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AVIS    LMPORTANT.  Son 

D^iprH  une  des  loia  providentiellea  qui  regi«senl  lo  monde,  raremenl  les  oeuvrea  au  rlessui  de  1'nrdinaire  ie  fonl 
«..ms  c<>ntradictions  i>lu-  >>n  moins  fortes  el  nontbreuses    i  es    \ttliett  CathoUquet  ne  pouvaienl  frucre  echupper  u  ce 

• ' iei  •  1 1  \ i  11  il>-  leur  ulilite.  Tnntot  on  n  nid  leurexisleiice  ou  leur  imporlauce;  tantot  on  n  ditqu'ils  ctaicui  fcriue* 

"II    qu'ils  allaienl   felre.  Cepenrianl  ils  ponrsuivenl  leur  rarricre  dcpuis  41  aus,  el  les  productioos  qui  cn  lonent 

devfenneut  de  plus  rn  | » ' 1 1 ^-  pravcs  el  Boignees     nuui  [iarnil  il  ceriaiu  qu'a  moius  d'6v6ncments  qii"auciino  prudencs 

humaine  ne  saurail  i-revoir  ui  empecher,  res  Atelii-rs  uc  se  fcrnn-ronl  ■|iic  quand  la  tiibliothique  du  Clergti  s>t.i 

termiuee  en  ses  8,000  volumes  in-v.  Le  passe  parall  un  sor  -•<  anl  de  lavenir,  pour  ce  qu'il  \  .1  a  e-perer  011  a 

linrire  Cependant,  pormi  les  calomuies  auxquelles  ils  se  s-nt  tromes  en  buttc,  il  en  esi  deux  qui  onl  ete  conti- 
uuellemenl  repetces,  parre  qu'etanl  plus  capitales,    leui  effcl  eotr.iinail  j>lus  de  consoquences.  De  petiis  el   ignarea 

ncurrents  se  s>>:.t  rJonc  arharnes.  par  leur  cnrrespoiidance  on  leurs  voyageurs.  .1  repeler  partont  qne  nos  Kiiii>>ns 

iiaient  mal  enrrigces  el  mal  imnrimees.  ^e  pouvam  atiaquer  le  foud  >ios  Ouvrnges,  qui,  pour  la  plupari,  ne  sonl 

que  lcs  chefs-d'oBtivre  du  Catholicismo  reronniis  pom  tels  dans  lou>  les  lemps  etdaus  t>>us  les  p.-i _\ v .  il  fallait  bicn 

ir  l.i  forme  riaus  re  quVlle  .1  de  |dus  serieux,  In  correction  et  rimpressiou;  on  effet,  les  chefs-d'oeuvre 

nirini"  n'anraienl  qu'one  ilenu  vaienr,  si  l<  lexie  en  elail  inexari  ou  illisible. 

II  esl  tres  vrai  que.  dans  le  priucipe,  un  succeii  inoui  dan*  les  fasles  de  la  rypographie  ayant  force  1'Editeur  de 
recourir  aux  mecaniques,  afin  tlo  marrh<  r  idus  rapid.  menl  el  de  doiui'  r  les  oui  ragea  a  moindrn  prix,  qualre  vohimes 
dn  double  Court  WEctilure  taitite  el  de  Th/ologte  fureni  lires  avec  lacerrertion  insiifliaautedoiiupedan»  lcsimpri- 
meries  1  presque  toutce  qui  s*edite;il  esl  %  r . « i  aussi  qu'uu  ceriain  nombre  d'autres  volumes,  nppnrlenant  adiverses 
Publicatious,   furenl  imprimes  ou  t r. >|>   noir  ou  trop  blauc.  Mais  depuis  ces  teraps  eluignes,  les  mecaiiiqiiea  onl 

hi  lo  travail  nux  presses  .1  bras,  el  l'impression  qui  >n  sort,  sans  61  rc  du  luxe,  attendu  que  le  luxe  jurerail  daos 
des  < >  1 1  \  r ;  1 1:  s  d'une  U-lle  nature,  est  i>ariMitetnent  couvennble  bous  t.ms  |os  rapporls.  Qna.nl  A  la  correclion,  il  isl 
deiait  quVlle  n*a  jamais  ete  portee  si  loin  daus  .-i  1 1  oi 1 1 1 «»  ediiion  aucienne  011  coiitempornine.  Bicoinineul  en  lerait-il 
aulrement,  apres  tout  sles  peines  el  tou  es  les  depem-ea  que  nous  aubts-ons  pour  arriver  a  purger  ims  epretives  l 
toutos  fautosV  L'habilu<ie.  en  typographie,  meine  dans  les  mrilleures  maisons,  ost  rie  ne  corngnr  que  deux  epreuves 
•  t  t\'?n  confercr  une  troisiemeavec  la  seconde,  s.ms  avnir  prepare  eu  rieo  le  mannscril  <lo  1'auteur. 

n.ins  les-  Atelien  Calholiques  la  differeuceesl  i>resqufl  incommensurable.  Au  nioyen  de  correciours  blancbis sons 
le  harnais  rt  donl  le  couprTceil  typogrephique  esl  sanspitie  pour  lesfutiles,  oncommeuce  parprepar  r  l.i  ropicd'un 
boui  a  1'autre  saus  en  excepter  1111  seul  mot.  <tu  lu  ensuite  on  pretniere  epreuve  avi-c  lu  copte  ainsi  i>reparee.  On  lit 
en  seroude  de  la  meuie  maoiere,  mais  en  collationnant  avec  ln  premiere.  On  faii  la  memc  chose en  tierre,  eo  colla- 
tionnant avec  la  --<.-<■- > n < I «- .  On  »gil  do  meme  en  qnarl»»,  eu  collatioiiuaiit avec  laiierce.  <>n  rennuvelle  la  mAmeope- 
ratioii  on  quiute,  >  u  collxtioniianl  avec  la  quarte.  Ces  collntioiuiements  0111  pour  but  do  voir  si  aucune  de»  rautes 
1  bureau  par  MM  les  correcteurs,  sur  'a  mar(/e  des  epreuves,  n'a  erhappe  a  MM.  les  currigeura  sur  le 
marbre  et  le  mdtal.  Apres  ces  cinq  lectures  eulieres  conir6lees  I  1110*  par  1'autro,  et  o>>  dehors  do  la  preparation 
ci-riessiis  m  nticnnee,  vient  unerevision,  el  sonvenl  il  en  vientdeuxou  trois;  puis  l'on  cliche  Le  clichage  npere  pai 
consequeiit  la  pun-te  du  lexle  Be  irouvanl  immobilisee,  <>n  fnt.  ;i\o>-  la  copie.  une  uouvolle leclure d'un  bout de l'e- 
preuve  .i  1'autre.  <>u  ?e  livre  a  une  nouvolle  revision,  el  l<.'   lirage  n'«rriv>i  qu'apres  ces  iniiombrables  precautions, 

Aussi  y  .i-t-il  .1  Hontrouge   < l<->  correcteurs  de  l<>utes  les  nat •  el  en  pius  grand  nombre  que  dans  vingt-cinq 

imprimerie- de  Paris  reunies!  Aussienrore,  la correction  \  roilte-l-elle  aulanl  que  la composilinu,  taudis qu'ailleurs 
slle  110  roAle  que  le  <lixi>ino  !  Au-si  enfin,  bien  que  l*assertion  puisse  paraitre  temeraire,  l'exaciilu>lo  obteuue  |>ar 
laui  <lo  f>;us  ei  de  soins,  laii-elle  que  1;*  plupart  di-s  Editinns  des  \lelier»  Catholiguei  laissenl  bien  l<>in  dflrriire 
elles  celles  meme  des  celebres  Beuedictins  Mabillon  ct  Hontfaucou  el  des  celebres  Josuil  s  Petau  <-i  Sinnonri.  (Jue 
l"on  compare,  en  ilTot,  n'importe  quelles  reuilles  de  leurs  edilions  ■^<-c  celles  <!<■-  ndtres  qui  leur  comspoudent,  en 
comme  en  lalin,  <>n  se  convaincra  que  finvraiyerablable  <-.-t  une  roalih'. 

D'ailleurs,  ces  savants  eminents,  plns  preoccuj.es  <l<i  sens  <t<s  1 »- \ t < •  >  que  ile  ln  partie  typographique  ct  n'etanl 
point  r<>T>  ot.MH  -  de  profcssion,  li-aieut,  non  re  que  porlaient  les  dpreuvi-s,  mais  <•<•  qiti  devatt  s'y  irouver.  leur 
niute  intelligence  suppleanl  nux  fautes  <!<•  1'^dition.  !)>■  |>l,is  |.  s  Benedictins,  comme  les  Jesuiles,  opflraiem  piesque 
tottjours  sur  ries  mauusciits,  cnuse  pcrpe*uelle  de  la  multiplicit*1  dos  fautes,  pendanl  que  les  [telieri  Cathotiquei, 
.lont  le  propre  esl  lurloul  de  ressusciter  la  Trariilmn,  n'opereni  le  pliid  •- < > n \ «- 1 1 1  que  sur  >los  i  nprimds 

Le  I».  P.  De  Bucb,  Jesuite  Bolinndiste  <)<•  Bruxelles,  notis  o>-ii\;>it.  il  \  ;>  quelque  lemps,  n*avoir  pu  trouvei  en 
dix-lniit  m>>i-  >i  ohi.lo.  une  seule  faule  dans  notre  Patrologie  laline.  M.  Drnzinger,  pr.nfesseur  de  Tlieologie  a  l'1'ni- 
vor-it.'  de  Wurxbourg,  el  M.  Beissminn,  Vicaire Genernl  <lo  la  meme  mII>'.  nous  manduiont,  .1  la  datodu  Itfjmllet, 
n'avoir  pu  egalemeni  Biirprendre  une  seule  favle,  soil  daris  lo  Iniin  ->>it  dnr.s  le  grec  de  notre  >;>>nl>l>'  Patrologie. 

Enliu,  !>•  lav.uil  P.  Pitra.  !><■ lictin  de  Solestne,  el  M.  B^netty,  directeur  des  Annales  de  philotophie  chrtlieune. 

in  1-  au  doti  de  n>>u-  convaiucred'une  seule  flrrcurtj  pogrnpliiqnc,  <>nt  fli<s  rorces  d"avouer  quo  uotis  n'avions  gudre  iro| 
presnme  de  notre  parfaite  coTrcction.  Dans  le  Clergo  -<•  Iniuvenl  >!<'  b"ns  latinisies  <  1  >le  bons  lielleaiiMcs,  et,  r>-  qui 
l>lii-  rare,  des  hommea  tres  posilifs  .'t  ires  pratiqttes,  elt  1  >i»-i<  !  nous  l«?ur  promeltons  u::>'  prime  de  !<•  coiilimea 
f>ar  rhaqne  raute  verilable  qu'ils  ddtcouvriront  dans  n'imporle  leqttel  >!>■  nos  volumes,  surtoul  dans  l< 

Halgre  <>■  >|ui  precede,  I  bditeur  des  Conrt  cnmplett,  sentanl  >l<'  |>lu-  eu  plus  1'importain-t*  el  meme  I11    necessiie 

d'une  correction  parfaile  j>>>nr  qu' uvrage  soil  verilablemeiil  utile  el  estimable,  -<•  livre  riepuis  plus  d'un  an,  el 

ilu  >l>>  se  Iiyi-.t  jusqu'a  la  fln  a  une  operation  longue,  penible  el  cotilense,  s.i\..ir.  la  revision  enliere  >•! 
iniverst  lle  >!■•  >es  innombrables  clichis  \msi  chncun  rie  ses  volumes,  au  lur  el  a  mesure  qti  il  lci  remel  toua  presse, 
esl  corrige  m>.t  pour  mot  d'un  l><>ui  a  l'autre  Quarante  hommes  \  sonl  ou  j  seront  occupes  pendanl  10  ans,  ol  1 
lomme  qui  n>  laurail  fetre  moinrire  d'nn  demi-iuillion  d<'  frnncs  esl  i-"n-a>r."  .1  cel  imji  rlanl  contrdle  De  c«'1le 
niaiiiiTi-.  les  Publirations  des  Alelien  Cotholiqaet,  qtti  >l>j.i  se  riistingttaioiit  entrc  lomes  par  ln  sup6riui ild  de  lcor 
ooiTHClion,  n  aui.iit  de  rivales,  s.m-  re  rapnort,  dnns  auctin  lemps  nl  dans  auciin  pnys;  car  quel  esi  |'drii  eur  qui 
poiirr.ni   ot   roudrail   te   l  vrer    VPIlfiS  COl  I'  a  ries  Iravain    -1  iriganlesquea  et  rt  nn  |>ri\  -i  exorbiiantf    II  faul 

tn   bien  n6netrt  d'iine  vocaiion  rtittue  .1  >    t  effet.  p '  ne  reculor  ni  rievant  la  peine  ni  rievaul  la  depense, 

rartoiii  lorsque  I  Europe  savanie  proclami   .|u>'  jamuii  volumei  n'onl  ili  fedilea  avec  taul  >l'  xac< itudo  >| 'eux  dl 

1.1  Biblinlhique  univemelh  dnClerge'  Le  presenl  volnme  esl  >lu  nombre  rtc  ceux  revises,  el  t>>u-  >ru\  qui  lesoronl 
.1  r.iMinr  p..rteronl  r  itenote  Kn  cnnsequence,  pour  |ugor  les  proriuctions  des  Ateliert  Calholiquet  sotia  !>■  rapporl 
de  lion,  il  n>'  fnudrn  prendre  >|>i>'  ceux  qni  porleronl  en  1 1- 1 » •  I  a\i-  ici  traoi     Noua  n>'  reconnnissons   ipio 

1.  idition  el  rellea  qui  suivronl  itir  noa  pla>ches  ae  melal  ainsi  corrig6ea  ttn  croyail  antrefois  que  la  stHreotypie 
immobiliaail  lea  t  lu  qn'un  clirhe  rii    metal  n'<'-i  |»>mt  6iastique;  pas  du  t>>ut.  il  introduil  la  perfection, 

00    >    ii>>iiv>'  ht  movcn  >!>■  !>■  corriger  jusqu'a  extinction  rle  fatttes.  I.Hebieu   a   <  (■■  revu  |>>r  M    Drach,  !<•  Grec 
|.  >r  >l  ^<.r>.      Ii  l  iiin.il>'  i-iiu.ni-  i>.ir  lm  [ovuiut-  correctfliirs  rle  la  rapiiale  en  ras  Innitnes 

N011  ition  rie  1 voii  Dnir  cel  avi»  par  les  r>»flexioni  suivan<ea  :  Bufin,  notre  exompla  a  ti>>i  pai 

ndea  puhliratinna  on  llalie.  en  Ulem«(tni,  011  Belgique  <t  en  l*'rance, par  le»  Canoni qrect rio  II'  m 
le  Gerdil  de  Sn\  x         /     miMrlfl  Parme,  I' Encuclop^die religieute do  Munich  le  recueil  >!>■-  d/claraliout det 

nht  .1.  Broxflllen,  Ipi  IMlandittet,  l>  .S      ileqe  de  Parii  Ju«qu'ici,  "<>  n'avail  111  reimprimer  que  >!<•- 

1       111  i  .  "ii  itissenl  1-  in-i>>li".  fii-aiftul  |i>'ur   ei  >>n  n'oaail   \  touch^r   par 

>.      .     ,  :      .    1    ,      rivas;  mnisona  lini  pa   ne  rinquflra  noiis  Imiter  Hicn  plui, 

<  rr  un i  < >  1  Iviitour-  -  nolre  palronage  nl  notre  direction,  au  llullaire  univorscl, 

1  >>>■  Oiographie   ni  .1   iine   llf,i>n>i  ;.■>  n  rale   >l<'  lous  les  conciles  >i   1 

H  nnivflrtftllfl  Mnlhen  nt,    In    plupnrl    ■!>•-  ediliona  >l>'j.i    fni.'-  ou  qtii   le  fonl,  snni  lani 

auloritt     |i.r>-o  |u'ell<  tnrtituilfl;  lar..ir>-  1 scmble  en  avoireie  faile  par  des  aveuirles,  toil  qu'on  n>o 

ni  T   recule  >l  vanl  lej  frnis;    maia  paiiencol  nne  reprodncUor  norracu  aurgin 

fin    -o  f>T"iil  enroie. 
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SANCTI    ANSELMI 

PROLEGOMENA. 


ILLliSTIUSSIMO  NODILISSIMOOVE 

DOMINO 

D.  JACOBO  NICOLAO  GOLBERT 

ItRBATI  BKCCKNSI, 

FRIOHI  AC  DOMINO  CIIAltlTATIS  M)NU  LIGERIU,  NEC.NO>   *\l  lir.KT  f- 

Qui  cunclis  supereminet  sacra>  doctrinao  magislris,  illustrissime  domine,  is  libi  sc  lislit 
ut  in  ejus  araplexus  ruas,  qucm  ut  palrem  colis;  ct  eum  atlenlus  auscultes,  r;uem  ul 
magistrum  revereris,  qui  purioris  theologia  studiosissimus  es. 

ls  ipse  suas,  et  quidera  oxpurgatas,  libi  ofTert  lectiones,  in  quibus  unis  ea  omnia  tciicas 
uaa  in  caeteris  legisti  s  ut  qua?  eo  cxponcnte  novcris,  ca  te  docente  omnes  quandoquo 
discant. 

Anselmus  est,  ex  abbate  Beccensi  Cantuariensis  archiepiscopus,  qui,  suo  landem  snlcn- 

'  restitutus,  abbatem  Becccnsem  suo  sic  adgaudet  illustrare  lumine,  ut  in  gratire  vi- 

m  ipse  tuo  nomine  illustrior  fiat;  et  ita  splcndcnli  Anselmo  ab  eo  illustralus  ipse  afful- 
geas. 

Hactenus  vel  mutilus,  vcl  mendis  fiedus  adeo  viluerat  ut  nequidem  legerelur,  eo  quod 
vix  ac  ne  vix  quidem  intelligeretur  :  ipsum  modo  nativea  suae  integritali  ac  puritati  red- 
didiraus,  consullis  quampluribus,  quos  undequaque  corrogavimus,  codicibus  manuscri- 
ptis;  adco  ut  qui  offendebat  in  singulis,jam  integrum  inoffenso  decurral  pede;  ct  qui  ha> 
rebat  in  verbis,  sensum  faoilis  altingat. 

Jam  ergo  ut  S.  Anselmi  Opera  cunctis  fiant  amori  ac  studio,  quid  superest  nisi  ut  tuo 

fulgeant  noraine?  Quo  cnim  feiicius  quam  tuo,  sancti  illius  doctoris  Opera  prodirenl? 

Quidquid  in  scienliis  aKuni,  quidquid  mirum  in  orlibus,  boc  Colberti  nomen  jure  celcbr.it, 

dum  ambit  tutelam.  Ecquis  ejus  non  ambiret  patrocinium,  qui,  dum  rt  gis  regnique  ad- 
Patrol.  CLVIil 


mmistcr  sccrctioribus  assiUct  eousiliiii  sicouraiura  promovcl  vel  prolcgit  sludia,  ut  ln 
ip;so  hibcanl  seicnliaium  alutnni  MeciMiatcm,  omncs  lillcrali  patronuro. 

In  to  crgo,  illustrissimc  dominc,  ut  nobis  sil,  qucm  in  Pafentc  se  habcre  gloriatur  non 
Gallia  modo,  scd  Buropa,  sed  lolus  orbis,  Ansclmus  primeevo  suo  splendori  rcddilus,  tuo 
nominc  gcstit  insigniri,  qui  olim  Galliac,  Angliu?,  yel  magis  orbis  Christiani  decus  fuit  ct 
ornamenlum. 

Is  cx  abbate  Becccnsi,  cujus  locum  tenes,  ad  infulas  raptus,  quas  ut  sciontiao  piclatisquc 
mcrito  quamprimura  oblineas,  jom  in  omnium  votis  esl;  is,  inquam,  sua  Opcra  non  tuo 
i -\.\mini,  ul  olim  Lanfranci  ccnsura?,  corrigenda  subjicit,  scd  eraendata,  tuis  studiis  tuae- 
(juc  tulcla)  commiltit. 

Unus  fortc  miraberis  quod  Thcologorum  facilo  princeps  tc  sacra;  doclrin(B  alumnum, 
simp  quoral  habere  lutorem.  Hoc  unum  in  te  rairanlur  omncs  quod  lua?  parentil  non  lam 
alunmus  quam  actor,  et  vindex  sis  magis  quara  discipulus.  Sublimiorcm  sane  intclligen- 
tiani  spiranl  hujus  sancli  docloris  Opcra;  vcrum,  quo  fcrvcs,  animus  nec  sublimioribus 
irapar. 

S.  Anselmus  unus  ipsc  est  qui  sumraae  cssentio:  raajcslalcmea  humililale  scrulalus  cst^ 
ijua  non  oppriraerctur  a  gloria;  ct  ea  sapientia  altigit,  qute  inlelligerct  quod  (idc  crcdi- 
dit.  Unus  ipsc  est  qui  divini  Vcrbi  ceconomiam  sic  exposuit,  ut  quod  caperet  ncmo,  nemr. 
non  apprchcndal,  qui  cum  ipso  per  fidera  ad  intclleclum  profcceril.  Unus  ipse  est  qui 
angeli  et  hominis  casum,  originalisquc  labis  traducem  sic  cdisseruit,  ut  quod  caDlcros 
occultum  luluit,  jara  omnibus  fiat  manifestura,  qui  ideo  creduni  ut  inlelligant.  Unus  porro 
ipse  cst  qui  eara,  quam  pauci  pcnelrare  valent,  divinaj  pnescientia?,  pranJcslinalionis  et 
grati®  cum  humana  libertate  concordiara  ca  Iege  coraposuit,  ut  percat  necessc  sit  qui  sic 
unum  defondit  ut  allcrura  ncgct. 

Hiec  sunt,  illuslrissime  dominc,  qua?  S.  Aoselmus  sapuit  :  Ikcc  sunt  qute  S.  Anselmus 
jocuit ;  el  quidera  hocc  alta,  h®c  summa  sunt ,  sed  et  ideo  luis  digna  studiis,  quibus  in  id 
unum  tcndis  ut  Peo  digna  tapias,  His  itaque  qui  in  snncli  hujusce  docloris  Operibus  la- 
lcnt,  divinao  lapienliffi  Ihesauris  te  quis  dignior,  vel  lo  auid  dignius?  iios  igitur  eo  animo 
excipias,  quo  ipsos  in  suod  erga  le  rcverenlire  obscquium  tuo  nomini  dicat,  qui  ut  nihil 
unquam  nisi  reclura,  nisi  sanclura,  cum  Ansclmo  sapias,  ct  in  Dco  semper  valcas,  ojler- 
nura  precalur 
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Addictissimus  ¥.  GiimiK.t.  Girbehon, 
Prtsbyttr  <ic  monachus  in  congrtgationc  Sancti  Mauri, 
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Qnldqtiid  vnrbe  Dcl  otlooil  orodimuo,  Id  Intelllgl   A  IIIh fh  taeHlemU  /'    Vi  tUri,  ul.rum  0     i    »/t 

uiui  ss.  r.iiiiini  rnluiuiiilbti  onnllll;  >i  ■  *  pubil  totllitmW,  tl  lllirum  £   timiUiusHni 

,  is  blico  Kceleii.1  fmiiihui    uboriori  •  puriorcoquo         Ibt»  ■""■ i  >•<  I  ■    ■    ,  ■    ,    ■  ,. 

n»n.r  Odtl   i.itics  Ii.iim  i.  -ii.in .   i    o   'I"  i   dwbiUI      pirlct  diitrlbtU  mmI    f ■  |i.n     i   niunt  optfi 

<|iiisi|uis  imiIi  iiuc  siipii.  I  inin  iiou  r\,i'\.  iniis  iiiinio  iini.u  ii.  ;i   hi-ii  dofmtllri;   Imm   M4,   U          •  <pu 

Ihs  uaii.c  ilui'liiii.1'  COdiciblUI  lllli  m»  iiliucir  i|iioli|inil  IboolofM  mI    rii  iiii  |ilnii>t<>|.|ii  i    n  .  <  ■  i  j    ,  ||  ..i.uni. 

rtre  docU  fuoruult  Md  tl  lu  lllii  mmwU  eipuif  andli  Allori  pin  btbol  pantutlirt,  howiiliai  rldtJiral  01 


n  libt  ol  lordlbui  quii  lctnporain  lapiu  ei  61    rl 
pturura  noKioiilli  vol  Ineurii   eonirixerinl .  ot> 
ii  iii,  ui  ptr  onl|  Iniumptoruiil   nportm  quotquol 

v.iituli    iioii    iIihccii  l.r  snliiiii,    scd   i«l   pusloril  U.i 

dombo  luviglhtmiit. 


eshorttilonci   Toi  uu  lm  ludii  ■•!-..     .i      

ilil.iln.ii.  .  .1  ..i  lUoiHM    QttrM  •  |>  MtMMttMlMMl 

DogMtliet  sii '  ilistMmiinnux,    iit    |1(,i,    rMtli     ..i.lin.', 

ttd  juvii   lulijocli  bi-u   nrgonicnli    digitiiul.  m,   aut 
mtlhoJI  lofie,  prooodoront.  Bk  ttti  <>>■  Dtt  mm 


u.it  inis4|iiiuii  Itudou  Milli  iiioiiuclioi.iiu,  el  pio  igunt,   soilicet  Monoiofitn,  Pro4nfiot,  »i   Libtr 

cmlorie,  il  i  .nlincro  ertdimuii  Iptitimel  Amclinl  ootln  RtipoudotltM  pro  imipiotii  .  <i  ladt  twt 

iludln;  blc  piui  Juili  io  tlilie  oorum  lobor,  qul  ni  <'<•  Dtt  lrint:bbor  D,  /w  rHniftfli,  eir.,  «i  libm 

Mionibe  pariurtc  virtatli  cxemplo  nobii  prsclrcul,  u  Im  proeoMMte  SjmYwm  i</»i<//    TtM  |tai  h  \ <  ri.t 


iion  lcfendii  dunuxit,  totl  ol  omenutndii  itocU)» 
rtiiii  icriplii  impalluere* 

.Vmix  mtjuaco  pUttlii  ivitiquo  isiins  laborii 
tnnull  noiiniillu  Mnctorum  docUrnm  opore  ]nm  ly- 
pis  purgaioribui  excusa    dederunl,  el  excndendi 


liKuiiKilionc,  iiiniiruni  l.lni  (  ui  l),«\  feetM  I  t  lil.rr 

/>.•  ,vn  i'i>iu  vntjiHiiii,  cic. ,  jusio  ord irociidtnli 

Ihs   l.iiicn  praomiltO   llbello  Dc  voluntatc  Dei,   ttt 
iioii  li.iro  Dc  MM  dudwlt,  ul  polc  »|iii  a  I  dlvittl  lu- 

cirnatiouii  inullifenliim  conductat,  Ddmle  liber 


ci  iniiiun)   ptrtnl  pliucH  con^rcgnlionil  S.  Muuri  lic  conctrdhi  prtescicniiiv  eum  libcro  arbitrio;  »|ni- 

a  ici:u.  Noi  iu   S.  Anscliniiiii  c\   ibbtU    Ilccccnsi  lnis  ptriUr  OX iegiUtMt  niciliodi  praeteriplO  BfMiMM 

CiUittiariwicm    arcltiepiiicopiim    incidimui;   cnjus  drbticnmi  Jiilogi  Dc  veritate  ci  Dc  idci»  mbitrio, 

scripta  ,    dum  lublimiorii    docirina)    E^ilciidoribui  ci  libellot  Dc  volumntc.  l'ost  lixc  hbii  scu  cpisiola 

lnnc  iude  micarent,  ailco  oorrupu  deprelMndlmtt,  quta  *lc  itertnnMMii  iliqtid  IracUurt,  qntlei  mmH 

tt  vix  um  luperostet  in  eii  inUf ra  lenieiilia.  epioiobi  De  aiymo,  De  Mcrttunlertti  dnersitate, 

llax    til   naliVtt    IIUC    puriUti    rtddercnttr    plu-  Dc  prefbylaii  concubinariis,  ct   Dc  nufitiis  consan- 

rcs   coiisuluiinus    COtliOM   mss.  qtios    ullro    nobis  gnineorum.   PrimaiH    liiinc   pnrlcm  clnudil  qttMlM 

Itppediltvore   bibliolliecic   non    ignobilcs,  vidclicci  dilMCUCt,   »)ux   csl  aiguinciitiini  dialo-i  Dt    y>um 

Regii ,  Yiclorini  ,   Tbuana,   CiiUreiemii ,  Cotio-  r>  mntico. 

Iiiana  in    Anglia  ,   Tormcemil   Mniliiiiana  ,    clur.  rarxnclica,  videliccl  lioniilias,  sccundum  scricm 

V.  D.  Joly,  prxccntoris   Parurieniii,   cl  cl.  V.   I).  librorum  el  capiluloruin  Scripturx  qux  in  cis  ex- 


Rigol  Holliomagcnsis  :  ncc  omisiiiius  iiililiolhc- 
earam ,  Deocemiii  Cemineticcmii ,  S.  Micliuclis 
in  Moute ,  Corbeiomii,  et  San-Ccrmaucnsis ,  cx- 
emplaria  mss.   Consuluiinus  ct  variai  S.  Ausclmi 


plananltr,  jurc  distribiiimus.  Ascelica,  lioc  csl  me- 
dilationcs  cl  oraliones,  sic  dislinximus.  ul  mcdita- 
liones  quibus  mcns  Dcuiu  conlemplaiur,  deinde  ora- 
liones,  quibus  Dcuin  anima  fidelis  invoial,  cl  san- 


Operum  ediUones ;  duai  nempe  Gotbicae  sinc  loco      ciorum  suffragia   cxorat,  singulatim  profcrantur. 


el  anno  :  unam  Nurcmbcigcnscm  anno  1491  ;  duas 
Parisicnscs,  unatn  anuo  1544,  cl  alteiam  anno  1549. 
Vcnctam  anno!549,  duas  Colonieuses,  tinam  nnno 
1573,  nlteram  anno  Itjl^;  cl  Liigduncnscm ,  qux 
ullima  esl,  anno  1630. 

Ad  istorum  cum  cxcusorum,  lum  mss.  fidem  ca 
qux  in  S.  Anselmi  Operibus  vcl  expuncta  lucrant 


In  bis  ila  dislingucndis  lnmc  or.linem  duximus 
obscrvandum.  Prxmillunlur  meditalioncs  sire  ora- 
liones  quibu6  mens  compungilur,  lum  illaj  subse- 
quunlur  quibus  amore  viriulum  anima  inardc- 
scit. 

Porro  epislolarum  tribus  libris  quo*  primtis  edi- 
derat   D.  Picardus,   quarium   adjecimm,  cxtcns 


vel  omissa,  resiilnimus;  qux   male   inserta,  resc-  j)  omnes  complectentcm  qux  iu  mss.  bibliothecx  Coi- 

ttimm;  et  qux  in  alia  verba  aliosve  sensus  dis-  tonianx  balicntur.  Ipsas  enim,  numero  supra  ccn 

tracla,   in  auctoris  vcrba  menlemquc  co  quo  po-  tuni  qux  baclenus  ineditx  sunt.solita  nua  ergavcri 

luimus  sludio,  et  ea  qua  dcbuimus  sinccrilnte,  rc-  sludiosos  iiumaniiale  nobis  communicavit  V.  cl.  D. 

dux,,m,s-  Couon,  imUttMt  apu»l  eum  singulari  benevolcntia 

Ea  etiam  qtix  S.  Anselmi  conslat  non  esse,  ab  iis  Y.  tl.  D.  Joly,  regi  .a  consiliis,  in  Anglia  lum   re- 

quxjureipsi  rclribuunlur.c.x  xquo  secemenles,  illa  sidente.  Nonnall.»»  insuper  ex  mss.  bibliotbetx  tum 

vel  in  Appcndicc   seposuimus,  vel  inter  Eadmeri  ftcgix,  luu  Ci»Ienianx,  tum  Marlinianx    Torna- 

Optta,  qui  aliqua  haud  dubie  scripsil  cx  his  qux  ccnsis,  toti  Rcmigianx  Remensis,  in  qua  fragmm- 

intcr  S.  Amclnii   Opera   circtimfcrtmlur,   videlicei  tum  mngis  »sl  rin.tui  «pislola,  dcprompsimus;eot  eui 

B 
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partim  tcrtio,  parUra  quarto  libro  anneximus;  par-  \ 
lnii  quoquc  in  Supplcmculo,  posl  indiccm,  cvuiga- 
vimus,  eo  quod  nobis  non   occurreriui  nisi  jam 
excuais  omnibus  aliis  sancii  hujuscc  docloris  opc- 
ribus. 

Appendiccm  suhjiinximus,  in  qua  ca  opcra  sepo- 
sila  snnl  qua\  ctsi  Ansclmi  noincn  fulso  prrfcrrcnt, 
non  lamcn  prorsus  excludenda  censiiimns,  co  quod 
alibi  ediln  non  exstent;  quac  enim  in  aliis  volumi- 
uibus  cxcusa  sunt,  hxe  ivpis  non  exprcssimus.  Sic 
libruni  Dc  mcmbris  el  aclibus  Deo  atlribulis,  qui 
nuer  S.  llieronymi  el  S.  Augiislini  opora  rcpcritur; 
sic  IiItiiiii  Dc  cutfiore  et  sanguine  Domini,  qui  inci- 
pil :  Lerjo  et  relcgo,  ctc,  ct  iulcrGuillclmi  S.  Tbcodo- 
rici  abbaiis  Opera  in  Bibliollieca  Citlercicnsi  cditus 
rst;  sic  dcniquc  libros  De  imaginc  mundi,  qui  in  B 
Bibliothcca  PP.  II onorio  Aiigiistoiluncnsi  iribnitiir  , 
omnino  cxclusimus.  Dispulatio  vcro  Judai  cum 
Chrisliano,  quam  Gisiebcrlus  abhas  Wcsimonn- 
ilerii  scripsii,  hic  lorum  obiinuitco  quod  ad  S.  An- 
s.imum  ab  auclore  dircctu  lucril,  ncc  in  lucein  ba- 
cleniM  cdila  sil. 

I|  si  ex  subjccti  pariiaic  adjunxiinns  altcrum  Din- 
Uigum  Ju  l.vi  ci  Christiaui,  non  diu  posl  a  Hupcrlo 
Tiiiiieusi  composilum.  ls  ab  ipso  vocatur  Anautut 
filei;  de  quo  pluribua  in  Ineis  dixi  in  Apologia  pro 
Kupcrto.  IIiinc  cum  din  cooqiiisivissem,  titpoie  qui 
scirem  boc  opua  in  cditia  Ttiitiensb  abbatis  desi- 
derari,  fausie  landem  uactus  sum,  ct  B.  P.  D. 
Martini    dt    Busch,   prioris   monastcrii    Laiicnsis, 
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diligcntia  cx  ms.  co.licc  tnnteriptum,  cl  ad  nos 
amicc  transmissum,  publici  juris  fecimus,  ciim 
nplissimc  allcri  allcrius  abbalis  conlra  Judx-os 
Dialogo  adncctentes. 

Commciilaliones  in  Mallhxum,  in  Canttca  cantic, 
in  Apocalypsim,  cl  in  Epistolas  Pauii,  bic  excn- 
dendas  non  duximus,  cum  nobis  constct  eas  non 
csse  Ansclmi,  sed  maxime  Hervxi,  monacbi  Burgi- 
rlolcnsis;  ct  animus  sil  omncs  ejns  in  sacram  Scri- 
piuram  commcntaiios,  quos  in  inss.  codicibus  ha- 
bfenun,  aliis  lypis  cderc,  cum  tempora  dabunl. 

Tandeni  hic  mouuissc  juvat,  !•  nonniillas  forte 
exbortationcs  el  oralior.cs,  aliave  opuscula  inlcr 
S.  Anscluii  libros  bic  quasi  rocenseri,  qoac  lamcn 
tjus  esse  miniinc  consiat;  at  qtiid  ci  jnrc  aijudicnn- 
dum  sii,  sevcrior  censura  infra  subjicienda  denwn» 
slrabit;  2*  casligaliones  Slngulas  omnesquc  varias 
lcctiones  ad  fincm  Operum  accuratrus  scrupulosius- 
quc  colieclas  recudi  (Nos  ad  calcem  pagiimrum,  ul 
moris  cslnosiri,  posuimus.  Edit.  Patroloo.)  ,  ut 
quam  varie  mss.  legant  ab  ediiionc  Lugduncnsi 
anni  i(>30,  cum  qua  ipsa  coutulimus,  noveril  quis- 
quis  islis  voluerit  inlcndere. 

Caierum,  ne  quid  opelhc  noslrcc  huic  edilioni 
dcsit,  Bingiilorum  quae  in  hoc  volomine  coniincniui 
opcrum  ccnsiiram  subjiciemus,  o\  qua  facilc  qiii*;; 
spuiia  a  legiiiniis  S.  Anselmi  opcribus  disccrnct ; 
cl  qua  .Ttaie  quovc  auciore  iinumquodquo  prodicrit, 
quanlum  in  lus  eoujicere  datur,  unllo  l.iborc  digno- 
scti  :  ncstro  iiilciini  Iruaiur. 


OPEBUM   S.   ANSELMI   CENSUBA. 


CRdoURA  Monoloqii.  C 

Ilnnc  librum  babent  omncs  cditiones,  ct  illuin 
Auseliuo  adjudicsiil  omnia  cum  excusa  imn  niaiiu- 
seripta.  Illius  ipsc  incminit  pbiribus  in  locis  inira 
iil.uidis. 

lloc  opus  quo  ordinc  et  qua  alalc  scriptuui  sii, 
MM  ila  conslal.  lllud  posl  qu.ituor  Dialogns,  dc  qui- 
l»iis  infra,  scriplum  iumicrc  videtur  Eadmeriis  (/.  i. 
De  VUa  &.  Auscliui,  cot.  G5),  ox  ciijus  fidc  idem 
caeteri  eenseut,  quintum  locum  buic  u|>eii  concedcu- 
Verum  bujusce  libri  mcntiomults  lit  iu  primo 
rnpite  primi  horumce  Dialogorom,  dialogi  vidtiicet 
l>e  reritatc.  Unde  confici  videtur  Imnc  librum  lm- 
jnsmodi  dUlogis  non  etee  posteriorem.  Ptter  Iheo- 

|ili\lus  Raynaudua  pulal  ('«  hujus  libri  sytilaxi, 
/;.  455)  istaei  Hoaolnfjio  postea  iusorta  sive  stlexts  D 
f'iiNsc  liuic  dialofOb  Cui  cot^ecturss  fsvere  vidciur 
quod  nomeu  Monolo^n,  quo  eo  iu  cupile  libet  istc 
vii  uliir,  nou  fuorii  ei  pr.i  liunn  hisi  diu  posl  cdilos 
bujusmodi  Duiugos,  nt  iufra  dkelur.  Nibimminus 
i.iiucn  fJlil  Ii.tt  couji»  Inlio.  Naot  boc  quod  disi  ipu- 
lus  i;  co  prnoi»  rapiif  addoserat  cx  Monolo"io,  id 
in  dw>  inio  rjiisdcm  diabigi  cspite  mngisler  t\  indu- 


siria  cxponendora  rcsumii ,  ct  bcnc  posttvm  sic 
demonslrat  ut  discipulus  nibil  cjus  ratbmi  posso 
objici  respondeal.  Totam  igiinr  lmjusce  dialogi  sc- 
riem  alleiulcnti,  isla  cx  Monoiogio  non  fuissc  hnic 
dialogO  atljccla  liqucl.  Adde  qmxl  omnia  mss. 
sic  legunt.  Nec  Eadmerus  hoc  opns  post  dialopcs 
edilum  asscrit,  sed  posiquam  tb  Aniclmo  seriptoe 
fuissc  liotce  Diabjgos  diiit,  subjungil  :  Ferit  qiiogue 
libellum  unum  (ittem  Mottologii  n  a\nn  llavit,  qua:  vci  l.i 
non  argiiimt  biuic  librum  uou  nisi  pn-i  Dialogos 
prodiisse.  Qm>d  snieni  lionologii  nomine  libor  isie 
profcrator  i;i  I  ct  10  [n/.  II |  eaplle  istius  dialngi, 
f.uile  censnerim  hor  apposiium postquam Anselmiis 

hujtis  opcris  liliibim  iniiimluvit,  cl  Monolo^ium  vo- 
ciiuri  voluil.  Constal  crgo  hoc  opus  nli  Auselmo  csse 
composituiu  anlcquain  diatognm  De  veiiiate  scii- 
pscrit. 

Vcrum  non  scriplionis  ordinc  dunlsxal,  sed  cl 
argumenti  digiutatc  primum  est.  In  oo  enim  pluiibus 
»i  qiinlcm  neccssaiiis  ralionibns  sinc  Scriptliramm 
suctoritate  S.  Anselmus  iu  persona  alicujus  secuin 
r.iliocinaniis  probut  quidquid  li.lc  dc  Dei  exislcnlis 
'iitia  crcdimus.  Uinc  illud  npus  insi  ripseral  • 


17  i  l    .    i  i;\  U  i         \".    i  I.MI. 

Kxtwplum  nifjii.itiji  «v  rathna fidel,  nullo iticior!    \  ■  '        m  /» 


nonilm  pi  <  i ui  pi  irfcri  n  lunte,  quod 

propli  i.  •  i  Bloi I  >  intlquhj  i  dui  Imu .,  Joln  li 
1 1 ; ni iii  nunoiipivlti  lliigono  vcro  Lugduiionti  ercbl 
cplieopo  Jubcnlo  ul  nomon  luumllllpra  criborot, 
ii>.i  j.nn  atiii.is  Dot  •  .11  .  .  Illud  Uonolo  rium,  kl 

So/i/o^n/imi,  noiiilnnvll,  llinooi  Ipcod i  m 

tjui  prologo  id  rroclnglon  ct  In  ccplilbui  4  «-t  9 

lillH  /'<•  /"/<    iini.   (•/   (/,-  nitiiiit      liilt,    <i    iii    (jui 

opltloli  id  rlogonem,  qooi  ocl  II  llbrl  u,  M  m 

rpltloll   .kI   Llnfr.iiicuni,    qu.i:  csl  OSIilni   i.ttiu 
CpWl.    ud    Maiiricium,    i|n  c   •■  i    <•'>    i-jiistlt-iii    libri 
prlml. 
Ilunc  lutem  lihrnin  IneUnliboi  tult  monichlt,  ei 

ii  ax  me  UcuriclO,  Ausclmus,  liur.  DoOCl  pnor,  scri- 


1     i i    I  ii 

•  | ' » •     llHl'       \h        lllll    .11-1  •  ,    Iti    ,/«..,(    >: 

,    Mw   '"  7'i",  ttl    I'   '•  III    III  lnlrl  t(lu,    f 

MffC    i.'i/'i't    ci  iHi-i ,    ii ' i ii    i  il.m 

n  i' ■■"  n  ,  mmi  iiiu.i  .  ii  iii,  ni 

Ecdmonu  lib  i  Dc  Vlu  %,  \    • 

OpNI   \. 1*4  bCI  inlilul  ih.  ii.    ,    (|«  i 

Mi  rcrlii  iiiij"  « i  libelll  lectioalboi 

riini    p  i  ,i(i  ..    In   linjii*   rrsp.  (i.i 

coramcndetor  libof  Prc  •■ 

lliijiisftrM.ro  Hosptiiisiiiiiis  qoll  aut  lur  c s«ct  An 
ki-lnnis  tdOO  100010  Voluil,  ul  (Mitn  non  Ck  •   in 
lcin,   ted  CllboliCOm   dililCO  Cati»  cssc  diMrni    m 

prologo  s'ii  Apotegeticl,  p.ig.  57«  Undo  bccicooi 


i>  ii,  <-i  intoqc  un  evolgaret,  i  orrigendum  LonflMnco  K  bujuci  a  RetpouoV  nifaj  dccmb  iBditom  noo  fm 

i|iio'l  nt.s  il.  1 1.  i.i-  •  i;ns  cv  inss.  IdequxCjiniiloiirin 
M.ijoi  is  Mon.isli  rii    nion.Tilium    liojus   rcqioiisiuni . 

MCtorocj  preclomenl.  Vide  vertee  bujeeec  d 
quenlii  opuccttll  bxtiottcc.  Abeoljora  ergo  procul 
Fraoeiecl  Picl  scniciiila  boe  opoc  iritaentii  II 
Olkoi,  qnem  coniUl  docentii  mnfaj  enc  kuelmo 
Juniorem.  Is  quidem  ct  eon  co  dii  bcac  5.  Aneelml 
rciiocinciionem,  velad  qua?  in  loglcem  peccsrot, 
exploeemul;  scd  ititlm  dieere  quod  ncc  ttm  in- 
tcllo\crunt.  Alins  forlc  dabilur  dc  ca  diteercndi 
locm. 

CCMIORA  Ltom  contrn  Gaunilonem  responJjnlan  pro 
insipicnlc. 

Qiiiibm  s.  Ansclmi  imieui  ad  cnm  misilCauni- 

lonis  rcsponsioncm,  quam  ul  lanetm  doclor  consi- 

dcrcvit,  ga\isus  est,  eleam,  adjuneu  confulaiione, 

cidem  amico  remitii,  ut  icttatnr  Eadmerot  l.  i  De 

vila  S.  Anselmi,  col.  cit.  Ilrcc  confulatio  legitur  in 

omnibus  S.  Anselmi  lam  excusis  quam  m.ss.  cndi- 

cibus.  In  mss.  142  bibliollicc;e  Domus  S.    Pelii, 

Iracl.  3,  exstat  sub  boc  titulo  :  Cunira  insipienics. 

In  mss.  bibliolh.  tulx  Pcnibrocli  ,  trael.   8,  liunc 

praefert  litnlum  :  Contra  respondemem  insipientem. 

!n  ca  spectabilis  csl  Ansehni  modettia,  qui,  ul  re- 

fcrl  Eadmcrus  loco  cit.,  gralias  agii  siio  rcprchen- 

sori  ;  qucm  non  insipientem  scd  Catholicum   ipse 

pronunliat  in  suc  rcsponsionis  prologo,  el  Cjuem 

non  malevolentia.sed  benevoleniia,  qux  ipsi  iufirma 


jam  i iini  ircbiepiicopo  mltll,  ut  Ipoc  suis  cd  mjb 
cpUulii  leiltlur,  Vidc  llb.  iv,  epUl.  102,  ct  lib.  i, 
Cpill.  t»3. 

Cum  niilem  8.  Auielmui  eo  in  llbro  disiccct  non 
propricdlci  In  Deo  trct  pertoncc  quomodo  trcs  sub- 
ctanliai,  clc,  indc  a  nonnuilii  rcprebencui  cst, .» 
quornm  centorc  sc  vlndiccvit  D.  Auguclini  auctoii- 
lato,  ul  IptC  adhuc  piior  scribil  Ilainaldo  ibbcti  in 
Cpitlola  qiuc  csl  74  I.  i,  cl  Lanfranco  avchicpiscopo 
iii  rpiti,  qoa  cst  08  lib.  t. 

Ce^SCR.V  Proihiiii. 

llujns  lilui  arguraenlum  et  inlilulaiionom  disccrc 
quivis  potcst  ab  Kadmero  in  lil».  i  Dc  vila  S.  An- 
sclmi  (col.  t>3).  cx  prologo  hujusce  libri,  ct  cx 
epist.  II  el  17  libri  u.  lloc  opus  interaiia  S.  An- 
lelmi  exslal  in  omnibus  cditis  ac  mss.  In  cditis 
quidcm  iuscribitur  ProsologioH,  sed  pcr  errorcm  : 
inseribendus  enim  est  istc  libcr,  Proslo<jion,  ut  ha- 
bcnt  mss.  401  ct  2-207  Bibliothocae  P.cgi;c  ct  alia 
antiquiora,  ul  videic  licct  iu  cacligalionibus  quas  ad 
calccm  Opcruni  posuimus. 

Qnosl  Aiisclnins  adhuc  prior  Dccci,  et  quidem  post 
Uonologium,  ipsum  composuerit  (ab  snrt.  1003  ad 
an.  1077),  es  Eadmcro  loc.  cit.  palam  cst.  Qu;ti  co 
in  opusculo  de  divina  iviluia  ct  cjus  pcrsonis 
S.  .Viiscln.iis  cdisscruil,  ipsc  commendat  in  c.  4  libii 
De  ftde  Trinitalis  ct  dc  Incarnatione  Verbi.  Qiue 
tulein  in  co  de  plcno  bealitudinis  gaudio  eloculns 


cs!,  Hugoni  incluso  legenda  consuiit  in  cp.  22  I.  u,  p  visa  sunt,  confulanda  snseepisse  ccnsuit;  ul  ait  in 


Etsi  libellus  iste  sententiarum  nc  subtilissim*  con- 
lemplalionis  pondere  magnus  esset,  ut  ait  Willehuus 
Gemmet.  lib.  vi  llist.  Norlhman.,  c.  9,  quidam  ta- 

incii  luijus  Iibri  raliocinalioncm  confulare  aggres- 
sus  cst,  dc  quo  in  seqcentis  opusculi  ccnsura  di- 
eemus. 

Observandum  hic  supercst  quod  cum  S.  Ansclmus 
indubius  sit  hujuscc  opusculi  auclor,  cx  quo  maxima 
pars  Manualis,  quod  S.  Augusiini  opcribus  inscri- 
i«r,  conflata  cst,  iiquido  constat  Manualc  islud  nou 
Auguslini,  sed  magna  cx  parte  Auseliui  felun*essc, 
utiulra  dcmonstrabimus  in  ccnsura  Medilatrouis  21, 
qua-.  ii.cipit  :  Eia  muic,  ctc.  ctcx  isto  opuscuto  lota 
Cxcerpta  cst. 


hujnsce  Apologeiici  elausula.  Il.cc  S.  Anscliiuim, 
dum  Bccci  prior  csset  (circa  an.  1070)  scripsissc 
discimusab  Eadmcro  cilato  loco. 

Censora  libui  seu  epistol.e  De  fnte  Trinitaiit  ct  dc 
Incarnalione  Ycrbi. 

llic  libcr  cxstat  in  omnibus  sive  mss.  sivc  cvcusis 

sancli  Ansclmi  cxeinplaribus ;  et  quidein  invcnlus 

Csl  sic  pncuotalus  :  Liber  siic  epislota  de  fid:,  sou 

Libcr  de  Incumatione  Ycrbi  conira  /«t/ircs,  ul  ftdem 

facil  hiijusce  libelli  pnefalio  in  edilionibus  Colbicis 

q:ioc  ncc  annum  ncc  locum  babent,  ct  in  quarum  al- 

lcra  oinitiuniur  bxcverba,  contraJmdauts,  ipiae  et 

in  subsequentibus postea  cditionibus  incriloexpuacU 

sunt.  Irrepsoraut  cuim,  ulconjicio,  ex  Tritbemio, 


19 
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qui  in  lihro   Dc  eccl.  Kripl.  censuit  S.  Anselmum  A  diensis.  Iste  hueclinus  fuil  Ahailirdi  pr;oeoplor,  «I 


lil>ruin  De  Tiinilale,  cl  quidem  ab  eo  opcrc  tlislin- 
clum,  cuntra  JihI.tos  scripsissc  ;  qui  crror  cx  variis 
hujui  opu«cnli  inscriplinuibus  orlus  csl.  Nam  in 
nis.  330  Biblifltheca  Bogirr  liic  liber  sic  Inscripius 
logilur  •  Antclmus  de  Trinitate.  Ncc  immerilo,  qtian- 
dnquidcm  Triniiaiis  fulcs  in  co  maximc  explic.alur. 
Umle  ct  nos  intogrum  (iiulum  restituimus,  De  ftde 
Trinitatix,  eic. ;  nee  cnini  cum  iluxinius  nniiilcii  !u"i, 
mii  magis  operis  argumentiim  indicat. 

Sanclns  Anselmus  in  c.  4  hnjus  opcris  eommendal 
Monologlon  et  Proslogion,  quihus  proindc  poslerius 
esl;  at  in  rap.  17  libri  De  prorcssione  Spiriinttancti 
mer.inil  islius  epislolae,  qux  propterea  itlum  librmn 
prreeessit. 


oteerval  llorsiius  ad  S.  Bcrnardi  opislolas.  tom.  V, 
p.  37,  col.  1.  Illius  denique  errorcs  nolantur  ■ 
S.  Aiiselnw  |.  ii,  ep.  35,  41  et  !SI  ;  ab  Abailardo 
cp.  21  ;  ah  Ivone  Carn.  ep.  7;  ct  ab  Aimalnnn  scri- 
pioribus  ad  an.  1092  el  1094.  Ea  autem  Ktalc  plu- 
rinii  ista  difficultalc  tcnebantar,  ul  ipsc  Anscfnms 
tradil  fcol.  2G3). 

Civmrv  nrni  De  processione  Spiritus  tanei. 

Legiiur  hic  libcr  in  omnihus  lnni  mss.  lum  exett- 
sis  Opcrum  sancli  Anselmi  voliiminihus.  Canla- 
brigrc  in  ms.  255  collcgii  Sancli  Reneilicii  liibni- 
lur  Auguslino;  pcr  crrorem  h.md  iluhic  prioris  lil- 
lcrrc  4,  qtiri'  Angustiniini  pro  Ans.-lmo  signilieavil. 

Ansclmum    aiilem   boe  opus   cdi.lisse   liccl   non 


Eadtnem  I.  n  Oe  vila  S.  Ansclmi  (col.  84),  cl  I    m  "  cxpressc  Iradal  Eadmcrus   in   lihris  De   ejus  Viia 


lli:  lor.  novor.,  scribit  hoc  opns  ah  Anselmo  iniiio 
sui  archicpiscopatus  fuissc  composilum  slylo  cpisto- 
liri  ct  Urhano  II  paprc  dcslinalum  ;  cl  ex  eo  S.  pon- 
lifiecm  in  B.irensi  cowilio  crrorcin  Grrrcornm  fir- 
mius  confulasse.  Nihilominus  lamen  ccrlum  csl, 
1°  Ansclmiim  adliuc  ahbaiem  primam  huic  opcri 
manum  admovisse,  videliccl  anno  1092  :  ipsc  cnim 
in  epislolaadBaldiicuni,qu:e  estSilibri  n,  signifleat 
se  Iuinc  librum  indioasie  anteqtiaia  in  Angliam 
transfrciarct.  Canluiriam  autcni  vcnit  piidic  Nali- 
vitaiis  B.  V.,  cl  anno  scqucnli,  rjili  ab  Eadmcro  1093 
no:atur,  in  archicpiscopum  electus  cst  :  juxta  i- 
psiusinoi  Eadmcri  histoiiam,   I.  n   De    Vita  sancli 


(lib.  ii,  col.  102),  cl  ilii  so'nmmodo  dical  Gnrcns 
ab  Inaelmo  c.itholica  diaputattoite  fuisse  coi.futaios, 
manifeslum  lamcn  iii  cx  eodcm  iu  lib.  n  llistor.  nn- 
vor.,  ubi  ail  quod  ipse  Ansi-lmus  post  Barense  con- 
cilium,  quod  anno  1098  coactmn  csl,  indc  diligcn- 
lius  atquc  subiilius  tracians,  cgregiaiB  opus  scripsii, 
ct  per  multa  loca  ab  amicis  suis  rogalus  dircxit.  Id 
cliam  palcl  ex  Ansclmi  iibro  sen  epislola  Dc  aiymo, 
in  cujus  cap.  I  docet  se  ad  Walcrannum  misissc 
opiisculum  quod  de  procossione  Spiriius  sancli  edi- 
derat.  I)c  eadcm  isla  dispulalionc  scrihilur  in  ep. 
53  ct  100  lihri  ni  el  in  episl.  Illihriiv.  Ilic.  lilicr  in 
cdiiioniluis  Gothicis  cl   in  Coloniensibus  inscrililnr 


Ansclmi  (loc.  cit.).  Pridic,  inquit,  Natirilalis  D.  Dei  p  Epixtola,   clc,   quod  c\   co    f.iclum   conjicio   qi;o  I 


Ccnilricit  et  perpetuw  tirginis  Marite,  Caniuuriam 
venil...  RopitUTtl  violenler  iu  vicinam  eccletiam  cnm 
liijinnit  porlalur.  Acla  tunt  hwc  an.  D.  /mor- 
uat.  1C95,  pridie  Non.  Marlii. 

Id  insupcr  ex  co  probatur  qnod,  ut  Ansehnus  in- 
dieal  in  c.  I  hujusce  opcris,  iucoepluin  sit  anic  con- 
eilium  Suessionense,  quod  Ravualdo  Bemcnsi  ar- 
chicpisropo  prrcsi  !c  i-clehraium  csl  am.o  1092 
abeunte,  vcl  ineunte  anno  1003. 

('..■rtiim  esl,2»,  mauum  uliimam  huic  operi  S.  An- 
iclmum  dedissc  am.o  I09i,  v.dclicol  posl  S.  Ansclmi 
in  •uguralioncm  :inno  1093,  pridic  Non.  Dcceml)., 
ptractam,  eam  rci^c  in  Nonnanniam  transvecto 
Aiisclnius  simiiis  eadeatibua  vacaret,  ut  tradit  Ead- 


Hildebcrti  insiantia  cousoriptiim  Anselmits  ad  cum 
transmiscril,  ut  ex  cilalis  epislolis  liquel. 

lloc  opus  cditum  essc  ;inlc  compleunn  an.  1101, 
qno  schisma  cxstinclum  csl,  eoiligitor  ex  prrefata 
epistola  qna  Waleranno  in  sohismaie  stanti  misissi* 
se  islud  opiiscnliini  Anselmus  scrihil.  Prrraddncia 
quoquc  Eulmcri  verha(l.  u  llist.  nov.)  ccriam  fidem 
faciiiul  illud  non  cssc  composilum  uisi  posl  COnci- 
lium  Barcnse,  quod  non  anno  1097,  ul  com  il  orum 
collcctorcs  falso  compnlant  ,  scd  acno  1098  co- 
lebraium  csl.  Ansclmus  cnim  anno  1097,  fcria 
v,  qurc  fuil  Idus  "Ociohris  ,  a  ouria  disocssil,  ct 
poslora  die  ex  Anglia  Romam  profcoturus  ad  por- 
luin  Dofris  venil.  Lngdnai  moratns  esl  usqnc  Kil  fc 


inriiis    I.    ii  De.  Viia  sancli  Auselmi;   h;cc  aulom,  D  ri;,,o  lerliam  antc  liouiiniram  Palmarum  ( anni  pio- 


c.»ileiii  lcsic  (loo.  cit),  anno  100 1  conligcrunl. 

Itune  anlem  librum  sanclus  Aiisclnms  scripsit 
«i  ntr.i  ([iicmdam  clcrirum,  qui  as.icrc!  ai  in  Dco  trcs 
pcrson.is  CsS»;  Iros  res,  sicnl  Ires  angeli  aul  ires 
.iiinn  r;  qneni  CUIU  rcsipuissc  audiis^el,  ei  ipsc.  simm 
iipns  ilinn-.ir.it,  qnod  non  pi-rfocil  nisi  poslquam 
i  niii  fn  tc  suiim  ei  rorcm  ahjurassi'  didiccril.  Ilrrc 
i,  s    in  c.  1   hnjai  hhri  pii'liiqiiiiiir. 

pono  clcricua  kk,  eonln  inj>s  lilasphcmias  oa- 
l.iiiiuin  s.  Aisriiini.s  atacail,  HoacrlbwM  sive  Bu- 
uHinM  It  Mnr   ln    ms     3    bibliotbecsa  Tbuanre,  ul 

n  lanl  v.in  i-  kcihniea;  rt  in  ms.  aMMiaiterii  Longi- 
pinii»,  iii  qiiu  eaatal  bk  liber  o"o  litnlo  :  De  incur- 

ntitihii^   Vtibi  ,onira  b/fiiaaCHlMI  Runhm  ComptH' 


indc  1098)  ,  quo  dio  Lugdnno  rccessil  ,  el  post  ali- 
quol  (Ucs  Bomam  pervenil,  ct  prrc  niinta  ■atate  in 
vilam  Solilnvijni  diverlil ;  iindc  Bariim  cum  I  i- 
bano  II  pcliil,  cl  ooncilio  adfuit.  H:vc  fusc  narr.it 
Eadmcrus  1.  n  llist.  novor.,  ex  quihus  fil  cviilons 
llarense  (omiliiim  anno  1098  roactum  cssc,  ct  li- 
hruin  Dc  procctsione  Spirtlut  tancli  non  cdilmn  cssc 
nisi  |>ost  linjus  anni  1098  deoursiim.  Milii  ergoproba- 
lur,  1"  ad  iil  o|>oriR  exriiaiinn  Aiise.linum  ab    llildc- 

licrio  Cenomanenai  pplicoya  inno  1 100,  post  meniein 

An^usliim,  quo  re\  Willilmns  regnum  cum  vila  de- 
posuit,  lioc  rst  slalim  ilque  I  caieere  quo  inc.lusus 
fuciai  llililo!.erlus  hlioralns  est.  el  quo  Ansoliinis  in 
Ai.r.liam  rcverMM  Cal;  ibi  cuim  lnnc  fuissc  Aiiscl- 


•;i 


(  I  S   i  u  \  ull  i;i  II    ,    \\sy\     i 
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uiuttt  nOn  "!'' '  Ultt  limiiii  pi.i  i  ii.i  lllldel nl  An   \  iiu  iii  |n  1 1  iil  m  ,  el  i  i '.ii.  Mii  uf.  n  1    ii  ii. 


■ .  iii.iim  iplilol  i  «I"  ■  <••»  100  I.  iii,  lili  rorbli    '  tti 

i    .11  m.-,  »i  rn.-r uimem  vtl  prnnnt  initrui     II ut.m 

\Hihi    /<ntn    i'/n./.',    ii'     iMffl    M/OJlliOMJl    uninlnl 
IIMfMll  .    "•'»•  /'//''*  «/'/'/■»    i/iimii/iii/i/    i  •ntmliuit  iii 
OOOffOl  i/ii/u  r/iiiiu  c/  nrni  <r.i///.'Mi/c  <  / .  rrr.  niuiiu,  >  l.  . , 

111  qua  1U.1111  m  iioiiiIiiiii  i"  Angliim  irnniireii    1 
ni.ii.  ,ii   iunir  11  oolllgo  ooiu   erlptim   inte  inwim 
l  loi,  qno  Inounte,  vldelicoi  piulo  11110  vornooi  looj 
pui(  111   Aii,;ii.ini  llllilobortoi   ii.in-iMi,  inioquiiii 
1  ins,  iiiiir  eipli|  Conominouiocoilmni  oImoJImoi, 

ul  |||  llllilOboriO  obs  rval  I)    iM  lloinlonm-l  iii   UbfO 

Dt  Vuis  Cenom.  ponllllcnm.  — t*  Miiii  proboitn  boc 
opui  ob  Anst  imo  Qompoolmm  al>  aiino  1101  luounlo 

ad    inmim  1 1 03,  qoo    ilcruni  01    4llgill    Aiisrliuus 


\ll    I         lll    I.  .    <IIIS<'<|UI      I..    . 

ItjlO  IiIh  iiiii    /'«-  /'/  ■/.  i-ui  nif    itfifUm   ii«f/i  ,  fn,    nl 

|u.il 11'      nsi  pOOf    lljr«n»r  riin.  iIiiimi   y  n 

pliift  i*»l.    Aniio  itaqnc  I0QI,    poalqiiaiu    lil.nini    /' 
111.  nrmiti        I     '    i"    1  1  ll,  boti  l  libi 
Iggrei  III    .    I,    ■  -    iii     poi     r.jin    lOOCOlilM    iM 
.  lll     li.lniii  ■    ,    .  1      ■  1  ,l       I.  ,.|  ,,     I     11    |i,     . 

V  1I.1  (i  11I.  <Si).  IpOM    nii. ,  i>|,|.-Mt  in  mII.i  S.  Iil .- 

M.1111,  i|iii>    ih\.ii.  1  ,1     11111.1  1001    I  l    "ln    '■  111  II 

1 0  caloi    ■  Dropuliui  011  .  >.'..    1    Imtiroi    lalMi 

■  Im  . ,  ,111.  ilil,  vbJolloel  Kil   0  m  '"  Iflt, 

<l    noii     iiiiu  1007,  "i  II    I   t.linr-io  ilcnioiisl,  aviiniii 

111  li  111   /'.    i'/.'i . ■>w..nr  Spniiu*  i.i/ii-M  <  «•«,-.']* 

Ilos   lilnos   EodoMroi   IpM    Dccccn  1    I  ■   i. 


cvml.cl  ro  IptO  lcniporo  Ansclmuni  illuil  llilJohcilo  D  nijus  cr.il  lilius,    Irinecriptil ,    nl  leOltlm  S.    An 


ac  Vvuloranno  mliiMO. 

I  mmiii  1  iiihi  De  voluiitute    Iht. 

Iu  niiiio  c\  liis  in  <|n.c  ioeldi  inss.  roperitnr  loto 

Ublllui.  Cini)  llOMO  in  OmnlBOI  Oditll  logalur  sul» 
Ansclini  Canlitar.  archicp  noininc,  et  in  cu  verba 
M  •OntonlfaB  S.  Ansdnii  JcprclicnJanlur,  illmii  aJ 
ippondieom  non  Jmiiiius  ablcganJutn.  EiutiJem 
scio  Ansclmuni  LauJuucii&cm  <l«*  volunlalc  Uci  M 
svcnlo  dilpMlOMOi  cl  cjtis  liac  Jc  ro  scntrnliam  a 
llupcrlo  Tuiiiciisi  acritcr  impugnalam  non  vcrbis 
1110J0,  scJ  cl  scripiis  ,  ul  in  Kupcrli  Apologia  lalc 
diuorul  (in  prolog.  01  in  parici,  p.  10,  II,  12,  13, 
1C,  17,  43  ct  81).  Vcrum  qttiJni  cl  Aiisohiius  Can- 
luoricuois  de  caJcin  qmcitiojie  siinul  IC  Jc  con- 
cortlia  prassclenitae,  eic,  scripseril  eirei  ritosfinem, 
cfferveseonlibtti  lunc  inimbi  circa  lianc  Jc  Dci  vo- 
lunuiic  qiMRilionom,  piucii  viJclicci  annis  aiiteqnom 
llupcrlus  ctnn  Ansclino  LauJiinctisi  congrcJcrciur. 
Nain  aJvetsus  ctr.n  scripsil  circa  annum  11 10,  ul 
in  cjus  Apnlogia  aniinaJverli ;  Ansclmtts  vcro  Jeces- 
lerai  anno  1109. 

Censiba    libri   Dd  casu  diaboli. 

Istitis  diologi  S.  Ansclmiis  ipsc  memioit  iu  c.  17 
libri  1  Cur  Dcus  liomo;  cl  in  c.  5  libri  De  conceplu 
virtjinali ,  circa  linctn ,  cl  in  c.  7  libti  De  concordta 
privseiculitv,  clc.  Argtimenlum  libri  Jcclaralur  in 
prologo  aJ  dialogtim  De  teriiate. 

lliinc  til  cl  liios  tres  S.  Anselmus  scripsii  Jum 


C 


Mlmni  lu  >  pislul.i  . 1 1 1 . •  -  >■  i  1  '■  libri  11.  Ipsns    .  1,  .1,1    , 
n.oiiai  lns  CintllirbE  tiausriilii   1(1  IVi-<  I.  il.-in  II  inii 
lcinlos  rogivil  S.   Ausclinus,  si  CJW  rpi.tolo  ncli- 
inus,  qu.c  .  sl  SS  libri  iv. 

AiUcilciuluin    Otiim   Ml  <|iio.l  in  flnt*  c*p.  17   li- 
bri  ii  Jical  AiircIoius    vnlunlalcin    «r  OOberO    9tt\ 
bcnJi  Jc    otiginali    pcccalo;    itmlc    consi •<|uitui    li 
bruiu   De  ro»,r///u    virqin.  el   oritj.    pecc.   c-si-    i>i<> 

pooteriorem;  mioJ  etiim  ifgoiwr  •**  proiogo  oi  «\ 

c.  ft  islius  libri  ,    ubi  mcniinit  librorum  Lur  0001 
liomo. 

Censuii.'    i.miii  De   conceptn  vlryiniiH  cl  oriijinali 
pcct  nto. 

Poit  BirOMM  coitcilittm    llomanamquc  syuoJutn 

S.  Ansclinus  ,  Juin  Ltlgduui  inoraiclttr,  cvplctis   li 

bris  Ciir  Deus  Itomo,  boc  opus  sctipsil  intO  nn-Jiia 

lionc.n  De  redcmntione  lntmuna  ,  ttl  Bdeffl  fa<  it  I  ,«l 

mcrus  lib.  n  Dc  ejoi  vila  (col.  11)7).  Lirjuoi  crgo  li- 

brtim  hntteeue  eofflposUam  oono  1000,  r\»o  cooc 

Rom.  edebrotam  csi  tab  libanoll,  in  leoio  Appo- 

riiionis  scilicct  S.  Uieboelii,  quod  crai  lerminM* 

iuJiiciartiin  quaa  in   fcsto  Nativitntrs  Domi  ii   post 

conciiiun  BoronM   rei  Ait^lio:  otMinoeral ,  josii 

EaJmcr.  I.  n  llisl.  novor.    Iluic  ctiim   s)noJo  Ilo 

ntana1  S.  Ansclmtts  inlcrftiil,  nec  nisi   M    pcr.n  1 1 

LttgJitnum  rcpctiil,  ul  01   CaJm.  ibiJcm   conslai , 

nec  LugJttno  Jisccssit  nisi  post  rcgis  Obilum,  qui 

an.  1100,  mcnsc  Angusto,  contigii,   tino  rideUec! 


aJlittc  prior  esset  Bocei,  ul  traJit  EaJm.  I.   i  De  D  anno  post  moitcm  Urbani  II,  qtti  huntana  exoeral 


cjtts  Viia,  boc  cst  ah  anno  1003,  qtto  pnvposilus 
est,  aJ  oonura  1077,  quo  in  ahhatem  esi  clectus. 

ObservnnJum  Itic  unum  csl  quod  traclalus  De 
im/i/o,  Jc  qtio  ipsc  scripsil  aJ  Mauritium,  non  cst 
nisi  cvcerplum  e\  c.  11  Jialogi  islius,  vemola  forma 
iitcrloculionis,  ttt  facilc  aJverlct quisquis  episiolam 
atl  Mattritium,  qtiae  csl  8  libri  ll,  conluleril  cum 
prxfalo  capilo  11  [al.  10  j.  Quapropter  scriptnm  illuJ 
scparalim  non  eJiJitnus ,  cum  et  in  co  capitc,  cl 
in  ista  cpistola  uno  conlexiu  iotegrum  habealar. 
Censura  librorum  Cr*r  Deus  homo. 

iloc  optts  in  Anglia  aJ  Bosonis  inslanliam  S.  An- 
scimiisincboaviljCl  in  Capuana  provincia,  mlequam 
cogorciur  Bareusc  coucilium,  pcrfccil,  ut  ipse  tcsia- 


mcnsc  Oclobri  [corr.  Julio]  anni  prxcedentis,  ul 
Eadmcrus  in  fine  lib.  n,  Ilisl.  tiovor.  observat. 

Ilic  liber  aliqunnJo  Jiinhixal  iaseribilnr  De  con- 
ccplu  virtjinali.  Sic  C.inlabrig;e  in  ms.  101  hihliotb. 
ptiblicae,  et  in  ms.  217  collcgii  Caii,  ct  in  ms.  403 
aul.c  Pombrochiaoa,  et  in  aliis.  AliquanJo  simptici- 
tcr,  De  oriainali  peccalo,  sic  Canlabrigne  in  no.S5!i 
collcgii  S.  BetieJicti.  el  aliis  qtta?  viJerc  esl  in  va- 
rils  Icclionibtts.  llinc  forte  crror  Trilhemii  Jistin- 
gucntis  lihrum  De  virginali  conceptu  a  libro  De  per  ■ 
cato  oriijinali. 

m  pracfalione  ct  in  c.  22  istius  opusculi  S.  An- 
selmus  metninit  lihrorum  Cur  Dcus  homo,  qui  pro- 
inJe  co  suiii  aniiquiores:  illuJ  vcto  prTccsMt  librum 


«5  S.  ANSELMUS  CA.N 

Ife  ciicordm  prcctcienl.  ,  in  eiijus  C.  7  mcniioiiem  A 
hahcl  opusculi  istitts. 

Denique  in  epislola  ad  Theodoriciim,  qu.r  rst  42 
lib.  iv,  «le  eo  opcre  scribit ,  cl  illud  cum  libris  Cnr 
Deuthomo  transcribi  mandal,ul  eos  omncs  adPascb. 
II  dirigeret.  Vide  cpisl  55  libri  it. 

Crnsura   Dexlarationis   cvjntdam  in  praeedentem 
librum. 

Etsi  dcclaratio  hanc  in  niss.  IMcli  Anscimi  vohi- 
minibus  non  occurrat,  in  omnibus  lamen  illius  ope- 
rum  i:ditionibus  reperitur.  Illius  occa&ionem  el  ar- 
giimentum  ex  ipsamel  discere  liccl.  Verum  de  illius 
auclore  el  aetale  non  aliud  scimus  nisi  quod  coaeta- 
iiciis  fucril  S.  Itcrnardo  Claractallensi,  quem  VCCal 
sui  icmporis  Spiriius  sancti  organum.  Uinle  con- 
seclaneum  estliaiicccdcclaralionem  cssc  postciiorem  ™ 
Anselmo,  qui  deccsserat  anno  110!).  Deinardus  vero 
junior  inohaclium  induit  :hiiio  1115. 

Censura  dialogi  De  verilate. 

S.iuelus  Ansclmns  adbuc  prior  liutic  dialogum 
•rripail,  Eadmcro  lestc  I.  i  De  cjus  Yita  (col.  G2), 
eodem  videlicel  lcmporc  quo  dialogos  De  casu  diw 
boli ,  De  librrtaic  et  De  grammatico.  Vide  saneti 
Aitscliui  prolngum  ad  liunc  dialogum,  citjus  adliuc 
ipse  meiuinil  in  c.  5  libri  De  eonceplu  virginati. 
E.nlem  proiinlo  sil  dialogorum  De  tibero  arbilrio  el 
Dc  grammalico  ceusitra;  si  adiiidcris  qtiod  iu  e.  4, 
muest.3  De  eoucordia  graticc,  cte.,mcntio  ftat  dialogl 
De  ttbcro   arbitrio. 

Censura   trvctatus  De  volnnlate.  q 

Sanclus  Anselmus  I.  De  concordia  graliiv  cum  lib. 
tnb.,  c.  II,  ulciinqiic  promisit,  clsi  infirm.e  adino- 
ilui.i  valctiidinis,  sc  aliipiando  diclurum  de  imilti- 
|>  ici  divisioue  voluulalis  quac  csl  usiis.  Id  autcm 
<  iin  nuilo  iu  loco  ailigerit,  non  a!»s  rc  conjicio  ab 
»o  paulo  antci|ii;un  deccderet  iibclliim  litinc  cssc 
enmpositum,  quem  c\  ms.  Yicior.  CI.  ISedidi;  ct 
•iniilcm  co  lubeutius,  quod  rion  modo  Ansclmi  no- 
iftcn,  led  ct  Mintcutiaa  h  -bct. 

Cs.x&V;tA  i.iniu   Dt  roncordia  ynvic.enlia' ,  prcrdesti- 
nationis  ei  (jriiiiiv  cmn  libcro  urbiirio. 

Anglican.-c  E<  ccsi.c  pacc  rcdtlila,  S.  AnSflmus 
eirca  vibe  finem,  boc  est  anno  1100,  hoc  opus 
sciipsil,  juxla  Eitlitior.  I.  u  Dc  ejus  Vila  (col.  114). 

Y.tiia  esl  bujuace  opciis  dislribulio ,  ul  in  \nriis  [) 
It-ciiouibus  nolaliim  eal;  qucis  addc  quod  in  ms. 
142  domus  sancli  Pclri  in  Anglia  in  duos  irarlalus 
i>(e  Uber  dividilur  :  prituus  cst  de  preacicntia  ct 
pr.rdcslinalione;  sllOT  de  grntia  el  libero  arhitrio  : 
•tjuotios  in  ms.  21)7»  aulx  Pombrocb.  in  Irea  parioi 
diairibuilur  :  I*  dc  prescicnlU  et  liliero  irbitrio; 
£•  dc  pr  i:<l<  slinationc    Ct  libcro  arhiliio;  5*  <lo  gra- 

ii.i  cl  lilioro  iirbitrio.  In  ms.  bibliotheeae  Villariensii 
iu  DrobooJla  dicitur   Libcr  irium  yuavsftonum,  Di 

|IMU  lOHOliber  qni  l.vili  firi  vilOtl  ci.mdcret. 

I  in>i  n a  iinni   IIC  i.riMoi  f  hc  aiijir,»  et  fermcnlo. 

i.iiniim  iiiiin-  simi  rpistolam  eoae  Aiis<*lnii   prn- 
iiir  iimni.i  coin   n«*uta  tum  m-.s.  exem|>la- 

t.u   •  .1    ij.>i.    Dolcchinu»    ad   ann.    I0'J»;   .scd    cl 
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ipsc  libcr  in  c.  1  dcclaral  sc  ah  co  scripliim  ijui 
Iraclattim  De  procetsione  Spiritut  tancti  edidcrat, 
de  quo  supra  disimus.  In  ms.  24  bihliothcr.r.  Lin- 
colnicnsi.s  ,  et  in  mss.  217  bihliolhecnc  Caii,  et  in 
ms.  115  bibl.  puhlice  Canlabrigcnsis ,  ct  in  ms. 
Cislcrciensi  inscriptus  est  De  tacrificio  arijmi  et 
fermentati.  In  ms.  Sancli  Martini  Tom.  iniiiubtiis 
esl  De  pane  sacrificii  contra  Graco».  Inler  epislolas 
eicusa  fuit  cdilione  Colon.  an.  1GI2;  in  aliis  omni- 
bns  intcr  libros  edita  esl  sub  co  lilulo  qucni  ci  prx- 
fiximus.  Vide  varias  lccliones. 

Cmn  p'  a  f.uus  libcr  De  procestione  ,  ctc,  cujus  in 
c.  1  hnjtisce  iMiMol.e  lit  menlio,  prodieril  ab  auuo 

1101  ad  annuni  1105,  ut  supra  dcmonslratum ,  cl 
Iiaec  epislola  direc.ta  fitcrit  Waleranno  Mnmbur- 
gensi ,  adhuc  stanti  in  scbismale  ,  quod  Guiherti 
morte  ,  quae  jnxta  Dodech.  anno  1100  ohtigit,  cxs- 
lingui  ccepit ,  cerlo  certius  esl  eam  ab  Anselmo  scr'.- 
plam  iiou  fnisso  anlc  annum  1101 ,  scd  paulo  posl 
librum  De  processione  Spiritut  tancti,  circa  anmim 

1102  :  banc  cnim  protrahcre  usque  ad  annuin  II 00, 
sub  cnjtis  fine  Ansclmus  iu  Angliam  rcdiit,  et  qno 
licnricus  IV  imp.  Lcodii  \ila  funcius  est ,  ahs  u: 
dicereiur,  cinn  co  teiiqioreschisina  pcnitusdcsiissci, 
llenrico  V  jam  imperanlc.  Ila?c  prxccssil  uhcram 
Dc  sacramentorum  diversitale ,  in  cujus  finc  auctur 
ineminil  istius. 

Censura   lidri  sive  du.vrum  EnsTOLARUU  Dt  tacra- 
meniorum  diversitalc. 

Primam  hujuocemodi  cpistolarum  essc  'Waleramii, 
altViam  Anschiii  Cantuar.,  inscriplioncs  prxscferunt 
in  oinnibiis  tam  cdilis  qiiam  mss.  Ideo  aulcm  ta  !- 
merus  islius  sicul  cl  pr.ccodeiuis  opusculi  non  me- 
miiiil,  quod  inter  cpislolas  ea  rcccnsenda  duxeril : 
nos  ca  lihris  acccnsuiinus,  jusU  otnncs  pcnc  euiiio- 
i'.i'S  el  pleraipic  mss.  In  ms.  22  bibl  Liccol.,  ei  in 
ms.  217  hih!.  Caii,  cl  in  ms.  203  aul.e  Pembioch  , 
ct  in  ms.  Cislcrc.,  ac  in  cdiiione  Nureinherg.  anno 
1491  hic  liher  ittSCliplua  h-gilur  De  tucianientit 
F.cctesia:.  Quo  codem  litulo  illnm  cital  S.  Donov.  t. 
Yll ,  parle  iv  ,  in  c.  1  lcrliae  Responsionis  Apobgi.c 
paiipcrum.  Divcr^os  alios  lilulos  viJc  in  variis  lcclk)- 
nihus. 

Q>ia  autoin  aDtale  durc  isl.T  cpistolje  scripta:  sinl , 
sie  conjicimus.  Ansebr.ns  Walerauno  jam  miaoral 
cpistolam  ik  azymo,  ul  ipse  in  h>c  hujnsce  OfMMCUli 
signilical.  Dcindc  C\  c.  ull.  rpislol.c  Waleranni  cl  cx 

c.  1  epiatolas  lancli  Anaelmi  coostat  quod  lonc  Wa- 
lerannus  Pascbali  II  eaaetreconciUatui ,  ct  oooo  ipsi 
familiaris  ,  ul  Cardinalium  jam  tum  osscl  tOMecre* 
larius  ,  ut  rcfcrl  Paului  I.angins  in  Chronico  Cili- 
lonai.  Igitur  icripiam  eomoo  banc  laneli  Anaelmi 
cpislolam  innoltM,  qno  Anscliiius  Eccleshe  bmio 
tolusinvigilavii.priusquain  cv  An-lia  Hnmam  «terum 
uergerei,  qu<»  perveuii  eirea  Inem  inni  1103.  Et  ita 
s.  Auaeimui  perduosiatoi  an.  1101  <t  UOtocripait 

liliinm  DtpnetttiOM  Simiius  tancii.  Dcinde  libruni 
Diusfme,  <l  lamkm  epistolnii  Dc  tacramentoium 
(tiffi  icntiit, 
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lii.  lii.t-i   oxital  Canlabrijru  I  '•  -  <  ollegll 

Bnncll  Uoimi  lli  ll    la  imi  i   10  Ctirl  .  •  i  In  ni 

|    I  l.riilplii.  i  v  IJUil  lUIUIM  nllUlnill     ll  ItMM  ihmi 

iliiul  Qki  qu  .111  oscerptum  oi  B    »"  •  Inn  •  pl  Aoi*  id 

Gulllolniiim  ililiib r§«i  i    I,  il  Mnimqw 

logculi  At  ovldcnt.   lluiti   iuIodi  Gultlolinuiu  Dodi 
cbinui  ud  inn   1004  lil  fulsM  ibbtW  m  D  i 
lotuj  md  ibnoi  lllniugluiiili  dlcltnr  In  Nttribui 
iiionliuontU coulra  icblmuiUoM  •»  Bcbuiiiano  Ion« 
gnngcl  odliii  Snno  ii-ii.  ol  mlbi  :•  doctinlmo  l>. 
Ualuilo  eominunlcatli  i  ubl   bax    epliioli   lc  llui 
Quaui  hUo  ilbollui  liic  ncribatur  Honoi  io  Auguatod. 
i    \u  iiii.i.  it.  m  prmlttU  liqiiol. 

(  i  ssinv  iiiuu  /)<■  mijiliit  tonsiinguiiieoiuiii 


.iii  dJ  ilu      U 

h     , .  ■iime.) 
<  i  |  iv    HoUil  i»i"  Bi 
indoquidcm  |.  iiionlii  Ml  iimi.'  i  "•  I 

. ,,,  p ,  ,  erc ,  Ati  •  iiniiin ,  i|ni  Ij.  umli  i  .  i  / 
.,  i  .n, .  ndum  protsiplut  •    i  'r  ilM  1 1  i  . 

hiii I   pOpulum   li.'i|U<'iil.r  li  iliu  '    I 

iiii,!.'  quli  dobllti.  Eodmorwi  i  ni 

<  i,iii  loi  iium  ini  .•.,  ii  i  iiur. 

I  niliilills  .iul.'li,   viinli  Aliv.lllil  •..'liili.liilni- 

bomlliU  i> ' '  »nt  In  inttquii  odii 

videlicel  ilii.ii.n .  Golbii  li,  m  ■beffMBl  •"""> 

1401 1  unn ol aliora  Pai         I  mm  i..h  ••.  i.i!i, 
una  Venola  an.  1540«   unka  bomilia  ttital,  qua 


ln  oditiouo  Colonlonil  an.  1611  priMMM,  quod  ■*  esl  In  iiimi :  lnirnlt  iwn,  eic.  Ei  in  Gomm.  mm 

157."»  primun  lypia  duia  ium  ertarrallooM  im  uomI- 
liao  iii  iliquot OTangeiia ,  el  in  illod  Eeett,  sxiv  :  I* 
oimiibui  i(.,...\iii,  ete<  Ansi  ImI  Cauuutr.  areblcp. 
uomon  prafcrcntcs. 

r\liera  ColooienaU  anno  1019,  ci  Lug.luu.  inno 
1650,  eaadetn  codom  nou.ii":  tieJcrum.  ip-  ■->  • 
Mlido,  etsi  uullo  qood  viderin  mt.  Mffragante, 
uiliiii|iir.  il>-  iptia  Eadu.cro  proferonle,  odkliniut; 
uibil  lanten  indo  aaierentM ,  sc<l  ojuod  aecepiuMS, 
IrnoonlM.  Ordiuem  dunlaxxt  ImMulavimwt,  om 
diapoucudo  juxia  Mriom  locorum  ScripMra,  qua  iu 
bii  oxponuntnr* 

AdnoiasM  suflkiat  eodem  siylo  ci  scusu  scripias 


■i-Uni,  oxcumi  Ml  blc  libor,  ei  quidem  lnter  cpl« 
iiolas.  Nus  latuon  Iptam ,  qula  dogtnaiiM  eal,  atlU 

0|lUMUlil  :i  Ijuuviiniis.    AiimIiiio  lUtCM  CanUiarienSj 

oam  adjndicanl  luscrlutio  quai  llliua  nomcn  prafert, 

Matnutiis  iii'iiui,-iiili  rnthntt  roruiu  fuio  obscivnmus, 
ri  icnlenila  qua  in  c.  Odiciiur  ptr  Adam  lou  nalura 
fuis-i-  cormpit,  ipiia  tota  muc  i;t  IpM  crel,  olttta 

cuui  iioti  er.it :  btSC  enini  ouinia  Ansclmi  suni. 

Ncc  quem  moverc  dobcl  quod  Ansclniui  c.  5  ci  7 
bujuscc  libri  deflnial  ntatriiuoniutn  inler  cognalotin 
sexto  gradu  potM  eontrabi,  cum  laincu  in  antiquio- 
ribuscliant  Angliao  eonciliii ,  ct  in  iis  qnibuiipM 
prafuit ,  proltibila  linl  couiiubia  usquc  ad  tcptimuin 


gradum.  Il.ee  -cnim  quaa  vidcittr  dissonanlia  facile  cssc  bujusrnodl  bomiliaa  quo  ct  cnarraiioncs  in 
eoncordai ,  si  altendatur  quod  canottM  inlra  Mpti-  Maltb.  quas  Coiouieuiii  cdiiio  in  eodem  votumine, 
munt  gradum  coiijugU  probibucrint  quoadusquc  pa- 
teiiicla  exalierulra  parle  adseptiraum  gradum  per- 
veniai ,  ii t  expriuiit  synodus  LondonicnsU  sub  Lan- 
franco,  anno  1075,  adeo  ul  si  ex  ona  duntaxal 
parle  scxlus  gradus  atlingilur,  etcx  altera  sepiunus, 
lunc  in  soxto  gradti  inalriinoniura  possii  conlrabi. 

V.  Itay:i;il  !us  buuc  nodum  ul  solvcrol,  in  sua  Syn- 
laxi  ccnsuil  S.  Atisclinum  co  loci  gradus  cognationis 
coiiiputasse  r.on  a  fralre  ct  sororc  ,  scil  a  nepotc  ct 
n|iie,  juxia  concilii  SjlguasiaJicusis dcGiiilioneni. 
Veruin  qit.c  ralio  Anschno  luil  alio  oniiue  Iiic  rcccn- 
scrc  lios  gradus  quam  in  lihro  De  azymo  ci  in  cano- 
nibus  quos  ipsc  condidit  in  Londineusi  conc.  an. 
ItOi? 


ISiliil  ergo  rcpilgnat ,  scil  omnia  su.t.lenl  liauc  epi- 
siol.iui  aii  Ansclmo  scriptam  fuissc.-  Scdcut,  ci  qua 
attalc,  non  csi  itnde  conjiciam.  Inscripiio  tjus  mu- 
iil.i  est ,  noinen  cuiin  ejus  cui  scribilur  itou  lcgilur  , 
n. -c  AmscIuius  nrcliicpiscopus  vooatur.  Murierdarcho 
sivc  Murcliertaclio  llibernix  icgi ,  tii  cogualornm 
eoiijugia  proliibeal ,  S.  Ausclintis  scribii  cpisiohuu 
qiue  esi  142  l.bri  in,  ci  ab  co  rc?c  ad  S.  Aiisclinum 
tnissas  3|iiblolas  anno  109S  cl  1096  pro  consccra- 
lione  rpiscopi  Dublinensis  ei  episcopi  Wataferdix , 
ab  Eatlmero  in  I.  u  Ilist.  nov.  discimus.  Unde  ab 
Ansclnre  atl  qucattlaiu  rorie.  Uibcniutn  eo  lcmpore  , 
sciiicei  cirea  annnra  lOflf»,  seriptam  fuissc  banc 
cpislolar.i  ulcunquc  conjici  potcst. 


Anselini  nomine  praflxo  ,  compc-ii  IJ  facilc  socm.- 
dum  mddiscernct  quisquis  parilcr  ca  loca  qus  in 
nlrisque  explurala  suni  invicem  eootulcriL 

OsoniM  quidem  in  ms.  212  bibl.  Ucrlon.  cxslant 
bomiliac  B.  Anselmi ;  scd  qox  etquot,  discerc  uon 
polui. 

In  ms.  S  15  Stccti Ebrulpbi  una  boutilia  legiturco 
lilulo:  Ansetmi  scrmo  in  «  Yiitent  Jesusturbrts,  i  clc, 
lianc  ad  nos  iransmissam  onlinc  secuudam  cxlciis 
inscruimus. 

Un.im  rjuoquc  in  illml  Aposloli  :  Dcceluil  enim , 
cle.,  adjccimus  cx  ms.  Corb.  S59(i,  lioctilulo  :  Se- 
cinidutn  iniKjisirum  Anselmum  supcr  icrsi<m  itlum  : 
I)  <  Dcebnl  enim  i  ,  cle. 

Ea  porro  ihix1  csl  in  iliud  :  lntrtnit  Jcsus ,  clc,  cl 
qnaiu  nonam  posuimus,  in  omnibus  cum  mss.  lum 
e.liiis  edam  anliquioribus  rcpcritur.  In  mss.  nomcn 
Anscimi  prafcrl,  ci  bunc  liluium  babcl  in  m>.  1 10t» 
Bibl.  Regiae  :  In  assumplione  U.  Uarix,  Anstlmns  vi 
illuit  :  t  Jutrtnit,  »  clc.  In  ms.  Corb.  PS07fiSCrnio 
Ansciini  lil  Asstutiplione,  m  illu.l  :  <  lntrath  ,  i  ClC 
lu  ins.  59(»  Coib.,  Ex  dicis  domini  Ansclmi  arthiepi- 
scopi.  lu  ms.  BrcviLirioLcclesix  Caieassoiiciisis  :  Pio 
[csto  Assumplionis  />.  Muria-  Virginii  :  <  ln  H!o 
lempore,  utlraeit,  »  elc  flomilia  venerabilis  Anstlmi 
tncliiep.  Consiilc  v;ni.is  leelii  nes. 

Ilane  hoiuiliani  S.  Anseluius  a  Cuiilt-lnio  ;il>!'.iie 
riscanensi  ct  aL>  Arnulfo  Trcamcuii  .:b':>.".tc  mgatus 
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sciipsit,  ut  discimus  cx  ejus  prologo  qncm  ex  ms.  A  conlulimus,  scd  in  nullo  cx  liis  nomcn  sancli  Ansel- 

mi  habct.  Imo  in  ms.  biLI.  Aldcnburg.  carmcn  De 


Corb.  edidimus. 

Quod  eam  scripserit  nondum  arcbicpiscopus,  ct 
proindc  an(e  an.  1093,  ipse  salis  indical  in  prologo, 
ubi  ail  se  cx  obecVcntia  illam  scriplo  tradidisse  , 
quam  plus  quam  scmel  in  convcntu  f.alrum  dixerat. 
Scripta  ilaquc  cst  ab  anno  1088,  qno  Arnulplms 
clcclus  cst  abbas  Troarn.  juxla  Clironicon  Gofcrni 
ab  auclore  pix  Neattriae  citalum  in  c.  2  Dc  abbatia 
Ti  oarncnsi ,  ad  anmim  1093  ,  quo  Ansclmus  Ecclc- 
siac  Canluaricnsi  pr^fecius  esl. 

Dcnique  in  ms.  bibl.  clar.  V.  D.  Rigot  exsiat  una 
bomtlia  sic  inscripia  :  Incipit  homilia  B.  Amelmi 
super  Joannem  ,  de  plunciu  ilagdajemv  ;  b.rc  ipsa 
est  qux  Origcni  vulgo  sed  falso  Iribuitor.  Quamlo 


conlempiu  mundi  tribuitur  Bernardo  Climiaceiisi. 
In  ms.  Gcmmet.  C.  70  duo  snnl  carmina  Dc  mundi 
contemplu  :  unum  quod  incipil  :  Cartula  nostra 
tibi,  ctc,  alterum  csi  illud  quod  Anselmi  operibus 
ailjeclum  ,  cl  iniitiilatnr  :  Claudianut  ad  monachos. 
In  nis.  Rccc.  K  10  Rogerio  Cadomo  monaclio  Bcc- 
ccusi  ascribitur.  Umlc  quid  juris  Ansclnuis  habcat 
in  id  opcris,  defmire  non  audco.  Vermn  qiiidcm  esl 
Iiuiic  S.  doctorem  nonnullos  vcrsus  el  licxamelros  ct 
pcntamclros  composuissc;  al  quid  iudc  conscqnilur? 
Unum  dixcrim ,  carmcn  islud  a  monacbo  qui  san- 
Claa  regttlam  cst  professus,  composiliim  cssc.  In  co 
cuim  plura  ad  menlcm  rcgul.c  s.ncli  Rcnedicti  pro- 


quidcm  vero  non  plane  mibi  constalcam  cssc  Anscl-  "  leruntur,  ut  cum  ad  eos  exprcssc  loquilur  qni  mo 

rumconvcrsionein  promiscrunt ,  ct  monaclmm  bor- 
talnr  ul  Deum  ubiqtie  cl  semper  prxsculcm  crcdal  , 
eic. 

Alia  dtto  carmina  in  sola  D.  Picardi,  qui  ca  pri- 
mus  dcdil,  fide  subjecimus. 

Censura  tractatus  De  pace  et  concordia. 

Is  Aofdmo  tribuilur  in  ms.  Lovanicitsi,  cx  quo 
liaiisiimpltim  ctad  nos  transmissum  clidimus  :  eccc 
ab  Ansclmi  siylo  ct  scnsu  abboncl. 

CfiNsUBA   LIBRI    MeDITATIONUM   ET    OrvIJOMIM. 

Sancliim  Auselmum  oraliones  sivc  incdilationcs 
scripsissc  tcslatur  Eadmerus  I.  n  Do  cjus  vila 
(Co/.  50);  icstaturci  Durandus   abl>as  Casx-Dci  in 


mi,  el  plnribus  aliis  in  locis  cdita  babciur,  idco  illain 
diiiiisimus. 

Censura  Exhortationum. 

Islascxhorlaiiones  scu  senlculias  P.  Tlicophilus  , 
iil  scio ,  primtis  cmisit.  Undc  cas  liabueril  et  quo 
jure  cas  sancto  Ansclmo  ascripscrit,  nos  scircimis  si 
ipsc  docuisscl;  ea  igimr  qux  ei  dcbctur  flde  illas 
inter  sancii  Ansclmi  Opera  c  lidimus. 

Unum  mibi  constal,  ipsas  a  monncbo  Renedietino 
conscriplas.  Etcnim  plurcs  cx  sancli  Rcncdicti  rc- 
gtila  colleclx  sttnl;  ul  cum  dicilur  :  Cur  malis  acli- 
bus  tuis  conlristas  Palrcm  piissimum  qui  te  in  filio- 
rum  uumero  dignatus  est  compulare.  Ilem  :  Nc  irri- 
latut  Dominus   malis    Htis 


pcrpelunm  tradat  ad  poenam ,  c!c  Ilcm  :  /Elerno 
llegi  mililaturut  propriis  abrenuniia  voluntalibus^  CIC. 
Iiem  :  Age,  dum  vacat  ,  qnod  in  pternum  cxpedial. 
Qux  omnia  in  S.  rcgulx  prologo  cxpressa  sunt.  Et 
cnm  dicilur  :  Esto  omni  vililate  vel  exlrcmitale  con- 
lemus.  Ilctn  :  Vronuntia  tc  omnibnt  viliorcm  ,  qttod 
in  c.  5  rcgttlx  legitur.  Et  cum  diciiur  :  Diem  judi- 
cii  tinte  :  ttclus  vittv  ttta:  omni  hora  custodi  :  fac  lc 
alienum  ab  aclibns  sa'culi ,  clc,  qu&'  otmiia  in  san- 
clx  rcgulx  c  G  proposita  stini. 

Censur.v  Admonilionis  Morieuli. 

P.  Tlicopbilus  cam  ptiinus  publicam  fccil  cx  tns. 
lii.d.  V.ilic  Qux  lamcn  indc  ad  nos  Iransmissa  csl, 
in  aliquid  ab  ca  discrcpal,  titex  variis  lcclionibus  itd 
opcria  cnlccni  posiiis  cslcvidcns. 

Hacc  atilcm  admonilionis  formitla  sic  inscripla  lc- 
^ilur  in  ms.  bibl.  S.  Marlini  Toinac  :  Tractatut  B. 
Ansclini  ,  qnomoilo  debcal  iittcrrogari  fralcr  niorli 
proximus  ,  cl  quomodo  respondcrc  Ynlc  varias  lcclio- 

IH.S. 

Qii.i  autlc  sam  lus  Anselinus  banc  formu!.un  pr;c- 
S<  rpsetil,  iion  esl  iiudc  cimjiciam. 

(  i  nsuua  (  arhinis  Dc  coniewplu    mintdi  ,   et  duuium 
alioiunt  ciirinimim. 

Colonix   lOBO    1573  primtim    ivpis    cxcusnm    C3t 

carmen  islud  ,    lOtl  m.iicum  .1   tuutilum.    Inligrnm 

illud  (v  Baoctl  Vnions.  P.iris.  bibiioi.  edium  c-l 

ibidcut  10.  IGI2. 
Ei  iai  tiuiuoui  in  plui  ibui  ni  -  .  <  »im  qnibtij  illtid 


ni   nequissimnm  servum  ^,  epistola   ad  Anselmum,  qua*  est  61  libri  i;  icsiatur 


cl  ipsc  Ansclmus  in  cp.  20  I.  i  el  ia  cp.  ;il  I.  n  :  lc- 
stalur  dcniquc  immmcra  pcne  mss. 

Non  tina  vero  :elale,  scd  divcrsis  lemporibns  illas 
scripsil,  ul  cx  singularum  COUSUril  Bel  manifcslum  , 
e.\  qnibtis  Cliam  conslabil  quae  cl  quol  a  sanclo  Au- 
sclmo  verc  prodicrini. 

Censura  prologi. 

Ptologtima  sanclo  Ausclmo  scriplnin  mccumccn- 
Svbii,  qtti  in  eo  mccinu  dcprcbcnderit  ct  veiba  ct 
mcntem  cpisl.  qtia  sanclus  Ansclinus  Gondiilpbo 
scribit  [Ep.  20,  Itb.  i)  se  suas  lalioncs  idco  p.ira- 
grapbis  tli^liuxisse  itc  prolixiias  generarct  fasli- 
dium,  cl  ul  cas  lcclor  incidat,  boc  cst  ibi  dcsinal 
\cl  incipiat  ubi  voltii:iii.  Il.xc  cnim  cadcm  iu 
[)  prologo. 

CtfMUri  Picdilationis  1. 

Eam  P.  Tbcopliiliis  primus  cvnlgavit  intcr  sancli 
Aiim  I  >;i  Mcditalioncs.  A  ((uibus  vcro  illam  acccpcril, 
ipsc  non  cdicil. 

I ii  ms.  Ribl.  D.  Rigot  cam  inlcr  sancli  Ansclmi 
MediUlioncs  babri  ccrlosnos  fccit  R.  P.  D.  Fran- 
ciscui  Pomimtayc,  illud  pra  matiibus  lcnens. 

Ipsa  sanc  sancli  Anscl.tii  senlcnlias  babct.  Quntl 
tiiiin  itt  §  1  dicil  morluam  magis  qiiain  dormicnlcm 
»>ssc  animam  <\ux  ad  Dci  voccui  non  cxpcrgisciiur  , 
iilcm  in  mcdilalionc2  scnsit.  Qttod  ibidcm  dicilani- 
m.im  atl  bot  faclam  cssc  ad  imagincm  Dci    ut  mcmi- 

nerit,  inteHifatei  imei  jomuium  bonum,  id  Iptum 

csl  tpiod  iu  MonoIngio.Proslo^ioct  altbi  passiin  cdo- 


(  IV, I  U\    ..II  III  Ufl,     \N    II  \ll. 

euili  ln  S  ^  dlcll  i|in»ti  Miluh  i ».  1 1 .  x .  - .  M  i,i  ,  i  \  MMramtdUaihnumA 


\  i  M  iii  etso,  iIm  <!•<*>  nnlll  polcsllM  ne  osse,  t  ■  •  *  *  litt  m 
in  Monologio  ei  illli  plMiibvi  In  l*>  1 1   ineloi  Ann 

IIIIIH  lipOMlla 

Lleot  irfo  In  nuucli  mn.  ruMflnlui  ii  m  modit  i 

lio,  vilir.n    .ul>  AiimIiih  iiuiiiiik  ,  li.mc  UfflOII  UIK'l0 

AiiHoliun  iimi  pOMum  nltjudicare, 

Csninra  wudiititionU  2. 

In  ninnibus  o.lilis  li.i  c  cxnt.it  sii  iiiAir  |ita  /.ir>rr 
ilc  miicria  hominn.  Elllll  ll  llt  mi<  on.nilms,  sctl 
llWorM  siili  liliiln.  In  iiis.  I).  BlgOl  intiliil.ilnr  :  De 
tiirore  eMiiini  juiliiii.  In  ins.  20 "2 4  llilil.  Ilcgi.i-, 
in  nis.  ClllerO.  II  iii  llilt  niMiiliitur    :   Hi-ditniio  ad 

ronri  niidiiiit  timoram.  Cmoum  rnrlni  leciiooei.  Illim 
.iii  AnMlml  monaehii  &«■  loenpliM  Mrlblt  DurandM  (, 
epiit.  01,  liini  i.  v.x  <i un  et  u  AomImI  rcinonM 
liquei  enmnb  AnMlmoeoM  ndllnm  intcquara  euel 
nbbnii  Imm  out  inle  innnm   1078,  ln  llli  enim  An- 

Mlmui  non  nl  abbas  s.iliilalur,  HM   in  M  ibbM  in- 

scriiiiiur.  DurandMiutom  kiM  mo.liuilonem  icce> 
pernt,  iiiiin  mmI  ibboi  monnilorli  Cnsss-Dci,  cnJM 

rrgiiiKMi  lennil  ab  lllBO  I0G8  ad  ann.  1078,   qno  in 

Clnromonl.  Eeel.  eplic.  electui  est.  Unde  ;»ii  iono 

10G8  id    III,   1078,   (|iio   Anselnius   Dccccnsis  nio- 

nonterli  r.icius  csiabbas,  nn  icrlplim  mm  fit 
mnnifeettim. 

Hanc  e'tSt  S.  Dontvent.  c  3  Soliloq.,  oi  enm 
Integro  dMcribit  S.  Antoninus,    p.   n,  lit.  16, 

e.  12,  5  7. 


Inter  B.  Nir.t  iim  iiu-.iii .. 
nisn.    (niii   qulbm  itiil.iii   miiii  i*i  in i.  2014     Bibl. 
li  Bignt.  \  Itk  virl  n  U  ■ 
iii  |    iii,  i/i/«ii  nii  7. 
I  iin  r.iin  II  lynnuiluk  ctliililcnui|M  kiUiinc  •  I ■  - 
pnrtibni  qnsj  ln  illli  ornilonibui    legunlot  qunrum 
B   \'im-Iiiii  est  nuclor  litdubiuss  um(  posltl», 

III  ini  iit  .iiinns  iiits  «iiint.ii.il  umtrnotnm  m 

suiil  prOprll  iii •«•  iii   lliil  if|'i  rinnlnr. 

Priml  rtno  linjusci  mediiatlooli  psragrapbibabco- 
iur  in  ins.  s.  M.ni.  inrii.i,  ,  eujni  irsnsMmpt  ■ 
nobiimlnMm  ent  i  dMonlioi  In  nulbi  mn»  romporl, 
1 1  ni  MM  P.  Tbeopblll  ii  i«-  prolnll,  m  quidcm 
lii lim  quod  la   eii  monlem  et  lingusm  ImqIuiI 

novcrim. 

Di  siniiilnro  bfe  neqimo  dnM  prlorei  psrsgrspbos 
intogrM  legl  in  llbro  D»  eouiriiUtn»  rorsfis,  qol  isntsl 
in  Appendtoe  loin.  l\  Opernm  s.  Aogotiiiii.  Vorum 

itl  inliil  juris  S.  AnsdnW  dolral.il,  ciiiii  libei  bM 
inliil  sii  nUudqunra  exccrptuui  c\  rnr1itroeUilaiiofti< 
bns  ci  orntlonibui  qnni  Anodml  riioomul  ecno 

ccrlius  csl.  bl  inlra  ilcm  Mislr.ibimiis  in  Judicio  librl 
de  eordit  conlriiivne. 

Censura  mcditaiioititS. 
i.    r.   1  iifn|  !,..,>  primum  edits  enl  cx  ms.  Iii- 
blioth.   Vaiic.  et    in    M  niliil  occurril  S.    AnsdfflO 
indignum. 

Censitra  medilationil  9. 


ll;rc  nicdilalio,  q:ia:  uiciint  ,  Jcsnm    hazarcnum  , 
Ibio  lnc    obscrvo ,    I.    Inlci  b.  Dcmardi.   opcra  C  „    .       .      n  ,  ... 

■  clc,  inlcr  S.  Ausclmi  Opcra  in  OfflUlbUI  eiousislcgt- 


exstaro  libruin  qni  ramdeni  liiulum,  Dc  miserio  ho 
minis,  pr.clcrl;  sod  (|iii  lb  islo  omuinoalini  csl;  2. 
Ipsam  intoi  procM  ■  loanne  ibbnto  eoliecias  babcri 
Incod.  ms.  Hetlcnsi.  Ojiod  non  lcvi  arguuicnlo  cst 
proccs  isias  ab  co  niagis  exscriplas  csse  qnaui 
lOmposilas,  ul  fusius  infra  dcmonstrabimus. 

CVnsiira  mcditationis  3. 

Il.oc  in  omiiibus  editia  oi  mss.  ftfedifationum  S. 
Ansolnii  excmplaribns  logitur :  inscriptionum  divcr- 
siiaieni  vidc  in  variisleclionibus. 

Ipsam  CCMOQ  cx  illis  Cssc  conliili  cordil  opu- 
sculis  qu;o  pracfalus  Durandus  avccpisse  se  gratu- 
laiur  iu  pruMd.lucl.i   cpist. ;   unde  ct  oudem   aeiale 


tur  lob  lioc  li lulo  :  S/>cc itltnn  crangdici  icrmonit ; 
alias,  Stimulus  amviis.  lu  ms.  D.  Bigol  inscribilur  : 
De  liumaitilate;  in  ms.  Oralnrli  Paiis.  Iiunc  lilnlinn 
babol  :  Passio  Dumini  tioslii  Jesu  Cltrisli,  muiult 
S.draioris ,  scittiiduin  D.  AMflmnm  archiepiu.  In 
lom.  VII  Operum  S.  Doonv.  unas  exsut  liLcr  eni 
liiuliis  :  Slimultts  amoris;  al  lolus  ab  islo  dislal. 
Faioor  qnidem  inter  S.  Bcmardi  Op-ra  occunmo 
banc  mcditalioncm  inscriptam:  Sermo  D.  Dernmdt 
de  Pussicnc  Domini.  At  S.  Bcntardo  oam  abjudi- 
cant  qtii  eam  Bernardi  sivlo  njfaiimo  doscripUM 
advcrlunl;  nec  ogo  cam  Auscbno  (irmius  asscram, 
cum  in  ca  Ansclmi  verba  nonlcgam  ;  in  nullotanipn 


eam   fuissc  compo.siiam  qua  praeccdoos  eiliia  cst,  d  ojus  «Uutrin.c  acpielali   rcpognat,  ct  nomcn  ojus 


lubcns  concodo. 

P.  Thcopl.ilus  in  sua  bujiiscc  moditationis  sTitLixi 
ngilatan  sun  sibi  eriminasuoque  noniincS.Ansclmus 
liic  cxpiobrel  Cl  describat ;  cl  iicgando  concludil, 
ne  plas  icquo  su;e  fama^  prodigusSanctus  liie  docior 
juiliociur.  Verum  dclicalior  Ikcc  milii  visa  csl 
rcligio  :  IH  quid  Ansclmi  conscicniiam  cxcuteve: 
qnom  a  pmlaiis  slu  lio  rcccss  sse  ui  sibi  intlulgercl, 
Eadmcrus  ipsc  scribit?  Sai  sit  Anselinum  suae 
{uvenlutis  delicla  rerm  poeniiculix  laorymis  di- 
luissc. 

Pluios  lnijiisoo  mcdilalionis  s«i  lonlias  liabot 
c.  3(J  libri  Meditationuui  ,  qui  S.  Auguslino  falso 
Iribuitur. 


praefcrt  in  oiniiibus  eiiam  nnliquioribus  excusis,  ci 
in  aliquibus  n.ss. 

Censura  meditatinnii  10. 
Y.x   ins.    Vaiic.   eaiu  P.  Tbcuphil.    publioi   juri^ 
fccil;  ct  inibi  noii  csl  iindc  illam  S.  Ansclmi   nou 
eoMJudJeem. 

Cettsura  mcdilationis  II. 

iii  omnibns  lam  exensis  «piani  mss.  S.  Ansclmt 
medilaliouibus  baee  iegitur.  In  ms.  22  bilJioili. 
Liucoln.  babcl  bunc  lilulum,  Derccreutione  hottii  ds. 
Divcrsos  liiulos  vidc  in  variis  lccliouibos. 

Eatimcrus  I.  n  De  cjus  Vila,  testatur  ipsam  al> 
Ansclmo  Lugduui  scripiam  cssc  ann>j  I01»0  ,  |»"si 
bbruin  Dt  cottceptu  ei  yltnttt,  elc. 
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(Unsura  Meditationum  12  et  15.  \      Auclor  Imjiis  libelli  in  c.  ult.  falclurse  his  mcdila- 

tiunibus  De  divinis  benepciis,  adjunxissc  vivcndi 
formam  qtiam  pei  40  capitula  ibl  pra>s(  ripsil;  unde 
bl  evidens  tiiitim  cssc  el  isiius  vivcndi  formulx  et 
istarum  mcdiialionum  auetoriim. 

Ccntura  meditationis  18. 

Ex  ms.  collegii  Vicnncnsis  P.  Theopbil. ,  utailin 
prxlalionc  ad  Mauiissam,  lianc  inler  alias  omnes, 
ii t  vocal,  faculas.scu  alloquia  srrncli  Anselmi  in  lu- 
ccm  primus  cmisit.  Ilujus  inilitim  legilur  in  prima 
partc  f.ap.  18  libri  Medilationum  qui  inler  sancli 
Augustini  opera  volvitur. 

l)e  illius  auctorc  lioc  uniini  scilur,  quod  vivcrcl 
in  societatc  fralitim  quibus  prxeral ;  id  enim  ibi 
pluribus   indical.  Mbil   autcm   in  ca  esl  quod  Au- 


Primus,  ll  bcnc  srio,  P.  Uaynaudus  eas  inier 
sancli  Anseimi  inediuttiones  evulgavil  :  ct  eas  in 
unico  ms.,  quod  csl  domini  Bigol,  S.  Ansclivi 
mediuiionibaa  accenseri  didici.  In  duodccima 
pbrasim  Anselmi  adveito,  in  lertia  dccima  styliim 
video  omnino  disp.irem ;  utraquc  tameopiil  mcnli- 
bus  sapit. 

Censura    mcdilalionit    14. 

Har.csancti  Anselmi  noniiue  P.  Tbcophiluscx  ms. 
Cndi  e  (collegii,  ul  puto,  Vicnnensis)  primus  cdidit ; 
ipsa  etiam  inter  S.  Ansclmi  Mcdilationes  occurrii  in 
uis.  D.  Bigol;  in  aliis  e.un  non  lcgi. 

Obscrvandum  autcra  csl  in  ca  ronliiicri  novcm 
priora  capilula  libclli  qui  Manualc  S.  Augtislini 
vulgo  dicitur.  Unde  islius  libri,  sicul  cl  Medilatio-  "  selmtim  non  sapiat,  niidc  ab  Ansclino,  duin   B  c- 


nuin,   ct  libri  De   contiitione  cordit ,  crisim  infra 
dabimus, 

Censura  Medilationum  15,  16  et  17. 

Unif.d  in  Ircs  partcs  dislributa  cxslat  in  cdilionc 
l.tigduncnsi  an.  1630, quam  nos  in  trcs  medilationcs 
divisimns.  Huic  P.  Tlicopb.  ex  ms.  primani  luceni 
dc.lit,  ct  cam  ab  Anselmo  adsororcm  suamdirectam 
scribit.  Mibi  quidetn  ccrto  renunlialum  est  triparli- 
lain  banc  mcdiuiioncin  ad  sororcm  babcri  iu  s;cpc- 
f.ito  ms.  D.Bigot;  cgo  vcro  mc  illam  in  nullo  ms. 
Icgisse  falcor. 

Dc  illarum  auclorc  cerhim  est  :  1.  cum  fnisse 
fiatrcm  illius  virginis  ad  qiiam   dirccUe  SUilt;    ipsc 


cense  cccnobium  regerei,  eam  scriplam   cssc  focile 
crcditlcrim. 

Censura  meditalionis  19. 
Prinius  c.im  ex  ms.  Valican.  edidil  P-  Rayualdus. 
Ipsam  nos  cx  ms.  S.  Mart.  Tornac.casligataui  dcdi- 
mus.  Auscbno  prorsusdigna  cst. 

Censura  mcditalionit  20. 
Intcr  S.  Ansclini  oraiioncs  hxcliabelur  inms.2G7 
bibliolh.   Tbuan.e,  ex    quo    ipsam  lypis  dedimus. 
Ilxc  sancti  Ausclmi  doclrinani  ac  piclalcmiii  ouiui- 
bus  expriuiit. 

Censura  mediialionit  21. 
Hanc  uon  aliud   censeo  quam  pietalis    flores  ex 


cnim  in  secunda  declarat  quod  eos  idem  paler  ge-  ~  Proslogio  sivc  ab  ipso  Anselino,  sivc  ab  alio  collc- 
nurrit,  idem  ventcr  complexns  est,  c.idcm  visccra 
profudcruut ;  2.  cum  in  juvciilutis  vitia  prolapsnm, 
iit  cotlcm  loci  ipsi  falelur;  5.  ipsuui  landem  Det 
misericordia  a  sxculo  essc  convcrsum;  4.  quod  il- 
liussoror  in  virginiUtis  proposilo  vivcrct,  ul  in  his 
f!c  significatur. 
Al  S.  Anselmtis  unxain  sorurcm  habuissc  scilur, 
nomine  Ricberam,  qunc  nupsit  Burgomlio,  cx  qno 
filium  genuit  cui  Ausclini  nomen  imposittira  est.  Id 
icstanliir  plures  epistol.e  ab  Ai.sclnio  ad  Burgoii- 
diura,  ct  ad  Richeram  et  ail  Anselrauin  nepoumi 
sciipU".  In  earam  uim,  quac  csi  (j7  I.  m,  sorori  sux 
scribii  ncininem  cssc,  exceplO  ejill  viro,  ciijus  salti- 
tem  Untum  nosse  cl  ainlirc  ipsa  dcsitlcrat  quanlum 


clos;  ct  ila  omni  jure  Ansclmoascribilur  iapluribtu 
mss.  ac  in  P.  1  beopbili  editione, 

Cehsoba    Orationcm. 

Centura  oralionis  1. 

A  P.  Rayn-  cx  ms.  coll.  Vicn.    primum  evulgata 

ost,  ncccam  iu  ullis  sive  excusis  sive  mss.  compcri. 

Allamcn   ab  Anselmi   slylo  non  dislal,  cl  auclorcm 

s.ium  proposito  ct  habilti  rclipionis  disliuguit. 

Censura  oralionis  2. 

Ipsa  in  excusis  etiam  aniiqtiioribus  cxstal,  qtia-i 
pars  oralionis,  quos  Inctpit ;  Dens  meus,  da  cordi 
Hit'0,  ctc.  Nos  cam  ab  illa  non  sejunximtis,  nisi  nt 
eas  qu.T  compunclior.em  cxcil.inl,  illis  prxn.ittere- 
nrasqus  adviiintcs     fctpetrandassnni  eemposilas. 


sua.n  et  Gl  i  rai ;  quia  ipse  unicusejus  fratcr  esi,  et  D  C:,piluh5(6i  7|8|ibri  Mc.lita.ionum,  qui  At.g.isiino 


illc  uiiicua  ijus   lilius  :  qux  non  obscure  indicant 

nou  aliam  fuisse  S.  Ansclmi  lororcm;  si  qua  cuim 

i,    \;     innis  non  esset  post  uarilom  uuicus 

(|ui  .  um  uepote  iuo  a  Ricbera  unice  diligcrcliir.  Id 

iinum  probibet  quin  crcdamab  Ansclmo  ftcripUi cssfl 

•>  niediuiioue 

Qnidam  eas  S.  Augustino  ascripsere;  et  qoldem 

in  lilicllo  f)e   lila   crrmii.  ad  sororctn ,    c.    47,    ad 

Snem  tn  i  ex  Integro  legunlur.  Verum  nec 
i  i ...-.  libelli  Aiigiisliiiui  auclor  est,  led  aliquii  san- 
riu  B<  uedh  i  >  cl  tanclo  Gregoriojunior;  ilims  eoim 
meniinil  iu  c  14  et  19,  etisiiui  In  c  16.  Adjicc 
quod  in  iiuilo  f  \  antiquioribus  sanili  lugusliul  mss. 
i  ipluiu  i'.  [icrialui . 


falso  tribuitur,  constant  cx  IsU  oralionc,  qu.c 
Uinen  in  ms.  ei  in  omoibua  excusbi  S.  Anselmo 
aseribitur.  Viue  Infra  judicium  istius  libclli  Metli- 
utionum. 

Cei.sura  oralionis  3,  K,  5,  G,  7. 

Inlcr  S.  Anselmi  oialioucs  li.t  lcguntur  iu  mss. 
qu:c  in  variis  lecliouilittl  nolaviinns  :  quibus  addc 
ins.  D.  BlgOlt  Ct  ms.  coll.  Vicn.cx  quo  eas  P.  Itayn. 
prin  u»  cdidit.  Quinla  cst.  c  34  prxfali  l.bii  Mo!i- 
Utionum. 

Censurn  orntionis  8. 
In  ms.  bibliolh.  S.  Muiii.i  Tornac  Icguiuur  pbl- 
i.  >,  S.  Ansclmi  lamciilalioucs,  boc  c-i  mc  lilatloties, 


(  i  \  .1  i.\  OPI  iii  M    ■    \  '» 

luici  nuai  \m  li  bi  lur,  ijuam  id  nui  u  m .\  i      p  "  ln  rJ 


prolullmui. 
Oratlu  I  tadum  otl  ic  ~.  i  njin  vldt  1 1  atoi  tcaj 

Crnmiu  trufUufl  |0i 

li.ic  cunftoll  Qjuatuor  pHort  capllobi  prcufbtl  li 

ln  lli  \l.ilii  iiionuiii.  Alliinu  n  I)  IIIMI  CtltM    aiilii|ii  <>• 
in  MYilii.iiioiiimi  S.  Ausrlim  KllllUM  I  Ipl  ""  lulxiil, 

nuc  nou  ma.  Tbuan  Mi  <•>  mi  <<>ii<k.  TIumIi 

I  Yintn.i     Ouil,onii  |  |. 

liiicr  s  AnM-inii  oraUunuu  legllui  ntteln  i>iuribu« 
iiis».  Inqidbut  dlvertoa  babet  iluloa,  ul  vtderollool 
in  varlitlooilouiuuit  In  ma<  D.  Blgoi  Ihbc  orailo  ain» 
duabua  conjuncu  eati  Baiu  01  me.  Vatlc  p,  iuy- 
nahluiprimui  publicam  i<< ll< 

CtMUra  Oiaiinniim    |§<fj  13. 
P.  Tlicopli.   ev   iii-..  Vniin.    primui  ias  iulcr  S. 
Ansi  iiin  ;iiioi|in.i  roooniuiti 

Cauturu  araifaafi  14. 
Biatat  bsac  in  omnlbut  oxcutii,  <h  ln  utt.  n.  Dlgni 
nc  in  nis.  Tbuaiii  oi  In  mt.  Vion.  Ipta  lamon  otl  0.9 
an>pe  faii  llbelli  ModiiaUonum ,  cujut  lofra  judieiuin 
dnbiinut. 

Ci'nsurn   crationis  15. 
llanc    inlcr    S.    Ansclini    oralioncs    babout    nis. 
Corb.  t(>0,  ms.  Vallis  Luc,  ins.  San-Gmu.  et  ins. 

Unll.  Vicn., ex quo oam  P. Tbeopb.  prlmuaedidii. 

CtUtaru  orationum  10,  17,  13  et  19. 

Itta  eapllt  30  ei  37  praulieU  liliri  Uodiuiionum 
cemplenl.  Ipta  lamon,  ncc  linmorito,  P.  Rayu.  cx 

ins.  Coll.  Vicn.  S.  Ansclmi  tlloqiliis  tCCOOluit.  r 

Ccnsura  vraiionis  20. 

Ilac  orationo  cluuditur  prtefalut  liber  HediuUo- 
ntiiii  :  ipsa  Umen  inter  S.  Ansclmi  orationcs  legi- 
lur  non  soluin  in  nis.  qua?  in  variis  lecUooibui  ilc- 
tignavimu8,  scil  ct  in  ms.  S.  Germaui,  In  ms.  Lo- 
van.  et  in  ms.  Vienn.  e\  quo  P.  Rayu.  cam  S.  An- 
selini  alIoi|iiiis  primui  arijunxit. 

Ccnsura  orationis  21  cl  22. 

Insas  cx  ms.  Vaiic.  aocepil  ac  dedit  P.  Raynau- 
dus.  Reperiuutur  quidein  in  libro  Dc  contritione 
corilis,  ac  in  libro  MediUUonum,  c  tO.  At  quam 
l.ilso  iii  libri  noincii  Auguslini  praferant,  infra 
deuioasirabimus. 

Censura  orutionum  23,  21,  25,  20',  27  ct  28. 

Pneter  ms.  quaj  in  vaiiis  lecUontbus  notaia  suni  D 
ms.  Lov.,  ms.  Bibliolb.  Regiae,  ms.  Floriac,  nec 
non  mss.  Vatican.  etCollegii  Vicn.,  ex  quibus  cas 
I*.  Theopli.  deprompsit,  eas  e^c  Ansclmi  prolesUn- 
lur. 

Censura  orationis  29. 
Cum  fidcs  mss.  codicibus  integra  dan.la  sil,  ubi 
nnlla  alia  suppctil  judieandi  ratio,  el  niliil  aliunde 
repugnat,hanc  orationcm  uulli  alii  quam  S.  Ansclinu 
adjudicandam  censuimus.  Eam  euim  in  pluribus  non 
ignobilioris  notae  codieibus  mss.  inler  alias  sancU 
liujusce  doctoiis  oralioncs  perlegimus  :  quos,  cui 
libuerit,  consulat  iu  variis  leciiouibtis  notatos.  lis 
adjiciantur  ms.  2024  Biblioili.  Regi;e,  et  aliud  ms. 
D.  Bigot.  Stylo  qnoque  Anseliiii  ilescripuni  baitc 
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n,  ii  .i .  |u  i   <  ull  i  i  iin  '    n  i"  niilur    iii    Mi   ■ 
ijiii  I  |  .1,  | 

iniinM  Blale  i  |ub  i  'i"  i 

<|il  !•      milipo  iin-fjt  ,     i.i  jIi i      ,!    | 

i  ,i  iin    ti  crpl    •    tl  ti  ■  opum  estci  ;•  li  ■••,  1 1 

.Miiiinn  (I,  iiihikIi  ilnrl. 

Gtutura  trufrannni  80,  51,  M,  '■>'■<  54, 

II. is   niiiiii- .  I'     rViyiiati.l.    vx  m        \  •  •  .    | 
|  lnlii,  h  ii  Utlma  K-riin  Irjjiiur    ciiaui  m  mt.  D    I 
suli    lm<  lilulo  :  Oratto   tptfspUfffl   tUUfff    Aun: 

Irioaalata  quoru  •  l  <t  lu  ms.  Tbuanetia 

ius.  Iiric,  ui  iii  varlii  leetionilHii  Indicatimut. 
Cntura  orefluuuni  57,  58,59  <'  40 
R     Kx  ins.  Coiin-iriisi  160  III  ii  puldk  i  )ui    i ■•  Iraa     I 
Aiisi-lmo  tacriptlmut.  Qux qnailrsgi 
riiur  otlara  la  ms.  Vletor.  Kk  18, 

Crnsura   oinnonum   41,  49,45  <rl 

ll.irum  prnna  in  umuibut  pORC  '  s.     \n- 

tolmi  oraiionot  legitur.  Vide  vtri     i    Uon      I 

ras  vcro  non  ila  flrmus  Ansclmo  Itternorim  !  liccl 
cam  <|n.c   quadragesiina  lOCUndt  Ctl    ex  ms.  Viui- 

uemi,  et  tllat  ot  mt.Vatic.Pi  Ravnaudut  lu  lu- 

ccni  cilnlerii. 

Ccnxina  onilionum  4'>,  4U,47c/48. 

Palcr  Raynaudut  bas  quaiuor  ad  B.  N  ursliunca 
cx  ms.  eollcg.  Vienn.  primus  lypis  cxprcttil  inl  r 
Aiisclmian.is. 

Ccnsura  orationum   49,  50  ct  51. 

II*  babenlur  non  mudu  in  ms.  colleg.  Yicn.  ct 
in  ms.  VaUc  el  in  San  German.,  scd  ct  in  iit  om- 
nibus  aiix  cvolvi,  ut  in  variis  lecUonibut  tignavf. 
Undc  illas  csse  reor  quas  prolixioros  compotuitte 
se  Ansclmus  noiidumablias  scribil  in  cpist.  ad  Con- 
uiilplium,  qii;cest  20  lib.  i.  Unum  bic  observan- 
dnm  est,  quod  in  anlea  cdiiis  oraltobet  49  et  50  ab- 
brevials  quasl  unara  conficiunt  sub  boc  litulo  : 
Incoculio  Malril  Vhginii  Maiia;  ttraui  ac  Fitii  ejus, 
ct  incipit :  Sancta  et  imer,  clc 
Censura  oratwnum  52,  53,  54,  53,  50,  57,  58  et  59. 

Ex  ms.  Vicn.  orationcm  52,  alias  vcro  ex  ms. 
Vatic.  P.  Pijynaudus  inier  Auselmianas  primus 
cdidil. 

Ccnsura  wationi*   C0. 


IVIiythmus  bie  inter  sancti  Anselmi  or.iliones 
babciur  in  ms.  Corbeicusi  IGOot  in  ms.  Vicl.  Ku.  10» 
ex  quibus  illiim  pralu  conimisimus  sancli  Ansclmi 
oralionibus  inscrlum. 

Censura   oralioms  G2  et  aliarum   ad  SS. 

Guilleimus  Gcmmeliccnsis,  lib.  vi,  cap.  9,  de 
Anselmo  scribil  quod  Iibrum  oralionum  ad  suuctua 
cdideril;  elcas  esse  Ansclmi  doii  est  u.'ule  qujs  rm- 
bilet,  uisi  omncm  ms.  codicibus  fidem  abnegavil.  In 
aliquibus  quidem  oralio  C4,  qu;c  csl  ad  sancluin  An- 
dream;  el  oralioCS,  qua:  esl  ad  sancium  LaurcnUutu; 
el71,  qusc  est  ad  sauclnm  Duuslauum,  dcsid  ran- 
tur :  scd  cuni  prima  iu  ms.  Vicn.  cl  in  ms.  Tb.  ct 
iii  nis.   Saiati  Gciniaiii  logalur;  alicra  vcro  in  ins. 


s:>  S.  ANSI.l.MUS  CANTUAR.  ARCllll.P  50 

Tli.  (i  in  ms.Vicn.,  lcrtiaUmdcro  in  m».Vicn.,easa-  \  orationcm  69,  qiue  nullo  tlubio  Ansclmi  snni,  ci  in 


118  sinl  facicudc  bae  in  re  llilci. 

Adverteudum  superesl  :  t.  In  ms.  codice  Sanctl 
ArnulpbJ  Metensifl  .exsuprarcccnsitis  sancti  Ansclmi 
MedilalioiiibusclOr.uionibiisplurinias(quarumspeci- 
minaD.  Mabitlonius 1. 1  Analocloruni exhibuil)  rcpcriri 
inlor  varia  piclalis  opuscula  qusc  Joanncs  abbas  Au- 


quibiis  liomiinri  .  iciii  ct  bomunculuin  ipsc  sc  nuu- 
cupai. 

In  alloquio  12,  quol  in  noslra  liac  clitio.ie  csl 
nicdilalio,  18  ,  auclor  in  iicai  se  pasloiis  babcrc 
oflkium  cojns-cmere  prettua  ingemiscebai.  d  bac 
quidem  Ansclmo  pi  iori  aplissime  couvcniiint,  cujns 


gnalse  niincupavil.  Ipsas  aulcm  non  abcocom|iosilas,      sul»  pncbilinnis  istius  ponilere  suspiria  laciymasquc 

dvacribil  Endmerufl  (/.  i  De  Vita  S.  An$.)  Cum,  in- 

qnil,  pro  amista  ttalnt  sui  tranquiltilnte  veltementu 
time  (lerel,  nb    onrre  pralntionis,  qund  sibi  (utebainr 
importabile,  ut  relevuri  merereur,  magnoperc  (ilau- 
rilium)  tncliie,  isc.  Hothom.    cocpit  rocjnre.    Jpsi  ve  o 


sedex  j.un  lumedilisa  sanclo  AnselmoMcdiialioiii- 

bus  sivc  Oralionibus  collectas  inde  arguilur,  !•  l|UOd 
cx  omnibus  Oraliomnn  sancli  Anscbnicodicibiis  ms. 
qnui  riderim,  ci  qui  lam  in  proloquio  quam  in  va- 
riis  lectkniibufl  «lonoianiur,  nullus  sit  qni  ialarum 


preeum  salloin  quam  plurimas  sanclo  Ansclmo  DOU  Maurilius  pracepit  ut  praluliouem  quaiu  habtbal  re- 

ascribat.  Qia  quaeso  xquilaiis  lance  lot  ms.  fiilem  tineret. 

<|.  v.ibit  uiiicoi  codcx  ms.  cui  nulla   alia  suffragalur  B      Denique  quoil  graliam  loea  commissa  ordinan  li 

i;(iit)?  aurior  oraiioiium  postulri.  Jo  nncni  Fiflcanenseni , 

2. Qtiudexsancli  Anselmi  epislolis,  quasin  prima  qui  duu  reg«bat  mon.isieria,  iiiquid  argutt?  qaa«i 

MediUlionum  censura  indicavimus ,  ct  ex  ipsiusinel  vero  plurcfl  ect  lcsias  rcgerc  crcdatm  sacerdos  quie- 

Kadincri  leslimonio  (I.  I  De  Vil  S.   Antclmi,  col.  5C)  qnis  in  finc  brcvimn   liianiarum  icciial  oratioucm 

tonslcl  oralioncsab  Auscbno  dumadbuc  prior  csset,  iu    qua  bx>c  vcrba  loca    nobit   comuntta    cxpiessa 


boc  csi  anie  ann.  I07S,  cdiias,  ci  a  pluribus  ex- 
scriplas.  Uudc  non  lcviler  conjiciam  ipsnm  eliain 
loannem  Fiscancnsom  Ansebno  Bccceusi  viciniorem 

ill.is  ab  oo  acocpissc. 


logiiniur. 

Uni  igilur  Ansebuo  CaiHuariensi  jurc  nicrilo  istas 
oraliuncfl  asseruimus,  quas  uon  Fiscaneusis  inodo , 
seJ  cl  Unrandus  Casae-Dci  abbasabanno   I06S  ad 


5.  Qnoil  inter  cas  illx  passim  dcscriplx  lcgnntur  annum  lOTSctplures  alii  mnlio  pietatia  studio  cx- 

qnasAnscbno  asscru..i  ipsauncl  Anscbui  cpistoiae,  ceperunl  ot  coUcgernnl. 

vidclicei  ties  oralioucs  a<l  sanctam  llariam,  qnas  Advcrtcndum  2  cx  orationibus  qux  nullo  dubio 

ipsc  suas  facil in  epistola  ad  Gondulpbum,   quac  csi  sunl  Anselroi,  lidelicctei  orai.  ad  S.  Pcirum,  ad 

".'(.)  lib.  ii,  et  medilalio ,  Terret  me,  cic.  (Yidccen-  S.  Paulum,  ad S.  Nicolaum,  ad  S.  Bcne.licium,  plu- 
iurotN  lfedifulioRia2}cum  aliisdc  cordis  contrilionc,  ^*  rima  cxccrpta  cssc  cx  quibus  magna  ex  partc  com- 

de  quibiis  Durandus  abbas  Case-Dci  ci  gralulalur  jn  posili  sunl  liber  De  contriiione  coutif,  ct  lilier  Mc- 


ejusdem  libri  cpisiola  Gl.  Fx  quibus  confioiiur,  {• 
codiccm  hunc  Melcnscin  non  cssc  descriplum  nisi 
poslquam  s  u.ctus  Ausclmus  suas  Hcdiiationoj  sivc 
Oi  itioncs  o  ilidil  ;  2°  Joarmcin  buucabbalcin  plurcfl 
ab  Ansclino  composilas  oraiioncs  cvscripsissc.ct  c\- 


dilatiomim,  qui  iu  l  IX  Opmum  S.  Aug.  babonlir, 
ci  dc  qui.ius  propierca  <pii<l  scutiendum  sii  in- 
fra  pionunl  abinnis;  3.  uralioiicm  68  minus  recio 
insriipiam  esac  a  I  sancluta  Martinuw,  cum  ad  S. 

Niiolaum    cain   sc  fceisse  ipse  Ansclniu»  scri'»al  iu 


scriptas  ilircxisse  ad  Auguslam.  5"  Istarum  proii.de      cpist.  ad  Baldricum,  qurc  csl  ol  lib.  n,  inquacliam 
prec.ilionum  liunc  non  aucloicm,  sod  pium  dunlaxal      indicaleam  paulo  anlc<]uaui  In    An^i.un   ipsc  Irans- 


eolb  cloicin  babcndum. 

Porro  uibil  icpugnal  cerlo  buic  juri  quod  islas 
prcccfl  sancio  Anaelmo  adjadicat.  Quod  cnim  |»r;e- 
falus  Melcnsis  codex  oplimx  noUB  scriplus  sil  ad 
iiudccimi  saiculi  fincm,  cl  quod  Joanncs  Fiscanensifl 


frctarci,  csse  composilam,  vidclicel  circa  idem 
lcmpufl  quo  librum  Dc  Incurniiioiie  Yerbi  conira 
Rvtcetinum  incboavcr.il.  Kxsl.il  bxc  oiaiio  saucli 
Nicolai  nomine  inscripla  in  ms.  munastcrii  dc  L  ra. 
Cr.NSi^RA   Ptulterii  beaia,'    Yirgins. 


vila  ccsscril  auno  1078,  quem  tamcn    monaslcrium  .       Ilbitl  D.  Picardus    primus  in   luccm   ivisil,  Inud 

rcxissc  usquc  ad  annum  IU82  auctor  Ncustrix   Pus  dubie  cx  aliquo  ms.   quod   saurti   Auselmi   nomcn 

refcrl  cx  OrdcriiO  Vil.,   I.  iv.  ad  ann.  1072,  cl  I.  n,  pnclcrl.    P.    Rayn.   iiullum  babuissc    illius    opcris 

ad  ann.  1107,  non   niodo  nibil  obfllanl,  sed   lavenl  roilicem  ms.  f.ileiur.    Egu  qii.tlom    incidi    induos, 

pbiriinum.  Nam,  ui  supra  jain    leiigi   ,    Ansclmus  videlicet    iiniim    Vicioi  uiiini ,    cl  allcrum    Floria- 

iluni   Becci    prior  eral  ,  plurcs  oralioncs  scripsisse  ceiiscm,    in    quibus   bujusc.'   Psallcrii    initium   us- 

ccilo  scilnr,  cl  ab  ann.  1063  boc  niuncre  perfunoliis  quc    ad  Coinplclorium   liabclur  :   sel    in    uiroquc 

a<l  an.  1078,  quo  in  abbalcm  assumpliis  est,  CJMcri  ilcsidcrantiir  ,   cl    iu  nculro    lcgilur    nomcn 

U.irum  auclor  boinuncioncni  qiiidcm  sc  dicil.  Al  aurloris.    Occurril  cliam   mibi    in  noslr.c    Lnbboib. 

ciim  non  de  corporis  molc,  sed   cx  animo  dc  sc  bu-  codicfl  ms.  315  Psallcrium  II.  V.   cl  aliud    cli.im  iu 

mililcr  scnlicnlis  isla  prolala  sini,  Joannciii    bunc,  ms.  Ibbhol.  Ilegi.c;  scd  <luob.T<prorsus  alia  suul  ab 

qni  n  corporis  cxiguilalc   Joanncllinut   tliccbalur,  co  quotl  bic  eiliuim  csl,  clab<o  quod  S.  Bona^ei.tura 

liibil  juvanl  ,    sod   Anselinuin  BperU    produnt,   cui  coinposuil. 

frcqiicns  rr.il  biijusci^  vocis  homuncioi.it  ct  homnn-  Jidiciim  mbki   Dc   contrilione    cordis. 

culi  usus,  ul  palel  legenti  lertiam  medilalionem  cl  Piimi  capilifl   uliima    pait,  rinii   secuntlo  capitc, 


M  ii  ■   i  r.  .  » Hi  iu  \i  >    \  n  .1  i  iii, 

tni.i  |d  Miliiim  lUMpll  r  .1  i  \  pn  ili   iii  i    |i  ii  ii-  iim     \  Ji  Mi  ii  m  ii.      II  '..II,  ui  i  mr.n  I      '  <  i 

ilil.iliuiiis  t|  MIOM  S.  An-.cliniis  .niiii.  lOOfl     ii  |..il 


iir  iiiiiii.in.i  n-iii  mpilono. 

Torlll  ciplUi  pon  poitorlor,  (.'"'•'«'»*  "<•  /••'•»". 
ric,  g|  prloi  pori  otplUi 4,  iuqoi  oiboM  rorbo, 
Animti  omo ooMOMofo,  ei...  decorpui  lUOl  •  »  MO* 
cil  nooolml  orotloM  i4  b\  Joona.  Bopii  Aiiii.i  pon 
liiiiihC.aplii»  4,mn/  ooffoi  oom(  i iti '  ,  IronMmpu 
iti  ii  orolloni  *  od  Doonii  qun  ln<  i"i  i  A/iImImi, 

Clc  UlUffll  laiidciu  parw    ab  bii»  veilns,  (>Mfim    ftffio* 
uiiiliut,  ctc,    «*l  iiniiuiii    OOpHk     Mi|ui-iilis    u»quo 

id  loii  .Vi'/i,  DomIni,  ctc,  Irooololi  MOl  ci  MCUIldl 
Indubiuuqui  s.  AmmJmI   mmUIoiIooo  ioJoj  loi* 

liuin  Cil  ,  Terret  me,  clc. 


(h  i  l   t     <  II  .  i      i  i  i    1 1  M. 

M<  .iii.iiii.i.iiiniii.i i  n  i  nii  iii  i"in.  ix  Op 

104  li     \il     HMnil        IIIIUX      ll.l.T     cjii 

A|i|n  ■u.lii '    i.l.lu..    I    I).     niiiulii  ( in  i.ilnl  runi    An- 
Irliui  Mc  i  ilioniliui  coiniiiuiin  cil,    iiilill     lin    m.i- 

lllllllllt,    scl    «|i-   |U  IIIIO    l|Hlil    M-lllll  i.   Illlll      |||      ll(      i  'iii 

i  lii.l.iiui ,  iliio  |n.i  iiilllmd  i  mhiI. 

I,  TOtei  i  ri  iii'-  libor  Irgltai  iii  iond    \> 

ll.ilii.ili.iiiiliiis  cl  Orjliniuliiii.   QttllMM    i  ii.ii  | 
ln.jiisir  liliri  c.i|n|ul.i    rmilii  i  .iil  m  jiiuiii  in  I •  ■ . 
ini  Ipil,  Duniiut  Dctn,  iln  cintti ,  elc,  mm|ii.    .■»■!  I,  .  , 
Qu<*m  nitujiiiit,  Domiiir,  <  i.  .  QoOlOOff  aiilcin  »<  qn.-n 

n.i  i  :i|u.iii  i  iic  revbood  rerbum  rodduuior  io 


Uonci,  i|in    lneipil  :  lnvoco  le. 
At>  islis  oiiloin  verlns  :  iSolt,  Domiue,  clc,  ail  li.rc,  ,,      .  ,  ... 

Lapul  iiuniiiii  i  iius  hh.lli  iin|il,  i  s.   \i,  ilnii  ..,  , 


Poro>  ponilrlil  ooiMffi  OMM,  cic,  deprompu  Minl 

||  ulliiun  parlc  lcrli.c  nic.litaiionis  samli  Ansolini, 
i|ii.c  csl  dcploralio  Mlll  aniiss.i-  virginilalis. 

Ab  ins  quinii  eophii  verbli ,  oti  /  mlur  umpir, 

||C.,  0*0,00  id  illl,  pffTTOriOM  iJlfM,  clc,  cniciidi- 
Call  suitl,  invcrso  liool  or.linc  ex  S.  Ansclmi  oralio- 
lic  loili.i  ad  Dcuin.  Ali  islis  aiilcin  ,  pfffftiroUM  eliam, 
clc,  usqiic  ail  isla  0  j>cccata,  clc.  ,  cxccrpla  MOt, 
niulato  laincn  ordine,  cxorationea.l  S.  Denod.  qiiain 
cssc  sancti  Auseliui  coustai. 

Ab  iis  porro  vcrbis  0  peccata,  ctc  ,  usque  id  lixc 
Exatitii  ergo.  elc,  qux  sunt  IniUOM  capiiis  10, 
sunipta  sunl  cx  oralionc  ail  UnClOM  NieOMUM, 
quain  ipsc  Anselmus  so  fecissc  dcclar.a  in  cpisl.  51, 
I.  ii.  Ab  bis,  Exaudi  crgo,  etc,  ad  ista  Scd  un.le  ^ 
Deus  meut,  cic,  cxtracia  pariler  siinl  cx  prxfala 
Orol.  ad  S.  Nic 

Ab  isiis  Scd  unde  Deus,  etc,  a.l  bxc  ITomiMo, 
Clc. ,  siinl  cx  tci  iia  sancli  Ansclnii  incililalione,  qu;c 
cst  de  viigiuilaie  male  amissa. 

Ab  bis  ilemento,  elc,  ad  ista  :  Deus  meus,  in[te 
powo,  clc,  dcducla  sunlex  fine  oialionisad  sanclinn 
NicOMOffl,  elcx  incditalione  dc  male  amissa  virgini- 
laic. 

Isla  capilis  ulliini,  Peccare  esi  Ueum  inlwnorare, 
ctc,  sunt  ex  mediiationcll,  qu;,m  sanctus  Anscl- 
mus  Lugduni  composuit,  ct  e\  pluribus  aliis  ejus 
capitulis  : 

Hxc  ejusdem  capiiis,  heu  melpcccavi,  clc,  ad 
i;la  :  Deut  Dominus  cttjus,  etc  ,  cxscripta  siinl  cx 
secunda  sancti  Auselmi  meditalioiie.  Ilxc  taincn 
veiba  :  Vm  male  agexti,  elc,  transumpta  sunt  cx 
orationc  ad  sanciuin  Paulum  cx  qua  cliam  deccrpta 
ninl  isla  Deus  cujus  bonitas,  ctc,  usquc  ad  hxc 
5cio  quidem  ei  faleor,  etc 

E.v  bis  auiem  omnibus  fil  evidcns  librum  De  con- 
tritione  cordis,  cujus  auclor  ineerius  fuit  ipsis  sancti 
Augiu»iiniceiisoribu8,  fuisse  compositum  ab  aliquo 
receniiore,  qui  sancti  Aiigustini  et  sancti  Ansclmi 
icntenlias  quac  magis  ad  cordis  contriiioncm  movcrc 
possunt  siudiosissime  collegi:,  ci  cx  ip«Js  libnim 
bunc  apiissime  concinnavit. 


•I» 
tfOMMJ  1  i,  Jmii  o  dnini  amor,  i  i.  . 

Cap.  10  csl  ipsa  or.ili.i  'Jl,  &  .,  I>,  ,,/,.•,  (|,  . 
Iiiiliniii  c.qiilis  18  InebOOl  iiic.IiL.Mhmi  -iii  18,    hi. 

aliquot  fforolboooMO  bolc  praml  luotura 
Cnpilottol  18  plorlMi  boboMl  ojmo  Monniario 

§  .r>,  0  cl  7  Mcdilaiionis  li,  quc  cl   Encblrl  inii   di- 
filnr. 

Cop.  S9  Cl  dOconliiiCiilur  in  §  1  pffMMlO)  Mc.liia- 

tionis  i  I. 

Oapui  31  cst  oraiic  lolOfro  qnani    quinliffl  RUMO- 

raviiuus. 
Copol  35  conficit  oralioncm  17. 
CapolSC  dat  oraliooeM  16. 

Capol  37  complcl  18  ct  19  oialioncs. 

Caput  39  aliquas  biiiel  OMtcnUoi  qn;c  siml  in 
OffOliOM  iii,  iliquas  qu.r  occurriint  in  mcdil.  ",  ali- 
quas  qiix  lcgiinlur  iu  oral.  2,  aliqu.is  eliam  qui»  in 
c.  1  ProsJogii  rcpcriuntur. 

Dcniquc  caput  41  et  ult.  inlegrain  conficil  on- 
lioncm  20. 

Lx  bis  luce  clariui  csi  aul  istas  mcditationcs  ct 
o-.a:ioncs  cx  pracfato  libro  cssc  dcscriptas,  aut  li- 
brOM  bunc  ex  istis  inaximc  oratioi:ibus  scu  mcditi- 
lionibus  non  ab  Ansehno  scl  alio  jnniorc  fuissecom- 
posilum.  Utium  vcrnin  sit  ut  iuldlifalur,  a.lverto  : 
i»  Pioslogion  et  alias  sal:cm  cx  bis  oratioi  II  u3  qn.x 
cadem  liabcnt  ac  isle  hbcr ,  indubiUU  CbSc  sancii 
Anselmi  opuscula.  Un  !c  coi-.scclancuni  magis  csl  ex 
D  sancli  Ansclmi  or.ilionibus  libium  biinc  csse  tran- 
sumptiim  qunm  ex  eo  Ibello  ,  cnjus  ao  tor  nullus 
anic  Ansclmum  ccrto  sciiur,  ct  qui  non  n  si  inmss. 
rccenti.uibiis  lec'iiur,  Istas  ora  iones  fuisse  ab  Ans-1- 
mo  descriptas.  Nec  cnim  is  crat  sa;  cii  Ansclnii 
animiis. 

Adverio  2-  libnim  liunc  Mcditaiiomim  nibil  aliud 
e  icqiiam  ccntones  nonnunqtiam  minusaplc  assu- 
los.  In  orationibus  vero  sancti  Anselmi  sententi* 
seiitenlis  el  parlcs  partibus  magis  cobxrent.  Potius 
itaquc  illc  ex  istis  ,  quam  istx  cx  illo  ,  composilus 
esl. 

Idmcimi  uooi  en  Vmhmm  dicitdr. 
Runc  librum  non  cssc  Ai.gustini  eoastal  :  |«    ex 

eo  quod  in    aiiliquioribus  ms.   no:.  Icg  ;lur,  2"  ex 
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ipsius  prologo,  u!ii  auelor  proefaltir  sc  cx  clegan-  A  niam.  .Equius  tamcn  eonsiicrim  id  opcris  nec  ab 
lioribus  diclis  SS.  P.ilrum  Manuaic  Iioc  collcgisse  ,  AugUStinO,  ncc  ab  Anscliuo  prodiisse,  scd  ab  aliquo 
f>»  et  co  quod  scx  uiiima  lnijuscc  libri  capilula  ver-  ipsis  rcctnliorc,  qui  ex  divcrsis  cl  maximc  S.  Au- 
batim  saucii  Ansclmi  Proslogio  tr.insiimpta  sinl.  gusliui  el  sancli  Ansclmi  senlcnliis  cl  capilulis  bunc 

An  vcro  liic   Iibcr  sit  Ansclmi  non  csl  unde  dcfi-      librum     cotisarunavil. 

CENSURA  OPERUM 

Q  L  yE  1  N    APPENDICE    EDITA    S  U  N  T. 


Censuba  Ehtcidurii. 

Oxoniie  In  ms.  223  bibl.  Morloncnsis  libcr  iste  sic 

iusrriplus    logilttr  :   Libcr    qni   vocalur    Elucidnrius 

B.  Anselmt.  Canlabrig.c  in  ms.   123    collcg.  Bencd., 

Elncidarium  Antclmi.  In  pluribus  aliis  mss.   cxstal, 


nihil  loquitur;  4°  ct  maximo  pnc  f.ibulis  cl  pncrili- 
bus  nugis  qtnbus  dialogns  isle  opplclus  csl. 

CtHSQBA  libbi  De  mcnsuratione  crncis. 
ln  omnibus  quidem,  cliam  antiqiiioribus,   cxcusis 
S.  Anselmi  Opiribus  liber  islc  Icgi  ur.  Vcrum  cum 


sed  sinc  nomine  aucloris.  In    ms.  cujusdam  biblio-  "  in  nullis  reperiatur  mss.  cl   auclor  iu   cap.  5  Ber 
lliccai  Anglicanx  exst.vt  etiam  bocopus  Gallice  scri-      nardum  ciict,  palam  est  eum   esse  Ansclmo  posic- 
ptum,  ut  ccrlo  mihi  ab  amico,  prai  cujus  manibus      riorem,  qui  anno  1109  deccsscrat,  aniequam   Bcr- 


cral,  rciiuulialum  csl. 

llunc  librum  Anselmi  nominc  insignilum  Espcn- 
exns  prelo  primus  commisil  Parisiis  an.  loGO,  unde 
postca  inler  sancli  Ansclmi  Opcra  cxcusum  cst  Co- 
lonijc  an.  1573.  Qiiandoqiiidem  vero  in  eo  plurima 
vana  ,  inepla  ,  ct  saucli  Anselmi  doclrinae  adver>a 
dcprebcnduntur,  indignum  prorsus  quod  illius  Ope- 
ribus  adnumerarclur,  judicalum  cst.  Quoc  cnim  de 
Iuciu  Adam,  Abcl  occiso,  dicunlnr  in  I.  i,  c.  15ei 
dc  miraculis  qui  Domino  nascenlc  coniigissc  naN 
lanttir  in  cod.  I.,  c.  19,  nee  tbcologo,  necsanoca- 
pilc  digna   sunt  :  Et  eum  arbUrium  dcfinilur^l.  III, 


nardus  vcl  monacbum  induisset.  Quod  ciiam  dc 
mcrito  ex  condigno  loquitur  in  c.  1,  iudi«.al  boc 
opus  non  prodiisse  ante  sa:culum  decimum  ler.ium. 
Censura  libri  De  conceplione  beativ  Virginis. 
Iliijiiscc  Iractalionis  fragmenta  cum  bac  cpigra- 
pbe,  De  conceplu  virginali  passivo,  prinius  c4ii.il 
P.  Raynaudtis,  qui  tolus  conlcndil  huncce  Iraclatum 
a  S.  Ansolmoesse  composi  um.  Equidem  ipsc  scio 
in  ms.  271  bibl.  Mcrion.  in  Ang!i.i,  anle  IracUlum 
De  excellentia  D.  Maricc  bunc  lcgi  sic  inscrplum  : 
Anselmus  de  conccplione  B.  Mariw  :  et  in  ms.  22 
bibl.  Lincol.  inier  alia    S.  Ansclmi  opcra  illud  lia- 


C  5)  <  libcrlas   cligendi   bonum   vcl    maltim,  >    ab  C  beri  De  Concepllone  B.  Virginit.  Canlabrigac  in  ms. 


Ansol.ui  doclrina  recediiur :  cujus  ctiam  sentenlix 
repugnai  quod  I.  H,  c.  15,  de  seminis  immunditia 
pronuntialur.  Deitulc  sanctus  Ansclmus  in  prologo 
ad  dialogum  De  veriiale  ipse  qtialuor  a  sc  composi- 
tosiiialogosscribens  cl  cnumcrans,  Imjus  non  me- 
miiiil.  Nec  quis  dical  ca  a?lale  dialogum  bunc  non- 
dt:m  ab  co  cdiium  fuisso;  nam  cx  Elucidarii  pra> 
f.ilione  liqtiet  ipsiim  ab  aliquo  qui  in  sclioiis  adliuc 
ageret,  cl  nondtim  essct  pixlalus,  cssc  composiluir.  : 
Atiscltnoaulein  Beccensis  coenobii  regimen  jam  luni 
ob.igcralctim  ad  suos  dialogos  prologum  scnpsit 

llonoiio  Augnstodunensi  id  opcris   ascripsil  Tri- 
tbemius  I.  De  EccL  suipt.  Guillclmo   Convenlru-nsi 


338  colbg.  S.  Bonedicl.  posi  Eadmeri  Opera  pariicr 
occtirril  traclalusDe  conceptione  S.  MaritV.  Sed  ct 
in  ms.  Cluuiac.  Icgilnr  :  Tractalus  B.  Antelmi  de 
concevlinnc  B.  Maria:  Virg.  Et  in  ms.  Corb.  inlor 
saucii  Ansclnti  Opcra  bic  ciiaro  IracUlos  ro|>erilur, 
De  conccplione  B.  Virg.  Maria?  ex  quibus  dtiobus 
ms.  bunccc  Iractalum  intogrum  cdidimus.  Non  Li- 
mcn  inler  sancli  Anselmi  Oocra  quandoqiiidom  ho- 
nim  mss.  qux  pauciora  sunt,  cl  alios  qtiam  saucli 
Anselmi  Iraclalus  conlinent,  fidem  penilus  abro- 
gantalia  innumcra  Operum  S.  Anselmi  mss.  qux  in 
Rogia,  Victorina,  Tluiana,  ct  pluribtis  aliis  biblic- 
tbccis  in  Gallia,  in  Anglia  el  in  Belgio  asservanlur. 


Carniclil.e,  qui  vixit  circa  an.  1300,  P.  Theophilus  ln  bis  cnim  omnibus  ne  fragmcntum  quidem  isla- 
in  Eroinalis  aljudicavii  :  ciijus  lanien  sonlonliam  D  rum  traclationiim  reperire  est.  Sed  ncc  scio  quls 
P.  Lubbc  coiifui.it  ox  ms.  codice  coll.  Clarom.,  qui  traciatus  illc  sil,  qucm  Ires  Anglicar.i  isti  codiccs 
bujiisce  CarmcliLc  aHalcni  superal.  Neulii  ogo  illud  insrribunl  :  Dc  ronccptione  B.  Virtjinis;  bicenim 
opus  asscram,  sed  uiidam  sancli  Anselmi  ltodi<MO  lilulus  libro  Df  conccptu  virginali  tb  cxscriploribus 
qui  cx  ipsitis  maxiuio    scnlentiis  liane    Chrisliaux,      pr.cfigi  poluil. 


uluit,  llieologij?  summam  concinnavil. 

Ci.nslra  nut.or,i  Dc   Patsione  DomUti. 

BlSlal  hicdialogns    in    »S.   5l9bibl.    Iliuan    sub 

boelilBlo:  Vitinciusbcui.c  MariteV,  adAnu.mnm, 

de  patsione  Cinini.  BllUI  61  iu  omnibui  ^dits.  Ni- 

bilominus    iamon  Imuc    000  o^se  S.   Ans.lmi  miiii 

conslat,  i*  et  prologo,  ubl  um  leguniur :  Beaim 

>l«,vfmui,clc. ;  2-quiais  nonostrv  qnilOOT  dillogil 

qnos  a  sc  compo-)itos  Ansolmus  ipse  rccensct  in  pr.p 


Imuper  sanclo  Anselnio  luinc  liliruin  falso  ascribi 
lola  ipsius  doolrma  roclamal,  ul  novit  quisqtiis  ejus 
libmm  ii  Cui  DeuiooMO,  ci  masime  c.  1G  ct  17, 
rpgil  ul  intclligcrct.  P.  Haynaudtis  in  sua  bujnscc 
libelli  Synuxi  voli  Amelmmn  eo  looi,  licotetilioi 
PP.  liio.utiiin  tlo  prinia  conropiionc  ipix  in  palerni 
leminii  Miicepiione  eonstelit,  ct  onde  incurritur 
debiiura  eoutrabemli  poteilooi  origlnis.  Verum  his 

lOtUS  adxrrsalur  Ausr.lnnis   cilalis  m»ioM  in  loois, 


i  uionc  ad  <!:.il.  Dc  veritatt,  Z'  foia  dc  60  Eadmcrus      ubi  prob.il  nullam  o>sc  iu  seminc  immuiiditi  im  que 
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iiiiiiiii.tinMii- i|;i- ii  .    ii   nln  iiio  Uoinni  iloinotiilrnl  \  fi*elli In  illuiiofl      ul     :  • . i ■  ■ . . t . -    m  Umbmi 

|l'.ll,     I   lllll     l. II      lllljlOtl   B      I    t   ill  -      ,i       •    ,       I 

pioroi  nobis  Ir.nlili  iinl.    |l.  i .  i  <  1 1 1  •    i|ui  iln  i  ix.ii  \i   | 


ncroiM  fuliM  Doum   honilnom  I ii  bciu  Vlrgn 

iiiiui.i.ii  i  iiii .  i|f...iiii|iu-  .1  S| i  in.  i«i  |hi  Cbrl  ituin 

ohhc  iiiunilalam.Oppnituul  nln  • .  un  liiin  AiiscIiimimi    m 
cnair.iliouiliiis  sur.  iu  llMCtl    1'inli    EpislolM  <  ldl)Ul 

MMSISSI'     l|IIJ)       jll       islll      llllll»    llflllK  ll.      Ill      1  .1  I      «'II I III 

Apnshdi  vcrba,  ile  penala  d.iiiintivil  perrmum 
{Hom.  viii),mc  .iil  .Hiiu.i.i  UfMI  WUTt ii  niii  dm- 
titint  c.irmjita  fuiitel,  t lc.  ;  cl  isia  :  Omntt  murlui 
«iini  (//  l.oi.  \).  llc  «'  planai  :  Oinnes  iMi/iii-  iw.iiut 
miit  iri  peieaiis,  tttmine  pronut  c.uepto,  dcmptti 
Hatrt  />.i,  jiiy  ongtnulibus  ,  inr  elium  volunlute 
udiltlii. 

Ad  i|iiiil  bacf  nonciiiin  islas  onai  i.iliones  srnpsit 

Amm-Imims,  hcd  UcrvuMis    Burghloleniii,  ullptl  1 1«- 1 


M  I»    li'IM|.i,ril.ll'.     illhllllll   l    |.      ,    ,    ;  |i-    ,  ,   |,- 

li.i  i  li.ml  ilnn  killipliciuill  luiloilUlc  i|iiorniii.|  jio 
i|iii  ri  clcsia.ln  :i  di,  nii  ,.ic  |  i  icuiincl.aiil,  al*»lii  i 
csm'  ips.i  .  i  iic  Aim.1  Iimi,  (|ni  ponl  priorctn  mihmi  r 
elviUU  I  o.  Iiiiicihi  (iiln  nh  (n  iii  liluta  fcrtur)  n  «li- 
Iiimi  vu  (lcct-in  minns  implcvrrilT 

NMMRO  Amclmi,  icd  llcrnardl  rlai  iitc  liilu. 
Ka  liquidein  lcmpealale,  vidrlirei  cirra  anu.  ItiO, 
l.iic.l(iiiciisihKirlc.si.i  fcsiivam  rccolcrc  voluil  Ix.iIt 
Virginis  conccpliniicm.  Quod  cum  lanctui  llcinardm 
Cl  plurcs  alii  iiunui  jpque  ferrcnl,  gravci  indc  cnu- 
Irovrrsi.r  iiioI.tsudI,  iis  conlcndcnlibii»,  1 .  quod  nului 


l.triuinus  01  Lahhc  in  I.  Do  snipl.    ercl.   oliscrv:uil,  *»  csscl  lianc  conccplioncin  ipci  ialitcr  rccolendi  r:.iin. 


II  noliis  couslat  c\  codicc  ins.  ipn  pcncs  nos  cs|,  cl 
||  t  njns  ciiam  flilc  ccrlo  liquel  lias  clansiila.s,  rmi 
divinitut  txtmpta  fmstel,  cl  dempta  Matie  Dei,  cssr 
al)  alio  inscrlas  ol  Kslms  fucr.it  jant  suliodoraliis. 
Il.cc  cniin  in  ms.  iiiiniine  lcgiuiltir. 

Non  cslcrgo  iiinlc  conciliciur  sccum  pugnans  san- 
cli  Aiisclmi  doclrina,  si  liber  islo  ab  eo  mi  cdilus; 
undc  magis  euui  Ansclmo  supponi,  quam  Ansclmtim 
sibi  iion  conslare  non  iniquc  icnsiicrim.  Iloc  codem 
argumcnli  gcncrc  Angclus  Hocca,  Aiigusiinianiis, 
cuni  sancii  Bonavcnturx  Operi  Romx  excudi  cura- 
rcl,  scrmoncm  sccundtim  do  bcala  Maria,  qui  cadcm 
exponil  ac  islc  libcr  ,  ad  margincm  (t.  III,  in  MTM. 


2.  quod  si  anlc  Chrisli  parluni  II.  Virgo  dccevvmwrsl, 
originalii  pcccali  lorlcm  non  evasisiel,  ul  rcfcrl 
i|isc  auclor  lnijuscc  libri.  Ilis  autcin  subindican  prx 
cxlcris  ac  rcdargui  vidclur  Polho  1'rumicmii ,  qui 
anuo  1161  in  lib.  iii  l>c  italu  domus  Dei  (t.  XII. 
pari.  i,  litbl.  /'/'.),  sub  (inem,  ailmaxiin?  absur.Iuui 
vidcri  quod  fcstiim  Conccplionissaiiclac  Marix  fucrit 
do  novo  indiictiim,  ncc  lamoii  sc  devotioni  fidt-liuin 
dcrogare,  si  bujus  fcslivilalis  ralioncin  quxral.  Lbi 
1'oiho  MHI  ac  vcrba  profcrl  sancti  Bcmardi  in 
cpisi.  174  ad  canonicos  Lugdunenses. 

Advcrlciidum  quoquc  csl  quod  in  ea  cpistola  san- 
clus  Rcrnardiis  dic.al  se  jam  anlcquam  cam  scri- 


de  tanctit,  p.  3§0  cdit.    Rom.),  concludil  liunc  scr-  c  bcrel»  bwic  (v*'r"a  ejus  sunl)  errorcm  apud  aliquoa 


moiiem  S.  lionavcnlurx  non  cssc,  ciun  ipse  multit 
aliis  in  locts  opinionem  in  l.  ni  Senl.  a/firmalam 
omnino  el  conslanler  defendal. 

Baroniusipse  in  notis  ad  Marlyrol.  obscrval  quod 
an  iracialus  De  concep.  B.  V.  sii  Ansclmi  merito 
ducilur  in  conlrovcrsiam  ,  cum  imilla  habcal  i|tix 
cidcm  auclori  repugucnl,  ut  notat  Joan.  Turrecrcm. 
in  iracl.  l)e  conccpt.  B.  V.,  parte  xn,  c.  3.  lloc  ipsius 
Ikironii  judicium. 

Ipse  quoque  traclatus,  liic  sux  inlcgrilati  ac  pu- 
ritati  jam  rcdditus,  sc  uon  nisi  post  Anselmi  lcm- 
|>ora  cdilum  prolcstalur.  Etcnim  ab  ipso  sermonis 
cxordio  declaratur,  1.  quod  mullisin  locis  jam  tuin 
fcsliva   erat  solcmnilas     Conccplionis  B.    Marix ; 


compcrissc;  sed  dissimulando  pcpcrcisse  simpli- 
ciiiiu  dcvolioni,  qucm  iniquiori  animo  lulil  in  sapicn- 
(ibus  firji  ct  in  insigni  Ecclcsia.  Ex  quibus  (it  ma- 
nifcsliim,  1.  hoc  sancli  Bernardi  tcmporo,  qui  post 
Ansclmum  floruit,  aliquos  dtinlaxai  simpliciorcs,  dc 
quibus  in  prxfato  traclalii  dictum  cst,  bcatx  Marix 
conccptioncm  fuissc  vcncralos;  2.  nec  dum  publico 
ac  solemniter  ab  Ecclesiis  recoli  solitam;  3.  et 
proinde  hanc  fcslivitatcm  ab  Ecclcsia  Lugdunensi, 
non  cx  Anselmi  instiiuio,  nec  cjtis  xtate  fuissc  celc- 
bratam,  cum  sanctus  Rernardus  illius  Ecclcsix  cano- 
nicosbiijuscelcbrilalis  rcd.irgucrit  stalim  alqueeam 
deprebcndil.  Snperstiiione,  inquil,  deprehenta,  cic. 
Eam  aulem  non  ignorasscl  si  ab  Ansclmi  tempore 


2.  quod  priscis   lcmporibus    frcquentiori    usu  cclc-  D  csset  bttlUoU  in  ea  Ecclosia,  ciijus  ipsc,  ul  ibi  ail. 


brarctur,  dum  ptira  simplicitas  vigcbat;  3.  qtiod  per- 
spicacia  el  cxamiuatio  modcrnorum  quorumdam, 
qui  sxculari  ci  ccclcsiastica  auctorilalc,  divitia- 
rumqtic  abundantia  pra'cminebanl,  lianc  solemni- 
lalcm  quasi  ralione  vacaulcm  dc  mcdio  susmlei  it 
cl  redegeril  in  nihilum  ;  i.  quod  cbarilas  simpli- 
cium  de  tantx  festivitaiis  abolitionc  lum  gcmcrct. 
At  ista  cum  Anselmi  xlate  starc  nequcunl;  sicut 
nec  commentum  illud  quo  isla  fcslivitas  dicitur  ah 
Anselmo  inslilula  dum  Lugduni  morarctur.  Quan- 
doquidcm  de  iis  plane  siluit  Eadinerus,  qm  singula, 
vcl  minulissima,  qux  Lugduni  ab  Anselmo  gcsta 
sunt,  accuratissime  describil  (am  in  libris  de  cjus 
ViU  quam  in  llistoria  novonim.  Nec  ullus  de  islius 
Patuol.  CLVIII. 


spccialiter  crat  filius.  Ctim  crgo  hxc  qux  in  eo  lia- 
clalu  de  festivilalis  illius  iiistilulione  et  aboliiiono 
scripla  lcgimus,  sancti  Ansclmi  lcmporibus  minimc 
congruanl,  traclalus  hic  non  ab  Vnsclmo,  scd  ah  alio 
rcccntiorc  composilus  est. 

CENSlinA    EriSTOL.E 

siye  seruoms  De  concepiione  beatw  Virginit, 

Pater  Raynaudus  scrmoncm  hunc  cx  ms.  mona- 
sterii  Sancli  Ragneberti  Jurcnsis  edidil  sic  inscri- 
plura  :  Epistola  tancti  Anttlmi  de  conceptione  bculrc 
Marue. 

Anseitnus  Canluariensis  archiepiscopus  el  Anglo~ 
rnM   pastor   coepitcopit    suis  el  omirbus  B.  MaritV 
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myslcria  colcntibus,  milutem  cl  peryctnam  in  Christo  \  migravcrit,   maximc   ad  cxplorantia  Dannriini  con- 
benedictioticm.  silia  qtii  pattlo  posl  in  Angliam  irruperc. 

Veruin  ficiiliam  csse  hanc  cpistolam  snadent  pln-  Qtiis  crgo  islc  Ebinus  scu  Egclsinus  cst ,  cui   cx 

rima,  1.  inscriplio  hrrc  non  esl  Ansclmi;  ntisquam  Dania  rrdrtinti  tanla  rcvclatasiintmystcria?  Dixerim 
cnim  in  cpislolis  IpM  sc  Anglomin  paslorem  nnn-  hunc  ncc  Ramcsieuscin,  ncc  Canluaricnscm,  scx  ex 
rtipat,  quo  foilc  non  lcvem  sibi  invidiam  fofiMft;  utroquc  conficlum  qui  cl  in  Daniam  ir.insfielarei, 
2.  sanclus  Ansclmus  cocpiscopos  non  fuisscl  allo-  q«io  abiit  Cantuariensis ;  cl  qui  Rainesicnsc  coeno- 
cntus  bis  verbis  :  Dilectittimi  frairet,  dilectio  vetlra,  biuin  regcrel,  ne  exsul  aiil  profugiis  etiamnum  in 
absque  ulla  dignitatis  ac  patcrnx  rcvcrcnti;c  nola,  Dauia  crcdcrcliir  :  sic  scipsa  concidil  male  texla 
quam  in  cxlcris  scmper  adhibuit;  3.  rpislolx  non      narralio. 

claiidunlur  bis  vocibus  :  praslaute  Domino  nottro  G.  Elsinus  islc  naufiagio  proximus  adco  scnipu- 

Jesu  Chritlo  Ftlio  ejut ,  qui  eum  Vatre  et  Spiritu  |ose  inquiril  non  solum  dc  die,  scd  ct  fcsli\ilalis 
tancto  vivil  el  regnat  Deut  per  infiuitn  tacula  teecu-  ofllcio,  ul  arte  composita  lixc  narralio  facilc  crc- 
lorum.  Amen;A.  niilliis  ex  historix  Anglicanx  scri        dalur. 

ploribus  rcfcrt  a  Guillelmo  Conqucstorc  in  Daniam  7,  Adco  varic  drscripta  cst  bxc  cpislola,  ut  mcn- 

missum  Elsiimm,  qui  ulrum  classis,  ul  famaerat,  in  R  dacio  in  inccrlo  lluctiianli  quam  vcritali  qux  sibi 
Angliam  dirigcnda  paiarelur,  sagacilcr  cxplorarcl.      roustat,  propior  sil.  ln  ea  quam  cdidil  Paler  Yepci 


Imo  tradunt  omnrs  Guiilelmum,  slalim   atque  in 
fr  nglix  regcm  sacratus  est,  in  Nortbmanniam  trans- 
frclasse,  ct  aliquanlo  posl  Danorum  potenlissimam 
classcm  iu  Angliani  irmpisse.  Cum  quihiis  profcclo 
malc  cobxrel  prima  islius  cpislolx  sive  sermonis 
narralio.  Si  cnim  Elsinus  paratam  classem  renun- 
liassel  Guiltelmo,  vel  ipsc  ex  Anglia  non  cxiissel , 
vel  sultein  Dani  eam  co  imparato  non  invasisscnt. 
S.  Elsinus,  Anglicc  Aiegeltin,  non  fuit  in  abbatem 
Ramcsicnsem  rlectus  nisi  an.  1080,  ut  habetur  in 
Registro  d«  Ramsey,   fol.  218    Fabula  igitur  est 
ccenobii  Ramcsiensis  abbatcm  Elsinum  a  Guillelmo  1 
accersitum  direclumquc   fuisse  in   Daniam   statim 
atque  Angliam  sux dilioni  subjecit,  lioc  cst  anno I06C. 
Elsinus  bic  in  ccclcsia  Sancli  Augusliiii  aliquando 
rcscdisse  dicilur  in   allera  nairalionc.    El  quidero 
Guillclnius  Torne  in  Chronicis  ahbalcm  Sancli  Au- 
guslini  Cantuar.  ad  ann.  1059  inler  cos  abbatcs  bene 
recenset  Egclsinum ;  el  de  co  inler  cxicra  scribil 
quod,  ipso  ct  Sti^aiulo  archiepiscopo  cantuariensi 
ducibus,  popnlus  Canliorum  anno  1066  Guillclnio 
orcui  rerunt ;  cl  quod  paclo  inter  eos  fuedcrc  abbas 
islc  in  Daniam  navigavcrit,  scd  profugus  ul  iram 
Guillclmi  declinaret,  non  ut  rjus  lcgaiusaut  explo- 
ralor,  ul  fingit  fabula.  Deniijuc  quod  non  soluni  non 
fueril  ad   ccclesiam   Ramcsicnsem   promotus,   sed 


in  appendice  lom.  VII  Chron.  ord.  S.  Bencd.,  cdi- 
ritur  quod  sanclus  Nir.olaus  sil  infulalus  liic  qui 
Elsino  naufraganti  succurrit,  nec  nisi  una  apparilio 
in  ca  narratur.  In  ca  qux  liic  edila  csl,  dux  alix 
eodem  stylo  adjeclx  sunt  narralioncs.  Illa  taudein 
quam  cx  ms.  Genimet.  subjeci  eo  lilulo :  Miracuum 
de  eonceptione  U.  Muricc,  parliin  rhythmis,  puiii.it 
soluta  oralionc  composila  csl,  et  unicam  dunlaxat 
apparilionem  cnuntial.  Dcniquc  revclalionem  banc 
faclam  aLbali  in  naufragio  constilulo  Duiandus  ipse 
Mimatensis  episcopus  (1296),  I.  vn  De  divin.  offic., 
concludil  non  esse  aulhcnticam  ncc  approbandam. 

8.  Non  magis  veri  spcciem  habcl  quo  I  de  qoodatn 
'  diacono  Hungarix  rrgis  germano  narratur.  Ilunc 
volunl(Wion  I.  11  Ligni  utia:)  cs»e  Fridericuni,  qja- 
dragesimuui  terlium  Aquilciensis  Ecclesix  palriar- 
cbam,  qucm  Caroli  Calvi  filium  cl  monachum  Ful- 
densem  fingunt,  dcindc  ab  eo  in  aichiepiscopum 
assumpto  institutam  fuisse  hanc  feslivitalein.  Lghcl- 
lus  in  lom.  V  Ilalix  Sacrx,  qux  Romx  edila  esi, 
hanc  fahulam  rcjicil  et  confulai  ex  eo  quod  islc 
archicpiscopus  inter  Caroli  (ilios  non  recensealur  in 
stcmmale  Carolingorum  :  nequc  in  cpilaphio  quo  I 
ejus  scpulcro  incisum  est,  ulla  ile  iis  babcaliir  ine.t- 
tio;  nec  dceo  Chrislophorus  Browcrus  ullam  iiu-u- 
lioncm  babct  in  libro  Anliquilalum  Fuldcnsium  ubi 


quod  nusqiiam  cx  co  tcmporc  romparucril  Egclsinus      dc  prxslanlia,  doclrina  cl  pietalc  illuslrium  Ful.lci.- 
isle,   adco  ut  in  cjus  locuin   rcx  alium  suOcccrit  ^  sium   monachorum   diserlc    agit.    Deuiquc    nulius 


nominc  Scollandum,  cujus  instanlia  a  rrge  man- 
dalum  est  ca  onmia  bona  cocnobio  Sancli  Augustini 
reslilui,  qux  abbas  iste  Egclsinus,  qucm  rcx  ipse  in 
suo  rescriplo  vocal  fugiiivum  ,  vcl  conccsseral  vcl 
abtipi  permiscrat.  Non  crgo  is  Elsinus  cslqni  a  rrgo 
in  Dauiam  inissus  esl,  cl  qui  re  cum  Danis  facta  in 
\nrli..iri  rcdcunli  facla  sit  prxfata  rcvclalio.  Ncc 
■  11 1 111  is  fuil  unqiiam  Ramesicnsis  nrnobii  Patcr, 
ncc  ad  Danos  transivil,  nisi  profogus;  unde  ncc 
uspiam  reversus  cst. 

Scd  111  i-  abbas  R.imesiensis  a.l  i.l  muncris  a  n-gc 
dcligi  poiuit,  rum  Elsimis  hic  abbatrm  non  nisi 
nnno  1080  sit  clcctus,  cl  nusquamin  D.iniam  trans- 


scilur  Aquileiensis  palriarcha  fuissc  rrgis  llungarix 
giTinanus.  Nec  dc  fcstivilale  reccns  inducla  Ucr- 
nardus,  Potho  elalii  cirra  annum  1(40  causali  fuis- 
scnt,  si  in  llalix  sedc  patriarchali  ab  anno  884,  quo 
islc  Aquileiensis  archicpiscopus  eleclus  esl,  vcl  paiilo 
posl,  cuni  oclavis  fuisscl  cclcbrala. 

9.  Impcenitcnlix  finali,  qux  illud  prccalum  csl 
quod  ncque  in  fuluro  sxculo  remiltetur,  nimiiim 
favel  lcrtia  hujuscc  cpislolx  narratio;  ct  Scriplurx 
dicrnti  quod  ubi  arbor  cccideril ,  ibi  manebil; 
!•".( '  lcsixquc  profitcnli  qnod  in  infrrno  nulla  csl 
rc(!cmplio,  nimis    rrpugnal   ul  fidcm    mcrcaliir. 

10.  U«c  ralio  quod  idco  rxlolli  dcbcat  B.  M.  con- 


4:;  <  I  v.i  H  \  01  l.i.i  i    .    \  •   i  i  «u  4  - 

06pllO|  tloul  moJui  nilUliii,  qali  nlol  llli  conclpc    \     Di  Itotntlia  iuten  \n  Uhi    '■ 


irmr,  ikiii  nuiccrciur,  u  S.  Ilctiiurdu  referlui  II 
rddlitur  (epi*l.  174):  i|'iml  irgttOMttM  Ml  ful.nl  mi 
l.anc  <j  .li.ilc  lin     ,    i  onli.  l.iin. 

||,  Aiulor   in  |  is  i|iu  li.in.    I.siml.ilrni  i<  fa  01  IN 

ibnui ilnnl ,  i;iii'|u.Mii  iii  iiiHJin»  ri  iiisins.itns  luti 

lnlur.  (.i.hhI  ijiijiii  jIi  Aiim-Iiih  moilt-sii  i  j<  iikuisih  - 
iiidiuo  ulicntim  lit,  novil  quisquit  Cjiis  »tripl  i  \<  I 
ciirsuii  c\nl\it. 

ClrOI  iniraculum  de  conccjilKuic  S.  M;nic  i|iioil 
rx  nib.  Cemiuel.  c.40,  idcm  ccnstio  quod  dc  cpistola 
pr.cccdcnle. 

llis  .iiiiciu  in  oiuniliiiK  nl  uiiiiiu  fgi  ii l  liascc  |M> 
cialioncs  noii  eisc  s.iuiii  Anscliiii  dtiiionstrarcin , 
iuliil)|iic  id  Conceplionis  feitivitalcin  ar  iiiVslcnoiii 


ijiii.l    <  1  iik  ii'1'nii      ii   ilivi     111     iliaiiiin    lion 
■    n  nra. 

I  1  H  1  11*  MJOMI  Nll  ICCIOOOI 

1 11  11  1..  1 1 1  oOH  Jiin  li  <  1    111. 1  j.  ulj   ■ 

i"    \n  .  liiiu  cilila  <li<  unliir    I  rulc  m:  quUI  OpC- 
iiiiii  411.1:  i|>.i  jsi  1  ilnniiiir,    iu    I1.1.    \ <>  1 1 1 1 1 1 1 1 1  <   ilci 
1.11- -iiii.  c.i,  <|u  iiiKnriv is  f  ilinl.i,  1  11  ihiIIj  flilc  ijign  1, 
ndjccunui.  Kjusdcni  gcnrrn  Ii.tc  1.1111I  rnjn-.  <i  1 
f.iu  ir;u  laius  licrnii.  rpiionc, .  liniraculuin  abbaliiMC 
|MJ  an;;«iis  obalelricaiilibui  partuin  edidil. 

Ciimjiia   i.mni   De  iarramenlo  nltnru. 
I11  ins.  CjinliriMiiiivi  lui  lil.  1    tKOM   m<-   in  <u 
plus  ;   Incipil  libet  domnn  Amcl tni  de  tncramcnlu  ut  - 
laris.    Snl)   coilcin    tilulo    lc-iiur    in    iui.  AlreLai 


Itligl,  de  quil.us  sempcr  i<J  scnliam  quod  Koicsix  ®  Umindoqnidem  veroeo  iooperc  aliqua  redargnuiilur 


jiulicio  suliti. 

('»  nsiuva  cassioms  *<iruii>i  nni  Cnigneri,  clc. 
I).  Joanucs  Picariltis  hanc  bisloiiain,  si  bisloria 
dicenda  cst,  cx  ms.  bibliolh.  Vielorinx  primus 
cdwlit,  cl  sanclo  Ansclmo  ascripsil.  Ipsaiw  lOBMtt  vix 
Ansclmodigiiam judicavinuis,  quia  in  ea  lcgunliir 
iuiid.i  qux  vero  niinimc  similia  scnsalis  visa  sunl, 
cl  qux  ristim  magis  cxcuicrc  qiiam  ad  piclulcm 
movcre  possunl 

Censura  judicii  de  stabililale. 

Niliil  sancto  Ansclmo  indignum  liabcl;  ncc  dis- 
son.it  ab  iis  qux  sanclus  Ansclinus  Lanzoni  scripsit 
in  cpislola  qux  csi  29  libri  1. 

Censi  ra  Disputationis  Juddt  cum  Cltrisliano. 

Dispulalionis  islius  auclorcm  cl  argumcnium 
aperte  indical  cpislola  qux  loco  prologi  prxniiililur. 
Haclenus  inedita  fuerat ,  eisi  in  pluribus  nis.  rcpc- 
ritur,  videlicct  in  ms.  bibl.  Elnon.,  bibl.  Longi 
1'ontis,  bibl.  ecclesix  catbcd.Tornac,  et  bibl.  Sancii 
Lambciii;  pr.ctcr  ms.  bibl.  S.  Remigii  Rem.,  bibl. 
Vici.  et  bibl.  San-Germanensis;  ex  quibus  illain 
juris  publici  fecimus. 

Censura.  Annuli. 

Dialogum  bunc,  qui  a  quingenlis  annis  et  amplius 

iu   liibliotliecarum  scriniis   doliiuerat,   e  Lxtiensi 

feliciier  deprompsinuis.  A  Ruperto  T*iiiiensis  coeno- 

bii  abbalc  Annulum  luinc  esse  compositum,  et  tribus 


qu.c  lcgimai  111  libris  I)e.  divinis  ofliciit  ,  quos  Uu 
pciius  Tuilicnsis  anno  1111  scnpsit,  Atuelnius  \<:ro 
bumanis  cxeinptus  sit  anno  Uu'J,  liquct  illud  opui 
ab  Ansclmo  non  prodiisse.  Ojiod  ci  in  Kupcrti  Apo- 
logia  fusius  cxposui.  Ilunc  ilaquc  librum  suo  nuctori, 
Gnillelmo  Sancli  Tlioodorici ,  cujus  iioinen  prxfert 
in  ms.  Longi-1'onlis  el  in  aliis,  dimill^nles ,  i|isum 
liicexcudcnduin  minimc  censuunus,  cuiu  inierGuil- 
lclmi  abbalis  S.  Tbeodorici  Opcra  111  Ribliollicca 
Cislcrciensi  edilus  liabcatur. 

Ci-.ivsiiiA  1  inrii  Demembtit  el  nriibus  Deo  atlribulis. 
Ilic  libcr  in  tom.  IV  operum  S.  Auguslini  inscri- 
plus  lcgitur,  De  cssenlia  Divinitaiis ,  el  in  (om  IX. 
p  Opcrtim  S.  Ilicronymi  cslepislola  15,  De  iis  quw  de 
Deo  in  Scripturis  sanciis  aitnbuuntur :  exslal  etiain 
inlcr  S.  Ronavenlurx  ojmscula.  Unde,  licct  in  prio- 
ribus  edilis  saucli  Ansclmi  opcribus  bal>caliir,  cum 
in  imllo  ms.  cod.  Ansclmi  nomcn  oblincat,  illum  <'i- 
misimus. 

Censuka  lidrorum  De  imagine  mundi. 
Uoc  opus  cxslal  in  ms.  14  bibl.  collcgii  Ovialcnsis, 
sic  inscriptum  :  Epitogus  mapptv  mundi  \,cr  cnmdem 
(Peiiuin  de  Alliaco  Cameracenscm).  In  ms.  12  colle- 
gii  Corporis  Cbrisli ,  inlcr  Ilugonis  Opera,  De  ima- 
gine  mundi  libri  duo.  In  ms.  7  colleg.  Sanclx  Trini- 
talis  :  Liber  Ilenrici  Huniingtlon,  qui  dicitur  lmago 
Dci.  In  ms.  567  collegii  S.  Benedicii  :  Imago  mundi 
composila  per  U.  canonicum.  Ibid.in  ms.  52  :  Imugo 


liluis  quasi  lolidem  gcmmis  dislinctum  ab  ipsomcl  D  mundi  cum  prologo  doctoris  ilurissimi  Ansetmi  supcr 


discimus  in  ejus  prologo  ad  libros  De  glorificaiione 
S.  Trinitatis  el  processione  Spirilus  sancli,  ubi  se  bunc 
Aimulum,  expeiente  Cuiionc  quondam  abbatc  Syn- 
gcbernensi,  lum  Ralisponcnsi  cpiscopo,  posl  com- 
pletos  tredecim  libellos  De  gtoria  Filii  iiomims,  cl 
anle  susccptos  libros  De  glorificalione,  elc.  (Iioc  esl 
circa  an.  1127)  conscripsisse  sc  prxfatur.  De  bis 
plura  disscrui  iu  Apologia  pro  Rupciio. 

Ce.isira  liueli  1  cii  TiTii.is  :  Qutrdam  dicta 
utilia,  clc. 

Ea  P.  Rayn.  ex  mss.  bibl.  Vatic.  priinus  in  luccm 

misii :  ct  lixc  quidem  Anselmum  sapiunl.  Nonnulla 

ex  ms.  Corbeiensi   bis  subjuriximus,  qux  nec  ab 

Ansclmo  aliena  sunt. 


tibrum  cujus  auctor  esl  Greg.  Humingdon.  In  ins. 
280  Bibiiolb.  Rcgiae  :  lncipit  prologus  beali  Anseln.i 
episcopi  super  librum  qui  dicilur  :  Imago  mundi.  l:i 
ms.  512  noslrx  bibliotb.  San-German.  evsiat  Ebcff 
inliltilatus  :  Spccutum  vel  lmugo  mundi,  ediius  a 
fratre  Vincenlio  ordinis  Fr.  Prad.;  sed  is  alius  esl 
ab  eo  qui  inier  S.  Anselmi  Opera  fuit  edilus.  In 
ejusdem  bibl.  ms.  "15  alius  libcr  lcgiltir  eo  lilulo  : 
Speculum  vet  imago  mundi,  nnllo  aucloris  nomioe; 
sed  nec  is  csl  idem  cum  aliis. 

In  omnibus  vero,  eliam  antiquioribus,  excusis 
sancli  Anselmi  Operibus  exslanl  bi  duo  libri. 

Allamen  ab  islo  voliiminc  i|>sos  exclusimus,  nec 
quii!cm  in  Appendicc  tis  dcdimus  locnm,  uipoiequos 
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Ansclmi  osse  non  constai,  ct   quos  alibi,  vidclircl,  A  casdein  in  islo  Simililudiniim  liliro  simul  collcdas 


inlcr  1I<  norii  AngitstoJuncnsis  Opera  cxprcssos  legi- 
mus  in  lom.  XII  Bibliothecx  PP. 

CSHSOKA  lihri  Dc  licatitudmc  cccleslis  Palruc. 
In  ms.  Inl.lioll).   Clarxvall.   S.   Ebrnlphi,    Longi 
Ponlis  ct  S.  Marlini  Tornac.  huic  libro  sancii  An- 

ni  nonicn  prxfixum  cst.  Veran  in  ms.  Corb.  E. 
10  clin  tns.  Bec.  Eadmero  ascribitur,  cuimulcxslat 
rjiis  nd  Guillelmutii  nionachuin  epistola  qux  sinnil 
i  iiiii  prologo  enarral  describendi  hnjuscc  libelli  ra- 
lionem,  cl  Ladnierum  ejus  auclorem  aperle  dcmm- 
liat.  rima  cliam  cx  co  proferunUir  in  I.  De  simili- 
luditiibiis  a  c.  H  ad  c.  71.  Nomcn  aulcm  S.  An- 
sclmi  noii  immerito  prxferl  in  pluribus  mss.  cum 
senno  sil  quem  sanelut   Ansclmus  Cluniaci  hahuii, 


logimus.  Quod,  sicut  el  tolus  istius  lihri  conlexlus, 
ccrto  mlhi  argumcnlo  esl  ipsum  ab  eodem  Eadmero 
cssc  coinposilum  ex  iis  quas  sinttil  colle&it,  S.  An- 
sclmi  non  simihludinibus  modo  sed  ct  senlenliis, 
maximcde  voluntate,  dc  humililale  ac  dc  bcalitu- 
dinc  ct  miseria.  Cnde  una  illius  pars  nonnunquam 
inscriplareperilur  :  Liber  de  triplici  t oluntale ;  alteia 
De  monte  humilitalis  ;  cl  tcrlia,  de  quatuordecim  bca- 
titndinibus  el  totidem  miseriis. 

Censuiu  lidri  De  excellcntia  nloriosw  Virgini». 

In  edilionc  Niircmhergcnsi  non  cxstat  hic  liber  ; 
in  aliis  tamcn,  cliam  Goihicis,  legilur  inler  saucti 
Anselmi  Opera  :  hunc  vcro  ex  mt  Bccc.  E  10  Eadme- 
ro  reslituimus,  cujus  stylo  conscriptus  esl. 


cl  qucm   individutis  cjus  comcs  Eadraerus  in  iibri  B    Censiira  lu<ri  Dc  quatuor  virtulibus  beatce  Maria. 


forma  descripsit. 

CtHSUUA  libri  De  similitudirtibut. 
Liber  hic  in  ms.  Lirano  ct  in  ms.  aulx  Pemhroch. 
inscribilur  :  De  moribus  humanis;  inter  S.  Ansclmi 
opera  exstat  in  omnibus  excusis  ct  in  plurihus  mss. 
llude  S.  'fhomas,  S.  Bouav.,  sancttis  Antonimis 
et  alii  ipsutn  S.  Auselmo  adjudicavcre.  Uniis  Pater 
Tlicophilus  idopusinler  nolha  rcccnsuil ;  nec  inju- 
ria.  liunc  eniin  libriim  ab  Ansclmo  non  esse  compo- 
situm  conviiiciuir,  1.  cx  septem  capilulis  186-1112, 
■  |n.c  in  auica  edilis  posirema  sunt;  sed  cis  cum  cx 
ms.  S.  Gcrmani  lum  ex  ms.  Becccnsi,  duo  6Uhjun- 
xinttis  qua>  in  prioribus  exctisis  non  legebanlur.  (n 
tis  autem  septem  capllulis  auctor  de  S.  Anselmo  lo- 


llnnc  lihrum  Palcr  Baynaudus  priimis  edidil  ct 
S.  Anselmoadjudicavil.  Quandoquidcm  vero  in  nullis 
mss.  aul  auiea  edilis  sancli  Ansclmi  opcribus  illum 
compererim,  in  co  lamcn  sanc.ii  Ansclnii  scnlenlix 
dcprehendantur,  maximc  uhi  de  Dci  potentia  agit, 
ailco  cl  verbis  cl  scnsu  libro  prxcedenli  aiTuiis  mihi 
visus  est,  ul  el  Eadmcri,  qui  S.  Ansehni  placilis  lir- 
miicr  coiistanterque  odhxsii,  partum  esse  non  levi- 
ter  conjiciam  :  ipsius  tamcn  nomcn  huic  operi  hac 
una  raiione  prxligcrc  non  ausus  sum. 

In  mss.  bibl.  Alnensis  cxstat  IracLilus  inscriplus  : 
Anselmus  dt  duptici  stola.  In  ms  G.  6  bibliolhccx 
Bodleianx  inler  saneti  Anselmi  Opera  occunil  libcr 
De  stola  duplici  po*t  resurrectionem.  Ilujtis  opcris  ut 


quilur;  undc  necessario  conscquilur  eum  a  S.  An-  C  aliqtiod  haberem  cxcmplar,  in  me  non  fuil;  scd  ncc 


selrao  alium  esse.  Nec  quis  ea  dicat  adjecta  fuisse, 

sinit  reveru  iu  edilione  Nnrcmherg.  non  hahcnlur, 

in  omnibiu  cnim  mss.  ea  lcguntur,  el  unum   ipso- 

rmn  »>th  Ausclmi  etiam  nomine  a  S.  Bonav.  cilaiur. 

Iliuc  auioni  crror  nalus  csl  quod  libcr  iste  compo- 

silus  sit   es   siniililmllnibiit  quas   S.   Anselmus  ad 

morcs    facilc   componcndos  adhibero   consucvor.it  : 

nnile    lihcr  Siniilitudiiiinn   Ansclini    rcclo  dici  po- 

luit,    vel    inscrihi    S.   Anstltm  Similtludincs.  Quam 

plurimas  cnim  ex   iis  (|tiihus  S.  Anselmus  ustis  csi, 

Kadnerm  proforl  in  I.  Bc  ejus  Vita  :  neinpe  sitnili- 

ludinen  Ursarli,  col.  68;Ceras,59;    Planta*,  C7  ; 

\  ivarii,7i;  Bubonis,  83;Molendini,85;  Leporis,9i , 

Aviculx,  [i-l  ,    Militis   sohdarii,    eel.    94;    quas 


ah  Anselmo  Canluaricnsi  illud  composilum  ccnsco, 
cujus  Eadmerus  attt  alius  quis  non  mcminil. 

De  Anlichrhto  liber  unus  Ansclmo  tribuitur  in  ms. 
122  et  134  bibl.  coll.  S.  Bencd.  Canlabrig:e;  et  in 
ms.  203  aulx  Pcmbroch.  Httnc  librum  conjicio  cxccr- 
ptum  cx  c.  30  ct  scq.  Elucidarti,  quod  Anselino 
ascribilur,  clsi  falso. 

Librum  eiiain  De  l>ona  occupatione  Antelmo  ascr- 
buntms.  134  pnefali  collrgii  S.  Bencd.  et  ms.  16*, 
hihl.  collcgii  Magdalci).  Oxoniensis. 

De  qiiihtts  vero  hic  liber  agat  rcscire  non  polui. 
Ipsum  dcnique,  ulcl  aliot»  qui  Anselnii  nomen  prxfe- 
runt,  fclus  lauto  Patri  suppositos  judico,  quibus  rc 
censendis  uon  xquuin  esl  diuiius  immorari. 
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VITA   SANCTI    ANSELMi 

AUCTORE  EADMERO 

CAMUAIllhNSI  IIONAUIli.  SVM.ll  ANSHMI  disi.ipi:i.o  n   COMTI  inmmdlo. 


PROLOGUS. 

Qiioitiani  mulias  M  tMMMMMM  noslroruin  letn-  A  pMM  MIMIMM  M,  i»rnj  ile»criplioitc  iioUimn  r<  - 


ponbu»  HuollUI  rernni  iinilalioiic»  noklrin  die- 
bui  in  Auglia  ac«  idisse  el  coaltiikiMJ  MMfttlMM  . 
M  mulalioncs  IpMl  posieruruin  Micnliuni  pcnliiii 
Jalerrnl,  qimlam  H  iH«»  inrcinrU  cxcerpla  [•'-, 
rircpla),  lilleraruu  mcnioriu*  Iradidimtii.  Sc.l  qno- 
n.ain  npns  ipsilin  ili  liOC  maiimc  >  rrsjlnr,  Ul  ca  qu.r 
inler  regcs  Angluriiiii  cl  Ans« ■liiuuii  arcliic|>isropinn 
Caiitiiarium  facta  sunl,  inronctissa  vcrilalcdcsignct, 
qiKcque  ominlius  piiram  ilioriim  bisloriam  scire  m- 
lculibus  iimc  temporis  innolcsccrc  poiucruiit,  licct 
inciilln,  plano  tamcn  scrmonc  dcscribal.  Ncc  adco 
qtiidquam  in  s«v  « -oniincal ,  quinl  ad  privalan»  convcr- 
sulioncm,  vcl  a«l  iiioriim  ipsius  Ansclmi  qualilaiem, 
nut  a«l  mitaciiloiuni  cxliihitioncm  pcrlincrc  videatur, 


nirn  puiioris,  ila  deaignalloito  ignolaruin  lali^  icin 
(«/.,  lalageremui]  lam  futiiu    quain  rl  p   i  .<  i  llbu 
aliquod  oflicii  mci  iniinus  impendcre   QflM  M  'I'""1 
offendcre  lunintopere  ravebaM,  MtM  opcr«tm  voluu- 
lali  corum  pro   poiie   morcm    |ererO.    Opoi      [itM 
ipsutii    «1«'   HU   cl   (oiivervilione    Aiisclnn   .irilin  |n 
scopi  Cantuarionsik  lilul .ilniii,  laliler,  DM  .'nlju.anl   , 
curavi  disponerc ,  ul  quamvis  aliud  opus  quo  I  pf| 
lignavimus  rx  mujoti  parle  ilc  (jiisdcin  viri  coir.  ■ 
salionc  subsiklal ;  ila  laincu  111  HM  n.ali  ru  int. •(■ 
narralionis  formain  prtrlcndal,  ul  ncc  illud  Islittf  , 
ncc  islud  illms  pro   iuuiiia  Ittl   COgnitkMM   mulluin 
videaltir  indigcrc.  VU  nc  laiiun  aclus  ejm  bcire  vo 
lcnlibus,  ncc  illud  linc  Isto,  ncc  islud  sinc  illo  sul- 


fdacuii  quibtisdam  familiaribtts  mcis  mc  ad  luc  tua  jj  Gccrc  [ut.  omit.\  possc  pronuniio. 

LIBER  PRIMUS. 

ACTA    S.  ANSELMI  ANTE  EPISCOPATUM. 


CAPUT  PRIMUM. 

S.  Antelmi  orttts,  stttdia,  disccssus  in  Cailiai,  detibt- 
ratio  dc  slulu  viliv  amptectendo. 

I.  Itislilola  vit:c  cl  convcrsalionis  Ansclini  Can- 

tuaricnsis  arcbiepiscopi  lillerarum  memorix  tradi- 

iuiiis,  primo  oinninin  vocaia   in  auxilium   mctim 

summa  Dci  clcmcntia  cl  majc-tate,  quxdam  brevi 

dicain  dc  orlu  et  moribus  parcnlum  ejus  ,  ut  hinc 

Kvtor  advcnat  dc  qua  radicc  prodicrit  qtiod  in  stu- 

dii»  nascilnr.c  prolis  postmodom  fulsit.  Pater  igilur 

c)u»  Gundulphus  ,   niatcr  Ermcmbcrga  vocabalur. 

Utriquc  jiikta  s.cculi  dignitalcm  nobiliicr  nali,  nobi- 

luci-  suui  in  (1)  Aitgusta  civiiaie  conversali.  Quae 

civilas  coufinis  Burgundiae  el  Langobardia?,  Ermcm- 


eliam  prodigus  atque  vaslalor  a  nomiullis  .xslimar.  - 
lur.  Ermcmbcrga  vcro  lionis  sludiis  scrvicns,  domu-. 
ci.ir.un  bcnc  gcrcns,  sua  cuiu  discrelione  fllapensami 
alquc  consei vans,  bomr  matrisfamilias  officio  fiti- 
gcbatur.  Morcs  cranl  probi  et  irrcpriheiisibilcs ,  ac 
juxta  rcctam  consideratioiiem  rationc  subuixi.  Haec 
fuil  vita  ejtis,  in  hac  dum  vixil  permansil ,  in  nac 
finem  viiac  sortiri  promertiit.  Giindulphus  vcro  circa 
diem  obilus  sui ,  sprcto  sxculo  inonachus  bctus , 
monachus  dcfunctiis  cst. 

2.  Al  Ansclmui  filius  horum  ,  cum  pucr  parviilus 
essel ,  malcrnis  ,  prout  acias  soa  palicbalur,  collo- 
quiis  libcnler  nnimiim  inleudebat.  El  audilo  unum 
Detim  sursum  iu  coslo  cssc,  omnia  rcgenlcm.  oniiiia 


bcrgain  in  se  edidil;  Gundulpliuni  in  Langobardia  Q  conlincntcm ,  suspicatus  cst  (2),  utpolc  pucr  inler 


naiuiii,  civein  sni  cx  advena  fccil.  Conjuncti  suut 
lcgc  coiijugali,  ambo  diviiiis  non  ignobilcs,  sed  mo- 
ribus  cx  qiiadam  parte  dissimilcs.  Gundulphus  cniin 
sjeculari  dcditus  vilse ,  non  adco  curam  suis  rchus 
inipendere,  sed  habita  frcqucntcr  ali  rc  dislribucre, 
inlantum  ul  non  modo  largus  atque  buu  lieus,  vcriun 


montcs  niitrilus ,  cocluin  inonlibiis  incuinhcre ,  in 
quo  cl  aulain  Dci  cssc,  camquc  per  monles  adiri 
possc.  Cumqtie  hoc  sscpius  animo  volvcret,  cootigii 
ut  quadam  nocie  per  visuin  viderel  se  debere  inoalis 
cactimen  ascendere ,  ct  ad  aulara  uagui  rcgis  Dci 
propcrare.    Veruui    priusquaui    nioniem    rxppissct 


IIENSCHENII  NOT/E  (2*). 


(I)  Est  haec  non  Augnsta  Taurinomm,  ut  iuielle- 
xisse  arguilur  Thomas  Unioiiaius,  scd  Augutta  Vrw- 
toria,  nictropolis  olim  Sahn&ioruin  facla  ab  Auguslo 
conditorc,  vulgo  Aoste,  ac  ducatus  caput  siili  ho- 
dicrno  Pedeinontio  :  liincs  It.ili.c  dicilur  a  Solino  ct 
Capella,  uti  hic  Dnrgunilia;  ct  Longobarditc.  Est 
autcin  episcopalis,  in  provincia  Alpium  Graiarum, 
Sub  nictro|Hili  Tarcutasioiisi;  h:ec  vero  una  c\  sex 
mciropolibtis  Buiguudix'  aptid  GeiYasituu  Tislcbc- 


riensem  in  dcsciipiionc  Galliarum  cdita  apnd  An- 
drcan»  du  Clicsuc  lonio  I  sciiplortitn  HistortX  Fiau- 
coriun  p.  23,  et  hac  ratione  Italus  bahelar  Ansel- 
iiiiis  apiid  Oideiiciini  Yilalem  I.  iv  Hisl.  EcclcS. 
ad  an.  1072,  ibi  iiatus  cirea  ann.  1055. 

(2)  Sejlicet  AugusU  undequaqne  montibus  cin- 
giiur. 

(2')  Acia  SS.  Dollaiid.,  Aprilis  l.  II,  dic  21. 
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asccndcre,  vi.lit  in  planilic  qu.i  pcrgehat  ad  pcdcm  A  clms  ficri  ctipcrct.  Slu.lium  qtioquc  litlerarnm .  m 

monlis  niulicrcs,  qux  rcgis  cianl  anciila?  ,  scgclcs  1»«)  sc  magiiopcrc  solchat  cxerccrc,   scnsim  post- 

inetere,  scd  lioc  uimis  negligcnlcr  facicb.int  cl  dcsi-  poncre,  ac  jiivenililms  ludis  ricpit  nperam  darc.  \'c- 

diosc.  Qnanim  pucr  dcsidiam  dolens  ac  rcdargucns,  rumlamcn  pia   dileclio  ct  diligcns   pietas,   quas  in 

proposuit  animo  se  apud  domininn  regem  ipsas  ac-  malrcm  suam  habcbat,  nonnihil  cum  ib  islis  restrin- 

tusatnrtim.  Dcliinc  mnnle  iranscenso,  rcgiam  aulam  gebant.  Dcfuncla  vcro  illa,  illico  navis  cordis  ejus 

suliil.  Doininum  cum  solo  suo  dapifero  invenit.  Nam  quasi  anrbora  pcrdita  in  flticlus  sxculi  pcne  loia 

familiam  snam,  ut  sibi  vidchalur,  quoniam  auliimnus  dilapsa  cst.  Scd  omni|»olcns  Deus  prxvidens  quid  de 

eral,  ad  colligcndas  ntcsscs  miserat.  Ingmlicnt  iu-  >'•<>  faclurus  crat,  ne  animam  suam  pace  transiloria 

que  pucr,  a  domino  vocalur.  Accedil,  alquc  ad  pelcs  potitus  perderet ,  infcslum  ci  et  inteslinum  bellum 

cjiis  scdel.  Inlcrrogalur  jucunda  affabiliiaic  quis  sit,  gencravit.  Ifoc  est,  animum  patris  cjus  accrbo  con- 

vel  unde  quidve  vclit.  Respondcl  ille  ad  iulcrrogata,  ,ra  '",,m  (H''°  inflammavil  intantum,  ul  .Tque,  a«t 

juxla  quod  rem  cssc  scicbat.  Tunc  ad  impciium  do-  cerle  mag'S  ea  qux  bene,  sicul  qux  perporam  facic- 

mini  panis  ei  niiidissimus  pcr  dapiferum  affertur,  Dat»  inscquerclur.  Nec  aliqua  poterat  patrem  liumili- 

coquc  coram  ipso  reficilur.  Mane  igilur  cum  quid  vi-  lale  lenire,  scd  quanlo  illi  sc  exbibcbal  humiliorem, 

dcrit  anlc  oculos  menlis  rcduccret,  sicul  puer  sim-  B  lan,°  i,,um  6,1)i  senliebat  asperiorcm.  Quod  niniis 

plex  ct  innocens  sc  veracilcr  in  coelo  el  ex  pane  intolcrabile  cernens  ,  et  ne  delerius  quid  inde  con- 

Domini  refectum  fuisse  crcdebal,  bocquc  coram  aliis  tmgeret  limens,  elegil  potius  palernis  rebus  et  patriae 

ila  essc  publice  assercbal.  abrenunliarc,  quam  palri  suo  vel  sibi  quamlihet  in- 

3.  Crevit  ergo  puer  el  ab  omnibus  diligcbatur.  famiam  ex  sua  cohabilalione  procrcare.  Paratis  ila- 

Mores  etcnim  probi  in  eo  erant,  qui  magnopcre  eum  *l"e  ,,is'  1nx  nccessaria  erant  in  viam  iluris,  patria 

diligi  facicbant.  Tradilur  litteris,  discil,  cl  in  brevi  [al->  Patr'a'"]  cgrcdilur,  uno  qui  sibi  minislrarct 

plurimum  proficit.  Necdum  altigerat  xlatis  annum  clcrico  comilalus.  Cumque  dchinc  in   transceiisit 

quinlum  decimum  ;  et  jam  qualiter  secundnm  Dcum  mo"tis  Scnisii  (3)  faligarctur,  et  laboris  impatiens 

vitam  mclius  instituerc  posset,  menie  traclabal,  id-  ^orporc  delicerel,  vires  suas  nivem  mandendo  rcpa- 

quc  concepit  apud  sc,  nihil  in  hominuni  conversa-  rarc  tentabal.  Ncceuim  aliud  quo  vcsceretur,  prxslo 

tione   monachorum  vila   prxslantius   cssc.   Quam  fuil-  Q"00"  niinisler  illius  advertcns  ,  doluil  et  ne 

assequi  cnpicns,  venil  ad  quemdam  sibi  noliim  abba-  forle  °.uid  edendum  haberelur  in  sacculo  qui  asino 

lem,  rogans  illum  ul  sc  monacbum  faceret.  Sed  ab-  Hloruni  vchebalur,  diligenler  invcsiigare  cucpil,  ct 

bas,  voluntate  illius  agnita,  quod  pelebat  insciopalre  r  mox  cnnlra  JPem  panem  in  eo  nitidissimum  rcperit. 

illius.  ne  offendcret  animum  ejus,  facere  recusavit.  Q"°  i,,e  «"cfectus  ,  recrealus  est,  et  vitx  incolumis 

At  ille  in  suo  proposilo  persians  oravit  Deum,  qua-  redonatus  [al.,  resiittilus|. 

lenns  infirinari  mcrcrettir,  ut  vcl  sic  ad  monachi-  5.  Exaclis  dehinc  parlim  in  Durgundia,  partim  in 

cum  qncm  desiderabat,  ordinem  susciperettir.  Mira  Francia   ferme   iribus  annis,   Norlhmaniam   vadit 

res!  Lt  enim  Dcus  declararct  quanium  etiam  in  aliis  [at.  omil.],  Abrincaui  ipsius    provincix  urbem  pc- 

de  sux  pieiaiis  audiiu  confidcre  posset,  prcccs  illius  tii,  ubi  aliquandiu  demoratnr  :  post  hxc  venit  Bcc- 

cxaudivit,  ac  illi  protinus  validam  corporis  debilita-  cum,    et    magislrum     quemdam    nomine  Lanfran- 

lcni  immisit.  Acriler  igilur  infirmatus  ad  abbalem  cum  (4),  virum  videlicelvalde  bonum,  prxslanli  reli- 

iniliit,  morlem  se  limere  pronuniiat,  oral  ut  mona-  gione  ac  sapicnlia  verc  nobilem,  videre,  alloqui,  ci 

clius  fial:  pracfato  limorc  obslanlc  non  fitqnod  posln-  cohabilare  volens.   Exccllens  siqnidem   fama  ilttus 

labat ,  el  boc  quidem  quanlum  ad  humanum  spc-  circumquaquc  percrcbueral,  ct  nobilissimos  quosque 

clat  [«/.,  tanlum  speclabat]  cxaincn.  Cxierum  Dcus,  clericorum  ad  cum  de  cunclis  mundi  parlibus  agebat. 

qiiem  futura  non  fallunl,  serviim  suum   ipsius  loci  Ansclmus  igilur  viroadilo,  eumquc  singulari  quadam 

convcrsatione  noluil  implicari,  proptcrca  quod  alios  sapienlia  pollcre  agnilo,  cjus  sc  magislcrio  stibdii, 

quosdam  in  sinu  misericordix  sux  recondiios  habe-  rj  cique  post  modicum  familiaris  prx  cxteris  discipulis 

bat,  quos  ul  postmodum  claruil  magis,  per  illum  fit.  Occupatur  die  noclnqiic  in  litlcrarum  slud-o,  non 

ad  suam  voiuntatcm  in  poslerum  disponcbal  infor-  solum  qux  volcbal  a  Lanfranco  legendo,  sed  el  alios 

mari.  Posl  hxc  sanilns  redil  juveni ;  quodquc  litnc  qux  rogabalur  studiosc  docendo.  Propter  qux  sludia, 

neqnibat,  in  fuluro  se  pcr  gratiam  Dei   faclurum  cum  corpus  vigiliis,  frigorc  cl  incdia  faligarel  [a/., 

mcnlc  prnponit.  fatigarelur],  venil  ei  in  mentem  quia  si  aliquando 

•l.  Lxiinl<:<  nm  corporis  sanilas,  juvenilis  .-vlas.sx-  monacbus,  ut  olim  proposuerat.essei,  acriora  quani 

cnli  («rnspcritas  ei  aniderct,  corpil  panlaiim  fcrvor  palicbaliir,  cum  pati  non  oportercl,[a/.,  oporlct],uec 

auiini  rjus  a  religioso  propooilo  lcpcscere,  inlanlnm  tunc  sui  laboris  mcriliim  pcrdcrcl,  quod  nunc  nlrum 

ut  sxcnli  viasmagis  ingredi,  quain  rclicliscis  mona-  silii  i.iancret,  non  prospiciebat  [al.,  pcrspitiebal]. 

IIENSCIIENII  NOT^E. 

(3)  Est  notissimu*  mon*  Scnisius.  cjusquc  difTici-  llaliam. 

lil  isccnMl  pcr  quem  transitiir  c\  llalia  in  Galliani  (\)  Eral  B.  Lanfmncus  originc  Papicntis  ex  Ila- 

nli  lnc  faciuin  ;  aul  eliam   vicc  vcrsa  <\  Gallil  in  U»,  poslca  archi  piscnpus  Caiiliiariensis. 
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;ill  pl.HI  ll.llllll  DltO  llirif.lf  nrpll,  .1  •  |"  ii'iT.1" 
uniii(liiin  i  iiiii  iilili.  I.iiniiiil-iii  \uL,  nlili  .  I.iUiiiiiIhi-,| 
htii»,   ic\i  i  i  i  ipll  lin  i   ii. (iii. ii  lnifi. 

li.  <1J  1 1 1  rl  phirj  '  Cogiltl  nM  inrliii»  pmli'  ttt  qural, 
(|ii(i.l  l.n.i.-  .I.m.I.i.iI  ,  M  il;i  «reiiin  tt.ni.ii.  I  ...-. 
iiii|iii(,  nion;icliiis  li.im.  S<  ,1  ul-i  '  Si  C.liinm  i  \cl 
ltr( .  i  (B),  Inlui.i  t(  •iiipus  i|ii(i(l  m  (lisc.n.lis  lillcns 
ji.isiii.  |nrli-li.  Nam  ci  (Iiiiii.u  i  il.sii  Kii.i  uriluiis,  6l 
UcCCl  stiprrrniiiicii:.  |>i  ii.lculi.i  l.anli  aiu  i,  i|m  illu 
nuui.iclius  osl,  mc  |<«/..  ■>ii  lii  |  anl  Bttlll  pnulcssc,  ;iul 
iulnl  valcrr  conipiobabil.  I  t.ujnc  in  lili  lOM  prr- 
lici.un  QUOtl  liUponO,  in  i|iii)  ct  scnc  inc-iin  pnssiiu 
nslciulcrc,  cl  lliultll  ptoilrsjr.  Ilac  nt  luilcns  [■//  , 
liilicns|  ipsoniot  rofcrre  solrbal,  scenm  iii.dilabalur, 


l-  .li  ui-ouio  >i»(  if».    i|U  l.-i-lil.«  l    .ll.li,  ciil  IfUI    l-r«.| 

|).  u iii  [iio  iii.  .-  |  .<!•■  iiiiiii   li  ■ 

( ii|no    J .iiii  .niui  |-  ii-  i   rju»  olncral,  r|   |ola   li.i  ir.li 

lai  :id  illiiin  rr»j I,.i.  In  hi»,  inqoain,  IriUil 

liini.iicin  iii.  i in,  (loininr  l.arifranrr,  Aurli  .u», 

ncil  |.iriir  ut   riifl   in   lioinin   | iiimi  «Uahililjlit. 

Iiill-  il  I.  inli  iii-  ii  ■   scnl-  utijtii   r<-rr<  ,  vi  -  l<  l.|-i. 
piluim    .ul     v<  iii  i.il.ili  .      I.  i     Maurilll     [«/.,    \li" 
KollioinagciiM»  c|ii.(o|n  \.il.,  an  lncpiM  o['i|  audirn- 
||  >ni   inagis  rrfnrr.    A<  q.iini  a   \nsrln. 
rl  i  oiiiil.iius   I.  inli  in.  o  (..iiiuIk  cin   |iclil    T.iola 
triu  \is  dcvolionis  |'ci  lus  Aitftclini    luiu     |...   ul.l.sl, 
i.iuluiui|iic  \cii  roiisiln   Lanfranro  inrssr  crr.lobal, 
ul  <  iiiii  Rolhomaguin    pclenlc»,    pcr    inagu.iM    qus 


addchntqiie   !    Ncediim  oram  edoniiltis,    i.rc.l.ini    iii  ll  super  BOOCM  csl  siliani   pcrgcreiil ,  »i  I.  ..i.lui..  N 


inc  vigch.il  mumli  coiUcniplug.  I  nilo  quod  rgn  « ' * 
piilabam,  fivlus  alioruni  charilale  diecham,  qu.un 
il.nnnosiim  ossel  non  .'ulvcrlrliam.  Pnstmodum  M  • 
tcm  iii  sc  rcvcrsus.  Qui.l,  inquil?  csscne,  monachum 
l<i/.,  monaclnisl  hoc  cst,  vcllo  sciliccl  aliis  prnpponi, 
pi.c  nliis  liooorari,  anlc  alios  magniiicari?  Non.  Illic 
crgo  Jrposila  contumacia  monachus  dcveni ,  ulii 
sicul  ;ci]iiiiiii  cst,  cunrlis  proplcr  Deum  posiponaris, 
cunclis  ahjc<  tior  hahcaris,  pra:  cunclis  parvipenda- 
j\s,  cl  uhi  lioc  cssc  poterit?  Eiitiiilcm  Bccei.  Ihi 
siquidem  nullitis  ponderis  cro,  qtinndnquiilem  illc 
ihi  cst,  i]in  pravmiueiUis  scienlia?  [al.,  sapienli.v) 
lucc  conspiciuis  cunctis  sufliciens,  cunclis  lionora- 
bilis  ct  acccplus.  lllic  crgo  requies  mea,  illic  solus 
Dcus  inlcnlio  mca,  iliic  solits  amor  ejus  crit  con- 
tcmplatio  mea,  illic  bcata  el  assidtia  memoria  cjus 
fclix  solamcn  el  saliclas  mea.  Ila?c  cogilabat,  hxc 
ilcsiilerabat,  h.vc  sibi  provonire  spcrabal. 

7.  Raplnhalur  quoqne  mcns  cjus  pcr  id  lcmporis 
in  alias  seclan.laB  seinitas  vilsft,  scd  vis  dcsidcrii 
ejiis  iu  banc  quamnmime  declinaveral.  Sciens  ila- 
que  sc.ripliim  esse  :  Omnia  fac  cum  consilio,  et  posl 
factuin  non  pamilcbis  (Eccli.  XXXII,  24),  nolobal  sc 
alicui  uni  viiae  caruin  quas  incnt^  volebai  inronsullc 
crcdcre,  ne  in  aliquo  viderclur  Sciiplura;  prxceplis 
non  obcdire.  Amicos  insuper  mullos  babcns,  sc.l  cui 
sc  lotum  in  islis  commitlcrel  consiliarium  unuin,  de 
mille  vidclicel  procfatum  Lanfrancum  cligen*,  venil 


ri  dicrrrl,  in  h.ic  silv.i  MM,  ci  M  ihnn  \ncrn 
liiuc  cxcaa  cavc,  procul  dubio  ut  f.<lchatur  ui  peral  > 
scrvarcl.  rervcniontcs  crgo  ad  episcopum  advcnlut 
stti  caus-is  ci  cvpon-ml,  quid  inde  scnliat  qtijruiil. 
Ncc  mora,  monacliicus  ordo  prc  cxlriis  laudalur, 
cjusquc  proposilum  omnihus  aliis  anlcfcrlur. 

CAPUT  II. 

Vita  monaslica,  prioroius  administralus.  Adalcscens 
in  vila  et  in  morlc  adjuins. 

8.  Anselmus  Ii.tc  audicns  ct  approhans,  ouiissis 
aliis,  s.tciiIo  rclicto,  llecci  inonachus  faclui  csi, 
anno  .Ttalis  sua:  viccsimo  scplimo  (7).  Ilcgehal  co 
tcmpore  ccrnobiutn  ipsum  dominus  al-bas  llerluimis 
nomine,  vir  grandxvus,  ei  magna  probilalc  ( onspi- 
ciiiis,  qiii  primus  ipsius  loci  abbas  inonasteriuni 
ipsum  a  fundamcnlis  dc  suo  patrimonio  feccral. 
Scpo  diclns  atilcm  Lanfrancus  graduin  prioris  ohli- 
ncbat.  Ansolmus  vcro  novus  monachus  factus,  slu- 
diose  vilani  aliorum  rcligiostus  vivonlium  a-tnulaba- 
tur.  Imo  ipse  sic  religioni  per  omnia  serviebai,  ut 
quisquis  religiosc  in  lota  ipsa  congrogatione  fivote 
volebat,  in  cjus  vila  salis  invcnirct  qtiod  imilarct':r, 
ct  iia  per  tricnniuin  dc  dic  in  diem  scmpct  in  mclius 
proficiens,  magntts  el  bonorandus  babebalur. 

9.  Vencrabili  aulem  Lanfranco  in  Cadomensis  (H) 
ccenobii  (9)  rcgimcn  assumplo  (10),  ipse  prioris 
oflicio  functus  est,  sicquc  Dco  scrvieinJi  ampliorc 
libcrtale  polilus,  totum  sc,  toltim  tcmpus  suuin  in 


ad  cum,  indicans  volunialem  suam  ad  liia  pcndere,  p  illius  obsequia  cxpenderc,  sxculum  cl  cuncia  negolia 

sctl  per  consilium  cjus  ad  iinum  quod  polissimum  ejus  [at.,  omit.  cjusl  ab  inlenlionc  sua,   funditus 

judioarel,  duobus  reliclis,  se  velle  lcncre.  Qiinc  tria  cccpil  amoverc.  Faclumque  est  ut  soli  Deo,  ccelesti- 

sic  ci  exposuil.  Aut  eniin,  inqiiit,  monacbus  lieri  busque  disciplinis  jugiter  occupatus,  intanlum  spc- 

HENSCHEMI  NOTX. 

(5)  Noiissima  monasteria  :  de  Cluuiaco  s;rpe  egi-  n\x  ad  Ornam  fluvium,  cum  celebri  academia  et  ta- 
nms,  polissimntn  15  Januarii  ad  vilam  B.  Bernonis  riis  monaslcriis. 

primi  abhatis.  Est  Becctim  in  dioecesi  Rolhomageiist  (9)  Ccenobium  S.  Slepbano  prolomartyri  dicatum, 

trans  Scquanam  ad  rivum  Beccam   prope  anmom  a  Guillclmo  Conqucslore  rege  Auglix  ct  ditceNortb- 

Rillatn.  dotatttm  a   (.tiiiiolino  duce   Norihmannioe  mannix  fundalum,  scl  a  sceleralisstmis  Calvinislis 

an.  1034.  Iii  ulroque  monaslcrio  an.  16G2  singula-  evcrsum  :  chartas  fundationis  edidil  Lucas  Achcrius, 

rem  charitalcm  cxperti  sumus,  eo  profecti  ob  mo  •  in  Nolis  ad  Vitain  B.  Laufranci  cditam  anto  e]us 

numenta  de  Viiis  cl  veneraiione  sanclorum.  opera. 

(6)  Maurilius  praeluit  Ecclesiaj  Rolhomagensi  ab  (10)  Assumplus  est  abbas  primus  B.  Lanfrancus 
an.  1055  ad  1067.  nnno  J062   uti  sopra  cx  Cbronico  Becce:.si  rciu- 

(7)  Anno  Christi  10GO.  limus. 
(S)  Cadomuj  urbs  pr^cipua  tnfciioris  Norlhn  an- 


56  S.  ANSKLMl  CANTUAll.    AKUIIhr.  5« 

cubtionis  divli.x  cullnen  asccndcrit,  ul  obscurissi-  A  loqui.  QmU  nanique  «te  illius  jVjunio  diccrem,  cum 

ab  inilio  (14)  prioralus  sui  lanla  corptis  suum  inedia 


mas,  et  anie  lempus  suum  insolutas  [o/.,  insolilas] 
de  divinitale  Dei  ct  nostra  fidc  qmcstioncs,  Deo  re- 
scranlc  pcrspiceret,  ac  perspectas  enodarcl,  apcr- 
tisque  rationibus  qux  dicoh.it  rata  et  catbolica  esse 
probaret.  Divinis  namqiic  Scripluris  lanlam  fidem 
adhibebal  ul  indissolnbili  finnilatc  cordis  crederct 
nibil  in  eis  csse,  quod  solidx  vcritatis  tramitcm  ullo 
n.Oilo  exiret.  Qiiapiotttcr  suninio  studio  animum  ad 
boc  iutcndcrai,  qnalcnus  juxta  fnlcm  su.ini  menlis 
raiione  niererclur  percipcre,  qu.T  iu  ipsis  senslt 
niulta  raligine  lecla  laloie.  Conligil  ergo  quadam 
nocle  ut  ipse  in  bujusmodi  meule  delentus,  anle 
noclumas  vigilias  vigilans  in  lecto  jacerct,  ct  medi- 
lando  secum  rimari   conaretur  quonam  modo  pro- 


maccraveril,  ut  non  solum  oninis  illccebra  gulx  pc- 
nitus  in  eo  posimoduin  cxsiincta  sii,  scd  ncc  famem 
sive  deleclalionem  comedendi  pro  quavi  abslincnlia, 
ul  dicere  consiieveral,  aliquando  pateretur.  Come- 
dcbat  tamen  ul  alii  bomines,  scd  ouiuiuo  parcc, 
sriens  corpus  suiini  sine  cibo  non  posse  subsislcre 
[<//.,  suglinere].  ln  oralioiiibus  aiilcm  quas  ipse  jnxla 
desideritun  et  pelilionem  auiicorum  suoriim  scri- 
ptas  (13)  cdidit,  qua  soiliclludinc,  quo  limore,  qua 
spe,  quoamorc  Deum  cl  sanctoscjus  inlerpellaverit, 
nec  iion  intcrpcllandos  docucrit,  saiis  est  ct  mc 
tacentc  viderc  :  sit  iuo.lo  qui  eis  pie  intendal,  el 
spcro  quia  cordis  ejus  aflectuni,  suumqiie  profccluni 


pheix  prxlerita  sinuil  ct  fulura,  quasi  prxscntia,  B  m  \\\\s  et  l>cr  jnas  ga„(icns  percipicl.  Quid  de  vigi- 


olim  agnoverint,  el  indiibitantcr  ca  dicto  vel  scriplo 
protiilerint.  El  cccc  cum  in  bis  totus  essct,  el  ra 
intclligere  magnoperc  desideraret,  delixis  oculorum 
siioruni  radiis,  viiiit  pcr  mcdias  maceries  oralorii  ac 
dormitorii  monacbos,  quorum  boc  ofiicium  eral,  pro 
apparalu  malulinarum  altarc  cl  alia  loca  ecelesix 
lienn  •unles,  luminaria  accendcnles.  cl  ad  ultimum 
uiium  corum  sumpta  in  manibus  chor.la  pro  exci- 
tandis  fralribus  scillam  (M)  piilsautem,  ad  cujug 
sonilum  conventu  fralrtim  de  lcctis  snrgcnic,  mira- 
lus  est  de  re  qux  acciderat.  Concepit  crgo  apud  se 
Deo  levissimum  esse,  proplictis  in  spirim  veniura 
nionstrare,  cum  sibi  conccsseiit  qnx  liebant  per  lot 
obstacula  corporeis  oculis  possc  videre 


liis?  Totus  dies  iu  dandis  consiliis  sxpissime  non 
sufliciebal,  addcbatur  ab  hoc  pars  maxima  noctis. 
Prxlerca  libros,  qui  anle  id  lemporis  nimis  corrupli 
ubique  lcrrarum  erant,  noclc  coiTigcbat,  sanclis 
medilalioiiibus  iusislcbal,  cx  conlemplalione  summ.T 
bealiludinis  ct  dcsiderio  vilx  percnnis  immensos 
I  icrymarum  imbrcs  effnndebat.  Hujus  viix  miscrias, 
suaque,  si  qux  cranl  peccala,  cl  aliorum  amarissme 
flebat,  ct  vix  parum  anlc  vigilias  nocturnas,  sxpe- 
que  niliil  somni  capiebal.  Talibus  studiis  vila  cj-.is 
ornabatur. 

12.  Qualiler  aulem  erga  subditos  se  hahebat,  ilei 
Deus  ad  xmulalioncm  prxlatorum  posse  quid  vel 
modicum  dici.  Cum  primiim  igilur  prior  factus  fuis- 


10.  Hinc  porspicaciori  interius  sapientix  lucc  per-  C  sct,  qnidam  fralres  ipsius  coeuobii  facli  sunt  xrauii 


fusus,  morcs  omnis  sexus  el  xlatis  ita  discreliouis 
raiionc  monsirantc  pcnctravit,  ut  eura  palam  inde 
iracianlem,  advertercs  cuiquc  sui  cordis  arcana  re- 
velirc  Origines  insuper  el  ipsa,  ut  iia  dicam,  se- 
inina  atque  radices,  dcc  nou  processus  omnium  vir- 
tutum  ac  vitiorum  detegcbat,  ot  qucmadmodom  vel 
bx  [al.,  hxcj  adipisci,  vel  hxc  dcvilari  aul  devinci 
posscnl  luce  clarius  cdoccbal.  Tantam  autcm  omnis 
hooi  consilii  vim  in  eo  elnccre  cerneres,  ut  pcctori 
ejus  spirilum  consilii  prxsiilerc  non  ambigercs. 
(Juam  promptiis  vcro  alquc  assiduus  in  sanclis  ex- 
li  rtalionibus  fuerit,  supcrvacuum  csl   dicerc,  cum 


ejus,  vidcntes  el  videndo  invidentcs  illum  prxponi. 
qucm  jtixta  conversionis  ordinem  judicabanl  sibi  de- 
bere  postponi.  Itaque  lurbaii,  aliosqtie  lurbanies, 
scan.lala  movcnt,  disscnsiones  pariunl,  seclas  nu- 
triunl,  odia  fovent :  al  ipse  ctim  bis  qui  odcruul 
paccm,  crat  paciGcus  (Ptal.  cxix,  7),  et  dclraclioni- 
bus  eorum  rcddcbat  oflicia  fralernx  cbaritalis,  ma- 
leus  vincere  nialiliam  in  bono,  quam  a  malilia  co- 
rtiin  vinci  in  malo  (Rom.  xu,2l).  CJood,  miscranle 
Deo,  faclum  cst,  siquidcm  illi  animadvcrtentes  euin 
omnimodis  pure  ac  simplicilcr  in  cunclis  aclionihus 
snis  incederc,  ncquc  quod  jurc  blaspbemari  possc» 
in  illo  rcsidcre,  mala  voluntalc  in  bonani  inutaia; 


illom  scmper  in  ipsis  iofaiigabilem  omnes  ferme  au- 
ilicntes  conslct  faligassc;  quodque  dicilur  de  sanclo  ^  dicta  cjus  et  facla  in  bono  xmulari  ccepcrc.  Vcrum 
llailino,    rjus  ori   nunquam  dcfuil  Cbristus,  sive      ul  clarcat  quo  pacto  id  provcncrii,  unum  cx  ipsis 

excmpli  gralia  ponam,  quateniis  agnito  quo  dolo 
Ansclmi  a  sua  pravilale  sil  mutalus,  qualiter  el  alii 
pcr  ctim  corrccti  sint,  pcrpciulalur. 

13.  Osbernus  quidam  nominc ,  xtate  adolcscen- 
tuliis,  ipsius  eral  monaslcrii  monacbus  :  ingenio 
quidem  sa^ax,  cl  arlificiosis  ad  tlivcrsa  opcra  pol- 
lcns  iiianibus,   bonam  in  se  boux  spei  roateriam 


iquam 
juslilia,  vel  qnidquid  ad  veram  vitam  pcrlinct,  in- 
ciinclanler  confirinemus  siue  mcndacio  possc  dici 
de  illo.  In  bis  leve  csl  lcetorcm  advcrlerc,  eum  dc 
incnsa  Domini,  non  sine  quodam  prxsagio,  per  vi- 
6nm  jain  olim  nitido  refcclum  panc  fuisse. 

11.  Dc  corporaliliiis  ejus  rxercitiis  jcjuniis  dico, 
oralionibus  alquc  vigiliis,  mclius  xslimo  silcrc  quam 


IILNSCHLNII  NOTVF. 


(11)  Scillax,  alia  Squilla  rt  Skcll.i  cx  Teuioniea 
l.npna  signifirat  nolam;  auciorcs  vidc  12  l'cb.  ad 
\  n. im  S.Bencdicii  Anlancnsis,  num.  ^R. 

Ali  anno  Cluisli  10G3  usquc  ad  aiinuin  1078 
p>T  MMM  ipiiinlccini. 


(13)  Forsan  sunt  Alloquia  caekuia  teu  faculv  pio- 
rum  <iff,c:uum  cioa  Deum,  (JntUum  DominHm,  Uei- 
Mrmn,  civtues  comptum,  ■  Raluaado  cJit;i;  a  pag. 
l'J7. 
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lira-fcirb.il.  Scl  ntnrc.  qiii  n.  i ..  \.iUr  .  >  i\.  ■    i  .  i  u,i,    \  niini,  |.J    i-imw.  !  • Hll    l  mi  .  i  ,., 


i  .1»  iiiuiiiiiu  ilooolorabanli  cl  lniupor  odluin  qund 

niiiiiino   imiii'   i. iii   lonhi    \n     I i   i  \.-ii  i-li.il. 

«_)ii.ni  (xiniiii  i|ii.iiiiiiin  :nl  io  nnioliuui  inni  magnl 
pendoni ,  icd  lamon  moret  llliui  conclnere[a/.|  con* 
vonire]  lagaollnll  lngonll  rjui  magnoporo  coploni, 
etopil  i|ii.iii.im  •  iin  i.i  callidllalo  puerum  pila  ulaa 
diintulli  delinlre,  puorilla  focla  cjui  bciiigno  lolc- 
r.irc,  iniili.i  iii. i  iju.i'  miic  ordlnii  ilolrimonlo  iolo« 
r.iri  puloranl  convodcre,  lu  ipilbui  ol  <  lai  cjui  «lo- 
lcc i:nciiir,  tl  cflrenli  anlniui  In  inaniueiudinoui 

fiirvan  lnr.  Gaudot  pucr   in  l:i'ilni,,  ci  Mlllim  •• 
ferilulc  |n/.,  VOrilOleJ  ipsnts  .lciiiiililnr  :ii>iiniis    ln- 

clpil  nntelinum  diligore,  ojui  mouiiu  iuk  iporo,  ino- 
rcs  siios  oomponorOi  Qood  lllo  inluoni,  pra  caslerii 
tum  faiulllariter  amploeiiiur  |.</.  omlt.],  nuirii,  fo- 
vci,  ci  «i  Mmper  in  moliui  proflclai  omnlbua  modii 

liortaliircl  iiistruii.   Dclnnc  p.iul.ifiin   Ol  qtUB  COO- 

cetserat  puerilia,  lubtrabil;  eumqtie  ad  bonettain 

moi -iim  in.iliuil.Uem  proVOborO  UlagiU  Nmi  fmslra- 

iur  pia  •olliciludo  ejut,  prollciunl  in  juvene  ac  ro- 
boranlur  lacra  monlia  ejus.  Krgo  ubi  dc  Qitniiato 
loni  siuiiii  adoloaceniui  «e  dosm  eonfldere  aniraad- 

VOrtit,  mox  omncs  puerilcs  ICtUI  iu  eo  rcsccat,  cl 

si  .|ii  ii  reprehen&ionfi  enm  admitlere  comperU,  non 

modo  verbii,  scd  cl  verbcribus  in  co  acritcr  [«/., 
acrius]  vindic.il.  Quidillc?  /Kquanimiler  cuncla  sus- 
Uliet,  COnflimalur  in  proposilo  omnil  religionis, 
fcrvei  in  excrcilio  disccndae  omnis  sancl.c  actiouis, 


l! 


Mngulnia  munilioui    fuoril  cianimatii  ,   ad        n 
dounll    \.i  .;.n"ii  |.  .1  i    Quid  <   I,  i.'> '  'juomodo  n' 
<  "i  lllc  i...  verba  r<  pondli    lllo  inllqunt  M-rpent 

loi  Inaum  v.i  I u  u  i  i  i  ■■  idil  in  irmeiipiutti  •  i 

nis.irius  I).. iii i ni  i>,  i  iiii.  rarii  mc   Que  dli  lo  \n  .  i 

mui  ...  ■  ' i.  ravli,  ci  0 .i>.  iini .  i,..ii  i «nii- 

i'.iniii    Bn  obed :m  i in.is  vivg  .  \IiiIhI. .i , 

quim  vivcna  vlvenll  cxuiben   iolilui  cnl  [«/.,  • 
boi], 

i  Qnod  i  ojnl  i  m  mdire  volueril  qoillier  luec 
obodicntli  verba  defuncii,  >\>^-  AiMelmni  fueril  bv 
lerprotilet,  brevl  accommodoi  aorei.  Tof,  loqoil, 

|IIUIMr| s  iiisiii  i.  \ii  iii  <  ii Mi,  qui  .  .1.'  |.<  («  .ii» 

qutc  pool  baptiiinum  pritnquara  »  paronlibno  ad 
siiviiiiiin  Dei  in  monaaierium  oAarretui  [al,  amil.1, 

Ciiiiiiiiisciut,    iIIiiiii    diaboiUI    :i<<  ns.ivil ;    ,',     MCCatil 

cii.iin  i|u:v  post  oblationem  i>  irentnm  antc  mam  pm- 
fewioncm  fecerai,  illum  aecnaavii;  dc  peeenlia  ai 
biloroiuui,  quje  pml  profeMioneni  antc  obitum  suum 
egerat,  illum  accuiavit.  Bed  lei  eeeidii  in  icanot- 
i|isiini,  quia  poccata  qiue  in  icenlo  eoniiitnlni  ad- 

miscr:.t,  pcr  li.lcm  p.iu  nluiil,  qu.uido  cuin   Deo  00- 

tnterunt,  deleti  invenit.  Kt  peccaia,  qoas  poetmoibjm 
in  monaaterio  degem  inle  auam  profeikionem  fccc- 
rat,  in  ipsa  professione  delcla  InveniL  Peccata  ctiaui 
qux  post  profeaiioneffl  amc  obilum  auna  egerni, 

pcr  vcram  confcssioucm,  cl  pociiilcnliam  dcicia  al- 
quc  dimissa   in  ipso  cjus  obilu  coiifusus  invciiil  : 


sufferl  palicntcr  aliorum   conlumelias,  opprobria,  p  sicquc  maliguus  [«/.,  milignai]  versulias  suas  qu 


dotractionei,  scrvans  erga  omnes  alTcciuni  sincer.-c 
dilcclionis.  Lxt.Hur  paler  in  liis,  ultra  quam  dici 
possit,  ct  diligit  lilium  sancto  cbaritatia  igne,  plus- 
qiiaui  credi  possit. 

14.  Sed  cum  ipsc  (ut  flcns  rcfercbal)  eum  ad  ma> 
gnum  Kcclesfcc  fruciuin  proficcre  spcrarct,  eccc 
gravi  corporis  inflrmilate  prseripitur,  lccioquc  reci- 
pilur.  Vidercs  [«/.,  vidcns]  lunc  boniim  patrem  feli- 
cis  jnvenis  amictim,  lecto  jacentis  dic  noctuquc 
assiderc,  cibum  ct  polum  minislrare;  onniinm  mi- 
nislrorum  super  se  ministeria  suscipcre,  veri  amici 
inorem  in  omnibus  gererc;  ipse  corpus,  ipse  animam 
ej»s  sludiosissimc  refovebat.  Appropinquanti  autem 
ad  exitum  familiari  precepit  alloquio,  quatenus  post 


bus  cum  ad  peccandum  illexerat,  Justo  l)ci  jndidn 
in  sc  ad  cumulum  suae  damnaliouis  reiorqucri  iu- 
gemuit.  Kt  ursariua  Domini  l)<:i  liberavii  cmn  :  ur- 
sarii  Dci ,  boni  angeli  sunt.  Sicul  cniin  ursarii  ur- 
sos,  ita  augcli  maliguos  dxmones  a  sua  acvitia 
cocrccnt  ct  opprimunt,  ne  nobii  noceant  [«/.,  lan- 
lum  noceanl],  quanlum  volunt 

16.  Poil  lucc  Anselmus  ul  sanctx  dilcclionis  BIO- 
nus  quod  vivo  impendcrat,  morliio  nou  ncgarct,  per 
intcgrom  annum  mi&sam  pro  anima  cjus  onmi  dic 
cclcbravit.  Quod  si  aliquando  a  celebratione  ipsius 
sacramcnli  impedicbalur,  cos  qui  missai  fainili;)ics 
debebanl,  suam  pro  aniina  fralris  missam  diccre  fa- 
ciebal;  el  ipse  missas  eorum,  dum  opporiunum  cral, 


obiluin  suum  si  possibilc  forcl,  suum  csse  sibi  revc-  D  antc  missam   sui  defuncii  alia  niissa   persolvebat. 


larct.  Spopondit,  ct  iransiit.  Corpus  defuncti  ex 
more  lotum,  veslitum,  in  ferelro  composiium ,  in 
ecclesiam  dclaium  cst.  Circumsedeiunl  fratres  psal- 
mos  pro  ejus  anima  decanlantes;  Anseimus  vero 
quo  libcrius  pro  co  preces  funderci,  in  secrciiorcm 
ccclesix  locum  sccessit.  (jui  cum  intov  ipsas  lacry- 
mas  ex  gravi  cordis  moestitudine  corpore  [al.,  tor- 
pore]  dcGceret,  ct  paululum  oeulos  in  somnum 
.deprimeret,  vidil  in  spiritu  mentis  su:e  quasdam 
revercndi  vulius  personas  candidissimis  veslibus 
ornalas,  domum  in  qna  idem  Osbernus  vitam  finie- 
rat  introissc,  et  ad  judicandnm  circun.scdisse.  Veriim 
cum  jmlicii  senlcntiam  ignorarcl,  eamque  sollicitus 
nossc  dcsidcraret,  eccc  Osbemus  adest  similis  bo 


Ilaquc  pcr  singulos  dies  tolius  anni  aul  ii6e  pro  illo 
missam  cclebravit,  aulab  alio  celebralam  alia  missa 
mutuatus  [«/.,  mniatus]  cst  Super  haec  missis  cir- 
cnmquanuo  epistolis  pro  anima  sui  Osberni  oratio- 
ncs  ficri  petiit,  ct  obtinnit.  Hajc  fratres  videntes  ei 
socordiam  sui  cordis  redargucntes,  se  miscros  ac 
inldices,  Osbernom  beatnm  praedicant  ac  feUceaa, 
qui  talcm  amorem ,  lalem  meruil  invenisse  subven- 
lionem.  Ex  lioc  crgo  singoli  quique  [al. ,  quippe] 
corpore,  c-l  animo  se  subdu.-it  Anselmo,  cupicnles  in 
amiciliam  cjus  baiedilario  jure  succederc  Osbcrno. 
Al  illc  in  convcrsione  ipsorom  Deo  gratias  agcns, 
oumibus  omnia  faclus  est,  ut  omncs  sahos  facerot 

[ICOT.  IN,  2«), 
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17.  Veraralamen  adnlcscenlibns  aiqnc  jnvenibus  A  nitor  onns,  rejicera  non  audco.  Rcpctii  praesal  cdi- 
prsecipna  cnra  [«/.,  praci  ipuam  cnram]  iulcnricbai,  cv 


inqnireniibus  tle  lior  raiinncm,  snb  cxcmpio  reJ- 
ilrhai.  Coniparabal  ceraejuvcnisaeUfem,  quae  ad  in- 
rormandnm  sigillum  apteesl  leniperaU.  Nam  si  cera, 
inquii,  nimii  dura  vcl  inollis  fuerit,  sigillo  imprrssa 
[«/.,  impresso]  ejus  figunm  in  se  neqnaquam  »<l  I 
plcnara  recipit.  Si  vero  ex  olrisque,  duritia  scilicct 
atqne  mollitie,  discreie  b.ihcns  sigillo  imprimitnr, 
lunc  forma  si};illi  oiiuiiiio  perspicna  cl  inlegra  rcri- 
diciir.  Sic  csi  in  acutibus  bominnm.  Viricas  bomi- 
nem  in  vanitate  bnjns  saeculi  ab  infantia  nsquc  ad 
profundam  sciicttuicm  convcrsatum,sola  terrena  sa- 
pientem,  etin  bis  pcnitus  obduralum.  Cum  boc  ^gc 
dc  spiritualibus,  huic  de  sublililale  conlcuiplationis 


ciiim,  ct  ut  primo  jnbet  nc  transgrcdlatar, 
CAPUT  III. 

Iknignilas  erga  omnes.  Libri  nonnutli  el  epiztola; 
scripta:. 

19.  Dcliinc  Ansclimis  ad  mooasterium  rcvorsus  la- 

cin  sc  canclis  exhibuit,  nl  ab  omnibus  loco  eba- 

rissimi  Patris  diligeretur.  Ipsc  enim  morcs  omniinn 

ct  iuGrmilates  aeqnanimitersuilerebat;  ct  uuicuii|nc 

sieut  cxperiirc  scicbat,  ncecssaria  stiggcrcbal.  0  quol 

insiia  j.un  infirmiute  despcrati  perptam  solhciturii- 

ncm   cjus  sunl  ad  prislinam  sanilalcm   revocaii  '. 

Quod  tu  llcrcwalric,  decrcpite  senex,  in  tcipso  pcr- 

ccpisti,  quando  gravatus  non  solum  aelaie  scd   ct 

valida  infirmitale,  iia  ut  nibil  tui  corporis  praeter 


divinae  loqacrc,  liunc  secreta  ccclcstia  dore  rimari,  "  lingaam  baberes  in  tua  potestaie,  per  nianns  illius 

paslus,  cl  vino  de  racemis  pcr  uvam  in  aliani  ejns 
m.inum  exprcsso,  de  cjus  ipsa  manu  bibcns  cs  [a/., 
ci|  refocillalns,  ac  prislina»  sanilati  redonalus.  Nc- 
quc  eniiu  alinm  aut  aliundc  polum  sumcre  potcras, 
qui  libi  cordi  cssct,  ut  rcferebas.  Ipse  quippc  Au- 
selmus  in  usu  hahcbal  inlirmorum  domum  frci|ucn- 
lare,  tingnlornm  fralrum  iuiirmitatcs  diligcnter  in- 
vcstigare,ctquod  infiriuilascujusqueexpclchal.siitgu- 
lis  absque  mora  scu  iseriio  subminislrarc.  Sicquc  sa- 
nis  paler,  et  infirmis  erat  maler,  imo  sanis  ct  inlir- 
mis  patcr  el  maler  in  commun?.  Unric  el  <|uirii|iiiri 
sccrcti  apud  sc quivis  illnrtim  liahcbat.non  sccus quam 
dulcissimxmalri  iHe  rcvelare  salngebal.Vorumiamen 


et  perspicies  cmn  ncc  quid  vclis  quiricm  posse  vi- 
dcre.  Ncc  miram  indamla  ccra  cst,  in  istis  actaiem 
non  trivit  [«/.,  nutrivi'],  alicna  ah  islis  scqui  riiriicil. 
Econirario  consideres  pnerum  aciate  ac  seientia  tc- 
Deram,  noc  honinn  occ  malum  riiscerncrc  valeniem, 
nec  tc  quidem  inieiligere  dc  bujusmodi  dissercntera  : 
Nimirnm  inollis  ccra  est  el  quasi  liquens,  nec  ima- 
ginem  sigilli  quoqno  modo  rccipicns.  Medius  horuin 
adolosccns  ei  juvenis  est,  cx  lcneriludioe  aiquc  du- 
ritia  congruc  lemperaius.  Si  hnnc  inslmxeris,  ad 
jux  volcs  informarc  valebis.  Qnod  ipse  animadvcr- 
tons  jovenibus  majori  sollicitudine  invigilo,  procu- 
rans  cunct.i  in  cis  vitiorum  germina  cxstirpare,  nl 


n  sancljrum  exerciiiis  virtulom  poslca  competcn-  p  solers  diligentia  juvenum  hoc  pnecipnc  cxcreebat 


ter  criocli,  spiritalis  in  se  iransformenl  imagincm 
viri. 

18.  Scri  cum  inlcr  hxc  eum  diversa  divcrsorum 
negotia  faligarenl,  et  nonnunquam  illius  mentem  a 
sua  quielc  tuibarcnl,  consilium  super  his  a  supra 
dicio  venerandae  memorise  archiepiscopo  Roihoma- 
gonsi  Maurillo  poslulaiurus  Kotbomagum  vcnil.  Cum- 
quc  sui  Bilvenlus  causam  ponlifici  cxponcrct,  ac 
iuler  vcrba  pro  amissa  stalus  sui  Lranquillilate  vc- 
betnentitsime  Qeret,  ab  oncre  praclationic  quod  sihi 
faiebalar  importabile,  ul  rclcvari  mererelar,  magno 
opere  ccepii  rogare.  At  ille sicuti  vir  magnae  san- 
elitatis  :  Noli,  inquit,  mi  fili  cbnrissime,  quori  qux- 
ris  quarore,  nec  (e  a  subvcctione  [al.,  lesuhjcciionc] 


20.  Dc  qiiorum  numcro  quiriam  in  ipso  conventu 
hoc  apud  se  proposuoral ,  qualc.nos  nulh  oorasione 
unquam  stiani  mantim  suis  genilalihus  menibris  ad- 
movcret.  Ctii  proposito  inviricns  diabolus,  Unlum 
doicrem  ct  angusliam  in  eisdcm  mcmliris  fe<  ii  ou:n 
scntire,  ul  se  jnvenis  nnllo  morio  lerre  valcrct. 
Scnliebalnr  ctenim  caro  ipsa  lanli  pondcris  esso, 
ac  si  quaedam  plumhi  gravissima  molcs  ari  ima  eum 
delrahcns,  in  ilia  sui  corporis  parlc  pcnricrct.  Cum- 
<|tic  in  habitu  suo  anxiolalis  mngniluriinem  riissi- 
mulare.  non  possel  ,  rcquisilus  ab  Anselmo  quiri 
haberet,  rem  cclare  non  potail.  Arimouitus  ilnqtic 
ul  morium  a?gritu<linis  admota  maiai  proharot,  vo- 
rccunrialus  rccusavil.iimens  nc  proposilum  violarcl. 


alioruin  tui   solius  curam   gerciis  velis    relrahcrc  D  Tunc  Anselmus,  assumplo  sccttni  qiioriamgranri.vvo 


Vcrc  cleiiiin  diCO  tibi  me  <le  multis  andisse,  niul- 
tosque  ridisse,  qui  qnoniam  causa  sua;  qnietis  pro- 
simoram  uliliuti  per  pasioralcm  cur:im  invigiiarc 
i  ubierunt,  pcr  detidiam  ainbulantcs  scmper  dc  malo 
M!  pejui  profeccrant,  Quaproptor  nc  libi  (qnod  absit) 
hoc  idem  contiugal,  per  tancum  obediertiiam  pra> 
<  ipio  <|uaiciius  prsclaiionem  qtiam  nnnc  babes  re- 
lineat,  noo  eam  [<a/.,  j.un]  nisi  (uo  jiihenle  ahhalc 
•  lolibel  dcseras;  et  si  quando  fucrii  ad  majo- 
rem  vocntat,  c.tm  susiipiro  nuliatcnus  abnuas.  Scio 

iuim  quoij  in  li.ic  qnain  lenOS  BOO  diu  manohis.  vc- 
rinn  a<l  alliorem  pi;clalionis  graihim  nou  posl  rnul- 
luin  provchcris.  Qitihtis  andilis,  v.t,  iuquil,  niiscio 
mihi.  lu  co  quotl  porlo  dcficio  ;  cl  s-i  gi.nius   iinpo- 


fralre  ct  religioso,  juvencm  langnidnm  in  sorrelio- 
rcm  locum  ducii,  utpoic  modam  infirmiuiis  illias 
agniturus ,  el  auxilium    pro  possibiliuie  laturns. 

Quiri  aniplitis?  Caro  sanissima  roporilur,  cl  admo- 
dum  mirali  siiut.  K  vesligio  quippe  omnis  illa  riia- 
bolica  vcxalio  cadil,  ncc  iu  hlijiismodl  fatig.it  ulte- 
rius  juvenem,  quem  siinplcx  Anselmi  aspeclus  a 
lanla  clade  feeit  immunem. 

2l.Piaotcrca  quidam  cx  anliquiorihiis  ipsiuscnno 
bii  fratribus,  <|tti  vcleri  odio  plniiuiuin  etal  infetUM 
Ansclnio,  ncc  nllalenus  polcral  supcr  cum  rcspieere 
simplici  oculo,  infirmilaie  prcssus  ari  cxlrcma  pcr- 
ilurlus  csl.  Com  itaqtto  fralros  mcririiana  hora  n. 
Icciis  c\  morc  qaiescerent,  ipsc  in  rioino  intlnn<. 


I 
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rillll    ill  «|lia  jaccli  il  ,  t  <r|.il   mi.i  l.linlas   Vtncn    otfic.    A    l.im     il<  .  l.ii  .1,  .1,    ,1     |,,.n,     ;,    iii     ,|.       |,.,    |.n  ,,,,',, 


||    Ollttll  <|  >tn  i  lliit  il.mt     liniitilos    |.i/ .,   Ii.ii  rrmliii  iin   | 
lipMlllN  Miblcifiitfrio  nrslirct,  |>  tll.ns  «l  Mllfl  ln 

iiniiH  viiiiimi  Miinii  dollitMondo  blnc  Intli  commt 

larc    Tcuili  li.itics  ijiii  ailri.nil,  i|tn,|    li.li,  i.  I  |X  i 
<  iiiii  lanlur.    Al    illi-  :  ComlfMM   Imtttini  |    llBOI  '"•' 

Inlof  bnclili  sii.i  oomprtfltum   itotrt,   <•(  |<ii 1 1 ti r 
RMunt  Imprtfllll  dtnliboi  j.iinj.iin  iiiffocarc  vldelll, 


' Ulll     <  iii. i     il-  Ini.l.  ,|       n,,..  I      || | 

innotoll,  mii.i  inpor  n     -  im  lo<  mum  , 

., ,  ip|  •  i  ■  ■  nii  i  loco  I.  Eunll 

<ii^-i  lerei  :■!.  >-i  inm  btm  ntl   B >  ■b- 

trai)  oetnrrll  miui  ita  mnnachii  llecci,  volcni  illuc 
iii-,  '|n<>  »11111    >  ■>  I. >i    |>> iii.  iuii    idhiquio  ilcllni 
lnlerrofil  irgo ram  \n  •  Iniu   qno  h  ileindt 


tt  qiii<i  miiii  Sl  quaritliT  (juo  lodlto,  umma  mo-     qnld  contilll  <i.  •■•«>  hoapitlo  fcrai   R  i    Ki 


ntchli  iiu  iii|iinM  nomlnOi  id  Auiclmum  qul  lunc 
in  cltuilro  tmotdtndii  llbrli  Intondeboi,  concllw 
perrexlt;  tl  tl  [•!•,  oo]  titrt  dauitrura  tdutto, 

<|in<l  tlm  inllrniitin  fralrcin  Igtftlor,  palrfrril. 
Jiissiis    erpn    Itiriilplius  ad  a-grum  Itdill,  tl  KtH  ' 

nnis  iii  locrotiorum  loi-um  mius  Mccsiil.  Posi  mo 


quldem ,  Ptltr ,  Iwipiiium  qu  iltcui 

I.  iImMMIH,    Sfll    l|lll    1    \<ll>ls     .  I    ll.lltll.ll        pi    I   l>    I      1,11 

•i  <  nsi-unt  ipponeter,  nibil   habe ■     \i  lUe  Mb 

riilfits  :  lldin-    vtr,     ;nt,    M    lu.icn,    im<>  cilUI  [•/., 
t  itiiisj   pttttdt,    <l    miMO   i<-li    in  vi<  mimi    :iii,i,iiii, 

Httim  Invenitfl  piictmqui  lufflciel  omnibui  nobis. 


dicuin,  «loniiiin  in  qna  fratrr   M  mi;»I<-  btbtbtl  [•/.,       Illc  MCOptO  inainl llt  pi:r\olal,  MCitOqM    |>>><  itOri, 


qui  pttiobtturj ,  ingitdiMi ,  Itvata  mann,  ilgnum 

sancta-  orucis  tdldll  iliccns  :  /n  iioiiiinc  1'iilns,  rt 
i'ilii,  ti  Sp/WtM  tnncli.  Ail  quoil  facliiin  slalini  a:- 
gcr  conquicvit,  cl  exliilarato  vultu  ,  intiino  cordifl 
iffoctn  Deo  gratias  agere  cvpit.  Dictbtl  cniin  qood 
Ansclmo  oslitim  IngrtdttJttt ,  ct  IXltMt  inanii  si- 
piinin    s.tiiti.c   crucis    cdcnlc,  viilerii  cx  orc  illiits 


qilld   Ansclmus  jiisstiii,  intiinal,  M  ul    vc  l<»  I 

in  llnviiiin  jaclct,  jubtt,  borttUir  tl  obscr.it.   A.l- 

liiiialus  illc,  ptftTt  potontl  nioratiir,  ritlt  nilnni    | 

tins  quam  aiiciiianilniii  qutd  dioobtl  fort,  pnennn- 
lians.  Ttndtm  Itmen  i  fralre  comim,  oontn    i 

rcle  jccil,  et   illico   liuctam    insolila:   ni3Riiili:d 

ciiin  alio  qoodora  pbcicohi  ctpit.  Tertiua  piMttor 


ll  iniMi.iiM  ignis  in  niotluni  lanccx  pioccilcnlom,  qiiac  a>l  fac.lum  ct  thtlnptftClM,  lliorilil  M  jam  ptf  vi- 

in  lupos  jaculala    cos    delcrruil,  Ot  cclcri  fnga  ilila-  ginti  annos  recessus  aqu:c  illius   rimassc,  «:t  nuii- 

psos  pro.nl  abcgil.  Tunc  Ansclinus  :nl  fratrcm  ac-  qiiam  hujiismodi  lru<  lam   iu   c.a    repcrirc  poi" 

cctlens  alquc  cum  co  dc  saluic  animaj  IUSB  secrciius  Parala   igitur  ct  viro  apposiia,  juxla  vcrliiiiu  ejni 

loquens,  ad  pmnitudiuem  ct  confeniouem  omnium,  sibi  el  suis  copiosc  suffccit  ci  fltptftbtjndivit. 

in  qtiibus  scDcum  offcndissc  nconbri  valcbat,  cor  2-I.Alia  vice,  vir  quidam  Wallcrus  nomiiic,  rogno- 

cjus  inclinavil,  palerna  dcliiuc  aucloriiale  a  cunclis  ^  minc  Tircllus,  cumilem  homiiicm  per  lerram  raam 

alisoltiiuiu,   dixit  ciim  liora  qua  fratrcs  ad  nonam  transeuntcm    dclinuil,  nolcns  cttm  a  se  impraiisinu 

stirgercnt,  prresenli  vit;e  dcccssurtim  [«/.,  discessit-  dimillcre.  Vcrum  cum  ipsc  dc  pcnuria  piscium  con- 

rum].  Quod  et  facium  cst.  Nam  monacbis  a  lccto  qucrerctur,et  quodlanto  viroac  monachiscjus,  nisi 

mrgcnlilius,  ipsc  ad  tcrrain  dcpositus  est,  cl  illis  vilia  quxdam  non  btborot  qux  apponcrcnltir,  allu- 

circa  ipsuin  sub  uno  collcclis  dclunctus  csl.  dens  dixil  ci  Anselmus  :  Slurio  untts  en  tibi  defcr- 

t&.  Prxfalns  Riculplms  sccrclatii  offlcio   in  ipso  lor,  ct  animus  luus  dc  dcliriarum  iuopia  queritut  ? 

cawoliio  fungebaliir.  Hic  quadam  nocte  dum  lcmpus  Ridel  illc,  Idem  bis  qnx  audicbal  pri-bcrc  nullalc- 

ct  Itotam  qua  fralrcs  ad  vigilias  excitarct,  per  chui-  nus   valcns.   E    vcsligio  attlcm  vcrborum    Ansclmi 


sirum  icns  obscrvarel,  forte  anlc  oslitim  capiluli 
pcrtransivil;  introspicicns  vero,  vidil  Ansclmum  in 
oralione  siaiiiem,  ingcnli  splcndenlis  ilammx  ^obo 
circumcinclum.  Miratur,  ct  quod  vidcbal  quid  novi 
pralenderct  ignorabat  ;  sestimabtt  enim  Ansclmum 
ca  [o/.,  ex  ca]  bora  sopori  potius,  quam  orationl  oc- 


duo  cx  bominibus  viri  atlulcrunt  slurionein  uniiiii 
pricgrandem  :  qucm  in  ripa  Snminil  Altij.c  (!  4}  di- 
xerunl  a  pasloribus  suis  invenlum,  sibiquc  trans- 
ntissum.  Si  spirilum  propbcli;e  in  bis  viro  adfui&so 
quis  dubilal,  gcslx  tci  vcrilas  <|uid  sii,  lenendum 
dcrlarat. 


oupaltim.   Ocius  ilaque  dormiloriutn    ascendit,   ad  D      25.  Ilis  tcmporibus  scripsit   trarlatus  Ircs  (15), 


lcclum  Ansclmi  vadit,  sed  eum  ibi  ncqttaquam  in- 
vcnii.  Regressus  igittir,  homincm  in  capitulo  repe- 
rit,  sed  globuin  ignis  quem  rcliquerat,  non  invenil. 
25.  Alio  quodam  lempore  eidem  Anselmo  manda- 
tum  ab  uno  dc  principibus  Norlbmannise  est,  qua- 
tenus  ad  se  in  Angliam  transirc  volcnlem  [a/.,  vel- 


scilicct  /)«  vcritate,  De  libertate  arbiirii,  el  Dc  cush 
diaboli  ;  in  quibus  salis  patcl  nbi  animuui  fixcrit, 
quamvis  ab  cis  qtix  aliovinn  cura  expelcbal  taiinm 
reruni  consideratione  nullo  se  modo  subtraxcrit. 
Scripsit  et  quarltim  qncm  intitulavit  De  grammatico. 
In  quo  ciim  discipulo  quem  secum  dispuianiem  in- 


let]<  cum  proplcr  alia  ncgolia,  tum  ul  sua  prece  itcr  iroducit,  disptitans  [a/.,  dispulat]  cum  mnlias  qt:x- 

illius  pcr  marina  pcricula  tucrclur,  [o/.  omil.]   vc-  stioncs  dialcclicos  proponit  et  solvii,  tum  qnalilatcs 

nirct.  Ascendit,  jam  dies  inutui  colloquii  in  vespe-  et  qualia,  quomodo  siut  discrete  acdpiemb  exponit 

HENSCIIENII  NOTiE. 

(14)  Allhca    rivultis   Picardia; ,   prope  oppidum  intcr  magislrum  el  discipulum  seripti  conlincntur, 
Dourlcns,  dc  quo  in  Aclis  S.  Fursci  46  Januaiii.  parle  piinia  inler  opuscula  didaclica. 

(15)  Quatuor  hi  priores  libri  per  modum  dialogi 
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n  inslruil.  Fccil  quoquc  libclltim  iiiimn  <|iiein  Ho-  A  dam  venisscl,  et  is  in  quaimlam  ipsins  operis  ar- 

notogium  (16)  nppellavii.  Solns  cniin  in  eoctsccum  gumcnlalioiiem  non  parnm   olxilolliot,  ratus  lo/., 

Inquitur,  ac  lacila  omni  aticlnrilaie  divinx  Scri-  iralus]    cst  canulem  argiimentationem    ratam  non 

pura  qnid  Deus  sil  sola  [al.,  omii.)   raiionc  qux-  csse  :  qtiam  rcfollere  gesliens,  quoddam  conlra  illam 

rit  cl   iiivenil  ;  et  qnod  vcra  fitlcs  dc  Dco  scnlit,  [«/•,  illum]  seriplum   composuit,  cl  illud  fini  cjns- 

invincibili  raiionc   sic  nec   alilcr    cssc  probat   et  dcm  opcris  scriptum  (18)  apposuil.  Quod  cum  tibi 

aslruit.  a  quodam  amioo  suo  Iransmissum  Ansclmus  consi- 

2G.  Ilost  haec  inciilit  sibi  in  mcntcm  invesligarc  dorasscl,  g.ivisus  cst;  cl  reprchcnsori  suo  gratias 

uiriim  uno  solo  et  brcvi  argmnciito  probari  posscl  ngens,  siiam  ati  boc  rcsponsioueui  edidit,  eaiuquc 

id  quod  de   Dco  credilur  cl   pradicalur  :  tidelioel  lilx-Jlo  sibi  dirccto  subscriplam   snb  nno  ci  qui  ni- 

quod  sit  .Tlcrnus,  incommutabilis,  omnipolcns,  ubi-  ^™1  a»>«co  rcmisit.  Hoc  ab  co  cl  ab  aliis,  qui  li 

que  tnlits,  ineomprclicnsibilis,  jusltis,  pius,  miscri-  bclluni  illum  hahere  Jignantur  pctiliim  iri  desidc- 

cors,   verax,  vcrilas,  bonitas,  justitia,  ct  nonnulla  ra"s«  fi,,alc»»s  ■»  »''C  ipsius  operis  (vide  rar.  Itcl.), 

ftlta,  ct  quoinodo  liacc  omnia  in  ipso  iinum  sint  (Joan.  sua:  argumcntalionis  reprehensio ;  et  rcprelicusiotii 

xvn,  21).  Quae  res.  sicut  ipse  referebal,    magnam  »ua  responsio  subscribalur. 
sihi  pepcril  difiicullalcm.  Nam  lixc  cogitatiopnrlim  27-  ',,lcr  ^xc  scripsit  eliam  quamplurcs  epislo- 

illi  oibum,  polum  ct   sommim   tollcbat,  partim  cl  'as  (19),  pcr  cas  nonnultis  ea,  qu.-c  secundum  divcr- 

qnod  magis  eum  gravahat,  inlentionem  ejus  qua  silaiem  causarum  sua  [«/.,  suarum]  iiilercranl,  pro- 

maiuiinis  ct   alii   scrvilio   Dci   inlcndere  dchchat,  curare  inandans,  cl  iionnullisconsiliumdcnogoliosoo 

perturbabat.  Qnod  ipse  attiniadvertens,   nec    atlbuc  qiiajrentibus.prorationerespondcns.Elquidcmdehis 

quod  qwcrebal  ad  plenmn  caperc  valens,    ratus  est  fi,,ce  diverw  catisae  scribi  cogebanl ,  mcntionem  fa- 

bitjiismoili  cogilationem,  diaboli   csse  lentaiioncm,  ccrc  supcrsedcmus.  Quid  aiilem  consilii  cuidam  Lan- 

nisusqne  csl  cam  prooul  repellere  a  sua  iutcnlione.  MOi,  noviler  apud  Cluniacum  f.iclo  monacho,  pcr 

Verum  quanlo  plus  in  hac  dcsudabal,  lanlo   illum  unaiu  mandaveril,  huic  opcri  insererc  curavi ,  qua- 

cogitaiio  Ipsa   magis  ac  magis   infcslabal.  Et  cccc  lc»»s  iu  hac  iina  cognoscatur  quid  dc  aliis  pcrpeii- 

quadam    nocte   iruer  noclurnas  vigilias,  Dci  gratia  datur  (20).  Scripsil  itaque  inter  alia  sic  :  lngre$su$ 

illuxit  in  cordc  cjus,  et  res  paluit  inlcllcctui,   im-  t$,  chari$sime,  professusque  Christi  mititiam;  in  qun 

mensoque  gaudio  cl  jubilatione  replevit  omnia   in-  »°"  solum  «pcrte  obsistenti$  hottis  rioleutia  e$l  pro- 

lima  ejus.  Roputans  crgo  apud  se  hoc  ipsum,  el  aliis  petlenda,  $cd  ct  quasi  consulcntis   astulia  cavenda. 
si  scirelur  posse  placcrc.  livorc  carens,  rcm    illico  r-  Saepe  namquc  dum  lironem  Christi  vulnere  mnlie  vo- 

fcripsit  in   tabulis,  easque  sollicilius  oiislodicudas  luntatis  apcrte  malevolus  nen  vulel  perimere  ,  siiien- 

uni  ex   monastcrii  fratribus  tradidit.  Post  dies  ali-  tem  eum  [*!••  tomen]  poeulo  vencnostc  raiionismale- 

quol,  laliulas  repetit  a  custode.  Quxrunlur  in   loco  wle  collidus  lentat  ezslinguere.  Nam  cum  monachutu 

ul>i  reposilae  fueranl,  ncc  invcniuntiir.  Rcqiiirunlur  nequil  obruere ,  vila:  quam  pr»fe$$u$  esl  odio,  uiiiiur 

a  fraliiluis,  ne  forlc  aliquis  eas  aocepcril,  sed  ne-  eum  convcrsa:ionis  in  qua  esl  tubruere  fiutulio.  Ei 

•|iia<|tiam.  Ncc  enirn  huc  usqne  invcnlus  est,  qui  re-  ''"'  '"'   monachicum  propcitum    tenendum    qmati 

cognoverit  se  quidqnam  inde  scivissc.  Reparat  An-  concedat,  tamcn  quia  hoc  $ub  talibu$,  ant  iuter  talct, 

sclmtis  aliud  dc  eadem  maleria  diclamcn   in   aliis  aut  in  eo  loco  inacpit ,  illum  slullum  nimu ,  impru- 

tahulis,  et  illas  eidcm  sub  cautiori  cuslndi.i   Uadit  dentemque  mullis  modis  ver$utii$  arguere  non  cctsal , 

custotlieiidas.  Ille  in  secretiorc  parte  lcoluli  sui  la-  "'  d"m  '"'  pcrsundtl  inceplo   Dei  beneficio  ingtatum 

bul.is  rcponit,  el  scqtienli  die  nil  sinistri  suspicattis,  exi$tere,  ju$to  judicio  nec  ad  meliora  proficial ,  nec 

casdcm  in  pavimcnto  sparsas,  anle  lcolum  reperil  qtiod  accepii  leneat ,  nul  in  eo  inntililer  [al.,  ulitiitr] 

o.era  qune   iri  ipsis    crat  hac  ill.ic  fruslatiin  dispersa.  pcrsistat.    Quipne  dum  inrestnnter  laboriosis  cogiiu- 

ld  vmltir  labiil.o,  rern  eolligilur,  cl  pmiler  Anselmo  lionibus  de  muiundo,  nut  $i  mutari  non  vatct ,  $nllem 
repcrtSOtar;  idwial    ipse  ccram,  ei,   liccl  vix,  sori-  D  dc  improbamlo  initio   medilatur,   nunquam  ad  /in.tii 

piiiram    rct  iipci.it.    Vcriltis    atileni  ne   qua   incuria  prrfeelionis  lemisre  eonutiir.  Nam  quoniiim  illt  jun- 

|M'niius  perdilum  eat,  eatn  in  mimiiie   Dnmini  p4;r-  daiinnlum  quod  pa$uit  displieel ,  uutlalrnus  ttti  slru- 

^imeno  jtibel  Iradi.   Composuil  CTgO   imle  volunicn  f/«ia»«  bonn-   vila'  uipc>iitli[icnre  lihcl.   Vnde  fil   Ml 

parvultim  .    scil    senleiiliariim  ac    Mlblilltsima   oon-  quemadmodum  aibtncuia  si  sa-pe  transplanletnr  [a\  , 

lenipl.ilidiii-.  pontlcre  uiagiiuin,  quotl  l'ri>stanion  (17)  trnitsportetur],  nitt  nuper  plutttata  in  eodcm  luco  crc 

iiominavil.    Alloquilnr  etCliilU   in  CO  OOCrn   Ml  kc-  bra   convttltioiic  [al.,    eonvcrsionc]    iiuittictetur,    nc- 

ipsum,  M|  Dotim    Quod  opus,  oiiin  in  manus  oujus-  qunquain   raittcme   vu'*n$,    andilalcm  cilo  altrahil , 

IIENSCUBtU  NOT/E. 

/Ifi)  lloo    Monnlogitim   in  rapila   77    dislintlum,  qetirus   contra   insipicntcm,   capilibus    10    comprc- 

cisiit  inicr  iliclo  ilidoriiea  npuacula.  ttcn»H§, 

(17)  Ib.c  Pro$0t0§ht%  siilisliliiilni  tliclo  Uonologio,  ("•)  Conliiienlnr  lil».  i  epislol;c  qnas  ncclmn  ah- 
iii  96  i ■apita  ilisiinciiiiii.  b:is  scripsit.  et  suiit  77,  sinnil  cum  paucis  ad  ctim 

(18)  Snlisiiiiitiiir  snb  boo  liliiln     libtr  pro  iusi-  pplsioli*  idiorum. 

pieiiif,  (nl  II    Am.lmi  iii  /*inw. ',.,/m  riiiiociiiiitioiiriii.  i'l^)  !^>i  h  cc  cpislnla  20   nlii  plura  sub   inilium 

uucoic  tnci'10     cl  uHilm  ,  Lifrfl  0,  .Xnsclmi  «;rlu-  l.ic  Dlliiysil  CWllilKUUir. 


(..  \.i  \  \i  t  i.iur.  i 

nn  in/  iiiitf niim  fnitiiii  ftrlHUaltm  mmtnk ,  nt  inj, 

Itr  mou,uliH\,  ii  |fP|MJ||  tlt-  ti>,ti  §4  !<•< IMW  pu.pu 
peiiiu  niututur,  ti ul  in  uiw  jirimniitiit  (ntiuciilrr  rjui 
o.lio  coiuhIiIhi,  uuiifitiim  aiiwiii  itabiimn  inluilnii 
uil  oiiinc  ulilc  cirrcitium  luiitincuil,  ct  nulii  bouoinm 
npcium  ubcii.ttc  tliicuit.  Cumqnc  i<-  MfMflMM  >'./ 
MfllM,  Md  (l  rrin/nni  piuftcete,  u  /<>(/.•  /im  i.-royi- 
'<"  .  pcrpciutit ,  omn.m  tu,r  iiii.cii.r  fuuiain  non  iuii, 
i«i/  n/i(irurn  Itrttu  injuiiiit  inicnilit ;  nlque  iMH  II 
rrnii/ij  m/  otlium  .oiuiri,  in/er  71101  conttrrindir,  i«- 
(cluiter  acccndit.  Quaproptrr  quicuuque  ctrtwbttarum 
forlc  propnntum  nijtjrcditur,  rxpedil  ei  ut  in  quocun- 
que  HllHli  ;>i(>/'r»jtij  fueiit,  nin  tule  fueril  ut  ibi 
malum  jtuerc  tnritus  cogalur,  lota  tucnlis  tnlenlione 
aiHoris  raduibus  ibi  radtcaie  slndcal ,  alque  alioium 
tnores  aul  loci  consuel ttdines ,  «/  ron/rn  divina  pro-- 
ecpla  non  sunl  ,  eliumsi  inuliles  tuleantur,  dijitdicare 
refugiat.  C.audeal  se  jam  tandem  invetiisse  ubi  te  non 
itivilittn  ,  std  voluniariiim  tota  tita  mamurum  ,  omni 
liansmigrandi  sollicilttdinc  propulsa  ,  delibtret  :  ul 
quielus  ad  sola  piw  vila'  txtrcitia  eiquirtnda  scdulo 
vacet. 

28.  Quod  si  sibi  videlur  majora  qtnvdam  ac  utiliora 
spiriluali  fervoreappetere,  quam  illi  prtvsentis  monastt- 
rii  inslitulionibusliccnt,  asltmel  aut  sc  fallisivc  preeft- 
ttndo  paria  paribus,  vel  minora  majoribus  [•!.,  niino- 
ribus],  jtt>«  praiumcndo  se  posse  quod  non  possil , 
aut  cerle  eredat  st  nott  meruisse  quod  desideral.  Quod 
si  faHilur,  agat  gralias  divina:  misericorditv  ,  qua  ab 
errort  suo  defendilur,  ne  sinc  emolumenlo,  aul  eliam 
cum  jaclura  tocum  vel  vitiv  ordinetn  mutando ,  in- 
conslanlitv  lcviiatisque  frustra  crimen  subeat,  aul  ma- 
jorasuisviribus  cxpeiicndofaligaltts,deicriusinpriora, 
aut  eiiam  in  pejora  prioribus  deficiat.  Si  aulcm  vere 
meliora  illisqua:inpromptusuiilmndum  merilus  oplat , 
patknlcr  toltrtt  divinum  judicium,  quod  ullt  fal., 
•'//•']  aliqHid  injustc  non  denegat,  [Ms.  ha»c  om.]  nc- 
qut  murmurando  aut  obloquendo  Dcttm  offendat ,  sed 
trqttatiimiler  omnia  sufferei ,  omnia  cd  meliora  co- 
netur  dedtuere  fcrcndo  ne  pcr  impatientiam  judicetn 
justum  exaspcrans  mcreatur  qitod  non  liubel  non  ac- 
cipere,  cl  quod  arccpil  antitterc;  attt  quiu  [;il.,  quod] 
non  nmal,  inuliliter  tenere.  Seu  vero  misericordi am , 
scujudicium  e.nja  sc  in  iltis  qtuv  non  liubet  et  oplat , 
pcisentiat ;  Itvtus  cx  lits  qucv  accepit,  lanjitali  supcritiv 
gralias  dignas  persolvut.  Et  quia  ad  qutdcmcnnqut 
porlum  de  procellosis  tnuiuli  lurbinibus  potuit  pertin- 
gcre,  caveat  in  porius  Iranquillilalem  vcntum  levitalis 
el  itnpalienlia;  tuibincm  induccrc ;  qimtenus  tnens 
constantia  el  mansuctudine  tulantibus  quieta,  divini 
timoris  solliciludini  ci  amoris  dclcctationi  stj  vacua. 
A'nm  limor  pcr  solliciiudinem  ntstodit ,  amor  vero  per 
delcclaltonetn,  perftcil.  Scio  quia  lnvc  mnjorem  aut 
tcribendi  attt  colloqucndi  exigunl  atnpl.tudinem  ,  ut 
plenius  intclligatur,  qttibus  saliicl  dulis  anliquus  ser- 
pens  ignarum  monachum  in  lioc  ger.crc  leiilalionis  il- 
laquect ,  et  contra  quibus  raiiouibus  pnnlcns  mona- 
cliut  ejus  [al.,  eas]  caltidas  persuasioncs  dissolvat  et 
unniltilet  •  scd  quoniam  jum   breviiaUm  qttam  cxigit 


\U\II  l;<)  l.lll.  I 

A  .;  iii„l,i  .  tttit,  .   ,  t  t.t  i  ni  ,,i.   ./  I,iii,   dni ,  aul  d. 
duni  /iii/,  §4  cutiott,  n.t.im    iitfHlts  qtn.lriii  prrlinrl  , 
liujut  |.i/..    i.inii   j   r,i  /-,,11   ,  ilttitttiit,  rptiluliini  M 
tllitm  trrilitiitl.     A.,     putrt,   tlftilnitur  ,  li.t,     m, 
tcn  i,t,tr,o  /yi.d,/  tutpittr  le  aliijna    mcittn   inqmriu 
ilnic  liiboiaic.  Snl  i/K ,iiii.iiii    iliiniiiiut  l  ttio  |al.,  Ur- 
jmi]    cogil    me   aliquam    admonili*mtm    '»/>i  icnt  rrr , 
ncirio  i/hii/   potiut   nwieam  ,    qunm   cuirrt   Itot    tub 
tpci  ic  rtttCT  volunlaiit,  qnud  irio  ntiiiut  quibuiduni 
tolert  tubrtpert.  Ouuptoilrt,   amut    vn  tl  \ruitr  di 
lccttsmnr  ,  comultl ,  monel ,  precutur  le  tuut  dtlcelut 
dilcclor  totii  cordit  vitceribus ,  ut  tuln    imbut  quitli 
metttit  studeat,  tinc  qua  tiulli  luel  (ulluli    luttit   m- 
ttdias  eirtuimpiccrt  vel  itmilai   tirlulum    anguititti- 
mui    protpicere.    Ad  hanc    veio    monachut   qut    m 

B  monutterio  conveitulur,  perltngcie  nullalcnut  tutet 
sine  conttantia  el  tnansuetudine ,  qnac  mantuetuiin 
inditsolubilit  comet  ttl  palientur;  el  nui  mona- 
tterii  tui  intlilula,  qua  dnimt  non  proinbentur 
mandatis ,  t*(iumii  ruiionem  turum  non  perviderit , 
ul  religiosa  sluduerit  obiervatc.  V ule ,  ti  omnipolent 
Dominus  perficiiil  grettut  luot  in  tctmlii  tuii,  ut  non 
movcanlur  vestigia  tua  ,  ut  in  juttitia  upparr.it  m 
contpcclu  Domini ,  el  tatierii  cum  apparuent  gloria 
fjus. 

CAPUT  IV. 

Obluta  divinitui   titioncs ,  consilium  circa   regimen 
puerorum,  amoi  vitiv  lominunii  ti  dticreiw. 

(£ 

29.  Intcr  lijjcc,  cmn  Jam  cl  dictis  el  scriplis  suis 
mores  sui  ii  nullo  (Jiscordarcnl  ,  tolam  m  incnlis 
inlcntioucm  in  conlcmptiim  mundi  composuissei, 
et  his  solis  quae  Oci  cranl  lolum  sludium  suum  in- 
lixissct,  coniigit  ul  infirmilate  corroplns  graviicr 
afiTigeretur.  Scd  ipse  in  Dco  sempcr  [al.  omit.]  idcm 
cxistcns,  languore  paulispcr  sedaio,  cxtra  sc  pcr 
menlis  cxccssum  raplus  vidil  tuvMM  uiiiiui  rapiliim 
alquc  prxcipilcm,  in  qucni  confluchant  oninium 
fiiiMiuin  [al.,  fluminnm]  piirgatur£,  et  qiianimciin- 
que  rerum  tcrr*  lavalane.  Yidebatur  il.ique  nqua 
ipsa  nimis  turhida  el  iinuiunda,  et  omni  spurcilia- 
rum  sordc  horrida.  Rapiebal  igilur  in  se  qiidqtjid 
ailingere  poteral,  et  dcvolvehat  lam  viros  quaai 
[>  nniliercs,  divites  el  inopes  simul.  Quod  cum  Anscl- 
mus  vidissct,  el  lam  ohscenam  rcvolulioncm  illo- 
rum  miserattis  iiiide  vivercnt,  aut  unde  silim  sunm 
rcfocillarenl  qui  sic  fercbanliir,  inquirercl;  accc- 
pissetque  lesponsum,  eos  ea  qua  irahebantur  aqua 
vivere  dclcclarique ,  iiulignanlis  vocc  iuquii  [<(/., 
si  inquit]  :  Quomodo?  Tali  ne  aiiquis  cocno  polaius. 
vcl  pro  ipso  houiintim  pudore  se  ferrel!  Ad  hoc  illc 
qui  comilahalur  eum  :  Me  mireris,  ait;  lornns 
mundi  esl  quod  vidcs,  quo  rapiuntur  ct  involvuniur 
homincs  nuindi;  cl  adjecil  :  Visne  videre  quid  sil 
vcrus  [nl.,  vcrc]  monachatus?  Uespondit  :  Volo. 
Duxil  ergo  illum  quasi  in  conseplum  cujusdam  magui 
cl  ampli  ciausiri,  cl  dixit  ci : Circumspicc.  Aspexil, 
cl  ccce  parictcs  clauslri  illius  obducti  cianl  argenll 
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pnrissimo  [al.,  omii.  cl  eanditiissimo.  jllerba  quoquc 
mediaj  planiliei  virens  cral  cl  ipsa  aigeniea,  mollis 
quidefl  ct  nllra  hnmanam  opinioncm  delectabiiis. 
Il.cc  [«.'.,  ncc]  more  allerius  hcrba?  suli  liis  qui  in 
ca  pausabant ,  lcniier  flcclebalur  ,  cl  surgenlibus 
ipsis,  cl  ipsa  erigcbalur.  Itaquc  locus  ille  totus  crat 
amoenus.el  pnecijitia  juciimlilaic  re|iletns;  bunc  crgo 
ad  inhahilnn.lum  elcgit  silri  Ansolmus.  Tunc  duclor 
ejus  dixil  ei  :  Eia  !  vis  videre  qnid  sil  palienlia 
vera  ?  Ad  quod  cuin  ille  magno  cordis  affeciu  gesli- 
rol ,  et  se  id  quammaxime  velle  rcspondcrcl,  ad  se 
snbito  revcrsus,  et  visioncni,  cl  visionis  demonslra- 
lorcm  dolens  ac  gcmebundus  pariter  ainisil.  Duas 
autera  quas  viderat  visioncs  intelligens  ,  secumquc 
revol  vens,  eo  magis  unius  horrorem  fugere,  quo  alie- 
rius  amocnilMe  .siuduit  dclcctari.  Toltiut  ergo  dein- 
ccps  sese  dedit  in  boc,  ul  vcrus  [al.,  verc]  mona- 
(lius  csset ,  ct  ut  vitam  momtchicam  flrma  ralione 
••otuprclieiideicL,  aliisque  proponereiffl/.,  prapone- 
vci,]  ncc  csl  privalas  dosiderio  suo.  Quod  quidem, 
til  icstimo,  aliquanlum  pcrcipi  polcril  cx  vcrbisejus, 
quae  per  viccs  hnic  opusculo  imlcre  rati  sumus,  juxia 
quod  series  geslae  rei  qoam  suscepimus  enarrarc 
poslulabil.  Nec  eniin  mibi  videlur  plenilcr  posse 
perlingi  ad  nolitiam  institntionis  vii.c  illius,  si  de- 
scriplis  aclibnsojus  q.iis  vel  qualifl  (ueiil  in  sermone 
taceatur. 

30.  Quodam  igilur  tcmpore  cum  quidam  abbas 
qui  admodum  religiosul  liabebatur ,  secuin  de  bis 
qua;  monaslicae  religionis  eranl  ioquerelur,  ac  inler 
alia  de  pueris  in  claustro  nutritis  vcrba  consercrcl 
\nl.,  conferrct],adjccit:  Quid,  obsecro,  lici  de  islis? 
Perversi  sunt  et  incorrigihiles  ,  die  ac  nocte  non 
ccssamus  eos  vetbcrantcs,  ct  semper  fiunt  sibi  ipsis 
deleriores.  Ad  quse  [al.,  quem]  miraius  Ansclinus  : 
Non  cessatis,  inquit,  eos  vcrberarc?  Et  cum  adulti 
sunt,  qualcs  sunt?  Ilebctcs,  inquit,  ct  bcslialcs.  At 
ille  :  Quo  bono  otnino  nulrimcntuin  vcstruni  cxpcr:- 
ditis,  qui  dc  horoinibufl  bcslias  niitrivisiis'  El  nos, 
ait,  quid  possimos  indc?  Motlis  omnibus  conslringi- 
mus  eos  ui  proflciani  ct  uihil  pruflcimus.  Conslrin- 
gitis?  dic  mibi,  qoaeso  1«/.,  dic,  qiueso,  mi],  domine 
abba,  sl  plantam  arboria  in  horto  ino  plantarea  ,  et 
moi  illam  omni  ex  partc  ila  concladcres,  ul  ramos 
suos  nullaienns  eiiendere  possel ,  cmn  eam  post 

niio^  esciuderes,  qoaiis  arbor  inde  prodirelf  Pro- 

feclo  inilulis  ,  incunis  r.unis  el  porplexis.  Et  boc  Cl 

cujus  enlpa  procederet  nisi  toa ,  qui  eam  hnmode- 

i.ile  cmclusisli  ?  Loile  bor  lacltis  dc  pucris  vcslris; 
planlati  snni  p<  r  oblaiionem  in  borto  Ecclc  lae  ut 
ereecant  ct  rructibeenl  Deo.  N",  luiem  miantum 

\nl.,  omnium]  lorroribiis,  minis,  el  verbcribus  undi- 

que  illos  coorctatii ,  iit  nulla  sibi  penHm  liceal 
lii:  iiri.  Iiaquc  inditcreie  Dpprewi  pravai  ei 

Bpinaraai  norc  perplexai  inlra  [at.,  infra]  s.  co^i- 
laikmes  eonferml,  lovent,  natriuni,  laalaqueeaj 
ta  nutrieado  suuuleiant  [aL.   lafhclant],  ut  omnis 

qu.e  illarum  rorr. •<  Uoni  •OSflOnl  adminli  ul.iri  obsn- 
u.iia  mcnlc  sublorftighnl.  Unde  til  ,   ul  quia   liihtl 
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A  .imoris,  nibil  pictatis,  nibil  bcnevtd.  ntiac,  sive  dul- 
cedinis  circa  sc  in  vobis  senliunl ,  nec  illi  alicujtis 
[al.  omit.]  in  vobis  boni  postca  fidem  liabeaol,  scd 
omnia  vcslra  cx  otlio  ct  invidia  coulra  se  procedcre 
credanl.  Conlingilque  modo  miscrabili ,  ui  sicut 
deinccps  corporc  crcscunl,  sic  in  cis  odiur.t  el  sus- 
picio  omnis  mali  crcscal,  sempcr  proni  el  incnrvi  ad 
vitia.  Cumque  ad  nnlluin  fuciint  in  vera  cbarilatc 
iuilriti,  nulluii)  nisi  dcpressis  supcrciliis  ,  oculovc 
obliquo  valenl  inlueri. 

31.  Scd  propier  Deum  vellcm  diccrclis  mihi  , 
quitl  causx  sil  quod  cis  lanlum  infcsli  eslis?  Noniic 
bomines;  nonnc  ejusdem  natur.-e  sunl  cujus  vos 
cslis?  Vtlletisne  vobis  fieri  quod  illis  infcrtis  [a/., 
facilis]?  Si  quidcm  quod  sunl,  vos  esselis?  Sed  cslo. 

"  Solis  eos  percussionibus  el  flagellis  ad  mores  bonos 
vullis  informare  [<?/.,  minare]  ?  Vidislis  unquaiu 
arlificem  ex  lamina  auri  ?el  argenti  solis  percussio- 
nibus  iin.igiuem  speciosam  formasse?  Non  puto. 
Quid  lunc  ?  Quatemis  aplam  formam  ex  lainina  for- 
inet  [ut.,  aptet],  nunc  eam  suo  inslrumenio  Icnitcr 
prcinit  et  perculit ,  nunc  diacrcto  Ievamiuc  lcnius 
levat  et  format.  Sic  ei  vos  si  pueros  vcstros  cupitis 
ornatis  moribus  esse  ,  ncccsse  esl  ut  cum  dcpres- 
sionibus  verberum  impendatis  cis  paierna?  ptciat  s 
ei  mansuetudinis  levamen  atquc  subsidium.  Ad  Ii.tc 
abhas  :  Quod  lcvamen?  qnod  subsidium?  Ad  gravcs 
el  maluros  molcs  illos  constringere  laboramus.  Cui 
illc  :  Benc  quidem.  Et  panis  et  quisquc  solidus  ulilis 

r  el  bonus  esl,  eo  uli  valenti.  Vcrum  sublraclo  lacte 
ciba  inde  lactenicm  iafaniem,  et  vidcbis  eum  magis 
cx  boc  slrangulari,  quam  recrcavi.  Cur  boc?  Dicerc 
nolo,  quouiain  clarel.  Altamen  hoc  lenelc,  quia  sicul 
frasileet  forte  corpus  pro  sna  qualilalc  habel  cibuni 
suum;  ita  fragilifl  cl  fortis  anima  liabel  pro  sui 
mensura  victum  suiiin.  Fotiis  anima  dclcctatiir  et 
pascilur  soiido  cibo,  palienlia  scilicet  in  Iribula- 
lionibtis,  non  concupiscerc  alicna,  pcrculicnti  unam 
maxillam  prceberc  allcram  ,  orarc  pro  iniuricis  , 
0<Jicnte>  diligcrc,  ci  mulla  in  liunc  modum.  Fr.igilis 
autem  cl  adboc  in  Dci  scrvitio  lcncra  [al.,  lcncrc], 
lactc  indiget  ,  niaiisueludinc  vidclicel  aliorum  , 
benignilate,  misericordia,  lnlari  advocatioue,  chari- 
laiiv:i    supportalionc ,   cl    pluribufl   hujusmodi.   Si 

D  taliitT  vcstris  el  forUbui  ct  infirmis  vos  coapl.ilis  ; 
por  Dei  graliaa  omncs,  qaantum  vcsira  rcfcri,  Di-o 
]n!.,  eun  Dco]  acqnirctis.   Ilis  abbas  audilis  ingc- 

mtiit   diceni  i  Yere  erravintui  a  reriiaie,  et  lux 

discrctionis  non  luxit   nobis.  El  cadcns  in  tcrram 

■nte  pedea  ejui  so  peceasse,  se  reum  cssc  confcssus 

eat,  veniamqae  do  prpcterilis  pcliil,  el  emcndationcm 
dfl  ftiiuris  repromiail.  Hxc  kklreo  diximus,  quaicnus 
ptt  li.i<  qoam  pip  itoerelhMfa  ci  discrctx  pietatis  in 
omnefl  fucrit  agaoacamas. 

SS,  Talibus  sludiis  inlcndcbal,  in  islis  Deo  ser- 
riebai,  pei  baw  hnnisomuihus  valdc  placebat.  Undc 
bona  f.una  ijus  non  moilo  Nortbmannia  toia  est  rcs- 
persa,   vcruni  cliain    Franria   lota  ,    Flandria  lola, 

eontiguasqiie  his  lernr  oainci  \nl.,  lem  omalflj; 
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in  i|isnin  llK.nastrrliini  srnilio  l»et  ti.nlnli  i<     (n   .,  j|  .il.  ,,ir  ili.u-   fOfM  ludllUUI,     i<    li.l,<  r.  lUI   i|H  <\i  p 


<•■ Iniiin  illnd  intus  cl  e\lr;t,    inliiH    iiis.hkI.ii     , 

K ",  exlr.i  ni  mullimnd.i  possossione. 

r*I*.  C.uin  vcro  ;ilil..is  (leiluinus,  rujus  supra  ni.ini 
iiimus,  j;iiu  dccrcpilus   inotijslciii    COMttl   tnl.i.iln, 
cl  (i|iciii  fotrc  ikiii  valcicl,    <|iii<li|iiiil    api    opoi  (cliut 
miI»   Ansrlmi,    ulpole    |inoris  ,    dis|H)siiionc    Reb ..t. 

i  •xigoniibut  igllnr  luulUplicilMM  cnntio,  tum  ntrti 

mon.islcriiiui  n c  s.rpe  neoc-.se  fuil.  Cui  iltnn  ihki- 
nunqiiam  C|iii  <t  ali.i  qn.r  miiiI  ci|iiil.iiuris  nce<  s- 
sjru  iIccsmiiI,  pu-cepit  abl.as  oi  oiiinia  qiicopns 
cranl  parari,  tl  illi  soli  sicul  propria  iniuislraii.  Ai 
illc  ail  iioinoii  proprioUUl  inltoi  ruil,  et  rcvorsiis  <!c 

lUnort  ipi.o<|uo  sil.i  iptcitliter  faeranl  pntparala,  in 

viant  iluris  coininiinilcr  oxponi  ju^.sii  ,  ncc  proplcr 
sccutiiram  quam  forsan  cral  passurus  pcnurimn, 
unquam  se  rclraxcrit,  quin  ex  sua  copia  c.Tlcronnn 

iuppleret  inopitm.  Mcc  mirandura  cum  jam  mundo 

iliuscr.it  [.i/.,  iUuxtrat]  eum  so  fralribut  talem 
cvhibuisse,  cuiu  sicut  ipttmtl  rcferrt  solitus  crat 
cliani  qiiamlo  adliuc  in  sajculari  vila  degchat,  co 
tirca  alios  amoie  fcrvcbal ,  Ut  quemcunquc  sui 
ordinis  niiniis  sc  liabontciu  vidcrel,  cjui  inopiam  de 
tbundanUa  sua  libeut  pro  potto  tupplerel.  I<*m  tune 
c:tim  ralio  illuiii  iloccbal  omnes  diviUai  inumli  pro 
coiiiuiuni  lioniiituni  ulililatc  ab  uno  omnium  Palrc 
crcalas  et  sccumltim  naluralcm  legom  itihil  rernm  r 
magis  ad  liuiic  quain  ad  islum  pcriincre.  Taccoqttod 
illi  s:rpe  plura  atiti  et  argcnii  pondera  a  nonnuIUa 
sunl  oblala,  qiialcnus  ea  in  suos  suoruinquc  usus 
suscipercl,  scrvarct,  dispcnderet  :  quse  ipse  iiulla 
paUebatur  rationc  snscipcrc ,  nisi  fortc  commtmi 
fratium  militali  profultira  abbali  praesenlarenuii'. 
Sed  ciim  is  qui  sua  offercbat,  cconlra  diceret  so  nul- 
lam  lunc  volttnlatctn  Iiabere  ul  obbali  vcl  monachis 
aliqnid  darel,  nisi  ei  soli ,  rcforebat  ille  se  lalium 
opus  non  babere,  nec  alilcr  a  quoquam  velle  quid- 
quam  accipere. 

31.  Illud  atitem  brevilcr  dico  quod  inter  hujusce- 
modi  sliidi.i  dieqiiadaui,diiiii  ad  lcclum  suuin  in  dor~ 


iliMiiuin  rotpontunt.  Undo  rcqoircndi  coiinl 

I    |      llJVI  tll    CKIII    ll.l  '  I.   i'iii        '  I  III- 

Mlli.l     |rtV|     ill.il  olli'11     Milnr,  JMl     |n/.,   Mili,,  r  'li-l'. 

Notinulloe  ergo  quo  nlonUow  i  frau.lo 

iiiki  poterti,  lu.iiuf.  iit  iik  i.  patl  .  1,1- 

ttbotur.  Exemnll  ctuaa,  lullci  quldtm  .  rat,  Cadnli  > 
nomino.  Mi<  quadam  vlct  vigilii*  ci  oraiinoibM  LVo 
Intontui  ainiiMi  iii.ii  iiiuin  tub  voce  tcvtoril  sm  etln 

iiiIi-smki  iu  qua  ii. ii  »ot  if<raiilrin,  <i  lurbatO  mur- 
mnre  oquot  ei  umnia  sua  fracto  botpilh)  :.  Itlronibui 
j.un  lu:;c  dtrcplj  e»s<     ttqw    tbdocta  COWqilCimiflll, 

II  ucc  tliquid  corum  ulteriM  rtslperandum,  ni  citieo 
tecerrertt,  ndquai  oum  ille  ntojutojnam  uoverotnr, 

iiKijiis  rbJoUott  daniiniin  tVputOUt  or.il  o.ii  eclcrc, 
qiiam  sti.i  ptwtort;  dolOlll  <l  al.ulus  *e  <le,j><  CIM  ",  lo 
iptdtm  ■ftl  dcmnlaius  oki,  cl  tOclcabi  pM  l.fluni 
dilapsits,  anlc  iptOW  piltropl  corntil,  ui  borrOCO 
sjiicin  ct  fragora  sui  catuatrirnm  a  toapto  proMir- 
barei  \at.,  portnrbartt].  Scd  miltt  imwobnti  \,  r- 

niancl,  tt  nionslruin  sccurus  irridcl.  l'osi  qiu-  tta- 

itiiti  vii;c  sujc  ptoposiio  tanctiori  natdaro  deablc- 

rans  Anselmum  adiit,  consiliuin  ojns  Mipcr  hoc  ad- 
disccre  cupicns.  Vcrum  dtim  a<l  ipsum  vadcns  ilcr 
accclcraret,  ccce  malignus  boslis  liiinianain  voccin 
01  advcrso  edcns,  in  btSC  TCfba  prompil :  Ctdule, 
r.a.lulc.  quo  tendis?  Igitur  cum  ille  ad  vocetn  hanc 
siibsislctet,  scire  volcns  qui  essci  qui  talia  dieorei, 
repclivit  d.i  mon,  ct  ail :  Quo  lendis,  Cadulo?  Qiid 
te  lanlopere  prioroin  illuiu  hypocritam  cogit  adire? 
Opinio  tiquidem  rjis  oinnino  alia  csl  t  convcrsa- 
tione  vitat  illius.  Qtiapropler  suadeo,  consiillo  ul  re- 
lcrius  redeas,  nc  scduclus  ab  eo  stuliiiia,  qu.i  niodo, 
Iraberis,  illaqnc  cris.  llypocris's  nantqu^  sua  ja  n 
mtillos  decepit,  et  spe  vaua  delibtiios  suis  va<tios  1 1 
itinntincs  effecit.  Hx-c  illc  audicns,  et  dai.ioiieni  < 
qui  loquebalur  rccognoscens,  signo  sc  ctucis  mu  li- 
vit,  et  spreto  hosle,  quo  proposuer;tl  iro,  penexiu 
Quid  plttra?  Audilo  Ansclmo,  abncijalo  seipso  el  sac- 
culo  rcligiosae  viiae  se  tradidii,  et  aptnl  Majus-Moua- 
sterium  monachus  factus  est.  Hunc  eienim  ustim 


miiortodiverierci,aniiulumaiireiuniiicoinspcraius      Anselmus  ,ia|)cbal)  B,  BUBqwm  aliclljlis  conin;odi 
inveuit,  et  admodtim  miratus  esl.   Ropvitans  ergo 


apud  se,  nc  forte  uliquis  eorum,  qui  res  monasterii 
procurabanl,  quovis  evenlti  cumdcm  annviiuni  ibi 
retiqueril,  levavit  eum  ct  singulis  oslendil.  Miran- 
tur  iili,  et  sc  rei  conscios  omnino  ncgaui.  Osiendi- 
lur  aliis  alquc  aliis,  scd  hiicnsque  ntillus  fuit,  qui 
lecognoveril  unde  vcl  a  quo  illuc  delalus  sil.  P.t  tunc 
quideut  annulus  in  opus  Ecclcsix  cxpcusus  cst,  et 
res  ita  rcmansit.  PosMtiodum  vero  cum  ipsi  Anscl- 
imis  ad  poiuificalum  sumplus  cst,  fucrunl  qui  hoc 
ipsmn  perannulum  illum  jam  tunc  quodam  pnesagk) 
pnesignalum  fuisse  assercrcnt.  Mos  autcm  quae  gc- 
sta  sunt,  simpliei  lanlum  sivlo  digcrimus. 

35.  Inviiabaiur  praMerea  t  divcrsis  abbatiis,  qua- 


causa  suaderci  alicui  sajculo  rcmtnliare  vulenli, 
quaieuus  in  suo  monaslerio  potius  qnam  in  alieno  i  I 
facerct.  Qtiud  nimirum  co  iuluitu,  ca  considcrationc 
facichat,  ne  ullus  poslmodum  looo  quem  ex  propria 
delibcraiione  non  imraverat,  aliqua  nt  lit  pxdaatui 
n.oleslia  dclraheret,  el  scandali  sui  ac  nnpatientnc 
nuirnitir  persuasioni  illtus  impularcl,  iiaquc  sc  aliis 
el  alios  sibi  ad  multa  divisus  gravcs  cfDcerel. 

CAPUT  V. 

Abbatis  electl  bctihjnhas  erga  hospiies  el  domeslicos. 
Iter  in  AtiqHam.  Colloqnium  cum  B.  Lanfrnnco  de 
cullu  S.Etohegi, 

36.  DefttnctOi  sxpc   superius  nominaio,  abba:c 
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HerluinO  (21),  nno  omniom  [al.,  omnino]   fralrum  A  fieri   nollcl.  Ilinc  proccdcbal  qtiod  inler  placilantes 


llecoensmm  conscnsu  in  abbatcm  cligitur.  Qttod  ipse 
r.nmi  sludio  subtcrfngerc  gcsliens,  mullas  cl  divcr- 
sas  ralioncs  ne  id  fierct  oblendcbat.  Scd  illis  ncc 
uudilum  quidcm  ralionibus  ejus  paticnter  accom- 
nwdirc  volenlibus,  anxialus  est  in  eo  spiiitus  ejus, 
ctquid  agcret  ignorabat.  Transierunl  in  istis  dics 
quid.im.  Vcrum  ubi  Ansclmus  vidit  se  monacborum 
unanimcm  couslanliam  non  possc  vcrbis  mularc, 
tenlavil  si  quomodo  eam  valeret  vel  precibus  incli- 
nare.  Eis  itaque  priore  sub  uno  constilulis,  ac  ci  ut, 
omissis  objeclionibu»  solitis,  abbas  ficri  acquiesccrct 
iusislenlibus,  ille  flejjs  ct  miscrandos  singultUS  edens, 
prostcrnitur  in  faciein  coram  omnibus,  orans  et 
oblcslans  eos  per  nomen  Dei  omnipotcnlis,  pcr  si 


residcns,  cum  ndvcrsarii  cjus  pcr  sua  consilia  dis- 
quwerent  quo  ingenio,  quave  callidilate,  sux  eausx 
adminirulari,  ct  illius  valercnt  fraudulenter  insi- 
diari;  ipse  lalia  nullaienus  curans,  cis  qui  sibi  vole- 
bant  intendcre  aul  dc  Evangelio,  aut  de  aliqua  aiia 
divina  Scriptura,  aut  certe  aliqnid  de  informationc 
morum  bouorum  disserebal.  Sxpc  etiam  cum  Im- 
jusce  auditorcs  dcerant,  suavilcr  in  sui  rordis  pmi- 
late  quicsccns ,  corpore  dormiebal.  Eveniebatque 
nonnunqtiam  ut  fraudcs  sublili  m.icbinatione  rom- 
posilx,  mox  ubi  sunt  in  audicnliam  illius  dclalae, 
non  quasi  a  Jonniente  ,  qui  lunc  erat,  sed  sicut 
a  perspicaciter  vigilante  el  inlcndenlc  sinl  delcctx 
atquc  disscclx.  Charitas  enim  qux  non  axnulalur, 


qua  in  cis  eraiil  piclalis  [al.,  miscricordix]  viscera,  "  qua>  non  agit  perperam,  qux  non  quxrit  qnae  sna 

qtialenus  respeclu  "miscricordix  [al.t  pietalis]  Dci 

supcr  eum   inlendanl,  et  ab  incepio  desistcnlcs  sc 

;i  tanlo  onere  quielum  manere  permillant.   At  il!i 

omncs  econlra  in  lcrram   prostrati,  orant  ut  ipsc 

potius  loci  illius  el  corum   misereatur,  nc  postposila 

uiilitate  communi  se  solum  prx  cxteris  singulariter 

amare  convincatur.  Acta  sunt  dc  bis  utrinque  plu- 

nma  in  liunc  modum;  scd  jam  nunc  eis  istum  poni- 

mus  dicendi  modum.  Vicil  landcm  diligcns  [al.t  di- 


sunl  (/  Cor.  xni,  4),  in  eo  vigebat,  per  quam  quae 
videnda  crant  vcritalc  monstrantc  extcmplo  perspi- 
ciebat. 

38.  Quam  vigil  autem  atque  sollicitus  fucrit  circa 
hospitum  susccpiiouem,  corumqnc  in  omni  bumani- 
tatis  [al.t  biimilitatis]  oflicio  rclevationem ,  cx  eo 
probatur  quod  illum  pio  studio  in  hoc  et  sc  et  sua 
novimus  expendisse;  sc  in  omni  hilaritale,  sua  in 
omni  largitatc.  Quod  si  ahquando  ad  refeclioncra 


tendi]  iniporlunilas  cl  imporluna  diligcntia  fratrum  corporum  viclus  omnino  pro  voto  suo  non  suflkie- 
jiiguni  Domini  sub  ejus  rcgiminc  fcne  volentium ;  bal,  hoc  quod  deerat  ejus  bona  volunlas  et  vnltus 
vieil  quoqtie  el  multo  maxime  vicit  prxceplum,  alacritas  apud  hospites  gratiose  supplebat.  Prxterea 
quod,  ni  supra  relulimus,  ei  ftierat  ab  arebicpiscopo  nrmnunquam  cihus  fralrum  suo  jussu  de  refcclorio 
M.iurilio  pcr  obedicntiam  injunclum,  vidcliccl,  ut  si  sublatus,  et  hospitibus  est  allalus  alque  appositus. 
major  prxlalio  quam  illius  prioralus  cxstiteral,  ipsi  ^  Ncquc  enim   tunc  in  promplu  aliud  eral,  quod  e'9 


aliquando  injiingcrelur,  nullatcnus  eam  susciperc 
reeusarct.  Nam,  sicut  ipsc  leslabalur,  nunquam  se 
abbatem  fieri  consensissct,  nisi  cum  hoc  quod  dici- 
mus  impcrium  ad  hoc  conslrin\isset.  Tali  ergo  vio- 
lcuiia  esl  abbas  eflecius,  ac  Becci  dcbito  cum  honorc 
BacralUS  (22).  Qualcni  vero  sc  deinceps  in  cunctil 
sanclai  iiiu  cxcrciliis  virtulum  cxhibuerit,  inde  rolligi 
polcsl  quod  nunquam  de  rclroacta  sanciilalie  sux 
convcrsalionc  causa  abbalix  aliquid  ininuil,  sed 
semper  de  virtuto  in  virtutcm,  ut  Dcuiu  dcoram  in 
Sion  Diererelur  viderc,  consccndcrc  sluduil. 

37.  Delegalis  itaquc  monasterii  causis  ciu.e  ac 
s ( i i 1 1 c i ( ii < l i 1 1 i  fratrom,  de  qaorum  vita  et  strenuitate 
i-erius  c:al,  ipse  Dei  rontcinpl.ilioni,  monachortim  ~ 
ci  mlilioni,  ailmonitioni,  rorrcclioui  jtigilcr  insisle- 
li.il.  Qiiauilo  autrni  ali(|tiiil  inagui  in  ncgoliis  Eccle- 
si.r  cr.il  Bgcndum  quod  in  rjtis  abscntia    non  xsli- 

mabator  oportere  deftuiri,  Umc  pro  lempore  ct  ra- 
iiouc  negotium  qaod  immiaetat,  mediante  iustitia, 

tlisponebal.  Aliomin.iliile  quippe  judir.ihal,  si  quidvis 
lucri  ■stequeretuf  c*.  eo  qnod  alius  contra  modera* 
iinti.i  juns  qoavis  astutia  peruere  posseL  Lndc  nc- 

iniiiciii  iu  pl.irilis  paUebttnr  a  snis  aliqtta  fraudc 
imvcniri,  ohscrvans   ne   Cttl    f.ircret   qund   sibi 


aplc  possct  apponi.  Victtis  autcm  monachorum  ita, 
Deo  providenle,  dispensjrbalnr,  ut  nihil  corum  qua» 
nccessilas  cxpctebat  illis  deesset,  licet  sa^pissime  in 
hoc  cssenl,  ul  timcreltir  nc  in  crastiuum  cis  cuncla 
deessent.  Sicquc  nonnunqujin  inlcr  aliquid  ct  quasi 
nihil  ferchaniur,  ul  aliquid  eis  nou  superflucret;  ct 
quod  eral  quasi  nihil  cos  nequat|uam  per  inopiam 
fatigarel. 

39.  Qtiod  penilus  illis  conlingcbal  secundum  verh» 
sni  patril,  qui  ea  prxdicebat,  dum  minislri  Ecclctfae 
apttd  eiim  qtiereb.intur  de  formiOiuc  imminenlis 
necessilatis  :  rrequeater  namque  a  cellerariis,  a  ca- 
merariis,  a  leeretnriis  aditoa  cst,  et  quid  consilii 
eontra  penuriam  qux  cujasque  obedientinm  pessun- 
dabat  darct  inquiaitttt.  Quihns  cum  rcspondcret; 
Spente  in  DominO,  el  spcro  quia  ipsc  ncce*saria 
vobjsqtueque  ministrabit;  mirabili  modo  non  seeus 
eveniebat  in  rcquam  ipse  dicebal  se  beberc  In  spe. 
Vlderes  enim  poal  hxc  rerba  statim  ipta  dievul 
certe  sequenti  mane,  sivc  quod  falli  non  potcrat, 
priusquam  pcnaria  aJiqao  ollam  affligeret,  ■!  naves 
de  Anplia  oneralas  omni  copia  iu  ustiiti  illonini  jtixta 
ippelli,  .itit  qtiemlihct  dc  divilibus  lcrrx  fralcrniia- 

tem  i  «iiiM.r  qinereutem  com  magna  pccunia  ad- 


HCNSCHENIl  Noi.i  . 

(-21)  Defunetttietl   B.    UerloiBU  inSM   lOTS.  20      e.nheilram  annolOTi),  ab  Ebroiccnsi  cpiscopo  Gislc- 
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(■i-l)  s  csl  Ansclmns  In  festo  S.  Pelri  ad 


bcrto. 
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vmiarr ,  aul  .ilii|iniit  irliih|in'n   imiiiiliiin  \..l INl,  A  I1tl|l      u"l>i»   r><%it   gau«l<  ii<luut ,    u 


II  cl  hiiit  in  iiuiiiusii  i iii iii  (iilri  ii',  nii  donlqua  -•  I • ki 

illqnM  ipporUri,  nedi  pcr  plurlmoa  ilici  nccc»saru 

qii.rquc  notcr.inl  iiiiiii*(r.n  i 

40.  Iljhch.it  praMerca  ipsum  <  •uMiohium  plurca 
pobsfibioitc»  iu  Aii^Ii.t,  qua.  BfO  COMtOOOl  » i  'li  tuu 
iililiialo  nrrrssr  n.il  jier  ahluti.  iiia-sruliain  non- 
niinquain  visilan.  Iptt  llMfVi  sii.i  uiilin  iiiniiis  jiiiio, 
AusHmii»  in  4ngUoM  i>rolcelns  •••>!.  Ad  ijikmI,  lu.t 
li.re,  ijojiii  tlivi.  silis  firm.i  COOOI  ,\stilcrcl;  aha 
UOsOfl  crnl  nnii  inliimior  ist.i,  Videlkal  ul  rCVOrOO- 
«Iiiiii  Lanftaiiinni,  onjlll  supr.i  inciiiiiiiiiius,  vMll  t 
rt  ciiiii  eo  tlc  his  qu.c  cordr  |twbil  laniili.ui  .< iT.ilu 
agercl.  Ipsc  siqtiulriu  vcnrtalnlis  mi  j.h.i  08  ibbtli 
CldOflUnil  faclttl   furr.il  (i~>)   irchlcpiiCOpui   Can- 


||||  llll      ,1    illli;   lllllll      .ili      |  i 

I  ii  iuiil  ,    iiiiilii    jniiiii.   .ili  alnv    aniui    QflOfll 

elloi  cupiuoi  •  II  i'  1 1  iiijiikiiiuiii  muiia  liRuiut  •  ii. 

i  t  .i. '  i  |-i  t  Ji  iiiinit.iti'  inonai  lioruiii.  f.um  e»l  mi.  i 
cos  uniis  e\  cii.    Dcgrm  piT  <!'<•»  alnjiM)!    mlorOM 

il  ijiiiiiulic,    .iul    pilttlO,    lUl    iii    «Ituslro  n.iii 

(|ii;«'il.iiu  •  t  illis  ailliui  UflMOribus  insolila  •!<■  viia  ■  i 
iiioriliu,  inini  ii  horuni  curam  rit  rutionabilj  facuu- 
tlu  iIismtcii .  1'rivainn  qttoqiie  alus  hons  ngeual, 
riiui  lns  ijui  profundioris  ingrnii  rranl,  pro/mi  lai 
cik  tli  .l.Miii^  nif  htiu  sa-ciilarilins  liliris  ijn.i-siionra 
propoiu-iis,  propositasque  cxponcn».  (Juo  lemporo 
cl  ego  jiI  s.iik  ut.iiis  cjus  Mliliam  pc.rvejiir«  mcrni, 
ac  pio  iiioilol  i  jiarvilalis  ineac  licata  illius  f.ninliari- 


tuarieusis,  oiniubus  valilc  lionorabilis  cl  subliiui  prO«  II  UU  ulpole  leOMCIflO,  qui    timr  itjiii,  iioii  p.iuini 


ttiUtC  conspicuus. 
II.  Cun   igilur  Ansclmus  tiansilo   nnii  Cantiia- 

ii.iin  vciinci,  pro  sua  rovorcnUa  ci  ooiDiUii  oou 

sanclilale.honoiilice  |  convcnlu  EccJClia  1,-' '» i  Christi 
in  ipsa  fivilalc  siLc  suscfplus  cst.  Pro  qUO  bonore 
nolfiis  iugralus  cvislcrc,  postmodum  ipsi  tiionacbo- 
niui  convcntui  a  gialiarum  aclionc  inchoans,  j.io- 
CCdeflU  in  lioc  vcibortint  scric  tlc  cbflriUU  loculus 
csl,  ralionubililer  OtUudODi  cuni  qui  chaiilalem  erga 
•itcruni  [d/.  eattt.  c.  a.J  babct,  majtis  lliquid  ba- 
bcrc,  quam  illum  ad  qitcm  eliiriUl  ipsa  babctur: 
«  ipse  ctiim  inlcr  alia,  ioquit,  qili  chaiilalcm  habel, 
boc   unde  Dcus  ci  scil  gralias    babcl ;  illc   vcro  ad 


polm. 

42.  Inlcr  rrvcrcinlum  aiilem  ponli ficrm  l.ai.fi.n- 
Ciiin,  cl  litiiic  abb.ilcin  Ansclmum  qunl  in  ilhs  iliebtn 
aclum  dicluiiivc  sil,  plauuiu  cst  ioUfligOrC  liis  <jm 
vit.nn  ct  morcs  uovcrunt  utrorumquc.  Qm  vero  non 
lioveninl,  cx  co  intelliganl  quoil,  in  qiiaiiliiin  n  sira 
tl  iiiiilioniin  feil  opinio,  nou  cral  illo  leiupoie  ullus 
qui  aut  Lanfranco  in  auctorilaic  vcl  OMilliplici  [nl., 
iriplicij  rerum  scicnli.i,  aul  Anscliuo  pr.eslarcl  m 
MUCtiUU  vcl  Dei  sapicnli.i.  trat  pr.eicrca  L.uifr.iii- 
cus  idbttC  quasi  rudis  Anglus,  ncciluniquc  scdcranl 
animo  cjus  qiixdam  institulioiics,  qoOJ  rcpcrcral 
in  a\ogiii.  QuapropUff  cum  ploroi  dc  illis  ongoi 
qoooi  Untuuunodo  kobelur,  minimc.  Quosoteoia  Lreuo  ranonc,  lum  quoodaoi  [«/.  omit.  i.  q. I  ootiovii 
gratias  inilii  dobcl  Dcus,  si  tu  mc  vcl  quilibel  alius  ^  loll  llM  toiitalis  MOO  dcliberalioiic.  Ilaque  dum 
diligil?  Quod  si  majus  esl  babeic  boc.  undc  Duui  scil  iliarum  miitalioiu  intcndcrcl,  cl  Ansclmum  [n/.,  An- 
bomini  gralcs,  quam  boc  uudc  nullas;  cum  pro  sclmusj  uiianimcin  sciliccl  ami(  um  ct  fiatrcm  sccum 
babila  cbarilalc  gralias  scial,  pro  susccpla  non  baberct,  quadam  dic  familiarius  cum  co  loqucns, 
adeo;  colligilur  eiim  qui  ciiaritalcm  ergi  alium  ba-  dixil  ei  :  t  Angli  isli,  iolor qoco depotos, sootiloofvoti 
bel,  majtis  quid  baberc  qtiam  ipsum  qui  impciidiliir.  sibi  quosdam  quos  colcrcnl  sanclos.  Dc  quibus  cum 
Amplitis:  Is  cui  dilcclio  llleriua  scrvil,  solius  com-  aliquando  qui  fiierinl,  sccuudum  quod  ipsimcl  r.  fc- 
niodi  niuiius  perfuncUric  suscipil;  vcrbi  giatia,  bo-      rtinl,  mente  rcvoko,  dc  sanclitaiis  eoium  vocriU 


norcm  iiiium,  beneficium  unum,  prandium  uniiin, 
vcl  quodlibcl  oflicii  gcnus  in  bttOC  modum.  Aiius 
vcro  cbaiilalcin  qux*  commodi  munus  cxbibuil,  sibi 
retinuil.  Qtiod  in  vobis  el  in  me,  sanclissimi  fralrcs, 
libd  in  pnoseuti  considerare.  Ecce  unum  cbaritalis 
officium  mibi  impcndislis.  lmpendistis,  inquam.mibi 
eboriUlil  oflicium  unum,  cl  a  ine  jam  ipsuiu  ofliciiiin 
iransiil;  cbarilas  vcro  ipsa,  qua2  Deo  esl  grala,  vobis 
rcmansit.  Nonne  melius  judicatis  bonum  pcrmancus 
bono  iraiiscuntc?  Adlucc  si  cx  ipso  oflicio  circa  vos 
aliqtiitl  chaiitatis  in  mc  crevit,  cl  boc  ipsum  vobis 
ad  cumuliiin  retiibitlionis  eril ,  qtii  fecistis  Uttde 
mibi  lauiuin  boimiii  provenil.  Si  non  vobis  tamcn 
[ai.,  lanuim]  cbaiilas  veslra  remansil,  a  me  oflicium 
quod  exbibuislis  peoitas  traosiit.  IKcc  igilur  si  recia 
considcrattonc  allendinuis,    profeclo  perspicicmus 


D 


aniiuum  a  ditbieialc  fleclerc  nequco. 

45.  <  Rt  ecce  unus  illorum  cst  in  sancla  ,  cui 
nunc,  Deo  aucloro,  prTsidcmus  sede  quics-rns 
Elfegus  (25)  nomine,  vir  bonus  qutdem,  cl  suo  tem- 
pore  gradui  arcbiepiscop.nius  pmidroo  ibadam 
Hunc  non  modo  inlcr  sanctos,  vcrum  cl  inler  inar- 
lyres  numerant;  licet  cum  non  pro  confessionc  nr- 
minis  Clnisti,  sed  quia  sc  pccunia  redimcrc  non 
voluil,  occisum  noii  negenl.  Nam  cum  ilbnn,  ut 
vcrbis  eUr  Auglorum,  acinuli  ejns  ct  inimiii  Dei 
pagani  cepisseni;  el  lamen  pro  revcrentia  illius  ci 
polcstalem  se  rcdiinciidi  tonccssisscnl,  inimcnsaiii 
pro  boc  ab  eo  pecuniam  cxpetivcrunl.  Quain  quia 
nulio  paclo  polcraihabnre,  nisi  bomincs  juis  co  um 
pccunia  spoliaret  ct  nonuullos  forsilan  nrfisae  owo- 
diciiaii  subjugarei ;  elegil  vitam  pcrJere,  quam  cam 


HENSCHENIl  NOT.E. 

(23)  Anno  1070.  Dc  cjus  anlitniitate  cl  posscssionibns  agiiur  lomo  I 

(24)  Esl  ecclesia    catbcdralis  ,    a   S.    Augiislino      Monaslici  Angiic  ni  |>a'-.  t8  el  seqq. 

primo  cpisro,  o  dedicata  in  bonorcm  SalvatOris  Jesu  (25)  Colilur  S.    Elpliegns    19   Aprilis,   ad  qiiem 

Cbiisti,  cui  adjuncius  luil  conventus  monachoruin.      dietn  nooeuUadc  culiu  propooonlur. 
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,5  S.  ANSELMI  CANTU.vn.  AR€1UEP  7G 

la!i  modo  cuslodirc.  Quid  hiuc  igirur  lua  fralcrnilas  A  moduin   devote   cxcrcilus  csi ,   qui»  cl  historiam 


scntiat,  atidirc  dcsidcro.  i  Kl  quidcm  ille,  siculi  no- 
vns  Anglix  civis,  hxc  summalim  pcrslringens  An- 
sclmo  ptoposttit.  Atumen  causam  necis  bcati  Elfegi 
liistorialitcr  inlucnlcs  videmns  non  illam  solam, 
scd  aliam  fuisso  ista  antiquiorcm.  Denique  non  ideo 
taiiltim  qnia  sc  pictntia  rcdimcre  nolnit,  sed  eliaro 
<|uia  p.iganis  pcrsectitnrihus  suis  civiutem  Cantua- 
nan;  cl  ccclesiam  Clirisli  in  ea  silam  concremanli- 
bus,  civesquc  iniiocuos  airnci  morte  nccantibus 
[a/.  omii.  c.  q.i.  a.  m.n.]  Christiana  libcrtaie  obsi- 
stcrc  cosque  a  sua  inlideliUic  convertere  nisus,  esl 
.ib  cis  captus,  ct  crudeli  cxaniinalione  est  occisus. 
41.  Se  I  Anselmus,  ut  vir  prudens,  \iro  priideuli 


vilx  ac  passionis  cjus  diligenti  slutlio  Ocril  prxce- 
pit.  Onam  quidem  bisloriam  rton  soliim  pltno  dicta- 
niinc  ad  lcgendum ,  vcrum  etiani  miisico  modula- 
minc  a;l  canendum  a  jucund.T.  memorix  Osberno 
Cantuaricnsis  Ecclesix  monacbo  ad  prxceptum  illius 
nobililcr  edilam ,  ipse  sua  pnidcntia  pro  amore  ilbus 
inarlyris  celsins  iiisiguivil ,  insiguilam  auclorisavit, 
auctorisatam  in  Ecclesia  Dei  lcgi  canlarique  inslt- 
iuii ,  nonicnqiie  mariyris  hae  in  parle  »on  paruru 
glorificavil. 

CAPUT   VI. 
ifonitorum  tuaritat  cl  eflicncia  mirncula. 
43.  Posthxc  Ansclmus  ad  agenda  propter  quae 


j;ixu   inlerrogaiionem   sihi   proposilam  simpliciter      vcnerat,  tcrras  Ecclesix  Becccnsis  per  Angliam  adiit. 


ita  respondit,  diccns:  «  Palam  cst  quod  is,  qui  ne 
lcvc  quidctn  conlra  Deum  peccalum  admitiai,  mori 
iton  dubital;  miillo  maxime  mori  r,on  dtibilaret , 
priusqu.un  aliquo  gravi  peccolo  Deuin  exaccrbaret. 
El  rcvera  gravius  peccalum  videtur  csse  Cbrisluin 
ncgare ,  qua.m  quemlibet  lerrenum  Dominum  pro 
redcinpiioue  vitae  suae  boinines  suos  pcr  ablationem 
pecunix  illorum  ad  modicum  gravare.  Sed  boc 
quod  ininus  est,  Elfegus  uoluit  facere.  Mulio  igiiur 
minus  Cbristum  neguret ,  si  vcsana  raanus  eum  ad 
boc  morlcui  inleulaodo  constringeret.  Unde  dalur 
iniclligi  miram  pectus  ejus  jusliliam  possedisse , 
quando  vilam  suam  maluit  dare,  quam  ,  spreta  cba- 
riiate.proximossuosscandalizare.  Quamobrem  longe 


B 


ulilitali  monacborum  stiorum  pcr  omnia  sludiosc 
sccundum  Deuin  serviens.  Vadcns  autcm  et  ad  di- 
versa  monastcria  monacborum,  canonicorum,  sao- 
ctimonialium ,  ncc  non  ad  curias  quorumque  uobi- 
lium,  prout  cum  ratio  ducebal  pcrveniens,  Ixlis- 
siir.o  suscipicbatur,  el  susccpio  quxque  cbaritaiis 
obscquia  gralissimc  minislrabanlur.  Qtiid  ille  ?  So- 
lilo  more  cnnctis  sc  jucunduin  ct  aflubilcm  exhibc- 
bat,  rnorcsque  singuloruin  in  ipiantuin  sine  pcccalo 
polcrat,  iu  sc  sus.ipiebaL  Nam,  jtixU  Aposiolum, 
bis  qni  siuc  lcge  crant  unquam  sine  lcge  essct 
(/  Cor.  ix,  21),  ciim  sine  Icgc  Dci  non  cssct,  scd 
iu  lcge  Christi  cssel,  se  coaplabal,  ut  lucrilacercl 
cos  qui  non  modo  sine  lege,  ul  pulabalur  beali  Be- 


luil  ab  co  illud  vx,   quod  Dominus  minalur  ci  per  £  nedicti,  scd  ct  cos  qui  sxculari  vitx  «Jediti  in  muliis 


quem  scandalum  venil  (Multh.  xviu,  7).  Ncc  inime- 
rito.ul  rcor,  inlcr  marlyres  compuUtur,  qui  pro 
lanla  juslilia  morlem  spontc  sustinuisse  vcraciler 
prxdicalur.  Nam  et  bealus  Joanne3  Daplista,  qui 
prxcipuus  martyr  et  vencralur  el  credilur  a  tota 
Dei  Ecclesia ,  non  quia  Christum  negare  ,  sed  qnia 
veriialcm  taeere  noluit,  occisus  cst.  El  quid  dislat 
iiiler  mori  pro  justiiia  ct  moii  pro  vcritalc7  Am- 
piius:  cum  tcstanle  sacro  cloquio,  ut  vcstra  pater- 
ttilas  oplimc  novil,  Cbristus  vcritas  (Joan.  xiv,  G) 
<l  jusliiia  sil;  qni  pro  jusiitia  et  verilate  morilur, 
pro  CbritMl  iuoritur;  qui  aulcm  pro  Christo  moritiir, 
tffhwil  i«'st<* ,  martyr  habelur.  Bcatus  vero  Elfe- 
gus   xque  pro  justili.t,  ul  beatus   Joanncs  passus 


vivcbanl  sinc  lcge  Christi.  Unde  corda  omniuiu 
miro  nwdo  in  amorem  eju»  vertcbanlur,  ct  ad  cuiu 
audicndum  famclica  aviditate  rcplebanlur. 

46.  Dicta  cliam  sua  sic  unicuiqtie  bominum  ordini 
confonnabat ,  uL  audilores  sni  niliil  nioiibus  sui» 
concordius  dici  posse  fatcrenlur.  Illc  monacbis,  ille 
clcricis,  ille  iaicis,  ad  riijusquc  pruposiiuni  sua 
vcrba  dispeusabat.  Monarbos  ul  ue  iniiiima  quidem 
sui  ordinis  coniemiicreul  admonebal,  conlestaus 
quia  per  coiitcmpium  iiiiuimoriiiii  ruerenl  in  destru- 
clioncm  cl  despectuin  omnium  bouoruni.  Quod  di- 
clum  sub  exemplo  vivarii  proponebat,  diccns  clau- 
suram  illius  districtioni  ordiuis  inonasticia^siinilari. 
Qiiandoquidem  ,    inquil  ,    siciil    pi&res   dcciirtcnte 


cstpro  veritale.   Cnr  cr-o   magis  dc  unins  quara  D  aq„.,  vjvarij  „|0riunlur,  si  clausurx- ipsius  miiiula 


dc  altcrius  vero  sancloquo  marlyno  qtiisquam 
ambigal  ,  cum  par  rausa  iu  iuorlis  pcipcsbione 
iitriiuique  delineal?  Ilrf  mo  qnidcui ,  rcTcrcmlc 
1'alcr  ,  in  qiianlum  pcrspicerc  pos<>uiii  ,  rala 
IjNI  ipsa  raiio  docel  ,  atl  imeii  veslrx  prtidcn- 
iu-  tst,  cl  inc  li  alilcr  scntil  ab  lioc  corrigendo 
rcvocare,  cl  quid  potissiinum  in  lanta  rcsciiticndiim 
«.it,  Ei  <  lokLr  Dcidocciidn  monslrarc.  »  Ad  quod  Lau- 
francus:  «  FaU  or,  inqnil,  Miliiilvin  pcrspiraciam,  cl 
p  rspicaicm  tflbtililaleni  nuj enii  lui  vcbpmrnlcr 
■■froi>0  i'l   vi-niror,  rirmaquc  ralione  lua   edoclus 

iiin  fclffguni  ut  vere  iragnuui  el  gloriosum  mar- 
lyrcni  ( hri<;ii   deii  CtfH   ino   CoWc  cl   vcnerari    cx 

b,  gi.ilia  D.  ijiiv.iiiir,  i  i;ji'i  !o   »  OjioJ  ij>sp  posl- 


lim  ac  sxpe  crcnaul  ncc  reliciiintiir ;  ila  omnis  re- 
ligio  MOMSlid  ordtuis  fniiiliius  pcril,  si  cuslodia 
(jus  pcr  modicarum  cojileniptum  culparum  paula- 
lim  a  fcrvore  sui  tcpcscil.  aticsunic  Scriplura  , 
qux  ail  :  Qm  modtca  detyini ,  paulatim  decid:l 
(fcVrii.  xis,  I).  Clericos  quoque  qnaliler  se  in  sorlc 
Dcl  cuslodirc  dol.erent  iuslruebal  ,  cisque  uiagno- 
pcrc  HM  caveudum,  ne  si  a  corte  Dei  cadercnl ,  ta 
soricm  diaboli  per  ncglecium  coiiver»ationis  et  or- 
dinin  »in  deciilercnl.  Conjugaios  ctiam  qua  fide,  qua 
dilecnone,  qua  f.imiliarilate ,  secundum  Uiu  Dctiin  , 
quam  serunilum  sxrulum  sibi  imicem  copulari  dc- 
bt-riMit  cjoccbat ,  virum  quidem  ul  suam  uioicui 
sicul  scipsum  diligcrct,  ncc  prxlcr  iliam  aliaui  nos- 
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nt.  rimflM  ilnt  wl  oorporl.  ihiqin  ownl  tinUtr-  A  «rebrli  ocaiiuwilHM  w  eJcet  im  i..r- 


•■  ispi.  ioilU   ruram  huhercl.  Miilicicm    irw  t|ii.ilcmil 

viro  tuo  runi  omul  subji-rt ct   amoro   ohleiiipc 

rarcl,  cumquc  ad  bene  agrmlum  icdola  incil-rcl  , 
ncc  iioii  aiuiiiiiiii  ijiis  ki  foile  routra  a-qnuui  iu 
qncmquam  lumrrcl,  qua  affjlnlilalr  inili^arcl. 

47.  Hxc  aulcm  qux  rom  vcl  admoiiuilt*,  vel  io- 
•truxissr,  vcl  cdortiissc  diruuui,  non  co  ul  -liii  moi 
tM  itorcnili  modo  cicrcrli.il ,  sed  longr  alilrr  tingula 
qu.Tquc  Rub  vulgari'ius  <M  notis  excmplis  proponetn, 
solidxquo  ratiouis  tcslimomo  fulcirns  ,  ac  rcinota 
omni  ambiguitale,  in  mrntibus  auiiiloruui  «lcponciis. 
Lxlabntur  crgo  quisquis  illitis  colloquio  uti  poierat, 
quoninm  in  ro  qnoilcun<|iir  pelcbatur  divinum  con- 
liliuin  in  pnunplu  crat.  Ilinc  cuin  omnis  icxus  cl 


bus  op.-in    ib  i «»  |irrob.ilnr      I  m   i-.lnr   h,m.  .... 
pri  vi  .inii  quidam  apparun  .  monein  ut  ti  prittm.i 
aauilaii   rratitui  vcllcl,  lle«  cuin  ird,  .i  ipu>l  ..bb.i 
tcin     Ansrliuuin    cOiccrrl    iju  U(  nui    ;.(|iuin  ,    ui 
nianus   inlcr   miitam  auain  laviirf  I ,    in    potiim    ill< 
ronfcrrcl.  <Jui  visioui  crnlulus  quo  iiioiul.aiur,    m. 
pi.rr  lcndil ,  atquo  Ariiclmo  rur   adveitirel  tccrvto 
iiuuiliiil     Stupet  ille  a.l    vrrba  ,  ri  Imnimrm    ut    la- 
libus  «lcsisiii  oiullia  inodit  adjurat.  At  iptc  io   prr- 
cibus  pertlal ,  ct  muito  roagn  ut  tibi    onten -lur 
cioraf,   nec    palialur    ut    ea    roedicma    fr-u«Jclur, 
un«l«   tibi  cclererw  talutem  a«l  fuluram  pro  divino 
promisso  credebal.  Quid  plura»  Vnii  pirLn  peclu^ 
bumililalis,  et  pro  boinine  Dcuin  potiulalurus  ma- 


Xlas  mirabalur,  ct  mirando  amplcctcbaliir,  quoquc  '  l,,,mo  'cmporc  missam  iccreiius  rclcbraL  Adn.iili 

potcnlior   aliisqne   prxslanlior,   co   mngis   quisque  ,ur  x8er.  et  I"3™  pclebal  aquam  dc  manu  vin  ac- 

cral  ad  ministrandum  ci  «lcvotior  alque  proclivior.  CfP'1-   Q»x   in  potum   illico  tumpta,   cl  botainem 

Non  fuit  coincs   in    Anglia  scu   eomitissa,  vcl   ulla  niorbidiini  inlrgerriinx  sanilati  rcsliluit ,  et  iu  lau- 

pcrsona  polens,  qux  non  judicarel  se  sua  coram  (,e,n  Dci  multorum  ora  «lissohil.  tlain  itaque  virum 

Deo  merita   perdidisse,  si  conlmgercl  se  Anselmo  °.u'  venerai  a  se  Aiisclmus  cmisii,   «leiiuiiiians  ei 

abbali  Bccccusi  graliam  cujusvis  oflitii  lunc  lcmpo-  ,n  "oniine  Doinini  nc  uuquain  boc  facluin  tihi  asrri- 

ris  non  exhibuisse  [«/.,  babuissc].  flex  ipse  Wilhcl-  berct,  scd  sola  divina  miserationc  perftcium  <  sse 

mus  (26),  qui  armis  Angliam  ccperal  et  ea  lcmpe-  certissime  scircl,  et   hoc  ita  esse   tacita   fuuditus 

staie  regnabal,  quamvis  ob  magnitutiinciu  sui  cun-  mentionc  sttxpersonx  sciscitantibus  respondcret. 

clis  fere  viderctur  rigidus  ac  formidabilis,  Ansehno  W.  Quo  ctiam   tcmporc  quidam   fratcr  dc  con 

tamcn  ita  cral  inclinus  [al.,  iuclinalus]  el  affabilis,  grcgalione,  vatula   corporis  infirraitalc  percussus, 

ui  ipsoprxsente  oinnino  quam  esie  solcbat,  stupen-  a<l  cxlrema    deductus  est.   Huic  in   sommo  qm- 

tibus  aliis,  flcrct  alius.  tlam  astilil ,  el  quod  vitam  atque  saiuicm  recupcra- 

48.  Pro  sua  igiuir  cxcellcnli  fama  Anschnus  to-  rel»  *'  a<lua  3b  Anselmo  sanetificata  aspergeretiir. 
tius  Anglix  partibus  nolus,  ac  pro  reverenda  sancii-  'Psi  promisii:  xgcr  ergo  Ansclmum  se  visitantem  se- 
talc  cbarus  cnnciis  effecufs,  iier  repetcndi  Nortb-  cundum  visioncm  \al.,  tacita  visionel,  de  aqua  pie- 
mnnniam  tngrediiur  diiaius  multiplici  dono,  quod  cal,,s  csl«  ct»  voluntatis  compos  eflbctus,  eveaiigio 
bonori  ac  utilitaii  Ecclesia»  sua?  usquc  hodie  servirc  sanimii  restitiiitiscst. 

dignoscilur.  Familiaris  crgo  ci  dehinc  Anglia  facta  51-  Hxc  pro  ostcndcnda  gralia  viri  paucis  inle- 

esi,  ct  proul  diversitas  causarum  fcrebal,  ab  co  rim  dicta  sint.  Ailamen  de  gratia  quam  merucrat 

fiequentala.  Ul  autem  omnipoiens  Deus  demonslra-  ^pud  homincs,  non  multum  his  qui  morcs  illius  no- 

ret  sc  gratix  ipsius  quam  iriYcnerai  apud  homines  *'erc  mirandum  vidco,  proplerea  quod  quxdam  np- 

csse  auctorein,  el  tllum  apnd  se  quam  apud  bomi-  petibilis  stiavitatis  ubicunqtie  erat  cx  conversatione 

nes  gratiam  mvenisse  potiorcm,  quosdain  viros  per  CJ»S  cmergcbal,  qttx  in  atr.icitiara  illius  ac  familia- 

vistim  dignalus  est  visitare,  et  qualiter  per  eum  ab  rit.i(cm  cunctos  Jgcbat.  Ipsius  eicnim  studii  semper 

inlirmitatc,  qua  nimis  gravitcr  vcxabanlur,  conva-  crga  omnes  exstiterat ,  ut  ea  poiissimum  ngerel, 

lcsccrcnt  edocere.  Horum  quos  dico,  duos  qui  ir_-  qua^  aliis  magis  comrooda  t-sse  posse  inielligebat. 

icr  mios  non  ignobilis  famx  eranl,  exempli  causa  ,  l'u>lc  cum  iutcrrog.iretur  quid  emolumenli  ncquire- 

proponam,  qui,  sicui  a  veridicis  ipsius  monaslerii  j)  rent ,  qui  scrvam  xquitate  aliorum    voluntati   in 

cujus  nbbas  diu   exsliterat,  monachis  accepi ,  iu  qoibusciinquepos^eni  concordaresaiagcrent;quidve 

eodcm  ipsius  roonasierio,  ilMs  prxsentibus,  per  ettiu  delrimenti  occurrercnl,  qui  suam  potius  quam  cx- 

curali  sunt.  leronim  voluntatem  implere  siiidereul,  boc  modo 

49.  Quidam  igitur  vir  nobilis  el  strenuus  in  cou-  reipondebat :  <  Qui  aliorum  volnntati  coneordareper 
fiuio  Pontivi  (27)  ac  Flandrix  prxpoteos  liabebatur.  omnia  in  boito  nititur,  hoc  apud  jusltim  jmlicem 
Hic  in  corpore  iepra  percussus,  eo  majori  mcerore  Denm  mereinr,  ut  qitemadmodum  ipse  aliorum  vo- 
affliclus  est,  qtio  se  et  a  6uis  contra  dignitaiem  na-  luulaii  iu  hac  vita  ,  iia  Dcui  et  onniia  secum  sux 
laluim  tuoruin  pro obsceniiaic  lanli  mali  despici  dc-  voluntati  concoidenl  in  alia  vita.  Qui  vcro  nliorum 
fcriquc  videbat.  Oinversus  itaque  ad  Deum  est ,  et  voltmlaie  conteinpla  suaiu  iwplere  eontendit,  id 

HENSCHENII  NOT.E. 

|8fi)  Wilbelmus  Conqueilor  occiipavit  An»liaa»  Ei  contigua  est  Arlhesia.  lone  pars  Flandrix  ba- 

auno  lo6(i,  el  regnavit  usiue  ad  annmn  1087.  bila.  inde  avulsa   aitno  tl£)_,  el  sic   Ftondna  luc 

(-7)  De  l*oHiivo,  regione  ad  dexicram  m.am  So-  latc  sumilur. 
inenx,agendum  cr it  ad  Vilam  S.  Ki<barii  1C  Anrilii 
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ejttsdcm  judicis  sciilrnlin  damni  subibii,  ul  i|iio-  A  gravitcr  invidens,  in  lanlam  illum  10.  itmionis  pro- 
niam  ipsc  in  vita  prxscnti  voluntali  nullius;  nullus  ccllain  licmcrsit,  ut,  succedendibus  sibi  variis  cogi- 
quoqtic  in  fuiur.i  vclii,  aul  dcbcal  concors  csse  vo-  lalionum  liimullibns,  vi\  mcntis  sux  composcxiste 
Inniati  illius.  Eadera  qnippe  mensura ,  qua  quisqna  ret.  Transieranl  in  bec  quidam  dies  ,  ei  seipsa 
nliis  nicnsus  fueril,  remetielur  ci  (Luc.  n,  36).  i  semper  liebat  immanior  tcntaiio  cadem.  Turbatus 
Huius  igilur  ralionis  Ansciraus  consideratione  sub-  crgo  et  mcnte  confusus  Anselmum  adiit,  animiquo 
nivns,  uiilli  gravis,  nulli  volebal  onerosus  cxistore,      sui  Ductus  illi  exposuit.  Al  ipsc  cum  siugula  inlcU 


ciiam  si  amonachicx  inslituliouis  ausierilate  bac  de 
causa  dcberci  aliquantulum  lempcrarc.  Et  qoidem 

•ii  niiii  discrclionis  onlo  docebat,  Donnunquan  ab 
ip-a  scvciitalC  nliis  coudeaceiidciido  lempcrabal.  In 
f|uo  quid  ln  sensori  siul  ;ui  po  t  nos  i»ta  forlassis 
leciuri  vcl  audiluri  suni,  prascirc  nou  possumu.s. 
Nos  tamon  qut  vitx  illius  mouum  icire  meruimus, 
magis  in  co  laudandum  xsliiuainus  ,  quoil  a  ngorc 


lcxissel.hoc  solum  pio  allcctu,  iscilicctcousul.it 
libi  Dcus!  >  ci  rcspondil,  illicoquc  lr.ilrem  a  se  ili- 
misit.  Kvesligio  autem  tanla  tranquillilas  menlis 
iilnm  secuta  cst,  ut.sicui  ipsemet  mibi  rcferebat, 
ullra  quam  diclu  credibile  sit,  subito  alius  fierct 
ab  co  qui  fuit.  Ilaque  omnis  illa  lcnlalio  pcnilus  cva- 
nuil,  ncc  quidquaui  hujusmoJi  in  se  ullerius  scnsit. 
55.  Ficbanl  prxlcrea  ab  Ansclmo  plurima  in  bunc 


sui  proposili  al  •  1 1 ki 1 1  io  pru  ralione   descendebat,      modum ,  qux  nos  brcvitati  siudcntes  cx  industria 


quam  si  coutinuc  in  ipso  rigidus  indiscrele  pcr- 
sisterct.  Raiionc  siquidcm  agi  virlutis  cst,  vitii  vero 
conlra. 

52.  Inter  bxc  quidam  clericus  xtatc  juvenis, 
Uoso  nominc,  Bccctun  vcuit,  abbalis  colloquitim 
expclcns.  Erat  enim  idcm  acer  ingenio,  cl  quibus- 
dam  pcrplexis  qu.Tslionibus  involvcrat  animum,  ncc 
ropcriic  quemqiiam  poteral  qui  eas  sibi   ad  volum 


pr.Tlerimus.  Silentio  quoquc  praterire  placuit  innu- 
mcros  bomines  tam  por  lavaturas  manuuiii  cjus, 
quam  pcr  reliquias  ciboi  um  cjus  de  aulc  illum  ctara 
co  sublractas,  a  diversis  langnoi  ihus,  sed  maximc 
febribus  curalos,  dispensante  Deo  sua  dona  jnxta 
mcritum  lidci  uniuscujusquc.  Nam  si  cuncla  qux 
indc  a  vcracissimis  viris  accepimus  dcscriberc  vcl- 
leinus,   loquacilali   potius    quam  rerum   gcslaruui 


cvolverel.  Loqnens  igilnr  cum  Anselmo,  ac  nodos  simplici  narrationi  nos  operam  dare  (ul  reor)  judi- 

ci  sui  cordis  depromcns,  onmia  qux  desidcrabal  ab  cari  posscmus.  Qtiapropler  uc   nimis  louguni  fa- 

co  sine  scrupiilo  deceplionis  [«/.,  disceplalionis]  ac-  ciamus  bujuscemodi  immorando  ,  istis  omissis,  tcn- 

cepil.  Miralus  crgo  Iiomincm  cst ,  ct  nimio  illius  damus  ad  alia.  Vcrum  nc  inculta  oralio  prolixa  sui 

amore  devinclus.  Dcbinc  crgo  cum  cjns  alloculionc  conlinualione  legcntcs  S2u  audicntcs  fastidio  gra- 
tamiliaritcrpotirclur,  illcclus  ad  coDtempliim  sa*cttli  _  TCl,  bic  primuin  coeplo  operi  lcrminum  ponamus, 

emenso  hrcvi  jpatio  ,  Becei   monacbus  faclus  esL  quatenus  illis  qux  magis  dekclanl  recreati ,  aliud 

Cujus  convcrsioui  simul  ct  convcrsalioni  diabolus  cxorditimscqucnlia  nossc  volenles  expedilircpcriant. 


LIDER  SECUNDUS. 

GESTA  1N  ARCIIIEPISCOPVTU  CANTUARIENSI. 


CAPUT  PMMUM. 

ArckitpitCOpatUt  r.tsn»iptus.   Quiet  motmttica  tlilnla. 
Aliaua  cum  retje  dntcntio. 

\.  bcfnncio  mcmorato  rege  Auglorum  Wilbeliuo, 
Wilbclmus  (ilius  ejua  regnum  obtinuit.  Hic,  sublato 
dc  bac  vila  vcnerabili  Patrc  Lanfraneo,  ccclcsias  ac 
inonasleria  lolius  Anglix  gravi  nimium  oppressionc 
.ilHixil.  Cujus  oppressiouis  annoquarto  Anscbnus  in- 
Mt.ilus,  in. o  dislricla  intcrpcllalione  adjuratus  ab 
llugOUC  Ccstrcnsi  comitc,  multisqtie  ali»  Anglorom 
rcgni  principibus,  q.ii  euin  animarum  sfarum  me- 
dicuin  cl  advocatum  elegcranl,  el  insupcr    Kcclcsix 

(  piecc  alquc    prxceplu    pro   commujii   ulilitalo 

coacius,  Aiigliam  ingresSUI  esl.  Prulic  igitur  Nativi- 

latia  beata  Dd  gcuitricis  ci  pcrpetux  virgiuis  Ma- 

rijs  Canluarism  veeil.  Ubicumquasi  cx  prassgio 

futoforam  muiii  et  monacbi  ci  laici  coneUmarenl 

illum  arcbiepiscopum  forc,  summo  msnc  a  loco  dis- 

•■ .    •     tillo paclu  acquiesccre  petcnlibus,  ut ibi 

rarct,  »oluil.  Vcnicnli  sutcm  oi  »d  cu- 

t'i<i,  optiinalei  qunj  ic  slacrca occurrani, ma« 


gnoquc  ipsum  cum  honore  suscipiimt.  Rex  ipsc  so- 
lio  exsilil,  et  ad  ostium  domus  virogaudcnsoccurrit, 
ac  in  oscula  ruens  pcr  dexteram  ciun  ad  sodom  suam 
pcrducil.  Considcut,  ei  ixta  iutcrim  qu.-vdam  Mler 
*e  VCrba  permisccut.  Deinde  Anselmus  sccrclius  cum 
rogcaclurtis  cxtcros  sccedere  moncl.  Omissis  igitur 
monastcrii  sui  causis,  proquibtis  maxime  illuc  vc- 
nissc  putabalur,  regem  dc  bis  quaa  lama  de  eo  fcre- 
bat  Ansebnus  srgucrc  ccspit,  noc  quidquaa  corum 
qux  illi  dicenua  csse  sciebat,  sileulio  presciL  Pene 
etenim  lotius  regni  bomincs  omuos  lalia  quotidie 
nunc  ( lara  nunc  palam  tle  eo  dicebanl,  qualia  rc- 
giam  dignitatcm  ucquaquam  deccbanl.  Finilo  collo- 
quio  divisi  ab  invicom  sunl,  el  dc  Eccb  si.c  su.t.  iic- 
D  goliis  oa  vicc  ab  Ansolmo  nibil  actum  osl. 

'2.  Dcindo  Ccslram  ad  romilciii  sbiil,  ac  in  parli- 
inis  illisdegcrc  pcr  plures  dies  cx  nccessitate  com- 
pulsns  esL  loteres  res  Wilhelmua  gravi  lauguorc 
corripilurel  penc  adeslrema  pcrducilur,  Suadelur 
ci  inlei  slia  a  principibus  ul  dc  malrc  lotius  regni, 
Ecclcsia  vidclicct   Uantuarieoii  ,    cngitet  ("'  ,  co- 


M 
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ilUlui  .<"i  «'•hii  i  prUtiue  viduiuui  .1  .  ,i  uiiit  .1. , 
|n  i  Inaiilulionom  ponlifirli  rclovod  \cquli  nii  lllo 
MMiiiini,  i't  Aiisciiniiin  ni  boc  opui  fora  digllllliniUIII 
jii  oiiuiiii.ii.  Ai  ri.iiii.iiui  .Ji  iiulvoi  li .  tl  dli  lun  |"'  , 
odlelun]  rogli  i.nni.ii  clorui ol  popului  onnlti  noc 

rcson.it  ilu  ull.i  cnnli  nliclio  ciijuslilicl  Inniiiuis.  Au 
dil  |UM   •"<',    0|  forc    iiqui    ld    cx.iuiiiialiiiiiciu    mii 
contr.ulicil,  reluclalur  i*l  olisislil  (,i/.,  nlisi;il|.  I'i  i 

v.dci  tamofl  Ri  i  letiai  Dol  ceuvenlua.  EUpllur  orgn 

cl  vlOWUlOr    in  vicinani    OCCtciiom  4ii m    liyiiuiis    cl 

l.iiuliliii.s  porutur  nnagii  quan  duciluri  Aoia  innl 
Ium  aniui  Domiitico)  Incornationii  nillet,   nonogo- 

miiio  lcrlio,  prld<  Non.  Mailn,  prima  Dominica  Qua 
drag. 

3.  in  lubooqueuli  aulon  rooio  Paechai  WinionUm 
Anscliiuis  idvonll,  el  i<>  suburbio  ciTiUlii  hospiia- 
nis  csi.  Uni  Igllur  rocIo  In  locu  luburbil  por  incu- 
riam  ignlo dilabllur.  Quo  crciconte,  anJificia  qux- 
que  ptaain  oontunebanliir.   1 1  jan  igiiM  Idem  bo- 

ipllilin  Ansclmi  consumpniriis  ,  dlllbui  lantnm  do- 
niiluis  InUrpotilil,  ailor.it.  Quibutdan  igilurca  qux 
in  iloino  cranl  liporUntibllS,  inlordixil  iJoinina  <lo- 
miis,  tfflmam  M  nullo  modo  sibi   vcl  suis  aliqnid 

danni  linero,  qnsa  unlum  bospUen,  lioc  cst,  An- 
sclmum  arcbiepiscopum  noraistot  socum  habcrc. 
IVo  quibllS  vcrliis  Balduinus  vir  llronuui  ci  niona- 
clms  nulieri  eompassus,  suatil  Anselmo  m  hospiti 
BiUQ  subvcnireU  At  ille  :  <  Egoin  qua  re?— Egredere, 
uiquit,  ci  signum  crucis  igni  oppone  ,  nrccbii  illun 
foric  Dcus.  i  Respondit :  •  Pro  nie?  Nihilest  quod  di- 
cis. »  Egrcssuslamen  domumcsl,  limorcinccndii  du- 
ctus,  ct  visis  uamnantibus  globis,  a  vcncrabili  Gun- 
dulpho  cpisoopo  ct  ab  eodeni  Balduino  contra  ignem 
signum  crucis,  crccta  in  altuni  dcxtra,  edcrc  co- 
aclus  csl.  Mirabilc  diclu.  Non  prius  manum  cxtcndc- 
ral,  quain  in  sc  ineondium  retorqucri,  flammas  dcfl- 
COffO  ccrnercs,  ita  ut  domum  ctiam  quam  vorarc 
etvpcranl,  scmiustam  rolinqucrcnt. 

\.  Igitur  Ansclinus,  propicr  mullas  raliones  qux 
inlcrvcnerant,  nondiim  consonserat  clcctioni  qu.-c 
dc  sc  facta  iiicrat  ul  pontifox  flerct;  sed  tamcn  de- 
tincnte  illum  rcgc  morabatur  in  Anglia,  conversantc 
cum  eo  ex  jussu  regis  prxfalo  Gundulpbo  Roffcnsi 
cpiscopo,  cl  ei  qux  opos  crant  miuistrante.  Ablalis 
autem  de  mcdio  ralionibus-  illis,  tandem  post  lon- 
giim  tcmporis  spatium,  obcdieniia  simnl  ac  ncces- 
silalc  conslriclus  conscnsil,  et  prid.  Non.  Dcccm. 
debito  ciiiii  bonorc  ab  omnibus  episcopis  Anglix, 
Canluaiix  consccratus  cst.  In  qua  consccraiione 
evangclica  illa  scnleniia  super  cum  rcpcrta  esl  :  Vo- 
eavit  multos  :  Et  mii.it  scnnm  mkm  hora  cmna:  dicer» 
invitatis  ul  vcnirent,  quia  jam  parala  snnl  omnia.  El 
cozperunl  simui  omnes  excusare  (Matlh.  xxn,  3).  Dc- 
binc  cum  se  regali  enriae  iu  NaiiviUlo  Domini  Jesu 
prxseniasset,  cl  honorifice  a  rege  susccplus,  primos 
ires  dics  festiviUlis  circa  rcgem  lxtus  [al.,  duclu»] 
(ranscgisscl;  post ,  insiinclu  diaboli  bominumquc 
nialorum  mulatus  cst  animus  rcgis  contra  cum,  co 
quod  ipsc  spulialis  liominibus  suis  mille  Ubraa  dc- 


A  n  uiuiuin  ci  pro  igcinii  i  |o/.,  |>.  i  .,  'ii  i 
ii  I   M  i  |i  |||| .  ii  ii hlil,  .  i  ii  i  pi p«  ini 
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r.iini,  dedicavii  ibl  tecloaltn  td  parofkian  portl 

nciilcni,  qii.nn  quidrni  inlrrctMir  rjm  l.infrai 
i  iinslriucr.H,  Mdolnlil  pr  i  vr-hlus  dnlu  m  i..-.|tn- 
vcral.  A.l  i|ii;ini  d(  iIk  alioncm  qnidan  cJcrtalfl  ini.  r 
al  os  ilc  I.oinliinia  vcnicns,  MOjttO  itUl  cJeHcOI  vm 
qii.isi  td  loiiiiiiiin  ii  ni.lnin  millcns,  flfjl  innaloiiiioi 
|ioii(iIk  is  <  l.nii  siiliri|,nit,  i  t  in  lurbain  mcrtui  fu- 
|tM  arripiul.  Dum  igilnr  ilrr,  i|iiiiil  I .mnlon i.un  ilu- 
cil,  ingrcssus  cum  furio  fui.ssct,  rcflciit  grcssiim 
BM  antumans  [nl.,  |rtttMMI  MlMtOM....]  Itd  a.1 
lOOMJ  qucni  \at.,   quo|  fu^icli.it  f.slmaic.    Sc.l  <  mn 

"  rcdicns    adunaLr   pleliis   nolliUdinon   rOMtl  I  i  , 
aiiimadvcrtil  M  ciipilum    iicr    pcruiuiassc,   tl    qua 
vcucral  viam  rrpctil  («/.,  rcpcril].  Aliquanliun  | 
ccsscral,  ct  itcrum  visum  csl  sibi    co    lcmlcro    quu 
fugicbal.  Farluni  osl  hoc  frcquenlius,  ci   niinc.   bac. 
nunc  illac  nOKCieni  quo  iroi  crronctis  fcrobalur   Pt 
pulus  aulom  qui  cum  sic  sc   babcntcm   inluob.itur, 
quiilnam  babcrcl  mirab.iliir.  Atubi  miuistii  poiiiiii 
cisvas  cbriimalit perdilun  csse  cognovoruni,  om- 
fusi  01  lumultuanlcs  disriirrunl,  quod  pcrdilum  oral 
liinc  inde  quxrunt,  ignoranies  a  quo  vcl  ubi  idqux- 
rcro  ccrlodcbcant.  Ilumor  danini  ferlur  in  populuin, 
Cl  opinio  mullorum    cadil  in   crronciim   (loricinn. 
Capilur,  cl  sub  cappa  illius  vas  abroplum  invcuiiur 

p  Rcfcrtur  anlistiti  quoJ  aclum  crat.  Al  ipsc  nodcoU 
vullu  ,  mcnlcquc  tranquilla  stalim  jussil  MlMW 
ignosci,  cl  cicricum  :ul  sua  liborum  dimilti.  Tuuc 
illc  ilcr  quod  fnrlo  gravatus  nullatcnus  tcncro  scic- 
bat,  libcr  illico  cl  nibil  bxsitans   ingrcssus  agOMl. 

6.  Posl  bx.c,  paucis  dicbtis  intcrposilis,  manda- 
lur  ad  curiam  irt  Ansclmus,  rcgem  inare  irarsiiu- 
rum  sua  bcnediclionc  proseciilurus.  Qui  transihis 
dum  vcnlo  obstanle  iJitTertur,  Anselmus  opporluniini 
sc  tcmpus  nactum  cxistimans,  rcgem  pro  ecclcsia 
rum  qux  dc  die  in  diem  dcslruebanlur  relcvationo, 
pro  Cbrislianx  logis  qux  in  mullis  violabalur  rc- 
novalione,  pro  divcrsorum  morum,  qui  in  [al.  omit. 
omni  ordinc  bominnm  quolidic  niinis  corrumpo- 
banliir,  corrcclionc  occpit   inlcrpcllarc,  qoae  oiuiiia 

D  cum  magna  indignatione  suscipiens,  ncc  se  rausa 
illius  qiiiilquam  de  omnibus  aclurnm  foro  prolc.slan.s 
homincm  disccdcrc,  nec  sc  transfretaluium  diuiius 
ibi  cxspectnre  irattis  prxccpit. 

7.  Considcrans  Ansclmus  post  hxc  quid  qniclis 
perdideril,  quid  laboris  invcncrit,  anxiattis  csl  s[ii- 
rilu,  et  vehcmenti  dolorc  attritus.  Duccbat  cuini 
ante  oculos  sux  mcnlis  qualcm  in  prioratu  el  abba- 
lia  posims  vitaniagcresolo,l»ai,quamscilicei  juctiiido 
in  Dei  ct  proximi  cbaritate  quiesccbat  ac  dcloola- 
batur,  quam  devote  vcrba  vitx  ioquens  ab  omnibus 
andiebatur,  quam  dcvotius  ad  sux,  ul  sperabat,  cu- 
mulum  rclribulionis,  qux  diccbat,  operc  oxcrco- 
banlur  :  ct  nunc  e  convcrso  cum  in  mclius  pcr  epi- 
scopalum  proficerc  dcbucrit,  cccc  dic   ac  nmtlc    in- 
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s.Tcnl;jril>ii3  lahorans  vnlebat  sc  [aL,  si)  nec   Deo  A  rei,  homines  sui  ex  adveciione  viclualium  oppido 


ner  proximo  sccumiiiin  Deumjuxta  prislinum  roo- 
rem  intenderc  posse,  nec  adeo  [at.,  a  Deo]  quem- 
quain  cx  ore  suo  verbum  vitx  quod  facto  implerct, 
irt  stiap,  ut  reputabat,  dctrimentum  mercedis,  au- 
dirc  velle.  Acccsserant  istis  in  augmenlura  mali  sui, 
rnrdcles  [al.,  crebrx]  suorum  hominum  oppressio- 
ncs  quotidie  auribus  cjus  insonantcs,  ct  miux  mali- 
snantiom  detcriora  in  poslerum  poiliceniium  cir- 
cuniquaquc  delonantes  :  sciebaltir[«/.,sciel)at]enim 
rcgiain  meulcm  contra  euin  in  .uiorem  concitalam 
cssc;  et  ob  hoc  quisque  malus  beatum  se  fore  cre- 
(Jchat,  si  quod  illum  exaspcraret  ullo  iugenio  fa- 
ccre  possci.  Multis  itaque  ac  divertis  injuriarum 
proctllia  faiigabatur,  el  nulla    tcrrcni  honoris  vel 


gravarcnltir;  cl  insuper  a  prxpositis  [al.,  apppsitis], 
ul  sxpe  conlingebat,  muttis  cx  causis  oppressi  si 
qncm  interpellarent,  nunquam  prxsenlem  baberenl; 
magis  ae  magis  oppressi  in  dcslrucliooem  funditut 
irent.  Nttllo  tamen  loco  vel  lempore  sine  suis  mooa- 
chis  et  clericiserat.  His  duntaxat  exceplis,  qui  ad 
eum  ex  divcrsis  locis  conQucnles  raro  deemnt.  Oui- 
nes  etenim  ad  se  venienles  dulci  alacritale  suscipic- 
bat,  et  cuique  pro  sni  negotii  qualilate  efficacilcr 
rcspondebat.  Videres  siquidem  islos  Scripturarum 
scntcnliis  ac  quxslionibus  involulos  mox  raiionc 
proposita  ab  eo  evotvi,  islos  lu  morum  [al.,  mino- 
rum]  discrclione  nutantes  non  segnius  infonnari, 
illos  necessarium  rerura  ler.uilate  laboranles,  datis 


conmodi  suavitate ,  uude  consolaliooein  haberel,  ^  quibus  opus  habebant,  ab  inopia  rclevari.  Ncc  isia 
forebatur. 
8.  Yerum,  satva  in  omnibus  et  ad   omnes  inno- 


cenlia  sux  coiiscientix  [al.,  conscientix  sux  puri- 
tate.j,  modicum  respirabal  ab  his,  ct  magnopere 
cousolabalur,  si  qunndo  se  monachorum  claustro 
inferre,  et  qux  instiiuiio  vilx  ipsorum  expeteba?, 
coram  eis  e.Tari  valebat.  Quod  ipse  quadam  vice 
capitulo  eorum  prxsidens,  et  ex  more  dc  hujusmodi 
iibenus  agens  ,  dicendi  fine  completo,  jucunda  hi- 
laritaic  allndcns,  jocosa  coroparatione  innottiit,  di- 
ceus  :  «  Sicut  bubo,  dum  in  caverna  cum  pullis  suis 
cst,  Ixtaiur,  et  suo  sibi  modo  bene  est;  dum  vero 
inter  corvos  aut  corniculas  seu  alias  avesdet,  incur- 
satiT  sc  dilaniatur,  omnino  quoque  sibi  male  est;  r  nixum  inlclligens,  iu  lanta  auctorilate   habuil,  tit 


largitas  solummodo  monachorum  seu  clericorum 
penuriam  sublevabal,  sed  et  in  quosque  laicos  ca 
indigenles  ea  sibi  subveuiri  petentes  pro  posse,  ci 
nonnunquam  ullra  possc  pii  Pairis  redundabat. 

40.  Quoties  aulem  opportunitas  sesc  prxbebat,  in 
remotiorcm  camerx  sux  locum  secedcre,  solusque 
coclestibus  sludiis  consueverat  inhxrere.  Undc  fidci 
Chrislianx  zelo  commotus  egrcgium  cl  pro  illitis 
tcmporis  statu  peroeeesnriuBi  op.is  De  lncamaiion* 
Verbi  romposuit.  Quod  opus  epislolari  stylo  conscri- 
ptum  ,  venerabili  Urbano  sanclx  Rom.  Ecclesix 
summo  poniiiici  dicavit,  destinavit.  Quod  ille  gra- 
liose  suscipiens,  ac  invincibili  veritalis  rationc  sub- 


>ta  etmibi.  Quando  enim  vobiscum  sun,  benc  mihi 
est,  ci  grata  ac  singularis  vitx  mcx  consolalio. 
Qiiaudo  vero,  remottis  a  vobis,  inter  sxculares  con- 
vcrsor,  binc  inde  variarum  me  causarum  incursus 
«libcerant,  ct  qux  non  amo  sxcularia  ncgotia  ve- 
xant.  Ma'e  igilur  mihi  cst  quando  sic  suni,  ac  trc- 
incns  pcrtimesco  ue  mcum  hujusmodi  esse  procrcct 
immane  dispendium  animx  mcx. »  Ad  quod  verbnm 
lirei  alludcns,  ul  dixi,  cmpit  amaris3ime  flens  stib- 
i.ifcrrc,  cl  ail  :  «  Sed,  quxso,  mi%erem<ni  mei,  tnisere- 
tnini  mci,  tallem  vot  amici  mei,  quia  manut  Doniiui 
letigii  mt  (Job  xlx,  21)  >  Qtiia  crgo  in  lali  conver- 
satione  magnopere  re^pirahat ,  ea  sibi  dcficiento 
craviier  suspinbai.    Deum  leslor  me  sxpe  illum 


postmodum  conira  Crxcos  in  concilio  Barcnsj ,  cu- 
jos  suo  loco  mentio  fiet,  dispuians  inde  robur  simc 
dispulationis  assumcrct,  el  quam  damnabilis  fucril 
error  corum  in  boc,  quod  Spiritum  sanctum  a  Filio 
proccdere  negabant,  astruereL 

H.  Sed  nos  ista  prxiermiticntes  ct  cccplx  [al., 
cerlx]  narralioni  operam  dauies,  dicamus  quod  ipse 
Ansclmus  ad  refeclionem  corporis  sedens,  modo  dc 
sacra  qux  coram  eolegebatur  lectione,  materia  lo- 
quendi  sumpta,  convesccnics  xdificabat,  modo  ei 
sua  partc  sacra  vcrba  cdisserens  loco  sacrx  loctio- 
nis  prxsenlium  mcnles  insirucbat,  mcdo  de  aliqua 
rc  titili  vel  necessaria  rcquisitus  rcquirentem  pari- 
tcr  [u/.,  partem]  ct  coaudicutes  mira  suavitate  rcfi- 


sub  vcrilatis  (eslimonio  audisse  protcslantem,  quod  D  cieb.il.  Ilujus  rei  cognoscenJx  gralia,  quod  lcvius 
lii>cniiiis  vcllct  in  eongregatione  monachornm  pueri  occurrit  excmpli  causa  unum  subjiciam,  non  quo 
loco  ininr  pucros  sub  vir^a  magislri    pavcre,  quam      ulla  doctrinx  ejus  efticacia  per  hoc  dcsignclur,  sed 


pcr  pasloralcm  curam  loti  Brilannixprxlatus  in  con- 
vrntu  popiitornm  calhcdrx  ponlificali  prxsidere. 

9.  Fortc  diccl  aliquis  :  Si  lam  boniim  lam  jucun- 
dum  crat  illi  htWtart  CUJD  monachis,  cur  non  con- 
linur  boMtOhOI  Cr.uuarix  cum  suisTAd  quodrgo:Si 
bor  so!"n  s  !i  pOttil  i!e  CMet,  m.igno  st  consolalum 
rrpmarot.  Sr.l  o<  bo-  ,  artinireinntio  villcrtimsuariim 
partim  u*us  (.  iuftftolU)  anlecossortim  suorum  [nl. 
omi>  p  it  c  i  m.  «.],  parlim  numcrosilas  hominum, 
iii»c  miil»usriiinossepoiitir'r.'iishonornonsinol)al,iiii 
adlmeb-»l.  •  •nmqnr  por  v  l.as  stia'  IrC  ac  inihi  dcgerf! 
cump«iirb«(  Pn  ;rro?  it  C,  mimiriaan  ?ssi  luo  incole- 


ut  in  quibus  lingua  ejus  inter  caruales  epulas  \el., 
epistolas]  versari  solila  fucr.t,  paulispcr  intiinetur. 
12.  Ycnil  ad  ctun  quadam  vio.e  quidam  ex  s.cou  • 
lari  vila  monachus  faclus,  consilium  dc  viia  sna 
flagiians.  Itic  ciiin  alias  familiarius  ci  locutus  Itiis- 
scl,  inlcr  prandemlum  ODportMiilalC  potilus  dixil, 
quia  cuin  sc  in  s.xculari  vita  lenercl,  intjlloxil  non 
rccium  fuissc  ilor  suum  pergeooH  ad  vitam.  i  Quamo- 
brem,  inquil,  rolicto  sxrulo,  voni  ad  ordinem  mona- 
chortim,  sporans  tne  ihi  rK»sse  pcnilusinlettdcrc  vitx 
poionni  el  Deo.  Ecce  autcm  ex  prxcopio  ahbatis 
iuei  '.xciilarihus  ncgcliis  inlendo,  cl  dum  res  EccU> 
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plncilo,  Utlfft,  ncc  mtlii  fors;.n  rMfM   mh.i-   m|  ||      na<  lm-.  f.ii inatii  i.i.iin,  raniqnc  in  *a»  nutin  4llfM> 
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plo  rennonJil  :  «  Tola  vica  buniiiium  conn»ar;Hipo(oit  diculi  o  .|iia-  ||M    ii.jiinrla  ril   ila  iludr.l,  Bt  <i  1.1 
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igilur  ii.  hoc  molcii.l.no  •<!  maiium  houiiuis  luulciu 
utoU,  qna  qui  moliinl  alii  lic  MMl  f.iniiaiit  ncbli 
gunt,  ul  tm.«  m  iIiimuiii  laMIM  ic  «lcfluat,  alii 
|>ariti  rctcnta  parlcm  >■  prxcrps  irc  sinaitf ,  alii  4,0- 
(am  coiligaiU  alque  in  ina  <  uslo.lu  eouJanl.  Ilnrum 
tciliccl  qni  niliil  silu  Je  farina  servavil,  quij  m  ve- 
spcro  coii.cl.it  noo  li:il><-lnt.  Qui  parum  rclinuil,  pro 
porliouc  su.i  paruiii  iuvcnicl.  Qui  lolam  collegit  . 
Urge  bc  paiccrc  poieril. 

13.  i  llaquc  i.K.lci.Jmn  .-«ssunilctiir,  ut  <Ji\i,  vila 
liomimim;  molx  actus  coruin.  Nam  sicul  mol.i,  «lu.n 
flliqui«l  uiolil,  in  circuitu  «lucitur,  et  circunulucta 
titllill  corsu  sxpe  rednciliir;  sic  el  aclus  hvniani 
qniliusqiic  icmporihiis  in  se  rcvertunlur.  V«r  i 
gratia  :  Arant  homines,  seminant,  mclnnt,  molunt, 
paniiicanl,  coinedml.  En  circuilum  suum  mola  pcr- 


I <K'i.  r-t  ilc   nliaio  pcr  injiiflitiani  ml>  «lominium 

Kccloalai  nilnl  rc.ligcre  ia(.->gi(.  Si  m  uojusmoJi 
couvcrvjlur  cl  vivii,  quamvii  alu|iianJo  ,>ro  lalibu» 
ni.uiai  pcrdal,  iiuimuuqimn  loqualur,  <  u.n  frairci 
iu  ctuiislro  l  ><«ni,  ct  qu.rdam  Minilia  hurum  fa<  i:.t 
m-I  Jiuiitlal,  qu.i:  ipsi  nec  fjciunt  nec  <liimt(.mi, 
olicd.i  i.h.i  virtus,  qmini  cxcrcei,  luo  ctuicla  .ui.su- 
ioii  ;  ct  im  Mium  iiiiegrmu  servans,  farinasB  <k 
B  sua  uiola  Aucitlrni,  BJOC  illum  xiernaliler  pawjt, 
tolam  ac  puratn  colligil  alque  rocotnlii.  Non  cn  ... 
seeuudom  caruem  scJ  sccun.lum  oltcJiciiiiani  in- 
ccJit ;  ac  per  hoe,  ul  Aposlolus  ail,  nihil  Janiuaiiouu 
illi  eril  (/foiu.  vill,  I).  > 

15.  «  El  quiJ  de  illo  sciitienJom  cst,  inquil,  qui  se 
ullro  aJ  JiRposilioncni  villanim  offcrt  :  aique  ul  ij 
quoJ  cupil  a.l  effcclum  pcrveniat,  il.mi  sibi  aJj.ilorc* 


rgil.    TJItrane     quicscil?    Ncquaquam.     Rcpctilur  l"f-.  auJilorcsJ  ;»Jvoc:.l,  innner.i  pollicctur,  gratiam 

cnim  idipsum.  Aratur,  seminalur,  mctitur,  mnlitur,  spondel?»  Hcfcit: <  Nibil  boc  aJ  proposiluuiuionachi 

fil  paniselcoracilitur.  Hxc  fittnt  omni  anno,  et  more  pcrtinet.  i  Ait :  «Quare?Nonnchic  lalislicclhoc  quo.l 

niol.u  recurrunl  in  iJipsum.  ViJeas  crgo  homiucm  **ix»  cupial,  lamcn    sine  liccnlia   sui    pnclati  nil  fa- 

cuncta  opcra  sua  pro  tcrreno  commoilo  facicntcin,  cere  lcntat?  »  Rcspondit  :  «  Liccnlia  multos  Jecipit. 

iiilnl  in  eis  nisi   (ransitorium  qttiJ  dcsidcraiitein.  Obcdienlia   cnim  et  inobcdientia  contraria    suuu 

l-lc  siquidein  molit  quta  operalur ;  scJ  tota  faiina  Harum  media  licontia  est.  Is  igitur  qucm  obcJicnlia 
sua,  qni  faiclus  estoperis,  fluvio,  iJcst  a  fltixu  sx- ^  "on  consiringit  clausira    «onaslcrii  cgrtJi,    vuli 

cularis  dcsideiii   rapitur  ac  prxcipilalur.   Hic  cum  lamcn  cxire,  icgnlxqiic  dislriciionem  licentci  dc- 

iu  fiue  vitac  sux   molendinuni  egrcssus,   alque  in  clinarc,  quamvis  nolil  sine  licenlit   id  prxsunierc, 

Jomumsuam  revcrsus.operum  suorum  fructusman-  et  idcirco  aciuin  suurn    licentia  qua   nititur  pos>ii 

ducarc  volucrit,  nihil  inveniet.  eo  qtiod  fluvius  lor-  tlcfcnderc,  peccaium  lamen  halei  ei  iliiciia  \olun- 


rcns  loliim  absorbuit.  Jcjiifiabit  eigo,  vas  misero  in 
ailcruum.  Est  alius  qui  suani  non  omnimodis  farinam 
per.l.i,  quoniam  ntmc  aliquam  pro  Dco  eelcmosynam 
facit,  nunc  ad  ccclesiam  pro  Dei  scrvitio  vadit,  nuuc 
infirintiin  visitai,  nunc  moriunm  scpelil.  et  aliis  iu 


latc.  Nec  euim  postquam  mortuus  tnundo  clausirui» 
subiit,  ad  mundi  ncgoiia  tc!  volnnlate  ullaicuns  rc- 
diredebuit.  Quia  tanicn  ipsum  velle  suum  nonnisi 
permissus  facto  imptere  voluit,  obedientia  qtiam  in 
hoc  amplexatus  cst,  ipsum  f.icmm  cxcusabit;  sed 


liunc  modum  bonis  inlenjil.  Verum  ctun  is  ipse  vo>  vc"c  Q110**  contra  obcdicnliam  babuit,  periculosum, 

hipialibuscamis  inscrvii,  pro  illala  iiijuria  perodittra  n's'  poenituerit,  ilii  cril.  Quod  nooniilli  minus  altcu 

sxvit,  humanis  laudibus  pascilur,  ctapula  ct  ebric-  ^entcs,  licenlia,  quam  pro  implenda  voluntaie  sm 

laie  sopilur,  horumqtie  sitnihbtis  cncrvatur,  ne  fa-  etpetunt,  sxpc  fallunlur. » 

rinae  pars  maiima  pcicat,  ncqu.-vquain  caulits  invi-  vv     16.  Hxc,  u(  dixi,  non  pro  ostcndenda  docltinx 

gibi.  Quid  Je  islo  eril  iu  fuluro,  njsi  quia  recipiet  sux  qnalitate  proposui,   scd  quibus    iuler  epuKis 

piout  gessil?  occupari  solilus  erai,  levi  exemplo  nousicavi.  Nnm 

14.  <  Jam  lertium  genusinordinemonaclionirnat-  si  de  humilitale,  de  patientia,  de  inaiisueiujinc,  et 

tcnde.  Est  igitctr  nonachus  sub  abbatis  sui  imperio  de  hac  quain  nunc  paululum  tctigi  obedienlb,   nec 

posittis,  obedientiam  in  omnibuscptx  sibisecundum  non  dc  aliis  innumeris  ac  profunJis  senteutiis,  eiim, 


Dciun  injunguntur  professus,  sua  qnanlum  in  se  est 
votuntale  nunquam  claustra  monastcrii  pro  qnovis 
sxculari  ncgotio  egredi  volens.  Iluic  forte  prsecipi- 
lur  ut  cxtra  clanstrum  ad  custodiendam  aliquam 
Ecclesix  vilUui  cat.  Excusai  se,  ct  ne  fiat  obsecrat. 


ut  singulis  fere  dicbus  audiebamus,  Jissereutem  in- 
ilroduccrem,  aliud  opus  cudendum,  el  quod  mauu 
habcmus  essct  iniermitienduni.  QnanJo  ergo,  ait 
aliquib,  inandiuabai?  liandncabal  planc  iutcr  lo 
quendtnn,  parce  quidcni,  ct  ut  mirareris  unde  \i 


Pcrsut  abbas  in  sententia  sua,  cl  per  obcdientiam  veret.  Verumlamen  fatebatur,  ct  vcruin  essc  cogno- 

jubct   peragi  imperata.  Non  nudens   ille  rccusare  vimus,  quia  dum  alicui  Iongxdisputalioni  occupatus 

|«/.,  excusarej.  parct.  Ecce  venit  ad  molam,  neces-  eral,     magis     solilo     nescienier    edebat,    nobts 

sario  illuin    niolere  oporlct.  Insurgunt   binc   indc  qui   propinquiores  scdebamus,    chnculo  pancm  ei 
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nonnunquam   snbminislraniibus.  Lum  vcro  abscn-  A  dinem  hcurrebal.  Qnam  consuotndinem  ejui  cdocti 


lihns  bospitibui  privatim  cnm  suis  cderet,  et  nulla 
qu.T.slio  spirilnalis  cujnsvis  ex  parte  prodirct,  prxli- 
liato  polius  qtiam  sumpto  cibo  mox  ccssabat,  lcclio- 
niquc  intendms  mandiicanles  cxspcclabat.  Quod  si 
aliipirm  ccrncrct  aul  pro  sui  cxspeclaiionc  cclcrius 
comelenlem,  aul  forto  cibum  relinqucntem,  ulruin- 
qne  rcdarguebat,  ct  quo  suo  commodo  nibil  hxsi- 
tantes  operam  darcnt,  affccluosc  admonebal.  tlbi 
autem  aliquos  [al.,  n/ios]  libenlcr  edenlesadverlcbat, 
a fT.il.i (i  vulius  jucunditate  super  cos  aspiciebat,  et 
adgandcns  levata  modicum  dcxtra  benedicebat  eis, 
iliccns :  1  Beue  faciat  vobis! » 
CAPCT  II. 
Vflriarum  rirtnlum  exercitatio. 


sxpe  illum  rcipsa  cogente  dc  medio  miiltiiudiuis 
eduximus,  proponcntosque  ci  aliquam  ex  divina 
pa^ina  quxstionem  illico  corpus  ct  animum  ejus, 
quasi  saluhri  anlidoto  medicalum,  in  consiieluni 
statum  [«/.,  stralum]  rcdiiximus.  Bequisitus  nutem 
quamobrcm  sic  imbecillis  ad  sxculares  causas  ac 
pusillanimis  exislerel,  rcspondebat  :  1  Qui  oninem 
\ul.,  omiiium]  sxcularium  rcrum  amorcm  ac  con- 
ciipisccnliam  ab  auimo  mco  jamdudum  pepuli, 
qualiter  in  causis  earum  fortis  cl  diligcns  csislam? 
Iino  veritatcm  dico,  non  mcnlior,  quia  quando 
ipse  mibi  sese  imporliine  el  ex  nccessilale  ingerunt, 
ita  mcns  mca  illarum  horrore  concutilur,  sicul  in- 
fans,  cum  aliqua  terribilis  imago  vultui  cjus  ingori- 


17.  Exposilo  igitur  quibus  modulis  Anselmus  intcr  D  tor,  Nec  in  earum  disposilione  magis  dclcctor,  quam 


suas  epuias  deleclari  consuevcril,  ut  paucis  expona- 
tur  qiiibuscliam  aliishoris  intenderit,  repetam  quod 
dc  co  mc  superius  dixissc  rccordor,  vidclicet  cjus 
ori  numpiam  Chrislus  dcfuil,  sivcjuslilia,  vcl  quid- 
< I >  1 1 . 1  ad  vcram  vitam  pertinct.  Omnequc  lempus 
perdilum  iri  asserebnt,  quod  bonis  studiis  aut  nc- 
cessarix  uliliiati  uon  serviebat.  Opinari  autcm  illum 
secus  vixisse  quam  docebat  profiieor  nefas  csse. 
Nam  cuin  illum,  ex  quo  religionis  habilum  sumpsil 
usque  ad  susceplam  pontificalus  dignitatem,omuiufn 
virluluin  ornamculis  ralum  sit  sluduisse  [al.,  cla- 
ruisse],  ipsasque  virtiilesinqnorumcunquemenlibus 
potcral  veibo  el  exemplo  inscruissc:  ila  nihilomimis 


puer  in  uberibus  malris  delcclatur,  dtim  illis  accrha 
amaritudine  supcrlilisablaclalur. » Hisncccssilalilms 
aclus  tolam  domus  sux  curam  et  dispositionem 
domno  Balduino  monacho,  cujus  supra  meminimus, 
imposuil ;  qualcnus  ad  nuiuin  illius  cuncta  pcn- 
dcrent,  ct  slatuta  conlra  [a/.,  exlra]  ordinalio- 
ncm  cjus  irrita  fiercnt.  Igilur  securitalc  politus, 
spiritualibus  discipliuis  et  conicmplalioiii  operaui 
d.iliat. 

19.  Verumlamen  diversx  tribulaiioncs  et  anxicla- 
tes,  quas  lum  proptcr  terras  Ecelesix,  quas  quidam 
maligni  injuria,  rcge  non  probibcnlc.  invadehanl  ; 
tuni  pro  pccunnrium  exactionihus,  qux  totum  rc- 


ralum  csseconfirmamus  enra  lotiusBrilaimixprima-  ^  g„iim,  scd  maxime  suos  bomines  in  immcnsum  dc 


tcm  faclum  omnimndis  in  hac  parte  cbruisse 
Unde  eliam  pro  ipsarum  indiscreta  ccu  nonnullis 
ct  mihi  quoque  aliquando  visum  csl  virlulum  cuslo- 
dia  sxpc  rcprehensus,  ct  quod  monaclius  clauslra- 
lis  quam  primas  tanlx  genlisesse  debcret,  prxjudi- 
ratus  cst.  Hoc  pro  cvcellenti  humilitate  cjus,  hoc  pro 
immensa  palicntia  cjus,  boc  pro  nimia  abslinenlia 
ojus  dicchalur,  diclinn  acrusahalur,  accusatiim 
damnahatur.  Prxcipue  lamen  in  scrvando  man- 
suciudinem  indiscrelionisarguehalur,  qunniam  sicut 
a  pluribus  pulatum  c»t,  mtilli  quos  Kcclcsiaslica 
disciplina  eorripcre  dcUicrnt,  Intcllectl  Lcnitate 
cjus,  in  suis  pravitalihus  quasi  licile  quiesccbant. 
Veruni  audita  super   his   excusalionc  sua,  nam  nc- 


\aslabanl;  tuin  pro  monasteiiorum  opprcssionibus, 
quas  scdare  non  polerat,  et  quotidic  ad  eum  rcfc- 
rebautur ;  lum  pro  inullis  aliis  qiix  in  bunc  moilum 
sxpc  paliebatur,  hanc  cjus  quielem  inierrumpc- 
bant,  ct  aliena  qnxdam  mcdilaii  compcllcbant. 
Prxterca  hi  qui  anlc  episcopalum  viro  suhmissi 
cum  diligebanl  diligcndo  favchanl[«/.  6mit.  d.  f.],  fa- 
vendo  quxque  elccla  de  suis  alacrcs  confcrcbant, 
ntuic  lerras  Ecclesix  pcicre,  nunc  cquos  rogarc, 
ntinc  pecuniam,  nunc  hoc  vcl  illud  ad  quod  scilicet 
stia  qticmqtie  voluplas  [0/.,  volunlas]  trahcbat,  ab 
eo  prccari.  Adverlercs  ilaquc  pelila  ©btincntos  iu 
prxscnlia  ojus  ficla  pacc  ailgaudere,  retributioncs 
ct  obscquia  polliceri,   alios  in  conlraria   lapsos  ho- 


minein  spernobal,  nemini  ralioncm  ad  inquiliis  red-  D  nori  ejus  delraberc,  homincs  cjus  pro  posse  impu- 
derc  contcmncbal,  mox  liqnido  cognosccbatur  ipsum      gnarc,  in  immciisum  minari. 


alitcr  quam  faciebal,  minimc  in  lalibus  faccie  de- 
l.i  ra  vo.l  possc,  dum  se  in  rcgula  vcrx  discrctionis 
vcllct  .ih>que  crrorc  lcnere. 

18.  Sxcularia  vcro  negetil  xquauimilcr  ferrc  ne- 
qtiib.il,  scil  pro  sno  pnsse  modis  omoibus  suain  cis 
pnMMlli  mi  sublralteb.il.  Si  quando  aiitcm  l.tlis  causa 
eiUCrgcbtt,  Ut  <i  nrrc>s:trio    tnlerosse  opnrU-rel,  soli 

rerll  »U   ie  icrc,  nulli  frauileni, naltl  quodlibet  prxju- 

dii  inin,  quantuni  IM  inlrnral.piiich.itur  inferre.  Si 

\.nn  clenoret,   li  eontenliones,  si  jurgia,   ul  fii, 

orirlinniiir,  BUl  tt  letlarC,  lUl  1  llittl  MSC  ahscnlarc 
cnt.ilni.  Nlli  eniltl  ila  f.i"i'i,  1  -dio  ifcclM  stalim 

•frimo dcficicbai,  ci  inutpcr  gravem  corporii  xgritu- 


10.  Ille  atilcm  in  palicnlia  sua  soicns  possidcre 
animam  suam,  cum  his  qui  odcrtinl  paccm  cral  pa- 
cilicus  (Ptal.  civ,  7),  vcrba  mansncludinis  el  pacis 
scmpcr  rcddcns  iinpuRiiaioribnssuis,  cupicns  malnin 
illorum  in  hono  vinrcrc.  Altamen  a  qux  in  scqucnti 
lcmpore  polcrant  Ecclesix  sux  damno  esse,  ncqua- 
quam  xquo  animo  lolcrarc,  aul  sub  negligcniiara 
cadcrc  palicbatur.  Scd  quid  dicam7  Tanta  cupiditas 
ca  lempestaie  dominalialur  in  mcnlihus  quorumdam, 
11I  ncc  palionlia  ipsiusdtlinili  monilis  ejus  acquicscc- 
rcnl,  noc  lcrroritms  pulsali  r.icilalom  sni  coitlir, 
eiuerarl.  Vorum  dc  exlrancisnnn  mtiltum  forlc  mi- 
landtim.    Ipsi   Mli     proprii    ac   domcslici    hoiiiinc» 


pj  \ir\    \l  t.HH.I     I  \D\IIHO.        I.lll     II. 

mmiW  MM  ct,  ot  mlMetai  leeli.  a .i.i\.-.i,-.ii  ■•.  \|"-"-i i"-i'"i  HitiJ  i|in».|«  -,..  ,...„••  f 

quippe    iii:iii»ik'|iiii. ,   li-iic.  llflipleiqM    I  M   fjuo,  '" 


phtribuicouili  freudulenl  i  i  dllJll  iie,  eon  poi  lliqi '' 
nT.itoi.ibus  fiiiu  muttottM  clrcumMMre,  it  <i «« -»~ 
iiliu»  juri»  ccm  debobinl  dimiiiuoutoc i  M  csiiiilc 
»iu  «on  jiirc  lugcnlcc,  quo  el  luerini  illigati, 
flilein  DcrdlJcrCt  Qna  dc  rc  <""•  i  Deldulno,  ililiqiic 
(kIcIiI.us  iuIi  olmlci  limplicllitli  mirtoricqoc  i>"> 
dontla  rbralllirlior  reprencodorctur,  ilmpllcl  Mfanl- 
raiione  rMpoodebet,  diceni !  l  Qnnl  cct  bMl  Noouc 
i.iiristiiiii  suni?  i.i  tiChrlstioni,  oum  |M/.,»on...mrii- 

liri]  iIIcqJm  roinmnili  eCUU  vclleiil  conlra  OJein 
mi.iiii  scientcr  nicnliri?  Nilnl  c-i.  TiUtO  nompc 
fltiJio  niiln  loqurnlcs   IUC   vrrba  toiiipoiiiini,  el  01 

li.ic  su:\  inicrposita  vorn  cmo  jureiit,  ut  increduM 


iliqviboo  iii.tniii  iNcere   •»«»!■  i» •• .  »,.i.i.,,t   ...M 
>,.....,..  i  |  ln  iit...  in  i.  ■■■ .  . 

quim  pc<<  i1-"   «orde  |iollnii>in  1,1  loram  rogM    V 
nerOi  Quo  i  Jii  lum  cum  iliquibut  ,  wi..  rum  >i  I. 
mr ,   reddiu  rotione   1empor4b.1l,    dlroM     Cum 
MMtol  colw  mok  .  in  iafi  111. 1  lorquorl  1  bu 

non  in  <«>l.-.ii  i.k""  fovcri,    pat.t   n,  .    boiiot  ...  ... 

fi-rno,  li  iIIik  loirjniii,  pMM  tCMri  debill  patrtf 
111.vlor.ini,  I,,,  .11 ,1.,.  111  .  1  !,i  m  foi tO  HCCllJcr 
|,i/.,  icccJcni),  fiui  rilere  telirilaie  bOMrum. 
Il.rc  prnptef  mogM  UnoHo  d  mpcf  nitcbotur 
poccotorom  Motogtc  doritcro;  ct  quidquid  ric 
aliquim  ouccodi  oocMiortom  potorol  miniilrare, 
ib  inlontioM  cm    omni   lolliciiiiJine  pro| 


Utl  putotur  possc  ■ocribl  mIIc  croderecM  ipu  m-  R  Nec  '"  l,i$  ■mcmMojmm  cnt.  lo  bli  dcoiojM  r< 


ritalis  liriniliiilinc  lllli.  >  Diccbal  lixc  i  11«*,  Mtimoni 
ipsos  sibi  nollc  qtiod  scicb.il  sc  ncuiini  f.iccrc  vcllc. 
Cumqtic  rcspondrrclur  sui  moris  illos  11011  cssc, 
aiebal  :  1  Faleor,  malotlccipi  bona  de  illis  credendo, 
cliamsi  mc  nesc.icnlc  mali  stint,  quam  dociporc 
mcipstnn,  credcndo  mala  Jc  ipsis  quos  nonJuin  vcic 
probavi  quoJ  boni  non  sint.  > 

2I.IIxclamcninprincipioponlilicalussui dicia  mo- 
minerim.  Poslmodtim  cnimrei  vcrilns  viro  innotuit, 
et  qnre  sibi  a  suis  vcrc  dicta  fueranl,  nimis  vcra 
fuisse  cognovh.  Quatnvis  igilur  solilam  fidcm  non 
cx  toto  vcrbis  corum  dcinccps  prrcbucrit,  tamen 
stiis  rcbus  in  posterttm  non  parum  obfuil,  quod  ipsis 
in  principio  lain  crcdulits  fuil.  Siquidcm  illi  ccrlo  q  ludinis  ease,  ul  absque  sua  elcclione    alicui    liccrrl 


batur    quolidiana     IfltlilUtio    inoroio   ejOO,    in     I.., 
jlabalassidii.icoiivcrs.Tiii)  lilfl  ejut,  in  lns   ligt 
indeflcie.iis  CIMOOlio  proposili    cju»,    in    islis   (>    > 
scrviclmt,  pro  bis    quihiisqiie   bonis  arccplui  cral, 
■><r  Ii.tc  viiam  xternarn  adipisci  salagtbat. 

CAPUT  III. 

/Egre  landem  imprtrala  nb  iralo  rege  adettnJi  flomam 
jacililalr,  valedicit  sttts. 

23.  Ilegrin  atilcm  de  trans  111  arc   rcgrcssum  An- 

sclinus  adiil,  ei  ul  sibi  ivomain  id  papam  Drbooum 

pro  siola  sui  archiepiscopaltis  ctuidi  liccniiam  darcl, 

bumiliter  petiit.  At  ille  ad  nouicn  Urboni  lorbaloi 

dixil  sc  illiun  pro  papa  non  tcncrc,  nec  sux  consuc- 


scicnles  cum  pro  malis  sibi  iilltil  ad  mala  reddcnda 
cor  non  babere,  a  limorc  suspensi  [al.,  ■'suspendij 
sibique  ipsis  deteriorcs  effecti,  in  pejus  profeccre. 
Quod  Palcr  tractans  apud  sc,  niagis  illorurn  quam 
6ubsequi  prxvidebat,  pcrdilioni,  quam  sux  indoluit 
transilorii  dcccplioni.  Pro  qua  lamen  deceplione, 
ct  fidei  non  servaue  corruptione,  saepe  Anselmus 
dicere  solitns  erat  eos  qnandoque  aul  in  se  aut  in 
iiberis  suis  de  rcbus  Ecclesix,  quibus  lunc  in  su- 
blime  raptabanlur  cxhxrcd.indos;  et  intiquae  pa  1- 
perlali  in  qua  nati  furrant  cl  nutriti  sttbjugandos; 
aulcerte  aliqua  gravi  ct  contumeliosa  vindicla,  anlc 
mortcm  vel  in  morlc,  quod  deterius  esset,  ptinien- 
Jos.  Quod  ilictum  ejus  in  quibtisdam  jamcompletuin 


in  rcgno  sno  papam  nomiuarc  llinc  igitur  oria 
qncdom  d>.sseoiio  gravis  est,  sed  in  aliud  lecopM 
Jisculicnda  cst  dilala.  Jubelur  ergo  ut  (olius  Auglix- 
cniscopi,  abbates  el  principes,  ad  dttcoiliooem  dis- 
sidii  btijus  apud  eoctrom,  quoJ  RocLingcham  dici- 
tur,  un.i  vcnianl  :  fjchim  esl,  el  tcrtia  scplimana 
Quadragesimx  [al.  omit.  t.s.q.]  juxiacdiciumcoiiTe- 
nerunt.  Causainmediuin  Jucitur.elAnsclmusdiversis 
qucrelil  binc  inde  concuiitur.  Siijiiidem  mulli,  cl 
maxime  cpiscopi  regiaj  volunlat;  faverc  volcnlcs, 
spreto  aequiialis  judicio  id  probarc  nitebaolor,  qtio.l 
Anselmus  saha  fide  quora  regi  debebat,  nullaienus 
posscl  in  reguo  ipsius  (jibanuin  se.lis  aposlolicx 
praesulem  pro  papa  leneic.  Quibus  cum  plura  qu:c 


vijemus,  cl  cx  lioc  quid  aliis  ctiam   limendum  sit,  D  ra lio  lulerat  objecta  fuissent,  et  Anschnus  eos  ex 


conjectamus.  Idco  atitcm  cos  corrigcrc  ncquibal, 
quoniam  ipsi  more  dcnsarum  spinarum  pcrplexi, 
argutis  verlvorum  asscriionibus  se  lalcs  non  esse, 
qui  hujusruodi  correctione  opus  habcrent,  affirma- 
bant. 

22.  Al  illc  contcntioni  servircdcvitans,  dimittcbat 
ros,  sibi  limcns  nc  mensuram  discretionis  cxccde- 
rcl,  si  in  rimandis  actibus  illorum  nimis  sludiosus 
rxisleret.  Nihi!  cnim  in  mundo,  quanlnm  pcccarc 
limebat.  Conscienlia  mca  tesle  11011  mcntior,  quia 
sajpc  illum  sub  verilalis  leslimonio  profacnlem  au- 
Jivimtis,  quoniam  si  binc  pcccali  horrorem,  hinc 
infcrni  dolorcni  corporalitcr  ccrnerel,  el  ncccssi.rio 
uoi  corum  imiucrgi  Jcbcrct,  prius  infernur.i  qnani 


verbis  Domini  :  Reddile  qutc  sunl  Caj$aris  Lwsari, 
ei  quai  sunt  Dei  Deo  (Matth.  xn,  i7),  aliisijue  non- 
nullis,  qux  ratio  ntilla  rcfcllcre  poterat,  pcuitus  iu- 
IVcnassel;  iili  econtra  quid  dicereut  non  habcnics, 
cum  io  regeflC  blasphemare  uno  slrepitu  conclama- 
verc,  quandoqtiidein  ausus  crat  in  rcgno  cjus,  nisi 
eo  concedcnle,  quidqnam  vtl  Dco  ascribere. 

24.  Igilur  ad  unaui  regia*  indignationis  vocem, 
qnidam  cx  episcopis,  archicpiscopo  suo  alque  pri- 
niati  ouutera  subjeciioncm  profcssam  oocJieotiair 
uiio  impelu  abnegant,  cique  unitaiem  fraiernx  so- 
eietatis  pari  voto  miscrauJi  ibjoraol;  quidam  vero 
in  cis  tanlum  [<i/.,  tamenj,  quseex  p;trlc  Libani  pa- 
pai  prxcipcrct,  illi  se  oucdiiuios  ncgool.  Episeopi 
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itaquc  omncs  qui  adfucraul,  llofcnsi   inlo   exccpto,  A  cqiiitibus  aspeiil  i  idcic,  ct  qcasi  pro    capla  bcsiu 


n:  t  uno  aut  alio  modo  dcbium  illi  subjcctioncm  el 
obcdientiam  abnegant.  Rex  eii-un  ipse  eunctam  ei 
confldenliam  ct  se<  orilaicin  in  suis  omnibus  adimil, 
nec  sc  iliinn  pro  arcbiepiscopo  vcl  patre  ampliiis 
habiluruni  jur.il,  nisi  ipsc  vicario  bcali  Pctri  **■  ul- 
tcrius  obediturum  stjiim  dcneget.  Trcs  tlics  iu  islo 
uegotio  clainnribus  in  Ansclmum  ct  contumeliis 
gr jvidi  expensi  sutii,  et  Uudera  in  boc  qneiu  diii 
liue  conclusi  sunt. 

25.  Tunc  Anselmus,  in  suo  proposito  cousuns, 
per  inlcriiunlios  conductum  a  rege  posluial,  quo 
ttitus  regno  deceJat.  Quod  principes  icultis  dani- 
nosiiui  fore  dignosecnles,  pro  resliiucnda  pacc  indu- 
cias  iitrinque  ad  Peniecostem  usque  dari  precanlur 


l.ililiso  fifna  laiare ,  sotiilus  iu  lacrymati,  ui|  : 
t  Ilidelis?  fcl  uiiquo  infclici  buic  millus  risus,  Ixti- 
lia  nullu  csf.  Ilostes  ejns  circa  eam  suni,  et  ipsa  dc 
vitasollicila  conftipit  ad  nos  prxsiilium  flagitaus.  Iloc 
plane  cslci  nnimxbomiiiis.  Namcuiiidccorporecxil, 
mcx  ioimici  sui,  sciUcet  maligni  spiritus,  qui  eam  iu 
corporc  dcgciiicin  pcr  anfraclus  viiiorum  iuuM  s 
modis  pcrsccuii  suul,  rrudelilcr  adsunt  par.tti  eaiu 
r.ipcic  ci  iu  mortcm  a-tcrnam  prxcipilare.  Ai  ip&a 
uunis  anxia  buc  illucquc  circuraspicit ,  et  qua  luca- 
tur  dcfcnsionis  el  auxilii  inaoum  sibi  porrigi  iuef- 
fabili  desiderio  coocupiscil.  Daemones  autent  ecoo- 
ir.ii  10  lident,  et  magno  gaudio  gaudent,  si  iUam 
uullo  fullaiu  adminiculo  invcniiint.  i  Quibn*  dictis 


et  obiincut;  ac  sic  eum  ne  regno  dcccdat  impe-  D  laxato  freno,  in  iter  rediit,  bestiam  ulira  penequi 

diinii.  Spondei  igilur  rex  se  rcbus  cjus  ukjuc   ad 

pr.cfixiini  lcmpus  iiiilurianim  plenam  pacem  ettrao- 

quilliiaiem  induliurum,  cl  lutic  voluntati  iilius  pro 

sua   rcligione  mullum  in   r.cgotio  qtiod  emerserat 

condcscensurum.  Vcrumomnino  in  contraria  lapstis 

csi,  et  Ansclmus,  Domino  Baldttino  extia   rcgntim 

depulso,  hoininibusquc    suis  caplis  ci  cxspoliaiis, 

lcrrisque  vasiatis  in  imrocosum  afflictus. 

iti.  Atumen  post  lixc,  el  Urbanuin  pcr  Walte- 
rura  Albauenseui  episcopum,  qui  pallium  Anselmo 
Roma  Canluariaui  delulit,  pro  papa  suscepil,  ct 
piiiicipiim  suoruin  consilio  aclus,  in  aroiciliam  suara 
virum  suscepit.  Verum  postaliquantum  lempus  idem 


clara  vocc  canibos  interdicens.  Tunc  illa  ab  onuii 
l.esione  iramuni6  cxsultans  ct  hilaris  prxpcti  cursa 
campos  silvasque  rcvisit.  Nos  vcro  «lepotilis  joris, 
sed  non  modicc  alacres  eflecti  de  tam  pia  libera- 
tione  pavidi  aniraalis,  coeplo  itincre  viara  uetri- 
vitnus. 

28.  Alia  vice  conspexit  pocnnu  curo  avicula  io 
via  (udcnlem.  Qux  avis  pcdcm  filo  inncxum  liabcus, 
sxpe  cum  laxius  ire  permittcbatur,  fuga  sibi  coo- 
sulcre  cupicns  avoiare  nitebatur.  At  puer  lilutu 
manu  lencns,  retractam  usque  ad  se  dejicicbal,  et 
boc  iugcns  gaudium  illi  trat.  Facluni  esl  id  fre- 
quculiiis.  Quod  Paler  aspiciens,    miserx  coudoltiit 


rex  a  Gallis  viclor  regressus,  rcnovaia   ira  propter  ^,  avi,  ul   rupto   filo  liberlati  redderetur  optaviL  Et 

mililcs,   quos,    sicul   falso  a    malignis    dicebalur,  ecce  filum  rumpilur,avisavolal,  poer  plorai,  Paler 

ina!e  iiistruciosinexpciUtionera  Anselniiis  direxerat,  exsulut.  Ct  vocatis  nobis  :  t  Consitlerasiis,  inquii, 

coutra  ipsum  coutiirbatus  cst.  Tunc  Anselmus  con-  jocumpucri?>Etconfcssiscoits:derasse,  ait:  •  Simili 

siderans  apud  se  omni  tempore  lalia  pro  nihiloposse  constderationc  jocatur  diaboluscum  multis  borami- 

oriri,  et  se  eis  occupaiuui  scmper  ab   oflkio  poniifi-  bus,  quos  suis  laqueis  irrclilo»  pro  sua  vttluoute  in 

cali   posse   impcdiri,  tracUvit  secura  sibi  Komam  diversa  vilia  pertrahii.  Suutenim  quidam,  ut  verbi 


cuii.liiin,  et  cousiliuui  a  scde  bcati  Pciri  supcr  bis 
|ieleudum.  Cum  iguur  iu  solcuiniuie  Pcniccosics, 
ad  curiain  apuU  Viiidlcsboriam  venissct,  pcr  fami- 
liares  suos  regi  manJavii  sibi  pernccessarium  esse 
Ilomaiu  ire  ;  ct  boc  si  ei  placcrei,  se  per  liccntiam 
cjus  facere  velie.  At  ille  !  *  Nequaquam,  inquil.  Ncc 
cmm  cum,  aut  in  bis,  qux  agenda  sunt,  cujusvis  con- 
silii  insciuiu,  aut  alicui   gravi    peccato  obnoxium 


gratia  dicam,  aul  avarilix,  aut  luxurix,  et  simiiium 
flaramis  succcnsi ;  et  ex  mala  [at.,  magna)  consue- 
tudine  illis  addiiti,  kis  couligit  aliquamlo  ut  sua 
facta  considcrcnt,  deOeant,  scque  amodo  a  ulibus 
cessaturos  sibi  proiuillanl.  Ct  morc  avis  se  liberos 
volaic  auluinant.  Sed  quia  pravo  usu  irreiiti  [«/., 
allcctijab  bosle  lencnliir,  volantes  in  eatlcm  vitia 
dcjiciuntur.  Fitque  boc  sxpiut .  Ncc  omnimotiis  libe- 


esse  -ciuiiis,  unje  vel  papam  consulere,  vel   illius  D  rantur,  nisi  magno  couaiu   per  rcspeciuio  graux 


absoluiiouem  nccesse  sit  Uli  implorare.  >  Et  res  igiiur 
iu  tunc  quidein  remansit. 

11.  Disccdenie  autcin  An.sclmo  a  curia,  et  ad  vil- 
I.IIU  sujmii  ootuine  Ib-yscn  properanle,  pueri  quos 
nu.ricbal,  leporem  sibi  occuraanUmi  in  via  canibus 
invc.  uli  Miut,  ct  fugiUnieui  uifra  pctb:»  cqui,  qiicin 
P.ilcr  ipsc  sedcbai.  snbsiJentem  cooseculi  sunt.  lile 
»i  icus  miscram  besliam  sibi  suh  sc  Tefugio  consu- 
luivSC,  riMi-nic  h.ibriii»  r-quuin  loco  fixit,  ncc  rupi- 
tum  l»f viu-  vobni  prasnlium  dcitfgaic.  Quam  canes 
circumd.iiil^s,  cl  tiiigms  *ui»  \al.  omii.  I.  s. ]  baud  gralo 
obscquio  Uinr  mtlc  linnentes,  ncr  de  sub  ^quo  po- 
•rrant  cjii  ric,  BOC  M  .tliqmi  Irderc.  Qito<l  \idcntcj, 
A.lmir.iti    suinus     At  Aiisrliniis     ul !    quosdaiu  ci 


Dci  fuuis  |fl/.,    lilum]  pravx  con«netadmis  raruuv- 
patur.  » 

20.  Ilmc  iteriim  AjucIuius  curiam  venieus,  jam 
pelium  bcenliam  Romam  eundi  a  rege  petivit,  sed 
eam  uon  obiiuuil.  Posl  qux  in  mense Oclnbri  invi- 
lalus  a  regc  Wiuioniam  vadit;  el  qood  jam  bis 
rogavciai,  aticuiius  per  iiiternitotioo  lerlio  rogal. 
Turbatur  illc,  et  ouuiuia  sc  vexari  ab  eo  antie 
qucrilur.  Ad  quod  Anselmus  :  <  Et  quidevn  qoo«l  Ro- 
mam  ire  dispono  causa  sanctx  CbriitianiUtis,  qoam 
in  hac  lcrra  regere  suscepi,  cau»aquc  salotis  aoi- 
ma:  MOD|  causa  cuaro  sui  honoris  et  «tililatis,  sic 
crederc  vcbl,  id  ago.  Si  crgo  m.lu  botvo  animo  lt- 
c<  nii.ua  dcdcrit  cundi,  gr.iliosus  aceipiam.    Si  noo, 
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tgO  til  itjii**  <|Hi>.l  |).u.  prrctpil  piislpnnrir  UOII  dcliro  A  ro,    nl    <|  m  >     l» iililJlmi     m    i  ,,u-  •  |>iiiiu    l.njiit 


qtna  h»  r 1 1 > l ii 1 1 1  csl  .  Obaltu  nin/ju  l>co  uyoricl  i/uam 
hoiHtmbui  (Arl.  »,  2-4).  QuoJ  lUfl  •'"  HtM(  lurbalo 
animo  juhcl  ul  aul  rirpio  iIcmsI:i(,  cl  iniuMf  »e 
iiiinqtiam  Ite.itum  lVlrum  vcl  sc.lriti  I  jus  |tro  <|iio- 
libcl  negotio  tpp. 11.11(1111111  jiircjiir.inilo  proiniltal, 
aul  tine  niora,  omni  spc  rcmcauJi  vil.ljla,  iuo 
rcgno  dccedat.  Klsiiliilcn»  §||  :  «  Si  v«  rotci  nlusistit 
rorplo  dcsistcre  el  rcma«irrc  quam  irc  dclegcril, 
liinc  volo  quatcnus  proul  milii  jinhr  abil  curia  mea 
cmcndei,  qtinniam  illml  sil.i  conccJi  |  me  lcrlio 
pcliit,  in  quo  sc  pcrscvcratiiium  ccrius  nou  fuil.  > 
llcspomlil  :  i  Domimis  csl,  quoJ  vull  dicil.  Ego  ta- 
tiicii  sciens  :i.l  quiil  nssiimplus  Min,  cl  quid  in  An- 
glia  gcrenduttt  HMMMfMI,  iK»i  iinlii  cstc  lioncsluni 


lltoil.isl.  r  ii  ioiiY.iii.li-.,  pi  ■  .xullt  u  lnprr  li.il*  llll 
qurinadmodiiin  mililrlit.  Non  rriim  oiniKMMM  mo- 
do  iiiiliLini.  QuoJ  rii  ini  i,i  lcrrenururn  rurii»  pna- 
•  ipiiui  v.ilcrc  p.ioiiiii  csl.  Kvl  clciiiin  piincrrw  <li- 
M-ist  oi.lim»  iii  iua  curia  milile»  lubcn».  IbUt 
|u/  .  Iiabcnl]  naiiiquc  qui  pro  irrrn  qua»  dc  v  le- 
iicnl,  M-rvilio  SOO  invigllant,  liabel  [■/.,  b»beiil|  qni 
pro  sliprnJns  iii  mihlaribu»  armi»  aibi  Jesu<lanl, 
babcl  |n/  ,  liabcot|  cliain  qui  pro  rccuperanda  Lxre- 
reJitjtr,  quatn  ni  ( ulpa  pareulum  suorutn  sc  prrJi- 
(lis»e  ili-ploranl,  invicla  mcnlis  virlule  voluulali  m* 
parcrc  lahoraul.  1 1  •  crgo  qui  pro  lcrris  quni  pofti- 
Jciit  serviunl,  j.im  railicali  sunt  cl  funJati,  nec 
cvclli  formiilanl,   dinii  M   in    iloniini    sui   lolunlala 


pronunlio,  ctijusvis  iransitorii  commodi  causa  illuj  0  conservanl.  Al  lii  qul  pro  stipcuJiis  iu  uiiliiiaui 
omiltcrc,  quod  in  OM  [al.,  opcre]  miscricordix  Dci  scsc  <Icdcniui,  nniuiiiiiqtiam  fatigati  laboiibus  a 
spero  fiiluiis  'cmpori!>us  Ecclcsi.e  rjus  ulile  forc.  »  mililia,  qwani  agjrrcssi  sunl,  segiiiier  caJunl;  <lmu 
Acla  sunt  hinc  liij  mullo  plura,  qux  qtioniam  alias      forte  magniliiiiini  cicr  ilii  atquc  laboris  maguilMJo, 


scripsimus,  liic  pancis  perslringimus.  Kegc  it^ilur  cl 
curialibus  conlra  virum  in  iram  pcrmolis,  ipsc  ad 
cura  placido  vuliu  ingredilur,  cl  ad  dexlram  cjus  ex 
morc  assidcns  ail  :  <  Ego,  Domiiic.ut  disposui  vado; 
sed  primo  meam  vobis  benedielioncm,  si  cam  nou 
abjicilis,  dabo.  •  Quam  cum  illc  se  nollc  abjiccre  re- 
sponJerel,  conqtiiesccnlem  regcm  ad  hoc  lcvata 
deslcra  bencJixil,  sicqtic  relicta  curia  Caniuariain 
vcnit. 

50.  Poslera  dic  adunatos  monachns  in  ipsa  sede 
Domino  Jesu  Chrisio  famulanies  bis  verbis  allncutus 


sirnl  ipsi  cxisliinaiil,  non  xqualur  impetiJii  ae 
rclrihuliouis.  Qui  vero  rccuperanJa  cansa  bxrr.li- 
talis  serviendi  condilioncm  arripuere,  qitamvii 
nunc  islis  vcl  [«/.,  nunc]  illis  laborum  gcncri!  u» 
opprim.ii-.tiir,  nunc  bis  vcl  [a/.,  nunc]  illis  contu- 
mcliis  ailicianiur,  ■quaniiniler  nmnia  tuslincnl,  si 
firimim  rccupcrandae  hxreditalis  sux  amoreinccrtx 
spei  gralia  lcnenl. 

31.  i  Hxc  fieri  inler  hominrs  liqucl ;  cl  liine  qnid 
in  curia  principis  omnium  fial,  re  Ipsa  moaslrautc 
aJverlere  libcl.  Dcus  cnim,   cujtis  sunl  omnia  qt»x 


r  *  • 

csl  :  <  Fratres  el  lilii  mei  dileclissimi,  sicul  auJislis      snnl,  in  bis  tribus  gcncribus  Jislinclam    ad  sui  ob- 


cl  scilis,  cgo  rcgno  huic  proxime  sum  dccessurus 
1«/.,  discessums].  Causa  quippe  qiix  inler  domi- 
uuiu  nostruin  regem  el  mc  jau.Jiu  dc  Cin  istianx 
religiouis  correctionc  versata  est,  aJ  hocesl  tanJcm 
pcrducla,  iil  aut  ca  qux  contra  Dcum  et  bomsla- 
lcm  uuiiui  suul  m  oporleat  agere,  aut  huic  regno 
sine  mora  dcccdere.  Et  ego  ijuidcm  libens  vaJo, 
speians  in  respcctum  misericordis  Dci  iter  meum 
libertali  Ecchsix  futui is  lctiiporiluis  noiiiiiluli  pio- 
fiiiuruin.  Supcr  vos  lainen,  quos  ad  prxsens  rciin- 
quo,  non  ntodica  picute  moveor,  ulpole  quos  tri- 
Lulationes  el  angustias,  oppressioncs  et  conlume- 
lias  acerhius  solito  mc  absenie   passuros  intueor. 


sequium  curiam  habcl.  Habel  quippe  augelos,  qui 
3'lcrna  bc.itiiu.iine  slabiliti  »ibt  uiinisiranl.  Habel 
cliam  Ii0!ii  ncs  sihi  ;»ro  terrenis  commodis,  qua»i 
mililcs  stipcnJiarios,  servieules;  habct  qnoqae  non- 
ikiIIos,  qui  dic  nocliique  sttx  volttotali  iubxrrnies 
aJ  regnum  coeforum,  quotl  in  paltissoi  Adx  cnlpa 
pcrJiJerunl,  hairedilarin  jurc  pervenire  conteiiJuiil. 
SeJ  nobis  ad  heatorum  spirituum  societalem  ningis 
est  suspirandum,  quam  Je  eorum  procinciu,  quo 
Deo  percnniler  astant,  in  prxsentidispulamluui.  >d 
solidarios  Dei  mililcs  vciba  vertamus.  ViJralii 
quamplurimos  in  sxculari  vila  degenles,  Deuiu  in 
liis  qttx  possiden1.  spccic  tcnus  diiigcniet,   et  ejus 


Licei  euim  conslel  illas  ncc  rae  prxsculc  ex    loto  p  pcrquxdam  bona  opera  qux  faciunt,  famulalui  insi- 

fuisse  remotas,  tainen  quando  emergebanl,  ronlra 

cas  vohisquodJam  quasi    umbraculum   exstili  :  cl, 

ne  in  immensum  vos  ferircni  sculo  [al.,  scuium]. 

mc  veslrx  protectioiiis  medium  objcci.  El  quidem 

majori  pace  ac  securitaie  vos  usos  existimo  post- 

quam  inter  vos  veni,  quam  a  decessu  veuerandx 

memorix  Lanfranci  Patris  noslri   nsi  fueritis  nsqc.c 

adinlroilum  mei.  Dnde  etiam  videor  mihi  viilcreeo 

niagis  ipsos  qui  vos  infcsare  solebant  adversmn  vos 

me  aheunle  sxviiuros,  quo  l  Jominatu  quo  vos  op- 

primebant  vident  se  in  pi-xsenlia  mci  dcjcclos.  Scd 

yos  non  eslis  rudesaul  hebetes  in  schola  Domini,  ul 

qualilcr  in  hujnsmodi,  si  ingrueiinl,    dcbcalii  vos 


l.abcrc,  tqms  habeatis  doccri.  Taucis  tamcn   su^gc- 


steutes.  Supervenil  his  Dei  judicio  lcntatio  aliqua, 
jverdunt  sua.  Qui-.l  dicam?  Mulata  prolinus  mcnie, 
volantab  amore  Dci,  deserunt  bona  qux  faciebanl, 
murmur.tnt,  injuslitix  Deum  accusanl.  Quid  de  istis 
dicendum  :  Solidarii  sunt,  el  itnpletur  in  illis  quoj 
dicil  Psalmus  :  Conftlebilur  libi,  cum  bentfeccrit  ei 
[Psal.  xlviii,  \$).  Hoc  dc  sjrctilaribus  d.cttim.  Sed 
nos  mouachi  utinam  lales  cssemus,  nl  horutn  simi- 
lcs  noit  esscmns  !  Nam  qui  in  pro|iosili  sui  norm.t. 
qu.tm  prolcssi  sunl,  stare  rectisanl,  nisi  ciiikii  qux. 
sibi  ad  votum  sunt  copiosius  liabeant,  nec  hiuc 
proptcr  Deuin  cujuslibet  rci  penuriam,  nec  hiuc  re- 
giJ;r  Jisciplinam  pali  vohtnl  fn/.,  noluiit],  qtiilnis, 
obsceto,  raliouibus  juvalnintur,  ne  horuiu   siiuiks 
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li.tlic.iiiiiM-?  In  oinni  qnippe  opere  suo  prins  mcrcc-  A  comedens,  nulli  proptcr  quam  rcni   missus  fuerat 


tlom  cxignnl,  quain  cui  merccs  dcbctur  ministcrii 
nnmus  exsolvani.  Et  lii  lale*  rogni  cadcslis  hxrc- 
deserant!  Kidenter  dico,  ucquaquatn;  si  non  pccui- 
tucrinl  se  tales  fuissc. 

32.  «  0»ii  vcro  ad  rccupcrandum  [n/.,  rccupc- 
randx]  vitx  rcgiiuin  obseqniisui  dirigit  inlcnliu- 
nom,  Deo  per  omnia  inhxrcrc,  et  lotam  fidiiciam 
suam  infic\ibili  mcnlis  slalti  incum  defigcre  nilitur, 
nnll.i  bunc  adversitas  Dci  scrvitio  dclrahil,  nulla 
transcunlis  vilx  vuluplas  al>  ejus  amore  compcscil. 
Per  dura  cl  aspera  viam  mandatorum  illius  intcdil, 
ct  ex  spc  rciribuiiouis  fultirx  cor  suum  indcfioimli 
cbarilalis  ardorc  siicccudil,  ac  sic  in  cuncti?  vcri 
palietitia  frclus,  cum  Psalmisla  Ixlus  canit :  Mugna 
t-si  gloria  Domini  (Psal.  XX,  6).  Quam  gloriam  sic 
in  hac  pcregrinatione  posiius  gustat,  gustamlo 
ruminal,  ruminando  dcsideral,  dcsidcrando  a  longe 
8alut.it,  ut  ad  illam  spe  pervoniondti  subnixus,  ea 
se  inter  mundana  pericuta  consolelnr  et  alacrilcr 
canlct  :  ilagna  eu  glona  Domini.  Et  scialis  quod 
hic  ipsa  gloria  Dotniui  nullo  modo  dcfraudabilur, 
quoniam  lolum  quod  in  eo  vigel  voluutati  Domini 
famulalur,  atquc  ad  banc  oblinendam  dirigitur. 
Scd  j.im  ab  islis  inlcr  \os  mihi  cessandtun  vidco ; 
fraircs  mei,  obsccro  vos,  si  hic  dolcnlcs  nttnc  ab 
inviccm  separamur,  tcnditc  ui  in  futuro  ante  Dcum 
I  eli  ad  inviccm  conjungamur.  Eslole  illi,  qui  vcra- 
citcr  vclilis  efflci  hxredcs  Dci.  i 


l: 


dciiud  ire  volobal.  Dic  vcro  quintodccimo  cum  nos 
nauix  urgcrcnt  navcs  pelcre,  ct  nos  transire  avidi 
ad  hoc  fatigarcmur,  ccce  vidcres  rcm  miscrandam, 
patrcm  palrix,  primalcm  tolius  Biilamtix  Wilhcl- 
mus  ille  qu.isi  fugiiivtnn  ct  alicttjus  criminis  reum 
iu  liltore  dclinct,  ac  uc  marc  transcal  cx  parlc 
ilomini  sui  jubet,  doncc  omnia  qux  secum  fcrcbat 
singuljlim  sibt  revclct.  Allatx  igilur  ante  illuni 
bulgx  ct  manticx  reseraix  siinl,  lota  supdlcx  il- 
litis  spc  pccunix  repcricndx  subvcrsa  alque  cxqui- 
sita  est,  ingcnli  plcbis  mulliludiiic  circumstaiitc,  ac 
uefariuin  opus  pro  sui  noviiate  admirando  spe- 
clante,  el  speolando  cxsccrantc.  Rcbus  ergo  cvcr- 
sis,  scd  niliil  borum  qtiorum  causa  evcrsat  sunl  in 
cis  repcrlo,  dclusa  sollicitudo  pcrscrulantis  est  et 
Ansclmus  cum  suis  abire  permissns. 

35.  Itaqtte  navem  ingredilur,  vcntis  vcla  pan- 
dttnlur  :  el  aliquanlo  maris  spalio  promovomnr, 
cum  subilo  iiaulx  primo  iutcr  sc  submurmu- 
ranles,  ac  deindc  manifcsla  vocc  niunnur  ipsuin 
dcpromcntes  aflirmant  nullo  pcnitus  conalu,  nullo 
numcrosorum  rcmorum  impulsu ,  eo  quo  ferc- 
bamur  vcnlo,  Wilsandis  pcrlingendum,  imo  si 
marinis  fluelibtis  pariier  involvi  nollemus  sinc 
mora  rcmeandum.  Ingcmuit  Ansefmus  ad  ista,  et 
ait  :  i  Si  omnipotcnlis  Dci  jtidicio  placel  mc  magis 
rcdire  ad  prislinas  miscrias,  qunm  libcratum  ab  il- 
lis  lcndcrc  ad  id  quod  ipse  novit  me  aninto  propo- 


53.  Hisdicliscrumpcnlcs  ab  cjus  oculis  lacrymx  p  suissc,  ipse  vidcat,  ipsc    dispcnsct ;  ego  voluniaii 


cum  plura  loqui  probibucre.  Gcmilttm  fratrum  qni 
subsecultis  esl  quis  cnarrabit  ?  Ita  flcltis  implcvit 
omnia,  ut  vox  nulli  supcressel  ad  verba.  Tandem 
Patcr  mcdios  rumpcns  singultus  ait  :  «  Charissimi 
inci,  scilis  quod  vos  cssc,  cl  quo  vos  tondcrc  cu- 
piam.  Scd  hora  hxcpfura  loqui  vclal,  Deo  omnipo- 
Icnti  ct  bcatissimo  aposlolorum  principi  Pctro 
vos  commcndo,  ul  ci  ipsc  Dcus  inter  suas  ovcs  vos 
aguoscal,  cl  bealnsPclrus  insui  tuilioncm,  sicutovcs 
Dci  sibi  conimcndatas,  vos  suscipiat.  Ego  vcslra 
lircntia  ct  bcnediclionc  vado,  ac  ul  Dotis  pacis  ac 
dileclioni*  vobiscum  manoat  oro. »  Posthxcsurrcxit, 
cl  dalo  pacis  osculo  cunclis,  in  oralorium  ivit,  po- 
pulo  sanclum   cjus  alloqufnm   prxslolanli    pro  in- 


cjus  obsC(]iii  paralus  sum,  nec  cnim  mcus,  scd 
ipsius  sum.  t  Dixit  el  stifTusis  in  lacrymas  ocu- 
lis  cjus,  concussisqtic  in  gcmitum  cordibus  no- 
stris  qtii  hxc  audicbamus  ac  vidcbamus,  illico 
vcntus  cx  alio  lalerc  srrgcns  in  vclum  pcrcus- 
sit,  ct  naulas  jam  vclo  rcflexo  tcrram  pctcnlcs, 
ad  priorcm  cursnm  rcvcrti  cocgil.  Nos  igilur  non 
modicum  cxbilarali,  cl  iu  brovi  prospcrrimc  mari- 
nis  fluclibus  evccii,  Wilsandis  pro  volo  apuli- 
mtis. 

5(i.  Egrcdieiitibus  atitcm  nobis  dc  navi,  hi  quo- 
rum  navis  crat,  rciinontes  domnum  Dalduinum, 
qiiom  provisorcm  ct  ordinatorcm  rerum  Ansclmi 
supra  diximus,    oslcndcrunl   ci   mirabilc    quiddam 


slanlis  qualilatc  ncgotii    vcrbum     consolalionis  cl  D  (l,,0,l  accidcrat.  In  fundo  clenim  navis,   qux  virtun 


exhortaiionri  ministralurvt.  0"°d  ubi  excellenter 

pcregtl,  aslantc  monachorum,  cloricorum  ac  niinic- 
rosa  popnlorum  miilliludiitc  pcrani  ct  liaculum 
poiogrinanliiim  moro.  coram  allari  susccpit,  com- 
nii  ihlaiisquc  omntlius  Chrislo  ingonti  flolu  Ct  ejulatii 
pTOK  culus  egrcssns  csl. 

CAPUTIY. 
DttccMut  iu  Calliam,  mde  Hotnam  et  in  Samnivm. 
7.4.  Ipso  dio  ad  porluin  Pofias  ivimiis,  ibiquc 
(lono.Jiin  qucmd.im  Wilholnmni  nominc  a  rogo  ad 
Ans<  iiniim  dirotlum  repeiimus.  Dolouli  aiilem 
tbi  quindc.rim  «Jtebttl  siimiis,  vonio  nobis  transiliim 
;  i  •iiiniilo.  In  qna  mora  idom  Wilhclmui  rum  Pa- 
tro  inlr«.ns  ct  cxicns,  ct  in  mcnsa  illius  quotidic 


por  undas  transvexcral  fractura  uniiis  labul.c  fora- 
mcn  unum,  fcrmc  duorum  spatio  podum  magniludi- 
nis  babcns,  cfiecerat,  quod  fltiiianli  clcmcnto  latiim 
[at.,  lacum]  domonslrabal,  sod  niillum  omiiino, 
quandru  Anscluius  in  ca  fucrat ,  rcsctabat  iiilro- 
iluni.  Qu.c  rcs  si  admiralioncin  sose  inttionlibiis  iu- 
lnlii,  oon  putO  inirandum.  Tuno  Daldiiiims  sunimo 
simlio  cunctis  rom  cclarc  prxoopit,  cl  ca  rcs  pcr 
id  tomporis  non  multis  inuoltiit.  EfO  tamcn  \al., 
autcmj  o.nm  indo  quxdam  per^ensissem,  ac  post 
longum  tcmpns  dum  islis,  qii.e  in  nianu  habcmu» 
scribomlis,  aiiiumm  appliouissom,  nihilquc  undc 
mibi  vd  letil  dubitalio  inossc  poteral  dcscriberc 
voluisscm,  intcrrogavi  eumdcir.    viium  dc  ncgoiio, 
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ri  vorilalom  mognopori  iciicilulii      im   tyul  Imci     \  qum|iM  quainpluroi  ob   |J  ipMm   prc-  lorlinn 
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prxbcrcl  ol  in m    (tod  ubl  nliquanlum   prorae» 


poiliu   verllaiii   uioriioiio,  <(••  .<  lorvui  Dcl  k   ro 
rni  iikiii  ii  liui  Innlll   «i« -in-i.  >  oufi  i   rooi  i  i 

lnlit  ilcill  c.uii   n-liili    I  n  l.iin  ,  nOQ   quidquem  ni  M 

I  Hllfilllllll. 

r»7.  Aiisriniii:.  liaqtiooilri  Angllem  pooitni  ln  eo 
magulflce  l.iiaius  eii  ol  mulnpllcei  Dco  graiiai 
ogii,  i|inul  sc  i|iu.«i  imiii.iiiriii  Ifcibylonii  fbrnnccm 
rv.iMsno  ci  rtilincii  i|uiul  iiiiinoili)  pi.n  hi.i-  quiciii 
couligiooo  vldcbui.  Wiileliuui  aulom  rei,  auiliiu 
i\niolmum  iroMfretaMe,  confeiiim  nraccpii  cnncia 
quei  iiinis  juris  fuereul  In  luum  ireiucribl  domi- 

iiium,  ol  inu.i    lion  ouinij  qiirc   Mf    i|>sum  slaiiila 

luleto  proberi  polorant,  cx  quo  voncrai  In  ercbi- 
eplicopatum.   Quoi  itequc  irilmlatiouoi    Eccleeie 


limni,   rcnll   Palri  in  mcnlcni  qulbui  acquieveril, 

quid  egei  ii.  Iiln  ii  uiiui  <  iiuii  i  i 

lantuin  ctlndc  conccpil  incnrdc  ilobircin,  NlqoM 

diu   mi.i-    |n.i  ••  nti    ■  ii|  •  rfuit,  pa  niiutlo  ip 
Cti,  nl  UPDO    f.ilcli.iliii,    ili  -iiiiiiin  rji 

iii. 
40.  Nobii dcbinc  <  anptum  iterdodM  ii  iieoi  oceo- 

lcranlibus,  f.im.i    viri    multO  Cdcrlni    |,r.i  i  ,u  i.  Ii  ii, 

el  multiplici  populoi  vmc  rcplcbal   l  imIc  U  rl  ihum 
coiiciiisu.s,  clericorum  ccbim,  uMmacboraai  mi 
uiiis  ci,  qeocunquc  veniebal,  ocmitmI  i  '-ii  gm> 


Cliriill  paoio  ilt  iiiins,  ci  cvtr.i,   eogiloUi  noiium  ■'dioei  eiMliaii eMcrapaiUes,  ilfl  mililooioo* 


diciii  perciperc  iiiiii,  ilo  mm  pronuolio. 

58.  Igilur  Aiiscliiuts  i  Witiandii  ineno  diicedeMi 
ci  post  dics  :ni  lencUim  Berliituin  veiiieM,  megne 
1'lcliis,  clericorum  ec  uionacliorum  elecriialo  mo« 
ccptui  eti,  ci  per  qttinquo  dies  ibi  deienioe.  lute- 
rca  rogatu  cenonicoram  [«/.,  amkoram  ei  ctoo- 

uic.J  allaro  uniini  apud  saiiclum  Audoiiiarum  con- 
scciavil.  Quo  farlo  vcncriinl  ad  cuin  lionorati  qtii- 
dain  dc  jmligciiis  viri,  fiex.il  gcnilitis  obsecranies, 
quaioniis  lilios  coriiiu  pcr  impositioncm  maiius  snac 
sacri  cbiismalis  unciioiic  signnrcl.  Ad  quod  mox 
ita  reipondil :  i  Ei  lios  pro  quibui  petiiii  libeui  in 
hac  causa  suscipiam,  cl  alios  lioc  saoramonio  rgeu- 
lcs  si  prxslo  fuorinl  iioii  alijiciam.  »    Qua  illi   facili 


noris  Mliccnlibui   Doo  pro  illins   rnlvcniu   <onjubi- 

l.mics.  Ciiin  autem  Lugdunum  venioei  I,  et  ob  er» 
ebiepiecopo    civitatli    IpiiM    glorioM    iMceplM 

luisscl,  posl  tlics  patiios  uus.sis  liucris  Mnsilium  a 
Domino  papo  dc  negotbj  suo  quxsivit,  m  qnie 
parlira  imbccillilato  .sui  Mrporie,  porlbei  alus  pb> 
ribus  cansis  pra-peJiliis  ultra  Lugduiium  progrcdl 
noquaqiiam  posscl,  ci  snggcssil.  ila  rrgo  Lugtliini 
icscdii,  rodilum  Duntioreu  loorum  ibi  OTipoflani 

Poel  Icnipus  Koma  miutii  rcdcunl,  ot  qtioniam  miiiii 
sublala  exciisalionc  cnm  ed  so  papa  properare  ptu.- 
crpcrit,  referunl.  Illo  nCSCiui  mor;c  ponlificali- 
bue jussis  obeudit,  virc  sc  pericodii  moriem  pro 
Doo  non  voritus  IraJil. 


tale  rcsponsi  bcnignilalcm  viri  aJmiranles  magni-  **      41.  Hinc  Secusiain  (28)  vcniinus,    et  nos    abbali 


ficelxlati  suiil,  cl  gratiai  cgerunl,  coiilirmalisque 
pucris  suis,  illico  lolani  urbcm  bis  qiwc  ab  cjus 
nrc  acocpcrant  iinpleverunl.  Vidcrcs  crgo  viros  ac 
inuliercs  inagnos  ac  parvos  c  domibus  rucre,  rer- 
tatimque  currenJo  ad  nosiruin  bospiliuin  praedicti 
gralia  sacraiucnli  properarc.  INtircs  sii|iiidcm 
amii  jam  apud  eos  Iransieranl,  in  quibus  nullus 
cpiscoporum  illic  fuerat  laii  oilicio  passus  occu- 
pari. 

59.  Sexio  demum  die  cum  jam  innumeram  mid- 
liludincin  confirmassci,  ei  isos  a  loco  discessuro3 
longtim  ilcr  ipsius  dici  quod  inslabal  fosiinaic 
coinpollerei,  ccce   puella  quredam  domum  dc  qua 


loci  illiui  pra.'sen(a\ii:uis.  Eramni  quippe  monacbi 
ircs,  dominus  videlicclcl  Paler  Anselmus,  dom- 
mis  Baliluinus,  cl  cgo  qui  basc  scribo  frater  Ead- 
iiierus.  Qui  iia  ibamus  quaei  parcs  essemus,  nulio 
indicio  quiseui  prastarci  coram  aUii  osieiulenics. 
Ab  abbale  igilur  qui  vcl  unde  csseinus.inici  rogali, 
paucis  respondimus.  Ei  audito  quosdam  cx  nobis 
Becoensis  ccenobii  inonacbos  csse,  sciscitatus  est  • 
«  Fratrcs,  obsecro  vos,  vivii  ille  atlbuc,  ille  Dei  et 
omuiumbonorum  amicus  Anselmus,  sciliccl  coino- 
bii  ipsius  abbas,  vir  in  omni  religiOM  probatus  ct 
acceptus?  i  Baldniiiiis  ad  Uxc  :  <  Ille  ail,  ad  an  bicpi- 
scopalum  in  aliud  rcgouui  raptusesL  >  Aiiilc  .-  <  Au- 


equos  asceusuri  egrediebamur  introiit,  flebili  pio-  rj  divi.  Sod  nunc,  qu.iso,  qualiier  cst?  valct? — Lqui 

tatis  affectu  sc  coufirmari  deposcens.  (luoJ  quidam 

cx  sociis  noslris  auJiontes  niniis  inolesie  lulcitini, 

ct  verba  illius,  uipote  qui  jam    laiium  eranl  Uedio 

affccii,  conlradiccudo   depresserunt.  QniJ   plura  ? 

Viium  precibus  puciLe  asseasuiu  prxbcre  volcnicin 

ipsi,  objecta  longitudine  Jitnn;o  viae,  objcctis  pcri- 

rnlis  qiirje    nocuunos    vialorcs   in  pertgi  ina  qnam- 

inaxime    patria     coinprebeudere    solcnl ,    objocto 


dem  ex  eo  lcoipore,  ait,  quo  functus  cst  poatificatu, 
non  vidi  eum  Dccci  ;  dicilur  lamen  Lene  valere  ulu 
cst.  »  Tune  abbas  :  *  El  ul  valeai  oro.  >  l!a?c  <io  so 
Anselnius  dici  audiens,  confcslim  lcclo  cttttillx  su;o 
capiiio  capile,  dcmisso  vullu  sedeba!.  Nolebamus 
enim  agnosci,  ne  forte  prxcurrente  fama  de  adveniu 
lanti  viri  cuivis  periculo  nosira  incuria  fieffcsnus 
obnovii.  Cclebralis  dehinc   in  cccnobio  i29)  sancii 


HE.NSCIIEMI  NOl/E. 


(28)  Secosia  \ulgo  Susn  ,  liauJ  procnl  Seniso 
monte,  in  Pcdemontana  diiione.  F.si  ibi  abbatia 
S.  Jusii,  erecta  attno  1029,  cujus  creciionis  instru- 
moiiKiin  ctim  cbronologia  abbalum  eihibet  Frauci- 
6cus  Augiisiinus  ab  Kcclcsia  in  llistoria  cbrono- 
btgica  iVdeiiiontaua!  n-giouis  p.  237  ct  scqucutibus. 


(v20)Celel>crrinHiin  iHuJ  Innc  crnl  coenobiumS.  Mi- 
chaelis,  an.  9(>6  consecratum.  oui  variae  eranl  sub- 
jectie  abbaiirc  :  nunc  esl  ecclesia  rollegiaia  canoni- 
corum  saecularium,  uli  legilur  in  ciiala  cbroncioD-ia 
p.  209  cl  seqq. 


0) 


S.  AMSELMI  CANTLAD.  ARCIIIEP 


4(*0 


Michaclis  arcbangcli,   i]U(Hl  in   montc   siliim  Cltisa  A  e  lu\il  iu  wa  villim  Scltl.ivian»    noniine,    qujc  in 


V(x:alur,  passionis  ac  rcsurrcclioiiis  Domiuicx  so- 
lcmniis,  in  iler  revcrsi  Homara  feslinavimtis.  Mi- 
rmn  diclu  :  pauci  alqtie  ignoii  per  loca  pcrcgrina 
ibamus,  ncminem  agnosccnles,  ncmini  qui  vel  midc 
essenius  innotcscciiies,  et  ecce  solus  Anselmi 
aspcclus  in  admiralionem  sui  pcpulos  cxcitabal, 
cumquecsse  virum  vilx  dcsignabat.  Undc  cum  jam 
hnspitali  eliam  inlcr  cos,  quorum  insidias  nietue- 
hnmus,  fuisscmus,  nonnuuquam  vlri  cum  mulie- 
ribus  Itospilium  intrare  [«/.,  intraverc],  ci  ul  lio- 
minem  viderc  ejusquc  nterereutur  benedictiouc 
potiri  obnixe  precabanlur  [ai.,  prccari]. 

42.  Tali  ergo  vulgi  favore   Komam  usque  prose- 
ctitus,  Lalcranis,  ubi  tunc  lcmporis  summtis  pon- 


nionlis  vcrtice  6ila  NM  jugiicr  ac.ic  aiquc  lcpcnli, 
convcrsanlibus  illic  lubilis  exstal.  Igilur  liabilatio 
nostra  in  iuoiilis  eral  sumnniatc  lucala,  a  turlta- 
ruin  lumullu  instar  solitudiuis  vacua.  Quod  An- 
selmus  advcrtens,  cx  spc  futurx  quielis  exlnla- 
ralus  ail :  Hccc  reqiuet  tnca,  hic habiiabo  (I'iat. cxxxi, 
14).  Ad  primum  igilur  conversationis  ordincu* 
(quem  antc(|uam  abbas  csset  halebat,  queinque  se 
iu  pouiificaiii  positum  nuxime  perdidissc  deflebat,) 
vitain  insliuiit,  sauclis  opcribus,  divinx  rontcmpU- 
tioni,  uiysticarum  reniiu  cnodatioui  dic  nocluque 
mciiiein  inicndcns.  Unde  Cbnsiianx  fldei  amore 
pcriuotus,  iusignc  volumen  edidil,  quoil  Cur  Dtm 
homo  liliilavil.    Quod  opus    sicul  in  prologo  ejus 


lifcx  niorabatur,  advcnit.   Nunliatur  pontiuci  Pa-  B  M,sc  «estatur  in  Anglia  cccpit,  sed  hic  iiiCapuaua 


tiis  advcntus,  cl  ovans  jubct  illuni  in  parlc  ipsius 
mii  palaiii  bospilari,  cl  dic  illo  indulgere  quieti. 
Mane  confluit  ad  papam  Roiiuna  nobilitas,  ct  de 
novi  bospilis  advcntu  scrmo  conseritur.  Adducilur 
cum  revcrcntia  vir  in  medium,  el  in  qua  corara 
papa  ileccntcr  scdcat,  sclla  profcrtur.  Ingrcssus  bu- 
niilial  se  pro  more  ad  pedcs  summi  poniificis,  scd 
$latim  ab  ipso  crigilur  ad  osculum  ejus.  Scdct, 
ac  pro  advcntu  illius  hclari  se  apostolicus  cura  Ho- 
niana  curia  dicit,  acclamal  curia  diclo.  Postea 
silcntio  facto,  multa  iu  laudem  hominis-pnpa  locu- 
lus  cst,  vinini  lilum  virlutis  ac  totius  rcligionis 
cssc  contesians.  Et  quidcm,  inqnit,  ila  esl.  Ctini- 
quc  illuui,  ulpole  bominem  cunclis  libcraliuin  ar- 
Uiim  discipliuis  innulrituni  pro  magistro  tcnea- 
iims,  et  quasi  compnrcm  vel  ut  alteritis  orbis  apo- 
slolicun,  et  patriarcham  jurc  vencrandum  censca- 
r.r.is  ;  ila  tamcn  cxcellcns  mcnli  ejus  liumililatis 
constanlia  prxsidel,  ul  nec  mariuis  pcriculis,  nec 
longissiuiis  pcregrinx  lcrrx  spaliis  lcrrcri  potuc- 
rit,  ouin  vesligiis  bcali  Pelri  pro  nostrx  parvitatis 
ministerio  se  prxsentare,  nosqtic  m:igis  tllius  quam 
ilium  uosiro  cgcntcm  consilio,  supcr  cattsis  suis 
coiisulciiilos  adire  siudueril.  Quapropter  considc- 
raie  quo  amorc,  quo  honore  stiscipiendus  sit  cl 
amplecleudus.  Hxc  cum  Anselmus  dc  sc,  ct  inulio 
liis  plura  pro  sui  laude  dici  atidircl,  sicnl  ipsemct 
h.i  pc  fatcri  solebat,   non    parum  eruhuit,    quoniam 


viilclicet  provincia  conslittitus  absolvii.  luter  bxc 
oiniiia  scsc  omnibus  fecil,  cuncta  pro  posse  subve- 
nicr.s  ;  cunctos  qui  sc  audire  volebaut,  non  cousi- 
derala  alicujus  pcrsoiu,  ad  suura  colloquiuiu  admii- 
leus,  cl  siiigulis  pro  qualitatc  moix  quxsiionis 
bcuigna  aflabiliialealqtic  aflabili  benignilate  salis- 
facicus.  Quapropler  fama  illius  iu  brcvi  circuiu- 
circa  pcrcrebuit,  ct  in  dilecliouein  aique  vcncralio- 
nem  ejus  cunclorum  corda  convcrtii.  Quicunque 
igitur  eum  videre,  cju&quc  poluil  bcncdictioncm 
babcre,  bcalum  se  proprii  censura  judicii  xsiiuu- 
vil. 

44.  Monachus  eiiam  qui  villx  ipsius  pro  abhalis 
impcrio  cusioi  eral,  quiqne  nobis  more  boni  bospi- 
lis  in  nonnuilis  minislrabat,  considerans  vitam  ct 
aclusPatris,  conccpit  apud  r.c  spem  boni  magniei 
gratiam  Dei  in  co  vigcre,  crcdiditque  quod  Deus 
iiuilia  libcns  faccrct  ob  mcriia  cjus.  Homincs  au- 
lem  villx  mullas  incommoditales  quolidie  patic- 
bantur  pro  penuria  aqux  ;  in  devexo  lamen  Utcrc 
moniis  pniciis  untis  nimix  profundilaiis  habcbatur  , 
scd  iia  singulis  diebus  exhauriebalur,  ul  ab  hora 
dici  nuna  nulla  qux  extralii  possel  iu  illo  aqua 
usqtic  mane  rcpcrirctur.  Quo  iucommodo  fratcr  illc 
stibvcnltim  iri  dcsiderans,  rem  Ansclmo  conquc- 
renlis  morc  iiuiottiit,  el  sux  voluulali  inessc  sub- 
jmixit  pulcum  in  ipso  quo  habilabamus  loco  facerc, 
si  forlc  Peus  sua  piclate  digturetur  lioc  iiiconitiio 


kC  (alem  apud  se,  qualis  a  tanto  viro    prxdiuba-  r>  duiii  propulsare.  Latidal  Ansclmus  piara  fralris  vo- 


tur,  mininic  cognovii.  Vcrumlamcn  crai  intcr 
vcrba  larens,  dcrcnliiis  forc  per|>cndcns  ad  cjtis 
«nrxli  sderc  quam  loqui.  Posl  h.re  de  sui  advcnius 
causa  pcrcnnclalus  a  papa,  eo  sibi  modo  iiarravit 
eam,  quo  ventatis  ac  discrcliouis  ralio  poposrit. 
Illc  «d  auilita  miralur,  cl  bubveiilionem  plcnam 
pollicelur.  Prxccpil  ilaipie  ul  stilivcnlionis  ipsius 
cllrcttun  nrca  sc  Ansclmus  pr.T.stoljrelur. 

43.  Ycrum  quia  calor  aililil  iu  pailibus  illis 
<.,  >iitj  urcbat,  cl  hahilaiin  urlits  iiimium  insalubris, 
kcd  prxopue  pcrogrniis  IioiiiiihIjiis  cral,  Joanncs 
qjidam  noniiin',  olim  monachus  Bccci,  tunc  aulcm 
■fcfctfl  cocnohii  Sancti  Bftlvatoril  lclesun,  uunueme 
pap.i   tusrepil  cum  Bl   |iopiiii:n   paircui  in  s-Ja,  cl 


luntatcm,  el  rem  lcniare  suadet.  La-tatur  illc  ad 
lixc,  ct  rogal  qualcntis  ipsc  locum  inspicial,  ac 
prxmissa  precc  cum  bcucdictioue  sua  prmius  ler- 
raui  apcriat.  Acquiescit  illc  precanii,  ci  noicns 
oiiemlcre  volunlatcm  hospiiis  sui.  Quid  dicam  I 
Cernchatur  mirx  celsiludinis  rupcs,  el  quasi  dc- 
meniia  vidcbaiur  in  lali  loco  vclie  fouicin  aqux 
invcslig.ire.  Vadil  lamen  Ausclmus  nohis  couuialu» 
ad  lociim,  ct  supplici  prccc  prx-missa,  hoc  esl,  ut 
ahiindautiam  jugis  alquc  saiubris  aqux  Dcus  inil.i 
largir^lur,  icrlto  fcrieus  lerram  aperuil,  el  reli- 
0,110  cpr.ri  dari  operam  jussil.  Pcrpauci  dies  co?pli 
opcns  transierant,  et  ccce  fous  vivus  e  durilia  rupis 
cmnpens,  ingcuti  cunclos  stuporc  peicussil.  Ncc 
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Sl  HPpOfflW  inroistTit  brrti  rri>trl:i.  lYrferlut  ii.i 
qnr  |»ulrni  III,  uimlirx  <|uiiieni  |ir<iliiudil.iii»  <  t- 
kUiift,  M'»l  Iiih|iiiJi»m»iix  alquo  talubrit  aqua  jngi 
fonle  roduiidaut.  Qur  rot  illico  <Ii\uI#j1j  nun  M4  \.c 
ailininilioni  fmi,  et  r»ui  viri  niniii*  ommt  qui 
auilivil  ascripsil.  Ilaquc  puleus  illr,  puirui  f.anlna- 
iirnsit  arcliicpisciqii  usque  hodie  ali  iueoln  iptiut 
lorrx  \or Jiur.  hrrunt  juicin  Li,  qui  ad  nos  inJe 
Mpl  vrnerunl,  quia  inulti  divcms  langunribn*  ac 
frbrihus  Irnli,  miiii|iU  1.1  potuin  ra.lf  iii  aiju.i,  pri- 
fiina*  sanii.iti  tnos  rcsttluuntui  (JO). 

CAPUT  V. 

Kxcurtio  in  Campaniam.    Htdilut  in  Catliam.  V aria 
miracuta. 

45.  His   diebus    Kngcrius  dux  Apuli.e  rivitalcm 

Capoam  obscderat.  Qui  fauia  viri  pcrmotus  niitlriis 

rogavit  eum  veuirc  u!  6C  :  ««ccndimus,  ivimus,  el 

plurrs  in  obsidionc  dics  cxegimus,  rcmoli  in  len- 

tortisa  frcijuenti.i  el  luinullu  perslrepcntis  excrcilus. 

Eral  aulcni  ubi  erainus  quxilain  ccclcsiola  pcnilus 

dcscrla,   et  juxla  osliutn  cistcrna   dcsuper  diruta 

magnx  profundilatis  liiatum  sua  dirupiionc  prxicn- 

dcns.   In  qna  ecclosia  vclul  in  camera   pro  vclle 

convcrsabamur,  lam  quicti  quam  operi  iti  ea  in- 

dulgeutes,  et  ducem  ipsum  cum  suis  uobiscum  sin- 

gulis  dicbus  nd  qux  volcbatnus  in  prompiu  habcu- 

les.  Quadam  vero  nocic  euin  in  ea  dorinireuiiis, 

conligit  Anselmuin  sui  corporis  necessilalc  silenlio 

surgcre,  et  ne  inquietarcmur  suo  morc  Iento  pcde 

ad  i  siiinn  tcnderc.  Quod  cum  exissct,  et  immemor 

fovex  pcr  tcncbras  in  partcin  diverlissel,  in  pro- 

fundiim    cccidit,  clamosa    voce   cadendo   dicens: 

Sancia  Maria!  Ad  qucm  sonitum  nos  ae  socii  noslri 

qui    in   lcntoriis  quicsrehant    expergefacti,    Iectis 

prosilivimus ,   accurronies   homiticm   in    profuinlo 

vidiinus,   ct  prx  timorc  simul   et  angustia  cord  s 

cxaniinati  fere  suiuus.  Quod  ipse  pcrcipiens,   mox 

levato  capile  comi  tuIiii,  jucutufo  intuilti  nob:s  in- 

nuit  nibil  Ixsionis  sese  perpessiim.    Duscendenics 

igilur  quidam   ex    noslris    ex  altcra   parte   ipsius 

pr.Tcipitii .   qua  tia  eral   desoendcndi,  ediixcruiit 

cum  a  loco  sanmn  omnino  aique  incolumem. 


\ii  \  ai  i  tohi.  i.v  Ui  II  i       i.in.  ii 


aqti.t  oiiiin.    qiiain  M  in.i^islrr  uporin    iki    \  liiiin-iii    irniMii,   oli.nlio    illnM    iloriiinuiii    (nparn  rl 

An  .i  liniiiii  viiiiiui  li  iliini,  iij  ii  i  finnlij  uliorurn 
qur  iiiijji  .  \  nli-ri-liir  iiiij  ijiijik  <lu  i  ,  u  >  fanlr 
qimis  il.  i  i  ian  i  ii  I  p  ipnni,  qui  nuii  div<  ii'  r.  t  td 
Ansi  liiiiiin.  I'..|ii  iiiii.ijik'  lolcluiur  a  r.umli»,  que 
iii.kIiko.Iiiiii  pjli  r  «l  pjslor  <  Oininoiii»,  Anvlinut 
v<- ro  diiigebalui  ab  oinmbiti,  iirul  Ihmiki  utantuctus 
oi  Riilit,  oi  cui  iuo  judiciu  inliil  ilebrbiliir  a  <|u<> 
vis.  lu  paju  denique  lupereiiiiiiont  \  igeb.il  rum 
dignilalis  au<  lontati:  jMiujslat,  in  Anieltno  iihn  et 
qiu:  fuoclos  ilciiiiili  i-bal  pura  iiim  Mrupln  lUlr 
bumiliian.  Mitlli  crxo,  <|nos  Um<ir  prolnbrbai  ad 
papain  accedere,  fesliaabanl  ad  Aotelniain  >cuir.-, 
amorc  «lucli  qui  ia*scit  lnnere.  Majctta»  clcnini 
MMI  solos  adiinllcial  divilos,  bnnianilas  Aiiselmi 
I  sine  pcrsoiiaruni  accojilioiic  suscipiebat  omnr».  Ll 
quos  onincs?  Pagaiios  oliam,  ut  de  Cbrisiianit  la- 
ccam.  Siquidem  nonnulli  laiiiiui,  n.uu  eorum  mula 
niillia  in  ips.nn  cxpt-  !ilioiii«i:i  sccuin  ajduxcral  [«/, 
on.ii.  s.  a.]  ho.no  ducis  llogenis,  roines  do  Sicilia; 
nonnulli,  inqfam,  taliuu  lama  boniutis  tjus  intei 
suos  exiiii  maiisioiicm  noslram  frequcntabjul,  el 
sumptis  ab  Anselmo  eoqiorali!)ii>  ejbii  graiiosi  re- 
vencbanliir,  adinirandain  viri  lieiiigmiateiu  suis 
prxdicanies  qnam  oxprriobmtur.  L'nde  iu  lauta 
dcinceps  veucralioue  eli.un  apud  cos  liabitus  csl,  ut 
cum  pcr  taslra  [al. ,  clauslraj  illornm,  qttx  i-i  nrnnn 
locata  crant,  transircmus,  ingens  nmlliludo  eorum 
elevali^  ad  ccelum  manibus  ci  prospcra  imprccaren- 
lur,  cl  osculalis  pro  ritu  suo  manibus  propriis  nec 
i:on  coram  eojenibus  flexis,  pro  sna  eum  icirigM 
largiiate  grates  agendo  veuerjrcninr.  Quoium  ctiaui 
plurimi,  velut  comperimus,  te  libcntcr  ojus  doclrina» 
insirc.cmlos  submisisscnl,  ac  Climtianx  fnlei  jugo 
sua  per  eum  colia  injecisscnt,  si  credulitalem  comi- 
lis  so.i  per  boc  in  sc  sxvituram  non  formi  l.issenf. 
Nam  revera  iiulhim  eorum  pati  volebal  Ciirislinnuui 
impmic  licri.  Quod  qua  induslria,  ut  ila  ilicam, 
fatiebat,  niliil  mea  interest;  viderit  Deus  ei  ipse. 

47.  Dehine  soluta  obsi.lioue,  Anseimus  nuilii 
prcce  papain  ad  lioc  Qccterc  conalus  esl,  qujlcmis 
ab  onere  pontillcali  eum  a!  solverct,  et  quieti  libc- 
rum  vacare  concederei.  Verwa  cum,  in  qo.inlu::» 
quidem  ad  elTocimii  speclabat,  in  nihilum  laboras- 
46.  Cum  post  hxc  scdis  apostolicx  poutifcx  Ur- j)  sel;  frclus  benediclionc  ejas,  Schlavian.  rcversus 


banus  illo  advcnlarel,  et  ei  ah  Ansclmo  et  principi- 
bus  toiius  exercitus  obviam  iimn  csset,  ingcnii 
mundialis  glorix  pompa  proseculus,  duclus  est  in 
tcmorium  quod  juxta  mos  sibi  erat  cxteris  cxcel- 
li-niius  conslitutum.  Sicquc  doucc  civiias  in  ilcdi- 


est.oppcriens  ibi  leir.pus  concilii,  quod  idem  papa 
apud  Banim  Kalend.  Oclob.  erat  ceiebralurus.  Cui 
conciliu  dum  Ansehmis  se  prxsentasset,  et  persua- 
sus  a  papa  Grtecos  ir«  proeessione  Spirilus  sancii, 
uipotc  quem  a  Patre  non  a  Fiiio  proccdcre  astrue- 


liENSCllliNil  NOT/E. 


(501  Hiijus  rei  tesles  liticras  liabcmus  a  cl.  viro 
l».  Silvcstro  Ayossa,  presbyleio  Capuauo;  qui  an. 
iuiO  devotionis  causa  ad  ptiteum  illura  profectus, 
cum  inveuit  profuudiim  50,  latum  6  palmos;  hausta- 
quc  inde  aqua  implevii  vasculmn  el  Capuam  deiulil ; 
deinde  mulieri  febrienti  potaudam  dedit,  et  cum  ea 
subitam  sainVttem.  tx  eadem  rogaiuscommunicare 
aliquid  juvem  Noiario,  Leonardo  Fizzo,  de  viia  de- 
speranti,  simiiis  euectiis  expcrientiam  babuii;  vive- 
batque  adbuc  juveuis  ilie  au.  IGoO,  quaodo  s-.npia 


episiola  faclum  in  se  miraculumprxdicans.  Duravit 
atjua  iila,  modicis  porliunculis  dispensata,  anuis 
oimiiiio  irihus  absque  corruplione  :  postea  vcro 
ejusdem  Silvestii  hortaiu,  docior  medicus  cuidam 
dcposiio  xgro  ex  ipso  puteo  aquam  cum  Ide  obiulit 
an.  1650,  et  MNl  subilo  fecit,  cum  sua  magna  a.l- 
mirationc.  Hxc  Ayossa,  signihcans  caslrum  Sclavo- 
ruin  esse  in  distric tu  Calaiinx  seu  Csjacensis  i;\i- 
lalis,  distanlis  a  Capua  circiler  ix.  V  M.  v<  is.is 
oricmcm. 


103                                               S.  AMSKLMl  CAMUAR.  AIU.IIIEP.  104 

baal,  crrantos,  rationabfli  aique  calholica  dispuu»-  A  liara  lam  in   laicoa    qoi  iiivcstiiuras  ecciesiarum 

lioue  eonfatassel;  magni  apud  omnes  babilosest,  d.mt,  qtiam  in  cos  qui  de mauibos eorum  illas  sus- 

et  vcneralioiic  iligiiissimus  comprobalus.  cipiunl,   cum  tolo  concilio   papa    iutorsil.    Eadem 

48.  Finilo  concilio,  lloinain  ciim  aposlolico  pro-  scnleiitia  quoquc  damuavit  ct  cos  qui  iu    oflicium 

fecii  suiiuis.  Tunsaclis   autcm  aliqaantis   diebos,  sic  adepli  Jionoris  aliqnem  s.icranl. 

vcnit  ilomam  Willetraus  illc,  cujus  in  exitu  AngliiC  50.  Solulo  coiivenlu,  acccpla  liceutia,  Roma  di- 

meiiiioiieiii  fecimos.   Is  iuter  alia  hoc  effecil  apud  gredimur.   Via  vero  rcdeundi  mnltia  cral  periculis 

spostolicum,  til  inducias  rcgi  Angljaedaret  de  causa  obnoxia,    scd    prolcgcnte    nos    Domino    pericula 

Anselmi  usque  ad  festum  sancli  Micliaclis  archan-  cuncla  cvasiimis,  ac  Lugdunuis  ill.csi  perveuiiuus. 

geli.  Quod  Ansclmus  agno>ccns,  itlico  Lugduuum  L'bi   siimmo  cum  lionore  gaudioque  suscepli,  et  a 

redire  volebai;  sed   prohibilus  a  papa  csl  proptcr  poniificc    civilalis  voncrabili    scilicel  iiugone  [al. 

coiicilium,  quod  sc  lci  lia  hebdomada  Pasclur  Honise  omk.l.  s.  il.]delciiti,mansioncin  nostram  illic  fnma- 

liabilurum  staiucral.  Morali   itaque  anmn*  Komai  vimus  amissa  oinni  liducia,  vivcnte  regc  Willelmo, 

ferme  per  dimidium  annum,  coutinae  circa  papain  Angliam  remeandi.  Il.ihitus     esl  ergo  ibi  Anselmus 

(lcgenles,  et  quasi  in  commune  vivcntcs.   Undc  cl  »on  sicul  bospes  aut  pcrogrinus,  scd  vcre  sicul  iu- 
ipsc  papa  nonnuni|iiam  ad  Ausclmuiu  vcnicbal,  Ijcte  ^  digeiu  ct  loci  domino*.   Uinlc  nusquam  ipse  ipsins 

cum  co  scsc  agendo,  et  curiam  ei  faciendo.  Dedil  ei  urbis  antistca  co  praaiaaHa  suo  voiebai  loco  nramt- 

«pioquc  bospilium    in  quo  convcrsabamur  eo  jure,  dore,  scd  prasidenie  nbiqne  Anselmo,  ille  mira  bu- 

ut  si  aliquando  Romam  redirel,  contra  omncs  lio-  mililale  el  honcstale  prxdiius,  iuferioris,  el  quasi 

mincs  illud  sibi  vindicarct.  Ipsc  in  couvcniu  nobi-  suffraganci  loco  simul  cl  oflicio  fungcliaiur.  Super 

lium,  in  processionibus,  in  sulioitibuc,  scmper  cl  hxc  ut  cpiscopulc  ofliciuni   pcr   lotam   parocliiam 

ubiquc  a  papa  sccundus  crat,  prae  eonctis  honora-  suam  pro  veile  cxerccrcl,  in  voluulate  cjus  ac  dc- 

lus,  cunclis  acceplus,  et  ipse  oniuibus  simpiici  hu-  liberalione   couslituit.  Quod   ubi   pcr  loca    vicioa 

miliialu  submissus.  Praeterea  Angli  illls  tcmpoi  ibus  innotuil,  illico  frequrns  populorum  concursus  factus 

Uomam  vcnicnlcs,  pcdes  ejus  ad  inslar  pcdum  Ko-  csi,  unclioucm  sucri  cbrismalis  per  imposilioiiein 

mani  ponlilicis  sua  oblationc  honorarc  dcsidcrabant.  nianus  illius  poscciitiuin  sibi  confcrri.  Al  illc  omnes 


Quibus  ille  nequaquau  acquiesccn.-,  in  secreliorem 
domus  partcm  fagiebat,  el  eos  pro  lali  re  nullo  pa- 
ticbalur  ad  sc  paclo  acccdere.  Quod  ubi  papae  rc- 
l.ilum  csl,  adimralus  in   hominc  bumiiitatem  inun- 


ad  graliam  ipsius  sacrameuli  admillcbal,  iu  ut 
sxpissime  in  hoc  lotus  dics  expcndcretur,  et  uos 
qui  ci  minislrabamiis  gravi  txdio  aflkcrcmur,  ipso 
scmpcr  jucundo  cl   hilari   vullu   cxislculc.  Crcvii 


dique  conlemptuiu,  jussil  scse  in  sc  [«/.,  in  co]  aulein  cx  hoc  iu  cum  inira  quaulam  ct  incrcdibilis 
tcnere,  ct  nullum  bcnefaccre  ultra  voientem  pro-  dileclio  omuium,  ct  bouitas  cjus  divulgabatur  per 
hiberc,  sed  omncs  pro  lali  c.iusa  advcutaiiles  pa-      circuitum. 

lienler  admilteic.   At  ifle  modcsia  quudam   vere-  51.   Igitur  qui  illis  diebus  saltem   reliquias  de 

cundia  aclus  [al. ,  iclus],  jussa  profeclo  poslpone-  mcnsa  illius  poterat  habere,  contra  omuia  pcncuLa 
rct ,    si    non    iiiobcilienlix   mevo  eoinimpi    limc-      ct  infirmilaies  sc  salutifera  credebal    medicina  di- 

lalum.  Ncc  ista  lides  fallcbal  cos.  Nam  revcra  non- 
iiullos  febribua  tentos,  et  quibusdam  aliis  infirmita- 
tibus  prcssos,  mox  sumptis  ciborum  ejus  rcliquiis, 
novimus  inicgra:  sauilati  rcslilulos.  Kxcinpli  gralia, 
fcslivilas  bcali  Maurilii  (31)  celcbris  habelur 
Viennae.  Rogatus  ilaque  Anselmus  a  Guidone  (oi) 


ret. 

49.  Quid  refcram  noiintillos  civcs  Urbis,  quorum 
ingcns  muililudo  proplcr  fidclilaicm  imperaloris 
ipsi  papae  eral  iufcsta,  nonnunquam  in  unum  cou- 
globaios,  Anselmum  a  Lalcranis  ad  Sanctom  Pelrum 
iiunlcm  cum  stiis  proplcr  odium  napx  capcrc  vo- 


lcnies,  sed  iiiox  viso  vuku  ejua  lerritoa  projectia  ipaiua  urbis  archicpiscopo,  in  ipsa  fcstiviiaic  vcnii 
armis  lerrx  procnnibere,  ct  sc  iilius  bcncdiclionc  eo.  Kl  celcbrato  solemni  missx  ac  pr.edit  alionis 
dcposcere  insigiiiri  ?  ili  honorcs,  ct  horiim  siimlcs  f)  ollicio,  cum  ad   refcctioiicm  rorporis  scdissel,   vc- 


vulgi  favores  illuni  ubiquc  coniil.ibanlur,  qnia  morcs 
sui  in  cunctis  Dco  lamulabanlur.  Ilinc  ctiam  cral, 
quod  non  facile  a  quoquam  RoittC  simplicilcr  liomo 
vel  arcliicpiscopiis,  scd  quaai  proprio  nomine  ^an- 
clus  homo  vocabatur.  Quicunquc  igilur  ci  scrvic- 
bamus,  amori  cl  honori  ciincli,  eramus.  Cum  vcio 
\al. ,  crgo]  ad  praefalnu  conciliuu  ventum  cssct, 
et  jim  qnx  reciUenua  rccisn,  ct  qnse  iiatooaoa  vidc- 
b.iuiiir  st.itiii.i  faisaent,  escotnmunicationia  senien- 


ncriint  anle  ilhim  inilues  duo,  vocc  cl  vuliu  asgro- 
tationis  molesliam  qua  premebantur  prarierv:  *"s, 
rogantes  quateuua  dc  mic.is  mi  pacus  cis  dare  fii- 

guarctur.  At  illc  :  «  Nequaquam,  inqtiil;  nec.  ciiini 
pane  integro  nedum  niicia  vos  iudigere  conspicio. 
Scd  si  coincdcrc  Vobia  placct,  aiuplua  locus  csl, 
seilcte,  ct  cum  bcneiliclioue  Dci  quat  vobis  appo- 
neiiliir  comcditc.  »  Responderunt  >c  pro  lioc  uou 
vouiise. «  Nc«  cgo,  aii,  vobis  aliuii  faciau.  » Intellc 


HKNSCIIENII   NOI  ' 

(31)  S.  MainiliiiR  Agauncnsis  col.tiir  ibideu  liis      delur  indicari  ;  cslquc  illi  ccclcsia  calhcdralis  dcdi- 


soleiiiui  ndicio,  ncilicel  Si  Sefiienibria  die  naiali,  et 

iti-nmi  ~n>  O.tolins,  el  iiiinni  f.  siuin  rcvelaiionia 
s  Mjuiuii  it  soiiiuum,  uuando  sarra  ourum 
oorpora  e  i  fu  rtiitl  acl  iia,  «-t  u  •  •    i    niviias  bk  m- 


cata. 


,V2)  Guldo   Viennensia  arcbiepisoopnsi   creaiua 

.ii'.  1083,  l.icttiscbt  ponlifex  II  l'J   Calixtns  II. 


II)-. 


Ml  \  MUKMll    I  \l>Ul.ltO  l.lll     II. 


\.i.it  oiiim  (|-m>  micihl.  r.ni     Um  ■  I   I"  •  '|"'  *  slrusil,  cl  fjiinli  ii.in  iiln  cflrctuin 


kloi  i 


iii  cjus  tli\h:i  scilcli.ini  inhlli  .  ■>  .  illoi  lllulll 
propn.c    oiii.im  lulnic.    i  l  v ii  iu  lioi   ininl  i|imi.| 

mlrtculu  poMtl  ncribl  \  .1 1«-  rictrc,  Qutil  ooraM 
ini|ioi iiiini  iii>  jnTt ■  iui .  irrtpii  dewptr  rmmi 
rrigmtnto  pncbuli  «>i^,  >>i  m  ii«' m ■  1  > t-n ■  raUgiraoi 

ItOtdtlD  monull.  Qul  >.t:ilini  11I  cvin.lc  iii.iiIh  iini 
;,u.tavoriiut  oiim  lioncilirlione  viu  tgrttil  Minli  1'onl 
iiicns.im  in  m><  roliorotn  Idciiiii  nic  lnlrnini,  mifUO- 

poN  potlultnlot  QutMnui  itljull  mti  opt  -»J  mis- 
8am  Putrii  mtrtftnlur  de  rainu  ojui  Dottiuloum 
corpui  01  unguiuom  Mutcrti  Quot  cum  llMBUff 
nudluoiu,  tl  qutudu,  quovi  iu  looo  i  *  1  Itrot  o4o* 
cuiiMm,  gratloM  yovi-  roipoudorunl  1  l\t  nos  qui- 

ilcin  onnii    UCUMUOM   sciiiiil:i,  siiul  du  is,    vcnie- 


ul  |Mikt    iiiiiliin  11111    lc  .i.iniiini)    roinjxr uun>,    r><ldi- 
iht. 

Ilit    f.ic    l.  mporluilN  ,    l.limiariim    rinr 
OObil  OCt  111  iii  Quidtm  .j<  m  ordinit  honin,  lacrymo- 
llt  pfOCJMM  rirum  deprecani  quatrnui  ei  ta  ncnln 
inisii  n  nrtli.i*    tt    lororcm    t»u.im    nuper    ameulriu 
ciicctam  Jcxtcra  ina    benedicUouii  digmroiui 
IfieOfOi  Ki  siili.l.  11 .      I  •  l    .  ait,   111   viaqin   tr.i:     - 
luri  oli»  bjltf  nntllDs  1.  111  inr,  iperaiilrn  qma  wi  m, 
•Jtiiniiic,   11  m  iiiinii   imuosaerii,   continuo  faveni 
gialiu   Dci,  511.U    iiiruli    rtSliluerclur.    Atl    Iijlc    illo 
inula    tOOi  04    QUOOl    MfOt    pOfflMMW   aurc.    I'ic- 
ihylcruin   aiitcm    eo    magi»    iiislanlcm    ac    prccei 
mulUplicinttm  repulii  a  se,  oniuihiib  modis  nscrcni 


IttUI,  ll  Mt    mcJicina,  quam  iiiiuc    dO  MMMt   ipsius  ■  IM  MlMMUm    fjclum    imlla    sibi    ratnme    lcnt  m- 


tuteopimui  a  qutrtanbj,  «:t  morUferii  febribui,  ac 
luuoUnoram  lertlonibui,  quibui  Intolortblii  cra« 
ci.au  eonoutlmur,  libtraU  uon  luorimiM.  Ki  boc 
crii  signuin  [ai. ,  ligni]  inltr  noa  et  tt,  quouiam 
si  Mnvtlutrirout,  not  voniemui :  veniemui  si  non 
convaliiimiis.  AJquievi  Jicto  [n/. ,  quihus  diciil]  cl 
:ul  inviccm  divlll  sunius.  Nou  voncriiiit,  quil  licttt 
accepi  ab  cis  qui  utrumque  novcnint  co  quod  dfl 
mcnsa  acccpcrant  atl  plcnum  Dci  graUt  convaluc- 
riinl.  Quod  quiilcm  si  ita  11011  foissct,  quemadmo- 
dum  illos  inflnuitaM  gravalM  MnitaU  voluisse 
rcstitui  crcJibile  cst;  ita  cos  al>  requiiiUone  ittiui 
posterioris  muJicin;c  supcrscJere  uoluissc  Jubium 
noii  est. 

52.  Ccrlo  ncmpc  lencbant  isla  sc,  quin  convale- 
scercnt  falli  non  posse,  scientcs  qucmdam  non 
ignoli  nominis  virum  co  solo  quod  spc  rccupcranda: 
sanitalis  mitue  illius  intcrfuit,  a  pari  luiic  noviter 
invaleludinc  convaluisse.  SiqtiiJcm  unus  e  priuci- 
pilms  tcrrx  illitis  Jitt  eadem  qua  ipsi  languoris 
molcslia  vexalus  fucral.  I!ic  agnilo  Anselmum  in 
ccclcsia  Beali  Slephani  (53)  missam  ex  morc  celc- 
braturum,  feslinavii  illo  arbitrans  libi  aJ  recupe- 
randam  sanilatcm  utile  forc,  si  missa  lanli  viri 
ac  beneJictionc  moruissel  potiri.  Fateor,  vijimus 
homincm  suoruin  manibus  innixum  ecclesiain  in- 
trocuntem,  morluo  quam  viventi  similinrcm.  Setlit, 
ei  finita  missa  egressus  cst.  Nobis  vero,  nnc  quis, 


C„ 


tluni.  Itilcr  li.cc.  pioccdiuius  cl  ill.im  iu  mcJio  a.lu- 
nat.c  iiiiiliituiliuis  coiniiius  teiieri  conspieimu»  , 
liirihundos  iiiolus,  et  inliniuanos  nuius,  vullu,  ore, 
oculis,  et  totius  OOrporil  gcslu  ctlcntem.  1'opuliu 
iiaquc  virum  aJvcuiciileiu  cireumdat,  rrtentis  ha- 
bonii  prcccs  bjgfimiuat.  ut  miscrx  muiitri  manuut 
impontt,  oral,  ohsceral  Ohsi&lit  ille  diccn»  quoJ 
puttulonl  iicqiiaquani  csse  lapieulut.  Objiciunl  ilii 
vulgi  morc  tju.e  occurrcbant ,  tallein  imporlunitJic 
vincere  gcsliciitcs.  Tunc  vir  aliler  se  11011  possc 
cvadere  sciiticns,  hoc  solo  eis  niorcm  gessit,  vjJe- 
licel  quod  nulli  ncgarc.  solehal,  signo  c.un  saucla: 
crucis  lcvata  Je.lra  signavit.  (Juo  facto,  laiatis 
liabenis  ocior  ahil,  imposiloque  cuculLe  UUC  capitio 
capili,  rcmotis  fiociis,  singularis  vaJil,  infclicis  fo- 
minx  ajiumnas  piclalis  afToctu  pei fustislacryniia  [al. 
cmil.  p.  1.]  tenerrime  dcfleus.  Ilac  nos  conlritione 
alllicli  Cluniacutn,  iila  vulgi  manihtis  acta  domum 
lclendit.  Necduin  pes  eJM  iimen  su;c  douius  altri- 
vit,  cl  inlcgeirima:  sanitati  donala  in  lautlem  viri 
linguas  omiiium  solvit.  Quam  rem  sic  faclam  diim 
ccrla  relalione  Cluniaci  ac.cepissemus,  gavisi  sunius, 
ac  pro  sua  misciicordia  Dco  gratiam  el  glar.am 
dedimus. 

fi».   Actis  deinilc  propler  qua;  Cluniacuin  idvcui- 
inus,   reversuri  LugJunum  iler  ner  civilalem  Ma- 
lisconensem  anipuinius    Ubi  Anselmus  rogalu  cpi- 
scopi    (31)   ei  t  anonicoruiii   niissam   publicc  apuil 
vol  unde  aut  cur  atlveueril  sciemihns  aut  curanli-  p  Sanclum   Viuceiitiuui  celebravil;   et   inler   sernui- 


bus,  idem  vir,  evolutit  paucis  dicbus,  ad  Patroni 
venit,  llexis  gcnibus  ei  pro  adcpia  sanitaic  graiiaa 
agens.  Ad  quod  cuni  ille  obstupesccrci,  inJicavit  ci 
orJinem  gesue  rci,  confirmans  quoJ  ab  ea  bora, 
qua  sc  missx  illius  prxsenlavit,  omni  doloi  is  vc\a- 
tione  depulsa,  sanitati  reslilulus  sil.  Al  iile  nihil  ad 
se  boc  pcriincre,  scJ  ipsiut  fiJei  ac  merilis  beati 
marlyiis,  aJ  qiiem  diverlit,  ascribenJum  asscrens, 
liis  qu.e  saluii  aniinx  illius  conipoioront,  eum  iu- 


noni,  quciii  aJ  populum  liabuit,  ul  omnes  Domimim 
pro  siccitalc  qua  iu  immcnsum  terra  arueral,  com- 
munitcr  prccarcntiir,  adinonuit.  Dicuni  se  jain  id 
s%piiis  lecisse,  sed  nihil  cffocisse;  et  e»  re.  ut 
preccs  corum  ipse  sua  prece  coram  Deo  efficaces 
efficiat,  magnopere  oranl  et  obsecranl.  QuiJ  Jicam  ? 
NccJum  prinsi  oramus,  et  ecce  subitn  slupentibus 
cunclis  serenitas  ca-li  in  nubiium  vertitur,  ipsaquc 
die  priusquam   civitate    egredererour,  uluvia   dul- 


HENSCHENH  NOTafi. 

(33)  OppiJum  S.    Slepbani  dc   Fiircnnis,    intra  esi. 

nonam  a  Vieuna    leucam,  fortasse  iuleliigilur;  si  (31)  BornarJus  is  fuit,  anno  1097  factus  episcopus 

tamen  eilra  civilatem  ipsani  Viennensem,  Logdtt-  Matisconcusis. 
nenscm,  aut  similcm  aliam  quscreodusfl  hoc  lemplum 

Patroi..  CLVHI, 
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cis  ol  ecpiosa  lcrris  illabilur.  Plebs  igilur  viso  lioc  A  ct  Willelntuin  regem,  ilctcrminaliun  csl  alquc  scda- 
faclo  Lenedixil  Dominum,  ct  tjus  posl  Deum  au-  lum.  Ad  quod  ille  alacrior  f;iclus  illico  captil  hva- 
ctorcm  maguis  laudibus  prxdicant  Anseluium.  Ila-  vit,  cl  aperlis  ocnlis  circumspoctans  neininem  vidil. 
que,  iu  liabilaculum  nostrum  Lugilunum  revcrsi,  Scquenti  aulcm  nocle  inlcr  matutinas  unus  noslrum 
quictam  vilam  ab  omni  tumiillu   ncgolii   sxcularis      clausis  oculis  stabatel  psalhbal.  El  ecce  illi  quidani 


agcbamus.  Anselinus  vcro  vilam  vcfi  servi  I>.-i  in 
sanclis  meditalionibus,  in  omnis  sctus,  xtalis  ct 
ordinis  hominiim  ad  se  veiiicnliuin  xdilic.il ionibus, 
ac  in  cxteranim  virlutumcxliibitioiiibtis  cxerccbal. 
l'cr  id  eliam  lcmporis  scripsil  librum  unum  De 
coneeptu  virgiunli  c.l  l>e  peccato   originali,  cl   aliud 


cbarlulain  admodum  parvam  logendam  cxhibuit. 
Aspcxit,  et  in  ea,  Obiil  rex  Wiltelmut,  scriptum  in- 
vcnii.  Confeslim  aperuit  oculos,  et  nulium  vidit 
prxtcr  socios. 

57.  Posl  triduum  abhinc  ad  abbaliam  qux  voca- 
tur  Casa  Dei,  mullis  prccilius  invitalus  Ansclmus 


qunddam  opusculum  mtillis  gratuin  et  dclectabilc,  perroxit.  Cbi  cum  honorilicc  susccptus  el  hospila- 
<  iii  tilulum  indidit  :  Meditalio  rcdfmptivtiit  hu-  tns  fnisscl,  una  dicrum  fratribus  loci  illius  posl  mcn- 
maiuv.  s.im  in  leclis  suis  pausantibus,  subilo  fragore  ccelum 

CAPIT   VI.  iitlontiil,  el  vibrantibus  coruscis  crcbraper  montom 

Mort  Willielmi  regit,  ct  nova  cum  tuccettore  llenrico  B  fulg"™  voliianl.  Crescil  lempeslas  illn,  et  mullipli- 
difficnliut  ob  invettiturat.  Humana  legalio.  Haltlut       cala  non    modicum  fulminis  super  doiiium,  qua  fe- 

num  monastcrii  servabalur,  prxcipiiai.  (Judc  proti- 


inierdictut. 

55.  Inler  hxc  Crbanus  scdis  apnstolicx  ponlifex 
liuic  viix  dcccdil;  ct  ad  inducias  quas  de  causa  An- 
sehni  rcgi  dederat,  non  pervcmi.  Quo  lemporc 
iiiulla  eliam  de  rcgis  interilu  a  mullis  prxdiccban- 
lui ,  el  lam  cx  siguis  qux  nova  cl  inusitata  per  An- 
ghaiu  moiislrabantur,  quam  cx  visiouibus  qux  plu- 
-  ribus  religiosis  personis  rcvelabantur,  quia  ultio 
divina  iu  proximo  eum  pro  pcrsecuiione  Anselmi 
oppressura  esset  ferebatur.  Scd  Anselmus  in  nihil 
horum  animuin  ponciis,  quolidie  pro  couversione  el 
salulc  ejus  Deiim  precabatur.  Ilinc  exsilii  noslri 
MMM  tcrlio,  qui  ex  quo  Roma  Lugdunum  venimus 


iiiis  horridus  ignis  acccnsus  tclcmmum  alque  feieu- 
icm  ex  se  fuinum  per  aera  spargit.  Quicunquc  igilur 
cum  Anselmo  in  hospilio  eranl,  limorc  concussi 
tlissiliuul.  Remansi  iiaquc  solus  cum  solo.  Al  illc 
lcctu  volcns  decumbere,  inierrogavit  me  ulrumnam 
ignis,  qui  cruperat,  sopittis  esset.  Cui  cum  respon- 
derem  auclum  polius  quam  sopitum  csse,  erexil  se, 
ac  vuliu  placido  atque  modeslo  dixil  :  Mclius  csl  ut 
nobis  provideamus,  quia  lua  lunc  res  agilur,  paries 
cum  proximus  ardel.  Quo  dicto  ad  ignem  concittis 
veuil;  eoquc  viso,  mox  illi  sanclx  crucis  sigiium  lc- 
vata  dexteia  objecit.  Videres  evestigio  flammam  $ft 


eral  secundus,  ivil  Auselmus  Marciniacum  (35)  loqui  C  iu  demitlentcm,  ac  pro  suscipienda  benediclione 


domino  abbali  Lluniaccusi  llugoni  el  sanclimouiali- 
bus.  Lbi  ciiin  anlc  ipsum  abbalem  consedissemus, 
ci  dc  his  qux  intcr  Anselmum  et  regem  eo  usquc 
vcrsabaiilur,  vcrba  ut  fit  nonuulla  binc  inde  profer- 
iculur,  inlulil  idein  vencrabilis  abbas  sub  tesiimo- 
nio  verilalis  proxime  prxleiita  nocte  cunulem  rcgeut 
anle  thronum  Dei  occusatuin,  judicalum,  sculeii- 
liamquc  damnalionis  in  eum  promulgalain.  E»  qui- 
Ltis  verhis  admirali  non  modicc  sumus,  sed  pcrpen- 
.lcutes  emineniiain  sanclitalis  ac  revcrciilix  ejus, 
liilem  his  qux  dkcbal,  nullalenus  non  liabcrc  nc- 
quivimus. 

N.  Postcra  dic  ctim  indc  digressi  Lugdtiiium  ve- 


illius  conquicscerct.  Ignis  ergo  s:alim  iu  scmet  rc- 
diens  lolus  elanguit ,  ncc  aliquid  absumpliirus 
usquain  pjocessil.  Quodque  foriassis  non  minus  slu- 
peas,  voratis  quibusdam  xdibus,  qux  circa  eraui, 
niliil  lxsionis  intulit  feno  monacliorum  qui  Anscl- 
mum  hospilem  habcbant,  quo  scilicct  fcno  domits 
fcrmc  plena  crat,  super  quam  fulgur  ipsum  primo 
corrncr;ii. 

5S.  Lvimle  duo  sui  monachi  ad  Ansehnum  vene- 
rttiii,  nmilianles  ei  deccssum  [al.,  disccssum]  prx- 
fati  rcgis.  Siquidem  sccunda  die  mcnsis  Augusli,  qui 
posl  primam  visionem,  quaro  Lugduni  faclam  novi- 
ter  reiuli  secundus,  et  posl  secundam  primus  illu- 


nissemus,  ctinslanli  feslo  beali  Pclri  (30),  quod  co-  p  xit,  ijftm  rc<  mane  in  silvam  venalum  ivit,  ibiquc 


hiur  Kalcndis  Augusli,  dictis  malulinis,  nos  qui 
circa  Aiiselmum  assidue  cramus,  quicti  indulgere 
cupercmus,  cccc  quidam  juvcms  ornatu  ac  vullu 
nun  vilis  clcrico  nostro  qui  propc  oslitim  camcrx 
j.ucbal,  el  nccdum  dormicns,  oculos  tamcn  ad  som- 
nuiii  clausos  lcnebai,  aslilil  vocans  eum  noinine 
suo  '  Adam,  inquil,  dormis*  C'ii  dum  illc  respondc- 
rcl  :  Nou.  Dixil  ei  :  Vis  audire  nov»?  El  libens,  in- 
i|uil.  Al  lili  :  Pro  ccrlo,  ail,  noveris  quia  lotum 
•  iis  -nliiim  ipiod  cst  inler  arcbiepiscopum  Anselmum, 


illuui  sagida  in  cordc  pcrcussil,  cl  nulla  inlervc- 
nienlc  inora  exslinvit.  Quo  Auselmus  vchemcnli  slu- 
poic  pcrciissus,  mox  esl  in  acerbissimum  flelum 
conciissus.  Quod  videntcs,  admirali  admodtimsumus. 
Al  ille  singtilm  vcrha  ejus  intcrrumpenlc,  asseruil 
quod  si  hoc  cfliccrc  posscl,  niiillo  magis  eligcrel  se 
ipsuni  corporc,  quain  illum  sicut  cral  morluuin  esse. 
Nohis  post  lixc  Lu^diinum  rcvcrsis,  ecce  nunlii 
iinnsposl  unuin  Anselmo  occurrunt,  lillcras  ci  cum 
precibtis   ex    parle   malris   Ecclosix  Angloruin,  ex 


•j  Mjti  iniacum,  monasterium  s.inctimonialiiim 
ii  .Imji.,i  XiijfiKiodiincnsi  a  S.  Hutfone  ronslru- 
Uiiin,    uli   ad   leijus  Vitam  lalc  dcducimus  M  Apn 
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lis. 


(3(>)  Est  id  fcstuin  Vinculorum  S.  Pclri. 
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l>  tirnnvi  rogis  llrnrit  i,  qul  frnlri  lUMMMrHl,  nrc  \  rcce  qui  vrurr.il,     rriiii.loj.im  \ullti   pauliiliuii 


niiii  ri  parlo  pi  iiitipiiin  irgm.  tli-liitiiil  KUtnmoprri* 
|Hinliil.inlri  riim  lcslnulo  grossti  roilirr,  i  t  i-.-.rrn- 
ics  tot.wn  Irrriiu  iu  atlvriiliim  IIUui  .tiioml.iiii  "<n 
ni njiir  nrgnii.i  n-giu  ,nl  nutuiii  Cjui  pomlere  tlilata. 
Iliv  nrrrpCis  Aiisrlmui  vcloi  Angliam  |>clil  [<i'  . 
omii.  II.  a.  A.  v.  A.  |».l. 

fi!l.  Vrriim  tiln  SerUcriani  utl  rcgrm  vcnil,  rl  ci 
qni.l  «Ir  Krrlrsi:iruiii  iuvruliliiiib  in  Homano  concilio 
arroprril,  plano  trrmoiic  iminluil;  luiliaiu*  rst  rci, 
M  vclirmciilcr  imloluil,  MC  milum  rjtit  in  aliquo, 
sirtti  nunlii  iliicranl,  MMM4M4  voluil.  Qn.r  tgilnr 
inlrr  fi«  |vr  Juos  si-tnis  |n/  ,  outif.  ». )  annos  pr<»  itto 
urr'Olio  Mll  sinl,  rl  qunt  quanlasvr  minis  M  lnl>u- 
l.iliotirs  Aiisrlmus  DMMI  »i',   vrl   qomnmlo  uunlil 


n  1.  i    3»»i\lit.  n  |h-I<  ni   ilirl.i  qnr  prl 

At  llli-  tipcrgH  ii  lu  i,  »i    vi» ;  iii  |h  | 

l>ll:i,   norli    lirli.t  in    .i.ln  .  |. inn<,  ||  tu.lil     (.ui 

obdoriiinnli,    i.l.  in    qin  nrruinlo    appaiin  ral,  terlto 
.i|iparml    irili    inriilriu  vulln  n* 

QlUir.  ail.  l.i.-.  <|.io.|  jlin  rinrl  lil.i  rl  i|.  riiiu 
fjrrrrsilm7  N.uir  Ifiiur  vrl  lcrlio  a.lmunilul  turgr, 
ct  Cr  .i  lo<  10  poiiliflris  aiiiiHlo  <  nliilir.  >  nn  tlico  liln 
qnia  ti  ullr;i  m  00  rt  rwrln»  fnrns,  riperierll  nilnl 
phanljsuulis  rs»e  iu  itlit  qu.r  .vnliv  Tnru:  illf  v.-ln- 
iiicnlrr  cxtcrrilut  Irrio  tleailil,  cpltropuni  ( 37 j  •  ivi 
l.itis  mprr  ncgolio  rontultnrus  t  rlrriut  ailil,  eiqOfl 
or.lincm  rci  in  prxseutia  niullomm  ciponil.  Kpitco- 
pu»  auirin  j  11.1I11.I11111  viri  sanclilatrni  famn  disour- 


somel  ac  ilcrtim  Itnmam  pro  nnnaliouc  ipsnrutn  «Ir-  '  PMlO  Otloctui.  ac   niiperrimr  r\   colloculionc  illiut 

croiorum  inissi  siul,  quwiquc  cflcrriiul,   qui    itosse 

volucril,  opus  illiul,  cujus  in  prulogo  liiijus  opu&culi 

mrnlioiicm  fooiinus,  logal,  01  ibi  singula  plrnr  \al., 

pl.inc],   til    ptilo,  digestn    rrpciirl.  Post  qux  outni  i 

mgavit   Ansclmum    rci,  qualenus  ipscmct  Homnm 

ircl,  cl  cuiii  iiunlio  qiicui  co  direolurus  orat,  causx 

qu;c  cmrrscr.it,  pro suo  lionorc  opcm  fcrrol.  lu  quo 

cum  oiimcs  lotius  Anglix  cpiscupi  [«/.,  ipsi]  abbales 

ei  principcsaequicsceient,  el  euin  pro  lania  rc,  quin 

irot  nullatenus  siipcrsedor»*  tlcbric   eonclamarenl; 

*e  quitlem  itiirum  rcspondil,  sed  nih.il  quod  vol  Ec- 

clrsiaruin   libci taii,    vcl  sua:    possel    obviare    liono- 

stali,  suo  vel   rogalu    vcl   consilio  unquam   pnpam 


cani  noniuhil  rvpoitup,  hmninis  audariam  «luriut 
increpavit,  el  quia  alnlie  et  iusipientiuro  morra 
cgeril,  quotl  lecto  ubi  \ir  lanlus  uuievcrat,  cu- 
liare  pra-ttimpsistr.t,  asscvcravit.  Eumdem  ilaquc 
lcctum  rcvcrcnler  dcinecps  acrvatnm  iri  prxrc- 
pit,  et  ne  aliquis  in  co  ulterius  jacerc  prxsumcrcl, 
jussil.   Quod   usque   hotlie,   uli    acrcpimus,   terva- 

lnin  CSt. 

61.  Anseliniis  nuicm,  cum  emcnso  itincrc  Lug- 
duuo  appropinquassel,  Wiliclmtii  pr.Tfalus  coniila- 
ttun  illius  ilcserere  voleus,  interdixit  ei  ci  parlo 
dumini  sui  rcgis  redirc  in  Angliair,  nisi  ipse  omoca 
pairis  et  fratris  illius  consnciudines  postposiia  sc.lit 


nritmim  vlva  voccspopondit  [«/.,  rrspondit].  Ilnquc  apostolic-J  suhjectione  el  obetlicnlia,  se  ei  servatu- 
cr.m  Huiiuin  vcnissel,  a  domiiio  papa  Pascbali  qui  ^  rum  certo  proinilierel.  Quod  ille  audiens  admiralua 

IVhano  succcsscrat,  tolaque  urbis  nobiJilatc  hono-  est,   sciens  sc  alia  [«/.,   nnn   alia]  conditione  An- 

hficft  susceplus  cst.  Die  dehinc  consiituto,  Willel-  gliai     cxiissc.       Perveniens  vero  Lngdunum  rese- 

mus  ille,  cujus  supra  mcininimus,  a   rege  directus,  dit  ibi  ex  more  antiquo  in  pace  et  quiete  propriain 

causani  regia  in  iiicdium  lulil,  ac  inler  alia,  quod  prxfati  reverendi  Hugonis  ejnsdcm  urbis  archic- 

m  ipse  nec  pro  regui  amissione  invcsliliiras  £c-  piscopi  domum  iuhabilans,  et  ne  aJ  horam  quidcm 


clesinrum  paterelur  amiiterc ,  minacibus  vcrbis 
asscruit.  Ad  qux  papa  :  Si,  qiiemadmodum  dicis, 
rcx  luus  nec  pro  rcgni  amissione  patietur  Eccle- 
siarinii   donniioncs   amiliere  ;   scias,   ecce  coram 


ab  his  qux  Dei  suui,  vcrbo  se  vel  aciu  elongaus. 

62.  Accidil  autem  una  dierum  dum  ipse  Paicr 
celebralo  solcmni  missx  oflicio,  solus,  proul  ci  rou- 
suetudinis  erat,  iu  oratorio  per  fjetuin  Deo  sese  ma- 


Dco  dico,  quin  nec  pro  sui  capitis  redemptione  claret,  ut  quidam  homo  pedes  suos  baculo  rcgeuiu 
cns  illi  aliqiintidii  Pnschalis  pnpa  impune  permitlet  advcuiret  oratorium  ipsum  rumpcre  gesliens.  Quem 
litborc.  fraler  el  socius  noster  Alexander  monachus  Eccle- 

60.  In  uis  negoliuin  regis  ita  finem  lunc  temporis  six  scilicet  Cnntuariensis,  qui  pro  foribus  egressuiu 
sumpsii,  el  Anselmus  aliis  atque  aliis  cum  papa  de  n  Pairis  forteprxstotabatur,  inluens  Ecclesiam  subiru 
ecclcsiasticnrtim  reium  insiiiutionibus  actis,  in  iler      volentem  detinuit, scisriians  quidnam  vellct.  At  illo 


revcrsus  civitatem  Florcntiam  usque  pcrvenit,  et 
nocte  una  iu  ea  quicvit.  Lecio  igitur  in  quo  sopori 
anlisles  indulseml,  dominus  domus  eo  discedcnte 
pro  more  decubirii.  Cui  obdormienli  aslitit  quidam 
ignoti  vullus  hoino,  monons  ut  lecto  ocior  decedcret. 
Ncc  enim  deccl,  inquit,  te  lun  prxsenlin  loco  prx- 
ripere,  quo«)  ox  prxseulia  tanli  viri  meruit  obti- 
nerc.  Qui  uiane  consurgcns,  et  visuni  mente  rcvol- 
vens  phanlasmati  dcputat,  ac  nocte  sequeuti  in 
eodem  sc  lccto  nihil  hxsilans  collocat.  Dormil,  et 


clamosa  vocc  se  oculorum  lumen  amisisse  respomlit, 
ac  vellc  ut  servus  Dei  sibi  manum  imponeret,  sciens 
quod  sancla  merita  cjus  sibi  subveuirent.  Paier 
igiiur  clamorem  audicns,  sed  verba  minime  discer- 
nens,  innuil  prxfaio  fraiti  venire  ad  se,  et  causam 
clamoris  ipsius  intimare.  Tunc  ille  :  Domine  Palcr, 
ail,  pauper  quidain  venit  conquerens  se  in  oculis 
afTligi,  precaturque  per  vos  ei  signum  sancix  crucis 
imponi.  Al  illc  ipse  pio  vullu,  veniat  dixit  :  Itaquc 
lenio  super  oculos  ejus  quod  pelcbat  signum  crticis 


HENSCHEMI  NOT.E. 
(37)  R.iincrius  hic  fuil,  qui  Florenlinam  sedem  4-2  annis  lenuii,  n  1071  ad  II 13. 
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cum  pollicc  pingens,  oravit  sic  :  Yirtiis  crucis  Cliri-  A  cial  tibi.  In  verilale  quippc  dico  libi,  quia  pro  loto 
&li  illumincl  oculos  islos,  cl  ab  cis  omnem  inlinni 


lalem  dcpell.it,  integrxque  sanitali  resliluat.  El 
aspcrgens  cos  aqua  sanclificata,  homincm  prxccpil 
ahirc.  Alexander  v«ro  mox  illum  rcducens,  monuii 
ul  si  facluin  viri  Dei  non  usqucquaque  illi  liac  vicc 
priiuo  profuil,  mane  rcdiret,  pollicens  quod  lioc 
ipsum  illi  rcpelila  vice  fieri  impelrarct.  Ad  qux  ille  : 
Ego  quidem,  bone  domine,  hac  de  causa  non  ro- 
ilibo,  quia  gralia  Dei  et  fidelis  ejus  famuli,  oinni 
cxcilale  fugala,  clarissimc  vidco.  Hxc  ita  scripsi, 
sicnt  ab  orc  ipsius  Alexandri,  qui  prxsculem  se 
hiisso  lesiaiur,  acccpi. 

05.   Rci    autcm    Ilenricus   ut   comperil    papam 
in   sua    scnlcnlia   slarc,  mox  archiepiscopalum  in 


auro  quod  Conslantinopolim  cl  ulira  citrave  liajje- 
lur,  non  omitleret  domina  ipsa  cnjiii  cst,  quin  illud 
sibi  vindicaret  in  die  rcsurreclionis  cunctorum. 
Quamobrcm  si  dcbilam  illi  rcverentinm  cxhibueris, 
xque  suscipiel  ac  si  loli  corpori  <-jus  cxhibcres. 
QuoJ  cgo  audiens  acquievi,  et  qtiam  decenlius  polui 
ipsum  ex  hoc  huc  usque  servavi  ;  dc  quo  ossc  post 
plures  dics  Petrus  quidam  lnonachus  Cluniacensis, 
vir  suo  tempore  (58)  magnx  auclorit.itis,  qui  camc- 
rarius  eral  domini  papx  Lrbaui  alque  Pascbalis  ad 
nos  veniens  a  me  percunctalus  csl  quid  senliret.  At 
illc  ubi  me  rcfcrcnte  acccpil  qualiler  id  adcp!us  fne- 
rim,  vera  omnino  esse  coniessus  est,  qux  cpiscopus 
inde   dixerat,    scquc    prxsentcm    fuisse    asseruit, 


siiiini  dominium  redegil,  el  Anselinuin  6uis  omiii-  B  quando  idcm  os  a  corpore  uiarlyris  sublatuin  a  car- 
bus  spoliavit.  Acta   sunt  hinc  inler  cos   mulla,  et      dinali  susceperat. 


.miio   uno    ac    scmis     indignatio    regis     non    est 
sopita. 

61.  Intcr  hxc  venit  ad  nos  Walo  episcopus  Pari- 
siacensis,  vir  bene  rcligiosus,  el  ecclesiaslicarum 
tonsueiiidiiium  inslitutionibus  ab  iiteuule  xtate  im- 
lniiiis.  Hic  Komx  nolus,  et  aposlolicae  legationismi- 
nisterin  funclus,  familiaritate  Patris  Ausclmi  potie- 
balur.  Igitur  isle  a  Roma  ad  uos  vciiiens  quorumdam 
sancloruui  rcliquias  secum  fcrebat,  quas,  ut  cerlo 
comperimus,  sibi  Romx  datas  habebal.  llaquc  ciim 
Anselmo  me  prxsculc  loquens,  iunoluit  ei  quid  re- 
liqtiiarum  a  Roma  secum  detuleril.  Ad  quod  cum 
illc  Deo  gralias  agerct,  cpiscopns  iuuim  os,  qiiod  de 


CAPLT  VII. 

Heroncilialio  cum  rcge.  Redilus  in  Annliam.  Morbus, 
obitus,  miracula. 

65.  Post  hxc  cum  pro  exercendo  ecclesiasticx 

disciplinx   rigore,  lum  pro  Ecclesiarum  in  Anglia 

consliluiarum  relevalione,  reiicla  Burgundh,  Ansel- 

mus  Franciam  ivit.  Qucd  ubi  regi  Anglorum  Hcn- 

rico   iunoluit,    rogatus    ad   eum  in  Norlhruanniam 

vcnil,  ibiquc  rex  limore  simul  et  amorc  Dei  corre- 

plus  rcveslivit  illum  de  suis,  el  in  amiciliam  ejus  le- 

ceplus  esl.  Conversanle  dehinc  Anselmo  in  Norlh- 

mannia,  reversisque  Balduino  et  Willehno,  qui  cx 

jiissii  regis  alque  pontificis  Roniam  pro  cxpletione 


<ai.iie  sancix  marlyris  Dei  Priscx  esse  asscrcbal,  c  C  ncgolii  quod  de  invesliluris  ecclesiarutn  inler  eos  eo 


pyxide  proltilit,  ct  id  qualilcr  adeplus  fueril  illico 
stibiufercns  ail  :  Romx  eram,  el  oralorium  nomi- 
nalx  martyris,  in  quo  bcatissimus  aposlolorum 
princeps  Petrus  altara  s.icr.ivil,  veltistalc  consum- 
]ilum,  dirulum  esl,  el  corpus  niariyris  in  nova  rc- 
condeudum  ecclesia,  ine  astante,  levalum  est.  Igi- 
Ki r  cuin  loci  ipsius  cnrdinalis  reliquias  sanctae  in  suo 
jnre  haheret,  et  ipse  idem  milii  familiaris  esisteret, 
os  islud  quod  videlis  dc  sacro  corporc  sumptum 
mihi  pro  siguo  tnuttii  amoi  is  dcdil.  Fiuieial  prxsul 
in  istis.  Ati  cgo  earunulein  reliquiarum  halienda- 
niui  amorc  illcctus,  ut  cx  ipso  ossc  uiilii  partem 
daret,  depretari  episcopuin  ccepi.  Et  illc  :  Accipe, 
inquil,  el  quaniuin  ■  tacl*1'  primo  conatu  frangcre  pote- 
rii,  tutim  sit.  Accrpi,  etencxlra  quam  sperabaiu  in 
principio  mci  ronatui,  una  inibi  particula  in  dextera 
manu  rcmausil.  Cuiuque  dc  parvilale  ipsius  inccro- 
rcm  aniini  disiimulure  nequircm,  rt  ul  scmcl  aillinc 
frangcre  [al.,  frangcrcm]  inde  milii  liccrcl  magno- 
perc  gcstirem  [a/.,  gcsiirc]  rupil  dcsidcrium  meum 
Paier  Ansclmus,  n  .m  :  Noli,  noli ;  qund  habes  sufii- 


I> 


usque  versabatur,  direcli  fuerant,  Willelmus  An- 
gliam  ad  rcgcm  vadil,  ac  in  brevi  Beccum  ad  An- 
selmum  regressusrogal  eum  ex  parlc  ipsius  rcgis  ut 
jam  sopitis  retroaclis  qucrclis  ocior  Angliam  visiici. 
Cui  cum  ille  promptus  acquiesccrct,  et  iler  aggres- 
sus  Gcinmclicum  venirel,  infirmitate  nc  iler  cxple- 
ret  imbi  detcntus  cst.  Qua  sopita  Beccum  reverti- 
tur,  regem  Anglix  transfrelaturum  illic  prxslolalti- 
rus.  Lbi  cum  pro  rcdilu  ejusomnes  exsullalio  mira 
tencrel,  ecce  infirmilas  Auselmi  rcnovala,  el  ipsum 
lccto  etsubversa  cxsullalione  gravi  cunclos  uioerore 
proslravit.  Igilur  ipse  ncc  flnanducarc,  ncc  aliqtiid 
iindc  salulcui  ejus  sperarc  posscmus  faccre  polerat, 
et  dc  morte  illius  tanlum  [at.t  tanicn]  nos  formido 
immensa  tenebai.  Inier  ha?c  ut  cibi  [al.,  in  cibuui] 
aliquid  sumercl  diligcnli  cura  pclcbalur,  sed  ille 
nibil  sibi  animo  esse,  quomodo  poteral,  anhelo  spi- 
rilu  falebalur.  Nobis  tamen  preces  multiplicanlibus, 
tandcm  ne  penitus  ncgaudo  nos  magis  magisqnc. 
gravarel  :  Fone,  ail,  de  perdice  comedcrcm  si  ba- 
bercm.  Qmd  plura?  Per  campos  cl  silvas  dispeisi 


HENSCIIENII  NOT/E. 


(58)  Si  de  iubsei|ucuti  lempore  ngimr,  deque  illa 
auciorilaie  qua  Peirns  sub  Paschali  floruii  usque  a«i 
aonum  1118;  mspicarl  quis  posset,  hunc  eumdeiu 
csse  famosum  illuin  gcsiis,  icriplil  ac  sanclilalc 
Pelram,  anni;  Wii  farliim  abhllcm  CliiniacciiKcni ; 
•  I  conjccturaoi  inorilur  non  t.un  annus  morlis,  qui 
fnl  Clinsii    US7   (qniilm   cnuii  oclOijCiimiiui   vi:x 


anniim  alti^crit  aul  transccmleril  ?)  quam  qtiod  nihil 
dc  rebtis  a  Pctro  antc  prxlaturam  gcstis  invenialur 
quod  istam  fulcial;  eltjiiod  Eadmcrus  scribens  posl 
itius  Pclri  qui  abbas  fnil  elcclionem,  qux  liainl 
dtibie  Caniuarix  cilo  innotuil,  non  cxpresse  addide- 
rit,  cuiii  dc  quo  agil  Peliuin,  baud  ila  pi idcm  fuisse 
faclum  abbatcm. 


m 
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Mini  «|it •■itic  Miimiin,  ct  iii.  ,  iinii .  iii  roqtilrcmla  A  pll   Uodo  paulalun  u  |aiU  Mon  mm 


pordleo  cauo  l.ilmir  coniuniplui.  Conllgil  iuUid, 

lll   lllllis  01    inonisliin  s.i  \o  iililins    ipvi    dn"  |nr   \i 
riiKiin  lllvilD  ilri  foilr  CipOrOl,  IMtgOtiO  <|><o  aln  <><- 

cupabontur  nlhll  Inlondoni,  ol  <■<  <  <  In  vli  qoi  gradbj 
hilur,  beiiloli,  quim  roartyram(39)  rocaDi,pcrdk  em 
i'i  oro  ferobot,  Quao  boiilolo,  viio  hornino,  luom  oi 
pradoin  roliqult,  ilblquo  fbga  comulult.  Ai  lllo  per- 
iiiccm  auumeni  nl  noi  dolulli.  Kx  qui  *ger  noiler 
rofoolui,  ilillm  melinnrl  ib  irgrliodlno  coapil,  ic 
iiriniim  in  dlei  moilui  melioique  habendo,  prlill 
nani  csi  iinlialem  adeptoi, 

<>li.   Poil  b;vc  OpllCOpll    01    ahb.ilihns,  qni  eiM* 

qnlaram  llllai  cauia  conveoeraoi,  In  sua  remcanii- 
hai,  remeavtt  cliam  Radulphua  (40),  abbaicconobil 


tnn  i  oii v .. i.   ccn    « ■ » ; •  1 1 .  luiegreque  Mniuii  rJoi 
Ins,  DOO  <t  Del  llM  tl  I f»  r  tt«-  ^ralu»  r^t. 
Qg     I ■■  i ■  i    h  i .    i.\    iii  Norlhmannij   |>..mIu» 

i.itiii.iiui ,  ili  ni  i.-nii.int  in  .|iu  i.i  m  ■  lode  •<  i 
iiuit,  qood  fn.  i.it  \iisriini  paee  poUUi.  Unda  ul  •  •  • » 

lirni.i   liln    '  |m'    ;i|>|il. iii. Irli.it,    sno      .    .loiiiiino  lnlain 

Nortbniannlam  uibjugaleram.  Quo.l  etfaciaai  CM. 
Nim  coMcrto  gi  <vi  pn  ii<>  fratrem  mom  Robcrun, 
Northmannhe  comllem,  «'i  ;iii<> i  principei,  qui  con< 

Ira   illuni    in  l.i-llum  vinniiiil,    c.  |>il  ,   imiiiin.i  i  iqilC 

peremptii,  lolin  lernm  victor  obtinait,  Idqitc  , 
Utterei  AaMlmo  giadeater  ei  gratioMi  noi  biti 

llinvit.   Oinnrs  viro  ipii    Ii.it    gdU    tOJM    lOnpi 

aadiere,  <•;•  mcritis  concotdli.  qain  rw  ean  kn- 


BagiODlil'  qui  unus  oril  ex  cis.  Untis  igitur  ex  lio-  ^  sclmo  fecciai,  ascripscrc. 


minihus  cjus  pcr  viam  ccepil  Ansclmo  detraliere,  ct 

qnod  Dterito  nuiiiis  infirmiuil  cjus  eompatl  deberet, 
prtMertim   litquieni,  eon  ipsc  cibo  ct  potu  uluti 

su;r,  si    rcmota  jacianlia    vellcl,   facilc  succurrcrc 

pouet,  maicdica  voce aitruere.  Quod  abbas  audieai, 
boninen  nonnit  ut  ilieret,  ncc  dc  unlo  viro  quid 
sinislri  ullra  profcrrct.  Qux  ille  subsaMiiamlo  dcspi- 
c.icns,  ct  in  bis  qux  ccepcrat  furorc  quodain  cxagi- 
latus,  pcrsislcns  eqtio  ca'caribu$  inslilil,  ut  al> 
abbate  clongatus  libcriui  ederet  quod  sux  mcniis 
anariludo  sibi  proponereL  Veron  cum  ipse  pr;c- 
peli  cursu  fcrri  gcstiret,  ac  reniissis  babenis  ocior 
irc  inciperct,  quem  sedebat  quadrtipcs  corruit, 
emnquc  magno  cum  dedecorc  tergo  suo  exciissil,  ac 


70.  Ipso  anno  Ari.selinus  cclebrala  pan  bali  solnn- 
nitalc,  in  curia  rcgis  apud  Lomlomam  abiil  ad  al>- 

baiiam  Saoctl  Ednuodi,  electon  loibl  (41)  abboten 

6iia  aiiclorilatc  rolioraturus,  cl  alia  qua>d.im  oflici.i 
poutilicalia  prostmjiirc  celebralurus.  Qux  nbi  s<> 
lcmniter  cuncta  percgit,  gravissima  fcbre  eorreptai, 
pcr  plures  dics  pcnc  usquc  ad  cmissioncm  ultimi 
flalus  vcxalus  est.  Dro  quo  illic  OClavai  Pcntc.  o,t< » 
usqtic  delcntus  est,  ct  <  oiisilium,  quod  sc  vidualis 
Ecclcsiis  rcx  proposiicrai  collalurum,  propler  ejua 
abscnliam  in  Kalcndas  Augusii  dilaluin  eit.  Eo  igi- 
lur  lcmporc  adunatis  in  palalio  regis  Loodonix 
cunclis  primoribua  Anglix,  victoriam  de  libcrtale 
Ecclesiae,  pro  qui  diu  laboravcrat  Aiisclmus  ade- 


pcr  dcvcxum  montcm  longo  rolalu  pr.rcipilatuui a      plus  esl.Kcxctiim,  anlccessorumsuorum  usu  rclicio, 


viri  blaspbcmia  linguam  compcscerc  docuit. 

b'7.  Dcbinc  in  Assiimplionc  bcatx  Dci  gcnitricis  et 
perpetux  virginis  Marise  rex  Henricus  Beccora  ad- 
veniens,  omnia  qux  inter  se  el  Ansclmum  de  s;vpe 
fato  ncgolio  resederant,  modcrante  sedis  aposloliex 
sanclione  delcvit,  alque  de  singulis  ad  qux  tendc- 
bat,  sux  illum  volunlatis  compolem  fecit.  Cum 
igilur  Angliam  repeicudi  ilcr  Ansclmi  ccrtis  ex  cau- 
sis  aliquaniispcr  demorarelur,  rogaltis  ab  abbatc 
Deccensi,  dcdicavit  capellam  unam  infra  curiam 
ipsiuscocnobii  silam.ln  qtia  dcdicalione  qoidaiu  cle- 
rictis  pbrenesis  valeludine  lunc  noviter  captus,  a 
suis  est  anle  pontificem  duclus.  illicoque  ad  benc- 
dictioncm  cjus  a  suic  mcntis  alienalione  sanatus. 

68.  Cum  post  haec  prospero  ctirsu  Angliam  venis- 
6d,  magno  sanctse  Ecclesine  gatnlio  et  bonore  su- 
scepius  est.  Indc  evolutis  dicbus  nonitullis,  Anglus 
quidam  vir  nobilis  quidem  et  dives  vaiida  corporis 
infirmitatc  gravalus,  ab  Anselmo  sibi  pancm  a  se 
benodiclum  transmilli  per  nuntinm  petiit,  ct  accc- 


i\ 


ncc  pcrsonas  qux  in  rcgimcn  Ecclcsiarum  sumc- 
banlur  per  se  clcgit,  nec  eas  pcr  daiioncm  virgx 
pasloralis  Ecclesiis  quibus  prxliciebantur  investirit. 

71.  Scripsil  ioter  b;rc  Ansclmus  libcllum  iiniiin 
Deconcordia  pree$eientict  ei  pr(edettinatiew$t  et  gratUe 
Dei,  cum  tibero  arbilrio.  \n  quo  opcrc  conira  ino- 
rem,  moram  in  scribendo  passus  est,  quoniam  ex 
qtio  apud  sancliim  Edmundiim  fucral  iulirmalu», 
donec  prxscnti  vitx  supcrfuit,  solito  iinbecilliur 
corpore  fuit.  Quapropter  de  loco  ad  locum  migrans, 
leclica  deinccps  non  equo  sedens  velicbatur.  Vexa- 
balur  prxterca  fretitienlibus  ct  accibis  inlirmilaii- 
bus,  ita  ul  vix  illi  vitam  promiucre  aodcremus. 
Ipse  tamen  nunquam  prislinx  coiivcrsationis  obli- 
viscebatur,  sed  semper  aut  mcdilationibtis  bonis, 
aut  cxboriationibus  [«/.,  exercitalionibus]  sanctis, 
aut  aliis  piis  operibus  occupabaiur. 

72.  Tcrtio  igitur  anno  posiquam  a  serundo  exsilio 
pcr  rcgem  Henricum  revocatus  est,  onmes  cibi  qui- 
bus  liumana  natura  vegetatur  cl  alilur,  in  faslidium 


HENSCIIEMI  NOTiE 
(r>9)  Mariira,  vnlgo  martre,  alias  fouinc,   Laiine      primo  cjns  abbati  Robcrio 

wartcs  dicitur,  ovis  pullisque  infestumanimalculum, 

q.uasvis  facile  perreplans  anguslias. 

(40)  Daulo  posl,  sciliccl  anno  1 1 08  Roflensis  cpi- 

scopus,  et  anno  IH4  Cantuaricnsis  arcbiepiscopus 

rreatus  :  in  Sagicnsi  autem  abbatia  (qux  a  Rogcrio 

Montis-goinerii  vicecomite  et  uxore  Mahilia  reslau- 

rala  fticral   an.   1000)   successcrat   ipse   an.    1080 


(41)  In  Monastico  Auglicano  p.  295  diciiur  post 
moricm  Roberti  abhalis,  an.  1107  dcfuncii  ,  vacasse 
abbalia'» SEdmundi  annis  scptem;  ac  dcinum  an. 
IHfi  Auboldinn  essc  conlirmatum,  qui  fueral  Priur 
S.  Nicasii  de  Melcnte.  An  auteni  clcctns  vivcntc  S. 
Anselino,  an  postca  cassala  prieri  clcctione  subsii 
lulus,  qiiis  diccl? 
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ili. 


ei  vcrsi  stint.  Manducabat   lamcn  nalurx  snx  vim  A  tionis  millcsimo  ccntcsimo  nono,    qui   fuil  annus 


faciendo,  scicns  se  vivcre  non  possc  sine  cilio.  Qna 
vi  pcr  dimidium  circiter  annum  vitam  qttoquo  modo 
transigens  scnsim  corpore  deficicbat,  animi  virtuie 
scmpcr  idcm  qui  esse  solebat  exislens.  Spiritu  ita- 
quc  forlis,  sed  carne  nimium  fragilis  pedes  orato- 
rium  adire  ncquibal.  Atlamcn  consccralioni  Domi- 
nici  corporis,  quod  spcciali  quodam  devotionis 
alTectu  venerabatur,  intcrcssc  dcsidcrans,  singulia 
diebus  illuc  se  in  sella  faciebat  dcfcrri.  A  quo  dum 
nos  qui  ei  servicbamus,  cum,  quia  mullum  exinde 
faligabatur,  declinare  nitcrcmur;  vix  quinto  ante 
sui  exitus  diem  evinccre  potuimus.  Exinde  ergo  as- 
siduc  lecto  dccubans,  anbela  voce  omncs  qui  ad 
cum  accedere  mcrebanlur,  in  suo  quemque  ordine 


poniificaius  cius  decinraa  scxtus  [a!.t  xiii],  vitx  vero 
sepluagesitntis  scxlus. 

74.  Loln  igitur  cx  morc  eoqwrc  ejus,  pcliil  supra 
sxpe  mcmoratiis  rcrum  Ansclmi  provisor  ac  dispen- 
salor  Balduinus,  qualcnus  facics  Palris  halsamo, 
quod  admodum  parum  in  parvulo  v.ise  sibi  majort 
ejus  parle  perdila  rcmanscrat,  inungerctur,  sperans 
atque  peroptans  eo  modo  illam  vel  modire  amplius 
scrvaium  iri  ne  corrumpcrelur.  Acquievimus,  viri 
induslriam  amplcclcntcs.  Vas  crgo  ipsius  liquoris  in 
manum  cpiscopus  sumpsit,  cl  nncturus  vullum  de- 
funcli,  digitum  fundo  vasis  immcrsit.  Quem  illico 
cxtrahens,  sed  vix  summilatcm  sui  digiti  inadefa- 
clam  repcriens,  raius  cst  balsamum  ipsum  ungcndx 


Oco  vivere  bortabatur.  Illuxeral  Dominica  dics  Pai-  **  facici  baudquaquani  possc  sufficcre.  Quapr/qiler  ro- 


marum,  et  nos  pro  more  circa  eum  sedebamus.  Di- 
kit  itaque  ei  unus  nostrum  :  Domine  Paler,  ut  no- 
I  is  inlelligi  datur,  ad  paschalem  domini  tui  curiam, 
relicto  sxeulo  vadis.  Respondil  :  Equidem  si  vo- 
Iunias  ejus  in  hoc  est,  volunlali  ejus  libens  parebo 
[<»/.,  non  contradicam].  Verum  si  mallet  me  adhuc 
inler  vos  saltem  tam  diu  manere,  donec  quxstio- 
nem,  quam  de  animx  origine  mente  revolvo,  ab- 
solvere  possem,  graliosus  accipcrem;  eo  quod  ne- 
8cio  utrum  aliquis  eam  mc  defuncto  sil  ahsoluturus. 
Ego  quippe,  si  comedere  possem,  spero  convalesce- 
rem.  Nam  nihil  doloris  in  aliqua  corporis  parte 
seniio,  nisi  quod  lacessente  stomacho,  ob  cibum 
quem  capere  nequil  [a/.,  ncqiieo],  totus  dcficio. 

75.  Vesperascente  dehinc  feria  lertia,  ctim  ipse 
•verha,  qux  intelligi  possent,  edcrc  jam  nullavalcrei, 
rogatus  a  Radulpho  (42)  Rofensi  episcopo,  ul  nobis 
qui  adcramus,  et  aliis  filiis  suis,  rcgi  quoque  et  re- 
ginx  cum  liberis  eorum,  ac  populo  tcrrx,  qui  in 
eins  obedienlia  sc  sub  Dco  lcnucrat,  suam  absolu- 
lionem  ac  bencdiclioncm  largirelur,  dcileram  quasi 
nibil  mali  paterelur  crexit,  et  signo  sanctx  cnicis 
edito,  demisso  capilc  scdil.  Jam  fratrum  convenlus 
in  majori  ecclcsia  malulinas  laudes  decantahal,  cl 
iinus  coruni  qui  circa  Palrcm  excubabanl,  sumplo 
lextu  Evangcliorum  Icgil  Passionem  coram  eo, 
quan  (45)  ipsa  dic  ad  missam  lcgi  dcbcbat.  Ubi  au- 
lo.ni  vcnit  ad  ve.ilia  Domini  :  Yot  eslit  qui  perman- 


gal,  balsamum  quod  conficicndo  chrisinali  in  ma- 
jori  ecclcsia  servabatur,  affcrri,  cupicns  vidclicet 
una  cum  capitc  dexlcram  cjus,  per  qu*  multa  bona 
alque  divina  dixcrat  el  scripscral,  tali  unctura  ho- 
norari.  In  his  cum  episcopo  eram,  el  eum  in  mini- 
sterio  illo  juvabam.  Iinpressi  post  eum  in  vas  bal- 
sami  digilum  meum,  ct  xqne,  aut  certe  rninus  digiio 
ejus  madentem  exlraxi.  Iiaque  rogalus  episcopus 
mihi  vas  in  palmam  vcrsarc  si  forte  inde  aliqua 
gutta  defhierei ;  acquievil,  ct  illico  stupentibus  cnn- 
ctis  liquor  dcsiliens,  copia  sui  manum  meam  com- 
plevit  et  supcrcfQuxil?  Hoc  ipsum  sectindo  el  lcrlio 
ac  sxpius  factum  cst.  Et  quid  dicam?  Tanlam 
abundantiam  halsomi  vas  ferme  vacoein  ministravit, 
utinlaoio  vasc  ccclcsix  non  sohim  caput  et  inanns, 
sed  brachia,  pcclus,  pcdcs  quoqiic  et  loluin  corpus 
ejus  non  una  sed  sxpius  repctita  vicc  omni  cx  pari* 
inungeremns.  Dehinc  more  stimmi  pontificis  vesli- 
bns  csl  sacris  indutiis,  el  in  oraiorium  debila  ciiiu 
veneratione  delaitis. 

75.  In  crastino  autcm  ctim  sepulltnx  Iraderettir, 
sarcophagum  quod  illi  fueral  plurihus  relroaclisdic- 
bus  prxpfiratum,  longiludine  quidcm  ct  laliludinc 
apliifn,  sed  proftinditate  magna  cx  parte  minus  ha- 
bens  inventum  est.  Qnod  consideranlcs  aniino  dcfi- 
cicb.imus,  nnlla  soliccl  ralione  pati  valcnlcs,  ut 
stipcriori  lapidc  prcssns,  sua  inlegrilatc  aliqiialcnus 
Ixsus  privarclnr.  Cum  ilaquc  in  hoc  plurinii  llucliia- 
sittis  mrcum  in  tentationibut  meit,  et  ego  dispono  p  rcnt,  cl  alii  sic,  alii  vcro  sic  rcm  possc  componi 


ro6ij,  ticut  disposuil  mihi  Vater  meut  regnum,  ui 
cdatit  et  bibatit  supcr  mentam  ineam  in  regno  meo 
{Luc.  xxii,  29),  lcniius  solilo  spiritum  trahcrc  coc- 
pil.  Scnsimus  igitur  cum  jamjain  obittirtnn,  cl  dc 
leclo  supcr  ciliciuni  ct  cincrcs  posittts  est.  Adunalo- 
qne  circa  eum  univcrso  flliorinn  siiormn  as;ininc, 
uliimiiin  spirilum  in  manus  Crcatoris  cmiltcns  dor- 
mivil  in  pacc.  Transiit  aniem  illiiccscciile  aurora 
(|ii:i  i.T.  fcri.r  pnrcedcnlisCociiam  Domini.quxeral  xi 
Kalendas  Maii,  anno  videliccl    Dominicx    Inc.ania- 


diclitarent;  qnidam  cx  conferta  mulliludine  fra- 
trnm,  acccptuin  baoiiltim  episcopi  Rofcnsis,  qni  fu- 
neris  officium  prxsens  ngebat,  pcr  transversum 
sarcophagi  stiper  corpus  Palris  duccrc  ocepit,  el  jam 
illud  omni  cx  paric  corpon  jaccnlis  prxcmiiiere 
niagna  nohis  exindc  adiniralionc  pcnnolis  invcnil. 
lla  ergo  vcncrahile  corpns  Palris  Ansclmi  Canliia 
ricnsis  [al  ,  Dorolwrncnsisl  archicpiseopi  ac  prima- 
tis  lolins  Rriiannix  scpulc.ro  iiiclnstiiii,  quid  condi- 
tio  sortishuinanc  habeat,  ln  se  onincs  qui  perlrans- 


IIENSCHEMI  NOTiC. 

(42)  Qni  soilicct  ei  ahbalc  Sagiensi,  jam  anlc  as-      pro  fcria  iv  Majoris  hchdomadx,  qux  illa  uocleer.lt 
sumplns  ^rat,  ul  di.  lum  csl.  inchoala. 

(43)  F.  i  ost  P.issio  si-cundiim  Lucam.  prxscripia 


Itt                                  vn  \  m  l  rOftl  KAOMIRO  srrii  i.m                                    im 

rniil,  sui   OtOOiplo    inniHi  lUOHderO.   S.inr   m  olniu  \  VloWil  mlrfrrrr.  Ill  rnun  euncla  Mribaiilur.  infliuii 

cl  posi  nlniuni  cjus,  iiinli  i   i  iiiuliis  \isa  liamnlur,  ncgnlii  i    l.  A|wrla  drnupir  f.irta,  quy  l>m»  prr  ip- 

<|>i.i-  ylDriain  cjiik,  qu.im  pro  mcrilit  stiii  rnin  mr  mhii  farrrc  ilii/iiMlun  Ml,  rl  no»  laliuni  nudi  [>rn  pMM 

pissr  .i  DOO  non  dubilaiiius,  Bltrslanlnr.  ^nilms  t.i  diitrssiiinis,  puln  aiifllrrrr  a<l  nnliliam  rrlrilnitioint 

nirn    lcribondll    l.iborrui    iiitrji  <■    nolniiniis.  BMgll  01  Convcraalionil  vila?  (•/.,  retrilmliont»  vila*  j  rjm» 

vulclircl  ollgODlOO  hilcnlh»   nnslro  onincs   qui   dor-  Sil  iiaquc  Dco  Palri  nmnipnlcnli,  el  Filio,  cl  ■ancln 

iinrinJn  ra   vidrinnl   paros    f.icrre,  qiiam  lotl  Krri-  S|>ifiiui  l.m,rl  graliariim  nriio.  iiunr  ri  per  omnia 

Lcndo,    illa  non  scribendo,  untim  alii   quani  poliora  hxculoruin  vi-<  ula.  Amrn 


AD  EADMERI  LIBROS  DE  VITA   S.  ANSELMl 


SUPPLEMENTUM. 

(WiimiON,  Anqlintacra,  lom    II,  pag.  181.) 


(U)  Quxdam  atilcm  qux  nonper  somnitim  acci-  B  cjug.    Magna  I)ci  pielas,    magna  polenlia.  Nccdnni 


«I !«■»«•  cl  ipso  posl  oliiium  ejus  non  longo  icmporif 
s;»alio,  sed  ingravi  tliscriminc  coi»6liiuli$  por  me- 
inoriam  pii  noininis  ejus  provcnisse  ferunlur,  vis 
amnris  qno  ergo  cum  quidam  mcorum  adhuc  ar- 
dcnl,  paiicismc  notare  compellil. 

[C*r.  LXVI.]  Arnulfus  quitlam  nominc,  filius  co- 
iniiis  Rogcri  dc  Monte  Gitmmeri,  ct  ipsc  comcs,  dc 
Noilhmannia  Angliam  redicns,  marini  ilineris  ine- 
dium  prosperocursu  pcregerai ;  elcccecontra  spem 
omnium  in  navi  consislentiiim  sjibito  ncbula  nimix 
dcnsilatis  exsurgit,  supcrcrcscit,  qtiin  cl  venlus 
omnis  quo  vclicbanlur,  cadit,  evanescit,  dcpcrit. 
Navis  in  mcdio  pclagi  ntillum  quo  in  ulieriora  rapc- 
rciiirvcniuni  habcns,  ncc  quxin  ea  cousisiebat  ho- 


cam,  qu.iin  sl.ilim  ad  verbum  comilis  cospcrant, 
Dominicam  Oralioncm  perduicrant  cum  subilo  cva- 
nescente  nebula,  cceli  sencritis  toia  redii,  ct  littus 
:»d  quod  primo  feslinarant  nou  longe  abcssc  Ixti 
conspiciuni.  Gralias  igilur  l>co  cl  udcli  fanmlo  cjut 
agcntcs,  animi  xquiores  effecli,  oppauso  volo  pro- 
sperrimc  sunt  in  porlum  dcsideratum  cvecli.  Inde 
petenles  curiam  llcnrici,  regisAnglorum,  euncta  qux 
illis  accidcraul  ordinc  supra  digcslo  ipsi  rcgi,  prx- 
senlibus  cpiscopis  regniquc  primoribus,  cxposue- 
runi.  Qnoil  aiidilum  multis  multum  plactiil,  non 
dubilanlibus  vitam  ejus  in  mundo  lalcm  cxstili»sc, 
quod  cl  boc  el  mullo  majora  dcbueril  a  Dco  mundo 
sublatus  merilo  oliiinuisse. 


minum  multiludo   prx  densitate  ncbulx   quam  tc-  C      Itcm  mouachus  crat,    Kobcrlus   nominc,  assiduus 


iierct  viam  dignosccrc  valens,  huc  et  illuc  inter  un- 
<i:irum  ciumilos  navis  nullum  iter  explicans  fluclua- 
hai;  et  consislcns  in  ea  ixdio  vehementi  afflicia  vi- 
roriiin  lurlia  animo  deficicbal.  Marc  siquidem  cos 
pcr  dies  duos  lali  modo  sibi  haud  gr:ito  obsequio 
vinillcabar,  et  in  d.vorsa  vola  meutcs  illoium,  quo 
n  suo  retinaculo  solvereniur  ,  cl  ora  eoncitabai. 
Tandcm  mcmoratus  comcs,  mcmorandx  nn  morix 
Patris  Anselmi  rocord.tius,  vota  oinniuni  itipit;  ct 
ul  sibi  paucis  inlt  ndeicnl,  brcvi  alloquio  ctiiictos  ad- 
monuit :  <  Omissis,  lil,  oinnibus  aliis,  in  c:iusa  pix- 
scmi  converlamus  cor  et  lingtiam  noslram  ad  pa- 
irem  ct  poutiGcem  uosiruin  sanctum  Ansc'mum, 
quom  sxpc  vidimus,  cui  adhxsimus ,  cujus  sacra 
d  .diiita  imbuli,  ct  bcala  sumus  benediclione  s vpius 
l»erfuiicti,imploraiiiesnotam  nobis  pietatcm  pocloris 
cjtis  quaicnus  sanctis  mcriiis  suis  impeirct  a  crcaio- 
re  noslro  ct  omnium  Domino  Jcsu  Cbrislo  nobis  ct 
pcccatorain  remissioncni,  ct  hujus  gravissimx  in- 
commodiiaiis,  quam  pro  cis  juste  palimui ,  cele- 
rcm  absolutionem.  Assenscrunl  omnes  admonilioni 

(44)  In  ediiis  duo  hxc  postcriora  Vilx  S.  Anselmi 
r.ipilula  dcsideranlur,  quamvis  ea  in   otunibtis  qux 
vidi  codicibus  nianuscriptis  rcpcrianlur,  cl  ah  Kid 
u  oio  in  prologo  ad  librum  dc  miraculis  S.  Ansclmi 


in  scrvilio  Radulpbi,  Rofcnsis  opiscopi,  cujus  iu 
snpcrioribus  babila  mcmoiia  est.  Hic  per  ponlcm 
Londonix  co  fcrc  lempoie  pcrgcns,  infortnnio  quo- 
dam  subito  pcicussus  cst  ex  casu  cqt.i  qui  manti- 
cam  suam  ferebal.  Idem  clcniui  cquus  miiius  cautc 
per  pontcm  liinc  indc  dirupltim  a  fatuulo  traclus  in 
fltiviiim  cccidit  ubi  major  vis  undarum  cl  aqux  pro- 
fundilas  cxsliiil.  Liccl  igitur  nominalus  lr.>lcr, 
cujus  bxc  omnia  cranl,  damno  aitimalis  ct  rcnun 
qnxinmanlica  scrval  antur,  coniristatam  aliqualc- 
nus  meuicin  haberci,  lamcn  quasi  eorum  omniiiui 
immemor,  prouno  de  libris  bcaix  incnorix  P.iliis 
Ansclmi,  qui  inter  alia  inibi  habcbaiur  inirusus, 
valdc  cr.U  sillicilus.  Pcrgcbat  igilur  pcr  ponlcm 
qtiomodo  poierat,  pro  Iibri  custotlia  ct  rcstilutionc 
ob  mcrila  illius  qui  eum  focor.it  Dominum  orans;  e: 
oqutts  in  profunditatc  tumidi  llncius  lendcbal  ad 
vipam  forti  conamine  nataits.  Quid  dicam  ?  Utriqac 
cmonso  iiiucre,  istc  pontis,  illc  Buminis,  allrinsccas 
scse  consectili  sunl.  Mox  dcposita  manlica  et  rcse- 
rata,  utqua  plcna  timcbalur  aqua   excuterctur,  rc- 

landcntur.  Inibicnim  Eadmcrus  dicil  sede  niira- 
culis  Arnulli  comitis  cl  Kobcrti  monacbi  in  caicc 
libroruin  Dc  Vita  S.  Anscluii  cgissc.  Wartho». 
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periunlur  omnia  quae  intuserant  praelcr  unam  solam  A  rans  cum  insita  sibi    bencvolcnlia    quaj  corrigeuda 

lineam  vestem  ila  ab  humore  vacim,  quasi  eailem  corrcciurum,  qu;e  alitcr  so  babebanl    singula   loco 

mantica  nunquam    liucta    fuissel  in  aqua.  Reversus  sibi  i-ompcleuli  ordinaturum.  Nec  aul  spesaut  opinio 

ad  episcopum,   rcm  gcslam    me  praesentc  rclulil,  ct  ruca  fcfcllit  mc.  Siqunlcm  iu  ipso  opusculo  nonnulla 

inlaudem  Dei  audientium  ora  resolvit.  correxit,  nonnulla  subvcrtii,  quaedam  mulavit,  quac- 

Ilinc  fini  prxsens   opusculum   subdam  ;  dum  om-  dam  probavit.  Undc  cum    nonnihil    cordc  laclarer, 

ne$  id  legere  vel  audire   dignantes  prios  brevi  com-  el  quod  edidcram  lanta  ac  lali  aucloritate  suffullum 

moneam   quatenus  nulla  incrcdulitatc  ex   iis    quae  fortc  plus  aequo  penes  memclipsum  Eadihcrum  glo- 

descripta  sunt  menlem  vulnerent.  Taiibus  enim   in  riarer  post  paucos  correcti  operis  dics  vocalo  mibi 

eis  scribendis  aucloribus  usus  sum  in  quorum  rela-  ad  se  pontifcx  ipse  prxcepit  quatcnus    quatcrnio- 

tione  omnem    falsitalis    suspicionem  procul   ahcsse  nes  in  quibus  ipsum  opus  conjcceram,    pcnitus  dc- 

dnbius  non  sum.  Siquidem  plurima  quoe  primi  libri  struerein :  iudignum  profeclo  scsc  judicans  cujus  lau- 

scries  continet,  ex  verbis   ejusdem  Palris  Anselmi  <|em  secutura  postcritas  ex  litierarum    monimentis 

collegi.  Solebat  enim  nonnunquam,  ut  homo  joeun-  prxtli  cujusvis  habcret.    Quod  nimirum  aegre   tuli. 

dilatc    prxslanlissimus,    inler  alia  dicta  sua  quasi  Non  audens  lamen  ipsi  prxccpto  fundilus  inobediens 

ludcns,  quid  puer,  quid  juvcnis,  quid  ante    snsce-  B  esse  nec   00USf   qUorj  niiilto  labore  compegeram, 

ptum  monachi  habitum,  quid  in  ipso  babitu  positus,  volens  omnino  perditnm  ire,  notatis  verbis  ejus  qua- 

quid  prior,  quid  abbas  egerit,  simplici  scrmonc  re-  icrniones  ipsos  destruxi,  iis  quibus  scripti  erant 

fcrre,  autumans  audicnles  eadem  qua  ferebantur  aii;s  quaternionibus  primo  inscriptis.  Quod  tamen 

intentione  et  perfunclorie  illa  suscipere.  Ea  vero  factum  meum  inobcdientix  peccato  forte  non  carei. 

qux  intcr   miracula   in  ipso   libcllo  computantur,  Aliterenim  impleri  prxceplum  ejtts  ac  illum  intel- 

quxdam  a  Baldwino,  quxdani  a  Bosone,   qua?dam  a  lexissc  sciebam.  Quapropter  ab  omnibus  in  quorum 

Riculfo,  monachis  Reocensibus,  quorum  me  Eadme-  manus   forte  isla  ceciderint,  siquidem  isthic   quid- 

rum  monaclium  Ecclesix  Salvaloris  Cantuarix  inibi  quam  quod    non  omnino  quantum    ad   faUiitalem 

meminisse  rccordor,  accepi :  quihus,  sicut  ipsi  nar-  narralionis  displiccat,  rcpererint,  pelilum  iri  sum- 

rabanl,  aul  interfuerc,    aut   in  seipsis  ca  experli  mopere  postulo  qnatcnus  pro  hoc  et  pro  aliis  pecca- 

lucre,  aut  ab  illis    qui  lestati  sunt  se   duin  fierenl  i;s  mc/,s  dignentur  intcrccdere,  ne  moies  eorum  inc 

prxsentes  fuisse,  acceperc.  Qux  autem  librosecun-  lantum  deprimat  ut  ad  illum  cujus  Vitam  et  aclus 

do  notantur,  pcne  omnia  aut  propriis  oculis  intuilus  qualicunquc    slilo  digessi,    perlingcrc  posse    non 

sum.aul  auditu  aurium  sensi,  aul  alio  aliquo  modo,  sinat.  Ncc  cnim   animo  elabi  potesl  qualiler  mibi 

uipolc  qui  ejus  prxsentia  jugiter  cx  quo  pontilicalu  c  rcSpondcrit,    cum  quadam   vice    illum  rogarcm  ut 

fimclus  cst  potilus  suni,  per  memelipsum  Eadmcrum  sjcui  \n  iinis  me  conSorlcm   laboris  habucrat,  ila 

addiccre  merui.  Falsa  vero  scientcr  aliqucm  in  sa-  et  jn  aupcris  parlicipem  snx  rclribiilionis  efllcercl. 

cris  bisloriis   scribere    nefas  esse  pronunlio.  Nam  All  ncmpc  id  se  quidem  libenter  ac  la?te  faclurum, 

quoties  eavel  legimlur,  vel    audiunlur,  anima  scri-  provideicm  «olummodo    ne   in  hoc  nimii  pondcris 

pioris  occiditur,  co  quod  omnibus  per  ca  quae  falso  faCercm.    Io  quo  si   peccatcrum   mcorum  pondus 

scripsilinfando  ore  mcniitur.  j„sii  judicis  acquilas  pielale  remota  appcndcril   pro- 

(45)  [Cap.  LXVII.J    Praeterea  cum  operi   mantim  rccl0    a„ima   mca  non  sursum   scd    in   profundum 

primo  imposiiissem  et  qux  in  ccra  diclavcram,  per-  anySSj  prxceps  ibit.  Unde  qttemadmodum  ego  Ead- 

^amenx  magna  ex    parle  tradidisseni   quodam  dic  mcrus  coepi,  adbtic  quibus  possum  precibus  insislo 

ipsc  Palcr  Ansclmus  sccretius  mc  convenit,  scisci-  qUatcnus  juam  sibi  impcndi  desidcranl,  mihi secuut 

tans  quid  diclarcm,  quid  scriplilarcm.  Cui  cumrein  a  Deo  levamcn  el  veniam   deliclorum  obtincant   no, 

inagis  siicntio  tcgere  quam  deicgcre  maluissem,  prx-  nim-,js  mft  peccatis  oneratum  quo  polliciius  est  pius 

mpit  qualenii3  aut  coepto  dcsislcr.3  aliis  intcndercm,  palcr  s„blcvare  non  valcat.  Quod  sua  clemeniia  pro- 

r.iiiqiix  scribebam  sibi  ostenderctn.   Ego  aulem  tjui  c„i  nverlat  qui  supcr  omnia  Dcus  vivit,   domiuaiur 

jam  in  nonntillis  qux  scripseram  cjtis  ope  frclus  ct  "  el  rCgnat.  Amcn. 
emcndatione    fucram    roboralus,  libens  parui,  spc- 

(45)  Aabeiar  in  n»rghM   ilteriai  oodidi  iiihac  mrn  pomt.  <W  viiti .lesiimonium  perhibait.  Et  pr»- 

not.t  :  Eadmtrm  qui  hunc  librum  n  compotuit,  hic  /i-  ccpto  lUdulpht  ponufict»  ptv\ccxl. 


MIIUCULA  S.  ANSELMI 

I  v    ms.  regin*  St.ccix  cn.it  Mxnt.  XOSriOI.   E-lidii    D.  IfttTim,  ampt.  Collect.  t.  Vl.col.  983.) 
Cum  Patri,  V-  lm,  minrnb  ,-lur,  fcnnu.r.  R«  «  iptd  paneos  jim  cognita  vix  babcatur, 

tto.per  eam  Chriiiui  ■pecUUter  nl  operaltii,  Ui  paioat  quanti  mcr.t,  fu.t  iila  bca.us, 


1*1 

||uflcdani  dliliiul,  qusi  dlgnnm  scrlbere  dusli 
Bubnoclcns  oporii  praidlclJ  mauriel  (46)i 

Vir  fuil  iii  pigO  Potttll  qul  jungltUI  4ll 

Notui  dlvlilli,  Md  III'"  Idui  ni< era  •  irnli, 

Scivifi  Vall.llllS,    Ifd    li|H.l    i  nnt.iimn  llU», 

Aciiluis  Ipie  bonli  iniilteni  quoUdianli, 
FleUbui  :\iimisiis,  prooibui  iimi  uvlUplicstl 

Ctiri.slum  piilsalul  ,  Domiimm  mc  OffllfiUbOl 

Quod  mper  illliun  dlgnolur  Bocure  vlsunt 
(,,»111  nundindo  cutora  libl  eonfernt  Ipie  ssluun. 
\i  qui  eontrllun  oor  raspiell  etilbJ  itructuni 
IpiluiBgraU  non  defuil  insieuUi 

Imo  llbl  inira  Mihvcnit  Ol  indice  cura. 

ln  sniiinis  igiiur  qusdsn  siib  nocu  moneiuri 
Onod  il  j.uii  Berl  unui  velit  itque  vlderli 
Hlnc  beoe  lecurui  lurgst  Beccun  peUturui, 
Atque  noositerii  Psimo  seoraUni  owt| 

Onuiihus  ipsc  modis  m.igis  exUrquere  Isborol, 

Qnod  dignctur  aquas  sibi  eoitfone  bibo&d 

AMmi  iukIc  rasnui  iiuin  miissi  oonciuil  aems. 
Craduhii  liic  noniUs,  Sl  fscUl  ccrlior  ipsis, 
Intpiger  licendit  illuo,  sed  cl  illico  lcndil. 
Indical,  Ansclmo  lunnitin  lUggerit  almo 
Qua?  sibi  pcr  visuin  fuorsnt  oslcnsa  supcriiuni. 
Qui  «tupct  ex  vcrbis  primoquc  repcllit  acerbis 
Yocibus,  alquc  monct  nc  talibus  ipsc  laborcl , 
Non  opus  essc  suuin  proteslsni  quod  pelil  ipsutn, 
Imo  bealorum  qui  pracessere  virorutn; 
Sc  peccatorem,  procul  his  sed  el  infcriorem, 
Quique  super  Unlishil  audiri  non  mercatur 
Quippe  suis  culpis  poscenlibus  impcdialur. 
At  niagis  in  precibus  pcrstabat  horao  miscrandus. 
Altius  ingemiiians,  quod  ferrct  opem  vcnerandus, 
Nec  paicrctur  ea  fraudari  sc  racdicina, 
Undc  siiii  cclcrem  credcbal  adcsse  mcdelam. 
Vir  tandcm  Domini,  clamoribus  his  slimulalus, 
Et  super  afflictum  de  more  suo  miseratus, 
Intrat  in  ecclesiam,  prccibus  conscendit  ad  aram, 
Mane  rogalurus  pro  cura  corporis  bujns  , 
Veslibus  alque  sacris  indulus,  milcs  ut  armis, 
Concelehrat  missam,  scd  non  sinc  lletibus  ipsam. 
Astat  ct  argroius,  prosternilur  in  prece  lolus, 
Orans  cx  imis  animi  cordisque  medullis, 
Jam  sibi  promissum  complcri  ccelitus  ipsum. 
Attjue  mysteriis  consummalis  sactosanclis 
(Mira  relaiurus  sum,  mira  sed  cxposilurus), 
Accipil  e  manibus  abbalis  aquas  silibundus, 
Queis  dcguslatis  devoie,  queis  magis  haustis, 
Miix  opiala  salus  roembris  infundiUr  ejus. 
Nam  caro  mundatur,  nam  spurca  culis  rcparalur, 
Et  sic  in  laudem  prxrumpens  Oninipoientis, 
Non  miiius  Aiiselmum  toHob.it  vocibus  akis. 
Qucm  compcscebat  vir  sanclus,  eumque  monebat 
Ne  sibi  quid  facti  velit  huie  ascribcre  tanli, 
Imo  Deo  soli  pcrsolvat  mttnia  laudis , 
A  quo  procedit  lolius  cttra  saiuiis. 
Talibus  instructus,  hinc  et  nirais  exhilaraius, 


UIIUI  i  i  \ 

A  Mundui  si  iii  |  mi  |  <  Ik  i. 

i '.  mpora  qoo    inclui    u  im  p  i  itoi  1 1 
l      upi  i  Aii  .  joro  i  liu  bal, 

Pluribtti  <v  i i  iii  i.  gnl  Rnll    •  ortli 

I'i.i-i  i| rcgi»  (Juillclml,       i  junloi  ll 

ImpeU  i  evitia  <  itc! mltinlc  m  i 

Ec<  |ui  i     ini  dirlpiendo, 

Nnii  srtl  iHi-  i > •  iin  i.  veraoi  bominesvc  farendo. 

Ili-c   pcr  sr  ipioiii  iin  I  iii, 

BiUl  t  duii  i  psti  li  Romsm  poUturus, 
Coniliinm  doninl  pspa  luper  boc  bsbilurui, 
A  qoo  lusciptlur  ninio  prsrranlM  bone 
Urbii  ct  a  UU  venersUi  nobiiiuu. 
i  jus  in  oecursnn  pooipose  nsn  propersbot, 
Pnssoiissd  UoU  rsnsu  curren    msnii  ibsi, 

"  Tiiiii  quia  lOUMllil  iiluC  dl  parlibn  I0TJ 

Venersl  is  ssncU  rapeieni  lonYagii  Petri, 

Tum   quia  nolus  oial  inir.iiuh-  relligionis, 
Aclihus  hinc  mnllo  salis  esperUl  rsUon 
Ast  ubi  causa   sui  fuit  advculiis  manifeslj, 
Sumino  ponUOci  pcr  eunden  quippe  relata, 

Bxtonc  nsjoren  sibi  prateadebst  boeonsii 

Ll  dccuil  lali  penonSI  tatu  speciali. 

ISam  rctinens  lecura,  sihimel  facil  csse  sccttndum, 

Actibus  in  cuncltl  secreUl  ct  manifeslis , 

Ipsius  ad  Isudem  quaniplurima  icpo  peroraus, 

Nunc  in  pri\a!o,  modo  coelu  niulliplicalo, 

Sic  ut  mullolies  vcrccundaretur  in  iisdein. 

Urbis  vero  silus,  quia  morhidus  haudquc  salubris 

r  Nosrilur  jestivo  snb  lempore,  quin  peregrinis , 
Ex  dominl  papa»  eonsensn  consilioque 
Trsnsiit  sd  villam  qux  Sclavia  dicilur,  ni  qua 
Sxpe  quiescebal,  corpus  recrcando  fovcbat. 
Hxc  quoniam  liti  consUI  sita  monlis  in  ipso 
Sanior  inde  dalur,  cliviquc  salubris  hahelur, 
Nec  procul  a  muris  Romana?  sislilur  urbis. 
Quo  Patris  ad  jussum  remcabat  et  ipse  frcquentor. 
Grandia  scd  quolics  iractabat  ct  ipsc  pale.iler. 
lpsius  at  monlis  homines  pcnuria  grandis 
Conftciebat  aqux  jam  Unporis  illud  ad  usque. 
QuodJ>ene  perpendens  hujus  cusiodia  villx, 
Insuper  el  vitam  sanclus  quam  duxerat  il!e , 
Et  qttia  plura  suis  preeibus  jam  commoda  mullis 
Prxsliterit  Christus  morborum  labe  gravalis, 

D  Alloqttilur  sanclum  ,  preeibus  circumvenil  ipsutn, 
l)l  signare  locum  pulei  digneUr  ibideiu, 
Quod  ntageconvcniens  latici  decroverit  idom, 
Dicens  velle  suum  fore,  si  jam  forte  valcret 
Id  (ieri,  precibusquc  juvamen  Icire  placerel 
Quod  non  cssel  opns  descendere  vallis  ad  imum 
Gurgilis  ad   lymphas   referendas  monlis  in  altum. 
Audiil  Anselmus,  Undemque  prccatihus  ejus 
Annuit,  cl  laudat  quod  disposnisse  fatcltir  : 
Assnmplisijuc  sibi  sociis,  monacliisquc  duohus, 
Exiil  acunus  fucral  qnod  sxpe  rogatus. 
Sed  mo:is  sublimis  cral  ardnus  et  niinis  ipse, 
Desuper  et  rupes  quo  mons  erat  obsitus  ipse  ; 


(4fi)  In  ms.  codice  roginx  Succix  cxs:ant  Iti  \-cr-      scriplx.  Iliuc  conjicies  honim  etiam  vetsuuin  auclo- 
sus  ad  calcem  Viue  S.  Ansclmi  ab  Eadmero  con-      rcni  fuisse  pradictum  Eadmcnim. 
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Unde  videbatur  demeath  snmm.i  probari  \  Fons  e  vcstigio  prorumpcns  roiis,  ct  uuria 

Quod  quis  il.i  vcllet  puleuin  sallcm  mcdilari.  P<>rculil  asianles  stibilo  grandique  stnpore. 
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Au.tmcn  anlistcs,  scripii  iinn  immcmor  exslans 
Quori  qni  halicns  fi.lci  qiiantnm  sit  spcrma  sinapis, 
Impcral  liinc  monli  transrcrri,  ciloqtic  movcbil; 
Ac  ttinc  ipse  frctns  spc  sicut  cral  bcnc  suetiis, 
Inspiciendo  lociim,  pciluslral  slriclius  ipsuin. 
Tunc  prece  praemisu ,  qtne  scmpcr  crat  sibi  prom- 

[pta, 
Aiquc  gcnuflcxo,  crucis  cxliibito  qiioque  signo, 
Tor  fericns  lcrr.im  lapidi  saxnquc  propinquam, 
Jnssit  ul  instarcnl  opcri  puleiimquc  pararent. 
Nnn  difliricntcs,  seri  in  ipso  spcm  slalucntes, 
Qui  populo  quoiidain  pcr  dcscrtum  gradicnli 
Firma  de  pclra  produiil  aquas  silienti. 
Pcrpaucis  igilur  Iransactis  iudc  diehus, 
Ei  quo  cccpcrunl  in  vertice  scatpcre  monlis, 


llinc  pro  l.clilia  niciiiis  cum  lauriis  liouorc 
Chrislum  inagnificanl,  sanctumqtic  Dei  rcpcliiis 
Vocibas  acclamaul,  tum  f.tcli  pro  novilale 
Muncris,  cl  divi  tani  inira  pro  novitaic. 
Iloc  cl  Itabclur  ibi  pro  miro,  nam  patcl  omni 
Cum  mons  procerus  conslcl  modiceqtie  cavatus, 
Fonlc  salubris  aqtia  jugis  et  Ol,  cl  ipse  rcplclns. 
Nam  febricnlibus  bxc  in  pottim  sumpla  mcdclur, 
Insupcr  ct  variis  languoribus  apta  probatur. 
Ari  Doinini  laiiriem  quo.l  per!:net  induhilanlcr 
Talia  qui  populu  dat  dona  sno  iniscrantrr. 
Prasul  el  ipsc  i|ii  ricm  imn  expcrs  lauriis  hahcltir, 
Cujtis  amorc  Dcus  opus  lioc  patrasse  vidclnr, 
•  >  Hinc  Sclavix  pulcus  palria  vnciialur  iu  omiii 
Prxsulis  Ausclmi  pulous  dc  lamle  pcrcnni. 


SANCTI   ANSELMI   VITA   BREVIOR 

Ex  manutcripto  codice  bibliothecce  Viclorinx. 


Anschnus  cx  Augusla  Burgtindix  civilalc  ari  AI- 
pium  radices  posila  oriundus,  ac  illuslrihusparenti- 
bus,  Gundulfo  patrc  acllcrmcnberga  malrc  progna- 
lus,  ct  a  pucritia  ingcnuc  liberalitcrque  insliiulus, 
ari  Becccnsc  cccnobiuni,  pcrmolus  Lanfranci  fama  , 
discenriique  sludio,  vcnit.  Ibi  xlalis  sux  anno  vicc- 
si.no  scplimoprimum  filmonacbus,dcindeLanfranco 
a  I  Cariomenscm  abbaiiam  prxfcclo,  in  Bccccnsi 
priorato  successil :  in  quo  ordinc  quindccini  annis 
Itetil  :  Tuni  Eiluiuo  Bccccnsi  nbbatc  moriuo,  An- 
gclmus  abbas  crcalur;  qucm  gradum  quindccim 
eiiam  annis  gcssil.  Tandcm  ab  Hugouc  Ccslrix 
comile  graviicr  xgrotante,  cclcbriiate  sui  iiominis 
pervulgala,  in  Angliam  accersitus  vcnil,  ut  quxdam 
illiuscomitisncgotiaprocuraret,ct  Ccslrcnsis  mona- 
sterii  coeium,  exclusis  saccrdolibus,  monacbis  com- 
plcrcl.  De  quo  cum  Cuillclmits  Uufus  accepisscl , 
c  im  Caniiiatictiscm  arcbicpiscopum  nominavit. 
Oiiincs  cnim  arrhiepiscopaius  provcnlus  lolo  qna- 
dricnnio  rcx  pcrccpcrat,  plurimasqiic  Ecclcsias  vc- 
nalcs  hahmr.u,  cl  Iriginla  coRincleria  in  fcrarum 
pascua  rcricgoiai,  ct  ccclesiarum  vacanlium  fiuclus 
silii  rescrvavcral.  Ctijus  lucri  suaviialcm,  cum  vel 
prorsus  aiiiiiicnilam,  vcl  valdc.  niinucndam  cx  ar- 
«  hicpUcopalus  conccssionc  scnscrai,  ixnniltiit  illum 
illieo  liujus  lam  promplxcl  piopcnsu:  in  Ansclmiim 
bcaefleentbe  I  aquc  uicjns  uUmmb  a  lojeipiemlo 
nhlato  ar<  hicpisropalti  avcilcrct,  simulale  priino 
i  \poMiil,  cl.si  amorc  el  mcrilis  cjus  duclus  Canttia- 
ncnsriii  arcliicpisrop.Uum  conliilis-ct  ,  lamcn  sc 
jam  rcrncn  gr  uiialcm  cl  magniludincm  provincix 
C  mliiai  ifiiM  .  iii.ijorcin  cssc  quam  qn;r  ah  hominc 
moii.isliris  ocrupalioiiilus,  vigiliis,  Iticuhialionihiis- 


quc  divinis  dediio,  pcrferri  ac  sustentari  possct. 
Scd  cuin  ncquc  hac  suasione  qiiidquam  prolccisscl, 
proquc  cerlo  compcrissel  proceres  popuhimquc  An- 
glix  advcrsos  atil  tnintis  firiossibi,  Ansclmo  favcrc 
_.  cuinquc  ad  arcbicpiscopi  nitinus  jam  oblaluin  flagi  • 
larc,  apcrtc  contradiccrc  iioluil.  Vcrumlauicn  cx- 
ccpit  posscssioncm  rcrum  ecclesiaslicarum ,  quas 
illo  vacalionis  quadricnnio  fecerat,  ut  Ansclmi  quo- 
quc  aiictoritaie  ct  seuteiitia  ratae  essenl.  Ad  qux 
Anschuus  dixil  illi  nollc  sc  Ecclcsix  nocere  inquani 
oflici:  nihil  coululissct.  Ilaquc  abhatiam  Beccenscm, 
obicnla  Uolhomagensis  cpiscopi  liccntia  (in  cnjus 
dia:ccsi  fuil)  dcscrcns,  archicpiscopus  Canltiarien- 
sis  a  Walchelino  Winlonicnsi  tum  cpiscopo  con- 
lirmattir  ,  liriclilalcmque  Bufo  regi   ric  moic  fecil. 

Turn  vcro  iu  ca  scric  localus  ct  conslilultis,  cacpit 
rcgciu  lilurius  alqucsevcrius  dc  lam  incxplcbili  cu- 
piriiialc  ct  rapina  honorum  ccclcsiasticoriimadmonc- 
p  rc,  qua  nibil  possit  cssc  cerlius  quod  lot  coemeleria 
fcris  ipsisob  ruinam  ccclcsiartitncompascua  fccissel. 
Scri  cum  suis  prccibus  ct  cxborlalionibus,  dc  rcgis 
animo  spcm  nullam  concipcrc  poluissct,  veniam 
pcliil  Romam  cundi  pro  oblineudo  ab  Urbano  papa 
pallio.  Qtia  sivc  pctilionc,  sive  nominalionc  turbatus 
cl  acccnstis  vchcmentcr  rex  asscruil  ct  acriler  con- 
tcnriit  hoc  Ansclmum  coulra  sux  lirielitalis  promis- 
NB  fu-dus  fccissc;  fnisse  cniin  a  palre  suo  dccrclum 
nc  quisqiiam,  qui  a  rcgc.  ntinciipalus  non  csscl,  in 
Antdix  rcgno  p.ipx  nominc  ccnscreltir,  cl  qui  sccus 
fccisscl  beM  majcsl.Uis  rcum  rcgisquc  inimicum, 
quod  rcgni  consuciudincm  violarcl  judicandiim. 
Iliijus  vcrorci  vcrilalcm  Farimcrus  his  vcihisdcscii- 


m  viia  itiuviiiii 

bii      «    Reg0D1    dr    Irainuiiarr    rcgrcHsuiii  AiimIiiiiis    \    |«1  Mlll     rdacll  popilliqui    m  II. i 


ftiliil,  el  lll  libi  Uumain  |d  pip.un  I'  i  Ii.iiiiiid.  |m 
alolit  mii  ui<  Iiii'|>im'<i|i.iIiis,  riiinli  Iik-iiIi.iiii  il.mi, 
buiuililci   pclut.  At  illc  nl  noinrii   Urbani    liirlialui, 

dir.ii  hv  iiiimi  pro  ptpa  noa  lonort,  ooc  msoomm 

lo.lmis  insc-  ul  ali»i|tic  IIM  clcclione  lUoill  Ik  MOl  M1 
rcgno  soo  papam  noininarc.  •  IIIm  IfllUC  orta  i|'i.t- 
dani  gravin  iIiimmihio  rsl,  scd  in  aliud  tcnipu  I  liiK  U 
licnda  OBl  drlala.  Jubcl  crgo  ut  loliu»   An^li.r   cpi 
HCOfi,  abbatcs,  cl  priiiript".  ail    disciissioncin   ili^si 
dil   hnjiiH  fipud  castriiin,    quoil  Rih  btngaiti  tbcitur, 
una  vcnianl.  Kactuill  C.l,el  t.ili  i  lcplinlana  Qnadi  i 
gesimx,  jntta  cdictum,  r.oiivcncrunl.  COOII    ll  


n'  iii.  ..Inisi|ni  >  |.i  '  '*!»<■   .    ■   .  '  |  i  .   iubjn  lioii  i    | 
i.   iIoim  I  nni"  ii. i  i  "n  ccrotil  ;   I 

iom  i  M"  ■  i » •  •»»■  »•  01   revoritti  i>  * ,  ■  >|  ■  lul  .1 n 

Ao"  lini.  i  .1  |.ii,  ilc  inilniiiiis    I.  ■  •  .ii  nturn 

gcrmduin  bclliiui  paruin  idonrli,  cl  nova   crimina 
infii  i  c  ilc  bil  *  1 1 1  i   AnscloiiiH  ili 
lalc  ici  nnri  MMU  ■lOJUO  ichncin!  i ,  ncr  non  di    • 
lOlOOI  niin.i  rcrlrnaruin,  qujc    rci^is    n. 

I  l.ll   l.llll,    lillCIIIIS   lt    p.ll.llll   Cl    SC(  lllll      |>(  I  V   ll  llll       1  ,' 

»ci.  Qulbut  iuii  luclii  rccensnis,  d.ilur  illicn  An.rl- 
nio  nhiiis.|iir  ici  fOCUtUl  alqnr  oplm,  ||\i     m.n  >  inli 

iii  regM  Anglix,  cum  <'a  piMioiionfl  fideliiatii  ct 


dlnmdncllnr.il  Imolmni  divenioejueroUi  Mm  mdc     obscqmi  rtfi,  qnoin  Juriojurondl  locrioiinlo piuMi- 

COMUlUor  ;  siquidciu  iimlli,  tvA  maxime  c|iisro|ii,  rc-       6cral,  cl  |  supcrinril>us  arrlmpist opis  prMllri  M0>- 
piTV(diinlaiifuvcrcvolcnlcs,s|irc(o:ti|nil.ilis  jiulicio,  "  siicvil,  cl    00    qu.icunqut.  OB  re  ad  pipottl   < > •     IttM 


id  prnbare  iiitcb.iuluri|iioil  Anscliiius,  salva  iMttJttltt» 
rcgi  dcbebal,  iinllalcinis  pOUOt  in  rcgno  ipsitis  Ur- 
baniiiu  srdis  apoklolica.  pr.rsulcm  pro  papa  (cncrc. 
Quibus  ciiin  plura  qux  ratio  lulcrat,  objccta  fnis- 
Mttt,  cl  Ansclmus  cos  ex  vcrbis  Dommi  :  lirddile 
qua'  tunt  Ctriarit,  Ca'tari,  el  quas  Uei,  Deo  (Mallh. 
xxii,  21) ;  aliisque  noiinuUis.qnxralio  nullarefellcre 
|H)sscl,pciiitusinfrcnasbCl;  illi  cconlra.quotldiccrciil, 
non  habcntes,  cum  in  rcgem  blaspbcmare  uno  strc- 
pitu  clainavcrunl,  qiiandoqniilcinausus  eral  inreg-u. 
ejtis(nisi  coconccdonto)qiiidqiiam  vel  bco  ascribcre. 
Igiiur,  ad  unam  regix  indignationis  vocen.  quidam 
01  episcopis  arcbicpiscopo  suo  alque  primali  oinneni 


provocarc.t,  ct  ad  scilem  apostobraiu  nppcllarct  : 
vcl  cx  Angli.r  rOgM  (lisrcdendi,  quotl  bomini  pi 
grin'*  ct  advenx  dillicilc  non  fucrat.  Ilaquc  Aiiscliiius 
consiiliilis  sibi  undecim  tlicrum  lodocill,  inlra  quos 
confcrlis  ralionibus  suis,  transfrclarel  :  Kgo  (inquil 
regi  ct  prnceribus)  vado,  vobis  UOttM  IwiiciIk  lioncm 
incam,  si  non  contcmnitis,  impcrlior.  tjn.iin  ciiin  se 
rcx  non  spre.tururn  dixil,  Anselmus  ct  lcvatadcxlcra 
bcncdixil,  cl  Canlttaria  discc&sil,  ibi  qualuordct  iiu 
dics  mjrnsit,  el,  postridic  navein  Dovcri  MMCOMtt< 
rus,  lanquam  insigni»  alicujus  criminis  rcus  a  quo- 
dam  Guillclmo  clerico  regis  ad  id  nuntio  dclinelur 
doncc.  m.igna  plcbis  aslanlc  coron.t,  snpellcclile  sna 


subjcclioncm,  alque  professaiu  obcdientiain  unoim-  r  tota  pcrscrulala ,   bonis  oiimibus  exiilus,  Mperoto 
• .     .     _      ...      ......  ...         .  t» .      .. ,. .  ....,._     ..      ._.   r.    .      •   _ 


pciti  abncgaut, ciqueiinitalem fiatcrnxsocielalis  pari 
voto  miscrandi  abjuranl.  Quidain  vcroin  cis  lantuni 
qu.i'  es  parlc  l!rbanipap:r  pr.ci  ipcicl  illi  se  negant 
nbediluros.  Episcn|ii  itaque  omnes  (RoQensi  solo 
cxcepto)  fiut  imo  lut  alio  motlo,  debitam  illi  subjc- 
ctionem  cl  obedicntiam  abncgant.  Hcx  cliam  ipsc 
cunctam  ei  confidcntiam  el  srcurilatc.m  in  Sttis  om- 


mari,  alicno  liltori  tiiniiis  expositus  csl.  l'osl  cjus 
disccssum,  rcx  proscripsil  omnia  qux  Ansclmi  juns 
erant,  cl  in  stium  dominium  IrOMlttlit.  ct  ojnaectin* 
quc  slatticrat,  irrita  prontinliavit.  Am-clnius  autcm 
Lugdutium  pemxit,  inde  Romam  a  papa  acccrsilus, 
qui  pcrbcnigno  eum  bospilio  accepil. 
Intcrea  Uornam  vcnil  Guillclmus,  qui  Ansclmum 


nibus    ademit,  ncc  sc  illum  pro  arcbiepi  copo  vel  in  liitotc  disccdentcm  scrutatus  est,  rcgis  atl  papam 

patre  amplius   babilurum  jurat,  nisi    ipsc  vicario  legalus ,  ut  de   Auselmi  causa  ittducios  ad  scquens 

bcali  Pelri  ultcrius  obcdilurum  dcnegcl.  Tres  dics  Micbaelis  arcbangeli   feslum  impctrarel.  Quo    con- 

in  isto  negolio  clamoribus  in  Anselniuin,  et  contu-  cesso,  Anselmus  id  rcgre  fcrens,  Lugdunuin   rcvcrti 

incliis  gravidi  expcnsi  sunt,  landcm  in  hoc  fine  con-  cousiiiiiii ,  sc.l  a  papa  ad  concilium  quotl  lum  con- 

cludunt.  vocalum  fuit,  rctcnlus  est.  Inlcr  c.xlcras  bujus  con- 

At  Ansclmus  in  suo  proposilo  constans  poslulal  a  ciiii  sanclioncs,  cxcommunicalionis  lala   senlcnlia 

rege  ut  tnlus  rcgno  disccdat.  Quosibinegato  ,  laclx  D  *&*  tilIU  »n  laicos  investituras    ccclcsiaruin   danies 

sunt  utrinquc  indicixad  Pentccostem,  et  plena  pax  quam   in  clericos  casdcm  a  laicis  accipicnles.   Kt 


etiranqiiitlilas  promisse.  NibiloininusAnselmiis,  bo- 
iniiiibiis  suis  caplis,  el  spolialis  tcrrisquc  vastatis,  in 
immensutn  afllicius  eot.  Post  bxc  tamen  Urbanuni 
per  Walierum  Albanenscm  episcopum  (qui  pallium 
Anseimo  a  Roma  Cantuariam  dclulit)  pro  prtpa  sus- 
ccpit.  In  bac  autem  (raclanda  conlroversia  rex  cum 
Urbano  papa  privatim  egit  de  Anselmo  ab  Anglia 
peniltis  abduccndo.  Sed  cuni  ob  eximiam  viri  do- 
clrinam  morumque  probilatem  id  efticerc  non  pos- 
sel,  Ansclmus  jam  oecepto  pallio,  arcbiepiscopalcm 
curam  cl  aucioi  italcm  rcgc  connivente  excrcuil ,  cl 
Simnelcrr»  qucmdam  Dublincnsem  arciiicpiscopum, 
llalcumquc   Yaterfordienscm    primum  episcopnm, 


pendentibus  de  Anselmi  causa  induciis,  obiit  papa, 
el  paulo  post  Rufus  rex,  qui  se  vivenic,  ncc  synodos 
ecclesiaslicas  ad  vilii  corrigenda  cclcbrari,  ncc  plu- 
rimas  ecclesias  a  clericis  possideri  pcrmisit ,  scd 
earum  fructus  perccpit,  jocose  semper  boc  versu  ii- 
ludcns  toti  clcro  :  i^ffitis  Clirisli,  pauis  piuguis  c*/. 
Rufo  ittlem  morttio,  snccessit  fraier  ejos,  Ilcnricus, 
a  Mauricio  Londincnsis  cpiscopo  coiistcialiis,  qui 
calaniilosiiin  et  disccrplum  a  fralre  ecclcsix  stalum 
resarcivil,  Ansclmtim  ab  exsilio  revocavil,  ei>p:o 
procuralioncm  eeclcsiaslicam  commisit.  Quanlum 
autem  Ansclmo  favcril,  es  suo  atl  Londincnses  de 
Ansclmi  scrvorum  ctfamulonim  inununiiatc,  cosijuj 
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bene  humanilcrquc  Iraclando,  misso  diplomale  quo  A  Ecclesiis  vacanlibus,  rcx  arbilralu  suo  viros   eccle- 

siastioos  prxposoil,  carumque  posscssionem  ,   pcr 


potu  ni  Anselmus  ac  sui  tam  libciicssc  possint,  ac 
Lanfrancus  cum  suis  fucrit,  ut  c  conrcssionc  Guil- 
lelni:  Conquxsloris  inlclligi  polcst.  El  ut  perspicia- 
mus  quam  liierit  illa  xlas  apcrla  elsimplex.  mini- 
raeque  prolixa  cl  curiosa  verbis,  non  crit  alienuin 
ipsuin  diploma,  Laline  Angliccquc  scriptum  vcrba- 
tim  inserere.  Qitod  loluin  in  utraque  lingua  com- 
prchcnsum,  ne  paimas  laiitudincm  allingil.  Magnum 
autcm  rcgis  sigillum,  quod  nunc  in  fine  diplomaium 
appcndi  solct,in  hoc  anliqiiodiplomaie  ad  modicam 
nit-mbraii£  pariem  paulaiim  extensam  et  cxcisam 
cx  diploraatis  sinislro  latcre  adlweret.  Sigilla  vero 
antiquilus  diplomalibussuisreges  non  appendebant; 
quod  lamen  ab  Eduardo  regum  Angliac  primo  iudu- 


invcstiluram,  cl  baculi  pasloralis  et  :niuuli  donalio- 
nem  tradidit.  Quod  quidem  invcsliendi  ac  in  pos- 
srssioncm  inducendi  jtis,  Cliristiani  principes  lunc 
temporis  sibi  vindicariinl.  Ex  his  igilur  qui  auctori- 
lale  regiaepiscopatibus  ct  Ecclesiis  inducti  fucrunl, 
pcliil  rex  ul  qui  sacrali  non  esscnt,  ;ib  Anselino 
consccrarenlur;  qui  vero  absente  eo  ab  aliis  episco- 
pis  consecrati  cssenl,  in  con&orlium  el  consuetudi- 
ncm  suam  ct  cpiscoporum  coetum  pe-miltcret.  lo 
ulroque  horum  Ansclmus  regi  resislit,  lum  quod 
caMcri  laicl  rcgis  excmplo,  aitctoritaie  privaia,  pre- 
sbytcros  sine  lcgilima  cpiscoporitm  approbalione, 
saccrdotiis  praeficcrenl  :  lum  quod  Urbanns  Roina- 


clum  fuit,  qui  charlis  suis  ad  verilatis  testimonium  ^  n«s  ponlifex  supeiiori  concilio  statuissot  nc  quis  ik 


ccram  impressam  appendebat. 

Diploma  Uenrici  regis. 

<  Hcnricus,  rex  Anglorum,  Hugode  Roclaude,  et 
W.  Raignardo,  et  omnibus  minislris  meis  Londoniac 
S.  Prxcipio  et  volo  ut  onines  homines  Anselmi  Can- 
tuatiensis  archiepiscopi,  quos  in  Loudonia  habel,  ct 
omncs  sui  in  illa  villa  eunleset  redeunles,  ila  quicti 
dc  omnibusconsuetudinibus  sinl,  sicut  unquamLan- 
fraucus  arcbiepiscopus  suos  in  ea  roelius  elqtiictiiis 
babuil  lempore  patris  niei,  el  vidcle  ne  eis  uliam 
injuriam  lacialis.  TesleHug.  comilc  de  Ce.slra  apud 
Wcstmonslcr.  > 

Anselmus  vcro  ecclcsiasticam  suain  procuratio- 
nem  diligenler  exercens,  lolius  clcri  synodum  Lon- 
dini  convocavit.  Inqua  plurimos  ab  ecclesiastieis 
dignila.ibus,  ob  Simouiacas  pactiones  aliaquc  flagi- 
lia  dejecit  ,  Guidoncm  abbalem  Wimondensem 
Eldwinumqne  Ramsenscm  Simoniacos,  Galfricium 
P.triburgcnsem,  Haymonein  Cervellcnsem,  et  Ro- 
bi  rtum  Sancli  Edmundi,  ol>  varios  dcfeclus  et  ex- 
cessus.  SynodusislaLondinciisis  synodi  appcllatione 
etiam  vulgo  ferebalur,  cujus  conslitulioucs  slaiim 
spretx-   alquc  contempla?  fuerunl.    Nam    Girardns 


c 


manu  rcgis  aul  laici  Ecclcsix  alicujus  invcsliluram 
acciperet,  aut  laici  aucloritale  polcstalcm  apprc- 
lienderct. 

At  rcx  regnique  proceres,  episcopi,  el  cujuscun- 
qnc  generis  aulici,  hoc  pnclcr  regni  consuettidiucm 
abAnsclmo  faclitaltim  imligne  fe.rcntcs,  asscrcbanl 
assensttros  scse  ntinquam  tam  iniquo  papae  dcrrcio, 
etpoiius  tam  Ansclmum  regno  exlerminaturos.ctab 
Ecclesia  Romaua  pcnilus  discessuros  quam  hanc 
papx  scnteniiam, a  jure  rogio  regniqiie  consuciudine 
prorsus  alicnam,  ratam  habcrcnt.  Qucin  proccrum 
cl  episcoporum  sccumconspirantcmcl  cougruentem 
sensum  cum  animadvertissct  rcx  ,  Girardo  Ebora- 
censi  archicpiscopo  suasit  el  mandavil  ul  ipsc  lioc 
cotisccralionis  miiniis  susciperct  cl  absohcrol.  Gi- 
rardus  hoc  oncris  in  se  assiiropstl,  dicmquc  ad  con- 
secralionis  hujus  celebralionem  Londini  in  Paulina 
ecclcsia  prxscripsit.  Quo  cum  plures  (onvcnissent 
Guillclmus,  Wiutoniensis  episcopus  luncsacrandus, 
baculum pastoralc  el anntiltim, qtirc a rcge acccpissel, 
itertim  regi  tradidil;  dixiiqucqua:  injuste  accepis- 
sct,  amplius  se  non  posse  relinere.  Cujus  facli  no- 
vitate,  quod  praeler  omnium  exspeciationcm  lam 
subiloel  inopinato  accidit,  pcrculsus  rcx  Guillelmi 


Eboraeensis  archiepiscopits,  cum  illos  canoncs  edi-  bona  pro6cripsil,  eiimqtie  regno  ejccil.  Postca  mul« 
xissct  servainios,  lotns  illius  provinciae  clerus  rccu-  tis  in  ulram(|tie  partem  sicut  in  omni  dissidio  ficri 
savil.  Unde  Ansclmo  scripsil  :  «  Silio  clcricorum  solet,  hucilluc  inclinanlibus  ad  lanlain  discordiam, 
nicoru  ii  inlegril.iicin ;  sed  praler  in  paucis  admo-  qux  regi  reccnlis  regni  vicloris  lilio  pcriculosa  lo- 
diim  vcl  aspidis  surdilalem,  vel  fabulosi  ctijusdam  [)  rct  sedamlam,  convciUuiii  csl  ttl  :td  scisciianduin 
Prolbci    mulabililaiem   invcnio.    Variis    lingnariim       papiE  oraeiilum,  Anselnius  etGutUelmui  Warelvasl 


aculcis  modo  ininas,  modo  convicia  infligunt.  Pro- 
iones  rero  niibl  pcnitus  abnegani  cammici  illi, 
qul  line  profestione  ad  saeios  ordinei  inordinabiliier 
Mint  protectl.  Ili  etiam  qoi  in  preebylerio  rd  diaco- 
nnln  consliluli,  cl  uxorcs  sivc  coiicubinas  inpublico 
baclenus  liabueriint,  et  ab  allari  nttlla  sc  rcvercntia 
conlinuermit.  Cuin  vcro  ad  OrdinCS  BliqUOt  invilo, 
dura  <er\ir(>  nniiimlur,  ne  in  orclinando  easlitalcm 
proflleanlor.  »  Ohelitil  cliam  nc  c inoncs  liiijus  sy- 
HOdj  leguin  vim  ct  polcslalcm  sorlircnlur,  ingcns 
Inter  rt  gem  el  Anselmum  discordia  cl  conlcntio  dc 
i  le^i.iruiii  inve.siiiuris  orta.  Naui  lOUi  illoii  iennio 
quo  abfucial   Anseliiius,    sc  libus   cpitcopaliuui  cl 


regis  legr.lus  qtii  scmper  Ansclmi  parlibus  adversus 
fuil,  Romam  profleiscercnlur.  Ilis  Homx  antc  papas 
Iribunal  hane.  causam  agcntibus,  Ansclmus  papa* 
cansain,  coram  papa  prxsenle  ct  judicc  .Guillelmus 
regis  sui  abscnlis,  nec  judicis,  causam  iracla\il. 
Ctimquc  Gnillclmiis  veheinenlius  in  rcgis  propoti- 
tutii  affeclus  dixisscl  regem  suum,  ne  pro  regni  An- 
gli.v  amissione,  jus  Ecclesias  doiiamli  ct  earum  pos- 
scssioncm  tradcndi  aniissiirum,  respondil  Pascbalis 
papa  (ut  verbis  Eadmeri  auctoris  ular)  :  Siqiicm- 
admodtim  dicis,  rcx  ttius  ncc  pro  rcgni  sui  aniis- 
sionc  paliclur  r  eelesi.irum  donalroncni  amilli-ru  , 
siia-,  ( ccc  coram  Dco  dico,  quia  nce  pio  sui  captiii 
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rodompilono,  oei   llll   illqnando  PaaehaUi   papi   \ 
Impunepormilioi  ualx  n 

iloi  lUOUe  |>:t |».i-  n-s|imi-,o  ,  i  .hi.:i    •>•  .  iiniliim    An 

lolmnm  eonlra  regem  doBnlu  Mt,  Ain  icrlbunl  An- 

.iliniiiii  amlivissc  Pasi  liulrin  papam  llltm  0100 >i 

llicallonil   MnlOllllim    In    lliOtl  invesliluias  da/ilcs, 
Pl  rlcricos  cas  a  l.»i(  is  capienlcs  fiilininaulcm,  CeqttO 

porurritnro,  prlnclpi  iuU|  i  mojoribui mi |ni  .<i  - 
dlcintli  ooneontlra  non  imum.  Nam  In  Uli  oiooiih 
munlcoiiono  papa  bujuimodl  vtfMi  naui  eat  <v 
oreblio  vldofl  raanoa,  qnot  In  UaUin  emlneniiara 
oxureveranii  m,  qood  nnUI  a\ngionunconcoaiamoil| 
Domliram  cuncii  croantcm  sm>  mlniaterio  crcenti  «t 
oumdom  ipsmn  pro  rederapiiono  ot  lakito  lotiM 

nuindi  siimmi  Dei  Palris  oblulibus  offcraiil,  in  liano 
igiioniiniam  iradi  nl  inciiUO  Dant  camm   iiiannnin,  '! 
qtUO  die   ac  noclc   obsccnis  conlagiis  inquinaiilur, 
rapiiiit»  ct  InJnaUI  llllgttinil  ciliisioni  addictae  coin- 

roaculanur.  Cortum  cnim  eal  Bonricnm  iinpen- 

lorom  llomani  ail  scdandam   nOJtO  disOOrdiam   quae 

inter  rcgcm  cl  clcrum  coepta  cssct,  lanquain  orbis 

Ctirisliani   scandalum,    vcnissc.   lloc   autcm    invc- 

siicmli  jns  a  Crcgorio  scplimo  diclo   ilildcbrando 

rcgibus  delralii  corpil.  Deinde  a  succcssoribus  cjus, 

Yiclore  el  llrbano,  inaximc  auteni  a  1'ascliali,  sub 

cvcommuuicalionis  censura  interdiclum  fuit;  scd  a 

Carolo  magno  Franciae  rcge  impentore,  ct  asequen- 

tibus   impcratoribus,   qui    treccntis  amplius  annis 

iinperabant,  quibus  annorum  saccnlis  scxaginla  trcs 

Ilomani  poniillccsordinc  scculisunt,  boc  invcsiicmli,    , 

el  in  posscssioncm  miitcndi  clcricos  in  ccclcsiasiica 

benoflcia  per  virg.v  ct  innnii  ti-adiiioncm  frequcnta- 

lem  el  retcnlum  fuit.  Coulra  banc  Ca?sarum  prmci- 

pumquc  auctorilalcm  cl  consuetudinem  censcbanl 

synodali  judicio  pontificcs  ncc  possc  nec  debcie  per 

virgam  necpcr  annulum  cpiscopatus  autEcclesix  ali- 

cujus  invesliluram  possessioncmque  a  principis  aut 

laicimanuapprcbendi.clqui  id  faccrcntscntenlialaia 

excomimiuicarc.nl.  ilanc  igiiur  potissimam  ob  cau- 

sam,  Uenricus  imperator  Romam  properat,  Longo- 

bardosque  in  via  sibi  rcsistenlcs  forlitcr  prosternit. 

Tum  Ilomam  ingrcssus,  acccpto  diademale,  papam 

cinii  cpiscopis  ct  cardinalibus  capil,   ct  sub  arcta 

cusiodia  dctinct.  Die  Paschx  reconcitiaUo  inter- 

venit,  quo  dic  post  lecliim  in  missarum  solcmnibus  D 

Evangelium,  ad  aliare  apostolorum   Petri  ct  Pauli, 

in  oculis   quam  plurimorum   principum,   Paschsiis 

papa  tradidil  iniperalori   privilegium,  ul  is  solus   in 

suo  reguo   investituras  Ecclesiarum,   pcr  virgx  el 

annuli  tradilioncm   in    clericos    transferrel,    iia  si 

posl  invesiiiuram   ab  episcopo,  cujus  dioscesis  sint 

ecciesix  consccraiionem  canouice  accipianl.  At  hoc 

modo  invesliendi  jus,  synodaU  lanium  consiilulione 

l  papa,  cxtcris  dcmpmm  principibus,  iu  illo  rcgno 

solum  retinelur,  tanium  lam  lerroris  anatbemalum  ei 

excommuniraiionuma  papa  projecta  fulmina  regibus 

inctisserunl  ut   pavido   et  trementi  alicui   Ilerculi 

clavum,  ut  ditilur,   exlorsissent.  Sed   Henricus  illa 

tonilrua  compcscuil.  Ilaec  p:>x  in  missarum  solem- 


vion  i 

nilnik  pci    invcsiiliir.r   piiwl.  cium    i  ornpo.il 
illud  papali  t   .iri'    '.icr.imi  nliiiii    ,n     loiilirin.i    , 

Papi  celebi  m->  impt  i  itoi  imcniiiui  ii  .  \.  i 

poi  reill    Domino  Imporalor  .1  ,  <i%  Dom 

ii.iiiiin  c\  M.111.1  VlrglMi  paofnn <<<<    pra  *>•>- 

ii  -  -  n  ui  s.in.  1.1  .1  ipooUlica  Unel  l.<  1  leila,  dimui 
lilii   in  confli  iiiationcin   vcr  1:  |  1    •  .  1  i.-. 

Sumploqoe  lecraroonU)  Imporaurii  paeem,  ini 
iIom  InvoiUloranim  papa  <  nnooi  m  1 

Nunc  .i.i  Viri iinuiii  iidi  imui,  qal  Romadieecdeni 
Logilunum  pervonil.  Cul  una  iliuc  pn  niregii 

legaiui  Cuiiiciiiiiis,  ci  regii  mandaU  inUrdliit  In 

Augliam  rcdiliiin,  iii.i  oihihs  regnl  COHIUetudiiir-  .» 

potre  oc  fi.urc  regia  retooua  ac oboorvoi  |no* 

tiue  seivatuinm   COItO  proiiniicni ,    poOlpeoiU  OOdi 

RonaiKO  aubjecUone  et  obedieuiia.  Sod  Anaeimm  1 

scnlcnlia  discodcrc  iioluil.  Itaipii-  Logi  Onl  cumarrhi- 
cpiscopo  llngonc  iricnnio  pcnc  loio  j  crmansit.  R 
omnes  ar<  hicpiscop.iliis  roditUI  in  liscnin  defcrri 
jussil,  landem  pcr  Adt  l.un  coiniiissam  lilivnsoiii 
rcgis  sororcm,  boc  casn  Ansclmus  regi  ncmcilia- 
tur,  ct  ad  archicpiscopalus  jura  reeUUUsest.  Adcla 
gravissimo  cl  periculosissinio  morlio  diu  labora- 
veral,  ad  lianc  in  lanla  corporis  infirmiUU  tonso- 
landam  acccssit  Ansclmus.  Cttjttl  advcnms  UttUltt 
ct  tam  rcpcniinum  gaudium  comilissx  (am  Bgrai 
allulit  ul  piofligalo  morbo  valeludinem  recupera- 
vcrit.  Ilaque  rcgem  fralrcm  Norlhmannix  su:n  di- 
tioni  redigcndx  occupatum  pro  Ansclmo  adiii,  el  in 
rogis  colloquium  adduxil.  Tantlcm  iu  regis  graliain 
accepto  Anselmo,  prior  illa  tle  Eeclcsiarum  invesli- 
luris  conlroversia,  qux  cos  anlea  disjunxeral,  Pa- 
scbalis  judicio  ilerum  rel.ua  est.  Is  nc  rcgis  animum 
quem  irrilabilem  anlea  senserat,  in  Anselmum  ile- 
rum  acccnderel,  ncc  laincn  dc  invcsliturx  jure 
quiilijiiam  disccderel,  mediam  quamdam  in  bujus 
causx  dccisione  viam  secutus  cst,  nt  episcopi  a  rege 
ante  invesliti,  quos  Pascbalis  exconimunicaverai, 
ab  iila  senlenlia  solvcrenltir,  cl  in  sedibus  suis 
confirmarenlur;  sed,  nc  tale  quid  in  posterum  a 
rege  aut  laico  quocunque  fiat,  cavit  alquc  slatuii. 
Quo  papx  decrelo  rex  acquievit,  et  Anselmum  0111- 
nibus  bonis  el  fruclibtis  cxsilii  tempore  a  sc  pcr- 
eeplis  el  retenlis  plene  rcsliiuil.  Redil  igilur  in 
Angliam  Anselmus,  summo  lotius  populi  applausu  :» 
regina  ct  oplimalibus  perlionorifice  in  regnuin  ac- 
ceplus:  rex  cnim  Norihmannico  molu  delenlus 
erat,  quo  scilato,  Northmanniam  iterum  suo  sulijccit 
imperio.  Reversiisque  concilium  regni  publicuni 
Londini  indix.il,  in  quo  slatutum  fuil  non  licere 
regi,  vel  cuicunque  laico  per  baculum  cl  annulum 
episcopum  vel  prcsbylerum  qtiemcunque  inveslirc; 
salis  esse  ui  bomagium  ab  episcopis  regi  fiai,  pro 
possessionibus  temporalibus.  His  ex  Anselmi  scn- 
lenlia  geslis,  ccepil  prioris  illius  Londinensis  a  sc 
celebraiae  synodi  decrela  exseculioni  mandarc,  cl 
saccnlotuni  nuplias  dissolvere. 

Sub  lincc   lempora   mortuo   Cirardo    Eboraceosi 
archiepiscopo,  Thomas  arcbicpiscojtus  eleclus  esl. 
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Qui  ciini  ab  Anselmo coniecrandm  cssct,  provincicc  A  cramlus   mctropolilanus,  prolitcor  subjcctioncm  ei 


sua-  elero  eein  pcllenie  et  inatigante,  subjcciioncm 
Cantuariensi  sc!i  dcbitam,  ct  a  prioribus  Eboracen- 
s:l.ns  arrliiepiscopis  praslilam,  proflleri  rcctisavit. 
01)  quam  conlumariain  Ansclmus  ncc  euin  conse- 
crare  voluii,  et  ne  ab  alio  (|uoque  episcopo  sacra- 
relur,  pcr  littcras  veluit.  Ilaque  Thomas  sine  con- 
sccraiione  lolo  Ansclmi  lempore  vilae  clcclus  tan- 
lummoJo  slelit.  Eo  vero  morluo,  rcx,  rcgni  pro- 
ccrcs  atque  pracsules  ad  incundum  de  Eboraccnsis 
archicpiscopi  consecratioue  conciliuin  Londini 
convocavit.  Kpiscnpi  enim,  ab  Ansclmo  probibili, 
consccrarc  illum  nolucrunt.  Quod  cuui  Tbomas 
quondain  Mclclensis,  cojus  tiinc  fuitcum  rege  intiina 
maxiinaque  gratia,  sensissel  vultu  sermonequc  sa> 


canonicam  obcdicnliam  sanctx»  Doroverncnsi  Ec- 
desiae,  cl  cjusdcm  Ecclesix  primali  canonicc  eleclo 
ct  conscrralo,  et  succcssoribus  suis  canonice  in- 
tbronisatis,  salva  fldeliiatc  Hcnrici  regis,  et  salva 
obcdicnlia  mca  Romanx  Ecclesix.  i 

Ansclmus  vero  Cantuarix,  iv  Idus  Augusti,  Guil- 
lclmum  V\'inioniensem,  Rogerum  Salisburienscm 
Raynelium  Ilcrefordienscm  Urbanumque  Gtamorga- 
mensem  episeopos  consecravit,  prxsenlibus  Giran  o 
Eboraccnsi  archicpiscopo,  et  aliis  Canluarieusis 
provincix  prxsulibus.  Multum  aulem  cl  oper»  et 
snmplus  conlulit  in  ornando  et  instaurando  ecclc- 
siam  Cbristi  Cantuariensem,  et  in  insiituendo  Ce- 
stiix    monacborum    coenobio,    ab  Hugone   comite 


vioii  quasivit   an  quisquam  bujusmodi  litlcris  pa- "  prius  cxstruclo  ;  cujus  Ricbardum  capcllannm  suum 


rejc  auderet  sine  rcgis  auctorilalc  ct  scntenlia.  Quo 
perterriti  cl  slupcfacli  episcopi,  Samsonem  Wingor- 
nienscm  C|)isco]ium,  ul  Tbomam  Eboracenscm  ar- 
chiepiscnptiui  consecrarel  ,  rogarunt.  Qui  id  se 
facturuin  nogavit,  nisi  Thomas  Canluariensi  sciii 
subjcctioiiein  ex  more  professurum  promittercl. 
Cui  ct  rcx  assensus  csi,  jussiique  ut  quinto  Kal. 
Julii  proxirai  in  ccclcsia  Paulina  prxsenlibus  epi- 
scopis  Tbomas  sacraretur,  cl  pra?slilam  a  supeiio- 
ribus  arcbicpiscopis  professionem  faccret.  Quo 
lcinporc  conveiiientibus  cpiscopis,  qui  sacras  cxre- 
niouias  absolvereul,  porrigilur  Thomx  profcssio 
sigillo  obsignata  jam  oiira  a  suis  prxdcccssoribus 
legi  solita.  Quam  cum  summa  gravilate  cl   revc- 


abbatcm  fecit.  ln  scribendis  cpistolis  frcquens  ct 
assiduus  fuil,  quarum  567  ad  noslra  lempora  reser- 
vanlur.  Scripsil  tractalus  varios,  1.  De  veritale,  1. 
De  liberlate  arbitrii,  3.  Dc  casu  diaboli,  ♦.  Du 
Grammalico  el  discipulo ,  5.  vocalur  Mnnolo- 
gium.  Mullas  dialeclicas  quxstiones  proposuil  et 
solvil.  Scripsit  ctiam  libcllum  scnientiarum,  Pros- 
logion  ,  librum  cpislolarum  ad  diversos,  lioiuni 
De  incarnatione  Verbi,  librum  cur  Dcus  bomo,  ad 
hxc  De  conccplu  virginali,  De  oratiouibus  contcm- 
plalivis,  ct  Dc  processione  Spiritus  sancli.  El  bien- 
nio  posl  secundum  in  Angliam  ab  exsilio  rcditum 
transaclo,  in  ahbalia  Saucli  Edmundi  gravissima 
fcbri  coneplus,   Canluariam  feslinavil  ibiquc  d.u 


rentia,  qua  decuit,  apcrtc  lcgissct,  opiscopo  Lon- ^  ;cci0  dccumheus  ,  undecimo  Kal.  Maii,  an.  1109, 
diuensi,  Ecclesix  Canluaricnsis  dccano  ,  priorc  x-tiUis  sux  lxxvi,  ct  pontificalus  onno  xvi,  ohiit, 
cliam  ejusdcm  Ecclcsix  pixscule,  tradidit.  Pro-  lull)l|loq>ic  ad  capul  Lanfranci  sepuluis  et  conditus 
fcssionis  forma  hxc  eial.  jacel. 

«    Ego   Tbomas ,    Elioraccnsis    Ecclcsix   conse- 
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Anoi 
1053 

4000 

1005 


1078 
«079 


tlir.  SS.  rontillce?. 
Benld.  VIII.       Anselmus  Auguslx  ad  Alpium  radiccs  cx  Gondulpho  patre  et  Ermcngarda  matro 
nasritnr. 
.     Nicot.  II.  Pnrcuiibus  orbalus  ,  xlalis  sux  an.  27,  Ansclmus  Becrum  vcnil,  el  ibi  sub  Hcrlmno, 

buiusce  camobii.  fundatore  ac  primo  abbatc ,    ac  Lanfranco  priore  monacbuin 
induit. 
.     Alcx.  II.  Anselmus,  t.anfranco    in   Cadomcnsis  coenobii  abbatcm  assuinpto,  fil  Beccensis 

monastcrii  mior. 
Scribil   Monologiiii  ,    Protlogwn  ,  Contra  GnunHcnem  retpondentem  pro  inttpicntc  , 
Dc  verilale,  De  catu  diaboli  ,   Dc   hberlate  aibitni  ,  De  Grammaltco  ,  Medilalio- 
nem  .  Terri:t   wt  ,  clc,  ct  alias. 
,     GRfc.  VII.         Ilfiluiiio  vii  Kal.  Scplemb.  hninaiiiscxempto,  Anselmus  in  abbatcm  clcctus  csl. 

Bencdiclus  esl  in  ecclesia  Becel  a  Gislcberlo  Ebroiccnsi  cpiscopo.  lu  Angliam  pro- 
flciscilur.  Cantnariae  in  conventa  freifttsi  scrmoncm  dc  cliaritate  fraierna  bafaeU 
Ansclnmin  ad  se  Giiillcbmis  I  Anglia^  rrv,    co  inoibn  quo  proximc  decessit  ingra- 
v.ic.Mic,    ..(risil.    rpte    rrgcm   adil ,   scd   morbo  correplus  rcgi  muricnli  non 
jpotnli  a  'Csjc. 


I03S.     Urba*.   II. 
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A.nii  Cbr.  M.  r H*i 

1000,  IU  j;  .lns  .1  Gllklll  llllfl  flbhnlO  f,t ii   i  i-l  :ili    \rmil|iliM    Im.iim  n    i     ihhlti      \ 

cirea  lioc  leilipui  SCripftll  liiiiiiili.nn    iii  illnil     luii.n.i  lt$U$,    «li    ,    i|Nam 

cnnvcnlii  li.iiiiiui  ili\i  r.ii 
101)4.  Iin  ini:il   liliruui  si\o  epl  lol.im  Dl  i/i.  miiiiiimi-   \.'hi     ln    \  n ,'  1 1  1 1  m   lb  HugOllC  <  Ofl 

CkfllnilHl    OvOOOlOI    jiroln  isi  Hnr  ,    el  pridil    Nativllaill    H.    Mnii    <   inin.ii  i  iiii 

vi-nil. 
101)3.  In  iircliicpiftcopiim  CaiiluariciiHciii    Ansclinip    U...  .••>!■  i.i-  .  Ii(;iinr  [.n  ln:    KOO     lll 

Domlniei  i  Quadragcsinuo. 
Winlonia  ibjno  Crueli  Incendium  «^vsiinnnii. 
VII  h:il.  Octobi .  Cantuarlam  ingrodimr,  <-t  ledeoi  pontllcri  eonKonilii.   ii.i  pri 

Noo.  llocemb.  coiisii  i.ilnr. 

1001.  Ali  Anselmo  Willrliniis  rex  cxi^u  peouniam;  quain  ipsc  darc  reriikaits  a  cmia  ili 

ilil.  IVihcal  eoclosiam  ia  villa  qu.r  fUffn  ilioilui. 
Ail  llablmgcs  <  mn  alns  CpiSCOpil  ac  ,.i  ni<  qnlms  convciiit,  nl  regem  in  .Norlliin..iiiii  ain 
iraiisfrcialurum  beiicdiccrct.  In  inor.i   KoU-iltioi  Lun  nlniciiscm  saor.il     lo  C.ip  t.: 

Jojunii ,  die  Ciooram ,  inln  mitMnim  nIcomIi  •ortaomno  babci  eeoira  oomaui 
nuiricntcs ,  |»hu  imi  niooeii  criniinis  egerenl  pctnilentiaai ,  catteroi  i  eincruiu 

Siisccplionc  ci  stia;  iboOiulionil  licnciliciionc  Anscliniis  snspomlil. 
Pcrllcil  liliriim   De  tucarnatione  Vcrbi,  cl  euoi  Urbauo  II  (Jic.it. 
Incipit  si  i  ilicrc  libios,  C.ur  Deui  Itomn. 

1005.  iv.  IduiJoeil  Goaliorm  Albaucnsis  oalaoopw  ci  sciiia  iposloUca  legalei  tatcliao 

pallittm  (lcfcrl. 
1008.  I*ic  ocl.iva  P.ischac,  et  dic  octava  Penlccoslcs  plurcs  cpiseopos  Aiiscim  i-  cn:i«.ci  r.il. 

Soribit  librura  Ui  nnpfiii  coaiaagalxofam. 
1037.  Tcrtio  pclila ,  ac  tcrlio  BOfmta  comli  Roinam  liccntia  ,  idiiins  Oclohris  Ansclmiis  l 

rcgc  disccilit ;  el  poalera  dic  Cantoaria  cgroiiui  ad  porlom  Dofrii  venii;  amlo 

post  15  dies  navora  conscendll,  ct  cx  Auglia  exiil  Lugduuum. 
1008.  Lugduno  Ansclmus  dilccdil  fcna  nt  aato  Doiniuicam  Palmanun.  Romam  pervenil. 

Posl  deccin  dies  diveilit  in  villain  Scltlariam  in  Capuana  pruvinci.i. 
IVrlicii  libros  Cur  Dcus  liomo.  Obsidioni  Capuanc  cum  (Jrbano  II   a.icsl.  Kalcnd. 

Oclobr.  inle.est  concilio  Uarcosi.  Ihi  coulra  Cra:cos  disputal  :    ei  conc.lii  Palrea 

nc  rcgeni  cxcommunicenl ,  flexis  gcnilius  cxorai. 
1091).  Anselmus  inlcrcst  concilio  Rom.  in  quo  cxcommuiiicaiiliir   dniites  vcl    aeetpiecte* 

iiivestilnras,   ctc.  Roma  Lugdunum  dUcedii;  ubi,    dum  nioiatur  ,    Lrb.uium  II 

ipiarlo  Kal.  Aug.  vila  (uncluui  accipit 
Ibi  lum   scribil  libriun  De   conceplu   virqinali ,   etc,  ct  medilalioncm   dc   hnmana 

redemplione. 

1100.  Pakcii    II.  Duin  Cluniaci  degcrel,  sermonem  habuil  De  beaiitudine  ctelestis  patria: ,  ci  aonlialoi 

csl  ciobilus  Guillelmi  II,  qui  contigerat  niensc  Auguslo  hujiis  anni.  In  Aiigham 
ab  llenrico  II  revocalur,  Kal.  Octob.  Dofris  appulil.  Ilominium  rcgi  faierc 
renuit.  Ea  de  rc  daiuur  inducic  ad  pioximum  Pascba. 

1 101.  In    fcslo  Pcniccostes  Anglia  commola   est  cx  Roberli ,  fralris  llcmici  II.  rcdilu  a 

Palxstina  :  pro  Hcnrico  rcge  slal  Anselmns. 
Scribit  libruni  De  proccssione  Spirilus  saucti,   cl  cpislolam    De  Azumo  ,  ad  Wale- 
rannum. 

1102.  Anselmus  Londonix  cogilconcilium.  Episcopos  a  rcge  iovcstitos  cousecrare  recua.. 

Scribil  epislolam  De  diversilatc  sacrameniorum ,  ad  Waleraiiiuui. 
1105.  PostPascba,  regc  anniienle ,  Auselmusex  Anglia  v  Kal.  Maii  egrediiur  :  Carnoioui 

venit.  Recci  feslinu  Penlecosiescelebral  :  cl  posl  Assumplion.s  B.  V.  fistivitateiu 

Romam  pergit.  Circa  Bnem  Novembris  Roma  dtseedil,   et  pau!o  ante  Natale  Do- 

miui  pcrvcml  Lugduuum. 
1101.  Lugdtini  manel  usquc  ad  mcnscm  Marlium  scqucnlis  anni. 

1105.  Concilium  Rom.  sub  Pascb.  II.  Comiiem  de  Mellento  vn  Kalend.  Aprilis  excommu- 

nical.  Anselmus  ad  cellam  Cliarilatis  ord.  Cluniac.  secedil;  iiiJc  Blesium  ad  comi- 

lissam  llenrici  II  sororem;  cnm  ea  ad  easirnm  ijuod  Aquila   dicilur,  veait,  ubi 

ii  Kalend.  Aug.  cum  llemico  II  colloquium  li.ibc1  :  dcinde  modo  Remis,  modo 

Cecci  moratur. 
4100.  Anselmus  Henrico  II  pra?senle  iu  feslo  Assumplionis  B.  V.  missarum  solemnia  Becci 

cclebral;  posl  kaic,  rcbus  cum  rege  composilis,  in  Angliam  regrcdilur. 
4107.  A  Pascba  ad  Pcnlecosien  in  regis  curia  Ansclmus   inlirinilate  detinelur.  Kal.  Aug. 

conveniiis  (il  Anglieauu.s  ;  et  iu  eo  pax  ci  libertas  cst  Bcdesbe   reddita.   m  Id. 

Augusti  plurcs  episcopos  consccrat. 

1108.  initio  Quatlragesimae  Anselmus  juxta  Londoniam  ad  regis  colbvjuium  vcnil.  In  Peu- 

lecosle  rex  cuin  co  agil  dc  clericorum  inconlinenlia.  Solutn  cnria  Ansclmus  iu 
villa  Murtelac  plurcs  in  jejunio  quarti  mensis  ordinat.  Post  festum  SS.  Peln  cl 
Pauli  Caiiinariam  venil.  Episcopum  LonJoniciisciii  consecrat  apud  Pagabam  , 
Canluarue  vero  cpiscopum  Roffensein. 

1109.  Aiiscliuiis  scribil  traclaium  Dc  volunlnte  :  tres  qua3Slior.es  De  concordia  prcescien- 

tiiv,  elc,  el  insiituil  scribere  de  Origine  aumae.  His  inienlus  Anselmus  anno 
poniif.  xvi,  xtatis  lxxvi,  Canluaruo  morle  preiiosa  deeubuit.  Vixii  in  saecolo 
tres  annos  ,  monacluis  sine  pr.datione  tres  ,  prior  quindecim  ,  abbas  qt:indecim . 
archicpiscopus  scxdecim  ,  ct  bis  complclis  bcaio  line  devixit. 
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Hau.l  habiturc  parem  sumas,  Pater  almc,   saluicm  A 

Quam  mca  disparibus  musa  vehit  pcdibus. 
Quod  mcamusapcdcs  libiscribens  non  liabcl  xquos, 

Pauperlalc  mei  conligit  ingcnii. 
Laudari  prolcs  procerum  pedc  dcbet  Hcmcri. 

Da  vcniam,  timui  pondcra  lanla  pati. 
Matcria?,  fatcor,  sum  lantx  ponderc  prcuui  , 

Ncc  mca  tnusa  rci  sustiuct  hujus  onus. 
Indcfeclivc  jam  si  mca  pettora  clamcnt, 

Et  mca  ccnteuis  vocibus  ora  sonent, 
Fonte  Caballiuo  si  mc  respergal  Apolio, 

Ad  te  laudandum  non  saiisunus  cro. 
Tu  gencrosus  homo,  magnisquc  parenlibus  ortus  , 

Exsuperas  morum  nobilitatc  ser.us. 
Jam  iua  fama  domum  solis  replevit  iilramquo, 

Et  taiem  munilus  gaudcl  habcre  Patrcin. 
Axisel  auslralcs  lc  novit  hyperborcusque, 

Parsqne  luis  mundi  nulla  caret  merilis. 
Fulla  luis  meritis  si  non   foret  Anglica  lerra, 

Corrueret  vitii  pondcrc  quassa  sui. 
llla  luis  mcrilis,  falcor,  valet  atquc  valcbit, 

Alque  tuis  precibus  nc  cadal  cfficitur. 
Quis  te  non  norit  mensura  vivcre  rccti? 

Quis  le  sanclorum  ncscit  habcre  fulem? 
Tu  delinquentcs  castigas  vcrbcre  dulci ; 

Nc  peccare  velinl,  ipsc  mones  homincs. 
Arguis  ut  debes  liomiiies  pcccata  lucrautes. 

Te  merccde  caret  judicc  curta  fides. 
Judice  tc  dives  pcccator  vivit  cgcuus, 

Et  dominus  ncqi.am  sal  miser  est  famulus.  /-. 

Solus  in  hoc  acvo,  Patcr,  cs  Iaudabilis  xvo. 

Solus  habcs  vila»,  vir  vcncrandc,  niodum. 
Solus  es  in  lcrris  dcflcns  pcccala  maloruni. 

Tu  solus  limidises  medicina  reis. 
His  quoquc  pro  meriiis  mcriio,  Patcr  oplime  lolo 

Est  nrojiagalum  nomcn  in  orbc  luum. 
Intercunl  casu  qux  primum  magiil  fuonmt, 

Nee  qocmquam  co.no  limite  fata  regunt. 
Qul  modo  divcseral,  forluna:  corruil  ictu. 

Atque  niodo  cum  lim,  non  rcor  csscdiu. 
Iloc  uon  altcndunl  quos  mundi  gloria  ducit, 

Quosquc  fefollil  amor  non  salialos  opum 
Al  lu,  prjelcrila  qui  spect  is  quod  sequiliitquc, 

Scil  quia  qu;c  modo  sunl  inlcrilum  capicnt. 
Hxc  quae  pcr  spaliutn  vi\  duranl  unius  liorrc  [) 

Credis  pcrpctuis  eqoipirindl  honis, 
Netara  paretqoidqoid  mortale  creaiur; 

Qnodquo  fuil  quoml.im,  drsinil  cssc  modo. 
Tu  quoquc  parcbis  morii,  scd  disparc  '. raclu  : 

N  c  tu  rum  reprobii  ipse  locandue  cris. 
Tu  runi  BMtaotl  lcnam  cccln  pntioii-., 

(4T)  "Afov)o;  intonsulins,  praio  consilio  imilatut. 


Et  tamen  in  lcrris  ipsc  supersles  eris, 
Excipict  primo  quoniam  lc  gaudens  curia  cceli, 

El  tibi  promissa  sede  localus  eris. 
Credo  tuis  hominum  nullus  succcdet  habenis 

In  bonitatc  tua  qui  moderctur  cas. 
Cum  Deus  omnipotcns  protoplaslum  fecit  abylc(i7), 

Tc  nostris  nasci  temporibus  voltiit. 
Cur  tamcn  hoc  voluil,  nisi  quod  le  noreral  anlc 

Posse  cruentaiis  frena  pararc  lupis? 
Eccc  cruentaius  lupus  assistit,  aggrediturquc 

Caulas,  qunc  firm.x  le  vigilanle  mancnl. 
Si  quam  crudtis  ovcm  casu  luptis  ore  crucntat, 

Evadit  fauccs  tc  propcranle  lupi. 
Mundi  lerapettai  aliquemii  dcpulitad  tc, 

Armamenta  ralis  ,  ne  pereal,  reficis. 
Divinis  armis  instantcm  pcrculis  hoslcm. 

Divinis  armis  tula  quiescit  ovis. 
Quod  nolles,  ovium  periit  lamcn  una  luarum; 

Ncc  perit  ex  toto,  si  vigilarc  velis. 
Hffic  dc  qua  dico,  bahalans  esl  presbyler  Hugo, 

ADstulit  in  scopulos  quem  sua  sliillilia. 
Sed  quoniam,  Patcr,  cst  miseris  picias  lua  vallum  , 

Auxilium,  qnaeso,  scnliat  ille  luum. 
Hoc  quod  vivit  adhuc,  quod  non  cst  luinina  fossns, 

ElTectum  cura  quis  ncget  essc  tua? 
Nam  nisi  te  rabics  limuissel  sxva  luporum  , 

Quem  non  carccr  habet,  erux  liabilura  forel. 
Estgravc,  conlitccr,  quod  commisit  miser  ille, 

Scd  non  cxccdit  culpa  pravis  vcniam. 
Quis  quam  primus  homo  peccavit  acerhius  unquam' 

lllius  inlcriil  ctilpa   lamen  vcnia. 
Altius  incipiam  :  quis  crit  Jud.x  scclcri  par? 

Iluic,  reor,  esse  comes  nulla  polcst  vcnia. 
Cxdc  lamcn  sacra  madidtis  li  poeniluisscl, 

Qui  pius  cst  cunctis,  non  fcrus  cssct  ci. 
Tu  dcberc  mauum  dicis  supponerc  nanii, 

Ne  demcrgat  ci.ni  quae  vcnil  unda  maris. 
Mergitor  hic,  pappim  magna  feiicnlc  procclla; 

Et  ni  jam  propercs,  viu  rclinquit  cum. 
Ex  illo  lolo  solum  capul  eminel  undis; 

Quod  si  mcrgalur,  hci  mihi!  viia  fugit. 

iilius  crgo  precer  fracio  tvecom  phasclo, 

Qu.x  uulluui,  uibi  dcs,  litius  habcrc  rotcsl. 
Aut  igiinr  properans  lua  cura  mcdcbiiur  illi, 

Aut  nullo  cerlc  tempore  sanus  crit. 
Ille  fuil  miillis  ct  magnis  fultus  amicis, 

Durn  ridcbat  ei  qux  Mal  in  ortc  dea  : 
Qn:c  posiqnam  risum  subitam  coninxit  in  iram, 

lllns  fion  puduilqiiin  rclro  lergl  d.ircnl. 
Illiini  uonnolii  noa  cum  raiione  rcmordcni, 

Noc,  quia  dcsipuii,  nossc  fatcntur  eum. 
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EPICEDION  IN  OBITUM  EJUSDEM. 


1'i.tsiiIis  \nsclini,  i|iiem  iiuprr  olnsse  tlnlriuiis, 

l..iii.iiiiiis  nptarl  liliori  noMrt  cupil. 

Ksl  lanicn  a  l.inlii  quoil  ine  iletein.it  aiisn  , 

Nc  res  cliara  ineiini   11011  aniel  Ingenilim. 
Aggrcdiar  VCio,  ile  Chrisli  iiiuncic  liilcns, 

Dicere  «tuoil  pOtMMi  dt  lionitale  viii. 
Hes  prcliosa  niinis,  res  ulilts  alque  decora, 

Vir  rlarus,  sapiens  hic  cl  lionesltis  eral, 
NolUIOl  ignolus,  sapiens  sinml  iiisipicnsve, 

lt  lolus  pariier  1111111  Jus  amabal  cuni. 
Ijns  amor  dulcis  faslidia  iiulla  gcrcbal. 

Cuiquc  parum  fucrat  quidquid  amarcl  cuiii. 
Quoque  magis  virlulis  opcin  mircris  in  illo, 

Cliarus  habebalur  lioslibus  ipse  suis. 
Ncinpe  fucre  viri  (48)  quos  cjus  causagravabal ; 

Laudabantquc   lanien  quod  bonus  ipsc  forct. 
Qoidquid  eral  quod  eis  super  illo  displicuisset, 

lllonim  plane,  11011  suus  error  eral. 
Tota  quideui  (quid  cniin  vir  pravi  tanlus  baberel?) 

I •  jus  odore  bono  vita  suavis  crat. 
Diflie.ile  crcdas  qnantuin  vir  claruil  ille, 

Ncc  tibi  lingua  potcsiulla  referrc  satis. 
Ipse  Dcus  novil  quia  spcro  vera  falcri 

Ncc  laiulamlo  viruni  fallcrc  quemquc  volo. 
Teslor  cuini  Jesuni,  ncc  inanis  opinio  fallil, 

Quod  satis  innocuos  duxcral  ille  dics. 
Quein  krsit  vcrbo ,  nisi  quem  peccasse  pularei? 

Iloc  quoquc  0  quam  sobric  feccral  alque  pie  ! 
Opprobrium  duruiu  quis  ab  illius  ore  recepil? 

Quod  ridcrcl  euin  diccre  quis  poluil? 
Qucm  male  tractavit,  vel  inique  movit  ad  iram? 

Quem  vivcns  borainum  fraude  sua  nocuit. 
Ncc  mulium  fticral  sinc  criminc  ducere  viiani. 

Si  non  virlutis  plcna  decore  fuit. 
Si  ptacet,  audito  sanctissimus  ille  virorum 

Yiriutum  nierilo  quam  prctiosus  erat. 
Ksl  tamcn  inccrlum,  quia  plurima  copia  fallit , 

Quid  prius  incipiam  posleriusve  loquar. 
Ceu  videas  aliquem  qui  temporc  veris  amoenum, 

Leclurus  florcs,  ingrediatur  agrum. 
Cogllal,  bunc  curpam?  sed  valdc  pulcbrior  isle  cst. 

Illiim  dccerpam?  sed  supcrant  alii. 
lgnoransque  diu  quid  agat,  desiderat  omncs, 

Miralur,  nescil  quem  magisaccipial. 
Sic  ego  mulia  diu  mccum  diccnda  revolvens, 

Cogilo  dc  inultis  quae  recilare  velim. 

(48)  Rex  el  conipliccs  cjus. 
Patrol    CLVlll. 


Dcniquc  li  irfei.nu  quanto  cplendorc  tophiat 
llle  niierel  liftino,  quit  milii  credcl  I101110? 
Onii.rs  111  lallor,  i|iios  lompon  1  erniiiiiis  ulo 

Vieeral  elcclos  cgrcgiosquo  uro». 
Si  inilii  non  crcdis,  illius  opuscul.i  sajlrm 

Non  imln  noii  poierunt  visa  ncgarc  fidem. 
Qni  legissc  \oli:l  quos  sri  ipserat  1 1 1  •  -  lilu  llo-. , 

lllic  perspii  iel  quain  sapicn-.  fueril. 
Kl  rcete  sapuil  qui  Chrisinm  MMMMnT  amavit, 

Qui  miiiqiiain  MOfttrl  prxbtiil  oh>cquium. 
Talis  quippo  Deo  sapienlia  grala  probaliir 

Qux  vilium  proliibcl  justilianiquc  docel. 
Scil  dcjustitia,  qua  plcnius  ille  vigeb.il, 

Quiddam  dicendi  tempus  adesse  rcor. 
0  qitam  justus  eral  qui  non  adversa  timerel, 

Ncc  plus  quam  satis  cst  prospcra  diligeiet. 
Non  cral  in  rebus  quidquam,  quascunque  vidcruu», 

Quod  levitatis  eum  cogcret  in  vitium. 
Intcr  divitias,  quas  sufficicnier  habebat, 
q      Virtittum  plenus,  rebus  egenus  eral. 
Sic  sibi  vivebal  ut  nil  habuissc  putares. 

Hxrcbal  mundo  corporc,  non  aninio. 
Omnia  priidentcr  et  fortiter  omnia  pensans, 

Nolcbal  sibi  displicuisse  Deo. 
Iutcr  utrumque  mancns,  moderale  cuncia  geicLat. 

Odivit  nimio  quidquid  erat  nimium. 
Sunt  auieiu  quidam  qui  me  fortasse  notabuni, 

Quod  lantis  illum  laudibus  exlulerim. 
Nam  dicent  :  Adeo  non  debuil  ille  lcvari, 

Qui  nimium  simplex  atquc  remissus  eral. 
Qui,  sicut  lcgitur,  seductx  more  columbx, 

Quae  cito  dccipitur,  sic  sine  corde  fuit, 
Qui  probiberc  ncfas  ut  pr;vsul  non  satagebat, 

Nec  populi  miscrum  corripiebal  opus  ; 
D  Qui  dignos  sapido  non  proiulit  ore  latratjs, 

Sed  sese  mulum  protulit  esse  cancm : 
Qui  sibi  commissum  non  cuslodivil  ovilc, 

Imo  Iocum  sccleri  dissimulando  dedit. 
0  nimis  insanc  prxccps  audacia  meniis! 

0  cxcus  iiiniida  pro  pielate  furor  ! 
Tu  quis  es  ut  servum  damnare  queas  alienuin  ? 

Non  tibi,  sed  Domino  subditur  omnis  homo. 
Quid  prodest  alios  si  liiminc  cernis  aculo. 

Ctim  tamen  ipse  luam  non  videasnebulam? 
Respicc  cor  propriumqui  sic  delicta  remordes, 

Nigra  videbunlur  quaeque  geruntur  il.ii. 
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Rifficile  prnpriam  pnteris  dignoseerc  vitam, 

Qtii  solus  damnas  qnidqnid  agnnl  alii. 
Oiia  sectantem  nil  impedit  eMC  loqtiacem. 

Pugnantis  viiium  pbngcre  novit  iners. 
Parce,  miscr,  jiistutn  morsn  lacerare  canino  ; 

Nec  dabis  insonli  quod  noctierc  mali. 
Ktrdera,  jura,  fidem  conlcmnit  nescia  vcri. 

Odit  majorem,  non  amat  iila  parcin. 
Ilos  igitur  quando  ddectet  habere  niagistrom, 

Qui  morcs  hominum  corrig.il  indomilos, 
0" «  doceat  non  essc  bonuin  conlemnere  lcgcm, 

Qui  mandala  Dei  prxdicel  ac  teneal? 
Porrolimcre  Deum  qu.indo  non  ille  moiiebnt? 

Aut  qnando  latuit  cjus  in  ore  Detis? 
Si  misii  vacuum  quem  sciret  velle  doceri, 

Tnnc  justc  potuit  displicuisse  lihi  : 
Si  rtiiquam  veibum  de  rc  qtiaciinqtie  pcienli 

Non  slalini  plenam  reddidit  ipse  vjccm  ; 
lndigniiiii  nimiseslsi  le  rcpreheudcic  frustra, 

Aul  illum  fjlso  magnificare  vclim. 
Vcriim  quid  noceat  rcui  si  dcscripsern  gesl.nm , 

Qnx  vcre  merituin  ponlificalc  probcl? 
Multis  quippe  liquet  qtiod  regia  jussa  volchatit 

Ul  quiddam  fierel  quod  minus  essc  houum 
Lex  divina  docet.  Sed  prxsul  fortiler  idem 

Reslilit,  el  fieri  multolies  vctuit. 
Unde  ratiini  Undem  prxceplo  legis  haheiur 

Quatcnus  eisitii  dcheat  esse  reus. 
Qnid  faccrct  post  Ii.tc  sanctx  prudcnlia  monlis? 

Regis  ob  imperiiim  despicerelnc  Deum  ? 
M.ilnit  ergo  loco  secedere  quam  vitioso 

Coulra  velle  Dei  subderc  colla  vim. 
Quid  moror?  E  patria  depellitur,  eisiliumque 

Passtis,  longinquas  cogilur  ire  vias. 
Hoc  semel,  hoc  iterum,  virtulis  amorc  coacius, 

Kelicem  pugnam  ducere  promeruit. 
Est  etiain,  f.itcor,  dictu  mirahile  quiddam, 

Quod  liluluin  nostri  prxsulis  amplilicct. 
Nam  cui  iioii  placeal  quod  quamvis  dignior  e»sel 

Oiiiuihiis  csse  lamen  maluit  inferior? 
Infcrior  ncino  quam  ftiihdiltis  infcriori, 

Qui  sc  nec  minimo  judical  csse  parem. 
Sic  honis  illc  sux  cnltor  custosque  s:iluiis. 

Qnot  servos  hahuit,  lot  doniinos  h:ihuit , 
Uiilius  repntans  proprium  si  vellc  relinqucns, 

Prontis  »d  allerius  currerel  arhitrinm. 
Laus  soli  Romino,  de  ciijus  inunorc  lantx 

Cralls.  virlulis  venil  in  hunc  homincm, 
Qucin  l.in.l.irt'  [niim.tlc  quo  meminisM)  salubre. 

Yiin  |nrt:iiis  opns,  menlio  laliscril. 
Sftl  f.ilror  colpaiii,  qnia  sensiisqut'  iiiantis'|iie 

Qux  novi  sallcm  MriU-rc  dfliciiinl. 
Mc  t|iioqiic  miilta  lalcnl  .  quis  cnim  sc  MM  pnt:ircl 

Oniini  qux  vila  gcsscr.it  ille  siia? 
I.li.irins  ille  quidcnt  cv.rla  ralmne  valchal 

Qii:nn  plcnc  qnisquani  ccrncrc  |»ossil  lionin. 
Nec  meriio  iligniis  privari  l.iude  \idclur  . 
Qni  i.uii.r  mcruit  lamlis   hibcre  tidem. 
Qui.l  porro  niiram  cum,  si  plebis  iniqtix' 


A      Non  statimp'iliiit  pcltor?  grande  scclus? 
iicsinc  mirari.  Deus  est  qui  jndical  orbem. 
Ntin  homo  cor  nostrum,  sed  Dcns  ipse  trahii. 
Corripuisse  malum,  vel  verha  dedisse  salutis 

Erranti,  passim  quisque  potest  hominum ; 
Sed  plantassc  nihil,  nihil  est  planlata  rigasse, 

lncrementi  nisi  conferat  ipse  Dcns. 
Quem  Deusindural,  nullius  cnra  lcvabit  i 

Absque  Dei  nulu  nil  valct  omnis  homo. 
Arida  sempcr  eninl  humanx  germina  nieniis, 

Si  non  rorc  suo  complual  illa  Deus. 
Ilic  ergo  lalis,  tam  Adus  amalor  honesti, 

llic  fidei  prinreps  ol  dccus  Ecclesix ; 
llic  arics  gemiuis  dcpellens  cornibus  bostem, 

II io  viiis  palmes,  hic  pietatisodor, 
"  Hic  lapis  xierni  rutilans  in  imagine  Rogis, 

Corporis  eumas  grande  reliquit  ouus. 
Hoti  quain  nVlnlitcr,  quam  nnilin  fusa  dolnro, 

Mcnslanti  recolit  prxsulis  exsequias ! 
0  qti.imprctiosuserat.o  quam  plurihus  milis!  Ergo 

Illius  mullos  a^graval  inleritus. 
Fclix  Italia  prx  cunclis  partibus  orhis, 

Qux  meruil  talem  prngeiuiisse  virum. 
Iufelix  ilcruin  qu:o  talem  perdil  alumnum, 

Infelix  plane  piguoris  orba  sui. 
Tu  quoqiic  ctenobium  quondam  Beccense  vigebas, 

Dum  iuiis  Ansolmus  dux  fuit  et  monachus. 
Amisil  vetcrem  faeies  tua  pene  dccnrem , 

Dum  liius  Ansclmus  desiit  essc  Pater. 
P  Canlia  tu  qiiondam  lotuni  veneranda  per  orbem, 

Prxsulis  Auselmi  lempore  signa  dabas. 
Tc  minor  orhis  eral;  populus  tua  ftaajaj.  per  oiuiios 

Fhixil  amica  bonis,  invidiosa  malis. 
Te  nionachus,  clertis  populusque  docendus  adihai, 

Dum  tuus  Ansehnus  vixerat  ille  bouus. 
Nou  erat  in  terris  quisquam  qui  dicere  vellet  : 

Mc  minor  Ansclmus  est,  similisve  mihi. 
Nunc  tua  frons  trahiuir  scabrosis  obsila  rugis  : 
Nanc  patitur  miseram  cervix  demissa  ruinam, 

Qux  quondain  celsae  lurris  ad  inslar  erat. 
Nunc  iuciilla  jaccs  lanlo  viduala  pasiore, 

Quantus  ueino  quidcm  divus  in  orbe  inanet , 
Quo  inoriente,  siniul  dispendia  mnlia  rcrepit 

Ecclesix  matris  rcligiosa  Gdes. 
D  Nulltis  cnim  sexus,  nou  xlas  ulla  videtur, 

Cui  bonitas  ejus  ferre  nequisset  opem. 
Felix  qucm  populi  lot  dulcia  vola  sequnnlur, 

Qucm  tot  commendant,  tol  rediraunt  htcryrax. 
Mullis  comniunem  morsiululit  ista  doiorem  : 

Unius  easus  puhlica  poena  fuil. 
Quid  nos ,  qnid  miscri    moitachorum    nomen    ha- 

[  bentesl 

Nohis  semper  oril  proprius  iste  dolor. 
Onluiis  ille  decus,  princops  et  semila  noslri, 

Currus  cl  auriga,  porliis  cl  aura  fuit. 
Maumaspcb  vil:v  nohis  cvasil  in  illo, 

Ncc  supercsl  aliusqui  sil  ei  similis, 
Qui  vclul  illc  pari  nos  possil  honore  beare 

K.rigai  el  nnslrum  sn.ui  ct  illc  capui. 


Itl 

U  Ansolmo  r.iii-i,  ii  ^lon  i  |.Hiiiillr.iln. 
O  il.ru>..  O  lllllicil,  li  |iii'  |ii  i-.nl,    ivo 
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Sccnrii»  pla»<-iii;»  j.iui  hi.hkiiii*  in.inr»  : 
Curnt  iu  :iuiplciii»  •  irlc»li%  cl  oscula   Kegiv 
Nullus  porro  lui  fini»  honoriv  rnl  . 


MONOLOCII  M  ui 

\  Viupcr    Iwbr»   I  liri^iniu  ,  qnnn  irinpcr  habrr 

[l«bM  : 
liiu  litn  tcmprr  |Mniiu  t.hriilu»  rril. 

Cautira  lacliliai  nullo  i.l.i  irmporr  . l. l 

l.t  iiim  Iiih  cams      Cloria  inagna  l>eo. 
Anen. 


S.  AIXSELMI  EPITAPHIUM  TRIPLBX. 

(Kx  ihi    Vict.  et  ex  mt.  Btcc.) 


Nohilis  el  s.ipicns ,  bonus  ci  scrmonc  rrfulgens , 
\bbas  Becccnsis,  posl  pnrsnl  Canluriensi», 
Ingcnio  rliirns  ,  Soriptur.v  cngnilor  alltis, 
Physicit»  el  logicus.  nioralibus  cl  bene  «lortiis, 
Kerum  disposiior,  veriquc  freqiicns  apectilaior; 
ContcmpUla  styln,  scribcns  dictaininc  cmupio, 
Compos  consilii ,  collalor  ct  cjus  egiMiti  : 
De  se  sollii  iius ,  aimul  omnibos  omnia  faclus  : 
S«  s:ilvar«  volcns,  alios  poslponere  nolens. 
Mundi despcclor ,  Chrisli  perfectus  aniator, 
Ora  rigans  lacrymis  niinia  dtilce<line  cordis, 
Cum  mccslis  uuesius,  ctnn  l.eiis  cxhilaralna: 
Inmslis  rigidus,  mansuelis  milis  ul  :igmis, 
KlTocium  voii  cilo  pra-stans.  recla  volenti 
Largiter  atlribuens  ,  sibi  vix  alieua  reposceos  ; 
Factis  composiius,  vorbo  gravis  aique  faceitu 
Efhcieti»  prccibus  miracula  multa  precatuc  : 
Conlempior  laudis,  tol  pneditns  apprcliandis. 
Undeciiuo  Maias  resolutus  cirne  kalcnd.is 
Creditur  Anschnus  ccelcsiibus  associamlus. 

II. 

(Kxmt.  Vict.  et  wi.  Becc.) 

Quid  sis  et  qnid  eris,  lcctor ,  si  noscere  quaeris , 
Per  me  scire  poies ,  si  mea  faia  noris. 

lsnul  idem  fatum  tibi  credas  ease  paratum, 
Cura  sit  terra ,  cinis  ,  maleries  homiiiis. 


U  Relligio ,  mornm  prol.it.is  et  spiemlor  avoram , 
Littcr.i .  ddioi.T  ,  formaque  cum  facic  . 
Viverc  si  facercnt,  non  sic  moa  inuuibra  jaccreni 
llac  coiislricta  domo  :  siceril  oiiuiis  houto. 


(Kxmi.  30  Thuan.) 

Qoisquis  disirictam  complccti  nilere  viiam , 

losignein  moritis  hunc  speculare  virum, 
Moribus  isto  tnis  speculum  vitale  ministrai. 

Ilnjii»  adeslo  viri  :  linnc  properalo  sequi. 
Ilcre ,  sisie  gr.idum ,  qui  cnrris  ad  impia ,  freno 

Jtislili.e  ooliibons  hnjiis  ad  iuslar  cqtium  : 
Menlc  gacrum,  oarno  niliduni,  purumquu  dicavit, 

Gratia  sanctiflcans  linnc  peneiralc  sibi. 
Doxa ,  dccus  iiuindi,  snhilo  ageniia  casu , 

Coelica  captanti  displicuere  viro ; 
Tcmpore  quarqiie  cailunl,  decernit  rejicienda  : 

Mente,  manu,  lingtia,  summa  petenda  docens. 
Virluliim  jubare  decorab.it  climata  cosiui. 

Luce  sncra  rulilans  nubila  nostra  fiig.u. 
IIunc  regnare  quidem  super  jcihera  lividns  liosiis 

Condolcat,  quoniam  victtis  ad  ima  rcdit, 
Cui  superi  ccdant ,  applaudit  curia  orli. 

Hujus  ovans  titnlos  praedicct  Eoetesia. 
Exsuliet  icllus,  tain  claro  fuii»  pairono, 

Tanto  consorte  stelleu*  ans  ovcl. 
Signifer  isle  Dei,  donatus  houore  tropxi, 

Arma  docet  fidei  signifer  iste  Dei. 
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1-3  PRjEFATIO. 

De  Dieinhatis  esuntia,  per  meditationit  modum,  uon 
Scripturce  auctoritate,  sed  rationum  momentis  hie 
disurit  Ansetmus.  Nihit  dixit  quod  SS.  PP.  el 


maxime  beati  Augvtiini  scriptis  non  eokwreal.  Csm 
dixit  cap.  76  Trinitatem  potu  dici  tres  substantias, 
hoc  est  tres  personas,  cum  Grtecis  tocutus  est. 

Quidam  fratres    saepc  me  studioseque    precati 
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113  5.  ANSKLMI  CANTUAR 

suiii  ui  qu.vdam  qu.r  illis  de*  mcdilanda  Diviuitatia  A 
essentia,  elqnibosdam  siliii  btiic medilaiioni  cnbae- 
rcnlrbus  *,  usitato  sennone  colloqucndo  protulcrain, 
suii  iinodam  *  cis  mcdilalinnis  exeuiph)  descnbe- 
u-m/Cnjiis  scilicel  scnbendx  incdilalionis  tuagis 
snconduui  Buam  voluntaiem,  quam  scciinduin  rei 
fjciliiaicm  *  xnt  ineain  possibililalem,  hane  raihi 
rarmani  pnBsiiuierunl*  :  quaienus  aueioritatc  Scii- 
ptunc  pcnilus  nibil  in  ca  persuaderelor;  sed  qubl- 
qnid  per  singulas  invesligalioues  linis  assererel,  id 
it.i  essc  plano  stvioci  viilgariims  argemcnlis  7,  sim- 
plicique  ilispulalione,  cl  ralionis  ncccssilas  brovilcr 
co^rcl,  cl  vciilalis  clarilas  *  paioulcr  osiendercl/ 
Yobjcrntti  eiiaui  ul  ncc  simplicibus  peneqne  faluis  , 
objeciiouibus  mibi  occurrcniibus  obviare  conlcm- 
nerem.  Quod  quidem  diti  lenlare  recusavi,  alque 
incciiin  icipsa  comparans,  mullis  mc  rationibus  cx- 
ctts.no  tcnlavi  :  qnanio  cnim  id  <|iind  pelcbanl  iisu 
sibi  oplabanl  farilius.  tanto  mibi  illtid  actn  injunge- 
banl  difficilhlS.  Taitdcm  lanicn  viclc.s,  Itim  prccuni 
modcsia  impcrtunilAle,  lum  sludii  coriiin  non  con- 
tcnincuda  lioiicslatc;  invilus  quidem  propicr  rci 
difliculiatem,  ct  ingcnii  mei  inibccillitatein,  quod 
prccabanlcr  incccpi;  scd  libculcr  proplcr  corum 
charitaiem,  quantum  pntui  secunduin  ipsorum  '• 
diirmilioncm  cfTcci.  Ad  quod  cuin  ca  spe  sim  addu- 
rttis,  ut  quidquid  faccrcm  illis  solis  "  a  (|uibiis  cxi- 
gebalur,  cssct  notum,  ct  paulo  post  idipsuiu  "  ul 
vilcm  rctn  faslidicnlibus,  coulcmplucssei  M  obruen- 
dnm  :  scio  enim  mc  in  co  non  tam  precanlibus  sa-  r 
libfaccrccisJcm  poiuissc,  quam  "prccibus  inc  pro- 
scqncnlibtis  fincm  posuisse.  Ncscio  tamen  quo  pacto 
sie  "  pra-lcr  spcm  evcnii,  ut  non  soium  prjndicli 
1'ralrcs,  scd  et  plurcs  alii  Scripturam  ipsam,  qtiisquu 
eam  sibi  Iranscribendo  in  longum  IS  memoiiae  con- 
demnare  salagerenl  :  quam  cgo  sa?pc  rctractans  M 
inlnl  polui  iiivenirc  mc  in  ca  dixissc,  quod  non  ca- 
tbnlicornm  Palruin  ,  cl  maxime  bcati  Augustini , 
stii|>iis  colucrcal.  Quapropter,  si  cui  videhitur quod 
in  eodem  opiisculo aliquid  prolulerim,  quod  aui  ni- 
mis  novtim  sil,  atit  a  vcrilalc  dissenlial,  rogn  itc 
iii  meaul  pracsuinplorem  M  oovilalom,  aul  f;;l- 
sitaiis  assertorem  exclamei;  scd  prius  libros  pnefaii 
Uocloris  Auguslini  "  dc  Triuilale  diligcnler  pcrspi- 


MU.IIIF.I.  OPP.  PARSl.  —  ROCMATICA.  li; 

c<al  «•,  dcimlc  secundum  cos  opiisculum  mcum  tliju- 
tSirci/  Quod  enini  dixi  summam  Trinilaicm  possc 
dici  ires sulisiantias,  Gnecos  sccUlits  snm,  qui  cou- 
lilciilui'  trcs  subslanlius  in  utia  51  csscntia  **,  eadcni 


Rde,  quh  nos  lies  personas  in  nna  substaniia.   Nam 

hoc  significanl  in  Deo  per   subsianliam,   qiiOil  nns 

per  personam.   Quarunque  amcin  ibi  dixi  1S,  sub 

pcrsona  secum  sola  cngilalionc  disputanlis  ct  invr- 

sligaillis  ea,  qtUB  prius  non  aniniadvcrlissol,  prolata 

siiui  :  sicui  Bciebam    illns  vcllc  quonim   pciiiioui 

obscqui  inlcndcbaiu.  Prccor  auictn   cl  obsccro  vc- 

hemeuter,  si  quis  lioc  opusculum  voluerit   transcri- 

bcre,  iil  liaiu  -praTalioncm  in  eapile  libctli  anlc  ipsa 

capilula  4  sludeal  pnrponcrc.  Miiltnm  ci.ini  ■'  pro- 

desse  putu  ad  iulelligcnda  ca  qiue  lcgcrii   ibi,  si  quis 

prius,  qna  intentione,  quove   modo  dispotaia  sii.i, 

cognovcril.  Puio  eliam  qno.l  si  quis  banc  ipsam  pra- 

falioncin  vitlerii  prius,  non  lcmere  judicabil,  si  quid 

contra  "soam  opiuionem  prolatom  invcncrii. 

»•  CAPUT  PRIMUM. 

Quod  sii  quiddam  *7  opiimtim  el  tnaximum  etsun:m:.m 
omnium  qucu  sunt. 

Consfectus  capitis.  —  Uttam  summam  naiuram  cxi- 
Bterc,  sibi  suHicientent,  el  a  cnjus  omnipolcnli  ho- 
uilale  omnia  alia  sinl,  pluraquc  alia  qu.c.  de  Dco 
crcdinms,  sola  ralio  magna  cx  parie  pcrsuadcre 
potest.  Modus  atiicm  iuvesligandi  summam  natu- 
ram  promptissimus  bic  cst.  Non  Ippelimos  nisi 
quae  bona  puiatnus  :  etpluriina  hona  csse  ratione 
disceinimus.  Cerlissimtim  csl  aiitcm  quia  quxciui- 
que  diciiutur  aliquid,  iia  ul  ad  invicom  magis  aul 
uiinus  aui aequalilcr  dicanior,  pcr  aliquid  dicuu- 
lurqitotl  non  sliud  ct  aliud,  sed  idem  intelligiiur 
in  divcrsis  qux*  in  co  uno  convciiiunl.  Crgo  nc- 
cesse  est  ul  nmnia  sinl  lona  pcr  aliquid  quod 
uniim  idem  sil  iu  divcrsis  bonis.  Crgo  daluronuni 
(|iiid  pcr  quotl  cnncta  euitt  botta,  ot  iu  quo  bona 
divcrsa  <  onvcniunt.  Quis  aulem  dubitel  illud  ipsnm, 
perquod  euncia  siint  untia,  esse  magnum  bonum, 
et  csse  boiiitui  peraeipsum?  Ertootunia  albt  bona 
suut  per  aliud ;  et  ipsum  soluni  est  per  setpsum. 
At  quod  pcr  alitnl  ost,  niiniis  csl  co  ojuod  pcr  se 
cst  boniim.  Krgo  illutl  quotl  est  per  se  bontim,  esi 
siimmc  bonum,  ct  Btimmura  oninium  quae  sunt  : 
namqiiod  cslsuminc  btuitim,  cst  summc  niagnilin. 
Lst  igiiurunom  siiquid  borame  magnom  ei  sumnie 
bontiin,  iti  csl  stimmiim  oiiinium  (|ti.e  sunt. 

Si  quis  unain  nalutam  summamomniumqux  su:it, 

solam  sibi  inaHeraa  bcatiiudiue  sua  sofflcienlcm   " 

oimiibiisque  rcbtis  aliis  boc  ipsum  quod  alnpii.l  stinl, 
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pliici,   qn.c  ilc   IVn,    sim-  ilf  i  /is    i  ii  .iIiii.i    ii.  i  .    .    n  ii 

oredlmui,  .nii  non  ludicndo,  iul  non  crodendo  Igno- 
ru.  paiil  quli  m  Ipn  m  ini  'ii  pirte,  *-i  rd  rocdlo 
orii  Ingonii  "  Mt,  poioil  Ip  e  ilbl  M  Mllen  wli 
rellono  porioedoro,  Qood  cum  raullii  modli  facore 
pouil,  nnuroponcm,  quoni  iiii  DnllmoeiM  preen> 
pilulrounx  I  u-iniM  t  nni  omnoi  'i  ul  ioIIi  bli  ippotonl, 
qu.e  bonn  puiini ;  In  prompiu  eel,  nl  illqoindo  mco 
ll*  oculuw  conrortal  id  Inrestigindum  illmi,  unde 

fiUHl  "  lniii.i  M  IpM,  i|n  B  DOfl  ippolit,  nlll    QjUil  ju- 

dicot  omq  ixiiM,  ui  deinde  retlono  «lu*- o n i**  oi  Ula 
prosoquenie  Mid  m,  qjuci  Irntionobiliier  ignorat, 
Mtloncbilitcr  proflclat.  In  quo  ,v  lcmcniiquid  di- 

xoro,  quod  major  non  mOOCtfCl  "  autiorilas,  sic 
v  ito  ICCipl  :  ul  i|u.inivis  ex  rilionibuC,  qu.r   niihi  vi- 

doltuntur,  quul  ncocMirlum  conciudnur,  non  ol> 
bcelcmen  omnino  necMicrium,  scii  icnlum  sio  intc- 
rim  vidcri  posse  dicatur.  Facile  esi  Igilur  ul  iliquii 
aic  sccum  M  lcciiui  dicat !  Cum  iuni  M  innumcrabilic 

liona  sinl,  quoiuin  lam  uiullain  diversilalcin  el  100- 
sibus  corporeii  cxpcrimnr,  ct  rclionc  incntis  discer- 
nmiiis,  cstuc  credendum  eueunnmaliquid,pcrquod 
unum  si  il  1S  bona  quxcutiquc  bona  sunt;  an  sunt 
b  tni  "  alia  per  iliud.  Gerliuimum  quidcm  ct  omni- 
bus  cst  volenlibus  alvcricrc  pcrspicuum  quia  qux- 
cuuquc  dicuitiur  lliquid  ,  ila  ui  ad  inviccin  ma- 
gU  anl  miuus  tut  xqnalitcr  dicantur  "  pcr  lliquid 
dicttnlur,  quod  non  aliud  cl  alitul,  scd  M  idem  intcl- 
Igitir  in  diversis,  sive  in  illis   xqualilcr   sive  inx- 


Q 


liulo  Verum  »1  oqnut,  quia  est  fortttet  vcloi, 

l.iiiiu    *•  eil .  qni» Ii>  iiii  ii ,   i  l    vi  ln    I  iir  .    n. 

Pulim  i  'iiin  queni  idmodom  i"i lii  a  ri  loi  i  <• 
iro  nici  ni.iiii . .  I  qnli M  nosini  ett ;  lli  fortM  't 
vri.it  oqnui  iiiiini»  bocjHC t  t,  mjtc   utdis  •  i.    i  t 

qiiulriii   mliil     ..(I.  I  po|  irt  l.iiiiiini,    i.i   i    IUI     | 
ulilil.ili  iii  .ilnjii  iin,  nl  Ikmi.i    ili<  ilur    sjIiis  ,    (  i 

Mlulfprecnnl;  inl  propter  quamlibcl  booectaii 

sii  ill  |>lll    lirilii.l,»    isliii>  ilur  bOfl  i,  «'1  fM  I  pnl.iirihi 

dincm  juvanl.  Sed  quoniim  )am  penpecia  ratio  ■' 

iiiillii  polMl  ilissnU  i  |..n  i.i,  ,  ■  ,t  onnc  CJUOqtH) 

Olile  M'l  lnmosluiu,  si  vcrc  DOfll  MMt,    p<  r    idipenui 

M  lion.i  poi  qood  noon  .»•  esl  <  in  mm, 

qnidquid  illud  ilt.  Qms  lulora  dvbilet  ■  i i > ■  I   ipsnm. 

|ut  quoil  CUIlCtl  smit    bOM    MM    migMMI     bouum  ' 

lllml  igilur  osi  1 im  per  M'i|isiini;     <|tu>iii.iiii  OffllHI 

Imnuiu  cst  | »4  i  ipsnni.  Efgfl  OOBICOjnitWf  ul  Oiiini.i 
llil  boni  linl  pcr  aliml  qiiain  qu.nl  |pu  sunt  M  ct 
ipsuin  ,0  soluin  pcr  icipsnm,  Al  iiiillum  bonum  qiiod 
pcr  aliml  cst,  Ml  •Oqticic  aul  mcJM  co  bono  quod 
pei  se  csl  buuum.  Illud  ilaquc  soliiui  eil  sumine  " 
bonunt,  qiiod  solnin  cst  per  M  bonuni.  I.l  cuim  sum- 
itiuni  •*  est,  quod  sic  supereniiiict  aliis,  ui  •'  nec 
par  babcat,  r.cc  prxslanlius.  Scd  quoil  cst  summe 
bonum,  cst  cii.im  siimmc  magnuin.  Ect  igilur  iinuni 
aliquid  summc  inagntiin,  ct  siimnic  bouiim,  id  Ml 
suinmiim  onmiiim  qnx  suiil. 

CAPUT  II. 

De  etidem  re. 


.,  .  ,      .       v  .  ,.  -.  Co.NSPF.crus  ckpitis.  —  Sicul  cslunumaliniiiih 

q.ialncr  cons.dcrelur.  Nam  quxcunque  jusla  dicuu-  C      |l0|)lim  p  q||jj|  Clllirla  l(on;1  per  ,„„„„  ^U[iiU 

tur  ad  invicem,  sive  pcriler  sive  magii  vcl  minni, 

non  possunt  intclligi  jus,ta  nisi  por  jusiiiiam,  quae 

non  csl  aliud  ct  aliud  in  divcrsis.  Lrgo  cum  corlum 

sit  quod  omnia  bona,  si   ad  inviccm    confcranlur, 

aut  xqualiler,  aul  inxqualitcr  sinl M  bona  ,  neeesse 

est  ut  omnia  °  sinl  per  aliipiid  bona,  quod   iniclli- 

giluridenui  dtvenii  bonis4V,  licci  aliquando  vi- 

deanlnr  bona  dici  alia  per  aliud.  Pcr  aliud  enim  vi- 

delur  dici  bonus  cquus,  quia  forlisesl;  ct  pcraliud 

bouus  equus,  quia  velox   esl.    Cutn  cnint  videalur 

dici  l.onus  per  forlitudiucm.  et  boinis  per  velocita- 


snmme 
qma  ciiucta  ixina  per  nniiin  aiiquid  snut, 
tpiod  csl  Ixmuin  pcr  sc  ;  ita  esisltl  inium  aiiquil 
suinme  masnum;  qnia  quxcunquc  nugna  sunt, 
per  ununi  iliquid  magna  sunt,  quod  inapnuiu  i  it 
per  seipsum.  Mignum inielligo,  non  spatio,  utest 
corpus,  scd  sapicnlia;  quod  inclius  cl  diguius  csi. 

Qucmadmodttm  atucm  invcnlum  esl  aliquid  essa 

inmnc  bonum,  quoniam  cuncla  bona  per  unum  ali- 

quid  •'  sunt  bona,  qtiod  e»l  bouuin  per  seipsum  ;  sic 

cx  ncccssilale  colligilur   aiiquid  essc   suinme  ma- 

gnuin,  quoniam  quxcunquc  magna  sunt,  per  unuiii 

aliquid  magna  sunl,  quod  magnun  csl  per  seipsum. 

Dico  auiem  non  magnum  spatio,  ul  esl  corpus    ali- 


»? 


VARL«  LECTIONES. 

Aut  quod  aliquo  ms.  Corb.or.iit.  quod     "Ingcnii  csluts.Corbeienscomit.  esl     "Polcslipse  sibi  ms.  Corb 
omif.ipsc        Lnilesinluiss.Vict.i»<«/.undcsunt   ."lllapersequenle  ms.  illoprosequcnte    3V  Proficial.ln  quo, 
etc.  ms.  Sao-.Prolicial.  Qnod  cum  nuiltimodefacerepossii,  huncmodumpulo  illicssepiompiissimum  aiquefa- 
cillimniu;ulsicsecumtacilusdicat:Cam  tam  iniiumcrabilia,e/<r.    »Non  monslral  mss.  nonmonslret    MAli- 
quis  sil»i  qni  secum  ms*.  Aliquis  sic  secuin     "  Cnm  lam  mss.  Corb.  Vict.  \ 


l 


'.em.  Corb.  Yicl.  iinm.t  sinl 


3.  cum  lamm    J8  liitum  sunt  ms*. 
9  Aut  sunl  bona  mss.  excepto  ms.  Yiclorino  15.  an  sutit  bona      i0  Quxrun- 


qne  dicunlur  abqiud,  ua  ut  ad  inviccm  magis  .  .  .  tlicantnr,  per  aliud  dicuntur,  quod  non  aliud  el  aliud, 
scd,  ctc.iHs.  Corbcietis.  quxcunquc  dicnnlur  aliqnid,  iia  ad  inviccm  magis  .  .  .  dicunlur,  per  ali.iuid  dicmi- 
lur,  quod  iioii i  ali.id,  scd,  eic.     M  Ms.  Cem.  Sag.  Yict   3.  &  Uiclt.  Cister.  quxcunque  (licunlur  aliquid,  ita 
01  .     .  per  ahqui.l  dicuntur  .  .  .  sed,  ctc.  m$s.  Tlinan.  et  Yict.  13.  quxcunque  dtcuntnr  ad  aliquid  .   . 
per  aliquid  dicuiitor  .  .  .  scd,  etc.    »•  Aut  inxqtialiter  sint  ms.  Vict.  5.  omit.  aul  inxqualiier     M  Necesso 
es,l  omiiiii  mss.  nccesse  esi  ut  onmia    »v  Diversis  bonis  ms.  Corb.  omil.  bonis     »«  Aul  vclov    bonus  nn 
vclox,  idcirco  bon.is    is  Ideo  maltis  quia  mss.   Cistcr.  Gem.  Corb.  Vict.  Sag.  idco  ntaltis  e.st,  quia     ';  Po 
specia   ratio  edu.    Venet.  pcrfecta  ratio    M  Per  ipstim  csse   mss.   Vict.  Sag.  pcr  i.lipsum  esse    M  Qua 


ms.  ci 
r 
ii 


qumi  ipsa  sunl  :  cl  ms.  Corb.  quam  quod  ipsa  5d  Et  ipsum,  al  mst.  Thua.  qiiam  ip-a  stn.l,  et  »'  lia  iiic 
csl  suinmem^s.  itaque  soluin  esl  summe  61  Summun  bonum  cst  quod  mss.  snmmum  cst  quo.l  ■»  0"«mI 
perae  eminct  alns  ita  ut  mss.  quod  sic  supcreminct  aliis,  ut     «  Ibid  C.  Unuin  aPquid  E4HhVe**.WMva 
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qnod;  sed  quod  i|iianlo  mjjus,  taiilo  mrlins  csl  aui  A  ccm,  cl  ip»i  hnmiucs  qui  rclmiiiUir,  omiiino  doii 


dignius  ■■,  ul  cst  sapienth.  El  qtioniam  non   polcst 

csse  summe  magntim,  nisi  id  quod  esl  kiiiiiiiic  bo- 

num,  ncccsse  cst  aliquiil  csse  mnximiim  cloplimum, 

id  cst  suuimum  omnium  qnx  snnt. 

CAPUT  III. 

Quod  tit  qutrdam  natura  per  qnam  ext  quidqnid  e*t. 
el  quor  per  te  etl.  et  ttt  $ummum  "  omnitim  qutr 
tUnJ. 

ConswcTtJS  capitis.  —  Omne  qttod  ost,  aut  per  nli- 
quid,  aut  per  nihil.  Non  pe**  niliiS;  ergo  pcr  ali- 
quid  est.  Hltil  atttein  per  quod  ctincla  siiut,  aut 
est  unom,  nni  plura  :  si  plnm ,  hnec  phira  sunt 
singula  per  se  :  et  ita  est  una  rafio  seu  vis  qua 
plura  b;ec  habent  ut  sinl  pcr  se.  Ergo  est  untim 
aliquid  pcr  quod  stiul  quxctmque  sutil  :  ct  illud 
soluin  est  pcr  sc  N.illa  cnim,  ncquc  ca  qtis  rcfe- 


siint  per  inviccm  ;  cl  ipsx  rcl.Uiotics  quibus  reft- 

runlur,  non  omtiino  stint  per  sc  inviccm,  quia  cxdoin 

sunl  pcr  subjecta  *■.  Cuin  ilaque  *•  verilas  oroni- 

modo  excludat  piura  csse,  pcr  qnx  cuncta  sunl7*, 

uecesse  est  unum  illud  esse,  per  quod  sunt  i-uncia 

qux  sunt.  Quoniam  crgo  cuncta  qux  sunl,  sunt  pcr 

ipstim  unum ;  procul  dubio  ct  ipsutn  unum  est  per 

seipsum.  Quxcunqiic  igilur  alia  sunl,  snnt  per  aliud 

et  ipstnn  soltim  per  seipsum.  At  quidqnid  cst  pcr 

aliud,  miniis  esl  quam  illud  per  quod  cnnela  sant 

alia,  ct  quod  solum  est  pcr  se.  Qttare   illud  qttod 

est  per  se  ,  maxitne  onutiuin  est.  Esi  igilur  unuin  ali- 

quid,  quod  solum  maximc  et  smnmc  oninium  esi : 

quotl  auiein  maxime  omnium  est",  cl  per  quod  est 
runlt.r  nequc  ipsx  relalioncs,  sunl  pcr  inviccm.  B  qoidqni(1  esl  ^^  vd  „,„„.,„  cl  ^i^  qMid. 
At  quod  pcr  nltiid  est,  ininus  csl  eo  qttod   pcr   se 


est.  Esl  igilur  unum  aliquid  qttod  solnm  maxime 
5  et  sutnme  omninm  est,  stimmeque  bonum  el 
summe  maguum  existit;  ulpole  per  qnod  cst  , 
quidquid  bontiiu  ct  magnum  el  aliquid  csl. 

Denique  non  solum  oinuia  bona  per  idcm  aliqnid 

stinl  bona,  et  omnia  magna  per  idera  aliquid  sunt 

magna;  sed  quidquid  est,  per  unum  aliqtud  videtttr 

cssc.  Omne  namqtic  quod  est,  atitesl  pcr  aliqttid  *\ 

aut  per  nihil ;  sed  nibil  est  per  nihil.  Non  eniin  vel 

cogitari  poiest  nlsit  aliquid  *•  non  per  aliquid.  Qnid- 

quid  igitnr  est,  non  nisi  pcr  aliqcid  Ml.  Quod  cum 

ila  sit,  aut  est  unum,  aut  sunt  plura,  per  qux  sunt 

cuncUt  qux  sunt.  Scd  si  sunt  plura,  aut  ipsa  B*  rc- 

feruntur  ad  unum  aliquid,  pcr  quod  suui ;  aut  eadem 

plura  singula  sunt  pcr  se ;  aut  ipsa  pcr  se  invicem 

sunl  **.  At  si  plura  ipsa  sttiit  pcr  unum,  jam  non 

sunl  omnia  pcr  plttra  ;  scd  potius  pcr  illud  unum  *', 

per  quod  hxc  plura  suut  ••.  Si  vero  "  ipsa  plura 

singnla  sunt  per  se,  ulique  cst  una  aliqua  vis  vcl 

natura  exislendi  per  sc,  qtia  habenl  ut  per  se  sinl **. 

Non  est  outcm  dubiuin  quod  pcr  idipsum  **  unum 

sint,  per  quod  babcnt  ut  siut  per  sc.  Yerius  ergo  pcr 

ipsum  unum  cuncla  sunt,  quam  per  plura,  qux  siue 

eo  uuo  cssc  non  possunt :  ut  vero  plura  per  se  in- 

vicem  sttil,  nnlla  palitur  ralio;  qtioniam  irrationalis 

cogitalio   est  ut  aliqua  res  sit  per  '*  iliud  ctti  dat 

ossc  :  nam  ncc  ipsa  relaliva  sic  suiitpersc  invicem  ". 

Nain    cuin    dominus  cl  servus'rcieranlur  ad  iuvi- 


quid  aliquid  cst,  id  '*  nccesse  cst  c^sesumme  iKMium, 
el  summc  magnum,  ol  summum  omnitim  qux  stint. 
Quarc  est  aliquid  qtiod  sive  esseniia,  3ivc  substan- 
tia,  sivc  natura  dicatur,  optimnin  ct  tnaxinium  csi, 
et  summuiu  omuium  qux  sunl. 

CAPUT  IV. 

De  tadem  re  '*. 

Conspectus  cvpitis.  —  Non  omncs  nalurx  sunt  pa- 
res  dignitalc ;  scdalixaliis  suntmeliores.  Ergo  una 
dalur  qux  cxtcris  sic  supcrcminet,  ut  non  hnbeal 
sc  superiorem  :  alioquin  naliirarum  mulliludo 
nullo  ftne  claudcretur  ,  quod  cst  absurdum. 
Supcrior  autcm  i.alura  aut  est  sola,  atit  plu- 
res  sunt  xqnalcs.  Si  plures,  xqnales  non  sunl, 
nisi  per  aliquid  idem  quod  ipsa  sit  carnm  esscn- 
lia  :  si  cuim  per  aliud  esscul  xquales,  essent  illo 
iniuorcs ;  nec  proindc  sttmma  esseiil  ac  cxleris 
su|>criores.  Est  igilur  uiia  quxdnm  uatura  scu 
csscnlia,  qux  csl  stimmum  oinnium  qux  sunt ; 
qux  pcr  sc  bona  ct  inagua ;  qux  per  sc  esl  id 
quod  ipsa  esi,  el  pcr  quam  esl  quidqiiid  aut  bo- 
num  aul  magnum  aut  aliqvid  cst. 

Amplius  n  :  Si  quis  inlendat  rcrum  naluras,  volii, 
nolil,  senlit  nou  cas  oinnes  conlineri  una  dipniatis 
paritale  ";  sed  quasdam  earum  distingui  graduuin 
iinparitatc.  Qtii  ciiim  dubilat  quod  in  natura  sua 
ligno  '*  mclior  sic  equus,  ct  equo  pnestautior  bomo. 
is  profcclo  non  cst  dicendus  homo.  Cum  igilur  na- 
turnrum  alix  aliis  ncgari  uon  possinl  "  meliores. 
nihilominus  pcrsuadcl  ratio  aliquam  in  cis  sic  stiper- 


VARIiE  LECTIONES. 

*'  Ibid.  I).  Sed  quod  quanto  mnjus ,  lanlo  mclius  nitl  dignins  mtt.  Cem.  Corb.  Tku.  S.  liich.  scd 
quod  tanlo  mclius  ctl  aul  dignius  mu.  Vicl.  Sacj.  scd  qitanto  niajus,  tanto  mclius  esl  aut  dignius  mt. 
i.itttr.  sed  qttod  quanlo  majns.  tanio  niclins  rst  ant  dignius  **Ca.p.  3.  In  Tit.  Qux  pcr  secst,  etesl  stim- 
itiuin  mt.  S.  Micli.  ct  quxper  se  esl  el  suinmtim  nui.  Thua.  et  qu.v  pcr  sc  esl,  et  cst  sutnmum  mi  Sag. 
qua:  per  sc  csl,  ct  cst  simima  "  Attl  per  aliqnid  mts.  aul  cst  per  aliquid  **  Non  enim  cst,  vcl  cogilari 
polcsl,  til  si  aliquid  mt.  Corb.  non  cuitn  vnli  cogttari,  nl  si  aliquid  Ml.  Cem.  Thu.  non  cnim  vcl  cogiiari 
pole»l,  ul  sit  aliquid  uu«.  Viet.  non  eiiini  cogiiari  potcsl,  tit  sit  aliquid  **  Tunc  ipsa  m«».  aul  ipsa  " 
Singuln  stinl  pcr  sc  :  aul  ipsa  per  se  inviccm  stinl  ms.  C.orb.  singuU  siuii,  pcr  se  inviccin  smil  "  Pcr  illnd 
unnm  mi.  Coth.  omii  nuuiu  *'  IV:  r  qtiod  pl»r.t  sitnt  mts.  |mt  quo.l  hxc  plurn  sunl  *'  Si  veo  mts.  Vicl. 
scd  vero  •*  Quain  liaboiil  nt  pcr  se  liat  mt.  Corb.  omtlt.  itla.  uitt.  Tku.  qtia  haucnl  ttl  pcr  se  sinl  **  QikmI 
l" t  ipsum  mii.  quod  per  idipsnm  "  Aliqua  ftil  |mt  mtt.  Vict,  tt  S.  itich.  aliqua  rcs  sit  *T  Sunt  pcr  invi- 
CM  mi.  Corb.  stnii  pcr  »o  uiviccni  '"  Ibid.  C.  Eadcm  siiut  subjcctn  imi.  cxdcm  suiitper  snbjccia  **Ctim 
ila  mit  Cnm  ilaqtc  "  Sunl  ctincU  mu.  cutirla  smii  **  QitOil  aulem  maximc  oinniuin  cst  nut.  Corb.  Inve 
oiimt.  '*  Quicqui<l  eiu  altqiiitl  cn.  id  mts.  qiiicqin<l  nliquid  csl,  id  "  L)e  eadcm  rc.  Qtnxi  sicttl  illa  est 
|mt  m,  i't  MM  pcr  ill.nn ,  lli  alia  sitex  sc,  et  aiia  cx  illa  »u.  Corb.  Quod  ilb  non  sil,  uiln  juvante  causa, 
•  •  •  i •  t.i  -d  r»sc;  nec  sit  quo^l  p<»r  niliil  aul  ex  niliilo;  ct  qnommio  intclligi  possit  csse  pcr  sc  cl  cx  sc  mi«. 
Tkm  Cincr.  do  cadcm  rc  '•  Ibid.K.tn  Tcxtu.  Amplitis  ihi.  Ci«i*«r.  omitl .  "  Parilalo  mt.  Cister.  pahli- 
tatc     *  Natura  suo  liguo  nu*.  tulura  sua  li|M.     "  Ncgari  iion  posbunl  »u«.  B0g«ri  uon  possinl. 
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muniTC,    ui    iion     habcal  10  »uptrmrcin.    S»   rnnn  ,\  cx.tlcnlium  ;  aul  c  rouver»o  i.l  quod  <m  iiniununi, 

Iiii|iimiiiiiIi  •r-r:.diiiiin  '•  iluliurlin  »n:  cst   lnllnit»,  iil  c»l  |icr  »«\  el  <  uni  i  •  ali  i  prr  lllud  ,  atit  crunl  ; 

iinlliitt  |||  ■•    iln  grmlu.s  sii|»itiiii  ,  i|ui»  Mi|Miior  aliu»  suinma.  Sed  plura    Riiuima  non  c«                .  i  ■  i  r«-%i<j  ■>• 

nnii  inwni.iliir  ;  ail  hor  raim  •*  «1*  ilurilur  ,  Ri  i|»»a-  esl.  Quarr  »'»'  quadani  nalura,  \el  tuhstanlia,    icl 

iiiiii  iiiiiIiiIikIo  iialuiariuu  nullo  llnc  cl.iuil.ilur    llor  ckaenli.i,  qu  i   c»l  jmt  «<    l.ona  el  in^ni  **,  <  l  pcr  M 

nulcm  iiitiio  iioii  pulal  alihiiriluin,  m-.i  qui   iiiiuis  C»l  c»l  ul  quod  Csl  ",  cl    |<«t  ijuani  c»l    quitlqiud    »crr 

abtiirdmi.  1,1   igimr  cx  neressilale   alu|ua  nalura,  aul  bouuin,  aul  inagnum,   aul  aliquid  "  rti,  rl  ijuj: 

||im  sic  cnl  alicui  \cl  aln|iiiliiM   Mipcnor,    ul   iiulla  csl  suniiiiiiin  bonum,  hiiniiniim  iiiagnuni.uiiumuiii  .  i .. 

mi  »ui  «ii  ilim  iui  infcrior.  Il.rr  vcio  n.ilura  qu.r  lali»  «ive  subhis.cn»  ",  idcsl,  »umniuui  omniuin  qu.c  »ui.l. 

csi,  aul  »«rla  c»l,  aul  |»lurci  liujiuniodi   cl  aqnalr.s  CAPUT    V  '49) 

Hiinl  :  verum  si    plurc»   M.nl    cl    a-qualcs,    <  u.n    •'  Quod  ^  |//fl  m  pff  ^    ff  ^  pff  ^  .  |(-    (//- 

aequalei  cftfte   uon  po»»int  ",  per  divcrsa  qu.c«tani,  *t-  rx  te,  el  miim  ex  tllm. 

ied  pcr  itfcm  aliquid,  illud  iinum  ,  per  <|uod  a-quali  Quoiiiam  ilaquc  placcl "  quod  invcnluin  e»t ,  juvat 

lcr  lam  magiiK  Minl,  aul  cslidipsuiii  quml  ipt»  sunl,  indagarc  ulnim  liarc  ipsa  natura  e(  CUncU  qux  ali- 

id  e«t,  ipsa  rerum  essentia  •',  aul  aliud  quam  quod  q„„|  ,„„1,  „0n  sinl  uisi   ex  ipw  M,  quemadmodum 

iptc  •nnt.  Scd  si  nilnl  ctil  llM  quam  ipsa  earuai  B  |lo||  8l|||l  ni%i  ^  ,%  iv%im.  ^,|  %^mg$  po^  jj4 ,  .« 

csscnlia,  sicut  camm  csscntia:  non  sunt  pluret,  sed  q„ja  qll04i  Csl  Cx  aliquo,  est  cliam  per  id  ipsum  ; 

un»  ;  iia   cl  naturas  non   sunl   plnre*  ,   scd   una.  el  qund  e»l  pcr  aliquid,  e»l  eliamex  eo  ipto  :  qucm- 

Idcm    namquc    naturam    Uic    iiilelligo,    quod   e»-  adm«Mlum  quod  e»l  cx  malcria  **  et  pcr  artificem, 

ecnliaiu.  Si  vcro  id,  per  quod  plurcs  ipss  nalur»  i>oiehi  ciiam  dici  e»se  pcr  materiam  et  ex  artiflce  ; 

laiu  n.rtgn.c  sunl,  aliud  csl  quam  quod  ipsa-stini,  q„0niam   pcr  utruinqiic,  el  ex  ulroque,   id   esl  ab 

pro  cerlo  minorcs  suui,  quam  id  per  quod  magnac  ulroque  haliel  yl  sil,  quamvis  alilcr  »il  per  male- 

Minl.  Quidquid  enim  per  aliud  csl  mjgnum,  niinu»  rjain  c,  cx  nwleria,  quam  pcr  ariificcm  el  ex  arti- 

cst  qicim  id  per  quod  est  maguum.  Quarc  non  sunt  flcc.  Conscquitur  •»  ergo  ut  quomodo   cuncta   quse 

sic  magnae.  ut  illis  nibil  aliud  sil  m.ijus.  Quod  si  nec  SUnt,  persiimman  naluramsont  idqnod  sunl,  el  ideo 

|ht  lioc  quod  sunt  ",  nec  pcr  aliud   possibilc  csl  iila  est  pcr  M  ipsam,  alia  vcro  per  aliud ;  iU  omnia 

lalescssc  pltircs  naturas,  quibus  nibil  sil  prxsun-  qU«  sunl,  sinl  cx  M  eadcm  summa  natura:  el  id- 

tiiis**;  nullo  modo  possunt  cssc  nann.c  plurcs  liu-  circo  illa  sil  ex  '**  seipsa,  alia  auleiu  cx  illa. 

iusmodi  **.  Hcslal  igitur  unam  et  sohm   nalur.im  CAPUT  VI  I  al     V  i  '*' 

nliquaiu  cssc,  quae  sic  cst  aliis  supcrior,  ut  nulli  sii 

t  .  i         •  .  ■  C  Quod  ilta  non  tit  ulla  juoanle  cauta  duela  ad  txte  ; 

infenor;  sed  quod  Ule  csl,  max.mum  cl  optimum      »  JJ  ,amfH  „,  ^  Ju  JJ  £%  JJ^  .  e(  ^J^ 

esl  omiiiuin  qu.c  sunt  *'.  Est  igilur  quxdam  nalura,  inteUigi  '**  postit  etu  per  u,  el  ex  tt. 

qu.e  csl  summiim  oi.inium  qna;  suni.  lloc  aiilcm*'      Coksfkcti!»  cipiti».  —  Quomodo  siimma  ualura  per 

csse  uon  poicsl,  nisi  ipsa  sil  pcr  se  id  qu«>d  csi ;  ct         «5  «>se  dicemla  esi?  Quidqmd  enim  per  aliquid 

cuncia  q.ix  suni,  sint  per  ipsam  id  quod  sunt.  Nam  Jl  aulA^r  SJHfJS  ^  TKSZ?*J£iX 

1  >         t^     i  i  insiru.nciitu.n  essc  vidclur.  Quod  auiem  aliquo  ex 

cum  panlo  HK  ral.o  docueril   id  quo«l  pcr  se  cst,  |,js  roodisesl,  per  aliud  esl,  et  protnde   minus  eo 

ct  per  quod  alia  cuncu  sunl,  esse  suminum  omniuua  per  quod  babct  ut  sil;  suuiuu  vero  uatura  MC 

VARIjE  lectiones. 

T*  lliijusgraduummcs.  hujusmodigraduum  "NiiIhusiiiMj.CiiJcr.  omii.  sil  "Abhoc  raiio  mst.  Ad  hocralio 
*'  ElUMpiales  sunl,  cuin  mtt.  Cem.  Vict.  Thu.  Corb.  Citter.  omitt.  smit  **  Esse  uon  possunt  uttt.  esse  non 
possiut  u  Ipsarum  essenlia  mtt.Vict.  Cem.  Corb.  Citter.  ipsa  reriiin  esscnlia  **Nec  perhoc  quodsunlms. 
C'or6.  nec per  quod  suut  **  Nihil  est  prjestanlius  mst.  n.liil  sil  prasianinis  8*  Plures  hujus  mss.  plures  hu- 
jiismodi  **  Qiiaesunl. . .  Hoc  aulein  mts.  qu;c  sunt.  Est  igitur  quacdam  natuia  qu:e  csl  suiiimum  omnium 
qua*  siiut.  Hoc  aulem  **  Phira  nou  csse  mtt.  plura  suutina  non  esse  **  Uona  vcl  m.igna  mtt.  Thu.  bona  et 
magna  **  Per  scesl  i.l  quoti  cst  mtt.  Tltu.  per  sehoc  cstquodcsl  *'  Magnuin  aliquid  utst.  Vict.  uiagnuiu 
aut  aliquid  **  Summuiii  maguuiii,  summumquc  boiium,  summum  cns  sive  evistens  mtt.  suiniuuui  Umuiii, 
ftiimmtim  magnum,  summum  cns  sivesubsistens  **  Quoniam  iuque  placct,  ctc.  in  mtt.  Cem.  Corb.  Thu. 
Citter.  hic  incipil  Cap.  5.  tub  eo  ttiul.  in  mtt.  Cem.  Thu.  Cisler.  quud  sicui  illa  esl  per  sc  et  alia  pcr  itl.iin  ; 
iu  sil  ex  se,  et  alia  ex  iila  in  nttt.  Corb.  quomodo  omnia  alia  sunt  pcr  illam  et  cx  illa.  Ibtd.  II.  Quouiaiu 
iUque  mt.  Citter.  quoniaiu  iu  **  Non  sunl  nisi  ex  ipsa  mss.  non  sinl  uisi  cx  ipsa  **  Non  nisi  pcr  mst. 
non  suul  nisi  pcr  **  Sed  licel  posset  dici  :  quiu  quod  ex  aliquo  esl,  eliam  per  idipsum  quod  osi  pcr  ah- 
quid,  csi  et  ex  eo  ipso  :  qiieniattuiodiim  ms.  Corb.  sed  licet  possc  dici  quod  quia  ex  co  ipso  :  qucmadmoduiu 
nut.  sed  iiquet  possc  dici  quia  quoti  esl  ex  aliquo,  csl  ciiain  pcr  idipsum  :  cl  quod  csl  pcr  aliquid,  esl 
eliatn  ex  eoipso  :  qtiemadmo«luin  *T  Quemadmoduin  elcsl  ex  iiialeria,  et  pcr  arlilicem,  potcsl  eniin  dici 
esseper  inaleriam  el  e\  artiiice  :  quoniatn  per  ulruinque,  ei  ex  utroque,  el  ah  utroquc  habet  ul  sil,  quam- 
vis  alilcr  pcr  iiialeriam  mt.  Corb.  queiiiaiiniodum  quod  esl  ev  maleria  cl  per  arliQceui,  potest  cliam  diti 
per  malcriam  ct  ex  artifice  :  quoniam  utrumquc  el  ex  ulroque  habel  ut  sit  :  qnamvis  alitcr  sit  pcr  iualc- 
riam  mss.  quemadiiiodum  quod  est  ex  materia  cl  per  arlificem,  potest  elia.n  «lici  essc  per  ni:<teriam  et  e\ 
urlilicc  :  quouiam  per  utrumquc  el  ex  ulroquc,  id  esl,  ah  utroque  habet  ul  sil,  quuiuvis  alilors.l  pcr  ma- 
leriam  •*  Conseqtienlcr  crgo  mts.  conscquiliir  ergo  **  Quc  sunt,  si.nl  tv  mst.  qu.c  s;inl,  sint  c\ 
'**  Idcirco  illa  ex  wd.  idcirco  illa  sil  ex  m  Cap.  5.  iu  mss.  Corb.  Ceni.  Thmtn.  et  Cislcr.  cst  ca\t.  i>. 
'**  Mt.  Corb.  Quomodo  intelligeuduro  sil,  quia  fecil  oiuuia  du  uihilo 

NOT.C. 

I  i'J)  Alias  esl  pars  capilis  4. 
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per  aliu.l  r*f,  nec  minor  aul  poslcrior  seipsa,  aul  \  lexere.  Quoniam  namque  id  uagnom  ct  cVlcrlahiie 

sjfanija:  srwBJTAjwa  •*- ~  ;•*  ■*-  ■-*«* *-  -  -**■ 

maieria   fnii,  nndo  fierct ;   aut  aliqua  res  ipsain,      nullam  vel  simpliccm  pencque  faluam  ohjcclionein 
ul  esset,  adjuvil.  Sed  nec  intclligi  potesl  ulquod      mihi  dispulanli  occurrentcm,  Itegligendo  "',  folo 

Ji1'  HSl  "|  P,°r  nil,il-  S'J«jl«'.«««»n"  natura      praeterire  :  quatenus  et  cgo  nil.il  ambiguum  in  pr;e- 
cst  ex  nihilo  ,  aut  per  se.  aut  pcr  aliud  esl  cx  ni-  .      ..  ,.  b     .         ,  . 

bilo.  Nim  perse,  alioquin  ipsa  csset  seipsa  prior:      cc«cnlibus  relinqucns,   ccrlior  valcam  ad  scqiicniia 

lion  pcr  aliud ,    alioquin  ipsa  non  essct  summa,  procedcre;   et  si  forlc  cui,  quod  spcculor,  persua- 

sod  inferior  eo  pcr  quod  esi.  Deindc,  si  siimma  dere  volucro,  omni,  vel  modico,  rcmoln  obstaciiln 
naluia  per  ahquid  est  nihilo,  id  quod  cnusa  tanli  •,-,    .  ,     ,       .  .  „  ,        ,  .     r    -, 

boni  fuit,  magmim  bonu.n  cst.  Nulliim  auiem  bo-  qu,1,bel  tar(J,,s  ,n,c,,cclus   aJ  a,,t,lta   fac,,c  I,0SS|1 

num    inlelligi  polcsl  auie    illud   hoiium  sine  quo  accedere  "k.  Quod  igilur  illa  nalura,  sine  qua  nnlt.t 

nihileslhonum,  hoc  est.  anie  siimmam  naluram.  estnalura,  sil  nil.il,  tam  falsum  esl;  quam  absur- 

nnJm  ^SLSStJnf  ' °S  V"ia  P"PCede«5.'  Pcr      du.n  erit  si  di.  atur  »•  quidqnid  esl  nihil  cssc  :  pcr 
quam  summa  nalnra  sit  ex  n.hilo.  Ilein  :   Si  h«eu 

cst  aliquidcx  nihiio,  aul  pernihil ,  vel  ipsa  non  est  n,,,l«  vero  n0"  est»  °.uia  n,,Mo  mm,°  •»le,l|g1  polcsl, 

ex  se  et  pcr  scg,  vel  ipsa  esl  nihil.  Ergo   ipsa  ut  quod  aliquid  est  sit  pcr  nil.il.  At  si  quo  mo.Io  "• 

null.ileiius  csi   pcr  nil.il ,  aut  cx  nil.ilo,  se.l  ipsa  esl  ex  hinilo  aut  per  se  nnl  per  aiiu(,   aill  ^r  llihii 

pcr  se  et  ex  seipsa  esl;  co  modo  qno  lux  Incere  .,  .,           ;                    .        „          .      .. 

et  luccns  esse   per  seipsam    el  cx  seipsa  inlel-  B  esl  ex  nilnlo ;  sed  COOSlal  qma  nullo  modo  aliquid 

ligilur.  e-i  per  ":  niliil.  Si  igitur  csl  aliquo  modo  cx  nihilo  ; 

aut  per  se,  aut  pcr  aliud  esl  ex  niliilo  "•.  Pcr  se  au- 

Quoniam  igiiur  non  sempcr  habcl  eumdem  scn-  lem  nil.il  pottsl  essc  cx  nihilo;   quia  si  quid  esl  cx 

Mim  quod  dicilur  esse  pcr  aliquid,  aul  csse  ex  10>  nihilo  per  aliquid  necesse  "'  esl  ul  i.l,  perquod  esl, 

aliquo,   quxrendum   Csl    diligcntius  quomodo  per  prius  sil.  Qtioniam  igiiur  hrcc  essenlia  prior  scipsa 

suinmam  nalurain,  vel  cx  ipsa  sint  omiiia  qu;e  suut :  non  esl,  nullo  mo.lo  esl  cx  uihilo  l10  per  sc.    At  si 

ct  quoniam   id  quod  est  pcr  seipsu.n,  ct  id  quod  diciiur  per  aliquam  naiuram  aliam  exstitisse  ex  ni- 

esl  per  aliud,  non  camdem  suscipiunt  cxislcndi  ra-  bile,  non  esl  summa  omninm,  sed  aliqua  inferor  "'; 

tioncin.  Prius  separaliin  vidcamus  dc  ,ov  ipsa  sum-  nec  est  per  se  hoc  quod  cst,  scl  •"  pcraluid.  Ilcm: 

ma  nalura  qux  pcr  sc  esl;  poslca  de  his,  quoe  per  Si  per  aliquid  esl '"  ipsa  cx  nihilo;  id,  pcr  quo:l  esl, 

aliud  sunt.  Cum   igilur  constet  quia  illa   cst  per  magnuin  bonum  fuit,  cum  causa  boni  fuit.  At  nu. 

seipsam  quidquid  esl,  et  oninia  alia  stml    pcr  illam  lu.n   honum  potcsl  iniclligi  anle  illud  boruin,  sine 

id  qw>d  siini,  quomodo  ipsn  est  pcrse?  Quod  cnini  quo  nihil  est  bonum  :  hoc  aulem  bonum,  sinc  quo 

dicilur  ,0*  csse  per  aliquid  vidcliir  cssc  aut  per  ef-  nulliiin  esl  wl  bonum,  satis  liquci  hanc  esse  sum- 

ficiens,  aut  per  inalcriam,  aul  per  aliquod  aliutl  atl-  £  n»m  naluram ,  tle  qna  agilur.  Quarc  rcs  nulla  vcl 

junienliim  velul  per  iiisirumcnluni  ,0*.  Setl  quidqilid  intclleelu  "•  prxccssil,  per  quam  ista  ex  nihilo-es- 

aliquo  cx  his  liihus  ,0T  modis  est,  per  aliud  csl ;  el  sct.  Denique  si  ha*c  ipsa  nalura  csl  aliquid  aul  per 

poslerius.cialiqiiomodominuscsleo,  pcrqiiodhabet  nihil,  aul  cx  uihilo,   proeul  dubio  aut  ipsa  non  esl 

ut  sil  :  al  summa  nattira  nullalcniis  csl  pcr  aliu.l ;  pcr  se  el  cx  se  qui.lquid  esl;  aut  dieilur  ipsa  nihil  : 

ncc  est  poslerior,  aiilminorseipsa,  aul  aliquaaliarc.  quo.l  iiirumquc  superfluiim  osl  cxponcrc  quam  W- 

Quarc  siiinnia  nalura  nec  a  sc,  ncc  ab  alio  lieri  po-  suin  sil.  Liccl  igilur  suinn.a  suhslaniia  non  sii   per 

luil ;  ncc  ipsa  sihi,  ncc  aliquitl  aliud  illi  matcria  1M,  aliqui.l   cflicicns,  aul  cx  aliqua  materia ,  nec  ali- 

undc  fieret,  fuit;  ncc  ipsa  sc  aliquo  modo,  aul  ali-  qinbus  atljula    sit  catisis  ,    ut  ad  cssc   pertluccrc- 

qua   res  ipsam,  ul  cssct  quod  non  cral,  adjuvil.  lur  "6 :  niillalcnus  tamen  csl  pcr  nibil,  aut  ex  ni- 

Quid  igilur?  Quod  enim  non  est  a  quo  facicnle,  aut  hilo;  quia  per  seipsam ,   ct  ex  seipsa  esl  quidquid 

cx   qua   malcria,  anl  qiiihns  ,0°  atljuincnlis  ad  csse  csl.  Quomodo  crgo  landcm  essc  inlelligcnda  csl  pt  r 

pcrveneril,  Ul  vi.letur  aul  esse  nil.il;  aul,  si  aliqnid  sc  el  cx  se;   sic   ncc  ipsa  sc  fecit,  i.ce   ipsa    s.bi 

csl  "•,  pcr  nihil  eise,  ei   ox  nihilo.   QuaJ  liecl  ex  malcria    cxstitil  ,     nec    ipsa    sc   q.iolihcl    niotlo, 

iis  "',  qua?  laiionis  lucede  summajam  nniinatlxcili  Bt    qnod   non    crat  osscl ,   atljuvit   '",   nisi    forle 

snbstaniia,  pulein  nullaleniis  in  illain  possc  cailcrc;  D  co     modo   inlelligenduin   videttir,    quo    duiliir 

non  lamen   negligam  liujus  rei    prohalioncin   eon-  quia  lux  lucel,    vel  lutcns  csl  pcr   scipsam,  cl  cx 

VARIjE  LECTIONES. 

m  Aut  per  essc  o.x  MM.  aut  essc  cx  ••'•  Vidcamus  tlc  MM.  G*M.  Corb.  Cist.  vi.le.iCir  dc  m  Qitod  Cnim 
tlicitur  MJ  S.  Mirh.  (|uod  autcm  tlicilnr  "•  Vel  inslrnmenluinmM.  velulpcr  insliiiinenliim  m».  UU.  velul 
Inttrumentum  ,0'  Kx  alb|uo  bii  trilms  mu.  aliquoes  his  trihus  ,08  Aliud  illa  maiena  m.s  Cor». aliud illa 
materia  '""  Antea  pjuMnm  mm.  V  in.  aut  quihus  "*  Ant  si  alind  est  mm.  nnt  al  aiiquid  eal  '  Quod 
licel  ex  his  ..«*».  qu.T  li<  el  c\  iis  ut  Quoddaiii  me  MM.  Vict.  qni.l.lam  me  "■  Nejjligcnler  nil.  negligendn 
"•  Audiia  .  .  aecipere  mm.  ad  au.iiia  .  .  .  aoeedere  "■  Eiit  aul  il  dicalnr  »».«.  erit,  n  dicainr 
"•  Aui  si  qnomodo  »««.  atsi  quo  modo     '"  Al.ud  est  pcr  mii.  allquid  est  per     "•  lvr  alind  eit,  esl  ex 

nilnlo  mt    C«r».  pOf  lliud  Ml,  Mjl  ex  nil.ilo       lw  IVr  alit|oo.l   neeesse  MM.  p<T  abquid  neresso  Nullo 

imNlo  e«  niliilo  m$».  nullo  mod«  est  ex  uiblM  Wl  8ed  alfqno  Inferior  mm.  Gem.  i.orb.  sc.l  abqua  m- 
feriOf  '"  lloc.sl,  sed  tms.  hor  qiio.l  rst  sed  »•■  Si  por  abu  I  estMM.  si  por  nliould  elt  "'  Sine  quo 
nibil  r-i  inm.  lincquo  nullum  esl  "■  Nulh  rel  intellecia  m^.  V.  Tku.  nulla  »cl  Inielleclu  ■  Ad  cssc 
producerctur  mu    //.«.  Viel.  id  essr  perdocerelor     "'  AiQuval  bim. adjuvit    "•  Co'M.  ,\.  Quod  dici- 

Uj.  MM.  tpi"  ilii  ilUl 
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soipsa.  Qiiomailinoiliiiii  riuin    |C««    lialiciil   nl  himi  rni    ,\  i|ii:mi  iIim,    iniiinl  m  r  molil  mfllf  I  I    I.  ■ 


lnx,  et  Incore, e i  Iucimm ;  ik  mnl  id       Invlceffl  '" 

MMIItlfl   M  '\  i'l  «'ii   .  Imo    i-  l    i-m  ii-n  .      iii-    ■  n !• 
Ileill    ErgO  siiuim.i  OSMMta,  <  l  siiiiniii-  MM,  i'l  sniii 

i ms,  ld  i -,i  itimrae  nliieni,  aive  lumme  mb  I 

ileni  non  rilMlmiliicr  ilbl  rouvenlcnt,  qoam  lui,  tt 
lucere,  <'i  lnrciis. 

capi  r  vii  [•/.,  vi  i »« 

(Jnomodo  atin  OMfl/fl  l/lN  BOff  1/fOM,    ct  tX  itta   m. 

CON  ri  r.-nis  C&PITII        l'lrum  iiineia  linl   per  mimi- 

iikiiii  iII.imi  naiuram,  ut  csnMm  efllclenlem.  vel  m 
iii.i,  uinqunni  <\  niiieri»,  lic  inquiriiur  Quutuor 
olemenin  linc  luii  formli,  qun  conap  cinuii  in 
rebui  formaiii,  IniHligl  poMiint.  ll<<-  informii 
boii  eonfuM  nnroni  nniura  unde  Mll  I.  Bl  ei  di- 
qua  iiiatcria  mi,  vol  <-m  ei  nimma  nalura,  vel  ei 
lolpsa,  \i-i  ei  aliqua  lerlla  esMiitia,  qosj  uulln  mi.  \\ 

ISou  o\  so;  tnm  ijiii.i  hoe  im:i  per  sc  m-iI  per  alilld 

«•si,  ium  quia  enm  nlliil  lil  ponterioi  Mipio,  nihil 
ost  matci 'iallter  <\  Mipao  :  non  <'\  niaieria  lunima 
nttnraj;  alloquinex  ipsa  aliquld  minna  Ipaa  Deret, 
ei  proinde  ipsa  mutaretur  el  corrumperetur  :qitod 
nerai Ml  dicere.  i.  INon  esi  bonum,  perqood  nm- 
laiiu  vcl  eorrumpitur  lummum  bonum.  At  qoioV 
i|unl  csi,  pcr  summam  ossonliain  esl  BlfO  liquid 
esi  e\  iiimml  boni  matcria,  mnimam  eMentiam 
eorrurapitur  etmutatnr  luramum  bomim.   Et  Ita 

siim iiiiiin  bonoffl,  luillalcmis  osl  bOOUID  :  quod  eai 
inconveniens.  Eigo  iiullu  minor  nalnra  Mt  malo- 
rialiler  cx  summa  naluru.  Ergo  elemenlornm  os- 
sentiu  ex  nullu  materia  cst.   Ergo  lumma  esscnlia 


jni  in.ili  1 1  i    isi  aliqu  in  II  i     »ii  i  ii  s    '  ■*   .    t 

l  mpiHT  (   n|1 

rf '.  si-u  m  ilbllium,  m liiibillnm  .-. f ■ 

qu m  ria,  pri  un  aolum  non  | 

u. ■(■  dici  pote  i '        -     1 1  '"  "i  iMti  i .  qi  im  bi 
lamma  natui  i,   "ii  iol  i »   dl  |c  >  lertl  i 

'*•  c.Miiiii ;  i|ii  c  Qtique  iiiilla  Mt>   Quipi  '  "■ 

nino  \cl  cogilun  |H'ii-.i  ■  .si    |  i  i-li  r  illml    ■  itiiiinii.i 

omnium,  quod  Ml  i"  i  Mipaum;  ei  unlverallslew  m 

iiini  <|ii.o  iuii.  |u-i  m,  si'i  pei   idi  .'i  Mimmnm    mnl 
qoare  <i'i"  I  nullo  ntodo  iliquid  eat,  nnlliua  rei  i 

l  ■  1 1  i  .         I  \      i  i  iimii  itainr.i  ni  niii  Unh  |fl  I 

per  sc  non  eat,  •  potesi ;  qooniara  si   i,<,r 

eiMt,  allquo  raodo  eaaei  perM  <t  i»or  aliud,  <|i 
pei  iii  per  qood  iunt  cuncta,  <-i  non  m  i  l  olom  ld 
per  quod  onncta  iunt;qoai  omnia  mut  fsau  "'. 
Item,  omne  <|noil  <\  maieria  Ml,  cx  j\u>  <-^i  •*•, .  i 
poaleriua  Mt  eo ;  qnonlam  igiinr  niliil  esi  aliuii  i 
soipso,  vel  poslerioi  Mipw,  consequliur  ui  nibil  1 1 
materialitcr  ex  Mipao.  Al  si  ei  ,M  Mmmas   nalura 

m.itoria  polosl  ossc  aliqniii  mimis  ipsa,  soinmimi 
lioiiuni  mulari  ol  coiruuipi  polcsl  :  i|iiod  nof.it  est 
dicere.  Qunpropter,  quoniatn  omne  quoil  aliml  <  -i 
quaniipsa,  raiiiusMl  IpM;  impoMibile  Ml  aliquid 
aliml  boc  modo  csse  c\  ipsa  u'\  Amplitis  :  Dubitnn 

lanlam  rerum  molem sola  pcr  scipsam  piuduxit     non eat  quia  nullutenua  Mt bonnm,  per  quod  muta- 

ex  nihilo.  iur  ve|  corrunipiiur  lummum  honum.  Qood  si  q<»a 

Restal  nunc  i!e  rcrum  carum  universilate,  qux      niinor  nattira  csl  cx  sumtni  honi  maloria,  cum  nibil 

per  aliud  siinl,  disculere  quoniodo   sinl  per  suin-  p  sil  uiidecunque  ,,s  nisi  per  stimmam  MSentiam,  inu- 

ntam  suhslanti.Tin,  utrum  quia   ipsa  fecit  universa,      lalnrel  eorrumpitur  suinmuin  bonnm  lM  pcripsam: 

anl  quia  maieria  fuit  universoruin.  Non  eniin   opus      quare  suintnn  cseentia,  *J  quae  ^sl  ip^<im    sutnmum 


bomnn,  nullaieiius  esi  boiium;  quod  eal  incoiiTe- 
niens.  Nulla  is;ilur  minor  naiui.i  maierialiier  esi  cx 
Mimnia  natura.  Cum  igitur  eorura  essentiam,  qna? 
per  aliud  sunt,  consiel  non  cssc  velut  cx  maleii.i, 
cx  summa  essenlia,  nec  ex  se,  nce  ex  alio  U7,  nia- 
nifesium  est  quia  ex  nulla  inateria*est.  Quare,  <juo- 
niam  quidquid  cst  pcrsumniam  csscntiam  esl,  ncc 
per  ipsara  aliquid  aliud  esse  polest  nisi  ea  aut  fa- 
ciente  aut  materia  e.vistentc,  consoquitur  de  neces- 
sitate,  ut  praeter  eam  nihil  sit,  nisi  ea  faciente,  ei 
qiioniam  nibil  aliud  est  vel  fuil,  nisi  illa,  ol  qux  f.i- 
cla  sunt  ab  illa,  uibii  omiiino  facere  potuit  peraliud, 


esl  qtiJircre  ulrum  ideo  sinl  '"  universa  per  ipsani  ; 

quia  alio  faciente  ,   aut  alia  matoria  exislenle,   illa 

lanluin  quolibel  modo,   ut  rcs  omnes  essent,   adju- 

veril  m  ciim  repugncl  his  quae  jam  supra  patuerunl, 

si  secundo  loco  el  non  principaliler  sinl  per  ipsatn, 

quxcuuque  sunl.  Priinum  itaque  mibi  quxrendum 

esse  puto  ulrum  universilas  rerom,   qux  per  aliud 

snnl,  sil  ex  aliqua  matcria.^on  aulem  dubilo  om- 

ncm  banc  ,w  mundi  molem,  cum  parlibus  suis,  sic- 

ut  videmus  ,   forinatatn  constare  ex  lerta  et  aqua, 

el  aere  et  igne  :  quoe,  scilicei,  quatuor  •"  eleraenta, 

aliquo  modo  inlclligi  possunt  m  sine  his  formis  quas 

conspiciraus  in  rcbus  formalis,  ut  eornm   informis  D  vel  inslriimentuin,  vel  adjiimenlum,   quani   per  se-« 

aui  cliam  confusa  natura  videatur  esse  matcria  om-      ipsain.  Al  omne  U9  quod  lecit ,  sine  dubio  aut  fecit 

niiim  corporum  suis  formis   riiscrctorum  ;   non  in-      ex  aliquo,  veltit  ex  malcria;  aul  ex  nibile.  Quoniam 

quam,  hoc  dubilojsed  qu;ero,   unde  hxc   ipsa  13",      igilur  ccrlissime  patct  quia  esscnlia   omniiim,  jfsm 

VARIiG  LKCTIONES. 
"•  Sunt  ad  invioem  ms*.  Vict.  sunt  ad  se  inviccm  1S0  Cap.  6  e&t  7  in  m«.  dem.  Cotd  a 
Tliu.  /n  ms.  Saucti  Mick.  distribuunlur  capita  nl  iu  editis  ,31  Ms.  Corb.  Qnod  ea  qiivE  facla 
simi  de  nihilo,  non  nihil  crant  antequam  Qerent,  quanlum  ad  ralionem  beiens.  El  est  titulus 
capitis  8  in  cditis  IM  Ijirum  a  Deo  sint  mss.  uiriim  ideo  sinl  133  Essent  adjuval  mss.  essent,  adjuvenl 
"•  Duhilo  hanc  mss.  dnbilo  omnem  hanc  13a  Qu;«  sunl  qnaluor  mss.  quiip,  scilieet,  qnaluor  li"  Intelbgi 
posse  mss.  inlelltgi  possunl  137  Unde  hio  ipsa  mss.  unde  hxc  ipsa  ,iS  Alia  vcrius  mss.  illa  verius  ,39 
Potcsl  ex  alia  wss.  Cem.  Corb.  Vict.  S.  Mich.  polcst  essc  ex  alia  uo  Ex  aliqua  lertia  m«.  Tht.  ex  alta 
lertia  IV1  Quouiam  por  id  per  quod  sutit  cuiicla  :  oi  non  solum  id  per  quod  cnncta  stint,  quac  suirt  oraniu 
faisa.  ms.  Cort.  quam  per  id  per  qiuxl  suul  ctinota  su.it;  qux  orania  falsa  sunt.  mss.  quam  per  i.l  per 
quod  sunl  cuncla;  ct  non  esset  soliim  i<I  per  quod  ettncla  sunt;  qu.v  oinnia  falsa  sunt.  lif  Bx  aliqno  est 
mss.  cx  alio  est  ,,!l  Ac  si  ex  ihss.  at  si  ex  l**  Esse  majus  ipsa.  mss.  esse  ex  ipsa  u5  Sil  unumeunque 
tnss.  sil  undcciinqiie  uo  Sumnmin  peripsum  boaum  mss.  sumniuin  bomini  per  ipsam  ,w  Nec  alio  f.is^, 
nec  cx  alio     u8  Ac  onme  mss.  al  omno 
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prxter  suminam  essenliam  stinl,  ab  cadcm    suiimia  ^  aliquid;  consequi  vitlctur  ul  quidqtiid  factum  est, 


«sseniia  facla  csi,  el  quia  es  nulla   matcria  1V9  esl ; 

procul  dubio  nibil  aperlius  quam    quia  illa  sunima 

cssentia  lamen  rcrum  molem,  tam  nuiiierosam  mul- 

lilpdincm,   tam  formose    formalam  ,   lain  onlinalc 

v_.riat.am,  lam  convenicnler  diversam,  sola   per  se- 

•psam  prodiixit  cx  nibilo. 

CAPUT  VIII  [o/.,  VII]  "•. 

Quomodo  inlclligeudum  tit  quod  omnia  fecit  tx 
nihilo  m. 

CoiispecTtJs  capitis.  —  Ipsum  nibil  non  polest  csso 
causa  aucujus  nuod  esl  :  el  vox  onmiiim  cst, 
nibil  de  nibilo.  Unde  viilelor  quod  quidquid  fil, 
lial  ex  aliquo.  Qnod  si  verum  est,  corruiiril  omiiia 
qux  supra  posita  sunl  <le  summa  esscnlia ,  qux 
onmia  fecil  cx  uibilo.  Tribus  quidcin  mndis  sub- 


factum  sil  cx  aliquo.  Quod  si  vertim  cssc  ponilur, 
omnibus,  qux  supra  disposila  snnl  1,J,  opponilur. 
Unde  quoniam  quod  crat  niliil,  aliquid  eril;  id  quoil 
mavime  aliquid  erat,  nihil  eril  "\  Ex  co  namque  v 
quod  qiiamdam  siibstauliam  maxime  omniuni  esi-j 
stentem  invcneram,  ad  hoc  ut  omnia  aha  sic  facla 
cssent  ab  ca,  ut  nibil  '•■  esset  umlc  fa»  ta  C-scn», 
ratiocinamlo  pcrvencram.  Qnare  si  illud  umlc  facla 
snni,  quod  putabam  essc  nihil,  est  aliquid ;  qnidquid 
inventum  xslimabam  de  summa  esscntia,  csi  nihil. 
Quid  igilur  iiiielligcmlnm  csl  de  nibilo?  naiu  nibil 
qiioil  videain  possc  objici,  vel  pcne  faiuum  ,M,  jam 
sialui  in  hac  medilalionc  negligerc.  [a/.,Cap.  8.]  "T 
Tribus  ilaquc,  ul  pulo,  modis,  quod  ad  prxseiilis 


stantia  dki  polesl  facla  ex  nihilo:  1.  ita  ut  pcnitus  _ 

nonfaeta  inlclligalur  :  sic  de  tacenle  dicilur,  de  B  "npedinicmi  sufl.cit  exi*dimenlum,  expom  polest , 

uibilo  loquilur.  _.  Cuin  sic  facta  cx  nihilo,  quasi      si  qua  substantia  dicilur  esse  facta  cx  nihilo.  lliius 


n  aliquo  significalur  :  el  hxc  si^niflcalio  seuqier 
est  falsa.  3.  Ciim  sic  facta  ex  nihilo  diciltir,  ul  fa- 
cla  iioii  ex  aliquo  intelligalitr.  Eo  sensti  euncla, 
pr,T'ter  suminam  esscnliam,  facla  cx  nihilo  ilicun- 
lur  :  hoc  cst,  qttx  prius  niliil  erant,  nunc  sunt 
aliquid  :  sic.ut  quis  dieitnr  dives  fieri  ex  paupere, 
sanus  ex  inlinnilaie.  Et  hic  est  seusus,  qui  paupcr 
vel  xger  crat,  uunc  esl  dives  vcl  sanus. 

Sed  occurril  quxdam  dubilalio  de  nihilo  "*.  Nam 

ex  quocunque  lit  aliquiJ,  id  catisa  csl  cjus  m  quod 

cx  sc  fit  "\  et  omuis  causa  ncccsse  cst  aliquod  ad 

csscntiam  etTecti  "•  prxbeat  adjumcnlum.    Quod  sic 

omncs  leiicni  experimento,  utcliam  uulli "c  rapiatur 

contciitleitdo,  el  vix  ulli  "7  subripiatur  decipiendo. 

Si   crgo  '"  faelum  est  ex   nibilo    aliquid  ,    ipsuin 


quidcm  modiis  esl,  quo  volumtis  intclligi  pcnilus  non 
cssc  faclum  quotl  diritur  ex  nihilo  essc  '**  :  eni  si- 
mile  est,  cum  qtirerenii  tle  lacenle,  undc  loquatur, 
rcspontlctiir  de  nihilo,  id  cst,  nou  loquilur.  Secim- 
dum  quem  motliim  de  ipsa  summa  csscntia.  et  do 
co,  quod  penitus  ucc  fuil,  nec  esl,  quxrenli  undo 
factum  sil,  rccte  responderi  polest,  tlc  nihilo,  id  csl, 
ncquaquain  facliim  cst :  qui  seusus  de  nullo  eoruni, 
qtix  facla  snnt,  inlclligi  polesU  Alia  significatio 
est,  qux  dici  quidctn  polest,  vcra  lameu  esse  non 
polcsl "9 :  ul,  si  dicalur  aliquid  sic  esse  faetnm  1T*  ex 
nihilo,  ut  ex  ipso  nihilo  ITt,  id  est,  cx  co  quod  pcni- 
lus  iioii  est,  factuin  sit  :  quasi   ipsiim  nihil  sit  ali- 


n.h.l  fuit  causa  ejus,  quod  ex  ipso  faclurn  cst.  Scd  C  V***  exislcns  m,  cx  quo  possit  aliquid  fieri :  quod 

quouiam  scmper  falsum  esl;  quolies  esse  ,T'  ponilur, 
impossibilis  inconvenienlia  cousequilur.  Terliaiiiter- 
pretatio,  qua  dicitur  aliquid  essc  faclum  dc  nilnln, 


<itioisu><lc>  id  ipiod  nullnm  balvcbat  essc,  adjuvil  ali- 
qnid  ';  ut  perv.nircl  ad  cssc?  Si  aulcm  nullum 
_  Ijninemum  de  nihilo  provenit  ad  abquid,  cui  aul 
qualilcr  perstiadeaiur  quia  ex  nihilo  aliquid  cflieia- 
inr?  Prxlerea  in,  nihil  aut  significal  aliquitl,  aul 
non  Mgnifiea.  aliquid.  Scd  si  nihil  cst  aliquid,  qux- 
cititqiu;  facta  sunl  ex  nibilo,  facla  sunt  esl  aliquo. 
Si  vcro  nihil  non  esl  aliquid  ■  quoniam  iulelligi  non 
poiesl  ut  ex  eo  '•'  quod  penitus  non  est,  fiat  aliquid, 
mhil  fil  ex  nihilo;  sicut  vox  omnium  est  quia  nihil 
tfe  nihilo.  Uride  videtur  conscqui  ut  quidquid  fit, 
fiat  (:x  aliituo  :  atil  eiiin.  lii  de  aliquo,  aut  tlc  nibilo. 
Siie  igilur  nihil  m  sit  aliquid  ,  sive   nibil   non  sil 


est  cum  m  intelligimus  e*se  quidein  factum ,  scd 
non  csse  aliquid,  unde  sit  facltnn.  Pcr  similem  si- 
gtMiicaiioncm  ,7'  dici  vitielur,  cum  homo  eontrista- 
ttis  sinc  causa,  dicilur  contrislatus  de  1T*  nihilo. 
Secundtitn  igilur  m  hunc  sensum  si  intclligatur, 
quod  supra  conclu.um  est,  quia  prxtcr  summaiD 
esscnliam  cuncta,  qux  sunl  ab  cadem,  cx  nihilo 
fact.i  suut,  id  est,  non  cx  aliquo  :  sicul  iota  conclu- 
sio  prxcedctilia  convrnieuler  consequctur  "•,  ila 
cx  cadcm  conclu.ionc  nihil  inconvcnicns  subsequc- 


"•  Quia   utilla    nnleria   mt*. 


VARI.T.  LECTIONES. 

tilla  materta  mt*.  quia  ex  nulla  materia  **•  Cap.  7  tti  8  in  mtt.  ..'.»_.  Corb.  *t 
Thuan.  '"  Mtt.  Curb.  Quod  illa  ratin  sit,  elc.  ut  in  lil.  capilit  9  in  ediiit.  "*  Quxtlam  dubitaiio 
dc  niliiln  mtt.  qtiiilam  dc  niliilo  m  Causa  ejus  mtt.  causa  estejus  '•*  Qtiod  cx  se  fil  mt.  quod  e.%. 
u  '"  Aliquid  ad  esseuliam  eflcclus  nitt.  aliquod  atl  esscnliam  c/Tccti  "*  Ul  ctiam  nulli  mt.  S.  ilich. 
nt  «t  rmlli  1IT  I  i  vix  nlli  wii  et  vix  nlli  mtt.  Thuan.  el  vix  illi  ,M  Si  crgo  mtt.  Vicl.  sed 
rrgit  tM  Adjii\il  ..bud  nitt.  adjuvil  aliquid  "•  Propierea  mtt.  prxicrea  U1  Polest  ut  eo  «iii.  potcsl  ul 
ei  <>o  ***  Si  igilur  niliil  mii.  sivc  igilur  nihil  "'  Dis|Milala  sunt  mt.  Corb.  dicta  siint  mu.  disposiia 
»iml  "v  Maii-M  :iliquiil  »r.il,  nihil  erit.  mtt.  Thu.  mavimc  eral,  aliquid  nihil  erit.  "•  Alia  ab  ea  fail.i 
csscnt  :  sie  ul  nihil  mu.  alia  sie  facta  csscnl  al>  ea,  ut  niliil  "'  Posse  objici  sibi  pene  jarr  faluinn  slalni 
nti.  objici  pos><-  v.  1  pi-nc  ratutim  jam  i-latu;  "T  In  mtt.  C.cm.  Cnrb.  el  Thu.  50.  roii/i»t_a/_i  ctipul  pxrce. 
dent.  '**  Qiiinl  diriiur  ex  niliilo  csm:  wi*s.  quod  facliim  ilie.tiitr  cx  nihilo  "•  Oiei  potesl  quidem  vcra,  cssc 
i  imrii  iiim  potesl,  niM.  Thu.  rllci  qnitleui  poteat,  vcra  tamcu  esse  nou  poiest ,  "•  Dicalur  sic  esso 
l.iriuin  nitt.  iliralnr  aliquid  si<  CtM  facliim  "'  lll  ex  ipso  nilnl  wti.  Vict.  San.  nl  cx  ipso  nihdn  m  Sit 
»liinl   exisiens  nat.  sii    aliquid  cxisieus     "•  Quotiens  esl  mi*.  quoiiens  essc      "•  De  nihilo,   eiim    tNU.de 

ndiilo  esi(  t ni%.  C.nrh.  ilr  nifailo  eat  qnod     "•  Per   similem  significalionein  mu.  Thu.  per  siinilem  eniiii 

signifn  niniiriu     '"' Conlrisi.iiii,  d>:   Wm\  Thu.  (oulrislari  dc      |:T  Sccutiduin  igilur  MM.  Tliu.  Sccuudiiiii 
einiii     '  I  Couvciiienlcr  sequclur  HM.  COO? citiciilcr  cons  ••pictur. 


III  MONOLOGIUM 

lur;  quamvi»  non  in< oiivcnicntcr  ol  i>in<-  oiiiin  rc-  A 
pilgnaillia,  c  i  <|ii  r  [.ii  l.i  ftiilll  .1  cic.ilncc  "'  --.  ■  ■  1  >  -.i.in 
lia  dici  poftsinl  HM  ||  nitnlo  '"°  l.ul.i ,  |0  imxlo  (|iio 
«hct  solci  divcs  facliiH  ci  paupcre,  M  MOOOMM  ipir. 
kanilalflin  c»  MjriUtdiM  I  |d  Mt,  qui  prim  pauprr 
vral,  nunc  e»t  ilivrs,  qtiod  nntea  iiim  rral;  rl  qui 
piins  li  il.i  !>.ii  .vgriltidincm,  nniic  hauel  sanilalcm 
qiluni  anlea  ii. >i.  halicbal.  Hoc  igitur  inntlo  nnu  in- 
convcnicnlcr  inlclligi  polesl,  si  dicalur  crcalri*  c»- 
srniia  iiinvcrfta  frcissc  ilo  niliilo,  hivc  quod  univcrsa 
pcr  ill.nn  farla  miiI  "'  do  niliilo  :  id  c»l,  qiw  priu» 
iiilul  ci.nii  iiiinc  Mini  aliquid.  (lac  Ipsa  quip|>c  vnco 
qua  diciltir,  quia  ill.i  fccil,  »ive,  quia  isla  "*  facla 
•unt;  inlclligitiir  quia  cuin  ill.i  fccil,  aliquid  fccil"*; 
ol  ciiin  is-.i  I  ni.i  snni,  noii  ■lf|  aliqnid  facia  siiut  "\ 
Sic  eniui  "*  aspicienlCB  aliqucin  do  valdo  lnimili  " 
forluna,  niullis  opilms,  honorihusvc  "'  a'i  aliquo 
exnlialum,  iliciiniis  :  Cccc  ille  fccit  isluin  oV  nihilo, 
am  faclus  rsl  illc  nb  islo  dc  nihilo  :  id  est,  ipse.  qui 
priusquasi  uiliiliim  repulabattir  "T,  nuuc  illo  facicnto 
vcrc  aliquid  xsiimalur. 

CAPUT  IX  (50). 

Qitod  ea  quae  faela  tum  "'  ex  nihilo,  nonnihil  erant 
nntequam  fiereni,  quantum  ad  rationem  facientit. 

CoxsrECTCS  capitis. —  Nihil  rationabiiiler  abaliquo 
lit,  nisi  in  ipso  prxcedat  rei  faciendx  forma. 
Erat  igitur  in  ralione  summa  nalurx  quid,  aul 
qualia ,  aul  quomoilo  ftilura  esseni  universa, 
priiisquani  fierenl.  Ergo  antcqnam  esscnl,  non 
erani  niliil;  ncc  cx  nihilo  BUItt,  quando  suut, 
quanlum  ad  rationem  facicntis. 


l   | 


i  iPI  I    \    \„l ..  11]  "\ 

Quml   tltti  1,1(1,1  M  ii<    ijuifilnKi    ,,-,„„i    l.ruliu,    tinil 
I  tliri   ill,  ll  jinui   ii)iuil  <r  iftiuil  '  "     ^j'  hirut  rit. 

i.,,\\t\,   n  |    ,   uiii  1'onni    nr in    iii.  nlr     ,I| 

vina  csl  cariiin  ipi  olain    m   ij.vi    nlklM    1« 
fJSic  lalicr  opns.  i|iini|  fai  inrns  i  sl.  mlra  \c  i|i<  u 
|;>in    iiiijiii    aulcm    tripln  il.-r    loipji     |>ns  .uiniis  : 

1.  Seiisiinliicr,  MnalhilitHia  »iguii  mIomo;  !•  m- 

MHtibilitOr,  Iitc  sii^ii  i  n.siiiiilnlilcr  inlr.i  ims 
cngilando,  5.  ncc  sciisil.ihlcr  nrc  insrusihiln*  r. 
noii  Mgn.i  scrl  rcs  i|»sas  nicnlc  ilicemlo.  Ilis  irihua 
lorulioiiis  gcnrrihus  singola  verha  convcniiinl. 
Tcrlia  Inculionis  vciha  sunt  ualurnlia,  <l  proin.li* 
eailcin  apuil  nnincv  II  c<  nlu  Mllll,  unllniii  alnnl 
vcrhiim  esl  nrrrsftarinui  ad  miii  rognoMeiiil.sin  : 
cl  uhi  li.i.c  cs»o  non  pnvsunl,  omnc  itliuil  vcrbuiu 
rsl  inulile  ad  rem  ilcnionstt  aiul.un  VofM  naiu- 
ralia  stiiil  veriora,  ipiia  iclms  sunl  MBgil  siuulia. 
llndc  verhum  naturalc  Okl  MlthM  piopruini  el 
prini  ipale  rei  vcrlmni.  H;vc  OVM  loriilio  fuil,  qi.a 
Hiiiumj  csscnlia  ilixil  omiiia,  UMMJMOI  css.nl,  ul 
pcr  ill.nii  licn.nl. 

Illa  nulem  forma  icruni,  qm?  in  ejus  lalione  r  » 

creanijas  pnrcedchal,  quid  alhd  est  qnani    rvriiiu 

quxdatn  iu  ipsa  raliouc   loculio;  veluli  ciini   fahrr 

faclurus  aliquod  su.v  arlis  opus,  piius  illml  inlra  to 

dicit  mentis  coucepliouc?  Mcniis  atilein  "7  sive  r.i- 

tionalis   locuiioncm  "'  hic  intelligo,  non  nito  «MM 

rerum  singuilicativx  COgiUttlur;  scd  cum  res  ips;v, 

vel  futurx,  vcl  jam   e\istcntcs  acic  cogitatiouis  in 

mentc  conspiciunlur  "'.  freqnenii  nam<;ue  tisu  co- 

gnoscilur  quia  ivm  unain  triplicitcr  loipii  OOOMMMa 

Aul  cniin  rM  ioipiimur  siguis  scnsibilibus,   id  cst, 

qux  sensibtis  corporeis  sculiri  possunl,  scusibiliter 


Verum  videor  mihi  videre  qniddani  quod  non  nc-  C  utendo;  atti  eadem  sigua,  qw.v  foril  soiuibilia  suni, 


gtigentcr  "•  disccrnere  cogil,  sccundum  quid  ea  qux 
facla  stmt,  anteqtiam  (iercnt,  dici  possint  "°  fuisso 
nihil.  Nuilo  namqiie  pacto  ficri  potest  aliquid  ra- 
lionabiliicr  M  ab  aliquo,  nisi  in  facienlis  rationo 
pnecedal  aliquod  rei  facier.dx  quasi  uxcmplum, 
sivc  (ut  aptius  ut  dicitur)  forma,  vel  similiiudo,  aut 
regtila.  Patel  ilaque  quoniain  priusuuam  Gerent 
universa,  erat  in  ralione  lti  summx  naiurx,  quid 
aut  qualia  aut  quomodo  futura  essent  :  quarc  cum 
ea  qux  facta  sunl,  clarum  sit  nihil  fuisse  antequam 
fierent,  quaulum  ad  boc,  quia  non  erant  quod  nunc 
stini ,  nec  crat  cx  quo  fiercnl;  non  tamen  nib.il 
erant,  quantum  ad  ralionem  faciculis,  pcr  quam  et 
sccundum  quam  ficrcnt. 


iulni  nos  insciisibilitcr  cogilaiido  "';  aul  ncc  sciisi- 
biliter,  nec  inscnsibilitcr  his  t4t  signis  ulcndo,  scd 
rcs  ipsas,  vei  corporum  imaginationc,  vel  ralionis 
iiiicllcctu,  pro  rerum  ipsarum  divctsitaic,  inlus  in 
nosira  nicntc  diccndo.  Alitur  iiamqtic  hominem 
dico,  cum  cnm  hoc  nomine,  quod  csl,  liotuo,  signi- 
iico;  aliicr  ciuu  idcm  nomen  lacens  cogito;  ali:cr 
cum  eum  ipsum  lioiniuem  mens,  aut  pcr  corpori : 
imaginem,  aut  per  rationem  iniuetur  ;  per  corporis 
quidem  iinagiuem,  ut  cum  cjus  tot  sensibilem  figu- 
ram  imaginalor  :  pcr  rationem  veio,  ul  cum  uni-> 
versp.lem  ejus  csscntiam,  qux  cst,  animal  rationalo 
moitale,  cogilat.  Hx  vcro  tres  loqucndi  variclatcs 
singulx  verbis  sui   gencris  constaiil ;   scd    itlius. 


VARI^:  LECTIONES. 

"•  Facta  a  crealrice  mst.  facta  sunt  a  creatrice  ,M  Fossunt  ex  nihilo  mts.  possint  essc  ex  nihilo 
facia  "'  Per  ilia  facta  gunt  tiut.  Vict.  Sag.  per  illam  facta  sint  18t  Sive  quod  ista  mss.  sive  quia  isla 
"-'  Aliqua  fecit  mu.  aliquid  fecit  lS*  Nisi  aliqua  facta  sunt  mts.  nisi  aliquid  facta  sunt  "'  Sic  enim 
m«.  Vict.  43.  sic  aulem  "*  Honoribusquc  mss.  Vict.  Sag.  bonoribusve  ,BT  Heputabaiur  mts.  Vici.  Sag. 
deputabalur  ,,s  Verum  videor  mst.  Gem.  Corb.  Thu.  Vict.  Sag.  ab  hit  terbit  inchoant  eaput  9,  quod  in 
ms.  Corb.  nnllnm  prafert  titulum  :  mss.  vero  alia  hunc  pmmiuunt.  Quod  ea  qux  facta  sunl,  etc.  quie  sunt 
lilulus  capilis  8.  in  exeusis.  "*  Quoddam  quod  negtigenter  mss.  quiddara  quod  non  uegligcnlcr  m  Dici 
possunl  mm.  dici  possinl  '•'  Aliud  ralionabiliier  mss.  aliquid  rationabililcr  m  Sivc  ut  apiius  mss.  sive 
apiius  "'Eranlin  ralioue  mss.  Vicl.  Sag.Gem.  Cor&.erat  in  ralione  m  Cap.  9  iu  mst.  cuput  It).  iftMss. 
Corb.  Quod  lainen,  etc.  ut  in  titulo  capitis  10.  in  excusis.  Mtt.  alia  Quod  itla  ralio  sil,  el  c.  ut  in  liiulo  capi- 
litd.  inedilit.  "'  Quod  faclum  esl.  mss.  quod  faclurtis  cst.  "7  Menteui  aulem  mss.  meiiiis  auiein  "• 
Raiionis  conceptioncm  et  locutionein  mss.  omitiunt    concepiioncin,      '"  Coaspieiuntur  ms.  Vici.  3.  conci- 

Kiuutur    >0*  Scnsibiiiler  cogitando  mss.  insensibiliter  cogiiando    10t  Ncc  scnsibiiiter  bis  mss.  uec  sensibi- 
ler  ncc  inscnsibiliter  bis    i02  Cum  rius  ms$.  ut  cum  ejus 

MVL£. 
(110)  Alias  csi  pars  capilis  8. 
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quam  tcrtiam  ct  uliimam  posui,  locotiottii  vcrba,  A  conciperc  imaginando,  nisi  id  quod  am  lotiim  ii- 


miil,  ant  pcr  partes,  cx  aliqnibua  rebus  aliqtto  inoilo 

jr.m  diilicil;  ncc  opns  nicnte  cnnccplum  perficcre,  si 

desit  aut  inateria,  anl  aliqnid  *",  sincquo*uopus 

pracoogitatuni  fieri  non  possit:  quanqoara  eninilinmo 

i:»le  aliqnod  animal  possit  cogiiando  vcl  pingendo, 

quale  nuaqnam  Bit,  conlingerc;  nequaquam  tamcn 

lioc  faccre  valet,  nisi   eomponendo  in  co  parles, 

qnas  ',8  ex   relms  alias  cognitia  *'■•  in  mcmoriam 

allraxit.  Qnare  in  lioc  diiTcrunl  ab  inviccm  illx  in 

creatrice  subslanlia,  et  in  fabro  suorum  operum  fa- 

cicnilornm  iulimx  loculioncs,  quod  illa  ncc  assuni- 

pia,  nec  adjuta  alionde,  scd  prima,  ct  sola  causa 

sufliecre   poluil  '"   stio   arlifici  "s  ad  suum  optts 

pcrficicndum;   ista  vcro  nec  prima,  nec  sola,  nee 

D  sullicieus  csl  ad  suiim  incipiendum.   Quaproplcr  ca 

qnae  per  illam  crcata  stinl,  omnia  non  sunt  quod  non 

simt  per  illam  "*.  Qux  vero  per  islam  fiunl  "°,  pc- 

nitus  non  csscnt,   nisi  essenl  aliquid  *"  quod  iinn 

suiit  pcr  ipsam '". 

CAPUT  XII  fn/.,XI]*". 

Quod  ha'c  summtv  essentia'  locutio  sit  summa 
essctitta  m. 

Corspkctds  capitis.  —  Sumina  siibstautia  per  sc- 
melipsam  onmia  fccit.  Pcr  naturalem  anicm  ct 
intiinam  lociuionem  omnia  fccit.  Krgo  natoralia 
bxc  locutio  csl  ipsa  siiiuma  subslanlia. 

Sed  cum  paritcr  ralione  doccntc  sit  cerlum  quia 

qnidquid  summa    sulistanlia    fccit,   non  fccil  pcr 

aliud  "■  quam  pcr  scnictipsam  ;  el  qnidquid  fccil, 

pcr  suam  intimam  "'  locuiionem  fecit,  sivc  singula 
est:l.  in  eo  quod  summus  ailifex  formam  r    ■      ,-         ,  ■  .-  i       •      i 

nde  eompingat;  2.  in  eo  qnod  Bummui  C  s,n&",,s  vcrl,,s« SIVC  Pollus  un0  vcrbo  Sl,nul  on,,,,a 

diccndo ;  quid  magis    ncccssarimn    videri    potcst, 

quain  liauc  summx  essenli.e  lociilionciu  uon  etse 
aliud  quam  summam  cssentiam  ?  Non  igilur  ncgli- 
genlcr  prxlereuntlam  Itiijus  loLiilionis  considcralio- 
ncm  pulo  :  scd  priusquam  de  illa  possil  iraclari, 
diligenter  ejesdem  summx  substantix  proprieia- 
tcs  '"  aliquas  studiosc  invcstigandas  cxislimo. 

CAPIT  XIII  [«/.,  XIII*". 

Quod  sicut  omnia  per  smnmam  csscniiam  facta  sunl, 
Ua  vigeant  pcr  ipsam  *". 

CoNsrrcTCS  cumtis.  —  Sicut  omnia  qux  snnl,  pcr 
nnom  aliquid  sunl,  qimd  aolum  est  per  seipstiiii; 
iia  omnia  per  unum  aliquid  vigent,  quod  soluni 
viget  per  seipsnm.  Ergo  sicut  nihil  factum  est  nisi 
pcr  creatricem  essentTam,  ita  nibil  vigct  niai  pcr 
eamdem  servatricem  prameatiam. 
Constal  crgo  per  Mmmaa  naturam  cssc  mctnm, 


cum  de  rcbus  non  ignor.iiis   ""    sunt,  natnralia 

suiit,  ct  apud  omncs  gcnlcs   sunl  eadem.  Kt  quo- 

niam  omnia  alia  verba  propter  bacc  aunt  invenia ; 

ubi  ista  snnt,  nullura  atiud  verbura  cst  neccssariuin 

ad  rcm  eognnscendam ;  ct  ubi  ista  cssc  non  possunl, 

nuliura  aliml  cst  uiile  ad  rcm  ostcndcnd.ini.  Posstmt 

etiam  non  absunle  «lici  lanlo  veriora,  quanio  magis 

rcbtis,  quarnm  snnt  verba,  similia  sunt,  ct  eas 

eipressius  signiflcant  *oi,  cxcepiis  namqne  rcbus 

illis,  qnibus  ipsis  utimur  pro  nominibus  suis  ad 

eaadem  significandas,  ut  sunl  quacdam  voces,  vebit 

A  YOcalis  :  exccpiis,  inquam,  liis,  nullum  aliud  vcr- 

lniiii  sic  videiur  rci  *°*  siniile,  cujus  cst  verbnm, 

aut  sic  cam  exprimil,  quomodo  illa  similitndo  qux 

in  acie  menlis  rem  ipsam  cogitantis  expiimiiur  '0'5. 

I.bid  igilur  jnre  dicendum  est  maxime  propritim  ct 

piincipale  rci  verbum.  Quapropler  si  nulla  de  quali- 

bel  re  locuiio  lanlum  propinquai  rci,  qnantnm  illa 

qnae  Imjusmodi  verbis  consiat;  ncc  aliquid  aliud 

lam  siiiiilc  rei  vcl  fuiurx  *07,  vcl  jam  cxistehli  in 

ratione  alieujus  poiesi  cssc  :  non  immerilo  videri 

potesl  apud  summam  ■*•  subslantiam,  lalein  rerum 

loculionem  ?t  ruisse,  anieqnam  cssent,  ut  per  cam 

fierent;   et  esse,    cum   facla  sunt ,  ul  per  eain 

sc:antur. 

CAPUT  XI  [«/.,  X]  »♦. 

Quod  "°  lamen  multa  sil  in  hac  simililttdine  fabri 
dissimiliiudo. 

CoifSPECTOS  cacitis. —  Summiarlificis  et  fabri  dissi- 
miiitodo  est:i 
n-iii  aliu 

ariifcx  iiuliam  exigat  maleriam  cx  qna  prxcon- 
ceplnm  opus  pcrlicial;  3.  in  co  quod  creatricis 
Silbstanlix  opcra  non  sunt  aliqnid  nisi  qndd  sunt 
per  ilbm  :  qux  vero  a  fabro  flunt,  penitiis  non 
essenl  nisi  csscnl  aliquid  quod  non  sunt  per 
ipsum. 

Scd  quamvis  summam  subsiantiam  conslcl  prius 
in  <-e  quasi  dixisse  cunclam  creaturam,  quam  cam 
secnndnm  camdcm,  ct  pcr  eamdem  suam  intimam 
loculionem  eonderel;  qiicinadmndum  f.iber  prius 
menle  eoncipit,  qnod  postca  sccundum  menlls  con- 
cepiioncm  opere  perficit.  Multam  lamen  in  hac  si- 
mililudine  inlueor  dlssimilitndinem.  Illa  namquc 
nihil  omnino  aliunde  assumpsit,  umle  vel  eorum 
qna  factura  erat  "",  fbrmam  in  sc  Ipsa  eompinge- 
rct,  vcl  ea  i|)sa,  id  qtiod  sunl  ■••,  pcificercl;  fabcr  ^ 
ftn  pcnitus  ncc  incnie  polcsl  aliqoid    corporcum 


VAUI/E  LECTIONES. 

"*  Noa  Ignorator,  mm.  non  ignoratia  'unt,  m  Expressius  ilgnanl  m<.  cxprcssius  gienificanl  ,8<l  Sic  di- 
ciiarreioM.  videtor  rei  IMCogitantii  cxprimit  mm.  Viet.Sag.  eogitantisexprimiiur  '°7  Rci  rntnnemM. 
rd  vd  fiiiiirat    m  Ipaam  anmmam  ma«. omtti.  ipsam    m  Cap.iOinmu.  eaput  ii.    ,l,Quod  bscaummx, 

:.i  in  ntulo  capilisM.  ineintsis.  Hlss.  alia  cinndnn  hniuui    iilnlum,  ac  cdila.      *"  Kacicn-la    crant    MM. 

f.iriuraej  •<  ms.l.orb.  qu.c  fiiini.i  ciaui,    '"  Id  ouod  suni  mu.  Vicl.  Sug.  boc  quodsunt    ■*•  Materia  aut 

•lind  mss.  Iiut.  matcria,  am  inalrumenlum,  sui  sliouid    ,,v  Aliud,  sine  qun  mm.  aliquid,  sinc  quo  tu  par- 

Tkn   partei  slias,  qiias    ■"  Rebni  bIim  cognitui  mm.  rebus  alim  cognitis   *"s,,1»  eam  sniii- 

i-oiuii  miii  m$.  sola  causa  sufllccre  poiuilsuo     ""  Sno  artiflci  ma.  fkt.  15.  anmmo  ariifni     '1'Quod 

i.  qnnd  non  aonl  perillam     "•  Per  ipstm  flunt  mm.  per  istam  fltinl    "'  Niai   esstt 

:.li.|.i  i  aliqmd    m  Quod  non  sit  per  ipsam  mm.  qood noo  sont  pcr  Ipaam    mCap.  II 

cst  ■  m  Mt.  c.mb.  Qnoil  sicutomnia  per  sumtmrm,  eic.  est  tirains  capiiis  12.    ""  Sub- 

stan  .  id  mts.  tabatantla  focil*  nnn  fccit  per  aliod     ,M  Per  intimam  nua.  per  snam  Inti- 

ii.i-ii    ""  Propii    -    -  mm.  Vici.  8*f.  per  proprietalca    1"  Cap.  12  est  caput  13  ia  mss.     •"  Mss.  Coro. 

Qnod  illi  sil,  ctr.  ut  in  litulo  cnpilis  \~>   ui  itlilit. 


|0|  MO  iOLOCII  \l 

(i<ii  i .  |  •■  •  •  i  na.ii  «••  i  Idotn  tiii    Dul >i   lotera  n \     ln  ilii| lelim  •  i  •  i  ■  ■  .M.  iptiim   i, 

rai II  in.ni.  oiiho  pntosl,  iiiiotl  euncle,  qua  i.i.u  '  •  ",'   *;•" '" 

1*11      HOII  lOlpll      .  ••!    il.  i    lnijii  illlliill.   I II 

siim,  oodem  Ipen  insllnenli  ilgenl  »i  pereoi I        ,,„.,     ,       ,m|,| .,,„.  ,,„,,„  , p 

l-SSC    l|ll.lllillll     Slllll,     i|llil     IjimiiIi-    ||0    nilnlii    li  ilirlil  Mll    II N.iii  i|imiiii  ,    nl  ,    I .  • 

,  s  .•  u I  uinl.  Blmlll  naiuque  i tuoli  n ne,         '"   '"' •'" '  '!" ' 

'  iiiiiin  in. n  •    i  rtm .1  i  i   -ini|.i  i  ii.  i   iii.  Ini    ■  n  >m 

qnn  wlloc ii  oi ...  qiufl  iuni,  esee  por  unum        „„„  , ,(„  .  ,,  ,,,,„,„ , 

eliquid,  umlo  Ipiuin  luluin  e»l  pcr  lelpmni ,  •  i  ilie         non  ceiin  il  quomcliu   qu  iiii   iininium   Ni  uiruni 
nor  illud:  ilniili,  luqui roiioue  poieel  proberl  "•'  '"  '  •■•  ""•""  ' 

,         .,  rsl   .1     i  l.jin.l  i.llllllini  iii.  I  II  .  i     l   .11,  iii     i     ...     I       ,ni 

1"»"    n'«w«nque    vlgenl   pei    unum    ellquid    vl  ,,,  a  ,.„,  :  ,  ,,„, ,„  m,  lMi 

gonni>H:undo  illud  eoluinvigel  per  eolpeuini  ol  nlle        niliue  e»i  inrlior.  Krgo  ip  i  non  ••-, 

por  illud.  Quod  qiiouloin  eliler  oeee  uon  poleel,         eliqnid  corporeum ;  n»m  eel  nliquid  eorpom  m  - 

.  ,  ...  .  lilll.  siilii'1    inClil    i  iltoiiali».    i  i    \  - 

n.s.  nl  eo,  qoa  mnl  leeie,  por  illud  rigeenl .  .•«  M        Ni.hs  S)(M1.,1S  ( lis>  xi., ,  j||§| 

;>  quo  lecte  innt,  vlgeei  per  Mipaum,  neceeee  eel  ul  ,t  quidquid  lueoluk  nieliai  i  .i  quam  non  n 

ftlciit  niliil  faclnm  oei  nlei  por  rreairicem  pnoeenieoj  lem  uon  Imineriio  relde  itovoor  ojtiam  iitui 

ojtontiam,  Iti  n.iiii  vigeet,  oitl  per  ejuedooj  eerve-  poeeum  iuquirerc  qoid  omoluei ,  qnas  de  sttqoo  <ii<i 

Irioom  praDeeuiiem '".  poeeunt,  buietem  edmirabill  nalonr  qooet  roovo- 

9  GAPUT  MV  [ii.,  \lli|  *".  ulro eubstaniiulitcr. Qoanquara  enlm  mireralpi     i 

n     . ...   ,.     ...  •.         ,     ..     ...     ,„ i-ui      in  nominibui  vcl  verbis.  q  nus  rebui  fa 

Quna  ""  ii/n  si/  wi  omnibus,  cl  ptr  omuie  <t  i>mma  "*  '    ' 

siut  e.i  ilta,  cl  pcr  illum,  ci  ;«  Ula.  d*  niliilo,  reporiri  m  quod  digne   .li.atnr  de  I  I 

„  ,,  .,       ....     irice  universorum  lubelaniie;  lentaiidum  lemei 

CoNspiCToe  CiPiTie.  —  l'.\  quo  consoquiliir  ul  iln 

ipea  non  est,  niliil  ill.  Ubtquc  Igilur,  cl  perora-  ad quld henc indegeliooem  reiio perducei  ■**.  Iteque 

nie,  i't  ln  omuibiuj  cst.  Cum  enim  crcnlnm  nulle-  de  relelivis  quidem  iiulli  dubium  quia  nullum  eorutn 

u-n.is  valcei  exire  crcanlis  et  fovenlii  iininensi-  Mbelanliaie  csi  illi,  dc  quo  n  lative  dicilur.  Qoore  ai 

tatem,  crcans  vcro  ol  ravens  exceocre  possii  oiiiuo  ,                                         , 

quod  crealu m  est,  liquel  quod  siimma  csseuiie  m,w  dc  M,mmr-  ,i:,lur;'  lJ,c,lu,'  r(-'-,ln'  •  '"'"  ">  °i"s 

ipsa  csi  qun  cuncia  alia  portai ,  superal,  cbtudil  ligniflcalivura  Bubelanliao  ,*B.  llndc  Imc  ipoum  qnod 

ct  ponetrat;  el  ipsa  inoninibus  c>t  et  peromuia;  summa  «v«  0mnium  ••'  sivc  major  omiiibne  qus  ab 

el  ipsa,  ol  pcr  ipsam,  cl  in  ipsa  suut  oiunia.  r                     ,,..,.     - ,    -     ,        1V,      . 

•            '       *                .  illn  lacta  sunt,  vcl  aliud  aiiniud  smiililer '*' rcl.unc 

Ouoil  si  ila  t,s  cst,  imo  quia  cx  nccessitaie  sic  cst,  ..  .                   .r 

v                           '          '                         .  dici  polcsl  ,  manilosliiiii  cst  qtiomaiu  non  iju.s  nato- 

consoqiulur  ut  ubi  ipsa  non    csl ,  mlnl  sit.  liUiquc  ,^      .    .                            c-       •          n 

1                    '                                            ■  ralcm  dcsignat  csscntiam.  Si  cnim  null.i  earum  ro- 

icilur  esL  cl  pcr  oninia,  ct  in  omiiilms.   At  quo-  ,  , 

b            *       '                                                     '       n  rtim  uiiquam  ossct,  qtiarum  iclntionc  sumina  el  ma- 

niam  ,,s  absiirduin  ost,  nt,  sciliccl ,  qiiomadmoduiu  L  .....       .                                                   .... 

,.     . .        '                         '  jordiciiur;  ipsa  ncc  summa  ,  noc  major  inlelligorc- 

iiiillatcnus  aliqmd  crealiim  potcsl  cxiro  ncant.s  cl  ...          .        . 

1  .               ,    "               ,  lur  :  ncc  lanicn  idcirco  nwnus  nona  cssct,  aut  esscn- 

fovonlis  immensilalom ;  sic  creaus  ct  lovcns  ucqua-  ...                    .......          .  , 

*  ti;i!is  suai  magniliidinis  in  aliquo  deinmeuliiin  pa- 

qiiam  valcal  aliquo  »»  modo  excedcre  factorum  lcrclur.  Quod  cx  eo  manifcstc  coguo.ciu.r,  q,.on,n;n 

univcisiiaicm;  liquel   quoniam  "•   ipsa    cst  quae  .       qlidquldbonl  vel  magni.esl,  non  cst  per  alind 

cuncla  alia  portat  ct  Bupcrat,  claudit  "9  et  peneiral.  ppr  ^,          Si  igi(ur  smnm ,  nalura  sic  po. 

Si  igitur  l.a-o  illis,  qu.c  supor.us  sunt  invcnta,  jun-  ^  jn|cl|jgi  ,„  nQn  wmm9  (   u|  luI1)en  neqlwqaalll 

gantur,  cadcm  cst  qua;  ...  omnibus  esl,  et  pcr  om-  ^  inajoraiU  minorf  quara  cuin  mtelligiiur  eumma 

nia,  ct  ex  qua,  ci  per  quam,  ct  in  qua.  .      .  .  f  omH  m            }  manifeslnm  eM  qno- 

v    u      **'  L     '         J      •  niam  summum  ,:o  non  simpliciler  siguificat  illa.u 

»«  Qatd  vossU  »«  aut  non  possh  de  itla  dici  suhlan-      esscnliam  „,  omnino  major  cl  nielior  cst)  qi:,iri 

/s                                 v  I.       •          .•       i  .•  onidnuid  non  est  quod  ipsa m  est.  Quod  aulem  ra- 

Conspcctijs  cArins.  —  Nullum  in  creatis  relalivuin  '       '                     l         '                         . 

est  subsUiiliale  illi  de  quo  relalive  dicilur.  Ergo  tio  docet  de  summo,  non  dissimihter  inveniluria 

quod  do  siimma  natuia  relative  dicitur,  v.  g.  quod  similitcr  rclativis.  llhs  ilaque  ,  quje  velalive  dicun- 

major  sit  omnibus,  uon  signiflcat  cjus  essenliam.  tur    omisbis     quia  nunum   eoruin  simpiiciter  dc- 

Ipsa  enim  per  se  et  non  pcr  aliud  aul  ad  aiiud  esi  D                   ...                              ,    ,-    j.      ..     ■ 

quidquid  est.  Pweier  iclativa  quidquid  est,  aut  "lonstrat  alicujus  cssent.am  ,  ad  aha  disculienda  se 

ipsum  melius  est  quam  non  ipsum;  aul  non  ipsum  converlat  inlentio.  Etquidcm  si  quis  singula  dili- 

VARIiE  LECTIOiNES. 

*"  Aliquid  vigcnt  mss.Vicl.  Sag.  aliquid  vigcant  ,M  Polenliam  mss.  pracsenUam  !3S  Cap.  iTtcsl  caput  1 1  in 
manuscript.  *33  Ms.  Corb.  Quid  possil  aul  non,  etc.  ut  in  litulo  capiiis  14.  in  editis.  83Vin  oinnilius.  el  oninia 
mss.  in  onmibus,  elper  omnia,  el  omnia  mss.  Tliuan.  quod  sit  in  omnibus,  etc.  ut  in  cdiiis.  ,3*  Qund  sil  it;i 
mss.  Quod  si  ita  *iA  Ac  quoniam  mss.  Thu.  Corb.  Cem.  S.  Mich.  Al  quoniam  s37  Valcanl  atiqno  mu. 
valeat  aliquo  *3*  Liquet  quomodo  mss.  Liquet  quoniam  *39  Etclandit  mss.  Vicl.  omiit.  et  s*0  Cap.  li 
rst  rapul  15  in  mss.  ,4t  Mss.  Corb.  Quod  idcm  sit  illi,  etc.  ut  in  tit.  capiiis  15.  sv"  Quod  possit  mss. 
Vicl.  Saij.  S.  Mich.  Thu.  quid  possil  **3  Reperire,  quod  mss.  reperiri,  quod  ^**  Perducal  mss.  Thu.  S. 
Mich.  perducel  -'*  Ejus  signilicatum  subslantiale  mss.  ejus  signifioativum  stibslaniiic  ,M  Quae  summa 
mss.  exceplis  Thuan.  quod  sumnia  *'*'  Est  omnibm  mss.  exceplis  Thua.  omit.  csl  *'8  Aliquid  aliud  quod 
similiter  mss.  exceptis  Thuan.  aliud  aliquid  simililer  ms.  S.  Mich.  aliquid  aliud  simililer  sv'  Sil,  potosl 
iiilelligi  mss.  sic  polest  inlclligi  ,50  Hanifeslum  csl  quoniam  summura  ms.  Thuan.  50.  hwc  omiti.it.  "l 
Signilicai  illam  stnnmam  essenliam  ms.  Corb.  sigmlicat  summam  essentiam  mss.  signilicat  illaiu  esseniiam 
%it  Quod  ip>a.  Quod  ms«.  Thu.  quod  ipsa  esl.  Ot.od 
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gcnter  inluctlur  ,  quidquid  est  prxlor  rclaliva  ,  aul  a  jacent ,  tanlo  major  est  ,  qiiani  "•  quodlibcl  conim. 


tale  csl,  ul  ipsum  omnino  meliiis  sit ,  quam  non 
ipsiim;  aul  lale  ,  ul  uon  ipsum  in  aliquo  inclius  sit , 
quam  ipsum.  Ipsum  aulem  et  non  ipsum  ,  non  aliud 
hic  intclligo,  quam  venim  non  verum,  corpus  non 
corpus  ,  et  his  similia.  Melius  quidcm  cst  omnino 
aliquid  quam  non  ipsum  :  ut,  sapicns  qtiam  non 
ipsum  sapiens ,  id  cst ,  melius  est  sapiens  quam  non 
sapiens  "*.  Quamvis  enim  jnstus  non  sapiens  melior 
vidcalur,  qtiam  non  justus  sapicns  ,  non  lamen  mc- 
lius  simplicitcr  csl ,  non  sapiens  quam  sapiens  : 
omnc  niai  non  sapieus  ,  simplicitcr  inquanium  non 
sapions,  est  minns  quam  sapiens;  quia  omnc  non  sa- 
picns  mclitis  esscl,  si  csscl  sapiens.  Simililcr  omnino 
mclius  csl  verum  quam  non  ipsum,  id  est,  quam  non 
verum  ;  et  jusium  quam  non  instum;  et  vivii  quam  q 
non  vivit.  Melius  atilein  est  in  aliquo  non  ipsum 
quam  ipsum,  ut  non  aurum  quam  aurum.  Nam  me- 
liusest  liomini  csse  non  aurum  quam  aiirum;  quam- 
vis  forsiian  melius  essct  alicui  aurum  esse  quam 
non  aunim  m  esse,  ul  plumbo.  Cum  enim  utrumque, 
scilicct,  Iiomo  et  plumtium  sil  non  aurum,  tanlo 
melius  aliquid  est  homo  quam  aurum  ,  quanlo  infe- 
rioris  iiatiirx  essct ,  si  csaet  aurum  :  et  plumhtim 
tanto  vilius  csl  quanto  preliosius  cssel ,  si  aurum 
essct.  Patcl  atitcm  ex  eo  quod  suinma  natura  sic 
inlelligi  potcsl  uon  summa,  ut  nec  summum  omnmo 
melius  sit  quam  non  summum;  ncc  non  summum 
alicui  melitis  quam  summum  :  multa  rcialiva  esse  , 
qux  ncqiiaquam  bac  contineantur  divisionc.  Utrum 
auiem  aliquj  conlineanlur  ,  inquirere  supcrsedeo,  C 
cum  ad  propositum  ""  suQiciat  quod  de  illis  nolum 
est,  nulluin,  scilicet,  eorum  simplicem  summx  na- 
turx  sulist.mtiam  designare.  Cum  igitur  quidquid 
aliud  est,  si  singula  dispiciantur,  aut  ipsum  sil  me- 
lius  *■•  quam  non  ipsum ,  aut  non  ipsum  in  aliquo 
sit  melius  quam  ipsum  ;  6icut  nefas  cst  putare  quod 
s  ibstanlia  summx  nalurx  "T  sit  aliquid,  quo  mclitis 
sii  aliquo  modo  non  ipsum  ;  sic  necessc  cst  ut  sit 
quiilqiinl  omiiino  mclius  est  quam  non  ipsum.  Illa 
enim  sola  est,  qua  pcuilus  nihil  cst  mcliiis;  et  qux 
mclior  cst  omnibus ,  qux  non  sunt  quod  est  ipsa. 
Non  esl  igilur  corpus,  vcl  aliquid  conim  qux  cor- 
porei  scnsus  di6cernunl.  Quippe  his  omnibus  melius 
csl  aliquid  quod  non  est  quod  ipsa  sunt.  Mens  cnim 


Pcnilus  cnim  ipsa  summa  esseniia  laccnda  est  esse 
aliquid  comm  ,  quibtis  cst  aliquid  ,  quod  non  esi 
quod  ipsa  sunt,  supcrius  :  ct  est  omnino,  sicul  ra- 
lio  **•  docct ,  diccntla  quodlibct  eorum  ,  quibits  est 
omne,  quod  non  cst  quod  ipsa  sunl ,  inferius.  Quare 
neccsse  est  eam  esse  vivenlem,  sapientem,  potentem 
ei  omnipolentem,  veram,  juslam,  beatam,  xteruam. 
ct  quidquid  similiter  m  alisolole  roelius  quam  non 
ipsum.  Quid  ergo  quxralur  amplius  quid  sumraa 
illa  sil  natura,  si  manifcslum  cst  quid  omnium  sil, 
aul  quid  omnium  non  sit  **'? 

CAPUT  XVI  [«/.,  XV]  ••». 

•u  Quod  idem  $il  illi  e$te  ju$tam  ,  quod  ,M  t$l  e$te 
justitiam  ;  el  eodem  modo  dt  ki$  quae  timiliter  de. 
iila  dici  pot$unt ;  et  quod  mhil  horum  momtret 
qnali$  illa,  vel  quanla  $it,  $ed  quid  $it. 

Coptspectus  capitis.  —  Siinima  natura  non  pcr  aliud 
sed  per  se  est  quidquid  est ;  ipsa  auiem  esi  just.i, 
el  quidem  pcr  jusliliam.  Ergo  ipsa  sumina  nalur.i 
esl  ipsa  sua  justilia;  et  cuiii  pcr  jusliliain  jusla 
dicilur  ,  pcr  se  jusla  inlclligiiiir.  Deinde  si  qux- 
ralur  quid  sit  summa  naturu  ,  quid  verius  respon- 
deltir  quam  juslilia?  Ergo  de  stimma  natura  uon 
proprie  dicitur  quod  habct  jusliliam,  sed  quod 
exislil  justitia  :  el  cum  dicitur  existens  justiiia  , 
rion  dicilur  qualis  scil  quid  csl.  Ergo  cum  dicilur 
justa,  non  dicilur  qualis  sit,  sed  quid  ipsa  sit  :  cl 
idem  est  ac  si  diccreiur,  ipsa  est  justitia.  Sic  intel- 
lige  et  de  cxteris  qux  de  Deo  similiter  dicuntur. 
Porro  quodlilict  lioiium  summa  nalura  sit,  siimmc 
illud  est.  Illa  igiiur  cst  stimma  cssenlia,  summa 
vita,  summa  ralio,  stimma  juslitia,  eic.quoil  non 
est  aliud  quam  summeens,  sumine  vivens,  summe 
ralionale,  summc  jusluin,  elc. 

10  Sed  fortasse  cum  dicitur  justa  ,  vel  magna  , 
vcl  aliquid  similium  '**,  non  ostcnditur  quid  sit, 
sed  potius  m  qualis,  vcl  quanla  sit.  Per  qualiiatem 
quippe,  vel  quantitatcm  ,  quodlibct  horum  ,M  diri 
vidctur.  Omne  namque  quod  justum  esi,  per  justi- 
liam  jusium  est;  ct  alia  hujusmodi  ••'  similiter. 
Quare  ipsa  summa  nalura  non  csl  justa  ,  nisi  per 
jtistiliam.  Videlur  igilur  participatione  qualilaiis , 
juslitix  scilicel,  jusia  dici  summe  bona  sub&lantia  : 
quod  si  itaest,  pcr  aliud  estjnsla,  non  per  se.  Ai 
lioc  conirarium  csl  veritati  perfcctx;  quia  boua, 
vcl  magna,  vel  subsistcns ,  quod  rsl  oinnino  ,  per 
sc  cst,  nou  per  aliud.  Si  igitur  non  csl  jusla,  nisi 
pcr  jusliliam,  nec  jusla  csse  polesl  **•  nisi  pcr  sc 


ralionalis,  qux  nullo  corporco  scnsu  quid  ,  vcl  qua-  q»«d  magis  conspicuum  ,  quid  magis  nccessarium, 
lis.  vcl  quanti  sit  pcrcipilur;  quanio  minor  csset,  si  quam  quod  eadcm  naiura,  csl  ipsa  juslilia  :  cl  cum 
cssel  aliquid  »'*  eoruni  qux  corporcis  scnsibus  stib-      dicilur  csse  jusla  pcr  jusiiiiam  »"  ,  idem  esl  qro.l 

VAHIiE  LECTIONES. 

*"  Quam  non  sapicns  ms$.  quam  non  ipsum  sapiens  "'  Quam  non  aurum  esse  m$$.  Virl.  omitt.  c«sc 
*>*  Kl  ail  proposilummj.i.  cuin  ad  proposilum  "*  Aul  si  mclius  mt$.  Thu.  aul  ipsnm  sit  melius  m$s.  Virt. 
Gtm.  Corb.  Sag.  aul  sil  mclius  m  llumanx  nalune  mit.  summx  nalurx  *••  Si  essel  aliitd  mss.  si  csset 
iliqnid  "'  Major  esl  quaa  Mt,  Corb.  Vict.  13.  melior  essel  quam  ••*  Sic  ralio  m$$.  sicut  ralra 
m  QiikijiiiiI  aimplifjter  nu.  qateqiid  simililer  •*'  Et  uuod  non  sil  mts  aut  quid  non  sii  edirio  l.ot.  atil 
omiiiiim  iioii  sil  ,s»  Cap.  15  I*  ntss.ett  caput  |(i.  quid  »•»  M$.  Corb.  Quod  ita  sit.  etc.  ul  in  tiluto  capiti$ 
It,  iii  editis.     '"  llli  jusla  qund  mss.  illi  etM  juslam  tpiod     "*  Vcl  aliud   similiuiti  mtt.  vel  aliquid    sinii- 


lnnn 


ui 


\r\  jtoiiiis    mss.    Wd    polins 
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Qtiodlibri  rerttm    mt.   S.    Mich.    quodlibul  borum     "•  Ali.i 


hujui  m$$.  ah.i  liujnsmoili  '"  Nec  summa  potest  csse  mtt.  nec  jusla  cssc  potcsl  '"  Cum  jusia  pcr 
%r  ilirilur  esv,  noii  almd  niiclligilur  qiiam  D6T  jusliliam  m$.  Corb.  El  cuin  diciliir  justa  cssc  per  jusliliarn, 
i  e>l  quod  pcr  M  dtcilur  MC(  non  iiilclligilur  qtiain  pcr  jusiitiam  mss.  Vict.  Sag.  Cem.  El  ciim  dicilur 
cisr  jusia  pcr  jiiNiimm,  UJeni  Ml  «|»iod  pcr  s*; ,  el  rum  }usll  per  M  dicilur  osm-.  non  aliud  inlclligilur  qiiam 
\»  i  jii^iiiiain  $Mii.  Thuan.  S.  Mirh.  El  riimjusla  persc  <li«  ilui  MM(  MM  alunl  inlclligitur.quainper  justiliain. 
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|Mir  ao  ;  ol  rum  just.t  p«-r  sr  «lirnnr  MM,  M*J  aliml  A 
intclligilttr  <|ii:«iti  pcr  juililnm.  Quapmpler,  m  .|m 
raitir  quid  tit  ipta  vimm.i  nalura  «I»-  <jna  jt^iiur  | 
quid  vrriiiM  rrtpomlciiir  quam  jmtllia  T  Vnlrmlnm 
igittir  <|tiomodo  Intrlligflnilum  ail  quamlo  illa  nalura, 
qtitt  cat  ipaa  Juatilia  "*,  diriitir  Jtittn.  Quoniam  rnim 
homo  non  polrat  rasr  Jnatitia ,  juatiliam  aulein  lia- 
bere  poieal;  non  inlrlligiiur  jualus  hoino  exialens 
juatitia  ,  aeri  babena  juallliam.  Quoniam  igiiur  de 
•uinina  nalura  non  proprio  diritur  •'•  quia  hnhrt 
Juatitiam ,  ae«l  exialit  Juatitia  :  cum  dicilur  Jutta  , 
proprie  "*  intelligilur  cxislens  justitia  ,  non  amem 
habens  Jusliliam.  Quaro  ai .  ciim  ditiiur  exisiens 
insiiiia,  non  dicilur  quaiia  esl  aed  quid  e*l ;  rnnae- 
quilur  ul,  cum  dicitur  Justa,  non  drcaitir  qtialit  ait, 


m 

dicnnlnr,  nci  <-%%c  (li  ul  n.n  nmuia  bona  non  piura 

ted  iinuni  ainl    Krgo  uuiiiti  i!l <•  .1  i.lrm  <|u<.<l 

omnla,  tife  mnul,  uve  lingnlj.  Kl  «nni  tuiunia 
nalura  una  cnuti<lcraiioiii'*iil  rjuidquid  e*.l,  «juu 
ratrniialnrr  rtl  boc  loniin  »|u<wl  ipta  r^t  iulul  «Uj 
illa  iliciiur  iii  10  quod  quallt  v«l  ijuanla  ;  »<:<J  |aj 
ro  i|iio«l  <|in<l  tii. 

Quid  rrgo,  ti   illa   suinma  nalura    tol  l>ona   cal  . 

rnlnc  OOmposill   Uin  plunhua  "*   l>oni«  ;  an  poiiut 

non  auul  plura  Imna,  sed  uniim  honum  lam  plunou» 

nominibua   tigmncaium?  Omne   enim  rompotiinm, 

ul  subsislal,  indigci  his  cx  quibut  compoiiilor  ;  et 

illis  debel  qtiMicm  «jtiod  "'  eal,  qttia  qunlqtiid  rtt. 

per  llla  eat;  ct  illa  quod  sunl,  prr  illud  nnn  suul  : 

el  idrirco  penilua  aummum  non  ral,    Si  i-iiur  na 

Itira  Ml  illa  compotita  est  ex  plunbua  l>onia  ,  li.-rc 


sed  quid  til.  Deinde,  quoniam  M  illa  «uprema  esaen-  B  <Mnn,a'  <lu:c  on,nl  c«i«po»i'o  insuni,  in  illam  inci 


lia  idem  csi  dicerc  quia  esl  Justa,  el  qoia  cst  c\i- 
sions  Justitia  :  et  cum  dicilur,  ost  exislrns  "•  josli- 
lia ,  non  cst  aliud  qnain  est  justiiia  :  nibil  ililT.rt  in 
illa.  sive  «licalur,  csl  justiiia.  sivr  rsl  jtisla  "•.  Qua- 
propter  ruin  quatrilur  de  illa  quid  esl,  uon  minus 
congme  respondcliir  Jtisla,  qunm  juslilia  :  quod  vcro 
in  excmplo  justiiix  raium  esse  conspicitur,  hoc  de 
omnibtis,  qua?  similiier  do  ipsa  sumuia  iiatura  di- 
cunlur.  intellecltis  senlire  per  ntlionem  ronstringi- 
tur.  Quidquid  igitur  eormn  dc  illa  dicalur ,  non 
qualis,  vel  qtianla;  scd  magis  quid  sii  moiistraiiir. 
Sed  palam  csl  quia  quodlibci  bonum  summa  nntura 
sii,  summe  illud  csl.  Illa  igilur  esi  summa  cssciiiia, 
summa  vita  ,  summa  ratio,  summa  salus,  surama 


dere  neccase  csl  :  qttod  nefas  falsii.itis  anc.it  i  ra- 
lionc  **'  destruil  d  obruit  loia,  qiuc  anpra  palutl  . 
necessilas  verilatis.  Cum  igitur  illa  nnlura  nnllo 
modo  compotila  sit  rt  taincn  oinniiitoiln  lot  illa  bona 
•il ,  nccesse  cst  ul  *•*  illa  omnia  non  plum  ,  sed 
nnum  sint.  Idem  igitur  cst  quoflibct  unum  illorum. 
quod  omnia ,  sive  simul  ***,  sivc  singula  ;  ol  rum 
dicilur  juslilia  ,  vel  csscniia  ,  itlein  tigniflcal  *••. 
quod  nlin,  vcl  omnia  simul,  vel  singnla.  Quenudmo- 
dnm  itaquc  unum  est  ,  qnidquid  csscnlialiler  de 
summa  suhstnnlia  dicilur ;  ita  ipsa  tino  modo  una 
ronsideraiionc  esl ,  quidquid  e*t  essenlialiier.  Cnm 
eniin  aliquis  bomo  dicilur  el  corpiis  MT,  et  raiiona- 
lis,  ct  homo  ;  non  uno  mo«lo  vel  consider.tlionc  hxc 


justitia,  tumma  sapientia,  sumina  veriias,  summa  C  *ria  dicilur.  Secundum  alrwl  est  enim  corpus,  el 

bonilas  ,  summa  magnitudo  ,  summa  pulchrttmlo  , 

summa    immorialitas  ,    summa    incorruptibiliias  , 

fumma  immuubiliias  ,  summa  bcatiludo  ,  snmroa 

.rieniiias  ,  stimma  polestas  ,  summa  imitns ;  qtiod 

non  est  alitni  quam  summe  ens,  summe  vivens  :  et 

alia  simililer  *". 

CAPUT  XVII  [al.,  XVIJ  "«. 
Quod  ita  tit  "•  simpUx,  ut  omnia,  qucv  de  ejut  etsen- 

tia  dici  pottunt,  unum  idemque  tint  in  ilta;  et  nihil 

de  ea  dtci  pottit  tubtlantialiier,  uiti  in  c<?  quod 

quid  ett. 

Conspectus  capitis.  —  Omne  composilum  indiget 
his  ex  quibus  componitur,  illis  debct  quod  esl , 
et  per  illa  esi  quidquid  est;  quod  autem  illa  sunt, 
per  illud  non  sunl  :  el  proiude  sumroum  non  esL 


sccundum  nliud  rationalis  •",  et  singuluin  liorum 
non  csl  totum  id  •*•  quod  cst  homo.  Illa  vcio 
summa  cssenlia  nullo  modo  6ic  est  aliquid,  nt  illud 
idem  secundum  aiium  modum,  aut  sei^undniu  aliam 
considcrationem  non  sii;  quia  qnidquid  aliquo  n»o«'o 
csseniialiier  est,  boc  est  tolum  qtiod  ipsa  est.  Nihil 
igiitir  •••  qtiod  de  ejus  cssentia  vcre  dicilur,  in  eo 
quod  qualis  ,  vel  quanla ;  sed  in  eo  quod  quid  sil , 
accipilur.  Quidquid  enim  est,  vel  quale  ,  vel  quau- 
turo,  est  etiam  aliud  ••'  in  eo  quod  quid  cst,  uu.le 
non  simpiex  '**,  sed  compositum  esl. 

CAPUT  XVIII  [«/.,  XVII]  •**. 

Quod  tit  tine  principio,  tt  tine  /Sne 


Hasc  autem  de  summa  natura  dicere  nefas  est.  r>  Conspectos  capitis Si  summn  substantia  princi- 

Ergo  illa  non  est  composita.  Et  cum  ipsa  lot  bmia  pium  habet,  aul  ex  se,  aut  ex  alio,  aut  ex  nihilo 

M,  vtia,  ralio,  booiias,  jusiilia,  eic,  qux  dc  Deo         habei.  Non  ex  alio,  auiex  nihilo  hafcet :  cum  pro- 


VARIiE  LECTIONES. 

•"  Qu«e  est  justitia  mss.  quae  est  ipsa  jusiiUa  "•  Non  propric  dicitur  jusla  ntst.  Viet.  Sag.  Thu.  omiit. 
justa  m  Ciim  dicitur  jusia,  proprie  mst.  Thuan.  rum  dicilnr  Justilia,  proprie  **•  Cum  dicitnr  est  exi- 
stens  mtt.  Tkuan.  cum  dicilur  existens  "»  Est  justitia,  sive  est  justa  mtt.  Vict.  Sag.  est  jtisia  ;  sive 
esl  juslilia  *"  Aha  simpliciler  tnts.  alia  simililer  "•  Cap.  16  in  mtt.  est  caput  17,  "•  Mt. 
Cotb.  Quod  sil  sine,  etc.  til  in  tiiuio  capitit  18.  in  excusis.  "•  Tot  pluribus  mss.  tam  pluribus 
"■  Debei  qmdem  quod  »is«.  Thu.  omitt.  quidem  •»•  Si  igilur  summa  mss.  Cem.  Vict.  Sag.  omittunt 
summa  "■  Apta  raiionc  mts.  Vict.  Sag.  S.  Mich.  aperta  ratione  •*♦  Necesse  til  mss.  necesse  esl  ui 
*••  Omnia  sunt  simul  mst.  omnia,  sive  simul    »•«  Unum  signilicat  mss.  idem  significal    w  Dicattircor- 

Riis  mtt.  diciltir  et  corpus  •••  Aliud  ralionale  mst.  aliud  ralionalis  ••»  Toluni  id  msi.  lotum  hoc  m 
lihil  dicilur  nus.  nibil  igitur  ••'  Esl  el  aliud  mts.  Vicl.  Saq.  Est  ctiam  aliud  *"  Non  simpliciler.  sed 
rna».  noo  simplex,  sed  •"  Cap.  17  in  mts.  est  caput  18.  m  Ms.  Corb.  Quomodo  nihil  fuii.  elc.  ut  in 
tttulo  capitit  18  tn  editit. 
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balum  sil  cam  non  osse  o\  aho,  anl  M  niliilo.  A  nilas  :  qnod  essc  snpra  inexpitgnabiiilcr  inventunt 
Non  oliam  ex  sc  vcl  pcr  v  inilinm  hahcl  :  sic 
enim  P-8l  ei  so  vol  per  sc,  ul  nnn  alia  sil  osscnli.i 
qux  cst  p<r  se  ei  c\  se,  cl  alia  pcr  quara  el  cx 
qua  esi  :  alioquin  jam  doji  enel  per  se,  sod  por 
aliud.  Siimina  igilur  naiura  non  incmpit  pci  sc 
vel  ix  se.  Scd  ncc  lincin  habcbil.  Si  enim  lincm 
baliilnra  cst  :  I.  Non  esl  &uinme  vitr»,  scil  iminoi- 
l;ilis  ct  inooiruptibilis;  2.  8UI  volcns  ant  noh-ns 
dolioiel  :  non  volens,  quia  non  csi  siinplcx  bn- 
ntiin  oiijtis  volinilale  perit  siiinnnim  bonuin;  si 
vero  nolens,  non  csi  summe  potcns  ;  3.  non  csscl 
xierna  ;  4.  vcrilas  principium  vcl  finctn  habcro 
ncqnit  cogilari.  Nnnqiiam  enim  non  vernm  Inil 
qnia  fnluriim  cral  aliquid;  et  iiunquain  non  verum 
erit  quia  prxteriluin  esl  aliquid. 
Ex  quo  igilur  bsec  lani  simplex  natura  crealrix  cl 
\igor  omuium  fnit,   vei  usqucqiio  futura  csl?  An 


3,1  csl.  Deinde  eofritet,  qui  potcst,  quamlo  incccpit, 
aul  quando  non  fuil  boc  vcrum;  scilieet,  quia  fulu- 
rum  c.ral  aliquid  :  aut  quamlo  desincl,  cl  non  cril 
hoc  verum;  sciliccl,  quia  pnr-lerilum  cril  aliquid. 
Quod  si  iieiilrum  lioruni  cogitari  potest,  et  ulrumquc 
hoc  vcriim  sino  vcniatc  cssc  non  polesl;  impossi- 
bilo  cst  vol  cogilare  quod  verilas  principium  vcl  fi- 
nem  habeal.  Deuique  si  verilas  habnil  piiucipiiim, 
vcl  habebit  fincm  ;  anlequam  ipsa  incipcret ,  vcrum 
orat  tunc  quia  ao*  non  eratveritas;  ct  postquam  I- 
nita  erilquia  30*  non  erit.  Atqui  M>vcrura  non  poiel 
essc  sinc  vcrilate  :  crat  igilur  vciilas  .  anlequam 
ewct  vcrilas;  elcril  verilas  ,  poslquam  finita  erit 
vcritas ;  quod  iuconvemenlissimiini  esU  Sive  igilur 
poiiiis  ncc  ex  quo,  nec  usqucquo  est ;  scd  sine  prin-  B  t|ica,ur  veritas  haberc,  sive  inlclligatur  non  babere 


cipio  et  sitie  fine  ,M  est?  Si  cnim  principium  habet , 
aut  cx  se  vel  per  se  boc  babet;  aut  ex  alio  ve!  per 
aliud;  aut  cx  niliilo  vcl  pcr  nibil *'8.  Sed  conslal  per 
v.  i  iiatcm  jam  pcrspeclarn  quia  mdlo  modo  ex  alio, 
vel  cx  nibilo,  vel  per  aliud,  vci  pcr  nihil  est.  Nullo 
igiinr  modo  pcr  aliud,  vei  cx  alio,  aul  per  nihil,  vcl 
cx  nihilo  initiunt  sortila  cst.  Ex  scipsa  vero,  vel  per 
sc  inilium  habere  non  potest,  quanquam  cx  seipsa, 
et  pcr  soipsam  sit.  Sic  cnim  est  cx  se  et  per  se  **T , 
ul  nullo  modo  sit  alia  esscntia,  qux  cst  per  se  et  ex 
se,  ct  alii  pcr  quam  et  cx  qua  cst.  Quidquid  autem 
cx  aliquo  vel  per  aliquid  incipil  csse,  non  cst  om- 
uino  idom  illi  ex  quo,  vel  per  quod  incipit  esse. 
Sumraa  igilur  natura  noi:  inccepii  pcr  sc,  vel  ex  se. 


principium  vel  fmcm,  nuilo  claudi  polcsl  vcrilas 
principio  vol  (ine :  quarc  idcin  sequitur  dc  sumnu 
natura,  quia  ipsa  sutnma  veritasest. 

CAPUT  XIX  •*•. 

Quomoao  niliil  fuil  ante,  aul  cril  posl  illam. 

Conspectus  capitis.  —  Duplcx  cst  scnsus  bujus  pro- 
iiiinlialionis  :  Nibil  fuil  aute  sninm.im  csscntiam. 
1.  Esl  ,  priusquam  sumina  esseulia  essel,  fuil, 
cum  cral  niliil;  2.  Esl,  ante  summam  osseutiam 
non  fuil  aliquitl.  Primo  scnsu  fal>a  esl;  ^econdo 
sensu  est  vera.  Duplex  scnsus  pariler  e.->l  cum  di- 
cilur  :  Posl  sumroam  csscnliam  nibil  esl  fuiu- 
rum. 
Scd  ecce  ilerum  insurgilnibil,ct  quxctinquc  hac- 

tcnus  ralio  vcritale  m  et    neccssiiaie  concordilcr 


Quoniam  igimr  nec  pcr  se,  ncc  ex  se,  nec  pcr  aliud,  C  aiteslanlibus,  disseruit,  asscril  cssct  nibil.  Si  enim 


nec  cx  alio,  ncc  per  nibil,  ncc  cx  nihUo  babel  prin- 
Cipiura,  nullo  modo  babcl  principium.  Sed  ncqiie  fi- 
noin  babebit.  Si  enira  (incm  habiiura  cst,  non  est 
Miinine  immorlaiia  ct  sororoe  mcorroptibiUs ;  sed 
oonslat  quia  csl  summc  immortalis  ot  incorrupli- 
liilis  :  BOn  babcbit  igiiur  (incui.  Amplius  :  Si  finem 
habilora  cst ,  aut  volcns ,  aut  nolens  deficiot.  Scd 
pro  corto  non  cst  simplex  bonum  ,  cujus  volunlatc 
peril  suinm.um  bonum  :  al  ipsa  cst  vcrum  cl  sim- 
plex  bonum  ;  quare  sua  sponte  non  dcficicl  ipsa  , 
quam  cerlum  csi  cssc  summuin  bonuin.  Si  vero  no- 
lcns  m  pcrilura  ost.  non  cst  sun.me  poiens,  ncc  om- 
nipotent;  scd  rationisneccssilasasscruilcam  summe 


ca,  qoaa  supra  digcsta  sunt,  ucccssarix  vcritatis 
muniminc  (iniiala  sunl,  non  fuil  UT  aliquid  anlc 
summam  essentiam,  nec  erit  aliquid  posi  ,0T  cam  : 
qtiarc  nihil  fuit  antc  cain,  ct  nihil  eiit  i  ost  cam. 
Nam  aul  aliquid  "\  aul  niiiil  necesso  esl  prxccs- 
sissc,  vcl  stibscciilurum  cssc.  Qui  aittciu  ilicit  quia 
mliil  fuii  antc  ipsam,  et  nihil  crii  posl  ipsam,  id 
pronnniiara  videtur.  Quia  fuitanie  ipsara,  (|uando 
nibil  cral;  cl  eiil  post  ipsam,  quando  nihil  cril. 
Quando  crgn  nilnl  eral,  ill.t  uon  erat ;  el  quando 
mbil  oi  il,  illa  bon  cril.  Quomodo  crgo  non  inccepit 
cx  niliilo,  aut  quomodo  non  dovcniel"'*  ad  niliilum  : 
si  illa    iiomliim   oi.it,  cnm  jam  cral  nihil  ,10 ;  \al. 


jK)ienlcm  csse  cl  omnipotenlem.  Non  crgo  nolens  de-  omil.}  el  cadcm  jam   non  crit,  cnm  atlbuc  cril  nibil? 

iir  .-t.  Quare   si  nec  volcns,  neque  nolens  [at.  omii.]  Quitl  crgo"*  niolilacst  lanla  molcs  argumenlorum, 

summa  nalura  fincm  babebil  ,  nullo  *'*  inotlo   H  si   tam  facilc  domolilur  iiibilum   inoliinina  eonim? 

(inoni   habebit.    Amplins    :    Si    illt   siinima    natura  Si  nainqtic  "'  (Oiislitiiilur   ut  stiinmum   csso  nibilo 

lincin  babct  ***,  vcl  principnim,  non  C6t  vcra  a:lcr-  cl  prxcedenli  succcdat,  el  subscquenli   dcccdal  "*• 

VAUIvE  LECTIONKS. 

♦^  Sine  flnel  Simss.  sine  flne    esl  ?    Si      •*•  Vcl  pro  nibilo.    Sedasss.   vel  pcr  nihil.  Scd      *"  Fsl 
•  v  i  o\  s«-  ot  perse      **•  Si  vcro  noiens   m.  S.    Miek.    Si    igilur  nolens      ***  Nolcns 

Kurama  naiura  linem  babebil,  niilio  m$$.  Citt.  noteps;    nnllo      ,0°  Fiucra  babebit,   vcl  mn.  Vict.    Sag. 
S.    MUh.   Buera  babet,   \<l      Mt  Qnod  eet  aopra   intenlum    asaa.  qaod  csso  supra  invcntum  cst      *  Ve- 


iiiin  or:it  luni    tpn.i  ms.Cnt.  vonint  oril  qtna  tuiic     ,0>  Vonim  crit  :  ipiia  msi.  vertiin  cril  tunc  quia     ,,v  At 
l    m*.«.    ;iii(ni       106   C«*.  18  laj  mss.  esi  rayut  10.     "^6  Ralio  in  vontatc  mst.  Yict.Gem.Sag.S.  Slich. 

t.urU.  r.uio  «entalfl    M1  Aiiinl  ante  .  .  .  aiimi  post  mss.  aliqaid  ante  .  .  .  aliqold  post    *08  Nara  aliud 
nam  aut  aliquid    "•  N<m  devenicjl  ad  asaa.  Tku.  non  il«vcinctad    M*  Erat  nlhrl :  Quid  ergo  mm. 

\  I  ,a.  tic«\>\\%  mst.  7/iu.  crat  mliil,  ol  o.nli-m  j.im  BOfl  oril,  cura  adbuc  crit  nilnl.  Quid  igilur  Edil. 
a  eral  nihd  :  el  eadem  lam  nmi  crit  i  lamen  adbuc  crit  nilul.  Quid  crgo    "*  Si  naraque  m$s.  Tkm.  sic 
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quldquid  iupn   .i.inm  vcrtim,  iieci       •'•  iliultur  a 
•'•  |mt  ni.iiu- iiiiiiiiini.  An  poiiui   rcpugnindun  •  M 

inhiio.  n.-  loi  itruetui  i  i  a  »  n i  i  Ihllo 

•ipugnejitui  .  ol  lumnutu   imiiiim,  quoJ    lucerui 

vorlUUi  qunillun  el  lovenlu M,  inllUlur  pra 

iiiiuio.  Potlui  Igitur  iiseritur,  ilAeri  poteit,  quU 
inini  iiun   fuli  utle  iiiiiiinaiii  euenUiBi,  00  erii 

po»l  ilbim  ;  quain,  etini  loCUI    dllur    IOU    vvl  pOOl 

iibm  iiiiuio,  pei  iiiiniiiiii  reduoetur  td  nlhiluro  iiiud 
BiMi  quod  per  Mlpntn  coaduxlt  i*i  quod  ertl  nihil, 
cisc  *".  Dupllcen  moumo  uui  pronuutliUo  gerli 
Molentitn,  cuoj  dicliur  quii  nihil  fuil  inu  sum- 
111:1111  euonilm.  Duui  euiin  eti  (Jui  itoiui,  quU, 
priutquon  Mnui  eoiontii  euel  .  fuil,  oun  eni 
niini.  Aiicr  voroejui  eel  intellectut,  qoie  mu  sum- 
iiiain  eiMoiian  11011  fuit  eliquiJ  '",  veluli  tl  iiicani, 

nilul  docuil  nic  volaic  :  lUl  DOC  ftlc  *"  cxponain, 
quia  i|>suiu  inliil,  quoil  llglliflcol  noii  "'  aliquid, 
OOCOil  uic  volarc;  ci  cril  falstini  :  aui  quil  OOO  me 
docuil  aliquid  volarc  '",  quod  esl  vcrum.  1'rior  iia- 
qne  sensus  cst,  quon  Mqttitur  supia  irtcUU  io* 
couvenienlia,  ei  onoioiodo  raUooepro  tabo  repei- 
litur.  Altcr  vero  esl,  qui  supoiio.iluis  perlecla  co- 
l»a,ret  '"'convcnioniia  et  UiU  illormn  conlcxionc 
voms  csso  conpellitur.  Qoaru  oun  dicitur  quU  ni- 
inl  '••  fuil  aulc   ill.un,  sccimdnm  postciiorcm inlcl- 

loctura  icciplendum  cst;  nec  sic  cst  exponcndum, 

ul   inlelligalur  aliquaiulo    luissc,   quatido   illa    nou 

crat,  fl  nihil  cral ;  Md  ita  ul  inlolligatar  quU  anlc 

ill.iin   non   fuit    aliquid.    Eadcm  ratio   csl   duplicis 

intelleclus  si  nibil  dicalur  post  illan.  cssc  fulurum. 

Si  crgo  hxo  inlerpretalio,  qua:  facta  cst  do   nibilo, 

diligenler  disccrnilur,    vcrissiine   ncc   aliquid   ncc 

uiliil  suimnaiu  csscnliam  aut  pra-cessisse  aut  subsc- 

culiiruin  csso,  cl  nibil  fuisse  antc  vcl  posl  illain  csse 

socuturuin  *"  concluditur,  et  lamcn  nulla  jam  cou- 

Sliluiorum  soliditas  nibili  inauilale  conculitur. 

CAPUT  XX  [«/.   XIX]  3". 

Quod  illa  sil  in  omni  loco  et  lempore. 

Gonsmctos  GtHTlS.  —  Creairix   essenlia  ubique  et 
sempcr  esl.  1.  quia  nunquam  incoepil  aul  desinct 


esse ;  $.  quia  surama  natura  aul  uluque  et  scm- 


rreitriCD    •      •  m  ■  . .  ■  nn-    qui     uunjiijiii    *e|    iiini 
•l'i  ii"  •  .1   iliquiil    Dcnlqui    qu i<  li  1  ml    .1 

I      I     «lu  Ulli  Cl   aliqilJllllo  ,    n|.|     r 1    i|.,.i     n  ,n    1  »1, 
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000  l"<o  <  1  I'  iii|i"i<-  ,    10   <  •  ■  ro    |"  r    MSM 

1«ii<  11I1.1111 ;  uaiii   poti  nli  1  1  •jii,  cii  1 1> .1 11 .    ..,  iniM 
•  i  ubique  1  >  •<  iu|>  '  •  .1 

QoonquoM  ioion  MOfi  eooduiun  iii,  quucrea- 
Iru  lui   njiur.i  iiIikjiic,  <  1  111  oinniliu»,  <i  |  •  r    oni 
ma  sil     .1  r\  co,  i|'u.i    nci     inrurpil,     nc<     <l<-\inoi 
e»»c  "'  cousoqualur  quia  »cmpcr  luit,  1 1  <  ,1  "*,  <t 

cni,  m  iiiiu  t.imcii  quiddan  *"  OMirodk  1U001  sui< 

inuriiiurarc  "•;  quod  nic  COgit  dilipeuliot,  uM  <i 
qiiaiulo  1II.1  sit,  indagarc.  Ilaquc  biuniua  rs^oulia, 
aul  uliiquc  cl  scnipcr  csl,  |u|  lanlum  alu  nlu  M  .1I1- 

..  quando,  aul  nusquam  <  1  nunquam  |  quod  dicn,  aul 
in  ouiui  lOM  ct  lempnre  "7 ;  aul  dclcnuinale  "•  in 
aliquo,  vcl  in  rmllo.  Sed  quid  vidclur  rcpugnanlius, 
quaiu  ul  quod  vcrivsimc  ol  sunune  rsl,  ul  nutqOOn 
el  iiunquam  sil  "'.  Falsuni  rsl  igilur  nusquain  v<  I 
nunquani  illam  osse  "*.  Dciiulc.  quoniam  iiulluiii 
3,1  lionum,  nec  ponilus  aliquid  cst  siuo  ca  :  si  IpM 
nusquam  vel  nunqiiam  cst,  nusquain  v,|  uunquani 
iliquod  lioiuim  cst,  ct  nusquam  vd  nunquon  nonloo 
alu|iiid  cst.  Quod  qiiam  falsuin  m  sil,  1100  dicere 
opusest  :  faUuu  igitureslet  illuil.quod  illa  nusquain 
aul  nunquam  J"  sit.  Aulosl  crgo  dclcrniinate  ali- 
cubi  cl  aliquando;  aul  ubiquc  cl  senpr.  At  si  do- 
tcrminale  *"  est  in  aliquo  loco  vcl  tcinporc  ;  ibi  cl 
lunc  taiuum,  ubi  el  quando  ipsa  cst,  polcst    aliquiil 

C  csse.  Dbi  vero  cl  quando  iDM  non  est,  ibi  cl  UMC 
penilus  nuila  cstcssenlia,  quia  sine  ca  niiiil  csl  : 
unde  consequelur  "*  ut  sil  aliquis  locus  et  aliquod 
lempus,  ubi  et  quando  oronino  nibil  c-sl.  Quod 
quoniam  est  falsum ;  ipse  namquc  Jocus  et  tcmpus 
ipsum  aliquid  esl;  non  potest  cssc  suruiua  natura 
alicubi,  vel  aliquando  delerminale '".  Quod  si  <Jici- 
tur  quod  determinate  ipsa  "T  per  se  alicubi  et  ali- 
quando  est;  sed  per  poteuliam  suam  cst  ubioiinque, 
vcl  qttandocunquc  aiiquid  ost;  non  est  vcruiu  : 
quoniam  enitn  potenliam  ejus  niliil  aliud  quam  ip- 
sam  cssc  manifcblum  cst;  nullo  modo  polt-nlia  cjus 
sinc  ipsa  esl.  Cum  ergo  non  sit  alicubi  vcl  aliquanclo 


por  ost,  aul  laniuui  aliculn  ei  aliquando,  aul  nus 
quam    el  nuuquaui.  At  repucnat,   i    ut  quod   vo 
rissime  et  sun.mc  cst,  id   nusquam  ct  nunquain  D  detcrmmaic ,  ncccsse  est  ut  s.l  ub.que  et  sempcr, 
sil;  i.  ulullura  bonunvel  aliquid  sit   sine  ipsa      idcst  in  omni  loco  et  tempore. 

WMAi  LECTIONES. 

•u  Nocessiialc  dosliiniiur  nis*.  ncccsse  dcsiituilur  '"  Niliii  ad  esse  mii.  Vici.  13.  ad  nil.il  ei<>c 
mts.  ei  1'dil.  Cothica  niliil  ad  esse  m«.  Cister.  niliil  essc  ,  ad  csse  »"  Non  1'uil  aliud  mss.  11011 
fuilaliquid  ,u  lloc  aiilem  sic  1/1«.  S.  Mitk.  hoc  aut  sic  ,1T  Quod  signal  non  mss.  quid  siKi.ilic.it  non 
•u  Non  me  docuit  volare  mss.  Vtct.  Say.  S.  Mich.  non  tiif  docuit  aliquid  volare  •"  Porlecla  oohaerM 
mti.  Thu.  pcrspecla  coliaret  "°  Qui  cuiu  dicilnr  :  nibil  mss.  cxc.  Thu.  quare  cum  dicitur  quia 
nihii  Ed.  Cot.  et  Venet.  quia  cum  dicilur  :  nihil  "'  lllam  essc  secuitirum  mss.  Tliu.  illani  essc  subsccu- 
luruin  "•  Cap.  19  i*  m>«.  est  caput  20  '•*  Ncc  desinit  csse  mss.  el  Ed.  Gotli.  nec  desiuel  esse  "*  Sem- 
per  fuit,  est  miii.  Yicl.  Cem.  Corb.  Sag.  et  edit.  Coth.  seinpor  fuit,  el  est  •"  Tamen  quidan  wii.  et  edit. 
Got.  Umen  qui<1dam  •••  Conlradictionis  sub.nurnuuare  ms.  S.  Mich.  submurmnralionis  *'7  Loco  vol 
tciiipoic  mm.  Thu.  loco  et  lcmpore  •*•  Aut  deterainante  msi.  aut  determinate  "*  Id  nusquam  ct  nnn- 
quaiu  esse  mts.  excep.  Thu  id  nusquam  cl  nunquam  sit  3"  Igilur  uusquam  ct  nunquain  esM  M4*.  Cem. 
Vict.  Suij.  Cisler.  el  td.  Coth.  igiiur  nusquam  vel  nunquam  illam  esse.  **'  Qiinmo<lo  nullum  msj.  Vict. 
Ccm.  Saij.  quouiam  uullum  '"  Quanqiiam  falsuin  mss.  «l  ed.  Coih.  Qnod  ijuain  lalsuni  *••  ULi  nusquam 
cl  nuuqiiatii  mm.  ct  ed.  Coth.  ilia  uusquam  aul  nunquam  m  Al  si  determinate  mu.  Thu.  Aul  si  doionm  • 
natc  *•*  liudc  conscquilur  »111.  Vwt.  Sm§.  el  ed.  Coih.  unde  consequetur  •"  Alicubi  cl  aliquando  deter- 
niinata  nm.  ei  cd  Ce-th.  alicubi  vel  aliquando  dcteiuiiualc  '"  Quod  dclerminaro  ipsa  mts.  Vict.  Thu. 
Cim  Sd().  qui.i  delenniiiale  ipsa 
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CAPIJT  \\l  [al.    XX]    "•.  A  singulis  locis,  pcr  singiih   loei   stinl  singiibe    lolx. 


QhoJ  in  millo  sil  toco  aut  lempore. 

GosWKTBS  oahtis.  —  \  siimma  nalura  valdc  alic- 
num  esl  habcre  composiiioncin  parlium  vcl  divi- 
sioncnt.  Ergo  ipsa  uou  il.i  csl  loia  in  omnihus 
locis  el  icmpnribtis,  ut  pcr  partcs  sil  in  singulis. 
Ulrum  sit  lola  simul  in  singulis  !<>cis  et  tcinpo- 
rihussic  iiiquiriliir  :  Si  loia  csl  siinul  in  singiilis 
locis,  pcr  singola  lora  sunt  singtilx  lolx.  Nam 
qund  loluiii  csl  in  aliqtio  loco,  uiliil  est  cjus  ex- 
tra  islum  locum;  sctl  de  qno  nihil  esl  cilra  islum 
lociiiii,  nihil  cjus  csl  simul  in  alio  loco.  Ergo 
iinitm  lottiin  non  potest  esse  siinul  in  tliversis 
locis  totum.  Eigo  pcr  siugula  loca,  singula  sunt 
toia.  Ergo  si  suinina  nalura  cst  tota  siinul  in  sin- 
gulis  locis,  quol  singuia  loca  esse  possunt,  tot 
singulx  sunt  naturx  summx.  Ergo  ipsa  non  csl 
tota  siniiil  in  oinnibtis  lotis.  Sic  ncc  ipsa  esl  lota 
sitnul  in  omnibns  tcmporibus;   cum  ipsa  lempora 


Sicul  cnim  locus  a  loco  distiuguitnr  ul  singula  loca 
sinl,  ita  id  qund  totum  csi  in  uno  loco,  ab  eo  q  iod 
codcrn  tcmporc  lotum  csl  in  alio  loco  distingniinr, 
ul  singula  lola  sint.  Nam  quod  lotiim  csl  in  aliqto 
loco,  niliil  ejns  cst  quod  non  sit  in  ipso  loco.  At  du 
quo  nibil  csl  quod  non  sit  in  aliquo  loco,  nihil  est 
de  co  quod  sii  eodcm  tcmporc  cxlra  cumdem  locum. 
Quod  igilur  loltim  esl  in  aliqito  loco,  niliil  csl  ej  s 
quod  codcm  lemporc  sit  extra  ipsum  lucum.  Sed  dc 
quo  nihil  cst  cxtra  qucmlibet  locum,  niliil  ejus  est 
eodein  lempore  iu  alio  loco.  Quare  quod  toium  est 
in  quolibct  loco,  niliil  ejus  cst  slmul  in  alio  '"  loro. 
Quod  fgilur  lotum  '"  est  in  aliqtio  loco,  quomodo  lo- 
tum  quoque  simul  cst  **•  in  alio  loeo,  si  uiliil  de  eo 


non  simul  sint  :  nec  cst  tota   simul  distinctc  in  D  potest  esse  in  alio  loco?  Quoniam  igilur  unum  lotum 


singulis  icmporibiis;  alioquin  cju9  xlcrnitas,  qu;e 
est  ipsa  cjns  esscntia,  babcret  parles,  prxsens, 
prxierilum  ac  fuiurum.  Ergo  nullo  inodocst  in 
oiiini  loco  vel  lempore.  Scd  qtioniam  aliquid  sinc 
ea  nec  usquam  nec  tinquam  est ,  necesse  est  illain 
essc  ubiqtie  etsemper. 

12  Q»od  si  iia  est,  aut  tota  ost  in  omni  loco  vel 
temporc,  aut  tantum  quxlibet  pars  ejus,  ul  aliera 
pars  sil  exlra  omnem  locum  ct  tempus.  Si  vcro 
pariiiu  est,  et  partim  non  in  omni  loco  vel  lcmpore, 
parles  habcl :  quod  falsum  est.  Non  igilur  partim 
cst  ubique  et  seniper.  Tota  autem  quomodo  est  ubi- 
que  ct  semper?  [al.  omit.  T.  a.q.  e.u.e.  s.  ]  **»  Aul 
enim  sic  est  inielligendum,  ut  lota  limul  sit  »"  in 
omnibus  locts  vel  temporibus,  et  per  partes  in  sin- 


non  potcsl  esse  siniul  in  divcrsis  locis  totura,  cnn.c- 
quilur  ut  per  singula  loca,  singula  sint  lota,  si  in 
singnlis  locis  simul  aliqui  I  est  loium.  Quapropier 
si  summa  nalura  toia  est  uno  tcinpore  in  singulis 
omnibus  locis,  quot  singula  loci  esse  possunt,  tot 
singulje  suut  naturac  summx,  quod  irrationabile  c>l 
opinari.  Non  esl  igilur  lota  uno  tempore  iu  singulis 
locis.  At  vero  si  divcrsis  *•*  lemporibtis  toia  e»t  in 
singulis  locis,  quando  esl  in  uno  loco,  nullum  bo- 
num  et  nnlla  esseutia  est  interim  in  aliis  locis,  qnia 
sine  ea  prorsus  aliquid  n*>n  exisiii.  Quod  absurdum 
esse  vel  ipsa  loca  probant,  qnx  iioiiniliil,  sed  ali- 
quid  sunt.  Non  est  iiaque  summa  nalura  lota  in  sin- 
gulis  locis,  ilivcrsis  temporibus.  Quod  si  nec  codcin 
gulis  ;  aut  sic,  ut  toU   sit  etiam  •"  in  singulis.  Ve-  G  lempore,  nec  diversis  lemporibus  ••'  tota  esl  in  sin- 


rum  si  per  paries  est  In  slngulis,  non  eflugit  par- 
tniin  compositionem  el  dlvisionem  :  quod  valde 
alicnum  a  summa  natura  inventum  est.  Quapropter 
non  eel  Ita  toia  in  omnibus  locis  et  temporibus,  ut 
per  paiiei  slt  in  singulis.  Reslat  altera  pars  discu- 
liends,  teiliccl,  qualiler  sunima  nalura  sil  lola  in 
omnibns,  et  tlnguiis  loci»  et  lemporibus  **'.  Hoc  ni- 
miriiin  ctsc  non  potetl,  niai  aut  simul,  aut  diversis 
tcmporibm.  8ed  quoniam  ralio  loei,  aut  ratio  tcm- 
poris,  quatliacienui  tiinul  progrfiisas  cisdem  vcsli- 
giii  una  potult  in.lagare  proteculio  •**,  tiic  ab  invi- 
ccm  •**  digredienlet  •*•  ditputationem  vidcntur  di- 
versis  quaii  fugere  anrraclibui,  tingillalim   suis  In- 


gulis  locis,  liquei  qtiia  nullo  modo  cst  tota  in  singu- 
lis  omnibus  ioeis.  Nunc  igitur  est  *•»  indagandum  si 
cadem  summa  natura  sillota  in  singulis  teinporibus. 
aut  sinuil,  aul  distincte  pcsingula  tempora.  (51)  *•' 
Sed  quomodo  cst  aliquid  loium  simul  in  singulis 
lcmporibus,  si  ipsa  lempora  simul  non  sunt?Sivero 
separalim  et  distincte  lota  esl  in  singulis  tcmporibus, 
qtiemadmodum  aliquis  homo  lotus  esi  heri,  et  bo- 
die,  et  cras ;  proprie  dicitur  quia  fuit,  et  est,  et 
crit.  Ergo  ejus  xtns,  qux  nihil  aliud  c«l  quam  ejus 
xlernilas,  non  cst  loia  siiuul,  sed  cst  parlibus  ex- 
tensa  per  temporuin  parle*.  Al  ejus  xtcrnitas  niliil 
aliudest,  quam  ipsa.  Summa  igitur  csscnti»  "*  crit 


vesligentur  discutiionibiil .  Primuin   crgo  vidcatur  divisa  pcr  parlcs,  sccundum  lemporum  dislinclioncs. 

m  summa  '"  natiira  tola  potiit  ctse  in  singulis  lo<  is,  Si  enim  ejus  xlas  pcr  icmpomm  curstis  produc'tur, 

aul  simul  aut  pcr  diversa  tcmpora.  Deinde   idipsum  babet  cum  ipsis  temporibtis  prxscns,  prxlcrilum  ct 

in  tcinporibtis  iuqiiiralur.  Si  igilur  lota  csl  simul  in  ftiluruin.  Quid  atiiem  aliud  esl  cius    xias,   vcl  exi- 

VAUI/E  LECTIONES. 
»"  Cap.    20    etl     m    mtt.     cmvhI    21 
MK    uiniiiil        '»•   Ut    lol.l    sinnil    lil    mtt. 

riiain  mu.  aul  sic  ut  tola  sii  cliam  '*'  l.ocis  vel  lemporihus  mtt.  Vicl.  Sag.  locis  et  temporibiis 
m  IVrxnilio  ni.ti.  Can.  Mct.  Sng.  Tliu.  I.itlcr.  pmseqnaii»     •*•  Mic  alt  invirein  ed.  Colh    bxc  ab  invicem. 

Mtfredientes  ssss.  Amdieatei     1%fcSi  in  samma  mtt.  si  nsima    **'  Nihil  csi  sinml  iu  alio  mtt.  niUil 

ijiis  <si  siiiiul  in  ilio  *k*  Quod  ipilur  loiiiin  m».  Ccm.  Id  igiinr  Iniiim  »*•  Quomodo  loiuni  siiitul  esl  mtt. 
Yicl.  Sm.  N.  Uiih.  Ckttr.  .|iiomo<lo  loiuni  qnoqnfl  ett  SMBMiI  mo  Al  rero  ill  iliversis  mtt.  ct  cd.  Gotli.  M 
\<  in  si  iliversis  "'  Ncc  in  iliv.rsis  mn.  Yict.  Sag.Ci.iter.  nec  diversis  »"  Niiiic  igiltir  esl  mst.  Vict.  13. 
7/ik.  ( iticr.  ininr  esl     "•  Cup.  il  etl  in  mtt.  fnjNtl  2i      *'*  Q:iam  ipsa  esscnlia  summa  mti.  quam  ipsa 

siiinm? 


•    Tola    aulem    quomodo   esl  iibiquc    ct  semper.  Ed.  Coih. 
Vici.    Sag.    (iem.    ut    tola    seiiiel    sit       •*'    Aul   sit  ut  tola 


NOT,E. 


(51)  Alias  hic  incipit  cap.  21 


17', 


Mi»\oi  (x.uu 


I7J 


sleiuli  tliulurnil.M,  qumn  1 |tj|  ic.inii.is  '  KrgO  <iim  \ 
«•jiiM  .ilcinttn  uiliil  jliud  hii  qujtii  rjnn  essciilu, 
sn  ol  siipra  ilgWll  rtdO  iiiiliilnl  ilnlilrr  |>nil.il  :  ». 
cjlls  rlfitillJs  li  ilicl  |* I  ilcnlu.l»,  plJSCIH  fl  flllll- 
ruin.  «•(iiisci|iicnicr  i|ui»i|iic  ftjlll  i'sm  nii.i  lulici  |M 
tcriluiii,  prMtMi  M  luluiuin.  Al  <| n< <<l  pi  1 1.  i  iiuni 
csl,  iioii  csl  pr.ctcn»  vcl  fiiluriiiu  j  cl  qiitul  M 
IMl  eat,  lioi»  Csl  pr.tlet  iluni,  ncc  fiiliiruin  "* ;  c( 
i|tio<l  ruliiriui)  cit,  iiun  est  pr  iicriliiin,  vcl  pra-scns 
***.  Quoiuodo  crgo  st.ilui  i|uo(l  supra  raliomli  I»  ol 
pcrtpicua  noccsiilalc  cbruil,  scilicct,  i|iii:i  ill.i  suiu- 
in.t  nalura  uiillo  *•'  iuodo  Ci)iii|iosil.i,  scil  suiiime 
simplcx  ct  suininc  iiicoinuiulaliilis,  si  aliiul  '"  cl 
alitid  csl  iu  ihvcrsis  lcmporibus,  cl  |>cr  lcinjiora  clis- 
ii.lniias  habcl  partcs;  aul  polius,  si  illa  vcrasiml; 
imo  (|iiia  liquido  "•  vcra  sunl,  quoiuodo  llM  possi-  '* 
lnlia  sunl?  iSullo  igilur  modo  crealrix.  essenlia,  aul 
xlas,  aul  xlcrnilas  cjus  rccipil  prxlerltum  vcl  fulu- 
riiin.  Prxscns  enim  quomodo  non  liabct,  si  vcrc  Mll 
sed  fuit,  signilicat  pnclci  iluni ;  M  crit,  fuluniiii. 
Nunquam  igitur  illa  fuil,  vel  cril;  quare  non  est 
disliucte  *••,  sicut  nec  simul  tola  in  divcrsis  singu- 
lis  icinporibus.  Si  igitur,  sicut  discussu.n  m  est, 
ncc  sic  est  lola  in  ouinibus  locis  vcl  teinporibns,  ut 
teiuel  sit  lola  in  omnibus,  ct  per  parles  iu  singulis; 
nec  sic,  ul  loia  sil  in  singulis,  manifesluin  csl  quia 
non  est  ullo  modo  in  onnii  loco  vel  leuiporc  lota.  Et 
quoniam  siinililcr  pcrvisuin  est  *"  quia  nec  sic  cst 
iu  omni  loco  vel  lempore,  ut  pars  sil  in   omni,  ct 


.iini  in  |o  o  cl  lcniporr,  nt  lui  i   k|i  itioin  »i  I  i.hi- 
|,.i ,  ,  diulm  nil  ilnu   iii. i'  uil.     Ilh 

iluiiia».il  i.i  c>t   l..(  iis.  .  ii|u  ■  in  lo r- 

i  iiiiisi  i  ii.it    M    >  Miin     i       .1  toluili    i 

:ilii|i|0(l     lini|iiis,    iiijn^     iIiiiIiiiiiiI.iIiiii     llicl  • 
l.rinin.ii     \l   Minni   i  ii  iiui.i  i •  • .  '  lau- 

ililur  ,  ICil  '  jul  polonii  i,  >p>  > 
(iiiiin.i  miIi  M  (  "n  l'i  lii    I  rg«»  ip»lMI 
lemporii  i  ohibiiio  ku<  Itjdil,  el  eatm  nnl  ain  Ui 
vci  lemporalii  diilen  ioiiia  magiiilndinoiii  vcl  poi 
Mi.iti  in   sicut  in(    parlom,    micipiat;  inillo  Imo 
aul  lciii|ior>-  >  irci.niw  ribiiur.  Ai  laincn  n<>  >  s.iijs 
c\it<it   suiiiinaui   c.sscntiain    lotin    uulli    |OCO    *OJ 
lompoH  >!(•("•' .>•     >  i    nulla    lcv    Iik  i    ant    lcuiporis 
prollibel  lanioinni  loco  <i  lempOfJ   snnnl    loi.uo 
adeaae.  ijis.i  igitor  lou  aimul  omuibna  et  f  ngulii 
locla  ei  lemporiboi  prxoetta  eal  Llco  enim  in  lo  o 

v<  I  iruqiorc    eaaO    (Ikiuii.    non    (|ina    i  onliui  lur  ; 

sed  quia  prcseni  eai  A|»uus  natfin  Ihm  di<  i 

cSsc  cmn  lOCO  Cl  tOmporOi  qu.am    tn    lo>  o  cl  t>  in- 

porc;  quia  essc  iu  lOCO  vcl  tcinpoic,  proprfct  insel- 

ligitur  coolineri.  Ii aqno  in  omni   loco  ei  len 

suiiiina  naluia  csi ,  quia  iiulli  iboM  ;  M  in  imllo 

loco  vcl  lcuqiorc  csl.    «luin  niill.i    clauJilur,    OOC 

loci  aul  lOJDporia  lrc,ibus  siilijn  aur. 

Quomodo  ergo    convcuicnl    Iijjc  laui    ucccisaiia 

secumlum  prolalioueni,  ct  t.nn  neccssaria  s ..•cuiuluiii 

probalioncm?  Foriasse   quodain  niodo   est   suuinu 

nalura  in  loco  vel  leinpore,  quo  non  proltihctur  sic 

essc  simul  lola  in   singulis  locis  vcl  lcmporibtis  *", 

ul  t.uncn  uon  sintplures  lotx,  scd  una  sola  lota  ;  ncc 

cjusxtas,  qux  non  esl  nisi  vcra  xlernilas,   non  sii 

distributa  in  prxierilum,  prxscns   cl  futurum.  Non 

enim  vidcnlur  liac  lcge  loci  ac  temporis  cogi,  nisi  ea 

qux  sic  sunt  in  loco  vcl  lempore,  ut  loci  spaiium  vel 


pars  sit  exlra  omnem   locum  vcl  lemptis,  impossi-  c  leinp0ris  diiiiurniialem  non  excedanl.  Quare,   sicut 
bile  esl    m  sit  ubique  et  scmper.  Nullalcnus  enim      de  |)is  qua,  n„jnsmotji  sun1f  unum  idemque  toium  si- 

mul  non  posse  esse  totum  in  diversis   locis  vel  tein 


poiest  intelligi  esse  ubiquc  et  scmper,  nisi  atit  lotn, 
aut  pars.  Qtiod  si  uequaquam  esl  ubique  cl  scmpcr, 
aui  eril  detcrminate  in  aliquo  loco  vel  lcmporc, 
aut  in  nullo;  dcterminate  auteiu  eam  in  aliquo  non 
posse  esse,  jam  discussum  esl.  In  nullo  igilur  vel 
tempore,  id  cst,  nusquam  el  nunquam  esl  *".  Nou 
enim  potest  essc,  nisi  aut  in  omni,  aut  in  aliquo. 
Scd  rursus.cum  conslel  inexpugnabiliter  non  soluin 
quia  esl  per  se,  et  sine  principio,  cl  sine  fiue;  sed 
quia  aliquid  siue  ea  nec  usqtiam  nec  nunqtiam  esi, 
neccsse  illam  csse  m  ubique  ct  scmper. 

CAPUT  XXII  [«i.  XXIIIJ  ,c». 

*M  Quomodo  til  in  omni,  et    in  nuUo  loco  et  tcm- 


Ui 


poribus"Tomni  veritale  asserilur;  ita  in  hisqux  hu- 
jusmodinonsunt.idipsum  nullanecessilalcconcluili- 
tur. Jurenamquedici videtur,  quod  tantum ejtis rei  sit 
aliquisl3locus,cujusquantilaiem  locus  circumscri- 
bendocontinet,  et  coniinendo  circumscribii,  ei  quod 
ejus  rei  solum  sit  aliquod  tempus,  cujus  diuturnita- 
tem  leinptis  metiendo  aliquo  modo  terminat,  ei  tcr- 
minando  metitur.  Quapropter  cujus  amplitudini , 
aul  diuturnitati,  nulla  meia  vel  a  loco  vcl  a  tein- 
pore  opponitur;  ulli  ntillum  esse  locum  vcl  tcm- 
pus  vere  proponittir.  Quoniam  nanique  ncc  locus 
illi  facil ,  quod  locus;  nectcmpus,  quod  lempus  : 
yore  •".  D  n0(,  irrationabililcr  dicitur  quia   nuUus  locas  esl 

Conspectcs  ciriTis.  —  Hxc  um   contraria   secun-      ejus  locus,  et  nulltim  lempus  esiejtts  icnipis.  Quod 
dum  prolalionem,  et  necessaria  secundum    pro-      ver0  |U|lUim  j0Clim  anl  tempiis  baberc  conspicilur, 

bationem,  inter  se  conveiiiunt  :  siquidem  unum      . ,  „  .  ,  ,  .,  . e  ., 

toium  i.on  posse  siintil  esse  in  dive.sis  locis  vel      "»  Profecl°  ■■BMenM  ^a  aut  lempori»  lcge;n  svb- 
temporibus,  veru.n  est  duntaxat  de   iis  qux  sic     ire  convincitur.  Nulla  igitur  lex  loci   aut  tempoiis 

VARIiC  LECTIONES. 
*•*  Non  erit  prxterituin  nec  fulurum  mts.  n.m  esl  fiiturum  ncc  prx;eritum  ms.  .S.  Micli.  non  est 
prxieriliim  nec  iuturum  ***  Non  est  prxteriluin  vel  pncsens  mst.  Tliu.  non  esl  prxteriium  ncc  prxsens 
MT  Claruit,  quia  snmma  illa  natura  scilicct  nullo  niss.  Gem.  Vict.  Sag.  Cister.  claruit,  scilicel  tiuia  sumu  a 
illa  nalura  nullo  *»*  Sin  aliud  mts.  el  ed.  Goili.  si  aliud  "*  Liquido  mss.  M.  Sag.  liquida  M  Non  est 
distincta  mss.  non  est  dislincte  *M  Sic  igitur  discusstim  mss.  ed.  Gotlt.  si  igitur,  sicut  tlisxussitm  3"  Pn- 
visum  cst  mss.Thu.el  ed.  Goth.  pervisum  esl    "' Nusquam  el  mmqiiam  cst  mss.  Tliu.  nusquam  vcl  r.un- 

?uam  esl,  w  Necesse  illam  esl  maa.  Vi.  Gem.  Sag.  necesse  est  illam  tjsse  *6*  Cap.  i2  est  in  mfs.attqutbis 
ap.  23.  tub  lioc  tiiulo  ;  Quomodo  melius  intclligi  possit  esse  ubique  quam  in  omni  loco  maa.  Gem  Quo- 
niodo  sil  in  omni  cl  in  nullo  loco  et  tempore  *fi*  In  mss.  \ict.  Thu.  Gem.  Cister.  Vict.  Saq.  cominuiitur 
cap.  21  loco  nis*.  S.  Mich.  Thu.  loco  et  tcropore  "' Locis  vel  temporibus  mss.  Mci.  Gem.  Sag.  List. 
locis  ct  lemporibus 
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naiuram  ultam  yt  aiiqun  modo  cogil,  quam  nullua  A  de  localibus  sivc  lemporalibus  natuiis  nna  sK  prota- 


locus  .iui  leiupns*'1  aliqua  coiiUnenlia  claudit.  Quae- 
nara  nuiera  ratkuialis  J1°  considcralio  omnimotla  ra- 
lione  non  concludat  ■*■,  ui  crcalricem  ramntamque 
omoium  subslanlinm  ,  qnam  neccss»:  esi  alicnam 
csse  ci  liberam  a  natnra  ci  jnre  ouinium,  qure 
ipsa  fccil  de  nihilo,  nulla  loci  *7*  COhibitio  vcl  lcm- 
porls  includat,  cum  potius  ejua  poientia,  qu;e  non 
csl  *T>  aliud  quam  ejua  csscnlia,  cuncta  a  se  facta 
sub  sc  conliiiendo  concludai.  Quomodo  quoque  non 
ual  impudcnlia  impnideniiae  dicerc  w*  quod  suiinux 
verilatis  aul  bictia  circuinscribat  quanlilalem,  aui 
leinpns  melialur  diulurnilatem :  quae  nuilam  pcnilua 
localis  vcl  icmporalia  dislensionia  ni  magniludiuem 
suspicil  vcl  parvitatem  ?  Qiioniam  itaque  loci  h;cc 
csl  vcl  lcmporis  cnudilio  *",  ut  lanlummoilo  quid-  B  tinclur  :  et  tamen   in  omni  loco  vel  tcmporc  suo 


lio ,  piopicr  loqucndi  consucludiucin,  diversus  t;i 
incn  Cst  inlcllccliis,  propicr  rcriini  dissimiliiudi* 
nem  *8*.  In  illis  namque  3SI  duo  quaedau  eade  i 
prolalio  signilical,  idest,  quia  ""praesentia  snnl  locis 
cl  temporibus,  in  qtiibus  esse  dieunlur;  et  quia  con 
lincnlur  ab  ipsis.  lu  aumma  vcro  cssentia  unum 
lanluin  prxcipilur,  id  esi  *••,  quia  prcesens  cst;  nou 
cliam  quia  conlincntur.  Uudc  ,  si  usus  loqiicn- 
di  admiitcrci  ,  convciiicntius  dici  vidcrelur  esse 
cum  loco  vel  temporc,  quam  in  loco  vel  lemporc. 
Vcrius  enim  m  signilicalur  contineri  aliquid  , 
cum  dicilur  esse  iu  alio,  quam  cum  dicilur  essc 
cum  alio.  In  nullo  ilaque  loco  vel  lempoic  pro- 
prio  dicilur   csso  ,    quia  omniuo  a  nullo  alio  cou- 


quid  eorum  uielia  claudilur,  nec  partiqm  fugiat  ra- 
lioncm,  vel  qualcin  suscipil  locus  ejus  sccundum 
quantilatcin ,  vcl  quateiii  patiiur  tempus  cjus  sccun- 
dum  diiiiurniiatcin ;  ncc  ullo  modo  possil  totiim  a 
divcrsis  locis  vcl  lemporihus  &inuil  conlincri :  quid- 
quid  vero  loci  vcl  icmporis  coiilincnlia  ncquaquam 
cocrccuir ,  nulla  locorum  vel  leinporum  lepc  ad 
paiiium  mtdtiplicitaiem  cogatur;  aut  pnesens  csse 
letiim  sinml  plurihua  locia  aut  temporibus  prohi- 
bcatur;  qnouiani,  inqnain,  haec  est  condilio  loci 
aut  lemporis,  procul  dubio  summa  substanlia , 
qu;c  nulla  loci  vel  lcmporis  conlinentia  cingitur, 
null.i  coruni  b-ge  Cfllillringilur.  Quare  quoniamsum- 
inain esseiiliaiu  lotamei  iuevitabilia  necessitascxigit 


quodam  modo  dici  polC6l  csse;  quoniaui  quidquid 
aliudest,  ne  in  nibilum  c.ulal,  ab  ea  prxscnie  sus- 
linctur  :  in  omni  loco  cl  lempore  csi ,  quia  nulli 
abesl ;  cl  iu  nullo  cst,  quia  nulltim  locum  aut  lem- 
pus  habel ,  nec  in  sc  recepit  distinctiones  locorum 
aut  lemporum;  nec  bic  vcl  illic  ***,  vel  alicubi ,  vel 
tunc,  vel  nunc,  vel  aliquando;  nec  secundum  la- 
bile  pr;c^cns  tempus  quo  ulimur,  csl  m  aut  sccun- 
diim  prnelerilum,  vel  futurum,  fuit,  vel  eril,  quo- 
niam  ba?c  circiitnscriploriim  cl  mulabilium  propria 
suut;  qtiod  illa  non  est.  El  tomen  li.co  dc  ca  quo- 
dammodo  dici  possunt;  quoniam  sie  esl  pr.isens 
omnibus  cirntmscriptis  ct  muiabilibns,  ac  si  Ula 
circumscribalur  cisdcm  locis,  et  niutetur  tcmpori- 


nulli  loco  vcl  temuoii  dccsse  ,  et  nulla  ralio  loci  a-u  C  bui.   Palcl    taque,  quanium  *"    satis  csl  ad  dis- 

lcmporis  piohibct  omni  loco  vel  lempori  simul  lo- 

tam  adesse  ,  ncccssc  cst  cam  simul  tolam  omuibus 

ct  singulis  locis  ct  leinporihai  pntsentem  csse.  Non 

eidm,  quia  liuic  loco   vel  tcmpori  praesens  cst,  id- 

iirco  proliilxliir  illi  vcl  illi  loco.am  lcmpori  iiiiiul 

: .1  littliliter  pneseiM  cssc;  nec  quouiam  fuil,  ant  est, 

aul  cril,   ideo  xleruiialis  ejui  aliquid  •"  cvauuit  a 

prjcaeiitl  tempore  cum   pra-teriio  *'*,  quod  jam  iioii 

eal ;  aut  transil cum  prseseati,  quod  viv  cst;  aut 

vcnitirum  e»t  cnm  fuiuro,  quod  nondum  c.i.  Nulla* 

lenus  namqiic  COgitur  vcl  piohibclur  lcgc  m  loco- 

rum  vd  lemponim,  alicubi  aulaliquando  csmj  vel 

non  esso,  quod  nullo  modo  inira  locum  vcl  tempua 

rlaudil  aeum  csse    Naiu,  si   ipsa  sumnia  •iienlia 


I» 


solvendam,  quac  insonabat,  conlrarielatem;  quali- 
tcr  summa  omuiiim  csscnlia  ubiquc  et  scinpcr,  cl 
liuaquam  ct  nunquam,  i  I  csl,  iu  omui  ct  in  nullo 
Inco***,  aul  tcmpore  sit .  juxia  divcrsorum  inlcl- 
locluum  ***  concordcm  veriiatcm. 

OAPUT  XXIII  [al.    XXIV.J 

"°  Quomodo  meliut  intelliiji  pottit  tttc  ubique,  quum 
i/i  omm  lao 

CoNsr-Ecrus  cantii.  —  (.iiiu  localia  \<tIu  {ul>i, 
ibi ,  cu.)  aaepe  irrctt/ebenaibiliier  RUribiiaulur 
rebui  qu*  nee  loca  muI,  nec  circumscriptione 
kjeiti  oontinentur.  ul  qarai  dicilur  ibi  eMe  intel* 
lcclus  in  anima  ,  ulu  rst  rationaHtai  suiuma  na- 
lur.i  ubique,  Ideat  iu  oiuiiibua  qu*e  simi,  »>se 
apUus  dicitnr,  qtnun  ane  in  omnibne  Locia.  INon 
enim  velul  quae  iinitineatur,  aed  quat  penetraudo 
CUUCla  coiilincal  in  omiubus  cst. 


<li  ilur  Csse  in  loco  aul  temporc,  quainvis  dc  ill.i  K 

VARME  LECTIONES 

'"    N.ilur.uo     illam    itiJtt.     uaturani    iiIIjiii        '*'    LoCUI    aut    lcmpus    mts.     Vict      .Srr/.    C#*H.     locus 

BC  te ;i  pua      "c  Qu  rnmn  aul  rationatia  mtt.  ct  ed.   i.ath.   qiianam   aulciii   raiionalis      *"    Non    COncludal 

i/ui.  rjrr.  1  hu  iidii  eicludai    '"  NuIIj  loci  mai.  VL  Stuj.  s.  Mkk.  ulla  loci    "J0"«'  noneal  •»«■*.  Yi.  Sng. 

qu*.  nibil  Ml     ""  linpudenlis   iiiipm  lcnli*   diccrc   mst.    Vtct.  13.    <i  Cittei.    el  cut.   \  enetm   impriid  nlis 

iinrro     "«  Di^sonsnniis   m$$.  ei  ed.  Cot.   dislcnsionis     "*  Loci  hoc  Csl  vcl  lciupons  (ondilio  mst.  loci  li.ic 

rst  \i  I  temporii  roiidilio  m*.  (litter.  loci  vol  lemporii  barc  eal  coudiiio    v7  l  ius  aliquia  ma.  et  tdii.  Goih. 

■liquid    "*  Kt  prxterito  mn.  Vi.Sao  titm.  Cuter.  cuiu  pi.«:tcnio    *"  Pruliibelur  legom  HIM.  #1  cdit. 

t.ith.  probihetur  lege    ***  Iterum  diaainiililudineni  >m.  Sug.  omtt.  rernn  ma.  Viet.  lT>  propter  reram  simi- 

1  n»;in     '*'  In  ill.i  n.imquc  mtt.   el  edit.  Cotli.  in  ilhs  n  unque     ■*■  Signiflcatio  c>,l  quia  nui.  el  e.l.  Co'li. 

Kcat,  id  eii  qubj    *•*  rcreipitnr,  id  eal  asaa.  Thua.  percipitiir  ideu      ••*  Veriui  rnin  mm.  plui  enim 

.  ilict  iiot  illic  mii*.  ni  liic  vcl  illic    JkS  Prxsens  quo  utimur  lempui  csi  inm.  praeMna  teinpui,  <|uo 

ii,   c.l      m  Qvod  qiiantum    tmt.  oim:i.  quod     3''',  ln  nillio  lOCO   RMI.   Say.    emilt.  in     ""  IMversoiuin 

iniclleciuuin  w...  CiUtr.  raslt.  knteilectunm    IHCop.  23*  /n  ailealaaa  mm<  c<ip.  1i  tub  li»c  tituio ;  Quo- 

;liui  iuieiligi  posiii  tttt  Mmper  quani  iii  omui  lemporo 
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\riuiii  cinii  conilot  CAnitlom    ummun  niiiinm  \  bilfin  vitam  limul  pcrieclt    lotnm  ol 


non  mi      i       In  omnlbui  lo<  iv.  rju  i omnihu 

qu.c    Minl,   ROn   VOllll    qilflB    ■  tiiilinc.iliir,  <|ii  i-    p 
Ir.imlo  CUnCll  I "Onlilii  ii      cnr  non  iliraiur  «•->•  <•  nl>i 

quc,  lioc  Mnm  ,  ul  poiiui  Inlelligatur  ssm  in  nmnl 
bni  i|n ■  *- ii •» t ,  quam  lanlnin  In  omnlbu .  loi  li,  cum 
l ■  1 1 ■  i «~  Inielloctum  el  roljvorliai  eshibcat,  «t  Ip  >  h. 
caliivcrbl  propriolai  ncqusquam  probiboai  Soiemus 
uamqtte  localli  verbi  Mopft  IrroprftheniibJllier  ittrl 
buere  rebui,  <|u.«'  ncc  loci  Mint,  nuo  clrcumiert- 
pllone  locall  coniinentur,  velut  il  dican  Ibl  eaie 
iiiicilcctnm  in  mima,  ubi  eai  raiionalitsi.  Nimeum 
Ibl,  el  ubl,  idvcrbla  localii  irnl  "' ,  non  tamnn 


i-iiin 


•• 


loeali  clrcufflicriptione  iui  inima  cnntinet  illquid, 
aui  intolloclui  aul  ralionnlitai  continetor.  Quare 
■amma  natun  iccundura  rel  voritalem,  ipiiui  •  I ■  -  II 
tiiur  ubiqne  m  eue  Mt  iniiluin  haiu  ligniflciiionr-m, 
ot  intelligatur  osm  in  omnibusqua)  sunt,quam  il 
Intclligatnrlaotuffl  in  oronibui  ■••  locii.  El  qooniam, 
sicul  lupm  cxpositae  raiioucs  dorcnl,  lliter  rsse  non 
potcsl ;  ncces&e  eil  eam  sic  ess«  in  oronibui  qux 
stiui ,  ui  una  eaderoquo  perfecie  ioia  simul  m  sii  in 

6ingulis. 

CAPUTXXIV  [ct.   XXVJ. 

3i*  Quomodo  nulius  inlilliqi  possit,  «  essc  sempcr,  t 

quum,  <   iii   OMRI    tcmpore.i 

C.ONsrECTUS  CAPITIS. —  Suiniua  natur.i  non  liabct 
principium  aut  Bnem,  nec  prasens,  proieriium  aut 
niturum,  quso  lunt  loinporaloa  diflerentfce ;  quoniam 
teternitas  ejus,  qiiae  nihil  aliud  esl  quam  ipsa  ,  iro- 
mulabilis  et  sine  parlibns  cst.  Gum  ergovoi  sem- 
per,  magis  pro|irie  signiflcot  auernitaiem,  et  tem- C  dcnlia  polest,  non  dicam  esse,  sed  vcl  intelligi  va- 


ijiih  i  ii  i nii  ii  14  U 

•  iiuiil   pcifci  Ui  101  i  '  I  llli  n      I    Mi.   i  nnn    Itfpl 

.  ii  |in  ii  qnud  ■  idi  m    ub  laniia  i    n      t     liuil 
i|n.iin  rlu  ma  .  61   '•!' '  nll 
inoiio  loi  ininaldlii  "' .  nei    i         inol  •  t  pei  f ■■■  i« 

UMi .  sjnld  .iini  Iftit  vftfi  elftriilM,  qnfl  i  "i >  on- 

\c  «ii ,  qnam  intermin  iblll    riu  ilmul  ct  p 
esiitftnsl  Nam  ral  bot    "i<» .  roram  pMrnltatftin 
Inoa  e   * i ■  •  kobstaftlia),  qui    iola   non   facta,  n  i 
factrli  cim  Invcnta  eit,  npertc  perclpitor;  qno- 
niam  vera  alornilfti  principil  Inrsove  mftta  ean 

IntelligilOI     :    i|ii(iil   riulli    iiTiim    rrcilarum    600 
nifft,    i'i    i  f » -.<>   i|iiinl     lc    llibilo    fai  ti     Miit,    ronvin- 
cilur. 

CAPI  I   \\\  (81) 

Quod  iiullis  mulnbilts  sit  aeridcinibus. 

COKMKCTUI  CaMTII.  —  Ac< -idcnlia  alia  roul.-uionrni 
elBciunl :  alia,  ut  relationei,  nnilam  nratalionem 

iiuIik  uiit.    Snmma    anlcm   nainrj,   quia    limplel 

cst,  non  siihcsi  accideniibui  qun  mutationem  f.i- 
(iiint.  Krgo  ncc  Miceptibilii est  ulliui  iccidentis: 
;n  i  Identli  cnim  improprie  dicantnr,  qu;r  rem 
non  imitanl.  Iftitor  imllo  prorsns  motlo  Mmma 
essontis  mutabllii  ost;  cnm  lemper  sit  cailcm 
lubstanlialiter,  et  nullo  noqnau  modo  tliverba  sfl 
secidenlaliter. 

Scd  bxc    esscnda  *•',  qoam  patuii   omnimode 

sibi    cssc   eaniilcm    stibslanlialiter,  nonne  csl  ali- 

quando  m  a  sc  divcrsa  vel   accidenlalitcr.   Vcrron 

quomodo  cst  inmme  incommutabilis,  si  per  aro- 


pusdicat  variclatem,  magis  congruc  sununa  naluia 
dicilur  sempcr  esM ,  quara  esM  in  onmi  temporc. 
Et  ciini  aeternitas  sit  interminabilis  viia  simul  pcr- 
f.  1 1<*  tola  e.xislcns,  soli  huic  naltirx  sunima'  conve- 
ini ,  qme  principio  et  fine  et  omoi  tcrmiao  caret. 

Kaniilcm  quoque   sumniam  subslantiam  constal 
sinc  principio  et  sinc  fine  csse;  ncc  liabere    pnvlcr- 


rialiilis  ?  El  cconlra  quoinodo  non  est  parliceps 
accidentis;  cum  et  hoc  "•  ipsum,  quoil  major  csi 
omnibns  aliis  oaturis,  et  quod  illis  *•*  dissimilis 
eslw*,  iili  videatur  aceidere?  Scd  qttid  rcpugnanl  "' 
quortimdam ,  qtiarj  aocidenlia  dicunlur,  suscepii- 
bililas,  et  naluralis  incommutabiiiias;  si  cx  eorum 


ilum,  aui  fulurum,  nec  tcroporalc,  hocesl,  iabilc  assumpUone  nulla  6ubstaniiam    consequaiur  k0i  va- 

prxscns,  quo  nos  ulimur,  quoniam  xtas  sivc  xler-  riabilitas  ?  Omnium  quippe  quae  accctieutia  dicun- 

mtas  ejus  qu;e  nibil  aliud  est  quam  ipsa ,  immulabt-  tur,  alia  non  nisi  cuin  aiiqua  parlicipanlis  varia- 

lis  et  sinc  parlibus  est.  Nonne  crgo  scinper  qtiod  vi-  ijone  adcsM  et  ahesse  posse  inlelligunlur,  ul  omncs 

delur  dcsijjnare  totum  tcmpus,  multo  verius  (si  de  colores,  alia  onmino  nullam  ve!  accidendo  vcl  recc- 

illa  dicilur)  intelligilur  signiftcare  xlernilatem  ,  quae  dendo  mulationem  circa  id  de  quo  dicuntur,  efTicere 

sibi  ipsi  iumquam  est  dissimilis ,  quam  lemporum  noscuntur,  ul  quasdam  rclationes.   Conslal  namque 

▼arictalem,  quai  sibi  ipsi  sempcr  esl  in  aiiquo  non  qnia  bomini  posl  annum  prxscniem  nascituro,  ncc 

similis.  Quarc  si   dicitur   seroper  cssc  ,   quoniam  D  major,   nec  minor,  nec  tcqualis   sim,   nec  similis. 

idcm  cst  illi  csse  el  vivcre;  nihil  mclius  intelligilur,  Omncs    aulem    relationes   bas,    ulique  cum   nalus 

quam  oeternc  osse  vel  viverc,    id  cst,  interroina-  fuerit,  sine  omni  mci  mutaiione,  ad   illum  babcre 

VARI^:  LECTIONES. 

381  II  i  el  ulii  adverbia  iocalia  sinl  cominciur  mts.  Tliu  ubi  et  ibi  sinl  localia  verba  continenlur  **'  Dieitur 
apiins  ubique  mss.  aptius  dicitur  ubique  *"  Q»am  intelligatur  in  oinuibus,  et  m«.  quam  si  intelligitor 
taiiium  in  ninnibusIocis,et  wkSimul  pcrfeclam  »i<«.  lotam  siinul  perfecle  totam  litCap.  2-t  est  in  nliqmbus 
mss.  eap.  i5.  mss.  Gem.  C.ister.  Quomodo  mclins  inlclligi  possit  esse  soinper,  quam  in  omni  tempore 
***  Videtur  antem  mss.Gem.  Sag.  videtnr  enim  '"'  Modo  terminabilis  mss.  Thu.  modo  deierminabilis 
**'  Fed  b;cc  cssentia.  clc,  in  mts.  Gem.  Tliu.  Cister.  incipit  Inr  aipui  25  siib  lioc  tiltiio.  Quod  nullis  mutabilis 
accidtuilibus.  39*  Non  esl  aliqtiando.  .  .  tass.  exetpti»  Thum.  nonne  cst  aliquando  ..  .?  i,()  Cum  et  hoc 
mss.  Snij.  Cister.  cum  boc  4<M  El  quod  illis  ms.  S.  Mich.  et  quod  ipsuro  cdiiio  Goihica.  El  quod  simul 
*•*  Dissiinile  cst  mss.et  ed.  Goili.  dissiroilisest  *93  Quidrepugnal  aus.quid  icpugiiant  i0iNulla  subsianliae 
eonscquitur  mss.  nuila  substanliaro  consequatur  ed.  Gotlt.  nullani  stibstaniiain  conscquatur 

NOTiE. 
(;«i!)  Alias  est  pars  capiiis  24. 
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pnlero  ct  amittero,  secunJuui  quoj  crescet ,,,)5,  vcl  A  "ilio,  csse  quiJqniJ  est;  quomoJo  non  csl  singula- 


i. 


por  qualitates  iliversas  mulabilur.    Palam  ilaque  fit 

tjuit  eorum  qme  acciJcntia  dicuntur,  quxJam  ali- 

quatcnni  attiahanl  cnmmiilahililalem,  quxJam  veio 

niillaicnus  subtrahanl  incoroorotabilitalcm  *••.  Sicut 

igiiur  stiinma  uatura  aoriJcnlibus  mulationcm  ciTi- 

cieMibiM  niiuqiiam  in  sua  limphcilale  loctim   tri- 

buil;  sic  sccuiuliim  oa,  qux  millatcnus  suinmx  i:i- 

commulabilitali   repugnant  43T,  aliquanJo  dici   ali- 

quod  non  resputt,  et  tamcii  aliquid  cjus  essentix  *08, 

iimlc   ipsa   variabilis   inlclligi  possit,  non  acciJit. 

Uude  lioc  qtinque  conchiJi  polcst,  quia  nulliiis  ac- 

cilonlis  susceptibilis  esl  :  quippc  qucmaJiiioJum  illa 

aeci.ie i.tia,  qux  mulalioncm  aliquam  acccdenJo  vcl 

rcccilcmlo  faciunt,  ipso  suo  offcctn  *0'  vcrc  acciJere 

rci,  qiiam  tmiiani,  perpemhtntur ;  sic  illa,  qux  a 

simili  eflectu  Jeficiunt,  improprie  Jici  aceidenlia  Je- 

preheudunlur.  Sicut  igitur  scmpcr  sibi  esi*10  omui- 

moJo  caJem   subslanlialitcr,  ita  iiunquam  est  a  se 

Jivcrsa  ullo  modo,  vcl  acciJenlaliter.  ScJ  quoqtto 

mnJo  scse  babeal  ratio  de  proprielale  nominis  ac- 

ridentium,  iliud  sine  dubio  verum   cst,    quia   de 

summe  incommutabili  natura  niliil  polesl  dici,  imdc 

muiabilis  possit  intelligi. 

CAPUT  XXVI  [ef.   XXV]. 

411  Quomodo  illa  dicenda  sit  essc  snbstantia;  el  qnod 
sit  exlrn  omnem  tubslanliam ,  et  singularile.r  t,it 
quidquid  est. 

Cosspectus  capitis.  —  Ctun  summa  natura  nullius 
muUtionis  aut  accidentis  sit  latceptibilit,  non  Ji- 
citur  subltanlia  nisi  subslautia  Jicaturpro  csscn- 
tia  :  seJ  ipsa  cst  el  extra  et  supra  omnem  sub-  C 
stanliam  ;  quia  ipsa  sola  pcr  se  est.  Iiaque  non 
habet  nisi  iionien  conrimune  cum  creaturis. 

Scd  si  ratumcsl  qttoJ  Jcbujus  naiurx  simplicitatc 

pcrspeclum  Ml  cst,  quomoJo   subslantia  est?  Nam 

cum  omnis    subslantia   aJmislionis  diflerenliarum, 

vcl  mulaiionis  accidentium  sit  susceptibilis,  hujus 

imiimtabilis  MI   sincerilas    nmniiiioJx    admislioiii, 

live  rootationi  cst  inaccessibilis;  quomodo  orgo*1* 

obtinebilur  eam  essc  quamlibct  substanliam,  nisi 

dicatur  ■ubsiantia  pro  esscntia,   ct  sic  sit  extra, 

ii  est  supra  omnem  suusianiiam?  Nam  quantun 

illuJ  esse,  quod  per  sc  est  quidquid,  ct  Jc  oiliilu 

facit  omne   aliuJ  cssc ,  Jiversum  cst  ab  co  csse, 

quoJ  per  aliud  fil  de  nibilo  quiJquiJ  csl  M,J  taiHiim 


rilcr,  absquc  surc  crealurx  consorlio,  quiJquul  ipsa 
esl?  Umle  si  quamlo  illi  csl  cum  aliis  nomints  ali- 
cujiis  communio,  valJe  procul  Jubio  intelligcnda  est 
diversa  significalio. 

CAPUT  XXVII  [al.   XXVI]  •" 

Quod  non  contincntnr  in  eommuni  traclatu  substan- 
liarum;  el  lamcn  sil  subsiantia,  et  individuus  spi- 
ritut. 

Conspectcs  ca,pitis. —  Omnis  subslantia  aul  est,  uni- 
vcrsalis,  hoc  esl  phiribus  communis,  aul  esl  indivi- 
dea,  qux  cum  aliiscommuiicmhabet.  Summavero 
nalura  ncc  in  plurcs  siibstantias  se  diviJit.  noc 
ciim  alia  sc  essenlh  commuuione  rolligil.  Ergo 
iioo  inclujilur  in  communi  subslanliarum  Ira-i 
clalu.  Quia  tamen  summe  cxisiit,  ideomaximc 
substantia  Jici  polest  :  cl  quia  Jignior  est,  iJeo 
non  corpus,  scd  spiritus  est;  el  quiJem  inJivi- 
duus,  quia  ncc  parlibus  eonsial,  nec  diffcicnliis 
aul  acciJcntibtis  esl  mutabiiis,  nec  proindc  ulla 
ratione  Jivisibilis. 

Conslat  igilor  quia  illa  substantia  nullo  communi 
traciatu  substaniiarum  incIuJilur,  a  cujus  essen- 
tiali  couamunionc  omnis  nalnra  excluditur.  Nempe, 
cum  omnis  siibstantia  tractetur  aut  essc  univer6a- 
lis,  qux  pluribus  substantiis  esscntialiter  communis 
est,  ul,  bomiocm  csse,  commune  est  siugulis  bomi- 
nibus ;  aut  esse  individua,  qux  universalem  essen- 
tiam  communcm  babcl  cum  aliis,  qncmaJmoJum 
singnli  homincs  communc  babent  ctim  singulis,  ut 
homincs  sint;  quomodo  aliquis  summam  naltiram 
in  aliarum  substanliarum  traclatu  conlincri  intelli- 
git,  qux  nec  in  plures  substantias  se  dividil,  ncc 
cum  aliqua  ala  pcr  essentialem  conimunioncm  se 
colligit?  Quoniam  tamcn  ipsa  non  solum  certissiinc 
cxistit,  sod  eliam  summc  omnium  *'*  cxislil,  et 
cujuslibet  rei  esscniia  Ji<S  solol  substantia;  profe- 
cto,  si  quid  digne  *"  Jici  polcsl,  non  probibetur 
dici  subslanlia.  Et  quoniam  non  noscitur  dignior 
esscntia  quam  spirilus  aut  corpus  **°;  ct  c\  bis 
dignior  cst  spirilus  quam  corpus  :  ulique  caJem 
asscrcnda  est  csse  spirilus,  non  corpus  *".  Quoniam 
anlem  ncc  ullx  parlcs  sunt  cjusdem  spirilus,  nec 
plurcs  essc  possunl  ejusmoJi  spirilus,  nccessc  cst 
ut  sit  omnino  inJiviJuus  spirilus.  Quoniam  cnim, 
sicul  supra  conslat,   ncc  parlibus  cst   compositus, 


oinnino  distat  stimma  siibslaulia  ab  bis  qux  non  j,  ncc  ullis  Jiflercnliis  vel  acciJcnlibus  intclligi  potest 
sunl  idem  quod  ipsa.  Cumque  ipsa  sola  oinnium  »lR  csse  mulabilis,  impossibilc  csl  ut  qualibcl  scclioua 
naturarum   babeat  a  sc,  sinc  allerius   nalurx  au-      sii  Jivisibilis. 

VARIjE  LECTIONES. 

*"•  Quol  ereteel  nsf.rAsi.quod  ereseil  ""'AUrahunt. . .  subirahuul  immulabilitaicm  mt.Sag.  aitrah.ini. .. 

tublratnni  incommutabiliiate  n    **'  Incommulobiliter  repugoanl  mss.  ineotomutabililati  rcpugnani    *01  Ejus 

ituc  ni«.  Viet.  ?>.  esse  essentia     *••  fptl  suo  effeciu  msi.  ipso  suo  effectu     *'°  Sihi   cssc  mtf,  sibi  cst 

411  Cttp.  ?.*>  cst  >n  mss.  cap.  20.  Titulut  in  mss.  Tliu.  quomoJo  illa  sit  diccnJa  esse  subslantia  :  cl  quoJ  sit 

omnfjeA  subslaiiiiam.el  singiilaritor  sit  quiJquiJ  csl  in  communi  contraclu  siibslanliarum.ot  lanien  sit 

rab  tantiael  Individuus spiritus.    *"  Penpoctom  ostsssi.  Vict.  pcrspicuum  csi    *"  HujusmoJi  immutabilis 

BSSI  (>cm.  Vin.  S<i<i.  hujui  iinmui.ibilis    *'*  Quomodo  ergo,  ctc.  KSfM  ad  hirc :  nam  quantum,  clc,  detunt 

tn  Mt,  Thu.  30      *'•  \h  |  quoil  per  aliuJ  fil  dc  nibilo  quidquid  est.  mt.  Gem.  ab  co  cssc,  quod  pcr 

•liud  esso  ilivcrsiun  etf  ibec  etse,  quod  per  aliuJ  lit  Jc  nullo,   quicquiJ  ost    •'•Cumqut  sola  oinnium 

m$.  Thn.  TiO.  cumque  ipsa  omniiim  nu.  Thu.  90.  c.umquc  ipsa  causam  omninm  hi»».  Sag.  Viet.  Gem.  cum- 

Hrisomnium    »M  Cap.  M  ttf  f«  Mt*  ctpiil  17.    M"  Summt  omnium  mm,  lumroe  omnium    »'•  Pro- 

ficlo  ila'|iic  si  tuid  «liM    pOlttl  ilipno   mss.  jirofcclo  si  qiiiJ  Jipnc  Jici  potcst     *"  Spiritus  Cl  corpus  mst. 

ipirllUltUt  corpus     »"   Esso   tpfrilut  el  non  corpus  Btf,  Vict.  Sag.  Thu.  Litto:  omitl  cl 


ISI 


MONOf.OI.II  \l 


CAPIiT  XWIII  |<i/.    XXVIII  ••*. 


\)utni  tdem   iptiitm  mniilinlrr  m      rl   '"  creata  illi 

cuinyuiatii  tioti   mtl. 

Ci.snch  tuh    caiim».  Summii»    R|iirilOI   proplcr 

incniiiiniUalnlciii  ;rlrrnil.ilrni  nnlln  moJn  dlcl  |"> 
losl,  (|iiia  fuii  aut  rril,  »ed  timpliritcr  Ml.  <  •  >  '•  >  > 
vcro,  qnli  niiil.ibili.i  kiint,  «cciiiiiluin  ali'|iinl  lOl 
fiiiriinl  aliquanilo  .int  rruiil  quml  unn  «inil,  <-t 
lior.  quod  IUOI  Vll  Ml  :  iimipcr  ■  I «-  non  MM  M> 
iiiuni  atl  cs»c  non  per  »c,  scd  pcr  aliml  :  <•(  u.i 
rcilcuiU  ail  non  MM|  nit4  su»linc.inliir  ncr  aliud. 
Solus  crRO  »11111111119  ftpirilu»  tiniplicilcr  vcrc  jmt- 
1. 1  i<"  ct  ohsolute  cil;  MMMl  aut  non  tuni,  uut 
vii  miiii  :  non  tamcn  oininno  non  hiiiiI;  ii.iiii  dc 
niliilo  aliquid  lact.i  111111  ali  co  i|ui  solus  absolutc 
e»t. 

15  Vidciur  crgo  ronscqui  ci  pra-ccdciuibtii.  quod 
l>le  •piritm,  qui  lic  »uo  quodam  mirabililer  ningnlari 
el  singulariler  miraliili  modo  est,  qnadam  ralione  B 
•olus  sil;  alia  vero  quxeuoque  vidcntur  csse  tiuic 
coll.ua,  non  sint.  Si  enim  diligenter  inlcndatur,  ille 
eolus  vidcbitur  simpliciler  et  perfecte  cl  absolute 
cise;  alia  vcro  omnia  fcre  non  cise  *•*,  ci  vix  csse, 
quoniam  namque  idcm  spirilus,  proptcr  incommuta- 
lilcm  xtcrnitatcm  suam ,  nullo  modo  sccundum  ali- 
quem  molum  dici  potcst  quia  fiiit.aul  ciil;sedsimpli- 
citer,cst :  ncc  mulabililcr  est  aliqui<l,  quod  aliquando 
atil  non  fuit,  .iiu  non  eril;  ncquc  non  est  quod  ali- 
quando  fuil,  aut  cril;  scd  quidquid  cst,  scmcl  et  si- 
mul,  el  iiiicnninab  liter  esl.  Quoniam,  inquam  **•, 
liujusmoili  esi  cssc  tjus;  jure  ipsc  simplicilcr  el  ab- 
Soluleetperfccledicitur  essc.  Quoniam  vero  omnia 
alia   secundum   aliquid    miilabilitcr   aliquando    aul 


A  quim   \*rr  »r,  nl  r»i,  p*»r  hoc  quod   iptr  rvi,  iiotMie 
lnijiis  r»v   inriiio  holnin    inirlligiiur    limploi 
l.iiiiin<|o,    <i  "•  ,,|. .  ■  .1  •  1 1  <  i  it ,  '   (iii.,.|    xro  »i.    kiuipli- 
<  ii>  r    <t    oiniinnoil  i    rii,  I  iiu    r.l    perfeelUM, 

timplri  ci  »"  abiolulum ,   id  niuiium   |M)(Umin 
jurc  dii  i  poicst  s>iliini  MM  :  <  l  <*<  onln  "\  quidquld 
pcr   tupcnorcin  ialloi|cin  .   nc.    ■  mii[>Ii<  n.-r,  n.      | 
fcctc,  ncc  ibsolulc  rsvr  ,  »<cd  vli  '  ssc,  aut  fi  re  noti 
c*tui  MfMMCitur;  id  ulique  oliquo  modo   rrele,  non 
esie   dicilur.   Scriimlum   banc   ijiiiur   rallMMM 
•olns  crcatnr  Bpirilui  ctl,  cl  omnia   rrrata,   non 
sunl;    nrc   lamro  oninino  *•'  non  tunl,  qnia  per  il- 
Iiiiii  qni   tolii»  obnoliilc  c»t,  de  nilnlo  ali<|unl  fa<  la 
•unl. 


CANT  XXIX  [u/.    XWIIIl  »'». 

Qitod  rjui  locittlo  idiptum  nt  quod  iptr.  tt  ipn  ut 
cviisubstantiutts,  cum  non  itnt  duo,  itd  uiiui  Sdi- 
ritui. 

Conspectus  Capitis.  —  Suinmus  Spirilus  niliil  feclt 
msi  per  scipsum ;  quidquiil  autem  fccit,  |>i-r  smm 
loculioncm  fecil.  Krgo  ejus  loctitio  «cn  vci  l>um  non 
Ml  aliud  (|tiam  ipsc  mimmns  S|iiritus.  Dcinde  isia 
locutio  pcr  quam  faclum  cst  quidquid  crealum  esl, 
non  cst  crcalur.i,  sed  c-i  oinni  crcatura  prior. 
Ergo  ipsa  cst  creans  Spiritus.  Ruriui  :  Isla  locu- 
tioeslsummi  Spirilus  inlelligenlia  ;  lurr.ma  aulcm 
natura,  cum  sit  simplcx,  cst  ipsa  sua  inldligenlia. 
Ergo  summa  nalura  esl  ipsa  sua  loculio;  cl  ha*c 
esl  illi  ronsubsianlialis,  quia  ipse  indivijuus  cst 
Spiritus. 

Jam  vero  **•  hii  qu»  de  proprietalibus  hujui  sum- 
mx  raiurx  ad  prarsens  mibi  duccni  ralionem  «c- 


fuerunt ,    aul    erunl   quod    non   iunt ;    aut   funl  ^  qucnli  occurrerunt  m  perspedis,  opportunum  exi- 

quod    aliquaudo    non    fuerunl ,    vel  non   erunt    : 

el  quoniam  hoc  quia  fucrunl,  jam  non  est;  iliud 

autcm,  scilicet  quia  erunt,  nondum  csi;   cl  boc 

quia  **•  in  labili  brcvissimoque  et  vix  exislente  prae- 

senti  sunt,  vix  csl.  Quoniam  ergo  tam  mutabililer 

sunt,  non  immerilo  negantur  simpliciter  ei  perfecto 

et  absoluie  esse ;  el  asseruntur  fere  non  esse,  vix 

essc.  Deinde,  cum  omnia,  quaecunque  aliud  sunt 

quam  ipse*»\  de  non  esse  venerint  ad  esse,  non  per 

sc,  sed  per  aliud;  et  cum  de  essc  redeant  ad  non 

esse,  quantum  ad  se,  nisi  suslineanlur  pcr  aliud, 

quomodo  illis  simpliciter  convenit,  aul  perfccte  sive 

absoluic  essc,  el  non  magis  fere  vix  non  csse?  Cum- 

que  csse  solius  ejusdem  incffabilis  Spiritus  intelligi 


stimo  ut  dc  cjus  loculione,  per  quam  facia  sunt  om- 
nia,  si  quid  possim,  conslderem.  Etcnlm  cum  omnia 
qunc  de  illa  supra  potult  inimadvcrtere,  rationis  ro- 
bur  inflcxibite  teneint,  illud  me  maxime  cogit  de  illa 
diligemius  discuierc,  quia  id  ipsum,  quod  ipse  6ura- 
mus  spiritus  est,  probatur  eise.  Si  enim  ille  niliil 
fecit,  nisi  pcr  seipium,  et  qoidquid  ab  eo  facium  cst 
per  illam  est  faclum,  quomodo  iila  csl  aliud  quaru 
quod  est  idcm  *tT  ipie?  Amplius  :  asserunt  uiique 
inexplicabiliter  ca  quc  jam  inventa  sunt,  quia  nibil 
omnino  poiuit  unquam  aut  polest  lubsistere  pncter 
creantero  spiriium  et  ejus  creaiuram.  Hanc  vero 
spiritus  ejusdem  loculioucm  impossibile  est  *"  inter 
cr^ata  contineri  :  quoniam  quidquid  creatum  sub- 


nullo  modo  possit,  aut  ex  non  esse  incceptum  *'*,  aut  sistit  •",  per  illam  factum  cst;  illa  vero  per  sc  flcn 
aliquem  pati  ***  possc,  ex  eo  quod  csl  in  non  csse,  oon  poluil.  Nibil  quippe  pcr  scipsum  ficri  potesi, 
defectum;  et  quidquid  ipsc  est,  non  &ii  pcr  aliud      quia  quidquid  lll,  posterius  est  eo  per  quod  fu;  et 

VARIvE  LECTIONES. 

*••  Cap.  27  est  in  mst.  caput  28  *"  Tit.  Creala  .  .  .  non  sint  m.  Thu.  90  creaiura . . .  non  sit  "*  Vere  nou 
cssc  mss.  Yict.  3.  Sag.  Thu.  S.  Mich.Cister.  fere  non  esse  •••  Quonlam  in  qnantum  mss.  Vict.  Sag.S.Mich. 
Qtioniam,  inquain  *"  Hoe  quod  mss.  Iioc  quia  *"  Deinde,  cum  omnia  quaBcunque  aliud  sunt  quam  ipse 
ms.  Thu.  30.  deinde  cum  omnia  quaecunque  aliud  sunl  quam  ipsa.  ms.  Thu.  90.  denique  cum  omnia  alia 
sunt  qnam  ipsc.  *"  Aut  non  esse  incepium  msi.  autex  non  eise  inceptum  *••  Aut  aiiquam  pati  mss.  aut 
aliquem  pati  *»•  Merito  inlelligiiur  simpliciler  solum  perfeclura  et  mss.  Viet.  Sag.  Cisier.  meriio  soitim 
inielligitur  sitnplex,  perfecturoque  *"  Solura  est  perfectnm  siinpliciier  ei  mss.  Vict.  Sag.  Cem.  solum  cst 
perfectum  simplex  ct  **•  A  coulra  mss.  e  conlra  *•*  Nec  tamen  omnia  mss.  nec  tamen  omuino  ***  Cap. 
28  esi  in  mss.  cap.  29.  ***  Jam  nunc  mss.  Vicl.  Sag.  Thu.  Citter.  Jain  vero  *"  Scqucnli  octurrunl  mss 
txc.  Thu.  sequenli  occurrcrunl  *"  Quam  cst  idem  mis.  quain  quod  cst  idcni  •**  Impossibile  ex  mmi 
i.npossibileest    *»•  Crcalum  subsisiit  wii,  Thtt.  cieatum  cxistit 
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suinnii  spirilus  loculio,  cuni  creatiira  cssc  non  pos- 
mi,  non  sit  aliud  quam  summns  spirilus.  Denique, 
li.rc  ipsa  locutio  nihil  alind  polosl  inlelligi  quam 
ejtisdem  spirilus  inlclligcnlia,  qua  cnncla  inlclligit. 
0»iil  cnim  cst  aliud  illi  rcm  loqui  aliquam,  lioc  lo- 
queudi  modo,  quam  inielligere?  Nam  non,  til  liomo, 
iion  scinpor  dicit  **•  quod  inlclligit.  Si  igilur  summc 
simplei  nalura  non  cst  aliud  quam  quoil  osl  sua  in- 
telligonlia,  qiicniadiiiodum  csl  idom  quod  cst  VVI  sua 
sapienlia,  noccssc  cst  ut  similitcr  non  silaliml  quam 
quod  osl  sua  loculio.  Sed  quoniam  jam  inanifosliim 
t  st  siiiiunum  spiritum  unum  lantuin  cssc,  cl  omni- 
luode  individuum,  noccsse  esi  ut  sic  illi  hoec  sua  lo- 
tulio  sit  consubstanlialis  v",  ut  non  sint  duo,  sed 
uiiiis  spirilus- 

CAPUT  XXX  [al.  XXIX]  "'• 
Quod  euttcm  locnlio  non  conslet  ex  pluribut  verbis, 

ted  sit  ununi  Verbum. 
CoNsrr.r.Ti-s  capitis.  —  Cum  ista  loculio  sil  consnb- 
slaiilialia  Bummx  naturx  quse  limplei  et  una  esl, 
pariler  siniplcx  et  una  esl,  nec  plurihus  proinde 
constal  verbis,  seJ  es!  ur.uin  Verbuni. 

Cur  igitur  dtibilein  quod  supra  duhium  dimiso- 
ram,  scilicct,  iitrum  hacc  iocutio  in  plurihus  verbis 
an  in  uno  vorho  consistal?  Nam  si  sic  cst  siimmrc 
naiurx  conitibsiantialia,  nt  non  sint  duo,  scd  unus 
spiiilus,  utii|iic  sicut  illa  »'*  summc  simplcx  cst,  ila 
et  ist:i.  Non  igilur  constat  pluribus  vorhis ;  sod  ost 
unum  ""  Vcrbum,  per  quod  facta  sunt  o:nnia. 

CAPl.T  XXXI  [al.  XXX]. 
*w  Quotl  iptum  Verbum  non  sit  timililudo  factorum, 

sctl  rrritns  esscntia',  (acla  vero  sint  aliqua  ventniis 

imitalio.  Kt  qna:  nalurw  magit  sint  el  prastanliore» 

quum  ti.hi. 

Coxspsctos  capitis.  —  Vcihnm  quo  dicunlur  et  pcr 
quod  facta  sunt  omnia  cst  consubsiantiale  sumoue 
inoommoialiiliiati,quia  consubstsntiafa  est  sumnue 
naiune  quae  cst  ipsa  sua  incommutabililas.  Ergo 
Verlium  iilud  non  cst  vcra  similitodo  mulabilium, 
qn.v  ItiiiC:i  ad  ilhus  oxcmpltini  faola  sunt.  Vcrum 
<  nin  illius  cssentia  snmmc  sit,  cl  sola  vore  sit, 
ipsiiii»  rsl  oxistcndi  vorilas,  c.x-iora  voro  non  sunt 
nisi  illins  infitatio.  Undc  creaiura  tanlo  magil  est, 
etianio  prawtanlior,  quanto  sjmilior  csi  illi  Vcrbo 
quod  sunimc  esl,  ci  siiinmo  magimm.  Ilinc  nalnrac 
viventea  pneatani  non  viventibui,  senlieutes  non 
•enlientibus,   ratinuaics  non   ralionalibus.    Hinr 


ipso  magis  sit  ot  prnestantinr,  quo  similior  csi  illi 
oss«'nli:o  qu.v  sumnio  osl  ot  summe  pracslat,  ma- 
nifesium  esl  qtiia  Vorhum  non  cst  ereaiur.T  simi- 
litudo,  sed  vera  osscntia;  ot  in  crealis  uon  est  ab- 
solnta  osscmia,  sod  ver.T  cssenliT  imiiatio  :  sicquc 
ipsa  creata  oo  magi»  vel  miniis  siml  vera,  quo  ma- 
gis  vcl  mimis  illi  appropinquant. 

Sed  ccco  vidclur  VVT  n.ihi  suboriri  ncc  faeilis  imc 

uliaicnus  sub  amhiguilate  rolinquenda  qua^stio.  Et- 

enim  omnia  hujusmodi  vcrha,  quibus  ros  qnaslihol 

menle  dicimus,  id  ost   COgilauiUS,   similitmliuos  rl 

imaginos  sunl  rerum  quarum  vcrha  siml;  el  omnis 

simililudo,  vol  imagovv\  lanlo  nagis  vol  miims  cst 

vera,  quaulo  magis  vcl  miniis  imilatur  rcm  cujuscst 

simililudo.  Quid  igitur  VV9  lcnendum  est  -dc  Verho, 

quo  dioiintur  ct  per  quod  facia  sunt  omnia?  Eril,  an 

B  non  eril VB0  simililudo  corum  qua:  per  ipsum  facla 
sunl?  Si  cnim  ipsum  csl  vera  mutahilium  siinili- 
tudo,  non  cst  oonsubslanliale  summx  inconimuta- 
biliiaii  :  quod  falsum  cst.  Si  autcm  non  omnino  v" 
vcra ,  scd  qualiscunquc  similitudo  mulabilium  est, 
non  esl  Verhum  summ.T  vcrilalis  omnino  vcrum  : 
quod  absurdtim  est.  Al  si  nullam  mutabilium  liabct 
similitudincm ,  quomodo  ad  illius  exempium  fjcla 
sunl?  Verum  rorsitan  nihil  hujus  remanobil v"  am- 
biguilalis,  si  16  qiiomadinodum  in  vivo  hominc 
voritas  bominis  esse  dioilur,  in  piolo  vero  simil.litdo 
sivc  imago  illius  veriiatis,  sic  exislcudi  veritas  in- 
(clligitur  v"  in  Vorbo,  cujus  cssentia  sic  summe  esi, 
utquodammodo  illa  sola  sit,  in  his  voro  qu;c  in  ejus 
comparalionc  qiiodaminodo  non  sunt,  ct  lainon  por 

C  illml  ri  sooiimlnm  illud  facta  siml  aliquid ,  ali- 
qua  imilatio  V3V  rllius  BUmnuE  csscnliT  porpcnda- 
tur.  Sic  quippc  Vcrhuni  siimniT  vorilalis  ,  quod 
et  ipsum  esl  SMinma  vcritas ,  imllum  augmen- 
tum  vel  deirimcnltim  sonliei,  socundiiin  hoo  quod 
magis  vol  ininus  crcaturis  sit  simile;  sed  po- 
lius  ncccssc  erit  oinnc  quod  crcatum  csl  tanto  ma- 
gis  csse  ot  tanlocsso  prTSlanlius,  quanto  similius 
csl  illi  quoil  summe  cst,  ot  summc  magnum  csl. 
Hinc  etenim  forlassc,  imo  non  fortasse,  sed  pro 
corlo,  hinc  onmis  intollorlus  v"  jiidioal  naluras  quo- 
lihct  modo  vivenlos  prrslare  non  vivontibus,  scn- 
liontes  non  scnlioiilibus,  rationales  irralionalibus. 
Quoui.im  enim  siimma  v6fi  nattira  sun  quodam  modo 


otiani  liipiel  quia  illn  magis  sunl  qnam  isia  ■  nam  d  smgulari V8T  non  solum  cst,  soil  ct  vivii,  ct  sentit,  el 
llla  natura  magii  osi  qu.c  similior  esi  summae  es-  ralionalii  esi,  liqnel  qnonlam  omnium  qu.t  sunt*", 
lentia).  Qus  auiem  pl.ira  narticipat,  liinilior  eil      M     I0()  ali    0  n,0(lo  *»  vivil  magis  Cst  illi  sin.ilo, 

scii   m  |»,inr,ii«.  est  similis   sumni.i'  esseillix;  illa  . 

vem  1 1  iij  panicipat,  cui  plura  poMunl  laltem      1":HT1  "'  I"0*1  nullaioims  vivil;  oi  qood  modoqno- 

ru  1 1.' i  oi,<;  .iufcrn.  Purro  cuui  oiiiuii  csscnlia  eo      libel   vel   corporeo  scnsn  cognoscit  aliquid,  magis 
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vt  llomo,  icmpcr  <!int  n:**.  homo.  non  sempeT  dicil    VM  Est  id  quod  ost  mst.  ost  idem  quod  osi    *v*  iit 

sil  illi  liax  siia  locutin  (oiimiIisI.  mtt.  ui  m<  illi  sua  loriilio,  sil  oonsubslanlialis  vv*  Cap.  i!)  ett  in  mtt. 
capnt  SO.  *iV  Uliqae  sirnl  ille  m«*  iilnpio  sioul  ill.i  Vk"  Scd  iiniim  mtt.  sod  osi  iminn  vv*  C.npnt  7>i  tub 
ii',r  tUnlo:  Qnod  ipsum  rcrbum,  etc,  "<  in  litut*  CapiftiSO.  in  ercuiis.  VVT  Sed  «'Oio  videlur,  oto.  incipit 
in  »t<s  Ccni.  n  Citttr.  v"  Simililndo  ei  in.ago  hki.  Thn.  Chttr.  limiliiudo  vcl  imago  vv*  Qnid  igin.r  mtt. 
quiil  ;iut  iii  *■*  Krii  aiil  non  erii  mi.  Sag.  t- n i  an  iion  orit  VIU  Pion  rst  omninn  mt$.  Virt.  Saj.Ciner, 
nonomiiino  k(* llujuimodi rcmanebit  mt.  Sog.  kujni  remanebil  *"  Verilai iniclligitur mu.  Vcritas inlelli- 
i  tinr  ,-  Immuiatio  mm.  Vin.  Sny.  CUter.  imilatio  v"  llmo  otiiiiis  iuielleciiii  mu,  Tim.  hio  omnii 
iiiiriifrtns  »M  Quoniam  cnim  iniuuii  mn.  Thu.  quoniam  enim  sino  nimma  v"7  Quodammoilo  tingnlari 
mM.  Vict.  S/rg  singulan  «piod  ;m  mo  lo  %"  (»«ini.i  iiu  o  winl  mss  umilllllll  qnai  sunl  ''"  El  quod  mnilo  mtt.  fcl 
quo  fnol  . 
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<i  i  ini  i|n>t.i  "•  iniiii  ornnlno  Mnlll .  <  i  'i'""1  '  ^11"    h  non  •  A  '  Irollltodo '  i  'i 

ll.ilc    l'M  ,    HinuiH    i|ll.llll    qtJOd    l:ilinilli  '"'   (  ;i|»l\     rt'l  kll    IIIClllO  «llUllll ililillo   •.  l   n  , 

osi.  Qoonltn  rara  ilmill  rtUonc  qundan  nitarti     il  i nt  verbom  eoruni  <  rlpoon, 

magii  mlnuive  tunl  quim  tll.o  *••,  pertplcuum  Ml<      'i11"1 k>  contitbil  qul  >mm 

Quemtdmodum  onlm  Dtlari  lllud  pnMltnlitt  ost,  wrbara  ilieajai  rn  verbam  ■  i    Denique  il  nun- 

quod  pcr  nilurtlem  MMntltm  proplnqulai  mi  bmv      |oti itiun  i,  nullura  eji  l  itfMMk 

itnnilitlno,  ila  uUque  llli  nilart  ntgti  ott,  eajai  Qaid  igitarl  Aa  oonclodondum  etl  quit   .•  nallo 

Mtenllt ilmllior ott tummo) euentit). Qaod ilo qao-  raodoi                       irotquine   it Verbam illud, 

qno  tnUntdvertl  ftclle  potM  exlillmo.  Nempe  il  Qu           inrat el uulliui Indigi           niia;tutfor< 

ciiillbet  lultitanlla,  qua  et  vivlt,  ct  leniibliii,  et  rt>  U  leipMtammt1           lia,  qui  Verbam 

lionaili etl,  cogilttion '  tufbntur  qood  rtUontlli  icnlli  quiden  ettcl  0)101111,  ied  Verban  nooi 

Mt(  doinde  quod  Miitlbllii,  el  pottM  qood  fittlli,  ll  nlbil  unqoin  per  llltu  Dei       I         nin        I 

poilrono  Iptan  nadan  mm,  quod  rontnot;  qati  non  fmt,  n<-<  etti  noi  faturun  Mt,  nullum  m  vor- 

ii*»n  inteliigti  qaod  llb  Mbtttntii  qam  ik  ptulttin  bon  mm  potesl   Verun  ocundam  btnc  i  tionem, 

detiruitur,  :i*i  ninai  ei  ninai  **•  ette,  et  id  ulU-  il  nunqutn  ulli 4:'  preter  rannwm  ipiritan  etoei 

nitini  id  iiim  i'sm'  grtdttim  perdacttarY  Qustutem  H  MMnUa,  nulluin  omnino  cttet  verbom  Inlllo.  Si  nui- 

lingulaliiu  **•  iMumptt  qntmlibei  euenUtn  a*l  mi-  lun  in  iilo  verbun  euei,  uibil  ipe  I si  dicerel  •'*,  si 

niis  ei  ninut  mm  dedueont,  etdem  ordintUn  it-  niliii  tpnd  m  diceret.com  idem  sit  ilii *",  tic  dicera 

inmptt,  ill.nn  td  ratgii  oi  mtgii  ette  perducunl*M.  tUquid  quod  etl  intoliigere,  non  iliquid  intelligi  n  i, 

Ptiet  Igiturqnii  mtgii  ost  viveni  lubttintii  qunm  si  nihil  inielligeret,  crgo  tarani  itpientit,  qac  noa 

non  vivcns,  ot  teniibilit  qutm  non  tentibilii,  et  rt«  cst  aliml  qotm  idein  ipirilui,  nihil  intelligeret : 

Uonnlil  qnain  noii  rttiontlit.  Non  cst  ittque  dubiiim  qnoil  absurdissintum  Mt.  Quid  igitur?  Si  enim  Dihil 

quod  oiiinis  enentii  ee  ipso  mtgii  ett,  pnettantior»  Intelligerel,  quomodo  estet  Mnunt  npienUa  I  knl  li 

ooe  ost,  qno  timilior  etl  iili  Mtentiai  quac  summc  nullo  niodo  csset  aliquid  prater  illtra,  qnid  Uli  In- 

e^t  et  lurome  praetttt.  StUt  itaque  minifestum  cst  leUigereif  Sed  nunquid  teipMro  non  inteliigeret?  At 

in  Verbo,  pcr  quod  *67  facla  sunl  omnia,  non  cssc  quotnodo  *T*  vcl  cogilari  poicsl  quod  tomni  sapi.m- 

eornn  linilitodinen,  sod  veran  simpliccmqnc  cs-  tia  sc  tliqutndo  non  intelUgat;  cum  mcns 4:»  ratio- 

sonliam;  in  faolis  voro  non  cssc  simpiioom  absolu-  nalis  possil  nou  solum  rainel,  sed  et  illius  Eommai 

lamquc  osscnliain,  scd  ver.e  illios  essentix  vix  ali-  Mpientia  reminisci ;  cl  illam  *,c,  ot  se  inlelliger. 

qtiam  iiniialionem.  Undc  ncocsso  cst  non  idem  Vor-  Si  snim  nicns  hnmaut  miliain  ojus  aut  sui  baberc 

bnm,  soounilum  rerum  ereatarun  simUitadinem,  C  memoriam  aut  inteUigcnliam  *Rt  posset,  neqnaqnam 

magis  vel  minus  cssc  vcrum.  scd  omncm  *6S  crcatam  sc  ab  irrationalibus  crealuris,  oi  illam  ab  om.ii  crea- 

nalnram  oo  iliiori  gradu  essentiai  dignittUsque  con-  lura,  secum  sola  tacite  dispuiando,  sicut  nunc  ineni 

bislerc,  quo  magis  tlli  propinquarc  vidotur.  mca  facil,  discerncrel.   Ergo  summns  illc  spiriius, 

CAPUT  XXXII  [al.   XXX] *••.  sicut  cst  sternus;  ita  seterne  sui  memor  est,  ct  in- 

Quod  summus  Spiritus  scipsum  dicat  coatcrno  Yerbo.  lclligil  sc  ad  simililudinem  mcntis  ralionalit;   imo 

CoaspsGTUt  caimtis. —  I.  Siimmus  spiritus  est  ipsa  non  ad  ullius  simililudinem ,  sed  illc  principaUier, 

tnmma   rapientia  :   summa   sapienUa   sc  ipsam  el  mens  rationalis  »d  cjus  simililudinera.    At   si 

aMerne  ei  sumiiie  intelligit,   ct  idem  cst  dicerc  ■■•  •.                      *•  •     c-      . 

q..o*l  iolelligere.  Ergo  surorons  spiritus  «terne se  *lerne  se  ,nteU,8u'  *lcn*  sc  d,oL  bl  xlcr"c  M 

dicii,etpn»iiidcliabeiVoibun)coxtcrnum.2.Ciim  dicit ,  aHerne  est  Verbum  ejus  apud  ipsnm.  Sive 

mcns  rationalis  sc  et  ipsam  summam  sapienliara  jgimr  ille  cogitetur  nuila  alia  oxistente  essentia,  sivc 

iSIS^JSSS  BHiiK,?i  °Sl  XTUS'  pri","      »««  exisicntibus,  necesse  ett  Verbum  iUios  coxlcr- 
oipainer  a:icrne  se  mtelligit.  Ai  si  se  xternc  m;el-  .  . 

ligit,  anerne  se  dicii ;  si  ajierne  se  dicit,  seterne  ost     nuin  '"'  ess0  c,im  'uso- 
Verbum  ejus  apud  ipsum.  El  ita  eliam  si  nulla  r\PlTT  \\\lll  \ni     XXXV 

aba  existerei  estenlia,  nccesse  foret  Vcrbum  illius  '       AAA,I* 

osse  illi  coa-leniiini.  D  *«  Quod  consubstantiali  uno  Verbo  dical  se,  el  quod 

Sed  cum  ila  sit  "°,  quomodo  illud  quoil  simplex  faci!- 

est  VT*  vcritas  poiest  esse  Verbum  eorum  quorum      Conspectus  cvpitis. —  Verburo,  quo  seipsum  sum- 

VAm/E  LECTIONKS. 
kro  Magis  csi  quam  quod  mss.  magisqnam  quod  Wfl  Magis  quam  ralioms  mss.  magisquam  quod  rationis 
***Minusye  suni  quamaiiae  »»<s.  Tku.  roinnsve sunt quam  aliquae  »lia?  M,Cogitatione  »ss.  Tlm.  a  cogitatione 
***  Ad  niinus  el  a«l  minns  mss.  Viet.  Sag.  ad  minus  et  mintis  v65  Singillatim  mss.  singulatim  *••  Perdacent 
m».  pcrdiicunt  "7ln  vcrbo,  quo  m«.  in  verbo  por  quod  *68Sod  oronera  mss.  Tlm.  si  oir.ncm  u*  Cap.  50 
est  in  rnst.  captu  ol .  et  ir.  tnss.  Ccm.  cl  Cisler.  capu!  7>ii.  sub  Iwc  liiulo  :  (Jnod  suninius  SpiriUi*:,  olc.  «*'  in  titulo 
cnpilis  31.  in  cdilia.  *70  Cum  ila  sil  mss.  Thu.  cuiii  ila  siut  4Tl  Siinplicilor  est  mss.  shnplct  ox  m  Si 
nunqiiam  crcatura  mss.  Thu.  si  nunquam  hatura  nu.  S.  Mich.  si  nunquara  cre.tta  *73  lila  summa 
mst.  Ipsa  summa  *T*  Nec  futurum  esl ,  nullum  m$.  Thu.  90.  noc  fulurum  non  cst  *7S  Si 
liunquam  ulla  ms.  Thn.  50.  Si  nunquam  illa  *78  Nibil  opud  sc  diceret  oiun  mss.  exceplo  S.  Mich. 
Nibil  apud  sc  diocrct,  si  nibil  apud  se  diccrct,  oum  *TT  Sil  illi  mss.  Tlni.  sii  illa  m  Ant  quomodo  mss. 
ai  quomodo  *79  Ciim  aliquando  mens  mss.  Vie.  Sag.  lliu.  omitt.  aliquando  k80  Sed  el  illain  nas.  oi 
illam  **«  Et  se  intelligere  mss.  Thu.  a  se  inlelligere  *H»  Ant  iiiielligcnliam  ntss,  Tlw.  ner  iuiclligcnUau 
**3  Ct?p.  51  in  mss.  cst  capvl  52  ia  mss.  Ccm.  Cistcr.  cst  cnpul  55.  tub  lioc  tilulo  :  Q«o;l  UHO  vcrbo  ctc 
ut  in  ututo  capitit  52.  I).  tu  timlo  Cosctcrno  vcrbo  m^s.  Thu.  50.  ccaclerniiro  vcrbo 
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rnns  SpiriUM  dicit,  est  idipsum  quod  summus  spi-  A  imaqincin  ***,   ad  ejus  siiniliiudiucm  m,  lanquam 


rilns.  iit  supra  dcmnnslraltiiii  esl.  Vorhum  eliun, 
quo  dicil  ca  qu»  facta  sunt,  est  ipse  summus  spi- 
nlus,  ul  supra  pariter  est  probalum.  Ergo  umim 
csl  sibi  consubslanlialc  Verhiim  quo  suminus  spi- 
rilns  se  dicit,  ct  quo  ca  dicit  quae  facil.  Prxterca 
Vcibum,  quo  se  dicit  summa  sapicntia,  convcnien- 
«issime  dici  potest  Vcrbuin  ejus,  quia  pcrfcclam 
ejus  lenel  siniililudincin  :  Vcrbuin  cnim  csl  imago 
r  i  ex  cogilatione  formala;  cl  ideo  tanto  verius 
esl  vcrbum,  quanlo  vt  rius  rcm  mcns  cogilal.  Ilc- 
iiim,  inens  raiionalis,  cuni  se  cognando  intelligit, 
imaginem  suam  scu  verbum  sui  producit  qtiod  a 
se  non  nisi  ralione  polesl  scparari.  Ergo  ct  summa 
sapientia,  cuni  sc  dircndo  inlclligit,  gignit  con- 
siibstaulialcm  sibi  siniililudiucm  suam  „  id  est 
Vcrbum  suum.  Verbum  istud  dici  polest  ct  imago 
ct  figura  et  cliaractcr  ejus  :  Vcrbum  autem  quo 
creaiuram  dicit,  vcrbuin,  aut  imago,  aul  figura 
crealurx  dici  non  potest;  quia  csl  piincipalis  ejus  B 
cssenlia.  Ergo  suuimus  spirilus  crealuram  non 
dicil  Verbo  crcaturx,  scd  suo.  Ergo  quidquid  di- 
cit,  Verbo  suo  dicil.  Ergo  unico  codemque  Yerbo 
dicit  seipsum  ct  cuncta  qux  fccil. 

Sed  eccc  quacrcnti  mibi  de  Verbo  quo  Creator  di- 
cil  omnia  qux  facit,  oblulit  se  Vcrbum  quo  seipsum 
dicil  qui  omnia  facit.  An  ergo  alio  verbo  dicit  se- 
ipsum,  et  alio  ea  qux  facil *'* ;  aut  potius  eodem  ipso 
Verboquo  dicil  seipsum,  dicil  quxcunque  facil*"? 
Nam  hoc  quoque  Verbum,  quo  scipsum  dicit,  necesse 
est  idipsum  csse  quod  ipse  esl *•*,  sicul  constat  de 
Verbo  illo  quo  dicil  ea  qux  facla  sunl  a  se.  Cum 
cniin,  eiiamsi  nihil  uiiquam  aliud  esset  nisi  summus 
illc  spirilus,  ratio  lamcn  cogat  **'  Verbum  illud 


ex  cjus  imprcssione  formalam.  Qiiainciinquc  cniui 
rem   nicns,  seu  pcr  corporis  iinaginalionoin  scu  per 
rationcm  cupit  vcraciler  cogilare,  cjus  ulique  simi- 
lilmlincm  ,  quanlum   valct  ,  in  ipsa  sna  cngitalioiic 
***  conalur  exprimcrc.   Quod  qnanlo  vcrius    facit, 
tanto  rem  ipsam  vcrius  cogilal;  et  hoc  quidem,  cum 
cogilal    aliquid  aliud  quod   ipsa   non    cst,  et  ma- 
xime  cum  aliquod  cogilat  **•  corpus.   clarius  per- 
spicilur.  Cum  cnim  cogilo  noium  milii  hominem  ab- 
scnlcm,  formatur  acics  cogilatiouis  mex  in   lalem 
imagincm   cjus  qualem   illam  per  visutn   OQilorum 
in  mcmoriam  altraxi  ;  qu»  iinago    in    cogitationc, 
vcrbum  csl  ejusdem  hominis,  qtiem  cogilandn  **• 
dico.  Habet  igitur  mens  rationalis,  cumse  cogitando 
inlelligit,  secum  imagincm  suam  cx  sc  nalam,  id  est 
cogitationem  sui  ad  suam  stmiliiudinem,  quasi  sua 
impressione  formatam,  quamvis  ipsa  se  a  sua  ima- 
gine,  non  nisi  ratione   sola,  scparare  possii,  que 
imago  eju6  verbum   cjus  cst.  (53)  **•  Hoc  itaque 
modo,  quis  neget  summam   sapicntiam,  cum  se  di- 
cendo  intelligit  *'*,  gigncrc  consubslanlialcm   sibi 
similitudincm  suam,  id  csl  Vcrbum   suum  ?  Quod 
Verbum,  licet  de  re  tam  singulariler  eminenti  pro- 
prie  aliquid  satis  convcnienter  dici  non  possii,  non 
tamen  inconvenienler,  sicut  simililudo,  iia  et  ima- 
go,  ct  figura  *90etcharacter,  ejus  dici  potcst.   Vcr- 
bum  auicm  quo  creaturam  dicit,  ncquaquam  simili- 
tcr  est  verbum  crealurx,  quia  non  cst  ejus  similitu- 


quo  sc  dicil  ex  necessitale  esse ,  quid  verius  *M  ^  j0,  sed  principalis  essenlia.  tonscquitur   igitur   ut 


quam  hoc  Verbum  ejus  non  esse  aliud  quam 
quod  ipse  esl?  Ergo  si  et  seipsum,  et  ea  qux  fa- 
cil***,  consubstaniiah  sibi  Vcrbodicit,  manifestum 
est  quia  Verbi  quo  se  dicit,  el  Vcrbi  quo  crea- 
turam  dicil,  una  subsiantia  est.  Quomodo  ergo, 
si  una  substantia  *••  cst,  duo  vcrba  sunt?  Sed  17 
forsilan  non  cogil  identitas  substanlix  Vcrbiunita- 
tcm  admiuerc**1.  Nam  idem  ipse  qui  his  vcrbis  lo- 
quitur,  camdem  cum  illis  *•'  habet  substantiam,  el 
tatncn  Vcrbum  non  csl.  Sed  uliquc  verbum,  quo 
sc  dicit  summa  sapicntia,  convenienlissime  dici 
potesl  Vcrbum  ejus  sccundum  supcriorcm  raiionem, 
quia  cjus  pcrfcciam  tcnet  similiiudinem.  Nam  nulla 
ralioue  negari  polest,  cum  racns  rationalis  scipsam 


ipsam  crcaturam  non  dicat  verbo  creaturx.  tujus 

ergo  verbo  eam  dicit,  si  non  dicit  cam  verbo  ejns? 

Nam  quod  dicil ,  verbo  dicit;  et  verbiim  alicujus  est 

verbum,  id  est  simililudo.   Sed  si  nihil  aliud   dicit 

quam  se   aut  creaturam  nihil  diccre  potest,  nisi  aut 

suo,  aut  ejus  verbo.  Si  ergo  nihil  dicit    verbo  crea- 

turx,  quidquid  dicit,  Vcrbo  suo  dicil.  Uno  igilur 

eodcmquc  Verbodicit  seipsum,  ct  quxcunquc  fccit. 

tAPUT  XXXIV  [«/.  XXXIII]  ••'. 

Quomodo  tuo  »••  Verbo  tideri  ••*  pottit  dicere  erea- 
turam. 

tONSrECTtsciPiTis.  —  Ipsc  csl  suinma  ratio,  in  qua 
sunt  omnia  qux  facta  sunt.  Ergo  cum  dicil  se- 
ipsum,  dicit  oinnia  qnx  facta  sunt.  trcaturx  autem 
n  scipsissunl  csscntia  mulabilis;  in  ipso  sunl  ipsa 


cr>gilando  inlclligil  imaginem  ipsius  nasci  in  sua  co-  rj      prima  cssenlia,  et  prima  cxistendi  vcril.is. 
gitationc  :  imo  ipsam   cogilaiioncin  sui  esse  suam  Scd  quomodo  tam  diffcrcnics  rcs,  scilicet   crcans 

VARLE  LEETIONES 

*,v  Ea  qux  fecit  mii.es  qux  facil  *••  Quxcunquc  fccil  mss.  qiixeunque  facit  ***  Qtiod  ipsum  est  mtt. 
quod  ipsr  cst  *"Tamen  cogil  mtt.  tamencogat  **•  Quod  verius  Ml<  quid  verius  *••  Et  ea  qux  fecil  mtt. 
<i  M  qnx  farit  *»•  Si  ma  substanlia  mt.  Thu.  si  una  summa  snbsiantia  *•'  Unilalom  adinillcre  mt.  Vic. 
3.  unilaXcm  amillore  •'•Eanulom  illis  wui.  T/iM.camdem  cuniillis  ***Sui  essc  imaginem  nui.  sui  csso  suain 
Imaginom  ***Ad  sui  similitudincm  MM.  ad  ojus  similitudincm  *'"  Sua  cogilalinnemis.  Tan.  sua  cognitione 
*"  Cum  aliquid  cogiiat  mtt.  cum  aliquod  cogilat  *,T  Quom  cogilando  mt.  Thu.  90.  qnam  cogilandu 
*••  Cnp.  7,1.  m  m.«.  omnibui  conlinunlnr  CmMI  MWtfMfsiM  *"  Diccndo  iulollijjjat  mn.  direndo  intclligil 
•••  Ita  ot  imago  ol  figura  MM.  T>iu.  90.  omilt.  ila  et  imago  ••'  Cap.  33  €il  in  mu.  capul  34  cum  hnc 
uiuln  .  Quomodo  »uo  vcrbo  vidcri  ctc.  ut  in  litulo  capitit  33  •••  ln  tH.  quod  suo  mu.  quomodo  suo  *** 
Vidcre  mn.  cl  ed.  Gol.  vidcri 


NOT/F. 


{'-3)  Mi.is  hic  incipii  cap.  oi. 
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ri  i  inli  tOMHtlt,  ihi  i  poMunl  uno  Vcrbo.praicrliin  \ 
cum  Vcrbum  i|)siiiu  |||  iln  ,  ,,n  io.fiiri.iim  ,  ,  i,  iiura 
ItttOOJ  IIOOlll  IHI  OMMoriM  '  foi  lllOfl  <|iui   IpMMl 

m  wtiim  inplenlii  <i  i iii..  r.iini.  iii  i|iu  Mini 

OHlDll  <|hi-  I.kii  iiul,  i|u.  iicnliu.iiliini  i>|iiin,  ijihkI 
ln  sccim.liiin  ;ilii|ii.nn  arlcm  ,  nnii    ...luui  .|<i.iinlu  lll, 

vi-iiiin  ci  inlequtm  Bil .  n  poelquam  dinolvii«r, 
Minpor  Ml  iii  IpM  irle  noa  illnd  qnnm  qood  mI  ars 
Ipea.  itiiino  nim  IpMMmmuiSplrllua  dieil  MipMm, 
dlcJtomeie  ejva  facta  Mnl.  Nam  elanioquim  Ho- 

renl,  01  cuiiij.iin  lacla  suiil,  ||  ciiin  <  orriiinpuiilur, 
sou  aliquo  nioilo  varienliir,  MfflpOf  lo  i|»so  suiil, 
noii  i|ii.iil  sutit  in  Mipoif,  sod  qnotl  0M  Idem  ips,- 
"".  Kicmiii  in  Mipoll  sunl  mOMlUl  inulabilis  ,,\  |0- 
Cnnduffl  iiiiniulabilem  ralioiiem  ••'   cicata,  |n   lOM 


I 

'< <  rtoo,  qu  i ■■■  iptii;  riu  inlo  »eriu  eal 

Irii .  <i<i  ii.i  •  i  i.  ijuu.i  bu 

i  ooiprelieiidera  nuu  |><>| 

Qui    .  \    ro  '"   iii  n 

Irst  quomodo   <li<  ii    kI.mi    Kpinlu»,    v<  I    quom. 

■  <  i  ii  i- 1  i|u  r  facla  «iiiil,  j|)  lniniiii..  •  •  mmiiI    i 

prclnn.li  nou  000M  '"     .Yun  nulli    dubiuin    trcalM 

.  i.  ,i  ii  "' niullo  ahlcr  esM  in  »' i|.si ,,   r|tiarn    m 

OOOtra  sin-nii.i.  In  s.i|.si',  ii.imr|.io    sniit    |i.-r    i|is.nn 

stiaui  i    srnli.iin;    m  nnstra    Mfn    icienlil  MM    MOl 

f.irinn  i's»Ciilix  ,,T  scd  r.iruni   limililu '<  i  .1 

i    <iur  ul  l.inlo  vcrius  sii.t  iii    sfij.si-,  •'"•  "''.'i 'i.ini    iu 

noslra  snrnti.i;  quanto  \trius  sunl  alicubi  pcr  »'• 

<  ssciiiiain  ,  i|tiain  pcr  siinn  siimli  Hnlincin.  (M    '•' 

('.'iiii    itjjo  M  OOC  < •onslri,   qnil   omni»  creata  »ub- 


vcro  suiii  ipsa  prima  oooMlio,  ot  priuu  ojistciuii  B  euolin  tanto  vcriusosiin  Yc.bo,i<iest  m inidiigcnii  i 

verilas  cui,  proul  magis    nlOttnqoO  UU  siniilia  sunt 


•••,  ila  verius  el  prxslamiim  ciisluni.  Iloc     ilaquo 
moilo  iion  ImUoaebilitor  naneri  potoat  qala,oam 

scipsiun  dicil  sununus  illeSpiiiws,  dicil  eliain  quid- 

quid  faclum  csl  uno  eo<leinquc  \ei  tio. 

CAPLTXXXV  [at.  XXXI V|*°\ 

QHod  quidquid  faclttm  est,  ffl  l/ttl    Yerbo  et  tcientia, 
tit  vilu  et  veritat. 

Cossrr.CTUS  capitis. — Omnlaqna  sunt  in  summo 
Bpirlln,  cadem  et  eodem  modoiuntinYerbo  ejus, 
quia  ipsiim  csl  illi  consiibslanliale.  Ergo  omnia  sunt 
in  Verbovilaci  verilas.  Elquaiidoquidcm  scircest 
iilcm  illi  qnod  dicere,  sicut  omnia  sunlin  Verbo 
vilacl  veritas,  iiasuntiii  scientia  ijus. 

Verum  cuni eonsiei quia  Verbuin'10  ejus  consub- 

siauliale  esl  illi  et  perfecte  simile,   uccessario   con-  G 

scquitur  ul  omnia  quae  sunl  in  ilio,  eadem  cl  codem 

modo  sinl  in   Vcrbo  ejus.   Quidquid  igilur   facluin 

esl,  sive  vivat,  sive  non  vivat,  aut   quomodocunque 

6"  sit  in  sc,  in  illo  cst  ipsa  vita  ct  veritas.  Quoniam 

atitemidemeoj  summoSpirituiscirequod  inielligere, 

sivc  diccre,  necessc  esl  ut  eodein  ,l*  modo  sciat 

omnia  quae  scit  quod  ea  dicit  aul  inlclligit.  Quem- 

admodoffl  igiiur  omnia  sunt  in  Yerbo  ejus  viia  et 

veriias,  ita  sum  in  scientia  ejus. 

CAPUT  XXXVT(54) 

Qtiam  incomptgiiensibili    modo   dicat,   vel  sciat  res  a 
se  factas. 

CoNsr-ECTtjs  capitis.  — Cum  resin  noslra  scienlia 
sinl  non  seciindume3rumessciitiam,sedsecundiim 


•"  Cr<'atons,  qiiam  iii  scipsa;  qiianlo  \crius  exislil 
Croatril  quain  crcata  csscnlia  :  quomodo  compr. 
bendal  liumana  mcus,  cujusinodi  sii  illud  diccrc  <  t 
illa  scicnlia,  qua»  sic  longc  supciior  et  vcrior  cst 
crcalis  subslanliis  ;  siC  uostra  scienlia  lam  Inngc 
supcralur  B"  ab  illis,  qu.intum  carum  siuiililudo 
dislatab  carum  csscutia. 

CAPUT  XXXVII   [at.     XXXVI]  •». 

Qttod  qttidtjuid  ipse  etl  ad  creaturam  ,  Itoc  nf    et 
Verbum  ejus ;  nec  tamenambo  timutplurnlitcr  ,,k. 

Conspfxtus  capitis.  —  Sumnius  Spirilus  pcr  Verbtim 
fccil  omnia.  Ergo  ct  ipsum  Verbuin  fecit  eodem 
omnia:  quodcihinsuinmiisSpirilus  per  Verbum  fa- 
cit  per  sc  facit ;  et  Verbi  summifjuc  Spiritus  uua 
esl  essentia,  qu.r  sola  esl  crealnx  el  piincipiuin 
omniumquxsunt.  Quidquidergo  summus  Spinius 
esl  ad  creaturani,  boc  et  Vcrbum  ejus  est  :  ct 
proinde  sicut  iile  cst  creator,  ita  el  istud;  nec 
tamen  sunl  duo,  scd  unus  creator  et  unum  prin- 
cipium. 
Verum  cum  manifcstc  raliones  superiores  doceant 

siimmum  Spiritum  per  Verbum  suum  fecisseomnia, 

nunquid  non  et  ipsum  Verbum  feclleadcm  oinnia  ? 

Quoniameniin  iili  est  consiibstaniiaie,  cujus  est  Vcr- 

bum,  necesse  est  ut  sit  summa  esseulia.  Summa  autcm 

essentia  non  est  nisi  una,  quoe  sola  creatrix  et  soluni 

principium  cslomnium  qux  facla  sunt.  Ipsa  namque 

solafecit,  nonperaliud  quam  per  se.omniaexnibilo. 

Quarc  qua^cunque  summus  Spirilus  facit,  eadem  et 

Verbum  cjus  facit,  ct  sirailiier*".  Quidquid  igitur  X8 


similitudii.eni;  verius  suni  in  ipsis,  quam  in  nostra  n  suramus  sPirilus  est  ad  "ealuram ;  hoc  et  Verboaa 
scientia.  Et  tan.en  constalquod  untoveriussint  in  u  M8  ejus  cst.  et   similiter.   Nec  tamen  ambo  simul 

ARLE  LECTIONES. 

»n    Quia  ipsa   est  mss.  quia   ipse  est      m  Quod  cst   idcm    ipse   ms.    Thnan.   50.    quod  est  idcm 
esse  ihj.    T/ut.  90.   quod   est  ipse      80*   Essemia    mutabilis    mss.    Tltu.   essenlia  inutabili 
labilem   valionem   mss.   Yut.  Sag.  Gem.  imnmlabilem   ralionem    *os  Similia  sint  mst.  sunilia  sunl 
cst  in  mts.  caput  35. 
mss.  exceptis  Thu.  qui; 
dein  mss 


•  39 


Cop.  34   cst  in  mts.  caput  35.  sub  hoc  tilulo  :  Quod  quicquid  elc.  ut  in  tituto  Capitit  54.  m  edtiis.    M  Quia 
vcrbum  mss.  exceptis  Thu.  quia  verbum  ejus    •"  Aul  quodcunque  m*s.  aul  quomodoeunque    •"  Quod  eo- 

ss.  Vict.  Say.  Thu.  Gem.  Cister.  ul  eodcm     *"  Qua  ex  rc  in  mss.  hic  incipil  Caput  56   sub  hoc  ttiulo  . 

inconipiebeiisibili  elc.  ut   in    tituto   Capitis   55   i«    excusis    8U  Aut  buiiiana  mss.  ab  bumana 


Quam 


Coinpreliendi  non  posse  oiss.   Thu.  90.  omiti.  non  posse    •'*  Crealas  substanlias  mss.  Thu.  50.  increalas 

jssentiai    •l8-*t9Silinscipsis  mss.  sint  in  seipsis    ^0  In  tms. 
conlinuatur 


siibstai.iias    •"  Eoruru  essentia  mss.  earum  essentiai    ,,B-,,sSilinscipsis 

conlinualur  capttt  prwcedent.  *"  Et  inlelligentia  mss.  id  esl  in  inteliigenlia  ■"  Tanlum  superalui  mss. 
la.n  longe  superatur  •"  Cap.  5b'  csl  inmss.  Capul  37  ,tv  Simililer  pluraliter  wss.  exceplts  7 hu.  simul 
pluraliter    •"  Facit  simililer.  mss.  facit,  et  simililer.    "s  Iloc  cl  verbuin  m*s.  T/iu.  boc  autcm  vorbuin 


NOT.E. 


(oi)  Alias  csl  pars  capiiis54. 


55)  Alias  liic  incipil  cap.  55. 
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pluralitcr,  quia  non  suni  plures  creatrices  summae  A  tudinom  illerina  nd  ilterum,  quia  nec  duo  verba, 


csscntix.  Sicul  igilur  illc  <  rcalor  cst  rcruni  cl  prin- 
ripinm;  sic  ct  Verluim  ejus  :  nc<  lamcn  sunt  duo, 
sed  iinus  crealor,  ei  unum  principiom. 

<:aput  xxxviii  [fli.  xxxvii] •". 

QuoJ  dici  non  possit  qnid  duo  tint ,  quamvis  neceste 
til  csse  duos. 

Consifctus  ciriTis.  —  Qnidqoid  summns  Spiritus 
et  Vrrhum  sunt  in  cssentia  ct  ad  creaturam. 
nempe  quotl  sil  vcritas.et  quod  sit  creator,  hoc 
unie.uique  et  ulrique  sic  convcnit;  nt  tamcn  non 
sint  doo,  aut  dua?  vcrililes,  aut  duo  crcalores; 
sed  uniim  sint.  Illc  tamen,  cujus  est  Verhurn, 
non  poiest  esse  verbum  siiuin  :  nec  vcrhum  polcst 
esse  ille,  cnjtis  cst  verbum.  Ergo  in  co  solo  quod 
Ijie  non  cst  ei  isto,  hoc  aulem  est  cx  illo,  admit- 
lilur  pluralitas.  Constat  crgo  quod  sint  duo;  sed 
exprimi  non  potesl  qoid  <luo  sint :  non  enim  sool  B 
«luo  spiritns,  ncc  duo  crcalorcs,  nec  duo  verba , 
nec  <lux  imagines. 

Sludiosc  itaque  aticndcndum  est  quiddam,  quod, 

valde  insolilum  aliis  rchus,  in  summo   Spirilu  el 

Vcrho  cjus  vidctur   eveoire.  Nam   cerluin  est  sic 

iinicuiquo  "'  singnlalim,  el  ulfisqne  "»  siniul  inesse 

quidquid  sunt  in  essenlia,  et  quidquid  sunl  ad  cnea- 

turam ,  ut  ci  singulalim  pcrfcclum  <"°  sil  ambohus, 

ot  tamenpluraiitaiem  non  admitlat  in  duobus.  Licct 

enim  singulatim  ct  il!c  perfecte  sit  sttmma  verilas  ct 

Creator,  et  verbom  cjns  sit  somma  veritas  et  crea- 

tor;  non  tamen  amho  simul  sunt  dux  vcrilates,  aul 

duo  crcalores.   Scd  cum   haec   ita  sint,  miro  tamen 

rnodo  apertissimom  cst  quia  nec  ille,  cujus  est  Vcr- 


ncc  dux  imagines.  Verhum  naniqnc  hoc  ipsunt  qtioil 

Verhum  esl,  aut  imago,  ad  allerum  csl ;  quia  non 

nisi  alicnjus  Vcrhum  eSI  aut  imago;  el  sic  propria 

sunt  hxc  allerius,  ut  nequaquam  allcri  coaplcntur. 

Nam  illc,  cujus"7  eslVerbum  aul  imago  ncc  imago, 

ncc  Vcrbum  esl.  (;>f>)  Conslal  igilurquia  8M  exprimi 

nonpolcst  quid  duo  siiit,suminus  Spiriltisct  Vcrbiun 

cjiis,  quamvis  quihxisdam  singoloreoi  propriclaii- 

hus  coganlur  esse  dno.  Elcnim  propiium  unitis  csl 

css«  cx  aliero,  el  proprium  cst  alteriusallcrum  csse 

cx  illo  ■■». 

CAPUT  XXXIX  (57). 

Qnod  idcm  Vcrbum  si(  a  sumnio  Spiriiu,  nascendo. 

Conspectis  capitis.  —  Verbum  BUinmi  Spirilus  sic 
ex  eocsl.  quasi  idem  ipsuin  dc  eodom  ipso.  Et  ila 
porfectam  ejus,  quasi  proles  parenlis,  lcnel  simi- 
liludinem.  Ergo  non  oonvenientius  cogilari  polcsl 
ex  illo  esse,  quam  nascendo.  Etqtiidem  congrucn- 
lius  de  illo  nasci  dicilur;  quam  mulla  dicanlur 
nasci  dc  aliquo  a  quo  babenl  m  siot,  sed  cum  quo 
niillam  habent  similitudincm  :  ul  capilli  qui  dc 
capite  nasci  dicunliir. 

Quod  ipsum  nullo  8k*  utiquc  vcrho  videlur  fami- 

iiarius  possc  proferri,  quam  si  dicalur  proprium  esse 

unius  nasci  cx  ahcro;  cl  proprium  allcrius,  oasci 

allcrum  cx  ipso.  Ccrtum   namquc  jam  constal  ,VI 

quia  Vcrbum  fiitmmi  Spirilus  non  sic  cst  cx  co,  quem- 

admodum  ca  qux   ab   illo  f.icta  sunl;  scd  qucmad- 

modum  CrcatordeCrcatorc  ,v*,  suinmum  desummo. 

El  ut  plcna  brevitale  omnimoda  ahsolvatur  simili- 


htun,  potest  cssc  Vcrhum  suum;  ncc  Verbum  po-  r>  ludo8i,,penitus  idem  ipsum  cst  dc  codcm  ipso,  el  ila 
test  csso  isJc  ctijus  est  ■"  Verbtim,  ot  in  co  quod      ulnullatenussit  nisi  ex  co. 


siguificat  ?cl  quid  sint  subslaiilialiler,  vel  quid  sint 
nd  creatoram  temper  individuaro  tcncant  unitatcm. 
ln  oo  vcro,  quod  illc  non  cst  cx  isto:  hoc  aiilcm  cst 
8,1  cx  illo;  ineffabilem  admittanl  pluralitatcm  .  mcf- 
f.ihilcm  ccrtc;  quamvis  cnim  ncccssitas  cogat  ut 
sint  duo,  iiiillo  tamcn  niodo  exprimi  potcst  quid 
diio  sint r;a.  N.im  clsi  forle  M»  duo  parcs  autaliquid 
aliuii  similiter  adinvicem  possint  dici,  in  bis  ipsis 
lamcn  rolativis  si  qossraior  qoid  sit  illud  de  quo 
dicuntur,  non  polcsl  <!ioi  ,M  pluralilcr,  quemadmo- 
«liim  diconlur  dux  parcs  linese,  aut  duo  homines 
sfmilei.  Quippc  ncc  renl  duoM*  pares  spirilus,  ncc 
duo  parcs  crcatorcs,  neo  duo  aliquid,  quod  significet 


Cum  igilur  patcal  Vcrbum 
summi  Spiritus  sic  essc  cx  ipso  solo,  ui  perfectam 
cjus  quasi  prolcs  parentis  lcncal  Bimilitodinem  :  nec 
si  csse  cx  ipso  ut 8U  fiat  ah  co,  profcclo  nullo  modo 
convcnienlius  cogilari  potcst  cx  illo  esso  quam  na- 
BCeodo.  Nempe  si  innumcrahilcs  rcs  induhilantcr 
dicuntur  nasci  ex  hisex  qoibus  hahenl  ul  sinl;  cum 
nullam  corum ,  de  quihiis  nasci  «licuntnr,  lcncanl 
simililudinem  sicut  prolcs  parcnlis.  Dieimns  cnim 
capillos  nasci  dc  capitc  rt  poma  cx  arliore,  licel  ncc 
ilh  capilis,  ncc  iitl  arhoris  similia  sint.  Si,  inquam, 
ii.uli.)  hujusmodi  non  ahsurdc  dicontur  nncl,  lanlo 
congruenlius  ilici  polest  Vcrlnim  siinimi  Spirilns  cx 
illo  cxistcrc  ■*•,  nasccndo ;  qointo  perfcclius,  quasi 


in  snt  cisenliim  iuI  babiludioem  ad  crcaturam;  d  proles  pirentis,  trahit  cjus  "•  siroililudinem  cx  iilo 
scd  ncc  <Iuo  aliquid,  quod  deiignel  propriam  habi-      cxislcndo. 

VARI.-E  LECTrONES. 

™  Cnp.  37  r.«  in  mst.  capul?,&  ",fl  Esl,  nnicuique  mtt.  cst,  sit  uniciiiquc  WJEt  ulrisquc  mtt.  Tlin.  cx 
nlrisqne  •'•  Singulitim  perfcctmn  »»»*.  Tbu.  singniatim  perfectimqM  •"  Essc  cujna  «st  mm.  esse  ille 
oujiis  CSt  ""  Sic  aiilcm  <-sl  mtt.  hor  automcsl  •"  Quid  diio  sint  mtt.  Tbu.  quod  «luo  sml  ,■*»  Nam  si 
forte  ct.Sag.  namotii  forta    •"  Nmi  poteti  <lioi  mtt.  Ytct.  Sna.  Citttr.  non  polerildici    ^8  Non 

■liio  mti.  Ti.ii    Vict.  Sag.  nec  sunl  duo    '"  C.np.  7>n.  ln  mtt.  continnatmr ctnnt pfwcedetu.  Qnod  idcoi 
vcrbum  mtt.  S.  M ick.  qnod  ideoi  verbo    ■••jConilil  igitor  quod  »»**•  oonstat  BRtemquii    l**Alierum 

ei  illo  mtt.  Tliu.  omil.  osso     ^*0  Quod  ipsiim  nullo  clc.  in  mtt.  bir  incipit    Capul  3'>     ,kl  Jam  eonslll, 

qnod  mtt.  iim  eonslal  quii    •"  Qnemadmodom  de  crealore  mtt.  rrccpiit  thn.  qnemidmodnm  Crcoior  <lo 
ilnre    ■*■  Absolvatur  limilitndo  miii  Thn.  90.  obiolritur  plenilodo    m  Es  eo  iioo  ut  mn.  Vict.  Sag. 
Tliu.  rwi.  CitttT.  cx  ipso  iil     ,v'  I.v  illo  cxislcri-  ms.  fict.  \7,.  v\  illo  siihsist^rc.     *"•  Trahil  ejus  ms.  Vict.  t3. 
liah  l    |  | 


NOT/I-. 


Mias  liic  incipil  c.ip.  r»s 


(.*i7)  MiasCsl  p;>r=  <ap.  38. 


\r. 


CAPUT  M  [of.   \\\i\|''' 


.ii  OCII  u 

_\      s ,  ii.hi  j  nii  i|  1 1  .i.  ni  "  . .  i  h 


l'M 


llliHll  • 


Quod  iviuiiimc   1/1V  /'.iirn,  |//H(/  NTt    "'  ]''lct. 
i  bh  .1  r  ii  |  .»i.ii.  I.i. .l.i  u.ins  111«  NNMi    I  ' 

i  iini  prolei  dicllur  quaulo  inugii  lllo  id  Imiic 
gencrailouera  aoluiauflli  n.  el  leiud  liuillludlni  in 
«ins  eiprimil  nulii  idmleii  diaaliulllludlui  Krgo 
llliua  proprium  eii,  reriMlmuni  i  ia<  i  ireuloui  • 
laiiui  vcro,  etae  verlaairoaii  prolem. 

QllOd   ll     coiivcniciiii-.sinic   <ln  ilur  nasri,   cl    t.'in 
similc   Ml    'II"   <'«•    «I1"»   luviliir   •",  cur    .i.liintlur 

ilmiltt  oomI  prolM  partatti;  mm  p«»i » n  ,u,r 

qtii.i  URlU  vcrior  csl  illc  pjiciis,  M  isltul  urolfl  *", 

i|ii.inio  magiaei  llbj  adbujoi  "'  mUvIuUi  Mrfe- 
otlonera  aolui  MiBicit, i't  quml  niacilur  ojm  ilmiliiu- 
dinera  exprimill  Nium|m  in  rebua  iliU,  bmj  parcn- 
Ui  proIUflM  Mrtura  eal  habiludiuem  bibero,  nulia 


\  .      Imi  P '""    "'I"  i/ei  ■    -<•  r  .1      . 

. .....  Iu  ore  -s   i  ui  <  i.  .  i"  gll    inliiin  19  i  i 

10  Paltl   '  I  I  "''.  i (  ■'"  Bttli  fii  ilii» 

ipU  Mt  appell  ilio  .  <  i''"  i" 
t  n -ii.i   Njui  al  IdcJn  "  '  nw. 

cl  pnMM  rjns    I  ilms,    quil    ui,  r.|in:    Ml    BpirilM  : 

cur  noii  |..m  ratioM  ilurl  ■  , 

■lUrl  Rliam,  nnia  uttrqM  c  i  veritti  <  i  wpieniia? 
\n  <iui.i  in  bll  nalurl  ,  qat  leiui  babenl  iliflen 
tiani,  meliorj  lexui  rsi  pauoui  <  ^c  rd  llium; 

iiiinoris  vcio,    nialrcin    \<  I    llUtttf   Kl  hoc  qunlcm 

'"  Mluralittr   la   plaribM  ,    i"    quibui  bm 

cconii  :u  i" ,  ui  iii  quibuidam  avium  gOMribus,  in 
quibui  1'iiiincu» ,f  J  ipim  aemper  major  ei  vnlidior 


lUgeJBll  ul  oiniiino  iiullius  indigOM  sola  pcr  se  ad  B  esl;  ,MIM  „|mns  Vcro  MIBOJ  M  lllflrmiw.  AUl  I 

gignciidani  prottiB  Mifllciil;  nultt  alc  gignltur,  ui 

niilla  adiuisU  ilissimilitiitliiic,  oiiiniiiiotlaiu  siinililu- 
diiit-m  parenlis  cxhibeal.  Si  ergO  Vcrbiiin  smniui 
Spirilut  sic  Mt  oiuinno  c\  IpslM  sola  MMuUli  cl 
sic  singularitrr  csl  illi  siimlc  ut  nulla  proles  Ift  sil 
oiimino  ei  Mtt  pirenlii  csMnlia,  aui  sic  iimiiia 
parcnli,  profectt  nulUl  rcbus  l.nn  convcnicnlcr 
videtur  ipttri  habiludo  parciili*  «I  prolis,  quani 
Mimino  Spirilui  et  Vcrbo  cjus.  QuapropUr  illius  cst 


proprium  vcrissiinuin  *"  cssc  parenlcm,  tstius  vcro 

vcrissiruau» "*  essc  prolcm. 

CAPUT  XLI  [«/.   XLj  *". 

Quod  illt  verissime  giijnat  "*,  iliud  verittime 
gignalur  " 

CONSPF. 


JJ  P  esl  illius  cssc  verUliroum  gignilorem,  ialiua  vcr 

IK8KCTU8  CAMTIS.  —   Ergo  siimini    Spintus  csl  ** 

verissime  gignere,  et  Vcrbi  ejus  verisiiroe  gigni.     «««■■■  «*  genitum  "*.  Ei  ueui  alicr  mI  reru 


Al  hoc  ""  consiare  non  poterit,  nisi  pariler  illc 

verissime  gignat;  et  iitud  vcrissime  gignatur.  Sicut 

igitur  illmi  est  perspicuutn,  itt  hoc  cssc  certissimum 

nccesse  est.  Quare  aummi  Spiritus  esl  vcrissime  gi- 

gncre,  et  Vcrbi  cjus  verissime  gigui. 

CAPUT  XLII  (58). 

Qued  allenus  vcrissiwe  sit  essc  genitorem  el  Patrcm  , 
(iltttius  ijtnitum  et  Filium. 

CoNsnxTus  capitis.  —  Ergo  liic  Pater,  hoc  Filitis 
est,  iion  vcro  bic  mater,  et  boc  filia  dici  debei 
non  quod  sit  nlla  in  iiis  sexus  diflereniia ;  nec 
quod  validior  sil  ul  plurimum  scxus  inasculinus  : 
se»l  polius  quia  Paltis  noiuen  magis  quam  matris 
liuic  COBVCnit,  cui  ad  ^ignenduni  imlla  alia  causa 
socialur:et  iioinen  Filii  magis  quani  filiaj  liuic  _. 
eongruit,  qui  similior  estPairi  :  cum  Filius  scm-  u 
per  sii  Patri  similior,  quam  lilia  qu;e  est  disparis 
scvus. 


Idcirco  roagii  convMil  lunimo  Spirilui  tii.  i  Paln 
quam  matrem,  quii  prima  ei  pi  ini  ipalU  i  m  i  pioln 
aeraper  eil  in  patre.  Nam  ai  mattrnam  eaMam  pio- 
libet  nioilo  scmpcr  MlerM  praecodil,  i.iin.s  . -i 
iMoiigruun  ut  illi  parer.ti  adaplelur  *"  MMIIM  ma- 
tris,  cui  ad  gigneiulam  pnilcin  nulla  alia  MUM  aut 
sotiatur,  aul  pr.ecedii.  Vcrissiiiiiim  Ml  igilur  siim- 
inuni  SpiritUM  Palrcin  cssc  proUa  suc  Quod  si 
(ilius  lempar  lirailiM  cst  palri  quam  fllia;  u  lul 
lUtCin  similius  esl  altcri  quam  siimino  Patrl  prolcs 
aua;  vciissimiim  cst  hauc  prolem  uou  ewe  filiaaa, 
sed  Filium.  ([>!))  "*  Sieul  igimr  proprium  cst  iilius 
ver issime gignere i  isiius  voro  gigni,  sic  prapriam 

ro 
vens- 
sinius  p.irens,  altcr  verissima  pr<jles ;  sic  allcr  csl 
verissimus  Pater,  aller  verissimus  Filius. 

CAPUT  XLlll  (G0). 

Hclraclalio  communionis  amborum,   tl  proprielalum 
tingutorum. 

CojispECTrs  c.AMTis.  —  Iia  inipossibilc  e^l  euniiicm 
esse  qui  gignil,  ct  eum  qui  gigmlur  ;  ul  lanicn  nc- 
cesse  sil  ideni  esse  illuui  qui  gignil,  ci  emn  qui 
gi^nilur  :  et  ita  alius  esl  genilor.  alius  genitus; 
ut  non  aliud  sil  genitor,  quani  i|iiotl  esl  genitns. 
Ilaquc  palet  quia  duo  sunl,  scd  quid  duo  snnl  la- 
lcl :  ncc  eoini  sunt  duo  Spiritus,  nec  ;iuo  Pures. 
nec  duo  Filii.  Sic  enins  solis  reiatiouibus  oppos  ti 
snni,  ut  alter  uanquam  siiscipiat,  quud  est  pro- 
prium  alicrius  :  ct  sic  concordes  nalura,  ul  alt<r 
seinper  leneat  alierius  cssentiam.  Unde  nec  Paier 
unquam  dicilur  Filius,  nec  Filius  unquam  tlitiiur 
Pater;  sed  in  Paire  est  esseniia  Filii,  ci  in  F.lio 
cst  csscntia  Pairis. 

VARIyE  LECTIOKES. 


,M  Cap.  39  est  m  mst.  cnput  40  »v*  lllc  vero  mss.  illud  vero  mss.  Gem.  Ciuer.  ct  illud  "*' !llud 
qtiod  nascitur  mts.  illi  de  quo  nascilur  *"  Et  isia  proles  nii.  et  isiud  piolcs  t3'  A<J  cjus  mss. 
Mct.  Sag.  adejus  "*  Verissinuim  proprium  mss.  proprium  verissimum  "*  Veracissimam  »iss.  i*  ict.  Sag. 
S.  Uick.  verissimam  m  Cap.  40.  ett  \n  mst.  caput  41.  "5  illc  verissime  gignalur  mss.  illud  verissime  gi- 
gnalur  mss.  Citler.  ille  gignatur  »'*  At  boc  mss.  Vict.  13.  Sag.  et  lioc  "7  Vellem  jam  qui.lem,  eic.  ui  mss. 
luc  incipii  Capul  H  sub  hoc  litulo  :  Quod  allerius  verissime,  elc.  ul  in  tituto  Capiiis  41.  in  editis.  '  El 
an  malris  m«.  Vict.  Sag.  Cister.  an  inaf.is  5'9  El  lioc  qnidem  mss.  esl  boc  quidem  *6'  Feuiinimis  mss. 
femineus    *u  Adaplelur    nus.  Vict.  Sag.   apietur     f6'  In  mss.  conlinualur  Capv.t  prwcedens.    *tJ  Vcniti- 


Adaplclur    nus.  Vict.  Sag.   apictu 
muiii  essc  geuiluiii  mtt.    Vicl.  Sag.  omit.  esse 


NOT-E. 


(58)  Alins  est  pars  cap.  40. 
(bd)  Alias  hic  incipil  cap.  41. 


i^GU)  Alias  est  pars  cap.  4t. 


195  S.  ANSELMI  CANTUAR.  ARCHIEP. 

Invcnlis  lol  el  tanlis  8"  singulorum  propriclali-  A 
bus,  qnibus  mira  qucedam  Um  incffabilis  quam 
inevilabilis  in  suinina  unilaic probalur  cssc  pluralilas, 
valde  milii  videlur  dclectabile  rctraciare  sxpitis  tam 
impcnclraliilc  sccrctuni.  Ecce  cnim  cum  sic  impos- 
sibile  sil  *u  eumdcm  cssc  qui  gignil,  cl  eum  qui 
gignilur ;  atquc  eiimdeni  cssc  parcntcm  cl  prolcin  : 
ut  nccessc  sil  alium  essc  genitoicm,  alium  gcnilum; 
cl  alium  esse  Patrcm,  alium  Filium  :  sic  tamen  nc- 
cesse  ***  est  idem  csse  rllum  qui  gignit,  ei  illum  qui 
gignitnr,  nec  non  parcnlcm  el  prolem,  ut  impossi- 
bilc  sil  aliud  cssc  gcnitorem  *",  quam  quod  est  ge- 
nilus;  aliud  esse  Palrem  ,  quam  qm<d  esi  Fi- 
litis.  (61)  *6*  Et  cum  ita  sit  alins  ille,  ct  alius  illc,  ut 
omnino  patcat  qnod  duo  sint  •••;  sic  lamcn  unum 
ct  idem  ipsum  *7*  csl,  id  quod  csi  illc  et  ille,  ul  B 
penilus  lateat  qui  duo  sml.  Nam  sic  est  alius  Paler, 
alius  Filius,  ut.cum  ambos  dixerim,  videam  mc  duos 
dixisse;  et  sic  est  idipsum  quod  cst,  cl  Patcr  ct 
Filius,  ul  non  intelligam  quid  duos  dixcrim.  Quam- 
vis  namquc  singulus  Patcr  sit  pcrfcclc  sinumus 
Spirilus,  ct  singulus  Filius  sit  pcrfccte  summus  Spi- 
ritus;  sic  tamcn  unum  idemque  *"  csl  Spiritus  m 
Paler  et  Spiritus  Filius,  ul  Palcr  cl  Filius  non  sint 
duo  Spirilus,  sed  unus  Splrittn  :  ut  sicut  singula 
propria  singulorum  non  recipiuul  pluralitatem,  quia 
non  sunt  duorum;  ita  id  quod  commune  est  ambo- 
rum,  individuam  tencat  unil3lcm,  quamvis  tolum 
sit  singulorum.  Nam  sicut  non  sunl  duo  palres,  aut 
duo  lilii ;  sed  unus  Pater,  et  unus  Filius,  quouiam 


OPP.  PARS  I. 
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dici  polcst  ul  suniina  unitas  simplicitasque 
commeniletur  eomniunia  nnlnne.  Non  tamcn  dici- 
tur  Paler  esscnlia  Filii,  et  Filius  csscnlia  Patris; 
quasi  alter  non  per  se,  sed  per  alleruin  cxislat : 
summa  enim  csscniia  semper  est  per  se,  sicut 
summa  sapienlia  seinper  sapil  per  sc.  Undc  Palcr 
per  se  est,  cl  pariter  Filius  per  se  esl;  quia  Paler 
est  snnima  essenlia,  cl  parilcr  Filius  esl  summa 
essenlia.  Filius  quidem  cst  csscntia  nata  de  Pa- 
tris  esscniia,  et  sapienlia  de  sapienlia;  sed  non 
idcirco  minus  perfecla  esl,  miiiloininus  euim  ipsa 
per  sc  esl,  cl  per  se  sapil.  Nec  repugnat  quod 
Filius  cl  per  se  subsistal,  el  de  Patre  habealessc 
Nam  a  Patre  habel  ul  per  se  sil  el  per  sc  sapial ; 
alioquin  non  essel  idem  esse  Palris  ei  Filii.  beni- 
que  utriqtic  non  aliud  est  habere  essentiam,  quam 
cssenliam  csse.  Ergo  sicut  babet  alter  altcrius 
essentiam ;  ita  ali.r  cst  allcrius  essentia,  hoc  csi, 
idcui  csse  cst  alteri,  quod  est  alteri. 

Undc  eliam  si  *7*  alter  allerius  dicaltir  essenlia, 

non  erratur  a  vcritatc ;  sed  sumnia  unilas  simplici- 

lasque  coinmcndaiur  communis  nalune.  Nou  enim 

quemadmodum  intelligiiur  sapieniia  hominis,  per 

quam  homo  sapiens  est,  qui  per  se  non  potesl  esse 

*77  sapiens;  ita  intelligi  polest,  si  dicalur  Pater  es- 

scntia  Fi/ii,   et  Fiiius  essentia  Patris,   ut  eo  modo 

*'*  sit  Filius  existens  per  patrem,  et  Pater  per  Fi- 

Iium,  quasi  non  possit  aiter  existens  tsse  nisi  per 

alterum  ;  sicul  homo  « on  potest  essc  sapiens,  nisi 

pcr  sapienliam.   Sicut  namque  summa  sapicnlia  "' 

scmper  sapitper  sc;  ita  summa  esscuiia  semperest 

per  se.  Est  auiem   perfecte  **°  summa    essenta 

Patcr,  et  perfecte  summa   cssentia  Filius;   parilcr 

crgo  pcrfcctus  Patcr  per  se  csi,  cl  pariler  perfectus 


singnla  sunt  singulorum  propria ;  ita  non  sunt  duo,  ^  ••"  Filius  pcr  seest,  sicut  uterque  sapit  per  se.  Non 


sod  tinus  Spirilus;  quamvis  cl  singuli  Patris,  el 
singuli  Filii,  sil  perlcctuin  essc  Spirilum.  Sic  suut 
oppesiti  relaiionibus,  ut  alter  nunquam  suscipiat 
proprium  altcrius;  sic  sunt  concordes  natura  ut 
alicr  *7'  semper  tcneat  esseniiam  alterius.  (62)  *7* 
Sicenim  divcrsi  sunt,  per  hoc  quod  aller  cst  Patcr, 
ct  alter  Filius  m,  ut  ntmquam  dicalur  aut  Patcr 
Filius,  aul  Filius  Pater;  et  6ic  idem  sunt  per  sub- 
siantiam,  ut  sempcrsil  in  Paire  cssentia  Filii,  cl  in 
Filio  cssentia  Palris.  Esl  cnim  non  divcrsa,  sed 
Cudcin;  non  |»lurcs.  scd  una  ulriusquc  essenlia. 

CAPUT  XLIV  (G3). 
Quomodo  aller  alicrius  sil  essenlia. 


enim  idcirco  miuus  perfecta  est  csscntia  vel  sapien- 
tia  Filius,  quia  esl  cssenlia  nata  dc  Patris  csseniia, 
et  sapienlia  de  sapicnlia;  sed  luuc  minus  perfetta 
essentia  vcl  sapientia  esset,  si  non  cssct  per  se  aut 
non  saperel  per  se.  Nequaquam  cnim  repugnal  ut 
Fiiius  el  per  se  •'*  subsislat,  ct  dc  Palrc  habeat 
esse.  Sicut  enim  Paler  habct  essenliam,  el  sapien- 
tiani,  et  vitam  in  scmctipso;  ul  non  per  alienam, 
Md  pcr  suam  csscniiaui  sit,  per  suam  sapienliam 
sapiat,  pcr  suam  viiam  vhal;  ila  gigncndo,  dat 
Fiiio  et>sentiam  babcre,  ct  sapienliam  ct  viiam  in 
scmelipso;  ut  non  per  cxlraneam,  scd  suam  cssen- 
tiam,  sapienliam  cl  vilam  subsistat,  sapiat  ct  vival; 


CoMKCTUi  c.Ai-iTis.  —  Alter  allerius  essenlia  reclc  p  alioquin  non  cril  idem  esse  Palris  el  Filii,  neeeri. 

VARLE  LECTIONES. 

**•  lnM  niis  lol  cl  lanlis,  etc.  in  mss.  Itic.  incipit  capui  43.  sub  lioc  litulo  :  Helrarlalio,  etc.  ut  in  titulo 
capiiis  42.  in  excusii.  *'•*  Ctim  sil  impossibile  sic  mss.  Vict.  Saq.  cuni  sic  impossibile  sit  •*"  Sie 
taincii  neceHC  mss.  Tliu.  si  laincn  ncccsse  •"  Alium  cssc  geniiorem...  alium  esse  mii.  aliud 
csse  genilorem...  aliud  essc  •••  ln  mss.  cominuaiur  capul  prwcedens.  •'•  Quid  duo  sint  mss. 
Thu.  qnod  duo  sint  *7*  llnum  cl  idem  ipsiim  uui.  Cem.  Cister.  iiuum  cl  id  ipsum  *71  Unus 
iil.inqne  MM.  ununi  idcmqtie  *7'  Summiis  spiriliH  nii.  S.  Micli.  ouut.  sniiimus  *'*  Sicut  siinl 
<  .)ik onlrs  ii.nitra,  cl  aller  Ml,  sic  sunl  nalura  coucordcs  iu  allcr  ms.  Cister.  omit,  sunt  *7*  /n  mu.  con- 
imutitur  Caput  prorctdens.  *'*  El  alilcr  lilius  mss.  Viel.  Sag.  omit.  cl  *7*  Unde  etiam  si  etc.  in  mi$$.  hie 
tnnpu  Caput  11.  cum  eo  titulo  :  Quomodo  aller,  ctc.  ut  in  tituto  Capitis  i3  in  cxcusi$.  *7T  Non  polesl  esse 
pef  sc  Ml,  p>T  so  noii  potesi  essc  *7"  Utco  modo  imt.  Thu.  ut  codem  modo  •*•  Namquc  summa  sapicn- 
ti.i  iui.  Tliuav.  3o.  nuiitt.  suinina  •*•  Est  1  iiein  perfecle  »u.  Vict.  3.  omit.  pcrfecte  ••'  El  pariter  per- 
I -.  lus  diii.  Vin  Saq.  Thu.  omil.  paritcr  •*•  Rcpugnal  ul  lilius  pcr  se  m$$.  Vict.  Sag.  Thu.  Ctsler.  repu- 
Kuanl  ut  Qiiua  ei  per  se 

NOT/E. 

(Cl)  Aliashic  incipit  cap.  Ai.  (G7))  Alias  cst  pars  cap.  43. 

[M)  Alias  bic  mcipil  cap.  43. 


191 


UONOl.OUl  M. 


1   4 


pti  Ptlri  Kiliui  :  qood  qntra  uiban        Ullitjvl    |  FUtat  Palrli  i  n  quin  Pttti  iiiu,  ltieon« 


dlislmc  luprrlui  pervliun  Mt.  Qnart  nnn  ropugnil 
Kiliiim  01  lllbllllefO  por  M|  Ul  MM  dl  PllftJ  qtll 
boc  iiitiim,   iil  esl,    ptf  *o   Ipton    POttt    Mbtltltff| 

nri-rssc  osi  iiiuin  iii'  Ptirt  btbtrt  '"■  Nin  *i  qni» 

s:i|iirns  Miiiin  iito  *'•  sapicnliaiu,  riijus  pims  eipcis 
MMM,  docer.  l,  tiiiquo  lii»i     lOM   """  liplMlll    tjui 

iMtft  iion  lueongrut  diotMMf,  Md  qotnfbj  M  l 
•apivnlia  ab  illius  Mpltnlil  btbtftl  MM  ot  sapero  , 
lainon  ouni  j  uii  cssct,  noniiisi  hii.i  ossenliu  cssol  Mf, 

1100      Slperol     IIMI      icipfta      *•'.      Mnll.i    igilllT      llKli;is 

artertu  Palris  co.i  Irriius  lilios,  qui  sic  btbtil  PtlN 
cssr,  ul  iimi  siut  dux  csscntio,  por  sc  subtislil,  t=a- 
pil  et  vivil.  Nnn  igitur  sic  intclligi  pttttl  quotl  Pstcr 
Kilii,  aul  Kilius  Pttftf  sit  osscntia;  quasi  aller  non 
possil  subsisterc  por  so  sed  pcr  altoruui ;  sed  ad  B 
sigiiiflcandiuii  **•  quain  lialienl  couiiiiunionemsunimo 
siiaplicis,  summcqiio  uniiis  OMtttin,  sic  congrue 
•**  dici  cl  intclligi  polcsl  qilit  sic  osl  m  allcr  id- 
ipsum  quod  alior,  ut  allcr  habcal  csscnliam  alle- 
rius.  Ilac  itaque  ratiouo,  qiioniain  utique  non  aliud 
esi  baberc  essentiam,  qiiam  csscniiam  20  ossc  ■ 
sicul  babci  altcr  altcrius  csscniiam,  ita  csl  altcr 
aliorius  csscnlia,  id  cst,  idcm  cssc  cst  alteri,  quod 
alteri. 


CAPUT  XLV  [al.    XLIV] 


»ti 


Quod  aptiut  dici  potsil  Fitius  esscntia  Patris,  quam 
Pater  etsentia  Filii :  et  ifuod  similiter  sit  Hlius 
Palris  virtus,  <tt  sapientia,  et  similia. 


vinniiiiiis  ilm  pottsl    •  i '  itus  esteniia  quam 

l'.iii-r    Kilii      Naiu    li  i  <:    una  -i    li.il    prol  iiio, 

:u  ui.i  hn  viuic  ioiiiiiioiiil.il  Kilititn  non 

tlctii   i-  .  rnli  iiii     lnl.i-i-    '  iiiii   I' ih     ,  ftcil  I1.1111.  ips«M 

btbtft  M  Ptlft     tl  btl     ii  "'.  I  Ubjl  <  »1   MMfJMl 

Palris,  quoil  i::.l,  r  ilnis  esl  ic.ti  <lill'.-rtM  ttsCnlu  ile 

rairisoksoniia,  jinn  1I1   Palre  rsscitiia  ••'.  Sitnilili  r 

tfft   est   Kilius   Pattis  virlu»,   01  sapienii.-i,  nn  "' 

v.-riias  ii  |mUUi  ;  tt  qnidquid  lumiiii  Spirilus  ron- 

vcnil  osscnii.c 

CAPIJT  ILf|[if|,    XI. V)  •••. 

Quomodo  ijinrdiim  ci  Mj  quir   \\c  prnfcrnniur,  nliter 
qunqnc   pvtiilll    llltclllijl. 

CoNsptciis  cvoitis.  —  Kilius  ilici  rtiain  pMMl  Ift* 
iciiii;riiii:i  ci  Mpieatit,  MlenUi  et  etgaiuo  1'atri»; 
qiiu  InleUitii,  s<  it  oi  novii  Iptin  PtifM  MMMitm. 

Vorilis  otiain  Palris  co  scnsu  cltci  potet,  qnil 
non  csl  ini|H?rfi  ( l;i  inulnlio,  ttd  iiiUyr.i  ferilM 
el  insa  MMMM  pMtfMI  Mbttttlia,  cl  nun  csl 
aliud  qudin  quod  osl  Palcr. 

Vidcnlur  laincn  •**  tjMMMt,  cx  liis  qnae  sic  pro- 

ferri  cl  inlclligi    possunl,  aliam  quoque  non  ir.oon- 

gruain  sub  bac   ipsa   pronunlialione  inlclligcnliam 

suscipcrc.  Liquct  cnim  Kilium  cssc  vcruin  Verb;:m, 

id  est    pcrfcclum  inlclligcniiam,  sivc  ptlMCttM  lo- 

lius  palcrme  subslantiac  coguiiionem,  cl  scictiliani, 

ol  sapicnliam,    id  cst,   qux   ipsam  Ptlfil  intcliigii 

csscnliam,    cl  cognoscit,  cl  scit,  ct  sapil.  Si  igitur 

boc  scnsu  dicalur  Kilius  Palris  intolligentia,  ct  sa- 

pionlia,  oivloniia,  cl  cognitio,  sivc   notilia;  quo- 


CoNsrsxTiiscAriTis.  —  Magis  lamen  congruil  Kiiium  C  niam  intolligit,  sapit,  soit  ct  novit  Palrcm,   ncqua- 
dici  esscntiam  Palris,  quani  Paircm  dici  ciMnliam      quam  a  vcrilalc  discodilur.  Ve.itas  quoquc  Pal.is 

Khii  :  cum  ounn  rilius  habciil  csscntiam  a  Patie,  «,.,.  , 

aptiss.mc  dici   potest  r  il.us,  non   solum  eo  scnsuT 

quia  esl  eadcm  Kilii  vcritas  qua?  csl  cl  Palris,  sicut 
jaui  perspeciuui  cst;  sed  oliam  boc  se.isix  ui 
in  co  inlclligatur  non  imperfocla  quxdam  imilatio, 
scd  intcgra  veritas  patcrnx  substantix,  qu  a  non  csl 
aliud  quam  quod  esl  Paier. 

CAPUT  XLVU  (64). 


dici  polest  baborc  esscntiam  Patris,  cl  proindc 
esse  csscntia  Patris.  Sic  Kilius  dicilur  Patris  vir- 
lus,  sapicntia,  votilas,  juslitia,elc,  quiabxc  babot 
a  Palre. 

Quod  licot  sccundum  pcr$|>eclam  ralioncm  verum 

sil,  valdc  lamcn  magis  congruit  Kilium  dici  esscn- 

liam  Pairis,  quam  Pairem  esscnliam  Kilii,  quoniaui 

namque  Pater  a  nullo  babci  essenliam  nisi  a  sc- 

ipso,  non  saiis  apie  dicilur  habere  csseniiam  ali- 

cujus  nisi  suam;  quia  vero  Kilius  essentiam  suam 

liabct  a  Palre,  ct  eamdem  quam  babci  '**  Paler,  ap- 

tissime  dici  poiest  habere  esscniiam  Palris.  Quare 

quoniam  neuter  su  aliter  babei  cssenliam,  quam 


Quod  Filius  sil  inlelligenlia   inteUigentiw  el  Yeritas 
verilatis. 

Conspectus  caiitis.  —  ld  paiel,  quia  Kilius  esi  in- 
lelligcntia,  et  scicntia,  el  sapientia,  ei  vcritas 
palernx  subslanlix,  qux  ipsa  esl  inlelligontia,  el 
scionlia,  ei  sapieniia,  et  veritas. 


existendo  cssentia ;  sicut  aptius  inlclliciliir  babcrc  j)     Al  si  ipsa  subslaniia  CM  Paltis  est  iuitlligcniia, 

YARIjE  LKCTIONKS 

•*•  Quodque  faisum  mss.  quod  quara  falsum  m  De  palre  babere  mss.  Tliu.  ex  patre  ba- 
bere  •••  Suam  me  babere  sap.  mss.  excepto  ms.  S.  Mich.  omit.  baborc  ••*  Utique  bxc  ipsa  hms. 
utique  hoc  ipsa  •"  Tamen  cum  jam  non  essct,  nisi  sna  sapiculia  csset  mss.  excepto  ms.  S.  Mick.  tamen 
cum  jam  esset,  non  nisi  sua  esseniia  essei  mss.  Tku.  la.itcn  cum  jam  essei,  sua  sapientio  csset  nt  Cister. 
tnincn  cum  jant  esset,  non  nisi  in  sua  essentia  esset.  ••*  Nec  separet  nisi  seipsa  ms.  Cister.  nec  sepaict 
nisi  in  se  ipsa  •••  Ad  designandum  mss.  ad  signilicandam  "*  Si  congrue  mss.  sic  congrue  »91  Quod  sic 
esl  mss.  Yict.  Sag.  quia  sic  est  *9'  Cap.  44  esl  in  mss.  caput  45.  ,03  El  eandem  habel  mss.  et  eaudcm 
quam  habet  m  Quoniam  neuler  mm.  T/i«.  30.  quoniam  neulrum  m  Ut  hic  sil  ms$.  ut  hoc  sit  •••  Imnio 
dc  palrisesscntia  mts.  immo  de  palre  essentia  •"  Patris  essentia,  virtus  el  sapientia  sive  jass.  Cem.  Vict. 
Sag.  Palris  virlns  el  sapientia  seu  *98  Cap.  45.  est  in  mss.  caput  46.  •••  Videtur  tamen  mss.  videnlur  ta- 
men.  *••  Al  si  itisa  subslantia  etc.  in  mss.  Iiic  incipil  Cap.  47  sub  Iwc  tituto  :  Quod  filius  sil  intelligenlia 
etc.  ut  in  litulo  Capitis  46  in  excusis.  mss.  Tltu.  Quod  filius  sil  inlclligoiUia  inleliigcntix,  el  veritas  vorita- 
lis  :  ct  similitcr. 


NOTiE. 


(64)  Alias  est  pars  cap.  45 


ni 
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et  acientia,   ct   sapientia,  Cl  veritas,  consequcntcr  A  ipsa  noslra  60*  memoria ;   scd  sic  csl  mcmorsui,  ul 


colligitur  qtiia  sicut  Filius  cst  inlelligentia,  etscicn- 
li.i,  el  sapienlia,  et  veritas  palcrn.c  sulislantiae ;  ila 
e>l  inlclligcnlia  inlclligcntia:,  scienlia  scicnliac,  sa- 
pienlia  sapiei.lsac,  ct  verilas  verilalU. 

CAPUT  XLVIII  \al.   XLVI]  ••». 

Qiwd  cl  tjnomodo  Filiut  sit  iutelligentia  vel  sapien- 
tin  memorice,  et  memoria  Patru  ct  memoriw. 

Conspkctls  capitis. —  Vcrbum  rci  cst  ipsa  cogitalio 
ad.ejussiroililudinem  cx  memoria  formalae.  Ergo 
Verttiim  exmemorianascilur.  ErgosicutFiliusdici- 
lur  Verhum  ;  sicPaler,  ex  <|iio  gignilur,  dicipotcst 
memoiia.EigosicutFiliuseslinlelligcnliaetsapicn- 
lia  Patris,  ila  est  intelligentia  et  sapientia  paternse 
memorix.  Et  qnia  Filius  quidquid  sapil  ct  intelligit, 
ejus  ct  meminit;  Filius  esl  uiemoria    Patris.    et 


ipsc  meiuoria  sua  sit.  Conseqiiilur  itaque  ul  quo- 
nioilo  Filius  cst  inlelligenlia  sive  sapientia  Patris,  ita 
sil  ct  patcrmc  memoria\  Al  quidqnid  Filius  sapil, 
aut  inlelligil ;  cjus  finiiliter  et  mcminit.  (65)  *0'  Esl 
igitnr  Filius  mcmoria  Patris,  el  mcmoria  mcmorijc, 
id  cst,  mcmoria  nicmor  Palns,  qui  esl  mcmoria, 
sicut  cst  sapicntia  Palris,  cl  sapieulia  sapienliue,  id 
cst,  sapienlia  sapicns  Palrcm  sapicntiam  :  cl  Filius 
quide.n  mcmoria  nala  dc  mciuoria,  sicut  sapienlia 
nata  de  sapientia;  Patcr  vero  de  nullo  nala  mcmo- 
ria  vel  sapieulia. 

CAPUT  XLIX(f»). 

Quod  summus  Spiritut  j?  umet. 

Conspkctus  capitis.  —  Stimmus  Spirilus,  sicnt  sui 


memoria  memoria\  id  cst    memoria  memor  Pa-  B      inemor  est  et  sc  iiitclligit,  ita  se  amat.   Naiu    el 


Irisqui  cst  memoria   dc  nullo  nata;  Filius  vero 
cst  niemoria  nata  de  memoria,  hoc  cst  dc  Patrc. 


ipsa  mcns  ralionalis  se  cl  illum  amarc  posse  nm- 
vmcilur  ex  eo  quod  se  cl  illum  possil  inlelligerc. 


Dc  mcmoria  vcro  quid  scnlicndum  esl?  an  xsli- 
mandus  est  Filius  inielligcntia  memorias,  sive  mc- 
moria  Palris,  aul  memoria  memoriae?  Equileni  cum 
sumina  sapienlia  sui  memor  csse  ncgari  non  possit, 
nihil  competenlius  quam  in  memoria  Pater,  sicut  in 
Vcrbo  Filius  inlclligilur ;  quoniam  de  mcmoria  uasci 
Verluim  videlur,  quod  clarius  in  nostra  inenle  per- 
cipitur.  Quoniam  naraque  mens  bumana  non  scm- 
per  se  cogitai,  sicul  sui  scmpcr  mciiiinil,  liquet, 
cum  se  cogitai,  qoia  verbum  ejus  °02  nasciiur  de 
memoria.  Unde  apparel  quia  t>i  scmpcr  secogilaret, 
scmpcr  verbum  ejus  de  memoria  nascerclur.  Rcm 
eteniin  cogitarc,  cujus  meuioriam  liabemus,  hoc  C  tollinit. 
csl  mente  cam  diccre;  vcrbuiu  vcro  rci,  esl  ipsa 
cogitatio  ad  ejus  Btmililudiiicn)  cx  meiuoria  for- 
maia.  Ilinc  ilaquc  liquido  animadverli  potesl  de 
summa  lapientia,  quoe  sic  scmpcr  6C  dicil,  sicut 
scmpcr  stii  mcnior  est,  quia  dc  xterna  memoria 
cj-.is  coaetcrnum  601  Verbuiu  nascilur.  Sicul  igilur 
Verbum  cougruc  inleUigitur  prolcs;  ita  mcmoria, 
parenlis  nomcn  aplissime  suscipil.  Si  ergo  proles, 
quaj  oronino  de  solo  suinmo  Spirita  naia  esl,  proles 


Sed  ccceduin  6"  bujus  Patris  Filiique  propriela- 
tes  communionemque  dcleciahiliter  inlueor,  niliil 
delectabilios  inillis  contemplandnm  invcnioquani"1 
multii  amoris  alTectum.  Quam  enim  *11  absurde  ne- 
gctur  summus  Spirilas  se  amare,  sicul  sui  mcmor 
est,  et  se  intelligil!  cmn  cl  mens  *u  ralionalis  el  se 
ct  illom  aniare  possc  convincalur  cx  eo,  quia  sui  ct 
iilius  inemor  cssc,  cl  se  ct  illum  intelligere  po'.ebl  : 
otiosa  namque,  el  pcuitus  iuuiilis  est  ncjnoria  el 
inlelligcnlia  cujuslibct  rci;  nisi,  prout  ratio  exigit, 
res  ipsa  amelur  aut  leprobelur.  Amat  ergo  seipsiim 
summus   Spiritus;    sicul   sui   mcmiuil,    ct  se    iu- 


CAPUT  L  \al.  XLVIIIl  •»« 
Quod  idem  amor  parilcr  prncedul  u    Pulrc  el  Filio. 

Co.nspf.ctus  capitis. — Patct  aulem  summi  Spiriltis 

amorem  ex  co  procedere  quia  sui  mcmor  cst  c  ie 

21mlelligil :  nulla  enim  res  amalur  siuc  eius  meiuu- 

ria  el  inlclhgcnlia.Er.gn  amor  ille  procedil  a  Puirc 

qui  est  mcmoria,  cl  a  Filioqui  esl  iiilclligcutia. 

Palam  ccrlc  esl  ralioncm  babenli,  eum  n*n  id- 

circo  ei*  sui  mcmorcm   csse  aut  se  inlelligere,  quia 

se  amat,  scd  ideose  amare,  quia  sui  incmnit,  else 

intclligit;  nec  cum  se  possc  amarc.sisui    non  sit 

mcmor,  attt  sc  non  inlelligal  *".  Nulla  enim  res  am.t- 

lur,  sine  ejus  memoria  atit  inlelligenlia  •»•  ;  cl  mulia 

tenciilur  mcnioria  cl  inlelliguulur  qux  uon  amaulur. 


csl  mcnoriae  ejus;  nihil  couscquenlius  ,0\  quani 
quia  roemoria  6ua  cst  **•  idem  ipae.  Quippe  non  iu 

eo  t0*  (|tioc|  sni  roemor  c^t,  sic  est  iu  sua  incmo- 
ria  60T,  vekil  alia  res  in  alia  ;  quemadmodum  ea  qux 
sic  suni  iii  humaua;  mcniis  mcmoria,  ut  non  sint 

ARI.E  LECTIONES 

•"Cep.  *Kcs:  m  mss.  capul  48  sttb  hoc  titnto  :  Qu»<\  ei  qiiomodo    Filius  sit    inlelliacnlia  vel    MpieuUa 

B »...!•;    el    merooria  Palria   et   nteroorix     Ml  Quod  verbnm  ejns  m»s.    Vtct.   S«e.    quta    verlmiii 

ej  "  Memnria    coxiernum    mss.   neinoria  ejus  ceclemnin     *ot  Nilul    couycmeuliui 

aero.  Sm.  S.  Mick.  Ciattr.  nibU  consequentius  •"  Meworia  ehjs  eat  mu.  ntenoria  ana  «ai 
noii  c*t,  iu  eo  ntM.  S.  Mich.  quippe non  In  eo  '"Siccsiin  sui  ineroona  mu.  Gm.S. 
fcir  roi  ...  s....  memoru  ■••  luaa  111  nostra  inw.  Ipti  noaira  merooria  ,0»  l»  mw.  continuutur  uPut 
pr*(cd*Ht.  •'•  Sed  ecce  duni  ttt.  »>  mt$.  Ihc  incipit  -4'J  ««*  i<oc  itiuio  :  Qoodiummus  bpi- 
rilUI   sc   amrt.   ut    m  titulo  Ctvitii  48  in  cdmt.     •"  Inwni.    quain    mu.   mvemo.    «|uam  Quonuin 

enira  wi    '•  m.  qnani  enin    *"  Cun  neui  nus.   Vlct.  Sag.  Thn.  cum  ci  mens    "*C«p.  48  Mi»  mts.ca- 
rai  o  sub  kot  utulo  -.  Quod  iden  amor  nariier  procedal  a  Patre  cl  Hho.m  m  tuulo  ctmuu  48  i»i   cdtus. 
*IJ  Euni  idcirco  mai.  euu  nou  idcirco    •"  ^1'  uon  inielligit  hui.  to  nou  iutcUigai     "  Lt  intciiigcnna  nas. 
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II      ....  Iiic  incipi»  cap.  47.  (Cb^  Alias  cst  pari  tap.  47. 
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Pattt  Igitur  jiniMf.li  snmml  Rplritai  o*  M  prooi     \    plrltiM   DouIi|im  ^i  nails  anquam  creaiura,  ii  •  i 


dore,  qnu  siii    mcnior  rsl,  c(  M    lltloll  ^i •  -    Quwl     I 

in  iiifiiiiMi.i  tiiiiinii  Bplrtloi  Inlelllgllur  Piier,  bi  In 
(oliigonii.i  Plllui  maalfettam  csi  quli  i  Pelre  parl 

ifir  et  a  Kilio  *'",  ftiiiniiii  BpirltUI  lOMf  pTOOOUl 

CAPOT  U  [a/.  xi.iX!  "•, 

Quod  uterque  pari  amoie  dilignt  ic,  rl  nltcium. 
(.oxsi-n.Tds  c»nTli».     -  BummUI    S|nrilus    M   uni.it. 

F.rgo  Paler  m  imit,  at  Flllas  m  imit:  01  :» 1 1«* r 
illoram  imil  i  winroui  onlm  <  i  Indlvlouw  Spt» 
riniH  oot  Pator  ot  Fltlui,  01  imbo  ilaial  iuoi  nnui 
ipiritui.  Ulerqui  otiaui  m  oi  iltoraw  inlalligii, 
i|in.i  iiil ot olMriai  mominit,  Klqooniain  In  ulro- 
qao  quodamat  Idipiuia  esi  quod  unotar,  ntorquc 
pori  amoro  sc  c(  iltorum  dUlgll, 

Bod  si  io  amat  stimmus  Spiritus,  procul  dtibio  M 

iroot  Pator,  inut  m  PiUuo,  ct  iltor  ntorum;  <nn:i  „  coNspr«:Tiis  camis.  —  A.noriste  non  ooprocedii  in 


m  niliii  nnqusm  illuil  ossct  qusm  tummiiN  Spniiu», 
Pslct  i  i  Flliui  niliilominui  I  iinii  i  iii  I' . 

01   PlliOSllillgOri  nl    (nii   •  .|'i  tir  i    i    n     l.iiin   .iiiioi  •-■>! 

non  !■.,(•  .ii.ini  i| u.i in  < | iio»]  r»i  Pater  1 1  I  llius,  ijini.i 

OOt  MmOM  OOOOOtiO.   A(    qiioiii.im     iiiui  i 
pluics  cssc  non  pnfttunl,    i|iiid    niagi»    nct  c»kanuiu 
qnam  Pslrcin  »1  Kiliuin.  ci  nirnniuc  ainonin  uoiin 
Oiie  siiiiimain   cssculi.uii  '    K»l    igilur    iilcni      uoor 
snoinia  MplenllO,  stimma  \cnlas,  snmiiiiini  Iiuiih.ii, 

el  quidquid   »le  MMMl  Bpfrilui  MMMMio  dici  po- 
IOKm 

CAIi  I    1.1  V  [«/.  111]    •"• 

Quoa  lolus  procednt  a  1'nlrr,  loius  n  Filn,  ,  ct  'OttMl 
non  ii(    niii  utuis  amnr. 


c 


singiilus  Paler  osi  kuiiiuiiis  *'•  Spirllui,  ol  ilagnhn 
Filius,  siiiiimns  Bpiriltti;  ct  anilio  sininl,  iinus  spi- 
ritus.  K(  quia  ntorquo  pariler  lol  01  ittOriui  niemi- 
nit,  et  ic  ct  altcriun  iotolligil !  el  quoniim  omntno 
I JipMM  Ml  quoil  amat,  vcl  amaltir  in  Palre  *",  cl 
quoil  in  Filio  ncccssc  csl  ul  pari  amorc  ulcrque  di- 
ligat  se  c(  allerum. 

CAPUT  LU  [  U.    L]  "■ 

Quod  tantus  siliste  amor.   quanlus  esl  ipse  suminus 
Spirilus. 

CONSPEf.TOS  CAP(TIS.  —  1(1    COIISUI    l|lli:l     (aillllS    CSl 

amor  istc,  quaiilum  illc  sc  inlclligil;  lantiiin  au- 
lcm  inlclligit,  quanius  cst. 

Quanttis  crgo  est  amor  iilo  summi  *"  Spirilus, 

sic  communis  l\uri  cl  Filio!  Scd  si  sc  lanlum  dUi- 

gil,  quaiituin  sui   mcminit  ct  se  inlclligit  :  Unttim 

autcin  sui  mcmor  est  ct  intelligit  se,  qiianla  est  cjus 

cssculia,  quoil  aliter  cssc  non  poiesl  :  profcclo  tan- 

tus  est  amor  ejus,  qunnlus  ipse  cst. 

CAPUT  LIH  [al.  Ll]  "». 

Quod  idem  amor  sit  idipsum'quod  est  summus  Spiri- 
tus;  ct  lamen  ipse  sil  cum  Putre  el  Filio  unus  spi~ 
ritus. 

Conspkctus  citPiTis.  —  Nihil  potcst  cssc  par  sitmmo 
Spirilui  nisi  summus  Spiriius.  Cuin  crgo  amor 
istc  lanlus  sil,  qi.anlus  csl  summus  Spiritus,  li- 
que(  quia  isle  anior  esl  suminus  Spiritus.  Deintle 
cisi  mliil  unquam  existerct  quam  suminus  Spiri- 
lus ,  Palcr  et  Filius  nihilominus  seipsos  ct  inviccm 
(liligcrent.  Ergo  amor  iste  non  esl  aliud  quam 
quiHl  esl  Paler  et  Filius,  quod  cst  summa  esscnlia. 
lkmiquc  sutumx  essentiac  plures  esse.  iieqiieuut.  D 
Ergo  ulriusqne  amor  una  esl  cum  Palre  ct  Filio 
sumnia  cssenlia.  Ergo  ainor  ipse  est  sttnima  sa- 
pientia,  summa  vcritas,  sumintnn  bonum,  el  quid- 
ouid  de  sutnmi  Spiritus  substantia  dici  potcst. 

Verum  quid  polest  csse  par  suinmo  Spiritui,  nisi 
suminus  Spirilus?  Islc  ilaque  •"  amor  est  summiis 


quo  Pnli  i  eiFiliui  pluros  suut,  iod  eiin  iu  quo 

siinl  iiniiin.  Non  f in iii  prOCOdll  01  ii  1  ilioiiilnis,  i|ii.c 
plnies  siint,  ciun    alia  sit    rcljlio    l'.ilns,    clalii 

rclsiioFild  ;  Md  cx  Ipoi  mm  menllo,  nn;»-  plara* 

litStOm  iion  ailmillil,  raltr  Ol  Filius  CUlittUUl  l.iu- 
luiii  boiium  ;  sic  taiiien,  ut  lulus  u  Pltro  c(  UHttl 
a  Kilio  ct  totus  ab  UtTOqae  unus    Ideosqaa  proce- 

il.it;  qnii  ■  Pstre,  qui  iingului  et  Mimmoi  Spi- 
ritus,   noii  proeedil  nisi  summus  Bpiriias,  eta 

Filio  iini  siugulus  pniitcr  csl  sumuius  Spinlus, 
noii  proccdil  uisi  summus  Sptritus;  <t  a  Palre  cl 
Filio,  qui    iioii  iluo    scil   unus   sunl  Spiriius,  uon 

prooedcre  potcsi  nisi  unus  siiiinnus  ipiriiua. 

Itttuendum  eit  diligenler  ulrum  sint  duo  amorcs, 
Ottttl  a  Patrc  proccdcns,  altcr  a  Filio  :  an  uuus,  non 
tolus  ab  uno  proccdens,  scd  parlim  a  Palro,  partim 
a  Filio  :  an  uec  plurcs,  ncc  unus  pariim  proccdens 
a  singulis,  scd  unus  lotus  a  singulis,  cl  idcm  tnttis  a 
duobus  simnl.  Sed  hujusmodi  dubilalionis  cerlitudo 
hinc  indubitantcr  cognoscilur,  quia  uon  cx  co  proce- 
dit,  in  quo  plurcs  sunt  Patcr  et  Filius,  scd  ex  eo  in 
quo  unum  suut.  Nam  non  ex  relationibus  suis,  qma 
plures  sunl ,  ali.i  est  enim  relatio  Palris,  alia  Filii; 
sedexipsasuacsseniia.quxpltiraliiaiemnouadmilli., 
cmitttmt  Paterct  Filius  (anlum  paritcr  bonum.  Sicul 
ergo  singulus  Palcr  esl  summus  Spiritus  ct  sin^ulus 
Filius  csl  summus  Spirilus  el  simul  Pater  et  Filius 
non  duo,  sed  uiius  *"  spiridis;  ila  a  singulo  Patre 
iiiauai  totus  amor  summi  Spirilus  cl  a  singulo  Filio 
lolus;  et  simiil  a  Palrc  cl  Filio  non  duo  loli,  scd 
unus  idcmque  lotus. 

CAPCT  LV  [al.  LIII]   "8. 

Quod  non  sil  eorum  Filius  amot 

Cosspectus  r.APtTis.  —  Amor  t.iinen  isle  nec  Patris 
nec  Verbi,  a  quibus  procedit,  es(  Filius,  quia  cx 
quo  il>  illis  procedit,  non  refcrl  corum  siuuliiii- 
(linciii  .'  licel  oinnino  idem  sit  quod  esi  Patcr  el 
Filius.  Dcinde  si  prolcseorum  esi ,  aniallcr  eorum 


vahi^:  LECTIONKS. 
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Et  a    Filio  mss.    Vict.  Sag.   cl  Filio 


Cap.  49  est  in   mss.    51   $«/>  hoc   litulo  :  Quod   ulcr- 


quc,  elc.  ui  t)i  titulo  capitis  49  in  edilisms.  Thu.  90  omitt.  et  alterum.  "•  Paier  summus  est  mss.  patcr  est 
snmmus  *"  ln  p.itre  mss.  Vict.  Sag.  a  patre  •"  Cap.  50  est  in  mts.  capul  52  sub  lioc  tilnlo  .  Qtiod  lan- 
tus  sil,  elc.  \a  in  titulo  Capitis  50  in  editis  mss.  lliuan.  90.  Quod  Lmtus  sit  amor  istc,  quaiilus  sumniiis 
Spiritus.  his.  Tliuan.  50.  Quod  lanltis  sil  amor  isle,  quanlus  esl  ipsc  Spirilus  sumiiMis.  "3  Ksl  am;i«-  suni- 
mi  m$$.  Vict.  Sag.  Thu.  S.  Miek.  cstamor  isle  summi  *;v  Cup.  51  esl  in  mss.  capul  53.  •'•  Nisi  sunniius 
Spirilus?  Islc  itaque  mss.  Vict.  Saq.  Nisi  sitmmi  Spirilns  ainor?  Isl(>  naroqoe  6"  Cnp.  52«?  m  msa.  ca- 
fiu  5t  •"  Filius,  non  duo,  scd  uiius  mss.  Thu.  90.  Filius,  non  dico,  dtio,  seJ  unus  *i8  Cap.  5o  csl  in 
msf.  caput  55  cum  hoc.  titulo  :  QnoJ  non  sil  corutii  Filius. 

1'A-rnoi.    CLVIIf.  7 
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eritp.iior.eju-.,  allor  maler.  quod  rcpngnat;  ctim  A  potcsl;  quia  Verbtim   vcrissiinam   cssc  prot.mt,   ci 


non  aliler  •  Palrc  quam  l  Filioprocedat :  aul  ntcr- 
que  patcr  sive  mater  ejus  cst  :  nulla  antem  na- 
tura  admtttil  dtio  aliqna  qnne  sitigula  pcrfeclam  et 
oinnino  eamdem  ad  aliquid  uiium,  patris  ct  matns 
habcanl  habiludinein. 

Quid  ergo?  ctini  hic  amor  paritcr  habeai  essc  a 
Pah-e  et  Filio.ctsic  giniihs  sit  ambobtis  ut  nullaiciuis 
dissimilis  sil  itlis,  sed  omnino  idcm  ni  quod  illi  : 
nunquid  Filius  eorum,  aut  prolcs,  xiliinamlus  csl? 
Sed  sicut  Verbum,  mox  ut  eomideratnr  •",  *e  pro- 
lem  essc  cjus,  a  quo  cst,  eviileniiss.me  probat, 
promptam  praefcrendo  *",  parcntis  imaginem ;  sic 
amor  apcrtc  sc  prolcm  negal;  quia  dutn  a  Pairc  cl 
Fili" procedcreintelligiiur,  non  «uiirn  tam perspicuam 
exhibel  sc  coutemplanli  cjus,  cx  quocst,  similitudi- 
oem,  quamvis  ipeumconsidcrala  ratio  doceal  omnino  B 
i.iipsum  esse,  quod  cst  Pater  el  Filius.  Deniquc  si 
prolcs  eorum  csl,  aui  altcr  corum  erit  paicr  ejus, 
alier  mater ;  aut  ulcrque  paler,  sive  mater  cst :  quae 
omnia  veriiati  repugnare  vidciitur.  Quoniam  iiamqnc 
nullateiius  aliter  a  Patrc  proocdii,  quain  a  Filio; 
nulla  vcritas  palilur  til  dissiutili  vocabulo  ad  illum 
Patetet  Filius  referanlur  .  non  cst  ijitur  aiier  patcr 
ejus,  alter  maler.  Ui  autem  duo  aliqua  sint,  qux 
singula  pcrfectam,  ci.nulla  considcratione  diffcren- 
tem  habeant  pariier  ad  aliquid  unum,  patris  aut 
maifiK  habiiudinem,  nulia  natura  aliquo  monslrari 
concedit  exemplo.  Ergo  non  csl  uterquc ,  scilicel 
Pater  ct  Ftlius,  patcr  aui  iuater  amoris  a  se  manan- 
lis.  Ncquaquam  ilaqnc  vidclur  vcrilali  convenire,  ul 
idcra  amor  eorum  filius  sit  aut  proles.  C 

CAPUT  LVI  [«..  LIV]  •". 
Quod    solus  Paler   sil   geniior,   el  ingenitut;    solus 
t  ilius  genilus,  solus  umor  uec  genilus,  nec  ingcai- 
lus. 

OoNsrxcTUS  capitis.  —  Ergo  amor  isic  non  potcsl 
proprie  dici  gcnilus,  sicul  Vcrbuni  :  sed  ncc  32 
oiiuiiiio  iiigeinlus  diccndiis  ost;  quia  non  oinutno 
non  csl  ab  alio.  lloc  ilaqnc  soli  Palri  <  onveuil, 
qtiod  sit  gcnilor  ei  iugciiitus;  soli  Vcrlio  ,  quod 
»il  gcnituiii ;  soli  amori,  quod  ncc  proprie  geiutus 
net  niiiiiiuo  ingcnilus,  sod  ptoceilons  sil;  qttia  uec 
prolcs  csl  nec  omuiiio  uon  cst  ab  hlio. 
Se.l  vidctur  lamen  amor  idcm,  nec  omuino,  sc- 
ctindtim  communis  loouiionis  ustim  *",  dici  possc 
ingenilus;  ncc  ita  proprif ,  sicul   Vctbum,  genilus 


\ertssiinum  filium  ;  amorcm  vero  nullatcnus  filitim 
aut  prolem  csse,  manifcslum  est.  Polcst  iiaqtie, 
imo  dchet  dici  solus  ille,  cuj  is  Verbum  csl,  geui- 
lor  cl  ingenitus;  quia  solus  esl  Paler  cl  parciis,  et 
nullo  modo  abalio  esl  :  solmn  antcm  Vcrbum  gcni- 
liiin  ,  qui  soltnn  filius  cl  prolcs  est.  Solus  vcro  amor 
uiritisqtic,  nccgcnilns,  ncc  ingcnitus,  quia  ncc  fiiius 
cst,  ncc  prolcs  est  •",  nec  omniuo  non  cst  ab  alio. 

CAPUT  LMI  [at.  LV]  •». 

Quod  amor  idem  sic  sit  inctealut  et  crentor,  sicut 

Pnter  el  Filius  :  et  lamen  ipsc  cum  illis  non  tres , 

seJ  umtt  increalus,  et  unus  crcnior.  El  quod  idem 
possit  dici  Spirilmt  Patris  et  Vilii. 

ConsrsxTUS  capitis. —  Cum  amor  isle  una  eademquo 
sil  cinn  Paire  cl  Filio  siimma  csscniia,  qua;  sola 
a  nullo  facla.  pcr  sc  omnia  fccil ;  ncccsse  est  si- 
culPalcr  clFilius,  ila  ct  isteainor  sil  increaitis  el 
rrealor  :  cl  islc  ires,  non  plures,  scd  unus  sint 
inrrcalus  el  tintts  crcator.  Pairem  ilaque  nullus 
facil,  sive  crcal,  aul  gignii.  Filium  Pater  solns 
gigmt,  scd  non  facil.  Patcr  el  Filius  nnn  faciiint 
aut  gignunt,  scd  spirani  sutim  aiuorem,  quia  ab 
cis  prncedil  non  discc.ilcndo  a  stimma  illa  esscnlia, 
sed  exislcndo  ex  illa.  Ilinc  stimnnc  esseutix*  Spiri- 
lns  recle  potcst  ap|>cllari.  Communio  eliam  Palris 
elFiliidici  polesi.  lum  quia  nomen  habet  commuue 
Palri  et  Filin  tum  quia  ipsc  illud  ipsum  omnino 
est,  qtiod  Paic-r  ct  Fiiius. 

Quoniam  auiem  idcm  amor  singulus  est  summa 
esscntia,  sicut  Patcr  ei  Filius,  el  lamem  simul  Paicr, 
et  Filius,  et  utriusquc  amor  non  plures  *",  sed  uua 
summa  esseniia,  qux  sola  a  nullo  facta,  non  pcr 
clind  quam  per  sc  omnia  fecit.  Ncccssc  cst  ui  quem- 
admodum  singulus  Patcr,  et  singulus  Filius  cst  in- 
creatus  cl  creator;  ita  ct  amor  singulus  sit  in- 
crcalus  ct  crcalor,  et  tamcn  omncs  tres  6imul, 
noo  *•''  plurcs,  scd  unus  incrcatus  el  umis  creaior. 
Patrcm  itaquc  nulltis  facit,  sive  crcai,  aut  gignit ; 
Filiuin  vero  Paicr  solus  gignit,  sed  non  facil  •" : 
Palcr  aulem  pariler  el  Filius  uon  facinni,  ncque 
gigiiunt;  scd  qiiodamnodo,  si  sic  dici  polcsl,  spirant 
suuin  amorem  ;  qnainvis  cnim  non  noslro  mmlo  "* 
spircl  summe  iuconnnutabilis  csscnlia,  lamcn  ipsuin 
suum  amorcm  '"  a  se  ineffabililor  proccdcinom  , 
non  discedcndo  ab  illa,  se.d  ctislcndo  cx  illa,  fursilan 
non  alio  modo  vidciur  posse  dici  apiius  ex  sc  emit- 


Solcmus  cn.m  sxpc  diccrc  al.quid  gigni  cx  ca  rc  dc  D  terc  quam  spirando.  Quod  ll  dici  polcsl,  sicul  Vcr 


qua  cxi.slil  :  ul  cum  dicimus  splcndorem  aut  calo 
rem  gigni  ab  ignc,  seu  aliquod  iffcclum  •"  cx  causa 
sua.  Scrunduin  banc  igilur  ratioueoi,  amor  asuuuno 
Spiritu  cxicns  ,  non  omuino  asseri  polcsl  ingcnilus ; 
ila  vcro   proprie,   slcul  Vcrbum,   dici  gonilus  non 


bum  summx  csscnlix  Filius  cst  cjus;  ila  cju&dcm 
amor  satis  tonvcnicntcr  apprllari  poiest  Spiiitus 
ojus  :  ul  cum  csscntialiicr  ipsc  sit  spirilus,  sioul 
Paicr  olFiluis,  illi  non  puicnlur  alicujus  spirilus  ; 
quia  ncc  Palcr  ab  ullo    alio  csl,  ucc  Filius  a  Patrc 
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iO  •••  Lap  54  est  m  inu.  cuput  M  *"  Lnciilmnis  mmlnm  m«i.  I  hu.  I.rm.  Ltsler.  loouiini.is 
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w.t  increaltc,  ttc    «i  w   t>iulo    capiiu 


\inor  nnn  plurcs  wf.    Thu.  1M).  an.or  non  plura 


•"  Sim.il  el  non  mss.  Vict.  Saq.  Tkm.  S.  Uuli.  siiiiul,  non  m  Paler  solus  g.gml;  scd  non  .aut  m«j.  Ihu. 
ptjiei  ioIus  oon  tadl.  icd  |igml  '"  Noc  nosiroamorc  mss.  non  nosiro  inodo  •'♦  Tanien  ipsiim  amorciu 
iuij.  S.    Uich.   (.tsitr.  laifieu  lpsum   suuni  amorcm 


W.i 


»I<»V,|   'It.lll  \|. 


M 


qttnl  i|»«raiiic  MMllur;  •*•«.-  aultm  miiinolur  Sptrl    \  gcniiu    nteMiuii,  «l  ioiom  imM;  •  •  lolM 


ins  uii iiis<|ii<' .  qma  iiliiilr(M|in  ,    110  i| I  «iii  II»  ii. n  i  I 

bili  nioiln,  spir.inli' iiiii  ilnliicr  |iiiii  <  ,ln.  Qq|  ,  i,  ,Mi 
ei  eo  i|iiia  cil  fiiinniun1»  PjIip.  rl  I  iln,  iiun    n  ,.ju.- 

rtliooi  i|iiim  proprluM  RMUincra  poiM  riootoi  itl 

«jiiiiI  nonicii,  quod  Ptlrl  Fllloqiie  «-«•iiiiuiiiH'  sii,  m 
|irt»|»rii  uniniuik  tllgil  lodigOUtill.  iim.il  quidcm 
•i  **'  lial,  •cilicel,  ul  ipse  »11101  ihmiiiu<<  S|iinliu, 
«|»«>  I  siilnMauluiu  puriler  Palns  «<l  Filn  Mgiiiliea*. 
qutti  |»ro|»ri«»  dcttgnetor  :  .*l  lior  MMOJM  nnn  in- 
imliu-r  vaicbil,  111  pcr  hoe  i«li|iMi»i  cssr,  <|»od  «»( 
1'aior  <t  Filius,  quamvis  alt  illi»  euie  •uunt  babcai, 
'nlimetur. 

CAPUT  LVIII  [al.  LVIJ  ***. 

Qnod  ticul  Filiut  ett  etteulia  vel  tnpienlia  Putrtt,  eo 
tentu,  quinhabet  eamdem  ettenliam  vel  mpienttam  II 
quum    1'uier ;  tic  ttlent  Spirttut  tit   Vulrtt  et  fi/11 
ettenlia  el  tapientia,  et  timilia. 

Putcsl  qiioquc  qucinadmodiini  Filius  esl  substan  • 
tia,  el  sapionln,  ct  virlus  Palris,  eo  sensu  <|iiia 
habct  ***  caiiKlcm  MOOQlliM.  cl  sapicnliain,  cl  vir- 
tutcm,  quain  Pater;  ita  utriusquc  SjtinUis  inlclligi 
essentia,  vel  sapicniia,  vel  virtus  Palris  el  Filii, 
quia  liabel  omnino  eamdcm  quam  liabenl  illi 
CAPUT  LIX  [al.  LVII]  *v*. 

Quod  Pater,  et  Filiut,  et  eorum  Spiritus,  pnriter 
tinl  in  te  inticem. 

CoNlPEr.Tiis  capitis.  —  lli  tres  sniit  tina  MMJOM 
siimma  essentia,  qnae  ncc  sinc  sc,  noc  eilra  sc, 
ncc  major  vel  minor  seipsa  csse  putost.  F.rgo  Iti 


iiimii,  1  1  iuiiiiN    Inlclligil     Inlillifrilur    aulrui 

•no ria  Paicr;   m   iuii-lllfOoUl  FllMO;   >»   .,,.,. 

••'• |O0  8plriMO<   1  <»i .  ir:'iui  i' ,  , ,   ,liinis>.i 

»lllils.|i,     S|,inlUS,    l.jll llilMO     MOU     lOMi|.!<  ■  llii.lnr 

||  si.iil  111    M     ".*»  .  .1.   nl  ,  ,,, „||,|X  bUum  .  v<<  - 

il.  1       111I  siiii-  10  rw    pn.belui 

CAPUT  I.X  \„l   l.Mii :«'. 

Quud  nullut  toriiui  ulin  tmlujnit  ad  MIMMOUrfUI  . 
r</  iiilflliitnttum,  i.7  innumlum  ,  '/u/.i  littgulut 
fOMfOirol  memorio,  el  tiiieltiuriiim,  ci  uiuqt,  . . 
ifuidifuid  necette  ttl  tnet\r  MMMM  ,tinii,„. 

COOMOCTOI  UMTM.  —    Mer    lamrn    n<illus    r.,riiiu 

alio  lodigel  sivr  ad  memorandum,  sivc  a.l Ih 

fOMOOM,  lift  ail  ainamluin.    Ciim    enun    qu 
OJI IQMMl  rMMllia,  IJMJPJMO  «000)00)1  p<  1  s,  1  ,1  !,,<• 
moria,  iulclligeiilia  <  I  ainor;  <l  1I.1  llogQMU  quis 
(|iie  per  sc  incmiuil,   pir  M   inielligu,   «i  per  •<• 
auiat ;  sicut  |tcr  se  0M< 

Sc<J  in  his  nullalenus   negligenlcr  MOOMOOO  1  <un 
mciidandum,  quod  intuenii  inilu  occurni,  isiMMMK 
Sic  onim  necessc  esl  11I  Palcr  inU;lligj|ur  inemori  1 
Filius    intclligcntia,  Spiiilus   amor;    ut    nee    Paie. 
iiidigeal  Filio,  aut  coiuuiuni  Spiiiiu,  ncc  Filius  P.i 
trc  vel  codem  Spirilu,  si\c  idcm  Spirilus  Palrc  aui 
Filio  "• ,  quasi  Pater  pcr  sc  mominissc  solum  poi- 
sil,  inlclligerc  autem  nonnisi  pcr  Filinni.  elaOMr.! 
nonnisi  pcr  siuim  Filiiquc   Sptrilow  ;  cl  Filius  pcr 
se  inlcJligere  laolttM  quoat,  per  Patrcm  aulcm  »  1 
mor  sil,  cl  pcr  Spiriliun  suum  ainet;  cl  iilem  Spin 


ircs  sunt  in  se  inviecm,  iia  ul  niillus  alium  exee-  (.  l,,s  P*  ^  »on  a,i,,,J  T'-1»'  »"»»re  «»•  lUMOl,  s  d  Pa 
dal.  Deindc  mcinoria  sumni.r  OMOOtia  loia  csi  in   ^  lcr  illi  sit  mcmor,  cl  Filius  illi  inleHi^il.  N.im  cuiu 

in  liis  tribus,  iiiiiisquisqucsiugiilus  sit  siiiiima  csscn- 


cjits  iiilelligeulia  ct  amorc,  et  iulclligenlia  in  cjus 
uiemoria  et  amnre,  et  ainor  in  nieuioria  ct  iu- 
telligenlia  ejus.  ErgO  lolus  Patcr  qui  cst  mcmoria, 
est  in  Filio,  qui  est  iniclligenlia,  ct  in  Spiritti, 
qui  csl  amor  :  el  lolus  Filius  csl  in  Palre  ei  Spi- 
riiu,  ct  tolus  Spiiilus  in  Patreet  Filio  :  ot  uuus 
iliorum  uon  potesl  essc  sinc  aliis. 


tia  ct  suiiinia  sapienlia  sic  perfecia,  ul  iisa  per  se 
menior  sil  ct  inlelligril,  el  amet,  nensse  csl  u< 
uiillus  liorum  triuni  ''*  alio  imligcat,  23  »ol  n  I 
mcmorandum,  aut  ad  intclligcnduni,  niu  *4  moor 
dum.  Singulus  cuim  quisque  cssentialitcr  est  r| 
mcmoria,  cl  intclligentia,  ct  amor,  cl  quidqui  i 
siimm.c  cssentia;  neccssc  esl  incssc  •**. 


Juciini!ura  csi  inlucii  in  Patrc,  ct  Filio  ci  ulrius- 
que  Spiiiiu,  quomodo  sinl  in  se  invicem  tnnl.i 
a;qualitatc  ut  nullus  alium  exccdat.  Pitttor  hoc  cuim, 
quia  umistpiisque  eoriim  s<c  cst  pcrfcclc  summa 
csseniia,  ul  lamen  omnos  Ircs  simtit  non  sint  oisi 
cssentia  una  summa,  «pirc  ncc  sinc  sc  \ei  exlrise, 
nec  majorvel  minor  seipsa  «?sse  potcst  :  ponJogiibM 
lamen  idipsum  non  ininus  valct  probari.  Est  etouiio 
totus  Palcr  iu  Filio  cl  communi  Spirilu;  ct  Pittus  D 
iu  Pativ,  el  eotlcm  Spiritu;  ct  idcm  Spirilus  iu  Pa- 
trcetFilio;  quia  mcinoria  suuiina:  csscnii.c  lota 
est  iu  ejus  inlclligcnlia  ct  in  amorc,  ct  inieiligenlia  "'* 
in  mcinoria  ct  in  atnore,  ot  anior  in  inemoria  et  in 
iniclligenlia.  Tolam  quippc  suam  "*  memoriam 
siiminus  inttlligii  Spiriuis.et  amal;  et  tolius  intclli- 

YARI.E  LECTIONES. 

•*'  Q1101I  quidem  si  mt.  Thuan.  50  quod  iilcm  si  <M  Cap.  50  cst  in  mss.  capul  58.  tM  Qu  a  n»heat  mss. 
Tnu.  50.  Cisler.  quia  habel  •**  Ca/>.  57  esl  iu  »/3*.  eapnt  59  6,$  Et  amorc  cl  intclligcniia  tnss.  fict.  S.ia. 
et  in  amore  el  inlelligentia  '''•  Toiam  qtiippe.  siiaiu  mss.  Thu.  90  lotaoi  quippe  suumiam  "T  Cmp.  SS 
«I  in  mst.  eaput  00  **•  Spirilus  Palre  et  Filio  mss.  Gem.  Yict.  Suy.  S.  Mtch.  Spiritus  Palro  el  l,-iliit 
•*•  Spiriius  pcr  so  non  aliud  quam  ainarc  mss.  Thuan.  Spiritui  pcr  M  uou  per  aliml  amare  ■*•  Nuiius  ■-••- 
rum  triiim  iius.  5.  J/ic/i.  Cisler.  iiullus  liorum  irium  *•*  Suinm.e  csl  necesse  incssc  c^scnli;c  tnss.  Firl. 
Sag.  Citier.  Summx  csseutix  m^ccssc  ost  incsso    *M  Cnp.  Z>D  cs!  in  niss.  capui  0'1 


CAPUT  LXI  [<i/.  LIXJ  «•*. 

Quotl  tamcn  non  siil  tres,  xcd  unus.  seu  Palcr ,  t  1 
Filiut ,   seu  utriusiftu  SpitUiu. 

i.o.\srF.CTLS  cvr-iTis.— Quamvis  antem  Pslersil  i:i 
lcUigi-nlia  cl  nnwir,  non  lanten  esl  Filius  ,  aut 
alieujus  Spiriius;  quia  non  esi  iotolligentia  ge- 
niia,  ncc  am.ir  ali  aliqno  pioocdcns.  Ll  liccl  Fi- 
iius  sil  mciiioiia  et  ainor,  mm  lamoii  osl  Paicr. 
;iut  Spirilus  aliciijiis  ;  qui.i  non  c-4  mctiioiia  gi- 
IfUCUS,  noc  amor  ab  aiio  proccdcns,  sioul  SpirilflS. 
Sie  etsi  Spii itus  cst  memoiia  01  iOtcHigeotia  ,  nu  • 
CMiien  Pater,  aut  Filius,  quia  non  cst  inemoi  i:« 
gigneus,  ncc  inlolligcutia  genila.  Unus  iUMWe  i  . 
summa   e.-sci.tia  Patcr,  ui.us  Filius,   uuus  Spiri 
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lus  :  ci  non  Ircs  Palres,  ncc  ircs  Filii;  ncc  ircs  A  aliquid  quod  exlra  cjus  mcnlcm  csl.non  nascilnrver- 


Spirilus. 

Quanidam  hic  video  quxstioncm  occurrcro.  Nam 
si  Paicr  ila  est  inlelligenlia  ei  a;nor,  sicnl  est  me- 
moria,  cl  Filius  sic  cst  memoria  ct  amor,  quotnodo 
esl  inlelligentia ;  el  utriusque  Spirilus  non  miiius  cst 
nemoria  et  intclligcniia,  quam  amor :  quomodo  non 
csl  Palcr,  Filius,  el  alicujus  *"  Spiritus;  el  quarc 
nnn  est  Filius,  Pater  et  alicnjus  Spiritus,  ct  cur  non 
cst  idcm  Spirilus,  aliciijus  Patcr,  cl  alicujus  Filius  ? 
sk  quippc  inlclligcbalur  quod  inemoria  csset  Pater, 
Filius  inlelligcntia,  iilriiisquc  Spiriius  amor.  Veritm 
Imt  qu.xsiio  non  diAlcilc  Kolvilnr,  si  ea  qux  jam  ra- 
lione  invenla  suiil  considcrcnttir.  Idcirco  enim  non 
csl  Patcr  Filius,  aut  alicujus  Spiritus  "\  licet  sil 


btiin  cogilatx  rci  cx  ipsa  rc;  quia  ipsa  absens  csl 
.1  cogilalionis  intuilu,  scd  cx  rci  aliqua  simililu- 
dinc  vel  imaftinc,  qux  csl  in  cogilanlis  mcmori.i.aiit 
fortc  qux  lunc,  cum  cogiial ,  pcr  corporcum  scn- 
stim  ex  re  prxscnti  in  mcnlcm  alirahilur.  In  stnniiia 
vero  cssenlia  sic  sibi  sempcr  '••  sunl  prxscnles  Pa- 
ler,  cl  Filius,  ct  eoruin  Spiriius  :  csl  enim,  sicut 
jam  pcrspcclum  cst ,  iinitsqtiisqiie  non  niinos  i;i 
aliis  qtiain  in  scipso  ;  ut  ciim  inviccm  sc  dicunt,  sic 
vidcalur  idcm  ipse  ,  qui  dicilur  ,  gigncrc  vcrbum 
6uum,  qiiemadmodtnn  cum  a  icipso  dicilur.  Quo- 
modo  crgo  nibil  gignit  Filius,  aul  ejus  Palrisquo 
Spiritus;  si  unusqiiisquceortim  verbum  gignil  suum, 
cutn  a  seipso  dicilur  vcl  ab  alio  •"  ?  Quot  aulcm 


iiilclligentia  el  amor;  quia  non  est  intclligenlia  ge-  B  verba  probari  possunt  dc  siitnma  nasci  stibslanlia, 


niia,  aul  amor  ab  aliquo  procedens;   sed  quidquid 

csl,  gignens  est   lantum,  ct  a  quo  procedil  alius. 

Filius  quoque  idco  non  esl  Pater,  aut  alicujus  Spi- 

riltts;  qtiamvis  scipso  et  mcmor  •*»  sit,  el  amet ; 

qnia  non  cst  mcmoria  gignens,  atit  amor  ab  alio,  ad 

simililudinem  sui  Spirilus,  proccdcns;  scd  quidquid 

exislit,  lanlum  gignilttr,  cl  cst  a  quo  Spirilus  pro- 

cedit.  Spirilum  qtioque  non  cogil  cssc  Patrcm  aut 

Filitim,  hoc,  qtiia   conlenliis  csl  mcmoria  aul  intcl- 

ligcntia  sua,  cum   non  *'*  sit  mcmoria  gigncns,  aut 

inielligcniia  gcnita  ,  sed  solum,  quidquid  cst,  proce- 

dal   ki1  ■  Qtiid   igilur    prohiticl   concludi   quia  unus 

tanltnn  csl  in  summa  essenlia  Patcr ,  unus  Filius, 

unus  Spitilus;  et  non  trcs  Palrcs,  atit  Filii,aul  Spi- 

rilus? 

CAPUT  LXH  [al.  LX]"«. 
Quomodo  ex  hit  tribut  pluret  filu   uatci  videanlur. 

CoNSPCCTUI  capitis.  —  Cum  singulus  quisque  illorum 
iriuni  sc  et  alios  iiitelligat,  ac  proindc  dicat,  vi- 
dcinr  qiiod  siiujultis  quisque  pruducal  suum  Ver- 
biiin  seu  Filium  :  el  quod  proiude  plurcs  sint 
Filii. 

Si-ii  nc  forie    repiignel  huic  asscrlioni  quod  in- 

lucor  :  nam  dubium  essc  non  dcbct  qtiia  Palcr,  et 

Filins,  et  ooriim  Splrilus,  uutisquisquc  seipsuni   cl 

nlios  ambos  dicit;  sicul  sc,  et  alios  intelligit.  Qnod 

si  ila  cst,  qitoinodo  non  Biinl  in  Mimiiia  csMiilia  lot 

verba  quol  sunl  diccnlcs,  clquol  sunt  qni  dictiniur? 

Si  cniiu  plnrcs   boininrs  tiniiin   aliipjid  cogilationc 

llicant,  lot  ojus  vi.Jcnliir  essc  vcrba  quot  sunt  co- 

gilanies;  quia  m  singuloruin  CogitaUooibui  vcrbuni 

ijtis  csi.  Ilem,  m   unus  boir  ^  cogilal  aliqu.i    pluta, 

toi  vcrln  sunt  in  mcnic  cngilanlii  quot  mnl  rea 

Cdgilatx'.  Scd  in  liomini» COgilatioiie **•»  ctitn  cogilat 


U 


lot  eam  neccs6c  cst,  sectindiim  *"  supcriorcm  con- 
sideraiionem  ,  filios  gigncre ,  ct  tot  cmittcrc  spi- 
rilus. 

CAPUT    LXIII  (G7). 

Quomodo  non  tit  ibi  niti  uriut  uniut;  hoc  ett,  unum 
Verbum,  el  ex  tolo  Valre. 

Conspectus  capitis. —  Atiamcn  ctim  ncc  pltnes  sinl 

dieentea,  ncc  plura  sint  quas  riicnntor ,  scd  una  sit 

csscntia  qux  mtelligil  cl  intclligiliir,  conatat  quia 

neque  6iinl   pltircs  palres,  nec  plura  vcrba,   ncc 

plurcs  lilii ;  sed  unus  csi  diccns.seu  Paicr ,  cl  unuin 

Verbuin,  scu  untis  Filius.  Licel  ergo  Paler,  Vcr- 

butti,  cl  Spirilus  paritcr  sc  cl  ambos  alios  dicanl , 

uniiui  solum  ibi  esl  Vcrbum,  qttod  nec  tillaieniis 

otnnium  tiiun,,  scd  dunlaxat  unius  ipsorunt ,  sci- 

licct  Patris,  Vcrbttm  dici  potcsl.  Non  cniin  imago 

atil  Filius  estsuimel,   aul  a  sc  proccdenlis  Spin- 

lus.  Nam  nec  cx  seipso,  nec  cx   proi-edcnic  a  se 

nascilur  ;  nec  scipsuui,  aul    proccdenlrm  a  se, 

cxi6tcuilo  intitalur.  Heslai  igilur  boc  soluui  Vei- 

buru  illius  solius  cssc  dc  quo  nascendo  hahclcssc, 

ci  ad  eiijus  omnimodam  lliiiilitudinem  cxislil. 

Ilac  ilaquc  rationc  "*  videntnr   in   ilh  cssc   iioii 

solum  mulli  palrcs,  cl  lllii,   cl   procedentcs,  scd  cl 

alix  necessiludiucs;  aul  ccric  Palcr  ,  ci  Filius,  cl 

coruni  Spiritws,  de  quibus  jam  ccrtissimum  csl  quia 

vcrc  exi.stvinl,  non  sttnl  ires  diecnlcs,  qnainvii  sui- 

fiilus   quisqtic   ait    diccus ;  ncc    sunl   plura  ,   qtix 

dicuutur,  cum  unosquisque  leipaam ,  ct  alios  rinos 

dicil.  Sicul  eniin   suinmx  sapicniix   inesl  scirc  cl 

intelligere;    iia  niique   cternai  incommniahilisqnc 

identiae  ci  intclligcntia  natuftJe  csi,  id  sem|ier 

pneteni  iniueri,  nuod  acii  ci  lnielligit.  N  lnl  nntem 

alind  est  tummo  ipiritui  hujuimodJ  dicerc**v,  quam 

quaii  cogitando  intneri ;  licnt  nostrx  mentii  locutio 

uiliil  aliud  cst  "•  quam  cogilanUi  inapectio.  Cer- 


VAHLI.  LECTIONES. 

'••  P-urr  i  i  Kiliits  ct  llicnjoi  mtt.  Palrr  Filius,  Cl  llicujlll  •"  Ant  llicujui  Spirilus  »u«.  aut  allcrius  Spi- 
rilus  '"  Srij)«.o  mcmnr  mtt.  Vut.  Sag.  CititT.  leiptO  tH  iiiiiiinr  *MllllvlbgeuUa,Clini  nnn  MSI.  inlcliigClllia 
su.i  .  cuin  n^u     *"  Eal,  prOCedsl  imh.  77iu.  esl,  procedil     "*  Cnp  60  <»(  i»i  mtt.  raput  (ii.     "'  ln  oinm  CO- 

gitaiMNie  mtt.  m  bominii  cogiuiione    "•  Sk  Ubi  lemper  mu.  uc  libi  lemper    '"'  A  seipao  dicitur  wel  .ibo 

mu    i  sr  iliriinr  %t\  kb  alir»     •"  [feceiSC  seiiiii.luni  ma.  neceue  esl  MCUOdum     ,M  llae  ilaqUC  ralionc,  ctc. 
rn  m$».  hii  imcipH  mcwi  H7»  ai  kec  tuuto    Quomodo   non   sit  ibi   nisi   nnm   nniui,  ui  in  tilult  capitit  bl  in 

fiinii      •••  .^uiiui  hnjiu  iluerc  mtt.  Spinlui  blljoainodi  dii  ere     *''  Nilnl  .iliiul  eH  mtt.  Tliu.    non  jl.ml  esl 

NOTiE. 

(01 1  Miii  tll  bi<\  cap.  i.j 


1IY) 


MllMll   ill. II    M. 


.•I ) 


i    Imuiu  luMm  j.im  ( onildei  >i  i  raiioni  i  riddliU    \'\  Hll   Uuui  irfi  Piter,  mo  ptorM  poiri    .  lom 


iiini,  quidqald  luininoo  i.iiiii.i  Inoii  oitenilaliMr,  Id 
pcr  c le  cntivinlrc  Piirl,  et  Fillo ,  ei  eoruM  Bplri 
lnl,  «lnguhitltii ;  il  i.iiih  n  Idlptum,  il  ilmul  dlcilor 
do  tribun,  nnn  ndiuittoro  pluralilaMtn.  Con  orfo 

conslel  i|in.i  si.ul  |it'iliiiri  :ul  cjiis  csvnii  mi  s.  icnlia 

«•t  Intolllgiiuli  i  ilc  ejui  mIn  «t  inMlligoro  imuom 
alimi  quiin  dicero  ■••,  Id  nl  Mmper  proMoni  loMorl 

(|ii  nl   ictl   ||  ||lMtli|ll  :  nOOOIM  Ml    iil   qiimiaihno- 

tiniii  ilufttlui  Piler,  sinmiu»  ••'  Filiai,  n  itogulM 
r  miiiii  Bptrllai  su  ieleM  et  latolligeni,  ot  liaMa  iii 

liOk  simiil  iioii  Mint  plurcs  scicnlcs  uut  iaMlligOaMl, 

»od  iiiiiis  seiens,  ct  iiiiiis  •"  lalelligeai ;  iM  liagulM 
Qultqac  sit  dieeai;  nec  leaiea  sini  tros  diceaMi 
suiiiii  •**,  ied  oaui  dlceat*  Hiac  Hlad  quoqnc  li- 
quidi  cognoic]  poMit  quii,  cuin  iii  trei  dlcualur, 

Vel  a  seipsis,  vcl  nb  iiivicoin,  nun  stml  plura  qua- 
dicunlur.  O  inl  n.unquc  ibl  dtciliir,  nisi  coriini  cs- 
scnlia  I  Si  irgo  Ittl  nna  sola  cst  *  ° ,  unuiu  soluin 
Oit,  qnoil  diciliir  :  crgo  si  iiiiiiin  soliini  csl  '"  in  illis, 
qnoil  dicil,  cl  uiiiini,  quod  dicilur  ;  una  qtiippe  II- 
pientia  cst,  quac  in  lllis  dicit,  el  una  siibstaulia  qnjo 
dicitur  :  coiiscquiKir  non  ibi  OHOptari  vcrba,  sc.l 
iininn.  Liccl  igitur  iiniisqiiisqiic  seipsuin,  et  oinncs 
iiiviconi  sc  diciOt,  impossibilc  lamen  cst  in  suiunia 
c  s-ntia  cssc  vorLum  aliml  pratcr  illud,  de  quojaui 
constat  quod  sic  nascilur  cx  co  cujus  est  Verbum, 
ut  et  vora  •"  cjus  dici  possil  imago,  cl  vcro  Filius 
ejns   sit.   lu  quo  iiiirum  qiiiddam    cl   inoxplicabile 
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r.ims.  n. iii  |  luret  liin,  Kiiii»  proi  cdeni  Spiriiut,  i 

plurck  priM  (  .l.nl.s  spmln  .,  innl    m  iiiiiiiiu  rMOMi  I 
Oni  cuill   il.i  tici   |||  I,   iil   iiiiiii|iiiin  |'jii  r    .11    I  | 

.nii  procedeni  Splrlloi;  noi    Flliui  iliquondoiil  I 

l II  .    .iut    Bpll  lll  dOMJ  ".  .     iiin|ii.iin  Spiniu, 

Patrli  ct  rtlil  *'   mi  P  imi  .  i  ii  i  ilii  .i 
i|ins.|iie  tJc  ili  pcrfoeMi  ■*•,  m  mUo  ImU| 

l.nncn  i|iniil  siinl,  ||c   (  .1  11(111  III  ,  ii I  sicul  dc  m.| 
pluralilcr  dici  non  potr-st,  lM    ncc   irihus    •iiniil.  I  t 
ciiiii  parilcr  iiuusqiniquc  iciptum,  cl   omnct    iuvi 
ccm  scdicanl;  non  lamrn  iiiril  ibi  plura  verha,  tc.l 
iiiiuin  :  ct  ipsiim  non  niiigulorum  ,  iiiit  omiiium   ti- 
inul ,   ied  uiiius  (anliim. 

CAPUT   L\IV  [a/.  I.XIIJ  •'•. 

Qund  hoc  licel  inexplicabHe  tit ,  lamtn  crcdendum  nl. 

CONIII  CTOI  CAMTII.  —  lloc  ccrlifsinn-  sic  MM  OM  1 1 

bumaiia  COffUOICOl  ,  chain  si  pcnclrare  MfJOMl 
qMIOOdO  sii.  Incoii.prchcnsibile  csi  quomoil.t 
summa  sapiontia  sciat  ca  qu.r  fecil.  Ergo  DuHo 
iniuiis  polcsl  eipliearl  quomodo  scial  aut  diut 
scipsam. 

Vnlctiir   iiulii  luijiis   lam  subliinis   rci   secrctuni 

iransccndcrc  oitinein  intclleclut    acicin  buiuani  :  .  I 

idcirco  conalum   cxplicandi  qualitcr  lioe  sil,  conli- 

neii.lum   pnto.   Snlliccre    i:aiuquc    tloborc  cxislimo 

i .'iii  incumprehcnsibilcm    iudag  uiti,  si    a,l    boc   ra- 

liocinando  pcrvcneril    ut  cam  ccrlissimc   essc  co- 

gnoscat ;  ctiamsi  pcnclrarc  ncqucal  iolellectu,  quo- 

modo  ila   sit  :  ncc   idcirco  minus   bis  adliibcud  nu 


video.  Eece  enim  cum  mauifestum  sit  unumqucm-  £  Bdei  certiludiuem,  qux  probationibai  necessariis. 


quo,  icilicel  Patrem,  ci  Filittm,  ct  Patris  Filiiquc 
Spiritnm,  paiiler  so  ct  ambos  alios  dicere,  cl  uiiiiin 
soltim  ibi  cssc  Vcrbum ;  millatonus  lamen  ipsnm 
Verbiun  videlur  posse  dici  Verbnin  oinniiun  triiini, 
sed  lanliim  imiiis  corum.  Conslal  cnim  ipsum  esse  671 
iinaginoni  ct  Fltium  ejus  cujus  cst  Verbtim  :  ct  palet 
quia  m  ncc  imago,  ncc  Filius  suimct,  aul  a  se  *'• 
procedeniis  Spiritus  congrue  dici  potest.Nain  nccex 
seipso,  ncc  cx  procedentc  a  sc,  nascitur :  ncc  scipsum, 
aul  procedenlem  a  se,  existendo  imitatur.  Seipsum 
quippe  non  iiiiitalur,  nec  a  se trabit  cxislcndi  similitu- 
dinem;  quia  imitatio  cl  simililudo  non  esl  in  tino  solo, 
sed  in  pluribus ;  24  '"uin  vei'°  "on  uuiMMr  ncc  ad 
ejussimilitudinem  existil.quia  iste  uon  babct  ab  illo 


nulla  llia  rcpugnanlo  raiiouc  asscruntui;  si  sua; 
naluralis  altiludinis  incomprcbcnsibilitale  expliiaii 
non  palianlur.  Onnl  niilem  lam  iuconiprebensiljile, 
tam  iueffabilc,  quain  ri"  id  quod  supra  omiiia  csl ! 
Quaproplcr  si  ca,  qti.x  dc  siimma  cssentia  baclemis 
dispulata  sunt,  nocossariis  ralionibus  suul  asscita, 
quamvis  sic  intellectu  penctrari  non  possinl,  ul  <  t 
vorbis  valcant  explicari;  nullalenus  lainen  ccilitu- 
dinis  corum  nutat  soliditas.  Nam,  si  superior  cou 
sideralio  rationabililer  couiprcbendil  incomprcbcn- 
sibilc  esse,  quomodo  cadem  summa  sapienlia  sciat 
eaqux  fecit,  dc  quibus  lam  mulla  nos  scire  ncccsse 
cst :  quis  cxplicel  quomodo  seiat  aut  dical  scipsam, 
de  qua  aul  niliil,  aul  vix   aliquid   ab  liominc  sciri 


essc,  scd  ille  ab  islo  *'*.  (68)  Keslat  jgitnr  boc  so-  D  possibile  esl?  Ergo  si  non  co  quod  scipsam  dicil  68,( 
liini  Verbuin  illius  solius  esse,  de  quo  nascendo  ha-  general  Paler,  ct  generatur  Filius  :  Gcnerationcm 
bct  esse,  el  ad  cujus    omnimodam    simililudinem       tjiu  quit  cnarrabit?  [Isu.  liii,  8.) 

VARLE  LECTIONES. 

*'*  Non  est  aliquam  dkere  »(**.  non  est  aliud  quam  dicerc  **'  Singulus  Pater,  singulus  utss.  Yict.  Sny. 
sngulus  Pater,  et  singulus  •*"  Luus  sciens,  ei  unus  mss.  Vict.  Sag.  omitl .  el  iS9  Ncc  tamen  sint  tres 
mVenies  simul :  mss.  Nec  lamon  omnes  simul  lre6  dicentes  •70  Si  ergo  itla  una  sola  esl  ms.  Thuan.  50 
si  ergo  illa  sola  una  esl  *71  Ergo  nnuin  soluin  est  mts.  ergo  si  unuin  csl  ms.  Cistcr.  ergo  si  unuin  soluin 
esl  •'•  Ut  eiiam  vera  mss.  ul  ot  vera  *7J  Conslat  onim  esse  mss.  conslat  eniin  ipsum  cssc  mElpaler, 
auod  nec  mss.  etpalel  quia  67"  Nec  a  se  ms.  S.  Mich.  aut  a  se  67*  in  mss.  continualur  prwcedcns  cnput.  .1. 
ln  titul.  Sil  timis  uuius  mss.  sil  nisi  unus  unins  ms.  Thu.  30.  sil  nisi  umis  uuius  Filius.  *''  Patris  aul  Filii 
nis*.  Yict-Sag.  Palris  et  Fiiii  *'*  Si  sit  pcrfcclus  ms.  Cister.  sic  sil  pcrfeclus  C7'  Cap.  Gi.  esi  in  mss.  caput 
Hi.  *8*  lncoinprensibile  quam  mss.  incomprchensibile,  lam  iuuflabi.c,  quam  csl  Quod  seipsaiu  dicilnis. 
Tliu.  50  quod  ipsam  dicil 

NOT/E. 

(68)  Alias  bic  incipil  cap.  GL 
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S.  A.NSF.LMI  CANTLAIL  AKCUIEP.  OPr.  PARS  !.  —  DOCMATICA.  i!l 

CAPUT  L\V  (n'9).  A  miitus  ineffnhilcm   porsislere   :   si   ncquaquam  ill;i 


(Juomodo  dc  ine/fabili  re.  verum  liispnlatum  sit. 

<.t),>srtr.TUS  capitis.  —  Iloc  antem  licci  incffabile  sil 
6ccnndum  propriclnlcm ,  nilul  proliibcl  vernm 
csse  quod  haclcnus  tle  siimma  nntiirn  dispnlalum 
csl  per  xnigmatn,  imngincm  nc  similitHtiincm.  Qnae- 
cuittpic  noiuiiia,  qtix  tle  iila  nalura  tlicunliir,  nnii 
lam  illius  prnprielalem  inninint,  qiiam  similitutli- 
ticinrsigiiilicanl  cniin  ipiotl  in  rebtis  f.tclis  concipi- 
mns:  nec  lamcit  falsnm  csl  tpiotl  [>er  verba  tle  ipsa 
iniitnattir  vcl  xslimnttir.  Quotl  de  ipsa  cognoscilur, 
\crnm  <  sl ;  licet  non  lotuin  cognoscalui  tpioij  ipsa 
vcre  csl. 

Scd  riirsmn,  si  it.i  *"  sc  raiio  ineffabililalis  illius 

liabct,  iir.o  qnia  sic  cst :  quomoilo  slahil  qttitlqtiid  ()e 

i!!a  ***  srcun  lnm  ralris,  el  Filii,  et  Spiritus  proce- 

i!eatifl  liabiludincm    dispulatum   esl?  Nam  si  vcr:i 


piitctur  pcr  essentix  sux  propriclntem  cxpressa  . 
scd  utcunqnc  per  aliud  designata.  Nam,  quxcunque 
nomina  de  ill.»  natura  dici  possc  videnlur,  non  Um 
inibi  cam  oslcndunt  pcr  propriclatem  quam  per 
uliquam  innuunt  similitudincm.Elcnim  cum  carum- 
dcm  vooum  signilicaliones  cogito,  familiarius  conci- 
pio  incnic  qeod  in  rebus  faclis  conspicio,  quam  «I 
quod  omnem  lnimanuin  inlcilcctiiin  transccnderc 
inlelligo  :  nain  valdc  niintis  aliqitid,  imo  longc  aliud 
in  mcnlc  mca  stia  significalionc  constiluunl,  quam 
sil  illml  ad  quod  iiilcUigcndum  pcr  hanc  icnuem 
signiricalioncm  mens  ipsa  mea  conatur  proficere. 
Nam,  ncc  nomcii  sapiculix  mibi  sufficil  osteitdcrc 
illml,  pcr  qiitnl  omnia  facla  sunt  dc  nibilo,  ct  scr- 


illutl  rationc  explicifum  esl  "\  qualitcr  csl  illa  inef-  R  vantur  a  uibilo;  nec  nomcn  es=cmix  mibi  valct  ex- 


ibilis?  Aut  si  inoffabilis  •"*  cst ,  qitomotlo  csi  ita  , 
bicul  dispnialu.u  esl?  An  quo  iantenus  *••  dc  illa 
potuii  cxplicar: :  cl  ideo  nibil  proltibcl  cssc  verum 
quod  dispiitntum  cst.  Scd  quin  pcniliis  nou  potuil 
romprcbemli,  idcirco  csl  ineffabilis.  Sed  ad  illud 
'piid  rcsponderi  poterit,  quod  jam  supra  in  bnc 
ipsa  dispulniione  cnnslitii;  quia  sic  csl  summa  cs- 

entia  supra  c(  extra  omuem  aliam  naturam,  ut  si 
quandodc  illa  dicitur  aliquid  vcrbis,  qux  communia 

iuit  aliis  naturis,  scnsus  nullnlcnus  sit  c-iii.muiiis  ? 
Qucni  cnim  scnsuin  iu  onmibiis  bis  vcrbis,  qux 
>  ogilavi,  iiitellcxi  nisi  communein  et  nsitatum  ?  Si 
crgo  usitalus  sensus  vcrborum  alienus  csl  ab  ill.i 
'  ';  qiiidquid  ratiocinatus  sum,  non  pcrtinct  nd  il- 
latn.  Oiiomodo  igilur  vcrum  esl  inveiittiin  cssc  ••• 
aliquid  dc  siinima  cssenlia  ;  li  quod  esl  invcnlum, 
longe  diversum  csl  nb  illa?  Qnid  ergo?  An  qoodam- 
motlo  invenlum  cst  nliqnid  dc  incomprcbcnsibiJi  re  ; 
ct  quolammodo  nibil  pcrspeclum  est  dc  ea?  Sxpc 
namqiie  mulla  dicimus,  qtix  propric  rJetil  sunl  non 
<  \priinimis  ;  sed  pcr  uliad  significainus  iJ  quod 
l»ropric  aiil  noiumiis,  aut  •*'  uon  possumus  depro- 
merc,  ul  cum  pcr  xi.igmata  loquimtir.  El  sxpc 
videmus  aliquitl,  non  propiie  •"  qucmadmodnm  rcs 
ipsa  esl ;  sed  per  aliqtiam  simililtidincm  aul  ima- 
gfMMM,  ui  cuiti  vultum  alicujus  •"  considcramus  iu 

neeulo.  Sic  qitippe  iinaiii  eamdcmqtic  rem  tlicimus 
t-t  non  dicimus;  vidcrr.us  ct  non  vidcmus  :  dicimus 
i-t  videmus  pcr  aliu.l;  non  dicimus  et  non  vidcmus 
l>cr  suam  proprietatcm  *".  (70)  llac  ilatpic  ralionc 
niliil  prnbibci  ct  vcmm  csse  quotl  dispnl  ilnm  est 
•lactenus  dc  sumitia  n.iltir.i ;  cl  i(»sain  Umcn  niltilo- 


c 
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primcre  iHu.I,  quod  pcr  siiigularem  alliludincm 
longc  csl  supra  omnia,  el  pcr  naluralem  propric- 
tatcm  valde  est  exlra  omuia.  Sic  crgo  illa  nalura 
ct  ineffabilis  esl ;  quia  per  verba  ,  siculi  csl  nul- 
latcnus  vnlet  intimari  :  ct  falsum  non  est,  si  quid  ilr 
ill.i,  ratione  docente,  pcr  nliud  vclut  in  xnigmale 
potcst  xstimari. 

CAPIT  LXVT  [al.  LXIVJ  «•». 

Qnod  per  rationatem  mentem  maxime  nceedatur  ad 

cognotcendum  tummam  ettentiam. 

Conspectis  capitis.  —  Nibil  ilaquc  de  ill.i  nntura 
potest  pcrcipi  per  pi-opriclatem,  scd  pcr  aliud. 
Ergo  lanto  aliius  crealrix  esscnlia  cognoscilur, 
qcanlo  per  propintpiiorem  ipsi  crcalurain  indaga- 
lur.  Sicul  ilaquesolamcnsralionalis  ad  cjttsinvcsii- 
gationcin  assnrgere  valel,  ila  cndem  sola  esl,  pcr 
qiiammaxime  ipsameladcjnsinvenlioneniproficcre 
queat :  quia  hxc  illi  propinquat.  Lnde  quanlo  stu- 
dinsius  mens  ail  sc  thscrn.lum  inU-mlil,  lantocflica- 
cius  ad  illitis  summx  CMCBlix  coguitionein  ascen- 
dil :  el  quanlo  u  inlueri  ncgligil ,  tinto  a  crealricis 
esscnlix   speculatione   ct  iulnilu  dcsccndil. 

Cnm  igilur  patcat  quia  c,v  nibil  dc  bac  natura  pos- 

sil  pcrcipi  pcr  suam  propriciatcm  ,  scd  pcr  aliud  , 

ccrtiim  csl  quia  pcr  illud  magis  ad  ejtis  cognitio- 

ncm  *"  acceditur,  quod  illi  magis  *»*  pcr  simililu- 

dinem  propinquat.  Quidquid  cnim  inler  crcala  con- 

stat  illi  esse  similius,  id   ncccsse  csl  essc  nalura 

prajslanlius.   Qnaproplcr  id  el  pcr  inajorcm  simili- 

ludinem    plus  juvat  mentem    indagaitlem   summx 

vcritati  propinquare;  el  pe.r  cxccllentiorem  crealam 

csseniiam  plus  doccl  quiJ  ile  crcantc  mens  ipsa  de- 

bcal   xslimare.    Procul   dubio  itaque  lanlo  allius 

cicalrix  csseiit'a  cognosciiur ,   quanto  pcr  propin- 

qiiittrc-n  ?'bi   crealuram  indagaiur.  Nam  quod  om- 


VAHI/E  LECTIONKS. 

m  Setl  rursiiln  si  ili  csl,  ctc.  m  uiss.  hic  incipit  caput  85,  >ub  hoc  titulo  :  Quommlo  de  incffa- 
bilirc.^c.  »ii  M  litulo  caput  (>X.  i;i  edilit  cn%  I)e  illa  snbsuiilia  MM.  Vict.  Say.  Thu.  Ccm.omiit. 
■ufMlMitia  ••*  Raiinnc.  explit-atam  rslm.i.  Vtci.  ralioiic  cxplit  nium  csl  im».  Sag.  Thu.  ratione  explicilum 
•  sl  "•  Si  ilia  ii.«lT..bili,  mm.  T km.  Vto.  Sag.  Cisler.  omitt.  illa  •**  Aul  quo.lanleiius  MM.  an  quo.lam 
ICMM  '"'  Alit-niis .  si  i,l  ill..  nut.  alu  nus  cst  nb  illa  •••  Vcrtim  invcnlum  est  MM  MM.  vcriim  cst  inveutani 
f'r'  Aul  \oliiiniis  .iiii  mm.  lOl  iioIiiiimk,  aui  *••  Non  prope  MM.  non  propiie  m  Vullum  cujns  mt*. 
>iiliuni  aln  nji;s  *"  ht  mts.  f»niiitiiuiur  cnjnU  priecedcns.  **•  Cap.  (il  ctl  in  mts.  caput  W»  "•  Paleat 
niod  MM.  p.icat,  qma  °5  Ejns  cognitionein  mt.  Thu.  50  cjus  cogilalioncin.  '**  Quod  illi  magis  ms. 
!liu.  T>li  tpio  il!t  magis 


NOT£. 


(0<J)  Ali.is.  si  piis  ...p    C2. 


(70)  Alias  bic  ir.cipil  cap    03. 


:i ,  MONOLOCII  m 

llil    csM-iiii.i      inq  i.iiiliiin    csl,    iiil.iiituiii  sil    mimiIi.    V 
tiiiuuir  esscnlir-,  r.ilio   Jtlll  supu    COntidertM   «I" 

bllari  iton  pormluiu  Ptioi  luqno  qola  iteti  ■»« »i .» 

|  i  inciis  rtliOlinlll  uilcr  OMIMI  M  •iuu.ts,  i|u.v  ad 
OJlll  InVMtlgttionCltl  IMOrtJOrO  ftlOtl  .  Il  i  nilulmiiiiiii» 
r.i  !rin  snl.i  csl  ,  |mm  <|ii  iiii  inixiinc  ipvniicl  ail  25 
QJUldOM  uivculinneiii  proficcrc  i|»c:»l.  N.nn,  j.iui 
OOgnllOM    <-si    i|ui.i  Ium    illi  ni.ixiiiic   |m  r   niiiualis 

Csscilll.U      ptnpiliqil.lt       SllllllltllllinCIII.      tjllhl       iglltll 

&,icriius,  qii.uii  quia   nicos    raliunalin  qu.inio  Mu 
diusiiis  td  10  disooinluiu   iiilcudil  ;    l.inio   cflic  irius 
:iil    illms  cognilioncm  nsrcnilil  |  01  qnanto  kciptain 
iiilnoiit  ncgligit,  Ijiiio  ali  cjus  ipocnljlionr  ilcsccu- 
«lil? 

CAPUT  LXVII  [«i.LXf]"*. 

Quoa  mcns  ipta  tpecutum  ejus,  cl  imago  ejut  «i/. 

Conscictus  cantis.  —  Ouoniam  sola  meui  ct  sui 
cl  htijus  siiinin;c  csscnli.c  nicinor  cl  iiilclligens  cl 
amans  cssc  polesl  :  idoo  ca  sola  vcr.i  ttl  itn:ic.o 
illillt  Csscnii.c ,  qu.e  per  sui   mcmoiiam,  iiilclli- 


III 


gcn:i  im.ot  amorcin,  m  Trinitalc  incffabili  cuusi 
siil.  Maxiinc  aulcin  in  liuc  niens  cslsimilis  suiiiiikc 
OMOnllM  qttotl  possil  rcminisci ,  inlelligcrc  ct 
amarc  idquod  optiiuum  cl  maximum  cst,  boc  esl, 
suiiimam  OMOnlMM. 

Apiissimc  igiiur8*'  ipsa  sibimct  cssc  vclut  spccu- 

luin  dlel  poMtt,  in  quo  spcciilelur,  ut  ita  dicam,  ima- 

ginciu  cjiis  qtiam   faeic  ail  facicm   vidcre  nequil. 

N.iin  ,  si  mens  ipsa  soia  ox  oiniiibus  qtw  facla  sunt, 

>ui  iiicnior  cl  inlcHigons  cl  aniaus  cssc  polcsl ,  non 

vitlco  cur  nogotor  cssc  in  illa  vcra  imago  illius  cs- 

tontfat,  qnx*  per  tui  mcmoriam  ,  ct  inlelligcnliam  , 


lim  i   iinii  in  noli    l.tli      •  '  ln  iit   iii 

M.luiii  iii  .  hcimli    noti  ali  ii  ilcin  . 

i|ii  iiii    M     I     'I i' r<-     jiltlum    a      iioii    juvio, 

vcriiio  i  iioii  vcro,  Ihiiiiiio  i  imfi  lioiifi,  mtgN  Ud 
iiiiiii  .i  iiiiiius  liono.  I  Mi  ,li  i  .iiilrm  ivu  rwili  ,|  m»i 
quoil  ilisccriul ,  tltiPl  vel  rrprolx  i ,  m-ciiiiiIum 
voi.i:  ilisi  rilionis  jililicium  .  iriat^il  vulclir.  l  rel 
iiinnis  tllttodo  quod  nugii  vi  I  11111111»  boiuini  rMr 
jiulu  .ii.  ErgO  r.ii  toii.ilik  iicaliii.1  td  bOfl  EtCM  ■  »•, 
ul  miniuiaiii  esviiliam  ,  qui-  cnl  uiminuni  Imiiiiiiu  . 
ainci  siijicr  oinuia  BOOt  ,  Iwo  ut  inlul  .iiiict  m  i 
ill.nii,  i|ni.i  illi  cst  bona  pcr  ic  ,  fcl  mliil  ikl  liu- 
iiiiiii  nisi  |icr  illam. 

('.onscqui  iiuquc7"  vidctar  i|uo«l  ratioiuliscrealura 

niliil  iJiiiuin  dol.cl   kludcrc,   i|iijiii   luiic  iinaginem 

mIh   pOf  iialiirali-m  potOOtlOM    imprcxsam  ,  |mt  vo- 

luiilariuiii  clTi-ctum  cxprimcrc.  Llcmin  pfMMf  l«"  . 

qtiuil  crcanli   M   dtbcl    boc   iplum    (|iiimI   cdI  :   liiui 

''  qiioque1",  quia  uilnl  lim  prxcipuuui   posw,  •luaui 

rcmiuinci  el  inlclligerc  el  amare  lumiiiiim   bouum  , 

cogiioscilur,   niiuiium   nibil   lain    prxcipue  dcberc 

vclle  coiivin»  ilur.  Quis  cniin  oegel  quxainquc  me- 

liora  suul  in  ppMMtM,  ca  magis  ctv:  dcbcrc  in  vo- 

iunUitc?  Dcniquc  rationali  nalurx-  uon  csl  aliud  c«sc 

lalionalciu ,   quam   posse  disccruero  juslnm   a   nim 

juslo,  vcnim  a  non  vcro,  bonum  a  non  l>ono,  ma- 

gis  bonnm  a  minus  bono™  :  lioc  aulcm  pussc  om- 

nino  inntilc  osl  illi  ct  supcrvacuum ,  nisi  quod  di- 

sccrnil  amcl  vel  rcprolicl  sccundum  verx  discrclionis 

judicium  *'.  (72)  Hinc  ilaqtic  satis  palcnler7"  vidc- 

lur  onine  rationalc  ad  boc  exislcrc,  ul  sicul  ralionc 

discrctivytiis  aliquid  magis,  vcl7M  minus  bonutn  lifO 

non  bomim  judical ;  ilt  magis  aul  ininus  id  amel, 


ot  amorciii   in  Tiinilalc    inelTabili     consislit.    Aul  C  aul  rCspual.  Nibil  igilur  apcilius1**  quam  raliona 

lcm  crcaturam  ad  uoc  cssc  factam ,  ut  summam  cs- 
scnliam  tmol  supcr  omnia  bona  ,  sicut  ipsa  esl 
summtim  uotitiin  :  imo  ul  uiliil  amcl  nisi  illain,  aul 
proplcr  illatn ;  quia  illa  csl  bjna  pcr  sc ,  el  nibil 
aliud  cst  bonum  nisi  pcr  iilam.  Atnare  autcm  oaru 
neqttil,  nisi  cjus  reminisci,  cl  eam  studucril  intcl- 
ligerc.  Clarum  cst  crgo  rationalcm  creaiuram,  to- 
lum  suum  possc  ot  vcllem  ad  MOMOraadoni,  et  iu- 
telligcndum,  cl  ainandiMii  sutnmum  bonum  impen- 
dere  debere,  ad  quod  ipsum  esse  suum  sc  cognoscit 
Iiaberc. 

CAPUT  LXIX  [al.  LXVll]"». 
Quod  anhna  semper  illum  amans ,    aliqmudo   vtrt 


CCrte**'  indo  vcrius  CSse  illius  sc  ptobal  itnagincm; 
quia  illius  potOSt  08SO  mcmor,  ill.im  jnlclligerc  cl 
amarc.  I;i  quo  cnim  major  csl  el  illi  siinilior,  in  eo 
vcrior  illius  csse  iinago  coguoscilur.  Omuino  auiem 
cogiiari  non  polcst  raiionali  crottnra  naliiralilcr 
csse  dalum  aliquid  lam  praeipuuu ,  tamque  simile 
summ.c  sapienlix  quam  hoc,  quia  polost  reminisci, 
cl  inlclligere,  el  ainarc  id  quod  oplinium  et  maxi- 
iiium  cst  omnium.  Nibil  igitur  aliud  esl  inditum  ali- 
cui  crotlura  quod  sic  praferat  imagincm  Crcatoiis. 

CAPUT  LXVIH  (71). 

Quod  itiiioi<alis  crea!ura  ad  ainandum  illuui  facta  sit. 

C0i>spkctus  capitis.  —  Eigo   uiciis   i*u tioimlis    ilillll 
lanltnn  studerc  debel,  qttam  banc  imagiiiom  na- 


beale  vivat. 


ttnaliter  sibi  iniprcssatii ,  pcr  voluiilariuin   cffe-  ^  CoNsrucTCS  cacitis.  —  At  anima  humana  esl  ratio- 
clttin  cxprimcrc.  Krgo  cum  pracipuum  qtiod  po-  nalis  croalura.  Krgo  ad  lioc  facla  est  ul  amci  suiu- 

tcst,  si  renunitci  et  intclligere,  et  tmare  summum         matt  cssentiam,  ei  quidem  sinc  linc.  Nefas  enim 
bonuin,  id  pracipne  dcbei  velle  :  qnat  cnim  me-         est   xotunaro   quod  sutnma    sapicntia    ad    boc 

VAIIL-E  LECTIONES. 

»•  Aplissimc  igitur  »ts.  Thu.  50  apcrtissime  igitur  «»»  At 
i,  etc.  in  mss.  Itic  incimt  cuput  G8  sub  hoc  titulo  :  Quod  ralio- 
nalis  crcalura,  efc.  ut  in  tiiulo  cdpilh  bb'  iit  editis.  7<M  Huie  quoqtie,  quia  »i«.  Gem.  tl  S.  Mich.  Innc 
quoque,  quia  »is.  Cisler.  hic  quoque  quia  ,0*  Majus  bonum  a  minus  bono  ms.  Gem.  magis  bonum  a  ntinus 
bono  1t3  lnmss.  comimuilur  capulprajcedens.  »•*  Salis  paUonMr  mss.  satis  patenter  '•*  Aliquid  majus 
vcl  mss.  Vicl.  Sag.  Tlm.  Cisler.  aliquid  magis  vel  74d  Niltil  enim  aplius  mss.  Vict.  Sag.  Thu.  S.  Mich. 
Cister.  tiilnl  igitur  aperiius    ;07  Vclie  et  posse  mss.  Vict.  Sug.  posse  et  vellc    70*  Cap.  67  esl  tnmss.  rojnM 

m 

N0T.€. 
(71)  Alias  '-5'  pars  cap.  65.  (7^)  Alias  bic  iucipil  cap.  66. 


*•*   Cap.   05  i,*5t    in    >nss.  caput  07.       **• 
ceric  mss.  aul   oorle      700  Conscqui  ilaqiie 
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foocrit  ut  aliquando  vcl  sponte  vcl  violeiiter  Imnc  \  CAPUT  LXX  [al.  LXVWl™ 
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ntnorem  amill.it.  Reslal  igilur  eam  cssc  ad  lior 
f.iol.im,  ut  sinc  finc  amel  siimmam  es?enliam.  Al 
hor  facerc  non  polest ,  nisi  sempcr  vival.  Sic  igi- 
tur  csl  facta  nt  scmpcr  vivat.si  sempor  vclit  facerc 
ad  quod  facla  csl.  Deinde  Deo  bono  non  eonvciiil 
n l  quod  lecil  csse  ad  se  :>inanduin,  id  faciat  non 
esse,  quaiidiii  vcrc  amavcril;  el  quod  sponlc  dedil 
non  amanti,  lit  Ktnpcr  amarei,  id  auferal  vcl  au- 
ferri  perniillat  amanli, nlex  neccssilale  nonamet: 
cuni  nibitari  non  dcbeat  qnod  ipse  onincm  naluram 
se  vere  amanlem  amel.  Lrgo  liquet  humaiuc  na- 
lune  nunquam  auferri  suam  \ilam,  si  sempcr 
sludcal  amarc  summam  vilam.  Scd  ahsnrdum  est 
ul  aliqna  natura  semper  amando  illum  qui  est 
summe  boniis  el  omnipotens,  scmper  misere  vi- 
val.  Ergo  anima  humana,  quia  ralionalis  esl,  ad 
hoc  cst  facla  ul  si  servel  id  ad  qtiid  facla  esl,  ali- 
quando  secura  a  raorie  el  ab  omni  molesiia  beate 
vivat. 

Dubium  autem  non  est  animam  humanam  esse 
ralionalem  crealuram  :  crgo  necessc  cst  eam  esse 
factam  ad  hoc  ut  amet  summam  essentiam.  Necessc 
esl  igilur  eam  essc  faclam  aut  ad  hoc,  ul  sine  fine 
amet;  aut  ad  hoc,  ut  aliquando  vel  spontc  ,  vel  vio- 
lenter  hunc  amorem  amittat.  Sed  nefas  est  aestimare 
summamsapicnliam  ad  hoccam  fecisse.ul  aliqitaudo 
lauium  bonum,  aul  contemnal,  aut  volens  tenere 
aliqua  violenlia  perdal.  Keslat  igitur  cam  essc  ad 
hoc  factam ,  ut  sine  ftne  amet  summam  esseniiam. 
Al  hoc  facere™  non  potesi  nisi  semper  vivat.  Sic 
igitur  est  facla  ul  semper  vival ,  si  sempcr  velit  fa- 
cere  ad  quod  facta  est.  Dcinde  inconvcniens  nimis 


B 


Qtiod  illtt  te  amanti  seipsam  relribuat Tl*  ul  aterue 
beatu  $it. 

Cosspectus  capitis.  —  Rcpugnat  cum,  qui  justissi- 
musesl,  non  discernere  inler  amantem  el  contem- 
nentem  id  qnod  summe  amari  dcbet :  et  etim  non 
amarc  amantem  se,  aul  niliil  prodcssc  ah  eo 
amari.  Ergo  repugnal  cum  nihil  rolribiierc  amanti 
se.  Al  hujus  amniis,  quo  rationalis  crcatura  aliis 
cininet ,  nihil  potesl  csse  prrrmium  nisi  qnod  su- 
pcreminel  in  omnibtts  naturis  :  bonus  enim  qnod 
sic  se  amari  exigit,  non  niii.us  sc  dcsidcrari  oogit. 
Niliil  ergo  summa  bonitas  retrihucre  poiesl  amanli 
ac  desideranli  sc,  nisi  seipsam.  Si  cnim  vult  amari 
ul  aliud  retribuat,  non  vull  arnari  propler  se,  sed 
propter  aliud  ;  el  ila  non  se.  sed  aliud  vult  amari. 
Constat  ergo  quia  is  qui  illam  ,  26  "l  dehct,  de- 
sideraveril,  summa  perfruetur  baalitudine;  ct 
quod  illam  nunquam  amittet,  quia  ncc  ill.im  po- 
tcrit  non  amarc,  nec  illa  amanlem  se  poieril  desc- 
rcre.  Ergo  aelernc  beata  erit. 

Dcnique  nullatentis  verum  videri  potest,  ut  juetis- 
simus  ct  potentissimus  nihil  retribuai  amanti  se  per- 
severanter;  cui  non  amanli  tribuit  cssentiamTI*,  ut 
amans  esse  possel.  Si  enim  nihil  relribuil  amanli, 
non  discernit  justissimus  inter  amantem,  et  con- 
tcmnontein  id  quod  summe  amari  debelm,  ncc 
amat  amantem  se,  aut  non  prodest  ab  illo  aniari  : 
qu:e  omnia  ab  illo  dissonanl  :  retribuit  igilur  omni 
sc  amare  persevcranti.  Quid  autem  retribiiil?  Si 
nihilo  dedit  ^aliollaIemT,,  essentiam  nt  amans  es- 
set,  quid  dahil  amanti,  si  amare  non  ccsset?  Si 
tam  grande  cst  quod  amori  famtilalur ,  quam  grandc 


cst    summe    bono,   summeque  sapicnti ,   et   om-  -.  est  q,10(j  amori  recompensatur?  Et  si  tale  cst  amoris 

..:.Ai«ni:  r.noiAr!       nf     mwwl    1'i'ril  P.SSC    ad  Se  linUII-         ...  i . _:„ 'hmhimI  \im 


nipotenti  Crealori,  ut  quod  fecil  essc  ad  sc  aman- 
dum ,  id  faciat  non  esse,  quandiu  vere  amaverit;  et 
quod  sponle  dcdit  non  amanti ,  ut  sempcr  amaret, 
id  auferat  vel  auferti  permillal  amanti ,  ut  ex  ne- 
cebsitate  non  amet;  prscsertim  cum  dubitari  nulla- 
tcnus  debcal  quod  ipse  omnem  naturam  sc  vere 
amantom  amct.  Quarc  manirestum  cst  humanse 
animsnunquam  aufcrri  suam  vilam.si  sempcr  stu- 
deat  amare  summam  vilam.  Qualiier  ergo  vivel? 
Quid  enim  magnum  cst  longa  vila ,  nisi  sil  a  mole- 
stiarum  incursionc  verc  secura?  Quisquis  eniin  dum 
vivil,  aut  limondo,  aut  paiicndo  molesliis  subjaccl , 
inl  f.Isa  sccurilate  fallitnr.  quid  nisi  miscre  vivit ? 
Si  quis  atilcm  ab  his  libcr7'9  vivil,  bealc  vivit.  Sed 


fiilcimenlum,  qiialcestamoris  emolumenturo?  Nam, 
si  rationalis  crealura,  qua'  sibi  inulilis  est  sine  hoc 
amore,  si  cminet  in  omnibus  creaturis  :  uliquc  ni- 
hil  polest  csse  prtcmium  hujus  amoris,  nisi  quod 
stipereminet  inomnibus  naluris.  Elenim  ipsum  idcm 
bonuni ,  quod  sic  se  aniari  exigit,  non  minus  se  ab 
amantc  dcsiderari  cogil™.  Nam  quis  sic  amct  ju- 
sliliam.  vcritatem,  bealiludincm,  incorruptibilila- 
lem  ulhis  frui  non  appclal?  Quid  ergo  sutnma  bo- 
nilas  rctribnel  amanliel  dcsidcranli  se  nisi  seipsam? 
Nam  quidquid  aliud  Iribiial,  non  relribuil;  quia  ncc 
compcnsatiir  amori,  ncc  consolaltir  amanlcm,  ncc 
salial  dcsidcraiilem.  Aul  si  sc  vult  amari  cl  desidc- 
iaii.  ut  aliud  rctribual ,   non  sc  vultT,T  aniari  cl 


-      , ■  ■■■■,     u.      U....V.V....— ,      

.disiirdissimiim  esl  ul  aliqua  natura  sempcr  amancio  D  ^^^   proptcr  sc,  sed  propter  aliud;  cl  sic  non 


iilum,  qui  esl  summe  bonus  et  omnipolens,  som 
p«r  misore  vivat.  Liquct  ipitur  bumanam  animam 
lii.jii,mo.li  esse,  Bt  si  scrvcl  M  ad  quod  est ,  ali- 
.|'.;.:ido  vere  sccura  ab  ipsa  mortc  cl  omni  alia  mo- 
leslia  beatc  vival. 


vull  se  amari,  scd  aliud  :  quod  cngitare  ncfas  cslT,,. 
Nihil  crgo  vcrius  quam  qnod  omnis  anima  rationa- 
lis,  si,  qucmadmodum  debel,  sludcat  amando  dc- 
sidcraic  stimmam  bcatiludincm,  aliquando  illam  ad 
fruendum  poicipiat ,  tit  qnod  nnnc  vidclT,,quasi  per 
tpeculum  ct  in  anigmale  tiinc  vidcat  farie  ad  (a- 


VARIAi  LECTIONES. 
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5n  M080L0CII  u  iin 

ncin  (73)™.  tltriim  atileni  II  iIM  OM  li.iaiur,  ilu-  \  (  \l  I   I    I  Wll 

bilaro   Nliiliis.iiniiiii  .si  .    i|iioiii;ini    ill.i    hrOHM    lioc       f>od  OMOl  ||MM  fJi  rffa    l  i  quod 

niit  H-lnin  r    iiuiriu ,  m>l  u/i./M/Jrt./ •  trr,    /•.../.!   u/ 

CmIVMTM  r.AHTiv      Vcrnmurr  a-lrrno  bcata,  i 
Kteroc  iinsri.i  esaet  iniiaa,  m  nhi  mortalii.  I 

iii.iiinrtaliscst  Oiniirs  autrin  inim  .  tunl  i  jus.l.  in 
inlur.T  :  crgo  onmo  •  iint  immnrialrt,  ruin  »alinii 
lliqUM)  iniiii.iri.il.  •.  mmi.  Porro  omnc  quod  vivit,  .mi 

nunquim,  nii  iHquiodoeril  rorooM  iymm  imoomI 
iunlr  ii.i    ergo  omnis  inimi  bnmooi  lol  ioomm  t 

miicra  cril,  aul  nn   iliquoodo   »010  In-aia 

Scil  ii. -c  lOMOMMO™  .iiiim.nii   OOOHOI  cst  MOffM 

Lcai.im  moj  ifif  foniomnf  nlcin ,  iwloci  101 ,  m  %h 

■OfftoHo.  Sive  i«ilur  ainci,  si\e  MMMMMM  i.i  ad 
quo.l  IMOOdOM  crcala  csl ,  DOMMMOSl  eam  iinmor- 
lal.ii.  OMM  51  IOMM  lUqoa  oonl  inimz  rationalos, 

qux  ooc  anianiis,  nec  contcmnenles  judieaodoi  smi, 


limoro  lorquorl  pounii,  noo  ralliel  Mcurluii  <■<■ 
i  Ipl .  ooc  cjui  lodlfontlamval  |om  exporto;  iii.nn 

polOrll  noii  aniaio,    ncc    illa    dOOOfOl    nn.iiil.ni    sc, 

ncc  iHquldetil  poteniluii  qood  ooi  otporol  Invttos, 

Qliaru  (|iu  cuii(|iic  aniiu.i    siuniii  i  boOlllodlM  MMOOJ 
iiui  ru-pcnt,  MMfM  licala  crit. 

CAi-i  r  LXII  (74). 

Qnod  illam  t OOllMNtM ,  MOfM  MMffi  *t/. 
CORIfOCTM  CACiris.       F.contrario  i|in   MMMOl  boni 

imorom  eoolomnei ,  ntcrac  roiior  ifli  ■  imn  v«l 

.lcMuei  eOMi  vcl  in  alcin.i  crit  iniseria.  Non  suf- 
ftclt  aiilcm  ail  pOMlim,  qood  000  llt;  csscl  cnim 
|iost  ralOOM  iil  iiiiii.l  auic  eolpOM  niil,   cl  si.'  jn 
stilia  noii  disrerneict  inlcr  ul  qood  niillum  bOOUM 
pOtMti  cl  luilliun  malniii  vult,  cl  id   quoil  inaxi- 

mtiin  dooum  poteot.  ci  maxlrooM  malum  vult.  In  ■•lcol  csso  vldeolor  mImm  iufanium,  quid  de  his 
xteina  OfflO  Offit  nuseiia,  si  stimmam  csseuliaiii      sciiliomlum  csl?  Sunl  MOfUMO),  an  lOMMfftOMO VMf 


amarc  coutcmnal. 

Hinc  ulique  conseqiieiilcr™  colligilur,  quoil  illa  , 
qu.-v  summi  bOol  IMOffOM  contcmnit,  rclcrnam  mi- 
seriam  incurrel™.  Nam  si  dicitur  quoil  pro  lali  con- 
lemplu  sic  Juitlui  punialiir,  ut  ipsum  cssc,  vcl  viiam 
pcril.il;  qtiia  sc  non  iililur  ad  nl  ad  quod  cst  facta ; 
nullalciius  hoc  admitlit  ralio ,  01,  post  (aiUam  cul- 
pam,  pro  pOMI  iccipial  essc  quod™  orat  anlc  om- 
nem  culpam.  Qui;  'jfl  antcquam  cssot ,  ncc  culpam 
liabcre,  noc  pccnam  scnliro  polcrat.  Si  crgo  anima 
conlcmncns  id  nd  quod  facla  csl ,  sic  morilur,  ul 
niliil  scnlial,  aul  ul  0801110™  nilnl  sil;  simitilcr 
se  habcbil,  el  in  maxima  culpa ,  cl  sine™  omni 
eulpa;  ncc  diieernet™  summc  sapicns  jusiitia7"  C 
iuicr  id  quod  nullum  bonum  polcsl,et  iiullum  ma- 
lmn  vult ;  cl  id  quod  maximum  honum  poiesl,  el 
HMXiMOM  malum  vull.  At  hoc  salis  palol  quam  in- 
convcnicnssil™.  (7S)  Niliil  igilur  vidcri  polest  con- 
sequentius,  et  niliil  credi  dcbel  ccrlius,  quain  ho- 
niiuis  animani  sic  essc  factam,  ul  si  confemnat 
amare  summam  csseniiam,  xtcrnam  paiiaiur™ 
miseriain  :  ul  sicul  ainans  xlerno  gaudcbil  prxinio, 
ila  conteionens  xlerna  pccna  doleai  :  el  sicul  illa 
senliel  immutahilcm  suflicientiam,  ila  ista  sentiat™ 
inconsolabilem™  iiuligenliam. 


Sod  procul  duhio  oniucs  OMMOM  aniinx  OJoMMM 
naliir.i'  sunl.  Quarc,  qtioniam  conslal  qiiasdam  cs»c 
immorlales  ,  RMOIM  Ofl  oinncm  humaiiaru  animaiu 
cssc  immortalcm.  Veiuin,  cum  OOUM™  quod  viv.t 
101  oooqoiM ,  aut  iHqooodo  sit  vcrc  scctirum  ob 
omni  molestia;  nihilominus  csl  necessc  omncm  hu- 
manam  loiMaM™  aut  scmpcr  miscram  esse,  aut 
aliquando  vere  hcatain. 

CAPUT  LXXlll  [al.  LXXI]™. 

Quod  nulla  animu  injusle  prtvetur  tummo  bono,  et 
quod  omnino  ad  ip$um  sil  nilendum. 

Conspectus  capitis.  —  Qtiac  aulcm  oiffll  animre  sic 
amanles,  ut  aliquando  bcal:c;  aul  sic  contemnen- 
tcs,  ii t  aliquanoo  miscr.-e  fuiurx  sint,  compre- 
hendi  non  potest  ab  hominc.  Sullicial  quod  summe 
jnilus  nemincm  injusle  privet  summo  l.ono.  Ad 
illud  ilaqttc  omni  homini  lolo  corde  ,  lola  anima, 
tota  mente  amando  ct  desiderando  niiemlum  cst. 

Qux  vero  animx  incunctanter  judicandx  sint™, 

sic  amanics  id"*,  ad  quod  amandum  faclx  sunl,  ul 

illo  quandoque  frui ;  qux  aulem  sic  contemneules  , 

ul  illo  scmper  indigcrc   inercauiur,  aul  qualiicr, 

quove  mcriio  illx,  qux  nec  amanics  ncc  coniem- 

nenies  dici  possc  videntur,  ad  bcaliimlincm  xlcrnam 

miscriamve  distrihuaniur,  aiiquem  mortaliuin  dis- 

puiando  possc  comprchendere,  procul  dubio    vel 


VARI^E  LECTIONES. 

^Jnmst.conlinuaturcapulprixcedens  "'IndulgcntiammM.  indigenliam  T"  Hinc  uliqueconsequenler,  ete. 
inmst.  hic  incipii  caput  71  sub  hoc  tiiulo  :  Quod  illam  contemnens  xlcrne  miscra  sil  ms.  Thu.  50.  Quod  illa 
conlemnens,  xterno  misora  sit  ™  lueurrit.  fflss.  Vict.  5.  Sag.  Thu.  30.  Cisicr.  incurrat  ms.  Vict.  13 
incurret.  m  Recipial  esse  quod  mss.  Cister.  recipiat  non  esse  quod  T"  E.  Aul  omnino  mss.  Vicl.  Sag. 
Thu.  aut  ut  omnino  716  Culpa  sine  mss.  culpa  et  sine  7"  Nec  discernil  mss.  ncc  discernet  ™  Sapiens 
justiliam  mss.  sapitus  juslilia  '"/n  mss.  continuatur  caput  prcccedens.  ™  Coutciniiat  amare  siimmnm 
justitiam,  xternam  paiietur  mi.  Cister.  contemnal  justitiam,  xlcrnam  paliatur  731  Ita  isla  senliai  mss. 
Cem.  S.  Mich.  Cister.  ila  isM  scnlicl  7"  Inconsolabilcm  ms.  Thu.  90  incomprehensibilem  '**  Scd  tiec 
amanicm,  etc.  in  mss.  hic  im  i/»i/  cuput  ~rl  sub  hoc  titulo  :  Quoii  oinnis  auima  humana  sil  immorlalis  utir 
litulo  eapitis  79  in  edit.  ■**  Sive  immortales  mss.  an  immorlales  7J*  Verum  cum  omne,  etc.  in  mss.  hic 
incipit  capv(73  sub  hoc  tilulo  :  Quod  aut  semper  inisera  aut  aliquando  vere  beata  sit  :  ut  in  titulo  capitis 
70  in  editis.  "'  Omncm  animam  mss.  Thu.  Vicl.  Sag.  Cisler.  omnem  hiimanam  animam  "T  Cap.  est  i» 
mts.  caputH  sub  hoc  litulo:  Quod  nulla  anima  injuste  privetur  summo  bono,  el  quod  ad  ipsum  uilenduoi 
bit,  «I  in  litulo  capiiisl\  in  editis  mss.  Thuan.  60  et  Cister..  Quod  nulla  anima  iujuste  privctur  summo 
sono;  el  quod  omnino  ad  ipsum  intendondum  sil  T38  Judicandxsunt  tnss.  Vict.  Sag.  Thu.  judicandx  sinl 
™  Amantes  illud  mss.  Thu.  Ctsier.  ainanies  id 

WYJE. 
(73)  Alias  hic  incipil  cap.  09.  (75)  Alias  hic  incipit  cap.  70. 

l"4)  Alias  csi  pars  cap.  09.  po)  Alias  esl  pars  cap.  70. 
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tlllinlliinum   vcl   impossibile  cxislimo.  Quod  tamen  A  csso  in  illam,  quam  si  «lici  lur  ad  illam.   Hac   itaqtie 


■•*•  Miim.c  jnslo   siimmcquc  boiio  Crcalorc  rcrtim 

milla  oo  Imxio,  a  lfM  quod  lacla  rsl,  injuslc  privclur, 

eoriissime  csl''*  lcnrmmm ;  el  ad   idcm  ipsnm  bo- 

nuiii  cst  omiii  homini  toto  cordo,  tola  anima,  lola 

incnio.  auiando  cl  t!csidcraii<'o  nilcmlum. 

CAPUT  LXXIV  [,tl.  LXXII]'". 

Quod  tumma  estentin  tit  spernndtt. 

CoMSfFiris  capitis. —  Ad  illinl  vcro  lcndcrc  remo 
potcst,  si  adillud  sc  poueperveirire  desperct.  Ergo 
praeter  amorem  ■ecwarta  est  ipec 

Scd  in  hac  inlentionc  tuimaiia  aititna  nullatcnus 

sc  poteril  cxerccre,  si  dcspcrcl  quo  intcndil  sc  posse 

pcrvenire.  Qttaproptcr  quaiiliim  illi  cst  ulilc  sludium 


a.lnitcndi 
LCIldi. 


tantum   uccc&saria  cst  spes  pertin- 


27CAPUTLXXV  (77). 

Quod  credcndnm  tit  itt  illam ,  hoc  ett,  credendo 
tendauSuoi  in  illam. 


C.ONsrv.CTUs  capitis.  —  Amare  ;.uiem  atil  spcrare  non 
potcsl,  quod  non  o.rcdit.  Ergo  cl  fnles  ncccssaria 
cslqua  iinn  modo  stunmaui  cssenliain  ct  ca  sine 
quil.us  amari  non  [>oicst,  oredat ;  scd  qua  crc- 
dcndo  tcndat  in  illam.  In  illam  cnim  crcderc  est 
orcdcndo  tendcrc  in  illam.  Ergo  non  credil  in 
ilhm  qui,per  iioc  qtiod  credil,  non  ad  illam  tcndit. 
Qui  vcro  crcdendo  in  illam  tcndit,  ad  illam  sic 
pcrvcnict  ul  inlra  illam  pennansurus  sil.  Unde 
apiius  dicitur  crctienduin  ct  temlcndum  cssc  in 
illam ,  quani  credendum  aut  lciidcndum  essc  ad 
illam. 

Amarc  atttem  ***,  aut  sperare  ™  non  polcst  quod 

noii  credil.  Espcdit  ilaqtic  cidem  limnanx    aninia: 

summam  cssenliam,  ct  ea  siuo  qnilxis  illa  amari  non  q 

poiest,  credeic,  ul   illam   crcdcndo  m,   tcndal  in 

illam.  Qnod  idcm  aplo  brcvitisqtic   signilicari  posse 

'  *  puio,  si  pro  eo  quod  ost  credcmlo  tcnderc  in 

summam  csscnliam,    dicatur  credcrc   in  summam 

esseiiliam.  Nain,  si  quis  dicat  se  crcderc  in  illam, 

sulis  videltir  oslcndcre,  cl  pcr  fidem  quam  proGtc- 

tur,  ad  summam  sc  lcndcrc  cssciiliam  ,  el  illa  sc 

orcdcre,  qux  ad  hanc  pcnlnent  inlcntionem  :  nain, 

non   vidclur  crcderc  T4'  In  illam,   sivc  qtii  crcdil 

quod  ad  tendcmhim  in   illain  non  pertinct ,  sivc  qtii 

pcr  boc  quod  crcdit,  non  ad  illam  tcndil ™.  (78)  El 

forlassc  indiiTerenter  dici  poicsl,  crcilorc  in  illam , 

•  t  ad  lilam  :  sicut  pro  codcm  accipi  polcsl  crcdendo 

l-mlcre  in  ill.un  cl  ad  illam,  nisi  quia  qtiisqnis  len- 


lalionc  pulo  congriioniius  possc  dici  crcdcndum  esse 

in  illam  quam  ad  illam. 

CAPUT  LXXVI  [at.  LXXIV]  "». 

QhoJ  in  Palrent,  ct  t'ilium,ct  eornm  Spiritnm  partter 
ct  in  tinijnlvt,  et  timul  iu  tret  credendum  ti;. 

CossrEcrus  camtis.  —  Sic  crcdcmlum  est,  quia 
ipsi  lres  ct  singulus  eoniin  cst  uua  stiimna  essen- 
tia ;  in  quam  solam  omnis  liomo  debcl  credere, 
sicut  baec  sola  cst  iinicus  linis  qucm  iu  omni 
cogilato,  acluqtic  stto  bomo  per  atnorcm  dcbet 
inicndere.  Qiicmadmodiim  autem  in  illam  tcn- 
dcro,  nisi  cred.it  illam,  nullus  polcst,  ila  illain 
crcdcre,  nisi  lcndal  in  illam,  nulli  prodesl. 

Credcndum  igitur  ost  pariler  in  Pairem,  cl  Filinm, 
el  corum  Spirilum,  cl  in  singulos,  et  simul  in  trcs; 
quia  cl  singulus  Patcr,  et  siiigtilus  Filius,  ct  sio- 
K  gulus  eorum  Spiritus  csl  summa  csscntia  :  cl  simul 
Palcr,  et  Filius,  cuin  suo  Spirilu  stiul  una  cailcmqiic 
summa  esscnlia,  in  quam  solam  otnnis  bomo  debel 
crcdere;  qtiia  cst  solus  ftuis,  qiicm  in  omni  cogitalu 
acluque  solo  per  amorcm  dcbct  inicndcrc.  Undc 
manifesttim  cst  quia  sicul  in  illam  tcmlere,  nisi 
credat  illam,  nttliiis  potest;  ila  illam  credcrc,  nisi 
tendal  in  illam,  nttlli  prodcst. 

CAPUT  LXXVII  [ef.  LXXV]  ™. 

Quce   til   vita,    qu#   morttta   fitet. 

Conspectus  capitis.  —  Ergo  fules  sinc  tlilectione 
inuiilis  csi,  cl  quasi  morluttm  aliquid.  Fidcs  vcro 
cum  dilcctionc  non  est  otiosa  :  nain  quod  smmnam 
jtisliliam  diligil,  nibil  juslum  coiitcmncre,  nibil 
valcl  injiislum  admitlcrc.  Ergo  ct  opcrosa  lides 
vivil,  qui.i  babct  vilam  dilcclionis  sinc  qtia  non 
opcrarcltir;  cl  oliosa  lides  non  vivit,  quia  carel 
vita  dilcctionis,  cum  qua  non  otiarcliir.  Idoo 
aulcm  fidcs  mortua  dicilur  quia  nou  babct  vitam, 
quarn  semper  babcre  dcbct.  Porro  viva  fidcs  ca 
diciiur  qua;  credil  in  :d,  in  quod  crcdi  debcl; 
ntorlua  vero  fidcs,  ea  qux  crcdil  tatiluin  id,  quod 
credi  debet 

Quapropter  quantacunquc  ccrlitudine  crcdatnr 
tanla  rcs',  inulilis  crit  fidcs,  cl  quasi  mortuum  ali- 
quid,  nisi  dileclionc  valeal  ct  vivat.  Etcnim  nulla- 
lenus  fidemillam,  quani  compctens  oomitalur  dilc- 
clio,  si  se  opportunitas  offerat  ™  operandi,  oliosam 
csse,  sed  magis  sc  qttadam  ™  operutn  evercerc 
froqucnlia ,  quod  sine  tlilcclionc  faccrc  non  possel, 
T"  vel  boc  solo  probari  polcst;  quia  qtiod  sumuiani 
jusliliam  diligit,  nihil  juslum  conlcmncre.nihil  valel 


itendu  ad  illam  pervcneiil,  non  cxlra  illam  rcinane-  D  injuslum  adtnilicre.  Ergo,  quoniam  quod  aliquid 
bil.  scd  intr.i  illam  pormancbil.  Quod  exprcssius  opcratur,  inessc  sibi  vilam.sine  qua  o|»crari  non 
€t  fnniliaiius   sigtiificalur,    si    dicilur    tcndcndum      valcrcl ,    ostcndil  :  non  absurde  dicilur   ct    opc- 

VAM/E  LECTIONES. 

•  Q  m„|  i.mii  a  mtt  qnod  lamcii  a  m  El  boito  ad  ntti.  co  bono  ad.  n*  Cerlissimc  esi  mu.  Tltua.  30 
icrtUMOHiw  eM  H9C*p.Tt*H  mMM.78  m  Adniltondum  mn.  adnilcndi  tkf  Amarc  aiilem,  etc.  in 
n/|t.  hic  incipit  capul  Hiiub  huc  lititlo  :  Quod  crcd.ndum  sil,  etc.  ut  in  litulo  capitit  73  i«  edilit.  ,M  F.l 
b|M -iaro  »iii.  Xictor.  Satjicnt  Cittcrcien*.  aut  nperare  m  Ul  illa  credcndo  mn.  ul  illam  crcdendo  Tv*  Si- 
Ln.in  peeie  mu.  •ignificarl  poeM  '**  Noi»  videlur  rrodore  mt.  Thuan.  30  non  videnlur  crodcrc  7'*»n 
MM  •-tuituiu.ilur  cnpm  piinnimt.  "x  Cap.  "I  ett  in  mtt.  capul  11  m  CtJp,  75  ett  i»  »ui.  capul  78 
'"  Ofteral   mtt.    lk%.  (onfcrai      • M  Magis   o^sc  quadam  mi«.  7/m.  Ocm.  inagna  M  quadam      ™  Facere 

non  |»o-. si i  mst  1 1<  ere  mm  pe 

VVl.E 


( '.:  •  pan  cep.  11- 


(7|     \\\         i   i.:>;|>:l  rap.  73. 


vm  MO.NOLO  .11  M 

...     .    " litlcs  \l\d.     .|  l||fl    li  lli.  1  Ml  1 1 11  .lll.  .  I  I..III .  |||M    A    H  l     ll'l     plillc,     |.n  i     ij.i,-.    il.i|ii.-     ii 

..ll.  II.   l.n|ill   i|ili.l  Irrs,   iln  <  1    .  s •.. ■  I' n.  i  l   r  ilniin. 

ii  iiiini  iiiiiiin,  i.im  foilc  indigcnii.i  iMuiiiini 

|ll  H|.i  l.'     i  (MIWiMCMlln     l  ...i     I   .  .     clcyjri  il,     .ili.|l 

illis  "'  iiiiiiiinil  ii'.,  ini. i  nlni.ililrr  in  Miiiuiij  . 

•liii    immi    pnssiuil  '*"    mI  tignini  jikImiii  '**    i.l  >|n.).l 

OMgTOO    iniiiinic  iln  i  uon  MMMt        iu  bi  Jicnl  illaui 

idnirebilon  TrloiUteai  i  ■■••  iMn  moomUim.  vti 

m.iIiii.hm  ,  ||   trc,    llfllil   ,  ihii.inii.is      NMH 

Ii.it  ilim  noniint  ipliui  eligunlur  il  »i  piiui  aud.un 
'"  pluralitalcm  iu  Mimm.i  rsvnli.i,  qnia  |"  i vui.1  u«'ii 
(luiinr,  iii  .i  ilc  in.liM.lua  rationali  nalura;  r\  suli- 
Manlia  |>iiin  ijulilcr  diciliir  .1.;  iuiliviilnis  ,  «pu: 
iuaviinc  in  plonJilltO  subMsliinl  ™.  IhiIhi-Imi 
ii.imii|iic  itiaiiinc   liibitanl,  id  Mt,  suIjh.i.i    ... .  .- 


qninonoporirctin  ;oi  oiiotafl  lc»™  iion  *lvcrotM,  i|ul 

OnrOl  Vlll  >lilc( '.ioiii- ,  .nin  i|ii  i  mom  oiiarclnr.  Qu.ie  . 
si  i.itiis  ilicitiir,  noii  lanliiiii  (|iii  penliilil  vi.iiim  , 
s  ,1  i|.n  iiiim  ilcbel    lialn  ic    ",  noii  li  il>ci   -  «  ur  ik>m 

•imllllor  iinicsi  diii  /ii/ri  »'m,-  ,iii,. iloM|  Mirloi .  mm 

qnll  vit  iim  suani,  i.l  csi,  diltOll n  pcrtliiMr  t .  led 

«jina  iioii  babcl  .piam  xc  nper  hahrrc  oVhOtT  QnMN 
ailiiioiliim  IgilUf  illa  lidcs  ,  fBM  ff\  i///c.  ixtu-m 
opcrulur,  viva  csso  rognos*  ilur;  ila  illa,  QJUM  prr 
contcmpltim  oti.ilur,  inoilna  MM  coiiviocilur.  S.iis 
iiaijuc  (oiivvoicnier  «liri  |»olcsl  viva  fcuM  crcilcrc  iu 
i.l,  in  (|uod  crcili  ™  «lebel;  iiiortiia  vcro  lnlcs  «n- 
«!orc  laiiiMin  i.l,  quod  civ.li  «tclicl. 

CAPOT  LI xvhi  [ol.  L\xvi|  '•'. 

Onod  ttes  MMMM  cssenlin  tjuodnmmodo  dki  pjttii.  B  dcntibus  :  ct  idco  magis  prnprir  uoincii  wibslanlix 


CftnracTOi  capitis.     -  Onnl  bominl  expedil  »i 

cii  il.it  in  triiiain  iinilalcui,  cl  Miiain  Triiiil.iiciu; 

iiiiain  prnpter  MtenUMi;  irinin,  pvoptor  im 

BMciO  qnid.  Dic.i  cnim  non  potMl  <|uiil  sinl  Ircs 
pcrsoiKC,  quo  IpKB  plorOI  liant.  NOC  cuini  sunl  lol 
SMhslaiilia' ,  quol  persouc,  ul  in  liomiiiilius,  «pii 
«piol  pcrson.c,  tol  imlivi.tiia:  sunl  subslanli.r.  Ila- 
quc  in  suuiina  MMnlll  sicul  nou  sunt  plurcs 
suhslnniix,  ila  ncc  plurcs  ncrsonx.  Sola  crgo 
iudigcnlia  nominis,  qilO  pluraiilas  in  esscnli.i  una 
signiflcclur,  ilicilnr  cssc  trns  pcrsonas  sivc  suli- 
klauii  is  in  una  suinnia  csscnlia  scu  nalura.  Indi- 
vidua  maximc  sulistanl  accidenlibus  :  undc  magis 
propric  nonicii  substanlix  suscipiunt  :  cl  ila 
siiinma  csscnlia ,  qtix  iiullis  subcst  accidcntibus, 
non  poicst  propric  dici  stibslanlia,  nisi  siihslanlia 
pnnatur  pro  csscmia.  Hac  raiionc  irrcprehcnsi- 
bililer  illa  stnnina  cl  uua  Tiinilas  dici  polest  uua 
cssenlia,  ct  tres  pcrsonx,  sivc  trcs  subslantix.      C 

Ecce  paict  omni  boinini  ctpcdirc  ut  crcdal  in 

qtiamdain  incflahilcm    trinani  uiiitalcin,    cl   uuain 

Trinitatein  :  unam  qtiidem   ct  unilalcm,   proplcr 

unam  csscuiiam;  trinam  vcro  el  irinilaicm,  proplcr 

lics,  ncscio  quid.  Licel  enim  possim  diccrc  Trini- 

tatcm,  proptcr  ratrcni,   ct  Filimn,  ct  ulrioMue 

Spiritum,  qui  sunl  trcs;   uon   lamen  possum  7C1 

profcrre  uno  iiomine,  proptcr  quid  ircs;  vclut  si 

diccrem  proptcr  ires  personas;   sieut  dicercm  TSI 

unilatem ,  proptcr  unam  substanliain.    Non   euim 

putandx  sunt  tres  pcrsonx;  quia  omnes  plurcs  pcr- 


siiscipiiiiit.  IJinlc  jam  supra  inainfcMuin  i  sl  siiiMinam 
MMntilM|  MUB  nulli.s  subjarcl  :u«  i.'cMlib«is,  propiie 
iiou  possc  di«  i  MMtinUin;  nisi  lUMIlMM  poialur 
pro  csscnlia.  Tolcst  crgo  liac  nOCHMllllll  MliMM 
irrcprcbcnsibililcr  illa  Mnmt  cl  uua  Tiinilas,  sivc 
trina  unilas,  dici  uul  eiacniia,  cl  tics  pcrsona-,  nt*l 
trcs  substanlix'. 

28  CAPBT  LXXIX  (79). 

Quod  ipsa  lit  Dcus,  qui  tulus  omnibus  dotuinnlur  et 
otnniu  Teg.il. 

CoNsrFXTus  cantis.  —  Hulc  soli  summx  csscniix, 
qux  omuibiis  doinin  itur  cl  omnia  regil,  proorio 
nomon  Hci  assignatur.  Dci  cnim  uoinine  nou  intcl- 
ligilur  nisi  lubstiniii  qrae  cst  supra  omncm  ua- 
turam  ab  bominibtis  vcucrauda  proplcr  dignila- 
lcm  ,  cl  cxoraii..!a  proplcr  immincolcm  qtiamlibcl 
nccessitaicm.Sicui  autcm  a  summe  bono.summc- 
quc  sapicntc  Spiritu  facta  sunl  omnia;  ila  ipsc 
omnibus  dominatur,  el  omnia  regil.  trgo  non  ab 
alio,  ncc  casu  cuncta  rcgunlur.  Is  ergo  solns  est 
qucm  oninis  alia  nalura  dcbct  diligcndo  vencrari, 
dc  quo  solo  [irospera  sunl  speranda,  ad  qneni 
solum  ab  advcrsis  est  fiigicudiim,  cui  soli  pro 
quavis  rc  supplicandum.  Ilic  crgo  solus  vcre  est 
cl  dicitur  Deus,  ir.clTabililer  trinus  et  unus. 

Videtitr  ergo  '*',  imo  incuuclanter  asserilur  quia 
ncc  nibil  '"  est  id  quod  dicitur  Dcus;  et  buic  soll 
summ.e    cssentix  propric  nomen    Dci   assignalur. 


sonx  sic  subsistunt  separatim  ab  inviccm,  ut  tot  Quippc  omnis  qui  Dcum  essc  dicit ,  sivc  unum  sive 
neccsse  sit  esse  substantias  ,  quot  sunt  personx  :  plures,  non  intelligit  nisi  aliquamsubsianiiam,  quata 
quod  in  pluribus  bominibus,  qui  quol  persoux,  lot  ccnsct  supra  omnem  naturam,  qux  Dcus  non  cst,  ab 
individux  sunt  stibstantix,  cognoscitur.  Quaie  in  "  bomiuibus  et  venerandam  ,  propter  ejus  eminenicm 
summ^  ."jseniia ,  sicut  non  sunt  plurcs  subsianiix;      dignitalem,  tt  exorandam  sibi  proplcr  qnainlibei 1T* 

VARLE  LECTIONLS. 

•*  Dicuur  operosa  niss.  dicitur  cl  operosa  T"  Oliosa  fulcs  mst.  el  oliosa  fideic  ',s  Non  vivcret  mim. 
7/ju.  30  no.i  iu  juste  mss.  Vict.  Sag.  Cister.  non  vivcre  '*•  Qui  cum  dcbel  babcrc  mss.  Thn.  qnicunquc 
quod  debet  babcrc  76°  Itl  quo  Credl  mss.  in  quod  crcdi  '*'  Cap.  7G  est  in  mss.  captil  79  T"  non  la- 
incn  possum  niss.  T/iu.  omiit.  |X>ssum  7C*  Sictit  si  diccrcm  mss.  omitt.  si  "*  Aliquid  dc  illis  uis.  Thu. 
30  aliquot  dc  illis  ms.  S.  Mich.  aliquod  ex  iis.  ™  Dici  non  possinl  mss.  Thu.  S.  Mich.  dici  non  possunt 
TB*  Ad  designandum  mss.  ad  siguilicandam  '*'  Ad  designandain  mss.  ad  signilicandam  '6*  1'luralitata 
snbsistunt  mss.  pluralitate  constunt  '*'  Videlur  crj;o,  ctc.  in  mss.  hic  incipil  eaput  80  sub  hoc  lilulo : 
Quod  ipsa  dominetur,  elc.  ul  inlitnlo  capitis  77.  iueditis.  '70  Quiavcro  nihil  mss.  quia  necnihil  TTI  Pro- 
pter  quamlibcl  niss.    Vict.  Sag.  conlra  quamlibet 

NOT.E. 


(79)  Alias  cst  pars  Cip.  7rj. 
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imniincntem  necfSsifatem m.  (80)  Qtml  aulcm  lam  A  bcne  esi,   el  ex  quo,  et  per  qttem ,  ct  in  qtto  tttitt 


pro  sua  d-ignilate  vcnerandum  el  pro  qualibet  re 
dcprec.indtim.  quam  snmine  bonus  et  summe  potcns 
Spiriuis,  qui  dominatur  omnibus  ct  regit  omnia? 
Sicul  cnim  constal  qnia  omnia  pcr  stimmc  bonam, 
summeque  sapientem  omnipolcntiam  ejus  facla  sunt 
rtvigcnl,  ila  nimis  inconvenienscslT7a,  si  aestimctur 
quod  rebus  a  se  faciis  ipse  non  domiuelur ;  sive 
quod  factacab  illo,  ab  alio  minus  polenlc,  minusve 
bono,  vel  sapientc;  aul  ntilla  penitus  ralione,  sed 
sola  castinm  inordinata  volubililale  regnaotor  :  cum 
ille  solus  sit,  per  quem  cuilibet,  cl  sine  quo  nulli 


omnia.  Ctim  igitur  solus  sil  ipse,  non  soltim  bontts 
Crcator,  scd  ct  polenlissimus  Dominus  ct  sapientis- 
simits  rcclor  omnium  :  liquidissimuin  csl  bunc 
soliim  esse,  quem  omnis  alia  natura,  secundum 
(i)ttim  suum  posse,  debet  diligcndo  venerari,  ct 
venerandodiligere;  dc  quo  solo  prospera  siuit  spe- 
randa,  ad  qtiem  solum  ab  adversis  m  fugiendum, 
cni  soli  pro  quavis  re  supplicandum.  Verc  igitur  bic 
esl  non  solum  Deus ,  scd  solus  Deus,  ineffabililcr 
trinus  cl  mius  7". 


SANCTI   ANSELMI 

PROSLOGION 


SEU 


ALLOQUIUM  DE  DEl  EXISTENTIA. 


29  r"  PROOEMIUM. 

Lno  nrgumenlo  in  hoe  opusculo  intendit  probare  qttia 
Deus  est,  et  qucccunque  de  Deo  crsdimus.  Di([icul- 
tas  operts.  Auctor  scribit  sub  persona  comiemplanlis 
Deum  et  quoerenlis  intelliyeie  quod  credil.  lluic 
opuacuto  hunc  litulum  dederal  :  Fides  quxrens  in- 
lellectum.  Deinde  Proslogion,  id  est  Alloquium  hoc 
opus  nuncupavit. 

Postquam  opusculum  quoddam  (ilonologion),  vcl- 
ul  exemplum  medilamii  de  ralione  fidei,  cogentibus 
me  precibus  qiiorumdam  fratrum,  iit  persona  ali- 
cujus  tacite  secum  raliocinando  quac  ncscial  invcsti- 
gantis  m  edidi  :  considerans  illud  esse  mulloruiu 
concatenalione  contexlum  argtimcnioiuni,  coepi  me- 
cum  quacrere  si  forle  possel  iuvcniri  unum  argu- 
mentum,  quod  nullo  alio  ad  se  probandum,  quam 


B  mentis  acicm  omnino  fugerei,  tandcm  desperans 
volui  cessare,  velut  ab  inquisitione  rei,  quam  inve- 
niri  esset  impossibile.  Sed  cum  illam  cogilationcm, 
ne  mentem  meam  fruslra  occupanrio,  ab  aliis,  in 
quibus  proficcre  possem  T,°,  impediret,  penilus  a 
me  vcilem  excludere  ;  tunc  magis  ac  magis,  nolenti 
781  ct  defendeuti  sc  cocpil  cuin  imporiuniuie  qua- 
dam  ingererc.  Quadam  igiiur  riic,  cum  vclicmcnier 
ejus  imporlunilali  resislendo  faligarer,  in  ipso  co- 
gilationuin  confliclu  sic  se  oblulil  quod  despcrave- 
ram,  ut  studiose  cogitatioretn  amplecterer,  quam 
solticitoi  rcpellebam.  iEslimana  igilur  qt:od  me 
gaudcbam  invemsse,  si  scriplum  csset  alicui  legcnti 
placiturum,  de  boc  ipsoeldc  quibusriam  '••  aliis,  siih 
persona  conautis  erigcrc  mcnlem  ™   suam  ad  con- 


se   solo  indigercl  ;  ct  solum  ad   astrucnduin    quia  C  lcmplandum  Dcum,  el  quxrcnlis  inlelligcre  qnod 


Deus  vere  cst,  cl  quia  esl  summum  boniim  iiullo 
alio  indigcus,  ct  quo  omnia  indigenl  ul  sint  el  bene 
m  sinl;  el  qunecunqtie  crcditmis  de  divina  subslan- 
lia,  sufficcrcl.  Ad  quod  ctim  sa?pc  sludiosetpie  cogi- 
tationem  convorlcrcm  7™  atque  aliquando  milii  vi- 
dcrelur  jain  capi  possc  ijiioJ  quxrebam,  aliquaudo 


credit,  subdilum  scripsi  opusciiltim.  El  quoniam 
ncc  islud  ncc  illud,  cujtis  supra  incmini,  digniiiu  li- 
bii  nominc,aul  cui  auctoris78'  pr.rpoueretur  iiouicn, 
jiitlicabain ;  nec  tamcn  cadem  sinc  78J  alitpio  lilulo, 
quo  aliqucm  ,  iu  cttjtis  manus  venircnt,  qiiodam 
modo  ad  sc  lcgcndum  invilarcnl  ,  dimillcnda   pu- 


YAM£  lectiones. 

7T'  In  mss.  conlinuatu'  caput  pra-cedcns  TT'  nimis  ct  inconvcniens  cst  mss.  Vict.  Sag.  Cister. 
omiit.  et  m  |o  advertif  SSM.  ab  ariversis  "*  S.  ilich.  Vicl.  3.  Cislcr.  Explicil  Monologion  liber  An.sclmi 
7T*  C.ollalit*  csl  liber  Proslogion  cum  mss.  Gemmettcensibus,  1'eccensibus,  tribus  Viclortnis  lltl  3,  EE  13, 
CC  9,  Corbeiensi  307,  quatuor  Tliunnis,  90,  391.4!>l  et  633,  ttno  Cistrrrtcnsi,  cl  utw  monasterii  Muhaelis  in 
pcrieuiomaris.  —  Ms.  List.  incipil  Prologus  in  Proslogion  Ansclmi  Caitiuaricnsis  archiepiscopi  ms.  Cem. 
Incipil  Proonniium  in  Proslogion  librtim  Anscltni  archiepiscopi.  mt.  Virt.Tt.  Incipil  Proocmiiun  in  Proslugion 
librtim  Anselmi.  ms.  Thua.  391  lncioil  Piafalio  in  Prosolopion  liliri  Attsciini  Canltiaricnsis  arrbicjiiscupi 
i>u.  Thu.  G33.  Ittcipil  Proslogion,  itl  csl,  alloqiiiuiii,  liber  A iisclnii  mt.  S.  Mich.  Incipit  Proucmiimi  in  Proslo- 
gion  librtim  Antelmi  at<  birpiscopi  Cauluaricnsis  77T  Investigandia  mas.  Ilcr.  Can.  itivcsligautis  7Ti  Ut 
kinl  benc  mss.  Thu.CltUr.  ntsiiit  ct  ui  bcnc  m  Cogiialioncs  couverterem  mtt.  cogitationem  convertereiu 
***  Proilo  ''iit    Mtt,  GtM.  B$C.  Vict.    13   ct  (,i»fcr.  proliccro    nosseill       7"   nagis  volcnti  ihjj.  7/m. 

magis  nolcnii    "•  El  qnibosdam  m$.  S.  Mirh.  ei de miibosdam    "8)  Rxigerc  mcntcui  mss.  crigcre  mcnieiu 
mCoiamorisssM.coiaoctorit    T"  Tamen  sinc  mu.  lamen  cadcmsinc 

NOI.l 

(80)  Abas  bic  incipil  i  i{i   "7. 


ItfJ  PIIOSLOGIOM. 

tub.iin  ,    uuiriiiqur    suiini    dc.li    ■•  liiiiliini    nl   | \  detldoril,  01  ill  lil  Mt  l.>l.nn<>  UM    lutniiro 


eiompluin  modllnndl  rto  rttlont  Rdoi,  ei    »cqiicni 
'"  Qiloi  qoi  toni  Inlelltetum,  iincniiii .   s>'.i  ciim 

jain  ti  pluribui  tuffl  bli  tiinli»  ™  niii |uu  ii  in 

icriplum*"  iuet,  ooegonml  mtplum,tl  nuxluM 
rtvtrtndoi  orchlopiioopui  Lu|ilunemii i  lluto  no 
ntlne,  fungeni  In  Gtllli  logatlono  ipootolicii  i)iil 
nniii  hoc  ti  ipotiollei  pi  i •t'«*|Mi "**"  .ni.  loriltlti  nt 
nomon  mtum  •  1 1 1 .  preicrlberein.  Quod  "'  tpUti 
ilortlf  iliml  quidoin  Monologluro,  i«i  ttl  Solilotjulum  , 
iltud  vcro   Proidogion  '*',   nl  ttl   AiMftMM   noini- 

ntvli 

GADUT  PIUMUM. 

Iscitnlio  mcntit  ad  contciitplniidum  Dcmn.  —  Abji- 
ctl  curnt  tl  ttMit  tf«Ml   Dcuin  exctudit   ul  Dcittn 


i<  <  ujnt.    '  i  ii.    ■  il  l<«  ni. i  i ii    i 

ti  Ignortl  vullum  luom.  Pom  w .  >>•  »%  m  tj<  •  I 
Dominuimoti  i ■».  <  i  tMMjuim  "*ic  «idi.To  inr  i 

••ll  rl   i     I.  .  i    h,  i  l    OIIIIIU   llll    >  li..n  i    lu   iiiiIii  COIlUill 

>  i  iio.iiIiiiii  nori  i''.  Ii.i.i.jih-  :i.l  lo  vidrndum  (>.  iui 
Mm;Ol  Mffldum  fccl  |ih)|.Iit  i|iiod  l.iin.  luin.  0 
niisrr.i  ims  bmiinii,  riiin  lio<  |irrdidil,  ad  ijim,i|  (j. 
<lns    i-.i     0  .lnrii,,  <l    dirus   i    kiis   illc  !   DtVlltt    I 

perdidil,  el  qtid  inrtnll 7  tjmid  tl  <  i  mM  n 

mtntll  I  Ptrdidil  bcaliliidiiicui  ml  qiiarn  farUNJ  ci, 
tt  ItVtnll  niisiii.nn   |irn|iiiT  quani  fji  lns  non  rsl  : 

ibietmit,  sino  >|iio  mini  f.iix  ttiwia  (i  rnmtmll, 

QtOd  ptrM  HOhiii-,1  iihm  riiin  osl.  M.nnlii.  .ibal  lunr. 

hoino  ptntm  infdtnmi,  iMtn  mmc  Mtnt;  mtt> 


qutrrnt.    llomo    ad    riticnduiu    Dcum    \aclui    cst.  .,  duetl   tUtC  ttlMM    doloruin,  qucui    lunc  ncscichal. 
Ilomo  MMII  ycididii    bcntitudtiiem  ad  qiiam  fa-       J|,.,,i  nthliCUI  li 


ciut  ett  ;  et  im  cmt  mitcimm  ptopicr  ttttM  \ncttit 
iion  esi.  lioitum  non  cutlodnit,  cuiti  \ucilc  pOUtt. 
Sine  Deo  Mo/l  e*t  HObit,  LitboM  ei  fOROtM  notiri 
tiiiil  iirilt  tnic  Dco.  Dctun  Itomo  tfUtriere  non  poiat, 
niti  ipte  doceal  ;  ncc  tiiceniic,  iii.ii  i}isc  sc  ostcitdnt. 
/V»i,<  liomincm  cravit  ad  inuijinem  suam,  ul  sui 
memor  tit ,  ifitum  cogitet  ct  ipsum  amcl.  llomo 
fidetis  non  qiurril  inieliiqcic  ul  crcdal ;  scd  crcdtt, 
ut  inleUigat :  quia,  msi  credident,  non  iiitettigcl. 


pulilictit»  liicllis    lioiiiinuui,  BUivi  i  s  ilis  jil.mi  in| 
llliorini)  \d;c  !  Illc  rtettbtl  silurilale,    nos  suspira- 

inus  rsuiic.  llic  tbtndtbtt,  nos  momMfiimn  ilic 

feliciter  lcncbat,  cl  iniserc  doscruil  ;  nos  infilniier 
Ogemut,  ct  miscrabiliier  detidtrtnmt;  tl  betl  \.i- 
cui  remtnonmt!  Cur  non  nobis  cuslodivii,  cuin  fa<  ilo 
posscl,  quo  lam  fcravilcr  caroremus?  ••'  Quare  sic 
nobis  obscravit  luccm,  cl  obduxit  nos  lenebris?  Ul 
Eia  nunc  homuncio,  fuge  paululiim  occupntioncs  H"'d  absliilit  nobis  viiam.ei  inllixii  moi  it-iu?  .■Erum- 
uias,  abscondc  tc  modioiun  a  luniiiliiiosis  cogitalio-  n01,'>  un^c  snmus  OiptJti,  quo  sunnis  iinpuUi? 
nibus  lnis.  Abjioc  nunc  onerosas  curas,  cl  m  post-  ^n('c  pnteipiltli  ?  Quo  obruli  ?  A  paii  i.i  in  oxsiliuin, 
pone  laboiiosas  distcnsioncs  T"  luas.  Vao;i  alii|iian-  a  visiono  Doi  in  cxcitatem  noslr.un,  a  jucundiiaio 
lulum  Dco,  el  rcijuicscc  aliijuaniiiliiin  in  eo.  Intra  immorlalilalis  in  amnritudincmct  liorroreui  mnrtis. 
in  cubiculum  menlit  lum;  exclude  ommt  pncter  Miienf  nmltlio  de  qntnio  bono  inqntttumBMJtml 
Dciim,  ct  qux  tc  juvenlmtd  qumrendum  cum,  ct,  c  Grave  dtmnnm,  grtrii  itoJor,  grave  lotui».  Scd  bttl 
clausoostio,  quanrccum.  Dic  nunc,  loluin  cor  incuin,  me  miserum,  unum  de  aliis  miscris  liliis  Uv;c,  clon- 
dic  nunc  Dco  :  Quxro  vultum  tuiim  ;  vultum  iv.um,  gatis  a  Dco!  Quid  inccepi  ?  Quid  cfleci  ?  Quo  lcn- 
Domine,  requiro  {P$al.  xxvi,  8).  Eia  nunc  crgo,  lu,  dchtm  ?  Quo  deveti  ?  Ad  quid  aspiraliam?  In  qnibus 
Domine  Deu*  meus,  doce  cor  mcum  uli  el  quo-  suspiro?  Quxsivi  bona,  ct  eccc  turbatio.  Tendcbam 
modo  teqiuciat,  ubi  cl  quomodo  te  inveniat.  Do-      inDeum.ct  offcndi  in   meipsum.  Requiem  qua.'ic- 


miiic,  si  non  es  hic  ,  ubi  lc  qumrtm  tbtenlem  ?  Si 
aulem  ubique"*es,  cur  non  vidco  tc  prxsenlem™? 
Sed  ccrtc  habitas  lucem  inaccessibilcm.  Cl  ubi  cst 
lux  inaccessibilis,  aut  quomodo  accedam  ad  lucem 
inaccessibilom  ?  Aut  quis  me  ducct,  et  iuducel  w  in 
illam  ;  ut  viueam  lc  iu  illa  ?  Deiudc,  quibus  T"  si- 
gnis,  qua  facie  te  quxram?  Nunquain  lc  vidi,  Do- 
mine  Dcus  meus;  30  "on  "0VI  ftciem  tuam.  Quid 
faoicl,  allissime  Douiinc,  quid  faoiot    isto  luus'*9 


ham  in  sccreto  meo,  et  tribulationem  80*  cl  dolorom 
invcni  in  iniimis  mcis.  Volebam  ridere  a  gaudio 
mentis  mcx,  ct  cogor  rngire  a  geniilu  coniis  nn  i. 
Sperabatur  laslitia,  et  eccc  unde  dcnseniur  suspiria. 
Et  o  tu,  Domine,  usquequo  ?  Usqucquo,  Dominc, 
oblivisceris  nos,  usquequo  avcrtis  fucicm  tuain  a 
nobis  ?  Quando  rospicics  ct  exaudie.s  nos  ?  Quando 
illuminabis  oculos  nostros,et  ostendes  nobis  faciom 
tuam  ?Quando  reslitucs  tc  uobis  ?  Rcspice,  Dominc; 


longinqiius  exsul  ?  Quid  facict  scrvus  tuus  anxius  D  cxaudi,  illumina  nos.cstende  nobis  teipsum.  Resli- 
amore  tui,  el  longc  projecius  a  facie  lua  ?  Anhclat  lue  tc  nobis  ut  benesit  nobis;  sine  quo  tam  mnlc 
vidcrc  le  et  nimisabcst  illi  facies  tua.  Acccdore  ad  te      csl  nobis.   Miseraro  laborcs  m  ei  conatus  nostros 

VARLG  LLCTIONES 

1,16  Unicuiquededi  niss.  uniciiiquc  suumdedi  '*'  El  scqucns  ms.  S.  Mick.  el  frcqucns  78i  Et  bis  lilulis 
mts.  cuni  bis  titulis  789  Transsumptum  mss.  trnnscriplum  "°  Aposlolica.  prsecepil  uus.  Aposlolioa.  Qui 
milii  lioo  ox  aj)ostolica  prxcepit  auclorilalo  '•'  Mss.  Lxplicit  Proocmium.  PHOSOLOGIfN,  etc.  tnss. 
Incipit  Proslogion  liber  Ansolmi,  Oanluariensis  irehiepiseoipi.  7S1  Onorosas  el  mss.  unerosas  curas  et 
1,1  Disscntioncs  mss.  Yict.  Thu.  el  S.  Micli.  tlisleuliones  »is.  Yicl.  9  inlcnlioiies  '•*  Qikc  in  tc  juvcnf 
mu.  oMiii:.  in  m  si  crgo  ubique  mss.  si  antem  ubique  m  Video  le  prasentem  msa.  Tnu.  Vict.  etCister. 
omiit.  tc  7,:  Aut  iuducet  mss.  ct  inducel  m  Deiiide  quibus  ms.  Cister.  Donique  qtiibus  7-s  Quid  hus 
l-.ius  miss.  qiiid  faoioi  isiC  tuus  8t"  Loi  iun  luum.  Doininns  nious  cs  ol  Dous  mens  et  iuinquam  mss.  looum 
luuin  :  quserere  tc  allootai,  ci  ignor.it  vuiluin  liiuin,  Doniine,  Deus  lncns  cs.ci  Doininus  nieus  es;  el  nuoqoain 
••'  Quo  inficlix  esl  msi.  quo  niliil  foclix  est  80i  Careiuus.  »i*s.  carcremns  BM  Mco,  Iribiilaliouein  atw. 
Tlm.  et  Vict.  mco,  cl  tribulationein  ■•*  Misererc lahores  mss.  Tnu.  et  Vict.  Ccm.  Bec.  Cister.  uiiserare 
laboros 
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a«l  tc,  qni  nihil  valemus  sinc  te.  Invilas  nos"" ;  ad-  A  <1«m  cssc  inlelligil  quo«l   nondtim   fecit.  Cum  vcro 


juva  nos.  Obsecro,  Doininc,  nc  dcspcrcin  suspirainlo  ; 
sel  rcspircm  speran<lo.  Obsccro,  Doininc ,  amarica- 
tum  csl  cor  meum  sua  desolalione;  intlnlca  *0**  illtnl 
lua  coiisolatinnc.  Obsecro,  Domine,  csuriens  incoppi 
quxrcre  te,  ne  desinam  jcjunus  de  lc  :  f.imclictis 
acccssi,  ne  recedam  iinpastus.  Paupcr  veni  ad  di- 
vtiem,  miser  ad  misericordem,  nc  rcdcam  vacuus  et 
contempius.  Et  si  antequam  comedam  suspiro,  d;i, 
vcl  posl  suspiria,  quod  comedam.  Dominc,  incurva- 
lus  non  possum  nisi  dcorsum  aspiccrc ;  erigc  nie 
ut  possim  sursum  iulendcre.  luiquitates  mex  super- 
grcssx*"  caput  incum,  obvolvunt  me  ;  ei  sicotonus 
gravc,  gravant  mc  Evolvc  inc,  cxoncra  me  nc  ur- 
geat  puieus  carum  os  suum  super  inc  :  liccal  mitii 
suspiccre  lucem  •••  tuam,  vcl  dc  longe,  vel  de  pro  ^ 
fundo.  Doce  me  quxrere  te,  et  ostendc  te  quxrenti ; 
quia  nec  quxrere  le  possum,  nisi  tu  doceas,  ncc 
«..vcnire,  nisi  te  nslendas.  Quxram  te  desiderando, 
«lcsidcrcm  quxrcndo,  inveniam  amaudo,  amem  in- 
vcniendo.  Falcor,  Dnmine,  cl  gralias  ago,  quia  crca- 
sti  in  inc  lianc  iinagincm  tuam,  ul  tui  nicmor  sim, 
te  cogitem,  te  ainein  :  sed  sic  est  aholila  nllrilionc 
vitiorum ,  sic  est  offuscala  fumo  pcccaionun,  ui 
non  possit  faccrc  ad  quod  facla  esl.nisi  lu  rcno- 
vcs  ct  rcfonncs  eam.  Non  lcnio,  Domiue,  pcnelrare 
alliltidincm  luam  ;  quia  null.ilcuus  comparo  illi  in- 
lcllcctum  metim  ,  sed  dcsidcro  aliquatentis  intelli- 
gcre  vcriiatem  luam,  quam  crcdil  ct  amal  cor  incim. 


jam  pinxii,  cl  babcl  in  inlelloctu,  el  intelligit  essc 
"*  quod  jain  fccit.  Convincitiir  crgo  cliain  insipiens 
811  esse  vel  in  intcllcctu  aliquid,  quo  niliil  majus 
cogitari  potcst  ;  quia  lioc  rum  audil,  inlelligit ;  ct 
quitlquid  intelligilur,  in  intellcclu  csi.  El  ccrle  id, 
quoau  majus  cogitari  ncquit,  non  potcst  case  in 
inlcllcclii  solo.  Si  cnim  vcl  in  ""  solo  intellcctu  est, 
potest  cogitari  esse  et  in  "*  re  :  quod  majtis  esl.  Si 
ergo  i«t,  quo  majus  *IT  cogilari  non  pniest,  cst  in 
solo  intcileclu  ,  idipsuni ,  qtio  majus  cogilari  non 
potcst,  e&t  quo  inajus  cogitari  potcst :  scd  ccrte 
hoc  esse  non  potest.  Esistil  ergo  pror.ul  dubio  ali- 
quid,  quo  umjus  cogitari  noa  valet,  ct  in  intcllcctu, 
et  in  re. 

CAPUT  III 

Quod  rtrus  non  possii  cogitari  non  tttr.  —  Deut  ett 

id  quo  majut  cogitari  non   potetl.  Id  quod   potett 
cogitari  non  etsc,  non  ett  Deut. 

Quod  utique  sic  vere  est,  ut  nec  cngitari  possit 

non  csse.  Nam  polesl  cogitari  esse  aliquid  quod  non 

possit  cogitari  non  csse;   quod   majus  esl,  quam 

quod  non  esse  cogitari  potesi.  Quarc  si  i«l ,  quo  ma- 

juii81*  ncquil  cogilari,  polcst  cogiiari  non  cssc  :  id- 

ipsum  quo  majus  cogitari  nequit,  non  est  id  qno.n:i- 

juscogilari  ncquit :  quod"'convenirenoii  polcsL  Sic 

ergo  vcre  est  aliquid  quo  majtis  cogilari  non  potest, 

tit  ncc  cogitari  possit  non  csse  :  et  hocc*  tu,  Domino 

Deus  nosier./Sic  crgo  verc  cs,  Domiiic,  Dcus  mcns, 


Ncque  cnim"*  quxro    inlclligcrc,  ut  credam  ;  sed  _  ut  ncceogitari  possis  non  cssc;  ct  mcriio.  Si  enim 

•  .        •        .       «!•  «.I  .1  A  .  .      .     V»  ,.  ..  |-  •    |  ■•        . 


credo,  ut  .inlclligani.  Nam  ct  hoc  credo  quia   nisi 
crcdidero,  non  intclligam. 

CAPUT  II. 

IJuod  vere  tit  Deus,   eui  intipient  dixil  ui  cordetuo: 
Non  cst  Dcus. 

Ergo,  Dominc,  qui  das  fulei  intcllcctum,  da  mihi, 

ul,  qiianttiin  scis  cxpedire,  inlclligam  quia  cs,  sicut 

crcdimus;  et  hoc  cs,  quotl  crcJiinus.    Et  quidcni 

crcdimus  lc  cssc  aliquitl,  quo  nihil  majtis  cogilari 

possil.An  crgo  uon  csl  aliqua  lalis  nalura.quia  dixit 

insipient  in  cordc  tuo  .  Non  etl  Deut?  (Ptal.  xiii,  I.) 

Sc»l  ccrlc  idcni   ipsc   iiisipiens  "*,  cuin  audil  boc 

ipsum  qttod  dico,  aliquul  quo   majus  niliil  cogilari 

polcsl;  intelligil  quod   audil,  ct   quod   inlelligit  in 


aliqtia  mcns  posscl  cogitare  aliquid  inclius  tc,  asccu- 
derct  crealura  supcr  Crealoreui ,  ct  judicarel  dc 
Crcalorc  :  quod  valdc  cst  ahsurdiim.  Et  quidcm 
quidquid  csl  aliud  prxlcr  solum  te,  potcst  cogilari 
non  cssc.  Solus  igiitir  v^rissime  omnium,  ct  ideo 
maxime  omnium  habcs  csse;  quia  quidquid  aliud 
cst,  non  sic.  vcrc  csl,  ct  idciico***  minns  habct  essc. 
Curiiaquc  dixit  insipicnt  in  corde  tuo  :  Non  ett  Deut? 
(Psal.  xiii,  I)  cuiii  lam  in  *"  promplu  sil  ralionali 
mcnli,  te  maximc  omiiium  cssc.  Cur,  nisi  quia  sttil- 
lus  cl  insipiens  ? 

CAPUT  IV. 

Quomodo  intipicnt  dixit  inM  corde  tuo.  quod  cogilari 
noii  potetl. —  Duobut  modit  res  cogiiatur.  1.  tnw 


inicllcctti  cjus  cst  ;  ctiamsi  non  inlclligat   illud  essc.  -.      V0I  eam  significant  cogiialur.  2.  cum  ipta  ret  in- 
A'iud  csl  cnim  •"  rcm  cssc  in  iiilclleclu  ;  aliud  in-  letligitur.  Secundum  vocem,   Deut  poletl  cogituri 

lell.gere  rcn  cssc  Nam  cu.n  picior  ptxcogi.al  qux  »«»  «*.  ******  »"».  »•»  V»««- 

l  ,  i.irus  csl,  hahct  quidcm  m  intcllcclu  ,   scd  non-  Verum  qnomodo  dixit  n.sipicns  in  corde  suo*- 

VAMJS  LECTIONES. 

■M  Invila  nos  mn.  lnvilM  nos  "6  l.ululcora  mts.  .n.hilia  "7  SupergrcsW!  tiinl  mts.  C  m. 
Dec.  omiit.  suiu.  "*  Siim -ipcv«  l.iccn.  MM.  Vkt,  el  Gem.  et  Bee.  siisp.tce  lnccin  "•  Ne.|uc  cimn 
Hf.  Flfl.  S  amil.  cnim  "*  Scd  ccilc  i.lcm  ipsc  ilMlpicM,  etc.  IJS.  I hu .  4ft I  scd  ccrte  ipsi  «M«l  !  .ns.pic.is, 
nr.  "'  Aliudcsl  cliam  m.u.  Thu.  Vkt.  et  S.  Nich.  Ali.id  »-sl  cn.m  »"  Kssc  iiilc.ligil  in«.  lulc.l.git  csse 
•»•  Convincilur  crgo  insinicus  mis.  Gtm.  Dec.  Ihnan.  Cnnvmcilur  eliam  n.s.p.cns  •»•*(«*  *•  ■*«*■ 
Thuan.  451 .  et  Ciitet.  ConvinciUir  ergo  ciia.u  ",v  Cc.  tc  id  quo  »».Ci$Ur.  cei  te  u\  quod  "'  Si  enun  yel ... 
mm.  7/«u.  Ouicqtiirtenim  in  "*  Esse  .  .  i  ...  mm.  csscei  ...  rc  •"  lil ,  quonwjnt  mtt  S.  Mich.  tu/cr. 
M  tuo  in.j.w     ""  Si  .d  quo  maini  mt.  S.  MUh.  et  Uit.  Lot.  U*\i  si  i.l  quod  t.iajus  l.ogilan    ncpi.i , 

MM  esl  id  quod  majns  COgitari  ..c.piil  quod,  cic.  Ml.  Thuun.  151  «oR.tari  ..cqu.t,  majus  scipso  cst ;  qu.Ml, 
tie.  mt.  CUler.  cogitari  nequU,  nou  est  kJquo  majus quid cofilari neqait :  tic.  ^roest,  idelreu  mt.  S. 
Uich.  verc  el  Wdrco  ""  Cumcauea  ...  mm.cnm  I»m  m  '"  Dixit  n.s.picns  ...  mm.  Ihuan.  et  Vkt.  Utter. 
omili.  insipicus     '"  Cor4fl  stio  »»»*.  Citter.  omit.  sno 
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oon  polinl,  .|ihmI  .luit  iii  roiilt*  '  iiiin    i.I.iii    |||  <li 
i«t«  iii   ror«l«".  ii  OOflUlt   Qlfod  »i   vrrr    nno   i|iiia 
wic  cl  togilavit1",  qui.i   «livil    ii»  «)»i  <!<•  ,  cl  IIOII  lll- 
kjl  incordV,  i|in.i  OOfliare  MM  pOloll  .  non  •>"<>  l»» 
tnm  iuoilo  «liiiiur  lliquld  in  cordo  vd  OOfUalVf  •". 


'•"   'l":'  '  ,   i|iioni:iiii  vn  pn        ,  i  

porn   siini  ,  i|iiomu«lu   •  .    icntibilU,    1...0      1 

COrpui;    m  il  inminu»  S|.iiiius.   ,|.ii   ini|mi.'   01.  Idii 

•    l    Snl  ni  Miitin-  1  .-si  m,,  .  ogno*CCr<      iu     11..11- 

niii  :iil  ( ogiioirciultiin  ,  i|in  rinni    cnl  1  <  OfMM  || 


Aliler  cniin  OOfiUUir  rv»,  cuiu  voi  MM   »>i»<iiilir.»ii%  cuuilnin  scniiium  |>ro|>rli-i:ilrui,  ul  \*-r  m 

cogiiJlui  ,    ililrr  ciiiii  idipium,  quod  rrncii,  inlilli-  pcr  guiluni   isaporc*    ;    noo    iiicnuvctnriili-i    d.ilor 

gitur.    Illo    il.npiu   nioilo   poteit    cofilaii    D«  11»    non  aliquu    moilo    MMlro,    •|in>lqii>J    aliquo    mo.lu    ... 

MNtJ  MlO   vit«,  iniiiuur.    Nullu»  quippo    imcllig.-ns  gno»<ii.    Blfjt,    Duiii  nr,    quanivii    non    si»    rorpus; 

i.l  «|iio«l  •••  itiut  ignu  cl  aqua.  pulnt  MfMirt  ifMM  MW    u ,1»   010U0    MMMM    MMiMM    M,     ,00 


MM  :o|iiain  st«  iiinluni  rcm  ;  lirel  lioc  pomtti,  m  rnn 
1I11111  vucci.  I1.1  igilur  iicino  inlclligrow  itl  i|iio«l  Dcu» 
<•••,  polCit   MfiUrO  quia    Dmm    MM  M4  ;  !•<  <  •    MM 
vi  rli.i   dicai  in  curdc,  aut  »in«  ulla,  aut  cuni  aliqua 


•iiiiinu'  oiuuia  MfMM»;  imui  «|»io  aniiiul  eutu»  1    » 
MMI  cngnusi  it. 

CAPIir   Vli. 
Quomodo  111   MMMjMfMM)  cum    mnliu  nnn  >*>«,//. 


•  vtraiira  tiguiliraiionc.  Deus  ciiiin  csl  id  «|iio  innjus  ,.       (orrumpi  ant  ineniin  pour,  *on  potcuim  cit,   »,«/ 

i/ii/iuic/iiia.  Otut  poleit  mliil  pcr  tmfotenttum ,   ,1 
tulitt  potett  contra  tptun. 

Sc.l   cl  oinnipoicns  <|uoiuo«Jo    es,  ii   nnn  omni  t 

poics  ?  Aul  li  uun  polis  corrtimpi,  tux  mcuiiii,  mc 

faccre  vcrum  cssc  ulsum  :  ul,  quotl  ficlum  «st,  11011 

es»c  raclum,  cl  plnr;»  m  limilitcr  :   MMMMM  MMI 

«oniiiia?  aut  Ikcc  possc  ,aa,  11011  cst  poirntij  ;  s<«l  im- 


•-«•gii.iri  nou  polesl.  (Juod  qui  lu-nc  iuiclligii,  uiiqiie 
inlclligil  idipsum  lic  cssc,  ul  ncc  rogilatiniic  i|tical 
11011  ciic.  Qui  ergo  inlclligil  sic  csse  Detiin,  ncquit 
«'iiiii  11011  csse  cogilarc.  (•rati.u  liln,  bone  Domine, 
gralias  lihi  ;  quia  qtiod  prius  cretlitli,  lc  donanie, 
jam  sic  iuiclligo,  te  illiiminanlc  ;  m  si  lc  c$*c  no- 
lnn  crederc,  non  possini  11011  intclligere 


^PUJ  y  /     MlMtit.  ROM  «'iii  li;«c  |»olcst,  quo.l  sibi  11011  cxpc- 

Quod  Deu*  ut  quidquid  meltu.   eU  eue,  quam  non      &>i'  °l  qU°d  n0"  ,1H,ct-  no,csl ;  1««  WMMO  >»>^ 

polcsl,  l.inio  magis  advci»ii:is  cl  pervcrsilas  |>ov««inl 

in  illuin,  ct  ipsc  niiiius  coalr.i  ilbs.  Qui  crgo  sic 

polc.-t,  non  polciilia   potcst,   sc«l   impolciili.».    >on 

cnim   idco  dicilur  m  pos^e,  «|iiia   ipsc   pov.it;  m*«I 

quia  sun  iinpolcntia  f.icil  aliuiNn  m  possc,  sivc  :ili- 

quo    •*•  gcncrc   loqiicudi,    sicul    nmlla   impropri»,' 


ciie ;  el  10/ui  existau  uer  te,  otnma  m  faciut  de 
uikilo. 

Quid  igitur  (>*  es,  Oominc  Dcus,  quo  niliil  majus 

valcl  cogilari?  Sed  qnid  cs,  uisi  id  quod  '"  sum- 

mum  omniiim  solum  c\isicns  pcr  scipsum,   nmnia 

alia  fecil  de  niliilo?  Quidquid  enim  lioc  non  csl, 


uiinus  est  quain  quod  cogilari  *M  possit;  sed  hoc  dc  dicunlur,  til  cuui  poniiuus  «$te  pro  iiur  «?.vie,ei  faecre 

le  cogitari  non   polcsl.   Quod   ergo    bonum    MMl  Pro  c°  <Jl,od  csl  non   fucert,  aut  pro  rji//ii  facete. 

suiumo  bono,  pcr  quod  cst  omne  bonuin?  Tu  es  Nam  sspc  diciinu-j  ci,  qui  retn  aliquam  cssc  ncgat  : 

itaquc  jnsliis,  verax,    bcatus,  ei  quidquid    m«:lius  Sic  e$t,  quemadmodum  dicit  e$$e  :  cum  magis  propric 

esl  csse  quam  non  esse  :  mcliiis  namque  csl  esse  vidcalur  dici  :  Sic  non  est,  quemadnwilum  dicit  non 

jusluui ,    quam  non  jusluin;    beatum,   qtuin    non  «Tiie.  Item  dicimus:  l»le  sedet,  ticul  ille  facil :  aul,  iste 


bcaltim. 

CAPUT  VI. 

Quotnodo  Deus  iii*"  sensibitit,  cum  non  tit  corput. — 
Deusesl  seusibitit,  ouuiipotens,  misericors,  impussi- 
bilis :  quia  metiut  rsl  lnvc  eise  quam  non  esse.  Mon 
inepte  dicilur  aliquo  modo  sentne  qui  utiquo  modo 
cognoscit. 

Verum  cum  meiius  sit  le  essc  sensibilcin  **',  om- 

Dipotcutem,  miscricordem,  impassibilciu,  quam  uon 


quiescit  ticul  ilie  fucil  :  ciun  sedere  sit  quiddam  non 
faeere,  ei  qnicscere  sit  niliil  faccre.  Sic  itaque  cuni 
quis  dicilur  liabere  potcmiair.  faciendi  anl  priticndi 
quod  sibi  non  cipedii,  nul  quod  non  dcbel ,  impo- 
tenlia  inlclligiiurper  poieuiiatn;  quia  q-.io  pl«:s  hoMi 
banc  polenliam,  eoadvcrsilas  el  peivcrsiias  in  illuiu 
sunl  poicnliorcs,  cl  ille  conlra  cas  iinpoteuiinr. 
Ergo,  Domine   Dcus,    indc  verius  es   omni|ioteiis. 


esse;  quomodo  cs  scnsibilis,  si  non  es  corpus  ;  aut  D  quia  poies  niliil  |>er  •"  iinpolentiam,  el  niliil  poltsi 
omnipotens,  si  non  omnia  polcs  •"   aut  misericors      conlra  *v*  te 

VARIiE  LECTIONES. 

•u  Vcre,  et  cogitavit  m*.  Thu.  451  cl  vcre  cogitavil  ***  Aliquid  in  corde  vcl  cojjilalnr  ms.  TIih. 
451  Aliquid  in  corde  dicere  el  cogilare  •"  lntelligcns  id  quod  Deus  esl,  etc .  ms.  Thu.  591  iniellrjjcns  i:l 
quod  sunl  ignis  eiaqua,  polcst  cogilare  ignem  11011  csse  cl  aquam  secimdum  roni;  licel  id  possil  sf-cim- 
dum  voces.  Ita  igitur  nemo  inlclligens  id  <|uod  Deus  Ml  etc.  mt.  Thu.  451  intetligeus  id  qnotl  suui  ignis  et 
aqua  polest  cogilarc  igncm  esseaqnam  secundum  res;  licrt  lioc  possii  secundtim  veces.  Ita  agilur  ncii»<> 
inlrlligens  id  quod  Deus  esl  ete.  •"  Omnia  alia  facil  ms*.  Vict.  Bec.  Gem.  S.  Uich.  omitt.  alia  **•  l>ii 
igilur  mu.  Thu.  Vict.  Citter.  quid  igilur  ""  Quis  cs  nisi  quod  mss.  qnid  es  ,  uisi  id  quod  *"  Mimrs  «•  1 
quain  cogitart  ms.  Thu.  451  minus  est  quam  quod  cogilaci  **'  Quon.odo  sil  nm.  quoino<io  Deus  s.t  M* 
Sil  esse  sensibilem  »n*i.  Thu.  sil  le  cssesensibiiein  ■'*  Si  omuia  non  r.otes  ms.  Thuau.  451  si  11011  poies 
oiniiia  *'k  Sola  cornora  nm.  sola  corporoa  •'*  Veram  essefalsaM  :  ut  qnod  faclion  esi ,  mm  csse  f;»cium , 
el  plura  ms.  Tku.  451  verum  falsum,  et  plura  *,s  An  li.xc  jmissc  m*.  Vict.  3  ad  liaec  posMim.  Vict.  15 
atit  baec  posse  **T  A.  Non  enim  dicilur  ms*.  11011  cnini  i«leo  dicilur  "•  Sine  ali.jno m  Ttttt.  ci  Vici.  sivo 
aliquo  •"  Poles  nibil  per  TJiji.  fiot.  nilul  potCS  per  '"  Nilii!  poios  coiilra  tr.ss.  S.  Mich.  Vict.  iuhii 
potesl  conlra 
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CAPUT  VIII.  A 

Qnomotla  sit  tnincricort  et  impatsibitis.  —  Deu$  cst 
mttericors  sccundum  nos,qui  scniimus  misericonlis 
e/fectum.  Dcus  non  est  misericort  secundum  se, 
qui  non  senlil  compussionis  afjectum. 

Sed  el  iuiscricnrs  siinul  ct  impassibilis  quomodo 

cs?  Nam  si  cs  impassibilis,  non  compalcris;  si  nou 

compalcris,  non  cst  libi  miserum  cor  cx  compas- 

sinnc  miseri;  quod  esl  essc  misericordcm.  Alsi  non 

cs  miscricors,  nnilc  miscris  est 8"  tanta  consoialio? 

Qiiomodo  crgo  es,  cl  nou  cs  misnricors,  Domine, 

nisi  quia  es  miscricors  sccundum  nos,  cl  uon  cs  sc- 

cunduni  tc?  Es  quippc  sccundum  scnsum  noslrum, 

et  non  cs  sccuudiim  luum.  Eteniin  cum  lu  respicis 

nos  miseros,  nosseDlimus  miscricordis  clTectiim  ■**; 

lii    non   sculis   afleclum.    Et  miscricors  cs  igilur, 

quia  miscros  salvas,  ct  peccatoribus  luis  parcis;  et  ^ 

miscricors  non  cs,  quia  nulla  mlseriyc  compassione 

afliccris  8V8. 

CAPUT  IX 

Quomodo  totus  juslns,  et  summe  juttus  4U  parcat 
malit,  el  quod  juste  miserealur  malis.  —  Meiior 
esl  qui  bonis  cl  malis  bonus  est,  quam  qui  bonis 
taniuiH.  Cum  Deus  sit  summe  juslus,  tatet  iuulc 
tii  misencors.  Deus  ideo  est  summe  misericors,  quia 
summc  justut  ett.  Justos  satvul,justilia  comiianle  : 
peccatoret  liberat,juslilia  dominaute.  Deus  parcil 
matis  ex  juttitia  :  quia  justum  est  ut  Deus,  quo 
menio  melior  aut  poientior,  etiam  malis  bonus  sil, 
el  dcmalis  bonos  faciat.  Si  Dcus  non  dcbel  misereri, 
injuste  miserelur:  quod  diceie  nefns  esl.  Ertjo  Deus 
juttc  miteretur. 

Yerum  malis  quomodo  parcis;  si  cs  tolus  jiislus, 

cl  summc  juslus  "".  Quomodo  cniiu  lolus  juslus  ct  q 

summe  jusius  •*'  facis  aliquid  8*7  non  justum?  Aut 

quue  juslilia  cst ,  mercnli  moricm  aHcrnam  darc  vi- 

lain  sempiternam'    Diulc  ergo,  bone  Deus  ,  bonc 

bonis  ct  iualis,  uudc  libi  salvarc  malos;  si  boc  non 

cst  juslum,  ct  lu  iion  facis  aliquid  non  jtistum  8W  ? 

An  quia  bcnilas  lua  est  iucomprcliensibilis,  laiet 

boc  in  luce  inacccssibili  qtiam  inhabilas?  Verc  in  al- 

lissimo  el  secrclissimo  bouitalis  lux  lalcl  fons  tindc 

manal  fluvius  misericordia:  UKC.  Nam  cuiii  tolus  ct 

sumiuc  Juslus  sis  ,  tamcii  idcirco  cliain  malis  bcni- 

ginis  cs,  quia  lolus  stuiimc  bonuscs.  Minus  namquc 

bonus  csscs,  si  nulli  malocsscs  *v9  bcuiguus.  Mclior 

ciiim  cst  qui  el  bonis  et  matis  bonus  cst,  qiiam  qui 

bouis  lanliim  cst  bonus;el  mclior  csl,  qui  malis  cl 

punicndo  ct  parccndo  csl  bonus,  quam  qtii  punicndo.  |) 

laiituin.    Ideo  ergo    misericors   cs  ,   quia  (olus   H 
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stimmc  boiuis  es.  Et  cum  ibrsilan  vidcalur  cur 
bonis  bona,  ct  malis  mala  rclribuas  :  illud  ccrle  pe- 
niuis  cst  mirandum,  cur  tu  tolus  cl  summe  jtisius 
*",  cl  nullo  egens,  malis  el  rcis  luis  bona  tribuas. 
0  aliiludo  bonilatis  luac,  Dcus,  cl  videtur  unde  sis 
miscricors,  et  non  pcrvidclur!  Cernitur  undeflunicn 
manat,  cl  non  pcrspicilur  8M  fons  unde  nascalur 
8M.  Nam  et  de  pleniliuline  bonilalis  est,  quia  pccca- 
toribus  tuis  pius  cs;  ct  in  akitudinc  bonilalis  "* 
lax  ialct,  qua  ratione  boc  cs.  Etcnim  liccl  bonis 
bona,  ct  malis  inala,  cx  bonitale  relribuas;  raiio 
lamcn  justitisa  hoc  poslularc  vidclur.  Cum  vcro 
malis  bcna  tribuis,  et  sciltir  quia  summe  bonus  lioc 
facere  voluit,  cl  mirum  esl  cur  summc  justus  boc 
vcllcpoluil.  Ojmiscricordia.dc  quam8,*opulcnla  dul- 
ccdinc,  el  dulci  opulcnlia  nobis  profluis!  32  0  im- 
mcnsiias  bonilalis  Dci,  qtio  aflcrlu  anutnda  cs  pcc- 
caloribus!  Juslos  enim  salvas,  juslilia  comitaiile; 
islos  vero  liberas,  justilia  doniinantc  858.  Illos,  me- 
lilis  ailjuvanlibus ;  istos,  mcriiis  rcpognanlibus. 
Illos,  bona  qux  dcdisli  cognosrcndo ;  islos,  mala  "*' 
qux  odisli  ignosccndo.  0  immcnsa  bonitas,  qua?  sic 
omnem  inlellecium  excedis,  vcuiat  supcr  mc  misc- 
ricordia  illa,  qux  de  lanla  opiilcntia  lui  procedii  I 
Infltial  in  me,  qu;c  profluil 8,T  de  le.  Parce  per  clc- 
mcnliam,  ne  ulciscaris  8>8  pcr  juslitiam.  Nam  ctsi 
diilicile  sil  inlclligerc  quomodo  misericordia  tua 
non  absit  a  lua  jiistitia ;  ncccssarium  tamcn  esl 
ercdere  quia  ncquaquam  advcrsalur  juslilix,  quod 
CMindal  cx  bonilale,  qn:r.  nulla  csl  sine  juslilia,  irao 
vcrc  concordal  justitiss.  Nempe  si  miscricors  non 
cs,  nisi  quia  cs  8'*  summe  bouus;  et  summc  bonus 
non  cs,  nisi  quia  cs  suinnie  juslus  :  vere  idcirco  cs 
miscricors,  quia  summe  juslus  cs.  Adjtiva  mc,  jcsle 
888  et  miscricors  Dcus,  cjus  lucem  quairo;  adjuva 
mc,  ul  iniclligam  quod  dico.  Vcre  crgo  ideo  misc- 
ricors  cs,  quia  juslus.  Ergonc  miscricordia  ttia  na- 
scilur  cx  juslilia  lna?  Ergonc  parcis  malis  ex  justi- 
lia?  Si  sic  esl,  Domine,  si  sic  csl,  docc  mc  quomodo 
est.  An  quia  juslum  csl  lc  sic  cssc  boniun,  ul  nc- 
qucas  iniclligi  melior;  ct  sic  poicnler  opcrari,  ul 
non  possis  cogilari  polmlioi  ?  Quid  cniiu  lioc  jii- 
slius?  Iloc  uliquc  8*1  non  fieicl;  si  esses  lionus, 
I.iiiIiiiii  icLnliucndo,  et  non  parccndo ;  ct  si  f.icercs 
8"  dc  non  boius  lanluin  bonos,  ct  non  cliam  dc  ma- 
lis.  Iloc  ilaquc  modo  juslum  csl  ul  narcas  malis,  cl 


VAlllif-:  LECTIONES 
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ontitt.  ■ :  snmme    "51  lloc  utiquc  wi.  Cisier.  Bociteqiio     '*'  Et  si  faccrcs de mii.  Tku.  cl  si  nou  fuceresde 
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iil  f.uias  hiMins  ili-   in  ili ..  Dniiqur,  qiiml  min   jusli-  A  (  II    IM    iJmiiiiMM    Mllil    BOfl    utagU    MltC»,    qu.tni 


lii.  iioii  drln'1  liin.  01  <| I  n..n  ilrlnl  lnii.  injii.l.- 

fit.  Si  BrgO  nou  jnslc  ni.ilis  nn  .  i<  1 1|,  nnn  llolM  I  Ml 

ICirri    Kl  ll    '«"i  nVl.t"»  nn  ii.ii.   n.j.isl.'  n. i  I 

Qm.d  si  ii.-I.is  rst  ili.  .  i.  .  1 1  ■  <  II  I  POill  "    I'   J"   I'    »u- 

nrerl  maiis. 

CAPI  i  \ 

Quomoilo  justc  MINMf,  et  jutte  ;>. n.nl  mnlit.  —  Dcut 
liiirceiulo  iim/u  /h.Wim  Ul  snuiidum  M  ,  '/"»  I  focil 
uuiut  convenit  tuiv  boniinti  :  Md  NON  Ml  imtu»  te- 
iiimluni    no%,    ijuin     iwh    rciliht    dibiluiii    tupjili- 

riNMi 

Scd  ol  jiisluiii  rsl  nt  iii.ilns  punias  ;   qillil  iiaini|iie 
juslius  quam  ni  llOlll    linna,  01  mali  inala  i.n|.ianl' 

Quomodo  crgo  n  justiiin  cst  ui  maloi  punias,  el 


lllu»,   |H)r  kiiiiiiii  iin  boilitJli  iii  ,    il    ill.i.    in.i(m  il  iii. 
nrs,  quiM    islo».  Jicr   MMMIffl  jnstiiian. 
vrii    .  .     .  n    I.  h  ,   ■>  iii. i(i  .1.  n  ,    iii in  rn  on    .  i    ii.i 
|>.issil.ilis ,    «jii.iiij.litio.liini    \i\riiK,    MpiOM,    I  'iiiin, 
ui.iliis,    .llrinilb  ,   i-l  (|inili|il|.l    lliclllis  c    l     i    ,   (    ..ii.nn 
IIOII   i 

caput  xii 

{Jii.nl  Dcut  tit  ifitn  vita  qua  i  mi .  i '  w<  de  tiuiitibui. 
BOfl  coiV  (|iiul.|iiiil  rs,  nnii  |mt  aliud  c»  quaui 
|nr  u-qisiiin.  I  ii  cs  i^iliir  ip>a  \iU,  (|iia  vhi,;  et  ».i- 
plciltil,  qtM  MpMJ  ll  Imnil.is  ipsa,  <|na  bonis  Clllia- 
li-.  bomis  61  •  ct  i l.i  dfl  smi.liliiis 
CAPUT  XIII. 


justiini  esl  ul  inalis  pirCIS?All  lllo  inodojiislo  |>unis       Quomodo  MftJI  tit    incircumicriiitut  et  (rternut ;  rum 


malos,  el  alio  motlo  justo  pircli  nialii?  Cum  miM 

puuis  malos,  justuiii  ost,  quia  illorum  mciilis  con- 
vcnit;  cuin  vcrn  parcis  malis,  juslum  e.st ;  nnn  <|iiia 
illonim  niciilis,  scd  quia  bonilaiis  Ulffl  condeccns 
cst.  Nam  paicendo  inalis  Itl  juslus  **  cs  sccuii- 
doiit  lc,  cl  imn  MCUnduM  nos;  licut  misericors  cs 
lecunduM  nos,  ct  non  secundun  ic. ;  quoniara  sal- 
vaudo  uos,  quos  justcjicrilrrcs,  sicul  niisoricois  cs, 
non  qula  Ui  scniias  affccluro,  sed  quii  nos  scnti- 
iiiiis  clTcclum;  ita  juslus  rs,  non  quia  noliis  rcddas 
dcbilum,  scd  quia  facis  quod  dcccl  10  suininC  bo- 
nuin.  Sic  itaquc  sinc  repugninlii  juslc  piiuis,  et 
justc  parcis. 

CArUT  XI. 
Quomodo  universw  viir  Domini  misericordia  et    veri- 


alii  tftirUtU  iinl  iiiiircuniicrifiii,  ei  irieim       -  Nul 
liit  locut  et  tempui  Devm  coliibent.  Sed  iptc  ubu/u- 
et  tem;  creil.  Svlm  ticut  non  demiit,  ita  nnn  mcnnt 

Scd  omiie  quod  claudilui  aliqualcmis  loco  aul 
tenqiorr,  minus  csl  quam  quod  uulla  lex  loci  aul 
tcnqioris  cocrccl  ,,T.  Qiionrum  crgo  niajus  tc  niliil 
csl ,  nullus  locus  aul  tciupus  te  cohibcl,  sed  ubiquc 
ct  scmpcr  cs  :  quod  quia  dc  le  solo  dici  poteil  :  Tu 
solus  incircumscriplus  cs  ct  iclcrnus.  Qiomodo  igi- 
lur  dicunlur  ct  alii  spriuis  incircuiesciipti  cl 
ajterni?  Et  quiilcm  solus  cs  aicrnus;  quia  solu* 
onmiiim  sicul  non  dcsinis,  sic  non  incipis  csse.  Sc<l 
quomodo  solus  cs  incircumscriplus?  An  crcalus  spi- 
ritus  ad  lc  col/aliis,  est  •*•  circumscriptus ;  ad  cor- 
pus  vcro,  incircumscriptus.  Ncmpe  omnino  circtim- 


ta*;e<lamenjuttusthmi,u,sinomnibus  ri«  «">.*-  scriplum    cst,    quod   cum   alicubi    lolum   esl, 

—  tuui  nultatenus  votat  cur  dc  malis,  hos  mauis  .     .    •      ■  ,.•..  *    . 

salvet  quam    itlos,  per  sumnwm    bonitatcm  :' et      polesl  siinul  csse  a hbi  :  quod  de  solis  corporeiif  cr- 


iltos  muyis  damnei  quam  istos,   ver  suminam  ju- 

stitiam. 

Scd  nunquid  ctiani  non  csl  juslum  secunduin  le, 
Domine,  ul  m.ilos  punias?  Justuiu  quippe  est,  te 
sic  cssr  jusiuiii,  ul  justior  nequcas  cogitari  *04 :  quod 
ncquaijuam  csscs,  si  tantuni  Iwnis  bona,  el  nou 
inalis  •"  mala  rcddercs.  Justior  cnim  esl  qui  ct 
boiiis  ct  malis,  quam  qui  bonis  tanlum  mcrita  rc- 
tribuii.  Justum  igitur  esl  sccumlum  lc,  jusie  et  bc- 
niguc  Dcus,  et  cum  punis,  ct  cum  parcis.  Vcrc  igi- 
tur  wjiitrrice  viiv  Domini  miscricordia  el  verilas 
(Psal.  xxiv,  10);  ct  tameu  justus  Dominus  in  omni- 
bus  viis  suis  (Psat.  cxliv,  17).  El  utique  sine  rcpu-  p 
gnanlia;  quia  quos  vis  punirc,  non  esl  juslum  sal- 
vari;  ct  quibus  visparccre,  non  csi  justum  damuari. 
Nam  id  solum  jiisium  est,  quod  vis;  et  non  juslum, 
quod  non  vis.  Siccrgo  nascilur  dc  justilia  lua  mi- 
scricordia  lua ;  quia  jusiuin  cst  te  sic  esse  bonum, 
ul  et  parcendo  sis  bonus  :  ct  hoc  forsiian  esl,  cur 
sumine  justus  potcst  vcltc  bona  malis?  Sed  si  ut- 
cunquc  capi  M6  potesi  cur  malos  potes  velle  salvare  : 
illud    cerle    nulla    ralione    comprebcndi     jioiest  , 

VARI/E   LECTIONES. 

■•*  Malis  ita  justus  ms.  Cister.  malis  juslus  86v  Nequcas  cogilari  ms.  T/i».  451.  nequeat  cogilari  ■••  Et 
iioii  malis  ms.  Thn.  451.  cl  inalis  •*"  A.  Ulruinqoc  capi  mss.  nlcumqnc  capi  *,j7  Quo  I  milla  lex  lo(i  au». 
lcmpoiis  coenat  M».  Tku,  451.  quod  lcx  luci  aut  lcuiporis  non  cocn:et  '*■  Collalus,  sil  mss.  Tliu.  et  Vnt. 
collatus,  est    8*8Et  lamen  et  alii  ms.  Ciiaier.  cl  taineu  alii. 


nitur.  Incircuinscriplum  vcro,  quod  simul  cst  ubi- 

quc  lolum  :  quod  dc  le  solo  intelligitur.  Circumscri- 

ptum  autem  simul  et  incircumscripium  cst,  quod 

cum  alicubi  sit  totum,  potest  simul  esse  totum  alibi , 

non  lamcn  ubiqne  :  quod  de  crealis  spirilibus  co- 

gnoscitur.  Si  cnim  non  essel  anima  lota  in  singulis 

niembris  sui  corjioris,  non  seniirel  lota  in  sjnguli>. 

Tu  ergo,  Domine,   singularilcr  cs  incircumscriplua 

ctxlcrnus;  ct  tamen  et  alii  86'  spirilus  sunl  incir- 

cumscripii  et  xlcrni. 

CAPUT  XIV. 

Quomodo,  el  cur  videtur,  et  non  tidetur  Deus  a  qux- 
rentibus  eum. 

An  inveuisti,  anima  inca,  qtiod  qurcrebas?  Qurc- 

rebas  Deum,  inveuisti  eiun  csse  quiddam  siimmuni 

omnium,  quo  niliil  melius  cogitari  polesl  ;  ct  boc 

esse  vilani  ipsam,  lucem,   sapieuliam,   bonilatcm, 

xternam  bcatitudinein  et  beatam  xternitaiem;  ct 

boc  esse  ubique  el  scmper.   Nam  si  non  invenisti 

Detnn  luttni,  quomodo  csl  illc  boc,  quod  invcnisti, 

et  quod  illum  tam  ccria  veritaic  et  vera  ceiiitudiii': 

intcllexisti?   Si  vcro  iiivcnisli ,  quid  csl  qnod  non 
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sontis  qnnd  invenisli?  Cur  nnn  Ifl  scnlil,  Domine  A  anintx  rne.c  diu  inlenilcrc  in  illam.  Hc.vcrberalur 


Dous,  anima  mea ,  si  ltivcnit  tc?  An  non  invenit, 
q«iein  Iuvcnii  cssc  luccm  "*  et  veritateni  ?  Quomodo 
namque  iulcllexit  bnc,  nisi  videndo  lucem  ct  vcri- 
l.ilem?  Aul  poluil  omnino  aliquid  intelligerc  de  te, 
niti  pcr  lucein  luam  et  verit.itein  luam?  Si  ergo 
vidit  lurem  ct  veiitatetn.  vidil  te  :  si  non  vidit  te, 
rtou  vidit  luccm  ncc  ▼criiniem.  An  et  vcritas  et  lux 
csl,  qniwl  vidil ;  et  lamcn  nonduui  tc  vidil,  quia 
vidit  le  alii|uaieinu  •";  sed  non  vilit  "*  to,  siculi 
ca?  Domiue  Deua  meus,  fonnalor  et  reformator 
meus,  dic  «Jesidcranli  33  *>>""%  nic«,  quid  aliud 
es  qium  quod  vidil,  ut  pure  videal  quod  dcsidcrat. 
Iuiendii  se,  ut  plus  videat ;  et  niliil  vidci  ultra  hoc 
quod  viJil,    nisi   teitebras.  Iiuo  lion  videt  "*  teiift- 


fulgore,  vincilur  ampliludine,  obruilur  iramensilate, 
conlunditur  c.ipacilate.  0  snmma  et  inacccssibilis 
lux  !  0  tola,  ei  bcata  veritas,  quam  longe  es  a  mc, 
qui  tam  prope  tibi  sum  !  Quara  remota  es  a  co;>- 
spectu  rnco,  qui  sic  prxseos,  sum  ronspcctiM  luu  I 
llbique  es  lota  ,TI  prxscns,  ct  non  le  vi-leo.  In  ic 
moveor  el  in  te  sum,  el  ad  tc  non  posswtn  acc.  d<  io. 
lntra  uie  el  circa  me  cs,  et  non  lc  senlio. 

CAPUT  XVII. 

Quod  in  Deo  til  harmonia,  odor ,  tapor,   tcvilnt   *7' 
pulehriiudo,   tuo  ineffabitt  modo. 

Adhuc  lalcs,  Domine,  animam  meam  in  luce  et 

bealiludine  lua ;  et  klcirco  v<-r>aiur  itb  adlmc  iit 

leuebris,  cl  mikeria  aua.  Circuinspicit  eniin  et  uon 


bras,  qu;e  iiullx  sunt  in  le;  sed  vidcl  ae  non  plus  »  Ti(|el  pH|cbriUidii.em  inam.  Austultat,  el  non  .itnlii 


posse  vidcre,  propter  teuebraa  suas.  Cur  hoc,  Do- 
iiiinc,  cur  lioc?  Tenebraiur  oculus  cjus  •"  iiifirmi- 
taie  sua,  aul  reverberatur  fulgore  luo?  Scd  ccrte  et 
tcucbralur  in  sc,  et  reverbeiatur  u  te.  Liiquo  et 
r>bscnr;»iur  sua  brcvii.no,  el  obruiiur  tua  immonsi- 
i<ie.  Yere  et  contrabitur  augusiiu  ciu,  et  viuciiur 
mnplitudine  tua.  Quanta  namquc  csl  lux  illa,  de  qua 
micat  omne  venira,  quod  rationali  nienti  lucct  *"t 
0'iam  ampla  cat  illa  vcrilag,  in  qua  est  "*  omne 
quod  vcnim  est,  ct  extra  quaui  noiinisi  nilill  et 
fals.im  osi?  Qu.im  immensa  esl,  qu.o  uno  intuilu 
videt  quxcuiique  facia  auui,  ei  a  quo,  et  per 
qtiem,  cl  quomodo  de  uiliilo  fat  ta  suiit?  Qnid  pu- 
riialis,  quitl  simplicilatis ,  qnid  ccrliludiuis,  «I 
splvndoris  ubi  eai?  Cciie  plus  quam  a  crcatura  va-  C 
ka*jinlolligi. 

caput  xv 

Quod  major  tit,  qm.m  cogitari  pottil. 
F.rgo,  Domine.  non  solum  es  quo  majus  cogilari 
noquil;  >ed  cs  quiddam  majiis  qiinm  cngit.iri  possit. 
Quouiam  namqiie  vtlel  eegitari  essc  aliqnid  biijus- 
inodi ;  si  lu  non  cs  boc  ipstnn,  polcsl  cogitari  ali- 
quid  majus  le  :  quod  llcri  ncquit. 

CAPLT  XVI. 

Quod  kirc  $it  inaeeettibiUt,  quam  inhitbilal. 
Vere,  Domuio,  luec  est  lux  inaccessibilis,   in  qna 
babitas;  vere  euim  non  esl  aliml.  quod  hanc  lucein 


barmoiiiam  luam.  Olfac  i,  et  non  percipil  odorem 
uium.  Gusial,  cl  non  cognoscil  sapnrcm  lutim.  Pal- 
pai,  el  n m  senlil  levitalein  luam.  Habe»  enin  *•• 
bxc.  Domine  Deus,  iu  te,  luo  incflubiii  modo,  qui 
ci  dedisli  robus  a  le  crealis,  suo  sensib.li  modo; 
sed  obrigucrunt,  sed  obsttipueruni,  sed  obstructi 
sunl  sensus  auimx  meaj  vviusto  languore  pcc- 
cati. 

CAPUT  XVIII. 

*"  Quod  Deiu  $il  vtla,  lapieutia,  cternilat,  el  omhi 
terum  bonum.  —  Quidquid  etl  pardbut  juuclum, 
uon  etl  oiunino  unum;  aciu  vel  intellectm  dittolvi 
poietl.  Sapieulia,  aternilai,  elc. ,  non  tunl  in  Dco 
jmrlet,  *ed  unum,  el  ipsnm  totum  quod  ett  Deut 
teu  iptu  unitnt,  ne  quidem  inlelleclu  diviiibilit. 

Et  itcrum  cccc  turbalio ;  eccc  iterum  obviai  mov 

ror,  ct  luctus  quxrenli  gaudium  el  lxtiliam.  Spcra- 

bal  jam  anima  inca  satietatem,   ct  eccc   itcrutu 

obruilur  egesiate.  AITecUibam  jam  comotlerc,  ct  ecce 

magis  esurio  Sc".  Conabar  assurgere  ad  lucem  Dei, 

et  rccidi  in  tcncbras  meas.  Imo  non  modo  eecidi  iu 

eas,  scd  scnlio  mc  involutum  iu  cis.   Ante  cocidi 

quam  concipcret  mc  mater  mea.  Cerle  *"  in  illii 

couccpuissum,  et  cum  earum  ebvolutiononatus  smn. 

Ccrte  '"  in  illo  oinues  cecitlimus ,  iu  quo  oinues  pcc- 

cavimus.  In  illo  omncs  perdidiiuus,  qui  facile  icnob.ii, 

et  male  sibi   el  nobis  perdidil,  quod  cum  volumus 

quxrerc,  nescimus ;  cum  quxrimus,  non  invenimus; 

cum    invenimus,  non  csi  quod  quxrimus.  Adjuva 

jtcneirot  n\  ul  ibi    te  pervidcal.    Vere   idco  b»uc  D  n,e-  ,u«  propKr  bonilalem  Uiam  ;   Domine,  quwtni 


iion  viileo,  t|uia  nimia  niilii  esl;  et  tamcn  quidquid 
vidtM>  pcr  illam  vitleo,  sit  ul  inflrmus  orulus,  quod 
videl,  por  lueem  solis  vidct,  quam  in  ipso  solc  ne- 
qnii  asplcerc.  Non  potcsl  iuiellectus  nieus  ad  illam, 
nimis  fulgel,   non  rapil  illain,   nec    suffcrt  oculus 


vultum  luitm  -  vullum  luum,  Domine,  requirnm  ***, 
neaverlat  faciem  tuatn  a  me  (Psal.  xvvi,  H).  RcvcIj 
me  de  me  *"  ud  lc.  Munda,  sana,  actie,  ilbiiuina 
oculuin  menlis  mex  ul  intucalur  ic.  Recolligai  vir^s 
suas  anima  mea,  ct   lolo  intelleclu  ilcrum   iuleit- 


VAm^E  LECTIONES- 

■*•  An  non  iuvenil  e**c  iuccm  i»if.  an  non  invenil  quem  invouit  esse  lucem  *"  Aliqiialcnus  wtt. 
Vut.  el  Tkn.  4M  aliquaiiluluiu  *"  Kl  non  vidil  m*t.  sed  non  vidit  "*  A.  Iiiio  non  viilil  mit.  Imo  iio-i 
videt  mOea*M  <ju»  iu  ntij.  Tliu.  el  Viel.  omtlt.  in  •'•  Mouu:  lncei  mu.  Thu.  el  Vici.  ncmi  hncl 
•»•  In  <|ua  rtiam  Hl  mtt.  Tkm.  el  Vicl.  Omiit.  oliani  *'T  llanc  peiiolrcl  wtti.  Thu.  Iiaur  lucem  pcnetnl 
•*•  ritiquc  loli  imj*.  f  id.  iil)i(|ui-  H  lnlj  •'*  Lenilas  m».  Vicl.  3.  levilas  •••  llalies  cmm  m».  C'i*l*r.  recte 
omit.  enim  m  w«.  Thu.  !.0.  Quod  Deussii  umiiia,  i>t  qiiomotio  m  Esurio  m».  Thu.  Vict.  Citt.  esurire. 
mi.  4">l.  eesnie  M  *•' Olun  eeris  m,  481.  §mU.  «IiM  "'  Tum  rc'|iiiram  mti.  Viit.  Cttter.  luum,Domino, 
icquiniu    "*  Uercla  dc  me  uut.  rdcva  mc  dc  me 
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dal  "*   ili  lc,  Doniine.    Qm.l    M,    l>oi ,  qind    C»,  A  »«»>».  '"    34  J"l,'m  n,l,l°   ",0,l°   """", 


iiui<i  ii  Inttlllgoi  <»»r  in.Mnii  |  CtrM  Hta  n,  wpten 

lin  on,  vcrltn  ea,  lionita«  M,  bMlUsdo  (  ml 

liu  cs,  fl  niime  vertim  loiiiiiii  r».   Mtllta  MMlMtl 
non   polor.1    angnalua  initlliM  int   nirus  tot   inni   "" 
hiiiiiiI    iniiiiiM  vidore,  ul  omiiibu»  siniul  doloi  l.  lur. 
Quumodo  ergo,  Domine,  et  01111114  MK  !   <\u   miiiI 
parle»  lnl,  an  politit  "*  iiiioniqiiodqiu-  borutn  tutuui 
cst  quod  etT  Nam  qnitlquid  cst  partibns  juiieluoi, 
non  csl  oninino  iinum ,  aed  quodainiuoilo  plura,   rl 
divcrsuin  a  soipso;  oi  vol  aeto.  wl  uilullrrlu  dis- 
solvi  polftl  l  i|uaj  alicua   timl  a  lc,  quo   uilnl  inc 
lius  cogiUri  polcsl.  Nulla   igilur  pailc»  in  lo  «11111, 
Dominf ,  ncc  es  plura  ;  aed  sic  cs  untini  quoddam,  cl 
hlcin  lllii   ipai;  ul  in  nullo  libi  ip>i  sis  dissitnilis : 
imo  lu  cs  ipsa  iinitas,   nullo   iulcllcciii  divisibilie.  n 
Ergo  vita,  el  sapicnlia,  ci  rcliqua,  nou  sunt  parlcs 
tin,  scd  omnia  sunt  unum;  cl  uiiuiiuiuoilquc  lioruni 
esl  iolum  quod  es  ••*,  cl  quo.l  sunl  roliqua  onini.i. 
Quomo.lo  ergo   ncc   '*'   lu   lialics  parlcs;   ncc  iua 
oclcrnil  is,  qux  lu  cs,  nosquam  cl  nunqiiain  Ml  pars 
ttia  aul  xternilalis   lux  :   ced  ubique  lotus  cs,  cl 
xlcrniias  tua  loia  csl  seuipcr. 

caput  xix. 

Quod  non  sil  in  loco  aut  lemporc,  sed  omnia  sinl  in 

illo. 


Scd  si  per  xtcrnitaicin  luam  fuisli,  et  cs,  et 
eris;  ei  fuisse,  non  csl  futurum  essc;  ci  csse,  non 
csl  fuissc  vcl  1'uiuruin  cssc  :  quoniodo  xlcmilas  lua 
tota  est  scmpcr  T  An  dc  xternitaie  tua  nibil  prxterit,  q 
ut  jam  non  sii;  ncc  aliquid  futuruin  est,  quasi  non- 
dum  sil?  Non  ergo  fuisli  heri,  aut  eris  cras;  scd 
beri,  et  hodic,  ct  cras  es :  iino  ncc  beri  *",  ncc 
bodic,  nec  cras  cs;  sed  **'  simpliciicr  es  cxtra  omne 
lempus.  Nam  nibil  aliud  cst  bcri,  et  bodie,  ct  cras, 
quain  in  lempore;  tu  auiem,  licel  nibil  sit  sine 
te,  non  es  tamen  in  loco  aut  lempore,  sed  omnia 
Minl  in  tc  :  nibil  cnim  le  conlinct,  sed  tu  conlincs 
outnia. 

CAPUT  XX. 

Qvod  lif  anle  et  ultra  omnia  etiam  alerna.  —  Dei 
erternilas  esl  ipsi  tota  prasens :  calera  de  sua  ceter- 
nitate  nondum  habent  quod  fulurum  csl ,  et  jam 
non  habenl  quod  est  pralcritum. 


ill.i  1.  .1.  .int  111    iuliiluiii  ♦  S-i    eulill    '"  qii' 

c»  ulti.i  1II.1.  An  «•luiii  qula  llla  ro^iian  po»»iini 
I1.1I.1  ■(!•  tiiniii ;  lu  vcro  ncquaquam  T  Nani  t>  ilh 
quulciu  •"  li.ilxnl  fliiiin  quodjoiiio.Jo ,  tu  vi  1  > 
1111II0  iiiodo  Kl  <  1  1  ii-  qno.l  uullo  rnodo  li  . 
ultra  illuil  1  .1,  quoil  aliquo  11101I0  fiuiur.  \  11  \toc. 
<|Uoqiic  modo  Iraiuil  oiiihij  elinn  a-lorui,  quia  lia 
rl  illorum  atorniia»  lola  lil.l  prartHni»  c»l  ,  ruiu 
illa  uondum  babcanl  dc  sua  xlcmilaic  quod  veulu- 
ruin  c»l,  virul  jam  non  habcut  quod  Bajattcriluiii 
cil  T  Sic  qnippc  acmpcr  fi  tillrj  illa  ,  cum  touiper 
ibi  sis  prxscns,  scu  rum  illud  srmocr  tit  libi  prx- 
scns  ,  ad  quod  illa  nnndum  pertcnerunt. 

CAPUT  XXI. 

An  hoc  sil  sarcul ii  111  itrculi,  sire  sircula  sa-culorutn. 
—  l)ei  (rlcriiiliis  conlincl  ipsa  sucula  lemporum  : 
ei  dtci  poicsi  sicculum  snculi,  sne  sacuia  saculo- 

tUIH. 

Au  crgo  boc  cst  s.Tculum  txculi,  sive  sxcula 
sxculorum  T  Sicut  enim  sxculum  lciuporuni  coiiti- 
ncl  omnia  leuqioralia ;  sic  (ua  xteruiiat  contiuci 
ciiain  ipsa  txcula  tcmporum.  Qttx  sxcul.un  *** 
quidcm  est,  proptcr  indivisibilcm  unitalcm;  sxcul  1 
vcro,  proptcr  iiitcrminaliilcm  irumensilatein.  Et 
quamvis  iia  sis  inagnus,  Doininc,  ut  omn  a  siul  M 
plena,  et  sinl  in  le;  sic  lamen  es  sinc  omui  spatio. 
ut  nec  medium,  ncc  dimidium,  nec  ulla  para  t»il 
in  te. 


CAPUT  XXII. 

Quod  solui  sit  quod  est,   et  qui  eti.  —  Omnia  Deo 
indigent  ut  ajajf,  et  ui  bene  sint. 

Tu  solus  ergo,  Domine,  et  quod  et;  ct  lu  es  qui 
es.  Nam  quod  aliud  est  iu  toto,  el  aliud  in  pani- 
bus;  ct  in  quo  aliquid  esl  mutabile,  non  omnino  e>t 
quod  cst.  Et  quod  incoepil  **T  a  tion  essc,  el  poie»! 
cogiiari  non  esse;  et  nisi  per  aliud  subsutai,  redii 
in  non  esse  :  et  quod  babet  fuisse,  quod  jam  nou 
cst;  ci  fuiurum  essc,  quod  noudum  esi,  id  non  esi 
propric  el  absolulc.  Tu  vero  es  quod  cs,  quia  quid- 
quid  aliquando,  aut  aliquo  modo  es  boc  totus  ct 
sempcr  es.  Et  lu  es  qui  proprlc  ci  simplicitcr  cs  , 
quia  ncc  babes  fuisse,  aut  futurum  esse;  seJ  un> 
lum  prxsens  esse,  nec  polcs  cogiiari  *"  aliquando 
Tu  crgo  imples  et  coniplcctcris  omnia;  tu  es  anlo  D  non  esse.  Sed  et  vita  •"  es,  el  lux,  el  sapicniia  "*, 
ct  ulira  omnia.  Et  quidcm  ante  omnia  es;  quia,  et.bcaiiludo,  et  xlcntilas,  et  tnulia  bujusmodi  bona ; 
antequam  flercnt,  iu  es.  Ullra  omnia  veroquomodo  et  lamen  non  es  nisi  unum  et  summum  bonum,  tu 
esTQiialiter  enim  •"  es  ulira  ea  qux  finem  non  libi  omnino  sufficiens,  et  uullo  "•  indigens;  qno 
babebunt?  An  quia  illa  sinc  te  nullaienus  essc  pos-     omnia  indigent  ut  sint,  et  ut  bene  sint. 

VARUE  LECTIONES. 

•"  lierum  inlcndal  ntsj.T/m.  omitt.  iierum  "'  Tolus  Uno  mis.  Thu.  451 .  Vict.  et  Mich.  Bec.  (iem.  tol  uno 
,M  Tui  aul  poiius  mss.  Thua.  iui ,  an  polius  "*  Totum  esl  quod  »u.  Cisier.  lotum  es  quod  •»*  Quomodo 
nec  mss.  Thu  et  Vict>  et  S.  Mich.  Gem.  Bec.  quomodo  crgo  ncc  mt.  Cistet.  Quonlam  ergo  ncc  •*•  Imo  non 
beri  ms*.  Thu.  et  Vict.  immo  nec  heri  •"  Ncc  cras  :  sed  mss.  Vict.  Gem.  Bec.  nec  cras  es  :  sed  •"  Quali- 
lcr  enim  mss.  Vict.  3  et  13.  quomoilo  enim  •"  Si  enim  ntsi.  Cem.  Bec.  Cister.  sic  cuim  •"  Sic  illa 
qmdem  iw.  Ciiurr.  omil.  qtiiibmi  •••  Quod  sxculum  ihm.  Qux  sxculmn  "T  Et  quod  incepil  mi.  Vict .  3. 
sed  quod  incepil  •"  Ncc  poiesi  cogitari  ou.  Thu.  451.  nec  poies  cogilari  8"  Sed  vita  atas.  sed  ei  viia  **• 
El  lui  el  sapiciuia  e(  mi.  ]7iu.  451.  cl  lux  es,  ci  sapicniiu  es,  ei  ••»  Sulbcicns  ei  nullo  mss.  Thu.  et  Yin. 
emitt.  cl 
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CAPUT  XXIII.  A  dclcclatio    csl   in   illo  qui  fetil    ipsa  tlclcelabilia  I 


Qi;od  lioc  bonnm  sil  pariler  Vntcr,  el  Fitins,  et  Stii- 
ritn*  sanctut;  et  lioc  sit  unttm  iicccssarntm  qitod 
csi •**  otnne,  et  lotum,  cl  solum  bonum.  —  Verbum 
cum  sil  vcrax  el  ipsn  vcrilas,  inliit  est  in  Vutre 
diccnte  qncd  non  tit  in  Verbo  quo  scipsum  dicil. 
ISec  amor  a  Valre  el  a  Filio  procedens,  esl  impar 
Vuiii  nui  Filio,  quin  lantnm  Pater  et  Filitit  umnnl 
tc,  quniiium  hiiium  sttnt  Valcr  el  Fitius.  Exsumma 
t.mplicimte  non  polcsl  nosci  nut  procedere,  quam 
quod  esl  hoc  de  quo  natcitur  aut  procedil. 

lloc  bonum  cs,  tu  •*'  Deus  Palcr;  hoc  esi  Vcrbmn 

Iuum,  id  csl,  Filius  lnus.  Klcnim  non  polcsl  aliud, 

qnam  <inotl  cs,  ani  aliqnid  majus  vcl  minus  le,  esse 

iu  Yerbo,  quo  **''  icipsum   dicis;  quoniam  Verbiim 

1 11 1 1 iii  sic  est   vcriiin,  qnomoilo  tu  cs  vcras  m.  El 

iilcirco  esl  ipsa  veritas  sicul  lu;  non  alia  quam  *' 


CAPUT  XXV  "*. 

Qua:  et  quanla  bona  tint  fruemibtts  eo.  —  Caudium 
in  betilis  multiplicabitur  ex  beutitudine  et  yuuJio 
alwrum. 

0  qui  lioc  bono  •'•  fruclur  !   Ei  quiil  illi  •'*  crii, 

cl  quiJ  illi  niiii  eril?  Ccrtc,  qtiidquid  vnlcl,  cril;  cl 

quotl  nolcl,  iioii  cril.  Ibi  qtlippe  crnnl  bona  corporis 

el  aniime,  qualia  nec  oculut  vidit,  nec  auiis  auilivit, 

nec  tor  hominis  (Isa.    lxiv,  4;  /  Cor.  u,  9)  cogiia- 

vit.  Cur  ergo  per  mulla  vagaris,   bomuncio,   qn.e- 

rendo  bona  animae  tuae  ct  corpons  lui  ?  Am;i  uniun 

bomun  in  qvio  stiul  omnia  bona,  el  sufTn  it.  Desidera 

simplex  boniim  quod  esl  omnc  bomiin,  cl  s;'lis  cst. 

Qnitl  enimaims,  caro  mea;  quitl  desideras,  aniiua 


tn ;  elsic  es  iu  simplex,  ul  de  le  non  possil  nasci  B  mca  ?  Ibi  est,  ibi  est  quidquid  amalis,  quidquiil  de- 


aliud  quara  quod  lu  cs.  Iloc  ipsum  cst  amor  unus  et 

communu  tibi  et  Filio  tuo  607,  id  esi,  sanctus  Spi- 

rilus,  ab  nlroque  proccdcns.   Nam  i  !em  amor  non 

csl  impar  libi,  aiil  Filio  luo;  qnia  lanluin  amas  te 

ct  llluin,  et  illc  te  et  seipsum ;  quantus  cs  tu,  el  iJle; 

ncc  esl  alitid  a   le  ci  ab  illo  quod  tlispar  non  sil 

libi   ••■  Cl  illi;  nec  de  stunina   siinpliciLale  polesl 

proccdere  aliud  quain  quod  csl  boc  de  quo  »0'  pro- 

ccdit.  Quod  aulcm  cst  singulus  quisquc,   hoc  est 

loia  Triniias  simul,  Patcr,  et  Filius,  el  Spiritus 

sanctiis;  quoniam  singulus  quisquc  non  est  aliud 

quam  summe  simplcx   unilas,  ct  summe  una  sim- 

plicitas;  quae  ncc  muliiplicari,  ncc  aliud  cl  aliud 

essc  poiesL  Porro  unum  cst  necessarium.  Porro  hoc 

cst  illud  uiniin  necessarium,  iu  quo  csl  omne  *10 

bomiiii;  imo  <piod  esi  omiie,  et  unum  lolum  Ml,  et 

solum  bonum. 

CAPUT  XXIV. 

Conjectalio  qunle  ct  quantum  sit  hoe  boniim  •••.. —  Si 
bona  etl  vila  creala,  quam  bonu  etl  vita  creatrix '. 

Cxcita  iuiiic,  anima  mca,  cl  crige  toluni  inlelle- 

ctum  tiiiim,  ct  cogita  quantuin  potes  quale  ct  quan- 

tnm  sil  illnd  boniim.  Si  enim  sillgula  boua  delccla- 

bili.i  .sunt,  co^iia  inlentc   qiiam  delectabile  sil  illtrj 

honuin,  qnod  continel  jucunditatcm  oinnium  uono- 
■  iiin  ;  ct  noii  qnalem  in  rebus  craalis  Bumns  cxperli, 
scd  ianio  ittfferenteni  quanto  dlQert  Crealor  a  crca- 
lura.  Si  cnim  bona  csl  vila  creala,  qiiam  bona  e.st 
viia  rrealrix  !  Si  jucunda  cst  sallU  facta,  quam  ju- 


sideiatis.  Si  deleclat  piilcliiiludo,  fulucbunt   jntti 
sicut  sol  (Maltlt.  XIII,  431.  Si  vclocilas,  aul  foi  liiudo, 
aut  libertas  corporis,  <  ui  nihil  obsistcre  possit,  eruul 
timtlet  angelis  Dci,  quia  seminutur  corpus  animnle, 
el  tnrgct  corpns  spiiitale  (I  Cor.  xv ,  44),  pnleslate 
uiique,  non   nntura.  Si  longa    ct  salubris   vila,  ibi 
sana  esl  setcrnilas,  el  Stcrna  sanilas;  quia  jttsti  in 
perpetuum  vivent  (Snpienl.  v  ,  10),  cl,  tatus  juttorum 
a  Domino  (Vsal.  xxxvi,  39).  Si  satietas,  saliabuiilur 
cum  apparuenl  gloria  Dei  *"   (Psal.   xvi ,    iS).    Si 
ebriclas,  inebiiabuuttir  ab  uberlaU  dotnttt  Dei  (Psal. 
xxxv,  9).  Si  melodia,  ibi  angclorum  chori  coiui  uinl 
sine  fine.  Dco.  Si  quaelibct  non  immunds  sed  mumla 
•voluptas,  torrente  voluptatis  si«r  potubis  •'•  cos,  Dcut 
^  (Ibid).  Si  sapienlia,  ipsa  Dei  sapienlia  ostendel  cis 
seipsam.  Si  amicitia,  diligent  Deiim  plus  qiiam  se- 
i,  sos,  ct  invicem   lanquam  seipsos;  et   Dciis  illos, 
plus<|iiam  illi  seipsos;  quia  illi  illum,  et  SC,  cl  invi- 
cem  per  illum;  et  illc  sc,  ct  illos  pcr  seipsuin.  Si 
concordia,  onmibus  illis  erit  unavolunlas,  quia 
nulla  illis  eril,   insi  sola  Dci  voluutas.  Si  poicslas, 
oninipoienics  eruni  su;c  voiuniatis ,  ut  Dcus  sua:. 
Nam,  sicul  potcrit  Deus,  quod  vnltl,  pcr  seipsnni ; 
ita  potcrunt  illi,  quod  volenf,  pcr  illuni  ;  qnia,  sicut 
iili  iioii  aliud  volent,  quam  quod  ille  ;  ita   illc  volel 
qiiidquid  illi  volcnl;  el  quod  ille  volcl,  non  poteril 
iion  cssc.  Si  honor   el   <li\iti.v,  Deos   scnros  suos 
bonoset  Rdeles  soprs  multa  consliiiiel  (Lue.  xm, 
42);  imo  lilii  Dci,  el  tlii  vocabuiilur ;  el  ubi  *"  enl 


esmils  cst  salus  qnoe   fecil   omncni   '"  Salulem  '  Si  ^  Filius  cjus,  ibi  crtinl  cl  illi,  hwrcdcs  ***  qttidcm  Dci, 


amabilis  esl  sapicnlia  in  cognilioiie  rcrum  condila- 
rum,  qiiain  amabilis  cst  sapii-ulia,  «jii.i*  omnia  cou- 
didit  cx  niliilo  !  Doniquc,  si  wullaj  el  niagna*  drlc- 
ctationessunl  iarebusdcleciabilibus.qualisciqiianls 


coltccredcs  autem  Cltristi  (Ront.  vui,  17).  Si  vcra 
securilas,  certo  ila  ccrli  crunt  nunqiiam  cl  nulla- 
iciius  ista,  vtl  polins  istini  bonnni  silii  defuiurum  : 
sicutccrti  crunt  se  non  sua  ipontfl  illud  amissuros, 


VAItl.i;  LECTIONES. 

••*  0llf>d  csl  mt.Tltu.  90.  qui  cst  *°*  lloc  bonum  cs  In  ms  Cister.  boc  Imniim  cns  f II  M>  In  Verbo, 
quo  mss.  Itrc.  tcm.  in  ? ciIm  tno ,  qun  M*  Tu  verax  sui.  451.  ttCuter.  luesverax  *°*  N<>n  alia,  quain 
nu.ThH.  451.  non  alind  quain  m  Filio  Ino  cst ,  ttancins  mt».  Ollo  tuo ,  id  eui,  ssiictus  ^1"  Noii  esl  libi 
njti.  Hin  non  sii  lilu  •**  Quod  esl,  de  qiin  inii.  Thu.  quod  est  hoc,  de  quo  •*•  In  quoomnc  ssss.  inqiiooi 
«,>iiiic    •"  El  Uowin  lolum  »<vs.  .s.  Mich.  Oee,  Csm.  ct  unum  ei  lolnm  sti  i51.4K>uuin,imo  nuod  cst  et  totuin 

•  i  Coujeclntio qimlc  01  qiisntum   >-ii    b<»<'  Imiium.  mss.  Beecem.  Qiue  ei  quanta   I  <mo  sini  rrueniibus  eo. 

•  i  nii  inuin-iii  mii.  "m.  feciloinnein  tt%lHM».  Bee.  cuut vrajcettenti unum si/.  •"  Qni  Imc  bono  mss. 
(,,„i  i..  tku.  o  qni  lioc  bonn  "•  Qnid  illi  mii.  Tah.  <st  quid  illi  •••  Itlorla  Dei  mi.  Citter.  gloris  Do- 
„,ini  •  riia*  potnbis  oui.  Cem  Bet.  Thu.  Cieter.  sna  poialdl  •'•  vucabunlur  et  ubi  ws*.  vocabuninr  cl 
.i uni  ct  ubi    •*•  llli ,  ct  b  cre  lci  wn.  Thu.  Ytel.  illi ,  h.ciedes 


vii  rnosi.ocioN 

ini-    llltflClnrom    l » »- 1 j  1 1 »    llllld   JllrClOI  Imi      Itil    llH   \  dium,  ilu  quo  noln»  diru  p  i  Kil iu / 

illti   ilil  tturum ,  n. -i    illquld    Doo  polcnllui  lu-  nf  ew iptftf it,  ol  te mMom  utttnmtk  pftwlini  (Smra. 

mius  h.Miin  ii  llloi  leptrtiurum.  Gaudlum   rtra  iti,  14).  Inranl ntreqiio gaudimn  quoiidani  pinmni, 

qn.ilr,    UUI   <|ii  iniiiiii    Ml,    ulii    l.ilr    ii     '"    (iuliiiii  II  |iluv|ii.iiii  |iIiiiiiiii.  Plt-tmm   <|in|  |              l<  ,    plrna 

Imiiiimii   csi  !    COI   tlUmillUm  |  COf    [ntllgOM,  COI   C\  iiiiMitr,  |ilnn   iiiiim.i,  |il<  im  toin    liiiiiiiin-  i/.ui.lr»  ill.i, 

1 1  tIiimi  arinnnas,   imo  iil.i  iiliun  irriiiiMiis,  <|ii.uilimi  n.lliiic  Ittprt  iiioilum   mp«rrril    gaudium.    [Soti 

35  KaudtTCs,  si  hi.s  omnilnis    aliiiiiilarcs  I  IqltfTOgt  tnluni    illud    gnwlMUI    inir.iliil    m     gnililcnli           i   > 

iNiim.i   iufl   il  ctptrc  pottlnl  giudlum   lunm  dc  luli  t^wdontot  inlrabnnl  In  guodww.  Mc,  Dominr, 

I.iiiI.i  bOOlilUdtllfl  sii.i    Si.l  Cflrtfl  ll  <|nis  :ilins,  <(  ii<-  iii  ili.   s.-i  \o  tiio    mlns    m  <or.l»    mio,   si    Ihm    i  st    gnO« 

(iiiinino  sinii  iclpium  dlllgerflt,  raindflffl  bttillodl-  dinw,  in  qnod  Inlralwnl  ttni  Inl,  qol  Inirabuniin 

nflin  Rtbtrot,  duplletratnr    gtndinm  luum,  qoii  gandlum  Domini  tnl   8ed  gaudium  illod  corte ,  <|m<>.i 

nOII  iniiiiis  gaudcies    pro    tO    qu.m»   pro    IfliptO.  81  gtudtdmnl  flJtCti  Utl( MJ*  oculm  ridil,  nec  antt  au.li- 

vito  iluo    villns  Vfll  imillo    pluu-s  i  li|.stmi    hahe-  vil,  urc  in  cor  hominit  nicrndu    (I  tf.  Mlf ,  4  ;  I  Ctr. 

icni,  tantumdom  pro  ilngulii,  qutntum  pro  teipto  n,  9).  Nondum   »ru,o  di»t,  am  togbivl,   Dnttine, 

gtudcroi  ;  il  tingttlot,  ilcul  ttipanre,  amaret.  Brgo  qutnlum  gnudchunt  iili  l»oaii  lati.  Uiique  lantnm 

in  iii.i  ptrrectt  charitate  Innunitrabilhim  ingeto-  "  gandehnnt,  qutnlum  tmabunt  ;  innium    nni.ihuui, 

nmi  bflotorum,  tthominum,  ubinullui  ininui  dlll-  qntntnm  cofnntcent.  Qutntum  t.-  rognoueunl,  i».- 

get  tllure  qutm  icipium,  nontlitergiudtbit  quit*  mluo.tunc;  tt  quantum  lt  tmtbnntl   Onrtc  ntc 

qnc  pra  linguiil  ahis,  qutn    pro   scipso.    Si    ergo  oculus  vidil,    nec    anris    aHtlivit,    nec  in  eor  Immiun 

Otr  liominis  du  tanto  suo   hono  vix  Ctpitl  gaudium  uscendil  in  btC  vila,  qntntum  lc  cognosccut  tt  ama- 

siiunt,   quotnodo  capax   crit  tol  el  tanlonnn   gau-  huni  ln ••*  illa  vila.  Oro,  Dcns,  cOgnotcam  le,  amcni 

diornm  ?;  Gt  uiique,  quoniam  quantum  qnisqoedi-  in  oi   gtudeam  do  lc.  Et  si  non  peotnm  w  bnc  vire 

ligii  aliquem,  tanitnii  ilc  hono  cjus  gaudel :   sicut  ad  plennm,  vcl  proficiam  •*•  in  dics,  ntqnc  <inni 

in  iii.i  pcrfccta  felicitttfl  unutquitqut  plutnntbil  venitt  illnd  ud  plenure ;  proficiat  blc  in  n>c   tntitia 

sine   coiiiparalionc   Dctim  qnam  sc  cl  onincs    alios  tni  "•  cl  ihi  fiat   plcna  ;  crescal  anior  luiis,  tl  IM 

teciim  ;  iia  plus  gaudclit   abtquo  msliuiationc  «lc  sit  plcnusut  hicgauditnn  meumsit  in  apo  tttgiwm 

fcl  cilale  Dci  quam  dc  sua  cl  omnitim  aliorum  sc-  flJ  ibi  sil  in  re  ptcnum.  Douiine,    p.-r  Filium  lunw 

cuiii.  Scd   si   Dcum  sic  diligflnt   loto   corde,  tota  jubes,  imo   consulis,  petere;ct  promiuis  tecipcra 

nieii',  tott  tninit ;  tu  taincn  lolum  cor,  io:a  nicns,  ut  gaudwm  nosirum   sit  plenuin.   Pcto,    Dominc, 

tola  anima  non  sirfticial  dignilati    dilcctionis  ;  pro-  r  quoilcoiisulispcradmirabilcincoiisiliaiiuin  nostruin; 

fcclo  sic   gniidcbunt    loto   corde,  tola  menle,   lota  '  accipiam   quod    promillis  per    verilalcm  luam,  ul 

anima  ;  ul  totiim  cor,  tota  incns,  lola  anima,  non  gaudium  mcum    plcmim  sit.    Deus  vcrat,    peto  ; 

sutlicial  plcniludini  gaudii.  accipiam  ut  g.iudium   meiim   plcnum  sil.  Mcdiictnr 

CAPUT  XXVI.  ••*•  intciim    intlc  mcns  •"  mea  ;  toqualtir   indc  lingoa 

.     i^.   c,        ,-          .                i           .   .     n      .  mea.  Amel  illud  cor  meum  ;  sermocinclur  os  nicuin. 

An  hoc   pt  (jniultnni   ptenum  quod  vromtltu    Domi-  .  .                           ... 

iim.  ••»  _  [ieati  tantum  aaudcbunt  quaiitum  mna-  Esurial  illud    anuna  mca,  silial  caro  mea,   nCMde- 

bttnt  :  tantttm  amabuni,  quanium  cognoscent .  rcl  lota  siihslanlia  mea,  donec   inlrcm    in  paudiuii» 

Dcus  meiis,  et  Dominns  incus,  spcs  mca,  ct  gau-  Domini,  qui  cs  trinus  et  unus  Dcus,   hcncdicius  iu 

dinni  cordis  mci,  dic  tnjnia  mca;,  si   Iioc  cstgau-  s;ccula  »".  Anicn  '**. 

VARIiE  LECTIONES. 

0,1  Tale  ant  wss.  Vict.  S.  IUicli.  tale  ac    ••«  Cvr.  2G.  c*i-  ¥3.  iu  Dec.  ms.     »•'  hij.  Tliu.  90.  An  boc   ran- 

ditmi,  qnoil  promiital   Dciis.     ••*  Amahunt  in  mss.  el  amahunl  in       '"  Ul   proliciam   ntxs.  vcl   pioliciatn 

**'''  Nolilia  ina  ;»iss.  77ik.  noliiia  lui     •"  inlciiin  nicns  hijs.  inlerim    indc  incns    91*   Scecnla.  Amcn.   ms*. 

Tliuan.  sacula  sxculoiiim.  Anicn      *19  .Wss.  lixplicil  Proslouion  tiber    Anseln.i  Cantujriensis  archicpiscopi 


jj 


LIBER  1'RO  INSIPIENTE 

ADVERSLS 

S.  ANSELMl  IN  PROSLOGIO  RATIOCINATIONEM 

Auctorc  (iaunii.one  Majoris  Monnstcrii  monacho. 

\.  Dttbitanti   ulrum   sit,   vel    neganti    "'  quod  sit       aliqua  talis  nalnra,  qua   niltil  majus    cojihri  MMStl 

VAIIliB  LECTIONES. 

?1°  C.olltttum  e$l  hoc  opusculum  citmmss.  dnobus  Yiaorinis  EE.  I5d  RH  3  .  mw  Ccmmriicensi  CSl,  Mo 
Cmbeicnsi  307.  ttno  bibliotheca:  Tliuaiuv  90,  uno  Cislerciensi  ct  uno  co:nobii  S.  liichaelu  iii  monii  -- 
Mss.  Cem.  el  Vict.  5.  el  S.  Mich.  Ilunc  prafigunt  titulum  Qni.l  ad  h:<  c  rcspomlcal  qnidain  pro  insipienle 
ms.  Thu.  Incipit  ilispniaiio  iusipienlis  dicenlis  iti  cordesuu  :  Noh  esl  Deu*.  ms.  Corb.  Responsio quabtcr 
respondeal  quidam  t»s.  Vict.  13.  Imipii  dispuialio  pro  insipicntc.  ms.  Cisier.  Quidad  haec  respondeai  qiii- 
ilam  prb insipieDte.  In  mss.  Ccmmelicensi  el  Sancti  Micliaelis  notnlur  it/tjus  lilri  nuctor  juisse  Ceuuiio 
monachus  Mnjoris-Monastciii ,  vuttjo ,  Ua\r-U.Qmt'"tt  "'  Dubilaiili  utruui  ail ,  vcl  ncgauli  ms.  Corh. dubi- 
luni  uiiuiu  sit ,  vel  ncgaiH 


S.  ANSELMI  CANTUAR.  ARCMEP.  OPP.  PARS  I.  —  DOGMATICA.  2U 

"  tlLam,   h.nc  dicilur  primo  probari  :  A  in  dubio  atiquo  probandum  raihi  eti  argumenlo :  tion 


?*3 

lamen  etu 

quod  ipse  negant  vel  ambigent  de  itta,  jam  habeal 
eam  ia  intelltetu  ;  cum  audient  illam  dici,  id  quod 
dicilur  inteliigit ;  deinde,  quia  quod  intelligit, 
neceise  ett  ut  non  in  toto  inlelUctu,  ted  etiam  in  re 
lit.  Lt  hoc  ita  probalur,  quia  majut  esl  ette  in  intel- 
lectu  et  in  "•  re,  quam  in  tolo  intellectu.  Et  ti  illud  in 
toio  ett  inteVeclu,  majui  ilto  erit  quidquid  etiam  fue- 
rit  in  re  :  ac  tic  majut  "*  omnibut,minut  erit  aliquo; 
et  non  erit  majut  omnibut,  quod  ulique  repugnat.  Et 
ideo  necette  ett  ut  majut  omnibut,quodjam  probalum 
ett  ette  in  inlellcclu,non  imolo  inletiectu,  ted  et  in  re 
"*  til;  quvniam  atitet  majut  omnibut  ttst  non  poterit. 
2.  Itetpondere  (ortitan  poteti  •*•,  quod  hoc  jam 
ette  dicitur  in  inleltcctu  meo,  non  ob  aliud,  niti  quia 


autem  itto  ;  quod  jam  tit  hoe  in  intetteclu  neo,  cum 
audilum  inlelligo  :  in  qno  timititer  ette  poue  qna- 
cunque  alia  ineerta,  tel  eliam  fatta  ab  atiquo,  cujut 
verba  inleltigerem  diela  adhuc  *■  puto  ;  et  intuper*" 
magit,  ti  illa  deceplut  •",  ut  tape  fit  •",  crederem 
"*  qni  ittud  nondum  m  eredo. 

3.  Unde  nee  '*'  illud  exemplum  dt  pictore,  pietu- 
ram,  quam  factnrut  etl,  jam  in  inlelleclu  hnbenlt, 
talit  36  pot**i  fiuic  argumento  congrnere.  llla  enim 
pictura,  antequam  fiat  "',  in  ipta  pictorit  arte  '" 
habetur;  el  lale  quidpiam  in  arle  artifieit  aticujut 
nihil  ett  atiud  quam  part  quadam  intelligentia  iptiut; 
quia  et  (tieut  '"tanctat  Auguttinui  ait)  cum  faber  ar- 
cam  faclurut  in  opere,  priut   habet  iltam  in  artt : 


• •  »  n  •  '         •    ' 

id  quod  dicilur  intetligo.  Nonne  et  quacunque  falia,      arca,  qua  fu  in  opere%  non  ett   vita  ;  arca,  qurn  ett 


ac  nulto  prortut  mado  in  teiptit  exittentia  •",  in  *u 
intelle.ctu  habere  timitiler  dici  pottem  "•  eum  ea,  di- 
centt  •"  atiquo,  quacumque  ille  diceret,  ego  intelli- 
gerem  ?  nisi  forte  lale  illud  conttat  ette,  ut  non  eo 
modo  quo  eliam  falta  quaque  vel  dubia,  haberi  pot- 
sil  '"  in  cogilatione  :  et  ideo  non  dieor  illud  auditum 
eogilare,  vtl  in  cogitatione  liabere  ;  ted  intetligere,  et 
i»  intellectu  habcre  ;  quia  teilieet,  non  possum  "* 
hoc  aliter  eogitare,  niti  intelligendo,  id  ett  tcienlia 
eomprehendendo,  reipta  iltud  exitlere.  Sed  ti  hoc 
ett  :  primo  quidem  non  hic  eril  •"  aliud,  idemque 
lempore  praeedent,  habere  rem  in  intelleclu  ;  el  aliud. 


inarle,  vita  ett ;  quia  vivit  anima  arlificit,  in  qua 
tunl  itta  omnia,  antequam  proferantur.  Vt  quid 
enim  in  vivente  artificit  anima  vila  •■*  tunl  itta  ,  r.isi 
quia  nihil  tunt  atiud  quam  tcientia,  vel  inlelligentia 
animaiptiutf  At  vero  "•  qnidquid  extra  i/ia»", 
qna  ed  ipiam  menlit  notcunlur  perlinere  naturam, 
aut  audilum  aut  eixogiiatum  intellectu  percipitur  ve- 
rum  ;  aliud  tint  dubio  etl  verum  illud,  atind 
intellectut  "*  iptt  quo  capilur  :  quocirea  eliamti 
verum  tit  ette  aliquid,  quo  majut  qnidquam  nequeat 
cogilari  ;  non  lamen  hoc  auditum  el  inielleclum,  leli 
ett,  qualit  nonduin  faetapiclura  in  intellectu  pictorit. 
4.  Htic  acccdit  illud,    quod  prataxalum  esl  tupe- 


idemque  m  ttmport  tequent,  inlelligere  rem  ette,  ut 

fit  de  pictura,  qua  priut  etlin  animo  pictorit  ns  ,  r-  rius ;  quia  tcilicct  illud  ommbut,  qum  cogitari  pot- 

deinde  in  opere.  Deinde,  vix  unquam  polerit  este  cre-      tinl,  maiut,  quod  nihil   atiud  *"  poste  ettt  dicilur 


dibile,  cum  diclum  et  auditum  fuerit  istud  non  eo 
••*  modopotte  cogitari  non  ette,  quo  etiam  polesl 
cogitari  non  etse  Deut  •".  Nam  ti  non  potett  ,  cnr 
contra  neganlem  ant  dubitantem  quod  ti  aliqua  talit 
natura,  tota  itta  ditputatio  atiumpta  ttt  ?  Pottremo, 
quod  lale  til  illud,  ul  non  postit,  niti  mox  cogitatum, 
v.idubitabilit  exittentia  tua  cerlo  percipi ,M  inlellectu; 


quam  ipte  Deus  ;  tam  ego  "*  tecundum  rem,  tel  ex 
tpecie  mihi  vel  ex  genere  nolam,  cogitare  audiium  vet 
in  inlellectu  "•  habere  non  postum,  quam  nec  ipsum 
Deum,  quem  utlque  ob  hoc  ipsum  ctiam  non  ette  cogi- 
tare  pottum  "*.  Neque  euim  aut  rem  iptam  qutt 
Deut  est,  novi ;  aut  iptam  pottum  conjicere  ex  atia 
timili  •",  quandoquidem  el  tu  talem  "•  atserit  iltam, 


VARLE  LECTIONES. 

M*  Tamen  esse  mtt.  Gem.  Corb.  Thu.  cum  essc  "*  Essc  in  intcllerlti  et  in  mtt.  Vict.  \Z.  et  Citter.  omitt. 
in  inlcllcclti  et  •"  Ac  si  majus  mtt.  Vict.  et  Citter.  ac  sic  niajus  "•  Q  toil  csl  j.im  proliaium,  esse  in  inlel- 
lcclu,  cl  non  in  solo  intcllectti.setl  in  rcnu*.  qnod  esse  jaui  proliatum  rst  iu  inlellectu,  nnn  in  solo  iutellcclii, 
scd  ct  in  rc  "*  Responderi  potesl  m«*.  Rrspnndere  forsan  polcsl  •"  ln  scipsis  CKislfiilia,  mt.Vici.  3.  in  s« 
exislenlia  *'*  Eiistentia,  esse  in  mtt.  Corb.  Vict.Thu.  oniilt.  essc  *'*  Similiicr  dici  posscl  ihii  simililcr  dici 
|)o»scm  m*.  Corfc.  6implicitcr  dici  pos^cnt  ,k0Cumca  dicenie  m».  Corb.  cnmdiccnte  •*'  Ihlicii  po&siut  in«*. 
Iinht-ri  pnssil  '•'  Intelligilur  liabcrc  csse.  qnia  .  scilicct,  liccl  nnn  pnssum  m*«.  iu  intellcctu  Ir.idere  ,  qnia, 
•cilicet,  ROO  possum  m«.  Corb.  in  eilccln  hnberc  quia  solum  non  possim.  ***  Sed  lioc  non  cst.  Priiuo  ipii- 
dcm  non  hoc  eiat  mu  sc;l  si  hoc  esl;  primo  qui  lem  non  hicerit  "v  El  alind  ,  idque  mtt.  Vicl.  Cisier.  et 
;iliuil,  iilemque  m*.  Corb.  atil  oliutl  ideinquc  *v*  Qu.tr  prius  csl  in  aniino  piclurum  m*«.  Vict.  Thu.  tl 
C.ittei .  Biue  prius  est  in  animo  pictoris  m««.  Corb.  omltt.  qiirc  prins  cst  •"  Fncrit  ilhid  non  co 
mst.  Vicl.  C.orb.  Thu.  Citter.  fucrit  islud  non  co  •"  Potesl  nou  esse  Dons  m».  Corb.  potcsl  co- 
piiiiri  nmpsf  Pens  •'*  Certo  percipi  m*.  Corb.  pro  rcilo  peicipi  •*•  linclligeicnliir  dicta  !  adhuc 
imii.  ini-,lli(?'rcin,  dicla  a  Ihnc  "•  El  in»upcr  m».  Corb.  insuper  ••'  llla  decenlci  m».  Corb.  ips.i  de- 
cr-pins  ••*  l'l  STpc  fii  m*.  Corb.  iu  sccum  ••*  Crcdenlur  m*«.  crcdcrein  *"  Creilcntiir  quod  isind 
nondiim  Mll.  rre  lcrem  qui  islnri  nonduin  mi.  Vi,t.  15.  quh  islml  nonduiu  "•  Cnde  nec  m*.  Corb.  omilt. 
nnile  *"  AoteqOMI  lanN  nm.  anlc<pinm  la|  "T  Pictoris  arlc  mt.  Corb.  picloris  incnlc  *"  Quia,  sicut 
mii.Thu.  V irt .  Corb.  quia,  cl  siciil  •••  Vivcnlc  anima,  vila  mst.  iu  vivente  arlilicis  auima  vita  **•  At 
vrro  m*.  I.orb.  omii.  vcro  •••  Exlrl  illa  m*.  Coib.  con  cxira  illa  •*•  iVrcipilur  vcriim ,  aliud  est  sine 
ilnliio  \crnm  .llinl  ,  tjHvjfJ  inlrllcrtiis  mtt.  Ctm.  Vtcl.  tt  Thu.  pcicipitur  vitiiiii  ;  :diud  sinc  duliio  esl,  venim 
illinl.  :iliinl  inii  II.  i  liu  mt.  Corb.  Pcrcipitur,  vcrn  n  alnnl  sinc  iluliio  cst.  UmJoMlml  aliud  iiilrllcctus  •" 
Majns,  iiilnl  aliinlmii.  Vict.  el  Coib.  tlS.  M ich.  nnjiis  qnod  niliil  aliud  "kTam  ergomn.  L»mcgo  *"Cogilare 
ou  iiium  \rl  iiitcllcciuin  mt.  (  orb.  rogitarc  aiidiin,  m-I  inicllcclii  mit.  Vict.  Ccm.  cogiiare  aiiditum,  vel  in 
inlclleclu  ***  Non  cisecogiiare  possum  m*.  Vict.  13.  non  cssc  cogilarc  non  po^stim  ••'  Rem  ipsain  novi , 
aui  t\  alia  possum  c.uijiccrc  simili  m*.  Virt.  13.  rcm  ipsatn,  qiur  Dcus  cst  uovijaut  ipsani  possura  coimu- 
ccrc  cx  alia  simili     "*  El  tu  lalcra  mt.  Corb.  cl  ctiin  talciu 
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lli  tUJ  WH  fHtll   limile    quidqitnm      IV««    n  dc  lm-  K  (ucni .   quitlqui.l    f«'    "'    M,    m<t)ui  illa    rm     | 

miihi*  <i/i</iu>,  mii/ii   i'i.>i»u»    ujiwt.i,    qii.m    elinm    ctt»  /l"f  ,,,1  Mt  rn/   i//ik/    im«i'n*    MNJMM,  MM*J    MlfM 

nririrriii,    liin    /iwirn    ttliqtiut     tiuttireni,    \tr    illnm  j.im  eiit  m  inltlleclu  prnbnfim  ett .  AHhue  reijionttta 

MMfMMM   gencralemve  uotitiani,   i/mi  </iiiii  111"    MflM  8i  'i»«    dicendum    etl  111     ntltllr,  i»t  nuod  iriumlum 

i'i  /  liominet  ii<ii'i,  </r  1//0  1/1(01/11«  ui  iinthini  iciu  tpitun,  ivnfu/rin  iiijutq iiatn   ir\    *"  nrqutt    tailtm    ctiqtiuri    , 

i/Mci-   ri/    /ioiik»,   cogilaie   potiem  .  rl    tanwn  M*  /irri  <•/  Aor  m  mro  •"    nc  mi<j   non    tttnetjo.   Sed  quia  vrr 

iioitel,  ul,mcnlicntt   itlo  i/ui  tlncrct,  tpte,  i/MriM  royi-  /ioc    r**r  quoqne   111  r#  non  />ofril     ullalenui  **'  <<l<n- 

lnrem  *'*,  komo  non  cxtct  ,  cum  tantcn  ajo  *u  de  tllo,  ntit,    tliud  tttt  ci   ntlhuc   jteniiui  *"   inm    mnretla, 

»r.  umi/umi  MMM  mi/ii/«iiiiiimi  Kin,  non  fMJ  «irl  i//r  ouoMinMr    imi/ii    artjumtnlo  piobtiur     tiii«lii<>,    qn»tt 

homo,  tcd  quir  eil  '"  MMtJ  quilibel,    togiturcm.    .\tc  gui  r*»«  "*  difii   /ioc  •**.  t/Noii    Mn/ai    MJMMJ    ■**•"• 

lir  f(/i/Mr,  m/  liaberem  (utium    itiud  in  coijilalione  vcl  ler  non  erit  omnibui  majui  **',  Mfl  inlii  attcmlil  cui 

111    tnteUectu,   tiabere    poiium    illud  •'*,    tmin    oik/io  /o/jMaJMr.  «Voo  miiN    nomi/mm    «/i<«,   imo  rfi<i*N  neq<>, 

ihci,  Deui,    aul,  :ilii|tiiil    omnilnis  "*    majii*.    I.um  vei    dubiio,    ulla    r«  •••  vera   tu«  mujui    illud     nrc 

ijuando    illuti  •'*    irruni/iiiii    rem    veram  •'•  mikujut  otiud  ei  e*ie  conctdo,  quam  illud,  li  dicrmlum  eit  **' 

nottim  coailare  pottum  •",  itlud  ,T"  oniiKNO  nequeunt,  ette,  eum  tecuntlnnx  vocim  lanlum  auttilam  rem  nror- 

11111    taittum  lecuuilum  voccm,  tecundum  quam  10'am  "  (M(  /,/ho/hni  jifti  cnnalur  animui    effiurjere.  Quvmodo 

«uf  iix  aut  nunquam   polett   ullnm  cogiiuii   vemm.  ujiiur  •••  iudt  milii  probatur  mnjut  illud  ret  venlatc 

Siqniilem  *'•  cnm  ila  coqitmur  ;  non    tnm   ipia  vox,  tnbtixlere,  quia  comlet  '•**  illud  majui  vmnibnt  ttu: 

ijutr  rei  etl  utique  vcra,  lioc  ett,  It.teiurum  sviihi  vel  CNtn  „/  f<j<>  eontque  negem  adliue,  tlubittmvt  *••*■  ron- 

sijllabiirum,  quam  vocii  audihe  lignificutio  cogtleiut  ;  ltlllc  ■  M/  ne  ,„  inlelleclu  "•'  qnidein  tcl   cngitutione 

icti  non  ita  ut   ab  illo,  qui   novil  quid  ta  laleat  voce  mea,  eo  tattem  modo  majui  iptum  ttte    dicum,    quo 

tujnificnri  :  a  qtto,  iciltccl,  eogitalur  iccundum  rem  dubia  eiinm  inultu  tuut  el  incerla.  Pnuienim  crrtnm 

vel  in  tola  cogitalione  vera  •"•  ;    vtrmiN    ul  ab  eo,  nihilneeeiieetlK**%(ial,rerxra  eiu  aitcubi  majuiijnum 

qui  tlluti  non  novit  ;  el  tolummodo  cogilal   tecundum  ,,0\  el  tum  demum  ex  '•**  tro,  quod  mnjui  eil  omnt- 

nnimi  molum   Wl    f//fii«   auditu   vocii  effeclum  •",  but,in  leipto  quoqtte   tubtitlere  non  erti  ambignum. 

lignificationemque  percejitx  vocit  connnlem  effingere  C.  Extmuti  grnlia  :  Aiunl  qnidum  alicubi    Oceani 

libi :  quod  •"  mirum  esl  si  unqunm  rei  veritale  potuc-  eitt  intulam,   qiiam  ex  dtfficultale  eel  polint  '•*'  i«t- 

rit  m.  lia  ergo,  ne  prortut  aliler  atlhuc  et  in  inlei-  puitibilitatt  incenitndi  quod   non   ett,  cogiiomiimni 

lcetn  meo***  coatlat  illud  h  <beii,  cum    audio  intel-  uliqtti  ptrdilam  :  quamque  (abuluntttr mullo  nmpliut, 

iitjoquc  tticentcm  ttst    aliqititl    majut   omitibut  qttiv  ,  qtiam  dt  fortnnatii  intulit  fertur,   tliviliiirnm,   tUli 

tnltanl  cogitari  :  hmc  dt  co  '**,  quod  tumma  ilta  ua-  carumqut  omnittm incvstimabiti  ubtrlate  jwllerc,  nul- 

tnra  jam  este  dicitur  in  intetteetu  meo  •*'.  /0711«;  potstuort  aul  kabitatore,  nnittrsis  aliis,  qnas 

H.  Quod  attlem  non  solttm  in  ittteUectu,  itd  tl  in  vtcolnnt   hominet,  lerrii,   pottideudorum   redunttan- 

rt  **' ntccstario  tsse ,   indt  milti  probatur ;  quia  ttiti  tia  vsqutqxutqut  pratlarc.    lloc   ila   ttst  '***   dical 

VARl/E  LECTIONES. 

•**  El  tamwi  mss.  Vict.  seil  iam<'ii  •'•  Oiitmi  cssc  co^iiarcm  wit*.  01»»*//.  csse  ,TI  Ciim  Immn  cgr» 
mi.C.oib.  cum  laincii  e»sc  •"  N011  qui  «ssol..  s»»il  qni  esi  mn.iion  qn.i-  osstH...  sod  qn.T  cst  *7> r<issuiu 
illiiil  ms.  Vict.  43.  po&sem  illud  m  Aiil  aliud  omiiiliiis  mst.  ant  aliiiiiiU  omniliiift  *T*  O11.1111I0  illud  mt. 
Corb.  quaiidoaut  illud  •"  lllud  rcm  veram  mss.  Corb.  S.  Miclt.  Vict.  Tlttt,  illud  sccuudiim  rcm  vc* 
raui  •"  CtJgiUire  posscillud  mst.Mct.  3.  Corb.  Cisl.edil.  Col.  iGli.  cogilare  •"  P.issem  Istiul  ms.  Yict. 
13.  poMiiui  cogiiarc  islud  •'•  Ncqueam,  polcsl  ulliiin  cogilari  veriim ,  Biqiiidcm  mm.  Vicl.  Tltn.  Cem. 
S.  Miclt.  Citl.  neqiicam.  nisi  laiiuun  sciiindum  vocem,  sciMiinlum  quam  folam  aul  vix  ant  iiiinqiiam  po- 
tcsl  ulliiin  cogitari  vcruni.  SiquitJera  >n«.  Corb.  noqueain,  nisi  lamcn  sccuiulum  voccm  siNuiidmn  quam 
solaiu  aul  vix  aut  ininquam  polesl  iiliimcogitarc.Vcruin  siquidem  ***Cogiutionc  vcra,  vcrnm  ut  ali  »111. 
6'rfM,  Vict.  Citler.  Tlttt.  oogiiatioi.e  veram,  vcruro  ul  ali  mt.  Corb.  conitalionc  vcra  (it  ab  »•'  Socuiuluiii 
aoiuii  inolum  ms.  Corb.  animi  molii  •**  Audilu  vocis  elTocliiiii  tnt.  Corb.  amlitu  vcl  vocis  cflocium  mt. 
Vict  i^.  audiui  vocisque  alTectiim  •'*  ElTlngere  :  sihi  :  qnod  m«s.  elTmgcrc  silii  :  quoi  »1*.  Cor^.  oflingcre 
6ilii  :  qud  •**  Veritatepouieiit  m«.  Vict.  43.  veritalem  poliicril  •••  Ab  inielicclii  meo  m««.  in  inlolloclu 
meo  •*'  Hoc  dc  co  mst.  Ii;ic  de  co  •"'  Jam  cssc  dicilur  in  intelleclii  meo  mt.  Corb.  jam  dicilur  inlrllcciu 
moo  •"*  Ouam  autcm  el  in  re  nts.  Corb.  Quod  uulcm  11011  solnm  in  iiilellcclu,  scd  ol  in  ro  *"•  Ojiia  ul>i 
fuoi  il  quiilquid  esl  majus,  in  re  illa  crat  :  ac  si  per  lioc  mtt.  quia  nisi  fueril  quidquid  est  111  re,  iiiajus  ill  1 
eril  :  ac  pcr  hoc  •*•  A.l  lioc  rospondeo,  si  esse  dicendiim  :  csl  in  iutcllcciii,  q iuhI  seciindiini  veril:»lcni 
ciijiisquc  rei  mss.  Vict.  el  Tltn.  Aiiliuc  respomlco.  Si  esse  dicendum  esl  in  intclloclii,  quod  scuiiuliiin 
v erilatem  ciijusquam  roi  ms.  Cis/rr.  Ad  lioc  ego  rcspondeo  :  si  essc  diceudum  est  in  intcliectu  elc.  ms. 
Corb.  Hospoiidco.  Sic  cnim  diccudiun  est  in  iiitelleclii  quidem  sccumlum  vcriutem  cujusqnain  rei  *"  Ei 
hoc  in  mco  »iss.  ot  lioc  in  moo  •**  No:t  poiesl  iiiillatcmis  mss.  uon  potest  tillatenus  **'  AJIiuo.  penitns 
nm.  Ctsttr.  omitt.  ndliuc  •**Q:ioJ  qui  essem?.  T hu.  quod  si  essc  •••  Dicit  hoc.  ms.  Vicl.  45.  esscdioit,  sed 
lioc  *•*  Noti  cril  omnibus  minus  mss.  Vict.  Tlttt.  Ccm.  Cisier.  non  erit  omniLms  majiis  ••'  Ulla  rc  ms. 
Tliu.  nulla  re  **'  Si  dicendmii  ost  ms.  Corb.  Non  diceudum  est  *9'  Quando  igitur  mss.  quomodo  igilur 
,0**  Quia  constel  «iss.  Vicl.  13,  Ctstcr.  quomodo  igitur  "01  Eo  tisque  wefp**  adhnc  duhilemve  »1«  Cor/j. 
adhuc  (lnbiloiu,  negeinve  loa' Ut  110  iittellectu  m>«.  ut  ne  In  inUdlocui  ,oos  Coriiim  milii  necessc  est  m*. 
Vict.  43.  omill.  inilii  '•**  Alicuhi  majus  ipsum  mt.  Vict.  13.  omilt.  ipsiun  >0°*  El  laiuon  doimlc  o\  Mtc 
et  luui  demuiu  cx      '••*  Vcl  polius  cx  niht.  omttt.  cx      ,00r  lloc  ita  cssc  msj.  Vict.  ct   Cotb.   Ixc  \u  e*sc 
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1/1///1  quapunu  ;  et  cgo  facilc  dicittm,  iu  quo  niltil  ctl  A  tnm    eliam  ••"  tcipsn  id  csse,  ut  nec  posttl    cogtlari 


difficultiiih,  inlelligam.  At  si  luuc  vclnt  "'•  conse- 
qHcnla  ■  ,0°»  adjungal  ac  dicul  ,M0  :  Sonpolct  ullta 
ilubihnc  tnsiilam  illam  omnibus  terris  privstantiorctn 
tcre  este  alicubi  ""  in  re,  quam  et  in  intelleciu  "" 
tuo  non  ambigis  csse  :  el  quia  pras!nniius  esl  non 
M  intellcclu  solo  "",  sed  etiam  esse  in  re ;  idco 
w'c  l0,i  eam  nccesse  esl  csse  ;  quia  nisi  fuerit,  qtue- 
cnnque  alia  ""  in  re  esl  terra  prwslan:ior  illa  erit ; 
nc  sic  ipsajam  n  tc  prastanlior  intellecta,  pnrslan- 
liof  ""  non  erit.  Si,  ittquam,  per  hwc  ille  ""  milti 
vclit  astruae  tlc  iusttla  illa,  quod  vere  sit,  et  ambi- 
tjendum  ""  ttlira  non  csse  :  aui  jocari  ipsnm  "" 
crcdam  "»n,  aut  nescio  quetn  sttdiiorem  dcbeam  "'• 
repnttm  ;  utrutn  me,  si  ci  concedam  ;  an  illum  ,9,II 


l,!*  non  esse  ?  Qitapropter  certisstmo  pritnitus  aliquo 
probandum  esl  argumento  atiquam  supcrioreiii,  hoe 
est,  majorem  ac  meliorcm  nmnium,  qtuv  sunl,esse 
vaturam,  ttl  ex  lioc,  aiia  ,0*»  jam  possimus  otnnia 
probare  ,0,°  quibus  ncccssc  est  illud  quod  mnjits  ac 
melius  esl  omnibus  "",  non  carere.  Cum  autem  di- 
citur  qund  sumtna  res  ista  non  esse  nequent  cogitari, 
melius  forlasse  diceretur  quod  non  esse,  aut  ctinm 
posse  non  esse,  non  possil  iittelligi  :  natn  sectindum 
proptietatem  verbi  isiius,  falsa  nequcunt  inielltgi  ; 
quic  possunt  ulique  eo  modo  cogilari,  quo  Dcum 
non  esse,  insipiens  cogitnvil  :  et  me  quoque  esse  cer- 
tissime  scio,  sed  el  posse  non  esse  nihilominiis  scio  ; 
summum   vero   iltud  qttod  est  Deut  u",   etetse,et 


•j  se  putet  tiliqua  certiludine  insulw  illius   estenliam  "  non  etsc  non  posse,   indubtlunler  intetligo.   Cogitare 


tistrnxissc,  nisi  prius  ipsam  pra'stanitam  ejtts  solum- 
modo  iicnt  rctn  vsre  atqtte  indubie  existentem,  nec 
ultalenus  sicul  falsum  aul  incertum  aliquid  in  inlcl- 
lectu  meo  ,0"  esse  docuerit. 

7.  Uaxinterim  ""  ad  objccta  incipicntille  respon- 
dcrit  ""  cui  cum  deineeps  asseriiur  lale  essc  majtts 
illud,  ut  ncc  sola  cogilatione  valeal  non  csse  :  ct  hoc. 
iitrsus  non  aliunde  prcbalur,  quum  eo  ipso,  quod  ali- 
lcr  non  erit  omnibus  majus,  idem  ipsum  possit 
referre  responsum  ,0*5,  el  dicere.  Qtiandonttm  ego 
rci  vcrilule   ""  esse  lale   aliquid,   Itoc   est,   majns 


nulem  me  non  etse,  quandin  esse  ceriissime  srio, 
nescio  utrum  possim  ;  ted  si  possum,  cnr  non  et  qnid- 
quid  aliud  "33  eadem  cerliludine  tcio  ?  Si  autem 
non  possum,  non  erit  jatn  ittud  proprium  Dco. 

8.  Civtera  libelli  illiut  lam  veraciler  et  lum  prn- 
clare  sunl  maquificequc  ditterta  "",  tanta  denique 
referla  ,0,s  utililale,  et  pii  ac  tnncti  affectut  iniimo 
quodam  odore  fragrantia,  ul  nulto  modo  propter 
illa,  qucc  in  initiis  ""  recte  quidem  sensn,  scd  minitt 
fiimiter  argttmcntala  sunt,  itta  tinl  coiitcmnenda,,>", 
ted  illa  potiut   argumenlanda  robustius ,  at  omnia 


iimnibus,  dixi  :  ttt  ex  Itoc  milti  debeat  probari  intan-  £  "3*  cum   ingenti  vencratione  et   taude  susciptcnda. 

VARIjE  LECTIONES. 

"•■  Ac  si  (unc  vclit  mss.  At  81  tnnc  vclnl    ,00'  Conscqncnler    ms.Vict.  13.  coniingenlcr    u,°  Ac  si  dicat 

mst.  ac  dicat     ""  Verc  csscaliculii  ms.  Corb.  ncc  cssc  alicnbi     ,0"  Quam  in  inicllociu  mss.  Vicl.  qiiain  ct 

in  inlellectu  nt«.  Cotb.  quam  ct  intellcctu     '*"  Non  in  intcllectu  solo  hi*  Cor6.  non  in  intellcciu  solo     m* 

Ideosic  m$.  Thtt.  itlcoque  sic    ,ou  Qoicunquc   alia  mss.  qn.ecnnqne  alia     ,ou  Praestanuof    ci   inHlecla 

pnesianliur  hiss.  Prxstautior  inlellecta,  prasiaulior    '*"  Per  hoc  ille  mss.  pcr  h.cc  illc    uu  Ambigcndum 

nis.  Thu.  et  ambigendam    '•"•Jocari  ipsnm  ms.  Corb.  altereari  illum    "*•  Credan...  dobean  ms.  C«rb. 

<  rcilanl...  delieant     ""Anilluinms.Coib.aut   illiui)     ""  Inlelleclu   in  co  mss.    ii '.ellectn  nico  ms.    Cotb. 

inlcllccUl  mcro     ""  lloc  inlcrim  mss.Corb.  Cctn.Vict.  Cisier.  \%xc  inlerim.     I0:,v  lllc  rcspomlcril  mt.  Vict. 

13.  ille  re«ponderct    "^8  Pnssit  respnntlere  mss.  possil  rcferre  responsum    '•*•  Rel  verttateai  mtt.Gem. 

V  i. «.  .S.  tlieh.  rci  reritate  •017  In  lantum  ctiam  ms.  Tku.  in  taniis  eiiam    ,0'8  Nec  poaset  cogitari  »isi.  nec 

p.Hsil  cogiuri    ^0'9  Es   hacalia  him.  ex  boc  alia    l03»  Probare  mss.  VieU  Tlm.  Cisler.  comprobare    ,J11 

><eccMe est,  ai  quodmajusac  melius  csl illud  omnibus mi.  Cem.  Vict.S.  Mich.  Cisicr.  necesse  cst  illud 

iinod  m.njus  ac  melius  est  omnibus    ""  lllud,  quml  estscilicet,  ct  Deua  m*.  Thn.  illud  quod  J&tm  mm  . 

vkt.  «t  Cotb.,  illud  nnoil eat,  scilieel,  eat  Deus    ,0"  Cur  ctnunquid  aliiul  mm.  Clstar.  Gtm.  Corb.  Vict. 

i  Mi  moii  rtquiilqnidaliud    ,0U  Prxstantia  mM.7au.C-m.Vici.  C/s^cr.tlissciia  ms.  Cara.  diserta  ,u"  Hcsin- 

•  ia  mtt.  referta    ,036  Qux  viiientur him.  qnse  ininiliis  cd.  Vcn.  quss  virtus    ,M*  ArgumeuUta.sibi  Utaaiiit 

toiuciinicinla  mss.  arguincnlala  siinl,  ista  sint  contcinneiula     "38  Ac  oiiiiua  ms.  Cister.  ac    sic  oinnia 


SANGTI   ANSELMI 

LIBER  APOLOGKTICUS 
COXTRA  GABNILONBM  UF.SrONDENTEM  TRO  INSIPIENTE 


10.1» 


37  Quoniam  aon  mc  ""  rcprclicotiii  lu  liis  ili- 

ni^illt:  insii>icns,  contra  t|iicin  siim  InCUlUS  in  mco 

upittculo  '••, ;  sctl  quidao)  nou  inaipiens  lM,  et  ct- 

\  UU.fi  LECTIONES 


I 


lliolims,    pro  insipicnlc,   sulliccrc  nnlii    pulesl  ic- 

spondere  caihoiico. 


•mi  Vn  Viei   1"   Incipil  Liber  Anscbni  srchieplscopi  al  shhalis  contra reapondentcm  pro  insipientc.  mt$. 
Uem  ttVict.Citter  Qiiid  ad ha«c  respondeal editoi  ipsius  libelli  (Proalogion.)  m$. Thu. Incipiimi  resuonsioncs 
Vnsclmicontra  resuonilciiirni  nro  insipicnlcdlcentt  in  corde  suo;  Ao«  eti  Dcus:  s.v«   Kc»|N>iisi«  contra 
i.,,,,...,..  nu.  s.  Muhactis,  Rcsiionsio  Aniwlmi  ad  enmdom,  Ideat,  Gaunioneni  Quoinam  uon  mews. 

ii.  .  i  tn.!l<\....knH«       nnn    inuitiiniifl     1 1  <  I    1 1  i  It 


Vn  i.  13.  mnit   non 
quidaui  in  i 


"•>  1,,  uco  "i "i"  m».  77/ii.  inco  opusculo    "M  Quinan  non  iiwipicni  m.  Coib. 
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CAPUT  PIUMIIM.  A  «|""    ■"•')"■    "■   'i'ii   """    |"i-i»ri  ""  ;  •..  .1  i|in<li|'i   I 


Cfiicinlim    icjiltitin    in/rri  >.im   i.i/mi.    iiii/m  .    rl  ■>./.  n 

i/i/ni  ut  iftto  mnjut  cogilnri  uon  i>otcst,  otu  roipu, 
Dii  in  quldani  ""'   (quicunqui   < ■*  'i111  ,|h  Ii  i  " 
i>  > im  dteore  "*'  Inilpleiium)  quli  non  eol  i"  nitii 
loctu  illqtild,  i|no  iu.ijiis  cofllnrl ,,M  nonpottll,  -» 1 » — 

|Of  <|ii.iin    rjllOil   scriinduni    VOrlUUffl  cujuiqui  rri 

nequll  Mliotn  ooglurl .  01  qult  oou  Mfli  00000- 
(|u  1111  • ,,,w  lioo,  (|iiotl  dlcOi  quo  utajui  cogliarl  non 

possil,  cx  00  qull  csl    i"  IHlOlloClU,   MM   "l   In  i<\ 

i|ii.iiii  perdiuni  WM  Imulara  MrliMlmo  oiitlorc  a 
eo  quli  cum  "''  ihMcrlbllttrverbii,  ludieni  mui  non 
imb'gil  in  Inloilcctu  iuo  nm.  Ego  voro  dioo  1  Slf 
qno  majui  cogilarl  iton  poiesi,  oon  Inlrlllgliur,  vel 
cogitolur,  nee  Ml  In  Inlollocln  rd  cogltaiiono;  pro* 


i  ogllorl  i»"i'  ii,  '  1  """  '  -i .  V  1 

:n  I11     \.  I     11. h  II. ■.  ln     iniii     1  m  I     . 

I.iri  ""   |.oiisl,  000  pOMOl  000  OMO  quo  fflojl  •  I  'igi- 
i.mi  ncqiiil.  S01I  (lon.iniui    non  r   ■>  .    kl    v.  I  ...;ii>ri 

\.ii'  t :  11  i|i  Idqold  ""  oogllorl  poli  M,  1 1  000  1 

m  •• .  .1,  111111  ci.rl  ipio  iu.ijiis  i"«il.ii  1  iinn  potsil        1 

.  1  q  10  in  ijni  1  ngii.ii  1  noii  |.o\Mi,  iinii . 

i|nn  oMJoo  oogltari  non  1 I    quo  [quod]  •»■  it>i  >••** 

ii  ibourdum.  Falsuiu    Ml  IgiUir  000  mm  illquid, 

(jiio   majus   OOgiUl  1    hh"    |>"   >ii  ' 


II      VI  I    rOgll  I  I  1 

poteot  :  mulio  iuque  magii,  M  ••*•  loielHgl  jki  m 
lotelleetu  ,m,oom  poteet.  Plooollqnld  dieow  1  pio- 
i  ni  diiiiio  qoldquid  olicubl  ool  aliqoaodn  000  csi, 
cii.imsi  1  st ""'  ilicuU  .'iii  iliquaodo;  |)oicm  (a- 
focto  Doue  aul  non  Ml  qno  inojui  cogluri  non  poi   H,m.,.  1»«.  oogiiari  nooqoioi  ot  nuoquim  •—  .•>v. 

sii,  lul  non  intoltigltiir  WM  vd  cogluiur,  el  noa  Ml     8icul  ll()n  ,.sl  a|MI,|M  lu!  ,| BMM|  Nim  (|m„i  i„ ,, 

in  Intdlectu  vol  cogluUone.  Quod  queut  fuisuni  ilt,     I10„  fml)  e,  .1()llio  csl .  M(ul  ll(>li  lloll  fllisM!  mt,  „,. 

li.lr   el  conscientia    lua   pro  firinissimo  ulor  argu-      pjtor;  lU  BOOquOM  0M0  OUbioUlllp^  pOlOOl :  01  qood 

mciito.    Ergo  quo  majUI  COgilari   non  polcsl,  vcrc      )li(.  I10I1  ^  cl    M<1  esl>  fcicill  ,10I1  ,.sl  |,ic  '•'•  ,  ita 

iitteUlgilur  et  engitaiur,  ct  esi  in  Intellecto  ei  cogi-  ,)0lcs,  c„Kjiari  Dooqwuu  omo.  BiMllilor  coj.is  pincs 
lalioue.  Qnaiv,  autvera  non  ninl  quibui  eontra  singuhc  non  ount  uiii  aut  qoando  euot  oliai  portoi 
eonarli ,08°  probaro,  nut  cx  cis    non  eonaequitur     ojue;  ooumi  portoi.el  Idoo  IfmunioUat,  poooool 

quod  lc  consequenter  opinaris  concludcrc  IMI.  Quoil      cogitari  nuiiquaiii  aul  nusqi.ain  cssc.  Nani  etsi  dira- 


anlein  pulas  ex  co,  quia  Inlelligitur  ,0M  aliquid  (|iio 
majiis  cogilari  nequil,  non  cotiscqui  illud  cssc  in 
iulelleclu;  nee  si  csi  in  intelleclu,  idco  cssc  in  rc  : 
ccrlc  cgo  dico  ,c"  :  si  vcl  COgiUrl  poicst  csse,  nc- 
ccssc  csl  illud  essc  ,0'v.  Nani  qtio  niajus  cogiUri 
ncquil,  11011  potcsl  EcgiUri  cssc,  nisi  sine  iuilio. 
Quidqnid  auicin  potCU  cogitarl  esse,  ei  non  csi'°" : 
jicr  illilillffl  potcsl  cogitari  cssc.  Non  ergo  quo  nia- 
jns  cogitari  nequit,  eogiuri  potest  csse,  ct  non 
csl  **!'*.  Si  ergo  potisl  cogilari  csse,  cx  nccessi- 
tatc  ,95T  esl.  Ainplius.  Si  iiiique  vel  cogiiari  poteat, 
necrsse  esi  illud  cssc.  Nullus  enim  negans  aut  dubi- 


lur  tcmpiis  scmpcr  essc,  el  muinlus  '•'•  iihiquc  ; 
non  tamcn  illml  toluni  scmpcr,  aul  islc  lolusest,•,• 
ubiqtie  :  cl  licut  liugube  partcs  lcmporis  uon 
suut,  quando  ilise  suni;  iiapooMMl  oonquameoM 
ccgilari  "73;  ct  linguko  nnimli  '"*  parlcs,  sicul  non 
sunt  ubialiae  uint;  ita  Nildntelligi  possuut  ousquaM 
csse  :  scd  cl  quod  ""•  parlihus  conjuiictuui  esl  ,l7*, 
eogiutione  disaolfi,  ci  non  cs?e  potest.  Quarequii!- 
quid  alicubJ  aul  aliquaudo  loium  ooo  cst,  etMOui 
est,  poiesl  eogiuri  non  cssc  :  al  qno  majul ,877  co- 
giiaii  uequii,   si  esl,  non  potcst  '*7*  eogiuri  ooo 


csse,  alioq.iin  si  CSl,  non  estquo  niajm 


KTI 


cogilari 


tans  csse  aliquid,  quo  majus  cogitari  non  possit,  non  potcsi  :  quod  ,048  non  convcnit.  Nullaicnus  ergo 
ncgal  vel  dtibilal  quia  si  essct,  ncc  aclu  ncc  inic!-  alictibi  ,08,t  anl  aliqnando  lolum  non  esl;  scd  scui- 
lcciu  possel  11011 ,088  cssc.  Alitcr  naniquc  11011  csset      per  ei  u!>i.juo  loiuni  esi.  PuUane  l081  aliquatcuus 


VAR1.-E  LECTIONES 

,0VI  Dicis  quidem  ms.  Thit.  dicis  quidam  lovv  Hoc  p  >sse  dieere  ms*.  Vcm.  ei  S.  3lic.  Ikcc  di- 
cere  posse  ,0i6  Suo  majus  ijuod  cogitari  mxs  qno  majus  cogitari  ,0Vfl  lii  quod  nnn  tuagis  rouspquiiur 
Htsta  ci  quia  non  inagis  consequitur  l0VT  Qiiam  periliiam  ms.  Corb.  qnam  praediclam  ,0V8  CrrtiMime 
cx  cocuin  wi.ss  ccriissinic  cxistcre  cx  co  qnia  cum  ,ov»  Possil,  aul  non  inlclligiiur  ius.  Corb.  pnssjt,  aul 
intelligilur  lM'  Gonnris  conira  mss.  contra  conaris  ,MI  Conrliulere  wss.  Yiei.  43.  cxcludcrc  ^08*  Ex  eo 
qnod  iiilellifriiur.  nus.Tlnt.  Ywt.  Cem.  Cistcr.  c\  eo  quia  intelligiltir  ,083  Cerle,  ergo  ilico  »/ss  ccrle  cpo 
tlico  ,08V  Necesse  cst  illud  esse.  Nani  quo  ms.  Thu.  nccesse  illud  csl  cssc  quo  ,0i,tl  CogiUri  csse  ci  non 
essc  mss.  cogitari  cssc,  ci  noti  est  ,056  Poicst  cssc  ct  iion  esse  mss.  Ccm.  Tku.  Yict.  poiest  csse  ci  11011 
cst     ,05T  llln  1  ex  neccssitalc  mss.  omitt.  illnd     ,058  Inlelteciu  posset  non  mss.  Thu.  Yict.  t3.  inicllcctu 


posse  non 


Cogilari   non   possel  mss.  Viet.  COgiUri  posSCt     ,0"°  Si  es-ci,   posscl  ms.  Vict.  13.  cliaia 


si  cssct.  possei  ,0tfl  Quare  si  uihil  cogitaii  mss.  Quare  si  vcl  cogiiari  ,043  Aut  qiihlquid  mss.  al  quid- 
quid  '*"  Non  pnssii ;  qnod  ni mis  mss.  non  possii.  Si  ergo  csset  qno  majiis  cogiUri  non  possii,  non 
rssi l  quo  niajus  cogitaii  non  possil;  qnod  nimis  ,08v  Majus  cogilari  non  possil.  si  ms.  Corb.  majus  ali- 
quid  cogiiari  non  possit,  si  ,06S  Muiio  mngis  si  mss-  multo  itaque  magis,  si  ,0S6  Intelligi  ct  in  inlcllectu 
mss.  iiitelbgi  aut  in  inieiiecio  lM*  Eliam  si  esl  mss.  Yict.  Corb.  ct  si  est  10&fi  Poiesi  lamcn  ms.  Corb. 
omitl.  lannn  ,069  Aul  nu&qtiain  mss.  el  nusqnani  10:o  Quod  hoe  non  cst...  riotl  esl  hoc  mss.  quod  hic  non 
esl...  non  csl  liic  ,0;l  Cs^c,  aul  niuu.iis  mss.  Yict.  15.  Thu.  Coib.  Cisler.  c.sse  el  mundus  ,07'  Iste  scmper 
esi  mst.  iste  loius esl  ,0,s  Possum  eiiain  nnnqnam  cogiuri  mss.  poasunt  nunqiiam  esse  rogiUri  ,0;v  Et 
singula;  mondi  ms.  Corb.  ei  stnguke  ilii  mundi  ,073  Sed  et  qond  »'s.  Vici.  i.">.  se  I  etiani  qnod  ,07Ounctuin 
rsi.  wss.  conjunrtnm  esl  li"  Ac qoo  majus  mss.  at  quo  majus  ,07'i  Si  cst,  non  pot«st  ms.  Curb.  sicut 
non  polcst  ,0-i9  Nnn  (|iiii  majus  mss.  non  csl  quo  ninjus  ,080  Non  possil  :  ijuo!  ms.  Yiel.  13.  ..on  polcsl : 
quod     ,081  Nullalcnus  crgo  alicubi...  PuUS  ms.  Corb.  nulLiteous  crgo  qaod  alicubi...  putus 
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pnssc  MgHarl  vcl  intclligi,   aul  cssc  in  cnirilaliftiic  A  UHdtocttl!  Quid  crgo  conscquenlius,  quain  si  qno 
vel  inlelleclu  ,0M,  de  quo  hac  inlclligunlur?  Si  cnim      majns  cogilaii   ncquit,  esl  iu  soln  intcllcctu ;  idem 

csse  quo  "•'  majus  cogitari  possit?  Sed  uliqiie,  quo 
mnjus  cogitari  polcst,  in  nullo  inlellcclu  cst  quo 
mnjiis  cogitari  non  possit.  An  ergo  non  consoqni- 
tur  ,Mt,  qno  majus  cogilari  ncquit,  si  esl  in  ullo 
inlcllcclu,  non  essc  in  solo  %tM  intclleclu?  Si  enim 
esl  in  solo  inlcllcclu,  csl  quo  %m  majus  cogitari  po- 
lcst  :  quod  non  conveniu 

CAPUT  III. 

Ad  intlautiam    advertain  :  quod  trqutretur  tntttlam 
fictiliam  etu  reipta,  quia  conitalur. 

Scd    tale  csl,  inquis,  ac  si  "*•  aliquis  tnsulam 
Oceani,  omnes  lcrras  sua  fertiiilale  vincentcin,  qux 


non    potcsl,  non   possunl   hxc  inlcHigi  dc  eo  "M. 

Qnod  si  dicis  ,Mk  non  inlelligi    et  non  cssn  in  inlcl- 

lcctu,   quod  non  pcnilus  inlelligilur;    dic  quia  qui 

non  potest  inlueri    purissimam  luccm  solis,  non  vi- 

dcl  lucem  dici,  qnx  non  esl  nisi  lux  solis.  Certc  vd 

hadenus   iniellijjiiur,  et  csl  in  intcllcclu "",  quo 

in.ijus   cogilari   ucquit;   ut    hxc    dc  eo  inlclligan. 

lur  "•*. 

CAPUT  II. 

JJagis  urgetur  raliocinalio  prwpotita:  et  ottenditur 
id  quo  mujnt  cogilari  nequil,  coijiluri  pottc,  alqut 
adeo  etinm  este. 

Dixi  ilaquc   in  arguincnlatione,  quam  reprehen- 


dis,  quia  cum  insipiens   audil  proferri,  quo  mnjns  ..  dilTicultate,  imo  impossiliilitate  invcniendi  quod  non 


cugilari  non  potest,  intelligit  quod  audit.  Utique 
qni  iioii  "*"  inielligit,  fi  nota  lingua  dicilur,  aul  mil- 
Imn,  aul  niniis  obtiisum  "M  liahcl  intclleclum. 
Deindc  38  <lixi  1',,a  si  inlelligilur,  esl  in  intcl- 
loctu.  An  est  '**•  iu  nullo  intelleclu,  quod  nc- 
crssario  in  rei  veritatc  essc  monslralum  esl  ,M0? 
Scd  diccs  quia  etsi  est  "•'  in  intellectu ,  non 
U-ncn  coi:se'|uonter  "••  quia  inlclligitur.  Vide 
quia  consequiuir  es6e  in  intelleclu,  ex  eo  quia  MM 
inlclligitur.  Sicut  cnim  ,on  quod  cogilalur,  eogila- 
tione  cogitaiur;  ct  quod  cogitalionc  cogilatur,  sicul 
cogilalur,  sic  esl  in  cogitalionc  t0M;  ita  quod  iniclli- 
gitur,  intillcclu  intcllgiuir  :  ct  quod  ititellectu  in- 
tclligilur,  sicut  iniclligitur,  sic  est  in  intellectu"**. 
Quid  hocplanins?  Poslca  dixi  quia,  si  esl  vel  in  solo  C  cog=tal  ,UI »  n<>n  cogilal  non  essequod  non  cogilat. 


cst,  perdila  nominalur,  dical  idcirco  non  posse  du* 
bilari  vcrc  csse  in  re  ,  quia  vcrbis  dcscriplam  facile 
quis  intclligit.  Fidcns  loquor  ,IM ;  quia  siquisl'*T 
invcncril  mihi  '"*  aliquid  aul  reipsa,  aul  sola  cogi- 
laiionc  evistens,  prxlcr  quo  majus  im  cogilari  non 
possit,  cui  aplare  u"  valcal  couitexioucm  hujiis 
mcx  arguinentalionis,  invcniam,  ct  daho  illi  pcnli- 
tam  insulam  amplius  non  perdendam.  Palam  aulem 
jam  videturquo  non  valet  cogitari  majus,  non  possc 
cogilari  non  esse,  quod  tam  certa  ratione  veriiatis 
cxistii;  aliter  cnim  nullalenus  exisieret.  Dcuiquc  si 
quis  dicit  se  cogilare  illud  non  esse  :  dico  quod  luni 
era>M<  hoc  cogilat  aul  cogllal  aliquid  ,H»,  quo 
majus  cogiiari  non  pi-ssii,  aul  non  cogiiat.  Si  non 


iulellectu,  potesl  cogilari  cssc  cl  in  re;  quod  ma- 
jtis  ,0*'  est.  Si  crgo  in  inlcllcctu  solo  est ,  idipsum 
scilicct  qno  niajiisnon  poiest  cogitari,  csl  quo  majus 
cogilari  potest  :  rogo  qnid  conscquonlius?  An  ciiitn 
si  est  "••  vel  in  solo  intclleclu,  non  polcsl  cogitari 
csse  cl  iu  re?  Aul  "'•  si  polcsl,  nonnc  qui  hoc  co- 
gilal,  aliquid  cogilal"**  mnjtis  co  ;    si  est  in   solo 


Si  vero  cogilat,  utiquccogitat  aliquid  "",  quod  nec 
cogilari  possit  non  esse  "".  Si  euiin  posset  cogiiari 
non  esse,  cogilari  possct  hahcrc  principium  ct  li- 
ucm;  sed  hoc  non  polcst.  Qui  ergo  illud  cogiial, 
aliqttid  cogilal  quod  ncc  cogilari  possk  nonesse; 
hocvcro  qui  cogilat  u",  non  cogitat  idipsum  nou 
cssc  ,,lfj  alioquin  cogilat  quod  cogilari  non  potesl. 


VARLE  LECTIONES. 

"**  In  cogiiaiionc  vel  inlellccto  ms.  Citler.  incogilalione  vcl  iu  iuicllectu  ,M*  Non  possnnt  hxc  inlolligi  dc 
eo.  mss.  Yici.  13.  non  de  Deo  possiinl  hxc  intclligi.  mt.  Cistcr.  non  de  co  possunt  hxc  iutelligi.  ••**  Quod  si 
diciliir  ffin.  cnod  si  difis  ,#**  El  cst  in  iniellorlti  mtt.Vict.  ct  non  cst  in  inlelleclu  "••  De  eo  ifilelligaliir 
mss.  Corb.  Vift.  13.  de  Dfo  intelliganlur  ,,8T  Uiii|iic  si  nou  mst.  uliqticqui  nou  "*•  Nimis  ohriiluiti  wi. 
Vift.  13.  niinis  nblusttm  ""  Au  non  est  mtt.  An  cst  "*•  Necessarioin  rei  vcrilate  osse  nioiistrutuin 
e*-l  mt.  Tlui.  omiti.  esso  ms.  Corb.  Ncressario  tamcn  consoqnilur  in  rei  verilaie  essc  inonslratum  ,0*'  Sed 
diiisqiia  ||  osl  m$».  ied  dicis  qnia  ettl  Ctl  "•*  Tainen  conseqiiilur  mii.  lamcn  consoqucntcr  "•*  Ex 
<oi|iiia  ms.  Corb.  ex  oo  qnod  ""  Sic  eniin  nw.  siciilenim  l0M  Sic  csl  in  cogitaiione  RM.  Vici.  43.  slc  el 
Ctl  iii  OOgilatkNM  ""^  InlHlcctu  inlclligiUir,  sictil  intclligitur,  sic  csl  in  iniclloclu  mt.  Corb.  iiilclligilur 
inlellcclii,  i>a,  kicni  [nlellifilor,  iolclleclun  csl  nis.  Vict.  13.  iniellcclu  inlclligilur,  ila  est  in  inlolTeclu 
sinil  iiltellifilur  ",T  ln  rc.  qno  I  inajns  ms.Corb.  in  rc,  quia  majns  "*'' An  eniin  si  esl  mi.  Citier.  nn 
cnini  cst.  si  f*t  "*•  Essc  in  rc.  ..nl  MM.  etM  ct  in  re,  aul  ,,0°  Cogilal,  aliud  cogilal  mts.  cogitat,  aliquid 
Cogilat  '"'  Idem  <">S'<  qno  BM.  Tltu.  id  csl.  issc  qno  ■"'  Ergo  non  scqiiitur  mss.  Thu.  Corb.  Vict.  crgo 
n  ni  convqciiur.  ,,0J  Non  csl  in  solo  mn.  Non  esse  solo  ,m  Si  cnim  csl,  iu  so!o  iiilolleclu  csl,  qno  mn. 
Cen.  t.orb.  Vict.  si  cnim  csl  m  MM  inlcllcctu,  csl  quo  mi.  Thu.  si  enini  in  solo  iuiollcctii,  esl  quo  niajus 
•"'  Scd  lalc  osi  niajus  ac  si  MS.  GtJtM,  scil  i;tle  csl,  iuquis,  majus  ac  si  m*t.  Thu.  Vicl.  el  S.  Mtch.  Cister. 
scil  IjI.csi,  inqnK  ac  si  mi.  Corfi.scd  lalccsl.  inquil,  acsi  '"*Fidcn3  loquormi.  Corb.  fidcus  loquar  im 
Q'iu  si  qrt»  mi.  VictAZ.  el  si  quis  '"*  Si  quis  non  vencril  nisi  mn.  Gtm.  S.  Mich.  Viei.  %'t  quis  invc- 
imtii  mihi  ant  nm.  Coib.  et  Yiit.  rt  Cisttr.  si  quis  invfiiortl  nnlii  aliquid  aut  "°*  Esistcns,  quod 
mains  iui.  Thu.  Vicl.  Cnrb.  S.  STith  exislfiis  prxtcr  nuo  majtis  ""  Cui  aplare  mt.Corb.  cui  coinpctere. 
'"'  Dieo  quia  cuin  ms  Corb  dico  quod  luin  «umlioc  ""  Aui  fogiiat  aliquoilmn.  aul  rogilal  aliqiiid  ltM 
Quoil  si  inin  eogitil  mt\.  omitt.  qtiod  ,m  (itn|tie  fngitat  aliquml  nui.  uliquc  COgitat  aliquid  ""Cogilari 
non  mm  OMiil  MM,  Coro.  oogilari  MM  possil  essc  mt.  Vict.  13.  cogilari  possit  non  esse  ""  lloc  vero- 
qnoil  eogltll  >»ii.  hoc  vcro  qui  cogiUl  '"'  ldipsum  cs»c  nui.  Ccm.  Yict.  Thu.  Cittcr.  idipsum  nou 
csso 


ts:i  l.iin-.ii  \ioi.o<:    CONTRA  <;\imio\im 

Non  Igllnf  polckl  MfUirl  Mt  Htt  |M  Mi.ijun  iM.|inl  A  «lniiil  «i    iHi"l   pOMUMM,   «l    Iftlud  lciimis;  M  itam 
rngilari.  MMMMN   MfHlfl    Mt  Ntl  M"'1"11"    KlMMMMJ 

I.APIT  l\.  (|ina  h0ll    poMnmoi   <<•,•.  <<.    itM   liiriui,  <i  ""I 

I)i/f*renli,i  in/Yr  .«>««•  MfHtfl',  r/  m/W/i./i  MMMM.  rsS(.  ■«•■.  S.  |il|  iRilur  IM  di-uii.gual  "''  luijui  pro 

Quo.1  aiilcin  dim  :  <|Uia.u...  dirilur  q.m.l  NMI  ,,,„,„,.    h„    ,,„.,,    „.„,,.,„,.„      MMlllftl    n.1,.1  ••» 

m  islanon  eiie  IMMMl  MgUlH  '"•,    in.-I.ii..  f«.r-  ,|njn,|,n  rs.„.  „ .lllir§  ,„,,  p   .   .   .,  ,,,  „„„  P,„ |  cl 

laskc  dicereltir  ""    <|ii»d  non  flK),  a.U  «i......  MMt  ,,,,„.,,„„1  ,.,,.   |iri.|ir    |,|  ,,„ .,,,,,  .■„K,i.iri  nrqmi. 

i.nn  cssc,  non  poisil  intrlligl ;  pntitn  tlifcmluiii  fu.l,  ,.,;.,„,  ,.,,„,  S(  llnr  ,As(.    ,,,,„., r .,  ,r,  „„„  ,.,,,..  ft,c 

non  possil  cogitarl  "'•.  Si  cnim  .Miisicmrcm  ips.un  igimr '"*  ci  irofTMM  etl   l>,<>,  i.on    posie  cogiUri 

n<m  pone  Intclligl    non  cs*c ,   forlasse   Ui  i|Ho.  qui  ,„,„  ,,SN(>.  r,    ,_,,,„.„  mu|la  ll0„  pQMMM  MfilMi  ,u». 

diclsqiiia  «ccnndum  pr«mricial«mi  vcibi  isli.is  falsa  <linn(|MI   S1|lll>   „on    M4e.    QgMMM»  auioii.  «I.citur 

nequr.it.l    inlcll.gi,  ol.jicuc*   n.liil  ,  quod  "•'  cit,  copil(li  ikMin  11()ll  ,.i|C>  M  ipv,  ikm  lll)(.||„  [,„l0  ,UI. 

pni>c  iniclli|ii   non  cssc,    laliuun  c/*i  cniiu  ""  non  (icirntor  csie  dicl«iiii. 
casc  qnotl  esl  :  quarc  nou  cascl  proprium    ""  Oco,  CAPfJT  V. 

noii    |)09i«    iniclli  -i    non  csho.  Quod  «*'C  aliqnid  "'*  „.,... 

.     .  ,,  „  Stiectalit  ditcmno    vaiimnm  iutrertiirn  tliclorum  :  ac 

corum,  MM    ceil.ss.n.o   suiil.   MMMl  UlleUif I    MM  D     'v,imum  ^  ,„itio  i„l„l,-l„tr  relHleril   rattocinm 
C4.sc      liu.ililcr    «l   alia    tcri.i   |mmsc  intclligi    nou  lionein,  quum  refettendum  tutcepu. 

cs.sc  u".   Scd   lioc  uliquc   non  polesl  ""  objici  dc  Qoatia  vcro  sinl  cl  alia  MM  iml.i  olijicii  pro  inii- 

cogilalioue.  ti   bcno  considcrctur.  Nam  ctii   nulla  picntc  facilo  csl  .lcprehcnderc  vcl  MMM  MfMMl  , 

4|n  «•   iiinl",T,    possmil   intclli^i    uon    csse ;   omnia  et  iilco  id  osiendcrc  MMMMM  e\isliiiu»c  iam. 

laincn  "••   possunl   rogitari    non  esse,    prxlcr   id  Scd  <|iioniam  audioquihiisdain  ca  iMJMliMM  aliqnid 

quo.l  iinninc  ost.  Illa  quippe  omnia   ct  sola  posstml  conlra  mc  valcrc  vidcri  ,  paucis  dc  illis  cmnincmo 

cogitari  non  csse,  qu.c  initium,  aul  finem,  aul  par-  ral.o.   1'ii.mmi,   quod  s.c|m-   r.'p<-iis  mc  «iircre  quia 

iiu'i\  habenl  conjunclionem,  et,  sicut  jam  divi,  quid-  quod  csl  majui  omnibus,  cst  in  iutellcclu  m,t  ei  si 

qni.l  aliciihi  aul  aliquando  toliim  non  csl ;  illud  vcro  cst  in  inlcllectii,  cst  cl  in  rc  :  alilcr  cuim  omnil.ut 

solum  non  potcsl  "••  cogitari  non  csse,  in  quo  nec  majus  non  csiel  o.nnihus   majus  "k*.  Nusqnam   in 

iniliiim,  uec  fli.cm,  nec  panium  conjiinciioncm,  el  omuihus  diclis  mcis  iiivcnilur  lalis  prohaiio.   Non 

quod  nonnisi  tcmpcret  uhiquc  lolum  ulla  lnVMlt1>M  ctiim  i.lcm  valcl  "u,  quod  dicilur;  majiisoninihus 

cogitatio.    Scito  igiiur  quia  potes  cogilarc  le  non  et,  quo  majus  cngilari  ncquil,  ad  lu*  prohjndum 

essc,  quandiu  ""  cssc  ccrtissimc  scis  :  quod  le  mi-  quia  est  in  re  quoJ  dicitur.  Si  qtiis  eniin  dicalqno 

ror  dixissc  nescire.   Multa  namqtie  '•"  cogitamus  inajus  lUT  cogitari  non  possit,  non  cssc  aliqttid  in 

non  csse,  qu.r  scimus  csse;  ct  inuUa  cssc,  qux  non  rc,  nul  posse  non  cs»e  ,  aut  vcl  non  csse  possc  cogi- 

csse  scinnis  "*•  :  non  cxisliinando,  sed  fi.igcndo'1**  lati,  facilc  rcfclli  potcsl.  Nam  quod  non  esl,  potcsl 

iui  csse  ul  cogitamus  "**.  Et  qui.lcin  possumus  co-  non  esse ;  et  quod  uon  essc  poiest,  cogitari  potcst 

f iiare  aliquid  non  csse,  quandiu  icimus  essc,  quia  uon  csse  "".  Quidquid   autcm  cogitari  polest  non 

WMJE  LECTIONES. 

in'  Non  esse  nequcat  cogilari  mu.  Vic*.  non  essc  qneat  cogitari  ,IW  Fortasse  diccrctur  ms.  Vict.  13. 
forlasse  diccrem  "••  Non  posse  cogitari  m$.  Corb.  non  possil  cogilari  "*l  Ohjiceres  nihil  quod  mt. 
Corb.  ohjicercs  mihi  quod  ""  Nihilquod  csl,  possc  inleMigi,  non  csl  falsum,  est  enim  mtt.  Nihil,  quod 
est,  |M>sse  iutelligi  nonessc;  falsiimcsl  enim  "**  Non  est  propriuin  mtt.  Thu.Gcm.  Vict.  3.  non  Mt  pro- 
prium  ms.  Corb.  uon  esscl  proprium  ll,v  Quod  si  csscl  aliquid  niii.  omitt.  csset  '"•  Non  csse  possrl 
intelligi  mtt.  Corb.  Thu.  Vict.  3.  non  cssc  posse  inlclli^i  Ml>  Vicl.  13.  posse  inielligi  MM  cssc  "*"  Hoc 
iitiquc  iion  potcst  tut.  Thu.  h:cc  iilique  non  possunt  ""  Nuila  qnae  sunl  mt.  Corb.  Nulla  <|tue  non  sunl 
^1**  Otnuia  tamen  nn.  Cister.  oinuia  tai.i.im  "••  Solum  non  polesl  mt.  Coib.  soluinmodo  polesl  wt.  Vict. 
13.  solum  potcst  "*•  l.lla  invcuit  ntst.  Thu.et  Vicl.  13.  illa  iiivenil  ""  Cogilarc  te  non  esse  quaiuliii 
ms.Virl.  13.  cogilarnrcm  doii  cssc  qumn  "*•  Mtilla  namque  ms.  Vicl.  13.  ftlulla  qoippe  "**  Non  csse 
■Scimus  «5.  TAu  omiit.  stinuts  ms.  Corb.  Nescimus  esse  "*»  Fingendo  mt.  Corb.  signilicando  "**  lla  esso 
cogilamns  »««*.  ita  esse  tit  cogitamus  "*6  El  illml  quidcm  possnums  cl  islud  scimus  et  non  possumtis 
cogilarc  aliquid  .ion  esse  qiiaudiu  scimus  essc,  quia  simulct  illud  possumus,  ct  istudseimtis.ct  nonpossumtis 
cogilare  non  csse,  qtiia  tion  pnssmmis  rogiiare  esse  simul  cl  non  essc  nist.  Gcm.  Thu.  Vict.  13.  5.  .KiWi. 
Citter.  El  qtiidem  possiiirus  cogilarc  aliquid  non  esse,  qtiamliti  scimiis  essc;  q.iia  simul  el  illud  possumus, 
et  istud  scimus,  ct  non  poss.imus  rngiiarc  non  csse,  qtiandiu  scinuis  esse;  quia  uon  possiimus  co^itare 
essc  siintil  ci  non  cssc  ms.  Vict.  3.  Et  quidcm  possumus  cog.tnre  aliqaid  non  esse,  quandiu  scinuis  esse: 
simul  et  illml  possmnus  ei  istud  sciinus  :  ct  non  possumus  cogiiarc  non  esse  quamliu  sciinus  esse;  quia 
non  possumus  cogilarc  esse  simul  el  uon  MM.  Mt.  Corb.  El  quidcin  possumus  eogilarc  aliquid  non  esse, 
qiiandiu  scimuscsse.  Non  possnm«>s  cogitare  esse  simul  et  non  essc  ""  Sic  dislingtiat  tnt.  Conb.  omiit. 
sic  "**  Iniclligit  nihil  mm.  iniclli^ei  n  hil  "**  Scilur,  possc  rogilari  non  cssc  rijs.  Corb.  scilur,  scd 
secumlHin  sensom  compo^iii.mis  posse  intelligi  non  esse.  ms.  Vut.  13.  Scitur,  essc  non  possc  non  essc 
cogilari  '"•  Si  i.^ilur  tuss.  sie  igilur  ""  .Mtilta  nossuul  CGfiUri  mm.  multa  non  possunt  cogitari  ms. 
Lorb.  multa  non  possunl  inlclligi  ""  In  islo  mss.  Thu.  Corb.  Vict.  Citter.  in  ipso  ""  Majus  omnibus, 
in  inlcllectii  «i«.  Gcm.  Vict.  3.  majns  omuibtis  esl  $A  in  inielleclti  mst.  Thu.  Corb.  Vict.  13.  S.  klich.  ina- 
jus  omnihtis  cgl  in  inlelleciu  ""  O.nuil.us  majus,  non  csset  omr.ibus  majtis  mt.  Corb.  omi.ibus  non  essct 
iiiajus  ""  l«lem  valel  ms.  Thu.  valct  *"*  Majus  cogilari  ncquil,  ad  ms.  Corb.  majns  quidem  rogilari 
nequil,  ad  ,,M  Si  quidem  cum  dicilur,  quo  majus  »i*.  si  quis  cuiin  dicat,  quo  majus  "*8  Qudd  si  nos 
csi  :  utiquu  si  essei,  uou  cssci  qno  majus  uon  possit  cogiiari   mt.  Corb.  hac  omitt. 
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eue ;  si  esi,  non  eet  quo  majus  cogitari  non  posstl :  A  Sicnl  crgo  quo   majus  cogitari  ncquit  intelligiiur, 


(|ii  )il  si  non  c^l,  iiliquc  si  essel,  non  csscl  qno  ma- 
jus   noii  possit  cogilari.  Sed   dici   noo    |>olcst;  quia 


qu<>  ni:tjiis  n~~  non  possilcogitari  "",  si  csl,  non  esl 
qtio  tuajiis  cogiiari  non  possil lul;  aul  si  esscl,  non 
CSSel  q  10  iicmi  possil  ""  cogilari  majus.  Palel  crgo 
qnia  ncc  noii  cst  ,,*J,  ncc  potCSt  non  essc,  aui  cogi- 
lari  non  esse.  Aliicr  cniin,  siest, nonest  quod  ili- 
cimr;  ct  si  esset,  non  esset.  Iloc  auicm  uon  tam 
Ijcilc  prob>ri  posse  ""v  vidctur  de  co  qnod  inajus 
omnibus  dicilui'.  Nnn  cnim  ila  palet  quia  quod  non 
cssc  cogilari  polcst,  nou  esl  inajus  omiiibus  qux 
Sint;  sicul  quia  non  cstquo  majus  cogiiari  non  pos- 
sil  :  ncc  sic  csl  ""  iudiibilabilc  quia,  si  est  ali- 
qiiid  "'•  majus  omuibus,  non  esl  aliud  quani  quo 
iiiajus  non  possil  cogiiari  M";  aut  si  cssct,  non  es- 
sci  similitcr  aliud  :  quomodo  ccrtum  est  (!e  eo  qtiod 
cl  cilur,  quo  majus  cogilari  nequit ,IM.  Quid  enim  : 
s  quis  dical  esse  aliquid  niajus  ,,a*  omnibus  rpiac 
suni,  ci  idipsutu  lamen  posse  cogitari  non  csse;  et 
aliquid  ninjus  eo,  eiiamsi  IU*  non  sil  possc  lamcii 
ogiiari  :  an  bic  sic  apcrle '"^  infcrri  potest,  non 
esl  ergo  39  BMJ«S  omnibus  qusc  sunl,  sictil  ibi  u6t 
apertissime  dicerctur  ,1M  ;  cigo  non  esl  quo  majus 
cogitari  nequit?  Illud  namque  alio  indigcl  argu- 
niciilo,  quaui  boc  quod  dicilur,  omnibus  majus.  In 
islo  vero  iioii  cst  opus  alio,  quam  boc  ipso  quod  so- 
ii.it "G*,  quo  majus  cogitari  non  possil.  Ergo  si  non 
similiter  potest  probari  dc  co  quod  majus  omnibus 


et  cst  in  un  intdiecta;  et  iilcocsscin  rci  veritaie 
asserilnr  :  sic  quod  inajiis,U9  dicitur  omnibus  in- 
lciligi,  cl  esse  in  intcllcctii ;  ct  idcirco  rcipsa  cssc 
cx  ncccssitatc  coiicltnlilur.  Vides  ergo  quain  rc>:te 
mc  comparasti  slulto  illi,  qtii  boc  solo  quod  de- 
scripla  inlclligcrelur,  perdilam  iusulam  essc  vcllct 
assercre. 

GAPUT  VI. 

Dhcmtirnr  dictum  ndiersarii  in  num.  2,  qucrtibel  fnlsct 
simititcr  fiossenl  intelligi ,  alque  adeo  eacnl. 

Quod  aiiteiu  objicis,  qii&libcl  falsa  vcldubia  simi- 

lilcr  possc  intclligi,  cl  essc  iu  inlelleclu  :   qucniad- 

modiim  illtij,    quod  dircbam.  Miror  qtiid    liic  seu- 

sisti  MT0  conlra  mc  ,  dubium  probarc  volcntcm  ;  cui 

'*  primiim  boc  salis  crat ,  ut  quolibcl  modo  illud  intel- 

lgi  el  essc  in  intellcctu  ostcndcrcm   ,,n  :  qiiatenus 

conscqiicnlcr   ,,Tf   considerarelur    ""  utrum  esscl 

nw  in  solo  intcllcctn,  vclui  falsa  ;  an  ct   in  re,  ut 

,l,a  vera.  Nam  si  falsa  cl  dubia  boc  modo  iiitclligiin- 

tur,  etsunl  in  intcllcctu  ;  quia,  cum  dicuniur  |,H 

audicns  intelligil  quid  diccns  signiflccl  :  nibil  prolii- 

belquoddixi  inlclligi,  cl  esse  in   inlcllcctu.  Quo- 

niodo  aulcin  sibi  convcnianl  quod  dicis  quia   fals.i 

diccnlc  M7T  aliquo,  qiKTcuuquc  illc   dicercl ,  inl.  lli- 

geres  :  ct  quia  illud  quod  csl  non  co  modo  quo  cliam 

falsa  babenlur  in  cogilalione,  non  diccris  ,l78  audi- 

liini  cogitare,  aul  in  cogitalionc  babcrc;  quia  scili- 

ccl,non  possisM7'liocalitcrcogitarc,  uisi  inlclligendo, 


dicilur,  quod  de  se   pcr  scipsum  probal  quo  majus  r  id  cst ,  scicnlia  compicbcndcndo  reipsa   illud  exi- 

......  .......  ,    VJ  m     _  .  . 


r.cquit  cogitau,  injiistc  me reprcliendisti  disissequod 
ioi  dixi,  ciiin  Uilitum  diuTcral  ab  co  quod  dixi.  Si 
\er.j  rel  aliud  "'•  argumenluin  poicst  M6"  :  ncc  sic 
inc  debuisli  repiebcnderc  dixisso  quod  probari  po- 
tsi.  Itiiiin  aiitcni  possil,  facile  pcipcudil  M67,  qui 
lioc  posse,  quo  majus  cogiiari  uequit,  cognoscit: 
nullaienus  enim  |)otcst  intclligi  quo  mngis  cogilari 
non  postil;  msi  id  quod  solum  omnibus  cst  majus. 


slcrc?  Quomodo,  inqiinm,  convcniaul  ,  cl  f.ilsa  iu- 
lelligi  ;  ct  intclligcrc  cssc  scienlia  comprcbcn ilcro 
cxislere  aliquid  l,u  :  nibil  ad  mc ,  lu  vidcris.  Quod 
si  el  fa'sa  aliquo  modo  iiilclligunlur  ;  et  non  oninis, 
seJ  cujusdam  iutelleclus  csi  btcc  deSnilio  :  Non 
dcbui  rcpreliendi,  qnia  dixi  quo  majoi  eogitari  n<>n 
poscil  inlelligi ,  ct  in  iiilellectu  cssc;  ciiam  '""  antc- 
quain  ccrliim  essctrcipsa  illud  csistere. 


VAIU.i:  LECTIONES. 

,tu  Quia  qui  majus  mu.  quia  quo  majiis  ,l8°  Non  posshcogitari  mu.  Corb.  non  polcslcogilari  ""  Sicst, 
si  noii  qui  inajiis  cogiiari  non  polesl  etc.  mu.  si  esl,  uon  cst  quo  majus  cogiuiri  noo  possil  ete.  m$,  Corb. 
M  cniiii  csl,  iidii  c.l  qilO  itiajus  iioii    |io>>tt  $tc.      ,,M  Quo  noii  pOSSCt  BM*.  Vict.  THu.    C.oib.  quo  nun  possit 

""  Quia  neciiouesl  m$.  Tkn.  quia  ncc  est  m$.  C'»fer.*qiiia  necuon  esse  ct  hoc  nulms    l,Sk  Prouarl  posse ms. 

V  ht.  13.  omitt.  possc  ,,M  Nec  si  cst  m$.  Vici.  ncc  e>t  ms.  Corb.  nec  non  sic  cst  ,,M  Quia  si  cst  sliquod 
m.ss.  quia  si  c^i  aliquid  »u.  Corb.  quia  sicul  sliquid    ",;  Non  c^t  aliquiJ  quam  quo  majus non possil  co- 

Y  i  ri  di.ss.  ikui  <sl  iiliud  qiiam  cic.  m$.  Corb.  iton  esl  id  quo  majiis  cogilari  nci|uit    M5"  Aut  si  essel,  non 

-uiiliiiT  sliquid  .  quouiam  ecrinm  esl  de  co  qiiod  dicilur,  quo  majus  cogitari  ncqnit,  m.s.  C»ib.  hetc 
oiuitt.  niAj.  aiia  .iiii  si  cssri,  non  estel  simililer  aliud;  nuomuilo  ccrium  esl,  ctc.  l,wfcsoe  sliqnod  majus 
mm.  |iiul  majus    ,,M  Majus  esse, eiiaiusi  m$$.  Uem.  Vici.Cort.  niajus eo> etiamsi    ^1*1  An  bocsic 

Hperte  »'.'.«.  Cnn.  Vict.  Th*.Ci$tcr.  an  bic  su  aperte  wu,  Corb.  an  lnc  aui  sic  aperte  "*'  Sicut  ubl  mu. 
t,em.  Vict.  Tku.  Corh.  ticut  ibi  ,,M  Dicerelur  uts.  Corb,  dicelur  ,,uQood  sonat  m$.  Corb.  qui  soual 
1  ■  bl  rere  velposi  sliud  m$.Corb.  si  vero  pronoui  aliud  l,u  Argumentum  posuitti  Uanm$crifto  argu* 
meiiium  poiest  P  rueodi aus.  perpendii   M0"  Nequii,  inielligitur  et  est  in  ms.  Corb.  nequit,  ci  iuicl- 

ligitu  ..i     ,u*  Sic  quod  majus  ms.  sin  quo  maius    "70  Qoou  noc  senaisli  nsss.  qnid  bic  scnsisti    ,m 

I  infcllcctu  uslcnoVrem  mo.Corb.  iiilellectu  osiciidcrem  manuscriptuM  Vict*  \~i.  iiitelleciuni  ostendercm 
,,u  Quo  cuiis -qui  niiT  mss.  nuatcnus  conscquentcr  ,MI  Cousideralnr  m$$.  consideraretnr  im  fdtruin 
rsM'i  ssss.  Vict.  iiiiimi  i  '  An  el  te  ul  m$$.  fm  ci  in  re  ut    "^1  Quoil  cum  dicitur  m$$,  Sjuia  euin 

ilicunliir  sti  <  <<rb.  fiirii  dicunlur  "  '  Qiiomodc  iiitemsibl  convcniat  quud  dicis,  qnod  falsa  dkente  tn$$. 
i         l int.  Viei.  \7>.  t  i$ttr.  qunmodo autein  »ibi  convcniau! quod dicis quia  falsa  diccnie  »u.  Coib.  quo- 

.    ii.i  coiivciiiaui  qui  ilniN  qnis  falsa  dicente     "'*  Quod  non  est,  <•<)  modo  quo  etiara  fslsa  babeutiir 

iii  ( <igu .iifiin  ,  nou  dicens  mii.  Cem,  Vicl.  //<».  quod  iioii  eu  modo  quo  otiam   talsa  babcntiir  in  cogiia- 

i-.ui  •    rb.  quod esl  nou  eo  modo  quo  cliain  falsa  banenUir  in  eogiialionc,  nondicis  m$. 

1    \er.  quml  nou  eei..,  nondiccris    "     Scilicel  uou possum m$$.  sciliecl  non  possis    im  KiUiere aliud 

i    'l8'  lu  ii.iclkctu  (.■;,.',  cii.im  nh.  Corb.  in  inlcUccln ctiam  cisc 


r;i 
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Contrtt  HUtttm  n/ sd  mtttrmril  »'»./<  "•     NrMjM  snm 

IHNIMMNI  rNfltJNHM  IffHI  NOMJj  <  <ui<  i/<i  NtVN  rSM  .  II 
/*Yic  <W'  u/j./.i,  <«/<•  COIIl  '/" 

ll.nnlo  *•■•  qnml  iluis  vx  iinqii.iin  poilfl  II   C  Cl 

«llllllf   '""  ,  Clllll  ilutlllll   ||   llldll fllilil  ,    istllil  ihiii 

00  modo  possii  i  •ogilari   iioii  OSM,   CjllO   rii.nii   DOtMl 

M%  oogllirl  iiou  oiii  Deui.  Retpondoiol  prd  mo,  «iim 

vrl  ptrvnn  s<  ii  nii.nii  dlspnlsndl  irgn nlondiqiuj 

itkigeruitt,  An  fiiiin  rillouubllc etl  i ol likiroo m  [d 
:iin|iiis  quod  Inlulllgii;  quii  som  dlcllur  Id  qnod  i  leo 


ncgai 


ijin.i    noii    liliolllgil  '  Aul    si    ||i(|Ullldo 


iiog.uur ,  quod  uliquiienui  lniolligilnr ,  ol  kJom  OM 
iiii  ,  «|iioil  niillateiitii  Inlelligltur  ;  nonne  laciliui  pro- 
b.ilnr  q uoil  dul  iuni  Ml,  dfl  ilto qiiOd  in  sliqttO ,  quilM 
ii«"  m  quod  in  iiullo  «st  iutelloeUi  I  tyosre  MC  i  reill*  n 
bilo  polMI  mm,  idcireo quciulibot  negsrc  quo  ma- 
jns  cogiiorl  nequil ,  quod  mdiluM  sliqustemii  intel* 
ligii ;  quia  negal  Doum,  chJm  mmum  ntjllo  Modo 
oogiiat.  4ttt  si  ol sliud  '"",  qula  nonoMnino  inlel- 
ligltur,  negstor,  romm  tsraen  '*•*  faciiius  ■  •  i  qnod 
liiquo  Modo ,  quiM  iil  quod  nidlo  ntodo  inleiligilur, 
jinib.iiur?  Non  ergolrratiouabiliiercontra  insipioit- 
tom,  a«l  prulnndttM  Doum  CSM,  Slltllil,  qtiomajua 
cogilari  non  pMlil  ;  CUM  illud  nilllu  inoilu  ,  iatud 
sliquo  inodo  iuloiligoreL 

CAPUT  VIII. 
Compariitio  pictura?  NNM,  3  proposita  exammntur.  l'.t 

unde    coujici   quettt   summum    iiiotjnum  ,    de   quo 

iiiiiiisiinus  «lum.  4  taMMsrnlx 

Ijnoil  vcro  Ism  sludiose  probas,  quo  inajus  cogi-  „ 
taii  noquil,  uon  IsM  csse ;  qnslis  lUHidnm  facia 
pitlura  in  inleiloclii  picloris,  stnecausa  lit.  Nonenim 
a«l  boc  jirotuli  piciursM  praeeegilataM  ,  ut  talc  lllud, 
0>  quo agebstnr,  mIIcm  asscrcrc;  sed  tanliiM,  m 
aliijniil  osse  in  "'•  iniclleciu  ,  quod  non  esse  inlelli- 
gerclur  UM  ,  possOM  ostcndcre.  Item  ,  quod  dicis  : 
quo  majus  eogitaii  ncquit ,  sccundmn  rcm  vel  ex 
geneie  libi  vel  cx  specie  nolam,  le  eogilareaudiiuin, 
vel  in  intellcciu  lisbero  ,l!>0  uon  posse;  quonisM  nec 


Qtiuniam  iiaiiiqui  oinuc  iiiinui  l>orium  in  Uuluin 

Minll.'   IH.j.il  I    I...HO   ,     iii    l|ll  .iiIiiiii     (-1,1      |,., 

cniiiii.  t  i.iiK.n  iii  iii.  nii  ""  i|ui  i  <i<-  rniuoi  •ini 

id  lliijm.i  <  i.iim  i-inii'ii.1..     I     -,     ,i      l,,,t    i|i,ii,.,  |   '"• 

.ii  .|iiui  eogilarl  p  iti  i  majui  '  •• ,  miiIimm    m 
iinis  <  .ii.jn ,  i.  "■'  din.i,  qoe  ""  i.ii.ii  [>•  ijm 

cog  iin   Qali  mIm  .  \i  ii.i  grstl '    rd  im<  i 
non  potost,  siIsm  il  non  credm  in  rt  tSM  qnod 
rogilsl,  scllicet ,    ,i ii in  <  si  iliqoid  "** ,  fuod 

iniliiiiii  01  lnicin  li.ilnl  ,  MttllO  iii.  lius  c-.se  lioniiiii  , 
quoil,  li.  il  m<  ipi.il,  i:oi.  i.iini  ii  deiiliil  .  •  l  •■  ml  ivu.l 

lllo  lllillllS   isl  ,    ila  ISlorssr    inrllilk    illllil     "•♦,     l|l|,..| 

mc  OncM  li.ii..  t  nec  iniiluin  ,  eliamsl  lempw  dc  prn> 
lonio  per  prasem  l""  iransMtnd  rotuniM  i  m 

sit  iii  rc  .ili.|iii.l  ,,("  bujUSMOdi,  siyr  non  ||  j  ril  I 
lamon  00  ihcIiiis mm  lMt  id ,  quodnullo  MOlM  nnli- 
got  vd  cogimr  Muinii,  vel  Moteri :  aii  iinr  eogitnrl 
noopotest;  sut  sliquid  lioc  maJM  cogfl  rl  potMt, 
snlnonest boo  es lis,  quibui  msjm  «o^itaii  ^airt 

,,0\  conjitcrc  i.l  quo  ""  inajus  cogikitrl  inqnil  ?  Eol 
igilur  iiinlc  possil  conjici,  qno  ni.ijus  COgitarl  iici|inal. 
Sic  iiaquc  lacllc  rcfelh  [ioicsi  limipieni,  qui  sacruM 
auclorilsfOM  non  recipil ;  si  nogal ,  quo  mijus  cogi- 
lari  non  valet,  cx  aliis  rolnis  '""  conjici  posM  "*T. 
At  si  quis  "w  Caibolicus  hoc  negei ,  memineril  qni.i 

invisibilia  l)ci  a  creatuia  mundi  ,  pcr  <«  «71«^'  fncta 
snitt  ,  iulcllecta  conspiciunlur  ;  tenij  iiema  quoquc 
cjus  virtus  cl  divimlas  (Hom.  1,  20). 

CAPDT  IX. 

Summitm  mngnum  cotjitari  el  intelligi  potsc  :  et  robo- 
ratur  ralio  conlra  insipienltm  facta. 
Sed  etsi >M*  Terom  csset  non  posse  eogitari  vcl 


inlelligi  illud,  «7x0 


tiifljus  neqitil    cogitmi ;  m  n 


lamen  falsuin  esscl  quo  niajus  cogiiari  nequil  M"  , 
cogitari  possc  cl  intclligi  '"V  Sictil  eniffl  uibil  '*" 
proliibcl  dici,  ineffabile  ;  liccl  illud  dici  non  possit, 
quod  inelTabilc  dicitur  ;  el  ((ueinadniodiim  cpgilari 
j)Olcsl  non  cogilabilc,  qiiamvis  illud  COgitari  non 
ijisain  rcm  nosli 119t ,   ncc   cain  ex  alia  siinili  potcs      possil,  cui   convcnil  non  cogilabile  dici  "'*  :  ila 

VAKLE  LKCTIONES. 

,81  Deinde  mss.  Corb.  Yiet.  13.  denique  ,,8S  Possc  esse  credibile  ms.  Corb.  omitl.  possc  osso  "8V  Quo 
ctiani  poicsi  ms.  Corb.  ijiio  eliam  non  potMl  UN*  Quia  csse  dicilur,  id  quod  nogat  m$.  Corb.  quia  id  e^se 
dieilur,  qiiia  id  ncgat  mts.  qtiia  esse  dicitur  id  quod  ideo  negat  "86  Ao  si  ei  illud  mss.  Gem.  Thnan.  Yict.  3. 
S.  .*Jif/«\«L'is«Vr.Aiii  siet  illnd  Ots.  Corb.  aul  si  illud  his.  *7ict . 3 -aiil  si  id  "8T  Mininie  lainon  hisj.  nonne  lamcn 
,lM  Ut  aliquid  ossci  iu  hiss.  111  alinuid  ossc  in  intnllectu  1189  lissc  non  inteliigcreiur  ms.  Corb.  nun  essc 
inielligerelur  "**  Vc!  intelleciuni  liabere  »iss.  »cl  in  intellecln  babere  "91  Rein  noscis  mss.  rem  nosti 
"i1  PotCS  conjicero  mss.  Corb.  el  Yict.  13.  convincere  i«s.  Yict.  5.  cognosccre  ""  Ualion.ilnli  nicnii 
tnss.  rationali  nicnli  "•*  Coiis«oiul<ndo  »is.  Corb.  ascendendo  ,t9*  Lx  bis  quibiis  ms.  Tku.ex  \i\<  ms. 
Yict.  13  ex  quibus  ,19S  Aliml  quid  niajus  oogitari  potest  msi.  aliquid  cogilari  potest  majus  "97  Pussu- 
nius  conjicerc  mss.  Corb.  et  Yici.  15.  |tossuntus  convincere  "98  lllud  quo  ms.Mct.  13.  quo.l,  omiii.  il  nd 
***  Boiium  est  :iliquod  ntss.  Tlnt.  Yict.  Corb.  Cister.  bonnni  esl  aHquid  lM*  fcslndessemclitts  ilioaua. 
CVm.  Cert'.  lliu.  Yiei.  3.  islo  esse  ntelins  illud  ms.  Yiet.  13.  islo  csl  nielius  illad  '^01  Per  praesens  iws. 
Yict.  3  omit.  pe.r  ""  ln  re  aliquod  mss.  I  liu.  Yict.  Corb.  in  re  aliquid  ,2J3  Eo  melius  csscms.  Viet.  13.  eo 
majiisisse  ,10' Aui  non  ost  lu.e  ex  bis  liibus  niajus  cogitare  valei  «1«.  aui  aliqnid  boc  niajns cogilari 
potesl?  aul  11011  cst  boe  ex  iis  quibus  cogiiari  vatel  »is.  Cister.  aut  aliquid  lioc  majus  eogitairi  pntesl?  a«i 
11011  cx  bis  quiluis  niajns  poiest  ,10(l  Coiijicere  in  quo  ms.  Gem.  cogitare  id  quo  ms.  Corb.  oonvincerc  id 
quo  ^0*  Lx  bis  rcliiis  mss.  ex  aliis  rebus  ,,0T  Conjici  posse  »is.  Corb.  cogilari  posse  i,"t  At  si  qnis 
ms.  Yicl.  13.  el  si  qus  lti9  Sed  el  si  »is.  S.  ilich.  sed  si  ",0  Cogilari  \el  iiitelligi  illud  qno  »is.  Cuib. 
cogilari  iUud  vcl  inleliigi  rcffl  Mibjeclain  illi  quo  ""  ISon  tamen  ralsnM  essoi,  quo  majiis  cogitari  nequit 
ms.  Corb.  omil.  isia  lilt  Cogilari  posse  et  inlelligi  »is.  Yiel.  15.  omtt.  rogitan  1213  Si  enim  nibil  mss. 
•icul  eiiim  nibil  1,u  Cogitari  non  possit,  cui  conTcnil  11011  cogitabile  dici  mss.  cogiiaii  |iotesl  noi 
bik,  qnainvis  illud  cogitari  non  possit,  cui  couvenil  uon  cogiiabile  diu 
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Of  JiillOT.  flt  WJkU  majut  valel  cogitari ;  procul  A  CAPUT  X. 

dubio  quod  aiidilnr  "",  cogilari  el  intclligi  polcsl  , 

ctiamsi  res  illa  cogitari  non  valcat  out  inlclligi ,  qua  Firmilat  rationis  prwdicla  ,  et  libelli  etautula. 

m»jus""cogiiari  noquii.  Nam  etsi  qnisquam  cst  pul0  qma  m0nslravi  me  non  inllrma,   sed  satis 

lam  insipicns ,   ul  dicat  non  esse   aliquid  <■"    quo  necessaria     argumenlatione    prob::sse   in    pra-uio 

majus  non  possit  cogilari  ,   non  lamen  ila  erit  im-  ijbcllo,  reipsa  cxistcre  aliquitl,   quo  majus  cogilari 

piulcns11",    ut  dical  se  non  posse  intelligorc  a  I  »"» non  possil ;  nec  cam  alicujus  objeciionis  inlir- 

cogitare  quid  dicat "" :  40  MJt  si  quis  UUl  inv c-  marj  firmiiale  1,aa.  Tanlam  enim  vim  liujus  proba- 

niuir,  non  modo  sermo  ejus  cst  respuendus  ,  scd  el  lli0l,;8  im  jn  8e  f<Mii>B|  significatio;  ul  boc  ipsuir. 

ipscconspuendus.Quisquis  igitur  negat  aliquid  essc,  qUOU  diciiur,  ci  nccessilalc,  eo  ipso  quod  intelli- 

quo  majus  nequcat  cogitari;  utique  intclligit  ct  cogi-  gjlnr  vcj  COgiutur,  ct  revera  probetur  exislere  ,  et 

Ut  negationem  ,  quam  facit :  quam  negationcni  "'*  idipsum  cssc  quidquid  de  divina  suhsUntia  oportcl 

inlelligereaulcogitarcnonpolesi  sincpartibus  cjus:  crederc.  Credimus  namque  de  divina  substantia , 

pars  antem  ejus  cst,  quo  majut  cogitari  non  potett.  quidquiil  absolule  ""  cogilari  potcst  melius  esse 

Cuicunque  igilar  hoc  negat;  inlclligil  el  cogiut,  qno  qVWni  esse.  Verlii  gratia  :  mclius  est  essc  aeiernura  , 
majus  cogiuri  nequil.  Palam  auiem  esl  quia  simi-  B  (njam  non  xienium  ;   bonum,  quam   non   bonum; 

liter  potesl  cogilari  et  inlelligi ,  quodnonpolcsl  non  imo  boniutem  ipsam  ,  quam  non  bonitatem  ipsam. 

essc  mi ;  majus  vero  cogiut  qui  boc  cngitat,  quam  Nihil  autem  liujusmodi   non  essc  po.csl  "",  quo 

qui  cogital  quod  possit  non  csse  "".  Cum  ergo  co-  majus  aliquid  cogiUri  non  poicst.  Nccessc  igitur  est, 

gitaliir,  quo  majus  non  possit  cogiiari  "",  si  cogi-  quo  majus  cogilari   non  potest,   csse  quidquid   de 

latur  quod  possil  non  esse,  non  cogiialur  quo  uon  divina  csscnlia  credi  oporlct.  Gratias  agobciiigniuili 

possit  cogilari  majus  ;  scd  nequil  idcm  simul  cogi-  "»•  tiuc   ci  in  reprehcnsionc,  el  in  laudc  npusculi 

l.ni,  cl  non  cogitari.  Quare  qui    "•*  cogilat  quo  mci.  Cum  enim   ca  ,    qnae    libi   digna   6iisccplione 

raajus  non  possil  cogilari,  non  cogital  quod  possit,  videntur,  lanla  laude  cxtulisti ,  salis  apparct ,  quia 

sed  quod  non  possit  non  esse.  Quaproplcr  ncccsse  qusc  libi  infirma  visa  sunl,  benevolenlia ,  non  male- 

csi  csse  qund  cogiut;  quia  quidquid  non  cssc  poicsl,  volenlia  ",l,  reprehendisti IM>. 
noo  est  quod  cogitat. 

VARLE  LECTIONES. 

"■•  Quod  audilur  m.  Corb.  quod  non  auditur  "**  Intclligi,  quo  majus  mn.  Thtt.  Viet.  Corb, 
inudligi  qua  majus  ""  Non  csse  aliquod  nui.  Thu.  Vict.  Corb.  non  essc  aliquid  ""  linprudens 
mu.  Cewi.  Thu.  Vict.  3.  impudcns  n<i.  Vicl.  13.  insipiens.  ""  Intelligerc  quid  dical  nm.  inU  lligcro 
aul  cogitare  quid  dical  "**  Quoniam  negalionem  nut.  quam  ncgalionem  "•'  Quod  non  potcsl  non 
esse  »u.  Viel.  quod  potest  non  MM  ""  Majus  vcro  cogitat  qui  huc  cogital  quam  qni  cogilal  quod 
possit  non  csse  mt.  Vict.  13.  hac  omit.  ""  Cogilari,  cogilalur  quod  possil  cogilari  majus  mu.  cogiiari, 
bi  cogilatur  quod  possit  non  cssc,  non  cogiiaturquo  non  possil  cogilari  maJM  ihi.  Thuun.  cogitari,  sc.l  co- 
gilalur  etc.  ul  in  aliit  mtt.  ,m  Qnare  qui  nu.  Corb.  quaproplcr  qui  ""  Quo  majus  cngiari  mt.  Corb. 
quo  majus  aliquid  cogilari  "•*  lntirmari  firmitatc  nu.  Viei.  3.  inllrmari  infirmilate  ,,,T  ifiijus  probaliouis 
tui.  Vtct.  3.  Cfif«r.  bujiis  prolalionis  ""  Absolulc  »i*.  Corli.  a  tc  ""  Non  cssc  polest  nu.  Cii/«r.  non  csso 
non  potest  ""  Benignilali  mi.Vtct.  13.  boniiali  ""  Itcprehendisti  nu.  Vict.  13.  dcprchcndisu  ""  wu. 
Cem.  e/  C.   54.  et  S.  Mich.  Explicit  icsponsio  Ansehni    ad  Gauniloncm  .  Majoris-Monastcrii   monachJin 

SANGTI    ANSELMI 

LIBER 

DE  FIDE  TRIMTATIS  ET  DE  INCARNATIONE  VERBI 

Contra  blasphcmias  Ruzelini  sive  Hoscelini  "". 

41  PB  JiFATIO.  i ,  lecUntur,  ut  nec  nostris  nec  futuris  tcmporibus  ul- 

Quamvis  posl  aposlolos,  sancli  Patres  el  doctorcs  lum  iliis  parcm  in   vcritatis   conlcmplaUone  spcre- 

nostri  mulli  lot  cl  lanta  de   fidei   noslrz  rationc  di-  bh;  nullum  (amcn  rcprchcndendum  arbitror,  si  flde 

cant  ""  ad  confulandam  "M  insipiculiam    et  fran-  slabilitus,  in  rationis  ejus  indagioc  sc  volueril  exer- 

gcmlam   durili.im  infidelium,  et  ad  pascemlum    cos  ccre.  Nam  et  illi,  quia  brevet  diei  tunl  {Job  xiv,  58), 

rpn,  jam  rordc    fidc   mundalo,  fjiisdcm   fidci  raliono  non  omnia  qusc  posscnt,  si  "'*  diutius  vixissenl,  di- 

(quam  posl  ejus  ccrtiuidiuem  dcliemus  csunrc)  de-  Mft  pouirruni  :  cl  vcriutis   ralio  lam  ampla,  lam- 

VARI^;  I.KCTIONKS 

,,M  Collatut  ett  liber  de  ftde  cum  mu.  Cemmelirenti,  CorbciettiiSOl,  Cittertiemi,  S.  Michaelii  de  Nonte, 
tt  duobm  Vtcionnii  F.E  13,  et  HH  ?>  duobut  Thuanit  ."0  </  6M.  —  M*  Corb.  Incipit  Episiola  Auselmi,  dc 
Incarnaiionr  Verbi,  vel  fnlc  ihrisliana  ad  llrh.inum  pip;im  nu.  Thu.  90.  IncipilKpislola  Ausclmi  de  Incar- 
MfiOM  VecW  ■"!  Drb.innm  Papam,  conlra  hlasphcmias  Ruxolini  Compendicnsis  l,n  Ralione  dicunl  mi. 
Corb.  raiionc  dicant    ""C*»nfuUodam  mi.  Corb.  conluiidcndam    "'* Possent,  si  ms.  Corb.  posscnl  dici.  si 


ttlit 

||H0  prufililtl  i  Oll  l.l   ii  lliin  l.ililnis   ur|ii..l    oxlininri, 

ii  hoiiiniiiN  iii  Eccloaitaut,  eum  qm  m  nm  mmn 

ml  (Oiiiiimm  tlmnom  i.vei.li  prooiuiil.  |fllMJ  MM 
ikliM  iioii  dciiiil  impcrliri.    Kl,    nl  :ilu  l.uciin,  i|in 

Imi  lacra   pngiM   nM    aJ   InVMUfindaM   i.ii 01 

lnvlliil,  ttlri  iliiil  :  .\in  rroiiniVii/ii,  MN  iftfr/fiji</ii 
{lm.  vh,  0),  NMTM  MM  monol  '*"  iMMrtMMM  »d 
iinrlki  iiim  eitetidoio  ,  omii  iloool  i|iiaiilor  ait  illmn 

iIoImsiiiiis  proliecrc.    IH |iu-    iploliium     illlor    lidctn 

01  npcoirni  ioli -llccioiii,  ipu-m  in  hae  vila  riipimioi, 
M»c  looilniiii  IntolUfA,  «|o:u'Ui  aliquii  oil  illiim  pro- 
Hrii.  Iniilo  oiioi  pn>piiKui.n c  iperici  (ul  quam  om- 
nc»  miiielaiiiu^)  oiniiioo  li.n-  ig  lur  crgn  coniido- 
rnlione,  lieot  uim  lioiuo  pai  vjb  uiiurs  MMMiM,  con- 
furlalui,  ad  eoruin  qn*  MMNMM  ,  Mliotiem  inlnon- 


l»l.  III>E  rm\ir.\ris.  Nl 

iMMll  M4  a  '(uoilam  MMMt  \tt  Fuik  ia  lalil  I 
llO  :    S|  iii   Pt»,  ili(|iiil,  Ir.i  pm  n.r  xunl  uim  fu< .: 
rtt  ,  rl  Ml  '""'  MM  "i  ufiu./nav/u/*  prr  tt  MMJfM 
iiVmi  IfM   111'fl',  nut  Irti  ammir     ita  tamrn  u/  poim 
lin  tl  volunlult  omniiio  nnl  idtm     rr,)„  1'nlri  rt  S, 

lnt  tnnclut  ettm  I  ilio  ttt  tnrarnnlut.  IJun.l >   MJ 

porlaloin  eiicl,    incepl  ooiilra  lninc  crmr.  ■  ipiam- 

ibm  cpisiiilam    quam,  pnrlo  qoadam  ciliii,  p«-r fi 

re  c«»nlci»ipsi  orcilem   non  ca  opni  cii<- ;  i|iiooiaui 

cl  ille,  conlra  q.icm  llebal,  in  concilioa  vonrr.l.  li 

rlemenii  archiepliMM)  Itaynaldo  collccto,  errorein 

j^2  aunm  al  juraverat  el  nnllu*  videl»alur  ipii  cum 

crr.vre  igoorarrl ;  partt-m  lninen  illami|uam  rccoram 

ffunlftm  rialrei,  me  ocicieule,  traoicripieruiil,  ai'|uo 

aliii  legcndaui  Iraitiilerunt  ;  quod  nlcirco  dico  ol,  *i 

iIjw.  qnautuiti  MMMM  MMM    milii    itarr  tlignalur,  pjM  a|jc„j,lf  ,„.-,„„<,  p*n  illa  vcncril,  qoan.|iiam  IM 

Aliquando  conor  MMMJMW  "",  «I  cmn  idiquid  quod     n,|,j|  ,a|8u„,  HJ1>  ,amen  uioquam  inipcrrecia  cl  MM 

prius  non  vi.leoaui  NMM,  M  alii»   libenier  MMJ  ;     eiqu,»jia  rclinqualur;  M  liic  quod   illic  inccpi,  il.li- 

quatcnu»  qniil  «ecnro   MlN  debcain,  alicno  ilisi  am     griUiU8  incepluni  cl  pcrreciam  reqniratar.  Poiiquani 

judicio.  Quapropier,  mi  palcr  el  domine,  Cliri>tia»ii     Cllim  in  All2ii<a  aj  cpijcopatum,  MMM  qoa  D.i  d.s- 

onu.il.us  cum  icverenli.»  amande,  ei  cuni  amore  rc-     positione,  oaptus  M  reicnt.i»  sum  ;  aud.vi  »'•  p  x- 

vorenile,  pnpa  Urbanc,  qucm  Dci  proTi.lentia  in  iu.i     fal3C  „0,iuii,  aiiclor.>ni  in  sua  iKjraeveranie...  ie„- 

Gccleaia  suinuiuui   comtiuiil  ponlifioem.   quoniam     le„lia  dicere  M  n()n  oh  aliu<1   abjuraMC  n„0u  4,icc. 

milli   rectlus  uossum.  veslrae  sauclilaiis   pr*scnlo     bat,  nisi  quia  a  populo  interfl*  i  timcbai.  ILc  i^iti.r 

conspcctui  sulMliiuiu  opiisculmn,  ut  cjos  auclorilalc,     caUM  q„u|am  rratrc8  precibus  suis  me  coegcr....l  ot 

qu;c  ibi  suscipieuda  suut,  approbentur  ,  et  qux  cor-     «dvcrem  quaeslionem,  qna  i?»e  >ic  irreliius  erat,  ul 

rigenda  suiil  emcndenlur.  nu,j0  ,noj()  ^,  cxpediri  ab  ea  posse  crederot  ••';  nisi 

Vomitw  et  Pmtri  uiiiventv  Eceletitv  in  terra  pereijri.     aoi  incarnaiione  f>ci  Patrii  ct  Spirilui  sancii,  aut 

MMM,   «Miiimo  pontifici  Urbi.no  ,  fmter  AhSKLUVs     deoruni  ►»■  inulliluiline  so  '•'»  impedirci.  Quod  ro- 

vita  petentor,habUH  monackut.tive  jnbenle  tit<e  per-     go  ne  quis  putct  prxsumpsisse  me  quasi  fortitucli- 

mittenie  Deo,  Cantuuria  nwlropolis  vocatns  epitco-  Cnt.m  fijci  CbristianaJ,  meae  eiistimem  indigerc  dc- 

p«i,  debitam   subjeclionem,  cum  humili  seniiie,  et     fensionis  auxilio.  Quippe  si  cgo  contcmpiibilis  bo- 


devotis  oraitonibus. 

Quoiiiam  divina  providcnlia  vestrnm  clegit  san- 
clitiilem,  cui  vil.tm  el  fidcm  Clirislianam  custodien- 
dam,  el  Ecolesii.m  suam  rcgcmlaui  commitlcrel  ;  aJ 
nidluin  atinm  rcctius  rcfortnr,  si  quid  conlra  ca- 
tliolicam  fidem  oritur  in  Ecclesia,  ul  ejus  auctoriiae 
corrigatur;  nec  ulti  alii  tutius  ,  si  quid  contra  crro- 
rc.ii  respoudctur,  ostenditur,  ut  ejus  prudcntia  exa- 
ininetur.  Qnapropter  ,  sicni  nulli   dignius  possum , 


muncio,  lol  sanciis  cl  sapiontibus  ubique  existonti- 
bus.ad  confirmandiim  fidei  Cbi  istianx  liruiamcni  u.ti, 
quasi  mea  indigeat  .lcfensione,  ali  |uid  scrilicre  lcn- 
larcm  ;  pra*9un.plor  utique  judicari,  et  deriileudns 
possem  videri.  Si  enim  mc  vidercut  bomincs  alii 
onuslum  paiillis,  el  lunibi.s.  et  aliis  redus,  quibus 
nufantia  ligari  el  stabiliri  ""  solcnt,  elabora.e  ciroa 
moi.tcin  Olyiupum,  ad  conlirmandum  eum,  ne  ali- 
cujus  impnlsu  iiularet  aut  subveneretur ;  mirum,  si 


ita  nulli  libeniiusprx»seniem  epislolam.quaro  vcslnc  **  a  risu  ei  deri$u  contineant  "••;  quanto  magis 
destino  sapientix;  qualenus  si  quid  in  ea  corri-  cum  lapis,  qui  abcissus  de  monte  m«sine  manibus, 
geiiduro  est,  veatra  cmsura  castigctur,  et  quod  re-  percussil ,n'  ct  comminuit  stataam,  quam  vidit  in 
Kiihmi  terilatis  lenot,  veslra  auctoriute    robore-  rj^omuio  m*  Nabuchodonosor ;  jam  faclus  mons  *«♦• 

uiagnus  impleverit  '*'*  universaui  lerrain,  si  eum 
mois  raiionibus  fulcire  et  qua.«i  nutanlem  stabilire 
nitar  ;  tol  saocti  et  sapienles,  qui  super  ejus  xter- 
nam  firmitalem  Htl  se  stabilitos  csse  gaudent,  m- 
dignari  iniui  possunt;  et  hoc  impvatc,  uou  sludiosx 


tur 


IISI 


CAPUT  PIUMUM. 

Scribendi  occatio,  et  stulut  quastioni$. 
f.um  adliuc  iu  Becci  monaslerio  essem  abbas,  pr:e- 


Et 
re 

cre 


VAUI.€  LECTI0NE8. 
ltm  Apcrte  monct  m«.  Cor^.  aperte  nos  moncl     Im  Conor  assugere  m.i.    Corb.  conabor  assnrpere 


ii^f 


l  qnod  regnlani  vciilalis  lencl,  veslra  ancioriiale  roborclor  ms.  Thu.  546.  hac  oiuit.  mt.  Thu.  30.  etquod 
;gula  venlalis  tcnel  '•*•  Audivit  mss.  audivj  ,tv»  Evpcdiri  ab  ea  crcderct  mtt.  expcdiri  ab  ea  po-se 
.rcderet  ,m  Aul  Oconira  edlt.  Ootlt.  de  eoruin  ••*•  llullitndine  se  nui.  Gem.  Met.  3.  S.  Mich.  Ci$:er. 
Thu.  546.  multiplicalione  se  ,m  Et  solidari  nus.  Gem  Vict.  S.  Mich.  Thu.  el  siabiliri  ua  Conlineieot 
oui.  Thunn.  Citter.  \ut.  Gem.  cotilincant  •"•  Abscissus  est  de  niontc  mss.  Thu.  Gem.  Vict.  abscissus  i'e 
inonle  ,,M  El  perctissil  mis.  Gem.  Vict.  Cister.  Thu.  percns<il  iUt  In  somno  wu.  Gem.  Vicl.  in  soinnio 
tm  Facius  esl  mnns  m$.  Gem.  Cisler.  Thu.  Vict.  Corb.  %m  El  impleveril  msu.  Cifer.  Tliu.  Vict.  Gem. 
Corb.  implevcrit     '••'  Pro  cjus  xlerna  firmitalc  mst.  supcrcjus   jelernaui    fnniilaleui 
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pjravitali,icd  jactantia  lovitaii""?  Si  quid  crgo  de  A  Iccius  dcfcctum    cogantur  desccndcrc.  Palam  nam- 

firmitaic  fidei  MMne  in  bac  epistola  ""  dispulavcro,  (|uc  csl  quia  ilii  non  habcnt  fidci  firmilatcm,  qui, 

non  csl  ad  confirinandam  illam,  scd  ad  fralnim  Iioc  quoniam  quod  crcdunl   inlelligcrc  non  possunt,  dis- 

exigeniiuin  precibus  *m  s.ilisfacicndum.   Sod  si  illc  piitant  conlra  cjusdcm  fidei  a  sanctfs  Patribuscon- 

qui   pnefatam  prolulit  scnlcntiam,   Deo  corrigcnlc,  (irmalam  vcritalcm  ;  vclutsi  vespertiliones  cl  noctna? 

nd  vcri: atem  rediit,  nullatcnus  putct  mc  in  bac  cpi-  nonnisi  in  nocte  coclum  vidcnles,  dc  mcridianis  so- 

slola  conlra   se  loqtii;   quia  jam  non  csl  qund  fuit.  lis  radiis  disccptcnt  contra  aquilas  solcm  ipsum  ir- 

Si  cniin  fuil  aliquando    lenebra%  nunc  aulem  btx  in  reverberalo  visuinlucntcsvPrius  ergo  fidc  inundan- 

Doinino;  iioii  sunt  aigiicndae  lcnebra;  qn;«  jam  non  duui  cst  cor,    sicut  dicilur   dc  Dco  :  Fide  munduns 

suni,  scd  lux  ipprobanda  quxlucet.   Verinniamen  cordn  eorum  (Act.  xv,  9);  ct  prius  per  pr.nceplnrum 

bive  adbuc  ad   luccm  redicril,    sive  noti;    quoi.iam  Domini  custodiam   "*'  illuminandi  sunl  oculi,  qnia 

senlio  laborare  plures  in  eadein   qiMStione,  cliamsi  proceptum  Domini  lucidum   illuminnns  octtlos  (Vsal. 

fides  in  illis  superel   ralioncm,   qti;»:  illis   fidei  vidc-  xvin.D);   et  prius  per   bumilcm  obc.ienliam  tesli- 

tur   repugMM  ,    iiom  mibi   videlur  supcrfiuuni  rc-  nioniorum  Dei  debcinus   fieri  parvuli,   ul  disi  amis 

pngiianliam  istam  dissolvcrc.  sapicnliam,  (|iiam    dal   testimonium    Domini  fidele, 

B  sapiertiam  prtrstans    parvttlis   (Psal.  xviii,  8).  Unde 

CAPUT  II.  Dominus  :  Coufiteor  tibi,    Puier,    Domine  lm  ccrlt  et 

~      .             r  .  .                                 ,.                       .  terra,  quia  abscondtsti   luec  a  sapien:ibus  et  ntudrn- 

Quod  sacrm  [idci  qtursttonci,    qnns  dtspttlantus,   ttut  *                .                 ,      ,,, 

timamur,  twn  tjuilibet  dtaleilxt,  sed  in  Sctipluiis  '''"'*.  «  revetaUi  ea  parvults  (Matth.  XI,  2o).    Pnus, 

sacris  expetli  suscipere  humiliter  debenl.  itiquam,  ca  quje    earnis  sunl  postponenles  im  ,  sc- 

Sed  piiusquam  dc  quacslionc  disseram,   aliquid  cuiidum  spirilum  vivan.us  qtiam  profunda  (idci  diju- 

praemiita.n  ad  compcscendaui   eorum   pracsumptio-  dicando  discutiamus  :  nam   qui  sccundum   caniera 

iicm.qui  ucfanda  icmcritaie  audcnt  disputare  cou-  *•*»••  earanlii   sive  animalis  cst,  dc  quo  dieilur: 

U-a  aliq.iid  eoium,  qutc  fides  Cl.iisliana   conlilctur,  Animalis  homonon  percipit  eaqna  sunl   Spititus  Dei 

quoniam   id   inlelle.  lu  capcre  ncqiicunl :  ct  potius  (' Cor-  "•  ,4)-  0">  vero  spirilu   facta  carnis  mo.ii- 

inspienli  supeibia  jndicanl   nullalenus  possc  este,  ficat,  spirilualis  eflicilur;  dcquo  lcgitur  quia  spiri- 

quod  ncqiicuiil    inlcllig.re  ;   quam   bumili  sapicntia  lualisomnta  judicat,  et  ipsea  nemine  judicalur(lbU., 

I.ilcanlur  cssc.  mulla   pnssc  ,    qtia    ,,H  ipsi  non  va-  lo).  Vcrum  cnim  cst  quia  quanto  »•*  opulcntius  nu 

Ira.il    eoinprcl.ciidcre/  Nullus    quippc    Cbrislianus  lriim,r  ln  s;»cn  Sciiplura  cx   liis  quac  pcr  obc.licn- 

dcbct  dispuiaic  q.ion.odo  quod  caihnlica  "■*  Ecclc-  c  ,iam   pascmit ,    tanio  sublimiiis  provcbimur  ad  ca 

sia  cordc  crc.lil,  el  orc  cnnliletur,  uon  sit;  sc.l  scm-  <l,irip  pcr  inlelleclimi  saliant  :  fruslra  quippc  cooaiur 

per  panidcm  fldcm  iiidobiianler  lenendo,  amando,  dicere :  Suaw   omues  doccntcs  me  inullexi  (Psal. 

Cl  secun.biin  illam   vivcndo,  Immiiitcr  qiianimn  po-  cvm,99) ,  qni  proferre  non   audcl;  qnia  tesiimonia 

lcst,  qnacrcre   raiioueni  quomodo  sit  "B7.  Si  polcst  tuitmeditatiotnca  est  (Ibid.).FA  mcndacilcr  pronun- 

Inicllifccrc,  Dco   gratiai  agai;  si   non  potcst,  non  liai:S*per  tenes  intellexi,  cui    non  cst   familiaro. 

iinmitl.it    cornua    ad    vcnlilandiim  ,    scd   submilial  quod  sequilur  :    Qitia  mandala  "*'  tua  qutrsivi.  Ni- 

rapnl  a.l  vcncrainliim.  Ciiius  cnim  polcst  in  se  con-  mirum  boc   ipsuin  qnod  dico,   qui  non  crcdidcrit, 

fldens  "'•  buinana  sapicnlia  impiiigcnilo  cornua   sibi  non  inlclligcl.  Nam  qui    non   cre  liderit,  non  cxpc- 

CMUcrc,  quam  vi  nilendo  petram  banc  evellere  J*H.  rictur;ctqui  evpertus  non    fucrit,   non  iniclligct 

S.dcnl  ciiini   quidam,  cum   cccpcrint  quasi    COrnoa  ""•  Nain  quantuin  rei  auditum   supcral  expcrieutia, 

confidcnlis  "*•  sibi  sncnli.c    producerc,    ncscicntes  lanluin   vincit    audicnlis    cognilioncm    expericnt  s 

quod  si  qnli  Bslimal   se  scire  aliquid,  nondnm  co-  scienlii :  el  non  solum  ad  iniclligcndum  altinra  pto- 

gMvil  qiieiuadmo.liim  oporteal  cum  scire.  snleqnam  bibetur  ntcns  ascendercsinc  fide  ,,,T  cl  mandalorum 

babeanl  pcr  solirlilalcra  Pdci  alas  spiritalcs,  pracsu-  Dci  ol>Oilienlia,sed  eliam aliqoando  datus  intellc<tis 

IMndo  in   allissimas  de  fide  quxslinncs  assurgcrc.  siiblrabilur,  ct  lidcs  ipsa  subverlitur,  noglccta  bona 

/  Un.lc  fil  iil,  ilitni  ad  illa,  quc  piius  fidci  scalam  exi-  conscicntia.  Ait  eniin    ,H-  dc  quibus.lam  Apostolus  : 

giinl,  sicnl  scripinm  csl  :  Stsi  crcdidctitis ,  non  intel-  Cum  cognotissenl   Deum,   non  sicttl  Deum  fjlorific.i- 

ligrli*  (Isa.    mi,  :>),  prirposlere  ptitis  pcr  intellecium  vcrunt,aul.fjralias  egerunt ,  ted  evanucrunl  tn  cogila- 

conaiilur  asccndere,admiilliinodoscrrorcs  per  inlcl-  lionibus  tuii,  ct  obtcuratum  ett   intipient  cor  corum 

VAUI.L  LECTIONES. 

'"' J.irlaltiinil.T  Ic\il:tli»n<5.  jactanlix  levilali     l,SJ  Iiicpislnla  mu.  Tlttt.  Corb.    Vicl.  Cctn.  rditio  Coth.  in  liAC 
c|iislnl.i     '••*  Precilius  HUS.  Ct$ttT,   l.rnt     lltu.    pciilmnibns     lM$  Mulla,  qna  tms.  cdit   Coth.  nmlla  posSC, 

ipt.c  ,H*Qood Caibolici  nui.qMmodo  qiuxl  Caibolict  aiiiio  Coih.  qMniam quod  Catliolica    ""  Qnninndo 

nnii  hil  m$$.  Ftlti.  Ctfli.  tintitt.  nnomoilo     ""*  in  sc.  potest    COIlfldenS  mxx.  pnlcsl  in   sc   COIlfblenS     "•'  In- 

aiicndo. .  evellercMMi  Tkuetn.  vict,  Corb.  Gtnt.  nitendo. •  evplvcrc  ,,H  Conldenliai  »«**.  Vict.  3.  Cister. 
S.  Mnh  rtttiitt  t,i)th.  confblcnlii  aii.  Viti.  i~>.  et  Cora.  conflienlis  ,H|  Prsceptomm  Dominl  mstodia 
miji.  ttiititt  Coiti.  per  praeccptomm  Domini  cnslodiain  ""  Domini  Palcr,  nu$.  Paler,  DomiM  lUM  Posl- 
noMwlei   ""    tniii.   proponentei    "'  Verun  enim    esl  (|uia  qnanto  mw.  Thu  omitt  qnia    "••Scqni- 

lnr  :  niai.il.  mU.  <>iin  \irt.  ilorb,  rdit.  Cttih.  SOquitOf  !  quil  mnidata  ,,H  Nam  inlelli^cl  tnss.  IIOII  CO- 
gnoscel     "''  St.w  \ilx  mst.    cdtl.  Cotit.  slM  Ii  ie      l,H  Al  cnim   mts.  cdit.  Cotlt.  Ail  cnim 


•i.i.  m    FIDE 

(Hmii    1,111)    l.l  rtuii  pi  ii  i| t    Tiiimlln iIiI.ik' 

•ntluiuin   bomtm,  aii     KNOfNl    /i,/mi,  ,<    ICNftM     "'i 
MftfNfifM,    NNOM     fN/NVlM     ictu-llrntc*  ,    iiint    /'./,  1/1 

niiufniijiivntiii!  \i  /iih.  i,  19).  Nrini)  ergo  m  lemcrc 

liiiin  Mg  u  in    '"••  onUllOIIM    iIiviich  iiiii  '"•  ipi.i  sini 

lllllll   ,     IHM      pflOI     III      Sllll.lll.lll'  llllll  ,    CIIIII|IIIMt  I      IIIU 

riini   ct  Mpifinll  i"  grOVlMlO     M    DOf  iiiultipli(  1.1    M' 

pbisuiiiiom  ilhcrliciila  iiiOUUlfl    ""    MtlUU  <lit>cur- 
tciis,    alnpta    Icii.ii  i    i!l.n|iii  alttr  labiUU      (aiiiiqite 

uniiH'»,  ni  couiboimo    ni  s.iii.c  pagina)  quaationei 

acccilaiil,  ||nI  fOiiimmicinli  "",  ilh  itiiquc  noslri 
lctiipori*  (li;ileclici  (imo  di.ilc.  ln  c  '"*  li.irclut, 
qui  noii  "TV  uisi  fljlum  vocis  pulanl  MM    linivcrsa- 

K-s  Miiisiuiui.is,  ot  i|ni  coloretn  non  ilivd  qoouiii 

iulclligfrc  quam  oorpiis  "",  HCC  MpiOJIlUin  liomi- 
uis  alind  quatu  aniuiam)  pnnsits  ,i  spiiilualium  i|ii e- 
•liiiliuin  dispul.Uionc  sunl  cvMilllandi.  In  f\3  coriim 
quipOO  MiMNDUI  ralio,  (|ii;r  cl  pi  uiccps  "'*  ct  ju- 
UOl  oiiiiiiiiiii  dclici  cssc  qu.e  siml  in  lioniiuc,  sic  csl 
in  iinagiiiaiioiiiinis  ""  corporalibui  obvoluu,  ul  c\ 
cissenon  possil  evohcrc,  NOC  <ib  ipsis  ca,  qmcipsa 
sola  ci  piiia  "T»   cotnlomplari   dclict,  valc.ii   disccr- 

ncic.  Qui  cnim  nouduin  inulligii  qnoniodo  plurco 

liomines  in  speeio  sinl  ntuts  hoino;  qualilcr  in  illa 
socrelissima  clalllssima  natiira  COmproliOliilOl  quo- 
iiioiln  plurcs  pcrooote,  quaruin  eingula  qmrquc  cst 
pcrfccius  Dens,  sint  unus  Dcus?  El  cujus  mcns 
obsoura  esl  "'•  ad  discernendum  "*°  inler  cquiun 
sniiin  et  colorcm  cjus ;  qualiier  diocornol  iuUf 
iinuin  Doum  cl  plures  rclalioncscjus  ?  Denique  qui 
iioii  potesi  inteUigoro  aliquid  cssc  lioniincin,  nisi 
individuuni;  iiullalcnus  iulclligcl  liomiuem ,  uisi 
humaiiam  pCrsouam.  Oninis  cnim  individuus  lioiuo, 
perOMM  csl.  Ijuoinodo  crgo  islc  iulelliget  hoiniuein 
assuinpliiin  csse  a  Yorbo,  non  pcrsouaiu,  id  est 
aliuin  naiuraui,  non  aliani  pcrsonatn  csse  assiim- 
plam?  Il.io  dixi  ,  nc  qnis  anlcquam  sit  idoucus,  al- 
lissiinas  de  (ide  quxslioncs  pnrsumal  discnlcrc  ; 
aut,  si  prxsunipserit,  nutla  dilliculias  aui  inipossi- 
biliUtl  inlclligendi  valcal  illum  a  vcrilatc,  cui  per 
iideni  adb.xsil,  excutere  '"'.  Jam  vcniendum  esl 
ad  id  propter  quod  inccepimus. 
C.VPUT  1)1. 

Qucd  iioii  SNNl  tret  dii  :  cl  qnanquam    sinl   Ires  ics 
ficr*ouulct;  Hiiu  liincii  c»t  rcs  cssenliulis. 
Dicil  (sicut  audio)  iilc,  qtii  ttcs  pcrsouas  dicilur 
assererc  cssc  vcht  iros  aitgvlos,  aut   trcs   anitn.is. 


it.imi  \\  in 

\    V.i'1'iitt  i/.'/.  inlultl  /,  ijrni  itinni  .   imlii     ,/. /,  .,  /mii/     lr 
</■  1/1   iikiiIi  .    ,  itjo  rl  H"t  I  liilUi'iiii  drbrmui     ,1 
ft.tiin  noiliiiiu.    AlldiaMUI  «piiiiiiiiiln   i||e  (liritli.iiinv 
dclrinl.il   liJiin   >.u  1111     Si,   lliqilll,     '""»  pi  lUu' 

iuiii  itiiiium  i.t,  (i  imn  luni  tftt  'ft,  NMfWMJNfJ 
ttfiiiTtiiun,  nrul  tifi  anijrli  aul  im  nnnnir-,  1U1  hitn,  n 
ul   MMMMMOl  poirniti  omnino  mil  ul,-m  :  rrgo  Valtr 
el  \/'in,iu  iiinrti.j  runi    h  iho    uuiirnniui  ttl     \ 
<pnil  iln  jl  i-.ic  lioino;  quouiOilo  dcfeuilat   i»u    < 
klianiis  II1I1  111  mi.iiii.    (^rtr    anl    vult    (oiilnru    in  % 
ilco",  anl  iimi  lutciligil  quod  dicii.    Srd  si  :. 
conlilctnr,  11011  ct>l    (ilirislianus ;    «,i    ■ulctii    aflir  u.al 
i|ito,l  iKin  tiiiclli^ii  ,  iion    1II1    crcdcniliim    rsl.    Ilnic 
liiiin  111    non    csl    rrspnnilcndinu    ONClOfiUU    M4  I ■ 
Scnptur.c;  i|ni.i  aul  ci  11011  rrcdil,  aul  r.im  pOfVI  1  wi 

D  bcnsu  iiilcrprclatnr.  Qtiid  cnliii  tptftiNN  dn  i(  Sirt- 
plura  sacra,  qnani  quod  Ocns  ""  oiiui  ct  ftiilns  r,i  | 
llalione  igitur,  qua  sc  dcfcndcrc  nililur,  cj"s  OffOf 
dcuionslrandus  csl.  l;t  aitlciu  lanlnisri  bfOViMl  Itoc 
f.utain,  loquar  lanluin  dc  Patrc  Pl  Filio;  quoiiiatn 
li.c  (ln.c  pcison.c  suis  propriis  viicilins  alix  ab  tn\i- 
CCiu  apeilc  dcsignaniur.  .Nain  iiotncu  SpifilM  saucli 
11011  esl  iilicnuni  a  POIfC  cl  Ftlio  ,  ijuia  ulcrijtio  csl 
ct  Spuiuis,  el  sandiis.  (Jno  I  aulcin  iu  Palre  ci  Fi- 
li  1  di  unitate  snbslJiili.c,  vel  pluralilalc  pcison.tiniii 
invcnicnius,  boc  iu  tribns  ibaque  dwbio  rOgNOOCC- 
iiiiis  "".  Dical  crgo  :  St  dmr  pertoncc,  Paltr  et  H- 
Itus,  noii  sutit  dua  ret.  QujcrauiUs  priinUm  quid  vclit 
lnc  du-cr^  duas  ics.  Nam  uiiainquainque  peisoiiaui 
ciedimus  esse  boc,  qnod  couimuuc  cst  atnloltis;  el 
esse  boc,  quod  proprium  csl  sibi.  Pcrsona  ciiim  l'j- 
tiis,  el  Dcus  csl,  quod  coiuiiiiiiic  esl  illi  cuni  Filio; 
etDater  cst,  quod  ci  pioprium  '*•*  esl.  Similiur 
pcrsoiu  Filn,  cl  Deus  cst,  quod  commuue  csi  illi 
cum  Patre;  cl  Filius  csl,  quod  noiinisi  de  iiac  sola 
ponOM  dicitur.  In  bis  igitw  duabus  persuuis  ui.um 
cst  commuoc,  id  csl ,m  l>eus  :  et  duo  piopria,  qnm 
sunl  Palcrel  Ftlius.  Qiuccunquc  euiin  illis  sunl  cum- 
niiinij,  til  omuipolens,  x-lertnis,  in  lioc  solo  cmn- 
iiiniii  inlclligiinliir.  El  qux  suut  singulis  propria,  ut 
cst  Pairi  genitor  "**,  vel  gignens  ;  et  Filio  Verbtnn, 
vcl  gcniius  ;  bis  duobus  nomiulhus,  Palris  scilicel 
ct  Ftiii  siguificaiilur.  Cum  igilnr  dicil  bas  ditas  pcr- 
sonascssc  duas  res,  qua-ro  qnid  dical  ibi   csse  duas 

rj  ""  rcs  :  an  i.l  quod  comaniuc  csl  illis?  au  ca  qti.c 
proptia  sunl  singula  singulis?  Scd  si  duas  rcs  CNse 
dicit  duo  propiia,  id  csl  Palicin  ct  Filiuin;  ul  lanicn 
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id.  qnod  communc  csi,  non  sil  plures  res  ,   sed  iina  \  Dous  :  el  Umen  nec  crcdimus  ncc    dicimns  plures 


i:l  snl;i  re»  :  siipcrflue  hocdicil;  qitia  nemn  Climlia- 
imis  eonliletiir  Palrem  et  Filium,  sccimdum  hxc  duo 
propi  in,  iiiiaiu  rcm  essc,  sed  duas.  Solemus  cnim  usu 
diccrc  rem,  quidqiiid  ahquo  modo  dicimus  cssc  <ili- 
quid.  Qul  nulcm  dicil  dc  Deo  Palrem  nut  Filium  , 
:iliquid  dc  co  dicit ;  et  omnes  sciuul  in  Dco  Patrcm 
iioii  cssc  Filiuin,  el  Filinm  nnn  csse  Palrem;  quain- 
vis  in  inio  liomiue  pator  sil  lilius,  el  lilius  til  p:ilcr, 
si  idcm  liomo  csl  patcr  cl  Ulius  :  quod  ideo  fii,  qtiia 
in  Dco  dictiuiur  opposilc;  in  uno  vero  hominc  non 
ad  invieem  ;  sed  ad  alium  lilium  palcr,  cl  ftd  alium 
palrom  lilius  dicilur.  Hoc  ergo  modo  niiiil  prohibel 
diccre  duas  pcrsonas,  Palrem  el  Filium  csae  dnas 
rcs;  si  tamen  intelligatur  cujusmodi  sint  rcs  "**. 
IN.ni  eiiim  sic  sunt  Pater  ct  Filius  dux  res,  ut  inliis  0  potestatem  in  illis  pluribus  rebus,  qucmadmodum  in 


esscdeos;  scd  ila  iiiiiim  cssc  Dcum  numero,  sicut 
naiurn,  quamvis  Paler  cl  Filius  non  sint  iiniis,  sed 
duo.  Angclum  enim  el  animom  sccundum  substaii- 
liam  dicimus,  non  secundum  rclalionem.  Nam,  licel 
angeli  nomcn  ab  oflicio  sumptmn  lll  "M  quia  an- 
gclus  nunlius  dicilur;  tamcn,  sicnlaniina  pro  spccie 
substanlix  accipilur,  iu  el  angclus.  Quod  ipsc  in- 
tclligere  se  monslral,  cum  paritcr  dicit  :  Sicm  tunt 
tret  angeli,  ant  tret  animcp.  Talcm  ilaqite  ,,M  signifi- 
cal  pluralitatem"**  et  scparationem,  qualein  lialieut 
plurcs  angeli  aul  animse,  id  est  qitalem  babcnl  plu- 
rcs  stibslaulix.  Quod  adhuc  apcrlc  monstrarc  vidc- 
lur,  cum  subdii  :  Ila  lamen  nt  roluniale  el  potcttaie 
omnino  tint  idem.  Sic  enim  inlclligit  voluutalcm   ct 


tlii.ibns  rebus  iniclligaliir  eoruui  subtlanlia,  scd  co- 
rum  rclatioiies;  qnainvis  illc  pcrca,  qux  subjungit, 
apcrte  oslcndnl  sc  non  intclligcrc  hoc  modo  duas 
pc.rsonas  esse  dua»  res.  Nam  cum  «licit  :  Si  trtt  per- 
toniv  tint  una  tantum  rei,  et  hoh  tret  ret,  subjungit, 
per  te  teparatim.  Quippe  talcm  vidctur  proniinliarc 
scpurationcm  ,  qux  proliibeal  cssc  suniil  in  eodcm 
liomine  p.ilrem  el  filium.  Pcr  banc  namquc  solam 
puial  se  posse  liberare  "**  Palrctr.  a  coinmtmiouc 
incamalionis  cnm  Ftlio.  Nam  pcr  illam  separatio- 
ncm,  qua  aliud  esl  cssc  Palreiu  ,  et  uliud  esse  Fi- 
lium  '"*  (quoniam  alix  siini  ""  ub  iuvicem  pater- 
iui.is  et  filialio)  si  credil  iiniim  cl  soluni  csse  Deiim, 
«jui  est  Pater  el  Filius,  non  videt  Palrcm  et  Filiiim 
possc  separari,  quin  sinl  in  codem  boiniue  simiil. 
Aui  crgo  aliam  separationem  personarum  Puiris  el 
Filii  loquitur,  quain  illa.n,  qua,  sccundum  proprin 
alii  suni  ab  iuvicem  Paler  ct  Filius;  quia  pcr  hanc 
neu  inlclligit  incarnalioiicm  alieuam  esse  a  Pulrc; 
imo  si  kiinul  sunt  Pater  el  Filius,  opinatur  cousequi 
Palrcin  csse  |>.irlicipem  incarnalionis  ciun  Filio. 
Atil  si  illam  dicil,  frustra  laboral,  sicul  jam  dixi  , 
quia  Chrisliana  fitlcs  hoc  modo  iiilelligit  Palrcm  ct 
Fiiiiim  esse  duas  rcs.  Sed  cum  ail :  Sicut  tunt  tret 
an</eli,  aut  tret  04111110?,  apcrlc  monstralsc  ""  non 
dc  plnralilale  vel  «cparaliouc  illa  loqui,  qux  in  illis 
csl  "•*  personis  sccundtim  propria.  Ncmpc  dc  nulla 
una  cadcmquc  numero  re  duo   augeli  dicunlur,  aut 


pluribus  augelis  aul  animahns  :  quod  inlclligi  nou 
polest,  si  illx  plures  rcs  pulnntur  secundum  propric- 
tatcs  pcrsonarnm  essc,  non  sccundum  lioc  quod 
communiler  dicuntur  44-  Nullalcuus  nainquc  Pa- 
tris  el  Filii,  secundum  ipsas  propriclates,  i.l  cst  sc- 
ctindum  paternitatem  ct  liliationcm  ,MT  ulla  voluu- 
las  aul  poleutia  csl;  scd  secundum  divinilalis  sub- 
staiitiam,  qux  comnnuiis  esl  illis.  Quare  si  dicil 
trcs  pcrsonas  essc  trcs  rcs,  secnniltim  ipsu  propria  , 
palam  esl  quam  stiperfluc  hoc  dic.ii,  quam  ctiain  in- 
convcnienlcr,  cum  addil  :  Sicut****  tunl  tret  angeli, 
aut  tret  aniiniv.  Al  si  dicil  "*'  ens.lcm  pcrsonasduas 
essc  res,  secundttm  boc  quod  comnuinc  cst  illis,  id 
esl  secundum  quod  singula  quxqtic,  cl  plures  simul, 
unus  pcrlceltis  Dctis  csl.  Primumqtixro  an  sit  Chri- 
stiamis.  Rcspondebit,  ut  xslimo,  sc  boc  cssc  "°*. 
Ergo  credit  tinum  esse  Dcum  ,  ct  ipsum  csse  trcs 
personas,  id  est  Patrem,  ci  Filium,  et  Spiriltim 
sanctum;  ctFilii  pcrsonam  solam  incaruatam,  abis 
(nmcn  duabus  cooperantibus.  Qtii  aulcm  ita  ctcdil, 
anirm.il  cum  non  esse  Christianum,  qui  aliquid  vult 
asscrcrc  contra  aliquid  horum.  Si  ergo  isie  ila  cre- 
dil,  negal  eum  csse  Chrislianum,  qui  coittra  li.eo  ,:<" 
dispulat.  Utrum  aulcm  hanc  fldem  subveitc.ro  ip.e 
nitulur,  videamus.  Cum  igitur  dicit,  u*  de  duabiis 
pcrsonis  dicam,  sicut  incccpi,  qtiod  de  tribus  inlcl- 
ligatur;  cum,  inqiinm,  dicit,  si  <lux  personx  sunt 
uua  ros,  et  non  tiii.r  sicut  su-it  duo  angcli    nul  dux 


dux  animx;    ncc  uiium  aliquid   numcro  de  dnobiis  rj  aniinx,  consequi  Pulrem  quoquc  ess :    iucamaium, 

angclis  dirilur,  aut  dc  iluubu«  animabus;  sicul  Pa- 

trcm  ct  Filium   dicimut    dc  Dco  uno    nuiucro,   el 

uiium  nuiuero  Dcum  .1.:    Palrc    el  Filio.    Crodimtis 

cnim  ct  tliriiims  qui.i  Dens  csl  Pulcr,   cl   llMM    Ml 

Ftlius;  cl  conversiin,    P.tler  cst  Dous,  cl  Filius  esl 


si  Filius  csl  incarnaliis  :  pulo  quia  sic  ratiocinalur 
kci  11111  "•*  :  Si  tma  ci  catlem  nuuiero  res  Detis  csl, 
tMipH  cadoiii  csl  Palcr,  cl  Filuis  "•';  cum  Filius 
gil  ini  urn.iiiis,  (|iioiuodo  non  ct  1'atcr  csl  iucaina- 
lus?  Dc  uiiu  fjuijipe  cl  eadcro  rc  non  esl  vcrn   siitml 
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lillirill.liio,  Cl  cjus  licgalm  ,   scil  tlc  .tli.t    ic     .nln \   I  ililj    scqiii-liir    i  iiiilmuit,     nl     i|u.    t|iini     .  ta     inpj)t 

iliqold,  al  oo  alit  idera  Iptiiin   negare  iltnul  nllill      proprte  diciter,  de  omniliui   ili lura  cawtaiaiiiiar 

'*•*  |irtilulifi.  INtui  cinii»  nirin  ivirui    ipe iloHi .  a»l,      |||,  QuaiiioUrein  iioti  crii  lo  Faiar,  >i   Pilioa,   ri 

M  ntin  csi  apoalolut*  Bod  M  il  alia  uomlue  idtm  IpM  Bfdriioa  aaoaiaa  •faatdaa»    «  i  •  in     i  i  iim  ,  »u.i 

nQirinciur  uposiolus,  II  llio  UtgetOI      al,  Pall  »»  i  >l  nli i    ■  1 »  inviccm,  kii  ui  oiicmli  n.  r.nrr  i  i  l  iln>  ij.ia  •< 

niKiMuiiin,  al  Siinoii  noii  gai  ipoaiolui;  iiouoal  utro»  aoc  alla  irii  ilii  n  lniio,  i|ux  iniilaicnui  Ibi  aal,  aiai 


quc  vora  riiiinii.ilio,  »cd  uiu  li;n  inn    f.tN.i.     IVlriiiu 

ainoin  euc  apattelem,  ci  Bltphanma aaaa  ipo> 

sloluiu;  qtioiu.im  lllaaatl  Pctiits,  <i  |||ui   o»l 
plianus,  posiibilo  Ml    vcnim  ane<    Bl  MfO   o.ulciu 
iiiiincio  el  iion  alia  rtt  ttl  PllOf  qoam  Film » ,  non 

e»i  veiiuii  aMrmeri  debefo  illquid  <ie  PiHo,  rluagari 
tie  Pttro;  aul  aaVaMii  iicbcro  iiu  Palra  "",  al  «lo 

Kilio  negari.  (Juiilqind  igilur  cst  PatOT,  cst  el  Filin»; 

im  .|iiini  dteluir  »ic  Kiiio,  iioii  iicboi  negeri  •'<■  Patra. 


■eciui  liim  bOC,  vcniiiJiiio  i|>io  I  ""  aln  »ihu    ..!. 
miciii.  tigtiint    abjl  I  >  •  '  - 1 1 1  |icmon».  Potiio  luin- 
ijuc  uii.ini  nii.   t  vs<     irc»   ptftMM  ;   ;«ui   illu  I    M  I 


coinvci|iicliit  ijiiml  ,m  tlii  il ,  .nil  OWUia  illl  iiniiil, 
qux  ilin.  <  oiiHci|uciiini  siiinlis  nainque  nl  in  om- 
iiitius  vi»  coiin-qiictili.i  .  (.nr  ii /u  BOrfll  "I  in<  »ni3- 
liunem,  qua»i  ipsa  tola  facial  i|ii.i-»lioiiem  ;  cl  imii 
poliui  ilicit,  ii  lies  |>er»oo;e  ninl  uua  ic»,  iiuii  iunl 
ircs  pcrsoiu  '  Njiii  iion  iiiiiiiis  nule  incaniationcm, 
F.»t  jiiumii    incariialui  Filiu»;   esl   eigo  imaiiialu»  "  quaui  posl  facerc  lianc  ijuxslioncin  jiolesl.    Si    .  u 

«iooi|tic  Pater.  s<j  h.cc  rallociaailo  »i  vera  et  raia     ten  hoc enobei  voll  aaaarefe,  irea  aeiUeei  pa.no» 
etl "•«,  vcra  c»i  baureatt  Sabellii.  Si  enim  qnidqiml     nas,  iceeadutu  qued  eaaqmeqea  Ueae  aat,  aoe  ctat 

du  iiui   dc  uua  peisona,  dicilur  cl  dc  allera,  ii-Yiico  uiiam  iem,  scd  trcs  tcs,  imam'|iiaiiiqiic  per  ae,  »i- 

quoiiiam  un.1  res  du.c  sunl  person;e  ;  ergo  sicul  de  cul  sunl  Ires    angcli  ;    aportissimum  csl  quia    in-s 

Kilio  diciiur  Filius,  cl  Vcrlium.  ct    gcititus;   ila  Iijcc  ilco»  consiilu.it.     Sed  forsilan  ipso  uon  dicil   :    Sicut 

diccnlur  dc  PalTt  :  c(    quciuadmodnm   PalOT  crl  cl  sunt  trts  miimte,  nut  Ires   angcli,    led    illc,    qui  unln 

Paler,  etgenilor,  cl  iiigenilus;   sic  lUM  de  Filio  <li-  cjus  mandavit  (|iia?stioiieni,  liauc  cx  sho  poaeil  siini- 

cenda  siiul.  Al,  si  ila  csl  "•' ;    non  csi  aliui   Paicr  litudiucm  ;  scd  soIuiiiuumIo  tres  pcrsona»  "'•  aflirm.  i 


quaiu  Filius;  uec  Filius  alius  ■  Palre  '"".  (Juare 
nou  icnt  dut)  persona*.  scd  una  pereoua;  idco  nam- 
que  dictinitir  person;c  ducc,  quia  alii  crcilunlur  ab 
ii.vicein  Pnler  ei  Filius  :  si  (amcn  Dcus  en(  Pa(cr  ct 
Filius.  Maiii  semper  Paler  cs(  alicujus  Pa(er  e(  Fi- 
Jiu.s alicujus  Filius;  nec  unquain  Palcr  suimei  ipsius 
etl  Patcr,  aut  Filius  suimct  ipsius  Filius  csi.  sed 
aliiis  csl  paier,  ct  alius  cnjus  csl  paicr ,  e(  siimliicr 
ahui  csi  llliu:-..  ci  aliut  cujus  cst  tilius.  Quarc  si  in 
Deo  iiou  csi  tliei  Paier,  ct  alius  cujus  cs(  P."uer,SM, 
nci  Filus  1,l°  alius  csl.  ci  alius  cujus  cst  Filius  ; 
laixi  dicilur  iUX  Ucus  Pater  aut  Filiut.  Si  cmm  in 
l)c«i  iion  e»(  alius  .t  Paire  cujus  Paicr  ail,  nou 
l>"icst  esse  Pa(er;  ci  limiliter  si  non  csi  u.  uoaliMi 
a  Filio,  ciijiis  sil  Filius.  non  vaic(  essc  FiUus.  Qiia- 
proptcr  non  erit  unJe  ill.c  dux*  |>ersoii%  dieautur  in 
Uco;qux  uleo  ilicuntui*,  quit  Deu»  est  P.iler,  e( 
Dcus  esl  Filius,  et  senijicr  aliuscst  Palcr,  alius  cst 


essc  lics  rcs,  sinc  addiOmcuio  aliciijus  sinnlituili- 
uis.  Cur  crgo  fallilur  au(  fallil  &ub  nomiiie  rei,  cuiu 
iilipsuin  siguilicctur  suli  noiniue  Doi?  Ncinpe  tul 
Dcum  cssc  rcui  illain  ncgaliii,  iii  qua  trcs  paraeeat, 
inio  qii«m  (rcs  la(cmur  csse  pcisoiias.  Au(  »i  iioc 
,  nou  uega(,  cousequciis  est  ut,  sicut  ipsc  a»scril  "", 
-  peraoatt  iretneo  uatai,  sed  trcs  esse  res;  ita  quo- 
que  aflinncl  casdcui  puisonas  nuii  uniun,  sed  ue. 
dcos  etatf  (Ju.c  ",T  quatii  iinpia  siul,  judicent  Clui- 
sti.uii.  Scd  dicct,  non  cogil  quod  dico  Irc»  res  fa- 
leri  tics  ""  dcos;  quouiam  tres  iil.e  ressimul  sunt 
unus  Deus.  Ft  uos  dicimus  :  Ergo  «ingula  qua-quu 
rcs  de""  (ribus  illis,  id  esl  siugiila  qtucqitc  peraO' 
na,  non  cst  Dimis.  scd  ex  Iribus  rcbus  couficitur 
Dcus  :  Palcr  igilur  nun  csl  Deus,  Fil.r.s  iioii  csl 
Dciis,  Spiri.us  sauctus  uou  cst  Dcus  ;  quoniam  uec 
dc  singulis,  necdc  duobus,  scd  solum  de  tribus  si- 
miil  nomiiiatis  diccndus  es(  Deus :  quod   simil.ter 


Filius.  Viuetis  ""  crgo  qiuniiodo  destniatiir  lides  esl  iinpiuin.  Nam,  si  ila  est,  nou  es(»implex  nadira 
uoslra  secuiidum  seiisum  ejut,  qui  pulat  eouaaqni  ""  scd  partibus  composita.  Scd  si  siniplicem  habet 
Palrcm  essc  ctiiu  Filio  inc.nnaium;  m  una,  et  non  j)  intcllcclum,  cl  uon  multiplicitate  pliaiitasiiiatuui 
plures  suiil  res  iu  Dco  pcisoux*  plures.Si  eniin  ve-  obrutum;  in(clligit  simplicia  ""  praesLire  composi- 
r.i  est  bx*c  ejtis  couscMjucntia,  uon  solum  boc  quod  tis,  quanluin  ad  siuiplicitatetn  el  composilionem  al- 
da  Pairc  clFilio,  scd   in  omnibus   liibus  jicrsonis      (ine(;  quoniara  umne  composiium  necfssc   es(  aut 


VARIiE  LECTtONES. 

"•♦Ncgarc,  niltiliNit.  iiegaresimul,  niliil  miAlTirmaridebcrc  ile  pati-e  iiisi.TAo.Fic/.C^ni.  Corb.  afiirmari 
de  palrc  "**  Si  vera  o(  rala  est  »is.  Ciiter.  si  vura  esi,  iiii.  Corb.  si  rala  cst.  "*7  Al  si  ila  est  «u.  Cisier. 
aut  si  iia  est  "•*  Nec  Filius  alius  a  Pade  rns.  Cister,  nec  Filius  alius  esl  a  Patrc  ,M*  Esl  pater,  alius 
cujus  est  Palcr  ms.  Cisier.  cst  Paler,  el  alius  cujiis  cst  Paler  "'•  Nec  similiter  lilius  nus.  nec  filius: 
UM  Fulse  diciter  mss.  falso  dicitur  ^*"  Alinscsl  lilius.  Vidolis  «ii.  Cister.  el  alius  fllius.  Vidctis  ""  So- 
cnmlum  boe  quod  mt»,  Vict.  Thnan.  S.  Micit.  scciiiiduin  lioc,  sccundum  quod  ,m  Nou  seijuilur  quo  I 
jwii.  utiii  conseqiiolur  quod  ""  Soliuu  ires  porsonas  mst.  soliunmodo  (res  personas  l3l&  Ipse  aaaeril  ms. 
Cister.omilht  ipse  ""  Tres  Dcos,  qu;c  miii.  et  Edit.Gotli.  trcs  Deos  esse,  qucc  ""  Tres  fateri  (res  nis^. 
et  Edii.  GoCh.  tres  rcs,  fateri  tres  "'*  Singnla  quxquc  de  mis.  singnla  qmvque  res  de  "*•  Non  csl  Dc«S 
siin^lex  natnra  tusi.  non  est  sintplcs  nalura    u*-1  Inielligil  simplicia  mt.  Citier.  intelligcl  simplicia 
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tclu,  aut  InteHeclu  possc  (li>jnngi,  quoil  UM  dc  siin-  A  sicul  bnmo  diciiur  rc»  per  regiam  poleslalein,  non 

plicibui  intelligi  noi|nit  :  cnjus  entM   parlcs  cogilari  cst  Dcus  uonien  subsianlia.' ;  sed  accidcntalitcr  di- 

iion  possunt,  iil  in  paries  nnlliis  intcllecius   dissol-  cunlur  illaj  (ncscio  qua>)  trcs  rcs  trcs  riii  "",  sicut 

verc  potcst.  Si  ergo  Deus  tiilius  cx  rebns  composi-  ircs  liomincs  camilem  habcnics  regiam  poicslatem, 

tus  csl,  aut  milla    nalnra    simplcx    csl,    anl   aliqua  tres  rcgcs  riicuntur  :  trcs  cnim  liomiucs  uniis  re* 

nalurt  est  alia,  qu.c  in  aliqun  eatpneitantior  naiura  esse  uequeunl :   ipiod  quam  iit-fandum  sil,  nou  est 

Dei  :  qn:e  ulrique  qnam  falsa  sinl,   non   cst   obscu-  opus  diccrc.  Codcx  magnus  implcndns  esl,  si  vo- 

runi.  Quod  si  islc  dc  illis  dialeclicis   modcrnis  est,  luero  scribere  absurdilalcs  cl  impictaies,  quae  se- 

qni  inliil  cssc  crcdunl,   nisi   quod  iinaginationibus  quuntur,  si  verum  csl.  uua  Dci  pcrsona  iiu  arnata, 

c.omprclicndi  irc  possunt,  ncc  pulal  ""  aliquid  cssc,  rcliquas  duas  conscqui  csse  iucarnalas ;  quia  trcs 

in  quo  partes  nnll*  suol;  vel  non  negabii  intcHigcrc  illac  pcrsomn  iuiil  una  res,  secundum  id  quoil  com- 

so  qnia  si  cssct  aliquid,  quod  ncc  aciu,    nec    intel-  muniter  dc  iribns  riicimus  WMj  aul  si  suitl  tics  rcs 

lcclu  dissolvi  posset;  inajus  cssci,   quain  quod  vcl  scparauc,  quemadiiiorium   illc  puial,  eonlra  qucm 

intellectu  csl  dissoiubilc.    Itaquc  si  omno  composi-  ista  di\i,  quoniam  solus  •"•  Filius  csi  inearnaius. 

tiim  sallem   cogilatione  riissolvi  poicst,  cum   dicit  Paiam  cigo  csi  quod  nou  debeat  ""  essc  promptns 

Detim  essc  composiiiim,  riicil  Dco  aliquid  majus  se  B  a(|  dispuianduui  dc  rcbus  profuiulis ;  ei  maxime  de 

possc  inteliigere  :  iransil  itaquc  ejusintellecius  ul-  niis,  in  quibus  non  erraiur  sinc  pcriculo. 

tra  Dcmn  :  quod  nullus  facere  poiesi  intcllccius.  Sed  CAPLT  IV. 

videamus  quid  addat  UM   quasi  ad    inconvenientiam  Tres  personcs  esse  inrnmulas ,  Filio  iucarnnlo ,  irn- 

repcllcnriam,  qiicn  viilelur   nasci,   si   Ircs  illac   per-  posiibiie  esl  :  ttlio  tunien  amptius  lonvenit  incar- 

lonae  sunt  ircs  rcs.  Sie  tamen,  inquil,  i«»  una  trhm  uan'  auam  V"lri  *  $""'"  °"ucl0' 

earum  rerum  .il   volunta*  ct  polestas.    Ilic  qusrcn-  W  fors,!:,u  J,ccl  ,slc  ""  ,v,il"  :  Sicui  P<"as  isla 

dum  csl  an  illae  Ircs  rcs  scci.nrium  boc,  qnori  scpa-  °:,mer  c0,,sca-,,i  ex  "ecessitalc.  qux  riicis,  sic  con- 

ralim  ab  inviccm  iiiielliguntnr ;   an  secundi.m  com-  8C,»,,ilur  1,,oJ  dico     ita  n.il.i  neccssaria   mca  "•• 

munera    volnnlaiem  ci  polcslalem  ;   an   nequc  sc-  Vulcl,,r  conwquenlia.  Ergo  ostcndc  ,,on  conscqui, 

cundum    illud    solum  ,    quod    separalim    l.al.ct ,  «l^«^o;  ci  faicbor  cgo  tccum  nullum  incouveniemi 

neque  sccundum  l.oc  quo.l  commune  est  illis;  scd  SC(lui'  Sl  Su,UR  '•',lus«-'sl  "«cariuiius,  aut  si  trcs  pcr- 

45  secundum  utrumquc  siimil  linl  divinae  naturae.  so,,x  suul  u,,a  rcs  Q,,od  si  ab  ,,:,c  osic.sione  deficis. 

Qmppesi  socunrium  illuri,  qnod  sunt  scparaliiu,  l.i-  "ou  solv|s»   B8d  ,l,a6is  VlS*  *******  i  cum  lu 

l.ciil  divii.ilatein  ,   crunl    Ircs  ri.i;  el  irie.n  inlciligi  insc    uccum   li,obl,s  """"»c™   »:,sc'    tm  inconvc- 

poieruntsine  wlunUie  ct  poicsiatc.  Sempcr  enim  C  ,,ieulia  !  V*  si  "eg.u.da  sunt,  .....budcbcmus  pa.i- 

prop.  ia  disrrcie  fulciliguiiiur  a  communibus,  ct  com-  lcr  *»*****•  "<*  personas  non  csse  unam  rcm,  ii 

munia  a  discrctis.  Sed  divina  nalura  ime  volunlale  so,us  Fi,ius  csl  '»"'»'"»*  \  **  *'  ™nl  una  res, 

clpoiestale  ..ullatcnus  ""  inlclligi  valet.  Quod  si  omnespariieressciiicarnaias.  Ostcndcndu.nergoesl, 

sccunri.iin  unam  ct  con.n.unc.n  volnnlalcn.  cl  pme-  '"  <1"0  isle  fal,il,,r ''  cl  «P10  '"0,l°  incarnaiioiiem  so- 

staiem  suni  ct  iingulae,el  binae,  ct  iressiinul,  Dcus;  lius  Filii  "01»  scquitur  ires  pcrsonas  csse  tres  rcs 

quid  ibi  faciunl  iilu:  lics  discordcs  res,  qux  ncc  nisi  scparatas;  aul,  si  sunt  una  res  Ires  pcrson.T,  omncs 

pcr  aliud   in  unilalcni  concor  larc  possuill  Dcitalis,  eas  essc  incarnatas.  Quori  utiquc  Dcus  una  cl  sola, 

uec  ad  perfcrtioncm  ,  ncc  ad  auxilium  aliquod,  ui  ci  individua,  ct  simplcx  sit  nalara,  ct  ircs  pcrsona?, 

Deui  sii, valc.it ,m!  Nam  si  una  sullicii  voluntas  ct  sanctoium  Palrum,  ct  maaime  beati  AugusiiMi  post 

potestaaad  perfectionem  Dei  :  qiue  lunt  illa:  trcs  rcs,  apostolos  et  cvangelistas  inexpugnabilibus  raiioni- 

quibus  indigel  Deu  ,  aul  ad  quid  illis  cgct?  Crcdi-  i>"s  disputaiuu.  cst.  Scd  el  si  quis  legere  dignabi- 

mui  c......  Dernii  nullo  indigere  :  fruitra    igilur  co-  •»r  dl'°  Parva  opuscula  mea,  Monologion  scibcci  .  i 

gilantnr  illae  irci  rei  ...  Deo.  At  il  nec  ,,,T  soKv.  trcs  ProfJogloo,  qn.c  ad  boc  n.aximc  ,11T  facta  sunt,  m 

illx  rcs  '"'.  ncc  sola  voluniai  ci  poteaiai;  scd  baec  l}  fl"011  fl(Jc  'c"c,""s  de  di.in..  aatura  ct  cjus  persu- 

omnia  sii.ml  coi.r.ciuni  D.-.im  :  ilcruiii  dioa,,M  qiiia  nil    prx-tcr   Incamationca»,   i.ccrssariis    ralion.biis 

composiiui  otl ;  ei  ca,  quxnon  innl  per  te  Deua,  s'",:  Scriplora   '"*  aocioriuic  proborl  poaail;  si, 

Ml  il.i  ( ...  niiil  l>.  uin.  Aul  si  riicit  quia  ill.v  Ircs  rcs       inqnam.  oa  al.quls  lcgcrc  folueril,  pNlO  quia  el  ll.l 

u.i  iHMiicn  Dei  Iwlieiii  per  poieataicm  elvoiuniatem,      in»cniel  de  boc  quod  inm  luiprobara  polcrit,  ncc 

VAIALL  LCCTIONES. 

•'••  Ncceaac  cst,  iui  iniellecta  ootsc  diahmgi  a.:t  rcipaa  quod  msi.  necesseesl  nilaclii  ml  inlcllcriup  sm> 

disjungi,  quod    mt  Nec  puianl  mss.  tlLdit,  uetk.  iwe  pui.il    ""  Qul  addal  »ns.  <'t  Kri.Gvlk.  quiri  nddal 

""  ,i.  s.i.c  voliintite  nullaienui  mss.ei  Kd.  Gotk.  sm.-  vuluutaieei  putvsialu unllaienui    *  ™  imi    valeanl 

iii'j.  iti  valeni    ""  lcsinecmn.  iliiune    "*•  SJola:  trcn  tvi   mu.  »ul;c    ircn  ilbu  rcs    '""  Itcn.   Uico 

itcruin  dicn    '•'•  Trcs  rci  dii  mu. ci  Edii.  Goik.  ln*  ies,ire>dii    u"  Do  tribus dicilur  ihm.  dc  IrU 

iii is    '-•'  Quomodc  inlni  mu.  iinmiiaiu  solus    ""  Quouiani  iran  csl  ilebeat  nu*.  quain  iran  debeal 

Corl  q.toi  n. ...  ti^iic.i  ,,J'  Dicil  .>>ic  mii.  diccl  i^ic  '"  i.i  sequiiur  quoil  dico  ila  ncccssaris  mea 
m$$  cmi  rquiiur  qund  puio  ila  mibi  neceisaria  inca  ,m  Innuinerabilia  ..asci  mu.Gein.Yiet.Cork.Tkua. 
u  M,  \!  ii  •  •    makiuit!  »isj.  ad  Iroc  uiasinio    "u  Sinc  scripturac  mm.  )  tci.  7».  sivc 

S4  .  i|.li.ic 
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cuniomnoro  vnlel.  lu  qnibui  il  iliuuid  quo«l  illbi  A  nccldcntalem,  iui  mIm 


uui  iion  legl,  1« ii t  noii  ""  tueminl  mo  legiaie,  non 

l|II.ISI    lllM  Clllll)    qUOtl     ll«H   lOMI     IMIstl  I     IIIM   M    I  lllll.      llll 

eorrifendo  "*•  <|uoil  iion  Imim  disarunl ,  led  dii  cndo 
Itatitin  qund  iiii  licucrunl  ojuod  uroeo  ib  coruai 
dltflii  noii  diicordtt,  mmI  lilii  colucreit;  potui  id 
wpondondum  pro  inlc  nostra  couiri  tot,  qul  no- 


iii  iii  iinii  i-bi   Deo  poieilu;  qul  >  i  ■■ 

j' ■<  i line   ui  i  idrnlc,  aul  1 1  .<•.  mil  nil 

|)i-u%  tJni  |i<)i,'ki  iir  Mt  itWi  M>    lulelligl  pou   i 
Si  \riii  Pft yfrttim  wNliiililli  tti.  -"ii  ptn 

cju»  '***  fllKPnllll .  Ittl  I    l    IdiptUffl  .  i|ii(nl    Ml    lci  i 

rjus  «•■ACiiii.i.  1'irs  autcm  non  cnl  .  i\ 


lentri  croden  ""  quod  non  inlelligttnl,  dorldMI  dMMM  <Ml)  good  partM  babot,  lul  .<<<  .  i 

crodjMtM .  sivc  ad  idjuvindum  religioiura  itudioai  locw  Mt  ditioiubile ;  qood  omi  incumt 

ooruin.  i|iu   liuinililcr  qu;i-ruiil  InltJligtM  qtod  tir-  Deo.  Itlrin  inilur  Ml  MM  DtJ,    <i  MJlMlM  IJM 

iuiksiuic  iiviliiiit  :  iK'i|ii:ii|ii.ini  oli  liot  iiic  roiI.iiRiien-  Sicul  llM]M  potettll  D<u  C*t  icnipcr,  <t  uliiquc;  i    > 

dtiin  i*\i»(iino.  Nc  laiueu  liunc  IpgDatlbM  MlllOllM.  quidquid  Mt  Deui  ubique  el  scinpor  rM.  Krgfl 

labonm  Injungam  qmsrcudl  ilii  icripta,  nl  mm  m-  iwdfclM  BMtne  fldei  dcfensor  Mctnduai  m  <ii<it 

Iniiiiuodo  fitlc,  venuii  eliaiu  c\idcn(i  COgOMMal  ra-  o*se    ircs   dcos  ;    moiulrare    BMjull    qiioin<«l 0         I 

lionc   ircs  pcisonas  non  MM   INJ  dOM,  Md  iniiun  vparadm,  ca  separalionc  qua   puta(  M    Palri 
anluin  ;  ncc  lamen,  Dco  MCUOdum  iiiiam  porsonam  B  Spiiitum   saucuiin    ab    bjMMJilMM    libcraie.    .V.n 

iiicaiualn,  e\   ncccssitalc  sccuudiim  ali.is   pOTMMJ  crgo  illum  polcsl   idjOVIM  RMllitttdo  <l«-or<ini ,  a<l 


ciiuiilcni  Dcuin  incaniari  :  lliqnld  liic,  qiianiiini  ad 
repcllci.dam  opinionem  bojiis  ilefonsoiis,  sicul  ipse 
piiinl,  nostrcv.  fidei  «ufliccie  cictlo  ,  subjuiigam. 
Apeile  dicil  niii  P.iirem,  cl  Spiiilum  saucliiin  cum 
Filio  cssc  iiicariialum  ;  aul  ircs  illas  personas  cssc 
trcs  rcs  scparalas.  Quam  nimiriim  scparalioncm  ta- 
lcm  existimat,  ul  nec  Palcr,  ucc  Spirilus  sanctus 
? iul  in  Kilio.  Nam  si  dux  alij'  personx  sunl  in  Fi- 
lio  cl  Filius  in  liomine,  illx  quoque  sunl  iu  liomine. 
Uutlc  putal  cousequi,  cum  ires  pcrsonae  simul  sinl 
in  eodem  bomine,  si  sunl  una  res,  nuliaicnus  pcrsr> 
naui  Filii  possc  in  homine  ipso  incarnari,  siue  aliis 
duabus  pcrsonis.  Personas  lamen  Ircs  cssc  non  nc 


diifciiiiciiiimn  Patrom  et  Spiritom  Moclura  ab  Iom» 

naiionc;  quoniain  iiivruiri  uon  pclcsl  in  ilconiin 
inulliplicationc  illa  dislinclio  "",  sinc  cjita  ilcfen- 
sioncm  islani  licri  posse  ncquaqiiain  eiiflioiat. 
Quod  aulcm  unus  solus  Deussil,  el  non  plurcs,  liinc 
facilc  probautr  <|uia  aul  Deus  non  csl  summuin  bo- 
num  ,  aul  siini  plura  summa  bona;  aul  non  Hiat 
plures  dii,  sc<l  iinus  solus.  Deum  vero  summiim  bo- 
riiiiu  cssc  nullus  uegai;  quia  quidqui<l  aliquo  iiiiuus 
esl,  niillalciius  Dcus  csl  :  ct  qtiidquid  summum 
boitum  non  csl ,  niiiius  eslaliquo;  46  T"a  ",mus 
csl  sunipio  bono.  Summum  ccrle  boiium  pluralita- 
lcm  sui  non  idmitlit,  ul  |  lura  sinl  summa  bona.  Si 


gat,  nec  Filiumesse  incarnalum.  Quoniam  igilur  ""  ^  cnim  plura  sunl  summa  bona,  paria  sunl.  Sumnium 
supra  monslratum  ••*•  esl,  si  ires  personac  sunl  Ircs  vero  bonum  esl  *Ml,  quod  sic  prxsl.u  aliis  Looil , 
rcs  scparalae,  aut  (res  deos  esse  conscqui,  aut  alias      ul  nec  par  liabcai,  nec  pr.Teslantius.  Suinmuin  etgo 


(de  quibus  jam  dicium  csl)  absurdiiaies;  nunc  brc- 
viier  ostembm  ,  adjuvanle  uno  solo  Deo,  primum 
qnia  eliam  si  sinl  ircs  dii,  nihil  illi  prodcrit  t,u  ad 
ilcfciidenduni  Palrem  el  Spiritum  sanctum  ab  in- 
carualionc  :  quod  ficri  non  posse  pulat  sine  dco- 
luin  inultitudiiic.  Deindc,  quod  non  l,vs  sunt  plu- 
res  (IH,  scd  ur.us  solus.  Postea  patcfaciam,  quam- 
vis  sit  unus  Dcus  lics  pci  son.c ,  nou  tamen 
una  qualibci  incamaia,  alias  qiioque  incaruari  ne- 
ccsse  cssc;  scd  potius  csse  impossibile  xu*.  Divinoe 
utiqne  uatane  est,  sic  semper  mT  et  ubiquc  essc, 
ut  niiiil  uiiquam  aul  alicubi  sit  sinc  cjus  pncsentia  ; 
al  o<|niu  ucquaquam  ubique  et  sempcr  cst  potens, 
ct  quod  ubiqtie  polcns  nnn  esl  el  scmpcr,  ntilla- 
tenus  est  Deus.  Si  enim  dicit  non  ipsam  divinam 
substaniiam,  sed  polesiatem  cjtts  esse  scmpcr  et 
ubiquc;  non  tameu  negabit  poieslaiem  illi  esse,  aut 
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bonum  unum  et  6olum  esl.  Non  igitur  sunl  plures 
dH,  scd  unus  et  solus  esi  Deus;  sicut  suinmum  Ik- 
num  est  tiniim  ct  solum  :  ct  sicul  summa  subsian- 
lia  '"*  vel  esscnlia  sive  nalura ;  quae  eailem  ra- 
tione,  qua  summum  bontun,  nullaienus  ,:,]  ploraliler 
dici  posse  probanlur.  Qui  tuiu»  solt:s  Dcus  cuin  sit 
tres  ,m  persona?,  Pater,  et  Filius,  ct  Spirilm  san- 
ctus;non  lamen  Filio  incarnalo,  neccsse  csl  alias 
quoquc  pcisonas  (sicul  ille  dispulalor  pulai)  iinar- 
nari ,  sed  impossibilc.  Pcrsonas  enim  nou  ncg;it 
plures  csse,  idcirco  quoniam  aliac  stnil  ib  invi- 
cem.  Si  cnim  ab  invicem  non  csscnt  alia*,  plurcs 
non  csscnl.  Scd ,  ut  brevius  explicem,  cl  facilius 
quod  volo  u"  loqttar  tanlum,  sicul  supra  feci ,  de 
Patre  e4  Filio;  quia  per  bos  clarnm  crit  quid  intel- 
ligendum  sit  de  Spiriiu  sanclo.  Paicr  crgo  et  Filius 
secundum  subslauliam  non  sunt  pltirps,  nec  alii  ab 


VARlyE  LECTIONES. 

""  Aul  qux  non  mss.  aut  non  ""  Aul  corrigcndo  mss.  Tliu.  aul  non  cotrigcndo  1SU  Volenies 
ciotlcrc  mts.  nolenies  credere  ""  Quod  igiiur  mss.  qiioniam  igitur  ""  L'l  supia  nionslialuni  mss.  Gem. 
V,cl.  Corb.Tltuan.  omtu.  ut  "»v  illi  proderil  ms.  S.  Mkli.  illi  pioderunt  ""  Denique  qimd  imn  m.ss. 
dciit.lc  quia  imn  lUi  Essel  impossibile  mss.  Gem.  S.  Mich.  Thuan.  essc  impossibile  ""  Sicul  seiuper 
mss.  Gem.  Tliu.  sic  seinpcc  "M  Aul  pars  ojus  mss.  Vict.  Corb.  aul  pars  est  cjn*  ""  El  potesUles  ejus 
mss.  Gem.  Vicl.  Corb.  f hu.  c4  polcslalis  ejus  ""  llla  dislinclio  mss.  Thuan.  Gem.  Cisicr.  illa  disjuiiclio 
'"'  Suiiiniuiii  ergo  lionuiii  esl  msi.  siininiuni.  vcro  bouum  c.sl  '"*  Sic  summa  snbsiaiilia  msj.  et  sicul 
siiiinna  siih.slantia  '*•*  Siiinuioin  nullatctius  mss.  suinmutn  bonnm,  iuillatciius.  '"*  Cuin  siul  l:es  mts. 
ei  Edk.  Goili.  cuni  sil  ttcs  ""  Brcvitisexplicein  quod  volo,  ei  lacilius  {mss.  brevius  expliccni  el  facilius 
ipio.l  volo) 
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invicem;  «jui.i  mn  MiM  dux  substanti.o,  nec  alia  A 
.-ulistantia  Pater  "•',  tlia  Filius;  scd  ona  et  earicm 
subslaniia  sunl  Paler  cl  Filius.  Secuiidum  persnnam 
vero  suni  plurcs,  ci  alii  ahinvkem;  quia  Pater  ei 
Filius  non  sunt  una  ci  cnrinn  porsona  ,  seri  dux  et 
alix  ab  invicem  ,m.  Dieii  crgo  %m  :  Si  Filius  incar- 
nalus  est,  ct  Filius  non  cst  alia,  sed  una  et  caricm 
mmicro  rcs  qux  Paicr  "•»  eg!;  ergo  neccssc  esl 
Pairem  quoque  esse  incarnatum.  Unam  enim  et 
camdcm  numern  rcm  impossibile  csl  simui  esse,  ot 
non  csse  in  eodem  liomine  incarnalam.  El  ego  dico  : 
Si  Filius  incarnams  esi,  ci  Filius  non  est  una  et 
cadem  numcro  pcrsona,  qux  Paier  ,M»  cst,  aed  alia ; 
non  idcirco  neccssc  cst  Palrcm  quoquc  esso  incar- 
naium  "".  Aliam  cnim  personnm  essc  in  uno  ho- 
mine  incani3(am,  et  aliam  simul  non  cssc  iu  codcm  B 
liominc  incarnalam  possibile  cst.  F.l  ille  :  Si  Deus 
Filius  incamalus  esl;  el  Deus  qui  cst  Filius  non  cst 
alius,  sed  unus  el  idem  numero  Deus,  qui  Patcr  esi; 
plus  lamen  (quamvis  diversx  personx  sinl  Paier 
ei  Filius)  videtur  necesse  Palretn  quoque  esse 
incarnatum  cum  Filio,  propler  Idcinitaicm  "•• 
Dv-itatis,  qnam  possiliile  essc  proptor  divcrsiiatcm 
peisonnrum  emn  non  esse  simul  incarnatmn  ,,M. 
Videte  qni  boc  dicil "••  quomodo  clandicat  ulroquc 
peile  in  iucarnatione  Filii  Dei.  Nam  qal  recic  snscipil 
ejus  inonrnationem,  credil  cum  non  assumpsisse 
liominem  in  unilalcin  naturx,  scd  in  uuilatem  pcr- 
sonne.  Ilic  anlcm  somniat  liomincm  a  Filio  Dei  magis 
esse  assumpium  in  nalurx  unilalein,  quam  in  pcr- 
sonae  unitatem.  Si  enim  lioc  non  opinaretur,  non  *• 
«liccret  magis  ncccssrtriuin  esse  Patrem  esse  cum 
Filio  incarnatum  "f\  quoiiiam  unus  esi  Deus  Paler, 
el  Filius,  quam  essc  possibile  illum  simul  non  esse 
incarnaliim,- quia  plures  sunt  pcrsonx.  Ulroque 
igiiur  pcde,  id  csl  uiraquc  parlc  claudical  in  incar- 
nalionc  Filii  Dei,  qtii  una  ""  nalura  esl  cum  Pairc 
el  alia  pcrr.ona  a  Patrc  .  quicunqne  cxislimat  banc 
incarnaiioncm  "•'  sic  esse  secundum  naturx  unila- 
lom,  ul  Filius  non  possil  inoarnari  sine  Palre;  ncc 
iiilolligit  eam  sio  seciindum  unitalem  essc  personx, 
ul  Patcr  non  possit  iucamari  cum  Filio.  Q»ippc 
Deoi  non  sic  assumpsit  bominem  ,  ut  natiiru  Dei  et 
liouiinh  sit  una  cl  earicm ;  seri  ul  persona  Dci  cl 
hominis  una  cadcmque  sit  :  quori  nonuisi  in  una  r> 
persona   Doi  essc  potcsl.  Divcrsas  cnim  pcrsonas, 
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unam  el  eamdcm  pcrsonam  esse  cum  unt  ooriem- 
quc  bomine  nequil  inteliigi.  Nam,  si  unus  bomo  cnm 
singulis  pluribus  personis  una  pcrsoua  csl,  necesse 
cst  plures  pcrsonas ,  qux  alix  sunl  a  se  inviccm, 
csseunam  camdcnique  pcrsonam  :  quod  nonesl  pos- 
sibilc.  Quapropter  impossibile  cst,  Deo  incarnalo 
secundum  unam  quamlibet  personam,  illum  secun- 
(Iiiiii  aliam  quoque  pcrsonam  incarnari. 

CAPUT  V  [nl.  IV].     SW^"'1, 

Cur  Filiua  mngi$  qunm   Paier  aut  Spiriliit  tnnclus, 
inearnalut  tit. 

Cur    utcm  Deus  niagis  assump9erit  •**T  homincm 

in  iinitalcm  pcrsonx  Filii ,  quam  in  uniiaicm  ali- 

ciijus  aliarum  pcrsonarum,  quamvis  in  bac  epistola 

nusiriim  boc  propositum  non  fueiit "",  lamen,  quo- 

niain  Imjiis  rei  mcnlio  scoblulil,  aliquam  rcriilendam 

raiiouem  cxistimo.  Ncmpe  si  Spiriius  sanctus  iucar- 

uatus  cssct,  sicul  Filius  esl  incarnaltis,  esset  Spi- 

ritus  sanctus  fllius  liominis.  Essent  igilur  duo  Filii 

in  Trinitale  Dei,  scilicel  Filius  Dei,  ct  Filius  bomi- 

nis.  Unrie  quxdam  nasccrctur  riubiciatis  confusio, 

cuin  de  Deo  Filio  loqucremur ;  uterquc  enim  cssct 

Dcus,  o».  Filius;  quamvis  altcr  Dci ,  alter  hominis  : 

flcrct  quoque  quasi  quxriam  inxqualilas  riiversarum 

pcrsonarum  seciimlum  boc  quod  fllii  essenl,  qux 

omnino  iU*  xqualcs  esse  riebent,  cnm  alter  fllius 

majoris  parenlis  digiiilale  exeellcret,  aller  minoris 

parcnlis  bumililatc  subcsset.  Quanto  cnim  major  cst 

nalura  Dci  quam  bominis ,   lanto  dignius  est  csse 

Filium  Dei  quam  cssc  filium  bominis  ■*•.   Si  crgo 

Spiritus  sancius  nalus  esset  ex  Virginc,  cum  Filius 

Doi  baberel  exccllentiorcm  nalivitatcm  solam,  qux 

c\  Dcocst;  el  Spiritus  sanclus  minorem  tanlum, 

quxcssct  ex  bomine;  alia  pcrsona  esset  major,  ct 

alia   minor  secnndum   dignitniem   nativilalis  lt1n : 

quod  non  cunveiiil.  Quori  si  Palcr  in  unitatem  snx 

personx  bominem  assumpsisset ,  easricm  facerct  in 

Dco  piuraliias   filiorum   iiiconvcnienlias,  cl  adhuc 

aliam.  Nam  si  cssct  fllius  Virginis,  dux  pcrsonx  in 

Trinitale  nomen  nepolis  assumerenl ;  quia  el  Pater 

nepos  ,,Tt  esscl  parentum   Virginis;  cl  Filius  ejus 

Virgmis  csscl  nepos  ;  cum  ipsc  tamen  niliil  haherel 

ox  Virgine.  Quoniam  orgo  quamlibct   parviim  ,,T$ 

incouvenienH   in  Deo  csl  impossiliilc,  non    riolmit 

alia   Dci    pcrsona  ""  incarnari  quam   Filius.   Illo 

cuim  incarnato,  nulliim  sequitiir  inconvenicns.  Quod 
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'"*  Suhstamia  Patris,  alia  Filii  mtt.  Siibslanlh  Pater,  nlia  Filius  ",T  Alix  inviccm  mtt.  alix 
ah  invirom  •»••  Dic  crgo  MM.  dicit  crgo  ""  Qux  Palcr  nm.  qux  Patcr  est  "*•  loYirco  o»sc  PatrCM 
in<  arnjiiim  neoessc  csIdmi.  irioirco  csl  iicccssc  Palrem  qiwqne  csse  incariialum  "*'  Proptcr  iricntilalcm 
MM.  Vict.  Cnrl>.  proptcr  iinilalcin  tm  Non  r.sne  simnl  inrnrnalum  MM.  non  cum  osse  siniul  incarnaliini 
"**  Qniil  hie  rlicil  rrw  qniri  lioc  di<  it.  "**  Patrom  rniii  Filio  iiicarnaliini  MM.  6Vin.  Corl>.  Vicl.Tliu. 
r.iir.m  MNMM  Fllio  incarnatum  ""  Qnia  nna  mts.  rt  Kdit.  Coth.  qni  una  %m  Hanc  incarnalionem 
rnii  lim.  S,  1'uli.  Cnter  caiulcm  inctrnalionom  "*'  Magis  assnmpsil  MM.  Crm.  Virt.  Corb.  ina^is 
assump«r.rn.  "  •  PrnponKum  non  fuil  rnif.  pro|W)situm  non  fucril  ""  Qui  oumino  m«.  Ai.  Mich.  et 
KdU.  Colh.  qux  oniiimo  ""  Quam  l-ilinm  linminis  rrui.  Vict.  Corb.  qu.im  c  sc  Filium  lioniinis  "Tl  Se- 
<  uiiiliim  dinmialcm  nalivit;<li%  irn .  Citter.  Scciinilnm  naliviialcm  riignilatis  ,3;T  Palcr  ol  nrpos  msi. 
Vici.  Corb.et  hdiim  Gothicn  Pai<  r  npMJ  ""  Quo.llilict  parvum  riui.  et  Eduio  Culliica  qiiamlilcl  par- 
Miin     <>u  Debttil  alia  pcrsona  MM.  dclnnt  .ilia   Dci  pcrKona 
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hoii.t  ideo  f  \cclliiiil    Fillt  '"V  i|nia   caui.lcin  inajc»- 

i  ii.iii.  qti  mijorti  ittl  MMttlltli  Flllli  mm(  M 

FllillS,  qilil  ll  ipsc  |'".i  fsl  nnii  lllis  su.f  Imiiii  in.l.ili . 
R||  i«l  ;iliinl,  cur  magis  n»n\  rin.it  !•  ilm  in.arnalin 
ijiiaiii  alii.  Qttl  ciiim  tftfl  incaniainliit ,  oraliirns 
ci.il  pro  liiiimiiio  generc ;  el  coiivciilciillu»  sali»  '"• 
lUMllpll  HlfllH  humana  Filiiim  1'otrl,  qiiam  aliiiin 
uliis  supplieare  ir",  quamvi»  Iitc  supplicatio  iion 
liat  •  divinilale,  »cd  al»  liiinianllatc  ad  divinltatem , 
(|iiam  idcirco  Films  Dtl  f.«  il ;  (JtJl  liomo,  pcr  tini- 
lalcin  personx  Filius  Dci  esl.  Amplius  :  Qui  bonii- 
ncm  "'•  eral  assumplurus,  vcnliinis  crat   ad  pu- 

ciianililin    COIllra     dialioluin,    cl    ad  iiilcrcilcndum, 

siciii  diii  pro  hotniniltus  ,m  :  qui  amlK»,  dialtoliis 
8'iliccl  cl  iionio  pcr  rapiuam  sc  voliicnint  f.iccro 
similci  Deo,  ciim  propria  siul  nsi  voluiilalc.  l,t  qula 
pcr  r.»|iinain  voliii  runl,  iionnisi  per  falsitatcni  •*••; 
(|iioniam  nounisi  injiisie  polueninl  "•'.  Propria 
cnim  volunlas  angcli  sivc  homiuis  cst,  qux  contra 
voluiitaiem  D.-i  csi.  Cum  enim  vult  iHqtJl  (piod 
Deus  vcllc  proliibct ,  milliun  liabcl  auctorcm  nuc 
voluulalis,  nisi  seipsum  :  ct  ideo  sua  propria  csl. 
Nnm,  quamvis  bomo  volunlalcm  suam  aliquando 
siilnl.it  volunlati  allcrius  bouiinis.  propria  lamen 
est,  si  conlia  Deum  esl;  quoniam  non  eam  subdit, 
insi  ul  ad  aliquid,  quod  "**  vull,  uiiing.ii ,  ct  idcirco 
seipsum  babcl  aucloretn  cur  cam  alii  subdal.  Qua- 
propter  propria  volunlas  esl,  qux  nulli  alii  esl 
stibdita.  Solius  aulcm  Dei  csl  propriam  habere  vo- 
luiiLUem,  idcst,  qux  nulli  subdila  sit.  Quictinque 
igilur  propria  volunlale  ulilur,  ad  simililudinem  Dci 
pcr  rnpinam  nililur,  el  Detim  propria  digaiUtt  ct 
singtilari  exccllentia  privare,  quanttim  in  ipso  est, 
convinciltir.  Si  cnim  esl  alia  aliqua  volunlas ,  47 
qux  tiulli  subdila  sil,  non  cril  volunlas  Dei  omnibus 
pr.clata,  ncc  ipsa  crlt  sola  ,M,,cui  ntilla  alia  prxsil. 
Nulla  igiltir  irium  personarum  Dci  congrucntius 
s-mclipsam  exinanivit  formam  $ervi  accipien$  (Phi- 
lip.  ii,  7),  ad  dcbcllandum  diabolum,  cl  interceilcn- 
iluin  pro  hominc,  qui  per  rapinam  falsam  simililu- 
dinem  Dei  prxsumpserant  im  quam  Filii,  qui 
splendor  lucis  xlernx,  cl  vera  Palris  imago ,  non 
rapinam  arbitratus  esl  esse  sc  wqualem  Deo  [ibid.,  6); 
verum  per  vcram  xqualitatem  et  similitudincm, 
divil  :  Ego  et  Paler  unum  sumut  (Joan.  x,  30) ,  el . 
Qui  videl  me ,  videl  el  Patrem  (Joan.  xiv,  9).  Nullus 
namquc  justius  cxpugnat  reum,  vel  punil,  aul  illi 
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ci  ilini  pcirassc  vidciitur,  i|hi  vcra  l>.  i   1'alrl    iutii- 
litii.lu  •  rcililtir. 

CAMT  VI  [-,/.  II 

Quomodo  ni  Cltnsto  ttt  •  '<«'  ''""'  ttfftff ,  •  ■   fl  mnt 
ilutv  nnlin,r. 

Susccpil  aulem  in  unilalcm  pci  »nux  Iiouilin  ui  .  ul 

dictumesl,  ul  •inl  dux-  nalurar  :  dllitl    »<  ilit<t   ct 

hiiman»  ,  uns  pcrnona,  DequaunllMepcrnoiix.  ipiain 

firmissimx  crcdlmus  csso  tOt  »'»  MttM  ttPtMM  it 

Christo  ;  lamcn  quia  polosl  dici   nn.lc  ttffM    I  auie 

H  iniiicnlibus  vidcn  povkit  Chruliu    ci    dualms  ct    in 

duabus  pcrsonii  fiislcrc  ,  non   iinitile  milii   vidtMM 

aliquid  diccre.  Dicnnl  cuiin  quidam  :  Quomodo  dici- 

mus  ,M4   in  Chrislo  oon  csse  duas  prrnonas   sicul 

duas  naluras.  Nain  Deus  el  »nte  bominis  assumpiio- 

ncm  pcrsona  cral  ;   ncc  poslquam  bomincin  assum- 

psilpcrsonadestilil  esse  :  elhotno  assunipiuspcrsoiia 

cst ;  quia  omuis  bomo  individuus  csse  pcrsona  co- 

grjoscilur.  Quare  alia  ,MT  cst  ptfftttt  Dci ,  qti*  fuit 

anle  inctrnationem,  alia  hominis  assumpli    :   sicul 

igilur  Cbrislus  esl  Deus    cl    homo  :    iia  dttx  in  illo 

vidcnlur  cssc  personx.   Qux  raliocinalio    pcr  boc 

vidclur  probare  duas  cssc  personas  in  Christo  ,  quia 

et  Dcus  est  persona,  et  bomo  asstimpluiesl  pcrsona. 

Sed  non  ita  est.   Sictit  cnim  in   Deo  una  natura  cst 

plurcs  personx,  cl  plures  pcrsonx  sunl  una  uatura; 

ila  iu  Chrislo  una  persona  cst  plures  nalurx,  el  plu- 

res  naturx  sunl  una  persona.  Quemadmodiini  cnini 

Pater  esl  Dcus  ,  et  Filius  est  Dens,  ct  Spiritus  san- 

cluscsl  Deus;  el  tamen  non  tres  dii ,   scd  unus  cst 

Dcus ;  ita  iu  Cbrisio  Deus  est  persona ,  el  bomo  est 

persona,  nec  lamen  dux  sunl  rxrsonx.sed  "••  ttna 

persona.  Non  enim  est  alius   Deus,   alius   homo  in 

Cbristo,  quamvis  aliud  sil  Deus,  aliud   bomo ;  scd 

idcm  ipse  est  Deus ,  qui  et  homo  "•*.  Vcrbuin  enim 

caro  factum  assumpsil  naturam  aliam,   non   aliam 

pcisonam.  Nam ,  cum  proferitir  ,  homo  natura  tan- 

luin  ,  qux  communis  est  omnibus  bominibus  ,  signi- 

ficalur.  Cum  vero  dcmonstraiive  dieimus  istum ,  vcl 

illum  hominem.vel  proprionomine  Jesum  ,  perso- 

nam    designamus   qux  cum    ttltn     colleciiouem 

babcl  proprielalum,    qnibus   bomo   communis   sil 

singttlus  ,1M  ,  et  ab  aliis  singulis  distinguilnr.  Nnm, 

cum  ita  dcsignalur,  non  quilibet  bomo   inlelligilur : 


D 


VARI^:  LECTIONES. 

,,T' Excellunl  filio  mi.  Cisler.  excellenl  filio  im  Salis  convenienlius  mss.  convciiienlius  satis  %m%  Aliis 
snpplicare  m$.  Citier.  alii  supplicare  ,17S  Qui  bominem  wu,  Vict.  .".  si  bominem  '"•  Dro  honiiiiilnts 
■M.  Ci«*Vr.  pro  bomine  ,m  Nisi  falsitaiein  tnss.  cl  Edit.  Coth.  nisi  pcr  falsitalem  "*'  lujiiste  voluciunt 
mst.  et  Edit.Goth.  injusle  poluerunl  ,M'  Ul  aliquid  quod  mss.  Cem.  Corb.  S.  Uich.  Yicl.  3.ul  ad  nliqiinl 
tptod  ^18*  Erit  ipsa  sola  m$$.  Vict.  Corb.Ci$ler.  Thu.  omill.  ipsa  "**  Drxsuinpseral  ms$.  Corb.  Vicl.  3. 
pixsumpser.il  "*•  Opponiturad  salvaiulum  mtt.  apponilur  ao  sanaudum  Editio  Cothica  appouiiurads.il- 
vandiim  "8*  Quomodu  dicis  tnts.  ci  Edtt.  Coih.  quomodo  dicimus  "*'  Quia  alia  tnss.  et  Edit.  Coth. 
Quarc  alia  "MD;ix  sunl,  scl  mss.  Vicl.  Corb.  Cislcr.  et  Edit.  Colh.  dux  stinl  persoitx,  scd  ,M*  Deus.  et 
qui  liomojHss.  et  Edit.  Coth.  Deus,  qui  ei  liomo  ",(>  Comuiunis  lil  sinsubs  mss.  Carb.  Vici.  coinmunis  lit 
Siiigulus 
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seri  qui  ab  angclo  ammnlialus %m  cst ,  qni    Deus  ci  A  lur.  Natn  nrc  Dcum  nec  pcisouas  ejtis  COgil.il ,  seri 

homo,  Filitis  Dci  ct  Filins  Virginis  csl  :  clquiilqiiiri  lale  aliquiri  :  qualcs  smit   phtrej  lnii:i:iti:c  pcrsonx. 

<fc  illo  dicilur  "",  :iul  scciinriinn  Dciim,  atil  sccun-  F-t  q»i:>  videl  uiiuiii  liomiticin  pltircs  personaa  csse 

d:im  heniineiH  ,  verum  cst  dicere.  Kcquc  cnim  pcr-  non  posee ,    ncgat   lioc  ipsmn  <le  Peo.  Non  cnnn 

sonalilrr  Filins  Dci  ricsiguari  polesl  vel  nomiiiari  ,  idcirco  dicinilur  trcs  pcrsonnc ,  qnia   sinl   trcs   r  % 

sine  f  lio  honrinis  ;    ncc   hlius  hominis  ,    sine  Fil  o  separaia* ,  sicui  trcs  liomincs;   scil  quia  similittirii- 

Dei  ;  quin  idcm  ipse  csl  FiliusOci,   qui  filius  lionii-  ncm  tabenl  qtiamilam  ctiit.  Iribiis  srparalispcrsonis. 

nis;  et  eariem  esl  Verbi,  ct  assumpli   liomitiis  pro-  Considcrcmus  lioc  iu   Paire  et   Filio,  cl  iili|isum 

prieiatum   coriectio.    Divcrsarum   vero  pcrsonarnm  inU-Uigatiir  de  Spirilu  sancto.  Ponamus  igitur  hoini- 

impossihilc  est  camriein  esse  propriclattim  collcelio-  ncui  qui  lanlum  sil  palcr,  et  nou  (itius  ;    el   filiuni 

nem  ;  aul  ric  inviccm  cas  pratriicari.   Nain  cl  Petri  ejus  ,  qui  lanluin  lilms  ""  sit,  el  non  palcr;  id  cst 

rl  Pauli    iinii  est  earicm  propriclalum  collcclio;  cl  Adam  cl  Al>cl.  Dicimtts  ilaqtm  ric  Ariam  palrc,  el  rie 

Petrns  non  riicilur  Panlus,  ne<:  Paulus  Pclrus.  Cuin  Abcl  filiou**  ,  quia  paler  nou  csl  filius,  cl  filius  non 

i*rgo  Vcrliiun  %m  raro  facluin  csl,    iialiiram  assum-  esl  paier  ;  qiiouiam  duo  lioiuines  ct  scpnratuc  pcr- 

psit,  quxFola  nomiiie  liomiiiis  significalui , cl  scmpcr  sonac  suul  Ariam  et  Abel ,   nec  csl    cujus  filius  sit 

esl  alia  a  riivina  natura;  non  aliain  assmnpsil  ]icrso-  ^  Ariam  aul  cujus  paicr  sil  Abel  tu>.  Sic  ilaque  falc- 

tiam,  qiioniam  camricinbabetciim  assumptohomine  mur  in  Dco  quia  Patcr  non  cst  Filius  ,   aul  Filins 

propriclalnm    colleclioncm.    Non    enim    idem    est  Pater  (quamvis  duo  dii  non  sinl) ,  quoniatn  Patcr 

liomo  cl  assumptus  a  Vcibo  bomo,   id  cst  Jesus;  "on  habel  patrcm ,  aul  Filius  filinin.  Simililer  Spi- 


quoniam  in  nomiuc  hominis  ,  sicut  dicttim  cst  ,  sola 
iiitciligilur  natura;  in  assumpto  vcro  homine,  vel  in 
iiosi-inc  Jcsu  ,  inlelligitur  cum  natura  ,  id  cst  c.um 
lioiiiinc ,  collcclio  proprietatum  ,  qiiaj  esl  eariem 
eiricin  assumpio  homini  el  Verbo.  Quapropler  non 
riiciinus  Vcibttm  ,  etsinipliciler  homincm  ,  eamdcm 
csse  pcrsonam;  nc  non  magis  riicainus  illum  liomi- 
ncm  caimlcm  esse  pcrsonain  ciitn  Vcrho,  quam 
qiiciiilihel  hominem;  sed  Vcrbiim,  ct  illum  assum- 
plmn  honiincm  ,  id  csl  Jesum  ;  sicul  non  crcilimus 


ritus  sanclus  non  est  Patcr  aul  Filius  ;  quia  non  csl 
cujus  sit  patcr,  aul  c.ujtis  sil  filitis.  Qiioniam  crgo 
Paler  cl  Filius  el  Spirilus  sanctus  trcs  stint,  ct  alii 
ab  inviccm,  ticc  de  u*'  invicem  dici  quciint  (sicut 
de  palrc  cl  lilio  in  riivcrsis  pcrsouis  lioiuimiin  oslcn- 
tliinus);  irico  riicuntur  trcs  pcrsonx;  non  quia  sinl 
trcs  res  scparala?.  At  si  negat  IM*  tria  riici  posse  »1« 
uno ,  el  unum  ric  tribus  •  ul  tria  •*•*  nou  riicanlur  ric 
invicem ;  sicut  in  his  tribtis  pcrsonis  ct  uno  Dco 
facimus,  quoniam  hoc  in  aliis  rclms  non  vidct ,  ncc 


ctimricm  liominem  eamdcm  simpliciler  csse   pcrso- r  in  Oeo  intclligere  valcl  »»•■;   sufleral  pauiispcr  ali 

v>   «.,:. i    uoa       /riir.,1  li.i.Jl.i^i  iic    «Im  n m  ■■■■■■  im  «in««l 


nam  curn  Dco  ,  sed  cum  illa  pcrsona  ,  quaa  Verhum 
"n  Filius  csi  ,  nc  conlileri  viricamur  ipsiim  homi- 
ncm,  persouam  eamilcm  esse  ,  qiix  Patcr  esl ,  aut 
Spiiiius  sanctiis.  Seri  qtioniam  cl  Vcrbu.m  csl  Deus, 
cl  ille  assumptus  homo  est  homo;  vcrum  csl  ilicere 
«piia  Dcus  cl  homo  caricm  persona  esl  :  seri  in  no- 
mincDci,  siibauriieitdum  esl  Vcrhum,  ct  lu  noniine 
hoiirinis  subinlclligeiidus  csl  %m  Filius  Virginis. 

CAPUT  VII  [al.  VI.] 
Qitod  Paler,  ct  Ftlius  ,   rl  Snirilus  sanctus  non  sint 

tret  res  teparatcc,  nalurali  Adam  cl  Abel  probatur 

cxemplo. 

De  spirilu  illius,  c.ui  responrico  in  hac  cpistola , 
niliil  polui  viricre  pr:r.icr  illiiriquoil  stipra  posui ,,,c  ; 
sed  pulo  sic  rci  vcritatcm  palcrecvhis  quae  riixi, 
ni  iittKi  ialcat  Iniclligenli  tm  nihil  rpiori  conlra  illam 


quiri  uo* ,  quod  inlclleclus  cjiispenelrarc  uoiipossil 
cssc  in  Dco  ,  ncc  comparcl  naliiram ,  qua:  supcr 
omnia  esl  libcra  ah  oinni  legc  U*T  loci  et  lcmporis 
ct  compositionis  parlitim,  rchus  quae  loco  aut  tcm- 
porc  clauduntur,  aul  parlibos  compouuiiiui  ;•  sed 
credataNquid  ill  illa  cssc,  quori  in  isiis  csscncquil,  ct 
acquicscat  auclorilali  Christiaua?  u"  ,  ncc  tlispulcl 
conlra  illatn. 

48CAPLT  VIII  \al.  VIIj. 

Origincm  pcrxonavum  in  dirinit  alia  fonlis  ,   rivi  el 
lucus  similitudinc  explicil. 

Vidcamuslamen  an  in  rclius  crcatis,  ejMB  el  loci, 

cl  tcmporis  .  cl  composilionis  parlitim  lcgi  Hilijaccnl, 

invcuiri  possil  aliqiialcuus  hoc  quod  ncgal  iu  Deo. 

Ponamus  fonlcm,  dc  quo  nascalur  ct  fluai  rivus.  qui 

poslca  colligalur  in  laciim  :  silquc  nomcn  cjus  Nilns. 


riicilur  %m  ,  vim  vcrilatis  lcncrc.  Scd  si  revocallia  Sic  ilaquc  discrctc  diciinu.s  fonlcm,  rivinn,  lacum  ; 
a  inuliilu.liiic  ricornm,  pluraliialcm  nbftcgel  in  Dco  ut  foiilcm  non  riicamus  rivnin,  aullacum;  ncc  rivum, 
prrsoiiarum  :  hoc  IdeO  facil  ,  quia  ncscil  unrie  lo(|iii-      fontcm ,  aut  lacnm  ;  ncc  lacum ,  fonlcm  ,  aut  rivuni. 


VADIifi  LKCTIONES. 
,Ml  An^-lo  iiunci.'tii<!  m**.  ct  Kdil.  (loik.  Angelo    antiiinrialus     ',9*  Qiiicquiri  dc  illo  riicilnr    mss.  Thu. 


(tUir.  nmiit.  illcilnr  %m  Cum  rrgi»  vcrliniri  msx  Corb.  Vicl.  riim  vrro  vrrhum  "**  Qu:r  vcrhinn  rsl,  cl 
»»'<*-  Cer».  Vift  V.itor.  (\tim  Verbuni  n  %m  Subaudiendnt  cst  mss.  rt  lr.du.  (lolh.  siibintellicendiis  cst 
'»'•  Supn  iliii  Mif.  cl  Kdit.  Collt.  Mipn  P"s,ii  »•»  Nnlli  lalcal  inlrlligrnli  mss.  Tliu.  iiulltim  lalral  inlcl- 
ligeuti  '""  QhihI  ah  ilbi  rlicil  ;r  imm.  n  J.rfn  Coih,  quml  conlra  illam  lUritur  tm  Qui  lantuni  lilms.  mu. 
Tkm.H  rd,t.  I.filt  qni  l.iiiliini  (ilmssii  '•00  Ci  \l.,-l  Friio  mss.  cl  de  Altrl  lilio  "°'  1'airr  rst  Ahcl  m«. 
t  <nf>  Virt  Pater  s>i  Abel  '**'  El  nec  ric>it<t.  fut.  Cor§.  necdo  u"  Ac  m  negal  inm.  Citbr.  Vio  3.  et 
r.dii.  i.oiu.  ai  si  negai  m$$.  fiet.  18;  Amsi  negai  u*%  Cutn  tria  rms.  <i  Kdit  Goih,  nl  iria  u"  Inicl- 
h-nc  v.iirat  mm  inivlligere  valel  '""  Sufferal  paulbjpcrucr  nliquid  m$t,  lufferai aliqoid  ,,,T  Libcra  ab 
umiii  lege  »/».  <  niei.  iihiT.nn  abofJMl  lege    lhW  Anctoritat  <  Cbristi  wn    nuclorilati  Chrisluima 


"Kl  W.  I  11)1.    IIUMI  \l|s 

I  niit  lan.c.i  NlllM  vor.Uur  i  II    livtii   Nllim ,   ||  l.icus  A  00  I"iiti-  .  '  i  ■•'•■'•  iii"  I"  "  '  I"  III  '''•  fuoll  ■  i  rfffl     "i 


Mlui;ct  ilim  »>iiiiul  foiiH  il  rlvui  ,  Nllui;  foni  ri 
locui,  Niin»; rivus  Mlacus,  Nllu*]  <t  simul  tm 

fuil|,Ol  nvni  ,  t|  l.uiin,  Nilu»  ;  Mffl  l.imcn  iuui  ftit 
llittl,  «■'  llJui  Nllui;  Hd  UUUI  i.lemquc,   mvo   cum 
klngiilui  f|iilii|tti ,  llvi «  kiii  Imii  ,  ihi  i  iiin  Irttf  •!■ 
cuutur  NISni.  Treo  Igilui  iuul(  bni,  rivvif.loeu  . 

||  umis  Nlltll ,  timiH  fluvius  ,  iiii.i  naliir.i ,  una  .iijii.i  ; 
cl  dici  iioii  potttll  quld  iris.    N.iin    iii  <|in'  tif.,  .uii 

Nill,tul  fiuvii,  luiniium,  iui  iqtui  luni;  nttqmi 
trci,  iul  fonlei,  iuI  "ivi,  iuI  licuk  Untttnlgtlur 

«liriiiir  blc  dl  Iribul  u",  Ul  Irio  dc  miu ;  UOC  1011)01 

Irlt  dc  litvicciii.  Quod  li  objloil  iioii  cm  ilngultim 
i|ncinijiic,  iiil  foulom ,  iuI  rlvum ,  mil  lituiu,  lut 

liinos  ,  pcifccluiii  Niluui,  ud  |  a  lcs  Nili;  cngilcl 
toluiii  liunc  Niluiu  ,  II  i|no  iltCOBpit,  nsquc  iliini  p, 
<J  si.el  •►•»?,  in  lola  quasi  u-laic  IUI ,  quil  1)00  lpM 
t  ins  csi  i4mttl  aut  loco ,  aui  tomporo,  lod  per  por* 
tos;  noepetfeciui  crit,  douoc  deiinal  csse  :  liabt 
cniui  Nilui  qvimdim  lu  boe  euiu  urationo  '*'•  iliui- 
llludiitoin  i  quai,  qutmliu  quaii  exorii  fbnie  proee> 

dil  ,  pcrfcU.t  non  esl;  ol  cuni  perfccl.i  est  ,  jaui  nmi 

eiL  Siquiieuiiu  lie cottsiilerot ,  ci  ditigenier  inlel- 
li^at ,  rogumcet  loluiu  Nilum  esse  routera,  loiuui 
tssc  rlvmn»  totttin  caso  latuin;  ncc  fontcin  esse 
ritum,  lutlaeum;  nec  rivum  rase  fontem,  aut 

lacuin;  ncc  lacuin  cssc  fonlcin,  aul  rivum.  Non 
cnim  csl  iilcm  i|isc  fons  ,  tt u i  rivus  lut  lacus;  qiiam- 
vis  idipsum  sit  rivus  ct  lacus ,  <|uoil  cst  fons  ;  iil  est, 
idem  Mlus  ,  idem  lltivitis ,  cadem  aqua  ,   cadeni   na- 


l.ii-us  iimi  illcitlll  i"'  •""  •;>■"  I  ""     lin   I..H  ln 

•*»•  Vcrlniiii  i  .i  .1'  liii'-,  il  Siiiiiiii»  kiiiiin  .•  1 1<  t 
llioiloili-  P.iln  i  I    \  .  il  o,  nl  dli  i"  S,.irr  i-  "ii 

Ml   VciImiiu  aul   l'ii  n  .  ,     14  il  |iioi  i-.li  n.      A.llnn     \ulo 
(|iiiilil.iin  dircic  ,  (|no<l  qiliuivia  in.i;  o.iiii   h  lU  o 
hiiiiil.lii.liiicin  ,  i. "iiinill.iiii   l.iiin  n  Ii.iI.i-i    i  I   iii  ifi   i- 

tioin-iii  Vciin  ilinillludinom  •  quod  forallau  .«i  'i«" 

I.  C,cns  (  onli  nilicl,  lloain    l.niicii,    qula  CfO,   :  I  "    li 
( cnlc,  oiiniino  non  coiitciiinin  in.  Siiiiiiii  hui    |    r 
liVnlain  niri.il  a  fottlO  OSqUO  ld  ll«*Um ,  WOnw»  S*UUS 

rivui  (quami is  hiui  iliui  Niius ,  qnam  foMi  1 1  i  !••••'  •  . 
ui  ii.i  dicam,   iuflslulitui ul  1  Sic  mlai  mimi  '•" 

iai  iinalus  Cht  ,  licel  iioii  alms  Dottl,  quain  l'.i'i  i  lI 
Spiiilus  sancliis  '■". 

CAPLT  IX  |«/.  Vllll 
Quod  vna  til  ,  el  simplrx  wlernilas  ,    eui    pHwiu.u 

comjMroff 

Sc.l  qtioniain  isla  lcrrcna  valdc  lon^c  lunl  I  snni- 
ma  natura ,  levciinis  id  illam,  ipsi  opitulattlo,  BWSH 
tcni ,  ct  iu  ca  eootemplemttr  ilkraalenua  et  oreviirf 

qiiod  ilicimus.  Dcus  non   cst   aliutl  quain  ipfa  sint- 

plcx  nternhii ,v".  Ctornilolei  lutem  plura  imcl- 

li-i  ncqiictinl.  Nain  ,  si  pluics  sunt ,  Ittl  suiit  cvtia 
sc  invicem,  aul  lunl  inlra  sc  iuviccm  u".  Seil  niliil 
est  cxira  aHernitatem  :  crgo  ncc  clernttas  cst  esira 
.Ttciuilaicin.  Ilcin,  si  cxtra  se  inviceui  sunt  ,  in 
divcrsis  locis  sunt  aul  tcmporibus :  qnoJ  alicnuin 
csi  ab  StimiUte.  Non  ilaque  sunlplurcs  •.cicrnil.Tcs 
extrase  invicem.  Si  vero  in  sc  iuvieem  plurcs  csse 


tura.  Trla  igilur  hic  '*"  dieunlur   de  uno  toio  pcr-  C  dicunlur,  scicnduincst  qnia  quoticscunque  rcpeiaiur 


fccto  Ul* ,  et  unum  perfeclum  lotum  dc  nilms ;  r.cc 
l.iuicii  ipsa  tiia  dc  inviccin  ilicunlur  :  quauivis  lioc 
aliler  uu  vaMc  cl  perfcciitis  sil  in  illa  natura  sim- 
plicissima  ,  et  ah  omni  lcge  loci ,  vel  lemporis  ,  vcl 
«oinposiiionis  pariium  libcrrims  uu.  Verumtameu  si 
lioc  aliqu.ilciiu»  viilcttir  in  re,  (\»x  parlibus  compo- 
sita,  linalis  et lemporalis  est,  non  cst  ineredibile 
in  iil  i  sumnie  libera  natura  perfecic  esse.  Est  lioc 
quoque  bic  oonsideratttttiin  ,  quia  fons  nou  csi  <le 
rivo  ,  ncc  dc  lacu  ;  rivus  vcro  dc  solo  fonic  est,  non 
,  "'•  dc  lacu  ;  lacus  vcro  de  fontc  ,  el  de  rivo  :  et  ita 
tnliis  uu  rivus  de  tolo  fontc,  ct  totus  lacus  ct  dc  toto 
fonte,  ci  de  loio  rivo;  sicut  dicimus  UIT  in  Patrc  et 


xlcrnilas  in  auernilale,  non  csl  nisi  una  cl  cadcm 
SfternillS.  Dignior  cst  enim  naiura  u,v,  qn;e  iu  se 
repeiita  semper  sihi  convenit  in  pcrfcciam  nnitaicin, 
quam  qusesui  admiltit  pluralilalcm.  L'bi  cniin  plu- 
ralilas,  ibi  divcrsiias;  al  ubi  diversilas  est  ,  non  csl 
pcrfccla  conoordia  '*■• :  perfccta  namque  esi  ut4 , 
qua;  iu  unani  idcnlitatcm  ol  canulein  unilaleiu  UM 
convcnii.  Si  ergo  "**  mcliot  cst  perfceta  concordia, 
quam  impeiTccla;  el  inipossiliile  est  in  snmino  bon  », 
quodcsl  ipsa  aeterniias,  csse  itriperfeeiuin  aliquid  . 
non  cst  possibile  naluram  asternitalis  pluralitaicin 
adniillere.  Quapropterquoticscuiupie  repeiatur  a-tcr- 
nitas  in  xierniialc,  sempcr  una  ei  eaileai  aeternitas 


rilio  cl  Spiritu  sanclo.  Et  quia  alio  modo   rivtis   csl  D  esl  u".  Quod  de  mullis  aliis  simililcr  dicilur  :  ul, 

VARI,£  LECTIONES. 

"••Ilocde  tribus msi.  bic  dc  tribus  u,°  llabcl  cnim  Nilus  quandam  cum  oralionc  mss.  Corb.Vict.Cem. 
Thu.  S.  Mich.  liabct  euiin  quanilam  in  lioc  cimi  oralionc  IMI  Tria  igilur  lii*c  mts.eiEdii.  Coth.  tria  igiiur 
bic  uu  De  uno  pcrfcclo  mss.  Vict.  Corb.  et  Edit.Golh.  de  uno  tolo  perfecto  u,3Quainvis  liocalitcr  mss. 
Cister.  quamvis  Inec  alitcr  uu  Omni  le™c  loci  vcl  lcniporis  libcrrima  ms.  Cister.  omni  loci,  vel  teinporis, 
vcl  coinpositionis  parlium  libcrrima  u'5  |)c  solo  fonlc,  non  mss.  S.  Mich.  Cisler.  et  Edit.  Coili.  de  solo 
fonic  est,  non  U1S  El  ita  lolns  mss.  Vict.  Corb.  el  ita  ut  totus  ,M1  Sic  dicimus  in  mss.  Vict.  Corb. 
Cisler.  sicul  dicinius  in  Uli  El  alio  modo  ms.  Cistcr.  omitl.  modo  uu  Sic  suo  quoilam  modo  alio  msx. 
Cixter.  Vict.  Corb.  Cem.  sicul  suo  qnoilam  alio  modo  ut*  Sic  solus  Filius  mss.  Corb.  Yid.  S.  Mick.  sicut 
solus  Filius  ,MI  Quam  Patcr  ei  Sniritus  sanctus  »is.  S.  ilich.  quam  Paier  et  Filius  et  Spiriius  sanctus 
mss.  Cister.  Vict.  5.  quam  Paler  cl  Filius  ,VM  Simpliciier  xlcrnilas  mss.  ct  Edit.  Golh.  siniplc\  iclerniias. 
u**  Ant  sunt  inlia  sc  invicem  viss.  Cisler.  Thu.  aut  stinl  in  sc  iiivic.cm  UM  D.gnior  cst  aiilcm  nalura 
mss.  Vict.  Corb.  Cisler.  dignior  cnim  nalura  csl  UM  Lllii  divcrsilas,  ibi  non  esl  perfecta  conconlia  m.<». 
ul»i  diversitas  esl,  non  cst  perfecta  cmcordia     UM  Perfecla  nainque  esl  mss.  pei  lccta  nauiqiic  concordia 

tst 


IMT 


Qux  in  iileniiiatcin  ct  candcui  tnss.  (|iue  in  unam  iilcnliialeni  el  eanilcm  ":K  Sic  crgo  tius.  cl 
Edit.  Coth.  si  crgo  u"  Una  ci  cadcm  xicruilas  csi  mss.  vuia  eademque  ci  sola  teterniias  est  ms.  C'ti.'er. 
un.i  cadcinquc  xiemitas  est 
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omuipotentia  in  omnipotentia ,   non  est  nisi  orant-  A  eal  Deum   scmpcr  unmn  el  eunulem  rssc,   ci  non 

pntentia  una.  Kl,  m  unum  de  his ,  qux  divnam  non  aliu-n  et  alium  :  ita  Patcr  ntmqitam  csl  idcm   Filio 

habenl  naturam  ,    in    quo  »imiliter  csi,   ponam:  suo,  aut  procedens  illi   a   quo  procedit,  ncttndum 

p  iii.  lurn   in   poneto   non  esl  nisi  punctom  :  habct  Iias   relaliones.    Scd    scmper  alius    Paler  el  alius 

rnim  punetum,  veltil  mcdium  puncliiin  mundi,   vclnt  Filius ,  alius  proccdens  et  alius  dc  quo  procedit  •"• ; 

pttllClttM    icinpoiis  ,    id  e?t  ,    prxsens   lcinpus    ad  ncc  iinquam  dici  possunl  dc  inviccm.  Quoniamerg:i 

xternhalem,  nonnullam  u,°  similitudinem  non  pa-  cura  Deus  nasciter  de  Deo ,   vel  cum  Dcus  procedii 

nim  ad  ejoaden  aclerniialis  comtcmplalionem  uli-  '**■  de  Deo,  ncc  snhstanlia  polest  amiilere  siiigiita- 

lcm  :  mide  lalius  alias  dispolandum  cst.  Hic  lanlum  ritalem,  ncc  relalio  plurslitaiera  ;  idcirco  tuium  csl 

lioc  sndicial  quia  u"  punctum  simplcx  est  ,  id    est  ibi  tria  ,  el  tria  nnum  ;  nec  tnmcii   tria   de  iuvicem 

sine  pariibus,  cl  indivisibile  cst  vclut  UM  3>tcrnitas:  dicuntur,  nec  ineredibile  49  (,el>el  e»se  in  aainra , 

et  ideo  punctum  cum  pnnclo  sine  inlervallo,  non  cst  qux  super  omnia  el  omnibus  aliis  dissimilis  csl,  csse 

nisi  iiiiinn  punctiim ;  siout  xtcrnitas  U3J  cum  aHer-  aliquid  ,  cujus  cxemplum   in  aliis  rchus  non  valcat 

nilale  non  esl  nisi    una  xternilas.  Ergo  quoniam  pcrfecte    inveniri  :  hav   autem    Iria  Laliui  dicunt 

Deusxicrniias  est,  non  suik  plurcs  dii;  quia  nec  personas ,  Grxci  substantias.  Sicut  cnim   dicimus 
Deusestextra  uu  Deum,    nec.  Deua   in  Deo  addil  ^  nos  (Alonol.  cap.  78,  «/.,76)   in    Dco   stibslanliam 

nnmernm  Deo.  Scmper  igilur  onns  ci  Idem  ct  solus  unam  ,    trcs  personas;  ita  illi  dicuut  unam  csscn- 

cst  U!*  Deus.  Cuin   ilaque   Deus  de  Deo   nascilur;  liam  ,  trcs  substanlias  uve  :  idipsum  ibi  per  substan- 

quia  quod  nascilur  non  eslexlra  id  ,  de  quo  nasci-  lium  ****,    quod  nos  p*r  personam  ,   significantes ; 

lur;  cst  proles  iu  parente,  el  parcns  in  prole,  unus  ncc  a  nobis  aliqualcmis  in  fide  discrepanies.  Quo- 

scilicel  Dciis  Paler  el  Filius  :  el  cnm  Detis  procedil  inodo  vero  Filius  nascatur  dc  Patre,   cl  Spiritus 

<'e  Doo  Patrc  ct  Filio  ,   ncc  exil  cxlra   us*  Denm  ;  6anetos  procedal  a  Palrc  et  Filio,  nec  lamen  sil  Fi- 

inanct  Dcus,  id  est  Spiritus  sanclus,  in  Deo  de  quo  hus;  quoniam  sicuti  eslvidcri  in  hac  vita  iionpolcsl, 

procelil :  et  cst  unus  Detis  ,  Pater  ,  ct  Filius  ,  et  bealns  Augustinns  (lib.  ix,  c.  12;  I.  n  ,  c  3;  I.  XII, 

Spirilus  sanclus.  El  quoniam  isla  nalivilas,  ct  ista  c.  5;  1.  xv,  c.  20)   velul  per  specultim   el  in  xni- 

processio  sine   principio    sunt;    alioquin  xlcrniias  gmaie  ***•,  itt  lihro  dc  bac  ipsa  Trinilalc  diligcnlcr 

nata  et  xternilas  procedcns  ,  quod  falsum  cst,  babct  contemplatus  esl;  el  cgo  io  Monologio  ineo  (cap.  55, 

principium  :  nequaquain  Dcum   inctepisse  cssc  Pa-  al.  53)  pro  *•*•  mea  possibilitale  disputavi.    Si  quis 

Ircm.  ant  Filium,  aut  Spiritum  sanclum  cogitarc  autcm  vclit  scire  cur  cum  in  summa  ,vu  esscntia 
drbemus  aut  pcssumus.   Sicut  aulcm  siibstantia  di-  „  nullus  sil  sexus;  parcns  uv*  Ihi  potius  dicatur  Paler, 

vina  xlcrnam  ct   sin^ularem  scrvat  uuilaiem;  sic  quam  mater;  aut  proles  Filitis,  quam  filia;  aul  cur 

horiitn  rclaiivonun ,  Palris  scilicel  ct  Filii  ;   proce-  Patcr  tantum  ingciiilus,  Filius  tanlum  genitus,  Spi- 

dcnlis  el  dc  quo  procedit,    naiura    inseparabilcm  rilus  sanclus  ncc  genilus,  nec  ingcnilus  ,   in  codein 

iciicl  pluraiiiaicm  U3T.  Nam  quemadmodum  neecsse  libello  (cap.  56  ,  al.,  55)  apcrlc  UM  MWttttlet****. 

VARLE  LECTIONES. 

U5fl  Ponam.  Punctum  in  punclo  non  est  nisi  punclum  :  Hahel  cnim  piinclum,  velul  meditnn,  puncium 
Ittnndi,  vclut  punctum  lcmnoris,  id  est  prxsens  tcmptis,  xlernilalis  nonnullam  mss.Thu.  pouam  :  quod  ptiu- 
Cluui  in  puncto  nou  cst  nisi  iuitiin  ptinclum,  velui  incdium  mundi;  habel  eniin  puncltim.  El  ptincliim 
lemporis,  ld  esl  prxscns  lempus  ad  xlcrnilatem  nonnullam  mss.  Cisler.  Vicl.  Corb.  Cem.  ponam.  Pun- 
cliim  in  piincio  non  csl  ni>i  unum  punclum :  iiabel  cnim  punclum,  velul  mediiim  puncium  mnntli, 
ot  punclnm  lcmporis,  id  csl  prxscns  lcmpns  ad  xternilalem  nonnullaui  m$.  S.  Mtch.  ponam.  Ptttt- 
ctuni  iu  puncto  iion  nisi  unura  puncuiin  :  babet  enim  punctum,  velul  mediam  punctum  inundi,  ct  medium 
pniictiiin  icmpoiis,  iil  csl  pnesens  tcmptis  ad  xlcrnitatem  iionnullain  ■*■*  llic  lanlum  hoc  suirttiat,  qui 
mts.  lliu.  boc  lanliim  bic  suHicial.  Quia  ia*  Simplex,  itl  est,  sine  partibus,  Ct  indivisibile  esl,  velul  mts. 
Tliu.  (i  Vict.  snnpli-x  siiu:  p.trtibiis  est  cl  imlivisibile,  velul  ms.  Corb.  simplct,  id  esl,  sinc  parlibus,  indi- 
visihilf  est,  vclui  «'"  Sic  xlcrnilas  mst.  sicnt  xlcrnilas  u**  Nec  Deus  extra  »»ii.  ncc  Dens  est  cxlra 
v-'  idem  cst  solus  nas.  Vkl.  Corb.  idera  ci  snlus  cst  ul*  Ncc  cxii  extra  rhs.  Mci.  Corb.  non  cxit  extra 
IMf  Tcttet  curn  uniiaie  plnralitatem  nss.  omm.  cum  uniiatc  ■**•  Scd  Pater  nlioi  est,  et  Fibtt*  aHus  esi, 
procedeni  alins  n  quo  procedil  nss.  scd  tttmper  alius  Paier  et  aliu^  Filina;  el  alius  procetlcns,  ci  alius  dc 
<iiio  proeedit.  ***  Velcaa  Deus  proeodll  m*.  Ckiir.  omn.  eam  uvo  I  nameaaeoUaa  tres  mbstantiai  ms. 
S.  MUk  nn.im  pcisonam,  trcs  stibsiantias  ,,v'  Idipsum  per  suhslanliam  mst.  idipsum  ibi  per  siihsl.tn- 
liam  '•*'  ln  .Tiiigmaie  im<».  el  iu  xuigmalc  !VV'  Meo,  pro  msf.  meo,  c.ujus  supra  mcmini,  pro  uu  Cur 
iu  stimina  niii.  rur  cnm  in  stimma  ,v"  C.ur  parens  MSS.  Vtct.  Coib.  nmitl.  cur  uv*  InrenWt  nii*.  apcrle 
iiivcnici  ,k"  Mts.  Cemm.  Kxplicit  Liber  S.  Anselmi  dc  Incamatione.  hdnto  Veneta  1547.  Kxplicil  Epislola 
Imi  Canlttaiittttoii  arcbiepiscopi,  de  Incarnaiione  Verbi.  M$.  Tlm.  r»o.  KipUcil  KpUtola  Ausclmi  ad  llr- 
hanump.ip.irn,  de  lncarnalionc  Verbi,  conlra  blaspbcniias  Htizelini  Compcntlicnsis 
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iMioi.ocus  "W*.  A 

Ncgalnr  a  Crjnoi*  quod  Spt i ilns  sanrltis  <l«r  Kilio 

procedal,  dititl  uns  l.alini  cunlilciiiur.   Noc  rccipittiil 

d<Miores   nostron  Lalinos,  quos  in    Imc    seqtiiinur. 

(Jui  (|iioni:iin  t  vangcli.i  noliisotin.  wticranltir,  ol  in 

ftliis  do  irino  cl  iinn  DOO  orciluni  lioo  ipsiim  por  oin- 

iii;i  quod  nos,  qtii  «lo  eadcm  ro  corli  shiiiiih  :  sporo  per 

auxiliitm  cjiisilcin  Spirilus  '*••  s.ino(i,qnia  si  maliinl 

Rolidaj  vcriuti  «cqtiicseore  qtr.iin  pro  inani  vicloria 

'*•'   roiilondore,   pcr  lioo  qnod  alisqnc  ambigiiilale 

confllenlur,  ad  lioc  qitod  non  rcoipiunl,  raiionabili- 

lcr  duci  possunl.  Quanivis  igilur  mtilti  sinl  "•',  q:ii 

hoc  melius  inc  possinl  cfliccre  ;  tainen  quoniam  milii 

a  plurilms  hoc  injiingilur  u,\  qiioritm  pclilioni,  ttim 

pro   dcbilo  vorilatis  amore ,  (nin  pro  coriini  cliari- 

tate  el  religiosa  volimlale  non  atitlco  resislere ;   in-  ^ 

voco  cuindc.in  Spiritum  sanclnm  ul  atl  lioc  mc  di- 

gnetur  dirigere.   Ikic  itaquc  spc  pro  mex  scienliac 

»*•*  hinnililate,  scienlioribus    alliora    relinqticns  , 

qnod  poslnlant  aggrediar;  cl  Crxcorum  lldc  alqtie 

his.qu.c  credunt  *»••  induhitanter  ct  confitentur 

UM,  pro  certissimis  argumciilis  ad  probaudum  quod 

**"  iion  crcdunt,  utar. 

CAPUT    PRIMUM  •*«•. 

Quce  communU  esl  Lalinis  el  Grwcis  fides  ds  Trini- 

tale, 

Credtinl  quidcm  imiunei  solnm  ac  perfeclum  essc 

Deum,  ncc  ullam  cum   habere  paricm,  sed  tottim 

csse  quidquid  esi.  Iltuic  qiioquc  coiifiieniur  esse 

Patrein.el  Filium,  et  Spiritum  sancium;  ila  ul  sivo 

soliisdicaltir  Pater,  aut  Filius,  anl  Spiriins  sanclus;  C 

6ivc  duo  simiil,  Paicr  cl  Filius,  atii  Patcr  cl  Spii  ilus 

sanclus,   aul  Filius  cl  Spiriius  sancltis;  sive   tres 


siiunl,  Paler,  Filiun,  il  S|>inlu<.  IMClUf ,  liletil   lotuj 

ci  porfcciii   '*■•  datifMlar  i >•• « i -. .  qaMMai  *m  Mm 

ligllilMl   iioiiion  Paliisaui   Kiln,  qood  i mi  Oi. 

Noii  cniiii  idcm  cst  e.sse  Ooum,  OMd  MtMM  l'a- 
Ircii),  aut  Filitim.  Nomon  a.ilen.  Spinins  MUCti, 
idco  quii  Spirittis  s.iim  lns  alicujns  iiilclligilnr  s|.i- 
rilus,  pro  rolalivo  noiniuo  poniiur.  lNain  qnaniNis 
Paicr  sit  spirilu:;,  cl  sanolns;  el  Filius  sil  spiiilns, 
ctsanctus;  non  esl  latnon  Patcr  alionju»  •*••  spiii- 
lus,  nec  r  ilius  alicujus  csl  ipiritM  u"  :  sicul  S|d- 
rilus  sancliis  alicnjiisosl  spirilus;  osl  cnini  IpiritM 
Dci,  Cl  spiritu»  Palris,  ol  Filii.  (Jn.unvis  eiiitn  Ci.cti 
negcnl  dc  Filio  illiim  piocederc;  nou  timen  Mgan| 
cinn  cssc  spirilaa  Filii.  Cradani  i|iioquc  ct  cmifl- 
lcnlur  Ocum  dc  Deo  cssc  nasceinlo,  cl  Deuui  essc 
de  Dm  procedendo  '*";  quia  Filius  Dcus  est  dc 
Palie  Deo,  nascontio ;  et  Spirilus  sanciiis  Dcus  csl 
dc  Palre  ,%M  l)oo,  procotlcildo.  Ncc  pulaiil  alium 
cssc  Doiim,  qui  nascitur,  quani  de  quo  nast  iltir  :  ei 
qni  procedil,  quam  de  quo  procetJil,  quamvis  scctui- 
diim  nomiiia  signiflcantia  quia  csl  dc  quo  a'iqiiis 
na&ciiur,  ci  cst  qui  de  aliquo  oasciiur,  ci  est  qut 
<lc  aliqtio  procedit ,  pluralitalcm  adniitlat;  M- 
ciiiidnm  quain  plurcs  cl  alii  stinl  ab  iuviccm  Pa- 
ler,  cl  Filius,  el  Spirilus  sanctus  Nan  cum  dici- 
lur  Oeus  csse  Palcr ,  significalur  csse  de  t|tio 
aliquis  nascilur,  ei  cum  nomii.atur  Filias,  intelli- 
gilur  esse  qui  de  aliquo  nasciltir;  cl  quaiido  Spiritu 
sanctus  noniinatur  uu,  qtiia  i:on  abstduic  spirilaiii, 
scd  spirilum  Dei  iiilclligiiiius ,  iiioiistratur  essequi 
dc  aliquo  procedil.  Sed  cum  dicilur  qui.i  Filius  cst 
de  Patre,  el  Spiriiussancuis  est  de  Patre  u"  inlel 
ligitur  50  ?**■  ll(PC  O"011  «si  Filius,  am  Spirilus 


VARI^:  LECTI0NE5. 

WVW  Collatus  esl  tiber  De  processione  Sphitus  savcti   cum  r.tss.  Deccensi,  Cemmclicensi,  Victorinis  tri- 
bus  ahas  notaiisCC  9,  E£  15,  et  lltt.  5  duobus  Thianis,  scilicci  o\)  ct  90,  uno  Corbeieusi  307,  uno  Cister- 

cienst,^elunobiblioihene  S.  Michaclis  in  monle,  in  quo  non  completus  habelur;  et  cum  editione  Cothica. l/s. 

Kir/.o.LibcntiscdiiiisabAi.soliiioarchicpiscopoCanliiaricnsidelNiiccssioneSpiriiiissancli.ms.CJs^r  Inrmii 
liber  cjiisdem  deProccssioi.eSpiriius  sanoli.  ms.  Corb.  307.  De  Prot essione  Spiritu;  sancli  libcr  Aosclnii 
faou.  Corb.  estper  modum  prologi  UM  Auxilium  Spiritus  »hm.  liec  Gem.  Vict.  Corb.  et  Edit.  f.oih  au- 
xiliiitn  cjnsdein  Spirilus  UB'  Inani  gloria  mss.  inani  vicloria  UM  Multi  stml  msa.  iimlii  sint  u"  A  nlu- 
ribui  injungiiiir  >»«.  Vict.  iZ  a  plttrilms  boc  injungitur  •*»  Me;c  scienii;v;  ms.  Vici.  13.  idc.t  eonsrieM- 
Use  ••  gtiai  credHDl  mss.  Vict.  Corb.  qui  crcduut  u"  Et  conlidciiier  wss.  et  conliieniiir  UST  i»ro  ter- 
tissimis  ad  reprobandum  quo.l  mss.  pro  cerlissimis  argumcniis  ad  prybanduin  quod  Ldil.  Golli.  nro  eerUss 
argu.nciitis  atl  rcprob.  quod  »»••  Est  in  ms.  Corb.  Capul  <  us*  Tolt.s  pcrleclt.s  msi  toluset 
perrccttis  '••  Non  lamcn  paler  alicujus  nus.  non  cst  lameii  paler  alicijus  USI  >ec  lilins  alici-iiis  spiriins 
mss.  Vicl.  nec  flluis  alicujus  csl  spii  itus  ms.  Corb.  vel  (ilius  alicujus  spii  ilus  uc«  Oei.m  de  Dco  csse  proce- 
dendo  mss.  Dciim  cssc  dc  Doo  procctlcndo  u"  Spiritn  sanclus  csi  de  Patre  mss.  Spiritns  sftncius  Dous 
esl  de  Falrc  u»  Spirilus  sar.ctus  nominalur  ms.  Cister.  niincupalur  u"  El  Snirilus  sanclus  de  pairc 
mss.  et  Spintus  Siiiioiiis  esi  dc  Paire 
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laoclos,  habcnl  dc  Palrc  U6ft.  Seil  alio  modo  iniclli-  A  los  sanclus  cst  Paler.   Qnippc  u"  quoiiiam  Fiiius 


^iiur  Filius  essc  tlc  Palre,  el  aliler  Spiriuis  sanctns  : 

Fihus  enim  esl  dc  Palresuo,  id  csl  de  Deo  qui  cst 

Paierejus;  Spiriliis  sanclusvero  non  estdeDeopaire 

suo,  sed  laiilinn  de  Dco  qui  csl  Paler.  Ergo  Filius 

secundum  quod  cst  de  Deo,  dicilur  Filiusejus;  et 

ille  de  quo  est,  PaU:r  cjus  :  Spirilus  sanclus  aulein 

•'oii    secundum   qtiod   cst   de   Deo   cst   (ilius  ejus 

,v"  ;  nec  illc  dc  quo  est  paler  tjus.  Certtim  csi  eliain 

quia   Dcus  non    est  Patcr  aut  Films,  aul  Spiiiltis 

alicujus  nisi    Dei  U68;  nec  ulla    rcs  csl  Deus,  nisi 

idem  Pater,  el  Filius,  et  Spirilus  sanctus.  El  sicul 

unus  Peus  esl,  sic  unus  lantum  Patcr,  unus  Filius, 

iiiiiis  Spiritus  sanciiis  est.  Unde  fit  ut  non  sil  illa 

Triniiaie  Paler  nisi  ejusdcm  Filii ;  nec  Filius,  nisi 

cjusdcni  Palris;  neque  Spiritus  sancins  alicujus  spi- 

riius,   nisi  ejusden)  Palris  et  Filii.  H.-cc  ilaque  sola 

t  ausa  pluralilaiis  esl  in  Deo  ;  ul  Paler,  el  Filius,  et 

Spirilus  sanclus  dici  non  possint  de  invicem.scd  alii 

sinl  ab  iiiTicem  U09;quia  pr;cdiclis  duobus  niodis 

est  Dcus  de  Dco.  Quod   loliim  rotesl  dici  relatio  : 

nam,  quoniatn  ,i7°  Filius  exislil  dc  DeO  naseendo,  cl 

Spiritus   sancius,  procedendo;  ipsa  diversitale  na- 

liviiaiis,  et  processionis  referuulur  ad  invicein,  ul 

•  liversi   et    alii    ab   invicem.  El  quando  subslamia 

liabct  essc  dc  substantia,  du;c  liuni  ibi  reJaiiones  in- 

sociabiles ;   si   secundura    illas    nomina   ponaniiir 

lubstantix  :  cum  enim  liomo  esi,  gignendo,  dc  ho- 

minc;  dkilur  homo,  de  quo  cst  bomo  ,   pater;  ot 

boino,  qui  csl  de  bomine,  filius.  Impossiliilile  igitur 


n 


est  ile  Patre,  el  Spirilus  saiiclus  esl  de  Palre  Hn  : 
nec  ille,  de  quo  csl  aliquis,  polesl  essc  ille  qui  de  sjl 
esl;  ncc  illc,  qui  de  aliquo  est,  valet  csse  is  de  quo 
esl,  sicnl  jam  dicluni  est  :  idcirco  nec  Paler  cst 
Filius,  aul  Spiritus  sanclus;  noc  Filius,  sive  Spiri- 
riius  sanctus  est  Paier.  Filius  autem,  ul  inlerim 
aliam  causam  dicam,quoniain  nondiim  constat  quod 
Spiritus  sancuis  de  illo  sit  et  proccdat ,  ideo  non 
est  Spiritus  sanclus,  nec  Spiritus  sanclusesl  Filius; 
quia  Filius,  nasccndo,  babet  esse  de  Pairc;  Spirilus 
sanclus  vcro,  non  nasccndo,  sed  proccdendo ,  nec 
Fiiius  potesl  cssc  siiiis  spiritus,  ncc  Spirilus  sanctus 
valet  csse  illc  cujus  spiritus  cst. 
CAPUf  II  «■». 

Quomodo  indioisibilit  unitat ,  el  insocicbilis  plura- 
litas  in  Deo  convenianl. 

Ilis  procmissis,  quomodo  indivisibilis  unitas,  et  in- 

sociabilis  pluralilas  in  Deo  se  ad  iiivircm  habeant , 

iuquirainus.   Quoniam  auieni  hxr,  quae  dicta  sunl, 

pai  iier  credimus  indubilanlcr  el  confitcmur  :  el  uos 

qui  dicimus  Spirilum  sancluin  dc  Filio  procedcre, 

et  Graeci  qui  nobiscum  de  bac.  re  non  scniiunt,  debc- 

mus  absque  ulla  aiubigiiilate,  qux  cx  bis  neccssarie 

conseqiuinlur ,   uuo  conscnsu  suscipere.  Sequiiur 

cnim  secuudum  uniiaiis  Dei,  quae  nullas  hahcl  par- 

tes,  proprielalcm  ;  ut  quidqtiid  de  uno  Dco,  qui  lotus 

csl  quidquid  esl,  diciiur,  de   lolo  Dco  Patrc  dica- 

lur,  ct  de  Filio,  ci  de  Spirilu  sanclo;  quia  umisquis- 

que  solus,  el  tolus,  et  pcrfectus   Deus  est.  Stipra- 


esl  patrem   esse  illum  Bliura  ,  cujus  patcr  esl ;  et  ^  dicia  vco  relutionis  opposilio,  qux  cx  hoc  nasciiur 

filium  essc  illum  patrem,  cujus  filius  est  :  quamvis 

palrem  esse  lilium,  ct  liiium  esse  patrem  niliil  pro- 

hibeal,  ctiiu  untis  homo  paler  esl,  cl  filius  ;  qiiouiam 

ad  aliiim  est  patcr,   ct  ad  alium  filius  ,wt.  Ncmpc 

ctim    Isaac  sil  paler  Jacob,  cl  filius  Abrahx;   palcr 

csi  filius.  el  filius  paier  sine  U71  repngnanlia  ;  qno- 

niain  ad  aHuin  patcr  diciiur  quam  ad  suiim  pairein  ; 

tt  lilius  ad   alium  quam    ad   suum   filium;  pairem 

aiilcm  esse  in  co  lcm  Isaac  illum  •»"  filium  ,  ctijits 

paler  cst;  aui  filium  cssc   illum    palrem   un,  cujus 

osl  liliur,  UTI,  uon  cst  possibile.   Ita  ergo   in  Deo , 

riini  Dcns  sil  Palrr,  cl  Filius,  et  Spirilus  santlus  ; 

ncc  sil   PaUr,  nisi  cjiisdcm    Filii;  ncc   Filius,  nisi 

ejusdem   Pairis;   nec  Spiriloi  alieujai  '**•,   nisi 


,i80  quia  supradiciis  duobtis  modis  Deus  dc  Dcocsl, 
probibet  Patrcm,  cl  Filium,  elSpirilum  sanclum  de 
invicem  dici,  cl  propria  singulorum  aliis  allribui. 
Sie  ergo  liujns  unilalis,  C  hujus  rclalionis  cousc- 
quentis  se  contcmperanl;  ul  ncc  pluralitas  qux 
sequilur  rclalioiiem  transeat  ad  ea  in  quibus  pnc- 
dietie  simplicitai  sonal  unilalis  u,t;  ncc  unilas  co- 
hibeat  pluralitalcm,  uhi  eadcm  relalio  significalur; 
qiialcnus  nec  unilas  amillat  aliquando  suam  conse- 
qncntiam  UM,  ubi  noii  obviat  aliqua  rclationis  op- 
posilio;  ucc  rclalio  pcrdal  quod  suinn  rst,  nisi  ubi 
obsislit  unilis  inscparabilis.  Quod  si  pcr  excmpla 
eonsidererous,  clarius  apparcbit u"  qoaiiter  quhlcm 
utiitalis  simplicilas  a  se  cxcludal  pluraliialem  , 
cjosdem  Palris  cl  Filii  :  Pater  non  cst  Filius,  aut  "  qux  csl  iu  rclalivoruin  nominum  signifiralioiic,  fa- 
SpirilOS  sanclus  ;  Filius  non  esl  Palcr;  ncc  Spiri-      cile  cslcognosccre  :  confilemur  ei.im  quia  Pater  non 

VARi/E  LECTIONES. 
nt*  liabct  (!r  P.itro  mm.  el  Kd.  Golli.  hahrnl  de  Palre  u"  Dirilnr  lilius  rjus  mt.  esl  filus 
rjus  UM  Aut  Spiriliis  sanrliis  alicujui  nisi  Dei  inst.  Coib.  Yict.  7>.  ant  spirilns  alicujus  nisi  Dei 
1  *  Ahi,  sicul  ab  iiiviecni  mss.  sed  alii  sinl  ab  invicem  U7*  Nam  quomoilo  mss.  nam  qiioiiiam 
'"  Ail  alium  esl  pater,  ad  alium  fllins  mss.  ad  alium  rst  Paler,  ct  ad  alium  Filius  mss.  Corb. 
;nl  a'iam  rsi  Psler,  ••»<!  aliam  csi  Filius  ,MI  F.i  Filiui  rst  Paler  sinc  ihm.  VUt.  rt  Piliui  Pater  sine  u" 
ln  eodem  illms  vux.  in  emleni  Isn.ic  illum  ,vn  Aut  Filium  csse  illius  Palrem  mss.  aul  Filium  rssc  illum 
Patremms.  C<nb.  ant  lllum  Filium  esse  illum  Patrem  u'5  Cujus est Filius ms.  Cors. *cujus«ii  Filins  UTI 
Patris,  m  Spiiiius  ;ili(tijns  insi  mu,  Pstris,  nec  Spiritus  alicujus,  in5i  UM  Filius  nou  rsi  Pateraui  Spi- 
nins  sanctus;  nec  Spiritus  isiiciui  esi  P.ncr,  aut  Filius.  Quippe  mss.  Filiua  nen  csi  Pater;  nec  Spiruus 
i  ii. •  ins  esi  Patcr.  Qnippc    ur'  Qnoniam  Filiua  de  Palre,  ei  Spiritui  sanclus  de  Palrs  m.«*.  ei  l.du.  Gvih. 

Smoiiiain  Filioi  esl  de  Pnlre,  el  Spiritua  ssnetas  esl  de  Patre  '"•  Cap.  3.  i.si  \n  m$.  Cert.Cepai  1  UM 
:x  co  nasciiur  mtt  sa  lio<  nascitiir  l%tt  Prsedietsi  simplicilas  sonat  anitnlbj  mss.  Corb.  Yict.  15.  pra> 
•  :n  i.t  simplicitaiis  sonat  uniiaa  im  Suara  coiiscquentiam  mss.  suum  conscqueni  '*••  Claiius  eril  v>ss. 
\uj  S.  Vkh.  Cor».  Citter.  clariut  spparcbil 
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Ml  Filim,  an(  Spii  imt  lanctui  j   net  Flllui  Paior,  \  dlnt  Pnireni  ijb  qnoeiFiliNNt  , n  mn< 


ihnii .  Mtl  ii.-.  Paier,  M   quo  i   i  Bfiiriin     uoetot 

I  '•!'■. I     ill.-    MM    i|iu    M    N    IM      ""     Fll  9t  .    <|'.i 

lil    '.   I*  .'.n-  n  i  . .  ndo  ,  i  »i  Ule  qa  'loin 

51     r.illr  Ml    |'(">  .  .I.ii.lo  ,    nl    •  M    Sj.i  |  ll>i<v    MltClUI 

( iini  bniom  ipporebil  <|n i.i  Spiriuu    ■uctui  m1  «ir 

FillO,    l"iir.  quiiqiie  pal.un  i-Mi  i|ii.i  |ni.|.ur   MM 
qilll  MM   Filiu»    Spinlii»  i.iiicluv  H    "iiiihms   mii 
cliis   Filim.  CmlMWMI  aillnir   ,m  qeomodo  »<i- 


pradicUo  opposJUoiiM  obiiiUiil 


''i'i'iui  i- 


prxdicue  unitalii :  Deoi  Ml  dc  Deo.  II  »   irgn    i 

inrl  aeccptn,  quoiiinm  i.lrm  DOM  Ml  PaUjTOl  l'  iliu» 
<t  Spirilus  MNCIOJ  ;  kO(|iiilur  MMHdNNI  lOM  i.li  n 
lilalcni  ul  DOM  Patcr  sil  Dcus  00  DM  ,  II  DOM  iJe 

qiM  Ml  Dcus  ;  cl  siinililer  Filius  ,  DOM  <le  Dro  ,  cl 


nulSpirilus  MUOtUi;  ucc  Spni.m  MllCUll  PllOT,  IUI 

Fiiius.  Bequllur  orgo  allM  -i'»  Invlrem,  il  pluiM 

0110,  Palrcm  ,  n  FiIiiiiii,  cl  Spiriliim  Mlll  IUIN.    M 
PalOTMI  Dcus,  Filius  csi  DOM|  Cl  S|»iiiUis  MtM  iu. 

chi  Dnis.  Quid  i(.n|in'  OQHMqoonUui i  m  pnedlcii 

|n'i  iomii  "iii  Ul*  pluralilas  suaui  scrval  piopnct.iicni, 

i|iinm  PllrORJ  et  Filiiiinci  BplritbOI  saiiciiiiu  plurM 

ilciis   csie,   cl    ulios  ali  invicem?  Sed  lioc  null.i  • 

icnus  admillil  iuviolabilis  liinplieitas  Dcitatis,  quam 

(iiiuiii  Hiilmn  Dciiiii  MM  crcdimus.  Sic  ropdlit  unl- 

ii .  eisoulix  Doi|  rclalivoriini  eOMMqOOntllM.  Con- 

«iJcrainlum  quoqiie  eal  qiiomodo  rclalionmii  pluin- 

li(as  obvie(  uniutii  couscqtieiitix;  si  prius  posucri- 

mus  :.lu|iia  cv  liis.   in   quibus  iutlla  Obllltll  opposi- 

lio.  Dicimus  uiiiiiii   Dcuin  csse  1'alrcm,  c(   MM   Fi-  13  D''"s   <le   i|iio  csi   Dcus  ;    01  cndem   iuodo   BfjiritNI 

snuctus.  Veriim  quarorc  ulruin  iiiiiinpiiMpie.  »il 
Dcus  im  do  quo  cs(  Deus,  non  cs(  aliud  qnoa  con- 
lidcrare  olruin  singulus  quisqM  lil  Deoi  ue  Dco. 
Non  eiiim  poieot  de  Doo  Dcus  essc  '*••,  msi  PatM 

BUl  Filius  lul  Spirilus  sanclus ;  ct  iiim  de  PoUO  BNl 
dc  Filio  au(  dc  Spiiilu  sanrto.  Inspiciainus  BffgO 
ulruin  un  iiuusquisquc  sil  Dcns  <lc  Deo,  c(  poUMl 
ulrum  sil  siiiguliis  (juisqne  Dcus  dc  quo  cs(  Deus. 
Scd  Paler  non  potcst  cssc  de  Dco  ,  propler  pr;r- 
dictain  opposilioncni.  Cum  Cuiin  non  lil  Dcus  uisi 
BUl  Pater  aul  Filius  aol  Spirilus  sanelus  ,  aul  doo 
cx  liis,  aut  (res  siniul;  non  potest  MM  Dcus  Palcr 
de  Deo,  nisi  BNt  dc  Patre,  lioc  cst  de  scipso,  au(  do 
Filio,  BUl  Jc  Spirilu  sanclo  '*••,  BUt  dc  ilnobns,  aot 


liuin,  ct  esso  Spirilum  sanclum,  c(  uiuini  cumdcin- 

quo  **••  Dcum  cssc,  sivc  singuli,  sivc  bini,  sivc  tres 

simul  ditanlur  **••.  Si  crgo  Dcus  cs(  x-lernus,  proptcr 

unitalom   Doitaiis ,  cx   noeeaailate  scquitur  qula 

.T(ciniis  cst  Puitr,  Bternoi  est  Filiui,  ostenuii  cst 

Spiritus  sanclus.  Ft  qiioniam  sivc  singuli,  sivc  plurcs 

mmuiI,  siiiu  unus  Dcus;   iion  Ml  nisi  uutis  tctcrnus. 

Similis  consequentia,  si  Dcus  dicilur  crcalor,  sivc 

justus.sive  aliquid  aliorum,  in  quibui  nulla  pradictl 

inlclligilur  rclatio. 

CAPOT  III. 

Quomodo  unitali»  Dci  coiisajuentiam  resttingat   ro- 

lalio. 

Vidcamus  nunc  U,T  quomodo  lianc  imilatis   Dei 

conscqueniiam  resiringai  relaiio.  Dicimus  enim  quia  C  ,|e  lriulls.  r^  seinso  non  polCsl  ^  .  f|nia  n'lMMtn 


Dcus  c*l  Pater.  Quoniam  crgo  uuus  csl  Deus  Patcr, 
cl  Filius,  el  Spiritus  sanclus,  cvigil  unitas  Dci  ul 
Filius  sil  Paler,  ct  Spiritus  sanclus  sil  Paler;  sed 
obvial  rclalio  qux  piobibel  Filium  aut  Spirilinn 
sanctum  eise  Patrcin.  Quippe  ncc  nalura  penniuU, 
nec  intellcctus  capit  cxisicntcm  de  aliquo  essc  do 
quo  exislit;  aul  dc  quo  cxislit,  esse  cxistcnicm  de 
te.  Existit  autcin  Filiusel  Spiritus  sanctus  de  Pa- 
ire;  quare  non  potcsl  Filius  aul  Spiritus  sanctus 
essc  Palcr,  quamvis  Dcus  sit  Pater,  et  unus  idem- 
quc  Deus  sit  Palcr  ct  Fiiius  et  Spiri(us  sanctus. 
Idipsum  eogiioocttur  ,ks8,  si  dicilur  Dcus  csse  Fi- 
lius  :  vult  eniiu  uuitalis  Dei  conscquenlia,  ut  c(  Pa- 
(cru8*,  c(  Spiritus  sanctus  lil  Filius.  Sed  Pater,  de 


de  aliquo,  et  dc  quo  exislit  non  polcsl  idc.n  cssc 
De  Filio  non  csl;  quia  Filiui  cst  dc  ipso  :  cl  ilco 
non  polest  csse  dc  Filio.  Dc  Spirilu  sancto  non  csl, 
quia  dc  illo  cst  Spiriius  sanctus  ;  ncc  valcl  cssc  illc 
lM*  qui  de  sc  esl.  Dc  duobus  vel  tribns  siinul  neqolt 
csse  Paler,  proptcr  caindcui  oppo&ilioids  rationein. 
Filiuui  vcro  Deuin  necesse  csl  cssc  de  Palrc  Dco , 
quia  Palcr  non  csl  de  illo  ;  de  Fiiio  vcro,  boc  csl  de 
seipso  csse  ncquii ;  non  csi  idcm  eiislens  de  aliqoo, 
et  de  quo  existit.  Iltruin  autcm  sii  dc  Spirilu  sau- 
cto,  aut  Spiritus  sauctus  de  iilo  posl  moustmbilur. 
Sed  prius  diccmus  de  Spiritu  sancto  si  secundoiii 
conscquentiam  prcdictam  sit  dc  Patre,  ct  dc  scip.,o. 
Dc  Patrc  quidcm  ncces»e  est  euiu  csse  ;  quia  uulia 


quocst  Filius,  iionpotcsicsscquidcse  csl;  Spirilus  D  obviat  opposilio  :  non  cnim  esl  Patcr  dc  illo.  De 
vcro  sancdis,  qiti  exislit  dc  Pa(re  procedcndo,  non  seipso  vcro  iinpossii.ilc  csl  ciim  osse  ;  quia  non  po- 
est  ille  qui  es(  de  Palre  nasccndo.  Itcm  :  Cum  dici-  tesi  cxislens  de  aliquo,  c(  dc  quo  cs(,  iicm  es»c. 
lur,  Dcus  esl  Spiritus  sanclus;  rcquint  unilas  pra>      In  bis  oiunitrtis  nibil  uhvi.it  consequcniiaj  unius  iJcn- 

VARIiG  LECTIONES. 

un  Si  praedictamm  pcrsonarum  m$s.  si  prxdicta  personanun  ns*  Ei  iinttm  enndem  onm.  Gem.  llcc. 
Corb.  Lttter.  ct  unuin  eimdeinque  Dcum  u*«  Tics  siioiil  dicanlur  >h«.  Vict.  5.  Ires  siinnl  cssc  dicanUir 
U87  Videamus  nnnc  etc.  in  tns.  Vorb.  hic  iticipii  Caput  3.  u»s  Idipsuin  ct  ragnoscitur  nis;.  Yicl.  (,cm. 
Bee.  Corb.  Ciswr.  idipsura  cognoscitur  u*9  Ut  Pater  el  mss.  Vkt.  Coib.  ul  ei  Patcr  ct  U9°  Cousidcre- 
nuis  aitliuc  etc.  m  ms.  Vtct.  13.  hic  incipit  Captti  <i  ,WI  Uppositiunes  ubsistiinl  mss.  Vict.  0.  el  3.  t.oib. 
Cein.  Bec.  i.pp.isiiioncs  obsistanl  u?1  Ltriim  quisqiiis  sit  Dcus  i»s*.  Via.Coib.  S.  Uich.  Cisler.et  tdit. 
(joth.  uiriiui  uiiusqiiisque  sil  Deus  u"  Potcst  Deus  de  Deo.Deus  osac  ous.  Vict.  S.  Mich.  Corb.  p»Ucsl 
i\r  DcnDeits  cssc  u,v  InspiciauiM ;  ulrum  mss.  luspiciainus  crgo  uiruin  lkii  lloc  csl  de  Fiiio  aul  ile  Spi- 
riiu  saiicm  uiss.  ct  l.d.  Cot.  hoc  cst  do  ipso,  aut  dc  Filio,  aui  dc  Spiiiiu  sancto  ,,3°  No  valcl  illc  n.ss.  et 
^*i:.  d-tii.  uecvalcl  cs»c  ilie 


201                    S.  ANSELMI  CANTUAR.  ARCHIEP.  OPr.  PABS  I.  -  DOGMATICA.  «9* 
tilatis  ,v9f,  nisi  aliqna  dc  lupradictil  opposilio.  Quotl  \  ler  ei  Spirilus  sancius  ,  anl  alius  lolus  eril  Paler, 

voro  in   liis  cognoscitur,  in  oninilms  ,  qu?c  de  Deo  alius   lolus  Spiritus  laiictu»,  til  dc  lolo  Palre  ttt,  el 

dicunlur,  iiiiimuabiliicr  cvenir«  nocosse  csl.  non    de  toto  Spirilu  sancio;  aut  si  ideni  lolus  Deus 

CAPUT  IV  ,*w.  esl  Pater   el  Spirilus  sanclus  :  ex  necessilalc  cum 

Com  Fititu  «m  sit  flc  Spiritm  MHCto,  i,,se  Suiritut  ex  cst  de  Dco  toto,  qoi  onos  tolus  cstPater  cl  Spiiitus 

Filio  proccdii.  sanclus;  cst  paritcr  180Sde  Patrc  el  Spirilu  lanclo,  si 

Nunc  quxremlum  esl  per  supradiclas  irrefraga-  non  rcpugnalaliud.  Eodem  niodo,  cum  dicitur  Spiri- 

biles  rationos  ,  ulrum  Filius  sit  de  Spirilu   lauclo,  lus  sanclus  essc  de  lolo  Dco,  qui  csl  Paicr  el  Filius; 

aul  Spmius  sanctus  de  Filio.  Dico  quia  sicni ,  pcr  aut  alius  tolus  erit  Paier,  alius  lolUsFilius,  ul  sil  de 

IHpndicUm  ralioitem  ,  aut  1'atcr  osl  de  Filio  ,  aut  toto  Patre,  el  non  dc  lolo  Filio  Spii  ilus  samiiis;  aul 

Films  do  palie  :  et  similiicr  aut  esl  tJe  Spiritu  san-  cuin  csl   de  Pairc  Spiritus  sanclua,  non  poic»l  non 

cio  Pater  IVM  anl  Spirilui  laitclui  de  Palre  ;  ila  cst  cssc  dc  Filio;   si  non  esl  Fdius  de  Spiritu  sancto. 

aul  Filius  de  Spirilu  sanctO,  aul  Spiritus  lanclni  dc  Nulla   cuini    alia    ratione     polesl     ncgari    Spirilus 

r  ilio.  (Juo.l  qui  ncgat,  iicgcl  ctiaiu  nocc6se  esl  unmn  sanclus  csse  de  Filio. 

solmn  [leuin  csse ;  aut  Filium  Dcum  esse;  aut  Spi-  Dicel  aliquis  :  Si  quoniam  tiniis   Deus  csl  Palcr 
ritmn  lanclum  Dcum  csso  ;  aul  Dcum  ossc  de  Dco  ,  B  el  Spirilus  sanctus.  cum  Filius  ,,0T  csl  de  Palrc,  sc- 

quia  cx  bis  scquilur  qnod  dico.  Ainplius  :  Non  csl  qtiilur  cuni  ossc  dc  Spirilu  sanclo;  aul  ciim  Spirilus 

^*00  Filius  aut  Spiritui  sanetui  dc  Patre,  nisi  dc  Paj  sancius  csl  de  Patre,  q;iia  idem  Dous  esl  Paler  •••• 

tris  essentia ,  qu;c  una  esl  illi  cun»  Filio  cl  Spiritn  ct  Filins,  est  ciiain  dc  Filio  :  cum  Palcr    gignil  Fi- 

lancto.  Cum  ergo  diciwr  quia  Filiuf  eit  de  Deo  Pa-  lium,  nccessc  esi  eum    gignerc  quoque  Spiritum 

ir.:;   si  idcui  Dcus  csl  Palor  el  Spiiilus  sanclus  ,  sunctuin ;  qnia    unus  iilcinquc    Dcus  est  Filiui   et 

■equitur,  lecunduin  unilatem  Dciialis,  ul  lil  eliam  Spirilui  suuciiis.  F.t  cuni  Spiritus  sanciits   procndit 

de  Spiiilu  sanclo.  Eodcni   modo  :  QuSttdO  conlilc-  de  Palre,   propicr  caiiidcm  uiiitalcm   Dcitalis  Filii 

mur  Spirilum  sanclum  csse  dc  Deo  Palic  ;  si  idem  el  Spirilus    sancti,  procedil  et  Filius   dc  Palic  ila 

Dcus  esi ,  1'atcr  cl  Filius  ,  lequilur  sccundum  eam-  sjcut  Spiiilus  sanclus.  Si  vcro  unilas  Dei  "*"  iu  Fi- 

tlem  Deitalii  unitalem ,  ut  sii  ct  de  Filio.  Ex  bii  jj0  et  Spiritu  sancto  uon  illam  babct  vim  tonse- 

igilur  apci  lc  cognoicilur  quia  aul  Filius  csl  de  Spi-  (|iiouli.x,    ul   ulcrquc  simililcr  sil  genitus  ei  proco- 

lilu   sanclo,   aul  Spiiilus  sanclus  dc  Filio  ;   quo-  dcns,  videtur  quod  non   cx  oo  quod    ,,u  unus  Deui 

niani  utriiniquc  ncqiiil  cssc  vcrum  aul  lalsum.  Nc-  esl  Paler  ^11   cl  Spirilus    sanctus  sequ  lur  Filiom 

cessc  csl  crgo  Spirilum  sanctunt  esse  de  Filio  ;   si  esse  dc  Spiritu  sanclo,  aul  Spirilum    sanclum  easc 
potesl  monslrari  Filium  uon  ossc  dc  illo.  Nam  si  C  je  Filio ;  quouiain  «lem  Dcus  csiPatcr  ciFilius,  nl 

quis  dicil  non  sequi  Filiuni  csso  dc  Putrc  cl  de  Spin-  ,iicis.  Ad  quod  ogo  : 

10  sancto  '•0I,  idtirco  qitoniani  umis  cst  ^0*  Dous,  Ilabcnt  uliquca  Patrc  essc  Filitis  cl  Spirilus  san- 

Patcr  el  Spirilui  sanclus,  ctiamsi  "•*  non  upponi-  clus.seildivcrsomodo;  quiaaliercascendn, ;  >ltei  pro- 

lur  alitid,  aul  Spiiiltim   saiictiiui   esse  tle    Palie   ct  cedcmlo,  ul  aliisintper  bo<*  ab  inviccm,  ul  diclmncst 

Filio.  quoniam  umis  csi  Deus Paier  et  Filiui ;  quani-  »•••.  (j i(jeo,  cum naicilui  unus,  non poicst cnm to »a- 

vil  non  Sil  Filiul    dc   S|Miilu   sunclo  :    COniitlerel,  sciillo.quipcrboceslaliusabco.qi  itiioasiinilinrin- 

quia  eum  cst  Deui  d<:  Deo,  aul  cst  lolus  de  lolo,  aul  lejtur,  setl  proctuiil,  cicum  unns  procodit;  netpiitdle 

pars  do  parie,  aut  totus  dc  parle,  aut   pars  de  toto.  ilmnl  procedere,  qui  per  boc  cst  alms  ab   illo,  quia 

ScJ  l>ctis1,>0v  niillam  babcl  pariem  :  impossil  ile  igi-  non  simililer  procedil,   seil  nascitur.    F.l    tdeo  uon 

iurosi  tit  lil  Deus  <'.e  Dco,  aut  ut  lolua  de  parte  babel  bic  unitas  illtni  vim  Mtt  conscqueiiii;e;   quia 

"°5,  aut  itl  pan  ile  lolo,  aui  ut  pats  de  parlo.  Necessc  phiralitai  obviai,  tpia:  ex  nalivilate  nascitur  el  pro- 

csl  igiinr   ul,   si  ost  Dt.tts  dc  Dco,  lolus  sit  tlc  loto.  cessione.  Nam  el  si  pcr  aliud  non  essenl  plures  Fi- 

Cum  cigo  Filius  dicilur    csso,  dc    Dco  qui  est   Pa-  lius  cl  Spirilus  sanctus,  per  boc  soluiii  csscnl  divcr- 

VAIU^:  LECTIONES. 

»M1  1'iiius  iilcnliias  ui« s.  Vict.Co vb.el  F.tlit.  Cotk,  imiiis  iilcnliuitis  ••••EHWUSS.Fiaf.  \o.Caput  5  UMDc 
Pairc,  ani  dc  Spmlii  sauctoPalcr  MM.  il<-  Palre,  et  simililcr,  aul  lltde  Spiriiu  sanclo  Palor  l,M  Amplius. 
non  e»l  alins  rtns.  ampliws,  uon  csl  Films  ^*01  Essc  tle  Patre  ct  Spirilu  sancto  m»$.  Citter.  Cmb.  S. 
Mtch.  cssc  dc  Patreet  de  Spniln  sam  lo  ,,M  Oiioiiiam  untis  csl  »u«.  itlcin  o  qnouiam  umis  esl  ,m  Deus 
Pater  <  t  Spiritni  uuctus,  rtiamsl  »»«.  Virj.  9  Vor».  Dc«s  ct  Patcr  et  Filios  et  BfiriMS  snactns  eliamai 
tm  p^rs  de  parte,  lutpars  ii<-  i<»i<>,  scd  Dous  nws*  part  de  parte  aut loiea  ooparte,  oai  poradototu 
«p.l  Doas  '•■■  Ul  si  Dcns  etl  ile  Dco,  lotui  sit  de  porte  m*t.  ui  si  Deustic  Deont  tntus  <le  parte  JtdUh, 
i.olh.  nl  »i  l>eus  cwv  de  Deo  !  Hl  loius  sil  <lc  parlc  ',0*  Tolo  quia  ost  tnnis  loltis,  lam  Patei  quam  Spiriius 
Miicltis  ;  «sl  poriter  m»«.  HMO  qui  UOUI  lOIUI  <sl  PstOr  cl  Spiiiius  SOnetoa.  Esi  purilor  ms.  Corb.  toto  qui 
uous  totns  esl  Polor  e.i  Fdios  ei  Spirilui  ssncloi  ot  poriler  ",7  Qnoniom  ouos  Deui  Pater  et  Spiritus, 
ciiin  Ftlius  mtt.  ti  l:<tn.  I.uili.  si  qiioiti.ini  0001  DoOI  Palcr  ol  Spiriltis  samlus  cnoi  Ftlitis  m».  Lorb.  si 
quoniam  uiiui  estDeui  P.ttor  el  Bpirilus  sai  etus,  com  Fllras  ^*0*  hlem  csi  Deus  l'aior  mtt.  Vut.  Corb. 
iilem  Deui  esl  Psier  im  Si  rerouaitas  Doitatia  mtt.  liveroonitii  Dct  ,,M  Nmi  <•«  eoqoed  mst.  Vict. 
non  ea* koc quia  ""Unns  est  Deus  Pater  ssss.  Vict.  Cora*  oous  Dooa  esl  Pator  '•"  Smt  ab  invicem, 
;„  r  hoc  <i'i'"i  diciom  est  m$».  Ceas.  Hec.  Via.  Thu.  Citier.  sint  per  boc  sti  luvirem,  ul  dictum  cst  »«*. 
t.mb.  sni  per  l>o<  ii)  loviccw,  qotl  Ul  tliclunt  est  mt  Uoilss  ktla  vm.  mm.  Hcc.  Gem.  S.  Uicb.  Corb.  uui- 
t  s  iUsm  vim 
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etii|i  FHIO  IUI  cuiii  S|niilii  MIIClO,  lOCjlll  I  ilniin  • 
UU*  df  Spirilu  miic.Io,    lot    S(im  iiiim   sjik  tiim    esso 
(lc  Filio  l  ntill.i  Ibl  plurtlllti  gencralur,    i|n  (    in. i 
taill  obviol  consci|iiciilijc  ;  i|tiia    noii  iiliuniijiic    diCQ 
t'.sst\  vd  alloiiiin  l.inltini .  Oniiiiiiioil.i  igilur  rl  in<  \ 
pUgMl>ill  nct  cs.>ii.iic  chik  ludiinr,  i|m.i  m  vcra  stinl 

(|iic  itipri  dlii  nuc  poriior  cmu  Gpom  Ii  ( roooro,  m 

KiliiiB  chi  di  Spirilu  MOCtO,  aiil  Spirilu*  sain  lut  cil 
tlc  Filio.  Onotl  anlcni  Filiu*  non  sil  ilc  Spirilu  »an- 
cto,  pal.mi  csl  n  t.illiolica  llilc  Non  eiiim  c»i  Uous 
do  IVo,  nisi  .ini  naiccndo,  ui  Fihus;  aut  proceileu- 
ilo,  iil  Spnilns  sancliit.  Filiu»  atuciii  iton  naftcilur 
dc  Spirilu  sauclo  :  m  cniin  nascilur  dc  illo,  ctl  liliiu 
Spirilus  taucli,  cl  Spiritus   lanctu»  esl  potOf  ejui; 


li.n  i  poillllll    ""  (|'i  ni  .ih  ilil  k  (  M  ,    piiu. 

nton  h ' ■•  i  M  i  iom  uldlvcru    knl  | 

m  iliio  sinl  bOdlOOC,    qtinruin     |M|  i     li  ||m  .1    liliuin, 

ilitr  iKin,  mjonvli  mi  i" 

iliveni,  non  lauicn    ob  lnx     |DI    NMl    ib    lni  I 

fjllll  i|iii>(|nii ilo    te    hilx-jiil  iii  haljcn  lo    <t    MM 

li.il.cmlo    liliiiin,  dlVOnilllCm  taiinu  non    mnillunl. 
ii.i  iii  P.ilr*  cl  Sjiirilu  »anrlo.  non  f|uia  .1.  .    I 
h.ibel,  llkU  non  halx  l  "",  n!(  iri  |  »unl  ilivcrsi  ""  . 
tcd  qtioniam  dixrrii  tunt,  nl<o  mliil    prt4ibct  M 
h  iIh-ihIo  '•••  ct  non  lialwiiilo  Filiiun  etse  diuim 
Siinililcr  rc»pondcri    potrsl,    tl   iJco   tln  itur    |Bm, 
quia  noti  ab  alto  procedil  Spiulut  taticloi,  litOl  ipM 
procedit  a  Palre.  Qulppe,  ut  sccundum    illot  lot|uar 


sc.l  allci  alicrius  ncc  palcr,  nec  lilius  ""   e»t.   Non  B  «|Ui  nr^atil  Spinluin  saiiMum   dc   Filio    proct 


ergo  nasciiiir  dc  Spirilu  sattcio  Filitts;  nec  iniiius 
apertum  csl  (jui.i  noii  prOOOdll  dc  illo.  Fsscl  cniiu 
spirilus  cjusilcui  Spinlus  sancli.  OikhI  IDOflC  ncga- 
iur,  cum  Spiritus  tanclus  dicilur  et  crodilur  spiri- 
ius  Filii.  Non  eiiim  52  puicnt  MM  spiriiug  sui  sjii- 
nius.  Quare  non  proccdil  Filius  dc  Spirilu  sanclo. 


ticul  000  Mt  liaec  causa,  quia  Spirilnm  MMtOW 
Filuis  Jc  sc  proccdefileni  non  holicl,  sicnt  Patrr;  nt 
nlius  sil  a  Palre  (tcquerelur  cnim  ut  ii  Spiriiti» 
sancliis  procedcret  dc  Filio,  Fiiius  noii  cstel  llilll 
a  PllM),  itl  pcr  hoc  tioti  esl  Spiritus  sanctus  a  Pa- 
trc  alius,  qttia  iien  li.ibct  Filiuin,  aul  Spirituin  s.m- 


Nullo  ergo  moJn  e»t  dc  Spirilu  saitcto  Filius.  Sequi  •      etum  dc ""  »e  procedeuiein,  sicul  Pater.  Et  qucma.l- 


lur  ilaqitc  iitcspugitabili  ralione  Spiriluin    sanctuni 
esse  dc  Filio,  sicui  cst  dc  Patre. 


modum  Filitis  :ion  ideo  esl  alius  a  Palrc;  quia  Pa- 
trcm  haliel,  et  Paler  non  liabet  palrom,  (oi  cnnn 
Paler  lialierot  palrcui,  alius  laincii  essel  a  Filio  *•*•) 
itl  Spiriltts  sanclus,  quia  de  aliquo  proctrdil,  et  P.i- 
lcr  a  tiullo,  nuu  propler  hoc  csl  alius  a  Palrc,  quia 
si  P.iler  de  aliqtio  proccdetel  lJ"  uon  miuui  lanicu 
esscl  alijs  l  Palre,  de  quo  procodit.  Palam  i^iitir 
Foisilan  ncgtbunl  Gracci  Spiiilum  fanctiim  csse  C  csl  quj3  ll0ll  j,j00  osl  Spirims  sanclus  alnu  a  Palrr, 


CAPl T  V  »»•. 

Ftiuatnr  Spirilum  tancium  hoc,  quod  etl,  hnbcre  a 
1'nlre;  conlra  quemdam  ffia&pltm  (imivu  juven- 
ttm. 


Deum  du  Deo,  sicul  csl  Filius  Dotis  do  Dco  ;  qtto- 
iiiam  prob.nuiis  por  lioc  illum  cssc  cl  piocedere  dc 
Filio ;  ncc  cst  posiiiiui  in  illo  symbolo,  iu  quo  rc- 
piclieiiJimur  ab  illis  addidisso  proccssionem  cjus  dc 
Filio.  Sed  qui  boc  pulat,  ncgal  aut  Patrem  e6se 
Doum,  dc  qun  esl  Spirilus  sancttis;  aut  Spiritum 
sancluiii  essc  Deuin,  qui  csl  de  Patrc;  aul  lioc  ip- 
ram  quod  csl  Spirilus  sanctus  csse  dc  Patre.  Al 
Palretn  non  MM  Dcuin,  aul  Spirilum  sattctum,  nttl- 
Ius  i(n  stiscipit  Clnistiamts.  Vidcamus  igilur  ulrttm 
hoc  ipsum  qitoi!  esl  esseulialilcr  Spirilus  sanctus, 
sit  iil*  de  Patre  :  quod  qiiemdaui  episcopum,  Give- 
cis  forsiian  ravculcui,  iu  Oatonsi  civiialc  scnsi  uollo 
sontiro.  Nam  si  non  est  lioc  ipstim  "'*  de  Patrc, 


quia  non  liabel  Filiiiin,  aut  Spiriium  juiiciuui  ik  m 
procoJtnleni,  sicul  Paler  ;  nec  qttia  de  aliquo  proce- 
dit,  el  Paicr  Je  nullo.  Scd  neque  por  doc  lnlclligi 

polcst  cise  a  Palre  alitts,  qitia  Spirilus  esl  Palris ; 
si  dc  illo  non  liabcl  cssc.  Polcsl  euim  inlclligi  nli- 
quis  alins  ab  aliqtio,  pritisquaiu  sil  illius  ;  quamvis 
llicujiil  neqtical  cssc,  nisi  sit  alius  :  ut  cum  dicimr 
lioino  dominus  alicujus,  atit  Itomo  alloritts  hominis, 
prius  inlclligiluralitis  al»  illo  '*",  cujtts  esse  dicilur, 
quam  sil  cjus  dominus  vcl  liomo.  Sic  ilaquo,  si 
Spirilui  '"*  saucius  non  est  de  Patre,  nibtl  proliiboi 
euni  itilolligi  prius  slium  ab  iUO,  quain  sil  illius. 
Quare  non  facil  illtiin  alium  essc  a  Palre  lioc  qui.t 
Spiritus  cjus  est:  si  per  hoc  non  babcl  tit  sil  aliusab 


quod  csl :  cum  sit  unus  idemque  Detis,  qui  Palor;  D  illo,  pcr  boc  quod  csl  Spirilus '***  illius ;  sicul  Filius 
invcniri  ncqtiii  iinde  sii  nlins  a  Patre.  Non  eniiu  per  hoc  esl  aliusa  Palre,  per  quudesi  Filius  cjus: 
iudc  alitis  ;,,l)  csi,  quia  Pater  habet  Filium,  ct  Spi-      quod  non  est  afiud  nisi  quiadc  ipsoexisiittiascemlo 

VARldS  LECTIONES. 

,,u  Seqnilnr  liliiini  esse  tntt.  (.>»».  J)ec.  ct  Edil.  Colh.  sequi  filium  este  *•*■  Nec  Pator,  ncc 
Ftlius  »ti«.  ei  Kdit.  Coth.  nec  I*atcr  Filius  esi  WM  Ett  in  tus.  Vict.  15.  Caput  H  '•"  Spirilntii 
sanciuin  nullns  mi.  Citler.  Spiriltim  sancium  non  esse  Detim,  nullus  Ul*  Kssentialiter  SpirilussilM»i.  Etiit. 
Coth.  essenlialilcr,  sil  Spiritus  sanctns  ****  Si  non  esl  ipsum  mss.  si  non  hoc  ipsum  '*'*  Non  cniin  i.isi 
alius  niij.  non  euiiu  inde  alius  t3U  Per  hoc  cnim  proban  polosl  ms$.  por  boc  enim  prodari  posstttl  ms*. 
S.  A/ic/i.  pei  haec  enim  probari  possuni  '**»  Alitts  lilimii  babei,  alms  non  haltel  mt.  Corb.  alius  habel, 
alius  non  habel  (iliutn  ""  Idcircn  «unt  diversi  »ts.  Vici.  3.  idcirco  non  sunl  dtversi  lsa*  Idcirco  niiiil  pm- 
hihel  eos  in  bnhendo  mss.  Cem.  Bec.  Vict.  5.  Corb.  itleo  nibil  prohibel  non  essc  in  hahcndo  '*"  Aut 
S|)iiiluiu  snnclum  de  mt.Citt.  recliut  atit  Spiriltim  de  '*"  Alius  lamcn  cssel  a  Palre  jmss.  ulins  laweu  cssol 
a  Filio  ",T  Si  Pater  de  aliquo  procoderel  ms.  S.  M kk.  si Paier  ue  aliquo  procederct  ""  Prius  cniin 
inlelligilur  alius  ab  iilo  mss.  omUt.  eritn  ""  Si  ilaque  Spiriltis  tms.  sic  itaqnc  si  Spititus  l93M  Hoc  t|t;od 
Spitiius  MMt> ftrf.  liec.Geni.  hoc  quia  Spirili.s  ms.  Corb.  hoc  Spiriltts 
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"••.Videalnriinqiicqiiod  Spirilus  snnclus  non  sil  pcr  A  ia  l»nc  immorari  ,,M,  qttoniam  non  parva»  auctort- 

alin.l  a  P.ure  alius,  nUi  quia  ab  illo  hnhel  cssc  quod  »*«  eral  illo  in:er  suos,  qucin  seusi  uon  senlirc  Spi- 

cst  ;  qmunvis  alio  suo  mo.lo,  qnam  Filius.  Invcsli-  r''tuin  sanctum  hoc,  quod  est,  hibere  ex  Palre;  nec 

gcmus  lamen  "■  lioc  diligenlius.  Uliqofl  aut  post-  tunc  liabui  opporumilatem  rcspondcndi. 

quam  fuil  Spirilus  sanclus  hoc  qnod  cst ,  conligil  CAPUT  VI  ,,v\                                r 

ilh  abom  esse  a  Paire,  aul  in  cxistendo  habct  unde  spiri,um  sanrium  .  niti  ette  a   Patre  habeat  ,  nor. 

abus  esl.  Conlingil  eniin  IB>'  aliqoctn  cssc  quod  est,  p0sse  inletliai  ultum  csse  ab  eo,  yer  mitsiouem  utt 

piiir-qtnm  sit  alic.s ;  ct  conlingit  aliquem   alium  in  nrocetsionem. 

exislcndo  ficri  :  prius  aulem  qucmqiiam  cssc  alium,  Qui  ergo  Spirilum  sanclum   diccrc  vull  cx  soh 

quam  sil  hoc  quod  csl,  non  csl  possibile.  Namqtic  processionc  alium  cssc  a  Palre,  licel  non  sil  ex  illo, 

primus  liomo,  priusquam  de  illo  csset  boino  aliquis,  jnlclligil  aul  idipsum  esse  proccdere  de  Palre  soluni- 

cr.it  ipso  bomo,  sed  non  erat  alius  :  com  vero  pri-  niodo,  quod  esl  niiili  vcl  dari  a  Palre  :  ul  cum  millii 

inuin  cxslilit  dc  illo  aliquis  ;  et  ille  de  quo  cxslilit  >el  daleum  Patcr,  lunc  tauluin  procedat  ,,v*  a  Pa- 

poslquani  fuil,  faclus  cst  alius  '"*;  cl  qui  de  illo  tre,  aut  boc  essc  procedere,  quod  est  de  Palre;  scl 

cxsliiil,  simul  babuit  el  esse ,  el  alium  cssc.  Aut  ^  jdem  esl  "*v  procederc,  quod  est  ilari  vcl  milli,     < 

crgo  Spiritus  sanclus  ,  sicut  dixi  ,  postquain  fuil ,  r  procedil  paiiier  a  Filio  sicul  a  Palre  Spiiiuts  san- 

facius  csl  a  Patre  alius;   aut  habel  in  cxisiendo  clus;  qnoniam  ub  illo  sintilllcr  millitur  et  daiur. 

propier  quod  alius  dicitur.  Sed  si  poslquam  fuit ,  iiem  :  si  „on  aliud  Spirilui  sanclo  procederc,  qtiam 

contigil  illi  alium  cssc  a  Palre;  cum   non  sit  alia  misij  vel  dari;  non  csl  alius  a  Palrc,  nec  proccdit 

persona,  nisi  quoniam  alius  est  ab  illo,  non  fucrur.t  a  Paire,  nisi  etssa  dalur  vel  miiliiur  :  quod  nemo , 

iils  scmpcr  trcs  pcrsonx  ;  quia  isla  non  scmper  pulo,  inlclligil.  Scmpcr  cnim  esl  alius  a  Palre  Spi- 

fuil  ,  sicul   non  scmper  fuil  ""  Spirilus  sanclus  riuis  sanclus,  eliain   ante   crealuram;  non  atitetn 

ahus  a  Palrc.  Quoiiiani  ilaque  '•"  falsa  sunl  hcc :  datur,  vcl  mitiilur,  nisi  crcalurac;  ncc  lamcn  diccn- 

palcl  quia  in  exislendo  babcl  iinde  alius  cst.  Esse  oaoi  cst  quod  accidal  ci  dari ,  vcl  mitli.  Nam  cuin 

aiilem  ncquit  nisi  aut  ex  aliquo  ,  sicut  Filius;  aut  jpSe  sil  ubiqtie  et  immulabilis,  accipienli   quidein 

ex  utillo,  sicut  Palor.  Quod  si  cx  nullo  qiiemadino-  accidil  aliquid,  quia  circa  illum  lil  quoJ  prius  nnn 

dinn  Palcr  cxistit;  aut  ila  exislil  unusqaisfjmi  pcr  eral ,  el   abessc  polesl ;   circa  Spirilum  saticltuii 

sc,  iil  neutcr  ab  allcro  qnidquam  babcat;  cl  sunl  Vcro  nibil  lil  quod  prius  non  eral  ,J4*.  Cum  cniui 

duo  dii  *•*',  Palcr  cl  Spirilus  sancliis  :  aul  qconiam  crccus  in  luce  iioii  sciiiil  luccin  ,   non   magis  ncc 

uniis  Deus  suiil  "",  si  uierque  de  nullo  cst,  pcnilus  «««>«   rninus   babet  aliquid   lux  ;   el  si   dcpuNa   ca> 

uibil   invcniii  valel  in  fidc  Cbrisliana,  tindc  sint  ab  C  cilate  scnlial  cx-cus  luccm  ,  circa  illum  fil  nn.l  is  , 

inviccm   alii  ;  scd  tinns  idcinquc  esl  Patcr   *•*•,  ct  „0M  rirca   luccm.  Palel  ilaque  ""  non  cssc  S.iri- 

S|i'niuis  sanclus  ,  cl  una  persona  :  quae  vcra  fidcs  ium  53  sanclum  alium  a  Palre  per  sic  iiiiclleciani 

ahhorrct.  Nou  csl  ergo  vcrtim  Spiritum  sanciinn  a  processionein ,  ul  11011    sil  aliud  illi  proccdero  quaui 

iiiilln  cssc.  Si  aiiteui  csi  ah  aliquo,  no:i  est  nisi  cx  dari  vcl  mitli.  Fst  crgo  paicns  "*•   cuni  pcr  proces- 

Deo  qui  csl  Palcr,  et  rilitis,  cl  Spirilus  sanclus;  scd  sionem     babcrc  cssc    de    P.Ure;  Cl  pcr   boc  alium 

a  aetpso  neqnil  cssc,  qunniam  nulla  pcrsona  a  seipsa  essc  a  Patre,  sicul   F.lius   non  pcr  ..I  ud  cst  a  P.i- 

potesl  cvislcrc  "••.  Quarc  ii  quis  cum  ncgat  cssc  a  ire  alius  quain  pcrbocquia  de  tllo  exislit.  E*t    igi- 

Filio,  nexare  nequil  ilhnri  a  Palre  csse.  Si  quis  ao-  mr  Deos  dc  Deo,  ct  proredil  dc  Deo;  qnia  et  ipsc  e>t 

lesa  di(  it  qula  licct  non  babeal  essc  ue  Paire;  tam -n  Dcus,  et  Patcr  Deus,  dc  quo  cst  ci  pioccdit.  At  si 

pcr  proccssioncm  alioi  poie.st  inlelligi.  Ad  hoc  qoo-  dicimus  duas   Spirilus  sancti  posse  noniinari   pro- 

qur  respondendodi  arbiiror,  ne  possit  aliquid  in  hac  ccssioncs  :  unam,  quaudocxistii  dcPatrc;  alieram, 

qiucslioiic  noslr.i:  ohjici  asscrlioni ,   cui  nostia  ro-  quamlo  d.ilur  vel  miuiliir.  Non   puto    boc   cssc  nc- 

ipnnsio  non  ohvicl  :  ncc  iniictur  aliquis  mc  l.niUini  fj  pudmsx,  si  unaqitxque  in  suo  scnsu  iulclligilur *•*•. 

VARI.F  LECTIONES. 
,MI  Qitod  nonesialiod  nibi  quoddeipaoeiMtil  liascendoMSS.  I  ict.  Bec.C.em.  quodnoncst  aliudnisiquia  de  ip^o 
rxishl  h.is«  cndo  mi.  Vtct.  ~>.  quod  iioiicslahus,  nisi  quiadc  ipsocxi>li(  nasccmlo  wu.  Cort).  quod  non  esl  aliquid 

nlind  nisiquiaes  ip*o  exislat  nascendo  '*"  InvesiiKeinus  lamen  et<-,  w  m%.  Cora.SM  i»n)iit  Capaitf.  ct  in  mt 
7//»  90.  inc  hteipii  Captu  7  ""Contigit  enim..  ci  coniigil  mss. contlngit  eoim..  etcooiingil  ,mCum 
veroesliiit  deillo  alii|iioei  illedeqoo  mtitil,  postqoam  hir  fnil  raciua  esl  alius;  et  qui  de  illo  exiitil, 
sinini  naboitesso,  etalini  facius  <-si  m$$.  Cum  rero  primum  cviiiii  tle  lllo  sliquh;  et  lltc  de  quocxtiiii  : 
posqnam  roit,  l  u  tus  ci  slios ;  ei  qoi  dc  kllo  estiiil  simnl  babsiii  et  cssc  01  slium  esac  m*.  Cora.  rim  rerum 
primom  csi\a  ttc.  ut  m  nlm  iii<5.  ,,wSinon  semper  fuit  m*t.  sicui  rran  semper  fuil  "**  Qnomodo 
Utqoe  mu.  qiumiam  iiaqiie  '"''  s.-.i  sunl  duo  l>;i  »ns«.  sontdnodii  '•*■  Quoniam  unus  Deos cat asss. qno- 
iii.iin  iinii>  Deus  simi    tl'*  liniiN  idemqoe  Paier  mm    Viet.  nmts  1  lemqoe  esi  Pster  <in.   Corh.  ■nnsqiiisqne 

i.lcm  T.iicr  '"*  Ksislt  t>-  111-1  sr.l.i  T.iins  Qoare  mti.  cxislcrc  :  Qn.irc  "•'  ln  Imr  c,  iiinnorai  1  mst.  Vitt. 
in  boc  immorari  bu.  Ccrb.  iu  bac  nmrari  "•'  fa  mt.  Corl,  reaffnmifnr  C'»/<«/  ftttctdttxi  ln  m». 
t  irt  15.  cu  (.nyui  7  ••*•  Tuoc  tiniiim pioicda sssSi  Vtct.  10  ct 5.  itcm.  Utt.  luin  isnlum  procedal  ,m 
Si  ni<  iii  csi  m$$.  s«ii  si  hlem  est  ""  Fu  qood  imn  crat  mss<  Y  ct.  5.  Coib.  qnod  i»iius  non  oral  UM  Noi* 
in i  bm  i  ■  "i.iiit  magismi  '"  •  uwra,  nec  majus  nc<!  lM  Patet  itaquoofs. in  ms.  Cora.  Itic  ineipH 
'  rut  7  ,5*"  Kai  qooqne  ptens  mtt.  Ksf  ergo  pateni  ■*'•  Suo  sfnso  accipitnr  m$$.  Yict.  Cotb.  Cnter. 
i        •   II H  ^'.ur 


*«7 


|)E  Piun  I  SSIONI     !       i  IMTI  i. 


m 


Pe  ilh  qiilppc  •fOMMlOnt)  <|"  '  MtMJI    v' '    MMllMfi  A  MM  BpldlMM  MMtOM  de  I'jh<-,  OM  <• 


iinit  incoiigruo  Domlnuiu  ilc  dltloM  littflllflmoi 

Spitilut  ubi  vuii  tpiutl,  ti  MfOM  nui  <"<<'".  U  MffM 
uwir  venmt,nnl  quo  vudnl(loan.  111,1),  Sir  ciuin  ln>. 
poluisse  dici  VldOtOI  I  VfSfil  h»i /»•  prOOOttlt,  nitl  tjttfl 
rcccdnl.  <-«i»i  enini  dalur,  ijii.isi  dr  OfCVltO  VCIlll  Ol 

procedil;  tiini  voro lublralillur,  velui  id  ocfuttuffl 
vailii,  01  recedlt.  De  hoc proccMione polMl riici f|Hifl 

idcm  iHi  <  st  prorrilnc,   quud  milli. 

CAPUT  VII  ,MJ. 

Sfiiilut  satictt  pruffMM  '/c  /'u/ir  iMJMrtftJ  »7«* 
OffffttiOMUI  M  lilw. 

Sive  igitur  iioii  proMdlt,  llisl  e&iltOudO  dl  Palrc; 

sivc  iioiiiusi  c u iii  dattir,  iui  inlltilor,  <-i  procedii  ad 
lanctliicanuem   mt  crooluraio;  ilvo  utroquc  luodo 


Jl.-.i  ;   i  iiiii    ||ii  Hur    cs«.     ili     P.iln  .    IIOII    I  »1    llll 

ilniii  quml  vl  ilr  Imr,  <|ii,i.|    |',i.  i    .  »t   |),  ii»     il.%i 
<lc  divlu.i  rs*rnlia  ,  %<*d  ile  l»or  i|iioil  "•*  Pnu  l',i.  i 

lll,    l.l    Oftl    dc    liix    llllili'    li  Irillll    jj   I  llliiiu      l.iil 

lur  iIimii.i  rsMiitu  iii  Npiriiu     MUCtO,    M.ii    (lr    .1.  i 

loli  Patris,  sol  dc  relolloM    qued  MuIim  Im  im  en 
dlc  ro,  tyuatnvls  01  iIImc tfUiollqul» Ofcipere,  non 
rnlnui  seqiiitei  ftpiriluut  iineluM  d<  i  I  o  qM 
patre  pfocooorc.  Noomm  mIIi  rolotio  i  u  PairlsetM 
rclallone  Kiin,  Meni  nlkil  ooiFIIU  rdatioiine  Palria 

nl.iiniiir.  Si  ergo    ""  allrra  inliil  I 

nnn  DOttSl  :ilii|iiiil  iM  rcl.iliour  PulHC  IMl     MM  M> 

lolioM  Kilii.  Qnoro  Mquitur  u"  Splritum  sancluni 
rssc  de  BlroojM,  m  Mldo  im<  IIoojmoI  c*i  dePatro 


lu 


Vcriun  qni  i  ""  m 


proccil.it,  sciiuilur  Ul  pfOMdot  de  Kil"»    Si  cniiuesl  D  MCM  lUM  rclalionem,  eiil  simililer  ci  dc   "  '    I  ||| 

do  PolfO,  Dom  MldoDeii:  undo  probolur,  tit  di- 
CtUIO  Csl,  cssc  quoqiic  dc  Kilio  01  proccdcro.  Abillo 
namque  "•*  procedil  dc  ij»o  oot,  01  de  lllo  e\isiii  ■ 
quo  prooadil.  Si   voro  tunc  laiiium  procodit,  cum 

inillitur  vcl  dalur,  pfOCOdit  •»  Kilio,  a  quo  dalnr  ct 
miiiittir.  ijiio  i  si  utroquo  iuodo  proccdit,  poriler 
iuroqtie  modo  procciere  COgOOMllur  ,4,u  a  Kilio. 
Ecce  videmus  Spirilnm  annclum  OOM  Doum  dfl  Dco 
,M\  el  proccdere  de  Dco  ;  quod  non  csl  pooilum  in 
prafato  s\  niiuiii» :  si  ergo  idco  ncgant  oum  cssc  ei 
procederc  dc  Kilio,  quia  ibi  lacetur  ,  negeol  simili- 
tcr  ctiin  cssc  de  Dco  "M  ei  procedcre,  qnotl  ibidciu 
'*"  non  dicitur.  Aut  si  lioc  diilitcii  uequcunti  non 
liOMOUl  conlilcii  nnbiscum  Spiriluin  sanclum   cssu 


leCUndUM  cumdcm    scnsuni 

I.i in  Inslptona  OM  qui  lioc  npiueliir,  crrdfndum  01 
i  iuilitcinhiin  c»i  idco  dc  Patre  Spiiilum  lanOIIUU 
cssc,  qula  est  de  Deo.  Non  nuicm  M»gii  Ml  Palff 
Deus  qunm  Kilius;  scd  iinui  soius  vcrus  DeM,  I  aicr 
ci  Filiuo.  QuopretMM  siSpirimt  snncius  oMdoPatro 
quia  csi  oo  Doo  qul  Palor  esi,  ne^ari  noquil  essc 
<]iioi]uc  de  Fillo,  eom  sit  dc  Dco  qui  esi  Filino. 

CAPUT  VIII    '•". 

SpirUut  sauctu$  procfdil   <Vc   Pnlro    et   Filio,  quin 
procedit  de  tolo  veio  Ueo,  fui  Pnter  e*i  et    Imik. 

Conaideremuo otiam  quod  Dumlnuadicil  inEvan« 

•."clio.  Ail  cniin  :  llcccrtl  autcm  vita  ,H*  rleflM,  ui 

itHjuoscaiil  te   sohnii  vcrum  Ucum,  et,    quem  mnuti. 


ct  procedere  de  Fillo;  qironiam  lioc  In  eodem   ,MT  ^  Jesum  C.lnistum  (Jonn.ww,  3).  Aui  ergo  iia  inidli- 


symlmlo  non  invcniunl  "•,.  Al  <!iccnl  "'•  :  Salis 
ilii  sigiiiiicaiur  qnia  cst  ei  procedil  de  Dco,  cum 
dicilur  quia  u  Patie  procedil,  quoniam  Paler  esl 
*••*  Dctis  :  cl  nos  simililcr  dicimus  quia  apci  le 
monstratur  procedoro  deFilio,  cnm  diciinr  pro- 
ccderc  de  Dco  ,  quia  Filius  est  Deus  ,s'5^  In- 
lerrogo  cnim  ulrtim  ideo  iutclli^eudiis  sil  Spirilus 
aanctus  csse  dePatre,  quia  <le  Deo  cst;  aut  idcirco 
cssc  de  Dco,  quia  mi  de  Patro.  Liccl  enim  iuviccm 
altenim  altero  probciur  (si  cnim  est  dc  Patre,  cst 
de  Dco;  ei  si  csl  dc  Deo,  esi de  Patre ;  qnoniain 
uulla  supradicia  obviat  retotio)  :  non  lainen  sintili- 


gciidnsesi  islo  solus  ""  verus  Deus,  ul  cum  noiui- 
nainus  snlum  Palrcm  "",  non  signilicetiir  iil;  solus 
vertn  Doue,  ucquo  qnando  nominamus  MiuM  Ki- 
lium ;  sed  tiinc  sclummodo  iuloUigalur  iale  aeiui 
venis  Dcua,  qnando  simul  dicimus  Potrmn  el  Ki- 
lillin.  Aut  solus  vorus  Deua  iutelliglltir,  eiun  noini- 
n.inins  suliiin  Dnlrcm  ":|,  aul  sclum  Kllium  ;  at  st 
solo  ,|>:i  Patro  nominoto,  aul  solo  Filio,  non  intclli- 
gitur  solus  verus  Deus  sinc  alijccliune  nominia  all<"- 
rins,  non  csi  Patcr  perfecius  Deus,  neqiie  Filins  "" 
pcilcctus  Hcus;  sc.l  esl  Deus  ron»|iosilus  '•»*  c\  Pa- 
uc  ct  Kilio.  Scd  credimua  Polroni  esac  prrfcctapi, 


ler  invicem  sunt  altemm  altcrius  eauao  "**.  N.nn  si  L)  eisolum  vcntin  Demn,  elFiliomoimil*icr  pcirectum, 

VAP.IiE  LECTIONES. 

"»•  Cap.  7.  /u  ms.  Corb.  conlinuntur  c*pu'  yrvccdcns,  et  est  in  mt.  Yict.  13.  eamti  8  '  "  Aut 
mitiiiur  ;»d  saiictiflcandain  mt$.  Vict.  Corb.  Bec.  Cem.  Ctsier.  anl  inittitur  et  precodit  nd  aanctific.inda  i 
•"•  Kt  procedcre  nb  illo,  namqne  m*s.  Hec.  Cem.  Vict.  Ctrl.  et  proce  !<rc.  Ab  illo  uamojuo  "  •'•'  Pro 
ecVlere  rosnoscatur  mss.  proeedcre  cognoscatur  ••**  Sancinm  esse  de  IVeo  mts.  sancium  rsse  Dcum  de 
Deo  1,M  Siinililcr  cnm  de  Doo  ms.  Core.  similiicr  ease  de  Deo  '"•  Et  prisvdeie.  qum  iliiilcm  mss.  et 
procedere  quod  ibidem  1"70iioniam  li.rcin  eodem  mss.  qnoniam  Jmc  in  eouam  ""  Nou  iiiveniuulnr  »i*>. 
Corb.  i«m  ittveniunt  ""  kt  si  dtcunl  nws.  Ac  dicont  ,tM  Procedil  de  Deo,  quia  a  Palre  procedit,  «|uia 
Paier  cst  wts.  procedii  do  Deo  cnm  dicitnr,  quia  a  Palre  proeedil;  qnanUim  Pater  cst  ,MI  Quia  Kilius 
Deus  nu».  et  EHU.  Cotli.  qnia  Kilius  cst  Dcns  l,M  Aller  alterius  causa  ms».  el  Edit.  C.otli.  Alicrum  alie- 
niis  causa  ,,M  Se.d  de  boc  quod  ms.  Vicl.  9.  scd  de  lioc  nndc  ,8>v  Si  crgo  ms*.  si  ergnaltera  wu  Quaie 
oeqnilur  mss.  S.  Mich.  lliu.  30  et  Cem.  i'.i.  Quare  soquctnr  ,,M  Kril  simul  cl  dc  mss.  erlt  simililer  el  do 
,,6T  Verum  quia  mst.  Vici.  Corb.  veruin  quoninm  ,M*  C.vr.  8.  !'ti  ui  ms.  Vict.  13  cavnt  9  ,SM  l!;cc. 
est  vila  mss.  hac  csl  nuteni  vita  ^7'  lla  inlelli^ciidus  csl  isie  solus  ms.  Vict.  9.  inielligendus  c^l  loeus  islc 
solns  ms.  Co>b.  nilelligen  (iiui  c>t,  isie  snlns  ,sn  Aul  soium  iViicm  mva,  Fiel.  3.  ct  J).  Cori».  omid.  autms. 
Vict.  13.  omitt.  aul  soluin  l8M  Aut  si  solo  ntss.  Al  si  solo  ""Pmfeclus,  neque  Filius  mss.  perfeclns  Deus, 
nequc  Filius  m«.  Corb.  omtii.ljteque  Kilms  pcrfectus Dcus  1S:>  S.<l  ost  Tc;i5  conpnsinis  ms.  C.orb.  si  est 
Dcus  omnipotcns  eompositua 
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cl  yilnin  vcrnm  Ocum.  Cum  orgiiiiHiiinamtisPalrom  \  missio  inlciligaitir  Filii  ?  Qtiotl  vero  ail  :  Quem 
soliun  :uil  Filittm,  nou  aliud  itltelligiimis ,  exeepla  eijo  mitttim  vobit  a  Palre,  qnnmodo  intclligeiulum 
rchiione  qua  icrcrunliir  ad  invicom,  qnuin  soliun  esl?  Ulique  I  quo  eum  mitlil  Filius,  ab  co  millitur. 
mm-uih  Dfiim  cl  cuiiulo.m  qucm  in  itliiiisquc  pcola-  Millit  Mttcm  cuni  a  Pjtre  :  orgo  a  Palre  niitlilur. 
iione  cognnscimus.  luqoecuni  dixii  Dominns  :  Hre  Sed  ille  miltit  a  quo  mittitur :  Pater  iiaque  miilerc 
<it  uulem  rim  triema,  ut  MfM  cant  te  totnm   verum       iiilolligilnr,  cum  Filius  dicil  :  Eqo  mitlam  a  Patre. 


Ueinii,  et,  quem  misisti,  Jetum  Ckrittmm  (Joan.  svu, 
3) :  si  a.lilplissei,  ilu-cns  :  El  de  hoe  tolo  vcro  Deo 
pTkitdil  Spirilus  sanclus,  quis  audcrcl  sop.irarc  Fi- 
Iiiiiii  aS  illa  proccssione,  ctimilii!  solus  vcrus  l»cus 
iioii  magis  aut  minus  fit  Palcr  quam  Filius  ?  Qua- 
prnplcr  si  i«lem  solus  verus  Dcus  iutt  lligilnr  ,  cum 
«xdiis  Patcr  tiiciiur  aul  Filius  ei  ctiin  amlio  siinul 
noiuiiiantiir  :  quiil  apcriius  <|ium  quia  de  solo  verp 
Deo,  qui  Palcrcsl  et  Filius,  proccdil  Spiritos   san- 


Qni'l  cst  ergo,  Eqo  millam  a  Patre,  uisi,  Ego  mit- 
tam  lanqtiatn  si  Paier  mitlat,  ut  una  et  eailem  sii 
missio  mca  et  Patris?  (imn  itaque  "**  Filitis  lania 
ditigentia  ostentlal  unam  esse  imssionem  Palris  et 
•uam;  ul  nee  Pater  mittat,  nisi  <um  FiI.hr  miitii ; 
ncc  Filius  mitt.it,  nisi  »••»  cutn  ntitlit  Palcr  :  qni.l 
vult  significarc  '***,  atit  quitl  intclligi,  '•"*  nisi  quia 
non  alitcr  se  habcat  ac  Palreut  Spiritu*  sanctus ,  et 
aliterad  Fiiium;  nec  magisest  uniusquam  altcrius? 


rniK.cum  <li<  itur  a  palru  proecdero  ?  Qnare  sicut  in-  B  Quamolircm   nimis  diuVile  ,    iino    impossihilc  <Mt, 


fcliigerelor  <Je  Filio  pruccdcrc,  si  iilem  Filius  dixis- 
sct  <lc  solo  vcro  Dco  illuin  procedcre,  quatuto  dixit 
kc  el  Palrom  s<tlum  verum  Dcum  cssc  ;  ita  cinn  dicit 
euui  de  Palie  proccilotc  '"*,  alisquc  dubio  siguificat 
ciiin  <Je  sc  procedcre  "'*. 

CAPUT  IX  ••". 

NitfW  Spinittt  in  nomine  Filii  et  a    Filio   eonfirmat 
pracetsiunciti  rjut  ili  Filio. 

Dioil  eiiam  Dominus :  ParacFttutaulem  Spiritui**1* 

tanctut,  ijikim  miitet  Pater  in  nomine mco  (Joan.  Xiv, 

20).  El  rursuui  :  Cuni  auiem  tm  venerit   Parac'iltti, 

9i>em  eqo  mittum  vobis  a  Palre  (Joan.  xv,  2ti).  Quirf 

crgo  tntcHigendiini  csl,  cum  dicit  :  Quemmittet  Pa- 

ter  in  nominemeo?  au  quia  Spiritus  s.mctus  lialieliit 


ostendcrc  <|uomo<lo  non  proce<lai  ab  iilroque.  Uudo 
eniui  esl  Filio  simul  cum  Putre  darc  vcl  ,MT  mitlerc 
Spirilum  sanctum.  el  liiinc  esse  ulriusque;  si  simul 
non  osl  <lc  tilroqtic?  Cur  cniin  magis  dat  Filius  Spi- 
rituin  saticium,  qtiam  Spiritits  sancius  Filium*  Aut 
cur  magis  Spiritus  sancius  cst  Filii,  quam  Filiur 
Spiritus  saucli,  nisi  quia  Filins  non  cst  iia  dc  Palrc 
simul  cl  de  Spiritu  sancio,  sicut  Spiritus  saiictus  est 
dc  Palre  simul  et  dc  '*••  Filio  ?  Si  ergo  Spiritus 
sancinsnon  cst  de  Filio,  11011  detur  a  Filio,  ncc  di- 
caiur  "'*  esscFiiii  :  sicni  Filius  non  dalur  aSpirilu 
sancto,  nccdicilni  csse  Spirilus  saucli;qtioniamnon 
csl  dc  Spiritu  sancio.  Si  autcm  dicunlquia  Spiiilus 
sanclus  tuillil  cliam   Filium,  sicut  idcm  ipsc  dicit 


nomcn  cjus,  ui,  cum  mitlcl  '***  Paicr  Spiritum  sau-  *"  per  pioplictuu  :  Et  nune   bominut  Deut  muit  me. 


ciuin,idcin  si.l  quod  miilcrc  Filium  ?  Scd  quoil  ait  : 
Qucin  eqo  mittam  vobit  a  Putre  '**'  non  recipit 
l.iutc  scusiim  ;  quia  cunulcm  ipsum  Spiritum  sau- 
otuni,  qucm  millil  Palcr,  millil  cl  Filius  ;  noipie  "•* 
Itiitlit  Filius  Filium.  Deniqite  nusmiam  logimus,  et 
oiuiiiiio  ncgamus  Spirilum  sancliim  csso  Filinm. 
Q-nil  ilaque  cst  :  Qucm  mitlet  Pater  innumine  meo , 
uisi,  quciii  Pjlor  miilcl,  Filius  qumpic  millci  ?  Sicut 
ciiui  dicil  :  Qiinn  etjo  mitlam  a  Palre,  non  eslaliud 
ipiam  og't  millaiu  cl  Palcr.  1'ilius  n  iniqnc  esltmmcii 
illms  ipii  diccbat  !  Uillel  Puler  in  nomine  miu-54 
Non  csl  crgo  aliud  :  iltliel  Pater  iu  nomiite  meo, 
ti. si,  miliet  Puter  in  nomine  Filii.Qniil  igitttr  csl, 
miitel    1'nier  in   nomine  Filii,    niki,   millet    Paier, 


el  Spiritus  ejut  (Isai.  xi.vnt,  tC) ,  Itoc  sccundiim  bo- 
tniiiom,  qucm  gcrebat,  inlclligcndum  osl,  qui  Patris 
ei  Spiriuis  sancli  uua  vohntale  cidisposiiioiie  mun- 
dnii)  rcdeinpttirus  in  nuindo  apparuil. 

Qnxro  lamcn  ab  his  qui  iicganl  Spiiiliun  san- 
ctiint  essc  cl  proccderc  dc  Filio,  quumodo  iniclli- 
ganl  "'*  eum  sic  csse  Spiritum  Filii,  ut  Filitis 
lanqiiam  stium  Spirilnm  illum  millal?  An  putant 
quia  P.itor  dcdii  Filio  Spiriliim  saitclum  "*'  siutm 
lampuin  a  sc  nonliabciui?  Aut  eiiim  Itabct  a  se  aut 
ab  alio.  Sed  ab  alio  iion  polcst  liaberc,  nisi  a  Patre. 
Acccpil  igilur  a  Palrc,  a  qtio  lialiet;  el  dcdilciPatcr 
Spiiiliim  saiiclum,  ul  a  se  non  habciili.  Ilic  oslcu* 
danl,  ctim   xq  ales  sinl    Patcr  Cl  Filius  cl  Spii  itus 


iauqiiam  si    luillat  Filius  ,  ul    iu  uiissiouc   Pairis.       sanclus,  cl  UHUsqttisque  sibi  sit  sullkicns  ,,M ,  quae 

•MMjE  LECTIONES. 

"'•  Ita  enm    <lic.it   cutn  <lc   Patrc    proccdefc    mt.  Corb.   tla   cum   diccrct  ettmdem   procedcre    '"• 

|i  -il.ui  ciun  <le  se  signifiral  proocdere  mu.  Vict.  dnbio  ctim  sigmfirat  <lc  sc  procedern  nn.  Corb. 
ihittio  lamen  <le  sc  procedore  ligniNcat  ""  Ctr.  9.  A'i*  t»i  mi.  Viet.  13.  eaput  10  ""  Paraclelns 
SpiriltM  ntn.  Paracloitis  aulom  Spirilus  "'•  El,  cum  autem  mtt.  Vicl.  El  mrsum  :  cum  aulem  ms.  Corb. 
Ei  iicnnn  :  rnin  autcin  '***  Ki  .11111  inillcl  nui.  Ul  cum  mitlct  mi.  CortV.  ul  cum  niillit  ,Mt  Qtiein  ego 
niillam  volns  a  Pairo  mti.  Virl.  Corb.  omiit.  vohift  '*•'  Mitlit  filitis,  nc<pio  niu.  millil  et  filitts  nec  "•• 
l.mn  utiqnc  mn.  tt  Edit.  Goih.  cmn  il;%  ,ue  mi.  Corb.  cmn  sic  ilaqtie  ""  Ncc  liliits  millal  nisi  nu*.  Firf. 
t.nrb.  Cnler.  omilt.  miltat  "•'  Qni<l  vult  signiflcari  m*i.  Vict.  Corb.  quiil  vnll  significare  "**Autqniil 
\11I1  iiiiilligi  mti.  Vict.  Corb.  onnii.  qni.l  vult  ",7  FikIo  enini  filio  ctun  Palor  darc  siimil  vrl  mu.  el  Eii. 
l.oih.  iimlc  rnim  esl  filio  sniiul  cuiu  Palrc  <larc  vol  '***  Dc  palrc  siiuul  <lc  imm,  Viel.  Corb.  Cister.  dc 
p.iue  el  <le  ""*  Non  rfa  Ftlin,  11011  dalur,  ncc  dicilur  mst.  et  Edit.  Coiii.  nott  csl  <le  Filio,  11011  rfelar  a 
Filin.  1100  ilioaliir     "'•  Qnoinoilo   iiiiclligmil   ihii.  Vicl.  Thu.  Cem.  liee.    Edit.  Colh.  quomodo  inlelliganl 

'  "  F S|.iniiiin   niimui  m$$,    Vnl.  I1I10    Spirilum  s.uiclum  suuui     "M  Sibi  sufliciens  mtt.    Vicl.Corb.tt 

Fdit.  inHh.  sibi  sii  suflkicns 
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fuil  e  itisa,  vrl  qn.r  in.li;;.  nli  (  I  ilu,   nl     l'.ii.i    ilu.i    \  »>■  ?  \.   §1  ilfcOITl       s,.  m   vlda  n  |    lnmr    fl 


<rl  Sjiiiiiiiin  numiii,  ni  ijjis  1 1 i    >» j > 1 1 1 1 *•  i    ,in.  lo  I  i 

litim  miottt.  Nim  MgimUI  Ikm-  iimiiIii  Ii.iIti.     I - 1 1 1 ii iii 

Spiritnin  MMiam  ■  Pairo  ;  qnli  •»  <i"<»  i».»i.ct  . 

nli  «"O  li.ibel  ul  «lc  sc  BplrllUIII  evislriiicin  '"*  li.»l  Ml 
siflll  |vJln  .  <|IK)hMIM  idcin  csse  c.l  P.iltiscl  Ftln. 
Non  CMciiiin  idcin jPalrc  aeoiporccsscuii.nii.ilo  f|lll 
procedil  Spiritns  ,,n  sauclus,  cl  ;iii  i|»i'ic  |  P.iiie 
Spiiiluinsaurlinn.  C.iim  cnni;  doilur  li.ilicrc  >  I '.» i » .' 

MMntltnii  «l«i|u.i Spirilua1'*' liinoiui procodli»nulli 

moitslraliir    liuligeillin  Kilii.  Cinn  \i:io  iluilii.    i|iiu 

1'ilius  iccipit  "•' .»  Putro  Bpirilum  imioiuih  ,  quetn 

«lo  10  iidii  lubcl  sicnl  r.ucr  ,  vi.lcliu  ligulOCAri   Fi- 

lius  (|u  is»  iiiimis  iliquid  babera  qnia  babMl  Patcr; 

ct  vclttl  iil  iiipplciiiciilum  ei  tlari  ""  Spiiilitm  s:,n- 


t|ii(  in  viii.i.  Spiriinm    iik »,   iteal   MMiliili 

llisciisll.ili  i     llgnlflfl    i     <|m  il;l.     Mj;.,|ir.,  .1.      inlnil'1 

i  ni|.i)ris  bmI  m  m  p  i  "ii i  mm  i'""  i ■■!'  ro ;  iu  • 

lOll  Sj.ii  iiuni  g.iin  inni,  .|in  iii  M.l.n  |.cr  lnn.r    II  .ln    . 

M^iniii  (»,  dc  s<  (  n  ii.  iii  ii.ii     ■ , , ■  r  1 1  ilr  ni.  .1  |,i  rtoui 

proredcrc.  I  m.imi  rnnii  pci  tOUI  IU  V  i  •  1 1  •  i  <l  Ir  .iiiniis, 
«l  iu  M  ilu.is  n.iliii  jh,  iliviii.iMi  si  iln  ct  cl  Iiiiiii  .ii.iin, 
iTciliiiuin  ct  loiifnrtiiiir.  Scdili.cni  IbrailM     I  lalM 

nliqnc  illc  iiom  0MI  <l'"  MlMlMlla  Ii Mt,  *  t  ItMM 

«|it.vsi  miiiiii  illinii    "•'  mtiiicbat.    Qtupropti  r    M 
iiinr  per    "**  liiijiiMno.li  Spiriltt»    MMCtl  <I;iIioiiciii  , 
(1'ii.i  cuin  d.ii  Filius    S|»iriluiM  s.incliini  d.tt  M  iuili.l 
miiiiii  8|>i  i  iltiiti  ;  sotl  iiom  tlo  mi.i:  .Ii\  mii.iii    ...  niia. 
I)ic;tnl  igilur,  si  <|iii  lioc  opiii.mtur,  qni.i  sn  tit  flnlM 


cittin.  Scti  iioii  apparel  eur  magii  ogMi  Filius  Spi-     uon  eal  bnniaMi  Mtnra,  cum  emiuiinr  ai»  lioiniuc, 

H:i  Sjiii  ilns  MMtef  noit  Ml  divina  siibsl.inlij  ,  rtiin 
ilaltir  \el  milliluri  Deo  Filio  !  quod  iiiiHiis  eoolii. 
lur  Clitisii.uitis.  Die.inl  eliain  cuiii  atnliinus  "*'  : 
Verbo  Doniini  cati  fnmnli  stmt,  tt  tptriint  om  ejm 
Oiinii*  riitnt  torum  {1'sat.  xxxu,  G),  si  ilii  noii  in- 
ganl  iiitclligciitlum  pcr  spiiiltmt  oris  Doiuini,  Spiri- 
liiin  MttCtnM ;  nou  illuin  ossc  dcc»scnli;t  Dmniiii,  ciijui 
oris  ipiritM  dicinir  ;  quia  ipirilM  t|ui  es  orc  solci 
lioniiuiim  proccdoto,  iton  cst  ilc  stibslanlia  illius  «le 
Cnjus  orc  proccdil.  Qnod  si  iion  atidcal  iliccrc,  spi- 
riliim  iciiicei  Dci  nou  csse  de  csscnlia  Doi ,  M  pcr 
vcrlia  reniin  scnsiiiilium,  id  cst  prr  spiiiium  oris, 
inlelligtinl  Spiriluin  sanclnni  dc  sccrclo  cjtis  ommh 
li.c  proccdcrc,  cujiis  oris  spiriltu  dicilu^  :  faicaulur 
*'  cii.iin  ciinidein  Spirilum  saiu  tuin  tlc  illius  esscnlia 
proccdcrc,  ciijus  laliinniin  spirilus  diciinr. I.cpinius 
cnim  in  proplicta  do  Cliristo,M"qtii.t  i/i/iiti  lubiorum 
tttortim  iitterftciet  impiitm  (hui.  XI,  4).  Ai  t  cif.o 
oslcndanl  divcrsitalcin  inlcr  spiiiiuin  oris  ci  spj. 
rituin  laliionim  "*9,  quod  licri  ncquil ;  aul  parilcr 
concedanl  Spiritum  lanclum  procedcrc  do  illo  cnjns 
oris.cl  dc  illo  cujus  labiorum  ipirilMiMsigaaiM.Ai 
si  dicunlncquaquain  per  spiriimn  laliiornin  ihi  inicl- 
li^iSpirilmu  saiiclnm  «lcbcrc,  scd  verba  |>r;cdicilio- 
nis  ejus  quac  c\  isto  acrco  spiiiUi  liuinano  in  orc 
formavil  "'•;  quia  vcrltis  suis  inlcrficil  iinpium  "", 
cum    Uocendo""    ab   liominc  avcriil  iinpiclaieni  : 

\KMJE  LKCTIONKS. 

""  De  sc  Spiriium  sancium  exisicntem  »15*.  Vtct.  111  de  sc  Spiritnm  cxistcntem  hj*.  Cor».  ile  scmso 
fxistcnlcm  "•*  Essenliam,  dc  tpio  procctlil..  csscnliam,  tlc  quo  Spiritus  mst.  el  Eilit.  Ootlt.  esson- 
tiam,  tlc  qua  procedit.,  ossenUam,  dc  qtia  Spiritns  |WI  Quia  Filius  accepit  m*s.  Corb.  quia  Filim 
accipil  "'•  Supplcmenium  ci  tlarc  mts.  Vict.  3.  «?l  13.  Cor».  supploinciilnni  ei  dari  "o1  Qnani 
Spirilus  Filio  mss.  Vict.  Corb.  qtinm  Spirilus  sanclus  Filio  '"•  Ui  cinn  ipse  cum  Palrc  ■uoquc 
cumdem  Spiritiim  sanctuin  liabcal,  parmu.  hi  cnm  ipsc  ctiin  Tairc  qnoqiie  tlarci  ciinulem  Spiritiim  sanetiira 
par  mi;  S.  iliclt.  et  Edit.  V.oth.  til  ctini  ipse  quoque  cuin  Patre  daret  cuind.  m  Spiritum  sanclitin  par  ms. 
Corb.  Et  cnm  ipsc  quoque  cum  Palre  darel  cuintlcni  Spiiilttn»  saiirlum  el  i»ar  l5;>3  D.o  imimenli  mss.  Deo 
quasi  indigcnli  *•••  Dal  Deus  Deum  Dco  mst.  S.  Miclt.  dal  Dcns  Deum  tle  Dco  lt"  Non  eni  n  lciiiius"  mss 
non  aulcin  intelligimtis  "••  Caf.  10.  F.st  in  mss.  Vici.  13.  cnpnt  II.  "01  Dominus  tliscipnlos  ^snos'nti.%! 
Dominus  in  discipnlos  suos  nu.  Vict.  0.  Domimis  tliscipnlis  suis  '"'♦  Am  apcrtius  nss.  aul  aplins  uuant 
'*••  Quasi  suam  illnm  mss.elKdit.  Coth.  quasi  stnmi  illnin  ws.  Cork.  qnasi  spiriiuiu  illuin  llOS  Docetur 
per  mss.  et  Edit.  Cotlt.  docemur  per  "°7  Ktiam  cuin  audiunl  utss.  ctiam  ciiih  atnlimus  1009  ]n  propheta 
de  Cliristo  mss.  Vict.  in  prtipbciia  tle  ,C09  Inier  spirilum  labinnun  mss.  ci  F.ilit.  C.oih.  inlcr  spiritum  oris  <t 
spirilum  labiorum  ""  Aerio  spirilu  liuinano  in  ore  fonnal  ii  »m*s.  Vici.  n  Etlit.  Collt.  aereo  spiiiln  bu- 
luatio  in  ore  formavit  »1».  Corb.  aerco  spiiilti  forinavil  Ininiano  morc.  '*"  Inlcrficicl  impiuin.  mts.  Coth. 
S.  Mich.  Vict.  13.  3.  Cister.  inteiflciel  impium  mit.  Tlm.  W.  Vict.  !).  inictfocit  impium  u,i  Liiin  cuni 
docendo  mts.  et  Edit.  Coth.  cum  doccndo 


rilu  sancto,  qicim  Spirilus  saucius  Ftlio  t,kt.  Si  onini 
rv»|HMi(lcinr  ad  lioc  tlalum  MM  Spiriliim  MHClUM 
Filio,  nt  cum  ipsetptoque  ciim  Palrc  tlarel  ctimdcm 
Spiriluiii  sancluiii,  pars  '•»•  illi  cttni  Patre  gralia 
iniptil ■trcinr  :  tcrrciiaesl  li;cc  opiuio,  cl  longcabin- 
lclliotti  iliviuiialis cttraixa,  ul  lauqtiam  liomoiiomi- 
m.  Dcus  Dcoquasi  iudlgOOll  ,,M  subvcuial.  Nainquc 
si  «lat  Pater  Spirilum  saiirtum  Filio,  dat  DcusDcum 
Dco  "••.  Patcr  cnim  Dcns,  el  Filius  Dcus,  cl  Spiri- 
Itis  saucius  Dcus,  01  iiiiiis  idcmque  Dcus.  Non  au- 
icm  iuleliigimiis  •*••  Dcum  a  Doo  Dcum  acciperc; 
uisi  lioc  dicalor,  cmn  Dcus  cst  de  Dco  ut  Filius 
ct  Spiriius  sanctus.  Dicilur  ergo  Spirilus  san- 
cius  Filii  Spiriius  ,  11011  ob  aliud  nisi  quia  cx 
ipso  esl. 

CAPtT  X  K". 

Eiidem  procettio  probatnr  ex  Chritti  intvfflationc  in 
nposlolot. 

Posl  Ucsnrectioncm  legimus  quia  insufllavit  Do- 

niimis  in  tliscipulos  suos  '"•,  cl  ail  itlis  :  Aecipile 

SpirilHm  tattclum  (Jonn.  \x,  42).  Quid  sibi  vnllisla 

iostifllaiio?  Sciuius  enim  quia  ll.itus  illc,  qui  de  orc 

cjns  lunc  processit,  non  ctai  Spititus  saiicttis.  Non 

ergo  credinius  illam  iiisiilllalioncm  sino  aliquo   my- 

slerio  faclam  csse.  Qnitl   igitur  rcclius  bic  inlelligi 

polcst,  anl  aptius  ,m,  quam  boc  ideo  ilium  fccissc 

iit  iiitclligeienuis  Spiiiluni  sanclum  dc  illo  proccdc- 
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.Non  ul.quc  l.oc  faciunl  verba  sensibiiia;  cl  istc  A 
scnsibilis  spirilus,  sed  Spiritus  sancttis,  dc  quo  dicil 
Deus  per  propheiain  Aufermn  cor  lapideumdc  came 
rcslrn,  et  dabo  vubis  eor  cnrncum,  el  Spirilum  meum 
ponam  in  mcdio  vestii  <F.iecli.  xxxvi,  26).  SpiritllS 
crgo  Banciusinterficii  ""  iinpium,  cinn  cor  cjus 
converlil  "l*  ab  impietate  a<l  pietatem.  Quod  si 
inietligimui  in  illo  imp'o  Anlicbrislum,  quem  Domi- 
inis  Jesus  intci  (lc>el  spirilu  oris  sui ,  non  puloquod 
aliquis  lanlnn  altribiiat  ""  «irlutcm  illam  •pirilui 
vocis  bumame,  quanlum  ""  spirilni  divino.  Si  crgo 
Spirilus  sanclus  inlelligitur  in  his  diclit,  cum  pari- 
lcr  dicHlur  spiriliil  oris  Dnmiui,  cujns  verbo  cali 
fitmali  tunl,  id  cst  P;t : i  is,  el  spiritus  oris  Douiini 
Jesu,  el  spiritus  lakiorum  ejus;  non  apparct  cur 
magis  iutelligidebeal  procedere  de  orc  Pairis.quam  » 
dc  oro  Filli.  Ct  >i  pcr  oc  Patris  inlelligimus  etsen- 
liam  Palris,  non  cuim  osl  aliud  os  ejus  quani 
essenlia  ejus,  utsicui  verbum  Domini  est  csseu- 
tia  ejus,  ila  spiritns  oris  cjus  nou  sit  nisi  de  cs- 
senlia  ejus  :  quid  apertiui  qunm,  sicut  ipirilus 
nris  Patris  cst  de  csscmia  Patris  el  procedil,  ila 
55  spirilus  oris  cl  labiornra  Filii,  de  Filii  esseniia 
6il  ot  procedat?  Puio  enim  quia  nemo  inlcltigcl 
simpluhcr,  ubi  dictnm  csi  :  Yerbo  Domini  cirli 
firmali  sunt,  el  spirilus  oris  ejus  omnit  virlut  eorum 
[Ptal.  xxxn,  0)  :  vorba  transiloria,  ct  spiritum  qui 
ile  boc  aere  sssutnptus  pei  loqueniis  os  emittilur. 
Soil  quomo  locuuque  boc  aliquis  cxponcre  cnnetur, 
suffieit  quod  inilla  iusufllaiione  Domini in  discipulos, 
cujus  fcci  mcnliuncm,  faclum  est  ad  signilicandum  ^* 
quia  dc  ejusdem  persoutc  sccrelo  proccdat  ille  un 
Spirilus  qtiem  dabat,  dc  cujus  occulto  Spiritus  illc 
proccdebat,  quetu  iu&ufllabat.  Deniquc,  cum  Scri- 
plura  divina  Bigniflcat  .'iliqijiii  secrelum  "'*  persen- 
sibiliuin  simiUiudines ;  nonperomnia  qux  signili- 
canl  el  qtiae  signincautnr  "",  similia  possunt  cssc  : 
no'1  cnim  boc  essct  similitudo,  sed  idenliias,  nisi 
forle  quis  dicere  volnerii  illam  iusufllalionem  iia 
eimpliciter  esse  faciani  a  sapientia  Dei,  line  omni 
spirituali  sigiriflcatiore  Dei.  Sed  ncmincm  puio  lla 
inscusatum,  ut  boc  seiilial. 
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CAPUT  XI  "" 

Eadem   prucettio  arrjuiinr  rx  rerbit  Chritti  :  llle 
ineo  accipiet. 

Iletn  Filius  dicil  dc  Spiiilu  sanclo  :  iVo*  enim  lo- 

quctur  a  seme:ipso  ;   ted  qua'cnuqne    audiet,  loquetur 

(Joan.  xvi,  13).    Quid  csl,   Non  loquetur  a  temeiipto 

nisi  ab  a'io  habebit  quod  loquelur?  Ft   quid  etl,  ab 

alio  babcbil  <|iiod  loquclur,  nisi  :  ab  alio  babebil  l"' 

SCiciiliani  eorum    qua?    loquelur?    llude  poslquam 

dixil  :  Non   loquclur  n  temelipto,  addidil  :  Sed  qua- 

cunque    auditt,   loquetur.  Qtiid   esi  audirc    Spirilui 

sanclo  ,MI  nisi  quasi  discerc!  Et  quid  csi  disceiv, 

nisi  scienliain  atcipere?  Si  ergo  s  icntia  ejus  non  cst 

aliud  nisi  essentia  cjus,  ab   illo  liabet  esseuliam  a 

qtio  andilca  qu;e  loquiiur  "*' el  quscilotct;  quoii.ni 

idem  esi  il!i  loqui  quod   doceie.  Non  audii  aulem, 

neque  liabci  esseuFam  ab  alio  uUi  aut  a  Palie,  aui 

a  Fiiio  "•*.  Verum  si  hab  l   essea  Faiie,  srcuudum 

snpiailiciain  rationem,  babci  ciiam  a  Filio"".  Unde 

ci  ideiiiFiiins  dicil :  llle  me  clarificabit,  quia  demco 

acci/tet  ""  et  anuuniubil  vobis    (;bid.t  14).   Quippi; 

qui.i  eslaliud  boc  dicere  quam  a  me  audiel,  hoc  i"t 

a  ni'  sciel  qu  >d  annunliabil  vobit?Cuni  dixil :  Qua- 

cuuque    nudiet,    loquelur,  ion   deterniinavil  a  (|Uo 

audiet.  Cuin  vero  ail  :  De  meo  nccipiel,  ne  quis  soli 

Palri  allribuai  quod  ab  alio  audit;  apeite  seesse,  a 

quo  sicui  a  P.itre,  sciuntiain  sive  esseniiam  accipiai, 

dciuonstrau  Sicnleniro,  cum  dicilur:  Konloqueiur 

u  sanctipio ;  tcd  ""  quacuuque  audiet,  loquctur  <r 

annuniiiibit  vobis,  significalur  ""  ab  co  csse  ct  pro- 

vedere,   a   qno  audit.  Ila,  cuui   profcrl  Filius:  De 

meo  accipiet  el  annunliabit  vobis,  palam  ,s"  osier.dit 

cnin  de  suo,  hoc,  dc  csscniia  sua  essenliam  ""  ha- 

bcre  el  protederc  Quod  enim  divina  tssemia  non 

csl,  stib    Spiritu  lauclo  c  l;  ncc  ipse  SCtipil  aliquid 

dc  hoc,  quod  sub  se  csl.  Quare  cum   Filius  dicil : 

Dcmeo  acripiel,  non  aliud  ibi  suuui  siguifical  quani 

stiam  essenliaro. 

CAPliT  XII  "»' 

Lracittnr    ad  idcm    verba   alin  Chntti :  Nemo  novil 
Filium    nisi    P.ilcr,  etc. 
Illud  forsilan,  quod  dixil  '*"  Filitis  :  Dc  meo  acci- 
pict,  ct  (imiuittiulit  vobit  (Joun.  xvi ,    U),ahlcr"" 
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I  ri,  .i  innuneiabil  \obi>,  aliii  < 


r.i.i 


i.i  i-iuii  i  -  iom    s    .111-.; 1 1 


roti  ibuiilnr  liilelllgurt  i)iia  ..  egn  .  v|....h.  s.  .i  \  dli  nn  .  Qna  ntriquc  rsicrralui      n 


qtihJ  ilii .  ni ,  nbl  iii     Ammi.  »/mhi/  h  ii  uni  r.  t  /•.  i, ,  , 

•JCfiir  1'nlnii:  tjttis  novil.  liiil  I  iliu- ,  ,nil  t  itl  |'.ii'm.'- 
ril  /''i/iii\  iriri.ir,-  '*  |  1/,i///i.     \i,    27.)    lllJlttlUI  qi    I 

"•*  tiriiiu  novll  p.iiiviii  ,  :»ui  Filiunt,  nlil  Pater,  iul 

Filiti-,  ol  cni  im  rovolai    Films.    Nnn   ilnli  .iuiiiii, 

111'imi  quMl  iiiil.it  Itouo,  Mtl   ie  il  ilicoral,  nullni 

miinino    QlllpDC  si  liOC  lllll  I  gen  t.  non  .ul.l.  i.  i 
Vnler  ;  quia  P..I  r  liou  osl  I  onm.  El  oiiin.iil  ;  IV#fNfl 
Vairem  q uii  luvil  iu    liac   moiiosyllalia    lllOllniie  \'|« 

i!cli(-«'i,  i/n/i,  iion  magii  inielligiiur  hiiniuna,  quam 
qumHbct  poraona«  Onrnlno  ijritnr  nulliii  habel  ln  ■><■ 

n  lli.»ui,  nili  P.ttor  oi  Filiu- ,  el  Ciil  Filius  lilem  ro- 
ve'at.  Ain  llaque  Spiritui  lauctm  nonco  n  ueil  Po« 
iMtu  oi  il  iitn,  quoil  linplum  c-i  opinarl  ;  inl  Filiui 

ivve'alei  luielPttril  sciontiain,  qiHB   BOn  osl  .ilnnl  H  ••*•  pnne.l.-iv 
«| II.HII  oj  l  lein    Spirilu.s  sancli  ess.nlia.   QttOdlidb> 

•  inii  <|in:i  lieot  Filius,  quantuin  aj  pronuutiatioiiein 
a:t  n. i,  iiiillinii  a.l  Imnc  admillal  notilutm  ,<M,  niii 
sc  tiP.lioin,  ct  cui  ij»sc  ievol.il,  non  linien  Sj.iii- 
lum  itnctuiu  uil  ili  iii.i  Mparatum,  mi  lllam  a  Fi- 
lio  •*"  aecipera  faieiiiluin  csi,  q  o:tiora  Pttur  el 
Filius nou  M  cngnoicnni,  nliiperbou  quod  ununi 
siint  iii  n  Spiiim  sancii».  Et  ideo,  <um  ait  Patrem 
<t  FiCum  iuvicem  se  nosse,  iiitolligomtui  esl  6iit:ul 
Sptrilus  saiiflus  ;  etCtttll  revclal  Films,  i  o;i  Spiiitui 
satuio,  seJ  crc.llur.c  rcvcl.lt.  Si  iiiquini,  Imc  ili- 
ctmi,  nos  siatim  consiaiiter  inferimqi  "3S.  Ergo  &i  nui 
nperle  voritas,  Mcuitdura  qitod  vorba  oris  ejus  pro- 
niiniiaiii,  negai  Spiritum  M"  lanoium  nosse  nisi  rc- 
Vtdattte  Filio  Palrcm  cl  Filitttn  :  dicunl  o  (am  non 
lanniin  nos  '•"  verba  iltendtra  do.l.ere,  i|iianiura 
itniiaiem  eMeittbc,  quai  tma  iribus  el  in  eparabalis 
cst ;  ti  ii  o  magis  deheraus  hujus  tmiutl  s  servtra 
COisoqu:  niiani,  de  qua  snpra  lociilUS  snm,  ciitn  caitt 
n  lla  *  M  auls  riplo,  aiit  sciisn  n  gal  atidoriias; 
nee  pr.  f;.t  a'i'.,u'J,  quoJ  co  .liarium  sit,  p.ut  ali<;uo 
moJo  lepugncl.  Elgant  iirque  Cr.ici  iinnm  Je 
dnohus ,  fi  aperie  voitini  voritati  re.-islere  :  aul, 
scilci  Spiiiiiini  srnctum  no«  nosse  P.iiront  et  Fi- 
littni,  nisim*  re><  lauie  Filio  ;  ant  propt  roa  quiaiii 
Imc  por  quoil  so  cognomini  "*•  Paler  et  Filius, 
uniiin  stu  cmn  Spiiilu  sanclo,  qunmlo  ipsi  ■•**  di- 
cuniur  sc  nose  lonscqui  ei  necessilaic  ui  in  eadem 


enltnili  \  rila    "       \   n«  m      '       n  ni  .  ' 

l',in,  iii  ,/     i  nrti  ii    i     i  i*        i,    ri    ,  iii    n.lue,  i 

f  litn  i,  t,  lui.    ■    V    1 1     n     |7,|   Biqnitl , 

>c  in. iiii  s.ni.  iuiii  tm<  r  pairani  1 1 1  klium  i"  i 
lationem  Fii  i ;   Immi  i  l  ilio   i»<    e,    •,  io  i  i 

uliml  ilh  i|ii.im     rvv.    I.»l    i.iim    n    |n,   •■'  I       I 

quoniam  ib  lllfl  proci  llti  <i"  "  dlcuni, 

nnn  P.ilor  rl  Pililll  iln  niiliiiin) 

por  qnain    M  iiosoiinl,    oa  loin    i        Spiritul    MnCtfl, 

ronMqiil  Spli  lium  Mnc  am  ejui<  i  m  i 

ii  ,ii  ir  .  iiini  legunl  l**  iUum  .»  !*■  ic   procs    < 
de  quo  itt  Filim  :    Eyo  <•/  Palet  i  vsrm  imihhi,  confi 
lcantur  iniliis  "uin.  propici   i      i      cm  Ueiiiilatcm 
P.iins  oi  Filn,  illiim    a  Filii»  qnoqui  proculJubio 


CAPI  r  n:ii  "• . 

Soiri/Mi  senrfM  fracedeni  n  Filin  m  n  t$i  cv  iiotienor 

tinl  M  nm  . 
Si  Miiiolijclur  *•*',  cniii  ilieimni  im  Filinin  a 
Patre  uaicl,  ct  Spirilura  Mnctuin  i  Palra  ct  Filio 
proceJere,  qiiia  quoidaiii  grailtnici  qtncdam intci- 
v.ill.i  eonslilnimtia  quasi  Spirilus  sani  tns  c;sc  nnn 
possii,  nisi  Films  prin.  nascatui  a  Patra,  nl  posto- 
rior  Filio  sil  Spiiilus  sailCIIII  :  el  iiL'0  rocliits  tlict 
q  oJ  parilcrsinla  Palro,  F.linS  nasiciulo.ct  Spiril"^ 
sanciius  procedendo,  ila  ul  noc  Filius  a  Spiriln  sau- 
cio  sit,  nec  Spirittis  MiiclttS  a  Filio,  si<  ul  splcmlor 
etcalor  pariicr  suui  Je  ttno  sd1<:,  n.*c  spleudor  a 
Caiore  csl,  ncc  calor  a  splenJurc;  li.  i.n|ii.ini,  lioc 
aliquis  nosinc  ohjicit  asMrtJmi,  resp«»iiJeiiins  :  Nos 
ncc  graJtis  Jiynilalis  ponimirs  in  Peo,  qtli  iiiius  csi ; 
nccin  existendo  Filium  Jc  Palre,  aui  Spiritum  san- 
ctuni  proccdere  Jc  Patre  et  Filio,  inlervalla  in 
aicritiiatc,  quae  csl  cxira  omnc  lemptis,  italuimus. 
Sitnilitcr  euiin  omncs  Chtislianam  fidem  lenentes 
eonfllemnr  nec  minor^m,  nec  pu  icriorem  Filium 
esse  Palre;  quainvis  noiuiisi  Jc  illo  56  b'1-  ':n 
qtioqne  nos qui  dicimus  Spiriium  saiiciuui  do  Filio 
csse  sivc  proce  lcre  uec  miiiorem  ncc  posteriorem 
enrn  FJio  165'  ratemur.  Nerape  qnainvis  splendurel 
calor  Jc  sole  proccJant ,  ncc  possint  essc  nisi  sil 
illc  Jc  quo  snni ;  nihil  laraen  prius  atti  posterius  iu 
Iribus,  in  soic  sciliccl,  cl  ,6*4  splcnJoro,  ct    calorc 


nolilia  inulijaiurSpiritiissaiKlus:  ncmpc  niliil  esl  0  Intclligiintts  :  uiulio  ttaque  minas,  cuni  !»a-c  in  re- 
me  iittiu  si  nolunt  banc  ,c'*  noitliam  a  Spirita  san-  bus  temporalihus  itasint,  in  aetcrnitalc,  qme  icm- 
clo,  atit  vcrilatein  a  verbis  vcritatis  penitus  '•*•  ab-      pore  non  clauditur,  pnedictafi  ttcs  persoiuc  i.i  cxi- 
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1f"  AuJivinuts  qnia  wiss.  Cem.  Bee.  Thu.  Yict.o.  andimns  quia  ";3i  Novit  Palrom  anl  Filinm  nibi  Paler 
ant  Filins  anl  cni  mss.  Yict.  3.  et  9.  novil  Palrom,  atil  Pator  ant  Filitis,  cl  cni  ,636  Ailmitlil  noiiliani  mss. 
Yiet.  7>.  et  S).  Corb.  adniittal  nolilian:  Uil  Attt  illuin  a  Fi!io  mss.  attt  illain  a  Filio  ,c3'  Iloc  Jicilitr..  infe- 
remus  ms*.  hoc  iliciinl  iuferiraus  ,6M  Ncgnl  Spiriium  »«>«.  I  iet.  0.  et  15.  neganl  Spiriium.  "*VI>  Dicuni  nos 
iion  latiliim  iiiss.  Ficl.  !>.  ct  1"».  Jjciini  cliam  non  laniiim  i.us  u''1  Cum  ca:n  nullo  mu.  fiim  eam  uulla 
ius.  Corft.  cmn  ca  milla  "**  Ani  Filmni  nisi  »us.  I'icl.  Vnrb.  Visler.  el  Filinni  tii-i  lM  fjjund  tacr  sc 
cognoMunl  m&t.  Gem.  fiee.  Vicl.  Tlni.  per  qiiod  sc  cognoscitnl  ,6n  Quoniam  ipsi  mss.  Vitl.Corb.  Ctster. 
qtiando  ipsi  Jictiulur  '  •,  St  vuhml  hanc  i»»»-.  si  nolunl  hanc  nu.  Lorb.  s\  noluentnt  linnc  '  v.  vcrtiis 
pcuilcs  »»ss.  a  vorhis  vcril.itis prnilns  l,M  Sicul  cnim  ail  ^iiiias  ms$.  sic  oniin  ait  verilas  lL**  Cuni  le« 
niinr  iim<:.  ctim  lo.tini  iit.«.  Core.  ctim  lcprnnt  !''  A  Fi!io  prociti  duhio  mis*.  a  Filio  qtioquc  pro 
'•'C,\i».  13.   KbI  rnms.  Virl.  13.  ripnl   li     '*"  Si  vcro  oltjii-ilui  ».".  S.Mich.  Si  vero  nlijtsiunl  <  "m 

rfit  i  iii ■  »i\f.  cum  Jioin  ns  ,CM  Pustciiouiit  cuttt  Filio  ntw.  pu»lertoi*cm  eum  Filio  '  *  Iit  sole  el  mss.  >  ."'. 
r.tjili.  Littei    m  ioic  soiliccl  cl 
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stondo  susceptibiles  inlervalli  possunt  intelligi  ,,s".  A 

CAPUT  XIV  «••• 

Ditpantas  mter  Filii  nc  Spiiitus  sancli  proccssionem 
de  Palre,  el  tplendori»  uc  calorit  f.rocetsionem  de 
tole. 

Quod  aiitera  dic  tur  qnia  Filius   et   Spiiilus   san- 

ctus  bic  possunt  osse  de  solo  Patrc  ut  nec  Filiuss  t 

de  Spiritu  sanclo,  nec  Spinlu*  sancius    dc  Filio  ; 

sicut  splcudnr  ei  calor  simul  procedunl  dc  uno  sole, 

ut  altcr  noii  sii  de  ftltera  :  nonrcctc  lioc  uobis  oppo- 

nitur.  Cuin  eniru  dicimus  Fillmn  dcPaire  ,,,T  esse, 

ct  Spir  luiii  Eftnctain  de  Palre  esse  ,  Filimn  faleiuur 

Deum,  et  Sphituiu  sanctum  Dcinu  csse  de  "••  Palre 

Peo,  el  lias  trcs  pcrsonas  uuum  solum  Deum  esse, 

et  idipsum  esse  de  codem   ipso.    In    sole  vcro  non 

dicimus  solem  essc  de  sole,  cum  spleudor  auicalor 

est  de  sole;  nec  idipsum  esse  solera  et  quod  est  de 

"■*  sole  ;  nec  illa  nia  unum  csse  solem   Nam  si  sol 

et  spleudor  mius  csscnt  sol,  aut  si  sol  et  calor  simili- 

icr  unussol  cssonl  "••,  necesse   esset  aut  splenao- 

rem  csse  dc  calorc,  cum  esset  de  toto  solc,  qui   id- 

IpMtM  esset  quod  calor ;  aut  calorcm   de  splon  lore 

csse,  cuindc  so!e  haberel  esse  "•*,  qui  non  A  splen- 

doris   (lifferrctesscntia.   Ponamus  tamen  Filium  et 

Spiritum  sancium  ita  perilor  csse  de  solo  Paire  sic- 

ut  calor  e(  splemlor  siinl  dc  utio  sole.  Sel,  si  ila 

cst,  nndo  iiabent,   qui  boc   dicunt,  quod    Spirilum 

sanclum  confuetttur  essc  Filii,  ct  Filitim  negaui  esse 

Spirittis  sancli?   Nam,  sicul   nulla  raiio  admiliil  ut 

c.ilor  sit  splendoris,    aul  splcndor  caloris;  iia    non  r> 

paiilur  veritas  ul  Spiiilus  sanctus  inagis  sit   Filii, 

qii.nii  Filius  Spiritus  sancii.    Quapropter  si  negarc 

non  audcnl    Spiiitum    sanctum  essc  Filii,   negent 

Filium  et  Spiritum  saneium  ila  esse  paiiter  de  solo 

Palre,  lient   sunl    splendor  cl  c;ilor  dc   uno   sole. 

Qoare,  si  Iioc  noliis  objiciunl  quod  dixi  dc  splendore 

et  eelore  solis,  nec  cum  illis  nec  coutra  no-  est. 

CA]'UT  XV  »•••. 

Quod  Grcrei  non  recte  dicant  Spiriium  tanctum  pro- 
cederc  de  Vulre  per  lilium  \.er  quem  sinil  ommu  ; 
ted  ipte  procedut  cx  Dcitntc,  quw  HM  esl  Putrit  et 
Filii. 

Sicnt  nnbisdicilur,  nc  nmuiuo  scparenl  Filinm  ■ 

Pat  Ucninmtinione    in  bac  Spirilus  sancli  prooes- 

sione,  asso  rnnl  euni  de  Paire  per  Filium   procedere.  _. 

Bed    l»oc    qnoino  lo    inlclligi   possit,    non    vidclur ; 

praMrtiH  cum  nusquaiu    logant,  uudc  lioc  aportc 
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probarc  qiicanl.  Nam,  si  boc  sibi  suffiagari  cxisti- 
i-.iant  quod  Itgimus  de  Deo  :  Quia  *e  '/"»".  of  )'<r 
iptum,  et  inipto  tunt  omnia  {Rom.  xi,  7>(>),  ut  ci 
quo  stml  omnia  sil  P.iii-r  cl  pcr  quem  Filius  el  in 
quo  Spiritus  saucltis  :  cl  intcr  omnia,  qux'  sunt  per 
Filiiun  Spirilu«saiicliisinlclligalur  ,Ma.  Iloc  quidem 
quod  ex  ,m  Palre  sinl  oinuia,  el  pcr  Filium,  ct  in 
Spirilu  saucto,  sinc  scrupiilo  accijiimus  ;  illud  vero 
quod  Spirilus  tanctui  sii  iuter  omnia,  quje  sic  esse 
dicit  Apostolus  ,  nimis  esl  scrupnlosum  assercre. 
Impossibilc  nainqiic  cslunam  qunmlibel  de  illis  tri- 
bus  personis  inler  illaomnia  includere  "*•,  et  dtias 
alias  cxcludere.  Quod  si  Pater  et  Filius  "•*  et  Spiri- 
tus  sancius  sunl  inter  oionia,  qux  sunl  ex  Patrc, 
ei  per  Filium,  et  in  Spirilu  sancio  :  el  videat  raens 
ralionalis  quanla  sequatur  confusio.  Cum  ergodicil 
Aposlolns  :  Ex  ipto,  et  ptr  ipsum,  et  >n  tpso  tuni 
omnia,  iuielligercdcbcnius  siuc  dtibioomnia  oreata  a 
Deo,  qn.c  ila  sunl  ex  ipo,  ct  per  ipsum,  tt  in  ipto. 
sictil  aliud  ex  alio,  ct  pcr  aliud,  ct  in  alio.  Quidqtiid 
cniiii  faclum  est,  non  csl  idcm  Dco,  sed  ab  illo 
aliud.  Spiriliis  autcm  sanclus  nou  esl  ali  id,  sed 
idem  ipsnm  quod  csl  Paler  et  *'*T  Filius.  Ulique 
nibil  aliud  iutelligi  potckt,  quo  oslendere  possinl 
ue*  Spirilum  snnctum  per  Filium  de  Palre  (sicul 
aiunt)  procederc.  Cum  cnim  Paler  et  Filius  non 
diiTiT.Mil  in  unilaic  dcitalis  nec  Spiritus  sanclus 
proccdalde  Patre  uisi  dc  dcitaic  ;  si  eadem  deilas 
csl  Filii,  ncquil  inlclligi  quomodo  proccdat  dedeilate 
Palris  pcr  ileitalcm  Filii,  cl  non  dc  ejnsdcm  Filii 
deillle  ;  nisi  forte  qnis  dicat  Spirilum  sanclum  non 
procedcre  dc  dciiaic  Patris,  sed  de  palernilalc;  ncc 
pcr  deiuicm  Filii,  sed  pcr  filialionera  :  qua?  opiuio 
sua  sc  palenli  fatuilate  suffocat.  Quod  si  dicit  '*•• 
ali(|iiis  quia  cum  dico  illuni  proiedeie  dc  dcilaic 
Patris  cl  Filii,  non  possum  dcilalcm  ,M*  Spirims 
saucli  ab  bac  Palris  et  Filii  dcilaie  scpararc;  quo- 
uiam  tina  ct  cudcm  csl  ddlM  trium  :  el  ideo  scqtii, 
si  dc  deituM  Palris  ct  Filii  proredit  dc  sua  quoquc 
cum  procedcro  :  et  ob  hoc  S|>iriluin  sanclum  de 
seips.»  prnrrdere.  Ad  bnc  jam  supra  me  sufliric  iMff 
mcuiini  respondissc  quia  nulla  pcrsoua  ex  MipM 
csse  polcst  :  iiam,  si<ul  Filius,  Ciira  cst  dc  Patris 
MMMliti  qnamvis  non  sil  alia  sed  cad.in  Filii  cssen- 
tia  qu;cc<l  Palris,  nou  lamcu  esl  d«-  s<  ipso,  scd  "" 
dc  Palre  solo;  ila  Spiriius  sanclus,  cuui  csl  dc 
essenlia  Patris  ct  Filii,  qu.i:   ett  cadciu  illi,  nou  la- 
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'""  Possint  inicllgi  nnt.  Possunl  inlolligi  '"•  C»r.  lt.  In  mt.  Corb.  continua!'ir  Capul  praeedent. 
,UT  liliuin  ili-  Palre  «'l  r»ii<.  Yict.  V.orb.  Filinm  de  Pulre  essc  cl  "••  Spirilum  saiiclumcs.se  de  mst. 
rt  Kdil.  (joih  Spniuim  MNVlUM  MM  >U'.  '""  Ki  i|'inl  *"sl  d»'  mxs.  Thu.  C.em.  Bec.  S.  Mich.  Cutt.et  hdit. 
(.iitii.  ci  quod  i-vt  dc  mis.  *  ic   9.  c/  IS<  eo  quod  <:st  do    ""  Siinul  unei  sol  cssci  m*.  S.  MUk.  simul  unus 

snl  KMCnl      "n  Qui  ilc    MM    babt'i'i-1  MM  WUt.  CMN    IM  MM  b.ibciet   essC      '**•    Cnp.   15.  Ctt  in  tht.  Corb. 

cnpul  14.  Olim  rontinuatur  cnpnt   prtc.ctl.iit     %Mt  SpililHI    MHCtUI  at  t  iptlnr   Ml.  Spiiilfis  sanrlus  intclli- 

•    HoC   qniiltMit    t|iio<l   c»  Mtt,    torb    boc  «i no.l    <lt<  iiin  quod  01     "'"'  Hla  onmia  clau.lt-rc  mn.  illa 

•inmia  Includerc  "i»<  Corb.  Ciftt  Menia  i!ia  includerc    '"'  Si  Pitrc  ei  Piliui  mhi  iwi.  Si  Paior  el  Filini 

ii  SpiritUI  MltCtM)  MHl     "■"  IpMM  iHJOd    1'al.r  d  MM.    Virt,  Corb.  I.nlcr.   ipsum    qiiod   esl  Paicr  cl     '•*• 

Q  I"  osifit.li  |>  issii  itKi.  i|iiu  oetendeM  poMinl     '*'"  Qeed  st  dicii,  »»»*.  Virt.  Corb.  S.  Mich.  Cittcr.  quod 

il    .ili.|uis     ,,f»  Hoe  pOMUilHlt  Deilatcm  Mll    non  pOMUM  DciMICN     '""   Do  si-ipso,  scd  mtt.  Vict.  9. 

i|".'i,  scd 
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incii    «»t  Jc    sci|»so.  s«'l    lJiilunimo«li>    ilr    liin    rl    s  CtM  cil    AJaui    Al  ii.f.ui  l  '  '•      II.  i- 
NIK 


(  All  I   \M  [•!,  \\|. 

l/««</     SjMritNJ    laUCfPI    NM    ;ir.>iri//i'    «i     /'.<'..•     ;•> 
htltnm;     >ii  m<  e>iiiii<j   |    Ptflrj    /><w     V.i/onn     ii.uf 

f«<rl.i. 

hirrnl  :  C.ur  IKM   hiinililrr    ""    Jircro    |>ossu«nu» 

Sitiriiuui  Mnctiin  m  r.iirc  pet  Fiimm  pnnvjoro, 

m«  iil  Jirimiik  n  P.ilro  ORWll  farla  |mt  Veiliiini  <|immI 
c»l  ""  Filius  ?  BlClil  fffllMI  oum  Palrr  faoit  pcr  Vcr- 
lnini  »unin,  nnii  faoit  prr  aliuJ  quam  |icr  hoc  qnoJ 
i|>vc  Mt|  hoc  est  p«r  rsscuiialrm  MWttMWi  <l" c 
esl  eaJom  Vcffbl ;  cl  taimu  Jiciiur  facore  |icr  Vrr- 
Imiiii  '•"  :  miff  mvii  «imililcr  dklWM  Sj»ii itum  «:m- 
rlum  a  Pativ  procodorc  pcr  Vorbnm  ciim  non  pro- 


riluiu  «arit  li iun  |K...  I   lcfl    iM  r  ili...  M»J  •    I 

p.  r   FJium,  qnamvi»   |||  M  P.iU     <l   <!<•  fWOi  ••"    I 
•  licis  l.iriiirt  (M.c  ilr  fonli-  <-l  .!<•  nw».  !»<•  |.r<.<  >w 
liamqufl  verlm  qnx»lio  «%l  inlcr  in»-.,«|iuni  v<.«  a 
rili*  <•»»«  dc  Flho,  cl  1105  m-gamo»  "*'  din 

vidrlii  rivum  M  fmiln  i»rocr.l«  n\  qua.si  fffc  <ti»/iiijIi 
priiu  i|iio  ,  lacu»  kutcm  non  |»r<»ccOil,  »«<l  rolligilur 
«lc  rivo,  quamvi»  habeal  e»«c  «Jr  lllo.  Il.i  iflMf  ffttl 
Spirilu»  Miiclu»  habeal  c»»«  de  F1I10,  1:011  lamen 
pfnrcJcre  propri>:  J.cilur  <Je  Filio,  ke<l  <>>•  tuUm 
quasi  ile  prineipio.  lloc  foraitan  JiectclM  re<  ic.  || 
Filius  ii.umu»  «J«  Palrc  pr<»ce«l«rel  riir»  Palrrrn,  1 1 
mcJio  quoJam  spalio  iulcrvcnioftlo,  prio»  iiiU-llir.. 
reutr  <•»**:  Spirilus  saoclu»  «lc  1'alrc  qiiam  de  Film . 


coJal  ;i  Paire,  nisidc  hoc  cl  prr  lioc  qund    iJciu  c»t  D  sicuC  rivus  Jc  fonte  lliirn»  eilr»  fontem  procclil,  ei 


•*'•  1II1  ciim  Filio.qnamvis  11011  ul  oroalura,  »cJ  ut 
iilipkiim  «lc  coJcm  i,.so?  ViJramus  qui«l  scquatiir, 
hi  liot:  Jicimus;  cl  p.ix  sil  inlcr  nns.  Ncmpc  qux 
facl.i  Mn.i  a  r.ilrc  p.r  Verhum,  faola  sunl  ab  ipso 
Verho :  ipsum  ii:iiuque  Vcrbuni  Jicit  :  Quarcnuque 
euim  Vuter  **'•  fecerit ,  htvc  et  Filiut  timiliter  facil 
(Joan.  v,  19).  Dicamus  igitur  quia  Spirilus  sanclus, 
«11111  pr«x-eJii  .i  Palrc  pcrriliiun  ,  proccdil  cl  a  Filio 
Mitiilitcr  ;  sicul  (\ux  facla  sunl  a  Palrc  pcr  Vcrhmn, 
facta  sunl  simililer  ah  ipso  Vcrho,  nift  forlc  iulclli- 
giiiitSpirituin  sanciuni  proceilcre  «Jc  Palrc  per  fl« 
liiuii  qiicmaJmoJiim  ciiin  fons  fluit  in  rivum,  ct 
rivus  colligiliir  in  lacuni,  Jicilur  l.irus  cssc  Je  fonle 
l>n  rivum.  ScJ  ihi  non  CSI  rivus  in   fonlc,  scJ  eilri 


qtioJam   inlrrvallo  in  lacmn  colligitur,  el  pnusrM 
larus  «Jc  fonte    qiiaut  M  rivo  :  el   iJeo  e»l  dc  fonl. 
pcr  rivum,  11011   Je  rivo  pcr  fontem.  Vcrum  cum 
Filius  uasicns  dc  Paire  11011  cxcal  citra  Pairem; 
scd  in  ipso  niitncns,  MCC  l«»co,  MC  lcmporc,  PMC  M* 
srntiii  divisus  6il ,M*  a  P.itrc  ;  cl  cum  uniiiii  »it  idem- 
quc  Palri  ct  Filio  id  uiiJc  proccilil  Spiiilus  sjiicIiin, 
ncc   inlclligi  polesl.   nec  dici  dcbcl  Spiritum  MH< 
ituin  proceJcrc  Jc  Palrc,  ci  nou  Jc  Filio.  Non  ergu 
viJclur  qua  raliouc  Jiratur  Spiritus  sanclus  non 
procc«lcre  dc  Filio,  %&1  de  Pairc  pcr  Filium,  cum 
eliamsi  per  Filiunt  nciiiical,  non  de  Filio.  Si  quis  la- 
mon   vuii  diccro  Filium  dc  Palrc  pro«cdcic  tsttfia 
propric  quam  Spirilttni  saiictum  Jc  Fiiio,  quaniMs 


foiiictn  situl  csl  Fiiius  in  Patre,   el  non   extra    Pa-  C  Spiiiltis  s.mctus  dc  illo;  sicul  riviii  magis  il!i  viJc- 


irrm.  Qtmre  non  sic  est  '•"  Spiritus  s;incius  dc 
Patre  DcrFilium,  sictit  est  lacus  de  foutcper  rivnni. 
Si  lamen  sic  csl,  ucg.iri  nrqiiit  csse  de  Filio  qii.1111- 
vis  sil  dc  Piilrc  pcr  Filiiim;  sicul  f.ilrnJum  csl  la- 
ciim  cssc  de  rivo  qttnmvrs  sii  dc  fouie  pcr  rivum. 
Oui  eniui  ncgal  l.icum  essc  de  rivo  '"•  qtioiiiam 
pi  ius  csl  de  fonle  rivus :  dicat  sc  uon  csse  de  Paire 
»110,  sed  de  Atlam,  qiioiiiam  per  Palrein  suum  csldc 
Arlam.   Dical  etiam  Fitiuin   virginis   non   essc    Je 


lur  procejetv.  de  lonte  quam  iacus  dc  rivo  :  nc  cott  - 
ceJat  Spiriluin  saiictuin""  privceJere  Je  Filio,  «lo 
qtto  kabci  esse,  sicul  lacus  Je  rivo,  uos  noo  noga- 
inus  nasceutcm  aliquo  moJo  proccJcrc  «ic  illo,  <!>• 
quo  nascilur;  el  Spirilinn  suiicium  asserimus  su<» 
modo,  non  quasi  dc  duobus  fontibits,  sctl  vcrctlcniio 
fonte  proceJerc;  ila  lamen  ul  noineii  n.ilivitaiis  nr< 
processio  Fihi  amiiiai,  nec  Spirittis  caMti  procrssx» 
rccipial.  Non  csiigitttr  cur  ma^is  «lici  Jrbc.it  FJms 


llai  ia,  nrc  tle  DaviJ,  nec  dcAbraiiairi ;  quoniam  isli  proccdere  de  Palrc  quani  Spiriius  sanctiis  Je  r  ilio. 

prius  fuenint  Jc  AJam  :  clJical  falsum  essC  qnod  CAPIT  XVII  [al.  XVII|  '•». 

diciumesl  Abrali;c  :  Intvntine  tuo  benediccntur  onmet  Quod  ticut  lacut  est  de  rivo  ct  fuittc,  ita  Siiiiitns  *.iu- 

gentet  (Gen.  xxu,  18).  Ki  aJ  DaviJ  :  De  fmctuventm  ct,ii  pwedat  dc  Valre  et  Filw. 

tui iwnam  tttper  tedem  tuam  (Vtal.cxxxt,  H).  Kl  ad  Diligenlius  consiiicremus  quoiiiodo  lactts  stt  de 

Miiriam  :  llenedicint   frncius  rentrit  lui  (Luc.  i,  42).  foide,  paiiler  el  dc  rivo  :  ttt  pcr  hoc,  sinil  pcff  toui- 

Dicalque  Cliristum  iitui  essc  semen  lioruin,  vcl  tru-  porale  cl   locale  aliiptid  potcsi  intclligi  quoJ  »l«fir- 

cluin  57  sc»'  <M«;  «lnoniiim  isli  ah  illo  tlcsron.lc-  iiiim   csl,  oognoscainus   Spirititm  sanoluni  cssc  tlc 


1  iiui  '"•.  SeJ  neqiic  Jc  Atl.un  csl  Filius  Virginis, 
«ccunJum  Iiiiiic  scnsum  ;  scJ  de  liino,  dc  qtto  fa- 


Patrc  el  Filio.  Mulla  cnitn  in  linrum  consiJeraiionu, 
sictit  in  epislola  ad  veneiabiiis  memoiix  Lilianum 


VARI^;  LECTIONES. 
IMI  Diccnl,  Cur  non  simililer  etc.  In  ius.  Corb.  hie  modo  incifit  Cnpul  15.  Olim  eonlinuabtiti.i 
Cannl  pra-cedcnt  ,fiTI  Pcr  vcrhum  facla  quotl  esl  mtt.  facla  per  vorhuni  i|iioJ  ,STV  Et  ium  tli<  ilui 
lamen  facere  nisi  pcr  verhuiii  mts.  el  tamcn  Jicilur  facere  por  vorhuin  ,ST*  Non  procr.lal  Jo  Patrc, 
nisi  dc  hoc  quotl  iJem  csl  mts.  ei  Edit.  Goth.  non  proecdal  a  Pattv.  ium'  tle  lioc  ot  per  liot  qnoil  itlcn  «!si 
•"•  0"3?,,'»'><l"«;  Pater  mtt.  Qtuci-unque  eniin  Pater  tm  Qnare  sio  non  cst  mss.  Yict.  9.  C-nb.  Quar#  i^h 
sic  csl  lcv*  Lacum  osso  rivn  mi>$.  Vict.  Corb.  S.  Mich.  Iac<im  osse  <lc  nvo  ' ' ""  P.  s>  omleruul  oi<<.  .S.  .Wir/i 
Ctster.  ill<»  desccuJiiul  '"^0  Al  infcrcnl  cte.  In  »is.  Corb.  hic  modo  in.i)>il  Capul  l«>  Oim  n.Hlinnrbatur 
Cni>ul  pra-cedejit  luSI  Dc  Filio,  nos  noganins  nus.  »io  Filio,  Ct  nos  ncg.iniiis  ,SM  Divcrsvs  mI  ;.  imm.  S. 
Uftc*.  Cuib.  Jivisus  csl  ,8M  Non  oonccJat  Spirilum  mss.  nc  concrdal  Spiriluro  :<is.  Cer*.  ucc  coiucJai 
Spiiiiuu)  l^'*  Cav.  10.  Lst  m  ms.  Corb.  Cffpal  17.  olnu  in  codcm  ms.  cral  CafM  14 
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pa;iam  de1*41  incanintmnc  Verbi  scripsi,  invcniun-  A  Spiriius  sanclns  principiiim  sivc  crcalor.  Si  igilur 


uir  qnst  uni  Deo  cl  tribus  personis  pcr  qnamdam 
similiiudincin  npianlnr.  Gotntat  qoia  {  una  '  •• 
cademqnc  aqua  csl,  qu;e  cl  fons,  et  rivus,  el  lacus 
dicitnr,  iioii  Ircs  aqn.T,  qoamvis  trcs  sinl,  fons,  rivns 
cl  l.icns.  Disccrnainus  ilaqne  inlcr  fonlcm,  rivum  el 
lacom  ;  et  videnmns  qniil  singul;i  ^**1  b;ce,  cum  tria 
■int,  in  nna  inteltiganiar  aqua.  In  fontc  qtiideoi 
aqna  do  abysso  nsccndetis  cbnllil;  in  rivo  <le  fonlc 
tlcscwidens  fluil ;  in  l.vu  colligilar  l'**  et  mnnel. 
Pcr  fonlcm  ergo  intelligitnr  aqua  ile  nlrysso  ebul- 
lcns;  per  rivum,  qui.i  de  fonlc  fluil;  prr  lacuni"**, 
quia  gimnl  ibi  cosdunslur.  Videmua  auiem  qnia  ri- 
vus  non  esl  de  lioc  undc  nqua  fous  dicilur;  scd  de 
lioc  quod  csl,  id  esl  dcaqua;  ncc  lacus  cst  de  lioc 
liuJeaqua  dicilnr  fbns  aul  rivos,  6ed  dc  ipsa  aqua,  B  Palrc  ct  Filio,  si  suo  intflabili  quodam    nvodo  "•• 


qunmvis  Palcr  sil  priiicipiiiin,  cl  Filius  sil  princi- 
pium,  el  Spirilus  snncliis  sit  principinm,  nou  tamen 
stmt  tria  principia,  sed  unum  :  itn,  ciun  Spirilns 
sanctus  diciitir  cssc  de  Patrc  cl  de  Filio,  iioii  esl  de 
dtiobiis  principiis,  scd  dc  imo,  quod  e>t  Palcr  et 
Filius,  sicnl  cst  de  uno  Dco  qni  est  Pater  cl  Filius; 
si  inmcn  ""  dici  debel  Deus  habere  pi  incipium  anl 
caiisam.  Principiiim  namqiic  videtnr  iionuisi  rci  in<  i- 
picnlis  essc  "••  et  ranil  nonnisi  eflcciiis  alicujus;  et 
Spiriloa  sanr ins  nunqnam  incoepit  ease,  iiec  esi  cfle- 
Ctufi  alicnjus  ,f'T.  Qnod  cnim  iucipit  csse,  proficit 
dc  no:i  csse  ad  cssu  :  ct  noinen  cflecius,  rei  qn;c  fit 
aplari  videtur  propric.  Quoniam  l.iincii  %m*  verum 
csl  Filiuin  esse  de  Palre,  el  Spiiilum  snnclum  de 


qtue  una  et  eadem  e^t  in  fbnte  et  rivo.  Nr>n  crgo  de 
b'C,  Bnde  tlifferiml  fons  et  rivus;  seu  de  lioc  in  quo 
uuum  siini,  lacns  cxislil.  Sl  cr^o  non  ma^is  fonsest 
lioc  inide  laeus  est  quam  rivus,  neqiut  inielligi  la- 
ctis  roagia  csso  dc  fonie  quam  de  rivo.  Sic  ilaquo 
ciiiii  IC'J°  dicilur  Dc.is  Palcr,  nul  Filins,  anl  Spiritns 
sauctus;  nna  in  iiiims  iutelligitnr  essentia,  <\  unns 
Dcus,  i|iiotl  nomcn  est  ipsius  lignificativum  csscn- 
hx;  sed  in  Palre  intclligitur  glgncns,  in  Filio  geni- 
lns,  cl  in  Spirilu  sancio  singuluri  qnodam  cl  incffa- 
bili  modo  proceJent.  Quemailmodnin  igitur  lacni 
non  esl  dc  boc,  omle  diversl  lunt  ab  iuviccm  fons  ct 
livns;  sed  de  aqua  in  qua  unum  sunt  "*' ;  ila  Spiri- 
lui  saiicins  nou  csl  de  hoc,  nmle  alii  liinl  ab  invi- 
ccin  P.ilcr  el  Filitis;  scd  do  divina  esscnlis,  in  qtia 
iinttm  sunl.  Si  ergn  non  magii  cst  Pater  boc  untle 
Spirilus  lanetua  esi  qnam  Filitis ,  intelligi  nequil  cur 
magla  sit   l<;  Pnire  quam  dc  Filio. 

(  UTT  XVIil  \al  XVII]"". 
Vater  d  Filius  sunt  nnum  principium  Spirilus  snncti. 
Qnoil  si  dieunt  non  eniii  esse  po*se  de  doabos  cau- 
lii,  siv<>  rx  diiol.iis  priucipiis,  respondemna  :  Qno~ 
oiani  kicnl  non  rrediiuus  Spiritum  sancitim  csse  de 
lioc  unde  tlno  siini  Palci  cl  Filius,sed  de  boc  hi  qno 
nnmn  sunl,  ita  noii  dicimni  duo  esseejni  ""  prln* 


C 


intclligitiir,  qnoniam  aliier  proferri  nequil,  «!ici  nnu 
iiicougrue  potest  Patcr  qiKhlaminodo  principititn 
Filii,  ct  Paler  ei  Filiui  principium  Spiritui  sancii. 
Ncc  lamcn  doo  confliemur  principia;  unum,  Patreiu 
ad  Filium  l70°;  allerum,  Paircm  ci  Filiuni  a<l  Spiri- 
Itim  sanrliun.  Scul  non  crcdiums  nlium  Deiim  Pa- 
ircm  de  qun  esl  Filins,  cl  ali.im  Dciim  Patrcin  el 
Filium  de  qiiocslSpii'iltissaiicl'is,q<iaiuvis  de  cimIciii 
Dco,  sive  de  eodeni  prlneipfo  suo  qniaqiis  mo  !o  sit, 
alter  scilicet  nascemlo,  nlter  procedeudo;  si  quo- 
dam  "•'  lingulari  el  incffabili  niodo  "'•  ilttelligilur 
ista  proccssio.  Prorcssio  nantque  mnlUs  nmdis  dl- 
citur,  dc  quibus  islc  soiilarius  iulcliigiliir,  sicill  na- 
tivilas  Filii  singul.iris  COguoscilur.  I.lipsum  intclli- 
gilur  "°\  si  dicinms  Pntrcm  cssc  cansain  "•'  Fili  , 
cl  Paircm  cl  Filinm  eanssiil  Spiriliis  sancli.  Nnu 
eniin  duaa  possumus  dicere  taiisss,  sliam  vitieiicet 
Filii,  uli.uii  Spiritns  sancti,  se<l  iui.iiu  :  qoeinadnio- 
dum  non  duo  dii  siinl,  SOd  limis  Deus,  dc  quo  cst 
Filius  ct  SpililUI  satictns. 

CAPUT  XIX  [<d.  XVIIIj  »•». 

Infiuitji  vr  arqnmenlvm  ,!mtmn  ex  eo  quod  Clnislu$ 
cxpresserit  svlam  Sjurilus  suncli  proccssioncm  a 
Palit. 

Si  antcm  qii.rrilur,  cum  Dominiis  djxil  :  CuM  ve- 

ttrrit  Varnclitvs,  qnem  eqn  millam  tobis  n  Valre   Spi- 

rilum,  Spiritus  vcritntis,  qni   a  Vatrc  \irocedtt  (Joun. 

\\,  c2(>)  :  cur  non   Siklidit,  tl  n  i'ilio,  \cl  n  me  ai  sic 

vuluil  inlellisi?   Non  csi  boc  inusiiniiim  iu   diclii 


cipo,  scd  iininn  principium.  Quippe  ctim  dicimus 

Dciim  principinm  crcalura*,  Inlclligimui  Paircm  ei 

riliiim  ei  Spiriimn  isnctum  nnum  princtpiunt,  i.on 

iria  principia ;  sicul  nniimCrealorem,  non  Irescrcs-  . 

i    i  ..  qoamvia  ir.N  sint  Paler  ct  Filius et  Spiriim      lllius,  ntcum  ;<tiiiiii'it  aliqaid  58  ',|lli  'l";,s'  so,i. 

-.niflits;  f|ni>iii;iin  p"r    !«if  in  qilO  ww.r*.  suiil,  lion       TCl    >'lii,  \<-l   Sr/.r  lni    san<  lo ;  velil    in  aliii  inlelligi 

per  hoc  qnod  ircs  sniit  "■•  <si  Pater  am  Filini  nni      qund  in  nnn  kjqttilur1™.  Nam  cnm  iiiiit  .-  Bmtsu  es, 
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|iiidsingula  '  H In lucuiii colligiuir  stii  in  lacuctdlijjiliiroi  uCork,  p<m  Ucuiu  enlligitnr    lHa  Fluil 

iiiii  nMj.fl  ii!  jierlamin   v"">  Si  iinque  cum  m$>.  kir  iiaquc  emu.     /"  mt.S.  Hkkiitlit  ttritrn  hujtu  Mrl 

'  '     N<|tia  iii  nnuin  lUiil  "•<»   nqna  in  qua  uniim  su.it    '  "  r.vr.  17.  r.'.w  in  m»,  Cori.  Copnl 

-  .    :-  \",    <    '  lliciiu  i-  du  i  rjiii  •'i<;4   Mrimui  dun  essc  <'jns        '  lu  uuo  ire    nini,  rsi  mss.  qnod 

i    .  j  i        ■  i  •  i    ■,,  ,  >i  <:i  im  .  . ,  .    h  iiiiu^.  simi  cst  dc  iino  l><  o  q  ti  esi  Paier  el  Filios,  »i  la- 

1      liictpii  c    e  mmi    imcpii  eisc    '""  Kfe  cst slTecuis aliciijim  '"■■•    VUt.  et  V.i$ttr.  omitt.  nlicuiui 

ii    . .1,  > :. >  i.ni.M   ■"».    Qumiiam   lanwN     '  *'  Qiiodam cl  ineffauili  imuln  msa.    Vkt.  Cert.    incfl.ibili 

ititiHlain  iiio  l<»     "*•  Prittrinia.  ui i  Pnlrem  nl  Filium  mu.   Vict,  !l.  n  13.  primipio,  seJ  i m,  P.iir«!iii 
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i     <|IHI  I  illl     IN»>      \l    .|   I  •      I     I 


Idipiitmi  intclligitui  m.,    V,ortt     i.iipsum  iulelligimus 

i<:.i-i.i.  f  .i.'<  i  i,i..   ri  i  .i,t  >.■>  h    luiini.  paireni  !**« caiwatn     ,t,%(Ur   1<S.  Ett  in  ms.  Cortt. 

i  m  !.,,■„,    |U  '»i.l      !  •  m-i  .  I  .  ;>n:  ii    iii,.     ||tlud  ill  UUU  lih]'litur 


:.i',  DE  PHO  PiniTI 

>i,iiir(    II.  i  )■■!!,  i  ,    ,ji  >,.    tHtt   H  i.n./ii  i    M0N    i.i.lniii    \   li   i    rililll    <  sl  Miiiin-.  <|iinil    r..    I  i  .ntj    n 

fii.  IM*    l*«Kri  iji.jci  i/mi  »11  i  .■•    >.    ![)!,,  ili     vm.    |7),        i|niil  r  .1  T.ilrr. 


tNoiim-   i|im<  flliiii  otHplillui  Mitclm  Inlriligemlui 
«•»1  rovclaMfl  «■ Pairi  '<,» larn t  Paiei  i 

rcvcial  |iOI  lilH,  ii.ii.i  l'il<i  csl  '  '' '  ,  M(|  |nr  lim  , 
I|hihI  DiMM  Osl,  ol  IiIciii  DlUII  Oll  I' ililll  "*'  ol  S|ni 
lllM  IM4  llls,  S0.|nillil  Ml,  i|Hiiil  icvd.il  PolflT,  rrvrli  l 
Eilins,  Bl  Spirillll  MnulllU.  Iliin  ««iiii  <li«il  :  IVfnfl 
Hovil  lilinm,  mii  Vnler  ,  lUi/ue  Vunein  ijuit  uonl, 
iu:i  lilitis,  r/  cui  voluenl  hiliui  inelme  (Mniili. 
R|,  17),  qu.igi  lolus  Filins  MjgMNWII  ' ""  «'l  icvoli  l 
I  iirvin,  ci  se;  ei  aoiui  Palor  '""  cognooeai  Pilluru 
luteliigendttn  cii  Ibl  revelara  61  none,  iribm  peroo- 

nis  MM  coinmime;  «iuoii iniu  nun  poi'  bOC,  quod  alii 
•iini  a'i  inviccni,  M'd  por  UOC,  quod  iiiiiiin  sunl  I\i- 


(   Ml   I    \\    |«/.  XIX      *  ' 
F/umVm    iniiiiii.iili  ii  nfirm  iliQ   r./i./.-lp.r 
8    il  llicOl  alnplis   ;    l.lcn   liilcllif  i  iihis  I-  ilniu  ftfyj 
i  iliiin    MllClUIII  <i  ""I     "l'i  •    I'  '•'  i    "  '■ ' 

i'h  iiur ;  ai  Paironi  iH  Rpiritun  Mortum  re*elara  1 1 

ROOM,  i|iiii.|   miIiik  lilni     i  n    ii    .ii.i  ii.   n   f.ir.ni 

<i  Kii.iini  ilooorOi  <i'i'"i  si.iiu  -|.  i  iii .  v  n  n  iu .  ii< '  iniii 

ii'    |n  u.niililiir,  qilla    «|iioi|    dfl   iiii<>  solii  iii  iinn  l"i  o 

i. ,  iiur,  <ic  ilili  aliui  aportfl  tignifcainr  ""  Cmm 
voro  dlcil  Bpiriium  Mncium  dc  Potffl   profflobfWi 

iion  loglinui    llkubi   eiiui    dfl    lilin  pini o.lue.    I'er 

qnod  iiinii ii  r '"  non  noilrn  Mtiao,  <|in»<i  nuequafri 

ilicium  0i4(   aiiercre,  A  i  quntl  roapmulcmufl  qula 


l.T  01  Filius   c(  Spiriliih  sancliis  XUo,  cugnoscunl  cl  |i  |M||||I  ilOCOiniir  pcr  lii'-  qiUC  llC  dlftl  snin,  c.i,  (|ii.c 


rcvcl.mi.  Cmn  eiUm  liiell  ""  Patrein  romc  Filittm, 
e;  Fillam  nooM  Palrem,  ci  rovenro  m  et  Pairom, 
■perte  m>u  Intelllgl  qula  Poler  cognoocil  Spiritum 
s.nii tiuii,  ci  Filini  noacit  ol  rovelat  Spititnni  mu- 
ciuni;  quoniam  idlpsinu  quod  <^i  Pater  ol  FHiua, 
csi  oiiam  Spiiiius  "'*  lanciua.  Similiter  cnni  «licii: 
Qni  ine  vitlcl,  vidct  ci  PelrflM  (Jonti.  xiv,  9;,  non  csl 
acparkudoj  Sptritua  Kanclua;  quonian  qni  videl  lioe 
in  <]iio  uniiin  suni  l*M  Paior  cl  Fililll  et  Spirilns 
:•;•:  clus,  uoil  poleat  vivlcro  nniiin  «1«'.  Iiis  Iribni  sine 
aliio  ilnobiis.  Dc  Spiritu  sanem  quoqnc  dicit  ad  apo- 
llolos  :  Cmmi  autem  veneril  iile  S;>iritus  teniatis,  ilo- 
ccbit  vos  oinnem  veninlein  (Jor.n.  XVI,  I!*»),  (piasi  so- 
I  is  Spiritua  Mtidtta  doceni  untnem  veritateui ;  cnm 


lu liinilibui  iliiiis  iiicniiir ,  siniiiiicr  mi. dligerfl  , 

|i::r-crlini  ciiin    cv  liis  ||IU0  iln  niilur,    null.i    r.ilioin: 

contradlconie,  ea,  '|ii:i-  non  dieuntor,  ntUomb  li  no- 
ccMilaio  roiiicqui  i|>ertia»im<a  vi«!criinus '",*.  Cun 
ei  i  i  iiicit  Doninna  ad  Patren  :  llirc  m  nniem  nm 

uleniii,  iii  lOtjnoiainl  le  lolum  veium  M.n/n,  et  qmfi 
miti$liJ«*nm  C.linstum(Jonn.  »vn,  3);  ao  itleo  il<- 
benna  aeparorc  :il»  bac  Mlttbri  n  viioH  ccpniiiono 
Spiritum  Mnctum,  quia  nuaqnam  legiinr :  Hcrceti 

tiitlem  viln  i.leruu.iil  COOHOvcenl  Pntrtm  lolnm  tcritm 
Dcnm,  el  Spiiilum  snnclum.  Anl  :  llirc  esi  rii-i  nler- 
n  i,  ut  eognotcntlt  niium  solum  verum  Dcum  et  Sfi- 
riium  sinctuih  ?  Aul  ciun  leginni  :  Q'iia  iir«/  Pnier 
liubct  vitmn  in  tcmelivso,    sic   ilnlil   ct   Filh  ni<.m 


n.'c  sincl^ure.  nec  line  Filiu  doceat  omncm  vcrila-  ^  Imbeie  in  ssmeti  so  (Jonn.  v,  -lii),  diceraua  Swtriiiim 


i.«ni.  Non  ciiiiii  per  lioc,  qnio  cst  Spirilus  alicujna, 
KilicetPalria  oi  Fiiii  ct  Siiirims ;  soi.1  per  hoc,  quod 
Uiium  cst  ciini  Palrc  cl  l-.iio,  id  osl  por  lioo  quod 
D^us  cst,  docel  oniiiem  veittatcm.  Videtisigitur  qwo- 
ntndo  in  liis  qne  proposw  ,7,>,  quo<l  nni  ipiasi  soli 
ailiiliuil  ,,w,  al>  aliis  dliabua  pcisonis  lion  pos- 
sil  l"'  soparari.  Mulla  liiijusmo  !i  in  s:icra  Scriplura 
lcgiinus  :  ut  quod  de  una  persoua  singubtriler  dici- 
tur,  imliffercuicr  de  tribua  inteliigatur.  Quiiiquid 
enini  de  uua  persoua  pronunliatur,  <lc  aliis  paritcr 
oponet  intelligi;  nisi  cinu  lioc1717,  unde  ttlias  sunt, 
iii  dixi,  abinviccm  obviare  cogiioscitur.  Quaproptcr 
cum  credimus  Spiritnm  Miit-.tum  <ic  Patrc  procc- 
«lcre;  quoniam  Dens  vlo  Dco,  i.l  cst  essenlia  Spiriins 


Miiclnm  niiii  babure  a  Palre,  .<  <|<io  est,  ut  babeol 
in  semctipsn  ritam,  simt  lnliot  P.  tor  oi  Filiuo;  ijuo- 
lii  ini  boc  nusipiain  dicil  Filins  de  Spiriiu  MUCtO, 
licnt de  teipsu,  llcm  cntn  «iicit  :  Va.a  m  mc  esi,  ct 
ego  in  Vulrc,  ei  :  Qni  ritlel  me,  vitlct  cl  Vntrem 
(Jo:m.  xiv,  10*,  aii  nrgabimiis  Spiritnin  MiiCliMn 
c>s;^  in  Palre  ct  Filio,  el  Palrcm  ei  Filitim  esso  in 
Spirilu  sanclo;  aut  mini,  qui  \i  Inl  Fitiuin,  videre 
Spiriliini  sanciuin,  sicul  videi  Palrcin  ;  si  lixc  iioii 
eadem  pronuntiatiune  legnnlur,  qua  nu  dc  Paire  el 
Fili  i  piofeiiinior ?  Imn  qiimiiam  uuiis  iduinque  Detta 
est,  D.iior.  cl  Filins,  et  Spirttua  miicius  :  <  um  iliii- 
lur  cosnoscere  suluni  verun  Doum  Palrvin  ct  Fi- 
liiim  esse  viiam  niteruan,  inseparaliiiitcr  intelligcu- 


sanrli  de  cssemia  Patris,  quae  una  cst  in  liibus  "",  *^  <!us  esl  io  illa  roguitiuue  S|iiiitus  saneius.  El  (uui 
esse  inlelligitur  :  nocesse  cst  ut  <k:  Filio  eum  siini-  1  jjiiiius  :  Quiaiicni  Pater  Itnbet  vit.im  in  temeiipto; 
lilcv  cssc  eoulilcamur,  si  Filius  non  est  «!c  illo;  <le      ticdetiit  Fiiio  habere  eilam  in  scm.ii^so,  nuu  dcbo 

VAKIiE  LECTIONES. 

1796  Ab  his  ivr/ns,  Non  revelat  per  lioc  qnia  Paler  esl,  usque  nd  i.iia,Oiiainvis  qnaesnpn  iain  cfi*.«tj.  Corb. 
omittii  ,,0T  Pcr  lioc  quia  Dcnscst,  el  Klem  Deus  cst  Pater, ei  Filius mit. per  buc  i|und  Dcns  est,  el  iilem 
DcnsesiFilius  ,mSoliisFilinsFilittsc«»sinoscat  mst.  Vict.  solns  Filius  cusnuscat  ,TM  Patrem  et  sohts  Palcr 
Btss.Patrem  ct  so.  <t  solus  Paier  ,nn  Quoil  iinum  sunl  Paie.rci  Filiusei  Spirims  sauctus  mst.  Gem.  Bcc. 
<|iio<l  iiuum  snni  Paier  et  Spirims  sanctns  17,t  Cnm  euim  «licit  mu.  cum  eiiatn  «li<-it  '"'  Ksi  ct  Spiriins 
»1*«.  Vici.  Cister.  Est  oliain  Sprims  ,711  Undc  itnnm  sunt  »iss.  in  qim  unumsHiit  ,71'  Quae  posui  mss.  <|u.t; 
prnpnsni  mu.  Vici.  9.  et  15.  qnse  proposnil  Ml1  Uni  quasi  soli  atlribui  mss.  ei  l.dii.  Goth  quod  uui  quasi 
soli  attrihiit!  ,7W  Ali  aliis  nmi  possil  persnnis  msa.  ab  aliis  «iMalins  personts  non  possit  ,T"  Cnm  'lo  lioc 
mss.  rnm  lioc  l7'"  Una esl  tiilms  »is*.  nna  «%t  in  iribus  ""  C.vr.  50.  In  <ns.  Corb.  Gay.  2t).  ,7,°  Apcrlc 
sisiiilicaiur  mt.  Cem:  aperte  flguralnt  ms.  Yict.  15.  aperte  tiioiistralur  ,7il  Pcr  i)iioil  inoneinu r  mts.  Cc»t. 
\ct  quod  moncmus  ""  Apcrtissimc  videmus  mss.  aperlissiiue  vitlcrimus  ,?ss  Lcguntur,  qua:  mss.  le- 
gnuliir,  qna 


i . 
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imii  viiam  camdcui  cxistimarc  alienam   a  Spiritu  A  n<10 mielligiiur  in  nominc Filit ,  nisi  Dcusqui Filiii^ost, 


sancto,  Ml  i|iioil  illam  iion  in  soinrlipso  "•'  babcat. 
Kt  riiui  nmliiniis  :  Puier  in  me  etl,  el  ego  in  Pairc 
ct  :  Qui  me  lidet,  ridcl  et  Palrem,  coguosccre  tlclic- » 
bmm  pcr  h.-cc  i|ii.r  ii.i  ilicuniur,  quii  Spiritat  nuh 
cius  iion  est  extra  r.iirciii  et  Filiuin,  autPatcrct 
Films  cslra  Spirilum  sauctiim  ;  cl  qui.i  per  visio- 
ncm  "*•  Filii  vidcturSpirilus  sancliis  sicul  Paler1™. 
Sicut  eniin  non  est  alius  Dcus  Palcr,  alius  Dcui 
Filius,  alius  Dcns  Spiritus  saiicttis  ;  sic  non  lialict 
Deus  alunl  in  scipso  qu.im  Dciim;  ncc  est  Deus  cx- 
tra  Deiim;  nec  Dcus  cst  tlissiin  lis  Dco  ,M*.  Doni.jue, 
nlii  lcgimus  "••  in  proplicia,  atil  cvangclista,  aul 
Aposlnlo  his  vcrbis  Dciiiu  iiinim  cssc  lics  porsoiias, 
aui  iiiium  Deum  esso  Triniiaiem,  aui  Deum  de  Dco? 


aulrulalioqiia  reforlur  ail  Palrcm"",  pcrqiiam  Filius 
nppcllatarTSed  nulliis  scnsiis  capil  Spirilum  saiictniu 
osseSpiritiimPatris,aulFilii,se<  undimiqiiodalteresl 
Pilcr,  alier  Filius;  seil  sccumlum  quod  utcrquc  iiuus 
idomqiic  Dcusesi.  Qnarc  idem  esl  inlellecius,  cum  dici- 
tur  Spiritus Deiim,  cl  Spirilus Palrij,  ei  Spiritns  Filii, 
siilSpiriius  Dci,  el  Spiriltis  Palrisdicilur.quiacst  et 
59  proccdil  de  Dco,  ct  dc  Palrc.  Itaquc  estctpro- 
redit  ciiam  dc  Filio  ,mi  quia  eodcm  scnsu  spiiinis 
Filii  tlicitur.  Nam,  cotii  Spiiilui  s.nirlus  diciiur 
spiriius  Dei  "^  spirilits  Domini ,  si  noti  intclligimiis 
ilii  spir  tum  Filii  eo  sensu  qno  spiriium  Pali  is ,  aiit 
scparabinius  Filium  a  nominc  Dci  vel  Domini,  aut 
bifariam  inlclligeiur  Spiritus  Dei  ,  sivc  spirilus  Do- 
sc.d  ncque  in  illo  Symbolo,  iu  quo  nou  csl  prolala  li  uiiui.  Scd  uiulc  bunc  liabcnl  scnsum,  aut  ubi  lcgi- 
processio  Spirilus  sancli  d  •  Fdio,  invcnimus  nomen      lni  in  sacra  Scriptura  quod  simililer  iioii  intclliga. 


porsomc,  vcl  Trinilalis  ,7,J.  Quoniam  laineii  ex  bis 
quat  legimus  baeo  aporiissimc  lequunlur,  consianicr 
ea  ct  cordc  crcdimiis,  cl  orc  conlilcniur.  Quarc  non 
laiilum  susciperc  cnm  cerliludiiie  «lcbemus  qu;c  in 
sicra  Scriplura  legunlur,  sed  eliam  c»  qu.x  cx  bis, 
imlla  alia  coniradiccnle  ratione,  rationabili  necessi- 
tale  scqiiunttir. 

CAPUT  XXI  [ef.  XX]  ,m. 

Proceisio  Spiriiu$  MUrti  de  Filio  esprimitnt,  cum 
Siirinu  ianctux  dicilur  Spiriiux  Filii. 

Qnamvis  quae  snpra  jam  dicla  siinl  MiIBocrc  pos- 

sinl,    adlntc   laiueii  aliquid   addam,   umle  Spirilus 

tanctus  cognoscatiir  csse  do  Filio.  Confltenlnr  Graeci 


tur  dc  Patre  el  de  Filio,  cum  lcgimns  spirilum  Dci 
atil  spiiilum  Domini  "•*,  aul  quid  invcnitui,  uiulc 
lioc  scqualtir"17?  Nam  si  dicunl  :  Cum  dicilur  spi- 
ritus  Palris ,  duobus  modis  intclligiltir  :  Fsl  cnim 
spirilus  Palris,  qtiia  csl  dc  Patrc,  cl  quia  dalur  a 
Palrc;  Filii  vcro  spirilus  noii1™  cst,  n;si  qaia  datnr 
a  Filio.  Ilr-c  cst  qiiod  qiuro,  1111del1.1be.nl.  Ki  si 
dicunl  quotl  in  iiull.i  aullicnlica  dicinm  cst  pagina; 
noc  scqniiiir  ex  eo  quod  ibi  scriplum  "**  sit  :  cur 
nos  rcprehcminnl ,  ciim  dicimiis  Sp  rilum  sam-ium 
procodcie  de  Filio,  i<l<-o  qni.i  Ikcc  vcrba  tiou  lcgmil ; 
ciim  ex  bis .  qn.r  legunl  el  crcduul,  lioc  cx  ncccs- 
sitatc  scqui   intolligamiis  "**?  Judiconl  qnoquc  ipsi 


nobiscumSpirilumsanciuui  csscSpiriiuui  Dci.cl  Spi-  r  quid   poiius    siiscipicndmn   sit,  quamvis   m   sacra 


riliim  Palris.ei  SpiriltimFilii.  Qua-.ro  ilaqiicsirodcin 
iiiudniiilclligunl  illiiuicsso  l7,(  Spiriluiu  Dei,  cl  Spiri- 
tuin  Palris.elSpirilutiiFtlii ;  aiitdissiiniliier?Orliim 
cslnulcniquianoudkiiiir  Spiritufi  I>ei.  sicnl  possessio; 
utcum  dicilur  equus  alicujus,  \cl  domiis.  Major  cnim 
cst  qtii  possidcl,  quam  quod  pottideiui.  Dcus  auicm 
iion  csl  major  Spirim  sanclo  ;  quia  Spirilus  sanclus 
e  st  Dcus,  ncc  Douscsl  inajni  Dto.  NcqiiudiciiurSpiri- 
tus  Dei,  ntmembiuiii  Dci,  siriilinanusvrl  pcs  Immiuis: 
lios  ciiim  Dcus  li.ibct  mciobrum,  atit  parlcni  ullam. 
Qiiomodo  ergo  iiiictligcndus  csl  Spirilus  osse  Dei, 
nisi  qui.i  hoc,  quod  esl"M,  cx  Dco?  Noa  atitcm  si- 
gnilieal  aliud  nomm  Patril,  i|uaui  Dcuiii,  qui  osl  Pa- 
tor;aul  rclaiiououi  cjusail  Fil:iim,c.\  qua  noincn  Pa- 


pagina  utrumqtic  laccalur;  an  boc,  tiiintl  i  o>  ilici- 
mus,  Spiriium  sanclnm  proccdcre  de  Filio.quod 
ostendimut  cx  bis  eomequi  qu;c  veraciter  crediuius; 
an  quod  ipsi  dicunt ,  Spiiil-mi  sancliim  aliler  csse 
Spiiilum  Palris"*1,  aliler  csse  Filii  :  quod  ncc  ao- 
doiitalc,  ncc  ratione,  ucc  ov  bis  qua;  corta  inl, 
possunl  oslondcrc.  Uliqtic  aul  debenl  ccssare  al> 
ItK  sua  scnlcntia  ,  si  lamcn  boc  diciiul,  ul  andio , 
qnod  Spirilus  m*  saiiclus  aliter  esl  Filii  spirilus, 
quam  spirilus  Palris;  cuiu  nusquain  lioc  lcganl,  vul 
unilo  boc  proltcnt;  autsallein  nos  reprcliciidon;  iioh 
dobcnt,  qui  dicimus""  Spiritum  saiictiiiu  procc- 
dcro  dc  Filio;  quamvis  liis  verbis  boc  non  loga- 
mus  "u,  quoniam  c\  his,  (pix  paritcr  crcdiiniis,  lioc 


trisbabct.  Simililcr  dicuinluuicsl  dc  Filio.Quid  nam-  f)  conscqiii   moiislraiiius.  Sud   si   rcssaut   ab  liac  sua 

VARLE  LECTIONKS. 

"•»    Non  a   MHMliMQ    RMI      Thu.     C.cm.   Hcc.    non   in   scmclipso     ""    Quia    pcr    visioncm    mii.  «t 
■uii  per   visioucio    "M  Sirui  it  Puier  mo.  lieni  Pmer    "•'  Sic  non  liabei  Deu  lu  leipea  aliud  qu.nn 

Dctlin  :  non  cst  DCUI  cxlra  Dcuui  :  uco  DeUI  dissimilis  Dco.  Dcui.pn-  mu.  sic  non  babet  almd  iu  soipso 
qiiioi  l»i  iis,  uc.c  csi  Deui  eilri  Deuin,  noc  Deui  r>i  dissimilii  Deo.  Deniqoa  bm.  Thu.  .'»0.  sio  aan  babd 
D.us  aiiiul  iii  aeipso  qnain  Duum,  ttc.  m  in  aiiit  aui.  "'"  Nan  legimui  mi«.  aM  kfiawi  "**  Inveainmi 
iioincn  Triiiitalis.  Quor.iiiio  iiitein  nt  bis  mu.  inveniaini  nomen  Porsoua:,  vcl  Triuilatit.  Qnuniam  lamra 

cv   liis     ,m  f.Af.  2<»    himt.  I.oi/'.  Capui    2\     ,MI  lnl.  lliRilur  csso  mu.  intcllig iiul  csse   Ml.  Cft.  inlulli 

n.iiui  fiiin  em  ""  Nisi  iioc  auod  »1  um*  aisl  qaia  li<>'-  quotl  <-st  ,m  Qu.o  refertar  ad  Patrem  »«*«. 
qui  roffrtnr  ad  P.uioo  ,tM  ('/iui  dicilur  Spirilni  Mactui  apiriUli  Dei  »m*«-  eum  rticilur  Spiruus  Dci 
'"••   ii  ir ..  i-.|<  i  <i.    r  iio  »i<.    Vtct.  Cori).  ci  t.i.ijcr.  ot  proceilii  ntiam  ue  Filie    ,T"  Bmriiam  Dei  el 

Smrilam  Dtuuiul   aai   bim.  Spiriium   Di  aul  Spirilum  l> iui     m  Uudu  bnc  aoa  iMHaiur  am.  naua 

lOqaaloi  imPiliaavero  Palrii  aon  mi.  et  l.dii.  i.oii  F.bi  vare  Spirilai  nna  ""  Kk  co  quod 
<»•  ripinie.  .n»«.  ei  eo  quo.i  iir  icriptam  ,m  Sequi  intelligimas  aui.  couaeqiii  ialellifumai  "•'  Alitur 
!»<■  p.nns  bmi.  almr  eaie  Spiritum  Patrii  "•'  AudioqmHl  Spirilui  mm.  audlo  qnia  Spirilui  "vl  l>c- 
i'.,  i  q< .,  i    iutnui  i"««  daboiM  ',  ii  ilicinns    ,T,>  Varbai  aou  Ic^j  i  ui  wmi  rerirfi  boc  non  kgamui 
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;i->nrliOH(\cic1|.iiilpaiilci  iuiImsi  iiniSiimiiiiiivin   lnni   \  ikiii    Ml     Rflt| lemiM  i|in.i    Bl    nilllll    <r.i     I 


I    .1  iiin    opiM  npo»      i.l     i  IHIIUllctldlllll     '•     I.  '■ 

n'  i  iiliip  ii i  ncccssc  uudc  non  ifubitaol  I 

in  qn  islinin  m  "•'  .1  lilui  crc    (Jn  .  iii  Kn-li 

i|u  r  m  i  per  impliiudine  n  nnlui  n  |ul  iblaiaiur*m1 

i  in  ihmi  licctl    lliqilid  m  i I n ni  r  i  i.iin  ll  i'  n.    <  rnv- 

fcllllirn-,    ijinnl   iii    .  .iiiVhin    |>i.|inli    ulilticr  ln/ilur 
Utll   i  :inl.  liu    '  On.iiiln  ri|(ii  lii.igl»  liriul    I .  .1   m  |   1 . ■  •< 
COOOlOUtCI    |niili'i  ir  ,  iii  i|ii<i  oiuiu  «  gciilc»  cl  onini.i 
rcgiin ,  qu.T  Lnlinll   iiiuniiir    liiinis,  pariter  «on- 
cordanl. 

CAPUT  xxm  |«/.  XXH|"M. 

SOMMi  Joctrimv  tl  iirobtilioiinm  ^rocetkionit  .S/ori/M 
imuii  ilt  lilio. 

c.iiiii^.unu-  breviter  i|uoj  lepn  pluriboi  rntiooi 


llmillii  i  cmu  l'.iins  ci  i  iin  ■plrilum  ,  ci  iuicllifuiil 
«niu ,T'*  .i  Fillo,  ileul  •>  Pnlrc  |>iim  t.i.-  1 1  i  niiH 
retirobcnden  iltiluniil ,  rileunlur  nobUcnm  ii<»<  , 
iniiic  cofnoocunl  noi  reprebendl  non  JoborOi 

i:\iii  wil  |«/.  1X1]  "Vi. 

Cur  in  SlMlo/a   n«n  nt  tOJMMM  jnocestio  Stdrf/UI 

iniii/i  <i    /  i/t«»  I  el  mr  m   Luiinit    fueril  nufOfM, 

Crtrtit  hit  ontu'li*. 

Ail  liix  aulem  ,  i|iinil  iiot  rc|>rclirniliiiil  in  Sytn- 
bolo  illo,  qnoil  pnritcr  no»  cl  illi  »ns<  ipiiiiu»  «l  ic- 
iiciiiiiI  uihlidiiso  Sptritinn  huiicIiiiii  u  Filio  pittfe- 
ilcrc  ,  el  qti;orunl  cnr  lioc  fuoliitn  »il,  cl  i|ti;irc  lioc 
prius  eoruin  BCCMIMI  inon»lr;tliini  nOH  osl ,  ul  COM" 

iiiuuitcr  coniHMftroior,  il  communl  connontu  nd- 

dertiur  quod  addeudimi  erut  :  id  Imc,  inqunui,  rc-  H  hug  efoCtOM  esl.  IjOOIMI  loeioOfunblli  rtUouc  Ppi 

sponsotn  siifllcicns  hubciniis.    Mtm  ftl  OjMTilllff  COf  riluin   BOOClOM  OMC   du    Filio  ,  nituii  CM  00  Pnlrej 

f.iciuni  sit,  (licinms  «|iiia  noccsse  ernt  pioplcr  qnos-  ncc  laiucn  OMC  qunsi  dc  duobtts  Uiveisis,  scd  t|u.isi 

il.nii  itiinus   intcllic,ciiles,  qui  itou  niiiinadvortcbanl  de  iiuo'™.  I  \  co  ciuin,  qnod  Pulor  cl  Kihns  iininu 

iu  ilJis  ,  qn;e  tinivcrs:i  crcdil  Kcclcsia,  coiitineii ,  ci  snnt,  id  csl   ni  DCO,  Ml  Sjtirilus   MOClOi;   uoii  <  \ 

ex  liis  soqni  Spirilttm  sanclum  tlc  Filio   proccdcre  ;  eo,  uiulc  ulii  «uitl  :tl>  InfiCOM ,  sod  qunniniu  Dono, 

ne  foiic  bOC  cretlcrc  duhitareul.  Qiiiul  qtiain  noccs-  do   qno  cst   Spiiilus  snnctus,  Ml   1'aier  el   hluu; 

•ariiiin  fuciil,  per  illos  qul  lioc  nOgnnl,  quia  iti  illo  idcirco  >cic  dicilur  cssc  dc  Puirt  cl  Kilio,  t|ui  tlno 

Sy.nl  olo  p<>siluni   ncn  csl,  cognoscinius.  Quoniam  gunl.  El  quoiiiam  P.tlcr  000  Ml  priur  out  poslcrior 

igitur  el  uoccssitns  cogcbat.cl  nulla   rnlio   prolti-  Kilio,  aut  major   nul  minor,   ucc   lllOT  ni.igis   M)l 

bcltat,  cl  vera  fi.los  hoc  Itlinittebal;  liducinlitcr  as-  minui  osl  Peus  quain  allcr  :  iioii   esl   Spirilus  sui- 

gcruil  Latinilns,   quod  crcdonduin  ct  conlilciidtui)  cltis  prius  du  Palro,  qunni  dc   Filio;  ikc  de  Kilio, 

essecognosccb.il.   Sciinus  eniin  quod  nou  oiiinin  , .  quani  tlc  Polro;  ncc  mnjor  noc  miOOroM  OlbllMil 

qux  crcdere  el  oonlilcri   dehcinns,  ibi  dicta  suni;  OOPnlrO,   quam  cxislons  de  Kilio;   ncc  muijis  nec 

ucc   illi   qui  Syinboluni   illttd   diclnvere,  volucrunt  r  miniis  cst  dc  iiuo,  qiium  de  allero.  Nani  bi  prius  aul 

Udcin  Cliristiaiimn  OMO  conicnlani  cn  innluuiiuodo  posl,  vcl  ""  ninjor  \cl  ininor,  lUl  mngis  nul  uiinus 

credcre  cl  confiieri,  qu.c  ubi  posuerunl.  I  t  cniui  de  uno  cssel  qu  tin  denlicro,  C»  WOCOMilOlO  OMJOC- 

alia  1:10^.1111'™,  nou   ibi  tlicilur  Doininus  nd  infor-  relnrul  aul  Spirittti  snncius  iion  csscl  dc  lioc,  iu 

iiiiiii  desccndisse;  quod  laiucn  pariier  ct  uos  ct  000 ooum lont Palcr M  Fiiimt; nnl ipooM onnm nmi 

liiavi  croilinitis.   Si   aiiicui   dicunt  iiullo  iiiimIo  de-  ossct  pcifccie  ct  siutpliciicr  uiitini,  sed  cssti  ibi  nli- 

bui.sse  corruuipi  Syinbolinn  laula  auclorilaic  tnxa-  qua  divcisilas,  dc  qon  ilto,  qiinin  dixi,  in  csistctulo 

luiiiMi*,  nos  non  judicnnus  csse  comipiionciii ,  ubi  t'e  cotlcm  uuo  Spiriluui  nnflQM *"*,  ossel  variclns. 

niliil  ndilinms""  quod  bis,  qux  ibi  dicta  sunt,  ml-  Scd  dici  non   polcst  quod  Spirilus  lanctUl  non  sit 

verscliir.  Kt  quamvis  dofondoro  possemus  ,TM  iinnc  dc  boc  ,  in  quo  iintini  suiil  Patcr  ct  Kilius;  aBoqoio 

adjooiioneni  non  cssc  corriiplionoin,   li  quis   tan:en  nou    cssei   do   DoO.    Noc  crcdi   tlcbel  quod    iu    ipso 

hoc  contenliosc  volucril  asserere,  respondcmus  o<M  uiio'"»  sil,  seciindtiui  quod  esl,  alii|iia  diversitas. 

illnd  non  corrupisse,  <>ed  nliud  novuin  cdidisse  :  il-  Qunre  ncc  prius  ncc  posi,  nec  major  lol  minor,  nec 

ludenim  se. untlutn  •"' pro|)riotalcm  Gncti  diclanii-  magis  aul  minus  c»l   Spiiilus   sancius  ilc  Palro, 

nis  irniislnluin,  ctim  ilbs  iuiegriiiii  s<  rvainus  ti  ve-  quam  dc  Filio;  nul  dc  Filio,  quani  de  Patre.  Mon 

neiunmi;  islitd  auiein,  1^10'"'  frcqnontitts  iu  pn»  |>  cniin  unus  ideinque  Spiritns  sanclus,    qui  soincl 

|.uli  nudicniia   uliinur,  Latiuo  niorc  diclalum  cum  tolus  esl  de  Dco  lolo,  magis'Tl*  nui  iniiins""  potc»l 

adtlimeiiio  snpradicto  edidiiuus.  Qnod  autein  t|ux-  esse  de  uno  el  sinuine  siinplici""  Dco. 
iitur,quarelioc  Gracorum  eccJesnc  conocnsu  fac.ium 

VARLE  LECTIONES. 

"aEt  iniolligent  eum  m$$.  a  lulit.  Qotli.  ct  inlelligant  euin  m$.  Corb.  inlelliganl  enm  ""  Cap.  91.  Eu  in 
m$.  Corb.  Cap.  H.  "VT  Ui  alia  taccain  MU,  ut  enini  alia  taeeain  ,TW  Auctoritnle  liinialum  mso.  aiurto- 
ritate  tazatmti  ""  Ubi  nibil  addidimus  hih.  Yict.  tiorb.  ubi  iiibil  addimus  ,:"  Dcfcndere  norsmmw 
ihis.  Vict.  Corb.  defenderc  possjmus  lwl  lllutl  secuudum  m$s.  iiiud  enim  seeundnm  ms.  Corb.  illud  ncod 
sccutidiim  ,TI*  lllud  aulcm  quo  m$$.  islud  autoin  quo  ,TU  In  boc  qii.cslioncin  nus.  Iioc  in  qiwsliononi 
""  Regni  dilutatiif  tiia$.  Yiet.  Corb.  Itegni  diiatelur  ,755  Csr.  ^-2.  Lm  in  ms.  Corb.  Copnl  23.  ,1M 
Essc  tle  tluobus  iliversis,  s"d  de  uno  mij>s.  cssc  quasi  tle  dnobus  divoisis,  scd  quasi  dc  11110  ",T  Nani  de 
alicro  si  prior  aut  poslorior,  vcl  ms$.  nain  si  prtus  nul  post  vcl  '^8  De  «nio  codcm  Spirila  Santlo  mss.  tle 
eodeiii  uno  Spirilum  saucluin  'T5;'  Quotl  111  ipso  unu  ms.  Vict.  13.  nuud  ex  ipso  uuo  ,TC0  Qni  siinnl  csi 
loliis,  tlc  Deu  lotn,  inagis  mss.  qui  seuiel  totus  o»l  ile  Doo  lolo.  niagis  wt.  Thu.  90.  qui  scind  loius  est 
dc  Dco,  inagis    ""  Naj;is  uut  iiiiuiis  mn>.  magis  et  minus    "**  Et  suinniu  sintpUci  »u*.  siiiiune  simplicl 
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CAPUT  WIV  \<il.  \\\\\\ 
Qitml  Sjihitnt  leotciu*  hoh  sii  urinciualiter  de  P  ire. 

Qnod  si  «'icimr  c|ni:i*T"*  Spirilns  saiicliM  princi- 
paliler  csi  dc  Palrn,  qnasi  magis  sii  «le  Pairc  qaam 
de  Filio,  nnn  iia  diccndnm  csl  ul  intelligatur  ulla 
pnediclarum  vaiictauim  incsse;  scd  quoniain  Filios 
hoc  qund  esl ,  dc  Pairc  habet,  idcirco  lioc  ipsum 
|tiod  Spirilus  s:i iirius  esi  de  Filio,  babere  de  Patre, 
Jc  qtio  babclesM,  non  incouvciiienier  asserilur. 
Ijuoniam  lauten  sic  babet  esse  de  Paire  Filius,  ut 
Dttitiitio'7*4  idipsum  sil  quod  Paler,  el  uihis  iilemqne 
Deus  :  sicui  solus  el  siiuplex  Peus  non  pntesl  css€ 
major  vel  ininor  scipso,  nec  prior  ncc  posterior,  nec 
aliquid  in  sc  babct  di vcrsum ;  sic  60  Filius  nec 
prior  ncc  posierior,  ncc  major  nec  ininor  cst  Palre, 


A  principaliler,  rolumus  signiflcare  quod  mngissit  hoc 
quod  dicittir  csse  pi  in< ipnliier,  quaui  iilud  ad  quod 
rcfcrtur  :  ui  cuiii  dispensaior  alicnjns  domini  ejus 
pnvccpto  pnscii  famiiiam  domus,  domiuus  princi- 
paliter  el  inagia  cnm  pascere  rccic  dicitur,  quam 
disueusator.  Nain  non  omnia  qtue  smiimv  domini, 
smil  dispensaloris  xqualilcr;  sicul  ea  quae  suiil 
Palris,  Filii  quoque  suni  non  inarqualiler. 

CAPCT  XXV  ■"• 

Piocessio  liwc  nnllant  inlra  Deinn  prioritalem  iniucil, 
nisi  onainii. 

Qomrel  forsiian  aliquis  el  mirabilnr  diccns  : 
Qiiomodo  polcst  intelligi  ut  aliquid  habeal  cssc 
de1™  aliquo;  cl  non  sil  nliquo  modo  id,  de  quo  esl, 


nee  habei  oliqnld  in  se  diversnm  ali  eo;  sed  sicut  B  principalins  et  diguins;  et  boc,  quod  cx  eo  esi 


( 


habet  ali  illo  peiTecle  esse ,  iia  habel  per  ouinia  ab 

codvin  xqualem  illi  ei  similem "•■,  iino  idipsum  esse. 

Qnapropicr  sicul  Paler  non  esl  uiagis  Deus    quaui 

Filius,  quaiuvis  Filins  babeat  esse  del76B  Pairc; 

ii.i  non  est  inngis  Spirilus  sanctus  dc-  Paire  quara 

de  Filio,  licet  Filius  n  Palre  liabcal ,  ut  de  iilo  sit 

Spirilus  sanclus.  In  eo  enim  in  qno  esi  iimis  idem- 

qnc  cutn  P.ilre  ,  id  est  in  eo  qitod  Deus  est,  non  est 

aiius'7"  illi%,  cl  alius  Pnlcr;  neque  dissimililcr  h.v 

bct  aliquid 1TM,  quia  non  csi  alitis  DeusPaiur,  et 

a!i'is  Deus  Filius;  nequc  dissimilitcr  smil  id  quot! 

Biinl,  scd  iii  co  quoil  illc  cst  Paler,  isie  Filitis;  csl 

aliasillc,£l  alius  isleim.  El  sicut  Filius  non  esi 

al  n>.  Deus  qium  Paler;    iin  secuiiduui  quod  Dcus 

est,  iio:i  bitbet  .'iliquid  ab  alio?™  quam  a  scipsn. 

r  a  ii  unn  ■  i;imus  De  un  dc  I)  o.Filium  <!e  Patre  ,,T', 

i*oii  aliuin  iniclli^iiuiis  Dcum  tle  Deo  alio;  sc>l  eiim- 

uYm  ipsiim  Dciim  i!e  eodem  i|>so  Dc<>,  quamvis  >li- 

lauiiis  atiiitn  de  nlio,  Filiam  scilieet  dePalre.  Sicni 

«'.utin  si  pra  diciuin  esi,  quemadmnditm  Dcus,  sectin- 

<iuiii  nomeii  signiflcans  uuilatem  ,  nullam  re>  \\>\i  ili- 

versilalciti  ;  iia  secunduin  nomina  rignifli  anlia  Deum 

rs»e  iie  Deo,  neccssario  admillil  plurnlilatcm   Si 

erpo  dicilur  quod  S|>iriitis   sanclUS  principalilcr  n 

Pairc  sii;  nou  sliud  sbjiiiflcatur  qnnm  qnia  ipse  Fi- 

lins,  <!c  quo  esl  Spiritus  sanctns,  a  Patre  babet 

uocM"  ipsiiin,  iii  Spirilus  sanclns  sil  <le  illo;  qiio- 

ii.am"'1  il  qnud  <:st ,  babcl  n  Pntrc.  Non  qucinad-  n  quia  Dcus  csi17"1  de  Deo,  u.isccmlo  ci  proecdendo 

utadufii  in  rcbus  crcaiis,  ilum  aliqtsitJ  ssseriuuis  esse 

VMU.i;  LECTIONKS. 

"••  Quod  si  diriiur   qui.i  etc.  1n  >,u.  Corb.  hic  incipil  Capnl    H     ,TM    Dc   Palre  ut  oniuino  intt.  de  P.ilro 

I      is  ul  iMtinino    '"''  /I.'1'i.ilt»  :ili  .i  siim  u  ijmi.  ille  a^qiiilem  el  similciu    ,,M  llabcbal  esse  ile  »»<•('.  Vici, 

i.uxii.  hnbent essc  .i  rsi  »\\u%  mss,  Non  <si  .iims  illc    ,7J*  Ni-ipie  dissiiniliter  s'int  i<l  qnod  suni 

ni**  Cem.  Btc.  \    ..  llm.  90.  ClMtr.  Ni  ptc  dissimiliier  lialid  aliquiil  :  <|uin  non  cst  sliui  Deus  Pater,  »'t 

;iin:s  liiMis  Filius,  iicque  dissiiiiititcr  suni  1 1  quo.l  suni    ,TM  Uie  Filius,  alius  ••%<i  ilte,  el  nlius  esi  i.sie  iw*. 

i'.'ifb.  iate  Filnis  PSi,  nlnis  illi',  el  nlius  ille  im\.   Vict,  '.).  cl    13.  Cisler.  iste  c.sl  Filittt,  eet  ;ilms  illc,  el  nliuH 

i&te    '"•  Aliquiil  nb  ^lm  w«s.  aliquid  ;iii  illn  mf.  Corb.  sliquid  aliud  ab  alin    ,7M  Dciiin  de  Do,  FiDnui  dn 

Pairc  nis.    Vict.  !».  Deum  Filinm  ihs  Deu  Patre    im  Sauctus  n  Pairc  linbel  hoc  mu.  Sanclus  h.»l<ei  huc 

■'  '   Sil  de  iH"    i|in>ii ■;>  ii  m  s.  sit  de  iilo  a  palro  j  quoniam    i,T*  Nam  ouinia  quassunlmM.  iiaiu  uimioiii- 

,ii.»'  siiul     mt  <  w.  23.  Est  in  ini.         •(      ii  -  >.     ,:  '  ll.ibu.it  aiiquid esse de  ms.  Vkl,  9.  hnbeai  c.sso 

i      '      I  i  -ii  ct  eo  <!<•  quo  mii.  ut  sit    >  ■!••  >|>n»    '''"  .Nilnl  >'st  aui  nalura  >m*.  nibil  aul  ualura    m*  Am 

i  10  priUI  "        I  I  i  /.  Tliu.   r>i».  rl  !>U.  el  Cisttr.  nul   vi  aliqn.i  priui     '  n  Anl  nliqu.i  rnlione  nns. 

Vfci,  aul  iiH.i  raiionc mii.  ("»/>.  tit  null.i  ralionc    ''■"  Non  lam  m)nalomsi.  non  lamcn  xqnalc  msf .  I  »<"'. 

13.      (       ■    i>  i   i  |uale     '      Aliu  I  uiii  i.l  msi.  Vici.  '     '■   I  i  '•>'■  aliud  quain  id    ,TW  Veram  sit  qttod 

s  1 3i  n,  .    \ii,'in  «it  iiuia  Dcus  i 


qnodammodo  minus  ci  quasi  secundarium  :  praser- 
lim  ctim  id  qnod  esl  de  ali<|iio ,  vidcalur  Httligere, 
ui  sil ,  eo  de  <ino ,77T  csi ;  illud  vero,  <le  quo  es  , 
ncquaquam  egcal  co  quod  de  se  csi?  Ad  qimd  re- 
spomlcmlum  quia  sicnt  cssenlia  Dei  valde  diversa  el 
alicna  est  a  crenta  essciitin,  iin,  cum  dicimus  Deiuu 
de  Deo  exislere  naseendo  vcl  |irocedcndo,  Inngc  ali- 
lcr  intelligenda  csi  isia  nativiins  sivc  processio^ 
qnam  cuui  dicimos  in  aliis  relms  aliquid  nasci  vel 
proce<lcrc.  Il»i  enini  nihil  esi  aul  iialiira'"8,  aut 
lempore  ,  aul  in  aliquo  piius"7*  aut  poslerius,  ma- 
gis  anl  miiitis,  nul  ulla  ialione,,*°  aliquo  indigcus; 
scd  loiuin  quod  esi  nou  lam  seqoakj*™  vcl  simile 
sibi  el  coxiernum ,  qnam  idetn  sihi  ipsi,  el  p<ir  se 
sibi  ipsi  oimiino  Sttflicicns;  ncc  iiasciiur  vcl  prucedit 
iiii  aliquid  ,  quasi  de  uon  cssc  proflcieos  ad  csse. 
Sicut  igitur  inlcllectui  nwler  non  poiest  transirc 
ullr.i  a  tcruil.ueiii,  nl  quasi  de  principio  ejus  judiccl; 
sic  iioii  potest  de  hac  natfvilate  tcI  processione 
nec.  dchel  nd  simililudinem  creaturss  scnlire  vel  ju- 
dicnre.  Sed  quoninm  et  quoil  nascllttf  cl  quod  [>ro- 
redil ,  non  csi  alind  qnara  i<l,7Mde  qno  esi  nnsccns 
velproccdcns,  quod  csl  s'>lus  et  unus  Dcus  :  sknt 
idcm  Dens  nnn  esi  seipM  major  vcl  minor ;  iia  iu 
Irilius ,  lioc  est  inPnireel  Filio  et  Spirilu  sanclo, 
non  csl  nliquid  majiis  vel  miniis,  nec  Csl  alius  albi 
h<><  ,  quod  esl  majiis  vel  miuus;  quamvis  \ernin  sil 
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4;a(|:  I    \\VI,T".  A  »<•<!"*<<  ""  (1,    Splrllu  IfljlClO   I 
Vtrkn  wnmuiik  Bpiriiu»  tancii  o  FiHo,  \4*  ra»      "-"i1""  i"'1  ■"'"•"' ' ' '   '"  '     ' 

timr  fiimnlur ;  </u»,i  /l,»Y  itrht  miii  ,  r.\  </i»i/'»<i   nr-       il<:  qUU  D*ttfl  ••»• .  »-l I  Dflttfl  ttV    I'     I    01  Fllittfl  ffll 

«riiniK.  MfttlfMr.  „,  „,  ,,,.   „1(l>  ,  ,   „.,,.,.,.    ,,.,„    ,.u  | ..  .,    .  .  i 

K.-.T  vi.iinn.Mi..,,, ..n,i.i »••  verllflto  et  qnaoia,tM     Mai  lva ,  H  ,,,.„,  ,.,....»  „, •„,,„.,, .  ,  ,,   , 

«Ittlfl  Mqualm  Spirilum  laiirluni  dfl  I  lliopro      ,.sl  „,.„,.  ,,,  ,,„.,.,.,„  M  r„ll(.  %llll  ,i„  ,  , , 

Cfldflr*  Quod  il  veruiu  non  Ml  iuI  il.quld  toruiu ,     „„„  ,.,  BplHlui  mu<  uji li i  iluo  riil  hm 

Bxqulbuitoe  diil leenoeqttl,  liilouw  <-»i  i  .,,,.,.     ,.,,,,.    KP ,  „„1U  „,  „„,,,„,  , .,,  ,  ,,,,«  ,,  s.„, 

Ml coolra Cbrialienain ,w  fldoiu, qiram  < CraMifl     s.,„(l,ls.  g|  ikol duoilol,  d<  quooii  Pilimoiq  , 


loncmus ;  :i,ii  iiDn  ooufloquoiiter  couclufllmui;  quod 
osifiuii  noqoil.  «jn.trf  M  verum  non  Mt.  Ruefl  Chri 
BtioM  dofltruitur.  Paiara  allara  Ml  Intoiligonil ,  il 
laliura  flflM  ponllur,  quia  nulla  Indfl  rorilM  noaei- 
iur.  Gooildoremui  quoqiifl  quld  eveniol ,  eum  pra 
voro  aiMrltur.  Utiqufl  li  verum  mi  Spiriium  Mit- 


r>i  dfl  Filio;  "i  cii  Paioi  ct  Bpii  iiriut,  nou 

lomen  luni  duo  dil,  Md  nuui  Deua,  qul  mi  l1  iioi  ot 
Spiriiui  lanclufla  Et  quanquflm  Spiriim ,fM  i 
sii  dfl  duobufl,  iil  cal  dc  Pairt  <i  Pilio,  uon  I 
do  duolius Ml  diifl,  aod  dfl  uooDeo,  qui  esi  Pal 
ci  Fftluflu  Si  autom  Paier  et  Filioi  ai  S|  Iriin 


ttum  proeetlere  a  Fitio aicut  a Patro,  aoquiiur  qoia  Bclul  binl  conflidereuiur,  llquei  <x  liii  ,,...-■  dida 
Firll  iplritui  oal  sic.i  Patria,  el  millltur  ci  dolur  ■     ,„„,  §  qiliil  lieceiM  ,.sl  :,,„.rilIll  ,.,  ,!„.,„  BU, 
Pilio  licui  a  Palra;  «,noil  diviua  ducei  Auctoritae, 
et  niiii.i  penitua  loquitur  faisiias.  Cuin  auteni  pro* 
ceflfllo  Bpiriiui  Mncli  u  Filio  negata  laotani  inducai 


f.ilsiiaicm,  i.i  ill.i  ox  qnibuacam  conioqui  inomtra- 
vlntua,  dMtroat  coiitra  liilem  CbriaUanam,  noc  ul- 


quia  llle  non  >  i  ic  <'si  :  iul  uon  <  u  •  quia  lllfl  col 
ei  ic.  ISam  si  <-<»i»i\t :»inti^ *t»*  Paircm  el  Filiuin,  ri« 
demui  Filiuni  ciie  de  Patre,  qui  <  I'  i  m  uoii  <  s'.  dc  llln , 
el  Patrem  non  csse  ,lc  Filio,  quia  Filim  cil  <le 
Palro.  Ki  limiliter  il  considoramm  I\iiiei)i1T"  ct 


lanigenorot  verltaiem,  el  asserla  iaoiaut  probet     Sgairiuam  sanctum,  lnvei.imm"M  Spiritu.n  m.cu,,,, 
veriiaiein,  kIcui  ostcmlimui ,  uec  aliqnani  ullaic- 
nwiMW  lecuiii  ii.ih.it  raliiUilem,  cogilel  cor  ratio* 


luriofljufl  ratione  illatn  eicludat  a  fide  Chrisliana. 
Denii|ue  si  errar  esl  bauc  creJere  de  Filio  Spiritua 
saucll  procMsionem ,  ipsa  divina  auctorilas  nos  in 
orrorom  knducil,  cum  ct  illa  ex  quibm  lixc  iequi« 
tur  proccssin  ct  quao  lllatn  sequunlur,  imi  docet; 


e»sc  de  Paire ;  quia  non  esi  <Jc  i!le  Patoi  .  1 1  Palretn 
non  cssc  de  Spiritu  (Jl  sanclo,  i,ui.i  Syiritui  san- 
clui  esi  de  illo.  Iia  quoqtifl  si  Filiui  <i  S|iirltufl 
Mnctui  quoinoilo  iinl,,M  a,l  inviceui,  speculatuuf; 
inU,lligiinuo,M*  Spirilnm  touclum  etse  de  Fillo, 
quia  Filius  nou  eil  de  il'n;  ci  Ftlium  :o,  mm  <lu 
Spirilu  sunciO,  qitia  Bpirilus  sai.ctui  csi  dc  Fil  o. 


necalicuul  aul  illant  negai ,  anl  quod  ille  repugnoi c  Apparel  jgjlllP|  quo(,  supM  (!)XI>  qu:i  rebiione« 
aliquo  inodo  pronnnliat.  Si  l,M  ergo  opponiitn ,  quia 
tiosquam  eam  profert  divina  aucioritas,  idconon 
esse  dicendaiu1***.  Dicauir  otniiliicr,  quia  iittsquam 
illatn  negat,uec  aliquid  dicii  quo.l  repugnet,  non  cssc 


ncgamlam.  Dicimus  ctiuni  quia  satis  illam  aflirinat, 
eumilta  asscrit,  nnde  probatitr;  et  nullo  moJo  ali- 
quiJ  signi8catm,l  nnde  negeutr. 

CAPUT  XWII 1:9*. 

5»  Spnitut  tciiuius  u  Filio  nun  procedcrel ,  non  eaet 

cur  HHut  non  procederei  de  Spiritu.  sntirlo. 

1'aiei  ergo,  sioui  supra  pramisi  lw,  pnelcr  Itoc 


pneJicUe  licet  sinl  m  uno ,  non  |o  i>m  m.iiaii 
immilierc  piuraliuiem  suaiu  ,  n<  c,  uniloi  tclaiiuui- 
bus  singularilatera  suam. 

CAPtlT  XWlll  '*"». 


CommttRifl  et  propriu  Vairi,  ac  F\iiot  et  Sfirind 
sancio. 

Porro  sex  simi  riifferentiai  Pntrisci  Fllii  ct  Spiri- 
tus  s.mcii,  c\  bis  nasceulM  nooiinibux,  IJ  rsl  babe- 
re  Patrem  ci  non  babero  Taircm;  babcre  Fiiinin,  et 
non  babcre  Filium;  babere  Spiriluni  Mnrium  de  sc 
q>iia  Filins  esistii  nascciulo ,  et  Spiriliis  sanrtiis  procedenlein,  el non  babera Spiriton  sanctumdeae 
procetleuilo ;  bac  qnoque  catisa ,  quia  scilicei  S|»i-  procedenlem.  Haram  diffcreniiamm  aingulus  qnis- 
riius  Mnclui  csi  de  Filio,  eos  deinvicem  non  posse  qne  hahel  unani  propriam,  qna  riifferl  ab  aliis  duo- 
<lici,  ei  proptcr  boc  solum,  Filium  non  [>ossc  cssc  l,us ;  ei  Juas  ita  cotumonci  ei  propiias,  nl  quacoro- 
Je  Sj.iriiu  Mueto.  Nam,  quoniam,  ut  diclum  c>i ,  munical l,M  uni,  ea  Jiirorai  ab  altete.  Paicr  nant- 
aut  Filius  est  Je  Syiritu  sancto,  aul  Spiritus  sai>  que  habel Filiura  solus,  quo  differl  ab  al.is  Juolius; 
ttus  de.  Filio;si  non  essci  Spiritm sancius dc Filio,      babrt Spirituni  sanclum  procetlcotem  de  se,  tjuoJ 


VAHLE  LECTIONES. 

"*k  Cap.  21.  E$t  in  ms.  Cor*.  Cttpul  26.  ,TM  Ecce  viJcmus  qmnta  nut.  ecoe  vbltmus  <!e  c.tiania  \'%*  Et 
quania  u«.  CoiU.  »-i  ciiam  qtianta  ,:<i7  Quotl  conlra  Chrislianam  nnt.  quod  csi  contra  Cbristianam 
ra*  Ncc  ullam  lUlatemts  ».t*s.  ncc  aiiqiiam  nllatentts  ^*1  Pronutitial  auctoiitas.  Si  m*s.  pronuntiri.  Si 
17(10  Esse  dtrenria mss.  Ftrt.  Corb.  csse  tlicendatn  "•'  Ali<]tiiJ  signillcct  uc  mt.  Vorb.  *e1  tdw  mss.  aiiqnid 
signilicat  rs*  C\r.  25.  Etl  in  ms.  Corb.  Capul  27.  1T9$  Pr.cinisi  mxs.  Ctsler.  promisi  17;?'  Spirilus  Sancius 
Mcus  ,le  mss.  Spirilus  Smicius  esi  Deus  de  WM  Qtianquam  Spi rjtns  mss  bt  quampatn  Spiriius  '  '*  Si 
conFeramtis  m  si  conferimus  l7!"  Si  coiisideremus-confereurin  Pairetn  "(.'■j.  si  cmisiJwaniiK  Palreni 
,f?3  Inveniemus  msf.  in\eniinns  ,,M  Quomodo  sunt  mss.  \fiei.  Corb.  qitomorio  sinl  "••  IincSligiinms  v^s. 
Vict.Coiti.  inteliigemus  lMI  Cap.  26.  iVsi  tn  mt.  Coib.  Capnt.  2$  li;j  I3l  <;':a  LDittMnnicat  wus.  ut 
quaci  cumuHtnical. 
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c nMmc  osi  illi  eaui  Filio,  ct  qno  differl  ;\  Spiriiti  a  uee  diveraaran  inlegre  scrvat  aliaram  pertomram. 

sanrto  ;  Palretn  anlem  nott  hahoi,  stcni  nec  Spiriius     prnprietaten. 


sancliis,  et  iu  hoc  »*•* «liOVrrl  a  Filio.  Filini sohts  lia- 
Imm  Pairen,  inqiio  difTert  a  Palrc  ct  Spiritu  sanclo: 
01  osl  illi  couimiino  cnm  P.tlrc  ,  sicut  diclum  cst, 
quia  procclii  de  illo  Spitilus  sanclus,  niidc  al>  co- 
dotti  Spirittisanclo  divisns  esl;  carcl  anlcin  Filio, 
siciit  Spirilus  sancliis  unde  discrcpal  a   Paire.   Spi- 


CAPDT  XMX  *•■•. 

ln  Deo  per  en  prnpria  est  periMMrun  pluralilai;  per 

communia  vcro,  enentnv  unilai. 

Cor  atilem  ila  sil,  quanivis  in  prxfula  epislola 
de  incarnalioite  Vcrbi,  dc  lioc  aliqttaiiluhim  dixcrim 
,m  ,  brcviter  lamcn  liic  ropclam.  Sxpe   lii  ul  plnr.t 


ritus  sanclus  solus  esl  dc  quo  alius  non  procedil :  convennml  in  iinum    sul)  oodcm  nou.ine  el  cadem 

toiiiniiinc  esl  illi  cuni  Palrc  '*•*,  tit  dixi,  non  haberc  r|iianlilaie  "",   qtiani    habcbaiil  singula  aulcquam 

P.ilrcm,  in  quo  dissiniilis  cst  Filio;  cum  Filio  quo-  iuiiiin  fiorinl.    Quippe  si   punclo  punclnm    addimus 

quecstilli  coinmtiuc,  ul  jam  monslratum  est,  nou  sine  inlcrvallo  aul  asqnalem  liucam  in  .Tquali  linca 

liaberc  Filiiim  undc  P.ilri   nou  coinordat.  Solus  ila-  w"t  nul  superficiem  xqtialem   in  xquali   stiperlicie 


quc  Paleretl  qui  est  dc  nullo,  et  de  quo   wnl  ahi 


i- 1 . 


oollocainiis,  non    fil  nisi   uiuis  ptinrliis 


l«H 


una 

duo.  Solui  c  conlra  Spiiiius  s.iucltis  est  qui  dc  liuoa,  una  supcrficics.  Iu  niiillis  si  quis  vohiorilqux- 
dtiobus,  cl  dc  quo  iiullus.  Sobis  Kilius  qui  dc  uno,  R  roro  iuvenict  siuiilia  ,8U.  Iloc  ilaque  modo,  qnnui- 
el  de  quo  iuiiis.  Fsl  aulcm  tribus  conimiiuo,  ad  vis  nou  sint  pluros  xternitates,  si  tamcn  dioilur 
dnos  h.ibcic  iclaiionem  :  Paier  onim  ad  Filium  cl  xlcrnitas  in  aifernilale,  non  cst  nisi  una  xternilas; 
Spiiiltnn  saiicltiui  refertttr,  sicol  ad  illos  qui  dc  sc  cl  luincn  iu  bimine,  iiniim  lantnn  bimcn  cst.  F.odcm 
suui :  Filius  ad  Palrcm  ct  ad  Spiriluin  sancinm,  qnia      modo  qiixcunquc  de  Dci  dicmiiur  csseuiia,  si  in  sc 


est  de  Patre,  et  Spirims  sano.tus  dc  illo;  Spiritus 
sanelttl  ad  Palrcm  et  Filium,  quia  cst  dc  ulroque. 
Possidcl  crgo  iiuiisipiisquc  suas  propriclatos,  qua- 
iiiiii  colleclio  in  alio  non  csl  cadi.>in,ail  simililiidiuoin 


r» ■plicciiiur,  ncc  quanlilatcm  augcnl,  nec  phn  slila- 
lom  admitlunl.  Quoiiiain  aulcm  Deus  e»t  xlorniias, 
sicul  extra  xtcinilalcm  uibil  csl  oninino  ,  ila  eslra 
Denm  penilus  hom  esl  aliquid  :  atquc  sicut  xiemilas 


divcrsaruin  bomiiutm    porsonarum.  Per  boc    eniin      in  xlornilalc  non  est  nisi  nna   xlernilas,    sic  Deus 


l.oiuiiiimi  pcrsonx  divcrsx  siinl  ab  iuviccm,  qnia 
iiniusoujiisquc  ,t0(  propriclaitim  cotlcdio  non  est  iu 
alia  cadcni  '•".  luletcst  laincn  aliquid:  nam  in  pcr- 
sonis  bominom  si  ana  esi  pcrsona,  nnna  cst  home; 
efsi  iinioi  est  nmtin,  nna  csi  persona:  iiem,  si  plu- 
res  sunl  porsonx,  plures  quoquc  suut  bomiues  ;  cl 
si  isli  plure3  ,MT  simt,  illx  ol  pliualiuiem  n  »n  cf- 
fugiiiiil.  In  Dco  vcro  quaiuvis  hcs  pcrsonx  sinl.  ■- 
nus  laiiicn  osl  Dctis:  et  liccl  sil  unu*  Dcus,  ncqtia- 
qiiam  laiiiid  porsoii.r  pluraliialcui  amiiluiil.  I:i  boc 
iiaquc  quod  rolalivc  Dcus  ad  Doiim   dicitur,    sicut 


'•"  in  Dco,  iiiius  esl  solus  Dcus.  Ilabciiius  aulcm  ci 
vora  fidc  Dcum  essc  de  Deo,  iiascemlo,  et  Deum  dc 
Dco,  proccdendo.  Sod  quomam  uon  e^l  :«lifiiid  eiira 
Pcnm,  ctitn  nascitur  Dcus  tle  IVo  vcl  cuui  procedit 
Deus  de   Deo,  oxil   n;  scens  vcl   procedcns  ,,u 

exln  Dcnm,  scd  maitct  in  Deo.  Qtioninm  ergo  Dous 
iu  Dco  non  cst  nisi  iiniisDcits,  o.um  naseilur  Deui 
dc  Deo,  umis  miIiis  esl  Deus  gi^ncns  cl  pciiitits  :  et 
eoiii  procedil  Dous  ""  de  Dco,  tinii»  lanlummoilo 
Dcus  est  proccdcns  uu  cl  ue  quo  proccdil  '*••.  Unde 
incvilabiliier  scquiltir:  qtioiiiam  Dcus  ni.H.is    liafcel 


pltires  boniiiics,    pcisoiiarom  admillil    pluralilalCin      parics,  scd    lolus  esl  quiibpiid  csl;  uniim    cunnlcm- 

quc,  cl  non  alium  Dcum,  loliim  essc  ralrcin  '•",  lo- 
liiin  osse  Filiuni,  lolnm  esse  Spirilum  sancliim. 
Qnarc  P.ilcr  et  Filius  el  Spirilos  sauclus,  pcr  hoc 
quia  cuni  csl  Dena  tlc  Deo  el  Deiis  iu  Dco,  non  esl 
■••*  nisi  iniiis  IVus;  scrvanl  iu  Doil.ile  ad  simihlti- 
diiieui  unius  bominis,  singularilalcin  :  per  boc  vero. 


UM  cl  diversilalcm  ;  in  boc  veio  qnnd  por  se  csl,  icl 
esl,  in  '•V'  Dco,  iuscparabilciii,  ad  similil.idinem 
tiniiis  boininis.serval  singulai  ilatem:  pluralilM  nani- 
que  liuiii.iii.irnn!  pcrsoiiaruni  non  cst  nisi  iu  pltiri- 
bus  boiiiinilius,  nec  iinu»  liniiin  pluralililein  secipit 
piisOiiaruni ;  Dcus  vcro  uiiiis  ost   tres    pertmve,  Cl 


pcr»on.c  tics  unus  Dcus.  Iloc  itaque  modo  nec  nnini  D  quia  cnm  Dcus  cst  tlc  Dco  atit  nasccndo  aut  proce- 

VARLE  LECTIOKES. 

**'*  Sioul  nec  Spiritus  sanolus ,  cl  in  hoe  Utt*.  (.'eui.  BtC  Vicl.  Tliu.  710.  Corb.  Ctxter.  sicut  Sp  rilus 
sanciiis,  sod  iii  boena.  Tl»n.  9:i.  ui  Spiritni  sanctns,  ct  iu  noc  "*'  Kt  illi  ennnmw  rmn  Pairc  mu.  est 
illi  i  oininiiiie  riiiu  Palro  ,Mi  Qui;i  nn aqiil -quo  inu.  quia  iuiiust  ujtisquc  '*•*  In  alin  oadein.  nui.  iu  alia 
eadetn  m$.  Thunn.  50.  in  alio.  ^*'  Kl  isl.x  pilirei  •"«.  (.i»»i.  liec.  cl  si  isli  pluralrs  sunl  uiii.  Vir(.  Thu. 
50.  Cert.  et  Eiht  Gotli.  1 1  ii  isii  plurcs  '"'"  Ailmttlil  plnralitalem  et  diversisalen  an.  adnilill  diveisi- 
laien  ••••  ynnd  per  se,  id  esi,  io  msi.  qnod  per  k  est,  i<i  rai  in  '*"  (^r.  ±1.  h.st  ia  »»»i.  Corb.  Caput 
"i'J  ""  Atiqnanlulum  disinni  mii.  aliquauuduui  diierim  '""  Kadem  qnalitaie,  i|nam  m<i.  eadem  quan- 
liiaie  ct  <|ii.ihi  /iii .  Corb.  eailem  quaniitatr,  quam  ""  Inxquali  lineac  mmi.  in  anptali  linea  '•**  lii.rquali 
Mtperftciel  mis.  et  h.dit.  Coth.  innqnali  lupvriick  ""  NW  nnui  pnnctnt  nsi.  I>em.  Bte.  Thu.  Corb. 
Cilitr,  ,Ni>,i  iintiiu  pnnrliiiii  '•"  lnvc  uel  stinilo  msi.  iuveuiet  siniilia  ,,n  Sicui  aierniias  non  ost  nisi 
utia  xtrrnil.is  in  aicnniaio,  sic  Dius  msi.  sie.u  .oici mias  ni  aioinii.m-  non  osl  iiisi  1111.1  alcriulas;  sic 
Dcm  »11.  Cnii».  sicul  .oliTinlas  iu  xloi  nii.ili-  11  11  o-l  ntsi  siinni.a  aln  inl  is,  sic  Dens  uu  Non  cril  nasocns 
\ol    proifilens     nni.    nnn    e\il  n.isn-io.  rcl     procolens     mi.     I huim.    110.    nnn  osil    na^oons,  vol    prnoodit 

""  Cntn   pmteiiii  Dent  ms.  et  rum  proccdil    '*"  Dena  esl  ct  procedeni  mm.  Dena  eal  proceileni    ""  Et 

>l"  Don  qn.v  piocolil  »»ii«  ol  ilc  UUO  pruceilit  ""  Kniii  loiuqtic  cl  nnn  abuin,  cl  alitiiu  Dciim  loliiin  essc 
Pslren  nai  Vtct.  5.  et  9.  ennilemqiui  ci  bon  liinm  Deun  toium  cssc  Patren  ""  Cum  csl  Dcus,  iu  Dcu 
non  c>l  nn.  cuiii  ost  Deus  dc  Deo,  cl  Dcus  in  Dco,  non  cst 
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oVmln,  non  polcM  unitn  iilrimpii' <  ssc   <|iii    Ml   IM  »«  A  WM,  i|ihm|    hiii^-<iI>»   qilltl    |  I    ■  ll   b     I 

Im|mh,  n  ilc  <|ui»  ist ,  si  i  iiii.iuni  nomlM  hu  riiiiiu  i  iiiin  Ignorat  Patei   aul  Fdiui  icipMin.  et  <<n .    i>  > 

MMM^tUlkinlM,  t<  nci.t,  *..  ui  iim-.s..  liominani  i»ei  mwi,  i ••  - > | ■  ■  «•  BpirliM  mncIhi  iv.i..  ...  iol  r.ii..;... 

HM,  |»lniiilii:ii«'iii.  KolinHom  iiiinii  <|ui.i  iiim   Deut  Mlem  M  qnimlo  quod  de  uno  qun»i  di  m»Iu  iliciiur, 

e*t  mn- pcrnona,  noc  pcrnon;»  miic  DMi  i'l    ipti  t  »in-  do  alus  inldliyilor,  siiii  snpr.i  <ln  iiun  |   i 
Kuli»  |M'mouiK  nliiiliiiiiiiiiH  ;ilii|iniiilii  |»ro|iri4  siugit-  <>     ril  cluuiutti. 

I.iriim  aliipiamlo  nui  qtta»i  proprnnn.  (|in»«l    coiiium-  llir  <lc  tfMCMlOM  Sp.i.ins  »:uirli,  alin   rngenti- 

M  •»!  «lii».  Nam  rum   diiiiuii»  :    »nli|»   Paier  etlin  bos,  non  M  iim*.  k-iI  ilc  coilcni  S|»iiiiii   tanc.o  confi- 

Irilm»  MrMWto,  qai  aiwllo  Mt  •"•*-",  tolim  Filius  ctl  oVtt»,  |»ro  Lalinit  conir;i  Grxroa  m  ril  cn  ,  ri   <• »   <*■ 

qui  de  tinn  ot  de  qununttioM;  solut   Spiiilui  san-  MMMM  M  MMMM    Dcilalis  d  »le  Triniiale  pciwMia- 

riwirvi.ilfiino  ""  inilln»  <»>i  ;  ||M  >tllt  ncrmniat  no-  rniii  ■ItqnUI  IMMM  pr.Ttiitnpti  i|u.unvi»  iiiii»ii<  r.ilnlet 

minaolct,  siMjjnliH  fM.ipria   alli  ItMMMM.   (.um     irni  »i*it    inlrr  illos  qtti    Lalini»  uliuilnr  lilirris,  qui   lioe 

Icpinii»:  Nemo  »09il  Ed  uro.  »».i  tmier ;  HffHt   Pn-  inclitis  qmm  rgo  f.trrrr  po*»inl.  0"",,l""1   rrR'»    "'"•' 

»r»*i#i  ttmit  uvrii   miti  r  ihms   (Hulk.  ||,  tl  i.   El  q*,r  quo.l    smm  ipioinliim    Ml,  non  milii   atlriltiiatur,  n-<l 

tinii  bn.  Htina  coquovit  mti  Si>nriimiDti,  (ICor.  II,  Spitilui  vcrilalis.  Si  aulcin  aliqnnl  prolnli  quod  ali 

II)  QMMMM  viiJcaltir  Srrtplwra  MMli  M    tina>  dicil  qiialeiinf.  ciririjrriuliiin  til ,  niilti  iniputciur,  non  MJh 

pcrvjoa,  or^arc  <lc  aliis;  coniiuiine  i.im.ch  etl  oniiii-  sui  Lalinilalis  [  Kct  losi;u  I.uiin.r  |  "". 


SANGTI  ANSELMI 

DIALOGUS 

DE  CASU    DIABOLI 


C.\PUT  PIUMtlM  ""•  C  iia  ab  illo  nonnisi  aliquid  babcnt.  Disc.    Non  plane 

(Juod  eltnm  ud  nngetot  dieniur :   Otllil  lial.es,  qtiml      viilco  q-iod  ail,  qnml  a  l>eo  n.»n  liibenl  ali;i  i.is.  :.li- 

iion  actvpisli  ?  el  *  Deo  uuh  tn  »isi  bonum,  elesu:  ■  ,    M        „   ■    r    ■,     , •      ,„,,      ,        ,. 

,    „   .      *  .  ...  iiniil.   IN.nii  (iii.  b  l:ic.l  alltlS  '   ",  lll  nin  h,  iiii.c    v.i  <■- 

el  omne    bonum  »t<   euciUtu  ,  ei    omitit    ettcutta        '  '  '  ' 

boiiiim  (Hi).  mns  ir.uisirc  dc  cssc  ail  uon  cssc,  noti  siul  ipnnl 

MOMM.  IHutl  Aposloli  :  Quid  hnkes,  qnod  non  eranl;  eliamai   oinnii.o  in  nil.ilum    uou    Irauseant? 

ueeepitii  ?  (I.Cor.  K,  7. )  <li<  ilur  lioiniiiilms  lanlnm,  Aul  <l»is  facil  "»»  «'SSl-.  M'«i'l«|»i'l  »"<i  esi ;    nlsi   illc 

an  rl  augclis?  Macistf.r.  Nulla   crcaiura    liabol  ali-  qui  Tacil  essc.  omic  quod  csl?  Iiem  si    M«  Ml  ali- 

quid  a  sc.  Quod  cniiu  scipsum  a  se  nou  lialict,  quo-  l"»''.  nis'  Ww  QHM  DtM*  facil  ",v ;   nci  esse  csl  ut 

modo  baUf»  a  tc  aliquid  ?  Oniquc  si  uon  cst  aliqnid,  quod  non  est  idcirco  nou  tii,   qnia  ipse  iion   facil. 

nisi  unu«  qui  fccit  cl  qti;«  facla  suni   al>  »•"  uno  :  Siculcrgo  illa  qu;e  suni,  al>  illo  Itabcnt  csjC  aliquil; 

claruui  esi  quia  niillatciius  ""  polcst  habcri  aliquid  l,a  ^l1^  "on  sun,«  vcl  T'a-  dc  ***«  iMMMMtl  ad  non 

u",  nisi  qui  fceit,  nul  quod  focil.  Disc.  Vcre  clarum  cs*«.  vidcniiir  ab  codom  ipso  liabere  cssc  uiltil  "". 

""  cst.   Mai;.   Sod  ne.pm  ipsc  failnr,  ncqiie    quod  Mac-  Non  80,,",,  •"•  ««»«!■  »'«<,erc  aliquid  csse,  aiil 

riclum  c$l,  poicsl  lialieii  nisi  al»  ipco    faclorc.  Disc.  aliq»'"!  uu»  ess<-  ,M*.  q»»  «cil  "I  sit,  ipio.l  non  csl; 

Nc<:  Imc  miims  ciarum.  Mac.  Illc.  i-ilnr  solus  a  se  a,a  "l  n0"  »il  'MT-  f*'  °*l:  scU  c,i:,ni  ^»5»  °.ni  P0' 
bal.cl  quidipiid  lialicl;  cl  ntiiuia  alia  uotiuisi  ab  illo  ^  les'  f»cero  tit  non  sil  aliqtii.l  '•*»,  cl  iioii  facit,  dici- 

li.tliciii  aliqtiid:  ol,  sicm  a  sciiouuisi  iuliil   b.ibcul;  tur  faccrc  esse  ;  et  qui  potcsl  facerc   ul  aiiquid  sit, 

VARLfi  LECTIONES. 
",k  y.na  inillo  csi  nu.  Viei.  3.  quia  nullo  e»t  oti.  Viel.  15.  qnia  a  uullo  esl  m$.  Corb.  quia  nulla  est 
••*•  Solns  Filius  qui  csl  dc  ium.  rl  de  quo  uiius,  solus  ms.  Solus  Filins  csl,  qui  dc  uno  csi,  el  de  quo 
uiiiii  cm,  sulus  mii.  7'im.  50.  Solus  Filius,  qui  dc  uno  ct  de  quo  uuus  cst.  Solns  mi.  Thn.  W).  solus  Filins 
csl,  qtti  de  uno  ct  de  quo  unus  csl.  Solus  "••  Spiritus  sanclus  dc  qno  mss.  Spirii  ilus  sanctiis  esl  do 
quo  lMT  Mu.  Esplicit  Libcr  S.  Anstlmi  de  Proccssionc  «ancii  Spiritus.  "»•  CoUntut  esi  lilier  Dc  casu 
iIuIh.Ii,  cum  mst.  iribus  Viclerinis  CC  9,  EE  15,  <rl  RR  3  iiemmel.,  Beccens.  Cisierciensi  el  S.  Michaelis 
m  ilonle;  ei  cnm  tdttione  Golhicn.  —  Ms.  Ciifrr.  Incipil  iraclalus  «le  casu  diaboli,  ediuis  al»  Ansclmo  ar- 
cbiepiscopo  Canluaricnsi.  nn.  Vicl.  9.  Liber  Magisli  i  Anselini,  Dc  casu  dialtoli.  >wi.  Vict.  5.  Incipit  (rac- 
latus  Ansclmi  Arcbiepiscopi  CaiUiiaiiensis,  dc  casti  dialmli.  ""  Facia  sunl,  sunt  ab  mn.  f;u  la  siml  ab 
,M#  Quia  nullatonus  mii.  Vtct.  qttia  l  sc  nullatcnus  ,MI  llabcri  aiiquid  »n.  Cisler.  baborc  aliqnid  ,s" 
V.rc  clarnm.  nu.  Vcre  clannii  csl.  ""  Quis  fecit  alius  mti.  Vicl.  Cnter.  S.  Hich.  qtiis  facil  alius  "'* 
Ouia  D.us  recitmn.  et  Edit.  Golli.  quia  Deus  faoil  "»•  llal>crc  nihil  niii.  el  Edii.  Coih.  Inltcrc  osse  nibil 
""  Aul  i.oii  ossc  ..liqi.nl  mss.  Vic.  aut  aliipiid  non  cssc  ms.  Cisier.  ct  noii  csse  uliquid  Edil.  Coih.  uut 
es*c  neii  aliquid     ""  Aul  noii  sil  mui.  aut  ul  uon  sit    "»•  Aliquid  M  non  sit  mm.  tit  non  sil  atiquid 

NOTvE. 

\8i)  \idc  infia  prologmn  iu  Dialogmii  <le  Vcrilate. 
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DflC  facit,   uiciltir  faeere  non  esse.  Quippe  ***,non  A  ti«  Disc.  I^la  tiomiisi  uon  inlcliigcnli  atil  cnlumiiuiso 


habes  opus  dicere.  Mag.  Iledi  atl  i  I  quod  ,MI  incoa- 
pisli ,  cl  viilc  si  noo  soliim  liomini,  scd  el  augelo  |k>- 
lesl  dici  quia  non  habet  qtiod  nou  accepil. 

CAPLT  II. 

Cur  videalur  diabotut  ideo  non  aceepine  perseteran- 
liam,  quia  Deus  uvn  dedil. 

Pisc.  Salis  pnlel  non  iiiinus  nngclo  oiiam  homiui 

coiivcuirc.  Consial  crgo  qnia  ille  angcltis,   qui  sietit 

in  voriinle,  sicnl  ideo  perscvcravil,  quia  pcrsevcian- 

tiain  Imbiiii ;  ita  idco  perseveranUam  batait,  qnia 

accc|>il;ciideo  acrcpil  qnia  Deus  dedil.  Coiisequens 

est  ,*M  igitur  qnia  illc,  qoi   in   verilale  non  sidii, 

qucmadmoiluui  idco  non    pcrsevcravil,  quia  pcrse- 

vcrantiam  non  uabuil;  sic  idco  non  hahuit  porscve- 


ille  lanlum  diciltir  fateie  nliqitem  niuliiiii  cssc,  anl 
i»on  esse  indulum,  qui  emn  deapolial ;  sed  ct  qui 
spoiiatiiem,  cuni  prohihercpossit,  non  prohibel :  scd 
il'.e  proprie  dicilnr  hoe  faccrc  ,<J'*,  isie  voro  nnpro- 
pric  "**.  Curn  enim  isie  dicilur  qnia  fccil  esse  m* 
nudiini,  aul  non  esse  indiiliiiii  ,  non  aliud  inlelligi- 
lur  inst  quia,  cnio  posscl,  nor.  fccit  ut  nou  csscl  nu- 
dns,  aui  ni  maneret  *•*■  indnlus.  Hoc  inooo  Dcus 
dicilur  miilla  f.ircrc  qttx  uon  facil  :  ul,  cum  dicilur 
Inducere  iu  lenlaiionem ;  quoiiiaMi  r.on  dcfeudit  u 
ti  iiuiiiouc,  (Din  possit:  ci  facera  non  eue,  quod  non 
est ;  quoniam,  cum  possit,  non  facit  esse.  Al  si  con- 
sideres  ca  qu;e  siint,  cum  Iranseunt  ad  non  esse, 
ipse  farilea  uon  csse.  Quoitiam  namque  non-  sohiin 
non  cst  aliqua  alia  essetttia  '•**,  nisi  illo  facientc  ;  B  ranliam,  quia  non  accepit;  et  idco  non  acccpil,  quia 
sed  nec  aliquaicnus  mano.re  poiosi,  qnoil  facta  esl  Deus  non  dedil.  Si  crgo  potes,  volo  ul  OSteudas  mihi 
'••*,  nisi  eodem  ipso  servanle.  Cum  18k*  ipse  desinil  culpam  cjus;  cum  ideo  non  perseveravcril  ,M\  quia 
scivare  quoJ  fccit;  non  idco  id,  quoderal,  redilin  ille  non  dedit,  quo  non  dante  nihil  hahcre  poiuii. 
noii  essc,  quia  ipse  facil  noii  csse  :  scd  quia  ccssal  Corlus  siiiiiciiiin,  etiamsi  non  videain,  nonQ3  '""m 
faceie  esse.  Nam  cl  cum  quasi  iralus  deslnieudo  nisi  jusle  a  summe  jnsto  '••*  damnatum,  nec  sinc 
aliquid  auferl  esse ,-  nou  esi  ah  iilo  non  esse;  sed  culpa  justc  illmn  potuiSM  damnari.  Mag.  Unde  putas 
illo  lolleitic,  velol  siinm,  quod  prxsliterat,  quod  ab  consequi,  si  honus  angclus  ideo  acoepil  persevcran- 
eo  factuin  servabaiur  ut  esset,  redit  in  uon  csse,  liam  quia  Deus  dcdit.  malum  idco  non  acecpisse, 
quod  non  ah  illo,  scd  a  sc,  ailleqnain  licrot,  bahe-  quia  DeUS  non  dcdil?  Disc.  Quia  si  liono  angi  lo  da- 
hat.  Si  euiiB  ab  aliquo  lunicam  repeias,  quam  ilti  liocsicausa  acccplionis,  puto  non  dationcm  esso 
nudo  sponlc  :ul  UiinptiS  pr.cstilcras  ,*'7,  non  hahet  malo  angclo  causam  non  acceplionis:  el  si  ponilur 
a  te  nudiiatein  ;  sed,  leqiiud  luum  crat  tollcnie,  re-  non  dalio,  video  necessariara  lw  cssc  imisam  ul  so- 
dit  in  id  quod  erat  anteqoam  indiierclur  a  te.  Nein-  qtialur  non  acccplio  :  cl  onines  scinuis,HM  quia  rum 
pe  sicul  a  sunimo  Lono  non  csl  nisi  homim,  ci  omtie  non  accipimus 
lionuincsl  a  sumino  hono,  iia  a  siintma  csscnlia  non 
cst  uisi  ossenlia,  o.t  omuis  eesenlia  osl  a  siiinma  cs- 
■enlia,  uude,  quoniam  tummum  bonum  cst  sum- 
ma  essenli  i,  coiiscqticits  est  ul  oiniie  honum  sil  cs- 
r.cntia  el  omnli  essentia  bonunl.  Nihil  ergoei  non 
<'hso,  sicul  HOn  esl  cssenlia  ,  ila  noii  csl  bonnm1***. 
Nihd  ilaquc  cl  non  csso,  non  cst  ah  illo,  a  quo  non 
cst  nisi  honiiiii  el  essenlia.  Disc-  Aperlo  iiiinc  video 
quia  sicut  hoiiiun  et  eate,  non  cst  niai  a  Dco;  iia 
noii  esl  a  Doo,  nisi  bonum  ci  ene.  Mag.  Vidc  nc 
ullali  iiiis  pitlos,  niin  in  divinis  lihiis  lcgilllUS,  nut 
ciiii  sociiiidiiin  illoi  dioiiuiis  Domti  faoorc  malitm, 
uii  facete  non  c»so,  quia  negeiii  *-•*•  prupter  <|iiod 
iticitu.*;  lul  reprebendam,  quia  ita  dicitur:  lednon 


quod  voliimus,  non  iileo   non  da- 

liir,  quia  nou  aocipimus;  sed  idco  non    aciipimns, 

quia  iion  dalur.  Deniqne  qiioscuii(|iie  legi  aul  amli- 

vi  facere  quxstioncm    hanc  :    liac  ratione  cam,  iu 

qii.iniiiin  memiiii  coitslilimiil;  qtiia  si  hontis  au^clii» 

iileo  acccpil,  quia  Dcus  dedil ,   malus  angcltts   ideo 

t',"',  nonaccepit,  quia  Dcus  uon  dedii:  nec  uieiuiui 

mc  adliuo  hujiis  consequeniioj  loluiNMcm   vidissc. 

CAPCT  III. 

Quod  ideo  Deus  non  detlil,  qnia  ille  non  accepit 

Mag.  Nttlla  csl   tihi   conseqticitlia  :   potesl  ouini 

non  darc,  iion  essc   CailM   nou  ncoipicndi ,  cliamsi 

darc  Mmper  cssol  oatisa  accipiendi.   Disc.    Kr^o  si 

poiialur  noii  dare,  non  neiossc  osl  scqui   non  acoi- 

|>cie.   Quare   pnicst  cssc  aceipere,   oliamsi  nou   sil 


tatilnni  Jihi  nuis   inliiroii    iiuproprietali   vorhorum  ..  tlare.    Mag.  Noii  esl  ila.   Di^c.   liuoiiiplo   volo  inihi 


vcriLite.  i  legrnti,  quaiiluin  Inbiara  proprieiale  vc 

nialis  Mih  mulllinodo  gcnerc  lociilionuui  '*"•  laten- 


OStendM  quod    (livi*.    Mag.  Si  cgo  porrifO  tihi  ali- 
q.n il.    i't  lu  MCipia  ;   non  ideo  tlo  quia  ac«  ipis  ;  scd 


VAIll.i;  LECTI0NE8. 

•*"  F.ir.rc  e^se  non  cse.  QuippeWM.  Vlcl.  S.  Vich.  farcro  cw,  t\  qui  pnlesl  fo.ceic  tit  aliqnid  sil, 
i.i-n.  tllciiur  faccre  nnn  esM.  Qui|qM    ,Mi  llle  diritur  pmprie  faccre  »>*>,.  iiir  lu-oprie  dicilur  Imc 

' " ' '"•  '"'' I-.I'1  improtirie  m»$.  istc  \mo  improprie  '  •'  Qui.t  lacit  cmc  »>><>>  tt  Kait.  Goth.  qnia  ferii 
"vl  Ant  ii..hir.  i  mj,  Citter.  iuil  ui  manerel    "*'  Aliqna  aliaeMeutia  m>.  .S".  Mieh,  omiit.  alia    ltM 

(|   i  facia  >  m  m*t.  quod  facia  cal     '■"*  Nisi  eodvm  ipso  racicuie  m  maiieat.   Ciiih    m^.  nisi  codeut  ipso 

s  rTaute,  ciiin  '"  i  Quam  prcstiierai  illi  modo  nd  lenipm  mu.  qnaoi  illi  uudo  ipoute  a.l  icitifins 
i  ii.is    "••*  Sm  ui  ri  csaentia,  non  ost  Irauiun  n"s.  siciil  non  e»l  csienliu,  ila  non  est  bonum    ***' 

iNnii  eiM,  quml  neaem  m$».  imn  cise,  uuia  ncgcm    '"!"  Ccnera   locuiiouii  ms»,    Vici.   Ccm.  Btc.  gcnerc 

loiiitioiioiii    •*•<  Itedi  ..!  qnod  mn.  ci  l.dn.  (ioth.  redi  ad  i.l  qund    "•'  Peiiil  id  Con^cqueni esl  mn.  (,em. 

"  \M.  Uiitr.  .1 'I  '.  coiikcqticiii  csl  "  ■'  Lum  ideo  nou  pcrMterafil  wm.  cnm  ideo  non  pcrMTeravorii 
\    nmmo  jualo  inm  a  miiiiiic  justo    '*"  fudc  iieccsnariaiii  mn.    Tidco  iiecciMiiam    ^*8    Lt  oiime* 

iciiuua  ^m».  ctomnca  ■rliiina    "■  Quia  accipiuuii  lr<Ht.   Venet.  <:<>l.  et  Goih,  qula  nou  icccpiiuui 

aui,  qui  i .on  icdpimui  itM  IIjIui  Angeitu  idcu  nui    C'li.'cr.  tmut.  Angelus 
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hlco  nrripi».  quiu  do  ,  cl  rst  il.ih.i  .  IMI  KirpUuoJl    A  Mtlli  0»i<  ««<•-**.  Vvc.  Inc<rpi»ii  unqii^in  »li«f«id  i  _n 
Disc.  I»»  cnl.  M  ai.  .  l>tn«l  si  i.l  i|.  .niii  '•"  |><ir  i  IfJQ  ftUI,  rl 


imn  .icni.il  '•'••;  illrnc  idro  nnu  arcipii,  ipna  iiomlo? 
Di»c  Polluivnlrlur  quia  lu  i.ieonoo  tljs.ipiij  illr  non 
nrrrpil.  Mac.  Ilic  igilur  non  ""  darr,  nou  *sl  rausa 
non  jccipiondi ,  c(  lamcn  si  pono  mr  n.io  (Ir.liiir'*", 
r.iosj  rtt  ronequrndi  illuni  non  iCCtplm»  Aliud 
iianii|U0  etl  rem  causam  csso  ■llfrilll  rci  :  aliud 
potiliouoin  rei  fsae  raiuam  ul  MMttM  aliud  '•**. 
Ctiin  rniui  inccmhum  non  sil  MMI  IgMfttMJ  igni» 
iiirrmlii  ,  posilio  lameii  inrcndii  _oni|>cr  r.iusa  cs(  nl 
srqtijliir  essc  igmmi.  Si  enim  csl  incendium,  nccrftse 
esl  ignein  csse.  Dikc.  Nercsse  rst  inc  sic  cssc  fjlcri. 
M_c  Viies  rrgo,  n(  pulo,  si  (u  idoo  acrrpisti,  quia 
ogo  iloili  ,  non  (amcn  idcirro  consrqui  illum,  qui 
nou  acccpil,  ideo  non  arccpisso,  qu:.i  cgo  non  dcdi ; 
e(  ianicu  conscqni  qnia  si  ego  non  dcdi,  illc  non  ac- 
ccpil,  Disc.  Video,  ei  pl;icc(  tnilii  quia  vidco.  M.»c. 
An  amplius  dtibitas  quia  sicul  angelus,  qui  stelit, 
lilco  accrpit  pcrscvrratiliam,  qui»  D_M  dcdil,  it.i 
non  slanii  •••*  iilrirco  Dcus  BOH  dcdit,  quia  illc  non 
accepit  ?  Dtsc.  Noudiim  mihi  lioc  ostcmlisli ;  sc.l 
illud  laiilum  siiflkionUT  deinonsirasii  '"**,  scilicct 
o  in  cssc  conseqtions  cx  eo  quia  bouus  angelus  ideo 
accepit,  quia  Dctis  dedil  •••• ;  inaluin  ideo  non  acce- 
pisse,  quia  Deos  non  dcdi(.  Si  enim  vis  asscrere 
Denm  i II*  ideo  non  dodisse,  quia  non  accepil,  qii.xro 
(urnoii  accepil?  Ati(  quia  uon  poiui(,  am  quia  non 
\o4uil.  Nam  si  non  liabnil  po(csla(cm  au(  voluu(a- 


II 


lnnlii.'  .  t  p.iirsi  iic  p«'ilu  irndi  .  qund  lan  ru  vo 
laic  ante  flncni  rri  mul-l-  nou  prrfecim  *  l)i-<  . 
Sj  |>c.  M»c  Voluis'1  igilur  vi  |.«.iiiuii  BjilMMMrV, 
in  qun  iion  |HTV\rratli.  Disc.  Votui  ulique,  aed  iwiu 
pcrsovornvi  in  xiliinlaif,  ei  njro  rion  per__>er_v' 
in  arlioiir  Mac  Quar?  non  peraeverasli  in  voluu- 
laleT  Dnr  Qoia  noo  volui.  M»_.  Nonnc  qiijndiu 
voluuli  pcnrwraro  in  arlioi  e,  \oluisil  M-WMMM 
in  ipsa  volunlatr  T  Disc.  Non  possum  negare.  Mac 
Cur  crgodiris  (o  non  vnluissc  '**•  perscvrr.rr  in  illa  * 
Disr.  Ilennn  irs|i(>ii.lricin  :  Quia  pcrscvcrare  volui; 
soil  noii  pcrseveravi  in  liac  '  olimlalr,  nisi  rcui  vide 
rcm  in  liiflnituin  proccd<*rc,  te  teinper  i.lipsum  '•*• 
in(errogan(c,  e(  mc  ca  ein  respondeiiie.  Mac  Non 
ergo  dcbcs  dircrc  :  .dco  non  volui  pcraevcrarc  in 
•  oluulalc,  quia  ••  <i  volui  pcrscverare  in  voluntad* 
liiijus  volunla(is  ,,T*  :  acd  cum  qoarilur:  Quarr  nnn 
persovcrasli  in  aciiour.  iu  qna  voluisti  ct  p«  (uis'< 
prr>everare?  rcs|»ondcrc  polcs  m%  :  quia  n  >n  pcrsr- 
veravi  in  volunlntc.  Quod  si  qu.i  -rilur  itrnnn  «jii  i r< ■ 
iion  persevernsti  iu  voltinlilc  :  ali.t  causa  reddomla 
est,  uude  scilice(con(igerit  dcfcr  lns  illius  voluniaiis, 
quam  quia  non  perscverasti  ,,u  vcllc  vnluniae  n. 
Non  enitn  rcspomlcndo  aliud  oslend  s  quam  idipsum 
quod  quxrilur  ;  id  esl  non  pcrseverasti  in  volnn(a(c 
pcrscvcrandi  in  aclione.  Disc.  Video  quia  non  vide- 
bam  quid  diccrcm.  Mag.  Dic  ergo  mio  vcrbo  quid  sii 
persoverr.rc,   quanium  res  exi^il,   in  faciemlo  ali- 


icm  accipicndi,  Dcits  non  dcdil.  Si  enim  Deusdedis-  _  quid.  Disc.  rcrficere :  nam  p^rseveiarc  in  scii  e  i»l 

•.-•.„! « -• f.      •    -         V«  I-  •    ■         .-. _. •___.  • 


sot,  pro  cerlo  liabuissci.  Quare,  si  non  poluil  lia- 
bcre  potestatem  aut  voiuutaiem  accipiondi  perscve- 
i-jiitiam,  ni»  anto  Dco ,  quid  pcccavii,  si  non  accc- 
pit  quod  Deus  illiuon  dedit  possc  aui  vclle  accipcre? 
M.\c.  Dciis  dedil  illi  poiesialem  et  voluntaiem  acci- 
piendi  perseveranliatn.  Disc  Accepit  igilur  quod 
Dens  «le.lit,  el  lialmit  qttod  accepit.  Mac.  Vcrc  lia- 
ImiiI,  et  accepit.  Disc.  Acccpit  ergo,  et  liabuit 
pcrscvcrantiam.  M.vc.  Non  a<-ccpit ,  et  idco  non 
habuil.  Disc.  Nonne  dixisti  Deum  illi  dedisse,  oi 
ilhim  acccpisse  potcstatcm  et  voluiilalcm  accipicndi 
poisoverantiam  ?  M ac .  Dixi ; sed non dixi  Deum  illi  dc- 
disse  accipcrc  perscvernnliam,  sed  (antnm  velle  et 
posse  perscvcrantiam  accipere.  Disc.  Er^o,  si   voluit 


aliquid.dicimus  pcrscrilicrc ;  iu  ducemlo,  pcr.luoerc. 
Mac.  Dicamus  igitur  similiter,  eliamsi  non  sit  in 
tiMi.quoil  persevcraie  in  voluutate,  sit  pcrvcllo ltu. 
Dt  c.  Ita  fiat.  Mac.  Cum  ergo  non  ^7*  pcrfecisti 
quo.l  \oluisii,  cl  poluisli,  ctir  uon  perfccisli?  Disc. 
Quia  non  |>crvotiii  "'T,.  Mac.  Ita  crgo  dic  quia  dia- 
bolus,  qni  accepit  vcllc,  et  possc  acciperc  pcrseve- 
rantiam,  ct  vcllc  et  posse  perscvewre ,  ideo  non  ac- 
ccpit,  nec  pcrseveraveril.quia  non  peiMMk1*'*.  Disc. 
Ilein  quxro  quare  non  |  ervoluit  ■•"  ?  Cum  cnim 
dicis  quia  quod  voluit,  non  pervotuil ,  lale  csl  ••'•  ac 
si  dicas  :  Quod  voluit  prius,  poslca  nou  voluil. 
Quando  crgo  '•'•  non  voluil  quod  priusvoluii  ,  quaro 
non  voluit,  nisi  quia  ion  halmit  voluntalem?  Non 

o(  poluil,  arcopitperseverantiain.  Mac.  Noiicstnccos-  1)  dico  vol.inlalcm  quam  pritis  hnbuil,  cum  voluit  "'•; 

sariumconscqucns.  Disc.  Nonvidfocur  non,  uisi  "*'      seH  qnam  Mn  hahtiil,  cutn  non  voluit.  Ilanc  aulein 

VARI/E  LECTIONi:S. 


IM4 


igilur 


Qtiid  si  ipsum  m«.  quid  si  idipsum  '•'•  Et  non  accepii  tnss.  ct  non  ac  ipit  hic  igiiur  non  ,,SI  ITo* 
iton  mss.  •*••  Non  me  dedisse  ms*.  me  non  dedisse  '•••  Scqtiatur  aliquid  mu,  sequ  ilur  aliud 
••6V  Ita  non  statim  imm.  Ciiler.  S.  Mich.  ila  non  slanli  MM  Demonslrasli  m».  Cisier.  monslrasii  '"*  Ac 
repit,  quia  dedil  »i«.  Vict.  el  S.  ilich.  accepit,  quia  Dens  dedil  U,T  Non  vidoo  cur  nisi  mss.  Vict.  Cem. 
hec.  non  viileo  cur  :  nisi  '•••  Dicis,  non  voluissc  mss.  dicis  te  non  voluissc  •***  Semper  idipsnm  mt. 
Cister.  sem|»er  idem  ipsitm  *•"  Ideo  non  volui  persevci  ?.re  in  volutilale  hujus  voluutalis.  Scd  uiss.  Iden  uou 
volui  persevcrare  iu  vohmlate,  quia  non  votui  perscvcrare  in  volunlaie  hiijus  vnhinia(is.  Scd  nu.  S.  ilick. 
ideo  non  volui  perseverare ;  quia  non  volui  perseverarc  in  vohin(a(c  bujiis  volun(a(is  ••"  Potcs  vol  debes 
quia  mts.  omitt.  vel  dehes  '•'•  Quia  non  perseveravi  mss.  quia  non  perseverasii  ,rj  Sit  perseverare  vello 
mim.  sil  pcrvelle  '•'•  Ciim  ergo  uou  ms.  S.  Micli.  cur  cigo  non  ••'•  Quia  non  perseverarc  volui  mss.  quia 
ihmi  pervolui  •*'•  Quia  non  perseverare  voluit.  mu.  quia  noi  pervoltiit.  UTT  Quare  non  perscvcraro 
voluii?  mts.  quate  non  pervoluit?  ,JT*  Cum  enim  tlicis,  quia  nou  pcrsevcrare  voluil  quod  volu  t,  l.ilc  est, 
eic.  mtf.  cuin  enim  dicis  quia  quod  voluii,  non  pcrvoltiit,  ule  est,  etc.  mt.  S.  Mich.  cmn  euim  dic  s  quia 
quotl  voluii,  non  perseverare  voluil,  lale  esl,  etc.  ,M»  Quouiam  cigo  utst.  Qiiaudo  ergo  ,8M  llabuit  cum 
volueril  rnttu  habuil  cum  voluit 


Patuul.  CI.VIII. 
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\<>lurUatem  quare  non  Itahurt,  maiqtiia  »01:  a<ccpil*  A  quani  vcile  doserere ;  scd  aliquaudo  pnus  cst,  vaf< 


Quarc  anicm  non  accepil,  nisi  quia  Deus  nou  de- 
dii ,MI 1  Mag.  Uerum  dico  quia  non  ideo  non  :»cce- 
pit,  quia  Deus  noti  dedil ;  sed  idco  Dcns  non  rledil 
quia  dle  iioii  accepil.  Disc.  Hoc  oslcnde.  Mag. 
Sponle  ditiiisil  volunlalem,  quam  habebal  ,M*  :  el 
sicut  accepil  babcre  ,M*  quousquc  babuil;  iia  po- 
iuii  aceipcrc  sempcr  ,M*  lenerc,  quod  deseruil  '*•• : 
setl  quia  dcseruil,  non  accepil.  Quod  ergo  ideo  non 
acccpil  lenere,  qnia  deseruil  ,M*,  non  ideo  non  ac- 
ccpil  ",,,quia  Deus  non  dedil ;  sed  idcoDeusnon1*" 
ilcdil,quia  ille  non  accepit  UM.  Disc.  Quis  nonYideat 
i|uianon  ideononvoluil  ,,8*let>cre,quiadeseruil,  scd 
itleo  deseruit,  quia  non  voliiil  tcnere  ?  Semper  enim 
tenenii  prius  est  11011  vclle  lencte,  quani  velle  dese- 


lc  descrere.  Disc.  Non  possum  negare.  Mao.  D.co 
ergo  ""•  quia  non  ideo  non  voluit,  cum  debuii,  el 
quod  dcbuil  qnia  volunlas  befecil  ",T,  Deo  dare  <J>'fi 
cicntc;  sed  quia  ipse  volendo  quod  non  debu't,  bo- 
Ml  voluiiiaiem  expulit  mala  supervenienie.  Qua- 
proplcr  non  itleo  non  habuit  bonam  volunialem  per- 
sevcranietn,  aut  non  accepil,  quia  Deus  non  dedit; 
se.l  i  lco  Deus  non  dedit ,  quia  illo  volcndo  quod  ncn 
dcbnii,  eatn  deseruit,  el  eam  deserendo  non  te- 
nuit  '*".  Disc.  Inielligo  quod.dicis. 
CAPUT  IV. 

Quomodo  Ule  pecenvil,  et  voluit  similit  ette  Deo. 

Ma.c.  Dubitas  ailliuc  diabolum  non  ideo  voluisse 
deserere  quod  habebai,  quia  non  voluit  lenere;  scd 


rcre.  ldco  enii"  vult  aliquis  desercre  quod  lenet,  B  ideo  non  voluisse  lenerc,  quia  voluil  dcsercre?  Disc. 
quia  non  vult  icnere.  Quaero  ls*°  igiuir  quare  tenere  Non  dubilo  sic  esse  posse  ;  sed  nonduni  fecisii  me 
noii    volnil  quod  tenebal,  nisi  quia  Deus  non   dedil      cerlum  sic  csse.  Prius  crgo  oslende  quid  voluil  b;>- 


\<«!le?  Mac.  Non  semper  prius  est  non  vtlle  lenerc, 
qu.tm  vcllc  dcscrere.  Disc.  Quamlo  non  sil  oslcmJe 
mibi.  Mag.  Qtiando  aliquam  rcm  '*"  proptct  se  11011 
\is  icncrc,  sed  deeerere,  ut  carbonem  igniium  in 
uiauii  ntid  1  posiUim  :  Uinc  forsilan  prius  esl  no:i 
ctfllelcnerc,  quamvelle  dcscrerc  ;cl  iilcovisdesercrc, 
quia  non  vis  teneie.  Prius  enirn  quam  leneas  , 
iion  vis  teneie  ;  vclle  autem  dcsercre  noa  poles 
nisi  cum  lencs.  Cum  aiiieni  lcncs  quod  nonnisi  pro- 
pler  aliud  noii  vis  '9"  tcnere,  nec  nisi  propter 
aliu.l  l8,J  dcscrcrc  vis  ;  el  magis  vis  iliud  "•*,  quod 
noii  polcs   babcre,   64   u'*>   dcseras  quod  lcncs  : 


bere  quotl  non  babcbal,  ui  vellet  deserere  quotl  lc- 
ncbul,  sicul  in  avaro  monslrasli.  Deinilc,  si  r.ibii 
coniradici  polerit  ita  essc,  me  non  dubil:irc  fatebor. 
MaC.  Peccasse  illum  non  dubitaa  ;  quoniam  a  jusio 
Deo  non  potuii  injuste  damuari ;  scd  quaeris  quo- 
mo.lo  peccavit.  Disc.  Ua  esl.  Mag.  Si  justitiam 
pcrscveranter  servassel.  non  pcccassct  unquam,  tico 
nvscr  essct.  Disc.  Ila  credimus.  Mag.  Jusiiliam  vero 
nullns  serval,  nisi  volendo  quod  dcbel ;  nequc  tie- 
seril,  nisi  volendo  quod  non  debel.  Disc.  Nnlli  du- 
biiim.  Mac.  Volendo  aliquid  Igilur,  quod  vcllc  lunc 
110:1   ilebeb.il,   descniil  jusiiliam  ;  ct   sic  peccnvil. 


inac.  velle  dcsererc  piius  esl,  qnam  iioii  vclle  t-ncre.  C  Disc.  Ila   scquiltir.   Setl  qttxMo  quid  aliud   v<  l.iit. 


AfarM  namque,  cmn  vull  lenere  niiiiiiiium,  et  nia- 
vuli  panein  qncm  ncquil  liabere,  nisi  nuniinuin  rfcl , 
prius  vuli  dare,  i «I  c&t  descreic  niiminiim,  quam  non 
vclil  lcncrc  :  11011  cnim  illiini  idco  vull,  IJeO  11011  vult 
lciierc  dare  quia  non  vnll  lcncre;  scd  itlco  11011  vn!l 
tcncrc,  qnia  ut  '•*•  p.mem  habeal  neccsse  habel 
dare.  Nam  el  aiilcqiiain  liabeal,  vull  lenere  cl  ba- 
berc;  cl  cttni  babcl,  nequaquam  11011  vuli  lciicre, 
ijuandiu  nou  habel  necesse  tlcserere.  Dtsc.  Vcrum 
csl.  Mac.  Nuii  eigos«mpar  est  prius  11011  velle  lenerc, 


quam  quod  Itahebal.  Mac  Qtiilquid  babebal  1M% 
debebat  velle.  Disc.  Debcbat  trere  vellc  quod  a  Dco 
acceperat ;  nec  hoc  volendo  peccavit.  Mag.  Votuil 
igiiur  aliquid  quot!non  habcbal.ncc  lunc  vcllc  d  bc- 
bat,  sieiil  Eva  similis  voluil  cssc  tliis  prins  qnam 
Deua  boc.  vellet.  Disc.  Ncc  boc  iia  scqui  negare 
qiteo.  Mag.  Nibil  aulem  vellc  poleial  nisi  jusiiiiam, 
aui  comiiiodum  :  cx  commodis  enim  coustai  bcaii- 
tudo.  ijtiaiu  vull  oninis  ralionalis  naiura.  Pisc.  In 
nobis  possumus  boc  coguoscere,  qui  nibil  voiumus, 


VARI/E  I.ECTIONCS. 

,MI  Detis  non  eVttil  Sed  idco  Dcns  non  ilcdit,  qub  illc  non  accepil.  M.  Ilerum  m«.  Gem.  Bcc.  S.  Mich. 
Dcus  11011  dcdil?  M.  Ilenin  """  Q.iam  li.ilnni  mst.  tjuaiu  babebal  ,M*  Sicul  accepil  babtiil  mts.  sieut 
acecpil  babere  ,MV  Potuit  aedpere  et  iemper  wu.  pouiii  acriperc  scmpe.r  leuero  ••*•  Tenerequoil  oesc- 
rnil  iiim.  lcnere  qnn  ilcsernil  ,8**  Non  ideo  non  accepil  RW.  S.  Mich.  non  iileo  accepil  ••"  Setl  IHms  tson 
ium.  sed  nlro  Detis  uoil  1,M  Nnn  accepii.  Qais  nnn  mst.  1.0:1  accepil.  I).  Quis  non  ,Mt  Non  idco  non  voluil 
cilit.  Ven.  iitco  iioa  \'»lnil  '•*•  Tenere.  I>.  Qu.vro  m$$.  lerero.  Qu.ero  IMI  Quantio  aliquando  rem  mst. 
(|iiando  aliquani  reni  tm  Qiiod  pioplcr  :,ln|niil  non  vis  mst.  quoil  11011  msi  pronter  alitid  non  vis  »1«.  Cisto. 
tjitod  nis*  propter  aliml  11011  vis  cdu.  Cutli.  quotl  11011  proplcr  lljquid  vis  ,M*  Nec  lamen  proptcr  aliquid 
niii.  nec  iusi  propler  aliud  tn%  Kl  inarMS  vis  aiiquid  mtt.  cl  magis  vis  aliud  ,m  Tcnere  :  scd  quia  ut 
»1111.  lcncre  :  se.l  ideo  non  vull  lcncif,  i|ina  ul  '*'J*  Dic  c.rgo  mtt.  dico  ergo  ,M'  Volunlas  trcficil  mtt. 
soinnlas  dolocil  1,M  In  mt.  Citcr.  nd  RMratMfM  cndem  tnunu  scripta  leifuntur  ista  :  Creavil  Deos  inler 
Mtleree  angelos  uiuim  ,  non  orditMMD,  seil  spinlum  intiiviiliialein  qui  in  MCra  Seripiura  l.ucifcr  appcllari 
hni.i,  buncque  amalbue  aUie  in  aua  ereaiioM  di|aJoreei  coeetiluil;  dc  eo  ad  bcaium  Job  Dominu»  loquens 
dicil  '•  '/'*<"  ctt  irmcimum  vtamm  Dei,  i  I  esi  piintipak  inlcr  opera  Dei.  KlCregorius  super  eundem  locum  : 
Deut  qui  cunctn  crenvii,  biine  cmincuuoiein  omuibiis  cottdidil;  ct  si  scqualcm  (quod  cerlum  non  cst)  suuer 
se  lamcn  uullum  balmii.  Kl  Kzedml  ite  ipso  tlicil  :  Omnit  Inpt»  preliosut  operimentum  tuum,  lioc  esl  omnes 
int(elici  apWMe  trtii  sibi  eoMeeJI.  •••'!  venetationcin  cxbibenies.  ct  lc  quasi  vcSlimentum  prctiosum  cir- 
<  .jiworn.inif^.  Hic  ergo  Lucif-r  quii  in  iinia  digniutc  sublimauun  se  vidii,  ct  Crealori  MO  inordinate 
liaailie  lert  vultnt ;  leroanieoibililer  peeeaviti  ci  corruens  laTre  sc  illius  pealiludinit,  qnam  habiiurus  erat 
si  perievetaM^i,  cum  eeanibiM  iibi  mli.it  \oluniaie  conscniicn  ibus,  gautlia  amisit  ,M*  M.  Vcrum  qtiod 
baoeba!  m*t.  M.  QunlqniJ  babelial 
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J.isiiti.tii*    vcn»  volrinlo,    |»r<  rCtlt  imn  polnil      |) 
Veniin   rst.    Mac.    1'rccavti    «•1^1»    vnlcmlu    lllAUOd 
cominoduin.  quod    nec  hahcbat,  nrc   tniir  ftllt  dc 
huil  ,  qtmd    lamen  ,i(l   anfrnn  nluin    Mttlludlnll 
1II1  polcral.   Hisi  .  Palnin  i'M  qunnium  ahlrr  noti  p<> 
luil.  Mk.    f.crnis.    tit  pulo,  0,11(3    plns   aliquhl  qnam 
acccpcral,  iunrdinale  '**'  volcixlo,    volunlalcm  sn  iin 
cvlr»  jiiAliiiain  rtlciidlt    "•*.  Disc.  A|*rlc  nunc  vi- 
deo  (1111  >  pcccavil,  cl  volcndo  quod   non  dchtiit,  c( 
1100  volemlo  quoil  "•*  debtiil   :    cl  palain  <  >i  qtiia 
11011    nlco    volnii  '**v  plu&quam    ilclmii,    <piu    ii-.inii 
toncre  juslitiam  ;  sed  ideo  juslittaiH  imiii  (enuit,  quia 
aliud  voluil  '**■,  quoil  volendo  iltam  detcruil,  iMciit 
in  aviro,  do  nuiuinn  cl  pane  montliasii.  Mac  At 


Qnuil  l/o.n  Mf/Wi  M/C  rillM  mJuium  ptcr  at<- 
jmlurriiiil . 

Mai.     Pitt.iAiic    honoi    angcloa   liinilitcr    r><.nuH<#> 

pci,.uc,  MltCJMM    iiuli'<  MlCfMl  '    I»i  %4.     1'iit..  , 

rtllOM    roiiiprilxiiilcic    vi  lliin.    M»r..    ||<>r   rciiniu 

Mbtt  Ojcrft     1  non  MMtrunl  pcccan  ,  non  polcsi.ilr 

'     I    ntCtCtiltlt    sci  \.i\,  iiini   jiititiKim.     Qiun:    noii 

matjlc    nicrnrriinl  graliaui    a    Dco,    CJCrft   Mclocuni, 

aiiis  etdcnlibnc,  cjmcc  tjuit  Mrvt*/tniM  rttJttMllin* 

icin  "",  OJMM  |icrilin  nrquivcruul.  Scii  ncc  juili 
icctc,  si  btCM  MncldtlM ,  CMCfl -iiitir.  l)iw..  Sn: 
mnisicii  ralio.  Mi...  Hli  crgn  OJCCJ  <  •<  cnlctunl,  »i 
11011  pMCMCMl  ciun  posscnl,  lanio  mcliorca  ea- 
senl   qttam  isli"",    qn.uilo  cl  vcrc  csscnl  jusli  ct 


cniu  hoc  voluil,  quod  Dca*  rlluui  vcile  ncvlebal,  vo-  R  Kraliain  ;,  Deo  merorenlur.  lh.de  &c.|uitur  q.iia  aul 

luil  inordinalo  similis  cssc  Dco.  Disc.  Si  DtM  cogi- 

tari  non  polesl.nisi  ita  solus  utnihil  ilii  similc  cogi- 

lari  possit  ,  quomodo  poluil  diaholui  vcllc  qnod  11011 

poluit  cogitare  ?  Non  euiin  ita  oblusa?  mcntis  crat, 

ut  nihii  aliud   similc   Dco   cogilnri  possc   nescirei. 

Mac.  Etiamsi  noluii  omnino  pnr  ene  Dco,  ctd  ali 

quill  mintis   Deo  '•*•,  contra  volunlalcm  Dei ,   Iwc 

ipso  volnit   inordinatc   '**'  similis  CCM  Deo,  quia 

propria  volunlate,  qu.r  nulli  suhdila  fuii,  voluil  ali- 

quid.  Solius  cnim  Dei  csse  debet,  sic  voluntate  pro- 

pria  velle  aliqnid,  ut  supcriorem  non  sequalitr  vo- 

liinlatem.    Disc.  Iia  est.  Mac.  Non  solum   autem 


elccii    homincs   majorcs   ct   nnlinres  crunl  Mfdic 

lionis,  atil  rcprohi  angcli  pcrfccie  non  rrtiaurahun- 

lur,  quoniam  non  Itlec  crnnt  liominca,  qui  pro  illis 

assuiiientiir   ",v,  quales  illi  fnturi   crant.  Div\  II 1  ■<. 

(liio  pcnilus  ncganda  cxisliino.  Mac.   Potiicrnnl  igi 

lur  ""  honi  angcli  pcccarc,  anlecasum  inalornni"1* 

ncc  alilcr,  quam  sictil  ostcnsum  esl  dc  illis  qui  pcc- 

caverunt.  Dist.  Alilcr  essc  jiosse  non  vidco. 

CAPOT  VI. 

Quomodo  boni  confumaii  sunl  in  suo  tlntu,  el  matt 
in  catu  suo. 

Mac.  Illi  itaqnc  angeli,  qui  magis  volueruni  jnsli- 


voluit  esse  xqualis  Den,  quia  praesnmpsit  habere  linm  qnam  habchanl,  quam  illud  plos  qnod  non  "" 
propriam  voluntaiem  ;  scd  eiiam  nnrjor  voluil  essc,  habcbant  ,  bontiin  quod  quasi  propler  jusiiii^m, 
volcndo  qnod  Deus  illuin  vcllc  nolcbat  ,  quoniatn  C  quantum  ad  volitntaicm    periinuit  ,   pcrdidcrunt  ; 


voluntatcm  suam  snpra  volunfatcm  Dei  posuit. 
Disc.  Salis  liquet.  Mac.  Jatn  igitur  lilti  »»••  manifc- 
stum  esse  pttio  ex  raliouihus  snpraposilis  diabolnm 
spontc  diinisissc  vellc  qnod  dcbehal,  et  jusle  ami- 
sisse  quod  habebat;  quia  spontc  et  juste  voluit 
quod  non  habebat,  et  vellc  non  debehat  !MV  Disc 
Nihil  puto  raanifcstius.  Mac.  Quamvis  igitnr  bonus 
angclus  ideo  acccpil  perseverantiam,  qoia  Deas 
dedit,  non  ideo  tamcn  malos  non  accepit,  quia 
Dctts  ""  imn  dcdit :  sed  Deus  Ideo  non  dcdit,  qnia 
illc  non  accrpit ;  el  ideo  non  acceprt,  qrria  accipere 
noluit.  Disc.  Mihi  quidcm  ita  satisfacis  ad  ""  ea 
qtix  quxro,  ui  ncc  in  his  qwc  proponis,  nec  in 
ipsa  consequentia  conclnsionum  tiiarinn  ullam  vi- 
dcam,  sensu  meo,  tittihare  veriiaiem. 


juslitia  reiribucnte,  acccpcrnnt  et  de  iilo,  qnod  ha- 
bebanl,  in  verasccuriiatc  pcrmanserunt.  Quaproplcr 
adeo  stint  provcr  li  '•",  til  sint  adepii  ""  quidqnid 
poiuerunt  vellc  ;  ncc  jam  videant  qttid  plns  vclle  "*• 
possint  *•**  :  ct  prnpter  hoc  peccare  ncqncunt.  IMi 
vero  angeli  qtii  maluerunl  illud  plus,  qnfid  nondum 
Deus  illis  darc  volebat,  quam  stare  iu  jusiitia,  in 
qua  facti  crani  ,  cadem  jusiiiia  judicanic,  et  tlhad 
propter  quod  illam  conlcmpscrunt  nequaqnam  ohti- 
nucnint ;  et  quod  lcnebant  bonum  amiscntnt.  Sic 
ergo  dislincli  stinl  angeli,  M  adha?rcntes  jusliti.T 
nuilum  vcll*  bonitm  possinl.  quo  non  fg5  pntVtiM; 
et  dcsertHilcs  illain,  uullum  velle  qncant,  quo  non  ca- 
reant.  Disc.  Nihil  pnlchrins,  aut  justius  hac  distin- 
q  clionc.   Sed  si  posscs  diccrc,  vcllcm  audire  cnjus- 
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"••  Juslum  et  coinmodum  nui.  jmliim  aut  commodum  '•"  Acccpit  innrdinate  mts.  accejicrat  inordinalc 
,M*  Extendit  m.  Vicl.  5  ostendit  l**1  El  nolendo  quod  ujsj.  et  non  volendo  quod  »»•»  Quia  idco  nun 
voluil  mst.  Vict.  qni.i  iion  ideo  voluil  *••*  Quia  aliqtiid  voluil  ms«.  quia  aliu  I  voluil  '*••  Voluil  onmino 
nar  esso  Dco  scctindum  aliquid  minus  Dco  mst.  noluil  oninino  par  ess«  Dei,  sed  aliquid  miuus  l>co  l9" 
Hoc  volttit  inordit  ate  vtss.  hoc  ipso  voluit  inordinalc  *•**  Jam  lihi  mst.  Cisltr.  Vicl.  S.  Mich.  jam  igitur 
tihi  "••  El  vellc  non  dehchat  mts.  Vtcl.  9  el  15  el  vellc  quod  non  debchal  ••»•  Non  ideo  non  accepit 
tamen  malus  angchis,  quia  Dcus  ms.  Vict.  13  malus  lamen  non  idco  non  accepit,  qui  1  Dcus  ""  Saiis- 
fccisli  ad  wij.  S.  Mick.  saiisfacis  ad  mss.  Cem.  Nec.  Vict.  ita  satisfacis  ad  ""  Raiionabililatem  mts 
ralionalilatcm  ""  Quam  isti  ms.  Vict.  5  qtiam  justi  "u  Illi  sumunlur  inss.  Dec.  Cem.  Ciser.  S.  Vick. 
illis  assumuntiirmas.  Vict.  5  el  9  illis  assumcntur  ""  Polcranl  igitur  mss.  polticrunt  igilur  ""  Cteum 
nialorum  ms.  Vict.  3  OMtil.  ni:<Iorutn  ,,<y  In  mss.  capul  b*  incipit  ab  his  rcrbis  :  M.  I!li  ilaque  i.lud  plus 
quod  nou  »/is.  Vicl.  9  illml  quo<!  plus  non  ""  A  Dco  sunl  profecli  wss.  atleo  sitnl  provecti  ",!>  Ui  stmt 
adepti  mss.  ul  sinladepti  »»"Quod  plus  vellc  mss.  r-cl.  Bec.  Ccm.  S.  Mich.  quid  plus  vciic  •"'  Possuju 
cl  mss.  pnssinl,  ct 


isunt, 
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uiuili  commoJum  illtid  full,  quod  cl  boni  angeli  A  mulluin  me,  unde  ipsain  pcrversam  habuil  diabohis 
inste  volendo  sic  profccerunt  "",  ei  mali  iHjustc  voluntalis  convcrsionem,  el  cxlcra  qux  dc  voluu- 
concupiscendo  sic  defeccruul.  Mac.  Quid  illud  fucrit  latc  moJo  dixi  ,m.  Esl  adliuc  aliud  "",  quod  valde 
non  video ;  sed  quidquid  fucril,  suflicil  scirc  quia  miror,  cum  considcro  lianc  voluntatis  conversio- 
fuii  aliquid,  ad  quod  cresccre  pnluerunl ;  quod  non      neni :  cur,  videlicet  Dcus  lalcm  feceril  illam  natu- 


acccpcruni,  quando  creati  suut,  ul  ad  aliud  suo  ine- 
rilo  proflccrcnl. 

CAPLT  VII. 

Quasuo,  an  volunlai,  et  ejut  contersio  ad  quod  non 
debet,  tit  ipsum  mulum  quod  malos  facit  ;  el  cur 
non  poait  rcilionalis  crealura  per  se  de  malo  con- 
verti  ad  bonum,  ticut  potest  de  bono  ad  malum. 

Disc.  Et  nnbis  nunc  suflkiat  hucusque  dc  hoc 
inve&ligasse  in*.  Sed  nescio  quid  sil  ■•"*,  ul  cuin 
rnc  spcvo  ""    ad  finem   quxslionis  jam   perlingcrc 


ram,  quam  lanta  excellcnlia  6ublimaverat;  ut  eo 
quod  dcbuit  vellc,  posset  converlere  ,m  volunta- 
tem  suam  ad  id  qnod  uon  dcbuit ;  sed  dc  eo  quod 
non  debel,  non  pnssit  ad  id  quoJ  debel :  ciim  mulio 
nutgis  vidcatur  "",  poteslaiem  dcbuisse  lalis  crea- 
lura  a  lali  factore  aceipere  facicndi  bonum,  ad  quod 
facta  est  "";  quam  facicndi  malum,  ad  quod  vi- 
landam  facla  esl.  Quod  eliam  in  nnstra  natura 
quxri  polcst,  quoniam  credimus  nutluni  liomincm 
possc  bonam  voluniatem  babcre,  nisi  dauie  Dco  ; 


'",  lunc  magis  videam  velut  de  radicibus  succisa-  |j  malam  vero  semper  habcrc  posse,  sola  pcrmissione 
rum  quxslionum  alias  pallulaulcs  consurgere.  Ecce  d^j. 
cnim  cum  manifeslissime  vUlcam  pervcrsum  ange* 
Iiiiii  nulla  ralionc  devcnire  potuisse  in  immodera- 
tam  boni  indigentiam,  nisi  propter  immoderatam 
concupisceoliam ;  non  parum  me  movel,  undc 
ipsam  inordinalam  habuil  voluntatem.  Si  cnim  bona 
fuit,  propier  bonani  voluntatem,  de  lanio  bono  ce- 
cidil  in  t.inium  inihun.  Item  :  Si  bonafuil,  Dcus 
illam  ilii  dedit ;  quia  nonn-si  nihil  habuil  a  se.  Si 
ergo  voluit  quod  Dcus  dedit  vclle ,  quid  peccavit? 
Aut  si  a  sc  bahuil  hanc  volunlaleni ,  habuit  ali- 
quod  ",T  bonuin,  quod  non  accqnl.  Quod  si  mala 
e*i,  ct  aliquiJ  csl ;  ilcruin  occmrit  quia  nounisi  a 
Deo  est,  a  quo  csl  oiuue  quod  aliquid  est  "".  El 
similiter  qua?ri  potcst  quid  peccavit  habcudo  volun 


CAPLT  VIII. 

Qucvttio  propoaila  resotvilur.   Quod  volnnlas,  et  ejus 
conversio  non  sit  ipsum  ,e,T  inatum. 

Mag.  Ncc  volunlalcm,  ncc  voluutalis  convcrsin- 
ncm  puto  negari  posse  aliqtiid  csse.  N:im  clsi  iioii 
sunl  subsUulix,  non  tamcn  probari  pnlest  cas  nou 
csse  csseutias,  qnoiiiam  multx  sunl  esscnlix  pr.e- 
ler  ill.nn,  qux  propric  dicilur  substantia.  Dcnique 
bona  voluulas  non  magis  ""  csl  aliquid,  quani 
mala  volunias;  ncc  esl  isla  magis  malum  quam  illa 
bonuin.  Nou  enim  magis  csl  aliquid  voluulas,  qux 
vull  dare  misericordiler,  quam  illa  qux  vull  raperc 
violenter  ;  nec  magis  hxc  m.iluin  quam  ill.i  bonuiii 


lalem    qu.un  Deus  dedii;  aul  quomodo  poluil  Dcus  C  cst   Ergosi  mala  volunlas  csl  ipstim  nialiim,  quod 


dare  malam  voluntalcm.  Si  vcro  hxc  mala  ""  vo- 
lunlas  ah  ipso  diabolo  fuil,  cl  aliquid  esl,  liabuil 
aliquid  a  sc,  el  non  csl  omiiis  esseutia  bona,  ncc 
malum  cril  nibil,  sicul  solinius  dicerc;  siquidem 
mala  volunlas  esseutia  esl;  aul  si  mala  voluntas 
tiibil  cst,  proplcr  nihil  cl  ideo  siuc  causa,  lam  gra- 
vitcr  dainnalus  esl.  Quod  aiilem  dico  dc  volunlale, 
boc  ipsnm  dici  ""  polesl  de  concupisccniia,  sivc 
desiderio,  qiiouinin  ei  conciipisccnlia,  cl  dcsiderium 
voluntas  csi:  clskut  cst  bona  cl  mala  voliinlas,  iia 
cst  bona  IM>  el  malii  concupisccnlia,  ct  bonum  cl 
malum  dcsidcrium.  Quod  si  dicimr  quia  volimt.is 
04  uliqua  essenlia,  cl  idco  boninn  csl  aliquid;  sed 
conversa  ad  hoc,  qnod  debet  vclle,  fil  bona  volun- 
l;is;  ad  id  vero,  quod  non  debel,  couvcrsa,  «licilur 
volunlas  mala  :  quidquid  dixi  dc  volunlate,  vidco 
l>osiedici  de  ipsa  convcnuonc  voluntalis.  Movcl  cnim 


I) 


malus  aliquis  dicilur,  cril  ct  bona  voluiilas  ipsum 
bonuin,  quo  fit  aliquis  bouus  :  scd  mala  volunlas 
crit  nilnl,  sicsl  ipsiim  malum  quod  credimus  csse 
nibil.  Bona  igilur  volunlas  nihil  cril ,  qtioiiiam  ipsa 
non  magis  esl  aliquid,  qtiam  mala  voluulas.  Quaie 
ipsuni  bouum  quod  bonos  facit  uon  polcrimus  m- 
gare  niliil  essc,  quonijin  ipsum  csi  bona  yolunias 
qux  nihil  erit.  Sed  f.ilsuui  cssc  nulliis  ambigit,  bo- 
11:1111  voltintalcm  sivc  boutim  ipsum  essc  nihil.  Iiaqtic 
m:da  volunias  non  csl  ipsum  inaluui  quod  malos 
facil;  sicut  ncc  bona  volunlas  esl  ipsuin  boiiuni 
quod  bouos  facit.  lloc  ipstiui,  quod  ilivi  dc  volun- 
lalc,  polesl  eliam  considerari  *»•*  in  convcrsiorc 
voliinlalis.  Non  enim  magis  csl  aliquid  couvctsio 
illa  qux  couverlil  voluulatem  de  rapina  ad  Iribucn- 
dum,  quam  esl  iila  qux  ""  convcrlil  eamdcm  vo- 
lunlalcm  de  largilale  ad  avariliam;  cl  cxlcra,  qux 
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«•"  Volendo  sic  perfccerunl  mst.  nnlcndo  sic  profeceninl  ""  Invesligassc  ms.  Vict.  invcstigarc  ,m  In 
1.  Cii/«r.  hoc  caput  incipit  ub  hit  tcrbit  :  Sed  nesi  io  quid  sit,  tic.  ""  Mc  spcrem  nijs.  Vicl.  Citler.  inc 
cro       ""  Jam  perlinjzcre  nu.  Cister.  omilt.  Jam       ,M7  llabuil  .1  s«*  ;ib(|uod  mt».  Vicl.  el  Cister.  omill.  n  s« 


'•"  A  qtio  nmnt  qnod  <"st ,  lUqnld  «»sl  mit.  a  quo  cst  nmne  quod  aliquid  cst  ""  Si  vero  mala  1»$*.  si  \ero 
Irr  mah  ""  lloc  iilrm  ilici  mss.  Citter.  el  Vtct.  boc  ipsum  dici  '•"  lla  csl  cl  bonn  ««,  Vict.  ila  esl  bona 
••'»  Dc  \olunl:iio  moilo  dixi  ms.  Vitl.  13  de  xolunlalis  «onvtrsionc  modo  dixi  ""  L>l  adbiK-  :il  quid  »11«. 
Vici.  Cem.  Itec.  Ksl  adlmc  aliud  ,m  Possil  convcrieie  nm.  posscl  coiiviitrre  ""  Ciim  m.igis  vithalur 
H  ■  <inu  ninlio  magis  vidralur  ""  Ad  quod  l.ict.1  esl.  edil.  Vcnet.  Col.  et  Colhien,  ad  quod  facla  siinl  "" 
<  onvrrio  jit,  nnn  ipsnm  mss.  convcrsio  non  sil  ipsum  ""  Bona  11011  ma,;is  mss.  Ijona  volunlas  non  magis 
""  Potcsi  consiilrian  mts.  polcsl  ctiam  ronsidcrari     ""  Quam  illa  qux  ms<.  <|iiam  cst  illa  qux 
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ilc  xoltinl  Mc  p.nolu  anlc  tlivi  DM  Miln  i|iio>|<ii-  Imr 
Ij.Mnn  viilrlttr  "*'  quoil  :ik»ois  "**.  M»i..  KMJM 
ergo  vohntas  mals,  nrqoe  pra\.i  volmn  ihv  mn- 
vrnio,  *»t  ipMini  malum,  qno  angi-ltit  vrl  MMJt 
lli  ntnlui,  cl  «|ood  inlnl  r»ir  dirimui  :  nun<  lwm | 
volunlai  anl  bona  volunlaiin  mi  ron\crsio  c\l  l*>- 
iiniii  quo  boni  Aiuit 

CAPUT  IX. 

Quod  injmtliiii   nl  iptum  tnalum,  il  m  nihit. 

Disc.  Qunl  <>rK<>  tlicrnnis  ipsiun  inaluin  quotl  ma- 
I09  facil:  el  qniti  ipstun  bontim  quod  bonos  facil? 
M*c.  Juslitiam  crrdcre  dcltcnitis  esv  ipium  honnm 
quo  suiil  boni  *•**,  iil  csl  justi,  cl  :<ngcli,  cl  homi- 
itcs;  el  qtio  ipsa  Toluulai  bona  »ivc  jusia  dicilur, 
inJHMithui  vcro  ipstim  malum  essc  ••*•,  quod  niliil 
aliml  dicimui  cise  quain  boni  privalioncm,  quod 
malos  cl  malam  volunlatcm  facil  l  et  IdM  camilem 
injuslitiam  uon  aliud  csse  asserimus  quam  privalio- 
ncni  injustiii.v.  Quandiu  eiiim  voluntas  priinum 
dala  raiionali  nalurtr,  ct  siinul  iu  ipsa  datiunc  ab 
ipso  datorc  convcrsa,  imo  non  convcrsa,  scd  facta 
rccia  ad  hoc  quod  vcllc  dcbuil ,  sletil  in  ipsa  rccli- 
ludine,  quam  diciuuis  vcviialcm  sive  injtislitiain,  iti 
qna  facia  est,  justa  "v*  luii.  Cum  vero  avcriii  sc 
al>  eo  quod  debuii,  et  convcrtit  sc  ad  id  mT  qiiod 
noii  dcbuil,  non  sietil  in  originali  (ut  ila  dicam) 
rcciiludine,  in  qtia  facta  esl?  Qnam  cum  deseruil, 
magnum  aliqui  I  penlitlil;  cl  niliil  pro  ca,  nisi  pri- 
vationcui  ejus,  qusa  nullam  babct  essentiam,  et 
qiiam  iujusiiliani  uoiniiiaiuus,  suscepit. 

66CAPIT  X. 

Quomodo  malum  vidcalur  esse  aliquid. 
Disc.  Quod  dicis  malom  esse  priv.nionem  boni, 
concctlo;  sed  uihilominits  vidco  bonum  privatio- 
ncm  cssc  mali.  Et,  sicut  pcrcipio  in  privalione  mali 
uliquid  aliud  lieii,  quod  bonum  dicimus,  ila  ani- 
ina<lverto  iu  privalionc  boni  aliquid  aliud  fieri, 
quod  nialum  noniiiiamus  '•***.  Quapropter  licei  qui- 
busdam  argumenlis  nialum  nihil  essc  probetur; 
quoniam  mnhim  nonnisi  vilium  aut  corrtiplio  cst, 
qu.x  iiu'Io  modo  sunt  nisi  in  aliqtia  cssenlia,  et 
qnanto  magis  ibi  suni,  tanlo  magis  illam  rcdigunt 
iti  nihihim;  cl  si  cadcm  cssentia  omnino  deveniat 
ad  nihil,  vitiutn  quoquc   ct  corruptio  inveniuniur 
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\  nihil  :  Imii.    |ajf|uam,    »«     \ul    .vlio   ino.ln    pruhrlfir 
niliil  c\sr  iti.iluui  ,  iii. ii  polrsl  auirnu»  m. m  "•'  ihii 
tola   flilr  nr<|turs<  I  n- .    si  non    tlltnl  niiln  aufcralur, 
q  110*1    miln  rroolr.i    prolial  "M  mnluin    nonniii    ^li 
ijiinl  rk*e.    Nain  mrti  nudiiur    noiucn   mali,  fmtirj 
Imrrenl  cord.<  noMra   qttol  in    liiijut  noniinn  li| 
flcnlionc    ir  ullipiitil,    |J    nilul    ligfjMMMM    btt  "" 
nonnnr.  Ilrnt      Si  \<u  li.r. •,  vnluci  '**•  malunt  no 
mcn  est ;  unqof   tii*niflralmini    '*••  r»t.    Si  MMM 
lignifiraiivum    '•••  ctl,  «ignlnYal;  inl,   nonn.ii   •  I « - 
quid    ligniflcat.    Qttomodo   cigo  iualom  rst  iiilul,  || 
quod  signiliral   noincu  ijui  '•••,  rst  nliquiil?    Dm4 
que,    «-11111  m.tuenic  jusiilia,    lania   vidcalur    iratt- 
quillitat,  l.inu  quirs    ul  in  mullil   nilnl  nliml  vidca- 
lur  jusliiij  quam  quiesere  a  inaio ;  licul  esl  casli- 

"tat,  patientia  :  rccedentc  autcm  ju^liiij  ,  liiu 
divenus,  lam  lalionoMis  tamque  mitlliplcx  orcupcl 
auimum  '**'  affectui,  qni  vclut  crudei  s  Doiniuu» 
miserum  liomuncuhtm  cogat  tot  lurpium  et  laborio- 
601001  opcrmn  cura  sollicilum  **"  eaac,  et  ipsis 
operihus  tam  gravitcr  lahnrare  :  niinun  eit,  si  (io- 
tcril  oslcndi  nihil  Uxc  omnia  opetari. 


CAPUT  XI  [ul.  XJ 

Quod  malnm    ei  nihil   non  pcuint  ptr  nomen  tuum 
firobari  aliqnid  ttte,  ttd  quati  aliquid. 

M\c.  Puto  quia  non  ita  cs  insanus  '•••  ut  dicaf 
nihil  esse  aliquid,  cum  tamen  non  possis  negarc 
liihil  csse  nomcn.  Quapropler  ai  nihil  non  potcst 
probarc  '"•  aliquid  csse,  pcr  nomen  nihil^  quo- 
P  modo  xslimas  lc  probare  malum  ca>e  aliquid,  pcr 
nomen  mali.  Disc.  Mihil  agit  cxcmplum,  quod  liien; 
lilc  rcsolvit.  Nam  et  hoe  ipsuin,  niliil,  ucscio  quiit 
sit.  Quaproplcr  quoniam  in  mauibus  qux-slio  esl  dc 
nialo  '•",  quod  dicis  csse  uibil  si  vis  me  docere, 
quid  intclligaiit  cssc  inalnm  "",  «locc  mc  piiusquid 
intelligam  essc  niliil  '•"  :  deinde,  ad  alia  quibus 
propler  nonten  nuli  dixi  mc  moveri  de  eo,  ut  ali- 
quid  esse  videatur,  re^ponJcbis.  Mag.  Cuin  nequ.i- 
quam  diffcranl  niliil  esse  ct  non  aliquid  cssc,  quo- 
modo  dici  polest  quid  sil  quod  nou  esl  aliqui  l 
l,u?  Disc.  Si  non  est  aliquid,  quod  hoc  noiniue 
significalur,  non  signilicat  aliquid.  Si  veio  uon  si- 
guificat  aliquid,  non  est  nomen  :  scd  utique  iiomeu 
est,  quanquam  igitur   uullus  dical   nihil  essc  ali- 


VARIiE  LECTIONES. 

,,VI  Idipsum  vi.Uturin».  Cittir.  S.  Mich.  hoc  ipsumvideltir  '**'  Ul  asseris  mst.  quml  nsseris  '•"  Nec  boni 
Yoliinl.uis  mti.  Cisier.  Viet.  5,  S.  Mich.  aul  boita  volunlalis  ms.  Vict.  13  aut  boaae  voliinl.ilis  »n.  \  icl.  i), 
aiil  uialae  volunialis  m»  Crcdcrc  dicimus,  ipsuiu  boiiiun,  quo  fuinl  boni  mss.  crc«lcro  dcbcnuis  cssc  ipsuni 
bonuin  quo  sum  iioni  »•»•  Ipstnn  uialum  csse  ms.  Cisler.  omit.  csse  m*  Facta  fnil .  jusla  mss.  Yict. 
S.  Miek.  Cisler.  facta  tesl,  justa  fuit  ,HT  Convertil  se  atl  i«l  mc.  Cister.  omit.  sc  •**•  Dicimus  mss.  Yiet* 
Cister.  nomiiuuiuts  '*v»  Minus  tiicns  m$.  animtis  nicus  ,9'°  Mihi  eliam  probat  mss.  milii  e  conlra  probat 
,MI  Significelur  hoc  wsa.  si^nilicaiur  h  c  li,8i  lloc  scilicel  mss.  hae<:.  scilice  '*'J  Dliovc  significaluin  wsa. 
iuiquc  s'gui(icati\iiui  '••♦Siaunm  sign.Ucaitun  ».»«.  si  autem  si^nificalivuni  ,955  Noniine  cjus  mss.  No- 
i:icii  ejus  *•••  Occupat  an:mum  mss.  Mct.  Cem.  Coib.  Bec.  occupct  animum  "8T  Opernui  sollicilum  ms». 
Dperum  cura  sollicilum  "**  In  mss.  iucipit  ab  his  verbis  :  M.  Puio  quia  non  es  insanus,  cic.  *•"  Nihil 
polesl  piohaii  »is.  Cister.  niliil  potcs  probarc  wsa.  niliil  potcs  probarc  "6*  Quastio  e>l  rfe  malo  in  ina- 
nilitis  mss.  Vict.  de  inak>  qiiaeslio  esl  in  nianibus  l9ii  Docere  «piid  si  maliiui  mss.  doccre  quid  inlcliigaiii 
esse  malum  ,,0J  Qttid  iiitelligam  csse  nihil  »i'».  \ic\  15  qui.l  inielligaui  ease  niliil  19"J  Quid  sit,  el  q-.utd 
iion  cstaUquid  mm,  nuiil  sil  quod  noii  csl  aliqnid  wa.  Vtct.  3  Quii  si'  qnotj  csi  aliquid 
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ciiid;  sed    sempcr  nihil  csse   niliit   cogamur    fateri  \  divcrsis  raiionilms   aliquaicuus    significal    rem,  ci 

•**,   nentO  lamcn  poUM  "'•  iionicn   nihili  significa-  ali(|iiitl;  cl  iiiillaicniis   sigoifical  icm,  aui  aliquid  : 

livum  csse  "••  dilDleri.  Verttin.  si  l.oc  ipstim  noiucu  sigtiificat  euiin  rcmovcmlo,  ct  non  significal   eoo- 

inii  significal  inliil,  scd  aliquid  ,  id  quod  significa-  slilueudo.  Ilac  ratioiie  nomen,  niliil,  <|tiod  pcriinil 

lur,  vidclur  non  possc  cssc  nihil,  Mil  magis  aliquid.  nmiic  quod  est  iliquid,  el  dcsirueudo  non  significal 

Si  erpoquod  sigiiificalur  non  esl  nilnl,  scd  aliquid,  nihil,  scd  aliquid ;  cl  conslilucmlo  nou  signilicalali- 

qualiler  verum  cril  ul  nihil  sigtiificclur  ",7pcrlioc  quid,  sed  nihil.   Quaproptcr  noii  csl  neccssc,  niliil 

nomcn,  quod  6st  nihil?  Quippc  si  vere  nihil  diriltir,  esse  aliquid,  idco   qnia  nomcn  ejus  significal  aliquid 

vcrc  nihil    csl ;  cl  idcirt'0   non   csl  aliqnid.  Quaio,  '*'*,  quoliuel   iuodo ;   sed  potius   neccssc   esl  niliil 

si  quo  I  significJluiMioc  nominc.  non  est  niliil,  setl  csse  uiliil,  quia  nomen  ejus  significal  hoc  modo  ali- 

aliipiid  (qncmadmodiim    couscqiicnlia    vidclur   os-  quid.  Iloc    iiaquc   modo  non  rcpugnal  malum  nihil 

icndcrc),    lalso  ct  incongruc  "SB  vocaiur  lioc   no-  esse  cl  malinonien  csse  significaliviiui;  si  sic  ,m  ali- 

iiiinc.   Al   cconlra,    si   sccundum  jndicium  omtiium  qunj  Dcriineudo  siguifical,  ul  nullius  rei  sil  consli- 

"",  id  quod  nomiualur  niliil  vere  cst  nihil,  ncqna-  tulivuin  "7\   Disr..   Nequco   ncgare   nomen   uihili, 

quam  cst  nliquid;  usquamnc  \idetur  aliquid  conse-  sccuudum  prxdiclam  a   le  rationem,  aliquo  modo 

quenliiJS,  quani  ul   hoc    ipsum  iiomcn  niliil  signifi-  p  siguilicare   nliquid  ;  sed   salis   iiolinn   esl  quia  illud 

cct,  id  csl  iioii   significel  ""  aliquid?  Quid   ilaquc  aliquid,  quod   islo  modo  lioc   noininc   siguificalur. 

est  quia   lioc  nomcn,   vidcliccl  niliil   non  significat  uon  iiominatur  niliii;  ncc  cum  audimns  hoc  noinen, 

""  niliil,  scd  aliquid;  cl  non  signilicat  aliquid,  scd  accipimus  illud  pro  illa  re  "",  quam  iia  significal. 

niliil?   Mac.   Forsilan   non    rcpugnanl,    signilicare  Ulud  igiiur  ,r"  qu.cro,  pro  quo  hoc  nomen  ponilur ; 

Hibil    et  aliqnid.  Disc.   Si  non  rcpugnanl  :  aul  isia  et  quod  iiilelligimus  "•',  cum  ipsum  audimos  "" : 

vox  diversa  consideralione  signlfical.  niliil   el   ali-  illud,  inqnam,  quxro,  quid  sit.  Illud  eniin  hoc  uo- 

quid;    aul  ""  iiivenicntla   res  csl  aJiqua,   quac  sit  nien  propiic   '•■*  significji;  et  idcirco  noinen   esl, 

aliquid,  et  nibil.  Mac.  Quid  sl  uirtimque  inveniri  quia  ejus  sij/nilicalivum  esl  lMV,   non  quia  supra 

polest,  cl  divcrsa,   scilicel  significalionis  conside-  dicto  moilo  negando  significal  aliquid  :  ejus  quippe 

laiio  in  hoc  nominc,  cl  eaiudem  rcm  essc  aliquid,  nomen  est,  pro  cujus  signilicatione  inier  nomiua 

et  niliil?  Disc.  Ltrumqiie  vclleni  cognosccre.  Mac.  compulatur,  et  illud  vocatur  niliil.  Illud  quaero,  qno- 

Cmislal  quoniam  ha>c  vox,  scilicct  nihil,  quantiim  modo  sil  aliquid,  si  proprie  vocalur  nihil ;  atitqua- 

ad  tigaiflcationem,   iiullatcnus  diffcrl   ah  eo  quod  liier  sil  nihil,  si  noinen  significalivum  cjus  significal 

tlico,  non  allquid  ""*.  Nihil  quoque  hoc  aperlius,  aliquid  "",  aul  quomodo  idcm  sil  aliquid,  etuihil? 

quam  quod  hxc  vox,  sciticet  non  aliquid,  oinncin  Q  lllud  itlem  quaero  de  iiomine  mali;  el  de  eo  quod 

ran  penilus   et  omne  quod  cst  aliquid,  iniclleciu  significal,  ct  quod   malum  noininalur.  Mac.  Rcctc 

rcmovendum;  ncc  omniiio  ullam  rcm,  aut  peniuis  quxris;  quia  liccl,  supraposila  raiione,   nialiiin  cl 

quod   aliquid   sil  iu  inlclleclu  lelincndum  "'\  sua  nihil   significent   aliquid  ,    lamen  quod  signilicatur 

significalione  consliluit.  Sed  quoniam    rcmolio  ali-  non  cst  maluin  aut  uihil  ,m  :  sed  esl  alia  ratio  "•• 

cjus  rci  si^nificari  nullatcnus  polcst  nisi  cum  sig  ii-  qna    significant    aliqnid,  cl  quod    signiflcatur   csl 

ficalione  cjus   ipsins,    cojus  sigiiificalur   rcmolio  :  aliquid;  sed  non  vcre  aliquid  ",B,  sed  quasi  aiquiil. 

niilluscnim  inlelligit  quid  significel  non  homo,  nisi  Mulla  quippe  essc  dicnntur  '•*•  secundum  formam, 

iiilelligciido  qui;l  sit  homo  :  neccssc  cst  ul  h;ec  ""  qux   non  sunt  sccundura  rcm  :  ul ,    timcre ,   sc- 

vox  qnx  cst,  non  aliqtivl,  dcslincndo   id  quod   est  cimdum    formam   vocis,  dic.ilur  aclivum,   ciira   sil 

aliqnid,  ligniflrel  aliquid.  Quoniam  vero  aufcrcndo  g7  passivum,  sccundum   rcm.  ita  qiioquc  cxcitas 

omnc  quod  esl  aliqnid,  nnllam  significal  esscntiam,  dicilur  aliquid,  secundum  fonnam  loqucndi ,   cum 

quam  in  audicntis  inlcllcclu  rciincndam  constilual  :  noa  sil  aliquid,  secundum  rcm.  Sicut  enim   de  ali- 

"nlcirco  \ox,  non  aliquid,   nullam  rcm,  aul  quod  sit  q(lo  dicimus  quia  visiim  haliet,  ct  visus  esl  inco; 

aliquid,  significu.   Igilur  hxc  vox,  non  aliquid,  his  iia  dicimus  quia  hahet  caecilalcm,  ct  cxcius  csl   in 

VAlll/ELECTIONES. 

n*'  Nilnl  esse,  cogamur  fatcri  inhil  mil.  Vkl.  ttce.  C.em.  Corb.  niliil  esse  nihil  copamur  faleri  "'*  Ncmo 
poicsi  msf.  mino  lamen  poicsl  '•'•  Signilicalum  cssc  iw,  sicniucaliviim  esse.  "*'  Ct  sigiiificelur  m$. 
Vicl.  fi  iit  niliil  lignificetnr  "••  Falsc  cl  incongrue  nit.  Vict.  9.  fatso  el  inrongiiic  %tm  Judirium  omiM 
Nitt.  jiidiciiun  omniiim  ""  Id  non  lignificel  nut.  id  csl  non  signiiicet  "Tl  Videlicel  non  fdgnifical  mss. 
«idclicel  iiilul  non  kignlflcal  tn •  Aul  aUqoid  :  aut  m*«.ctaliqiiid,aul  '•'•Dicil  nou  aliquid  «u*.  et  ed.l. 
1.//.  .Iiro  non  aliqnid  ,m  IntclleclU  reiincnduin  »n«.  in  inlellcctu  retincnduni  ""  Nccesse  ul  ha?c  i»**. 
nrccisc  esl  ul  lia-«  •»'«  Nomen  signiflcetaliquhl  wa.  nooien  cjus  significat  •Uqoid  ""  Rigwiflcatotn,  sed  m 
,„.  itirum,  tisiC     ,m  llle  f)«  MSt.  IHC.  eao.   il.  In  litulo  Quoniodonialum  mss.  0'iml  maliiin     ,m 

ll.i.l  pm  illa  ro  mu.  CisMr.  omil.  illnd  et  rt  "**  lllud  igilnr  m$%.  Ciitcr.  illul  vcro  ^*1  El  quid  inlelligiinus 
MM.  Via.  ct  quoil  IntdligitniUJ  ,,M  Cum  ipeum  sudlnMM  m»i.  Ci»<«r.  cum  ipsuin  nomen  amlimiiR  ,MJ  lloe 
lioiniue  proprie  mu.  Iioc  nowcfl  proprie  »"v  Cjns  significalum  csl  mti.  pjus  siguilicaliviim  esl  ••**  Sigmli- 
i -.iiiun  s1t7n1tir.il   niliil    mu.  signilicalivnm  i  jns  ligniieal  aliquid  rtii».  8.  Mkk.  sipnilicaliviim  ejns  sipiulical 

i.ilnl  ""•  Sigiiiflcauir  raslnw  non  esl  am  eiliil  mm.  Cuier.  significatnr,  non  cst  mahim  aut  ninil  "•'  Scd 
ci  .ilh  ratie  nu.  esl  »Ra  rnlio  im  8ed  non  vcre  cst  aliquid  mst.  Cittcr.  scd  11011  vcrc  aliquid  •••»  Multa 
qiiulrni  dkuntnr  eu.  mulla  quippe  iliruninr 


gll  i>i\i  OG   i»!   I  \m:  iuaikii  i  ut 

tOI    r.tiin  h.r«  non    sil  •*••    iMqtild,    Md  poinis  »   \  "<>»   »"""'    Uilum,   »«-d  pcr    part<  .  .1   lili  lcnui  jim 


lltqwlll;  »'l  haiir  haberc,  uou  |il  li  l«-i «•  •llquld  ,  m  <» 

i.ucn:  co,  <|iiod  <R»t  nliijiiiil  C.inlas  naniquc  non 
csl  nliud  quam  non  visur>,  :itil  ahscmi.i  vimiH  ulti  \i- 
tus  tlcl>cl  omc  ,  non  vistn  vero  v<l  ""  aliscnlia  vi- 
•u»  non  magii  eil  aliquid,  nlii  visui  debcl  cin> 
qiiam  ulii  non  dcbel  nv  Quarc  MttllM  nou  inair.ii 
cil  iii  oculo  aliquid  <|ui.«  ilii  dt.bel  <■•.-«:  vittii  ,  quatii 
liuii  vitus  vcl  «bscr.lia  viunj  in  lapHe.  «ln  non  tlelx*l 
csse  viant.  Multa  quoque  llil  liiuilitcr  «licunlnr  ali- 
<|iii<l,  sccuiitluin  loiin.iin  loqm 'oili.  <|n.c  non  tunl 
nliquid,  (|uoiiiam  sic  loquimur  <lo  illis,  sicul  dc  rcbui 
«ti  icniiliiis.  Hoc  ergo  modo  malum  cl  nilnl  siguill- 
canl  aliquid;  ei  quod  significalur,  cst  ""  aliquid, 
non  sccundum  rcm,  scd  secundum  rnruiain  loqticu- 


ctv  faclutn,  uljjio  mI  apltis  .i.l  hiliffiiljin  volunlt» 
trin,  t«*d  iioiiiliim  Itlil  aliijitil.  I»im.  h.n'-  <jua<l  *iv 
et rtponc quod  (jiirru  M*..  Ao  rrgn  (uittt  quo<l 
itlc  angrlut  |»er  tc  |Ki\til  vrllr  aliquid  T  th*C.  Non 
bcnc  vidco  quod  dicih  |>cr  tc.  Quod  rtniii  (v.ui 
mprajam  diiitll  dn  onini  rrratora)  nilnl  liabd 
quud  nou  arccpil ,  niliil  polrM  \+r  *e.  Mao.  fer  sr 
dico,  |'<T  lior  qunil  jain  liabcl  :  ulqui  halxM  [.«<!'  . 
et  qu«  siifllciunt  ""  ad  jiolruii.ni  ambulandi,  polcnl 

ambulare   per  M  ,  q»»i  autcm    habei  j»c<l<  *,  <t  i 

Iiabelincoluuiilalctn  pedum  non  poletl  amhulare  per 
k<-.  Iloc  itaquc  iuoiio  qnoero  an  llle  angclus,  ijui 
jaru  aplus  eil  ad  voleudum,  cl  nonduin  quidquam 
vull,  possil  pcr  sc  vcllc  aliquld?  Dlsc.  1'ulij  <|iiia  pu- 


di.  Niliil  cnimnon  aliudsignilicat.qiiaiti  non  aliquid,  D  tcii,  si  aliqitando  vull.  Mac.  Non  respondts  ad  inler- 


aui  abscnliam  corum  quae  sunl  aliquid ;  et  maluiu 
noii  esl  alni.i,  quain  non  bontim,  aul  abscnlia  boni, 
ubi  dcbct  ei  eipedil  essc  bouuin.  Quod  aulcm  non 
cst  aliml,  quam  ahscntia  ejus  quod  est  aliq.iid,  uli- 
que  non  csi  aliquid.  Malum  igilur  vcrc  csl  nibil,  cl 
iniiil  nor.  esl  aliquid,  ct  tameii  quodammodo  suut 
aliquid,  quia  sic  loquimur  dchis,  quasi  sim  aliqui<l, 
cuni  dieimus  :  Nihil,  vcl  maluni  fcc.it ,  aul,  nibil  aut 
iualuin  est,  quod  fecil  :  sicul  dicimus  :  Aliquid,  vcl 
bonuni  fecil ,  aul,  aliquid  vcl  bonum  cst  quod  fecil. 
Iiii:c  est  quod  vmn  negainiis  omninu  essc  aliquid 
quod  dicit  alii|iiis,  ila  dicimus  :  lluc  quod  dicis,  ni- 
lul  esl.  Nani  lioc  el  qtio.l  proprie  non  dicuiiiur  nisi 
de  co  ****  qood  est  aliquid  :  el  cuiu  ita   «licuntur, 


rogalionem  incam.  Di»c.  Quomodo?  Mac.  r!go<|in- 
ro  de  nihil  volenle,  et  de  putcslate  qu<e  pr.richt 
rein  :  cl  tu  respondei  de  volente  '»**  el  dc  potfsiai<: 
qu;c  lil  cum  rc.  Nam  omne  (juod  esl,  co  ipso  qui i 
csl  ••**,  potesl  esse  ;  non  anlcui  oiiinc  qtioil  cst, 
potuil  «sse,  antequam  essel  ••**.  Cum  ergo  qu.-ero 
utrum  illc  qui  niliil  vull,  possit  vcllc ,  quxro 
potcstalem  anle  vuluntalein,  qua  sc  possil  moverc 
ad  volunlatem.  Tu  vcro,  cuin  resjiondcs  quia  si  vult 
poiest,  dicis  polcslalem  quac  fil  cu:n  ipsa  volunlale. 
Neccsse  cnim  cst  si  vult,  ut  possil  velle.  Disc.  Scio 
duas  esse  potcstatcs  :  unam,  qux  noudum  est  in  re; 
aherani,  qnac  jaui  cst  in  re.  Sed  el  hoc  non  pussum 
nescire,  quia  quidquid  ila  polcsi  csse  ul  jam   sit ,  si 


sicut  modo  dixi,  non  dicunlur  deeo  quod  sit  aliqui<l,  c  aliquando  non  fuii,  poluit  piius  essc.  Si   cnitn   non 

potuisset,  nunqnam  esset.  Ueue  crgo  xsiimo  me  rc- 
snondisse,  quia  qui  ideo  potesi  velle,  quia  jam  vult, 
necesse  esl  eum  prius  potuisse,  qtiam  vellet.  Mac. 
Putai  quia  quod  nihil  est,  omniuo  nihil  habei;  cl 
ideo  nullam  habet  potestalcm,  ct  siue  poleslatc  om- 
nino  nihil  potest.  Disc.  lloc  non  possum  negarc. 
MaG.  i£stimo  quia  mundus,  anlcquam  lierel,  nihil 
erat.  Disc.  Veiuin  dicis.  Mac.  Krgo  omniito  nibil 
potuil,  n  equam  essct.  Dtsc.  Ii.i  se«]iiiiur.  Mao. 
Non  ergo  poluit  ctsc,  aniequam  csset.  Disc.  Et  ego 
dico  :  Si  non  potuit  esse,  impossibile  ftiii  tit  esset 
aliquando.  Mag.  Et  possibile,  ct  impossibile  cral, 
autcquam  essct :  et  quidem  in  cujus  poiestatc  nou 
erat  ul  esset,  erat  impossibilc ;  scd  Deo,  in  cujus 
'  polestale  eral  ut  fierel  possibile  erat;  quia  ergo 
Deus  prius  mundum  potuit  facere  ,a0*  quam  lierci, 
ideo  est  nnindus;  non  quia  ipse  mundus  prius  poluit 
esse.  Dtsc.  Rationi  non  posstnu  conlradicere ;  sed 
usus  loquendi  non  conscnlil.  Mag.  Nou  est  miiuiii. 


sed  quod  quasi  aliquid  dicitur  ***•.  Disc.  Dc  ralione 
nominis  mali,  qua  mc  putabam  posse  probarc  ina- 
luni  esse  aliquid,  satisfecisti. 

CAPIT  XII. 

i\uod  angelus  a  te  non  poiuit  habere  voluntalem  pri~ 
mam;elquod  multa  dicuntur  posse  aiiena  potes- 
tatc,  et  non  posse  atiena  impotentia. 

llestat  ntinc  ul  ine  ad  alia,  qux  mihi  nialum  esse 

aliquid     persuadcre     niluntur  ,    quid   rcs|iondere 

valeam  educeas.  Mag-  Ut  vcritatem  rcienodare  '**• 

possimus,    lougius  >u**    aliquanlulum  c\ordiri  nos 

oportet;  sed  cl  opus  csl  ul  lu  ea,  quac  dicam,  non 

sis  conlentiis  singula  lantum  intelligere,  sed  oinnta 

simul  memoria  quasi  sub  uno  iniuitu  mT  coiligcre. 

Disc.  Ego  quidcm  inicnius  ero  quanlum  potero  : 

veriimlamen  si  in  aliquo   lardior  qtia.n  vclis  exsli- 

tcro,  nonle  me  e\spectare  pigeat,  protit  vidcris  tar- 

dilaiem  mcam  expeicre.  Mag.  Ponamus  crgo  Deum 

iiuiic  facere  angeium,  qucm  velil  facere  bcatum;  et 


VARI^:  LECTIONES. 

"•♦  Cum  hoc  non  sit  r*«.  cum  hxc  non  sit  im  Non  visus,  vel  mss.  non  vero  visus,  vel  '•*»  Et  quo«l 
significat,  est  m»j.  et  edil.  Ven.  el  quod  significalur,  cst  "•*  Nam  el  hoc  quod  proprie  non  dicilur;  non  d<? 
eo  mss.  nam  hoc,  ct  quod  nroprie  non  dicunlur  :  nisi  de  eo  im  Q»od  est  aliquid  dicitur,  et  cum  ila  dici- 
lur,  sicul  modo  diii,  non  dicitur,  eo  quod  sil  aliquid,  sed  quasi  aiiqnid  dicitur  mss.  Quod  est  aliquid,  el 
rnm  ila  dicuntur,  sictii  modo  dixi,  non  diciinlur  de  eo  quod  sil  aliquid;  sed  quod  quasi  aliqnid  diciliu 
,9M  Enodaie  »«i».  Vict.  enucleare  "»•  Longe  mss.  longitis  ""  llno  inluilu  mss.  Cisler.  uno  conluitii 
*•*•  Qux  sufliciaiit  mss.  qtix  sufliciunl  ,M»  De  voluntatc  et  mss.  de  volenic  ct  ,0"°  Et  ipso  quod  est  mst. 
cn  ipso  qttia  esl  ,M1  Aniequain  issd  mss.  Cister.  priusqiiam  cssot  ,50'  MiiihIudi  faceio  poternt  prius  mss- 
prius    iuundiiiii  potuil  faccrc 
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Multa  namqtie  m  comtnuni  loculionc   dicunUir   iin-  \  nijns  commodi  ad  vnleivlnm  aliqnid,  nisi  qni   prius 

proprie;  sed  ciim  oporlcl  **°*  medullam  vcrilatis  in-  lialjcl  ualiiraleiii  voliinl.itcai  vilandi  incominodiim 

quirerc,  necesse  est  iuiproprietaiein  perlurbantem,  aui  h.ibcndi  commodum ;  quia  voluutate  se    movet 

quauluin  rcs  expclilet  possibiie  esl,  seccrncre.    Ex  ad  alias  voltitilalcs.  Disc.  Ncgare.  nequco.  Mac.  Dic 

qua  iinpror.rielate  Uf— iidi  fu  ut  sapissime  dicamns  cg°  q"'a  qnid(|iiid  sc  movel  ad  volendiim,  prins  sc 

rcui  posse,  noii  quod  illa  possit.   scd  quonijtn   ali.i  w»l»  iu  iiiovcrc.  Disc.  Ita  est.  M*c.  Qttod  ergo  nihii 

rcspolesl;    cl  rein,  quaj  polest,  non  posse,  quoniam  vult,  mtllo  mndo  poicst  sc    movere   *  I    voleiidtjm. 

alia  res  uon  polesl :  ut,  si  dico  :  Liber  potest  a  ute  1n  *■  No°  posswn  conlradiccrc.  Mac.   IW&tat  igitni 

scribi,  utique   libcr  nihil  potesl ,   sed   ego  possuin  ut  ilic  angelus,  qni  jam  apttts  factnsest  ad   liabcn- 

scriliere  libruin  lit  ctiiu  dicinaus  :    Istc  noti  potesl  dam  Toluntateni,  sed  lamcn  nibil   vull,   nou  potsif 


vuici  ab  illo,  non  aliud  intcUigimus  quam  ilie  non 
potesl  vinccre  isluoi.  liuic  est  quod  dicimus  Deuiu 
iion  posse  aliquid  sii.i  advcrtum.  aul  perversum  ; 
quoniam  sic  est  poteus  iu  bcaiiludiuc  et  justitia,  imo 
quaniaiu  bealiludo  el  jusUtia  non  &unt  illo  diversa, 
icJ  uiiiiiii  bouum,  sic  esl  omiiipolcns  in  simplici  bo- 
110  ul  null.i  res  possil  quod  noccal ,m  summo  bono  : 
iileo  iiamquc  nou  poicsl  MM  corrumpi  vel  mcnliri. 
Ila  crgo  quidquid  non  csl,  anlcquam  sil  sua  polc- 
*tale  esse  non  polesl ;  scd,  si  polest  «lii  res  fa- 
cerc  ut  sit,  boc  modo  alietia  poicstalc  potesl  essc. 


babere  primam  volnntatem  a  se  Disc.  Nccesse  rsi 
fatcri  me  quia  nihilpotcst  pcrse  velle,  qui  nibil  vull. 
Mag.  Beatus  aulcm  non  polest  esse,  si  non  vnlt  liea- 
tiludinem.  Dico  atitcm  niinc  **•*  bc.itiiittliucm,  non 
bcalitudinem  cum  juslilia;  sed  qtiam  volunt  nmuc*. 
B  eiiam  iujtisli.  Umnes  quippe  voluui  bene  mM  cssr. 
Evcrpto  namqiic  Iioc,  ipiu  I  onii.is  uaiura  bona  di.i- 
tur ;  duo  bona  et  duo  bis  ,0"  comraria  mala  nsu 
dicuntur  :  tinum  honttm  cst,  quod  **"  diciltir  jusii- 
tia,  cui  contiarium  malum  MlT  cst,  injusliiia;  alie 
rum  bonumest,  quod  mihi  vidctur  possc  diri  com. 


Quumvis  auiem  pluribus  inodis  dividi  possit  polcn-  modum;  ct   huic  maltun   cpponilur  incoinmodnm. 

lia  vcl  impolentia,    hoc  tanlum    i.unc  libi  sulTiciat  Scd  jusliliam  quidcm  non  omncs  volunl,  iieque  om- 

quia  miilla  dicunlur  possc  non  sua,  scd    alicna  po-  nos  fugiunt  injusliliam;  commodum  vero  non  suliim 

testaic  ;  ct  multa  non  pusse  non  sua,  sed  *0M  alieuu  omnis  raiion.ilis  natura,  sed  ct  omnc  ••*•  <piod  srn- 

inpolcntia.  De  propria  igitur  poicstatc  loquor,  cum  l'rc  polcsl,  vull;  ct  vilat  incommodum.  N.nn  ntilltH 

quxro  de  augclo,  quem    iiovum  posuimus    ficri,    ct  Vlllt.  "'?'  q»od  aliquo  modo  putat  sibi  comn  odum. 

hactcnus  jamcssc  faclum,  ut  jani   apms  ,M7  sil   ad  Hoc  igitur  mo;!o,  bcne  sibi  csse  omiics    voltinl,  ci 

babciidam  volunlatem,  sed  nihil   adhuc    velit;  an  malc  sibi  esse  noiunl.  Dc  hac  bcaliludiiientine  dia», 

ipse  possit  pcr  sc  velle  aliquid  et   tlc  tpsa   mibi  re-  yfi*  *'"  nullus  potcsl  essc  bcatus  qui  uon  vult  Imw 

sponde.  Disc.  Si  jam  sic  aplus   *•••  esl  ad  voiunta-  titudincm.  Nullus  namque   bcatus,  polest  essc  aul 

ti.-m  ul  nihil  illi  aliud   desil  quam    vclle,    non  video  habcndo  quod  non  vult,  aul  uon  habendo  qnod  vull. 


D<sc.  Non  est  ncgaudum.  Mac.  Ncc  bcatus  esso 
debel  ••*•  qui  non  vull  jusliiiam.  Disc.  Nec  hoc  mi- 
nus  conccdeudtim. 

CAPUT  XIII. 

QuoH  nccc,  tn  $ala  votuntate  bentitudinit,  nec  otiud 
posset  velte,  nec  iltam  non  vclle;  el  quiHquid  vellet 
*0*',  non  etset  justa  vel  injutta  voluutas. 

Mac.  Dicanms  crgo  Detuti  illi  darc  pri.num  so- 
lam  bealitudinis  volunlalcm,  ct  vidc.tmus  :ui  idcirro 
qtiia  acccpil  aliqtiaai  voltmtalcm,  jnm  i/sc  se  pos- 
sil  moveic  ad  volemlum  aliud  qiiam  quod  actvpit 
vcllc.  Disc.  Prosequerc  qnod  iuco-pisti  :  cgo  ciiiin 
paralus  snm  intcllijcre.  Mac.  Conslat  qttia  non- 
N-srio  cuim  au  lunc  «•*•  pritis  M  velil  movcrc  ad  D  dum  vult  aliud  quam  bcalitmlincm  ;  qnia  nou  almd 
lii  ic.  VOlliliUleM.  Mxc.  Nullii9  cogiinr  vcl  timore  vcl  acccpii  vclle.  Disc.  Veruni  est  *•**.  Mvr..  Qii.rrocr  o 
sciisu  alicnjtis  incotiimcdi,  i.cc  aiirahitur  ainorc  ali-      a  to  an  possit  sc  movetc  ad  aliud  vtdcndum.   Dim  . 

VARIiB  LECTfONES. 

,M1  Sed  lamcn  opo;  l.t  wai.  Md  rnnt  rpm-n     »»v  ()„T  nt.rrat  uist  quod  noccat     ••••  h\rr>  not.  pmcst  nt«l 

i.lro  MMOJH   iion  p..lr>l     ,10'  Rotl  |)0^r.-  su.1  scd  mts    Yict.  S.  Uirh.  non  pMM  MN  sua  *n\     ,007  l!l  rl  nu'u% 

j;nn  ihs.  Vict.  n :  apl    s  ms  Cisia. u(  jam  ;ipius     ••••  Si  jnm  sil  ;iplus  imi.  si  j   in  sic  pffUU     MM  Polcsl  lamrit 

■  >■  mu    Vitt.  «mil.  l:imrn     ,0,J  Non  volcns  ■impliriter  MM.  moii  volcns  simililer     M"  Nos  vno  dr  iHS*. 

n  d«     '•"  |)l  ik  i|.sa  tnss.  iilriim  sic.  ips:t     M"  Knitii  lUM  »»»»>.  rniin  an  ttiiic     ••"  Dico  cnim  imuc 

t,:ti.  \ici.  t.cm   llrc.  Coih.  Iliro  «tiicin  tninc       ^»  Dividittir  in  iluo  bomi  cl  dno  hismis.  diiilur.  DllO  bona, 

rt  iloo  his     *•"  n<>  iimi.  ri  quo  I  niss.  I.oitinn  c«,l  rjnod      Ml'  Coiiiratiiiiii  maliim  Mtt.  •otilrarimn  csl  molinn 

SCil  .  I  MIN  RIM.  (.r.ter.  Mil  eli.mi  omi'i:        •*»•  Nunc  diio  qjlfja  rwrn.  (  istrr.  non  dico  qui.i        ••••  |{.>.,lns 

lesi  mfs.  Malua  osse  ochcl  •*•' QniiNinM  vcilM  sm.  f/in  0  quidquid  noo  vetiel  MMII.  Cnnslai 
',nii  nondum  lliod  lecepil  velle.  D.  ■Jmfcl  <st  mss.  M  CoMial  quia  nondum  vull  aliud  tiuam  Lctiludi- 
iicin.  niiia  non  .ilnid  acccpit  \ellc.  D.  vcriun  csl 


.  ur  pcr  se  non  possit  :  qiiicunque  ciiiui  nptus  est  ad 
Mtlciuliun,  et  clausis  ocnlis  in  lucc  posilus  nihil  vi- 
d  l,  potesl  lamcn  videre  *•••  per  se  :  quarc  crgo 
iiiiii  volcns  siwiliier  Ml*  uon  velit  pcr  se,  sicut  non 
\ilcns  potcst  pcr  se  viilnre?  Mac.  Quia  illc  non  vi- 
tltns  habct  vi»uin  el  voluiilatem,  qua  potest  movcrc 
Msum;  nunc  vero  de  ,0''  illo,  qui  niillaiii  habet  vo- 
l  niialcin,  loquimur.  Quarc,  respondc  mihi,  si  qua 
ns  scipsam  iuovci  de  uon  vcllo  ad  vcllc,  iitrum  sic 
ip.-.a  M1*  velit  nioverc.  «38  Disc.  Si  tlixcro  quia  nio- 
\-  alur  non  volcns,  couscq.iens  eril  ul  non  a  sc  scd 
ll»  alio  movcatiir,  nisi  forle  si  quis  subito  claudil 
oi  olos  ad  icltini  vriiicnlcm,  aut  si  cogiliir  quis  ali- 
tpm  incommodo,  ul  vclit  quod   prius   non  volebat. 
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N   ijii.-d    viilrri'  qtiomo.lo  M    mnvral    nl    volcmlmu  A  tMtMM  ftllo  |x><ioiiniiv    hi  ..     Ilj  e»l.    Mac.    Si    i  r|Q 

:ilulil  (|ii:iih  lic.ilumlinein,    i|in  .ilni.l    nnn    MM    vull. 

Ns»n»   m  vull   sr    mnverc  ;ul    jliud    volrnduiu  ,    tuU 

u(i(|uc  aliud  ••".  Mau.  SiciU   Cfgu,    null.v    volnnl  m 

ailhuc  ilala,  nibil  polci.il  pcr  M  vcllc    "'• ,  u.i,  voli 

volunlale  Iwaliluilnns  m  <<-j>Ij.  mill.nn    llllM    I    M 

polcsi  habrrc  vnliiul  ilem.  Disc.    ItJ  «'M.  Ma>.    Non 

iir  vi  puUl  prmlciiic  aliqmd  jil   .Mli|iiM-i-in1:iiit  he.ili 

unliiiciii,  poiesl  se  moverc  ad  vnlcudum  illulT  DMC 

lliiliuo  i|iikI  respoudi  nii,    iijiii    ki    non  potcsl,    u<<u 

v.dco  quomodo  velil  '"*  bealiludineni  ipii  non  polchl 

v<lli-    quo  m-  ■difjitd  po»:>e    hcaiiiiiJmciii  pulai ,  m 

vcro  potcst,  ikiii    iiilelligo  quoiuodo  non  po.ssil  vcllo 

:ilni«l    lliC.  Qui  miIi  nli(|iinl  iioii    proplrr  rein  qimii 

videlur  vcllc,  vc.l  piopicr  aliud,  quid    proprie  ju.lt 


illc  **•*,  l|lll  lilliil  v.llil  mvi  roimim-l  i.  i«>u  j*)V»ri 
liilicir  iu.ij.ii.i  <i  viriou,  v<  llcine  miiiorj  ijiohu»- 
( iiin|iic  uii  MMMtf  DlH     Imo  noii    MJMM    iioii    v<  II.- 

ijn  imlilicl  inlnn.i,   vi  ncijoij    ••"    non    poivtl.    Mtc 
N  iiiim-,  iiiin    vi-lli-t    coiiunoJa    infliua   cl   immunda, 

(jiiilnisiir.Tii.nriljili.i  .1111  iii  .li.i(lrlcilaiiliir,c-.s<'ica.|i  rn 

vnluncia  Mjntta  ct  vllupcrshdit  ?  LHtc  (juoiiiodo  iii- 
JllSU  aul  rc|iiclicinlcii.l  i  voluula»  MMti  <|uia  vcll<  l, 
i|iioil  noii  picsc  non  \cll>-  ICO  juss.  t  ""?  Mac.  \u- 
lunljlcui  l.inxn  ips.iin,  kivciiiin  .u'i    snniiiu    Cnill- 

moilj,  tl«t  cmu  vuli  iiiliin.i,   eonstat   caae   opiu   ii 

(loinjin  Dei  ,  ||mj|  csl  viu  :ml  srn.Uiililas  ,  rl  MM 
esse  in  c.)  ""  jusiiliam  sivc  injusliliam.  Uisc.  Pvou 
cil  (lnliiuin.  Mic.  Krgo  in  (jiunliun  ctscnlia   csl  Im- 


cimlua  esl  vcllc ?  au  aliud    quod   diciuir  vcllc,    un  M  nuni,  aliqmdrM,  (|ii:iniiiin  vcro  a<l  jusiuiam   pprtl 


iiluJ  proplcr  qtiod  vull?  DlM<  llhid  utiquc  Im,  pio- 
plcr  quod  vult,  vidciur  ,0M  vcllo.  Mac.  Qui  crgo 
vull  alii|uid  proplcr  beaiiltidiucin,  non  aliud  vuli 
ij ii .iiii  beatiludincm  :  qtiare  polcsl  ct  quod  pulai  pro- 
desse  ad  lcaliliidincin,  cl  solatii  licaliltidiiicm  vclle. 
Disc.  Salis  csl  plamiin.  Mac.  Qikcio  adhuc  an  ac- 
ccpla  liac  sola  volunlatc  |K>ssil  non  vcllc  bcatitudi- 
ncin.  Disc.  Non  polcsl  uirumquo  simul  cl  vellc, 
ct  uon  vcllc.  M  tc.  Vcrum  csl.  Sc.l  non  lioc  iju.ci  u, 
jcd  quxro  an  possil  dcscrere  hant.  voliintalcm,  cl 
movcrc  sc  de  vcllc  ad  non  vcllc  bealilmlincm?  Disc. 
SiquiJcm  boc  facil  nolcns,  uou  ipsc  facit;  n  vcro 
vuicns  "",  aliud  vult  quam  bcalilmlinein  ;  scd  non 
vnli  aliud;  quarc  mauifcsluin  ptiio  quia    utillalenus 


nct  sive  iiijnstiiia.n,  ncc  boua  ucc  mal.icsl , llKC.  Ni- 
liil  claiius.  Mac.  Bed  iinn  •lclnl  <s*c  lic:dus,  si  MM 
habcl  jiislan»  vtiluulalcni  ;  imo  uon  polcsi  pcifrdc 
iic.  laudabililcr  cssc  bealns,  qui  vuli  ijuoil  ncc  |  ■  - 
tcsl,  ncc  dcbcl  cssc.  Disc.  Mullum  patcl. 

CADUT  XIV. 

Quod  similitcr  lit,  ti  tola  nrcc\)ta  tlt  vohnitas  rtrli- 
tudinis  :  et  idciico  uIkivxjiic  rotuulatcm  acrcpit 
simul  ul  et  juslus  •'",  el  ul  bctttus  esstl. 

Mau.  Considcrcinus  crgo  de  jiislilix*  volunlalc.  Si 

dareliir  cidcin  angclo  vcllc  soluin   qood  cum  wli.- 

convcnircl,  an  possci  aliud  veile;  aut  si   possct   *''* 

non  vellc  pcr  sc,  quod  accepisscl  vellc?  Disc.    On.- 

nino  nuod  vidimus  in  voluntate  bcaliliidinis,  nccesse 

potest  pcr  sc  nou   vclle  id  quoJ    soluui   ,0"   accopil  u  esl  iu  liac  quoquc  voluutatc  cvenirc.  Mic.  Crgo  IMC 


vcllc.  M.vc.  Dcnc  inteliigis.  Scd  rcspondc  milii  ad- 
buc  :  Si  poiesl  non  vcile  ""  bcaliludincm,  qnanio 
inajorcin  cain  inlclligel  qui  nibil  nisi  bcalittidineni 
vult  ct  non  polest  non  velle  ""  hcalilttdincin?  Disc. 
Si  non  tanlo  inagis  vcllet  bc.ililu.lincui  qiianlo  me- 
lioicm  ac  majorcin  illaiu  pularet,  aul  omnino  nou 
vcllel  bcatiludincui  HM,  aul  vellct  aliquid  aliud  pro- 
plcr  quod  uieliorcni  nollct;  scJ  dicimus  quia  illam 
vult,  <i  non  aliud.  Mac  Vull  ergocsse  bealus  quanto 
aliius  boccsse  possc  cognoscil.  Disc.  Procul  dubio 
vnli.  M.tc.  Crgo  vult  similis  cssc  Dco.  Disc.  Nibil 
apcriius.  M.tc.  ' ) u i . i  libi  vidctur  ?  an  csset  injusta 
«o:i  voliinLis,  si  boc  modo  similis  vellei  cssc  Dco? 
Disc.  Nec  juslain  volo  dicerc,  qnia  vcllcl  quoJ   non 


justam  ,  nec  injiislain  bahcrel  volunlalein.  Sicut 
enim  ibi  non  csset  volutitas  injusta,  si  vcllet  incou- 
vcuientia.  Quoniam  Iioc  non  posset  non  vclle;  iu 
hic  si  vcllel  iuconvenicnlia,  non  idcirco  MV1  esati 
jilSta  voiiiutas;  qiiouiain  sic  Imc  ncccpisset,  u(  MM 
po-sei  aliter  velks.  Disc.  Ila  cst.  Mac.  Quoniaiu  crgo 
ncc  soliitiimodo  *•'*  volcndo  bcatilmlineiu,  ncc  so- 
luinmodo  volendo  03  «jucv.i  convenit,  rum  cv  nc<  <  s- 
sitate  sic.  vciil,  jus'.us  vcl  mjusius  poicst  appcll.m; 
nec  potest  ncc  debct  essc  bcatus  nisi  velit,  ct  nisi 
justc  velit  :  neccsse  est  ul  sic  faciat  Dcus  ulraiuque 
volunlalem  in  i!lo  couvcuire,  ut  cl  bealus  esse  velit, 
cl  justc  velil :  qtiatenus  ttkl  addila  juslitia  6lc  lcm- 
perct  voiunlalem  bcatiludinis,  cl   rcsccet  \olunlalis 


convcnircl;  uec  injiistam,  quia  cx  neccssitalc  vcilct.       cxccssum,  cl  excedendi  uon  amptitel  potoslat-m,  ul, 
Mac  Al  eumqtti  vult  beatitudiuciu  solain,  cotuuioda      cum  per  boc  quia  volei  "^  beatusesse,  modum  pus> 

VAItl/E  LFXTIONES. 

M,1Qt.ia  aliud  non  »i«».  qui  aliud  non  ■*•*  Vull  titiquc  alind  r?u.  Cista  .  omit.  nliquc  S0!B  Niliil  polerat 
ee  vellc  Mt.  Nibil  polcral  per  se  vclle  ,0M'Quod  veiilmst.  quoniodo  velil  so*7  lllud  ilaquc  ms%.  iliu.l 
uliquc  ,0"  Quod  vult  videtiir  mis.  quotl  vidotur  fOS9  Si  vero  voleiss,  aliml  vull  »155.  t  ici.  9  si  vcio  facit 
volciis,  vnll  aliud  ,oii  Ad  quotl  soluin  mss.  id  quod  solum  ,0M  Si  11011  potesl  non  vcllc  mss.  Cem.  C.orb. 
Dec.  si  polcsl  velle  tnss.  Viet.  llitler.  S.  M>ch.  si  potest  11011  vcllc  ioi*  Non  poiesl  nisi  rellc  mss.  non  poicst 
no:i  vcllt:  ""  Oniiiiin»  si  vcllct  liealitudinem,  aut  vellti  aliud  mss.  otnniiM  non  vcllcl  htatitiidmciii,  aul 
vcllcl  aliquid  aiiud  ,on  An  cssct  jusia  mss.  an  essel  injusta  ,0"  Posnimus  si  ergo  illo  Muj.  |)0iu'i.nis 
D.  Ila  csl.  M.  Si  cigo  ille  MS6  Ncc  vcllct  qnxlibet  iaflina,  sic  inajora  mss.  non  vello  quanilii.ei  i&Sma, 
si  inajora  ^*'1  Non  posse  vclle  accepissel  mss.  non  p.»ssc  non  vclle  accepissel  s*is  Aut  r.on  esse  in  eo  nus. 
cl  non  csse  in  ea  ms.Citier.  et  non  esse  in  en  ?03*  Ki  ut  juslus  mss.  nl  ri  jtisius  10^°  Aut  si  imu  possct 
rnx*.  aul  si  posscl  ,0VI  Incoiivciiieniia,  ncc  idcirco  mss.  iiiconvcnienlia,  quoniam  Imc  non  post-cl  1:011  v<  llc, 
ila  liic  si  vcllet  coiivcnicnlia,  uon  idcirco  t0isAliicr  vellc.  Quoniara  ergo  nec  sobimmodo  «iss.  alitcr  \<-il<« 
D.  Ila  csl.  M.Quoniain  crj;o  soliuinno.lo  m5  Essc  vciil.  Qualcims  nus.  cssc  vclit,  eijusle  \clil,  qualuuus 
*n»pcr  >,-c  (jyoj  vo|0i  ,HSS.  perhoc  quia  volet 
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sil  cxotdere;  i**r  hooquia  juslc  volcl  ,0'\  non  velit  A  quando  habnissc  ct  scmpcr  haberc  ut  habeal  lain 
excedcrc  :  et  sic  jtislam  liabcns  heatiludinis  vohm- 
uilem,  possit  cl  dcbcal  cssc  bcaltis  :  qui    non  volen- 
do  quod  non  debel  vellc,  cum  lamen  possil,   mcrej- 


iur  ui  quod  vellc  non  debct,  nunquam  vclle  possit; 
et  scmper  lenendo  juslitiam  per  modcralara  volun- 
taicm  niillo  modo  indigeat;  aui  li  tleseiuerit  jusii- 
liam  per  immoderaiam  voluntntcm,  omni  modo  in- 
digeal  ms.  Disc.  Nihil  convcnienlius  cogilari  polcsl. 
Mac  Memcntn  qtiia,  «ujii  Miperius  condderabamus 
sol.im  beatitudinis  voluntat  m  sine  hac  mcia,  quara 
addidimus,  ut  sub  Deo  se  roeroeat,  dicehamus  in  ea 
non  csse.  jusliliam  vel  injuslitiam,  quidquid  vcllet. 
Disc  Deuc  roemini. 

CAPUT  XV  [«*.,  XIV]. 

Quod  jitui  ia  tit  aliquid. 
Mac  An  pulas  aliquid  **4T  csse  quod  additum 
cmIciii  voiunlali  (cmperal  illam  ****,  ne  plus  velil 
MV9  qnam  vclle  oportct,  et  expedit?  Disc.  Nullus  in- 
leliige;i3  ,  nihil  lioc  csse  pmahit.  Mac.  Iloc ,  saiis 
ore.lo,  animadverlis  non  aliud  esse  quam  justiiiam. 
Disc.  Nihil  aliud  cogilari  potest.  Mag.  Ccrium 
csl  igilur  jusliliam  esse  aliquid.  Disc.  Imo  valde 
nliquid  honum.  Mac  Antcqu im  acciperel  justiliam 
hanc,  volunias  illa  dcbebat  velle  ct  nun  velle 
secundura  jusiiiiam?  Disc.  Non  debebal  quod  idco 
non  habcbal  ,0",  quia  non  acceperat.  Mag.  Post- 
q  iam  autem  accepit  ***'  :  non  dubilas  debcre,  nisi 
aliqua  violcnlia  amiitat'  Di  c.  Sempcr  eam  buic  dc- 
bilo  alligaiam  pulo ,  sivc  tencat  qtiod  accepit  sive 


houeslum  bonum  convinciiur  ****,  quam  qux  boc 
****  ipsum  non  habere  nec  debere  aliquando  cogno- 
sciiur.  Mag.  Bene  consideras  :  sed  addc  huic  tux 
senteniix,  quia  qtianto  natura,  quae  hoc  hahoil  M,T 
et  debel,  monslratur  laudabilior,  lanto  persona , 
qux  non  babet  quod  debet,  convincilur  viluperabi- 
lior.  Disc.  Vehcmenier  asseniio.  Mag.  Discernere 
inihi  bene,  quid  ibi  monslrel ,011  naturam  laudabi- 
lein,  ct  quid  faciat  personam  vituperabilem.  Dtsc. 
Habuisse  vcl  debere  monstrat  naiuralem  dignita- 
tem,  el  non  hahere  facit  personalem  inhonestatem. 
Deberc  cnim  ,0**,  faclum  cst  ab  eo  qui  dedit ;  non 
haberevero,  facimn  cst  ab  ipso  ,M*  qui  deseroit. 
Ideo  namque  dcbet,  qui  accepit;  ideo  vero  non  ba- 
B  bel,  quia  descruit  ***'.  Mag.  Non  ergo  reprehemlis 
,oc*  in  ipsn  voluniaie,  qux  non  stelit  in  jusliiia,  de- 
here  jusiiiiam;  sed  non  habere  jusiitiam.  Disc. 
Omnino  nihil  aliud  ibi  reprehendo  quam  absentiam 
justilix,  sivo  non  habere  justiliam.  Nam,  sicul  jam 
dixi,  debere,  decorat  **";  non  babere  vero,  dvtin- 
pat ;  el  quo  niagis  illud  decel,  eo  magis  islud  tlejc- 
cct :  iino,  non  ob  aliud  volunlatem  illam  deturpat  ex 
propria  culpa  non  habcre,  quam  quia  illam  decorat 
cx  boniiaie  daniis  debere  haberc  •••*.  Mac.  Nonne 
jam  volunlaicm  ipsam ,  qux  non  babel  justiiiam  , 
quani  dehet  babere,  judicas  injustam,  et  iu  illa  essc 
injuslitiam?  Disc  Quis  non  ita  judicel?  Mac  Si  non 
esscl  injusla,  ncc  esset  in  illa  injiistilia ;  ptito  quia 
nibii  in  ea  reprchendercs.  Disc.  Nihil  omnino.  Mac. 


sponte  dcseral.  Mac  Rcoie  judicns  MM    Scd  qtiid,  C  Ergo  nihil  aliud  in  ea  reprehendis  quam  injustiliam, 


si  volunias  eadcm  juslitiam  lam  uiilitcr  et  lam  sa- 
picuter  additam  sibi,  nulla  indigenliu  et  nulla  vio- 
lenlia  cogculc,  deserai,  utendo  sponte  sua  polcstale, 
i  I  csi  plus  volcndo  quam  dcbcat?  An  remanehit  ali- 
quid  aliud  cum  ip«a  volunlate ,  quam  quod  prius 
con>ldcrahainiis  nule  addilan  enltim  justiiix?  Disc 
Q;ion.a;ii  **•*  nihil  aliud  es(  nddilum  quam  juslitia, 
spar.ta  justiiia  nihil  aliud  certum  cst  rcmancro 
qtiaui  quotl  piius  eral ,  nisi  quia  debitriceiu  fccit 
eain  acoopia  juslilia  ,  et  quasi  quxdam  pulchra 
vrsiigia  siii  rcliqtiil  derelirla  oailein  juslilia.  Eo 
cnim  ipso,  quo  dcbilrix  juslitix  pcrmancl,  monslra- 
liir  honcsiale  juslilix  fuisso  dcrorala.  Scd  et  hoc 
saiis  jiislum  cst,  ut  quod  semcl  acccpil  jusliliam  , 


ct  quia  injusia  est.  Disc  Non  possum  aliud  quid- 
quain  in  ea  rcprebcnderc.  Mag.  Si  ergo  niliil  aliud 
ibi  rcprchcndis  qiiam  abscnliain  injuslilix,  el  illam 
iioii  haberc  juslitiam  ,  sir.ul  paulo  anle  diiisti  ;  ei 
iicrum  verum  esl  quia  nibil  aliud  repreheudis  in  e.i, 
quain  in  illa  esse  injostitiam ,  sive  illam  esse  inju- 
6tam;  palam  cst  quia  non  aliud  in  illa  csl  injusli- 
lia  aul  esse  injuslam ,  quam  absentia  jusliiia:  aut 
non  habcre justiliam.  Disc  Nullo  modo  possunt  liao 
esse  diversa.  Mag.  Sicut  igitur  absemia  juttitix  ct 
non  habere  jusliliam,  rmllam  essentiara  habei  ****  , 
iia  injusiiiia,  ct  esse  injustum,  nullum  habet  esse 
****,  ct  idcirco  non  cst  aliquid,  sed  nihil.  Disc.  Nou 
csl  cousequcnlius  aliquid.  Mac  Mcmenlo  etiam  jani 


CMn  scmpcr  debeal  ,0,v,  nisi  violcnler  amiserit.  El  **  conslaro  quia  rcccdenlc  juslilia ,  excepto  debilo  ju- 
cerle  mnlltnn  iliguior  nalura  probalur,  qux  vel  ali-      slilix ,  nihil  aliud  illi  rcinansit  '**'  quaiu  quod  ba- 


VARI.fi  I.ECTIONES. 
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1  Per  l.oc  qiiodjustc  vnlcl.nonvnlcl  mi».  pccliocquiajiisle  volet.nonvelil  m*  Omninoin.digc.il  mst.Vici. 
f.em  llec.Corb.  oiimi  modo  indigeat  **''7  M.  An  ptilas  aliquid,etc.  hic  incipit  caput  15.  in  ms$,  MM  Teinpercl 
ill.iin  mtt  Vict.  lemperat  illam  MM  Nc  pltis  vclil  mt.  Vict.  3  ncc  plus  vclil  •*•*  Idco  non  dcbcbal  mtt.  Ideo 
non  babetnl  ,Ml  Posiquain  aulcin  non  aecepit  nui.  poslquatn  auicin  accepil  ,0M  Reclc  asseris  mit.  Vict. 
Cittrr.  Rcctc  jiulio.as  *••  Justiti.T?  Quoniam  mu.  jusiilix.  D.  Quoniam  ••**  Jusliliam,  servarc  cam  sem- 
por  deIx..H  mu.  Cittcr.  Ccm.  lltc  Corb.  omilt.  scrvare  ,0M  Communilcr  mii.  convinocnlur  ni».  S.  Hich. 
onnv|i)oereiiir  ,0MQinm  quia  lioc  mu.  quam  qux  hoc  M*T  Habuit,  quod  debel  nw.  habuil  et  dcbel 
MM  qui.l  lilii  monslicl  mn.  quid  tibi  mnnstret  Ml*  Habcre  cnim  mi».  dcbere  enim  ^**0  Non  haherc,  fa- 
rinm  al>  ip^o  «m.  nnn  haheie  vero,  farlmn  esl  ah  ipso  ,0,,  Qnia  dcseruil  mn.  Vicl.  Ciilcr.  quia  dercliqtnt 
""  ll>  pn  linidas  in  mi*.  rrpr.hendis  in  *•••  Uahcre  dccoral  nui.  delierc  docornl  •••»  Danlis  halicrc 
dol.rr.  mm.  Ccm.  flcc.  Corb.  Vi.r  daulis  dcbcre  hahcrc  M"  Esscnliam  habcnl  mu.  Cem.  Bec.  Corb. 
Viet.  rs>oniia  baUl  ,0M  Nullum  babcnl  cssc  mi.  Ciftr.  nullum  habcl  cssc  ,MT  Ibi  rcinausit  mtt. 
illi  rcmansit 
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III 


Iji  i>.».  BnlatuAccpuiiii  juiUUam<  i»'st .  Onim  •■  nt|ii<-.  a 

M»t>.  Al  injust.i  iioii  cr;tl,  ncc  ii.jnkiili.jiii  hibthM . 
aiilcquani  halicrnl  jiuliiuin.  Dim:.  N.ni.  M*,..  I  ik<», 
iiul  rocciloitc  juMiii.i  "",  nou  m  iii  illi  n.jiisii.i.., 

l»CC.    Csl  llljlisla  ,     .llll    lllllll    M|   llljllstlli  |,    Vtl   cv.r    l.| 

jitstnm.  Disc.  Non  potttl  viilcri  alii|nid  MMJN  M> 
(-CbSariuin.  Mao.  Ai  ii.jiisliliJin  illain  haU-rc,  cl  .ss. 
iiijiisi.iin.  posl  dcscr.am  jus.iliam  rOUOMllMl  Disc. 
Iuio  noii  possiim  nou  vitlcrc.  Mac  Niliil  igiiur  «  >i 
iiijiisiilia ,  vt|  MM  injiikiiiin.  Disc.  Crcilcnlcin  mc 
fccisli  scirc  quotl  ncscicns  c  rcdcbam. 

CAPUT  XVI. 

Quixl  inJHSliiia  non  tit  ,0"»1  nisi  absenlia  dtbilm 
justuia-. 

M»c.  .-Es.imo  lc  jam  cognofccrc,  cum  ,0T*  injusli- 
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Qiioiiuutn  ir.utut  niKirlut    tt  />.  U  iiijuHhiii  .    rl  I 

»«•  jiiiluni  ;  rt  quuil  iiinlui  lic  dtbft  hto  </r<j//ni  ;;ro 
bonit.  qiur  i.i,.  ,111,  tt  deiriuu,  tuut  buiiut  ,  qm 
srivtiiit  ui  i  .-/1/(1. 

11*«..    Nitiinc    aliijiio  nnili.    "'•,   w|    nnn  lt   . 
"",   |i..loi(  i|»s<-  kilii  il.in:  jnsliliainT  Di»t.  Qiioiiitxlo 
poluiKsct  ?    M»i..    1'lunbiis    modia    iliciinur    fjcrr. 
<ln  iniiir  ciiiiii  faccrc  .ili<|ni.l.  chiii  CMc  faciiiiu     i    ... 
ci  <iim  r.iicn    oossuiiiuf  ul  non  kil,  ei  imu  f.iiiinus 
IIOC  i.aqnc  inoilo  noiuil  |pM  siln  tftfl  j.isi  I..HII,  ijnia 
|iol'iil  sil.i  anfcric  cam,  61  poiuil  IKM  aiif.in-     •  , 
iuoilo  ille,  <|iu  Mriit  in  xciii.ii.;  iii  qua  faclu»  c»l,  nou 
fccit,  cinn  potuit ,  ii i  cani  non  baberel;  ri  iia  cain 
i|)S«'  sibi  dcilit,  cl  lo.um   boc  a  Dco  acrc|»il  :  ab  co 


4 j-t, — vf     «,-....  <  •  •  j  •  '    r  i  ■  -  * 

lia  non  sil  aliuil  qujm  abscnlia  jiiblili:c  ,   ncc  inju-  B  cmm  a«f  *  l>«  ''"••l  ambo  "**  haberp,  cl  u-ussc  i,.,, 


et  pOMfl  ilcscrcrc.  Ilnc  ulliiniiin  ideo  Deu»  rfcdil  ut 
posscnt  sibi  darc  alnjiio  moilo  justiiiam.  Si  ciiim 
nullo  moilo  cam  sibi  posscnl  aufcrrc  ,  nnllo  ihodo 
posscn.  sibi  ilarc.  Qm  Crgo  hoc  modo  sibi  dcdil  cnn, 
boc  i|»suin  a  Deo  accipil  ul  sil.i  eam  darcl  ••"'. 
Drc.  Vidco  quia  non  auferendo  roineriiiii  sibi 
darcjusliti.ini;  scil  allcr  sibi  dcdil,  allcr  sibi  al  stu- 
lil.  Mac.  Vidcs  crgo  Dco  parcm  eos  dcbcre  graiiam 
»"',  quantum  a<l  "•"  bonilalcm  ipsius,  ncc  diabolum 
idco  iniims  dcbcrc  Deo  rcddere,  quod  Dci  csl;  quia 
sibi  abslulit  quod  Dcus  dcdit,  cl  noluil  accipcre  <ino<l 
Dciis  oblulil.  Disc.  Vidco.  Mac.  Semper  igimr  dcbel 
Dco  graiias  agcre  malus  angclus  pro  bcaiitudinc 
quani  sibi  alislulit;  sicut  bonus  pro  ea  qtiam  sibi  ipso 
C  doilil.  Disc.  Vciissimuni  csl.  Mxc  iEslimo  quia  ani- 
madvenis  Dcuni  nullo  modo  posse  facerc  injusliim , 
nisi  injusuim  non  faciendo  justum,  ciim  possii  •••». 
Nam  antc  acccpiam  juslitiam  nullus  cst  jnslus,  vd 
injuslus  ;  ul  nullus  post  acceplam  jusliiiani  sit  in- 
justus,  nisi  spontc  dcscrta  juslitia.  Sicul  ergo  bonus 
angelus  fccil  se  jtisliim,  non  anfercndo  sibi  justiliam, 
cuui  poluit,  ita  Dcus  malum  angelum  facil  inju- 
sium  "•«,  non  rcddendo  ci  jiistiliam ,  cuui  possit. 
Disc.  Facile  cognoscitur. 

CAPUT  XIX. 

Quod  volnnlat,  in  quantum  esl ,  bonttm  sil;  el  niilla 
res  malum  sit  ,08e. 

Mag.  Redoamus  ad  considcrationcm  voltinlalis ; 


siuin  cssc  aliud  qii.im  uon  babcrc  justiliam,  cur  uou 
anlcdalam,  scd  post  dcrclictam  jiisliliam  ,  eadcm 
abscnlia  juslilix  vocetur  injuslilia,  cl  non  haberc 
jiislitiam,  sit  injiisium  essc,  cl  sit  ulrumquc  reprc- 
bcnsibilc  :  non  cniin  propicr  aliud  ,  nisi  quia  non 
dcdccct  abcssc  jttslitiain ,  nisi  ubi  dcbcl  esse.  Sicul 
cnim  virum,  qui  noiulum  dcbel  babere  barbam,  non 
dcdccct  non  balicrc,  cum  vcro  jam  debct  liabere,  in- 
dccorum  csl  non  habcre,  ita  naluram,  qnx  non  debct 
babere  justiliam  ,  non  deformat  non  liabcre;  illam 
vcro,  quac  habcre  dcbct,  dchonesiat  non  babere  :  ct 
qjianto  magis  deberc  habcre  »071 ,  virilcm  ostcndit 
naturam  ,0T',  tanio  magis  non  babere,  fce.lat  virilem 
li«iiram.  Dtsc.  Sufficiciiler  vidco  injiisliliam  nou  esse, 
nisi  abscntiam  jusiiiia;,  ubi  dcbct  esse  justiiia. 

CAPUT  XVII  [a/.,  XVI]. 
Cur  detertor  angelus  non  possil  redire  ad  justitiam. 

Mac.  Cum  posuinms  ,0"  solam  voluntalcm  bcaii- 
ludinis  prafalo  angclo  dari  ,m,  vidimiis  cum  nibil 
potuissc  70  vellc  aliud.  Disc.  Aperle  vidimus  quotl 
dicis.  B!ag.  An  modo  ,  dcrclicta  jttstiiia  et  rcma- 
ncnte  ill.i  s»la  ,0TS  voluntalc,  qu;e  prius  fucral, 
bcalitudinis ,  potcsl  idcni  dcserlor  ad  vohmla- 
tein  justiiioe  rcdire  per  se  ad  quam  non  jiotuit, 
aiitequain  daretur,  venire?  Disc.  Sed  modo  mulio 
minus  :  tunc  enim  condilione  nalune  non  potcral 
habere  ;  nunc  vero  merito  quoquc  culpa;  non  debet 
habcrc.  Mag.  Nullo  ergo  modo  polest  liabere  justi- 

liam  a  se  ,  cum  non  habel  jnstiliam;  quia  ncc  anlc-  D  ct  icn.inUc"amur  quod  eomd^mn,  volumalcm 
q..an,  eam  acc.pial  ,0T0   nec  postqnam  cam  dcseruit      sci.iccl  bca.iludinis,  quidquid  vclil ,  non  esse  „,- 

.  Disg.  Non  debet  ahqu.d  habere  a  se.  ,um,  sed  cssc  bonum  aliquod  ,0«T,  anteqtnm  acci- 
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ccfc     cum     iusti.i,  -    ?W-.^,g  i°Sfere  J;"n'  qV,°:l    C"m   mss-    Vkl-  C>m.  "ec.    Corb.  te  jam    cogios 

oslcndi  atnu  ™c  vL  ^  S^  "^  V,c/-  Ge'"-  *".  Corb.  del.erc  babcrc  «»  Vftleu. 
,msC,i  is  etc  A  c  ZlvurnJ  S^JST^  TST  ""  ^"  n0SSi!n"S'  elC'  mS4"  "  ediL  V'olh-  ^™ 
»,!; \»   iJ  i  •    ••  ?Ccep'L  £!"•  aC(lP|at      ,0"  E^m  dcse.it  mss.  omit.  eam      *"°  Nonne  aliono 

;.  Tm  o  ,m  i  ;cu  inimn,  ner,c;,grf tK:m  °83  Quanu,m  ad  ms- s- uieh-  *»»»«■"  »*  ^  ^..$  1^«. 

1  „«iq  ?    r.'C,l jnst um,  queiu  justiim  faccre  potcst.  »;iss.  et  edit.  Goih   omtt  ha-c  omna      ,oss  M.lnm 

SmTm?M»£S  ^LZSt^  V1''  U'C'  Ccm-  G°rb-  ,,,:,,",,,   nngolunSilTj^Mn     ~U^Z 
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pial  juslitiam.  Undc  cnnscquilur  quia   cum  deserit  A  cousciisil?  Oisc.  Nihil  liio  ropugnarc  ****  vidctur  vc- 
acccptam  jnsttiinin  (si  cadem  essenlia  cst,  qux  piius      rilati.  M.vc.  Cum  igilur  diabolus  convcrtit  volnnta- 


eral)  bonum  csl  aliquod  J088,  qttaulum  ad  boc  quod 
cst ;  quanttim  vero  a<l  hoc  quia  justilia  qtix  fnit  in 
illa,  non  esl,  dicilur  m.tla  el  injiisla.  Nam  si  vcllc 
Doo  similem  cssc.  malum  essct,  Filius  Dci  non  vcllcl 
similis  csse  I'.  ii  i  :  aut  velle  quaslibct  infimas  volti- 
plitcs,  cssct  malum;  mala  diccrclur  volunlas  bruto- 
rum  animaliiim.  Scd  nec  voluntas  Filii  Dei  cst  mala, 
ijnia  esl  justa ;  nec  volunlas  irrationalis  mala  dicilur, 
qiiia  non  cst  injusta.  Unde  scquitur  nullain  volunla- 
lom  cssc  malum,  sed  cssc  bouiim  in  qnnntiim  cst, 
tptia  opus  Dei  cs( ;  ncc  nisi  in  quaiitum  cst  injusta , 
m.ilam  cssc  »38'  :  cl  quoniam  nulla  rcs  mala  dicilur, 
nisi  mala  voluntas  ,  aut  propler  malam  voluntatem  , 


lem  ad  qnod  non  dcbuil,  cl  ipstim  vellc,  cl  ipsa  con- 
vcrsio  fuit  aliquid ;  ct  tainen  nonnisi  a  Dcn  et  dc 
Dci  voluntalc  aliquitl  babuit,  qiioniura  ncr  vclle  ali- 
quid,  ncc  movere  potuit  voluntaicm,  nisi  illo  pcr- 
miucnle,  qui  fecit  omncs  "•♦  natnras  suhslanliales 
et  accitlcnlalcs  ,  univi-rsnlcs  ct  indtvidHas  -'••.  In 
quantum  enim  vobmias  ,  ct  convcrsio  ,  sivc  moics 
voluntatis  esl  aliquid  ,  bononi  est,  el  Dei  est ;  in 
quantum  vero  juslitia  carct,  sine  qua  cssc  non  dcbet, 
non  simpliciter  malum  ,  scd  aliquid  malum  esi  :  et 
qnotJ  maluin  est,  nou  Dci,  sed  volenlis,  sive  moveo- 
lis  voluntatem  ti0>  cst.  Simplex  quippc  maliim  ,  ost 
injuslitia ;  quoniam  nnn  csl  aliud  quam  matum,  quod 


ul  malus  homo,  Rl  mala  aclio  :  nibil  cst  aperlius  "  nihil  est.  Aliquid  vcro  "*'  matum  est  natitra,  in  qua 


quain  nullam  rcm  cssc  maluni  '•*•,  ncc  aliud  csse 
malum  quam  abscntiam  justilix  dcrclictx  in  vohm- 
latc,  aui  in  aliqua  rc  proptcr  malatn  voluntalcm. 

CAPUT  XX. 

Quomodo  Deus  facial  malas  et  volunlales  •••*  el  aclio- 
nes  :  el  quomodo  accipianlur  ab  ea. 

Pisc.  Sic  lua  disputatio  veris,  et  ncccssariis  aper- 

lis  |iic  ralinnibus  concalenatur  ul  nulla  rationc,  quod 

ilicis,  dissolvi  possc  vidcam  :  nisi  quia  vidco  ali- 

tjuitl  *0'*  conscqui ,  quod  ncc  dici  debere  "*3  credo, 

ncc  quoniotlo  non  sit  *m  si  vcra  sunt  qtix  dicis,  non 

vii!eo.  Nam  si  velle  cssc  similem  Deo,  non  nibil ,  nec 

maliim,  sotl  quotlilam  bonum  cst;  nonnisi  ab  co,  a 

qno  csl  omne  quod  esl  **98,  baberi  poluil.  Si  crgo 


csl  injustilia  ,  quia  cst  aliqnid  ct  nliud  qua  n  inju- 
slilia  ,  qux  malum  el  nibil  est.  Quarc  quod  aliquid 
cst,  a  Deo  Gt,  el  Dei  esl ;  quod  vcro  nibil  esi,  itl  est 
malum,  ab  injuslo  fit ,  cl  cjus  est.  Dtsc.  Qnod  qui- 
dem  Deus  naluras  rerum  omuium  facial ,  fal<  ntlum 
est;  quod  vero  singulas  aclioncs  pcrversarum  volun- 
taliim,  vclul  ipsum  pravum  motum  voluntaiis,  quo 
ipsa  mala  volunlas  sc  movet,  facial,  quis  cnnccdat? 
Mag.  Quid  mirum,  si  dicimus  Dcum  faccre  singtilas 
acliones,  qux  fionl  niala  voluntale  ,  cnm  fitoamur 
"•'*  cum  facerc  singiil.is  subslanlias,  q-i:!'  (iu  I  itt- 
justa  voluntatc  ct  inlioucsia  aclioue?  Disc.  Nnu 
babeo  quid  contradicam  :  quippe  nec  iteg.irc  possitm 
vcrc  aliquid  cssc  "*'  quamlibcl  aclionem;  ncc  faieri 


angehtl  non  babuit  quod  non  acccpit,  quod  habuil,  C  volo  non  licri  a  Deo,  qttod  vcrc  aliquam  babct  osscn- 


ab  illo  acccpit  a  quo  babuit.  Quid  aulcm  ab  illo  ac- 

copit ,  quod  ille  non  dcdit?  Quare  se  habuit  vclle 

cssc  siinilcin  Deo  ,  itlco  babuil,  rpiia    Dcus  dcdit. 

Mag.  Quid  miriitn  ,  si  qticniadmoilum  Deus  dicilur 

Inducere  •"•  in  lcnlalionem,  quando  non  liberal  ab 

ca  mT  ,  ila  fiilcmur  cum  tlarc  voltinlalcm  malam  , 

loii  prohibcndo  catu  cum  polosl  :  pnrsertim,  cum 

polcslas  volcndi  quidlibct  ••*•  nennisi  ab  illo  sit? 

Di>c.  Hoc  niodo  non  vidclur  cssc  inconvcniens.  B!ac. 

Si  ergo  d.ttin  non  cst  sinc  acccplione  :  qucmadmodum 

i.oii  inusilotc  tlkltar  dnro,  el  qui  sponte  concedit , 

el  qui  non  apprubaiulo  pcrmillit,  ila  non  incongrue 

accipcre  tlicilur,  cl  qui  cpnceni  susripil,  cl  qui  illi- 

tila  pr.csiimit.   Disc.  Ncc  incoiiRnuim ,  ncc  innsita- 

itim  milii  vidcltir  qtiotl  dicis.  Mac.   Qtud  ergo  dici-  ^  rationc.  Quaproplcr  constat  illiimnullalcims  poluisse 

inii-.  (tuilra  vcrilalem  ,  si  dicimus  cum  tliabolus  vo-      pi.oscirc  casum  snum ,  qucm  nocessc  non  er.il  essc 

Init  qood  o.oii  dcbuil,  hoc  ilhmt  cl  a  Deo-  acoepisse  ,       fiilurnni  "•'.  Ponamus  cnim  non  fuissc  futiiruin  ca- 

quia  DcttS  permisit ;  ct  non  acccpissc,  quia  illc  non      cuiu  illum;  an  itaquc  putas  prxsciri  poluissc ,  si  fu- 

VARLE  LECTIONLS. 

••**  F.ial  honum  aliqund.  niu.  crat.  bnnUM  osl  alitjnitl  *"'*  In|itst;i  m.ilum  osse  m  i.  injnst:t  malam  osse 
••*•  Lsso  ntiil.iiii  »>n*.  eOM  MatOM  ***'  Matae  vnlttntaies  MM.  malas  cl  volnnfttrl  *•*•  Video  aliutl  niss. 
vitlco  3lii|"iil  mi  Nec  tbci  tkl»erc  MM.  S.  Mich.  tlioi  non  debere  1,'v  Quomotlo  non  smil  RM.  qiinnmdn 
iitiii  Hil     *08*  Omne   lioutim,    ijtiotl   csl  NMI.  oinnc    qiiOtl   csl     *0'*   Dirilur  iiitliuoro  MM.  Dens  >iicilur  iiiiiu- 

rere    a***  Liberol  do  ea  mu.  liberalabea    ,,M  Volewli  quwlibel  mm.  volcntli quidlibel     *•*' Nibil  Imc  ro- 
pugnari:  wut.  eihil  ■•  i « -  reptign  ire    tm  «Qni  lecil  mnnoa  ms.  Citier,  qui  facii  oinnea    "0I  Kt  Iniliviilualea  nu. 

rl  tmliviilii.is     *'*'  VolnnUtcnt.  niss.    Vlci.  lUc.  Cem.  Cvrb.  rl  Fdil.  C.olb.    voliinl  ilom  csl.     "°*  Aliml  vcro 

m$$.  Aliqunl  vcro    *""  i.iiiii  f;iti  iiuir  mt$. enm  f:tio:\mur    tm Vero aliuil esee ajiM.  vere^alqnhl esse        'So 
>  istn  n iii  mi.    Vitler.  omit.  csse 


liam.  Neque  isla  lua  ratio  ullo  ntodo  accus.it  Deunt, 
aul  cxcusal  diabolum?  scd  omuiim.Dcum  71  ■*" 
cusal,  et  diabolum  accusat.  Sctl  vellem  scirc  ulruin 
idom  dcscrlor  angclus  ista  -!c  sc  prxscivcril. 

CAPUT  XXI. 

Quod  malus  angelus  non  potuit  pra'scire  u  ca-mrum 

esse. 

Mag.  Cum   quxris  utrum    illc  angolus,  qni   noti 

sietil    in  veritatc  ,   prxsciverit  se  csse    casnrum 

*10*,  discernendum  csl  dc  qua  scicnlia  dicas.  Nnui  si 

tle  illa  scicntia  quxriliir,  qux  non  esl  nisi  nm  cum 

certa  ralione  aliqttid  inlclligilur,  omnino  rcspon^co 

non  possc  sciri  *,0,  quod  polcsl  non  esse.  Quotl  cnim 

non  essc  potest  cssc  ncpiaqu.im  cerla  potesl  mlligi 


On.i  niiii  insi  mm.  qunnon  csl  nisi 
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L„ih  iioii  poaM  -tiio     "  "  Noccssc  non  cr.il  futttrum  mss.  nccoisc  non  cral  cssc  fuluriiin 


Non  pnssc  seiri  crfil. 
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quod  polcsl  luliiiiuii  HOII  0M0]    BOC   DOOM  000  cine 
fnlurtiin,  quod  pra  »<  ilm  .  Sod  rOfltinloOOI  IIOM  illloi 

IjlllOMsSini.l-      qilXSllOKIS     do.     plJsl  ICIlll.1      limtll    Cl 

libero  jilnino,  quanmvrniiii  lania ancloiil.ilo  a\\r 
raiur,  el  tanla  li  nojlur  ulililalc  ul  inillalmua 
inoi>ier  iiIIjhi  liumaiiaiii""  rationeiii  dtibitnnduin  til 
divinaiil  pr.i-M  iriiiuin  Ot  liln-riiin  arbitnum  sibi  iti- 
vicoin  conscntiic  ,  lanicii  uuanium  ad  rahoiu»  con- 
sidcrationem  qu.r  vidclui  ,  spcclal  "•',  iusociabili- 
UUT  Milontiir  diisenliro  mide  vi.loinus  '"*  U)  luc 
q  nnliotic  nonnullos  mc  in  uium  partcm  vergentcs, 
ut  allerani  o.-nniuo  ilcncraui  ""  ,  uuda  iiiudeiilals 
siibmcrgcnle  •"*,  |ierire;  iiiultos  vero,  velul  con- 
trariis  ventis  liinc  lndo  conlra  inviceni  sustenlando 
quassaulibiis,  pcrii  lilari.  Ciiiu  vcto  divinam  conslct 


ifrn  !i  ,  j.iin  lp»i  in  iIj  >  ilin.i.itr  «■■•<  nlcrai  hnr.  I'i- 
101  i|tioi|  dlcis.  \1ac  l\on  ila.|ui»  Vulrnd»  ( jilrre , 
pnu»  k<ivil  <*e  casiiruiii  (|ii.iio  <  <  i  iiJk  ""    D    I      NMi 

(MllOSt  ..ll.pll  I    ol.JKI   ""   I  Ulil  lllsiolli    ||  i .    Mac        \t      i 

""  pr  rs.ieb.it  »c  CJMiruui  ,  et  nolcbat  ,  lanliuu  m  - 
s<  r  erai  iloJcudo  qaaiiluOJ  MOIO  vololal.  I>i«c.    N 
gari  nnn  polesl.  Mac.  Al  tanlo    julior    OrOI  qu  n.n 
MSfifl  volebat  slarc,  cl  ipio  OffOl   JKOllor»  eO  «'<  - 
esse    f.-lnior.     Disc.    Nnii   ••••    pottl  OCfOlL  M«-.. 

Brfo  ||  iKiirii.io  (ii  isciobat  sc  eooorom  ,  i.mlo  01  'l 
miseiior  ,  (|n  uiio  iolojbol  « sve  f <  I  <  m-  :  twod  OOOJ 
convoiiit.  DtOCa  lla  quidcm  convqni  nrgarr  00001 
scd  lioc  s.cpe  iion  soluui  siuc  incomeuii  nlil  ,  s.  I  1 1 
laudaliililcr  cl  supernn  gralia  fcfiCflfMMCJlOf  !  niul- 
loties    cniin    ut    pauca    t'e   incoroiiindti  juitcr.ini 


,,,5pix»cieiitiaiii  rs-,o  omniuin,  qu«c  fiunl  libero  aibi-      rommemoicm ,  quanlo  quisjustior  cst ,  l.oilo  m  ijk 


ttio,  ncc  aliquid  liortun  ""  sil  ex  nccesMlale,  nilii- 
loininus  vidotur  possc  non  cssc  futurutn,  quod  prx- 
scitur.  Mac.  Breviicr  inlciini  boc  respondeo  ,I,T. 
Prarscicnlia  Dci  non  pioprie  dicilur  pr.cscicniia :  cui 
ciiiin  onuiia  scmper  sunl  proitBMlil .  nun  liabet  fulti- 
loruui  prxscicnliam,  scd  prxsenliuin  scienliam.Cuni 
crgo  alia  bil  ralio  dc  praescicnlia  fultira,  quam  dc 
prcseniis  rei  scienlia;  non  esl  ncccsse  tlivinam 
pi.cscienliam ,  et  ill&in ,  de  qua  quajrimus  ,  eamdcm 
li.iberc  conseqticntiam.  Disc.  Assenlio.  Mag.  Rcdea- 
iiiiis  ad  illain,  quae  eral  in  manibus,  quxslionoin. 
Disc.  1'l.icci  quod  dicis.  Sed  eo  pacto  ,  ut  cum  de 
iila ,  cujns  nictttionein  feci  *u*,  quxsicro,  inilii  re- 
spudcrc  quod  iude  Deus  libi  dignabiinr  osienderc. 


doloris  comp.tssionc  dO  aln  no  c.isu  aflic  ilur  8 
cliain  ,l,s  otiin,  <|ui  Mljoii  u  lubcl  injustiiia  consian  - 
liam,  vidcmus  ab  injuslis  iui.n.tnioiein  pati  "",  |.n- 
sooniionis  inslanliam.  Mac.  Nnn  cst  eadctn  ratio  iu 
iiomiiiibus,  cl  in  illo  aii^cio.  ilomintiiii  eniiu  "" 
naliii.»,  proplor  poccatuin  priini  porootis,  j-nn  iiinu 
iticraliilium  incoiiimoiloriiiu  far(.i  csl  pas.-ibilis  :  c\ 
qii.i  passibilitaic  multis  mo  lis  gratia  nobis  opciatnr 
iucorriiptibililalcm.  Ille  vcro,  adliuc  nullo  pecoau 
prxccdonte,  alicujus  inali  non  merueral  "*',  p.*issi:  - 
nem.  Disr..  Saiisfccisti  objcclioni  mejc.  Palel  cnim 
,,f*  quia  iiar-t:  ijisa  ralio  sicut  scparal  ab  ipso  ma'o 
angclo  sui  oasus  pr.rscientiaiu  ,  ita  nilrloiiiinus 
omiicm  scgregai  opinionem.  Mac.  Esi  el  alitnl  quml 


noii  renuas.  Vaidc  naniquc  necessaria  cst  ejus  >oln-  f,  itiilii  salis  videlur  oslcndcre  ntilio  modo  enm  suaiu 


tio,  si  jam  ab  aliqno  f.icla  est,  aul  si  fial :  faleor 
ciiim  nomium  ilicubi  ,  c\ccpta  divin:  auetoritatc , 
c:ii  jndiil  iianlor  crcdo  ,  mc  legisse  rati  ncm ,  quai 
iuilii  suflicerei  ad  cjusilem  solulionis  iiitellectum. 
Mac.  Ciimi  ad  ill.tm  veniemiis,  si  forie  vcncrimiis  , 
crit  sicul  Deus  dabit.  Munc  autem  ,  quoniam  supra 
posita  ratione  patel  apostaiam  angebnn  non  potuissc 
pnescire  ruinam  suam  ,  ea  pnescieniia  ,  quam  roi 
:.ecessilas  sequiiur  :  accipe  adbuc  nlinm  ralioucm  , 
qux  non  solum  pnescientia,  se.l  et  Bstimaliouc  aut 
qualibel  suspicione  suum  eniu  prxscnsissc  casnm 
c.tcludit.  Disc.  Hoc  exspeclo  •"*.  Uac.  Si  adbuc  in 
bona  voiuniate  Uns  praesciebat  le  casunun,  aut 
•tolcbat  ot  ita  flerei ,  aul  non  volcbai  *"*.  Disc 
Uoum  hornm  necesse  esl  vcruni  csse.  Mag.  Se  I  si 


ante  pt.laviise  ftiluranipraevaric.ttionem.  Ncmpe  *"* 
aul  coactam  puiavisset ,  aul  spontaneam  ;  sed  ncc 
iillatenits  eiat  untle  sc  aliqnando  cogi  suspicarctur , 
ncc  quaiidiu  voluil  iu  vcrilatc  perscverarc  ullo  niodo 
pularc  potuit  sc  sola  volunlatc  illam  deseiliirtiiu. 
Snpra  namqiie  jam  monsiraliim  csl  cum  ,  qi:a:idiu 
rcotam  voliflilalcm  liabuil ,  in  bac  ipsa  volunl.itc 
voluisse  pcneverarc.  Quapropier  voleudo  tcncie 
persevcranlor,  qnod  tcncbal ;  nullo  modo  vidco  unb; 
poluisscl  vci  suspicari,  1111II.1  alia  accedenle  causa 
sol.i  sc  illud  dcseriurtim  voluiiiatc.  Non  ncgo  illiini 
scivisso  quia  possci  muiare  voluiUalem ,  quam  lcue- 
b;il;  s>od  ilico  iiium  non  potuisse  pttlarc  quia  ali- 
quando  ,  otnni  alia  ccssanle  cansi  ,  sponie  mufarel 
voltiiitalem ,   quam   |icrseveranlcr    (encre   voltbai. 


VARI^:  LECTIONES. 

•"•Propler  liumanam  mss.  propter  ullam  bumanam  ""  Vidcltir  spccl.irc  mts.  Yici.  Bee.  Gem.  Ccrb. 
et  edil.  Coih.  videlur*  spcctal  M"  Unde  vidomus  ms.  Cisler,  uude  cl  vidcnuis  ,li5  Omn  s  d  soraiii 
mss.  omuiiio  desemnl  ,1U  Uude  inlidclitatis  soae  subniLTgcnic  wm  ei  edit  Goth.  imda  iatdrlitatii 
siibmergenlc  ,u,Ciini  ergo  consict  vns.  Cister.  cum  vcro  cousiel  ,lUAliiul  bortim  wis*.  aliqttid  borum 
,,,T  Rcspondcbo  msi.  boc  respoudebo  wss.  S.  Mich.  el  Cisler.  boc  respcmleo  ,u*  Mcnlioncm  fcoinms  msi. 
tiieiiiiouciii  feoil  •"*  Iloc  acceplo  Mis.  boc  expccio  f1**  Ficrct,  uil  uolebal  mss.  licret  aul  non  volebat 
"••  Qnain  raderet  mss.  quam  cecidit  •",  Aliud  objici  mss.  aliquid  objici  M**Ae  si  niss.  M.Atsi 
"n  Quanlum  magis  slare  volobal,  et  quaB  erat  justior,  co  debebal  esse  fcelicior.  D.  negari  mh  poiesi.  M. 
Ac  lanto  juslior  crat,  quanlo  magis  volebat  slarc;  et  t|uo  eral  juslior,  eo  tlcltcbal  csse  fxlicior.  D.  non 
mm.  qtiaiiium  slare  volebat.  D.  negaii  non  potcsl.  M.  At  lanlo  juslior  crat,  qtiaulo  magis  volebat  slare 
oi  quo  crat  justior,  co  debebal  esse  foeiiciur.  D.  non  *1M  Sxpe  cnim  m«.  S.epc  eliam  '"*  Majorem  pati 
..>*.  immaniorein  pali  ,I,T  llominis  cmiin  mss.  Iiominum  c-niin  ,,,s  Invcncral  mss.  menieral  MM  Palct 
cuiiii  mss.  Cisier.  omit.  cuim    *,M  Nempc  ul  mss.  nenipe  aut 
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Disc.  Qui   diligenler  inlclligil  quoddicis,  |iatentcr  «  lulurum  "",    aut  si  lacfaa  nondum    bomo   crat, 

multo  mirnis  putare  possct  ad  sublitulioriem  alteriu» 
naturx  illum  esse  faciendum.  Si,  inquam ,  aliqtiij 
hocdic.it,  quae  inconvenientia  inest?  Disc.  Mi!.i 
quidem  videlur  magis  convenientia  quam  inconve- 
nientia.  Mag.  Kedeamus  mT  ad  lioc  quod  dixcram, 
illum  acilicet,  hanc  non  dcbuisse  babcre  scientiam. 
Si  enim  scivissel ,  non  posset  volcns  el  hahens 
bealitiidincm  sponie  veilc  unde  miser  esscl  :  qnarc 
non  essct  justus,  non  volcndo  quod  non  dcbcrei , 
quoniam  non  posset  velle.  Sed  el  hac  raiione  con 
sitlefa  iilrwm  scire  ,  quod  qu.vris  ,  debucrit :  nam 
si  sciissct,  aut  peccasset,  aut  non  ?  Disc.  Unum 
horum  esset.  Mag.  Si  prxvisa  lanla  pcena  ,  nulla 
indigentia  ct  nulla  re  cogentc  pecrasset ;  tanto  ma- 


vitlcl  qnia  nnllo  modo  scire  vcl  puiarc  puluil  angelus 
tnalus  se  facluritm  quo<l  raalc  fecil. 

CAPUT  XXII. 

Quod  tcivit  te  non  dcbere  velle  hoc  quod  volendo  pecca- 
vil ;  tt  debere  puniii  $i  peccaret. 

Sed  cl  hoc  volo  til  paritcr  ostcndas,  si  scivit  se 
non  debcrc  vclle  quod  prx-varicamlo  voltiii.  Mvc.  In 
boc  dubiiare  nondetics,  si  supra  dicta  considcras. 
Si  ciiim  ncscisset  sc  non  deitere  velle  quoJ  injusic 
voluil,  iguorassct  sc  deberc  volunlatem  tcnere  qiiam 
«loscruit.  Quapropler  nec  jtistus  essel  tenendo,  nec 
injustus  deserendo  justiliam,  quain  nesciisscl  :  imo 
ucc  polcral  non  vclle  plusquam  habo.bal,  si  ncscic- 
bal  sc  dcbere   esse  contentum   <i>  .,uod  accepcrat 


Oei.iq.ie,  quia  MM  ila  ralionalis  crat  ul  nulla  repro-  B  6is  punicndus  esset.  Disc.  Ila  est.  Mac.    Non  crgo 


hiberelur  mi  rationc,  non  ignorabat  quid  deberct 
vi  I  uon  debcrelvclle.  Dtsc.  Rationemiuainnon  video 
posseinf.rmari;  scdlamenimle  milii  vidclur  qtixdam 
orir!  quxslio.  Si  enim  sciebat  sc  noiidcberc  descrerc 
quod  acccpcral,  uliqiie  sciebalnihiloniiiitis  sedebcrc 
piiniri,  si  descrerel.  Quomodo  igilur  sponle  potnit 
vdle  imde  miscr  cssct,  qui  acccpcrat  inscparabiliicr 
vclle  ui  bcalus  essct  "'*. 

CAPUT  XXIII. 

Quod  non  debuil  teire  quia  ti  peccaret ,  punirelur. 

Mac.  Sicut  ccrium  esi  quin  dcbcre  sc  puniri,  si 
pecttrci,  ignorarc  non  poluil ;  ila  quia  punircitir, 
si  peecarel,  scirc  non  debuit.  Disc.  Quomodo  hoc 


haec  pracscientia  illi  expediebat.  Disc.  Verc  pcrcaiuro 
non  eipediebat  praescire  poenam.  Mac.  Quod  si  non 
peccassel,  autsola  bona  volunlale  non  percasset, 
aul  limore  pcenx.  Disc.  Nibil  aliud  dici  poicst.  Mac 
Sed  quoniam  non  cavisset  peccalam  solo  amore 
justitix,  ipso  operc  monslravit.  Disc.  Noo  cst  du- 
bium.  Mag.  Si  vcro  timure  cavisscl ,  non  esset 
justus. 

CAPUT  XXIV  [q/.  XXIII]. 

Quod  eliam  bonut  angelui  hoc  tcire  *ou  debuii. 

Disc.  Palam  cst  ,iM  nullo  niodb  eum  debuisse 
scire  indiclam  sibi  "**  poenain  sutim  secoloram  pee- 
catum.  Scd  qtioniam  et  eum  ,,%*  angelum  qui  slelil. 


ignoravit,  si  ila  rationalis  eral,  m  cjus  rationalitas  C  cl  eum  qui  non  sieut  in  terilate  ,  pari  scienlia  pr#- 


non  impcdiretur  veritalcm  cognosccrc,  sicut  sacpc 
nostra  impoliiur,  72  gravante""  corruptibili  cor- 
porc?  Mag.  Quia  rationalis  eral,  poiuil  inlelligcte 
quia  jnstc,  si  pcccarcl,  punirclur.  Sol ,  quoniain 
Judicia  Dri  ahyssns  niulla  MM  (Psal.  xxxv,  7),  ct 
invcstigabitcs  vix  cjus  (Rom.  xi,  55),  ncquivil  com- 
preheadere  an  Deui  facerct  quod  juste  faccre  posset. 
8ed  cl  si  quis  diCal'  quia  nullitenus  crcdcrc  poluit 
Dcum  crcalur.iin  suam  proplcr  ejus  ctilpam  dtMmu 
tiirum  ,  quam  tanta  sua  boniiatcfeccrat :  pr.TScrtim, 


dilos  in  prima  conditione  eredimus  ,  non  video  cnr 
illi  negata  sit  scientia  ista,  cui  lam  tenax  erit  bona 
volunlas  ut  stnTiceret  ad  cavendum  pcccatum.  Mac. 
Non  lamen  posset ,  nec  deberot  conicmncrepcrnam, 
quam  procscisset.  Disc.  Sic  videlnr.  Mag.  Sicut  ergo 
Eoltis  amor  juslilix ;  ilasolum  oilium  pcrn.c  suflicerel 
ad  non  pcccandum.  Disc.  Nihil  planius.  Mac.  Duas 
igilur  habuissct  causas  nou  pecrandi  :  unam  bone- 
slaiii  cttiiilem;  altcramnonbonestam  ,UI  ctiuulilem, 
id  esl  ainorcm  justiii.-c  el  odium  poenx.    Nam   non 


cum  nullum  cxci.iplnm  justili.c  ulcisccntis  injusti-  csl  uonesh""  "*'  *«!o  o.lio  por.ii:n  non  percsre  ;  ct 

liam  prxrcssissol,  cl  ccrlus  cssct  iunncium  ,  in  quo  ad  n0n  PeC(,a",luni  .imilile  csl   odium   pornx,    ubi 

illi  facii  cr..nt  "",    qui    Dco  fmi  debcrc.il ,    lanla  solus  amor  justiii.r  suflicil.   Disc.  Non  est  quod  pos- 

lapieMia  cssc  pi.xslitutuin  :  ul,  sictit  mli:l  habcbat  s'"'  ol,J'ccrc-  M*C-  0*»»<l  ergo?  Nonne  multo  nilidius 

■uperflami,    iia  si  mimicrctur  iinpcrfccius   tssel ;  ^  pl-^cei  ejus  perscvcranti:i,  cum  illn  sola  perstiveraiidi 

ncc  lain  pncclarnin  opus  Dei  cx  aliqua  parlc  pcr-  ca"sa  vnlelur  in  illo,  qn,c  utilis  esl  et  honesta  quia 


spoiilanca  ,  quain  si  siiiiul  scsc  illa  oslcndcret ,  qunc 
inutilis  el  inboncsta  ,  quia  nccessaria  inlclligilur  ? 
M%*  Disc.  Sic  palcl  qnod  dicis,  ul  quod  paulo  anlc 
volcbam  cuiu  scivis&c,  nuncgaudcam  eum  nescivisM; 
qiiu  nunc  caimlcm  cum  ncgare  non  pos»umus  luiberc 


inansiiruin  imperfcctum  ;  ncc  ulla  rat  onc  scirc 
possctsi  liomo  jain  facius  ciat  ,  Dcuin  huinanam 
nalnram  pro  angolica  ,  aul  angelicam  pro  buuiana  , 
si  cadorcl,  subsliluliirum  :  scd  polius  unainqtiamquo 
in  i«l,  ad  qiiod  farta  erat ,  pro  se,  non  pro  alia  resti- 

VARIyE     LKCTIONKS. 

^1"  Doniquo  quia  msi.  Drniquc  quoniam  ,,,,  tnde  bcalus  cs*el  nui.  ut  liealns  esset  ,,,t  Rc- 
gn.intc  miii  gravanio  ,,M  Dri  mulia  mss.  Dci  abvssus  mulia  ■*•■  Essct  Diinierus,  in  qno  f.ilori  erant 
mii.  i  ^s.i  ui  iiiiiucMiin  in  q'JO  illi  hrii  or.inl  ""  Ucstilutum  mtt.  restituiimim  MM  Incftl?  s*d  rcileamus, 
«■ir.  iiiii.  Inetll  I>  nilii  qn"l<ni  M.lottir  HMfil  oonvonicnlia,  quam  inconvonienlin.  M.  Rodenmus  ,,M 
1'iiiin  osl,  ric.  in  M«f.  'mV  tnr>i<u  cnpul  '"M  ""  Imlii  t.im  sibi  m#.  Cisier.  indilam  sibi  ,u*  Quoiiiam  eiim 
'|iiiiiii.iui  cl  ouni  ,UI  lnhonesi.ini  MM,  (lcm.  f?or.  uon  boneslam  ,m  Mon  sat^.s  hoiicslum  esl  mii. 
omiit.  siii»     MM  l>.  si<:  palcl  in  m.i.  cont  inunt  ui  \apnt  SS, 


sr,i 


i»i\i  OG   i»i  CASl  nuwii  i 


m  icnliani,    i|uam     ipvi    Mftll     |«  ccanlil    MMMM  A  ilalurus  <  ral    llcus  •  iunh  ui  I       I     pQ»j 


Ignu  r  m  noii  poirsl  \l»i.  Quml  iiiiiic  iilrrijuc  toilicci 
liomis  aiigcltik  el  uialut,  ccrliii  c»l  quia  lalem  cul- 
pum  tnlit  tcquitur  1'ii-iij  ;  ikut  tcieulia  ril  ambohui 
diveria,  ii.i  <st  scicnlix  cama  non  oa.lcni,  cl  limt 
ditaimilit.  Num  i|uo<l  illo  tcil  ipto  tui  expcrimcnln, 
linc  islu  tlnlicit  tolo  alleriut  cxcmplo  :  scd  illr  illo 
moilo  m* ,  quia  non  pcracvrravil ;  Ulo  alio  modo  , 
qtiia  porsoveravil..  Quaproplcr  ,  sicui  illi  quo- 
iiiam  vilupcrabilitor  non  pcrtcveravit,  sciantia  tua 
c»l  atl  coniiinirli jiii  "*• ;  iu  isli  quoniam  "*•  penie- 
vcrnvil ,  tcicnlia  tua  esl  "*T  j.I  gloviam.  Si  crgo 
isli  "**  dicilur  lioc  solo,  quia  lianc  habrl  fccieiiliam, 
•am  pcccarc  non  posse;  tatii  palcl  quia,  sicul  glo- 
riosa  esl  scicnlin  qux  cx  hudnhili  pcrscvcranlia  c«l 


vcr.uiu  v  .   iho  mmlo  - 1 1 1 »    iln  uju  .  i  i  l.  niit  ci<  mplo. 

Nulhis  .iimii  illrcl  "••  Dcu on  tho  ino.lo  poluittta 

angehn  nuiihjii.  im     (Jnn   er«o    ille 

pecctvil  ,  rxrmplo  e)ui  nlum   ilocinl  <|ur»|  ,)-..  inrut 
•rjt;    non  impolrntia,   qula   alio  modo  non  polull 
sed  majorr  polmiia  ,  qna    ilr   nuln    homim    f» 
potiiit ,    ut  nec  malum  inonlinalum   in  rrgno  omni- 
polmlis   lapienli*    |  orininrrcl.   I>i<V(      IMacet  mil.i 
valdc  qnod  dicit.  Mtc.   1'tlel    (laque  »1  honttt  augc 
lua  hoc  snlo  jam  |  erc.ire  i  on  pottol ,   qm.<  «ni  p  , 
ralum  mali  angeli  poenam  tcctilam  cate  ;  quo  la  ncn 
liasc  inipotciit  a  non  illi  cssrt   ad  iinminuiionem  lai- 
dit  "**;  tc<l  nd  pr.rniium  tervalx  justilix.  Sed  ioi 
quia  siipra  claruil  eum    idcirco  peccaie  non  postr  . 


comparala;  sic  ad  gloriain  esl  impolcnlia  p«ccandi,  n  qnoniam  mcrito   pcrtevcraulix    adco  proveclus  •'** 


qii.r  et  gloriosa  scicnlia  csl  nata.  Queniadinodiim 
ergn  inaliis  angelus  viluperaixlus  cst,  quia  doii  polcsl 
ul  jusliliam  rtdiro;  ita  islc  laudandus  cst,  quia  non 
polcsl  abirc.  Sicul  eniin  illc  jani  rcdirc  non  potost , 
qtiia  soln  mala  vulunialc  abiil;  sic  i&lc  jam  abircnon 
polcsl,  Qilia  sola  bon.i  volunlatc  permansil.  Palam 
igilur  csl  qnia  sicul  illi  nou  possc  recupcrare  ,  quod 
tlcscruit ,  csl  poena  peccnii ,  ita  buic  non  posse  dese- 
rcic  quod  lcnuil,  estprxmium  juslilix. 

CAPU T  XXV. 

Quod  illt  elinmsi  hoc  tolo  dicilur  jam  non  poste  pec- 
cart ,  quiu  nunc  habet  hanc  tcientiam  "**  ex  casu 
diaboli,    lavien  illi  iil  ud  glorunn. 

Valde  pulchra  csscl  liiijus  scicntix  atqtic  impoicn- 


esl ,  nl  jam  iron  vidcal  ipiKJ  plut  vello  qiic.it.  Di&c. 
Niiul  exeidil  eorumqiia  supra,  rationc  invcslijanie, 
compcrimus  ,  a  memoria  mca. 

73  CAPUT  XXVI. 

Quid  horrcmut  "'*  audilo  nomine  maJi  :  tl  quid  fa- 
c.l  ""  opeia,  qua-  dicitur  "**  injuttitia  facert,  cum 
ipsa  cl  malum  nihil  »i<*. 

Scd  cuiu  omnibus  qtixslionihus  meis  salisfcccris, 
illud  atlliuc  exspcclo  apcriri  quid  iit  quod'"*  liorre- 
mus  nmlilo  nomine  inali;  ct  quid  faciat  opcra,  q<  a?. 
in  jtistilia,  qux  maluni  cst,  viilelur  facero,  ut,  iu 
raptore,  in  libidinoso  cum  ma!um  nihil  sil.  Mac. 
Brevitcr  tibi  respondeo  "**.  Malum,  quod  csl  justi- 
tia,  scmpcr  nihil  esl ;  malnm  vero,  quod  esl  incom- 


lix  liia  isla  tonicmplalio,  si  qucmadmodum  asseris,  C  mo,iitas>  aliqtiamlo  sinc  dnbio  est  nihil,  ut  cxtilas 


idco  bono  angelo  cndcm  scicnlia  el  impolentia,  quia 
pcrscveravit,,  conligissent.  Non  cnim  cas  adcplus 
cssc  vidclur,  quia  ipsc  peiscvcravii  ",0 ;  scd  quia 
dcscnor  non  pcrseveravit.  Mac.  Si  ila  esl  ut  dicis, 
gnmlerc  poiest  bonus  angelus  tie  a&a  apoitatx  an- 
gcli,  uipole  cui  cx|>edicbai  ut  lllc  cadcrct ;  quoniam 
u  leplus  est  lia.no  scicnliam,  qua  ncc  peccare  ,  ntc 
niibOrosso  amplius  possit;  non  quia  ipse  bcnc  meniit, 
scd  quia  alius  inalo  meruil  :  quX  oirtftia  suut  ninua 
nbsurditnic  plcna.  Disc.  Quanto  absttrdins  "videtur  , 
sicul  lu  mouslras ,  stanii  angelo  protuisse  caSum 
poccantis;  lanto  magis  neccssariuin  ""  est  ut  oston- 
dasisiumnon  ideo  adeptum  esse  scientiam,  de  qua 
agiiur  ,  quia  ille  peccavit.  Mao.  Non  dcbes  dice.e 


aliqunndo  ost  aliquid,  ut  irislilia  el  dolor.  El  hanc 
iiicommodiiatem,  qnx  csl  aiimiiii,  semper  odio  ha- 
bcmiis.  Ciiin  ilaquc  audimus  nomen  mali ;  non  nn- 
um  qttort  nihii  est,  linieniiis  ;  scd  n  a'um  qt:ol 
lliqofd  C5't  quotl  arjsentiani  boni  ^equilur.  >'a:n  in- 
jusliliam  ct  cxcilatem,  qux  malutii  el  nibil  sunl. 
ecqmintur  mtilta  iucommodn,  qux  maluni  el  aliquiil 
suul :  et  bxc  suni  qux  horremus  atidito  nomine  n.alt. 
€um  aulcm  dicimus  quia  injtislilia  facit  mpinain, 
aui  cxcitas  facit  bomincm  cadcre  in  foveam,  neqaa- 
quam  inlelligenduin  csl  quod  injustitia  aui  cxciins 
faoinnl  aliquid  ;  se.l  quo<l  si  jttslilia  "*'  esscl  in  vo- 
liinlnle,  cl  visus  in  oculo  ,  nec  rapina  (ierel ,  net 
casus  in  foventn.   Taloesl,   cum  (Ucimus  :  Absenii.t 


ideo  honum  angelum  ad  scientiam  profccissc  hanc,  *^  giibcrnnculi  impcllil  navem  in  scopulos,  aui  alsrn 
quia  malus  peccavit ;  sed  bonum  angelum  ideo  pro-       lia  freni  lacit  cqutnn  discurrere  :  quo  I  uoti  esi  aliud 
fecisse  ad  hanc  scienliam  exemplo  cadcntis ,  quia      qunm  si  guhcrnnculum  aJesset  navi  "*'  el  Ircnuin 
ille  peccavit  "'*.  Si  cnim  neulcr  peccasset,  uirique      cquo,  nec  venti  navcin  impellerent.rreo  equus  dis- 

VARIiE  LECTIONES. 

•IU  llle  id  eo  modo  mst.  ille  illo  modo  ■**•  Ad  pcenam  ms$.  ad  conlumeliam  "v*  Sic  isii  qui  nss.  ila 
isti  quoniam  ,UT  Scienlia  est  ms.  Cisler.  scicntia  sua  ost  ,,u  Si  ergo  ille  mtt.  Vict.  Cisler.  si  ergo  isie 
,lM  Quia  nunc  babet  scienliam  mss.  quia  nunc  habel  hanc  scieniiam  "**  Quia  ipse  persever.«vii  ms. 
Citter.  omit.  ipse  '**'  Sicut  lu  monsiras,  casuin  peccaniis  angeli  proftiisse  stanii  :  lanio  roagis  neccssa- 
rium  ms.  Citter.  sicui  lu  monstras  sianli  angeio  profuisse  casuiu  peccantis,  lanlo  magis  neces^e  "'' 
Cadentis  quia  illc  peccavit  ms.  Cister.  cadeutis  quin  ilie  non  peccavil  ""  Nullus  enim  dicii  mst.  \'ict. 
Citter.  nullus  eiiim  dicet  "n  Minutionem  laudis  mtt.  iminuiiitinnem  laudis  *"*  A  Deo  pcifoclns  mss. 
adeo  provecius  "•*  Quod  horremus  mst.  Quid  horrcmus  ,1,T  Quid  faciat  mts.  qnid  facit  •'••  Quae 
videtur  mtt.  qux  diciiur  um  Quod  sit  quod  mts.  quid  sil  qi.od  •'*•  Tibi  respondebo  mss.  Vici.  «ibi 
respondeo  "*'  Scd  si  jusliiia  nui.  scd  quod  si  justiiia  •'"  Abcsl  navi  msj.  adessei  uavi.  Qux  si  ade»- 
senl  mss.  ha'c  omil. 
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cnrrercl.  Sieul  namque  giibcrnacttlo  navis,  el  frcno  A  scruit,  aperle  oslcndo  cur  el  quomodo  illam  tlTI  de- 

regiUir  eqiiot ;  sic  juslilia  gtibcrnalur  voluiilas  lio-  seruit.  Nani  ideo    ill.nn   dcscruil,  quia  volnit   quod 

minis,  ct  visu  pedcs.  vcllc  uon  dcbuil  ;  ct  lioc  modo  id  volcndo  quod  uon 

CAPUT  XXVII.  debuil  illam  descruit.  Disc.  Cur  voluil  quod  non  de- 

Vnde  vcnil  •'**  mulum  in  angetum ,  qui  bonut  erat.  bni»  7  Mic  Nulla  causa  prxcessit  banc  volnnlaiem, 

Disc.  Sic  inibi  de  nialo,  quod  csl  ■*•*  injuslitia,  nisi  quia  volle  poluil.  Disc.  An  idco  voluil,  quia  po- 

satisfecisli,  ul  jam  omnis  in  cordc  meo,  quai  de  illo  tuit?  Mag.  Non  ;  quia  simililerpotnil  bonus  •"•  an- 

inesse  solchal,  quxslio  sit  dccisam*.  De  hoc  enim  gelus  vcllc  ;  nec  lamen  voluit.  Nam    nullus  vult, 

malo  qnxslio  nasci  videtur,  quoniam  si  esset  aliqua  quo.l  velle  potcst,  ideo  quia  poiest.  Disc.  Cur  ergo 

cssentia,  csscl  a  Dco,  a  quo  ncccssc  est  esse  omnc,  voluil  ?  Mag.  Nonnisi  quia  voluii.  Nam  lixc  volunlas 

quod  al.quid  cst,  et  impossibile  cst,  esse ,,G*  pecca-  nullam  aliain  babuit  causain,  qua  impelleretur   ali- 

uim  sive  injustitiarr..  De  malo  vcro,  quod  est  incom-  qualenns,  aut  ailrauereiur  ;  sed   ipsa  sibi  *"'  cfL«- 

modiias  ,  si  aliquando  esl  aliquid  *,CT,  nihil  vidco  ciens  causa  fuit,  si  dici  potesl,  ct  cflectus  •"* 

rcctc  Gdci  obviarc.  Scd,  ne  txdeat  tc  breviter  re-  CAPUT  XXVTIl. 

spondcre  falux  n.lerrogalioni  mcx,  ul  sciam  quali-  Quod  polettat  voiendi  quoa>   non  debuitf  bona   fuit 

ler  boc  ipsum  qtixrculibiis  rcspondeam:  quippe  nnn  semper,  etiptum  vctte,  bonum,  quanlum  udette. 

scmper  facile  est  insipicnli  insipienter*'**  quxrenti,  Disc.  Si  potesias  ipsa  volcudi  ci  ipsura  velle,  fuit 

sapiculer  rcspondere.  Quxro  igiiur  tindc  primum  aliquid ,  bouum  fuit  et  a  Dco*"*.  Mac.   Utrumque 

vcnit  malum,  quod  diciiur  iiijustilia,  sive  peccatum  fuit  aliquid  :  et  potcstas  qui'dem  nonnisi  bouum  ali- 

iu  angclum,  qui  faclus  cst  justus  ?  Mag.  Dic  tu  mibi  quid,  ct  spontaneum  donum    Dci;  velle  aiilem,  se- 

uudc  venil  niltil  in  aliquid  ?  Disc.  Nibil  nec  venit,  cundum  esscnliam,  bonuin:  sed  quoniam  injiisie  *"* 

nec  reeedit.  Mac.    Cur  crgo  quxris  unde  veuit  in-  fuclum  cst  malum,  et  tamcn  a  Deo  fuit,  a  quo  esl 

justitia,  qux  niliil  cst  ?  Disc.  Quia  quando  justilia  omnc  quod  aiiquid  csl.  Nempc  non  solum  lioc  Itabel 

recedil  indc  "c*  tibi  eral,  diciiuus  accedere  injusti-  aliquis  a  Deo,    quod   Deus  sponlc  dal ;  sed  ctiatn 

liam.  Mac.  Dic  ergo  qtiod  magis  proprie  el  3pcrlius  qHOd  injuslc  rapil ,  Deo  permillente.  Et  sicul  dicilnr 

diiitiir ;  ci  quxrc  dc  •"•  absccssu  justitix.  Siquidcm  Dens  frcere,  quod  pcrmillil  fleri  ;  ila  dicilur  «lare, 

sxpe    apia  intcrrogalio  cxpclit  rcsponsionem ,    et  quod  permitlit  rapi.  Quoniam   igilur,   peimiitentr 

inepU  rcldit  impediliorem.  Disc.  Cur  crgo  reccssit  Dco,  angelus  malus  per  rapiuam  usus  esl  poteslate 

ab  angclo  jtisto  justilia  ?  Mag.  Si  proprie  vis  toqui,  a  Deo  spoule  data ,  a  Deo  babuil  ipsum  uli  *"T,  quod 

nnn  rccessit  ab  co  ;  sed  ipsc  dcseruit  cam,  vnlcndo  ~  non  cst  aliud  quam  ipsum  velle.  Non  esl  enira  aliud 

quod  iioii   dcbuii.   Disc.  Cur  dcscruit  cam  ?  IIac.  vclle  quani  uli  potestaic  volcndi ;  sicut  idera  est  lo- 

Ctim  dico  quia  volcmlo  quod  nou  dcbtiil,  eam  dc-  qui,  ct  uli  polestate  loqucndi. 


SANCTI   ANSELMI 

LIDRI   DUO 

CUR  DEUS  HOMO 


PR/EFATIO 


*'•'   iimlc  vcnial  ni((.  YiCl.  9.  JUir«.  uime  vciiii     •■"  waio,  qnx  csi  mt».  maio,  qunn  csi     -— vmnes  in 

eerdc  mco,  qsua  de  illo  lueese  soiebant,  uuaestionee  sint  deierra  mss.  Citier.  et  S.  Muh.  omnis  in  eonta 
mco,  qmede  iilo  ieesee  seJebel  quxttio  •udecisa  ■••* luuwisibtto  eeieste  m*.  CitUr.  impossibile  est  al> 
eo  etee    *'"  Si  aliquandn  ett  aliquld,  nihil  »Weo  mu  S.  Mich.  *i  aliquando  csi  niliil,  aliquid  vidco    "*• 


74*,"'-T*  Opus   MibdililUl  propior  •••' qnoslam,      parlcs  ejus,  mc  ncsciontc,  sihi  transcribcbanf,  fcslt- 
qui  antcqnam  pcrfcclum  oi  cxqnisiiiini  ossot,  primas       nantius  qtiam  milii  opporlunum  csse.l,  ac  idco  bre- 

VARIiE  LECTIONES. 

•'•*  unde  vcnial  ni((.  ffel.  S.  Mich.  undo  vcnit     *'**  Malo,  qux  osl  mt».  malo,  quod  csl     "*'  Omnes  in 
eord 
mco, 

co  cksc     *'"  ai  Bliqi  _ 

iMioienli  insipieuioi  m«.  Culer.omii.  ins  picnli  "*'  Reccdel  indc  mii,  rc.ccdil  imle  *"*  Kl  quarc  d<-  mtt. 
Cem.  Bec.  8.  Mich.  ct  q.i.cic  de     ""  Elquam  iHen  m$$.  oi  qoowodo  illam     ,IM  Poicst  bonus  mtt.  tiec. 

i.cm  S.  Wif/i.  DOtllil  l.onus  MM  Scd  ipsc  silii  nns.  scl  ipsa  sil.i  ",v  PotOSt eOtBCWS  mil.  potcsl  cl  clfcc- 
tns  •"'  Fuit  aliquod  lionnm  :  filil  a  Deo  iiiji.  Iuii  nliqtiiil,  lionum  fuit,  61  a  Deo.  ,IM  (Jiioniam  non  juslc 
HM.  qnoni.im  ioiiWU  ""  lUbuil  nli  nir.i.  h.ihuil  ipsiim  uli  '"*  Co//ufi  tunt  tibri  Cur  Deut  homo  cum  mtt. 
/nfrui  Victonnit  /'.  19,  HH  3.  el  t.K  13,  uno  dmnim  Joly;  uno  bibliolhfcw  (  iitercunti*',  uuo  bibtiothcca'  S. 
lliclUttit  Mi  pniculo  maiit,  cl  cum  hibnt  aliit  mtt  lum  Omnuiicemis,  lum  llccccnsit  monnstcrii,  et  cum 
editicm*  i.ollif.i  W*.  C.olh.  C.  10.  ttmt.  Cislr.  lucqiil,  C.ur  Dcus  b0UH>,  Llber  Ansclini  Anliicpiscopi 
i.  nilii.iri.  nsis.  m».  .S.  Mich.  I).  Ansclmi,  Cur  Mcn.  Iiomo  ,,:'  Mt  Jolij,  lucipit  pr.if.ilio  iti,  Cur  Deui  bomo, 
I  l.runi   Ansclmi    C  inliiariciihis   Airlncpiscnpi  iim.  C.em.  C.  9,  lucipit  1'rxlalio    iu  librum.  Cin   Dcus    liomo 

l"*  BobdiloM  qtiod  etooier  mm.  subdtluoi  prtfler 
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vlui  qtiam    vcllcm  «iim  cn.icliis.  »1   polui,   coniiiiu    A   »mo   lllo.    In    iccundo    auUm  1  j !>r . >    iiin.liirr.    i|ti**t 


marc.  N.uii  plura,  qu.c  lacm,  lusoruinicin  ol  mlili 
«lurui,  ai  in  qulcle  cl  OOMffM  MttiO  tHlad  miln 
OMN  lu •uiiicL  ln  in.ifr.il  i  i-niiii  conli*  Iribulaliunc, 
qiiam  iiinlc  cl  cur  pabsua  iiiii  novil  Dcui,  illud  hi 
Aniclia  "••  rogtUO)  inurpi,  ct  ln  COOMM  OfWlOMl 
percgrimts  pcifcci.  Quod  wctuiiliim  m.iiri  i.im,  tle 
qua  cdiliim  csl,  Cur  Utut  honto  nuiniiiavi,  cl  in  iluoi 
lilwllos  distiim.  Quorum  prior  quuloni  iiiUdelium 
rrsptienlium  Chrialiauam  lidcm,  quia  ralimn  puiaiil 
iIIjiii  rcpugnare,  conlincl  olijccliouci  «i  lldclium 
rcaponsionrs  :  ac  tandcm  rcmolo  Chrislo  (quasi  nun- 
quam  aliquid  fucril  do  illu)  probat  ralionibus  nc- 
cvssarii*  essc  impoMibiic   ullum   liomincm  aalvari 


uibil  icialur  dc  Cliri ilo,  monilraUir  non  minui  npcria 
i.iiiiiiir  ct  vcnijic  naluram  human  nn  ad  lii><  lntiiiu- 
i.i  ii  i  MMi  iil  iiIkjii  nilo  iiiiinoiialiialc  bcata  loluv 
liomo,  id  c»l  in  cor[M)re  01  m  MMM  ""  frurrrtur 
ac  neceise  esae  ut  lioc  flat  dc  homine,  proplwr  q-i<* » 
f.iclus  cit;  sed  nonnisi  per  bominem  Dcum,  alqur 
ei  necositilale  omtna.qu.r  de  Climlo  rrcdiinua, 
ficri  oporlcrn  llanc  pnr.faliunciilam  cum  capilulii 
loliua  opcriK,  omnea,  qui  librum  Imnc  lrauscril>ere 
volcnl,  anic  ojus  principiiirn,  ut  prxflgant,  posiulo  : 
quatenua  in  cujuscunque  manoi  vcneril,  quasi  iu 
ejus  frouic  aspicial  hi  quid  in  lolo  corporc  sil  quod 
non  dcspicial. 


LIBER  PRIMUS. 


CAPUT  PMMCM. 

Quxtiio  d»  qua  tolum  opus  pendei. 
Sxpe  ct  sludiosissiiiiti  "*'  a  mulli.s  rogalus  sum  ct 
verbis,  el  lilleris,  quatcnus  cujusdam  quxslionis  de 
flde  nostra  ralioucs,  quas  soleo  respondcre  quajren- 
libus,  mcmori.c  scribcndo  commcndarem  ""  :  di- 
cunt  eniin  sibi  placere  eas,  et  arhitranlur  satisfa- 
ccrc.  Quod  peimii  "••,  non  ut  per  raiionein  ad  fi- 
dem  accedaut ,  sed  ul  eorum,  qux  credunl,  intel- 
reciu  ct  contemplationo  delecientur  "'•  ,  ei  ut  sint 
quniiiiiin  possunt"",  parati  semper  ad  satisfactio- 
neni  omni  posccnli  sc  rationem  de  ca,  qux  in  nobis 
est,spc.Quam  quxsiioncm  solent  el  iiilidelcs"8*  no- 
bis,  simplicilalein  Chrislianam  quasi  faluam  deri- 
dentes,  objicere  ,  et  iideles  niulu  in  corde  vcrsare  : 


B  dignahilur  apcrirc,  pelcnlibus  ostenderc  El  quo 
niam  ea  "",  qux  pcr  inlcrrogationem  el  responsio 
nem  invcsiigantur,  multis  et  maxime  tardioribui 
ingeniis  magis  patent,  cl  ideo  plus  placent :  uiium 
""  ex  illis  qui  hoc  flagitanl,  qui  inler  aliod  in- 
stantius  ad  boc  me  sollicitat  "",  accipiam  mecuin 
disputantem  !  ut  Boso  quxrat,  et  Antelmut  respon- 
deat  hoc  modo. 

CAPUT  II. 

Quomodo  accipienda  tunt  ea   qucc  dicenda  sunt. 

Uos.  Sicut  reclus  ordo  exigil  ut  profunda  Chri- 
slianx  fldei  crcdamus,  priusquam  ea  prxsumamus 
ratione  discutcre,  ita  negligentia  mihi  videtur,  si, 
poslquam  confjrmali  sumus  in  flde,  ngn  sludemus 
quod  credimus   intelligere.   Quapropter  quonlam, 


qua  scillcet  ratione  vel  necessitate  Deus  homo  fa-  ^  «ralia  Dei  prxvenienie,  fldem  nostrx  redemptionis 

sic  puio  me  tenere,  ut  etiam  si  nulla  ratione  quod 
credo  possim  comprehendere,  nihit  lamen  sit  quod 
me  ab  ejus  firmiiate  valeat  evellere  :  a  (e  peto  mihi 
aperiri  quod,  ul  scis,  plures  mccum  petunl :  qua  ne- 
ccssitate  scilicet  et  ralione  Deus,  cum  sit  omnipo 
tens,  humilitajem  et  infirroilaiem  huinanx  naturx 
pio  ejus  rcstauratione  assumpserit.  Ans.  Quod 
quxris  a  me,  supra  me  esl,  el  idcirco  aliiora  mc 
tractare  limeo  ne  forte,  cum  putaverit.aut  etiam  vi- 
derit  aliquis  me  ncn  sibi  salisfacere,  plus  exislimcl 
rei  veritalem  mibi  deficere  quam  intellectum  memn 


ctus  sit,  ei  morle  sua,  sicui  nos  crcdimus,,8*et  con- 
fitemur,  niundo  viiam  reddiderit.  Cum  hoc  aut  per 
aliam  personam,  sive  angelicam ,  sive  humanam  im, 
aut  sola  voliinlale  facere  potucrit,  de  qua  quxstione 
non  solum  lilterati,  sed  ctiam  illilleraii  muhi  qux- 
runt  et  ratioiiem  ejus  desiderant,  Quoniam  ergo 
multi  de  hac  tractari  postulant  ""  ,  et  licet  in  qux- 
rendo  ""  valde  videatur  difflcilis ,  in  solvendo  ta- 
mcn  oinnibus  est  inteiiigibilis,  ct  propter  utilitaicm 
ralionisque  pulchritudinem  ""  amabilis.  Quamvis 
a  sanctis  Patribus  inde,  quod  suflicere  debeat,  di- 


ctum  sil ,  lamen  de  illa  75  curaho,  quod  mihi  Deus  D  ad  eam   capiendam  non  sufflcere.  Bos.   Non    boc 

VARI/C  LECTIONES. 

•m  Deus  :  in  Anglia  mss.  et  ed.  Goth.  Dcus  :  illud  in  Anglia  ""  El  in  anima  mi.  Cisier.  et  anima 
,,M  Siudiose  ms».  Cister.  Cem.  Bec.  Joly,  S.  Mich.  et  edit.  Colh.  studiosissime  "•*  Commendem  mts. 
Viet.  P.  i.  et  Joly,  commendarem  ""  Arbiirantur  sibi  saiisfacere.  Quod  appetunt  ms».  et  edit.  Coth. 
arbitrantur  satisfacere.  Quod  petunt  "*6  Intellectu  et  delecteniur  coniemplallone  mss.  Vict.  Jolu,  S.  Mich. 
et  edit.  Goth.  intellectu  ct  coniemplaiione  delectenmr  "*T  Qiianium  possint  »im.  Vict.  Joty  et  S.  Mich. 
quantum  possunt  "88  Solent  infideles  mss.  et  tdit.  Coth.  solent  et  infideies  ,,M  Sicut  nos  credimus  m»$.. 
et  edit.  Coth.  omit.  nos  ""  Cum  hxc  aut  per  aliam  personam  sive  per  angelicam,  sive  pcr  humauam 
mii.  et  edit.  Coth.  Cum  hoc  aul  per  al.  person.  sive  angelicam,  sive  humanam    Mt  Quomoilo  ergo  de  hac 

)niam  ergo  mulii  de  hac  tractari  poslnlaiit    tu*  Litet  in  in- 


Vici. 


nnilii  traclare  postuleni  mt».  et  edit.  Coth.  Quo  . 

quirendo  mi.  Cister.  S.  Mich.  «l  edit.  Coth.  siut  in  qiuereudo  ""  I\ationis<|ue"  pulchriitidinem  nss.  Vici 
et  Johj,  ei  pulchriludinem  veritaiis  "**  Quoinodo  ea  mm.  et  edit.  Goih.  quouiam  ea  ""  ldeo  plus  pla 
cet,  unum  »m.  et   edit.  Goth.  ideo  plus  placeni;  uimm  es  illis    ""  Me  ^olliciuint  nss.  et   edit.  Goih.  uic 


soilicilat 
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Untum  limere  dcbos  quantum  ct   reminisci,  quia  \  rit  :  imo  sciondum  csl  qitidqtiid  liomo  indc  dicere 


stoc  contlnglt  In  colloqticndo  de  alitpia  quacstione 
ut  Deus  aperlai  qitod  prius  latcbat;  cl  sperare  de 
tfratia  Del  qnhi ,  si  ca  qirae  gratis  accepisti  libcnter 
impartiris,  ahiorn,  ad  qnx  ""  norrdum  alligisli, 
inereberis  accipcre.  Ans.  Est  et  aliud  prbpler  quod 
video  ant  vix  aut  nullatcnus  posse  ad  plenum  inier 
no»  dc  hac  re  nunc  tractari ;  quoniam  ad  hoc  est  ne- 
cessaria  nolitia  potes»atis  et  necessltatis,  ct  volun- 
tatls  *1M,  et  aliarom  qliarumdaro  rerum,  qu»  sic  se 
habent  ut  eamm  nuild  possit  plene  slne  aliis  consr- 
derarl;  et  ideo  Iractatus  carum  suum  opus  postulat, 
non  mullum,  ut  puto,  faclle,  nec  oinnino  inUtile  . 
nam  earum  ignorantia  quxdam  facit  dlfllcilra,  quaj 
per  carum  notiliam  fiunl  facilia  MM.  Bos.  Sic  bre- 


vel  scirc  possit  "*\  altiores  nntx  rci  adhuc  laterc 
raliones.  Bos.  Palere  igilur  **°'  nl  vcrbis  utar  inG- 
dclium  :  acqiium  enim  est  u(f  cum  nostrx  fldei  ra- 
tloncm  studcnius  inquirerc,  ponamus  ohjeciiones 
•'*•  eorum,  qui  nullaienns  ad  iidem  camdcm  sine 
ratione  volunl  accederc.  Quamvis  enim  illi  ideo  ra- 
tionem  quxrant,  quia  non  creduni ,  nos  vcro,  quia 
crcdimus,  unum  idemquc  tamen  cst  quod  quxri- 
mus  :  cl  si  quid  responderis,  cur  auctoriias  sacra  ob- 
sislere  videatur  •M,1  liccat  mihi l,M  illam  obtendere* 
•"*,  qnatenus  quomodo  non  obsistat,  aperias.  Atis. 
Dic  quod  lihi  videtur. 

CAPfJT  III. 
Objectionet  infideliuin,  et  responsionet  fidelium. 


viter  de  his  suis  locis  diccrc  poleris  :  ut  ct  quod  *"*  B      Bos.  Objiciuiii  nobis  deridentes  simplicitaiem  no- 


s  iflieiat  ad  prxsens  op.us  habcamus,  cl  quod  plus 
diccndum  esl,  in  aliud  tempus  differamuS.  Ans.  Iloc 
qiioquc  mullum  mc  rctrahii  ^**1  a  petitione  lua,  quia 
materia  non  solum  preliosa,  sed  sicut  est  de  spe- 
eieso  forma  "'"  prte  /Siii*  homintttn  (Psal.  xuVi  3), 
s^c  ctiamcs:  de  spcciosa  ratione  MM  super  inteliectns 
lioininum  -.  urtdc  timco  ne,  qucmadmodum  ego  soleo 
Hidignari  pravis  pictoribus,  cun)  ipsuni  Domincm 
nostrum  informi  "°*  ligura  pingi  video,  ita  tnihi 
rontingat,  «i  tam  deroram  materiam  incdmpto  el 
contempiibili  diclaminc  exarare  prxsumo.  Bos.  Nee 
hoc  lc  debel  rcmhere;  quia  sicut  lu  permillis  ut 
qui  potcst  melius  dicat,  sic  nulH  praestituis  ot,  cui 
dietamen  tinim  non  placct,  pulchrius  non  seribat  : 


stram  inGdeles;  quia  Dco  facimus  injuriam  et  conttt- 
meliarri,  cum  eum  asscrimus  in  uterum  mnlieris  •*" 
descendisse,  natum  esse  dc  fcmina,  lacte  et  alimen- 
lis  humanis  nuirilum  crevisse  ,  et,  ut  multa  nli> 
taceam,  qux  Deo  non  *m  videntur  convcnire,  lassi- 
tudincm,  famem,  sltini,  verbera  et  inier  latrones 
crucem  inortemque  snbiissc  **'*.  Ans.  Nos  non  faci- 
cnus  Deo  injuriam  uilam  aul  conlumeliam;  sed  loto» 
corde  gratiag  agentea,  laudamus  et  prxdicamus  in- 
etTWbilem  altitudinem  misericordix  '"*  illius;  qui» 
quanlo  nos  "1T  mirabilius,  et  prxter  opinionem  de 
tantis  el  lam  debitis  malis  in  quibus  cramus  ad  lanlar 
et  taui  indebita  bona  quce  perdideramus  "",  resli- 
luil,  lanto  raajorem  dilectionem  erga  nos  et  pieta- 


verjm,  ut  omucs  exeusationcs  tuas  exciudam,  quod  C  tem  monslravit.   Si  enim  diligenter  considernrent 


postulo  non  f.».cics  Uoclis ,  sed  mihi,  et  hoc  ipsum 
mecum  petenlibus.  Aws.  Quoniam  video  hnporiuni- 
tateni  tuam  ct  illorttm,  qtti  Im>c  lecum  ex  eharilate 
ct  religioso  stutlio  pettint,  tcntabo  pro  mea  possibi- 
litato  (Deo  adjuvanie  ei  vcstris  orttionibus,  quas 
hoc  pusiulanlcs  sxpc  mihi  petenli  ad  hoc  ipsum 
promisistis),  qtiod  qtixrilisnon  lam  ostcndere,  quam 
tceiim  quxrere;  sed  co  paclo  quo  omnia,  qux  dico, 
a-ccipi  volo  :  vidciicet,  ui  si  quid  divero  quod  roajor 
non  conflrmet  auctoritas,  qttamvis  illud  rationc  pro- 
bare  vidcar;  non  alla  ceriiludine  sccipialur,  nisi 
qnia  inlerim  "••  mihi  ila  videlur,  donec  mihi  Deus 
melius  aliquo  modo  rcvclet  •••*.  Quod  si  aliquatenus 


quam  convenienter  hoe  modo  proeurata  sit  bumana 
restatiratio,  non  deiiderent  nostram  simplicitatem; 
sed  Dei  nobiscum  laudarent  sapienlem  beuignita- 
tem.  Oportebat  namque  ■!  Bkal  per  hominis  inobe- 
dienliam  mors  in  humanum  genus  intraverat,  ila 
per  hominis  obedientiam  viia>  restitueretur ,  et  quem- 
admodum  peccaluin,  quod  fuit  causa  nostra  dam- 
nationist  initium  habuit  a  femina  ,  sic  nostrz  jusl>« 
lix  et  salutis  auclor  '*'*  nascerettti  de  femina  ;  et 
ul  diabolus,  qui  per  guslum  ligni  quem  pcrsuasit, 
homincm  viecrat,  ita  nri  per  passinnem  ligni,  quam 
inlulit,  ab  homine  vinceretur.  Suut  quoquc  ali» 
multa  qua>  studiose  considcrata  ineflabilem  **" 
qujcsiioni  matj  satisfaccre  noiero,  ccrtum  esse  de-  quamdam  nostrx  redemptionis,  hoc  modo  procura- 
bebil  quia  ct  sapicntior  me  plcnius  hoc  faccrc  pote-  D  la»,  pulchriludinem  oslendunt. 

varia;  lectiones. 

•l"  Aliiora,  qux  mu.  Altiora,  ad  qtiae  *"*  Polcstatis, .  necessilstis,  TOtQHIatis  MSS.  Vict.  el  Joiy 
rt  Ckttf  potCStsUl  et  ncccssitalis  el  volnntatis  *'**  Qujr  per  earum  nolitiam  fiuiil  farilia  in  mt.  Joly  hwc 
detnnt  »•*•  Uiquodirui.  Vict.  et  Joly  nlelqtiod  "••  Mulium  rclrahit  mu.  niiillum  me  rctrahil  *"»  De 
speciosa  forma  min  Vict.  3.  ei  13.  licc.  6'em.  Cisfsr.  do  speciosa  forina  •••,  De  spcciosa  rationc  mn. 
Vict.  et  Cutcr.  omitt.  de  %,°4  Dominum  noslnun  informi  mi.  Citter.  omit.  nostrum  MM  iitlerim,  nisi  quia 
mii.  nisi  quia  intorim  *"•  Doncc  Deus  aliquomodo  melitis  revelel  mii.  Vict.  tl  Jolu  donec  mihi  Dcus 
melius  alnpiomodo  rcvelfit  »»•'  Diccre  vel  scirc  possit  mss.  dicerc  possit  ***•  Jn  mts.  Cisier  et  Bec.  C.  3. 
mcipit  ab  hitifrbit.  Palcro  igilor  •  MM  Ponaintis  objecliones  mis.  Cem.  Ucc.  Vict.  el  Clslcr.  ponam  obje- 
cliones  *•'•  Aiithonias  sacra  videalur  contraire  mtt.  auctorilas  obsislere  sacra  videatur  "M  Licet  mihi 
mtt.  Cem.  Bec.  Vict.  Jolu  «t  S.  hluh.  Iiccal  mibi  ""  lllam  ostcndcre  mtt.  Gem.  Bec.  Jolij,  duo  Vicl. 
f.itter.  iilsn  oblenderc  ''"  llt  rnin  muliens  mi.  Joly  ulcruai  virginis  MU  Deo  no&tro  non  mss.  Dco  uon 
*"•  ■orteinqiM  SubiisM  mii.  morlemquo  siuUuuisse  *"*  Altiludincm  miscricordi.e  mi.  Johj  omil.  mi- 
sericordios  ""  1)1  quaolo  m*.  inii.  qm«  <ytamo  nos  *""  Qi'«  perdideramus  ms.  Joty  per  quye  dccidera- 
PJMJt  ••'•  Sic  vcrae  juslilic  cl  salut  auclor  mu.  Cem.  Bec.  Vtcl.  Joly  ci  Citicr.  sic  nostr.T.  jtistilix  ct  salutis 
auclOf  "'•  Q«eM  tassil...  lia  mst.  i|«em  persuasit...  omit.  ill  ""  Ineffabilcm  mss.  Vict.  P.  19  cl  HB.  Z. 
menarrtbilem  EE.  15.  vcnciabikin. 


H ,  niiMis  HOMO.      i.m   i  m 

C\l'l   I   IV.  A  '   Ml    I    II 

Quvd  hcr  reniwntionet  vi,le,tntur  infi,Uht>ut  tint  nt-       C»"'""  ,,  ,„,!,, ,„lu,lt  kUttm   mW    MiH   /vi.w 
tettilalt.etquatiqua-itamptctu,  """"    ,-rt   '"'*  ™mtUWtH  Mf  ^1"""""1 

o  i/'i  n«*  oitfiitlint,  el  )<ro  nubit  rxp*§natt  Uuibo 

n«>n.  Omali  bM  psk ihfi  ti  Qyni  <i" ,,,:,,n  i,M  lt,r•,'       '"'"  vr'"t,f- 

Mitcipicnila  sunt  :  snd  ti  non  sil  nliqnnl  solnltini  tti-  II. >v  llor  aM  <ii"»<l  v  »1.1.-  mii  inlur,  quia  lihci 

|»<*r  quod  sedcanl,  rion  vitlrnliir  Ififldrlilius  snflWre  nrm  lianc  rrdeiiiplioncm  vor.nnus.  In  qua    nain<|ur 

lur  Drum  C.l,  qiiT  diriuius,  pitl  voluiMC  crnlrrr  tlc-  "",  aiuiil  uohis,  cjpliom:,    au(    in  quo  carr«:rc,  at.l 

he.imuj.  Nam  qui  |iii  iiinitn  vtiU  farere,  aliquid  oll-  in  ctijut  potctlatft  littbamlni,  unde  vos  Deus  non 

gll  tolidtim  supcr  qtnxl  pingal  ul  manenl  quod  pln-  polml  lilnT.ire  iiisi  vok  loi  luborihiit  el  j<I  Jllnnuui 

gn   Ncmo  enlm  piilgil  In  aqua  vt-1  in  arre;  fjltl  il)l  auo  sanguinc  rodlmerel?  Quibus  cum  dicimut  :  l( 

nulla  manent  piclurx  veslitfia.  Qunproptcr  onin  hat  dctnil  noj  n  peccatm,  el  ab  ira  iua,  et  dc  inferno 

convenicnlias,  quas  dlcli,  infldclibus  qtiasi  quatilnm  Ct  dc  polcstate  diaboli ,  qucm  quia  noi  non  potcra- 

picluras  rci  gcslx  oblciidiimis,  quomnni  non   rcm  mii\   ipsc  prn  noliis  venil   etpugnnrv,   et   n-demil 

gettnm,  tcd  flgmenlum  arbilrknlurcssc  qnod  crcdl*  nohis  regnum  crrloriini   :   ci  qoia  luc  oinni:i   hoe 

nius,  quasl  supor  nubem  pingcrc  nos  exlslimant.  JJ  niodo  fccit  "",  osicndit  q.ianiiiin  nos  diligerci.  Hc- 

Monstranda  est  ergo  prius  vcritatls  rationaliilis  so-  spondenl  :  Si  dicilis  quia  Deus  hxc  omnia  faccre 

llditas  tM>,  ld  csl  ncccssllas  qux  probet  ""  Dcuin  non  poluil  solo  jussu,  qucm  cuncia  juliendo  crcasse 

ad  ea,  qux  prxdicamiw,  dcbuissc  nut  potuisse  ""  dicilis,  rcpugnatis  vnbismciipsis,  quia  Impotentcm 

humiliari.  Dciude,  ut  ipsum  qtiasi  corpus  veritalis  iIIimii  facitis.   Atil  si  fateiniiti  quia  poluii,  sed  non 

plus  nilcal  "",  istx  convenientix  quasi  picturx  cor-  voluit  "u  nisi  lioc  modo  "",  quommlo  sapienicm 

poris  76  *ui,t  «.ponendx.  Ams.  Nonnc  talis  neces-  Hluni  ostemlere  pnicstis  ""  qucm  sine  ulla  rationc 

sari.i  ralio  videlur  cui*  Dcus  ea,  qux  diciinus,  Tacerc  lam  intlcccniia  vcllc  pati  asseritis?  Omnia  enim  hxc 

debueril;  quia  genus  humanuin,  lani  dcillcet  pretio-  qux  obtendiiis  in   cjus  voliinlate  contislunt  :  ira 

wim  ""  opus,  cjns  omnino  pcrlemt;  nec  deccbat  ut  namquc  Dci  non  cst  aliud  quam  voluntas  punicndi. 

quod  Deus  de  hoinine  pwposucrat,  penitus  annibl-  Si  crgo  non  vull  punire  peccaia  hominuni,  libcr  est 

laretur  :  noe  idem  ejus  proposllum  ad  effeclum  duci  bomo  a  pcccatis,  et  ab  ira  Dei,  et  al>  infcmo,  cl  ■ 

•poterai,  nisl  genos  hamanom  ab  ipiu  Crcaiore  suo  pntesiaie  diaboli,  qux  omnia  propier  peccata  pati- 

libcrarcltir  T  lur,  et  recipil  ea  quibus  propter  eatlem  peccata  pri- 

CAPUT  V.  vatur.  N.uu  in  cujtis  potestate  est  infernus,  aut  dia- 

/\    j    .j^  .-    i^    •  •  .•.*_!  i.      C  bolus,  aui  cujus  est  regnum  coclorum,  nisi  cjus  qui 

Quod  rcdcmptto  homtms  no*  votuu  Rtri  per   atiam      ,    .  .   . '  .  .  * 

quam  p*r  Dei  pertonatn.  fecl1  omh,a?  QuaBcunque  itaque  timelis  aut  desidc- 

raiis,  cjus  vnluntaii  subjacenl  cui  nihil  resistere 
Bos.  Hasc  ipsa  lihcrnno  si  per  aliam  quam  per  Dei  pDlesl.  Quapropier  si  humanum  genussalvaronoluit. 
pcrsonam  (sive  per  angelum,  sive  per  hominem)  hisl  ^  quo  (,icilJ3  moJo  »„,  §  c))m  Mla  volunln(0  p0. 
cssc  facta  quolibei  modo  dicerelor,  mena  humana  luerit ,  nl  mllius  dieam  "»,  vldele  quo.nodo  ejus 
•"'  hoc  multo  lolerabilius  acciperct.  Potuii  enim  MpieilliaB  repugnatis.  Nam  si  homo,  quo,l  facile 
Deus  hominem  al.quem  Tacere  sine  peccato,  non  de  ^^  ,d  cum  ^  lft,J0re  sine  ra,ione  r.,cere,  |)0n 
xnassa  peccatrice,  nec  dc  aliquo  homine  "",  sed  ulique  sapiens  ab  „H0  jMdicareiur.  Qnippe  quod  di- 
sicui  fecit  Adam  ""  per  quem  hoc  ipsu.n  opns  f.eri  cllig  ^,,,  laliler  OSi0ftjis8e  qiia„,um  VOs  diligeret, 
potuitse  videtor.  Aj«i.  An  non  intelligis  quia  qux-  nu||a  ^^jone  defendiluri  si  nullatentis  hominem  ali- 
cunque  alia  penona  hominem  a  morte  aucrna  i^r  potuisse  salvare  non  monstratur.  Nam  si  aliter 
redimeret,  ejus  servus  idem  homo  recte  judicare-  non  potuisset,  lunc  rorsitao  necesse  esset  ut  hoc 
lur?  Quod  si  esset,  nuUatenus  resiauratus  cssei  in  m0do  suam  dilectionem  ostendcret :  nunc  vero,  cum 
lllam  dignilatera  quam  iiabilurns  erat,  sl  non  pec-  a,iter  possu  sa|Vare  hominem,  qux  ratio  est  ui, 
casset :  cum  ipse,  qui  nonnisi  Dei  servus  ""  et  x-  D  propier  os,e„dendam  dilcctionem  suam,  ea  qux  di- 
qualis  angclis  bonis  per  omnia  futurus  erat,  servus  cilis  faciat  el  sustineatT  An  enim  non  ostendit  angc- 
esset  ejus,  qui  Deus  non  clset,  et  cujus  »»  angeli  ,is  bonis  quanlum  eos  diligat,  pro  quibus  lalia  „..., 
•ervi  non  csscni.  susiinet?  Quod  vero  eum  diciiis  venisse  expugnar. 

pro  vebis  diabolum,  quo  sensu  audetis  proferr.    , 

VARIA   LECTIONES. 

,,u  Veritaiis  rationabilis  soliditas  mtt.     Viet.    et  Joly    verilatis    soliditas  ralionalls    ""  Qiix   pro- 
liaiit   mti.    qux  probet    ""    Dehuisse  aut   potuisse   ms.  Joly    omit.    aul   poluisse     ""  Ipsum...  nite.u 

mi.  Joty   ipsx niteant    ""  Tam  preciosum  mis.    lam  scilicet  preciosum    ""  Mens  hxc  humana 

♦nii.  omitt.  hxc  »*"  De  allo  homine  mn.  Yict.  de  aliquo  liomine  ""  Feclt  Atfam  mi.  Johj  fecit 
Deus  Adam  ""  Non  nisi  Deus  scrvus  mn.  Vict.  et  Joty  non  nisi  Dcus  servus  '"'  Et  ctijus  ms.  Jolyei 
cui  *"*  In  qua  namque  mi.  Jo!y  in  qua  auiein  ""  Omnia  fecit,  hoc  niodo  msi.  Vitt.  Joly  et  S:  Mick. 
omnia  hoc  modo  (ecit  "u  sed  noluil,  nisi  ms.  Jottj  et  non  volnit  nisi  m«s.  Vict.  Sed  non  voiuit  nisi  "" 
Nisi  hocmodo  nti.  S.  Mick.  nisi  modo  ""  lllum  dicitis  vel  ostendere  poteritis  mss.  illum  poiestis  ostcn 
derc  mi.  Vicl.  13.  illum  poleritis  oslendcre  ""  Nisi  quo  dicilis  modo  mss.  S.  Mich.  cl  Cttier.  et  Vtct.  nisi 
quoraodo  dicitit    ""  Voluntaie  poiuerit  ut  minus  dicam  mst.  Voluntate  potuit  ul  mitius  tlicam. 
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Nonne  Dci  omnipoteotia  ""  regnat  ubique?  Quo-  A  lionl  subjacerc  jusle,  ct  Deum  bocjusie  pcrmittere  : 


modo  ergo  indigebat  Deus,  ut  ad  vincendum  diabo- 
luni  de  caelo  desccnderet?  Hxc  nobis  infideles  obji- 
cere  posse  videntur. 

CAPUT  VII. 

Quod  nuUam  diabolus  hubcbut  juslitiam  adrcrsus  ho- 
minem  :  ei  quare  videalur  habuisse  ■***,  el  curDevt 
hoc  modo  hominetn  liberavcril  tut. 

Sed  ct  illud  quod  dicere  solemus,  Dcum  scilicet, 

dehuissc  prius  pcr  jusliliam  contra  diabolum  agere, 

iit  liberarel  hominem,  quain  pcr  fortiludinem  ;  ut, 

cum  (liabobi9  eum,  in  quo  nulla  morlis  erat  causa, 

ct  qui  Deus  crat,  occideret,  juslc  potestalcm,  quain 

super  peccalorus  babcbat,  aniitlcrel;  alioquin  inju- 

slam  violcniiam  fecissel  illi  ■■*■,  quoniam  juste  pos- 

sidebat  liomiuem,  quem  non  ipse  violenier  altraxc- 


ct  idcirco  putant  diabolum  illam  juste  infcrre.  Con- 
lingit  cnim  idem  aliquid  diversis  consideralionibus 
esse  justum  et  injuslum ;  ct  ob  boc  a  non  MM  dili- 
gentcr.inluenlihus  lotum  justum  aul  injustum  judi- 
cari.  livenit  cnim  ui  aliquis  innoccnlcm  percutiat 
injuste,  unde  ipse  juste  pcrcuti  mcrcatur;  si  lamcn 
percussus  vindicare  sc  *"*  non  debel  et  pcrcutit  per- 
cuiieutem  se,  injusle  hoc  facit.  Hxc  igitur  percussio 
ex  parte  rcpercutientis  "••  injusta  cst,  quia  non  dc- 
buil  se  vindicare;  ex  parie  vcro  percussi  justa,  qnia 
injustc  percuticns  jusle  perculi  meruit.  Divcrso 
igitur  inluitu  justa  ct  injusla  est  earicm  actio , 
quia  contingere  *'•'  polest  ab  alio  judicari  justam 
tanlum,  ab  alio  injuslam.  Hoc  ilaque  modo  dia- 
bolus    dicilur   juslo  vcxare    MM   hominem  ;  quia 


...  H 

rat,  sed  idcm  homo  se  sponte  ad  illum  coniulerat,  D  Deu9  hoc  juste    permitiit,  et  Iiomo  boc    77  J"- 


non  video  quam  vim  habebal.  Nam,  si  diabolus  "" 
aui  homo  suus  esset  aut  allcrius  quann  Dci,  aul  in 
alia  quam  in  Dci  poicstatc  mauercl,  forsitan  hoc 
recie  diccrctur  :  cum  aulcm  diabolus  aui  homo  non 
sil  nisi  Dci  M*\  cl  extra  poicslatemDei  neuler  con- 
sistat,  quani  causain  dcbuil  Dcus  agere  cum  suo,  de 
suo,  in  suo,  nisi  ul  servum  suuiu  punirci,  qui  suo 
conservo  communcm  Dominum  descrerc,  ct  ad  se 
peisuasissel  transirc,  ac  tradilor  fugitivum,  fur  fu- 
rein  cum  furio  Domini  sui  suscepisscl?  Ulerque 
namque  fur  erat;  curn  alter,  altero  persuadcnte, 
scipsum  Domino  suo  furabalur.  Quid  cnim  juslius 
ficri   possct  ,  sic  hoc  Dcus  faceret?  Aul  si  judex 


ste  patilur.  Sed  ct  hoc  quod  homo  jusfe  ••••  di- 
citur  pati ,  non  sua  justitia  juste  dicitur  pati , 
sed  quia  punitur  justo  judicio  Dei.  At  si  oblendiiur 
chirographum  illud  decreti  quod  adversum  nos  di- 
cit  Aposiolus  fuisse  ,  et  per  mortem  Chrisli  dele- 
tum  esse  (Coloti.u  ,  14),  ct  puiat  aliquis  per  illml 
significari  quia  diabolus,  quasi  sub  cujusdam  pacti 
chirographo  ab  homine  juste  antc  passionem  Cliri- 
sti  peccatum,  vclut  usuram  primi  peccali  quod  per- 
suasit  homini,  et  pcenam  peccali  exigeret,  ut  perhoc 
juslitiam  suam  supcr  homincm  videatur  probarc, 
nequaquam  ila  inlelligendum  pulo.  Quippe  chiro- 
graphum  illud  non  est  diaboli ;  quia   chirographum 


omnium  Dcus  hominem  sic  possessum,  dc  poieslale  r  dicilur  decreti  ;    dccrctum   aulem   illud  non   erat 

.....     :.: .-•_-_.:.       ..-i     _J     _.._:__.! ill «    «-•._«     --_**-•     - :.._:_:_!*_:     J 


lam  iiijusic  possidcnlis,  vel  ad  punicndum  illum 
aliler  quam  pcr  diabolum,  vel  ad  parccndum  illi  cri- 
l>erct  .  qiix  haec  injustilia  esset?  Quamvis  enim 
hoino  justc  a  diabolo  torquerctur ;  ipsc  lamen  illum 
'ul  injusle  lorquebat.  Homo  namque  merucrat  ut 
puniretur,  ncc  ab  uilo  convenientius  quam  ab  illo 
cui  consonscrai  ul  pecearel.  Diaboli  vcro  mcrilum 
nullum  erat,  ui  puniret  :  imo  hoc  tanlo  faciebal  in- 
justius,  quanlo  nou  ad  hoc  amorc  juslitix  traheba- 
lur;  sed  in.liiiclu  inalilix  impellebalur.  Nam  hoc 
non  fnclebat,  Dco  jubcnle,  sed  incomprehcnsibili  sa- 
pieutia  sua,  qua  mala  eliam  ,iV*  bene  ordinal,  per- 
mitlenlc.  Ci  pulo  illos,  qui  diabolum  aliquam  opinan- 
lui  liaberc  in  possidendo  hominc  *,kT  jusliliam,  ad 


diaboli,  scd  Dci.  Jusio  namque  judicio  Dei  decre- 
lumcrat,  et  quasi  chirographo  confirmaltim  ,M\ 
ut  homo  qui  sponte  pcccaverat ,  ncc  pcccatum  nec 
poenam  peccaii  per  se  vita^e  posset :  cst  enim  tpi- 
ritutvadens,  el  non  rcdieut  (Psal.  lxxvii,  39);  et 
i/ui  fucit  peccalum  servus  est  peccati  (Joan.  VIII,  54); 
ncc  qui  pcccal.impunitus  dcbel  dimilti,  nisi  miseii- 
cordia  peccaiori  parcat,  ct  cum  libcret  ac  reducat. 
Quamobrcm  per  lioc  chirographum  nullam  invenii  t 
possc  diaboli  jusiiliam  in  hominis  vexalione  crcdere 
dcbenius.  Denique  sicul  iu  bono  angclo  nulla  omnino 
csl  injuslitia;  iia  in  malo  M"  milla  cst  pcnims 
juslilia.  Nihil  igilur  eiat  in  riinliolo,  cur  Dcus  con- 
tra    illum   ad   libcranduui    bomiiicm    stirt  uli    lorli- 


lior  inde  adduci,  quia  vidcnt  liomir.em  diaboli  vexa-  fj  tudine  non  dcbcrel. 

VARIi£  LECTIONES. 

Ml*  Nonnc  Dei  omnipoteniia  m.  Joly  nonneI»ciisonmipotenlia  mo  Dicittirliabuissevcl  videatur;  ctcur  hoc 
.  moilohominrm  mss.  Cem.  Ilec.  et  Vkt.  videalur  habuissr,  el  cur  Dcus  boc  niodohoininem  ms.  Joly  videalur 
Inbumse.  et  <ur  Dcus  hominem  *•"  Liberarcl  mss.  Vict.  libcraverit  ""  Fccissel  illi  mt.  Joly  fecissc 
illi  ""  Nam  m  ipse  dinlmlns  mss.  nam  si  diabolus  "*k  Nisi  Dci  mt.  Joly  nisi  in  Dci  poleslale  '"*  We 
umen  eum  mss.  rid.  tl  Joly  et  l.ister.  ipsc  lamen  illum  *"*  Qu*  mala  ciiam  mss.  qua  mala  cUam 
Po<.^idcndo  homine  mu.  V  ici.  tt  S.  Mich.  possidcndo  bominem  '"*  Oh  hoc  aut  non  mst.  ob  hoc  a  non 
l*«fr«ssM  (qui  non  dcbel  se  vindicarc  pcreuliat  mtt.  perctissns  vindicarc  6C  non  debct,et  percutit 
JlipciialitMil  nu«.  Vict.  ct  Joly  peirulientis  ""  Quam  conlingere  ms.Joly  quia  conlingere  •Ml 
■|iH>que  modo  ditholus  non  jtistc  diciiui  fciait  MM.  hoe  ilaque  modo  diabolus  dicilur  juste  vexare 
Hnmo  boc  ju?te  mtt.  Cistcr.  ei  S.  Mich.  homo  juslc  "**  (ihyrographo  confirmalum  edil.  Vtnet. 
iliyrographum  conGrmatum     "*•  In  malo  wn.  iia  in  malo 


II4T 
11*1 

1111 

Hoc 
fi»i 


\M1. 


Ml 


CAPUT    VII! 


CDH  DgtJfl  iiomo.      i.m.  i.  *70 

\  cjnfi  ntqufl  JtUllllnin?  Asi    !)•  m  l '  1 1 «- r  rvm  qijfiii  >  I- 


(,)m<i)iki(/ii  /(»(•/  /iuhii/ki,  ,/»(r  (/i<  niiui  (/«■   Chntln,  nnrt 
peinuiiini  /.,/  itivimiiiitin,    iiinnn  *"*  iin-xii.  i/ir/n 
vitie.ilui    tnfiilcli.'>ut  en  (/c  l//(;  <(i<  i  ici  iiM(/ii;m  /khhi 
fti/t/  .  et  u/i</<-    i//m   i/i/cn/Mr  %ttl  idem    homo    non 
ipoii.c  moititm  etse. 

Ans.  Sufllccrc  nolns  dcl.ct  ad  ratioiirni  voluntas 
D«i,  ciiiii  aliqtiid  facit,  licct  non  vidcamun  cur  ila 
nelil  •"•  :  volunlas  ininijiic  Dtl  MMflJMM  cst  irra- 
tionahilis.  Bot».  Vcrnm  cst,  si  conslal  Dcnm  id  vclle 
uodc  agitur  :  ncqiiaqttam  cimio  :ir(]uicscuul  iiiiiltl 
iVuin  aliquid  vcllo,  Bi  ralioni  rcpugnarc  vidclur 
•"*.  Am.  Quid  lilii  vidctur  rcptignaro  taiioni,  cunt 
Dcutn  ca  volnisso  falcnuir  qua-  dc  cjus  incarna- 
tiono  credimus.  Bot.  IHlircvitcr  dicam  :  Allissiinnni 


miimImio  vltlerlt  liilelli^crr,  lioininem  illuin  tracla 
aiil    ninoi  < •niciii  pro    nocrnln    rnorli    tradidit.     1 
riniii  iiioi  invitiiin  a<l   inorlini  lll<  rorjjit,    nii  ik-ii.1i 
pcrinisil  ,    sc<l    i.lno    i|m<-  »|n>nln    sua    •"•    mnrlcm 
auaHnnil,  ul  lionimes    silvar.l.   Ilos.     r'.liam»i    |  M 
Inviloio,  qnoni  oo    Milnnliii    l.uri»    MMflflfltf    '* 
quodamtnodn  i  imeii  illum  cocgi»»p  vidctur  pr*<  ipicn- 
do.  Dicilur   cinoi  i|ui.i    (lirislus    /iufin/i<it  il    i.-mmp 
ivm  ,  fur/t/i  obctiiem    Palri  ui//iir  nd    morlem,    t 
temntmmcrucit.Propter  quod  el  lieut  tllumezaltmtt 
(Plitltp.u,  I);fl4flj*tfl  dulictt  obtJienliam  tx  htt  71/, r 
pttnui  ett    (llebr.  v,8),ctquia  proprio  Filio  tuo  non 
p.jjem/Patrr,  ird  pro  nobtiomnibut  tradidit,t"  tlltim 
(Itom.  vin,  32).  lil  idcni  Filius  dicil  :  Non  veni  volnn 


ad  (am  liumilla  inclinari,  omnipolcntem    aliquid  fa-  B  tutem  meam  facere,  ted  voluntatem   ejut  qui  miul  m« 


cerecum  lanlo  laborc  A;ss.  Qni  lioc  dicunl  non  in- 
lelligiinl  quod  crcdimus.  Divinam  cnim  naliiram 
absquc  dtibio  assenmnsinipas.siliileni,  nec  ullatcnus 
posse  a  stta  celsiiudinc  linuiiliari ,  ircc  in  co  quod 
vull  facerc,  labore.  Scd  Dominum  Jesum  Cbrislum 
tlicimus  Deum  vcrum,  cl  verum  homincm;  unam 
personam  in  duabtts  naluris,  ct  duas  naturas  in 
una  persona.  Quapropter,  cttm  dicimus  Deum  ali- 
quid  bumilc  aut  inlirmum  pali,  nou  boc  inlelligi- 
ii.ns  secundum  sublimitatcm  impassibilis  naiurae; 
«ed  sccumhim  infirmilalcm  humanaj  substnnliae 
quamgerehal;  ct  sicnostra?  liilci  milla  ralio  obviaie 
cognoscitur.  Sic  enim  ntillam  divins  subslanlia?  si- 
gnificamus  humilitatcm;  sed  nnam  Dei   et  homiiiis 


(Joan.  vi,  38).  Bl  iliirus  ad  passioncni  «licil  !  Suut 
mandatvm  dedit  mihiPaler,  tiefacio  (Joan.  nv,  31). 
Item :  Calicem  quem  dedil  milii  Palir,  non  bibam 
iltum?(Joan.  xvm.li.)  Et  alibi  ••"  :  Pater,  «i  pgf- 
tibile  ett,  tranuat  a  me  ealix  iste ;  verumlamen  non 
licutegovolo.seditcultu  (Matth. xxyi,Z$).  Etiterum  : 
Pater,  it  non  potesl  hic  catix  transire,  niti  bibam 
iUum,fiatvo\untai  lua  (Ibid.,  19).  Inhis  omnibus  *"• 
plus  videlur  Chrislus  obedientia  cogcnte  ,  quam 
spontanea  voloniate  disponcnte  mortem  suslinuissc 

CAPUT  IX. 

Quod  tponlc  mortuut  lit;  et  quid  «/'/,1'actus  esl  obe- 
diens  usquc  ad  morlcm  ;  et,  propter  quod  Deus 
illum  exallavit ;  ei,  non  venil   (acere  voliuiiaiem 


inonsiramus  esse  personam.  Non  ergo  in   incarna-  C      rneam  ;  et,  proprio  Filio  suo  non  pepercit  '*";  et, 


tione  t,6,«Dei  humililas  ejus  ulla  intelligilur  facta; 
«ed  natura  hominis  crcditur  exaltata.  Bos.  Ita  sii  : 
nihil  impuictur  divinse  nalurx  quod  sccundum  in- 
firmitaiem  hominis  deChristo  dicilur;  vertun  quo- 
modo  ^*6'  jusiitin  aut  raUonabile  probari  poteril 
qnia  Deus  hominein  illum,  qtiem  Pater  Filium  suum 
dilectum,  in  quo  sibi  bene  complncuit  (Mallh.  xn, 
18),  vocavit,  et  quem  Filius  seipsutr.  fecit,  sic  tra- 
ctavit  aul  iractari  permisil?  Qux>  autem  justitta 
esl  hominem  omnium  justissimum   morli    tradere 


non  sicul  cgo  volo,  scd  sicut  lu  vis  •"*. 

Ans.  Ut  mihi  videiur ,  non  bene  discernis  intcr 
boc  quod  fecit  exigente  obedieutia;  et  quod  sibt 
factum,  quia  servavit  obedieniiam,  sustinuit  non 
exigente  obedicnlia.  Bos.  Necesse  habco  ut  hoc 
apertius  exponas.  A.ts.  Cur  persccuii  sunt  eum 
Judaii  usque  ad  inortcm  ?  Bos.  Non  ob  aliud  nisi 
quia  veriialetn  et  justitiam  vivendo  et  loquendo 
indechnabililcr  tenebat.  Ans.  Hoc  pulo  quia  Dcus 
ab  omni    rationali   creatura    exigil  ;  et    hoc  illa 


pro  '"*  peccatore?  Quis  homo,  si  innocentem  dam-  perobedienliam  Deo  debet.  B09.  Sic  nos  fatcri  opor- 

naret  ut  nocenlem  liberaret ,  damnandus  non  judi-  let.  Ans.  Hanc  igitur  obedientiam  debcbat  liomo  iHfl 

caretur?  Adidem  enim  res  *"s  deduci  videtur    in-  Deo  Palri ,   et  bumanilas  divinitati ;  et   banc  ab 

conveniens,  quod  snpra  diclum  esl.  Nam  si  aliter  «Uo  exigebat  Pater.  Bos.  Hoc  nulli  dubium  ""  est. 

peccatores  non  potuit  salvare  quam  justum  dam-  D  Ans.  Eccehabcsquidlecit  exigente  obedientia.  Bos. 

nando,  ubi  est  ejus  omnipotentia  »"»?  Si  vero  po-  Yerutu  est;  et  jam  video  *"*  qui   sibi  ilialum,  qula 

luit,  sednoluil*'6',  quoraodo  defendemus  sapientiam  obediendo  pefseveravit  ,    sustinuit.  Namillata    cst 


VARI^:  LECTIONES. 

••••  mts.  Vict.elJolyomitiAamen  ""  Videtur  mst.  Vict.  etJoly  videalur  ""Cur  ita  velil  mss.  cur  vclit 
*"»  Si  ralioni  repugnare  videtur  mss.  si  ratio  tepugnare  videlur  •*"  Ergn  incarnatione  mss.  Vtct.  et  Ctster. 
ergo  in  incarnalione  **•»  Veruniamen  quomodo  mss.  verum  quoraodo  *"*  Morti  tradcre  pro  ms.  Joiy  moi  i 
pro  **6'  Ad  idem  ergores  mss.  ad  idem  tes  **6*  Esl  omnipolentia  ms.  Gem.  Bec.  Vict.  et  Joly  esl  ejus 
omnipotenlia  »m  Sed  noluit  :  qnomodo  mss.  Vict.  13.  Joly,  Cister.  non  voluil  :  quomodo  tut  Sponte  suam 
w/5«.  Vict.  Gem.  Bec.  Cisler.  sponte  sua  *»"  Patris  consenlit  »»"  Pro  nobis  omnibus  tradidil  ms.Jofy  o»u*. 
omnibus  *»"  Et  alibi  ms.  Jolv  omit.  alibi  ms.  S.  Miclt.  El  iterum  »"°  In  Ouiniu»iVislis  ms.  CisWr.  in  lns 
omnibus  »'"  Pepercit.et  mss.  Gcm.  Vkt,  el  Jvly  pepcrcil  Deus,  el  »»"  Sicul  lu  vis  mts.  Gem.  \tct.  et  Joly 
siciitui  »»'3'Nulli  dubimtiNM.  S.  Uieh.  nuHi  duUium  csi  '"*  Verum  cstet  jam  videre  etc  ms.  » irt.  i... 
Jc'y  Veium  ciiam  video  elc. 
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1H«    mors    "'* ,    quia    persiiilt    in  obedientia    ct  ,\  »»"  ipse  cum  Paire  sanctnquc  Spirilu  disposuerat 

banc  siistinuit.  scd  quo.nodnhoeobedieauanonexigal  se  non  aliler.quam  perinorlem,  rclsiludinciii  oinni 

'"*  nou  iniclligo.  Ans.    Si  homo  nunquam   pecca»-  potcnlix  sux    oslonsurum    mundo  :  quippe   quod 

Ml,  dehercl   pati   mortem;  aut  dcberel  Deus    hoc  uonnisi  pcr  "*•  ilbm  morteui  lieri   dispositum  e*t, 

ab  illo  exigere ?  Bos.  Quemadmodum  credimus,  nec  cum  per  illam    iit,   non  incongrue   dicilur  propto 

homo  morerclur  ,  ncc   lioc  exigcrctur  ab  illo  ;  scd  illam  "**  fieri.  Si  enim  intcndimus   aliquid  faccre, 

bujus  rci  a  tc  audire  volo  rationem.  Ans.  Rationa-  sed  proponimus  nos  prius  aliud  facturos,  per  quod 

lem  crealunm  justam  factam  esse,  et  ad   hoc,   ut  illud  liat  :  cum  jam  factum  <*sl  quod  volumus  prx- 

Dco  fruemio  bcata  csset,  non  negas.  Bos.  Non.  Ans.  redcrc,  sifil  quod  iniomlinus,  recto  dicitur  propter- 

Deo   aulem   nequaquam  xstimahis    convenire    ut,  ca  Geri  quoniam  factuin  esl  *'*'  propter  quod  dif- 

quam  fecitjustam  ad  beatitudinem,  eogatsineculpa  ferebatur ;  qui»  nonnisi   per  illud   fieri  disposilum 

csse  miserain  :  hominem   enim  invitum   niori,  mi-  erat.  Nam  si  Quvium  ,  quem  equo  vel  navi  transire 

scrum  cst.  Bos.  Patcl  quia  si  non  peccasset  homo,  possum,  propono  "»'  me  nonnisi  navi  transiluruni; 

non  deberet  Deus  ab  eo  mortent  exigere.  Ans.  Noii  el  idcir.xi  differo  transmearo  "*',  quia  navi»  abest : 

ergo  coegit  Deus  Chrislum  mori,  in   quo  millum  cum  jam  prxsto  est  navis,   si  tran&eo,  recte  de  me 
fuit  pcccalum;  sed   ipse  sponte  su&tinuit  moitem,  B  dicitur :  Navis  parala  fuit,  propterea   transiviu  Et 

non  per  ohedienliam  deserendi  vitam,  sed   propier  non  solum  ita  loquimur  quando  per   iilud,   quod 

obcdienljam  servandi  jusliliam,  in  qua  *lam  fortiler  prxcedere  voJumiis ,   sed  ctiam  quando  non  per  il- 

persevcravitui  indc  mortcm  ineurrerei.  Poteslctiam  lud  ,  sed  tanlummodo  post  illud,   facere  aliud  ali- 

dici  quia  prxcepit  jlli  mori  Pater,  cum  hoc  prxcepil  quid  staluimus.  Si  quis  enim  differl  cibum    sunierv 

unde  incurril  ""  mortero.  Itj  ergo  .  Sicut  manJtUum  propterea  quia  noiidum  ea  die  missx  celebralioni 

dedit  illi  Paier,  sic(Joan.  xiv,  31)  fecit,  cl,  calicem  adfuit,  peracto  quod  prius  facere  volebat,  non  in- 

quem   dcdil  (Joan.   xvm,    II)  ei,    bibil  78  ""'i  congruc  dicilur   illi  :  Jam  sume  cibum,  propterea 

et    factus    cst    obedient  Patri   usque   ad  morient ;  qnia  jam    fer.isti   propter  quod  sumcrc  differcbas. 

et  s\c  didicii  exhit  qua?  patsus  est  obeditntiam,  id  Ml  MulU)  igitur  minus  inusitata  e*t  loculio,  cum  Cliri- 

quousque  dcbeat   servari  oliedienlia.   Verbuin   au-  stus  dicitur  exaltatus  propterea  quia  inortom  susli- 

tem  quod  positumest1*'*,  didicit,  duobusmodisintel-  nuit,  per  quam  et  post   quam  iUam  cxnltationem 

ligi   polcst.  Aut  enim  didicil,  dictum  esl  pro,  alios  dccrevit  faccre  •"*  Pole6l  hoc  el  dd  modo  intelligi» 

fecit  discere"**;  aut  quia  ,  quod  per  scieniiam  non  quo  idem  Dominus   lcgilur  profecisse  sapicntia  et 

iguorabat,  cxperimento  didicit.  Quod   autcm  Apo-  gratia  apud  Dcum  :  non  quia  ii?  erat,  sed  quia    illc 

stolus,  cum  dixisset :  Humiliavit  temetipsum,  factut  sic  sc  habcbal,  ac  si  ita   esset.  Natn  sic  posl  mor- 

obedient  utque  ad  mortem  ,  mortem  aulem  crucis  ,  tem  *"*  exaltatus  esl,  quasi  propler  illam  hoc  fiercl. 

subdidit  :  Propler  quod  et   Deus  illum   exaltavit;et  Quod  autem    ipse  ait  :  Non  veni  voluntalem   meam 

donaiiil  Uli  ""  nomen  ,  quod  ett  tuper  omne  r\omen  [acere,  ted  ejv,s  qui  misit  me  (Joan.  ?i ,  38),  lalc  esl, 

(Phitip.  11,  8).  f.ui  similc  esl  quod   Davjd   dixil  :  quale  cst  ct  illud  **•*  :  Mea  doctrina   non  es(  mea 

De  torrente  in  via  bibel  •***,  propterea  exaltavit  capul  (Joan.   vti,   16)  :  nam  quod  quianon  liabet  ■  6C  "**, 

**•»  (Ptal.  cix,  7)  :  non  itadicltim  esl,  quasi    nulla-  sed  a  Dco,  hoc  non  lain  smim  quam  Dei  dicere  de- 

lenus  poluisbet  pcrvenirc  ad  hanc  cxaltationcm  nisi  bet.  Nullus  vcro  homo  *'"  a  se   habet  veriiateir. 

pcrhonc  moriis  obedientiam ;  ct  hxcexallatioi.onnisi  quam  docel  aut  justam  volunlatem,  scd  a  Dco.  Non 

in  rctribulionem  mv  huju*  obcdientiaa  col|ala  sit.  cr-m  venilChrislus  voluntalcm  suam  facerc,  sed  Pa- 
Priusquam  eni;n  patcrciiir,  ipsc  dixil  "**  omnia  tris;  quia  jusla  volun.as.  quam  habcbat  non  cral  ex 
sibi  essc  tradila  a  Palre  (Luc.  x,  4i) ;  et  omnia  huinanilatc,  sclcx  divinilate.  Proprio  autem  Ftlto 
"•»  Palris  esse   sua  (Joan.  tvi,  18).    Sed   quoniam  D  ,,M  mo  non  pepercil  Deut,   ted  pro   nobis  omnibut 

VAKLE  LECTIO.NES. 

»•'•  Nam  illala  est  illi  mors  :  quia  perstitil  in  ohcdicnlia  ,  et  hanc  sustinuit :  ms.  Joly  hcrc  tmt. 
""  Hanc  obedionliam  exigat  mss.  Gvm.  Vkl.  Jott, ,  V.ister.  ct  edit.  Coth  hxc  obcd.eniu  non 
cxiaal      •»"  Pr.ccnit  palcr,    unde   incurreret   mxs.   prxccpil,   nnde   incurnt  Dcdil   ci ,    mrjil  m«*. 

V, ct  Joly  Citler.elS.  Uich.  dcdil,  hibil  "'»  Proposilu...  csl  mts.  poMtum  est  ,M0  Dictum  esl  pro  e» 
quoil  esl  alios  d.rere  fecil  n.«5.  Cem.  Dcc.  Joty  et  V  ict.  10.  dictum  csl  pro,  al.os  fccil  discere  m»«.  Hf<  5» 
rl  19.  diclu.n  esl,  pcralios  feci»  dUccre  m«.  Vfcl.  13.  dictun.  csl  pro  co  quod  ner  ahos _recil  d.sccrc  m».  9. 
jM,f/..d.ciume8t;q..o.lalio8rccitdisccrc  ""  Kt  de.d.i  .lli  ««.  et  .lonavii  .11.  «•  mcit  d«  Wireille  ... 
rial,it)et,m««.dixildc.orre....-inviabihil  ""  Ixaltavit  ca(fl.t  m«.  UU,  eselUMl  -»  ln  .•clr.bul.onc.n 
m«.  CWrr.  in    relribu.ione     ""»  Priiisqiiam  palerel.ir  dixit  mtt.  cl  edii.  Coth   P.iusq.iam    ciiim   P^"rv 


mrio 

pno   lilio. 


y.t 
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l.,i./i»/il  '"•     i//nrii  («.»»«.    \in,:,i),    n»n    c.l     .ilm.l,  A  IM  "••.|ii41  ut  Ut.t.im    Imuum  '  .luii. 


<|iiani  iKih  I.I..1.1MI  iIIiimi  "°V  Nam  mull.i  **•'  lu 
v.i.  r.i  Si  i 'Iptura  litijusiiiodi  iiivcniiinlur.  llln  niiifiin 
"'"  iliul     /V//.I,  fi    }it>uil>tte  tu  •■<",  intnu-al    a  mt 

CllllX    Xttf  ,    fflUtlllllHllTI  ll.l»!  ll.lll   fiU)     1'otli,   ttd      tuut 

lu  (Mnllli.  HVI,  E0),'tl  tSl  non  fiolftl  luc  calix 
trantirf,  mti  bibnm  ittuni,  fuil  vutuntat  lua  (//»»»/., 
41),  natiii  jIciii  s.ilmit  |n  i  vnlunt.tlcm  siiam  kignifi- 
ral  ■pprlUlim ,  qun  hnniaiia  caro  tloloreni  inorui 
WRicli.it.  Viihiiu.ilciii  vcki  1'alns  ilicii,  noii  <|iio- 
niain  mnliicri'  P  •  i  moruni  Kilu  iiu.ini  vilam  ,  te.l 
qoia  humjiiuni  gemis  rctuaurari  ,"1  nolebat  T.itcr 
•"•,  nisi  ficerel  bomt»  lam  magnum  aliqtiid,  sieul 
oral  mors  illn.  Qnia  nim  poso  lul  raiio  qnod  alm-, 
faccre  honio  non  pnierat  ,  ideirco  di.il  Filius  illmn 


iioii  |M»tiiil    h.l..  i,- iiim  j   r  . ( r «-  liiiiunum,  a     , 
omiif  dalum    opiimum,    cl    omm   donum    ptr\rctum 
[Jae     i,     17):  c*  miti    Patri    t r .•  I».  i .-    ••",    damlo 
Voluolatrm,    diciiur,  iIj    non    incoiigroc    lil,  ti  lin- 
pellcrc  .i  viiiur.  Sicut    rnim  ili.il  rilnn  de  I *  » i r . 
Ntmo  vcnitndmf,   niti  Valer  Iraicnt  rum  tjoan.  m, 
41),  |U  iltcrrc  poluii,  nial  imuulcril   eum    hirmlilcr 
.|iio.|iiii    pro/ctrr  potuil,  nctiio  currllad  niorlom  , 
picr  noineit  mctim,  niii  Pater  impaltHl  aut  Iftti  rtt 
euin.  t)ii(>nianinanii|uu  vnluntatc  <jm  ..(ue  ad  td  QMd 
indediiiauililcr   vuli.  IraUiltir    vc.l    impcliilur;    non 
ituonveii.cnior  trahere  aul  impcllcre  dieilur    Ocus, 
ctmi  lalcm   dat  volunlalem  ■•••  .  in   quo  Iractu    M  I 
iinpuliu  nulla  intclligiiur  violcnti.c  necenilas ,  scd 


vclle  5U3IO  nutrlrni ;  i|ooni.i[ii  i|>sc  inaltut  iUutn   **•*  P  arcepljr  bomc  voluntalis  fiponlauoa  cl   amala  i      | 


pjti.  i|ii.ini  nt  gentu  liiiinauiiin  non  calvarelur  ""; 
acM  ilicctct :  Qooniam  non  visaliicr  recoucilialioncm 
inundi  fieri,  dico  tc  lioc  ntodo  velle  niorlen)  nieaui  : 
iial  orgo  vnlmiljs  •*•  iiia,  id  est  Gat  mors  niea,  ut 
mondiis  libi  rceoncilicttir.  N.-iiu  tmpt  aliqucm  v.llc 
dtcimus  aliquid,  quia  non  vult  ahud  qiiQ.t  ai  vellcl, 
noti  Gcrcl  illud  qnod  dicilur  vclln  :  ul,  cum  di- 
cimus  illuin  liiceruam  vellc  cxsiiugucre,  qtii  non  vult 
feneslram  clauderc  pcrqtiam  vcniug  intrat,  qui  lu- 
cernam  cxstinguit.  Sic  crgo  voluit  Paler  "••,  mor- 
toui  Filii,  quia  non  ahtcr  voluit  miindum  salvari, 
nisi  homo  lam  mngiiutn  aliqtiid  faccrcl,  ul  jam  dixi 
••'•.  Quod  Filio  volcuti  salutcm  iiomtuum  lantum- 
dcm  valuii,  quoniam  hoc  alius  faccre  non  valebat, 


cita*.  Si  crgo  lioc  mojo  oequil  ncgari  Palrem  '",, 
voluntalem  illam  dando  ,  Filiuin  ad  morlem 
iraxissc  *"*  vtl  impulitsc  ,  quis  non  videat  eadcm 
ralionc  mandalum  illi,  ut  tnortcm  suslincrvl  5|tonlc, 
ei  calicem,  qucm  non  inviius  bibcrct ,  dcdisse  ?  Et 
ai  Fiiius  tibi  non  pcpercisse,  scd  pro  nobis  &ponla- 
nca  voluiuale  teipsum  iradidissc,  rcclc  dicitur,  quis 
ueget  rccie  dici  quia  Pater,  a  quo  lalcm  babuil  vo- 
lunuiciii ,  illi  *iion  pepercit,  scd  pro  nobis  tradidil 
illiiui  cl  morlcm  ejus  voluil?  Uocetiam  uiodo  in.l.;- 
clinubililcr  et  sponte  servando  acccplam  voluntaicm 
a  Patre  Filius  faclus  est  illi  obotlicns  usquc  ad  mor- 
tem.et  didicil  ex  bis  qux  passus  csl,  obcdienliam, 
id  csi  quam  magna  res  facicnda  tit  per  obcdienliam. 


"u,  quanium    si   illi  mori  prxcipcrcl  :  unde  ille,      Nam  tunc  e6t  vcra  ct  6implex  obcdicniia ,  cnm  ra 


sictit  mandalum  illi  dedit  Paier.sic  fccil;Hcalicem, 
quem  dcdil  ei  Pater,  bibii,  obcdiens  usquc  ad  mor- 
lem. 

CAPUT  X. 

Item  de  eisdem  ;   quomodo  aliter  recle   inieUiai 
pottunt. 

Potest  etiam  recie  iulelligi  quia  per  illam  piam 

voluntalcn,  quavoluit  Filius  prosalule  inuudi  mori, 


lionaiis  natura  ,  non  oeccssiutc,  scd  sponte  servai 
voluniatem  a  Dco  acccpiam.  Aliis  quoque  Modifl 
rocle  possumus  Patrem  voluisse  Filii  mortem  intcl- 
ligerc,  quainvis  isli  possinl  sufiiccre.  Nam,  sicut 
velle  dicimus  eum.qui  facit  ui  alius  velii;  ila  eiiam 
dicinuis  eum  ,J17  velle.qui  non  facil  ul  alius  ve- 
lil,  sed  approbat  quia  vult  :  ut,  cum  videmus 
aliquem  fortiter  pati    velle   molestiam  ui  perficiat 


dedit  illi  Pater  (  non  lamcm  cogcndo)  mamlatum  et  quoil  benc  vult,  quamvisfateamur  nos  velle  ul  illam 

calicem  passionis;  et  uon  pepcrcii  illi,  scd  pro  nobis  pceuam  suslincal,  non  tamen  volumus  aut  amamus 

iraditlii  illum,  ct  mortcm  illius  voluii;  et  quia  ipsc  pocnameju»,  sedvoiuntaiem.  lllum  quoquequiprohi- 

Filius  obediciisfuiiusque  admortcm, ci  diuicilcxhis  berepotest.et   non   prohibct,  solcmus   dicere  quia 

quae  passusest,  obediontiam.  Quemadmodum  enitn  vultquod  non  proliibel.Q'.ioniamcrgo  Palri  voluntas 
secuudum  bumanilatcm  non  habehat  a  se  volunta-  r\  Filii  placuit,  oec  prohibuil  eum  vcllc  aul  implere 
lem  justc  vivendi,  sedaPaire;  iia  et  illam  volunla-      quod  volebat    recte  voluisse  ut  Filius  in<trte:n  tam 


VARliE  LECTIONES. 
•"*•  rronobis  omnibns  (r.i.liditmss.  Virt.  ei  Cist.  omitt.  omnibus    •"'  Liberavilillum.  Edilio  Veneta  lilterabil 


curn     *,("  Nam  mulia  m*.   Vict.  13.  eed  multa     ,508  Ubi  aniem  mi.  Vict.   13.  ubi  namqiie 


iim 


Si  ficri  po- 


test  msi.  si  possibile  esl  ,m  Ilestaunui  mt.  Vicl.  19.  reslanrare  ""  Nolebal  paiernu.  Joty  volebal  pa> 
ter  *10*  Quain  ipsc  maluit  mss.  Gem.  Bec.  Joly,  Vict.  13.  quam  ipse  mavult  ms.  Vict.  13.  qnoniam  ips.v 
maluit  illumpaii  mi.  Vict.  3.  quia  ipsc  mavult  ^7  Non  salvarelur  mis.  Gem.  Bec.  Vict.  13.  et  t9.  et  S. 
Mich.  non  salvclnr  *•••  Fiatcrgo  voluntasmu.  Joly,  Gem.  et  Bec.  fiat  igilur  hacc  volunta»  f,°*  Sic  ergo 
voluit  Deus  Paler...salvarc  mtuGtm.  Bec.  Cister.  Joly  et  Vict.  sic  igitur  voluil  Paier...  salvari  "'•  fcl 
jam  dixi.  mii.  Vict.Joljf,  Bec.  Gem.Cister.  ul  dixi.  ""  Non  volebal  mn  non  valebal  ""  lta  quuquc 
illam  volnnlatem  mii.  Vict.  Gem.  Bec.  Cister.  ita  et  voluntatem  illam  **u  Pater  tradere  mu.  Paler  tra- 
liere  "u  Aut  impcllcrc  dicitur  Deus  cum  talem  volunlatem  dat,  mii.  Vict.  Joly,  Btc.  Gem.  Cisler.  aut 
impellerc  Deus,  cum  lalem  dat  voluntatem  »m  Denegari  Patrem  mn.  negari  Patrem  ""  Filiuin  ejns  ad 
moriem  traxisse  mit.  omitl.  ejus  "lT  ita  eliam  cum  dicimus  tni.  S.  Mich-  ila  cum  dicimus  etiam  illuxu 
mt.  Citier  ita  eliain  dicimus 
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79  pieel  tamtitilitersuslineret.quamvispcenamejus  A  incarnalinne  Dei  tanlum  cl  de  his  quae  dc  illo  as- 


non  amaret,  affirmatur.  Nonautem  potuissecalictm 
Iransire  nisi  biberet  illum,  diiil.  Non  quia  non  pos- 
set  roorlem  vilare,  si  vellel;  sed  quoniam,  sicul  di- 
cium  est,  mundum  erat  impossibile  aliler  salvari;   el 
ipse  indeclinabililer  volebal  polius  morlem  pati, 
quam  ut  mundus  non  salvarctur.  Idcirco  aulem  di- 
lit  verba  illa  ui  docerel  httmanum  genus  aliter  nou 
potuisie  salvari,  quam  per  morlem  suam  "" ;  non 
ul  ostenderel  se  mortcm  nequaqnara   valuisse  vi- 
Liro  *m.  Nam,  qnxcunque  tle  illo  dicunlur  tiis  qux 
dicta  sunt,  similia  sic  sunt"»  eiponenda,  ut  nulla 
nccessitaie,  sed  libera  voiuntale  ""  mortuus  creda- 
lur.  Erat  namque  omnipotens,  el  dc  illo  legilur  quo- 
niam  oblalus  ett,  qtiia  ipte  votuit  (Itai.  liii,  7).  El 
ipse  dicit :  Ego  pono  animam  meam,  ut  ilcrum  «u- 
mam  eam  :  nemo  lollit  eam  a  me;  ted  ego  peno  eam 
«  meipto.  Potetlatem  habeo  ponendi  animam  menm, 
etiterum  tumendi  eam  ""  (Joan.  x,  17).  Q«iod  ergo 
idem  ipse  sua  potestate  et  soa  voluntale  facit,  nulla- 
tenus  ad  hoc  cogi  recte  dicl  polest **••.  Bos.  Hoc 
solum,  quia  permillit  Deus  illum  sic  tractari,  quam- 
v»  volenlem,  non  videtur  tali  Patri  de  tali  Filio 
eonvcnire.  Ans.  Imo  maxime  decel  lalem  Patremtali 
Filio  consentire,  si  quid  vult  laudabfhter  ad  hono- 
rem  Dei,  et  uiiHier  ad  salulem  hominum,  qnx  ali- 
ler,m  fleri  non  poluit.  Bos.  ln  hoc  adhuc  versamur, 
qualitcr  mors  illa  rationabilis  et  necessaria  mon- 
strari  possit.   Aliter  namque  nec  ipse  Filius  eam 


B 


eiimpto  hominc  credimus  qti.rsiio  est.  Bos.  Ita  cst. 
Ans.  Ponamus  ergo  Dei  iiicarnalioncm,  H  qt.x  dc 
illo  dicimus  homine,  nunquam  ftiisse  :  etconslelin- 
ler  nos  homincm  esse  faclum  nd  bealitudincm,  qux 
in  hac  vita  haberi  non  pote.sl;  nec  a.l  ilbm  posse 
pervcnire  qucmquam,  nisl  dimissis  peccaiis;  nce 
ullum  hominem  hanc  vitam  transirc  sine  pcccaio: 
et  nlia  quoriim  fides  ad  salutem  xternam  neccssaria 
est.  Bos.  Ila  lial;  quia  nihil  in  his  inconvcniens,  aut 
impossibile  Deo  vidclur.  Ans.  Nccessaria  est  igilur 
homini   peccatorum   remissio,  ut  ad  bealitudinera 
perveniat.  Bos.  Sic  omnes  tencmus. 
CAPLT  XI. 
Quid  til  peeeare,  el  pro  peecato  talitfaeere. 
Ans.  Quxrendum  est  igittir  qua  ratione  Deus  di- 
millal  ""  peccala  bominibus  :  ct  ut  lioc  faciamus 
""  apcrlius,  prius  videamusquid  sit  peccare,  etquid 
pro  peccato  ""  satisfacerc.  Bos.  Tmim  est  osten- 
dere,  el  meum  intendcre.  Ans.  Si  angclus  et  homo 
semper  redderel  Deo  quod  dcbet,  nunquam  pecca- 
ret.  Bos.  Nequeo  contradiccre.  Ans.  Non  est  itaquc 
atiud  peccare  quam  Deo  non  reddere  tlcbitum  ?  Bos. 
Quod  est  debitum  ""  quod  Deo  dcbemus?  Ans.  Om- 
nis  voluntas  ralionalis  creaturx  subjccia  debet  csse 
voluntali  Dei.  Bos.  Nihil  verius.  Ans.  Hoc  cst  dcbi- 
lum,  quod  debel  angelus  et  homo  Dco,  quod  sol- 
vcndo  nulltis  pcccai ;  et  qtiod  oinuis,  qui  non  so!\ii, 
peccat.  Hxc  est  jnstiiia  sive  rectitudo  voluntatis, 


velle,  nec  Paler  cogere  aut  permiiterc  dcbuis3e  vi-  «  qux  justos  faeit  sive  reclos  corde,  id  esl  voluntatc; 
«letur.  Quxritur  cnim  cur  Deus  aliter  homincm  sal-  bic  est  solus  ct  totus  honor,  qticm  debenius  Deo,  ci 
vare  non  potuit;  aul  si  potuit,  cur  hoc  modo  voluit.  quem  a  nobis  "**  exigit  Dcus.  Sola  namque  lalis 
Nam  ct  inconveniens  ""  videtur  esse  Dco  homincm  volunlas  opera  farit  placita  Dco,  cum  potesi  operari; 
hoc  modo  salvasse;  ncc  apparct  quid  mors  illa  va-  et  ctim  non  poiest,  ipsa  soln  pcr  6C  placcl,  quia  ntil- 
lcat  ad  salvandum  hominem.  Mirum  cnim  esl,  si      lum  opus  sine  illa  placct.  Ilunc  honorcni  debitum 


Deus  sic  dcleclatur  aut  cget  sanguinc  innocentis,  ut 
nonnisi  interfcctoeo  parcerevelil  aut  possit  nocenti. 
Ans.  Quoniam  accipis  in  hac  quxslione  personam 
eorum  qui  credere  niliil  tolunt  nisi  prxmonstrala 
rationc,  volo  lecum  pacisci,  ul  nullum  vel  ininimum 
inronveniens  lu  Deo  a  nobis  accipiatur,  el  nulla  vcl 
minima  ratio,  si  major  non  repugnal,  rejicialur.  Si- 
cut  cnim  in  Deo  quamlibel  parvum  inconvenicns 
««cquilur  impossibililas;  iLt  quamlibct  parvam  "" 


qui  Deo  non  rcddit,  aufcrt  Deo  qiind  suum  cst,  el 
Dcum  exhonorat;  ct  hoc  est  pcccarc.  Quandiu  au- 
lem  non  solvil  quod  rapuil,  maiicl  in  culpa;  ncc  suf- 
•icit  solummodo  rcddere  qnod  ablatnm  est,  sed  pro 
contuinclia  illaia  plus  debel  ""  rcddcrc  qua::i  ab- 
sttilit.  Sicttt  cnim  qui  Ixdil  salulcm  allcrius  non 
suflicil,  si  salutcm  resliliiil,  nisi  pro  illala  doloris 
injtiria  recompcnsct  aliqtiid;  ila  <|ui  honorem  alicu- 
Jtis  violal,  non  sufflcil  Itonorcm  rcddcrc,  si  non  sc- 


liO.I 


ralioncm,  si  majori  non  vincilur.  comilatur  ncccs-  D  cu.idum  cxhonoralionis  faclam  molcsliam,  alii|uid 
sius.  Bos.  Nihil  in  hac  re  libentius  accipioquam  ut      q,)0d  placeal  illi.  qnem  exhonoiavit,  rcsiitual  •' 
liocpaclum  inlcr  nos  comrnuniter  aervclur.  Ans.  Do       ||oc  quoiiue  alt-Miilciuhiin,  quo«lciiiiialu|iiis, ,3,>  <, 

VARLE  LECTIONKS. 
•»>•  Per    morlcm    ejns    inu.    pcr    niorlem  snam     ••'•    Voluissc  viiare  mtt.    valuisse  V'nrft,.  '"'  Dc 
illo   dicuntur  ,   cx    l.is ,    q.ix   dicla    stint  similia  ,    sic   suni  wisi.    Ctm.    ftec.    » ».•.   «Ic    illn  d.cunlur, 
iis      nux   dirta    mnl  ,    sin.ilia  ,   llc    mii.i  iiii.    Joly  dc  illo  ilit  itl   Mml   similia,   sic  su.ii  PulUera  VO- 

luniate  ri.J  io/i/  propria  volunlalc  ""  El  iwrum  sumo  eam,  nemo  toll.  t  IM  a  inc;  Md  cgn  ponam  cam. 
rt  itcrum  sunio"  cjm;  polcf.lalcnili3bcrc  pm.crc.  suincrc  ca.n  nus.  m  i^rum  sun.aiii  MMI  :  ncino  lotiit 
.  tm  i  mr  MdftO  ponoca.n  I  mc  IpM.  Poicsialc.n  l.abco  ponendi  ani.nam  mca.i.,  cl  ilcruiu  stimcndl 
,.,,  •»•»  Rcrlr  poteit  mu.  rrctc.lir.li.r  ""  Quod  alilrr  ***.  quae  al.ler  »»  lbi.Um  C .  Nam  cl  mcon- 
vcMiiciH  BM.  CiUtr.  onni.  cl  »"  Qmnla»Ubel  ,.:..  vu.n...  ila  aM.iluml.bct  parvam  MM.  Flrt.  Joly.  Uem. 
r,  ficc.  quaaUlbet  parvMB...  lu  qMmlibi  l  Mrua  ",T  Deus  dim.un  mu  ^"\^!\ 'llL')1 .  '  ,  ^  SVj! 
i  UiinM  IM..  i.l  hoc  fariamus  •»•  El  pro  po.  ralo  mt$.  el  quid  propccc.lo  »"  U.n.l  csl  dch.tum  •»•». .Jol9 
,t  CiUer.  Q.io.1  est  dcbitum  ",l  Solus  honor  el  loliis  qucm  debemiM  Deo  rt  qi.cm  a  nnbis  mtt  soiur  cl  to- 
ini  boner  qaeai  dr.bemus  Deo.  ct  a  nol.is  »"  Plus  babct  mu.  Vtf.  Cem.  Ikc.  et  S.  Mith.  riHjUW 
mm  pucel  lm  qweni...  rcsiau.et  ».$i.  placeat  illi  qncm.  rcsiituat  »n  Qood  r.m.  iKqiill  *«  qali  c.nn  al.- 
quis. 
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Injtuto  ab»lulil.  m.ImI.  Iioc  MMt  daro,  i|uod  nb  illo  A  l«'^i.   nullius  «til.Jarral  Ju.li.  k.    "••,  n  m  |||   Mtl 


iii. ii  pumiri  rtigi,  ni  illtnum  non  rtpulMtt.  Si<  trgt 

.1.  I>.  I  oiuiMS  qui  pcir.il,  lionoreiii,  qucui  r.i|>iu( 
Doo,  «ilvore;  cl  MK  ost  *'"  salisfaeiio,  quain  om- 
llil  pcccutor  dcbi  l  DtO  Iteorc.  Doi.  Iii  hi»  Kiiiiiil.ini, 
quoni&m  ralioncm  scqui  prtpMVitMti  quaiini»  uli- 
quaiiliihim  mc  terrcas,  niliil  hnbeo  quod  [>os<iiin  di- 
i  tft  conir». 

CAPUT  xii. 

Vinim  tola  mittricordia,  sine  ontni  drbtti  tolmtiont, 
dtceat  Deum  pMMlt  dtmilieit. 

Ans.    Rcdcnmus  ||  vidcamus  utriim  sola  miscri- 

cordia,  sinc  omni  solulionc  ablali  sibi  honoris,  <Jo- 

ceal   Dciim  ptMttfl  diniiiieie.  Dos.   Non  vidco  cur 

non  dcccal.  Ans.  Sic  dimillorc  pcccainin  non   csl 


pnn   ul  iiil.il  Mnignlu»  cofilarl  qurai,  rl    nilul  til 
n  .  liun  nul  drocn»,  1.1  i  >|iio.l   ip*c  vnll  |  ii.imjiii  >i 
ilrinr,  m  1)11111111»  quii  nilllilctiu»  vull,  iiul  DM  <"i  li 
Cel  ii.jiin.iin   30  »•••■»•"  diinHlcrc,    j  quu  cliam   «1« 
Mf|   q"»»   alii»   larimus,  kolcmus    Indulgrnliiin  |  • 
lorc.  Ans.  Vrruni  o»l  quod  tffc  ..  .1«  hli.  rlalc,  cl  vi» 
lunial.-,  el   MllgtMillil   "llius,  »ed   llc  r^%  dcbcmus 
ralionaliiluor  lotclti|tft  m  di^nil  ili  illius  noi 
iii n s  r.  pupiinre.  LlbtftM  Mltl  Mt  '  >•  »•»•  •"l  boc, 
quoil  c&pcdil  aui  quod  deocl  *'";  ncc  beiiiguita»  di- 
ccnda  c»l,  qux  aliquid  Dco  in.letcns  opcralur  ***'. 
Quod  aiilcm  diultir,  quia  quod  vuli  juslum  c,i,  ct 
qiiml  uon  vull,  juslum  imn  cst  ;    non  Ha  inlclligen- 
dum  csl,  ul  ni   Dcus   vclil  quodhhcl  incoiivcniciih, 


uliud  quain  non  punire,  cl  quoniain  reclc  ordinare  "jusluin  sit,  quia  ipsc  vnlt.  Non  cnim  «cquilur,  &i 


pcccaUim  siuc  salisfaclioiic,  non  csl  nisi  punirc;  si 
non  puniiiir,  inordinalum  dimillitiir.  lios.  Rationn- 
bilc  ost  qu.id  dius.  Ans.  Dcuin  vcra  non  dccot  ali- 
qnid  in  suo  regno  inordinalum  dimiltcrc.  Bos.  Si 
nliud  volo  "**  diccrc,  tiinco  peccarc.  Aks.  Igilur 
non  dccct  Dcum  pcccatiun  sic  impunitum  dimitterc. 
Ros.  Ita  scquitur.  Ans.  Est  cl  aliud  quod  scquitur, 
si  pcccatum  si  dimitiiliir  iinpuniium;  quia  simililcr 
crit  apud  Dcum  pcccanli,  ct  non  pcccanti  :  quod 
Deo  non  convenit.  Bos.  Non  possum  negarc.  Ans. 
Vidc  ct  lioc  :  Jusiiliam  boinintiui  ncmo  uescil  csse 
sub  lcge,  ut  sccundtim  ejus  quantita.cm,  mcnsura 
retribulionis  a  Dco  lecompcnsetur.  Bos.  Ila  credi- 
mus.  Ans.  Si  auiciu  pcccatiim  nec  solvitur,  nec  pu- 


Dcns  vult  inenliri,  justum  cj-.sc  mcnliri,  sed  polins 
Deiiin  illiun  nun  csse.  Nam  ncquaqunm  potctl  vcllc 
meuliri  voluntas,  nisi  in  qua  corrupta  csl  veritas, 
imo  qux  dcscrcndo  verilalcm  corrupta  csl.  Cum 
crgo  dicitur,  >i  Deus  vull  mcnliri ,  noa  csl  almd 
quam  si  Deus  csl  lalis  natura  **",  qux  vclil  mcn- 
liri  :  el  idcirco  non  scquitur,  jusluin  csse  mcnda- 
cium,  nisi  ila  inlclligalur,  sicut  cnm  de  duobus  im- 
possibilibus  dicimus  :  Si  boc  csl,  illud  est;  quia 
ncc  boc,  ncc  illud  cst  :  ul  si  quis  dical  :  Si  aqua 
est  sicca,  el  ignis  csl  bumidus ;  ncutrum  cnim  vcruni 
cst.  Ilaque  de  illis  lanlum  csl  verum  diccrc  :  Si 
Dcus  hoc  viih,  juslum  cst  :  qux  Deuin  vclle  non 
est  inconvcniens.  Si  enim  vull  Dcus  ul  plual,  ju- 


nitur,  nulli  lcgi  subjacct.  Bos.  Non  possum  alilcr  ^  sttim  est  ul  plual;  el  si  vult  ut  aliquis  bomo  occi- 


intelligere.  Ans.  Libcrior  igilur  est  injuslilia  "",  si 
sola  miscricordia  dimitlitur,  quam  jitslitia  :  quod 
valde  inconvcniens  vidclur.  Ad  hoc  eliam  **'*  cx- 
lenditur  hxc  inconvcnienlia,  ul  injusiiiiam  Dco  si- 
milcm  faciat  *'*»,  quia  sicut  Deus  nullius  legi  *'49 
subjacct,  ita  cl  injnstitia.  Bos.  Nequco  rcsislere  ra- 
lioni  tux  :  sed,  cum  Dcus  nobis  pnvcipial  oninino 
dimitlcre  pcccautibus  in  nos,  vidctur  rcpugnare  ul 
hoc  prxcipiat  *'*'  nobis,  quod  ipsum  facere  non 
decet.  Ans.  Nulla  in  hoc  esl  rcpugnanlia;  quia 
Dcus  hoc  pravipit  nobis  ut  non  prxsumamus  quod 
solius  Dei  cst.  Ad  nullum  enim  perlinet  vindiclam 
faccrc,  nisi  ad  illum  qui  Dominus  est  omnium  : 
nam  cnm  terrenx  potcstatcs  hoc  rcclc  faciunl,  ipse 


datur,  justum  cst  ut  occidatur.  Qnapioptcr  si  uon 
dcccl  Dcum  aliquid  injusie  aul  inordinale  facere, 
non  pertinel  ad  ejus  libertatem,  aut  heuignitaiem, 
aul  volunlatem,  pcccanlem  qui  uon  solvii  Deo,  quod 
abstuiit,  iinpuniliun  dimillere.  Bos.  Omnia  mibi  au- 
fers,  qux  putabam  libi  posse  objici.  Ans.  Yide  ad- 
huc  cur  Deuin  non  deceal  boc  facere  ****.  Bos.  Li- 
hcnter  ausculto  quidquid  dicis. 
CAPUT  XIII. 

Quod  nihil  niinus  sil  toterundum  in  rerttm  ordine, 
quam  ul  crealura  Crealuri  debitum  Itonorem  aufe- 
rat,  tt  non  **"  tolvat  quod  aufeit. 

Ans.  Nihil  minus  lolcrandtim  est  in  rerum  ordine 
quam  tit  creatura  Creatori  debiium  bonorem  aufe- 


facit  Deus,  a  quo  ****  ad  hoc  ipsum  sunt  ordinatx.  *   rat,  non  solvat  quod    aufcri.  Bos.  lloc  nibil  cla- 

Bos.  Removisii  ****  rcpugnantiam,  quam  putabam  rius  *m.  Ans.  Nibil  autem  injustius  toleratur  quam 

inesse ;  sed  est  aliud,  ad  quod  tuum  volo  habere  re-  quo  nibil  minus  cst  tolcrandtim.  Bos.  Ncque  boc  cst 

6ponsum  :  nam,  ctim  Dcus  sic  sil  liber  '"*  ut  nulli  obscuruiu.  Ans.  Puto  ergo  quia  non  dices  Deum  dc- 

VARliE  LECTIONES. 

***'  Et  hoc  est  mts.  ct  hxc  cst  **'*  Si  aliquid  aliud  volo  mss.  si  aliud  volo  *"7  Estomnis  injiislitia  mis. 
ViV/.  Joly,  Cem.Bcc  omit.  oninis  ,JS,Ad  Ikec  etiam  mss.st  edil.Goth.&d  hoc  Ctiam.  *'**  Similcm  esse  faci;.t 
ms$.  et  edit.  Goth.  similem  faei.it  *'*°Nul!ilegi  mss.  nullius  legi  ***'  Ut  hxc  pnecipiat  mss.  et  edit.  Goth. 
ulbocprxcipiat  *:»*  FacilDeus,  aquomn.  Cister.  faciva  quo  *3*3  AnscIin.Removisli  mss.  eiedil.Goth.\ioso 
Removisli  "**  Deus  sil  libernus.  et  editio  Gothiea  Deus  sic.  sil  liber  "**  Nullius  legis  subjacet  judilio  ms* 
Vid.  Joly,Cister  e(  Miclu  et  cdil.  Golh.  nullilcgi,  nulliussubjacealjudicio  *'*6  Aul  tlecct  mss.  et  edil.  Goth.  aut 
quod  decet  ,J,T  Opcrclur  mss.  et  edit.  Golh.  operatur  *'**  Talis  nalnrx  tiiss.Fi^.  Joltf  el  edit  Goth.  Lalb 
iialura  *'*•  Decealbxc  faecre  ms*.  et  edit.Goth.  deccal  hoc  faceic  *330  El  quod  non  nus.  Getn.  Bec.  Vitl. 
et  edit.  Goih.  et  non      *3M  Nibil  clarius  judicio  mss.  hoc  nibil   clarius 
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bere  lolerare  •"»,  quo  uiliil  injosiius  tolciaiur  :  ut,  A  vcrtit  ulilitaicm  :  lioc  lamci»  quod  auferl,  ulitur  ad 

i|iiod  croalura  ,M1  non  rcddat  Deo  quod  auferl.  Dos.  suuin  hoiiorem,  pcr  lioc,  quia  aufert.    Auferendo 

Imo  penilne  neg.indum  essc  video  ****.  Ans.  Iicm  si  cnim,  peccatorcin,  et  qu<e  illius  suotr  subjecla  sibi 

Deo  nihil  majus  aut  melitis  cst  ,MI,  niliil  justins  cssc  probal. 

qiiani  quc  ****  lionorcin  illius  serval  ""  in  reruin  CAPUT  XV. 

disposilionc.suinniajiisliiia.qiiacnoiie&l  aliml  qu.un  Si  Detu  vel  ad  modicum  paliatur  honartm 

ipse   Deus.  Bos.   Iloc  quoquc  nihil  apcriius.  Ars.  *****  violari. 

Nibil  ergoservat  Deus  justius  quam  wa  dhjnilalil  Kos.  Placct  quod  dicis.  Sed  csl  ct  aliud,  adquod 

Jionorem.  Bos.  Concederc  mc  oporict  ***.  Ans.  Vi-  Uiam  responsionem  postulo  :  nam  si  Deus  ita,  sicut 

detur  tihi  quod  eum  inlegie  servct  ti  sic  aufcrri  sibi  probas,  suum  dcbel  bonorem  servare ,   cur  vcl  ad 

permiltil,  Ql  necsolvaiur.  ncc  ipsc  aufcrentcm  pu-  inodicum  paiitur  illum  violari?  Quod  onim  aliquo 

uiatt  Bos.  Non  audeo  dircrc.  Ans.  Necesse  cst  crgo  modo  l.xdi  sinitur,  non  inlegrc  urc  pcrfectc  "*•  cu- 

mauiablaiiis  honor  solvatur,  aut  peena  scqimiur;  stodilnr.  Ais.  Dei  honori  ncquit  aliquid,  quanUim 

nlioquin  aul  sibiipsi   Dcus  jusl.is  non  eril ,  aul  ad  o.l  illum  periinet,  addi  vel  miniii.  Idem  namque  ipse 

utrumque  impolens  crit  :  quod  ucfas  cst  vcl  cogi-  *»"t>i  bonor  esl  incorruptibilis,  ct  nullo  modo  muta- 

larc  ****,  Bos.  Nibil  ralionabilius  dici  possc  Inicl-  C  bilis.    Verum     quando    unaquxque  "••   crcalura 

''b'°  ****-  suum,  et  quasi  sibi  praeceplum  ordiuem,  sive  natu- 

CAPUT  XIV.  raliicr,  sive  rationabiliter  servat,  Deo  obedire,  et 

Cujutmodi  honor  Dei  $il  poena  peceavtit.  cum  dicilur  «"•  honorare  :  el  hoc  maxime  rationa- 

Bos.  8cd  volo  a  te  audire  si  peccanlis  porna  sit  lis  nalura,  cui  dalum  est  inleliigere  quid  debeai  »•". 

illi  honor,  aul  rujusmodi  honor  sit.  Si  enim  poena  0»*  cum  vull  quod  debol,  Deum  honorat ;  non  quia 

peccaniis  non  ejus   houor  est ,  cum  peccalor  noti  >Hi  aliqnid  confert,  8cd  qnia+nonio  sc  cjut  voluntaii 

solvit  quod  absiulii,  sed  punitur,   sic  perdit  Deus  cl  dispositioni  subdii,  et  iii  rerum  univcrsilaie  or- 

honorcm  suuin,  ut   non  rcciificrel  *»"  :  quod  his  dinem  suum,  el  ejusdem  unirertitaiis  pulchriludi- 

qua»  dicta  sunt   repugnare  videtur.  Ans.  Deum  im-  netn,  quantum  in  ipsa  esi,  servat  •»".  Cum  vero  non 

possibile  est  honorem  suiim  perderc  :  aut  enim  pec-  vu'l  quod  dcbet,  Detim,  qiiantum  ad  illam  ••'•  pcr- 

cator  sponte  solvit  quod  dcbet,  aul  Deus  ab  invito  tinet,  inlionorat;  quoniam  non  subdit  se  sponte  il- 

accipil  •*".  Nam  aui  homo  debilam  subjectiouem  Hus  disposilioni,  et  universitatisordiucm  ct  pulcliri- 

Deo,  sire  non  peccando,  sive  quod  pcccat  solvcndo,  ludinem,  quaniuin  in  sc  esl,  pcrturb.it,  licet  poio- 

voiuntate  sponianca  exhihcl;  aut  Dcus  eum  invi-  statcm  aui  dignitatem  Dei  nullaicnus  hedat  nut  dc- 

tiiui  M"  sibi  lorqiicndo  subjicit  ,  ei  sic  se  Dominum  c  colorei.  Si  enim  ea,  qnaj  coeli  ambilu  coniinentur, 

ejns  esse  oslendit  •••♦,  quod  ipse  homo  voluulate  vcllenl  non  cssc  sub  coelo  aul  elongari  a  couio,  nul- 

faieri  rccusnt.   in  quo  considerandum  quia   sic.it  latenus  posseni  nisi  sub  conlo  pssc,  nec  fugere  cca- 

iiomo  peccaudo  rapit  quod  Deiest,   ila  Deus  pu-  ium  nisi  appropinquando  coelo.  Nam  cl  unde,  clquo, 

niendo  auferi  quod  liominisest.  Quippc  non  solum  id  et  qua  irent  "T\  sub  ccete  essenl  *,,t,  et  qunnlo 

ipsum  '"'*  alicnjus  essc  diciiur,  quod  jam  possidct;  magis  a  qualibct  paric  coeli  elongarenlur,  tanto  ma- 

ecd  quod  in  cjus  polestate  est,  ut  habcal.  Quoniam  gis  opposilx  pani  appropinquarenl  "".  Ila,  quam- 

rr^o  homo  ila  faclus  esl  *:"  ut  bealiludinem  haberc  vis  homo,  vcl  nialus  .ingclus  divinx  voluntali  el  or- 


tiii 


posscl,  si  nou  pcc.rarcl :  cum,  proplor  »»"  pcccatum  dinationi  subjaccre  nolit ,  non  lameneam  fugere 
bentilodinc  et  omni  bono  privatur,  de  6uo,  quamvis  valei ;  quia  si  vult  fugerc  de  sub  volnntato  jubenie, 
invims,  solvit  quod  rapuii;  quia  licct  Dcus  hoc  ad  currilsub  volunlatem  "'*  punicnlcm.  Ei  si  qua-- 
iisurn  sui  comniodi  nou  iransfcrat,  quod  auferl;  si-  ry  «"is  •"•  qua  trar..-il,  nonnisi  sub  volunlale  pcrmil- 
ciil  homo  pcciiniani,  qiiam  alii  aufcrl,  in  suam  con-       tcntc  •»••  :  cl   hoc  ipsum,  quod  pcrvorse  vult  aitl 

VARI.E  LECTIONES. 

****  Debero  lolornrc  mst.  Jolifomil.  dcljerc  ""  Ul  q«od  crcalura  MMa  VicJ.Joly,CUter.S.  Mkk.  Ut  crcatura 
tUi  Esse  jndii  o  mtt.  et  edu.  Coih.  cssc  viileo  "*'  Aul  mclius  est  mt.  Cnl.  el  edit.  Gotii.  omil.  csl  ***  Quain 
qii^m»*.  Gem.  Urr.  Joly,  Vkt.Zel  13. et  cdit.Goth.  omitt.qux  ""  llliusscrvel m*s.  Vicl.GetM.Hee..lolyMiu3 
scrvai  eteditio  (.oihira  illmsservare  "••  B  Quod  utiquc  ncccssarioconceiliop«utct  mtf.  BconcedcrcmeoporU  l 
""  Esl  cliam  eogitarc  mtt.  Vicl.  Gm.  Rec.  Joltf.  Citter.  el  ediiio  Cothica  esl  vel  cogitarc  ""  Dici 
polcsl,  ul  puio.  mtt  et  fdil.  Goih.  diri  possc  iniHligo  ""  Nou  recupcrclur  ,  RH.  et  edil.  Gotli.  non 
,  et     ""Invuo  arcipit  wi.  Vici.  1i).  invito  rrripil     ""   Dcus  inviiiim   mu.   et   edilio  Golhica  Dens 

euin  invium    "^  Dominum  eJaeeeM  oetendll  »«5.  J°tti  emii.  eate  »««.  Virt.  t«).  omiit.  cjus  cssc    "*•  Nrni 
mid  siniin  ms.  Vkl.  19.  WMl  solum  Minm  mts.   \ict.7>.  el  13.   non   soli:m  idinsum     ""    llomo   factrrs 

ett  mts.  Viei.  ei  edit  CatA.  homo  ita  faetua  eet  at    ****  Cem  erm  proptrr  «et.  Gem.  licc.   Viet.  Joly  a 

mfii.  CefA.  eam  pnmtet    •*••  A«t  perfecte  mt*.  nec  ■jerfsele    »*••  Vcromuimen  cum  unaquTque  wi«.  tt 

th  vcrain  quando  anaqmeqne    "7*  Et  Dr.um  dicitnr  mta.  et  edii.Coih.  ei  cum  ihcitur    •"'  Hoc 

maitme  ratio«a!ie crealora..  qnod  debebet  met.  «  eatii.   Gmii.  bnc  matime  raUonalri  Mtejri»  quid 

,,T'  Esl,  roosorv.it  mtt.  el  clii.  Golh.  cst,  srrval  ,1T'  \.l  ipsam  »m.  Vicl.  19.  ad  UluiU  ui«.  Vtct. 
:.  ■  i  13.  ad  illam  ,,,k  Unde  ri  qna  n  qoe  ciq»;e  ircnt  met.  M  edit.  Gth.  unde  ct  quo  et  qna  ircni  ""  Sub 
emlo  rs^ni  met.  Gcm.  B*c.  Vitt.  ei  Joly  wb  roclo  cssot  "'*  Apompinquarea!  mn.  Gem.  Rcc.  Joly,  Vtct. 
:,  r  »<>.  approi»inquarc  it  ***  Eam  rnfere  wi.  Johf  ea  fnfere  ,w*Cerril  suh  ruiunUiem  mt.  Vict.  10. 
enrrit  in  vomntatem  ****  81  qmcrii  «•*»•  Fie».  el  qu.mit  ****  Voluntaic  pormiitimii»  »ms.  tt  edit.  Goih. 
voKjuiair  permitiente 


Btl 


cim  ni;i  s  nmio.  -  liii.  i. 


Bglt,  in  nnivcrsiialU  prxfat:C  orlincm  M  pulrlirilu-  \  rcrldciuiil  :  quod  abiurdum  e\l  npinan.   \U>\. 


iliiniii  stiuuna  sapicutia  convorlil  "*'.  Ipvi  ii.iinquc 

pirvonltitli  iponlinoa  MtlilMtMi  rol  •»  mo  Mllofo* 

cicnlr  ptrn.r  IIMllfl  (eMOplO  Mfl  quod  Dciih  |g 
malis  mulunioiliH  •*"•  bona  fiiril)  in  cjtlrin  iinivcr- 
silalr  locum  lcncnl  ""  luuni  cl  in.liim  |»nlrln  ilu- 
dinein.  Quai  si  divina  MOMOlMi  iU  pervcrittas 
rcclum  or.lineni  MrlurbOM  nililur,  imiii  ;\dilcrcl  , 
(lerel  in  |pM  univcriilnte,  qunm  DMI  OOMl  onli- 
narc,  quxdam  ex  floloM  ordinii  piilcliritudinc  00" 
forniilas,  cl  Drus  in  Mi  dilposiiiouc  vi.leretur  dcli- 
CClY.gl  Qu.cduoqtioniam  ikulliinl  iueonvoiiieiitia, 
na  su.u  impossibili.i ;  neceMS  esl  ul  oiiine  pMMlon 
satisfjclio  Ml  OOMO  scquatur.  Bm.  S.ilisfecisli  ol>- 
jectioni   inc;i'.    Ans.   Falam   f»l    crgo  quia    Deimi, 


UH  i-sl  ipcrl  i  (Jliod  dicli.  Atv  Quoiuain  crjr/»  "••  .Wj 
illo     ri 1 1 Ki i't •  « I »  1  > ' n  i  uiit ,      lul     rrilaiirjinlii» 

eil  "*' c«  nccciiiiale,  rmmcrui  corum ;  aul   ifl   Ofl 

peifocio  iiumcro  rtmambil  ratinn.iliH    lulur  i  ,  qUJB 

iii  niiiiiiTo  pcrfeclo  |» i  .»•  1 1 1 .«  mi    «jMd  mm  iioii  | 
l.  st.  Ilov  ItrsUurau.li   proml   dnltio  »unl.  Axi 

.    OMOMJOOM  '"*  01  lnMimni  nalura  ,    i|iioni(ini 
non  csl  alia,  de  fljM  pohninl  n  suurari  "". 

CAPIT  XVII. 
Quod  aln  unueh  pro  i//ii   "•',  non  potnnt    tciiilm 
IIoh.  Cflf  AM   ipsi   aut   "•',  alii   Iflfflti    pro  illi» 
possint  rOOtHot  •**  t  tflflO.  Cfllfl    \idcbis   no.iia-  rc- 
siauiaiionis  difliculiatcin  inlelligcs  eorimi    rcconci- 
li.itionis  iinpossiliililatcin.  4111  aulcin   aisgcli  pro  illi> 


quaotum  in  ipso  csi,  nulltis  potcsl   honorare,  vcl  H  rcstilui     non    possunl,   ideo  (ul   tnceam    qtiomodo 


eibonorare  :  scd  qiiantuin  in  sc  esl  hoc  aliquis  fa- 

cero  vidclur;  cum  voltinlaicm  suam  volunlali  ejns 

subjicii,    aut    sublraliil.  Hos.  Nescio  qnid    conlra 

queam  diccre  *'".  Ans.  Adliuc  addaiu  aliquid.  Bos. 

Taudiu  dic  donec  mo  t;c  lcat  audire. 

CAPUT  XVI. 

/i<ili*  cur  numcrus  angetorum,  qui  ceciderunl 
reuttuemiui  tit  de  hominibus. 

Ans.  Deum  constat  proposuisse  uide  liumana  na- 
iur.i,  quain  fecit  sine  pcccato,  nuincrum  angelorum 
qui  cecidcraiit,  reslilucrel.  Hos.  Hoc  crediinus,  sctl 
vellcin  aliqtiam  iiujus  rei  rationem  habere  MM.  Ans. 
Fallis  nie  :  non  cnim  proposuimus  tractarc,  nisi  dc 
Incarnqtione  "•*  Dei;  et  tu   mihi  alias  interseris 


boc  "°*  rcpugnaro  vidraliir  primx  crealionis  pcr- 
feclioni)  quia  non  dehcni;  nisi  lalci  csse  peoiiflt, 
qualcs  illi  foisscm,  si  non  peccissciii ;  cuni  illi '"• 
niilla  visa  vindirla  pcccali  porscvcras-cnl  ;  quod 
posl  illoruni  casum  atiis,  qui  pro  illis  rfsliliicivniui , 
csscl  iiupossiliilf.  Non  enim  parilcr  l.iud.abilcs  sunl, 
si  sians  in  verilale,  el  qui  nullam  novit  ',0'  peccaii 
pcenam,  et  qui  eam  seiuper  aspicil  xlcrnam.  Nain 
nc((uai|uam  puiandum  csl  bouos  angclos  MM  coii- 
firnialos  casu  malorum  ,  scd  suo  incrilo.  Sicul 
nainquc  1V0*.  il  boni  cuni  malis  peccassent,  nmol 
dflWMIi  cssenl  :  iia  injusti  "**,  si  cum  justis  sle- 
lissent,  pariter  conformati  fuisscnt.  Quippe  si  ali.joi 
coriim,   nonnisi  casu   aliorum  ,  coufirmandi  eram, 


quxstioues.  Bos.  Ne  irascaris,  hilarcm  enim  dalo-  C  aul  nullus  unquam  coufirmarettir,  aut  necesse  crat 


rem  **"  diligit  Dem  {II  Cor.  ix,  7)  :  nam  nemo 
probat  magis  se  liilariter  darc  qtiod  promittit,  qtiam 
qtii  plus  dal  quam  promillit :  dic  ergo  libcnter  quod 
qua?ro.  Ans.  Ralionaiem  naturam  "",  qtta;  Dei  con- 
tcmplatioiic  bcala  vel  est ,,M,  vel  fitttira  esl,  in  quo- 
dam  raiionabili  et  perfecto  numcro  prxscitam  essc 
a  Deo,m;  lla  ut  nec  majorem,  nec  minotem  illtim 
essc  deccat,  non  esl  dubitandum.  Aui  cnim  ncscit 
Deus  in  i|tio  niimero  inelius  eam  deceat  constitui, 
quod  falsiim  est :  aul  si  scil,  in  co  illam  constituct, 
qttem  ad  lioc  decetitiorcm  iutclliget.  Quapropter  aut 
angcli  illi  qui  cecidcrunt,  facti  erant  ad  Itoc  utesscnt 
intra  illuin  mimcrum  ""  :  aut  qttia  extra  iilum  nu- 
mcrum   permaucrc  non   polucrunt,  ex  necessilatc 


aliiticm  casuium,  qui  ad  alios  conlirmandos  ''"•  pti- 
niretor  :  qua  utraque  absurda  suni.  Itln  iuqne 
modo  conlirinaii  sunl  illi,  qui  sleterunt,  quo  pariicr 
conlirmali  essenl  "••  omnes,  si  steiiascnt  :  queui 
modum  "°*  oslcndi,  sicul  poltii,  ubi  traclavi  cur 
Deus  diabolo  perseverautiam  non  iledit.  Bos.  Tro- 
basii  malos  angclos  debumatia  ualura  reslaiirandos  : 
et  p;ilcl  ex  bac  raiione  quia  non  in  minori  nunicro 
erimlelecti  ,i0*  botuincs,  quam  su»il  angeli  rcprobi. 
Sed  ttirum  plures  futtiri  sint,  si  poies,  ostcndc. 

CAPUT  XVIII, 

Ulium  plure*  fuluri  sinl  sancti  UotHincs,  quam 
sint  viuli  aiKjeli. 

Ans.  Si  angeli,  anlequam  quidam  illoruni  cade~ 


VAKI^  LECTIONES. 

tMl  Sapicntia  convcrtit  mss.  S.  Michaetis  sapientia  cveriit  1,M  Quod  Deus  de  malis  muliimo.lis 
wss.  Vict.  Cem.  Bec.  et  Joly ,  quia  Deus  de*  malis  mitltis  niodis  ,,M  Locum  lenent  mt.  Via. 
t9.  locum  lenerct  ,***Conlia  queam  dicere  «is.  S.  Mich.  conlra  respondeam  MM  Rationem  attdire  mss. 
el  edit.  Coth.  rationem  babere  ,sss  De  sola  Incarnatione  ms.  Joly.  de  Incarnalione  mT  Hilarem  daio- 
rem  imsj.  Vict.  19.  Jotyet  edit.  Colh.  hilarem  enim  dalorem  MM  Halionalcm  creaturam  mss.  et  edit. 
Coth.  raiionalci»  iiaturam  ,,M  Beala  vel  est  m«.  Joly  et  Vict.  !9.  beata  est  ,,M  Praesciiam  a  Deo  m*. 
Cister.  prxscilam  esl  a  Deo  ,Mt  Inlra  iila  numerum  pcrmanere  tnss.  extra  illum  niimermn  permanere 
MM  Quomodo  ergo  niss.Vict.  el  edit.  Golh.  quoniam  ergo  ,Ml  Aut  resiituentlns  est...  atit  imperfeeto 
mss.  ei  etl,  Colh.  aul  reslaurandus  est...  aut  iu  imperfeclo  ,m  Ergo  eos  de  ms.  Ykt.  \d.  omitt.  eos  ***** 
Do  qua  restaurari  ms.  Cis/er.  de  qua  possinl  natura  reslaurari  "**  Pro  illis  ms.  Joly  pro  ipsis  *'"  ln> 
msi.  iucipil  ab  his  :  Cur  non  aut  ipsi  elc.  ,m  Cur  non  ipsi,  aul  alii  Angoli  pro  illis  possinl  reslilui  mss. 
Ilec.  Cem.  Vicl.  et  cdit.  Goth.  Quod  alii  Angeli  pro  illis  non  possint  rcslttui  "**  Quoniam  hoc  mss.  Cem. 
Bec.  Vict.  Joly  et  edit.  Colh.  quomodo  boc  M0*  El  cum  illi  mss.  cum  ill.  ""  Ntillam  novit  ms.  Vict.  19. 
uullani  noverat  "•*  Sic  namque  mss.  sicul  namquc  ,w*  lla  injttsti  »is.  Joly  ila  jusli  **•*  Alios  confirman- 
dos  ini.  Jo/i/illos  cunllrinanilos  »»°»,Pariter  conlirmati  cssent  nu.  Joly  omit.  conlirmali  m*  Quemadmo- 
dum  mii.  Cem.  Bcc.  quein  inodum    U07  Erunt  elccti  ms.  Joly  suut  clecti 
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cent.  cranl  in  ,v"  illo  profecto,  do  qno  diximus,  nu-  A 
mero;  non  snnl  homines  facli,  nisi  pro  rcstaiiralione 
angelorum  pcrditoruin  ;  el  palam  esl  quia  non  erunl 
plures  illis.  Si  aulem  ille  nuracrus  non  eral  in  illis 
oninilius  angelis,  complendum  est  de  hominibus,  et 
quod  pcriil,  cl  quod  prius  dcerat;  crunl  electi  ho- 
mincs  plures  rcprobis  angclis  :  et  sic  dicemus  ,VM 
quia  !ion  fuerunlhoniines  facti  lanlum  ad  restauran- 
dum  numerum  imminuium,  scd  ctiam  ad  perficien- 
dum  nondum  perfectum.  Bos.  Quid  potius  lenendum 
est  :  an  quod  angeli  *"'  prius  facti  sint  in  numero 
perfcctn,  an  non?  Ans.  Quod  inihi  videtur,  dicam. 
Bos.  Non  possum  a  te  plus  exigere  **M.  Ams.  Si  homo 
faclus  est  posl  casum  malorum  angclorum,  sicut 
quidam  inielliguui  in  Genesi;  non  video  possc  me 
pcr  boc  probare  allcrum  horum  dclcrminatc.  Polesl  B 
cnim  (ut  puto)  csse  quod  angeli  prius  fuerint  in  •**■ 
nnmero  perfccto,  et  postea  factus  sit  homo  propter 
rcsiaurandiim  imminutum  corum  numerum  :  ct 
potcsicssequod  non  fucrinl ■*M  in  numcro  pcrfecto; 
quia  diflercbat  Deus,  sicut  adhuc  difTert,  illum  im- 
plerc  numerum,  facturus  hurnanam  naturam  suo 
temporc.  Unde,  aul  colummodo  niimerum  nonduin 
integrum  perficeret;  aul,  etiarn  si  minuerctur,  resli- 
tueret.  Si  auicm  tola  crcatura  ajmul  facta  est;  et 
dics  iili,  in  quibus  Moyses  istum  mundum  non  simul 
factum  essc  videlur  dicerc,  aiiier  sunt  intelligendi, 
quam  sicut  videmus  istos  dies,  in  quibus  "ivimus  : 
intelligcre  nequeo  quomodo  facli  sini  angeli  in  illo 
perfecto  ■**•  numero.  Quippe  si  ita  essct,  videtur 
mihi  quia  cx  necessilale,  aul  aliqui  homincs  vel  C 
angeli  casuri  erant;  aul  plurcsessent  in  illa  ccelcsli 
civitate,  quam  i!la  perfccli  numcri  convenieniia  exi- 
gcrcl.  Si  crgo  omnia  simul  facta  sunl;  sic  videnlur 
angeli,  ct  diio  primi  homir.es  in  numcro  imperfcclo 
fuisse  ■*M;  ul  hominibus,  si  nulius  caderet  angelus, 
quod  decrat  solum  perficerctur  *v,s,  ct  si  aliquia  per- 
irct  ,  hoc  quoque,  quod  cadcret,  rebtilueretur  :  et 
bominis  nalura,  quae  infirmior  crat,  quasi  Deum 
evousarel,  atquc  diabolum  confunilcret;  siillcsuum 
casum  inOrmitali  snx  impularcf,  cum  ipsa  infirmior 
staret :  ac,  si  et  cadcm  ipsa  cadcret,  multo  magis 
Deiim  dcfendcrel  contra  diabolum,  cl  conlra 
seipsam  :  cum  ipsa  facta  vahlc  inlirinior  ct  morlis, 
in  cleclis  dc  lanta  inlirmitalc  lanto  altius  asconderet  _ 
quam  undc  diabolus  cccidisscl;  quar.to  boni  angcli 
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quorum  xqualitas  ei  dcbetur,  profeocrunl  post  rui- 
nam  malornm,  quia  persevcraverunt.  Ex  bis  rationi- 
bus  polius  mihi  vidclur  quia  in  angclis  non  fuil 
illc  pcrfcclus  numerus,  quo  civilas  illa  superna 
pcrfiterciiir  :  quoniam  si  hoino  '*"  simul  cum 
angclis  factus  non  est;  sic  possibile  est **'•  esse  »01 
si  sin.ul  facti  sunt,  quo  magis  pulanl  multi,  quoniam 
lcgilur  :  Qui  vivit  in  alernum,  creavit  omnia  timul 
(Eccli.  xviii,!)  :  videtur  necessc  esse.  Sed  et  si  per- 
fectiu  mundanx  crealurx  non  lanlum  est  intelli- 
genda  in  numero  individuorum,  quanlum  in  numcro 
nattirarum,  necessc  est  bumanam  naluram  aut  ad 
complemcnlum  ejusdem  pcrfectionis  esse  factam, 
aul  illi  superabundare  :  quod  de  minimi  vermiriili 
nalura  diccre  non  audemus.  Q'  ire  pro  seipsa  ibi 
facta  est,  elnon  solum  pro  reslaurandis  individuis 
alteriusS2  naturx.  Unde  palam  est  quia  etiamsi  ■*" 
angelus  nullus  periisset,  homines  lamcn  in  ccelcsii 
civitale  suum  locum  habuissenl.  Sequiliir  itaquc 
quia  in  angelis,  aniequam  quidam  illorum  caderent, 
non  crat  ille  perfectus  numerus  :  alioquin  necesse 
crat  ut  aul  homincs,  aul  angeli  aliqui  cadcrcnt : 
quoniam  extra  numcrum  perfeclum  ibi  nullus  ,v" 
manere  poterat.  Bos.  Nonnihil  eOecisti.  Ans.  Est  et 
nlia  ratio,  ul  mihi  videtur,  quse  non  parum  sutTraga- 
tur  illi  scntcntix,  qux  angelos  non  csse  faclos  in 
perfeclo  numero  exislimat.  Bos.  Dic  illam.  Aas.  Si 
angeli  in  illo  perfecto  numero  facii  sunt,  et  null.i- 
lenus  facti  sunt  homines,  nisi  pro  restauralionc 
pcrditorum  angelorum,  palam  esl  quia,  nisi  angeli 
■*•*,  ab  illa  beailiudinc  **'*  cccidissent,  homines  ad 
illamnon  asccndercnl.  Bos.  Hoc  constal.  Ans.Sj  quis 
vero  ■**•  dixerit  quia  lantum  Ixlabuntur  elccli  honii- 
nes  de  angelorum  perditionc,  quanium  gaudebunt 
de  sua  assumptione ,  quon'am  ahsquc  dubio  ha?c 
non  esset,  nisi  illa  fuisset ,  quoinodo  potcrunt  ab 
hac  perversa  gratulalione  dcfendi  ?  Aul  quomodo 
dicemus  angelos»quicccidcrunUex  hominibus  reslau- 
ralos  •*•* ;  si  illi  sine  hoc  vilio  pcrmansuri  eranl ,  si 
non  cecidissenl,  id  csl  sinc  gralulationc  de  casu 
aliorum  '*'■;  isti  verosine  illo  csse  non  poierunl? 
'*'•  Imo  qualitercum  hoc  vitio  bcalicsse  dcbebunt? 
Dcinde  qua  audacia  dicemus  Deum  non  velle,  aut 
non  posse  ''•",  hanc  rcslauralionem  sinc  hoc  vitiu 
faccrc?  Bos.  Nonne  similitcr  cst  in  gentibus,  qux  ad 
iidcm  vocaix  suol,  quia  illam   Judxi  repulcruni  ? 


VAHI/E  LECTIONES. 

'V8,,  Krnii  innu.  J<i'y  rssont  in  ■*••  Sic  dicimus MM. ct  t4U Mot h.  sicdiccmus  ,v,°  Anquod  Angeli  m$t.  an  An- 
ccli  •*"  Nonpluea  teexigomM.  B,  non  peaanina  ie  plueexigere  •*MFueruotpriua  in  mt$.  Gcm.  Bec.Joiyct 
Vicl.  13.  pi  mis  fiicrint  iii  mtt.  Vttt.  19.  pi  iiiiofiieruiil  '*|J  Quod  non  fuertiiilmis.  quod  non  fiierint  **'*Ea»ii 
sunt  ang^li  inilioperfeclOMM.  Gtm.BtC,  Mct.eiJoly  faclisinl  angcli  iuillo  intcgro  •*'•  In  numcro pcrfcclo 
foiOM  m$$.  liec.i.cm.  Vtct,  13.  #1  19.  tt  tdil.  Goth.  in  niimero  imperfccio  fuisse  '*"  Soluin  pcrllcereliir 
i»ii.  loly.  soIiiiiiiihmIo  perflcerelur  ''"  llla  coelcslis  pcrliccrciur  qui  si  homo  m$$.  illa  supcrna  perlicieliir 
quoniaiii  si  homo  m.i.  Jo'y  legii,  pcrliceiclur  •**•  Suut  possilulc.  csl  m$$.  liec.  Vict.  Joly,  Ci$ler.  6iC  possi- 
lulc  OJl  MMj  '•cni.  si<   impOMibile etl     *•"  Quil  si  etitm  ms$.  Bcc.  Gcm.   Vict.  et  Joly  quia  etiam    bt     ,v'* 

Nnmerum  perfecium  ibi  nullus  mt.  Vlet.  U>.  nuaterum  lllum  perfeelum  nullui  *v"  Nisi  illi  angeli  m$s. 
Vict.  V  tt  to.  nisi  angell  ,v"  Ai>  llla beatiUMline  m.  Vict.  li).  ab tlla civitate  *v,,Si  qula ergo  m$.  Joiy 
$\  qnis  vero  ,v'v  In  boininibua  reaiauratoi  bm.  Citttr,  cx  bominibua  restonratoa  :  •*••  Casu  alioniiu 
m*.  Jolf  c»v\  illormn  '"  I.  im  nou  polueriml  »i«j.  Gem.  lirc.  Joly,  Vict.  3.  et  \9.  el  S.  Mich.  csse  nou 
potoerant    "^"  Non  potuissc  mt$.  el  cilit.  Gollt.  non  pobM'. 
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An*.  Ni»n  ,  BM  •»!  onnif»  Jiiilxi  i  rtdldllMfll .  Gintei  A  miitaia  in  itt.  Imi,  itin  qiio  I  nn 


i.nn.  o  voi  ircnliir  :  i|inrt  m  nimn  ./.;if«-  ./ni  tnu.-t  Itaun 
H  opcrulur juMitlam  ""  MOB/JMffll  itti  (\ct    |,  88), 
Scd  quomam  Jmlri  apovtolui  conlcinpvrtiiil,  r.i  lnnc 
Miilocrasiu  »1  JiKinilfft  illi  mnvcrlcrcniiir.  Ilos  Niillo 
inodd   vidco  (|uid    conlra     lixc   dicvrn  ""  pomim. 
Ans.  UikIc  libi  videlur  acridcn*   <.ui|iul.iri»   III  i  *"• 
l.rtili.t  dc  alicno  caiu?  •'•>"    Undc ,    msi  i|uia   fcrlu» 
cril  imuiquiiquc,  qiuiniam  ubi  eril  inill.Kcitiii  oiici, 
ni.si  alius  indc  MCldllMl  •*•■?  Ani.  8i  OffB  hanr  B0*> 
lilutt i iit-m  niillus  haberri,  nou  BBMl  uiv.lr  ullm  do 
alleno  dninno  gainlercl.  Bos.  lu  vidriur ,'".  kn,  l'u- 
lasne  alii|iicm  illorum  liabiliirnm  h.mc  cerliiuilinem; 
si   inuliii  plnres    cruiii.  quam  qui  ccridcrunl?    "" 
Itos.  Ncquaquairi  potitim  opinari  quod  cam  liabcal, 


IiiI.ih  lnr  ,    llliu    Olllllit    i  rc.ilur  i    !■•  |j  n    nlorWMj   II 

t  iii  idmlrabili  lul  coniuinmaiioM  IplJ  Croatori,tl 
•ibi  invu  cin,  ijii.ti|uc  viin  imxln   i  i<  rnc  •  01  f 
jin  iiinl  iflur ;    qtlllcnill  qiiod   volunl n    in  ratioaili 
""  naluia  ipoolfl   f.ini.  hM    Ot  Jl«  •*"  bllil 

rrc:iinr.t  per  I>di  ditpoiilioucm  naluraliu-r  cil 
Solciiuis  naiiii|iir  iii  in.ijoit  in  noilroruin  "laliationa 
congltulcre  ;  u(  «iiuiiii  MlllllUl  sancloruin  c\t:illa- 
lionc  Hnllvi  jtn  iiii.t.unii i  ilc  gloria  eorum  hiLniit 
"".  Qitsm  irnlciili.ini  illml  atljovarc  \nJriur  :  ijui.i 
si  Ailani  non  MttMMt,  .Mbrr.-l  IBBIM  DBM  ifJOM 
(  iMinicin  pcrficcrc,  iloncc,  eOOBpletO  i\  boninil 
qium  BMpBdBBBl|  ntimcro,  ipsi  quoqur  lioininei  in 
corporuni,    ul    ila  di(::ini,    iinniorijlom   IrtMMUh 


.nii   li.ibcrc  debral.   Quomodo  nainqiie  quis  polcril  B  irniur  immorlalilalcm  ••*•.  llabebaut  cnim  in  para- 


srirc  ulrum  pro  restaurando  quod  imminuliim  ciai, 
aut  pro  complcmjo  quod  nondum  perfeclum  ci.it  dc 
illo  numcro  conslilucnd.T  civitalit,  tit  farlm  :  scd 
omncs  ccrli  crunt  sc  faclos  csse  ad  pcrricicndam 
illam  civilalcm?  Ans.  Ergo  si  plurcs  crunl  qtiam 
rcprobi  angcli  nullus  poieril  aut  dcbebil  scirc  sc 
non  cssc  ibi  assumptum,  nisi  pro  alieno  casu.  Dos. 
Verum  csl.  Ans.  Non  igilur  babebil  aliquis  cur  gau- 
dere  dobeat  dc  altcrius  pcrdilione.  Bos.  Ila  scquilur. 
Ans.  Cum  itaque  videamus  quia  si  plurcs  ernnl  bo- 
niincs  clecli  qnam  sinl  reprobi  Angeli,  illa  non  to- 
quaiur  iuconvcnienlia  quam  •»'»  sequi  necesse  csl, 
si  pltircs  non  cruni :  et  cum  impos&ibile  sit  ulluui 
in  illa  civilale  lulurum  inconvenicns,  videlurnccesse 


di*o  qtiamdam  immorlalitalem,  id  <%l,  poiestalcin 
nmi  moriendi  :  srd  non  eral  immorlulii  bre  po 
tcsias,  quia  poleral  mori  mi,  Ht,  scilicn,  ip<.i  i.ou 
posscnl  inori  ■•*•,  Sed  ||  iia  ■**•  csl,  ul,  vidclicct, 
raiionem  illam  et  bcatam  civitatcm,  cl  banr  munda- 
nam  inscnsibilemquc  naluram *»»'  Peus  ab  iniiio 
proposucril  timtil  perficcre  :  vidclur  quia  ntil  illa  ci- 
vitas  non  eral  complcln  in  numero  angclorum  ante 
malorum  ruinatn;  sed  exspccUrbal  Deus  m  eam  dc 
hominibus  complerot,  quando  corporcani  ,vU  niundi 
naluram  in  mclius  mulaicl  ****  :  ant  &i  perfccta  erat 
in  numcro,  non  pcrfecla  erat  iu  conlirmaiionc  ;  ct 
differcnda  cral  ejus  confirmalio,  cliam   si  nullus  in 


ea  pcccassci ,    usque  ad    eam  mundi 


• 


qiiaui 


esse   ul  angeli  non  sinl  facti  illo  perfeclo  numcro,  C  exspeclamus,  renovalioncm  :  aut  si  non  diulius  illi 

et  plures  luluri  sint  beali  homiues,  quam  sint   mi- 

scri  nngeli.  Bos.   Non   video  qua  raiione  hoc  ne- 

gari  '»*•  queal.  Ans.  Aliam  adhuc  ejusdcm  sentcntix 

possc  dici  puto  raiionem,  Bos.   ilanc  quoque  pro- 

ferre  debcs.  Ans.  Credimus  hanc  mundi  molem  cor- 

poream  in  molius  renovandam;  nec  hoc   futurum 

esse,  donec  implealur  numerus  electormn  hominum, 

cl  illa  beata  perficiaiur  civitas;  ncc  post  ejus  per- 

fectionem  differcndum  lv".   Unde  colligi    potesi, 

Deum  ab  iuiiio  proposuissc  ul  utrumque  simul  per- 

ficcret;  quaicnus  ct  minor,  quae  Deum  non  sentiret, 

uaiura  antc  majorem,  qu«  Deo  frui  deberet,  ne- 


coiifirmaiiodiderenda  crat.acctlcrai.Jj  crat  mundan.t 
i  enovaiio.  ut  cum  cadcm  confirmalione  bcret.  Scd 
quod  mundum  noviter  facium  stalim  Dcus  reuo- 
vare  ■**•,  et  cas  rcs,  qua?  post  renovaiioncm  ill.tm 
nun  erunl,  in  ipsoinitio,  aniequum  opparerct  cur 
facts  esient  detiruere  instituerii  m9,  omni  caret 
raiione.  Sequitur  crgo  quia  angcli  non  ita  fucruni 
in  numero  perfecto,  ul  eorum  confirmatio  non  diu 
diflereiur  proptcrca  ijr.ia  mundi  novi  renovationem 
mox  oporteret  lieri  mo :  quoJ  non  convenii.  Quod 
autem  camdem  confirmaiioncni  usqtie  ad  niuiuli  fu- 
turam  renovaiionem  differre  Deus  voluerit,  inconve- 


jquaquam  perficeretur;  ct  in   majoris  perfectione,  D  niem  videtur,  prxseriimcum  illam  in  aliquibus  tam 

VARMS  LECTIONES. 
■*'•  Operalur  justiiiam  ,   acceplus  est  ms.    Vict.  19.    cooperatur,  jnsliiinin   adcptna  est    «*,J  Con- 


ar.s 
lur 


tra  boc  dicere  mst.  Getn.  Vict.  Ciiter.  conlra  baac  dicere  •*'•  Singulis  illa  msi.  Cister.  singula 
illa  •*"  Si  alius  iode  uon  cecidisset  mu.  et  edit.  Goth.  nisi  alius  inde  cecidisscl  '**•  Im  vide 
m%.  Joly  ita  mibi  videtur  •*••  Quam  ceciderunl  mti.  bec.  C.em.  Vict.  et  Joly  quiiin  qui  cecidcrunt 
•»•*  Non  sequitur  inconvenienlia ,  quam  mu.  Bec.  Cem.  Vict.  5.  et  13  non  sequainr  inconvc- 
jiienlia  quam  iw«.  Vict.  19.  non  sequelur  inconvcnientia  quam  mt.  Joly  illa  non  sequalur  inconvcnicutia,  qua; 
•*'»  Hoc  negari  mt.  Citler.  id  uegan  •»»«  Hoc  differendum  mst.  Hec.  Gem.  Yict.  Joly  omiu.  boc  u"  A. 
In  ralionabili  mji.  Bec.  et  Gem.  in  raiionali  •»*•  El  boc  jam  imij.  Vict.  Gem.  Bec.  ixoc  cliam  ,>3i>  Exnl- 
tantes  tnii.  Vict.  3.  et  19.  la?tantes  *v*°  Dicam,  transmutnrenlur  iminorulilatem.  mss.  Gem.  Bec.  Vict.  3. 
et  13.  S.  Mtch.  et  tditio  Gothica  dicam  immorlalefn  iiumorlalilatem  tranimularentiir  *v»*  quia  poierant 
mori  nui.  Gem.  Bec.  Joly,  S.  Mich.  Vict.  13.  quia  polerat  mori  mu.  Vict.  3.  et  19.  quia  non  poierat  mori 
»»»•  Scilicel  ipsi  non  possent  mori  mst.  Gem.  Bec.  S.  Mich.  Cisler.  Vift.  13.  scilicet  ipsi  non  possenl 
non  mori  •»♦»  Quod  $i  ua  ms.  VicU  19.  sed  si  iia  ■*•*  Sensibilemque  naiuram  mss.  ei  edi>.  Goth.  insen- 
sibilemque  naturam  •»»»  Quando  corporcam  nii.  Joly  quoniam  corpoream  m*  Melius  innovaret  mns. 
Gem.  Bee.  Vict.Joly,  S.  Mich.  in  melius  mularel  mi.  Cisler.  ac  in  meUus  imiovaret  *»*'  Ad  ^atndeni  mun.ii 
wi.  Joly  id  eaiu  mundi  •»**  Renovare  et  mi.  Vict.  19.  renovarel  ei  ****  Instiiuerit  wi.  S.  Mich.  instHaerat 
»*»•  Oporterel    fieri  mtt.   Joty  Vict.  13.  oporiet  fieri  ms.  Vict.  15.  oporlcat  fieri 


j87  S.  ANSELMI  CANTU.VR.  AuCIUEP.  OPP.  PARS   I.  —  DOGMATICA.  383 

citoperfecerit;  el  cnm  inlelligi  possil  quia  in  primis  A  ccrtiludinc  accipialur,  nisi   quia    inlerim  niilii  Sla 
hominibus  quando   peccaverunl,  illani   fccisscl,   si 


non  peccasscnl,  sicut  fecit  in  perscvcraniibus  an- 

gplis.  Quamvis  enim  nondum  provehercnliir  ad  illam 

xqualilalcm  angelorum,  ad  quam  perventuri  erant 

hnmines,   cum  perfectns  cssel    numerus    de    illis 

assumcndus.  In  illa  tamcn  justilia,  in  qua  erant, 

videlur  quod  si  vicissenl   ut    non  peccarenl    len- 

l.ili   *ut;  ila  confirmarentur  cum  onini    propagine 

sua,  ii t  ullra  pcccare  *"*  noh  posscr.t :  quemadmo- 

dum  quia  victi  ""  peccaverunt,  sic  inflrmali  sunt, 

ut,  quanium   in  ipsis  esl,  sine  peccalo  esse  non 

possint  "".  Quis  enim  audeat  dicere  plus  valere  in- 

justitiain  ad  ""  ailigandum  in  servitute  ""  hominem      nbi   quid  indubitantef    tenendum  sit  dctcrmlnenl 

in  prima  suasione  ""  sibi  conscntientem ,  qunm  va-      M",  non  arbitror  reprehendi   dcbere.  Illud  autcm 

leret  jnslilia  ad  confirmandum  eum  in   liberiale,  B  quod    dixisli :   Conttiluit  letminos  populotum,  scu 


vidctur  ,  donec  mihi  Deus  mclius  aliquo  modo 
revclet.  Cerlus  enim  sum,  si  quid  dico  quod  sacrx 
Scripiurx  absque  dubio  contradicat,  quia  falsum 
cst :  nec  iilud  tencre  volo,  si  cognovero.  Sed  si  in 
lllis  rcbus  de  quibus  diversa  sentiri  possunt  sine 
pcriculo,  sicul  est  illud  unde  nunc  agimus  :  sl  enim 
nescinius  uirum  plures  bomlncs  eligcndl  sint  quam 
sint  angeli  pcrdlti  Mu  ,  an  non,  el  aiterum  horum 
xslimamus  magis  quam  atterum,  niiilom  puto  esse 
animx  M"  periculum  :  si,  inquam,  in  hujusmodi 
rebus  ""  sic  exponimus  divln.1  dicto,  ul  diversis 
scnicntiis  favere  videantnr,   nec  alicubi  invenitur, 


sibi  in  eadeiii  prlma  tcntai"iOne  adhxrenlem?  Nim 
(|iicinadmodum  quoniam  humana  natufa  lola  crat 
""  in  parenlibus  primis,  lota  in  Hlis  vicla  est  ut 
pccciret  (ctcepio  illo  solo  homine ,  quem  Deus 
sicnl  scivit  sinc  viri  semiue  de  Virgine  l.ncere,  sic 
scivit  a  peccalo  Adx  secernere  MM);  ila  in  eisdem 
lota  vicisset,  si  non  peccassenl  MOT.  Rcsl.it  ergo  ut 
non  compleia  iu  ilto  primonumeroangetorumsuperna 
civiias,  sed  de  liominibus  complenda  fuis9e  dicatur. 


genlium,  juxta  numerum  attijclorum  Dci,  qnod  in 
alia  translatione  legilur,  juxia  numerum  filiorum 
Itrael :  quoniam  ambx  translattones  aut  idcm  signl- 
ficant,  aut  diversa  sine  repugn.intia,  ita  intelligen» 
dum  est,  ut  ei  per  angcios  ""  Dei,  et  pcr  (ilios 
isracl,  angeli  boni  signiflcentur  tantuminodo,  aul 
soli  liotnines  clecli,  aut  siikiul  angeli  ct  elecli  homi- 
ncs,  tota,  scilicct,  illa  civitas  superna.  Aut  per  an- 
getos  Dei,  sancli  angeti  tanlum  ;  et  per  filios  fsrael, 


Qunc  si  rata  sunt,  plures  erunt  ctecii  homines,  quam  soli  homines  justi.  Aut  soli  angeii  per  filios  Israel, 

bint  reprobi  angcli.  Bos.  Kalionabilia  milii  valde  el  justi  homines  per  angelos  Dei.  Si  boni  angcli  lau* 

vidcntur  qux  dicis  :  scd  quid  dicemus;  quia  legitur  tum  deSigrtahtur  pcr  ulrumqoc,  idem  esi  quod  si  so* 

«le  Dco  :  Comlituil  lefminot  populorum  juxta  numerum  lum  per  angelos  Dei ;  si  vero  tola  coeleslis  civiias,  hic 

ftliorum  Itrael?  [Oeut  111,  3.)  Quodquidam.  quia  pro  eslsensus,quia  ""  tandiu  assuruentur*"'  populi,  id 

filiorum ltrael invenilur  angetorum  Z)ei,  sicexponunt;  C  esi,    luulliludines  eleclorum  bominum,  aut  laudio 

ut  secundum  numcrura  boniimangelorum,  assumen-  erunt  populi  irt  hoc  sxculo ;  donec  dc  hominibus 


dns  ihtellig.Kur  numcrus  elecloimn  hoininum. Ans- 
lloc  itoii  rcpiigual  •*••  prxdiclx  senlcntia\  si  ccrlutn 
non  esi  quod  tolidem  angeli  cecidisscnt,  quot  reman- 
serunt.  Nam  si  plures  sint  Angeli  eiecli,  quam  re- 
probi  ;  83  el  ticccsse  est  ul  reprobos  electi  homi- 
ncsrestaurenl ;  et  potest  Aeri  M"  ut  beaiorum 
numero  coxqtientur  ;  et  sic  piures  crunt  homincs 
jnsti  quam  angcli  injusti.  Sed  memento  quo  paclo 
inroepi  lux  respOndcrc  quxstioni  :  ut,  vidclicct,  si 
quid  dlxero  quod  major  non  confirmel  M"  auclori- 
las,  qunmvls  illud  ratione  probare  vidcar,   non  alia 


prxdeslinatus  numcrus  illius  civimtis  noudiini  per- 
feclus  comptcalur.  Scd  non  video  nunc  quotnodo 
soli  angeli,  aul  simul  angeli  et  homines  sancti  per 
filios  Israel  inlelliganiiir  :  sanctos  aulem  homines 
*"'  filios  Israel,  sicul  filios  Abralix  vocari  non  est 
alienum.  Qui  angeli  quoque  Dei  per  hoc  recie 
possnntvocari  **",  quia  vilam  angeticam  imitantur, 
aiquc  similitudo  etxqualitas  angelorum  iltis  pro- 
mltiilur  in  coelo,  ei  quia  omnes  jusle  vivenics  an» 
geli  Dei  sunt.  Undeet  ipsi  confcssores,  aut  marty 
res  "*'  dicuntur :  qui  enim   confitetur   ct  teslatur 


VARLE  LECTIONES. 


iiti 


In  qua  eranl,  vidclur  quod  6i  vicissent,  ut  non  peccarenl  tenlati  mtt.  quii  pro  quod  mt.  Vict.  19.  in  qua 
tranl,  videtur  quia  si  vixissenl  iutemplaii  non  pcccarenl  m».  Vict.  5.  in  qua  vidctur  quia  si  vicissent;  ul  non 
peccarenl  tenlaii  "■•  Quod  ullra  pcccarcwi.  ut  peccare  M"Qui  vicli  mt.  Joty  qui  victi  M"  Esse  non  po*- 
•inlmi.  S.  /Vic/i.cssenoiipossent  '"•  ValcrcjnslHiam  ad  mi.  eiedii.  Cotli.  valcreinjusliliam  ad  ""Inservi- 
inlfiii  mt».  in  scrvilute  *'»'  Trima  persuasione  mtt.  prima  suasione  "••  Tota,  qux  cral  mu.  toia  eral 
iv.»  i/areic  «civit,  sic  a  poecAtO  Adu?  scccrncrc  vohni  ita  mtt.  facere,  sio  scivii  a  peccaio  Adx  sece^- 
nerc,  ita  *"•  Si  non  peccassel  inn.  sl  non  pcccassenl  •*•*■  lloc  non  rcpugnal, ms.  Vici.  19.  hot  repH- 
gitai  '»"  Ei  pot»;sl  lierl  mi.  Jolu  eliam  poiest  flcri  •"•  Tox  videlicel,  si  quod  ditero  major  non  coDlir- 
met  nm.  ei  edti.  Coih.  videlicol,  ut  si  quid  dixero  quod  major  non  confifmel  ""  Quam  anceli  perdili 
mi«  Vict.  Cetn.  Bec.  quam  Bint  an-eliti  perdili  mt.  Joly  quam  sinl  rcprobi  ""  Pulo  animx  m»i.  pulo 
csse  anlmx  ""  lu  his  rcbus  mn.  in  hnjiismodi  rebus  ""  Sit  dclcrminent  m».  Vtci.  sit  determinaut 
m.  Cnler.  sii  deiermineiiir  *•••  Ul  per  ahgclos  mn.  Dcc.  Gem.  Vict.  ut  el  per  angclos  "*•  Si  boni 
nngHi  lanitim  desigiianiur  per  niramqu«,  idcm  est,  quod  si  solum  pcr  angclos  Dei;  sic  vero  lola  co^leslis 
Hnias,  Mc  MltMMM,  quia  laiidiu,  dc,  mi.  Joty  Si  boni  angcli  Unlum  dcsignanlur.pcr  tilriimque  idem 
(Juoil  »i  solum  per  arigrlus  \)n  loU  cirlrstis  civiias,  lnc  cst  sensus,  quia  tandiu,  elc.  "'•  Tandiu 
.tssumriiinr  nni.  Vict.  ei  ioly  landiii  assuiniiniur  "Tl  Suncios  aiilcm  homines  ms.  Vict.  19.  sanclos  au- 
iini  angelos  ""  Possenl  focari  ntu.  possunt  vocari  *"•  Undc  el  ipsl  confessores  aique  marlyrcs  mh. 
midt'  ipsi    confessorcs  «Iquc  m.iriyrcs 
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verilulnn.   Dtl  nunliiw,  iil  c»i,  ftngl  l»s.  |na  ftftl  '    v  A  Inm  augvlo»,  <|iii  ceclilrranl,  rcstatmrel    I 


Kl  ll  inalus  hnmn  ilnltur   dlftboUll,    ■kfll    IN    J'"1' 

«llcil  Doiiilnu»  JiropliT  hiinilitii.linrm  n.ililir,  our 
non  cliani  DOOOI  ""  bOftOO  ilioolur  ftOfftJoi  n,\ 
propler  imitatinncm  jusliti.o  ?  Quaro  jinsMimu»,  ul 
|.nlo  n",  dloore  Deum  <  onsllliiissc  lcriinnoi  popu- 
toruiu,  juxtn  numrrum  ol.eloriiui  lioniiiiiim  :  Qfltl 
uu.llu  0111111  pO|>ull,  cl  ciit  in  lioc  miimlo  liominum 
procrcallo**1*,  dohoc  iiuiiktuh  corumilcni  clectorum 
Immimiin  '*"  cuinplt*aiur  ;  el  oo  oomplelo  ccssal.it 
hominum***'gcncraiio,  qiiac  (ll  iu  liac  vita.  Atsi  pcr 
angclosDei,  intclligiinussaiiclos  lOftlOft  lanliim  ,  cl 
pcrlilio»  Israel.  lantuminodo  justos  liomincs,  duohiis 
iihhIIs  inlelligi  potcst  quia  coitstituil  Ueus  lerminotpo- 
pulomm  juxta   numrrum  angcloruin  Dei  ;  aul  quia 


Iiiiii  rsl     \i..    I  .tli  »    cik<>   ojiori.i    i  II,, -i  m 

llll  f  ItIIHI  ftMPOflO.  Ojfll  OfO  ftOfftlll   iii    ill.inatto- 

in.  i,  t  ii  i  .    OflfllOI    illi    fuiuri  •'••  iln  Craui,  |.r,i    • 
lnis  iliiilcm  iruiii,   ui   e»t,    <|u  ilrn   iiunc   »uut   boni 
lOgoM  ,  ftUOqttll  iiun  riiinl    rcsl.iurali    <jtn    recldi 
runt  :  ci   .seqtw-ttir  quin   •*•*    licu»  »ut    non   potcril 
OftffCoOfl  linniim    i|ii<»l  n.rnppil,    :iui    |..i  u.ii  lnl  rum 
tanliim  honum  incicjiisw  :  qux   <)un   absurda  sunt. 
Itos.    Vric    ojinrtct    ul    n"    xqualc»    »iut  I....  ims 
Ixmis    augelis.  Ans.  lioni  angeli    Unquainno   pe. 
verunl  |    BoOa   Non.    Ans.    1'olono    cogitarc  quml 
liomo,  qui  aliquanilo    pcccavil,    nec   unquarn    I 
pro  pcccatoiuo  Salisfecil n*\  »e<J  tanlum  iinpunilus 
ilunittilur,  ;cqualis  sit  augcln,  qui  iiiiiiqiinni  001 


tanlui  poptilus,  id  csl,  tol    hominos   assumenlur,  »  vil?  Ros.  Vcrba    ista    cogilarc  ei  dicere   postum 

quol  stml  sancli  angeli    Dei    MX  ,  nut  quia  laniliu 

crunl  poputi,    donec  numcrus  angelorum  Dci  com- 

plcalur  cx  hominibus  ?  Et  lioc  uno  solo   inodo  **•* 

exponi  possc  vidco  :  Consliluil  tcrntinos  populorum, 

juxta   nnmerum    filiorum   ltrael ,  id  r-st,   quia  **** 

(sicut  supra  dictum  csl)  landiu  cruul  jmpuli  tu  lioc 

•aeculo,  donec  nuraerus   sanciorum  hominum  assu- 

malur.  £l  colligiiur  **•*   c\  tiiraquc  translaiione 

quia   lot  bomines  assumcntitr  ns\  quol  rcmansc- 


runt  angeli.  Unde  lamen  non  sequilur  **"•,  quam- 
vis  pcrditi  angeli  ex  hoininibus  rcstauraudi  sint 
■*•*,  (ol  angelos  cccidisse  quot  perscveraverunl. 
Quod  lamen  si  diciuir  **•*,  inveniendum  erii  quo- 
modo  ralaj  non  sint  »*»*  supra  positre  rationes,  qunrjt 


scil  sensum  corum  iia  copilnrc  ncqueo ;  ticol  TjIm- 
titleui  uon  pnssum  IntOlkfON  vciitaicm  flftflO.  Ans. 
Non  dcccl  crgo  Dcum,  honiincm  |><ceanlem  n,T 
sinc  salisfaclionc  ail  rcslaur.ilioncm  angelorum 
assumcre  perdiiorum  n",  quoniam  non  paiilur 
veritas,  ctim  lcvari  ad  rwjualitalem  bonorum  »*". 
Ros.  Sic  oslendit  ratio.  Aas.  Considera  eliam  ••*• 
in  solo  bomiiie,  sine  eo  quia  *"1  debct  angclis 
aequari,  utruiii  eum  laliler  Deus  ad  beatituilinein 
ullam  ,>0>,  vtl  lalcm  qualem  habebat  anlequarn 
peccarct,  dcbeat  proveltcre.  Ros.  Dic  (u  quod  cogi- 
tas  *••* ;  et  ego  considerabo  prout  potero.  Aws. 
Ponamus  divitem  aliquem  in  manu  lenerc  marpa- 
rilam  pretiosam,  quam  nunquam   pollulio  ulla  "ok 


videntur  ostendere  non  fuisse  in  angelis,  priusquam  u  teiigit,  quamque  nullus    alius    possit  amovere  tlo 


illorum  qtiidam  cadcrent,  illum  perfcctum  nume- 

rum,  quem  supra  dixi ;  ct  plures   liotnincs   electos 

futuros,  quam  sinl  mali  angeli.  Dos.  Mon  me  pceni- 

tet  quia  cocgi  '*"  te  ut  de  angelis  h»c  diceres  ■*•* ; 

nara  non  frustra  facluro  esl :  nunc  rcdi  ad  id  unde 

digrcssi  aumus. 

CAPUTXIX  [«/.,  XVIII). 

Quod   homo    non  pottil   salvari  sine  peceati  sali*- 
faciione. 

Ai*s.  Constat  Deutn 1WI  proposuisse  ul  de  bomini- 


reanu  ejus,  nisi  ipso  u"  permillente  :  et  eain  <lis|>o- 
nat  rccondere  in  ibesauruin  suum,  ubi  sunl  "" 
cbarissima  et  pretiosissima  qua3  possidct.  Ho>. 
Cogiio  boc,  velul  ante  nos.  Ans.  Qui.l,  si  ipsc 
permillat  eamdem  margaritam  ab  aliquo  invido  ex- 
cuti  de  manu  sua  in  cwnum,  cum  proliibcre  posstl 
*»•',  acpostea  eam  decoenosumens,  poliuiainet  non 
lotam  in  aliquem  locutn  suura  mundum  et  chanun, 
deinccps  illam  sic  servaturns,  recondal  :  pulabisne 
illum  sapicniem  T    Bos.    Quomodo    hoc  possum  ? 


VARIiE  LECTIONES. 

•*"  Angelns  est.  m$t.  et  edit.  Goth.  Angelus  ejns  est  mss.  Vkt.  Angelus  Dei  est.  tv?»  Cur  non 
est  bonus  m$*.  Vict.  ctir  non  etiara  bonus  •*"  Hcmo  dicilur  angelus  mts.  et  dit.  Coth.  lio.ro 
dicelur  angelus  ,m  Ut  ae9timo  mss.  ut  pulo  •"•  Hominum  procrcatio  ms.  Joty  procreaiio  poj.uli 
**"  Electorum  bominum  compleatur  wim.  Jo!y  et  Yict.  omiti.  bominum  ""  Cessabit  esae  liomi- 
«nm  mi.  Viet.  \9.  omit.  esae  **•*  Quot  angeli  Dei  mss.  Gem.  Joly  S.  Micli.  Vict.  19.  quol  sunt 
sancii  angeli  Dei  th,t  Et  hoc  uno  modo  mss.  et  nno  solo  motlo  m*.  Joly  solum,  pro,  solo  n"  Filiorum 
Dci;  item  quia  »u»;  filiorum  Israel,  id  est  qnia  ****  Et  colligitur  m«*.  Vict.  3.  et  19.  Bec.  Gem.  Joty  et 
coliigetur  **"  Tot  assumenlur  mss.  Vict.  tot  assumuntur  *i88  Non  seqnilur  naa.  Bec.  et  Gem.  non  sc- 
quetiir  **"  Reslaurandi  sunl  mss.  Vici.  Gem.  Bec.  Joly  rcstanramli  sint  *"•  Si  diceretur  mss.  si  diciiur 
*"*RatjR  non  sint  mts.Vict.  rataesint  *"°  Frustra  factum  mss.  Vict.  frustra  hocfactum  *"»  Hoc  dicercs 
msi.  Vicl.  3.  tt  13.  Jolyet  Cister.  hxc  dicenles  *v**  ln  mss.  capul  19  incipitub  his  :  Constat  Deum,  pic. 
•**•  Quales  illi  fuluri  ms.  Cisier.  omt/.,ilii  •*•*  Et  sequitur  quia  mss.  et  sequetur  quia  **"  Vere  o^ortet 
tit  mss.Vict.  unde  oportet  quod  •*"  Pro  peccato  satisfecit  ms.  Joty  pro  peccaio  suo  satisfecit  n"  Ilo- 
miuero  peccatoreui  tass.  ei  edii.  Goth.  homineai  peccantcra  **"  Sumere  perdilorum  mss.  Vict.  Jnly  ci  S. 
Mich.  as6omere  pertJitorum  ""  iEqualilalcm  angelorum  m»s.  Gemmet.  Beccens.  Vict.  3.  ei  15.  Cisier. 
S.  Miclt.  el  Joly  xquaiitalem  beatorum  mss.  Becc.2.  rict.  19.  et  edit.  Goth.  iiqualifateni  bonorura  *'"  Coiv- 
sidera  eiiam  ms.  Joty  consideratio  cliam  **°l  Sine  eo  quod  mss.  sine.hoc  quia  "03  Ad  beatittidinem  illam 
mss.  Gem.  Bec,  Vict.  Joly  et  edil  Goth.  ad  healitudinem  ullam  ""  Dic  quae  cogiias  manuscripla  Cemmet. 
Beccens.  Joly,  Vict.  5.  eM3.  Cisterciense  el  editio  Golliica  dic  lu  quod  cogilis  ms.  Vict.  19.  dic  tu  prout 
cogitas  *"*  Nunquam  poltutio  ulla  mss.  Vict.  ntillo  unquam  pollulio  *•"  Msi  ipso  ms.  Joly  non  ipso 
"•*  Ubi  sunt  mt.  Joly  ubi  siul    "01  Tamen  proliibere  posset  niss.  cum  jirohibere  possil 
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nam  nonnc  essct  saiis  "**  melius,  ut  margaritam  A 
suam  mundara  lencrei  ctservarct  quam  pollutam? 
Ansel.  Nonne  simililer  faceret  Deus,  qui  boininem 
angelis  sociandtim  sine  ""  peccalo,  quasi  in  manu 
su»,  tenebat  in    paradiso  ;  el  pcnnisit  ut  accensus 
invidia    diabolus    cum  in  lulum   pcccati,   quamvis 
consenticnlem,  dejicerct  ?  Si  enim  prohiberc  vellct 
diabolum,  non   posset  tenlare   hoinincm.   Nonne, 
inqnam,     similitcr    facerct,   si  hominem    peccali 
sorde     maculalum,    sine   omnl  Jevalione,   id  cst, 
absque  nmni  satisfactioue,  talem  semper  matisurum, 
sallem  in  paradisum,  dc  quo  ejecius  fucrat,  rcdu- 
cerct  ?  Bos.  Simililudinem,   si  Deus  boc   faccret, 
negare  non  audeo  ;  et  idcirco  cum  boc  facere  posse 
non  annuo  "".  Videretur   enim  aut  quod  propo- 
suerat  pcragere   non  poluisse,  aul  boni  propositi 
eum  pcenituisse  :  qux  in  Dcuin  cadere  rrequeunt. 
Tene    igilur    •■"    certissime   quia     sine    satisfa- 
ctione ,    id  est  ,   sine  debili    ""    solutione  spon- 
lanea  ,    ncc    Dens    potcst    peccalum    itnpuniium 
dimitlerc,  ncc  peccator  ad   beatitudinem  vel  lalem, 
qualem    habcbal  anlequam    pcccaret,   pervenire  : 
84  non  enim  boc  modo  repararetur  homo  vel  la- 
lis,  qualis  fuer.it  autc  peccaluin.  Bos.   Rationibiis 
luis   omnino  **"  contradiccre  non   possum.     Scd 
quid  esl,   quod  dicimus  Deo  :  Dimitle    nobis  debita 
nc$tra    {Mutth.    vi)  :  ct  omnis  gcns    oral  Dcum, 
qucm  credit  **u,  ul  dimillal  sibi  peccala  ?  Si  enim 
solvimus  quod   dcbemus,  cttr  oramus  ut   dimiltal. 


m 


Qttfld    $ectui<lum 
$ati*(actionem  ; 
po$$ii. 


CAPUT  XX. 

men$uram   peccati    oporleat   et$e 
ncc    eam    homo    per  se  faccre 


Ans.  Iloc  qtioquc  non  dubiiabis,  ut  pulo,  qtiia  se- 
cundnm  meiisuram  peccati   oportct  salisfactionem 
csse.  Bos.  Aliteraliquatenus  inordinalum  manerct 
peccatum  :  quod  csse  non  potesl,  si  Deus  nihil  rc- 
linquit  inordinainm  in  rcgno  suo.  Sed  hoc  est  prae- 
stituium  quia  quamlibet  parvum  **'*  inconveniens 
in    Deo   impossibile  est.   Ans.  Dic  ergo  quid  solves 
Deo  pro  ""  peccalo  luo?   Bos.   Poenitcniiam,   cor 
coniritum  et  huinilitaiem,  absiinemias,  et  multlmo- 
dos  labore9  corporis,  et  miscricordiam  dandi  et  di- 
n  millendi  ct  obedienliam.  Ans.  Quid  in  bis  omnibus 
das  Deo?  Bos.  An  non  bonoroDeum  ,  quando,  pro- 
pter  timorem  ejus  et  amorein,  in  cordis  contritione 
Ixiiiiam  temporalein  abjicio,  iu  abstinenliis  ""    ct 
laboribus  delectaiiones""  etquietem  ejus  viuecalco, 
in  dando  et   dimitlendo  quaj  mca  sunt  largior,  *"* 
in  obedietitia  meipsum  illi  subjicio?  Ans.  Cuiii  redd  s 
aliquid    quod  debcs  Deo,  etiainsi  non   peccasti,  oou 
debes  *"*  compularc  boc  pro  dcbito  quod  debcs  pro 
w"  peccato.Omnia  auicm  ista  debes  Deo.quaedicis. 
Tanttis  namquc  debct  esse  in  hac  moriali  viiaamor; 
ct,  ad  quod  pcriinet  oralio,   destderium  ••"   perve- 
niendi  ad  id  ad  quod  factus  es ;  et  dolor,  quia  non- 
dum  ibi  es;   et  limor,  ne  non  pervenias;  ut  nullain 
l.rtitiam    senlire  debcas,  nisi  dc    hisquae    Ubi  aut 
WunquidDeusiiijustUsesi.uliieruinexigatquodsolu-^  auxjijumt  aul  spem    dant  nerveniendi.   Non  enim 


tuin  esl?  Si  aulcm  non  solvimus,  cur  fruslra  oraimis 
ut  faciatquod,  quia  non  convcnit,  facere  nonpotesl  ? 
Ans.  Qui  non  solvit,  frustra  dicit  :  Dimitte;  qui  au- 
tcm  solvit  ***',  supplicat ;  quoniam  hoc  ipsum  pcr- 
linot  ad  solulioiicin,  ul  supplicel  :  nam  Deus  niilli 
^uidquaiu  debet,  scd  omnis  crcalnra  illi  debel  :  et 
idco  non  expedit  bomini  ut  agal  cum  Deo,  quemad- 
modiim  par  cum  pari.Sed  de  boc  noti  est  opus  nuuc 
libi  *•'*  rcspondere.  Cuin  enim  cognosces  cur  Cbri- 
slu6moriuus  esi,  forsiun  per  te  videbis  quod  qtta> 
ris.  Bos.  Sufficit  ergo  mihi  nunc  ",7,  qnod  de  hac 
quxslioue  rcspondcs.  Quod  aulcm  nullus  homo  ad 
hcatiludinein  pcrvenire  queal  ciim  pcccalo ,  aut 
solvi  a  peccalo,  nisi  solvat  quod  rapuil  pcccando, 
sic  ftpwM  nionslrasli , 
s  iii  dubitarc. 


mereris  habere  quod  non  secnnduni  quod  est,  araas 
,J"  el  desideras ;  et  dc  quo,  qtiia  nondurn  habcs,  et 
adbuc  utrum  habilurus  sis  an  non,  in  taulo  es  pe- 
riculo,  non  doles  "".  Adquod  etiam  periinei  quie- 
tem,  el  deleclaliones  munuanas  ,  qux  animuin  ab 
illa  vera  quiete  et  delcctaiioue  revocanl,  fugere  : 
nisi  quantum  ad  inientionem  illuc  perveniendi  co- 
gnoscis  siifliccrc.  Dationem  vero  ita  debesconsideraie 
lc  facere  ex  debito ;  sicut  inlelligis  quia  quod  das  a 
te  noii  habes ;  sed  ab  lllo,  cujus  servus  es  tu,  et  ille 
cui  das  :  ct  natura  le  docet  ut  converso  tuo,  id  est 
homo  homiui  facias,  qnod  libi  ab  illo  visfleri;  et 
quia  qui  non  vult  dare  quod  habet,  uon  debet  acci- 
pcrc  qiiod  non  habei.  De  dimissiouc  vero   breviter 


ut,  cliaiu  si  velim,  non  pos-  D  mm  dit0  quia  nu|iaic„us  peniiierct  ""  ad  te  vindi- 

Ctl,  sicut  supra  diiiinus  ,  qtioniam  nec  lu  tuus  es; 


VAKI/f:  LKCTIONLS. 


*•"  Essol  boc  salis  wi.  omii.  hoc    '*••  Sociandiuu  sine  Ml.  Viet.?>.  socialum  slnc   *"•  Idcirco  eum.  non  abnuo 

Id  cst  sinc 


*fit 


nni  rt  iddrcu...  non  amitiu  **"  Tene  igitur,  clc.  E$t  i»  m$$.  ulltma  pars  rapitn  19. 
debili  wii.  ViVt.  19.  omii.  »i»e  *"*Omnimodo  MM.  ct  edit.  Coth.  omnino  **,v  Quoniam  credil  «m.  quem 
rrcdil  »"•  Qtii  aulem  solvit  mi.  Vict.  19.  qui  aulem  solvittir  •"•  Nunc  libi  mi.  Ci$ler.  omil.  nunc 
">r  Snriji.il  inibi  nunr.  mts.  liec.  (iem.  Vict.  Joly  cl  editio  Coihxa  suflicil  crgo  nunc  mibi  ""  Quodli- 
bel  parvum  rnu.  aattBtttot  parvum  '"•  Soives  pio  mss.  solvcs  Dro  pro  ""  Abslinenliis  mu.  el  edit. 
Gotk.  in  absliiicnins  ""  Delcclaliones  ms.  Vict.  13.  ddeclnlionem.  *•"  Sunt  largirndo  mu.  el  edil. 
Coth.  suul  largior  ""  Non  debe^  un.  Vict.  19.  non  delicl  "H  Compuiarc  pro  mti.  el  edit.  Goth.  com- 
puiare  hoc  pro  '"•  Perliocl  oinne  dcsnler.nm  mn.  perlincl  oiatio,  (lcsiderium  edit.  Golh,  uerlinet 
nmnino  (li-snlriiuiii  ""  Qmxl  cs,  amas  mn.  Vtct.  Joiu  et  edil.  t.oih.  (|uo.l  c»i  ani.it  ",T  Non  dolore  ou. 
Vtct.  13  rt  noii  Joles  ""  Dimissione  bieviicr  oni.  ei  edit.  Coih.  dimissione  vero  breviier  ***•  Pertincat 
mii.  tt   edit.  Coth.  prrlinet 
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luc  illi>  (iiu-.    aut  t. ...<.,  ijiii    UM    RnI|  injuii.i.ii ,  i.cl  A  Mt,  »l  m  i  K   Mil  Iwr  MN  iujJu. 


iitiiim  Dotnlnl  Mrvl  i.uti,  ab  lllo  ck  nihilo  c&lia  I  i 
si  do  ,,M  OtMtffVQ  MO  l<'.  vindicas;  juju  iuiii  ,  i|uoil 
propriiiin  Domioi  cl  jiulicn  nmnmin  iM,  mpcr  tlliiin 
Ktip<- 1 1 <•  pr.Ttiiimis.  In  olicJicnli*  vcrn  i| in<l  'I  .s  I).  |  , 
i|iiml  nun  Jcbes  :  cui  jtibculi,  Inlmn  qnod  r»,  «•! 
i|iiml  Ii.iIh*v  «>l  qund  pnlc»,  doliot.?  liov  INilnl  j  im 
Mdlco  in  Ihh  MBlUlMI  iliccrc  mc  J.ito  Doo,  quo.l  «le- 
|iri).  Ams.Qii.J  orgotnlvei  Doo  pro  pcccaioluoTUos. 
Si  iiicipstini,  i-i  quiilqiinl  possum,  eliani  qunndo  non 
pecco,  illi  dclteo,  M  pccccnt;  nilnl  lialico  quoil  pro 
pcccatoilll  r ,'.l,l.im  MM(  An».  Quid  crgo  crii  de  leT 
qimmoilo  |>olcris  salvui  cssoY  Boa.  Si  raliouc* 
luas  COitsJJero,  non  viJeo  quomoJo.  Si  tulom  ail 
li.lom  iiicaui  recurro;  in    fnle  Cltrisliana,    qu<r  ptr 


i  it  i  re.  A.is.  Iicmovo  h  IM  OMMllMMM     «  i  itl 

""  li.n-  |<  <  ■  .ii  0  . ..;,.  !,  ra.ji  i».sm  illud  fanrcpro 
lii|iM)rcilimrii,ln  B<M  A  j<^  r  i«-  vi<lco  ,|ii  j  MBfMM 
A.ii.  NotO  diuliu»  prntralitin  <|  ild,  si  nrcctsc  00» 
k.l  aut  toliuii  muu.liiin,  il  quiik|uld  DMN  Mt  «*«i  . 
|wiiie  ct  nilnluoi  m  llgl  .  jul  te  foetro  tttn  pMM  u 
iiin  cuutra  volunt.ili  ui  Dcif  llos  Cum  Kiutidero 
aclloiicin  tpsain,  lovisximuin  qiuddam  vidco  eiic; 
scil  ctini  inlucor  qunl  sil  cnutra  vulunlalrm  I)n. 
gravistimum  quiddain,  ct  nulli  damno  comptraldle 
Inld&gO  :  *cd  mIoojhm  aliqu.mJo  faccrc  conlra  m>- 
luuiaicin  aliciijut  non  reprehcnslbiliicr,  ul  retejua 
tcrvcutur  ;  quoil  poslca  illi  plarol ,  conlra  volunu- 
tnn  faciinus.  Ans.    Hoc  fll  Itomini ,    qni    nliquatulo 


dilnlionem  operaiur  (Gulat.  v,  7)  ,  spcro  mc    postc  H  non  iMolUgil  quid    sil  liM  ulilc,  aul  non  poiesl  •••• 


Milvari  ,  el  quia  lcgiMUI  ,  »i  iiijuslus  convcrsut 
luci  it  ab  injustiiia  sua,  ci  fcccrit  jusliliain,  omnct 
injtisliiias  cjus  ""  tradi  oldivioui  (Euch.  win). 
4M*  lloc  iioii  dicilur  nisi  illi  t*1*,  qui  aul  cxspccia- 
vcrunt  Cliritliun  "•»,  anlcquani  vcnirct  ;aut  crc- 
duni  in  cum,  pottquam  \cnit.  Scd  Chrislum  ct 
Cliristianam  fideni,  quasi  nunqtum  fuisscnf  ,,M, 
posuimus;  quatulo  sola  ralionc ,  uiriim  advcntut 
ejus  ml  salvalioncm  l:ominum  cssc  ncccssarius, 
qu.xrcrc  proposuiinus.  Bos.  Ita  fccimus.  Aas.  Sola 
ipiiur  raiionc  proceJamus.  Dos.  Qtiamvis  in  angu- 
stias  qtiasdam  me  ducas  "»• ,  dcsidero  laincn  inul- 
luin  iit   stcutincocpisli  progrediaris. 

CAPUT  XXI. 

Quanti  ponderis  sit  peccatttm. 


reslaurarc  qtioJ  pcrdidit  ,  sed  Drus  nullo  inJig.  i 
et  omnia,  si  pc.rircnt,  postrt,  ticut  ca  fecit,  retti 
tuerc  ■•".  llos.  Fatcri  me  ncccste  ctl  quia  pio 
conscrvanda  lolacrealura  oiliil  «lcbcrem  faccre  con- 
tra  volontaiem  Dci.  Ans.  QuiJ,  si  plures  csscnt 
imindi  plcni  crcaturit  "",  sicut  islc  cstTBos.  Si 
Infuiito  numcro  mulliplicnrenlur,  el  similitcr  miln 
oslendcrentur  mT,  idipsum  respondcrcm.  Ans.  Ni- 
bil  reclius  polcs  :  sed  cousiJcra  etiam,  si  conlin- 
gcrel  ut  conlra  voluntalem  Dei  illum  aspcctum  fa- 
ccres  ,  quid  posses  pro  Iioc  peccato  solvereT  Bos. 
Non  habco  aliquid  majus,  quam  quod  supra  dixi. 
Ans.  Sic  gravilcr  peccamus,  quotiescunque  scicn- 
^  lcr  aliquid  quaralibct  parvum  *•*•  conlra  volun- 
C  tatem  Dei  faciinus  :  quoniam  semper  sumus  m 
conspcctu  cjus,  el  semper  ipse  pracepil  nobit  ne 


Ans.  Ponamus  omnia  M"  illa,  quse  modo  posulsli      g5  peccemus.  Bos.  Ul  audio,  nin.is  pcriculose  vi- 
MM.  le  pro  peccato  posse  solvcrc,  te  non  debcrc ;  et      vinius.  Ans.  Palet  quia  secundum  quantitalem  cxiuit 

Deus  satisfactionem.Bos.  Non  possum  negarc.  Aws. 


vidcamus  uiruin  possint ,,M  sufliccre  ••*•  ad   salisfa 

ctioncm   unius  lain  parvi  peccati,  sicuti  est  unus 

aspeclns  contra  voluntatcm  Dci.  Bos.  Nisi  quia  nu- 

dio  tc  boc  poncre   in  quncsiionem,  putare  me   hoc 

peccaltim  una  snla  coinpunclione  delere.  ANS.Non- 

Jum  considcrasti  qtianti  ponJerissitpcccalum.  Bos. 

Nuiic  oslcinle  MU  raibi.  Ans.  Si  videres  lc  in    con- 

spectu  Dci.et  oliqnis  tibi  dicerel  :  Aspice  illuc  ;  et 

Dcus  ecnntra  :  Nullalcnus  volo  ut  aspiciat  ;  quxre 

tu  ipsc  in  corde  luo,  quid  sit,  in  omnibus  qux  sunt, 

pro  quo  dcbcres  contra  vohinialcm  Dei  illum  aspc- 

clum  faccre.  Bos.  Niliil  invenio   propter  quod  hoc  n  Bos.  Dic. 

MM  dcbeani,  nisi  forte  sim  in  ea  necessitale  posi- 


Non  ergo  satisfacis  *n»,  si  non  reddis  aiiquid 
majus,  quam  sit  id  pro  quo  peccalum  facere  non 
debueras.  Bos.  El  ralionem  video  sic  exigere,  ct 
ornnino  essc  impossibile.  Ans.  Nec  Deus  ullum 
obligatum  aliqualenus  debito  peccati  assumere  po- 
test  ad  bcaiitudinem,  quia  non  debet.  Bos.  Nimis 
est  gravis  bxc  sentenlia.  Ans.  Audi  adhuc  ,M# 
aliud,  cur  non  minus  sit  difficile  hominem  recon- 
ciliari  Dco.  Bos.  Nisi  fldes  me  consolaretur,  hoc 
solum  cogcrct  me  dcsperare.    Ans.  Audi  lamen. 


VARL€  LECTIONES. 

«"•  Si  ct  dc |  mm.  Vict    Gemm.  Bec.  Joly  et  Edit.   Goth.    eisi   de        •«»«  Peccato  illi    reddam  mm 
Vtct.  omttt.  illi         "«  Injustitins    suas  mii.  et  Edit.  Goth.    injustitias   ejus        »»»*  Nisi  de  illis  m$ 
#EM.     Goih.    nisi    illis        ««•   Expeclabant   Chrisliim  ms<.  et  Edil.  Golh.    expeclaverunl   Chrisiii.» 
»»»  Nunqtiam  fuisscnl  nim.  el  Edit.  Goth.  nunquam  fuisset    MM  Deducas  mit.  ducas     •»"  Ponamus  onu.i  t 
mm.  Vut.  ponamns  rr^o  omnia     "»•  Modo  proposuisli  mii.  et   Edit.   Goth.   modo  posui«ti     "5»    Utruin 
possit  mss.  Gem.  Bec.Vict.  5.  et  19.  Cister.  S  Mich.  Joly  et  Edit.  Golh.  ulrum  possint     ••••  Sufficerc  m< 
Joluwn  sufficere    ,,v-  Nunc  ostendc  mi*.   Vic(.  Ostcndc    •*•  Pro  quo  hic  mss.  et  Edit.  Coth.   proiuer 
niMMi  hoc    "«  De  solo  m».  Vict.  licc.  Gem.  Joly  et    Edit.  Goth.  et  de  solo    »^*  Aul  non  pcssct  m    *i 
Edit.  Goth .   nui   noii   potcst    "*•  Fecil  rcsiaurare  ms*.  fecil  restituerc    ""  Pleni   creaiura:  mss.  pieiii 
crcalnr.s     »'•'  Obtcndcrcntur  mss.  Vict.  19.  Cisler.  et  Joty  ostende.enlur     »•»  Quanl.imlibet  parvu.n  ,,..«. 
qua.nl.bel  parvnm    "•»  frgo  salisfacies  mss.  et  Edit.  Goth.  ergo  salisfacis    '•»•  Audi  adliuc.  ctc.  ln  m«. 
htc  mciptt  caput   i_. 
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3!)5  S.  ANSELMl  CANTIJAH 

CAPUT  XXII. 

Qunm  conlumeliam  ""  fecil  Deo  homa  ,  cum  te 
permitii  a  diabolo  vinci ;  pro  qua  satitfacere  non 
poic$l  "•*. 

Ass.  Homo  inparadiso  sine  pcccato  factus,  qua «I 
posims  esi  pro  Dco  iittcr  Deum  el  diabolum ,  ut 
vinccrct  diaboliun  non  consentiendo  suadenli  pecca- 
iiini  n  I  cicusatinitein  cl  lionorem  Dci,  cl  ail  crwifu- 
s  onein  '**'  diaholi;  cuin  iile  infirmior  in  lerra  non 
pcccarct,  codem  diabolo  suailenle,  qtii  fortior  pec- 
cavil  in  caeln,  nullo  sitadente  •••• :  ct,  cum  hochomo 
facilc '"»  possct  elficcre,  nulla  vi  coaclns,  sola  sn;i- 
sione  spontc  sc  vinci  pcrmisit  advohintaiem  diaboli, 
cl  conira  volunlalcm  ct  honorein  Dei.  Bos.  Atl  quid 
vis  tetidere  ?  Ans.  Judica,  ta  ipec,  si  non  esl  conlra 
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^  Dcus  pcnliilit;  lla,  pcr  bnc  quod  viiical.pcrdal  di.i- 
bolus,  ct  Dcns  rccnpcrcl.  Pos.  Noc  districiius  ncc 
jiislius  aliquid  potcsl  cogilari.  Ans.  Pulasnc  suni- 
mam  jnstiiium,  banc  jusliliam  posse  violarc?  Bos. 
Non  audeo  cogitare.  Ans.  Nullatenue  ergn  debet 
.ini  polest  *m  accipcre  homo  a  Dco,  quod  Deus  illi 
ilarc  propostiit;  si  non  rcddit  Dco  lotum  quod  illi 
abstiilil  :  til  sir.ttt  per  illum  Dcus  pcrdidil,  ila  pcr 
illum  Deus  recuperet  "".  Quod  uon  alitcr  fieri  va- 
let,  nisi  ut,  qucmadmodum  per  victum  lou  bnmana 
nalura  corrupta  ct  quasi  fermenUU  cst  peccalo, 
cnm  ipio  niillum  Dcus  assumit  adpcrficiendain  illam 
civitatem  coclestem :  ita  per  viiiceniem  justiflccn- 
tur  ""  a  peecato  lot  homines,  quot  illum  numeruin 
completuri  crant,  ad  quem   complendum  factus  est 


boiiorem  Dei,  ut  bomo  reconcilictur  "**  illi  cuin  B  homo.  Scd  lioc  faeere  nullatentis  potest  homo  pec- 


caluinnia  lnijus  contumclix  Dco  irrogalx  ,  nisi  prius 
honornverit  Dcum  vinccndo  diahohim;  sicul  inho- 
noravit  illum  U,T  victus  a  diabolo.  Victoria  vero 
Ulis  es*e  debcl,  ut  sicut  forlis  ac  potcsute  iuimor» 
talis  consonsit  facilediaboio  ul  pcccarel,  unde  jusle 
incunil  pceuam  niortaliutis  :  iu  ioGrmus  el  mor- 
lalis,  qttalcm  se  fecit  ipse,  pcr  morlis  dimcututeru 
vincat  diabolum,  ut  nullo  modo  peccet ;  quodfacere 
non  poiest,  quandiu  ex  vulncrc  primi  pcccati  conci- 
pilur  et  nascitur  io  pcccato.  Bos.  Iterum  dico  quia 
el  raiio  "**  probat  quod  dicis;  ci  impo&sibile  est. 
Ans.  Adhuc  accipe  **•*  unum,  sine  quo  jusle  non  rc- 
coneiliatur  homo :  nec  minus  irapossibileesl*M*.  Bos. 
Tot  jam  proposuisti  nobis,  qux  facere  ucbcmu* ,  ul 


calor ;  quia  peccalor  pcccalorem  juslificare  ncqoii. 
Bos.  Et  nihil  jnsiins,  et  nibil  impossibilius  !  scd  ex 
his  omnibus  videlur  raisericordia  Dei  el  spes  hoiui- 
nis  perire,  quanlum  ad  bealitudinem  spcctat,  ad 
quam  factus  est  homo.  Ans.  Exspecta  adhuc  pa- 
rum.  Bns.  Quid  babcs  amplius  "*'  ? 

CAPUT  XXIV. 

Quod  qnandiu  umhtMt  non"**  reddit  Deo  ""  quod 
debti  ,  non  pouit  ette  bratut:  nee  excusclur  im- 
potentia. 

Ans.  Si  bomo  diciiur  injuslus,  qui  homini  non 
reddil  quod  dcboi ,  mullo  magis  injuslus  csl,  qui 
Deo  quod  debet  non  reddil.  Bos.  Si  potcst,  ct  non 
reddil,    vcre  injustus  esl.  Si  vero  non  poiest,  qtio- 


qiiidquid  superaddas,  oon  nic  magis  lerrcre  possil.  C  m0(j0  mj„stus  est?  Ans.  Forsiian  si  nulla  iu  illo  eal 


Ans.  Audi  tamen.  Bos.  Audio. 

CAPUT  XXIII. 

Quid  abttulit  *•"   Deo  cum  pcecuvit,  quod  reddere 
nequit. 

A*s.  Quid  ab&tulit  homo  Dco,  cum  vinci   se  per- 

uiisit  a  diabolo?  Hos.  Dic  tu,  ut  incocpisli ;  quia  cgo 

aescio  quid,  super  bxc  mala  qux  osiendisli,  poluil 

addcre.  Ans.  Nonnc  abstulii  Dco  quidquid  de  huma- 

na  natura  facere  proposucrat?  Bos.  Non  polcst  ne- 

gari.  Ans.  Inlendc  "**    in    dislriclam  justiliam;  et 

judica  secundum  illam,    ulruin   ad  xqualilaicm  •'*' 

peccali   homo  salisfacial  Dco;  nisi  idipsum    quod, 

pcrniiticiiilo  sc  vinci  a  diabolo,  Dcoabsmlil,  diabo- 


impotcnlix  causa,  aliquatcnus  excusari  potcsl.  Scd 
si  in  ipsa  iinpoientia  est  ctilpa'*"  ,  sicul  non  levigat 
peccaltim  ,  ita  non  excusat  non  reddentcm  dcbi- 
lum.  Nam  si  qnis  injung*!  aliqtiod  opus  sci  vo  suo 
"Tl,  et  prxcipiat  illi  nc  dejiciat  se  iu  foveam,  qiian» 
illi  demonslral  *•**,  unde  nullaienus  etire  possit  : 
ct  scrvus  ille  coniemnens  mamlatuin  eimonitioncm 
tlomini  sui,  sponle  se  in  pr.Tmonstralam  miital  fc- 
veam,  ut  nullatenus  |iossil  injuncitim  opus  cflicere 
•m  :  putasne  illi  aliqualenus  **T*  impotentiam  istain 
ad  excusationcm  valere,  cur  opus  "T*  injiinctuin 
uon  facial?  Bos.  Nullo  modo,  se.l  ad  augmcutiiin 
potitis  culpx  ;  quoniam  ipse  impolcniiam  illam  silii 
luin  viuccndo  rcslitnal  :  ut  queinadmoduiu  per  hoc  **  lecil.  Dupliciter  namque  peccavil,  quia  cl  quod  jtis- 
quod  victus  csi,  rapuit   iliabolus  quod  Dei  erat,  ct      sus  cst  facere,  non  fecit ;  et  quod  prxceptum  csl  ne 

VAULC  LECTIONES. 
•Hl  Quam  contumeiiam  mt.  Joly  Quod  conlumcliam  ••••  Non  polcsi  ms.  Joltj  non  potcsl 
Deo  •*•'  Elconfusioncm  mtt.  el  ad  confusionein  '"v  Qui  forlior  pcccavit  in  ccelo,nullo  suadenle  SIS. 
Joly  hevc  omiu.  "*'  Boc  homo  farile  mst.  hoc  facile  *•••  Ilomo  reconcilielur  nii*.  V.em.  et  Bcc.  rcconci- 
liarclur  ">T  Inlionoravcrit  illum  RSSt.  Uec.  Gem.  Vict.  Joly  inhonoravit  illum  ""  Quia  ralio  mtt.  Gem. 
Bec.  Vict.  et  Joly  quia  el  ralio  »•"  Adhtic  accipe.  elc,  in  manuiciipt.  hic  incipit  capul  23»  ""  linpossi- 
hile  est,  nu.  Ciiter.  omtitit  cst  "•'  Quoil  nlislulii  mtt.  el  Edil.  Coth-  el  Venet.  quid  abstulil  **"  Allcn- 
dere  in  mu.  et  tdit.  Golh.  inlrwtc  in  ""  lilrum  el  xqualilalcm  mss.  ulruin  ail.aqinlit.ilem  *'**  Ani 
polest  mt.  Vict.  aul  lolmn  *■*•  lllum  rccupcrel  mi.  Vict.  illum  Dcus  rccupcrel  **"  Juslificenlur  mi.  Joly 
vivific»*nlur  "*T  Adhuc  amplius  mtt.  Jaly  et  Vict.  omilt.  adhuc  '"^  Quia  qiiamliu  mss.  quod  quamliu 
""  Homo  non  mis.  Bec.  et  Gem.  omill.  Iiomo  **T0  Itcddil  Dco  mtt.  Joly  et  Vict.  rcddcl  Deo  "Tl  In 
ip*o  iinpolentia  esl  culpa  rns.  Jotu  in  ipsa  polcnlia  csl  culpa  mss.  Vict.  3.  et  19.  Cisler.  et  Edit.  Goth.  in 
■  p«»  impotriitiaT.ulpa  csl  mi.  S.  Utr.h.  ipsa  iinpotrnlia  csl  culpa  rrrr.  Vict.  13.  nulla  esl  in  illo  causa  impo- 
if-nti.-e  ""  Scrvo  suo,  et  mi.  Joty  M;rvo  cl  "T'  l!li  dcmouslrat  mtt.  Gem.  Bec.  Viet.  illi  monslral 
,,T4  Opns  cfTicerc  mi.  Joly  opus  pcrliceic  "T*  PuUsne  illi  aliqtialenus  m».  Vict.  otnit.  illi  *"*  Cum  opus 
i4ii.  ei  Edu.  Coth.  cur  opus 
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farorol  ,  fooii.  A*s.  Iia  hoino,  qm  N  npnntr  ol.ligavil  ,\  ror.li.v  Doo  ailrihu  iiur.  Al   »i    Jiniillll    «jiiuJ  invno 


illo  dcbllo  •"".(inoil  mlveio  non  polrsl ;  ol  sua 
Clilpa  .Irjrrit  10  111  lunr  impoli  nlijtn,  ill  nrrilln.l 
possil  solvero,  quod  dcliebal  aillu  prrr.iium,  i<l  M 
ne  pcecarel ;  ner  htc  qiiod  debcl  '•'•  quia  poroavit 
ineir.iiMliili»  rsi  •"*.  Ipu  namquc  imp«lc<iilia  rnlp.i 
«•I .  quia  nou  dribei  r.nn  hahrrr,  imo  dehet  eani 
non  halierc  :  nani,  aicul  rulpa  rtl  non  habcrc  qno<l 
ilrbel  liabere ,  1 1.1  cttlpa  e>l  lialiere  qnoil  rlebel  nnn 
babere.  Sirnt  ergo  *"•  culp.i  eal  homini  non  liabern 
poleslalem  ill.im,  quain  nncpii  ul  poMet  eavere 
peccatnm  :  aic  culpa  ctt  illi  habere  iinpotrnliare, 
qm  nec  •"•'  injutliliani  trncrr,  elpeceatnm  eavere; 
nec  quo»l  prn  peccalo  dcbel  rrddere  pote»t.  Spontc 
namque  (ecit,  undc  ptrdidlt  ill.im    poteMatcm  ,  «I 


ertU  ahhturiti,  proplrr  liiipolr.iiliam  roldeodi  quod 
•ponlo  rrililrrr  it<  1«  l  ,  rrlaial  Drii»  |mi  n  iiii,  d   fii,i 
lieaimn    bnininrni    prnplcr   prrealiitn,    qina    lufxt 
qund  dcbct  imn  li*l>oro.     N.im    ipaam     impolrnlmn 
il.  Im  i  non   li.iiw  rr,  rl  nlrirto   quandiu    ilLm    babcl 
tinc  aalitfactiou*   pcrratiim  eal  illi  :   vnum   Imju» 
mrvdt  initcrirnrdia  Dci  nnnia  ""«U  ronir.iria  ju  i 
lur    illius,    qu.T   nontiiti  prriiatn  pormiltil  r.J.li  pro- 
pter  peccalum.  Qujprnptcr,  qwinadinoduiu  Dciiiu 
tihi  citc  conlrarium  ,  ila  bor  modo  illuui  cstemise- 
rironkin  etl  iinpoitihilc.  Itos.   lliam  I).-i  uiiicnror- 
diam  vUlen  rttc  quajrcuiiain  ,    qn.im    isUm.    Am 
Vrrum    eslo   '"•  :  dimillit  Dcui  ci,  qui    ivon   solvii 
quod  debet   *••',    JoV  irco  quoniam  non  poiesl   ' 


dcvcuil  io  h.ine  impolenlhin.   Mcm  enim  esl  uon  "  Uos.  Ita  vcllcin.  A*s.  At   quaudiu  non  reddct,  aul 


h.ibcrc  poiestaleni,  qnamnVUt  habero;  ct  babcrc 
impotenliain,  qunm  debcl  non  Iwbcre.  Quapropler 
impotoniia  reddendi  Deo  quoJ  debet,  qu*  facit  ut 
iioii  rniil.it ,  non  excuMt  bominem,  si  non  reddit ! 
quoui.im  ctTccluin  pcccati  ***'  uon  eicusal  pcccaluin 
quod  faeil  ••••.  Oos.  El  gravc  nimis  csl,  ci  ita  esse 
ncccssc  cst.  Ans.  Injuslus  crgo  bonio  esl ,  qui  non 
reddit  Dco  quod  dcbct.  Do*.  Nimis  est  veruin.nim 
injustus  csl  quia  non  rcddil  :  et  injnstue  est,  qnia 
redilcrc  nequit.  Ans.  Nullus  auiem  injuslus  admilte- 
lur  ad  ""  bcatitudiuem ;  qooniam  queinadinodum 
bealiludo  est  MifOcienlia,  in  qna  nnlla  est  indigen- 
tia  :  aic  nulli  cnnvenit,  niai  in  quo  ila  pura  esl  ju- 
ttitia,  ut  nulla  iu  co  sit  injustitia.  Ros.  Non  audeo 


volei  reddere,  aui  nou  volct.  8ed  si  volet  ""  quod 
non  polerit,  indigens  erit  :  si  vcro  nou  volcl,  in- 
Justus  erit.  Bos.  Iloc  nihil  ctarius  '•".  A*s.  Sive 
autcln  indigens ,  sivc  iujustiis  sit,  beatus  non 
erit.  Dos.  Et  boc  aperium  "".  Aks.  Qn.m.liu  ergo 
non  ""  rcddcl,  beatus  esw  non  poterii.  Dos.  Si  ra- 
lionem  sequatur  Deus  jostiiix,  non  esl  qua  cvadat 
misor  homuncio;  el  miscricordia  Dei  pcrire  vidctur. 
Ans.  Rationcm  postulasti,  ralionem  accipc:  iniseri- 
cordcm  Detim  esse  non  ncgn,  qui  bomincseijumenia 
salv.il ,  quemadmodum  inulliplicavit  misericordiain 
6uam.  Nos  autem  loquiinur  de  illa  uliima  niiscri- 
cordia,qua  post  lianc  vilain  bcalum  Tacit  bominem: 
banc  bealitudinem  nulli  dari  debere  '"T,  nisi  illl, 


aliter  crcdcre.  Ans.  Qui  ergo  non  solvil  Den ,  quod      cui  pcnitus  dimisaa  ""  tunt  peccata ;  nec   banc  di- 


dcbct,  non  poterit  essc  ""  beatus.  Bos.  Nec  hoc 
cou&equi  ""  nogare  poasum  "*T.  Ans.  Quod  ai  via 
diccre  qnia  miscricors  ""  Deus  dimitlit  supplieanti 
quoddebcl,  idcirco  quia  reddcre  neqiiit;  noupotest 
dici  dimiticre,  nisi  aut  hoc,  quod  homo  sponte  red- 
dcre  dcbet ,  nec  poiest,  id  cst  quod  recompensari 
possil  peccato  quod  fieri  non  dcbercl  86  Pr0  cor>* 
vcrsatiouc  omnis  rei,  qux  Deus  uon  en  :  aut  boc, 
quod  puniendo  erat  ablalurus  inviio,  sicut  supra 
dixi,  id  csi  beatitiidinem  :  scd  si  dimitiit  quod 
sponic  rcddcrc  dcbct  lioaio  ,  ideo  quia  reddere  uon 
potcst;  quid  cst  aiiud,  quam  dimitlil  Deus  qtiod 
babcrc  non  polcst?  Scd  deri»ioest,ul  talis  miseri- 


missionem  fieri,  nisi  debilo  reddiio,  quod  dcbetur, 
pro  pcccalo  secundum  magniludinem  peccali,  supra 
positis  rationibus  puto  me  suflicienter  ostendisae. 
Quibus  si  quid  libi  videtur  posse  rationibus  ohjici , 
dicerc  debes  "".  Bos.  Ego  utique  nullam  tuarum 
raiionum  aliquatenus  inflrmari  posse  vi.leo.  Aas. 
Neque  ego,  si  bcne  considerentui,  existiroo  :  ve- 
rtimiamen  si  velunade  oronibus,  quas  posui,  inex- 
pugnabili  veritale  roboratur,  suiucere  dehet.  Sive 
iiamqucuno,sivepluribus  argumcntis  veritas  incipu- 
gnrtbiliicr  monstreiur,  xqiialiierabomnidubiiaiione 
defendiiur.  Bos.  Ecce  ita  est  *"'.  Quomodo  ergo 
salvus  eril  hoino,  si  ipse  nec  solvit  quod  dcbet ;  nec 


\ARIiE  LECTIONES. 

""  llli  debito  ums.  et  EdH,  Gcth.  illo  debilo  ""  Nec  quod  debet  mss.  et  Edii.  Goih.  n»c 
lioc  ijuod  dcliet  ••"  lnexcusabilis  esl  nu.  Joly  incxcusjbile  esl  *•••  Sieut  crgo,  eic,  vsque  ad 
hiee.  Quapnipter,  etc,  nts.  Joly  omittit.  >Mt  l'cr  quani  nec  mu.  qua  nec  '"*  Effeclus  poc  cati 
>nn.  clTfoiuin  peccati  ""  Quod  facil  mt.  S.  Mieh.  quod  fecit  ""  Adroiltitur  ad  mt.  Viet.  et  Edit.  Goth. 
ndmitieiur  ad  '•*•  Noit  potest  esse  m$t.  et  Edit.  Goth.  non  poterit  esse  '"'  Nec  boc  consequi  possum 
nii.  July  ncc  boc  cotiseqttenter  ,MT  Negarc  ivossmn.  ms.  Vict.  19.  uec  conscqui  negare  posstim.  mss.  Vict. 
3.  el  15.  ct  boc  cousequi  non  poasuin.  mt.  b.  Hich.  et  cdit.  Goth.  ncc  boc  consequi  ncgarc  possmn. 
"••  Diccre  quia  misrncors  tuts.  dicerc;  misericors  "••  Dei  nimis  mtt.  Beccent.  Gemmet.  Vict.  19.  Doi 
esl  nimis  ""  Veruut  esto  mt.  Joiy  vcruni  est  uvl  Dimillat  Deus  ei,  qui  non  solvii  debiium,  mss.  et  Edtt. 
Goth.  dimittii  Deus  ei,  uui  non  solvii  quod  debct  ""  Idcirco  quod  non  poiesl  mtt.  Vict.  et  Joly,  Ciuer. 
S.  Mich.  et  Edil.  Coik.  idcirco  quoniain  non  polCat  mi.  Gem.  ct  Dec.  omitt.  idcirco  ""  Quod  si  volet 
uiss.  et  Edit.  Coth.  sed  si  voiet  *•"  Nibit  clarius  ms.  Joly  mihi  darittS  ""  Hoc  apcrtuin  ms.  Vict.  apcr- 
lum  est  ""  Quandiu  nen  mst.  et  Edit.  Golh.  quaudiu  crgo  nou  ",T  Dare  deberc  mss.  Gem.  Bec.  Joly, 
Citter.  Viet.  I».  et  Edii.  Coth.  dari  dcbere  ""  Peuitus  demissa  mt.  Vict.  19.  omitt.  pcnitus  ""  Dicetc 
dcberes  msi.  tt  Edii,  Goth.  dicere  debes     ""  B.  Ecce  ita  est,  etc,  m  mtt.  hie  incipit  caput  25. 
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taJvari  mit  si  nonsolvit,  debci  ,*°*?aut  qua  fronle  A 
assercmiis  ••*'  Deiun  in  tniscricordia  divitom  snpra 
hiimaiiuin  ,60k  inlclleclum,  lianc  miscricordiam  fa- 
ceie  non  posse?  Ans.  ltoc  dcbcs  nunc  ab  illis  •*•• 
cii^ere  (qui  Clirisium  non  csse  credtintncccssarium 
:«d  iliam  saluiem  ,M*  hominis)  quorum  vice  Inquc- 
ris;  ul  dicanl  qualiler  homo  salvari  sine  Chrislo 
posait.  Quod  si  non  possuntullo  medo;  desinantnos 
irridere,  ct  accedant,  et  jungant  *•"  sc  nobis,  qui 
noii  <liil)ilamus  homincm  salvari  p09sc  pcr  Chrislum 
aut  despcrent  hoc  ullo  modo  posse  ficri  :  quod  si 
horrcnl,  crcdant  nobiscum  in  Chrislum  ul  possint 
salvari.  Dos.  A  le  <ju*ram  "*8,  sicut  incapi  ,,°», 
ut  ostendM  mihi  qun  ralione  salvetur  homo  per 
Cliristuin. 

CAPUT  XXV.  B 

Qnod  ex  nocessilale  per  Chrisivtn  talvetur  homo. 

A.ns.  Nonne  sufficienlcr  probalur  per  Christum 
Iiominem  possc  saivarijcum  cliam  infidcles  non 
ucgcni  homiucm  ullo  'modo  posse  fieri  bcatum,  ct 
satis  ostcusoui  sil  quia  si  ponimus  Chrislum  non 
esse,  nullomoilo  polesl  invcniri  satus  liomiuis?  Aul 
tniin  pcrCliristuni,  aul  nlio  aliqtio,  aut  nullo  ,6,° 
inodo  polcril  homo  salvus  l*u  essc  :  quaproptcr  si 
falsum  cst  quia  nullo,  aut  aliquo  alio  modo  poicst 
hoc  cssc,  uecessc  est  fieri  ,m  per  Cliristum.  Bos.  Si 
quis,  videns  rationem  quia  aliomodo  nonpotcstesse, 
et  imn  inlclligens  qua  ralionc  pcrChristum  esse  va- 
leal  ,el*,  «sserere  velit  quia  nec  pcr  Clirislum,  nec 
ullo  modo  qucat  hoc  essc  :  quid  huic  respondebi- 
mus?  Ans.  Quid  respondendum  **'*  est  ilii,  qui  id-  C 
«irco  astruit  cssc  impossibile  quod  necesse  estcssC, 
quia  nescil  qnomodo  sil?  Bos.  Quia  insipiens  esi. 
Ans.  Coiilcmncmduiu  cst  ergo  quod  dicil.  Uos.  Ve 
rum  esl;  scd  ••',  lioc  ipsum  illi  oslendcndum  esl*"* 
qua  raliono  sil,  quod  pulat  impossibilc.  Ans.  An 
noii  imclligis  cx  his  quae  supra  diximus,  quia  ne- 
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ccsse  esl  aliquos  homincs  ad  licnliludincm  pcrvc- 
uirc?  N:hu  si  Deo  cst  inconvcnicits  homiiicm  ciim 
aliqua  macula  perduccrc  ad  hoc,  ad  quod  illum  sine 
omni  maaila  fccil  ,*,T;  ne  nut  boni  incccpti  poeuilc- 
re,  aul  proposiltim  implcrc  non  posse  vidcatur  : 
multo  magis  proptcr  camdcm  incouvcnicnliam  im- 
possibile  cst  uullum  homiuem  ad  hoc  provehi,  a  I 
quod  faclus  csl.  Qiiaproplcr  aut  cxlra  fidcm  Chri- 
slianam  invenicnda  est  peccati  salisfartio,  qualoui 
supra  esse  dcbcrc  oslendimus ;  quodnolh  ratio  po- 
tesl  ostcndero,  ini  indubilanlcr  in  illa  cssccredcnda 
est.  Quod  enim  tiecessaria  ,M8ratione  veracilercsse 
colligilur,  id  in  niillam  debel  deduci  *"•  dttbiclatcin 
•"•,  etiam  si  ralio,quomodo  ",l  sit,  non  percipilur. 
Bos.  Verum  esl  quod  dicis.  Ans.  Qwid  crgo  qmcris 
amplius?  Bos.  Non  ad  hoc  veni,  ut  auferas  imlii 
fidoi  dubilationem  ;",, ;  scd  ul  ostendas  mihi  cerli- 
tudinis  meae  rationcm  :  qtiapropter  sicut  me  ratio- 
mbililer  deduxisli  ad  hoc,  ut  videam  hominempcc- 
calorcm  hoc  debcrc  Dco  pro  peccalo,  quod  el  red- 
dcrc  ,0,',  nequil;  el  nisi  reddideril  salvari  non  valcl, 
ila  volo  mc  pcrducas  illuc,  ut  raliouabili  neccssilate 
inlclligam  esse  oportcre  oir.nia  illa,  qux  nobis  fidcH 
catholica  de  Cliristo  credere  prsccipit,  si  voliimus 
salvari;  el  quid  valcanl ,6,k  ad  salutem  hominis;  cl 
qualitcr  Deus  misericordia  salvel  homincm,  cnni 
non  dimitlat  illi  peccalum,  nisi  reddidcril  quod 
proplcr  illud  dcbct  :  ct  ul  ccrliorcs  sinl  argtuncnla- 
lioucs  tuae ,  sic  a  longc  incipc,  ut  eas  supra  firmu.n 
fandamcntum  cousliluas.  Ans.  Adjuvcl  mc  nunc. 
Deus,  quia  lu  nullalcnus  mihi  parcis,  nccconsider.is 
iinbccillitaicm  scieoliSB  mcx,  cui  tam  magnumop :is 
injungis.  Tentabo  lamcn,  qnandoqtiidem  incopi, 
non  in  mc,  scd  iu  Dco  confidens;  el  faeiam  sjoo.l, 
ipso  adjuvanlc,polcro.  Sci'  nc  fastidium  hxc  volcnti 
legerc  nimis  longa  continuaiiouc  gencrctttr  ,  a 
dictis  ""  dicenda  alio  cxordio  dislinguainus. 


LIBER  SECUNDUS 


i«i» 


CAPUT   PRIMUM. 

Quod  homo  a  Deo  factus  sil  justus,  ut  Dco 
trucndo  beatus  **,T  esset  •••*. 

Ilaiionalcin  naluram  "*"  a  Dco  factam  esse  justam 


ul  tllo  fruendo  beala  cssct  ,  dubilari  non  dcbc». 
ldco  namque  rationalis  est  ,  ul  discernal  iuicr 
jtislum  el  injuslum,  inlcr  ""  bomim  cl  malum,  iu- 
tcr  ••,'  majus  bonum  •*"  et  minus  bonum;  stioquin 
VARIiE  LECTIONES. 
valet        "••    Si    non    solvit   quod    debel   mss.   Iiec 


"*'  Ncc  salvari    valet   mtt.   omitt 
7).  Johj  S.  Muh.    si  iMiii    solvil,    dcliel  mss.     Vicl.    19.  si  non  solvilur,    debel 
mu.  et  Kdit.    Colh.  asscremiis         "•*  Snpcff   humanum    mss.    Cem.    Ilec.     Yict. 


iniiii 


I'  05 


Cem.  Vict. 
u"  Froiilc  asserimns 
et  Joty  supra  litiiua- 
Niinc  ab  illis  ms.  Jolij  ab  illifl  non.  "•*  Ad  saltiiem  nss.  el  tdit.  Goth.  ad  illam  salulem 
**'T  Ut  jungnnl  sc  ma*.  et  Kdit.  Coth.  el  jiiuganl  sc  ms.  Joly  ct  adjungant  se  ,,M  A  tc  qu.xro  mu.  a  ic 
nmeram  "'*'  Sicol  mccpi  ms.  Vict.  sicul  iocepisli  ,"°  Aul  alioalii|'io  inoiio  aul  iiullo  mss.  Cister.  S. 
Mich.  nlio  atiquo  mil  nullo  '*"  Potoril  salvusmis.  Vict.  Cister.  S.  Ilieh.  $t  1'dit.  Coih.  poierit  liomo  sal- 
\n>  '"'  NeccMfl  c>i  (ieri  ms.  S.  Uich.  oniil.  csl  •*"  Esse  valcal  mss.  Vicl.  essc  valcl  *"*  Quod  rcspon- 
dcndiim  mas.  Jvly,  Viei.  et  15  .S.  Mick.  et  l:dit.  Goth.  Quid  respondcnilum  *"*  Verum  csl,  SM  M.  Cistcr. 
Vernm  (piulewest,  scd  "'*  O.slendemliiiii  csl  iut.  Joly  rcspondcndiim  esl  ",T  Sinc  omni  macula  feciiou. 
j,,ly  ni'  macola  ferii  Ml*  ln  necessaria  »i«».  et  Edit.  (,nih.  omiit.  in  ""  Duci  iliibietaiein  mss.  Vici. 
Jiittj.  (.iiii  II' c  s.  Mtch.  dcdttci    uu  Diihiiatiuneiii  m$.  Citttr.  dcdnci  dobietatein    ""  Ratio  quomodo  m*. 

i  .  i.iiiiu    SJSMMRuda     '  "  Mihi  (liilnl.iliiiiicKi   ms:.  Ccm.  Ilec.   Vicl.  Johj  mihi    (idci    dubilalioiicio     *  " 

I  et  reildcrc  «i  Vi  l  quotl  reddera  ••••  Quomodo  valeanl ms.  Je/y  qnid  valoant  •*"  GenereiDta 
iliiiiswii  |cnereior,  h  dictu  "'*  /u  m$.  Gem,  Lilicr  2  Anselmi  Cantnariensis  eniscopi.  Non  possc  licii 
I.Diiiihiiii  I.cjIiiiii.  Iiisi  per  lioniiiiiin  Diinii  "  "  li  lnMins  ins.  Jolti  iiinlc  licitus  *l'M  In  lidil.  Colh.  Quod 
Homo  a  Deo  faciiiB  mI  justiia,  ui  Lleo  favendo  bcatus  essei  ln*  Ralinnalem  natomm  m».  S.  Mtch.  rationa- 
u  (II  creaiaraoi  "••  lojustum,  iuiermss.  Viet.  tt  Ja/f  injusnini,  ci  inier  M*lMaluiu,  interaws.  Vici  Joiij 
S.  Mich   maluin,  ci  inicr  ""Majns  bonuio  mss.Ccm.  Ilec.  Vict.  Jo!y  niagis  bontiiii 


4ii|  <  i  11  I  :  i   .  m 

fiiiHirfl  i ■>■ ilrtilontll  .  Bod  Di  it  •  non  roetl  i itm 

i.i  miii.iIi-iii  fiusli;».  Qotrt  ld   Ikm    tim  I  II  l  nn    | 
r.ilionalcni  ""'  iliiliiuin  inm  rsi.   Simil>  rtllOM  | 
I  aiur  >|iii.i  id  ItOC   iccopit  potettilein  diicornoudi, 
m  odlnol  otvlUrol  molum,  tc  imirol  ol  ellgorct 

InhIIHDi  llQUO  m.ijiis    1)0011  III   iiijxih  dkllgOrOl  '"'  M 

eligcrcl.  Alilcr  ii.tiin|iic   friislra   illi   I»«-us    ik.lisiicl 

puUtUUM  lllini  ,w  dltccrnoodl  i  i|uii  iii  87  i '■ 
iiiiin  dJtotrnoroii  il  Mcundttm  ditcroiloncM  noa 
iintrol  M  vlitrolt  Bod  ton  convenii  ni  Deui  i.iiii.in 
nuUttiltm  frotlrt  dodorit.  a>i  hoc  liocjuc  ftoitoj 
ottt  rtilootlom  ntlurtm  cortum  c*i,  ul  utmmum 
iioiitmi  snpcr  i>nnii;i  tmtrol  ct  tligorct "",  noa 
proptur  aiitid,  tod proplM  Iptum;  il  tnlm  proptor 

uliuil,  non  Iptum,  scd  alittd  amal.  Al  hoc    nisi  *  " 

|nttt  mctrt  noqult.  Ut  igitur  frtttlrt  non  tlt  rutkv 

iialis,  situul  ad  lioc  rttlOUtlil  '"•  cl  jttst.i  i.k  ll  ttt* 

Vjnod  si  ad  inmmum  bonum  tligondum  tttmindum 

jusla  facla  csl;  tut  lalis  ad  •"•  hoc  facla  esl,  ul 
iliqutndO  ttttCJUOrotur  quod  amarclct  cligcrct, 
aul  11011.  Sctl  si  nou  ad  lioc  jnsla  csl  facla  ••*• , 
ul  qucd  sic  IBItl  M  eligit  asscqnalur,  fruslra  facla 
Otl  lalis,  ul  sic  illiul  amct  el  cligal;  nOC  ulla  ralio 
erit  cur  illud  asscqui  dcbcat  aliquando.  Quandiu 
cigo  amando  ei  eligcndo  summum  bomim,  jusia 
facicl  ad  quod  facta  cst,  miscra  crit ;  qtiia  imligcns 
erit  contra  voluntalcm,  non  habcndo  quod  dcsidc- 
ral  :  qucd  nimis  absurduin  csl.  Quaproplcr  ralioua- 
lis  natura  jnsta  est  facla  ,  ut  summo  bono,  id  cst 
Doo,  fruemlo  ""  beata  esset  :  bomo  ergo,  qui  ra- 
lionalis  nalura  cst,  faclus  cst  juslus  ad  boc  ,  ut  Dco 
fnicndo  bcatus  cssct. 

CAPUT  II. 

Quod  homo  non  moreretur,  si  non  peccasset. 
Ans.  Quod  aulcm  lalis  facttis  sit,  ul  necessitate 
non  morcrelur,  hinc  facile  ""  probatur;  qui.t,  ut 
Jani  diximus,  sapientix  ct  jusiilirc  Dei  repugnat,  ul 
cogeret  hoininem  moncm  ""  pali  sine  culpa,  qucm 
jnstum  iccit  ad  xternam  beatitudincm.  Scquitur 
crgo  quiasi  nunquampeccasset,  nunquam  morerctur. 

CAPUT  III. 

Quoit  cum  corpore,  in  quo  vivil  in  hac  vita,  homo 
resnrgel  m\ 

A>s.  Unde  aperle  quandoque  fulura  morluorum 

icsurrectio  probatur.  Quippe  si  homo  perfecte  re- 


i\ii» 


'  IU    II. 


A  lUuron  loi  •   i  ,  t  iii  ■  'i.  i"  t  i  ■  itiiui,  qn  >ii .  fni 

i,    m    iiini    |  D0|    Mii.  r  OMO  NOn  |" 

a.ns.  Quomtdmodam  > / 1 1 «•  r  il  nnn  |  tl 

i  iiin  eodoin  quod  gnrehii  « • . i  j .«■  r •-  li  lncomintibl 
lltoloM  irtt  multoduc  trtlj  lu  tpotlM  «>i  >""• 
rctUurubllur,  oum  tuo,  in  pjuJJ  Hvll  lu  um  vltt, 
oorpoM  rotUuroUir,  Bot,  Qold****  roopoadohlmac,  »1 
t|tii8  dlcul  ipiit  i>>>>  norl  uporlM  dt  UJIt,  la  tjalbuo 
liuin.iiiiiin   gouut  rotuaribUur;  de  raptoooivora 

UOttOM  OOOMUttl  Ans.    Niliil  juslius  atil  CMIVCtt 
litis   ialoNiglUr,  quam  •'*•  nl  sitnt  hoino.  m   \»  r- 
lOVOrttttM  iti  juslilia,  toltis,  IdttM  IttVMt  M  I    - 

njMroc  bttuaoMM  i  lu,  il  portovjorol  in  lajimitlit, 

tolns  .Niiniliicr   aleine  iniscr  sil  mT.    lk>5   BrOVilCI 

milti  tlc  bis  sulisfrcisti. 

n  CAPCT  IV. 

Quod  de  humiinu  natura  perficiet  l)eu$  qund 
incapit. 

Ans.  Kx  hls  est  facilo  cognoscere  quoniam  nnt 
hoc  dc  ""  bttttJOM  nalura  pcrliciel  DottO  |UOd  i"- 
ccepit;  aut  in  vanuin  fecit  tam  sublimem  natnraiu 
ad  tantiim  bonum.  At  si  uibil  prcliosius  agnosrilur 
Dttttl  focllUD.  quam  ralionalcm  naturam  ad  gaudcu- 
duni  tlc  sc;  valde  alienum  cst  ab  eo,  ut  tillani  16V' 
ralionalem  nuttiram  pcnilus  perirc  sinat.  llos.  Non 
potest  aliier  putare  cor  rationale.  Ass.  Ncccssc  e>t 
crgo  ul  dc  humana  natura  pcrflciat  quod  ittCCtpit; 
hoc  aulcm  licri,  sicul  diximus,  ncqtiit,  nisi  per  in- 
tcgram  pcccili  salisfaclimtein,  quam  nullus  pecca- 
r  tor  facere  [Kilcst.  Hos.  Ititolllgo  jamneccssc  csse,  ul 
Deus  pcrficial  qtiod  inccepit;  ne  alitcr  qtiam  decc.ii 
a  suo  incoepto  vidcalur  dcficcre. 
CAPUT  V. 

Quod  quamvis  hoc  necesse  sit  fieri ,  tamen  hoc  uon 
facift  cogcnte  necessilate  :  ei  qua  sit  '°M  necessiins, 
quw  aufert  graliam  aut  minuil;  el  quai  iiccestiim 
auyeut  **SI 

Bos.  Scd  si  ilaest,  videttir  quasi  cogi  Dens  ne- 
cessitaie  vitandi  indecentiam,  ut  salutem  procurel 
humanam.  Quomodo  crgo  negari  poierit  plus  hoc 
propter  6e  facerc,  quam  proptcr  nos?  At  si  iia 
cst ,6M,  quam  graliam  illi  debemus,  pro  eo  quod 
facit  '*"  proplerse?  Quomodo  etiam  nosiram  iio- 
putabimus  salutem  ejus  gratix,  si  nos  salval  neces- 
sitale?  Aius.  Est  necescilas,  quae  bencfacienii  ' 'n 
■*  graliam  auferl  aut  minuil;  et  est  neiessitas,  qua 


VARbE  LECTIOXES. 

**"  Factam  ralionalem  esse  cor.stat  mss.  et  Edit»  Goth.  faciam  esse  ralion.>lcm  dubitim  non  cst 
HW Amaretqueet  diligerct  bonum,  aique  majus  bonum  magis  diligcret  mss.  et  Kdit.Coih.  acamaretetcligeret 
honum  aiqncmj.  Cister. niajos  magis  boiium magis  amaret  ■tt,Potesltiemillammf.Cf«l«r.e<  Yici.  poles>laleiii 
istam  ,6»*Omnia  amarel  el  diligercl  mss.  ct  Edit.  Goth.  omnia  amaretel  cligcrel  *63TAd  hocnisi  mss.  Vict. 
Joly  etS.  Mieh.  At  hoc  iiiol  ,es8Simul  ad  hoc  rationalis  ms.  Vsct.siinul  rationalis  m$.  S.  Mtc&.simuiad  hoc  « t 
ralioaalis  '*3'  Anl  lalia  ad  ms.  Vicl.  al  talis  ad  **v0  Si  non  ad  hoc  jusla  esl  facta  ms.  Ytit.  si  ad  boc  justa 
noii  est  facta  *6U  Bono  frucndo  ».*s.  et  Edit.  Golh.  bono,  id  est  Deo,  frucndo  *6V*  Hcc  facile  inss.  et  Edit. 
Coth.  hinc  facile  '•*'  Cogeret  uiorlem  ms 
HVV Resurgal  ou.  Vict.  resurget       "' 

uis.  Johj  inielligi,  qtiam  *6V7  Miser  sit  ms.  Vict.  miser  erit  *6M  Ad  hocde  msu  et  Edit.  Goth.  aui  hoc  tl^ 
*c*»  Ab  eo  ut  illam  mss.  ab  eo  ul  ullam  *6"  Et  quod  sil  ms.  Vtct.  el  quae  sil  '6,!1  Et  sit  necessilas  quae 
acgcat  ms.  Vict.  ei  quaj  necessilas  augeat  '"'  At  si  iia  cst  mss.  et  Edit.  Coth.  aui  si  iU  esi  u"  QuoJ 
faeilm«.  Vicl.  ct  Edtt.  Golh.  quod  fecil  ""  Bcnefacicndi  viss.  Joly,  Vict.  3.  el  \"5.  S.  Mich.  CisUr.  ei 
Edit.  Golh.  bcnefacicnli 


i.  Vict.  cogeret  homincm  morlcm  jusluni  fecetal  mss.  jttsluin  fe<  il 
ns.  quid  mss.  et  Edit.    Goth.   Bos.   qttid     *6*6  Intclligitur,   quam 
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major  benefldo  •"»  gratia  debetur.  Cum  enim  ali-  A  Dco  pro  percato  liominis  aliquid  niajus  quam  omnc 
guis  ea  neccssitatc,  cui  subjacet  invitiis,  beno-  quod  prxicr  Dcum  esl  '•••.  Bos.  Ita  consiat.  Ass. 
facil,  aul  nulla,  am  minor  illi  gratia  dcbelur.  Cum      llhim  quoqiie,  qiii  dc  suo  poleril  Dco  dare  aliquid, 


vero  ipse  se  sponte  necessitati  henefaciendi  subdit, 
nec  invitii9  earo  suslinel,  liinc  utique  Lenefi.  ii  gra- 
li.im  merctur  m.ijorem.  Non  enim  hxc  esl  dicenda 
necessilas,  sed  gralia;  quia  nullo  cogente  illam 
suscepit  aut  servat,  sed  gratis.  Nam  si  quod  hodie 
••••  sponte  promittis  ie  cras  daturum  eadem  cras 
voluntate  das,  quamvis  necesse  sit  te  cras  rcddere 
promissiim,  si  potes ,  aut  mcntiri  ••";  non  lamen 
miiius  libi  debet  ille  pro  impenso  bcnelicio,  cui  das, 
quam  si  non  promisisscs  :  quoniam  le  debitorcm 
:uite  tcmpus  J.itioius  illi  facere  non  es  coactus  '*••. 
Talc  cst  cum  quis  sanctx  conversalionis  sponle  vo- 


quod  superel  omne  **M  quod  sub  Deo  esl ,  majorem  esse 
necesse  est  quam  omne  quod  non  esl  Dcus.  Bos. 
Ncquco  gg  negare.  Ans.  Nihil  autem  csl  supra 
omne  quod  Dcus  non  est  ••",  nisi  Deus.  Bos.  Ve- 
rum  esi.  Am.  Non  ergo  potesl  nanc  salisfaclioncm 
faccre,  nisi  Deus.  Bos.  Sie  sequitur.  Aits.  Sed  nec 
faccre  illam  debei,  nisi  bomo;  alioquin  non  satisfa- 
cil  liomo.  Bos.  Non  videtur  aliquid  justhts.  A.is.  Si 
ergo,  sicut  constal,  neccssc  est  ut  de  hominibus 
perficialur  illa  superna  civilas;  nec  hoe  esse  valet, 
nisi  flat  prxdicta  satisfactio,  qu:nn  nee  potest  facero 
nisi  Deus,  nec  dcbct  nisi  homo;  necessc  est  ul  eam 


vet"»  piopositum.  Quamvis  namque  servare  illud  B  faclai  ^m  homo.  Bos.  Benedicius  Deus:  jam  ma 


cx  neccssilate  post  votum  debeat,  nc  apostatx  dain- 

nationt-m  incurral-;  el  licetcogipossitservare,  si  nolit 

i»«».  tj  lamcn  non  jnviius  serval  quod  vovit,   non 

minus,  scd  mngis  gratusesiDeo  quam  si  oon  vovis- 

set :  quoniam  non  solum  commuueiii  vitam,sed  etiam 

cjus   liceniiam  sibi  propter  Deum  abncgavit;   ncc 

srtncte  vivere  dicendus  esl  necessitate,  sed  e:>dem 

qua  vovit  liberlate.  Quare  mulioinagis  si  Deus  facit 

boniini  liomini  qnod   incoepit,  licet  non  deceat  eum 

n  liouo  inca-pto  •••'  deficere,  toium  graiix  debemus 

imputare  :  quia  hoc  proptcr  nos,   non  propter  se 

iiullius   egens  incoppit.  Non  enim  illum  laluit  quid 

bomo  facturns  crai,  cum  illum  fecil :  et  lamcn  bo- 

uitaic  sua  illum  creando,  sponte  se  ut  perficeret  In-  r  aut  solum  homo  ct  nonDeus  :  ant  si  miscerent 

<  o-plum  bonnin  quasi  obligavit.  Denique  Deus  nihil 

facil  ncccssitatc,  quia  uuMo  modo  cogilur,  aut  prohi- 

lielur  aliquid  facerc.  El  cuin  dicimus  Dcum  aliquid  fa- 

ccre  qnslneeestilatc  vitandi  iuhonestalem,quamuii- 

qunnon  timei;  polius  intclligendumeslquia  hoc  facit 

*'**   necessitate  servandx  honestaiis :  qux  scilicet 

neccssitas  non   cst  aliud  quain  iiriinulabililas   hone- 

siaiis  ejus,  quam  a  scipso,  ei  non  ab  alio  habet;  et 

idcirco  improprie  dicilur  necessiias.  Dicamus  lamen 

*M*quiane<c*secstuibonilasDci  propter  immutabili- 

tatem suam perlicialdc homine  quod  incoepil;  quanivis 

toluin  sil  gralia  bonnm  quod  facil  *m.  Bos.  Concedo. 

CAPUT  VI. 

Quod  saiitfactionem,  per  quam  talvatur  homo,  non 
yotstt  farere  nisi  Deut  homo. 

Ans.  Uoc  autem    (icri  ncquit,  nisi  sit  qui  solvat 


gnum  quiddam  invcnimus  de  bnc  quod  quxrimus : 

prosequere  igitur  ut  incoepisti.    Spero   cnim   quia 

Deus  nos  adjuvabit.  Ans.  Investigandum  cst  ••*•  nune 

quomodo  possit  fieri  Deus  homn  •"•. 

CAPUT  VII. 

Quod  neetue  tit  eumdem  iptum  ette  ptrfecittm  De*m, 
ct  perfeclum  hominem. 

Divina  enim  natura  •"•  ct  humana  non  possmit 

in  invicem  •*"  mutari,  ut  divina  flat  humana,  vcl 

bumana  divioa  ;  nec  ita  misceri,  ut  quaedam  leriia 

sit  ex  duabus,  qux  nec  divina  sit  omnino,  nec  hu- 

mana.  Denique  si  ficri  posset  ut  altera  in  alieram 

converteretur,  aut  csset  tantum  Deus,  el  non  bomo ; 

ur  iia 

ut  ex  duabus  corruptis  flcret  quxdam  terlia  (quem- 

admodum  de  duobus  individuis  animalibus  diversa- 

rum  specierum  masculo  et  fcmina  nascilur  tertium, 

quod  ncc  patris  intcgram,  ncc  inatris  serval   natu- 

ram,  sed  ex  utraque  leniam  ■"*  mistam),  nec  homo 

essei,  nec  Deus.  Non  igitur  potesl  fleri  homo  Dcus, 

quein  qucrimus,  cx  divina  et  humana  natura,  aut 

eonversione  alterius  in  alteram,  aut  rorruptiva  com- 

mistione  utriueque   in  lertiam,  quia  hxc  fleri  ne- 

qiieiint;  aul  sl  flcri  valerenl,  nihil  ad  hoc  quod  qux- 

rimus  valerent.   '"•  Sl   aulem  quolibet  modo  iia 

conjungi  dicunlur  ha*  dux  nalurx  integrx,  ut  lamen 

olius  siibomo,  alius  sit  Deusim,cliion  idemiHl  Dcus 

'"'  i|Mi  ct  homo;  impossibile  esl  ul  ambo  faciaut 

n  quorl  ficri    neccsse  cst.    Nam    Deus    non    facict , 

quia   non    dcbcbit;    et    bomo    noo    laciet,    quia 


VARLE  LECTIONES. 

»•••  Mnjor  ex  brnrfieio  mu.  et  Edit.  Goth.  omitt.  ex  ,M*  Si  quid  bodie  mii.  Vict.  Joly,  Citter. 
Ai  (|uod  hoilic  ,,,T  Si  iioii  poteris  ant  nnn  vis  mentiri  msi.  tl  Edit.Goth.  si  potcs  aut  inenliri  •*••  Ncc 
coac.ins  mts.  omitt.  nec  coactus  •*••  Vovet  mu.  et  Edit.  Coth.  sponte  vovel  ,M0  Posset  si  no- 
lii  nui.  tt  Edit,  Coih.  possii,  si  nolit  *•*•  Rono  inccpto  mt.  Jolij  liono  proposito  ""  Esl  quod  facil  BMf. 
ri  Kii\t.  <.oih.  r.st  quia  hoc  racil  •,**  Dic.inius  laincn  mti.  tt  Edit.  Golh.  dicamu*  tamcn  •*•*  Graiia  quod 
lent  lionnm  iitn.  Cem.  Bec.  Vir.t.  Joly  et  F.dtt.  Goth.  gralia  bonuin  qtiod  facil  ••*•  Quod  Deusnon  esl,  nm. 
ei  l.dit.  Coih.  Sjtjod  prxter  Dcuni  csl  ,,M  Supcral  omne  mis.  et  Edit.  Coth.  supercl  omnc  ••*'  Nihil  auteiii 
csl  qnn.l  snpcr  nmnc  siiqund  Deus  non  cst  RtSS.  et  Edit.  Coih.  nihil  autem  est  supra  omiie  quod  Deus  non 
esl  ,,M  Invrsligandiim  cst  /n  r«ii.  hic  incipit  capul  7.  *,M  Quomodo  possil  lieri  Deus  honio  mtt.  quo- 
mo.lo  po--.il  <■  s.  Dcns  homn  *"•  Divina  nalura  mu.  *(  Edil.  Coth.  Divina  cnim  natura  ""  Possunl  in- 
\iirm  nui.  et  h.ilii.  Coih.  BJONMMH  in  inviccm  mi.  Jolu  possunt  ab  inviccm  •*'•  Sed  cx  ulraque  tertiam 
»»m.  (i  tdk.  Coih.  snl  ci  tiiraque  lertiam  mixl?m  •*'•  Valorct.  Si  mn.  valerenl.  Si  •*'*  Ul  cum  alius 
sil  liontn,  rIIsm  RVSM  MSS.  MtlMMM  alius  sil  homn,  alius  sit  Dcu*  Mf,  Yict.  l'J.  ul  lainco  aliud  siilionio, 
jliud  sil  Dcus     '"•  Ki  iiotl  idcm  sil  Dcus  mn.  Joly  el  idcm  sil  Dcus 
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c  i  n  dm;s  homo       i.ih  ii. 


4    I 


nnu  pQHrll  :  ul  MPfQ  •"•  !*«♦«•  faclal  Drns  JMMM,  ne    A  non  in  lllaiu  digullaleiu  qu.ini    habUumni   rrji  '  • 


MMt  rnl  rminlciii  i|immii  MM  prrfrclinn  Dciuu.  rl 
insrlcclmn   lioinincm,   qul    hanc   s.iiisf.ii  iionom  fa 

ciurui  esl  |  <|iioui.i ani  farcrr  Mi  poir»i,  niil  va- 

rns  Deus  "" ;  nrc  drliet,  nisi  MfM  liomo.  •"•  Quo- 
iiiiiii  ergo,  icivala  inirgriluio  ulriutquo  nattir», 
neccssc  csi  invcniri  Deiim  lioinincm,  non  miiiut  nr- 
•  cs.c  cit  has  duns  nalurat  intcgrj»  conveiiirc  in 
unaiii  pcrtonam,  (|ii«m.idmodum  corpus  el  auima 
rationalif  convruiunl  in  uuum  hmuincni  l  quonlam 
alilcr  fleri  nequil  ul  idero  ipsc  sil  \><  i f<<  iut  Ueus  ci 
perfeclui  liomo.  Dos.  Tolum  mihi  placet  quod 
diiis. 

CAPUT  VIII. 

Quod  ex  gemre  Ada,  tt   de  viri\ine   femina   Dtum 
oporleat  •*"  aitumere  ""  homtntin. 

Ans.   Ilrslal   niinc  qu.crerc  unde  el  quoniodo  as- 

sumel  IVns  huinanam  naluram.  Aul  cnim  assumei 

cam   ile  Adam  **",   aut    faciet    novum   hominem, 

qiicinadmudum   feiit  Adam   de  nullo  alk>  homine. 

Sed  si  nuvum  hominem   facil  ""  non  ex  Ada:  gc- 

nerc,  non  pcrtinchit  ad  gcuus  humanum,  quod  na- 

iinn  est  de  Adam  :  quarc  non  dcbebil  ""  saiisfaccro 

pro  co,  quia  non  crii  de  eo  "".  Sicut  enim  rectum 

esi  ut  pro  cuipa  hominis   homo  satisfnciat ;  ita  no- 

cesse  esl  ut  6aiisfaciens  idem  sit  qui  peccaior  aut 

i-jusdem  gcneris  :  alitcr    namque  nec  Adam,  nec 

gcnus  ejussatisfaccret  pro  sc.  ""  Ergo  sicut  Adam  et 

Eva   peccaium  in  omncs  homines  propagalum  est; 

ila  nullus,  nisi  vel  ipsi,  vel  qui  <e  illis  iiascilur,  pro 


ii  non   pcrraf>trl  A.Ijhi,    <  I  i.l.  <>  iw.n  |M  '•  M  '" 

r.tlniiir,  el  Dri  prnpo»ilum  drllrrre  vidrbiiur,  qiwr 
duo  iiironvrnirnli»  lunl  :  rr^»  M  <  I  >s'-  r»i  ul  .U- 
A.lain  aviumator  liomo,  |»cr  quflin  rriluir.  iur  pi  mt% 
Adr.  "*•  Bo».  Ki  r.ilionrtu  sequiniur,  lirul  |>r<>| »<« 
kumiui,  k.H  iuevilabiliU-r  oporl.  t  r»kc.  4*4,  ln>r 
iligemus  nunr  ulrum  atsumcuda  lil  a  Deo  uatuia 
hoininii  M  paire  el  de  maire  "" ,  ticui  ||U  tuut 
hnmiiirt  "•' ;  aiit  de  viro  tiiie  f.  inin j,  aul  dc  (o- 
mina  line  vlro.  Nam  ipiocuuque  modo  <x  Lis  trihn» 
moilis  tit,  de  Adam  ri  Eva  erll,  <ie  quihui  csl  ouini» 
homo  ulriuiqiie  tetut;  uec  aliqui»  modiit  ci  tribui 
liii  farilior  est  IVeo  quam  nlii  '***,  ut  ro  moilo  po 
lias  dcbcut  aasuitii.  Iloi.  Uciic  proteJit.  As,  \, 
"  riiin  non  ctl  oput  iiuilto  lahorc,  ut  otleiiilalur  qui.i 
iiiuniliiis  ci  honettiut  procreabilur  homo  ille  de 
solo  viro  vel  fciuiua,  quam  dc  ",k  commiiliniin 
ulriutque,  sicul  omnes  alii  Glii  bomiiiuni.  Do».  Sul- 
flcil.  A.vs.  Aul  crgo  <le  »olo  viro,  aul  de  »ol.i  fcmina 
assuincndus  csl.  Uos.  AliuuJe  non  polrst.  Ans. 
Quatuor  inodis  potcst  Uctts  facere  homiuem ;  vidc- 
licet  aut  do  viro  et  dc  femiHa,  sicul  assiduus  u»u» 
montlral ;  aul  ncc  dc  viro  ncc  dc  femiua,  sicnl  crea- 
vit  Adam;  an:  do  viro  sinc  fcmina,  sicul  fecil 
Lvam;  atil  de  fcmina  ■ino  viro,  quod  nonduui  fecil. 
Ul  igilur  hunc  quoquo  moduni  prohct  siud  snhja- 
cerc  DOleslali,  cl  ad  hoc  iptuin  opus  dilalum  MM ; 
nilnl  rouvenicnliut  quam  ul  de  femina  sine  viro 
assumat    illum  homincm    qncm  quxrimus.    Ulrum 


peccalo  hominum  salisfaccrc  dehcl.  Quoniam  ergo  C  nulcm  dc  virgine,  aut  dc  non  virgiue  dignius  hoc 


illi  nequeunt,  necesse  est  ut  de  illis  sit  qui  hoc  fa- 
cict.  Atnplius  :  siculAdam,  el  lolum  genus  ejus  *•", 
pcr  se  stetisset  sine  susientaiione  altcrius  creatu- 
rt ,  si  non  peccasscl :  ita  oporlel  ul  si  idcm  genus 
rcsurgit ,m  posl  casutu,  per  se  resurgat  el  rcievc- 
tur.  Nam  per  quemcunque  in  slaium  suuro  resti- 
tualur,  per  illum,  utique  stabii,  pev  quem  stalum 
suuin  rccuperabit.  Deus  etiam,  quando  humuuam 
naluram  priuiiius  fecit  in  solo  Adam,  ncc  feminam, 
ut  dc  utroque  sexu  muliipliearcniurhomines,  facere 
voluit  nisi  de  ipso ,  aperte  ""  roonslravil  se  nonnisi 
de  Adam  voluisse  facere  quod  de  bumana  natura 
faciurus  eral.  Quaproplei*  si  gcnus  Adae  pcr  aliquem 
i elevatur  hoiuinero,  qui  non  sil  dc  eodem  gcnere : 


flat,  non  cstopus  dispulare;  sed  sn.e  omni  duhita- 
lione  "M  asscrendum  csl  quia  dc  virginc  Uouiu  ho- 
miuem  "'*  nasci  oportci.  Uos.  Secuudnin  placiium 
cordis  mei  loqucris.  Ans.  Eslue  soliduin  hoc  quod 
diximus;  aut  vanum  aliquid,  sicul  nuhcs  :  quod 
dixisti  nobis  iulideles  objicere?  Uos.  Nihil  solidius. 
Ans.  Pinge  igilur  non  super  iictam  vanilaicm  *"", 
scd  supcr  solidam  veriiatcm,  et  dic  quia  valdc  con- 
vcnit  ul  qucniadmodiim  homiuis  pcccalum  et  causa 
noslra:  damnaiionisinilium  sumpsil"'*a  fcmina;  ita 
mcdicina  peccali,  el  causa  noslrx  salvafionis  "" 
nascatur  de  femina  :  ac  ne  mulieres  dcspcrent  sc 
pcrtinere  ad  sortem  bealorum,  quoniam  dc  femina 
lantum  malum  proccssit,  oporlol  m  ad  reforman- 


vAni^:  LECTIONES. 

"T*  Quia  non  potoril,  ut  crgo  tnu.  Joty ,  Getn.  Bee.  S.  Mich.  et  Edii.  Goih.  quia  non 
dHichit ;  et  homo  non  faciet ;  quia  non  poterit.  Ut  crgo  ••■*.  Vict.  19.  quod  faccrc  uon  de- 
Ik-Iui,  et  bomo  non  faciet,  quia  non  poterit.  Ut  ergo  **TT  Nisi  sil  vcrus  l>eus  mn.  uisi  venu 
Deus  *"*  Nisi  sii  verus  hotno  mst.  et  Edti.  Goth.  nisi  verus  homo  *"•  Ueum  oporicat 
\'ict.m$s.  13.  et  19.  Deum  oportebat  ,J"  Sumere  mst.  et  Edit.  Goth.  assuinere  **il  Eam  Adam  mu. 
e:  Edit.  Golh.  c am  de  Adam  '"'  Hominem  faciet  mtt.  Vict.  Gem.  Dee.  et  Joly  liominem  facil  ""  N.ni 
dcbcbii  mt.  CiUer.  non  babebit  ""  De  illo  ms.  Citter.  de  eo  *"'  Salisfaciei  pro  se  mtt.  Vict.  satisfaccn  t 
nro  se  ""*  Genus  ejus  mi.  Citter.  genus  huinanum  *MT  Geuus  resurget  mu.  genus  rcsurgii  >M*  Undc 
iuse  apcrte  mts.  et  kdit.  Goth.  omitt.  unde  ipse  ""  Habilurus  erat  mtt.  Vict.  Dec.  Gem.  S.  Mich.  et  lidi . 
LotU.  babiturum  erat  ""  Restauraretur  genus  Adx  mts.  restaurandum  est  ^enus  Ada?  Edit.  Goth.  restau- 
ictiir  gcntis  Adae  ""  De  palre  el  malre  mu.  Vict.  de  patre  et  de  malre  ""  Sicut  alii  homines  mst.  Vict. 
Dec.  Gem.  Joly  sicut  alii  sunt  homines  ""  Quam  alii,  rr.i.  Joly  quain  alius  ""  Quam  ut  de  ms.  Joly 
quam  quod  de  ""  Dispulatione  mu.  Vict.  Joly,  Dec.  Gem.  et  Edit.  Goth.  dubiiaiionc  ""  Dcnm  ct  ho- 
mincm  mtt.  Joly,  Vici.  3.  ct  15.  et  Edit.  Goih.  Deum  bomincm  mt.  Vict.  19.  hominem  Dcnm  "'•"  Fictnn 
vanitatcm  ins.  S.  Mich.  siccam  vanitalem  ***'  Inilium  sumpsit  mtt.  Vict.  Joly  et  Citter.  piincipiuni 
sumpsit    ,c"  Noslrx  salulis  mu.  Vict.  Joty,  Citttr.  S.  Mich.  et  Edit.  Goth.  nostre  salvationis. 
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dam  spcm  eannn,   de  mulicrc  tantiim  bomnn  pro-  A  nam  Filii  peccavcrunt ,  qni  vcra  Palrts  siniililiiilu 


oo.Iji.  Piuge  el  hoc  "*•  :  Si  virgo  eral,  qua*.  cattsa 
fnit  Iminaiio  gcneri  lotius  mali  ;  mtillo  mngis  clccot 
nt  virgo  sit,  qttje  causa  eril  tolius  boni.  Hoc  qnoque 
pinge  :  Si  mulier,  quam  fecit  Detis  cle  viro  sine  fc- 
mina,  facta  cst  de  virgine;  convenit"*1  valde  utvir 
quoquc,  qui  fiet  de  femina,  sine  viro  fial  dc  virgine. 
Sod  dc  picturis  "••,  quae  possunt  piugi  super  hoc, 
qnia  Dcus  homo  de  virgine  muliere  nasci  debet, 
isla  nnnc  snfliciant.  Dos.  Valde  pulchrx  cl  rationa- 
l-iles  sunt  isi.T  picturx. 

89  CAPUT  IX. 

Qucd  necette  tit  Verbum  tolum,  ei  hominem  in  unam 
eonvenire  personam. 
Ans.  Nunc  quoque  quserendum  est  in  qua  persona 
Dcus ,  qui  est  tres  pcrsonae ,  homincm  assumat.  » 
Pltires  enim  personae  neqtieuut  unum  eumdcmque 
hominem  assumere  in  nnitalem  personae"**.  Quare 
in  una  persona  lantum  hoc  ficri  necesse  cst.  Scd  de 
hac  unitatc  personae  Dei  et  hominis*m  ct  in  qua 
pcrsona  Dei  hoc  magis  fieri  opoiteat,  in  [v,  al.  iv] 
epiiiola  de  Incarnatione  Verbi  ad  domimim  papam 
Urbanum  Jirecta,  quantum  atl  pra?sentem  investi- 
gationem  sullicere  ptiio,  loculus  sum"".  Dos.  Bre- 
Titer  tamen  hic  tange"**  cur  polius  persona  Filti 
tlelieat  iiicaniari"0T,  quam  Pahis  aui  Spiritus  sari- 
cti"**?  A.ns.  Si  quxlibct  alia  pcrsona  incantctur"", 
erunt  duo  filii  in  Tiinitate,  Filius  scilicet  Dei ,  qtii 
ct  anle  incarnationcm  Filit;sesi;  et  ille,  qui  pcr  scilur  quxstio.  Nam  si  non  possc  pcccarc  tlicilur, 
incarnalionem  fiiius  eril  Virginis  :  el  erit  in  pcrso-  difhcile  credi  dcbere  videlur  :  ut  ellim*T,»  aliquan- 
nis,  qtix  semper  aequales  cssc  debenl,  ina:qnalitas  ^  tulum  loqu.ir  non  quasi  de  illo,  qui  nunqu.im  fuc- 
fcctindum  digniiatem  nalivitatum.  Dign  orem  nam-  rit*71*,  sictil  baclenus  fecimus ,  scd  vclut  dc  co, 
que  naiivitatem  hafMbit  natus  c.x  Deo,  quam  natus  quem  el  cujus  facla  novimus,  quis  ncget  illiim  multa 
cx  Virginc.  Ilem  :  si  Palcr  fucrit  iiicaruatus,  erunt  potuisse  faccrc,  quaa  pcccata  dicimus?  Quippc,  ut 
cluo  nepotea  in  Triiiilatc;  quia  Patcr  erit  nepos  pa-      alia  taccam,  quomodo  diecmus  cum  non  potuisso 


credilur  *71'.  Illi  itaquc,  cui  spccialius  fit  iujuria, 
convcnicntius  atlribuiiur  culpac  vindicta,  aul  iudul- 
gontia.  Qtiaproplcr,  ctim  ralio  nos  inevilabilis  pcr- 
dnxciitad  hoc,"  ul  PCCeeM  sil  divinam  et  hiimanara 
naturam  in  unam  convenire  pcrsouain  :  nec  hoc 
ficri  possit  in  pluribus  personis  Dci ,  ct  hoc  conve- 
iiieutitis  ficri  pateal  in  pcrsona  Vcrbi,  qtiam  in  aliis  , 
neccsse  est  Vcrbum  Dcuin  et  homiucm  in  uuam 
convenire  pcrsonam.  Bos.  Sic  est  via ,  qna  uio  du- 
cis,  undique  muniia  ratione,  ul  neque  atl  dcztc- 
ram,  ncque  ad  sinistram  vidcain  mc  ah  illa  pos&c 
dcclinare.  Ass.  Non  cgo  lc  duco ;  scd  ille ,  dc  quo 
loquimtir,  sinc  quo  niliil  possumus,  nos  ducit  ubi- 
cuuque  viam  veritatis  tencmus. 

CAPUT  X. 

Qucd  idem  Aonio"1*  non  ex  debito  morialur  :  et  quo» 
modo  pottit  vel  non  pottittUk  peccare  :  et  cur  illt , 
vel  annelus  de  suajuttitia  laudandus  til;  (um  pec- 
care  nonpossinl. 

Ans.  Utrum  autcm  hcmo  illc  sit  moriiurus  ci  dc- 
bito,  sicul  omnes  alii"1' homincs  ex  debilo  mo- 
riunlur,  non  invcsligare*71*  debemus  :  sed  si  Adani 
moriturus  non  crai,  si  non  pcccasset,  multo  magis 
istc  mortem  pati  »>on  dcbebit,  in  quo  peccalum  cssc 
non  poterit,  quia  Dcus  crit"".  Bos.  In  hoc  volo  to 
aliquanitilum  morari;  sivc  enim  dicalur  possc,  sivc 
non  posse  pcccare,  in  ulroque  mihi  non  parva  na- 


rentum  Virginis  per  hoiitincm  assuinplum  ;  cl  Vcr- 
lnun  ,  cum  nihil  habeat  dc  boniinc,  ncpos  lamen 
oril  Virginis,  quia"1*  filii  ejns  eril  filius  :  qn.r  om- 
nia  inconvenicntia  Mitit,  ncc  in  iucarnaliouc  Yerbi 
inniiiigttiii.  Est  et  aliud  ctir  nagll  convcnial  incar- 
nari  Filio,  quam  aiiis  pcrsonit  :  quia  convcnienlius 
sonat  Filiiiu  suppbcare  Palti  ,  qtiam  aliam  pcrso- 
nam  nlii"11.  Itcm  :  Homo,  pro  quo  oial  oraltirus; 
tliabolus,  qucm  eral  cipugnatunis;  'ambo  fals.im 


mcnliri  :  quod  sempcr  peccalum  cst?  Cum  enim  di- 
cat  Judaeis  dc  Palre  :  Si  dixero  quia  non  tcio  enm , 
ero  timilis"*9  vobit  mendax  (Joan.  vm,  55)  :  cl  in- 
ler  ha?c  verba  dicat  :  non  scio  cum  :  quis  cum  di- 
€31""  casdcm  trcs  ncqnivissc  proferrc  diclioncs  , 
sivc  aliis  verbis,  ut  sic  diccrct,  non  icio  «nm"'*'* 
Quod  si  facercl,  ut  ipsc  ail,  csscl  iucndax,  quod 
cst  essc  pcccatorem.  Qnarc,  quouiam  hoc  potuif, 
pccoare   poluit.  Arrs.    El    hoc    diccre    poiuii;    ct 


similituuinem   D.:i  pcr  propriam   volttniaicm   pra?-  n  poccare   non     potuit.    Hos.    Hoc   oslClldl!,T,*.  Ans. 
•umpscraiit.  Lndo  quasi  spetialius  advcrsns  pcrso-       Omnis    poleslas  scquitur   volunlalcm.   Cum   ciiim 


VAIU/E  LECTIONES. 

"•'Pingecl  hio:  mtt.  et  Edil,  Cmli.  pin»o  ct  hoc  •'•'Fofmina  facia  cst,  tlc  virginc  conveniliHi.  Joly  fon- 
atiaaeatdt  rircine;eofivenit  n'*Sed  de piciurisnM.  Ci$t*r.  ledetde  uklvrii  *'*,ln  unitaio  porsonxiim. 
rl  Edit.  Gotk.  in  onitatem  pereoiMB  *'3i  Hotnillil  :  in  iiiji.  ei  Edil.  Coln.  hominis  :  el  iu  ,r08  Lcioultiistmi 
Mi.  1'iV/.  19.  qna  locutOI  lum  ,7,r'  lb>o  Unf«  »»!■..«.  Y;n.  /ol|  et  Edit.  V.oih.  hic  latigc  *'•'  Dfbti  iitcar- 
uari  mm.  defjool  Incaruari  "°"  i:t  Spiritui  sancti  oii.  f»V»i.  Bec.  Vict.  S.  Mlck.  anl  Boiriioa  laoctl 
'"*•  Inrarit.itotMr  MM.  •*'  EdU.  ('■<>il<  inr.mciur  *"•  Virginil,  quia  hii.  Jtt»  Viig.nis.  por  boniiiiom 
ampiuni, qnia    ,:M  Pertunain  aiii.  Itera  ms.  VUt.  li).  peraonam.  Iterara    ""  crodilurM*.  Joly  tlicimr 

II  ....     I  lcm  nux.    Vici.et  Edit.  Ctf/i    iilont  bOflM  ",v  Non  |»ossil  MM.   fM.   19.  et  Edil.  Coih.  noii 

pOMiNl     ""  S.onl  ilii  »i«5.  rl  Etht.  t.ntU.  sirni  0011101  alii     '7I'  Nunc  invosugnre  tnt.  Jolij  nou  mvosiigaie 

•^1  Deus  oiit  »i».  I  i  i.  19,  onui.  •••  it  "M  Dicilur  ,  ut  cnim  »iu.  ct   EUn.  (.oth.  dioilnr.  dillicilc  ciedi 

r    i  i  enim    ,7"  Nonquara  fnissct  mm.  e<  Edn.  t.otli.  minqoan  fnorit    *"•  Eiairailii  mm. 

.'./.  (.  ith   tmltl,  "     ' ■"  Fmhi  .lu.ti  mu.  Joly  Vict.    3.   ei  19.   rum  diocl     ""  Non  scio  cum  ms.  Jolij 

i:n  lloc  oslendc  »1*.  Vtct.  19.  omir.  itOC 
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K  I 


dix>    qtih    posfiiut     lo(|iil    vol    amlnil.irc ,    miI.hhIi-  A  Mfl  aMlllBfl   I  Hlilandui  •    (    «!«•  hnnii    qn.r    lul  .  i    .1 


tnr,  li  voln  Si  ciiim  non  «MlbinloUlgllUr  wdunl.ia, 
iioii  Mt  pnloslas,  scd  nrecsiilai.  NOBl  «iiiii  (Imo 
ijiii  i  nolens  ponum  tralii  aul  mih  i ' '",  non  csl 
li.»>c  inea,T"  potcsi.ii,  sr.l  MMMlUlt  ci  pflUltM 
nllcriua.  Quippo  iioii  Ml  aliml,  pOtMM  Ir.ilii  vcl 
vinci ,  qtiam  ,  alim  mc  trahcre  vcl  vnnore  pMfl  i 
Pnssumua  Itaquo  dicerc  de  Chrislo,  qoil  pnluit  nicn- 
liri,  si  suhaudiatur,  si  vellcl  :  cl  quoniam  mcnliri 
non  potnil  nolcm,  ncc  potuil  vcllc  nicnliri;  non  mi- 
nua"M  ilici  potest  ncquiviNsc  mcniiri.  Sic  ilaque 
poluil,  ol  non  poluil  iiiculiri.  llos.  Nunc  rcdeamiia 
atl  invcsligandum  ile  illo  quasi  iion.lum  sit,  sicul 
incivpimus.  Dico  igilur,  si  pcccare  nnn  polcrit'™, 
quia  sicul  dicis,   nou   potcrit  vtllo;  cx   «MMMttttl 


kcrv.il  ,  iiiiii  lll  i  '    i     .    .     I  .  •■>>  ul  MJ|.r;j  .li  n  , 

propna    il    alrrn iiiiil.ilnlii.il  o    l.u.i.ii 

IUo,  Ojoi  nlci"  Ip*  l»(  "s  erlt,  qunuiam  omne  honura 
ipiotl  ipsc  li.il.>!. il,  a  sc  li.ilnl.it,  non  nri  .n»il.itr-, 
IOd  lilicrtalc,T",  01  0  Kipso  juilui,  Ot  nliino  I 
d.unlus  ( nl.  Quamxii  rniiii  liuman.l  natura  i  iIimhi 
hubcat  ipiiHi  hahcbil,  nl> m  IMMI  hjM  a  »' 
(quoiiiam  dux  noiurx  uua  pei  ona  erunl)  halwbii. 
Dos.  Salisfc.oisti  imlii  ck  lioi  ;  i  t  apcrle  viJeo  quia 
Bl  pMMN  iiou  polcrit;  oi  tamen  laitJandui  erii  ilc 
Jnstiiia  MJflU  Scil  htinc  qiixrciidiiin  tritimo;  cnm 
Dcus  lolcm  pOIMt***"  f.icorc  lioininom  ,  cnr  non  ta- 
l>  ^  lccil  IDgOUfl  el  Mttt  priinoi  homiuoi,  ul  •imili- 
tcr  cl  peccaie   non   DMMOl,  M  dc  jusliii.i  sn.i  l.ui- 


scrvabil  justitiam  :  quare  non  oi  libciiatc  arbitrii  R  dandi  csscnl?  A.ns.  lutclligis  qux  Jicis "»»?  Bos.  Ni- 


jostns  crit.  Qnx  igilur  gralia  illi  pro  justiiia  sua 
debebitur?  Solcmus  namqtic  tliccrc  Deum  idcirco 
fcrissc  angelum  ct  homincm  lalcs  qui  pcccarc  pos- 
*enl;  quatcnus  cum  posscnl  descrerc  jtislitiam,  cl 
cx  libertatc  arbitrii  sorvarcnt ,  gratiam  ct  laudcm 
mcrcrcntiir,  qux  illis.  si  ncccsoitatc  jusii  cssent, 
noii  dcbcrenlur.  Ans.  Nonnc  angeli ,  qui  modo  pec- 
care  ncqueunl,  laudandi  suni.  Bos.  Sunt  uiiquc; 
quia  boa ,  quod  modo  non  possunl,  mcrucrunt  per 
hoc  quod  potucrunt  cl  uolucruut.  Ans.  Quid  dicis  de 
Dco,  qui  peccarc  non  poicst :  ncc  hoc  mcruit  per  po- 
tcstatem  peccamli,  qua  non  peccavit  :  nomic  laud.in- 
d.is  cst  pro  juslitia  sua?  Bos.  Hic  volo  M  rcspondeas 
pro  mc  :  nam  si  dico  eum  non  csse  laudandum,  scio 


deor  milii  inlolligcre,  et  ldcirco  <|tiTro  ourcos  lalci 
non  fccil?  A.-xs.  Quoniam  nec  poiuil,  nec  dchuil 
fleii  ul  90  unusquisquc""  corutu  Cssct  idem  ipse 
qui  Dcus,  sicul  rtc"M  Iiominc  isio  diiimus  :  cl  si 
quxris  cur  non  de  toi  quot"M  sunl  persoux  Dei , 
vel  saltcm  do  uno  hoc  fccil,  rcspondeo  :  quia  ralio 
lunc  ficri  ntillalcnus  hoc  exigebat,  scd  oinnino  (quia 
Dcus  nihil  sinc  ratioue  facii)  prohibcbal.  Bos.  Eru- 
besco  quia  hoc  quxsivi  :  dic  qux""  diclurus  eraa. 
Ans.  Dicamus  ergo  quia  mori  non  dcbebit,  quoniuin 
non  crit  peccator.  Bos.  Conccdere  me  oportet. 

CArtT  XI. 

Quod  monatur  ex  tua   poleslale  :  el  quod  morli.li- 
lai1™  non  perlineat  ad  puram  homiuit  naluram. 


momentiii.  Si  autem  dico  laud.uulum ,  timeo  infir- ^*      Ans.  Nunc  autctn  rcstal  indagarc  utrum  possil 

mori  sccundum  humanam  naliram  :  nam  sccundum 
divinam  incorruptibilis  semper  erit.  Bos.  Dc  hoc 
CUftva  dubitare  debemus;  cum  ipsc  vctus  bomo 
fulurus  sit ,  cl  oinnis  homo  nr.turaliier  mortalis  sil? 
Ans.  Non  puto  moiialitalcm  ad  puram,  sed  ad  cor- 
ruptam  bominis  naluram  pcrtincic.  Quippe  si  nun- 
quam  peccasset  bomo,  et  immorialitas  ipsius  im- 
inutabilitcr  lirmala  esselmo ;  non  lamen  ininus  homo 
esset  vcrus  :  ct  quando  morlalcs  in  incorruplibilitato 
resurgenl,  non  minus  erunt  veii  homii.cs  :  nam  si 
pertineret  ad  veiitatem  humanx  nalurx  moilalitas, 
ncquaquam  possel  essc  hoino,  qui  csset  immorlalis: 
non  ergo  pertinct  ad  sir.cciiiaicm  liumanx  natunc 
corruptibilitas,    sivc    incorruplibilitas    :    quoniam 


niare  rationcni'™,  quam  dixideaiigclis.A.Ns.  Anfceli 
non  sunt  laudandi  dc  justitia  sua,  quia  pcccaicpotuc- 
runt;  sed  quiaper  hoc  quodammodo  a  se  habent  quod 
peccarc  ncqucunt  :  in  quo  aliqualenus  similes  sunl 
Deo,  qui  a  se  habel  quidquid  habet.  Dicilur  cnim 
tfare  aliquid,  qui  non  auferl""  quando  |»otcst;  el 
facercessc  aliquid,  qui  cum  possil  idipstim  facere 
non  esse,  non  facit.  Sic  ilaque  cum  angclus  potuit 
aufcrre  sibi  juslitiam,  et  non  absttilil;  ct  facerc  sc 
non  esse  iuslum,  et  non  fecit;  recte  asscritur  ipsc 
sibi  dcdisse  justiliam,  ct  seipsum  justum  fecissc. 
IIoc  igitur  modo  babet  a  se  justiiiam  (quii  creatura 
cam  alilcr  a  sc  habcre  nequit) :  ct  idcirco  latiJandus 
est  de  sua  justitia,  ncc  necessiialc*"0,  sed  libertaie 


juslus  esl :  quia  impropric  dicilur  oecessilas,  ubi      neutra  facit  aut  destruit  bominem ;  seJ  aliera  valct 
nec  coactio  ulla  esl,  nec  prohibitio.   Quapropter      aJ  ejus  miseriam, altera  ad  beaiituJinem.  Scd,  quo 
quoniam  Dcus  pcrfccle  babel  a  se  quidquid  habel;      niam  nullus  borno  est,  qui  non    moriatur 

VAHIiE  LECTIONES. 


idcirco 


tm  Trahi  et  vinci  mts.  et  Edit.  Goth.  trahi  aut  vinei  ""  Non  esl,  ncc  mea  aua.  ei  Edit. 
C.olh.  non  est  hxc  mea  ""  Nec  minus  mss.  Vicl.  3.  et  19.  S.  Nich.  Gem.  Kcc.  et  Edtt.  Goih. 
non  minus  ""  Peccare  non  poluit  mss.  Vict.  Gem.  Hec,  Joly  S.  ilich.  ci  Edil.  Goih  pec- 
i-are  non  polcril  »T"  Infirinarc  rationem  ms.  Vict.  19.  infumari  ralionem  "29  Qnod  non 
aureii  mss.  Vicl.  Johj.Gem.  Uec.  ct  Edil.  Golh.  qui  iion  atifcii  "J0  Et  non  nccessiiate  mss.  Vict.  Jolyncc 
nocessilatc  ""  Sed  voluniatc  et  libertale  »is*.  omittunl  voluntate  cl  ■*"  Talew  possei  waa.  Gtm.  Bee. 
Viel.  el  Joly  talem  possil  ""  QuiJ  dicas  ?  ms.  Joly  qux  dicis  ?  "n  Fieri,  ul  OBUsquisque  mt.  Joly  ficri. 
Unusquisque  ""  Deus  sicul  de  ms.Johj  Deus.  Nunc  de  nu.  Vict.  19.  Dcussicde  1TM  Vel  tot  quot  mss. 
ei  Edit.  Golh.  de  lol  quot  "B  Dic  quod  tuss.  Jic  qux  ,7M  QuoJ  morlalilas  mss.  Vict.  cl  Ed;t.  Coih.  ct 
qiioJ  morlalitas  ""  De  boccur  mss.  Vict.  19.  dc  boc  hic  2no  Firma  csscl  mw.  d  Edit.  Coih.  lirmata 
c.sct 
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nuirlale  ponilur  in  homiuis  diffinilionc  a  philosophis,  A  letn  satisfaciat?  El  si  imn  facile  victus  csla  diabolo, 

qui  non  crcdidcrunl  tuliim  homiuem  aliquando  po-  ut  Deutn  pcccando  exhonorarct,  ut  facilius  non  pos- 

tuissc  atil  possc  csse  immortalem.  Quare  non  sufficit,  sei,  nonnc  justam  est  ut  homo  satisfaciens  Dco 

nd  deiuonstrandtiin  illum  homiucm  dcbere  morlalcm  pro  peccato"**,  tanla  difficuliatc  vincat  diabolun 

cssc,  boc  quia  vcrus  bomo  erit.  Ilos.  Quxre  ergo  lu  ad  bonorcm  Dei ,  ul  majori  uon  possit?  An  nou  c»t 

aliam  ralionem,  quia  cgo  illam  nrscio  si  tu  nescis1'",  dignum  quatcnus,  qui  sc  sic  abstulit  Dco  pcccamlo , 

•|iia  illc  probctur  posse  raori.  Ans.  Dubium  non  csi  ut  sc  plns  aufcrre  non  possel ,  sic  sc  dct  Deo  satis- 

quia  sicut  Deus  erilma,  ita  oronipotens  erit.  B09.  facicndo,  ul  magis  se  non  possit  darc?  Bos.  Nonesl 

Vcrum  estm\  Ans.  Si  ergo  volet,  poterit  animara  aliquid  rationabilius*™.  Ajw.  Nihil  aulcm  aspcrius 

siiaiu  ponere,  ct  iterui»  sumere.  Bos.  Si  hoc  non  aul  difficilitis  poiest    homo    ad    bonorem**"  Dei 

poicst ,  non  videtur  quod  sit  omnipotens.  Ams.  Po>  spontc  et  non  ex  dcbito  pali ,  quam  moriem  :  ct 

lerii  igitur  nunquam  mori,  si  volcl ;  ct  poleril  inori  nullalenus  scipsum  potcst  bomo  m.igis  dare  Deo, 

•  t  rcsurgere.  Sire  auiem  animam  suam  ponal  nullo  quam  cum   se  morti   tradil'"*  ad  honorcm  illius. 

alio  facicuie,  sive  alius  hocfaciat  uleam  ponal  ipso  Oos.  Vera  snnt  omnia  Iwtc.  Aws.  Talero  crfo  opor- 

periniucnte;  quantum  ad  potestaiem  nibil  differt.  iet  cura    esse,   qui  pro  pcccato  bominis   satisfa- 
Dos.  Non  esl  dubium.  Ans.  Si  igiiur  volueril  per-  B  cerc  volet ,  ut  mori  possil,  si  \elit.  Bos.  Vidco  ho- 

miltere,  poterit  occidi  :  ei,  si  nolueritm\  non  po-  minem  lllum  plane,  quem  quxrimiis,  lalcm  cs  c 

lcriL  Bos.  Ad  hoc  nos  indecliuabilitcr  perducit  ra-  oporterc,  qui  nec  ci  nccessilatc  ntoriatur,  quoni.nn 

lio.    Ans.   Ralio  quoque  nos  docuil    quia  oportet  crit  omnipoiens"" ;  nec  ex  dchito  ,  qnia  niiiiqn  ant 

eum  uiajus  aliquid  babere,  quam  quidquid  sub  Deo  pcccalor  erit;  ei  mori  possit  ex  libera  voliinlale, 

est;  quod  sponte  det,  et  non  cx  debitom\  Deo.  quia  necessariiim  erit.  Afs.  Sunl  el  alia  multa.cur 

Bus.  Iia  est.  A*s.  Hoc  autcm  ncc  stib  illo,  necm*  cum  valde  conveniat  hominum    similiiudincin   ei 

extra    illum   inveniri   potesl"".   Bos.  Verum  cst.  convcrsationem  absque  peccato  habere ;   qti»  faci- 

Ans.  Iu  ipso  igitur  inveniendnm  est.  Bos.  Sic  sequi-  lius  et  clarius  pcr  se  patenl  in  ejtis  vila  et  operibus, 

tur.  Ans.  Aui  igitur  scipstim  ,  aut  aliquid  de  *e  da-  quam  velut  ante  cxperimcnttim  sola  ratione  mon- 

lit.llos.Non  possum  aliter  intelligere.  Ans.  Quav  strari  possint.  Quis  enim  cxplicet,  quam  neccessa- 

rcndiini  csl  nunc  cujusmodi  hxc  datio  debebit  esse.  rie,  quam  sapienter  factum  estm\  ut  ille,  qui  bo- 

Dare  namquc  se  non  poterit  Deo,  aui  aliquid  dc  se  mines  erat  redcmplurus ,  et  dc  via  mortis  et  perdl- 

quasi  non  habenli,  ul  suus  sit  :  quoniam  omnis  lionis  ad  viam  vitx  el  bealitudinis  xternx  doccudo 

ceatura  Dei  est.  Bos.  Sic  esl.  Ass.  Sic  ergo  intel-  reduciurus,   cum  hominibus  conversarelur ;  et  in 
ligenda  esl  hxc  dalio  :  Quia  aliquo  modo  ponet  so  «  ipsa  conversalione"",  cum  eos  doceret  verbo  qua- 

ad  bonorcm  Dei,  aut  aliquid  de  se  qno  modo  debi-  litcr  vivcrc  dcbercnt,  seiptum  exeinphtin  prxbcrcl? 

tor  non  erii.  Itos.  Ita  sequitur  cx  supradiclis.  Ans.  Excniplum  autcm  seipsum  quomodo  darcl  infirmis 

Si  dicimus  quia  dabit  seipsttm  ad  obedienduin  Deo,  ct  mortalibus,  ul  proptcr  injurias,  aul  contumelias , 

ui  pcrseveranter  servando  justitiam  suhdat  sc  ejus  aut  dolores,  aut  mortom,  a  juslitia  non  recedcrent ; 

volunlati ;  non  eril  boc  dare,  quod  Deus  ab  illo  non  si  ipstun  bxc  omnia  scntirc  non  agnoscercnlT 
exigal  ex  debito.  Oumis  cnim   ralioiir.lis  crcalu.a  CAPUT  XII. 

dcbcthancobodienliamDeo.Bos.Hocnegariiicquit.  Quod  qUamvit  incommodorum   notlrorum  yriiceyt 
Ans.  Alio  itaque  niodo  oportel  ut  det  se  ipsum  Dco,  *«*,  rniter  lamcn  nou  til. 

aut  aliqutd  dc  sc.  Bos.  Ad  hoc  nos  impellit  ratio.  Bos.  Ouinia  bxc  patcnlcr  osiendunl  etim  morta- 

Ans.  Vidcamus  si   forle   hoc  sit  vitam  suam  darc,  lcm,  et  incommodorum  uoslrorum  participem  esso 

sive  ponere  «nimam  snam,  sivc  Iradcre  6eipsum  oportcrc.  Sed  hxc   omnia  miserije  noslrx  snnl  : 

inorli  ad  honr.rcm  Dei.  Hoc  cnim  ex  dcbito  Dcus  nnuquid  crgo  miser  erit?  Ans.  Nequaquam  :  nam 

non  exiget  ab  illo  :  qnoniam  namque  non  eril  pcc-  kicut   ad    bealitudinem    non  pcrliuet  commodum , 
catnm   in  ilw,  non  dcbcbit  morim\  ul   diximns.  _  quod  babct   quis  contra  volunlatein;  ita  non  esl 

D"s.  Alilcr  nequco  iuiolligcrc.   Ans.  Coiisilcremtis  miscria  apprehcndcrc    sapienlcr  nulla    necessiialn 

ailhuc  utrum  sic  rationabiliter  conveniai    Bos.   Dic  nliquod  incommoduro  sccundum  volunUlcm.   Bos. 

tii ;  v\  ego  llbenter  amliam.  Ans.  Si  bomo  pcr  sua-  Conccdciidum  csi. 

Mt.iicm  pcccavit,  au  iion  couveiiil   ul  pcr  asperila- 

VARLC  LECTIONES. 


""  Si  lu  scismu.  Vict.  Joly,  Ctm.  Bcc.  elEdit.Colh.  si  lu  ncscis  ""  Sictil  Dctis  erll  mt.Jul» 
llCMl  Drns  l»eus  er.i  ■«•  B.  liide  cst  ?  mtt.  et  Kd  l.  C.olh.  B.  vcruiu  csl  "u  Sed  si  "oluenl  mu.  Lnur. 
S.  Jtich.  Joly  tt  Edii.  Coth.  et  li  noln.rii  "«  Kx  -hhilo,  Dco.  mt.  S.  M\ch.  ex  debito  •  Nec  suti  pw, 
MC  mu.  Cem.  Dec.  Joly,  Citter.  ei  Edit.  Coth.  sub  illo,  ncc  ""  Inveniri  polesl  m«.  Cui/r.  iuvcnlri  imii 
(,  .i.  st  •'"  Non  dobebil  mori,  ul  mt.  Joly  non  dcliel  mori  siciit  m*  Dco  pro  peccato  mit.  Vtct.  ei  joy 
o.niit.  Deo  "M  Bationalius  mi«.  Joly,  Vici.  et  Edit.  Coih.  ratinnabiliu»  ""  lloino  ad  bonorcm  »*>'"* 
l.omo  darc  ad  honorem     "M  Se  moi  ti  Irsdidil  mst.  ct  Edit.  Coih.  sc  morli  tradit  v«"n'»;°  °.ri1  0I"U 

pOtCM  mu.  qu.a  erit  omi.ipoleiu     ",v  PoctOU  sil  m«l.  Joly,  Vicl.  S.  Mich.  factum  CSt    "w  ln   ipsa  con- 
.ii  mic  nu.  Joly  omii.  |<  ipsa 
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CAPl  l   Mll.  \  Doi  QuMitfia  Ihk  inC.liriiin  »rm|K  r  r.  ii  Jm 

(fuiut    cum  uliii  infitmfutibMi  nuilrti     iijmtrtintttim 
non  li.thi-.it. 


Iloi.  Verum  in  ktC  simililudino,  quam  klbiTt  i!e- 
Im*1  t  iiiii  Iioiiii ihImis  ,  ilic  utiuiu  igunranliam  quoqua 
"M,  aicul  jIi  i.i  iiifirmilalci  notlrai,  hahilurut  »ll? 
Acts  0" "'  dnbilas  do  Dco,  ulrum  ail  omnla  m  iensf 
Ho«.  Quia  quamvi»  |1|  inimorlalis  futurut  ex  divma 
natura,  moilali»  lamuii  eril  ex  humana.  Nam  cur 
ikiii  aiimlilcr  polcril  *r>T  illia  liomo  cssc  vcre  igno- 
rans,  sicilt  vere  mortali»  cril?  Ans.  Hl.i  liominis 
aiaumpiio  in  unitalem  31  pcrsonx  *™  Dci  non 
nisi  lapicnter  a  sumtna  sapiciitia  llei ;  ei  idco  non 
nssumel  iu  hominc  quod  nullo  inodo  utilo,  scd  valde 
iioviuiii  csl  ad  opus  quod  idcm  homo  faclurua  est. 


Iiit.ircm  •"*,  iilco    l.nnrii    i|ii  isi%i  iit  ilc  Ikk    (|ti<.<|ur 

ral i  audirum.  S.rpr  nainqiii'  aliquid    u 

nuniiiv.cl  Ijiik-ii    Ihk:  r.iiiinii'    |irnliai>'  o.-. \. 

CAPIT  XIV. 

Quomoilv  mor$  tjui  in/ri'<iltnt  nnmtro  tt  ntn  ,.t  tn  l,m 
ptccatorum  oninmm. 

Nunc  rogo  ul  doceas  mo  rjoomodo  nion  cju»  prr- 

valcat  numcro  el  magniludinl    ""  ptffltlinMi    nni- 

niiim  ;  ciiin  unum    (quod  put  anius    levissintuin)  pec- 

calum  lam  inflnilum  monstrci,  ul  u  uumcru»  oht.n- 

dalur  iiilinilus     '"•    nitindonun,  qui    sic  plcm   Mnt 

crcaluris,  sicul  isic  csi,  ncc  pmainl   ncrvari  qnin  rc- 

<!i|;an(ur  in    niliilutn,    ni»i    faciat   aliquis    n«pci  luni 

itiiuin  contra  vnluntalcm  Dci,  uon  laincn  flcri  dehcal. 


Ignorniiiia  namque  ad  niliilum  illi  utilis  eaaet,  scd  ad  **  An».  Si  prxsens  cssct  liomo  ille,  ct  quis  essct  M  ir> 

nuilta  noxia  :  quoinodoonim  (ot  el  lanta  opera,  qu» 

faclurus  esl,  faciut  sine  summa  sapicnlia    "'*,  aul 

quoniodo  illi  liomincs  crcdcnl,  si   eiini   scienl  nc- 

acium  "**?  Si  autem  nesciunt  "•',    ad  quid  erit  ei 

uiilia  ignoranlia  illa?  Deindc,   si  nihil  amattir  niai 

quod  cognoscitur  :  sicul   nihil  crit    boni  quod   non 

nmel,  ila  nulliim  bonum  *™  erit  quod  ignnret.  Ro- 

niim   nutem    nemo  pei  fecto  novit  ,  nisi  qui  illud  a 

malo    scii   disccruere :  lianc   qttoque    discretioncm 

nulliis  scil  faccrc,  qui  *™  malum  ignorat  "".  Sicul 

i:-'itur  illc,  de  quo  loquimur,  omnc  perfccia  sciet  bo- 

num  :  iia  nullum  ignorabit  inalum.  Omnem   igitur 

babebitscientiam,  quamviseam  publicc  inbominum 

conversalione  non  osiendat.  Dos.  Hoc  iu  majori  xtate 

ila  videtur,  sicul  dicis :  scd   in  infanlia  ,   sicut  non 

crit  lempiis  congrutim,  ut  in  illo  appareatsapieniia, 

iia  noneril  opus,  el  ideo  ncc  congrunmut  illam  lia- 

bea(.  Ans.  Nonnc  dixi   quia  sapien(er  flct  illa  incar- 

neiio  ?  Sapienler  namqttc  assutnct  Deus  mortaliia- 

lcm  ;  qu.i  sapienter,  quia  valde  utilitcr  "••,  utetttr. 

Ignorantiam  vero  non    poterit  assumere  sapienlcr  : 

<^fiia  ntinqiiam  est   ulilis,  sed  semper  noxia  :  nisi 

forle  cum  peream  *™  mala  volunlas,  quxnunquam 

in  illoerit,  ab  cffeciu  rcsiringitur  "".    Nam,  eisi 

uliquando  ad  aliud   non    nocet ,  hoc  solo  tnmen  *™ 

nocet,  qnia  sccntix  bontun  aufert :  et  tit  brcviier 

nbsolvam  quod  quxris  :  ex  quo  homo  illcerit,  ple- 


el  dicerclur  lilii  :  Nltl  occidcris  '"'  homincni  tllum, 
peribit  mundus  isic  (oius,  ct  quidqui  I  Dcus  non  csl  : 
faccres  hoc  pro  conscrvanda  omni  alia  crcatura  ? 
Cos.  Non  facercm  ;  eliamsi  mihi  infliiilus  numetin 
mundorum  oblcndcrcltir  ,T7V  An«.  Qui,  m'  iicnim  ti- 
bi  dicercltir  :  Aut  etim  occidas  •m,  aut  omnia  pcc- 
cata  miindi  vcnicnt  supcr  le?Ros.  Rcs|>onilcrcm  mo 
potius  alia  oinnia  *"•  peccata  velle  suscipcre,  non 
soliim  hujiis  mundi,  qux  fuerunt  cl  qu»  fulnra 
stinl,  sed  cl  quxctinque  supcr  hxc  cogilari  poisunl, 
qttam  isltid  solum.  Qtiod  nou  solum  dc  occisio  c 
ejus,  sed  ct  dc  qualibct  parva  Ixsione  qu:e  illum 
langctet ,  responderc  me  ciistimo  dcbere.  Ans. 
Rcc(c  existimas  :  sed  dic  mibi  cur  ita  cor  imim  ju- 
dicat,  ut  plus  hotreal  *"T  unum  peccatum  in  I.Tsionc 
htijus  hominis,  qtiam  alia  omnia  quae  cogitari  pos- 
stint :  cum  omnia  qtixcunque  fiunt  peccala.  ronlra 
illum  sint?  Ros.  Qooniam  peccalum  quod  inpersona 
ejtis  fit ,  incomparabiliier  sttperat  omnia  illa,  qux 
cxlra  personam  illius  cogitari  possunt.  An<.  Quid 
dices*7"1  ad  hoc,  quia  sxpe  libenlcr  aliquis  patitiir 
qtiastlam  in  stia  pcrsona  molcstias,  nc  majores  *"* 
patialtir  in  rcbus  snis  ?  Ros.  Quia  Dens  non  cgct  hac 
patienlia  *"",  cujus  potcstati  omnia  subjacent,  sicut 
tu  supra  cuidam  mex  *T,t  inierrogaiioni  respondisti. 
Ass.  Rene  rcsnondcs;  videmus  ergo  qtiia  violaiioni 
vitx  corporalis  hujus  hominis  ntilla  immensitas  vcl 
multituilo  pcccatorum  exlra  pcrsonain  Dei  compara- 

"".  Ans.  Qiiaiiiinn 


nus  Deo  sempcr,  ut  seipso  erit  "*%  unde  nunquam 

crit  sine  ejus  potentia,   et  fortitudine,  et  sapienlia.  R  ri  valet.  Ros.  Apertissimum  est 

VARIiE  LECTIONES. 
"■•  Ignornnliam  qnc^ne  sicul  ms.  Joly  ignorantlam  sicut  ""  Cur  ergo  non  simililcr  poicrit 
ntji.  nam  cur  non  similiter  polcrit  "*8  Personx,  non  mis.  pcrsonx  Dei,  non  m».  S.  Mich.  per- 
sonx  Divinx  ,  non  *™  Summa  sapientia  mss.  immcnsa  sapienlia  "*'  Scianl  nescium  nu».  ct 
F.dit.  Goth.  scient  nescitim  ms.  Vict.  13.  sciunt  nescittm  *'*'  Autem  nesciet  mss.et  Edit.  Goth.  nescicn» 
"**  Nullum  bonttm  ms.  Joly  nihil  bonnm  »7e'  Facere.  nisi  qui  m«.  facere,  qui  ""  Malum  non  ignorct 
m«».  et  Fdit.  Goth.  malum  ignoral  na  Sapientcr  (quia  valde  utiliier^  mi.  Vict.  sapicnter  et  valet  ntiliter 
»76»  Fort<*  i>cr  eam  mss.  forle  cum  per  eatn  ""  Ab  affectu  restringitur  mss.  Gem.  Dec.  S.  Mich.  et  Ettit. 
Gotlt.  ah  effeclu  rcslringitnr  "M  Hoc  solo  lamen  ms.  S.  Mich.  boc  solum  tamen  "•»  Fcmper  in  ipso  erit 
nu».  semper,  utseipso,  erit  •"*  Fuisse  semper  non  dubiiarem  hiii.  scmper  fuissc  non  dubitarem  "7I 
Nttmero  et  mag.iididini  ms.  S.  Mich.  numcro  el  mulliludini  ,77'  Osiemlatur  inftnilus  mss.  Gem.  Dec.  Joly, 
Cisier.  et  Edit.  Goth.  oblendatur  inGnilas  "'3  Nisi  occidas  his*.  ei  Fdii.  Goth.  nisi  occideris  i7T*  Oslon- 
detur,  mss.  Joty,  Vict.  13.  Chter.  et  Edit.  Golh.  obtenderetur  ^775  Eum  occides  ms.  Joly  cum  occidas 
,77*  llla  omnia  »u.  Joly  et  Edit.  Goth.  alia  omnia  *7'7  Plus  borrcal  nn.  Vicl.  i9.  plus  horrcas  *7T*  Quid 
dicis  mss.  Gem.  Bec.  Joly,  Vict.  o.et  13.  S.  Mich.  et  Edit.  Cotli.  Quid  dices  ""  Ne  Majorcs  ms.  Jvly 
nec  majora  »™  llac  paiienlia  ms.  Joly  liac  scientia  ,7S1  Supra  mcx  niss.  et  edit.  Goih.  supra  cuidani 
r-i?x    »™  Sapienl-ssinium  ost  mss.  el  Edit  Goih.  apertissimum  esl 
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bnunm  lilii  vidotur,  cujiis  inlcrempiiolam  mala  csl?  A 

llitj.  Si  cssc  cjustam  bonum  m*  est,  quam  mala  est 

Cjiis  deslruclin,   plus  esl  honiun    incomparabiHler, 

ipiam  sinl  ea  pcocata  mala,  qux  sine  xslimationc 

,m  supcrat  cjus  intcrcmptio.    Ans.   Vcrum  dicis. 

Cngita  cliam  quia  m*  peccala  tantum  sunt  odibilia, 

qttanlum   sunt   rcala  :  et  vila  isla  tanium    amahilis 

,T8e  cst,  qiianlum  est  bona.    Unde  scquitur    ,T8T  qu'a 

vila  isla  ,T88  plus  cst  amabilis  quamsintpcccata  odi- 

bilia.  Bos.  Non  possnm  lioc  non  inielligere  m*.  Ans. 

Pataane  tauium  bonum  lam  amabile  posse  sufficere 

ud  solvcmlum  qtiod  dcbelur  pro  pcccalis  tolius  mun- 

di?  Hos.  Imo  plus  polest  in  inliiiiluui m0.  Ans.  Vides 

igittir  quomodo  viia  hxc  vincal  omnia  pcccata,  si 

pro  illis  detur.  Dos.   Apertc.   Ans.  Si  ergo  dare  vi- 

t;im,  e6t  mortcm  accipcre :  sicut   datio  liujus  vitx  " 

prxvalel  omnibus  liominum  pcccatis,  ita  et  aoceptio 

morlis. 

CAPUT  XV. 

Quomodo  deleat  mors  eadem  etiam  pecrata  eum  peri- 
mentium. 

Uos.  Ila  esse  de  omnibus  peccatis,  qux  personam 

Dei  uon   tangunt,  constat.    Sed  nttuc    vidco  aliud 

quxreiidum.  Nam  si  lam  malum   est  cum  occidcre 

qtiam  bona  csl  vita  ejus,  quomodo  potcst  mors  ejus 

Biipcrare  ct  delere   pcccata  eorum  qui  cttm  occidc- 

riint?    Aut  si  alitvjus  eoruin   pcccatum  delet  ,T,t, 

qnoinodo  non  potest  •"•  aliorum  quoque  liominiun 

tliqood  delcre?  m*  Credimus  enint  quia  ct  mulli  ex 

illis  salvati    sunt,  ct  innumerabilcs  alii  non  salvan- 

iur  ,T,k.  Ans.   Hanc  quxstionem   solvit  Apostolus,  C 

qui  ditil  :   quia  si  cognoiissent,   nunquam  Dominum 

g'ori(V  cruciftxissenl  (I  Cor.  II,  8),  Tantum   namquc 

il  ITtruni  scienter ,T"  factum  peccatum,  elquod  pcr 

ignorantiam  iit:  utmalum,  quod    nuiiquam  facerc 

poasenl  pro  nimiciaie  sua,  si  cognoscorclur,  venialo 

eit,  quia  ignoranter  factum  cst.  Deuin  cnim  occide- 

re  RUlltia  homo  tinquam,  scientcr  sallcm,  vcllc  pos- 

g>l*r*«:ct    ideo  qui  illum  occiderunl   ignoianter, 

i  'in  in  illud  inlinilum  peccatum,  cui  nulla  alia  com- 

p  irari  possunl  pcccata,   prorucrunl.  Nam  non  con- 

fciiloravimus  mT    ejus   magniludinem  ad  videndum 

quam  bona  essct  vila  iila,  sccundum  hocquod  igno- 
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ranlcr  faclum  esl ;  scd  qtiasi  scicnlcr  flcrel  ,T,,qno.l 
nec  unquain  fccit  a!i<|nis,  ncc  faccrc  pntuil.  Dos. 
Ralionahililcr  intercmptorcs  Chrisli  ad  vcniam 
pcccali  sui  pertingerc  poluisse  monslrasli  ,T,,.  Ans. 
Quidjam  qtixris  ampIius?Eccc  jam  dives  ""  quo- 
modo  raiionabilis  necessitas  ostendatcx  "•'  homini- 
hus  perflcicndam  cssc  supernam  civitatcm  ,  ncc 
hoc  posse  fieri  nisi  por  remissionem  pcccatorum, 
quam  homo  nullus  habere  polcst  nisi  per  hominein, 
qui  idcm  ipse  sit  D.-us,  atque  sua  morlc  homincs 
peccatores  Deo  reconcilicl  "".  Apertc  igilur  invc- 
nimusChristum,  quom  Deum  et  homincm  coniitc- 
mur,  esse  mortuum  "°*  propter  nos :  hoc  auicm 
absquc  omni  dubictale  ""  cognito;  cuncla  qux 
ipse  dicil,  certa  csse,  quoniam  Deus  mentiri  ncquil, 
ctsapienter  csscfacta  qux  fccil,  dubilandum  nou 
cst,  quamvis  eorum  ratio  non  intelligattir  a  nohis. 
Dos.  Vertim  esl  quod  dicis  :  ncc  aliqiiatenus  qjiod 
dixit,  cssc  verum;  aul  quod  fecit,  ralionabiliter 
esse  factum,  dubilo.  Scd  hoc  postulo,  ul  quod  quasi 
non  dchere;  aul  non  posse  fieri  videlur  iiifidelihus ; 
in  lide  Christiana  hoc  mihi  qua  ratione  flcri  dcboat, 
aul  possit,  aperias  :  non  ul  me  in  flde  coufirmes, 
scd  ut  conQrmatum  veritatis  ipsius  intellcclu  laeti- 
fices. 

92  CAPUT  XVI. 

Qualiler  Deusde  massa  peccalrice  atsumpsil  hominem 
MM  peccato;  et  de  salvutione  Adw  el  Eva\ 
Quapropler  sicut  corinn,  qtix  snpra  dicla  sunt, 
rationcm  aperuisti  :  sic  pcto  ut  curum,  qux  sum 
adhuc  quxsiturus,  ratioucm  ostcndas.  Primum,  soi- 
lioci,  qualiter  de  massa  pcccalrice,  id  esl  de  hu- 
mano  ""  gcnero,  quodtntuin  infoclum  crat  pe.ocalo, 
homincm  sinc  pccrato,  quasi  azymum  dc  f-ermen- 
talo  M",  Dcus  assiimpsil.  Nam  licel  ipsa  homiuis 
ejusdcm  conceptio  sit  munda,  et  absque  carnalis 
delectationis  pcccato;  Virgo  tamcn  ipsa,  undc  as- 
siiinptus  cst,  cst  in  iniquilalibus  concopla,  cl  iK 
pcccatis  conccpit  eam  malcr  ejus  ,,,T,  el  cm»  ori- 
ginali  peccato  nala  cst,  quoniam  cl  ipsa  in  Adani 
peccavil,  in  quo  onincspcccavcrunt.  Ans.  Poslqnani 
constathomincm  illum  esse  Deum  ,80\  cl  poccalo- 
rum  reconciliatorem  ,H09,  dubium   non  cst  cum  om- 


VARI/E  LECTIONES. 

■»••81  omno  bonum  tam  Edit.  Colh.  aportissimtiin  cst      ,m  Exislimalionc  mss.  xslimaliono     ""Cogita. 

qiiU  etiaa>NWfl.  Vlct.  rogilr»  ctiamquia  nNTantnm  amabiiis  mss.  Vict.  tanluni  cst  amahilts    ,T,Tliidcsequiliir 

rus    Vict.  Joly.  S  Mich.CittCT.  Undfl  scquitur   ,T88Vila  l.xc  MH.  Vict.  el  Joty  Vila  isla    ,TM  lioo  noninlclli- 

■  rc  mss.  Johjet  Vici.  19.  nax  mlHligrrc  ms.  Vic.t  13.  hoo  negarc     ,T90  IWsl  plusquam  m  inlinilum  mi, 

iilm  poieai  m  InOnituin    ,T"  Pccealom  delal »".  Victor.  19.  peccati  dclot    ,TM  Quoi.iodo  potest  ew. Ctsttr. 

iiiiotnoao non  poteel    ** Aliqood dalara aw. /olf  alianot delere    •»•♦  Alii  aalfanlni  »««•   (>ner.  a hi  non 

salvantnr    ,T,J  Differnnt  sciomer  mss.  Vict.  diffcrt  scienter    ,TM  Vclle  possit  mss.  ei  Edu.   Coth.  vollc  pos- 

ii  i    »'"  N  un  si  conaidereTimni  awa.  et  Edit.  Coth.  nam  non  considcravimus    ,T"  Sdenter  Bel  awa.  Jotij 

n   VUt    icicnler  lnrot     ,T"  Peiiincere  poluissc  monatreatl  *»*•  S.  Hich.   perlingcrc    monstrasli  fcCCfl 

.  ,m  »i.loi  nua.  Vtct.  Jotu.  Citttr.  S.  Mick.  Edit.  Coth.  Ecoo  vidcs    »"01  Osiendit  ex  mss.  Jolu,    Vjct.8. 

Uich   Cisier.  n  Edit.  Cotk.  oatondal  rx    ""  Doo  conrilict  maa.  Cem.  Bec.  Vtct.Joly.  et  kdu.uoih.    Uoo 

i  ilii  i     ,,,J  Conflleniur.  cl  inoriimm  maa.  Gm.  Ilcc.  conflleinur  csse  morluiim     ""  Oiimiuiiii i   duhie- 

mt.  Gcm.  Bcc.  Culcr.  Vkt.5.  8.  Hich.  et  Edit.  Coth.  omni  duhictaie  ms.  Vict.  19.  omni  dnbiiatione 

m  Fwf.1S.omnl  imbifuitala    ■■••  Paeeatrica «t  hwnano  aaaa.  omnte,  ct  B4U.  Coih.  neccairice,  id  nat, 

dc  iniiii  n.o    u"  De  rermentatn  >n%.  Vicl.l.  do  fermentfl    ,80T  Mator  ejua  mss.  Vtct.  mater  sua  liinm 

|K  ioi  ci  mu  Joi>j,  Vict.  Cistcr.  S.  Mick.  iliom  Dcmn  ct    ,S09  Pcccalorum  rcconciltau.rcm  mss.  Joiy, 

Vut   Cister.  S.  Wic/i.  pcccatoruni  esso  rccontiliai-.icm 
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iniiii  sino  pi-t  i  .>lo  M"  OMO  J  I ■*»*-  llllOUI  MM  OOM  VI    A  m  Ittll    ■  •  "i"  '  'dll  i'  \.  r 


ifi,  nisi  nhiquo  i"i  rilo  tlo  ni  i '  ■  >  i"  ■  •  j  1 1 1  ■ 

inmptnii  Qiia  vero  ratlo 1"  Mplcniia  Dol  boc  lc 

(ii,  si  noii  poionrani  Intelllgere,  oon  dcbcraui  ml- 

rorl{codcum  v» rotlono  lolonrc  ilhjoid  oom  lo 

mn  rotli  lonlttt  i  i-i  <|iioil  Ignoramui.  Qulppe  mlrooilHn 
Dcui  *••*  rooMnrovli  homonora  ontarom  qooM  ii- 
iiiinravii  :  •Qoilltor  onim  utrumOjMO  Doo  mcim  «%t  ; 

■Cil  lioiuo  .iiKcquam  i'.ssc(  non  pcrcivil,  u(  liori  non 
dnlieivl.  POOMJUOM  vero  ficlus  csl,  00000000  inrruil 
oi  i|noil  c(  od  quo«l  f.iotus  or.il  pordcrci  I  OttemViC  non 
pordliloril  ouiniiio  quod  faeluscrat.ulcsicl  <|ui  |)ii- 
nirclur  "",  au(  cui  Dcui  miscrorotur  I  nciKrnm 
eoiin  lioriiin  Borl  possct,  si  in  nihilum  rcd.iclus  ci- 
sci.  ToutOOTgO  mirabiliui  Doui  illiun  resiiluii  qimn 


llliui,  iit   <|iik uuquc  icl  i  i  .    >■  I  po»i  Jicm  ■  01 
eonfi  i  .i  luoriel,  ■•■  voilo  per  lllo  i  dooii,  qnod  ro  «Jl«i 
d.  i.  ■( -111.1111  Impotroro,  et  id  pai  i"<"  I  I 

lom  oocodoro»  obomnl  colpoilnt  iL  ,  «  i 

ci  ki  c  nii,  oril  n (  |">si  bono  vonloni  itrrum  p    <     l, 
ti  dlgno  ""  lallifiii  erc  oi  *>» i igi  dcinrrpi  vol  iei    i 
por  ijihi'ciii    pacil  i  Hi.  ..<  i  iiii    1 1  ■  1 1 iii    \i  r.  am    r  ■ 
piaiil  :  llf  101000,    ii  1  iiiiIIiis  polollum  ojttl  ii'.  '      i  - 
lur;  iIoiici  luciiun    |||    bOC  OttdO    CttlpOJ  **  •  rttoi   I 

(ur  *"•.   BooandttM  bonc  ilmilituilinoM  ,  quoniom 

iioii    pOlttOfttOil    ""   omncs    boiuinCI    <|m     lOtvOttdl 

orottt»  projionloi  noo,  qoondo  M<!onvptioc).iM  hVam 

Cliristus  fccil  ;  lOtttl  fuil  vis  in  cju>  inoil.  ,  ul  cii  m 
in  abscnlci  vcl  loco,  vd  lOMOJOfO,    cjttl  proiOttdOtnr 


iiislilnil  .  qoOntU  Imc  d«*  pQCCONfO  conlra  nioriluin  ;  "  eff.  eluv  Qtio  anicm    iionsuliiui  pfOMOttlMOJI  '  MttfO 


illml  nou  dc  peCCOlorO,  OOC  coulra  iiicritum  fccil. 
QttOntOM  Ctiom  OOl  Dcum  ct  homiuem  sic  in  umim 
couvcnirc,  ul,  scrvnla  iulcgrilalc  ulriiisiiun  ROlOVM, 

idcin  si(  liomo  i]iii  Deus.  Quis  crgo  prxsunial  vcl 
cogiiarc  quo«.l  htimanus  ■"•  intellcclus  va'ca(  pcnc- 
irorO  quam  Mpiouter,  QJOOM  miroblliter  (am  inscru- 
laliilc  opus  faelus  si(?  Mos.  Asscniior  quia  nulliis 
lnnuo  poiest  iu  li.ic  vita  laiilmn  secrciuin  pcnltttO 
nperirc  :  DOC  pc(o  ul  fucias  ,  qttod  nullus  liomo  fa- 
ccre  polcst;  scd  lantum,  quantum  polcs.  Dlus  cnim 
persoailcliis  aliiorcs  in  liac  rc  rationes  lalerc,  si  .ili- 
qiiam  le  monstravcris  vidcre,  qtiam  si  (e  iiullam  in 
00  ralioncm  iiKelligcre,  niliil  diccndo,   probavcris. 


dcOM  dobool,  liiuc  facilc  cngnoociturj  quli  nnn  ( >t 

pVMMttlM   cssc  cjiis  uiorii   polucriinl  '•",   quol  wi 

ittpormo  civitaiis  comUroctlouom  oeeeoooril  ittni ; 

Ctiamsiomncs,  qui  ejttodom  mortil  icmpnre  ttbicun- 
quc  craul,  ad  illnm  rcdcmpiioiicm  ailmiitcr  ntur. 
Plorcsenim  siinld.eniones,  qn.im,  do  qnibus  rcst.io- 

rondoo  cst  numertti  oornm,  eo  dio  vivcrrol  bcnniue*. 

Nec  crcilciidum  cst,  cx  quo  f.ictus  cst  liomo,  nllum 
irmpus  fuissc,  quo  iniimlns  islc  cuni  ciratoiis  qu.i: 
Mnfacbtt  sunt  od  IMUI  liomimim  ,  sic  vacuus  fnfottrtf, 
ut  tiullus  cssct  in  illo  « x  humono  generc  ad   boo 

pcrlineus,  proplcr  quod  factirs  cst  liomo.  Yidoiur 
enim  iiicouvenicns  quml  Dcus  vcl  uno  momcnlo  por- 


A.ss.  Videomc  ab  importunitate  lua  non  possc  libc- ~  miseril  biimanum  genui,  el  ca   quae  fccil   prop.cr 


r.ni  :  scd  si  aliqualenus  potcro  quod  poslulas 
osicndere,  gratias  agnmus  Dco.  Si  vero  non  potcro, 
Miffleianl  ea  quaj  supra  probnta  sunt.  Cum  cnim 
constat  Ueum  bominem  fiori  oportcre,  dubium  non 
est  sapicutiam  et  poteutiam  illi  non  dccsse,  ul  lioc 
sino    pcccaio  fiai.   Ros.  Sic  libcnter  acoipio.  Axs. 


usiim  eorum,  <Io  quibttl  superna  civitas  pcrfn  icmla 
cst.quasi  frusira  cxslilisse.  Nom  nliqnalonus  in  v  - 
num  essc  vidcronlur,  quandiii  non  ad  boc,  propler 
quod  maxime  facla  eoaoul  "",  vidcrenlur  subsisle- 
re.  Bos.  Congrucnti  ralione,  cl  cui  niliil  repngnare 
vidctur,  monstras  nullum  unquani  toinpus  fuisse,  -x 


Oporiuittitiqiie  ""  ul  illa   rcdcmptio,  quam   Chri-      quo  factus  est  liomo,  absque  nliquo,  qni  ad  eam 


stus  fccit,  prodessct  non  solum  illis  qui  co  lcmporc 
fiicrunl,  scd  el  aliis.  Sit  enim  rex  aliquis,  cui  lotus 
pnpuliissuxciijusdnm  civitalis  sic  pcccavit,  cxccpto 
uno  solo,  qui  lamcn  est  dc  illorum  genere;  ut  ntil- 
lum  corum  facere  possit  undc  inorlis  damiialioncin 
evadat  :  ille  autem,  qui  6oluscst  innoccns,  tantam 
npud  regem  habcat  gratiam,   ui  possit ,  el  laniam 


perlinerel  (sinc  qua  factus  cssel  vane  omnis  boiuo) 
rccoiiciliaiionem  :  qtiod  non  soluiii  ccnvcnicns.  s  «I 
etiam  neccssariitm  esse  »8W  poosamai  conebidcre. 
Si  enim  convenknliai  el  rationabilius  ost  l.o  , 
qiinm  nliquando  nullum  fuisse,  dc  quo  intenlio  Dc  , 
qua  bomincm  fecil,  perliccrelur;  ncc  est  aKqu  <l 
quod  huic  obvict  rationi  :  nccessc   csl  scmper   ali- 


dilcciionem  erga  reos,  ut  velil  omnes,  qui  credent  ^  quem  ad  pr.-edictam  rcconciliaiiouem  periincniem 
,e"  suo  consilio,  rcconciliare  quodam  servilio  ipsi  fuissc  Dnde  Adam  ct  Ev.nn  ad  illam  pevtittuisse 
regi  valde  placituto,  quod  facturus  est  dje  sccundum  rcdemptionem  dubilandum  non  est,  qiiannis  boc 
voluntaicm  regis  slatuto.  Et  quoniam  non  omnes  aucioritns  divina  apcrlc  non  pronunticl.  A\s.  Incrc- 
possunt,  qui  reconciliandi  sunt,  ad  dicm  illam  con-      dibilc  qtioque  vidctur.  auando   Dcus  illos  fectt,  et 

\ARI^:  LECTIONES. 

1,10  Eum  sinc  pcccato  m$i.  C.em.  Bec.  Joly,  Vict.  3.]  13  et  Edit.  Coth.  eum  oiunino  sino  nee- 
calo  nu.  Vict.  19.  cum  sine  omni  pcccalo  ,KH  Qua  ratiouc  voro  nu.  Vici.  3  quia  \oio  in- 
tentionc        **"  Mirabilis   Dcus  nis.    Vicl.    el   Rd.   Golh.    mirabibus    Dous       tM   Quod  punirelur   ■», 


el    Edit.   Cotli.    qui    piinirelur 


liU 


Quod    bttmanns  mi.    Joty.    quis  quod  liumauus  vis.  V  icl.  15.    Ycl 


quis  humanus  "l5  Oporluil  ulique  ms.  Joly  oporluit  itaqne  "  Ui*  Qui'crcdcnl  ms.  Joly  qui  crederem 
nij.  Vict.  3.  qui  eredttiil  MM  Si  digne  nu.  Joty  sed  digne  ••'*  Sit,  unde  culp;c  mss.  el  Edit.  Ooili.  Sit  Imc 
undecuipa:  ■***  llelavanlur  mt.  r ict,  et  Edil.  Gotli.  relaxcnlur  "J*  Non  potuerunl  »»«.  Vict.  19.  ium 
polcrant  "•'  Non  solum  prxsenlibus  «ijj.  Joty,  Vict.  5.  19.  non  solis  prxsciKibus  ""  Ejtis  esse  moni 
poltierunl  nuj.  Vict.  ei  Joly  esse  ejus  morli  poieraul  ****  Creaiaris  snis qum  mss.  Joly,  Yicl.  Cister.  el 
Editio  Gothicn  omitt.  suis  ,m  Faclae  essenl  oko.  el  Edii.  Goth.  facla  cssenl  ,8"  Convenirc  sed  etiam 
noccsse  esse  mss.  conveniens  sed  eiiaui  nccessnrium  esse 


610  S.  ANSECMl  CANTUAU.  AUCIIIEP  OPP.  PABS  I.  —  DOCMATICA.  440 

proposxit  i.nmittabililcr  faccrcdc  illis  omncs  hwni-  A  quxrilitr  ulrum  idcm  Dcus  lioino  •"'  potucrit  ser- 


ncs,  quos  ad  cwlcstcmcivitalcii.  a&sun.pltirus  cr.it ; 
qu.ttt  illoi  Jiios  ab  lioc  c\i  Juscril  proposilo.  Bos. 
Iuio  illos  masiniead  hnc  fecisse  creili  dcl>et,  ulcs- 
sci.t  do  illis.  proplcr  quos  facli  suiit.  Ass.  Ocne  con* 
■IJenw.  Mulla  tanicn  ani.ua  ante  mortem  Chrisii, 
p.ir.ul.si.o»  co»leste.n  ingmli  poluil;  sicul  supr;»  iliii 
dc  rcgispalatio.  lios.  Sic  lcnciiius.  Ans.  \irgo  aulCM 
ill.i,  dc  qua  ille  u»iuo  assuaiptus  cst  de  quo  loqui- 
iimr,  fuit  de  ilus,  qui  antc  iiativitaletncjtis""  per 
e.iininiindatisuul  a  peccalis;  ct  iu  ojusips.i  munlilh 
dc  illa  assnmptus  csl.  Uos.Placercl  tiiiui ",r  •Miiltuiu 
4iiiO(l  dicis;  nisi  cum  ipsc  dcbcal  a  scipso  ludiere 
iniiiiiliiuin  a  pecc.no,  vidctur  eain  habere  n  matre, 
ei  uon  pcr  se  nuindu*  cssc  '*•"   sed  per  iilaui.  A»s. 


varc  vitam  siiam,  ut  nunquain  morcrelur,  dubitao* 
dum  non  cst  quia  scmpcr  habuerit  ""  polcstalem 
«crvandi,  quamvis  nequivcril  vclle  servare,  nt  ni.ii- 
quam  morcrctiir  :  ct  quoniam  hoc  a  scipso  babuil, 
ul,  scilicct,  vellc  non  possel,  uon  neccssilale,  scd 
liliora  potcstate  aniinam  suam  posuit.  Dos.  Non 
omnino  similcs  fuenint  in  illo  isUe  poiestates,  mco- 
liendi,  scilicel,  et  servandi  vilao».  Ibi  cniio  scquilur 
qoia,  vi  vellcl,  possct  mcntiri  :  bic  autciu  videtur 
quia,  si  non  vcllel  •"*,  non  magis  boc  posset,  quain 
possct  non  cssc  quod  crat.  Nam  ad  hoc  crat  hnroo 
wi  morcreiur;  ct  propter  hujus  futur*  mortis  Adcm 
dc  Virginc  poluit  issunii,  sicut  supra  dixisti.  A,\t. 
Qucmadiuoduin  pulas  itlum  onn  potuisse  ncn  mori 
rs.ni  ila  cst.  Sed  qiioniaui    utatm    iniiuditia,  pcr  II  aut  nccessitalc  iiiorliiuiu  cssc  *•" ;  quia  noti  poiuil 


qtiaiii  muudus  etl.nou  fuit  nisi  ab  illo;  ipse  quoque 

per  scipsuui  ci  a  sc  uumdu»  fuit. 

CAPUT  XVII  [al.  XVI]. 

Quomodo  non  neceuitate  mortuus  «ti,  qut  n«n  polmii 
ettc  uitt  quia  eral  noritunis. 

Ros.    Ikue    esi    de  boc.    Vcmm    adlrac  mibi 

"•*    aliud    videtur    quaucudum.    Dixinius    enim 

supra  quia  non  nccessiute  moritorus  crat,  et  uunc 

vidciuus  quia   mater    cjus  pcr  ijus    mortcm  fulu- 

ram  iiiund.i  fuil,  quod   nisi   ilU  fuissct,  ipsc  dc  ilb 

c>sr    iioii   putuisset.  Quomoilo    ergo   non  *"'   nc- 

CClrilitn  mortuus  cst.  qui  nou  nisi  quia   morilurus 

<rai,  potuit  cssc?   Nam  si    moriturus  non  essel, 

Virgo,  de  qua   assmnptiis  est,   inunda  non   fnissel  : 


nnii  cssc  quod  eral :  ita  potes  asscrcre  illuoi  non  po- 
tuisse  velle  non  niori,  aut  neeessilatc  mori  voluisse; 
quouiam  quod  erat,  non  casc  non  potuit :  non  enim 
inagis  ipsc  faclus  csi  bomo  ad  boc  ut  niorerelur, 
qu.un  ut  vellet  mori.  Quapropier  sicut  non  dcbes 
dicere  quia  non  potuit  uon  vcllc  mori  ••**,  aui  nccea- 
sitate  voluil  mori  :  sic  non  esl  diccndum  qu:a  m.u 
poluit  non  rnori,  aut  necessitate  moriuus  esl.  Bos. 
Imo  quoniam  cidein  subjacenl  rationi,  scilicet,  ei 
uiori,  el  velle  mori  n";  utrumque  videlur  in  iUo 
nccessitatc"'*  fuissc.  Ams.  Quis  se  spontc  voluit 
boinincin  faccre,  ut  eadem  iminutabili  voluniaie 
morcrctur,  ct  pcr  hujua  (idem  eerlitudiuia  virgo 
iminila  fierct,  de  qua  homo  illc  assumerelur  ?  Bos. 


q.  ooiam  lioc  ncquaquam  valuit  cssc,  nisi  veram  ejus  C  «*««  t7'1»"»  ■«•  Ap*-  N«""«  nionsiraium  est  supra 


93  inoriciii  crcdendp;  ncc  illc  de  illa  |>otuit  aliter 
assuuii.  Quare,  si  nou  inoituiis  est  cx  nccessitaic, 
l»osi(|'iaiii  .issinnptus  cst  de  Virgine  ,  poluit  non  esge 
asMititptu*  dc  Vngiiic,  pohtqtiam  cst  assumptiis  : 
quoil  uoii  cst  possibilc.  Ans.  Si  bcuc,  qux*  supra 
dict.i  siiut,  coiisidcrasses,  sanc  <uiaL'stioncin  iu  illis, 
ulpiito*"*,  soiulam  intellctisscs.  Bos.  Nou  video 
qiiDiucilo.  A.\s.  Noiiue,  quaudo  qiuesiviiuus  utruin 
illc  lucuiiri  potucril,  monstravinius  in  nicntiuudo 
ilu.is  eaM  poU*»taUvs  ;  nuain,  videlicct,  volcudi  mcn- 
liii,  altcrain  nicnliendi:  el  i|uoiii.iin,  cum  mculicndi 
poicslaiciii  lnlxrcl,  boc""a  scipso  babuil  ut  non 
|Mis>ct  vcllc  mentiri;  idcirco  de  sua  jusiitia,  qua  vc 


quod  Dci  volunUs""  nulla  cogitur  ncccssitate;  sed 
ipsa ""  sc  sponlanea  sua  servat  inunutabilitaie, 
qiiaudo  diciUir  aiiquid  neccssitaUi  faccrc?  Bos. 
Verc  '*'*  inonsiralum  cst.  Seilvidcmus  ccontraquia 
quod  Deus  imiuulabililer  vull,  nou  potcsl  iioii  cssc, 
sed  nccesse  csl  essc.  Quapropler,  si  Dcus  voluit  ut 
illc  bomo  morerelur,  non  poluit  uon  mori.  Ans.  r,x 
co  qnia  Filius  Dei  assuiup«il  bnminein  ca  voluntalc 
ul  inorcrclur,  probas  cuindcm  boiuinein  non  po- 
tuisse  non  ruori  "u.  Bos.  Ita  iutclligo.  Ans.  Au  noti 
similiter  apparuit  ci  bis  qiuc  dicU  suut,  Kilnuii  Dci 
cl  assumpluni  bomincm  uiiam  cssc  pcrsouam,  ut 
idcm  sil  Dcus  cl  boino,  Fditis""   Dci  el  Viiginis 


riUlc.ti  scrvavit,  ctiin  cssc  la.uland.i.u?  Bos.  Ila  csl.  p  filius?  Bos.  Sic  csl.  As».  Ide.n  igitnr  boino  sua  vo- 
Ass.  Siiniiilcr  cst,  iu  *ervando  vilain,  polcslas  vo  l.miatc  non  poluil  non  mori,  el  waaiwai CU.  Bos. 
Icu.li  servare.  ci  poicstas  servaudi.  Cum  ergo  "J1      Ncgarc  ncqqeo.  Ans.  Qtionta.n  rrgo  '•"  voiuulas  Dei 

VAUI^;  LECTIONCS. 


""  RtscettiUleai    cjus    Mft.    *t  tdit.    Goik. 
rci     niilii         "'*    l'er    w     iiiiindus    non    rW 


naliviintein    cjus 
imi.    Jithj   ei    KitH. 


M"    Placorcl  mibi  m$.  Jo/f  pla- 
i.oik.    i per    sc    imindus    «^se 

*m    v,rum    ^iUmc   „,;,„    /„    mt.    Ykt.     19.    kic   incipit'  taput    17.  ""   <feff» ."■.■*.te 

inoilo  rtf.  „..,.       "••  lu  ilhs  ut    puto  .....   \ui.  iitc ll,s,..tpu.o      ^ H+ma± m**m.J4§ 

o  "»k  I.U-i.i  l»eiis  bomo   tw«.  I  wt.  10.  idcin  bon.o  Msnper 


|t.  vere  "•'  Horerciur.  prol.as  e.intW-.,.  hominem  i.on  poi.nssc  nen  «nor.    ,..*■   JUu   ...orcrclur,    non    |4X(iii 
,„.,,  meri     ■»■  ll-.mo,  M  lilms  mtt.  Joly,  Citter.  Ikmiio  liiius    ""  Quomodo  ergo  m*.  et    Ldu.  i.oitt.   quo- 

iii.ui.  ci<;o 


11 
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niiii.i  MMiiltaki  aetl  .»it.|imi,  »cJ  mi.i  ptmitli  M  a  i  i.  •'  "i  <"'••  i><"-.  u.it  ..ii.juii,  |  ,i  r  iii.in 


xalmila»    illius  fuit  volunlas  Dei,    iiull.i   MQtMlltM 
iiioiliiut  lil|  «icd  soli  sn.i  |iii(i'»i.iiu.  Mo».  ArH'iiniii 
l  UiOliibllS    lius  oliviare  nri|iieo  :    iuui   nr«-  propo-.i 
lintitti  quas    pi.ciniili»,    nec  coiucqucnuas  qiu»  m 

r.Tt,  «illiiicntiH  loiironn-  taleOt  Sc.l  ijiiu  n  boc  Rtllil 


.  ii,  j.nn  iio.i  pol.»l  noii  r\»c  fiiliiin,  Kod  »<iii|  .  . 
m-i  iiiii  csi  fj<  luin  r»»e,  nr<  Uiiicii  icrii  Jicilur  lin- 
posnilnlc  Dfo  cisc  il  la<  ul  qond  prj  iri  ilnin  •  »1  non 


nai  |ii.ru  iiiuin 


nilnl  <  iii ii)  iln  upe  -iuir  nfrc» 


lllai  IMHI    lacienili,    aul  nupn»kihiliU»  fa<  nuJi ,   »ol 


kQllipfjf  *,M    occnrril,  (|uoJ  Jixi 


.• 


qin.i  ||  vrllct       l»n  aola    volunUS,    qui    vrrilalem  '*"  »i  injicr    (quij 


n. iii  niori,  iion  iii  . (  . •*  li<»<  BjfjajBti  quaiu  nou  cssc 
quoj  crai;  vcro  **"  uamqiic  monlurus  rral  :  quo- 
uiaui  »i  vero  iioii  fiiissel  iiiorilurns  ,  non  fui»»el 
vors  li.lcs  fntuijc  moriis  < j.is.  pcr  qu im  et  Mla 
Virgo  Jc  qu.i  n.iiiis  c»l,  ct  aiii  iiiulli  muuJali  siinl  a 
pcccalo.  N.HI1  si  vcra  uon  finssct,  niliii  proilesso 
potuiwrL  Quapropier  si  potuil  *'*'  uon  mori,  |>otiiil 
r.icrrc  non  e Ht  voruin  quoJ  vcriim  crjl.  Ans.  Quare 


Ipse  vcriias  cst)  iininulaliilcra,  »i«ui  ral,  .  »-«•  vull 
ii.i  si  propoiut  ie  aliquiJ    imniuiabiliier  i"  i.ir.nn  , 
qnainvi»  quiiil    propomi,  .niicqujiu  I...I.    non    p 
noii  Btae  fuliiiuin  ,  non  taincn  ulla  cst  in  co  u<  kcaatl 
iicccksila»,   anl    nou    IjuenJi     uiipoKsilnliij»  :  qm.i 
aola  operatur  iu  eo  volimlas.    Quolie,  luu.qiic  <lu  i 
lur  D«iis  iion  poksc,  nulb  uegalur   iu  co  poi.si.. 
aeJ  insupcrabilis  signillcjiur  polcnlia  *"'  cl  foru- 


verum  crat,  anlcquam  morcrclur,  quia  moriturus  p,  luJo.  Mou  ciuin  aliuJ  inlclligiiui,    raial  quu   unllj 


cratT  Mos.  Quoiiiam  hoc  •"*'  ipsc  sponlc  voluil  cl 
iiiiiniiialiili  volunlalc.  Ams.  Si  ergo,  sicul  Jicis,  iJ- 
circo  non  potuil  non  mori,  qtiia  vcrc  moriturus  eral: 
ol  ideo  vcre  erat  mortliirns,  quia  lioc  ip»c  sponte  ct 
iinmulaliilitor  volult  :  scqtiitur  illum  non  ob  aliuJ 
iion  poluissc  non  mori,  nisi  quia  immulabili  volun- 
lalo  voluit  mori.  lios.  Ila  csl  :  scJ  quxciiiiquc  fuc- 
ril  caus.it  verum  est  lamen  quia  nou  potnii  non 
niori  cl  iieccsse  fuil  illiuii  mori.  A\s.  Nimis  li.tres 
in  niliilo  :  et  (ut  dici  solei)  quxris  noJum  in  scirpo. 
Ilos.  An  ea  obliius  quiJ  objccerim  *•"  cicusaiioni- 
bns  tuis  in  liujus  Jisptitalionis  noslrx  principio  : 
quia,  vidciicef,  quoJ  postulabain,  non  faceres  Jo- 
ctis;  sed  mibi,  et  hoc  ipsum  niecum  peieniibiis? 


res  polcsl  cflicerc  ut  agat  illc  quoJ  ncgalur  possc. 
Mjhi  mullum  usilala  csl  bujusino.li  loc  uiio,  ul  Jica- 
lur  rcs  aliqtia  posse;  non  qtiia  in  iila,  s«nl  qtininaui 
in  alia  re  csl  polesla»  :  ct  non  possc;  non  quoin.iui 
in  illa,  seJ  quia  in  alu  rc  csl  impolcnlia.  Didssua 
namque  :  lslc  homo  potcsl  vinci,  pro,  Aliquis  poiest 
cum  viucere  :  ct,  llle  iion  poiesl  vuici;  pro,  Nullus 
eum  vinccrc  potest.  Mon  eniui  poicus  est  poiM 
vinci,  setl  iinpolcnlia  :  nec  vinci  noii  possc  impo- 
tcnlia  est,  sej  poieslas.  Mec  dicimus  Dcum  nercs- 
silate  faccre  aliquid,  eo  qnoJ  in  illo  sit  ulla  ueces- 
sitas;  scJ  quoniam  est  in  alio  ■  sicut  dfli  Jc  impo- 
tcnlia  asST,  qiuiiJo  Jicitur  non  posse.  Oninis  quippe 
neccssiias  csl  aul  coaclio,  aul  prohibitio  :  qux  «lu.c 


Susiine  igilur,  ul  pro  tarditate  et  hebettidine  nostri  £  necessitales  converiunlur  invicem  contrarie;  sicut 


iugcnii     quxram,    qualcnus   mihi  el   illis   eliam   m 
puerilibus  qtixslioiiihiis,  sicut  incocpisti,  satisfacias. 

C.APUT  XVIII  |of.  XVII]"»1. 

Quid  in  Deo  non  sit  neceuttat,  vel  impossibitUas  : 
et  quid  sil  nccetsilas  cogens  ,  et  necemtas  non 
cogetu. 

Ans.  Jam  dixitnus  quia  Deus  impropric  dicitur  ali- 
qu  <l  noii  possc,  aut  ncccssilate  faccrc.  Omnis  quip- 
pc  necessilas,  et  impossibilitas,  cjus  subjacet  voliiu- 
tati ;  illius  aulcm  voluntas  nnlli  subditur  necessitati 
aut  impossibiliiati.  Nihi!  cnim  est  nccessarium  aut 
impossibile,  nisi  qu!a  ipse  ila  vuil  :  ipsum  vero  aut 
velle  aut  nolle  aliquiJ  proptcr  ncccssiiatem  aul  im- 
possibilitatem,  alicnum  cst  a  vcriuic.  Q.iare,  qtio- 


necesse,  ct  impossibile.  QtiiJquid  namque  cogitur 
cssc,  prohibetur  nou  essc;  et  quod  cogitur  non  esse, 
prohibctur  esse  :  quemadmodum  quod  ncccssc  csi 
essc,  impossibilc  est  non  csse  T  et  quod  neccssc  csi 
non  esse,  94  impossibile  eat  esse;  et  conversim. 
Cuin  auicm  Jicinius  aliquid  nccesse  esse  aut  non 
es&e  iu  Deo,  non  inlelligilur  quoJ  lil  io  illo  ncccssi- 
las  aut  rogcns  atit  prohibcns  :  scJ  signiGcaliii-  quoJ 
in  omnibus  aliis  rebtis  cst  neccssitas  prohibens  cas 
facere,  el  cogens  non  facerc  :  contra  hoc  quoJ  do 
Dco  dicilur.  N.mi,  cum  dicimus  quoJ  necesse  cst 
Deum  scmper  vcnnn  Jicere,  et  ucccsse  est  cuiu 
nuiiquam  tsvs  meniiri,  uou  diciiur  aliud,  nisi  quia 
taula  cst  in  illo  constantia  scrvandi  verila.cm,  ut 


niam  omnia  qux  vuli,  el  non  nisi  qua?  vult,  facit :  D  necesse  sit  nullam  rein  facere  possc,  ut  verum  nou 
sicut  iiutla  neccssitas,  sive  impossibilitas,  prxceJit  dicat,aululmenliatur[fl/.c^.  X Vlll] ,9M.  Qtiapropiex 
cjus  vellc  aul  nolle;  ila  nec  ejus  facere  aul  non  fa-  cum  dicimus  quia  homo  iilc,  qui  sccunJum  unilaieiu 
cere  :  quamvis  nmlta  velil  immutabiliter,  el  faciat.      personx  (sicut  supra  diclum  est)  iJcm  ipse  cst  qui 

VARIJ5  LECTIONES. 

mT  Hoc  mihi  semper  nu.  Vict.  19.  hic  mihi  semper  MM  Quotl  dixisti  mst  et  Eiiit.  Gotli.  qnol 
Jixi  ,sw  Non  raori,  non  magis  hoc  posset,  quam  posset  non  esse  quod  crat  vere  ms.  Joly  non  mori,  non 
tsscl  magis  hoc  posse,  qtnm  non  essc  quod  eral  :  verc  mss.Vicl.  Cister.  el  Edil  Coth.  non  mori,  non  ma- 
gis  hoc  posset  qnam  non  essc  quoJ  cral  :  vcre  **M  Si  potuisset  no>i  mori  inss.  el  Edit.  Goth.  si  poluil  iioii 
mori  MSI  QtiomoJo  hoc  mss.  et  Edit.  Golh.  quoniam  hoc  ,8S*  QuiJ  objecerim  nu.  Joly  quoJ  olijcceriiu 
"•*  /h  ms.  Vict.  i9.  Caput  IK.  w*  Facial  quod  prxleritum  est  non  cssc  prxleritum  ms.  S.  Mich.  f .- 
cial  quoJ  prxlerilnm  est :  ,s"  Qux  veritalem  mss.  Vict.  Joty,  Ciuer.  et  Edit.  Goth.  qui  veritatem  "'• 
Signauir  potenlia  ms.  Citter.  significalur  polcntia  "*'  Dixi,  iinpotenlia  »i*i.  Edit.  Goth.  dixi  de  impoien- 
tia  Ms*  Necesse  eum  nunquam  ms.  Cistcr.  et  Edit.  Goth.  necesse  estnunquara  M,;  «*».  conlintta«ir  ccput 
pretcedtns.  Vel  non  Rtas,  Vtct.  19.  et  Edit.  Goth.  Et  non 
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Filiu^  Dd  Dcut,  iion  poiuit  non  mori,  aui  vclle  non  A  ccssilatcm  cssc.  Esl  namquc  nccessilas  proeccdeus, 
inori,  posiquam  dc  Virgine  nalus  csl  :  non  signifi-  quac  cauaa  csl  ut  sil  rcs:  cl  cst  ncccssilas  sequccs, 
catur   iu  illo  ulla  impoteniia  servandi,  aut  volcndi      quam  rcs  facil.  Prxccdens  ct  cflicicns  neccssilas  eal. 


servare  viiam  suam  immortalcm ;  scd  immiilabili- 
las  volunlalis  cjus,  qna  sc  sponle  fecit  liomincin  ad 
iioc,  ul  in  eadcin  volunlale  pcrscvcrans  morcrclur  ; 
ct  quia  nulla  rcs  poiuil  illam  volunlalcm  muiarc. 
Plus  cnim  csscl  impolenlia  quam  polcniia,  si  posscl 
vcile  incnliri,  aul  fallcrc,  aut  mularc  volunlalem, 
qii.un  prius  iinmuiabilem  csse  voluil.  El  si  (quem- 
ailiiiotliim  supra  dixi)  cum  aliquis  sponie  se  pro- 
pmiit  hclnntm  bonum  aliquod,cl  eaiJem  volumale 
poatca  pciiicil  quod  "*°  proposuil;  quamvis  cogl 
possit  ,  si  nolil  promissum  solvcrc;  non  tamcn  di- 
ccmltis  cst   ncccssilatc   facerc  qtiod  facit;  scd  ca, 


cum  dicilur  rtxlum  volvi;  quia  ncccsse  est,  ul  vol- 
vatur.  Scquens  vero,  el  qti.-c  nibil  cflicil,  sed  lil, 
esl""  cum  dico  lc  cx  ncccssitalc  loqni.quia  loquc 
ris.  Cum  cnim  hoc  dico,  significo  nibil  facerc  possc, 
ul,  dum  loq-icris  non  loquaris,  non  quod  alius  le"*T 
cogat  ad  loqucndum.  Nam  violenlia  naturalis  condi- 
lionis  cogii  coelum  volvi;  te  vcro  nulla  necessitai 
facit  loqui  "**.  Scd  ubicunquc  esl  praecedens  neces- 
silas,  est  et  scquens ;  non  autcm  ubi  scqucns,  ibi 
staiim  et  praecedens.  Possumtis  namquc  dicere,  nc- 
cessc  est  ccclum  volvi,  quia  volvitur  :  sed  non  simi- 
lilcr  csl  verum,  idcirco  le  loqui,  quia  neccsse  cst  ut 


qua  proposuit,  libcra  volunlate.  Non  enim  neccssi-  D  ioquaris.  Ista  sequcns  neccssilas  curril  pcr  omnia 
taie  aut  impoicniia  (icri,  vel  non  lieri  dici  debcl  lempora,  boc  moilo  :  Quidquid  fuil,  neccsse  cs» 
aliquid,    ubi  nequc    ncccssitas,  neque    impotentia      fuis'sc.   Quidquid  csi,    nccesse  cst  csse.  Quidqnid 


quidqiinm  opcrantur,  sed  volunlas  :  si,  inquam,  ita 
csl  in  boininc,  inullo  magis  nccessitas,  aut  intpo- 
tcniij  ncqiiaquam  nominaiidcc  sunl  in  Deo,  qtii  niliil, 
nisi  qnod  vull,  facil"";  ct  cujus  voluntalcm  nulla 
vis  cogcrc,  atil  probibcre  valcl.  Ad  hoc  cnim  valuit 
in  Christo  diveisiias  noturarutn  el  unilas  pcrsona?, 
ul,  quod  opus  cral  fieri  adhominum  rcstaiiralioncm, 
si  liumana  itOfl  possct  natura,  facerel  divina;  cl  si 
difina  miuimc  conveniret,  cxhibcret  humana;  cl 
non  ulius  atquc  alius,  scd  idcm  ipse  csscl,  qui 
utrumquc  existens  perfcctc  per  humanam  solvcrct, 
quodilla  dcbcbal;  cl  per  divinam  posset,  quod  cxpe 


fulurum  esi,  nccessc  esl  fuiuruin  fulsse.  Haec  esl"'* 
illa  nccessilas,  quw  (tibi  traclat  ""  Aristoteles  do 
propositionibiis  singularibus  et  fuluris)  vicjetur 
uirumlibet  destmere,  et  omnia  cssc  ex  "'•  neccssl- 
tatc  astruerc.  Hac  scqucnti  el  nihil  efllrieuii  ncces- 
siiate,  quoniam  vcra  ftiit  fides,  vcl  prophclia'*7*  d<j 
Christo,  quia  cx  voluulate,  non  ex  neccssitatc  mo- 
riitirus ""  cral,  ncccsse  fuil,  ut  sic  essct :  hac 
homo  factus  csl  :  hac  fecit,  cl  passos  cst,  quidquid 
fccit  ct  passus  csl  :  hac  voluit,  quaccttnqiie  voluii. 
Idco  enim  ncccssilate  fuerunl,  quia  futura  cranl  :  <  l 
fiilura  erant,   quia  fucrunt  :  et  fucruul,  quia   ftic- 


cst,  ul  dc  illa  posscl  assttmi,  ncquaquam  credidit 
'11111111'***  esscmoiilurum  "",  nisi  quia  vcllct:qucm- 
a.lmodum  pcr  proplielam,  qui  dc  iilo  dixil  :  Obla- 
tut  ett,  quia  ipte  votuil  {Ita.  liii,  7),  didiceral. 
Quapropicr  quoniam  vera  fuit  fldes  cjus,  neccssc 
eralila  fuiiirum  cssc,  sicul  crcdidit.  Quod  si  lc  ilc- 
rum  pcrturbat,  quia  di«;o  •"«»,  ncccssc  crat  :  mc- 
mciito  quia  vcrilas  fidei  Virginis  non  fuil  causa,  ut 
illc  sponlc  mnrcrcttir  :  scd  qtiia  hoc  fiiltirtim  crai, 
vcra  fuil  fidcs.  Quamobrcm  si  dicilur,  ncccssc  ciat 
ul  volnnlaic  sola  morcrctttr  ;  quia  vera  fuil  fidcs, 
sivc  propbclia,  qu.x  dc  hoc  prsccesscranl  ""  ;  non 
csl  nliud,  ipinm  si  dicas  nccesse  fuisse  ila  fulurum 


dicbat.  UcaiqM  Virgo,  quae  pcr  fidcm  inunda  facta  **  runl  :  ct  si  vis  omnium,  quae  fecit  et  qua;  passus 

cst,  vcram  scire  ncccssiialom;  scito  omnia  ex  nc- 
cessitatc  fuissc.quia  ipse  voluil.  Voluntalcm  vcro"'* 
cjtis  niilia  proecessit  neccssitas.  Quarc,  si  non  fur- 
runt  nisi  quia  ipscvohtil;  si  non  voluisscl,  non  fuis- 
sent.  Sic  iiaqtic"1*  ncino  Uilil  animam  cjus  ab  illo; 
scd  ipsc  posuil  cam,  cl  iterum  sumpsil  eam  :  quia 
poiestatcm  habuil  poncndi  aninmn  suam,  ct  itcrum 
sumcndi  cam,  sicut  ipse  dixil  ""  (Joan.  x,  18). 
Bos.  Gatisfecisli  milii  illtim  non  possc  probari  11II1 
ncccssilate  morlcm  subiisse;  nec  mc  pomiici,  ul 
hoc  faccrcs,  importunum  libi  exslilissc.  Ans  Oslcn- 
dimus,  ut  puio,  ccrlam  ralionem,  quomodo  Dcus 
assumpscril  liomincm  sinc  peccalo  dc  massa  pecra- 
cssc,  qiioniam  sic  fulurum  crat :  hujusmodi  aulcm  ^lricc;  scd  ncquaquam  nrgandiim  aislimo  aliam  "■' 
ncccssilas  non  cogii  rem  essc;  scd  cssc  rei  facil  nc-      cssc  pra:lcr  islam,  quam  diximus ;  excepto  "'*  hoc, 

VARLE  LECTIONES. 

•*«•  1'iil.ril  qnod  m»t.  JqIj  ,  Vicl.  S.  Micli.  Cittcr.  et  Edit.  Coth.  perfkit  quod  "*•  Qnod 
vnll,  frii  wjj.  /o/fi  Viet.  S.  Mich.  ei  F.dii.  Coili.  Quod  vult,  Tacit  ""  Crcdidcrit  illum  wxx. 
ercdil  illum  ""  Moriliiinm  mtt.  Joly  ,  Vict.  csse  moriiurum  ""  Quod  dico  mtt.  Vci. 
Jolij,  qoia  ilir.o  ,ul  Pr.rcesscml  mu,  Joly,  Vut.  3.  Cem.  Bec.  prorosscranl  mt.  Citlcr.  et  Edit.  Coih. 
pracreaerant  '*•*  Scd  sicosi,  eum  »>i>*.  Gcm.  \Uc.  Vict.  ct  Edit.  Cmh.  scd  fii.  cst  cum  *•*'  Aliquhl  ic 
ms.  Vtet.  ;>lins  M  "  '  Ffli  11  ioufli  »"•  Joly  co^ii  loqiti  •"'•  Qukqoid  csi,  nrrrssc  csi  cssc.  Quicquid  fniii- 
runi  eati  occrtae  eat  fnuiram  fmssc.  Hax  <'si   nc.  mtt.  Cem.  ott.  ■niequid  cst  neceaae  eat  cssc  :  ct  nerea«e 

eal  fiitnrino  fni*»c  qnici|ttid  fiiiiiiuin  rsl.  Il.rc  csl  etc.  mtt.    Joly,  Vict.   i.iticr.    S.    Mich.    el    F.dit.    Gotk. 

Quirqnid  tsA,  neceaae icei eaae 2  et  ncrossc  eet  fitinrani  fuiaae,  Qnicqnld  ruiurnm  cst,  nccc>se  cst  fm.i- 
rnm  fuisae.  Itei  eatrt*.  ••'•  ul  mciai  nua.  nbi  traciat  >nl  Omnia  eeee ei  mt.VUt.iO.  mnuia  cx  •"• 
Vel  Propiicti.i  ata.  /a/|  ct  Prnpbeiia  "r>  N<»n  ncccssiuite  moritnraa  mn.  Joly,  Vict.  Citier.  et  Edit. 
fioth.  immi  ea  iai«  inorimraa    ■•'•  Volnnlatem  erao  mat.   et  idt.  Coih.  voluniaicm  \cra    MU  Sic 

iilif)ue  tnu  ti  F.dit.t.oiU .  sicil.npic     •■,'  Sicnt  ip    •  dil  il  ">JJ-  (Atier.  S.  Mich.  siculip>cdixil     ••"  Nequaqiiam 

netanduin  satimo,  aliam  mu  J»hj.  neejnaquem  PceUnMj  aliem  ""Qiiam  diximus,  c\ccpto  m$.  Citter.  qu.uu 
iliiiinut,  ralioiicm,  ivc^plo 
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qiiu  Itrus  '*"  f.irrro  polcsl  quod  lioinnns   rtllt  ""  \   ti  I «■  •  t ■  Dll  rflM  MM  I  dtJllf  M<>v    II  |"  I 


comprahcndcrc  POttpoUlli  Voruniquoin.1111  rt  bj|  ,'•" 
nitlii  videlur  posse  sulliocro,  ol,  *i  .ili.nn  nuuc  m 
qinniv  vcllem,  nrccasc  essrl  linosiijt  trc  qoid  tit 
oiiginule  pcrcalum,  cl  qunmoilo  I  piiuiis  i>arnili- 
lins  in  iinivcriiiio  ir<*mis  humanuui,  prtBtOf  illuni,  iln 
4)iio  agimus,  Ixiniiiicin  ilirfiiinl.mil ,  81  in<  nl<  ri  m 
ijii.isil.ini  alias  quxslioncs,  qmr  siiuin  p.  suil.mt  tra- 
ciiiuui  :  ea,  q uam  diximus  "•*,  lationc  roulciiti, 
rjn.t*  ilo  iuctepU)  rcalanl  tftfl  prnbcqii.nmir  ,M,.ltos. 
l)t  vis  ■  srd  eo  paclo,  ut  lu  aliquamlo,  auxiliante 
Dco,  illain  aliani  rationem,  quam  nunc  inquirere  vi- 
las  •••*,  quasi  dcbilum  exsotvas.  Avs.  Quoniam  vo- 
luntalcm  liinc  scio  me  gererc,  quod  pclis  non  de- 
nogo  :  scd  quia  de  futuns  incerlus  sum,  promitlcre 


Inldligerc  quod  non  dnbilo  :  quamvii  nun  \  <lran 
qioum.lo  r.iinm  ilulil'1  hoi  focrril,  <t  riim  '*' 
juslitiam  IndecJiubitiler,  el  vuam  luam  Hrrn-ililrr 
•cr\«rc  pOtuerit;  ljl<li<<r  iliiim  i  ■!< -  (|iii  I  •"•  «pi.iiir 
drdi»sr  Il<  <>  :n|  hoiiorriii  illiu»  rui  <|unlqniil  <;u  I 
DtUI  non  rsl  *•••,  tomparari  non  polcsi,  <i  quod  pr<» 
oinoibos  oinninm  liominum  ilebilis  ***'  rerompcn 
poiovi  As.  \n  im ii  inieHigix  quia  cuin  injuriss,  ct 
couliiiHolias,  p|  nioilem  onnis  |  uin  latroinbns  \ilii 
(sicul  Miprj  iluiiniis)  prnplor  jtisliliim,  i|u.un  obc- 
dicnlcr  servabal,  illatas  hcnigna  pahcntia  suslmuit; 
etcmplum  dcdil  hominibut,  qualcuus  proplcr  nulla 
incommoda,  qux  scnlirc  |>ossiinl,  a  jusliiii  quam 
Deo  delrnl  dcclinenl;  qu.ul  mimmc  dedissel  si  ic 


non  audco ;  sed  Dei  disposilioni  "•*  commilto.  Scd  "  cuiidum  polcnlum  suam  morlcm  pro  tali  cau>a  "" 


dicnunc  "■*  qnul  libi  de  quxslione,  quam  in  pnn- 
cipio  proposuisti  ,M1,  propler  quam  alix  niullx  se 
ingcsscrunl,  persolvemlum  vidcatur.  Bos.  Summa 
qua-siionis  fuil,  cur  IVus  homo  faclus  sit,  ut  per 
inoiicm  suam  salvarel  hominein  ;  cum  hoc  alio 
niodo  poiuissc  faccre  videauir.  Ad  quain  "■•  lu  mul- 
lis  cl  necessariis  ralionihus  respondens,  ostcndisti 
reslaiiralioncin  humanx  nalurx  iioii  dcbuisse  rema- 
nere;  nec  potuisse  ficri,  nisi  solveret  honio  quod 
propeccato  Dco  debebat  :quod  dobitum  laniumerat, 
ttl  illud  cum  non  debcret  solvere,  nisi  homo ;  non 
possci,  nisi  Dcus  :  ita  ut  idem  esscl  homo  qui  ct 
D.'iis"".  Umle  necesse  cral  ut  Deus  assumerct 
hoiniuem  iu  unilatcm  personx  :  quateuus  qui   in 


illalam  declinassel?  Bos.  Vidclur  quotl  ipsc  nulla  Imc 
exemplum  ncce&silatc  "'*  dcdorit  :  <|uoniam  inulii 
ante  advenlum  ejus,  ct  Joanncs  B.iptista  post  ad- 
vcnlum  ar.lo  moriem  cjus,  fortitcr  inoricm  pro  vc- 
rii.ilesusiiiicnlc.s,  illud  sutTicienlerdedisse  uosciinlar. 
Ans.  Nullus  iinquam  homo  prxtcr  iilum  moriendn, 
Dco  dedit,  qitod  aliquando  ucccssilalc  pcrditurus  non 
erat;  aut  solvit,  quod  non  dcbcbat.  Illc  vcro  sponle 
Patri  oblulil  "",  quod  nulla  neccssitale.  unquara 
amissiirus  eral;  cl  solvit  pro  pcccatoribus,  quod  pro 
se  non  "**  debebat.  Quaproplcr  ille  multo  magis  mi 
dedil  escmplum,  ut  unusquisque,  quod  aliquando 
incunctanler  amissarus  cst,  pro  scipso  reddere  Deo, 
cum  ratio  poslulat,  non  dubilcl  :  qui  cum  "*•  nul- 

aliis 
quibus  nihil  nisi  poenam  debcbat;  tam  pretiosam 
viiam,  imo  seipsum,  lantam  scilicct  |>ersonam,  lanla 
volunute  dedit.  Bos.  Multum  propinqttas  desider.o 
meo;  sed  sustine  ul  quiddam  quxram  "•',  qucd 
quamvis  fatuum  forsitan  pules  quxrere,  non  laiuen 
in  promptu  "•*  mihi  est  quid  respondeam,  si  a  me 
quxralur.  Dicis  quia  qoando  mortuus  est,  dedil  quod 
non  debebat.  Sed  nenao  negabit  illum  melius  fccisso 
quando  lioc  evemplum  "•'  talaer  dedit;  et  magU 
hoc  pljccre  Deo,  quam  si  non  hoc  fecisset  :  aut 
dicet  "**  cum  non  dcbuisse  facere,  qnod  melius 
esse  ■■•*,  et  quod  magis  placere  Peo  inlellexil 


IMI 
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natura  solvere  debebal,  el  non  potcral;  in  persona  latcnus  aut  pro  se  indigeret,  aul  cogeretur  pro 
essct,  qux  posset  ••••.  Deinque  qoia  de  Virgine,  et 
a  persona  Filii  Dei  esset  assumendus  homo  ille  qui 
Deus  csset  :  ct  quomodo  sine  pcccato,  de  massa 
peccatrice  assumi  polucrit,  monsirasti.  Viiam  au- 
lem  Ihijus  bomiuis  lam  suhlimem,  tam  pretiosam, 
aperlissime  probaati;  ut  sutlicere  possit  ad  solven- 
dum  quod  pro  peccalis  tolius  mundi  debelur,  et  plus 
in  iiitiiniuin  ••*'.  Ilesi.it  crgo  nunc  oslendere  quo- 
modo  ifla  solvatur  Deo  pro  peccatis  bominiiro. 
95  CAPLT  XIX  [al.  XVIII]  "". 

r 

Quomodo  vita  Chritti  sotvalur  Deo  pro  peccalis  liomi- 
num  :  ct  quomodo  Chnslus  debuil  el  non  debuil 
Vnl1-  Quomodo  ergo  asseremus  eum  nou  debuisse  Deo 

Ans.  Si  propler  juslitiain  sepermisitoccidi,  nonne  D  Qtiod  fecit,  id  est  quod  meiius  esse  el  magis  *"*  pla- 

VARIjE  lectiones. 

MTf  Quia  Deus  mt.  Joly  quod  Deus  ••'•  Hominis  ralio  ms.  Joly  quod  Deus  *88lQuoniamel  ista  ms.  Joly 
qnoniam  ista  "•'  Ea  qna  diximus  Mlt.  ea.  quam  diximus  "*'  Persequamur  mss.  Cem.Bec.  Joly  et  Vict. 
urnsequamur  "•*  lnquircre  vius  ms.  S.  Mich.  inquirere  veuis  "••  Disposilioni  m».  Cem.  dispensalioni 
"•*  Sed  dic  uunc  elc  inmss.Vicl.  i9.Gem.Uec.it  Cisler.  hic  incipit  Caput  18.  "*T  Proposnisli  mi. 
Joly  proposui  ,MS  Vi.leretur.  Ad  quod  ms.  Joly  videalur.  Ad  quam  "s*  Homo  qui  Deus  ms.  Joly  bomo 
qui  ct  Deus  •*••  In  persona  esset  qui  posset  ms.Cem.  in  personaessel  qux  posset  ""  El  plus  in  inflnitum 
ms.  Joly  tt  plus  infiuiiimi  *•**  Etf  iu  mss.  Caput  18.  ""  Fecerit,  cuin  et  ms.  Joly  fecerit,  el  cum  et 
•"*  Tale  quid  nas.  Joly  talem  quid  "••  Cui  quicqiiid  Deus  r.on  eal  mst.  cui  qnicqiud.  quod  Deus  non  est 
"**Pro  omuibus  omniuin  debiiis  mn.  el  Edil.  Golh.  pro  omnibus  omnium  hurainum  debitis  ""  Tali 
causa  ms.Joly  lali  culpa  *•*•  Exemplum  necessilate  mss.  S.  Mich.  Vicl.  5,  et  io.  et  Edit.  Gotk.  exem- 
plum  ipse  uecessilate  ""  Palri  oblulil  mss.  Vicl.  3.  et  13.  pati  oblulil  "**  Quo  pro  se  i.on  ms.  Joly  quod 
ipse  non  >Ml  Ille  tnagis  mst.  el  Edil.  Golh.  ilie  mulio  magis  *•••  Quia  cum  mu.  Gem.  Dec.  Joly,  Vict.  ej 
Edit.  Golh.  qui  cum  "••  Quoddam  quxram  mii.  Vicf.  Joly  et  Edit.  Goth  quiddam  quxmm  *••*  Tamen 
promptum  ntn.  et  Edit.  Goth.  lamen  in  promplu  **"  lllud  ad  exemplum  mn.  Vict.  Cem.  Bcc.  boc  cxem- 
plum  ••••  Aut  dieei  mt.  Vict.  19.  aut  dices  **'*  Melins  esse  nw.  Joty  melius  csset  ••••  Deo  cogno\it 
mu.ei  Edit.  Goth.  Deo  intellexit    •••'  Melius  essc  magis  nui.   melius  esse  et  raagis 

Patrol.  CLVllI.  li 
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r<-rc  Deo  inlcllexil  *"* :  prxscrlim  cum  crcalura  ile-  A  ab  liurtinua  csse  suum  quidquid  babebtl  *•*•;  ui  nihil 


bttl  Dco  tottim  quod  est.  et  quod  scil,  et  quod 
potcsl1*11?  Ans.  Quamvis  crealura  niliil  habeal  a  sc; 
(jsi  indo  lamen  illi  Deus  conccdit  aliquid  licilc  faccrc 
<  i  uon  raeere;  dal  illi  iu  suum  csse  uirumque,  ut 
l-oet  alicrum  sit  mclius,  nculrum  lamcn  cxigalur 
ibHeminale  :  ted  sivc  faciat  quod  mclius  est,  sive 
aJieruin,  debere  facere  ilicatar  quod  facit :  ct  si  facit 
qnod  inolitis  csl,  prxmium  babcal  quia  sponie  dat 
qnoil  suum  est.  Nam  cum  virgiitilas  Ml1  melior  sit 
conjugio,  uciilrum  lajiea  ab  hominc  dclertninaie 
exigiiur  :  scd  et  qui  conjitgio  uli,  et  qui  virgiuilatem 
servare  mavull ;  quod  ****  fjcil ,  debcre  facere  dici- 
iur.  Ncmo  enim  virginiiatein,  sivc  coujugium,  dicit 
eligi   non  debcrc;   sed  dicimus  quia  quod  mavull 


deberct  dare,  nisi  quod  volcbal :  sccundum  pcrson.un 
vcro,  sic  a  scipso  habcbal  quidquid  babebat  ,m,  cl 
sic  pcrfccle  sibi  sufiicicns  crat,  ut  ncc  alii  quidquam 
relribucrc  dcbcrel;  ncc,  ul  sibi  rettibucretur,  t'arj 
indigerci.  Dos.  Apcrte  nnnc  vidco,m  qoia  nulla  ra- 
lione  seipsum  morti  es  dcbiio,  sictil  ratio  mea  vidc- 
balur  monslrarc,  dcdit  ad  lionorem  Dei ;  el  lamui 
faeerc  dchuii  quod  fccii.  Ans.  Honor  utiqne  iile  lo- 
tius  est  Trinilalis  :  qnare,  quoniam  idem  ipse  esl 
Dcus  Filius  Dei ,  ad  bonorein  snum  sciptum  sibi , 
sicul  Palri  el  Spirilui  sancio  ohlulit,  id  esl  humani- 
tatem  mt  suam  Diviniiati  sux ,  qux  una  eadcm 
trium  ,m  pcrsonarum  cst.  Ul  larocn  in  eadem  ipsa 
vcrilatem  maucnlcs  apcrtius  loquamur  quod  volu- 


homo,  anlcquam  aliqttid  haruin  stalual,  hoc  debel  **  mus,  dicamus,  sicut  usus  habct,  qttia  Filius  sponle 


facerc  :  el  si  virginilalcm  scrvat,  pro  sponlanco 
munerc  quod  offcrl  Dco,  prxmium  cxspeclat.  Cum 
ergo  creaturam  dicis,  Deo  dcbere  quod  mclius  scit 
et  polcsl;  si  inlclligis  ex  drhilo,  et  non  stibaudis,  si 
Deus  jubct;  non  csl  scmpcr  vcrnni.  Si  quidem,  ut 
dixi,  non  debet  homo  virginitatem  ex  debilo;  scd  si 
mavull,  debel  uli  conjugio.  Quod  si  lc  movcl  vcr- 
bum,  quod  cst,  debcre;  ncc  polcs  illud  inlclligere 
sine  aliquo  debilo  :  scilo  quia  sicut  conlingit  posse 
ct  non  po£se,  ct  necessitatcm  aliquando  dici  im,  non 
quia  sunt  in  rebus  ubi  dicuulur,  scd  quoniam  sunt 
in  alio;  ita  et  dcbcre.  Quippe  cum  dicimus  debcre 
pauperes  a  divitibus  clcemosynam  accipere,  non  est 
aliud  quam  divilcs  dehere  pauperibus  elecmosynain 


seipsum  Palri  ublulil  :  hoc  namque  modo  apertis- 
sime  dicilur,  quia  el  in  una  persona  ,m  lotus  Deus, 
cui  secundum  hominero  se  obtultt,  iutelligitur;  ct 
per  nomcn  Palris  el  Filii  imm-nsa  qtixdam  in  cor- 
dibus  aiidientium ,  cum  Patrem  Filius  hoc  modo 
postulare  pro  ncbis  diritur,  pielas  scntiuir.  Bos.  lioc 
libcniissimc  accipio. 

CAPUT  XX  [«/:  pari  cap.  XIX]. 
Qua  raiionc  dc  moru  cjut  tequatur  humaua  latvatio. 
A\s.  Inlucaniur  nunc *•",  proul  possumus,  quanla 
inde  ,m  ratione  sequatur  buiuana  salvatio.  Dos.  Ad 
hoc  lendit  m7  cor  meum.  Nam  quamvi»  hoc  mihi 
videar  intclligere ,  ipsam  tamen  raiionis  conlexiio- 
ncm  a  te  volo  fir.ri  ,,,s.  Ans.  Quantum  autem  sit 


impendcre  :  hoc  namquc  dcbilnm  non  esl  exigendum  C  qucd  Filius  spoute  dcdii,  non  csl  opus  exponerc. 

a  paupcre,  scd  a  divile.  Deus  quoqnc  dicilur  omni- 

nus  debere  prxcsse,  non  quia  ille  in  hoc  aliquo 

niolo  sil  dcbilor;   scd  quoniam  omnia  dcbcnl  illi 

subesse  :  et  dcbcre  facerc  **"  quod  vult;  quoniam 

quod  vull  "'*,  dcbet  csse.  Ita  quando  vull  aliqua 

cic;ilura  faccrc  quoJ  suutn  esl  faccrc  cl  non  facere, 

dicilur  dcbcre  faccrc;  quia  quod  ipsa   vull,  debct 

essc.  Dominus  ilaquc  Jcsus,  cum  mortcm  tSiculdixi- 

mus)  sttsiincrc  voluil,  quoniam  suum  crat,  ct  pali  et 

non  pali,  dcbuit  faccre  quod  fecit,  quia  quod  voluit 

fieri ,,,T  dcbuil;  cl  non  tlcbuil  facere,  quia  non  ex 

debilo.  Ncmpc  quoni.un  ipsc  idcm  csl  Dcus  el  homo; 

sectindiim  bunianam  quidcin  natiirain,  ex  quo  fuil 


Bos.  Sufficientcr  patet.  A>s.  Eum  aulem,  qui  tan- 
turo  donum  ,m  sponte  dat  Deo  sine  relrihulione 
dehcrc  csse  non  judicabis.  Bos.  Imo  **u  necesse  esse 
vidco  ul  Pater  Filio  relribuat :  alioquin  aut  injustus 
cssc  videtur,  si  nollct,  aul  impotens,  si  non  posseJ, 
qux  alicna  suul  a  Deo.  Ans.  Qui  rctribuii  alicui,  atil 
dat,  quod  illc  non  hahet  :  aul  dimittif,  quod  ab  illo 
polcst  exigi.  Prius  aulcm  quam  lantain  rem  Fi- 
Iius  ,9M  facerct,  umnia  qu.v  Pulris  cranl,  sua  eranl, 
nec  unquam  dehuil  quod  illi  dimilli  possit.  Qu  d 
crgo  relribuctur  nullius  rei  egcnli,  el  cui  nun  •***  csl, 
quod  dari  aut  dimitli  possit?  Bos.  Ex  una  parte  vi- 
dco  rcliibuendi  ncccssilatcm,  el  cx  allera  impossi- 
iiomo  '*'*  sic  acccpil  a  divina  natura,  qux  alia  csl  D  hil  laiem  :  quia  cl  neccssc  csl  Deum  rcJdcre  quod 

VARI/E  LECTIONES. 


M"   Quol    scit  el   qnod    polcsl   mi.   Citicr.   quod  scil,   cl 
Nich.    cnm     licct    virginilug,  "'"     Mavull  ,     ct     qno.l 


Ui*    Dco    coguovit  111*1.    Dco    inlcllcxil 
potcsl  *"*     Cttin     virpinii.i»     mi.     S 

mtt.    Gem.    Itec.     Vicl.     el     Kdit.    Goi.    maviilt  ,    quod  »"*  Coulingil   posse   ct   ncccssc  aliquamlo 

did  mn.  el  Kdil.  Golk.  conlingil  possc  cl  non  posse,  ct  neccssitatem  aliqiiaudn  dici  ""  El  dc- 
bent  faccrc  mti.  Viri.  S.  Mich.  cl  Kdit.  Goth.  ct  dcboro  f.iccrc  ""  Quomodo  quod  vull  »1«.  ci  Kdil. 
Golh.  qiioni.tm  quod  vult  **  Quod  vull  iieri  nui.  quod  voluil  tlcri  ,,"  llunianam  ex  qua  fuit  homo  inu. 
humanam  r|iiidctn  Nalitram;  cx  quo  fml  homo  Kdil.  Golh.  hnmanam  qiiiikm  naluram  ;   ex   qua   fuil  homo 

^1*  Suuin  quod  babebai  SMS.  el  Kdti.  6afl.   suum  qaicquid   habebal     ***'   llahebal  quod    hahcbat    mi. 
Vicl.  19.  h.ibcti.il  quicquid  babebal     **'*  Apertc  ul  video    nui.  Csas.  litc.  Jvlu,  Vicl.  et  Edit.  Go'.h.   apcrto 

nunc  rbJee    ""  M  eal  baasaailaiaa  1»*.  VUt.  19.  et  bamanilatmi    ****  K^dem    trium  aat.   cadcmqu.' 

trium  *m  Qwm  in  perwnia  witi.  i|ni.i  1 1  in  nna  pi-rsona  ****  liilncamiir  nunc  tlc.  in  mit.  hic  incipit 
,,M  Qnanla  mihi  mu  Jotu,  Vtcl.  Gttter.  S.  Mtch.  et  Kdtt.  Goih.  qtntiita  inde  '*"  Ad  hoc  Inidil  ni«. 
Joly  Allenilil  dii.  Vtct.  |3.  A.l  hor  inicndit  MU  Volo  audirc  mt%.  Gcm.  Ilcc  Jolu,  Vict.  3.  el  13.  et  Kttit. 
Goth.  volo  ficri  MM  Taniuin  donuin  m>.  S.  Mich.  tantiim  bOBWM  ,,u  Judirabis.  Iimiio  hiii.  el  Kdil.  Golb. 
j'1'ln  :iln>.  It.  Iuiiiio  "M  llcui  I  ilius  mt.  Jfilu  rem  facihus  Fillus  MM  Aul  Ciii  nun  »m.  Joltj  Vi,i.  Citler.  el 
cui  aon. 


4.9  Cllt  DMiS  IIOMO 

ilebel,  fti  non  f*l  <ui  rn1d.ii  "M    Am.  Bl  iMll  M  A  liM 


lain  debila  MNH,  MC  llli,  MC  ftlll  icl.l>iur,  m 
vanum  rilius  96  tantam  rem  Irnsv  \  n1<-lnliir. 
llos.  Hm  MHM  Ml   oMimarc.  Api-..  >•  st  |f|t 

ut  alirui  alii  rcddaiur ;  qma  illi  non  MtMl  H<*>- 
Incvilabililcr  sequiliir.  Anv  Si  voluoril  Fihus,  quod 
slhl  tlebelur  alii  Mlt,l,*J  MHHlM  T.itrr '•"  jure 
illum  ■•••  prolnbcrc;  anl  alii  cui  **"  il.ilnt  negarc* 
Bos.  Imo  el  jiistum  ri  MMMMMM  IsleUlfjO,  ul  (iii 
voluiiil  tiaio  Filiu»  a  Pmie.  reddaiur  :  quia  tl  I 'ilio 
«]uo«l  suum  r*l  dare  licrl,  el  Palcr  qttod  dclirl  uon 
iii, i  alii  rtoMtri  MMM.  A.i*.  Quilwis  coiiveiiieiilun 
fru» 'iiiui  el  rciributioncm  suse  niortis  sltiibutTil  ***•, 
quani  ilhs,  proplcr  quos  silvandos  (sirul  ralio  veri- 
lalis  nos  tltH-uil)  hoiiiincm  '"*  sc  fecit,  el  quibus  (ut 
diiimtis)  moriendo  etompluui  uioricuili  proptcr  ju-  B 
stiliain  tlctl.t  :  frustra  quip|ic  **'*  imitalorcs  •  jus 
erunt,  si  moriti  cjus  pai  licipcs  non  crtinl  ?  Anl  quos 
jiisi;is  f.icict  lixredcs  tlcbiti,  quo  ipse  non  egel,  et 
cxtimlanlix  **vt  suje  pleniindims  ***',  qtnm  parcnles 
suoscl  fralres,  quos  aspicil  lol  cl  tautis  oVbilis  obli- 
palos ogcstate  tabcsccrc  in  piofumlo  miscriarum  ;  ut 
cis  tlimiilalur  quoti  pro  peccatil  dobonl,  ct  detur 
quo  proptcr  peccala  carcul?  Hos.  Nihil  ralionahilins, 
nibil  dulcius,  uiliil  desidcrabilius  mundus  audirc  po- 
tcst.  Ego  quippc  ,9V'  lanlam  fiduciam  cx  boc  conci- 
pio,  ut  jam  diccre  non  possini  quanto  gaudio  cxsultel 
cor  meum.  Vidolur  enim  milii  quod  tiwllum  bomi- 
nem  rcjicial  Deus  ad  se  sub  "tv  boc  nomine  accc- 


I  ll:.  II  |S| 

Deu»  tainrn  non  r^rbal  ui  dr  (otlo  desccn- 
derel  ad  viiirrmhun  diabolum,  neque  ut  pr  jutti- 
liam  tMMt  iiMiii.i  illuui  ail  liberaiitluiu  lionii/irm; 
|M  il»  lioiiiiiir  li.-u»  eiigi  l'«l,  ui  diaboluin  \  i n r .  rrt, 
n  ipn  pci  pc-cralum  Drum  nAciiuWai,  p<  r  jusiuiaM 
Mlikfacerct.  S>quidem  diabolo  nrr  Deui  aliqunl  ilr- 
bcbat,  iiisi  pirnam  ;  nrc  boino,  niai  viccui  "'',  01  »1» 
ill>>  viclui,  illiini  rrviiKcicl  :  vd  quidquid  jIi  illo 
MtMMlM,  boc  Dc » ilcl.cbai.  nou  dnbolo. 
ClrDI  \\i 

Qunm  nuijna.  el  quum  jutla  n/  mt$e>i,  »r  liii  l)n. 

Misoricoiili.nn  vero  !>•:».  qua,  libi  pcnrv  iMebllur, 
c.iin  JMtllilM  Dei  ct  pcccalum  bontinis  coni  idcra 
hamu»,  tani  inagnam  tamqne  m*  roiicordem  justi- 
liae  invcnimus ,  ul  nc<  major,  nrr  jusiior  cogiteri 
posMt.  Ncnqie  quid  inisericordios  intelligi  valcl, 
qoain  cuin  percatori  tM  tormeulis  xtc.rnis  dam- 
nalo  •*",  cl  undc  M  redimat  non  b.ilicnti,  Deus  Pa- 
tcr  ditil  :  Accipc  UttifMlMfl  incuin,  el  M  pro  ic;  et 
i|*»t*  Kilius  *••'  :  Tolle  mo,  cl  rodimc  |»1  Quasi  cnim 
lioc  ••*•  dicunt,  quando  nos  ad  Clnisti.inam  fiili  111 
vucant,  ci  trabunl.  Quid  cliaui  justius  '•",  quam  M 
illo,  oin  dalur  prolium  majus  omni  dcbiio,  si  dcbito 
dalur  atTcctu,  dimillal  omue  dcbitum? 

CAIMJT  XXII. 

Quod  impossibile  til  diabolum  rteoiiciliari. 

Diaboli  vcro  rcconcilialioncm,  de  qua  quxsivisli, 
itnpossibiiem  intelligcs ,  si  diligentcr  bumanam  cou- 


doiiiem.  Aiss.  luicst,  si  acccdit  sicut  oporK-t.  Qucm-  -  sideres.  Sicut  oniiii  liomo  non  poluit  reconciliari, 

,  .  ...  _  ,    ,      .,„ ..  ._.;.:     _.;_     C  _._ ; , • r\ _..: : . :  .- 


nisi  per  homincm  Deum,  qui  mori  posset,  per  cujus 
justiiiam  Deo  rcslituerclur  MM  quod  per  peccatum 
bominis  pcrdidcrat  :  ila  nngeli  damnati  non  possuut 
galvari,  nisi  pcr  Angelum  Deu:n  *»",  qui  mori  possil, 
et  qui  pcr  jusliliam  suam  Deo  rcparcl  qtiod  aliornui 
pcccata  absttilcrunl.  Et  sicul  bomo  pcr  alium  bomi- 


admodum  aulem  sit  ad  tanlae  gralix  participilio- 
nem  accedcndum,  et  quomodo  sub  ilta  vivendum, 
nos  ubique  sacra  Scriptura  docet,  qu;c  supcr  solidam 
veritalciu,  quam  adjuvante  Deo  aliqtiaicuu6  perspe- 
xiinus,  velut  super  iirmum  fundamcntum  fundata  •••* 
cst.  Bos.  Vcre  qiiidquid  super  fundamenluin  hoc 
aHJifioat,  stipcr  lirmam  pctram  fundalur.  Ans.  Pulo 
ine  aliquanlulum  jatn  Ui:v  6alisfecisse  qtixslioiii, 
quamvis  boc  melius  mc  faccre  plenius  possil;  ct 
m.«jorcs  atque  plures,  quam  meum,  atit  roortalc  in- 
geniiiin  comprebendcrc  valcat,  bujus  rci  sinl  ratio- 
nes  *9**.  Palam  etiam  esl  quia  Deus  ut  boc  faceret, 
qiiod  diximus,  nultatenus  indigcbat  :  sed  ita  verilas 
iiumiitabilis  exigcbal  :  licet  eniiu  boc,  quod  liomo 
ilie  fecit  Deus  dicatur  fccissc  proptcr  uuitatcm  pcr-  r)  alio  noccnlc 

VARIiE  LECTIONES. 

,,M  Non  esl  qnotl  reddal  ins.  S.  Mich.  non  ost  c.ui  roddal  ,mAUeri  dare  mst.  Jofy,  Vicl.  Citler. 
et  fidit.  Goth.  alii  dare  *»31  Potoril  ne  Pater  m>.  Vict.  !9.  poloril,  nec  Paler  **"  lurc  illum  ms.  Joiu  omii. 
jure  ,,w  Autilli  cui  nu*.  Vict.  et  Joly  aut  alii  cui  ,9M  Ailribuci  ms.  Joly  atlribuerct  ■■•  El  bommcm 
mts.  Joly,  Vict.  Cisler.  et  Edit.  Coth.  omiit.  ct  ***•  Fruslra  quidcm  mss.  et  Edit.  Goth.  fruslra  qaippe 
**u  Ex  abiimlantia  mss.  (icm.  Dec.  Vict.  el  cxundanliae  nit.  Jo/iy  ol  cxahiindanliu!  ins.  Dec.  el  oxiiiida- 
lione.  ••*•  Plenitudiuis  mu.  Vict.  nteniliidine  ,9VI  Ego  cnim  mts.Cem.  Dec.  Vicl.  et  Joly  Ego  quidem 
m*  Deus  a  se  sub  mts.  Dec.  Cem.  Joty,  Vict.  5.  et  15.  Dcus  ad  se  sub  m*  Firmum  (irinamenlum  fun- 
dala  ms.  Joiy  flrroum  illtid  flrmamenium  fundala  ms.  S.  Mich.  flrmamcnltim  firmum  fundatiim  firmala 
••''*  Sinl  ralioncs  nis.  S.  Mich.  suut  rationcs  mT  Nisi  vicem  nis.  Joly  nisi  vincere  ,9W  Ita  magnam 
taiiquam  niss.  et  Edit.Coth.  lam  magnam  lamquc  ,,vo  Quam  peccalori  ms$.  Vicl.  Joly,  Gem.  Bec.  S.  Mich. 
et  Edit.  Co!h.  quani  cum  poccatori  ,9S0  Depuialo  «iss.  et  Edit.  Goth.  damnalo  ,991  Ipse  filius  mss.  Joly. 
Vict.  S.  Mich.  Citler.  el  Edit.  Colh.  Et  ipse  lilius  ,,M  Quasi  \\xc  viss.  et  Edit.  Goth.  quasi  enim  boc  **'* 
Quid  eliam  juslius  »»i.  S.  Mirh.  quid  cnim  jiislius  99iV  Itosliliieroliir  mtn.  Yict.  19.  resiacrareuir 
*919  lbidem  D.  Ang.-lnm  D.unini  mss.  (i.ui.  Dec.  Vicl.  et  Edil.  Colh.  Ansolum  Dcum  ,9S*  Noa  ejusdem 
gcneris  mts.  Joly,  Vict.  et  Edit.  Goth.  non  cssci  ejusdcin  generis  ,957  P_r  alium  salvari  dcbuit,  el  quan>- 
vis  mss.  et  Edu.  Goih.  per  aliuin  Angcium  salvaii  debet,  quuovis    nu  Al.o  sua.'oi»ic  nu».  alio  uoceute 


nem,  qui  non  esscl  ejusdem  generis  9"*,  quamvis 
cjusdem  esset  naturac,  non  debuit  relevari,  ita  nullu» 
angelus  per  alium  angeium  salvari  del»et ,,S7;  qiiara- 
vis  omncs  sint  unius  nalurse  :  quoniam  non  sunl 
ejusdem  gencris,  sicul  bomincs.  Non  cnim  sic  stmt 
omneft  angeli  de  uno  angelo ;  quemadmodum  omncs 
bomines  dc  uno  homine.  Hoc  quoque  removel  eo- 
riim  restaiiralionem  :  quia  sicul  cccidcmnt,  inillo 
,98S  ut  cadcrcnl;    ila  iuilto  alio  adju- 
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vanic  resurgcre  dchcnt  "•*  :  quod  csl  illis  impossi-  \  quxstionis,  quam  proposttimus,  solulior.em ,  quid- 

hile.  Aliicr  cnim  in  digiiilalcm  quam  habtluri  cranl  quid  in  Novo  Vctcriquc  Tesiamento  conlinetur,  pro- 

non  jvossunt  reslitui,  quoniam  sine  alieno  M*°  auxilio  balum  inlclligo.  Cum  cnim  sic  prohcs  Deum  fieri  **** 

pcr  polesiatcm  suam  quam  acccperant  sielisscni  in  liominem  ex  necessilate;  «t  etiam  si   rrmoveantur 

verilate,  si  non  pcccassenl.  Quapropler  si  quis  opi-  pauca,  qux  de  nostris  libris  posuisli  (ut  quod  de 

natur  Salvaloris  noslri  rcdemptionem  usque  ad  illos  tribus  persouis  Dci,  ct  de  Adatn  leiigsi)  nin  soluin 

aliquando  deberc  exlendi,  ralionabililer  convincitnr  Jtidtfis,  sed  cliam  paganis  **"  sola  r.tbne  satu- 

quia  rationahilitcr  decipilur.  Qtiod  non  dico,  quasi  facias  :  cl  ipse  idem  Dcus  homo  Ni.vum  cr.n  'al  Tc- 

pretium  mortia  ejus  omnihus  hominum  el  aiigclorum  slamentum,  et  Yetus  approbet,  sicut  ipsutt  vcracera 

peccatis  sua  magnitudinc  non  prxvaleat;  scd  quo-  esse  nccessc  est  confiieri,  ita  niiiil  quod  in  diis  con- 

niam  pcrdiiorum  angeiorum  relevaiioni  immuiahilis  linelur  verum  esse  poiesl  aliqnis  diffileri.  Ans.  Si 

ralio  repugnaL  quid  diximus  quod  corrigendum  sit;  non  renuo  cor- 

CAPCT  XXIII.  rectionem,  si  raiionabiliter  fit.  Si  autem  tcstimonio 

Quod  in  kit  quce  dicta  tunt,  veritns  Veterit  et  Novi  veriiatis  rohoratur  quod  nos  ralionaUliier  invcnisso 

Tetlamenti  probala  til.  exislimamus;  Deo,  non  nobis  aUribncre  dcbcmus, 
Bos.  Rationabilia  '*CI,  et  quihus  nihil  conlr.idici  B  qui  e»t  benedictus  iu  sxcula.  Amen. ,m 
possit,  quxdicis  oinuia  inihi  vidcnlur;  <t  per  unius 


SANCTI  ANSELMI 

LIDER 

DE  CONCEPTU  VIRGINALI 


ET 


ORIGINALI  PECCATO. 


97  PROLOGUS  *•'*.  C  peccaio  :  quia  sludiosa  mens  lua  ad  quaerendum 

Cum  in  omnihus  rcligiosae  Uurj  voluntati  vclim,  si  quxnam  sit  illa  non  parum  provocatur.  Quapropler 

possim,  ohscqui,  el-fratcr  *•**  cl  (ili  charissimc  Boso,  injtistus  lihi  videri  "*T  limeo;  si  quid  inde  mihi  vi- 

tunc  uUquo  maxiuie  dehitorcm  me  judico,  cum  eam  dclur,  dilectioni  ttix  abscondo.    Dicam    igilur  sic 

n  me  in  le  excilari  inlciligo.  Ccrlus  aulem  suni  eum  hrcvitcr  dc  hoc  quod  senlio,  ut  nullius  de  cadcm  re 

in  libro  :  Cur  Utitt  llomo   (qnem  ul  edercm  lu  ma-  fidelcm  improbem  seiitentiam  :  ncc  meam  (si  veri- 

xime  luicr  alios  mc  iinpulisli,  in  quo  tc  mccum  dis-  tali    repttgnarc    ralionabililer  poterit   oslendi  **u) 

putanlero  awumpsi)  legis  aliam  prx  illam  quam  ihi  pcrvicacitcr  m9  defcndam.  Illam  lamen  rjusdem  rci 

poiui,  posse  viueri  mranom,  quomodoDcus  acccpit  rationem,  quam  in  codem  opusculo  posui,  omnino 

hominem  dc  massa  pcccairice  buntaui  gcrtcris  sinc  ralam  ct  suflicieniem  **7*  (si  l>cne  consideretur)  exi- 


VARLE  LECTIONES. 


»lio 


Resurgcre  dcbeol  mtt.  Citter.  Yi.t.  19.  surgcre  dcbenl  **c*  Sine  alicno  mtt.  Viet.  10.  sine 
•••'  C.  Ho*.  Halionabilia  ele.  in  mtt.  hic  tnctpit  ••"  Deinn  licri  manutcript.  Vtct.  19.  Dcuin 
6ir  fieri  ,,e*  Sed  eliam  Paganis  manutcnpttim  Ctstcrciense,  scd  cl  Paganis  '**'  r?»j.  Cem.  C.  19.  Expiicil 
LibiT  An.elmi,  Cnr  Dcushotnn.  ms.Ctticr.  Lxpltcit  Cur  Deus  homo,  Libcr  Anaelitii  Canliiariensis  Arthiepi- 
scopi.  **'•  CohViiKi  en  liic  Hber  cum  inst.  Hcccensi,  Ctmmeticenti,  Yicloiinit  yuaiuor  oitm  ttotnlit  CC  9, 
EE  13,  HH  5,  et  P  19,  uno  cx  biblio.lieca  S.  Micluwlis  in  ilonic,  duobus  Tliimnis,  tub  htt  numerit  391  el  5ib", 
et  uno  Cittercientt,  ct  ctim  cdiitotic  Cotltica  ms.  Tliuunum  3(>l,  fiott  liltilum  et  numerum  Capilulorum,  sc 
hmbel  :  Incipit  Libcr  Doinini  Anselmi  C.niliiariensis  Archicpiscopi.  de  Coiiccptu  virgiiudi ,  i-i  d<>  Pcccato 
origtnali.  «4«  77,rj.  'JW.  Inclpiunl  Capilula  lihri  Ansclmi  de  Conceplu  Yirgin.  Ii.  /'"'  horum  litulis  nc  numert 
t>ratuttsti,  «tif  :  Innpii  Ulier  Ansrlnii  Ai rhicpiscopi  dc  (ionceplu  xirginali.  mt.  Ytct.  3.  Incipil  Praeralio  in 
I.ibnjin  Ansclmi  Cantuarionsis  Arclliepiicopi,  Dc  Coin  r-jMu  virginali,  el  Originali  pcccalo.  e.l  pott  Pra-fa- 
itonein  :  Irtcifit  Libcr  Anselmi  (^antuaiiensis  Archicpisrofii,  <9t  Concrplu  virginali,  ct  Origiuali  peicato. 
nji.  Vici.  I'J.  I...pi«u!j  Libri  Anscliui  (i.iniuarii  nsis  Aichiepisonpi,  Oe  Con<  cpin  virginali.  Et  post  liac  :  lnci- 

fil  Liltrr  Ansclmi  Canlnariensit  Aiclncpisropi,  De  Coneeplu  virginah.  mt.  Yicl.  9.  Liher  Magi>tn  Ai.sclmi. 
lc  Conreptn  virgmali.  ni».  C  ticr.  Inrip.i  LihCT  \iis*:lini  (jnlmr.c  n  .i»  Arcliirpiscnpi,  Ile  (inm  eptu  virgiuali, 
cf  Orrgnuli  peCCatO.  **"  Ki  fralcr  mst.  Yid.  ll.r.  (,cut.  t.iucr.  ow.iV .  el  "•,  Imutllll  vidcri  mtt.  el  Edit. 
C>th.  injnsliis  tiM  vMcH  '*"  1'nirril  osK  inli  mst.  prnhari  raliunabililcr  nnlc.iii  '*••  Per^icacit  r  mt. 
Tini    '<l<>,  onm.  mst.   Yicl.  19.  pcrlmaeiier     ";>  Sufli(icnler  mst.  ct  Edtt.  Coih.  stiflicicntcni 


4r,  i  in  Di.  i  oxci  rii  vtnciNAU,  i  i<  isi 

llino  :  niliil   ri  im    prnhihcl    .  jumIiih    rtl    rlllone»l   \nv  lll'i.l  qi   .1 | I  ir  il.iiur  iii  '" 


pltircs  MM,  qii.niiiii    uiiaqu.cquo   sola    poti    i  mlli- 

eorti 

C4PUT  PftlHUM. 

Qntr  »11  orujiuatii,  et  qmr  pcrsonalii  JtUlitit  ""   t  </ 

tllJllMWH. 

Ail    vidcndiim  igilur   qualilcr  IViih   liniuinciii  as- 

Muo|iMi  iio  gtMrii  bumtnl  nttM  ptMttnoi  iIm 

pccralo,  priimim  dt  Orlginali  peccalo  nccesso  csl 
iiivcsligaro,  qiiiu  de  lioc  solo  uasritur  h.cc""  qu.cs 
lio.  N.mi  si  viilelur  qnoiiioilo  (.lnisius  liuic  sulij.i- 
Mlt  MO  potnil  •*T*,  tt  qtulilcr  issuiiiplio  ,m  sivc 
couccplio  illius  hooiiois  al>  oiiini  ptOMlO  libtlt  fuil, 
palam  eril.  Origiuule  quidcm  ab  *"•  nrigine  deno- 
ininari  dubiuin  non  csl.   Si  e.rgo  originuh:  pcccalinn 


\.i  .(in  orlglnile ;  quod  pofjetc idkl  mini 

nnii    i|ii.iil  '"'  Mi    .viv.nl.i    lutur  i,    »..•.!   o.iom  nii 
prOplCI   I J"  ■  «  "i  i  "i|'lioocio  i    ini   ill  i    ..'.  .'iiiiilur .  I 

i  iinio  niiriii  qitod  quieqite  ficii,  poetcjoia  porM 
«si,  perMnilt  poiotl  MmlMrL  ajuli  x : ii< «  ptrn 
li,  Suoili  ralioM  potttidld  orlgintliei  tl  i" 
lie  juilitia.  Slquidem  Adom  et  Eve  orlglnilitCT, 
csi,  in  ip io  sui  iniiio,  moi  ol  bominM  Mtiilcrant, 

sioc  inlci  vallo  jukli   sioiiiI  fii'  iiliil.  rVftl ulu  .uili  iii 

iin  i  potttl  josiiiia,  cnio  Injuetui  itclpH  JuitlfJami 

quaut  nb  onginc  ""'  Mt  habtiii. 

CAPUT  It   [al.  I]. 
Quutiltr  liumuiia  nalura  corrupla  tit. 
Ergo  Adain  '•*•  et  Evi  si  Jtlltiliim  servassenl  oii- 


non  esl  nisi  iu  linmiuc,  vidclnr  ilici  aul  lb  origi-  "  giiialem,  qui  ilc  illis  uascei culur   orixnialilcr,   sicol 

illi,  jnsli  essenl.  Quoniain  autcin  **•'  ptrMOalilCT 
pcccavcruiil,  cum  OftginalitOr  fortcs  el  incoi  riipli 
iiabereiit  polcslaleni  scuipcr  servandi  sinc  difli<  ul- 
lale  jiistiliani;  loliiin,  quod  eranl,  inflrinulum  et 
rorriiptuin  csl.  Corpus  quidem,  quia  lale  |K>sl  pcc- 
calmii  98  fuit,  qualia  sunt  brntoinni  aiiimaliuiii 
corriiplioni  ct  carnalihus  eppetilibM  lubjaCMtM  : 
anima  voro,  quia  ci  corruplione  corporis  el  eisdem 
uppclilibus •••*,  alque  cx  iudigenlia  bonoruin  qnnc 
pcrdidit,  carnolibus  alTeclilius  infecta  ,mcsl;  cl  qnia 
lola  nalura  liuinana  in  illis  eral,  cl  eilra  illos  ilc  illa 
uihil  ••••  eral,  tola  infirmala  cl  corrupla  est.  Ue- 
mansil   igilur   in  ea  debilum  justilix  integrrc  sine 


nale  ■**•  bumanae  netune,  quod  tel  ib  rjui  inltio 

oiiginale,  eo  quod  ab  ipsa  humaii.c  naliii.c  origiuo 
Irtbttur;  aul  ab  originc,  hoc  est,  ab  iiutio  unius- 
Ctijusque  pcrsmi.c  ,  qooniaro  in  ipsa  cjtis  Irabi- 
tur  **TT  origine.  Scd  quod  ab  initio  homaiix  naturao 
descendai,  non  videlur;  quouiam  origo  **T8illiusjusla 
fuil,  quando  primi  parcnlcs  jusli  facti  sunt  sinc 
omni  peccato  *•".  Vldclur  ilaquc  dici  originalc 
ab  ipsa  origine  uniuscujusquc  pcrsonx  htimaux: 
quamvis  si  quis  dical  pcccalum  vocari  origiuale,  eo 
quod  ab  illis  desccndat  in  singtilos,  a  quibus  ha- 
bent  *"••  originem  naturae,  non  contradicam  :  si  la- 
men  ••••  non  negelur  originale  pcccatum  cum  ipsa 
uniuscujusque  persomr  tralii  originc.  Liccl  cuim  •*** 


onini  injuslilia  ,,,T,  quam  accepil;  ct   debitum  su- 


r>   — —  — »       --—         .    ,  r     , 

in  uno  quoque  homine  siir.ul  sint  et  nalura  "•',  qua  u  tisfaciendi,   quia    eam   dcseruil;cum   ipsa   corru 


cst  homo  sicul  omnes  ,malii,  ct  pcrsona,  qtta  dis- 
ceruilur  ab  aliis;  ut  cum  dicilur  ille,  vel  istc  :  sive 
proprio  ••••  nomine  f*8*,  ul  Adam  el  Abcl ;  cl  unius- 
cojusqiie  pcccatum  sit  rn  natura  ct  persona  :  fuit 
enim  peccatum  Adse  in  bomine,  quod  esl  in  nalura; 
et  in  illo  qui  vocatus  esl  Adam,  quod  csl  in  pcrsona. 
Est  lamcn  pcccalum,  quod  qnisquc  trabit  ctim  na- 
ttira  *%ri  in  ipsa  sui  originc  :  el  est  peccalum  quoJ 
non  ir.iliit  cttm  ipsa  **••  natura;  sed  ipse  facit  illod, 


ptione,  quam  propler  peccalum  inctirril.  Sicul  ila- 
que,  si  non  peecassel,  qualis  fucta  est  a  Deo,  lalis 
propagarclur  :  ita  posl  peccaium,  qualem  se  feci 
peccando,  talis  propagatur.  Quoniam  igitur  per  $♦ 
nec  salisfacere  pro  peecalo,  nec  justitiam  dcreliciam 
rccupcrare  valel,  et  corpus,  quod  corruinpilnr,  aq- 
tfravat  animam  (Sap.is,  15):  ct  luuc  maiimc.quando 
infirmius  estm* ;  ut  in  infanlia,  el  in  ulero  malris,  ut 
ncc  intelligere  justitiam  possit :  videlur  esse  nccesse 
posl  quam  jam  esl  persona  discrcia  ab  aliis  perso-  ^  eam   in   infantibus  "**   nasci  cum  debito   satisfa- 

VAIU£  LECTIONES. 

**TI  Et  personalis  natura  mss.  et  Edit.  Goili.  et  qua?  personalis  jnsliiia  vel  injtislilia  nif.  Vict.  19.  el 
qn;e  personalis  juslitia.  ,9T*  Nascitur  ha:c  ms.  Cinter.  omit.  bxc  ,m  Non  poluil  nn.  Yicl.  non  poieril 
•*Tk  yEqtialiter  assumptio..  pulum  erit.  wiss.  Vict.  Cister.  Tlw.  S.  Micli.  et  Edit.  Colh.  patam  erit 
qualiter  assomplio..  ,9TS  Originale  ab  mss.  Vicl.  Cem.  Bec.  et  Edit.  Golh.  originalc  quidem  ab  ,9Ti  Dici 
a'i  o;igine  mss.  dici  autorigine  ,9,T  In  ipsa  tiahalur  mss.  et  Edil.Golh.  in  ipsa  ejus  trahiltir  ,9T8Quando 
origo  mst.  el  Edil.  Goth.  quoniam  origo  ,9T9  Sinc  peccato  mss.  el  Edit.  Goth.  sine  omni  peccato  **••  A 
qoibtis  habet  ms».  et  Edit.Goth.  a  quibits  bahent  "8t  Si  lanien  nis.  Vicl.  19.  &<n\  tanltim  ,95*  Liceat 
enim  mss.  Vici.Thu.  ei  Rdit. Gotii. Licel  enim  WM  Simtil  fuit  natura  mss.  elEdit.Goth.  simul  sinlel  nalura 
*»8V  Sictinl  omnes  mss.  el  Edit.  Golh.  sicul  sunt  omnes  ,98S  Iste  sine  proprio  m$s.  Thu.  Gem.  Bec.  iste, 
s  ve  proprio  Edit.  Goili.  isle,  suo  proprio  nomine  *989  Nomiue  :  ut  Adam  el  Abel  mss.  Thu.  Cem.  Bec. 
Cisl-r.  nomine,  ul  Adam  aut  Abel    ,98T  Natura,  el  in  ipsa  niss.  Tlm.  Gem.  Bcc.  Vict.  et  Edit.  Gotli.  nattira 


m  ipsa 


<D8S 


Non  trabit  ab  ipsa  mss.  non  trahit  cum  ipsa  ,9li9  Quod  trahil  in  mss.  quod  trabitur  in 
,l,8°  tn  ipsa  originc,  vocalur  originale,  quod  polcst,  etiam  dici  naturale;  non  qnod  ms.  Vicl.io.  cum  ipsa 
origine,  polesl  dici  Oiiginalc,  sive  nalnralo  :  non  quod  ,991  Qiiam  in  origine  niss.  quani  ab  ori«ine 
,99'  Ergo  Adam  ctc.  In  mss.  Thu.  301,  et  Cister.  hic  incipit  Canut  2.  ,S9J  Qtioniain  autem  m  mss.  Thu.  391. 
ct  Citier.  coniinuatur  Caput  2.  s99v  Ejusdem  appctilibus  mss.  Yict.  Cister.  eisdem  appetitibus  ,9M  lnffCta, 
mss.  et  Edit.  Goth.  infecla  est  ,9,s  Exlra  illos  nibil  mss.  et  Edit.  Gotli.  exlra  ipsos  de  illa  niliil  ,8':  Sine 
omni  juslilia  mss.  Vicl.  Cem.  Bec.  S.  Mich.  sine  omni  injuslitia  ,99s  Inlirmum  esl  mss.  Vict.  Gcm.  Bec. 
inlirinins  est  mss.  Thu.  et  Vicl.  19.  inlirmus  est  m9  Eam  inlantibus  mss.  eam  in  infanlibus  l^lit.  Gmh. 
e.un  ut  in  infantibus 
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ciendi 

vere1**'  potuit  mi,  el  cum  debiio  Imlvemli  originalcin 
justiliam,  qnam  semper  scrvare  valuil *0,\  Ncc  ini- 
potcnlia  excosatcam  in  ipsis  infantibus,  quia  in  illis 
non  solvit  quoil  dcbct,  qnoniam  ipsa  sibi  mi  facit 
eam,  deserendo  jnstiiiain  in  primis  parenlibus  ,0'\ 
in  quilius  loia  crat  :  cl  scmpcr  debilrix  esl  hahere 
potcstalcm,  quam  ad  scrvaudam  scmper  justitiam 
accipil :  boc  essc  vidcri  pnlcst  in  infantibus  origi- 
nale  peccatuin.  Aildamus  etiam  peccala  proximorum 
parenlum,  qux  reddiinlur  in  terliam  ct  qoartam 
g^neralioncm.  Qnamvis  cnim  quxri  possit  ,0°*  nlrum 
hxc  omnia  inlelligemta  sint  in  originali  pcccalo, 
an  non  :  (amcn,  ne  proptcr  boc  quod  quaero  vidcar 
levigare  illud ,  ponam  islud  cssc  lale,  ul  a  nollo 
gravius  oslendi  possit. 

CAPl!T  III. 

Quod  non  sii  pcceatmn  nisi  i»  voluntate  raiionali. 

Vertim  sive  boc  totum  sit  oiiginale  pcccalnm, 
sive  aliquid  minus  a0*'"' :  pu:o  niillatenus  illud  possc 
iisscri  essc  in  infante  anlcquam  liabeat  animam  ra- 
tionnlem  ;  sieut  nec  in  Adam  fuissc  jtistiliam,  pritis- 
qnam  (iercl  hotno  rationalis.  Nam  si  Adam  et  Eva 
gencrassent  sine  SWT  prxccdcnti  pcccato,  non  lamen 
cssel  in  scmine  justitia,  nec  esse  posret  priusquam 
forinareninr  in  vivcntem  hominem.  Siergosemen  bo- 
minis  non  esl  susceptibile  justitix,  priusquam  fiat 
liotno,  non  potest  susciperc  originalepeccatum  anie- 
quam homo  sil ,M\  Nempc  originalc  peccalum  esse in- 
jnstittam  dubitari  non  dcbet.  Nam  si  omncpcccatum 


r.« 


pro    primo    peccalo  ,    qnod     scmper     Ca-  A  Ct  oiiginale  peccatiim  csl  ahsolulc   pcccaltim  :  unde 

sequitur  quia  esl  injnstiiia  mt.  Ilem  si  Dcus  non 
ilaiunat  uisi  wu  proplcr  injustiliam,  damnat  aulein 
aliqucm  proptcr  originale  pcccalum  :  crgo  non  esl 
aliud  originale  peccalum  quam  ittjuslitia.  Quod  si 
iia  esl,  el  injusliiia  non  est  alitid  quam  absenlia  de- 
bilx  juslitiac  ",f :  non  cnim  videlur  csse  injuslilia, 
nisi  in  iiatura,  qux,  cum  debcl  babere,  jusliliam 
iion  babet  ;  utiqiie  originalc  peccatum  claudiiur 
sub  cadem  definilione  injuslilix.  At  si  jusiilia  est 
rectitudo  volunlalis  proplcr  sc  scrrala,  nec  ista  rc- 
cliludo  potest  essc  nisi  in  ralionali  nalura  :  crgo 
non  est  nulta  naltira  dcbilrii  justilix,  nisi  ratlo- 
nalis;  sicut  ulla  nalura  sti6ccptibilis  est  jusliti.r, 
prxler  rationalem  *•".  Quare  qnoniam  injustilia 
0  non  potcst  cssc  nisi  ubi  justitia  debet  esse,  originsle 
pcccalum,  quod  est  injtistitia,  non  est  nisi  in  na- 
tura  rationali.  Rationalis  aulem  nalura  non  est  nisi 
Dcus,  ct  angelus,  et  anima  bominis  per  quam 
liomo  dicilur  rationalis,  et  sine  qua  non  esl  bomo. 
Qnoniam  crgo  oon  est  nriginale  pccralum  nccinDco 
ncc  in  angclo,  non  est  nisi  in  bominis  anima  raiio- 
nali.  Sciendum  quoque  cst  quia  justitia  non  potest 
esse  nisi  in  voluntatc,  si  justilia  est  rectitudo  vo- 
lutitaiis  propler  se  servala  :  qtiare  nec  injustiiia. 
Non  enim  vocalur  M,T  absentia  jnslitix  ,  injustitia; 
nisi  ubi  debet  esse  justitia.  Nihil  itaquc  prxier 
ipsam  justitiam  vcl  injuslitiam  dicitur  jtislu  n  vcl 
injtistum,  nisi  voluntas,  aut  propter  vnluntatcm  ju- 
stain  vel  injustam.  Pcr  hanc  dicimus  justum  vcl  in- 


est  injuslilia,  et  originalc  pccratum  csl  peccatum;  C,  justnm  bominem,  vel  angelum;  jtislam  vel  injuslain 
uiique  esl  el  injuslilia.  Scd  si  dicil  aliquis  :  Non  est       animam,  sivc  aclioncm. 


oninc  peecalum  injuslitia,  dicat  posse  simul  in  ali- 
qito  ct  cssc  aliquod  pcccatum  ,00\  ct  nullam  ecsc 
injusiiiiam  :  quod  vidclur  inercdibile.  Si  vcro  di- 
cimr  originaie  peccalum  non  essc  absolute  dicendum 
peccatiim,  scd  cnin  additamcnlo,  originalc  peccattim; 
sicul  pictus  homo  non  vere  csl  bomo  ,0,*(  scd  vere 
cst  homo  pictus  '"';  profeelo  seqitiliir  quia  infans, 
qui  nullum  babcl  pccealum  nisi  originale,  mundus 
esl  a  pecealo  :  nec  fuil  solus  inler  honiines  filius 
Virginis  in  ulcro  malris,  el  nascens  de  malre,  sine 
pcrrato  :  el  am  tion  datnnanir  infans  qui  moritur 
hinc  baplistno,  niilltim  liahcn->  pcccalum  prxlcr  ori- 
ginale;  aul  sine  peccatn  dainnalur.  Sed  nihil  borcm 


CAPUT  IV  »•". 

Quod  niltil  pcr  se  sit  juslum  aut  injuslum,  nisi  ipxa 
juslilia ,  ec/  injustiiia  M,\  e t  quod  nihit  punialur 
itisi  voluntns. 

Nihil  enim,  sivc  substanlia,  sivc  aclio,  sive  aliquid 
aliud  pcr  sc  consideralum,  esl  juslitm,  nisi  juslilia ; 
aut  ii  jiislum,  vel  peccatttm,  nisi  injusiitilia;  ncc  ipsa 
yoluntas,  in  qua  est  Jnstitia,  mvc  injustitia.  Aliu  I 
enini  esl  vis  illa  animx  qua  ipsa  anima  vult  ali- 
quid  ,0,°  :  qttx  vis,  inslrtimentum  volendi  potesl  dici 
(sicul  visus  inslriimenlum  vidcndO  qnam  volunlatcui 
nominatnus  :  cl  aliud  esl  jusiilia  :  quam  haheudo, 
jiista   volunlas;    et  qua  carcndo,   iujusla  voeatur: 


accipiinus.  Qnare  omne  *°"  pccratum  csl  injiislilia,  n  dicunlur  cliam  **"  volnntaics  ejusdcm  inslrumenli, 

VARI.€  LECTIONKS. 


Quod    scmper    cavcre    ms.    Vicl.    40.    quo    scniper    carere 


Caverc  poluit    mainucrip  um 


Thuan.  3')0.  cavere  non  poluil  M0*  Servare  volnil  ms.  Vici.  lf).  servare  noluit  '"*  Ipsa  siln  Kdit. 
Culh.  e»  ipsa  ***v  Primis  bnminibus  mta.  priinis  parenlibus  ^05  Quxri  possil  »u.  Vicl.  19.  dubilari  potsit 
*"•*  Sivc  alind  n.iinis  twv».  sive  alkinid  tninns  "*'  GcnefaiSCDl  sine  tnss.  C.islcr.  generassent  filios  sino 
*"*  linmo  liat.  mss.  homo  sit.  '^'  El  CSSC  perc  alum  m*s.  et  esse  aliquod  peeealum  •*'*  Non  vcre  bomo 
r  i  Kffjf,  Cnili.  rion  verus  Cll  hmnn  *°"  Scd  vrre  cst  honio  piclllS  mss.  Thu.  Vict.  19.  Cister.  bomo  piclus 
••"Quare  oinne  Mf.lr/ef.i9.quarcctWBiM  '*"  Scqnllnr,  qood  e.si  injmiitia  ssas .  VUt.  senniuir,  quodesiet 
iiijpstitia.  m$$,  Thu.  Ciafcr,  srqullnr,  qaia  cst  et  Injwatiiia.  '•"  Damnat  nisi  ajas,  et  F.dii.  Goth.  damnat 
hominem  nisi  '•"  Quod  \\  ila  csl,  originale  pcccalttm  non  esl  aliud  quain  injuslitia,  id  esl  absenlia  de- 
Mtae  krtiilhc  nas,  qnnd  ii  i(a  est,  cl  injuslitia  non  csl  aliud  quaui  absenlia  dcbitx  jtistilix  '*"  Ergo  non 
Cat  iilli  naiura  susrrpiibdis  jnsiiiix,  prxlcr  ralionalem.  m$<.  cl  Edit.  Coth.  ergo  ila  non  est  ulla  nalura 
debitrix  jnslilir,  ni-i  r.ilionalis ;  s  cul  nnlla  nalura  siisrcplilnlis  esl  jusiili.T,  pr.rter  ralinna|.-ni.  '*17  Non 
rmim  vncaiur  cir.  ••"  /»»  m$  Thn.  7>^\,  hic  incipil  Cnpul  3.  '•"  Vel  injusliiia  nif«.  Vict.  Cem.  Itec.  omitl. 
'  VftJl  iliinl  mii.  ci  I  'li\.  CtVk.  Mtll  abquid  '•"  Dicunlur  enim  mii.  el  Editto  Golhica  dicuulm 
eii.un 


IS1  I.l.\  IH    (<)\(  I.IM    \ir.(.i>\l  I,  II. 

■flbctlonei  '•<  iiui  ""    quod  lik  Immjtjm  Ml  lMt«  A  iptrt  non  '•  Itit  Qotn  "•  i  ■  •  lii  "".  qi  i 

mr   npus,    i|iioil   ii  iii  nii  ■(,  ,.-. ,  niiiin. 


icit  iNrr  i|i^i  appelllui,  qnoi  Apoilolui  rarncm  *o- 
r.il,  qn.r  iuiii  iifini-n  niliirmi  ipinlnm  {Umn.  \in), 
tl  l>qf>ii  |n  <  i  |||,  i|ii.r  i*l  iii  mcmkiu,  rlMMJMMM. 
/«•.;i  ruoKu  (l.nli.i.  \)  Jutll  vcl  lujnill  Hiiiii.  pcr  10 
ioiimiIci.iIi  J"".   Non  riiiin    liomiiiiiii   justinn  ""  l.i 

< I,  vrl  mjtisl  iin,  sriiiiiniini ;    v  I   InjMlMH,  I  "i 

liim  volunl.ilc,  ruui  imn  .Irlici,  (iinMiiin-iilrni.  I)n  il 
fiiiiu  A|iiislnliis  '•",  »11/11/  il,tniiititioni$  <<s<.r  ln%  qui 
smnl  in  C.linito  J,iu,  7111  MM  MMlll  catncm  am- 
hiilanl  (Hnm.  vni).  |rj  rsl  "•".  i|ui  11011  raini*  vo 
lunl.ile  ""  tmisi  iiliuiit.  N:iiii  si  senlicnlcin  iitio 
MMMM|  injiisitiiii  f.uvrciil,  scquerelur  *n,t  ilamna 
lio.  Qtiare  non  cos  scnlire,  sed  ei*  MMMtlrt,  p<<  - 
calum  csi.  Si  cniin  pcr  »c  injnsti  MMll  ",0,  qtiolic* 


l><  •iin|iir    ii  di     ir.lioiiilini    voliiniiriii  <|u  e    injMnie 

1 1,    irRiiucnlnr  inombrn    <  •  ■.■n-.n  1  qnibu    flnnl; 

ics|nin.li  1.    piisminl  :  li  11 .  111   ,,  •  ||  | ..  1       ,i,-,,,  ,|i<  . 
nohil  tll,  sniijriit    volunltli;   ni  .1,1  impcriam  rim 
iKin    pOMinjUI  Mt  iiniMii     nr,<i,"'i  ,1    l  >..  1,    , 
vuli,  iiiin  1II.1  iiKivrt  inis,  vclut  iiislrnnn  1K.1  tua 
ftcil   n|nia  <|n.i:  M.lninir    f.n  BC  nni  pOMM 

i:li  |irr  im-  retilltfC.     in  '   Ml  ii,  i|iix  f  i<  K,  pMMHl 
111111  Ik  n  ;  ilomin.r  ,  i|ii:nn  ""  b<  u<i  nobil  •!•  dil,    I 
MMMt,    iirc   iK  lirn.115    non   obciliro,  quamh)  1II1 
(iin-iiiiniis.  DmmJ  banc  legem  noliii  ilcdii,  ol. 
nius.    Krgo  quid  pceonl    MMMM,   vi  l   MMM,    rtl 
tftrt,  qux  Dcus  sic  mlijccil  voloril.ilis,   si  vi\.nil 


Hllt  coiuciiliicltir,  iiijuitiiiii   facoient.    Scd  quamlo  ■  MMl  DtM  IHii  onlin.nii  1  Quidqnid    IgiMf   f.n  iuni, 

bruta  animalia    illn  conscntiunt,  nou  dicunlur  inju- 

sla.  Itcni :  si  peccala  cssenl,  auferrcnltir  in  bapti- 

«•tio,  cuni  omnc  pcccatuni  ahslergilur  :  quod  ncqua- 

qtiam  liori  palam  esl.Quare  non  csl  in  eonim  esscniia 

ulla  iujuslilia;  sed  in  voluiilale  ralionali  illos  iu- 

ordinate  sequcntc.  Cum  enim  illis  resislit  volunlas, 

condeleclando  logi  Dci  secundum  interiorem  homi- 

nem ;  luncrstjtista  votunlas-Jusliiiainenim.quainlci 

jubei,  ei  legcm  I>ci   tlicit,  quia  a  D.oesl;  el  lcgem 

menlis,  quia  pcr  mcntein  inlciligilur  :  sicnl  lcx  vc- 

lus  lex  Dei  dkitur,  quia  a  Dcoest;  ci  lex  Moysi, 

quia  per  Moyscn  ministraia  cst.  Qnod  quidem  di-i 

ntillam  aclionem  per  sc  injustain  dici,  scd  proptcr 


lolllll)  iiii|iiil:iinliiiu  rsl  vulillllall.  Qno<l  cuiii  1I.1  sil, 
miratur  Mftiltt  (|iiis  ctir  pro  culpa  vnluni 
mcmlira  puniaiiliir  cl  ""  m-iisui.  Veriun  nou  ita 
Cbt,  non  ciiim  puuilur  nisi  volunlai.  Mam  tibll  etl 
alirtii  prcna,  nisi  quod  <st  contra  voluntalem;  cl 
nulla  n-s  pa-iiaiti  scnlil,  nisi  qu.c  lubcl  volunialcin : 
mcmlir  1  autcm  cl  scnsns  pcr  sc  nibil  volunl.  Sicut 
igitur  "'*•  volunlas  in  meirrbris  ct  semibus  opera- 
lur;  ilt  in  illis  ipsa  lorquclur  aul  delectaiur.  Quo<l 
si  quis  non  accipil;  scial  in  sensibus  cl  mcmbris 
non  nisi  animam,  in  qua  cst  voluntas,  scntire 
etopcrari;  cl  ideo  in  illis  lorqueri  aul  delcclari : 
b.ibct  tamcn  usus  ul  aclioncs,  quas  facil  uu  injusla 


iujuslam  voluntatem ;   in  illis  planum  cst,  qu.x  non  r  volunlas,  vocemus  pcccata ;  quia  iu  voluntate,  qua 


liunt,  est  pcccatum.  Danttir  etiara  quibusdara  uo- 
mina,  quibus  signillcalur  eas  iujuste  Geri,  ul  forni- 
catio,  mendacium.  Sed  aliud  inlelligilur  *"',  cum 
ipsa  aclio  MM,  vel  prolalio;  aliud,  cum  ulrum,  jttsle 
vcl  injusle  flat,  consiileraiur. 

CAPUT  V. 

Quod  malum,  quod  etl  percatum  tite  injutiitia, 
nihil  tit. 

Deniquc  omnis  essentia  cst  1  Deo,  a  quo  nil.il  est 

injustum"".  Quare  nullacssenlia  est  injusta  per  sc. 

lnjustiiia  autcm  omnino  nihilest.sicut  caecitas.  Non 

cnim  aliud  esi  cxcitas,  quam  absenlia  visus  ubi  de- 

bet  esse;  qux  non  magis  "iS  cst  aliquid  in  oculo'044 

ubi  debet  esse  visus,  quam  in  bgno  ubi  non  debet 

essc.  JNon  enitn  esl  injustilia  laiis  rcs  qua  inlicialur 

saepc  et  non  ,9S*  dcleri,  actione  dclata;  et  deleri  D  "*7  et  corrumpalur  anima,  vclul  corpus  vencno  ;  et 

VARI<€  LECTIONES. 

»•*»  Affectionis  ct  usus  mss.  et  Edit.Goth.  affcctioncs  ct  usus  *°"  Per  se  considcrandi  mts.  Pcr  se  conside- 
rali  '9lk  Non  enim  jttslum  mss.  et  Edit.  Golh.  Non  eniin  hominem  juslum  '•*•  Dicit  enim  Aposiolus  m«. 
dicit  cnini  idcm  Apostolus  *"•  Ambiilanl  id  est  m*.  Vicl.  19.  ambulant,  sed  secundum  spirituni.  id  est 
*9"  id  cst,  non  carni  voluntate  m«.  et  Edit.  Goilt.  iil  est  qui  non  carni  voluntale  ms.  Vict.  19.  id  est  qui  non 
carnali  voluntati  *•*•  Faccrel,  sequcretur  mss.  Thu.  591.  facerent,  non  sequerctur  *•**  Si  enim  injusti 
jusli  pcr  se  essent  mss,  si  enitn  per  se  injusti  essenl  Kdii.  Goih.  si  enim  jusli  per  sc  essent  *•*•  Ul  cst  bomi- 
iiem  mss.  Vict.  ul  liouiinem  ••"  El  sicnt  in  brtitis  mss.  Vict.  Dec.  Gem.  Thu.  391.  Cf*/«r.  sive  in  bruiis 
*"*  Qua  fit  aliiul  mss.  tt  Editio  Goihica  qua  fil  aliquid  "'*  Dum  lil  aliud  ms*.  et  Editio  Gothica  dum  ftt  aliquitl 
•0,4Fiunt  scriptune  m*s.  elEdit.  Goth.  fiuiilfigunjc  *"•  Siepe  non  mss.  sxpe  et  non  *•'•  Quare  actio  mss. 
tl  Editio  Gothica  quare  ncc  actio  *"T  Non  possimus  movere  nos  mss.  non  possimus  non  movere  nos 
*oM  Domina;  qu.tni  mss.  Vict.  Domine  quani  Ediiio  Gothica  dor.iinationi  quam  *c:*  Punianlur  vel  mss.  Thu. 
puniunlur  et  *°"  Si  igilur  wis.  et  Edil.  Goth.  sicul  igiUir  »ovl  Quas  fecil  mss.  Cisler.  Vict.  Thu.  S.  llich. 
Edit.  Golh.  quas  facil  '•"  Aliucl  inlclligitur  mss.  Gem.  Vict.  S.  Mich.  alitid  intelligi  *"*  Cum  quasi  aclio 
ms*.  cum  ipsa  actio  **ik  Nihil  injuslum  mss.  Thu.  nihil  est  injustum  m*  Quae  res  non  magis  mss.  qj* 
non  magis      *ovs  Aliud   in  oculo  mss.  aliquid  in  oculo      39VT  Ucs  quia  inficiatur  ms*.  res  qua  inficiatvr 


injtiste  possuul  licri  aliquando  :  ut  cst ,  homi- 
rem  '"•  occidere,  sicut  fecit  Phinces  (Num.  25):  et 
utriusque  sexus  commistio,  ut  in  conjugio  :  sivc  in 
bnilis  ••"  aiiimalibu6.  In  illis  vcro  qux  nunquam 
nisi  injuste  possunl  csse,  ut  cst  perjuriuin,  ct  qua> 
dara  alia,  quae  nec  sunt  nominanda,  non  ila  facile 
inlelligilur.  Sed  si  aliqua  aclio,  qua  fit  aliquid  '•'*: 
quac  non  est,  nisi  duui  fit  aliquid  *"*  et  peracto  eo 
liansil,  ul  99  jam  non  sit;  aut  opus,  quod  sil  ct 
-omanel  (verbi  gralia  :  cum  iu  sci  ibcndo  quod  scribi 
m.n  debcl,  transit  scriplio,  qtia  fiunt  scriplurai"** 
quae  remanei)  cssct  peccatum  transcunlc  aciione. 
ut  jam  non  sil;  transircl  similiter  peccatum,  nec 
jam  esset;  aul  quandiu  rcmaiicrct  quod  fil,  nun- 
qnam  dclerciur  peectlura  :  scd   vidcnuis  pcccata 
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stts  homo  mala  facil  opora.  Nam  quemadiiiodum 
cuin  indomila  fera  rupii*  vinculis  discurrciido  sae- 
vil:  et  cum  navis,  si  guhcrnator  dimisso  gubcrna- 
etilo  dimiilat  eamm\  venlis  et  montibus  maris  va- 
guiur,  cl  inveliitur  in  quxlibei  pericula  ;  dicimus 
quia  hoc  facit  absenlia  catenae,  vcl  gubcrnaculi  : 
non  quod  absenlia  eorum  aliquid  sii,  aut  quid- 
quam  faciat;  scd  quoniam  si  adcssent,  facercnt  ne 
savirel  fera,  aut  perirel  navis  :  ita  cum  malus  boino 


Qtiod  cum  punit  Deut  pro  peccalo ,  non  puniat  pro 
nihilo. 

Quidam  cum  aiidiunl  pcccatum  niliil  esse,  soleni 

diccre  :  Si  peccalum  nihil   csl,  cur  punil  Dcus  lio- 

niincm  pro  pcccaio  ,  cum  pro  nibilo  puniri  nemo  de- 

beat  ?  Quibus,  qunmvis  liumilis  sit  qu.xsiio,  tameu 

quia  quod  quxrunl  ignorant,  aliquid  breviler  respou- 

dendum  est.  Licet  pariter  nibil  sil  absentia  juslitix, 

el  ubi  dcbet  essejuslilia,  ct  ubi  non  debet  essc;pu- 

sacvil,  ct  in  quaelibel  animae  suac  perhula,  qme  sunl      ntl  lameu  Dens  recte  peccalores  non  pro  nibilo,  sed 

inala   opera,  impellitur;  clamamus  qnia  haec  opc-      propter  aliquid,  quia  (ul  in  praTaio  libro  diii)  ei  dc- 

ralur  injiistttia  ••••  :  non  quod  ipsa  ulla  essentia  sil,      hiltim  ****  sibi  honorem,  quem  sponle  reddcrc  no- 

aut  farial  aiiquid  ;  sed  quonian:  volunlas  (cui  subdili      luerunt.ab  invitis'**»exigil ;  et  ne  qnid  inordinalum 

suni  omncs  voluniarii  molus  lotius  hominis)  absente      sil  in  regno  ejus,  eos  separaiim  a  justis  ordiiic  com- 

justitia  diversis  appetitibus  impulsa,  se  et  ouinia  i  pctenli  disponit.  Creaturas  autem  in  quibus  juslilia 

sibi  subdita  in  multimoda  mala  levis  ct  effrenata      non  debct  esse,  non  punit  pro  absenlia  justitix  hoc 

et  sine  rcctore  praecipilal :  qood  toium  mi  jiistitia,      ^81  Pro  niUWo  :  quia  non  est  aliquid,  quod  ab  illis 

si  adessct,  prohibet  ne  fleret.  Ex  his  crgo  facile****      e*'g»t;  nec  ordo  congruus  universiiatis  rerum  hoc 

coguosciiur  quia  injuslitia  nullam  habet  essenliam ;      poslulat m*.  Sic  itaquc  cum  punit  Deus  pro  peccaio, 

quantvis  injustae  voluuialis  aflectusei  actus,  qui  per      °«"0''  esl  absentia  dcbitae  juslitia»  ,  qune  nibil  est ; 

se  considcrali  aliquid  sunl,  usus  injusiiliam  vocet.      non  °",n'n0  P«nil  proniliilo  :  el  verumest  quia  nisi 


sil  aliquid,  propter  quod  punire  dcbeat ,  oinuino  nou 
punil  pro  nihilo  ****.  Jam  peccalum  et  injtislitiain 
niliil  esse  :  et  bac  non  esse  nisi  **••  in  rationali  vo- 
luntate,  nec  ullam  esscnliam  proprie  dici  injuslam 
uisi  volunlalein  :  ei  his  qua?  dicta  gunl,  apcrtuiu 
esse  existimo. 

CAPUT  VII. 

Quomodo  temenMtr  hominit  dicalur  immundum,  et 
concipit  in  peccatit ,  quamvit  tn  eo  non  til  pecca- 
lum. 

Videlur  itaque  scqui  quod  aul  infans  siatim  ab 

ipsa  conceptione  animam  habel  rationalem  '•'*,  sine 

qua  voluniatcm  rationalem  nequit  habcre ;  aut  in 

eo  non  esl  originalc  pcccatum,  mox  cum  conccplus 

est.  Quod  autcm  mox  ab  ipsa  conceplionc  raliona- 

lem  animam  habeat,  nullus  humanus  suscipit  scn- 

sus.  Scquitur  enim  ut  quolies  susceptiiin  semen  bu- 

manum ,  ctiam  ab  ipso  momenlo  susccplionis  pc- 

rit  antcquamm*  pcrveniat  ad  humanam  iiguram  ; 

toties  daiunciur  in  illo  anima   humana  ;  quoniam 

nou  reconcilialur  per  Chiisiitm  :  qtiod  esl  nimis  ab- 

surdum.    Il.rc   igitur  pars  hujus  divisionis  peiiilus 

relinqiiciida   cst,  scd  si  nnn  slatim   infans  ab  ipsa. 

I)  conceplionc  babelpcccatum  ;  quid  esl,  quml  dicil**T* 

VAKI.fi  LECTIONES. 

""Facial  aliud  mn.  faiiat  aliqnid     ""D.miuii  cam  mu.  dimitiat  cam     m*  Iloc  operatur  injustilia  mt. 

Thu.  BM.  bac  opcratur  injustilia  hm.  77»m.  591.  b;cc  opcia  facit  injiislilia      »•»'  Et  quod  loinm  mt.  Vict. 

<■  m   Bft  .Ihu.  i.tster.  q.iod  tolum     »•«•  *£|  bil  crg..  facile  etc.  in  n:t.  Thu.  301 ,  hic  incipit      »••*  Ncc  mab.m 

rsse.  eal ...»   et  l:du.  Goth.  ncc  malan  osso,  est    •<>•*  I II.  cSSC  Edu.  Goih.  ulli  esse     •••»  Mala.i.  csseniiam 

mse,  quara  »««.  malam  csso,  qoam      »•••  Qoare  malmn  esse  mm.  Vtct.  Gem.  Dec  77»»«.  591.  q.iarc  malam 

luduhiiaiiicr  licnt  de  InjuttUia  mss.  Ctsier.  Thu.  Vtci.  et  Edii.  Goth.  imliibiiauier  qno.l  cst  inju- 

sl""  .        '  Enmi  ""n  e»i  malum  mi.  eoin  eal  uialuui      »•••  AUquando  nibil  suni  manmterrpt.  Thuun.  ;.ii- 

q.undo  nilul  l  -t  Vidcniin  cssc  mawisaipt.  Victor.  vi.lelur  csst>     "•'  Et  iiullani  babc.l  mts.  Vhi.  Gem. 

lec.  r.t  nullam  habei      »*s«  Propler  iliquid  qno.l  n  prcfaio  libro  «lixi,  auia  del.iiu.n  »»*«.  V»r/.  Dec.  Gem. 

Uiuun.  S.  Mkk.  (,mcr.  propter  ■liqvid  quia  al  ia  pnefalo  librodixi,  ct  Jebilum      ••»•  Ab  inviiis  m«.  Thu. 

,H\.  ab  li.jusln     »•"  ExpoaUiUl  mt.  Vut.  13.  poslolal     ••••  Non  pimii  pro  nih.lo.  Jam  mi.  Cisier.  delel  iion 

llo:.    iio.i  eaae  Bisj  iu  .»<**.  Thu.  ba?c  nou  t*se  iiisi  inJusUliam  el  ha:c  non  csse  nisi  iu     m"  Qtiod  semen 

Mii.  V.ci.  Gem.  Dcc  S.  H„h.  qnomodo  scm.-n       ""•  Aiiii.i;iin   li.ib.-i  ratiouabtn  »».  Vicl.  19.  animam  lia- 

uebat  rauooalem  Paru  ....Uq.iam  mu.  pcril  anlcqiiam     •"•  Quid  dicil  Job  mss.  et  Edit.Coth   quid  eU 

qnod  i!it  it  Jdl)  » 


Hac  ipsa  ralione  inlelligimus  malam  nihil  esse.  Sic 
ut  enim  injusiit;a  non  esi  aliudqnam  absentia  debiia? 
jusliii.c,  ita  malum  non  cst  aliud  quam  absentia  de- 
biti  boui.  Nulla  autem  cssentia  (quamvis  mala  di- 
calur)  esl  niliil,  nec  matain  esse,  esl**,,  ulli  esse  ••*» 
sjiqukl.  Nulli  ci.im  essenlix  est  aliud  matam  csse, 
quam  **•*  deesse  illi  boiitim  quod  dcbct  habere,  de- 
essc  vcro  bonum  quod  debet  adesse,  non  est  aliquid 
esse.  Quare  malam  essc  ••••,  non  cst  ulli  essentias  C 
aliquid  csse.  Ilxc  breviter  de  malo,  quod  sempcr 
esl  nibil,  indubilanter  quod  est  injuslitia  ***T,  dixi. 
Incommoditaseniin  cst  malum****  (unde  incommoda, 
mala  dictmtur)  qux  aliquando  nihil  est  *4**  ut  sur- 
ditasct  caccilas  ;  aliquando  videlur  esse'0**  aliquid; 
ul  doloi ,  ct  tristilia.  Quod  autem  juslilia  sit  recli- 
tudo  voliintalis  propter  se  scrvala  :  et  injustitia  non 
sit  alitid  quam  absentia  debitx  justilix,  et  nullam 
liabcat***1  cssentiam  :  quod  etiam  omnis  esscnlia 
sit  a  Deo,  et  nihil  sit  a  Dco  nisi  bonum,  siiflkienler 
me  pulo  osiendisse  in  co  Iraciatu  (cap.  i,!5,  16) 
qiicm  ffcil  De  casu  diaboli.  Sed  dc  justilia  pienius 
iu  iJlo  quem  edidi  de  vciilalc  (cap.  13). 
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Job   DtO    I     (?«•»    I'""*'    fMtM    MOMfOM,     da     tm     A  («  M  boniliw  .  j.un  crnnl  ••••)  n.  - .  %-.  ,i  ,ir,„     fti  rrgo 

gtlMM  MMMfUM    iMfllM  i    MMM    fu    </ni  '*"    MfOI       ln<  ,  iil|iul<.,  MMMMl;q I  atmmilur  dr   parcnlo 

100  M  ''  (</•*  IIT|  4.)  II  i|niMiio,|i»  M-niiii  c-.i.  <| I  i,|  (.rol.in,  ijiiu  lullain  lul..  I     VoIuiiIjUmii,    inillum 

dic.it  Itavid  :  /n  tuiquitttttbui  <  »nt<t\>tut  tutn,  rt  in  prc-  cnl  lu  ro  pcccaluin. 

Mfll  0MMM*l  UM  RMlff  MM  (/'»«/.  I.,  7).  Qu.cr.i M  1^1-  |   \l'l    I     VIII. 

lur,  »i  poimin,  quomo.lo,  quaunn    non    .Hialnu    .ili  Qg#d   M  ttmtnt  MMMM  M  Vinjina  iion  tU  peeettum 

ipsa   conrrptiniic    lil    in    infanliliuH   pecc.iinm  ,  im-  i»<iur  MMMtiM  lutun  MMMf. 

iiiumio  itmen  Ktniat  In  lolquiiaiiiius  n  iii  |.< ■< ,  .iii ■.  lloq»",  p«  tpkuuM  Ml  qutoliM  lo  <  i  ••••  mmJ  FW 


Conci|ii ,0"  dtraulur.  S.rpe  iiln|uc  «livina  Si  riplura 
asscrit  aliquid  MMt  qnod  inodo  noo  Ml  "T\  i.Niuo 
qoia  l.iiiicn  r.%1  fiilin  niu  cssc  Sic  ipiippc  lirus  A.l.r 
du  ligno  vclilo  dicil  :  /n  fMMUffM  die  tomrdciti  ec 
eu,  inoitr  morierit  (Ctn.  il,  7)  ;  uon  quod  M  dio 
mortuus  sit  corpurc,  sed  (pioiii.im  dic  ill.i  ncrrssila- 
tem  acccpil  alii|uando  inoricndi.  Ki  P.uilus  simililcr 


lius  Dci  in  prr.onain  suaui  Mtumptil  du  Virgiue, 
niill.i  potuil  csjc  ueccali  iiijmiI.i.  S.mJ  .lioimii  rsl  <pna 
MMM  i  p.iri-niilius  iribitur  cuin  necetsitate  (•<  <  I  ,ii 
fuiiin,  ciiin  iui ni  ininniuM  ujmm  ralloooll  i  mo 

uliipic""*  non  csl  pn.picr  aliud,  msi  quia  humana 
nalura  MM  ilur  iu  iiiTa n I iLjiis  (ut  dinj  cuin  d.bilo 
•0M  salisf.icicndi   pro  pcccato  Ad:r.  M,    HtfUUlMM 


Ol)  iiccessilatcm  moricndi  aliquando,  ait  :  Si    auttm  II  q"od  I>°SU'.    proviinoriiiu     prenlum   /ipiod   ncipia- 


Chnttui  in  vobit  stl  »°",  cotpus  quid.m  motluum  ett 
propter  peecalum,  spititus  vero  vivil  pro;>ler  juilifica- 
tionem  (llom.  viii,  10).  Non  cnim  corpora  curuin.qui- 
l»us  loqucbatur,  murtua  crani;  scd  murilura  proptcr 
peccalum  :  qula  pet  unutn  liominem  peecalum  in  hunc 
mundum  inlravil,  et  per  peccatum  mors  (liom.  v,  12). 
Sicul  in  Adain  omnes  ■*•  pccravimus,  quando  illc 
peccavit :  non  quia  lunc  peccavitnus  ipsi  qui  nou- 
duin  eramus,  scd  quia  dc  illo  fuluri  cramus  :  cl  lunc 
facta  cst  illa  1,T*  ncccssiias  ut  cum  csscmus  peccarc- 
tiitis  :  quoniain  pcr  unius  inobedientiam  peccaiores 
constiluti  sunt  mttlti  (Ibid.  v.  19).  Simili  modo  de 
imiuundo  scmine  in  iniqtiitaiibus  et  in  peccatis  con- 
cipi  potcst  humo  iuicil.*;i  ;  non  quod  in  scminc  sil 


qiiam  farcrc  polcst  :  cl  quaiuliu  nou  faoil,  UOMUl)  ; 
cl  quia  sola  per  sc  non  valcl  jusiitiam  MafMTC  (lumi 
dcscruil  »•••;  ct  anima,  qux  aggravaiur  ••"  MfpOM 
quod  conumpilur,  nequit  cam  sallcin  iolelllgrM, 
qux-  ncc  servari  potcsl  nec  liaberi  non  inlcllcrLi. 
Quaproplcr  si  ab  his  ncccssilalibus  scmcn  assum- 
plum  do  Virgine  libcrum  ostendi  polcrii ,  uuliM 
cril  quia  nullam  peccali  nccessilatcm  traxit.  Quod 
illa  quidcm  •"•  ncccssitas,  q'ia  bumana  nalura  sola 
pcrsc  jusliliain  recuperare  nc(|tiil,  ct  illa  qua  cor- 
pus  quod  corruinpitur  ajrgraval  anitnam,  ul  camdotn 
jusliliam  ncc  acccplam  in  xlale  pcrfccta  sine  au\i- 
lia  grati.c  servarc,*ncc  In  infantibus  saIicinM*'  in- 
lclligcre  qucai,  ab  illo  scminc  sint  alicux'  f.icilo  mon- 


iinmiinditia  pcccali,  aut  pcccatum  sive  iniquiias ;  C  slrari  valel  l,cr  u,»lalem  pcrsonalem  assumcniis  ct 


assumptx  nalurx  :  si  prius  ncccssilas  illa  repelliiur 

qua  ad  satisfaclionem  pro  pcccatis  primorum  ct  pro- 

xiuioruni  parentum  astringi  videtur.  Scd  quud  illud 

nullum  3,M  sequatur  a  proximis  parcnlibus  debitum, 

dubium  non  erit ;  si  a  debito  primorum  parenlum 

liberum  intelligi  '•»'  poieriu  lloc  igitur,  adjiivante 

Deo,  conabor  primum  quomodo  cognosci  possit,  in- 

vestigarc  :  quatenus  boc  demonslialu,  in  aliis  non 

sit  nccesse  multum  laborarc. 

CAPUT  IX. 

Cur  peccatum  quo  damnatur  liumanum  gcnus,  magis 
impuielur  it9%  Adoe  quam  Evce  ;  cutn  ille  post  et 
per  illam  peccaveril. 

Ad  quod  mihi  vidclur  quxrendiim  in  priniis,  cur 
non  incst  peccalum  so*«)  volunlatem  :  ct  lamcn  di-  D  sxpius  et  specialins  peccatum,  quo  damnaium  est 
cilur  inesse,  quoniam  iu  semiue  trahunt  pcccandi,      humanum  genus,  magis  imputclur  Adx  quam  Evx . 


soil  quia  ab  ipsoscmiuc  ct  ipsa  concepiione,  ex  qua 
incipii  homo  essc,  accipit  neccssilalcm  ••"  ut,  cum 
habcbit  animam  rationalem,  habeat  pcccati  immun- 
ditiam,  quap  non  cst  aliud  quam  peccalum  ct  ini- 
quitas.  Nam  elsi  vitiosa  *0T"  concupisccntia  gencrc- 
tur  infans;  non  lamcn  magis  esl  in  semine  culpa, 
quam  est  in  sputo  vcl  in  sanguine,  si  quis  mala  vo- 
luntate  exspiiit,  aul  de  satiguine  suo  aliquid  emittit: 
non  enim  spuiuni1"*  aulsanguis,  6cd  niala  voiuntas 
arguilur.  Patet  igitur  quomodo  el  in  infanlibus  non 
statim  ab  ipsa  concepiione  sil  pcccatum  ;  ct  vera 
sint  qux  *•••  de  divina  Scriplura  opposui.  Qnippe 
non  cst  illis  pcccatum,  quia  non  habent  (sine  qua 
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nni  ill.i  prior ***  peecaverit,  ci  Adam  *•**  posi  ei  A 
prr  illam.  Dirit  rnim  Apostolus  :  Sed  regnavit  mort 
uh  Adam  wqttc  att  Maijsen,  elinm  in  tos  qni  non  pec- 
carerunt  in  similii utl inem  ptaTitricationis  Adat  (Hotn. 
v,  14).  Multa  quoque  alia  lcgtintur,  qnac  magis  Adam 
quaiu  Evam  crimiuari  videnlor.  Quod  ideo  lieri 
cxisiimo  quia  iila  duorum  copttla  lola  inlelligilur 
in  noniiiic  principalis  pariis ;  sicul  sxpe  per  parlcm 
loiuin  solct  signilicari  :  aul  quoniam  Adam  cum 
cosa  stin,  quamvis  in  mulicrem  xdificata,  dici  po- 
i  i.ii  A  a  ii,  sicut  legitur  :  quia  Dous  Mascnlum  et 
fniinnm  fecil  cas,  ct  bencdixit  eis  (Ccn.  I,  17).  Et 
vocavil  nomcn  cormn  Adam  in  dic  quo  rrcali  sunt : 
au:  itlcirco,  qnia  si  nou  Adam,  scd  sola  Eva  pcccas- 
sct;  non  neccsse  crai  tolum  Immanum  genus"*' 
pcrire,  scl  s»  1  >m  Evam.  Potcral  namquc  Deus  de  B 
Adain,  in  quo  strocn  omniuin  hominum  creavcrat 
*•".  aliam  f  ncre  mtiliercm,  pcr  quam  de  Adam  pro- 
posiium  Dci  perfieeretor.  Eisdem  rai.onilms  signili- 
cabo50"7  per  nonicn  Adx  cos  amhos,  nisi  cum  ne- 
cessc  erit  eos  disceruerc. 

CArilT  X. 

Cur  gvavcniur  veccalo  Ad<r,  qni  ejus  contcii  non 
fuerunt. 

Est  qtiidem  unusquisque  filius  Adac  el  homo  pcr 

"M  creationem,  et  Adam  per  propagationcm,  ct  per- 

sona  pcr  individuilatem  **",  qua  discernitur  ab  aliis. 

Non  ciiim  hahct  esse  homo  ab  Adam*1'*,  sed  pcr 

Adam.  N.im  sicul  Adam  non  se  fecit  houiinem  ;  ila 

noii  fecit  in  sc  naluram  propagandi  :  scd  Deus  qui   , 

euni  crcaviihomincm,  fecil  iu  cohanc  naturnmsl01; 

ut  de   illo  propagarcntiir  homines.   Duhitim  aulem 

noii  est,  undc  umisquisque  nlligelur  dchilo,  de  quo 

agilur :  non  cnim  uudo,  quia  homo  est,   ncc  qtiia 

persona  cst.  Nam  si  idcirco   unusquisqtic  hnjns  dc- 

bili  rcns  csl,  quia  cst  homo,  aut  pcisona;  ucccsse 

crat  Adam ,  priusqnam  pcccassct,  hoc  dcbito  *"* 

RStriclum  csse,  quia  crat   homo  ct  pcrsona  :  quod 

ett  ;ihsurdissimiim.  (teslal  igilur  ut  pcr  hoc  lantuin 

sil  debiter,  quia  cst  Ad.im  ;sed  non  simpliciier,  quia 

cslAd.im;6cd  quia  csl  pecc.dlor  Adam.Ncmpc  scipie- 

reterquia  si  nunquam  pcccassct  Adam  ;  tamcn  qui 

ile  illo  pro[iagatv,ntiir,  curfl  hoc  dcbilo  nasccrcntnr: 

quol  impium  cst.  Nou  iucoiigruum  est *"'  hic  re- 
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petcrc  il0V,  quod  jam  tnpra  tiietom  cst  :  cur,  scili- 
cct,  anosqiiisque  pcccaio  vel  dchiio  Adx  gravclur, 
idciren  qaia  de   illo  propagatur;  cum  ejiisdcm  pcc- 
cali  consciiis  nou  fucril.  Cum  fecil  Dcus  Adam  '"% 
fccit  in  eo  naturam  propagandi  :  qiiam  siihjccit  ejus 
potestati,  ui  ea  uteretnr  pro  sua  voluntate,  quandiu 
ipse  vcllcl  suhditits  esse  Dco  :  nam  non  illa  utcrc- 
lur  bestiali  'l9e  el  irraiionali""7  voluptatc  ,    sed  Im- 
mana  et  rationali  voluntatc.  Sicul  enim  est  hcstia- 
rum  nihil  vclle  cmn  ratione;  ila  hominum  csscl  *"* 
nihil  velle  siu«  ratione  :  qtto.l  scmper  dehenl,  quia 
poiestalcm  hanc  acccpit  Adam   et  cam  semper  ser- 
varc  poiuil.  Dcdit  eliam  illi   101  Dcus  hanc  grn- 
tiam5"',  ul  sicut  quando  illum  condidil  nulla  pro- 
pagandi  operante  nattira,  aut  voluntatc  crcaturx, 
simul  fecil  enm  et  rationalcm  el  justum :  ila  simul 
cum  raitonalem  habercni  animam,  justi  csscnt,  qnos 
gcncrarei  operanle  natura  et  voluntaie,  si  non  pcc- 
caret.  Eadcm  quippe  raiionc,  qua  monsiralur  ra- 
tionalem  naturam  juslara  esse  crcaiam,  quod  insrcpe 
fato  fecit  opusculo  (lih.n,  c.  1),  probaiur  ctiam  quod 
qui  es  humana  natura  propagarenlur  nonprxcedente 
peccato,  ex  necessitate  justiliam  pariter  haberent 
cum  raiionalitate.  Siquidcm  qui  crcavit  priinura  ho- 
minem  sine  parenlum  gcneralione,  creal  eliam  eos 
qui*u*  pcr  crcatam*111  ab  illo  fiunt  propagandi  na- 
turam.  Omnis  igitur  homo,  si  pcccalum  nou  pr.Tces- 
sissct,  simul  esset  sicut  Adam,  cl  juslus  et'raliooa- 
lis.  Quoniam  vcro  Adam  subdittis  noluil  essc  Dei 
volunlali;  ipsa  naliira  propagandi  quamvis  remane- 
ret,  noit  fuit  subdila  cjus  Yolunlaii,  sicut  csset.  si 
non  peccas8el  :  el  gratiam,  quam  dc  se  propagandis 
*u*  scrvare  poterat,  perdidit  :  alque  omnes,  qui  opc- 
rante  natnra  qnam  acccperal,  propaganlur,  rjus 
aslricli  debito  nascunlur.  Ouamobrcm  quouiam  hu- 
mana  naltira  (qux  6ic  crat  in  Adam  tota,  ut  nihil  dc 
illa  extra  illum  cssel,)  ueccando  sinc  omni  necessi- 
latc,  Deum  cxhonoravil,  unde  pcr  se  *u*  6a;isfaccre 
noii  potnil  ;  graliam,  quain   arccplam  propagandis 
de  sc  ""  sempcr  poluit  servarc,   pcrdidii  :  ci  pec- 
calum,  secum   comilante    poena   pcccali,  quanlum- 
ciinque  pcr  dalam  propagandi  ualuram  propagclur, 
trahit. 


VARI/E  LECTIONES. 

"•'  Cnm  ipsa  piins  wtt.  Cisicr.  Thu.  Vici.  et  F.ilii.  Colh.  cum  illa  prior  mt.  Vict.  19. 
qnaoqiiam  illa  prior  **3k  Ei  Adam  tnts.  Thti.  c.l  ille  *•"  Tolum  humanum  gemi*  mn. 
Tliu.  Cisler.  totntn  homiimm  geNM  '*'"  O.iininni  crcivcrat  nu.  et  Edit.  Colh.  Omniuin  ho- 
ininuin  creavcral  *8*7  Signific»bo  ms.  Thu.  .r>4G.  significando  '••"  Kilius  Ad.v.  hon.o  pcr  nu. 
\<ct.  S  KilitiB  Dei  cl  per  »1**.  Vitt.  10.  .S.  Mich.  Gm.  llec.  Filius  Adx  et  homo  pcr  »°**Per 
uiifiviilitilalcm  tns.  Vici.  15.  pcr  iiuliviilu;-.l  tntcni  *"•  llahct  homo  cssc  ah  Adiim  mts.  lalict  essc  hoini- 
ncin  nl)  Aiiam  *""  llanc  ereataram  mu.  Ckttr.  Vici.  S.  Mtch.  Cem.  Ilec.  ei  Edit.  C0U1.  hanc  naturam 
*'•'  Ail  hoc  dchilum  m**.  hoc  dcloto  •••*  Non  incoogrmini  csl  elc.  iti  mtt.  Thu  391.  /ii<:  incipit  Ca- 
pm  10.  "*v  Hnc  icfJOlcrO  Wll  *""'•  Cnn.  Bec.  Cislcr.  hic  rcpcicrc  *"'  Cum  enim  fecil  Dcus  Ailam  nu* . 
Cum  Dcus  fccn  Ailam  "°*  Nou  tit  illa  iitcrctur  ucstiali  m*.  Vicl.  19.  non  illa  iilcrctur  ut  besiiali  mi*. 
alia  nam  non  illa  iiierciur  bettiali  *"T  Vel  irralionali  mtt.  Thu.  Ciner.  el  irraiinnali  *"•  lia  homiuum 
</i/.  (.ch.  iia  lioniiiiiim  cssct  *"*  illi  Deus  gratiam  mn.  el  Edit.  Coth.  illi  Dcus  hanc  gratiatn 
:"*  (inai  c.tK.in  onmcs  qui  m»s.  crcal  ctiam  eos  qui  *'"  Pcr  crcalam  ms.  Thu.  54*3.  pcr  crcaluram 
^1*  De  «.c  propa^nn.li  hi««.  .Ic  m:  prnpagimlis  ""  Umle  cl  pcr  sc  mt.  Thu.  fjtf».  u»,lc  quia  pcr  mtt.  Vtct. 
/  |n,  "01  n  Kdit.  t.oth.  iinde  per  s,e  m».  Vtct.  19.  uiide  pro  co  pcr  sc  ""  Propagandi  dc  sc  «1*«.  et  Edil. 
Coih.  pr»|> -'ganilis  di  sc 
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Qnoil  PTOMf ilto    M    Viri/i'/.'    min    lOO/tWlJ     /.-./i    rf 

minfii  iki/hivi/i»  propof ii/mmi» .  <<  i/m«i/  irwi  »"i/ 
•"•'  ronoi  rinini. 

Nnnc  '""  dUlgtOltr  consideiaiidtiiii  fil  nlrimi  ha-c 
qn.iii    liaM-dil.is    prcali.    et   ptrii.r    pOMOll    MM  a,| 

bowhwi  ptf  vlrflMM  ""  di  Adon  propogilooi 

•"•  jiistc  pcrtranseal  '"•■  Orii jnidiMii  Ml  <|«|">I 

Adim  non  MMfll  nalurani  pi<>|'.»i,' iiiifi,  ni-i  |>«r 
viiiint  siiiiul  el  iniiliiMcm.  Siqindcm  hum  in i  naiur.i 
iion  lubcl,  el  inipnsiihile  OOgOOMilOr,  ul  sohi»  vir, 
Ml  sol.i  miilicr  liominrm  gciierarcl  "",  natltra 
i.iiiluni  el  vnluntatc  *•■  propria  opcranie.  Sicul 
ii..iinpic  liinits  terrx  non  acccpcrat  ""  nalnrani 
attl  voluiilalcm,  qua  opcraulc  vir  piiuius  dc  illo 
licrt-i;  ipiannis  cs  ci  ilc  quo  a  [>co  licri  possel :  sic 
non  cst  facta  niulicr  clc  coila  viri,  aui  vir  dc  sola 
niulicre,  operanlc  nalura  aul  volunlalc  hominis. 
Sctl  Deus  propria  volualale  ct  polcstaic  fccil  virum 
dc  liino  uniini,  el  altcrnm  de  sola  femina,  cl  femi- 
nam  de  solo  viro  :  licei  enim  niiiil  fiai,  nisi  volitn- 
laie  Dei  faciente  aui  peimiitciiie;  quxdam  tamcn 
•ola  poieslas  et  volunias  ejus  facii;  qnxdam,  c  rc.ua 
ualura;  quxdam,  voluntas  crcaiur.c  ,,,v.  Sed  sicut 
cie.ua  naiura  niliil  pcr  sc  facerc  polesl,  nisi  qtiod 
a  voluntaie  Dci  accepit  *'"  :  iia  volunlas  creatune 
neqiiit *"*  per  se  quidquam  operari,  nisi  quod  na- 
tura  adjuval  ant  coucedii.  Sola  Dei  volunias  fecit 
in  principio  rerum  naiuras,  daus  qtiibusdam  coin- 
pcienies  singulis  voluntaics;  ut  nalurx  ct  volnniales 
sccundum  ordincm  sibi  Iradiium,  suum  opus  in 
rcrum  cursu  pcrsolvtrent :  et  adliuc  inulia  facit, 
cinn  de  eisdem  natttris  ct  yolunlatibui  operaiur, 
quod  illx  secundum  suum  usum  et  proposilum  ne- 
qtiaquam  facercnl '"'.  Solius  quippe  volunlalis  Dei 
cst  opus,  cum  marc  *"*  siccum  iter  intra  sc  populo 
prxbet ;  cum  inorlui  resuigunt;  cum  aqua  subito  in 
vinum  converiiuir;  cum  et  Spiritu  sanclo  corda 
liominum  ca  qux  nec  persc,  necperaliam  crealu- 
ram  sciunt,  doccnlur;  cum  noxix  volunlates  a  suo 
impem,  soli  gratia  regenle.  ad  hoc  quod  prodesl 
convertiinlur;  cum  alia  imilta  fnml  »l",  qux  nec 
crcatura,  nec  ejus  voluntas  per  usilatum  cursum 
suum  operaretur  *"••  Nalura  levia  sursum,  gravia 
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VlflCINAI  i    i  i« 

il -i.r  ii  n  iribll     i  1 1  iiii,  iliqnnndo  priui  voluniaic 

I  uli  lllC      ti      Ifll Ii'  ,       ilu|l.llllO     lillllo      \nliinl 

u|i.  i .    |n  i  c .  dcnic  ,    l.i  i '.. .     ci  iiini  i  • 

produrcro  ct  ijsfrtirull  ui  fncil;  el  ilia  mnlla, 
qn.r  facilnis  iimi  ""  quiifl  ilo<  Irma  I 
Voliiuiiii  impulaiiliir  ill.i,  <|<i  •  minl  inijutmodi  "". 
ilrr  faccm  *'",  ocdifli  II  •-,  I  <  i  il.<n\  lo|iu,  <i  sinnlia 
ijii.c  non  insi  viiluiti  .1-,  f.n  ii  (iiiii  igilnr  omm.i  i\n  r 
liiinl,  m  diligmlir  i'onsii!<-r<iit'ir,  li  ml  .nil  v.l  i  I 
lniiialc  Dd  ;inl  nalnra  ICCiliidum  vim  a  DfO  illi 
linliiam,  aui  VOinnllM  eTMlurx  :  »i  ca  qu.e  nrc 
nalnr.i    cicila,    iht.    vnliinlas    «rratuiT,    ic.l    solus 

Dcns  f.icu,  lomper  miroodi  liot;  opporol  fott.  ircs 

|linl  OOrtM  rriiini,  «rilncl,  mirabilis,  naluralis, 
Vi.lnnlaiiiis  :  cl  miiabilis  qnidcm  alns  aul  eoium 
legi  *,n  iiullatciiiis  MDditM  est;  sed  libcre  doinina- 
lur  :  neqco  llllo  facit  iiijiiriam,  qiundi)  cis  obviare 
vidctur;  quia  niliil  liabcnl,  msi  quod  al>  illo  MCOfO* 
rutit,  ncc  illc  dodil  eis  lliqaM  ^1"  nisi  snb  sc.  Qno- 
niain  crgo  propagalio  viri  •'**  dc  sola  virginc,  ila 
non  csl  naluralis,  aut  volunlaria  ;  scd  niirabilis, 
licul  illa  qux  mulicrcm  prolulit  de  solo  viro,  et 
sicul  creatio  viri  de  limo;  palam  est  qnia  ncqna- 
quam  subjacct  lcgibus  ct  ^1"  meritis  illius  propogO- 
lionis,  quamet  vohnilas  *"*  et  natura,  quamvis  dis- 
crete,  opcranlur  "'* ;  aliud  cnim  ibi  facit  ,,u  vo- 
lunlas,  aliud  natura  :  pariter  lamcn  vcrus  cst  lionio 
el  Adam  dc  non  homine,  ct  Jesu  de  sola  muliere, 
ei  Eva  de  solo  viro;  sicnt  cst  verns  bomo,  qoilibd 
vir  aut  mulicr  dc  viro  ct  motiere.  Omnis  auiciu 
bomo  aul  Adam  cst,  aut  de  Adam  m'  :  sed  Eva  de 
solo  Adam  est,  et  omnes  alii  dc  Adam  ct  Eva.  0"!>- 
niam  namipie  ,u*  Maiia,  de  qua  sola  cst  Jesu,  <!c 
Adam  et  Eva  csl;  imn  potest  ipsc  dc  eisdcm  non 
esse.  Sic  namque  expeiliebat  ut  qui  rcdeinpiunis 
crat  genus  humanuin,  esset  cl  nasccreiur  de  patrc 
cl  matre  omnium. 

CAPUT  XII. 

Ouod  mala  Adce  nulla  rectiiudine  ad  illum  hominem 
transeant. 

Quomodo  aulem  filins  Yirginis  non  snbjaceat ,UI 

peccato,  ant  debito  Ada?,  sic  quoque  dilhcile  uon  esl 

inlelligerc.  Si  quidem  Adam  factus  est  jtistus  ■***  et 

liber  a  peccato  et  debito  sxpefaio,  ct  i  poena  pec- 


VARI/E  LECTIONES. 


,n*   El  quod  tres  sint    mss.   ci  Edit.    Coth.  et    qnod  trcs  sint  ctirsus  rcrum 
sj.    el    Edii.   Coth.    nnnc   diligcnler        ,,,T  El  neccali  pcena  mss.  Bec.Gem.  Yict 


,,,s  Nunc   isitiir 


genter        ""  tt  pcccali  pcena  mss.  liec.  Cem.  Mct.  3.  et  9.  S.  Mich.  el 
8  Ad  homincm  per  virginem  Edit.  Coth.  per  bomincm  ad  Viiginem     *u'  Propa<»aiain 


mu 

poanx  peccali 

mss.  Bec.  Cem.  Vicl.  o.  9.  19.  et  S.  Mich" propagatum  *"•  Pertranseal  ms.  Thu^SiG.  lianseat  ,,J1  Ge 
ncrare  queal  «1«.  geiierel  *,,,  Tantttin  voltintate  mss.  lanlnm  cl  vohmtate  *ltt  Non  acceperai  ms. 
Yict.  19.  non  acccpii  *"*  Voluntas  naiurx.  Sed  mss.  et  Eclit.  Cotli.  vohnuas  creaturx.  Sed  *,M  Dei 
suscepil  msi.  Vici.  Cem.  Bec.  Cister.  el  Ed.  Got.  Dei  accepit  *%M  Nalurx  nequil  mss.  el  Edit.  Golh.  crca- 
lurx  nequit  *,M  Neqtiaquam  faccret  mss.  Yict.  Thu.  S.  Mich.  et  Edit.  Gol.  nequaquam  facerenl  *"*  Cum 
marc..  ctim..  cum..  cum..  cum..  cum  Edii.  Gol.  liim  mare..  ttim..  tum..  tuni..  tum..  lum  ""  Mulia  fiunt 
«ix$.  Thn.  591.  mulia  faciunl  mi*.  7A«.  516.  o»ii//t/  fiunt  *'"  Operalur  mss.  et  Edit.  Goih.  operarelur 
*li%  Facilius  nsn  wt.  Yict.  Cem.  Bec.  facilius  visu  *"•  Sunlhtijusmodi  Edit.  Colh.  sunt  hominis  "M  Iter 
facere  mss.  Cem.  Bec.  S.  Mich.  ilem,  facere  *m  Aul  eorum  legi  ms.  Yict.  19.  tu  eoruni  legi  S1"  Eis  aliud 
msi.  eis  aliquid  *118  Quoniam  ergo  propagaiio  elc.  i»  mss.  Thu.  391.  hic  incipii  caput  \i  *,,T  Legibus  et 
mi.  Thu.  391.  lepi  el  *,M  Quoniam  el  vohintas  mss.  quam  cl  voltuHas  ^1*9  Discrcte  operclur  mss.  Bec. 
Gem.  S.  Uich.  discrete  operantur  *uo  Ibi  facil  mi.  Vict.  19.  facit  *m  De  Adam  esl  :  mss.  Thu.  de  Adam 
""  Quoniam  nainqueou.  Thu.  39t,quoniam  itaqtie  ,,v*  Non  suhjacercl  mss.  Vict.  Ce:n.  Bec.  ei  Edil. 
C      noi'5ubjaccat    bm  Kactus  vn,i,  ct  jusitis  tnss.  Yict.  factus  est  jtistus 
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rati,  et  bealus  potcns  scrvarc  scmpcr  acccptam  ju-  A  ram  sola  propria  volnnlaie  dc  niaicria,  in  qua  nul" 


bliliam;  el  perjuslili.ini  cam,  quaindixi,  libertalem 
et  bealiiudinem.  Quoniani  ergo  Adam,  c:im  m*  hxc 
bona  sine  omni  diflicullalc  possct  sempcr  servare 
,lv*sibi,  non  scrvavil;  ea  silii  ipse  abslulil,  ct  boruni 
«*  conlrariis  subjecit.  Facitis  csl  ilaquc  servus  pec- 
eali,  sive  injustiiix,  ct  dcbili,  quod  rcddere  nequit 
•'",  el  miseria?,  de  qua  cst  ,IM  impotcnlia  bona 
perdila  recuperandi  •**•.  Sicut  igilur  aliter  ncquivit 
silii  auferre  bona  qux  habebal,  el  ailrahere  mala 
qux  non  babebat,  quam  non  servando  sibi  boua, 
cum  poluit  ,,M  :  ita  nulli  alii  valuit  eadem  I  ona 
atiferre,  alque  mala  infcrre,  nisi  non  scrvando  bona 
cui  servarc  ,MI  quivit.  Scrvare  aiilem  nulli  poluit 
ca  bona,  nisi  illis  qiiormn  gcneralionis  polestatem 
voluntati  subdilam  accepil.  Nulli  crgo  personx 
quamvis  dc  se  propagalx  <1,s  transinittere  mala 
prxdicia  poluit  in  ciijusgeueratione  nec  nalura  illi 
dala  esl  ,,,a  propagandi,  nec  volunlas  ejus  quidquam 
opcrata  est,  aut  operari  valuit.  ,,,v  Quare  Adx  mala 
prxdicla  iuiil.i  ratione  aut  reclittidine  ad  homiuem 
conceptum  de  Virgioe  pcrlranscnnt. 

102  CAPUT  XIII. 

Quod  etei  non  m*  ctset  Deut ,  sed  pums  homo.  ne~ 
cestc  tanwn  esset  illum  talem  esse,  qualis  primus 
homo  /actus  est. 

Itcm  :  si  diiigeuler  m*  puro  rationis  inluitu  sa- 

pientcm  Dei  spcciilamur  jusiitiain  ;  nimis  absurdum 

ititelligitur  ut  pcr  jllud  scmen,  non  creata  nattira, 


lum  esl  pcccatum.  Quod  qui  non  intelligil,  non  co- 
gnoseit  quid  Deo  non  couveniat  ••*•.  Quapropler 
ctiam  si  puriim  bomincm  sic  facerel  Deus,  ui  diclum 
cst;  uecesse  essel  eum  non  minori  prxditum  esse 
juslitia  et  bcalitudine,  quam  fuil  Adani,  cum  primum 
faclus  fuil. 

CAPUT  XIV. 

Qnod  proposittv  ralioni  non  refragetur  quod  scriplum 
etl :  hominem  de  immundo  temine  et  in  iniquitali- 
bus  conceptum  ;  etiamsi  dc  atiquibut  proprie  diclum 
sil. 

Nam  si  alicujus  mcns  non  capit  quod  de  semine 
bominis  dixi,  scilicel,  non  csse  iu  illo  pcccalum 
anlcanimam  ralionalcm,  sed  iinmundiim  dici  pec- 
R  cato  et  iniqniiate,  propier  futuram  immiindiliam, 
cum  jam  erit  bomo  :  alque  putat  illum  *m  immun- 
dum  cssc  in  ipsa  concepl;one  propierea  qui.i  ,,M, 
sicut  ipse  mihi  opposui,  legitur :  Quis  potett  farere 
mundum  de  immundo  conceptum  temine  ?  (Job  xiv.) 
Et :  In  iniquitatibus  conceptus  tum  ••*»,  el  in  peccaiit 
concepit  me  mater  mca  (Psal.  t)  :  non  liic  laboro 
»'**,  quia  non  indigeo,  ul  quol  non  polesl  capere, 
capiat;  sed  pelo  ut  qtiod  breviler  dicam,  aitenJat. 
Illi  utiquc  qui  hxc  dixcnint  ,IM,  aul  voluerunl  ,,M 
ea  inlclligi  de  o:nni  hominis  semine;  aut  tantum 
dc  illo  quod  cum  sensu  ,,,r  seminatur  voluptatis, 
qtix  non  essei  '•••  nisi  brutorum  animalinm,  si 
bomo  non  peccasset.  Al  si  deomni  hoc  senseruiii; 


ncc  vobinlas  crcaturx,    non   ulli  dala  polcslas  »»"  f  erg0  scmcn  de  sola  Vir8ine  s,"»Pl»>n   immund.im 
producil  aut  seminat;  scd  solus  Dci  voluntas  pro-   '  taiUi  viri  asseruer.mt  •»••:  qtiod  impium  est  cre- 


derc.  Non  iiaque  boc  dc  illo  scripserunt.  Sed  si  de 
aliquo  bominis  scmine  hoc  juxta  httne  sensum  pro- 
mlcrunt  •"•,  non  nisi  de  illo,  quod  cum  prxdicta 
voluplaic  concipilur,  intelligi  voltieruni.  Hoc  aulem 
ntillalcntts  refragalur  noslrx  ralioni,  qux  scn.cn  de 
Virginc  sumptum  asscrit  cssc  mundum,  quamvis 
sii  dc  massa  ^1"  peccatrice. 

CAPUT  XV. 

Quomodo  masta  pcccalrix  non  tit  tola  peccalrix. 
Nam    qtieinadmodum  raecitas  non  esl  iu  aliqua 
'*  parle   hominis,  qnamvis   liomo  diralur   cxcus. 


pro- 
pria  atl  procreandtim  homincm,  nova  virtute  mun- 
dum  a  peceato  de  Virginc  segregal,  alieni  peccali 
sefi  dcbiii  sive  pocnx  ad  cumtlem  hominem  neces- 
silas  ulla  pcriranseal;  ctiamsi  non  assumaltir  in 
personani  »'••  Dci,  sed  ttl  purus  homo  fiat.  Nam 
cadein  ipsa  ralionc,  qua  non  dcbuit  Deus  Adam 
faccre  nisi  justtim,  nec  aliquo  dcbiio  sivc  incom- 
modo  gravatum,  apcrte  mens  ralionalis  cognoscit 
citiii,  quem  similiter  prtipria  volunlaie  et  virlulc 
procrcai  ,,M,  alicui  malo  subdiliim  ficri  non  debere: 
quonijin  nimis  inconvenicns  cst  omnipotcnti  el 
s.ipienii  Dci  bonilali,  lalem  facere  raiionalem  nalu-  D  nisi  in  oculo  ubi  debel  csse  vistts;  non  enim  esl  in 

?ABJ£  LIXTIONES. 

"v*  Ergn  cimi  »is.  Thu.  591.  crgo  Atlam  cum  ,,ve  Possct  servare  mf.  Cislcr.  Vict.  Gem. 
l!er.  cl  t.dil.  Cot.  pOMel  scmper  scrvarc  *,VT  Rcddcrc  ncquil  mss.  Yicl.  reddere  neqtiivii 
S,M    De    quo  esl  mtt.    Vict.    II).     Thit.     54tt.    el    lulit.   Cot.  dc    qtia    cst  ,u*   Reparandi    mtt.   et 

F.dit.  Coth.  reciipciainli  »'*0  Anferre  bona  qux  habcbat  et  allraliere  '  mala  qux  non  habebal, 
q.nin  non  servan.lo  silii  bona  cmn  polnil  :  elc.  ms.  Thu.  591.  aitfcrre  bona  nisi  ciim  servare  po- 
luit :  eic.  tlti  Cum  scrvare  mts.  Thu.  Gem.  liec.  Yict.7t.etiZ.elkdH.Cot.  cni  seivarc  ,IM  De 
i'"  pmpagaiT  mst.  et  Edit.  Goth.  <lc  se  prapagala  *"»  llli  ilala  esl  mtt.  Thu.  Yicl.-Cister.  omitt.  est 
>1,v  /n  msj.  Thn.  et  Yicl.  I'J.  coniinnatur  Caput  prarccdms.  ,,,s  Quotl  si  non  mtt.  Vicl.  Cem.  Bec.et  Edil. 
Cot.  q.iod  cUi  non  txti  llcm  si  tliligenlcr  eic.  In  »«»«.  Cister.  Thu.  Vicl.  0,  EdU.  Coth.  hic  wcipil  Caput  13. 
ix"  Llli  dala  poieslas  ms.  Cisler.  ulli  d.ila  gcncranili  poteslM  ,IM  Assnmalur  in  pcrsona  m*«.  S.  Mich. 
Thn.  assiin-ainr  in  pcrsonam     ,,M  Procrravil  mt*.  piocrcal     ,,M   Deo  non  t 'nnveiiial  mtt.   Vict.  Dco  con- 

renialMi.  Vict.  19.  Dco  nec  eonvealal    ^1*'  Potal  iliiun  au.  potal  illud    Jlfl  Propria,  quia  »u«.  proptcrea 

q  iia  ,UJ  Concepliis  siiiu,  in  mts.  conce|)lits  siun,  el  in  ,,t,v  Non  boc  laboto  mts.  et  Kdit.  Colh.  non  hic 
I  .l^oro  ,IM  Qui  boc  tlivcrunt  niu.  qni  ba-c  <liven.nl  tXit  Aul  noltiertinl  mss.  ct  Edit.  Coth.  ant  voluertinl 
"*'  Ciiii  eoaOOBOI  Wt$$.  eoai  sons.i  ,IMQno.l  non  cssel  rnxx.    qti.c  non  eaoet  BM.    Vict.  19.  omittit  isla ; 

«I  ind  noii  csscl  nisi  brtilorum  animalin.n,  si  boino  non  peccasjcl     ,,M  Viii  asscruni  MMt  Viri  asserticninl 
Scniine    boc    juxla     bunc     ncnoi  in    proltilcinnl    msr.  scnsirc   fcrtin«!t.m   isl.us  scnsinn  prolulciuiit 
MM)  rrrii.  ct  Ldit.Colh.  qitamvis,  sit  t't:   BMMa     MM  Non  csl  uisi  iu  alitpta  MM.  et  Edil. 
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.  ftllnpcdo     iicc  «unlilM  c»t  iiisi  ""  iii  anrr.  A  '»""  «'•'••■i.   |»ii"ii    lini    ilo  Ailain  mh<*   'iiiiin  p  •  |  .11 


«iiiu  hoim»  dleitar  wrdw;  iti  wtl  mw  mmHi 

liuiiMiii  iMccalm  iioiiiiucliir,  iioii  IMMI  ll  "II  >  MfM 
rjiiH  »*sl  precalu.it  "'\  nisi.  It  d.vi.  111  \olu.ilalc 
*"\  quau.  in  i.ulla  *"*  bominil  ronceplione  »eiuen 
li.ilwrr  cognoicilur.  Quainobrcm  iiulla  raliono  vci.i 
anl  vorisimili  ronlrailiccnlc,  si  coiuidcrcntur  <|u.r 
•upra  ilicia  llll,  jain  libcre  pofcsumiis  coiiclii<l-i<' 
qu.a  milla  ratio,  nulla  xerilai,  nullui  inlclleciui 
pcnniltil  ad  liominoin  cx  »ola  Virginc  ""  concc- 
ptiun  dc  pcocalo  MMM  pocoalricis,  «|iiaui\is  rie 
ill.i  »it  ajisiiniplus,  aliquid  potumc  aul  debuissc 
aeceriere,  eliumsi  nnn  e»*cl  Deu». 
CAPLT  XVI. 
Cur  Joannet,  el  alii  qm  timiliier  concepii  tunt  per 


COutafionc,  ticul  d.ei*,  our   necr»»r  fuit   Drum  lo- 

i.inuu.  1  11111     iut  prr    111111111    Ulrin,    '|  111  <M»rl    ftine 
oinni  nr.  |  <lo,  |io,sri  pec  alorc»  "'•  Dru»  rrriiui/,i 
aut  ti't,  i|ii<»i  nccriiarii  eranl   «<J  perficicndj.n  mi- 

p<Tii.im  <  ivilatrn»,  bOMlHM  oiinili  iiiirjinlo  flCtft  ? 
A<l  q.iod  breviter  rrupourico  "".  Idco  l)eu»  fa<  tu» 
esl  bomo,  qnia  non  »ufflr.erct  a<l  reditnendo»  nllos, 
•icut  in  ».vpefalo  opusculo  ""  nornlra.um  c»i, 
liomo  non  Deus.  Idrirco  ctiani  11011  !<•<  u  tol  I  o-i-i  <  » 
lales,  quol  MCMMril  tfMI  !  ue  si  nullufi  dr  pro- 
pagalione  ualurali  galvaniur,  fruitra  naturam  illjin 
iu  Ad^ni  cOfldidilMi  ct  fiuisi  "•'  non  fecikket,  oor- 
rcxisse  videretur  :  quo<l  hiiniuix-  sapientix  non 
convouit  dt  aliqua   natura  fjccrc.  Nm  longe  ntpri 


m,r.cuiUm,  non  sn,l  pevse  litxn  •«'■ »• f""^     B  »»T  investigare  proposui,  qi.omodo  ie.cn  •nmplu.n 

dc  Virgine,  in  quo  monilr.it.iut  eral  nullum  c»s» 
peccatum,  liberum  l  nccessilaiibiii  pnediciis,  in 
quilms  omnes  alios  lioniines  coniipi  potueram, 
posset  inlelligi  :  ct  <le  ilia  quidem  neccssitate,  qua 
recuperare  juslitiam,  quam  deseruil  huinana  na- 
tura.pcr  se  nequil;  et  dc  illa,  qua  corpus  *"\  quod 
corrumpilor,  aggrav.il  animain,  et  maxime  in  in- 
fanlibus,  illud  lit.crari  "*'  posse,  quia  homo  ille 
Dcus  esset,  coniidcbam;  si  prius  ali  illo  necessita» 
pecctti  et  debiii  Adx  et  proxi.norum  ""  parentum 
ralionabililcr  alienaretur.  Incoepi  ilaque  ( lib.  1  ) 
quxrcrc  quomodo  valeret  lioc  iniclligi  de  neccssiiatc 
pcccali  el  debili  Adx;  ul  de  ftlifa  poslca  (lt>  facilius 
quod  qaxrcbam  inveniretur :  el  abnudanle  gratia 


Quod  ai  objiciunlur  milii  Joaiincs  Baplisu  cl  alii 
qm  de  stcrilibus,  ct  in  quibus,  prx  senectute,  naturu 
gcncrandi  jam  cral  einorlua,  propagali  tunl,  cl 
1 1 1 1  :•  s .  pcr  situilcm  ratioucm  pulantur  debuisse  nasci 
sinc  peccalo  et  pocna  peccati,  quia  per  miraculum 
conccpti  sunt,  valde  utique  inlelligcnda  cst  ab  islis 
alicna,  ralio  illa  qux  virginalem  conccptioncm  libc- 
ram  ab  omni  peccaii  monstrat  nccessitate.  Aliud 
cst  cniin  aliquid  inaudilitm  *"*  et  inopinabiie  atqtic 
naturx  incognilum  facere  :  ct  aiiud  naturam  aul 
xtate  aut  aliquo  vitio  debiliiaiam  sauare,  ct  ad 
siiinn  opus  revocare.  Nam  si  Adam  non  peccasset, 
s.cut  ipse  nulla  scnectule,  nulla  causa  iniirmarc- 
ttir  ""  :  sic  natura  propagandi  creata  in  illo  ct  ad 


«iemii.ru,  ut  jam  dictum  csl,  cjtis  potestati  subdita,  C  inius  de  c,yUS  COncepiioitis  agimr  (lib.  ,,  cap.  16), 


nulio  casu  a  suo  cuisu  impcdiretur.  Non  crgo  in 
Joanite,  ct  similibus ,  csl  aliquid  novum  naiurjc 
Ad.r,  sicut  cst  iu  lilio  Virgiuis,  dalum;  sed  quod 
suis  causis  inflrmalum  erat,  cognoscilur  esse  rcpa- 
raium.  Quare  quoniam  illi  pcr  propagalioncm  na- 
luralem  datain  Adx  sunt  geuerali ,  nequ.iquam  pos- 
suni  aut  debcnt  ci  de  quo  aginms,  in  conccptionis 
assimilari  miraculo,  ut  ab  originalis  MM  vinculo 
peccati  ibsoluli  possint  ostendi  "". 

CAPUT  XVII. 
Cur  Deu$  incarnaluM,  cum  de  Adam  potset  f>tcere 

kominet  non  deot  tine  peccaio  lol,  quot  tufticc- 

imf. 

Forsitan  dicet  aliquis :  Si  purus  bomo,  qui  Dcus  ]) 


mundilia  iaoium  esl,  ut  non  *'*'  modo  ab  omni 
peocato,  ct  debito,  ct  ueccssiuilibus  103  prxfalii 
iiberum  cognoscerelur ;  seJ  ins.ipcr  bominem  ita 
conccptum  essc  debere  prxditum  non  minori  *"• 
justitia,  vr-i  beatiludine,  quam  in  qua  factus  csl 
Adam,  intelligibili  rationc,  etiam  si  non  Deus  sed 
purus  Itomo  cssel,  probarettir  •*•*.  Siquidem  pariter 
irralionabile  *1'*  videbauir*"*',  ct  peccatum  aut  poe- 
nampeccali  ab  u!Iis'mparenlibusad  illumpertale.it 
propagalionem  descendere;  et  Deum  s|»onle  ratio- 
nabilciu  nattiram  injiislam,  atit,  nulla  ejus  prome- 
rente  injtistitia,  mtserain  faccre. 


VARIifi  LECTIONES. 

*"*  Snrdiias,  nisi  mss.  Tku.  ei  Edit.  Goth.  surdilas  est  nisi  *in  Ulla  parte  ejus  peccaium 
nus.  ei  Edit.  Goih.  tilla  parie  ejus  est  peccatum  *lT*  l.i  volttniaie  Edil.  Goih.  in  voltip:a-ie 
'*•"•  Qu;e  in  nulla  mts.  Yict.  quaui  in  nulla  i,7T  Dc  virgine  nm.  ex  sola  virgine  *»'*  Per  se  libcri  mts. 
Vict.  Gem.  Rec.  et  Edit.  G01I1.  per  se  liberi  a  pcccato  *"'  Aliud  enim  est  inatidiium  mss.  Vict.  Cisier. 
aliud  esl  enim  aliquid  inandiliim  *uo  Infumalus  deficeret  mss.  inlirmarctiir  ■""  Atit  ab  origiiialis  m$s. 
et  Edit.  Goih.  ut  ab  originalis  *'•*  Possnnt  ostendi  niss.  et  F.dit.  G01I1.  possinl  oslcndi  *'•*  Possct  pcoca- 
torcs  inst.  possct  Deus  peccatorcs  *'•*  Ad  Iixc  brcviicr  responrlebo  nist.  Ad  quod  brevitcr  respondeo 
*,M  rrxfalo  opusculo  Hiss.  Cufer.  Vict.  sxpe  faio  opusoulo  *'"  El  qtiasi  quod  mt.  Thu.  tii6.  caiit.  quod 
*,,T  Non  longe  supra  niss.  Thu.  nunc  legem  supra  "*8  De  illa  qux  corptis  ms.  dc  illa  qna  corpus 
*'••  lllinit  liber.tri  mis.  el  Edii.  Golh.  illuri  liberari  3"°  Adx  proximonim  mss.  Vict.  Gem.  Bec.  et  Edil. 
Got.  Adx  01  proximoriim  *'•'  El  de  aliis  11 1  poslea  »,u*.  ut  de  aliis  postca  ms.  Vid.  19.  atu  de  aliis  pecca- 
tis,  tit  poslea  *m  Conceplione  agilur,  mundilia  faclum  esl  ul  i.on  etc.  mtt.  et  Fdit.  Go^.conceplionisagilur 
mundilia,  faclun,  csl  ul  non  eic.  mt.  Vict.  11).  conceptione  agitHr  munditia  factum  cst  non  eic.  ****  .Noit 
ininori  nis».  Vicl.  19.  ol  minori  Edit.  Golh.  non  majori  ,m  liomo  essel,  probaretur  ms.  Thu.  391.  boino 
csse  probarclur  ""Paiiter  irralionabilc  r.is.  Thu.  546.  paritcr  ralionabile  "'*'  Videbalur  ms.  Vict.  19 
videbitur    "'*  Et  paiiiaui  peccati  ab  illis  mss.  aut  poenam  peccali  ab  ullis 


♦ 


S.  AKSELMI  CANTUAR. 
CAI'tT  XVIII. 


ARCIIIEP.  OPP.  PARSI.  -  DOGMATICA. 


*W 


Quod  de  Virginc  jnsla  Deut  concepiu»  tit ,  tv.n  necet- 
titalt  "*T  ,  quati  de  ptccaliice  natei  non  potsel  "'•, 
ted  quiu  tic  decebal. 

Quamvis  ergo  de  mundissiina  Yirgiue  Films  Dci 

\crissime  conceplus  lit,  non  lamcn  hoc  ea  necessi- 

t.ti»;  facttiin  esl ,   quasi  de  peccatrice  parente  jttsta 

proies  rationabiliter  gcnerari  pcr  bujusmodi  propa- 

gaiionem  neqtiirel :  sed  qtiia  decebal  «t  iliiu*  homi- 

nis  conceplio  dc  matre  pnrissimj  rkrcl.   Nempe  de- 

cens   erat ,   ut  ea  pttrilatc ,    qna    major    suh    Doo 

nequil  intelligi  ,  Virgo  ill.i  nilcret,   cui  Deus  Paler 

unicuin  Filiuni  snum*"*,  qtiem  ile  corde  "*•  sno 

acqualem  tihi  genittim ,  lanquam  seipsuin  ***'  dili- 

gebat,  iia  darc  dieponcbal,  ut  naturaliter  cssei  unus 


A  persnccta  fncrit,  dissolvilur  "**.  Quapropter  es 
utraque  palaiu  est  quia  nihil  nisi  pia  volunlale  Do- 
niinns  noster  et  redemplor  suslinsil  in  omnibus,  quae 
passus  eM. 

CAPUT  XX  »*'*. 

Quod  nalut  de  Yirgine,  pro  originali  peccalo  habueril 
originalcm  juttitinm. 

II t  mihi  vidclur ,   de  peccalo  quideia  originali , 

*>•»  ui  proposui,  sufficicntcr  ostensum  est   quomodo 

ad  bominem  de   Virgine   cnnccplum   nutla  ratioue 

dcsccndcrca  paieniibus  polnil;  sed   pntius  juslus, 

et  bcalus  *'"  uYri,  rationc  exigente,  deliuil.  Quaia- 

obrem  ,  quoniam  *•'•  de  juslo  Paire  sccundum  divi- 

nara ,  el  de  jusla  walre  secnndom  hnmanara  nain- 

ram,  justus  ab  ipsa  origine  ,  ul  iia  dicluin  sit,  natus 


idctnqtic  commmiis  Dei  Patris  ci  Virginis  Filius  :  et  «  esi;    non   incongroe  pro  originali  injtistilia  ,  quam 
quam  ipse  Fiiius  subsianliililcr  ficerc  sibi  matrem      o  musalii  filii  A<i;n  '•'*  liabent.  a  stia  originc  jusii- 


cligebai ;  et  de  qua  Spiritus  sanctus  volebat ,  ei  opc* 
raitirus  erat,  nt  coneiperettir  cl  iiascereiur  ille  dc 
qno  ipse  proceilcbat  *••*.  Qualilcr  atitem  •••*  Virgo 
ca  Jem  pcr  Cdcm  anie  ip?atn  cooceptionem  mundaia 
sil ,  «Ji x i  (lib.  ii,  cap.  10, 17) ;  wbi  aliam  raiionem 
de  hoc  ipso,  unde  agitor  bic,  reddidi. 

CAPUT  XIX. 

Qnomodo   iitn  ratio ,  el  nitern  miiki  datn  ccncotdent 
et  differanl. 

Qux  du*  rationes  *m  inielleciui  mco  videulur  ad 

qu.isiionem  tinaqu.Ti|ue  per  se  snfficcre;  sed  ambae 

simul  anitno  vim  rationis  et  decorcnt  actionis  quae- 

renti  copiose  saiisfacere.  Ei  quamvis  ad  idem  len- 


liam  originalem  liaberc  diceudus  est. 
CAPUT  XXI  [al.  XX]. 

Quare  non  potuil  kobere  pertonaltm  injustitiam. 

Al  de  personali  **u  injuslilia  supcrfluum  cstdispu- 
larc  ,  quod  ad  illum  *""  ion  atligeril ;  quoniam 
litiiiiana  oalura  nunqtum  in  illo  sincdivina  fuil,  ncc 
illius  anima  unqtiam  aggrnvaia  rontra  voluntalem  , 
aut  ullo  modo  impedita  est  corpore  corrupiibili. 
Quaj  aniuia  ,  quoniam  ipsa,  imo  lotus  iile  homo  et 
Verbum  Dei  Deus,  una  pcrsona  scmp  r  e\stitii "", 
nunquam  sinc  perfecia  justilia,  eisapientia,  et  po- 
lcslaic  luil ,  quam  semper  a  scipso  ille  sccuttdNM 
personam ,  sicul  Deus,  habuil;  licet  in  naiuris  bu- 
ftaat,  in  hoc  lamen  diOertini,  qtiod  isia  quidem  ,  r  niana  a  divina  ,  quod   ""  habuit ;  acceperit  MU  : 


qitam  *'••  hic  proluli  ,  monstrat  Deum  cliam  de 
peccatricis  Virginis  subslanlia  ,  quoniam  ntisquam 
est  in  hominis  natura  pnrter  voluntaicm  peccalum  , 
proleni  debere  justam  ,  itno  non  nisi  jtistam  ,  nulla 
r.ilione  rcpugnanlc ,  lali  propag.tlione  produccrc. 
III. i  fero  probalquotl  cliam  si  iu  toia  Virginis  csscn- 
lia  pcccalum  csscl,  lamen  ad  hujnsiuodi  conccptio- 
nis  inundilian  ,  pcr  lidem  inumh  fieri  possct  *'". 
Alijuein  ista  omnis  moilis  ncccssilas ,  cl  ctijuslibet 
<  orruptionis  sive  laboris  ah  illo  lioininc  *'9T  nporlc 
eichidiUir  :  in   illa  antem  "•*  qu.rsiio  oriri  de  hoc 


altiorem  aulcm  aliain  ralioncin  ,  quoroo«lo  Dcus 
ossutnpsit  liominem  de  massa  peccatrice  sine  pvc- 
cato ,  velul  azymum  de  fermculato  *"• ,  prxter 
isiam  ,  qnam  hic  ;  el  ilbrn  quam  alibi  posui  (lib.  n  , 
cap.  18)  cssc  non  ncgo  :  quam  ,  si  mihi  oslensa 
fueril,  lihcnter  accipio  ;  cl  meas,  si  (quod  non  arbi- 
tror)  contra  veritatcm  cssc  potuerinl  •"•  ostendi, 
lion  tcueo. 

CAPUT  XXII  [al.  XXI]  •••«. 
I)t    quantilate    originulis   peccnii. 
Porro  pcccatnin  orignule   nec  majus  polesl  csse 


ipso   vidclur;   scd   suflieienli   ralione,    si  diligcnler  .,  qiiam  diii ,  ucc  minus  :  quia  **:*  cuin  iulaus  jani  ra- 


VARIiB  LBCTIOKSS. 

,,,T    Non    e\    neccttitale   wm.     Vict.    Cem.    Bee.    non    rMceultatt.        "*•   Non    possit   mu.    Vict. 
f.rm     Ittc.     S.    Mieh.     l.dil.    Cotk.    non    posscl  ;l"*,  Kilimn     suuni    m.«.      Vict.     Tku.    omitl.   sinun 

Quem  dc  <oi<!c  m%.  Vict.  19.  ojucin  laMtquani  de  eonle  '•*'  Tanquam  seipsum  nu.  Vict. 
i\).  oinii.  **"  Qno  prnccdeuai  mtt.  Vict.  quo  ipse  protedeh.il  ltil  Qualiter  aulcin  etc.  im 
iiit.  Viri.  I!t.  Uic  xniiyil  l.nput  49.  ""  Qu.e  du.c  ratii.nos  tic.  in  R|i,  Thit.  &4G.  hic  tncipil  Ca- 
pui  l'(.  ""  IfJta  •pmleiii  ipiam  mt,  Vtci.  13.  isla  qua-stio  qu.tin  mtt.  Tku.  isla  quulcm  tjtiain 
"*r  Kieri  pf»<;vit  pjMS.  (icri  pos^el  "*T  Ah  illo  liomine  m$.  Tltu.  3(il.  al»  illo  no.uine  *'•*  lu  iila  aulciu  mt. 
Tltu.  r>4(>.  In  illo  auieiii  *"*  Snlvilur  m<j.  ilisNolvilur  »nt.  TIih.  3'H .  <!issolvclnr  *"•  /m  mti.  Tku.  conti- 
uuiit ur  C.itpul  prircedeut  *"'  Jiislns  licalus  mix.  juslus  el  twaius  m,t  Quamobrein  qtioniam  eic.  in  mxt. 
Tliu.  Ittriiiiimt  Cmpmt  20.  '*'*  Oinue*  iilii  Atl  r  mtt.  Thu.  Gtm.  Ilrc.  onines  alii  liln  Ada?  **'*  Alde  per- 
SOnali  <*'r  n/  inw.  CtfSB.  Tku.  Iiic  incipil  Cefmt  21.  t"l'  uoc  ttiuln  :  Qn.ne  non  potpil  babere  peisou.  lein 
iiijusiiiiain.  At  ilc  pjerfOMll  M.  Vici.  II).  !  i  dc  pertonali  feTaftl.  Cmtk.  Ae  dc  pavaatMiii  *"•  Quod  ad  illum 
mti,  I hu  M(>.  '|urr  ad  illuui  '"'  Sem,  <:r  cxislil  MSf.  tiit^r.  Vict.  S.  Mick.  tt  Edil.Golk.  senipcr  cMilil 
"n  A  tiiMiia  qmid  nu.  Thu.  r>4fi.  a  divin.i  nalur:i  quo  I  '"•  llaliuil  aetepil  mst.  C.itter.  Tltu.  tt  tdii. 
C.olli.  halunl.  ;ireeperil  ""  !)<•  fcnnento  mi.  Citlcr.  Crm.  tlcc.  Viri.  If.S,  Htck.  Tktt.  ;»4(».  tt  Edit.Golk. 
<lr  fcrn  eni:iio  *'••  ViTilatein  poluerini  m*s.  Ci$UT.  Tlw.  Gcm.  Dtc.  S.  Mich.  tt  t.dit.  Golh.  venlatem  csse 
r.nt«erinl  mi.  Thu.  .'»4(>.  rcritateni  cnc  polerit  *'"  Csl  in  mst.  Gcm.  Tltu.  Cttler.  Yici.  Capul  22. 
**'•'  Nrc  ininus  quia  mn.   Vtri.  Ccm.  htc.  nec  tninus  qaani  qma 
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iu.ii.ihs  csl,  liuniana  n.ilura  nou  halicl  in  illn  justl-  A 
liam  i|iuni  irOOpil  iii  Ailain  ,  cl  qujin  miii|».i  dcln-l 
•"'  hahi  rc  :  ii(M|iiu  ram  rirus.it  iiiipnicniu  i|iiu  non 
habct,  nl  supra  j.iiiidictiim  lll  (cip.  2)  HIikI  lanirii 
iioii  |>rr  oinnia  lam  giate,  mciiI  supra  po»ui ,  r»i- 
Hliino.  Naui  quonuin  ""  ad  tiniumein  <le  Virgiue 
(-ouccptum  o»lcinlcre  voleham  illud  non  perllnerc  ; 
tale  illinl  ""  conslilui ,  cui  alii|iiid  non  jiossri  •••• 
addi  :  nr,  bicul  •"'  dixi,  |>ro|>lcr  lioc  qnod  invmii- 
^ahani,  vldcrer  pnndus  ejus  iiuuorarc.  |>.-  qno  i|uid 
nulii  videalur,  hrcvilcriiour  aperiam  »"*.  Pcccaium 
Aitas  ""  ila  iu  infanles  •"*  dcsccndcre,  ut  sic  |>u- 
n iii  pro  eo  dcbcanl .  ac  si  ipsi  siiigult  illud  fecissenl 
pcrsoualilcr ,  sicul  AJam  ,  non  pulo  ,  quamvi» 
propier  illud  faclam  mi  ,  ul  corum  niillos  possit 
nasci  siiie  pccealo,  quod  scqoilur  daiuuaiio.  Cuin  I) 
eniin  dicit  Aposlolus  quia  mort  tennavtl  tb  Adum 
usque  flti  Voyien  ,  eliam  in  eot ,  qui  uon  pecraverutU 
in  timUitudincm  piavaricalionis  Adce  (itont.  v,  14)  : 
aperle  videlur  signilicare  quod  non  tilis  personaliter 
imputelur  ipsa  A.la-  prxvaricatio ,  aul  aliquid  lain 
•iit  niagnuiu ;  quauivis  oinncs  lilios  Adx  exccpto 
Virginis  lilio  ,  pcccalorcs  cl  (llios  irx  in  scriptis  suis 
proiiunliel.  Nam  cum  ait,  ctiam  in  eot,qui  non  ptcca- 
verunl  in  timilitudinem  pra:varicationis  Adce  :  poiest 
sic  inlclligi,  ac  si  dical,  el  iaiu  in  eo9,  qui  nt>n  tantum 
pcccavcruul,quaiiluin  Adam  pcccavit  prxvaricando. 
El  cum  ait :  iex  autem  tubintmvit,  nl  abundaret 
delictum  (ibid.  t»,  20),  aul  intelligiiuus  peccatum  "" 
ante  legem  in  illis,  qui  non  pcccavcrunt  in  similitu-  q 
diuem  prxvaricatiouis  Adx,  ininus  quam  Adx  pec- 
calum  :  aul  si  ininus  non  crat  *'**  ,  abundavit  in  eis 
peccaium  post  legem  ullra  peccalum  Adx  :  quod  in- 
iclligere  nequeo,  cum  illud  considero,  de  cujus  pon- 
dere  et  satisfaclione  »***  in  Cur  Deus  »*"  homo, 
quoii  inihi  visum  cst,  sicut  jam  Iegisti ,  exposui  (iib. 
i .  cap.  li».  -0)  Veruru  cst  taiueu  quod  nullus  ad 
hoc  *m  ad  quod  homo  factus  cst ,  et  propagalio  illi 
data  est,  resliluilur;  nec  a  malis,  in  qux  incidit  *"7 
humana  natura ,  eruilur;  nisi  pcr  salisfaclioiicm 
illius  peccali ,  per  quod  in  eadem  mala  ipsa  se  "" 
pxxcipilavit.  Dicelaliquis""  :  Si  non  habenl  singuli 
peccalum  Adx,  quomodo  asseris  ntillum  salvari  sinc  p 
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Illgll  al»  lUil  Mll»l  i'  (»'  »iii-iii  XO  rt  .   '|""l  I""' 

liahcnl  ?    Ad    <|i»o  I   .1  i  '•      Dl  'i 

llllO  pOOMlOfl  plii"»  quain  ilel  .|ii.»in  nn  uullul 

p.itisi     ic.hlcr»-      (|ujiilniii      ih  I  i  i  .     mlaj    < 
reldit   '"'   pru   omnibus   qui   salvaaiar    pfatoaata 

«li-hi-iil  •'"  :  ftiml  j.uii  iii  i»i.i-l'aln  opu  Culo  divi. 

CAPCT  xxiii  [of.  x\i|. 

(  nr  tt   quomoiio  peccatum  dacemlui  tn  ni[niiltt. 

A.llnic  |U0  ""  quoqtiu  iiio.|.)  vi.lcniluiu  c.st  qua 
ralioitc  |K(  i  aliiui  ininus  sil  in  liifaulihus  ,  quani  in 
Ait.iiu  ;  ciiiii  ab  luO  fal  oinnrs  dOfMndal.  Poi  unuiii 
cniin  hoinincin  ,  quoil  Ml  per  A.l.nn  ,  pcccaliun  in- 
travit  in  liiiuc  iiiuiuloin ;  ct  |M*r  pcccjiuiu,  m 
Cur  aulem  iniiius  sJl,  nou  co^iiom  iiur;  si  cur, 
cl  quomodo  iusil  ,  non  iulclligalur.  ""  (Juo.l 
quamvis  supradicluui  sil  ,  quanluiu  opus  cral  a.l 
hoc  quod  quxrcbalur;  tauu.ii  non  crii  kh j  erflumn  , 
6i  liic  brcvitcr  M"  rcpclilur.  tquiduni  mt  nrg.ui 
nequii  infantcs  iu  Adain  fuisse ,  cuin  pe<  cavit  :  sed 
in  illo  causalilcr  ,  sive  nutcrialilcr  *"T,  vclut  in 
seiuiiie  fucrunt;  iu  seipsis  pcrson  iliter  sunl ,  quia 
in  illo  fueruul  ipsum  seinen  ,  iu  sc  singuli  sunl  di- 
versas personx ,  in  iUo  non  lUI  ab  illo,  ia  sc  alii 
quam  ille.  Iri  illo  fuerunt  ille  ,  iu  s.-  sunt  ipsi  :  f  »«■- 
runt  igilur  in  illo,  sed  non  ipsi;  quoniani  nondum 
erant  ipsi.  Forsitaudicct  aliqui*  »»*•  :  islud  essc  quo 
***•  alii  homines  in  Adam  fuisse  dicuntur,  quasi 
nihil  et  inane  quoddam  cst,  nec  csl  noininaniluni 
esse.  Dicat  ergo  "*•  illud  csse,  fuisse  niliil  aut  fal- 
suni  sive  vanum  ,  quo  fuit  Chrislus  secundum  senirn 
in  Abraham,  in  David  et  iu  aliis  Patribus;  ct  quo 
omnia;  qux  sunt  ex  seminc  ,  fucrunt  in  seminibini 
ipsis  ;  el  nihil  fecisse  Deum  ,  cum  oinuia  qux  pro- 
creantur  ex  semine  ,  ipsi  feoil  prius  in  seininibus; 
ct  dical  nibil ,  vcl  vanum  allquiil  csse  hoc  ,  quod  si 
verc  non  cssel ,  hxc  <iux  vidcmus  csse  non  esseui. 
Si  enim  vcruin  non  csl  ca ,  qux  nntura  procreat  cx 
seminibus,  in  illis  prius  aliquid  fuissc,  nullo  moJo 
ex  ipsis  csseut.  Quod  si  hoc  "*'  diccrc  slultiss  minn 
esl;  non  falsum  MM  vel  vanuin,  6ed  vcrum  cl  soli- 
dum  esse  fuil,  quo  fuerunl  omnes  alii  homincs  in 
AJam  :  nec  fccil  Dcus  inauc  aliquid,  cum  cos  inillo 
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»1S*    Semper    deberct    mss.    scmpcr    dcbet         MM    Nam    quoniam    ms.     Yict.    19.    nam    quando 
»**»  Tale   illnd   mis.    Ficl.    TJtu.    talc    illud        mi    Cni   aliud  non  possit    «us.    cui    aliqnid   non  pos- 


$cl        '"'    Ncc    sicul  mss.  Citter.    Yict.    Gem.  Dec.   et   Edit.   Gmth,    nc,    sicul 


Milii    videaiur, 


brevitcr  niinc  apcrtam  inis.  Tuu.  Yict.  l'J.  niihi  iiimc  vidcalur,  lirevdcr  ap.Tinni  '**•  Pec- 
MUun  Adc  #lc.  I»  «s».  Tkm.  301.  hie  iucipit  Lapul  25.  ***•  Adx  iu  infantcs  mss.  Cisler.  Gem.  licc. 
Vict.  19.  S.  ttick.  et  Edit.  Goth.  Adae  ita  in  infanies  '"'  Aut  aliud  tam  aus.  aal  aliquid  lam  "M  A»u 
iulelti,Temus  pcccatnin  ais.  Thu.  54G.  omit.  pcccatuin  ""  Non  miutis  erat  tnss.  Yict.  iiiinus  non  crai 
*"*  liiTsalisfaclione  ms.  Thu.  54t>.  ct  signilicatione  mt.  Tltu.  59i.  el  sauciilicatioiie  *'"  lu  Caput  Cur 
Deusmi».  in  Cur  Deus  ***•  Qiutd  iiullus  ad  hoc  aus.  Thu.  quia  niillus  ad  lioc  ""  In  qux  inciJil  msi. 
Jhu.  Citler.  in  qux  cccidit  M3g  Ipsa  se  ms.  'I liu.  546.  ipse  se  "'*  Dicil  .iliqtns  mst.  Yici.  Thu.  Cisier. 
Dicet  aliquis  **M  llabciil.  Adquod  dico  :  Deus  non  mu.Citfei'.  Yicl.  Tltu.  Gem.  Dcc.  Iiabcnl.  Al  Dcusnon 
***'  Christus  reddiilit  ms».  Chnsius  rcddil  MVJ  Plusqnain  debeiur  mss.  piusquam  dcbcnl  *"3  Adhuc  alio 
etc.  in  mst.  Vict.  49.  cl  Thu.  54(i.  hicincipit  Capul  23.  sub  hoc  litulo  :  Curel  qimmndo  descendal  in  iufanles. 
•"*  In  mii.  Gem.  etl  Capui.  25  i»  mss.  Thu.  Vici.  19.  conlinuaiur  Caput  prmcedent  "w  Si  hoc  breviter 
mss.  Thu.  Vicl.  si  hic  breviter  M,s  liqtiidem  mss.  Vict.  19.  et  Thu.  el  quidcui  MVr  Sive  natuialiter  mst. 
et  Edit.  Golh.  sivc  maicrialiler  **w  l)i.  il  aliquis  mis.  el  Edit.  Goih.  ilicel  aliquis  '*"  Islud  esse  quo  ws. 
Vict.  1 9.  islud  cssc  qtioJ  "*•  Dicit  ergo  m<s.  et  Edii.  Gcih.  dicat  ergo  "*'  Quod  si  hoc  nm.  Thu.  Vicl. 
19.  quo  I  si  hxc    ""  Non  csl  falsiun  ms».  V»V/.  Gem.  Dcc.  Cister.  non  faUum 
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fedtesse;  sed  sicut  dictum  esl,  iu  illo  fuerunt  non  A  dammodo  facil  Adam  ****  ,    quos  per  ncceplam  po- 


alii  al>  illo  ,  el  ideo  longe  aliler,  quam  sunl  inseipsis. 
Verum  qiiamvisconstcl  cos  omnes  in  illo  *M1  fuisse; 
solus  lamcn  Filius  Virginis  vaidc  diverso  modo  ab 
aliis  in  ilio  ftiil.  Omncs  quippc  ahi  sic  fuerunt  in 
illo,  ut  pcr  naturam  propagandi ,  qux  poiestati  et 
voluntaii  ejus  6ubdila  erat ,  de  illo  essenl :  solus 
vero  isle  non  sic  in  co  fnil,  ut  per  ualuram  aut  vo- 
lunlatem  cjus  de  iiio  lierct  (id  ett  quanlum  a.I 
alios),  de  aliis  enim  acceperat  ,m.  Adom ,  qnando 
perxavit,  m  esset  hoc  de  quo  illi  futuri  crant,  et  ut 
de  illo  essenl '•••  (id  ext  qoantum  ad  islum)  :  de  is'.o 
vero,  ii t  esset  hoc,  undc  fulurus  eral  ;  non  autem 
ul  de  illo  esscl  ■"••,  qtiia  non  eral  in  ejus  "3I  pote- 
stale ,  ui  de  illo  propagarelur.  Sed  nec  in  potcstate 


testaiem  humaua  volnntas  seminando,  el  natura 
germinsodo  procreant  *•".  Isium  vero  iOnnisi*m 
Deus  fecil,  quamvis  de  Adam  :  quia  non  pcr  Adam, 
sed  pcr  se,  velut  de  suo.  Quid  ergo  convenientius 
ad  ostendendum  magniludinem  bonilalis  De; ,  et  ad 
pleniludinem  *,M  gratix  quam  Adx  *"*  concedebat; 
quam  ut  quorum  ""  csse  in  illius  potestate  sicerat, 
ut  quod  illc  naturaliter  erat  ,  boc  ilii  per  illum 
csscnl:  ita  quoquc  iti  ejus  esset  arbilrii  liberlale  , 
ut  qualis  erat  ipsc  justiiia  *m  et  felicitate ,  tales  eos 
propag;.rel  ?  Hnc  igitur  illi  datum  esl.  Quoniam  ita- 
que  in  lanlx  graiix  celsiludine  posilus  bona,  qux 
sihi  et  "*•  illis  servanda  acceperal,  sponle  deseruil: 
idcirco   filii    pcrdidcrunt  quod  paler  illis  *"•  cum 


ejus  erat  ut  de  alia  essentia,    aut  de  nihiio  fieret.  "  servando  dare  posset,  non  servando   abslulil.   H.rc 


Quare  non  eral  in  eo  ,  nt  hic  aliquo  modo  esset. 
Nam  nec  in  polestate  naiurae,  nec  in  potestate  vo- 
luriutis  cjus  crat,  ut  csset  quoquo  modo.  Erat 
lamcn  in  co  naiura,  de  <|iia  propagandus  cral,  non 
ejus,  scd  Dei  poteslale.  Nam  etsi  usque  ad  Virginem 
matrcm  in  parcniibus  et  voiuntas  seminavit ,  et  na- 
tura  gerniinavit,  utipsa  Virgoparlim  nalurali,  par- 
tiin  voluniario  cursu  ad  suuin  esse  ab  Adam  pro- 
ducereiur  *"• ,  sicul  omnes  alii ,  in  illa  tamcn  nec 
volunlas  crcaturx  prolem  seminavit,  ne  natura 
gcminavit;  scd  Spiiilus  sanclus  ct  virtus  Altissimi 
dc  Virgine  muliere  virum  mirabiliter  procreavit3"'. 
De  aliis  crgo  erat  in  Adam  ,  id  csl  in  ejua  polestaie, 


milti  suflkerc  videlur  *tTi  raiio,  cur  ad  infanles  pee- 
catum  etmala  descendant  Adae;  si  diligenter,  remota 
nostra  voluntaie,  qux  sxpc  et  multum  impedit  men- 
tem  ab  inlellecln  rectiiodinis,  ipsa  pfura  justilia 
consideretur.  Qualiter  autem  peccaiiiin  idem  milii 
videatur  ad  eos  descendere ,  paucis  expcdiam.  Est 
peccatum  a  naiura,  nt  dixi  (cap.  i):  el  est  pecca- 
tum  a  persona.  Iiaque  quod  est  a  persona  ,  poiesl 
dici  personale;  quod  auicm  a  nalura,  naturale  , 
quod  dicitur  originale  :  et  sicut  personale  transil  ad 
naluram;  ila  nalurale  ad  persnnam  boc  modo.  Quod 
Adain  !tT1  comedebat,  boc  nalura  cxigebat,  qcia  ul 
hoc   exigerct,  sic  *tTS  creata  erat.  Quod  vero  de 


ut  de :  ilio  essent;  de  isto  vcro  non  erat  iu  illo  ,  ut  C  ligno  vctilo  comedil,  non  boc  volunlas  ,m  naiu- 


aliquo  modo  esset :  sicut  non  crat  in  limo,  uude  vir 
primus  '"*  faeius  esi  ,  ut  de  illo  esset  mirabililer ; 
ncque  in  viro,  nt  Eva  de  illo,  quemadmodum  facta 
csl,  esscl.  Sed  nec  in  aliquo  eorum  ,  in  quibus  fuit 
ab  Adam  usque  ad  Mariatn,  eral,  ul  esset ;  fut 
lamen  in  illis,  quia  crat  ineis,  tm.de  ipse  assumendus 
erai;  quemadmodum  erat  in  limo ,  tinde  primus 
homo  facttis  esl,  el  in  00  unde  Eva  facla  est,  non 
voluni;ile  crealurac  MM  aul  poteslale,  sed  sola  di- 
vina  vii  lule  .  sed  istc  lanto  miiabilius  et  mojori 
gralia;  quanlo  illi  puri  homincs,  liic  bomo  Dcus 
IjcIiis  esl.  Valde  ila«|iic  diverso  modo  isle  erat  in 
Adam,  q;iainIo  porcavit;  quam  crant  illi,  qui  volun- 


ralis  sed  personalis ,  hocc>t  propria  *"•  fecit :  quod 
lainen  egil  persona,  non  fecil  sine  natura.  Persona 
cnimeral,  quod  dicehaiur  Adam  ;  naiura,  quod 
homo  :  fecil  igiuir  persona  peccalrit  em  n.iliuam, 
quia  ciiiu  Adam  *"•  peccavit ,  iionro  peccavit.  Si- 
quidem  non  quia  liomo  erat,  ut  velitnm  prxsume- 
ret  impulsus  esl :  scd  propria  voiunlatc  ,  quam  uon 
exigit  *tTT  natura,  sed  pcrsona  roncepit,  altractus 
cst.  Similiier  fil  in  infaiilibus  econvcrso.  Nempe, 
quod  in  illis  non  est  jusiilia  ,  quam  de!>ent  babere, 
non  boc  fecit  illoium  volunlas  personalis  ,  sicot  in 
Adam ;  sed  egestas  naluralis ,  qtiam  ipsa  natura 
acccpit  ab  Adam.  In  Adam  namque,   extra  quem  de 


tario  et  Batorau  cursu  piocreanlur.  lilos  crgo  qno  -  r>  ilia  nibil  eral ,  est  nudaia  jusliiia  qu.nn  babebal :  et 
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ptfavit     **'*  lindc  vir  primus  mit.  Thu.  undc  primns  liomo  f;»ctus     *,CI  Non   iu    volunialc  crealuue  m$$. 

rt  Edu.  Goih.  iKiii  \oliniialc  crp.iiiu  r     •♦*•  Facil  Adam  Ed.  Goih.  et  Ven.  focil  Adam     m*C«rminando  pro- 
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Qma  ihi  Adnm  mt$.  ei  Edii.  Coth.  qma  cum  Adain     ""  Quam  non  cxcgil  m$.  Vicl.  19.  quouiain    non   egit 

Ed\t.  Goih.  (quod  non  ex^git) 
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ca  icmper  nlii  adjul.t  r.irct  ""  liac    rtliono  .    OUia  A  N.<m  Cl  sl   ln    4da  njhir  »  lniiuan.c)  illi 


n.iiiir.i  tubtliUl  iii  ptrtonli  tl  ptrtouti  non  Minl  mha 

nilura  |    facil  ""  lulurn  p<  rsona-i  lur.iiiliinii  |>c<  <  ■ 
iriocs.  Sic  spoliavil  pirtOM  ii.ilur.nn  bonn  jiulilu- 
in  Adain  :  el  nalura  cgens  faola   omnoi   pcrsonas, 
qtins  ipsa  do  se  prorronl ,    OOdOM    IfttttM   ttOM" 
IriOOI  01  injustas  facil.  Bofl  mmlo  Iftnttt  pOOOOHM 

Aii.v  poftontli  In  oiiinik  *"•  ii«i  <ic  illo  ntlurttlltr 

propaganliir,  elcsl  iu  illis  nrigiiulo  sivc  luturalo. 
Unde  palci *"'  inagnaiii  OOM  ilislanliam  intcr  pcc- 
caliiui  Ad>e  cl  pcrratum  corum  ,  tjttlt  INt  pOOOtfit 
propri.i  voluntalc  ;  illi  nalnrali  pccraul  ncctasilale, 
qiiam  propria  cl  pcrsonalis  incrinl  illius  volunlas. 
Scil  cum  ncme  dubilel  ""quia  par  pocna  non  scqu.i- 
tur  "••  imparia  pcccala  ,  in  hoc  lamen  similis  cstel 


r,  mauiit  itlxjua  jii-iiiu,  ul  iii  n-ljut  jliqnlbu.  n  <  i  un 
•crvarcl  voliiiit.it.  in  *ii  laiiirn  pnv.ita  »ii  ill<»  •*•• 
ilnno  i|iio  llbj  |ltUUtM  rnsiniliri-  pMtftl  n<  pttMfM] 
Ul  in  millo  rornin  ipsa  nnn  aliqu  i  |«  in  .  |  ,  pj- 
gar<-  qm-ai.  Pttal  ilaqm-  ,,M  in  Infantibui  anf.  r-r 
libl  nnn  valuit,  quam  umnem  jaiiiliara  <*i  heatitudi- 
ncm,  qux  iiulli  ilalur  llltJM  "*l  tOfOOtl  <l<  I.iIj 
|0tUUt.  Qood  aulcm  proiimorum  pan-nlum  injo 
llilia  possit  hanc.  angcre  juMili.e  nuilitji.rn,  qua  uou 
valol  in  infjiiles  :il>  Adjc  peccalor  m.  j.<r  .1.  \<  < •ml.-re, 
non  viddtir  possihile.  Nam  ubi  nullj  m(  iufUUn, 
imllu  polcst  aulctri  juslilia.  Undc  tMftl  imll.i  pOtftl 
abscnlari  juililia,  ibi  addi  nulla  valcl  iiiju>iu... 
Nullam  ergo  iufantibui  suii  addcre  ipieunl   in,usii 


porsonalis  et  originalis  pcccali  damnatio,  quia  nullus  B  parenlos   injustiliam  ,   supcr  prxdiclam    nuditatr.m 


admitlilur  ad  regnum  Dci,  ad  quod  factus  cst  homo, 
nisi  pcrmortcm  Christi,  sine  qua  ,m  non  rcdditur 
quod  pro  Aite  peccalo  debelur,  quamvis  non  omnes 
pariier  in  infcrno  lorqticri  nicrcanutr.  Nam  post 
dicm  judicii  nullus  eril  angelus  aut  huiuo  ,  nisi  aut 
in  regno  Dci ,  aul  in  inferno.  Ila  igilur  et  pcccatum 
105  infanlium  minus  est  quam  pcccatum  Ada?;  et 
nulltis  tamcn  sine  illa  univcrsali  salisfactione  salva- 
tur,  perquam  et  magnum  **••  cl  parvum  dimitiilur 
peccatiim.  C.ur  auiem  non  sil  sinc  illa  "••  mortc  ,  et 
quoinodo  pcr  iliam  sil  salus  liominum  ,  in  prxfato 
iibro  ,  sictil  Dcui  mihi  dcdit ,  quxsivi  cl  dixi 

CAPUTXXIV  [a/.,  XXIII]  »»•». 

Quod  peccata  parenium  post  Adam  non  eomputcnlur 
in  originali  peccato  (itiorum. 

Parcnlum  vcro  proximorum  peccata  ad  originale 

peccatom  non  xstiiuo  pertinere  :  quippe  si  Adam 

iiequivissei  ad  eos,  quos  gcneraturus  cral,  justitiam 

suam  pcrducere  *'•■,  ncquaquam  posset  eis  suam 

injusiiiiain  transmiilcre.  Quare,  quoniam  nuilus  posl 

Adam  filiis  suis  quivil  jusiiiiam  suam  servarc,  nnl- 

lam  video  rationem  cur  proximorum  parentum  pec- 

cata  filiorum  debcant  animabus  impulari.  Denique 

nulli  dubium  est  quotl  infantcs  nuliam  servanl  recti- 

ludincm  voluntalis  proplcr  ipsam  recUludinem.  In 

hcc  ergo  stint  omncs  paritcr  injusti ,  quia  nutlam 

habent,  quam  omnis  bomo  habere  debet,  justiliam. 

li:ec  nudilas  justilix  descendit  ad  omnes  ab  Adam , 

in  quo  humana  natura  sc  spoliavit  eadom  justilia. 


justilix.  Al  ubi  niilla  cst  juslilia  •»•»,  mbil  prolul..  t 
aliqtnm  poni  justiliam  •'".  Yerisimilius  igitur  ei 
possibilius  videtur,  si  parcnies  injusli  aliqnam  sni* 
infanlibus  adderc  dicuntur  injustit;am  "",  quod 
jusii  suis  aliqtiam  darc  possint  •"•  jiistiliam.  OuoJ 
si  fii,  habcnt  infauics  justorum  aliquam  Juililliui. 
Si  vero  hoc  est,  levius  damnatur,  quam  lulbMri 
juslorum  •"*,  si  iiioriuntiir  sine  baptismo;  aut  si 
salventur,  cum  aliquo  suo  ••"  prxccdcnti  mciitn 
eliguntur.  Quod  Paulus  apostolus  negat  (Rom.  v), 
ubi  per  Jacob  et  Etau  probat  ntillum,  nisi  omnium 
mcrila  prcveniente  gratia  •"»,  salvari.  Quoniam 
itaque  nulbin  dant  justi  parenlcs  ante  baptismum 
infanlibus  stiis  jusliliam ,  nullam  utiqtie  adi'u  il 
C  injusli  suis  injtistiliam.  Quod  si  dicilur  Nonaddum 
injusli  parenles  suis  infanlibus  aliquam  injusliti.ini, 
quibus  aufcrre  nequeunl  uliam  justitiam;  sod  origi- 
nalem,  quam  habenl  ab  Adam,  faciunt  in  eis  gra- 
viorem,  ergo  et  justi  in  suis  reddunt  eam  leviorem. 
Quare  si  minus  sunl  injusti  infantes  justortim  quam 
injuslorum,  minus  debent  rcprobari  quam  illi.  Quod 
dicat,  qui  audet  ct  ostendere  potest.  Ego  vcro  non 
audeo,  cum  mislim  videam'et  justorum  et  injustoruni 
infantes  ""  ad  baplismi  gratiam  cligi  el  ab  illa 
reprobari.  Sed  ct  hoc  si  quis  dicil,  non  valct  osien- 
dere.  Quippe  sicut,  hoc  modo,  non  est  justo  justior, 
nisi  qui  volunlate  magis  aul  appelit,  aui  viiaiquod 
debot;  ita  non  cst  injitsto  injuslior,  nisi  qui  pbts 
amat  aulconiemnil  quod  non  debct.  Si  igilur  infantcs 


VARliE  LECTIONES. 

Mrt  Adjuta  carerel  m*i.  \ict.  Thu.  Gem.  Bec.  el  edit.  Goth.  adjula  caret  ""  Fccil  natura  nus. 
Vict.  Gem.  Bec.  et  edit.  Goth.  facit  natura  "M  Personale  in  oinnes  mt.  Yicl.  10  persoualiicr  in 
omncs  '•"•  Veriiui  patct  ms.  Vicl.  19  unde  patet  *"•  Nemo  dubilat  mts.  Thu.  Vict.  Gem.  Bec.  ci  cdit. 
Goih.  ncmo  dubilcl  *"•  Non  scquelur  mss.  et  editio  Golhica  non  scqtiatur  "**  Chrisli,  sine  quo 
mst.  Vict.  Gem.  Bec.  S.  Mich.  et  edil.  Goth.  Christi,  sinc  qua  ""  Per  quam  magnum  mt.  Yict.  19 
per  quam  et  magnum  ••••  Sine  ulla  ms.  Vict.  19  et  edit.  Goth.  sine  illa  '••'  E$i  in  mss.  Yict.  19 
ct  Thu.  5i(i  capui  -21  •••*  Stiam  producere  ms.  Vicl.  19  et  edii.  Goth.  suam  perdiicere  •'•'  Illo  hono 
mtt.  Citter.  Thu.Vict.  Gem.  Bec.  el  edil.  Golh.  illo  dono  ••••  Plus  itaqtie  mss.  Yici.  plus  nli.juc  "»'  Daiur 
aiiquo  mss.  datur  aliqua  edil.  Golh.  dalur  quasi  **"  At  ubi  nulla  jtistilia  mss.  ct  edtt.  Goih.  Al  nbi  nulla 
joslitia  mt.  S.  Mich.  al  ubi  nulla  csl  injuslitia  ms.  Vict.  19  aut  ubi  nulla  est  jnstiii.i  8J  '  Aliquam  invc- 
iurc  iiijusliliam  mss.  Yici.  Gem.  llcc  el  edit.  Goth.  aliqttam  poni  jiisiiliam  U9'  Dicuntiir  jnsUliara  ma. 
dicuntur  iiijiisiiliam  ••••  Dr.rc  possent  »15.  Cister.  dare  possinl  ",s  Quam  infantcs  jnslorum  mss.  quain 
infantcs  injusioriim     'MT  Aliquo  suo  ms.    Vict.  19  omit.    suo     "9S  Pr.ccedenle    gr.uia    mss.    cdil.    Golli. 

Iuxvenienle    gratia      ••"    Li  jusioruiii   infjntes  mts.    ei   edit.    Go:h.    ot    •ustoruni    ct   injiistoumi    in- 
anics 
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nequeani  ostcndi,  mox  utauimam  habcni,  alius  alio  A  fum  nocere  signiflcare  "••  vidclur.  Qulppe  non  mo- 

magis  vcl  minus  "•*  velle  qnod  debent ,  aui  quod  rilur  ***'  anima  fiiii  peccato  pairis,  scd  suo;  nec 

non  debent  **•';  nemopotestprobare  quod  in  iofan-  porlat  qnis  iniquitatem  patris,  cum  in  sua  rclin- 

tibus  alius  atio  nasoatnr  justior  vcl  injustior.  Pariter  qtiitur,  sed  suam  ;  nec  onus  alienum,  sed  suum;  ncc 

orgo  nec  justi  sna  jusiitia  reddere  videnttir  in  suis  recipit  proul  pater,  sed  prout  ipse  gcssil  in  corpore. 

infanlibtis    originalom   injuslitiaro    leviorem,    nec  Sed  quoniim,   propier  peccata  parcntum,   a  suis 

injusti  in  suis  sua  injusiiiia  graviorem.  Quapropter  malis  non  est  liberatus,  ea  quae  porlai  eisdem  pec- 

si  parcnies  injusti  ncc  numero,  nec  magnitudine  catis  parentum  imputaotur. 
queanl  originalc  peccatum  suis  infantibu6  suo  pec-  CAPCT  XXVI  [a/.,  XXVJ  »»♦». 

caio  augere,  viuelur  milii  peccala  parentum,  post  Quomodo  lawen  nullut  porlel  peccaltm  patrit,  ted 
Adam,  in  infanlum  rocrita  bona   parentum,   filiis  tttvm. 

inuha  et  magna   bcncficia  corporis  el  animx  im-         .\t  si  objicilur  quia  omacs  qui  non  salvantur  per 

pendi ,  et  propler  peccata  parentum  lilios  et  nepotcs  fidem,  qua»  est  in  Chrisium  •***,  portant  iniquitatem 

usque  in  tcriiam  et  qnartam  generaliowem  ,  et  for-  ct  onus  Adae ,  ut  per  boe  velil  probure  infanies,  aut 

sitan  ullra,  divcrsis  tribulationibus  in  bac  vila  fla-  aliorum  quoque  parentum  iniquiiates  similitcr  de- 
gellari,  ei  ea  perderc  bona  etiam  in  anima,  qnae  for- B  bere  portare  ,  aut    illius  non  dcbere,  considcrei 

sitan  per  illns  consequercnlur,  si  justi  esscnt;  quo-  diligenier  quia  non  portant  infanles  peccatum  *"• 

rum  eiempla  nimis  longum  esi  hic  inserere.  Sed  \fat  scdsuum.Nam  aliud  fuit  peccatum  Adae,  aliud 

dico  peccalum  originale  in  omnibus  infantibus  con-  esl  piccatum  infanlum  **" ;  quia  diflcrunt,  ut  dictum 

ccptis  naiuraliter   aequale  csse  :  sicui  peceatom  wi .  jihid  enmi  fuji  causa,  istud  cst  eflectus;  Adam 

Ad.e,  quod  esl  cousa  cur  nascantur  in  illo,  ad  omnes  caruil  debila  justilia,  non  quia  alius,  sed  quia  ipse 

pcrlinei  sequaliter.  *"«  dcscruit.  Infantes  careut  ea ,  non  quoniam  ipsi, 

CAPUT  XXV  [at.t  XXIV].  sed  quoniam  alius  "l*  dercbquit.  Non  est  ergo  idem 

Quomodo  ptccata  »•*•  parenium  noceant  ammabut  pcccalum  Adac  et  infaoluro.  Et  cum  dicit  aposlolus 

filiorum.  quod   supre  posui  :  Quis  mort  regnavit   ab  Adnm 

Si  autem  peccata  parcnlum  aliquando  nocenl  ani-  tttque  ad  Moyten,  etiam  in  eot  cui  non  peceateruni 

mabus  filiorum,  hoc  modo  poliusfleri  enistimo,  non  ,„  simililudinem  prccvarieationit  Ada»  (Rom.  v,  14), 

quod  ea  illis  Deus  imputct,  atit  quod  eos  in  aliqua  sicut  gignificat  infanlium  mimrs  esse  quam  Ad» 

delicta  propter  parcnte6  inducat,  sed  quoniaiu  sicut  pcccalum  :  ita  apcrte  monstrat  Mualiud  csse.  Qua- 

sspe  ****  meriiis  pareulum,  lilios  justorum  a  pec-  proptcr  cum  damnalur  infans  pro  pcccato  originali, 
r.itis  cruit,  ita  filios  juslorum  coium  meritis,  in  suis  *-•  damnalur  1<K5  non  pro  peccato  Ad*.  sed  pro  suo. 

aliquando  derelinquit.   Qnoniam  enim  nemo  liber  Nam  si  ipse  non  haberet  suum  peccatum,  non  dain 

est  a  peccalo,  nisi  Deo  libcranle,  cum  non  liberal,  naretur.  Ita  orgo  non  portat  inlquitateni  Adae,  se»l 

dicitur  inducere,  cl  cum  noncmollit.indurarc.  Nam-  suam,  quamvis  idco  dicatur  pnrtare,  quia  iniquilas 

que  sstis  videtur  tusccptibilius  *m,  quod  Deus  ani-  jilius  pcccati ,  istius  causa  fuit.  Ilaec  aulem  caosa, 

inam  ""pcccatricem,  ctii  niliil  pneler  pocnam  dcbct,  qurjc  fuit  |n  Adani,  ut  infantes  in  peccalo  nascantur, 

propter  parenlum  pcccata  in  suis  dimillal  peccalis,  non  cst  in  aliis  parcnlibus  ,  quia  non  babet  in  ei» 

wt  pro  ipsis  puniatnr,  qwam    quod   c;im   alicnis  Immana  r.atura  poiestatem,  qucroadmodum  diki,  ut 

oneret.  ut  pro  eis  lorqueatur.  Ila  igilur  sinc  rcpu-  filii  jusli  propagcntur.  Quare  non  ila  sequilur  ul  prc 

riianiia  <;t  originalc  pccc.iltjni  csl  idein  in  omuibus,  pcccato  illorum  sit  in  infantibus  pcocalum,  sicul  pro 

el  filius  non  porlabit  iniquilatcni  palris.  et  unus-  pcccalo  Adx. 

lahqafl  MM  suum  Mflttil  ct  rccipiol,  prout  gessit  CAPUT  XXVII  [ai.,  XXVI]  "". 

in  corpore  sive  bonum,  slve  malum  ,  ct  rctldii  Deus         Quili  til  originaie  ptteaium ,  ct  quod  iu  omnibut 
peccala  parcntum  filiis  in  lerliam  ct  quarlam  gcnc-  til  vquale. 

rtlionom,  etiam  si  boc  fcil  !■  anima;  ct  quidquid  xy      Originalc.   igilur  pcccaluin   non    aliud    inlelligo, 
aliud  legilur,  quod  animabus  liliorum  pcccaia  parcn-      quam  quod  csl  in  infante.  mox  ut  animam  liabe» 

VARI/E  LECTIONES. 

l%>%  M»|m  vel  minnsmii.  Citlrr.  Vict.  Thu.  et  edit.  Coth.  magis  vel  mimis  mtu  Cem.  Bac.  plus  vel  miniij 
mt  Vpiie  quod  tlcbct  aut  qnod  non  JeMt  mtt.  vellc  qnod  «lcbcnt  aut  qtiod  non  dcbcnl  ****  Ett  in  mti. 
fkt.Tkm.it  edit.C.oth.  Peccata  etc.  msi.Vkt.  Qtiomodo  noceant  (pecrala  p»renlum)  anitnabus  eorum 
(ulioram)  ****  Sed  6i'  t»l  s.rpe  mti.  Vici.  Dec.  Cem.  scl  qtiouiam  s.Tnt'  mu.  Vict.  19  Thu.  S.  Mich.  tt 
edil.  Coth.  tcd  quoniam  sirnt  sapc  •*•*  Susrcptibilibus  wi.  Vicl.  W  Rosceplibus  suis  **•*  Quod  animam 
mu.  qtiod  Dcusanimam  "••  Imputari  potrala  parcnlum  significare  mn.CiHer.  Vict.  Bee.  Cem.  S.Hidt. 
pTcata  parentum  nocere  sipnifioriro  "M  Qtiippo  non  inoritui  rtr.  iit  mt.  Thu.  591  hic  mcipit  capul  26 
***•  Ktt  m  mu.  Virt.  et  Thu.  .'JiG.fl  tdit.  Coih.  eapul  2«i iu6  hoc  litulo  :  Qtmmotlo  lamen  nullus  porlal 
prcoalnm  palris,  6cd  fiuuro  ***"  Quk  »'sl  in  <.hristo  mu.  Vict.  Cem.  Bec,Citter.  quae  esl  tn  Chnsliani 
'•'•  Hoa  poriant  MMMMI  mst.  tt  edii.  Coih.  non  portanl  infantcs  pcccalum  ""  Aliud  infanlum  m«. 
■  imd  Ml  MMttam  hllMlMI  "'*  Non  qnam  alius,  scd  quam  ipsc  mtt.  non  quia  alius,  scd  qnia  ipse 
'  "  CarMl  M«  WCm  MMl  ipsi,  scd  qnam  alins  mtt.  oarcnl,  non  quoniam  ip*i  sed  qtioniam  aliu»  mt. 
Cnier  oarotu  non  QUMl  ip*».  wbi  M«W..  alius  Mu  Ancrlc  monstraltir  mu.  el  edil.  Golk.  apcrte  mon- 
I  '"•  EM  '»  imi.  Vici.  Thu.  tt  edit.  Coth.  caput  27  tub  hoctiiub .  Quod  si  origiiiale  peccatum,  et 
«liiod  m  oinnibussil  »:quale 
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rulionalcin ,   quidquid  priM  Iu  oorpon hM  FM  ,\  pMMtlonoin  nullu  wuo  nn  rrlo.  tod  gralia    k«l  i 


anlinaio  i.k  iiiin  tu  (ni  illqoi  uiriniiioriiMi  corropUo) 

xclposl  ""  rtive  iii  jiiiiii:i,  sivc  in  rorporr,  (iiliiniin 
sil.  Quod  proplcr  prjnlirtas  ""  «ettimo  ralionc*  >n 
omnibiis  infjiilibus  naluraliler  propogali»  ctM 
ivqnalo  "",  M  omnrt  i|iii  in  illo  tolo  nioriiiniur 
MjMtfllOf  dainnari.  Snjuiilcni  quidquid  pOOtoUlOfOf 
lllml  j.liliinr  in  1101111110.  pcrtonale  ""  ctl  l  M  sti  M 
pOfOOMi  pfOplPf  nalur:iiii,  pcic.ilrix  iiascilur,  il.i 
nalura  pcr  pOfMMM  tilt  magis  pOOMtfil  icilililur, 
quia  cuiii  pcccal  pcrsona  quu-libcl,  petcat  liomo. 
Iloc  pcrcalum,  quod  Ofiginill  diro,  aliud  iuielligrrc 
ncquco  in  oisdoin  iufantihus,  msi  ipsani  quam  ,m 
supra  posui,  fjolam  pcr  innbodieiiliain  Ail.r  jusli- 
iu'  debiuc  nudilalem,  por  quain  onines  filii  sunlinc, 


vccti,     innil  crirrnii  iin  ir  uhilulili  r  ( (iiiiinii- 

lunt,  cl  pro  ro  justr  (Irjiciimtiir,  cl  m  tervilud  111 
fOdtfBilM|  rpiis  diecl  lilios,  quot  pmt  Jjmuatioiicm 
griic.-ant,  cidrin  iioii  drbrm  Milijac-rr  tcniluli,  »<  I 
poliiit  ad  bona  qnaj  parenM  jutic  pOfdldOfMI, 
grain  oportcm  rcstiluiT  Talcs  sunt  piimi  p.irmu-  , 
Cl  lilii  coriiin  ,  rpios  jusli;  pro  cnlpa  MO  il  MMlll 
rlinc  n.  iniM  njiii  daiiinali,  tn  tOdOM  gmrrai.t  citt- 
lio.  De  timilibut  ilaquc  similc  drlxl  rssc  JndU  ium. 
tcd  dc  illis  Itnto  dislric.liii*  qurinlo  ddiOOfi  "** 
coruin  probari  poiesl  improbubiliut  '"'.  DmAoM 
omnis  bomo,  aul  salvalur,  aul  rljmnatur  :  MMtli 
«ulcm  homo  qui  talvalur,  ad  rcguuin  OOMfWN 
admiltilur,  ct  omnis  qui  Jamnatur,  ab  co  eirlu<!i- 


quoniam  ct  nalurani  accusal  tpontanea,  quam  fecil  B  lur  Qui  vcro  MMlUlMf,  provcbitur  aJ  similiiu.b 


in  t\d.ini,  jusliliac  Jcsertio;  ncc  pcrsonas  cxcusal,  ot 
Jictmn  csl  (cap.  2),  rccupcranJi  impotcntia,  quain 
comilalur  bealiiudinis  quoquc  nuditas,  ulsicutsunt 
sinc  omni  juslilia,  iia  tint  absque  omni  bcalitiiJinc  : 
pcr  quas  Juas  nudilatcs  in  liujtis  viu-  exsilio  expo- 
siti  soni "",  et  patenics  *"*  peccalis  ct  miscriis 
incessatilcr  ubiquc  occurrcnlibus,  et  undiqtie  irnicn- 
libus,  nisi  quantum  divina  defenJunlur  dispositione. 

CAPUT  XX VIII  [al.,  XXVII]  "•». 

Cor.ira  illos  qui  non  putant  infanles  debtre  damnari. 

Suiit  quorom  nnimus  infanics  debcre  damnari,  qui 

sinc  baptismo  moritintur,  ob  solam  injusliliain  quam 

dixi,  non  vult  acciperc  *"8 :  quonlaiu  nullus  bomo 


ncm  angclorum,  in  quibus  ntillum  unquaui  fuit  ai.t 
erilpcccatuin,  quod  llcri  ncquit,  quandiu  csl  iu  co 
aliqua  macula  peccali.  Impossibile  ilaque  est  ali- 
quem  bomincm  cum  aliquo,  quamvis  parvo,  pcccalu 
*"•,  salvari.  Quarc  si,  quod  dixi  "*\  originalc  pec- 
calum  cst  aliquod  peccatum  ,  nccctse  csl  omnem 
hominetn  in  eo  natom,  illo  ****  non  dimisso,  Jam- 
nari. 

CAPUT  XXIX  [n/. .  XXYIirj  "». 

Quomodo  impoleniia  habvndi  juttiliam  ejcutct  eot 
post  bnptitmum. 

Dixi  impotcnliam  babcnJi  jtistitiam  non  cxcusare 

injustitiam  infantium.  Quaeret  ergo  uu  aliquis  for- 

sitan  dicens  :  si  in  infantc  ""  peccaiuin ,  id  est 


juJical  eos  reprehendcnJos  de  peccato  alience  pcr-  q  injuslitia,  esl  anic  baplismnm,  ncc  cxcusaiur  impo- 


son.T),  et  quia  nondum  sunt  jusli  et  inlclligcnles  in 
tali  xtaie ,  nec  putaut  Deum  districtius  innorcnics 
delierc  judicare,  quam  judicent  homincs.  Quibus 
diccndum  csl  quod  aliler  Deus  **"  erga  infantes 
exigil  quiddebcant  ngcrc,  alitcr  homo.  Nam  liomo 
nou  debet  cxigere  a  natura  quod  ipse  non  dcdit,  ct 
quod  sibi  non  debclur.  Ncc  justc  rcdarguil  bomo 
homiucin  rum  culpa  nasci,  sine  qua  ipse  non  nasci- 
lur,  ci  de  qna  non  nisi  per  aliuin  sanalur.  Deus 
vcro  recte  exigit  a  nattua  quod  dcdil  ei,  et  quoJ 
sibi  jusle  Jebeiur.  Scd  et  hoc  judicium,  quo  in  • 
fanles  dainuantiir,  non  cst  alienum  mtiltum ,  si 
considerciur,  ah  boniinuin  judicio.  Si  qnis  cnim  vir 
rl  uxor  rjus,  ad   magnam  quamdnm  Jiguitalcm  el 


tcnlia  hnbcndi  jiislitiain,  sicut  Jicis,  el  in  baptismo 
non  reinitlilurpeccatum.nisi  qtiod  prius  cral :  cum 
post  baptismum  sit  sinc  justilia,  quandiu  infans  est, 
ncc  Snlelligcre  potcst  jusiiiiara  quam  scrvet  (siqui- 
dem  jtisiitia  esl  rcciiludo  voluntalis  propier  sc  scr- 
vala);  quomodo  non  cst  injiisius,  eiiam  posiquam 
bapliznltiscst?  Sicrgo  baptizatus  morilui  in  ii.f.uitia, 
non  statim  post  b.npiisma,  cum  poenitere  lonlnm 
scil, quoniam  non  babel  debiiam  jusliiiam  nec  excu- 
satur  impolentia,  injustus  transit  dc  hac  vita ,  sicut 
facerel  anle  haplismum,  nec  ad  rcgnum  admiltilur  : 
quod  catholica  non  lcnet  Ecclesia. Quod  si  in  bapiismo 
peceaium  in  infanlia  fiiltinim  remitlitur  iufanlibus, 
cur  nnn  et  illa  qua?  in  sequcnli  fiunt  aetalel  AJ 


VAM/E  LFXTIONCS. 

*"•  lit  est  aliqna  membronim  corroplio,  vel  postms.  Gem.  ut  aliqua  rnembrorum  coiruptio,  ut  pos: 
,MT  Quapropler  prjedictas  msi.  T/;m.  Vict.  3  et  edit.  Golh.  quod  propter  pnediclas  mss.  Vict.  9,  ct 
19  quod  propler  prauer  praedictas  *S1'  Esse  «qtiales  mss.  Viet.  Thu.  et  edit.  Got.  essc  rrqualc 
*"•  Addimr  pcrsonale  mtt.  et  edii.  Golh.  addilur  in  homine,  personale  *"°  Propler  personam  nits. 
el  edilio  Gothicn  pcr  pcrson.uu  *"•  Nisi  ipsam  quam  ms.  Vict.  3  nisi  ipsa  qti am  ms.  Vicl.  io  nisi 
pcr  ipsam  quain  *"*  Positi  sunt  mss.  expositi  sunl  *"*  El  parenles  ms.  Lister.  et  patcnles  *»" 
Ett  in  mss.  Vict.  Thu.  caput  28  sub  hoc  litulo  :  Conlra  illos  omnes  qui  non  pula:U  infantes  dcberc  dam- 
nari  mm.  Bec.  Gem.  Coniia  cos  qni  ptiLiiil  infanles  non  debere  daninari  ms.  S.  Mich.  et  edil.  Goih.  Con- 
tra  illosqui  non  putant  infanles  deberc  damnnri  »*"  Vult  accipcre  mss.  et  edit.  Goih.  non  vuli  accipere 
""  Quia  alilcr  Dcus  Mti.  Cis^r.  Vict.  Gem.  lhc.  Thu.  quod  aliter  Deus  ms.  Vict.  19  quahlcr  Deus  ihs. 
Thu.  391  quod  alilcr  Deus  crga  infanlesevigil  quod  deheanl  agere,  aliter  homo.  *"T  Quanlum  dtliciuin 
mim.  .Vicl.  Gem.  Uec.  ei  cdtt.  Gotk.  quanlo  dcliclum  *"9  Improperabiiius  mss.  improbabilins  *"•  Quam- 
vis  pro  uno  poccato  mss.  et  Edit.  Goth.  quamvis  parvo  peccalo  •"•  Si  riuod  dixii  viss.  ei  edit.Glk.ti 
quoddixi  **"  Naium,  in  illo  mss.  natum,  iilo  •*•"  J5tf  wi  ntM.  Vict.  Thu.  Gem.  Bec.  el  edk.  Gotit.  ca- 
put  29  subhoc  tiiulo  . :  Qnomodo  impotentia  hahciidi  justiliam  exctisal  nos  (iufanlcsj  post  baplisuia 
Quxret  ergo  nis.  Thu.  546  omit.  ergo    **"  Si  infaniis  mss.  si  in  infanie 
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qiio.l  lespomlco  quori  in  baplismo  pcccala  penilus  A  jtisliliam,  non  sunt  injusti ,  quoniam  non  est  in  cis 


qux  anlc  baptisinnni  cranl  rieleanlur.  Quaproptcr 
oiiginalis  impotcnlia  jnstiliant  habendi,  j.ini  bapli- 
/;ilis  non  impulalur  ad  pcccaluni,  sicul  prius. 
Qiiemadmodnm  igitur  impotcntia  babcndi  jnstitiam 
prius  cxcnsarc  non  ,1M  potcrat  abscutiam  juslilix, 
quooiam  ipsa  ^3'*  eral  in  culpa  :  sic  post  baplismuin 
liluni  omnino  excusat  "•**,  quia  romanet  sine  omni 
culpa.  Unric  flt  ut  jusiilia  qnx  ante  baptismum  dcbe- 
balur  ab  iufanlibus  sinc  omni  cxcusatione  post  bapli- 
nmuin  ab  illis  non  exigalar  '"•,  quasi  ex  debilo. 
Quandiu  ergo  sola  originali  impotcnlia  non  babent 


ahscnlia  debilx  justilix.  Non  enim  cst  debilumquod 
sino  omni  culpa  est  impossibile.  Quare  si  sic  moriun- 
ttir  ,3,B  qni  non  sunt  injusii,  non  daiiinantur  ,  seri  et 
justilia  Cbristi  qui  se  dedit  pro  illis,  el  juslilia  fidci 
malris  Ecclesix  quae  pro  illis  credit ,  quasi  jtisti 
salvantur.  Ilxc  breviter  de  oiiginali  ■firctH.  pro 
capacilale  inlellectus  mci,  non  lamen  aflirmanrio 
quam  conjectando  dixi,  doncc  mibi  Deus  melius 
aiiquo  modo  rcvelet  m*.  Si  cui  vero  aliler  visuni 
fuerii,  nullius  respuo  scntenliam,  si  vera  probari 
potcril  m». 
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Quiilam  qnod  liic  riicilur  (tupra,  eap.  7),  scilicet 
in  scminc  quo  concipilur  liomo,  non  magis  esse 
uutpam  aliquam,  vel  originalcm.  vel  actualcm,  quam 
eat  in  sputo  vcl  ssnguine,  si  qnis  mala  voiuntate  ex- 
pual,  aut  ilc  sanguiue  sno  aliqoid  cmitlat,  reprchen- 
riunt;  falsum  essc  ex  boc  astrucnles,  quod  in  ipso 
scminc  sit  quidam  fomes  peccati  et  corrupliouis  na- 
tura?  humanx,  et  indo  origo  peccali  originalis.  Sed 
si  ah  cis  quseralur  quid  appellent  fomitem  peccati 
qui  [«(.,  quodl  in  illo  sit,  el  corroptioiicm  nalurx; 
non  virico  qui'1  respondere  possinl  de  ralione  :  nulla 
enim  rcs  raiionc  earens,  vcl  ad  peccatuni  incilare 
poleal,  vcl  ad  virtuicni,  ui  ailAmbrosios  ric  sacram., 
6erm.  primo.  judxus  urceos  baplizat  el  calices, 
quasi  iiisensibilia  vcl  culpain  possint  habere,  vel 
gratiam.  Quod  igitur  nec  culpam  potest  habere  ncc 
laudcm ,  non  potcsl  foincs  cssc  peccati,  vel  virluus. 
Tahiestsemcn  quoconcipiiur  boino,  cum  sil  insen- 
sibile;  ergo  inscnsibilescmen  illuri.cumin  eo  non  sit 
nec  cssc  eulpa  possit,  nec  est,  ne.c  esse  potcst  fomes 
peocali,  Quori  autcm  iu  eo  ipso  sil  cansa  corruplionis 
liumanx  naturx,  non.videiiir;  si  vocantcorruptionem 
eain  qtix  de  peccalo  processit,  el  cum  pcccalo  incsl. 
Est  cniin  quxriam  naturx  noslrx  corruptio,  qua;  ric 
pcccato  quiricm  proccssil;  seri  cum  peccato  inest 
aliqiiando,  aliquando  cum  peccalo  non  incst  cor- 
niptio  illa,  qux  lantuminodo  poena  est,  ct  non  pec- 
ciitiim,  ut,  niorbi  corporum  iioslrorum,  el  alix  in- 
commodilates,  et  mors  jpsa  :  qux  corruptio  sine 
peeeaio  ihii  in  corpore  Christi,  et  sine  peccato  mor- 
lali  cst  in  nociis  bominibua  in  hac  vita,  eadcm 
rum  pcccato  incst  peccatoribus.  Ilarc  corruptio  non 
li  ibet  eaosam  in  scmine,  ncc  ex  semine,  licct  per- 
trauaeal  in  onmet  qui  gignunlur  paterno  seminc. 
Sed  COffl  sil  puena  pcccali,  babet  causam  in  peecnto 
nrimi  pareoliS,  propier  quod  inflicta  csl  non  semiui 
insensibili,  scd  eis  qui  sealire  et  sustincrc  ricbent 
moiealiam  sfllictionis.  De  bac  autem  corrupiiono. 
oritur  qumdam  alia  corroplio,  qux  in  semine  qui- 
iIimii  esl,  iion  aiilcm  l  seiuiiic  rausam  babcl,  ul  cum 
ile  morbiilis  parentibui  semen  morbidum  formatur 
in  morbidniii  prolem,  ilo  qua  mcdi<  i  considcranl : 
sed  ni  bac  ncc  eulpa  est  origimlii  ncc  sctoalis.  Et 
ile  bac  lion  puio  cos  dircre.  Si  auteni  vocaul  cor- 
ruptionem  fpeura  peecaium,  qoofoodo  quaedan  po- 
U  3t  dki  eorruplio  \irtuti-.;  ca  longe  [•/.,  alia  cstj 


B  est  a  prxriicto  semine  :  ut  prxmissa  Ambrosii  docct 
auctoritas.  Quid  ergo  appellant  fomilem  peccati, 
vel  corruptionem  naturx,  qux  cst  in  seniine? 
Forte  dicere  volenl  qnod  hxc  auctorilas  vera  sil, 
sed  de  semiiiibus  cx  quibus  bomiiies  siol,  sic 
vera  essc  non  possil  :  sicut  eiiam  ab  Ambrosio  de 
iiiis  dictum  non  fucrit.  Nam  qtiod  in  tali  semine  sit 
peccatuni  ostendit  Augiistinus  in  secundo  libro 
(cap.  8)  de  nuptiis  el  concupisceniia.  Nalura  scmi- 
nis  [o/.,  bominis],  inquit,  habet  auclorem  Dcum, 
in  qua  ex  vitio  inobedienlix  trabilur  origiuale 
pcccalum.  Nam  si  scmen  ipsum  nullum  habel  vitium, 
quiri  est  quod  scriptum  cst  in  libro  Sapientia? 
Non  ignoruns  quoniam  nequam  est  eorum  tiatio,  et 
naturulis  maliiia  ipsorum,  et  quoniam  non  polerat 
mulari  coqilalio  illorum  io  perpctuum  {Sap.  xn,  10). 
Semen  cnim  eral  mcledielum  ab  inilio.  Nempe  de  qui  - 
buscunque  dicai  ista,  de  bominibus  dicit.  Quomodo 
csl  crgo    ctijuslibel  bominis    malitia    naturalis,  ct 

q  semen  malediclum  ab  ir.itto  ?  nisi  ad  illud  respicialur  : 
quod*  per  unum  homincr.i  peecutum  in  mundum,  et 
per  peccatum  mors  (Rom.  v)  ;  et  ila  inomneshomi- 
ncs  pertramiit,  in  quo  omnes  veccaverunt.  Cujus  au- 
tem  bominis  coijilatio  non  polesl  mutart  in  ycrpe- 
tuum?  nisi  quia  per  seipsaiu  non  potest,  nisi  gratia 
divina  subvonial  :  qua  tion  subvenieiile  qnid  sunt 
bomiucs,  nisi  quod  ait  Pclrus  apostoius  (cap.  n,  12), 
velul  muta  animalia  procreata  naturaliicr  in  capti- 
vitatein,  in  inleriliiin?  H.cc  Augusliuus.  Ecce, 
aiunt,  babeiis  iu  bac  aucloritite,  cuipam  cssc  in 
semine.  Eis  ergo,  qui  haec  prxlenduni,  responde- 
mus  :  Primo,  dicant  iinric  ostemlorc  possint  Augu- 
stiniim  sciisissc  boc  [al.,  bisj  de  ipso  semine,  quo 
homo  scmiiiaiur.  Scineo  cniiu  xquivoce  dicilur,  el 
de  eo  quod  est  causa  ,  el  de  co  quod  csl  cx  causa, 
ul  illud  :  Semen  Abralue  sumus  (foan.  vin,  31). 
Juxia  quem  moduiii,  semen  malcriictum  ctt,  id  aat 
iili  siinl  malcdicli,  qui  snnl  dc  sciniuc  vel  genera- 
1.11110  iii  malitia  pcrsoverantiiim,  si  ipsi  sunt  in 
e.odcm  pcrscvor.intcs.  Non  ;ta  cst,  aiunt.  Dicil  ciiim 
boc  manifeate  Augnstinuj  quserem  quomodo  est 
cujaalibel  bomlnis.nialitia  naturalia,  et  semen  male- 
diclum  ab  inilio.  Cujusiihel,  iiiquil,  hominis  malitia 
ii.itiiralis,  el  scmcn  maleriiciuui  ab  initio.  Sicul 
enim  cajuslibei  bominis  tnilitii  aal  naturalis  :  ita 
ctijuslibcl  lioininis  soincii  maledictiim.  Dicimus  quia 
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VARLE  LECTIONES. 

,,;'  Igitur  ioiaotantil  liibcndijusiiliim,  prius  cxcusare  MM  mss.  et  ed\t.  Goth.  igitur  cxcusare  piius  non 
pnier.u  absentiaiii  }nstitia)  »»».  Ihunn.  591  igitar  prius  eseuaare  non  potorat  ibsentis  Justitire  tu* 
Qioni.im  i|is.<  mi.  Vict.  19  qnainlo  insi  ""Omninoexcus.il  ms.  Thn.  5M  omnino  excusare  ****  Ab 
iIKi  aofl  esigilor  mi.  Tlm.  3'.)l  omit.  non  ""  Quare  sic  raoriuutur  mss.  Quire  si  sio  moriuntnr  "*• 
Aliquindo melius  rovclet  m*.«.  Vut  Btc.Gam.  Thu.  metioa aliquo modo revetei  *J"  Ms.  S.  Mick,  Expli • 
•  ii  Uber  de  Conceptn  Virginall  wu,  V*ct.  3  Explicil  Libcr  Auselmi  Ciniuariensis  arcbicpiscopi,  deCon- 
■  Virgnuii,  n  Originali  peccilo.  Ms.  Thuan.  391  Explicit  Liber  de  Concepto  Virgioili, et de  peccaio 
Drigimli ,  domini  Au>aiml  mi  Jnuun.  .MG  Bsplidt  Liber  Anadmi  Cantuiriaa  anbiepiscopi,  do  Concepiu 
Vlrgiaali  Vl  Citler,  Esplidl  Liber  Asclmi  Canluar.  archiepiscopi,  dc  Originali  peccato.  Declaralto  qua: 
tequuui    non  etilat   m  piafutit  mn. 
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ikiii  valol  Iiim    MOftTI '.  ld  "|"  "  '■ '  • 

noo  IpM  tufoitlnoi  '•  'iii  n  piiiiioiu  iii  d  cii  Quaro 
nnn  cofimur  »«»n  .  ii ' 1 1 ■  ••  iin  i  ii  lenilbn  .  ..  .i  tlc 
iii<  iinii  cujiiillbtl  hoioinli  molilli  ttl  netorolii, 
oi  Ipoo  otl  ■  omen  inolodh  lum  .  non  i  j"s  n  mon  m  > 
lediclum,  qulo  In  oo  "«">  ooi  poceoium.  Vol  |m»»su- 
11111"»  Bforolive  ilicere  Ip  ura  wmoii  msledlcium  cim 
pto  fi».  qood  oi  oo  orunl  rjul  maledicll  rrunt;  juxia 
illud  :  Matuliitfi  lorffl  ">  <>!'<  rloni  InM  (C<  I    IM,  17), 

M  ohi  opora  iii i  in  lorra  N«>n  onlm  lorro  molodii  io 
oot|  tom  Ipoa  olibl  dlcaiur  uocto,  llooi  oom  i 

lOrOO  OpOrOllUir ;    ul,   loCOJ  m  i/ko  ttns  trrrn  taiuta 

oof^Ckodi  iii,  '»),  :iiiiii|uni  cailem  el  nialedlcia,  el 
lancta  essol.  Su-  temtn  mnledtetum.  qull  nialedicil 
<|ui  fx  lomlnOi  Joxta  nuom  modum  iXooolntua  oottcr 
optimo  ol  vcif  expooil  illora  loctoritoiooi  Jui>  oo 
inuiiiindi)  icmlno,  i|iu>ii  lomoo  In  M  ncooo  unmun- 
dum  oti,  noquo  ooiitdieuitti  Imo,  mcjoiuot,  do  oo- 
mine,  qiuxi  etl  iiilorli  cornli  bomatuo,  videtor  <ii- 

COfO  AutUStinua,  ilnni  lic  inctpil :  Nnm  n  itmen  ip- 

tttm  nutlum  tt.ibrt  vilium  :  ad  ijin.l  cniiii  flcrol  rol.ilu) 
pe.r  iy*um.  Nofi  onim  pt;v<  OSOil  \<iL,  proccssil  oCnno 
ile]  sorino  nisi  ili>  aotOifiOl  Sod  ICMM  lil  p«r  lioc  pro- 
fiOmOO  non  rolalio,  sed  proprio lalis  qua-dani  cxprcs- 
bio  ojus  rci,  qii;e  in  eouot  dicli  osi?  ul  etiani  Palla- 
dius  de  ruslicalione  incipit  :  Pars  prinia  esl  priiden- 
liOB,  Ipttm,  col  pr.vioplurns  est,  aeslimarc  personam. 
Nuila  Ifitor  por  ipsarr.  lil  rolatio,  sed  proprietalis 
cjns  qua>  in  porooot  ost  oxpressio;  ao  si  dical  ipsaui 
personam,  id  csl  virtutoin,  vol  scicnliain,  vol  digni- 
tatom,  vcl  arlem,  vel  profcssioncm  pcrsona?,  vel  lale 
quid  ojus.  Sic  ot  hic  iccipitur,  tpsum,  ourn  do  semine 
agilnr,  qtiasi  dicat  :  Ipoum  ooiDOn.  id  cst  ralio  semi- 
nis  ea  esl  ut  nou  sinc  vitio  sit.  Nam  si  non  in  vitio 
ost,  si  nulltim  bobct  viiium,  quid  est  quod  scriptum 
CStT  elc.  Adhuc  [at.,  Ad  hoc]  rcspondemus  :  Quid- 
quid  sit  dc  reloliono,  vd  de  proprietatiscxpressione 
perhoc  pronomen,  ipsum,  in  scminc  nuUuin  esse  pcc- 
catiiin  probal  Augusiinu.s,  aliam  quxslionem  faciens 
llicron.  de  Origine  animx  diccnli  quod  qtiolidie  Deus 
crcal  novas  animas.  Quod  Aofostioui  recipiens,  nec 
iioprobens,  qosrens  autem  quid  Ilieronyniusrcspon- 
deat  objectis,  quseslionem  Uiiem  lacit  o*i  in  epistola 
de  ori^ino  animx.  Si  atiima  lnijiis  infnnfuli  rcccns 
nati  infundendo  creala  est^etcreandoinfusa,  quando 
vol  quomoilo  peocavit  in  Adam?  Hxc  quxstio  nun- 
quam  posset  osse  illitis,  qui  diceret  in  semine,  quo 
COBCipilor  homo,  cssc  pcccaium  originalc.  Diccret 
enim  ei  :  Quid  quxrls  hoc  [«!.,  hic],  quod  tu  ipse 
indubilanter  laleris,  in  semifiO  peccalum  et  vilium, 
quod  trajicilurde  primo  homine  in  omnes  posteros? 
Irustra  qu;cris  quomodo  peccavit,  qui  scminaliter  de 
Adam  processil  :  semen  auleni  culpam  secum  tra- 
hit.  Hoc,  inquam,  dicerctui*  ei.  Quare,  si  hxc  Augu- 
stinus  senlirel,  iiimquam  llieronymus  eam  quxslio- 
nem  faceret;  huic  auteirt  quxstioni  nihil  csi  a  Hie- 
ron.  rcsponsum;  ncc  eam  ipse  August.  solvit,  qui 
dc  origine  aniir.x  iiullatn  certam  sculcniiam  protu- 
iil.  Videant  [at.t  Vide  autem]  modemi  prxceptores 
quomodo  eam  solvant.  in  tauium  per  ipsum  Augu- 
slinum  oblinuimus,  in  auctorilate  e|us  supraposila, 
nou  euni  intcllexisse  de  semine,  quod  sperma  est, 
hoc  quod  dixit  in  semine  esse  vitium.  Rata  est  ergo 
sententia  108  Ambrosii  et  nostri  Anselmi,  genera- 
lilerque  [al.,  ^eneraliter  qua»]  intelligenda  esl  quod 
in  re  sensibiii  nec  gratia  sit,  nec  culpa.  Attamen 
adhuc  opponunt  de  auelorilate  Joannis  Damasccni, 
qui  dicit  quod  post  conceptum  sive  consensum 
beata;  Virginis  Spiritus  mnetus  superveniens  omno 
pcccatura  in  ea  purgavent,  ei  omnem  fonniem  pec- 
iaii.  Ei  imie,  credo,  volunt  babere  aucloriialein, 
quod  oportel  aliquatenns  seinen  illud  virginalc,  licet 
iioii  esset  ex  viri  coministionc,  tamcn  niundatum 
essea  peccati  fomile,  Spirilus  sancti  operalione.  Ad 
hoc  respondemus  nihil  nos  Joaimi  Damasccno  in 
diclis  suis  prajudicare,  ulpole  quod  ejus  scripta 
iiulla  legerimus,  nisi  q*iaicnu»  ca,  ab  aliis  iu  lcsli- 


A  iniHiiiiiii  iiiirixtiu  1 1 .  molill  in  I 
iiuiii »  prompturn  t  ii  llli  ronyuil  il  »-t 

ilui  ii   -,ii,n    ii- .fHiiitiniiiii  fi  rrr   niriiiiiruii 

iii    (iii.ii..  ,i.   \   tomptioni  ■  jn  .1. '"  liiin.iii  i  •  i  it. 
gm  i  ii     ii  i     liu-aia,  iui|iiii  im.j  Virf    M 

qoomvli  'iimi  Incomparobilli  r»."..-i   rjnlverahi  'i"t 

Hllli   i  .1  Iii      iiiil,    \   lyunliii  .,   ii t  il.  i  .'iili  i    |...'.      |  | 
liur.ipcro    l)i\inii.iiis   ailnnitiiineni ,    hjlva    ulrn.iue 
n.ilnra,    IfiioOfl    'iiin   gralia    i   plelur,   ■  nm 

undilor,  'uiii  '>|iiniii  lonclo  obombraiur, 
lit  pretioaior  merilis,  celifi  lublirowr  rootlfiio,  pol> 
olninr  lOfiCliUtO,  floriosior  Mioruin 

rOfoilvii   moritorom,  ita  ut  nullii  lom  mibti 
i|.  i  -'.1.11111  mooclpondo,  obtl  divioii.  Itoi^o  te,  lotov 
ncs  Domooccnc,  vd  qoiconcjoo  to  lo  lofl  lententia, 

qiiod  piiii-s  [ut.,  in  Dfiiiciiii.i  rjjnl  poloo]  lii.iiiin  i>.  i 
in.ilroiii   pool    armunli.iiioiKin    lODCtl    AOffili,    ' 
primtim  in  supcrveiiluiiio  Spiritus  lOOCti  amisi- -<■  \i  1 
pcccatum,   vcl    fomiloni  porr:ili.    BOfO|    lOCjOOOt.   It 

B  per  raindfin  lif.ii.nn  Ocotox^,  OCOlOlO,  OOll  .••iinil.ii  i 
m  maliguantibus,  cottt  llncoriotlstooi  vas  inrru- 
Kare,  solvc  CtJceOttOOtt  podum  tuorum,  quae  im|.o- 
diunt  progrcssum  rOCUI  irilontionis  Iu.t.  Biquidem 
zclum  Dei  bobOI  in  hac  panc,  scd  forle  000  soinu- 
dum  scieniiam.  Fonilto  ooim  potot  io  hoo  orrore, 
Dco  lc  obsoquitim  cxhibere  :  quod  si  nolueris  • 
sare,  soilo  quod  lcrra  hacc  quain  COlctl  dcvorol  ha- 
hilatores  suos,  ullioncm  fuCieni  in  omucs  lUoo  diffl- 
denli.t.  Adhuc  audi  quid  dicat  inde  noslroruiu 
lcmporiim  Spirilus  sancti  organum  bcatus  Dorooi 
dus  abbas  Clarcvallensis.  Spirilus  tunctus  nqMI 
nii^r  in  le,  ct  virlut  Altistimi  obumbrabil  tibi  {Luc.  I, 
&>).  Suporius  dicla  csl  gratia  pltna,  cl  ntino  quo- 
modo  dicilur  :  Sptrtlni  sancttis  supervcniet  in  te  : 
elc.  Nunquid  poluit  repleri  gralia,  cl  necdum  ha- 
bcre  Spiritum  sanctum,  cum  ipse  sil  dalor  gratia- 
rum?  Si  autera  jam  Snirilus  eral  in  ea ,  quomndo 
adhtio,  looquim  nonvenil,  supervcnlurus  repromil- 

q  lilur?  An  forte  ideo  non  dicil  simpliciier  :  venict  in 
tct  sed  addil  supcrvcniet  :  qoit  et  prius  quidcni  fuil 
in  ea  per  mtiltam  graliam,  sed  supervenire  nunli.t- 
tur,  propler  abundanlioris  gratix  rleniludinein, 
quam  effusurus  est  super  illam?  At  vero  cum  plena 
si(,  illud  amplius  quomodo  capere  poterit?  Si  autem 
aliquid  [al.,  aliud]  plus  capere  potcsi,  quomodo  oole 
[«/.,  autem]  plena  iuisse  inlclligcnda  est?  An  piior 
quidem  gratia  ejus  lantum  repleverat  mentem;  sc- 
quons  vero  et  veniura  perfundere  debet,  quatenus 
scilicet  plcuitudo  Diviniiatis,  qux  ante  iu  iita,  sicut 
et  in  multis  sanctorum,  spiritu*>.!iter  habilat;  etiam, 
sicut  in  nullo  sanclorum,  corporaliter  in  ipsa  hahi- 
tare  incipial?  Quid  est,  virtus  Allissimi  obumbrabit 
tibi?  Qui  potest  capere,  capiat :  et  forte  propter  hoo 
maxime  dictum  sit,  obumbrabit  tibi  :  qtiia  res  nimi- 
rum  iu  sacramenlo  erat,  ci  quod  soia  per  se  Trinitas 
in  sola  [al.,  in  soloj,  et  cum  sola  Virgine  voiflitopc- 
rari,  soli  datum  cst  nosse,  cui  soli  datum  est  expe- 

j)  riri.  Hxc  nos  quidem  brcviicr  introduximus  conlra 
hoc  quod  opponunt  de  Joannc  Damasceno  cui  nos 
dare  deterininaiionem  prxsumpiuosum  esset,  quia 
quo  sensu  dixeril  penilus  ignoramus.  At  si  ille  Hie- 
ronymo  et  nostris  contraria  hic  dixil;  libel  in  hoc 
eodem  polius  adhxrere  non  ei.  sed  llieronymo  et 
noslris.  Opponilur  adhuc  Ansetino  uoslro,  quod  iu 
hoc  libro  dixerit,  quod  nulla  veritas,  nullus  intelie- 
clus  pcrmitiit  ad  hominem  dc  sola  Virgine  conce- 
plum,  ct  de  peccata  massa  peccatricis  aliquid  [al., 
aliud]  poluisse  vel  dchuisse  accedere  [«/.,  acciderej, 
eliamsi  nou  essel  Deus,  quamvis  de  illa  massa  es- 
sel  assumplus.  Dicuul  euiin  Ciirislum  non  poluisse, 
nec  voluisse  peccare,  non  quia  lilius  Viigmis,  sed 
quia  Deus  fuit.  Cbristus,  aiunt,  nec  voiuit,  uec  pec- 
care  poluit :  ergo  Dcus  fuit.  Quid  crgo  dicemus  dc 
sanclis  augclis,  qui  ex  gratia  coiiflrmaiionis  non  vo- 
lunt,  nec  possunt  peccare?  Yel  si  Adain,  anlcquam 
peccasset,  aliquos  qui  anle  ipsum  in  jusiitia  conlii- 
uiarcntur  geuuisset;  de  illis  qttid  dicciuus?  Uliquc 
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si  illi,  cuin  oec  vellenl  necposscnl  pcccarc.  non  idco 
Heus  vcl  dii  essenl :  sic  [«/.,  sicutj  et  in  Christo  vi- 
demlum  mruin  quotl  pcccareuon  po.nii,  nec  voluil, 
sola  Divinilas  cjus  homini  imita  in  causa  fuerit.  N.iiq 
quod  ipsu  plurimtiui  ct  iiiaxime  adjuveiil  [al.,  adio- 
veuerit),  omni  consl.it  fideli.  Sed  aliud  cst  cnusaro 
siinplicilcrcsse;  aliud  ctusa  supplcmcntum  conlerre. 
Dicuol  [al.,  diienl]  forie  quia  post  pcccatnm  Adae 
uulla  caromorialis  uon  uniia  Dcilali  absque  peccato 
esse  prx'\.iluil,  vei  prevalere  potuit  ,  quociinque 
modo  Dcus  aliqucm,  vel  aliquatu  ithsque  scmine  viri 
creassei,  dummodo  de  A.lam  essct.  Sed  cum  iioc  di- 
cunt,  causam  pcccati,  ut  supra,  ni  semine  pouunt  : 
quod  utique  Deus  sieul  facil  esse  ex  inare  ci  fcuiiiia, 
sic  facere  potest  ex  femina  sola.  Ipsi  igilur  solvaut 
qu.e  supra  diximus,  cl  ex  auctoritale  el  ex  ratione  : 
et  Iibentcr  audiemus.  Quod  »i  non  poiucrini,  cousta- 
bit  nobis  lical  conslat  ex  Anseluii  ratione  irrefra- 
yabili,  quicunquc  giguiiur  alio  modo  quam  Adam 
yencravit,  quod  non  tcneantur  pracjudicto  pcccali 
orixinalis,  quod  pcr  iraduccm  ex  Adam  descendil; 
bcct  ilLe  Deus  non  sit  ul  Christus  fuil  :  ct  ila  si  vo- 
luerit  uoo  peccarc,  potcril  cl  non  velle  peccare,  cuin 


A  posse  non  pcccare  valcbil ;  doncc  ci  confirmans  gra- 
tia  non  posse  vellc,  el  non  posse  poccarc  supcrau- 
xil.  Consenlil  nobis  Augiisiiiuis  in  tertio  conlra  Ju- 
liamim  (cap.  5)  :  Frutlra,  inquil,  putas  ideo  in  par- 
vulit  non  eise  delicium,  quia  iine  votuntale  qtue  in 
eit  nulta  esi,  ette  non  potett.  Uoc  eirm  recte  dicitur 
propter  proprium  cujutque  peccatum;  non  propler 
prtmi[at.,  parcnlis]  pcccali  originale  conlagium  [ui., 
delictum]  :  quod  ti  nutlum  ettei  profeelo  nulli  malo 
parvuli  obttrieti,  nilnl  tnali  vel  in  corpore,  rel  in  ani- 
ma,  tub  tanta  jutli  Dei  potetlate  parentnr.  Vide  in  his 
verbis,  prudens  lector,  hanc  maximam  incurrere  :  a 
quocuuque  rcmoveiur  poena  pcccati,  ab  eodem  ct 
pcccaium  removctur,  et  uon  converiiliir.  A  quibus 
ergo  ptrvulis  removel  in  cor|>oro  et  anima  peccaii 
posnam  Augusiimis,  pritts  ab  eis  reraoveri  docet  pco 
catiim  omnc  et  conlagium  peccali.  llli  ergo  non  es- 
seiu  ncc  Deus,  nec  dit;  et  lauien  posseut,  si  velleot, 
lioii  peecarc,  et  coufinnali  non  posscnl  peccare. 
R  Recte  ergo  cl  verissimc  Ansclmus,  quia  cum  co  est 
'  verilts,  el  lilius  verilatis  Auguslinus  seuserunl  [al., 
omit.  senseruui]. 
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109  PROLOGUS. 

Tres  tractatus  pertiiientes  ad  studiuro  sacra  Scri- 
pturx  quoudam  feci  divcrsis  lemporibus,  consiroiles 
in  hoc  quia  facti  sunt  pcr  interrogationcm  ct  rcspoo- 
sionem ;  et  persona  iutcrrogantis  uomiue  notalur 
discipuli  uu,  respondenlis  vero  noniinc  magistri. 
Quarium  cnim,  qucm  simili  modo  edidi,  non  inuti- 
lem,  ul  puio,  introducendis  ad  dialecticam,  cujus 
iniiiwm  cst  :  De  grammatico,  quoniam  ad  divcrsum 
ab  his  tribus  studium  pcrtinet,  istis  nolo  eonnumc- 
rarc.  Uuus  horum  trium  esl  De  vcritate  :  quid,  sci- 
licet,  sii  veritas,  el  in  quihus  rcbus  solcat  dici;  et 
quid  sit  jnstitia.  Alius  vero  Dc  libcrtalc  arbitrii,  quid 
sit,  et  utrum  cam  semper  habeat  homo  ;et  quot  sint 
ejus  diversitates  iu  habendo,'vel  non  habendo  recti-  q 
ludincm  volunlalts,  ad  quam  scrvand.-im  csl  data 
ercnlurx  raiionali  ;  in  quo  naturalem  Dnlum  forli- 
tudincm  voluntAiis  ad  servandam  acccptam  reciiiit* 
dinem  ;  non  quomodo  necessarium  ad  hoc  ipsum  illi 
sii,  ul  ,m  gratia  subscqualur,  ostendi.  Tcrlius  au- 
ir-m  est  De  qmp.slione  qua  quaeriiur  quid  peccavit 
diaholus,  quia  nr>n  stetil  in  verilale  :  cum  Dcus  non 
tlederii  ei  persevcranliam  quam  nisi  co  dante  h.i- 


bcre  non  potuit  :  quoniam  si  Dcus  dcdissct,  ilie  ha- 
buisset,  sicul  boni  angeli  habueruni  illam,  quia  illis 
dedil  Deus.  Quem  traciainm,  quamvis  ihi  dc  coafir- 
niationc  bonoruro  angcloruro  dixerim,  de  casu  dia- 
boli  titiilavi  :  quoniam  illud  conlingens  fuii,  quod 
dixi  dc  honis  angelis;  quod  auiem  scripsi  de  malis, 
cx  proposito  fuil  quxstionis.  Qui  videlicet  tracla- 
tus,  quamvis  nulU  continuaiione  diclaininis  cohas- 
rcant,  maleria  lamen  eorum,  et  similiiudo  dispuia- 
lionis  m"  exigil,  ut  simul  co.  quo  illos  commemor a vi, 
ordine  conscribantur.  Licet  itaque  a  quibusdam 
fcstinantibus  alioordincsinlconscripli  m*,  anlequam 
perfecti  essent,  sic  tamcn  eos,  ul  Uic  posui,  volo 
ordiuari  *'*T. 

CAPUT  PRIMUM. 

Quod  veritat  non  habeat  principium,  vel  finem. 

Disc.  Quoniam  Dcum,  vcritatem  essc  credimus,  el 
veritalcm-in  multis  aliis  esse  dicimus,  vcllem  scire 
an  ubicuiu|uc  veritas  diritur,  Dciim  eam  cssc  faieri 
debcamus.  Narn  lu  quoque  inMonoIogio  iuo(cap.  18, 
al.  17)  per  verilalcro  orationU  prohas  summam  veri- 
tilem  non  habcre  principium  vel  fincm  ,  dicens  : 
<  Cogitel  qui  polest,  quando  incirpit,   aul  quamlo 


VARIiE  LECTIONES. 
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<|uiil  :  lllt  quanJu  Jouicl,  II  iiDii  ini  Iidi  \ •  niiu , 
icilicd,  ijiiij  pi.ii.iilum  cril  aln|unl.  \JiiuJ  ||  inii 
Iruin  isiorum  OOgltirl  polcsl,  et  utiumqnc  lioc  '"* 
vcruni  kiiic  voriuic  eufl  non  |K>iri(,  iinpo&tibilc  c»t 
vol  COgilare  quoil  vcni.is  pnin  i|iiiiin,  iul  liinni  lu- 
lic.it.  Deniquc  m  vcriias  lulnnl  |iriiici|iiuin,  aul  M> 
Lcbit  Iinci0,  aulequ  iin  ijis  i  inci|>«rct,  vcrtim  crat 
lunc  quia  non  erul  vunUs  ;  ct  jiosiquain  finiU  '"* 
eril,  verum  tril  quia  DOO  llil  vcrilas.  Alqui  ve- 
ruiii  ,Ui  non  POlOQl  OOM  sior  voniale  rral  i«ilur 
verilas  ,  aulrqti.ii»  OMOl  veriUs;  el  cru  vcru.is, 
poslqu.im  liuiia  cril  VOrltOI  !  quod  iiicouvciiicnlissi- 
iiiiini  csl.  Sive  igilur  dicalur  verilaa  liabrre,  ai\ 
inielligalur  non  habcrc  piinripiui»  vcl  lincm,  niillo 
claudi  potesl  vcrilas  prlociplo  vol  Unc.  i  ll.cc  (u  in  B 
Monologio  tuo.  Qtiaproplcr  vcrilalii»  difliuilioiiem  a 
10  auiluc  *'"  OXOMCIO.  Mac.  Non  iiiciuiin  nie  invc- 
nissc  diflinilioncni  vcnlalis  :  sed  si  vis,  qux-rainus 
per  rermn  diversilales,  in  quibus  veritatcm  «liciums 
essc,  quiJ  sii  veritts.  Disc.  Si  aliuJ  non  poicro,  vel 
audicndo  juvabo. 

CAPUT  II. 

Dt  veritate  tiynificationis,  ct  de  duabut  veritatibut 
enuiUitiltonit. 

M.vG.  Quxraiuus  crgo  pritnum  quid  sil  vcriias  in 

eminliaiionc  :  quoniam  hanc  satpius  dicimus  vcrain, 

vel  falsam.  Disc.    Qua-rc  tu;  et  quidquid  invencris, 

ego  observabo.  Mac.  Quando  esi  enuntiatio  vera? 

Disc.  Quando  csl  quoJ  cnuiitiat,  sivc  afflrinando, 

sive  negando  :  dico  cniin  csse  quod  enunliai,  ciiain 

quando  ****  negat  esse  quod  non  esi ;  quia  sic  entin- 

lint,  110  quemadmodtim  res  est.  Mag.  An  crgo 

(ibi  videlur  quod  res  cnuniiala  sit  verilas  eunntia- 

lionis  ?  Disc.  Non.  Mac.  Quare  ?  Disc.  Qu.ia  niliil  cst 

verutn,  nisi  participando  veritateni  :  ei  ideo  veri 

veritas  MM  in  ipso  vcro  est;   res  vero  enuntiaia  non 

est  in  cnunliatione  vcra,  unJe  non  ejns  vcritas,  scd 

causa  veritalis  ejus  diccnda  csl  "**.  Quapropter  non 

nisi  in  ipsa  oraiione  quxrcnda  mibi  videtur  ejus  ve- 

rilas.  M.vg.  Vide  ergo  an  ipsa  oratio,  autejus  signi- 

Qcaiio,  aut  aliquid  corum,  quae  sttnt  iu  diffinilione 

enunlialionis,   sit  quod  qu.Tris?   DtfC.   Non    pulo. 

Mag.  Qoare.  Disc.  Quia  si  boc  esset,  sempcr  esset 

vcra  ,M* ;  qtioniam  eadem  manent  omiiia,  quae  sunl  f) 

iu  enunliaiiouis  diflinilioiic;  cl  citm  esi,  quodenun- 

tiai,  et  cum  non  est :  cadem  est  enim  oratio.  ci  ea> 

dem  significalio,  ut  caMcra  siiniiiter.  Mag.  Quid  igilur 

tibi  videlur  ibi  vcrilas?  Disc.  Nib.il  aliud  scio,  nisi 


VI.HII  \ll 


• 


<|ii  a  iuiii  »  |n|||  ||    »»•♦  r%%>  ,  <| 

i  i  irnl )».  ci  c,i  »,  i  i     M,^     \  |  ,|i,„|  |  ,      ,  , 

iiuiiii  I  Di  i..  A.l  tifniQi  tn  Iiiiii  iv.r,  i|ii.,  i  ,  w    M*.. 

IIih    i-r^o  Jcl>.  l  '  l>.  i,  ,    |      M  ,,     i    | 

ligniflcai   1'iw,    quo.l   ett ,  ,i    |uod   debel 

l>IS4   .    MOOI    Csl.    Ma!..    Al    ,  IJIil    llgMlfll   Jl   '|UC>.1    ,1. 

rci le  Mguiliol     Idsc    ll.i  •-.!     Mi.      Liim  aulem  si-r 
Kiuli.  at  rciic  ,   .  .icnili,  .,!,,,  ?  |ii„      >i,ii  uH 

Jubiuiu.  Mac.  (Juiii  crgo  llfaiAcot  OOM  quu.l  < 
rOOtOMl  si^uificalio?  Di  i  li  i  sn|iin.ir  \|.  i 
ciuii  llfMliCOl  cim-  i|ii(j,l  .:st,  v.i.i  OMOign 
Disi.  V,  ic  ii  ii  .  n  ct  MTI  >■>',  MM  kif  liilkol  <*»•« 
qmiilcsl.  Mai..  Ucui  if/ilur  c>l  ill.,  cl  r«.  lam,  ci  ve- 
raui  cssc,  i,|  csl,  sigiiilicn.;  »'"  ossc  quo.I  • 
Dmc.  Vcrc  iilcm.  M.vi..  Ergo  noii  cU  ilii  ..liud  vcri- 
lis,  qii.iin  rcililiiilo.  I»im..  A|M.-rlc  nunr  VMM  vcn- 
lalcin  b.inc  MM  rcclilinliiicin.  Mvc.  Snuiliicr  OOt, 
cum  ■»  cuiiutialio  signiliial  nou  cs»<-  jnoJ  OOM 
tsi.  I»im:.  ViJ<o  quoJ  Jitis  :  ted  Jocc  inc  ijiiiJ  i.> 
spomlcrc  possim,  si  quis  dical  quod  cliaiu  torn  nlio 
signiflcal  cssc  quoJ  non  cst,  sigiiilical  .|iioil  JcLet : 
paritcr  namque  acccpil  signilicarc  e*se  cl  quodci>i, 
ci  quotl  iioii  esl.  Nain  si  non  accepisscl  signific.iro 
essc,  ctiam  quod  nou  est,  non  iJ  sigmlicarel.  Quare 
ciiam  cum  signiflcal  OOM  qtiod  non  esl  ,  sigiiidcal 
quoJ  Jcbct.  Al  ||  quoJ  dcbci  siguilicando,  rccla  et 
vcra  cst  sicul  oslcnJisli ;  vera  csl  orutio,  etiam  ctiin 
cinniliai  cssc  quod  non  est.  M.vc.  Ycra  quidcm  non 
Boletdiei,  eam  signilical  cssc  quod  non  csl ;  vcrita- 
lcm  laincn  d  icctiludinem  babel,  quia  Lcit  qtiol 
tlcbet.  ScJ  cnni  siguiflcat  esse  quod  csl ,  duplicilcr 
faciiquoJ  debet :  quoiiiam  llfniflcal  ct  quod  accepil 
siguiticarc,  cl  quod  facta  csl.  Scd  sccnnJuni  hauc 
rccliludinem  ct  verilalcm,  qua  signilicat  esse,  quod 
csl  usu  rccta  ct  vcra  diciiur  ctiuniiaiio  ,  non  secun- 
dum  iilam,  qtta  signiflcal  cssc,  eliam  quod  non  esl. 
Plus  cnim  debcl  propter  quod  accepii  signiflcatio- 
nem,  quam  propter  quod  nou  acccpit.  Non  eniiii 
accepit  sigiiiflcarc  reiu  esse,  ctun  non  est ,  vcl  non 
cs.sc,  cum  cst ;  nisi  quia  non  potuit  illi  dari  ttinc  *u* 
solummodo  signiikare  essc,  qtiando  est,  vcl  non 
esse,  quando  non  est.  Alia  igitur  esl  rcclittido  ei 
verilas  cnuntialionis,  quia  signiflcat  ad  quod  *"* 
signiGcandiim  facta  csl  :  alia  vcro  quia  signiflcat 
quod  accepit  signiflcare.  Quippe  isla  immutabilis 
001  ij»si  orationi  ;  illa  vcio,  mutabilis  :  iianc  naniqmv 
scmpcr  liabct ;  illam  vcro  non  semper  :  istam  cnim 
naluialiier  babel ;  illam  vero,  acciJentaliior  el  sc- 
cundum  usuiu.  Nam  cuin  dico  :  Dics  est,  ad  signifl- 


?ARLE  LECTIONES. 


,,aUtrumquelioruinm«5.uiruinqiiehoc  ,H»  Postquam  finita,  verum  crit  ms. S.  Mich.  ei  crfi/.Goi/i.posiquam 
rinitaeril,Vvermn  crii  mt.  Rec.  6.  postquam  finila  erilvcrilas  *"°  At  quia  veium  mtx.  Vict.  S.  ilich.  alqui 
verum  ^**1  A  le  amlire  mtt.  Vict.  Bec.  Cister.  a  te  disccre  %itt  Dico  aitiem  quod  oininciatct  qnanJo  mss. 
Dico  enim  essc  quod  cnuncial,  eliam  qtiando  mts.  Bec.  1  et  Cister.  omiti.  esse  ""  Et  iJeo  vcrilas  mss. 
ItiJeo  veri  verilas  %%%s  Verilalis  JicenJa  est  mtt.  vcntalis  ejtts  diccndaest  %Ui  Scuiper  esse  vera  mss. 
Vict.  S.  Mich.  Bec.  6  et  edit.  Goth.  sempercsse  vera  "**  Nisi  cum  signilicat  mst.  nisi  quia  cuni  si- 
gnificat  "*T  Verain  csse  ct  siguificarc  mst.  veram  essc,  id  esl  significare  "**  Similiter  cum  ms*.  simi- 
liler  est  cum  "•»  llli  dare  lunc  mjj.  Bec.  Gem.  S.  Mich.  Cistcr.  illi  dari  tunc  ,3**  Quia  signilkat  quod 
accepit  signilicare,  ct  ad  quod  mss.  quia  significat  ad  quod 
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r.imlum  esse  quod  est,  rccto  utor  Iiujus  orationis  si-  A  qu<xl  debuil;  nunqu.im  peccasscl,  qui  non,  nisi  pco- 


gaificationc  :  quia  ad  hoc  facta  est,  et  ideo  Imc 
recie  dicitur  significare.  Cum  vero  eadem  orationc 
significo  essc  quod  non  cst,  non  ca  recte  utor  :  quia 
iion  ad  hoc  facta  csl ;  ct  idcirco  lunc  non  rccta  ejus 
significatio  dicitur  :  qaamvis  in  quibusdam  euuntia- 
tionibus  inseparabiles  sint  istx  dux  recliludine<»,  scu 
veritates  :  ui,  cum  dicimus  :  Hoino  animr-l  esl,  aul, 
Homo  lapis  non  est.  Sempcr  enim  hxc  aflinnatio 
8ignifical  esse  quod  est ;  et  hxc  negalio,  non  esse 
ijuod  non  est  :  nec  ilia  possumus  uli  ad  significan- 
dum  essc  quod  non  est ;  semper  cniin  hoino  auimat 
rst ;  nec  ista  sd  significandum  non  esse,  quod  est , 
quia  homo  nunquam  lapis  est.  De  illa  igilur  veri- 
tate,  (juam  habel  oratio,  secundum  quod  aliquis  ea 


cando,  veritatem  deseruit.  Mag.  Dic  ergo  quid  ibi 
intelligas  verilalem  ""?  Disc.  Nonnisi  rectiludinem. 
Nam  si  quandiu  voluit  quod  debuit,  ad  quod  scilicet 
volunialem  acceperat,  in  rectitudine  e*t  veritate  fuit : 
et  cumjvoluit  quod  rnon  debuit,  rectiludinem  el  ve- 
ritatem  deseruit  :  non  aliud  potest  ibi  intclligi  ve- 
ritas,  quam  recliludo;  quoniam  sive  verilas,  sive 
rectitudo ,  non  aliud  in  ejus  voluntalc  fuit,  quam 
vellc  quod  debuit. 

CAPUT  V. 

De  aclionit  naturalit  et  non  naluralit  veritate. 
Mac.  Bcne  inlelligis.   Verum  in  actione  quoque 
nihilominus  veritas  credenda  est,  sicul  Dominusdixil. 


recic  ulilur,  incoepiraus  quxrere  :  quoniam  secun-  B  Quia  qui  maleagit,  odit  tucem  ;cl:  Qui  facit  veiitaiem. 


dum  banc,  veram  eam  esse  judicat  usus  communis 
loeutionis.  De  illa  autem  veritate  quam  non  habere 
non  potcst,  postea  dicemus.  Disc.  Redi  igilur  ad  id 
quod  incocpisii :  quoniam  suflkicnter  mihiinter  duas 
vcrilales  oralionis  discrevisti ;  si  lamcn  aliquam  eara 
vcriiatcm  ostenderis  habcre,  cuin  menlitur ,  sicut  tu 
dicis.  Mag.  De  veritate  signiGcalionis,  de  qua  incce- 
pimus,  intcrim  is'.a  sufficiant.  Eadem  enini  ralio 
veritatis,  quam  in  proposilionc  vocis  perspeximus, 
consideranda  est  in  omnibus  signis,  qux  (iunt  ad  si- 
fenificandum  aliquid  csse,  vel  non  essc,  ut  sunt  scri- 
plurx,  vcl  digitorum  toqueta.  Disc.  Ergo  transi  ad 
alia. 

CAPUT  III. 
De  ventute  opinionit. 
Mag.  Cogilationem  quoque  dicimus  verain,  cum 
cstquod  aut  rationc  autaliquo  modo  puiamus  cssc, 
( t  falsam,  cum  ""  non  est.  Disc.  Ita  usus  habet. 
Mag.  Quid  ergo  libi  videtur  verilas  in  cogitalione  ? 
Disc.  Secundum  ralionem,  quam  de  proposilione  "" 
vidimus,  nihil  rectius  diciiur  veritas  cogitationis, 
quani  rcctitudo  ejus.  Ad  hoc  namque  nobis  datuin 
esl  possc  cogitare  esse,  vcl  non  esse  aliquid  :  ul  co- 
gitemus  esse,  quod  est ,  et  non  essc,  quod  non  est. 
Quaprnpterqui  pulalessc,  quod  cst,  putat  quod  dc- 
L«(,  aique  Idco  recta  est  cogitatio.  Si  ergo  vcra  ct 
rccta  csl  cogiiaiio,  non  ob  aliud,  qtiam  quia  putamus 
esse  quod  e6l;  aul  non  essc,  quod  non  est :  non  est 
aliud  cjus  vcrilas,  quam  rectiludo. 

CAPUT  IV. 
Dc  veritale  volunlalit. 
Mag.  Recle  consideras.  Sed  et  in  voluntatc  dicit 
ipsa  Veriias  veritaiem  esse,  cum  dicit  diaboltim  non 
stctissc  in  veritate^iofln.  vm,  44).  Non  enim  crat 
in  vcriialc,  ncqtie  dcseruil  verilalem,  nisi  in  volun- 
tate  "*'.  Disc.  Ita  credo.  Si  enim  semper  voluisset, 


venii  ad  lucem(Joan.  m,20, 21).  Disc.  Videoquod  di- 
cis.  Mag.  Consideraigiturquid  ibisit  ve.rilas.sipolcs. 
Disc.  Nisi  fallor,  eadem  rationc  qua  supra  verilatera 
in  aliis  cognovimus,  inaclionequoqueconlemplanda 
esl.  Mac.  Iia  esl.  Nam  si  male  agere,  et  veriiatcra 
facere  opposila  sunt,  sicut  ostendit  Dominus  cuin 
dici t: :  Quimaleagil  odil  lucem  ;'cl:Qui  facilveritalem, 
venit  ad  tueem ;  idem  cst,  veritatem  facere,  quod  est, 
111  Dene  facere.  Bene  naraquc  facere  "",  ad  male 
faccre  contrarium  esl.  Quapropler  si  vcritatem  fa- 
ccrc,  et  bene  facere  idera  sunt  in  oppositione,  non 
sunt  diversa  in  signiGcatione  :  sed  scntentia  esl  om- 
nitini  quia  qui  facit  quod  debet,  benc  facit,  ct  rccti- 
tudinem  facit.  Unde  sequilur  quod  rccliludinem  fa- 

**  cere"",est  facere  vcritatem.  Constat  namquefacere 
veritatem,  esse  bene  facere;  et  benc  faccre,  esse 
rectiiudinera  facere.  Quare  nihil  apertius  quam  ve- 
ritatem  actionis,  essc  rectitudiaem.  Disc.  In  nullo 
video  titubare  considerationem  ""  luara.  M.vc.  In- 
spice  an  omnis  actio,  qux  facit  quod  dcbci,  verita- 
lem  facere  convenicnler  dicalur.  Est  quippe  actio 
rationalis,  ut  dare  elecmosynam ;  cl  cst  irraiionalis 
actio,  ut  actio  ignis,  qui  ""  calcfacit.  Vide  ergo  an 
convcnicnter  dicamus  ignem  facerc  veritalcm?Disc. 
Si  ignis  ab  co,  a  quo  habct  esse,  accepit  calcfacere , 
cum  calcfacil,  facit  quod  debel.  Igitur  nou  video 
qux  inconvenientia  sit  igncm  faccrc  vcritaiein  et 
rectiludinem,  cum  facit  quod  dcbct.  Mac.  Mihi  quo- 

f)  quc  aliter  non  vidctur.  Unde  animadverti  potcst 
rcctiludinem  scu  vcritatem  actionis,  aliam  csvj  ne- 
ccssariam ,  aliam  non  necessariam.  Ex  nccessitato 
nainquc  igms  facit  verilalem  et  rcctiliidinem,  cum 
calefacit ;  ct  non  cx  neccssitale  facit  homo  rectitu» 
dincm  et  veriiatcm,  cum  bcne  facit :  facere  aulem 
non  sotum  pro  eo  quod  proprie  dicilur  faccrc,  scd 
pro   orani    verbo   Dominus  voluit  inlclligcrc,    cum 


VARLtf  LECTIONES. 

•"'  I.i  falMn,  rum  mtt.  et  edit.  Golh.ti  falsam,  cnm  ""  Qnam  in  proposilionc  mtt.  quam  de  pro- 
pO»itito«  ""  Nim  voliiriinic  mjj.  nisi  iu  volunlale  ""  Quid  tu  intelligas  per  verilaiein  mjj.  quid  ibi 
lutelligai  rerilatem  ""  Rcne  namque  faccre  ad  malc  mt.  Bec.  G  bene  namquc  faccre  el  male  "" 
Ke  illariinem  feeeYt.  D.  In  wm.  reclitntJinen.  ""  D.  In  a;siiniaiioncm  mtt.  cousidcrationein  ""  Actio 
igms  qui  mu   artio;  ui  aitio  ignis,  qui   mj.   Dcc.  ut  aclio  ignis.  qux 
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dmt  quoiii.nn  """ //m   fttck  MfiMtM  HHli  §4  lucrm  \  fallit,  non    illi   muililtir    rilcrlnr.  Quo.l  altqu  < 

(.ic  iii«  cofnotdlnr,  lilqtaodo   di&cllc   Comi  ttln 


(Joau.  iii,   £1)    Mon  cnini  srpn.il  iIIiiiii  :ili  liac  tni 

lam  sivc  luct  M,,j  Qtl  ptiUoi  ptritcutiontn  pro 

pler  jusliii.iiii ,  101  qm  '  t.  qiiandn,  ll  iiln  dclict 
0»se;  aut  qui  Ktal,  vcl  scdct,  i|ii.iuilo  dcl»ci ,  ||  sniu- 
lia.  Niillus  namquc  dicil  talci»  non  bcnc  f.uvrc.  I  t 
ruin  dlell  Apostolus  quia  ucifttei  unustfuitque  tfM*J 
gestit  (II  Cur.  v,  lt))  ,  inlclligcmluiu  iln  csl  quidquid 
ftolciuus  diccre  bunc  facorc  '*",  vel  malc  faccrc. 
Disc.  UsuS  qiioqnc.  coiniiiiinis  locuUOliis  hoc  lialiil, 
ui  et  pali,  ci  iiinlia  alia  dical  facere,  qu.c  non  sunl 
facero.  Quaro  rttltU  quoque  voluiilatcin,  dt  cujus 
verilale,  anle  vcrilalein  aclionis,  supra  conlcin|iIali 
siinius,  micr  rcclas  actioncs,  uisi  fallor,  computaro 
possunms.  Hk;.  Non  fullci is.  N.tin  qui  vull  quod  de- 


puci    tiin.  i     .<  ulpiiiin    ilr.iioiniii  apcrlo  ni     ,  facile 
OtfMK  ■  i  iii  (|uia   Ikm     tOfl  fo  n  vl  •"'.  '1'ii  tibil  .'lniil 
pnrro  rciiiniii.il,  rpjaro  w*uibt« ,  Md  puerlllf  Mfi 
Inlcrior,  qm  noniluin  lnnc  kcil  ilhn-iinrr   int.i    r.  m 
cl  rti  biinililuilinein.  Ttll  Ml   ttM  ""  «.nl.  nn     l.o 
iiiincin  .ilicin  siiiiiIciii,  ptl 'iiuii  .  illnii  n     niii- 

li  .,  :iul  cniii  .ni.liciiH  ijMis  tiii"  tOaltil  voccni,  |nital 
csse  vocem  liomlnis.  Nam  ei  lioc  f.tut  MQMN  ii.ti- 
rior.  Quod  aulcm  dicis  do  fltfft,  Idtl  i-si.  tjt)it  Ctn 
visus  transii  pcr  corptis  ftliqtod  aci.i  coloris,  non 
alilcr  iinpcililiir  HlumofC  sitiiililiidiuriii  toloris, 
(jncni  ullra  viilel"",  quaoi  cnm  Iftltil  ttf  ttfl  i 
nisi   iiiquanlum  Ultd  corpus,  quod  transit,  ipiniui, 


btt,  reclc  cl  bene  faeere  dieilur,  nec  ab  liis  qui  ve-  B  aul  obscurius  est  acro  :  ut,  cum  tr.msit  ptr  vHrtn 


rilatem  faciunl  cicludilur.  Sod  qnoni.un  de  vcritato 
invcstigando,  illam  loquimur,  ol  Doniinus  de  illa 
verilale  qu.x  in  voluntale  est,  spccialiter  videlur 
dicerc,  cum  dicil  de  diabolo  quia  in  veritale  non 
ttelil  (Joan.  vm,  44)  :  ideo  separalim  quid  in  vo- 
liintato  veritas  esset,  considerarc  volui.  Disc.  Placel 
iiuhi  ita  f.itium  csse.  Mag.  Cum  crjjo  constet  actio- 
nis  vcritatem  aliam  naturalcm  esse,  aliam  non  nalu- 
ralem,  sub  naiurali  ponenda  est  illa  veritas  ora- 
lionis,  quam  supra  vidimus  (cap.  1)  ab  illa  non  posso 
•scparari.  Sicut  enim  ignis,  cum  calefacit,  vcritatem 
facit,  quia  ab  eo  accepit  a  quo  babel  esse  :  ita  et 
bxc  oraiio,  scilicet,  dies  est,  veritatem  facit,  cum 
significat  diem  essc,  sivc  dies  sit,  sivc  dies  non  sit, 


sut  coloris,  id  cst  cui  nullus  alius  idjoblutttt  •  •»- 
lor  ,  aul  pcr  purissimam  aquam,  aul  pcr  crvslalliun, 
aut  pcr  aliquid  similem  liabcns  colorcm.  (.uin  vtfO 
transil  idem  visus  ptf  aiium  colorcin,  ut  pcr  vitrum 
non  sui  coloris,  sed  cui  alius  coior  est  ftddiltt,  ipsuin 
colorcm  qui  prius  occurril  accipit.  QuaproptiT,  quo- 
niam  posl  unuin  acceplum  colorem,  becundum  qucd 
illo  aflcctusest,  alium  quicunque  occurrat,  aut  nul- 
latcnus,  aut  miuus  integre  suscipit  mi  :  ideo  illutn 
quem  prius  cepil,  aut  soluin,  aut  cum  co  qui  post 
occurrit,  renuntiat.  .Si  cniin  visus,  quantum  tapax 
est  ooloris,  tantnm  afiiciiur  priore  colore,  non  po- 
lesl  alium  scnlire  simul  colorem  :  si  autcm  niinus 
qtiam  colorcm  sentirc  possit,  priori  afJQcitur,  polesl 


quoniam  hoc  naiuralitcr  accepit  facerc.  Disc.  Nunc  ^  alium  sentire  :  ut,  si  transit  per  aliquod  corpus  vc- 

primum  video  in  falsa  orationc  verilalem.  lut  per  vitrum,  quod  ila  perfccte  sit  rubicundum,  ut 

CAPUT  VI.  omnino  ipse  visus  dllicialur  cjus  i-ubore,  nequit  di- 

Detensuum  veritalewt,et  quod  fatsitat,  qua  puta-      verso  simul  alboi  colore  :  si  aulem  non  laro  perfc- 

tur  esse  in  senstt,  sil  in  opinione. 

Mag.  Putasnc    nos    pncier  summam  veritatem, 


omnes  sedes  invenisse  verilatis?  Disc.  Remini.scor 
nunc  cujusdam  veritatis,  quam  in  bis,  de  quibus 
tractasii,  non  invenio.  Mag.  Qux  esi  iila?  Disc.  Est 
qtiidem  m  scnsibus  corporis  veritas,  sed  non  sem- 
per :  nam  fallunt  nos  aliquando.  Nam  ctim  video 
aliquando  pcr  medium  vitrum  aliquid,  faiiit  me  vi- 
sus :  quia  aliquando  renuntiat  roihi  corpus,  quod 
video  ultra  vitrum,  ejusdem  esso  coloris  cujus  est 
et  vitrum ,  cum  alterius  sil  coloris  :  aliqunndo  vero 
facit  ine  putare  vitrum  haberu  coloreru  rei,  quam 
ulira  video,cum  non  babeat.  Multa  sunt  aiia,  in 
quibus  visus,  et  alii  sensus  fallunt.  Mag.  Non  mihi 
vidclur  ha.'c  veritas,  vel  faisitas  in  sensibus  esse, 
sed  in  opinione.  Jpse  namque  sensus  intcrior  se 


D 


ctum  invenit  ruborem  qui  prior  occurrit,  quantum 
coloris  capax  est,  quasi  nondum  plenus,  adliuc 
alium  valet  assumere  colorem,  inquantum  ejus  ca- 
pacitas  priori  coiore  non  cst  satiata.  Qui  ergo  hoc 
nescit,  putat  visum  renunilarc  quia  M"  omnia  quai 
post  prius  assumptura  colorem  sentit,  aut  omnino, 
aut  aliquaienus  ejusdem  sint  coloris.  Undc  coolingit 
ul  seusus  interior  cnipam  suam  imputet  scnsui  este- 
riori.  Simililcr  cum  fusiis  intcger,  cnjus  pars  est 
inlra  tqotn,  et  pars  eitra,  putaiur  fractus  :  Mit 
cum  putamus  quod  visus  noster  vultus  nosiros  inve- 
uiat  in  speculo,  et  cum  naulia  alia  nobis  tliltf  vi- 
denlur  visus  et  alii  sensus  nuntiare  quatn  siut ,  non 
cuipa  sensuum  est,  qui  renuniiant  quou  possunt, 
quoniam  ita  posse  accepcrunt;  sed  judicio  animx 
imputandum  cst,  quo-.I  non  benc  discernil  quid  pos- 


YARI^E  LECTIONES. 

•"•  Proprie  dicitur  facerc,  faccrc  veritatem  intelligitur,  non  lantum  in  facto,  scd  eliam  in  verbo  et  in 
Ruffcreniia,  sed  pro  oumi  vcrbo  et  Dominus  voluit  intelligere,  cura  dixil :  qtion>am  m».  proprie  diciiur, 
faccre,  sed  pro  omni  verbo  Dominus  voluit  inlelligcre  cum  dixit  :  quoniam  *3"°  Ventale  siue  !'uce  nss. 
S.  Miclt.  Bec.  6  veritaie  sive  luce  •"'  Dicere  vel  benefacere  mss.  Vict.  S.  AJieh.  liec.  6  dicere  Lc- 
ncfacere  •"•  In  mss.  De  sensuum  veritate  *"'  Tale  est  cnim  cum  mss.  tale  est  cum  ■"*  Sinifen 
coloris  qui  ultra  videtur  mss.  simiiitudinem  coloris  quem  ullra  videt  ms.  Uec.  6  similiiudincm  coloris, 
qui  ultra  videl  *"*  lotegrc  accipit  m».  integre  suscipit  '"•  Renunciare  hoc,  scilicet,  quia  m».  rcnuu- 
ciare  quia 
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sinl  illi,  aut  quid  dcbcant  "".  Quod  ostendcre  quo-  A  Disc   Nihil  mihi  cerliiis.  Mag.  An  audcbis  dicere 

quia  Dcus  aliquid  ficial  nulpenniiui  uon  sapieutcr, 
aut  non  bcne?  Disc.  Iino  assero  quia  niliil  nisi  bene 


nijin  Ial»or4osuin  magis  est  quani  fructuosuin  ad 
lioc  quod  intendimus,  in  hoc  modo  lempus  insumen- 
diim  "Ti  non  arbitror.  Hoc  lantum  suffkiat  diccre  : 
quia  sensus  quidquid  renuntiare  vidcautur,  sive  cx 
sui  naltira  hoc  faciant,  sivc  ei  aliqua  alia  catisa, 
raciiml  quod  debcnl ;  et  idco'*1'  rectitudinem  ct  Te- 
ritatcm  faciunl  :  cl  conlinetur  hxc  veritas  sub  illa 
vcritale,  qux  est  in  actione.  Disc  Satisfeeisti  milii 
tua  responsione,  ct  nolo  te  amplius  uiorari  iu  bac 
de  sensibus  quxslione. 

CAPUT  VII. 
De  veritate  estenliet  rerum  ****. 
MAG.Jam  considcra  anprxter  summam  veritalem, 
ln  aliqua  re  veritas  sit  inleliigenda,  exceplis  his  qux 


el  sapienler.  Mac.  An  judicabis  non  deberc  esse  quod 
tania  bonilas  el  tanta  sapienlia  facit,  aul  permittit? 
Disc.  Quis  intelligeiis  audeat  hoc  cogitare?  Mac. 
Dcbet  igilur  esse  panler,  el  quod  facienle,  et  quod 
permiltenle  Dco  fit.  Disc  Palel  quod  dicis.  Mac. 
Dic  ctiaiu  :  an  puuis  cssc  dcbere  malx  volunlalis 
affectum?  Disc.  Idcm  est  ac  si  dicas  au  dcbeal  cssc 
opos  maluin  :  quod  nullus  seusaius  conccdel.  Mac. 
Pci-millil  lamen  Deus  aliquos  malc  faccrc,  qnod 
niale  voluut.  Disc.  Ulinam  uon  tam  sxpc  pcrmitic- 
rct.  Mac.  Idem  igiiur  dcbct  csse,  el  non  esse  ;  de- 
bct  enim  essc,  quia  bene   et  sapienicr  ab  co,  quo 


siqira   conspecla  sunt.  Disc.  Quid  il!ud  esse  potcsl?  Q  non  pcrmilicnle  lieriuon  posset,  permillilur;  eliiou 


IIaC.  An  putas  aliquid  esse  aliquando,  aul  alicuhi, 
■l'(...l  112  i>on  sit  in  suoinu  veritalc,  et  quod  inde 
noii  jctepcril  quod  est,  inquantum  est :  aul  quod 
possit  aliud  csse,  quara  quod  ihi  est  ?  Disc.  Non  cst 
piiiaudtiin.  Mag.  Quidquid  igilur  esl  vcre  est,  inquan- 
tinn  buc  csl  quod  ihi  est.  Disc.  Ahsolule  concludcre 
potcs  quia  oinne  quod  esl  vere  est,  quoniam  non  cst 
aliiid  quam  quod  ihi  csl.  Mac.  Esl  igilur  vcritas  in 
ouiiiiiim  qux  sunl  esseulia,  quia  hoc  sunt  quod  in 
Mimnta  vcrilate  sunt.  Disc.  Vidco  ila  ibi  csse  vcriu- 
tcm,  ut  niilla  ihi  possit  esse  ",l  falsitas,  quoniam 
quod  falso  esl  non  est.  Mac.  Bciic  dicis.  Scd  die  an 
aliquid  aliud  dcheal  esse,  quara  quod  est  in  summa 
vcritate  ?  Dtsc.  Non.  Mac  Si  ergo  omnia  ""  hoc 


debet  esse,  quanium  ad  illum,  cujus  iniqua  volun- 
tate  concipitur.  Hoc  igilur  modo  Dominus  Jesus, 
quia  solus  ""  .innocens  erat,  non  debuit  mortcm 
paii,  ncc  ullus  eam  illi  dcbuil  inferre ;  et  lamcn 
eam  dcbuil  pali,  qtiia  ipsc  sapienler,  et  benigne,  el 
uliliter  voluit  cam  sufferic  "".  Muliis  enim  modis 
eadein  rcs  suscipil  divcrsis  consideralionibus  con- 
traria  :  quod  in  aclione  sxpc  coulingil,  ul  in  pcr- 
cussione.  Percussio  namqtie  et  agenlis  esl  el  paiieu- 
tis  :  undc  et  aclio  dici,  el  passio  polcst,  quamvis, 
sccunduin  ipsum  nomeu,  aciio  vel  pcrcussio,  ct  quse 
Simitiler  dicU  a  passivis  in  activa  signilicalione  di- 
cuiilur  magis  vidcantur  esse  palienler  qtiam  agen- 
lis.  Quippc   secundum  id  quod  agit,  magis  propric 


Mint  quod  ihi  sunt  sine  dubio  hoc  sunt  '*"  quod  de-  C  videnlur  dici  ""  ageniia  vcl  perculientia  ;  et  sccun- 


hent.   Disc  Vere  hoc  sunt  ,m  quod  dehcnU  Mac. 

Quidquiu  vcro  est  quod  debet  esse,  recte  est  "M. 

Disc  Aliier  esse  non  potcsi.  Mac.  Igitur  omne  quod 

est  rcclc  est.  Disc  Nihil  consequenlius  ""  Mag.  Si 

crgo  vciitas  et  rcclitudo  idcirco  sunl  in  rennn  cs- 

scntia,  quia  hoc  suni  quod  sunlin  summa  vcriuie, 

ccrium  est  veritatcm  rerum  cssc  rcctitudinera. 

CAPUT  VIII. 

De  divcnit  inlelleelibut, Aebere,  etnon  debcre;  possc, 
ei  non  possc. 

Disc.  Nihil  plaiiius,quaiilum  ad  conscquentiam  ar- 

gumeniaiionis.   Scd  sccundum   rei  ""'    vcrilalem, 

quomodo  possumus    diccre   quia  quidquid   cst  "** 

tli-lict  csse,  cuin  sinl  niulla  opera  mala  qux  ccrlum 


dum  id  quod  palitur,  aclio  vcl  percussio.  Nam  agen- 
tia  ct  perculientia,  ab  ageulc  et  perculicnte  dicuu* 
tur  (sicul  providenlia  a  providcnle,  et  conlinculia  a 
cotilincnle)  qux  scilicel  rgens  ct  percutiens,  provi- 
dcns  et  conlinens,  aciiva  smit;  actio  vcro  el  per- 
cussio,  ab  aclo  cl  percusso,  qu:e  passiva  sunt,  de- 
rivantur.  Sed  quoniam  (ut  iu  uno  dicam  quod  in 
cxlcris  intelligas)  sicut  pcrcutiens  non  est  sine  per- 
cussionc,  ncc  percussus  absque  perculienlc ,  ila  per- 
culientia  cl  percussio  sine  iuviccm  esse  iicqiieunl; 
imo  una  ct  eadem  rcs  cst  divcrsis  nominihus  seciin- 
dum  diversas  parlcs  significata  :  idcirco  percussio, 
el  pcrculicntis,  et  percussi  esse  dicitur.  Quapropier 
sccumliim  qnod  agcns  vcl  paliens  cidem  suhjacenl 


<st  e>se  non  debcrc""*?  Mac.  Quid  minim.si  ca-  juditio,  vcl  conlrariis  ,    ipsa  qtioque  aclio  cx  utra 

dcm  rcs  dchci  osse  et  non  csse?  Disc.  Quomodo  po-  que  parte  simililcr  judicabitur,  atit  contraric.  Cuni 

tfst  boc  cssc?  Mac.  Scio  le  non  duhilarc  quia  nihil  ergo  cl  qui  pcrcutit  rccle  perculil,  cl  qui  Derculilue 

oinniiio  est,  Diil  Dco  atit  facicnlc,  aul  pcrinillcnlc.  rccto  perculitur  :  ul,  cum  pcccans,  ab  eo  ad  qtiem 

VARIifi  LECTIONES. 

,,,T  Qui  possent  illi,  aut  qui  dobcant  mu.  qnid  possint  illi,  aut  quid  deboant  m$.  Dec.  6  quod  illi  possinl 
quod  dclihrranl  ""  Consumcndum  tnss.  Vict.  Dec.  6  Citier.  insumcmhim  ""  Alia  causa  hoc  facianl, 
qiiod  drhonl,  ct  idco  mt.  \  icl.  alia  causa,  faciunt  quod  tlrbcnl.  El  ideo  mi.  Dee.  0  alia  causa,  hoc  fa- 
ciuiil,  qiiit  debeat :  ct  ideo  •»*•  Mtt.  de  verilale  estCHlbe  rcrum  ,lin  Nulla  possit  csse  mss.  ntilla  ihi 
|x)ssil  etCC  "M  ln  mst.  Hee.  f»  conlinuaivr  raput  prarcdens.  Omnialhic.  sunl  mu.  omnia  hoc  sunt  M* 
Sine  dul.io  bic  sunt  mji.  sinc  duliio  hocsmil  ""*  Vcre  hlc  snnl  mn.  vcrc  hoc  siinl  "•'  Ilccle  esl  ms.  Dec. 
|  refC  etl  "**  Niliil  eemequenliue,  »»»*j.  omilt.  ""  Scd  secundtim  rei  rte.,  in  mt.  Dec  d  et  Citler. 
Ii  c  mripit  eapul  8  **"  Quicquid  csl,  quo.l  tJebei  cssc  mn.  quicqnid  csl,  dehct  essc  ""  Non  cssa  dcl»ero 
i»ui.  Yirt.  Her.  6  css»'  iion  d«'herc  '"'  Mo.lo,  quia  Dominus  Jesus  solus  mn.  Virt.  Bec.  inodo  Dominus 
J< xis.  qma  solus  ""  /»  ntti,  Uec.  Cem.  Vtrt.  continuaiur  capul  prtrcedcnt  ****  Videnlur  dici  mtt.  Vitl. 
videtur  dici 


in 


niuoi;    DE  \i  i;ii  \m 


pcrtmel  cornc.itur,  ri  utr.i.pic  parto  ir(  i  ,  .    I.  ,|u,  ,    \     ,  ■,,,!,  .!,-,,   m.  o|»l.  ui  |,   g  noiioribttl 


«'i  uii.K|iic  |iuiio  owtl  mm ptccmlo*  BoontrariOi 

qiinndo  .il>  lnh)NO  jusliis  pcrculilur,  «|"i.i  i,<c  m«: 
perculi,  nir  illc  MjfOttOfO  ilcltcl,  fj  uii  ,i|iii  |,  nic 
doii  recla  r»l,  quia  ui  nculra  parto  ilclici  cnsc,  prr- 
cussio.  Cum  vero  poc«ans  nb  eo  id  qiicm  nuii  |«  r 
linel  pcrcutilur,  quoniam  ci  isle  debel  pcr«  uti,  n 
illc  noii  dcbel  pcrcutcrc,  «I«Im  i  ci  non  debel  cs.sc 
pcrcunio  :  cl  itlco  rccia,  cl  non  rccl.i  OOgOfl  000  M> 
lCSl.Qond  si  ad  lupcrn»  sapicnUx  Imnitatisipic  con- 
liOOfM  juiliciiiin,  «ive  ei  altcra  lantum,  »ire  cx 
ulraquc  parte,  ngemis  scilirel  ct  |uticntis.  non  dc- 
beal  csse  pcrcussio  :  qoii  audebil  ucgsrc  OMJMO 
os«e,  quoil  tanla  bonitate  ct  s.ipicnti*  pcrmitlur? 
Diic  Negel  qui  au.lci,  cgo  voro  non   nudeo.  Mac. 


i  I  Ignntiorn   perJurcrrm.  Ouiiifi  cnlin 
•ifnlucallonli  loqnnnlnr :  voritOtoM  rn 

lu  rcruni  rMcntia,  pauci  eon«iilrrant.   I»i  fmt 

imlii  rpii.i   Imc  or.lmc    iuc  diiM.ii.    Mac.  ViuVasvui 
OffOMMM   lala   sit  vcrit.i»  si^iulii  .itioni*.    fU 
non  soluui  in  l,is   qux-  Mgna  solcmu*  iliiere,  leJ  tJ 
in  oJHO  nnmibus  qn.c    duunus  csl  lignitcatlo    MfJI 
y\   fjl  .3.   (Jiiom  iiu  ii3iiii|.ic  non  »  \i   :il,  :ili(|no  fa- 
cicndiiiii,  nisi  (jiiotl  quis  «lcticl  farrrt: ,  M  lOOJOMJMl 
uln|uis  aliquid  f.u  ii,  Jini  cl  itgoiflCOl  OM  M  OOfft 
farcre  :  quoJ  si   H3  d«'bel  Lcere.  quod  facil,  « 
ruiii  Jicil,  si  aulcin  noudclnt,  uiciititur.  DllC  Onnin- 
vii    viJcar   niibi  inlrllifcrc  ,    lamen    quiu     inaudi- 
lum  **••  baclciiu»  fuit,  apcriius  MlOMM  quod  diris. 


Quid  ctiani,  si  sccunJum  naluram  reriiin  contkJo-      Mac  Si  csscs  in  loco  ubi  srircs  cssc  laluhrci  bcr 


rei,  ui  nni)  clavi  ferrei  impressi  cunt  in  corpus  !>(.- 
unni  :  oii  diccs  fragilcm  rarncm  uon  dcbuissc  pcnc- 
Irari,  aul  aculo  ferro  priirlrai.un  non  Jcbiiissc 
dolereT  Dnc.  Conlra  naturam  dicercm.  Mag.  I\>- 
test  igitwr  conlingcre  ut  debcat  esse  secundum  na- 
luram  aclio,  vel  pnssio,  quac  sccundum  agcuiem  vcl 
patienlem  essc  non  dcbet,  quoniam  nec  illc  agere, 
nec  iste  dcbet  pati.  Dtsc.  Nihil  borum  negarc  pos- 
sum.  Mac.  Vides  igilur  sjrpissime  posse  contingere 
ul  cndem  actio  dcbcat  esse  et  non  debeat  essc,  di- 
versis  considcralionibus.  Disc.  lta  aperte  boc  osten- 
dis,  ut  non  possim  non  vidcre.  Mac.  Verum  intcr 
hoec  •*•*  le  scire  volo  quia  deberc  cl  non  deberc, 


bas  el  mortifcr.il,  tcd  nescirci  cas  disrrmtrr  «t 
essel  ibi  aiiquis,  de  quonou  dobiiares  quin  ilhs  *Ml 
discerncre  Scirct,  lihiquc  iiilerrognui  qu.c  MMbffl 
esscnt  el  qua»  niorlifene,  alias  verbn  salubrcs  utt 
diccrcf  esse,  et  alias  coinedcrct;  cui  magis  crcde- 
rcs,  verbo  an  aclioui  cjns?  Disc.  Nun  lantiim  crc- 
dcrem  verbo  qtianlnm  opcri.  Mac.  IMui  ergo  libi 
diccrcl  quae  salulires  cssenl  opcrc  qu.iin  vcrbo. 
Disc.  Ita  est.  Mac.  Sic  itaque,  si  ncscircs  non  essc 
mentiendum,  et  mcniiretur  aliquis  cor.im  lc, 
etiamsi  diccrct  libi  ipse  sc  non  «lcbcrc  mcniiri,  plus 
ipse  (ibi  dicerct  operc  sc  mcntirt  dcbcrc,  quain  vcrbo 
non   deberc.    Siinililcr   dum  cogiint  aliquis ,   aut 


nliquando  dicitur  iinproprie  *•";  ut,  cum  dico  quia  r  vull,wl  aliquid,  si  nescires  an  Jeberct  id  vcllc,  sivc 

cogitare,  6i  volunlatem  cjus  ct  cogitationcm  vide- 
res,  signilicaret  libi  ipso  opcre  qnia  boc  dcbcrct 
cogilare,Mk  et  velle.  Quod  si  ila  dcberel,  veruin 
dicerel;  sin  aulcnv,  inentirclur.  In  rerum  quoquo 
exislenlia  cst  simililcr  vera  vel  falsa  signilicatio; 
quoniam  co  ipso  quia  cst,  dicil  sc  dcbcrc  esse. 
Disc.  Video  uunc  aperle  quod  hacienus  non  aui- 
madverli. 

CAPUT  X  [a/.,  XI]  m«. 

Df  tumma  veritate. 

MAC.rrogrediamur  ad  ca  quae  restant.  Disc  Pra- 

cetle,  et  scquar.MAC.Summani  auiem  vcritatcm  m 

ncgabis  esse  rcctiludinem?  Disc  Imo   nibil  aliud 

illara  possum  fateri.  Mac  ConsiJera  quia  cum  om- 


debco  amari  a  le.  Si  enim  vcre  dcbeo,  debitor"" 
sum  reddere  qnod  debeo ;  ct  in  culpa  sum,  si  non 
amor  a  te.  Disc.  Ita  sequitur.  Mac.  Scd  cum  dcbco 
amari  a  le ,  non  est  a  me  cxignirlum,  sc.i  a  tc.  Disc 
Fateri  me  ita  esse  oportet  ,*".  Mag.  Cum  ergo 
dico  quia  M"  debeo  amari  a  te ,  non  ita  dicitur, 
quasi  ego  aliquid  debeam  *"*,  sed  quia  lu  dcbes 
amare  me.  Similiiercum  dico  qttia  non  debeo  amari 
a  le,  non  aliud  inteliigitur,  quam  quia  tu  non  dcbes 
amarc  me.  Qui  modus  loquendi  cst  etiam  in  polen- 
tia  el  in  impotcnlia,  ut  cum  dicilur  :  Hector  potuit 
vinci  ab  Achille,  et  Acbillcs  non  potuit  vinci  ab 
llectore.  Non  enim  fnil  polenlia  in  illo  qui  potnit 
vinci,  sed  in  illo  qui  vincerc  potuil  :  nec  impotcn- 


lia  in  illo  qui  vinci  non  potuit,  seJ  in  illo  qui  vin-  D  nes  supradicue  MM  rcctituJines  ideo  sinl  rectitutli- 


cere  non   potuit.    Disc    Piacet  mihi  quod  dicis : 
quippe  ulile  puto  hoc  cognoscere. 

CAPUT  IX  [«/.,  X]  »"\ 
Quoii  omnis  actio  signifieet  aut  verum  aut  falsum. 
Mac  Recte  putas  :  scd  reJeamus  ad  veriiatem 


nes,  qnia  ilb  iu  quibns  sunl,  aut  sunt  aut  faciunt  quod 
dcbent;  summa  Yeritas  non  idco  cst  rcctitudo.qnu 
debet  aliqnid.  Otnnia  cnim  illi  debent  :  ipsa  U*T 
vero  nulli  quiJquam  dcbet,  ncc  «lla  ralionc  esl  quod 
est,  nisi  quia  cst.  Di>c  Intclligo.  Mac  Vidcs  etiam 


VARI^  LFXTIONES. 
■"■  Unnm  mter  bajc  mss,  vcrum  inlcr  b;ec  ms.  Vict.  9.  verum  Ii.tc  nis.  Dcc.  6.  verum  hrvc  inter  Ii.tc 
*jn  impropric;  ul  ms.  Vict.  3.  propric  ul  '**•  Si  enim  debeo,  vere  Jcbitor  wiis.  Vici.  si  cnini  verc 
debco,  dcbilor  ms.  Dec.  6.  si  vero  debeo  debitor  SMS  Me  ita  oportct  »im.  nie  ila  csse  eporlet  iks.  Dec. 
G.  ila  inc  csse  oportct  **"  Cum  ergo  csse  dico,quia  mss.  Cum  crgo  dico  quia  **•'  Ego  Jebeaiu 
mim.  cgo  aliquid  debeam  *'••  Est  in  nitt.  caput  9  cttm  titulo  :  QuoJ  onmis  aclio  etc,  ut  in  tit.cap-tis 
9  tn  «?rfi«*ii  **••  Tamen  quoJ  mihi  mss.  tamcn  quia  inauJilum  *ul  Quiu  illas  mss.  Vict.  quia  illas 
»'••  Alias  vero  salubrcs  mss.  alia  verbo  saliibrcs  **•'  Aliquid,  aul  vull  niss.  aliquis,  aut  vult 
Dcbcrct  COgilare  mss.  Vicl.  dcbct  cogilare  *10'  Ksl  in  mss.  Caput  10.  sub  hoc  tituto  :  «lc  summa  vcrilatc 
*4**  Qnia  oinncs  supradiax  mss.  quia  cura  oinncs  supradicUe  *'07  Dcbcut  aliquid,  ip>a  »iss.  uc- 
bcnt :  ipsa 
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quomot*b  isla  u**  rectiludo  cansa  sil  omninm  alia-  A  Nonne  reciiiudo  illa  corporum  raiione  intelligilur, 


rum  veritalum  cl  recliludinum,  el  nihil  sit  causa 
illius?  Disc.  Yideo  el  animadverlo  in  aliis  quasdam 
csse  tantum  cffceta ;  qu  asdam  vcro  esse  causas ,  ct 
cflecta  :  ut,  cum  veritas,  qux  esl  in  rerum  evisten- 
tia,  sit  cflcctum  summx  veritaiis,  ipsa  quoque  causa 
est  veritatis  qux  cogitalionis  esl,  et  ejus  qux  esl  in 
propositione:ct  istx  dux  vcritatesnullius  sunt  causa 
veritatis.  Mag.  Bcnc  consideras  :  unde  jam  inteMi- 
gere  potes  quomodo  summam  veritatem  in  meo 
Monologio  (cap.  18)  probavi  non  habere  principium 
vel  liiw  iii,  pcr  veritalcm  oralionis.  Cum  enim  dixi, 
quando  non  fuil  verura  quia  fulurum  crat  ali- 
quid  ,  non  ita  dixi  ac  si  absque  principio  ista 
oratio  fuisset ,  qux  assereret  futurum  aliquid  esse, 
aut  ista  veritas  e&set  Deus  :  $ed  quoniam  8m  non  ^ 
patest  inlelligi  quando,  si  oratio  •**■  ista  essct ,  vc- 
rilas  illi  dcessct,  ut  per  boc  quia  non  inieHigitur 
quando  isla  veritas  esse  non  poluerit,  si  essct  oralio 
in  qua  esse  posset,  inteliigaturilla  veritas  siue  prin- 
cipio  fuisse,  qux  prima  causa  cst  hnjus  veriiatis. 
Quippe  verilas  orationis  uon  semper  posset  essc,  si 
cjus  cuusa  non  sempcr  essel.  Etenim  non  esl  vera 
oratio,  qux  dicil  fulurum  esse  aliquid  •**'  ,  nisi 
reipsa  sit  aliquid  fuiiirum;  neque  iiiiquid  est  fu- 
turum,  si  non  sit  iu  sutnma  veritate.  Simililer  de 
il!a  intelligcndum  est  orationc  *m,  qux  dicit  quia 
praeteritum  esl  aliquid.  Nam  si  nullo  intellectu  veri- 
tas  oralioni  huic,  si  facta  fuerit ,  deesse  poieril, 
ncccssc  csi  ul  ejus  veritaiis,  qnx  summa  causa  est 
istius,  niillus  finis  intolligi  possil.  Idcirco  namque 
vcre  dicilur  prxterilum  **18  esse  aliquid,  quia  ito 
cst  in  K  :  et  idco  csl  aliquid  prxlcrilum,  quia  sic 
cst  in  vcritale  sumina.  Quapropter  si  nuuquam  po- 
tuit  non  essc  vcrum,  futurtim  esse  aliquid,  et  nun- 
quam  poteril  non  esse  veruin,  pra:leritum  aliquid 
esse,  impossibile  cst  principiuin  summx  veritalis 
fuissc,  aul  Qnem  fulurum  csse.  Disc.  Niliil  lux  ra- 
lioni  objiei  pnssc  video. 

CAPUT  XI  [a/.,  XII]. 

De  veritatis   diffinilione. 

Mag.   Redeamoi  8V,V   ad  indagaiionem  vcrilatis 

quaui  loceepimus.  Disc.  Toiom  boc  pertinct  a.i  In- 

dagsndasi  vcritaiem;  verumtamcn  rodi  ad  quod  vis. 


pra?ter  subjeclum,  et  cngnoscilur?  Aut  si  alicujus 
eorporis  abscnlis  linea  dubitelur  :iu  rccta  sit,  ct 
monslrari  potcsl  quia  in  nullam  parlcm  fleoiittir , 
nonne  ratione  colligitur  quia  reclam  eam  neccssc 
cst  csse?  Disc.  Etiara.  Sed  cadem  qux  sic  ratione 
intelligitur.visu  sentitur,  in  subjecto;  illxvero  non- 
nisi  sola  mente  percipi  possunl.  Mtc.  Possumuu 
igitur,  nisi  fallor,  diffinire  quia  veritas  est  rectiludo 
sola  mente  perceplibilis.  Disc.  Nullo  modo  hoc  di- 
centein  falli  video.  Nempc  nec  plus,  nec  minus  con- 
tinet  ista  diffinitio  veritatis  quam  expediat ,  quo- 
niam  nomen  rccliludinis  dividit  cam  ab  omni  rc, 
qux  reclitudo  non  vocatur.  Quod  vero  sola  mentc 
percipi  dicitur,  separat  cam  a  rectitudine  visibili. 
CAPUT  XII  [al.,  XIII]  »»» 
De  ydttilim  difjtnitione. 
Scd  quoniam  docuisti  mc  omnem  veritatem  esse 
rcctiludinem,  ct  rcctiludo  idem  videlur  mihi  cssc 
quod  justilia,  jusliliam  quoquc  docc  me,  quid  csse 
inleiligam.  Vidclur  namquc  quia  omnc  quod  reclum 
est  esse,  juslum  etiam  cst  esse  :  el  conversim,  quia 
quod  juslumestcssc.rectum  est  essc.Jusium  enim  et 
rectum  vidctur,  ignem  calidum  csse;  et  ununiqucm- 
que  Iiomincrn ,  diligcniera  sc  diligere.  Nam  si  quid- 
quid  debet  essc,  rccle  et  juste  est;  nec  aliud  rectc 
*"8  et  jusie  est,  nisi  quod  debet  esse  :  sicut  puto, 
non  potest  aliud  esse  justilia  quam  rcciitudo.  In 
summajnamque  el  simplici  natura  ,  quamvis  non 
idco  sit  recta  et  justa,  quia  dcbeat  aliquid,  dubium 
tamen  non  esl,  idcm  esse  rectitudincm  cljusiiliam. 
Mag.  Ilabes  igitur  diflinitioncm  juslilix,  si  juslitia 
non  est  aliud  quam  reclitudo.  El  quoniara  de  rccli- 
tudinc  sola  mente  pcrccplibili  loquimur,  invicem 
scso  difliniunt  veritas  ,  et  rectitudo,  et  justitia  :  ul 
qui  unam  earum  noverit,  et  alias  nescicrii,  pcr  no- 
tam  ad  ignotarum  scienliara  pertingere  possil;  imo 
qtii  noveril  unam,  alias  nescire  non  possit.  Disc. 
Quid  crgo?  An  diccmus  lapidem  justum,  cum  a  su- 
perioribus  infcriora  peiit;  quia  hoc  facit,  quod  de- 
bct,  qucinadmodum  diciinus  bominem  jtisium,  qui 
<piod  dcbel  facit  UIT?  Mac.  Non  solemus  hujusmodi 
justilia  u>*  juslum  dicere.  Disc.  Cur  ergo  magis 
homo  quam   lapis  Mi*  justus  csl,  si  titerque  justo 


Mac.   Dic  ergn  inilii   an    tibi  videalur  csse  aliqua  p  facit?  Ma.g.  Tu  ipsc  an  non  pulas  facere  hominis, 


recliludo  alia,  prxler  l.a,  quas  contemplali  sumus. 
IhfC  Non  alia  pr.itcr  bas,  nisi  illa  qux  etl  in  rc- 
buf  corporcis,  qux  mtiltum  esl  alicna  ab  istis,  ut 
i'<  liludo  virgar.  Mac.  In  ijuo  tibi  illa  vidctur  dif- 
fcrre  ai)  istis.  Disc.  Quia  illa  visu  corporeo  cogno- 
nci  polest;  islas  rationis  capil  contemplatio.  Mac. 


a  facerc  lapidis  aliquo  modo  diffcrre?  Disc.  Scio 
quia  homo  sponte,  lapis  naturalilcr  et  non  sponle 
facit.  Mag.  Idcirco  lapis  non  dicitur  jtistus,  quia 
non  cst  jusius  qui  facit  quod  dcbtl,  si  non  vull  quod 
facit.  Disc.  Dicemus  crgo  juslum  essc  cquum,  cum 
vull  pasccrc,  quia  volcns  facit  quod  debcl?  Mac 


VARI^.  EECTIONES. 


u**  Quomodo  isla  m$.  Vicl.  3.  quoninm  ista  u0*  Dcus,  qnoniam  mi.  Citter.  Dcus,  SC<I  quoniam 
•»••  Quan.lo  oratu»  m$S.  quando  si  oralio  M"  Futurum  cssc  aliinl  mst.  fulurum  cssc  aliquid  *M  Est 
reriuie  oralionls  mu,  ettoratiOM    n"  Verc  prxieriium  dicitur  mu.  Vict.  rera  dicitur  praHerilom    Hu 

IV  i.' .ii.ii,  4U..  hi  tMM.  conlinuaiur  capul  pnrcedent  8kl*  Ett  in  mtt.  capul  12.  Intntx.  dc  Juslitiae  defi- 
niUoue  *•'•  Nec  aliqoid  racie mm.  ncc  aliu  rcctc  U,T  Qui  quod  debet  facit  nn.  &  M kk.  Bt*.  0,  Ciutt. 
Cnm  ficit  quol  debel  ur  llojasmodl  S  iusliUs  mtt.  hujusmodi  juslitia  mt.  S.  Mich.  hujusmodi  iusliliaui 
••'*  liomo  quaiii  Ispis  wut.  S.  Mich.Bcc.  GOttcr.  homojubtus,  quain  lapis 
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«-■(  vomm  <i"')'i  dtbtl  Di  i  Dk  orgo  <i"i  •  ili  |mum 
•"•?  Mai;.  Qnasrii .  utvldoo,  dlfllnlUonen  iuitiUt), 

cui  l.ms  ilcbclur;  m<  ul  conli.ino  OJOti  KlliCtl  lO" 
jiislili.c  dehclur  vilnpOniiOi  DlM.  llljm  i|iiii.i. 
Ma<  .  Coiisi.il  quil  ill.i  |llttilll  MH  '"•<  ni  llll  n.ilur», 
qii  i-  r<<  liliiilincni  non  IgnOtcll.  Quidqttld  rmm  nnn 
vull  rrclitiulincin,  cii.nnsi  cain  lcnet.  BOO  mcrctiir 
l.unlcni,  quil  lencl  rcclittiiliiicni  ,  vcllc  lUlflt  illam 
iiiiii  v.ilcl,  t|wi  ncscil  ram.  iHsr.  vcrnni  c.sl.  M.vc. 
Uoclilii.lo  igitur,  qn.c  icncnli  M  loudtlt  acqninl, 
iidii  t'M  uisi  in  ration.ili  nalurii,  qu  r  sola  rrcliludi- 
iiom,  <lc  qua  leqnimti.,  percipil.  Disc  Ii »  scquilur 
Mic.  orgo  (iiioniam  omnis  JuiUUl  cst  rcctilmlo  , 
nulllMm  Mt  Jllllilll.  qux  servanlcm  sc  fncit  lau- 
dabilem,  nisi  in  ralioualibus.  Disc.  Non  polcstaliler 
essc.  Mac.  Ubi  igitttr  lilti  vidclur  ista  juslilia  in 
hominc,  quia  rtUonolil  cst?  Disc.  Non  esl  ttiol  aul 
in  voliinlalc,  lUt  iu  scicnlia,  aul  iu  opcre.  Mac. 
Quid,  si  quis  rccM  intclligil,  aut  rcclc  operalur, 
non  autcm  recle  velil;  liudlbit  eum  quisquam  dc 
juslitia?  Disc.  Non.  Mag.  Ergo  non  cst  ista  juslilia 
scientix  rcctiludo,  aut  recUludo  aclionis;  scd  rccli- 
tudo  volunlatis.  Disc.  Aul  lioc  erit,  aul  nihil.  Mac. 
Videlur  tibi  sufficienler  cssc  difluiita  juslilia  quam 
quxrimns?  Dtsc.  Tu  vide.  Mac.  Quicunquc  vull  quod 
tlebci,  puias  cum  rccle  vclle  cl  habere  rccliludincm 
volunlalis?  Disc.^Si  quis  ncscicns  vull  quod  dcbct : 
ul  cunt  vult  osiium  claudcrc  contra  illum  qui,  ipso 
ncsciente,  vuli  in  domo  alium  occiderc;  sivc  iste 
habeat,  sive  non  habcat  aliquam  volunlatis  rcctitu- 
dinem,  non  hahel  illam  quam  quxrimus.  Mag.  Quid 
dicis  de  illo  qui  scit  se  dchere  velle  quod  vull?  Disc. 
Polcsl  contingere  ut  intclligens  vciit  quod  dcbet,  et 
nolil  sc  dchere.  Nam  cum  latro  cogitur  ablatatn 
reddcrc  pecuiiiam,  palaui  est  quia  non  vtilt  se  de- 
bere;  quoniam  itleo  "*'  cogilur  vclle  redderc,  quia 
dcbct  :  scd  hic  nullaienus  laudandus  est  hac  recti- 
tudinc.  M.vc.  Qui  cibal  csuricnlem  paupercm  pro- 
ptcr  in.uicni  gloriam,  vult  sc  debcre  vellc  quod  vult : 
idcirco  namqiie  laudalur,  quia  vult  facere  quo<I  de- 
bct :  quid  iuique  de  islo  judicas?  Dtsc.  Non  esl  hujus 
rectiludo  landanda;  ct  ideo  non  suflicit  ad  jusUUim 
quain  quxriiiius.  Sed  ostendc  jam  qux  sufllcial ,v". 
Mau.  Omnis  voluntas  sicul  vult  aliquid ,  ita  vult 
propter  aliquid.  Nam  qucniadmodunt  cousidcraudnm 
eet  quid  vclit,  ita  vidcndiim  cst  cur  velil.  Quippe 
iioii  magis  recta  dcbet  essc  volemlo  quod  debet , 
qnam  volendo  propler  quod  debel.  Quapropicr  om- 
nis  voiuntas  habetqnid,  et  cur  :  otuniuo  namque 
nihil  volumus  uisi  sit  cur  velimus.  Disc  Omncs  hoc 
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A  iii    nttl'  ||,    M  w.    CUI    .inlcm    lll/l    Tnl.llir 

iiiik  u  i't<  rolondutn  qoo  l  vnit,  <ii  l  iu«J  ibiltm  hal  <  >t 
MluntllMl?  Qnld  enim  vnlcndum  *it.    palam   r»i  ; 

(|'ii.i   i|Ki  iioii  vuil  ijtio.l  .|cl.  t     l>t   < 

Nm  ininii»  iptfttM  m  bl  vidotur  ntn.i  ileul  ro 
iinin  cst  unlcuiqui  quod  deboi ,  lu  mmMmi  .  t 

i.lco,   <|iiu  dtbtt,   iiljusia    nl    IJUI    lOlUOMl.  Mac. 
II.  ik-  inii  lligis  hxc  iltif)  MMMMil  MM  rtttttttftd 
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ilrlxi.  Scd   <li<-  an  tuQlcianL   I  I    ir  Mt)1  MlC 

Com  iliquii  vult  quod  doboti  quii  cogltur;  <t  i<i.  <> 

cogilur.  (|iii.-»    Iioc   villc  dcbrl  :  MtM  tk  qutd 
modo  vull  quod   »Iel)Ct  (|iioiiiam   dobotl    DltC 
possuin   negarc;   sod  alio   mo.lo  vull   b)M  '*",  ->lio 
inoilo  vnll  jiistus.  Mac.  Dislingue  islos  modos.  I'i,r. 

B  Justu3  namque,  cum  vult  quod  dHict,  «crvat  volun- 
talis  rccliludincm  non  propter  aliud,  iiiqiianluni 
jusrus  cst,quam  »'u  proptcr  ipsam  rcctitudinriu.Qui 
autem  rMMTdtl  coaclus,  airt  exiranca  mercede  con- 
ducius,  vult  quotl  debct  (si  i.cvarc  dicendus  cst 
reciilmlincmj  uon  eam  servat  proptcr  ipsam,  st.I 
propler  aliud.  Mac.  Volunlas  ergo  illa  justa  diccnda 
cstm,(  qux  sui  rectitudincm  servat  proptcr  ipsam 
rccliludincm.  Disc.  Mif.  ista ,  aut  nulla  volunlas 
justa  cst.  Mac.  Juslilia  igiiur  est  rccliludo  volunla- 
tis  proplcr  se  scrvala.  Disc  hacc  cst  justitix  dilli- 
nitio,  quam  quxrebam.  Mac.  Vide  lamcn  ne  forto 
aliqnid  in  ea  debeat  corrigi.  Disc.  Ego  nihil  in  ea 
corrigendum.  Mag.  Nec  ego.  Nuila  namque  justitia 
esl,  qux  non  est  rectitudo;  nec  alia,  quani  recli- 
tudo  voluntatis,  justitia  dicilur  per  sc.Diciiur  cnim 
rcctitudo  actionis,  justitia ;  sed  nonnisi  cum  jooM 
volunlale  fil  actio.  Rectiludo  aule.in  volunlatis , 
eliamsi  impossibile  sil  ficri  quod  rccte  volumus  , 
lcmen  ncquaqtiam  amitlit  nomen  jusiitix.  Quia  au- 
tcm  scrvata  dicilur  :  Forte  dicet  aliquis.  £:  recti- 
tudo  voluntaiis  nonnisi  cum  servaiur,  dicendi  est 
juslitia;  non  mox  ut  habetur,  est  jc.stitia  :  necacci- 
pimus  s*"  justitiam,  cum  illam  accipimus;  sc<l  nos, 
Berviodo,  facimus  eam  justitiam  esse.  Nam  <i>riiis 
accipimus  illam  et  habemus,  quam  Mrvtmus  :  non 
enim  itleo  iliam  iccipimui,  nec  idcirco  iliam  pruui- 
tus  habcmus,  quia  servamus;  scd  illam  incipiiuus 
ideo  servare,  quia  accipimus  et  habemus.  Sed  ad 

n  hoc  respondere  nos  possumus  quia  simul  accipi- 
inus  iilam  et  velle  et  habere  :  non  enim  illam  habc- 
mus,  nisi  vclendo;  et,si  cam  volumiis.hoc  ipso  eam 
sm  habemus-  Sicut  autem  illam  simul  habemus,  el 
volumus;  ita  illa  simul  volumus  et  scrvamus:  quo- 
niam  sicut  eam  non  servamus,  nisi  cum  illam  vo- 
lumus;  sic  non  cst  quando  eam  velimus,  et  non  ser- 
vemus  :  sed  quandiu  eam  volumus,  servamus ;  et 


VARLE  LECTIONES. 

*"*  Quid  sit  justus  ms.  Vic(.  5  et  S.  Micli.  quis  sil  justus  ,v,t  Quoniani  igiiur  riu.  Bec, 
Cem.  Vict.  3  et  0  et  Cister.  quoniam  ideo  n"  Qunf.  sufficiant  mt$.  Vict.  Gcm.  Bec.  Cister.  qux  sufllciat 
*',,,  Alio  modo  vult  justus  r«s.  Cufer.  om it.  vull  Sin  Aliud,  inquam,  justus  cst,  qnam  mss.  Bec.  Cem. 
aliud  inquaiiluii)  justus  est  mss.  Bec.  6,  CisJcr  Vicl.  S.  JfkJl.  aliud  inquantum  juslus  diceudus  est  **"  Ergo 
jusia  est  mss.  ergo  illa  justa  dicenda  est  ms.  Bec.  6  ergo  illa  justa  est  *"•  Sed  nec  accipimus  mts.  Gem. 
Dec.  S.  ilicli.  Cister.  omiitunt,  sed    *4,T  lloc  «pso  solo  cam  mii.  hoc  ipso  illam 
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doncc  sorvamus.  voltimus  Quoniam  ergo  eoJcm  A  tililur  prxscntibiis  :  ul  si  dicatur  **u  de  aliquo  : 
temporc  cnntingit  nol>is  illam  et  vcllc  el  haberc  :  Hic.  quod  studon»  ct  Icgens  didicit,  nonnisi  coactus 
i>ec  diverso  lemporc  in  nobis  smtt  el  vclle,  ct  8cr-  docet,  id  cstquod  dum  studuil  ct  Icgil,  didicit,  non- 
vare  eam  ;  cx  nccessitalc  siniul  aceipimus  ct  habere  ntsi  cum  cogitur  docct.  Mag.  Benc  ergo  dixiinus 
illam,  el  scrvare  :  et  sicut  quandiu  scrvamus,  ba-  justiliam  esse  rcctiludiiicm  voliinlalis  scrvalam  pro- 
bcmus  iilam  ;  ita  quandiu  habcmus,  scrvamus  :  ncc      ptcr  sc.  id  est  qnx  scrvatur  proplcr  sc.  F.t  binc  esl. 


ulla  *•"  cx  his  gencratur  inconvciiienlia.  Quippe 
sicul  ejusdem  rcctiiiidinis  acccplio  nalura  prius  esl 
quam  hahcre,  aul  velle  illam  :  qiioniam  habere 
illam,  aul  velle,  non  cst  causa  acecpiionis  ,  scd  ac- 
ccplio  facil  vellc  itlara  el  habcrc  :  ct  lamcn  simul 
sunl  tcmporc  acccplio,  el  haberc  et  vcllc  ■  simul 
enim  iucipimus  illam  et  acripere,  ct  habcrc ,  et 
velle;  et  tamen  simul  sunl  tcmpore,  acceplio,  ei 
habere.etveltecei  mox  ul  esi  acccpta,  eslhabita,VM 
el  volumuscam;  ila  habere,  scu  velle  illam,  quam-  »> 
visnaluia  prius  sint,  quam  scrvarc  iilam;  simul 
nM  tamen  stint  temporc.  Quare  a  quo  simul  acci- 
I  imus  et  hal>cre ,  et  velle,  ct  servare  voluniaiis 
reclitiidinem,  ab  illo  accipimus  jiisliliam  :  el  mox 
ul  hahcmus  ct  ■***  volumus  eamdem  rcctiiudinem 
voiunlalis,  justitia  diccnda  cst.  Quod  vero  addidi- 
mus,  propter  se,  ila  nccessarium  est  ul  nullo  modo 
eadem  rcciitudo,  nisi  propter  se  scrvata,  justitia  sit. 
Disc.  Nihil  posstim  cogilarc  conlra.  Mag.  Videtur 
tilii  quod  ista  diflinilio  possit  aplari  summx  justitix, 
secuudum  quod  de  re  loqui  possumus,  de  qua  nihil, 
aul  vix  proprie  aliquid  potesl  dici?  Dtsc.  Licet  non- 
nisi  tibi  aliud  volunias,  aliud  rectiludo :  tamcn  sicut 
dicimiis  potcslaiera  divinitatis,  aut  divinam  potesta 


quod  justi  dicunttir  aliqnando  rccti  cordc  ,  id  cst 
rccti  Totunlale ;  aliquando  recli,  sinc  adjectione  cor- 
dis;  quoniam  nullus  alius  iiilelligilur  recius,  nisi 
qui  rcctam  habet  volunlatem  :  ut  esl  illud  :  Qloria- 
mini  omnes  recli  corde  [Psal.  xxwi,  11).  Et  illud  : 
Videbunl  recti,  ct  Iwlabnntur  (Psal.cu,  12).  Dis.  Sa- 
lisfceisli  'cliani  pucris  de  *v**  difOnitione  jusiilix  : 
transcamus  ad  atia. 

CAPUT  XIII  [«/.,  XIV]  u". 
Quod  una  sil  vcrilts  in  omnibus  veris  ""• 
Mag.  Redeamus  ad  reeiitudineui  scu  veritatem  : 
qtiibus  duobus  nominibus  (quouiam  dc  rcciiludine 
menlesola  perccplibili  loquiinur  una  rcssigniflcatur, 
qux  genns  est  jusiitix  :  et  quxramtts  an  sil  una 
sola  veritas  in  omnibus  islis,  in  quibus  vcritatem 
dicimus  esse  :  an  ila  sint  veritaics  plures,  sicui 
plura  sunt,  in  quibus  conslai  csse  vcriiatem.  Disc. 
Hoc  mulltim  nossc  dcsidero.  Mag.  Consiai  quia  in 
quacunquc  re  sit  vcrilas,  non  est  aliud  quam  recti- 
tudo.  Disc.  >'on  hinc  dubilo.  Mvc.  Si  crgo  plures 
sunt  veriiates,  secundum  plurcs  rcs,  plurcs  qtioque 
sunl  reciitudines.  Disc.  IIoc  quoqtie  non  minus  cer- 
lum  est.  Mag.  Si  secundum  divcrsitaies  rcrum, 
necesse  est  esse  diversas  reciitudines ,  uiiqtie,  sc 


r  ,        _   _ .        .  -. 

tem,  sive  potentem  divinilalcm  (cum  in  divinitate      cundum  rcs  ipsas,  habcnt  csse  suum  cxdem  rcctilu 


non  sit  aliud  potcstas  qtiam  divinitas);  ita  non  in- 
convenientcr  dicimus  ihi  reclitudinem  voluntalis, 
aul  voluntariam  rectitudincm,  scu  rectam  volunla- 
lcin.  Si  vero  illam  rcctiludincm  dicimus  propler  sc 
scrvari ,  de  nulla  alia  rcciitudinc  lam  convenicnler 
***'  dici  posse  vidctur.  Sieut  enim  non  aliud  iilam, 
scd  ipsa  se  servat,  nec  pcr  aliud  scd  per  sc,  iia 
non  propter  aliud  quam  propicr  se  "'*.  Mag.  Indu- 
hiianlcr  ilaque  possumus  diccrc  qtiin  jusliiia  esl 
rcciitudo  vohinlatis  :  qua:  rcriiiudo  propier  sc  ser- 
v.iiur.  El  quoniam  vcrbi,  qnod  hic  dico  (servalur) 
non  hahcmtis  participium  passivum  prxsenlis  lem- 
pori.  ,  pro  prxsenti,  possumus  uli  passivo  prxterilo 


dines  :  etsicut  res  ipsx,  in  quibtis  sunt,  varianlur, 
sic  quoque  rectitudincs  variasessc  necesse  csl.  Disc. 
In  una  re  in  qua  reclitudinem  rsse  dicimus,  osiciule 
quod  in  cxlcris  intclligam.  Mag.  Dico  quia  si  recti- 
tudo  signilicalionis  ideo  est  alia,  quam  volunialis 
reciitudo,  quia  ista  in  vohmtalc.illa  in  siguiflcalione 
esl  ,habct  suum  cssc  rectitudo  proptcr  signiflca- 
lionein,  cl  secundum  eam  inutaiur.  Disc.  Iia  est. 
Cum  enim  signilicalur  esse  quod  esl,  aut  non  cssc 
qticd  non  esl,  recta  significatio  csl,  ct  constat  essc 
rccliludincm,  sinc  qua  significalio  recln  ncquil  esse 
Si  vcro  significelur  csse  quud  non  csl ,  aut  noii 
esse   quod  esl ,  aul  si  nil.il  omiiiiio  si^nificclur,  nulL 


parlicipio  cjusdem  vcrbi.  Disc.  Ilunc  usum  habe-  ry  crit  recliludo  signilicaiiouis,  qux  nouuisi  in  sigui- 
nius  notis6imum,  ul  prxtcrltis  115  parlicipiis  pas-  ficaiionc  csl.  Quaproplcr  per  significalionein  haliel 
sifis  ulamur  pro  pra-scnlibus  ,  qtix  1-tioilM  non  esse,  ei  per  cam  iniitatttr  ejns  recliitido  :  qucmad- 
li;il'-:i;  sirnt  non  habct  prxleriia  parlicipia  a  verhis  modtim  color  per  rorpus  habei  esse,  ct  non  esse. 
aclivis  el  neulris;  el  pro  prxlerilis,  qux  non  habet,      Exisientc    namquc  corporo.  coloicra  cjus  neccsse 

VARLE  LECTIONES. 

*•"  Elsic  qtiandiuhabemtis.servamtiR:  nec  ulia  ntii.ctsiculquandiu  servamiis.hahcmusillam;  ita  qnandiii 
h  ihcmtis.  scrvamus;  nec  ulla  *■  Facii  velle  illiuii  el  liabcre.  siniul  enim  inripiimi»  illam  el  accipcre  el 
lialmre  cl  ve  llc,  cl  lamcn  sinuil  snni  lcinporc  acccplio,  cl  haberc  ct  vclle  :  ei  mox  ui  a<  tepia,  est  liahiia  nu«. 
fncii  vclle  illam  cl  haberc ;  ct  tameii  sininl  sunt  temporc  acccplio,  et  habere  el  vellc  :  siinul  cniin  incipimus 
illain  ei  scciperc  M  babere  cl  »ell«  ;  CSl  IUOS  t!i  c5i  accepla,  cst  kabiU  ,v,l)  Scrvare  illam,  siiuiil  mn.  Virt. 
/'•f.  G,  Ciiier.  «crvare,  sitnul  **••  El  mt>\  ul  volumtis  cl  habemns  mu.  .S.  J/ic/i  licc.  (>  el  inox  ul  liabeuius 
et  fuliiinus  *4*'  Tam  conveiucnlcr  mu.  Viel,  !><•-.  (i,  Cister.  sic  convenicnler  •*"  Et  ila  non  proplcr  alind, 
Md  propicr  sc  mn.  iu  non  propicr  aliud  qnam  proplcr  se  ,v,%  Ul  si  dicaiur  nui.  Vtct.  (Jist.  ut  si  dicam 
*VM  l.iijiii  pntis  dc  mii.  eiiam  puc-is  dc  ,V1*  l:st  in  mss.  cnpnl  13  ,V,T  Mss.  Quod  una  sit  veritas  in 
omi.ibus  vcrit  nu.  liec.  6.  QuoJ  mia  sil  vciitas  in  omnihus  rebus 


» 


DIALOG    DE  VI  mi  \n: 


r»i  fsw;  «n ptreuntt  corport,  tolereni  njni  m  ntri  I  fMuit ilia  ib  Intli  m;  iviena  iti     lcmomn 


Impetelblli  m.  Mio.  Noo  liiulllier  m  bibeni  c  4oi 
■d  oorpottl  reeiiiude  »<i  UgulflcoiloMM  '"■  Di 
Osioii.id  iiiihiiiiiiitiiiiiiiciii.  Mac.Si  pethmUejno  Ugnl* 
lctie  mIIi  lignoquod  ilgnlflctndum  ttt,  eeilulln  i«  t 
ilgnt  iJgeJfletUo !  Dno.  Nnilti  Mae.  fln  ItVe  neneril 
reewmttltignlAMturquodiigniflcirldebelf  Dik  Non 
Idoirte  mlouteriirecium,  tui  minmboc  cxig  i  im  n- 
tudo.M*j  Krgo  non  ixiittnlt  UgnMkeUoM,  uon  perll 
rectiiiioo,  i|ut  rectuti  tet,  ttOM  txigitur,  ui  ojuod 

signillcaiitlum  Oft,  llgniflcotttr.  Dltt.   81  kMoriiMOl, 

iioii  cssci  rettun  it<»<-,  not  ip*a  noo  osJgerat.  Mm3< 
Pntttne,  cum  iJgnlltoini  quod  iignlle»ri  tebel, 

sigiiificaiioncm  IttNO  rcclmn  tMt  prOptOI  blllO  ct 
secundum  bent  i|>sam  rccliiudinem?  Disc.  Imo  noi 
potttttl  tliler  OOgltirt.    Si   onim  llil     reeliludlnt  •»  IJUl  rectas   csse,    niauiftsiuiu  e»t  carnm   oiuuium 


roel  iu.Jt>  iiisi    Sii|»i  iii.i   .  . 

purc»    retUttMttJMI,     |00UlllU     pJuMU   M)nl    n*    .  . 

quilmt  >  i.n  i.irr  jiiiur,  nrceMe  estea»  <*»i 

ruri  I- mihIuii.  r.  ,  i|sn  <;ii.i,I  in  i,  1 1.,  i  ini  l)i  n 
ilrinoiiilr  iiiiiu  ■  .i    (Ju  iprnptcr  mni  nlrn     in.i  jilurr» 

reetitodlnes,  quii  plureo  tnnl  rot,  la  qulbni  »unt. 
Mac.  nebebot  tltquim  iHnra  rellonon»,  eni  UM 
plurra  tito  tiiletnlirl  pnNoi  Ipeoei  rornM  plareli 

Ijliin  '  |Iim  .  S;i  nt  isIjmi  niill.il/ir'  i  OOgMttjOOi  1 1  -"» 
iiulljni  tJUiM  iusoiiiri  pnise  coir.d  ro.  Mv.  (  0  I 
iniinr  rl  r.nliiii  COl  "iniiitini  rOCUlttOO.    DMfr  Su 

fjun  ■*•*•  nneetMett*  Mac.  Arapltafi  si  rccUtuoo 

non  csl  in  rcbui  illis,  quan  dehenl  rccliludincm,  nis 
cum  lattl  feccuinluni  quod  dtlicni,  01    bOC  MNOI 


rccia  est  **"  siguificaiio;  pereuuM  isia,  niliil  pTO- 
liibcl  rcctam   OtM  signiliealione.m.    Scd    ttulla   r.sl 

rectt  sigiiilicaiio,  qux  fjgnilcit  quutlmsn  csi  u'ctum 

signilicari,  aul  quoil  iuuioiigil  rcclitudo.  Mac  INulla 
igilur  signilioalio  csl  recia  tlil  reclitudine,  qtiam 
illu  qtiai  pt-rmancl  percunlc  signiiicaiionc.  Disc. 
Palam  csl.  IIaCU  Au  ilaque  non  vidcs  quia  non  ideo 
csl  rccliludo  in  significalitme,  quia  lunc  ineipit 
csse,  cum  significalur  essc  quod  csl,  vcl  non  essc 
qtiod  non  est;  scdquia  fJgnificaUo  tunc  lit  sccundum 
recUtttdiaem,  qmc  scmper  csl  :  ncc  ob  hoc  abcst  a 
ligiiifleiUono,  quia  perit,  cum  nou  sic  ut  dcbet,  aut 
cum  uulla  sil  siguificatio ;  scd  quoniam  ttinc  signi- 
ficalio  delicil  a  non  deficientc  reciimdine?  Disc.  Sic 


uuam  sol.im  esse  rccliiudioein.  DMC  Non  potcst 
negari.  Mac  Una  igilur  in  omnihus  illis  csi  vcritat. 
Disc.  l'.i  boc  negari  iinpossiliile  csl  :  scil  tanien 
OStciiitc  ii.ilii  cur  dicirous  iiiijas  vd  iliius  ni  \,ii 
lulcin,  vclul  ad  dislingiicndas  vcriialnni  (lilL-icn- 
tias  ■***,  si  nullam  ab  ipsis  rcbus  assunmnt  divcrsi- 
lalcm?  Mulli  namquc  vix  conccdent  nullam  essc 
diHcrcnlium  inler  vcritalcm  volunlalis,  ct  oum  goM 
dicilur  aclionis,  aut  alicujus  alinrum.  Illt.  linpro- 
pric  Jmjus,  vel  illius  rei  cssc  dicilur  ;  quoni.im  illa 
non  in  ipsis  relius,  aul  cv  ipsis,  nalpnrjpeai,  in 
quibus  essc  dicitur,  babet  suum  cssc  :  ied  rum  rei 
ipsac  secundiim  illam  sunl,  qux  semper  pr.-csio  esl 
his    qu.c  siint   sicul  dcbcnt,  lunc  dicilnr  liujus   vtl 


vidco,  ut  non  possim    non  videre.  Mag.  Hcctiiudo  ^  illius  roi  verilas :  ul  veriias  vocis,  oclionis,  volun 

crgo,  qua  signiJicatio  rcciu  diciiur,  non  habel  cssc,  taiis,vU;  qucmadmodum  dicilur  lcnipus  bujus,  vrl 

aul uliqucm  ***•  nioluin,  per  signiflcationcm  ;  qoo-  illius  rei,  cum  unuin  el  idein  sil  lempus  omuiuni, 

modocunque   moveatur  ipsa  significalio.  Disc.  Mibt  quae  sunl  in  eodem  tcmpore  simul.  Et  si  non  cssct 

niliil  jam  clarius.   Mig.   Potcsnc   probare  colorem  hxc  vcl  illa  res,  OQO  minus  essct  idem  lempus  :  nnn 

siiniliier  sc  habere  atl  corpus,  quomodo  rccliludo  se  enim  dicilur  idco  tcuipus   hnjus  vel  illius  rci,  quia 

habct  ad  siguiiicaiionem  ?  Djsc  Paratior  nunc  •*•'  lcmpus  cst  in  ipsis  rebus;  scd  quia  ipsje  sunt  in 

sum  probare  quia  valdc  dissimiliter.  MaGc  Puio  quia  tempore.  Et  sicut  lenipus  pcr  se  consideraium  non 

jam  libi  notum  est  quitt  de  voluntaic  el  ejus  recli-  dicilur  tcmpus  aiicujus,  sed  cum   res,  qnx  in  illo 


tudinc,  el  dc  aliis  qu.v  rcctiiudinem  haberc  i!e- 
bcnt  mt,  senticndum  sit  J**'.  Disc.  Omniuo  vidco 
hac  ipsa  ralionc  probari,  quoquo  modo  ipsa  lint, 
rectiludincm  immutabiiem  ****  permanere.  Mac  Quid 
itaquc  consequi  ciistimas  de  ipsis  rectitudiuibus. 


BOttt,  consiilcramus,  dicimus  tempns  hujiis  vel  illius 
rei;  ita  summa  veritas  per  se  suhsisicns  nullius  rei 
esl  :  se«i  tumaliquid  secuudum  illam  cst,  lunc  cjus 
dicitur  veritas,  vcl  rectitudo ' 


VARIJE  LECTIONES. 

■*»•  Se  habet  color  ad  corpus,  ut  recliludo  ad  similitudinem  significaiionum  m«.  se  habeuj  color  ad 
corpus,  et  recUludo  ad  significaiioncm  ms.  CisUr.  se  babei  color  ad  corpus,  ut  rectitndo  ad  significa- 
lionem  •**•  Kecla  csset  mss.  Vict.  Bec.  (j  Cisier.  recta  est  »**•  N«»>  halnst  e*se  et  non  esse  aui  ahqiiem 
nus.  Vict.  Bcc  Vem.  Citier.  non  habei  esse  aui  aliqnem  ms.  Vict.  0  non  habet  esse,  ut  3hqucin 
Promptior  nunc  mss.  \  aratior  nunc  '**»  Qnne  reclitutlinem  habcre  dcbont  mss.Gem,  Bac.  >  ici.  3  ei  ^ster. 
qux  rectitudiuem  debenl  mss.  Vict.  9  el  13  qua;  rccliludinem  babent  MM  Senlenlmm  sit  ms.  bec.  0 
sciendum  cst  »***  Quoquomodo  ipsa  sit  reciitudinem  immohilem  mss.  qnoquomodo  ipsa  smt,  rectilu- 
dinem  immutabilem  **M  Supra  cmicessum  est  mss.  supra  concessi  »**•  Sic  me  fateri  mss.  \ict.  Dec.  b 
Cisier.  sic  mihi  fatcri  ***7  Verilatis  differentias  mss.  verilaium  differenlias  '**»  Lt  venlas  vocis,  acuonis, 
voliintatis  mss.  Gem.  Bec.  ut  vcritas  voluntatis  el  actionis  mss.  Vict.  nt  ventatis  volunlaiis  actioms  nis*. 
S.  Mich.  et  Citter.  nt  veriias  volunuiis  actionis  mt.  Bec.  6  et  veriias  voluntaus  ot  aciioms  »**8  J«. 
Vict.  RR.  3  c»  Bee.  C  Esplicit  tracUtus  de  Veritate,  etlitus  ab  Anselmo  archiepiscopo  Mf.  Cnirr.  Expiicii 
tiaciaitis  de  Veritate 
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116(83)  Yolunlas  xquivoce  dicitur:dicilur  enim  \  voiuit  Dominun  fecit  (Pinf.cxtu,  3);  sccundum  appro- 

baniem  vero  dicilur  quia  Deus  vultomncm  homincm 
salvura  fieri.  Approbal  eniro  Deus,  el  placet  illi  de 
omnibusjusiisquia  justi  sunt,  ul  salvi  fiant;  ei  ni- 
hiloiiiinus  placcrel  cis  de  injuslis,  si  jusii  esseni, 
ut  salvi  fierent.  Tale  est  cnim  quod  dictum  est,  ac 
si  dicatur  :  Deus  nullum  facil  injusium;  scd  unus- 
quisque  a  se  babet  injustitiam  ul  damnclur  :  et  idco 
non  potesi  dici  displicere  Deo,  si  justus  sit  ct  salvc- 
tur;  nec  poiest  dici  Deum  rcpugnarc  saluli  alicujus, 
sed  approbare  si  sil  qui  salvetur.  Secundum  per- 
mitientcm  vero  voluntaicm  dicilur  quia  quem  vult 
indurat,  quoniara  permiltil  indurari;  quod  eniin 
prxmissum  cst,  cui  vult  miscrelur, sccundum  cfiicien- 


votuiuas  instrumenliim  volendi,  sicut  visus  instru- 
ineiiium  videndi ;  et  dicitur  voluntas  affeelio  ejusdem 
inslrumenti,  sicul  dilectio  filii,  qux  semper  esl  in 
>oluntaie  matris,  scilicel  in  insituiiicnlo  votendi, 
quod  ea  affectione  seroperpromptum  eslad  volendum 
salulero  filii,  sivc  cum  boc  cogitat,  sive  cum  boc 
non  cogilat.  Dicilut  ciiamvolunlasopus  iostrumenti, 
cuai  cogitando  vult  aliquid.  VoWintas  instrumentum  na- 
tnrjlc  est  animx.  Affectiones  principales  duxsunt  : 
aflcctio,  scilicel  volendi  couimodum  quod  vellepotest 
aliqoid  anlequam  babeat,  et  affeclio  volendi  justiliam. 
Affcctio  volendi  commodum  semper  et  inseparabi- 
litcr  cst  in  inslrumenlo;  affectio  voiendi  jusliliam 


nec  scmper  inest,  sicut  in  injuslo  homine;  nec  cum      tem  voluntatem  diclum   est.  Palct  auiem  quia  de 
inest,  scmper  cst  inseparabilis,  sicut  tn  justis  horai-  J)  duabus  affectionibus  insirumenli  volendi,  illa  omnino 


nibus  in  hac  vita  apparet;  et  aliquando  cst  jnsepa- 
rahilis,  sicut  in  clectis  angelis,  et  in  sanctis;  in 
aar.clis,  pest  hanc  vilam;  scd  in  angelis  ,  sempcr  (84). 
Ei  his  duabus  affcctionibus  volumus  quidquid  ?olu- 
mus.  Aul  cnim  volumuscommodura  aut  justiliam;  el 
bxc,  aut  propter  commodum,  aut  propter  justitiam. 


melior  esl  et  omnino  prxponcnda,qux  est  ad  volen- 
dum  justiliam  :  per  hanc  enim  omnis  juslus  justus 
est;  nec,  nisi  per  istam,  aliquis  beatus  esse  potest : 
etsi  illa  qux  esl  votendi  commodum  propter  justi- 
liam,  omnino  non  esscl  in  anima ,  beala  tamen  cssct 
anima  sola  dilectione  justiiix,  nec  ullatenus  essct 


Vyiuntas.qux  usus  dicilurvelopus  instrumenli,sicut     misera  per  absenliam   alicujus  alterius  commodi, 


visio  opus  vel  usus  visus  inslrumcnli  videndi,  nonnisi 
in  cogitantecst,  ct  est  pariter  cum  ipso  inslruinunlo 
opus  affcctionis,  sicut  acuta  visio  opus  cst  visus  cl 
acuminis  vistis.  Hxc  igilur  volunlas  aul  esl  proplcr 
rcm,  quam  vcllc  dicilur,  til  cum  cogilando  salulcm, 
eam  volninus ;  aul  proptcr  aliud,  ut  equitare 
volumus  propler  salulcm.    Est  ctiain  alia    divisio 


quia  non  indigcrelca  re  qnam  non  vcllet :  illa  vero 
afleclio,  quxest  volcndi  commodum,  per  quam  etiam 
omncs  jusli  voluntesse  bcaii,  si  sola  adsit;  nonnisi 
niiscrum  facil;  quia  nusquam  ad  hoe  quod  appctit, 
sinc  justitia  pertingit. 

Polcslas  esl  apliludo  ad  (aciendum  :  pono  aulem 
hic,  facere,  pro  omni  verbo  finilo  vei  infinilo,  quod 


hujus  voluntalis;  quia  aut  vult  esse  aliquid,    aut  C  frequens  usus  habet.  Qui  enim  loquilur  cum  debcl. 


vull  non  esso  (85);  ul  Tclle  esse  hominem,  et 
velle  non  csse  hoir.inem.  Recipil  ctiai^  divisioncm, 
quani  rccipil  facere.  Se*  enim  modis  dicimus  facerc 
cssc,  ol  lotidcm  facere  non  csse.  Dici  etiam  polest 
bauo  volunlas,  atia  efliciens,  alia  approbans,  alia  pcr- 
millcns  :  cflicicnU-m  dico,  qux  cfbcit  quoil  vult,  et 
<|iie  rflirrret,  si  possol;  approbanlem  vcro,  qua; 
approhal  quod  csl,  Cl  qux  approbarct,  si  cssct ; 
pcrniiitciiirin  vcro,  qux  permiltit  esse  quod  velle 
diritiir,  si  cst,  cl  qux  pcrmitteret,  si  cssct :  eflicims 
qni'!<ui  rst  ctinm  approhans  el  pcrmiltcns;  appro- 
bans  auiem  <  si  cl  prnnillcns,  pcrmiltcns  vcro  lan- 
iniii  nrc  i-flirirns,  ncc  approbans  rcctc  dici  [lolcst. 
Secumhun  eflicicnlcin  dictum  esl :  Omnia  qua..unque 


vel  scdcl,  vcl  stat ;  et  qui  vult,  aut  patilur  quod  de- 
bcl;  etqui  esl  ubi,  etquando  debet,  bene  facit;  qui 
autcm  non  loqtiilur  cum  debel,  nec  sedet,  nec  stat; 
et  qui  nec  vult,  ncc  paiitur  quod  debet;  et  qui  non 
est  ubi,  aut  quando  debet,  male  facit  :  et  qui  non 
facit  quoddebet,  male  facil;  et  qui  non  facit  quod 
non  dcbel,  benc  facit.  Liquel  igitur,  facere,  poni  pro 
omnino  verlio  finito  vcl  infinito,  etiam  pro,  non  fa- 
cere.  Esligitur  potcstas  apliludo  ad  faciendum;  cl 
omnisaptitiidoadfacicndum,pole8tas.  Inquo  cavcn- 
dum  nc  omnino  pro  eodem  nci  ipialur  aptiludo  ad  f;i- 
cicndum,  cl  aplitudo  facicndi  :  omnis  enim  aptitudo 
ad  faciondum,  e&t  cl  facicndi;  sed  non  omnis  fa- 
cicndi,  est  eliara  ad  faciendum  :  aptitudo  eniin  scri- 


NOT/E. 
(131  Vidi  lib.  ii  CottC.  prceie.  ctc.q.  3.  c.  11  cl  I.  (85)  De  multiplici  voluntatit    divuione  $c.ripturu,n 

i  Ubtr.  nrbitr.  c.  3,  7.  te  promiserat\.de  Loncor.  piatc.q. 3,  c.  11,  al.,  21. 

[XI)  lMi.de  Liher.  arbitr.,  c.  II.  * 


*m>                                         M4L0C   M   i  IMKOO  uujmiu.»  «  -) 

Iwmli,  qux  Okl  :ul  sciibriidum,  .»t   oliani  :inlcipi:tin  A  npl.linlo  non  .  .1  ,    ||    <>    quod    ad  faelrn.tnin  de- 

fccrih.ilur  qu  o  rl  d.i  ilin  polcsl.is  miiIk  n.li  ,  ..|.t  ilu.lo  l«i  111111  ilur,  .li\  i.lilnr  ..l>  onnu  ipUlniltni               .1»  r» 

vtft  Mribondl,  quv  Nl  In   leribendo,  teeundum  |Wl  i>""   Mled  iliqeld,  ut  qeei  .  .1  lo  icribei 

qiiani    ilicimiis,    iipie    tcribit,    nnn    prj-rnlii  ipMOI       mv.    .Ii...| Il  ed  lllquld  etoou  ad  farirnduin,  ut 

m  iiplionrm ;  nrc  csi  BMMlM  M  ril.cn,  li,  m-d  cn.-.iiiin  M  «pi  ■  csi  m  >.,(<•  ■•'!  01  pns,  «p>  I  |  1  ■  MMrl  W  Hm 

pOlCklaliM  KCiihrnili  :  ipiu    cnun  pi.i.c.lil     p<>tc  us  1I.1  <  pMMl      il.r.lor  «-111111  \c»li»   aplj   («.rj.ori.  .Nilnl 

aple  fccnbcinli.    idco  aple    strihilur;    non  q.tia  aple  Igiltf  plus  vcl  niinns  h.ibrl  bxe  dilUnilio  pole»l 

mi  Mriplio,   i.lro  pMMl    lioii    sciiplio.    Dirlnin    Ml  qnain    thbcl.    Kst    auicin    h.r.     diHblllio    pol.-latn 

aiiloin  apliludo  JtM.icicii.lnin,    cl    11011    ahholulo    i.l  f.ii  Ij  Meun.liim   iimiiii,  nnu  MCUndmn   piopriclalem 

alnpn.l;  quil  noii  csi  ..piiiii.l.i  .1,!    lliquid  01  000  Od  polrMalis  :  quidquid   cnim    aliquoinoilo  polot,  liac 

facb  inliini,  quc  iiini  csl  poicsi.i.s,  111  IMllUdO  veslis  dininiliono  poleHJln  polesl ;  111    lignuni    polrsl  In- 

a.l  COrpUI  :  lildUir   cniin  ;ipl.i  :i.l  rorpus;  ncc  idco  cidi,  ei  liomo  polesl  inciderc  :  nam  M  ligniim  iJeo 

t.imcii  dii  iiin  polcus   vcsiis.  Ilcm:  igiiur  tlictum  Ml  polesl   incidi,   quia    I1.1l.1t  aptilulincin  aJ  incnjen- 

quij  potcslas  esl  npiilu.lo  ad  l.iciendum  ;  quia  iu  eo  dum  ;  el  liomo  idco  potcil  inciilcrc,  quia  liabct  apli- 

quoj  aplitudo  dniiur,^  scparalur  ul>  omni  re  qu»  tudiucm  ad  incidendum. 


&ANCTI   ANSELMI 

DIALOGUS 


DE  LMERO  ARBITRIO 


*«•• 


(8«) 


117  CAPCT  PRIMUIl.  R  dilTeral  libcrum  arlitrium  liominum  a   lil.cn»  arbi- 

Quod  potettat  peccaudi  non  perlineal   ad  libcrtatem  l,io  Dci  el  angclorum  bonorum  "•>  dimVuio  tamen 

arbitrii.  luijus   libcrtalis  in  utrisque  ,  iccnndum  l.oc  nonion, 

Disc.  Quor.iam  libcrum  ai  hilrium  vidclur   rcpu-  eadcm  dcbct  essc  :  licel  enim  aniu.al  diiTeral  ab  aui- 

gnare  gfalke,  cl  praedeslinalioni,  clpntscienlkc  Dci,  mali  sivc  subslanlialitcr,  sive  accidonlaliler,  Jiilim  - 

ipsa  libcrtas  arbilrii  quid  sil  nossedosidero,  el  iilrum  lio  lamcn,  sectmdum  nomen  animalis,  omniuus  ani- 

illam  semper  haheamus.    Si   cnim    libertas  arbitrii  innlibus  esl  eailcm.  Quapropler  lalem    oportel  dare 

Ml  posse  pcccare  et  non  peccare,  sicul  a  qiiibusdam  dininilioncm  libertalis  arbilrii,   quae    nec    plus  nec 

solrt  dici,  cl  lioc  semper  babcmtis  '*"  qunmodo  ali-  miiius  illa    conlineal.  Quoniam  ergo   libcrnm  arbi- 

quando  giatia   indigcmus?  Si  auiem  boc  non  sem-  irium  divimim   et  bonorum  angelorum   peccare  non 

pei  habemus,  cur  nobis  imputauir  peccatum,  qiiando  potesl,  non  pcrlincl  ad  difiinilionem  liberlati»  arbitrii 

sinclibero  arbilrio  peccamus?  M.vc.  Libcrtatem  ar-  posse  peccare.  Deniqne  nec  librrlas,    nec    pars  li- 

bilrii  oon  pulo  esse  poteiuiam  pcccandi  cl  non  pec-  bcrlalis  csl  poteslas  pcccandi.  Quo.l  ut  plane  iuielli- 

«andi.  Quippc  si  lixc  ejns  esset   ,v"   defimlio,    ncc  gas,  intende  ad  ci    quat   dicam.  Disc.  A.l    boc  sinu 

Deus,  ncc  angcli,  qui  **•■  peccarc  ncqucuni,  libcrum  bic.  M.vc.  Qux  tibi  vuluulas  libcrior  videtur  :  ill.i, 

lial.crcnt  arbiirima :  quod  ncf.is  esl  dicerc.  Disc.  G  qux  6ic  vull  cl   poiest  non  peccare,  ut  millaicuus 

Quid,  si  dicitur  uliud  esse  libcrtim  arbitrium  Dci  ct  flecli  valeat  a  non  peccandi   rectitudine,  an  ilia  qoat 

:tngelorum  kinoium,  aliud  nosirum?  Mac.  Quamvis  aliquo  modo  flocti  potest  ad  poccandum?  Disc.  Cur 

VAKIiE  LECTIONES, 
,VM  Collalum  esl  hoe  opnsculum  cum  tnts.  Bec.  6'eni.  Vu/.  tribut  CC  9.  EE  io,  Rrt.  13,  uno  Tluiano  90, 
nno  ex  mouasterio  S.  )lick.  iu  mnnte,  uno  Cisler.  cl  cum  edillonc  golbica.  mt.  Qtm.  C.  3i.  Incipil  irac- 
talus  de  liberlale  arbitrii  :  nn.  Citler.  Inoipmnt  Capilula  iu  Traclalus  de  liborlatc  arbilrii.  Ei  post  Iktc  : 
Evpliciuut  capitula.  Ueinde  :  incipit  Traclaius  de  Libertale  Arliilrii  cditus  ab  Auselmo  Arcbiepiseopo 
Caniuaiicnsi.  ms.  S.  Mich.  Iiicipiunt  Capiuda  in  Traclatumdc  libcrlale  Ei  poti  liac :  EspHcNml  Capilnl.i. 
beinde  :  Incipil  Tractatus  de  Libertale  4rbilrii.au.  Tliu.  90.  Incipionl  Capilula  L,ilui  Anselmi  Canina- 
rionsis  Episcopi,  de  Libertaie  Arbilrii.  Pott  luvc  ;  llic  incipil  Traclalus  de  lilicrlale  Arliilrii  editus  al» 
Ajiselmo  wi.  Vicl.  CC.  9.  Incipiunl  Capilula  libri  ejusdeni  (Anselmi  Canluariensis  Anliiep.l  <le  lihcro 
Arbilrio.  Deinde  :  Lilier  magistri  Au&elmi  de  libero  Arbilrio.  mt.  Bee.  3.  Incipiunl  Capilula  in  Trnclalu 
de  libero  irbUHo,  ediio  at  Auselmo  Cantuaiieusi  arcbiepiscopo.  Deinde  :  £\pliciuol  Capiluta.  Incipil  Tra- 
ctalus  dc  liUoro  arbilrio  rcliius  ab  Anseln.o  u,t  Et  hoc  scmper  babemus  mt.  Vicl.  3.  et  boc  lemper 
debomus  ,,,J  Si  hoc  ejus  cssel  nij.t.  ct  Edii  C01I1.  bi  lutccssel  ejus  ,4,J  i>ec  Angelus,  qui  rns.  Vm. 
S.  Uich.  Citier.  et  flte.  n.-c  Angoli,  qui  ,,sv  Kt  Angelorum  bono'. um  mt.  Citier.  el  aliud  bonoruiu 
Angelorum 

SOT/E. 
(8b)  Vide  supra   Prnlogum  in    Dialogum  de    Verilato. 

Pathol    CLVIU.  1G 


m  S.   ANSF.EMI    fANTI  IAR.  AUt.llll P 

ttun  sil  ii!.i'ii..r  III:i,  qtn>  ad  ulrtimque  sc  hahel,  A 
non  vfdoo.  Mtc.  An  non  vi<los  qtmniam  <jui  &ic  haliei 
qtind  deccl,  i-i  <|iio«l  ox|»e<lit,  iit  hnc  aniiitcre  n  >n 
queal  **••;  lilwrior  est  qnam  ille,  qui  sio  habct  lioo 
i|>snin,  ul  pnssil  pcrdcrc,  cl  ad  lioc  quod  «lcdcccl, 
*t  non  eipedil,  valeat  addvci  ?  Dttc.  >u»b  dubium 
lux-  esse  pulo.  Mac  Iloc  quoquc  non  minus  i»<(ul»i- 
i  iliile  iKeea  quia  peccare  sempcr  tlcdeccns  ct  no- 
viinu  esl?  DttC.  Nullus  sana:  meotis  alilcr  scntii. 
Mas.  Mliciior  igilur  C-.1  volunins  tpix  *  reHitudiue 
llini  |'i'Ciaiidi  dcr.lin.iio  noquil,  qu;iiii  qmr  illam  |"> 
lcsl  dcscrcre.  DtVC.  Nthil  miln  rstmn.tbiliits  Mttri 
possc  videlur.  M*r».  Aii  pulas,  <|iio«l  ;«<l«lituui  niiitnit, 
<:.  separalum  augct  lihcrialcm,  »<l  aul  lili.xt.iinn 
ecse,  aut  pariere  liberlaiis?  Pisc.  Non  huc  putare 
peeeam.  MtC.  Polcslas  crgo  pcccandi,  qn;c  addita  R 
voluntali  niinuil  ojus  libortalcm,  cl,  si  dematur  ***", 
au^oi ,  nec  lihcrtas  est,  nee  pars  libcrlalis.  I)isc. 
Nili  I  consequeniiut. 

CAPUT  II  '-■'■'. 

Qnoil    tnmeu  augelnt  et  hnmo  ,vw    pffcareruNl  wer 

l<"n<  y»tesiniein,  et  per  Mcrum  arbiaiitm  3,JS  :  el 
tfitnmris  y.otmrini  aervire  yennto,  uon  lumen  eis 
jiolnil  dominaii  pecculum. 

M\<;.  Non  crgo  portinct  '*'•'  atl  li.nrl  ilem  arhitrii, 
iiiki  I  tic  cst  exlraucum  a  liherlalc.  Dtsc.  Ivatiooilius 
tnis  nuli-ticnus  conli.nlicore  quco.  Sctl  non  paruin 
i'ic  imr.el  quia  et  augeticacl  unslra  iialura  in  prin- 
cipio  li.ilniil  polcslatcm  peccamii,  quaiu  si  noii  lia 
buisset,  non  peccassct  :  qiiaic  si  pcr  hanc  polcsla- 
icm,  «|ii.<:  lic  alicna  cst  a  lilicro  arbitrio,  pe<cavit  ' 
utraquc  |»rxtlicla  natur.i,  qnoinotlo  diecnniscam  pec- 
eassc  pcr  lihcrum  arbili  iiiiu?  Al  si  pcr  lihcrum  ■*•' 
arbitrinm  non  peccavii,  cx  necessitatepcccassc  vidc- 
lur.  Nempe  aui  sponte,  aut  c\  neccssitalo  :  nam  si 
sjiui ite  peccavil  x,ri,  qnomodo  non  per  **"  libcrum 
arbilrium  ?  Quare,  si  uon  pcr  lil.ernm  arbiirium, 
utique  ei  uecessitate  pcccasso  videlur.  I  ..-i  ct  aliud, 
<|no  I  in  l»ac  peccandi  polcsiale  me  movel.  Qui  enim 
peccare  polesl,  servu  potcst  etae  pcccali ;  quouiain 
<yi</  fncii  pgrcefttM.  tervut  est  yrccnii  {Jnun.  viu,J4). 
tj.u  ;iiii«'ni  p<.iosi  scivus  esae  peecati.  huic  jioiist 
tl«.imu..»i  |>«-<<  aitiin  :  quoiiitnlo  erjm  lileia  fatla  fuil 
,,,k  ill:i  u.uiii»,  uni  cnjiiMnodi  libeiutu  ar  iln-im 
iliinl  ii.tt  <»u  |M9ccatitM  diuuinari  |»o'ei.it  '*  •?  Mag  .j 
l.l  |.  «   jn.l.st  iii  ni    j»o.«.  ttnli,  il  sp'»i»l«:    ei   pcr  lil»:> 


011'.  I'AHS  I 


!»4>r.\l\Tir.l. 


■i'H 


riiin  ,,f'"  ailiitrium,  ct  non  e\  ncC'  Ssitalc,  noslr:»  <  t 
angelica  nalura  primitns  pcccavit,  et  sciv  re  potu«l 
peecato ;  cl  tauicn  iioii  illt  peecatnm  domiuari  p<i- 
ter.it,  tiinlt:  illa  nou  lilera,  ani  ijm  .irlnlrinm  non 
libcrum  tlici  jiossit.  I>ixr.  Ojms  IimImjo  ul,  quo«l  tlicis, 
ajMMias;  quia  cl.iusiim  mibi  esl.  Mac.  Pcr  lilxium 
arliitrium  peecavtl  apos'ala  an^clus,  sive  primns 
l»i»n»i>,  i|iti.i  |ier  suum  ar.>itiitun  peccaxii,  qnml  sm: 
liborum  ci.H,  ul  mill.i  alia  re  <ogi  j»<>*v-i  :ul  pecean- 
i!hih  ;  oi  iilco  jiistc  r<  prchendilur,  quia, «  um  kanc 
li.»liero<  arliilin  mi'i  lilto  lulcm,  nou  aliqua  rc  n>gen- 
lc,  hoii  alqna  uoco>siiaio,  se«l  sponle  pcctavil.  Pec- 
cavit  anlem  j»<-i  ai  bitriuiu  suum,  quixl  erai  liltcrum; 
sod  non  jwi  Imc  uiulc  libcrum  eral.idcst  |<  r  j»o 
lestatcm,  H3  M"'u  polcr.it  uon  pcirare,  et  j»orr.i- 
lo  uou  aervire;  m-.i  pcr  |M»tostaie«i  y'*r  quam  lube- 
bat  poccaudi  *'**,  qua  n.<  a.l  non  peocandi  libcrla- 
tcni  juvabatur,  ucc  ad  potc.ndi  si-nimtom  cefttba- 
lur.  Quod  aiiu-ni  «onsoqui  li'i  vMdnr  quia  si  potuit 
servus  cssc  jxccali,  polnit  « itloa.iii.ui  |icc«atum  ;  «l 
itleo  uec  illiim,  UCC  «jns  arbiliium  iibcruiu  ftiisse  : 
imn  ila  C8t.  Llcuim  qui  wat  potcslalis  c»i  ut  tinn 
st-rvi.ii,  uo<  uli<  ti.i-  poieaiaiia est  ut  scr\iat,qiiaiuv  s 

polosLtlC    sua    iCrvira    possil;  qnainliii  ikhi  iU»  ijn.e 

os»  scrvuutb,  sed  illa  qateest  unn  aervhutdi  '*'*,  «ti- 
nif  |».»toslalo,  nulla  res  polest  illi  ilommaii,  ut  scr- 
viut.  N.nii  clsi  divos  libor  possil  se  bcere  scrvum 
p.«ii|»«  lis  :  qnantliti  boc  non  facil,  nec  ille  nonton 
aniiliil  lilicilatis,  ncc  panpcr  illi  dicitur  ,lT*  dnuii- 
nari  ;  ani  si  «lioitur,  inijtropric  dicilur,  «juia  Ikk  imu 
incju.s,  si  .J  iu  alioiius  csl  poteslaie.  Quaiimbrcui 
iiiliil  probibcl  angt  lum  cl  bmnincm  antc  pecealam 
lileio<<  fuissc,  aul  libcrtim  arbilrium  babuiasc. 

CAPliT  III. 

Quoil  fiosiiiHiun  *M*  u  (ccrruut  tervos  peeemli t  libe- 
rum  liiiliutiuul  nrbiiiiuui  B*T|  :  et  <yi<i«i  $U  hl^rum 
aililiiuin. 

DlSC.  S.ilisf.  i  i^ii  tmlii,  qnia   niti.l   eorle  |i<»c  |>ro- 

bibcl    antc  peccaluas;    scd    postqnam  so    fecorunl 

se.rvns  j»oc«.iii,  quumodo  lilerem  aibilrimn  sorvare 

jmiiierunl  ?  Msi>.    I.ieet   peeealosc  tnbiliilis-eul,  li- 

l>«  rtatem  lainen  arbitrii  nuluraleta  in  >-c  interiniere 

nequiverunl  ,  sed  lact  r  -  polocrsml  ut  jam  nou  tina 

alia  gratia,    quamcral    illa  quam  ptius  babuciant, 

illa  libcrlati-    ali  mm    xal.ant.  Ibsc.  Cr«<!n  :  «o<l  iu- 

tepi^crc  deaidere.    \lt<..  roiiM«lci«'inus  |)rimuni  cu- 


V\ui.'E  I.ECTIONES 


■"'•  AmiittTi  iK-.|ii<-..i  ni.s.  /;,,    no.i  amiiU-rc qtwai  '•      Kt  ai  mvMlatut  hdu   \tuei.  Iit7.  i.niun.  </  C.oih. 

I        nerivaitti  mi<   elii<lemalur    :",1  I »  mi.  ihoijm  ot  ki$  tttiu  M.  Ntmerueiicrlinetadbbarlaiciucie. 

"-'  QinhI  i.«  iiiiin  bnmo  » t  Angclus  «ifs.  Muod  lataea  Angclus  bome    3it"  li  bbcrmn  bsm.  <-i  j»«-i  libo- 

iuin     »-'*  N<ni  (Kiiiu   t    nnj     ntm   erga  |ii-iiinit      '•  '  Anl   si  |><  r  IiIhiiihi  HUt.  Al  si  pcr  lilti-run»       '  '  \ut 


Sl    s.i    le   jmii.iviI   HiM.    natn  si    s|i<uitc 


Quomnim  nisi  permr<t.  lav.  l>em.    IUr.  quomodu  nou  |ior 


1  •  (jiiKii.ii.'.!  iiIki.i  fnii  ms$.  Oiii.minid er go  libeia  weta  f.ut  ,,M  Itoniinari  iiutcrat* m*.  N.  Mica. dmuinari 
•,.  iiuii  '•  i  i  sjHinte  |ki  iiiniiiiii  nis-i.  «i  i|ioiiiaei  per  lnberum  m.<.  Viet  ;>  am/r,  <t  tponle  **"  M  est 
i  |..ii<>si..ii  i,  qm  potcr.u  n<»»i  pceean  el  p  ccate  m>'i  s.mir,  ,.  ,i  |,n  |iote<«t.ilem  uuare  bnbuit  non 
'.  ni.  I  . .  i1  •  si  ..,r  poicsialcni  quam  babcbai  n<m  |k<<  .nnli  J- '  Ouam  iialuni,  pecraudi 
in.jr .  qoam  li  0  1 1-   ii' •<■    i  si    s.tm.ikIi    »»<<>     1/,'    Ihu.l.  ni .    qii.c    <'sl  non  bfivii-mli 

*''•  llli    |>i    |nn    dicilUl    Mii     llli  .li<  ilui    !>■>  -        '•"  0"°    "  :''   postqu.im  iif.    b'<'t     <ju<».l   |><isli|itain     "•* 
Arbitrim  riuui    <i  i|ui<l   -.;«.  libcrutu  arbilriuiii 


in\,  ,,..    D|    i  IBI  »0  .MMTMl  . 
ivbilril  Ilborl  .1    ii  ImhH  inl         inlf  A  ni ;  llgehliam   lOMrimll  bil 

l.l. nl.il.  II.    irlnli  ii  it.il.llll     '■■■'•   l.ilnili.ili  ii.ilm   i 

.1  I       .ii  \  .inil.iin      ii  i  ■  |.l.iin     i.  i  l.l   ..I v 

Mm.  ,  Botli    lll     iiil.-iiu   jl:i     ri  s|.'in  li  .li       S.    I     i  :iiin- 
MMIfc  Ml    nl  miii  ,i  I.  i .  iinis    |.rn|)lri     >|  unl  ill  .  m  i .  <  1 1 
linlnulii   sri  >.n  i     ilili.  j!     .  iliii.uli  .    I.  ilnrj    '  •'        \n 
propMT   i|is;iin  n  i  liliiiliiniii     :iu     |in>(.ii  r  alm.l 
I  isi .  Si  i.oii  ill.i  libtfttl    tell   <v«i  Itll    i.atir.i.  t.t 
Voluntllil  iri -iiiiiilnieni  |»n.|.ii  r    | i#t  v  iu-t  ii .  ii 

iiniiiiiiii,  ni. n  vtleret  .1*1  jusiiii.nii ,  i(u ip. si .1 

(Msiiii.uii    i  sm    rrcliliiiliiicin   voluniaiis   p.opt  i     ii 
KiTs.iliin      sril  :nl  jiisliliam   tftdtMI    llbitrii  lib  I 

i  iicin  ru-iliuiiis    Onarc   iniinhiianti  i  urn      t 

i.iii.iii:ili-iii  iijini.Mii  non  cain   acoop.s^o,  nisi  al  m-r- 
vainliiii  iii  lilinliiirm  volunlalis  propttf   ip.jm  rOCli 


JiisiihkIi    '■ 

,..  n.iiiim  qomdo   rrrlnin  i  oui  iii 

irlillrlnm  lnbnlnio.  Diw  llm  Miporla  Mao.  Ad 
qiini  til.i  videnlur  llltni  IiiImiImc  m i  i i.iIi-iii  irbiirll ' 

\n  a.i  iMtqacnduni q I  ralleiil ,  in  .>•!  rnlontloM 

quod  deberenl,  etquod  Ullnvelle  c*pedircl-f  Dne 
Aii    voltndum   qaod    ileberotil,   eiqnod    mtptdirei 
vclle.  H*o.  Brgo  id    iim iiiiiiiiin  in   voujiitiili   hi 

l rnni  libtrtttom    irbllHI  i  qutudin    Mmqne  vo- 

luerani  [qtiod    itobtttranl  recillotlliicti   babueraM 

VoltnltlU,  DtM.  Ill  csl.  Mn..  I>iihiuni  ost  .tMiiio, 
«iini  thoilnr  qnil  liherlatom  h.ihuornnl  a.l  rocliiu- 
«linom  v'"  vollinlttit|  Ht  noii  adilaliu  alnpiiil  "  '. 
QusrO  i^ilur   «piomodo    btbtbtnl    illam  litxrlat 

ati  rectitudinem  MlantMii  \  tn  id  rtpicndnm  moj 

M.iotl.ii.irt',   ciuii  illam    noiulnni  baberonl  ;    an    ld  H  UmHojCM.  Mm.  EfrfO  quoniam   onin.s  '"  l.h.ri....  ,  st 


iccipitjiduin  noii.inin  btbiltm,  si  dtrctorolbtbo* 

roilt  ;  an  a.l  dcscrciidum  quain  aooeporaitl,  cl  |ior  rc 

icsiiincinliiNi   dMtrttn  ;  an  a<i  n%mper  Mrvandum 

aceeptai.i  ?  Disc  Atl  capieiniuni  rcctilu  linoni  sinc 
■  lalorc  iioii  ptilo  illos  bnbnissc  lihei  t:\lcni  ;  ipioniam 
inl.il  lial.orc  potutranl  quod  non  acccpcruut.  A,l 
atcipioiitlnin  VOTO  I  datorc,  qnam  nontliun  liabe- 
i.anl,  ut  cain  liubcrcnl,  noncst  direntlum  cos  lia- 
Imisso  lilicrtalcm  ;  quia  non  csi  crctlcnduin  cos  f.\- 
CtM  sinc  rccla  voJunlale,  quamvis  non  ncgandiini 
■s:l  cos  li.il.uisso  lihertalciurci  ipiemli  caindcin  rocli- 
tmlincin,  si  oam  tlescrcrcnl,  ct  ab  ipso  primo  da- 
tnie  illis  reddcroujr  :  qnod  in  bominibus  s;opc  vi- 
ilcimis,  qui  tlc  ii.justilia  atl  jnsi.tiam  stipcrna  giatia 
rc.lucunlur.  Mac.    Vcrtim   csl  qiidl   ilicis   *k™    eos  '-  potestalem  hal.emus,  ul  pulo,  tpia*  sola  s.ifficial,  s.lu 


putcslas;  illa  libertM  aibitrii  m! ptltilai  icivaodi 

io« -tiiiiilinciii  vol.mlalis  propler  ipsnn  r.-.iiiinl  tOW. 
DttC.  Notl    polesl  alind  ossc.    Mai,     Jam    iUujiic  <  I  . 
iiiin  Ml  lilicinm  arl.iliiiiiu  non  MM  tBl  d    «pam  :.r 
l.itiinm  poic.is  scivan:   rcclituiln  cm  ruJuotaltt  pr,. 
plcr     ipsam    ic.  lilinl.nciii.    liisc.  Claiiin.  tlique  •*• 
csl.  Scd  «p  a.idin  ipsam  rc  tlui.iicm  b  .1».  i  ,  ion 
potuil  ipio.l  haliiiil    •*••.  PMtqttM  aulcm  illain    .1. 
scruil,  <|iiimiiido  polclt  scrvarc  «pio.l  non  l.al.ci?  Ai 
scntc  crgo  icctitudiuc,  qtiae    scrvari    possil  '*",  nnu 
esl  libernm  tridtrium,  quod  eam    serv.irc  vale.n  : 
i.ou  oiiim.soi  vare  valel  qitod  nonbabcl.  Mag.  Eliamsi 
ahsil  rci  tiludo  voluntalis,  non  lamen  rtlionalis   i.a 
lu.a  n.iuiis   babct  quo«l  siium  cst.  Nullain    naiu  pio 


possc  recipere  pcrdilam  rcciiludincm,  si  reddalur  : 
scil  nos  iltaiil  lihortalcm,  quani  hahiierunt  antequam 
pcccarcnt,  quierimus,  ciim  sino  dubio  lihcrum  babc- 
banl  arbitrium  ''*°  non  iJlani,  qua  nidlus  indigo- 
rct  3kSI,  si  utinquam  vcrilalcm  dcseruissct?  Disc. 
rroscquar  ilaque,  el  icspoudcbo  ad  oa  qux  rcstai.t 
de  bis  qux  inlerrogasii.  Ad  dcscrendiitn  atitcm  eain- 
dem  rcctiludincin,  cos  libcrlatcm  babuissc  non  csl 
vorum  ;  quia  deserere  vnluntaiis  rcetiliidiuem  esl 
pcccaie,  cl  poteslatcm  peccandi,  BCC  liherlatem,  ucc 
parlem  cssc  libcrlalis  sttpra  monstrasii  (cap.  i).  Atl 
icsiiniciiiliini  vero  per  sc  descrlam  rcclilutliiiem  li- 
bcrtatom  i.on   acccperunt ;  cum  ad    bcc   rcctrlndo 


ad  atluni  :  el  lan.en,  cum  ca  dcsuul  smc  q.  i  isad 
aclinn  ininimc  pcrducuiiluri>ostr.cn*,pou.'Siaies,  noo 
ininus  cas,  ipiantiim  in  nobis  est,  bahere  dicin.ur. 
Sic.nt  imliiim  instriimenlum  solum  sihi  soflicil  a.l 
opertnduio;  tamcn,  cum  desuut  illa  siue  qwilms Jklt 
instruinenlo  uti  ncquimus,  insliunieulum  nos  en- 
juslih.-l  opoiis  btbere  sinc  falsilalc  fatcii.ni-.  (Jtn  «I  nt 
in  niullis  animadvcrtas,  in  uno  tibi  n.oiisliaho.  Nnl 
lus  visum  hahcns  dicitur  nullat  i.iis  posse  videtc 
inniiuin.  IHSC.  Qui  iiionlcm  vid  ro  i.ou  |Otcsl,  pru 
i.tlo  iiiiBum  babel  visum.  Mac.  Il.ihel  ergo  poiesla- 
lcin  el  iiistiuiiieniiiin  videndi  moi.lcm,  qui  visi.in 
hahcl  :  Cl  lanicn  si  mons  ahcsl,  el  dicis  <  i,  \  i.lc  mmi 


illa  dala  »»"*  sil,  ul  nuuquam  descrcrclm  "**.  Ipsa  ..  loni,  icspondel  libi  :  Non  possi.m,  quia    abesl  ;   si 
namqne   polcstas  rcsumondi   dcserttm ,  gcnerarel      adcsset,  poMcm  videre.    Ilcm  :  Si  non    adcsscl,  .t 

VAULi:  LECTIONGS. 

**»*  Consiiloremns  oujiismodi  um.  ftet.   ;»     ronsliicrcniiis   «ij;«)  priiuuni  cujnsmoili    uuts.   eeusideroiiuis 

piiiiium  cujusmoili  5*'v  Liberlalom  hahiiciunt  mss.  lihcrlalcm  liabobanl  •"'*  (Juia  ceilnm  csl  >»/>s 
tpiamlo  ccriuui  cst  *v"  Eos  l.hcinm  mx.  Ci*ter.  e«>s  ante  lihcium  ■*"  Ilahueiunl  ad  iccliludineni  «•♦. 
I  i..'  o.  omii.  ad  *»71  Aiidalur  aliml  mst.  athlalin'  tliquid  '•7U  Dudc  est  quod  di«  is  msi.  veruni  <st  i,»..,! 
dicis  "so  Liherum  habtierunl  arbilrium  ntst.  libcruui  babcbaul  arbilrium  *MI  >ullus  in.ligeio;  i:iw. 
2'ut.  nulbis  indigcl  **s*  Ueclitudo  illi  dala  mss.  rctliluihi  illa  daia  3VK3  ncseralur  mts.  Orsenrclur 
•l**k  Ualionali  cicaturai  vel  nalura  mss.  rtrtionali  naluia:  s,s5  Italionalis  crealuia  mss.  lalioi.alis  naim.i 
****  Aut  propter  aliud  ihis.  Yirt.  llcc.  Tltu.  an  piopicr  aliud  n,T  Quouiam  omnis  uiss  ergo  niHMiiaiu 
omnis  •**■  Clarum  ilaquc  niss.  claruin  nli«]iic  *'**  Poluit  qutd  tlcbuit  mst.  Vict.  Hec.  S.  Mich.  Tln  .  pu 
tuitquod  babuit  **'•  Quam  servarc  possil  iuss.  qu;e  scrvari  possil  *VM  Suflkial  sihi  ad  acluni  :  oi  lauten 
cmn  oa  ilesinl,  sinc  quibus  ad  actuin  iuiniiue  perdueuutur  uoslr;e  iiis.  Bcc.  sihi  suincial.  Maui  etsi  ad  aciuui 
ininimc  pcrducereulur  UOStm  mss.  se.llieiat  sibi  ad  at  linn  :  et  laincn  cnn  ca  dcsunl,  sine  quibus  a.l  artnui 
minime  pcrdueantur  hostrte  s**'  Cum  dcstint  iUa,  quibus  m$s.  ciiiii  desunt  illa,  sinc  quibus  m.  />'..'.  m 
dcsunl  illa ,  siue  quihus 
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lnx  ahcsscl;  responJcrcl  se  ntoiil.Mii  \iJerc  nionenti,  A  iiivilis    rectilodo    volunlalis    uon    potrral   auferri. 

CAPCT  V. 
Quod  nulla  lenlalio  cognl  invilum  ptetmTt. 
SeJ  iiudc  quomoJo  esi  liumanx  volunlalis  arLi- 
iriiini  hac  poteslaie  liberum ;  cum  sxpc  rcctain  ha- 
bens  liomo  voliiiitatcni,  ipsan.  rccliliidincm  inviius, 
cogenio  lciilaiione,  Jcser.it?  Mag.  Nemo  illam  Jesc- 
ril,  nisi  volenJo.  Si  ergo  invilus  dicilur  nolcns  *•"•*, 
ncmo  deseril  illam  invilus  :  ligari  ciiim  liomo  potesl 
invikis,  quia  nolcns  poiest  ligari;  totqueri  potcst 
invilus,  quia  nolens  polesl  lorqueri ;  occiJi  potesl 
invitiis,  quia  nolens  polcst  occi Ji ;  vcllc  aulem  non 
potest  invitiis,  quia  velle  nonpotesi"*',nolcns  velle; 
nam  omuis  volens  ipsum  suum  vcllc  vull.  Disc. 
QuomoJo  ergo  Jicitur  "0T  invitus  mcnliri,  qui  men- 


qui.i  **"  non  posscl  absonte  *'•*  luce  ,  scJ  si  Utx 
adcJHtCt.  tunc  posscl  ***'.  Hursimi  :  si  visiim  haheuli 
mons  el  lui  pra?scns  est.  el  •liquiJ  visui  obatel,  ut 
si  quis  illi  oculos  «lauJal,  Jicel  sc  ***'  possc  viilcrc 
moiilcm  :  seJ  si  niliil  visui  ejus  obsislerct.  lunc  sinc 
Juliio  moniem  vidcndi  potCStatem  liabcret.  Disc. 
Totum  hoc  omnibus  nolum  csl.  Mac.  Yidcs  ergo 
quia  poteslas  viJcndi  aliqnoJ  corpus,  alia  esl  in  vi- 
dcnte;  alia  in  re  viJciula;  alia  in  mcJio,  id  cst  ne- 
quein  videnlc,  ncquc  in  videndo  '*"  :  ct  ca  qiue  cst 
in  iueilio,  alia est  in  adjuvante;  alia  in  non  intpc- 
Ji<>nlc,  iJ  cst  cum  uiliil  quod  impcdiie  poss't  impe- 
dil.  Disc.  Video  plane.  Mac  Quaiuor  igiiur  ist;c  po- 
lcslates  stint,  quarum  si  una  quaelilicltlesit,  alue  trcs 
»*»•  nec  singulx,   ncc   onmes  simul  aliquid  possunt  B  timr  neoccidalur  :  cum  hoc  nonnisi  volens  facil  "••! 


eflif  cie  ne<  tamen,  abscnlihiis.  al.is,  ncgainus  aul 
cum  qui  visiini  *u"  liahct  lialicrc  visum,  aul  iiislru- 
menliim  sive  poleslatcm  vidcnJi;  aul  reni  visibilcin 
pot«C  videri;  aut  luccin  po»se  visum  juvare. 

119  CAPUT  IV. 

Quomodo  poteilatem  habeant  servandt  recttluilincm, 
(juaiH  non  litbenl. 

Mag.   Quarta   autcm   poteslag  impropric  Jicitur  : 

quod  enim  solct  impcdiic  visiiin,  non  ob  aliud  Jici- 

lur  Jare  potCSlalem  vivendi,  cum  nou  iinpcilit,  uisi 

quia  noa  aufert.  Polcslas  aulem  vivenJi  luccin,  non- 

uisi  in  tribus  rcbus  cst ;  quia  lunc  esl  iJem,  el  quoJ 

\idelur,  el  quod  adjuval.  Nonnc  hoc  omnibus  cst  *"10* 

uolum!   Disc.  Nulli  ulique  85*'  est  iguotum.  Mac  Si 

crgo,  absentc  rc  quae  videri  possit,  in  tcnebiis  posili, 

et  cbusos  sive  ligalos  otulos  babcutes,  quantum  aJ 

nos  perlinct.  videimi  qnauUibel  rem  visibilem  polc- 

statcm  "°*  habcmus ;  quij  prohibel  nos  babere  po- 

lcstatem    scrvandi   recliludnicin  voliiulalis  pioplet 

ipsam  recliiudin^m,  «tiam  alisenle  ipsa  rectiluJine, 

qu.nnliu   el    ralio  iu   nobis  cst ,   qu»  eam   valemus 

coftMOcere ;  ct  volunias,  qua   illam  teucre  possu- 

mus?  Ei  his  cnim  coostal  prxfata  lihcrtas  arbilrii. 

DisC   Saiisfcusli    inlellccloi  mco,   polcslalcni  hauc 

bervaiidi  "*'  rcctituJiucin  vuluulalisi  r.itionali  nalui.r 

sCinpcr  inessc,  alquc  banc  poleslalem  in  prinii  M 


Nam,  sicul  invilus  nientilur,  sic  invitus  vult  men- 
liri ;  el  qui  invilus  vull  menliri,  nolens  vult  mentiri. 
Mac  IJeo  forsilan  "°*  invilus  mcnliri  Jicitur;  quia, 
cum  sic  vult  vcrilatcm  ut  non  nienlialur  nisi  "'* 
pioplcr  vilani,  et  vult  mendacium,  qnia  proptcr  vi- 
lam ;  el  non  vult  mendacium  proptcr  ipstim  niciula- 
cium,  quoniam  vult  verilalcm  :  et  iJco  volens,  et 
nolcni  nienliliir.  Alia  namque  esl  volunlas,  qua  vo- 
lumiis  aliquiJ  proplcr  se,  ut  cum    volumus  saliilcm 
proplcr  se  ;  cl  alia,  cum   aliqukl  vohnnus  proplcr 
ainnl,  ut  ctini  volumus  absinlhium   bihcre   proptcr 
salutem.  UnJe  polesl   forsitan  Jici  secumliim   has 
divcrsas  vuliinlales,   quia    invitus,   et  non   invitus 
menlitur.  Quaproptcr  cum  dicilur  inviius  mentiri, 
qni.i  iion  iJ  vull  iuquantum  vull  vciil.tlcm,  uon  rc- 
pugnal  illi  sentcitliac  qua  dico    neuiincm  invilum 
Jesercrc   rccliluJinem  volunlalis;  quia   mcnlienJo 
vult  cam  Jesererc  propter  vilain  :  secunilum  quam 
voluutalcm  non  invitus  cam  Jeseri»,  scJ  volcns ;  Je 
qua  voluntatc  uunc  loquiinur.  De  illa  namque  loqni- 
niur,  qu.i  vnll  mcnliri  propter  \itam;   non  Je  illa, 
qua  non  vtill  mendacium  propter  se.   Aut  idcirco 
ccili   iiieiititiir   invitus,    quia   mvitus  aut  ocr.iJilur, 
aut  menlilor,  id  csl  mvitus  esl  in  hac  anguslia,  nl 
cx  necessitate  uuum  l.oium  quoJhbct  fnt :  quam- 
vis  cnim  nccesse  sil  iliuni  aul  occiJi  anl  nu-nliri. 


liominisi  i  angeloruin  arliilrio  lihcram  fuissc,  ouihus  u  non  l.niicu  neccssc  csl  iiluin  occiJi,  quia  polcst  non 

VAUIiC  LECTIONES. 

IU  pnnJi-rel  sc  mooiem  iumi  posse  firJere,  quia  mu.  \ut.  liec.  Thu.  Gm   *•»-  respoiulcrcl  se  iiHinleni 

viilerc  mouemi,  quii  «*.  Cistcr.  se  inootem  nou  pos><-  vidcrc  mooenli .  qni.i    *•'*  N»»n  poescl  ubsenic  mt. 

\ict.  15.  non  possiini    al>s«  ute     M  '  Timc  posset    Htf.    Vnt    13.  lunc  poMMM     *****  I.ux   <-l  inons  pr*s«:iis 

,    i ,  ct  aliquid  vi»ui  ohMaret,  vilut  si  aliquii  illi  oculos  claoderet ,  dteeroi  sc  mn.  ei  uwms  ei  lu»  pr;c- 

>.  iis  esl,  el  aliqMnl  \isui  oh^lrl,  m  si  qui>.  illi  o.  ulos  clauJal.  dtcel  K  m$.  S.  5/n/i.  cl  t*MM  el  liik  f***S*i.S 

etc.  iit  bt  Wiu  Hiii.     *•  '  Idem  ueque  io  videulc  neque  iu  revideoda  inm.    id  f>i  l\cq•u•    in   vnlenie, 

lieqtlfl    ii»    vhltjmlo     •''•  A!if    iref  SUUi  MM.   omiit.  snol     •*•'  Aut  «mii  Vimiiii  MM.  Tft».  4«B.  M.  ff«t.  •*! 

,  iim  qni  vifciiin    '—  N.iiu  lio.  r»t Mwibut «m.  uonne  uocomniuus  est    ""  Nulli  iUquc  mm.  nulli  utiquo 

'»*'   Rem   polcstaloai    bms.   Tku.   r.-ui   msiIuIcui,  luuc  putektalem    **••  fdeo,  potesuicm   nrivandi   «is*. 

i,i«o,  |>-'i.  .t  ..(■  iii  ham   ic-rvandi    i;"    lu  priiuii   mst.  ei   h.dii.   (ioik.  in  primi    "•■  lnvitus  ditilur  vidiiw 

i         /        Viet .  Iluter.  invitui  Jiciliir  aoleM    ;  "    Ligari  enim  bomo  putcsl  ct  iuviu»,  uuia  noleM: 

|...i.  ,t  toruoeri  iavitus,  quia  m«bmi  :  pototl  <••  cidi ,  »clle  autem  aun  potest  mm.  Ii^an  cniw  pute>t  boiuu 

unitus,  qui..  i.->t«-its  p..t  ^i  lig  .ii    i.-i  nicii  polesi  invilus,  qu  a  noicus  |mtesl  turqimri    ee»idi  |»ou*sl  iuvitus, 

iiM  mommu  poi  ■  i  "«    ili :  >  Hc  aulein    uou  poteat    "0;  Qnumodu    diciuir  nim.   quuuMMio  cijjo  dicilur 

„,s,  I.  leus  fe«ii   m»     iii. .   iii»i  v.il.  ns  i.uiiT    *""  NoIcm  »ull  ii.cnliri.  M.  Ideo  foisiUiM  mms.  S. 

luk.  ii..leus  \nit  in.iiui,  .  .ju.oiain  priuaqMui  scniai  .iJ  lianc  uece<4itaieiu,  nou  >ult   uientiri,  n<<    \uli 

.  i  i  .,  aliquamMi  v.Iu.  Ideo  ihim  Imk  orcaslooe  aeutiiMr,  judirai  ■>.  iutittiMi  lueuliri  profter  prscedciiium 

hccosiiatein.  M    Idcnfori  tan, «tc  Htet  adittif  ub  wlkpu  MsrriptoM  inc  \*mrutwtt%»i  :  cam  m  <<i'."* 

,.,Si  .r.      "**  l.l  n  ■  ul.alu. .       -    ir.     .   Ul  Oun  iin-iiliaiur,  lliai 
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qtli.l    polrsl    nnn  llicntill,    si  iiii  i.lilui    ^"     Nciilinni  ilir.rr  iuin  MM  lilirr.nn  .1  I     1 1                     |  .  1  niii.lmi  111 
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iiiicir.i  in  |Kiici.iic  "".  I1.1  quoqiie,  llcoi  ""  Intl  poiflfli  llliw,  m^i  roNMteM,  iverl  i     j  rocili 

lns  aul  inciili.iiiir,    .int   (ii  1  nl.iiin ,    iumi   i.iii.i-ii    bJoo  ld  pOCCalUm,    1(1  1    l   fld  voletlduffl  i|u  1  I  1,011   il 

conscquiliii  Ul  inviltis  niciili  ilur,   :iul  ul  uiviliis  nc-  CUM    irgl    MiKilui,   11. 111  lliflfll    viucilUI    poli    1  .1    . 

cidatur.  Bfll  ci  illfl   rallo,  quam  frflqnflni  babcl  iod  mm    Dik.  Hofl  MOMUrttl  ofl  qoa  Acu  mnM. 

Uhiis,  cur  inviliis  cl  nolcn.s  cl  ri    llflCOflflUalfl  dlcilUr  Mlfl,  NOMM  vnlcs  01    Vfl  OOnOMJfll  <|ni.i  ihiII.i  1.  nl  1- 

aliqins  f.icic,  i|ikiiI  Ijiiicii  VOtOM   IflCll.   Nflfll  i|iio(l  lio  OOvflOt  ""  Viuctffl   rOCUUU  VOMMteUMi   Niin.  ll 

noiinisi  difllcllfl  fjcere*  vaU  inus,  01  1  '«<•  BOfl  f.uiiinis,  pOUOt,  baiid   BCflOflltlflfll  vinundi,  cl  *u  1  polCfllOlC 

dkimui  lioc  nos  laccri  non  pooac,  oi  ei  wocomIioIc  vinrii ,,',,  s«-.i  hoc  cs-,o  non  potooli  qoMtem  voiun- 

no.s,  ilvfl  Invlioi,  deoflrflfc  :  ci  quod  ""  linc  (iiffkni-  i.is  mmmjI  mi  ifocJMr  potefltate.  Qnaiu  nullateMM 

i.ic  tHmUtero  noqulmoo,  et  Iflklrco  r.i<  ikkis  »»*•.  h.x  pjojioal  teutetio  vtocorc  roclom  rolflBtfltem  .  1 1  bum 

iios   invilos,  cl   nolcnlcs,   cl  01    nOCCflflllalfl   faccre  diciliir,  111  proprie  dicilur.  Noo  OtlM  alnul   nilclligl- 

flflflflrimua.  Iloc  igitui-  modo,  qul  mcniilur  flfl  morla*  mr,  quam  qnio  volontfli  po4col  m  tubjia  r«  looli 

lur,  mentiri  iuvilus  Ot  nolOM  dicitur,  01  ex  mces-  U  tioni ;  ikut  0  CONVCfflO,  cum  imbocillil  dicilur  p 

lilalc,  qolfl  niendaciuiu  vilarc    11011  valel  ftlofl  mor-  vinci  .1  forli ,  uon  sua  r>oic»lale  poflflfl  ilicilur,  ICil  "" 


lis  dillii  uliate.  Sicul  igilur  qui  mciuilur  prnptcr  vi- 

lacfl,  Improprifl  dicllttr  lovitui  mentiri,  qiioniani 
mcnlilur  volcns;  ila  non  propric  diciiur  invilus  vdlc 
nieniiri,  quonlim  hoc  nounlai  VOlOM  vull.  Nam 
licut,  cum  mflnlilur,  vclt  ipsum  meuliri ,  uc,  cmn 

vull  mcnliri,  vull  ipsiim  vcllc.  DlflC.  Non  possum 
negaie  quod  dicis.  Mac.  Quomodn  •rgo  nnii  csl  li- 
inri  volunlai,  qnam  iliena  poicstas  line  suo  as- 
scnsu  subjiccrc  non  potosl?  Disr.  Nonnc  simili  ra- 


ilicna;  qooniam  noo  lifuileitur  aliud,  niil  quii 

forlis  habct  "'*  poMfllfllCM  vinomdi  imbflCillflM. 

120  CAPUT  vi. 

Quomodo  tit  nostra  volunlat  pulent  conda  tentutionet , 
lieet  videalur  inipolent. 

Disc.   Quninvis   sic  oniiiia   iinpiignaulia   volnnlali 

nOfltrx  sulijicias,  alquc   nnllain  lcnlal oncin   illi  J<>- 

miuari  permillM,  ut  in  nullo  pns&im  obviarc  asscr- 

tionibus  tuis ;  non  lamcu  possum  dissimularc  quam- 


liouc  possumus  dicerfl  voluntaicni  equi  esse  libcram,  dam  impoteuliam  csse  in  cadeni  volunuic,  qium 

qoia  non  ippetitui  carnis  icrvit,  niii  volens?  Mac.  fcrc  omneo  experimor,  cum  violentia  MnUtionii  su- 

Non  esl  hic  simililcr  "'*;  in  cquo  namque  nonipsa  pcrainur.  Quaproptef   nisi    illain   poienliam  quam 

voluntas  se  lubjicil,  scd  nalnraliter  snbjccia  semper  probas,  ct  istam  impotentiam  quam  icnUmui,  lacias 

neccssiiatc  ippetitui  rsrnis  lervii.  In  liomine  vero,  convenire  :  non  poicsi  animus  mcus  ad  quktcm  bu- 

qoandiu  ipsa  volunlas  recta  cst,  nec  servit,  nec  sub-  jus  qumstionii  pcrvcnire.  Mac.  Istam  impotentiam 

jeoia  cst  cui  non  debet,  nce  abipsa  rcciitiidine  ulla  voluutaiis,  quain  dicis,  in  quo  putas  cssc?  Uisc.  lu 

vi  aliena  averlilur,  nisi  ipsa,  cui  non  dclicl,  voldis  eo  quia   uon   polcsl  iicrscvcraulcr  rcclilndiiii  ad- 

consentiat :  quem  coiisensuin  non  naturalilcr,  ncc  baercre.  Mac.   Si   per  impoMmtiam   non  adbflml, 

cx  nccessltato  sicut  cquus,  sed  cx  se  aperlc  videtur  aliena  vi  avcrtitur  a  rectiludinc  Disc.  Concedo  "". 

Iiabcrc.  Disc.   Salisfecisii   bnic  objeclioni  meae  »!o  Mac.  Qu:c  est  bxic  vis?  Disc.  Vis  lentniionis.  M\c. 

volonteM  cqui.  Redi  ubi  erainus.  Mag.  An  ncga-  H;ec  vis  non  eam  avertil  *m a  rectitudine,  si  ipsa 

bis  ""   omiiein  rem  liberam  cssc  ab  ea  rc  a  qua  non  vtih  qnod  sug^erit  tcnlaiio.  Disc.   Ila  esl.  Sed 

cogi  nisi  volens  "",  vcl  probiberi  non  polesl?  Disc.  ipsa  lenlatio  sua  vi  cogil  eam  velle  qnod  surrgcril. 

Won  video  quomodo  negcm.  Mac.  Dic  etiam  quomodo  Mac,.  Qotnodo  cogil  eam  velle?  An  iia  ul  possil  qui- 

supcrat  recta  voluntas,  ei  quomodo  supcralui  ?  Disc.  dem  nollc  "",  sed  non  sinc  gravi  moleslia;  an  ite 

\clle  ipsam  reciiludincm  perseveranler,  cst  iili  viu-  ut  nullalenus  possil  nolle?  Disc.  Quamvis  latcri  mc 

ccrc;   vellc  autem  quod  non  debct,  cst  illi  vinci.  oporleat  nos  aliquanda  sic  prcmi  lenlalionibus,  ul 

Mag.  Pulo  quii  lciilalio  rectam  voluntaiem  nonnisi  ..  siuc  dillicultale  non  valcamus  noile  ipiod  suygenint; 

volentein,  aut  ab  ipsa  rectiludine  "l'  probibcre,  aui  non  temen  possum  diccre  quod  sic  nos  unquam  op- 

ad  id,  quod  non  debct,  cogere  potest  :  ui  illam  no-  prtmant,  ut  quod  monent""  nnllatcnui  imlle  pcssi- 

lit,  et  istud  vclit"*1'.  Disc.  Nec  boc  ulla"*1  ratiouc  mus.  Mac.  Ncscio  quo.nodo  possil  dici.  Si  ciiim  v«U 

VAHI^:  LECHONliS. 

"u  Non  ineulin,  sed  occidi  mss.  iion'meiiliri,  si  OCCidilur  3Mi  IHruudibel  csl  in  vohinlale  vd  polCStele. 
tms.  uinimlibet  est  in  potesiate.  J6U  llaque  licct  nas.  Ita  quoquc  licet  3;iU  Dcscrcrc,  quod  wiss.  ilescrere, 
et  quod  "ls  Klcirco  cuin  r.iciiuiis  mss.  idcirco  faciuius  mss.  llec.  idc.irco  fccinius  *■"  Non  est  boc  siinili- 
ler  »i$s.  nnn  cst  hic  sinnliicr  3*"  An  ncgavinius  mss.  An  ncgabis  iils  A  qua  cogi  non  volcns  mts.  a  qua 
cogi  ntsi  Yolans  mss.  S.  Miclt.  ad  quam  cogi  nisi  volens  M"  Aui  ipsa  recliluiiiiic  mss.  aul  ab  ipsa  reclifa- 
dinc  ***•  l!t  illam  velit  et  islud  nolii  mss.  ut  illaui  uolit  1 1  islud  vclit  3Sil  Nec  ulla  mss.  ei  Edit  iiotli.  nec 
bnc  ulla  "'*  Quia  nulla  poteslas  pntcsl  »iss.  quia  nulla  teiiteliu  polsl  "'*  Sna  poiestete  vinuiur  »i^s.  ct 
Edit  Goth.  sua  potestate  viucil  ,M*  Sua  potostele  dicilnr,  sed  mxs.  sua  poicstale  pusse  dieiiur,  seJ  *•' 
Ntsi  fnrtis  habet  mss.  nisi  quia  fortis  taabet  *ji"  C.icdo  iuss.  conredu  ^1""  Non  averiil  tnss.  non  eam  avcriii 
"*•  l't  possil  ea  quidem  uolle  mss.  ut  possil  quidcm  uulle  Edis.  Vtnet,  ei  Cvtvu,  ui  i.ossit  cam  qiudcm 
koUo    ',-'*  Ouod  nioveiii  iniliatcmis  wss.  ri!i    I  niouciil  nullatcuus. 
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botno  11 1  iii  ii,  iit  uon  sosliiieat  inorlcin  cl  servcl 3"" 
vilam  .1  I  lcinpiio ;  quis  diccl  impossibilc  vcllc  cnm 
ioii  mcntiri,  ui  viici  xtcrnain  moiicm,  ci  sine  finc 
v:v.h7  Quapropter  jatn  rtubilare  non  deues  banc  "" 
!inpo!cnli:im  scrvandi  rcctiludiucm,  qtiam  tlieia  in 
nosira  volnniaic  '"'  cum  icutaiiouilms  eonscnliinn?, 
non  essc  cx  impo»sil>ilila(e,  sod  e*  diflficullalc.  Kre- 
qucnli  i):im<|iic  lisa  ilicimtis  nos  non  po^se  aliquid; 
non  quia  nobisesl  impossiliilc,  scil  qais  illud  sine3,'s3 
tlilFiculialc  non  possiimus.  H:cc  aulcm  difliculias  non 
pcrimil  liberlalem  voliintalis  :  impugiiarc  "3*  nam- 
[iio  pnlest  invilain  voluutatcin,  cKpuguarc  ncquii 
iuvilam.  Iloc  ilaquc  modo,  puto  lc  possc  videro  qno- 
n  ii  iii  conveniant  potcnti:i  voluntat  is,  rpiam  r;»to 
\riit:«  is  asseril;  et  impotcutia,  qiiam  bitmauitas 
lOslra  scnlil.  Sicul  cnim  ('itlicullas  nc.piaquaui  vo- 
unlalis  iiitcriinil  liberlalcm ;  ita  ill.i  impolcutia, 
:pi.im  noii  ob  aUnd  in  volunlatc  dieinius  cssc,  nisi 
piia  iion  polcsl  tcncrc  suani  rcctiltidincin  sinc  difli- 
:uliatc,  noii  anfcii  eidcui  voluniaii  perscvcrandi  in 
-ccliliiilinc  polcstalcm. 

CAPUT  VII. 

Juomodo  voluntat   (orlor  tit  qntiin  lcnlaiio;  ctnnn 
cuin  ab  illa  vincitur. 

Disc.  Sicui  ncquaquam  valco  qmxl  probas  negare; 

la  null.ilciius  quco  volunlalem  forliorciu  esse  tcn- 

aliouc,  cum  ab  ca  superalur,  affirmarc.  Nam  si  vo- 

/ntas  scrvaudi  rcciitudiuem  loriior  essel  qiiam  len- 

auOttis   impcius;    forlins   illa  volendo  qno.l   lcucl, 

ixesisterei  quam  illa   iusistcrct.  Non  enim  aliunlc 

1 10  mc  magis  vcl  miuus  forlcm  3M'  babcre  volunla- 

.cni,  oisi  qui.i  niagis  vcl  minus  forlilcr  volo.  Qua- 

troplcr  cum  niinus  forlilcr  volo  quod  debco,  quain 

cnlalio  milii  suggcril  quod   nou  debeO;  quomodo 

intatio  fortior  non  sil  volunlaic  mca,  non  video. 

dIac.  !  i  vidco,  xquivocaliu  volunlatis  (c  fallil.  DtSC. 

■psain    vcllcin    xquivocationcm    cognosccre.    Mac. 

-siciit  visus  xquivoce  (licilur;   ila  ot  volnntas.  Vo- 

ainiis  enim  visutfi,  i|(sum  inslrumenliim  videudi,  id 

sl  ratlium  procctlcnlcm  pcr  oculos,  quo  sentiinus 

ucem  cl  qux  sunt  in  lucc  :  et  dicimus  visum,  opus 

[nsiruBienli  ipsius,  quando  illo  alimur,  id  osi  visio- 

no.in.  F.odcm   modo  dicitiir  voluiilas,   ipsum  inslru- 

montiim  volendi,   quod  CSl  m  anima,  cl  quod  oon- 

vcrtimus  od  voicndum  boc  vcl  illud,  sicul  visum  ad 
viiicndum  diversa  couvcrlimus  '•  ct  dicilur  voluntas, 
nsii-.  "jns  vetuiiiatis,  quae  esl  mstrumenium  voiendi, 

n  -il  ilnilui    visll»,  umis  ejUS   visiis,   qui  esl  iiisliu- 

\  \m.r  l 
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menlum  videndi.  Sicui  igiior  visum,  qui  csi  instru- 
incnliim  vidcndi,  babcmiis  cliam  cnm  noil  vitlcmus; 
visus  aulcrn,  qui  cst  opus  ojus,  non  csl  nisi  cum 
videmus  ;  ita  volunlas,  inslrumcutiiin  scilicet  vo- 
lcndi,  sempcr  csl  in  anima  3"*,  cliam  cuin  non  Vttll 
aliquid,  vclul  cum  dormil;  voluntaleo  vero,  qiiam 
dico  iisiim  sivc  opus  cjusdem  inslrtunenti,  non  ba- 
bcinus  uisi  quando  volumus  aliquid.  Illa  igitur  ,43T 
volitntas,  qnam  voco  inslrumcnlnm  volcndi,  una  ct 
cadem  scmpcr  csl,  quidtpiid  vcfimus.  Illa  vero,  qux 
opus  cjustsl  "3",  i.im  muliiplet  cst,  quam  niulla  cl 
qiiam  sa*pe  vidiimus;  qiicinadinodiim  visus,  ipicm 
cliani  in  icnebris  vcl  clausis  oculis  babcmus,  sempcr 
idcm  nsl,  quidquid  videatuus.  Visus  autcm,  id  csl 
opus  cjus,  «|ui  el  visio  nominalur,  tam  numcrosus 
csl  qiiaiu  iiunicrosa,  et  quam  numerosc  vidcmus. 
Disc.  IManc  vitloo,  ct  amo  banc  voiuulalis  discrc- 
lioncm 


3fJ> 


c 
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i  jam  milii  videor  viderc,  quain  cx  ejus 
ignoranlia  palicbar,  dcccpiioncm ;  scd  lamcn  lu 
prosequere  quod  incoepisti.  Mac.  Cum  crgo  videns 
duas  voluiitalcs  cssc,  insiruiniiilum  sciftecl  volcndi, 
cl  opus  cjus,  in  qua  barum  duarum  iutclligis  forli- 
tudiucin  conslarc  volcndi?  Disc.  In  illa  qux  csl  in- 
slrumciitum  volcndi.  Mag.  Si  crgo  seias  virum  ita 
forlem,  i:l  co  tcncnle  tauriim  indomilum,  lauras 
iioii  possil  sc  inovcrc  :  c(  vitlcas  eirmlcm  viriun  iia 
lcncnlcm  33'*  ariclcm,  ut  ipsc  aries  scsc  de  mani- 
bus  cjus  cxculiat,  putabis  nc  illum  minus  forlcm  in 
lencndo  ariclcm  quam  in  lcucndo  laurnm?  Disc. 
Iltuin  quidcm  non  dissimilitcr  foncm  in  ulroque  illo 
opcrc  "''  judicalio,  sod  cum  sua  foriiliidinc  non 
asqualiter  uti  faiebor  :  foriius  cuim  operainr  in 
tauro,  ipiani  iu  aricte.  Scd  ille  forlis  esi,  quia  3'" 
rbrtiludincni  babei ;  aciio  vero  ejns  fort.s  dicitur 
quia  fbrtilcr  33'3  fil.  M.vc.  Sic  inlollige  voluntaloni, 
qtiam  voco  inslrumcnluui  volcmli,  inseparabilcni  MU 
cl  nulla  atia  vi  superabiicin  foiiiludiucm  lialicrc  : 
qua  aliquan  lo  ,3'"'  magis,  aliquautlo  mimis  iililur  in 
volcndo.  lludc  qiin  !  foiiius  viill  nullatcnus  deseril, 
oblalo  co  3,'°  quod  luinus  foiiilor  vult :  cl  ciim  offor- 
tur  ipiod  vuli  WM  loiiius,  slaiim  dimitiit  quod  qihi 
paritcr  vull  :  cl  tunc  vobmtas,  quaui  diceru  possu- 
iiiiis  aotioncni  insliumintt  liujus;  quoniam  BgilopilS 
suuni  3f,;*,  cum  aliquid  vull;  liinc,  impiain,  vtiiuul.is 
aoiio  ni.lgis  v,  I  niinns  forlis  dioiltir,  quoniam  magis 
vcl   niinus  mrliler  fil.  Disc.  A|icrla  jani   milii  csv, 

qii.r  cxpiiias.  uecoasc  esl  isl  faicar.  Mao.  Vidoa  i^i- 
lur  qiii.i,  i'*im  bomo  babitaui  reciiludinetnvoluniaiis 

TIONES. 


t  ^  i\c;  m$$.  cl  vrvci  w"  Dubiiara  lianc,  .  nou  dcbcs  msa,  dnbilare  boh  debcsbanc.  •  '  "  No 
iiiniaii'  rase  i  oum  vmt.  omit.  Cssc  '"  Sod  qui.i  unfl  Mst.  »ed  qma  illiitl  siuc  MM  Kou  perniiiiil  liberla- 
liin  volani.ilis  Mini.  luipuguare  mtt.  non  pcrimil  volnnl  ilis  lilicrlalcm  :  impiignare  wn  Mtnns  foiiion  m 
iivt.  iniiiiis  iuiicm  ,5"  Scnipor osi  snima  mu.  ci  Edil.  Goth.  semper  csi  in  aBinis  '"^  llla  ntique  nu.  a 
Kdii  Voik.  illi  i^iiur  voliini.is  '•••  \jwat  ofNts esl  mm.  quae  npusejus  csi  MM  VolunlatiH  dislinclitmcm 
imu.  vobiuiaiii  discrctionem  "'"  Virum  lenenien  mss.  <•/  Kdit.lloth.  virum  ita  lencBtem  '*■'  ln  niroqiic 
.|m  n'  in<;«  H  fict,  (itm.  *»4.  Thu.  00.  ci  C.iittr.  \a  uiroquc  illo  npere  MM  Fortis  eat,  nui  mss.  lorlis 
.   i .  >i ii 1 1     ,j'*  Qui  foriiiet   rut$.  ,t  l.ilii.  i.utii.  quia   forlilcr    *'"   liisejMrabileui  rorliludmem  mti.  in- 

siparabilcm  ti  nulla  alia    vi  lliperabilciB  foiiiliiilinrm  in»>.    VCtt     ".    ,1  1.1.  illftCparabilcm  fil  niillaiu   Illi.llu 

in  .  |.  ii.il  ilrin  fortiludinem     WM  Qnia  aliqnaudo  mm.  rl   Kditio  Coihica  qna  aliouaiido    u**  Abialo  eo  mn 
■  liiain  ti'  •"'  OfferUir  Ibrtior  qnod  vult  mm.  oftVrtar  i|uod  uili  rortius      '•"   Iiujim,  ajiit  upus  buhui  ui»i 
mjns,  quouiam  .'-''i  raum  opus 
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'JuoJ  m    /»'«»  >'"'<•"  «'</<  '"■  t.,'i./i'<H,l  »riMlM</i««.-i»i.         Hm  '"i"'  "-«11111   i„..;is  vclh    .,!.,,,,  qti.nti   viril  ilcilt  , 

Dis<..  Nun»|iiid  vcl  Doms  pntci  ilh   iiilcn.   n.iiln        "••''    'I' »1   lliena    prohiln  u»r   „n  jinqm-   %er- 

iliiiom'  Ma.  .  \i.lc  <|iioino.l.i  ooii  jiossil.   loi.ioi  i|in-  varo  '"•  miiu.I  .  n.s.i  .lipl    qon.l  mavoll,  opofilr  „t, 

•Iil.i  siibsl.iiili.ini.  (juaiii  dc  nilnlo  fecit.  polcit  io<h-  «l"r.    ,l    i'»»n  uimIj  ,  <,>».\ii.ms  m    i,<  <  (  vsit.ic    utrjni 

gore  in  tiihilum;  a  voluiil.ilc  \«io  h.tlMiiin  reelilu-       libd  .l.s.-ren.li  ,»,-ii >,.,  s,„ml<\  »r  I  n.v.ia.  N«,i. 

ilincui,  iioii  valel  illam  •ouar.ito    Dis»     llojos  Iiij«       «"""  • M  Mflll  •»!   -I  fohmiluiM  vrnuicio,  <|>>  •<„ 

milii  in..iul.lc  as.cilumis  innlluni  |  .1  lalioucm  .•»-  "'  vo.Vii.lum  s.iloi, ■„,;  |MJ  MflhM  vmt  NMttfJ    M  "". 

IfjlCM    Mac  Noi  liv;uiiniir  tk  illa  voliinlatis  to«  i.iu-  ">i  prMWBlMl  m.Ic.i  ||offtMI  a  lori.au. ,  MMM  sljinii 

(Jinc,  .j  IM  jMlt  llicitUI    volunlas,  i.l  csi  <,<>«■  |,.opt,T  Mtl    scrvaCim     ver.lalciu    3s<wqu<  rrtur  ,  ci    iuf.riu 

*c  sciv.tlu.\  Nulla  aulciii  esl  jusl.i  vnlunlas.  nisi  qu:c  lormri.la,  quibus    |»".l    incn.lai  iiim    miic    rnora  tr.t- 

vuli  121  «|"0<l  DMN  \ull  m  vollc.  Dise.  (Ju:c  hoc  «lorclur  "";  procnl  <!n!»io  inox   virinni   viflx  i.-niiam 
i.on    vull,   pl.n.c    injnsta    osl.    Mac.    Scrvarc    itai|uc  R  a«'    sei  v.nidaiu    voril.il.  m   habcie    orrnrr. -lui .    DifcC 

rcci.U..lii)Oui  voliinlal.s  pmpler  ipsam  roclilulinem,  Apcrle  hoc  videlur,  cum  majoi.s  \ir.-»  oxl.il.cici 

osl    t»i  u  uiqiio  MH    soivanli  vcllc    quoil    Dcus  vnll  ad  volcn.liiin  salulcni  BMfMM  propler  se,  M    vori- 

ilfuui  vollc     Disc  Sic  opotlci   laleii  »•••.   Mag.   Si  lalom  proplrr  pnemium,  quam  ad  Mlulein  tcmpora- 

Deus  *••'  separat  liauc  reclilu.linciH  ab  alicttjns  vo-  MM  servand.im. 

iuniaie,  aul  volcns  facil  hoc,  aut  nolcns.  DMC.  No-  CADUT  X. 

hMJ  iioii  potesl    Mac    Si  ilaque  auferl  alici.jus  fO-  Quomodo  yecca,n  rfj  "«•  wvui  ptccatx  ;  ei  quo4  ««- 

lini"..iii  ,ti.ofalaio  rcolilu.lincni  vtilt  <ju»  d  f..cil.  Disr.  fa$  wiraculnm  f\l,  cum   Deui   reddit  reciUudmem 

AhsiMie  tlch.i  vull.  M.vc.  Lli<pio  al.  o.jus  ■"  volun-  «'««  deserenti^quam  cum  mortvo  rcddu  ritam. 

lale  vult  scpara-o  Cuimleui   icotinnlinciu ,   nou  vult  Mac.  Seniper   ita»|tic   hahcl   ralionalis  ••*•  n  ilura 

ciim   '••,   rcclitudincui   scrvarc    voluuiati»   proptcr  lihcruiu  arhitrium;  <[iiia  sempcr   hahci    poicsiatem 

tps.fi;  rcciituihnciu.    Disc.  Sic  scqtiitui'.   Mac.   Scd  scrv.uuli  rcctiludincin  volunlalis,  propicr  ipsam  rc- 

iam  pos«:uni  est  servarc  hoc  modo  icctiludincin  vo-  ctiludinem,  quamvis  aliqtiando  cum  difliculutc.  So,l, 

lunlalis  essc  otm>i   scrvanii   vcllc  quod   Dcus  vull  cimh  l.bcra  volunlas  descril  rccliludincni,  pcr  diffi- 

lilum  vel'c.  Disc.  Si  posii'im  non  csset ,  ila  tanicn  r  cuhalem  servandi;  utiijne  post  scrvil   pcecmo,  |icr 

issset.  Mac.  Ergo  si  Dcus  :"v  s;cpc  falam  rccliludi-  tfDpOttU)iliUl«SM  pcr  sc  rccnperandi.  Si  crgo  fil  tw~ 

ncm  toilil  ah  lliquo,  non  vult  euui  vcllc  quod  vult  ritns  vcJens,  cl   non  rediens  (/'»«/.  lxivii,39),  quo- 

cuiu  Yclle.  Disc.  Nihil  conseqiientui.s,  ct  nibii  impos-  niam  tptl  facit  peccatum,  tertns  esl  peccati  {Jocn.  vm, 

sihilius.  Mic.  Igilur  mliil  magis  iiupossibile,  qu.iin  31).  Qiiip,:e, sictil  nulla  vol.mlas  ,  antoqii.ini  luhorcl 

Deum  recliuulincin  voiunlalis  auferie    (Juod  tamcn  reeliUHlir.em,  potuiteam,  Deo  non  dauie,  caperc ; 

faccre  dtcitur,  »|tian»lo  non  facii  ut  ea»ieni  reoiiludo  >l'<i  «•'"•«  deseril  acccptam,  non  poiest  eam  nisi  Dco 

iioi.  ileseralur.  Dorro  diaholus,  vd  lcnlatio,  idco  di-  reihlcnle  rccipcre.  Et  majus  miiaculuin  e*isiimo, 

eitur  hoc  facere,  sive  vulunlalein  **-*  ipsam  vinccrc,  cum  Dcus  voluulali  desertam  reddil  rccliludincm, 

el  a  leciitudinc,  quain  lenct  ahstralicre;  <itioui.<m  qii.iui  cum  morluo  reddit  vitam  ainissain.  Corpus 

nisi  pron.iiicret  '*•'  ei  aliquid  aut  minarelur  aufcrie,  enini  necessilate  moricndo  non  peccal,  ut  \itamnun- 

quod  uuigis  quam  ipsam   reclilinliueni  vnli;  uulla-  quani  iccipial ;  voluntas  vcro  per  se  rocliluUincui 

lcnus  ipsa  sc  ah  ill.t  a!M,  quam  Miqualeatts  vult,  deserendo,  mcrclur  ul  illa  scuipcr  imhgoal.  El  si  qins 

avertercl 3**'.  Dtsc.  Sic  plantim  \i,letur  mihi  quod  sponle  sihi  mortcm  infert.  non  auferl  sihi  quod***' 

dicis,  ul  nihil  conlra  po»sc  dici SI"  exisliniem.  uunquam  erat   amissurus  ;  qui  veio  voiuntatis  re- 

CAPUT  IX.  I)  clliudiucm  desci  it,  hoc  ahjicil  quod  ex  dchilo  scmpcr 

Quod  mlitl  sii  libciius  recta  voluntate.  cral  '***  servaturus.  Disc.  Verum  valde  video  <|iw«4 

Mac.  Cernis  itaque  uthil  lihorins  iccla  volutiUilo,  *M*  dicis  de    scrvilute,  <|ua  servus  sit  •■*•  «^eccaii, 
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***•  Ipse  eotivorlil  mts.  ipsa  convertil  *»*°  i)is.  Sic  oportct  faun ,  qu;c  mu.  Vicl.  Cem.  Btc.  S.  Muk. 
l)is.  qu.c  ,Ml  lllnm  vellc.  Si  ita»|uc  Deus  mss.  Illum  vclle.  Dis  Sio  opoitet  lalen.  M.  Si  Dcus  us*  l)it<|uc 
si  ah  alicujns  mss.  utiquc  a  cujus  *'•'  Non  vult  eum  mss  CMMr.  S.  Mich .  t.on  vult  eain  ***'  Si  wm 
banc  msi.  Si  l>eus  Si>'pc  falam  *••■  Sine  voliinialo  iuu.  Sivc  voluniaiem  *•**  Nou  ucrniittcrel  uiu.  *«. m. 
Bec.  Vtct.  Nisi  promiltcret  "•'  Ipse  ah  illa  mus.  ipsa  sc  ah  illa  *•**  Vuh,  possct  aveilcre  »»*i.  vuU,  a\ei- 
lercl  *•■•  Contradici  posse  wit.  contra  pnsse  iliei  *•*•  Cuni  vull  mcntiri  mss.  Oeut.  Jtoc  im  .•liqMis  vult 
inenliri  •■•'  Aui  lormcnti  mss.  Vict.  Cem.  Bec.  t.isler.  aul  lonneuiis  ***'  ttiuuiquc  scivaie  mss.  u;rain- 
quc  scrvare  *•"  Sine  mora  dopiilarclui',  mss  sinc  moia  iradciviur  '**"  Vaw  m»|oros  \ircs  e\hih»v.c  mss. 
cmn  inajorcs  vires  Ckhihorel  »•*»  Pcecans  sil  mss.  S.  Miclt  et  Yicl.  peecans  tit  '***  Hatioualiy  hon>.»  wts*. 
rationalis  naluri  um  Non  anferi  sihi  aliqni.l  (,uod  MU.  fkt.  (>cm.BiC.  Non  aufeil  .sih.  quml  ***■  Hx 
dehiio  cr.il  m.t. »  x  dchito  sonqior  cial  ****  Valdc  veitnn  esl  «ino.l  i«>*  Veruiu  vuldc  vi.Uo  quml  ""'  \}tu- 
tjeivus  lit  mu.  »iiia  scnuslil. 
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qui  facil  pcccalum  ;  eldeimpossibililalcrccupcrandi  A 
descrlam  recliludincm,  nisi  ab  co,  a  quo  prioa  dau 
MTI  cral  rcddalur;  el  ul  illam  semper  toncanl  inde- 
6inenter,  consideranduin  esl  nmnibus  quibus  dalur. 
CAPUT  XI. 
Quod  itla  irnltut  non  auferal  libertatem  arbitrii. 
Scd  bac  sentenlia  multuni  rcpressisti  exsultalio- 
nem  meam,  quia  jam  putabam  ,,T*  essc  securum 
liominem  semper  haberc  ,,TI  liberlatem  arbilrii. 
Quare  ipsam  scrvitiitcm  enponi  mibi  poslnlo,  ne  forle 
lihertali  ,,T*  prefat.-e  repugnnre  videatur.  Ulraqne 
enim,  scilicet  hrcc  libcrtas  et  servitus,  esl  in  volun 
tale,  seciindum  quam  liber  aul ,,T"  servus  est  homo. 
Si  ergo  servus  ,  quomodo  libcr  ?  Aul  si  liber,  qno- 
modo  stviis  ?  Mac.  Si  bene  discernas;  qunndo  non 
habct  pr.-efalam  reotitiidineni,  sine  repngnaniia  et 
servns  est,  el  fiber.  Nunquain  cnim  eslejus  potesla- 
lis  rccliliidincm  caperc,  cum  non  babei;  sed  semper 
csi  cjus  polcsiaiis  servaro,  cum  babet.  Per  boc,  quia 
redirc  non  polosl  a  pcccalo,  servus  cst;  el  pcr  boc 
,,T\  qnia  ahstrahi  non  potcsl  a  reciiludine,  libcr 
cst.  Scd  a  pocealo  cl  ejus  serviiuie,  nonnisi  per 
alinm  potcst  revivii  ;  a  reclitiidine  vcro,  nonnisi 
per  se  potesl  averti,  ct  a  libcn.ue  sua  ncc  per  se, 
nec  pcr  aliiim  poicst  privari.  Semper  enim  nalura- 
liior  liber  est  ad  scrvandam  rcciiliidincm,  si  eam 
liabct :  oliam  qtiando,  quam  scrvet,  non  habct ,m. 
Dtsc.  SufTicil  mibi  Ii.tc  ,,T*  liujus  libcrlalis  ct  senri- 
ttitis,  ut  in  eodcm  bomine  possi.it  esse,  simul  facta. 
concordia.  q 

CAPUT  XII. 

Cvr,  cum  homo  non  linbct  rcctiludinem,  mngis  dicilur 
libcr;  fjiiia.  cum  habel,non  poiesl  ei  nuferii :  quam, 
eum  eam  liabet,  servus;  quia,  cum  non  habel,  non 
potest  per  te  cam  recujierare"7*. 

Sed  iniiliiitn  nosse  dcsidero  cur  quainlo  non  habet 
reclitadincm,  magis  dicilur  liber;  quia  nou  polest 
ci  ab  atio  aufcrri,  cum  habel,  qtiam  eum  rectitudi- 
nem  bubet,  servus;  quoniam  eam  non  polesl  rccu- 
pcrare  per  sc,  cutn  non  babet.  Per  hoc  cnini  quia 
rcdire  non  polesl  a  peeealo,  sorvns  csl  :  per  boc 
quod  ahstrabi  non  potcsl  a  rerliiudine,  liber  csl  . 
<",  sicul  ntinqiiam  abslrahi  poiesl,  si  habol,  ila  uiin- 
{[ii  'iii  poiest  icdire,  si  non  habel.  Qmprnplcr,  »ic- 
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ul  semper  hahrl  itlam  (ibertatom ;  ii.i  scmpor  hahcie 
vidctur  illatn  scrvitutem.  Mac.  Ista  scrvilus  nnn  c-.t 
nisi  impotenlia  uon  peccandi.  Sive  cnimMM  dio.i- 
nins  c.im  impoleutiam  esse  redcundi  ad  rectittidi- 
nemsivc  impolentiam  recuperandi,  aut  ilcrum  ha- 
bon  h  recliludincm  :  non  ob  atiud  csl  homo  scrvns 
peceali,  nisi  quoniam  per  boc  quia,MI  nequil  rcdire 
ad  recliludinein,  atil  recuperarc,  aul  hahcre  iltam 
"",  non  poiest  non  peccare  ,M\  Cum  atilem  babct 
eamdem  recliludiueni,  non  habcl  impotentiam  non 
pcccandi.  Quarc  quando  habcl  recliiiidinem  ill.im, 
non  cst  servus  pcccali.  Potesiaiein  atitem  servamli 
recliludincm  scmper  babct,  el  cum  rcciiludincm  ba- 
bct,  122  cl  cum  non  habet ,MV;  cl  idco  scmperesl 
liber.  Quod  aulctn  quaris  cnr  qnando  non  hahct 
rcctiluilincm,  magis  dicilur  liber  idcirco  quoniam 
ab  alio"85  non  ei  polest  auferri,  quando  habet  : 
qtiam  lunc  scrvus,  cum  habel*,,,  rectitudinem,  ideo 
quia  non  potest  cam  recupei  are  |>er  sc,  quando  non 
habel  :  tale  csl,  ac  si  qiucras  enr  homo  ctim  sol 
abeslmT  magis  dicilur  habere  polcslalem  videndi 
solcm,  prnpicr  boc  quia  iniucri  illum  polest,  cum 
adest,  quam  dicilttr  cum  sot  adcsl,  habere  impolen- 
liam  videudi  *""  solem,  quoniam  quando  abcst  non 
potcst  cum  facerc  sibi  pr.esentem.  Sicui  enim  ctiam 
quando  sol  abcst,  babemus  in  nobis  visum  quo  illum 
vidcmus.cmn  adesl;  sic  ciiam  quando  voluntatis  rc- 
ctiludo  nobis  dcesl,  habemus  (amen  in  ,,M  nobis 
apliludincm  inlelligcndi  et  volendi,  qua  cam  pos- 
suir.us  scrvare  proplcr  sc,  cum  eam  habemus.  El, 
sicut  quando  nobis  niltil  decsl  ad  videndum  solcm, 
nisi  prresenlia  ejus,  tunc  solummodo  non  habcmus 
illam  potcslalcm,  quam  nobis  facit  cjus  prxscnlia  ; 
sic  tanltimniodo  quandn  nobis  illa  rccliludo  dcesl, 
tunc  habcmus  illam  impolcnliam,  qitam  fccil  nobis 
cjtis  absentia.  Sempcr  igilur  bomo  babet  arbitrii  li- 
berlatcm,  se.l  non  semper  servus  csl  pcecali  ;  scd 
quando  non  liabcl  reclam  volunlalcm.  Disc.  Si  in- 
tcnle  eogilasscm  quc  supra  dicta  siinl  (cap.  5), 
quando  vidcndi  polcslalem  in  qiialuorpolcsta(C6  dis- 
Irihtiisii,  non  bic  dubilasscm  ,,M  :  qtiare  fatcor  cul- 
pam  bojiis  diibilationis  me.e.  Mac.  Parcam  lihi  niinc, 
si  ""  dcinreps  ca  qtttl  dicimus  sic  prxscnlia  tMt, 
CUni  opus  cril,  h.ihiicris  ;  ul  ca  nobis  nCCOm  non  sil 
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MTI  H.ita  ca  MU<  dala  crtl  *•"  Quia  Jam  putabam  ms*.  qnia  me  jam  pulabam  ms.  /?rr.  1 .  qn.i 
aneJMn  pniabam  **"  Scmptr  babent.'ni  m$$,  semper  haltera  MTk  Porie HbenHi awa.  forle  bbcriaii  ^1'* 
Q:iamlib«l  .tul  Itbcr  uisx.  qnam  libcr  *"•  BerviH  csl,  por  boc  mtt.  Tlin.  00.  Vicl.  Gem.  U  Servus  esl,  el 
pn  bnc  ""  Qnaill  s.nat,  non  babcl  mtt.  ct  Edil,  Goili.  qiiam  mtvcI,  non  habcl.  •*'*  Suflicit  mihi  boc 
mat.  SnfhVii  niibi  hsxic  "'*  M$$.  S.  Mich.  Cur  cum  bomo  non  babei  reetiindineai  magis  dioiinr  libei.  quia 
<  iiiii  Ii.iIm  t  non  pnieal  n  nnfciri  ;  qiiam  cum  e.im  babcl  srrvui,  quia  ciim  non  habel  non  poletl  eam  |mt  sc 

recupertrOt  ms.  Cluer,  Corenni  bmno.  .  quia  enm  babet,  non  poicst  ei  auferri,  qnam  cnm,  etc.  ut »'«  Edit. 
viss.  Ctm.  5*».  et  40.  rnr.  .  nnia  eum  hnbet,  pcr  so  nnn  poleal  eam  recnpernre  ^*"0  Impotcniin.  Si^c  eniui 
nns.  Imootontia  non  |teceanili.  Sira  onlm    •**'  Ni»i  ner  boc  nnja  mst.  nlti  twosiim  per  l">c  ajana    ,M*  Aut 

penire  anl  lialn>ic  ill.m  mss.  Citter.  tmitlk  Ml  iialiere  *,,,  qua  potest  homo  non  peccaN  »»is*.  nou  po- 
i'  ^i  iioii  peccare  ""'  Ei  enm  non  habci  mat.  Thu.  Oi).  el  cnm  eliam  non  haboi  *5'"  Qunniam  ab  alio  m$$, 
Thu.  i|iioi\i.iin  ah  ilkl     *"*  Quoniam  scrvns  lunc  uon  babcl  mM.  quam  lune  serviMJ  cum  habcl  mt.  Viclorin. 

i  iiii  tunc  ciiin  ser*ns  buvt  i  ms.  Ci$ler.  ajninaoeTUSlunecumMbel    ^5*"  Cnrbomo  cmn  sol  adestmas. 
Vict.  Ci  i  iii.nio  ciim  soi  afauM    "" Qtwniam  dieitur,  cnm  tol  abesl ,  hahere  impotenliam  ?!• 

rfrndi  nn.t.  Vi,t.  i.nn    Btt,  I.  quam  diciinr,  etllll  sol  ade^t,  haben  iiuputentiam  vidootli     *,H'  Jl.ibcoms  tan- 
inM    in  naw.  babemua  hmon  in    '"•  Kun lixc dubiiassom  «i**   hoii  bir  thihitasscm     1 "'  lilii,  miiicii  nuuc 
lua.  libi  iiiiuc,  si    "  '  Si«  sini  prjsacntia.  .  hujnsmodi  mm.  sic  praesentia.  .  habueri  . 


tm                                            DIAI  OC    m    i.ir.Hio  UlMTltKl  \nr, 

n-pfifrc.  Due.  Cralan  baboa  Imm  >H,i„i,;,-ni,>m   \  mtionr, „i  „.,„ ,  .,,,,,:„  „i  roi,n„ ',,„i,„, 
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Scd  nr  inirrria,  ti  ru  qtt.r  non  coiimh-m  ""  OOglUm, 

noii  •uiii  inii, i  propter  iiniiii  iiiditioncm  Mmpt  < 
omnia  ad  iiiiihinliiiii '"•  iii  ronlr  prrscuiM. 

CAPUT  Xlll. 

OiW  ptMtfM  ifiiuutti  iciinudmnit  v.lunlalli  />ro- 
plcrtiiniiurecliiiidiHim.tiipfilciiiiililJiiiliolil',!!,!!!! 
arbtlru. 

IIau.  I>ii:  a.llnu   si  i|iii,l  111  dillunliniir  IiIk  1  i.mis  u 
biliii.  qtum  fecnnus,  (liilnl.n  ?  IW.  Chhih  MltMMdl 
aillinciiH*  nliquantulum  iu  cj  MllidUI   Naffl  MJM  M 
liciniiK  polrstalem  scrvamll  iliquid  ,  i-m.i-  i.unin  Ubtn 
non  esl,  ui  alion.i  vi  Impediri  nou    poMll.  Ou.ininli 

rcni,  ciini  dicis  qnla  liberua  irbitrtl  cst  poMotM 

fcrvjinli  rccliliiilinciii  MMoUUfl  propler    ipvnu  i«'- 


R 


M,  l.i,l. -11,1 .,    Miffli  i.  i.i.  ,    llla  inclmftltir.  n    ,:   ,     , 
<  l..,lm,iiir      i„  ,    .il.unl  int  ul,<|„c,  n<-r    in.lifMM   Ml 
h.rc  tmsira  J.flimiio.    |Une  i,|„  vnli-inr  '  l»i«.r     M.lu 
■liflMM   MfiMII    »u|ri„r.    M»C.   Dir  ergn,  u  *•••  ijuiJ 

vis  jiii|,liN>  <li-  lil.i n.ii.-  |,i(>  propl«r  i|>.  >in  iiu|inia- 
tur  ill.iui  li.,|„-iiti,  ki\,  f.n  ui  l.oiiniii,  Mvr  nulum. 
D<    li.u   cnini  m.I.i  iiiiiic  no.i.-r  «-.t  s.  r..,., 

CAPVT  Xiv. 

Iht  ni<>  riuulfin  hl  rtlnlu. 
Disi     Hi-slnt    nunc  nl  .liu.l.is  cannl.-in  lil.cti.ti  m. 

OlOlllMs    CHIIIl,     Sl  Clllllllllll    ll.HM     illfll'li(,(ll|.  III     ,l,„|- 

iniinis  sil  oiimi  r:i  lii.n.ili  iiiliu.i  ,  imiiiimi  •»»'  u.fnCll 
(lill.rt  ill.i  qiu-   I).  ,  csl,  .,|,  |||i|  ,|,,.,     |  ,,,,.„  ,|,     ,  , 


cliliulincni ,  vide  ne  forle  jdilcinluui  |il,  ijiioiI  ill.nn       luta-  suiit '•''•;  el  illa-  .,1,  invio-iu.  M,,.     I  ,1  erMI  >r- 


l>oi.  slaiein  tani  liberam  designel  MM,  ni  imlla  vi 
aupci.iii  poss.il.  Mac.  Si  pnlcstas  scrvundi  rccliludi- 
ncm  voltmtalis,  proplcr  tpsjin  rcctiliiilinein  ,  ali- 
qtiamlo  invcniri  posscl  absquc  illj  quutii  pnspcii- 
nius  lilierlale,  cxpcdirel  ulquol  «licis  addctclur  : 
sed  cuni  dicta  dillinilio  sic  pcifccla  sil  e*  gt  nore  cl 
diflercntiis,  ul  ncc  minus  iliquid  claudal,  i.cc  plus 
qiiam  ill.i  qtiam  quxrimus  liberlas,  niliil  illi  addcn- 
ilum,  aut  dcmcndum  inUtligi  pntcst.  lisl  cuim  po- 
tcslas,  libcrtalis  gctiiis.  Quod  atilcm  atldittim  csl. 
scrvandi,  separal  cam  ab  oinni  poUaUU  quse  non 
cst  scrvandi.siculesl  polcslas  lidendi  jiiI  juiluiljndi. 
Addcndo  vero,  rccliiudinum,  sccrcvimus  eam  "Mi 
poleslate  scrvandi  aurum,  el  quidqnid  non  cst  recli-  r  rectiludinc  :  alia  carcl   reeuperabiliMr,  ilia  irrccu- 


Intni  jIi.i  csl  a  se,  q„;r  ncc  IV  la  l  si,  nr.-  |b  ||M 
acccpl.i,  qti.r  cst   solius  Dci  ;  ;,|,j  j  I),,,  focU  cl 

cept.t,  quu'  ett  anajeloniM  ct  boMiiHini.  Faru  *** 
autcm  alve  acerpta,  alia  mi  babew  rotiitndJiucM 

qiutn  scrvcl  ;  alu  caicu-.  IbMM,  alu  lcncl,       sc- 

pnrabiliUf  ;  alij  luaepar«btliur.  Ula  quUleM  qtia? 
Mpanbiliter  leucni,  fuit  aogetoruM  MuuiMM,  mm- 

quam  boni  coulirmareiitHr  cl  mali  cj.li-rcnl  ;  cl  cst 
niniiium  liounuiiin  antc  uiorlciu,  qiu  lubenl  rccti- 
imbncm  eamdeui.  (Ji\x  vcro  lenet  MMparnbiliur, 
Csl  clcctornm  augelortlffl  cl  bomiiium.  Scd  ingrM- 
rum  eleciorum.  poat  ruiuam  reproboruM;  et  bomi- 
num  "°',  post  motiem  stum.   Illa   autctu  quae  carci 


ludo.  Per  addiiamcnium,  roluntalis,  Mgregidir  a 
potcsiatc  servandi  rcctitudincM  aliarum  rernm,  m 
\irg;c,  aul  opinionis.  I*cr  hoc  aiuem  quod  ilicmm 
cst.proplcr  recliiudinem  ipsam,  dividitur  n  polestate 
scrvandi  rccliludincm  voliinlaiis  propter  aliml,  ul 
cum  scrvatur  proplcr  pecuiiiim,  aut  naliir.il.ler. 
Serval  cnini  nalurjlitcr  canis  reciiludincm  voltui- 
talis,  ciim  amat  calulos  suos,  aot  doiiiiniim  stium  libi 
bcncf.tcieniem.Qtioniam  igitnr  uiliil  est  in  bac  dilll- 


per.tLiiiiier.  Qujj  recuporabiliUr  caret,  cst  taiitum  iu 
bac  fiU  oiiiiiium  lioiuiimin  ill.  carcnlium  ,i01,  quam- 
vis  illam  mulii  nou  reCHperenl.  Qujc  autem  irrecn- 
pcrabilitcr  carel,  csi  reproborum  liominum  el  imjo* 
ioruni,  scd  angclorum,C09  posl  ruinam,  ct  luuuiiium 
posl  liauc  vilam.  Dtsc.  Dc  difliiiiihuc  ci  diiisionc 
lilicrlaiis  bujui,  Deo  annueiite,  sic  inilii  satblecisti 
»,0J  ui  uiliil  queaffl  iuveuire  quod  neccssc  Mbean 
de  illi>  MlerrugarC'.  3*n 


VARI.C  LECTIONKS. 

****  Consucvi  noti  mti.  consnevicopilare,  non  mvAtl  imlueniluin  tust.  adinliicndum  J59iDi.scernimuscani 
mtt.  secrevimus  eam  ***6  Dicqtioque^imst.  dic  ergosi  ,fl"  Raliuuali  creatui;c  vcl  iiattui*,  multiun  msr..  ratio- 
naiinaliirx  MUlltiM  Sl9g  Halionabs  nalurje  suiilintt.  raliotulis  crcatur.c  sunt  mss.  Tku.  OU.  raiioualcs  ;r.  a- 
mnc  sunl  ,m  Kst  Angclorum.  Facla  mis.  esl  Angclotum  ei  bniuiuum.  Facta  3f0°  Scd  Angclunuu 
clcctortim,  post  rcproborom  ruinam  ;  cl  liominum  niss.  scl  Angclorum  posl  niiium  reproboruM,  «t  liomi- 
nuni  *til  ilomiiitim  carcnlium  mst.  bominitm  illa  carenlinm  ,60*  Scilicel  Angclorum  mu.  s,  .1  VngebiraM 
•*•'  Mihi  satisfecisii  msi.  sic  miiii  satisiccisii  •*•*  Mts.  Chtcr.  Bcc.  \.  Expbcil  tracUtus de  Liberuu  A»> 
bitrii,  editus  a]>  Anscbno  Archicpiscopo  Cantuaricusi. 


S.  ANSELMI  CANTUAR   ARCIIIEI*.  OIT    PARS  I. 


ROCMATIf.X. 


;;08 


SANCTI   iLNSELXtll 

TKACTATUS 


ni: 


CQMQRDIA  PRISCIENTII  ET  PRIDESTMTMIS 

NEC    NON  GRATLE  DEI 

CUM  LIDERO  ARRITRIO"" 


l><-  tribus  illis  qii.rslionibiis,  in  quibus  Dui  pras-  V  Lc,  hoc  ipsoin  pr.rseil  Deus,  qui  pnescil  omnia  fu- 
scicntiae  atque  praedesUnatieni  nec  nonci  graUac  li-  Uira;  quod  antem  praeseit  Dcus,  necessitaie  foiurum 
berum  arbilriurorepugnare  vidctur,  quod  niibi  Dcus  est,  sicut  pr.rseitur  :  ncccssc  cst  itaque  aliquid  cssc 
tfguabitnr  aperire,  curabo  ****,  ipso  adjuvauic,  acri-      fiiinruni  sine  iiecessiiate.  Ncquaqtian»  ergo  rocte  iu- 

lelligcnli  hic  repugnare  ""  videntur  pr.rscicnlia 
qnam  seqnilur  neeessitae,  ct  libcrtas  arbitrii  a  qna 
reinovetur  ueeeesilas  :  quoniam  ct  ncccsse  cst  quod 
Deus  pr.cscil  fiitiiriim  csse,  cl  Deus  pncscil  aliquid 
eeee  *""  fuiiiriiin  sinc  nnmi  ncccssit:ito.  Se»l  dices 
illibi  :  Non  rcmovel  taiucn  a  ine  necessilaiem  pcc- 
candi,  vcl  non  peccandi ;  quoniam  Dcus  pra-scil  ine 
pc<<al;irum,vel  nonpeccalurum  :  cl  ideoneccsscesl 
mepeccare,  si  pecee;  vel  non  peccare,  si  nnnpccto. 
Ad  qood  cgo  :  Non  debcs  diccre,  Praescil  me  Dcus 
pcccalurnm  lanlum,  vel  non  peccalurum  '"'j  scd , 


licinlo  osicnilere. 

123  QU-CSTIO  I. 

II     IHMUUIXV      III  I  -IIIMI  i:     1  >  I  f    CUM 
AIUUIIMl). 


,m:  nn 


<'.\e.  I.  —  Mnn  rtpngnat  Dei  prtrscieHtia  fiberMi 
urbilrii ;  quia  Detu  prancil  esne  tibere  futurum  , 
ijudiI  aliunde  tnnt  csi  cx  necessitute  futuiuin. 

(87;  VidcnUirquidem***11  prxscienUa  Dei  el  lilicrmn 
arbitriuni  rcpugnarc ;  qnoiiiam  ea  quac  Deus  prx- 
scil,  neccssc  csl  cssc    fiitura,  el  qnae  per  liberum 

arbitriam  Qunt,  nulla  ueccssitatc  proveuiunl;  scl  si  R  'pTX§c\l  n,0  Deus  peccalururo  sine  ncccssit.ie,   vcl 
icpngiiant  m",  iinpossibilc  cstsimulelpraescienliam 


non  pccrainrum  :  ct  ita  scquilur  qma  sivc  peccavc- 
ris,  sive  non  peceavoris,  ulrumque  sine  ncccssilute 
crit;  qiiiapratcit  Deui  Uiturum  csse  sinc  necessiiaio 
bncqiiod  eril.  Yides  igitur  non  etSO  iinpossibiic  si- 
inul  issc  prasscienliara  Dei,  per  quam  futura  ,  qu.-e 
praescii,  dicunuir  esse  ex  necesaitaio;  ct  libertatom 
arbilrii,perquam  mulia  riuuisine  ■cceasjtale.  Sicnim 
csl  impitssiliilc,  scqniliir  aliquid  impooaibUQ  **  ,  scd 
nulli nasciiurexhoc  impowibililasMI*.Forsitandieio: 
Nondum  anfen  a  cordemeovim  nccessiiaiis,  cunidi- 


Deiesaefquacoinnia  pr.xvidet,cl  aliqtiid  per  liberlatem 
arbiirii  fieri.  (ju.v  irapossibilitas  si  abeasc  intelligi- 
inr;  repugtiantia,  quaevideUir  hiessc,  peniUis  remo- 
vetur.  Ponamus  ilaque  simul  esse  el  praescientiara 
Dei,  quauisequi  nccessilas  fuimaruni  rcrum  \ide- 
lur;  ei  lil» -i  liicin  arliilrii  pcr  quam  mulla  sinc  ull.i 
neccssitate  ,',",  Hcri   creduutur '"* ,  ct  videamui 

iiiiiun  impossibile  sit  baec  dno  simul  cssc  o I  »i 

eal  iinpo5iibile,  orilur   inde    aliud   impossRiihile  : 

iaapossibiksiquidcmest,  quopoMto  aliudirapossibile      eJi  quia  necesM  cst  rae  pcccaiUrum  esoe,  vel  non 

aequilur.  Sed  si  iliquiileol  luturum  line  nercssita.      peeeaturu  u  sine  neceasiiate,quia  kec  presdi  Deui : 

VARLfi  i.kctionks. 

•  CoUatnm  rsl  '/•'<■  tputeulnm  enm  msi.  ftravmafJMSMitMi  a  /  »•  i  .'•  f  <  •»  Vietorinii  olim  nototii  (',(.  !>,  IK  17», 
n  llli  .">,  >ui>.  Ciitercienu,  ei  <i<m  <  H  iont  Golhiea.  —  (.cm.  ( ',.  19.  I  rVf.  /»/;.  ct  CUlcr.  bicivll  Uber  Au- 
sclini  Ganluariensis  Afcbiepiscopi  ile  Conconlia  Pnescientiae  ei  Pracdesiinationii  ei  grati.t  Dci  cum  lilicni 
urbitrio  mu.  \  ui.  (<■.  9.  Liber  Magislri  Anaclml ,  Qaomodo  Uberuin  arbilriuni  Pneaciciiiiae  el  Pracdc- 
linaUnni  el  Gralke  Dci  ana  repugnel,  »»<  mu.  Vfct.  nuUo  eu  pnriiuM  mtt  Covitulorum  dininetio.  In 
iihu  i/m«.  ./  i/i  /../i'.  Gotk.  ii  Colon.  cst  diitinetio,  ud  nnila  Capitnlornm  '•  Curabomn.  Chter.  icu- 
labo  ■  "  Videtur  quidcm  mns.  viitenlnr  quidem  *60*  S.»l  repugiiani  mti,  ci  Editto  Gothteo  sodsircpug- 
nani  ''  '  Sinc  ncccssiiaUJ  »/i««.  aine  nlla  nccessiiaie  ■  '*  Kieri  videutui  aui.  Viet.  c.un.  Hori  credun- 
ini     '*''  H  i<  i<  uugnare  mts,  liic  n  pngnare     '  '   1'raescll  aliud  aliquid  csse  line  wis.  pnescii  nliquid  esse 

nm     ne    **"  1'cccalutum  vel  i<<»n  pvccaturura,  ^nl  inm.  |m*i nm   lantoui  vcl  uon   pcccalurum, 

scil  i'i<-.  lnt.  ('.('.  lurum  vel  uou  peccaturum  laiiium,  sed     ' ''  Sequilui  aliml  impoxibile    mu, 

ictjuilnr   aliquid  impussibilc     '  ,!l  l-.v    ha<  iraiiOitsibililas  m$$.  v\  lnx    impossiltiliUii 

NOI   I. 

i         \  ■  ic   ,n|ir.i  li!',  i.  I»    <  <  n    li  ili.  <     -I 


t>oo 


iii   (  ONCOIili   (  i:  i  •  <    ni.i  ii  m  i  ii     mu  lHi. 


uecoMitai  oiilm  videlui  lonare >m  vulfii  »hl 

hltlonem<  Qiiorc  il    iifcea*e  Ml  me  p><<  u.    01  vu 
HinlaM,lnh*lligo  mc  <  ■>;:'  illqu  i  >•>  euli  i  vl  nl  lolun 
imom  pow andl  .    ol  il    non  pooot ,   i    \» > •  uull 
volunlaM  prohlbcrl  Quuproplor  neceasllnle  vidcor 
nniii  poccaro  "",  m  |>ooooi  volnou  c  li  mm 

|M  ri  o 


■  *IT 


C \r.  II.   —  QuitniOilii  MiflM    iM   U '»»•    OlOI    \nUirmn 
•muni/i>    D.m  /ii. imi/  iniu  MM  /m/iiihiii  .   r/    Imii.  u 
i ■olniiinlrm    fJMTttM    MOMinj      01  0*1  i/i»/'/ifi  iiihj 
iiiM/<'. 

ErgO  Miomluni  ""^  ost  quia  •t.cpc  diiiiniiH  nocoss* 
Cnho  i|iinil  null.i  vi  cs  c  OOgllUr,  cl  nocossc  iiiui  OeM. 
i|iioil  imll:i  piolnliilionr  i  cinovclnr.  Nam  do  nniis, 
nOOOOM  Oftt  Doiim  iimnoii.il.iii  cssc,  Ot  OOOOOM  ost 
Doum  ""'■  OOM  injuslum  ;  OOa  qnoil  vis  aliqna  rog.it 
1'ihii  csse  ionnorlalcio,  anl  pinliilir.il  OMf  injuslum 
,",>  Mjd  OjUOttlaiQ  inill.i  Mi  pOMOl  f  »>  ero  ut  uou  sil 
imumrlalis,  aul  ul  sil  injnslns.  Sic  ilaqM  si  ilico, 
ucccssc  catcsse  |0  OOi  caluiuin,  vcl  nou  pcrraturinn 
sola  volunlulc,  sieul  DOUI    ptMOCk,    iioii  ost  inlolli- 

•■cudum  quod  tUquid proUibeol  volnnlolOMOjOM  uon 

Orit|MlCOgOl  il l.iDi  osso  que  cril :  lioc  ipMIM  n.no 

noe  pr.cseit  Dcus,  qni  pnevitlol  aliquid  futnrum  cx 
sola  volunlalc,  OjttOtl  VOllintOO  non  *•*•  eogitur,  anl 
prohiliclur  ulla  alia  re  ;  ol  sic  o\  lihoilalo  J'"  lil, 
quod  lit  cx  voluntate.  Si  igitur  bfcc  iJiligenier  Inlcl- 
liguntur,  poloquia  el  prxscientiam  Dei  ct  liucrta- 
lCO  arbilrii  siinul  OMfl  nulla  prohibcl  incnnvcnicn- 
lia.  Dcnique  si  qtiis  inlellecuiM  vcrbi  proprie  consi- 
dcrat,  hocfpso  quod  pncsciri  aliquid  dicitur,  futu- 
rum  cssc  pionunlialur  :  non  Oilim  nisi  qundfuturniu 
cst  praescitur,  quia  Bcieutia  non  cst  nisi  veritalis. 
Quare  cum  dieo  quia  si  prasscil  Dcus  aliqnid  ''**, 
5.24  neoesso  est  illud  cssc  futuram ;  idcni  est,  ac  si 
tlicam  WM  :  Si  cril,  cx  nocessilate  er.l ;  sc.l  luecnc- 
ccssiias  iion  cogii,  ncc  probibet  aliquid  esse,  atit 
iion  e.sse.  Mco  cnim  quia  ponilur  rcs  esse,  itictlur 
cx  ,m  necessilate  ossc;  atit  quia  ponitnr  nouesso, 
aflirinatur  *"•  uon  csse  e\  necessilaie;  non  qnia 
ncccssitas  cogat  aul  probibcal  rem  esse,  aui  non 
cssc.  Nam  cum  tlico  :  Sieril,  necessilate  erit;  bic 
scqniltir  necessilas  rei  positioneM  '*",  non  pncce- 
dil.  Idcin  v.ilet,  si  sic  prouuniiciur  :  Quod  crit,  c\ 
neccssilaie  erit.  Non  cnim  aliud  signiRcai  hac  ne- 
cessiias  ,MT,  mstquia  qnod  erilnonpoteril  ainiulnon 
esse.  Pariter auieni  verum  est  quia  fuii,   ct  csi,  et 


\  ■  iii  illquld,  no 

fuiOM  '  T"»  I  '"".  •  |0Ml  cvi     .  i 

,      |  i|iioil   rlH.    I.l"ip| I.  i i      I 

i.  ni.ini,    .  i   i.  iii  pi  irtei i'  <  ' 

I.    II.    C»».      pl    » -M -lll'    lli.    I    l     |    '    I  i    I       III 

l.  in     .iii  I    rcni  CMO  fnlni.iin.  i  l  n  u.liiiii  un       •..    fo 
tiliaio.snolii"ii'     l   '  !•  n.   i'  iii  ■  sv  .illi.nii.    .1     tiii 

alli.iin  MMM  :iIImiii.   LigMIM  I  ' H  •>•  i"|"  •  "' 

icssil.il.     illniin.  i|in.i  .ilnpi.iiolo  pi  ii,  .i|n  .oi   li.  i,i    ll 
liiiin,  |Miinilnon  loii    'lliiiin  .  '  l   pUtMjnaM  '  si  .'II  iiiii 
|Milcsl  li.  ii  iimi  .illioio      li^iiniii  VOrO   .'II s.  inp.r 

neeeoM  eot  omo  hIImm  ,  qnla  i"'«  anti  i|uaiu  iil,  nei 

poslipiun  csl  alliniii,  gfll  iOMll  "1  olfcMM  mii.uI   sit 

noii  iiiiinn.  Sinniiii  i  i.  s  o.iii   acceooitato  eal  pra 
Hm;  i|noni.ini  intoqnoM  esset  prMaono,  pMiiitUeri 
"  ut  prnnieni  MmesoRl;tl  poolqnoM  eot   pra  oo 

pOtOSt    lori    non    pr.iM ns.  RoM    auicm  prasSOfllCM 

neoooM  esl  •,,>sc  praoenMM  mmper;  mtia  m.*c  prim 

quam  sil,  ncc  poslipiam  csl  pi.cscns,  potesl  |"  '    .  R  • 
siinnl  ossc  non  pr.oscns  M".   EoJoM  mnilo    res 
qua,  M  quxilaui  aclio,  iion  MOCOMitOlO   fuliua    isi  ; 
quia,  priusquain  sil,  floii  potCOt  ul  MM  Sil    fnlni.i   ! 
rcm  vero  fiiluiain  neeCMfl    ost  eiM  lniuiain;  i|no 
ni.im  futurum  noquil  CSM  simul  i:on   lninriiiii       ' 
Do  pr.i  lorilo  aiilom  simililoi  vornm  esl  qm  i  rCS  ali- 
qua  nonesl  ""  ncceMiiate  pr»lerila;quouiam,  an- 
MquaM  csset,  poiuit  Oeri  ut  non  esscl :  ol  qniaprx* 
leritum  aompeff  neeesse  cst  esse  prasicrilum;  quo 

niain  non  pOtOSt  siinnl  nonOMO  prj-lc.  iliini.  Retl 
r  in  re  prxlciita  OStquiddain,  quoduon  csl  inrc  pr.c- 
'  scnii  vel  futura.  Nunquam  enim  ieri  poicst  nl  reo, 
qnae  pr.cteriia  est,  fiat  nonprxtcrita  :  licui  rcsqnav 
dam,  qu;r  prxscns  est,  potcst  lieri  nou  pr.osons;  ci 
aliqna  rcs,  qu;e  non  necessitatc  fuinra  est,  potest 
licri  ii i  nou  sit  liiiina.  Itaqne,  cniu  ditilnr  fuluruM 
de  fulurOf  ncccsseesl  essc  quod  diciiur;  quia  fu- 
luruin  nunqnamesl  nonfnturnM  :  sicutqnotiesidem 
dicimua  i!e  eodo.m.  Cum  euim  dicimus  qnia  ouuiia 
bomocst  liomo,  aut  si  cst  bouiobo:iio  cst;  aol  onim 
album  cst  album,  ci  si  est  album  albuiu  csi  :  n<  - 
ccsso  est  essc  quoil  dicilur,  quia  neit  poicsl  aliquid 
siniul  esse  et  non  csse.  Quipfic  si  non  <si  necesse 
omne  fuiummesse  fulurum  ;  quoddani  '  '*  fuluram 
iion  ost  futuram  :  quod  csi  impoMibik:.  Necessitalc 
ergo  omne fuiuram,  fnturumcsi;  otsi  csifuiuram, 
fuuiram  esl,  cnm  futuram  dieitnr  dc  niMro  :  sed 
3e"  necessiiale  scquente,  quas  nibil  essccogiL 


D 


VAULt  LFXTIONES. 


*"•    Vidcor    inde    peicare    ms.   Gom.     raibi    videor    intle    perearf    uisj..    I i«?r.    Lister.    mini    \i 
ileor  peccare    ,S17  Si    non   pecco.   »»xs.  si   non    pceco  ci    cuo    ■*'■   Krgo   m  ieitiluiii   wis*.  nmiu.  orgo 
'"•  Aut   prohilicit    esse   iujnslnin   »/s<.   Cister,   aut  probibeal   cum    esse   injusinm    •*'•  Std  vi»lu!i«a> 
non  nui.  quod  voluntas  non     ,b*1  Quiasic  ex  lihoriale    nfm.  ot    si    o\   libcrtalc     '    J  Si    pntscit   al 
iiijs.  si  pr.oscit  Dmis  aliqiinl,     *•■•  Id  Csl  ac  si    tlic.un    m*s.    idcni   c>l  ac    si  tlitaiu    ws.     I  itt.   V.   K.   13. 
idem  cst  ac si dicatur    ,M*  Fouiinlui'  rcs  esse, dicuniur  vxmss.  Yici.  Cisicr.  ptiuilur  reiu  csse,   Ibiu 
"*•   Aut  quia  ponunUir  non  cssc,  alflrinantur  wss.  Vict.  aul quia  pnnitur  n»n  csse,  ailiriualnr    ,liJ  Jim*. 
sitas  quae  rei  posilionem  mss.  ntHressitas   rei   posilioncni      '^r  Siguilical  hic  iiee««sii.ib  uws.  si^nim-at  h*c 
neccssilas    3;,<  Simnl  esseel  non  pnesens  mss.  siutul  cssc  non  pr.cseus    -ii}  Sininl  « i  non  ftilui  iiu  mss.  -t- 
inul  non  fuluriuu     **u  Aliqua  nune  csl  imss,  aliqua  non  «vsl     *iiX Sjmul  essu  pi"»*lcriuiui,  el  n.c  ■        |    i'k8r- 
ilnm.  Scd  mss.  siniul  nou  <*sy*  pia*  oi  iiuiu.  Sed    Jli1s  On.nc  fuliuuni  quml  l  itin  'i:.'    »pi*u  lo.tm  m\i.  w»»hu'  rutu 
rum  cssc  fuluruiu  :  quo.ldam.     '-^Kicoiii  fuiumiu  diciiui  de  futur.i  sicl  luiunsui,    tuluitiM  e*>i   srd 


Ml  S    ANSKLMI  CANTUAR.  AKCIIIKP.  OPP.  PAKS  I.  -  DOGMATICA.  5U 

C*p.   I  -  Qtunt  lil>ere  ftttura,    tion  sinl  nccesnria  \  spnnte,  non  operarclur,  quamvis  quod  facil,  necesse 


necettitnte  ffmcedenie,  $<rf  ieq*eule 
Cutu  auicin  fiilnnuii  dicilnr  tie  rc,   noii    aeinper 
rcs  ncccssilatc  csl,  quamvis  sit  fultira.  Nam  si  ilico: 

Crns  tetlitio  futura  est  in  populo,  non  lamen  neccs- 
silalc  crit  sedilin.  Potcsl  eniin  ficri,  antcqiiaui  sil,  ul 
lioii  fiat,  eliamsi  cst  futnra  IM*.  Aliquando  vero 
esl,  ut  res  silex  ncc.cssilatc  que  tlicilur  fulura,  ul 
si  dico  cmt  esse  fttturuin  ortuin  solis.Si  ergn  cum 
nccessitalc  futtiriim  pronunlio  dc  re  fulura  lioc 
inodo,  seditio  cras  fnlnra,  ncccssilalc  fulura  est ; 
aut,  orlus  solis  cras  fuluius,  ncccssilale  fuiurus 
est  :  seditio  quidcm,  qux  non  crit  cx  neceasilale, 
sola  sequcnli  neccssilaie  futiira  asserilur;  quia  fu- 
tura  de  futiira  Jicilur  :  sicniiu  cras  futura  csl,  ne- 
cessilale  fulura  csl  :  orlus  vero  solis  dualnis  nc- 
cessitalibus  fiiturus  inlclligilur,  scilicel  et  prxce- 
denti  qux  facil  rcm  essc,  idco  enim  eril  quia  ne- 
cessc  osi  ut  sit;  el  sequeuti,  quae  niliil  cogit  cssc, 
qtioniam  idcirco  nccessilale  fulurus  est,  quia  lutu- 
rus  est.  Qtiapropicr,  cum  dicimus  quia  quoil  Deus 
prsescil  fuiuruHi,  uecessc  est  csse  fuiurum,  non  as- 
serinius  '"•  semper  rem  csse  nccessilaie.  futuram  ; 
sed  rcm  fuluram,  nccessitale  csse  futuram.  Non 
eniin  potesl  fulurum  aimul  non  esse  fulurmn.  Idcm 
sensus  esl,  si  sic  dicilur  :  Si  Deus  picescit  oliguid, 
non  addcndu  fuiurum ;  quoniam  i/iprojscire  inlelligitur 
futitrum.  Namnonesl  aliud  prxscircquamseire  futu- 
rum;  cl  ideo  siprxscit  Dcus  aliquid,neocssccslillud 
esscfiiliirum.  Noncrgo  semper  sequiturprxscienliam 
Dei,  rem  necessiiatc  fuliiraiu  esse ;  quoniani.quain-  C 
vis  omnia  fiitura  prxsciat,  non  lamen  prascil  cuncla 
fulura  neccssiiatc,  scd  qtixdam  prxscii  cx  iibcra 
rationalis  crcalurx  voluniate  futura.  Nolandiim 
quippc  est  quia,  sicul  necesse  non  csl  Dcum  velic 
quod  vuli ;  iia  nccesse  esl  in  sutiltis  velle  bomincm 
quod  vull  ;  el,  sicul  necessc  est  '"*  cssc,  quid- 
qtiid  Deus  vult;  ila  nccesse  estessc,  quod  vullliomo 
in  Lis,  qux  Dcusita  subdil  liuman.c  voliinlati,  ut 
•*"  si  vtilt  tiaiil,sinou  vull  non  liant.  Quoniameniin 
qnoil  Deus  vuli,  non  polcsl  uon  cssc;  cuni  vull  lio- 
iniuis  vuliintateiu  niilla  rogi  vcl  probibcii  ncccssitaio 
ad  \olciidum;  vcl  ad  non  volcndum,  cl  vult  iflfo- 
itiini  scqui  voliinlalcin ;  tiinc  uecesse  cst  volunta- 
lein  csse  liberam,  el  essc  quod    vull.  In  ln.jusniodi 


lit  fieri,  ut  supra  dixi.  Nam,  quoniam  nou  csl   aliud 
ilii  peccarc,  quam  vclie  quod  non  deliel;  ita  non  cst 
pcccaluui  volunlalis  nccessarium,  sicul  vcllc   non 
csl  necessarium  :  lamcn  veruin  csl  quia  si  vuliltomo 
pcccare,  ncccsse  csl  eum  peccare;  scdca  ucccssita- 
tc  qnam  supra  dixi  (Cap.  2)  nihil  cogcrc  aul  prohi- 
bcrc.  Itaque  quod  rull  libcra  volunun,  ct  potest  et 
non  polcsl   iioii  vcllc,  ct  ncccsse  csl  eam  vellc  '"*. 
Potcsl  nauiquc  uon  vcllc  antcquam  vclil,  quia  libcra 
cst;  ei  cuni  jam  vult  m\  non  potesl  non  velle,  sed 
eam  velle  nccessc  cst;  quoniam  impossibilc  ille  esl 
idipsum  simul  ct  velle  cl  non  velle.  Opus  verovolun- 
latis,  eui  datum  csl  ut  qnod  vult  sil,  cl  quod  non  vult 
non    sit,   volunlariuni  sivc  spmitaucum  cst;   quo- 
"  niam  sponlanca  voluntale  fit  :  cl  bifariam  esi  ueccs- 
sarium,  quia  el  voliintalccogilurfieri.clquodfil  non 
polcsi  simul    non   lieri.  Scd  lias  neccssitatcs   facil 
volutilatis  libcrtis,  qux,  priusqtiam  sinl,  cas  caverc 
polest.  II. i  c  omnia  Detis,  qtii  scil    omnem  veriiatem 
el  iioimisi  vcriiatcm,  sicut  sunt  spontanca  velneces- 
saria,  vidol.elsicui  vidoi,  itasinit.  llaccrgocon-idera- 
liouc  palanicsl  quia  sine  omni  rcpugnanlia,  et  Dcus 
prxscit  omnia,  cl  niulia  liunl  cx  libcra  volunlatc, 
qu.c  ,     antcquam  siul ,    fieri  polcst  ut     nunquam 
sint;    cl  tamcn    quodammodo  sunt    necessilale  : 
qux  nccessitas  ,  ul  dixi,  dcscendil  de  libera  volun- 
tate. 


C*p1V. — SiprvseicntiaDei  necettitatcm  ingertl  rebus 
quas  prcescil  ,  ipse  nihil  facil  ex  tibertate,  sed  o»i- 
ftlfl  ex  mcessitate. 

Cognosci  polesl  eliam  non  omnia  qu:c  pnnscil. 
Deuscsse  cv  necessitate  ,  scd  quxdam  ficriex  libcr- 
lalc  volunlalis ;  qnia,  cum  *""  vult  aut  facil  Deus 
aliqtiid.sivcsccundum  xiernilatisdicalitr  immulabi- 
iein  prxsenliam  "",  iti  qua  niliil  cst  prxtcrilum  aut 
125  fulurtim,  sed  onmiasimui  sunlsineomninioiu; 
.it.  si  dicimus  quianon  voluilaul  volel,  uec  fecit  aul 
faciel  aliquid ,  ted  tantum  vult*u'  tl  facit;eive 
secundum  tcmpusvcliil  cum  profcriiniisquia  volctaul 
facict  qnod  nondunifactum  esseeognoscimus  :  ncgari 
ncquit  scire  qux  vult  et  facil,  el  prxscire  qttz  volft 
alqtic  faciet.  Quarc  si  scirealqtic  prxscireDei  neces- 
silaiem  ingeril  omnibus,  qux  scil  atil  prxscit ;  nibil 


rrgo  veiinn   cst  qtiia   neccssilatc    sil  opus  peccali,  D  sccundum  xlernilalcm  aul  scciindum  ulltim  tentpiis. 


quod  vull  Loino  facere ;  quamvis  non  ncccssiiatc 
velil.  Quod  si  quxiilur  de  peccalo  ipsius  volunlalis, 
cuui  pcccat  volentlo,  tilriim  sil  ucceskitaW*,  n-spon- 
tlendum  e.«l  quia  siciM  uoii  vull  nccessilatc,  ila  non 
csl  pcrtaium  volonlaiis  tic.  esiitjle.  Nccneccssilale. 
opcratur    cadem    '"•   voluntas;  quia  si  nnn   vcllct 


vull  aut  f.iciel  ipsc  cx  Iiltcrl.il6  ,  sed  omnia  exncccc- 
silate  :  quoil  si  alsuiduin  csl  vel  npinari,  nou 
neccssilaic  cst  aut  non  cst,  omnc  quod  scil  Dcus 
aut  pnetcil  essc  vcl  non  csse.  Ergo  uiliil  probibct 
aliquid  sciri  vcl  prxsciri  ab  illo  in  noslris  volunla- 
libus  ci  actionilius  fieri ,  aul  fuluium  esstf  per  libc- 


VARI.IS  LECTIONES. 

mst.  ct  si  esl  fiilurum.  fntiirum  esl,  Cttm    futiirnni  diciltir  de  fittnro  ;  %ed     ",v  Eiiam  qnaa  fnltira  tn  mts. 
» liainki  rsl  fulnra     •"*  Non    assermnis    MIM.   Vkt.   non    asvritur     "^  Kl  aimiliier    ncccsse    ttll.  Cl  sicul 

norcaati    •*•*  Human«  oatune  ei  roluiilaii,  nl  naa.  Mimanai  rolnnlali,  ui    IMi  Opcrarajtar  eadcm  mu. 

1  .  /.    operarclur  .adc.i,      ^"  Ett  eilin  v.  Ilc  nui.  est  catti  vrllc     '•'°  Kt    tuin  vull    »mv«.  rl    tu.n  jam    vult 

""    i'.r  lioc  qn.id  eomttMa.  qula  eum  m$$.  Cltnr.   pervhoc  quia   < •••,  Seciunlum  cterniiaiam, 

alcai  immntabilem  prxacieniiam  ntaa.  aecaudum   lelcniilatfa dicalur  iinniiiiabilcni  pixtaniiam  nmi    Vict. 
I3,i  'tcr.  accuadum  cicn.u.itis.  . prxKicniiuni    J  "  ScJ  lamen  rull  mii.  sd   hntum  rull 


bis  de  coim  ono  pn  i  i 

imn  .iiliihuiiii  :  iil.  i|u  un\  i  .  u,  c .  .<■  ii  MM  qu<..l 
si  il  |Ml  pi.is.il  ,  t.nin  n  mull.l  li.iut  ntill.t  nri  i  K  .i.  il'\ 
so.l  hliri.i  viiliinl.ili' ,  ipioni.iiliiioiliiin  Mipn  IIKMI- 
kIi.ivi  (f.i|«.  I).  Ncinpo  i|iinl  iiiiriiin  ,  »|  ln>«   mo.lo.ili- 

i]iinl  ci    i\    lilicriatc  el  i\  iKH-cs.iil.tti-,  ii niill.i 

kini  ",v  qu.r  rccipinnl  OppOlltl  iIim-isj  lalioiio  T 
Vju.c  ii.iiik|iic  IBOgil opposita  Minl  ,  quani  .iilnc  «l 
.ilmc  ?  Viilcnnis  l  iincii ,  »  ii  iii  transil  aliqms  .1.-  Imo 
:..l  lociiin  ,  quu  nlcin  irc  ,  <sl  nlirc  "**  cl  aliire.  Aliil 
ciiini  «Jc  loco  ,  M  :nlii  ad  locinn.  Ilcm  :  si  rousilo- 
iciikis  solcin  suli  lliqui  p.irlc  oirli  ,  cuiii  »cni|»«  r 
rtxlum  lusir.milo  ailoanidem  pailom  fcslincl,  \idomiis 
i|in.i  iilcui  Uk-iis  ''sl  I  <|iio  rOOOdil  ct  Id  <|ucin  IQM 
tlil,  ct  iinlosinonloi  ci  cotlcin  tcinpnrc  appropinqual, 
■  »|uo  flongalui'.  PllOl  cliaiu  inisuin  ojns  non  igno- 
ranlilxis ,  ipiia  si  t  ivliiiu  consitlcronins  ,  scmpcr 
lunsil  ib  occidonlali  paito  :nl  oriciilalcm.  Si  vero 
lcrram  allendimtis,  uunquaui  niti  ab  orifnlali  ail 
Oitiilciiialcm ,  ol  sic  semper  conlra  liriiiaincnluin 
v.nlit,  et  licet  lartlius,  cuin  firinamcnto  :  quoil  ipsiim 
in  oniuilnis  pl.inctis  cernilur.  Ita  ergo  nulla  orilur 
repugiianlia  ,  si  sccuntluii)  prscdiclll  rationcs  assc- 
riinns  itlem  aliquiJ  cssc  neecssitaic  fulurum  ,  quia 
cst  fuluniiu;  cl  nulla  cogi  BOOMlitOlO  essc  fiiluruni, 
nisi  ea  ncccssitalc ,  qiiain  supra  tlixi  (cap.  3)  ficri 
a  libera  volunlalc. 

C.*r.  V.  —  Qnorf  mnlta  in  Sciipiuris  dicuntur  neces- 
saria  n  immulabilia  ,  per  comparutionem  tid  atler- 
uiintcm  ;  qtitv  i«  lempore  stiul  hbcia  ,  et  pottent 
non  esse. 

Si  VOTO  pcr  hoc  ,  quoil  de  liominc  tlic.it  Job  Dco  : 
Coiisfi/iiisli  terMINOI  e,ut,  qui  pra-lertii  iiON  potcrunl 
(Job.  xiv,  5)  ,  vtill  aliquis  oslcmlero  quia  nulltis 
pQtuit accclerare tel  diffene  diem  in  qua  uiorilur , 
quaiuvis  aliquautlo  uobis  videalur  aliquis  faccre  cx 
liberu  voluiiiaic  untlc  morilur,  noii  csl  quotl  **' 
objiciturconlra  boc  qnod  supra  diximus.  Nam,  quo- 
uiaiii  Dcus  uoii  fallilur,  ncc  videl  nisi  vcrilalcni 
sivc  cx  libci  t;ue  sive  ex  ncccssiiate  evcniat ,  dicitur 
constiluisse  MV'  apud  so  immuialiiliicr  quotl  apud 
lioinincm  prinsquam  fial  inulari  polesl  *•*•  Tale 
ctiam  csl  quoil  Paulus  Uk»  aposlolus  tit-  liis ,  i,ni  sc- 
cundum  propositum  vocali  suni  sancti ,  duii  .  Quoi 
prascil  el  pradestinavii  confonuet  fieii  immjinis  Filii 
tui ,  ul  tit  ipse  primogeniius  in  muttis  fiambits.  Quo$ 
autem  pnrdeslinavil ,  kos  ei  vocmvil  ;  el  quos  vociuit, 
hos  tt  justi(icavii ;  quos  anum  justt/ictivit  illos  el 
ma<jni/icac:t  (R»m.  VIII,  88-30).  Hoc  quippe  propo- 
siluni,  scctiiidum  quod  vocali  sunt  sancli,  in  a-tcr- 
oiiatc  ,  inqua  non  cst  prxterilura  vei  ftiiiiium  ,  scd 
i.inium  prxseus,  immutabile  est;  sed  iu  ipsis  bomi- 


hl  II  I  M   l.lll     M.iilll  ||  l 

^  mliii .  .  \    liln  i  i.it.-    .ii  bili  n    iliq  lnlr. 

Sif  nl   inllil  ipl.m.M.  in  .llilinl.tr  WOtl     lllll      .iill     <il 

:i|ii|Ui.l  ,  lcd  I  niliiin  '    t .     '  <  "n.  i>  i.i  .  i  .  t 

ci  il  alupiid  siiic  raplignantia  ,  ila  rpiod  in  clrniiljie 
Kiiil.iri  ncipiil,  io  Irmpori'  jliipuii.ln  |.«  r  lib<  rjiil 
voluntatriii  anlcquaM  BOtg  rs»<  nml.ibili  proluiiir 
ibMJIM  ii.i  iiiim  i.h-iiIi.i  :  quaniMs  auliin  iln  >iilnl  Kil 
iiisi  pr.ccir. ,  imii  rsl  I.-iiiick    illinl    |  i  |.., 

ralo  ,  Bicul  ooKlroiii  ,  bcil  a-lcrnuin  ,  in  quo  U-ni|  ori 
cuncli  coniincntur.  Siquidem,  qucmailiiio.liini  pra 
scns  lcmpui  conlinol  oiiinrin  loctun  cl  qu.c  in  quo- 
bbel  loco  suul;  ila  jlcrno  pr.cMoli  siuiul  (lanililnr 
oinne  lempus  cl  qune  suni  in  quolibet  lOMpoco  "*•. 
(aim  crgo  lil  Aposlolns  quia  DOM  pr.encit  vnn  t..^ 
suos  ,  pr:ci)csliii;i\il ,    voc.ivil,    juslili.  avit  ,    BMgttV 

|{  licavit ,  tuliil  horum  |inus  anl  pOOtOftel  IBBd  llciiii 
cst  ;  sed  omnia  simul  aelcrno  pra^scnli  sunt  iniclli 
gcntla.  liabel  cntm  BOtmitll  siiiiki  siinul  ,  in  qi.i 
sunl  omnia  qux'  simul  sunt  loco  vel  loMBOtO  ,  t-t  <pi  ■- 
sunl  <livcrsis  in  locis  vcl  tcmpoiibus.  I  l  aiitcni 
oslcndcrct  idcm  Aposlolus  non  ilb  verba  sc  pro 
tcuporali  signilicalione  posuissc;  illa  etiam ,  quj* 
fiilura  sunl,  prxlerili  tcmporis  vtibo  proiiunlia-. il« 
Noiidiim  enim  quos  prajscivil  adlmc  nascilun.s,  j  ni 
lcinporalilcr  vocavit,  juslilicavil,  magnilicavit.  tnric 
COgnOOfi  potcsl  cuni,  propler  iadifCBtiOM  vcibi 
siginficaiilis  BtorBBM  prxscntiam,  tisum  cs.-«e  verl.is 
BntierilM  •ifaifieaiioBii;  quoniam  <|u.e  imipor.- 
piaici  iij  suiii ,  atl  siniiliiiidinoin  alerni  pise  eulis 
omuiiio  iinmutabilia   sunl.   In   boc    siquideui  MOfio 

C  similia  sunl  xleriio  pransenti,  lemporaliier  pr.i-tcriu 
<|uam  praoenlii ;  quonioM  qux  ibi  suui,  nunqti  nn 
possunl  non  cssc  pnrsenlia,  sicut  lemporc  pnvleriia 
non  valcul  iiiiquam  pnclcriia  non  cssc  :  prirsenli.i 
vcro  tempore  omnia  ,MI  quce  Iranscunt,  flunl  w  u 
pracoentia.  Hoc  ergo  modo  quidquid  de  bis,  qu.c 
lilnro  liunl  arbilrio,  vclul  ncccssarium  sacra  Scri- 
piiiiapriiiiimii.il;  scctindiiiu  xternilalem  loquilur, 
in  qua  prasens  csl  on.ne  verum  ct  nonnisi  verum  , 
imniutabilitci'  3**' ,  non  secundutn  lempiis  ,  in  qiso 
non  semper  sunl  volunlales  el  aciiones  nostr*  :  ct, 
sicut  duui  iiou  suut ,  non  cst  neccsse  eas  esse  ;  iia 
sa-po  uoii  est  nccesse  ui  aiiquatido  sint.  Nam,  nnn 
scinper  scribo  aul  volo  scribere  :  el,  sicul,  dum 
non  scribo  aut  non  volo  scribere  lttl,  non  esi  occeOeO 

D  me  scribcrc  aui  vellc  scribere;  iia  necesse  non  csi 
ul  aliquandoscriiiam,  vcl  vclim  scr.boro.  Cum  autoui 
res  laui  alilor  csse  UJ*  co^noscatur  in  lcmpore 
<Itiamina  lernilaic:  til  aliquando  ve-rum  sil  quouiaui 
alitpiid  nou  esl  in  teniporc,  quo  I  esl  iu  xlcriiilale  ; 
cl  quod  fuil  in  "**  tcniporc,  quod  ibi  noufuii;  el  eiil 
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lemporaliler ,  qned  ihi.uou  <>rit :  nulla  rationc  nc-  A  pcrecait  nrtaicni ,  sine  suajuslilia  :  ibi  csi  invcsti- 
gat  i  ritletnr  siiuililci   posse  t"tn  aliquid  in  lempore      gandum  boc  arbitriam ,  ot  bjoc  libei  tas  ande  agitur, 


n  mntahite****,  quod  il>i  est  immntabilc.  Quippc 
non  magis  epposila  snat',  mutalrile  in  lcmpore, 
ot  immutabiie  in  axcrnitaie  ;  quam  non  cssc  bi 
altqno  lempore ,  et  essc  icmprr  ia  a.-icrmtaie  : 
ct  laisse ,  vcl  returam  csse  sccnmbna  tcmpus, 
atqee  non  fnissc,   vol  no»i  [futnrum  esse  la  .eter- 


ubi  sedes  etjusliiiac.  Primum  it:»qne  oslcndonda  cst 
jeslilia  ;  deiadc  isla  lioertasci  istml  arbitrium.  I.st 
qaidem  jilSlitis  qu  clibcl,  tnagna  velparva,  re<  liludo 
volii;il;it;s  proptcr  se  s<  rvala.  Libertas  aulcm  isia 
eslpotestas  servandi  rcclilmlinem  voltinlalis  propicr 
ipsam    rectitndiacm.    Qnas    deflnilioncs    pulo    me 


nitale.    Siquidctn   nou  dir.o  aliquil   nnnqnaai  cssc  apcrlis  ralionibus  monslrassc :   priorem  quidcm  in 

iu   lempare,  qaod  scmpcr  csi  in  aclcrailate;  scd  iractatu  (cap.  12),  quein  feci  dc  ventate;  alicr.mi 

laatum   in  aliqno    lempnra  non  esse.    Non   eaim  vcro  in  cn.qucm  cdidi  (cap.  3,  13)  »le  hnc  ipsa  liber- 

dico  actioacm  aicara  craslinam  uulto  tcmpore  esse ;  lale ;  in  qao  etiam  osiciisum  cst  (cap.  S)  quomodo 

scd  bodic  tantinn  ncgo  oam  cssc,qnx  tainensentper  aataraliler  cl   inscparahiliter  sit  in   liomine  ba;c 

cst  in  siernilaie.  Ki  quamlo  *"■  aegamus  raisso  vcl  liaertas,  quaaivis  non  cascmpcr  niatur;  ct  (cap.  0  , 

lulnrnni  iiii  csse  aliquiri,    quod    in  lempore  fuil  aut  7,  8)  qnod  sil  ila  forlis,  ul  nulla  res  limniui  rcclilu- 
oril  ,  non  asscrimus  idqtiod  fuil  anl  erit  uullo  modo  B  ilinem  picilictain,  id  esl  jusliliam  •"'*•,  qtiant  habcl, 

ibi  cssc  ;   i-d  laatam  praelcritn  vd  raiaro  modo  dici-  valeal,  qnaadia  liac  libcriate  voliicrit  uti ,   aufcrrc. 

aiusaoa  ibi  csse,  quod   il>i   bidesincater  esi,  suo  Justa  vere  aoa  csi  aalaraSi ,  sed  fuit  scparabilis  in 

pnesenli  inodo  :  in  his  vero  uulla  videtnr  adversari  priariptoeiaftgeba"**1  in  e.mlo ,  ct  bominibus  in  pa- 

eonirarietas.  Sic  utique  sim>  ull.i  repugaaatia  dici-  radiso,  ci  cstadhnc  in  hac  vita  ;   non  lamcn  aaces» 

lur  aliqaid  essc  niutabihs  in  icinpore  aateqaam  sit,  sitaic ,  sed  bahealiam  •***  iUam  propria  valenlate. 

<;nivi  iu  xicmiiaie  mauel  immutabiliter,    non  anie-  Scd  qtmniamjeslitiam  ,  qua  justus  est  aliquis ,  con- 

quam  sii,   vel    postquam  ett;    sed  iadesmenter,  ttatesse  rcciiiu  linem  voluniaiis ,  qaamdiii:  qu.c 


quia  niliil  csl  •!,<  sccunduiu  lempus.  Nam  doc 
ipsam  ild  est  ssteraaliter,  quia  lcmparaliler  ali- 
quid  el  cst ,  ct ,  aiilcqikim  u**  sil ,  polcst  non  cssc  , 
sicatjam  disi.  Sefficictiier  ci  hl>,  qmc  dicia  suni  . 


rcciitudo  tuuc  l.iuiiim  est  in  aliquo,  cuiu  ipsc  vull 
quod  Dcns  vull  ciim  vellc  :  patcl  qtiia  Dcus  camdcui 
rettiindinem  nou  polest  iuvilo  aufcrrc;  quoniam 
non  poleal  hoc  vcllc.  Scd  neqtie  vollc  polesl  mi  ul 


pnlo  palere  qilia  pra-scicnlia  l)ci  cl  bbcrum  arbi-  eam  babeaa,  nolcns  ulla  nccessitatc  cam  dcscrat  , 
irinni  neqaaqaam  invicem  repngnant:  qaod  (aeil  qnijipe  vcllei  illum  noii  vellc,  quod  vult  cum  velle  ; 
\is  aternilalis  ,  qnas  (laadil  amae  lcnquis  ct  quae      quod  cssc  nequii.    Scquiiur  ergo  Dcum  vcHe  hoc 


smii  in  quolibel  lempore. 


C 


niOilo  rcciaill  vnlunlalciu  ad  volcndum   rcclc  cl  ad 


scrvamiuni  eamdcm  rectiludiaera  cssc  libcram;  qu.c 

126  Gw.  VI.  --  DeUberialead  ea  q»a>  $unt  ia/«-      qiiall(lo  |loU.sl  qilo,,  V11,t     ,ibcrc  faci,  q,l0,,   fa(it> 

(ii  htc  iiu-i  iUi.i  u ''!,#■;  nuir  bii.  ,.    ,  ....  .  , 

I  nde  quoquc  apcrlissimc  '***  cognosci    polcsl  ali- 

Si-d  qaoniam  aoa  in  aiuaibus  liberam  babemas  quam  cr.se  liberam  voluntatem  cum   actione  6ua  , 

arbilrium  ,  videnduat  cst  abi ,  el  qun-sitilla  liberlas  aon  repognaaic  Dei  prjrsi  ieniia.sicui  baprasaaaalra- 

arbiirii  quam  semper  habere  crcdiior  aoaw,  ci  qui<l  mm  csi.  Ponamus  aaac  cicmplum  aliquod,  ia  quo 

sa  illad  ail.iliinm.  Non  cnini  idem  CSl  arhilriuiu  ci  appaic.il  cl  rc.  ta.  id  csl  justa  '**'  volunias  el  libar- 

IiImtIus  qu.i  dioitur  lihoriim.  In  mallU  dicitur  liliet-  las  arhilrii,  ol  ipsuin  arlnlriiiin  ;   cl  quomodo   rccla 

i.!-.  ci  aibiiriam;  al  cnmaKqacm  divimus liberlatcai  voluolas  uapugnelar,  ai  aaaarai   rcotiiudincm  ,  ct 

h.ibcre  loqiicndi,  aut  laeendi,  ct  in  cjus  arbitria  qnaliler  cam  Kbero  aural  avbttria*  Habat  alk)uis iu 

|uid  bomm  vctil.  la  plaribua  quoqoe  aliis  simi»  cordeal  reritaieai  leaeai,  quia   imolligit   rccium 

<    M  amarc  voiilalcni.   Ilio  uliqnc  reolam    jaiii  liabcl 

Miiiiuiatoiii  ct  rcciitudinem  -volualaiis.  Aliud  autciu 


hior  iiiiiiur  libcrtas ei  arbiirium  ,  quac  aon  scmpcr 
inai  ,  aut    a.l  salutem  auimx  nnbis  ncccssaria 


sinn.   Pra  illo  auicui  arbilrio  lauiuiu.,  ct  pro  ilta  ft  ett  vnlunlaa;  et  aliud  reciiiado,  quarccia  cst.Accc- 


iiii<  ii.it.  ist.i  reatilatur  qinestio ;  aiuc  qaibus  bomo 
salvari  noqnii ,  poolojaam  poJoal  illis  uii.  Nam  kioo 
• .  nqucrantnr  multi  quia  palaal  >d  lalatem  rel  dam- 
uaiioneui  aibil  valere  Ubcrum  irbitrium;  icdiobiin 

i  0.  ossii.ileiii  proplcr  Doi  piasoirniiain.  Quoniam 
.  i      .i.ii  lalvatof  lioino,  poftqaoai  ad  iatelligibitem 


dii  alius;  ct,  nisi  mcnlmtur,  miaaiar  illi  mortcm. 
\  i.Ii  intis  iiiiiii-  iu  ojus  cssc  arliitrio  au  doseral  vilaiu 
prn  rectitadiac  rabsaiafJe;   au  rcctitadiaom ,  pru 

vila.  II. n  aitiitiium  ,  qnoil  ol  judiciiim  dioi  jioiest  , 
liliciuiu  osi  ,  i|iiiiin.iiii  ralio,  qua  inlclligilur  rccli- 
ludo,  dOCOt  icoliliidincin  illam  cjusdcm  rcoliludinis 
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I  i  .jiiia  finl  ni  ,:''  Vidclui  |"iss.  hiiiiIiI.  r  »UI.  lii/.:>.  viilenir  sitnililer  pos-r  auti  Ytrt.  3.  cl 
i.  ndetur  possc  sbvililer  mt  ln  tempore  est  mniabib)  mss.  in  tcmpore  caoe  niulabilo  '"'"  ti  qnaitdomr, 
i       i     I  i  quoniain    *  *    Ahquid  osi    ( i  aulequam  atss.  li«/.    ci    Vi$ttr.  aliquid  ci  csi,  el  antequam 

'     '  11. .ii.iiii  forliludiiu  -ni,    ili.i>  i  i  ililii.  r.oin  |'i.cli.  i.iin,  i.l  osl,  jo.slili  un  msS.  homiiii    I  ci  iilinluicni  prSB- 

i        id  •  >#i  jiisiaiini  \'>  Augclii  unx.    \ici.  ~>.  '>.  ct  Citter.  el   Angelismai.  *  «<;.  ISiaAngelui 

:  iti    aiii  iii  i  •  s-ii.»ii  •   ii  tnipriii ■uio,  s.  \  ii.ii  i  iiiiiiin  niss.  neceasiiaic;  aod babcaiiam    '**' Ne- 

ikii  peiest  »ii.  rt  t.dii   Loih.  deque  icllr  poicsi    ■M*QBad  racil, vali.  Lmle  quoque  aper- 

i  i,t.  quoil  iuii     I  i..'-   qni  ,ti«!   npcrii  «iiiu        "'    li    reria  oi  )o  «a  »m.   ct    revla,    id  cst, 


mi  m  i  oni  onn  pn  f.sm:.  i>ei  cum  i  iii  inniTH  >u 

SIUOIC   »<ill|>ri    rssc  sci\niil.ini ;   i-l    IJUid  |H    I    nl.lcn-    \   iii  iii  ||l  .   VI  iii  I  ii    l    ijn.i  I  s.ilil  , 

ilillir  lll   ifcSMMlUf   CHsC     cmil'  iiiii.vtlillii  ',      ll'|m      »41  nnl     Nnn    r lklllHVl'1    1 .1111  li 

liinlalis  ,-sl  u(  f-MM  i|in»i|iir  i.|.inli.l  01    cli^al,  i|niiii-  <|u  >.  I  .  .  .           .  niilli  \.  ni  n  i  .    I.     ,.•     I|.|iu  I ,  iiijii*- 

i.llim  lnin     r.llmin»     inl.ilri  tns      molili.il         ul    tVc        lnn\,l       iln,i.     ,.     *•     Sii|iii.|i  iii  |, iuiv.ljii    t 

ri.ini  in.xiinc  il.il.r  >.iml  iiln.nili    ni.iliiu'    vidunl.is  (•>»<•,  rsl  jiis|ili.tin  h.il.iic      quinl  i  kl  .ili  |inl     \l  ilmu 

••l  i.iiio.   (Viuprnptri   nli  iii    vnliinl.itl-.    .uliili  iiiiii  ,  ul       IWBNM   Vd    uipisliiiii,    I  si    i Ii    lucri 

«  iiinlriii  n'<  liliiilineiii  tlcsci.u,    inill  i  COfitUf  ikiii-  «|ii4ui  ili  ln  l  Ii.iIhic  :  i|im  I   uun   •    l    aliqoid.    J.ki  in 

lilalo,  qtiainvis  mtiriis  llllpttgnolur  diliii  ulialr.  I.nrl  ii.uu.>m<-  .iIi<|iiuI  trt  .  lujottilia  •>■  1.1  mli.l ,  m<  ui  il.  vi. 

ctiim  nOMOM  lll  anl  vii.iiu   aui   retiilutltiirui  rclm-  L-.iiiii.iu    ilm.l  "  *  I .< •  n ■  i ■  ■« ,  i|no  I   ■ItritMI   ninmn 

ipirrr  ,  miH.i  laincn  ••••  <-sm(.is  ili  icniiiu.il  ipi.nu  »cr-  «Iiiiu  .  «  oji.n  t  ..,.li  n  iiiin  «  sl  IMOlltM  ,  <|'."  I  •  ->l  MtrOM 

vct  .iiil  ilcsrr.il.  Ncnipc  snl.i  \nliinl.is  iVlcniiiti.il    iln  nio  Iiiiii     llui    iii  iliim  :ili.|n.ni.lo  iiil.iliM,  nh  ini.is 

Hiii.l  lcoc.n  ,    lUT  alnpu.l   loil  vi.s  n<< .  ssiuiiti,  tiln  i|i'|iiuu.lii  csi  iln|ui.l  ,  ni  OtdoT.  ,V«I  lioi  MOlllM,  •  iiiu 

♦qicialiir  clcclio  &<da  v<.litnl.ili*.  Al  cui  ikh»  c»l  MOO*  atiqui.l  Ml ,  DMM   foCOM    iikii  MfMMM  ,  OOiO    IfM 

r.iidi  rc«  liliuliiiciu  voluntaiis.  qtiaiu  MMOl  ,   OCCM  Otl .    »it  ul  I.  gitur  ,    jiunni  j>m.m    rt    u r</m  MM*M 

MtM \  MJMM  Mt  -Mllo  MM    «MMl    scrv.iudi   pOlMlM  (Im.    m  v  ,  7).  l-isc  iiaiiiqur  crc.it  ihCuiiiiikxIj.  quil.i  « 

mvc  lilicrlas    Scmprr  ciinn  li.rc    |>otCfcla&  **"  lil.ci.i  |t«'\ci«c(  cl    purgal  jnsins,  <|  |mimiI    lujUOtOO.  Ii  <  pn 

csl.  ll.cc  csl  fiiim  llberlaO,  MMMI  fJisl  («Dio/.  M  »'c  illu  (aiiluui  iti.ilo  *'  '*,    i|iunl    Mt    MJllllilil .    OCI 

Ub.  ofOn  c.  8 ,  18)  potMlotem  terrondi  rectittidineM     qnarn  dicitur  iujusium  .  ecriuiu  est  qm.i  ounquaM 

voliuilalis,  prOplOr  ipsam  rcdiludincin.  Ilac  ipM  Mt  aliquid ;  0M  oHcttl  fci  Ml  CMC  abquid  ,  i0JU*lMU 
libcilalc  ralion.ilis  ii.ilin.c,  clarbittium  (tLu-ritin  cl  COM.  I,i,  situl  Deui  iioii  f.tcil  inJMtllioMi  ila  OOO 
voluutas  libcra  dicilui.  facit  liujuiil  iujiUtUM  csse  :    <|iii  IMMH  Mttl  OMM  l 

Ca».  VII.  ~  An  Dii   inocieuhn  >,(    a  rcbus  :  01  M  ;,,li,""'s    «    •«•»«•    •••«Uis  ,     MM    ipsc     f.nl    i.s 

101  MUl    ab    cju*    tiunlui.    I'.t  qtnnnodn  intlu  litii  a    ipiilnis  ,     1 1    ci     qinlnis  ,    cl    pcr    tpi.is  ,     cl   iu 

"  v*0-  quilnii    fiiiui  ;     cl    nulla    rcs    liibcl     ull.ini    (.<il.- 

Ilcslal  iiuiic  ul  consiiliiiitius ,   ciim  Ocus  omnia  slalcui  vnlcmli  aut  f.uicndi  ,  nisi  iilo   d.iule    IpsUM 

prascirc  sivc  scirc  crcilalur,    ulriini   cjus   scicutia  «pioipic    vcllc,    iptoil   ali.piamlo  ju>itiini    csi  ,    al. 

sil  a  rcbus,  an  resliabcanl  "'"  cssc  ab  cjus  scicnlia.  rpiaiulo  injiistiiiii ,  ucc  cst  aliuil  (piani  uti  MHMlale 

N.iin  ,  si  lUiis  a  rcbus  liabct  s<  icnii.un,  scquilurqiKxl  volcmli  <i  vuluiilote,  quas  Dcm  «Jat,  inipi.inliiiii  1-.1, 

illx  prius  sint  (piain  Cjiis  scicnlia  ,   otsfc  a  lK>o  noti  127    WMinM  Ml,  <'t  a  IV. i  ost.  Quod  (unc  quiilmi 

sint,  a  quo  nequcunt  cssc  uisi  pcr  cjns  scicnliam.  ipiamlo  i««lc  cst,  bonuir.  cl  juolnM  Ml;  ipi.in.to 
Si  vcro  qiixcnnqiic   siinl,    a    scicnlia    IVi    suuniiil  C  wo  nou  rccic,  boc oolo  quia  iiou  n-ClC  t>l,  moIum 

cssciiiiam     Dcus  faclor  csl  auclor  csl  nialonun  opc-  esl  Cl  inju.siiuii.  Ksl  antCM  aliquid  rcdc  MM,  ci  Imc 

ruin  '^*  ,  ct  idco  non  juslc  »***  punil  inalos  :  quotl  cst  a  Dcn;  non  cssc  vcro  rectC,  nou  csl  aliquiil.  m  c 

non  suscipiinus.    II. cc   autcm    qu:csiio  facilc  solvi  csi  a  Dco.  Nani,  sicul  cum  aliquis  utiltir  gla.lio,  aut 

potcsi,  si  prius  cognoscilur  boiuun,  quod  csl  jnsiilia,  liiigua,  aul  poleslatc  loquciuli.non  cst  aliiul  ""  |U- 

vcrc  aliquicl  cssc  ;  inalum  vcro,  quod  cst  injustilia  ,  dius,  aul  lingua,   sive  polcslas  cuin  icclus  Cst  it.- 

omni  carcre  **"  cxislcnlia.  (}uo<l  in  iraclalu  (cap.  9,  rnm  usus,  aliud,  cmn  non  cst  rccius;  ita  volunias 

10,  15,  IC)  de  casu  diaboli  ,  cl   in    libello  qucm  <le  qua  uiiinui   ad    volcnduiu,  sicul  ralioi.c  ulinuu •  a«l 

couccptu  virginali  cl  peccalo  originali  litulavi ,  apcr-  ratiocinaudum,  liou  cst  aliud  quamio  quis  illa  reetc 

lissimc   monstravi  '"'.    Non   cst    ciiim   injustitia  ntilur,   ct  aliud  qtiaudo 'ton  rcctc ;  ncc  Magio  uc*! 

qualiias  ,  aul  aciio  ,  aul  aliqua  MOCBtra ,  scd  laiHiim  miuus  csi  boc  quod  csl  esscnlialitcr,  cuiii  cst  jtista, 

absentia  dcbitx  jnslilia  ;    ncc  est  nisi  in  Yoiuntatc,  quani  <  iuu  injusla  csl  voluntas,    pcr  quam  dicilUl 

ubi  .lcliel  esscjuslitia.  Pcr  quam  voliiiilaleiii  justam  aul  MMtaulia  aul  aiiiojusli  vcl  inju.sia.  Sic,  itaquc 

vel  injiislain  *"*  dicitur  onuiis  ratioaalis  nalura,   ct  facil  Deus  in  omniiiiis  vuluiitatilius  cl  opcrilms  l»o- 

qiiacliU'1  cjus  aclio  jusla  vcl  injosia.  Ouinis  quippc  nis,  cl  qtiuil  eSMullalilcr  sunl,  el  quod  liona  suut. 
qtialitas.ct  oinnis  aclio,  cl  quidquid  aliqtiam  li.ihct  ^  in  maiis  »ero  non  quod  mala  sunl,  sed  lanliuu  quod 

csscniiam  ,  a  Dco  cst ,   0  qno  cst  omiiis  jtislitia    cl  pcr  ess.cn ii:un  kuiiI.  Qucinadmoduin  cuiiu    nou  est 

iittila  iiijiislilia  :  facit  igilur  Dcus  omiiia   qiuu  juoto  esscnlia  ""  icntm,  uisi  3  Deo ;  il.i    uon   csl   rccla 

vcl  injusla  voluntatc  fiuut,  id  csl  boua  opera  etmaia.  »«'•,  nisi  ab  ipso.  llujus  vcro  rccliludiiiis,  de  qua 

In  lionis  quidein  facil  quud  sunt,  et  quod  bona  suul;  loquor,  abscmia,  qux  csl   injuslilia,  iioii  csl  nisi  iu 

VARUE  LECTIONES. 

,M*  Semper  enim  polcsias  ms«.  Via.  scmpcr  cnim  Ii.tc  potestas  ***T  Aul  res  liabcai  csse  viss.  aui 
rcs  habcaul  csse  **'*  Kl  acl«n  maloium  openuu  esl  ihu.  cl  auctor  csi  malorum  openiui  *"8  li  itleo 
JuslOOMl.  cl  idco  noii  juslc  ttn  Ouinino  earcre  mm.  oiuui  <  arcrc  *411  Aptissimc  MOuHrni  Mf.  apcr- 
lissime  luonslravi  '*7*  Justitia  vcl  injusiiiia  uiss  jiisiain  \cl  iiijusiam  **"  Est  juslam  vcl  Iioiiani  aii.|iii.I 
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Coihica  n3  iioii  Csl  rcda 
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vnlnnlate  ratton  ilis  ercalurae,  qnae  sirmpor  debci  ha-  A  desimai  ootuia,  ci  prsedcstinala  suni  cx  nccessitaie. 


Ik  rcjusliiiaut.  Cur  anleninon  babe.it,  qiiam  sempcr 
debet  babcre  :  etqiiomodo  Deus  bona  faciat,  sola  sua 
bonilate  etmalasola  cnlpa  hominis****  vcldiaboli; 
«I  qoalilcr  bomo  bon.i  faciat  pcr  libcruni  arbilrium, 
p  wsulante  gralia,  el  nialum  soia  sna  operanlc  pro- 
piia  voluntale;  el  t)itid  habeat  Djus  in  malis,  sine 
culpa  sua  **»*,  ct  bomo  in  honis,  cum  lamle  su.i ;  ut 
tamen  bonaw*1  bominis  videantur  aperte  Impulanda 
Deo,  cl  mala  liomini  :  cum  de  gralia  el  libcro  aibi- 


cum  niliil  per  libcrum  aibilrium  ncrcssilalc  fiat,  se- 

qui  videiur  niliil  esse  liberiim  arbilrium,  manenle 

prxdestinalione;  aul  si  staluimus  in  aliquibus  libe- 

runi  arbilrium,  pcrire  in  illis  pra;ileslinaiionem. 

CAP.  II  [ul.  IX].  - —  Vradeslimtlionon solum  bonorum 
esl ,  sed  et  malorum  potesl  tlici. 

In  primis  itaqtie  antc  quxslionis  rcsponsionem , 

videndum  csi  quia  prxdeslinatio  non  solum  bonorum' 

esl,  sed   cl  malorum  polcst  dici  :  qucmadmoduni 


liiolraclabimus  **",  Ot  puto  Dco  donante,  apeilins  Dcus  mala  qux  non  facit,  dicilur  facerc,  quia  pcr- 
palebit.  Kunc  aulcm  laiilum  dico  quod  malus  an-  niltlt.  Nam,  dicitnr  bominem  indurare  cum  non 
gclus  i.lco  jnsiiliam  non  habcl,  quia  eam  deseiuit,  cmollit,  ac  induccre  in  leiiiationem  cum  non  liberal. 
ncc  postea  recepit;  bomo  vero  idcirco  illa  caret,  Non  csl  er8°  inconvcniens  si  boc  modo  dicimus 
quia  in  piimis  parenlibni  eam  abjecit,  postea  aul  ^[m  prxdestinarc  malos ,  cl  eorum  mala  opera, 
non  iil.im  recepil,  aut  recepiam  rejecit.  Puto  quia,  B  T1*"**  cos  cl  eorum  mala  opera  non  corrigit 
graiia  Dei  adjuvantc,  monslraviimis  quod  prxscicn- 
liam  Dci  ct  libcrum  arbilrium  simul  esse,  si  diligen- 
tcr  ronsiderenliir  qux  diximus,  non  sit  inipossibilc, 
ncque  possil  aliqilid  objici  quod  non  sil  dissolubile. 

QILESTIO  II. 

DC   COSCOIUIIA    Pll  CDKSTINVTIOMS   CUM    LIBEIWJ 


VRBITRIO 


J»HV 


Ntmc  crgo  in  co  spcraules,  qui  buc  usque  nos 

pcrduxit,  discordiam  qux  intcr  prxdestinationero. 

cl  libcrum  arbilrium  vidctur  csse,  aggrediamur  dis* 

solvcre.  Ad  quod  pcr  ca   qtix  supra   disseruimus, 

sicut  in  scquenlibus  patebil,  noi:  parum  profecimus. 

CAP.  1  [al.  VIII].  —  liatio  dubitandi  circa  libertatis 
et  pradestinaltonis  concordiar.t. 


i6S7.  Sed  bona  specialins  prxsrirc,  cl  prxdesli- 
nare  dicitor,  quia  in  illis  facii  quotl  suut,  et  quod 
bona  sunt ,  in  inalis  aulcin  *M  nonnisi  quod  suut  es- 
scnlialiicr,  non  quod  mala  sunl;  ut  supra  diclum  cst 
(qua-ii.  i,  cap.  7).  Sciendum  quoque  est  quia  sicut 
pnscienlia  non  in  Deo  diciiur  proprie;  ila  ncc  prx- 
deslinatio,  quia  illi  nec  unte,  ncc  post  aliquid  cst,  scd 
omuia  sunl  illi  siinul  prxscnlia. 

CAP.  III.  [at.  Xj.  —   Pra-destinatio  cum  libertate 
concitialur  eodem  modo  aito  pta-scitntia. 

Consideremus  nunc  an  aliqua  possint  pracdesli- 

nari,  pcr  liberum  arbilriuni  fuluia.  Dubilari  uliquc 

3689  uon  dcbel  quia  ejus  pr.cdcstinalio,  el  prxscicntia 

iion  discordal ;  sed  sicul  prxscii,  ita  quoque  pra-de- 


Praedeslinaiio  vidctur  idcm  essc  <|tiod  prxordina-  C  slinal.  In  quxslioiiedcprxscienliacognovimusapeito 


lio,  sive  praestilotio  ***' :  ctideo  quod  Deus  prxdcs- 
tinare  dkitur,  inieiligitor  praeordinare  :  quod  esl 
llaluerc  fulurum  esse.  Quod  aulein  Deus  slaliiil  fu- 
lurum  csse,  ncccssitale  videlOI  fiittiruin  es^e  ;  quare 
quidquid  Deusprxdesiiual,  necesscesl  fuliirum  csse. 
Si  ergo  Deus  pr.edestinat  bona,  c-l  mala  qux  litint, 
iiil.d  lil  per  liLvrum  arbilrium;  sed  omnia  cx  ncccs- 
silale.  At,  si  lanltim  bona  pra:deslinal,sola  bonasunl 
ei  neeessilate,  ncr  csi  liberemarbiUiem  nlsi  ad  mala ; 
quod  niiiiis  est  ab&urdum.  ISon  ergo  sola  bona  prx- 
dcsiinat  Dcus.  Si  auteiu  bona  qux.laiu  opera  facit  li- 
Lcriim  arbilrium,  pcr  qux  Inntjosli  absquo  pixdc- 
Slioatiooe,  non  prxdcslinal  Dcus  oinnit»  boua  opcra, 
qux  jiislos  faciunt,  quare  ncc  illosjuiloi,  qui lunl 


aliqua  prxsciri  fulura  per  libcrum  arbilrium,  sinc 
omni  rcpugnanlia.  Unde  verilas  quoquc  evidens,  cl 
ralio  doccl  prxdcstinari  simililer  per  liberum  arbi- 
triun.  qux-dam  futura,  absque  oumi  inconvenicutia. 
Nam  ncque  prxscit  Deus,  nequc  prxdcstinat  quein- 
quam  justum  fulurum  cx  necessilalc  ****.  Non  ei.ini 
babci  justiiiam,  qui  eam  uon  scrvat  libera  voluulate. 
Parilcr  igitur,  quamvis  nccesse  sit  ficri  qux  prx- 
sciuniur  ei  qux  prxdeslinantur,  quxdam  lamen  prx- 
scila  el  prxdestiuala  non  eveiiiunt  ea  nccessilalc 
qux  prxccdit  rcm  cl  facit,  sed  ea  qux  rcm  scquilur, 
sicul  supra  diximus.  Non  cnimca  Dvus,  quamvisprx- 
deslioel,  facil  voluntalcm  cogcudo  ml  voluulali 
rcsisleudo,  scd  in  sua  illain  polcslalo  dimillendo. 


peropera  Uberi  irbilrii.  Non  crgo  prxscivil  Deus  **  Quamvislamcn  sua  \oluntas  ulatur  polestale,  uihil 

lamcn  facll  quod  Deus  non  facialinboiiist.ua  gra- 
lia,  iu  mallM  iion  6U.I,  sc.l  cjusdem  voluntalis  culpa  ; 
qood,  sicol  promisimus,  clarius,  cum  degraiialo- 
qiicinur,  apparebit.  Li,  sicui  prxscieulia  qux  nun 
fallilur,  non  prCSCitOisl  vciiiin   sicul  cril,   aul  uu 


cns;  ijiii.i  quos  piw.untt  hos  tt  pvaJtslinaiit  (Bom. 
mii,  2!';.  Bcd  falsuin  cst  Doum  non  pixsclro  aliqua 
Ikhi.i  Opert,  aiu  aliquos  juslos.  Non  igiltir  qua.lain 
■olios  liln-ii  aibilrii  opcra  boua  justiflcanl,  scd"** 
iHasolaqwi  IK.'us  prxdtbiiuat.  Bierps  DeospriP> 


VAftM-:  l.LCTIOMS. 

a"*   Kola  hotiiiaie,   et  wala   non   ioi   eolpa  ,  sci   botninis  »us.    sola    sua   bonitate,   el 
rub/a   b'.nmii>     '•    >m»p  onlps   ans  »»«.   \Ht.   sin  •   colps  ras     "M   Kt   lamen   beua   »»»s. 


'  *•    »iif.   de  Praedesiinatione   et 


inala   sua 
iit  tatnen 

libno    Arbiliio. 


bmu        ''   Tractsinri   kumua    mu.   Irsriabimoa 

PiaMlilnfie  aua.    1'u-f.  5.  rl  IS.   prarde»lilut«o    *"*  Instiflcavit,  aed  nn.  |uatiflcant,  sed    ' "'   t.uui 

i     |   kmmIu  isr.i.tti  slinari'.  diiin  111.1I1,  cl  iuiiiiu     iu.il.i  opi  ra     nnn  COrrigil  WM.  61  boc    IU0  lo    llicinMII    pi.i-- 

in -iin.r.  0.  mii  molvn  et  corum  mala  i-pora    quaudo  eos  clcorom   inalo  opera  non  iuni;;ii    ***•  In  malii 

iiin  111   in<».  ac   iu  ni.il  »     *-"  Dilulari    UtiqM    M*S.     1'tVl.  "S.  et  13.    Dubilari   ilaqilC      '•'•'•  Qu-iiij.Ioio.Iiiiii 

ji;>i  iu  fuioroB  nceemiutc  m*4  queuiquaiu  jmtom  fotorum  ei   necotjMtaw    3"  Sed  qool  cril* sui  »<u». 

K II  lil   I   I     I    Jlll 


uftt  iu:  CONCOIID,  hu.m;    iu.i  (  i  M  in;    Miiiiiit  | 

iirccssxriuin,  :uil  ,s|)<ml.iii.iiin  ;  il»  |ii;i'.l.siin  Um»  .pi.t-  A  "^'»  </'i«/    III III,  II,  M,  15).  I.i  Do u.        ! 


iikii  mulalur,  iidii  |)i.i-.l(-iiii».ii  ni  .i  liCUlflfll  '"  |(»  • 
■cicnlia.  I\t,  <|uriii.iiliiiotlnin  qtlOd  pi.i-st lllUI ,  li><  i  Itl 
Ctcrinlatc  sil  iiiiiniit.ilnli'  ,  l.tuicn  in  lt-iii|«)n-  .tli 
qiiaiiilo  lUtflqum  sil ,  nini.iri  polfllt;  llfl  Ml  Dflf 
oinni  t  .If  prxdcslinalinue.  1'jlct  igilur  tl  blfl  M"  '' 
diotl  sunt,  si  bcue  roiisuh-r» -ntur,  tjui.i  Dflt  prx- 
dfllllMflliO  flXCludll    lilicrinii  uibiltiuin,  ncc  libcruin 

trnilriuni  idTflmtur  pradoillntUonl,  Slqnlden  on« 

in;i  illn,    quibui  sii|ir.i    mnustraviimis  I  brruin  aibi 

tiium  prmclfltilioi  non  repugntifl,  ptriior  otioodvfll 
iiiu.i  prsedcitinationi  concordiirfl.  Non  trgo  raUonfl- 

bililor,  128  QttOlloi  alit|iii.l  conlingil,  opciante 
sponlanc.t  nilunlale,  vclut  cum  lioino  lio:nini  f.uit 
iiijiinain  iintlc  lb  illo  OCCidilUr,  quidam  (limHiit  di- 


0       *  rmlt  nii  mr,  oiinnt  <yui  Ittburnlu,    rt  un.ruti 
<»"«.  <•'  i.  Tulhle  juijum  mriim  tuyn 

li<»i,  tt  di\,tlr  ii    iiii-  ifuiu  iiutii  tuni    ct  /mn.i/ 
</    IIIIVIH.-/IJ    rruuicm    animabut    iciirn    (Mallh.    n, 
28,  i"J).  Pfflffl    flilflUl    ilii  el   Innumirabilia   kunt, 
quar  viilmlur  liberum  arhilrium  ;i.J   l  imluiii 

ficii.ii-- .  .1  fllll  mooil*MNconlcmnit,  ciprubrare  : 
quod  auctorilai  ili% ina  iiequaquam  ficcrel,  li  nilun- 
tatis  libcrlalcin  nullam  iu  hominc  cognoscerct.  Scd 
in c  ullo  modo  essel,  cur  Dcui  bonis  vci  maln  pro 
DlflriUl  liufoloran  justo  rctribucfcl,  si  pcr  libcruui 
arhitrium  nullus  bonum  v«l  umIuiii  ficerct.  Quo- 
iujid  tTffl  in  hacra  Scnjiiura  quxdim  invenioiut, 
qux  soli  gralix  favcre  vidcntnr ;   ct  qnxdain,   qu* 


Oflfllflt ;  S,c  pr.escitum  tl  pnfldetUnilun  cr.il  |  DflO;  1J  solum  liberum  arbilrium  slalucrc  sino  graiia  pu- 
cl  ideo  nflCflfltllatfl  faclum  fltt,  ncc  aliicr  licrl  po-  lantur,  fucrunt  quidaui  supcrbi,  qui  lotam  viriuiuin 
luit.  Quippe  ncc  qui  alium  injuria  initavit,  nccqui  cllicaciam  ••"  in  eola  libertatc  arbilrii  consislcre 
ic  vindicavit,  Imc  fecit  MCflfltilflte,  scd  sola  volun-  sunl  aibitrali  :  cl  sunt  noslro  lempore  mulii,  qui 
Ifltfl;  i|uia  si  non  spoulc  voluissd,  nflUlflT  quod  fccit      liberuiu  arbitrium  csse  aliquid  piuiius  dcipennt. 


fccissct 

qu.estio  III. 

DE    COMCOHDU   O.IUTI.«  ET  LIBKHI    ARBITnil  "*'. 

Ilcstal  nuuc  uldc  gralia  cl  toden  lihcio  arbitrio, 

cadein  gralia  adjuvautc,  considcremus. 

CAP.  I  [al.   XI].  —   Proponitur  difficullas  ex  Scri- 
pturis  cirra  gratitv  ct  tiberlutis  concordiam. 

Quxstio  isla  indt  uascitur,  quit  divina  Scriptura 

ita  loquilur  aliquando  ut  nihil  videalur  liberum  ar- 

bitrium  prodetflfl  a«l  salulem,  scd  sola  gratia;  ali 


Im  bac  itaque  quxstioue  hxc  erit  noslra  iiitenlio 
••••,  ut  libcrum  arbilrium  simul  essc  cum  gratia,  el 
cum  tfl  opcraii  in  multis  monstremus  .  sicut  illud 
cum  prxscientia  atqne  prxdestinatione  coucordirc 
reperimus. 

CAP.  II  [al.  X.IIJ.  —  De  libertate  arbilrii,  tine  aua 
talutem  nemo  merelur;  etde  graiia,  tine  qua  nullut 
salvaiurhomo,hic  agilur. 

Sciendcm  cst  quia  sicut  non  de  alio  libero  arhi- 

trio  fit  bxc,  ut  supra  dixi,  quxstio  nisi  de  illoMM 


quandovcro  ila,  vclut   tota  nostra   salus   in  libcra  C  sine  qu0  salutem  nemo  nieretur,   postquam  intelli- 

gibilem  babet  xtatcm;  ila  non  de  alia  gralia  quam 
de  illa  sine  qua  nullus  salvatur  liomo.  Omnis  enim 
creatura  gratia  exislit,  quia  gralis  facta  fl»|;  et 
mulla  bona  dal  Deus  per  gratiam  in  bac  viia,  sine 
quibus  homo  salvari  potesl  "M.  In  infantibus  qui- 
dem,  qui  baptir.aii  moriuntur  antequam  suo  possint 
uli  libero  arbitrio,  non  apparct  concordia  quam 
quxrimus ;  quoniam  io  illis  gratia  sola  operalur  sa- 
lulem,  sine  illorum  libero  arbitrio.  Nambocquoque 
gratia  est  quia  datur  aliis  voluntas  ut  illis  sua  fi.le 
subveniant.  In  babonlibus  itaque  intelligibilem  xta- 
tem  uionstrandum  esl  quod  investigamus;  quia  de 
liis  solura  versalur  bxc  quxstio,  Quicunque  autem 
ex  bis  salvanlur,  perjustitiam  salvari  dubium  non 


nostra  consistal  volunlatc.  Dc  gratia  siquidcm  dicit 
Dominus  :  Sine  me  niliil  potcstis  facere  (Joan.  \\,  5) ; 
el  :  Et  nemo  venil  ad  mc,  nisi  Pater  meus  traxerit 
evm  (Joan.  vi,  41).  El  Paulus  aposlolus  :  Quid  au^ 
tem  habes  quod  non  accephti?  (/  Cor.  iv,  7.)  Ct  de 
Deo  :  Cujus  vult  miserelur ,  et  quem  vult  indurat 
(Rom.  iz,  18);  ct :  Seque  volentis,  neque  currentis, 
sed  miserentis  est  Dei  (Ibid.,  16).  Multa  quoque  alia 
legiinlur,  qux  soli  gratix  sine  libcro  arbilrio  boaa 
nostra  opera  ct  salutcm  ""  noslram  videntur  altri- 
buere.  Plures  ctiam  asserunt  expcrimenlo  se  pro 
bare  quod  liomo  ncquaquam  ullo  libero  fulciatur 
arbitrio ;  quoniam  multos  ""  absque  numero,  im- 
mcnso  meulis  et  corporis  conatu  nili  senliunl :  qui 


••••  quadam  difficultate,  imo  impossibililate  aggra-  D  esl.  Juslis  cnim  promittilur  vitaxierna;  quia  jusil 


v  ni  nibil  proficiuut,  aut  post  mngnum  pi-ofectum 
repcnte  irroparabiliter  deficiunt.  Libcrum  autem 
arbitfium  monstrat  cadem  Scriplura  nos  baberc 
boc  modo.  Dicit  Deus  per  Isaiain  :  Si  volueritis,  el 
audieritis  me,  bona  ttrras  comedelis  (Isa.\,  19).  Et 
David  :  Quis  esl  homo,  qui  vuil  vitam  ;  diiigil  dies 
videre  bonos?  Prohibe  tinguam  luam  a  malo,  el  labia 


in  perpetuum  vhent,  et  apud  Dominum  etl  merces 
eorum  (Sap.  v,  16).  Quod  autcm  justitia  sit  recti- 
tudo  voluntalis,  sacra  sxpe  monstral  "*'  auctorl- 
las.  Q«a  de  re  sufficit  unum  exeraplum  proponere  : 
cum  enim  dixissel  David  (Psal.  xciu,  14,  15) :  A'on 
repeltet  Dominus  plebem  suam  ,  et  hareditatem  suam 
non  aerelinquet,  quoadusque  justilia  convertalur  in 


tua  ne  loquantur  dolum.  Diverte  a  mato,  et  fac  bo-     judicium,    ut  docerel  nos   quid  esset  justitia,  in- 

VARIiE  LECTIONES. 

••••  mss.  dc  Gratia  et  libero  arbitrio.  ••'•  Opera  a,i  saluiem  mii.  Vict.  el  Cisier.  opera  et  salu- 
tera  *"**  Quoniam  inulii  mss.  quoniam  mullos  ""  Nilunlur  ut  bene  vivant,  qui  mss.  niti  senliuni, 
qui  ""  Et  qui  monita  nss.  el  quia  monila  ""  Virtutcm  et  eflicaciam  mss.  virluinm  efficaciara 
Mt  Hxc  eril  iiilenlio  mss.  hxc  eril  noslr.i  inteulio  *6"  Sil  hoc  :  ul  supra  dixi,  qu.im  de  illo  mss.  lit 
hxc,  ul  supra  dixi,  quxslio,  nisi  de  illo  •'••  Salvari  non  polesl  mss.  salvari  potest  "0l  Sacrx  scripturjt 
uionstral  mss.  Vict.  ei  Cister.  sacra  sxpe   monstrat 
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se:, 
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tcrrogando  aii  :   Et  qui  juxta  itlam  ?  Ail  quod  Ipse  A  volendo  aiit   non  volendo.  Volendo   quilcm   nulhis 


Slbi  rcs|K>ndcns  ail  ■  Omncs  qni  rccto  sunl  cordc, 
bOC  est,  qoi  rccta  sum  vohiulatc.  Qoamvis  enim 
< -onle  credamns  ct  inlcMigamus,  sicut  cordc  volu- 
■iiiis.  non  lamen  judic.it  Spirilus  sancius  illum 
rcclum  habcrc  ror  qui  rcclc  credil  et  inlclligil.  el 
;i-ni  recte  vnlt;  quia  non  ulilur  rccliludinc  fidei  el 
iuulliTiiis  ad  recte  voleudum,  proptcr  quod  datum 
est  ralionali  crealarx  recic  crcdcre  et  intelligerc. 
N  iiii  ncqnc  rcclum  inldleclum  dtct-ndus  est  liaberc, 
qui  sccumlum  ilium  non  recle  vull;  ncque  diciUir 
faccrc  fidem,  nisi  nioriuain  ,  qui  sccnndum  fidem 
non  recie  vull  opcrari;  propier  quod  fides  dicilur, 
el  datur  ,m.  Rectc  igilur  iutelligimtis  David  dixisse 
icctos  rorite,  rectM  voluntaie.  Scd,  ne  quis  existi- 


valel  eam  pcr  se  adipisci;  quia  nequit  eam  telle, 
nisi  ill.nn  hahcat.  Qund  autcm  aliquis  non  habcns 
rcclitudincin  voluntatis,  illam  Valeat  pei  se  non 
volcndo  asscqui,  nicns  ntillius  accipit.  Nullo  igitur 
modo  polcsl  cam  creatura  hahcrc  a  se.  Sed  ncqtle 
creaiura  valet  eam  hahcre  ah  alia  creaiura.  Slctit 
namque  crcalura  ucquit  creaturam  salvare;  Ita  non 
polcsl  illi  darc  pcr  quod  debeat  salrarl  "•*.  Scqui- 
tur  iiaque  qoia  milla  crcatura  reclitudiucm  hubei, 
qnam  dixi  voluntalis,  nisi  pcrgraiiam.  Itanc  aitteui 
rcctiludinem  pcr  libcrum  arbilriuin  servari  posse , 
sictit  supra  diii,  mor.slravimus.  Deo  igilur  largiente, 
invcnimus  gratiam  cjus,  a<l  salvandum  hominem, 
cum  lihero  arhilrio  concordare;    ita  ul  gratia  sola. 


mol  aucioriiatc  divina  dici  justuni  illnm  vcl  reclum,  ■  possil  homlrtem  talvnrc,  nibil  ejus  llbcro  arbltrio 


qui  nnnnisi  propter  aliud  lenet  "••  rccliludiuem  vo- 
lutil.ilis,  dicimus  justiiiam  rcclitudincm  esse  volun- 
latis  proplcr  s<:  sorvatam  :  qui  enim  solum  propler 
iliud  illam  *m  serval,  non  eam  diligil;  scd  illud 
propler  "••  quod  illam  servat ;  cl  ideo  non  est  di- 
ccndiis  jusius,  ncc  lalis  rccliludo  nominanda  esl 
jnstitia.  Q.iando  de  pracscientia  ct  libero  arbilrio 
traclahamus  (Qucrst.  1,  cap.  6),  exemplo  quodain 
inoustravimusesse  possi  simul  recliludinein  hanc, 
qiiam  voco  jusliliam.et  lihcrnm  arbilriura  :  per  quo<l 
planum  cst  inlclligerc  in  aliis  multis  similiicr  esse. 
Si  crgo  posstlinus  osionderc  uullam  crcatnram  hanc 
mlipisci  po*sc  rceliuuliiiem  nisi  per  gratiatn,  mani- 
festn  eril  intcr  eraliam  ct  libcrttm  arhilrium,  ad 
snlvandom  hominem,  concordia  quam  quaorimus. 

CAP.  III  [al.  XIII].  —  Rectilndo,  qtte  satutcm 
conteqHmur,  nonnisi  per  grntiam  ohtinetur. 

Duhium  tiiiqoe  **•'  non  cst  quia   voluntas  non 

vult  reclc,   nisi  quia  recta  ett.  Sicut  namque  non 

est  aculus  visus   quia   videt   acule,   sed  idco  videt 

aculc  quia  aculus  cst :  ila  vohiutas  non  cst  recta 

quia  vull  recte;   sed  rcctc  vull  quoniam  est  recta. 

Cum    aulem   vull    hanc    rcctiUidincm,   procul   du- 

hio  recte  vult ;  non  crgo  Vult  recliludincm  mT,  nisi 

quia  rccta  esl:  i<lcm   autcm  129  csl  volunlali   re- 

clam  essc,  el  rcctiludinem  hahcre.  Palam  igitur  cst 

qnia  non  vult  rerliludincm,  nisi  quia   reclitudinem 

habcl.  Noo  nego  vohinlalem  reclam  vclle  rcclitudi- 


agcnle  (sicut  tlt  in  infaniibus),  et  in  iniiitctligcnti- 
bus  ,Ttb  ipsa  sempcr  adjiiYCl  liberum  nrbitrium  na- 
lurale,  quod  sine  illa  nihil  valet  ad  salutera,  dando 
voluniaii  rectiludincm  quam  scrvct  per  libcram  ar- 
tiiirium.  Elquamvis  uon  omnibus  dct,  quoniam  crti 
vult  misereiur  ct  quem  vull  indurat  (liom.  IX,  48); 
nulli  lamen  dal  pro  aliqno  pnecedeuli  incrito,  quo- 
niam  quis  prior  Deo  dedit,  et  rHribnetur  ei?  (Rom. 
xi,  85.)  Si  aulcin  volunlas,  per  liberum  scrvando 
arbiltium  quol  accepit,  mcrclur  aut  augmenlum 
acccpla?  jusiiiiac,  aul  etiam  poiesi.tiem  pro  bona 
voluutate,  aul  prajmium  aliquod  :  hxc  omnia  fructus 
suul  primsR  graiix',  ct  gralia  pro  graiia,  ct  ideo 
loliim  impuiandutn  esl  gralix,  quia  neqne  volcritit 
est,  quod  vull,  ncque  currtntit  est,  quod  curril; 
sed  miscrentis  est  Dei  (ftom.  u,  16).  Omnibus  enim, 
exccplo  solo  Dco .  dicilur  :  Ouid  habes  quod  non 
accepisli  ?  Si  autem  accemsli,  quid  ,TU  gtonarit, 
quasi  non  ucccpeiis  ?  (I  Cor.  iv,  7.) 

Cap.  IV  [at.  XIV  |.   —  Eadem  reclitudo  nonnisi  pcr 
yratiam  conscrvatur. 

Quomodo  quidcm  liberlas  volunlalis  tcncniis  ac- 

ceptam    recliludincm ,   uiilla  ncccssilate    ut    illam 

deserat,  expugnclur,  sc<l    diOlcuilale  impugnelur, 

nec  eidem  difficullali  M'*  inviia,  sed  volens  cedat : 

in  tractatu  dc  lihertale  arbilrii  puto  me  osiendisse 

(cap.  5,   fi,  7,  8,  9).    Quihus    autem   modis,   post 

eamdem  reclltiidinem  acccplam,  lihcrum  arhitrium 


ikiii  quam  nondum   habel,  quando  vult   majorem      gralia  ailjuve'.  ut  sorvct  quod  accepit  :  quamvis  uon 


•iuaii)  habcal;  scd  <lico  nullain  """  eam  posse  velle 
rectiiadioetn,  si  non  halicl  reclitudincm  qua  ill.ini 
vilit.  CoMMerOMM  nunc  ulrum  aliquis  hanc  recti- 
lu  Iiiiciii  non  liahens,  eaiu  ali<|iio  modo  a  sc  habcre 
po.sit.  luque  a  se  iliam   baliere  nequit.  nisi   aut 


omnes  valeam  enumerarc,  muliifaiiaui  cnim  hoc 
f.icit;  tamen  nou  cril  inulile  aliquid  iudc  diccro 
,7".  Ncmo  certc  serval  reciitiidinent  hanc  acccplain, 
nisi  volendo  ;  vclle  auicm  illam  aliquis  ncquil,  nisi 
habcndo  :   haberc  vcro  lllam  nullautuiis  violcl,  nisi 


VARIiE  I.ECTIONLS. 

m*  Qui  sccundiim  illum  non  rccle  vull  operari,  propler  qund  fides  dicilur  el  dalur  mit.  qui  sccundum 
illum  uon  tecle  vuli  •  niqin-  dicilnr  halx-re  Hdem  nisi  morluain,  qui  so<  iui.lum  fiiltm  MM  HN  lc  vull  ope- 
rari,  proptar  quod  Met  dalur  "•'  Propler  aliquid  lCMt  »»»■«.  propl<-r  alniil  linel  »'*»  Proplcr  nliquirt 
lil.nu  m*i.  propler  .iliml  illan»  *■"•  Scil  aliud  inoplcr  MM.  sinI  illml  propier  ,7°*  Duhium  ilaque  mtt. 
Diibium  HliqiM  "'7  Vull  rrcliinilincoi  wh.  vult  lianc  ircUUidineni  •"•JBetl  illam  dico,  nullam  mss.  scd 
•  I  -'i  m  llam  mM  Quod  poiesl  eam  salxarc  mis.  quod  <leli<  ;ii  salv;iri  ,T,°  El  in  non  iiilclligcnlibus  mst. 
\  irt.  ct  Cntcr.  cl  in  intellipentibui  mt  Accipisli  ?  quid  mt$.  ■CCepisll 7  Qu<»<l  si  aicepisli,  quid  ,711  Ei- 
•  i|iiril.iii   mts.  cidcin  diHicnltili     m%*  Aliqtud  mihi  diecre  mss.  iliqtiid  indc   ditcrc 
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ptr  gntiim.  blcul  orgn  iii.nM  nullui  locipll,  nlil 
grutli  pravenlotiii  ,   iu   uuiiub  cam  Mrvit,    niii 

cadcui    grilll   siiliti'i|in  nii-      M*'in|ii-,    <|ii.uiivis    .il. i 
•.eivelnr    por  Itboruin     irlnlrn.in  ,    immi     lamcii     c  .1 

iintiiin  Imputindoin  iiix  i.i  irbiii i<).  *|ii  ininiM  frailu), 

i  iim  Ii.it  roolilinlo  «oivjIui  ,  <ju.>iimiii  ili.iin  liln -rimi 

urliitriiiin    MNNlill     por    jzratiam    |u.i  veinoiilcin     rl 

lubsoqiifiiUmi    li.iliot    cl    srrval.    Su:    autcui    |Tatii 

Mibscquilur  donum  stium,  ut  nuinjiiam  livc  parwim 

sivc   nuignuiii  »u,   illud   darc  dolioi.ii,    nisi   lil>crum 

..rliiiriuni    rvL-n.lo     .iliiid,    iccliludinciii    "'"    «fiiain 

aceepil,   dcscint.    Niinqnaiii   cuiui  srpjratur    hjco 

rccliliulo  a  voliiiiUtr,  nisi  t|iian.lo  altint  vult,  quod 

huic   icciiiudiui    iMni    cnncordat ;    sio.ul ,  ciiin  q>ii» 

:uci|iil  rccliludiiioiu    voJettdl  sohricUlcm,  ct  rcjicjl 

cini     voiVndu     immodcraum    lnlx-ndr    voluptalcm. 

Quod  c.inii   f.icit   sua    voluiiUlc,  ct   idcu  dira   culp» 

pordit  gratinui  qu.un  accepit.  Adjovat  etiim  gntn 

lilierum  arbilriiim,  qnaiulo  ul  descrat  rccliludincin 

aeieptam  impugn.iliir,  miligando  nul  pcnitus  reino- 

vcndo   viin   leiilatioiiis   iinpugnaniis,    aut   augcudo 

afTeciuin  cjusdeni  reclitiidinis.  Denique,  ciini  omnia 

sohjaceanl  dispositioni  Dci,  quidquid  contingit  bo- 

mioi,  quod  adjuvcl  libcruin  aihiti-ium  ad  ■rcinjnn 

duin  aut  ad  seivaiulom  lianc,  dc  qua  )oi|uor,  rccli- 

tiidincm,   totiun   gratix   itumitamlum  es-l  "'*.  Dixi 

omiieui  jiistiiiam  esso  recluudiuciii  volunUlis  pro- 

pler  sc  servatain.    Cude  sequilur  omucm  lubcolcin 

hanc  recliludincin  babcre  jusiui.nit,  ct  esse  jusluut; 

quoniam  Oiiiuis   habcns  justiiiam  jostus  est.    Non 

lainen  scntio  justis  oninibus  proiuissaui  esse  viLwn 

perpetuam,  sed  illis  lantum  qui  smit  jusli  sine  onwii 

lojiisiiiia.   Illi   enini   proprie  et  ab&olute  dkiiniur 

t  isti  et  recti  corde.  Est  enim  aliquis  secundnm  nli- 

quid  jtislMs,   ct  sociuuhnr.    alnjnid    injusuis,  ut  i|ui 

caslus  esl   el  invidus  m\   Talibus  non    promillilm 

beatitudo  jirstoruin;  quoniam,  sictit  ve*a  bealiludo 

est  sine  omni  indi^eutia,  ila  nulli  datur  nkijwlo 

siue   omni  injiislilia.  Nam,  quoniatn  beatttudo  quje 

justis   nromitiiiHi ,   erit  similiitulo  aitgelor-um  Dci : 

sicul  in  angelis  bonis  willa  est  mjnstitia,  ila  nulUis 

illis  sociabatur  cum  aliqua  injiistitia.  Quomodo  au- 

tcm  fial  liomo  sinc  omni   iHJuslilta,  iion  esl  htijus 

nostri  propositi  osiendere.  Sciuuis  Umen   lioc  per 

sancta  studia  Chrisiiano  r"7,   et  per  graliam  Dei 

esse  possibilc. 

Cap.  V  [al.  XV].  —  Eiucidanlur  Sctiptmntt  qntv 
solt  gratite,  et  qua  toli  iibertati  talutem  inbuere 
tuienlur. 

Si  bene.  considerenlur  quae  dicla  sunt,  aperte  co- 

gnoscilur  quia  cum  aliquid  dicit  sacra  Scriplura 

pro  gralia,  nou  amovet  oninino  libcruin  arbitrium  ; 

noquc   cum  loquitur  pro  libcro  arbiliio,  excludit 


Dl.l  (  I  \l   l.lll    AIUUIIl 

v        .luiii      ipi.i  .i  iti     irlnii . 

Illll   •llllll  lal     .'        ■  lnllllll    lioinii.riii,   »   l  lll    l  | 

lllll  tjijt  Iijih    oV  ii..'.    |i   i     iii  .i.  I 

ligrnda    nunt    Jiotl      |l  '".  h  ■  .  '"   •umi 

iiivi  .1.'  Inl  inlibt  '  |i  itln,  I hi*' 

rniii  arliilriiini  MlutMH  hoiiuiii»  i);»crrtur.  Qutffl 
cntn  iln  il  OoninUI  !MM  <ne  111/11/  pnle$tti  \. 
(Joan.  iv,  .'.),  non  ni  .  Nilnl  \ :«!.-l  njMl  •  u  on 
liberum  arlmriiim ;  sed  nilul  poicvt  sinc  ""  me.i 
|^r.ilia  Kl  c.uiii  lcgilur  :  Rf#fM  iu/c«mi,  tiaiue  rni- 
tenin,  tetl  mitrreniii  ett  Dct  (llom.  11,  1(t)  non  nc 
gatur  in  volrnlc,  rl  iu  currcnlo  *'"  .ili'|ind  |>rtileaM 
hbciuin  arbilrium  ;  scd  tiguincaiur  non  cw  MJMJ« 
Uuduin  libero  arbilrio  ijuo.l  vult  et  tjuod  .niia, 
kcd  gralix.  Nam  cuin  ait :  Xeqve  rolentn,  ueqne 
CHrrcnlit  ett,  siibatuliendum  r»l,  quml  tnll  el  rj 
currit  .  vclut  ctitn  ali.jnis  nudo,  cui  nihil  ilclcl,  ei 
tpii  niilhim  a  sc  polcsl  iiidumentum  h.iherc,  i'.ii 
veslein  ;  11011  taincu,  quamvis  ipse  babcat  poicsln- 
tem  utcudi  el  non  utcndi  accepta  veatc,  si  p.i 
ulilur,  itnpulanduin  csl  iudulo  qni  1  indutus  ttl,  s> 4 
danli  vcstcm.  Quaproplcr  ila  dici  pole-d  !  iVon  ett 
indul.  quod  ctl  indutus,  sed  miterentit;  id  csl  ve-uem 
danlis.  Multo  vcro  magis  boc  dicereiur,  si  illc  qui 
dcdil  vcstem ,  dcdissct  eliam  potcslatem  servaudi 
eiin  et  utendi  :  sicut  Deus  homini,  cum  dat  rectt- 
tudincm  sxpefatam  •'",  dal  cliaoi  potesUtem  ser- 
v. in.il  et  utcndi;  quia  dedil  prius  liberum  arbitrium 
ad  scrvaiidtun  illam  cl  utendum.  Si  vero  nu.lo  cui 

(2  nibil  deberetur  •*•*,  non  daretur  vcsiis;  aut  si  ipsc 
acccplam  projiccret,  nulli  nisi  ipsi  imputarelur  ejus 
nudius.  Ita,  cum  Deus  alicui  concepto  et  nii  in 
pcccalo,  cui  nibil  nisi  poenam  dcbcl,  dal  velle  ct 
currere;  non  est  volenlis,  neque  curreniis,  se.i  mi- 
screnlis  est  Dci :  et  qui  eamdem  graiiam  non  acci 
pit  aul  acceptam  rcjicit,  cjus  est,  non  Dei,  quod  in 
stia  duritia  el  iniqiiilate  -permanet.  Idem  iniellecius 
habendus  est  in  aliis,  in  quibus  Scriptura  loqoilur 
pro  gralia,  130  ut  se.ilicet  liberum  non  excludaiur 
arbilriuro.  Simililer  quando  ita  loquuntur  diviua 
dicia,  ut  iibero  arbitrio  soli  videantur  salutem  ho- 
minis  allribuere,  nullo  infellectu  gratia  separanda 
esi.Sicut  ergo,  quamvis  naiuralis  ustts  non  procreet 
prolem  sine  palre,  nec  nisi  per  matrem,  non  tamen 

D  removet  ullus  intcllcctus  aut  patrem,  aut  matrem 

a  generalionc  prolis;  ita  gralia  et  liberum  arbitrium 

11011  discurdant,  sed  conveniunt  ad  justilicandum  e/ 

salvandum  hominem. 

Cap.  VI  [al.  XVI].  —  Quomodo  non  tit  supereoei- 
neum  homincs  ad  fiiem,  et  ad  ea  quce  fides  csigil, 
invitarc. 

In  his  tameu,  in  quibus  videiur  Scriplura  liberum 

arbiirium  ad  recie  volen.lum  ct  operandum  invitare, 


VAIU.K  LECTIONES. 

,TU  Volendo  rcclitudinem  mss.  volendo  aliud,  recliludincm  "ll  Suoe  graliai  irr.pulandum  est  niss. 
lolum  gratix  iiiipulandiiiii  csl  37ts  Castus  csl  invidus  mss.  c.tslus  esl  et  invidus  S7n  Perfecto  studio  noc 
Cbrisliaiio  mss.  boc  per  sancla  sludia  Cliiisliano  "IK  Nibil  potesl  sine  mss.Gem.  Vict.  3.  et  9.  el  Cisler. 
^ihil  prodest  sinc  ""Nequein  currente  nus.  Vict.elCHter.6l  cuiiente  ,7J*  Sxpe  laetam  mss.  sxpo 
faUm      ""  Cui  niliii  debetiir  mss.    cui    111I11I  debcrclur 
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d.niculias  <!>t.  Quaeritur  cur  boraineiu  "M    invitai  A  T'Q-1  fobinlaa  faccre  ueqoit,  ni>.i  acccpta  reetilu-J 

ail  recle  roleoduiii,  ct  (]<:..rc  arguil  nou  obcdienlem, 

cam  i|)sam   reciitndiiicni  nemo  possit,  uisi   graiia 

dante,  liabcre  vel  accipere  ?  Sciendum  quia,  sicut 

lerra  iin.umcrabiles  lierljas  ct  arbores,  sine  quibus 

huuiani  naiiira  alitur,  aul  cliam  quibus  pcrimiiur, 

sinc  omni   botninis  cura  proferi;   illas  vero,  qucc 

nobis  ad  vitam  nutricndam  maxime  sunt  necessa- 

rix,  3:",  uon  sinc  magno  labore  alquc  cullore,  nec 

afesque  scminibus  :  ita  corda  liumana  sine  doclrina 

sive  studio  sponte  quasi  germinant  cogitaiioues  ct 

volmitaies   nihil   nliles  saluli,   aul    ctiam    noxias; 

illas    vcro,    sinc   quibus   ad   salulem    aiiimu*    non 

proAcinius,  nequaquam  sine  gcneris  sui  scmine  el 

laboriosa  culltira   concipiuol  el  gerrninani.    Unde 

illos   bomines,    quihis    lalis   ciilluia    impenditur, 

agriculluram   Dei   (/  Cor.  m,  9)   vocai  Apostolus. 

Esl  aniiiii  semen   bujus  agricullurx  verbum  Dci; 

imo  non  vcibum,  sed  sensos  qui  percipitur  per  vcr- 

bura  :    vox  nanique  sine  sensu   niliii  cousliluit  in 

corde.  Ncc  soluiu  sensus  vcrbi,  sed  omnis  sensus 

vel  intellecliis  reclitudinis,  quem  mens  liumana  sive 

per  auditum,  sive  per  leclioncm,  sive  per  rationem, 

sive  quolibet  aliu  modo  concipit,  scmen  esl  recle 

voiemli  37,\  Nullus  namquc  velle  polest,  quod  prius 

corde  non  concipil;  velle  antem  credere  quod  est 

credeiulum,  est  recte  velle.  Nemo  crgo  potcst  hoc 

*™  velle,  si  nescil  quod  credendum  est.  Cum  enim 

praemisissel  Aposlolus  :  Omnis  quicunquc  invocaverit 


diue  :  recle  namquc  vult,  cum  vult  quod  dtbcl.  Ila 
qnod  mcns  cx  auditu  verbi  concipit,  csl  semen  prce- 
dicaniis  "";  cl  rcclitudo  cst  incrcmcnium  quod 
Deus  dal,  sine  quo  neque  qui  plantal,  neque  qui 
rigat ,  est  aliquid ;  scd  qui  inerementum  dnl,  Deut 
(I  Cor.  iii,  7).  Sicut  ergo  Dcus  in  principio  pcr  mi- 
raculum  fecii  fiumentum,  el  alia  de  lerra  nascentia 
ad  alimentum  hominum  sine  cullore  et  seminibus; 
ila,  sine  humana  doctrina  mirabililer  fecit  corda 
prophetarum,  r-t  apostolorum,  nec  non  et  evangcli- 
slarum,  fecunda  ""  salutaribus  seminibus  :  uude 
accipimus  quidqnid  salubritcr  in  agricultura  Dci  ad 
alimeiitum  animarum  semiuamus  *7U;  sicut  nonnisi 
de  [irimis  lerra;  scminibus  babemns,  quod  ad  nutii- 
Q  menium  corporum  propagamus.  Siqnidem  nihil 
utililer  WM  ad  salutem  spiritualcm  prandicamns,  quod 
sacra  Scriplura  Spiritus  sancli  miraculo  fccundala 
non  protulerit,  aut  intra  se  non  coniineal.  Nam.ii 
quid  ralione  dicamus  aliquando,  qtio  I  in  dictis  ejus 
aperle  monstrare  aul  ex  ipsis  probare  nequimus, 
hoc  mo.!o  per  illam  cognoscimus  ulrum  sit  accipien- 
duin  aui  rcspiiendum.  Si  enim  aperla  ratione  colli- 
gitur,  et  illa  ex  nulla  partc  contradicit  »7*»;  quo- 
niam  ipsa  sicnt  uulli  advcnalur  verilali,  ila  nulli 
favet  falsitati  :  hoc  ipso  quia  non  negat  quod  ratione 
dicitur,  ejus  auctoiitate  suscipilur.  At,  si  ipsa  nostro 
scnsui  indubitanler  repugnal;  quamvis  nobis  ratio 
nostra    videatur   inexpiignabilis   37,\    nulla  tamen 


nomen  Domini,  talvus  erit  (Rom.  x,  13),  subjunxil:  r  ™'UatC  fu,Ciri  credcnda  est^ic  •l»que  sacra  Scri- 

t.  plura  omnis  veritalis,  quam  ratio  colligit,  auctori- 
talem  continet,  cum  illam  aut  aperlc  affirinat,  aul 


Quomodo  ergo  invocabunt  »™,  in  quem  non  credide- 
runl  ?  Aul  quomodo  credent  ei,  quem  non  audierunt  ? 
Quomoilo  autem  audient  *™  tine  prajdicante  ?  Quo- 
modo  vero  prccdicabunl,  nisi  mittanlur  ?  (Ibid.,  ii.) 
El  patilo  posl :  Ergo  fides  ex  audilu;  audilus  vero 
per  verbum  Chritli  (Ibid.,  17).  Quod  autem  dicit 
lidem  csse  ex  audilu,  inlelligendum  est  quia  fides 
est  ex  hoc  quod  concipit  mcns  per  aiiditum  ;  ncquo 
ila  ut  sola  conccplio  menlis  facial  fidcm  in  homine, 
scd  quia  fiJes  csse  nequil  sino  conceplione.  Addila 
namquc  recliludinc  volendi  concepiioni  per  gratiam, 
fil  fides  ;  quia  crcdil  quod  audil.  Auditus  autem  esl 
per  veibum  Chrisli,  boc  est  per  verbum  pracdican- 
liiiin  Cbristum.  Pr.ndicanles  vero  non  sunt  nisi  mit- 


.  »'c,  semcn  esse  *7**  ncqnaquam  per   se  ad  a  miem 

tai.li.r;  sed  quod  mittunlur,  gratia  est.  Quaproptcr  i,  i      ,  •  j-  ' 

h  nrn.ife.iir,  «.tf-  •»«  ,*,...,.,  „.J*P    '  I> 'rucium     gcrminans     sme     adjcct.one     rcctilt.di- 


nullatenus  nrgal.  Videamus  nunc  in  exemplis  quo- 
modo  verbum  sit  scmen.  Cum  audiunt  quibus  dici- 
tur1"»:  Si  volueritis,  el  audieritis  me  (Ita.  i,  19), 
inlelligunt  et  cogitant  quod  dldlur  vellc  et  audire, 
hoc  est  obedirc  :  qui  enim  audii  ct  non  obedit,  di- 
citur  non  audirc.  Scd  obedire  nequeunt,  uisi  veliul  ; 
velle  aulem  obcdire,  esl  recle  vclle  :  rectc  vero 
vclle  nemo  potesi,  nisi  habeat  rcciiiudincm  volun- 
tali»,  quam  nullus  babct  ho:no,  nisi  pcr  gratiam. 
Veruin  recliludo  volendi  aliquid  nulli  dalur,  nisi 
intelligcnti  velle,  el  quod  vclle  dcbol.  Videmus  ita- 
que  quod  dictum  cst  :  Si  volucritis  et  audieriiit 
mc,  semcn  esse  *7**  ncquaquam  per  se  ad  aliquem 


nis :  ncc  ipsam  rcclitudinctn  dari ,  nisi  son.iui- 
bus.  Simililcr  cura  dicit  Dcus  :  Converiimini  ad  me 
(Isa.  xlv,  22;  Jocl  n,  12;  Zach.  I,  3),  semeu  esl 
lllM  gcrmine,  quandiu  homini»  volunlatcm  non 
converlit   Deus  ad  volendum  rouversionem,  quam 


cl  prxdicalio  gialia  »T,T  csl;  quia  gratia  esl  quod 
descendil  ex  gralia,  el  auditus  esl  gratia,  ct  ini.-l- 
loriu-,  ex  aud.tu  gratia,  cl  reclitudo  volendi  gr.uia 
csl.  Vcrum  inissio,  prartlicjtio,  auditus.  intellectus 
mliil   sunf,  nisi  volunLns  vrlit  qnod  mCM  inlclligil  : 

VARIiE  LECTIONES. 

IU  Qnta  cnr  hnmincm  mst.  qu.cril.ir  rnr  l.ominrm  »7"  lll.i  vrro.  .  nercssaria  mts.  Vict.  Illns  vero.  . 
nccess^nx  Scmcn  rccte  vnlcmli  dicitur  mss.   fiet.  H  CitUr.    se.ncn    esl   rccic    volcndi.     *7*»  Nemo 

ergo  rccte  poiost  hnc  nwi  ncmn  rrgo  poicst  l.or.  *'•«  Q.iun.o.io  invorahunl.  .  quoiuodn  andicnl  mtt.  O..o- 
motto  ergo  mvocarn). .  Q.iornodo  aiilcra  tadienl  ,7"  Pncdicaiio  tralUe  eai  ».«.».  Via.  ,-i  Cmer  nr.-e- 
iiuatio  cst  gr^i.a  »••  Esl  pnedicaniii  mm.  cst  aemen  prmdicanUa  ""  El  ExaugelUunim  rjMunda 
mtt.  t.i    bvaiiteiia    ra:rimda  Auiiiiariiin    servamM  mss.    animarum    leminamus     "3l  .Niliil  uiilc   ad 

mtt.  nrf.il  oliliter  tA  •"'  f,i  ild  rx.  .  conlradiciiur  mtt.  et  illa  rx.  .  conlradicil  ""  ImpugnabilU  mst. 
nirxpiignalnii<i  Aut  quumodo  q.nbus  d.cil.ir  mst.  cum  amliuut  quibus  d.c.ttir     in*  Mc  :  modo  semcn 

c  mtt.  me  :  senicn  osse 


'.  "I 


|>|     l  iiM.OIll».    I»||  I      I 


■il.it,    CUII1    Mtlll|   '  "•i\riiintin\    ||M   '|"u    lOWlllUI 

niiiiiis  poii.il  velli  convertl   Dlcllui  itiim  oonvei 

M»,  convc  »:i/iiin.  t  |Ul  01  Bllgll  COflVOrtOOlnr,     iul  ul 

Kcrveni  •*••  quod  oonvortl  lunl.  Qul  wro  dleunl: 

Converle  nos,   Deut  (Vtul.  LIIXIV,    [)#  jam  lliquolfl 

nui  GOQVftfil  iunl{  qula  rori.iin  voluotoleni  babonli 
cum  volool  oonvorll;  Md  ortnl  porhoc  inTqood 
|am  icoeperlnt,  ul  lugootov  oorom  converilo  ""i 

llCUl    illi   <|ui    credeme.i,   /t i«y«-    nol^t    jultm    (l.uc. 

xvu,  ti)  dlieruut.  Ae  >>i  dlcoronl  iili  M  lul  i  Aogc 
.i>  iniins  quod  dedittl;  perilcc  quod  cmpUti.  0"i,,i 
do  hiioilondli  ilmllibm  qooque  Inielligoiiduoi  ost. 
Bleut  Igitur  torro  noo  goratluoi  itiiaralltor  oo  qoot 
ntailmo  nocoiurli  Mnl  Mlutl  oorporii  aoiirl  ilue 

Mtltinibuii  oi  llcol  Dous  non  dcl  iiicrciiienluii»  oiniii 

scioini,  non  lomoo  ooiMitl  igricoloi  Boolri  Mminire 
iii  ipe  Rtonii  iliquanlulie;  iia  lorri  cordii  bumml 
non  profort  fruclum  fldei  ci  jusiiiije  ilne  oongruii 
Mtninibtis;  ol  quamvli  Dcui  non  ficiat  cuncti  bu« 

jusmodi  scinina  genniniro,  lamen  prccipit  ngricoiis 
suis  in  ipe  IntliiitiMimo  verbum  suum  Mmimro. 
Oiteodiium,  ut  puio,  (iuonioiio  non  sit  supervo- 
cancuui  bominei  ad  Qdeni  Chriiti,  ci  u>l  ca  qnx 
lidcs  b;ec  exi^il  *"'  invilarc,  quimvil  non  oinncs 
liauc  iiiviiaiioncm  loiciplant. 

Cap.  VII  [<i/.  XVII].  —  Quod  juiic  arquanlnr  qui 
invilati  reluctnnlur ;  quamvis  sequi  invilaiioncm 
uequeant  absquc  qralia. 

Dixi  eliam  posse  qtiaeri  cur  arguanttir  ,TU  ilii  qui 
vcrbum  Doi  non  suscipiunt,  cum  hoc  facerc  ncqueanl 
nisi  graiia  corum  voUintates  dirigculc.  Dicil  cnim 
131  Dominus  de  Spirilti  6anclo  :  llle  arguct  mun- 
duui  de  pcccalo,  quia  non  crediderunt  in  me  (Joan. 
\vi,  8)  HM,  Ad  quod  licel  lorsilan  ditTicilesil  respon- 
derc;quod  lamcn  Deo  dante  possum,  lacerc  non 
dcbeo.  Notandum  cst  quia  impo.entia  qurc  dcsccndit 
ex  cuipa  non  eicusat  impotcntem,  culpa  manentc. 
Unde  in  infaiililms,  in  quibus  exigit  Deus  a  natura 
liumana  juslitiam,  quam  accepit  in  primis  parcnti- 
bus  cum  poteslaie  servandi  illam  in  omnem  prolem 
luatn,  non  cxcusat  eam  impotcntia  babendi  jnsti- 
liam;  quoniam  propler  culpam  in  lianc  corruit  im- 
poleniiam  :  hoc  ipsum  namque,  quia  non  babet  quod 
per  se  resumere  nequit,  csi  illi  babendi 3r>*  impotcn- 
tia;  in  quam  ideo  '™  cecidit,  quia  sponic  deseruit 
quod  scrvare  poluit.  Quoniam  ergo  peccando  dcsc- 
ruil  justitiam,  ad  peccatum  illi  imputatur  impoicn- 
lia,  quam  ipsa  peccando  sibi  fecit.  Nec  sokim  impo- 
tentia  justitiam  babendi,  scd  etiam  impotentia  illam 
iulelligcndi,  simililer  in  non  baptizalis  impulatur  ad 


DCI  1 1  II  LID    Mtiiiru. 

|  prioaium,  .|imii.i  iin  ;.inw-r  .'.  .     odil  •  | l"    ' 

Mfflui  otiiM  ntloaabllllei    MM  rofl  'i'"i  qi 
piim  i  i  oo  llilonii  bumtn  ■  dlga  foriilui 

■tque  pulcbrltndlor,  mlnurati  ol  torrupli  Mli   HH 
jti  i'nip.iiii  Impulalor.  Pii  boi  uiMque  mloowvli, 
qoiolom  m  Idm  fult,  booorooi  II  loodeoi  D  I   ' 
Quippc   Mcundum  dignitatom   oporii    loodei 
pradicititf  Mpientli  irtlficii  '  "    Qoanlo    i»i'"r 
ii.iiui.i  bumani  preilo  nm  opoi  i>>i,  indi  ipv.  ;'"• 

rileoadui  erat,  loMm ivltiiqa  ftalovil;  toiHo 

mi  colpi  Doum  oibonoravit.  Qood   iili   ad  linlom 

ItitultOf  pMCOUim  "".  iil  iion  msi  pcr  morleni  Dol 
«lilciiur.  Siqiiitlcm  IpMI  molol,  livi  MfOtilOQi  qui- 
bus  proplcr   pOOCQlUM   Ad.o,   ncul   btula   auinialia, 

mbjaeemoi  (qoM  ApMlolui  vomi  earnom  el  coneu- 
II  piscciitiam  VK\  quam  Invilom oo  Mloraro manifealai, 

cum  dicil  :  Qmd  odi  illud  fucio  [Rom.  ril,  !•'<],  Id  >  ->t 
nolcns  comupisco),  salii  ostcndit  saira  QOCtorilai 
inipulari  nd  pcCCQtUlU.  Quippc  cuin  00  solo  mnt  i 
ir.r,  llne  opcre  •"•  Vcl  ^oc<\  dicil  Dominus  :  Qui 
iratcitur  [rutri  tuo,  rcut  cril  judicio  (JfofM.  V,  1- 

iperte  monslnt  culpam  non  cssc  levem,  quam  lam 

gravis,  scilicct  morlis,  Mquilur  d.muialio.  Ac  si  di- 
cat :  Qui  ficil,  quod  boino  non  dobcl  facere,  nce 
fnccrct,  si  non  peccassct;  anferri  debel  ex  bouiiui- 
bus.  El  cuni  Taulus  dc  iliis  qui  cnrncm,  id  cst  (on- 
CUpiscenlill,  Mffliunt  noleiucs,  lit  :  Sih:A  damnaliu- 
mt  etl  kit,  qui  tunl  in  Christo  Jetu,  fOJ  non  tecun- 
dum  carnem  ambulant  (Hom.  viii,  I),  lioc  est,  non 
voluntale  coiibcntiuiil  :  miic  dubio  significut  cos 
'  "",  qui  non  simt  in  Cliristo,  sequi  damnalioncm, 
quoties  scniiiint  carnem,  etiam  si  non  sccundiim  il- 
lam  ambulant.  Qiioniam  sic  factui  esl  bomo,  ui  cam 
scnlire  a7,°,  sicul  de  ira  dixi,  non  dcbcrot.  Si  quis 
igitur  c\y\£  dixi  diligenlor  cousiJerat ,  nuHalenus 
eos,  qui  propter  cnlpara  suam  verbum  Dei  suscipero 
nequeunl,  rccte  arguemlos  dubital. 

Cap.  VIII  \al.  XVIUJ.—  Quod  omnit  culpa  et  culpn- 
bilis  impolentia  in  renatis  per  bnpiinuHin  deler.niur. 

Quibus  autem  datur  gratia  fidci  Cbristlanae,  siout 

illis  in  baplismo  dimiltilur  orginalis  injuslilia,  ciint 

qua  nascuntur  :  ita  omnis  culpa  impotenliae  ct  lotius 

corruplionis,  quam  propler  pcr.calum  primi  parenlis 

incurrerunt   ,TM,    et  per  quam  inlionoraiur  Deus, 

r»  ignoscitur.  De  nulla  namqitc  eulpa,  quoc  anie  bapli- 

smtim  in  illiscrat,  poubapiismum  arguuutur;  qnaoi- 

vis  ipsa  corruptio  et  appetittis,  qmc  sunt  pccmi  pec- 

cati,  non  statim  in  baplismo  deleanltir  :  ncc  ulluin 

illis  impuudur    delicium  post  baptismum,  nisi  quo  I 

sua  voluntate  fecerint.  Unde  apparet  quia  corruptio, 


VARI/E  LECTIONES. 

*™  Aut  servent  mss.  Vict.  tt  Citter.  aut  ut  servenl  ,7,T  Orant  pro  boc  manusaipt .  Viel .  oranl  per  boc 
,T,i  Ul  augealur  conversio  mss.  ut  angeatnr  coriim  conversio  ,7*'  Fides  exigit  mss.  Ildes  Ikvc  esigil 
,T*9  Dixi  eliam  posl :  quare  argnanlur  mts.  Dixi  etiam  posse  qmrri  cur  argnar.tur  ,tu  Non  ercdiderunl 
in  nie  mss.  Vict.  ct  Cisier.  non  crcdunt  in  me  m*  IIoc  est  illi  habendum  ms$.  cst  illi  habendi  ,:il  ln  qua 
idco  mss.  in  qtiam  ideo  ,7kV  Laudem  Deo  mss.  iatnlem  Dei  m*  Sapienlia  opificis  mss.  Vict.  sapienlia 
ariiflcil    ,7**    Staluil  pcccalum   mss.   slaluiiur  peccatum     ,Tir   Carnis  ooiicupiscenliam   mss.  caruem  cl 
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roncupiscenliam    ,,i8  Irje  sivc  opere  mss.   \rx  sine  opere    ****  Dubio  signat  eos  mss.  dubio  significai  cos 
>,s*  Ut  etiam  scntirc  mss.  ul  cam  seniire    ,T*1  Primi    bomir.is  incurrcrant  mss.  piimi  parenUs  incur- 
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ei  mala  qate  fuerunt  pnena  peccati,   cl  post  hapii-  A  quod  jam  non  impuiatur  ad  peccatum,  quamvis  cve- 

nerit  proptcr  peccatum  ,T*'.  Deniquc  non   promilli- 
lur  nohis  per  baplismum  et  ficlem  Chrislianam  bca- 


imum  remanent,  non  sunt  pcr  se  peccata.  Sola  nam- 
qae  injastitia  est  per  se  peccatum ;  cl  illa  qux  se- 
i|UuDtnr  injusliliam,  propier  causam  suam  judican- 
lur  peceala,  donec  ipsa  remiliatur.  Nam  si  pcccala 
ossent,  in  baptismo  delerenlur,  in  quo  omnia  pec- 
cala  Chrisli  sanguine  lavaulur.  Itcr.i  :  si  proprie 
peccaia  dlccrcntur,  essent  in  brulis  animalibus  pec- 
cala,  ad  quorum  slniilitudincm  ill.i  propier  peccata 
uostra  sustinet  natura.  Est  cl  aliud  quod  vilde  li- 
inendum  est,  quod  in  primu  pcccato  httmanx  naturx 
cognosci  potesl.  Quouiam  enim  homo  esl  ipiritut 
vadens,et  nun  rediens  (Psal.  nxvn,  3);  postquam 
sponte  cadit  (ut  dc  volunlariis  pcccalis  lanlum  nunc 
loquar  ,7",  niillo  modo  polesl  resurgere,  nisigratia 


liludo,  quam  habebal  Adam  ante  peccalum  in  para- 
diso,  sed  quam  habiturus  erat,  quando  completua 
esset  numcrus  hominum,  qui  assamcndi  eranl  ad 
perficienditm  cmtalem  supernam,  qux  el  de  angelis 
elde  hominihus  est  complcnda  :  ubi  non  generabunt 
homines,  sicui  facerent  in  paradiso.  Si  ergo  conversi 
ad  Christum  mox  transircnt  in  illam  incorruptibi- 
litatcm,  non  esseut  homines  de  quibns  colligi  posset 
ille  ntiiiierus  :  quoniam  ad  bcaliludinem,  quam  vi- 
dercni  nntlus  possel  non  fcstinare.  Iioc  pulo  esse 
quod  ilicit  A|>ostolus  de  illis  :  Qui  rer  (idem  operuli 
sunt  juslitiam,  el  hi,  inqiiil,    omnes    testlmonio  fidei 


relcvclur;  seJ  mcrito  suo  dc  pcccalo    in   pcccaium,  B  probnli ,   uon   aeceperun'  repromissionem,    Deo  pro 


usqne  in  ahyr-stun  peccalorum  sine  fundo,  hoc  esi, 
profnndain  siuc  ;esliinatioiic  ,  dcmergitur  *T",  nlsi 
miscricordia  retinealur;  ita  ulciiam  illi  bonuin  ver- 
latur  ino.liuin,  cl  sit  ei  in  mortem.  Unde  dicit  Do- 
minus  aposlolis  :  Si  mundus  vos  odit,  scilote  quia  me 
priorem  vobis  odlo  habttil  (Joan.  xv).  Et  Apo  lolus  : 
Donns  odot  snmus  Deo,  aliis  quidem  odor  mortis  in 
mortem,  aliis  aulen  odor  vilat  in  vilam  (II  Cor.  u), 
•propler  quod  dicilnr  de  Dco,  qnia  cui  ,m  vntl  mise- 
relur,  et  qucm  vull  indnrat  (Dom.  ix).  Ycnini  quo- 
rum  miseretur,  non  omniiim  ccqualiier  miscrclur  ; 
nequc  quos  indural,  omnc«  xqrjaliler  induial. 


nobis  melius  aliquid  proviJente,  ne  tint  nobit  con- 
tummarentuT  {Hebr.  xi,  33,59,40).  Si  eniiu  qtix- 
ritur  quod  nohis  meiius  providerit  •'*•  ex  hoc,  quia 
illi  noti  acceperunt  repromissionem,  niliil  conve- 
nicntius  resj.oiMleri  possc  vidco,  quam  quoJ  snpra 
dixi  :  quia,  scilicet,  si  illis  probatis  "*•,  nondifferre- 
lur  promiett  jusiis  beatitudo,  pcrirct  meritum  in 
illis,  qui  mm  per  fidcin  hoc,  scd  per  experimenttim 
cojmoscerenl :  propagalio  cliam  *TC*  hominum,  de 
qna  nos  nati  sumua,  deflcerct ;  quoniam  omncs  ad 
incorruptibilitalem,  qtiam  prxscntem  viderent,  cur- 
rerent.  Magnnm  itaque  bonum  132  nohis  providit 
Dcus,  ctim  sanclis  leslimonio  fidei  prohalis  distulit 


Cap.  IX  \al.   XIX].  —  Cur  peccalo   deleio,   e/feclut 

ejus  remanenl  :  et   rur   baptiznii,   alque  martgret,  _  acceplioncm   repromissionis;    ul  el  nos  propagare- 
iioii  slalim  tncorruplibilesliant.  *-  mm   el  niancrel  ftllcSi  pcr  q(iam   (um    ji,is  repr0_ 

Ctirautem  inb.it  vita  perseverct  in  nobis  pcena  missionem  promereremnr;  et  simul  cuni   illis  con- 

pcccati,  deleto  peccsto,   alia  qu.cstio    esl.    Dc  qua  summaremur.  Alia  quoquc  ratio  csi  cur  haplizati, 

licel  uunc  traclare  non  proposuerimus,  breviter  ta-  atque  martyres,  non   siaiim    fiunt    incorritplibiles. 

i!icn  ihco  qnia  si  iti  incorruplionem    *TH  statim   in  Nempc  si  qnis    servum   suum,    qtirm   proposueral 

b.ipiistno  vel  in  marlyrio    miuarentur  ,m  fideles,  magnis  aliquando   ditarc  honoribus,  gravitcr   ver- 

periret  mcritum,  ciliomines  *"T,    nisi  iili  qui  primi  beret  *tM  pro  culpa,  pro  qua   nullo  modo  per   ae 


sine  cxcmplo  credcrenl,  nullo  mcrito  salvarentur 
m*.  Nempe  deiiccreril  fides  cl  spes,  siuo  q.iihus  nul- 
lns  homo  hsbcns  intclleclnm  regiium  Dci  mcreri  po- 
lest :  li.les  iiain.iue  el  sp«  s  sunl  earutn  rerum  qux 
non  videntur.  Cum  enim  rideteiil  hoiuines  eoz  qtii 
*T**  ad  Christnm  converteroniur,  slotim  tranfire  ad 
iiicorrnptibihtJileui  :  imllus  esscl  qui    saltem    vt>I!o 


queat  salisfacere,  post  hanc  verheralionem  consti- 
tuto  lcm|iore  dcinisnrus  eum  in  horrcmlum  carce- 
rcm,  uhi  gravissimis  lorqiiealur  snppliriis;  el  sil 
aliquis  polens  Apud  domimim,  qui  pro  illo  satisfa- 
ciet)>  eum  rcconcilicl:  tilique  plagx,  quas  retis  anlo 
s.iiisfaciioneni,  dum  etal  in  rnlpa  ,  merilo  Miscepil, 
iioii  ilclenlnr;  scd  m.ijora  lonnenta,   in  qax    non- 


posscl  se  sulitrrihcrc  a  lanla  beUiludiiK),  quam  vt-  \y  (ilini  inirusus  fueral  ,T**,reconcilialioneprxvcnienle 
dercl.  Cl  ergo  t*I  >riosins  "IC  per  fiJci  atqnc  spvi  me-  iverUlltltr;  honorcs  quoqtie,  quos  *T,T  suo  lcmpore 
ritum  bealiludincm,  quain  desidcr»mus,  aJispisr.a-  arrrplurtis  eral  si  non  peccassel,  ct  quibus  cariiu- 
nmr  :  nianemtis,  quandiu  in  hac  vila  stimis,  (n  hoc       niiertt  post  culpain  "*\  si  non  recouciliatur,   pro- 

VAItl/E  LGCTIONBS. 

"'•  Nimc  bquitmir  lanUitn  vms.  lantuui  miiic  lnquar  mts.  Cister.  (auttim  non  luquatiir  *7"*  Proftin- 
do.  •  demcrgilur  tnss.  proltinJam.  .  demergettlf  *7"'  Deo,  cni  MM.  Deo,  quia  c«l  lfM  Si  in  corrupiio- 
i.vmi  mu.  )ta.  3.  ei  I.  «I  CUlir.  ffJ  incorrupiionom  MH.  Vicr.  13.  si  iiicorrnptionem  ,T,i  Mulaienlur 
nii«.  fia.  13.  iciip.rciil  "*'  II  hoinmes  ntss.  Yicl.  ul  honiincs  ,m  Nnllo  inodo  salvarcntur  mii. 
niill.i  merilo  salv.trnnur  "'*  Vi.lercnlitr  hoinino  qni  nu*.  VMlerenl  boinines  eos,  qui  *m  1)1  gloriosiis 
«ui.  Li  ergo  |lorioMia  ■"*  Breneril  pcccatum  mu.  Vkt»  eteaerit  prapler  peeceimi  J™  Otwwril  q»id 
melins  nobTi  provideril  aut.  qnxritnr  quiJ  melius  noris  Dctis  providerit  •*••  SaMem  il  ililapropagatis 
mu.  Milici,  |j  Hlil  pnJialis  "'•  Propifatio  cnim  nui.  propagalio  eiiam  *T*  Graiiler  vcrherel  »ru*. 
CiKrr.  gravilrr  vpilciar.l  "*  In  qux  dclrudoudu*  fticrai  ms*.  in  qux  uondum  inlrusus  fueral  mss. 
Vni.  13.  in  qu  e  noiijuni  tntromitOOa  Uu  rat  ,,f''  llonotes  quoquc  stio*  quos  »m  Yict.  el  Ctsler.  omilt.  suos 
*fM  Cnlpam    su  un  si  »/i.i.    Yiet.  ei  Citlcr.  oinill.  suain 
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pitr  porlbclan  naliifacllonein,  ilrutpiln    lUiulun  \  «j »•  < < .  < i.  Qim  i  farii  dcDcirni 


fnc rni,  ilnc  omnl  InmitUllunt    tradunlui     Qnippe 
il  oitic  rocouclllatloui  iii  eibtoreduioi  oinH  iiin»  bo- 

DOriUUI,  qo<  Miailiiioiluin  cvli.i  lal.iiidus  e.ral  "   '  |i>>  l 

outpam  Irroonporabillior .  il  non   rocenciUaretui  , 

lioil  lialicttil  loeiim    lubTOOlOOdl    Olll    u  <  niii  ili.ilin 
Soil  qiioiiiuin  non  poUlll  evli.irctl.ii  i  luinorc,    quoni 

IIOIkIoiii   btbObOt,  IICC  ll.tllllf  ildn  ll.ll    *",   llllllC     tX- 

h.v icdalioiicm  pn  vciurc  pOtOM  ie<  001  ilialio.  c.l  cani 
avcrlcir.  Si  l.nucn  Ml  vns  illc,  ilum  jlCOl  in  .rgrilu 

iNno tipulatlonlt  donoc  ii>sj  iranioat,  <-i > r*  1« *  »i  oro 
doinino   siio  Bddlitaten  ci  correcllooem  vovot  M 

•olvli  :  iia    csl    inlcr  Dcinn     cl    lioniincui.    Quippc 

<iii.inii(i  huiuana  naiura  pfimom  peocaTit,  d  u  pum  i 

flagell  ii.i  ett,  ul  uitnqonm   prolcm    n.itiiruliier   nisi 


i.      ,ic  M  i  \..ii.li  ,  n,    <|u  <  | 

P  ,  1 1| ..  i        .11  i.iii  ii  •  ■  i   .ii  ii<  i<  nio    \<iliini  ii 

•orrandi,  <|<<  <  i«r -.<•  JeAeil,  ,c,i  ,\,,  rolunioti 

iil.iiu,  ni  ilivi,  aipellenie. 

(  \i     \l   |n/     XXI].        Quo  tentn  i/i  hniiiine  jutlo 
nijuUn  \H  l  olmilm  TtClt    '  "  ■  mti. 

Quoniam  intom  I  la  eoueidcratlo  neilm  «itm- 

liir  '  "in  \oliinlalc,  iMquld  alUvi  <l<*  volnni  110,  <|uo<l. 
ii(  pulo.  non  oril  inulilc,  diccudiiin  cvislniiii.  Sicul 
habemiil  w"  iu  rorpore  mcnil>ra,*i  quioqu<  <  u,in», 
siiignl.i  .id  mios  usns  apU,  quihut  ijii.isi  iiiniriioirn- 
lis  uliinur;  ■IMMI  manus  aplx  ad  rapicoiliiui,  pc 
il<'s  :ul  ai)ihtilaii>l«iiit,  liogua  ad  l<K|ii<'ixluni,  \isoi  ad 
\  iilciidinn  :  ii. i  <•(  ntiima  lialxri  iu  nc  quas.lntu  lifOt, 


lalcin,  quales  vldonui  "•'  infaulcs"n.iK»  i,  gcncratcl;       <|iiilins  ulilur  vclnl  iiislriiincnlii   ail  usus  <  aof 


ruot. 
Eot HanOJUQ  rallp  in  aniuia,  qm  sicut  MM  ii.stni- 
nienlo  iitilin  ad  imIkk  iiiaiiiluin :  el  vuhintas,  qu.i 
iiiiiin  ad  volenduni  Non  euim  cs(  ralio  vcl  volnm.i. 
lnla  "•*  auinia;  sc<J  esl  tinaquxquc  nliipii<l  in.iium'. 
Qnoniain  crgo  singttla  inslrunicnta  hubcot  cl  h"c 
quoil  kuni  ct  aptiMdiuci  moo,  ct  suos  mui  :  «lisni 
n.tnuts  in  volunlale  (proptcr  quam  is|a  diciinus)  in- 
Mriiineiiluni,  cl  aplitudiiics  ojiis,  ct  usum  rjus  :  qvai 
opliluilincs  in  volunlalejpossumiis  nominaic  affcctio- 
ncs.  AiTectum  quippc  37*8  esl  inslrumcnlum  volctxli 
ipliludinibui  sgis.  Undo  diciltir  hominis  animn,  cnm 
veliementcr  vull  aliquid,  aiTccla  esse  ad  ""  volcn- 
dum  illud,  vel  alTcctuosc  vclle  ,T87.  Volunias  itaque 
3788  dici  videlur wquivocc  iripliciter.  Aliud  enim  cst 
inslriimcnlum  volendi,  aliud  affeclio  inslrumcnii  , 
aliud  usus  ,m  ejusdcni  instrumenii.  Insirum.iiiiiin 
volendi  esl  vis  illa  animx,  qua  utimur  ad  voleuilum 
siculi  est  ratio  inslrumenlutn  raiiocinandi  qu>>  uli- 
iMir  cum  MM  ratiocinamur;  cl  visus  inslrumeniiini 
vidcndi,  quo  uiiniur  cum  vi<iemus.  Allectio  hujus  ir. - 
strumenli  est,  qua  sic  aflicitur  ipsum  iuslruincntiiui 
ad  volendura  aiiqttid,  eliam  quando  illtiit  quod  vttli 
non  cogilat  :  ul  si  veneril  in  ineitioiiam;  aul  sUlim, 
aui  suo  tempore  illud  velit.  Nnm  sic  est  insliumeri- 
ttim  volendi  alTccluin  ad  volendum  salnleni,  eiiatu 
qtiando  illam  non  co^itut;  ul  mox,  cum  ,:"  vcneril 
in  niemoriani,  staliin  eam  velit  :  cl  sic  est  afTeclutu 
ad  volendum  somntnn,  eliam  quando  illum  non  cu- 
ccre  non  valemus.  Si  enim  diligeuier  uniisquisque  D  gitat;  ul  cum  veuit  itt  tnentem,  velit  illum  sno  lem- 
motus  volunlatis  suae  consideret,  intciligel  sc  *780  pore.  Nunquani  enim  ilu  est  aflfectutn  ,  ni  aliquan  lo 
nunquam  lectiiudincm  volunuiis  acreplani  per  gra-  *  velit  a?gritudincm,  aut  ut  velil  nunquam  dormire. 
tiain,  nisi  aliud  volendo  MM   quod  siinul  velle  ne-      In  justo  quoque  homine  sitniliter  csl  affcctnni.idcui 

VARLE  LECTIONKS. 

•™  Exhaeredatus  erat  au*.  exhnereilnniltis  erat.  s"6Qucin  non  habebat,  et  nonduw  hahere  dcbehat  ms*. 
quem  nondum  habebal,  nec  habere  debebut.  i7"Quulem  videtnus  mss.  quales  vidcinus  ""•  1»  peccaio  ei 
flagdlatio  mss.  ctnn  peccalo  e|  flagcllnia  ,7,s  liecouciliationem  acCepil  mss.  ad  rcconciliaiionein  acce.lii 
*77*  Conversioneni  paradisi  mss.  convcrsationem  paradisi  ^77'  Suo  lempore  vis.  Yict.  15  omtt.  3-^  E\i- 
slimunl  probare  mss.  existimant  pioburi  3J77  Nihil  perficiunl  mss.  nilnl  proliciuttt  87T8  Inecupcr.ibiiitcr 
deficiunt  mss.  irrcparabililer  deficiunt  877'  Non  destruunt  quod  mss.  non  destruil  quod  ,T8°  littelli^ii  sc 
tnss.  intcliigel  se  ^7*1  Nisi  aliqtiid  voJeniio  mss.  nisi  aliitd  volcudo  ""'  Mugis  vetsuiur  mss.  inaviino 
■verjaiur  3788  Sicui  enim  haberaoB  mss.  Via.  ei  Citier.  sJcjui  habemus  ,58*  RaUonalis  rulunUs  loia 
tr.ts.  ratio  vel  voluntus  lola  STS5  Affectus  quippe  mss.  Vkt.  3  et  9.  AHeciunt  quippe  S7SS  AffecUm  cssr 
ad  him.  affecta  esse  ad  ms.  Vicl.  9  affeclalu  csse  ad  3TST  AOecluosc  essc  vel  velle  mss.  aflccluosc  vellc  ms. 
Viet.  i)  volupiuose  velle  878S  VolutUas  Oltqnejn*-  \ict.  9  vi^ualas  iinqtte  w8,Aliud  ulleelio,  aUud  usus  mss. 
aliud  affeclio  inslrumenti .  aliud  nstis  8T"0Qita  inimur  ctim  mss.  quo  tuijiiitr  ctnn  37*1  Et  quando  iilam  aoti 
cogiut  applicare  :  ul  mox  cuitt  mss.  eiiaro  quando  illam  non  cogitai ,  ut  mox  c-jui 


ac  post  baiic  vilam  in  infcrno,  a  regno  Oci,  <d  quod 
f  icla  erut,  in  perpetuum  cxsularel,  nisi  aliquiti  il- 
lain,  qiiod  ipsa  sola  per  sc  fuccre  nou  polcral,  re- 
conciltarel.  A  quo  niitem  rcconciliari  queal,  non  csl 
nisi  Chrislns.  In  omuibus  igitur  iiifnnlihus  naliirali- 
ler  gcniiis,  cum  pcccalo,  ot  fl.igellata  8TT' nascilur  : 
qua;  cttm  ad  icconillialionem  accedit ,,T8,  flagellatio 
meriio  rcmatiet,  quam  attle  rcconcilin! ionein  suscc- 
pit.  On:e  autcm  iu  infcrno  tormenta  passnra  crnt, 
in  illis  quos  Chiislus  redcmil,  reinilliinliir;  ct  rcgno 
Dei,  qtiod  post  conversntionem  paradisi  sm  lcrrcni 
«uo  tempore  ST18  acceplura  ernt.  donaiur  :  si  lamen 
in  fiile,  qu.im  promitlant  in  baplismo,  usque  in  ft- 
ncm  perseverenl. 

Cap.  X  [al.  XX]. —  Quod  si  qui  nilentct   nonprofi- 
ciunt  aut  dc(icium,  hoc  non  ex  iinpoisibitilate   fiat. 

Quod  auletn  quidain  cxperimcnlo  exislimanl  pro- 

bati ,TT8  nihit  valerc  liberum  aibilrium,   quia  mulli 

imutenso  conalu  nilunlur  u(  lienc  vivant,  ct  qnadam, 

ui  aiuni,   impossibilitaie   obstante,  nihil  proficiunt 

OT,T ,  aut  post    profectum   irrcparubililer   deficiunt 

8M8  :  non  dcstruit  qttod  S77*   raiionabiliter   monslra- 

tum  esl,  liberum  sciiicet  aibiirium  ctint  gratia  va- 

lere.  Ut  aulem  nitcnics  non   proficiant ,    aui    post 

profecium  deQciani;   non  impossibililale,    sed  ali- 

quando  gravi,  aliquando  facile  superabili  diflicultalc 

fieri  existimo.  Scepissimc  namque  assercre  soiemus 

impossibile  nobis  esse,  quod  sine  difficultale  perfi- 
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inslrumenlum  ad  volonditm  justiliam,   eliam  cum  A  volcndnm  commoilil.-ilem;  allera  ad  volendum  ivc- 


dormit ;  ut,  cum  eam  cogilst,  yialini  cam  velil.  U»us 
vero  cjusdem  instrumenti  esl,  quem  non   habemus, 
nisi  cum  cogilamus  rcm  quam  volumus.  Diciliir  au- 
lem  voluntas,  el  instrumenlum  volendi,    ct  afleclio 
ejus,  et  usii6  ejus.  Instrumentum  quidem  volunia- 
tein  vocamus,  quando  dicimus  nos  convertere  ad  di- 
versa  voluntatem,  modo  icilicet  ad  volendum  ambu- 
lare,  inodo  ad  volendum  scdere,  modo  ad  volendum 
aliud  et  aliud.  Hoc  instrumentum  scmp?r  liabct  lio- 
mo,  quamvis    non  semper  illo  ulatur:sicut  habel 
visum,  qui  csl  instrumcnliim  videndi,  ctinmquando 
iilo  non  ulittir,  u(   cum    dormil;  et  cum  eo  ulilur, 
convcrtit  illum  modo  ad  videndura  calum,  modo  ad 
vidcndum  lerram,  modo  ad  vldendum  aliquid  aliud. 
Et  sic  semper  haberuus  inslrumcnlum  raliocinandi, 
hoc  est  ralionem,  qua  non  scmper  utimur,  ei  quam 
raliocinando  ad  divcrsa  converlimus   mt.  Affectio 
vcro  instrumenli  volcndi,  dicilur  volunlas;  quando 
dicimus  bominem  sempcr  habcre  volunlatem  utbene 
6ibisii  :  vocamus  namque  hic  mi  volunlalcm,  affe- 
ctioncm  illam  ejusclcm  instrumenli,  qua  vull  botno 
bcne  sibi  esse.  Eodcm  modo  sancius  homo,m  asseri- 
tur,ctiamcumdoimiretnon  cogitat,  indesinenler  ha- 
berevolunlalemjustevivendi^^.El,  cumhancvolun- 
tatemasserimusaliumaliomajoremhabere;  nonnliud 
dicimns  voluntatem,  quam  iilam  affeclionem  ipsius 
133  insiruroeiui,  qua  vult  jnstevivere.  Inslrumcn- 
tum  enitfl  non  ,m  est  in  alio  majus,  et  in  alio  mi- 


0 


liludincm.    Ncmp  ;    i.ihii    vull   voluntns ,   qux    csl 
inslrtimentum,  nisi  aul  commodilaleni  atil  rcciilu- 
dineni.  Quidquid  enim  aliud  vult,  aut  propter  coin- 
moditatcm,  aut  proptcr  rectitudinem  vult;  ct  ad 
has,  eiiam  si  fallalur,  putat  se  referre  quol  vult. 
Per  affeclionem  quidem  qux  osl  ad  volcndtim  coni- 
morlitaiem  ,m,  scmper  vult  homo  beaiitudincm  et 
beatus  esse  :  per  illam  vero  qnae  estad ,m  volendum 
reclitudinem ,  reclitudinem  vult ,  el  reclus,   id  esl 
jusltis,  esse.  Propler  commodilalcm  aulem  vtill  ali- 
qtiid  :  ul  cum  vull  arare  vci  laborare,  ut  habeat  undo 
lueatur  viiametsatuiem,|quae  commoda  judicatessc. 
Propter  reclitudincm  vero  :  ut  cum  vull  ctim  labore 
discere  "'•,  ul  6cial  recte,  id  est  juste,  vivere.  Vo- 
lunias  vero,  qux  cst  usus  sxpcdicti  instrumciui, 
non  est  nisi  cum  cogiial  aliquis  quod  vult,  ut  dictum 
est.  Hujus  volunlatis  multiplex  est  divisio  :  de  qua 
non  modo,  sed  forsiian  alias  diccmus.  Velle  auiem 
sequivocum  esl,  sicut  vidcre  :  qnemadmodum  nam- 
que  dicitur  vidcre,  qui  utittir  visu  ;  el  qui  non  uii- 
tur,  scd  qui  habet  apiitudincm  vidcmli :  ita  asseritur 
velle,  et  qui  ulitur  instrumcnto  volendi  cogitando 
quod  vull;  et  qui  non  uiiiur,  qtioniam  affcctioncm, 
boc  est  aptittidincm,  babet  volondi.  Per  bocetiam 
cognosoi  polesl  aliara  essc  volunlatem  instrumen- 
lum  volendi,  aliam  ejus  affeclionem,   aliam  usum 
ejusdem  instrumcnli  :  quia  si  dicitur  jusltis  bomo, 
eliam  cum  dormit  et  nibil  cogilat,  babcre  volunia- 


nus.  Usns  aulem  hujus  instrumenti,  volunlas  nomi-  q  lem  jr.ste  vivendi;  et  injustus  homo  negatur  habere, 

cum  dormit,  voluniatem  juste  vioendi :  eadem  vo- 
luntas  negalur  de  injusto,  qux  asseritur  dc  juslo. 
Pnlani  aulem  cst  quia  cum  dicimus  nou  essc  in 
injuslo  dormienic  volunlalcm  jiislo  vivcndi ,  nou 
ncgalur  in  eo  csse  volunlas,  quam  diii  inslrumen- 
lum  :  quoniam  eam  ,m  scmper  habel  omiiis  bomo 
dormiens  cl  vigilans.  Quapropicr  quoniam  non  aba 
voluntas  pionunlialur  hoc  modo  in  bono  esse  ho- 
mine,  qtiam  illa  qux  rcmovetur  a  malo  :  noi»  signi- 
ficalur  iu  bono  essc  vobmtas,  qux  iustrunieniuin; 
scd  iilft,  qua  afficiiur  iiisirumcntum.  Quod  auicm  in 
dormienle.  nisi  sonmiet,  non  lll  volunlas  qux  csl 
usus,  dubium  non  esl  :  quare,  cum  dicilur  in  dor- 
niiente  juslo  ""  volunlas  juste  vivcndi,    non   ibi 


natur  :  ut  cum  dicit  aliquis:Modo  babeo  voluntatem 
lcgcndi,  id  csi,  Modo  volo  legcre;  aut,  Modohabeo 
voluntaiem  scribendi ,  hoc  est,  Modo  volo  scribcre. 
Sicut  cnim  videre,  esl  uli  visit,  qi.i  est  instrumenlum 
vidcndi ;  el  ustis  ejus  est  visio,  vci  visus,  quando 
vistis  significat  idem  quod  visio  (significat  enim 
otiam  visus  insirunicnlum  ipsum) :  Eia  velle,  cst  uli 
volunlate,  qux  esl  insirtiuicnliim  volendi,  cl  usus 
eins  csl  volunlas,  qux  non  est  nisi  quando  cogi- 
tarnus  quod  voliimus.  Voluntas  igilur,  qux  instru- 
mcnium  cst,  utia  sola  est,  Id  esl,  insirumcnlum 
volcudi  unum  solum  e.sl  iu  bomiue;  sicul  una  sola 
osl  ratio,  id  Cst,  uimm  solum  iusirtimenlum  ralio- 
rinandi.    Volunins   vero,   qua    inslrunicnlum   illud 


afflcitor,  diiplex  esl.  Nam  sicul  visus  plures  babct  D  inlelligitur  volunlas  lMi  usus.  Non  cst  igitur  volun- 
Dpliludiins;  scilicct,  ad  vivendum  lurem,  ol  pcr  las  affeclio,  votunlai  inMruinonlum  ,  aut  vobinlas 
lncm  ad  vidcmium  figurns,  ad  vidcndum  ,7,T  colo-  usus;  vohitilalcm  tiuoqne  iiislriimcntiim  non  csse 
rcs  ;  ita  inslrumciUum  volendi  duas  habet  apliiu-  volunlalcm  usum  nullus  ignorat ;  quoniam  cum  dico 
dinct,  qaai  VOCO  affectione.s  :  qnarum   una   est  i»d      mc  non  habcre  volunlalcra  scribcndi,  uemo  intelbgit 

TARLfi  LECTIONES. 
•'"Convcrliianiiniis  mii.  f.cm.   crmverliiui  animus  Yid.  M  Cisler.  converlimus    ,m  Vocamus  namqitc 
bnnc  mss.  vOCamoi  namqtio  hio     m*  Mo.lo  cum   sanclus   bomo   Ml.  modo    lanCtOO  bomo  «Ie». 

dicitur.  Ll  rtnn  mis.  vivendi.  El  rum     "H liistrumenlnm  vero  non  mss.  Inslruinontiim  onim  nofl  Fi- 

is,  et  per  fifurn  ed  videndam  mss.  figuras,  a«;  videndum    ,m  Quse  id  volendum  commodiiaicm  per- 
t    m«|.    Vu-f.   €i  CiUtr.   qux  ooi  ad   vclciiduni  rommodilatoii;        ,T"  Qux  nanc  osl  ad  msi.  Vicl.  el 
Ci   ir.  qoaert  ^    Mw  Vott  L.borr.ro  vcl  dirtocrc  mt.  vuit  ciini  laborc  diacere  oa.   ytt}er-yuH,iJiU 
,re    s*.i  i»?i.,,n  Mteoi 

t  votaoui  i"  eo 

ciliir  •  i  ig  mst  rurr*  im<iii  .   ...-.  »..».  ,.>..«. .,- 

uiintditU     •»••  ln   dormieiile  jusia  mu.  in  dormieiue  jnsto    M,,Non  uiietligilur  volootM  mas.  oon  hm 

i.^itur  VOluOl 


Vnll  l.iborr.rc  vcl  dirtccrc  ni*.  vull  cuni  laborc  disn-ro  ms.  Ltsier.  tou  inix.n. 
■  csl  quia  ouni  dicimtis  nrm  esse  iltJuslO  dormiouli  voluntaiem  jtislc  vivondi  :  OON 
M  quain  diii  urUnin.oiUmn,  quoniam  cam  OSI.  Vict.  13.  In  injUSlO  BllleiU  noii  nc- 
imentum  ;  qaoniara  eam  om.  aha.  palam  .  .  in  injtt^to  dormiente  volantatein,  cic. 
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im-  non  biibcrc  in.liuinrntiim  volrinli.  illo  OOl  OffO  A  OOO  MMfM  MOM   I  rill|,!"   COOIMlUl    | 

VOfUllMl  iiiHl rtiiiimii niit .  .ili.i  viilunl.ii  ftffbctlo,   llil  COMCOplMOBll  MffOfOM  iplril ■ 

vnluntasiHiis.  Yoliiiilo»qni,l.-ni  iiislriimrnlum  nioxcl  {kl,      \|||  (((/.     XXIII].  Vnde  ttt  tam    litiota  tl 

oinm.i  :ili.i    n  •••  fiiini-.nl. i .    '|iiil)iis    ftponlo    iiliniur,   Cl  hun   pfOM  <•''    matuin  iiWun/m. 

i|u.r  Minl  iu    nobii,  ui    inainis,    lingua,  viaiift ;  rl  Sril   ni  boc   planiui    luMllifllar,    invr»lig:ui.liim 

qiu-  tiiill  cxtra  noM,  iil  llyhlli  cl    MOUrllj  ll  RmM  Ml  UIMll  l . ii>  vltlOM  14  l.uu  (iruna  kil  a<!  MOfOM  ioU 

oumci  VOlttllUrioi  moltu  :  i|»ka  vcro  K  lull  iflbcliO-  VOluuUl.  Noi  OOlM  I  rOOOOdUM  Ml  lilem  illam  Drum 

uibut  inovcl:  umlc  dici  pOtMl  insti uiiicnluiii  mci|>hiiiii  (OOUJM  Ifl  priinii  noslri»  parculiLus.  Cniu  «niin  prO) 

inovciil.    Uico  volontalcm  lOltfUMMItUlO  OMUM  10-  luli  DltUflM  bOfOOOIM  propli-r  pOCCOtOM  inrun 

Juiiiano»  inolus  fatcrf    :  icd  ll  *•*  dlllfCOUf  con  cnriupiimirm  ll   ippOtllM   Ml  iimililudinriu  Lruio- 

sitlcraimis,  illti  vcrius  m*  dicilur  faccrc  oninc  quod  rnm    animalium ,  non  tliii   qoOMOdl   lali»   WfOOlM 

facil  natura  anl  voluntas,  qui  fat  il  naturam  cl  imtrii-  orla    sil    in  bnniinr.  Alitnl   MOMJOO    MOl    IppotilM 

inenliim  volendi  cum  ntTerlioniliiis  uiis,  binc  quilnis  viimsi  I  aliutl    vittOM    volunfas   ippOtiUkfM  OM 

Idcm  insirumcnluin  nilill  facit.  liciio.  Dc  Ull  OffO  VOlonUte  qOMrcodoM  poto  1000 

/»        vn  .  i   vv...  «      ,  liomini  accideril.   Scd  si  prifOIM   rOliOOOlil  MMfB 

Caf.   All  [nl.  XXII  .  —   Quod  ex  voluutate  rectilu-  n  .    •  •  i  r    u         i  •     i    •      .  »• 

dirtis  001  commodi  proccdal  om,„  merituin    hom,-  c<»"l,l,l>",;'"  COOllllOromM,   fa :lN   imlns  Imjus  t.l.i 

nis,  tivt  ad  talutem,  tive  ad  damnaliuium.  volunt  Uis  raua  pieliil.    Jnlcnlio  uamquc   Doi   hit 

Ex  his  duabus  affcclionibus,  quascliam  voluntalos  ul  JuiUM  flCi  rel  alqoc  bOOUM  naluram  rationalcm 

«Iicimu9,    dOMOndit  omne  meriliim   Imminis,  sivc  ad  fniondiim  se  :  scl  neqiie  jusia    MjmMbMUMM 

bomim,  sivc  malum.  Qu;c  dux  volunlalrs  cliam  in  potttil  lifM    volunlatc   juslilia:  cl  bcaiilniliiiix.    Yo- 

boc  differunt  "°*  quia  illa,  qux  Cst  ad  voicndum  Imitas  quidem  juslili.x"  csl  ipsa  justilia;  voluiilah  \crt> 

commodum,  inscparabilis  csl;  iila  vcro  quaj  csl  ad  bcaiiiudinis  non  est  bcaiifudo  :  quia  non  omuisb.i- 

volcndum   rccliludinem,   scparabilis    fuit,  ut  supra  bel  beoUlodioem,  qui  habcl   cjus  voluniaicm.  lu 

dixi  (Dial.  dt  lib.  arb.,  c.  14.),  in  principio  in  ange-  bcalitudinc   autem,  seciindum   omnium  134  S(MW 

lis,  et  in  primis  noslris  parcntibus;  cl  cst  adlmc  in  sum,  csl  stiflicicntia  compcienlia  commo.loruiu  lino 

bac  viia  mtOOUUbui.  In  boc  quoquc  dilfcrtint  quio  omni  indigenlil  :   sivc  nngelica   inlclligalur   beoU- 

llla,  quan  cst  sd  volendum  commoilum,  non  csl  boc  lu.lo,   sive  illa   quam  babebat  Adam   in  para.lis". 

quod  ipsa   vull :  ilia  vcro  quoc  est  ad  M8T  volen.lum  Quamvis  enim  major  sit  bcaliludo  lOfOloruM  quani 

rcctiludinem,  recliltido  est.  Nulitis  quippe  recliludi-  illa  quce  crat  bominis  in  paradiso,  non.lanicn  i.lco 

nera  vult ,  nisi  recliiudinem  habcns -.  ncqne  potcst  negari  potest  Adam   bcatiiudinem  hubuisse.    Sicut 

albptis  rectitudinem  vclle,  nisi  reciiiu.iinc.  Palam  ^  namquc  calor  magnus  est  sine  omni   frigore,  ct 

auicm  est  cjus  voluntalis,  qua;  esl  inslrumcnttim,  tamen  potesl  csse  alitis  major  calor  :  ct  quemadmo- 

istam  essc  recliludinem.  Ilanc  pronuniiamus,  cum  dum  frigus csl  sinc  omni  calore,  cum  lamcn  majus 

jusliiia  <!csignaiur  rcctituJo  voluniatis  propter  se  valeal  frigus  essc ;  iia  niliil  probibel  Adam  bcatmn 

scrvata.  Hxt  est  etiam  veritas  illa  voluniaiis,  in  qua  fuisse  in  paradiso  sine  onmi    indifonUi ,  licct  major 

arguiltir  a  Domino  diabolus  non  stelisse  :  quod  dixi  csset  angclica  beatilu.lo.  IScmpe  aliquid  niinus  alio 

(cap.  4)  in  trocUUl  de  veritale.    Nunc  coiisideran-  liabere,   non  sempcr  est  indigere;  scd  aliqua  re, 

dum  est  quomodo  cx  bis  duabus  volunlalibus,  quas  cum  eam  baberi  ""»  oportcal,  carcre  (quod  non  crat 

voco  opiitudines  sive  affeciiones,  procedant,  sicut  io  Adam  ",0)  est  iudigere.  Ubi  vero  esi  imligcntia, 

dixi,  merita  bomipum,  sive  ad  salulem,  sivo  ad  ibi  csl  miseria  :  non  autcm  fecit  Deus,  siue  prrcc- 

damnattonem.  Rcclilndo  quidem,  quantitm  in  ipsa  denle  cuipa,  ritionalein  naiuram  misoram  M",  qiMM 

est,   nullius  mali  cattsa  csl,  ct  .omnis  nieriti  boni  ad  intelligendum  el  amandum  se  c.eavit :  fccit  igi- 

mater  cst,  bxc  cnim  favet  spirituj  concupisrenU  mr  Dcus  bominem  beatum  sine  omoi  indifenUa. 

advcrsus  carncm  (Galat.  v,  2!>.)  ct  condclcclatur  legi  Sioiul  ergo  accepil  ralionalis  natnra  cl  bcaiiludinis 
•••■  Dci   secundum  inUriorem  Iiominem  (flont.  vn,  D  volunlatem,  elbealilndincm,  el  volunlatcm  justilia», 

2i),  id  esl  sccumlum  eumdemspirilum.  Si  atilem  cx  id  est  3m   rccliluilinem,  qnac  csl   ;psa  juslitia,   cl 

illa  malum  aliquando  scqui  videlur,  non  ex  ipsa,  liberum  arbilrium,  sine  quo  justiliam  servare  non 

sotl  ex  alio.  Pcr  reciiiudincm  quippe  apostoli  eranl  poluit.  Sic  aulem  Dcus  ""  ordinavil  has  duas  vo- 
bGnusodor  Deo(7/Cor.n,i6.) :  sedquod  quibusdam  luntales  ,  sive  affccsiones;  ut  voluntas  ,  qmc  csl 
erantodor  mortis  in  mortcm(//>iJ.);  non  procedcbat  inslrumenlum,  ulcrelur  ca,  quoe  est  justiiia,  ad  im- 
ex  apostolorum  iuslilia,sedexmalivolorumnequiiia.  pcrium  et  regimen  M1V,  docentc  spinlu  qui  ct  mons 
llia  vero  volttnlas,  quae  est  ad  volendum  commodum,      ct  ralio  diciiur ;  et  allera  utcretur  ad  obcdiendmn. 

VARI.E  LECTIONES. 

•MiFaceresi  mss.  faccrc  :  sed  si.  mt  Sed  iile  vcrins  ntsi.  omilt.  sed  *••  Eliam  uihil  dilfeniwl  mss. 
ctiam  in  lioc  differunt  38"  llla  vcro  qux  est  ad  *808  Et  dcleciatur  legi  mss.  ct  eundclecUlur  legi  ••"'  Eaiu 
liabcrc  mss.  cam  habcri  M,°  Qnod  eral  in  Ailani  mss.  Vict.  quod  non  eial  iu  Adam  3S,t  Raliunaleitt  rr.a- 
uiraitt  miseram  ms*.  \irt.  5  etdet  Cister.  ruiionalem  naturam  miseram  ms.  Yict.  15  raUoualem  uaiuram 
ad  miseriam  ""'  Braiitndincm  justilia: ,  i.l  csl ,  misj.  beatilttdinem  cl  voIuulalcM  jiistiii;c,  id  Cst »  mJ 
Si  auicin  Deus  mss.  sic  autcm  Dcus    3,1U  Et  regnuin  mss.  ct  rcgiincu 
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!i"  oiiini  iiicomiiio  iiiaio.  Deaiiiudinem  quidem  A  domuhiim  ilicero  affectioacB  ejus  voluulati.,  qnani 


dedit  homini  (m  de  angeii*  laceamj  ad  commodtim 
ejus;  jiisliiiaiti  vero  ad  bouorem  siiiim  :  sed  jusli- 
tiarn,  ua  111  illam  posset  Hcscicre;  qualenus  cum 
illam  non  tlesererel,  sed  perscveranlcr  servarel, 
provetii  mcrcrelur  ad  ccnsorlium  angclorum  :  quod 
si  illam  dosererct,  niillatcnus  eam  per  se  deinceps 
resumerc  possot;  et  bcaliliidinem  angeloruin  non 
adipiscerelur,  et  illa  quam  hal»cbat  privarclnr  cl  in 
similiiiidincm  bruloriim  animalium  radcns,  ciun 
illis  corrupiioni  ct  sxpefalis  appclitibus  subjaccrcl ; 
voluntas  tnmen  beatiludinis  niancret  :  nl  per  indi- 
gcnliam  bonorurn  qux  pcrdidissel,  gravi  miscria 
juslc  piinirciiir.  Qtioniaiti  ergo  descruit  juslitiam, 
«perdidil  beatiiudinem ;  et  volunfas,  quaiii  bonam  cl 
ad  bonuin  suuin  acccpit,  fcrvcns  desiderio  "'*  coin- 
modorum  qux  non  velle  nequit,  quia  vcra  cnninm  '.i 
rationali  naiur  c  convenientia,  qux  perdidil,  babeic 
non  valct,  ad  falsa  ,  cl  brulorurn  attimalium  coai- 
innda,  qux  bcsliales  appetitus  suggerunt,  se  oon- 
vertit  :  el  ita  cum  ea  vult  inordinale,  re_tiliidincm 
anl  ne  accipiatur  oblata ,  repellit;  ant  acceptam 
cxpellit  *'"  :  cum  vcro  ea  licite  vult  ""  38,\  non 
boc  facil.  Hoc  igilur  modo  voluntas  inslrumenlum, 
croata  bona  "" ,  in  qunnium  habet  essc,  et  jusla  et 
forlis  ad  servandum  acccplam  jtistiliatn;  per  libcnrm 
arbilrium  facla  cst  mala,  non  in  qaaatem  est,  sed 
in  qnantiim  injusia  facla  cst  per  ofaenliaai  sponte 
dcscrLe  JB.ti.i__,  quain  scmpcr  babere  dcberet. 
Infirma  qitoque  modo  faola  ost  ad  volcndnm  justi 


I! 


instniiitonliini  dixi  auintx,  quasi  in.-lriimenla  ojus- 
dciu  inslrumenli  eSM  :  quia  niliil  ipsa  nisi  isiis  "" 
oporalur.  Perdilo  igilur  inslrumoiilo'volondi  justi- 
tiam,  id  esl,  rectiiodineffl ;  nullo  modo,  nisi  por 
gratiam  roddaltir,  polest  volunias  inslrumeiiiuni 
volle  jusliliam.  Quapropler  quoniam  nibil  vellc 
debot,  nisi  juste  :  quidquid  vult  sine  rcolitudine, 
vult  injiisle.  Appciitus  vcro,  quos  omnos  vocal  Apo- 
slolus  carncm  clconcupisccniiam,  in  quantiim  snnt, 
non  sunt  mali,  ve!  injusti ;  scd  quia  siinl  iu  ralionali 
erestura  ubi  non  debcnl  cssc,  dicuulur  inju.ti.  In 
brulis  siquidcm  animalibus  iinn  sunt  mali ,  vel  in- 
jusli,  quia  ibi  dcbcnt  essc. 

C-f.  XIV  [al.  XXIV].  —  Rccapiiulatio,  €t  conclutio 
operis. 

Jam  ex  bis,  qux  dicla  sunt,  cognosci  potcsl  bomi- 

nem  ideo  nou  baberc  semper  jiisliliam,  quam  sino 

inicrmissione  itebct  habcre;  qnia  imllo  ntorio  polcst 

ilhin  pcr  sc  adipisci,  vcl  recupenrc.  Palam  eliatu 

esl  quia  Dcusbona  facit  opera  sua  sola  bonilatc  :  quo- 

niam  ipse  crcal  vobmialcm  cum  liliero  arbilrio,  et 

dal  illi  jusliliam  per  qnam  opcrattir.  Mala  vo.ro  facil 

""  sola  ctdpa   lininiiium ;  quia  ca  non  facerel ,  6i 

homo  illa  facere  non  vcllcl  :  facil  tamen  hoc  quod 

sunt;  quoniain  condidit  in  bomiite  volunlatem,  qua 

sine  juslilia  utitur  :  et  idco  sola  ""  culpa  bominis 

mala  snnl,  qoae  operatur.  Non  cniin  est  culpa  Dei , 

qtti  croavil  in  oo  cum  libcrtale  arbilrii  volunla.len>, 

el  conlulil  ei  jnsliliam,  ut  nihil  uisi  jusle  vcllcl ;  scd 


,  _.__„._——,, 

tiam  dcscrtam  :  non  enim  per  liberum  arbilrium  ila      culpa  bominis,  qui  jusliliam  desetuit,  quam  servare 


potest  cam  vcllc,  cum  illam  non  habel;  qncmadmo- 
duni  valcl  eam  servarc  *•" ,  cum  habol.  Voluntas 
ctiam  commodi,  condila  bona  "",  m  quanlum  est 
aliquid;  mala,  id  esl  injusta,  facla  ost.quia  pon  eet 
subdila  juslitix,  sinc  qua  niliil  vclle  dcbcl.  Volunlas 
crgo  iiislt.imcnlnn. ,  cuiii  spoute  facta  sit  iujiista, 
postibserlam  jiisliiiam  mancl,  quanlum  in  ip«,a  C6t, 
neccsMtale  injti.la ,  el  aneilla  injtistilix  :  quia  per 
se  redirc  ncqnit  ad  jtisliliani ,  sine  qua  nunqitfin 
libora  csl,  quia  naturalis  libcrlas  arbilrii  sine  illa 
oliosa  est.  Awilla  etiaui  farla  est  sn;c  affeclionft, 
qu.c  ad  commodom  ost :  qoia,  remota  jusiiiia,  nil.il 
polcsl  volle  hisi  quoil  illa  vult.  Dico  autontot  insiru 


poluit.  Dcus  igitur  babct  in  bonis  quiilem,  quod 
bona  stml  por  csscnliani;  et  quod  bona  sunl  pcr 
jusliliam  :  iu  malis  vcto  solummodo  quod  bona 
stint  pcr  essoniiain  ;  tmn  qmd  mala  sunl  por  abscn- 
tiam  debitx  justilix,  qnx  non  est  aliquid.  llomo 
autcm  habct  ""  in  bonis,  quod  mala  non  sunt; 
quia  cum  possct  dosererc  justiliam  el  niala  facere, 
non  deseruit;  sed  servavil  pcr  liberum  aibilntim, 
dantc  ct  subsequenic  gralia  ;  in  malis  vcro  hoc  solum 
quod  mala  sttnl :  quia  ea  sola  propria,  id  e.l  injiis'a 
voluniale  faoil  Pulo  mc  jani  congrne  pos.e  finein 
poncre  traclaltii  dc  ttibus  diltlcilibus  quxslionibus, 
quom  iu  spe  auxilii  Dei  inccepi,  in  quo  si  qui  dixi 


nioniiim,  et  afTcctionom  cjus,  vclle  :  qtiia  et  inslru- n  quod  quxrcnli   cuililict  suflicerc  dcbcat,  non  mihi 


mpulo;  quia  non  cgo,  scd  gralia  Dei  ""  mecum. 
Hoc  aulem  dico  quia  ll  quis  mihi  quxrcnli  dc 
qtixstionibtis  cisdom  ,  qtiamlo  in  eis  mcns  mca  ra- 
lioncm  quxrendo  fluctnahat,  ea  qux  scripsi  "", 
rcspondissel ;  gralias  cgUscm  quia  mihi  satisfccis- 


monltiin  cst  wiltint.is,  et  aOectio  volunias.  Ncc 
inooiigruc  ulraque  voluntas  vcllc  dioilur  :  quia  illa 
Mill  qux  aiToctiono  su.i  vttll;  ol  afTectio  vull,  per 
qnain  ill.i  voli  :  sirul  vidcru  dicllnr  cl  bomo,  qui 
visu  vidcl,  ol  ipsc  visiis  quo  vidcl.  Unde  non  absurdc 

VARIiE  LECJIOXES. 

""  \.t  ohedloa  laai  -Ineaua.  _d abedieadam  sinc  ""'FrircnsdrKi^criomi*.  forvcns  dcsidcrio  w,TObla- 
ttni  rcpcllii  ani  rapcllil  wut.  oblatam  ropcliii  aat  •ecepum  eaprUil  "'«-J<"  Uelle  vultcara  t»'s.  ra  licite 
vult  "••  lii-iiiiin.iiii  crcala  boaara m*$.  ia_ira__ent um  cftaia  aoaa  "•' Eam  wlle :  tameii  lllrnn  non  ha- 
h-i,  queraailmiHMtii  valel  lenrare  mu.  Yi.i.  ean  »eUe,  tvm  iilam  non  babet,  qucmadmodum  valel 
.  .m  icmre.  Tamen  llUm  noa  mm. Cm.  lamea  cam  i.lam  nnn.  Valn  lervare  atai  ralet  «am  aemre. 
•  »•  CondiU  bonnni  mt.  roadita  bona  ""iNibil  nial  isiis  mu.  nihil  ip_a  nisi  laiii  ",lMal..  voro  f»u-.a  nu. 
fiei.  13  m  .1 1  Dcut  fai  I  "Uillnr  mil.i  mtt.  atlter,  ci  ideo  Mla  *••  Hoa» aatem  babet «.«.  fm.  6  wnn* 
aal  ni  d<  Im  i    J",T  Iniputo,  icd  gralia.  Dei  mu.  impoia,  qma  non  e§o  icd  g^aiia  Poi    "'rQux  ictub  mt 

qn  r    S(  i  ,p,i 
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S.  ANSELMUS 

DE  TRIBUS  WALERANNI  QU^vSTlONIIUJS, 

*C     VM«  sl  UIIM 

DE  AZYMO  ET  FERMENTATO  "". 


Remitl 


'tniltil  primum  alio  responsionom  nd  primam  lValernnni  quvstioncm,  quir  ernl  de  proret- 
tione  Sptritui  tancti ;  tum  rtfellit  Grxcorum  morem  tle  tarri/icio  in  pane  frrmmlntu  ; 
indicans  tamen  illum  quoqur  eorpus  Christi  confeclurum,  ijui  fermtnto  uteretur ;  etsi 
Christo  fecerit  conformius,  qui  azymo  pane  cunfinet.  Tandeim  ad  tertiam  quacstwnem  , 
circa  connubia  versantem,  brcxiter  respondet. 


135  JMMIMUI.  servus  Ecclcsix  Cantuarlensis,  B  lialilcr  (ut  quidam  pulanl)  sirut  homo  novus  ani<- 

Walekanno  Ncwcnbtirgensi  rpiscopo.  pcccalum,  el  invcteratus  rcrnieiito  pctcati   uequn- 

Sricnli  brcvller  loquor.  Si  ccrlus  csscm  prudcn-  quain   siibsiaulinlitcr  diflcrunt.   Propler  hoc  etgo 

liam  vcstr.im  non  favere  sticccssori  Julii  C-esaris,  ct  soluni  vidctur   ,,n  se  et  carnem  suam  panciu  vo- 

Neronis,  ct  Jnlianiapostauc,  conlra  suecessorcm  el  casse,  ei  <le  pane  corpus  suum  fctisse  :  quia  sicul 

vicarium  Pelri  Aposloli,  llbcnlissinic  vos  ut  amicis-  iste  panis  azymus,  sivc  rcnnciilaliis,  dauitam  trans- 

simqm  cl  rcverendtim  cpiscoptim  salularcm.  Quo-  iloriam  ;  ila    corpus  cjus  xtcrnam  :  non  quia  fer- 

niam  autem  atl  defensionem  veiitalis,  quam  conlra  menlatus  cst,  vel  azymus.   Quamvis  in   Lffje,   nl>i 

Graecos.  qui  ad  vos  veiierunt,  quacrilis,  secundum  fere  onmia  io  ligura  flebant,  praeceplum  sit  azymuui 

posse  nulli  dcesse  dcbeiuus  :  opusculuni  vobis  misi,  in  Pastha  panem  mauducarc  (Exod.  xn,  15);   ul 

quod  de   Spiritus  sancti   processione  conira  illos  ostcndcreiurquodChrisius,  qucin  cxspectabani,  sin- 

cdidl.  Cerus  el  mnndus  fulurtis  essel  ;  nos,  qui  niau.luca- 

CAPUT  PRIMUM.  tnri  cr«mus  corpus  ojus,  simililer  inundi  essc  monc- 

Salta  Sacramenti  verilate,  azymum  aul  fermenlatum  remur  ab  omni  fermenlo  ncquilis  et  malitix.  J.un 

panem  atsumi.  ver0j  posiquam  de  vetcri  flgura  ad  novaro  veiilalein 

De  sacrificio  vcro,  in  quo  iidem  Graoci  nohiscum  C  vcnimus,  el  azymam  Christi  carnern   comcdimus, 

non  MtfJrai,  miiltis  ralionibus  catholicis  ■»■  vide-  non  esl  nol)is  „eCessaria  vct.is  illa  figura  in  pane, 

lur,  quia  quod  aguni  non  est  contra  fidem  Chrisiia-  je  quo  carnem  ipsam  confieimus. 
nam.  Nam  et  azynum  et  fermcniatum  sacriPcans  CAPKT  II 

panem,sacrificai.  Et  cum  lecilur  de  Domino.  nuando  *  ,.  c  ■  c 

r  ^nui  uc  uumiiiu,  ^ «i.iu«  Aptiut  i»  azymo  confici  Sacramenlum,  quam  m 

corpus  6uum  de  pane  fecit,  quia  acccpit  panem,  et  fenneniato. 

benedixil;  non  additur,  azymum,  vcl  fermenlatum.  Apeiiiisinium  lamen  est   quia  melius  sacrificalur 

Cerlum  lamcn  est  quia  azymum  benedixil ;  forsitan  de  azymo  quam  de  fermenlato,    lum  quia  valde 

non  quia  3aM  res,  quoe  fiebal,  hoc  exigebat;  sed  quo-  aptius  ei  prius  cl  diiigcniius  lit,  tum  qnia  Dnminus 

niam  ••*•  ccena,  in  qua  hoc  factum,  hoc  cxigebat.  hoc  fccit.  Unde  illud*  non  est  tareiidum  quia,  cum 

Et  cum  alibi  se,  et  camem  suam,  panem  vocavit  Grxci  analheinalizant  azymitas  (sic  enim   nos  vo- 

{Joan.  vi,  52),  qnia,  sicut   isto  pane  vivit  homo  D  canl),  anathematizant  Christum.   Si  autcm  dicuni 

temporaliter,  ita  illovivit  in  aeternum,  ait,  azymum  quja  judaizamus;  dicant  similiter  Christum  judai- 

vel  fermentaium ;  quia  uterque  pariter  panis  cst.  zassc.  Et  si  audent  38J*  asscrere  Clirisium  prouier 

Non  enim  differum  azymus  et  fermeulatussubsian-  Judaismum,  ut  pra:cepium  de  azymo  daium  serva- 

VARME  LECTIONES. 
*■"  Mst.  Geinm.  c.  19  Vict.  3  et  Citler.  Explieil  liber  Anselmi  Canluariensis  archiepiscopi,  de  Con- 
eordia  Prxscientiaj  et  PredesVmalionis  et  Grati»  Oei  cum  Lrbero  Arbilrio.  ****Coliata  est  epiuola  de 
azymo  et  fermemato  mm  Mss.  Yictonnis  tC9.  EE  13,  et  Ef  80,  ms.  torbeiensi  307  et  uno  Cislerciensi.et 
cum  edit.  Golhica,  Cotoniensi  et  Veneta.  —  ms.  Vict.  CC.  9.  Epislola  Magislri  Ansehni  de  Azymo.  ms.  Chter. 
Incipii  Epistola  Ansclmi  Cautuariensia  Arcbiepiscopi  de  sacrilicio  Azymi  el  Kermeulau  mt.  Corb.  incipil 
Epistola  Anselmi  Cantuar.  Archiepisc.  ad  WaJoranum  Nuembur^ensem,  de  Fermeutalo  e4  Azyino. 
•"•,  ttalionabilibus  caiholicis  mss.  Yiet.  9  el  13  ralionibus  catliolicis    3M*  Korsiian  quia  mts.  foisilan  non 

Juia  *•••  Vel  quoniam.  .  mss.  sed  quoniam  Edit  Goth.  et  Colun.  ouiiti.  scd  quouiam  ccena  iu  qua  hoc 
actum  csl,  hoc  cxigobat.  "H  Proptcr  hoc  crgo  soltim  videlur  ms.  Viri.iO  ptopter  quod  cigo  ci  sohtm 
videtur  ms.  Corb.  prool^r  hoc  ci'50  vidctui  solum  393,At  si  audcnl  »1**.  V1V1.  9  et  15  Corb.  el  Edv. 
Goih.  et  Col.  et  si  audont. 


5ir»  S    AN9ELMI  CANTUAR.  ARCIIIEP   OPP.  PARSI.  —  DOGMATICA.  SI4 

r>t  •*'»,  de  Siytno  enrpus  sutim  IVcissc,  absnrdis-  A  dc  panii  sive  azymi,  sive  fermcnlali.  substanlia  con. 
giinc  crranl  :  cnm  illom  tam  siuccram  noviiatcm  in-  slel  csse  cclebrandiim,  qucm  paueni  "*•  diguinrein 
fecisse  fcrmento  *8rr  veluslalis  exislim.int.  Patet  seslimamua  ad  faciendam  Dominici  rorporis  vcriia- 
igilur  quia,  cum  nsus  Csl  azymo  ad  illud  opus,  non  lem  "8I,  nisi  illmn  qnem  ct  velns  ""  lex  olegil  ad 
ln»c  fecil  ul  pra'ccptum  <lc  azymo  scrvaret,  sed  nt  signifirandam,  el  Evangclium  ad  exhihcndam  cain- 
formcnlarios  ,  quos  praevidebat,  reprobans  azymi-      dcm  vciilatcm?  Si  ergo  rcsponileinus  Gr.veis  nos  boc 


las  approbaret;  aul  certe  ut,  si  cliam   fermeniarii 

npprobarenlur,  asymitas  qnoque  approbarcl. 

CAPCT  III. 

Latinot  in  azymo  conficieniet  non  Juduizare. 

0uod  aiuiil  '•••  nos  judaizare,  non  esl  verum  : 

quia  noii  ""  sacrificamus  de  azymo,  ul  legcm  vele- 

rein  servemus  :  sed  ut  boc  diligcnlius  fiat,  el  Do- 

ininum,  qui  bcc  non  judaizando  fecit,  imitemiir.  Cum 

enim  faciinus  aliquid,  quod  Judxi,  ul  Ju  laismum 


de  azymo,  non  proptcr  figurain,  sed  propter  prx- 
dictas  caiisas  faccre,  nibil  bic  intclligi  valet  "M, 
Gr.cci  aaalbematisandos,  aut  saltcm 


cur  uos 


IMt 


reprebeiidcndos  recte  jmlicenl. 

CAPUT  IV. 

Relorquetur  in  Crcecos  argumentatio ,  qua  probant 
Lutinot  in  azymo  conftcientet  judaizare. 

Al  si  dieunt  nos  non  boc  agere  posse  de  azymo 

sine   inlellectu   fiizurr  ;  per  quod  jinbizarc  proba- 


servarent,  faciebant,  non  jadaisnmus,  si  non  pmpter  U  nuir:  ergo  nec  illi  similiier  *•'   qucunt  ad  boc  ip- 


Jadaismum,  scd  propter  aliam  causum,  boc  agimus. 
Si  enim  in  dicbus  Paschx  azymum  panem  aiiquis 
comeilal,  sive  quia  non  babel  alium,  sivc  quia  illo 
magis  delectatur  qnam  fermenlato;  aul  si  quis 
propter  infirmitaicm,  pra  puiium  circumcidere  co> 
gitur ;  aut  si  bovi  suo  quis  Irituranti,  nc  csur.at,  os 
noi)  obtural,  nullu»  nisi  insipicns  hxc  agemcm  ju- 
rfaizare  judicabil.  Cuiu  ergo  nos  pancm  azymum  sa- 
crilicamus,  non  ul  perazymi  "*°  figiiram  lalem  Do- 
minum  Jesuni  fuluru;:)  signilicemus  •'",  sed  ut 
ipsum  *M*  panem  in  corpus  ejus,  divina  virlute  ope- 
rinic,  sicul  ipsefecil,  sacrificemus  *,w  :  nequaquam 
in  lioc  Legis  veluslatcm  servamus,  sed  L\angelii 
vcrilaiem  celcbramus.   Deniqne  quando  idem  ipse 


sum  uti  fcrmentalo  sine  figura;  quia  et  vetus  Scrip- 
tura  per  fcrmentiun  designal  peecatum,  cum  exsc- 
cralur  "'*  in  Pascba  suo  comedere  ferinenlalnin 
(V.xod.  xii,  15);  cl  nova,  dum  "*'  moncl  nos  in 
Paseba  noslro  cpulari  non  iu  fermcnlo  vetcri,  nc- 
qnc  in  fermento  maliiix  et  nequilix  (/  Cor.  v,  8). 
Dicimus  cliain  quia  nos  non  judaizamus,  si  figu- 
ram  ,SI*  lenemus  in  azymo  :  qtioniam  non  significa- 
mus  Cbristum  sino  ferineuio  peccali  vcniiiriun, 
tanquam  Judxi;  scd  monstramcseum  lalem  vcnissc 
sicut  Cbristiani  :  et  per  boc  moncmur  lalcs  nosmet- 
ip.Mis  exhibere,  quale  Pascba  nostruin  esl  i|uod 
manilucamus.  llli  aulein  nec  Jud.cos,  nec  Chiiviatios 
in  hoc  se  profilenlur,  quia  Dcinn  in  fcrmenli  sui 
boc  fecil,  136  cl  ;i'1  discipulis  suis  :  Hoc  fucite  in  ^  figura,   nec  venturum,  ut  Judai  ;   uec  vcnisse,  ul 


meam  commemorationem  (Luc.  xxn,  19);  si  noluissct 
ul  "*k  nos,  quibus  boc  in  ,m  aposlolis  prxccpit,  boc 
ile  azymo  faecremus  "*\  prxniouuissct  OOS  in  "*T 
vis;  et  dixissel  :  Ne  fatialis  boc  de  azynto.  Quarc 
ciiui  diccns,  ttoc  facite,  azyinum  non  excepil,  qtiis 
cst  cujus  iulellecius  audel  eieipere  qnod  ipse  fccil, 
ci  boc  proliibere  quod  ipsc  nou  solum  uullos»  rinone 


Chrisliani,  sine  peccalo  sigiiificant  :  sed  poliiis  pa- 
ganis  favern  videnlur,  qui  illum,  sicul  alios  homi- 
nes.  pcccato  fermenlalum  exislimant.  Si  vcro  aiuut 
Chrislianos  non  debereuii  liguris,  qttia  velera  trans- 
icrunl  (U  Cor.  v,  17),  in  quibus  cranl  nccessarix  : 
negenl  (ul  alia  laccam)  bapiismitm  esse  liguram  ru- 
jusdam  morlis  ct  scpullurx,  conlra  Aposloluin  di- 


prohihuit,  sed  eliam  opcrc  prxrepil?  Quis,  inquam,      ceniem  :  Quicunque  baptizati  tumut  in  Cliritto  Jctu, 


nisi  plus  sapiens  quam  oporlel  sapere,  tanlum  con- 
fidal  de  sapicnlia  sua,  ut  prxsmnat  vcl  piolcrre  "**, 
quia,  ciim  dixil  Dominus  i  lloc  facile,  sicul  compe- 
lenter  siibinlelligiimis,  quod  eijo  :  sic  lodubltanier 
sit    SUbaodiendom,   ted   non   de  hoc,   unde  eyo  ,HV*. 


in  morte  iptiut  baptizati  tumut.  Contcpulti  enim  m- 
mus  cum  ilto  per  bapliimum  in  mortcm  (Rom.  vi,  3 
.(  4).  Aul  si  concednnl  nos  uli  figuris,  scd  non  in 
ftlsdem  rebus,  quibus  in  figura  lex  vclus  ulcbalur,  el 
idco  non  esse  panem  azymum  assuinendtiii)  ad  ullam 


Iiimii   si   divina  per  e.i,  qnje  digoiors   cognoscim  is,  rv  figuram,  quia  ad  boc  in  cadem  lege  accipilur  :  non 
essequl  debemus;  cuin   sarrifleium,  de  (jm>  Sgilur,       baplizenl  in  aqua  *•",  quoniam  Patret  nottri  omnet 

VARIvE  LECTIONES. 

""  Scrvarrt    MM.    Vicl.   9    scrNnrelnr     »"•'  Novilalcin   fecisse   in   rermcnlo  SM.    Vict.  20   volnnlalem 
infecis^c   fermeillO  mt.   Vicl.  9  rl  19  el  Coib.  novilnlcin    infecissc  fcrmcnlo     ••'•  Qnod  aitinl  mtt.  Citter. 


\i  figuram    '  l9Nou  bapiizcni  in  "qnj  EdH.  I enet . qoare biptitsBl  insqos 


:.»., 


i.i    \'\  \\0  i  i   i  i  UMI  .1     \i>  w  \i  ! i.\  v 


M  Mnust  bnptinili  utnt  iii  nitbt,  rt  in  ninu  (/  Cur.  \,   \  i  IOl  u/'M<  riitunn    Suir  t,  /c    ru:  ■  |  ,.    i,,.,,  luimt 


'l),  (|iioii  nofari  tetjull  "'•  in  flfura  fui*M:  i  m  "" 

vidcuulur  btpUun  Ii.i|iIimiu)  Jii.niiiis,  i|ni    btptiu 
vii  iu  nqua.  Si  irft  u rcjn rlnn siluh (ri    flfortll   I ■  -i - 
piizamus  "'*  iu  :u|ii:i    :   liccl  illud  haplisma  vclu», 
qnod  ftiil  liujus  iiovi   BfUrti  in   10,00  lucril  .  OOJ> 


tiiil       I    HJ      iul-ft     ilifl-nm    tint     l''/r    ulfjliiliul,,.    ,S,    i 

i  iini  ifinitrl  iiiiiiiiltiliiiii,  i  <  •  •  •rutit  i.-<  i  n/.  /•  m    \\  i 
iiinilitiii  iiiiii.  rt  uii  •niuni  ,  i/  miln  niiimltituin,  m 
trnt   atl  vitiint,    liuc   rnt  ,id  iniitrni.   /Yimi  ptOtOJOM, 
Occaiione  accfpta  pei  vuiiidulum,tttlu\\inir,ttptr  i/- 


ii.ini  chi  iu   isia  Cia-coiiiiii  sapirntij,  i|ii;c   propirr  '"«'  otcidit  (lium.  \n,7,  tt  ttqq.).  Sic  lilld  .i  mr  artjn 

lioc,  Ofljll  vrlus  Ptiebt,  ptl quod  iioMriiiu  lli/iiraluiii  vauir  Kralij  m ■(  nhi,  SpirilOI  101001  \  i\iflc:u  ,  nicul  ait 

Csl  *"•',  cclclirjliiin  ttl  io  liymit,  deirsia|iirM,i  DQ|  lOOOl  Aposlolus  a<l    I  llaOJ   .  i.um  autr-i  briiujniiat  cl 

Mcrlfletrt  oorpui  Cbriatli  <|m  ttl  Pttcbs  notlrutt,  boniooliM  apparoii  St/uitrii  m<m/m  0oi,  tta  »*/• 

de  uymo  in  fl|tirti  ilvi  id  oommemoramlum  qoit  iptHtoi^otililt/,  tjnmfetimut  n<>i,  MrfMfuoouai  '•*• 

laiis  fuii  illc,  oujui  corpus  uoriflctQiut,  aclllcel  Mtoi  tnieerieerdUm  ttlrti  om  /«rtli ptr  fttocromro- 

»inc  pooetli  Inlbciiont;  sitc  id  eomtnonendoai  not,  ptotrtiituii  «•/  rtouofltoii  ***  Spirfru  Mocft ,  oomj 

quia  COlpUS  MM  CJUI  <  omcdiiiiiis,  Ititl  dobtrt  cssr,  r/7i<«///  m  nui  IttOtt  yer  Jtxum  Cluislum  Sulvitorcin 

loooodum  i\pottoJam  dlconiem  :  Espureete  Mfoi  ottirom,  of  juttifUm  prtfit  //jjiiui  luertiee  umu. 

ftrmentum,  ul  silis  nova  conspersio,  liciW  ci/ii  ttMOi<  B  IMOOtOM  snrm  i  i/<r  irimiw  (Tit.  m,  4  o/  teqq).  IdtO 

htfiiun  Vaschn  OMfrUM  itimtltlM  ci/  Chrislus.  Ila-  Ctiin  "10  dtxiltet  :  Snflicieniia  nottra  er  l>co  en,  qui 

MW  epulemur  nt»i  in    fenneuto   veteri,  ucquc  in  fcr-  cl  idoneos  nos  fecii  trlailf  ios  Novi  Testmntnti ,   non 

mcnlo  malitiw  cl  Htquitlm  ;  ted  in  azyims  siinciittitit  litlcrn,scdspiriiu  (II Cor.  m,  5).  ait  :  littcr,i  enim  "" 


tl  venlatis  (I  Cor.  v,  7  el  8). 

CAPUT  V. 

Loca  Scripttirw  toittl  Crfci  contra  Latinoa  in  con- 
trovtrsia  de  fermentato  ubutebavtur,  congrue  c.r- 
posita,  ac  primum  tractatur  illud :  Lillcra  occidil. 

Sivo  ilaqiie  in  ****  figura  sacrilicemus  azvinuin 
paneni,  sive  sinc  onini  Bfurt,  uullalcmis  nos  Grrcci 
rcprchcnsihiles  valent  osiendcrc;  icd  aut  soli  nos 
licne  «Kinins,  illi  non  bcne;  aut  nos  inclius  el  dili- 
gcntius,  si  ilii  bene.  Ncinpe  saiis  ostcnduni  se  nul- 
lam  haberc  raiioiicni  adsuam  paricin  confum.indain,  n 
nosiram  inlirmandam  :  cum  hoc  contra  nos  profe- 
runt,  quod  nullo  modo  aut  contrt  nos,  tot  cum  illis 
esse  cognosciiur.  Ohjiciuol  enim  nobis,  sicut  in 
vesira  lcgi  epislola,  quod  dicit  Apostolus  :  Littcra 
enim  occidit ;  spirilus  auletn  vivificat  (II  Cor.  m,  C); 
ct  quod  Amos  prophcta  :  Sacrilicate,  inquil,  de  fer- 
mtntato  laudem  (Amos  IV,  5).  Uude  niluntur  oslcn- 
dere  quia  liitcra,  quae  vetus  Pascht  cclebrari  jubet 
in  azymis,  ootoccidil;  cuin  cam  seivamus,  azyumm 
sacrificando,  non  bene  Aposloli  verba  intelligenles. 
Liiicra  enim  lunc  dicitur  occidere,  quando  illa 
jubens  a  peccato  declinare,  pcccatum  ostendit :  quo- 
niam,  nisi  «djuvel  gralia,  ul  fiat  quod  jubetur,  in-  Cnm  atUem  eonwrnu  fuerit  ud  Domimm,  auferetur 
obedicntcm  el praevaricalorcn  facil.  Quod  in  Episiola  ttlooito.  Dominus  autem  spiritus  esl ,  ubi  aulem  spi- 
ad  Komanos  idcm  nperle  monstral  Apostolus,  di-  D  ri'MS  DemJni,  ibi  tiberlas.  Nos  vero  omnes  revclata 
cens  :  Peccatum  non  cognovi  nisi  per  legem.  Nam  (acie  9loriam  Domini  speculantes,  in  eamdem  imagi- 
concupiscenliamncsciebam,  nisi  "•'''  lexdiceret  :  Non  uem  fUOl/trMtMor  a  clarilalein  claritatem,tanquavi 
concupices  (Exod.  \x,  17).  Occasione  autem  accepta,  ■  Domini  spiritu.  Jdco  Itabenles  administraiionem, 
peecatum  ptr  mandalum  operalum  est  in  me  omnem      Juxla  amm  ™%  **i$tmcordimm  consecuti  sumus,  non 

VARIiE  LECTIONES. 

M*Negari  nequil  mss.  Vid.  13  EdU.  Got/i.  el  Col.  negare  nequeunt  3"'  Vitcnl  quoque  aquam  nc  mss. 
Vicf.  20  «?i  Cister.  omitl.  vitenl  quoque  aquam  M"  Figurale  bapiizamus  ms.  Cister.  Iigurale  baplixator 
Edit.  Golh.  Col.  Venet.  tiguraliir  baplismus  ""Nostrum  (igiiratuin  csi  Edit„  Venet.  nosUiim  figuiabaliir 
M,*Qui. .  dcteslanlur  ms«.  Vict.  9  et  13  et  Corb.  tt  Edit.  Goth.  et  Col.  qu;e . .  deteslaiur  Ui*  Non  quia 
corpus  nis.  Citler.  non  qui  corpus  M66Si\e  ilaquc  in  Edit.  Vene.  sive  enhn  in  Pasebt  sacrilicari  nus. 
Vict.  9  et  13  et  Corb.  ct  Edit.  Goth.  et  Col.  Pascba  celcbrnri  3*67  Nesi  ielir.m  esse  pcccatum  nisi  mss.  nescie- 
bam  nisi  "68  Secunduin  magnam  mss.  sccundum  suani  JSS9  Ei  renovaiioni  mss.  omi:t.  ""  Uco  eum  ms. 
Corb.  Ilcni  cnin  ms.  Vicl.  20jam  cum  "'"Testamcnti,  addidit :  non  litterased  spirilu;  liitera  enim  mss. 
Tcslamenti  nou  lillcra  sed  Spirilu,  ait  :  iitlera  eniui     :"'*  Juxta  quam  mt.  Cisler.  rectius  juxia  quod. 


occidil  :  spiritus  uulc-r.  vivijicat  (Ibid.).  Ac  si  dical  : 
Pecll  nos  Deus  minislros  Novi  Tcstamcnii,  quod  000 
cst  in  litlcia  OCCidtnte,  sicnt  Velus;  sed  in  spirilu 
vivificanic.  Ad  ulrumque  vcro,  ad  OCCiliooem  s<i- 
licct  liucrae  ct  vivificationom  spiritus,  pcninel 
quod  subjiinxil  :  Quod  si  ministratio  mortis,  lilterit 
deformala  i»  tapidibus.  fui'  in  gloria  ;  ila  ul  non  pos- 
sent  intendert  filii  Israet  in  faciem  Moyti  propler  gto- 
riam  vultus  cjus,  quw  evacualur :  quomodo  non  ma- 
gis  minislrdio  spinlus  eril  in  gloria  ?  Nam  si  mini- 
stratio  damnationis  gloria  est,  mullo  magis  abundat 
ministerium  justiliw  in  gloria.  Nam  tiec  glorificulum 
est,  quod  claruit  in  liac  parte,  propter  exctltentem  g!o- 
rinm.  Si  enim  quod  evacttalur,  pcr gloriam  est  :  mutlo 
mugis  quod  manct,  in  gloria  est.  Habentes  igitur  la- 
lem  spem,  multa  fiducia  ulimur  :  el  non  sicut  Moytes 
ponebat  velamen  super  faciem  suam,  ut  non  intcnde- 
rent  (ilii  Isract  in  fuciem  ejus,  quod  evacuutur ;  std 
obtusi  sunl  scnsus  corum:  usqne  in  Iwdiernum  enhn 
dicin  idipsum  237  relameH  in  iectioue  Veierie  Te- 
stcmenti  manet  non  revelatum;  quoniam  in  Chritte 
evacuutur.  Sed  usque  in  liodicrnum  dicm,  cum  legi- 
tur  Moyscs,  velamen  est  petUmm  supcr  co,r  eorum. 
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dcficmus  (II  Cor.  iii,  T- 18,  iv,  I)    f>e  ecciaione  lil-  A 
icrcc,  cl  vivifrcstionc  spiriius,  siipcrlliiiim   mihi  vi- 
i^lnr  supcr  liscc  aliqnid  addcrc.  Salis  igilur  patct 
quia  ncc  Grwcis  protlcsi,  ncc  nohis  obesl,  quo  I  de 
otcidenie  lillera  objrciunl. 

CAPUT  VI. 

Quomodo  prophcta  jubeal    sacrificari  de   fermcnluto 
luudem. 

0'in<l   aulcm  assumunl  de  proplicta  :   IVtiite  t»i 

(.ulanlu,  et  impie  arjitc  :  el  tacrificiic  dc  ftrmentato 
landem  (Amot  iv,  5);  inteltigeitdniii  est  osse  dicltim 
.iut  npprobaiulo  tnle  sarrilicitim  ,  aut  rcprobnmlo. 
Scd  si  hoc  pra»cipit  propheta  ,  ut  sectimtum  cos  lo- 
qijar,  ilios  occidil  liltera,  qui  liltcrnin  se.rvamlo,  de 
fermeniato  sacrificaM.  Al  si  Itoc  exprubrando  dic- 
ium  esl ,  qua  fronte  sacrificanl  qnod  propbcta  in 
sacnliLiiim  exsecTatur  :  aul  qoa  ratione  Itoc  in  aoc- 
loriuilcm  sibt  assumunl?  Qnod  anlem  lioc  preniteia 
non  jubendo ,  seJ  reprehendendo  dixerit,  dubium 
nw  rst;  cum  hoc  impi.-e  actibni  asociaverit  t61i. 
Dixerat  enim  :  Venite  ad  Belfiel ,  ei  impie  agite.  Et 
panlo  pnst  ,  coiUinnaia  increpalionc  ail  :  Et  tacri- 
pcnte  de  feymenlalo  (andem.  Aut  ergo  lanla  ralione 
partem  snam  fermcntarii  dcfendant  MU ,  quanla 
suam  roiiorarit  azymitx :  aut  rejiciant  suum  fcrmen- 
inm,  etlionl  azvrrHiaj  :  Mti  si  nec  IHiid  valent,  nec 
istml  votimt ,  saliern  ooh  n^prelicndtmi  azymiias. 


B 
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CAPUT  VII. 

Connnbia  Lnlinorum   de.  eadem  tonnationc  in  cerlis 
gradibus  distilis  ,  wile  a  Cracit  reprobaia. 

In  tcrtia  qnsttioiiC,  sicut  inlcllign,  mandalisqiiia 
Grxci  detostanlur  nostra  coiinubia.  ubi  cognati  co- 
nalisile  aiia  rognalinne  cnptiluntur.  Quod  cur  fa- 
ciant,  niiH  nii  vtdeo  audnriialem  aul  ralioncm.  Nam 
si  tioc  in  snis  prohibcnl  ficri  connuliiis,  aul  non  cx- 
lcndnni  cngnationcs  usquc  ad  scptim.im  generalio- 
ncm  ,  sicul  nns ;  aul  iinpossibiie  vMetnr  scrvari  , 
quod  pixcipiimt.  Snni  enim  s.-rpc  in  una  cognatione 
plusquam  ccntum  viri  ct  muliercs  egcntes  conjtigio. 
Tolidcm  igilur  cognaiiones  invenire  necessc  esl ,  de 
quibus  singulis  singuli  cliganlur  viri  ct  mulieres, 
qiiibus  illi  de  una  cognalione  singuli  singulis  copu- 
lcnltir.  Aut  itaquc  delesudnlia  sunt  indubilanler 
coriim  conuubia ,  si  iiilra  septem  gcneraliones  sunt; 
nec  debcnl  n  prehcmlcre  noslra ,  qnando  cognali 
conjungimlur  cngnaiis  dc  alia  cognationc,  quod  uulla 
prohibei  aucloritas  vel  ralio;  aui  iuipossil.ilo  esl  , 
uldixi,  servarc  *'"  quod  prx-cipiunt;  ul  scilicet , 
tot  cognationes  cxquiranlur  ad  unius  cognaiiouis 
connubia ,  quot  sunl  in  illa  viri  et  muliercs  pelcnies 
conjugia.  Quo>(  autcm  sine  omni  am-ioriiaie  el  ra- 
lionc  lii  contra  ralionem  ,  absqne  '*"  dubio  raiio- 
nabiliter  rcpudiandum  judicalur  wn. 
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QUyE  BEATO  ANSELMO  SCRIBENDI  ARGUMENTUM  PR^BUIT. 

Citnqntrituf  de  varietate  cccremoniarum  inter  altaris  sacrificium  varie  o  variix  observori 
soltlui  u>n  :  quati  vero  hce  sacramcnti  essentiam  attingcrent,  quin  potius  mysterium  el  dc- 
centiam  religiosam. 

Serenissimo  D.  Amselmo  sanctxCnntuaricnsis  Et.-  C  litlcrarum  seclaloresraliocinandi  probabililale  Hdcm 
clesix  revcrendissimo   arcbicpiscopo ,  WaIMUMBI 
Dei  graiia  Nwcmburgcnsis  cpiscopus  ,  servile  obse- 
«piiinn,  iiislauliam   oraiionum,  ac  scmclipsum  om- 
nino  in  omnibus  dcdilissimtun. 

Ctim   Minerva   de   litierarum   profcssionc   aliquid 
prcsumere  in-pUijtmiuiii  c.si,  ac  iuler  cilocumaios  "" 


facerc,  non  nosiram  ailigil  M,e  facullalcm.  Sed  cum 
Prophcta  suapiraodo  :  Hevela  oculos  meot ,  et  comi- 
derabo  mirabilia  de  leqe  lua  (Psal.  cxviii,  18),  cum 
siiiniiia  devolione  oculos  lcvo  ad  monlem  celsilu- 
diuis  vcsira;,  ul  imle  vcnial  auxiliiim  milii;  auxiliiim 
vrsirum,  auxilium   a  Domiuo,  qni   fccit  coduui  cl 


VAUI^  LECTIONES. 
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jim  iinpi«  arlioui  associavcri'.  t»i»f.  cuin  hoc  iinpi.c  arlioni  associavcrit  F.dit.  Colli.  Col.  Venel. 
rnni  br.<  inipif  mctoritai  sociavent  "T-  f).l.  iiduni  mtt.  •ofendanl  mt  Servari  mts.et  Edit.  Coth.  Col. 
v tnet.  Mrttra    *M Railone  abtone  ws$.  ratione  iit  oontra  ratteaeni  ihMne    '*"  Rcprclicmlondum  judi- 

r  inii    rcpiuli.iiuliim  jit.liealur  Kdti.    Yfnri.    lefuiandiiin   judicalur     *•'•  Wo/«rfln»n   epistota  collala  e» 
.    rn   .«j.   Yiii.  / /.,   20.     ,,T*  Edoclos  mts.  cdixumalos     "M  Alimgtl  mts.  alligil. 
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lernm   :  ()ni  mtlurrct  DoOtlOO,  imni    *;>ii//ua  ttt   (/  A  '|U0  I IDUI    a    progr-rn.-   iu  pro|(Ciiirni  .  rl   \r*ir.iu 


Cor.  vi,  i~)  Vl  iinle  palcal  01  cjm  pleitltudllM  VOf 
ell.im  piofuiul.i  l>«*i  ii-niiuri;  iinsfiain  vrrn  parvlta- 
Irm  vocem  cJiih  aiiiliro,  '»«<1   OfOffOM  nOMiffl  unde 

VOIllul,    llll  i|IID  V;iiIjI 
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Qutrtta  Walcruniti  de  lanl u  dntiMlat*  m  taciamtn- 
Imnm  ctltbrutwuc. 

Iinlividua  TriflllM  Deus  rst ,  et  quotquol  MMM  in 
Deo,  iiiiiiin  stinl  in  ipso.  Diveriiui  in  I  i  <  lesia  «d- 
modiint  rst  tiniliii  cmilrarin.  Diu  non  MOMM  itare , 
qtioil  parliuin  in  »o  |ffOMMlOf  disiensione.  l>.  ncri- 
mcnlis  Eeclo»i:c,  ollttd  Piitosilna  ,  aliuil  Arnienia  , 
aliud  nostra  ftnmnna  ,  ct  Tripariila  seiuit  Cillia. 
Dominici  cl.nn  cor|iorig  mystcrium  ilitOf  R.miana, 
aliler  Gallicana  Kofiloolo,  ac  diversisiiine  no*ira  " 
liacial   Gcrmania.    K\    anliqnis    palrihiis    ordiiit-in 

liabemiis  laerlfleondl  s  el  roldo  idmiror  oode  hac 

novilas  surrcpsciil  in  domo  Dnmiiii  \  Jezut  Chritlut 
heri  et  Hodie,  ipsc  esl  in  sarcula  (Ileb.  xiii,  S)  1009001 
IHIII9,  sempcr  i.lcm  ,  ntillam  poliOM  miilabiliiaiem. 
A  Clirislo  dissenlil,  qui  in  divorsilalcm  tendit. 
Christus  cst  panis  nngcloriim ,  qni  dc  cudo  desccn- 
dit  (Joan.  xi.n ,  el  faclus  csl  panis  liomnnim  ,  esca 
paupcrum,  saticias  cum  c.o  regiianliiun  :  ul  qni 
digne  comcdunt ,  vivanl  in  s.t-culum  MDCUli,  Vnut 
panit,  unuin  corput  multi  sumus  in  Chritlo  omnes,  qui 
de  uno  pane  pariicipamus  (/  Cor.  x,  17);  Cliiislus 
cst  via  (Joun.  xiv) ,  pcr  qunin  gradiamur,  qncin 
iniitclnr.  Qui  a  Chrisln  exorhital ,  pcriciilose  am- 
lnil.il  :  inler  sacriliv.mdiiui ,  qiiod  Ciirislns  fecil,  et 
nos  faciamns.  Qhotlescunque  ,  inqull,  boc  Tacltis, 
tjuoiiescunque  sumilis  (/  Cor.  xi,  25,  26) 

CAIMJT  II. 

Cur  atiqui  fenncntatum  adhibeant  in  mutleriit. 

Arineni  quidem  de  fermoniaio  sc  htidem  sacrifi- 
care  putnnt;  sed  in  novitate  vitas  cum  Chrislo  non 
artihul.uU.  Imilaloics  Chrisli  oporlcl  epulari  non  in 
formoiito  vcleri,  sod  in  azymis  sinceritalis  ct  veri- 
talis  (/  Cor.  v).  Fermenium.  liCel  modicum  loiam 
inassam  corrnmpit.  Christus  corpns  incorruptibiie , 
qnanium  possibile  est,  nutla  inficiaiur  corruptio.  A 
sinceritalis  sacrificio  omnis  hujusmodi  absit  cor- 
ruptio.  Qui  esoptanl   imbiii  Chrisli   qprporis  incor- 


lliii.iiniM  .livrrvil  kll  M  II...  CbrlftlM  r..  I..IUM 
f. .cir  pr.n  «pn  Hoc,  in>  jnil.  /,.  nt  ,  OOOrlOJfMfM 
tumiht\N„iih  Iffij  Vont.BII  ,l.u..  \>n  I  i  „,  ii. 
Accipirnt  panrin  iiii|iil.iritcr  lienc  liiil  ,  ri  raliccm 
limil.d  r.  HiuguUi  tingtil'*,  ot  m.,i.  r.  iino  Hoiimihi» 
Orilo  pr.rn|»it,  crucri  Irril  :  <  l  lla  ib  ipv>,  qui  Ucri 
cl  bOilie  et  uvpic  in  iTinlniH  i.li  im  r»l ,  rMnlra  itv>- 
brvil  M,t  coniurlinlo.  |V-  rrucuiu  lingulariute, 
Chriill  nobn  jwniilur  unciorit.vn.  II  i.n  aulria 
val.lc.juj  fOtiOM  s.irrilU.ui.h  r.ipii  .li»n»n.n  |  |  na 
est  fidet,  nnnm  hmpiimm  (oToMO.  i^,  I),  uni  CMOll 
aiuica  ,  -ponsj  cl  columha.  EecJoMi  mi.ini  vaLie 
obcsl  in  lacrainciilis  discn-pare;  rt  OjOOiOJBM  litii- 
tiuii  OBt    licituni  f.icrrr. 

CAIMIT  IV 
C'«r  catix  vele  teu  po'ln  nperiaiur  a  principio. 
PfONOTM  intor  consct •r.ni.liim  iu.unulli  ah  initio 
caliccm  opcriuut  qiiidain  COroOTOfJ,  alii  panno  coin- 
plicato  inslar  smlani,  qmni  rOBOfftM  legiiuus  in 
monumento,  non  cum  linleam.nihus  posiltim,  scd 
separatim  involutuio  in  imo  loco.  Cbiistui  via  cs( , 
clvcritas,  ct  vita  (Joan.  viv);  via  "",  per  fOOOI 
gradiamur,  ut  ml  ipsum  \eiiiaiims.  Qui  dicil  te  i/i 
Chritlo  manere,  debet ,  titut  ipsc  ambulavii,  et  ipte 
ambutare  (Joan.  \xv,G).  Non  vcniunl  ad  viiam, 
nisi  imitntorcs  viix.  Paschalis  hosii  i  nudalo  c«u  - 
pore  in  ara  crucis  iinmolaia  csl,  midalo  OOrpOffO 
ofTcrri  voluit ,  qui  omnia  qnx>  amlivit  a  PotffO.OOM 
nola  focit  (Joan.  xv).  In  sua  immolaliono  scmel- 
ipsum,siouliesi,nianifesiavil;cnji«gloriam  revelata 
facic  contcmplabimur,iit  ei  per  oinuia  conformcuiur 
configurali  corpori  clarilalis  su:e  ,  ul  ipse  sil  nohis 
omnia  in  xterna  beaiitudine.  Et  ut  (ipsius  verbis 
tilar  [Matih.  xxvii;  Jsan.  xix])  Consummatum  ctt , 
iuquit,  utvelcra  non  ambigamus  transiissc,  et  om- 
nia  nova  essc;  tiefum  tempti  scissuni  eti  a  tumnio 
tt»r/He  deortum  :  quod  tisque  in  hodiernum  dicm  po- 
sftum  cst  snper  corda  Judaaorum;  ut  ocnlos  ha- 
bentes  non  videant ,  et  aures  non  inlellig^nf.  Nobis 
vero,  quibus  Deus  rcvclavilper  spirilum  suiim.  non 
oportcl  sacrilicandi  mysleria  implicare  ;  scd  cxcmplo 
Domini  Jesns  cbi  ificare.  Non  cum  Moyse,  ut  Judxi, 
velamen  superimponamus;  sed  cuin   Dominn  Jesu 


mptione,  novi  sacHficii  sinceriialc  vctercm  exuanl  0  olTereiiies,  de  claritntc  in  claritalem  transferri  stu- 


bominem.  In  Cbristi  corjwis  cocfecliouc  displicet 
aiia,  niei  quam  ipse  oluulil  siibstanlia.  Et,  si  ausini 
piofiieri,  tcnenda  est  oo,  quain  dniit,  sucrificandi 
rcgula. 

CAPUT  III. 


deamns.  Nudus  Jesus  in  ara  crucis,  nudus  npparcat 
in  ara  nosirac  immolationis;  quod  verbis  prolcsia- 
raur,  operibus  cx  cquatur.  Panis  ille  vere  Cliristi 
corpus  esl;  et  ut  Chrisli  corporis  immolaiionem, 
immolari  oporlet.  Cbrisli  corpus  in  ara  crucis  nuda- 


Cur  mnicum  et  nou  multiplex  crnch  tignum  tuper      tum,  in  sepulcro  iinteis  est  involutum,  in  passione 


p«nem  et  caticem  formetnr  a  pterittfue. 

Nns  singulariter  pancm,  singui.iritcr  bcneilicimus 

calicero.  Iloc  canoncs,  hoc  autiquiis  Ordo  Romanus 

prsecipit,  utab  iuilii»  in  canone  singulas  cruccs  fa- 

ciamus  singulis.  Hoc  publico  et  inveterato  u.su  ubi- 

VVRI.E  LECTIONES. 
'"'*  E.  Idctn  iiiolcvil  hiji.  idcm  esi ,  noslra   incluvit    ,8M  Vitac  via  tnss.   viia,  via 


discipulorum  devotione  in  sepultura  esi  involutum. 
Scpclicndo,  sicui  mos  est  Judicis  sepelire,  osten- 
ibmi  erga  Maglstrum  siudii  devotionem;  sed  adhuc 
ignorabant  sacramenti  voritaiem.  Judxi  similem 
sepeli.ini,  ut.  Judaeum;  quia  noiidum  ncrpenderant 
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crucia  inysleritim  :  Spiritus  omnia  scrulatur ,  etiam  \ 
yrofunila  Dci  (I  Cor.  u  ,  10)  :  illis  aulem  nondum 
spiriius  erat  dalus  ,  quia  ex  iiifirinitate  crncifixtis 
Christus  noti  crat  glorificatus.  Glorificalus  vcro  Jc- 
sus  corruptionis  vestiinenta  deserit,  corruplibilia  a 
60  removit  :  incorruplioncm  vestilus  sepulcrum 
descril  :  gloriain  surnn  sc  amantibus  pniefecit.  Cur 
crgo  ex  incorruplibiiis  sudarii  involtitione  quasi 
Chrisli  proteslamur  mliriniialeni ,  et  in  liujiismodi 
lcnebris  involutioucm  :  cuin  cuni  verissime  pro- 
tcslamur  Dei  virtulein  et  mundi  lucem?  Lui  de  iuce, 
qux  illuminat  oinncm  bomincm  (Joan.  i),  nullalcnus 
sub  sudarii  ponaliir  modio  :  scd  sicut  ipsemet  sa- 
cerdos  el  hoslia  obtulil  scmelipsum ;  ila  ct  uoslrum 
ei  offeratur  sacrilicium ,  positum  sub  divo  ,  ul  oin- 
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CAPUT  V. 

Moncl  de  suo  ad  communionem  Ecclesice  rcditu. 

Imperrecliim  inetim  videant  oculi  vcsiri ,  et  sicut 
estis  in  omnem  circumspectionis  plcnitudinem  qi.asi 
virtutum  manibus  compaclus,  nostrx  imperfeciionis 
compatimini  excessibus.  Gloridcat  Deum  in  me 
catbolica  Ecclesia  ,  quoniam  in  nostra  mutaiione 
divinae  bonitatis  apparcl  grati.a.  Gratias  Dei  6inn  id 
quod  sum  ;  ex  Saulo  Paulus;  cx  adversario  Romanx 
Ecclesix.intimusPasehali  papx  acceptissiinus  139 
cardinalium  consecrctarius ;  et  in  omnibus  in  hac 
parte  prosperos  spcro  successus.  Joseph  in  domo 
Pharaonis,  ego  in  palalio  Ilenrici  impcraloris.  Nc- 
que  iniquiias,  neque  peccatuin  ineum  (quod  absit), 
aut  quasi  Nero  inccslus,  aul  apostata  Julianus.  Gra- 


nibtis   *'»*  ad  vitam  in  Christi  luccat  domo.  Tunc  "  lias  Deo  '***,  quoniam  sub  vestrx  sanclitatis  regi 


maxitnc  acccplahilis  viclima  nostra  erit ,  si  Chrisli 
hoslix  fucril  consimilis.  Involvimus  lamen  ct  nos 
vitalem  liosliam  ;  non,  sicut  vobis  mos,  a  principio; 
sed  in  fine,  cum  Joscph  et  Nicodemo.  Quod  non 
solum  offcriur  in  spccie  scd  iu  rei  veritate  ,  discre- 
parc  non  oporlel  in  sua  immolalionc.  Qui  offcrcndo 
discrcpal,  non  sicul  Chrislus  ambulavit,  et  ipse  am- 
bulai.  Si  atitem  in  hac  partc  sacrificandi  sinceritatis 
cansetur,  facillimum  esl  nobiscum  sinccritalis  coo- 
perculo  mundiliem  obscrvare;  et  tamcn  ab  ipso 
iniiio  sacrificaiidi  et  velustissiino  Ecclesix  ritu  non 
cxorbitare. 


mine  lupus  el  agnus  simul  pascuntur  ,  Ico  ct  viiulus 
simul  accubant,  pucrque  parvulus  minal  eos  :  et 
quia  virga  squiutis,  virga  regni  vcslri;  Dei  lauda- 
mus  virtulem  Ecclcsiaslico  lerrore  iudomitas  fcras 
inansuesccrc,  nullique  in  monlc  Domiui  noccre.  Leo 
rugiet,  quis  non  limebil?  Sed  quia  justus  ,  ul  leo, 
conlidil  in  bujusmodi,  quasi  ipgius  David  inanu  for- 
tis;  cor  vcslrum  non  tropidal,  sed  in  Dei  virlute  in 
omnibus  triumphat.  Dominus  qui  vos  inunxit  oleo 
exsullalionis  prx  participibus  vestris  (Hebr.  i,  9) , 
ilie  vos  coronet  in  roiscricordia  et  miscratione  in 
rcgno  beatitudinis. 


ANSELMI  AD  WALERANNI  QUERELAS  RESPONSIO 


•»»j 


Domino  et  amico  Waleranno  "•*,  gratia  Dei  Ne-  C 
wemburgensi  vcuerabili  cpiscopo,  Anselmus,  servns 
Ecclesix  Canitiariensis,  saltitem,   scrviiium,  oratio- 
nes.  dileclionis  nfTcclum. 

Gaudeo,  etgratiasago  Dco  quia  sicut  scribilie, 
glorifical  ctim  in  vobis  Ecclesia  catholica  ;  quoniara 
in  vcslra  mutationc  divinx  bonilalis  apparel  gralia, 
ct  Dominl  papx  Paschalis  nmiciliam  habelis  cl  fa- 
miliaritalem,  ut  jam  mihi  liceal  veslram  amicabilitcr 
saluiarc  sanclitaicni.  Quod  vcslra  6tililimis  humilitas 
mc  comparal  Mincrvx  ct  vocal  montcm,  non  in  me 
accipio;  quoniam  mliil  in  nic,  cur  boc  dici  de  mc 
debeal,  intelligo.  Non  lamcn  dcbeo  cssc  ingratus 
veslrx  ■"  benignilali  ;  quoniara  hoc  facit  abun- 
ibniia  vestra;   erga    mc  bonx  voluntalis.  Solemus 


CAPUT  PRIMUM. 
Varielalem  rituuth  cum  unitale  fidei  cohcrrere. 
Qucrilur  **•*  vestra  revcrenlia  de  sacranicntis  Ec- 
clcsix,  quoniam  non  uno  modo  fluut  ubiquc,  scd 
divcrsis  modis  iu  diversis  luci»  tractanlur.  Utique 
•i  pcr  universam  Ecclcsiara  uno  modo  et  concordi- 
ler  celebrarcntur,  bonum  essel  el  laudabile.  Quo- 
niam  taincn  mullx  sui.t  divcrsitalcs,  qux  non  in 
substaiuia  »•••  sacramenti,  neque  in  virtute  »'•• 
ejus,  aul  fide  discordant;  ncque  omncs  in  unam 
consueludinem  colligi  possunl  :  xsiimo  vas  potlul 
in  pacc  concordilcr  tolerandas,  quam  discorditcr 
cuin  scandalo  damnandas.  Ilabcmus  cnim  a  sanclis 
Patribus,  quia  si  unitas  *M1  scrvalur  charilalis  in 
flde  c.ilholica,  nihil  oflii  it   consueludo    divcrsa.    Si 


cnini  sxpe  scnlirc  meliora  dc  his  quos  diligimus,  D  auiem  quxrilur  unde  islx  nalx  sunt  consueiudinuiii 
quam  ipsii.icrcam.ir.Dc  laudc  igilur,  qux  ad  mc  non  varietalcs  :  nihil  ah.nl  inlelligo,  quam  humanorum 
pmu.el,  ror  mcu.n  non  gloriatur ;  sc.l  dfl  dilectioa»,  sensu.iin  diversitales.  Qui  qt.amvis  in  rei  verilnlu 
qux  ninpcf  an.anda  csl,  gratias  agcndo  Ixla.ur.  cl  virtute  »•••  non  dissci.liai.l,   in  apl.li.dine  tamcn 

YAKIjG  LECTIONES. 


•"■'Dico  |1  omnihtis  MM.  divo,  omnibus     M,iGraiia  Deo 


Vonuie  <rl  virliilc 


5S3  01.   SACIIAVKMOIUU  IH\  I.HSITA  IK 

cl  «Irceiilia    ""   j<lmmi.straii«>ui»   >•<>■•    ronconlaut.  A  lum     non    m.  gi»   iiiklllgo   «<»»   »»>  I*  ie   iq.rrhr*  ■. 

Qu«hI  «••hiii  iiiiiii  ■*•***  apliu»  c»»c  Jutlical.  allu»  ».ipc  pniptcr  nudilliom  Cbritli,  quc    i  on      .,    ifi'  inl     b 

Miinu»  optum  xiUtinat.  oeque  iiihiijtinuo.il  varirli-  1  f  f  ■ »    m  »a<  r.fl<  jii.I.i.    qu  .m    ijuu   iion                  (     ,i 

iibu»  iioii  coiisoiure,    pulo   ab    ip»iu»    io  vcril  le  in  codcm  lacriflcio  ••",   rmn  rw  ""'    crucifliu.u 

exorbitare.  ciira  rmijtrm,  exira  doioum,    cl  »uh  nu«Jo  cj 

l.vl'1  III.  Qujc  laiucn  magua  uon  careai  ralione.    Nm   CtVl 

Ad  quertlus  dt  MM  »i</m  aucu  /uiiiKifiviic  »,u<.  «7"'  •'«■««  ««  /""  »'t>*'«.  "«<"*  MUi^tMM  ttrm- 

Neiiinr  qnoil  ||||  m    HarnlicJiido    corporc   cl  san-  PWW,  1  tOfOMWT  OHfifll    rim  (/   PotJ    n,   *l;,iu 

giiinc  Domini,  Hiigulai   crucc»   uingnlis    fjciuiil  jb  •"»  quuquc  uV.lu  nobiv  eveiiipluui.  pmpu  r  | .^t.i...u. 

iniiio  iu  canonc ;  llil  n.lummodo    singul.is  siiqjulis,  Mi»iincn.li    140    l«JiCi«PfOrabllem   couieuq  Mm  ct 

nbi  singuljlini  uoiiiinaiiir  panii  vcl  corpus   ••••,  cl  paup.  iiau  m.  A.l.-u  <  inm  «on: eni|>(iii  hab  lu»  c»l  ri 

siugulaiim  ejlii  vcl   sanguii  :  ubi    vno    oblolio  vel  exsccratnlis  jtitiic.iln»  ut  ucc  mon  di-jnu»  habcielur 

lioslia  nomiiiatur,  unam  crucciu   anibobus   faciunl;  inlra  aliquam  liomiuuui  liabilalioncm  ;  ueque    lolOf 

quoniam  ficut  unus  001  Cbristus,  qui  scipsum  obtu-  boiuiiic»,  iii*i  inUr  |liecrabil<-*,   nequc  sub   lcctu 

lu  pro  nubis;  ila  una  esl  oblatio,    cl  una  boslh   in      abquo  nisi  »ub  etxlo  dc  sub  quo  ••"  ejui poluit, 

paueet  vino  qtiam  offcrimus  :  nou  vldOO  islos  ina-  «u  iccundum  Propheiani  :  OifffOtltMI  OOOtfMOl,  tt 

gil   io  boc    disrordarc   a  Chrislo,    qui    singulaliin  ubjteiio  plebis  astimnretur.  Pauper  \en>  ila  fuit.    ui 

ulraque  beiicdixil,  quam   umncs  illi  «liscordant,  qui  vcnicns  in  niuuduiu,  non  in  sua  sc<l  in  alieiia  douui 

calicem  posl  Cu-ujin  non  sacrificanl,  sicul  Cbrislus  n.isccrelur  :  cl  ualus,  proptcr  iuopiam  lod    m  pi-c 

fccit,   ncque  scmpcr   ad  vcs|icram,   sicul   Cbristus  scpio  brutorumanimalium  ""*  ponoretOI :  ct  vi»n  ■ 

lecil  •**•**•  clqui  ulruinquc  simul,  uno  nomiuc  vo-  in  mundu  •*••  nou  liaberci  ubi  capnt  suiiiu  rccliuarci 

rant  obljtioncm,  vcl   hostiam,   quod  Cbrislus   non  (Ptal.  x.\i,  7;  Luc.  u,  58/ ;  ncc  moiicns,  uuJc  nudi- 

fecit.     Uiule     possuiuus    colligcre    quia    a    nohis  latem  suam  tcgcret ;  ncc  inorlutis,  un.le   it.volverc- 

invicem  in  hujusmodi  aclionc  scrvala  rci  ***•    vcri-  lur;  nec  sepulcrum.aul  locum  *•'•',  ubicorpu*stiuni 

tale  possumus  cssc   dissimilcs  siuc  rcprcliensionc,  '**'  collocarelur.  Qua;   omuia  uiagis  siiul   vivcndo 

cutnab  ipsoauclore  ipsius  sacrificii  sumus   divcrsi  pcr  eflcclum  (cum  ralio  exigit)  imilamla,  quam  per 

sine  offcnsicnc.  Ubi  autcm  dicimus  :  licrc  dona,  hac  nudilalem  sacrificii  uudilas  Clirisli  sigiiificandj.  Ne- 

wunera,  hac  sancta  $acrificia,  sive  singulaliin  pani  quc  conjeclarc   possum   cur   potius   curaudum   sil 

ct  vino  singuhc  cruces  assigncnliir,  sivc  una  cruce  ""'  i:c  panno  operiatur  sacrificium,  quia  Cbristus 
cliio  simnl  sanctificcnlur,  non  video  in   bac  divcr-  r  niidtis  passus  csl ,  qiiain  nc  sub  lecio,  vtl   intra  ci- 

siiatc  rcprebcusibilem  discordiam,  nisi  forsilan  quia  vilaein  fiat  •»**,  quouiam  Cbrislus    sub  nudo   cce!o 

convcuicniiiis    nmbo  uua    cruce    nolanlur,     sicut  cxlra  civilalcm  passus  cst.  Si  autcm  usus  non   ha- 

uno  vcrbo  bcnediclionis  *****  sancliGcanlur.   Cum  Joet  utextra  tecluin  fiat  propierperluibaiioncsaeris  , 

cnim  plures  homines,  aul  diversas  rcs  simul  bcne-  simili  causa  **••'  vidclur  ul  calix  in  sacrificando  nou 

dicimus  ****,  non  singulis  singulas  cruces  rcddimus,  discooperialur,  propler  quasdam,  quae    conlingcre 

sed  oranibtis  unam  cruccm  suulccre   crcdimus.  possunt,  incontniodilates.  Tutius  itaque  ct  diligen- 

CAITT  III.  li„s  pUto  ul  calix,  ue  aul  musca,  aut    aliquid  iudc- 

De  operimento  caticis  inter  sacrificandum.  cens  in  illum  cadal  '"*  (quod  saepc   conligissc  co- 

Quod  vcro    nonniilli  ab    inilio  caliccm  operijnl,  gnovimtts)  opcrialur  :  quia  discoopcrlus  contingcn- 

quidam  corporali  '**•*,  alii    panno  complicalo  pro-  tilius  immundiliis  espoiialur   *•**.    H;cc   sapienti* 

pter  custodiam  immunditix  **"  ,  ncc  nudum  dimil-  veslra?  pro  meo  scnsti,   nullius  meliorem   lalioiicm 

tuutcaliccm,  sicut  Chrisius  nudus  crucifixus  est,  ui  rcspuens  respomlco.  De  bis,  qui  sacrificanl  dc  fcr- 

licui  siguificaiis  *•"',  oslenderet   se  mundo  revela-  mcntato,  misi  vobis  olim  quamdam  cpistolam  '•*'. 

VARI.E  LECTIONES. 

mt  Et  deccniia  Edit.  \enet.  cl  diffcrenlia  **"Quia  cnim  unus  »u.  Vict.  43  Chter.  et  Edit.  Coth.  et  Cot. 
quod  enitn  uuus  Edil.  Ven.  qtiod  uuus  ""Panis  ctcorpusmsj.  et  Edil.Colli.Col.  el  Venel.  pauis  vcl  cor|)ti^ 
"••**  Neque  semper  ad  vesperam,  sicut  Cbristus  fccil,  niss.  Vici.  13  Edit.  Coili.  Col.  Ven.  omitiunt  ism. 
"••Servaia  rci  »u.  Vicl.  13  servala  Dei  '•"'Benediclioni-.  ms.  Vict.  13  sanclilicalionis  ""Bencdicimus 
nu.  Vict.  15  simul  benctlicimus  ****'Quidam  corporali  Edit.  Venet.  quidatti  cor|>orali  **•'  Munditi;c  ms. 
Vict.  13  immiinditiae  ***T'Ul  significalis  m$.  Vict.  iO  ut,  6icut  siguilicaiis ,  *«»«.  Ct*ittr.  Vict.  15.  et  Eaii. 
Voih.  ul  sic  significalis  *'**lu  sacrilicamlo  Edit.  Venet.  in  sacrificio  MS*'  Eum  non  es.*e  ms$.  et  Edii^  Gvth. 
enniesse.  *•'*  De  qtio  mss.  eiedit.  Gotli.  et  Col.  de  sub  quo  '•*•' Brutorum  animalium  i»i*.  Vic.  13  omii. 
*•"  Veniensin  miitidum  mss.  veniens  iu  mtinilo  *•••*  Aut  loctim  ms.  Vict  13.  onil.  *'0,Coi|ms  suiim 
Edi:.  Coth.  el  Colon.  corptis  morluum  "*'*  Curandutu  sil  ut  mss.  Vicl.  13  et  Cisler.  curainiutn  sil  ne 
**•*  Quia  Cbristus  imdus  passtts  csl  quam  ne  sub  lccto  vcl  iulra  civilalcm  fial  £dif.  Veii.  lurc  omit. 
Edit.  Coih.  et  Colon.  qiiouiam  Cbristus  passus  esi  nudus  non  sub  leclo  vel  iutra  civitalem  ,  sed  suli  Bitdu 
caelo.  Si  etc.  »»"'  Simili  causa  Edit.  Goth.  et  C.ol.  similis  causa  *"'lu  illum  cadat  Edit.  Goth.  ei  Col. 
et  Venci.  in  illtim  cadcrel  M*'Quam  «liscooperlus  contiiigciilibtis  iminunditiis  exponalur.  Ilsec  ms.  Virt, 
15  qtiam  discoopcriatur.  Uac  "".Vj.  Ci»7fr.  Evplicil  Epistola  Atiselmi  Caut.  arcbiep.  «ie  Sacramenii» 
Ecclesix. 

PlTl.OI..   CI.VIII.  IS 
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5.  ANSELUI  CAMUAR.  ARCHICP.  OPP.  PAUS  I.  -  DOCMA  TICA. 
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S.  ANSELMUS 

DE  PRESDYTERIS  CONCUDINARIIS 


SEU 


OFFENDICULUM  SACERDOTUM. 


'•••  De  prcsbyieris  qui  aperu  libidlnis  conversa-  A 
liooe  Deo  reprobabiles  &e  eibiber.l,  oninino  tencn- 
duin  esl,  qux  **•*  apostolica    providentia    ecclesia-  . 
stico  jusioque  *M*    rigore  cousUtuit.  Nempe  nulia- 
lenus  convenil  ul  ibi   rcverenter  asieiur  •*••,   ubi 
periiuaciier  aperla  el  impudcnti  libidine  fetentes 
Oci  et  sanctorura  probibilioncin  contemnendo  sacris 
aliaribus  deserviunt,    imino  non   deserviunl,  sed 
quanium  ad  ipsos,  commaculant :  non  quod  quis  ea 
quae  tractaui  contemiienda ,  sed   tractanies  exse- 
crandos  exisiimet.   Ut  qui  m"   Dei  ct  angelorum 
prxseoliam  non  revcrentur,  vel  bominum  detesu- 
tione  repulsi  sacra  coiiiaininarc  non  audeanU  De 
lapsis  auiem  sacros  ordincs  habenubus,  cl  sponla- 
neavolunuie  secrete  quibus  debent  confitenUbus, 
nequaquam  est  asserenduin  quod  eisdem  ordinibus  B 
amplius   uti  nullalenus  possint,  si  per  sacriDcium 
spirilus  contribulati,  cordisqne  *•"  conlriU  et  bu- 
miliati  Dcutn  placantes,  ad  virtuluro  profectum  stu- 
diose  Mtl  se  converterint.  Naro  nec  apud  Deum  re- 
probatur  officium  alicuju6  propter  culparo,  quam 
ipse  ignoscil;  nec  apud  bomines  decoloratur  sacri 
ordinis  digniias,  propter  personam  cujus   ipsi  pee- 
catum  non  cognoscuut.  Quibus  duabus  eausis  car- 
nalis  lapsus  proiiibet  ••"  ad  sacrum  ordinem  acces- 
sum  ct  reditum.    Sed  quoniam   (erme  semper  oc- 
«ulluin  est ,  quorum  rcmissx   sunt  iniquiutcs,  et 
quorum  lecta  sunt  pcccaU  (Ptalm.  xxxi,  1),   quo- 
ruin  vero  minime;  lulius  esl  semper  conscium  sibi 
criniiuis  ab  iis  qux   placiiam  Deo  persouam  expo- 
scuni,  pcr  l.mdabileni   Deo  bumiiiutciu  abstinerc,  c 
(|iiam  per  culpabilem  securiialem  prxsumcre.  illud 
naroqiic  scinpcr  polcsl,  Deo  nou   improbaute  :   boc 
vero  noii  dcbct,  nui  Deo   approbaute.  Qui  auiem 


buic  sentcntix,  qux  ad  sacri  ordiuis  ollicium   post 
lapsum  concedii,  neqnaquam    aliqua  raiiooe,    nisi 
auctoriiate  fulciatur  Scripturarum,  vuli  conscnsum 
atlribuere;  legat  epistolam  beati  Calixti  papx  dire- 
cUm  episcopis  Gallix,  et  beati  Cregorii  papx  ad 
Secundinum  inclusum ;  ubi  ipsi  hanc  seateniiam  sic 
Qrmis  et  pcne  eisdan  raUonibus  et   anetoritaiibus 
confirmant,  ul  nullatenus  alionim  probalione  indi- 
geat.  Sed  quod  idetn  beatus  Gregorius,  et  a!ii   sao- 
cli  Patres  idipsum  alibi  videntor  siudiose  probiberc, 
de  aperus  quidem   probiboisse,   de   occoliis  vero 
post  dignam  pceniteniiam  coocessisse  intelligitur. 
Nam  crimen  quod  a  Deo  non  imputatur,  nec  ab  ho- 
minibus  esse  puutur.  non  reprobat  neqne  decolo- 
rat :  cum  umen  in  Uli  re  cuique  lutius  sil  coraut 
Deo  sibi  plus    timere,    qoam   confidere.   Probiivri 
autem  invilum  debere,  qui  occultum  crimen  bumili 
confessione  sponte  et  oeculte  detegit,   miniwe  exi- 
stimo ;  ne  multis  obstruatur  via  salubris  confessio- 
nis,  qui  polius  cligent  MU  in  mortem  peiiilus  occul- 
Uri,  quara  bac  occa»ione  in  certiludinem  vel  in  wu- 
picioncm  alicujus  crinvnis  adduci.  Nec  illi,  cui  co*.- 
fitetur  sutuitur  ad  peccatum ;  si  conAteutem  aks- 
que  ejus  consensu  ccssare   a  sui  ordiuis  oflhio  noo 
cogil,  sed  potius  magni  criminis  reus  esse  videiur, 
si  cogit:  quia  sic  el  conlilcnlem  Mlf  poenilere  confes- 
sionis,  et  plures  oondum  coufiienies  borrere  confis- 
sionem  compellit.  Hucutque  codtx  S.  Ebrutphi. 

Aug.  Dominus  dcclaravit  in  uno  coetu  honiinuin 
cadem  sacramenla  suineiitium,  aliquorum  immun- 
diliam  mundis  obcsse  non  possc  :  qui  aulem  solo 
sacramcnio,  saccrdos  est,  sicul  fuit  Gaipha,  perse- 
culor  unius  ei  veri  summi  sacerdoUs 


**•"  lollaluin  cU  OfftHdiculum  cnm  mtt. 
diciocl  ""  al. .  .idsu-.nl  Ml*  «(.,  quidem 
ut . ,  eligerenl    MU  «/. ,  conlilcndo 


VARIA  LECTiONES. 

Btcctnti  E.   10.  tl  S.    Ebrutphi. 
M"  al.t  cordeque    *•'*  «/.,  sludio 


mT  «/.,   quod     •***  •/. ,  JO- 
*•'»  ttl.,   probibetur    •'• 
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|)K  MPTIIS  COJSANGUIMEORUM. 


S.  ANSELMUS 

DE  NUPTIIS  CONSANGUINEORUM. 

An  nttpticr    consanguineorum  sint  vrtiltr,  aUeo  ut  remilti  netjueant  ;  et  cur  sxnt  dumnutcr. 


141  Anjki  mi6  Canluariunsia   fralri  dilecto  Spi- 
riiuiu  itpieutix,  ci  inlcilcclut. 

CAPUT  PHIMUM. 

Qua  tit  ralio  prohibilionii  conjugiorum  inter  tanguin» 
juncioi. 

Gratulor  adinodum,  fratcr  cbarissime,  ttiidiis  ltii.«, 

qulbus  inc  exerces,  dum  desidix  somno  torpenletn, 

m-c  ule  quld  somnianlcm,  qtixtiioiie  puisas  ut  evigi- 

Kr.  Uogas  cnim  ine  hominem,  ut  puUs,  mullx  le- 

clionis,  ut  libi  diligentcr  oi  dilucide  reacribaw  sicuhi 

iu  saoclorum  Patruni  decretis  vcl  traclattbus  mcuti- 

ncrim  rae  tegisse  probibitiooem  conjugiorum  iu  con- 

■anguinitate;  qua  ratione  in  Ecclesia  Dci  tantam 

vlm  obtinuerit,  ui  bujus  excessus  nulia  oinnino  pos- 

&it  essc  indulgculia,  uisi  prxcedeole  ipsius  coiijugii 

divoriio;  vel  cur  saltem  depuletur  in  peccatum  taie 

cnnjugiuui.  Et,  ut  video,  non  quxris  aucloriUlem 

aolo  <si  iLt  dicam)  imporio  cognoscentem,  sed  polius 

rationera  ralionabiliter  doceniera.  Dicerem  simpli- 

eetn  et.puratn  csse  rationem,  corum  obedire  aucto- 

ritati,  quibus  dictum  est  :  Non  enim  vos  tttii  qui  lo- 

quimini,  icd  ipiritus  Patris  vestri  ioquilur  iu   uobis 

(Matik.  x,  20);  et  Ecclcsix  tequi  consueiudinem, 

cujut  cotisuetudines   velle  convellere  ,  genut   ett 

lucresis.    Sed  ut  tcias  in   omnibus  me  velle  ob- 

temperare  voluutati  lux,  elsi  forte  uon  possim, 

conabor  umcn  et  in  boc  ex  aiiqua  libi  parie  uon 

deesre. 

CAPUT  II. 

Indaica  qucedam  connubia  cur  inler  cognatos 
permissa. 

Prxceplo  boc,  seilicet  in  consanguinitate  nou  mi- 

scenda  eonnubia,  vel  si  mista  sunt  dirimenda,  cano- 

nes  pleui  sunt,  el  multa  stint  decreta  Palrum ;  sed 

ralionem  pr.eccpti  quain  esipis,  r»ieor,  me  nunquara 

legisse  memini.  Sic  lamen  de  liac  rc  mecum  cx  cou- 

tideralione  tanctaruin  Scrtpturaruin  soleo  cogitarc. 

In  veteri  lllo  poputo  connubia  miseeri  dc  tribu  in  tri- 

ivuiu  non  licebal.  Qiixrcnli  miiii  ctir  non,  occurre- 

rtini  illac  filix  Salpb.tai  super  connubiis  consulciiii- 

bus  Moysen,  et  per  Moyscn  Dominum  [Num.  xxxvi), 

mandatnm  a  Doraino  de  tribu  in  Mtbum  non  ini- 

seenda  connubia  pmpler  vitandam  suarum  bxredi- 

tatom  diminulioucm.  Populus  enim  itie  carnalis  cor 

tuutn  babere  nesciebat,  sed  ut  reptile  terrenum  lerrae 

toto  pcciore  adhxrens,  hxrediuteui  tolam  terrenam 

cngitahat.  Malebat  singula  iribos  connubia  inter  sc 

dando  et  accipiendo  inter  suas  sc  anguslia*  colii- 

berc,  quam  extra  dando  connubia,  bxrediuiem  quo- 


K  qnc  nlffl  dividere.  Talis  quippc  crai  lia-rcdiias  ill  >- 
rtiui,  lalisque  cl  omnis  lerrcna  bxredilas,  ul  divisa 
niinuaiiir  ci  toU  ad  eot  non  pcrveuial.  Ilaque  kicut 
Ooinmns  in  EvangcJio  (Uatlh.  m)  dicit  <le  dainlo  li- 
bcllo  rcpudii,  secuudiim  duriiiain  cordis  corum  ro- 
spoiuuin  ett  eorutn  carnalilaii. 

CAPUT  III. 

Ralio  cuntrarii  tdicti  in  lege  graliee. 

Porro  Cbrisliana  pieUs  non  sic.  Cum  enim  hxre 
dilas  nostra  sil,  de  qtio  dicilur  :  Deus  eharitas  ett 
(I  Joan.  iv,  8);  sicut  iili  lege  uluntur  sux  hxrediuii 
congrua,  sic  el  nos  nosirx  hxreditali  legcm  vindicare 
dcbcinus.  Charitas  cnim,  quo  ialius  divisa  diffundi- 
lur,   tanto  uberior  dividenii   remaoel  et  augetur. 

B  Sutuit  igilur  Chrisiiana  religio,  ul  lerminis  consan- 
guiniutis  secundum  sandorum  Patrum  et  canonum 
decreu,  usque  ad  sextum  gradum  ex  omni  paric 
pertingeniibus  ad  chariUtem  conservandara  suus 
natalis  sufficiat  afleclut,  qucin  violarc  etiam  apud 
barbaros  nefas  ducitur.  Ubi  vero  ille  deficii,  ibi  de- 
mum  ad  charilatem  reiigandam  nc  subducat  &e,  ad- 
ncclendum  esse  vinculum  conjugale  ad  proloagandos 
lenninos  noslrx  hxrediutis,  qux  esl  ipsa  charius; 
jusiissimumque  videlur,  ut  ticut  apud  illos  tua 
mulubatur  poena  transgressor  iegis  positx  pro 
terrena  eorum  bxrediute  conservanda,  sic  apud 
nos  non  impune  abeat  temeraior  iegis  positx 
pro  coelesti  pane,  et  divina  hxreditate  noslra  dila- 
tanda. 

C  CAPUT  IV. 

Alia  ejusdem  edieti  ratio  eommunis  plerisque  Judaicis 
inter  cognatot  connubiis,  item  vetilis. 

Adhtic  aliud.  Qui  exira  tribum  connubia  dare 
proliibcbantur  sicut  nos,  ad  proxiraos  sanguinis  ac- 
cedcre  eadem  lege  non  permitiebanlur.  Dicit  euim 
lcx  :  Quivis  Uomo  ad  proximam  sui  tanguinis  non 
acccdet  (Levit.  xvm,  6),  additque  auctoritaiem  juben- 
tis  :  Ego  Domittui  (ibid.)  :  et  quasi  exigerel  causam 
prxcepli,  ralionein  addit  :  Turpitudinem  patris,  et 
tnrpitudinem  matrii  luir  non  revelubit :  quiu  lurpiiudo 
esl  patrit,  vel  matrii  tuce  (ibid.  v,  7).  Deiode  ex  se- 
quenti  ordinc  proximos  iltos  sanguinis  ,  ad  quos 
uon  sit  accedenduiu  nec  revelanda  eoruin  turpi- 
p  tudo,  fratres  scilicci  et  sorores,  atque  alios  qui 
ibi  describuntur.  Qux  causa  conimunis  polesi  cese 
el  nobis  ct  illis,  sicui  praeceplum  commune  esi  ei 
uobis  et  iliis. 
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142  CAPUT  V. 

Lxponilnr  qucc  tit  lurpitudo  Jelegi  vctiia,  ad  ralionit 
proposita;  inteltigenlium. 

Uii.crainii»  igilur  qux  sil  bxc  turpi(udo,  cujus  rc- 

volatio  digiiiim   cfllcit  morte  lcgis  trausgressorem. 

Turpe  est,  ulii  pars  parti  non  convenit.  !n  corporc 

aulein  buinano  ante  primi  bouiinis  prxvaricationcm 

n.lnl  erat  turpc,  nibil  dissonum  :  cum  barmouia  illa 

boui  Crcaloiis  manu  bene  ac  dccenler  aplata  adbuc 

permanenie  pars  parti  convcniret,  Deoque  anima, 

animx  vero  corpus  suum  per  omuia  subditum  esscl. 

Postquam  vcro  pratvaricalionc  mandali  anima  Deo 

facta  esl  iuobcdiens,  supcrioris  Dei  rebelli  ittferius 

coipus  dcititit  esse  obcdicns.  Staiim  quippe  oculi 
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CAPUT  VI. 

Concluditur  ralio  proposita  ct  declaranlur  vcHta  inier 
quosdnm  sannuinc  junclot  conuubia  ob  rcverenliam 
quam  tibi  invicnn  debent. 

Ciijus  taiiicn  generaiiouis  niillus  amor  revelari 
eaia  pcrinillil  in  illis  de  qoibus  lcx  dictl  :  qno  pio- 
xiiui  sint  sauguinis,  el  ipsius  jure  ct  iuslinclu  na- 
lurx  cam  sibi  debcnl  invicem  cbarilatis  revercn- 
tiam,  ul  inter  se  bis  conluineliis  aflkieudi  corpora 
sua  nnlla  possit  esse  jusla  causa,  nec  possil  supcr- 
duci  aliquid  boneslu.n,  quod  tcgcre  possil  boc  iubo- 
ncslum.  Non  quoJ  negcm  nuptius  sanctas  el  cubile 
immaculalum,  qux  legilinie  el  cum  liiuore  Dci  ce- 
lebratx  pio  amore  n.airimoniuin,  quo  nubeuics  efli- 
ciunlur  unus  spirilus,    ex  quo  facli  sunl  una  caro. 


upciti  sunl  trnnsgressoribus.  El  aperti  tunt,  inquil, 
v   .  ,„    °  -.        ....         .       .     7        n et  amore  sancto,  et  desideno  generandx  prolis,  sic 

ocuti  eorum  (Gtnet.  m,  /)  :  videiicet  ad  se  invicem  L 


concupisccnduin.  Et  cum  prius  nudi  esseut,  nec  eru- 
licsccrent,  mox  cerporis  sui  partes  versas  esse  sen- 
tientes  in  pudenda,  el  tcgerc  illa  fcslinantcs,  peri- 
zomala  sibi  feccmnt.  Quod  etiam  nunc  iu  pucris, 
vel  infanlibus  videre  proniplum  est,  qui  quandiu 
concupisceniiatn  bane  uon  scnliunt,  pudenda  non 
babent,  quia  de  aiiqua  corporis  sui  parlc  erubc- 
scerc  nesciunt.  Ubi  vero  illius  jncipiunt  essc  cxper- 
lcs,  jam  partes  illas  iulcctas  ferre  non  fcrunt.  Soluta 
igilur  in  oriinis  iilis  hominibus  pulcbcrrima  illa  har- 
inonia,  facta  e»t  lurpiludo  nou  minima,  originalis 
pcena  cum  originali  peccalo  ab  illis  in  posleros 
transitura.  Ex  boc  igitur  in  corporc  nostro,  corpore 


contegunl  bonestate  sui,  et  absorbenl  quodamuiodo 

illara  bumanx  generaiionis  pocnalem  turpitudincm  : 

ut  secundum  Aposlolum  (/  Cor.  vn),  qui  Dubunt, 

sint  quasi  non  nnbenies.  Unde  ct  in  calalogo  turpi- 

ludinum   non    rcvelandarum    cliam   conjugis    lur- 

piludinem  lex  ponil  non  revclandam.  Turpitudinem, 

inquit,  uxorit  tuw  non  rcvetabit  (Levit.  xvin,  17). 

CAPUT  VII. 

Cur  eaprohibilio  apudClnitlianot  ad  ulterioret  graJtit 
prolcndulur,  quam  apud  Judaot. 

Sicul  igilur  jam  diclum  cst,  qui  exira  tribtim  im- 

bcre  probibcbanlur,  eadcm  lege  a  I  proximos  s;ui- 

guinis  accedcre  non  permiitebanliir,  sed  apud  illos 

vix  lerlium  gradum  co.isangiiinilalis  transibal  lcx 


peccaii,  membra  illa,  qux  buic  scrviunt  concupi-  c  ina  naluraUs  affeclus  .  apud  nQS  ver0(  ,n  qiI0S  lem 


scenlix,  pudcnda,  vel  lurpiludo,  vcl  ignominia  iiomi 
nantur,  exlerioris  lurpiludinis,  id  est  concupisccu- 
tix  velamen  scnipcr  el  latcbras  naluraliter  cxigentia. 
H.vc  atileiu  coucupisccnlix  lurpiludo  lunc  rcvclalur, 
ciim  ad  iudieium  sui  membrorum  suoruin  sibi  cxlii- 
iiel  oflicium  :  el  geslil  in  efleclum  omni  illo  rationa- 
lis  aulins  vigorc  sic  bcbclalo,  confuso  el  dejeclo,  el 
turpLsiinx  l.bidiui  carnis  substrato,  ut  mcrito  illa 
bora  possil  andirc  :  Adam  utii  et  (ibid.  0)?  idesi, 
qui  Deo  csse  sin.ilis  voluisli,  non  vides  quo  dcvcni- 
sii?  El  quiil  Inrpius  bac  luipiludine?  quid  ignomi- 
niosius  hsc  ignomiuial  quam  Apostolus  deuotans  : 
Fugile,  inquil,  fornicationcm.  Omne  peccclum,  quod 
prccaiil  tioino,  extia  corpus  esl  :  qui  vero  (ornicalur. 


pus  correctionisdevcnil,  quibus  correxit  orbcm  Dmbm 
nus,  id  csl  peifcctioncm,  qui  non  commovebilur 
(1'xal.  xcv,  10),  crevit  pielas,  supcrabundavit  bo- 
ncstas,  cl  ad  designandain  Evangelii  pcrfcclioncm 
(crnarius  ille  numerus  duplicaiusporrcxilsein  seua- 
rium,  qui  perfeclus  cst  numerus  et  suis  parlibus 
COliSlSt  :  sicul  Evangelii  vcriias  pcr  sc  sta'.,  ncc 
cgel  aliquo  ,  quo  fulcialur.  Licct  apud  anliquos 
cliam  viri  laudc  digni  boucslis  aliquibus  cansis  iu- 
tervcnientibus  dc  primo  cl  secunto  grailu  lenierarc 
pra^siimpseriul,  ul  aiile  lcgcm,  Abraham,  Isaac,  ol 
Jacob  nuper  a  cxleris  gentibus  segrcgali  proplcr  fu- 
gicndam  cum  gentibus  commislionem,  proximas 
sanguiuis  sui  duxcruut;  sub  lege  vero  (Josue.  xv) 


incorput  tuum  peccat  (l  Vor.  vi,  18);  id  csl,  omnia  D  Calepl.  Olbonicl  fraln  suo  minori  victa  civiute  De- 


pccata  snimam  quidcui  laedunt,  corpus  ta.ncn  non 
deiurp.inl.  Qui  vero  fomicalur,  non  solum  Dcum 
offemJil,  Qt  conlamiii.it  animam,  >vd  cl  ipsam  cor- 
pOriSfHllcbriludincm  lolain  fu-dalel  dclioncstal.  Sic 
ul  ciiim  fmi  deprciici.so.  feiro  vel  ignc  nola  inuri- 
lur  a?tcrni  opprobrti ,  »ic  iialuuc  nostra  vitio  pra-va- 
ricalionis  iu  lolo  suo  corrupi.c,  pcr  eum  iu  quo  iola 
n.iiir  ertl,  ei  estn  quem  non  crat,  iadicium  esl 

lioc  iu  ;>u  na.n  pcCClii  BUi,   Qws  llirpiludoifl  nmni- 

bus  perpetuo  vcfecunduo  teguiinc  cssrt  veisnda, 
hisi  < «  posns  priusl  pcccaiigciicralioni  bumanc  cssct 
ueccsMris. 


birarum  in  pra?mium  viclori.c  liliam  suain  dc.lit  uxo- 
rcm.  Sed  cl  Tliamar,  cuiu  opprimerclur  a  fralrc  : 
Noti,  inqiiil,  frater,  ted  pele  ine  a  reye,  non  neaabit 
■M  tibi  (II  lti(j.  xiii,  12,  13j.  El  cciiC  rcx,  qui 
fi.ilri  boiorem  dicebalur  dat.irus  iixo.e.u,  pater 
iilriusque  :  quod  cum,  sicul  d.xi,  quibusdain  catisis 
iiilcrvcniculibus  illi  prxsumcrent,  Cliristiana  piela* 
iuliil  vtill  bnucstum  judicarc,  quod  facial  rontra  bo 
nestalcn  naturx.  Ecce,  quid  n.ilii  videatur  super 
quaestione  lUU,  si  pltcet,  bcnc  .  si  displiccl,  facilc 
veuiam  obtincbo  apud  tc. 
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143  '*"  •*"  flWMMWlVlM  lil  tnbslmilia,  an  i,unlitai  : 
proponuntur  intiomt  tn  ulnim^ui'  paitcm. 

Dtecipwoe.  De  gremmailco  peio(  nt  mc  oertom 

facias  utnini  sil  sub&lanli.i  an  qualitas  "";  Ul  hoc 

tognlto ,  quiii  de  aliii  quot  limlliter  denomioalire 
dicnnlur  tMitlre  debeom  agnoscam.  Macister.  Oic 

primtim  cur  doliilrs?  Disc.  Iilco,  qnia  vidcltir  ulrum- 

qnc  |>  issc  probori  neeeuorili  raiionibus,  cssc  scili- 
cci,  ci  non  ene.  Mag.  Probo  crgo.  Disc.  Nc  crgo 
r-siines  oontrodieere  quidqnid  dlxeroi  scd  paicrc 
me  raiioncm  ad  •*'•  suum  lincm  perdocere  :  dfinde 

ani  *•••  approba,  aui  corrige.  Mic.  Ut  vis.  Disc.  Ut 
quidem  granim  iticus  probcltir  essc  subslanlia,  suf- 
flclt  quia  omnis  grammalictis  liomo,  cl  omnis  homo 
substantta.  Quidqtiid  cnim  habel  grammalicus ,  ul      cl  iiiillus  liomo  stiscipil  magis 


A  lb  nllo  DOli    non  polisl  :  scd  qunmodo  s.lu  luvil 

iion  repugnenl,  iperiam,  si  a  me  fleri  potin :  %c\ 
vellem  •*"  ego  prius  a  ic  ipso  eodire  qoid  iii^  pco» 
bationiboi  inis  objicl  poioe  opinorii.  Disi .  Hoc  quod 
lii  a  mc  ciigis,  cgo  I  le  '"•  iiilmius  OSOpOCl  ibem. 
Sed  quoniam  lu  casilcm  probalioncs  MtOfil  irnprn- 

bobilee,  mcum  cst,  qoid  dobito,  iperire,  qeid  me 

•'•*  bollicilcl;  luum  vcro  cst  niriiisqne  panis  finni- 
talcm  cl  convcniculiam  osiemlerc.  Mac  Dic  ergO  m 
quod  scntis,  cl  cgo  tcntabo  faccrc  qnod  poscis.  Dis<  . 
lllum  qiiidcm  proposilioncm ,  qua?  dinl  granniiati- 
ctim  esse  bominem,  boc  modo  rcpelli  exiltiroo  *  qoia 
nnllus  grammaticiis  polcsl  inlelligi  sihc  grammalic», 
ct  omnis  bomo  potest  intclligi  sinc  grammaiira. 
Ilcm,  omnis  gramm.ilicus  suscipit  magis  et  niinus, 

cl  minus  :  ex  qtia 


seqtiatur  eum  subslanlia  •9,(),  non  babet  nisi  c\  co 
quia  homo  cst.  Quarc  boc  conccsso  ut  bomo  sil , 
qiuveunque  seqtiunttir  bominetn  ,  scqmintur  gram- 
maticum.  Quod  vcro  grammaticus  sit  qualitas,  aperle 
falenlur  philosopbi  qui  de  bac  rc  (raciavcrtmt,  quo- 
riun  aucloritaicm  de  bis  rebus  csl  imptidentia  ••** 
improbarc.  Ilcm  quoniam  ncccsse  esl  ul  grammali- 
cus  sil  aul  substantia  aul  qualitas  **•*,  ut  quodlibet 
••••  borum  sil,  allcrum  non  sit;  cl  quoillibcl  aon  sil, 
allcrum  necesse  sil  esse  sm  :  qcidquid  valel  ad  •"■ 
iustruendam  unam  parlcm  ,  desiruit  alteram:  et 
qtiidquid  unam  dcbilital,  alteram  roborat.  Cum  ,,,s 
crgo  altcrum  bortim  verum  sii,  alterum  falsum ;  rogo 
ut  falsitaicm  dctegens,  apcrias  mibi  vcritatcin. 
CAPUT  II. 
Rnliones  proposila'  redarguunlur. 
Mac.  Argumenta  qtix  cx  utraqtic  parlc  posmsti , 
ncccssaria  sunl;  nisi  quod  dicis,  si  allcmm  cst,  al- 
lenim  csse  non  posse.  Quarc  non  debes  a  me  exi- 
gcre  ul  alleram  partem  csse  falsatn  ostcudam,  quod 


iiiraquc  contcxtionc  ••"  hinarum  propositinnum  con- 
flcilur  una  couclusio,  id  csl  uullus  grammalicus  Csl 
bomo. 

CAPUT  III. 
Baliones  propositw  contra  redarguentem  fxrmantur. 
Mag.  Non  scqtiilur.  Disc.  Quare?  Mac.  An  libi 
vidclur  animalis  iiomcn  aliquid  s'31  aliud  significare, 
quam  subsianliain?  Disc.  Prorsus  nibil  alitul  est 
animal  quam  substantia  animata  sensibilis  ,  nec 
subslanlia  animala  scnsibilis  aliud  cst  quam  animal. 
Mac.  Ila  cst;  sed  dic,  qux<so  ,?",  ulruin  omnc  quod 
iioii  est  aliud  quam  subslanlia  animata  seasibilil  , 
possil  intelligi  prxtcr  rationalitaicm,  nec  sit  raiio- 
P  nale  ex  nceessitaie.  Disc.  Negare  non  possum.  Mac. 
Omne  igitur  animal  potesl  intelligi  praeler  raliona- 
lilalcm,  et  nullum  animal  csl  cx  neeessjtale  ratio- 
nale.  Disc  Nequeo  dicere  qtiin  cx  concessis  consc- 
qualur,  quanquam  valde  metuam  quod  te  suspicor 
intendere.  Mag.  At  nullus  bomo  potest  intellitji  pr.v- 
ter  rationalilaicm,  et  oinnem  *9JS  hominem  neccsse 


VARI/E  LECTIONES. 

i9i*Collatus  esl  liber  de  Grammatico  cum  mss.  Beccensi ,  Gemmeticensi  el  duobus  Victorinis  supra  uotatis 
lU}  3,  et  F.E.  13.  —  Manuscriptum  Vicloriuum  2  quomodo  Crammalictis  sit  subslanlia  et  qualilas 
•9,,Subslanlia  aut  quaijias  «is.  Vict.  substantia  an  qualitas  '•"•Orationem  ad  ms.  Gem.  rationem  ad 
nn.  Vict.  3  orationem  i.  eam  ad  ••"  Demum  aul  niss.  deinde  aul  39*°Eum  subslanlia  ms.  Vict.  5  cum 
eubstaiitia  S9,,Est  imprudenlia  mss.  est  impudeiitia  S9,1Ilaquc  necesse  est  ut  Grammaticus  aut  subsian- 
lia  aut  qualilas  niss.  ilem  quoniam  necesse  cst  ulCrammalicus  sil  aut  stibsiantia  aut  qualilas  39"  Aul 
quodlii<el  mss.  ul  quodlibct  """Horum  sit,  allerum  non  sit,  et  quodlibet  non  sit,  allcrum  necesse  sit  csse 
ms.  Yirt.  13  horum  sit  alterum  si  sil  et  quodlibct  non  sil  allerum,  neccsse  sil  esse  39,J  Quicquid  videli 
cel  ad  mss.  quicquid  valet  ad  S9,6Et  qiiicquid  nnam  partcm  aslrnit,  destruil  alieram;  et  unam  dcbiliiat, 
alleram  loboral.  Ciim  mamscript.  et  quicquid  unam  debilitat,  alieram  roborat.  Ctun  S9*j  Non  poiesl :  sed 
qiiomodo  sihi  invicem  non  reptignent,  aperiam;  si  a  nie  fieri  potest,  sed  vcllem  ms.  Vict.  3  non  potesl.  Sed 
vclleni  IM"Exigit  a  lc  mss.  Vicl.  exigis.cgoa  le  s9i9  Meum  est ,  quod  dubito  aperire,  qiiod  me  nus. 
meiim  est  qni  duliiio  aperire  quid  me  39S0  Utraque  concessione  mss.  utraqoe  conlcxlione  3931  Komen 
aliud  mss.  Bec.  Gem.  nomcn  aliquid  aliud  S93,Dic  quxso  mss.  dic  quoque  ,933Aut  iiullus  ..  aut  oiiiiicui 
wtt.  ai  nullus...  ct  omnem 
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cst  rationalcm  essc.  Disc.  Angusliae  suni  mihi  utrin-  A  quo  nihil  efflciunt.  Duc.  Videoeas  iton  kaltere  com- 

mnncm  terminuin,  et  idtirco  nibii  ex  eis  coosequi. 
Mac  Contexe  altcrun»  syHngismiim.  Disc  Noji  jain 
npus  esl  ul  pro  cjus  oslensione  labores ;  nam  ad- 
verto  ejus  fallaciam.  Sic  enim  cjus  propnsiiioncs 
intelligebam  ,  nc  si  diceretur  quia  nullus  homo  cst 
magis  vel  minus  homo,  el  omnis  grammalicut  e*t 
ma.-is  vcl  minns  grammjlicus  :  el  quoniam  hx  diue 
proposuiones  nulltim  li.ibenl  communein  lcrminiiin, 
nihil  cnnficiunl.  Mag.  Ilane  libi  videlur  ***•  his  luis 
connexionibus  nihil  concludi  posse.  Disc.  Ila  oiiqwe 
pitabam;  scd  hxc  tua  interrogatio  me  facil  suspe- 
clum,  nc  forte  in  illis  lalcat  aliqna  eflicacia  :  ser) 
quomodn  efliciuiii  sinc  communi  lermino?  Mac 
Commimis  (crminus  syllogismi  non  lara  in  prola- 


•|iie  ""  :  nsm  si  concedo .  concludis  nullum  *••*  ho- 
miiiem  essc  anim.il ;  si  rcouo ,  diees  me  non  lantunt 
possc  inlelligi,  sed  v<  rv  csse  sine  rationaliiate.  Mac 
Ne  limeas;  non  enim  scquiu  r  quod  pulas.  Disc.  Si 
sic  cst,  ul  promitlis,  sponlancns  concedo  quidquid 
prnposuisti  :  sin  aiuem  invilus.  Mac  Conlexc  igilur 
tn  ipse  quainor  uliimas  proposiliones  quas  feci,  in 
dnos  syllogismos.  Disc.  Hoc  mique  S9Mordine  digcri 
possunt  :  Omnc  nnimal  144  potett  intelligi  prceter 
rationalitatem  nullus  vero  liomo  poiesi  inlelligi  prw- 
ter  rutionalitatem.  Ilein  :  frullum  mimai  rationaU 
est  ex  neeeuitale,  omnis  autcm  homo  rationalis  ctt 
ex  neeessitate.  El  ulroque  hoc  oidine  biiiarnin  pro- 
positionum  videlur  nasci  .  Pullus  igitur  hnmo  est 
nnimal;  quoniliil  falsins,  licet  praecedenles  proposi-  B  lione  ■",  quam  in  senienlia  est  habcndus.  Sicut 


iiones  lituhare  iu  nullo  videam.  Duae  namque,  qu» 
subjertiim  lerminom  habcnt,  hominem  ••**,  sic  Mint 
pcr  se  notne,  ut  imprudenti.i  sii  eas  probare.  Duae 
vero,  quae  subjiciunt  animal ,  sic  videntur  probatae, 
ul  impudentia  *5'8  sil  cas  ocgare.  Sed  video  horum 
duorum  syllogismorum  coninxionem  per  omnia  «i- 
milem  illis  dnobus,  quos  paulo  ante  protuli.  Qua- 
proplcr  ad  nihil  aliud  suspicor  le  hos  attulisse,  nisi 
ut  cum  eorum  conclusionem  aperie  falsam  cernerem, 
idem  de  similibus  qaos  ♦  go  fcceram  deccrnerem. 
M\c  Sic  est.  Disc.  Ostende  crgo  in  quo  ct  bic  et 
ibi  tania  sit  deceplio  :  ui  cum  et  verx  proposiiiones 
ctsecundum  naluram  syllogismorum  connex.e  vi- 
deantur,  nulla  lamcn  eoru:ii  conclusiones  *»•'  veritas 
tueaiur. 

CAPUT  IV. 


Vitium  tyltogismomm  cu;\  2  propotitorvm. 
Mac  In  luis  syllogismis  hoc  faciam ;  meos,  si  vis, 
pcr  ic  disculio.  Disc  Fiat  luo  judicio.  Mac  Repelc, 
ct  ronlexe  syllogismos  quos  fecisli.  Disc.  Omnis 
homn  poiest  intelligi  sinc  gr  nr.matica.  Mac  Qnid  di- 
cis  liomincm  inlelligi  po-.se  sine  grammaiiea?  Disc 
Ilomincm.  Mac  Dic  ergo  in  ipsa  proposiiione  quod 
intclligis.  Disc  Omnis  homo  pniest  inlelligi  honio 
sine  grammatica.  Mac  Coocedo  :  assume.  Disc. 
Niilbio  grarrimalkus  polest  inioQigi  sinc  gramma- 
tica.  Mac  Quid  non  poic4  «rammaliciis  inlelligi 
«iiie  grammalica?  Disc  Giammaticus.  Mac  Profcr 
crgo  qnod  inlclligis.  Disc.  Nnllus  grammalirus  p<>-  D 
icst  inlclligi  grammaticus  siiic  grammalica.  Mac. 
Jnnge  bas  duas  propositioms  it.i  inlcgras  sicul  eas 
niodo  prolulisli.  Disc.  Omiit  kMM  potest  inlelligi 
homo  sinc  grammatica ;  nul'us  nrammalicu*  poltst 
inlelligi  gmmnmiicus  sine  grammnticn.  Mac  Vide 
rrgo   ulruin    habcanl   coinmuncm    lcriuiiium  ,    miic 


enim  nibil  <  fli<  iiur.  si  communis  eat  in  voce  et  non 
in  scnsu  :  iia  nihil  obest m>,  si  est  in  intellectn  et  non 
in  prolatione.  Sententia  quippe  ligat  sytlogismuio, 
non  verba. 

CAPUT  V 

Quid  cx  prcdietis  tvlloaitmis  effici  legitime  valtal , 
in  eornm  uno  docetur. 

Disc  ExspeclO  nt  rcddas  effeclum  propositiooihnj 

meis    Mac  I  fli<  iuni  vere  aliquid  ••*•,  sed  non  quod 

exspectas  •***    DlSC  Quidquid  iilud  sil,  non  gralus 

accipio.  MaG.  Qui  dicit,  omnis  homo  potett  intel- 

ligi  liomo    >ne  grammalicn,  et,  nutlut  grummaticu» 

polesl  intelligi  qrammaticnt  tine  grammalica  :  nonne 

hoc  6ignificat  quia  essc  homiois  non  indigel  gram- 

C  matica  ,  ct  csse  graroflulid  indigct  grammaticat 

Disc  Nibil  rerius.  1*C.  An  babenl  communeio  ler- 

ininiim  bc  doac  jToposilioties,  quas  modo  dixi  signi- 

(ican  iu  aliis  m   d  tabus?  Disc  Habent.  Mac  Con- 

liciiur  ergo  quia  csse  grammatici  non  est  esse  ho- 

uiinis  ,  id  cst  non  esse  camdem  dcfinilionem  ••*• 

uiriusque.  Dis-.  Pro<  nl  dubio  sic  video  csse  el  con- 

•eqoi.  Mac  Non  tomcu  idco  consequitur  grammati- 

cum  non  esse  homincm.  sicut  tu  inlclligebas.  Scd  sl 

ila  intclligas,  gram»iat  cut  non  est  homo,  ac  si  dica- 

tur  ,m,  grammalii  us  non  csl  idem  quod  homo,  id 

cst  non  babcnl  eamdem  dcfiiiitiouem;  vera  esl  cou- 

cltisio. 

(  APUT  VI. 


Alternm  topliisma  disculitur  ex  dietit. 
Disc.  Inicllijfo  qiiod  di/is.  Mac  Si  ergo  bene  in- 
icllic;is  qu;cdi\i,  di<-  qii«mn<lo  tutlissolvcrcs  hunc 
syllo^ismuin,  si  qui .  iia  contexeret?  Omnii  gram- 
matit  n<  HcitUt  in  co  t;u,  d  ijnaU;  nullui  komo  dtcitur 
i:i  M  </""</  qnalc;  tTQ  r.ullui  homo  grammalicui. 
Dm      Tale  mibi  hoc  vidcluresae,  ac  si  dicerclur : 


VARI^;    LECTIONKS. 


,,,kMibi  <iii<liqiie  mtx.  mihi  iilrinquc  ,,MConcliidis  niillnui  m$.  Vkt,  3  ronrludil  nnlliim  WMSic  iilique 
m«i.  lio<  niiqiic  m$.  Vict.  13  bic  utiqne  ,M' Subjcrliini  bal  <ni  lanliim  bominem  mss.  subjeclnm  lerminuin 
balicm  liomincni  *•'•  Videnlnr  piobar  • .  ut  iinpiudebiia  MM.  viilcnlur  probalac ,  ut  iinpiidentia  •*•*  Eomm 
ronrliitiiMip..  nii.  eornm  <  om  lnsioncs  ^**"  lt;»  ncccsse  vidctnr  MM.  Ilane  tibi  vidclnr  "v,In  pmbalione  mu. 
ii  pmlationc  i',',  N  X  ol.<-<.i  i»l?i.  nib  I  *tl«-  *-t  *•*•  Vere  qni<l  mt  vorc  aliquid  "^Expeclas  mt*.  expe- 
!'  •**•    Disi  iii  alii«  luts.  Hixi  sigoiicori  in  illis  alns     **'fEasdeni  dclinilioncs  mtt.  tanidcui   OU- 

.   i  <incui     "' Id  csl  ar  «*i   dic.slui    MM.   ac   si   dscalur 


S65  l»K  (.UWIMATICO. 

Omm  rationaL   didttir  m  M  c/i/Oii"  qmale,  uf  nh/imi  A   moilo  l.ipi*  r»i  lion  .<■  '••'    Mac    Dk  rrg>  qui  I  i 
komo  dictlur  in  to  qmoJ  qualt .  nullus  trgo  homo  rm- 
limnalit     lloc   aulcm   null.i    prulnlio   vcrum    rfll.n.- 
vnlct,  ul  i  jlinn  il.    pririlieeliir  rlc  oullo  lionnor.  Sinii 


Isleiyllnflimui    :ib  illo  iun  lyllogiimo,  m  qno  ilirii 
gniminjlirum  non  |m>>> m:  **•*  inlrlln/i  vnc  gr  IMM  Itl 
ra,  hominem  vero  imwm;  el  iilco  graminaticum  ho- 


lilrr  illc  lyllogUmus  .  quem  nio.lo  proluDili ,  non 
neeessario  conclmlil  grammalieuin  nou  pnedkari  Ar 
hooiiuc ;  lioc  riuiii  tiguiflcjul  cjmi  proposilioaes ,  ai 
aecandoui  veriialem  eas  iulelligiimis  ,  lanqoaai  ai 
dicerelnr  il.i  :  Omnit  grammaiient  dteiiur  gramma- 
tiemt  in  »o  qmotl  quale;  nullut  homc  dicitur  komo  t* 
«o  qnod  quait.  Ei  liis  jnitin  duabus  nropovilionibtrs 
nrqujqu.vm  conscquiliir,  nmtlus  grammatumt  pnrVi  - 
cmtur  dt  komint  :  quoniam  nou  est  i.Icjh  tcrminus 
qni  .iiTnnuior  de  graainulko  ct  ucgaiur  de  hociinc. 
Esaei  vcro  **'*  in  illis  roinmunis  tertuinas ,  ct  ne- 


nnnrni  non  esse?  Dltc.  Ijiianliini  qunkin  a>l  »im 
argiimcntatinnis,  nlbkl  viilro  hunc  ab  illo  duTcrre  : 
sirul  rniin  *•••  iln  nilrlligoiiluni  ral  qnia  graminali- 
cut  non  polctl  inldiigi  granimatirwi  linr  grtmina- 
lica,  el  liomo  poiesl  lolelligi  bomo  nii'  grantiiMli- 
ca.  [Ii.ilnrrsi  "**  intelligendum  quia  bomo  non 
potcsl  inlrlligi  liomo  kiue  rationalilalc,  el  lapis  po- 
Irsl  inlrlligi  Ijoii  line  raiionaliljle  ;  ]  el  idcirco 
mi,  cum  lnijirs  tytlogisnii  rala  sil  conrlusio,  quia 
aullo  tnodo  lapi.s  esl  bomo  ;  vidorit  anihi  syllog  ismi 
mei,  qui  omnino  similis  esl   isti,   concinnoncm  cal- 


crttariam  eonclusionem  ingeiereol ;  si  aot  snanente  D  lidis  luis  exposilionibus  obroisse.  I3nde  j:»m  *•*'  in- 

lelligo  quid  diieris  quia  bcneintclkii,  teil  noubene 
cousideravi  :  beoeenim  iotHleii  quid  loqurn.lon  ilii 
significares;    scd    idipsum  quod   signifiearias,    aoo 


•**•  prooositione,  sicoi  posiia  •*••  cst,  iic  vera  fierel 
***•  aesuniplio.  Nuthu  komo  dieitmr  gramumtkmt  in 
eo  quod  quale ;  ant  raaiicnle  av.sumpt.ync,  sic  vere 
proponerctur  \  omnit  grammaticMt  aialur  kemo  **** 
t*M  eo  qmod  quale.  Nam  ei  ulraque  bac  compietione 
lutcerctur  quia  de  nullo  bomine  groronulkus  prr- 
dkaretur  :  ti  quis  vero  id  quod  dicimr,  komo  nen 
esl  grammaticm,  il;i  velit  intclligcre  ac  si  dicereUir, 
komo  non  ett  idem  quod  arammatieus;  m  si  diram  , 
fulgor  csi  tplendor,  aut  lulgor  non  esl  splendor,  id 
etl  fulgor  esl  idipsnm,  aut  uon  csl  idipsum  •*•*  qmxl 
•mlcndor;  si  qnis,  iuquam,  mc  infelligat  hoc  quod 
dcitvr,  bnmo  non  cst  graiinnaiicus.  Secundum  hunc 
srntutu  coosequitnr  MM  cx  illis  propositionibas  <i 


bene  cootideravi ,  quia  quomodo  mc  dcciperel  igno- 
ravi.  Mic.  lmo  in  hoc  noo  bcnc  **M  consiilerasti  , 
quia  quomodo  te  oort  deciperei  ****•  ignora&ii.  Hisc. 
fjuomodo?  ilxc.  Quippe  si  itle  syllogismas,  queni 
modo  proposui,  sic  esponstur,  quemadmodum  eipo- 
sui  tuum,  ut  dicalur  :  Nuilut  komo  poUtt  intellifi 
komo  tine  ralionalitalt ;  ommit  aulem  lapit  poieti 
inieiltgi  lapit  tinc  rationalUmle,  noti  babebit  aliam 
••••  vim  concludcndi,  quam  dixi  tuum  babere.  Sed 
quooiam  ip«x  quodam  alio  modo  potc&t  inlelligi, 
quo  ille  tuusnon  potest,  babet  hanc  conclusiouem 
cirum  vis  ronsidereliir  bcnc,  quia  autlus  homo  est  C  ui  nullo  modo  iapis  potsiiesse  homo  :  cumeuimdico 


quia  nuilus  homo  inlelligi  vaiei  6ine  rationalitaie,  el 
omnis  lapis  potest  inlelligi  sine  raiionalitalc;  sicpo- 
test,  imo  debet  accipi,  ac  si  dicatur  :  Nullus  bomo 
potesi  aiiquo  modo  intelligi  sice  rationalilatc;  om- 
nis  vero  lapis  quolibet  modo  poiest  iniclligi  sine  ra- 
lionaliiate  :  unde  conficiltir  :  Nullut  igilur  lapit  aU- 
qno  modo  ett  homo.  In  luis  vcro  proposilionibus  vu- 
rilas  nequaquaro  siroilem  adniiltii  subaudiiioneni  : 
non  enim  potest  dici  quia  nullus  ""  graiumalicus 


granimaticus  :  nam  ad  hoc  probandum  qtiia  essentia 
liiMiiinis  noii  est  cssomia  grammaiici ,  habet  earum 
**"  signiflcaiio  communein  tcrminum. 

145  CAPUT  VII. 

Ittrum  diuutilur   priu»  argumcnlum  cap.  2 
propostlwn. 

Mac.  Bene  intellcxisti  quid  dixi,  sed  forte  non 
bcaeconsiderasii.  Disc.  ••".Quomodo  bciie  intellexi 
einon  bene  consideravi  ?  MAC.  Dic  mihi  si  quis  sic  intelligi  valet  aliquo  roodo  sine  grammatica,  aut 
proponenet :  Nullut  komo  polett  intelligi  sine  raiio-  omnis  homo  valet  quolibet  niodo  inteliigi  sinegram- 
nalitate  .  omnit  autem  lapis  potest  inielligi  linc  ro-  nulica  :n»m  omnis  homo  qui  **,T  grammalicus  est, 
tionalitale  :  quid  consequereitir?  Disc.  fjuid  nisi  potest  inielligi  ltomo  sine  gramrualica,  et  nullus 
au//iis  igitur  lapit  homo  ?  Mac.  Quomodo  hoc  inlel-  homo  potest  '•*•  inteiligi  grammalicus  6ine  gramma- 
Ugis?  an  quia  nullo  rnodo  lapis  est  hoino;  an  quia  ^  lica.  Quapropter  non  possunt  conficere  ***•  gram- 
non  cst  lapis  idem  quod  bomo?  Disc.  Qui.i   nullo      maticum  nequaquam  esse  hominem. 

VARM3  LECTIONES. 
••*•  Esset  etiam  in  msi.  csset  vero  ***  Si  aotein  manente  mtt.  si  aut  roanente  m*  Sicut 
pruposita  mu.  sicul  posila  •*•'  Sic  vera  fuerit  mss.  6ic  vera  ficrel  •••*  Omnis  gramruaticus  di- 
ciiur  homo  nu.  Vict.  43  omnis  horoo  dicilur  graromaticus  *'"  Atit  fulgor  non  est  idipsum  mts. 
ani  non  est  idipsum  *••*  Sed  bunc  sensnm  consequatur  m»«.  secundtim  hunc  sensum  consequiiur 
**n  Habet  eoruro  sstss.  habet  earum  ••••Considerasti.  Disc.  mtt.  considerasti  quod  dixi.  Disc.  »»,'Nisi 
nuUus  lapis  bomo  mss.  nisi,  nullus  igitur  lapis  homo  •*wPosse  non  grsromaticum  asss.  posse  et  iiieo 
grammaticum  m,Siculenira  m«.  Vicl.  3  sic  enim  •***  grammalicus  siue  grammatica  :  ita  bic  est  mss. 
liramruaticus  sine  grammatica ,  et  ltomo  poiest  intelligi  horoo  sioe  gramniauct  :  ita  hic  est  ***'  liomo 
sine  ralionalitate;  et  idcirco  mst.  horoo  sine  rationalitate  ;  et  lapis  potesi  intelligi  lapis  siue  rationaliiale  : 
idcirco  m,Bene  jam  mtt.  unde  jam  ***,ln  hoc  non  benc  mst.  Immo  in  boc  non  bene  *••*  Te  non  deci- 
peret  mi.  Vict.  5  te  deciperel  ••*•  Lapis  potest  inlelligi  sine  rafionalilate ,  noo  habet  aliam  mi*.  lapis 
|KHest  inteliigi  I.tpis  sine  ralionaliialc  non  iubebit  aliam  m*Dici ,  ntillus  mst.  dici  quia  iiulius  un  Naaj 
omnis  homo  qui  ms.  Vict.  3  nam  ct  omnis  qui  ••••  Nullus  hoino  polcsi  nus.  Vict.  3  nuilus  potesi 
Non  possuiii   conliccre  inss.  nun  possunt 
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CAP  A  gr.viimaiieusomnino  el  homo.Sicut  enimhomonon 


E.ramcn  argnmcnli  cap.  5  propotiti. 
Dtsr.  Noii  lialion  qniil  conlra  hanc  scntcnliam 
iti.im  itir.iin.  .Scil  quoniatn  l.ucnlcr  inonuisti  me  ut 
no-i  *ini  «nntcnlus  intclligeic  qnid  dicas :  sed  i<l- 
ipuiii  qund  dicis,  cnnsiderem  :  vi<'elur  milii  consi- 
dcr.mda  in.i  conclusio  "",  quamex  mco  syllogismo 
rMAci  os:endi»li ;  quia  esse  grammalici  nonest  csse 
liominis  Si  cniin  lioc  est,  qni  haliel  csscutkinigr.im- 
tnatici,  noii  idco  necessario  liabct  essentiain  hoiui- 
nis;  sed  si  liomo  sequatur  grammaticiim,  esscntia 
liominis  sequilur  essentiain  grammalici  :  scd  lirrc 
non  seqniiur  lianc,  quarc  nec  illc  illunt.  Non  esl 
igitur  omnis  grammalicus  homo  :  at,  cum  omnibus 
grammalicis  una  sit  ralio,  cur  sint  liomines  ,  profe- 
cto  aut  omnis  grammaticus  est  homo,  rai  niillns.  B 
Sed  consi.n  quia  non  oninis;  nulliis  igitur.  Vidctur 
itaqnc  ,,TI  quia  syllngismo  mcoconclusiouem,  quam 
.-miie  abstMlisti,  auferendo  acutius  dedisti.  Mag.  Et 
Ki  laleutcr  te  montii  considerare  quod  auilis,  non 
lanicn,  ut  apparet,  inutiliier  :  nam  clsi  sopliisticc 
probcs  niillum  "7*  grammaticum  homincm,  per  boc 
quod  esse  grammatici  non  est  esse  bominis  *•*•; 
tuile  tamcn  tibi  erit,  cnm  ipsum  snpbisma  quod  tc 
subpallioverx  ralionis  lallilinsuafallacia.ila  nudum 
eonspicies.  Otsc.  Ostende  ergo  quod  me  fallat ;  et 
ubi  mc  fallal  bacc,  quam  modo  feci  de  grarr.malico, 
probalio.  Mvc.  Redeamus  iterum  ad  animal  ct  bo- 
mincm,  in  quibus  ita  quasi  palpamus  verilalem  ,m, 
ii l  nullum   sopbisma  nobis  pcrsuadeat,  liccl  cogat, 


•  Iriict  definiri  cum  grammalica,  ita  grammaticus  non 
valei  sinc  grammalica.  Quarc  dcbet  iutclligi  iiia  Ina 
argnmenlatiohoc  modo  :  Si  esse  grammalici  non  est 
simpliciicr  esschominis  ;  qui  liabcl  csscnliam  gratn- 
inalici,  non  idco  scquilur  ut  babcat  simpliciter  cs- 
scntiam  hominis.  Simililer  inlelligcndum  est  quia 
simplicilcr  bomo  non  sequitur  grammalicum,  id  esl 
si  grammaliciis  csi,  non  sequitur  ut  sit  simplicitcr 
bomo;  ita  vero  nihil  aliud  sequitur,  nisi  nullut 
grammaticns  ett  timpliciler  homo.  Disc.  Nihil  *••* 
clarius. 

CAPUT  IX. 

An  tit  atiquit   grammaticut  non  liomo. 

M ag.  Verum  si  probarelur,  quod  (ut  puto)  facilc 
ficri  *•**  polest,  quia  csse  grammaiici  ita  non  est 
csse  hominis,  sicjit  csse  albi  non  est  esse  hominis 
(poiesl  enim  bomo  essc  sine  alho,  et  albumsine  ho- 
minc) :  tunc  vere  sequcreliir  aliquem  grammatkuiu 
posse  csse  non  bominem.  Disc.  Quid  ergo  laboramus? 
Si  boc  ••••  probari  polest,  proba  :  cl  finiatur  bxc 
""  quxslio.  Mac.  Non  boc  a  mcdebes  hicexigerc,; 
non  eniin  in  hac  quxslione  ventilamus  utrum  possit 
essc,  sed  ulrom  sit  aliquis  grammaticus  noo  liomo, 
quod  vides  monstrari  non  posse.  Dtsc.  Nondum 
vidco,  quia  adhuc  habeo  dicerc  conlra.  Mac.  Dic. 
Dtsc.^Aristotelcs  ostendit  grammalicum  eorum  essc 
qu:c  suni  insubjeclo  :  146  el  n"""s  huno  esl  in 
subjeclo  :  quarc  nullus  '">'  grammalicus  Iioiiio.Mag. 


crcdcrc  falsilalem.  Dic  ergo  iilrum  cssc  uniuscujus-      NoluitArislotcleshocconsequiexsuisdictis-.namidem 


qncrciin  diffinilione  consistat.  Disc.  Ila  est.  Mag. 
DiiriiiiliohominiscsidiiTinilioanimalis?Dtsc.Mininie : 
si  enini  animal  ralionale  morlale  (qux  csl  diflinilio 
lioiniiiis) cssci ijifliiiitio  animalis,ctiicunquc  conveni- 
rel  auinial,  convcniret  ralionatc  morlalc  ;  quod  fal- 
tum  *•"  est.  Mag.  Non  cst  igilur  esse  bominis  cssc 
«nimalis.  Disc.  Ila  consequitur.  Mac.  Potes  igilurex 
boc  probarc  quia  nullut  homo  animal  ett,  eadem"" 
lalionc,  qna  probasli  modo  nullum  grammaticum 
c^sse  hominem.  Quapropter  si  vidcs  apertam  esse 
f.ilsitalcm  quod  hxc  tua**"  ratiocinalio  hic  conclu- 
<lit,  nc  credas  ccrtam  esse  veritalem  **",  quod  ibi 
Indil  "".  Disc.  Jamoslendisli  quia  me  fallil,  ostcnde 
«•liain  ubi.  Mac.  Non  lcnes  quod  paulo  anledixi,  le 
eonccdcntc,  quia  esse  grammalici  non  esl  csse  bo- 
ininis,  idem  cst  ac  si  diccrctur  :  Diffinilio  gramma- 


Aristolelcs  dicit  qucmdam  homincm,  el  hominem  ct 
animalgrammalicum.  Dtsc.  Quouiodo  crgo  dissolvi- 
tur  iste  syllogisraus?  Mag.  Responde  mihi  :  cumlo- 
queris  mibi  de  grammatico,  undc  intclligam  tcloqui 
dc  hoc  nomine,  an  de  rebus  quas  significal?  Disc. 
Dc  rebus.  Mag.  Quas  ergo  rcs  signilical  ?  Disc.  Ho- 
mincm,  ct  grammaticam.  Mag.  Audito  ergo  hocno- 
miue,  inlclligam  hominem  aut  grammalicam  ;  et 
loquens  dc  grammalico  loquar  "•«  d<;  homine,  aul 
de  grammatica.  Disc.  Ita  oportcl  ***7.  Mac.  Dic  ergo : 
llomo  cst  stibstantia,  an  in  subjcrlo?  Dnc.  Non  cst 
in  suhjcclo,  sed  cst  substanlia.  Mag.  Grammatica 
est  qualitas,  et  in  suhjeclo.  Disc.  Llrumque  csl. 
Mag.  Quid  ergo  miruni,  si  quis  dicit  quia  grammali- 
cus  csl  stibstanlia,  ct  non  csl  in  subjccto,  secundum 
liomincm;  et   grammalicus  esl  *•**  qualitas,  ct  in 


lid  noii  cst  diffinilio  hominis'**',  i<l  csl,  non  cslidem  '    snlijccto,  sccundutn  grammalicam  ? 

YAtil.E  LECTIO.NES. 

>,7*Conrc<lcn<la  (ua  oonclusio  mtt.  consiilcramla  illa  conclusio  ••T,Nullns  igitur  viilclur  :  Ilaqne  nn». 
uiillnt  igitnr.  Nuhiur  iiaqiic  qnia  nu.  Ytci.  13  inillns  igitur  viilciur  quia  **T*Probcni  nullum  mtt.  probes 
piillnin  HT,Es*<B  raiioni»  mtt.  cssc  hominis  "7klla  palpamus  quasi  vcritatcm  imi.  ita  quasi  palpamiw 
VeriUtCffl  **'•  ttationilc,  quod  (aUiim  imji.  rationalc  moriale ,  qtiod  falsum  **"  Aninial  cum  eadcm  nus. 
•  iiimal  csl  cadcir.  ••77Quia  hxc  lua  mtt.  quod  lixc  lua  ""Ccriam  veritatem  mu.  cerlam  cssc  vciitatcm 
9t1*  Quoil  iln  roncludil  mii.  quod  iln  Imlil  ••"  DelTuiilionciii  liomuiis  nnn  cssc  dellinilioncm  grammatici 
MM.  d<  finiiio  grainnialiri  nnii  e->l  definitio  hominis  "^1  Simplicilcr  hnmo,  quod  vcriiin  esl  non 
»iiii|iliritcr  :  scd  liOino  laUa  csl  grammalicus.  Disc.  nihil  mtt.  simplicilcr  bomo.  Disc.  nibil  "**  Diflivilc 
llcri  mit.  fa<  ilo  (icri  "'*Qiiiil  ergo  l.ilioramus  iiirum  possil  csse?  si  lioc  nui.  Quid  ergu  lahoramus?  si 
lioc  ''"Hl  Aniaiur  Ii.tc  mti.  cl  Hrmatiir  liac  "*'Quia  niillus  MM.  Quare  nullus  "•"  El  loqucris  de... 
loquor  nm.  ct  loqnons  dc  .  loquar  N**||MM  oportcl  nw.  ila  oportcl  ,-'"El  gramraalica  csl  nm.  cl 
I,    iiuinaliciis  csl 
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CIITT  X. 


N  CHAMMATW» 

A  mrn  grtmmatlri,    ifnoral   gramimii<tim  tipmm  arr 


(■'tainiNiiii.  ui  ii ii   til    iinm/i,  rtn    tecunda    tubtlantin. 
Di«c    liilliiiTi  iioii  pOMttM  ;hi-.I  iiniiiii  adlincdic:im 


lioiiiincm  rl  gr.imiiiilir.Tin     ri   i.uih  u  »i  lin    ll>lnrn 
in  |»>|)iilii  liii|iii'ni   iln  3ii>        Vlilit  tcicnnn  n/   9//11W- 


(>n    "••    graimn.-iticiis   nnn  Ml  Mibtlaiilia  ,  quia  0111-       111/ilirm.  anl,  i>/ncicilhomolitt  frmmmaticum 


,  inni 


111.  siibilantia  fhl  priina  aul  sccumlu,  grammalicu» 
aiilnii  ii«-<-  prima,  urr  HOMd>«  Mac.  Mcmrnto  «li- 
ClOrum  Arikloteli»,  qita.'  pau'o  antr  ilm,  qtnlnis  ilnit 
grammaticiim  "**  «t  primam  rl  ■rruml.un  Aiibstan- 
liam  ;  qnia  «l  liominrm  qucimlam,  >-t  liominrm  rt 
aniin.il.  ^r.iminjlu  iim  diii  lcH.itiir  :  Md  tamrn  iimlo 
pmbas  grammalirum  110:1  MM  primam,  aul  socun- 
(Ijiii  siiIinI.hiIi.iiii  ?  Disc.  Qui.i  Mt  •«  suhjeclo,  quod 
•"'  mill.i  substanlia  rst;el  ilicitur  dc  pluribus.qimd 
prim;c  non  esl;  ncc  cst  gcntis,  aul  tfMCMf,  ncc  diri 
inr  in  co  quod  quid  :  quod  esl  serund.c.  Mac.   INiliil 


Kolnm  stoiii.H  li  ilinoiiir  grammalici,  »rd  n  rnlclimii 
ruilx  1.  >ull.il>  nus  it.vpm  rrcibin  smr  IMMt  j'i  ' 
ralioor  Iraclalnrrs  dialrelirx  tam  s  rpr  ri  iiin  Um 
iliosc  111  snis  librii  vripsisM»  qinnl  ilem  i|>»i  1  ollo- 
qtn-nlc»  diccrfl  criiliesrrrcnl  ».T|.i«.sifii«  ii.unqne 
ciiin  volimt  MMMMft  MMllUMM  aul  an  idens  anli- 
jnngiiiil,  ui  qraimnnii.ui,  ct  timihn  :  runi  grainma- 
liriiiu  MMJM  MM  Miltsianliam,  MMM  qti.ilitiirin  a«il 
acciilcnt,  u»ns  omnimn  loqncnlmm  aiirsli  liu  M*  : 
ctciim  voluiil  aliqiii.l  docere.  dc  ""  snbstanlia,  nn«- 
qiiam  profcrunl,    ut,  grammnticut  ,  aul    aliquid  hu- 


lior.im,  si  Ih!iic  mcminisii  qn.T  jam  diximiis,  atifcrl  ft  jutmotti  '***.  IIuc  acecdit  quia  s\  nlro  Rranimaticu*, 


""  grammaiicn  substantiam  ;  quia  sccumlum  ali- 
qu  'I  gr.tmiiiJlicus  non  c»l  insubjccto,  cl  eslgcnus,  cl 
ipecics.ii  diritnr  in  eo  quod  quid  ;  quia  estcl  bomo, 
qui  specirs  esl ;  et  anitnal,  quod  esl  gcnus  ;  ct  hxc 
dicunlur  in  co  quotl  quid.  Ki  eliam  individuu»"*', 
ticul  bomo  ct  auimal ;  quia  qucmadmodum  quidam 
liomo,  el  quoddain  animal  ;  ita  quidam  grammali- 
ticus  esl  indtviduus.  Socratcs  cnim  el  bomo  et  ani- 
mal  est,  ct  grammalicus.  Disc.  Non  possum  ncgarc 
qnod  dicis. 

CAPUTXI. 
Hominem  non  esse  grammaticam. 
IIac.  Si  alianon  babes,  undc  possis  probare  gram- 
maiicuin  non  csse  bomincm,  nunc  proba  euni  non 


quia  signincal  homincro  et  grjmmalicam,   dirrmlu» 

cst  substantia  ct  qualilis,   cur  bomo  uon   esl  simili- 

terqualilas  *°"cl  stibslantia!  Homo  nrtmque  Mgnili- 

cal  substanliam,  cum  omnibus  illis  dilTcrcntiis,  qu.r 

sunl  in  bominc,  ulcst  sensibilitas  et  mnrtalitas.  BmI 

nusquam,  ubi  sit  scriplum  aliquid  de   **"  qualilatc 

aliqua  ,    prolalum    esl    ad  *"'   exemplum  ,    ictut 

homo. 

CAPUT  XII. 

Ilomo,  et  grammalicus,  quam  varte  significent  ma 
sigmficala. 

M»c.  Quod  illam  ralionem  quain  dixi,  cur  gram- 
malicus,  srilicct  sil  substantia  cl  qualitas,  idcirco 
rcpudias,  quia  non  valel  in  nomine  bominis,  idcirco 


esse  grammaticam.  Disc.  Facilius  boc  posstim  digito  C  facis,  ut  pulo,  quia  non  consideras  qtiam  di&simili- 


qiiam  argiimenlo.  Ibi  namque  fregisli  omuia  mea 
argumenta,  ubi  apcruisli  a  graminalico  significari 
«livcrsa,  et  serundiun  ca  loqucndum  et  inleiligeri- 
ihuii  dc  grammatico  :  quod  quamvis  abuucrc  non 
possiin  *m  tamcn  non  sic  satisfacit  animo  meo,  ut 
voltit  quod  qu.xrebat  iuvento,  quiescat :  vidcrisenim 
milii  quasi  non  curare  ul  me  ""doceas,  scJi.intuui 
Ul  rationcs  meas  obstruas.  Sed,  sicut  meum  fuit 
eiponcre  qu;c  mc  ex  ulraquc  parle  in  amhiguilalem 
cogunt,  ila  luuin  erat  atit  unam  partcm  deslrticrc, 
a  it  oslendcrc  qtiomodo  sibi  invicein  non  repugnent. 
Mao.  Cur  nonsalis  libi  videtur  ostensum  quodgrum- 
nialictun  csse  subslanliam,  ct  grammaticum  essc 
*'*•  qualiialcm,  nequaquain  rcpugnent  sibi  iiivicem, 
in  eo  quod  dc  grammatico  modo  secundum  liomi- 
ncm.moito  sccundum  grainmalicam  loqtii  et  intcl- 
gereoporlct?  Disc.  Quoniam  nemoqui  inlelligit  110- 
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ter  significeni :  scilicelnomen  hominis,  ea  ex  qui- 
bus  conslal  homo;  ct  grammaticus,  bominem  et 
grammaticam.  Nempc  nomcn  hominis  per  se,  cl  11I 
unum,  significal  ea  cx  qtiibus  constal  lolus  bomo;  ia 
quibus  substantia  principalero  locutn  lenei.quouiam 
cst  causa  alinrtim,ei  habcns  ea  non  ul  indigens  illis, 
scd  ut  sc  indigcntia.  Nulla  enim  esl  dilTercnlia  sub- 
slanlia:,  sine  qua  substaniia  inveniri  non  possil;  ct 
nulla  ditTcrcniiarum  ejus,  sine  illa  polcsl  existcre. 
Quapropler  quamvis  omnia  simul,  veltit  unum  lo~ 
tum,  sub  una  significalione  uno  nomine  appcllcnlur 
homo ;  sic  lamen  principalitcr  hoc  nomcn  est  signt- 
licaiivum  et  appellativum  subslantiae  ;  ut  cum  reclc 
dicalur,  subttantia  est  homo,  et  homo  subtfantia, 
iiulhis  tamen  dicat,  ratioaatitas  est  komo,  aul,  homo 
rationalitas,  scd  habens  rationalilalem.  Grummali- 
cus  vero  non  significat  hominem,  el  grammalicam , 


,m  Adhuc  dicam;  cum  mm.  adhuc  dicam,  cur  *•••  Quibns  dicit  grammatictis  mss.  quibus  di- 
rlt  graminaticum  *MIQuia  esl  in  suljccto,  quia  wi*.  quia  est  stibjecto  quod  w"  Diximus,  aufe- 
ruiil  MM.  diximus :  aufcrt.  Qtiia  secundum  aliu  I  mss.  quia  scctindum  aliquid  ****  Est  atuein  individuus 
mss.  c»t  etiam  individuus  m»Abunde  nou  |»ossiini  mss.  abnuere  non  possim  ""Vidcris  quasi  non 
Iraclarc  ut  roe  mss.  videris  cnim  mibi  qnasi  non  cnrarc  ut  mc  '9,s  El  grammalicam  cssc  mss.  et 
grammalicum  csse  ""  Scienlia  est  gramm.tlica ,  aut  bcne  sic,  homo  iste  grammatica  mss.  scicntia  csl 
graminaticus;  aul  bcnc  scil  bomo  iste  grammalicum,  ""Com  grammaticus  magis  esse...  allcslalur 
n.it.  cum  grammaliciim  magisesse...  ailcsictnr  8»i9AIiud  dicere  dc  mss.  aliquid  dncere  de  **"Aut 
alind  biijiisiuodi  mss.  aul  aliquid  hiijusmodi  •*MC«r  liomo  supetior  non  est  qualilas  ni«.  cur  homo  non 
est  simililcr  qualilas  M"Scripluin  alind  <!c  tnss.  scriplinn  aliquid  de  »*",5Probatiim  Cst  ad  mss.  prt.Ialum 
eSI  ad 
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iii  u  nim;  sed  grammaticam  pcr  se,  el  hominemper  A  esl  homo,  qtioil  falsum  esl.  Disc.  Ad  hoc  ralio  de- 


aliud  signiftcnl  :  el  lioc  nomen  quamvis  sil  appcltati- 

vum  liominis,  non  tamcn  proprie     dicilur  cjus  si- 

gnificativum  :  ei  licei   sit  significaUvum  M"  gram- 

inatira»,  nou    inmcii  proprie  M"  esi  ejus  appellali- 

vum.  Apfx-llai t viim  juicra    nomen   cujiislihet    rei 

nuuc  dico,  quo  rcs  ipsa   usu   loquendi    appellalur  : 

nallo  enim  usu  loqueudi    dicitur   :  grammaliea    ett 

grammaticus ,    aut,   grammaticus   ett    grammalica ; 

sed,  homo  e$t  gramiuulicu»,  et ,  <jtramnta.'icu«  homo. 

147  CAPUT  XIII. 

Dt  formali  tiguijiculione  vocit,  graumnlicus. 

Disc.  Non  vidco  quid   dicas,  quod  grnmmalicus 

signiGcat  grammaticam  pcr  se  ,  et  homincm  pcr 

aliud;  etquomodo  graminaucx  4'"  taniiim  sguifi- 


diicitur.  Mao  Nonnc  crgo  vidcs  quia  grammatkus 
non  ob  aliud  magis  videlur  significarc  hoininem, 
qnnm  albus  k0" ,  nisi  quia  grammatica  soli  homini 
accidit  M",  albedo  vero  non  soli  homiui  ?  Disc.  Sic 
scqiiitur  ei  eo  quod  fiiiximus  *•"  :  sed  sine  figmeoto 
volo  ut  hoc  efficias.  Nac  Si  lioino  est  in  gramma- 
tico,  non  praulicatnr  cum  eo  siinnl  de  aliquo;  sicui 
auiinal  non  prxdicatnr  cum  hoinine,  quia  inest  iu 
homine  :  non  enim  aptc  dicilur  quod  Socrates  est 
homo  animal.  Disc.  Non  potest  contradici.  Mac.  Sed 
conveniciiter  dicilur  quod  Socrales  est  homo  grasa- 
maticus.  Disc.  Convenienter.  Ms«.  Non  est  tgitar 
homo  in  gramroatico.  Disc.  Sie  eonseqai  video. 
Mag   liom  :  si  grammaticus  est  bomo  sciens  gram- 


caiivtiui  sit  *"\  Sicul  euim  homo  constal  ex  ani-  B  maiicam  ,  ubicunquc  ponitur  grammaticos,  aple  po 

ni.ili ,  et  rationalitate,   ct  morlslilaic ,   et  idcirco 

homo  significat  basc  Iria,    ita  graminalicus  consiat 

ei  bomine,  et  grammatica;  et  idco  nomen  hoc  si- 

gnificut  utrumquc.  Nunquam  enim  dciiur  gramiDa- 

licus  aul  homo  sinc  grammatica,   aul  graminaiica 

liue  bomine.  M*c.  Si  ergo  ila  est,  ut  Ui  dicis,  diffi- 

n.lio  ct  esse  grammalici,  est  liomo  sciens  grammati- 

cam.  Disc.  Non  potesl  aliud  esse.  Mag.  Ergo  cnm 

giammalica  dividil  hominem  graminaticum  a  non 

gramiualico,  conduxii  grammaticum  ad  csse,  et  est 

pars  ejns  qtiod  est  esse  rci ;  nec  potest  adesse  ct 

ahesse  a  grnmmaiico,  prxter  snhjecti  corruplionem. 

Disc.  Quid  indc  ?  Mac.   Nou  esl  igitur  granimalica 

acciilens,  sed  eubst.ititialis  differentia  ;  et  bomo  est 


niiur  homo  sciens  grammaticam.  Disc.  Ita  est.  Mio. 
Si  igitur  apte  dicitur,  Soerates  cst  homo  graovnati- 
cus,  apte  quoqne  dicitur,  Socrates  est  bomo  bosno 
scicns  grammaticam.  Disc.  Conseqnitar.  Mac.  Om- 
nis  auter.i  homo  sciens  grammalicam  cslhomo  graiu- 
maticus.  Disc.  Ua  est.  Mac.  Socrates  igiiar,  qui 
est  bomo  homo  sciens  gramroaticam  **",  est  homo 
homo  grammatieus :  el  quoniam  liomo  grammaticus 
est  hsmo  sciens  grammalicam,  coDsequilur  ut  So- 
cralcs  sil  homo  homo  sciens  gramnalicam  :  et  sic 
in  infinitnro  M".  Disc.  Non  possum  apertae  MU  eon- 
scquentix  resisterc  Mag.  Itero  :  si  in  M"  graoima- 
lico  homo  intelligendus  csi  cum  grammatica  ,  simi- 
lilcr  in  omnibus  similibus  denomiualivis,  id  quo  I 


'  ■  " —      c  — 

geous.elgrammaticusspccies;  necdissimiiisesiraiio      deuominaiur  Ml*  cum  eo  a  qoo  denominatur.   Disc. 


de  alheiliue,  ct  siroilibos  accidentibus  :  quod  falsum 
csse  totiiis  arlis  tractalus  ostendit.  Disc.  Quanquam 
non  possum  negarc  quod  dicis,  noodum  lamen  mihi 
persuasum  est  quod  grammaticus  non  sigoificct  *"■ 
hominem.  Mag.  Ponamus  quod  sil  auiuial  aliqttod 
r  Jiioo.ilc.  non  tamen  bomo  quod  ila  sriat  gramma- 
ticam  sicut  bomo.  Disc.  Facileesl  hoc  fingerc.  Mag. 
Est  igiiur  aliquis  non  bomo  sciens  grammaticam. 
Disc.  Ita  conseqnirur.  Mag.  At  omne  sciensgramma- 
licam,  esi  grammatitum.  Dlsc.  Coucedo.  Mag.  Est 
igilur  quiiiam  nou  homo  grammaticus.  Disc.  Conse- 
qnitir.  Mag.  Sed  lu  dicis  in  grammulico  inlelligi 
honiiiieiu.  Di6c.  Dico.  Mac.  Quidam  ergo  non  homo 


Hoc  seniicbam  ••".  Mag.  Ergo  hodieraum  significal 
id  quod  vocalur  hodicrnum  et  bodic.  Disc.  QuiJ 
poslea?  Mag.  Hodiernum  igitur  significal  aliquid 
cuni  lempore  M".  Disc.  iu  esse  necesse  est.  Mac. 
Ergo,  bodiernum  non  esl  nomen  sed  verbaro  M"  ; 
quia  esl  vok  significans  tempus,  uec  est  uratio. 

CAPLT  XIV. 

Grammaticum  etse  tignificativum  grammaticm,  tite 
tignificare  tcieniem  grammaiicam. 

Di>c.   Satis  mibi  probasli  grammalicum  non  si- 

gnificare  hominem.   Mag.  Vidcs  igitur  qui  dixcrim 

qnia  grnmmalicus   non  est  bominis  significativuin. 

Disc.   •"•  Video    :  cl  exspeclo  ut  grammalicum 


VAniiE  LECTIONES. 

*"*  Dicilorcins  signifiratiim  :  et  licel  silsignifiotum  nus.  dicilur  ejus  signilicalivum  :  el  licel  sil  signi- 
(icnlivum  *"•  Nmi  t.inicn  proprto  ost  tni.  Vict.  5  non  esl  *•"  Qnod  roodo  grmnmaline  mst.  quomodo 
grammaticR  »•••  Tanluin  siguificnluin  sit  »n».  Viet.  3.  taiilum  sil  signiricalivum  *"*  Quod  grammaticus 
pi^riificet  mtt.  quoil  giaininalicus  oou  significel  *"•  Qnam  albuin,  nisi  mtt.  quam  nlhus  ,  niti  "'•  Soli 
hoiniiii  conveiiit  mu.  soli  honiini  aecidil  M"  Sieol  scquitur,  ei  eo  limimus  M.  f  ic  seqitilur  cx  eo  quod 
linximu!)  *•"  Esi  homo  sciens  grammaticam  mn.  est  hotno,  homo  sciens  grammaticnm  *•"  M.  Omnis 
."Uom  homo  sciens  grammalieain  esl  homo  gramronlicus,  et  quoniam  homo  grainmaiicus  est  hoino  scicos 
^r.immatir^m  .  consequitur  ul  Socrsles  sil  homo  scicns  grammaticam ,  cl  sic  in  infiiiilum  nanuscripla 
M.  Omnis  auiem  homo  sciens  grammaticam  esl  bomo  grammaticas.  D.  Ila  esi.  M.  Socrates  igilur,  qni  est 
liomo  homo  sciens  gramiuaticam,  esl  homn  homo  grammalicus.  El  quouiam  gratnniaticus  est  homo 
SCkajt  grnmmaiicam,  consequilur  ut  Socralcs  sil  homo  homo  scicns  grammalicnm  :  ci  sic  in  infimium 
4"*  .^.°"  P°*su'"  aPlc  '"**•  non  iMssuin  apcrla;  *•"  Igilur  sit  in  mi«.  ilem  si  iu  *•'*  lutciligcudtis  esl( 
simililcr  in  nmmhus  simihbus  ilciiominalivis,  id  c»l  quod  dcnominatur  wii.  et  mtt.  Vicl.  13  iuU  Ihgemliis 
ofii  cum  Rmnlkt)  inieiligenilum  est  similiier  in  omnibos  simtlihus  denominalivis.  id  quo.l  dciimniun- 
lnr      *•"  Uoc  MaUeoam  »m.  Vul.  3  hor   scichnm      *•"  \liud  ct 


""   Non  est  nisi  f>cilitct  vcrlnnu    niii. 
ui.i.  tivxm  Vrd.  |5  signilicaiuin.  D. 


cuni   iein|>ore   rim.  aliquid   rmn  U*iupore 
itiam  Vict.    13  nou  est  nomcn  sed  verbuiu      *"*  SiguilUaUuu.  D. 
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HtWlilM  l!|nHmlf!W  •*■  e«»c  Hrammaiicx.  M«.c  A  m.n   por   allu.l.  rlomeo  vero  albi  equ.   lubvlai.i.am 

fJgiitQot  uon  i>rr  tn  mJ  per  aliml  '**',  hl  «'»1,  \+f 
hoc  «|«iol  »cio  cqiium  c«.»c  album  .  rui.i  eniin  nihil 
uliml  lignifli  i  (  ti<><  iiuiueri,  qiiod  e»l  ■IImji  ;  qu  mi 
I,  ii  Oftllo,  qita  •  ".i  habcni  all>e«liii«-m  ticul  l.arc  ***' 
oral.it  |.rr  so  roitilituit  m.l.i  liilcllectum  albedinis, 
et  noii  rju»  rci  qu*  liabei  albcdinem  ,  ila  cl  noinen. 
Sc.l   quoniam   ••'•  trio   albcdinem   «sse  jn  equo,  et 


iNoniic.  pauto  anir  **"  ilicclu»  gr.inima(lrum  tlgnifi- 
carc   hominem   tcieiilcm   nra.iiiin.iK.im*    Di-t.    El 
crcilebam.  Mac.  Scd  jnn  sali»  probAlum   rtl  quia 
non  aignifjcat  homiiicm.  IW    Saiis.  Mac.  Quid  crgo 
mial  ?  Diac.  IU  non  liunincct  aliud,  quam  tcicnlrin 
gr.-immaticain.    Mac.    Esl  ergo    Hignificativum   *°" 
grammalicx.  Ditc.  Sulllcici.icr  piobutum  ctl  |NM 
ni.ilicum   itou  essc   appcilativum  graminaiic.T,   heil 
hoiniitit;   nec  ease  siguiiicalivum  **"  hoininiv,   sr.l 
gr.tntinitlicse  :  scil  qiioniam  dixiali  grammalicum  m 
gnificarc  grammaticam  per  se  ,  el  bomincm   pcr 
■liiul.   pclo  iit  ipcrlc  iiulii  Itas  duas  tignifkaliones 
dialingtias,  nl  inlelligam  quomotJo  i{r»niinaiicut  nnn 
liil  .sigiiiilcativum  cjut  quoil  aliquo  '"••  modo  higiiifl- 
cal;  aul  qitomodo  sil  appcllalivum  ej«is,  cujus  »igui- 
fkalivum  noncRl  ****.  Mac   Si  csl  in  «lou.o  aliqu.t '••' 
albus   equut,  te  ncscientc,   inclusus,   cl  aluis  libi 
«Jicil,  In  bac  domo  esi  album  sivc  albus  :  nn  scis 
pcr  lioc  ibi  esse  equum  '•*•?  Disc.   Ntjn  :  sivc  cnim 
dicat  album  albcdiuein,  sive  inquo  incsl  '•'•  albcdo, 
nullnis  cerlc  rei  nienlc  concipio  etseiUiam,  nisi  bujus 
coloris.    MaC.    Etiamsi  aliquid  aliud  ***°  inlclligis, 
quam  colorem  istum;  illtnl  lamcn  certum   est  **", 
quia  ejus  in  quo  est  ipse  color,  csscniiain  per  boc 
pomen  non  inlelligis.  Disc.  Ccrlum  :  nam  elsi  occur- 
ral  *•"•  animo  cvrptis  nut  supcrGcics,  quotl  non  ob 
aliml  sit  nisi  quia  expcrtus  sum  in  his  solere  csse 
albedinetn  *•";  ipsuin  lamen  nomcn  albi  niliil  bo- 


boc  per  aliuil  *"*  quani  pcr  nonien  albi  vclul  per 
viuim  inlcllcrla  alliriline,  |tt  boc  nonieu  utirl- 
ligo  **'•  .qouni,  per  Ikk  quo<l  alhcdinein  wcio  esac  in 
MN  |  id  ctl,  pcr  aliud  quam  per  nomen  albt  ,  quo 
tamcn  equut  a|>pcll.itur. 

148  CAPIJT  XV. 
Exsmpto  «Ibt  dotiruia  proyttka  tiplicatur 

*'      Mac.  Vldes  crgo  qtiomodo  albtrs    non  ****  m  si- 

gniflcalivura  ejus,  quod  aliquo  mod  >  sijroificat  ,  rl 
quomoilo  sil  appcllalivum  ejus,  cujus  uon  csl  signi- 
fteativum.  Disc.  Iloc  qnoquc  vidco  :  sigmlital  crniu 
cqiniin,  cl  uon  siguificai  :  quia  non  eum  wigmfi- 
cat  *•*',  i»cr  sc,  sed  peraliod;  et  lanten  cquus  ap- 
pcllalur  albus;  et  quod  video  in  albo,  boc  iniclligo 
in  grammatico,  el  in  similibus  dcnoininativis.  Qua- 
propler  vi.lctur  mihi  significalio  nomiuuui  et  vcrbo- 
rum  sic  ulvkil  possc;  quod  alia  sil  pcr  se,  alu  itcr 
aliud.  Mac.  Considcra  cliam  quoniam  barum  dua- 
rutn  si^nificalionum,  illa  qux  per  se  est,  ipsis  voei- 
luis  significativis  esl  substantialis ;  alia  vcro  acci 
dcnialis  *9'8.  Cum  cnim  *•*•  diffiniiione  nominis  vcl 


rum  6igiiificat;  sicut  probaium  est  *••*  dc  gramma-  r  verbi  diciuir,  quia  csx  vox  significaiiva  ;  intelligai- 


tlco  :  sed  adhuc  exspcclo  ut  ostcmias  quid  siguifl- 
cel  **'•.  Mac.  Quid  si  vides  siantcs  juxta  sc  invicem 
album  equum,  et  nigrum  bovcm,  ct  dicit  libi  *•'• 
aliquis  de  equo,  percule  illum,  non  inonstrans  aii- 
quo  signo  de  quo  oicat  **,T ;  an  scis  quod  de  equo 
dicat?  Disc.  Non.  Mag.  Si  vcro  nescicnti  tibi,  et  in- 
lcrroganli,  Quem?  respondet  *"•,  Album  :  inteliigis 
de  quo  dicit?  Disc.  Equum  intclligo  per  nomen 
albi.  Mac.  Noiuen  crgo  albi  significal  tibi  equum'0*». 
Disc  Significat  utique.  Mac.  Nonnc  viJes  quia  alio 
modo,  quam  nomen  equi?  Disc.  Video  :  nempe  no- 
men  equi,  etiam  priusqiiam  sciam  ipsum  equum  al- 
bnni  esse,  significat  miiii  ***•  substantiam  per  se  et 


duin  cst,  noti  alia  significatione,  quam  ea  qux  pel 
se  est :  usm  si  iila  significatio  qux  esi  pcr  aliud,  iu 
difGuiiioue  norainis  vel  vcrbi  inteiligenda  esi;  jam 
non  erii,  hodiemui,  nomcn  *•»*,  sed  verbum;  signi- 
fical  enim  aliquando  ca  signiftcalionc  aliquid  cum 
tempore  *••',  sicut  supra  dixi  **••,  quod  doq  est 
nominis,  scd  verbi. 

CAPUT  XVi. 

Quomedo  grammaiicus  til  queliias. 

Disc.  Patct  quod  dicis ;  scd  non  sinc  scrupulo  ac- 

cipil  animus  grammaiicutn  esse  qualilaiem,  quamvis 

siguificct  grammaticum;   aut  bominera  solum,  id 

esl,    sine  grammaiiea,   esse  graratnaiicuro :  lkei 


VARIiE  LECTIONES. 
MU   Ostendas   significalnm  m«.  etiam.    Vicl.   J3.  ostcndas  signific4»livum 
iZ   nonnc   paulo  anle      *••' Ergo  significauim  mss.  eilnm  Vici.  13   est  ergo  significativum      **u  Nec 
esse  6ij;nilicauim  mts.   etigm  Viei.  i3  nec   esse  significativuin      *°"  Signilicalum    eius,  ouod  pro  ali- 

:    ,im.;n»..;«„..    ~;..n       ,...„.i    ..!:„...>       vott  a _iL.ii -      -i  '•':/•..  - 


**"  Nonne  ante  ms.  Viet. 


Umen  cerltitn  est  ***•  Nam  si  occurrat  mts.  nam  etsi  occurral  *'»*  Solem  esse  per  albedinem  tuss.  $o- 
lere  esse  albedinem  *,n  Sicut  prolatum  estms.  Vict.  3  sicut  probatum  cst  ****  Ostendas  quid  significet 
ms*.  osiendas  quia  significal      *•'*  Et  dicat  tibi  wss.  el  dicii  tibi      *•"  De  quo  dicaiur  mis.  de  quo  dicat 

**'"   lnlCrrO?ailLi     nilOIHillll     rP«nnmlit   ■•>«.    inl^rrnir  -.iili       niiPin  '  rccnnniil  »(':!»   «iiani  i;,>i  i     1,1,1...,.    — ..     «: 


*•'•  Inlerroganli  quoniain  responiiil  mts.  inlerroganti ,  quem  ?  respondet  *ej*  Siguificat  eqtium"  mss.  si- 
gnilicat  tibi  equum  Mk0  Inde  cqui  mss.  raibi  eqm  '•"  Substantiam  non  pcr  se  secfper  aliud  mss.  suhsian- 
liajn  significal  non  per  sc  sed  per  aliud  **'*  Oralio,  quod  est..  sed  Iiec  Mtt.  oralio  quae  e6l..  sicut  hao 
****  Scilicet  qiiouiam  mss.  sed  qitoniam  ****  Et  per  aliud  mss.  et  hoc  per  alitid  *0V*Albi;  iuteiligo  ms. 
Vict.  3  albi,  velut  pcr  visum  intcllecia  albedine  per  lioc  nomen  intelliRo  m*  Qooniam  albuin  non  mtt. 
quomodo  albus  non  *"T  Non  significat  eum;  non  enim  significat  t«».  Vict.  3  non  6ignificat,  quia  non  euiu 
significat  ****  Alia  vero  appcllatur  occidcnlalis  mt.  Vtcl.  3  oniii.  appcllalur  ***•  Cum  vero  in  mss.  cum 
cmni  in  *•••  ilodic  nam,  tionicn  mss.  bodieruns,  nomcn  ^0'1  Aliud  cuiu  tenipore  iim.  aliquid  cum  lem- 
poie    *0,,  Sicut  prxdixi  mss.  sicul  stipra  dixi 
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prnli.itum   sll  homincm  siintil  ct  grammatieam  nnn  A  voccs  significant,  ncccssc  fuit  dicerc  qnid  siut  rcs. 


esse  *•"  gra:iimaiinim.  Umlc  conse<|iiilur  soluni  lio- 
mincni  essc  grammaticiini ;  quoniam  non  polcst  cssc 
gr.nnnm irns  nisi  ant  solus  *0,v,  anl  cum  gramma- 
lica  :  quatnvis  namqiie  *•*•  grammalici  nomcn  si- 
giiincalivum  sil  *0,°  gra.-umalica  ,  non  lamcn  conve- 
ni<-ntcr  respondclur  inlcrroganti,  quid  grainnialicus 
sil;  grammatica,  aul,  qualitas  :  ct  si  nnllus  cst 
grammniicus,  nisi  pnrlicipando  grainmalicam;  con- 
s  -ipiilur  ut  lio-no  non  sit  gramtnaiiciis,  nisi  cuin 
gr  iiiiniatica.  Mac.  Qnod  q  lidem  dicilur  qnod  homo, 
solns,  id  csi,  sine  grammaiica  cst  grammaiicns, 
qit.intninad  tuam  quxslionem  solvcndam  sufficil  *0,T, 
diiolms  modis  intelligi  polcst;  uno  vero,  allcro 
lalso  *0,i* :  liomo  quippe  solns,  id  est.  absque  gram- 


Nam  (ut  alia  lacc.im)  sufficicnler  hoc  qnod  dico, 
divisio,  quam  facit  in  principio  (mclatus  Catcgoria- 
rum  *oc*,  ostendil ;  nou  eiiim  ait :  Eorum  qmv  tunt, 
t  nijulum  ett  *°*(  tubttanlia,  aut  quantitas,  elc.  Nec 
ail :  Eortim  qux  secundnm  ntillam  *ot*complexiottcm 
dicuntur,  singnlo  aul  *0,T  snbsianiia  appcllatur,  aut 
quantilas;  scd  ail :  Eorum,  qiur  secundum  nutlam 
compUxionem  dicuntur,  singnlum  aul  tubstanliam 
tignificat  aul  quantitatem  *,s*.  Disc.  Pcrsuadet  ralio 
qiiod  dieis.  Mac.  Cum  crgo  Aristotelcs  ila  dicat : 
Eorum,  qnar  secundum  nullam  complexionem  dicun- 
Itir,  singnlum  aul  snbstantiam  tignificat,  aui  quaulila- 
lem, elc  Dcqua*os*signiiicatione  vidcturlibi  diccre; 
de  illa  qua  *0,°  pcr  se  significanl  ipsx  voccs,  et 
matica  *°**,  cst  grammaiicus  ;  quia  solus  cst  babcns  B  qna»   illis  est  substanlialis  :  an   de  al.era  **Tl  qux 


qrammalic.ini  :  grammatica  namqne,  nec  sol.i.  nec 
cum  bominc  liabcl  grammalicam  :  sed  bomo  solus, 
id  esl,  absque  gt  ammalica,  non  est  grammaiicus  ; 
quia  abscnic  grammatica  nullus  esse  grammaticus 
potesl  **c* :  sirut  <|iii  prxcedendo  ducit  alium,  et 
solus  csl  prx vins ;  quia  qui  sequitur  non  esl  pr:cvius, 
nec  scparalim,  nec  sicut  ex  illis  duobus  unus  (lat 
prxvius  et  solus  non  esl  prxvius,  quia  nisi  sit  qui 
sequatitr,  prxvius  *°"  esse  non  potcst.  Cum  vcro 
diciiur  quod  grammaticus  est  qn.ilii.is;  non  rectc, 
nisi  sccundum  tractaium  Aristolelis  Dc  catcgoriis, 
dicitur. 

CAPUT  XVII. 
De  Aristotelit  tensu  in  traclatu  De  ealegoriit. 


p  r  aliud  cst,  ct  accidentalis?  Disc.  Non  nisi  de 
ipsa,  quam  idcm  ipse  eisdem  vocibus  incssc,  diffi- 
niendo  nomen  cl  verbum,  assignavil ;  qua  pcr  sc  si- 
gnificant.  Mac.  An  putas  illum  aliler  prosccultnn  in 
tractalu,  qttam  proposuil  in  divisione;  an  aliquem 
eorum  '•",  qni  ctim  scqucntes  de  dialcctica  seripse- 
rniii,  aliter  senlirc  voluisse  dc  hac  rc,  quam  senlii 
ipse?  Disc.  Nullo  mo<lo  corum  scripta  boc  aliquctn 
opinnri  perniittunt  **T1  :  quia  niisquam  invenilur 
aliquis  eorum  posuissc  aliquatn  vocem,  ad  osten- 
dcndum  aliqtiid  qitod  *0T*  significet  per  aliud;  sed 
scmpcr  ad  boc,  quod  per  se  signilical.  Nnllas  eiiiin 
volcns  monslrare  sitbstanliam,  ponil  albtitn  attt 
grammalicuin  **T* ;  sc<1  de  qualilale  doccns,  album 


Disc.  An  aliud  habel  ille  Iractaltis,  quam  omne  ^  et  nigrtim  profert,  cl  siniilia  *0T*. 
quod  est,  aul  esl  tubstanlia,  aul  qualilas,  aul  quanli- 
tas,  etc.  Si  ergo  solis  homo  est  grammaticus;  sola 
suhsiantia  csl  grammaticus,  quomodo  *•"  crgo  se- 
cuadum  illum  traciatum,  grammaticus  magis  est 
qtialil.is  quam  substanlia  ?  Mac  Elsi  boc  ibi  inielli- 
gaiur  qtioil  tu  dicis  :  quia  omnc  quod  csl,  aliquid 
l.o: tiiii  csl :  non  lamcu  fuil  principalis  inlenlio  Ari- 
stotelis  boc  in  illo  iibro  ostendere;  sed  qunniam 
omne  nomen,  vcl  verbuin  aliquid  horuin  signilical  : 
non  enim  inlcndebat  oslcndcre  quid  sint  siugulx 


CAPUT  XVIII. 

Qnod  dialcrtici  appellent  roces  nomine  rcrum  quarum 
tttnt  significativa. 

Mac.  Si  ergo  proposila  divisione  prxfala,  qu;rro  a 

te  quid  sil  gratnmaliciis,  sccundtim  banc  divisioncni: 

el  sccundum  cos,  qiti  illam  scribcndo  dc  dialeclica 

scquuntur,  quid  quxro  :  aut  qtiid  mibi  rcpondebis? 


ics,  nec  ***'  qtiartim  rcrtim  siul  appcllaiivx  singnlx 
voccs;   scd  qtiartim  Kiguifirativa  sint.  Scd  quoul.nn 


Disc.  Procnl  dubio  non  hic  polcst  quxri  *•",  nisi 
aut  dc  vocc  aul  dc  rc,  quam  significat.  Quare,  quia 
coiislat  *0T*  grammaliciim  non  signilicarc,  sccundtim 
banc  divUioncm,  liomiiiem,  scd  grammalicam  :  in- 
ctinclantcr  rcspondcbo,  si  quxris  de  vnec,  qtiia  cst 


voccs  non  siguificanl  uisi  res;  dicctido  quid  sil  quod  D  vox  significans  qualilatcm  ;  si   vcro  quxris  dc  re, 

VARI/E  LECTIONES. 

""'  Crammalicam  non  cssc  ms.  Vict.  3  gramm.ilicnm  csse  '••*  Nisi  solus  est  mtt.  nisi  aul  solus  anl 
*05'  Ouamvis  ntinqu.im  mts.  <|iuiiivi$  n.iiiupie.  *oe*  Noineii  signific.iluni  sit  mss.  iionieii  sigiiifiralivtiin  sit 
•*•*  Qu.TStionoin  sufficil  Mil.  ipixslionein  solvetidant  suificil  .*0M  Uno  inodo  vcrn,  »llero  modo  falso  mss. 
tmo  \cro,  .ili(  ro  f.ilso  **M  Solus.  i<l  esl,  absquc  grammatica  mtt.  solus  sinegr.tmtiiatica  *°''0  Ntillus  est 
gramtn.ilK  .1,  vel  potcsl  essc  niu.  nulltis  essc  gratiimaliciis  potcsl  ***'  Solus  csl  primiis. . .  non  esl  primtis... 
Ii  il  ptiiniis...  non  esl  primuft...  conscqiialnr  prinius  mst.  solus  esl  prxvius...  non  esl  prxvius...  li.it  prx- 
vini  ..  noo  cst  prxvitts...  .sc(|iiaiur  pi.cvius  *00'  grummaiicus,  qttomndo  imi*.  graiunialiciis,  sola  sub- 
llsnlil  csl  grammaliriiv  Qnomodo  ***'  Singulares  .  ncc  »»*.  Virl.  5  singtile  res,  ncc  ****  Ptrinripio 
<;;itpforiariiiii  niu.  principio  trnclaltis  Calcgnriarum  **"  Singiilaritim  esl  »«**.  singuliiiii  esl  ****  Ncc  ait : 
qtise  scrniiiliim  ullani  »»>*<.  nec  nit,  eoriiin  qti:e  scrundttm  niillam  ***T  Singitbiin  aul  mti.  singulo  :nii 
**'•  Ant  qiinlu.il.  in.  D.  msf.  ant  qiMiitiintctn.  D.  **'*  El  tune  dc  quanrs*.  et  r;clera.  De  qua  *•'•  Dc  ill.i 
«,ii.iin  pcr  mts.  dc  tllj  ipta  pcr  *0TI  Atil  <le  nltcri  niii.  an  de  altera  *0T*  An  aliuin  eoriim  imi*.  an  ali- 
«,'p-ui  cniuin  l.d  l.  rol.  Ml  ;iliinl  ••orttiii  **TI  llnc  aliuil  opin.iri  pcrniillcnl  NMt.  bnealiqnem  opinari  pcr- 
iiiilltiut  *•'*  Koruiii  aliqnant  vorcin  ad  oslcmlcndnin  alinJ  qiiixl  m*j.  enrnm  posttissc  aliquani  vneein  ad 
nslClidendtim  aliquid  qmnl  k0T*  Albuin  aul  griWWMHlcni  in*.  Virf.  3  allxnu  .vtil  gi;inimaticum 
"'*  in^iuiii  poniml.  rt  sninli  i  >n  i.    .illniin  <  l    llignim   piolerl,  el  siinli.i       *•"  lloc  ROfl  polcsl  <|'ixii    tH$t, 

miri  hlc  i«'»i«  ,i  ipt   n      **••  Quui  i  i  <•:;,!  tnu  i}nare  qnia  comUat 
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Bttll  Ml  qualiln».  Mm   An  ignm.is  ipih  i.lmi  Ansio  A  liglllflciri  habrrc,  i|ina  llgniflcal   lubrnlrm  arm» 

irlcs  appcllat  MOM  MtolM  rirniii  qu.irum  stini  m  lic  grainmatiru»  tiguiflcal    MMTO,    qnli    ligul&i  .1 

gniflCtUV0,    el    iion   i|iiarinn    I.111I11111    Minl    .>  |  '[>''  1 1  -  h  iln  iiirm  di .( ipliiiain    M»i..   Mufljlrnua    *••'  hai   r» 

liv.r  **T\  lOOOdOHI  hbru  ,  ul  ruin  du  ll  MJl  onmi»'***  lionc  riiii»i.lerala,  iir»;ire  po*«um    3UI  irmatum  rs»o 

■ubslauli.i   vidrltir    ligninrarr    hnr  lUqoUI,    ■  «I   ri>l,  luhtlanliaiii  nul  grauim.ilicum    h  al.rr.  .  I)  v  .  Velh-in 

0111111*  vo\  sigmfleant  ""  ■ub»laiitiam;    viiul  nouii-  crqo  a  Ifl  dorirl  uiriiin  inuim    ■liqulii  **"  |»o«sll  rim 

nal  vcl  |niiius  oc.ien.hl  rrs  (i|uoil  m   pauln  ••nle  me-  <li\ rrsorum   prxdicameuinriim    Mag.    Ilem   qtiid  m 

ministi    **"    tnliii   voribtis   caruni    sigiiifiealiMs,  <t  un.im  rl  raindcm  iuhi  puto  *uh  diverii*  aptari  poinc 

wrpr  non  appfllalivis.    Di*c.  Non  lioc  ignorarc  pos-  *•"  |>r .r.iu  jmeniis  licel  in  quibutdam    dnbilari  p<>\- 

suin  :  149  quarc   »ive  quxralur  dr   vocc,  sivede  sit     quod    majori    rt    aliiori  dispuUlionc    nuligcre 

11*.   cuiii  qua?rilur  quiil   sil  granimalicus   srrundum  existimo,     quam    har    hreM  nustra  iermo<  iiiJlioue 

Aristolclis  tr.utatuni.  rt  srcui.dum    MqWMM  ejn»  :  asMinipsImus.  l'nam  atiliin  \o<en   plu  a  SlgollCM 

lectc  respondclur,    qualilas  :    el  lamen   sccumlum  tcui  non  ul  uninn,  non    vileo  quiii  pndiiheat    plun- 

appellalioiiem  vcrecsi  suhsi.mlia  *•".  Mac.  Ila  cst  :  bus  ,1  qnando    supponi    puedicnmcnli»  :  ul  si  ai:  ui 

11011  cnim  niovcre   110»  drbct,  quod  dialcclici  alilcr  dicitur  *•"•  qualilai,  cl  liahere.   Albus  rmm   1.011   iu 

tcribunl  dc  vocibus,  sccundum  quod  sunl  signilic.i  I  lignliMl  qualiiatcm,   cl  lubere,  ut  iiiium  ;  quciua.l- 

livar;  aliler  cis  utuultir  loqucudo  secunduni  quod  inoilrni  *•••  homo   siguific.it  ul    umim    suhsianiiaui 

sunl  appcllativjc  :  si  ci  *••*  grammalici  aliud  dicunl  ct  qualilates ,  quibus  crmsiit   liomo.  Iti-senun,  MM 

iccundum  formam  vociun,  ahud  *•■•  sccundum  rcriini  app.  Ilalur  homo  *•",  csl   iinum    quidilam   OOMttM 

naiurnni.  Dicunl  quippc  ****  lapidcm  cssc  masculini  cv  his  qux  dixi ;  rcs  vero  qux  appi-llalur,  allus,  11011 

gencris,  pclram  feminini,  mancipium  niitem  neulri ;  csl  *of*    unum  aliquid   ex  liaherc  rlq  aliute   ron- 

limero   aclivum,   limeri    vero  passivum  *•"   :  cum  itMM  ;  quia  iiihil  appcllatnr  alhui,    ni>i  rcs  *•*•  qu ■ 

ncmo  dical  lapidcm  **•*  csse  masciilam,  aul  pctram  habel  all  cdincm  :   qurc   ncquaquam  consUt  cx  hn- 

feminam,  an  mancipiuiu  ncc  masculain   ncc  fcmi-  hcrc  clqtialilate  .  Quaresi  dicilur  *"•  liomo  csl  suh- 

nain  ;  aul  timerc  *•**  faccrc;  limcri  aulem  pati.  stanlia,  cl  homo  esl  qualilas,  una  cl  e.ulen  res,  qu.i: 

CAPUT  XIX.  sijjnilicatur  el  appellalur  hoc    nomine,  dicitur  sub- 

Vhum  grammalicus,  cum  designet  habentem  qualila-  slan,ia  el  m,alilas  esse  :  m,od  vidclur  '»™nvcn  cns. 

lem  ,  speclet  ad  calegoriam,  Uabere.  Cumaulcm    dicimus  quia  alhus  cst    *101  qttalilM  >i 

Disc.  Apcrla  raiio  nihil  mc  in  his  quaediiisti  du-  habere  non   dicimus    quia  *"'  qno.l  ippd!olnrhoc 

bitarc  permitiii  *•'•  :  scdadhucest  de  hac  quacslione  nomino,  qualitas  cst  ct  hahcre,   scd   qali  ha?c  duo 
quod  velim  discere    *m.    Nam,  si   grammalicus  esl  C  signiflcantur  boc  nominc  :  et  nullum    inconveniens 

quahlas,  quia  siguiQcat  qualitalem,  non   video  cur  scquitur.  Disc.  Cur  autem  nou  esl  homo,  sccunduin 

annalus  non  silsuhstanlia,  cum  signiflcct    subsinn-  divisionem  Aristotelis,  suhstanlia   cl  qualilas,  quia 

tiam  :  ct  sic  armatus  ldeo  cst  habere,  quia  signifl-  ulrumque  significat  :    qucmadmodum  csl  alhusqna- 

cal  habcrc,  ignoro  cur  grammalicus  non  sit  habcrc,  laas  •*••  et  hahcre,  proptcr  ulriusque  significaiio- 

cuni  significet  haberc.  Omnino  cnim  qucmadmodum  ncm?  M\c.  iEslimo  liuic   interrogalioni  illud  i>  s  < 

grammaticus  probalur  signiflcare   qualilalcm,  quia  sulTicere  *"*  quod   supra  dixi,  quia  esl  principalu.-r 

signiflcat  hahenlcm  qualitalem;    ita  armalus  sigui-  significalivum  *"*  suhstanlix,    ct  qnia  illuJ  unum, 

fical  substanliam,  quia  signiflcat  habcnlciu  subslan-  quod  signiflcat,  substanlia  csl;  cl  non  qualitas,  M  I 

liam  ,  id  esl   arma  :  cl  sicut  armatus  conviuciiur  qualc  :  albus  vcro  nibil  principalius,  sed  parilcr  li- 

VARl.E  LECTIONKS. 

*87*  Quarum  voccs  sunl  significaliva»  ,  et  non  quaruin  sunt  appellativ.-e  mts.  qnarum  sunl  sipui- 
ficaliva?,  et  non  quarum  tanlum  sunt  appellativx  *•"•  Dicil;  omnis  mss.  dicit,  quia  omnis  ***'  Id 
cst  omnis  vox  signifu-nl  mss.  id  csl,  omuis  vox  siguiflcans  ^**1  Anle  invenisli  mss.  anlc  nicini- 
nisti  *•"  Vera  cst  substantia  mss.  vcre  est  substanlia  *••*  Scd  cl  t»s.  Vicl.  13.  si  el  **a*  For- 
inam  aliud  mm.  Formam  vocuni,  aliud  *•*•  Dicuni  qnidem  ins*.  dicunl  quippe  *m  Mancipiumque 
neulri,  limerc  autcm  activum  ,  timeri  passivum  mss.  mancipium  autem  nentri  ,  et  timcre  aclivum  : 
timeri  vcro  passivum  *,M  Dical  Inpidem  mss.  dicat  esse  lapidem  ****  Fueminam  aut  timerc 
niss.  fceminam,  aul  mnucipium,  nec  masculum  uec  foeminam,  aut  limcrc  *•*•  ilalio  in  his  qux  dixisii 
dubilarc  11011  pennitlil  mss.  ralio  nihil  me  in  his  qu.u  dixisli  duhilaic  permillil  "9l  Quod  vclim  dicerc 
mts.  Bec.  Gem.  quod  velim  disccrc  **'*  Disciplinain.  M.  Nullatenus  mst.  suhslanliam,  id  est,  •arm.i.  Lt 
sicul  armalus  convincilur  signiflcarc  habere,  quia  significal  iubenlem  ar.na  :  sic  grammaticus  sigiiificat 
babere  ,  quia  sigiiiticai  habenlem  disciplinam.  M.  Nullalenus  **9*  Ulrum  unum  aliud  mss- iilr>jm  uuuni 
aliquid  *'"  Arclari  possc  mss.  aplari  posse  *°"  Ul  albus  dicitur  viss.  ut  si  alhus  dicitur  W9i  Fl  habcie. 
quemadmodum  mss.  el  habere  ut  unum,  quemadmodum  *"'  Significat  ut  unum,  signilicat  haheiilcm 
subslanliam,  id  cst  arma,  clsicut  armalus  convicitur  significare  haherc  ,  quia  significal  habentem  arma  :  ila 
grammalicussignifical  hahcreulunum,  subslanliameiqualilatesquihusconstalhotno.  Kes  quidem,qu:vappel- 
Ialurhomo  mts. signilicatulunum.suhslantiametqualitatesqurbusconsialhomores  cniinqn.c  appellatur  homo 
••••  Album  non  cslrnss.  albus,  non  esl  *•"  Album,nisi  res  nus.  albus,  nisi  res  *"•  Quiadicilur  niss.  quare  si 
dicitur  *"*  Quia  alhum  cslniss.  quia  albuses»  *"•  Non  omnis,  quiamss.non  dicimus  quia  *»•*  Eslalhum 
cl  qu.ililas  n\fs.  esl  alluis  qualitas  Edii.  Col.  est  albuin  cst  quaiiuis  *"*  Satisfaccre  mti.  sufliccre  Edii. 
Col.  faccre    *,fls  Priucipalilcr  signilicalum  mss.   principalilcr  signilicalivum 
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guiflcalqualiuiem  ct  haliere;  ncc  fil  unum  cx  his,  A  CAPUT  XXI. 

quod  magif  sil  hoc,  vcl  itlud  ,  cujussit  albus  signi-  quoij  „/<,„,  „cn  tignificet  aliquid  haben*  nlbedinem; 

ficatisum  *'•*.  ie<i  duntaxat  $iynificel  habent  uibedinem. 

CAPUT  XX.  Mag.    Non  agiiur   oirum  omnis,  qui   est  aJtms, 

U*omoJ*  ex  ■MtoM   *"».  «»»u« .  «<"«  mrg$jt  •*  »Mq«W  .  *»*  *.  1«»  ""  •»•*  :  «**  ulrom  •*« 

ujinwi.  nomen  sua  significatione  contineat  id  quod  dicilur 

Uiac.  1'lan'ms  inihi  velleui  explicari  quomodo  non  aliquid,  aut  qui  habet  sicut  hotno  coaiinet  animal : 

fiai  unun»  aliquid  ****  ex  his  qux  siguilical  albus.  ul  quomodo  horao  csl  *1**  animal  rationate  mortak ; 

Mac.  Si  aliquid  •*••  constat  ex  eis  aut  est  substantia,  ju  albus  sil  aliquid  habens  albedinem  •"*  aul  qui 

aut  aliquid    aliorum  ****  praedicameiitoruro.  Disc  habet  albedinem  :  mulia   namque   necesse  cst  icm 

Aliiid  esse  uon  potett.  Mac  Sed  nihil  horum  lit  ex  quamlibet  esse,  qua?  lamen  rei  ejusdem  nomine  non 

habere  et  albedine.  Dibc.  Non  possum  contradicere.  signiGcantur.  Nam,  oinne  animal  necesse  est  colo- 

Mau  Uero  unum  non  fit  ex  piuribus,   nisi  aut  *m  ratum  e6se,  et  rationale,    aut  irrationale  ;   noraen 

coniposiiione  pariium,  qua»  suntcjusdein  praedica-  lamcn  animalis  nihil   horum  significat  :  quare  licet 

ineitii  ut  animal  constat  ex  corpore  ei  anima;  aut  albus  *"•  non  sit  nisi  aliquid  habens,  aut  qui  habet 

convenientia  generiseldifferenlue  unius,  vcl  pluriwn  B  albcdincm  ;  non  tamen  necesse  est  ut  slbus  *IM  signi- 

ut  corpus  et  homo  :  aut  specie,  et  proprietatiim  col  ficet  hoc.  Ponamus  enim  qnod  album,  sive  albus, 

lccuoneul  Plato41**.  Illa  vero,  quae  albus*u'  signi-  significei   aliqnid    haliens  albcdinem  :  sed  aliquid 

ficat,  non  6unt  uniusprjedicaincnii,  necest  aherum  habens  albedinem  non   est  aliud,  quam  aliquid  al- 

alteri  genus,  aut  differenlia,   aut  specics,  autoolle-  bum.  Disc.  No»  polesl  aliud  esse.  Mac.  Atbus  igilur, 

ctio  proprieiatum;  nec  sunt  differcntiae  uoius  gene-  sive  albnm,  semper  signiCcal  *m   aliquid  album. 

ris,  sed  sunt  accidentia  ejusdem  subjccti :  quod  la-  Disc.  Ita  sii.  Mag.  Ubi   tgitur  ponitur  albtts,  vei  al- 

n.en  subjectum,  albus  nou  *u*  signilicat ;  quia  om-  bnm,  recte  semper  aceipitur  pro  albo  ***•  aliqutd 

nino  nibil  signilicat  aliud  quam    haberc  et  qualita-  album.  Disc.  Consequitur.   Mac.  Ergo  ubl  dirimr 

tem.  Quare  non  6t  *u*  unum  cx  his,  qtue  albus*u*  aliquidalbum;  reclc  quoqne  dicitur  bis,  aliquid  al- 

siguificat.  Disc.  Quanqnaiu  ratio  roihi  asscrcre  \i-  jjUm  :  ct  ^]   bis ;  150  ,bi«t  ler  **•• :  etboc  infi- 

dcatur  qiUD  diiis   M"   vcllen;   tamen   audire  qoid  nitc    pl6C.  Conseqacns  et  absurdnm  esi  hoc.  Mac. 

respondercs,  siquis,  ad  *"•  lioc,  quod  dicis  quia  nibil  §jt  qUOqne  ^n^  %i\  ip&Um  *lM  qtiod  cst  qtii  albcdi- 

nraninoalbus  6tgnificat  *u*  uliud  quam   habere  et  nem  babet :  sed  habet,  non  csl  *UI  aliud  quam  ba- 

qualitatem  ,sic  objiceret :  Albos,  cum  UM  sil  idem  ^j  esL  disc.  Necpoiesl  esee.  ||ac.  Albus  ergo  uon 

quod  habeits  albodinein,  non  significat  dcterminate  C  est  aliud  quam  qui  aibedinem  habens  csi.  Disc.  Non 

hoc  vel  illud  habens,  velut  corpus;  sed    indctermi-  a|j„j#  Mac.  Cum  autem   dicitnr  allicdincm  haliens 

nate  aliquid  liabens  albedinem.  Albuseuim,  autest  n0n  aliud  significat  haec  oratio  qnam  album.  Disc. 

qui  habet   albedinem,  aut  qsii  non  habet;  sed  qui  |la  esL  j|iC.  \fcm  estigitur  albns,  quod  qwi  allms 

iion    habit  albedinetn,  non  esl  albus;   albus  igitur  est.  Disc. Sic  seqttllur.  Mac  Ubicnnque  iiaqoe  po- 

esi,  qui   babet  albedinem.   Quare  quomam  omnis  nitur  albus,  recte  pro  eo  accipilnr  qnl  albui  e;t. 

qtii  habet  allictlinein,  nonnisi   aliquid  est ,  nccesse  Di6C.  Non  possum    negare.  Mac.  Si  crgo  albns  est, 

e«ttit    albus  sit  aliquid  *'*' quod  habet  albedinem,  qui  aibus  est ;  est  ttiam  qui  qui  albus  est,  est  :  et 

aul  nliquid  babens  albcdincm.    Denique  albus  aut  s;  |l<tc<  est,  est  etiam  quiqui  qui  albiu  esl,csl,  esl; 

sigt»ili(ai  aliquid  habcns  albedinem,   aut  nibil :  scd  et  Sjcin  infinilum  *'»*.  Dtsc.  Non   hoc  minus  conse- 

itihil  uon  poUjsl  inlelligi  habcns  albedinem ;  necesse  quens  *'»»,  nec  mintis  absurdum  est  quam  ut  s.xpe 

csl  ergo  ul  albus  significet   aliquid   habens   albedi-  Slt  aiiqUid  aliquid.  Mac    Si  quis  autem   dicit  quia 

nem.  albus  aut  significal  aliquid  habens  albedinem,  aul 

nihil :  si  sic  ioieiligitur,  ac  si  dicerctur  :  Albvs  aut 

VARIiE  LECTIONES. 
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»«••  Sit  album  aignificalom  wu.sit  albussiRitificatlvum  *l*TUnum  aliud  ex  nus.  umim  aliqnidex  •  AU 
bum  M.SialtudiNii.  albus.  M.Si  aliqtiid  *u*  Anlalitid  aliorum  mn.aul  aliquid  alioriim  "MD.  Arierese 
■tfi  D  aliudesse  *'"  llocesiattl  m$$.  nisi  aut  *,'*'Jl  pro[K)sitio  wn.  ut  Pl^lo  *"»Qtia}  album  m$$.  qu* 
albus  ",k  Alb»imnoiii»i«i.albiis  nnn  *,u  Quia  non  fit  mii.  quare  non  fit  ••••  Ei  bisa,n;r  album  • 
hisqu.c  albtis  *,ITQux  dUisms.  */t>l.l3  qttae  disseris  *'••  Si  qnia  ad  m$$.  si  qutt  ad  m$.  Vtctoi 
quid  ad  '"•  Album  significat  aliquid  m$$.  allms  significat  aliud  *"•  Sic  objiceres  :  album  i 
stc  objicrr^l  :  all.us  rum  %,u  Ul  aliquid  sil  alhnm  vninmrripia  ut  albus  si  aliiiuid  *'»*  An  sil. 
aui  rit,  qui  *'**  Aui  quoinodo  est  m$$.  ut  quomodo  csl  Edil.  Col.  atquomodoesl  "**  Habens  albcdi- 
n-m  :  mnlla  m$$  h.ibens  allx  dinem,  aut  qtii  babel  albedinem  :  mtilta  *'•*  Licet  allmm  m$$.  Iicel  Mhui 
n*  Ul  albuin  mu.  ut  albus  *,,T  Sivc  alhum  sigitifical  m«j.  sive  album  semi»er  figniflcal  *•*•  Vtl  album 
semper  pro  illo  imi*.  vel  albtim  rccir  semper  accipimr  pro  albo  *,M  Ibi  ler.  eic.  El  hoc  mu.  M  et  ler, 
H  boc  *'*•  Album  idipsiim  m$$.  albus  idipsum  *'"  Sed  hoc  non  esl  mn,  scd  habct.  non  esl  *'  •  El  si  hoc 
e?l  :  c*l  eliant  qutatnqM  qui  allms  est,  cst,  esl,  sic  in  itifiiiilum  mii.  csl  eliam  nni,  qiii  albiis  e>l ;  est, 
n  si  bnc  BM,  eetetiam  qm,  qui.  qui  albns  ^st,  csi,  cst;  cl  sic  m  inflnituui  "**  Non  hoc  uunus  mcon- 
scjnciis   mu   Vnt    3    iion    l.oc  minus    consequcns 
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tigniflcal  aliquid  h.tbeni,  aul  xigniural  non   ulii|iiid  \ 

liabcnt;  iil  noii  aliqniil    sil    iiifliiiluin  noinen  ;    i 

ral  iolegra,  nec  vera  *"*  divisio  ;  ||  i.lro  mlnl  |>ro- 
l»al  |  vclnii  ti  quia  diccrcl  :  CMM  Ml  vulcl  ali«|tnd, 
ani  vuWi  non  alitjtiid.  Sl  vcro  tic  inlclligilur  quia 
anitignifleal  aliquid  habant,  aul  non  *"•  tigniflcal  : 
intcgra  rst  «livisio,  et  vera ,  ner  rcpttgiial  tis  qu<o 
ilicia  tttul.  Dltc.  Salia  apparel  quia  per  allmtn  mm 
signincalur  i« 1 1 •  1 1 1 1 . 1  hal*na  albrdinem.  ncr  qul  b.i- 
hel  albedlnem ;  te«l  tantuan  habcnt  albcdinrm  :  il 
ctlqualil.it  el  habere;  ei  quiliMt  tolia  »00  cniidci- 
lur  unuin  aliquid :  el  i Jeo  aibot  etl  nlrniit«vv»e,  qwia 
pariier  ulruinque  *,M  nfinlt  al.    Quani  rattontHO  m 


Ml.   1)11 


•*i 


oniiulnK,  i|na*  tine  «oanpleilnitfl  rlicnulur,  n  .Imi- 
liier  n  pnilii  mt  i|iiamlibrf  plnra  •••*  ri  ■{ <•■!>•  t  <  <-n 
(il  iiiiiinl,  valrre  »i«lco  n<-<  aliqnid  bt»,  qnx  in  li.vc 
ilis|itii:ilioii«'  3>tenii»li,  objiri  icrepo.so  MUM 
•"*.  Mac.  Nec  mllii  nnnc  vidrlur  :  tauten  qoonlan» 
»<  ia  quanlum  notlrit  "**  trmporibui  «lulerttci  r«  r  - 
lcnl  «lc  qurslioue  a  le  propoaiia  ;  noio  le  u  "** 
hia.  <|n.*> «litnnua,  inhxrere  til  <ra  periiuaciler  i«- 
nraa  ;  ti  quit  validioribua  arfumeolr»  bjrc  iie»iri«r« 
ei  diveraa  valorril  atlrucrr  *'*'  :  quod  »1  tooiigmt 
*"'  taltein  a<t  everdiationeoa  ***•  «Uspitiaud»  nob» 
Iitc  pro/eclue  non  negabit. 


SANGTI  ANSELMI 

LIDER 

DE    VOLUNTATE  DEI. 


151CAPUT  PRIMUXI 
Volunias  Dei  qum  dicatur. 
Humana  ratio  cum  de  Deo  scmper  dcbeat  trartare, 
ei  ad  laudem  ejus  aliquid  convenienter  dicere,  no- 
tniua  per  qua?  proprie  loquatur  non  liabel,  sed  no- 
mina  hominibus  data  et  imposila  accipit,  et  per 
ipsum  effectum  omnipolentiam  ejus  saliem  vel  tenui 
oratione  aperire  conatur  :  et  boc  facit  cx  istis  rcbus 
colligcns  cffoctum  volunlatis  Dei  sccundum  occultarn 
justiliain,  vci  secundum  misericordiam,  vel  secun- 
dum  irac  ipsius  vindictam :  ad  incomprehcnsibilem 
enim  dcilaiis  proprielalcm  aspirare  non  potcst. 
Uinc  nos  quoquc  de  voluntate  Dei  aliquid  diccre 
cupicnics,  actura  rerum  attendimus;  quoniam  a  1 
ipsius  cclsiludiuis  culmen  anhelare  non  valemus. 
Volunlatera  igilur  Dci  appellamus  quidquid  in  nobis 
ipse  miscricorditer  operatur,  revocando  nos  ab  er- 
rore,  vel  pic  conlirraando  jusliliae.  Voluntas  quoque 
dicilur  posna  cl  reprobatio  quorumdam  Dci  occulla 
districiionc  facia  justitix.  Volunias  Dei  est  (ut  bro 
vitcr  dicam)  quidquid  111«  ut  fleri  invenilur  in  crca- 
turis.  Sed  dicilur  :  Si  omnia  procedunt  ex  voluntate 
Dei,  quam  constat  semper  bonam  et  rectam  esse, 
tunc  omnia  bona  et  recla  suni :  et  si  hoc  est,  lunc 
frustra  judicalur  aliquis  iniquus,  vel  daronalur  iin- 
pius  :  quod  fateri  contrarium  invenitur  calbolicse 
fidei. 


B  CAPUT  U. 

Volunlas  Dei  multipticiter  iicitur. 
DicenduiK  est  igitur  voluntatem  Dei  mulliplicJlee 
accipi  :  ul  quidquid  postea  opponalur,  stue  omni 
difljcoltate  opulenlius  aperialur.  Vokintas  itaque 
Dei  accipilur  aliquando  in  Scripturis,  aequipollens 
omnipotenti  suae  pnrscientine  et  ordinaiioni  sagaci- 
ter  omnia  disponenli.  Undc  dicilur :  Omuia  qu<r- 
cunque  voluit  Dominus  fecii  (Pial.  cxm,  5),  lioc  est, 
quidquid  Deus  ab  anerno  factoruin  se  ordinavit, 
nihil  inexpletum  rcliquit.  Accipilur  ciiain  Dci  volun- 
tas  [al.,  nomcn  rerum],  sccunduin  quemdara  affe- 
cttim  misericordix  Dei  :  ut  ibi :  Vult  betu  omne$ 
talvot  fieri  (/  Titn.  H,  4),  quod  esl  riiccre,  facit  san- 
ctos  v.lle  ut  omnes  salvi  flant, quod  ipse  tamcn 
^  vult,  hoc  est  ipse  disposuil;  sed  sancios  facit  velle 
Dei  et  proximi  inspirando  dileclioncm,  qua  dile- 
ctione  non  incouvenienter  fiunt  in  Ecdesia  oratio- 
nes  a  sanciis  pro  schismaticis  et  faTreticis,  Judaeis 
quoque  ct  gentilibus.  Institutio  diviua,  Dci  volunias 
non  improprie  appellatur.  Dei  auiem  instiiuiio  iu 
duo  dividi  potest,  in  praecepla  divinarura  Scriptu- 
rarum,  et  in  legem  naturalem  :  quxcunque  bomini 
insiia  esl  naturalis,  quae  esl :  Quod  libi  fieri  nolverit, 
alteri  ne  feceris  (Tob.  iv,  46),  ctc.  Cui  quicunque 
obviat,  Dei  voiuntalcm  non  servai.  Prxcepu  etlam 
divinarum  Scripturarara ,  et  recla  observatiooet 


VARL€  LECTIONES. 


asiiuerc    *u*  Si  couiingerct  mss.  si  coniigeril    *u*  Ad  cxciiationem  ihk.  ad  excrciuitonem 
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Ecclesiarum,  volunlas    Dci  non  imnicriio  appcilati-  A  CAPUT  Y. 

De  ditina  volunlate,  efficiente,  approbante,  coneedenie, 
permiUenle. 
Magn.i  quidem  voluulas   Dei    incomprencnsibilis 


lur  :  quihus  quicunque  observauler  non  acquiescit, 
a  Dei  voluniate  deviare  peniius  dicilur;  cum  (amen 
ab  ordiitc  prxscicnlix  cjus  nullatcnus  valeat  cxor- 
biiare. 


CAPUT  III. 

Quarumdnm  atnbiguilalum  clucidatio  ex  diclit. 

Ecce  voluntns  Dei  qualuor  modis  accipilur  a  do- 
cloribus  magislri» ,  scilicci  pro  scienlia  Dei ;  pro 
voluntatc  sanclorum,  qui  volunt  el  injustos  chari- 
talivc  salvari  ;  pro  ralioue  buinaiia  ;  quarlo  pro 
prxceptis  divinis.  Si  quis  vero  octilo  inentis  bos 
inodos  consideral,  non  ulterius  in  Dei  voluntate 
delcrminanda  impcditus  laborabil :  sed  vocis  acce- 


est.  sicul  ipse  Dcus,  conlra  quam  vult  bomo,  qu  a 
non  plene  eam  cognoscit :  quod  in  fuluro  ciit.  In 
prxseuli  vero  quosdam  affcctus  ejus  percip.t  *e- 
cundum  perccpiioncra  vel  probibiiioncin,  ei  ille 
obedit.  lu  bis  atitein  supradiclis  non  esl  x*quum 
intelligcre  aliquem  aliquod  falsum  vcl  supcrfluum 
dictum  fuisse,  vel  conlra  sanctorum  auctoiila'ein. 
Dicil  enim  Augustiniis  in  Encbiridio,  cap.  100  :  Vro- 
plerea  magna  voluntat  ejutdem  Domini  exquitiia  im 
omnet  toluntales  ejut,  ul  miro  el  ineffabili  modo  non 
fiat  prccter  voluntattm  ejut,  quod  eliam  conlra  eju» 


ptione   lideli    ililendens    ingeuio,    de   verbis    facilt  B  volunlatemfii,  quodnon  fieret  s i  iwh  stncTcl.nce  utiaue 


dijudieabil.  Ilaque  cum  dicitur,  adullerium  vel  lio- 
micidium  vuli,  vel  non  vult  Deus  Geri  :  bx  pro- 
posiliones  non  repugnaul  sibi,  nec  conlradicum: 
ambx  enim  vcrx  sunt  el  iudubilabiles,  si  quis  cj.is 
vocis  xquivocationcm  roullipliccm,  qux  est,  vult, 
fidelitcr  attendat.  Nam,  Deus  vuit  adulterium,  boc 
•  st  prxscit,  prxvidct.  Unde  nullus  dubilat,  quia 
omnia  vidct  ct  omnia  prxscit.  Iiem,  non  vull,  hoc 
rst  iioii  prxcipii,  vel  menlibus  fidelium  iuspirando 
iioii  f.icii  velle.  Yel  non  vull  Deus  adulleriuui,  id  est 
« x  vi  ratiouis  animx,  cx  naturali  scilicet,  lege  data 
a  Deo.  iion  babcmus  quod  quis  in  boc  ncc  cliam  in 
alio  debeat  oflendcrc  proximum.  Juxta  bas  autem 
determiuationes,  polcsl  quilibet  has  Dei  volunlates 
determinurc  apcrte. 

CAPUT  IV 

Alicc  dubiiationes  lollunlur. 

Sed  vidcndtim  csl  quoddam  salis  subtilius,  quod 
occurril  buic  de  volunlate  dispulalioni.  Nam  volun- 
i.iii  Dci  volunlas  bominis  adbxret  plerumque,  scd 
inde  daiiuialur  bonio  :  volunlali  Dci  quoque  non  ad- 
bxrel  bominis  volunlas,  cl  inde  remuneralur  bomo. 
Ilem,  vult  bomo  quod  non  vull  Dcus,  el  babct  inde 
prxiniuni  a  Deo  :  non  vult  bomo  quod  vult  Deus; 
ct  indc  conscquitur  laudem  :  ct  mullis  aliis  buuc 
152  voluiilaicm  variari  modis  sagacium  iuduslria 
pcr  sc  potcrit  indagjre.  Sed  nunc  ad  eiposilionem 
snprjdictorum     redcamus   :    vult    Deus    qtiod   vull 


nolent  tinit,  tcd  volent :  nec  tineret.bonum  fieri  malc, 
niti  omnipotent  et  de  malo  pottel  facere  bene.  Esl  et 
atia  hujus  volunlatis  divisio.  Alia  eniin  polcst  dici 
cfficiens,  alia  approbans,  alia  concedens,  alia  per- 
mitiens.  Efficiens  volunlas  in  Dco  facit  qtiidquitl 
vult,  cfliciens  in  homine  quod  poiest  homo  cl  vull 
ipso  actu.  Approbans  est,  qux  approbal  aliquid,  el 
hxc  ad  hominem  pcrtinet  et  ad  Deum.  Apprnhans 
in  Deo  est,  qux  vult  omnes  salvos  fieri;  quoniam 
rtullum  prohibet,  quantum  ad  se  salviun  fieri  :  imo 
si  quiri  ad  hoc  laborat,  approbal.  Patcus  est  quidem 
qux  sit  approbans  in  homine.  Conccdcns  esl,  quas 
concedit  ul  flal  aliquid.  Conccdcule  autem  voliini  i  e 
vult  Dcus,  ut  bomo  qui  inclius  non  proposuit,  uxc- 
rem  ducal.  Permittens  volunias  est,  qux  permitlit 
aliquid  fieii,  etsi  displiceal  qiiandoque.  El  boc  niotlo 
dicilur  Dcus  velle  mala,  qux  pcrmiliit  fieri.  Uude 
dicilur  :  Quem  vult  indurat ,  ct  cui  vult  miscreiur 
(Rom.  ix,  18).  Auguslinus  de  civitate  Dei :  Cum  di- 
cilur  Deut  mularc  voluntatem ,  ut  quibus  lenit  erat, 
verbi  grati,  reddutur  atper;  illi  poliut  quam  ipte 
mulanlur,  ticut  mutalur  tol  ocutit  tauciatit,  et  atver 
quodammodo  ex  mili,  el  ex  delectabili  molcttut  tffici- 
lur,  cum  ipte  apud  te  maneat  idem  qui  fuit.  Dicitur 
etiam  voluntas  Dci,  quam  facit  in  cordibus  obedicn- 
tium  mandalis  ejus,  dc  qua  dicil  Aposlolus  :  Deut 
qui  operatur  in  vobit  et  velte  (Philip.  n,  13).  Sccur.- 
dum  banc  volun  atcin  ctiain  vclle  dicilur,  quod  ip  e 
non  vult,  sed  ipse  suos  id  volenles  facit  :  sic  or.ms 


liomo;  si  dainnosc,  ul  boinicidium,  vcl  adullcrium,  l>  pro  quibusdam  pic  sancleque  inspirali  ab  co  sancla 


quod  vult  Dcus,  boc  esl  prxscivit  :  scd  bouio  etiam 
bac  volunlale  djinnalur,  probibilum  est  eniin  ei. 
Yull  Deus  ul  patcr  alicujus  moriatur,  vel  vult  ali- 
ctijus  liomiiiis  inoriciii,  quod  bomo  non  vult  affcclu 
nalurali  vcl  compassione  proximi,  ct  rcnmiicralur 
cx  hoe  t.ili  affcctu,  si  in  cxtcris  regiilam  reclc  vi- 
vcndi  non  evcesstrit  :  in  oiunibus  tauicit  qu.c  vtili 
et  qux  facil,  diviux  volunlati  concordare  iutcndit, 
ct  uibil  contra  cum  faccrc  disponil;  quia  lunc  lan- 
lum  rst  boiu  volunlas  liumaua,  quando  vull  illud 
quod  Deos  vull  iibni  velle  :  cl  sic  concordat  divinx, 
qox  inagisln  CSl  bU!imii\ 


volunialc,  cl  quod  orant  non  facil.  Secuiiduni  vcro 
voluntatctn  suam,  qnx  ejiis  prxscienlix  sempilerna 
est,  omnia  quarcunque  voluit  fecil,  non  solum  prx- 
terita,  vcl  prxsenlia,  scd  eliam  futura.  Gregorius: 
Deut  vult  omnet  tiominct  tafvot  fieri,  id  etl  nulh  tat- 
vantur,  niti  quot  vult  talvari,  vel  de  omni  genere 
hominum  aliqui  talvantur.  Yel  ru/l  omnet  talvot  fieri, 
id  etl  non  cugit  aliquem  damnari.  Ilcin,  tle  coiijuge 
inlidcli  diinitleiido  dici  oporlel,  non  diuiillal,  quia 
etsi  licci,  non  cxpedit.  Ilcm  iu  libro  Dc  parvuloriim 
baplisnio  :  Sicut  bono  malc  uli  malum  ett,  ticmalo 
lcne  uti  bjnum  ett. 
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153  155  HOMIMA  PRIMA. 

In  illu»  EcCLEtlAATtCI  :  /»i   omnibus   requiem    qtnr- 

tivi,el  in  ha-redilalt  ejus  morabor.  Tunc  piivcepi'., 

el  dixil  mihi  Crealor  omnium;et  qui   crcavil  me, 

requievtt  1/1  tabernaculo  meo  (Eccli.  xxiv,  II). 

Sapicnlia  non  loquilur,  quam  Apostolus  Chrisltim 

esse  (csuitur,  riiccns  :  l.lmilum    Dei  vinulem  cl  Det 

tapteniiam    (  /  Cor.    i,  U  ).    Sapiculia    crgo,    qure 

Clifistus  est,  ni  cst  incarnata  Oci  sapicntia,  dicit : 

//i  ommbut  requiem  qiwsivi.  I\>st  laboiom  voro  rc- 
quies  solel  quseri.  Doiniuus  auicin  in  se  qtiidcm 
quictus  d  incoiniiiuialiilis  est  ;  sed  lamen  laboraro 
testatur,  cuni  duras  bominuin  pravitaies  lolerat, 
diccus  cuilibet  lalium  :  Prwbnisli  mihi  laborem  in 
iniqnilalibus  tuis  (ha.  xliii,  24).  Sed  Ct  dtini  appa- 
ruil  in  mortali  carne,  laboravit  c\  noslra  inlirmi- 
tate.  Ideo  post  resiirrcctionem  suam  in  omiiibus 
quxsivil  rcquiem,  ul  iu  oniniiim  (idc  cl  bmia  aelione 
requiesccret.  Nam  in  quibus  omnibus  rcquieni  qux- 
siveril,  doccl  prxmillenrio  :  In  omiti  lerra  sleli, 
el  in  omni  populo,  ct  in  omi;i  gente  pnmaitim  habui, 
et  omnium  exccltenliuin  el  sub'imium  corda  virtulc. 
calcavi  (Kccli.  xxiv.  9).  Moxquc  siibjiingil :  El  ii: 
omnibus  requiem  quasivi.  In  omnibus  eigo  populis  et 
geniibus  loiius  orbis,  et  in  cunr.lis  rcgibus  ac  prin- 
cipibus,  quorum  sibi  corda  landcm  subegit,  requiem 
quxsivii.  Invcnit  autcm  in  his  requiem,  qui  peccare 
dcsierunt,  el  sanclc  ac  jusie  vivunt.  Qui  in  eo, 
quori  in  oiniiibus  populis  et  nalionibus  alque  subli- 
mibus,  id  est  m  sublimitale  dignilaltim  posilis, 
requiem  se  riicit  quxsisse,  signiftcai  iu  unaqtiaqtic 
sub  cttlo  geulc  mullos  palam  corni,  qui  pervc-rsc 
vivant ;  et  paucos  velul  grana  sub  paleis  inveniri, 
qui  bene  aganl.  Hoc  enim  quxiilur,  quod  lalcl  ncc 
liabclur.  Sed  et  in  quolibei  ad  ritam  pixdeslinato 
quxrit  Christus  sibi  roquiem,  duni  aiRrac  peccauteni 
eum  exspeciat,  et  vel  prxccpiis  seu  moniiis,  et 
miraculis,  et  prosperis,  cl  adversis  ipsum  convcr- 
terc  et  talcm  faccrc  suidet,  ut  in  co  requiesccre 
pAinoL.  CLVlll. 


A  possit.  Nogal  aiilcm  illi  in  se  requieui,  qui  non 
vuli  a  ni.ilis  operibus  cl  dcsidoriis  cessarc,  ul  iu  sc 
locum  (|iiielis  Dco  qucal  prxbcre. 

Et  in  htvreditate ,  inquit,  cjut  morabor.  Ejut 
resprcil  cl  ari  requiem,  el  ari  boc,  quori  supradixo- 
ral  :  Ego  ex  ore  Altistimi  prodii,  ut  inielligalnr 
bxc  luorcriilas  cl  requici  el  Allissimi,  viritliccl 
cleclorum  multiludo,  quos  ipse  AUissimus  ad  vi- 
deiiriain  sux  cclsiludiuis  gloriam  elevalosin  superno 
rcgno  possidobil,  sicque  perpeiualucr  requicsccie 
faoiel.  Ait  itaque  :  In  luvreditale  ejus  morabor.  Ac 
si  dical  :  lu  omnibus  quidem  quxsivi  roquicm,  li- 
cet  non  in  omnibiis  pcrscveraiilem  eam  iuvencrim  ; 
scd  in  bis,  qui  prxsciti  sunt  lixredilas  Dei,  mo- 
rcbor,  id  osl  perseveranlor  ei  non  ari  boram  mai.ebo. 

R  ln  illis  oniin  nou  moratur  Dei  sapienlia,  qui  ad  lcm- 
pus  crcdunl,  el  in  tempoie  lentaiionis  recedunl  : 
sed  in  eis  moratur,  quos  in  bonilalc  facit  usque 
iu  finem  perseverare.  Hinc  esl  quod  do  quolibci 
lalium  dicil:  Veniemut,  et  manttonem  apud  etim 
facismus  (Joan.  xiv,  23). 

Soquilur  :  Tunc  pracepii,  el  dixil  milti  Crealor  om- 
ntutn;  ei  qui  creavit  me,  requievit  in  labemaculo  meo, 
el  dixit  mihi  :  ln  Jacob  inhabila,  et  in  hraet  liaredi- 
tare,  et  in  eleclts  meis  mitie  radices.  Tunc,  inquit, 
ctitn  eso  requiem  in  omnibus  quxrerem,  illc,  qui 
creavil  omncs,  ctjus  habet  in  omnibus,  neininein 
Vtill  perire,  praceph  mihi  quiri  in  bis  agercm  :  ct 
qui  me  quoqtte  pro  eorum  salule  creavit  socunilum 
humnnilaiein,     ipse    requievil    in  lubernaculo    meo. 

C  Creatuni  sc  riicil,  quia  boino  f.iclus  csl,  qui  supe- 
rius  asseruerat  se  ante  sxcula  geiiitiun  a  Paire,  rii- 
cens  :  Ego  tapientia  ex  ore  Allissimi  prodit,  primo- 
genila  auicm  antc  omnein  crealuram  (Eccli.  xxiv,  5). 
Tabcrnaculiim  vero  liujus  sapieuliae  esl  coi  ptis  .iss.nn- 
pium,  rie  quo  alias  diciiur  :  In  sole  posuit  laberna- 
cultun  sutim  (Psal.  xviii,  C),  id  esi  in  manifeslis- 
sima  visione,  corpus  sutim.  In  hoc  tabernnculo  re- 
quiovii   Pater  ,  qnia  nullum  in  copeccaium  invcnit, 
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qimd  fimi  offenderet  ;  sc.l  omncin  juslilix  plenilu-  »  relcv.ircl.  /'/  i.s</«c  ur/  fuiurum   ta-culum  uon  dett- 


dmcni,  in  qua  dcleclabililer  quicsccrei.  I  mle  elait  : 
liic  cst  Filiut  meut  dilecins,  in  quo  mihi  bene  com- 
placui  (Malih.  xvu,  5)  ;  alque  proplicla  :  Rcquietcet 
tuper  cum  Spiritut  Domini  (Isa.  XI,  2).  Loquilur 
ilaque,  sicul  ci  supra  dicluin  esl,  incarnala  Dei 
sapicniia,  cl  Pairis  gloriam  in  oinnibus  quxrens 
asscrileum  sibi  dixisse  :  In  Jacob,  clc.  Jacob,  qui 
tupplaniuior  inlurpreiatur,  dcsignat  luclaioies,  qui 
\ilia  cum  labcre  supplanlanl  ei  dcjiciunl.  hrael 
atilcin,  qui  reclistimus  Dei,  sivc  vir  vidcns  Deum 
dicilur,  illos  qi:i  subaclis  viuis  pcrfet  lam,  proul  fas 
est,  rectitudiuem  viuc  servant,  cl  156  conicmpla- 
tioni  sluilcnl.  7»  Jacob  crgo,  id  esl  in  luctatoribiis, 
habilat,  ttl  cis  ail  Aposlolus  :    Habitare   Chritlum 


nam  ;  quia  nullis  diaboti  leiilalioiiibus,  nullisquc. 
lyr.innoriiin  pcrsccuiiouibus  lieri  polcrit  ul  Chri- 
stiaua  religio  non  pcrdurct  usque  ad  munili  icnni- 
nuni,  proplcr  quam  creala  sum  anle  mundi  prin- 
cipiuiu.  Hoc  csl  eniin  quod  el  infra  dicilur  :  Xon 
desinam  in  progeniet  tllorum,  usque  ih  a'vum  tanctum 
(Eccti.  xxiv,  46).  Sed  el  in  Evangi  lio  :  Ecce  ego  vo- 
bitcum  tum  omnibut  diebu»  usqut  ad  contummatio- 
nem  taculi  (Malih.  xxvm,  20). 

El  in  hubilalione  sancla  coram  ipto  minittravi. 
Habilalioiicm  sanclam  dicil  babilaculiiin  sancluin 
cccli,  ubi  minislrat  coram  Deo  pnntifex  faclus  in 
seternum.  Unile  el  Aposiolus  ait  :  Nom  cnim  m 
ntanufucta  sancla  Jesut  inlroivil,  exemplaria  verorum; 


pcr  fnlem  in    cordibus  veslris  (Ephes.   III,   17),  qua-  H  scd   in  ipsum   ccelum,    ul  appareul    nituc    vuilui  Dei 


iciins  scilicet  r-jus  virtule  confortali  possinl  viclo- 
rcsfteri.  Inltrael  vero  bacrcditalur,  id  est  per- 
lccios  jiin  non  amissurus  hscredilaiio  jore  possi- 
del,  qui  jam  sopitis  vitiis  oplimam  sibi  paileni 
elegeriint,  qua  non  aufcretur  ab  cis.  Iloc  el  pcr 
Isaiam  ipse  sic  ail :  Oput  manuum  meurum  Attyriu, 
hareiilM  autem  mea  Israel  (Ita.  nx  25).  Astyriu» 
enini  dirigent  inlerpretalui,  signilicans  eum  qui 
pravitatem  vitionim  luctando  conalur  stippltwlcre  , 
et  se  dirigcrc  .  cl  buic  est  opus  manuiun  Clnisti, 
id  est  adjutoriuui  cjus  in  sc  manentis  ;  hrael  vero 
jam  quiettis  hsereditatc  possidelur.  RaJiees  quoque 
Salvator  in  eteciit  iniuil  ;  ne  ab  corum  cordibus 
unquam   avelli  pobsit,   juxla  illud    Apostoli  :  Quis 


pro  nobit  (Hebr.  ix,  2i);  cl  rursum  :  latem  liu- 
bemus  pontiftcem,  qui  contedit  in  dexlera  tedit  inu- 
(juiiuiliitu  m  cuztit,  sanclorum  minitier,  el  labcrna- 
culi  veri  quod  fixil  Deut,  cl  nonhomo(llebr.  vui,  1,2). 
Nam  quod  hic  dicilur,  in  habilalione  tancta  coram 
ipio,  boc  csl  quod  Aposlolus  ail,  in  iptum  cae.um, 
ut  appareat  nunc  ^vutlui  Dei  pro  nobit:  el  quoil  bic 
subditur,  minitlraii,  Aposlolus  dicil  tauclorum  mi- 
nifler  ct  labernacuti  veri.  El  nc  lalis  miuisiraiio 
pulaicuir  aliquid  abjecliouis  baberc,  scdct  in  c.i- 
dem  scde  cum  eo,  coraiu  quo  cl  cui  luinistral,  ct 
scdcl  in  dexleru  parle  ad  bonoi  is  cumulum.  VJui  cl 
suodil  :  El  sic  in  Sion  fiimula  tum.  Sivn  Uicilur 
tpccula   et     spcculutio,  el  signilical    illam  bialoru.ii 


bu  a   charilate    Chrisi  f    Trtbutatio,  an  *-  patriam,    cujus  babilaiores   non   ceasaul  uaiiifeMo 


ii  »  tepnra 

auffutlta,  ini  perteculio,  an  famet,  an  uudtlus,  an 
pertculttm,  an  gl  nliut  9  (Rom.  vm.  55.)  Qui  cnim 
separari  valet  a  cbarilate  Chrisli,  in  eju*  nienlc- 
Cbrislus  radicct  non  misit. 

Sequilur  :  Ab  initio  et  ante  tacula  creala  sum, 
elusque  ad  futunim  ttvcutwn  n«n  detinam,  cl  in 
ImVitationc  tanctn  coram  ipto  minitlravi.  Et  sic  xn 
Ston  firmaia  tuiu,  el  in  cietiult  tancltficata  timtliler 
reqtuevi,  cl  in  Jcrusnlem  polttlat  mca.  Et  radicavt 
,n  finjtulo  hon<>ii(icnto,  ct  iu  pnrte  Dei  ntti  hivrcdilat 
tltiui,  tt  iit  pltniludtnt  tanclorum  delc.iHo  mea.  M> 
tntlio  muudi,  el  antc  swcula  pwwltHiiMttdo  sccun- 
duiu  bumaniutcm    crcata  esi  bacc    sapienlia  ;  quo 


spcculan  gloriam  Dci  ;  ubi  sccundum  buOMiiiUtem 

mc  lirmatus  csl  Cbristus,  m  supra  diciuiu  cst,  id 
cst  scdens  Palris  ad  dcxtcram,  et  agcns  ministc- 
lium  poulilicis,  quod  cst  ostcndcre  Palri  pro  nobis 
cicalriccs  vulueruiu  sux  ttttSKUmit.  Dc  qua  ejttt  itt 
supcrnis  sine  liuc  nianenii  liriuaiione  diclum  cst 
Palri  :  FmI  mamtt  tua  tuper  v.rum  dcxterx  luai,  et 
tupcr  filium  homiuis,  quem  coitfirnuttli  ttbi  (Ptal. 
lxxix,  18).  Eicjus  rocc  :  Coufirmaui  me  in  con- 
tpeclu  tuo  tn  tvlcrnutn  (!>sal.  xl,  15). 

Sequilur  :  Et  in  civitatc  tancnficata  limiliter  re- 
quieii.  Quia    in  Ecclesia,  qux  esl   civilas   Dci,  ct 
couvcrsis  pcccaloribus   sanclificata,    siinilcin  ul  m 
niam  Dcus  ab  exordi-)  icruni.  «iante  lcmpora  s.ccu- j^  angclis  requiem  Cbnslus    invcnit.     Unde  cl  oraio 


laiia  pi.cdesiiualuin  liabuil  iu  secrclo  consilii  sui, 
ul  Vcrlium  ejus  caro  licrcl,  id  csl  m  oumium  Domi- 
uus  lormaui  bcrvi  pro  sorvis  rcdimendis  miscncor- 
diier  assumercl  ;  «I  quod  is,  qui  focil  qux  futura 
«iii. l,  ccrlissime  lacicnduui  ilisposuil,  jam  in  CJttC 
conspeclti  faclum  fiiil.  Sic  igitur  anle  ta^cula  Cffttl 
vil  cum  tecumlum  humai  ilaleni,  sicul  clcgtt  not  in 
tpio  ante  mundi  eomtiitittioncm  (Ephet.  i,  4)./t/>  tnttto, 
ol  esi  cx  quo  crealus  tU  prituus  homo,  et  ame  ta:- 
cula,  id  esl  i  x  qiMi  faclus  Wt  primus,  crcula  esl,  ut 
diiimub,  h.ec  tapicnlia  :  qui  el  quando  plasuia- 
uis  mA  hou.o,  Cl  ttmmdc  l  icalus  e.sl  angclus,  pr.i 
visum  c»i  ut  Unifenitua  Dci  clcmcolci  hoioo  Bcrcl, 

qm  g<  nus   liiiiwnuio,  quod  giavilci    dcjccUiin  CCOt, 


nos  docuil:  Etal  voluitlut  lua  ticut  iu  icclo  cl  tn  terin 
(ilaith.  vi,  10),  id  cst  sicut  m  augelis,  iia  ei  iu  bo- 
minibus.  Ei  tu  Jerutatem,  inquit,  poUHas  mea.  In 
su|Min.i  Jcrutalem,  quae  non  IVusira  dicilur  tiuo 
puctt ,  quia  sempcr  ibi  vera  pax  cemitur,  est 
potctlat  ltcdcmploris  noslri,  quia  |m»iciis  esi  et  ihi 
bcCTC  imdquid  volueril.  Ilinc  enim  ail  :  Duia  ttt 
miln  omnit  polcttu»  m  caio  cl  in  terra  (Muilh. 
«xviii,  18). 

Scquiinr  .  Et  ladicavi  in  populo  honorifieato. 
lU.lix  sapicnli.i:  csl  liu  cic  Dcuin.  Populus  houori- 
lcalm  Csl  mullilinlo  lidclium,  qtnbus  ail  Pcirus  : 
Vobn  ijilui  Itoitvr  credcnlibui  (I  Pelr.  n,  7).  Iladi- 
cavil  i  Igo  Sapicnlia,   qua:  Cluisttis  csl,  in  hoc  po- 


!W> 


noMu  i.i  1 1  i  xiiom  moNKS 


}>*!«,   quia    l>«  i    liitiorrm     «rc.lonlibiis     llodll,    l»  ' 

qitni    ptflCtfi   deiuiaiii,  quonitm  llMtf  PmiIiH 

ciptllit  pMMflM  (EtfM  lftT)l  MMR  '|'"  t,M0  u" 
iuoir  Ml,  uon  puteni  jtisiilicari.  Itciu  |  PtpulM 
lionorillcjlui  t">t  CUOlui  rchgioioruiii.  I  »  ln  !•"« 
Ctirislti»  ila  raditJVil,  ul  evelli  Imlo  MllltbMM 
pt»»»il.  Kcii  enlin  quod  supcrioi  j  1'atrc  iliitum  ri 
lu.-ui,  liicla.it»  riiru  niili  r«iii4.«*.  (Jtu  M  sulijun- 
Kil  :  Et  im  parle  Dei  mn  harrtdilat  illiut.  1'uitcs  Dti 
mnt  elerloruui  tcrlenue,  divcrsiqtio  i.nuToiuin 
«inlinoa,  ,i  licnc  livcnliuill  VJri.r  at  tioncs.  ihii  ct 
('lirislus  |>cus  c»l,  i|iiu  M  CbriMM  liouio.  !:i  oiu- 
iif s  c rjio  I><  i  partes  ttuuliliir  li.tTfiJn.is  illius  ;  quia 
Cluinucs  Litlckix  jusloruiu,  cl  quicuut|(ie  ci  l.m.la- 
biliicr  in  vjriis  piolt-ssiouibus  ct  Jtlionilius  s<  ty.uhi, 
111  .i-ti-iiu  cjus  luercditalc  cruut.  Et  m  plaii udine, 
inquil,  saiictoruiH  crit,  ubi  nuilus  eoruni  dcluerit; 
bc«l  coinpielo  ipsortiui  iiuincro  omnis  coruiu  t.clus 
aduiiJtus  eril.  Ibiquc  crit  incarnalaj  sapienii.e  dcten- 
tio,  quu  sine  liuc  tlclincbilur  in  eis,  dclectaia  eoruiii 
mcritis  :  ncc  nd  reprobos,  qui  djuuuli  crunt,  jjiii 
cxibit ;  quia  ullcrius  ul  conve rlaiilur,  cos  nou  1110- 
ncbit. 

Scquilur  :  Quati  cedrut  cxaUnla  sum  in  Libano 
cl  quasi  cyprcssut  in  monlc  Sion.  Sictit  cedrus  sua 
celsiludine  superaus  onuiiuiu  aliarnni  aiboiuin.il- 
liludiiiesexcelsa  csl  in  inoiitc  Ubauo,  qui  cstaltior 
oinnibus  abis  inoulibtis  lcn  .0  pioinissioiiis,  cl  iutcr- 
pi ctalur  candidutio  : sic  Mcdiiticr  Deict  hominum  lio.no 
Lhristus  Jesus  [I  <TiNt.lt,  5)  snper  oiuneiii  primorum 
cclsitudincin  angeluruui  subliiuatus  cst,  qoi  propter 
clariorem  luminis  (]U0  fulgcnt  candorcin,  Libjims,  id 
est  candidatio,  recle  vucanlur,  et  cteteris  ultioret 
sunt.  Ilanc  illius  cxaltaiioium  declaral  Aposlolus, 
asscrcns  quia  Pater  ctiin  coustituit  ad  dcxteram 
su.im  in  ctvtcstibns,  snpra  omncm  principuluin  tl 
polestalem,  et  virtuicm,  et  duinituuioncm,  cl  omnc 
uomen  quod  nominatur  irn  sotum  iu  lioc  ttvculo, 
scd  cttam  in  futuro  ;  et  omuia  subjccil  sub  pedibus 
ejus  (Ephes.  i,  20-  22).  Ila  vilnt  ccdrus  est  exallalus. 
f.ui  rei  congruil  cl  quoil  cetlrus  esl  imputribilis,  ac 
mirabililer  redolct ;  quia  tlirillus  caine  jani  cst 
iuuiiorlalis,  ct  suavilateiii  ex  se  iniri  sp.irgil  odo- 
ris,  quo  deleclantiir  cl  ipsi  angeli  ct  Spiritns.  Vcl 
sicul  cedrns  est  cxaltatiis  m  Libano,  id  csl  in  cau 
didalione  saiiclilicationis,  boc  esi,  onuies  sanclos  iu 
sanclilate  sie  superavil,  sicut  ccdrus  arborcs  uni- 
vors.is  iu  Libano :  quoniam  ea,  qujc  gessit  inter 
liomincs,  ita  suul  pneclara  cl  stibliuiia,  til  omniii 
juslorum  sic  Iranscendant  cacuiuina,  qualcnus  hi 
qui  miiliiini  in  Deo  profeccraut,  opcrum  cjus  vcsli,",ia 
vix  Magere  valeant,  admirantes  ex  vcrtice  cogita- 
tionis. 

Et  quasi  njpressut  in  montc  Smn.  Mous  Sion 
Ecclosia  sanctoram  cst  in  alliludinc  vinuuim  ct 
speculalione  coniemplationis,  el  sollicita  circum- 
spcctionis  :  157  eyprcssns  aulctn  onini  tempore 
viremibns  vcrnat  foliis  ul  pinus,  cl  frucluin  som- 
per  habei,    ac    Ix-nc  tcdolet.  fl-.i  .;.i»  ergo  sicut 


\  tffpttfttMt  "<  mnM    Woa  > -i  < » >luiii  ,  <|m.<  I'... . 

qiMnu   ilf.lil,   Utvfipl t,   ktiprj  oiuiiia   I'  '  l'-W  '• 

llrMilUte  MWptf  iMMlrc e»»il»di  voruJHloin,  rl  pei 

|x*lui»  friii-til.o»  jbnii'1  .nl'  111,  .<•   r<  .l<»l<  niui.i    ImiMI 
Ijiu.r  ipargenleiu. 

Soipnliir  :   Quun   palnt  1    •  <ul(.il*    |0M    <"    ''</•• 
<  u./.-i  int.rprclatur  Siimtiliitlo  :  pnlinm  MfO itiftf lM 
lactu  «kpri  j  »•  sl.  i-l  >i  lul   >i  nlis  tortn  il>o»  ol.w.iut . . 
•upcriu»  jutciii  et  vi»u  ct  frut  tibus  pul<  ln  j.    Imtt 
riu»  foiiituiii    kiuruui   iiivoluliouibus    augiu»laliir ; 
s<il  supcriu»  .iinpbludinc*  pulcbrx   \  11  niil.itii  llll 

inr.  Sic  iiiiinruiii  Cnrfati  t-t  MenbroriHn  ejna  viu 
InferlM  dMpeett,  M  MptriM  ptrichM;  la  iaiit «]      I 

multis  corticibtis  obvolviiur,  tluin    innuuicri-.  lnl.<. 
lalionibus    •OgMtMirj   in    siimiuis    \cro  quasi  pnl- 

"  clirx  viridilalis  foliis  nii|>liiutlinc  beatitutlims  ex- 
pamlilur.  Pllmt  cnim  iniutiris  ampliludinis  tonlri 
naturam  cxMourum  trbtffMM  ab  iuii-t  iu<  I10.1i,  ..t 
juxta  ramos  ac  fruclus  .unpliori  roborc  ntUffil ;  el 
i|u.c  lcuuis  ab  iniis  prolicil,  vasiior  j.I  sumiiu  suc- 
cicsfit  :  qui.i  tleclorum  couvcriiaiio,  qui  meoilirj 
Cbrisli  nun(,  plus  finieiitlo  peragit,  iputu  inrlioindo 
proponii;  et  ipsi  plerumque  Lepidius  pritM  Itebetni, 
fervcuiius  exlrcina  consumin.iiit.  CbriMUi  ergu  vcl 
in  &C  el  in  suis  quasipnlmu  tnllatM  Ml  1«  Lndct. 
id  est  in  Moctitate  :  quia  sancti  Mmper  ad  ilta 
proliciendo  dilatantur  in  virttilihus,  cl  qul  tenucs  a 
radicc  iiicbojtiouis  cxcuut,  forlcs  iu  cuiiniiiu»  per 
feciionc  cOnvalescunt.  Quod  in  ipso  capitc  princi- 
paliler  apparuit,  qnit  in  novissimis  tribos  annis  m.i  • 
jora  ct  plura  gcssit,  quaiu  iu  oioni  transactu  lem- 
pore  suo. 

Sequiltir :  Et  quast  plantatio  rosa:  in  Jerichr,. 
Plattlatio  roste ,  cl  ipsa  infcrius  cst  spino^a,  supo  • 
rius  autem  florida,  sic  et  Cbristus  esl  infciiusni 
bulaliontim  spinis  cirCMtdatua,  alque  «Mpcriot  glo- 
ria  et  bonore  coronat>is.  Jericho  autem,  quae  Ium 
dicilur,  ct  biijus  muntli  M  r.ostran  mortalitatis  <tV- 
feclum  exprimere  solet.  Dominut  ergo  quia  inissus 
a  coelo  nostram  in  boc  mumlo  Mortalilalem  induii, 
quasi  aliundc  csl  assumpttis,  el  in  Jcriclto  plani.i- 
lus.  Et  iu  lioc  rosa-  est  assiinilatus,  vitlciicct  lunui- 
lis,  ct  punetionibus  passionum  obsitus,  ted  laodem 
superius  flore  purpureo  tliguilatis  regix*  decoratus. 

0  Sequilur  :  Quasi  oliva  spcciosu  in  campis.  Oliv.nu 
speciosam  111  o.ampis  videre  potett,  ct  in  cjus  aspeclu 
deleetari,  quisquis  per  gyrum  et  longe  et  propc  ruc- 
ril :  ila  el  Cbristum  undique  mundo  cxposiium  vi- 
deie  polesl,  el  in  ejus  visu  dcleclari,  <juisquis  ad 
eum  iiilelitcr  et  pie  aspexeril.  in  qnalibol  orbis  p:\rit» 
sit  t<b*Mt  pacis  cst  nuntia  :  et  Istios  mirttnr  j.edet 
CbristieNMHMMMM  etpradicamu  pacem  (Isa.  ui.  7^. 
Cujus  eliau  misericordia  per  olivam,  quje  gignit 
olcum,  tlosignari  polest;  ([uia  el  Gnece  iW,v  mi- 
sericordia  vocaiur ;  ct  oleum  cunctis,  quibus  im- 
miscctur,  liqttoribusexcellit,  sicut  ei.  Psaluitla  de 
ipsius  Doinini  miscraiionibns  lcstatur  :  Suaas  Do- 
minns  univcrsis;  ct  niiseraliones  ejus  Mper  omnia 
opcracjns  iPtal.  cxuv,  0)  :  et   ideo  congrue  cerni- 
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lur  hi  tam/U  luijusolivx  speciositas,  quia  qtti  cain-  A  ungil,  ojusdcm  uuclionis  odor  validius  in  lolo  orlic 


pcstrom,  id  e>l  lalam  elagrestem,  ei  imam  couver- 
salionent  habcnl,  hi  prxcipuc  miseiicordia  Salva- 
loris  indigenl,  ct  ad  eam  respicerc  solent.  Oleo  ad 
rcpcllendas  mxliuin  tenebrasluntcit  alilur,  infirmi- 
talcs  solvunlur,  et  requies  lassis  tribuilur  :  siegra- 
tia  miscncordix  Salvatoris  nostri  lucem  fidci  el 
charilatis  ac  scientix  in  nobis  alendo,  leuebras  no- 
slras  illuminat,  et  auimarum  noslrarum  morbos  sa- 
nat,  ac  sa»culi  eoneupisc.eniiis  faligalos  requiescerc 
nos  menlc  lacit  in  conlemptu  sxculi.  Gramlis  enir» 
lal  or  f%t,  lcrrcnis  dcsideriis  xsluaro;  ct  gramlis  rc- 
quies,  lerrena  uou  dcsidcrare. 

SoquiHir  :    V.l   quasi  plalanus  eiuliata  {Mm  juxla 
n  /•<">■;  mplnteii .CiiUi;>/fllflMt<»persC  ipsamsil  sitblimis 


fragral,  et  ipse  dulcius  odorem  nolilix  sux  pcr  suos 
unclos  in  omni  locomanifestat,  utubiqueei  dicatur: 
Post  te  curremus  in  odotem  unguenlorum  tuorum. 

Scquilur  :  Quasi  myrrha  electa,  dedi  suavtiuteut 
odoris.  Myrrha  mortem  Redcmploris  noslri,  cujus 
caro  corniptionem  non  vidit,  significal :  quia  eara 
morlua,  qux  inyrrhx  condiliir  unclione,  non  poief t 
putrescere.  Undc  cl  hxc  myrrha  dicilur  elecla  : 
quia  mors  bomini  sin^ulariter  cx  omnium  suiclo- 
rum  morlibus  elecla  fuit,  per  quain  omnes  worenl. 
Ideoquc  lalem  mors  ista  suavitatem  odorts  prxbel, 
qualem  nemo  aliam  sentire  potuit ;  ila  ut  ejus  fra- 
granlia  icvivisc.int  morlui. 

Scquilur  :  Et  quasi  slorax,  et  galbanus,  el  ungula, 


ct  .imucna,  rcspeclu  tanien  proximx'  inferioris  aqux  B  et  gulta,  et  qtiasi   Lxbanus  non  incisus,  vaporavi  /m- 


suhliniior  apparet  et  jueundior  :  sic  et  Douiiiius  le- 
sus,  <  uin  per  scipsum  incomparabiliter  sii  excclsus 
et  speciosus,  respectu  lamen  subjecti  Cbrislianorum 

populi,  qui  pcr  aqnam  designalur,  excolsior  cl  glo- 
riosior  apparel,  in  ptateis.  id  esl,  in  latiludioibus  et 
mundi  el  amphe  conversationis.  Si  enim  viix  no- 
sirx  consideremus  huniililalem,  ci  ad  excellenliam 
conversaiionis,  quam  Chrislus  iuler  homiues  duxit, 
rcspiciumus ;  quam  subiimis  erit  in  oculis  noslris  illa 
ejus  conversalio?  Nam  ul  platanut  juxta  suhlcrio- 
rem  aquam  esl  oxallalus,  id  esl,  Sttbjectae  fidclium 
plebi  proximuset  supcrposilus.  Ilinc  et  Psalmisla  dc 
ilto  dixcral  :  El  erit  tanquum  liijnum,  quod  planta- 
tnm  est  secus  decursus  aquarum  (fsat.  i,  0);  id 
cst,  per  mystcrium  incarnalioiiis  eril  posilus  juxia 
lapsus  dcflueiitium  populorum.  Plalex  vcro,  lalitu- 
dines  dcsignare  solenl :  id  esl,  cl  amplas  conver- 
tationes,  in  quibus  ipatianlur  qui  vita  sunt  inferio- 
rrs  et  labiles  ul  aqua;et  mondi  lalas  rogioncs  :  quia 
Grasce  n).«Toc  dicitur  latitudo. 

Scqiiilur  :  Sicui  cinnainomum  el  balsamum  aro- 
matimns  odorem  dr-di.  Cinuamontum  diciltti  co  quod 
oortex  ejns  in  moilum  cannx  lit  roitimliis  et  gi  .tcilis. 
Cst  eitiut  brevissima  arbuscula  virgas  proferens  gra- 
rilissimas  ac  prelinsas.  Kamidejua,  quod  in  oras- 
siUidine,  iil  esi  gmssitudine,  exlendttur,  despcctui 
csl;  qnuil  voro  giacihtis  prQveoerit,  eximiitiu  esl. 
t  iniuiuiomnm  ergo   signifiesre  videlur  litiiiiihlatcin 


C. 


bilalionem  meam,   et   quasi   balsantum  non  mxslum 

odormcus.  Storax  cssc  feriur  arbor  odorifera,  qu;e 

sicut  arundo  cava   esl  intus,  cl  sucoo  plena ;  ol  in 

Christo,   qui   csl  ligmim   viljc  odorifeium,  habilat 

omnis  pleniludo  Dtviniiaiis  corporaliter  (Col.  n,  9). 

Caibanum  dicunt,   confecluin   cx  aromalicis.  Et  in 

Christo  cst  omnium  spirilualium  virlulum  omnimo  a 

pleuiludo.  Ungula  quoque  dicilur  ah  unguciito.  qu:a 

pixcipua  esl  ad  ungucndtim,  et  designal  spiritaliin 

Salvaloris  imclinnem,   dc  qua  Joannes   ail  :  Sicni 

uiiclio   cjus   docet  vos  de  omnibus  (l  Joan.  n,  27). 

Gutta  vero  specics  cssc  medicorum  perhibeiur  sd 

tumoieui  sanandinn  idonea,  et  ad  deprimeudtim  <  l 

exslinguemhim  venenum  :  cl  significal  humililaicm 

Domini,  qux  medicinalitor  sanat  tumorcm  clationis 

158  noslrx,   ct  omnia   vitiorum  venona  poiimil. 

Ltbanus  cst  ihus,   el  potius  arbor  Ihuris  Cliristnin 

dcsignans,  qui   lignum   esl  vit.o,  cl  friictiim  gigpril 

odoriforum,  qui  Peo  cremetur  in  sacrificium.  Libu- 

nus  non  tncisus ;  sponle   profert   cx   se  ihus  odora- 

lius.    incistts   vero   compelliltir    proferre   ihus  non 

tanli  odoris  .   et  Chrislus    ul  Lihanus   non  incisus 

spoutc  edidit  omnia    qux  in  carnc  gcssil,  idcoquc 

inclms  redolens.   Nos   sutem,  ut  incisus  Libanoa, 

sopo  eogiwur  iuvili  bonmn  Taccre  quod  vilc  est, 

el  p.irum    redolcns.   Hmc    oninia,    qua?  iiunc  iticta 

BUlll,  id   est,  stoiax,   galluiuus,    ac  unguta,  el  gu  ta, 

ueo  ium  el  IifcnNM,opiimuiu  danl  odorcm,  cl  lo.  um, 


(ihristi,  quam  prxdicanl  Scriptura  canna,    id  est  ~  hi  quo  sunt,  inde  repleal  :  sio  ct  Christus  odorc  ac 


<•  ilamo,  f.»i  Ue,  quarirgas  gignil  gracilissimasetpro- 
tiutas,  id  ost,  ssnctos  discipiiuis  spiritualibus  cxte- 
iutato^,  qni  menibia  sunl  ojus.  Nara  spiritusiei  viri 
iii  co  suni.  proliohi;  carii;ilcs  autooi  lialM-nlur  oon- 
lemptui.  Bnlsamuin  quoqiic  piotiosissimttm  esl,  <  i 
coiisooraloin  lt  thiisma,  quo  omncs  Chrisliani  tin- 
^imtir,  Pl  signifKat  el  Clirisluiu  cl  tinctioiiciu  Spi- 
iilosrju«i ;  de  ipia  Jo.inncs  ail  t  l  nuetnincm  habe- 
m  a  tanrto,  et  notlit  omutn  \l  Jnau  II,  20).  Ctrunt- 
vrro,  iil    <'.l  <t    clNSJCmoWUm  el   bnlsamum.  on 

ihior  rc.lolci ;  ct  RMsiinc,  dum  <|ois  eo  nroinali- 

/ .  ii r.    Unds   i.um    odori  atriuaque  sromalisanlis 

iio   «  in  istus   similatur  :  quis   dum  iu 

onmi  gonie  ct  nsiionc  creilwili  >  dooo  sni  Spiriiui 


caioresuo  vaponil  habitulionem  suani  :  quia  mcn- 
tont  quam  iuhabilal,  calore  suas  dilecliouis  ol  odore 
su.c  sanclilalis  roplcl.  Mcns  enim,  qti.o  non  seulil 
0  loiom  islum  el  calorcm,  nccdiiin  Chnsli  osl  hahi- 
luoulum.  Batsamum  vcro,  oui  liquor  alius  nou  esl 
immistus,  magis  redolot  :  quls  Christi  sauctilaa,  cui 
nulltim  tiuquam  peccaltim  iinmis<<ri  poluit,  stiavio- 
rcm  qii.iin  ca-lori  sancli  prabel  oilorom. 

Sequilur  :  Eyo    quast    tctcbinihus    exlendi  mntfl 
RUOS,  rl  rmn/  mct  honoris  <i  gtaticr.    Terebinlhus  esl 

•.irhoi  magna,  et  ingentes  mullosque  ramos  amlb)M 
piOlendens,  qu;o  roaiuam  gignit  aromaliiam  ct  me- 
iiu  loal.oi,  omnibusque  resinis  aliisprasstsnlioremi 

<i  CbristUS  vclul  arhor  immeusa,  disoipulos  suo<, 
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qaoil  r.i .  niendii  In  omnei  mundl  psrtes,  * 1 1 » « *--  a  oonsequlj  euni   ip  •    <  brlsi  >.  ili   v.  mi, 


H 


iiiiiii     it    1 1  ii  I  linl.mi  i  u  iii    in     IimIiiiii,     M.lMl,  iiiiii    iii 
.1  iliinpi.ini,  Jii.inncm  iM     \iiin.     \n.lir  iin   .1     lln 
li|i|iiiiu  iii  SiMlii.nn,  lYliinn   iii    llili.nn,  r.in  lnnt  iii 

HUpantsm,  el  caHeroaln  c«oiora«  orbii  plogai   Voi 

rauil,  qnoi  oilendll,  oport  huhi,  qua  In  ei •  kcs 

mi  ii  r\  his,  eloporlbaii  val  dlsi  i|>niis,  profart 
i|isr  raalnini  iplrlulii  graitoa,  qua  modoatar  oraat» 

lnis.it  pi.csi.inlioi  sit  universis  pi  t  du  ilionilnis  el 
\>  shs  T(  slamenli    Ycteris.  Kt    ivimi  ijiis  sunt  hottii- 

rii  oi  ijiiiiuv  qali  ol  dJaclpull  tjaa, « i  letai  Ipolaa, 
vnldo  siint  lionorabiloiet  graiiosi;  quoalaotetleode 
dignl  siini,  1 1  Nnvi  TeatiBMatl  gratiim  noaninibui 

.iflcriiul. 

S  ajultlir  !  F.ijo  qunai  viitt  ftuclificavi  suifitntem 
vilorii  :  ct  florcs  mei  fructtt*  honoris  et  lioneslttttt 
Yitis  iu  lerra  pliattttl  prodiicil  81  M  palmiies.  Ol  01 
lns  friictuin  :  OtCblUtUI  lestirgcndo  01  MCOndondo 
pbiiUlus  in  lcrr.i  viveniuiin,  saiicios  qui  snnl  mcin- 
bra  cjiis,  vclul  palmitcs  01  se  gignil,  Ot  et  his  in  sc 
IIIHliCUlihnS  friiclnm  operis  lnini  prodlicit.  Unde  cl 
ait  illis  :  Sicul  pahnes  non  potc$l  ferre  fructum  a 
temctipto,  nisi  manserit  in  vite  ;  sic  nec  vot,  nisi  tn 
nif  mameritis  {Joan.  \v,  4).  FrOCtificil  crgo  in  eis  : 
ipiia  «]iii.li|iiiil  illi  bono  agiinl,  ipsc  facit,  cl  CX  fjus 
ridico  surgit  frticlus  operis  illornm.  Et  frncliflcal 
sHavitatem  odoris  :  quia  friiclus  opcrum  ,  qiia»  facil 
in  eis,  suavis  oilor  est  bona?  opinionis,  dum  vidcntes 
licc  homincs  gloriftcani  imlc  ratrem,  qui  esl in  cee- 
lis.  El  flores  cjus  stinl  fructus  Iwnoris  et  honestatis  : 
quia  opcra,  qu:c  in  liis  proponcmlo  inchoat,  hono- 
rahiliior  et  honcstc  consummai;  honorcmque  per 
haec  ct  honeslalem  illis  grandem  pra?slat.  Flore$ 
cnim  sunl  vola  cl  promissa  :  fruclus  atilcin  implc- 
tiones  proinissorum  per  cxhiliilionem  operum.  Flo- 
rr$  ergo  sanclorum  sunl  ftuctus :  qoia  membra 
Clirisii  quod  vovcnt,  reddunt;  quod  promitiunl,  fa- 
ciunt. 

S«>qniltir  :  Ego  mater  pulchrce  ditectionis,  et  timo- 
ri$,  et  agnitionis  et  sancttv  spei.  In  me  gratia  omnis 
vila  et  veritatis,  in  me  omnis  spes  [al.,  via]  vitai  et 
virlutis.  Sapicntia,  qure  esl  Chrislus,  cst  mater  pul- 
chra?  dileclionis  :  quia  dilccliouem  gignil,  non  tur- 
pem,  sed  piilchram  ;  non  in.lecenteni,  sed  honcsiam; 
non  libulinosam,  sed  caslam.  Et  maler  timoris,  sci-  r. 
licel  filialis  vcl  casli,  quia  principium  sapientitv  ti- 
mor  Domini  (Psal.  c\,  1(0;  Ct  casliim  Dei  limorcni 
gignit  pulchra  dilectio,  cojus  geniirii  csi  sapicniia. 
tt  ngnilionis,  qnia  Ptttrem  nemo  nocit  nisi  iilins, 
et  cui  voluerit  Filius  rcveiare  (flntllt.  XI,  57).  Q«ii 
ilcm  dixil  :  Palam  de  Patre  annunliabo  vobis  [Joatt. 
xvi,  25).  Sic  cnim  Sapicnlia,  qua?  esl  Filitis,  mater 
esl  agnitionis.  Et  sanclw  spei :  quia  sp*m  de  sanctis 
rehus  nonnisi  Chrislus  gignil.  Sancla  enim  spcs  csl 
adipisccndi  rcgnum  flci  cl  jusliiiam  cjiis  :  et  hanc 
vera  dal  sapicntia,  in  qua  OSt  gratia  omnis  vitw  et 
teritaiis,  qnia  nisi  per  gratiam,  qiue  cst  in  hac  sa- 
piontisi  id  csi  in  CnVisto,  milliis  vitam  pcrpetuam 
^cu  vcriiatcm  incommulabilfc  ejus  healitudinis Talct 


(i«ii«»i.  vi\  i   IdooqiM    1 1   •  '"■  ■  ••    .  t 

'    i   iii'".'|ini   nonnifci  p«r  euni   quh)  roelo  000001 
\ii  im  boitam,  'i  Iramortilil  i  i  m  laiem  le 

iuic,  cl    virliilcin    il.ijii  iin    I .(.ii  i  |,  , 

bari  poicit. 
Boqaltar  i  rraaoiti  od  om  msmi  fiS  ttncvpluUh 

mc,  el  a  gcneralionibus  mnt  im)>lein\m.   Nonnulli  %'j- 
piciiii.im,  qu.i-  Cliiislus  csl,  roncupikciiiil;  Md    BSJl 
lnisilaui  Uifallllllia  rcrnm  ol»»laciilis  rotlat  HlU» 
ad  cam  vonioat,  c:iui(|iK'  |m  i   roligiosnm  convcr 
iioncm  ippreaaadial.  aVao  aalai  fit  il  dam  qaii  •  i 

ichgiosam  vitain  00  convt  ricrc  iogilat,  «t  Cbriltara 
MOOl,   olisist.it  ci  cl  |ir:i\.i  ( oiimicIiiiIh  vitioinm  qoi> 
hur  dtlcciari  solel,  el  ainor  paroatOM,  lal  cotijuj 
mmi    filioriiin,    cl   pOMCIMtoaaai .    sive    lilar.ilnii 
Cirnillam    amicorum,    cl    lliqoi   hujusmodt.   Ideo 
vera  sapicntia  juhct  ut  omncs,   qtii  cam  incnlc  eOO 
cupiscunt,  transcanl  eunctos  hiijusmoili  obiceo;0l 
ad  ipsam,  dum  licct,  vcnirc  feslinenl;  cl  postquain 
ad  eam  vcncrini,  uon  rcmancaut  fOCul.OOdlmpMOa* 
lur  generationibus  e]us,  id  esl,  scnsihus  iulclligcnii.c 
et  prudcnlix,  ac  virltilihus  <|uas  gcnerarc  solcl  in 
his  qul  ad  se  vcnerunl. 

Sequitur  :  Spiritus  enitn  meus  super  mel  dulcis,  et 
htvredilas  mea  super  tnel  et  favum.  Sfemoria  mea  in 
generaiiones  saciilorutn.  ldeo  Iraoscundum  OSl  ad  di  ■ 
vinam  sapieniiam,  calcalis  diiTKullalum  obslaculis, 
quia  spiritHS  ejus,  quem  inspiral  transeuiitihns  sd 
C  se,  est  mclic  dulcior;  et  lnrrcdttas  sempiierna-  bei 
litudinis,  quam  cis  prxparavit,  superal  dulcodine 
mel  et  fitvum.  Mel  dicit,  propler  animas  jostoruss, 
qux  corporihus  solutx  jam  issistont  (onspcclui 
gloria?  Conditoris,  el  datcc  sunt  iilis  singultv  siotn- 
albiz(Apoc.  vi,  11)  :  favnin  vero,  propler  elcclos,  posl 
resurrectionem  lam  in  corporibus,  qtiam  in  anima- 
bus  in  superno  regno  hcatos,  qnando  jam  i»i  terru 
sua  duplicia  possidebunt  (l$a.  lxi,  7).  Favus  cniin 
cst  mcl  in  cera,  signilicans  aniniam  in  corporc; 
sicut  mel  sine  ccra  snimam  sine  corpore.  Sctl  ei 
mcmoria  sapientia»  islius  erit  tii  generationes  sitcuIo- 
rutn,  quia  latis  ejus  perenniler  ah  elcctis  decanta* 
hitur,  el  adha?rentes  sihi  facict  ejasdem  laudis  cssc 
pariicipes. 

Sequilur  :  Qui  edunt  me,  adltttc  esuriettl ;  et  qui 
bibuni  me,  adlttic  sittent.  Qui  cordis  ore  dulcediiicm 
vcrse  sapienlia?  gustant,  quanlo  cjiis  saporem  seu- 
liinii,  taiito  magis in  dosiderio  cjus  ardescunt;  ct 
qiianlo  plns  de  hoc  polu  hilicnl,  tanlo  avidius  ctim 
sitiunt.  Nam  spiriiuales  «lelicix  cum  babcntur,  in 
desiderio  stinl;  tanloque  a  comcdentc  amplius eso- 
rinulur,  quanlo  el  ah  esurienie  amplius  cotne- 
dnnlur. 

Scquilur  :  Qui  audil  me,  non  confnndetui ,  el  qui 
opcranlnr  in  me,  non  peccubunl.  Qui  Chrislum  ol>e- 
dienter  nttdit,  tton  confundctur,  \<\  csl  non  crn- 
hcstcl;  «jiiia  cimi  lionorc  maguo  eiit  ad  dcxteram 
cjtis  i:i  judicio.  /'.'  «7«i  epemtUNr  »»»  co,  »c»i  pccca- 
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h«al  .  quia  oiiine  npus  .  quod  scctiiulum  cum   fu,  A  lise  enlm  himen,  misfiicordia ;  misericordiae  virtus, 


juslilia  cs«. 

Rcali  mundo  conle.  Muinlilia  «  onlis  soxlo  pomlitr 

loco,  nt  liomo  iioxto  dio,  comlitus  per  lianc  munili- 

liooi  rccimcret  Dei  im.igincm,  qiiam  oaligo  vitiormn 

detevit  ;  ut  a  strcpiln  hnmanarum  cogilalionum  se- 

motus,  corde  mundo  el  imaginc  Dci  reformaLi,  qua? 

Dei  sunt  tantiim  cogitel,  cl  divinis  prseceplis  per 

omnia  sc  applicet.  Reati  pacijici.  Pax  jure  scptimo 

ponitur  loco.  PoottfBom  cnim  liomo  ad  hoc  promovil 

sesc.ut  conlemptis  omnibus  qua?  mundi  sunt,  acterna 

lantum  diligere  el  cogitarc  possit,  qnod  couiempla- 

livorum  esl;  niliil  aliud  restal  nisi  ul  Dcum,   qui 

vera  pax  csl  quam  conlemplabatur,  prxtnium  lia- 

beat. 
Rcati  pauperes  tpiritu,  qui   non  ncccssiiate,  sed  B     ff is  igitur  seplem  pnediclis  virtulum  gradibuscon- 

gniit  sepHformis  operalio  sancti  Spirilus  de  quo  in 


torot  peeealo. 

Scquilur  :  Qtii  elucitlant  ttir,  riiam  a-lernam  hnbc~ 
lunt.  KHtridaul  sopicotiom,  qni  ob  salubriter  de- 
emttsdom  Christi  noliliam  Scripturas  esplananl, 
qni  ipsum  Chrislum  pie  pr.edicant,  qui  cum  hie.c 
suoniui  operuiS  gloriliciul;  cl  jtleo  vitam  a'ternam 
habebmnt,  id  cslipsuin  Cbristuni;  quia  hic  esl  vcrus 
Deus,  et  vila  xlerna. 

159  IIOMH.IA  II. 
In  f.vamo.f.i  iru  secchouu  Mattii.cou  :  Videns  turbat 

Jesus  asrenHU  htmontem.  Et  cum  tedisset,  Hoeebat 

discipnfo*  snot  dicens  :  Reali  pauperet  tpiritu,  etc. 

{ilatth.X,  I.) 


dc\oia  volunlatc,  conkeniplis  oninibns,  Dco  vivunt. 
Ila*c  paupertas  dnas  babet  paries  :  abdicaiionem  rc- 
rum,  clsi  haboantur  non  sibi,  scd  a<l  opus  pieiatis ; 
el  conlritionem  spirilus,  ut  seipsum  abdiccl.  Ilxc 
virtus,  scilicct  panpcrias,  jurc  prima  ponitur,  qua 
non  pnecctlcnte  non  valcnl  qusc  seqnuniur  :  ct  licet 
absquc  scquenlib:is  perfccluin  non  faci.it  bnmincm; 
tomen  promcrclnr  anxilio  divinsc  grati:c  beatiludi- 
nem.  Sed  quia  posset  babere  uiarum  rcrum  con- 
tcmptum,  cl  adboc  cx  fragtlilaic  carnis  cornmovc- 
rcitir  pcr  aliquam  coiilumeliani,  suhjungil  :  Rcnti 
mitcs.  Quos  sciliccl  ira  vcl  aliqnid  lale  non  sfficit, 
so  1  qui  ontnia  xquanimiler  susiincnt.  Ilac  virlulc 


Isaia  legitur  :  Requiescel  snper  eum  spiritus  Domini, 
spiritut  tapientia  el  intetlectnt,  tpiritns  coimlii  cl  (or- 
titudini»,  tpiritut  tcienticr  et  pietatit,  et  replebit  enm 
tpiritut  timoris  Domini  (Isa.  m,  2).  Sed  iflc  a  ismsm 
iucipit,  hic  ab  imo  ;  ibi  docetur  Filitts  Dei  ad  ima 
descensurus,  bic  bonto  de  imis  ad  simililudinem  Do.i 
asccnsurus.  In  bis  gradibns  primus  esl  liroorii  spi~ 
ritus,  qui  bcne  buniilibus  congrnil,  dc  quibus  dici- 
lur  :  Reali  pauperes  tpirilu.  Esi  enira  limor  isle  filia- 
lis,  dc  quo  dicilnr  :  Initium  sapicntia:  timor  Domini 
(Vsnf.  cx,  10).  Timor  Domini  facil  contemplum  liu- 
jus  mundi,  cl  bomincm  volunlarie  paupcrem  bcati- 


laiulatur  Moyscs  :  htijus  quasi  inagure  magislrtim  sc  „  ltIdine  dilati.  Unde  supcrna  gratia  saluti  noslrsc  pro- 

.  .     .  *.,         •  ■■  Bk.  •  .     .         \J  ...  .*#      „ 


facit  ipsc  Chrisius,  diccns  :  Discite  a  me  quia  mitis 
sum  ct  hnniili*  corHa  (Matth.  xi,  29).  Hx-c  possidcl 
vertm  lerram.  Nota  congruam  asccnsioncm.  Primus 
enlm  csl  conlcuiptus  tfeniH,  cui  jtire  a-lcrna  promil- 
tuniur.  Sccundo  loco  ponitur  mansuctudo,  qux  vc- 
lam  paapertatem  cnnsrrvat  cl  inonit,  ne  quo  mndo 
inqniclari  jiossil.  Tcilio  loco  sc  (iiilur  :  Rcali  qui  lu- 
qcnl  :  pofquam  quac  inunili  siilll  prorstis  abjecinius, 
uiO:C-quc  iniprobos  niaiisiicluilinc  lcm|)eravinu'S , 
rcslal  nobis  lugere  pio  pcic.uis  prxtcrilis,  quod  cst 
krignuni  inferius;  ei  prs  desidorio  pttrtc  ccelesiis, 
quod  csl  irrigiiuin  snpcrius  :  scd  infcriu.-:  soidcs  la- 
vii  pracsenlct, suporins  quidcmacccndit  viiae  futura; 
iimaiorct. 


\u\cm  oiationem  nobis  contulit,  in  qua  scpiiformi 
precc  spirilom  scpliformem  posscmus  impctraw  : 
01  snlTiagto  gralia»  sepliformis  scptcra  supradiclas 
virtutcs  asscquamor,  ct  per  cas  ad  lH»aiitudincm 
pcrtingcrc  mercamnr.  Dum  in  ullima  parle  o.aiioni 
Dominicx  pctimus,  libera  notamnlo,  vidcmiir  orare 
ut  pcr  spirimm  limoris  Domini  rcccdal  a  nol  is 
omnis  tunior  clalionis,  ct  succcdai  bumihias  >c::c 
paupeilatis,  cui  detnr  bcntitudo  vil.c  ceclesiis. 

Secundus  cst  .«piriras  pi>Mli«,  qui  mirilms  convc- 
nit :  qui  cnim  pie  vivcrc  quxrit,  saiirlain  Sciipiu- 
ram  medilalur,  ct  quod  nonduni  inlelligit  nou  re- 
prcbcndit,  quarcnec  rcsistit  :  quod  esl  milcm  licri. 


Qua:  virlus  til  coutinua  sunclur,  oral  nc  m   lutes 
Rcati  qui  cturiunl  el  siliunt  jusiitiam.   Nota  Iribns  D  liOSOSI  inducaltir 


moilis  jiisliiiaiii  doeertii :  cum  natiu:c  DOStra  sna  scr- 
vamus;  cuni  prsiimo  f.n  i'iui9  qnod  noliis  lieri  volu- 
nuis;  cum  l>eo,  qn.e  Dci  snnl,  perSOlvimMS.  Qu.r 
jusiiiia  non  plane  in  nobis  Iflspletor,  doncc  Dcus  sit 
omnia  in  onmilms  ;  pioplcrea  poMiil  csmire,  non, 
.t,  i.,ri.  ImolSm  eniii.  rorl  boni  >■  inpcr  siliiinl,  ncu 
eis  DOtlcil  tJSOd  jnsli  siinl. 

liriu  nf  .nroriirs.  Miscriconlip  i\r  pnocedentibno 

0001  .iiir  ;  qoU  noii  rst  vcra  eompJOSM  niiscrorum, 
invi  jir.ccrj^rit  vrra  paupertas  VeroqSC  biunililJS.ct 
msi  ■HHOfOfll  ■nimus  subjarrns  dWiols  lOgiBSl, 
Olai  inrip,.tl  .ilioium   rasu;  ileflcre  cl  jnslili.ini  om- 

rir'-  •  k  sjnlboi  omsibsi  rtn  miserlcordia  gmoro- 
i   Noi.i  quod  bose  viiiuliin  jiisl.lii  pnecodii  Ju>ii- 


Terlio  loco  poniltir  spirilii*  scuntne,  qni  convcnil 
lugcntibus,  quia  scittnl  jam  quibus  malis  lencanlur 
vincti  ;  qu:c  anlcquam  in  Scripturis  legerenl  appe- 
lehOOt,  ct  idco  a<!  palriam  suspirant.  Et  ul  illx*  pro- 
lio/lacrfmsii  OfOSl  cl  sktsl  :  Dimiite  nobit  debiia 
SOOtVS,  pseCOIl  scilicet,  qtubus  dciincmur,  ul  lilicii 

ad  potriom  rodoamso. 

Quarlo  loco  succcdil  tpirilus  (orlitudinis,  qui  csu 
ricnlibus  cl  silienlibus  jiistiliam  congruit;  quia  qui 
VOTSm  dcsideranl  gamlium,  labor.int  relici  voris  bo- 
nis  undc  esnriunL  Sdl  illa  esurics,  ul  ad  s,ilicialctn 
poriingol,  fnlcittir  spirito  miiiladloii,  nc  lassescal 
in  via  •  cl  ideo  oranius  :  PtfMm  nostram  qudidia- 
>ium  da  nobis  hp.hr. 
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(fOlnlO    lOM    ponilur  tpirii  ui  iumiln,  qui    iuincii     A  piottoriiin,  u<-«     .t.|    i  on»ci  sioncm  r.n    ul  im 


roruilMi  eomenlt.  Nomo  riinn  mlioroUiv  nnl  ipi 

riln  OOMllll  ng.ilur.  Ilndc  or.imiis  hiut  uumntai 
ihii,  r~i.ni  in  earlo  el  m  terru  QMMMUI  VOloMOtOOJ 
l»i'i  1  miMilcnlcs,    miscrcamur  cui  miirrcuduin    «•»*<: 

vldortmoe. 

Scvto  loco  ponilnr  intelleciut,  «pii  mumbi  conlo 
ronvcnil.  Illis  «cilicet,  qui  purgaia  oculo  conlit  vi- 
ilcnt  ipioil  cornoreus  ocului  nofi  poluil  vidcre,  vd 
KOrll  MMlrOi  H»<"  ■utein  immdum  cor  icgnum  Dw 
ilii  iiur  viilcrc  :  non  illu.l  quod  001  in.ipil,  nec  dcnl- 
nil;  sc«l  quoil  in  noliis  «\st,  diun  vitia  cl  potrslas 
«dal.oli  «•«clinlnntur.  Undc  orninus  1  Adrenial  regnum 
f.tum:  iilcst,  da  ut  per  ipirltUM  iiiiclligcniire  niiiu- 
rilOOrdM  posMiniis  esse,  el  iil»i  iu  nobi*  regmnn  prae- 
parnre. 

Scplinius  ponilur  tpiritn*  p/ilieiiliir,  qui  paciliria 
congruit,  in  quibus  mIIm  molus  cst  rotoWU,  ui  non 
iUoeiOpOM  in  sanclific;ilionein  nominis  Dei.scd  vita, 
moribus  nomen  palris  in  filiis  ostcmlalur.  Unde 
oramlmu  :  Sanctificetttr  nomen  luum. 

Vcl  ii.i  nota  gradtis  h.irum  virluium.  P:iii|wri[»its 
promitiitur  rcgiium  cmlorum,  illis  sciliccl,  qui  per 
spiiilum  limoris  Domini  omnia  su.i  rontcmpscnint. 
Miiilms  hicreditas,  quasi  lcslamcnlum  palris  cuin 
piclalc  qua-rentibtis.  lllis  qui  liigcnl  scientcs  quibus 
malis  linl  involnti,  promitlilur  consolniio.  Esiiricn- 
lil.us  cl  siiieiilibus  ftatorites.  Miscncorilibus  miscri- 
eordn  pronittitur,  qnia  iinpcmlcrimt  aliis  eircum- 


nrns,  »c  I  pcnlilioni  .1.   crmn  iuigi  ibil  liim  ,  nl 
miIu  clcciis    MM   "•    rOgOO  lll    1  ■»■!•-      iil.jiniriiiir  : 
l>mir<  dnnltlrirl    luibm.   Ynn  111    llm*    ».rculi    I  ■ 
iiiimicoriiiu  iliunUi  1,  ui  a  dialKilo  j.im  iu   acnimtrr- 
11:1111  1I.11.111  lliOMM  ri|n  niliir.  /  1  ilimnia  lurbn  mreit- 
dit  111  niPiiirni  tolut  omie.  Turbai  quiil  liuin 

liaqiiC   nl  linein  imin.li  iion  dlmillcl  .  »c«l  liirbam  Ju 

iloicjB  plebii  lum  diMiUl,  qeando  ie<cundum  I  ilon 
iii.imljvii   nubibut   suis,  no    Mipcr  lufrnflUMIM  rl 
iicJin    i.lii. -icnl  (liu.  v,  fl),  iil    Ml|    ipnMolis    jnssil 

nc  Juilcis  ultra  prodicarent,  s««l  a.i  ponl< 

rcui.  Sic  crgo  lurbam  lllom  dlMlsit,  • I  M  MMlOM,  Id 

Mtluepieom  rcgni  eeenttis,  moomHi,  de  eno  dlduui 

finT.il  :  Qutt  iiticndil  in  moiiliin  llomiui,  (iul  71111 
Habit  m  loco  Hinclo  jut  ?  (Ptat.  ll|lt,S>)  MMM  oulffl 
alliludo  Mt,  cl  quid  allius  ccelo  ?  Illini  MCOudil  Do 
inimis.  El  asccn.lil  solus,  quia  uemo  nteendil  m  ea- 
tum,  niti  qui  desitntlil  de  ccclo,  Filiut  liomiuit  </iu  ett 
in  caslo  (Joan.  111, 13).  Quamvis  cl  in  finc  rum  vcuc- 
ril,  cl  oinncs  nos  mcmbia  sua  ColMgefitM  MfOM 
ril  in  coelum,  ciuin  lunc  solus  isccn.lct  ;  quia  MOUf 
ciiin  corporc  suo  unus  ett CbristUf.  Nuuc  aiilem  so- 
lum  <  apul  MMttdit,  Mcdiator  Dei  el  hominum,  homo 
Chrittus  Jetus  (I  Tim.  11,  5).  Kt  MCCUdil  or.nc,  qnia 
ivil  ad  Palrcm  pro  nobis  inlerpcllarc.  .Von  euim  in 
mamtfacta  sancta  introivil ,  MUmpluril  veiorttm  :  sca 
in  ipsum  coclum,  ut  appareal  nunc  tutiui  Dei  pru  naOil 
(llebr.  ix, 24). 


^pedionom  consili;.  Mundis  cortle  facultas  videndi  C      Soqoilur  :  VeapcreaHtem  facto ,  solus  crut  ibi.  Vc 

Deum.  Pacificis  IGO  WmiliMdo  Dci,  quia  filii  Dei 

vocabuniur.  Illc  summus  csl  qui  vocari    filius  pro- 

mcrclur.  Beali  qui  persecutionem  pntiuntur  propler 

jnstiiiam  ,    fnenJMU    ipsoniw    est  regnum    caslorum 

(Matih.v,   10).  Omnes  bcati  dicunitir  quf   habcnt 

q»ii«l(|iiid  desideram.  Reatiiudo  enim  est  siatus  con- 

gregationeoinnium  bonortim  perfcciissimus.  Scpicm 

igilursnnl  qux  perliciunl;  oclavum  esl.  quod  glo- 

rilieal;  perfeeiio  namque  illos  qui  Dei  sunt  probal 

Uttde    lcgilur  :  Suecendatitr  fomax  ut  probelur  nu- 

rUM  (Sap.  111,  6). 

HOMILIA  III. 
h  kvancklhjii  Munniouu  Mattu.€uu.  Jussit  Jesus  di- 
scipulos  suos  ascendere  in  naviculam,  el  pracedeic 


spcr  proplnqniiatem  fiuis  msculi  deoignal,  dc  qna  ct 

Joannes  ail  :  i'ilioli,  novissimn  Itora  esl  (I  Jonn.  11, 
18).  Vesptrt  igilur  facto,  solus  ernt  Ui  ;  quia,  ippro- 
pinqiiaiite  niundi  tcriuino,  solus  in  sancla  san<  toruni 
ut  VCrui  Ponlifcx  inliavit,  ibiquc  est  ad  tkxtetwm 
Dci,  ct  inlerpcllat  pro  nobis  (fiom.  vili,  34).  Vltuiii- 
lamen  ilum  illc  oral  in  cxcclso,  navicula  lurbotui 
fliiclibus  iu  profundo.  Nam  quia  iiisiirgunl  fliiclus, 
potest  ista  navicula  lurbari ;  scd  quia  Cbristus  orat, 
iioii  potost  mergi. 

Sequilur  ciiim  :  Navicula  autem  in  medio  wunrh 
jactabalur  fluclibus.  Erat  cnim  ch  contiarius  veiilus. 
Xaviiutu  quippe  est  Ecclcsia,  mare  stcuIiiiii,  fliutus 
mark  lumores  sajculi  el   iriliulalioncs    mnndi ,  seu 


MM  iraiu  fretum,donec  dimiiteret  tuibus.  (Matlli.  D  tMtotionUM  impcius claii.  Ventus  contiurius,  spnim.s 
xiv,  42). 

In  bac  lcQttOM  juxta  myslicam  intclligentiam 
Mimmatim  dcscribilur  Kcclcsix  sialus  ab  adveniii 
Salvatoris  iisque  iu  finem  sxculi.  Jussit  cnim  Domi- 
mis  discipulos  suos  ascendere  tn  naviculam,  quando 
;i|»osiolis  corumque  scquncibns  gtibernandan  com- 
misit  licclesiam.  Et  ila  prtetedcre  trans  frelum,  id 
csl  lendcre  ad  porlum  coeleslis  palri.c,  piiusquam 
ipsc  cx  toio  migrel  »b  boc  muudo.  Nam  cuin  suis 
eleciis  ct  propicr  suos  clccios  esi  ips<>  scmper  bic 
usque  ad  consiinimaiioiiem  sjecuii  ;  cl  pracedunl 
illuin  trans  mundanum  pelagus,  qni  quotidic  liiuc 
ir.msciiniad  lcnam  vivenlium.Ciim  cniiii  suos  illuc 
'»mncsp  acmiscrii,  tunc  iclinquens  inultitu Jincs  rc- 


dacmonioruni,  quo  s.xculi  potestates  advcisiis  Mccle- 
siam  soiii  eoucileUe,  et  imindus  eontra  inneMc  fre- 
qiicnlcr  coinmoliis,  cl  quo  vilia  v«  I  iniquiialcs  sctnper 
siiggenintur.  Navis  igilur  in  medio  maris  jnclubntur 
Ptutibns,  «luin  Jesus  in  montis cacuiniiie  moraictur; 
quia  cx  quo  Salvalor  in  cudum  asccn.lu,  SOUCU  Ee 
clesia  niagnis  liibulalionibns  in  boc  muinlo  ngil.ua 
esl,  cl  vaiiis  pcrsectilionum  luibiiiibiis  pnbnla,  ac 
divcrsis  maloruin  bominiim  pravilalilius  vc\ata.  vi- 
liisqne  iiiullimode  tenlala.  Erat  citim  ei  contrariHs 
v.uttis,  quia  flalus  inalignomm  spiriliitun  ei  scnipcr 
advcisiiur,  uc  a  I  portuin  salul  s  pervenial;  obiuerc 
e:im  inlitiir  fiuclili.is  ndvcisii.ilum  saculi,  «mnes 
«litas  valol  coniianeiates  ei  eomtnuvens. 
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Scquitur  :  Quarta  autem  vigilia  noclis  venit  ad  eos, 
ambulans  su;na  inare.  Cum  nox  duodecim  horas  lia- 
I  eal,  et  qu.ilum  mililares  vigilias,  Iribus  horis  uni- 
ruique  vigilix  dcputaiis, quarla  vigilia  noclis  exlrc- 
rniUS  esl  nnr.lis.  Nox  vcro  tenebras  Iribulalionum 
cl  errorum  ac  vitiorum  ct  pericula  tentationtim  dc- 
signat.  In  quarta  ergo  vigilia  noctis ,  hoc  est  in  ex- 
tremilale  perscculionis,  qux  diu  suli  paganis  rcgibus 
cfleibucral,  vcl  circa  finem  cujuslibet  gravioris  ad- 
versilalis,  venit  Jesus  ad  suos.  Et  venit  ambuiant 
supra  mare,  id  est  calcnus  omnes  tribulalionuin  flu- 
clus,  et  omnes  lumores  mundi  sub  pedihus  halicus, 
o:iincsquc  celsiludines  sxculi  premcns.  Quid  enim 
maris  nomiiie,  uisi  in  bouorum  nece  sxvicns  niuiidi 
hujus  amaritudo  dcsignatur  ?  Supcr  fluctus  ergo 
maris  Doniiniis  ambulal  :  quia ,  cum  se  procellx 
pcrsccuiionis  erigunt,  miraculorum  ejus  obstupcfa- 
ctione  franguntur.  Qui  enim  lumores  humanx  vesa- 
ni.e  miligat,  quasi  creclas  in  cumuto  undas  calcal. 
IN.im  cum  inorem  suum  genlilitas  destrui  novx  con- 
vcrsaiiouis  prxdicatione  conspicerel ;  cum  mundi 
hujus  divitcs  clationisuae  conirairc  facla  pauperum  ; 
cum  sapientes  sxculi  adversari  sibi  imperitorum 
vcrba  pensarcnt,  in  persccutionis  tempeslatem  lu- 
muerunt.  Sed  qui  verborum  adversitalc  commoti,  ad 
perseculiooia  procellas  insiliuni,  signorum,  ut  dixi- 
rnus,  adiniratione  temperanlur.  Tot  ergo  in  his  flu- 
ctibus  Dominus  gressus  posuit  quot  superbis  persc- 
cutorihus  miracula  ostendil. 

Sequilur :  Et  videntes  eum  supra  mare  ambulantem, 
lurbati  sunl,dicentcs  quia  plianlasma  est ;  el  prae  timore 
clamaverunl.  Jesus  transil  cnlcans  fluclus;  ct  lamen 
lanlx  sunl  tribulaliones,  ul  eliam  ipsi  qui  crcdide- 
runl  in  Jesuin,  et  couanlur  pcrseverare  usque  in 
fmcm,  plerunique  luibentur  el  cxpavescant  ne  de- 
Ociant:  Christo,  inquam,  fluctus  calcantr,  id  esl  sx- 
Cllli  ajubilinncs  ct  alliludincs  deprirnenle,  expave- 
BfUnl  Chrisliani.  Mcrito  igilur  Doniino  in  fliictibus 
Minhiil nilc  liuiucriint  diacipoli  :  quia  Chrisliani  , 
flMinvia  habenles  spcin  in  futuro  sxculo,  quando 
vidcnt  deprimi  altiiudincm  hujus  sxculi,  nonnun- 
quain  lurbantur  de  conlntionc  rerum  humanarum, 
nrc  a  Dco  iieri  l.anc  arbilranlur ,  scd  ab  hoste. 
Turbati  sunl  ergo,  diccnles  quia  phantasmu  esl :  quo- 
niani  dum  coniiderant  mtindi  gloriam  stemi,  et  sx- 
eubriuni  elationu  u  iltiludiooi  dejicl,  muodinosque 
flurttis  r.il.  ni,  pleriimque  lurbaiilur  de  mundi  per- 
cui  ionihua  :  quia  nondum  Inlelligunl  Deuro  ista 
fa  n  ,  led  pulant  ipirilom  hnjua  mundi  phanlasli- 
.iim,  i.l  i  >i  suhduhiui  Salanam,  t.di.i  in  mundo  gc- 
rero,  161  ■'  )'rn'  rtmora  claraant I urbttii  ad  Domi- 
ini.ii.  Sed  potlowdora  diligeniiua  auondonioa  ape- 
iiiiui  Evangelioaa,  aperiool  Scriptoraa  diviuas,  ct 

enilinl  iln  isla  omnia  prxdicla.  el  .luimadverlunt 

•  | ' t i . i  n. >ii  in.inis  cl  umbralilis  illr  spitilus,  qui  vcrinii 

perdidit,  aed  ferui  Dominua  facit  h.rr,  ct  de- 

priinil  cdlitodiuoi   sxculi.  ut  lb  humilibus  glorili- 

r. 

I  iide  cl  aple  siihditni  .  SUtliinejut  Jctut  tocutttl 
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A  esl  eit,  dicent  :  llabete  fiduciam;  F.ijo  sum,  uolite  ti- 
mere.  Aut  enini  per  iiilcriiain  nspiralinuein,  aul  per 
Scripluras,  aut  per  pr.rdiralores  loquitur  suis  lalia. 
Nolite,  inquil,  diSdere,  sed  fiduciam  linbete,  noliie 
cxpaveseere,  sedimpavidi  cslote  :  quia  Ego  sum,  qui 
isla  prxdixi,  el  nunc  ea  faeio  pro  veslris  ulililalibus  ; 
et  ideo  necessc  esl  ut  fi.int.  Ego  tum,  qui  non  mu- 
lor,  et  cujus  verba  non  transeunl,  sed  permanent. 
el  rebus  explenlur;  qui  ad  Moysen  dixi  :  Ego  tmn 
qui  tum  (Exod.  m,  14) ,  ac  prxcepi  ei  :  Sie  d  cet  filiit 
Israel :  Qui  est,  misit  me  ad  eot  (Ibid.).  Rcs  enim 
quxlihel,  si  mutahilis  csl,  non  vere  csl.  Non  esl 
cnim  ihi  verumes-e,  ubi  estetnon  esse.  Nam  quilquid 
inulari  potesl,  mutaluin,  non  est  quod  erat.  Ar  in 
veritale,  qux  manct,  inulalio  non  esl,   nec  prxler- 

rj  ilum  aul  futurum,  sed  snlum  prxsens,  et  hoc  in- 
corruptibililcr  :  qtiod  iu  crealura  non  est.  Discutc 
cnim  rcrum  mulaliones,  et  invcnies  :  fuil  et  erit. 
Cogila  Deum,  ct  invenies  :  eti  ubi  fuit  et  erit  cssc 
non  possil.  Reclc  crgo  Chrislos ,  qui  est  xterna 
et  incommutabilis  verilas,  dicit  suis  inler  munda- 
nas  Iribuialioncs  flucluanlibus  :  Eyo  tum ,  noliie 
timere. 

Sequilur  :  Respondens  aulem  Pelrut ,  dixil  :  Do- 
minet  si  tu  es,  jube  me  venire  ad  te  super  aquas.  Ac 
ipse  ait :  Veni.  Pclrus  ordinem  prxdicatorum  desi- 
gnal;  aqux  vcro  non  solum  Irihulalioucs  ,  scd  et 
populos  significant.  Si,  inquil,  lu  es,  si  lu  incom- 
mulabilis  permanes ;  jube,  quia  jussio  lua  est  virtus 
efliciens;  jube  me  super  aquat,  id  esl  super  fluctus 

C  mundanarum  Iribulalionum  cl  super  populos,  venire 
ad  te ;  ul  et  cgo  tibi  incommutahili  adhxrens,  fiam 
incommtilabilis,  parlicipalione  firmitalis  lu.c.  Vadil 
enim  supcr  tribulaliones,  qui  non  superatur  atil  mer- 
gitur  ab  cis,  scd  calcal  cl  superal  cas  :  aicol  h-gi- 
mus  quia  sub  Slcphano  facla  csl  i!la  tribtilalio,  iu 
qtia  ipsc  pro  Christo  primus  auimain  suam  posuit 
(Act.  vn).  Sed  cl  supcr  populos  vadil  ad  Chrisluin, 
qui  rcgendo  mullitudincs  fidclium  lcndil  ad  regnum 
coclorum. 

Sequitur  :  El  detcendens  Pelrut  de  naticula,  am- 
bulabal  super  aqnas,  ul  venirel  ad  Jetum.  Hoc  coui- 
plelum  esl  et  completur,  dum  sancti  prxdicatorcs  ad 
exlcras  gcnlcs  iniitiintur.  Petrnt  cnim  de  navicula 
descendil,  quotiea  quilibct  sanclus  doclor  dc  gremio 

"  niatris  Ecclcsix,  uhi  fucral  educalus,pia  condeseen- 
siouc  perrcxil  ad  illos,  qui  foriseranl,  ut  eis  viani 
ftalulis  ostendercl.  El  ambulavil  tuper  aquat,  dum  ct 
trihulatiom-.s  supcrando  calcarel ,  el  mtilliUidines 
hominum  Christo  crcdcre  faciens  sibi  subilerei.  Am- 
bulavit,  inijiiam,  non  stetil  l  quia  semper  ca  qux 
relro  siinl  Ioii^iiis  fugicns,  ad  M  qux  anlo  se  magis 
ac  magil  sc  piomovit,  el  quotidiauis  virtulurn  in- 
rremciitis  profccil.  El  h.rr  omnia  cgit ,  ut  vemret 
ad  Jesum  ,  qui  esl  Salvator  ct  vcritas  incomnmU- 
hilis  ;  gjualOOM  ftum  apprchrndcns  ct  <  i  inhxrcns, 
verani  tenerrt  in  eo  sahilem  ct  inrommulahilitatcm. 
Stmiilni  ;  Vident  vero  venlum  validum,  timmt ; 
cl  tttm    ceriaticl   mergi ,  rlamavit   duens  :   Dnivine  . 


COI 


IIOMII.I.t.   I   I    I  MHMil  v  linM  H 


Kiivum  »««•  /«i.    V.ilniu»  \rniti» ,  vettenteni  eofiilui  a  lingul 11  rvcnh  piivjti  i  itauiiMi,  Iwm    in.iaii.f 


dMntonuin  ftt.nl  iviiijinii  iin.ii  homiiium,  v«*lui 

aipias    in.iiis  iii    1 1 1< ] 1 1 1 •  t ii . 1 1 11  c ni    porsi  •rnluinis    liili- 
lllllil  ,    vrl  :nl  sii.i.lriiilllin    lorlllfr    in.iliiiu.  IJui  soli 
ooi  vniiis  II.1I11I    tiinc.    valitliih,    quanilo  S.ii.m.is    m 
suis  vinlnis  1'vlrciiiu    louiporc  (onlra  juslos  rol.n.i 
bilur.  Ouoil  111  hac  scnlcutia  niinr  de.Mguari  vulclur, 
«plia  IVlriiH,  i|ui  i-si  t.iilo  prx-dicaiilium,    iijeitt  ven- 
tiim   vahJum  liiiiiiisgc   rclorlur.  (Juit   finii)  mI  por- 
lot  'loruiM  iitni  timcbil,  quaiiilo  suli   AiHn  lirislo   1111- 
in.iiiis  1II.1  portcciiiio  iil.njMi'  fcrvebil.  Timiciu  autein 
kncipicl  .ili<|ti.iiilniuiii    mergi  :    qui.i  proplcr  liorro- 
rem  alrocitalis   suppliciorum,  qu.c   saiifli»  iiifercu- 
lur,  el  proplt  1   atliniratioiiciu  fallacium    sit-norum  , 
quje  per  sequaces  Anlicbrisii  fienl,  alii|iianlulum  iu 


viiiiu  .  .».1».  isii  .  .  1 1  1I.1    pMiilui    111  ■ ...  .11  '.1 .  Ii  11«  : 

Ipl.lllilll   alllCIII     IfMlpllljll    fllll  ll.lll'     .  I  1  llllllM  Jl  I  1  l>  1, 

qii.isi  Mini   Ml  viiiiu»  <  iinii  .11  ni .    N.,li   li ,1,  . 

1/  ii,-    li  inpiliis    1 1  *  1 1  < j  11 1 II 1 1  •  I. |  i,i|,  1  ,,,, 

t  llpi.lil.ll.Mi     Vulf      1    Ir.in.)  1   llil  is   1  ,1   11,     |.        vnlr   m 
IIOM  If  Hlibvfrlal  V<  nliu  n.l<  11,1     M  «i/n  r  niiui   vnlu 
lil  1-  I  <  11 111  fcln  il  ili-    lllCUri,  nc  illn  i'jl,  nr  1  uriiiiM- 
pal.iif  snlivorlal  illa  f.-ln  u  h    h    1.  1  j|.  .iri-s.i  1  ulipn  ; 

nifiiifiiiii  inii  n  111  Chrislm  El  il  moUM  ••  l  p      mm, 

si  lilubas.   m  .ilnpi  1    iKiii  suprras,  »1  im-ri/i    in<  i|ti»  , 
c\<  Ijiii..  jil  JiiUiii  .  Duinine,  iniium  me  /<i<     ln  I' 
Iro    ilaquc    communis    oiiiuiuiii    iioslruiii    < 
rainla  ftinililio  csl,    til  m    iios  im  :iliqno  lcnl  itiOtfMM 
vcnliis  ooii.ilur  Kiilivcrlerc.Vfl  mm.I.i  viIiiih  rriir,  1  l.i- 


cor.lc  suo  flucluanh, ab  infcnori  partc  aniina*  scnlicl       mouiu»  a<l  Cbristum.  1'orngct  iilc  11131111111,  <i  tnn  1 
aliquid,    quo   nisi  C.liristi  dcxlcra    levavoril  ,   facilc      de  profundo. 


lotiis  tlcmcrgi  possil.  Sc.il  quia  clcclus  crit  ,  ail 
C.lirisliim  clamabil  :  Domine,  talvum  me  fac,  et  sic 
eo  siibvciiif  uic  crigctur.  Eril  MM  fWM  Iribulatto 
magna  qualit  non  fuit  nl<  initio  crealura?  usquemndo, 
neque  fiel.  Kl  niti  brcviati  fuistent  diet  illi,  non  ficul 
latvn  ommt  earo  :  ted  propler  eleclot,  breviubuntur 
dtet  i(li(M„(th.  xxiv,  21,  22). 

Ikide  ct  liic  aptc  scquilur  :  Et  conlinuo  Jetus 
exlendent  manum  appreliendit  eum,et  ait  illi :  Modica: 
fidei,  quare  dubitasli  ?  Cilo  cnim  Salvalor  unicuique 
suoruin  cxlendel  inanum  salutaris  auxilii,  quia  non 
palietur  eos  lentari  supra  iil  quod  ferrc  polenmt 
(/  Cor.  x).  El  quemlibet  eorum  vclociier  apprcben- 
tici,  id  esl,  quadam  vi  divini  adjtilorii  assumcns 
tcnebil  cl  cripiet.  Modicw,  inquit,  fidei,  quare  dubi- 
tatti?  C.tijus  fldes  in  illa  tribulalione  non  litubabil ; 
qunndo  niarlyr,  qui  pro  Cbrislo  sanguinem  suum 
fundct,  nibil  signorum  facere  polerit ,  et  anlc  ipsus 
oculos  torlor  ipsiussigna  facici  ?  Penscmus  ergo  qurc 
erit  liumanae  mcntis  illa  lcntatio.  Cujus  enim  ttinc 
virtus  non  ab  ipso  cogilaiionum  fundo  quatiaiur ; 
quando  qui  flagris  cruciat ,  miracnlis  coruscat? 
Tanta  quippe  tunc  conlra  juslos  Aulicbrislus  ct 
ministri  cjus  iniquilatc  el  dolo  elTrcnaniur,  ul  eliam 
clccloruin  corda  nou  modico  pavore  ferianiur.  Un.le 
scriptum  est  :  lla  ul  in  errorem  inducanlur,  si  (ieri 
polat,  eliam  electi  (Mutlh.  xxiv,  21).  Qtiod  viilelicct 


Seqiiilur  :  Et  cum  atcenJittel  in  nnvicnluni ,  <  <  t- 
tnrit  i<;i/uv.  In  die  novissimo  asccinlcl  in  navein 
Ecclesiac;  quia  luiic  sedcbit  super  sodem  M.ijfslatis 
SU.T  (Matili.  x\v)  :  ipia?  scil<"S  11011  incnnvcniciilcr  io- 
lclligilur  Kcclcsia.  N.ini  162  'I'"  P,>r  'i''0"1  M  '•<» 
n.iii)  0|HTaiioncm  nunc  seinpiT  inliainl.il  Kcclcsi.nu, 
ipsc  luiif  pcr  sii.cplori.-K  manifeslalioni-iii  ingrcdie- 
lur  Ecclcsiam.  El  liinc  ccssabil  ventus  :  qui.t  il.c 
inones  nltcrius  non  liabebunt  polcslalcm  flammas 
iculalionum  vcl  commoliones  tribuialionum  einil- 
tcre  contra  cam.  Tunc  cniiu  pacala  ei  crunl  omnia, 
el  qtiiela. 

Sequilur  :  Qui  aulem  in  navicula  ernnt,  venerunt, 
el  adoraverunt  eum  ,  dicentes  :  Vere  Filius  Dei  es. 
Qui  in  Ecclesia  (ideliler  inler  procellas  tcnlalionuni 
acccilcnl  gaudentes  atl  cum,  et  cum  ipso  rcgnum 
ejus  inlranics  adorabunt  cum,  ac  perj>-tiialilcr  l.io- 
dantes,  Filiuin  Dei  vcraciler  buuc  esse  clanubimt. 
Tunc  enim  liet  quod  de  electis  a  mortc  rcsuscitaiis 
dicilur  :  Veniel  omnit  caro,  ul  adoret  coram  facie 
men,  dicil  Dominut  (Isa.  lxvi,  25).  El  item  :  Beati 
qui  liabitant  in  dumo  tua  :  in  swcula  sutulorum 
laudabunt  te  (Ptul.  lxxxiii,  5).  Nam  qtiem  corde 
credidcrunl  ad  justitiam,  oie  aulem  ftnffMJ  sunl 
ad  saluiem  (Rom.  x,  10),  bunc  cordc  vidcbuiil  ad 
vilain.el  ore  laudabunl  ad  gloriam,  cuiileiiijilaiilos 
qtialiler  a  Palre  sil  iucflabilitcr  gcniliis,  cuin  quo 


diciiur,  non  quia  electi  casuri  sinl,  scd  quia  magnis  |)  vivit  regnal   in    uniialc  Spitiliis  sancti  Ucus,    pcr 


terroribus  velul  casuri,  sinl  trepidaiuri.  Nolamlum 
etiam  quia  bxc  fluciuum  commoiio,  ct  Peiri  liiub.i- 
tio,  vel  inersionis  incboalio,  ctiam  nostro  lempore 
juxta  spirilualem  seiiaum  quolidie  agiltir.  Lnicuiqiie 
cnim  sua  cupidiias,  esl  tempcslas.  Amas  Deum, 
ainbulas  super  marc,  sub  pcdibus  luis  saeecli  lumor. 
Amas  sjccuIuiii  ,  absorbcl  lc  :  amniorcs  enim  suos 
vorare  novit,  non  portarc.  Scd  cum  fluciiiat  ctipidi- 
tate  cor  luum,  ul  vincas  tuam  cupidilalem,  invoca 
Cbnsli  Divinilalem.  Putas  cnim  Itmc  vcntiim  essc 
conl.ai -ium,  quaiitlo  liujtas  sxcttii  suigil  advcrsilas, 
el  non  cliam  quantlo  blavidilur  pr>spcritas.  N.un 
quando  bclla  ,  <piaudo  Inmullus,  quando  fames , 
quando  pesltlcnlia,  quaudo  cmquc  iiomimim  ciiani 


omnia  s.ccul  <  s,ct -ulorum.  Amcn. 
IIOMILIA  IV. 

I.N   EVANGEl.lCil  SECU.NDIM    MaTTII.EIM  !    Pott  JlCS  SCJ, 

assumpiil  Jetus  1'elruin,  el  Jacobum  cl  Joannem 
fratrem  ejus  :  el  Juxii  illot  in  moiuem  ejcccisum 
seorsum ;  el  iransfiauratus  jsi  anle  eos.  El  rcliqna. 
(Matlli.  xvii.) 

Quia  Salvator  noslcr  elcclos  suos  per  hujtis  vilat 
laborcs  ad  illam ,  qux  laboiem  ncscil,  vitam  fulune 
bealiludinis  inlrodticere  disposuil ;  modo  pcr  Evan- 
gelium  suum  sudorcs  ccrlaniiuuin  temporalium , 
inodo  palmam  pnemiorum  describil  auernorum  ,  ut. 
sciliccl,  audilis  agonum  necessilalibus,  mcmiucrint 
sibi  rcquicm  in  bac  vita  non  osse  petetubn;  audiw 
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irrsum  dukedine  futur.r  beatitudinis,  lcvitis  fcrant  A 
maU  traoaeentU ,  qiw  bonis  iperavcroui  remnne* 

vanda  perpoluis.  Cum  enim  snns  suorumquc  pa-«sio- 
lics  paulo  siipcrius  piTnunliasscl.  ail  :  Filint  enim 
hominit  vcniurut  etl  in  glorin  Palrit  tni  cum  angslit 
suis  :  ci  hinc  rcddet  unicniqne  sccunihim  opera  ejus 
(ilnllh.  vi,  27).  Utri  potoianl  discipuli  in  suis  rngi- 
lalimiilms  di'-cre  :  Orcisioncm  cl  morlcm  uunc  dicis 
rsse  vcniuiam ;  qucd  MteiR  promitlis  adfuturtim  tc 
in  gioriu  Patris  ctiiii  angelorum  minislcriis  Ct  po- 
ICSlale  juditis,  hoc  in  lempnia  longa  iliffcrclur. 
Prxvidcns  i^iiur  oreultoniia  «ognitnr  qnid  posscnt 
ulijiccre,  pracsciitem  limerein  pr;osenti  couipcusavit 
prxinio.  Suhjunxil  enim  :  Xmen  dicovobis,  sum 
quidam  dc  he  ilanlibnt,  tjni  non  gnstabunt  morlem, 
donec  vidcanl  ftiiuni  homiuit  venicnlem  in  retjno  suo 
(Matih.  xvi, 28).  Ac  si  diceret  :Qualis  venlurus  csl  in 
lue,  talis  ol>  incredulitaiem  vcsiram  praeaenti  tcm- 
pore  demoiislral.ilur,  videnlibiis[a/.1vivciilibusl  liis, 
rj.ii  dic  a.ssisitiiii.  N.nn  quia  iiicertum  esl  ontnilios 
tcntpos  miivcrsalis  judioii,  inccrtaque  sittgtilis  hora 
sui  exiius,  cl  peterat  longa  vidcri  pracsctts  affliciio 
oescietilibus  quando  requice  promlssa  vcnirct.  Vo- 
luit  pins  liagisfer  aliquilnis  disciputomtn  snorem 
adluic  in  lerra  degcnlihos  a'tcrnar  promi.ssiouis  gau- 
dia  pranonstrare ;  qnaieims  ct  ipsi,  qui  viilisscnt, 
«u  omuesqui  audire  posseat,levias  advcrsa  pncsen- 
iia  lolerareni,  reducto  saepius  ;»J  mentein  futura 
ivlribiilionis  niiincre,  quou  cxspcclareut.  Sunl,  in- 
ipiit,  afiqui  htc  Sfantes,  <7m  non  gustabuui  mortem,  r> 
//.'/i(<-  v  dcant  fUium  homii.is  vcnientem  in  regno  suo. 
W-nicntcin  quippe  in  regno  suo  viderunl  cuin  disci- 
puii  stii.  qni  in  ca  elarilate  vbferael  fulgeniem  in 
ntonfe,  in  qua  peracto  judicio  ab  onmibas  sanciis  in 
rcouo  suo  vidcbilur. 

Seqnttuv  enim  in  <^a:igclica  iiarratioue  i<l  dc  quo 
loqui  volumus  :  ICi  post  dies  tcx,  assumpsii  Jesut  Pe- 
tfuii,  cl  Jacobum  ,  el  Joaninm  frulrcin  cjns,el  duxil 
illos  iu  uiontcin  excdsuin  ico.sMHi.Qtiod  postdies  scx, 
cx  ijiio  promisil  disnipulU  <  larilnlcm  sua:  visiouis 
Domiuos  ostcndil,  signifieal  sanetos  in  dic  Judicii 
regiinm  percepiuroa,  qnod  cis  promisit,  qui  non 

iiieulilitr,  Dcus,  nnle  l,inpoitt  swcutaria  (Tit.  l,  2). 
Jeiupma  qnippc  stvculitriti ,  scx  uUalihus  constaul. 
Quibus  complelis  ,  aildicnl  a  Domino  :  Venic,  be-  ry 
nedieli  P>itris  mci ;  postidetc  ptiraimn  vobit  rcgnum  a 
roniiiintione  ntundi  (Mnlih.  ixv,  3^).  PuSSOOl  cli.un 
MX  diet  pnunissa  Iloniiniia:  visionis  cl  glorijc,  pcr- 

uncm  bonoram  operwn  dntlfaisrc.  sino  qniluis 

ad  <  oiili  ni|i!.iiiil;ini  Condiloris  sui  inaj^slalcm  qnis- 

qne  n  >n  valel  pcnronlre.  Qoia  enlm  DoaaiMS  srx 

«diciuis  n :rii!n  creaioraai  lbrmavit(et  scptims  re* 

qolevil  ab  oprril>us  suis  (f»'.u.  i,   n);   rr<  lc  pcr  tcx 

dict  opcrs  bona,  quiuoi  aj  roqolem  pervcnira  <lr- 
bemos,  esprimoninr*  Bl quU  <pii  Deon  viJ.rr.rt 
ad  vioriam  i<  tU  reaorreeiionii  peningere  concti* 
piscii,  debei agcre  boM  <|uac  noeitj  rectc  paafafei 

MSj,  ploriiiiii  siii  re^ni  qu.iin  lOOpMldil  difCipolia, 
BalvalOi  oslettdik  Lucas  latncn  sir  icripsil:  Fortow 
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esl  ituicm  posl  htvc  verba  fere  dies  octo,  ei  attumptil 
Pelruni,  el  Joaitnein  cl  Jacobum,  el  ascendil  in  nton- 
tem  ul  orarel  {Lnc.  ix,  28).  Sccundiim  quem  I.ucam 
ortava  ifie  Iioininus  pmnisaan  fulnne  beatitudiuis 
gloriam  discipnlis  i<leo  manifcstavit,  ul  oslensa  cce- 
leslis  vit.i,-  dulcedine  tancterun  qui  banc  audiro 
|»osscnl ,  corda  rcfovcrct,  el  octonario  dicrum  nu- 
mcro  verom  gaudimn  lcmporc  resurrcclioiiis  docerct 
ossc  venturum.  Nam  ci  ipse  orlava  dic,  boc  est  post 
seitam  Sabbati,  qaacrocen  ascendit;  ac  scptimam 
Sabbati,  qua  in  sepulcm  quicvit,  a  iuorluis  rcsur- 
tr.xil  :  cl  nos  post  scx  bujus  sxcitli  ailalcs,  in  qui- 
bus  pro  Domino  l.iborcs  toleramus,  ac  scptimam 
sabltatismi  nnimarum,  qux  inlcrim  in  alia  vita  ge- 
ritur,  octava  profcclo  aptalc  rcsurgcmns.  Nam  quod 
Malili.-cus,  vcl  eliam  Marcus,  Dominum  pott  sex  dies 
iransfiguraliim  dicit,  nec  ordine  lemporis,  nec  ra- 
lionc  mystcrii  discrep.il  a  Luca  qui  octo  diet  ponit. 
Qui.i  Maltli.Tiis  narrat  ntedios  lantum  dics,  uude  cl 
absoitttc  post  tex  diet  factiun  commemoral  ;  liic 
aiilcm  primmn,  quo  liac  Dominus  promisil ;  ct  uiti- 
niiini.quo  suapiomissa  complcvil,  adjungil,  idcoquc 
tcniperaiius  loqucns  fere  dies  oclo  ponit.  Et  in  ra- 
tionc  myatica,  illc  posf  sex  mundi  xlatcs  sanctis  ab 
oiuni  lalioic  quiesrcndum,  liic  aulcm  oclavo  lcin- 
porc  designat  css<r  rcsurgcndum.  Tres  aulem  disci- 
pulos  Dominus  assumpsit,  quibus  glorifirationcm 
snani  osicndcrct,  vcl  quia  qui  nunc  Oden  saoelat 
Trinilalis  iu  charitate  operanlcm  scrvaul  inlcgrani, 
tunc  de  cjus  rcvclala  visione  perenniler  Ix-lalur  ; 
vci  quia  tres  snul  ordincs  fidolium  in  Kcrlcsia  , 
qui  soli  ad  lianc  viaionem  p.^rvcnire  mcrcanlnr,  vi- 
dclicct,  pr.Tposiii,  ct  conlincnlcs,  llqoc  ronjugali. 
Qnisijiiis  cnim  in  aliqno  Irium  islorum  graduun 
invcnlui  non  fuerit,  a<l  gaodion  visionis  bujua  noo 
pcrlinebil.  Pctrui  namque,  propier  prinaton  suum, 
pnelatos  Ecclesbe  designat  :  Joanncs  anten  ,  qni 
pcrmausissc  virgo  pcrliilictur ,  culihes  ac  miindi 
coiUeniplores  pi.Tinonsliat  :  Jacobus  vcro,  qui  sup- 
planlalor  dicilur,  conjugnlos  ct  inundo  liciic  utenlea 
significai.  Ilircigo  liilms discipulis,  pcrquos Rnivcrsi 
desigiiantor  clecti,  Doniinus  gloriam  raan  ostcnco- 

rus  in  montem  cos  ducit  cxcclsum,  nl  dorcal  onincs 
qni  lianc.  videru  desiderant,  nou  iu  iuflmis  jacere 

voltiptalibus,  uon  illcrcluis  servirc  rarnalihus  ,  non 
torrcnis  adli.Trcrc  rupiditnliliiis;  scd  Tlcrnntum 
ainorc  a<l  superna  scnipcr  crigi,  cl  angrlir.r  1*33 
iminditi.T,  piclalis,  ct  pacis  el  dilectioois,  Ol  lioniia- 
lis,  ct  jiisiiiix  vitam,  quantum  norialibos  pcoaibile 
csl,  scinpcr  imilari  dcl>crc,  juxta  illml  Aposloli  .' 
Nottra  aulem  eonversalio  in  coclis  csl.  f  ;/./.•  eiiafi 
saltalorcm  cxtpcctamut  Dominum  nominm  IttttM 
Christum,  qui  rcfoimnhil  cmpns  liuimiiimis  imsiric, 
configuraliim  corpori rlnriliitit  siir  ( Pliilipp  iii , 2U,  12) . 
(Klrnsurtis  gloriam  SIIX  Majrslalis,  in  montcni  disri- 
pulos  </ur»l,  ul  disrant  ipsi,  ilisraitt  oiiiiks  qui  Ii.hk: 
,vidcre  siluint,  uoii    raiu  sibi  in    httJllS   saaaili    pro- 

fniiilo,  sed  iu  regne  wpernc  bcaiiiudiuU  esae  ihw 

ri  nilain,  rl  llildcanl  diKtii  licri  .orcmlcic in  montcm 
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Voiniiu,    ol   tlaic  iii  /<>,.,  t.iinlo   ,-  iii    l.l   li.  iii-    c\  iii 

flt  llNt.l.    I  lllll      lll\lhS<l      l|llll        lllllll       |//,M      III       llll'W.111 
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pravnrtim  m<  nn.i  |»r<*uiiiulur,    iuiiiiio   i  inuii  lnin  .ir 
iiicnlis  iiilriuiime,   ot  OptffMH    <  lMTtiii.iin-   Mji.irui 
tunl  jIi  illit,  0|  in  r-Muro   protvis  cii.un  rnrporu  f| 
loro    srgrc;iabuuliir  al>  cit  ,   qunndo   abii  iuidet    tot 
Itominns  in  ubdilo  vutius   tui  a  conlurbaiinf  Imim- 
hhhi,  tl  proltgel   i»i  tabtiiin,  ulo  suo.    (Jui,  jlllll    Ll 
cint,  ascctulit  in   innnlem  (iraliirus,  cl  ||C  lianklnr 
uunilu,  :  qui:i  in  tu-li  secrclam  altitudincm,  ut  \r 
rm  IHwllrM  ,    .»m  endil    pro    suit   iulcrpelliiliirii»  , 
suain<|iic   gioi  i.un    cis    ibi    nnnifosialurun  ;   el    ul 
ostcii-lcirl  «|  ni  n  <|  ii  Itc.tt.nu  resurrcninucni  cxtpc- 
Ctanl,    ct  rrgeni    iu    ijctinf  stio  viderc  llfllllltFINl  , 
nicnlc   iii  cxrcisis    babiiarr,  ac   contiuuis  piec/ims 
InsJtU  ra  dcbcanL 

Stx, ui m r  Ki  transfiuurulnt  etl  antc  eot.  El  re- 
tplcnduit  faciet  ejut  sicul  tol ;  vcslimenla  auiem  ejut 
(aeta  tunl  alba,  ticul  uis.  f.ucas  vcro  dieil  :  El  focta 
ettt  dtnn  orarctttpaict  vuttut  ejits  utleru,  ei  rettitut 
ejut  albttt  ri-fi.hjcm  (Ltic.  It,  20).  TrautfiguralHt 
-•tileiii  Dmoinus  aulc  disopulos,  ct  in  altera  speiie 
vullus  :ippaivns,  non  foruiain  litini.ini  corporis  nmi- 
sil,  sc-I  suant  snorumquc  glorificaiioncm  pramion- 
stravil.  Facla  esl  enitn  specict  vutttts  ejus  altera,  id 
cst,  alieritis  glorix,  quandn  retplenduit  ticut  tot. 
Cujtis,  seiliccl,  spiemloris  ct  glorix  ctarilM  ad  naln- 
raiu  siisceptx  liumanilalis  speoialitcr  pcrlinebat. 
iNiiin  illam  ipsius  Divitiitnlis  incftihilcm  rl  inaecesii- 
bileni  v.sioiicm.qux  ina*tcrnam  vitam  bealii  mun<lo 
rorile  scrvalur,  iiullo  moilo  tliscipuli  morlali  i.iliuc 
carnc  circumilaii  poterant  intueri.  In  liac  ergo 
iransflgiiralinnc  Dominus  cl  sui  corporis  glorinm 
♦jii.i  pcr  restirrcclioncm  eral  illuslrandum  prxmon- 
Slrnvit,  cl  elecloriun  oinniiim  quanla:  clarilatis  post 
rrsuircclioncm  fulura  sint  corpoia  prxtnoimil.  Nain 
cl  dc  illis  alias  ait  :  Tunc  justi  futgebunt  ticul  sot , 
in  rcuno  Patrit  eorutn  (Maittt.  xtti,  45).  El  liic  in 
exempluni  fulurx  clarificalionis  ipsius,  resptcuduit 
fncies  ejus  sicut  tol.  Non  quia  Domui,  et  lanetorum 
e]US,  xqualis  possit  eue  clarilas  et  gloria;  sed  quia 
mbil  sole  clarius  viilere  uovimus  :  non  solum  Do- 
mini,  sed  ct  sanctorum  in  rcsurreclionc  gloria  solil 
aspectui  comparalur,  quia  clarius  solc  aliqniil.  tuulc 
cxempium  daretur  hominibus,  niinimc  potuit  inve- 
niri.  Possumus  etiam  per  facicm  cjus  intelligere 
prxsenlcm  et  mnnifcsiam  cognitionem  liuinaniiaiis 
ipsios.  liesptenduit  ergo  tieut  sol  fac.ies  ejus  :  qnia  in 
illo  supernae  bcatitudiuis  rcguo  lanclis  omnibus  ita 
rcsplcndcbii  unico  ac  lingnlari  spleiuloreclarissiina 
ctiam  liiiin.ini taiis  ejiift  contcmplatio,  suut  tol  unica 
ct  singulari  claritate  supcral  omma  qux  corporeis 
octifis  lucida  videiiiur.  Vetlimenta  autcm  ejus,  qux 
sjVjii  nix  albedinc  refulscre,  non  incongruc  sancii 
cjns  figiiraliter  inlciliguiiUir,  Aposlolodiccntc  :  Quol- 
quol  baptizati  etlis,ChrisFum  indutslis  {Cuiut  m,27). 
Qn»,  sciiicd,  vcslimenla,  ipso  i:,t>-i'  uomiitfS  m 
tcnis  convcrsamc,  dcspcrt-j  iUoruiiii|iii<  suuilia  vi 


i  uoni  mi  si 

A  il   liinliir,  iih,    ' •  - r i <    n   .,    iic,    i,  .\,.   ,   ,i,.|,irr 

iciniwir  •  ,|ini.    ,,  ,ii  j,,  ,1,111-,   iiM|ii,inr  *nm  mMmi 

/l'll    t>ti    INIIIft»,     «../    l/iil|/|'OI     ««;,(. nlliil    quid   rn  i 

fi-Mrix*  iivlint  i/iii.i.  ,  ii  m  «iimi  it.iil,  nmihirt  riimui, 
qumiiam  iittbiiunt  i.ihi  i.rnii  ril(/  Jnun  tli.S). 
Umk  btlM  Nlfrttl  \V  •i,,|,-m  vr  linn-nlit  -tn  o«iia 
fuiln  tuni  ndfint,  nh.i,  ciin.lidiii/ne  rnrmi,  nr/ni  mr, 
quiilia  (ulta  :nptr  icmtm  imn  poltil  eundida  fnitir 
(Hnri.  IVttli  i)  Quil  »|iio<l  (iiHtnbnv  pald,  ncino 
CM  i|in  tAine  ( 'itrruptKiiie  ri  «toloro  viverr  poviit  mprr 
trrrmn,  iicnio  rsl  UJttl  »inc  ail.iriu  ittcnjui  p<-rrnii 
vixrrc  ipiral  tuptr  lerram.  S('tl  tpio.l  /n/'t>,  nl  nl 
doclnr  aniniaiiiiii,  llfl  n.uinlaloraliquis  tni  rorporis 
cximius,  »u;irr  terrnm,  non  poltit,  Dominn»  f ,« irl  in 
Ci  !o,  cniitiidiiii-    I      \fimv,   VdlCtn    vidcliccl  tinni. 

•I  ab  omni  iiiguiniiiuiuo  catnit  el  tpirtlut,  iniupi  r  et 
a  1,-ni.i  carulsel  kpirilus  braliludiu«acliic*refic;cii<i. 
Scipiilur  :  Et  ecce  appuruerunt  illit  Uoijtet  et  Etiat 
cutn  H  loqucntes.  Lucai  bac  plenius  cxposmi  :  Et 
eccc  tlno  viit  loqucbantur  cum  iiio.  Eiant  Moutei  el 
Etiat  titi  in  tiiajcttatr,  ft  dictbnnl  ezcetsum  rjut, 
quem  comptct urnt  erm  iu  Jeru.iatcnt(I.ne.  \x,  50,31). 
Moyses  ct  Klias,  qui  loculi  sunl  in  inoc.ie  rum  Do- 
mino,  ct  ilicebnnl  exceanm  rjut,  quem  complrturut 
ernl  in  Jcmtatem,  i<i  Col,  passionem  ac  rcsurrcclio- 
nem  c.jus,  oracula  lcgis  ac  proplict.irum  (lc.siguint, 
qnffi  in  Doiniuo  complcla,  cl  nunc  doclis  quibnsipM' 
p:ilciil,  et  iu  fuluro  maiiifc^lius  p.ileliunl  electio 
omnibiis.  Qni  bene  riai  in  ninjetlalc  dicunlur,  ipiia 
litiic  Ipertittl  videbitur  quanla   veritalis   digniiale 

^*  oiiinis  divinoruin  cloquioriim  non  solum  seusus, 
sed  cl  lertUO  fucril  prulatus.  IMs-.umust xcessum  ejut 
iiHelligcrc  spccialiler  exaltaiiouem  bumaniiatis  cjus, 
qua  exccssit  oiunia,  sicul  docet  Aposiolus  dicens  rie 
Patrc  :  l'l  sciatis  qua'  sil  tupereminent  mngnimdo 
virlutis  ejus,  quatn  operalur  in  Christo ,  tutcilant 
itlittn  a  muituit,  et  consliluens  ad  dexleram  suam  in 
caelestibus,  supra  omncm  piineipatunt,  el  poletlaiem, 
tt  virtuicm,  ct  dominalionem,  et  omne  nomcn  quotl 
uominatur,  non  solutu  in  hocswculo,  sed  et  in  futurc; 
el  omiiia  subjecil  snb  petiibus  ejut  (Ephes.  l,  18-il/. 
llic  est  excessui  Mcdialoris  Dci  et  bomimim  hominis. 
Jesu  Cbristi.  Qucm  excessum  licel  Paicr  operalus 
sit,  ipse  laioeu   secundum  divinitalis  poienliam  ni- 

„  bilominns  operatus  est,  nique  eompievit.  Qu ..icunqtic 
enim  PalerfecetitJuvceiEiiius  siiisitilerfacit(Joan.\r 
19).  El  complcvii  illum  iu  supci  na  Jerusaicm, ubi  sem- 
yov  \  \tltU\r  pax  Dei,  qua>  exsupcrat  omnan  sensum  (1'lti- 
lipp.  tv, 7;  Sed  cl  in  sanclis  suis  magitum  exccssnm couv 
plebil,-.]iian(lopostjudicuiniv(isusqucadcelsilntliiicii> 
palerux  visionis  elcvabii.  Ilunc  iiaquc  eacexswm  ca- 
pilis  cl  tncmlirotum  in  civil;ile  magui  rcgis  ront- 
plcndiim  Moyscs  ct  F.lias  ducbant :  quia  gloriaiu 
cxaltaticnis  Cltri&ti  et  Kfclesix  pnedixcrunl  jugiicr 
lex  ct  proplit-iT.  Subjungil  autem  noc  )-»co  l.ucas 
sulus,  dicens:  iYniK  vero,?i  iiu.  mm  ilio  erauf,  n>a- 
iiitt  .  :<i).;  s.unno.  /(  tii-.iiL'ti:e&  ftrft :■.-»/  majestaitm 
. /,-is,  -/  duos  viros  ijfui  stabuni  cvni  ■  !o  iLttc.  w,  ?>±). 
v,r.ui.;U    St  h,:.-.  '»iti  Otta  i  rfici    ilCUliuUCUi  pi.t'Uti    l. 
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nanc  spericta  lesuirectiotiis  ilescribit.  Nam  in  rolro  A  beatiisPeiriis,  ineo  quod  ccclesti  convcrsaiioni  u 


cl  BOCiis  CJUS,  nl  supra  dicdim  osl,  omnc.s  designan- 
lnr  clecii,  qui  gravantiir  somno ,  dnni  cnipora 
eorum  in  lumnlis  usqiic  ad  (inem  s.rculi  dormimil  : 
scd  in  dio  resune»  lionis  evigilabnnl,el  ad  viilemlani 
peipeino  glnriam  majeslalis  ejus  siiblimabundir. 
S.'d  el  diios  viros  slanles  cum  eo  vidcbunl,  id  csl 
verilalem  scnsus  legis  cl  proplietarum,  qux  istam 
<  larificaiinncm  prxminliaverunl.  Vel  somno  eraut 
gravali  :  quia  splendor  incomp  ehensibdis  divinilalis 
preinit  qundam  vcliil  gravi  pomlcre  sensus  corporis 
imslri.  Ei  eviijilaiues  vidernul  mnjettnlem  ejns  :  quia 
qui  sniiinuni  corporis  a  suo  corde  evculiunl ,  et 
meiitc  vigiles  fiuul,  ad  lncem  supcrnx  visionis  ele- 
vanlur. 


Iieiiiaciila  fariemJa  ptilavit,  nesciebat  quid  diceret. 
In  ill.i  namque  coclcstis  viiue  gloria  doinus  nccessaria 
non  eril,  nhi  ,  divinx  contemplalionis  luce  omnia 
pacificanle,  aura  adversilalis  alicujus  limcnda  nulla 
rcmaiicbil,  (cslanle  Apostolo  Joanne,  qui  cjusdeni 
supernx  civilatis  clarilalem  dcscribens  ait  inlcr 
alia  :  Et  lemplum  non  vidi  in  ea;  Dominut  enim 
omnipoleits  lemplum  illius  est,  et  Agnus  (Apoe.  m,  32). 
Nesoiebat  ergo  quid  diceret,  qni  mente  cxcesseral; 
quia  in  domo  r.itris,  qux  in  ccelis  est,  domus  manti 
lacia  necessaria  non  sil.  Nescicbal  quid  diceret, 
qui  Cbristum  in  illa  clarilate  scmpcr  ibi  retinere 
volens,  non  cogitabat  quia  salvari  mundus  nisi 
morle  Ciirisli  nou  potcrat.  Nescicbal  quid  diceret,  qui 


Soqn idir. ■  lletpondent  auiem  Pel rttt,  dixil  ad  Jesum :  ■  oblTus   csl   rcgntim  sanclis  a  Domino   non    alicul  i 
Domiue,  bonum  esi  nos  hic  esse.  Si  vit,  facinmut  hic      lerrarum,  scd  in  ccelis  esse  promissum  :  nec  recor- 


tria  labcrnacnla,  tibi  unum,  Moysi   unitm,   et  Elice 
iuium  :  Et  hare  ctiam  Luras,  cnm  de  duobits  viris 
loqncreinr,  sic  ail  :  Et  faclum  est ,  cum  discederent 
ab  illo,  nit  Pelrus  ad  Jesum  :  Prxceplor,  bonum  est 
no- liic  csse;  faciamus  trin  labernacula,  unum  libi, 
unnm    Monu,  et    unum   Eliar :  nesciens  quid  dicerel 
(Luc.  ix,  33).  DiscessioMoysiseiElixaChristo.seciin- 
duin  illml  itilelliecnda  csl,  164  1"°''  ail  Aposlolus, 
quia  cuin  vencrit  quod  perfectum  est,  evacuabitur  quod 
cz  parie  cu  (I  Cor.  xiu  ,  10).  Rcccdel  enim  doclrina 
lcgis  cl  propbetarum,  ubi  manifestalio  divinx  vi- 
siouis  sanclis  apparucrit.  Pelrus  vcro  ad  ea,  qux 
ccrnebal,  respondit  -.Bonumest  nos  hic  esse,  virnsque.  r  " 
jam  discedentes  cupiebat  ibi  relinere  nova  taberna- 
nilonim  consimclione.  Nam  q.iia  quo  ampliusquis- 
que  vitx  coeleslis  dulcedinem  dcgus(at,  co  amplius 
fisiidil  omnia  qux  placebant  in  inllmis  :  merilo  ip-e 
nunc  visa  Domini  et  sanclorum  cjus  majcsiate,  re- 
pemc  cmicia  qu.T  novcrat  lerrena  obliviscitur,   cl 
solis  bis  qux  videbat  dcleclalitr  adftsererc;  ibique 
cuin  Jesu  optat  babi(are,  ulii  manifeslala  ejtis  gloria 
i.ctalur,  dicens  :  Domine,  bonum  est   nos   hic  etse. 
Quia  revera  soliim   bomiuis   boiium  cst   inlrare  in 
gnndium  Domini  sni,  Ct  liuic  conlemplando  in  xter- 
niiin  assislcre.  Unde  merilo  nilnl  unquam  veri  boni 
liabnisse  pulandus  esl,  cui,  rcadi  suo  exigente,  oon- 
lingil   iiiiuquaiii   sui  facicm    videre  Crcaloris.  Quod 
si  bcalus  P<  t rn s   glorificatam   Cbrisli  buinauila(ein  . 
eonlcmplaliis  tanto  aflii  ilur    gaudio,    ul  nullatciius 
ab  e.jiis  intui(u  vclil  seiemi    :    quid    piilanins  csse 
hcaliUldinii  iis  qui    Divinilatis  ojus  allitudincm  vi- 
dcre  nie.iiiiTinl?  El  si  cuni  duobus   lantiim  sanctis, 
Movse   scilicet  ct   Elia,    iransfigiiratam    in    montc 
bominis  Cbrisli    spccicm   viderc   bonum  maximuin 
ilnxit,  quis    S  rmo   evplicarc    <jt   quis   scnsus  valo( 
comprcliciidcre  quan(a   sint  gaudia  juslornm,    c.um 
ICCflCMfil  nd  Sion  monlem,  cl   ad  civitaiem   Dei  vi- 
tvmu,  Jrrnsali-in  cceleslem,  cl  multorum  tnillium  An- 
gelorum  frequenlium  (llebr.  xn,  22);  ipsumqtierivi- 
lalis  ojiisilein    nrtifmm   el  comlilnrcm  Dctim,  non 
pcr  ipeculum  el  in  anigmate  sicill  nunr,  scd  facie 
ad    fjciom  COMfCMrhllf  (I  Cor.   xiu,   12.)  Tjiiicii 


daius  esi  se  suosque   coapostolos   morlali  adhuc 
carne  circumseplos  imroorlaiis   vitx  siaium  subire 
non  posse. 

Scquittrr  :  Adhuc  eo  loquenle,  ecce  nubet  lucida 
obumbravil  eos.  El  ecce  vox  de  nube,  dieen»  :  Hic  etl 
Filitts  meus  dilectut,  in  quo  mihi  bene  eompiacni ; 
iptum  audite.  Lucas  eliam  ila  :  llaec  auteru  illo  lo- 
quente,  facta  ett  nubet,  et  obumbravit  eot;  ei  tiinue- 
rttnt  inirantibus  illit  in  nubem.  El  vox  faela  ett  de 
nube,  dicent  :  Hic  est  Filius  meut  dilectttt,  ipsum 
nudile  (Luc.  ix,  34).  Quia  Peims  labernaciila  faccrc 
quxrebat,  obtectii  lucidx  nubis  esl  admoniius  in 
illa  vi(x  ccelcslis  babitatione  domos  non  forc  ne- 
essarias,  ubi  omuia  Dominus  xterna  sux  lucis 
obumbratione  protegil;  qui  lucem  habitat  inaceetti- 
bilem  (7  Tim.w  ,  16).  Hxc  enim  nubet  lucida, 
qux  nunc  super  discipulos  facla  esl,  et  obumbravit 
eos,  esl  illa  lux  inacccssibilis,  iu  qua  Dcus  habilat. 
Qux  inacccssibilis  est  viribus  noslris,  sed  accedidir 
ad  cam  muncribus  divinis.  Moyset  enim  accessit 
nd  caliginem  in  qua  eral  Deus  ( Exod.  xx ,  21). 
Nam  illa  caligo,  el  ista  nubcs,  atque  illa  lux,  iilem 
sunl.  Qtiia  c(  omnis  e(iam  corporea  lux,  qux  pr.e 
nimielale  clariutis  non  polesl  aspici,  rcclc  ca- 
ligo  et  inacccssibilis  dici  polcsl,  sicul  ct  ocidoriiin 
nosirornm  rcvcrberalio  probal  in  aspcctu  solis.  Dc 
hac  nnbc  e(  luce  dicdim  etl  in  Exodo  mysiice  : 
Cbrisli  buinanila(ein  ^,  Operuii  nubet  labetnaculum  lettimonii,  el  gloiia  Do- 

mim  implevil  illud,  nec  poleral  Moytes  ingredi  Irctum 
fccderit,  nube  operiente  omma,  el  majettaie  Doiiuni 
corusiante  (F.xod.  U»  32,  33).  De  bac  similid  r  et  in 
lcrdo  Reguin  libro  scripdim  est  :  Nebula  iinpleitt 
domum  Domini  el  non  poierant  tacerdotet  staie  el 
mnmiiarc  propter  nebulam  :  itnpleverul  cnim  glotiit 
Domini  domttm  Domini.  Tunc  ail  Salomon  :  Dominus 
dtxtt  ul  Itabttarel  in  nebula  (III  Reg.  vui,  10, 12 1.  Dc 
bac  el  vencrandusPaler  Dionysius  ai(,  sicul  cl  alibi 
mcminimus  :  Divina  caligo  cst  inacccssibile  lumcn 
inquo  babilare  Dcus  dicilur.cliiivisibili  coexistente 
propler  sii|)cromineniein  rlari(a(em,  cl  inaccessibili 
codem  pcr  stipcrcxccllenii  im  supcrcssenlialis  lumi- 
num  m.inalionis.  In  boc  m(  omnis    Deum   scire  et 
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vnloro  dl| iiui,  oum  000  viilcMilu  ti<v|nii  co^iiom'», 
vero  Mipor  visioiK-ni  Oj  COfNllloiMM  I  •"  INI I"»'  IpMM 
cogun-.cciis,  Qoil  p»sl  omni.i  ftl  s« III ilhllia  Bl  ml.lli- 

giiuli.i,  ri  propnelmi  f loeno,  M ireoJffi  focM  <*«'  »<«•" 

/i/i  Inii  cr  im«  .  confortuta  ttl,  tt  tion  p»t,  10  ttd  tam 
(Vtal.  <  BII?lll,6).Uil  DOill  Oionynii  l.nn  ponilrrnsis 
veihn.  i.iiiMiiui  cl  Davul  ihocn»  ili-  Ditniiiio  :  (.aliga 
tub  ptdtbmt  tjut,ttatcttiilil  tupcr  thtiubtm.tt  ivtuvtt ; 
xolnvil  tuyci ptnunt  MNfOrNM,  ti  fnuuil  lcntbriu  lu- 
Ubulum  tuum  (l'tal.  xvn.  10,  II,  |fl),  i.nligo  iiamqtio 
ost  ri  tub  ptdibut,  qma  nou  ca  clarilalr  ah  infc- 
riorilms  cornilnr,  quu  in  Mipcimnlni*  ilomiiialtir. 
Atccmlil  cnini  tuper  cherubnu  ci  voluvil  .  Cherubim 
qinppo  plcnlutlo  m ■icnii.i-  ilicilur ;  prointlc  stiper 
plciiitmlineui  8<  icnli:c  asoomlissc  pcihilicltir  cl  vo- 
lOMOi  <lu'a  majc.sl.iii-.  cjus  oelsiliiiliiicin  tkicniia 
nnll.i  compichcmlil.  Volaril  crgo,  quia  lougc  iu 
alliiin  il>  micllcclu  noslro  M  rapuil.  Volavil  supcr 
pcnnat  xciitoimm,  quia  sc.ieiiliani  Irausccndil  anima- 
riiin.  Et  potuil  tenebrat  latibulum  tuum,  quia  tliiin 
caliginc  nosir.c  iuflrmilatis  olisctiraiiiur,  pcr  iguo- 
i  aniiaiii  uoslraiu  uoliis  absconditur,  nc  a  nobis  MOdo 
•n  .eierna  el  iniiina  clariialc  vitlcaliir.  Posuit  fc- 
ucbrttt  lalibntum  tuum,  qnia  in  ejus  cognilionc  ca- 
ligal  acics  mcnlis  univcrsx  ralionalis  crcaiurx,  pa- 
iiimquc  videl  essc  qiiitlquiti  tlc  eo  valel  agnoscere,  ad 
tninparalionem  coruin  qu,e  tlc  ipso  se  senlil  igno- 
raro.  Nubes  el  caligo  in  circuitu  ejttt  :  quia  lalct 
in  quatlam  obst  urilalc  incomprcbeiisibililalis  S'ia\ 
ncc  agnosci  potcsl  a  crcaluru,  nisi  quaiitmn  vull 
rcvelarc.  ln  banc  ilaquc  nubcm  inlranles  apo- 
Moli  timuerunt,  quia  qiiictintpic  ad  Dcl  contcm- 
platioucm  sic  proiiciunl,  ul  cum  in  biijusmoili 
nube  obscutilulis  arcanorum  ejus  videaut,  ciim 
iiiagno  metu  reverentiae  id  faciunl.  l'ude  el  sc- 
rapbitn ,  qui  cum  pi  imi  cognoscunl ,  facicm  cjus 
ct  petlos  velanl,  cl  mediis  alis  voianl  :  ul  inlcll-ga- 
inus  quia  ct  lam  subliiuis  ordo  bealissimorum  spiri- 
iiinni  limidus  csl  circa  ceisiora  cl  prolundiora  divi- 
narur.i  visionum,  ei  mcdiocriler  ad  deilicas  scieulias 
aiiolliiur.  De  pncdicta  vero  nube  venit  vox  Palris, 
tlicens  de  Cbrislo  :  llic  cst  Filius  meus,  qoia  do  im- 
inciisa  obscuriiate  divinx  incomprehensibiiitalis 
procedit  ad  nos  alia  nolilia  generalionis  sempiterni 
Filii  Dei,  in  quam  nec.  gcnilor  est  genilo  prior,  iicc 
genilus  genitore  posterior  :  quia  conslal  el  Palrem 
sempileinegeiiuisse.clFiliumsempiternenatiimesse. 
Scd  t  tijiis  fulgorem  mentis  acies  nomlu  m  capil,  gencro- 
tionem  ejutquis  enarrabit  ?  (Ita.  i.m,  8.)  Quia  vero  re- 
splendentem  Filii  hominis  facicm  aposioliceriieredo 
sideraliaiit.adfuit  Pateriu  voce,  docens  eumdem  esse 
Filium  suum  dilccluni ;  ul  discerenl  ab  humanilatis 
ejus  gloria,  quam  videbanl,  ad  divinilatis  ipsius, 
quae  .xqualis  el  consubslantialis  csl  illi,  conlemplan- 
dam  suspirare  pr.esenliam.  Quod  autem  ail  tle 
Filio,  in  quo  mihi  bcne  complacui,  hoc  cst  quod  itlem 
Filius  alibi  teslalitr :  Qui  me  misit  mecum  est,  ct 
non  retinquit  me  solum,  qwn  ego  qum  placila  sititt 
ei  facio  ttmper  (Jonn.  fil!,A0).  Nam  quaiulo  dc  bo- 
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Oroavrral    lu  miIo  aiilrui  Uiiigruiiii  ■  iln |.U 

IG5'I"M  liuin  ini.r  linmnirt  boinincin  i  ri  MM 
oiiiiiiii.u  |iiiiiitnii  omni  nioilo  m  qtio  prrralum 
iiiilliiin  Inveilll,  pmplOI  <|ii..l  so  n-|.rrlirnilri.  I, 
qu.isi  por  piriuli  nliuiii ,  inl  plrnilntliiicni  lolnu 
hani  lil.iliu,  qu.o  hil.i  »  ililo  COflipl  n  uii.  It  quwl 
atljtniMl,  ipittm  itutliic,  a.linoninl  eillll  i  isr  <lo  qilti 
Huprailioiui  MojOM  popnluiM,  rul  legnn  dedil,  i 
moiiebal,  i|ui:\  propltel.un  r,>i>n  tutcttabit  homniui 
Dtut  vctlei  de  fiuiitbui  rctlrit  tanquam  mt,  ipmm 
amlittti  jttxia  otiiniu  fMrfNNOM  locutut  (uent  tobit 

(Ueut.  itiii,  18),  Noqnfl  eoim  HoyoM  ei  Dmm,  M 

rsl  MfOM  01  propboias,  .imliri  velal;  Md  oiunibn 
B  bis  aiidilionrui  Kilii.  qm  It-^rui  ct  proplnl.is  \euil 
ailimplcrc,  pr.tin 'iiilain  iiiMiuiai,  cunotisquc  vclcnt 
inslruiiKiili  typis  n  gooigmatibu*  luccm  evangclicc 
vcrilalis  anlcpoiicnilaiii  inliiual. 

Soi|uiltir  solus  Mallli.riis  ,  ilircns  :  l.i  nndi->  i  » 
ditcipuli  cecidcruni  tn  (ucicm  tuam  el  liiiiunvtti 
valde.  Iliniiana  fra^ililas  COOOpOCMM  in.ijuris  ^lu- 
ri?e  ferrc  non  siislincl,  loloque  INIMO  ac  cor- 
pore  conlreniisccns  ad  lcrram  dccidit.  Oinncs.pic 
sancli,  cum  in  Doi  visionc  proficiunl ,  qnanto  magis 
Divinilalis  iiilcina  coiispiciunt ,  lanlo  magis  sc  niliil 
cssc  cognoscoiii.  Auilita  ergo  Dci  roce ,  Poujm  01 
socii  ejus  tn  (aciem  suam  ceciderunt ,  quia  qoamril 
bomo  ad  iiilolligcnda  sublimia  lcvctur,  cx  cocicin- 
pl alione  laincn  inajeslalis  Dci  inlirmilalcm  su.tcoii- 
C  dilionis  inlelligii.  ElqiMli  llaltlM  non  habcl ,  qui 
se  anie  Dei  oculos  cssc  pohrereM  et  cincrcm  videt. 
Aiitliernni  cnim  vocom  Pairis ,  quia  ex  ejus  reveb- 
tione  cognoveruiii  Filiom  eiprorsns  cqoaloM,  onmh 
lenenlem  ,  omnia  iniplenlcm  ,  omni.i  circnmplcclon 
tcm,  omniasupeicxccileulcin,  omnia  susiiucuiem  , 
iibique  loium,  iiicircuuisciiptum  ,  cl  incoiiiprebon- 
sibilem  :  el  cecidciunt  in  (aciem  ,  quia  tanlo  apu  I  .-e 
in  suis  cogilalionilms  conslernaii  sunt ,  quonto  cii 
illud  allum  crat  quod  audiebONl.  Ac  n.iluram  ct  cx- 
cellenliam  Unigenili  Dci  cogiiantos  expavorunt,  et 
vilia  de  sc  scnseriinl  in  eo  quod  coniprcliciitlebanl , 
dtim  supernis  inlentlerenl ,  quae  ab  eis  comprt  hendi 
non  poteranl.  Ilino.  el  Ezechiel  dc  peniiatis  aniinali- 
bus  ail :  Cum  fteicl  vox  supcr  ftnnamentum  ,  quod 
D  erat  super  caput  eoium  ,  stabant,  cl  subimttebanlatiis 
suas  [Ezech,  I,  25).  Animalia  nainque  sanclos  tlc»i- 
gnant.  El  firmamcnii  noininc  expriiniiur  incarnalus 
Unigeiiilus,  pcr  boc  quod  in  eo  uauira  noslia  ad 
selernilatem  lirmaia  est.  Fit  crgo  vox  super  firmt- 
NMNlNMtCNM  Pater  de  Chrislo  tlicil :  Hic  esl  ti- 
lius  meus  dileclut ,  in  quo  mihi  bene  complncui. 
El  lunc  animalia  slant,  alasque  subntiiliinl  :  qtna 
sancli  inlcnla  menle  supernis  inieudun; ,  et  vir- 
lutes  suas  humilianl.  Stanl  cnim ,  quaudoeum , 
qui  tuper  capul ,  itl  csl  stiper  nienies,  eoniM  cst, 
inlenla  conteinpluiione  considcr.uii  ;  el  u/ns  de- 
miiiiint,  qui.i  suse  virtules  cis  vilcscimt,  tlum  alia 
supcrna?  incoflnprchcnsibililatis  aspicinnt.  Setl  ct  i;i 
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co  quod  dicitur  :  II  ic  eei  Filiut  ,  fn  quo  uuki  bent  \  tis.ntc  Spiriiu  taueie  apestolia,  pr.cditaia  esi;  qna- 

lctius  onmes  (|iii  sacrauteulis  cjus»  untiari  voluissent, 
1101«  soiuiii  cffcctuui  rcsurrerlionis  crcOere,  se.l 
etiam  modum  resurrccliouis  cjusdciu  ab  liis  qui 
vidcranl ,  poluisscnledisccre;  nec  nou  xiemitnlem 
liivmne  UOtivilattt,  qiiam  a  Palre  aiiilicranl,  cnuclis 
parilcr  crcdciiiluni  ct  amandain  ipsi  pra-dicarenl. 
Ili*  vero  de  ieclione  Evangclica  diclis  ,  addciiduiu 
tidetur  quia  sicut  io  ca  Moyscs  cl  Eiias  legem  et 
propbeliam ,  sic  Donnnus  Jcsus  Cvangcliuin  dcsi- 
gnare  poteel  ;  el  laineu  si  ea  ,  qu:c  suul  in  lcciione, 
potucrint  alicubi  urinus  operic  de  verbo  evangclirx 
pracdicaiionis  ialelligi ,  referenda  suul  ad  Vcruum 
quod  caro  facinni  est  ct  habilavil  in  noliis.  Ait 
crgo  :  Sunl  quidum  de   liic  stanlibus ,  qui  non   gu- 


tomplticui  ,  (ifiu  submitlUttt,  quia  io  cjus  iiinocenua 
ei  sauclilale  vnlent  iu  quaulis  ipsi  (|iiotnlie  deliii- 
<|ii.»nl ,  et  quam  paruin  dc  perfecliwM  sanctitalis 
babeant ;  el  oninein  de  suis  viribus  pracsumpiionem 
licponunt. 

Seqniutr  oduuc  Matlb  cus,  iliccns  :  Kl  accettil 
Jesns  el  tciigil  eos  ,  dixitque  cis  :  Surgile  ,  et  nolite 
ttmcic  Ad  (liscqmlos  in  iiifirmilalis  su;e  confusione 
jaccntes  acccssit  pcr  gratiain ,  et  letujtl  eo$  pcr  virlu- 
icin  ,  justiique  «I  atl  npera  forUa  snrgeiOHt;  et  timo- 
reui  qnem  cliurilas  cjicil  ,  abjiccrenl.  Accessii ,  et 
tetigit  .  quia  illuuiiiiavit  et  adJHvit.  Accedit,  scd  non 
langit;  qonniloquklom  perejosgrali  un  itluminamar, 
scd  exigenlibus  nostrU  merilis  ihmi  adjuvamur.  I'lc- 
rumqnc  eniin  videinus  qu;c  ag>'iida  sunl ,    sed    hxc  B  stttbunl    mortem  ,   doncc     videanl    Filium    hominit 


opere  nou  valemus  iiuplcrc.  Niliunir,  cl  infirinamur. 
Uenlis  judicium  rectitudineni  couspicit,  scd  ad  lianc 
operis  loniunlo  succumbit.  Qnia  uiiuirum  jam  de 
poeua  peccali  est,  ui  ex  dono  quiduiu  possit  bunum 
coi-pici;  sed  tainen  ab  co,  quod  couspicilur,  con- 
lingal  per  meritum  rcpctii.  Scd  ad  pi  osiralos  uccei' 
sit  Dominus,  eetque  tetigit ,  el  ul  surgerenl  impera- 
vii  :  ijuia  cum  nos  iufiriuilaiein  noslrain  subiiliter 
aguosecntcs  fauiuiliter  jaceuius,  lunc  virtute  Spirilus 
saucii  langiraur,  ct  ;'J  robustu  opera  surgerc  pra> 
cipiinur  ,  qux  ihmi  per  limorcui,  s<  J  per  cliarit.ucin 
laeiamtis. 

Sci|iiitur  Miltli.eus  .  Lcitinlcs  aulcm  orulot  suos  , 
ncmiuem  vidcrum,  nititolumJetum.  Quod  cl  Lucas, 


i.  nicntem  in  rcgno  suo.  Filius  lioininis  non  ab- 
surdc  mtelligilur  evangelicus  sermo,  qui.i  Media- 
lor  Dei  et  hotninuni  Itomo  Christus  Jcsut  (l  7im.il, 5), 
ciim  genuit,  boc  cst,  CI  m-  piolnlil.  Qui,  sci- 
licel,  SCIHIO  vidctur  iu  regno  tuo,  dtiui  clarus  ct 
polcus  apparei,  til  cl  pcr  claritatetu  illumiucl  intii- 
tes  audieiiliuni ,  ct  per  polrntiam  virtutis  saucli  Spi- 
ritus  eas  corroboret ,  qnatenns  ab  eis  ci  bik-liigattir 
cl opere  coinplcaitir.  Nec  gnsfanl  inortcm  ,  doucc 
cnni  talcni  videant,  qui  priusquam  mortis  dcbiuim 
soivatit,  ad  niagnam  ejus  provebuutur  intelligcntiam, 
ci  wagna  eum  virtule  openun  adimplcni.  Ncc  omni- 
lnis  Christo  assi8tenUbos  ,  iioc  est .  in  lidc  Cbristi 
iu.li  '"ntilnis,  i<l  promissom  «st  ei  daium,  sed  qut* 


dum «ic  r.tuis  voce  loqueretm  ,  k!c  aii  .  Vox Pairis  ^  busiiam.  Ituic  aulem  scntentkc  verbonuu  Doniiui 

tiilidit  cvangolisla  :  tt  poetdieteex,  atsumpsii  Jc- 


jtictaesidi  nul/c,  dicent:  llxcsi  iiltus  uwus,  etc.  tl 
ditm  jicici  iv.r,  mveutus  est  Jetus  solus  (Lnr. iz,  35, 
36),  evanuerout  servi:ut  indubiuinter  agimsceremua 
quia  solut  Jesus  est  nalutalis  ct  uuicus  I'.  i  tilius  , 
non  Moyscs  ai.l  Etiut.  \)iu  it;ilnr  in  considcralionc 
bOC  uiurmilalii  oenlos  inenlis,  ilinu  j.iccreut  .  deli- 
lerant,  ipsi  surgciitcs  mvaverunl  eosdeiu  spiritales 
ocuios  ad  alUorcs  diviuae  conleinplaliouis.  Et  lunc 
inmincm  vidcitmt  ,  uisi  sflum  Jcsum  ;  quia  inillns 
csl  mgloiia  Dci  Patrie,  uisi  DoiiiiousJesusCbiistus, 
■  i  adejus  coiuparatiouem  uullus  saoctorum  est  ali- 
quid  ;  cessaatqoe  voces  legis  ei  propbelaruoi  ,  ubi 
r.ilcr  voce  propna  dcelaral  UuigenitUlU  siimn. 

Seqilltor  :  tl  dCKcndinlibux  xlltt  de  monic  ,  \ir.r- 
icott  tisJesus,  dicetu:  Nemitu  dtseriiit  twonem, 
doitec  iiltus  hommis  <i  MOrtuiertturgal.  laicasaulem 
observaotiaoi bojus pnrcepti  refert,  direns  :  Eiipei 
iu.  uetunt  ,  tl  nemim  d>xaunl  tn  ulit  dicbus  quid- 
quam  tS  liis  qu,t  tidertmi  (lyuc.ti,  3(i).  Domiuus 
vero  vi^ioiiciii  oslensaj  snc  majcslalis  ad  lcmpns 
i.ii.n  jiis.it,  ne  si  palain  voigaretur  in  popukM  aot 
dispeusaliooem  pestiouii  ilboi  idcoi  popoli  princi* 
I  tepOfOJOOO  impedircnl    elSlC  lnimain;  salnlis 

rjflotioi ,   qin  pcr  uangoiiiom  'jus  erai   veiiturue 

nlaidarcliir  :   aul  ceilc  lu  ,  qui    c.nndeni    VUMOOeOJ 

.iii  i .  iit. m  i  n  .!i..'i..s<  iit,  vis.i  rrocis  opprobrio  scao- 

i  reotor.  OnportnuuM  aoteni  comptela  pniekMie 

j   i.  .nri.-i  tionc  el atcesnione ejw fai coebjm, repie- 
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sus  Pesrum,  ct  Jacobum  ,  et  Joannem,  cl  duxil 
illos  ai  moniem  excelsum  teorsum.  Vel  :  Faclunt 
ctt  )'osi  hac  verba  diet  oclo ,  et  atsunipsil  iV« 
Irom  ,  ei  Joitnnem,  ct  Jacobum  ,  el  ascendtt  in  mon- 
tem,  ui  or,net  [Luc.  ix,  28).  Jesus  vcro,  id  csi 
Salvator  ei  lahttaris,  eM  bcrmo  efingdicas,   do 

q  10  dicilur  :  SuscipiM  NFOUM  MsifOM  .  qnod  potc\t 
sulvtire  ttnimus  luslitis  (Jitcob  i,  1\ );  cl  :  Notum  vobis 
(iicio  tvangelium,  1(>6  quod  urttdieuvi  vobis  ,  quod 
cl  UCcepitlil,  tn  quo  slutis,vcrqnt)it  ci  salvamini  (I  Cor. 

w,  1,2).  Iliccige  saluuris et saivalor  acrmo gralfaun 

in  se  BOUCli  SpililUi  OOUtioene,  assumpsil  1'elrutn, 
qui  dUutur  uijuoacciis  ;  cl  Joanntm,  (  ujns  iulCipre- 
Ulio  lOMOt  ,  i»  i,uo  csl  grutia  ;  rl  Jacobum,  qui  illiei- 
prctalur  sttppltinlalor  ;  et  utiuinpsil  cttspotl  dtts  sc.i, 
m-i  octo.  Nam  quia  sei  riiebm  opera  mundi  stmi 
i  n-ala  ,  per  tex  mes  miiiidum  cl  ofiei.i  ejus  intclli-i- 
nnis  ,  ei  i(ii.  i  uoto  die  facia  csl  rcsurreclio  ,  pcr 
octo  dies  gralia  n  siirn  <  liouis  cxpriiuitur.  Qui  ergo 
supri  inuiidiim  asi  i-mleiint,  cl  fitij  i->  sxculi  opeia 
iraoscenderiiii,  acl  itora  resurn  •  Uoiiia  immortabnn 
iritcinm  booa  i (niMiciiiia  eispectevi  rinl ,  ln  polue- 
ronta  verbu  Evuogelii  m  metttem  luldiojia  .melii- 
gciilia-  duci  ,  el  McriUM,  ii I  a  liiiiinll'1    lcricnai uni 

cogiutiooon  sinl  remoti ,  ibiqoe  ibirilatcm  ip^ius 
Ncrlii  iu  gloriosUM  aspccluin  IraoSWrOMiJ  vidcic. 
In  quem,  sciliret,  ir.ouicu,   atcendit  orare:    quia 


r.r 
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iik-mi i»  in  nliiiiii  oeUiorii  el  riiriorli  liitclligciiiiii' 

pm^r<  ihlnr ,  tnirrpettai  ipioil.iminiiilo  ;•  0  K    <       i1 
iiuiii  spniljlrs  n04    Iji  ii  .    Ol    DOO  <  iiMiiiirinlili.lo». 
Ascriiilamtii  orgQMM  VcrUO  ill  iiiimiIi  iii  |  ni  iii  .|.r 
riOOl  pnli  lirilnilinr  sii.i  OObll  ipporCal  .  •'  prospcn- 
prOCOdnl  «'l  rOfnOt.  N;im  juxtl  iiiinliiin  nii  .u ■  •  i|n 
i  il.ilis  Vi-iImiiii  i|isiini  nnhis  cl  iiiiniiiliir  rl   CrOOCil  . 

<M  insi  rclsioris    priuleiiti.t-    (ir M   OSOCMMMM  . 

noii  noliis  apparrl  sapicnli:»  ,  noii  iioln >  apparOt 
inYStcriortnil  cognilio,  non  MMI  ;»|i|i:irrl  OOOOU 
sil  gloria  ,  OJHOOlOt  OOOOf  iii  OYMflrlicO  '>'il'«i, 
snl  <|ii;ril.iin  vililOI  ct  i  otitcmptilnlilas  OObil  M 
ro  viiletor.  Truittftguratut  ctt  OOil  cos ,  ini|iiil, 
«rl  facta    •*■./  Mfdoi   MllOI  iyui  altria  (Lttc  II,  t^). 
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verbo  grolUi  1  vangdii.  Aliln     Pofi  orll  rjw» 
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i|iu  .1  nniiiili  operiUii  mm  torpore  ood  virtutc  aopiun- 
iur,  loborkMiui  ilorniniiii,  ijii.hii  rigilorc  potoeruni: 

<|iii;i  in  ro  quod   .iciionis   biljiil  s.11  un   Jc 


<|iii;i    ipsc   Doi  serino   in   liiaill   spcrinn  atlniirand.c  |l  siipcraul,  rolnislo    COliQiclll   qiwtidk    C0UIT8  MMlCI- 


piililiiitiuiinis iraiiiformalur  in  oculiioomM,  qooo 

assiimit ,  i<l  001  iloccl  !  ct  in  iiiontcin  subliniioris  in- 

idligMtlao  oocil .  quam  vldetar  oii ,  quns  In  inflmio 

sciisii  ileoisum   rclimpiil.    El    jacics  cjns  ,    iirnl  tol 

rmpfcMfoii,  idcot,  nllor aipoclu  polchritudinli ojui 
incoMparabili  ac  ilngulari  clarliate  rofuliii.  Nihil 
<  itiin  snni ,  in  ojui  eotnparaUone,  etoquia  lingularii 

(Jortrm.c.  Ycsiimcma  vcro  cjus  factn  tunl  alba  ticut 
111.1  ;  el  restitus  cjus  albus  rcfulgcis.  Ycslimrnla  f.liri- 
sli,  vcrlia  siiul  Scripliirarum,  cl  in  oetilis  alla  peien- 
tiiini  albescnnt  ut  uix,  ct  rc/ulgenl  aerinoncs  ilivi- 
nariiin  lciliomim.  (Jum  MtCM  ni v  eecidcrU,  ivcs 
cicli  11011  habcnl  ubi  iuhahitcnl ,  el  kciior  solito  lii- 
Ucl  provcnlti  [nomcn  aliquod  omittitur,  ui  scgOI  ,  ccl 


ipso»  pugnant,  nc  mciii  pcr  iu*gligonii*M  torpeal  , 
01  m  coiicnpisccnti.i  carnii  odvorru  0001  in  ilkiuo 

pra-valeat,  Cl  nc  ipsi  ■  bono  opefO  H  a  culesli  llc»i- 
ilerio  pigii  naul.  Et  evgilawtt  ,  impiil  inuiuni 
majestatcm  cjus  ,  quia  ipii  cxl<  noril.us  ,  til  iluluin 
cst  ,  oU  loiiniuni ,  ct  in  inlci  iotilius  cvigilant,  inlcrna 
myslci iortini  pcnclianl.  ilinc  OStqnod  OpOMM  ilicil  • 
F.go  dormio  ,  cl  r.or  meum  vigilal  (Canl.  v,  iL].  Ac  li 
dical  :  Dnni  cxlcriores  MMM  ab  litijus  vil.c  sollni- 
ludinibui  Bopio,  varoulo  incnte  vivaeiui  iotcrui  co- 
gUMrOvAgit  cniiii  lalis  aninia  ut  linjiis  inunJi  uiqtiic- 
Uni eoncupiscMUaiu  a  sc  pcniius  cjici.it,  ei  tcrrc- 
n.iriini  cogikitionoM  itrepitaM  deocHt;  ac  p«*r 
quieiis  sludium  virtuUbue  iolenta   vigUaus  donuii. 


aimona]  csubcral.  Cni  rci  verba  Sciipiiir.innn  apte  C  Ncqno  euiin  ad  conicmplaiitla  intcrna  perdocilur, 


comparanlur ,  qnrc  ile  cielo  missa  stinl  111  leriOM,  et 
jejuna  noslrorum  pcctorum  arva  ffciiinlivciunl  ,  ac 
spirilibus  acrcis  lanqtiam  avibus  immundis  locum 
non  rciiqucrunt. 

Soqoilor  :  Et  ecce  apparuerunt  illis  IfopMl , 
et  Eliat  cttm  eo  (oquaitcs.  Vel  :  Ecce  duo  tiri  to- 
qucbantur  cum  iilo.  Eruni  auiem  Moyses  sl  Elias 
viti  i/i  mnjcslatc.  et  diccbanl  eOOCSIUM  cjus  ,  OMMI 
completunis  crat  in  Jcrusulein  {Luc.  u,  50,  51). 
tloyses  et  Etias  apparuerunt  m  montc  cum  Doinino, 
toquentet  cum  eo  ,  quia  le\  cl  proplicl:c  in  alto  ccl- 
sioris  in(elligenti;c  ccrnunlur  cum  Evangelio,  ic  eon- 
cordanl  in  dictis  suis  cuin  co.  Scd  cl  i;<  majcstate 
cum  eo  titi  suni :  quia  sapienUbufi  ct  apiritualibus 


liisi  ab  bis  ipi.c  cxlcrius  itnplicanl,  studiose  subii.i- 
battir.  Itaque  (jui  somno  gravabautar,  evigUaveruM, 
ac  majestatem  rjus  viderunl  :  quia  qui  ab  luijiis 
inundi  euris  obdonniunt ,  ei  supcrnis  stutliis  evi-i- 
ianl  ,  majesiilcm  sacri  cloquii  CMtaMpbntar ,  el 
spiritales  visioncs  aspiciont.  Domine,  inquil  1'elrus, 
bonum  ctt  nos  hic  esse ,  i<i  esl  in  conlcinplaiioue 
iiiajcsiatis  evangeUci  sennonis  ioMMrati ,  et  legcm 
simul  ac  prophctiMin  ciarilatc  spiritalis  taloUigen- 
tiat  contueri.  Qncm ,  sciiicet  sermoiiem  ,  Tocahal 
liominum  et  pra:ccptorein  :  qwia  praceplis  ejus  e\ 
chariiale  servire  paraius  erat ,  ei  e.jus  doctriuii  crn- 
<liri  volcbal.  Sed  in  co  qtiotl  tria  tabcrnacula  f.aere 
tribus  qiuesivit,  nesciebal  quiJ  diceret :  cuni  iiuum 


cffnlgenl  cuin   illo    in  gloria  diviiuc  excellcnli.c,  et  D  sit  tahernscutaui  Lvangelii,  in  quo  lcx  el  proplieia.' 

diccbaui  excetsnm  ejut  ,    quem  complelurus   crat    in 

Jervsalem :  quia  pronunliavcnml   fuluram  celsilu- 

dinem  ipsius  evangelici  sermonis,  qtio  sciliccl  digni- 

tatcel  potenlia  forct  ex<cssurus  omnia  in  urbe  pacM 

xternx  ,  ac  mansurus  absquc  flue.  ilinc  cl  Psalmisla 

cecinit  :  In  celernum  ,  Domine,  vcrbum  tuum  perma- 

net    :n  coclo  (Psnl.  cxvm  ,   89).    Dominus  qtioque 

ilixil  :  Ceelum  el  lerra  iransibuiii ,   verba  autem  mca 

non  iransibuul  (Luc.  xxi .  35). 

Pelrus  vcroel qui cum  tllo  erant,giavr,ti  eranl  somr.o: 
quiacorpusquotlcorrumpitui  aggiuvat  animsm  :  ctde- 
primil  lerrcna  inhabilaiio  sensiun  mu'la  cogilanlem 
(Sap.  ix,i5),acve!uisomno  quodam  eorporis  pigruM 


nioranlur.  Nam  01  tisquc  nunc  imperitiaj  noutiir  , 
qmstpiis  evangcliocilcgi  ac  prophelis  tria  taberm- 
cula  facerecupit :  cum  Ii.tc  ab  iiivieem  nullaieiius 
valeanl  scparaii,  unum  habenlia  Ubernanslimj ,  jj 
cst  Ecciesiam  Dei. 

Sequilur  :  Adhuc  eo  tvqucnlc  ,  ecce  nubcs  lucida 
vbumbravit  eos.  Et  eccc  vox  i!c  nube,  dicais :  Bie 
est  Fttius  mcus  dUeclus,  in  q>,o  nulii  Ler.c  com- 
ptacui  ,  ipsum  audite.  Quia  iinprudcnlcr  tr.bus, 
qtiasi  paribus  ae  divisis,  tria  labernaculu  olTert- 
bat,  \enil  nubts  tucida ,  id  esl  MfslcrioroM  ineom- 
prelicnsibililas  quac  el  spleiKlcl  et  obumbral,  quia 
ct  mcnlcin  illuminai  otJlMaiMO  divinorum,  et  c\ 
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1010  Doiit     BOfl   nianifeslat ;    scd  dc  co  plura   logit  A  solum  Jcsnm,   id  est  Novum  Tcslamcnliim.  Ahlai.i 

qoam  rcvclti.  Vcuii ,  inquam  ,   hiijusmodi  nubet  lu-  enim  nube,  el  evancsceniibus  Moyse  el  Elia,  Chri- 

cida  ,  el  obumbniv'l  monlcs  corum  obscnra  lucc  sna.  slus    solus  ccrnilur;    quia    lcgis   cl    prophciaruiii 

ln  quam  inlranlcs  limuerunl ,  proptcr  incomprcbcn-  umbra  discedcnlc,  verum  lumcn,  comscanlc  gralia 

sibilia  Dci  judicia,  ct  propler  ruetera ,  quae  in  Scri-  Evangclii,    splcndel.    Ubi   enim   logis  el  prophctix 

pluris   menle  nequivcriml  comprchcndcre.    Et  de  umbra  recedil,  qux  suo  velamine  mcnlcs  hominum 

lanla  myslcrinium  incomprcbensibililatc  venil  vox  lcgebal,    ulra<|iie   reporilur  in  Evangelio.  Nam  cuin 

Dci  dicenlis  de  scrmone  Evangelii  quia  liic  etl  Fitins  trcs  cssent.  unus  esl  faclus.  Tres  in  priucipio  visi 

meut  dilcctut ,  in  qno    mihi  btnc  complacui.    I\o-  sunt,  unus in  line.  Qnia  lex,  ci  propbelia,  cl  Evan- 

rfttll  euim  c\  Dco  ,   cl  per  Deum  inc.imaliiiii  dalus  gelium,    quaudo  sccuudum   liitcrx  superficicm  ai- 

est  idcm  gratix  scrmo;     omnemquc   perfectionem  tendiiuiur,  trcs  videnlur  :  quando  sccundum  inlc- 

juslilix,  quam  mortales  capere  possunt ,  conlinel;  riorem  scnsuni  inspiciunlur,  unus  apparel.  Lexeitim 

cl  omiic  Doi  beneplacilum  declarat.    Propter  quod  ct  ct  prophclix,    juxia    spirilalcm    iiilellecliiin,    nihil 

dc  coditit,  in  quo  mihi  bene  eomptacui.    Undc  ct  aliud  sunt  quam  doclrina  evangelica.  Ilinc  jan.  «le 

Aposlolus  ail  :    Rcprobulio  quidem  fil    pnncedcnlis  monte  desccndcnlibus,    id  esl   de   alliludine   subli- 

mnnduti  piopler    infirmilutem  ejus   et  inutiiitalcm;  B  mioris  irilelligenlix  el  conlcmptalioiiis  ad  ima  tom- 

nihil  eniM  ad    perfeclum  nddu.ru  lex  :  introduclio  munis  conversationis  redeuntibus,  prxcipilur  visio- 


rcro  fil  meHorii  spci,  ye>  quam  proximamus  ad  Deum 
(Hebr.  VII,  18,19).  El  iiem  :  Namsi  itlud  prius 
culpa  X67  vncassct,  non  ulique  tecundi  iocus  in- 
qincrelur  {  Rebr.  VIII,  7).  El  ideo  Teslamenlum 
Velus,  quod  datum  csi  per  servum ,  rctinei  in 
■c  viliiaiean  serviuitis ;  Novum  vcro,  qnod  datarn 
csl  per  Filinin,  possidet  iionorcm  fiHaliotti.s,  dc 
qnn  dicilnr  :  Jlic  cst  Filins  meui  dileelut;  ei  ad- 
'ditnr  dc  co,  iptum  audile  :  qnir.  quidqnid  icx 
jusiiti:e  et  prophetx  promulgaTerotU  in  eo  conii- 
nctur,  ct  multo  ampHus,  Ait  cnirn  Doroinas  ibi  : 
Omuia  qncvcun'j"r  vuilil  ul  facianl  •  '■■  hominn,  st 
vos  facitt  Wit ;  kcec  rsi  enim  iex  <t  proplietir  (Mniilt. 


nem  hanc  nulli  dicere,  nisi  post  Domiiii  rcsurre- 
ciiouem.  Nemiiii  cnim  narranda  cst  efauiias  sacri 
cloCiUii,  quoe  sapienlibus  in  allo  hoc  comcmplationis 
jam  cslcnsa  esi,  nisi  qui  Christasfl  resurrexi  so  jam 
crcdidil,  quia  nec  ipse  nisi  posl  resurrectionis  m 
triumpburo  discipuiis,  ul  Scripturas  intelligerent, 
tensum  aperuil.  Unde  ct  Aposiolus  hanc  speciosx 
clarilalis  gtoriam,  qua  divinus  sormo  inicrius  re- 
fulget,  qijibusdam  cclabal,  dicens  :  Nihil  me  judt- 
cnvi  tcire  inter  vot,  nist  Jesum,  el  hunc  crv.cifixum 
(  /  Cor.  n,  2).  Aliis  vero  jam  provcclis  aperiebai, 
de qtiibus  i:l :  Sapientiam  an  cm  loquimur  inter  pcr- 
feclot  (ibid.f  G).   Minoribm  cnim  mintira   prxdi- 


vii,    12).   Et  de  mnjore  juslilia  quse  cst  in  Novo,  C  cari   debenl,   et  majoribo*  inajora  :   anusqaisqee 


quam  in  Vctcri  :  Audttlit,  inquil,  quia  dictum  est 
antiqnit :  Non  perjurubis,  reddet  autem  Domino 
juramenta  !ua.  Kgo  anlem  dico  vobis,  non  jurare 
omnino  (Maitlt.  v,  3"»).  Ilcmque '  Audittit  quia  dictum 
etl  :  Diligrs  amiatm  tnum,  el  od<o  habebis  inimicum 
tuum.  Fcjo  eutem  dico  vobis  :  Ditiyile  inimicos 
vctirnt,  bencfaciie  liis  qui  oderuM  "osHbid.  v.  &"5,\l), 
ci  alia  mulla  bujusmo<li.  Ouia  crgo  Novum  Tcsla- 
n  cittum  continet  omnia  (iut"  Vetot  jusserat,  cl  alia 
ninll.i  adhuc  safraliora,  cl  itlco  soIut  novumjobe- 
muraudire,  id  esl  praeeeplls  ejusobedire. 

Soquitur  :  Ei  audientet  ditcipuli  eecideruni  in  fa- 
ciitn  HMHN,  et  tiinnernnl  callc.  Quia  vidclicd  :'os, 
audila    divini   scrmoiiis  excclleiilia,   quac   in  Novo 


juxla  modtun  cnpacitritis  suae  doccalur.  Eis  ergoqui 
roagnum  sensuni  babcnl,  el  in  novitalo  i  ike  ambu- 
!anl,  diccn<la  esl  cclsa  visio  tlarificaiionis  diviui 
scrmonis.  Undc  oi  niinc,  sicul  cl  supcrius,  poiest 
ipsc  scrmo  filius  hominis  inlclligi.  0<>>  sciliccl 
sermo  quasi  pcriinilur  cl  velut  inter  inortuos  com- 
pulalur  ab  illis,  qui  gravilcr  in  cum  peccant;  ct 
quasi  nou  sit,  euin  tr;<nsgrodi  et  concuicare  non 
verenlur.  Quibus,  duin  lalcs  sitnt,  diccre  non  de- 
bcmus  cjustlem  divini  NnMMil  :lirificalioiicm;  nc 
sanclum  canibusel  marguritas  porcis  dcdissc  (Mntth. 
vii,  6)  culpcmtir.  Sed.si  idcm  scnno  resiirrexo- 
ril  in  cis  pcr  pconiicnlunt  ipsorum  cl  vilre  mclio- 
ralioncm,   luuc  jam  dici  polcst  eis  visio  daritatit 


Testaneuto  cst,  cadiiuas  in  faeiemt  id  cst  liumilia-  ^  cjus,  qux  rursum  apparct  ad  alta  lomler.tthus.  Se4 


iniii ,  ci  erabescimua  qood  non  nl  tlocuit  eum  bo- 
iKn. ivitnus  obediendo  illi  rcvcrentcr  in  omnibus, 
idcoqoe  uimis  li:'ictiuis  nc  ob  •<!  damncmiir.  F.l 
accetiil  J'r.us.  el  leiigil  cr-t,  dix^qve  tis  :  Surgitr, 
uotiir.  limere.  Qtiia  nimirum  ipsc  s  'rmo  eva'igcl:<  IM 
■olfii  pcr  cognitioiiem  aostrj  reauMi  in  poenitentia 

jatcnlibiis  fll  qiiotlaintnodo  propin.pnor.  ac  lAOgil 
■01  in  iiui  temi  nliiriim  suaruin,  ct  atl  Itcnc  oporan- 
tluin  Mrftn  pi.ci  ipil  .  ar.  dc  rjBlere  luiMroni  i  vcu- 
iii.  Cur  cnim  jam  liinrat,  qui  c\  prrnilonlia  erigi* 
lur  ad  fortia  virttitum  opera7  Nam  oi  pci\ecla 
charilai  forat  millit  Itmorent  (  I  Joan.  iv,  IH  ). 
I.rr.iut.t  anlcm    ocutnt  sttot    iii-in incni  rutrruiit,  n  t> 


hanc  leclioncm,  proul  cudiius  nohis  dalurn  est,  c\- 
potaisnoa  el  ojus  mystcria  patofecimus ,  quatenus 
oinnos  qui  bxc  agnoven.nt,  Tdjuv^nlc  Doniino,  sic 
vivero  studeanl  el  supcrnis  intcndanl,  ut  de  his 
qua*  dicta  sunl  gaudcrc  ct  in  prxsonti  sxculo  mc- 
rcaulur  ct  in  fuitiro,  pcr  Josuin  Cbrisium  Salvalo- 
rcin  hoslrinn,  «pii  cttm  Palre  ol  Spirilu  sanclo  vivit 
cl  regnal  Dcns,  anlo  ouinia  sxc.ula,  cl  nunc,  cl  in 
omnia  sxcula    Anion. 

HOMILIA  V 

U  f.vaicemiiii  secunbiim  MATTii^i  *  '.  Dixil  Dnniiiiiis 
Jcsus  disoioulis  suis  paialiolatn  banC  :  Astimila- 
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lum  f|l  r.-qnum  ni/.ncm  tinnuiii  rtff,  fNi  i"'"i 
MllOMM  fOMH  tum  -.mu  miu  //  ,  mii  r<r,'iitv< 
iQtflMM  MNMI  '.  OtfftfNI  <•''  <■  MNM,  ftti  </.''"''  .'  <' 

./,.,11.  mi//iii  titiiit.i.  Ri  iiIii|m.i  (M§Hk  vmiii. 

Ilt      li.ir      I.  ,  I   ,,nr      lin,li<  111111      lll     li:ill  ll/ll-.     IM      IHi, 

pcrranMlnis     ilnniM.imus ,     si   miliih    -a    Pro,    i|m  1    111 

4-iim  poeeevlinui,  iimiiiii  voiiiimi  ,  .m  1  poilui  bl  M 

(|ii.i'    j;illi  nobil  ilmnii,    iir  ruisiim  |  imln      .  v 
oplamus.  Ki(  c   nnin  mtvus,  i|,h  dcrrni   ihiIIiuiii  i.i- 
Iriiloruui  cral  dcliilor,  univcrsi  debili  n  l.nalioncni 
a  iloinino   mih    COMOCUtUI    MM    n.iiialur      •flijuia 
IpM  pMlniOlllllll    COIIMrvO  100    dcnariot  MHlMM  1I1- 

imiiirc  nnluii,  omnli  qm  libl  ■  doinino  faeront 
dlinliM  ni.uiiis  oil  ruddore  DebniiMtOBim  con- 
sorvo  libonlor  dlmilioro  minori,  <;ui  siiii  oovomi  1 
domino  dimlMO  fnissc  majt  n.  Bodjam  verbi  mctc 
lcctiouii  lerialim  vidcomue.  >\\siniiluium  ett,  in- 
«juil,  rcgnum  ru 'cii.ru  homiin  wgi,  quia  videiicel 
siciit  litO  rc\  rocilSO  dcscnliilur,  sic  in  rcgno  corlo- 
rnin  fleri  docroium  cst.  Regnum  lutem  calorum 
vocalur  ctiain  in  boo  saculo  Kcclcsia  iidelium:  qnia 
iluin  coelrsicm  in  lerris  vilain  pro  possc  6110  duccre 
studcnt,  j.iui  inoii  Demlnui  quiti  in  angelii  rcgn.it. 
Ei  ul'  inobjno  mcrilum  corum,  tota  simul  Ecclcsia, 
cujiis  ipsi  membri  sunt,  appcliatur  reqnum  ctzlo- 
rum;  licct  in  ca  iniilli,  qni  plua  tcrrcna  quam  003« 
icsii.i  qiixmni,  noe  In  inii  ntoribui  adbuc  Cliri- 
Itutn,  ileut  oportcl,  regnarc  sinunt.  liomo  autem 
icx,  cui  regnum  isiud  atsimilaium  cst,  mediator 
l)ei  cl  hominum,  liomo  Chrislus  Jcsus  intclligiliir,  de 
quo  alias  scriptum  csl  :  llomo  quidam  nobilis  ubiit 
in  regioncm  longinquam,  accipcre  sibi  regnum,  et 
rcvcrti  (Luc.  xix,  12). 

Qui  rohiil  rationem  ponere  cum  servis  suis,  qnia 
plaetiil  ci  requircrc  in  judieio  ralionem  eorum  quae 
qnisquc  f.ieril  oper.Uus.  Et  cum  axpissel  rationem 
ponere,  oblatus  est  ei  unus,  qui  debebal  decem  millia 
talenta.  Incipil  nunc  rationem  ponere,  quontnm  sicut 
Pelrus  ail  :  Temjius  esl,  ut  incipial  judicium  a  domo 
I>ei  (I  Pel.  iv,  1").  Incipil  rationem  ponere,  quando 
per  iiifirmitalis  mnlcstiam  ad  lcctum  ct  ad  mortem 
pertrabH  liomincs,  ni  eos  dc  singulis  actibus  sui>  in 
jiulicio  discutiens.  rationem  rcdderc  co^at.  D11111  ergo 
sic  eocpisset  ratiouem  168  Yoncrei  'c'  esl  *d  nioi  tcm 
quoslibct  per  a-griiudinein  urgerc,  ul  cogiiarcnl  jam 
qnasi  ante  iribunal  sc  cssc  posilos  u t  ci  ralioncm 
rcddcrenl;  oblatus  est  ei,  lioc  cst  pcr  ministerium 
angclorum  ad  morlem  coaclus  est  unus  qui  debebat 
ci  decem  millia  talenla,  id  ost  miiliorum  gravium 
peecalorinn  perpctralionis  rcus  lencbalur.  Dcnarins 
cnim  numerus  pleniiudinem  divinorum  signiAYal 
mandatorum,  propter  legis  decalogum.  Ilitlenariiis 
vero  consummalam  perfectionem.  Taientum  aulcm 
dicilurcsse  maximum  inlcr  omnia  ponderum  gcncra. 
Deeem  crgo  mfffia  talenta  perfectioncm  gravinm 
n.iillonimiiue  crimiuum  desigiianl,  qox  per  plena- 
riam  transgrcssionem  mandatorum  Dei  sinl  lacta. 
El  tam  gravi  dcbito  constrictus  eral  iste,  qui  nunc 
dicilur  obiatut  fuisse  regi,  id  esl  qui  ad  morlcm  in 
PaTrol.  CLVUI. 
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biibolial  nn.lc    ,i.l    \,  11. .11111,  irccr.t.   I.i  i.lcu  jit.tu 

rum  lioiimiut  wiiuiitinii,  1.1  i  st  poi  Idrndmn 
monlboi  iu  :it«-i iiniii  Mmt  irodi,  1 1 

m  Ulo  '.111111.  i.t  njoirm,  1.1  1  1 .  iraoioM  voluptaieM 

fjut  cl  com  upiscciiliam,  rt  filiut,   id  cil  inn|ua  rjm 
npii.i,  r.  ouinia  tjutr  luibcbut,    i.l  csl  \irl.i  it.. 
lalioiics  f jus.    Vciulilui  .cnini    kiiii  u\nrc  Ot  811 

oiiiiiilnis  qna  bibel,   ut  dobitoM  roddol,  ovl  pei 
nioiicm  oOMjoril  al>  Uac  vlli  Mbtrobitor;  cl  rum 

rcalu    canulis    sn;i-     VOlnptOtil    cl    COpidilOlil,    M 

™  opcrum  alquc  vcrliorum  cl  cogiUlionuni  lrai!ilur 
malignis  spirilibus  iu  aUernnm  possidcndus;  ut  p  i  - 
pctuas  lucns  potOM,  divina;  jiutilix  sali&f.iti.ii. 
Procidens  autem  icivitt  illc,  orabni  eum,  dircut  : 
Paticntiam  litibc  in  NM,  et  omitiu  reddam  libi.  liu,<- 
scrvus  doinino  procidil  cl  ul  vcnditioinin,  i<l  Ml 
damnatioiicm  cmigiul ,  submissus  obsccrando  de- 
poscit;  cum  is  qui  propter  pccrata  sua  hnmiiien- 
tcm  silii  morlcm,  utpolu  damuandus  meluit,  linnii- 
lilcr  sc  subdil  divinx  clcmctitioc,  ct  per  vcram  pcc- 
nitcnliam  ac  puram  animi  iutentioncm  convcitit  :>d 
Deum,  promitteni  se  lo  reliquo  rcddituium  Deo 
oinnia  qunc  debct  illi,  si  impendenlcin  sibi  sei> 
tcntiam  morlis  cvaserit.  Qui  cnim  ttnivcrsa  qurv 
maleegil  cmcndal,  ct  dcinccps  rcligiosc  vivit,  om- 
nia  (ju;i'  dcbebat  Domino  rcddil.  Uiserlns  autem 
dominus  tervi  itliut,  dimisit  eum,  et  debitum  dimiiit 
ei.  Scrvus  iiumiliter  pctebat  dilalioncm,  el  dominus 
iniscricorditcr  conccssit  rcmissioncm.  Nam  dimis  t 
emn,  id  esl  proprio  arbitrio  rclaxavil,  concedcns  ci 
rursus  spaiium  vivcndi.  Kt  per  conccssioncin  ac 
prpnilentiam,  dimisit  ei  debitum  omne  ciilparum. 
Egressus  autcm  scrvus  ille,  invenit  ttnum  de  con- 
sereis  suis,  qui  debebat  ei  centutn  denarios.  El  t.  mits 
suffocabat  eum  dicens  :  Ucdde  quod  debes.  Dum  scr- 
vus  csscl  in  angiistia  pr.nlict.c  dislriclionis,  stnbal 
quo.Iammodn  positus  anle  facicm  domini.  St^l 
quando  dimissiis  est,  ul  juxta  volunla!c:ti  libc  i 
arbilrii  stii   bonnm  adbue    sive  malum  faccrc  pos- 

p.  sel ;  tunc  a  domino  sno  egressus  est,  Domiuus  cnim 
Deus  iibique  csl,  nec  polcst  alicttbl  quisquam  cgrcdi, 
ubi  ipsc  non  sil.  Sed,  tit  dixi,  tunc  egressus  cst,  no  i 
loco,  scd  rcl.ixalione  sui  servus  a  domino,  quan.lo 
riirsum  dimissiis  csl  arbitrio  suo.  Egrcssns  aulent  in- 
venit  itnum  de  conservis  suis,  q:ti  debebat  ci  ceuum 
deuarios.  Conservus  isieal  us  bomoerat,  qui  Ckrialo 
rcgi  ciim  boc  scrvire  proposnciat.  Sed  debebut  ei 
cemum  dcnwios,  quia  peccaverat,  jneum  ahqttas  il:i 
injurias  facientlo.  Cen'um  enim  denarti  gigMiiesM 
peccata  qu:e  bomo  in  bominem  commitlii  ;  sicm  dc~ 
cem  millia  talenla  significanl  ea  OMein  Dcuin  agil  . 
quia  sicut  qtiantitas  ccntum  denariroum  cxigna  est 
ad  comptralhncm  quanliialis  el  iiu.rieri  deccm  mii- 
lium  talcntorttm  ;  ita  quiilqtiid  >n  uos  lumo  pecc.t, 
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evigutim  cst  et  ranim  ad  comparationem  culparum  A  i"  preclbu»  suis  coram  eo  de  his  omnibus.  Tel  san- 


qr.as  in  Denm  nocie  ct  <1ie  cl  singulis  horis  commil- 
lnnus.  Licct  cnim  centenarius  perfeclionem  signifl- 
cet;  miilto  tamen  plcniorcm  cunsumroalioncm  dcsi- 
gnat  millenarius.  Taicnlum  quoqne  mira  granditalo 
superal  eiiguilalem  dcnarit.  Ex  quibiis  liquido  dc- 
monslratur  quod  ea  quas  nos  In  Deum  pcccamut 
inagna  et  mulla  sunt,  ea  vero  qtix  homines  in  not 
peccanl  exigua  sunt  el  patica.  Et  idcirco  si  Deus  li- 
benter  nobis  lol  et  lanla  mala,  qnx  in  eum  commi- 
iimus,  dimillil,  multo  f-icitius  nos  hominibus  iimil- 
tere  debemus  pauen  et  pirvj  qute  in  nos  ipsi  deli- 
qucruni.  Sed  iato  lervut  non  sic  agere  voluit.  Invenit 
enim,  ul  dictum  esl,  uiutm  de  comcrvit  nus  qui  Je- 
bebat  ei  cenlum  demarioi,  tl  ttntnt  mffocabal  e.um. 


cli  angeii  possunt  Intelligi  conservi.  Cum  enim 
Joannes  in  Apocalypsi  vellet  angelum  adorare,  dixit 
ei  angelus  :  Vide  ne  feccrii,  conservui  luui  tnm  et 
frntrum  tuorum  (Apoc.  xxn,  9).  Contervi  ergo  sunl 
angrli,  qui  vidcrunl  ea  quce  fiebanl  a  malo  servo, 
ct  comrisiali  tunt  valde :  qnia  nobis  ad  custodiam 
dcputali,  cuncla  qux  facimus  diligeziter  aspiciunt, 
et  de  bonis  actibus  nottris  Ixtanlur,  dc  maiia  vero 
contristanlur.  Nou  tamen  trisiitia  possuni  affici, 
quia  pcifeclo  beati  tunt  ;  tcd  lioc,  quod  eit  mala 
nostra  displicent,  vocatur  eorum  tristilia.  Vatde 
ergo  conlristati  tunt,  id  est  valde  displicuit  eis  quod 
ininue  flcri  vidcrunl.  El  vencrunt  el  natraverunt 
domino  suo   omnia    quas    facta   fuerant  :  qir.a  ipsi 


Tencbat  eum,  quia  nolcbai  ei  diroiitere  quod  in  se  ■  cuncta  qu.e    gerimus,    sive  bona,  sivc   rrala,  re- 


pcccaverat.  El  suffocabal  eum,  id  csl  coanguslab3t 
S[>iritaliter,  et  exsiinguere  nitebatur  in  rcaiu  peccati 
in  se  ab  eo  commissi.  Debitorcm  cnim  conservum, 
id  ctl  fratrem  in  sc  poccanlcin  icnel,  qui  non  dimil- 
til  ei  quod  in  te  peccavti;  sed  memoriam  injuria 
quam  ab  co  passus  est  in  corde  tuo  reservnt.Querrt 
et  suffocat,  dum  animam  ejus  spiritalilcr  gtrangulat, 
et  opprimit,  atque  coanguslat  in  periculo  pcccaii, 
non  uimiltens  ei  quod  in  se  commisil,  scd  alligans 
Ciim  in  culpa.  Redde,  inquit,  quod  debcs,  id  esl  jam 
nunc  sine  mora  pcrsolvc  mihi  rcctum  de  onmibus 
injuriis  quas  mihi  fccisli.  Et  procidensconservui  cjnt, 
ronabal  cum,di<:ent :  Paticnliam  habe  in  mc,  et  omuia 
reddatn  libi.  Procidens  eontervus  ejui,  rojabat  cum, 
mia  humiliier  ab  co  salteta  dilatioucin  pcslulubat,  di- 
ccns  :  Pulienliam  habe,  id  esl  patienicr  cx^pccla  mc; 
et  omnia  reddam  libi,  hoc  cst  univcrsa  qu:c  in  le  pec- 
cavi  emendabo  libi,  et  bcne  dcinceps  me  crgo  tc  ha- 
bcbo.  UU  autem  noluit;  ud  abiit,  et  misit  cum  in 
carcerem,  donec  rcdderet  debitum.  Xoluit  conservum 
i  uiim  palicnter  exspectarc  utpossel  emendare,  noluit 
imlucias  illl  concedere;  ted  absqne  reverentia  domini 
.  ii  abiit,  et  mitit  eutn  in  tarcerem.  Abiit,  hoc  est, 
-ipostatando  et  iti  deieriora  retrorsum  cundo,  pur- 
rexil ;  el  misit  cnm  in  carcerem,  dontc  redderel  debi- 
tum,  id  cst,  quanliun  ad  snx  volunlaiis  malignam 
oli^liualioncm  dcmcrtil  cum  in  iiifernum,  donec 
pro  culpa    seinpiternas    pcrsolverct   pocuas.    Sunt 


nunliant  Deo,  ul  scianl  quid  ipse  do  liis  cmnibus  269 
flcri  jubeat.  Tunc  cocavil  itlum  dominut  suuh,  el  aii 
ilh  :  Serveuequam,omnedebitumdimiiitibi,quoniam 
rojatti  ,ne.  Nonne  ergo  oporluit  cl  le  mhereri  conrervi 
lui,  sicut  et  ego  lui  miurtui  tumf  logralum  Scrvum 
Dominus  rursura  vocal;  et  cur  ipse  misericordiaro 
consecutus  a  Domino  misereri  conservo  noluerit 
arguit;  cum  illum  ,  qui  pcrceplx  a  Dco  indutgentiae 
immcmor  noluit  indulgere  fratri  quod  in  se  pecca- 
vcral,  ad  rnoriem  percorporis  inflrmitafim  revocal, 
ct  lic  idjudicium  :  aiquc  peccaia  etiam  illa  iocaput 
cjus  dcnuo  replicat,  qux  tibi  jam  fuiste  per  poeui- 
tenliam  d.missa  gatidebat.  Judieinm  enim  line  tnite- 
rieordia  illi  qui  non  fecit  miiericordiam  (Jac.  II,  13). 
Undc  et  subdiiur  :  Et  iratus  dominus  cjus,  tradidit 
eum  torloribus,  quoadusque  reddeiel  universain 
debilum.  Qui  enim  frairi  indulgere  noluit,  sed  euin 
:n  carcerem  pro  debilo  mitK,  merilo  ipte  indulgen- 
liam  quaru  perccperat.amisil,  cl  in  manus  lortorum 
venit.  Mam  quisquis  homincm  ad  imaginem  D*i 
factum  a  peccato  non  solvit  rogatus ,  ted  obdura- 
tione  mcolis  sux,  quantum  in  se  e*t,  tarlareo  air- 
ceti  puniendum  tradit,  Deo  est  odibilis,  ct  camdem 
tibi  daiunaliorcru  indubilaulcr  acquirit.  Iraiut  est 
ergo  dominui  ejui  ;  id  esl  aspcritalem  justx  ultionit 
ia  eum  exercuil.  Non  enim  in  naiura  tua  Deus  irasci 
polest,  qui  6emper  iranquiilus  et  incoinmuubiht 
permanel;  sed  iralMi  vidctur  cis  quibus  vindictara 


cniin  noniiulii    malignx    incnlit  hominet,  qucrum  n  reddil.  Idcoquc  vindicla  ipta  vocaiur  cjus  ira.  Ira- 

tut  ilaque  tradidit  eum  torioribui ,  hoc  est  malignit 
spiritbus,  qui  torqncreni  eum  in  inferno,  quoad- 
utnue  redderct  univertum  debitum  ,  id  ett  sine  flne. 
Quisquis  euim  tcmel  traditus  irrevocabililcr  fueril 
crudciibii»  angelit,  quorum  oflkium  esl  rcprobos 
lorquere ,  nuuquam  uttcrius  vulet  debitum  rcddere  : 
quia  non  polcslpcr  pumilemiain  et  opera  bona  quod 
m.tle  gessit  cmcndare,  et  pniptcrea  scmpcr  cogitnr 
jiirnas  tuslinere.  Ad  quid  autein  hxc  uarabnla  leu- 
d;il,  roiiscquculcr  Domimis  eub<iendo  manife6tal  : 
Sir  /i  Pater  rntns  cacleiHs  faciel  vobii ,  ti  non  rcmi- 
tctiiit  unutrjuitque  fratri  suo  dt  cordibut  letirii.  Sicul 
autem  a  servo  cuncla  qux  dimiscrat  repciiil,  cum* 
que,  cum  non  possel  rcddcrc  ,  damnavii,  qnia  iilc 


isle  tercui  jmagincni  lenct,  qui  gr^vium  pcccalo- 
ruin  qux  ipti  pcrpciraveruiil  iinuiemores,  si  et 
ieviter  culpa  frairis  in  se  pcccantis  oflcndantur,  iti 
'.iniaro  obslinationcm  prorumpiinl,  ut,  quod  diclu 
quoque  nefas  est,  oplent  fralrcm  suuiu  xlcrnit 
aulo  prnre  tuppliciis,  qtiam  quod  in  tc  pcccavernl, 
iniulgcant.  Videnirt  aut<\n  contcrvi  ijut  qua  fiebant, 
contritlaii  imml  vatdt.  El  venerunl  el  tturratcrunt  do- 
rntnn  iuc  •nikio  qiue  facla  futrant.  Conieni  tjut  hoc 
loco  |t)CM  'ulci  et  rcligiosi  viri  iiilclli^untur,  qni 
*ul.m:ei  ea  qu,r  nequilcv  in  fratrcm  ab  co  fiebont, 
conirittaii  tmni  v.-ldt.  Ei  meiurunt,  el  tiarravtrunl 
lii  .  omniadomiim iho  :  quia  redicrunl  ad  «or  siiiim, 
ci  il»i  dirino  consp-tu.t  iuicivbii.lcj,  ronqueiii  tunl 
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cimvfTo  suo  ilmiiiirrc    nolitii,  n.  rf  /',i;.  r  mrui  •  A  <|'il,rj>i«j  euruui  magis  ar  u..i  ;n  pcrgari   ilque  mun- 


qimlilx-l  r*  VOtllt  iltrinn  «  ii,;i-I  «|in«Ji|iiiJ  illi  |nr  J»<r- 
nilfiilbiit  ilmioil.  dlr  fralil  tno  riin«  |fl  qnx  In  M 
|i.-< '  »>u  «■*  cunlc  mui  diuittfht.  Ita  VM  tniigubni 
Pfl,/*rf  itirui  i.l  jinliiMirti  rrvoraMl  ,  cl  quac  mlveri- 
«rordi.t  flr-n-  prutmni  iIiiiiImI,  rc ju  U-l .  \osquo  Irc- 
tvtibtit  ji.jr.rlis  trtlilrl  :  n  tun  rnntt/tUu  nnmnjhiiqua 
frain  in"  prc.-.v.uiii  oturtc  qtu>d  in  vo»  futrr  itro 
coHtmivit ;  ri  r.rmicrKn  illu«l  noit  siiniilalirhr  ,  H  J 
vcr.thtcr  H<  corJibut  NtMtvfl .  nl  tr«>n  mmnemit  in 
«nnrtir  riim  reinttrnii»  illml  orr.  N«u  t.imcn  pcr 
tciif.urn  1'alcr  fittjusmodi  jiidii  u  f.u  i.t.  sr«!  prr  Fi- 
Imni :  «pti.i,  hcut  AprMtohu  trsir.Hir,  Jmdunbit  Dent 
cccnlln  hvHiuium  ptr  Jetum  (  hrittum  (Lm.  II,  1(<). 
Idcireo  </tf  roi  i/i^Kl    m.ril    rt-mittcndtim    CM    fr.ilr>* 


d.iri  jugilcr  »jli^ii.  u«l  unpl.-u  non  rrunl  ci  toto , 
liin  iu  llnr  «vj^iiIi.  Fiiii»  Uimn  u-,u!i  ,»t  ui.lcui<[u«t 
■M  olnin»  «iii, «  l  «jui  inuiidalua  i  (>«•<  rtlii  'jtiiaiuua 
ln  olnttj  »>!•>  rrjK-ritt»  fucril ,  ttnptrii  1**1  dtn  p«,- 
qiitonn  r/Mi  ircundum  tetjem  >/,  yn  Nam  '|ua«!ra- 
jruil»  ilit-lnji,  •■-«  miiiIiiiii  Irgrm  frH>«i  iii  |>i.r,,jtio  , 
n  QMirtragrnariiM  ntnnrrut  vd  |j,ulium  ««uorl 
r\i  iiMjun  til  fliu-iD  tvrculi  ,  vrl  truijrut  vilx 
uiituM^ujirtijiKt  nostrum  tigmfirai.  Eiplcio  igitur 
lili  •jiu.Ir.-ijjrn.-ii-to,  iniptcti  erum  Jh  |»ttrgjli«v- 
nit  v«l  Kcrlcsix  Tcl  cujnslib«l  Juiiorum.  Ita  enin-i 
lci  lorjuitur  :  Uulicr  ti  turerplo  temtne  ptptrerit 
ruiittnlum,  immurda  erit  tejitem  diebus ,  jmxia  dtr» 
teparntianit  mentlrurr  i  tt   die  octavo  cireumcidelmr 


pcrratum,   quii  juJicabii    Deut    occutim  hominum,  "  iiifantutus.  Ipiavero  triginia  diebmt  manetit  in  tmn- 


ve  nimc  in  occultit  cordiuin  tiottroruni  l.ilera 
iilu.l  videit,  n  tuoc  n  iiiifrsl.uu  pi-o  lioc  »!nmn:iiio- 
nrui  Iuut:ii.  Mitericordi.im  ctdiariCttrm  erjt  prrat* 
inum  haberc  sttuteanrts,  remilleutc*  ci  mi^Hror- 
tlUcr  qrKnl  in  r.os  dc'irjuit,  et  pttfo  cordr  illum  di- 
ligentes,  oi  et  r.os  siuiilcm  vrcissitudincm  a  pio 
judicc  nostro  conscijuamur,  qni  vivil  ci  rcgual  in 
saeciila  txculonun.  Amisji. 

IIOMILIA  VI. 

Im  Kvnttcr.LirjM  bH  i  >rr  «J  LMAl  :  J'«  .«f.(  iu::n  in.yieti 
tnn/  diet  pui g<iiiouts  ejnt  tccundum  tegem  Moysit 
tmlernnl  ittmm  in  JciHsnlem ,  uf  titlerenl  eum  Iki- 
mino,  sicui  taiptum  e$i  in  Uge  Domiui  :  Quia  omne 


gxim  firifuaiionis  tuar.  Omne  tanelum  non  langet , 
ncc  inijrcdietnr  tanctuarimm,  doncc  implecntmr  dtei 
furgolioms  rjmt  (Leeil.  III,  t).  E4  (|UJe  Cit  Iflflfll 
rr.ullcr,  ni«l  cl^ctorrjm  Ecclctia ,  vel  prRdicatorom 
pcTfltMttl  !l;cc  ciiirw  aiuccplo  vcrbi  Dci  temine  parit 
i\  co  mascirium ,  id  est  per  prxdiciilionejn  spiritoa- 
Iiter  gi,  iui  loricm  «ti  novum  populum  Orccicruiu 
Dlcs  quailragiiiu  purgtlionit  »-jug,  qoi  dividunlnr 
in  «eptcm  et  trigiula  Ircs,  ti  scparaii.u  exponanlur, 
po6Sitni  ob  coiiflrma|i«tncn)  bifl  idipnrm  sigoificare, 
qtir>d  conjuttcti  scu.el  signiOcant.  Nan»  ista  matcr 
cum  sua  j>ro'e  c.i  iiumund.i  sfptem  diebos,  quoniMD 
sanrta  Ecclesia,  vcl  prxdicantium  pcrsona,  roro  bit 


vuncnHitnm  adui  criiin  vulvam,   tanclum   Dom.ua       quos  in    fide    gcnuil,  nofl  esl  absque  aliqiifl  sordo 

.        ...  r,.  .-   ....     l.  r^>»  * : -•       .  •  .  .  . 


i'<vy!f'f>tr.  Et  irlii|iia  [l.nc.  u ,    'Zi). 

Pr.rclarain  biijus  d'ci  fcsttvilalem  cvlelranlcs 
graiiilemur  super  bcn?flciis  in  c a  nobis  divinitns 
«•mcessis.  Nam  iieqoe  Virgo,  qu.c  dc  sanolo  Spiritn 
concipere  digna  fuil;  ncqtie  Filius,  quem  it.i  genuii, 
purgatione  indiguii  :  sed  in  eorun  purgalione 
nosiram  pnrgationem  Dcus  pnr-pir.tvil  ac  prxflgu- 
r.-xvit,  qui  rmi.1.9  sor.tibus  inferii  mtdlimoila  purgu- 
tiotie  indigenms.  Qux  igilur  dc  Domiuo  nitnc  hisio- 
rtalilcr  in  evangelica  lcclionc  narnnlur,  do  nobis 
spiriiualiUT  intelliganlur :  quia  si  mcrobrn  vel rorpus 
e]us  siimus,  ipse  in  nobis  est;  el  qux  de  nobis  fiuiii, 
ci  de  ilto  recte  fieri  dicuntur.  Nam  et  corpiisClmsli, 
quod  esl  Ecclesia,  vocalor  Chrislus,  Aposiolo  di- 


pcccaii  toto  temporo  prxsentis  viue  ,  quud  se;>lcnt 
dtrbus  agitur.  Videt  enim  niiam  legcm  i*  «trmiVi» 
suis  repuyiursem  teqi  mcn  it  sux  (liont.  vit,  i5).  Fi 
itidc  mancl  intmundeitjuxl<*  ditt  teparmtioait  mem- 
ttrumv  :  quia  sicut  menstrita  bcparatnr  s  coav»aiti 
nuiirdoniiu  in  dicbns  imniiin.liiiae  suae,  sic  el  i«u 
scparatitr  a  coiveiilu  angeloruai  in  drebus  irurtalt- 
latis  sn:e.  Mensimaenioi  nlicna  rarne  nou  170  taii* 
gilur,  sed  fluxu  imniumliiia?  suae  potluilur;  ci  tigni* 
Itcai  -..iinaru  qux  non  aeln,  icd  cngiiatu  tordulu 
Liteutcr  inqniuaiur.  Sic  ei  sanciorum  Ecclctia  ,  vei 
electa  anin<a,  dmn  io  carne  peccaii  vivit;  qiiacnvb 
nonojtcre,  lamen cogiiaiionc  pec&tti  inuliuiic*  sor- 
didamr ;  et  i«lco  bcaloruiii  socieiaicaugelorum  :».ih  c 


cente  :  Sicut  corpun  unum  est  ,  et  membra  habet  0  indigoa  jiidiealur.  Oclavtis  aulein  d*cs,  iu  quo  cir- 


mutta;  ommia  auiem  membra  corporit,  eum  tiut 
mrnlta,  unum  corput  tuni  :  ita  et  t.hritiut  (f  Ccr. 
xi»,  12).  fjude  patct  quia  simul  universi  (ideles  cum 
capilo  suo  suni  Cbrtstus,  quod  e|  ei  miillis  aliis 
Scriplurarum  locis  probari  potcst.  Cum  crgo  do 
purg.iiione  Cbrisli  loquimur,  ad  illam  ejus  p.irteui 
qu.e  purgalioQC  iudigcl  refciamus,  id  est  ad  corpiis. 
Itaque  \el  ad  corpus,  vel  :ul  qiiodlibci  membnini 
cjiifl  uiyslice  rcfcraiur  qirad  nuuc  bistorialiter  dc 
capite  legitur  :  quia  poslquam  impleti  *.in/  dut  pur- 
ftUioriii  ejut  tecnmluiH  legem  Mousi,  luUruiii  ittnm  m 
Jcrusaltm,  ut  tttlerciil  eum  Uamiuo»  Uies  cniiii  pwr- 
ga:ionis  populi  «idelium  vcl  E  eles'u\  id  csl  corporit 
(diri>i! ,    impleiiiui    quideiu  quolidio  ,   ilun.     uiiiis- 


(urociditur  iiif.iiiiulut,  dies  esi  baptitmaiis,  in  qmi 
neopbytus  quisquc  esuitiir  labc  prims  gtncrjii,)- 
nis,  ei  ascendens  de  lavacro  fit  particcps  rcsurrc- 
ciiuuis  Cluisii,  iju.t  die  ociavo  atiudum  illusiravij. 
Natn  proplerea  diem  octavmn^quo  parvulus  circum- 
ciditur,  11011  ad  l>nipus  aHiiux  resurrectionii  om- 
nium  ,  sed  ad  resurrecltoncm  CKrisli  ,  i  I  ctl  ad  ba- 
piismiiMi  ciijiislilici  Doslh  rciuliiuus  ;  qua  ip^e  par- 
vulus.posiqtiam  rr.il  circumci»us ,  non  iugrcdicbatur 
sancliiaiiiiii)  nisi  impieiiij  diebus  (riginia  Iribus; 
sicui  ei  uousqiiisijiiti  iiostrum,  licel  sil  baptixalu*; , 
non  Uinrn  superi.jQ  beaiiiudiiiis  templum  iugredi 
valel,  nisi  tlecurso  1uori.11i1.uis  vitx  spaiio,  quod  per 
dies  irijir.ia  iro  dcsignalur.  Tolus  ciii.u  bic  nuruc- 


n 


5.  ASSELMl  CANTCAR.  ARCillilP.  OPP 
r>s  cx  lernariis  cons!at ,  cl  fiiiei  leinpus  significal.  A 
CilQI  filio  igilur  circomciSO  manel  tnginla  tribus 
(!:«>l)us  maier  ir.  snnguine  purificalionis  snx;  quia 
Ctira  quolibel  electo  baptizato  sanrta  inaierF.rclcsia, 
«liiatidiu  pcr  fulcin  ambul.tl  cl  non  pcr  specicm,  non 
polcsl  cxlolo  mundari  asanguine  purificaiionis  sux, 
i.l  csl  a  pcccato  UttO  sc  ju^ilcr  pur.qaro  sludct,  ot  ad 
perfeetora  neqiH,  dum  aillmc  mortale  oorpr.s  gerit. 
liulc  Psalmisla  :  A'on  jnslificabitur  in  coutpcclu  luo 
cmnit  vivcnt  (  Psalm.  cxlii,  2  ).  Et  Salomon  :  Non 
csi  homo  justus  in  tena,qui  faciat  bonum  et  non 
peccci  (Eccl.  vii,  21).  El  diseipulus  ille,  qnem  dili- 
gehat  Jesus  :  Si  dixerimut  quia  pcccatum  non  liabe- 
i.nts,  nos  ipsos  seducimus,  el  veritas  in  nobis  non  est 
(/  Joan.  i,  8).  Cnnstat  crgo  quia  oninesqui  in  carnc 
peceali  vivunt,  pcccati  sordem  ad  purum  cxuere  non 
possnnl.  Unde  adbuc  dc  Ecclesia  matrc  subditur  : 
qnia  omne  sanclum  non  lanqet  ;  iliud  vidcliccl  per- 
leolissimx  purilalis ,  quod  liabcnl  angcli;  nec  ingre- 
dielur  sancluai ium ,  snbaudiliir  palrix  cceleslis  ,  do- 
HtC  impleuntur  dies  pnrgalionis  ejus  (Levit.  xn  ,  i) , 
i  I  csl  doncc  pcraclum  sil  ei  lcmpus  viix  morlalis, 
in  quo  purg.uur  assidue,  sed  pcifeclionem  purga- 
lionis  in  co  uon  asscquilur.  Tania  quippc  •••■i  el 
lan  persfcverans  inquinatio,  quam  immtindus  epi- 
ritus  bumano  gcneri  pcr  Evam  infudit,  ut  cx  tolo 
purgari  nequeat,  nisi  cum  viix  mortalis  aut  saeculi 
lermlnus  advenerit.  Scd  sicut  pcr  Evam  venit  in- 
quinatio,  sic  pei  Mariam  rcvcrtilur  cmiindalio. 
Tinic  auicm  cril  purgationis  el  emundationis  per-  p 
fectio ,  cum  justi  in  resurreciione  iriumpbanics 
dixc.rint:  l>l>i  es!,  tnort,  contentio  lua?  Ubi,mors,ncu- 
leus  tuus?  .\cu!cus  cnim  mortis,  pcccalum  esl  (I  Cor. 
xv,  f)5,  5G).  Talibus  ilaquc  modis  implentur  dies 
purnariows  populi  Dei ,  secundum  legein  Moysi.  Sed 
cum  dies  purgationis  sic  impleli  fuerinl  ,  dcferent 
com  angeli  in  supernam  lerusalem,  ut  sislsnt  cum 
Dnmiuo,  mansurnm  ibi  pciennilcr  coram  eo.  El 
l.oc  fiel;  scriptum  csl  in  lcge  Domiui  :  quia  omne 
mascuiinum  adnpericns  vulvam ,  tanclum  Domino 
vocabitur.  Scimus  ciiim  quia  lcx  spiritalis  esl ;  cl 
ipirilaliler  loqucni  ipirilalem  vulvam  significat ,  ct 
spiritalem  masculum.  Ilic  namque  masculus  cst 
fortis  ae  novua  clcctorura  Christianornni  populus, 
vel  unus«|uisquc  eorum.  Et  quoniam  Ecelesia  ,  so-  d 
runilum  isaiaui  [eap.  trt) ,  diu  sterills  fuerat ;  isic 
[topului  ei  es  ipirilstitcr  nasccns,  apenilt  vulvam 
pjus,  id  csl  gcnitale  secretnin  kpiius:unde  ncmo 
l.ililcr  autr.i  iiaius  fucr.it.  Omne  voro  tigniAcal  nni- 
ntatcm  quod  bic  pooitur,  enm  dicitur  omm 
vuiscii  inum ,  quis  popnlns  istc  calbolicui  rsi,  ct 
nmncs  clccios  in  M  conlinct.  Ilic  crgo  spiritalcm 
i     lesUe  vuloom,  skul  riisimus,  speriens  ooeooitnr 

CtOS    hnminn  ,  id  csl  vncabtilum  el  laudeffl  san- 
Ctital  >  in  rcgno  snpcrn.T  bonliludinis  obtincbil;  ut 

inctitate  bealismqoatua  angclis,  perennitef 

4ai  eonspectui gieriat  Crcaioris.  Et  ideoQiri- 

Dominos,  ei  isnctissims  fpshts  genilris  porga« 

iii   lcpis   obscrvavit,    nl   omnes  quos  memlira 
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sua  novcral  fiilnros  iia  purificaret,  ul  ad  bnnc  glo- 
riam  pervenire  dignos  faccret.  Ipic  enim,  ul  ct  supra 
diclum  est,  aut  Virgo  malcr  cjus,  purgationc  non 
Cfjuil  :  quia  Spirilus  sanctus  cam  ab  inilio  jam  pu- 
rifieavcrat,  et  ille  lam  mundam  in  cjus  utero  car- 
ncm  sibi  crcavii,  ut  pcr  cam  efficiai  suorum  carnem 
ila  muudam  ulsunl  nngeli  :  scd  cl  animam  ibi  lara 
sanctam  assunipsit,  ut  pcr  cam  rcddal  animabus 
omniiim  suorum  illam  panclilatcm  qux  mancl  in 
angelis.  Sed  quoniam  ipse  in  suis  est ,  quod  agilur 
de  snis,  ul  ct  prxmissum  cst,  dicitur  agi  dc  ipso, 
qnia  ipsi  sunt  corpus  ejns.  Dc  quo  sciliccl  corpoic 
Slibjungitur  :  Kt  ul  darent  hosliam  tecundum  qucd 
dictum  esl  in  lerje  Domiui ,  pnr  turlnrum  ,  aut  duot 
pullot  coiumbarum.  Nam  lulcrunt  UluminJeiutalcm, 
ttl  sislerent  eum  Domino ,  sicut  disseruimus;  et  ut 
darenl  liostiam  pro  eo,  juxla  id  quod  dictum  ctl  in 
lege  Domini,  par  lurlurum,  id  cst,  parem  caslilalcm 
corpoi  is  et  animx  cjus  ,  aul  duos  pulios  columbarum 
(Levil.  xii,  8),  id  cst  carnis  cl  coidis  ejos  paticn- 
liam.  Turlur  cnim  castissima  avis  csl.etvivoac 
morluo  socio  indissolubilcm  fidem  conscrvans  :  co- 
lumba  vcro  fellc  et  amaritudine  carct.  Ideoquc  par 
Uirturum  designal  castilaleni  inlerioris  et  cxlcrioiis 
hominis;  ac  duo  columburum  pulti,  paticiiliain  forlis 
ostcnsam  cl  intus  in  mente  scrvalam.  Oflerunl  igi- 
lur  angcli  hosiiam  tecundum  legem,  id  esl  partur- 
turum,  vel  duos  pullot  columbarum,  pro  sanctorum 
populo,  vel  pro  quolilict  cleclo,  quem  c\hil>enl  Deo  , 
cum  merita  casiitaiis  cjus  quam  corpore  cl  conlc 
scrvavit,  aut  patienlix  quam  intus  Cl  for!s  custodi- 
vit ,  rcprxsenlanl  Domiuo.  Caslilas  vcro  magis  ad 
confessores,  et  palienlia  plus  pcitinerc  vidctur  ail 
martyrcs.  El  quia  nullus  elcclorum  cst.quiant  in 
ordinc  confcssorum  ,  aul  in  frdioe  marlyrum  non 
compiilclur,  ideo  ad  liosliam  populi  Dei  suflicilpar 
luriurum,  aut  duo  pulli  columbarum.  Pcr  pullot 
enim  columbnrum  polius  quam  pcr  Columbai  boc 
loco  patienlia  dcsignalnr ,  quia  qui  sieol  oportct 
paticnliam  cuslodiunl,  ]ii  apu.l  sc  parvuli  cl  infimi 
sunl,  ct  majorcs  imilando  jugilcr  crcscunt.  Toliiin 
ergo  simul  popiilum  cicctorum  «omplcla  gcncrali 
rcsiirrcctionc  defcrcnt  angeli  gaudcntcs  in  supernam 
Jenisalem  ,  cum  bosliis  bonorum  opcrum,  ul  sista  t 
cum  Domino;  cl  ab  ascensionc  Kedcmptoris  non 
ccssavcrunl  cum  in  singulis .  cui  niigiaiil,  illuc  dc- 
ferre,  quando  impieti  tuni  dij*  puraationh  cojusquc 
I'l  erce  l.omo  crat  m  Jerutalcm,  cui  nomen  Sinnon. 
I.l  licmo  islc  jutlut  et  timoratus ,  cstpcdons  consoln- 
tionem  Jsrael ;  et  SairilUt  sanriut  crni  in  eo.  Et  re- 
tpoiitum  acceperat  a  S\i>ilu  tnnclo  non  visurum  se 
merfem,  nisipriut  tutatai  Cnrisfoiu  Damitri,  Etvent 

in  spirilu  m  templum.  Homo  itlc  sancniui  Isracliliix 
genlis  popiilum  dcsignal,  ipii  advcnliiii!  Redem;itoiis 
diutiui  cxspcctavil  cl  ab  co  dc  miscriis  cxsilii  hujns 
lihcraii  iperavit.  Unde  el  Siatoon  vocatur,  qoodosi 
audicnt  trislitiam  :  quia  popului  illo  C.lclis  lris:i- 
liam  espolsionis  sux  do  p.irjdiso,  ct  smissionii 
xlcrnalium  bonorum  pcr  Scrpluras  audirc  consuo- 


IIOMJI  i  i   i  '   '    ItOlil  ut"  CU 

vowlj  lilooquo  itipei   bii  contolail  ntm   dhlnilui  teti,  ini 


ilbl   \ t-m <■  i .1  iii  i  \  i"  1 1  ili  u,  Aii  i  Interprct  ii  o 
nioouli  Ml  .  txtudiiio,  <|iii.»  |  iijMilu',  ilrin.i 
■itudlri  lotobtl  Doutn  |uhcnlciu,   ui   Doui  oum 

atiudlrel  oronwm  i onlm  <--.t  uune  lermo  nltl 

do  (iii  i.i  porio  rjuii  Propler  quod  rl  bnino  dicliur, 
qulo  uii  rttlone  novoral  in  cognlilono  divlnorum, 
ol  in  tiquiiitionc  cvaiiouii  biijui  nilnorltCi  El  bio 
crut  in  Jtrutultm  ,  hoc  <•  i  iii  olvliale  m«iu,ul  • 
por  <i ii.iiu  juriro  probibomui .  In  i  Iviuti  Del .  quni 
eil  Eccleiio«  Jtrutultwt  enim  ol  lupenuo  buatilu- 
diuli  rognum,  ui  inpra  dlitmui,  ilgniflcat,  ei  Y.c- 
closlam  |uilorum  idliue  lo  lorrii  porcgrinm* 
liiim.  lii  h.u-  ergo  iciiistticni ,  boc  oil  In  oumero 
171  tldcllum,  or:ii  jamdiu  popului  llebReorum, 


!■  I   llll       i 

nbra  ipili 

il' |  Olt   l n.l.i  ||   M ii i .<    I  I         \d  Ikk 

iii  »pe<  i  ii    ii  quod  l|i  ■•  dl<  Uii ui '   I    '.■ 

Htliliri      iii  |,    i/il/n    fttitlit    (*/il"/l     \ 

Itiqiil  ptitr  Jttttt  lii   iiiiiic  iccipiatui  -■    ■  di< 
iur,  iiovdlui  Cbrl  itlinorum  i"  pulu 
poreitlei  $Jutt  iii.m   ingclil  n.hm  1 1 
■pjrllulii  contanguinitail  nielam 

biraui  ii.iin  n  iidIiim  iiiii,  iiin  notfrntri  •  we 
calyptl  vocinl,  diccndo  :  Projtciutttl  irnuofoi  | 

lium  RMtrorUM,  </:/i  amiiabtil  itlot  ttUlt  cnmpt  ctnm 

Iki  uotiii  (.i/ioc.  iii,  IO)<  Mi  crgoj  i  lu  ni  t 

iioviiiiin  puerum,  ilcul  ei  luperiui  docluratum 


quando  puoi  td  lomplum  porubatur;  boc  eii  iu  ™  In  coslettii  nanctuirii  letnplum,  vel  in  obllu  ilngu* 


oxordih  tpoiloliCA)  pnedicationii,  quando,  porCbri- 
ilom  ptlefacto  coslorum  ingrettu,  noverlui ChrUitn* 
uorum  popului  in  suis,  qui  do  lioc  teculo  iiiigrn* 
inut,  doferobolur  jim  illue  pertngeloti  Nimelectui 
iii>  llcbncoram  populut  tindiu  pertoveravit,  doucc 
gratli  Novi  Tettanientl  pcr  novoi  doctoret  ubiquo 
prodicari  ceepiitel,  ct  niultl  erodonliuni  pilriara 
teiorna  feliciutit  iransilu  bcato  Inlrarent.  Et  homo 
ittt,  pcr  qnem  mysUce  popului  illo  tnnclui  intelli- 
giittr,  juifuj  crnt;  quia  idem  populus  Doo  tcrvient, 
qux  Doi  cranl  Uoo  rcildoliat.  luslilia  onim  dal  uni- 
cuiquc  qiiod  suum  ost;  et  Dei  ost  liumana  nalura, 
iii  ojus  volunttU  deterviit;  ideoquc  juslc  agit  omnia 


lorum,  vol  in  returrecliono  oniniuui.  El  lior,  ul  Ij- 
Ciinl  tccuiulum  cunsuctudinem  lcyitpro  eo ;  quiirilU 

legii  explett  porgotiono  pnetentant  eum  Dominu 
cum  bonoram  oblaUonibui  moritoram.  Vol  bll  i»o- 

rentcs  inlclligi  possuul  sancli  prxdicalorts,  <|iii  fN* 
niam  in  Pelro  dlVC!  Kgnl  coclorum  accopcrunt, 
iporiunt  illud  novo  fidclium  populo;  el  in  leinpliim 
cjusilcin  regni  cosleuiii  eom  indncunt,  dum  absol- 
vunl  oum  el  bcncdicunl  atquc  rogant  ui  binc  mi- 
grans  illic  suscipiaUir.  Lt  lioc  agunl  ul  riiiun  legil 
expicant,  quia  taliter  cum  suis  orutionibtti  in  illnd 
beaiitudinissanciuatiiun  iadncont,  oi  sicut  lei  decre* 
vcrat  explotil  in   fine  diebus   purgalionis  :  lilUM 


liomo  qui    obtemperal  Doo.  Kt  timorauts  erat  ipse   „  cum  Domine   cum  oblationc  moriicrum  ejtis.  Potesl 


populus;  quia  vel  limore  lcgis,  vci  tiuiore  cbarilalis 
Deum  mctuebal.  Sed  et  cousolalionem  Isracl  cxspe* 
oiabat,  quia  sollicitus  prxslolabauir  intor  prcssuras 
luijus  extilii  quando  populum  suum  Doniinut  id- 
vcnlu  suo  consulari  dignaretur.  Nam  el  Spi.itus  san~ 
ctus  emt  in  eo,  quia  jtistilicari  pcr  lcgoiu  non  valuis- 
set,  hisi  occulta  sancii  Spiritus  graUa  porCbritU 
lidetn  eum  juslillcasscl.  El  responsum  accepcrnt  a 
Spiritu  sancto,  non  visurum  se  morlcm,  nisi  prius  vi- 
derel  Christum  Domini;  qula  boc  ojns  dcsirfcriis  et 
orationibus  ccclestis  inspiratio  revelavcrat  quod  in 
lide  victurus  etset,  nco  mortero  pcrfulix  subiturus, 
doncc  viderct  iu  carne  prxsentem  Doum  a  Deo  pra 
suis  participibus  uncium,  qui  parlicipationem  ipsam 


eliam  puor  islc,  quiin  lempluminducitur,  illosnunc 
tignifictre,  qui  ad  fidcm  vonienics  in  Ecolesinm  in- 
ducunlur.  Nam  el  bane  inductionem  sic  ngnnl  san- 
cli  Patres,  ul  consuctudinein  legis  oljscrvont;  quia, 
expleia  in  baptitmo  purgaiione,  introducunt  eos  ad 
sanclum  allare  consecrandos  victima  divinx  euoba- 
ristix.  Ilaquc  dum  a  suis  parenlibus,  id  est  ab  ange- 
lis,  vel  a  prxdicatoribus  tcmpore  fulgeniis  evange- 
lii  novellus  fidelium  populus,  qunti  puor,  coepisset 
in  suisquidebac  luocmigrabant,  sicul  disscruimus, 
in  superi.se  sanotiiaiis  ac  keatilodinia  templum  in- 
duci,  vel  in  bis  qui  ad  fidem  venieb.int,  in  Ecclesiara 
adduci;  acccpit  eum  et  ipse  Simeon  iu  ulnas  suas, 
bocest  el  ipse  rcligiosus  llebrxorura  poptilus  uluis 


el  in  vocabulo   dcmousirarenl,    ut   a  Cbrislo  Cbri-  ry  cbarilatis  amplexus  cst   cum  sicut  dileclissimum. 


Sliani  vocarcnlur.  Etvenil  in  Spiritu  in  templum; 
quia  quo  omnos  justi  posl  rcstirreclionem  in  suis 
corporibus  venturi  sunt,  illuc  ipse  spiritu  per  con- 
templaiionem  et  piophclicam  visionem  frequcntor 
vonit,  intrans,  scilicet  in  snnctunrtum  Dei,  ei  inicl- 
ligens  in  novissima. 

El  cum  inductrenl  puerum  Jcsum  parcnles  ejus,  ut 
facerent  secundum  consuetuJincm  leyis  pro  eo,  el  ipse 
accepileumin  ulnas  SK£i3,el  bcnedixit  Deum.  Etdixh: 
Xunc  dimillis  servum  (utttn,  Domine,  secundum  ver» 
bumlunm  in  pace.  Quia  vMcrunt  oculi  mei  salulare 
tuum.  Quod  parasti  ante  faciem  omnium  populorum. 
I.umcn  ad  rcvclalioncm  gcnlium,  et  gloriam  pleiis  tittv 
ttretl.  Puerum  Jcsum, juxta  quod  supcrius  Iraclatum 


Amplesio  qttippe  ebaritalem,  et  ulux  fonia  desi- 
gnant  opera  :  ideoque  in  ulnas  susciperc,  el  robusiii 
operibus  dileclionis  amplccti.  Taliter  ergo  sustepil 
eum  ut  ulnas  suas,  lioc  est  iu  bradiia  porians  eum  iu 
forlibus  magnx  cbariiatis  operibus  :  eJ  benediii: 
Deum,  qui  sibi  prxsenlem  osteoderat  novx  gratia 
populum,  ingredientem  jugiter  regni  cocleslis  babi- 
taeulum,  el  ait :  Nunc,  id  est  post  datam  graUam, 
dimiltis,  Dominc,  scrvum  luum  in  pace,  id  csl  relaxas 
de  ergastulo  prxseniis  cxsilii  me,  qui  su.b  legisser- 
vilule  premcbat,  ut  jam  ad  ccelestis  babitationis  pa- 
triam  in  pace  transeam,  ligalo  per  Cbristi  Iropbxum 
inorlis  principe,  secundum  vcrtv.m,  quoj  mihi  dixe- 
ras  de  adventu  graiix.  Quia  ccccjamvel  in  se,  vcllu 
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suis,  viJcrum  oculi  mei,  Domine,  snlularo  ttmm,  id  A      Rcllgiosl  parentet  Salvatorls,  juxta  prxceptum  le- 


esl  Jcsum  lnum,  qni  ia/mam$ivc  Salvator  inlcrpre* 
tatur,  et  qul  mi-sus  eti  a  te  mnndum  salvare.  Quod 
scilicet,  tatutare  paratii  anu  faciem  omnium  p«pulo- 
rum,  ut  ab  oranihus  populis  qui  sunt  in  orbe,  videri 
facias  oculi»  fldci  Salvatorcni  mundi.  Paratti,  in- 
quam,  eum  lumen  ad  revetalionem  genlium,  ul  splen- 
dore  elaritatls  ejus  fugentur  tcncbra?,  quibus  vela- 
banlur  corda  geuiilittm,  ne  illustrarenlur  divina 
cognatione  :  et  yloriam  plebit  tuat  hrael,  ut  ipse 
sit  gloria  plebis  Israelitk*  eredentis,  qnx  scmpcr 
tua  fttii.  Magna  euim  gloria  estllebrxis  credenlibus, 
quod  ex  eorum  geuere  camcm  assumpserit  Deus, 
qui  et  gentes  per  fideio  suam  illuminavit,  dkcnt  : 
Ego  Inx  in  mundum  veni,  «f  ommt  qui  credil  in  me, 


gls  ptr  singtilos  armot  ibant  in  Jerutalem  ut  legcro 
attdircnt,  sacriflciis  pariiciparettt,  solcmnitaiibus 
inleressent,  et  cjnt  adhuc  umbra:  serviehant  cujus 
vcritatem  tenebant.  Significabanl  autem  Judseos.ex 
quibus  carnem  Dominut  assumpsit,  el  qui  veicris 
obscrvantix  ritum  jugiter  custodiebanl.  Ipse  vero 
mystica  duodecim  annorum  f.ictus  est,  quando  ei 
prxdicalio  ad  hoc  usque  profecil  ul  duodccim  apo- 
stolis  committeretur,  qui  per  eara  qnatuor  orbi*  par- 
tibus  nolitiam  stimrax  Trinilails  inlimarent;  quia 
doodecim  sunt  ler  quatnor.  Et  tunc  parentet  ejut 
teeundum  contuetudinem  diei  fetti  ascendcrunl  Hic- 
rosolymam  ;  quia  Judxi  aecundum  inorcm  fcstivx 
exsultationia,  quara  agunt  qui  ad  Deum  convertun- 


tn  lenebtit  non  maneal  (Joan.  XII,   46).  Unde  pul-  B  ^UTi  promoti  sunt  ad  spiriluatem  scnsum,  et  venc- 

runt  per  fldem  ad  Erctciiam.  Tandcmque,  eontum- 
maiit  diebut  et  cnmpleta  solcmnilalc,  cum  redirent, 
remantit  puer  Jetut  in  Jerutalem.  Tunc  eniin  Jndxo- 
rum  solemniiates  completx  sunl,  quaudo  Salvalor* 
rostro  a  monuis  resurgente  vetera  transicrunt,  tl 
facla  sunt  omnia  nova.  Et  lunc  incredulis  Judxorum 
ad  ea  qux  retro  suot  redeunlihus,  remantil  puer 
Jetut  in  Jerusalcm,  qux  vitlo  pacii  iiilcrpretalur,  et 
Eccicsiam  dcsignaL  Unde  et  dicitur  :  Factut  *si  in 
pace  locut  ejut,  et  habilalio  ejutin  Sion(Ptal.  UtST, 
2).  Hoc  autem  pareniet  ejut,  id  esl  Synagoga  ei  Ju- 
dxorura  populus,  non  cognoverunl,  sed  eum  in  co~ 
rnitatu  este  exislr.nanlet,  vencrunt  ilcr  diei,  per  quod 


clier  Ecclesix  nios  iuolevit  ut  fldelcs  in  hac  celebri- 
late  cereos  sive  candelas  efferani.  Nam  qu>a  Chri- 
hius  bodie  in  lcmpio  est  oblalns,  fpti  mystica  obla- 
lione  sua  hoc  ipsum  reprxsentant ;  dnra  slngnlis 
rccurrentibu8  annis  ad  domom  Doi  cereos  in  bacdie 
portant.  Ccreus  enim,  vel  candela,  Chrislum  signi- 
fical.  Et  quia  unusquisque  devotus  ad  hanc  solem- 
niiatem  vcnicns,  Chrislum  lumen  verum  affcrt  in 
peelore  ,  idco  ronvenientcr  eercum  prxscntat  in 
ohlatione.  In  cerco  quippe  tria  offcruntur,  cera, 
Jychnas  et  flanuiia  :  cera,  quam  apis  virgo  confecit, 
signiflcatChrisli  carnent,  quaui  virgn  Maila  genuil ; 
iutcrior  aulem  lychnus,  animam;  flamma  vcro  stipe- 


rior,  divinitatem.   Nee  inveuiri  aliqtiid  in  creatura  ^  intelligitur  lempus,  quo  post  resurrectionem  ejua 

potest,  qtto  congrtienlius  significarelurChrisiiis.Sed  **"  nondum  se  cognoscehanl  errarc.  Caeci  enim  secum 

ot  hoc  aitgel  decus  feslivilatis  hujus.  quod  ad  cam,  adhuc  cum  csse  pulabant,  qucin  jam  occiderant,  el 

prout  dccuit,   vcrsa  c?t  gloria    magnx  processionis  ditentcm  audierant  :  Ecce  relinquiiur  tobii  domu» 

jllius,  quam  in  isto  meusc,  qui  Fcbruarius,  id  csl  deurla   (Hatth.  xxtit,   38)  :  ct  in  Psalmis  :  Ecc* 

purgaloritts  dicilur,  agerc  solebant  Romani  vcleres  elongavi  fugient  ,    et    manti  iu    tolitudine    (Ptat. 

nnnoquiulo  civitatein  luslrantes,  id  est  ctrcumeun-  u»   gi 


tcs  ;  et,  ut  pulabani,  a  peccatis  qux  per  quir.quen- 
niura  illud  comniiserant,  ptirgantcs.  Lustrare  cnim, 
vt  circuire  aignificat  ct  purgarc.  El  lixc  nnstra  fcsli- 
vitas  est  purgationis,  idcoquc  competenier  ad  cam 
trandala  esl  processio  purgalionis,  quamvis  longc 
«lissimililer  Gat  a  noliis,  qitam  flebal  ah  ctlniicis.  Et 
!oc'io  igiltir  evangclica,  cl  fcstivitas,  el  lcmpus  cjus, 
jnirqationetn  significant  ul  per  hrec  omnia  nos,  qui 


llequirentct  autem  eum  inler  cognalos  el  nolot,  et 
non  invenienlet,  regrcsii  tunt  in  Jerusatem,  requiren- 
tet  eum.  Hoc  tuuc  spirilualiler  complcium  csl,  quan- 
do  post  Chrisli  passionetn  quidam  Juilxorum  corde 
compuncti  vencrunt  ad  apnslolos.  Hoc  enim  ftiit 
quacrcic  Christiun,  el  redirc  in  Hienisalcm.  Et  dixe- 
ruiU  :  Quid  (acicmui,  viri  fralrei  ?  Quiluis  ait  bcalus 
Pctrus  :  Paenilentiam  agite,  el  bapliictur  unusquisqua 


pnrRaliOM    indigemus,    pargari    mcrcamnr  cnopc-  ^  vcttrum  (Act.  |l,  38).  Hos  igilur  cl  carleros,  qui  lunc 


ratile  Clirisli  gratia,  ctii  ciim  Patre  el  Spiritu  san- 
rlo  ormis  honor  ct  gloria,  cl  anloqiuiii  uiundu.i 
esMt,  el  nunc  ,  ct  in  onmia  sxcula  sxculorum. 
A'iicn. 

172  HOMILIA  VII. 

H  rviNCEi.iuM  srr.uNDru  Luciu  :  Ibanl  paienics 
ejus  ptr  omncs  annos  Jeruiatem  ,  in  die  tolemui 
Patcl.tr.  El  cum  (nctni  r.««c/  aimorum  dnodectm, 
orecndentihui  illit  in  Hicrotolgmain  iccundum  con- 
udmem  diei  feth,  coimimmaiitque  dnbut  cum 
i-dirent,  rcmansit  puer  Jesus  in  Jerusaltm  t  el 
non  togncvcmnt    parente*  rjui.  El  reliqua    (Luc. 


lemporis  crediderunl,  signilicahanl  parcnies  Jesu  ; 
qiioniaui  *iout  illi  ignoranlcs  cum  penlideranl,  ita 
e l  isli  ignoranlcr  cum  occiderant.  Si  cnJm  cognovit- 
ui.t,  mniquain  Dominum  gtorta  cruei/ixiiient  (I  Cor. 

II.  «)• 

El  (aclum  eit,  potl  trutuum  invenerunl  illum  in 
ttmplo  sedenlem,  in  medio  dociorum,  auditntem  illot, 
tt  inleriogantem.  Potl  triduum  in  lemplo  Jesu  invc- 
nitur,  quia  post  rcsurrcctionem,  qune  die  tertia 
facta  est,  ab  liis  qui  eum  qiuerunt,  in  Ecclesia  repc- 
rilur.  Anle  triduum  enim  non  inveniehalur,  quia 
non  Dcus,  scd  homo  tanluni  nh  hominibus  pulaba- 
tur.  Scd  uhi  Invenilur?  In  templo,  in  Ecclesia,  in 
convenlu  fiJelmro,  in  medio  dotlorum,  incatuprx- 
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dicatorum.   Ihl  rcpcrilur   audicnv  co»,    il    Iniciro   a  *o<i'i  fticta  /•'«  </«<*  /'u/ru  nin   im/</.  ri  mU:r  illo' 


gans.  Andiro  no.trtim  cM,  tonu  jliumlc  vi-nirnli 
auron  alio  poMlam  commodjre.  Al  conira,  Ivn, 
rul  uiliil  citra  cat,  audirt  proprie  r\t,  mr^cnlia  »ub 
scmolipvo  drshlcrij  noilra  pricipcrf .  Tribus  aolcm 
iiinilU  iios  iiilorrotfarc  consucvit,  cum  ant  fljgclh 
dislrictione  pcrcuiit,  ri  quanla  nnhis  Imii  vfl  drtil 
pilicnlia  oslendil;  aut  quxdnn  qu.v  nuluuius  prarci- 
pil,  1 1  ii(<  iram  uobis  ohcdit-nliain  \cl  inobcdiciitiain 
patefacil;  nut  aliqua  nohis  occulia  apcrit  ei  aliqca 
abscondlt,  cl  mcnsimin  nobis  nostnr  humihtaU» 
innotcscil.  El  hoc  lcrtio  niojo  magi»  doctoros  in- 
tcrrogjt. 

Siupebanl,  inquil,  omnci,  qui  cum  nudiebant,  m- 
ytr  prmtenlia  «I    retpontit    eju$.  Qiiicunque   cordis 


«2 ii ■  Palri»  mri  iulunlalum  (j<iunt  opurirl  me  tl$4* 
El  i;m  nun  inlettextrunl  iutuni  quod  iocutut  e$t  ad 
io$.  Mon  intellezerunt ,  quij  cor  rxrjlitm  l.jtN-banl, 
fl  iii  Krrli-.ia  flfjilium  c»»o  Chrisluin  non  ajrnoser- 
banl ;  qnoniam  cacitat  ex  parte  contujil  m  ltr«cl,do- 
uec  pttmludo  gcnltum  inirartt,  et  $\c  omm$  Itrutl 
t*tvu$  fitrtl  (tiom.  11,15),  NlM  quu  m  >iln:io* 
MflpON  BahrtlOV  aJ  rili<'iiia%  lirarl  rcvcrt.iur,  jjiie 
SHlijun^itur  :  r  i  dtutndil  cum  e\t,  cl  temt  Nuta 
rctU  :  et  eral  iubditui  itli$.  btxcendit  rnini  nomiiinc 
cmmt  llcbrxii  :  it  tenit  Natarelh,  uhi  nuinlut  fnrral, 
quia  cum  hii  qui  dc  circumcUioue  crcdiJcrani,  s  • 
miftcncordiicr  latliuavil  aJ  plo.bcm  Uricliticam. 
QuoJ  tjmcu  adlmc  cil  fulurum,  licet  narremus  il!u.l 


anre  cum  a  lliuc   amliunl,  slupenl  ad   cjus   pruden-  B  quasi  piartcnluin.  Ei  eral  lubJuui  173  i//u,  m.  ui 


iIjiu  :  siciil  ct  luMlus  Job,  qui  inlcr  liomlncs  sapico- 
ter  loculus  fucral ;  scd  audilis  Dci  scrmonibus  so 
diiit  insipicnlcr  locutum.  Kcsponsa  quoquo  fjus 
lunt  Hupcnda.  Respondero  enim  illius  csl,  eum  qui 
te  liiimillicr  ncscicnlcm  cognovcrit,  occullis  inspl- 
ralionibm  cnniirc.  RcsponJct  cnim  cx  m.igislcrlo 
aspiraiioni»,  cl  mentcin  huinilium  mirabiliter  do- 
ret.  ResponJrt,  «icut  ct  alibi  diclum  esl  ci  :  Voca 
wu,  «tretpondcbo  tibi;  autcerte  toquar,  ettu  respondt 
miki  (Job  liii,  22).  Vor&re  rnim  Dci  cst,  nos  aman- 
do  ct  cligendo  rcspicere.  Rcspoudere  autem  no- 
Etruni  cst,  aniori  iltius  bonis  opcribus  parere.  Lo- 
quimur  ciijm,  cuiu  cjns  faciem  per  dcsiderium 
postulamm.  El  ipsc  rcspondet  loqucnlibus,  cum  r.o- 
bis  se  amaiittbus  .ipparct. 

Sequitur  :  Et  videnlei  aJmiraii  tunt.  AdmiraU 
sunt  parcntes  ejus,  cum  eum  in  templo  in  medio 
doctorum  tedcre  vidissent.  Admirantur  usque  liodie 
Jud;i'i  quicunque  ad  Ecelesiam  veniunt,  cl  aJ  Qdetn 
tonvertuntur  :  dum  ibi  Mcssiam,  id  est  Christuru 
vidoui,  qucm  in  Synagoga,  cl  inter  cognalot  tt  notct, 
Bulla  eoruui  eipositione  videre  vcl  inteUigere  po- 
tuerunl. 

£l  dixit  mater  ejut  ad  Ulum  :  Fili,  quid  fecitti  no- 
tu  tic  t  Ecc$  pater  titus  cl  ego  dolcnlet  quttrebamut 
*V.  Diiimus  per  ma'rcm  Domini  Synagogam  signi- 
flcarl,  de  qua  Dominus  sccundum  carnem  originem 
duxit.  Hjtc  autem  qnocunque  tcmpore  ad  Ecclesiam 


et  dc  Spiniu  sancLO  dicil  Apostolus,  quia  fpinlu* 
pr.iplicl  irum  prophclii  sulijeclus  e»l,  ut  tcilicet  vo- 
hiuialem  eorum  faccret,  uee  eorum  arbitrio  rcpu- 
gnarel.  Hoc  cnim  modo,  aicul  spiritus  propheiarum 
prophcli*  subjecUis  csl ;  sic  lipitalifl  pncdicanliuot 
prrdicanlibu»  lubjccta  cst.  Sapicntia  vero  pra>.li- 
caiilium  vel  ma^islrorum,  Chrisius  cal.  Et  mattr 
ejut  contcnubut  omnia  verba  hac  in  corde  tuo.  Pia 
plcbi  circuincisionis  scdulo  corde  rciiucbal,  vel  po- 
tius  retinchit  myslcria  Christi. 

l.l  Jetut  ptoficiebai  tapienlia,  et  crtaie  ,  et  grutin  , 
apud  Dtum  tl  kominct.  Jetus  proficicbat ;  qina  sernio 
prxHliciliciis  cjus  cresccbat.  Proficiebal  tnpicntir. 
quoniam  major  sapicnlia  reperichatur  sempcr  in 
ejus  doctiina.  Proficiebal  etatate,  quoniam  aniime 
proflcicnlis  xtas  tnalurior  jugitcr  inveniebalur  in 
cjus  sermonc.  Proficiebal  et  gralia,  qunniam  majorcni 
suii  gratiam  qtiotidiano  profeciu  i!abai.  Non  enim 
sibl,  sed  cl  mis,  profectus  Ute  Heb.it.  Apud  Deum  et 
hominet  ila  proficicbat,  quia  ci  ad  Dei  gloriaui  el  ad 
hominum  salutcm  ion  gerebaniur  :  el  magis  ac  ma- 
gis  innotescebant  angelis  qoi  suni  apu  J  Deum ,  el 
bominibus  ad  cxeniplum.  Uude  l.ms  ct  hunor  *it 
cidcm  pio  Salvatori  cum  Patre  ti  Spiriiu  sancio, 
per  infinita  sjecula.  Amen. 

IIOMILIA  VIII. 
Im  evamcei.ium  iecunduh   VOtMM  :    Fiicitrm  ttt   eum 

baptitarctur  omnit  populut,    tt  Jetu  bapliiato  ci 


venien»,  ihiquo  vcriiaiem  inielllgens,  suam  ignoran- j)     ora-i/r,   apcrtum  ctt    ccetum.    Et   reliqtu   (  Luc. 
liam  ci  Chrisli  ahscnliam  admirainr,  ct  admirando  •".  -!)• 


dicit :  Fiti,  quid  fecitli  ncbit  lic?  cur  nos  rcliquisti, 
«?t  od  gcntium  Ecctesiam  periransisti?  Ecce  paitr 
tuut,  populus  Judaicus,  et  tgo  dotcnits  quccrebamm 
It.  Hoc  est  er.iin,  quml  AposU^lui  aii  :  Teuimonium 
Wis  perhibeo  quia  ittum  Dei  habent,  ted  non  tecun- 
dum  tcientiam  (Rom.  x,  9.).  Quacrunl  Jesum,  et  non 
inveniunt ;  quia  nonduno  ad  templum  el  Ealesiain 
perveneruiii. 

F.i  ail  ad  illot :  Quid  e*t  quod  me  qnxrebatit  ?  if*- 
tcicbaiit  quia  in  hit  quar  Palrii  mei  vinl,  oportet  mt 
eite?  Quid  ett,  iaqait,  7110J  me  iu  convenlu  inflde- 
lium  qnorrebatii,  el  extra  Ecclosiam  csse  putabali»  ? 
Eic  enim,  roc  qurerat,  qui  qnxrcrc  vult.  An  nacie- 


Bapiizavit  Joannes  iiniversum  pnpuhim  ad  se  vr- 
nienlem;  quia  si  solum  Dominum  haplizu&sel ,  non 
dccsscnt  qui  pularcnt  sancliui  fuisse  baplisma 
Joannis  quam  Cbristi,  quasi  bapliimo  Joannis  solu» 
Chrislns  meruissel  haplizari;  bapiismo  aulcm  Chri- 
lti,genus  humaauni.  Si  enim  solus  Chrislus  bapti- 
smo  Joannis  csscl  bnplizalus,  dicerent  hominei  : 
Qualem  baplismum  habuit  Joannes?  Magnum  ha- 
plismum  habuit,  ineflubile  sacramentum,  videie  qtiia 
«olus  Christus  racruit  baptizari  baplismo  Joannls. 
Atqne  ita  major  vidcreiur  bapiismu»  r»ervi  quam 
baplismus  Domini.  Baptizati  sunl  igilur  et  alii  ha- 
ptismo  Joanni*,  ne  raelior  baptimus  Joanuis  vide- 
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rciur  quam  Christi.  Baptizulos  csl  aulcm  Dominus  A 
Ml,  Domitio  suscipiento  haplisminn  servi,  non  dedi- 
gnarcntur  alii  scrvi  suscipcre  baplismuin  Domini. 
Ilaptizatus  esl  Dominus,  non  ipsc  aquis  mtindari, 
seJ  ipsas  mundarc  cupicns  aqcas;  qiue  abluLac  per 
carncm  cjus,  pcccali  uliqttc  nesciam,  baplismi  jus 
assuiuerenl;  et  <|nod  lol  sub  legc  baptiamata  nequi- 
veianl,  contra  prxvaricalionis  inalinn  vim  rcgenc- 
ralivse  sancliGcalionis  conciperent.  Uudc  bcne  evan- 
gcl.sta  curn  baplizalum  diccret  omncm  populum, 
niliil  magni  addidil;  sed  Jesu  bapliz:ito  cl  or.inlc, 
apertnm  mox  ccelum  essc  pcrhibuit.  Qnia  dum  eor- 
porishuiiiililalc  Salvalor  undus  fluminis  subiil,  divi- 
nitatis  sux  potcntia  nobis  cocli  januas  apcruit.  El 
dum  carnem  innoxiam  fiigeiuihus  aquis  tingcret, 
opposilum  quomlam  noxiis  ignilum  porlx  paradisi 
gladium  cxslinxii.  Nam  tola  naturx  hiimanx  inassa 
iii  primis  parentibus  cjccla  de  paradiso  fucral,  el  ex 
illo  temporc  clausa  illi  erat  ciclesiis  janua.  Scd 
bujns  naturx  particcps  fieri  clementer  dignalus  est 
Dominus;  per  hanc  totius  humani  gencris  causam, 
ut  verus  advocalus  ,  perorare.  Hinc  est,  quod  nunc 
haplizatus  coepit  orare.  Nam,  sicul  pro  nobis  csl 
baptizattis,  sic  ct  pro  nobis  oravil ;  quia  nostcr  est 
pontifcx,  ac  pro  nobis  hiimanilati  sux  cocluni,  quod, 
ul  dixinnis  ,  toli  massx  gcncris  huniani  clausum 
erat,  apcruit;  ct  pcr  eam  cunclis  hominibus  ,  qui 
membra  cjus  aflecti  fuerint. 

Sequilur  :  Et  descendil  Spiritus  sanctus  corporali 
tpecie  ,  sicut  columba ,  in  ipsum.  Reclc  Spiritus  san-  p 
rf M  in  specie  corpoiali  descendil;  quia  Filius  assu- 
mcndo  corporis  vcritatcm,  jam  dcsccnderat.  Rccte 
et  sicut  columba  in  cum  Spiritus  descendit ,  tit  cjus 
ni.msueltidinein  nol>is  inlimarct.  Ipse  cnim  judex 
cst  gcneris  humaiii.  Sed  quis  cjus  forret  juslitiam, 
li  priosquam  nos  pcr  mansiictiidincm  corrigcrct, 
ctjfpas  nostras  pcr  zelum  rectiiudinis  examinarc  vo- 
luissel?  Homo  ergo  pro  hominibiis  faclus,  milem  se 
homincm  prxbuit.  Noltiit  pcccatores  fcrirc,  scd  cor- 
rigere.  Prius  voluit  nianstielc  corrigcrc  ,  ul  liabcrct 
qnos  post  mundum  in  judicio  salvarel.  In  colnmha 
cigoapparcrc  supcr  eum  dcbuit  Spiritus,  qui  uon 
vencrat  ut  peccafa  pcr  zolum  jam  pcrcutcret ,  8ed 
nillnic  pcr  nianstio.tinlincm  lolerarot.  Non  eniin 
pioplorca  lunc  Spirilus  sancius  in  cum  dcsccndit,  J) 
i  t  ipso  lunc  prinio  Spiritum  sanclum  acciperet,  qtii 
scmper  ab  cxordio  sux  conccplionis  Spiritu  sancto 
plcnus  pcrmanscrat. 

Seqiiilur  :  Et  vox  de  coch  facla  ctl.  Tu  et  Fitiu, 
meus  dilcclus,  in  te  complacui  mihi.  Manc  voccm 
cnrporililer   sonaniom,  pcr   angclieam    crcaiuram 

:.'  einisit    Tu,  inqnil,  es  Ftlius  mcus.  Non  aiitem 
.ji  tOm  Filium,  qni  srmpor  novit  omnia,  scd  Joanncm 

.  'eros  qui  adcrant,  hac  vorc  doccbat  quis  es<=ct 
•  netn  Filium  Josopii  putabant.  Unde  Matthxus  hac 

Pairht    ilicere    malnii  :  II ic.   cti    Filiut  meut. 
>i|  igilnr  :iil,  lale  csl:  Tuet  Filiustmus,  cx  sub- 

n         ilaralitor  ieqaa!ia  geoitaa ;  et  ideirco 

dileelut,  utpolC   unigeniliis.    ln  lt  complacui    milu, 
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hoc  est  simul  de  omnibus,  qux  in  lc  sunt,  vcl  qnx 
egisti,  placui  mibi;quia  nihil  in  lc  unquam  inveni 
nisi  quod  scmper  placet  mihi,  et  propterca  graluin 
mihi  esl  qtiia  le  humunavi.  In  illis  aiitcin  mihi  qun- 
dammodo  displictii ,  de  quibus  humano  more  qtiou- 
d.im  loculus  sum  :  Pojnilel  me  fccitse  eot  (iicnes. 
vi,  7). 

Quod  atiioni  de  capitc  diximus,  refcrciidunicsl  ad 
niembra  vel  corpus.  N:nn  Jesu  baptizato  et  orantc, 
apertum  csl  cwlum;  quia  ciun  quilihel  clcctorum  cjus 
haplizultis  cst ,  ct  non  oliovacat,  scd  devotis  prc- 
cibus  occnpatur,  ct  iler  virtuium  arripil;  ttinc  ci 
porla  regiii  coclcslis  pamiiliir.  El  detccndil  Spirilut 
sanctus  in  ipsum;  quia  in  eum  qui  baplizaltis  csl  ct 
orat  ,  veuit  almus  Spirilus  corporali  specie,  ut  do- 
tugnet  firinilalem  doiiiilionis  sux.  Sicul  columba,  ut 
iiniocciiliam  ct  simplicilalem  sc  laiibiis  aflerrc  dc- 
iiionslret.  El  vox  de  ccclo  facta  ett  :  Tu  ct  Filiut 
inrns ;  quia  tunc  primum  quisqne  esl  Filius  Dei,  cuin 
de  haptismo  asoendit.  £<  dilectut  meut ,  pcr  prxve- 
nienlem  gratiam  meam.qui  priui  cras  odibilis  in 
malilia  lua.  /n  te  eomplacui  mihi,  lolum  placel 
quod  in  le  gcssi ;  cum  liuc  usque  displictiisset  quid- 
qnid  ipse  gesseras.  In  eo  autcm  quod  Patcr  in  voce 
snii.iL,  et  Spiritus  sanctus  in  cohimba  dcsccndil , 
Filiusque  baptizalur  in  hominc,  Trinilas  cvidcntcr 
declaratur,  in  cujus  nominc  ct  fidc  unusquisquo 
nostrum  bapiizalur. 

Scquiltir  :  Et  ipse  Jcsnt  eral  incipiens  quati  anno- 
Titm  triginla  :  ut  pulabalur,  Filius  Joteph.  Jetut  an- 
norum  triginta  baptizalur  :  et  liinc  dcmiiui  incipit 
signa  faccre ,  cl  Evangelium  prxdicarc  ,  logitimtun 
vidclicel  ct  maturum  tcinpus  xtalis  ostendcns  his  , 
qni  omnem  xtalcm  vel  ad  sacerdoliuin,  vcl  ad  ma- 
gisterium  ptitant  opporlunam.  Nam  el  Joseph  in  ty- 
pnm  hiijus  noslri  Salvatoris  triginta  annoriim  eral , 
quando  regni  giibernacula  stisccpil,  alquc  David  tri- 
ccnarins  regnarc  eoepit ,  174  cl  Ezcchiel  cjtisdcm 
xlaliscral  quando  vaticinitim  inchoavil.  Talcm  igi- 
ttir  xlatcm  cxcmplo  Chrisli  dobent  hahcre  qui  sacer- 
dotes  finnt ,  vcl  doclorcs,  aul  aliqticm  bujiismodi 
primaium  accipiiml.  Polcsl  vcro  triccnalis  xtas  ba- 
plizali  Salvaloris,  cliam  noslri  haptismatis  inlimare 
mystorium,  proplcr  fidcm,  scilicet  sanclx  Trinitatis, 
ct  operationcm  Dccalogi  legis.  Tres  cnim  decadx  , 
qoa  siint  in  tricenario,  fidcm  cl  operalioncm  coriim, 
qiiihus  prodcst  haptismus  ,  insintianl.  Fidom  in  lcr- 
nario,  et  operationcm  in  dcnarin  nnmcio.  Hasenim 
Irea  deeadaa  habere  eosqni  baptizantur,  prxcipicbat 
Hominus,  ruin  diccret  :  E«nM  docele  omuct  gcnlet, 
bafitizantet  cos  in  nomine  Palrit  ei  F'ilii  cl  Spiritus 
tancti,  diicenlcs  eot  tcrvarc  omtiia  nuaccungue  man- 
davi  vobn  (Muttli.  xxvm,  19). 

Vi  puinbiiiur,  inqnit,  ftlius  Jotcph.  IIoc  proplcr 
llloa  dieliini  csl ,  qui  cum  rcvcra  carnalitcr  gcntttim 

cx  earnc  Joaepa  tmtabant;  ct  qaia  pcr  Joscph,  qui 

pro|»inqtiiis  cr.il  virginis  Marix,  dcscrihonda  fuerat 

genealogta  ipsius  Maria,  qnx  de  Spiritu  sanc<o 
ChiibUimconcopii;  quoniain  non  est  coiisueludiuis 
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lcnpinrarum  i  1 1   lox/  ri  poi  (I  mln  ■•»   Ot 

lioc  «-111111  |ui   J.>  .,  pli   (  .,,   -i  l.ilt.r  ||  i 

<in  ivii ,  i|in  i  iir  i  j  1 1  s  eonjugfl  .  ii>-- t  Iim  . 

ii  il  is  <  .1.  ClinO  aulcm  Jo,i  |il.  iioiii  I)  1  .    Ittfa 

juncium  i  .i  (.'"'  /").'  //..).  bm!  fuit  "i'.i'i.  i/iu /uif 
/  1 1  (Uu,  iii,  IS),  ctc  ,  Uttilinnii  rrro  dc  condent, 

•ii-    .ui  :  Mitlitin    flMfffM    glNMfl    JttCOb  .   J  <■"• 

aniitit  Joxi/i/i  iirniM  Warim  (Miitih  i ,  I.'.).  Qnld  . 

quod  dtios  p.ilros,  Id  Ml  lliti  cl  Jucob,  IuLihs M  »1 

dolur Jotoph f  Cojui qusMlionli  difDcultti  lu  vdvi- 

Iiii   :   Matlum  el    Mathat,  <li-    un.i    MdCttiqtlt    DIOTI 

I  su  iioininc ,  singuios  fiii.is  procreirunt.  Quit  Mo> 

llian  i|iii   poi    S.ilomotiem   dcsci-nJil ,    UXOrOffl   e.ini 

prlinui  icceperal;  ct  rollclnono  Dlio .  •/eret  no- 

ininc,  dcftinctus  Oil.  Post  COJttl  obiluni  Mathal  qui 
pcr  Nalhan  gonus  <luccli.il,  cuui  csvi  ot  cn|<  m 
Irilui  ,  sed  non  coilcin  geitcre,  acropil  cam  iuorcrn, 
g.nuitqite  c\  ca  liluini,  nomiiic  Ihli.    IVr  qood  a 

dirono  potrom  gcnerc  eflkiuntor  Jacob  u  lleh  mc- 

rini  falrCO.  Quoruiii  altor,  iJ  cst  Jucob  fratris  llcli 
ninc  liberis  deftmcli  tixorcm  cx  mandalo  legii  acci- 
pienl  gcnuil  Joseph,  nalura  quidem  germinis  suiim 
lllium  ;  propler  quoj  el  scribilur,  Jacob  autcm  ge- 
nuit  Joscph;  sccunJum  vero  legis  pixceptum  ,  lle!i 
clliciiur  filius,  cujus  Jacol»,  quia  fraicr  crat,  u\orcm 
n.l  snscitandum  fialri  «emen  aceeperal.  Kl  pcr  lioc 
rala  invcnilur  alquo  integra  generatio,  ci  ca  quam 
Vallhxus  refert  dicens  :  Jucob  autem  gcnuit  Juscph: 
riea.quam  Lucas  dcsignal ,  diccns  ul  pulabalur 
filiu$Joieph,qui  fuit  Ileli.  Qui  et  ipse,  subsonante 
eadem  dislinclione ,  Ileli  esse  filius  putabalur,  qui 
scilicet  Heli  fuerat  filius  Malthat.  Quoniam  cvan- 
ge.lista  lcgalem  banc  succcssioncm  ,  qua?  velul  ad- 
oplione  quadam  erga  defunclos  conslat,  magis  quair. 
germiois  verilate,  competenti  saiis  per  hoc  designa- 
vit  indicio,  observans  ne  omnino  in  hujusmodi  suc- 
ressionibusgemiisscaliquem  nominarel.  Nec  mireris 
si  Lncas  a  David  tisque  ad  Chrislum  plurcs  succcs- 
sioncs,  et  Malthaeus  pauciorcs  ,  hoc  esl  iste  quadra- 
pi.ila  trcs ,  et  ille  viginti  oclo  posuit ,  cum  per  alias 
personas  generatio  sii  decursa.  Potest  enini  fiori  ut 
alii  longxvam  Iranscgcrinl  vitam,  altcrius  vero  gc- 
nerationis  viri  in  matura  aetate  decesserinl :  cum 
videamus  complures  senes  cum  suis  ncpotibns  vi- 
vere,  alios  aulem  viros  sialim  filiis  obire  susceptis. 
Lucasnon,  sicul  Mallhaeus,  ab  initio  Evangelii  sui, 
6Cd  a  baplismo  Chrisli  gcnerationes  narrat,  nec  de- 
scendcndo,  sed  ascendendo,  lanquam  saccrdotem  in 
cipiandis  peccatis  inagis  assignans,  ubi  eum  vox  de 
coelo  dcclaravit,  ubi  tcslimonium  Joanncs  ipse  per- 
hibuil,diccns  :  Kcce  quitoiiit  peccaia  mundtiJoan.  i). 
Ascendondo  auicm  transit ,  el  ab  Abraham  pcrvenit 
a.l  Dcum  ,  cni  n.undaii  cl  expiati  rcconciliamur. 
Mcrito  et  adoptionis  originem  ipsc  snseepit,  qoit 
pcr  adoplioncm  efficiraur  filii  Dci  eredendo  in  Fi- 
lium  Dci.  Satis  autem  demoiislravit  non  se  idco 
dixisse  Jcscph  filittiu  Heii,  quoJ  de  illo  gcnitussit; 
sed  quod  illi  fuoril  adoplatus  :  cum  cl  ipsuni  Adam 
liliuiu  Dei  dixit,  ctun  slt  faclus  a  Deo;  scd  pcr  gra- 
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\  |    iii,  quin  •        l,  linquim 

ln  pirediM  coniiltulM  I  lam      crriliiur,  prr 
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niboi     Mailli  r.  iur     noitrorum   i 

P'  • .  iloi  niii  .   iii  gei  •  Uut 

ittlem  l.ui  i-  daiignaiur  noiirorooi  ibolitio  poi 
loro       '       Mo  i>  hiiiiki.  Idoo  Ulo 

i  ii.irr.it,  itll  IMOOdl  ii        i  .      miii  |..-i  .  iiu  ad 

Dominnm   ritortimor  H   asceiiditnus ,  a  qoo  p.  r 

Id  II"  i"  -  •  .•  i  ire  n  n.iiis ,  ii  buc  doUpoi  mmoo. 
N.iui  qoo  i  dieil  Apoiiolui  :  Misn  Dnu  Filism  mmm 

M  stmtlttiiiltncm  eatnu  p,\ciiii  (AfM.  viu  ,  "  .  li  <  ■ 
csi  loseeplio  peecitornm.  Quod  auicin  aJdidit,  u/ 
tlc  ptccato  damnurel  pocrolMM  in  caru,  ,  bttl  i  «l 
pialio  pOMOlOrOffi.  PMindfl  MlllllWOI  ?  Dav.J  lOff 
SilomoiiPin  deMeodit,  tn  rujus  malic  illc  ■CCCtfili 
Lucas  vcro  ad  ipsnm  Dovid  pcr  N.ulian  aiccndil  , 
pcr  ctijns  nominis  propliclam  DOOO  pcccatiim  illius 
cxpi.ivii.  IgnOrtMM  aiiicni  vol  parum  novinius  qui 
vcl  ciijiis  inorili  fuciii.l  viti,  qnos  LoCM  pOtoM  a 
/otejjM  iisqnc  ad  Zorobubcl,  et  a  Sutalhiel  usque  atl 
Sathan  filium  Dtvid,  pr.clcnpiatii  quod  de  gcncro 
David  cos  fuissc  non  dubitanmt.  Ait  lolcm  lolOf 
C.clcra  :  Q«i  fuil  Rcsa  ,  qui  fuit  Zorobabel ,  qui  fuit 
Salathiel  ,  7«»  fuU  Ntri,  Quod  cl  Malth.xus  ila  re- 
Inlil  :  Jcchoiiias  genuil  Salalhiel  ,  Salatluel  aulem 
ptnnil  Zorobabil ,  Zorobabel  autem  gcnuil  Abiud. 
Ecce  jexta  dttM  evangelislas  et  Silathiel    habuisse 

_,  videtiir  duospilres  ,  id  cst  Jcchoniam  el  ffori.  Sed 
aliquid  talc  et  dc  bit  duobus  inielligi  dcbcl,  tjoaJt 
siipcrius  dJclnn  ett  de  biuis  patrdjus  Joteph.  N.1111 
apud  lIcl.ra.os  gcneralionum  nonint  nuncsecuudum 
naluram,  niinc  sccundum  lcgem  compuiautur.  Sc- 
cunduni  naluram,  cuiu  ex  seminis  vcritate  dcsccn- 
duul;  sccunduiu  legon,  cum  quis  filius  alio  gcue- 
rantc  subsliliiilur  sub  noniine  fratris  defuncti  sine 
iiberis.  Nam  ct  iUe  dcfunclus  non  falso  dicilur  paier 
filii  hujusmodi.  Alter  ergo  duorum  palrum  Salalhiel 
iiitelligitur  secundum  canicm,  allcr  &ecunduin  le- 
gem,  ve!  secun.Ium  adoptionem.  Frequeus  enim  erat 
apud  Judieos  adoptandi  consueiuoo,  ct  nou  iucou- 
gruc  dicitor  quis  oum  gcnuissc  qucm  adoplavit;  quia 
videliccl  beneflcio   illum  gonuit.  lioc  eliam    quol 

Djuxta  duos  evangclislas  Salathiel  esl  pater  Zoro- 
babel,  nisi  pradiclac  ralioncs  occnrrcrcnl ,  dissonare 
vidcrelur  a  Vcrbis  Dicrum,  ubi  scriptum  cst ,  quia 
filii  Jechonix  fuerunt  Salatliicl  ct  Phadaia  ct  de 
Pliadaia  orti  suni  Zorobabei  et  Scmei  (/  Par.  111,  17). 
Sed  Zorobabel  secundum  n.iluram  ortus  ex  Phadaia, 
inlclligitur  sccundum  lcgcm  appcllari  filius  Saluthiel. 
Nam  ipse  Zorobabel  erat  primogcnilus,  cl  priMOge- 
nitus  nominc  fratris  dcfuncli  jussus  esl  vocari.  l'o- 
tuiieliam  ficri  nt&ditfnid  Zorobabelcm  filiuiu  Phe~ 
daicc  ftalris  sui  adoplaret  in  filiuni  ;  skul  legioiM 
quia  MardochttM  Esllier  filian.  Iralrissui  :.doptavii 
in  filiam  (Eslh.  n,  7).  Iteni  Zorobabel  ostcndilur  liic 
habuissc  lilios  Abiud  ct  He~a ,  cum  in  scptetu  fiJiis, 
quos  secundom  Vcrba  Oierumgcnuit,  nullu»  ita  vo- 
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calus  sil ,  niii  forte  aliqui  corum  bini?  nominibus  A 
usi  fuerint.  lluc  cnim  s»pe  cftntingolt.il.  Aut  si  lioc 
non  fuit,  consial  pro  ccrto  quia  vcl  secumliim  l^gis 
pr^ceptnni,  vel  s<'ciiumiiii  adnptionis  beneficium  bi 
iluo  fuerunt  ejus  filii.  Rursum  inter  alia  diciiur  : 
Qui  fuit  Sa/f,  rui  [uit  Cuinan ,  qui  fuit  Arphaxad. 
Nomen  autem  et  generatio  hujus  Cainan,  juxla 
ilebraicum  in  Geoesi  nou  invenitur ;  sed  Ar- 
phaxcd  Sale  filium  mtilo  interposito  genuisso  r«- 
lertur.  Sic  enira  legimus  :  Porro  Arpkaxad  vixit 
triginla  quinqut  annit ,  tt  genuit  SaU  ( Gem. 
xi,  12).  Sed  evangeiista  sumpsil  banc  geuera- 
lioneru  175  de  septuaginta  iutcrprclum  edilioae, 
ubi  scriplum  esl  quod  Arphaxad  135  annorum  ge- 
naerit  Cainan;  et  ipse  Cainan  cum  150  essel  au- 
norum  gcmicrii  Sa!e.  Ncmo  autem  fidelium  pnlel 
hoc  in  loco  I AX  iranslatores  errassc ;  sed  credal 
indubilanier  eos,  quod  verum  esse  uoverant,  po- 
suissc ;  ei  quod  Moyses  minus  dixerai,  supplcsse. 
Neque  cnim  Spirllu»  sanctus  boc  in  Evangclio  po- 
suissei,  nisi  verum  omniiio  essct.  Nam  ipsi  scptua- 
ginta  seniores  a  tempore  Moysi  magislerium  in  Sy- 
nagoga  lenebant,  ci  de  spiriiu  Movsi  accepcrant, 
ac  legem  ex  ipsius  Moysi  traditione  didiccranl : 
ideoqae  si  qtiid  ibi  prxtermissum  essct,  et  suppleri 
posset,  vel  aliier  intcrpretari  novcrani.  Moyscs  vcro 
propler  aliquam  cautam,  qu;c  D.o  Dola  cst,  transiliit 
geueralionem  Cainan,  et  parlem  annorum  qui  6ub 
♦-o  et  «ub  ejus  patrc  fluxerunt.  Foria6se  cnim  cuni 
secundam  «talem  dettcriberet,  voluil  a  diluvio  usque  ^ 
ad  Abraham  decem  solummodo  gencraiioncs  po- 
nerc;  et  ideo  gcncralioncm  unam  prcclcrmisit. 
Nam  ei  Malthxus  a  David  usquc  ad  transmigralio- 
nem  Babylonis  quatuorflecim  generatioi.es  ponere 
volens,  prxlermisit  tres,  ubi  ail :  Jcram  autem  ge- 
nuit  Otinm  (Ualth.,  i,  8).  Sicul  ergo  Joram,  tribus 
in  roedio  positis,  gcnuissc  dicitur  Otiam,  sic  cl  Ar- 
phaxad  ano  Cainan  inlrrposito  dicitur  grnuissc  Sule. 
Qnod  aulcm  pirs  aonorum  in  Scripturis  sanctis  ali- 
quando  ponatur,  el  pars  omillattir,  ostendit  liber 
Rrgum  dicens  :  Filius  uniui  nsi  ernt  Saul  eum  re- 
guarc  capittet ,  duobut  eutcm  annit  rtgnavit  ivper 
Itrael  (I  Rtg-,  im,  i).  Ntinquid  cnim  uuum  lantum- 
inodo  aclatis  anm:m  habcliat,  qui  ah  kumero  et  lur- 
tum  nllior  tunctis  eral'  El  nunquid  dvobui  solum-  D 
ninilo  annii  regnavit,  qui  tam  longo  tenipore  rcgnum 
lcnuil?  Sicul  igilur  pars  annorum  Saul  csl  pr.xtcr- 
missa,  tlc  d  ttrl  annnrum  Arphc.xad  et  Caman. 
Ii.iqne  \cridicus  cst  et  Moyses,  et  nosirr  evangeli6la 
<  i.iii  scpiuaginia  srnioribns.  Ilem  qni  fuit ,  inquit, 
Kuoch.  Et  pulchrc  gciicratiftnum  ordo  o  baplizalo 
M  Kilio  us'|uc  ad  Doum  Patrem  asccndcns,  scptua- 
pfls.mo  gradn  Enorh  habet,  qui  tlihia  mftrlc  trans- 
latus  est  iii  pnradiitiim,  ul  signilieet  ens  qui  in  graiia 
adopiioniu  liborum  cx  aqua  ct  Splrilo  snnclo  rrgc- 
i .crantur,  intcrim  post  aNoliilionrm  corpnris  acler- 
n-un  stisripicndos  in  rcquiem  Seplu.igenariuii  quippo 
numcms,  propter  scptimain  Sabbali.  ad  rcquicm 
«orum  sigoiflcandam,  qui  juvanic  Cbnsti  gralia  dc- 
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calogum  legis  implevcrunt,  aptissime  eongruit,  ut  in 
temporc  rcsurrectionis  indcmutabili  Doi  sapieirtie 
coulemplandx  per  sxcula  monslrct  essc  jimgciidos. 
Ad  ullimum  vcro  dicilur  :  Qui  fuit  Setli,  qmi  fuit 
Adam,  qui  fuil  Dei  (Luc.,  ni,  38).  Quia  Chrislns  ju- 
siuix  6ux  Palrisque  nos  expiatos  ab  omni  peccalo 
purgnlosque  conjungit,  ul  fial  quod  ait  Apnstolus: 
Qui  autem  adharel  Dvmino,unut  Spiritus  ctt  (l  Cor. 
vi,  I7J  :  propterea  in  boc  numero  getieraiionum, 
«i  ipse  Cbristus,  a  qtio  incipit  enumeratio,  ei  Deus 
adquem  pervenit,  connumerantur  :  cl  Gi  numerus 
septuaginta  septem,  quo  significatur  omnium  prorsus 
remissio  et  abolitio  pcccatorum  :  quam  eliam  ipse 
Dominus  pcr  hujus  nameri  mysterium  evidenler 
expressit,  dicens  remittendnm  esse  pccc.ita  non 
solura  teptiet,  ted  etiam  mque  uptuagiet  teptie» 
(Itatth.  ivin,  22).  Nec  frusira  Isle  nnmerus  ad  pec- 
catorum  omnium  perlinel  mundaiionem,  si  diligen- 
li/is  inquiratur  :  consiat  enim  ex  undcnario  el  se- 
ptcnario,  quia  vel  undccics  sepiem ,  ve!  scpties  un- 
dccim,  faciunt  sepiuaginta  septem.  Undenarius  vero 
iranseressionem  denarii  significal.  Denarius  quippe 
lanquam  justitiae  numerus  in  dccem  prxceptis  legis 
osiendilur. 

Porro  peccaluin  est  legis  transgrcssio ;  cl  tiliquo 
iransgressio  dcnarii  numcri  congruenlcr  undenario 
figcralur.  Unde  et  veila  cilicina  jubentur  in  taber- 
naculo  undecira  fieri.  Quis  autero  dubitet  ad  pcccali 
sigmficaiionera  cilkium  pertinerc?  Ac  per  boc  quia 
universum  tempus  scptenario  dierum  numero  vol- 
vitur,  convenieuter  undenario  scpties  multiplicato, 
ad  numcrum  sepluagesimum  ct  scptimum  cuncta 
pcccata,  quac  lcmporaliler  gerunlur,  perveniunt. 
In  quo  numero  cliam  fli  plona  remissto  peccaiorum, 
cipianle  nos  carne  saccrdotis  nostri  a  quo  nunc  istc 
numerus  incipit;  et  rcconciliantc  nos  Deo,  ad  quem 
nunc  isle  ntimcrus  pervenit ;  pcr  Spiritum  sanclum, 
qui  in  columhac  spccie  in  hoc  baptismo,  ubi  nume- 
rus  ipsc  commemoralur,  apparuit.  Al  si  in  denario 
pcrfeclio  bcalitudinis  significalur  (unde  esl  eliam 
illud  quod  omnes  conducti  ad  vineam  denario  re- 
rouncranlur)  quod  fit  cum  scptcnaria  crealura,  id 
esl  bomo  intcrior  cl  exterior,  Trinilali,  qua:  Deus 
cst,  adjnngilur:  manifi-strm  est  quod  transgrcssio 
dcnarii  prccalum  sigoific.it  pcr  supcrbiam  plns  ali- 
quid  habcre  cupicntis,  ct  integrilalcm  perfcctio- 
nemquc  amitlcnlis.  Umlenarius  aulcin  iilco  scpties 
ducitur,  ut  molii  hominis  fleri  signiflcclur  ipsa 
transyressio.  Tcrnario  cnim  numero  incorporea  pars 
bominis  dcsignatur,  ubi  Dtum  toto  torde,  ct  lola 
anima,  ct  tota  mcnte  dilignc  (Deut.  vi,  S)  jubelur. 
Qti^lcrnario  aulcm  corpus  exprimilur,  proplcr  qua- 
luor  ejtis  principaba  incmbra,  vel  propier  quatuor 
rtcmcnla,  quibrts  constal.  El  ex  his  romposilns 
homo  aptc  drsignatnr  septcnario.  Molus  autcm  in 
numcris  non  cxprimitur,«cum  unum  duo,  tria,  qua 
luor,  elc;  scd  cum  dicimus  tenul,  bit,  ter,  quater. 
Idcoqtic  non  wplrm  el  undccim ,  6cd  sr.ptics  umlo- 
cnn  (ignificaliir  transgrcssio,  qux  molu  fa:la  bo- 
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(nn  UtBlgrtdlMlll  CupldlUU  MOpllui  ili<)ui<l  Ii  i  • 
brnill.  liaqnc  quiu  m  MplMfOtlflM  MplllM  uiiinero 
il-si;  n.iiiu  tl  priiui  liniiinus,  d  <  .rtcroiuiu  i|ui  tg 
M  proilicriinl  trankgrcssio .  aplr  DtMMplMMMM 
ol  irpUma  |MtrttlMt  vrnii  .  MtMltfMI  omim 
ptMtlt  suoruui  udclitint.  OmMI  Mlm  <lu'  BMI 
(lui-.ii.ioo  jcccJunt  ad  |jv:it-rum.  OHniinrntur  in 
mytlrrio  sopluuglnli  c  l  scplcut  fOMfOllOfMM ;  t% 
luVo  rcmissinnrm  pccca(oruiu  coiitcquiinliir  »b  M- 
ijiii  tot  gcncrallntics  imiiulans  in  hw.  minwro  r\  - 
mlssioncm  ciitparum  consiiluit,  ct  m  iutr  lol  K«n'- 
raiionum  VMll  lollc.ro  ptMttl  tiiitiirM.  Non  solttm 
eniiti  cos  «pii  in  Novo  Tcilantcnto  MMllMMf  pu- 
rlical,  sed  el  illos  qui  ab  cionlio  uiuuili  in  MM 
vcnluriim  recte  credidctanl.  Cnde  sursum  rvdeuudo 
numeral  evangclisla  lauctas  lins  gcncrationcs ,  ul 
ostendal  ct  ad  onmcs  cas  pcriitigcre  purgaloriam 
ct  rcconcilialricem  Chrisii  graliam,  omnesquc  qui 
nunc  baplisnii  sacramenium  rccte  servani,  aJ  Dcum 
redirc.  Nam  graiia  divinx  incarnalionis  ct  puriHca- 
lionis  in  omncs  relro  gcncrationes  ascendii,  ut  io- 
telligamus  nullum  tcmpus  unquam  sinc  clcctis  Chri- 
sti  transissc,  qui  pcr  eum  ab  origiutli  culpa  sunt 
liberaii.  Prop(cr  quod  ct  ipse  Adaui,  quem  Dei  sa- 
pientia,  qux  Cbristtis  cst,  cduxit,  ut  scripium  cst, 
adetictosuo  (Sap.  x,2),  in  finc  relationis  gcncra- 
lionum,  Filius  Dci  per  banc  Christi  gratiam  osiea- 
ditur.  Ac  indc  Patcr  Dcus  Chrisium  Deuro  ct  homi- 


|n  •-■III  njiii,  rl  |>'-r  gradui  italx  r:«  i  <  r  Jiionll  c>*e 

(in  a-.iiinl   i  ■■,    m    ad  Drurn,  qui   111    iinnii.iljlr  rju» 

MI| dotldti  it  ptrvenln   Nat MMvtgoi «»io; 

vu  <i\  id  ccslura  i(  >d  ii<  iiii  ii'11-i'nv  fpuiii  i|imj 

vcrim  qniM|  it  I  l  I -ilti.  M  (xit<  ulitit  illuc  pcrtrmt. 
Aliui  rniin  alin  fortim  cjrtt  kjiiJiI,  e(  ■Iiu«  aJliue 
fortiui  vrl  pcrfccliri,  mut  unicuiqur  ditii.ilut  i 
dalum.  Vj-  auletn  illi  qui  nwlliitu  cjus  grjUum  jkiu- 
drrii,  quia  m  infimii  rcmaneWl 

Vciuamus  igitur  ad  lioi  graJus  iulcrprrtaiuJu  Pa- 
Irutn  noinina.  Iliutiillimui  omuium  iuvrnilur  JVius, 
u(poie  fuiufamciiitim  aiiivrrt.orum,  mlcrprrlaiar 
Salvalor,  quii  ipse  solus  bumanum  gcuui  laUst, 
c*  non  eil  in  alio  alimio  talut  :  Ntqut  tutm*  *u 
**  aliud  nomrn  tut  urlc  daium  homimtbut ,  m  <;■• 
oporteai  noi  tntvot  /Irri  (Aet.  iv,  12).  Hujui  ilaqoo 
tnlitlu  per  bnpjisniiim  qui*u|iie  ficri  particep&  in- 
choat.  Scd  hi  vuli  non  amiUcre  quoJ  graiis  acccpil, 
opnrlcl  ut  iit  eo  crescere  sludeai  |>«r  proprium  la  - 
borem  satict:r  actionis.  Unde  mox  iottyk  pouiiur, 
qut  augmentum  inttTpietalur;  quia  illc  iiiigiiicntum 
gr.itia:  post  bapllsmum  conscquitur,  qui  ad  bcne 
agendum  pigor  non  fuerii.  Imle  sequitur  lleli,  qm 
atcendent  dicilur,  ut  ascensum  prolicieulis  de  vir- 
lule  in  virlutcm  st^nificel.  Deinde  csi  llattkat,  qui 
donum  intcrprctatnr;  quia  qui  virtutiua  gradihus 
ad  alta  nititur,  niajoris  adhuc  gratix»  douum  couio- 
quitur.  Et  indc  scquilur  Levi,  qui  aisumjilu*  diciiur; 


ncra  recipit,  ei  per  bunc  oranes  qui  membra  sunt  f  Quia  Deus  i!lum  slbi  assumpsil  ad  jugem  f^mulatum 
cjus.  Dcinde  nomina  palrum  retro  sic  iulerprelari      suum,  eonfirmsns  in  ossiduitate  bonorum  opcrum. 


studeamus,  ul  asccnsum  in  his  aique  provccdira 
scmper  imelligamus,  ac  sericm  gcncalogiaj  jpsorura 
vcluti  scalaro  usque  ad  Dcum ,  per  quam  el  omnes 
baptiraii  gradatim  ascendere  dcbcant.  Ilxc  enim 
gencalogia,  qua3  a  Jesu  baptizalo  ad  Deura  te.ndit, 
videtur  nobis  esse  scala  illa  de  qua  legimus  quis 
Jacob  lapidem  supponent  capiti  suo  rforntivi/,  et  vidit 
in  somnis  scatam  tianttm  tuper  terram ,  et  cacumen 
illius  tangent  eoctum,  angelos  quoque  Dci  ascendentet 
et  descendentes  per  eamt  et  Dominum  innixum  scalce 
(Gcn.  xxvm,  12).  Lapis  enim  capiti  suppositus,  et 
vclul  fundamenlura  scalx  /acius  Christus  est  qui 
scipsum   humiliavit,  ul  omnes  suos  cxallaret,  qui 


Scquitur  et  ilelcki,  qni  rex  meut  inlerprclatur;  quia 
sxpe  contingit  ut  qui  jam  lalis  esl,  rector  Eccle.i.e 
efTiclatur.  Scd  ct  Janne  sequi(ur,  qui  prcrparatut 
dicilur;  quia  t'i!is  vir  ad  omne  bontnn  opus  esl  jam 
pat-alits.  Jcseph  quoqoe  snbjungitur,  qui,  sicul  su- 
pra  {!iclum  csl,  angmcntum  interprelatur,  quia  pro- 
flcit  scmpcr  ct  rcligionis  anginenttim  eapii.  Ncc  noa 
el  Mctihias,  qui  donvm  Dci  tUciiur ;  quia  donum  di- 
vinx  jraiine  novis  a.lbuc  in  eum  beneflciis  infundi- 
lur.  Et  A»ios,  qui  hono*ans,  vel  fonit ,  vel  populvm 
avcttent  inlcrprcla«.ur ;  quia  Deum  honoral  bene  vi« 
vendo,  ctfortis  esl  ad  advcisa  toleranda,  ei  dnctri- 
nis  ac  exemplis  suis  ab  amore  raundi  cor  avellit 


sicut  fundameiilum  omnes  porlat,  et  a  uullo  poru-  j)  populi.  Sed  et  Naum,  qui  consolaior  vel  contolalio 

lur.  Et  per  hanc  genealogix  scalam  alii  ascendunl,  dicitur;  quia  illos,  qui  tcraporalia  contempserunt, 

el  alii  descenduni.  Aacendunl  qui  proliciunt,  de-  promissione  a?tcrnortim  consolalur.     lleti  quoque, 

«cendunt  qui  dcficiuni.  Angeli  autem,  17*3  id  est  qui  vieinut  mens  dicitur;  quia  vicinus  ei  fil.  quem 

nuntii  Dei   vocantur.    quia   f.brislum    loquuntur.  consolatione   demiilcet.   Et  Nagge,   qui  tolcmnitas 

Quisquis  igitur  iu  Cbristo  baptizatus  est,  apertum  inierpietatur,  quia   ipse  solemnilas  Ixtitix  lii  el, 

e»t  ei  ccelum ,  ct  Dens  ilesitpcr  paratus  est  eum  qttem  consolotur.  Aiqne  Mahath,  vel  Manat,  qui 

mscipere;   sed  ille  per  gratius  scalx,  qux  a  ba-  requiescent  dicitur;  quia  requiescii  jam  in  secrelo 


piismo  usqtie  ad  Dcum  porrerta  e*i,  debet  ascen- 
dcre;  quia,  el  sicul  Satomou  ait :  temila  tiiur  tuper 
truditum  (Prov.  %v,  2i),  qua  sciliccl  erudiliu  ipsc 
lendat  in  cceiuin.  Nam  cl  populus  Israel  transiio 
rnari  Rubro  non  sleiil;  sed  postea  longis  itineribus 
»c  laboribus  ad  lerrara  prooiissionis  perveuil.  Slc 
et  qui  baplizatus  est,  non  sii  piger;  scd  pcr  viam 


divinx  contemplationis ,  sequcstraius  a  labore  sx- 
cularis  cupidiialis;  vcl  in  co  requiem  babet,  quera 
suam  consolaiioucra  accepisse  vidct,  ei  in  tribula- 
tionibus  pro  Chrislo  jant  gloriari.  Sed  et  ilalhathiat, 
qui  donum  Dei,  sicut  prxmisimus,  dicitur;  quia 
majus  adhuc  donum  supcrnx  gratix  pcrcipit,  pro- 
pter  supradicta  bona,  qux  sic  agcre  siuduit.  Neque 
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fiiim  de  sotiquis  pairibui,  quorom  nouiina  inler-  A 
prciaimir,  ista  dicimus,  licel  ei  de  ipsis  fortasse 
possit  inlclligi ;  se<J  potius  «lc  nno  quolibcl  jtisto 
viro,  qiiem  per  bos  virtulum  gradus  a  baptismo 
ascendeiitem  ad  Dcum  describimus.  Nam  per  bos 
aseendit  eleciorum  Kcclesia  dc  qua  dicitur  :  Deus  in 
gradibus  ejus  eognoteetur,  cum  $u$cipiet  eam  (P$al. 
xlvii,  i).  Per  hos  etiam  sanctos  Jol>  ascendebai, 
dicens  :  Per  tingulot  yrudus  meos  pronuntiubo  illuni 
(Job  xx\i,  57).  Ad  ordinem  ergo  graduum  revcrta- 
nuir,  ut  ad  caeleros  videamus.  Nam  Semei  sequitur, 
qui  audieus  interprelatur,  aul  audUum  obedieuiiae 
in  sancto  vlro  designet.  Sequitur  et  Josepk ,  qui, 
tieutjam  bis  dictom  est,  augmentum  iuterpret%tur; 
quia  novum  augmenlum  scmpcr  justus  adipisci  stu- 
dot.  Scd  et  Juda  scquilur,  qui  eoufettio  vcl  luudaiio  " 
dicitur ;  quia  confessiunem  laudis  semper  Deo 
reddiL  Et  Joanna,  qui  dicilur  cui  est  gratia  vel  Do- 
minut  gralia  ejus;  quoniam  raulla  inest  ci  gralia, 
ct  ipsa  gralia  Dominus  est,  ut  Domino  Dco  in  sc 
maneuie  gr.itiosus  sit.  Et  Reta,  qui  caput  ejut  iu- 
lerpretalur;  quia  Dominus,  qui  est  gratia  ejus,  ipse 
csi  cl  caput  ejns.  Talis  cnim  digntis  est  baberc 
Christum  caput.  Sequilur  el  Zorobubel,  qui  inler- 
pretalur  orius  in  Bubylonc,  vcl  ipse  magitler  Babylo- 
nit ;  quia  talis  vir  inter  iniquos  priino  nascilur/et 
postmodnm  docel  eos  qunmodo  possil  ad  salutem 
pcrtingere.  Et  Salathiel,  cujus  interpreialio  est  pe- 
titio  mea  Deus;  quia  istejam  nihil  nisi  Deum  appe- 
lit,  sciens  quia  nihil  ad  Lcntiiudiuein  sibi  nisi  Deus  r 
suflicil.  Et  Neri,  qui  dicitor  luccrna  mea;  quia  lalis 
Dco  potest  dkere  :  Lncerna  pcdibus  mcis  verbum 
luum  (1'sal.  cxvui,  105),  vcl  nos  de  illo,  quia  lu- 
cerna  ejus  csl  Agnut  (Apoc.  xxi,  25).  El  Melchi,  qui 
rex  mcus  inlcrprctalur,  alquc  subaudilur,  n  supe- 
rioribus  Deus,  ul  isle  dicat  :  Hex  meus  Dcus.  Talis 
enim  non  vitioni  aliquod,  scd  solum  Deum  habct 
regem  Vcl  Ecclesia  dc  illo  potesl  diccrc,  Neri  ct 
Melclii,  id  cst  lucerua  nica  rcx  mcus :  quia  ipse 
cam  iUuminal  ct  regit.  Sequitor  ct  Addi,  qui  robu- 
ttus  interprclaliir ;  quia  vir  iste  cordis  robore  cst 
prxvalidus.  V.lCosam,  xclCutam,  qui  dicilur y£i/u'o- 
pia  eorum;  quia  iliis,  qui  lenebras  put.inl  Incom,  el 
lucem  lenebrat,  vidclur  bujtismodi  vir  nigrcdo  eo- 
riiui,  qua  intilii  tcnebrescaiil,  qtiouiam  mulios  illu-  f) 
minat.  Vcl  /Elhiopia  eorum,  id  cst  denigrr.lio  eorum 
dicilur;  qnia  comparatione  luniiuis  doctrlose  clsan- 
ctitatii  surc,  nigredine  vitioram  el  erroram  opcrios 
cssc  cos  dcclarat.  1'Jmodatli,  vcl  Etmadan  [al.,  Ilcl- 
tn.idum]  quoque  lequilur,  qol  Dei  mnnsura  dirilur; 

quia  Ule  tam  reguiariier  ct  moderate  sem|  or  sgii,  ut 
monsoram  regube  divinitus  tibi  d.tt.c  non  excedat. 
El  ller,  qni  eigilant  iiilcrprctalur;  quouiam  jiiita 
DfsBceptum  Evangclii  teraper  vigilat.  Aiqnr-  Jetut, 

qui  talutnris,  vel  Snhnlor  diiilur;  quia  salutcm 
niultormu  verbil  cl  exc.mplis  opcraiur.  Nam  qui 
<  igrar/i  (eeartt  peeeatortM  abcrrore  via  tna-,  sdva- 
btt  animatn  ejm  n  mnrtc  (Jur.  v,  i0).  Bequitor  '  i 
• '   i  •     .  ii,   \cl   Deus   nuits   ui'jittor 


iutcrprclatur;  quia  ipsc  mullis  fit  Dci  auxilium,  et 
rntiltos  pcr  cuin  Dctts  adjuval.  Alqtic  Joiim,  qui  di- 
ciiur  Dominus  exallam,  vcl  esl  exallant;  qoia  per 
cum  Doniinus  exaltat,  ct  ipsc  quos  valel  cxallarc 
non  ccssat,  iltmi  cos  ab  infimis  etipiditalibus  elcvat 
diccns  :  Ifutv  sursuni  stint  quariie,  ubi  Chrittus  est  in 
dcxlera  Dei  sedens  (Coloss.  III,  13).  Scd  el  Malihat, 
qni  douitm  inlcrprctatur ;  quia  in  co  rcdundal  do- 
num  gratirc  eoslcstis,  et  cum  Dcus  multis  in  salu- 
lcm  dcdit.  Levi  quoqiic,  qui  dicilur  attumptut;  Dcns 
cuim  illum  assumpsit,  id  csl  sibi  spccialius  scrvicn  ■ 
lcm,  et  conslanicr  pcrscvcraniem  fecit.  Sequilur  ct 
Sinteon,  qui  dicitur  exauditio;  quia  talis  vir  csl 
exaudilio  prccis  nnillorum  offus;e  coram  Domino 
pro  doclore  salulifcro-  Inleipielatur  ctiam  Simeon 
nudicns  tristitiam;  quia  pic  compaliens  audit  Irisli- 
liam  luelus  pocnileiilium.  Juda  qtioquc  scquitur, 
qui  confitens  dicilur;  quia  confcssiouem  laudis  Dco 
m;igis  ac  magis  scmper  co  nmplius  reddit,  quo  am- 
plius  in  virlulibus  prolicil.  Unde  et  Jotcpli  siibdilur, 
qui  auymentum  inlerprctatur,  ut  augmeiilum  incii- 
lnriim  quolidiano  profcclu  dcsignct  in  co  fieri.  Sc- 
quilur  et  Eliacim,  qui  Dci  rcsurreclio  dicilur :  ipse 
177e,,nn  fitmullorum  cordibus  rcstirreclio  divin.c 
gratijc,  qnas  per  peccalum  in  cis  ccciderat.  El  Melca 
qui  laudans  inlerprctalur,  latidatcnim  scinper  Domi- 
num.  Scd  et  Enam,  qui  oculns  eorum  dicitur;  quia 
talis  vir  providel  aliis.  Et  Maitliaiha,  qui  donum 
ejus,  id  cst  donum  Dei,  inlerprclalur ;  quia  ipse  cst 
donum  Dei,  vel  in  eo  estdonum  Dci.  Atque  Nathan, 
qui  dicitur  dedii,  vcl  daniis;  qnia  prxdictum  Dci 
dontim  dedil  ipse  Dcus,  cl  illud  domun  cst  cjus  dan- 
lis.  Vcl  ipsc  vir  Dci  dedil  Casteril  donum  Dei  quod 
acccpcral.  Ilinc  scquilur  ct  David,  qui  intcrpretatnr 
manu  fortis  vcl  desiderabilis;  quia  in  opcre  forlis 
cst,  cl  mcrilo  sux  tinctitatit  dcsidcratur  a  muliis. 
Jesse  quoquc,  qui  dicilur  insuUe  libamen  :  qttia  ip^c 
quasi  quoddam  sacrilicii  bbamcn  offerlur  Dco  ab 
Ecclesia,  qu.e  vclul  instila  tundiliir  undique  fliicli- 
bus  saeculi,  ncc  movclur.  Nccuon  ct  Obed,  qui  ser- 
viens  intcrprclattir ;  quia  Dco  servit  in  conscicnlia 
ptira.  Alque  Booi,  qui  diciinr  in  fortitudinc  :  quia 
in  forliludinc  magnanimitatis  Dco  scrvil  cx  devo- 
tionc  cbarilatis.  Et  Sulomon,  qui  dicilur  dcpendcns, 
sive  perfcctio;   quia   elcvatus  a  lerrcnis,   qtiaiititui 

valet,  ccelestibos  idtaret,  el  pro  possc  perieclns 

csl.  Sed  cl  Naaston,  qui  terpcntinut  intcrprctalur ; 
quia  scrpcntis  aslutiam  babct,  el  scrpentcm  rereum, 
qtiem  Moyscs  in  crcmo  lOSpeudil  (Num.  xxi),  lioc 
OSl  Cbrislum.  imililnr.  Aminadab  quoqiic,  qui  dici- 
tur  populits  mcut  tponlaneut  :  qtiia  i.lom  vir  justus 
fit  populus  Dci  sponlanctis  atqitc  voluiilarius,  dum 
pcr  pr.editalinncin  facil  miillum  frucliiin  in  inulli- 
plicalionc  fidclium  voltinlaric  Dco  sarrificauiium. 
Nccnon  ct  A»7im,  qui  dicilur  excclsus;  quia  comple- 
luin  cst  in  co  propliclicuin  illud  :  Sutlollam  te  tupcr 
aliiludinet  terra*  (Ita.  lviii,  H);  vcl  :  Conttitui  te 
tttptr  gcnlrt  ct  tttper  reyna  (Jcr.  I,  10).  Etrom  quo- 
quc  scquiiur,  qui  $arjit'.am  ttdcnt  intcrprctalur;  quia 


,.,,  110X11  M    I  M  (I10R1  MIONI 

<]<u>  oiculslui  In  ireo  moniti  rcoldot,  oo  llberlui  Ji   AcnJui  lutorpreuiio  ooi,  hnmUi  mt, 


<  ni.i  tenl  itionum  linsii»  nntiqui  prsovidol<  l£l  ri«r<  *, 

i|ni  iIiimiii  vo)l  i'i»<j""h  illcilui  .  Quln  v), '111.11  nii 

inio,  quai  pr.i'\id<i.   •  1 1  \  i .  I  >  t  rt  •     ili..i|iii     .'•! -I  ll  Ju 

i/iu,  ijin  tonfiitnt  vol  glorifieant  Interprelalui ,  quii 
conlllolur  bunllilcr,  il  quid  idbuc  ol  bumnura  k 
citlcrit;  »ol  eoufeiaiunom  glorisu  Doo  reddil   Nei  uon 
«i  Jiicob,  qul  tnpntaninlor  dicilur;  quia  lupplanlal 
v||||  iii  |0,   vol   in  alns.  Snliiit  iiiiiii   Cl  pOII   inulli 

vlrtutum  eserciiia,  pulsirc  niontcra  aliqtti  viiiorum 
oonliraJni.  Bcquiiur  el  Imur,  qul  ritm  rel  gnu- 

i/ium    ttii'iiur .  qm.i  <le  lupplaillllll  vitill  l.iinlur.  li 

Abraham,    iiui   inii  rnn  l.ilui    poffl    udiiis   pOpulUH  , 

quia  lalli  multorum  Di  pater,  ct  ipirituilium  Dliu« 
liun  stiorniu  vidci  iugoutom  popultun,  .ii-  vlrtulum 


.  i  1 11111  il  [i   lli  iro  t  "I  tnr,  *pii  potl  il.  i 
iui.i  .ii  tuttini ''  nartyrll  | 

oi  bumiH  ii'i  •  ic  i" 

'.li  r  graviui  |"  '•  Ulll    I  i  ipll  i  i!)'lilur    M 

i/iiimi/i',  i|ui  luterprt  latui 

1 1/,  rol '/'"  "'""'  ■  i  i'1'iii".  "i1"  '  lalii  qui 

Itltifl  iiiiiilnii.  r\i  ni|i|  i  •..  I   iihiiidi.  |         ,i      i!i;,   iii- 

lerrogal  ci  convonil  idiigulornra  conscienllas,  utrnm 
|ui(l|iam  ei  vitam  perennvra  dil  i  aolio  teav 

poralibui  dcloi  lcnlui  ,  el  iimrtcin  >  ■■■  ran  liiui  ••nn- 
iit(  iiij.nn  iiullaieunia  morto  bedl  vcl  langl  i  ilt  ii, 
ied  ni  porpetuum  m  n,  Pulchrc  <  i  //< n •>  h  adjicitur, 
qol  iW/eofia  dicltnr;  quia  lalltcr  couiaraoutm,  In 
illiut  sasculi  rclicitate  dedicatur    Et  /orea,  r j ■  i  i  de- 


qnas  gcniiit  oiercitum,  Ilis,  qua*  deacribimni,  vir-  "ireaioVni,  rci  reoornnj  interpretatur;  quonlaro  pia 


iiiimn  gradihus,  ii  quaa  oatcndunl  Interpretationei 
iatorun  nooiinnm,  virjustui  quolidie  proflclendo  fit 
Mmper  coclo  viciuior,  ei  ins  iu  coQlutn  iteoniionera 
tiiam  aodiflcat,  :<c  cantica  graduun  cantans,  utetn- 

siones  ii,  conlc  IMO  ditpOtlit,  et  </e  viilulc  in  virtulcm 
assiduc  profitH,  nl  laiulcm  i»i  Siuii  Deuni  Dcoruiii  m- 
dcrc  |H)ssii  (Psul.  iwmiij.  limlc  ultri  Abiuham 
aillinc  evangetisu  patrcs  r^forens  ascondcndo  trans- 
it,  f.i  nsque  ad  ipaum  Doum  pervonit,  iu  ci  virum 
lancttim  por  bauc  graduun  scalan  ascendentem  ad 
ultitnun  jungit.  Nam  posl  Abrakam,  quipa/rr  tidtnt 
populum  dicilur,  esl  superiiis  Ihurc,  qni  paifura  vcl 

pasccns  Interprctatur,  ui  signiticet  illum  eoi  pabulo 
vcrbi  nutriro  quos  spirilualitcr  gcnuit.  Et  indc  sc- 

qniliir  Xaclior,  fujus  iiilerpiclalio  esl  rcquirsccns 
lucc,  vcl  obtecraiio  novissima ;  quia  iioc  soluni  vir 
isic  quaeril  ui  rcquiescal  el  placeal  ooram  Dco  in 
lomiuc  vivcutiiini,  ct  pro  novissimil  obsecral.  Atqnc 
Serug,  vcl  Sarug,  qui  perfcctus  dicilur;  ut  pcrfcclio- 
ncm  virtutum  adeplus  essc  monstretur.  Scd  ei  Hu- 
gau  sive  Reu,  qui  dlcitur  wgroians,  vel  pasetnt,  sive 
;«ii/to;quia  cfgrc  ferl  moras  vit.c  prxsentis,  et  cor- 
|voralo  robur  in  co  spirilualiuin  virtulum  cxcrcitiis 
emarcuit,  ovesque  Dominicas  pascit.  Nccnon  ct  l'lta- 
leg,  qui  dicidens  vel  divisit  inlcrprelatur;  quia  sub- 
liliter  discernens  inter  virtulcs  Ct  viiia,  scparavit 
pretiosum  a  vili.  Et  llcber,  qui  iransilor  dicilur; 
quia  non  flsit  mcnlem  in  ainore  prasontis  s:cculi, 


condcscenslone  de  iup  rnii  incliuatur  ad  ims,  m  no- 

slrain    iulii iinl.itciu   roborct.    Atljne    MuliiUJ,  CUJUI 

ioterpreutio  cil  lauiont  Drvn  quti  divinbi  IjhiIi- 
bns  in  esceUii  vaeat.  Neenon  et  Coiium,  qui  iiiiimr 
postestio  coium,  qaoniam  1'jH'i'  el  Kilins  •  i  Spiritm 
sanctus,  qni  sunl  unus  DOUS,  potlldonl  illun  in 

leilibui.  Kt  llcnoi,  qni  tfoltntui  Interprelatur,  quo* 
niam  violentia  nimiat  viriuiis  iox  regnum  coslorum 

rapttll,  qnO;l  a  ilicbus  Joanni^  BapiilU!  lim  jialilur, 
ct  violenti  diripiuni  illud{Mattk.  it,  12).  Ali|ii<!  Srtlt, 
cujua  intcrpretatio  eat,  vositus,  \c\potito;  «jui.i  uuuc 

in  rcgno  illo  snpornop  bcalitudinis,  a  quo  diu  c.vsn  - 
lavorat,  esi  positus.  InterpreUtur  etiam  unen,  vel 
rcsurrcctio ;  qma  seminatom  esi  corpus  ejus  animale, 
"  scd  snrgct  idcm  corpus  ipsius  ipiriluale.  Aii  uitimun 
iu  superiori  pnniiur  \dam.  qui  inierprctntiir  homo, 
qnia  bis  profcctimin  gradibus  H.lclis  quilibci  promo- 
lus,  cl  corporis  eiiam  rcsurreclione  imiovatus,  sum- 
mam  pcrfcc tiorcm  illnn  consoqoitur  quara  bonn 
vel  babnit  VeJ  baberc  potesl;  ul  lunc  pcrfeclos  sil 
liomo,  et  idoncusj.ini  inseparabililer  adhaerere  Deo. 
Dndc  ci  in  sumrao  caromine  super  omnia  Dent  ipsc 
pnnitnr,  nsquc  ad  quom  gradus  scaiac  gcneratiouis 
dcscribunliir,  iliiqne  (iniiinliir ;  quia  ibi  linis  no^ir.T 
pcrfeciionis  usquc  ad  quein  lendimus,  ut  iu  i|is<>  siic 
finc  quiescimus.  Ibi  cnim  est  suflicicntia  bonorum 
omnium;  q>tia  lunc  Deus  cst  omnia  in  omnibus,  ut 
nuili  sit  opus  ultra  qnidquam  q:iajrcrc.  Locus  autera 


sed  ad  futurom  saecnlum  dosidoiiis  ct  profcciibus  D  pracmissus,  qncm  de  martyrc  nnnc  interpreiati  su- 


assidue  leodit.  Sed  ct  Sale,  qui  pax  intcrprcialur; 
qoia  jam  exstinciis  vitiis  magna  pace  delecUtnr  in 
viriuiiim  aclionibus.  Atquc  Caiitan,  qui  dicitur  pos- 
sessio  eorum;  quia  isle  jam  a  bouis,  In»c  csl  a  virlu- 
libtis,  possidclur,  nec  ullum  in  co  vilium  aliquid  do- 
minationis  habet.  El  Arphaxad,  qui  sanans  depopu- 
Uttionem  inlerpretaiur ;  quia  virlutiim  devastalio- 
nem,  quas  bostis  anliquus  in  mullis  laesit,  ac  barha- 
ricedcslruxit,  ipse  sanatet  reparat.  Necnon  ct  Scn, 
cwjus  inlerpretaiio  est  nomen,  vel  nominains;  qiia 
qui  lalibus  sludet,  claium  ac  cclebre  nomen  possi- 
del.  Scd  et  Noe,  qui  iiitcrprclatur  requics;  quoniam 
Davidico  labore  debcllatis  vitiorom  cuneis,  rcquic- 
scil  in  pace  Salomonis.  Posl  luec  scquitur  Lamech, 


mus,  iiiielligi  pntcst  cl  <!e  co  pcrferto,  qui  noo  per 
martyrii  passionem  ex  bac  !ue  inigrat,  neque  cnin 
omncs  perfeeti  fcrvu  perinuntnr.  Nam  I.amech  in- 
tcrj)reia!'ir  hnmilis,  vcl  hnmilialns.  Mathusale  vero, 
nior/UHi  est,  el  interrogavit.  Ucnoch  outem,  dedicu- 
lio;  ct  Jnred,  descendens.  Soiolque  frequcnlcr  eve- 
nirc  ul  qui  178  '''"  laudabilis  virtutum  ojcribus  in- 
sudavit,  inanis  gloriae  typho  moveatur,  ut  exterws 
gloriari  do  virtntibus  ineipiat.  Et  idco  nunc  iste 
post  lol  laodabilitcr  acta  dicilur  Aant i/ts;  nuia  quanlo 
magnus  esl,  bumilial  se  in  omnibus,  cl  aliomni  vit  o 
jacianiia;  vcl  supcrbue  fit  alienns.  Et  qui  sxculi  glo- 
riam  sic  abjecit,  r.oriuum  so  nuinilo  cssc  conipro- 
bavit.  Esenploque  ir.lis  s;:ie  ntortis  cacleros  im.ciTo- 
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,jut,  quis  corum  sie  rami.lo  mori  appctat.  Et  hine  A  r.is  hujtia  dc  qua  tracutiuw  < »t.  Dominus  In  K snm 


scquilur  dcdicatio  ;  quia  jam  pcr  conlcmplalioucm 
iu  supcrnis  dedicatur.  El  inde  fit  detcendens;  quia  ut 
cxlcros  ad  ca  qux  snrsum  contcmplari  solitus  est, 
elevet,  ad  curuiu  ima  pie  dcscen.Iit,  juxla  illud  Apo- 
sloli  :  Sive  menie  excedimut,  Dce9tive  sobrii  tumui, 
robit  (11  Cor.  *,  13).  Duo  nomitia  quac  seqnuntur,  i«i 
cst  ilataleet ,  citjui  inlcrpntMio  sonat  lanJant 
Ceum  ;  ct  Cuinan,  qui  <!irittir  ponetsio  eo<  um,  iiidi» 
cant  myslicc  nui.l  igatW  in  illa  conlcinphttionis  dc- 
dicatione,  el  ad  proximos  dcsccnsionc;  quh  videii- 
CCl  ibi  Deum  taudat,  et liic pottidelnr  ab  itlit.  quorum 
utililalibus  scrvit.  Scquilur  et  llcnoi,  cujus  iiiter» 
prclalio  cst.  desperalus;  qtiia  spcm  in  temporalibus 
ct  caducis  Inbere  contcmpsil,  jttxta  illud  beati  Jot)  : 
Dttptran,  r.equaquam  uttra  jam  vivam  {Job  vn,  tC). 
Morluus  cnim  muudo  non  hubel  jam  tpcm  in  eo. 
Dcindc  vcnit  Sctii,  qui  dicilur  potitio,  vel  rtturre- 
ctio  :  quia  nunc  ponit  corpus  quod  iu  Cne  returget. 
Et  lunc  eril  perfeclns  bomo  rcformatw  ia  antiquum 
ct  ineliorcm  slatum  ,  sicut  conscquen*  insinuat 
Adam,  qui  intcrprctalur  homo;  et  priinus  fuil  con- 
diliis :  sicqoc  jam  lociatur  Deo,  ut  ci  perpelualiter 
ii.lixrcns  vivjt  in  ipso.  Ob  boc  cnim  se  Dei  Filins, 
misericontiter  luiinili.-uil,  ut  usque  ad  hanc  cclsitu- 
dinem  mos,  qut  lapsi  fii.rani,  exattarct;  et  ex  gra- 
dibus  gencraliontim,  pcr  quos  cecidcranl,  fech  cis 
gradtis  viiiutiiin  pcr  qnos  asccn.lerent.  Quofi  seili- 
cet  gradus  in  noniinibus  patrum,  ut  ostensnm  cst, 
dcsignalos  ii.itisqtiisqttc  proficienlittm  juxln  modum 
suuin  ascendit,  c(  aliquid  de  singttlis  virtutibus  assc-  C 
quilur;  sed  (anio  fortius  ct  gloriosius  ad  Dcum  per* 
vcnil,  quanlo  verius  ac  pcrfcctius  in  his  profccerit  : 
tanloque  ruisum  lardius  ac  difficiiitis  ad  eum  per- 
lingil,  qtunio  rcinissiusac  ncgligeittitts  in  his  egeril. 
Posset  aulem  dc  uno  quoquc  gradu,  vcl  nominc  pio- 
lixa  ficri  locuiio;  scd  cavcn.lum  eral  fastidium,  ct 
relinquemluin  eis  qm  witmt  ex  paucis  multa  dicere, 
unde  posscut  ct  ipsi  tractarc.  Nam  ct  multas  ipse- 
rnm  noininutii  inlcrprctationes,  quas  sintiliter  pro- 
fcrrc  ijtnvisscmus,  practcrmtsinnis;  inttltasquc  alias 
ndhucc.se,  quarum  notiiiam  necdum  aitigimus,  non 
dubilamus,  quj*  6tios  iiabenl  myslicos  scnsus.  Et 
idco  uiliil  pcrfcdionis  iu  observalione  Jusliiijc  con- 
scqtti  posMiut  lioinincs  Dei,  quod  ln  bac  genealogwe 


statim  nobis  indicavit,  de  quo  stilijunclora  est :  Jt- 
«•I  antem  ptentn  Spirilu  taneto  rrgreuut  ttl  a  Jcr 
dane  (Luc.  iv,  1).  Non  atitem  diciltir  afflaln»  Spiritt» 
saneto,  scd  plenut;  quia  in  ipto  habilal  cmnit  p/«t*r- 
rttdo  Divinilath  corporaliler  {Colot$.  «,  9).  Nmt 
cnim  ad  mcnsuram  dat  Dens  Spirilum  ipsi,  videtio'4 
Cliristo.  Tiam  calcris  sanctis  dat  cum  ad  mensnrain 
{Ephet.  iv);  htiic  autem  immcnsurahiiiier,  *d  esl 
totom  qsutn  irrmiensum  Spiritnm.  Ncquc  priiiium 
tmplfius  csi  Spiritu  sancto;  sed  cx  qtio  cocpit  ia 
utero  Virginis  concipi,  semper  in  eo  totus  manait 
Spirittts  sauctus.  Sed  idcirco  nuoe  ilio  pknns  fmsso 
dicitur,  quia  nttnc  cce.pil  upcribns  declararc  pteut> 
tudinem  ejus  iu  se  manere.  Et  sic  regressus  csl  a 
|jJ»rdane;  quia  regnum  principis  mttndi  nggiessm 
est  destmere  a  u.ipi.ismo,  rcgnumqtie  suum  in  orb« 
novum  construcre.  >am  ct  quilibel  udcli<»,  ejtts  ac- 
ccpto  in  btiplismate  Spiritu  santto  ,  rt^reditttr  a 
Jotdane,  cum  a  lavacro  rcdiens,  adversnm  sfeculi 
vitia,  inquibus  aitto  couvcrsabaiur,  pngnam  incboat. 
A  Jordane  euim  rcgrcditur,  qnt  a  hnptismoad  cer- 
tameu  conlra  reitclas  mundi  tvmatiotie*  properal, 
ut,  his  dcvictis,  coronam  vii.i-  mereatur  pcr  ipsnm 
Mediatoretii  Dci  et  hominuto,  qtti  cum  Patre  el  Sp»- 
ritu  sancto  vi«it  ct  regnat  in  sxcuia  sxcuiorum. 
Amcn. 

•  HQMILIA  IX. 

U  Ev»5cei.fun  scctmm;»!  Lit.au  :  InUavit  JetMt  i» 
quottdam  cattetlum  :  et  mttlier  q*<xdam,  Mmrthtt 
ncmint,  t.tetpit  illum  in  don^vm  tNAm,  etc.  (f  »<. 
x  ,  38.) 

Quid  ad  gloriosam  Virgincra  Dci  •  Genilricem 
lectto  *  ista  pertincat,  ut  iu  ejus  fcstivitatc  legatur, 
plerique  solent  qiKcere  :  tnde  *  qttid  ego  sentiretn, 
in  coGventu  fminun  prout  •vHui  vulgariter  jam  ph*»- 
quam  scmci  exposai  ••  Et  qtiia  qttotl  dixi  audilori* 
hus  placuit,  dicta  liiteris  mandarc  ab  eUdem  ol 
maxime  a  dominis  *  abhalilus  Willctmo  Fiscaaeusi, 
Arnulpiio  Troarncnsi  T,  jussus,  imo  coactus  swm. 
Qtiod  id'-o  pracdixi  ',  ut  cxposiliuncula  ista  lanqoaiit 
a  prxsumptuoso  edita  non  displiccat,  quain  noa 
[nt.,  quia  non  hanc]  prestimptio  *,  sed  ohcdicuiia 
edi.lit.  Jam  nunc  igitur  raliuitculam  '•  islam  saiva 
fnie    ac    sir.c    mclioris    prxjudicio ,    ad    laudent 


lerfl  IflBraliMf  nun  s.t  cipressmn.  Sed  et   hravium  D  cjusdcm  Virginls  el  ntalris  Jcau  hcmilitcr  scribere 
n.l  qno.l  pcr  c.iin  icn.liiiit,  ij.se  Deus  sursum  in  Cne      aggrediar. 

{•osiius  cst.  Priiuipium  vcro  profcclu»,  vcl  ascenslo-  lu  "  Scriplura  sacra  rc»  nna  r:  cadcm  multoties 
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*  Collata  eu  cnm  Mtt.  Corbnentibnt  307.  ei  S.  '»9C.  nno  Brccensi  E.  10.  tt  nnc  Ecctesia  Cartusouensit: 
Et  cum  h.diiwn.  Colonifitti  et  Gothica.  W$.  506.  Ex  diclis  Domini  Ansclmi  Arcbiepiscopi  m.  Cnrcat.  Pru 
fcslo  Innnipiilnll  BenUt  Mari*  Virgini».  Tum  tic  ponit  texium  :  In  illo  lcmpore  :  Intravit  Jesus  in  ipwKl- 
il.im  Cast.-llnin  :  el  mulicr  qu.Tdam  Marllia  nomine  exccpil  illum  in  domttm  suam.  El  rcliqua.  Dein  tubjt- 
<\i  :  lioinilia  veuerabilis  AlMeJmi  Archiepiscopi  *  Ad  gloriosam  Dei  m»i.  307.  ad  healam  Dei  mts.  E. 
40.  a.l  glnftniiw  vinlanm  Dd  ms.  Cnrcn».  ad  hcatam  el  tjloriosam  virginem  Dei  *  Gcnitricem,  leciio  m». 
Carcat.  pnuirunn  Rariam,  lcctio  *  fjmle  ete.  :*».  Careatonentc  reliquum  Prorjaiionit  ommii.  •  Jam 
plus  ISnnmN*  mnt.  r  iu  ti  307.  jaut  plu»  qtum  simni  *  l'.t  ab  eisdem  Dnminis  mt.  K.  10.  ab  eisdcm  et 
nisiimea  Dominis  ■  V.-.  j.i.-.i».,  Arnolfo  ruaruensi  rmt  E.  10.  Fiscanensi,  Arnulplio  Troarncusi  *  Ideo 
dili  »tui.  ideo  pr^^iliii  •  Non  pr.v.umptiu  nti.  E.  10.  iion  lirtitc  prxftiimptio  *'  Exposiliunculam  mst. 
r.iiiiinruiain  "  Evan^rliuni  secuuduui  Liicam.  In  illo  (emporu  :  Intravit  Jcstis  in  quoddam  Castellum,  el 
mnlinr  qux<iam  llariha  iionnnc  cvcepitilium  iu  domum  suain  etc.  Homilia  lcclionis  cjusdem.  uui.  lntravii 
IntM  tn  quuddam  ('astcllum 


u:,  BOWLIif.  F.T  l.Xlini\TATioM:s  u» 

mvrnilur  divcraa  signiflcarc,  sicul  Ir.o.  h  i-«lu<t,  ignii,  A  '.  S4.)  Si  cullibr.1  *irl;,:iiu>»[»on,..ilr  in  imiiio  luo  di» 


•qua,  vol  cllmn  "  aol.  el  alla  inulla.  Kit  c  niin  ln> 
dV)  Iribu  Jmla  (Apoc  v) ;  II  eal  lco.  qm  « <r.  iin  <\> 
rens  quem  devorot  ( /  Peir.  »).  Esl  hadut  riniuna- 
riua  (I.€vil.  xvi).  qnl  prccaln  Mattfl  |x»rlavii,  ral 
lirilui  n  slnislris  (Uallk.  xiv),  qul  ttamiialiir.  Ktl 
iguis  qucm  Poutlnu»  raiail  "  in  tcrram.  et  '|nc,m 
vull  u(  ardc.il  (Lue.  xii)  :  cal  ignia,  qui  aujwr  impio* 
radit.  iit  noi»  vidr.inl  solem  (l'ial.  lvii).  Kst  .iqna 
cujinj  Oumina  fluunt  .1«  venlre  crcdenlia  (Joan.  vn); 
esl  aqua  cujua  lempchUS  oon  no».  ilcincrgal  (Slalth. 
11  v).  "  Est  Soi  juslitisr,  qui  nos  llluminrl  (Eccti. 
xi.ii)  '*,  et  aol  qui  nos  uon  urat  M  p<-r  «Jicnt  (Viul. 
cxx).  Lkel  ergo  castclluiu  alias  inaluin  signiflcct, 
ut  illml  do  quo  dicilur  :  Ite  in  caileflum  :  ubl,  addi 


jMin.-nii    inili.-n-ilii  in-ii.r,  Kiliuiii  lul,  nmira- 

rviiir,    MqtM  Inlerrngarcl  qnounMlo  islud   licrri.au- 
M||   |ii  i-  ..•  daMpoimitlvl,  et  in   protiino  nuplurau* 
MafHf    '-l    i   litO  (jrj>  dari  "  u^u  nalur  •»  sprram  . 
harc  atilcin  oon  immerilo  mirau  rai ,  ,  U>  H«v 

rct,  «juimI  proinillcbatur,  tciacilaU  <:\l  [«/.  omil.  o»l| 
173  quoniain  qiiamvii  oVijjorisjiain,  lamru  »r 
nunijuain  nuplurain  ".  nequo  vnnn  rogi.iiiiraui 
cerlisiline  scieliat.  Hxc  de  virgimLale.  !)«•  Ituii.iU- 
tale  vrro  diceudum  esl  "  qtio  I  cum  ab  aiujrlo  xa- 
lularulur,  matcr  l>.-i  eligeretur  ,  quomodo  U<  r.  t 
salva  vlrgimlalr  (cui  lanlum  li.nclial)  docerrtur  , 
briiedicta  sujwir  omiica  muliervs  pmlicareiur,  n-- 
spondit  :  F.cct  ancilla  Dotnitu  (Luc.  i,  ZH) ;  cl  in  jIi«» 


lur  ",  quod  conira  ros  eit,  planc  inaiiifcsi.^tur  '•  ij'iid  "  loco  :  Quia  retpcxn  humilitalem  ancillr  luar  (Luc.  i. 


signiflccl;  Umcn  Mc  "  caslellnm,  in  quod  inlravit 
Jrsus,  6ingularem  cl  inlcineraUm  Virgincm  eju6dcua 
Jcsu  geintriccm,  salva  Scriplurarum  rcgula,  pcr  si- 
milittidiucm  accipimus.  Castellum  cnim  dicilur  qi.c- 
Jiliet  lurris,  ct  murus  iu  circuilti  cjus.  Quac  duo  scse 
invicem  defondtint,  ita  ut  hostcs  j»cr  murum  ••  ab 
arcc,  el  a  niuro  per  arccni  arccautur.  Hujusmodi 
castcllo  non  incongrue  Virgo  Maria  assimilalur  t 
qdam  virginitas  mciilis  et  corporis,  qmsl  murus,  ila 
undiquo  vallavil,  ul  nullus  unquam  libidini  ad  e.un 
e&acl  actessums,  nec  scnsus  cjus  aliqua  corrumpc- 
rcntur  *'  illecebra.  El  qtiia  virginilaiein,  cum  libido 
non  "  possil,  solet  iiopugnare  6iiperbia,  est  in  cadeni 


48).  0  sublimis  virgo  maler  **  Dei !  o  maicr  humilia 
ancilla  De.i!  Quid  sublimius  csse  possct.'  Quid  liu- 
niilius  de  sc  acnlire  posscl  T  Sunl  "  qui  caslelluiu 
lioc  ftlagdalum  fuisse  arbilranlur,  aquoMaria  Magda- 
lena  coguominalur  :  quod  si  vcrum  est,  prxdicue 
inlerpretationi  fainulatur.  Kagdalug  enira  "  lurrii 
dicilur,  el  bumililati  coaptalor  ".  Ilic  vero  non  no- 
minalur,  scd  lanlum  quoddam  dicitur  :  quod  iodis- 
cussuin  prxterire  non  dcbi-mus.  Quodilam,  id  eit 
singulare  caslcitmn  fuil  virgo  Maria.  Qijaniviseu'"» 
et  mullx  ali.c  niuruin  virgiuitaiisbabcant  ",  ct  tur- 
rim  humilitatis,  id  cst  c.t  virgines  siut,  el  bumiles  , 
lamen  salva  virpiniutc  malres  esse  non  possuol, 


virgine  lurris  humililaiis,  qme  a  muro   virginitatis  r  neque  Clios  genrrare  :  quod  isia  sola  fecil.  Et  idco 


omnem  repellit  superbiam.  Et  qoia  humilitatem, 
cum  siipcrbia  non  possit,  solet  impugnarc  Iibido, 
munrs  virginilatis  a  turre  humililatis  ouuicm  repcU 
lit  libidinem.  iuque  hxc  *•  duo,  murus  videlicet 
▼irginitaiis  el  turris  liumilitatis  ab  alterutro  mu- 
niuutur;  ut  nunquam  in  humili  Virgine  fucrit  nec 
supcrba  virginiUs  tv,  nec  inquinala  humilius  :  sed 
semper  in  cadein  "  perui:mscrit  ct  huroilis  virgini- 
us  et  virgo  buiuilius  ".  Quamvis  atitem  quod  dici- 
tur  ila  verum  sit,  ul  nibil  verius  Christiana  fidus 
crcdcre  possit,  ponamus  Umcu  aiiqua  dc  Evan^clio, 
virgiuiutis  ipsius  et  bumiliutis  lesiimonia.  Quippe 
cumabangeloHliusci(promiticretur,  respondit :  Quo 


castellum  boc  merilo  quoddom,  id  cst  singularc  di- 
dtur;  quia  isU  singulariler  et  virgo  et  mater  fuit  : 
quod  nuila  alia  esse  poluil  vel  etse  poterit  M. 
Verum  concedamus  "  aliqunm  posse  esse  ei  virgi- 
nem,  el  matrcm  ",  quamvis  sit  impossibile  :  eliam, 
sic  Virgo  "  Maria  aingularit  erit,  quia  unictim  D.-i 
Filium  getiuil,  qui  »icut  est  unicus  unico  Palri,  ita 
est  umcus  unicx  malri.  Et  ideo  nulla,  eiiam  si 
virgo  pariat,  vcl  cumdcm  vel  alium  lalcm  genera- 
bil  •'.  Esl  ergo  castellura  quoddam,  in  quod  inlravli 
Jesus;  poru  vero  pcr  quam  intravii  est  fldes.  Quii 
euim  crcdidil,  (verfecU  sunt  ei  a  Domino  qux  ab 
angelo  dicta  sunlei,  sicui  *•  ait  ad  cam  Elixabetli. 


modo  fit\  fctud,  quoniam  virum  non  eognosco  7  (Lue.      Nec  quia  Jcsus  iulravil  caslcllum  hoc,  violatum  esi: 

VARI^:  LECTI0NE8. 

11  Vel  etiara  mt.  Carcaten.  ve!  ariuer  "  Doniinus  misit  mi.  Cart.  Dominus  Jesos  Chrislut 
misit  "  Non  demcrgil  mu.  Carc.  ei  E.  iO.  nou  nos  uWracrgat  mi.  307.  nos  dcmergat  et  tdit. 
Goth.  nos  dcmergil  »•  lllumiuare  solet  »n«i.  illumincl  u  Nos  urit  mu.  nos  non  urai  "  Ubi  el 
quod  addilur  mi.  K.  10.  omillit.  m$.  Carc.  ubi  additur  M  Plane  manifesUl  nu.  Carc.  plane  raanifesun» 
ms.  507.  ubi  plane  manilesUlur  "  Tamen  lioc  mt$.  Umen  blc  ■•  Pcr  miiros  mst.  et  edil.  Goth.  per 
imirum  »'  Conumpcreulur  «i.  Care.  corrumperctur  *»  Libido  non  »i.  Carc.  libido  superare  non 
*»  ltaque  li.xc  trn.  Curc.  iu  b:ec  ■»  Nec  superba  virginius  tdit.  Colon.  nec  Miperbia  virgiiiiUlis  »•  Semper 
ineadcm  mt.  Carc.  scmper  iu  eandem  ••  El  virginalis  huinililas  »nsi.  cl  virgo  bumilius  ■  Graviilari 
Edit.  Colon.  Foecuudari  ••  He  nupturam  »i«.  et  Edit.  Goth.  se  nonqiiain  nupturam  »»  Vero  dicendum 
est,  mi.  Ciiic.  vero  Bealx  Virginis  diccndum  ••  Sublimis  virgo  malcr  mt.  Carc.  subiimis  mater  M  Es>e 
posset?  Suot  eic.  mn.  et  edit.  CW.  esse  posset?  Quid  humilius  de  se  seniii-e  posset?  sunt  etc.  *•  Magda- 
lum  cuiin  mtt.  magdalus  «uiiu  "  HumiiiUli  comparatur  mu.  biimitilaii  coapialur  "  Murum  virginitaiU 
babcani  mt.  Carc.  uiuruni  virgintiaiem  babcbant  *•  Vcl  poterit  mst.  vcl  wse  pott- rit  M  Verum  conccda- 
mus  mt.  Carc.  utrum  couccdiiuu»  "  Aliquara  et  malrem  esse  ct  Virginem  Mt.  aliquam  possc  esse  et  Virgi- 
nem  et  matrein  *•  Etiara  sic  virgo  mt.  Carc.  Et  sic  virgo  **  E&  idco  etiamsi  virgo  parial,  ooll.i  vel 
euradem  vel  lalcui  gcnerabit  alium.  mt.  Curc.  ct  idco  nulla  ciiarasi  virgo  parial,  uilum  cuudeui  vet  aliuia 
ulent  gcocrabil    "  DicU  »uul,  sicul  »m.  tiicia  sunt  ei,   slcut 
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Jesns  enini  salvyt,   non  vioiat;   confracta  solidat,  A  pavit,  sitieutcm   lactc  potavit  *s ,  infinninn  pcr  in- 


r.on  confringit  solida.  Secundum  nomcn  ejus,  ita  ct 
opns  cjus.  V.i  mtdier  quadan;,  Mnrtlia  nomine,  exce- 
i  il  eum  in  di.mum  suam  :  et  huic  cral  zoror  nomine 
Slana.  Duss  istx  sororcs,  sicul  Patres  sancli  *'  plc- 
nissima  uobis  exposoeront,  duas  in  S.  Ecclcsia  vitas 
dotignanl  :  M.irilia  scilicel,  aclivam  ;  Maria,  con- 
leinplatiram.  Isla  bboral  ad  exhihenda  indigcnli 
omuia  bumanilalis  ofiicia ;  iiia  vacat  cl  vidctqunniam 
')•  us  csl  *".  Isla  circa  cxleriora  occupatur  ;  illa  in- 
li  riora  conlemplaiur.  Sicut  auiem  matcr  **  Dci  ct 
siuguhiris;  ila  ct  istarum  vitarum  clTeclus,  quarum 
iila"  dmc  sorores  •*  lypum  lcnont,  in  ea  cxslili!  sin- 
gularis.  lNunquam  in  aliqua  pcrsona,  Marlha  sic 
opcrata  c>,i ;  nunqtiam  alias,  sic  Maria  contempla- 


fanliam  jaoentem  "  non  solurn  visitavit,  sed  etiam 
babieando  ",  fovendo,  leniendo,  gcstaudo  frcquen- 
tavil,  nl  mcrilo  dc  eo  dicatur  :  Maria  uutem  tatage- 
bat  circa  [rcquent  mmisterium  (Luc.  x,  40).  CompiC- 
licnso,  ct  crucifixo,  quasi  in  carccrc  posilo  adfuil. 
sicul  scriplum  est  :  Stabal  autcm  juxta  crucem  Jesu 
meter  cjus  (Joan.  xix,  25).  Intcr  Iijlc  nutem  sollicila 
crat,  ct  turbabalor,  cum  fugercl  in  vEgypluma  facic 
ilcrolis,  qui  suum  lalem  filium  adco  pcrscquebalur 
ul  niullos  pro  eo  suspeclx,"  aialis  pucros  occidcret. 
Turbalur,  cum  Jinhcos  insidiantes  cl  inortem  ei  in- 
ferre  *e  molientes  Cl  cognosceret.  A<!  ultimum  turbaia 
cst  valdc,  cljuxta  Simconis  vocein  '*,  suam  ipsit»* 
nnimam  perlrantiil  gladiut  (Luc.  II,  35),  cum  vide- 


tioni   vocavil.    Nauqnam  *'  sic  alias,  vcl  hxc,  vel  B  rct  suum  lalcm  lilium  **  comprchcndi,  ligari,  fla- 


illa,  quod  suum  est,  cxbibuit.  Cum  Martham,  vel 
Hariam  dico,  earum  *B  signincala  intclligo.  Sedjam 
videauius  aclionem  bujus  Marihae;  deinde  conjicia- 
mas  COulemplalionem  bujus  M.iriac.  Et,  ut  planius  id 
faciamus,  quid  alii  Maribam  opcranlur  ;  cl  quid  isia 
opcrata  est  coofcramus.  AliT  bospilem  quemlibei  in 
domo  sua  suscipiunt;  ista  non  qaemlibet,  sed  pro- 
prium  Dei  Filium,  qui  non  Itabet  ubi  capnl  reclinet 
{iliiith.  viii,  20),  non  in  doir.o,  sed  in  ulero  suscipit. 
Alii  midiim  qncmlihet  vesle  mulahili  alque  corru- 
piibili  iindelilict  coinposila  *'  opcriiml,  ista  Vcrbum 
Ilei  qiiodamniodo  nudum  earne  imluit;  dum  idem 
vcrhuin  iu  cadem  virginc  carncm  in  unilaie  *8  pcr- 
soax  assumpsil,  quse  sinc  finc  **  incommoubilis  at- 
ijuc  iacorruptibilis  ptrmaiiebil  •*.  Alii  quemlibel 
esnrienlein  vcl  sitienieai  cibo,  vel  potu  cxteriori 
rrfieituit;  isia  bomineui  Deum  **  Immaiiiius  indi- 
gmlem  **,  iion  solum  exlcrioiibus  cibis  vcl  poiibus 
i'..vii,  vcrumctiam  inieriori  suo  **  lade  aluit.  Et, 
ul  hr(  viicr  illu  sci  miscricordix  opera  pcrcurramiis 
q  i.c  cum  uiii  ex  minimis  suis  liunl  '*,  Deus  sibi 
fjcla  iroufiiciur;  isia  non  qucmlibetex  minimis,  sed 
F-ummuiii  Dei  Piliam  uospilem  in  ulero  suscepil  5S, 
nadum  caroe  vel  eiiam  pannis  operait,  csurienicm 


gcllari,  conspui,  spinis  corouari,  dcrideri,  colaphi- 
zari,  crucifigi,  mori,  sepeliri.  Unde  cl  hcne  ci  con- 
gruil  **  quod  dicilur  :  Martha,  Martha,  svllicila  et, 
e'  turb.iris  erga  plurima  (Luc.  i,  41).  Neino  vero 
dubitat  qcod  B.  M.iria  filium  suurr.  vcllet  liherari  de 
omni  irihiilalionc,  cl  scipsam  in  **  pcrturbaiione  " 
adjuvari  a  divinitale,  quam  cidcm  filio  suo  incssc  *T 
sciehat  pcr  theoriam  **,  qux  cst  pars  Marix.  Hoc 
cst,  quod  Marlha  conqueriiur  quod  cam  soror  sua 
rcliqucrit  c*  solam  ministrarc,  cl  ejus  auxilium  in 
minislcrio  ,0  flagilal.  IIxc  de  partc  Marlhx.  Porro 
de  parle  Mari.x,  qiiac  oplima  pracdicalur,  quanla  vcl 
qualis  in  IJ.  Maria  lucril,  qnis  digne  loipialur?  Si 
(alis  esl,  ul  dixiinus,  imo  quia  mclior  csl  quam 
diximus,  in  heala  Maria  pars  Marthx,  qux  lantuin  a  " 
Domiio  non  laudatur,  sed  tamcn  non  viiiipcralur  : 
qualis  cst  pars,  quam  opliinam  Maria  clcgit,  qux  sic 
laudalur,  nl  ab  ea  non  aufcrri  (itid.,  42)  dicalur  '*. 
0  quam  magua  miiliiludo  dulccdinis  Dci  fuil  **  in 
hcala  Virgine,  quando  Spirilus  sanclus  super  cam 
vcnil  '*,  ct  virlus  Allissimi  obumbravit  ei  (Lue.  |, 
55),  cl  dc  codcm  Spirilu  sanclo  conccpit  !  Quid  de 
Dco  non  sapicbat,  in  qua  sapicnlia  Dei  lalcbal  '*,  ol 
in  cujus  utcro  corpus  sibi  aptabal  '*V  Chtitiut  esl, 


VARI.-E  LECTIONES. 
11  Sicut  l'.itrea  sancli  ms.   Care.  sirul  sancli   r.iircs  nosiri 


*'    Qnnniam    Dcus    csl    ms.    /•-'.    10. 
ir.  quain  Dcus  cst       •■  Sicat   cnim  maicr  m$$.    siiut 


ii!i(ini.ii!i    Diii,    Imnui   ci    dulcis   t si  m».   C« 

:i  ii<  ni  matcr  M  Qnaruin  ist.e  sorores  mi$.  Quarnm  islae  dnas  sororcs  *"  Immo  in  oninihus 
r4it  r.ol  un.'if.i  M  Dico ,  eorum  mss.  dico,  carum  *'  Undelibet  roiuposita  m$.  larc.  vidclicct 
inmposiu  *•  llla  Verbum  Dei  in  eadem  virginea  carnc  in  nniiate  mw.  l.orb.  563,  ci  Care.  ista 
v  ivini  ftcl  nnudain  inodo  nudum  carni  inJuit,  dum  idcm  Verbum  in  eadera  Viraiuc  camem  iu 
uoiiaie  »'».  r.u7.  <»  tiH,  Col.  1576.  Ista  Verbum  in  eadem  Virginc  rarnera  In  unitate  »u.  K.  10.  iili  Vcr- 
lniiii  Dci  in  eadeui  Virgine,  «alva  ejns  intcgrilaic,  homo  facinin,  carnem  in  nnilaie  •'  Qu.r  ^inc  (Tnc  m$$, 
t.urciisnit.  qu,  i  suic  line  M  Pcruiancl  mti.  pfrnianchil  ll  l%la  Deum  cl  homincm  RUI.  houiincm  Dcnm 
"  lluinnniuiiis  iiidigcntcm  mu.  edit.  ijolon.  et  Goih,  humaniias  indigenlcm  m$.  i.arcus.  hamans  indigen- 
M  intcriori  suu  rrfil.  Cot.  uleri  sui  ■*  Suis  fecil  mi«.  suis  fiunl  '•  Hnspilem  suseepil  rw.  Care. 
"  iii  m  in  'i'1  rc  imcepil  *•  Sitieutem  lacte  potavll  mi.  Curewn.  omittli  •'  Ktjacenlem  nttt.  Cot.  ui- 
limtt  ei  :iiucm  *K  Ralneando  rm.  Carc.  babllando  "  llultos  suspecue  ms.  E.  10.  niullos  pro  eo  sunpe* 
<  i  ••  ■  M.iiifin  hiferrcoMa  Care.  mortera  ci  icrrc  *'  Uolientcs  '»*•  Carc.  voleules  "  insu  Suneonis 
vii. ,in  mst.  E.  Ii).  et  Carc.  jaxta  Simeonem  "  Filiooi  videret  ms.  Carc.  liliam  videril  *v  Ei  ronaruii 
tn$$,  ii  brneei  congrail    "  Ei  seipsani  inaut.  et  Kdu.  Cot.ttCoik.  ct  •eipsam  in  sss.  Cmc.  et  &-.  in 

"   iViliif  b.itmnr  SSSS.  feT.  16.  567.  tt  Cmc.  Iiirhatioiio  RSS.   B96.  Irihiil.ilionc     *'   Qu.im  lilm  itlu  inOSM  NISS. 

(m  im  eidcm  fllio  inasfle  »« i.  Care.  qua  eidem  fllio  inesse    "  Dcr  Tbeoriam  mi.    Carc.  per  Tbeoricam 

*  ReiiqoerH  ms.  Corr.  sa4  reliqull,    "  In  oibsiaierio  m$.  Cmre.  minbjteriamcsfft.  Col.  ia  mysterio    "  Qnx 

'   iucii  a  nii.    t:,trc.*\H.\   i.niitni  q  rdtt.  C.ul.  c\hk  qnidcm  a     "  Non  auferri  dicatar  mst.  aulcrre  non  dica- 

lur    "  Dulreilinb)  fail  niss.  dulcedlnis  Dei  fuil    '*  Supcr  earo  renit  om.  Corc.  in  ean  supcrvcnit    '*  Sa- 

il  iii i.  Care.  wpieotia  latebal    r*  8ibi  aftabal  om.  Corc.  sibi  coipiabai 
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ail"  ApoMnlns,  />,,  r,r>i-.   ,  i  /»  i  ■../■«.•/ifin  (/  I  .-r.  i,  \  nmnmlnr     ^a.B  IV.i-iiI,    fjll           -  -mtuc  <Ji4«. 

*4)     «t  /n  eo  jiiii(  MMMI  '/'«■« "<"  MJ  '••""'  •'  ••  "•"         ■igl»l(li Blll  JttlMMJ    »1 ''"'     lliii  -  rrr.um- 

l.*««W«»/i,/i/.  (<  -"...'..»•    ii.  -.».  I  li.i-.nu.iiil.-i.»  m  M.ii.i  CMlMM    rl     kff    .I.m  |          I  II.,,,, 

l-.r;;,»  D.-i  miIiih  ,-l   IV-I  s»|.i,.,l,.i.   Cl  oiiiii.-.  U.,       •  m  M)    >"      •   •'      ,'  ■"!  ■ 

MulfMlMj  il  Mlrntla  !■  Miirli  **  W»n  nti  111111111     «/»••  M**»  *J         ■■  '"  'i,,:,m   »rii;m  tiinnm 

:nl  pttlJM,  sc.l  rti.nu  .i,l  «  ipnt   Doniiiii  MMJMJ  IMMJ         MWMrll  IV»' I,  I|»MMJ0 MMJMM  MMMMJN<MM#MJ 

MH  MJHmM  •!  Mt  w  «'J"s.    II. r   fMimtbM  onu.i.i       MJIMJ»MM)(PmI,  vmii'.)    MlM  Ml  m  |»l.  1«   J,i.I»-o 
••  vriki   MMJJJhiniM,  v.islnttim,  MMJMMJJJ,    nor  iuiii       """   •»    »MMJOr»U     N  ■MW)j    M    MJ      MMJJ 

ImjImj  Ml  mI,  mmmmmj  la  Mrwta  mm  (/.»< .  n,  i*.>).     mmmjMi  M  esl  c j>">  mjmmi  m  pjtla  Dtjl  »<J>>» 

HMJM  iiiiqnaiii    sinil  ip-.i  MMtUVll  quani   HMVM  Mt  IMJMl  r.ir.i.tli  I  Itgl     ■  p.r.i .  .1  MJMfNM  ,  .h,  n  ,  MJM 

MMMMM  (fW.  IStHI,  *)).  Ii>< ■Ini.ili.ilnr  .ili  nl.ril.ilc  IW  •!  fNTOplieiM  NtqiM  Ml  «M   MMM    Nj ItMM 

«liimns  Dci,  ol   lorrvnle  vr.hipl.ilis.-pis  •«    pMMJMHf  l«'K<'»»  M)W  MO  <«'  MMJlM   al.  « ilrrn.ii    i.n. 

(rm/.  \\%v,  9).     MMJMilHM;  quniiijm  apud  MIM,  i'1»'"»  SnHMI  iiim.iu,    dMWJMMf  CMMlM  MfMliNM 

tiuo  iuira  fam  eral  fmis  vitarc  {Ibul.,  10),  oV  fjttO  ,(,K'S  IfJtlM   MlMNNM.  I"  iNJJMMMti  S.l.t..,ir,  mMm| 

iuaiiali.il  rumia  porfcclio  •*  ulriuMpiC   vil.e.  Ctica  MI*M  domnm  MJBtMclSM  iulravil.  fl  inlr.i\ii  .ium 

plniiini,    iii    M.irih.i,    «xrup.dialiir  ;  riica  iuiuui,  nl  "  du  fMI    (MMM,    i.l  Ml  M  rap.  nt  fitJNM,  Imr  cM  irt 

Maria,   dole<  Uli  tlur,   qm»    hi.miii    itU   nceoss.iiiiim  f.iceirl  Paliis  vnhinlalotn.  \il  onim  -   V ei»a  >H»M  <*Sf , 

(Imc.   \,   42);    pluriiiia    atifrruiilur,   uinim   in.u.ol.  M  fnrimn  volunlatriH  rjus  «<*J  »>i.'  mint (lonn.  iv,  Sl| 
Singid.iriler  IgiiNr  parlo.n  M..rll,  v  rJCTCgit,  biugnl  i-  »''  '/'«'  oOtrrvalmnt  ,«>/«.  i  I  |»»|,  niam  (■»»/,  nl  <|h.i-, 

riUT  opliiiiam  pui  loni  M.ni.o  clrgil  :  scl  |.:irs  M:ir-  m-..<i:iI.    ii.M.li.l.uilnr    <-i.     !s,^u  li<  ..v,i  unt    RtltrM 

IMJJ  «"•  aufrrlur  (//>/</..  4i).  J.iui  ciiim  iioii  oiil  sulli-  run  Jinl.iurum  |>:irl<'ni,  in  >|u  i  ,1  \f$i  rinni.  <\\\#  «S 

<ril;i  ul  ii.iiiisirtl  ri.skul  |»uoro,  cui  uiiuir*  ordincs  «oiM|»"r  iiivi.lcns  in.sidiali.itur,  rl  <;ii  t  rcbal  «x^r.isioint 

•OgcMfMN  Miiuislraul,  ul  Domiiio.  J.ini  iu.ii  lurla-  irpirlirn<lcn,li  vrl  RCCNWAili  ouiu. 
liilur  fugious  oui;i  cu  iu  .1  ^ypliim  n  f;ici^  llcrodis,  Vl  rixe  homa  quiilom  litjihop  .  i/.«  rr/zf  nnir  illnm 

«jMia  ipsfl  ascenilil  i«i  ca-luin,   ct  Ucroilcs  doscciiilit  ////'/ro/.wrr/s    islo   «jui   rnii  iu  il-.nio  frinciph  /'//,/n 

In  iufoiiiuiii  a  fiieie •  ojus.  Jam  imui  tuilul/Unr  crjj.i  shoiiiih,  lypus   F*iil  pMJNlt,    ♦jui   enrt   iu   Syn.i ■•  i  » 

jiliiiini.i,  qu.o  fcccrunl  lilio  suo  Jmlxi ;  «piia  oinuia  Jud.ooiiim,  avaiiii.o   n:oil<>    IdioraMS.    Ilfdrtpiewi 

Mlijecla  Mnilci(/  Cor.  \v).  Jam  lilius  Mati.ua  Ju<l;cis,  ouiin.  <|iio  atuplius  liliii,   «.«>  ainplius   s!l>l.   Sic  ci 

a«I    i«iiliiil'iiN,  ih>ii  jQagcllatiiltir,  iicc  tKcidclur;  «piia  avarns  quo  m:»gis  peCNNtaM  angel,  co  ina^is  pi*rM- 

<liri»(us  cx  morluis  rrturgcns  jmu  hoii  moritur,  mors  nix  siii  anlci;   el  ci  crescit  nmor  ninnmi,   nnm  tmn 

itli   ullra  hph  Jemiunbunr  {lioiu.  vi,   9)    I'ars  ergo  **  iptt  pccunia  crc*cit.  Taloiuqco  Doinii.us  i" yn:  -<>i;:r 

MarUiM**  ci  «uferlur  M,  se.l  liouo  suo;  pars  fcro  pcptiliim  invcnil,  «pii  solain  lo{»is  lilleraNi  orcidcn- 

Waria;**  ci  pciikiltir,  «pia;  no:i  aufcrclur  ab  ra.  WM  seclabalur,  el  spiriluni  vivilii  anicm  ucscicl'al; 

l\:diat.i   csl   vuiui  supcr  cboros  augolortini,  roplo-  aiquc    pioiuissioncs,   qu.T  scctmthtm    litlorawt    ibi 

luiii  osl   in    Uinis  «losiiloritini  BNNNI  (f'««i/.  cn,  5j,  nonnisi   carnalos   iiivcniunliir,   cxspcctabal  a   Dc» 

ti«let  Dcniu  facie  a-l  faoioin.  siouti  csl(/  Jonu.  iii,'2),  pro  rciiuincraliouc  laliortini  snoiuni,  vcbjl  inaxiim 

»;au<!<-i  ciiiii  lilio  m  .tIoiiimiii.  HlCC  cst  pars  opliini,  l>ona  :  cl  idco  sc  toluiii  in  appclitu  talitii»  clTndcial, 

qti.v  imiii  aufcrcliir  ab  ca  ;  cujus  cl  nos  parlicipcs  sola(|nc  pr.Tsenlis  vilT  bona  siiiel>at,  qu.T  iu  soh 

simus,  lociiiis  ct  prrcihus  «jtis,  pcr  Jostnn  Chrisium  Dci  legc  promilli  putabal ;  ct  sic  enm  linera  male 

Filiuni  cjus,  qui  vivit  ct  irgn.tl  ciiin   Dco  Tatre  in  iniollecia   pcrimol.ai,  ci  propiir  bujus  btignoreM 

MJtlNlQ   Spiiilus  sancli   *7,    pcr  uinnia  sxculoruni  spirilualcni  Doiiiintis  in^idialoiiLus  suis  rcspondcnt, 

Sajcule.  Antcn  •*.  ilixit  ail  legisperUos  et   1'lmrisaos,  «pii  si  volouant 

180  IrOMILIA  X.  repi chendei o  :  Si  licel  Sabluito  cuiui\\    i,|  cst  si 

n  bvammuim  sscomuji  Lucam  :  Cum  Mf reief  Jesea  jnsic  poicsi   fieri  m   ccssaniibus  lcgis  opcril.iis, 

iu  domuiu  tujutitam  priecijjta   Vltariticorum  Sab-  quorum  oliunt  appcllaliouc  Sabbali  dcsisualur,  islo 

ixita  iHiunliicare  i>a*€m ;  cl  ipti  observabant  cum.  "  populus  sanctur  ab  hoc  avarilix  tnorlio,  quo   lur- 

Et  rcliipi.t.  (Lmc.  «v,  1.)  «"ulus  asMal  :  cl  reveia    noiinisi  Sal>b  ,lo  ctiiari 

■aMr,  qHa"  iuiuc  sccunduin  liistoriam  mira  rtferun-  polcrat,  qnia,  nisi  ccssasscl  a«iio  c.irnalium  bouo- 

Uir,  sccundum  spiritakm  scnsum  plus  admiranda  rum  in  lcgc  promissoium  [at.,  prMNissJettes],  ucc 

VARI^:  LEL.T10NES 

"  Esi,  ut  ait  mst.  ost,  ail  El  in  co  stinl  omr.es  ibesauri  sapiciiii v  cl  sciealiae  abscon  liii.  Cbrislus  au- 
loin  in  M  in.i  :  ergo  Dei  virlus  cl  Doi  s.ipicutia,  el  omncs  Ibesami  sapicnlia: el  sciouli.c  iu  Maria.  ms.  C.irc. 
Etidco  siint  omncs  tbcsauri  sapiemia*  ct  scicuiiaj  in  Maria  '•Yerbtini  cx  orc  ms.  Cr.rr.  Veiba  cx  «irc  ••Con- 
sorvabal  oinuia  ms.  Carc.  confcrcbat  omnia  8*  Voluptatis  su;c  >!«■*.  voltiptalis  cjus  ,J  Tanla  pcrfenio  >vi«. 
307.  cuncla  pcrfoclio  *3  Ipsa  asccndit  ad  i.ifcnumi  a  facie  mss.  ei  cdit.  Col.  Jpsc  asceiuiit  in  ((.cluni  ;  et 
llerodcs  desccndil  in  infcinuin  a  facic  alit.  Col.  el  Gotlt.  ip-%»  a.rcndii  in  coclua»,  et  llero.tcs  ctc.  ui  M  i/i«. 
•v  l'ars  crgo  Mailluc  ms.  Carc.  pais  vcio  M.ulli.e  8i  l'.i  anl.  itur  ms.  Carc.  ci  atifcrettir  *"  D.ns  vor^ 
M.ni.c  I»*.  Carc.  «inia  pats  Maii.c  •'  Cum  Deo  Falic  in  ur.iUie  ^piitv.is  saacli  ms  C.ac.  omitut  ••  AafcJiv. 
CRJ.  5%.  Amen.  E\  dictis  doniini  Anselmi  aicliicuiscopi 

Patnol.  CI.Vlll.  '21 
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rorcm  rntiidit.ts   cvMiu;»'icrctur  in    corde    Jmbici  \      J/<un«    islc  csl   Vetlitilvr  Dei  el  huminmn,  liom» 

|M*|uili.  /il    r/ff,  qoi   «1«;  bac  rc  fucr.lnl  inlcrrogali.  (hritlut  Jetxt  (/  Y'»«tt.  n,  uj,  Magu  i  cius  cojim,  csl 

terMTMt  ;   ijui.»   »te  ■MliliOM  enrnalium  otacrva-  nova  spirituulis  scieiilia,  quam  ail  uliiinutu  pcr  sc, 

imuiin»  loqui  iiolncruul,  qtias  jam  dcbcrc  sccumlum  cl  pcr  apostolos,  ac  pcr  expositorcs  Scripluraiuin 

ralionrm  starc  iicqtiibaut  ostrndcrc.  Nam  ex  illo  nobts  copiosc  dignalu»  vst  darc,  ul  auioias  uosiras 

lemporc  jaiu  a  « oofcssiouc  veritaii*  ona  <  lauscrant,  spiriuialibus  deliciis  saginnrct.  AJilil  el  aliud  fercu- 

•  vqtiodc  Salvalorc  coiispir.ilioncm  foccranl,  ut  $i  mm,  dum  mentcs  nostra»  aiuorc  suo  dclcctabiiilcr 

quit  eumconfiterelmrt.hritlum,cUraSunngogam  hercl  ftmiM.  Addit  cl  lcrlium,  duui  nobis  suse  divinilalis 

{loun.   is,  ti).  Quorum  laciluriiilas  sileutio  Zaclia-  visioncin  inler  angclos  percimiter  tribtiil.  Il.cc  est 

ri;c  noii  crcdcniis  csl  dcsignala.  Dominus  aiiiem  *i,,!*  <"'"a,  quam  suis  paravit,  cl  ad  ipiam  mtilio* 

trgimmm  sfyrdienilU  et  $tvnmt;  qoia  pnpulum  Ju-  vocavii,  Jnda-os  scilicrt    ct  gcntilcs  dc  lotoorbc; 

ibwrM  mmbo  avariti.r,  sicut  dictuin  esl,  laborm-  ■■'  primo  Judacos,  dciudc  gentiles.  Il.cc  cnim  cojii» 

lcii!  appn  bcmlil  in  bis  quos  clegil,  el  ab  omui  ler-  P01"  «-ouvivitnu  illud  \&\  dcsiguala  csl,  qood  As- 

rena  cupidilate  Uberavit;  quamlo  vcuditis  omnibus  *u*rua  lcrtio  auno  rcgni  sui  fccit  opiimatibus  et 

qu;c  ixsscdcraui,  ct  positis  corum  pietiis  ad  podcs  amicis  suis;  ac  dcliiuc  ad  iilud  omiicm  poptilmu, 

aposiolorum,  paupercm  vitam  comtmineiuque  duce-  ■  1"'  •■  suis  rcpcrlus  esl,  invilavil  [Etlh.  i,  3,  5). 

Iianl  iiiianimcs  in  cb:irilalc  (Act.  iv,  52),   Sic  crgo  ^am  Assuerus,   myslice    Cbrislus  ;    lcrlius  amius, 

pcr  grnliam  suam  Clnisliis  cos  ab  omni  ill.i  pcstc  terliuni  lempiis  cst.  Priinum  cnim  icmpus  fuil  anic 

iusatiabilis  avaritiae  tanavit ;  cl  ila  dimitit,  id  esia  legcm,  sccttndum  sub  lege.   tcrtium   sub  gratia.  In 

iugo  legis  solvit,  cl  in  libciiatc  cliaritalis  arbiirio  boc  l\cx  regum  cxbibuil  couvivimn  suum.  Oj.liiiia- 

suo  rebufili  'Jt  nonj;im  eoacti,  sed  spontanci  bona  tes  cl  ■"W  sunt  aposloli,  et  qui  de  Jud;cis  priimi 

f.tc.ereiil.  Quisquis  emm  cbarilate  flagrat,  nou  uc-  crcdiderunl.  Populus  de  lota  urbe  inviiaiiis,   cst 

ccssc  csl  til  ei  prac<  ipialur,  uisi  ut  facial  quiilquid  mtiltiludo  gcnlium  de  lolo  orbc  vocala,  quoniam  ci- 

volucrit.    Dcliiuc    xmulorum    invidiam    confulans  v'las  vcl  ««uiidum,  vel  gcnlililatcm  dcsignal. 

Salvaior,  aii  illis  :  Cujns  vetlrum  atinus  aut  bot  in  "'*''  'i'"l"c  doiniuus  islc  tereum  tuumhor*  aeme 

puteum  cadel,  cl   non   eonlinuo  cztrahet  iltum   die  diccreinvilalitulvenircnl,qHiajamf>arututuntom- 

S-tbbati?  Qua;  scilicct  scnlcnlia  ct  insidialorcs  con-  ■*■•  Scrvus,   esl  ordo  praedicalorum.  //or<i  coena;, 

vincil,  ct  ;id  ipsuin    nostrx  libcrationis  auctorcm  cxlrcma  xlas  sxcuii,  dc  qua  bcauis  Joannes  Iwpii- 

spccialiler  respicil.  ipsc  enim  sccundum  carnis  ma-  lnr  •'  PHktt,  novittima  hora  ett  (11  Joan.  n,  18). 

lcri.ini  unus  JuuVeorum  cral,  qui  carncm  cx  corum  r  "cc  cn'm  no,'a    csl   spatium    temporis  ab  advcniu 

gcntc  stiscepcrat.  Cujut  atinut  et  bot   in  puteum  Domini  usquc  ad  Gnem  s;cculi,  in  quo  scicutia  spi- 

cccidil;   quia  gciuilis  ct  Judaicus  populu6,  qiiem  litabs  est  revelala,  cl  grali.i  sancli  Spiriius  cflnsa, 

ulniinquc  ipse  creaveral,  in  ima  viliorum  corruil.  ct  rcgna  coeloruin  apcrta.  Idcoipic  dicilur  f uia  jr.m 

Atinus  cnim  gentilcin  designal  popuium  brutum  ni-  V,,rala  lunl   otunia.  Nibi*  cnim  rcstal,  uisi  ul  quis 

mis  ct  oneribus  cunclis  crroruin  substraium;  bnt  que  dignum  sc  pncparei,  «i  vcnial  .1  bis  omiiibns 

vcro,  Jiulaicum  jugo  legis   subHiium.   Non  soluui  pci frualur.  Tmic  aulmn  prinio  Kivum  tuum    Domi- 

cnim  asiiut,  id  cst  gcnlilis  populus  ;  scd  ci  bot,  id  "us  ,nisil  "l  tnviiaiM  vocan:!,  quando  suis  discipu- 

cst  Judaicus,  cst  in  profiimliialcin  pcccatorum  dc-  'is  ;,il  :  '"  vu""  'jcntium    uc  abirriit,  et  in  tivilates 

lapsus,  quia  ncc  ipsc  jiisiificari  poiuit  cx  lcgis  opc-  SawerileMrMi  nc  mttmtrtm;  tcd  \oiius  iie  ad  oves 

rilius.  Scd  utrmiii|iic   Dominus  extraxit;  quia  pcr  V,(C   Verierum    domut  Itrael  (Hatth.  i,  l!i).  Uraeli- 

(iilcm    suani    ulrmiKpic  jusliflc.aiis  ,    ad    liberlatcm  1->S  ,n',n  | ,,n  invilavcranl  ad  banc  ccnam  cl  palri- 

charilatis  cduvit.  ti  boc  fccit,  continuo,  id  csl  siuc  arcli;c,  et  Moysos  cl  propbelx.  Ilii  MlMI  nec  tunc, 

dil.itionc;   quia   in   baplismo   tfclov il  alisquc  moia  nrc  modo  volucruul  \«>iitrc,  kt-il  ctriteruut  omnes  n- 

cnlpas  oortiin,  ct  ikidil  eis  innoccntiam.  Die  SuOhali,  ■*'  excuttire. 

i.l  eel  clara  Ime  |  lci  et  sciculi;c,  iu  opcrmn  l.^gts  Q      Primut  dixit  :  ViUam  emi,  et  uecetse  kabeo  exire, 

OeeMliOM.  Et  mon  poierani  ad  huc  retpondere  iUi ;  el  videre  illum.    Hogo  le,  hnbe   me  exeutmtum.    Isle 

quia  cduclis  d«  profundo  malorum  duobiis  populis,  priinus  gcrit  personain  polcutiini  sawuli    qui    villas 

cl  a.l  lucem  litlci  convocalis,  sic  slullaiu  fccil  Dctis  « l  catlclla  sibi   vindicanl,  ul  snpcr  crlcnvi  poiesl;t* 

Hapicnliam  muudi,  ul  cjus  sapicnlcs,  qui  Ku  lcsix  lcui  cvercp»nl,  ct  lioooraltillorcs  alquc  diliorcs  kiat 

S.vlvaloris  invidcol,  uon  invciiianl  quid   rcspoitdcanl  ratcris.  Et  bi,  sua  iuliina  JriifMlM.  cxcunl  animo 

ccoutra  cl  rationabililcr  dicant,  scd  (lauso  ore  ki-  forss  ad  ovuriores   cnras,  cl  quibusdam   nccessiia- 

lcnlium  U^ncanl,  cl  iiitcmo  livorc  tabcscanl.  lum  viuculis  rclincitlur    ue   ad   iulcrlora   rcileanl , 

IIOMIUA  XI.  M-.l  vIIIms  cl  poKMssioiics  suas  scmpcr  vidcaut,  cl 

l.i  ivanccj.ium  srxonpuM  Lucam  :  //«nio  auidam  fttk  dc  bis  cogiicnl,  ae  in  iiis  delccti'  iliicr  lciicantnr  ; 

canam  maanam,  et  vocavil  mu!iot.'Ei  mitil  urvum  idcoquc   ccenani  D.i    ncgligant.    Talibus   aulcin   si 

tuum  ho\a  ctrmm  dicere  invitaitt  ul  tcntrcni,  quia  qiiandn  pnrdiraiores  pcrsuadcul    MCHeri.    promil- 

jam  parata  tnnt  omnim.  Et  ttt;ieTmnl  timnl  omnet  liuit  so   lacturos  quo  I   cis  pr.rcipilur;   scd  m  pedi- 

excuture.  Primut  dun  ei.  El  rctiqua.  (Lmc.  nv,  mcnla  objicitinl.  cxcuialioncm  oppnuuut,  ct  ul  ipsi 

^•)  pro  cis  Ocuiu  prccculur  csoranl.    Iloc  aulcin  quid 


r.1.5 


iio.Mii.i.i:  iaiioiuatio>if.s 


f,",< 


•fslaliod  «liccre,  nlsi  roayi  rv,  liabt  me  cxcuiaiHm  ?  l\'t  a  lU»M«  |>ercr,  ci  sjmtt  ilil  v.  I  jmpliludln  \»io 


imilii  i  il<-\  n  nit  iii  Jtnlcj  quimlo  Uoiiiinin  li  <  < 
l<H|iiHi.iiin  ,  ,»-il  lii,  <|iu  iimir  MHl,  Jml  1 1,  «pu.i  vIMm 
iioii  possnni,  pcctiiuu»  acqiiirunl.  Et  n'/r»  ilmi 
Juaa  iVomiw  e»i»  qulnqne  tt  eo  probarc  illn.  Ilogo  It, 
hnbe  me  extumiuiu  Isi.  «igniJUal  illo»  Jinl.coi  iim 
i|in  m  i«is  dcdili  smii  curnali  Miiilio  ksfhv.  Omni/ii« 
enini  iatj<i  t>t>N'H,  qiiiniinc  miiiI  liln  i  Mnyit  dcpri- 
mcntcs  ^ruvi  M'isilnlc  illos  <|in  Mib  s<-  cariiuliler 
snni  posiii.  IIoh  iiutciu  lihros  Jml.ri  cmerunl,  qui« 
|>ro  lns  cirriiinciil  snni,  pro  lns  ricciuias,  M  prinii- 
ii.ii  <  t  uonni  i.i  nirrruiil.  IIoh  tamen  iiouiliiui  pro- 
li.iios  habenl,  qmn  unnilom  coh  inlclligiiiil.  Si  cniui 
ros  inlellovissciil,  iiiill:ini  c  \ciisuiioncm  pr.vlcn<li*- 
scnl,  scil.nl  NBnSM  j.iui  vcnisscnt.   Sod,   i|tiia  cos 


i.iiiii  JlttlllM,  v.  I  ingnstia  l.iculiatuiii  irvlMM  rr 
pcreiis,  iil  »111111  ii.lrinlni  iti-  non  inonii».  1'auptrct 
cinni  M  tlcbilci,  tl  cn  ri.  ct  claudt  eranl  grnlilcs,  qoh 
ncc  lcgi»  tlmii.i»,  ncc  Miiiiluiii  foitilinlnicin,  qua 
rcsislerc  possonl  ilialxilo,  ncc  icirmix  lumen,  >H 
illuininalo»  conli»  o  ulo»  liuUe-liani,  nee  in  via  Jiuuua» 
rcclls  pcdlUus  iiicr.duUnnt.  tjin  Umrn  Invitvu  a.l 
(oiiMMuiu  Clinni,  diMics  ipiriulilnr  et  foiuw  iVU 
niinl,  d  intvriii»  illiiiniinii  ja  n  in  via  Oci  nou  rr- 
i jiu,  kcd  rcclo  Uaiiuie  gradiuiilitr 

fi  ail  uiru  :  bomiue,  fut  Imim  Ml  ui  imptrutii,  tl 
adhuc  locmt  ttt.  Vocaviinu»,  inquil,  juxla  pnocc- 
plum  liiuin,  Jml.cos  el  HalilM,  *l  atllittc  lotut  etl, 
uUi  suscipiciulur  ipii  vcniro  voluerint.  Ule  tncut  tuue 


non  inlclligiiiu.  ilitiu  oo  tenenri  sc  siiiitilaiu,  tuam  ■»  complcbitur,  qinudn  txculuui  lioc  icrminjbiiur.  Ail- 


jntiiiiiim  quarcnltt  tlittuere,    jutiituv  Oei    non  tunt 
tubjecli  (Hom.  %,  5). 

Et  nliut  dixit :  Vxvrtm  duxi,  et  idtn  uon  pouum 
ttnirr.  prr  liunc  «Jcsigiiautuc  illi  rjni  sc  liixurixcnr- 
nisqite  voluptatibus  pcr  omnia  suUjiciunl.  Qui  excu- 
sari  iiimi  qttxnim,  quia.solum  liane  vilam  tliligentes, 
aliani  parvipemluiit.  iu  liis  aulem  trihus  qui  venirc 
:i«J  cccnam  iioluerunt,  dcsignnti  suiil  omiies  qui  ad 
cain  vcnire  nrejigitm,  et  in  borunt  typn  Judxi  cce- 
nam  liauc  ailirc  nolueniul. 

£l  rfrrriu»  tervut  unnliavii  htrc  domino  mo.  Unric 
Isaias  :  Dominc,  quit  credidit  audilui  noitrof  (Ita. 
i  iit,  i.)  Tuiic  iralnt  paUrfamititn,  dixit  tervo  tuo  : 
Exi  eito  in  plaleatet  vicot  civilulis  ;  ct  pauperet,  ae  , 
debilet,  et  avcos  ct  clnudos  inirodnc  huc.  JmU'is  ve- 
nire  iiolcnlibus,  iraius  est  Dominus,  quia  noii  uhra 
per  suos  prjedii  jiorcs  inoiiuii  cosui  converlerenlur, 
scdex  loto  rcliquit  eos  in  sua  malitia,  mandans  nu- 
bibus  ne  stiper  inlVuciuosain  vineam  pluercnl  (/*«. 
v,  6),  iil  esl  pravipicns  aposlolis  ne  JnJjex  prxdi- 
carcui.  Magna  citim  ira  Oci  cst,  peccatores  a«J  po>- 
niieiiiiaiii  uou  vocare,  sc«J  in  pcccatis  usquc  ad  nior- 
lem  relinqucrc.  Sic  iraiu»  cst  Judaeis  ad  coenam  vc- 
nirc  ei  credcrc  iiolcmibus,  et  gcntes  intuilu  niiscri- 
cordise  respexii.  Uudc  ipsis  Jud.ncis  Paulus  el  Bar- 
nabxsdixeruul:  Vobitoportebal  primum  loqui  verbum 
Dei,  ted  quia  repulislit  illud,  et  indignos  vot  judicalit 
tvlcrnar  rila:,  ccce  coiiicrtiinur   ad  gentct  (Acl.   \iii, 


liuc  enim  quoUdio  inittiintur  servi,  adluic  ad  cteuaru 
veniuul  lidelcs,  alii»  Mf  lia|.lisinum,  aliis  pcr  fuu* 
nilenliam  feslinaiiiibiis. 

Ait  nanique  liomirmi  urvo  :  F.xi  in  viai  et  te,i»t,  tt 
romfielle  inlrare,  ut  im\Acalur  domui  mea.  J.uu  emm 
nequc  vi*,  neque  scpcs,  ue<pic  locuf  nllus,  slve  per- 
vius,  sive  srpius,  sive  MMifisMM,  sive  abdiius,  re- 
lictus  cst,  ad  quem  scrvi  Ciirisli  scrulaiitliiui  nou 
pcrvenerint.  Qui  igitur  Imie  c<i  n.e  uVTueri  nl  aul 
dcsum,  iion  scrvoruin  MfligMilM,  scd  sux  lioc 
inobediculix  ilepulent.  Ilxc  aulem  tcrii.t  iuvilaiio 
m.-igis  ad  nostrum  lcmpus  periinet,  iu  ipto  crclire- 
scunl  adversiiates  saculi,  cl  ob  doc  Lu  ca  dicilnr  : 
Compelle  imrare.  Aliquando  eniin  uo»  muudus  reir.i- 
xil  »  Dco,  scd  niinc  lot  lanlisque  malis  |Ienus  csl  ut 
ipse  nos  jam  miltal  ad  Deuin.  Undc  cl  scriplum  est  dc 
ajuis  ililuvii.  Vehemenier  inundavernnl,  ei  levaverunt 
arcamin  tublime  a  terra  (Gen.  vn,  17).  Quiil  cniiu 
pcr  aquas  uisi  tribulaliones,  el  quiii  per  arcam  nisi 
Ccclesia  figuralur?  Aqtiis  ergo  iiuindaniibus  lcv.iiur 
arca  in  sublime  a  terra,  quoniam  advcrsis  liiMHiliMH 
separaiur  a  lerrenis  ciipidilatibus  Ecclcsia,  vel  fi.lc- 
lis  anima,  et  coelo  Gi  proxima.  Suiit  enim  nonntilli, 
qui  in  boc  mundo  prosperu  quxrtint,  scd  advers.1 
repcriunt,  el  appreliendcre  lcmporalcui  gloriatu  co- 
nanlur,  cl  nequcunt;cl  qtto  magis  volupiatcs,  ci 
opes,  vel  bonores  appoiunl,  co  punciioiics,  ct  xium- 
nas,  ct  abjcciiones  senliunt.  iios  igittir  advcrsa  rom- 


46).  Civitat  auteni  in  boc  loco  gcntiiilas  inleiligiiur,  [/  peliuut  ul  ad  Dci  coeiiam  vciiiaul.  Scd  qaia  in  ipsii 


muris  dispuuiiouum  ct  nrgumciiloruui  alque  polc- 
statum  sxctilariiiin  mimita.  Unde  ei  per  Psalmislam 
Doiiiiuiis  ail :  Quu  deducet  me  uique  in  civiialem 
muniiani?  Quit  deducel  utque  in  Idumautm?  (Ptal. 
lix,  11.)  f.liiisUiin  cniiii  ad  peccaloies  ducil,  qui 
cuni  pcccatoiibiis  prxdicat.  Qui  quia  rartis  esl,  idco 
Dominus  ait  :  Quit  deducel  me  ?  Itctiis  cnim 
mutla,  operarii  autem  pauci  (Luc.  s,  2).  Civitas  vcro, 
sicul  diximus,  cst  geulililas;  ct  ipsa  e»i  Idumxa,  id 
esl  lerrena.  Ptaieas  aulcm  et  vicoi  civitatis,  latiiudi- 
nesel  aogusiias  gcniilitatis  intcltigamus.  Aii  itaquc 
praedicatorura  ordini  :  Exi  cito  in  ptaleat  el  vicot  d- 
vitatit ;  cl  paupercs,  ac  dcbiles,  cceeos  el  claudos  inlro- 
duc  huc.  A  c  si  diccret  :  Festinautcr  ad  exteras  na- 


advcrsis  mens  eoriun  slupore  sie  olnlu:  uil  tit  intelli  - 
gerc  nequeal  inala  qux  palilur,  ilum  pr.puicalor  cis 
mala  sxcuii,  quibus  atTligunliii,  dc«  I.trat,  ct  qua- 
dum  vi  niioniiiu  el  adhorlationuin  cogil  en.s,  ut  crc- 
leslia  1S2  hona  appcianl,  agil  quo.l  iliilum  cst, 
compclte  inirarc.  Sieque  riumems  eJci.l  iuii  perlici  - 
tur,  cl  MWM  domiis  implctiu.  Dc  illis  actcm,  qut 
vcnirc  eotUesupscrant,  subdiiur  :  Dico  vol-it  quod 
ncino  virorum  Hlorum,  fci  tocati  sunt,  gustabil  ca- 
nam  mcam.  Semoillornm,  quivocoh  sunl,  et  venire 
nolueruiit,  gusiabil  intcnix  dulcediuis  ccenari ,-  iuiuo 
eorum  simitl  cum  sanr.iis  ad  «tcrni  couvivii  epulas 
inlrabil.  Unr^c  et  per  prophctam  illis  Dominus  ait 
Ecee  str.n  wci enmtdent,  el  vot  eturiclit.   Ec-ce  teni 
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mei  bliicn',  ci  tos  iilk-tis.  Eeee  scnt  mci  Itvittbuutur,  \  stisccpcrat,  mala  dc  se  exempl.i  pra-bendo,  dtsmpal. 


ci  poi  confiinlemini.  Eeet  senn  mei  laudabunt  pra 
exsultnlione  cordis,  cl  Ml  ciamnb.iis  ;»ru?  doloie  cor- 
dm,  c:  />nr  conlritionc  spirilus  ululabilis(lsa.  LXV,  13, 
I  V).  Scd  ct  iii  Evangclio  loquitur  ipsc  Dotninus  : 
Qni  ccnit  ad  mc,  tion  esuriel ;  et  qui  credil  iu  mct  non 
sitict  Hiiqnam  (Joan.  vi,  35).  Simili  scusu  diclum  Cst 
Cl  iu  Exodo  :  Viderunl  Deuta  Israel,  et  comedtrunt, 
el  biberunl  (Exod.  XXIV,  tl). 

(Jii;e  omnia  imis  vcl  lerrera  dcbent,  vcl  acccndcre. 
Tervere,  nc  cnniiiigat  esurirc  cl  dolcrc  cttm  repro- 
bis ,  aCCCttdere,  iil  moreanuir  epulari  et  gaudcrc 
ciiiii  eleciis.  Quicunque  cuim  huic  convivio  deTuerit, 
ubcscct  ii)  setcmum  fame  ci  miseria,  et  omnitun  ho- 
noruni  inopia.  El  quicunquc   iutcjfticrit,  saliabitur 


Anniinti.mi  cniin  Dco  "nvngcli  nostra  opcra  cuiu  la 
ncc  non  oratioims,  non  til  ipse  discal  qu;v  ncscic- 
bat,  niiiil  cnim  csl  quod  ignoiet;  scd  quia  ncccsse 
habcl  ralioualis  crealura  oblcmpcraus  Deo  lcuipo- 
rales  causas  ad  xtcrnam  verilatcm  refcrrc,  sivc  pc- 
tcndo  t|iii<l  erga  se  vcl  crga  i.os  fiat,  sive  cnnsti- 
lcndo  quiti  facial.  Qui  pins  mcntis  auVclus  esl,  ut 
ipsa  coiistriialiir,  non  ut  Dcus  iuslriialiir.  Nam  el 
lixc  qux.lam  contcsi.  lio  cst  rationalis  craaturae, 
quod  nou  sibi  ipsa  sit  buBUm  quo  bcala  (iul;  scd 
illnd  incommutahile,  cujtis  parikipaiinno  ctiam  ia» 
pi<  ns  efficitttr.  Hoc  itaque  iuodo  di/famalas  eti  apud 
doniinum  istc  villicus,  qnera  cocavit  dominus,  ul  ci 
ralioncm  rcddcret,  quia  ipsc   non  novissimo  por  sc- 


pcrcnniter  omnium  bonorum  plcnitudiuc  immcnsa.  B  metipsum  facta  prscposiioram examnet,  qni    quoli- 

tlie  per  praepositos  actiones  subijiiorum  judicat.  Vo- 
cavit  ciiim,  quia  pcr  agrilinJinis  molcsliam  ad  m  >r- 
tem  liunc  urgcns,  prasentari  sibi  per  angclos  fecil, 
ciquc  dixil  :  Quid  liocaudio  de  tei  sciliccl,  quia  dc 
nicis  bouis  iion  mea  lucra  quxris,  scd  lua;  ct  qui- 
bus  prodcssc  dcbucras,  obcs. 

Redde  rationem  villicalionis  lua\  Jam  enim,  post 
uiortem,  non  poieris  viUicare.  Consi  icraus  autcni 
villicus  tanla  sc  disiriclionis  anguslia  coardari,  c03- 
pit  hujusmodi  c.ogilalioncs  anxius  in  con'c  suo  \<>I- 
vcrc :  Quid  \uciam,  quia  dominus  mcus  uufert  a  me 
villicaiioncm  ?  id  est  a  prxlalionc,  quain  liabui  n 
Ecclcsia,  vohil  imligniim  mc  per  inoilcm  dc|onil. 
p  Fodere  jain  posi  hauc  vilam  non  vnlco,  id  etl  tcrram 
cordis  mei  iigonc  conqmiiciionis  cl  exeiciuo  <!is- 
ciplinx  innovarc,  ut  scmcn  vcrbi  suscipiens  sc- 
ge.em  bonoruni  opeitim  profcrat.  Hendicare  erube- 
sio,  id  est  cilunii  vifce,  qiicin  hic  uon  praparavi, 
confundor  in  iiio  UCCtilo  q..xrcrc  ;  sicut  ille  piger, 
qui  juxta  S.ilomouein /»7>/:ter  frigusararenoluii,  i.leo- 
q:ie  mendicabil  asiate,  et  non  dabitur  ei  (Prov*  xx, 
4).  VVcns  vcro  lcmpoiis  spalium  ailliuc  sibi  ali 
qiiod  ad  cmciiilaiioncm  indulgeri,  acccjno  jain  ralio- 
i.abili  consilio,  sulijtiuxil :  Scio  quid  faciaiu,  id  cst 
exCOgitavi  quid  f.iccre  (lcboam,  ul  cum  umotus  (ucto 
a  riHicatioue,  rcdpiant  mc,  cl  coliabitatorcm  habere 
(ligiiciilur  clcc.ti  Dci,  qui  niinc  iu  mea  suul  villica- 
i  iimc ;  ia  domos  suas,  id  csl    in  mansimics  xtrrnas, 


Nain  etca  jnsioruin  csl  prxscns  viillus  Dci  qui,  dum 
sine  dcfcctit  cernitor,  sine  >inc  mens  cibo  viue  sa 
tiatur.  Undcetdiclumest:  J usti  e^ulcntur  ct  cxsutlent 
incuntpecluDei,  etdelcdemur  inlailitin  (Psal.  lxvii, 
4).  Mii  de  setcrnitaUs  socictaic  loUanlur,  quijamla- 
ijneos  voiupluosx  tcmporalitalis  cvascrtinl.  Ibi  hym- 
nnlici  angcloruni  chori,  ibi  sociclas  supcrnorum  ci- 
vium.  ibi  dul(  is  solcmuitas  a  percgriualionis  hujus 
Irisli  laboreredcuntiiun.  Fcstincmtis  igilur  hoc  in- 
trarc  courivitim,  ubi  cuiti  clcclorum  omitium  socie- 
tatc  fcstivis  gaudiis  pcrpctimcxsullemtis,co  largicnle 
qui  vivil  ct  rcgnat  Dcufi  in  sxcula  sxculorum. 
Amcn. 

IIOMILIA  XII. 

h  EVAKGE4.IUU    tECUNDOH  Luc\u  :  Di.ril  Jesus  disci- 

pulit  suis   parubolam  hanc  :    llomo    quidam  erut 

dives,  i/i(i    habebal  villicum;  cl  hic  diffamatus  esl 

afitttl  illud  quasi  distipa&sel  bona  ipsius.  Kt  tocavil 

tllum,  etait  illi.  El  rcliqua.  (Lttc.  xvi,  I.) 

li.cc  sacra  lcciiosub  figtira  villici  prius  dissipan- 

li»  bona  douiiui  sui,  cl  posiea  de  houis  ipsius,  ut  uh 

co  liiuilaretur,  prudenter  egentis,  ottentlii  prarita- 

tcm  ct  correctioncin  cnjusliliet  jnaposiii    Ecclesiae, 

qui  in  priucipiis  qitidem  non  soluni  in  sc,   scd  cl 

in      Bubjectis    dis<  ijilinani   ac    reiigkllicm    dcbilital, 

postea  \aru  tam  sc  quam  sni>iliios  nobilitcr  emcn- 
dat. 

Ilnmo,    inquil,  eial   dnct,  clc.    Ilomo  ci.im    isto 


iiiiclligctur  Medialor  Dei  et  eenrinnm,  bomo  Ckrinut  q  <.ll;0  ntis  tlivii.ims  sunt  paratc  la  Ma  crgo  cogita- 

lionibiis  dimissusac  so.spitati  rcdditus,  quod  mcnic 
concepcrai,  opo.ie  cccpit  impicrc,   cnnvocans  debi 
loris  (lomini  sni,  li<  c  csl  morialcsomncs,  quosctir. 
qtie  poluil,  ad  aiidiium    M   pi  atbc  tionis  arccr- 
scns.  N.tm  onmis  homo  dcliilor  Dci  csl.  Ctnmpic  sinl 
dclniorcs    innunioial.ilcs,    duo  luirtim  rcfctiinlur, 
qttia  omuia  liic  Chrisiiaiinrum  jk  pnlns  in  duas  par- 
ics  dividiiur,  pcccatorum,  viiiolicci,  aiquc  bjstorun, 
Prinuis  (■!■  debilor,  illa  pars  cst  fid-lium,  qux 
pccca(i>  adhtic  Cl  m  i  s  scivil,  q  ouiaiu  pcicita  pro- 
prio.  Bolcnl  vocari  debito,   vc!nl,  niiii  oiamus  :  Di- 
miite  imbit  dcbila  not.lia,  sii  nt  i ,  ttot  diiniriinut  debi- 
lunbtit  noJrit  {Uullk,  vi,  !.»/.  Qui    kvilkct  dcbitnr 
ce.uum  auivs  ila  sc  dcbo;e  falclur    qiua   ul  indui- 


'ctus  (I  lim.  ii,  .'>)  Qui  cl  divet  osi,  nipolo  Cic.Uor 
r.l  Ddiniuiia  oiniifum ;  viilicni  antnm  a  vills  euMndia 
nouieii  accep!',  euui  signiflcani  cnjus  oflicium  cst  in 
cuktodia  ct  regimiue  l.c  lcsix  vigilare,  aicut  scri- 
ptUUI  cii  :  Sisi  l/ominut  ttttlodicni  tivilattM,  [nt>ha 
vigilat  qui  cuHodil  cam  (/'»«/.  GISVl,  1).  VHIiCM  ergo 
gubernaiorara  Ecdesiae  designat.  Bed  plerumque 
cmitingitul  i-.,  qui  Eedesiara  ad  gubernaitdum  lus- 
cepit,  lorranii  commodis  iubiam  lucra  ipirituclia 
:if^ii^.ii,  semale  rirentlo pravis  ciemplii  religio< 
nctn  in  swbj-  i^i>  dcsiruat.  Sol  lalis  imwquc  diflama* 
liir  apuil  Domiuum  soum,  qnili  ilisiipilOf  Imnorum 
quoniam  ib  angciu,  eoram  Dco  reciiai  tur  •  pi  ra 
i|      •.  pcr  qnai  dttciplinMi  fJi >% uo«  ad  regcndum 


«.'.; 
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viti.i  uiulcclial.  Ilnif  ila.pic  jnlicl  vill  cus  nl  .iccrpla 
oaitlionr,  itl  osl  rclcnla  cl  rcficnata  |irii»riiin  opc- 
miii  iiii|irt's.sioiic,  so.lo.i»,  i.l  csl  liuiiiilictnr  cl  potni- 
lcal.  Nain  i|MikI  canlio  form.im  el  im|>rcssk)iicm  vcl 
iiiiincrum  opcrtun  ilcsignol,  indicanl  ftguratiter  o.T- 
lalunr,  quas  Salomou  in  lcmplo  fooisso  rcfoiltir. 
Quol  aiilcm  scssio  litimiliaiioncm  ligniflCCt,  sancttis 
D.ivitl  opctibus  cl  vcriiis  oslendil.  qni  cuin  sc  intil- 
liitn  liiiniiliaret,  ingressus  etl,  ui  Stiipliua  loquilnr, 
fl  srdil  eorum  Domino,  dixilque  :  Quis  cgo  sum,  Do- 
mine  Dcus,  elquai  domus  meat  quia  adduxisli  mc  huc 
usque  (/ /  lltij  vii,  18)  Et  rexNiuive  pociiitensiiHfuUis 
<Msaoco,cl  scdii  inciucre  (Jon.  iii.G.)  ScJcrc  ergo 
dcbilor  isio  praicipiUir,  ut  a.l  pamilcnlinm  humilic- 


roclionc  juslis  aolibns  o\liiliorcl.  L  1'orx  onini  ipia, 
soriliimus,  aotionrs  n"Mro  snnt,  rpi  is  .1  \  m  r  niciiin 
ri.C  IMignaMttl,  sivc  lion.is,si\,'  RMla*,  l'mlc  .  I  i|  sc 
d«  oinni  opcrc  qnod  o^criinl  linininos,  1 1 1 r- i l  :  Ecit 
scriplum  csl  coram  tnc  (Isa.  ivv.  (>)  OcfOgCUariuS 
ntiloin  ntiincrtis,  sioni  ot  oetouariui  my-icii .  i  t-v.ii i  - 
rt^ciionis  rxMgrail,  qula  ct  Dotulai  reMrreciia  Eicla 
csl  ooiava  ilic,  cl  nostra  quoqM  post  MpleM  <ln  », 
«piiluis  omnc  MMDM  vnlvilur,  i<l  csl  in  ilio  jixlicii, 
qi::v  cril  octava,  provcnicl.  Umlc  cl  noiiinilli  p  :ilmi 
1>ro  oclava  scribtinliii .  Snis  cr^o  lilleris  'usciiliil 
ocluginla,  qni  suis  opoi  ilms  tligiium  sc  ill.i  i csiirrc- 
cliftuc  ct  clcclonim  suoiolalc  (loinoiislial. 
Il:cc  stmi  ilaque  iu  quibus  pnuMM  villieui  tam 


lnr.  El  qnia  incertuni  csl  qua  bosa  mors  vcniat,  cilo  C  sc  1"am  MMilaWiM  viM.o  su  r,  id  esl  f  I  os  i;. ,  I  si  i 


stnlcre,  diitn  a«llinc  vacal,  jiibctur.  Scriberc,  i«J  cst 
opcrilins  adnolaro,t7KJ/ji7't«j«jiH/ti,  id  csl  pOMiitcnliam, 
imponlur.  Quidquitl  ciiim  opcraiunr,  quasi  in  tibro 
scribimus,  ul  iu  «lic  judicii  ooiani  Cbrislo  rcciiclur. 
Uudc  Danitl  :  Judicium  se.lit,  el  libri  apcrli  sunt 
(Dan.  vii ,  10).  Qiiinquagcnai-iiis  aiiicm  numcnis 
ptviiiiciiii.ini  cl  ro.uiissioncni  pcocaloinm  tlcignat; 
quia  et  David  in  quinqiiagesimo  psalmo  pcciiiionliam 
agens  vcniam  ateealoruin  obiinuit.  Et  quinqBagcsi- 
nms  amms  in  lc»e  jul.ihcus  est  iustilutus,  Ia  quo 
liobat  refflissio.  i'io  rturdrM  ergo  scribit  qitinquaginta, 
qui  pio  toiisuiiimala  v  tiortnn  uiullqilicilalo,  cviilcu- 
leni  suis  operibus  momoria  diynam  oslcndit  po:ni- 


qiiam  rcgcbai,  corri^cre  cl  tncliorarc  ituluil,  pro 
quibtts  ct  laudari  a  Domino  moruil.  Et  nos  ergo 
laudcmtis  citm  qui  «livino  landalur  jintic'0 ;  ncc  onni 
in  aliquo,  priusquam  corrocttis  csl,  auOeanius  ic- 
prcbcndcre;  ul  Ii.trc  putcmus  in  liis  qnae  crga  dcbi- 
torcs  cgil,  domino  fiaiuletn  fccisso  :  scd  poiins  crctla- 
nms  cum  in  his  lucra  Domiui  sui  prmlonii  ronsiliu 
qu.xsiissc,  cl  cjus  volfnlalcni  iinplcs.sc.  O.ii  lanium 
adliuc  iniqnilalis  villicns  appollaliir,  «piia  prius  vil.i- 
c-iium  sniini  iuiiptc  tradabat,  sicut  ct  Jf<MiAq-u<,quia 
publicanus  fucrat,  cliam  iu  aposloloium  «aialo^o 
publicanus  dicitur.  Scd  in  liis  oinuibus  csl  makima 
prxdicanda  piissimi  jtulicis  noslri  misericonlia,  qui, 


tcniiam.  iu  qua  ci  roinissionis  graliam  conscqoatiir.  r\  Cl,in  ',u,,c  a»iea  Tocasset,  ct  jnsto  jmlicio  dannare 

Siout  aiitom  pi  iiutis  debilor  vc!  catn  p  irtem  iidcliuin 

qu;e  pccc.itis  osl  subdita,  vt  1  iiniimipicir.qnc  pecct- 

lomni  insinual ;  iia  sectin  lus  vcl  eam  partcm  coiimi, 

ut  tlit  tuni  *  st,  «|Ujc  ju  lili.tm   seclatur,  vcl  nnum- 

qucniqiic  jusluin  significat.   N.un  el  juslus  quisqtic 

«Kbitor  Dci  csl,  quuisiam  omnia  bona  qnx  ab  co 

perrenil,  deliei  illi;  ut  eadcin  vcl  paria,  si  polcsi, 

reddai;  si  atiicin  noo  poicst,  vcl  debitorcm  sc  cssc 

bumilitcr  agnsscat,  cl  gi-aiias  agcns  dical  :  Quiit 

telribvam  Domino  pro  onmibus  qntv  retribuit  milii  ? 

(7W.  cxv,  M.) 

CVn/MiH  qnippc  cori  trilici,  qnos  se  dcbcre  lesta- 
tnr,  pcrfeilioncni  jusliiia\  culcrarniufpic  virtutnm, 
qnx  illi   scciiitJuui   Mcosonn  dMUIiMiis  Cluisti 


poltiisset,  maltiit  cum  iiiilnllo  niisus  viventli  spalio 
a  morlc  revocare,  ul  posunodum  hitno  omond.itiiin 
posscl  inler  auiicos  conipularc.  Complcvii  cnim  quod 
locutiis  fuerat,  quia  nolc  monem  pecculoiis,  sai  ut 
tnagis  convcriatur  et  tivat  (Ezecb.  xvin,  53).  Atl  hoc 
atitem  quotl  tiixcrat  viHicum  iniquitults  prudcn  tr 
fccisse,  siibjuiigit  sciti.cntiain,  in  tpia  sigiiific.il  mul- 
los  similia  faccrc. 

Quia  fiHi,  inquit,  l,ujus  scrcnli,  prudentiores  filiu 
/qcii  in  generalione  sua  sunl.  Filii  eniin  saculi  vocan- 
lur  t|ui  sxculaicm  viiam  ducuul.  Filii  anlcm  Imch 
jusli  dicuiilur.  Scd  stinl  aliqui  justi,  <pii,  litcl  jnstc 
vivant  el  illiritis  se  cmiineatil .  m:i«rna  tameu  bona 
uunqtiam  opcrautur.  Ei  sutit  ;M  ipn  prius  sxcnta- 
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riicr  ct  mminnsc  vixciint,  *od  posirr.odum  rcdcnn-  A 
IC3  ad  «or  snnm,  qtiin  sc  illieit.a  ogissc  cnnsiileran\ 
ex  ipso  sno  doloro  conipnnr.ti  inardcscunt  ad  nmo- 
rcm  Di  I ,  scsorpio  in  mngnis  virltilibits  exercenl, 
ctinrta  eiiam  «li!Ti*'i!»n  Mreti  ccrtauiinis  .ippciintl, 
>inni.i  iiiiiiuli  blaiilimciiia  deretiiwjnnnl.  Flngranl 
dcsiilcrio,  :nl  rrjRlisiem  pntriam  nnliclaiit.  El  qtiia 
so  crrnsso  n  Don  conspicinni ,  «lamna  pr.rccderitHl 
locris  soqnciililnis  'ccompensanl.  Isli  crgo  in  genera- 
lione  tun,  iil  csl  in  tcmporc  sno,  qnn  pi-vsenlem  vi- 
lam  Iransciirrunl,  pruilentioret  thnl  illis  filiig  lucit, 
qul  a  liicc  m.airc  ntinqnain  rccednnt,  sed  tamcn 
npcr.a  Incis  rcmfositK  agiint,  ct  ad  palriam  aelernx 
lucis  nnxie  non  a:  helant. 

Posl  scnlcntiam  vcro  snl>ji«il  Domiims  cxhoititio- 
nem,  ut  qni  male  prins  cgorunt,  cxcmplo  villici  con-  B 
verlanltir  ad  honuirt,  et  demcntcr  agcrc  itadfant. 
Ac  si  dical  :  Isic  quidcni  villicus,  qui  antca  villica- 
tnm  sntim  malc  irartavoral,  posi  de  honis  ejugdcro 
villicatus  crga  subdilos  spirilalia  bcncflcia  clcinen- 
tor  opcr.Uus  cst,  pro  quibus  ct  siipcrnae  fclicilatis 
lialiilacula  cum  elcctis  inlrarc  mcruit :  et  ego  quoquc 
tobii  dicocl  suadco.qui  manimnnain,  id  cst  divitias, 
liabclis  iniquitalis,  id  ost  quasper  iniqiiitalem  acqui- 
sisii9,el  iuiquc  dispcnsaslis  haclonus  vcl  posscdistis, 
jam  bcuc  disp<Misando  eas  sanclis,  qui  iudigcnliara 
paliunlnr,  jacile  cos  tobit  indc  amieot,  ui,  cum  defe- 
eeiiiit,  id  cst  cum  ohicritis,  recipiant  vet  libenlcr 
scoum  iit  a'tcrna  tabernacula,  id  esl  in  p>Tpeluas 
mansioncs,  ubi  perennitcr  ctim  cis  saudealis;  quo- 
niain  qui  recipit  justunt  in  nomine  jntti,  mcrcedem  C 
jutii  aciipiet. 

Quidaiu  vcro  sonicniiam  istam  malc  inlclligcnlcs 
rnpitinlrosalicnas,el  aliquid  indcpauperibuslargiun- 
ttir,  ct  pntant  se  faccrc  quod  pra-eoptum  est.  Dicunt 
cnim  :  Rapere  n  s  alicnas  ,  maiiinioua  iniquitnlii 
csi.  Emgarc  aliquid  iudc ,  iu:>xime  cgentibus 
tanctis, hoc  est  faco.ro  amicot  de  tnammona  iuiijtiilatit. 
Intcllcrlus  Islc  corrigcndus  cst.  Non  cx  rapinis  el  tisu- 
ris.  vcl  rniudibns  acquircrc  debcrntis,  undc  clecmosy- 
nas  faciamus;  scdsi  contigcril  nos  antc  convcisioncm 
noslram  lalihus  modis  opos  acqnislisso,  jam  posl  con- 
vcrsionemrapiuasetrraiides  non  fathmos;  scd  i.uncn 
ox  opilms  large  irihiiamus.  Sic  cnim  Zachxtis  fccisso 
laudalur,  qtti  princeps  crat  publicinorum,  ct  diviliis  ,. 
abnndahat;  scd  recoplo  in  itomum  suam  ChritUo, 
nicdlot.iicin  carum  paiipcribus  dedit,  ct  cnicitnquc 
fcccr.il  frandcin  cx  alia  mediclalc  qtiadruplum  r<  d- 
didit.  Sicnl  ergo  villicus  dirilur  iuiqHilntit ,  cliam 
posl  corroo.iionom  stiam,  1&4  qnia  villicalnm  ini- 
que  prins  Iraclavcral;  il.i  «livitiir,  quas  anlc  conv  r- 
sionem  quis  iniqtic.  cnnqtiisivil,  sivc  pns>cdil,  aut 
dispousavit,  cliani  post  cnnvcrsioncin  ejns  vocautur 
diviiidC  iniquitatit.  Scd  siont  viilious  cx  eodcm  villi- 
catu,  poslqnam  corrccttis  esl,  acqii 'chlt  amicos;  iia 
qnisqnc  dc  mis  facullaiihus.qiiamvis  anloa  cx  licilis 
ct  ilhciliv  arquisisscl  e.is.amicos  sibi  faccre  slu  lc.it; 
ila  duulaial  nl  nibd  idlu  p<  r  iniipiiiatcm  ar.piirat. 

Tota  it.T|tic  Id  lio  ula  corrrclioncui  cl  uucnd.i- 
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liimom  dnrer,  ot  Itorialnr  nt  quirtiiiqiic  malo  vivc- 
b.ii,  cl  rcs  quas  «lispeitsandas  suscopcrat  pcrvcrsa 
traolibat,  muict  suos  morcs,  el  mala  pmci  edenlia 
bonis  scqnoiiiibus  vincat  ct  ileleat.  Possunl  lamea 
omics  diviiic  s.ocnli,  divilix  iniqnitalit  appclbri, 
qnia  rum  a  l)co  pro  omnibtis  siut  oroala»,  has  Kiiii 
nonniilli,  qttamvis  justo  laboro,  iuiqiia  lamcn  cupi- 
dilalo  CMgregaat;  el  Ml  nulli  Irihuiuit,  has  indi- 
goiilihus  qtiodammodo  tolluut,  «luui  eas  m  osnm 
corum  vonire  nnn  sinitnl.  Licoi  ergo  jnsiis,  ut  «li- 
citini  cst,  laliorihus  acquisiLe,  vel  in  palrimonio  a 
religiosis  parcnlibus  arcopiac;  tainen  diviliae  iniqmi- 
latit  sunt,  quia  ioiqtiuiii  cst,  id  csl  ab  .rquitatis 
re^ula  discordans,  ut  alius  diviliis  supcrabundct, 
alins  aulem  cgeal.  Dc  qnibuscunque  igitur  divitiis 
s.TCiili  fiant  cleemosyna?,  dc  divitiis  iniquilalit  sunt. 
Iiaquc  non  jam  iniqtie  scd  juste  conquiramus  divi- 
tias,  ex  quibus  jnstas  faciondo  ekcmosynas,  sanctos 
paiipcres  acquirainus  nohis  amieot,  itt  ipsi  nos  so- 
cum  recipcre  diguentnr  in  alerna  InberHacuia.  Pvr 
Jcsum  Christum  Doininmn  noslrum,  qni  cuiu  Palre 
ct  Spiritu  sancto  vlvit  ct  rcgual  Dcus,  pcr  oiuuia 
saK-uia  saeculorum.  Amen. 

IIOMILIA  XIII. 
1n  EVANCCLirjM  secuNoou  LrjCAH  :  Dum  irel  Jetut  fn 

Jerusalem,  trantibal  per  mediam  Samariam  el  Ga- 

lilceam.  Et  n-liqua.  (Lur.  xvn,  11.) 

1'r.rscns  lectio  secundtim  bisloriam  qnidem  scmel 
operc  complcia  est,  sed  sccundum  spiritalcra  scnsttm 
quoiidie  implctur.  Nos  eniin  in  Adam  a  visione 
pacis,  quod  Ilierusalcm  intcrprelatur,  rcccsserainus, 
ac  in  utijus  exsilii  rixosas  inqttirlodincs  dccidcra- 
inus,  et  ad  inferni  supplicia  nihil  pacificnm  ultra 
visuri  propurabamus.  Vcrbum  auicm  Dci  per  quod 
facla  siiul  omnia,  nos  miscrirordilcr  ad  su.tc  pacis 
visionem  in  qua  pcrcnnilcr  quiescercmus,  rediicere 
volens,  desccndit  ad  nos  qui  ad  ipsuro  nequibarous 
ascemlerc:  el  susccpla  in  se  nostra  bumaniiaie, 
telcudit  ad  stipcrnani  llicrus.tlcm,  ubi  scmper  vora 
pax  ccrnilur,  cl  illuc  nohis  viam  aperuit :  cl  quia 
clcctos  hoiniucs  sua  memhra  fecil,  in  ipsis  memhris 
suis  adhuc  quoiidie  vadit  in  llicrusalem,  dum  cle- 
ctos  siios  ab  hoc  cxsilio  rcducil  ad  palriani,  in  qua 
pax  rrgii.it  sinc  ulla  inquicludine  caruis  aul  spiri- 
lns.  Un.T,  scilicct  patria  noinine  liicnisalcin  bin 
dcsignalur,  qux  vitio  pacit,  ul  diclum  esl,  intcrpre- 
latitr.  Ad  quam  pi-rcm.s,  transibal  per  mediam  Sn- 
martrim  el  Gaiiltrant.  Samaria  namquc  hilerprctaUir 
eutiodia,  ct  significal  justorum  diligrnliam,  qui 
cu&torliiint  mandata  Dci.qui  owini  cusiodia  cor  suuni 
soi  vant,  qui  actus  mios  omni  hora  custodiunl.  Gali- 
l.ta  vcrn,  qu.T  dicilur  trnntmigratio  fnctm,  designat 
cortim  vilam,  qui  a  malis  opcribus  ad  religio&ain 
ronversalioticm  pcr  aiigiislam  pociiitculix  viam  mi- 
g-avcrunt. 

Vadons  crgo  in  Hiomsalcm,  iransibat  per  mediam 
Sitmrtriam  et  Cnltlrram ;  quia  rpiolidic  qtioMlam  sibi 
niiilos  li:insirc.  facil  ad  KtorM  pacis  hcilim  visi'»- 
noni,  cl  cx  his  qui  non  crravcrunl,  tl  cx  lns  ijiti  ab 


wi  iinM.1.1  !   i  i  i  IIMMTATIONn.  '  .t 

cnnrc   lll   vci.t.Uini    ic.Iii  i.uii     ln    i  is  .iiiiii   u.ni  n   A  llk«H  'iMn.ii-ni.   ri    niagntnn    i.  Ii .-"t.nv    inrrimCft* 

liini    rl    lir.i.iu      l.l    limc    ■*)>!  t  tt  ilurr    Tgiliif    .|ur,.| 


iii  llicris.tleni,  .|im  .  ii  i  iin  'iil  iii  I  k  l.i»  ilr  pi  A-w  nli 
h.r«  iiln  iii.|iiin.  i-.iiui.  ci  .itl  MfCfMI  ni.ijcsl.iii» 
p»ri.«Clii.iiii  roiilciiijil.tiioiiriit  |>.t.!ii<  il.  Trantvil  \<tt 
nniluim  Siimni itnn  ,1  (,iihl,i  nn .  i.l  cM  divnlil  |m  t 
iik  ilniiii  IjIi  Iranftilll  iMMCfiiM  <  ll.ahta  ,im,\trr  MM, 
lil  tlwlutii  ini ,  lolAlUglmttl  jnilna  rt  |Nrnilrnlri, 
i|in.i  vol.  Iucl  <  l  c\  jttsiis,  tl  ||  (KiiviTsm  MMttMM 
clixcu*.  .kI  lcrr.ini  vivriiiiiiin  wtihm  ilm  u,  qnm  I.um 
«mIciii  MJ  ei»  lnr  »«ilinr  nCMtMlri  |wiiniilii.  V.-ilio 
aulCiM  pr.vlcnli  im|)ril(  ( 11  .Ii.  ilnr,  MJM  irumioat,  ul 
«l<  tur  iMkhi»  mi.lli-i  i|iii.i  (r.iiiHiiiiu  i|«,.-  11..11.I11111  pM> 
actu»  M4«  ic  I  .1(11111«"  MjiMf<  llb  wi«  |>ai»  clcrionmi 
qu;v.  rclinclur  iu  liiijus  vil.t.-  labnrliiMl ,  iTmlgWniW 
iumi  MMMffMj  MW  M«V<jWmH|  ilc  qim  snbililnr  qni.v. 


1I11  tntn  c»i  qma,  iltnn  i|>  (    •uit,llum    Ii.h    ixnrtihiur, 
o,  ,  tirtnuml    ri    dt,cni    mi    V/.1...1     N.ni    intrn.t 
roiilra   «v    lcii.l.ntr»,  i<1   ci    w,   »iM  <  ..i«i . .. 
«Im-iiU»,  «Juiii    1II1    fora»    d    ||  ■     |       lil   inln».     |.<.ir 
»i»iu   co»,  el   Mare  f»cii  ni<<u 

nltciiiit»  111  »>a  (i.rvcisa.   StrUtntt  .1.  1 ,     1    . 

imnt  (i  MMV,'    qnia  imn  ktalim  uoiiirruul  ..   |imp| 
qn.irr,  «vil    pnx-nl   siaiiic»    tirsi   m.iii  .»1  pri 
111  i;mmi  ronll»  rbiiNirr  ilii.Tuiii      J     IJrftWfjMN 
tcrrrr  moH.i.  Xoii  niirll.  vriiml  eitin  .  .,    ,i,.r  IM 

l&S  'l'"  |h  cc.iloruni  iiioiIm*  uiniM-s  n.io.i.    imivsiI, 
M  M  MMMM  Cl»   IMCCMC    f .«-».»•.  .(  ...,<.,  1  in,i,    i|"i» 

|II.IT«  |lll»t(Mltlllll.l  l(  ( Cl.llll  ,    l.i     .1  |.IC    JlMIIII,     i.i    c.i 


tUiui  tmjrriicicntr  J,»ns  quotldnm  fiUrlhiui,  occucrii-  II  SalvaiorcMi    Vocabaul   Ml,  el  ,>i.i-c<|i»-ii<:iii,  im.nt 


1  mhi  ci  dtitm  vn i  «V/imsi.  Nam  MJNil  inlcr  pcricnb 
lciilalioiiMin  Imjiis  «i-ciili  inslar  CMMtVI  ftcqiso»  mlr.t 
»  illiim  ilitv  i|ilm  i  caiila  cirriim»prelMmc  cusioilitml. 
Litthllnm  cnini  itiiiiiiinr  advcrsns  lioslcs,  cl  snlliritc 
rusloililur,  sitzmiK  .nis  BeCMlMM  ItHCf  linjMS  vil.c 
ilisrrnoiiia  foililcr  iiinlii|iic  cI.iusjiii  ;tii|iic  iiiiiiiiiaiu 
comr.i  malignos  s|iiii»us,  cl  iuTv^ili  tsolliciluilinc 
6crvji.ini.  QimmI  cn$lcllum  Jicitur  quoAilttin,  ul  jiiiia 
litlcraiu  ncschliir  ,  ci  ju\l.i  spiriulcm  sci.suin 
oignoscalur.  Iu  quo,  scilicct  «wiriUti,  castcllo  , 
iil  c&t  m  Kc«  lcsi:»,  MWpor  csl  Doniiiius,  sicul  ait 
suis  tlisci|nilis  :  iVfiv  njo  vobitcum  tum  umnibut 
dubtu  usijuc  ad  contummnlioncm  trrcult  (Mutlh. 
xwin,  SO);  scil  lanicn  dccssc  vidclnr  ali«|iiotics,  ubi 


111  »111  iuifccrcivitir  (M-abaul.  Qum  ut  miuiiH  1  Imm  ' 
ti.T  eidil,  dml  :  Itc.oiirndiit  t<n  tnc,  idiMibni,  u\ ,    1 
|mt  liiunilcin  oris  MMMMtMMM    MtMftMtMM]  Ml« 
citcr  iii.iinfcstnicotniics  intCiioris  Ioim.-**  h--;      i   ., 
cnl.is,  ut  tntiiKbri  MMjitltV  l.l  quoil  r.i-.iti.ini  1  ,<  linn 
cst  cis  dum  ireiU  a.l  s.wcr.lol.  s,  tMJI,  miIuci,  muu 
ilmi  iuni,  qiioui.tni  MXHfMi  lic«i  gra»i  criii.iuiiiii 
lcpr.i  siul  Itcdati,   ciiulcs    MMM    ad   couliU  inluui, 
|)iirg.intur  in  i|is:t  confcssioiM:  propUT    MMMMMiMl 
quaiu  acluri  siiot.  Ditm  ticnt,  mundnli  m«:,  qui.t  «■» 
quo  itcr   I10c111lr.ini,     iiici|iitntt  tMtfflfi    jiisliti.iiu  , 
d  jiihlilije  o,k  rniic  csl  cciiiui  muudulio.  Dum  MK, 
mundaii  tuitt,  quia  c\  i|iio  lciidcnlt^i  ad  coulc-jsioncni 
cl  jiiciiiicnliani ,  I01.1  dcliocnilionu   tuvulis  pcccala 


pcrmiltil  iniquos  uniliiplicari,  i»l  sinun  cle<  lis  sus  ■•  sua  d.uiiranl,  cl  dcscriinl ;  libcmilur  •>  >  tM  in  ccn- 


palain  nou  prastal  aiuilinm,  sol  tribiiblioiiibiis  ct 
advcrsis  cos  aliligi,  vclut  a  sc  dcrclicios,  sinit.  Umle 
eiiilb  vo\  c&l  :  ilt  quid,  Dominc,  rccettisli  tonge, 
detplcit  in  opiiortuniiaiibut ,  in  iribulalionc  (Psnt. 
iv,  I.)  Cum  auicin  dccssc  Dominus  vioVlur,  tuuc 
foras  tcmliiul  illi  qui  pcr  dcccin  Icprosos  figiiraiilur. 
Mulii  cniin  vel  adversiiaiibus  fracti  voluni  a  lidc 
reccdcre,  ci  inlidelibus  se  jungerc,  quasi  diccndo  : 
ilitmus,  tl  disi>oium:nt  Wslamcntum  cttm  gcntibn.i, 
qua'  chca  nos  sum  (/  Maclt.  1,  12);  vcl  lciilalioiiibus 
vitiormn  oupcrati  mab  lol  et  lanla  bciuiil,  111  gcn- 
lilibns  iu  aclionc  «simitel  fiant,  dinn  ab  Ecclesiac 
viscei  ibus  ad  rcs  ssumli  per  dcsideria  foras  iciiiluiit. 
iii  sunt  cuini  spiriliililer  leprosi  :  qui  pruplerca  di- 
cuntur  decem,  qui  coiilra  Dei  prasccpla  faeiunt,  quaj 
propicr  Decalogiim  lcgis  pcr  dcnariiun  iiiiniciiim 
intelli|;i  solenl.  Sicul  enitn  obscrvatorcs  mambto- 
ruui  cu-lcsiiuiii  assci{uunltir  iudc  niumlalioivciu  et 
sanilalein  anim.-e;  sic  comraria  mandatis  ipsis 
ageuies,  spirilalcm  conliabuiil  inquinalioncm  ct 
inlirniitntoii!  :  aileo  ul  lalcs  in  auiuia  liant,  qualcs 
in  corpore  reriiuntur,  qui  icpram  caruis  patiuiitui'. 
Qui  tauto  magis  foiai  lciukint,  quanlo  pcrvcisius 
agiiut;  ct  it:>.  ftunl  lia-c,  dmu  Jcsus  abcsso  vidclur. 

Fit  aulcm  plcruuiqiic  pcr  ivspcctum  diviiuc  gtalix 
Ul  Doiuinus  ipsc  «MMS  a.l  boc  Ecclcsix  caslcltum 
pabM  vcuirc  cl  iitgicdi  viucatur,  subito  scilicet 
iniiuLuoiieo  scdans,  poptiluinque  suum  a  praviia- 


i> 


i.|»«Tiu  iiilcrni  iuspMturis.  Ln  lo  el  pcr  propbelaai 
Domiims  ipsc  tcslalur  quia  impicius  impit  non  nocc- 
bil  ei  in  quacunqne  tlis  convcniii  (ucrit  ub  bmpiHMe 
sua  [l\wch.  xwiii  ,  1i).  Pervcnicn  itnti  laiucn 
cst  ad  sacerdoies,  el  ab  eis  qu.iTCtnla  solmio,  ut 
qui  jam  coram  Dco  sunl  mumbii,  BlCfWMMM  jndicio 
jliam  boininibus  oslembuuir  mumli. 

Scquilur  :  Vnus  ntttcm  cx  illis,  ul  vidil  faifl  mni:- 
iliitits  cst,  rcyrcssut  csl  cnm  magna  voce  wuujmfkum 
Dcutn.  Lnus  dcsigual  miiiiu  iu  bouo  pcrscvcraiitcm 
■llfcelu  coruiu  qui,  posiqiiainpcciiiicmlo  vciii.mi  adc- 
pli  suut,  pcrniaueiil  iu  buuiililatcct  graliaium  actio- 
iic.  Oiiod  eniin  dicilur  nnus,  inlelii^cndiim  est,  11011 
diversis  jam  se  vobmiaiibus  varians,  sed  in  Reopla 
ccudi  volunlalc  perdtiraus.  Nam  ct  uiimcs  clecti,  |>ro- 
plcr  bane  bouiiatis  unanimiiaicm,  11011  solutu  unnm, 
m«I  ctiam  MMl  rccte  dici  |  osaiml,  sicul  in ..icat 
iVpostolus.  ubi  iic.  oiniiibiis,  <pii  simt  in  Lc<  lesia  Lo- 
i:is  ct  tnalis,  myslicc  loquilur  :  Omnes  quidcm  an- 
runly  tcd  unus  ucciril  biavium  J  Cor.  ix,-2i).0>nuf^ 
cuiui  Chrisliani  et  boni  ctmali,  pto  modo  suo  <|iiis- 
ij::c,  currunl  ad  bravium ;  scd  unus,  qui  legium  • 
cunit,  id  esl  uuitas  ekclorum,  peicinil  i'.lu«l,  sictil 
cl  ouitics  l.i  lcprosi  mumla.i  siinl,  sed  uimscgit  gra- 
ttas.  1'mm*  itaqtie,  cum  vktissel  quod  arriMinuui 
lcpia  inundalus  essel,  ictiiil  ad  immilaloicm,  gialcs 
ci  refeieus,  et  sc  niagis  illi  buniiltans,  cl  dcvolior 
cxUtcus,  ac  SCMjpcr  ui  placeic  siudcns.    Nim  hic 
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octM,  i!t  dicintn  cst,  eos  qui  sic  agunt  desigoat.  No-  A  opcribus  fldein  sihi  soLun  sufUccie,  sicul  ilii  novem. 


fuil  inpraltts  jam  csse,  sc»l  regressMcil  cum  magna 
totv  muqnificairi  Drum.  Rcctc  cnm  mnqm  roce,  qnta 
megaa  Dci  benefleta  se  pcrrepisso  graiubbafnr. 
Slaqna  tccr,  devota  poitits  qu.im  clamosa  debemos 
iritf  !li;:cTC.  Nou  cnim  cxigua  TOcfe  dcvotio.ic  Dfum 
magaHicare  cuptrbal,  qtii  sc  ilc  tanlis  malis  inagni- 
firc  Bbcratam  faudehat.  Intcrioris  lcpr.c  sa.ritalem 
a  Christe  eonseeolns  inagnificabnt  Deum,  ut  glorifi- 
earctur  Pater  tn  FMo. 

El  eccnlii  in  faciem  ttnle  pedes  ejnt,  ifttia  de  prieri- 
Lus  Klibus  crubesccns  sibi  vilis  appai  uil,  et  dcvola 
se  Cbristolitmiiliiatc  proslravil.  Stalum  jam  ri»idila- 
tis  ct  supcrbiaz  nou  habtitt,  scd  lola  mcrrtis  conslor- 
uatioiiCsnb  pcdiluis    Salvaloris  benc  jacnil,  uratius 


seslimavil. 

H0ML1A  XIV. 
In  uv,v.Nf.i:i.u;M  st:< :  ndi  v  Joav\s.»i  :  Eratquid  tmreyu- 

lus.  C'tjits  ftlius  inlirmabutnrCapharnaum.  Lt  rc- 

liqua.  {ionn.  iv,i(>.) 

Quoi!  inlcclmue  evangelira  ile  uno  rcgnlo  Cl  cjhs 
filio  singiilariter  facimu  audivimns,  imiiiaiio  gcneri 
generaliter  cousonare  vklehimtis,  si  atfbibita  «liii- 
grntia  niystieuin  inlcileetiim  siqierficiei  liiu-r.r  co- 
apteaaus.  Rcgnlum  autcnia  rcgenomcn  deductmn  et 
liilerarum  consonanlia  demonslrat,  el  significatio 
dcduciioiiis  appi-obal.  Scimus  etiam  quia  fucre  rc- 
guR,  id  csl  miniHvs  rcges.  Nomiiicm  igilur  »tl  ex- 
ccllcntissimi   Rcftis  iraaeinem  et  similiiudinem  f.i- 


nqens  qaod  tle  lanla   n.iscria   libcraluscssot;  cl  liic  "  cliim  [iien.  i,  2o'),  tJnin  bcue  se  resit,  tlum  sibi  tem- 


evnt  Samaritanus,  il  est  custos,  qnia  ,  ne  percepta 
beaeflcia  possel  amitlore,  scrvabal  c-a  pcr  hnmiliia- 
tlicnstodiam,  et  seipstmi  rauiejam  custoliebal ,  ne 
plagam  «Iterius  Icprc  spirilalis  iacttrrerct,  et  cor 
stiuin  actusque  suns  a  nialo  ctistoJicbal. 

Hcsptndcnsautcm  Jcsus,  disit  :  Ttonne  deeem  mnn- 
ttati  sunl  ?  el  uovcm  nbi  sunl  ?  Opcribus  iinjus  fjui 
graiias  rctelil,  ct  aliomm  q»i  ingrali  fucruni  re- 
Sftnndil  Do-nbius:  $ a>iii*,\nqm{ t  dccetn  mitmlati  sunl, 
ettnanes  paritcr  ad  re.Idendasgraliasrcdire  debnbv 
wit?  Deccm  wuuilaii  snni,  quia  Icgilimtts  numcrus 
estpnrgatus.  Sed  novem  quasi  ncscianlura  Domino, 
quM  roal  lemnl  clougari  ab  co  pcr  peceata  qtiam  pro- 


pcranicr  impcravii  ,  regem  fiiis>sc  qnis  dubitet? 
Regnum  vcro  istius  rcgis,  paradistrs  l)ei  fuii,  in  quo 
fetts  bomo  colonus,  in  quo  operarins  posinis,  io  quo 
rcx  et  do  i.irms  ut  dominarclurac  pra-esset  bestiw>et 
piscibus,  aique  ivptibbus,cl  avibtts,  fcinqnam  rr*x  ui 
soliocollocalus  cst. 

Scd,  prob  di  lor!  qui  boc  molo  magnns  rex  sub- 
limatus  pracsltlebnt ,  per  mobedieotKe  tiiiuoreai  a 
rcgno  illo  depiilsw  esi,et  xrumnis  ac  Iristiii.-vexposi- 
tus  c-st.  Tamen,  rafecrante  Dco,  cujos  miserntioues. 
super  omnia  operu  ejva  (Vsal.  cxnv,  9),  non  ca  lolo 
miscr  boino  in  perditionis  a^yssum  redaclits  esi ;  quo- 


niam  nct|uc  liberiiin  amfeil  aihiirinin,  ricqnc  a  ra- 
pifiqoare  ei  per  Iiouaopcra.  I>c  qtribusaU  :  Ubi  sunt?  ~  tioniscapaciiatc  aliennlus  cst.  Pcrdi.iil  crgo  per  sc- 
Qit  f!  cst  diccie:  Qui  in  buurilitalc  ci  gratiarum  ac-      insum  raaenum  aiml;  reliqail  antcm  ct  ntisericordia 


tier.e  dt-b  -t  enl  adessc,  ubi  tnnt ?  Qui  miiii  permcritum 

devotkmiscl  ep.1!  sprtipinquare  debcrcni,  ttbi  sunt? 
Qui  in  obscrvaniia  mandaloreni  meorura  csse  debe- 
rul,  ubi  %um?  Qnia  vcio  iiovei-.arins  ncmcrns  babet 
lei "tra,  ct  aii  fldcin  Triuitatis  pcninct,  bi  novem  de- 
iigmut  illos  qui,  poslquam  pomilcndo  niHndatisna', 
a  pnecedentibus  culpis  cxislunl  desidcs  ct  securi, 
nce  sc  in  bonis  efieribus  eterceut,  sed  soiam  sibi 
Lilcm  svfliecre  putant. 

.Van  c:.t  invcnius  qni  red,rel,  et  darei  rjlmicm  Dco, 
jii»)  h\t  alieiiiqcna,  quia  non  iiivcni,ui',  qtti  posl  ae- 
cep  am  rcniani  rceordeliir  dfeinas  pielaifs,  cici  gra- 
i    .  ilcroto  eorde  refcrcas  persererct  in  bonisacli- 


Condiloris  parnra  qaitl.  in  co  iiaqtic  quod  amisit, 
rcx  CSsedesiit;  iu  co  aulcm  quod  prje  caMcris  ani- 
matibus  sibi  rcKctmn  c>l.  quasi  rcguhis  viciitavit. 
Qnod  ipsa  Kvangelii  verba  vidcntur  innuerc,  diceudo 
qtiia  erul  anidam  rtijulns  Per  boc  euim  quod  dieilui 
186  ''"'''  'l1'0''  imperfcei» significationfe  verbiiiu 
cstrqaod  sic  cv  partc  jam  praueriii,  ut  cx  parte  vi- 
deaiur  adUuc  non  pncleriisse,  ct  sensum  babet  sub- 
sia:itivnm,  cssentia  bominis  iudicalor;  qu:t-  jsm  cx 
parie  iransierai  marluaret  cx  pxtrte  a-grotabat  s;iu- 
cia,  Ut  peue  nibi)  essct  luwno  qui  eratt  quoniam  in- 
fitvmbalur  elmoyi  inci,icbat,  cnjus  propritimiifMiien 
laCCllir,   et  dicilur   :    Iral  qttidam,  quia  nou   erat 


biis,  nisi  i|iti  BOfl  sil  cx  liliis  (crrciut  Ralylonis,  sed  ^  dignus  audire,  aoH  tc  ex  nominc  \F.9o4.  xxxiu,  17), 


t\  iitiis  lliciusalciu  caslesiis, 

^.7  uit  il!i  :  Suxjc,  tumt,    qnia  [hU*  tua  le  salrum 
/  nt.  Ilitniitikcr  adimc  jacenii  pro  pcceaiispceiiiieudo 

i!i  lcli*  pr.c»  ipilur  Nl  swigal  ad  benc  ageadllBS,  cl 
v  nl  it.  id  cst  promovealar  sc  profk  iai  in  Inniui  opc- 

r ■l»u.   Qui  cnim  iiiliriuilalcm  su  c  remlilionis  bumi- 

Kter  agimvil,  ac  puiverem  clcinerem  leesscper- 

pesath,  jiil.''tur  a»l  labusla  opera  sargcrc,  ae  premo- 
veri ia  prafeela bwtiliat.  Cui et  dicilnr:  Fidti  faa 
le  snlinin  (<  tii.  Credblii  enim  gratcs  essc  rclerenoai 
<\\;l.,vi  Deaci|ojui  seniaadaveratetopcreDetH 

bmailllfll.  «  l  ftilera  >7-:<c  pcr  utlectvmim  optratmr 
tGmf.   v,  I),  baiiebal,    ir  p«»r  ram  a  prionbus  malis 

s^:*(.s  i.  •!  in  mabos  j^Jc  pciictat,  qttia  ucu  si:.c 


ncque  crat  nomen  cjus  seriptam  in  ca-lis,  at  Dens 
iltud  dignaretui  uamiitara.  N;im  etnns  pu«iiiui«|tic 
quoi-uuKlum  voeabuta,  ajuat  lamen  bane  mcmiuimus, 

propter  drdignaliouem  |>ia-leiinillinnis,  rnm  eorOM) 

recordsliouem  CSsiidimua,  ideirco  sateas  aamoN 
fetiui  Spirilui  sancto  vilucral  qui  pcoeawf  crut. 
quia  ialimus  teemlmt, 

Vnjut  ftl  us  i)>liimabntnr  Capharnaum.  tilius   t-st, 

iu  qao  patcf  aflertu  pnlerao  ipccialiler  dewotatar, 
quetn  leuerrimoel  tot»)  laaqoam  seipsnw  soooooel 
imptciu  Uoeia  kemiiin  iatefioroosiimom  mtsttgfe 

uius.  qucm  a  priiuo  Pl.ismatc  BSOOOOd Cbrill— mallO 
tpiiilaliutu  fcbiiuiii  incnminoditalc  pratVSUlBOS  ne- 
qtuquam  fJiattaiafiTi  Caoeawiaanaj  auicm  aqcr  rof- 


»,»,.  IIOUII.U.   I   I    I 

€hcir,mu%  di<  ilur,  rt  nmii  'u.  i  i> •.  <  i . n 

BMtMtll  iletoialiis,  lUftgni  OpiUi  i ,  nnlinjiiinn    »,... 
i|>i<  iniN.     Rgtf    piilclicn  nmis  liiin  IntMtgl  uc  in|.||i;;i 
pHcnt.  (.iijiis  colunn     licint»,  tilrmtc  tdvttl  rl  |  •    | 
Kiiiiii%,    i|n:iiiIo  ln  ccliii .  |h  i  r.i!>.il.    I.mlo    .iIhuhIjii 

iihh  Bgfombnti   .1  i,i"ii\n  nMtin   lioniiuli   pprtlo 

prclioMor.  tttJUMM  vnlclu  !Ct,  fUll  Uu  jii.ni»  lilms  lin- 
■iuii  (J<  Im  i  Hfi  cliarior. 

//i«r  €Hm  amt.tset  *l*in  /m|  mlvenint  n  Jui'n  ,i  ix 
Culilirum,ubiit  «!(.'  cuu/.d  intjntiut  nm  uld.u.udc- 
»•/.  »7  vmni.r  fittum  rji#»;  im  ipielnit  |WM  imoi». 
Jint.c3iriii.lriu  c»/rfi'm#,  Mjtf  I— l*if||.  It  nt^Tificn- 
#»,• .  (»ali .c»  VOfO  iittorpfelalnr  tritiinniijKi.nt  jmiii. 
I.i  JfMM  venil  3  Jml.c.i  iii  C.iliLiMin,  qiiando  ■  rixi- 
fcssMNU  vl  londtttlone,  <|ir,c  illi  MtflUIU  .i  MMiCtil  :»m- 

p'li*  incctisauicr  fjnuiiur,  dimttlni  eit  pcr  ctrttit 
tfondipilonoin  tenirt  td  ntt,  tuvl  IffnuMiiignttioiiom 

fcfcr.nnus  a  par.nlLso  ;><l  liuju»  v.tllcm  •iiisorif.  Kl 
btinc  advcntum  aiulivil  reoulns,  »|iih  illiim    norZt* 

dia: iiui  totto dicere  rouujiorH  .  LnnOt <•.  dNtrr.  /i/rn 

Sitwr,  //i///t  rcrr  ego  rcnio,  tt  hatiilabo  i»  medio  tmi, 
mil  Dominut  (Za.-lt.  n,  HM.  Cttinqiro  hcc  cl  liis  simi- 

lia  Je  rjus  Mvvonhi  verbo  traplieltruui  audisrsct, 
*<u/.  /»//  ri.n»,  pn>  filiosMpidicatiirus,  lUOCtl  miitalu- 
BM»in  Ipwvt  tfodkurut»  «4tu*i  «/ici»,  rmmcftpit 

adojus  tidem  aliqtianluloui  acccdere.  /•.'<  rotjnb.tt  Kt 
deseevderet ,  et  sanarel  fiiiuui  cjms,  qttcm  tlmituis 
aiiiiiHini  r|»nis.  essc,  quia  per  Psaluiislim  ibecbtl  . 
Itomiue,  iucltm  calos  tnos,ct  descendc  {Pttd.  CXMU, 
5)  ;  el  :  Domiitc,  tuiscrere  mei,  wita  aitimam  nnn 
tjtsia  ptcctiri  libi  (Pttl.  xl,  I>).  Itotjabat  nl  dcscen- 
dcrcl,  boc  csl,  ad  btimililalcni  passionis  sc  miscri- 
conlilcr  incfinarcl.e.  filiumcjus,  lioc  tst cbariorem 
cjus  portioncm,  BMtrtl.  Non  cnim  petemt  aninws 
Iinminis  a  peeeati  morho  sanari.uisi  njcdieatiien- 
lum  ci  fierel  inors  ipsins  tnediei. 

Incipiebat  enim  pecctti  langiiore  jam  mori.  Hic  cst 
cnito  sattcius,  qiiotn,  sicut  .tlibi  dicitur,  Eatrosei  in 
Tiascmivivuin  rcliijucrc.  Yivit  cniui  cx  ea  parlcqtia 
Dctiin  potcst  cognosccrc,  ci  «jtiid  icclum  sil  disccr- 
uerc;  inoi  tuns  vcro  csi  cx  ca  parie  qna  pcccatis  la- 
Iicsc  t,  ct  neqtiili.i  dclicit.  Ev  toto  autcin  crit  mor- 
inus,  si  fnerii  infcrno  dteinatttt.  Sie  ergo  mdpieiet 
tti  >>,  idesl  viliortiM  iaoguoie  nimiiim  grav.ibaltir, 
t*t  niorti  ilauinationi& aetcrnae  propiuquabat.  Scil  ne 
M  l^to  iuorcivtnr,  accessil  ptter  ad  Josum  preco 
Togattirus.  tn  ipsc  tjui  vila,  qui  nediciit,  qui  medi- 
liua  cst,  obviaici  morti.  Posl  moiicm  enim  aulla 
possct  iiiveniri  nie.liciivi ,  quia  iw  iu[eiuo  iihHu  est 
Trtlcmutio.  (Juisquis  cnim  scnici  ;elcrnv  tiamiiatioxii 
traditus,  ntinqiMtn  ultcrius  redentptioueni  eousequi 
potest 

l»omiiiir»  autcm  rcgttlo  dcprccnnti  rcspondit :  Xisi 
tigmitt  prodiyin  viderilis,  noit  creditis.  lutcr  sigua  et 
prodtgia  lioc  tlistat,  qttotl  signa  qiiidom  dicnnlur,co 
*|OOil  pra?scnlr.iiitcr  aliquid  signiiicenl ;  prodigia  vc- 
ro,  »|nasi  ptirrudicia  vocautur,  t\)  quo:l  porro  dicanl, 
porrosiguiiicetit,  ct  aliquid  fulurum  porteuttaut.  Lt 
Uominus  sigua  fccil  tkltjttc  ptedi^ta,  ciuvruiaui  npcra 


inom  \iu»m  *^  '  . 

\    CJI.'.   lUl     lii     |  r  .  I     |     .  i      |g|  .., 

fiiliiiniii    |iii.  ;ii  .i  li.nil.     /Ic/u/c      t/fgt     il    -    MOfl 

i  pi .  ...I  |  i>iiii  ni  iiln    rog.it>  i  .   Dmuini 

leomuin    ihiiii  coi 'iiilal..ii,  «m-  u  kubiiiitcv 

iiiliniil.il.  il.tin.         Nivl   »ii/iin  rl  yitxltjti  |        '     i    , 

wu/i  nctlii it.  Ac tl  dicervt  .  i  ni§  mmiinlinof 

li  iii  cl  :».l  iiif.n.s,  qucin  ili  idcr.ii,  nignuni  ni.i^nuir» 
«sl,  noil  li ■l'iic ilaiiiiuni  ll,  ct  pi'i  !.;-iiin»  ma- 

piuioi  csi,  i|iu  1 1  >iii  ir-i  iin  Movtuonun ttl  Nef  fliic» 
ClirUUiut  m  gMtibnt  pulliibtro  poterli,  tialtigtMi 

li;ce  r/  prtulniui  >».!ciii.  l>ril  ntl  cuin  retjnlat,  iii.u» 
frcdens  ex  neiililiin,  ;-,■••'' n>i>  pniiMin  },r  i-i^n.ilu-» ; 
Dominr,  dat.ntlc,  ;;» nr v/rr.m»  inttriutHr  plint  mrnt. 
Douuue.  <[i/niitt(i»|iii.lt*iii  MStCMlMII  Itltil  sipnun»  rt 
protllgiwtl  UllgUMII  M4,  IICI  pr«W|HltlUft  -d/    inbrmi- 

B  totibut wb) pottril  finiv.iic-.» cic,  nitJ  Mgnt  bMttfJ 

yrodiijut  MOrUOrit  vntcrc,  tlctrcnile.  IWOtliaui  nn  hn* 
esl,  sicul  praordinasli,  ul  llCMCUdM  qoam  »1  fdiut 
MfMtkl    csl   goulii  s    po|nili  ;»iiiinus,    iu    xU-riiimi 

pcrcat.  Dnci  nir ergo  dt  iuctfnatkme  ;>,i  tfMkvfjent, 
tjuoniom  Cl  p  ittkwo  tna  fOOtOOMlM  taifM  mca  ii- 
bemiionem. 

Iloic  tjni.c  fidci  nr.  dcvotioiii  tiimlaxat  rcspooJit 
Dominiis  :  Yu  tc,  filitts  lum  ririt.  Ourum  cst  euim 
itrtolligore  qnod  incrctlulo  rt  inlidcli  tlixcril  : 
l'//(.V,  filins  Ittus  rivit  nisi  siipplirarrtis  fi  icui  tfc- 
vuiiciifc.iqiio  cognovissot.  Pr;cscil  igitur  ,  anie- 
quam  uiiracuiiim  facercl  ,  snMilcm  BdefitCf  obso 
crantis  rcsponsionein ,  ct  ad  miraciili  proccssit 
osicrisioncm,  ;it  tt  litles  jam  erodeutbj  proccdcrct 
'  iu  manifcstalioircm.  Ynde,  i»qnil,lioc  csl  ndtevfe" 
ttiotcm  transmigra  cogilalionttni,  ct  sicnt  Mttlbui 
meam  raearnalmnCm,  cvspecta  etitm  ptstumcni. 
Jain  enim  c\  liac  fidci  scinlilla  fslins  /uti/i,  ii!  < st 
animus  Intis,  vivtt.  Ncc  qucmqtiam  ioove.it  <ptotl 
omtiia  haic  verba  secnndtmi  litstoriam  non  iuTcmanr- 
turcla  rcgtito,  ki  csl  ibbnmaM  gcncre,  ilicia  cssc 
Domino.et  a  bomino  geucri  liumano.  Tal.s  enim 
stmi  isu-locuiioncs,  miaies  ct  iBaede  Catuicts  can- 
ticorutu ,  ul.i  sponsus  ad  sjionsam,  et  sponsa  aJ 
ipousum  etTCiba  ioqmtnr,  qmc  utisijnani  liUioriali- 
tcr  rcperimilur.  Nenue  cuim  lam  vocibns  (inaui  rc- 
iius  litini  Imjiisiitotii  wcuii/Mies.  Vndet  ait,boc  esi,  a<J 
n\a)ora  fidei  pronioverc,  et  ad  spirilaJcm  scnsuui 
D  progredere,  qoouiam  fitius  inur.  tirii,  cx  hae  fidci 
incbo-ationc,  ct  cx  mca  pRcdestinatiouo 

Credidil  ei  homo  seriotoui  qttcvt  dixit  ei  Jesut,  et 
itrat.  Crcdidit  bmnaouin  genMOjnod  animtis  strns  |K'r 
Dci  gratiam  mterius  vivevet,  tiuoniavtet  Saivatorio 
ocrniouc,  quem  vcraccm  esse  didicit,  boc  audivit ; 
el  ibut%  proticiens  in  ftdc  et  meribos. 

Jnm  tiKlem  co  dcscendcule,  scrvi  ocenrrervtri  ei,  ei 
mtntiaterunl  dicculcs  quia  plius  ejntriverel.  lulerro- 
uobal  ergo  horaru  nb  eis,  in  tjntt  mctins  kalmerit.  kil 
dixeruut  ei  :  Qtria  keri  hora  teptima  rcliauil  euut  (c- 
brit.  Descendcnte  lnntiiiie,  id  csl  ad  scipsmii  rever- 
lenie,  et  cogitaliones  suas  inspicienie,  i»rc»rr#rKni 
ci  arrii  sui,  qui  nc:t  incou^rue  ratioualis  iiomiuis 
seusus  iutclliguulur,  mii  dcbvnt  bomiui,  uti>oic  do- 


CG7             S    ANSEI.MI  C&XTUAR.  ARCIilEP.   OPP.  PARS  II.  -  r.\R.1  NKT.  F.T  ASCET  6(58 

mino  suo  sn  vi..«.  el  qu.c  jMctin  la  si uniiare.   ac  A  illuil  ad  perfecium  adduxii ;  ct  audianuis  rocem  Faafl. 


de  sospu.  le  loiins  iiilcrioris  iioininis  el  animi  rc- 
ipoodcre,  sicu  Irfc  dirontur  iuuitiasac  filinni  vivere. 
Iloiuiiiein  cniin  a  Deo  dcaceudcre,  Ost  lunnaiiitalcni 
BMinmi  <oiiicni|)l:iii.inc  ilta  paruniper  avelli,  ot 
adea,  qux  iiiii.-i  nos  siint ,  aliquantuhtm  rcverti, 
qoid  aumtis,  qnid  rgiiuus  solci-tcr  intueri.  Servoa 
autcm  domiiio  ileatemleati  neriirrerc,  est  scnius 


misla?  eonqiicienlis  :  Impcrfectnm  mcum  viderunt 
ocnli  mi  (/W.  cxxwin,  |(i).  Scd  quod  illi  djci 
(lcfnit ,  dics  noslra  dies  ociava,  dics  dicnt  illu- 
nimans  supplcvit.  Eccc  eienim  Peulalcucluim  ablalo 
Moysi  vclaminc  revolala  Tacic  lcgimns,  cl  Pcalogiiui 
ad  oliscrvantiam  (|iiinqnc  sei  sitinii  iiostromm  spiri- 
Inalitor  redtgimus,  et  qningue  prudenlct  a  qiiiit<|wc 


oinncs  loiius  liiinianiialis  otisequio  Dontini  parcrc,      fatiiis  virgiuilms  (J/ii/ifc.  xxv.5)  seqiicslranitig.  Dies 


cl  suo  pairif.imilias  que  sunl  placilnra  dcvotc  rc- 
fcrrc  Ilomo  vcro,  jam  D<  i  collo«piio  roboratw  cl 
Sciipiiirarnm  exercitiu  recrcauis,  iaaqnam  indagn- 
lor  diseretissiiiius  dchcl  perpenuere,  ct  lanqiiain 
6crvos  ct  amicos  scnsus  snos  eotumlcre  qua  hora 
(ilins  stins  incliiis  liabncrit,  quando  anlmtia  stms  li- 


aiitcm  iiostra  lioris  diiodccim  cxtcudiiur,  quouiam 
civilas  nostra  pnrlis  duodccim  gliiri.tlur,  drodccim 
ajvostolis  commcndalur,    duodccim  sporlis   divin.v 
ailHicntix  plcniludo  ct    E- <ie»i;c  v.ilctudo  circuni 
fcrltir. 
Cognovil  ergo  water  quia  ittn  hora  eral,  in  qua  dixil 


hcriui  coiivaluerit.  Kl  lioc  cst  \fyj  quod  tlirKiir,  D  «  •'«»«  :  FUku  tuutvivit.  Umnis  qni  lanqutm  pater 
(|iiia  interrogabat  horam  ub  eit,  in  qna  meliut  ha-  suo  pr;eesi  animo,  ot  ex  ralionc  dcl»cl  perpendcre ,  et 
l'«>ril.  ex  sei  vieiiliuin  sild  scnsoum  rclalu  alque  Scripmra- 

Scd  qui.l  serri  rcspnndcrinl,  atidiamns  :  lleri,  r*m  atieslaiioac  colligerc,  ipioniam  licsicriio  iciit- 
ioqiiiuiil,  hora  scvlimn  rcliquil  eum  febrit.  Ilcri,  P«re  in  Cinisti,  Mts»  cst  liora  scptima,  passionc 
tcmpus   csl  pialeritum.   Elnos,dum  in   liac  viia      cojpit  animus  lionuuis  per  fidem  vivore,  liocesi,  crc- 


Ktnniis,  dtio  icmpora  Beotimus;  lcriiuiu  exspeeta- 
hmm.  Totiim  tempus  ab  Adam  usquc  ad  Chrisii 
passionem  ,  practci  ilum  lempiis  cst.  A  passionc 
Chrisli  usquc  ad  dicm  judicii,  lio.icrniim  lempiis 
csl.  A  dic  judic  i,  qnando  jam  corpora  nosira  fiic- 
rint  rcfonnaia,  icrtinm  icmpns  erit,  qtiod  fincm 
habere  non  poteril.  Ileri  er^o  in  passione  Cluisli 
rafayaft  liominem  febris,  quoiiiain  Cliiistus  viliornm 


dcndo  sicui  oporiel  in  Clirisii  moriciii,  mcruitillico 
viiani  accipcre. 

El  credidii  ipte,  et  domut  ejns  tota.  Crcdit  pater  ; 
qnia  pcccalo  jam  cvacualo,  quasi  fchrc  lilii  cxsliu- 
cta,  cupit  iiicxplchiliier  et  indcficicntrr  adha>rcre 
Domino.  Crcdil  et  domut  ejut  tota ;  quoniam  onincs, 
qui  in  ipso  siinl,  aniuia?  inoliis  ejus  voluutaii  obc 
diunt,  et  de  virtute  in  virtutcm  proficiunl,   ut  cx 


iiostroruin  porcgrinos   et  iuordinatos   fcrvorcs,  ac  c  !Psa  consucluo',ne  i:uu  vc,ul  coganlnr  bcncfjcere. 
varianim  inoeiiiiva  libidinum  cruci  surc  aflixit,  quia  "is  'la  d,scuss,s.  lotam  adliuc  cx  ordine  lectiouciu 

languores  noslrot  ipse  tulil,  el  dolorct  nostros  ipse  1,rev'lcr  volumtis  rcpelcrc,  ut  possimus  el  ea,  qti.r 
portavil  {Ita.  mii,4).  Scd  lam  ntagnom  lamquc  diii-  ■»*«•  a,,lcr  «,c  ,,,;»  senlimus,  apcrirc.  Erat  quidam 
cni  innn  heri.  Iioras  suas  liabuit,  dtun  p«r  lcni|>orimi  r*,«J"<,"«»  eic.  Quatuor  liomincs  in  Evangclio  Domiuus 
iurrcmenla    lcmpns  lcmpori   succcssit.  Al>   Ailam      a*'  v'l:,,n  rcvocavii:  islum  reguli  liliuin,  qui  incipte- 


onim  usqtic  ad  Nnc,  priina  liora  csl  quai  iu  d.luvio 
alicralaest.ANoc  in  Aliraham  cxtcnde,  ct  lioram  sc- 
cnndam  in  cirnnucisio  ic  pcrpende.  Tcrliain  ab 
Alir.iliaiu  in  M.ysen,  ol  cave  nc  pr.Tlcrmitlas  lcgem. 
Ouaitam  a  Moysc  in  David,  ibiquo  Indeornin  rc- 
gimin  florcrc  vidcliis.  Qiiiniam  a  D.ivi.l  usqno  ail 
tempus  Iransmigratinnis,  ot  larael  glnriam  mar- 
cuisso  non  nogabii.  IndesexLim  inqne  ad  nalivita 
tom  saiu  ti  Jnaunii  ilirige,  ibiqne  legetn  ac  prnpbc- 


/-..(  mori,  cl  significavit  sniiitiim  liominisqui  per  ini- 
titiiiicoiiseiisiisprava:delcciatioiiisiiiliiiiscciisiiiclioat 
mori ;  et  pucllainjammorluain,  se<l  adliuc  domo  olau- 
saui,  qn.c  sign  ficavit  moiilciii  liomiiiis  inlroistis 
pcr  consonsiim  inii|ii;e  dclectationis  niortuam.  ot  |>or 
latciilcm  pravi  opcris  perpciratinncm  ;  jiivoiicni 
qiioquc  dclatum  cxira  porlam,  qui  dcsigiiavit  liomi- 
uctn,  cujus  spirilalis  mors  puldicc  palcl  in  npcre; 
sed  cl  LaUrnm  <|iiatri<luanum  ac  feii.liim,  qni  sigui- 


las  lialicrc  fincm  iiuclligc.  Seplimam  ab  ortuianeii  D  ficavil  pcccatorem  longa  consiictiidinc  jaccniciu  in 


Jonniis  tisqtic  a.l  passionom  Salvaloris  motirc,  el 
il»i  totius  miin.li  realinii  crucifixinn  cnlligo.  II.ro.  esl 
<'nim  ho.-a  teplima,  iu  qua  fcbiis,  docciiic  el  ino- 
ikmiio  Cliri<lo,  inimmn  notlinm  fpiasi  rcgnli  (ilium 
Trliquit.  Bl  CCCfl  Jam  in  ociava  siinnis.  al<|"e  pro 
actava  Domiiio  psalnioiu  dorantamus.  Suuuis  onim 
in  <piad.im  rcsiincctioiiis  gloria,  in  quadam  Jionc- 
flali*  eminciilia,  m  non  sit  jam  quod  dolo^inus  nisi 
foric  mortiriiiimi  nliquod  po^i  liaptismi  lavat.oiiein 
iillronrj  IHigCrlmut,  llaqtie  lcinpiis  pr.rloiiliiin,  ut 
impcifirlioiiriu  inam  deinoiislirl ,  s<  pleni  i';>is 
oonRiinim.iini.  N  in.  >i  dicin  pcrlcolam  hahuissoH, 
liorl»;  diiodccim  .  l.ni.loiciiir.  DCMWl  li.sicio.:  i!iei 
liorr  .jmiiqiieui  ii(c!ligail  Uiquil  nilnllox  cl  irniptis 


tumulo  n.oriifcr.e  coiivcrsaliouis,  el  spargeutoui  <lc 
SC  feiorem  sordidic  opinionis.  lo  liis  crgo  qiiatiinr 
INOrtia  gradilius,  isic  qui  nunc  regtdi  filiiis  latioraro 
dcscriliitur,  cst  priunts.  Ncc  esl  ulla  in  n«e  Krcoltl 
mors  nnitnx,  uisi  fallor,  qu.x  in  aliquo  gradiiimi 
islnrum  nim  invcnialur;  et  idciroo  Domiiiii6  oimics 
istos  rosuscitassc  describiiur,  ut  ooinca  ammamm 
mories  ad  viiam  rcformarc  iiioiikirclur.  Sed  ad 
lociioiiro  rcspiciamus 

t.rai  quidam  regulut,  cujut  (iliut  inftrmabatur  Ca- 

pharnmm.  Rryattu  istc,  ratio  nmi  ioconvenienter 

inlclligilur  '.  filiut  rjus,  COgiUlM  <|"i  c\  ralinn.iliili 

.u  ttasciltir.  Erat  auidam  regtttus,  id  csl  raliona- 

liili»  Mumn,  cajtis  potcntia  defocium  palicbatur, 


r»(,o 
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«nius  sjiulctlo  rcfrmiui  finvr:»!  liiimiiiiilinn  (.u/m  /i/im    \  r-.l  ill  lil    ninilirnl    rr^nlo     vilim    |jn     m,    f|n    1 1 


inftiniitbaiui ,  iil  rjll  «lijlis  engilalill  Cl  Spinlils  inln- 
iinler  rcMslnhjl  pccc.iii  «l<  l<  <  l.viioiulm».  Infmmnhit 
im  aiitcni  iii  CcMMTMVM*  (ii, /ii"i  iiiiii  vrin  iuirr 
prelalur  <k/<t  iMMffttflMlll  <*l  i '"<•  <«m«/<ili<»«u ,  ct 
IginflcJl  IiiiiiC  iiiiiiiiliiiu.  iii  i|in>  l<  in|>,>i  il.-ni  li.lxnt 
Cmsol.iliouoin  illi,  qiiihus  dicilur  :  V  <r  vubii  ilnm- 
bui,  17111  htibelti  loinotmionftn  tctlrnm  {l.uc.  vi,  t4), 
<fl  «lo  «|ti«>  lcpiiniis  <|tna  <i</<'r  ctl  nuimtut  (Mnllfi. 
Xlil,  IW).  lnfiriHiibiUur  crj^i»  iu  Caf>lnirimum,  i|iu.i  >n 
rtroHporiliilihtis,  M  ilivitii»,  ai.pic  b'tlt«iitill  I  ii;iih 
sxculi  vire»  inlrrnas  aiuillrb.il,  ul  j.iiu  rrslsirro 
ttoxkis  dchsrlalioiiibus  11011  valcicl.  Ilt, ci|<o  A  '/h'«<«, 
id  ril  n  ionalnlis  >iCiiSiiH,  rum  ,1  <loclorihu<t  MMWMl 
quin  Jetut  advemret   a  Jndna    in    Cnlitnum,    ul  csl 


lium:    iiiilnlni    i.l.r     vix.Ti-  M-i.il.    q*M     noii     |x 
raho  m  1  11  iiir   Ignoscrrfl   roy[ilaliim    nuiim    <m. 
nisi  <  jns  vi i.iin  nprra  hona  k.Ih  rerl.Mjn  In  li<  »v<  rlal 
Non  rniiii  sibi   .-)lif|int    tlrlx-l  «  rrdrrr,   qiinlqtiid  «il<i 
aitiniiil  1I0  cogitalus  miI  « iia  slnr  np«-ri*  allrsl.iimue 
rrsp«.n.lil    Si  euim  vrr.n  ilrr  iiilcrnii  vivil  1  01/1I jlm, 
moi  in   op<rro  componnntur  «xirrinrrs  moios.  /w- 

lerroifiibul  crqo,  id  CSl  Slthlilil*  r  111  wMi^abjl  litm.m 
ab  nt  ,  1«  iftm  ntrltut  habucrU.  <)(><  r\  «111111  |m  r 
inrnilin  corpiris  cilnbila,  Imc  rcspoinlcrr  poipi  wl. 
/•.'/  i/ii.rnnf,  i<l  6St  CSttSI  iiilrllii/ru.li  l.iiiunl,  tl 
MSM  lien.  i<l  i'st  ls)  |'i  j'ii ■riloriiui  rrrordal.onc  ftt  fj- 
lormii,  iu  hora  tcfihinn,  |io«  rsl  m  iii»|tiiali<>n<* 
Kfplifoiiuis  Spirilnii   ifliquit  chiii  (ebtit,  iil  rsl  rnn 


quia  Salvalor  vcnirel  a  roiifcHsioitc   |>ccfaini(iiu  in       siirhi<liiiaii;i  ci  frrvms  ac  Irciiml.-i  rMlMrllllMl    Vd 

Itni,  iil  csl  ilnni  cssrt  ror.tm  Dco  in  oratmuc,  rc- 
liqnil  eoflMUMI  sunui  (ebnt.  D.es  <|iiip|ic  1II1  cui , 
«Iiiiii  ipM  l»i'o  iu  roiiiciiiplalinuc  cl  oralonc  assistc- 
rcl;  scil  nox  lacla  c:-l,  dum  ad  scipsum  rcdirrl. 
Dcindo,  cuni  opcra  seususquc  snns  cl.ira  incnlis  lnrc 
vigilanlcr  aspiccrel,  dics  illi  quxilam  railiavil.  Nm 
lanicn  in  hac.scd  in  prwterila  dir.id  csi  noo  ipiaiulo 
sihi  ipsi  vigilnns  allcmlcbat,  scil  quaiitlo  Dco  prc- 
calor  assistcliai,  rcliqnil  intcrna  fcbiit  co^ilaluin 
quasi  filiuin  cordis  sui.  El  rcliquit  cum  hora  se,  lima, 
id  cst  in  illuminalione  scpiiforniis  grali;e.  Cognorit 
ergo  pater,  id  esl  eliatn  adruonilus  expcrimento  car- 
ualium  scnsuum  cl  arluuin  ohlcni|>crantiuiii  sihi  In 
hontiiii  anim.0dvcrlil  ralionalis  scnsus ;  <7um  itla  Itora 
erai,  in  qna  dixit  ei  Jetut  :  Filiia  luut  tieit,  i.t  csl 
t/i  qua  prius  spem  cjns  crcxil  dc  salute  cogiiatus 
sui.  Et  crcdil  ipse  ralionalis  scnsus  qui  prius  per- 
fcclc  non  crodeliat,  ct  domns  ejus  tola,  id  esl  uni- 
vcrsa  muiliiudo  cogilalioiiuin  meiilts  cjus.  El  nos 
ilaque  henelicium  hoc  Salvaioris  eognosccnlcs , 
sUideamus,  si  necessc  fuerit,  in  nohis  ipsis  hoc  iilcm 
experiri;  nl  quisquis  cogiiaium  suum,  qnasi  liliuiu, 
vidcril  inter  illccchras  deleclationum  langucrc,  11011 
sinct  eum  cx  tolo,  siciil  filiam  archisyna^ogi  |v.«r 
cousensuin  dcleclaiiunutncl  per  aclioncm  moii;  sed 
occiirrat  Salvalori  salutcm  peccaiiiiiuu  qiix-ienli,  cl 
pia  supplicalione  ohlincal  ah  co  viiaiu  ac  salulcm 
ejus,  prrcslaitle  ipsius  gralia  Salvaloris,  qui   ciiiii 


Irausmigratioucin  pcrpclratain,  hoc  Ml  a<l  cos,  ipii 
Jd  iniquilaleiit  trao»ni(;ravcr.iiii,  obnt  ad  cum,  i<l 
CWt  pcr  speiu  Cl  dcvotionciii  MMMtl  spi.  ilililri  «J 
«rurii,  ut  cuiii  ad  se  dc<lu<crcl  :  cl  rogabal  cum  ul 
dettendeiet,  hoc  csl  miscricoriiiani  siiam  incliiiarct, 
et  tanaret  cogil.iluin  ejut  do  iinhccillilale  rcsislcmli 
hlanditiis  :  incipiebat  mim  muii,  id  esl  consentiro 
pceratis. 

Dixil  ergo  Jesut  ad  cum,  inrrcpans  in  co  larditatcm 
corum  qtii  h.vsitnni  in  lldc  :  Siti  tigna  ei  prodigia 
videritit,  non  creditit.  Non  crcdilis  jtidicium  fuinr.iin 
scciiritate  lorpcnles,  nisi  mirahilihus  cxtitemini. 
Videnics  cnim  signa  solenl  hujusmodi  hominiim 
ineiiu-s  lerrcri,  ct  credcre  ad  hornm.  Non  crcditis 
niaud.uis  meis,  quia  non  ea  facitis;  non  creditis  pro- 
Drssiomhus  meis,  quoniam  has  <jn:erero  negligilis. 
Siifna  el  prodiyia  siiul  volns  uecessaria,  ul  pcr  ha-c 
liilcm  <7Ma'  per  charilalcm  operatur,  addticamini.  Dicii* 
ad  eutn  regutttt,  in  potentia  niiiioratus  :  Domine, 
detcctule,  id  esl  beiieudum  lu.n  visilalionis  aul  coin- 
passionis  ad  me  clcincnlcr  humilia,  priusquam  cx 
loto  pcr  cousun.rualtini  peccali  conscnsum  morialur 
cog  lalus  mcjij. 

Dicit  ei  Jesut:  Vade,  id  est,  collal>ora  gratiac  mc», 
proiicicns  in  honis  opcrihus  cum  adjtiloiio  meo;  el 
sic  filiu»  eordis  tui  profcctum  jttsliti.x'  vtnf.  Credidit 
komo,  id  est  ohcdicns  fuit  ratio,  scrmoni  quem  dixil 
elJttut,  et  ibal,  promovcndo  so  in  via  justitia;. 


Jam  autem  eo   detcendenle,  id  cst  se  liuniilianie  D  Palrc  el  Spirilu  sanclo  vivit  el   regnal  Dcus,  pcr 


in  pcenilcjilia,  ct  aflligentc,  el  ad  soipsuni  ab  allo 
Cuniemplaiionis  redcunle,  wrvi  occunerunl  ci,  hoc 
cst  membra  corporis  sni  6uhsci-vierunt  ci  a.l  honuin, 
jnvia  illuJ  Aposloti  :  Sicul  eiJiibuistis  membra  vestra 
urtire  imutundititt  ei  iniquilali  ad  iniquitalem;  ila 
nuuc  eikibete  membra  vestru  tcrvirc  juslitiu-  in  sancli- 
ficaiioncm  (Rom.  vi,  ISl.Kx  hac  oheililioiie  sua  nun- 
tiavcrunl  ci  quod  inlcrior  1S8  filjux  ■TJns  vivercl. 
Non  cnim  caroad  honumsci  vire  paratacsse  potcrit, 
si  inlcrior  dominus  ejus  in  Ivoua  volunlate  vivcns 
non  fuerit.  Vel  scrvi  sunt  carnales  scnstis,  qni  sci> 
virc  dehenl  rationi  :  qtii  occuricrunt  ei,  iluni  sc  pa- 
raios  ad  obscqniuni  olhruni.  Kt  sivc  corporis  artus, 
fivc  tarnales  scnsus  inlcllig.mlur  hi  seni,  nccessc 


omnia  sjncula  sxeuloruin.  Aiucn. 

IIOMILIA  XV. 

bi  1: vancf.liuu  skcuniiuu  jo\>mkm.  Kgo  sum  paslor  bo- 

nus.  Boniis  paslor  animam  suam  ponil  pro  otibut 

suis.Mcrcenarius  autcm,etqui  non  est  pastor,  cujut 

non  sunl  ovii  propiia: ,  vittcl  lupum   teuieniem,  ct 

diminit  oves,ei  (ugil;ct  (ufms  rapit,et  dispetgil  ovcs. 

Merccnariusiiutem  (utji',quiat>urcenariusesl,el  non 

peninel  ad  cum  de  otibns.  Ll  rcliqua.  (Joan  x,  11.) 

Quia  pleriqne   sihi  ipsis  non  altcndentes,  nec  su.i 

viiia  consi:leianies,  gautlent  in  hujiis  lcclionis   tri- 

clalulo  audire  laceialionetii  vlla  pasioiuni  L\clesi.e: 

nosalianiei  fccimus   cxposilinnculain,  qiuc   nos  ad 

inliiua  noslia    rcvocet,    ul    nullus  niordcrc   vit.uu 
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pr  rpoeiteram,  qnatn  Clnislus  per  scipstim  disctissu-  \ 
n:s  ost,  aiiilc.il ;  ied  magis  nniisqiiisque  lalis  essc 
fitinleat,  qaatem  approbamle  lcetto  dcmonalrat  et 
etala  qme  repreheudil,  oavcat.  Lo^uitur  anieui  Do- 
niinns  Pharisxis,  qui  sc  cavos  non  csse  jrulal.ant, 
et    in    co iu iii  lypo  cuil.iicm  oniiinin  p>cudoreli- 

ejuMorani  dcuoial.  lia  vcro  qua  loqnitar,  aic  ic 

iniclligamus,  ui  non  ad  Ipsnin  eapnl,  seJ  nd  aliqt>od 
ejns  incmbrum  rcfer.iilur.  Nani  sn*pis  imr  in 
Scripluris  vcrba  Domiiii  primo  ad  ipsiim  Domiiiinu 
n-fcruuiur,  et  dcindc  a»l  Eeclesiam  qn.e  csi  eorpas 
cjus,  vcl  ad  aliquciu  clcclonun  (|iii  cst  mcmhru.n 
»jus,  volul  cuin  dicit  :  Jiulicn,  Domine,  noccnlet  me, 
exjwgna  iiupugnantet  me  (Ptal.  xjxiv,  I),  ct  his  si- 
milia. 

Nuncigilur  i  (.1  qn»  Inquitnr,  sic  iutelligi  volu-  B 
iiius,iaiiquain  sieaifiiissaiicior:inii'jiisloqucrcliir;  :iit 
eniin  :  l'ijo  tum  paslor  bonfts.  Elimusquisqiicunstiuni 
tlcbct  csso  pastor,  non  qnaliseunquc,  sed  bonus;  quia 
gregein  oviom,  iil  csl  innndariiin  cl  innoxiarum  co- 
gi:aiiomiui  aique  virtiiluiu  habel,  qucui  pascuis 
v>« Tipiiiraiiiin  pasccns  nutrial,  quein  vclul  de  co 
r.ilioncai  reddiluros  Domiuocuslodial.  Talium  oviutn 
idouetts  paslor  cftil  aanclus  Davi.l,  quaodo  in  rcgcin 
uncliisest,  ul  qni  bcnc  suos  nioresel  scipsum  rcgcre 
noveral,  rcelor  ;d  orum  ficrct.  Taliuin  ovium  sanclus 
Jobseptcm  miilia  possidcbal;qtiia  perfeclevirlnlil  us 
scpiirorinis  graliae  ditatus  cral.  Siml  vcro  nomiulli, 
qui  bona  qnaj  faciunl,  ncqnaquain  scnsibus  cl  rc- 
gulis  cloi|iiioriiin  Dci  pascnnt,  sel  jnxta  quod  eis 
rccltim  viilelur  niitiiuiil.  Kl  lii  pcrfcclo  honi  pastn- 
res  non  sunt;  quia  grcgcs  aclionuw  suarum  non 
!.eoe  pascunt,  cutn  bcriplutn  sil :  Discite  bene  fnceie 
(/**.!,  17). 

Donits  vero  paslor  animam  sumn  pouit  pro  otibitt 
tuit;  i.ui.i  pnrsciileni  viiam  suam,  qu.e  sppcllalkutu 
anhiiai  detiguatnr,  in  afllitiiouilHis  p*mit,  hoc  esl 
fponlanca  volunlalc  crucial,  p:0  ulililalcspiritnalium 
suanmi  vliiiitum  cl  bonaruiu  aciinoum.  Meiccnuriut 
nuiem,  el  q*i  non  est  pntto' ,  cujut  non  sunt  ovcs  pto- 
prin',  videl  lnpnm  murii  cm,  el  dmtiilit  ovct,  el  fttuit. 
F.l  lupni  rapii,  cl  d  tpcrtji:  ores.  Merceitariut  autcin 
Imjit,  niim  titeicennritts  e*t,ct  non  pertiucl  ud  fUM  tte 
oribns.  Diclum  eral  dc  co,  qai  laudabilitcr  agil; 
dicilur  cl  dc  illo,  (|ui  se^n  lor  vivil  :  diclmn,  in-  r> 
qn.mt,  fiKT.it  iic  paslore,  qui  miii  rccusai  pro  anaai 
tiuiunm  ponere;  dicilur  el  ile  mcrccnario,  qui  11011 
.•n.iic  lupo  rcsislere.  Naai  mtrctmtritu  csi,  ijui  pro 

in.iic  lc  Ic.ii|xm.iIiiiiii  rcnmi  agil  houa,  >|iii  IMM  gRI- 
iis  l>t  .iin  coiil,  i|iu  pro  lns  qux*  rcligiose  vi..'eliir 
nperari,  qu.rril  in  hoc  s.i(ii!o  proemiuni  vcl  lamlis 
\tl  iii ncris.  Y.l  istc  non  csl  paslor;  quia  ovc» 
ni  lioii  iin  su  iniiu  non  pascil  bci  iplur.irnni  pascaia, 
i'i  en  'iiodovilsliulio.  qno  sar.ra  eloipiia  iloccnl.  a^al 
iII.in.  Ca^ai  nciu  tniil  ovit  propria: ,  «jnia  vir.nics, 
aaavi  111  KCi[>  (i  custodirc  viilclur,  at>  co  sonl  alienx, 
(lirn   cas  oh  l:..n>ilin  1  un   relrilxilioncni   ser%al,   Cl 

ansi  qunsi  Mepriaa  am..t.  llic  cigo  (|ui  m  prasferii 

.    iKtiul,   .1»  li.unu.  in  adrcrsis  quid  faci.il. 
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Vitlel  !upum  tenienlem,  et  dimiliit  otet;  qula  vl 
in  hominc  pcrverso,  vcl  iu  Iribulalionuni  prorclla 
^urgculc  scnlil  adcssc  Uestiani,  qu;r  lionoimn  opo- 
ruiu  ovcs  qu;vril  dcvorarc,  i  I  cst  (liubotum,  ijni  lcu- 
tlioniliiis  a  Ivcrsilalum  niiiinr  ovilc  virlulnm 
esstiugacre.  Et  qni  prius  idco  houa  faiicbal,  ul 
mcrcetleM  pro  his  in  i>i .1  'scnii  rectpeid ;  uaac  au- 
lcni  pro  ip  is  iinnimcrc  sibi  advcisa  considcral; 
iimittil  ovct,  rcliiupiit  virlutcs  qnas  scrvahil,  de- 
scnl  houa  qu%  facicbai,  ne  pro  ipsis  inalasustincat; 
ci  [ttgil,  hoc  csi  advcrsilaii  sc  siilnlm  il.  Nnn  cnioi 
laiii  loco  quain  opcruin  iiimiutationc  fnait.  l.t  lupus 
rupit,  quoniain  diaimtus  ea  1111  riiorinn  bona  qnx 
vidchalur  hahcre,  tollil.  F.t  ditpcrgil  ores,quia  dissi- 
pal  ejus  acliones,  ul  onmia  qux  jani  fccoiit,  siul 
incoMposita,  ct  incoagraa,  ct  disrhlenlia. 

1.89  Mercennriut  atilem  non  rcsislit  lnpo  pjrcgcm 
snum  ila  dcvoranli,  sed  fuyil  ;  quia  illc  qui  virlu- 
IBM  aut  religiosarum  aiiionmu  ovilc  nou  proplcr 
"qsas  virlulcs,  scd  projilcr  lucra  lcmporalia  scrva- 
h  I,  rccedil  ab  caruni  tulcla,  el  rclinquil  cas  iu  ore 
d.vo.aloiis,  ns  pcrictilutu  scnliat  advcrsilalis.  Q.\\ 
piOptcrea  sic  (ugit,quia  mciceiinriut  est,  id  esl  qnia 
virtiitinu  opera  propter  einolumcnlormn  cariialumi 
mcrccdem  scrvarc  consucvcral ;  el  non  pertinet  ad 
enm  de  ovibut,  qnia  11011  suul  cjus  virUitcs  vcl  8ctM> 
nes  qnas  custodil,  scd  lucra  qine  pro  his  apjielil ; 
ncc  earuin  perdilio  incntcin  ejus  dolorc  langil,  qnia 
11011  cas,  scd  incrccdcm  dilifit. 

Iliicusqttc  scrmo  divinns  pci  vcrsitat  >in  corutn  qui 
firtocorde,  sicnt  ri»aiis-ci,  boua  gcruut,  suh  unius 
typo  dcnoiavil  ;  cl  post  lixc  dcnuo  puiiialcm  co- 
rum,  qui  pcrfeclo  cordc  Imiia  faciuni,  descril>cro 
incipil,  duiii  v.uc  ctijiislibct  taliuin  dieil :  Egv  sum 
pattor  bonut.  Ac  si  dii  al  :  Ego  henc  |;asco  d  gcr- 
niaua  sollicilmilnc  cusiodlcns  nutrio  ovcs  baaamM 
cogrtalionuui,  alquc  virluiuin  uiihi  divinilus  tradi- 
laruni.  El  cognotco  nicat  eara ,  id  Cst  non  ncglign 
Cl  diligo  nicas  virlulcs  :  et  coijnoscunt  me  mctr,  i.l 
csl,  vclut  dilcclo  milii  adhxrcnl,  ncc  .1  nic  vcl  iu 
advcrsis  scparantnr.  F.11111  nauupie  cognotCHiil  virlu 
lcs,  qui  uon  fti  cis  incognilus  per  alii|uas  vilioruiu 
pcrpetratianas. 

Stcut  novit  me  Pnier,  et  ego  agno*co  Palrem  ;  quia 
sicul  civleslis  iltc  Paicr  dilcxi!  mc  propier  me,  id 
cst  proptcr  meam  saluicm,  ct  nou  propter  aliud;  ita 
cl  egodiligo  ciini  jnojUcr  ciun.elnon  proplcr  aliud. 
Naiu  r.cc  1II0  alitul  qn.rsivil  pro  hac  dilecliouc,  nisi 
inc.iicccgo  aliud  quxro  pro  hac  dilcctione,  nisi 
illuai.  Ilinc  esl  quod  cl  in  cpistola  sua  Joanncs  ail  : 
Qm.t  ticut  ille  tst,  ita  et  nos  tumut  in  Uot  nv.udo 
(I  Jouu.  iv,  17).  Stral  cnim  non  *qu  ililalcm  uuoc 
signiiical,  sed  simililuJincin;  quiu  imn  lojuiinitr  dc 
llctlempforc,  qui  sccun.lnm  divinilaicui  sequalis  cst 
Dalii;  scd  de  rcdcmplo,  qui  irteiiihriun  est  Rcdcni- 
pioris.  Qiii  scilicct  redcmplus  sulijuiigil :  Et  auimam 
meam  pono  pro  o*ibus  tneit.  Id  csl  leinporalcin  vilain 
liunnlio  in  tahorilius,  cl  cxpcndo  irt  ovcs  virtiituin 
ti  atliuiiuui  uicjrum  nvm  aiuillaui,  scd  inullipliccin 
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«I  Ibvrani.  Oui  i  vrin  po.t  ntn.r  vm-  l.iUn-s  |nMn  .   \    nii.ni,  ili-   inorlili   m    ninri.-ni    |,i  i  .   ,    i  ffl  i.n      |v. 


;i.l  conlcn.|il  iliv.r  siiavilatrni  piob.ci.  Milrl,  aplr 
vnbprit  :  /.'(  <i/in»  ovet  Imlto,  «;n.r  IM  «'•"<  #4  fcfl 
on/i.  nl  o*l  MiUiIoh  lhcori«;r  «liilrnlinis,  ipu-  uvit 
|M|  e\  |NM  virliUmn  piaoluc  rvn.  UjIioiiin.  Mi;ii 
rniiu  virlulc»  li.ih<-(  ju.lus  m  MtlVI  mi.i,  ol  alias 
iu  conlrmpl ;iliv;i.  /•  i  W/ai,  iiu|iii(,  <|o.v  mnil  oonirni 
plalionis,  optntel  me  aUiluctrt  ad  una  m.  .r  possili.li 
I.iIih,  ul  iu  coiivorsatioiic  mc-i  sociciu  illau  liis  qn.T 
Miot  artiouis. 

Ftrocem  meam  auiiicttt :  quia  scrmoncm  voliinia- 
lis  iiici'  f.u  irnl,  lioc  Ml  nnliiin  eOClM  mci  scqucn- 
liir.  N.un  ot  <or  b.ibol  siiam  voicm,  suamquc  locti- 
l  oiiciii.  Kl  (iti  uuum  ovile  »lc  virliilibiif  u(riiisi|iio 
vtLr;  el  ttnus  ptutor  licl  ulrariimqur,  tiiciit  soiltct  ( 


Mi  .  .n  .  .  i,;  .  a  <li  iholo,  juvi.i  trriil.ili  in  I » .  i 

ll.ilionrin,  <lc  nioit  ili    iimiliiih    I  ii  |M|  i   .1,  il  jn.lr   j 

dlibobj  p  .        .'i s.   <oi   ipooM  < «  imci.iI  (t.em    u. 

17).  \olllll     I.III.CII   Clllll      DC01    i  ■  ijiii/.-i  .•  ,  <|io  «    li.  .  l 

•ponlr,  alii-na  tameii  ccci.lii  | -.- .  . <  .»  ioac,  DiabolM 

vcro  rc<|iiin  iion    I.  buil  j  <|iu.i    in   ..alor.r  sur  (ii  i.n- 
miUttr  pri    s«  ipsnin    iuill.i    riiriii».  cus   peiMastoM 
«rmlil.    Opnriuil  crgo  ut  feociorrin    aluli.  Iialxwcl, 
|>cr  qurui  jusia  ralionc  ad   llcnin    rclnri.   ViitcaniM 
orgo  ipiis    illc  auctor  r.sso  pnltuTH.  Si  hciis  sm.pli 
citor  OMCl,  polri.il  i|iil.lcin  iImIhjIiiiu  vioOi  re,  lrinn 
nrni  iTipcrc  ;   soil  lia-c  snl.i  j.un  essel  poiculij,  i.on 
ratio jusiiii  c;  si  «liabnln,  qui  inorlis  hahobM    impO- 
riuin   (Hcbr.   II,    14),  sicol  :>it  Aposiolu .,  <|<ianivi» 


animtis,  qui  iu    ulrartimquo  CMlOilU    lil   solln  ilus.  [,  rcin  alnn.un  inv.isis*e(,  laiiicn  spniKc    issrnlirnloru 


HM  ila<|iio  si  «piis  diligOOler  allcndal,  c(  ulruin  IpM 
sio  egcril  vcl  unii  cgeril  inspiciai,  dcsis(c(  lacorarc 
\ilam  pa&lorum  L>closi;r. 

IIOMILIA  XVI  (1) 
b  illuu  :  Dccebut  enim  cum  propter  quem  Oiunin, 
et  per  i/ucffl  omnia,  clc.  (licbr.  II,  10.) 
hcns  onuiipolciis  si  nullam  pciiilus  cicaluram  fe- 
ciSMl,  in  scipso  plcnc  bcatus  csse  potuil ;  qmppc 
ntillo  indigcns,  sed  sibinict  usquequaquc  sullicicns. 
Yolcns  aulcui  cx  siunnia  bonilale  crealuraiii  licali- 
licari,  quod  ex  ipsius  lanUiiu  cogniiionc  ei  amorc 
foliinim  cral,  angclicas  crealuras  fecit,  a  quibus 
laudareiur;  uou  ulci  dc  laudc  corum  aliqoid  accie- 
sccrci,  scd  ipsis.  Porro  cadcni  bonilalc,  u(  laus  iia- 


juslc  oblincmli  boniincin  lic  snb.lilinn  anlorn-r  Si 
lioino  limpii'1  cssct;  qiiomodo  in  uatiira  (nimpia 
rcsislcici,  qui  iu  incJioi:  sl.iiu  pMilM  lOM  la«  b: 
snccubuil.  ilic  iiolaii.bim  Cs(  quoil  gr.Uia  M  mui 
iiOii  lllferl  liboro  arbUrio.  Kiiisiis,  si  1i.hk  pqg  lain 
aogdtti  assumcrci,  quarc  proptOMt  dlobokia  vk  im 
Otiam  lioiiiincm  ainiltcrcl,  ra(io  nou  OMOt,  S<-il  mc 
aiigclus  in  bominc  b.cc  polcral;  quia  *i  in  Ml  siiii- 
plici  c(forli  ualura  infirmus  iiiu-iiliis  c>i,  nnilt.»  m.\- 
gis  inliin.i'  buic  nadn.v,  luunanx'  vidcbccl,  a«lmisios 
debilis  invcnirciiir.  Opor(c(  crgo  ut  anc(or  illc  s:.lu- 
lis  Dcus  iu  boruioc  sil ,  qui  cv  boc  quod  Dcus  cst, 
possit;  cx  hoc  quod  boino,  dclieat.  Con^nm  multiiui 
ordinc,  ut  sicut  dialiolus  inala  fraudc  piiinum  inva- 


pcrfccta  iioii  cssc(,  corpoiCJni  crea(uram  conilidit,  C  vasit  rem  alienam;  ita  Deus  bona,  ut  ita  «luflinus. 


cl  bcaiifuarc  voluit.  Hac  de  causa  spiritutn  ratioua- 
lcm  corpori  iudidi(;  qualitcr  benc  rcgcndo  ipstun, 
sinml  «uiii  corpore  in  Dco  Iieatiflcaretur ,  ctita  laiu 
Dci  ab  oiiini  crcatura  plena  essct.  Inde  esi  quod 
oinnia  laudarc  ivimi  dicuutur  ;  dum  raiionalcs 
cicalur.c,  angoli  scilicct,  ct  homincs  miram  Dci  po- 
tenliaiu  ct  bouitaicm  lam  in  ge  qiiam  in  ca-teris 
cicaturis  uiranlnr  e(  laadanl.  Sic  ergo  Aposiolus 
ai(  :  Propler  eitm  cmnia,  scilicct  Uuidan.lum  ci  glo- 
rificandum  ;  et  per  eum  omnia  ,  niliil  scilicct 
liiporfloe  cst.  Quod  si  vcruiu  esl  ,  imo  quia 
vcruni  cst;  bominem  ad  gloriam  duci  ncccssc  cst. 
\)\\x  l ■iiiicn  nccessilas  non  aliuude  qtiam  ex  magna 
Dci,  qiiam  prxdixiinus,  bonilatc  dcscendit.  lloiuo  a 
pcccalo  sno  perdiltis  cst ;  ergo  ad  gloriam  non  du- 
cilur;  crgo  ipsc  non  laudat.  Conscqiicnlei  igitur  cor- 
porcn  crcaltira  :um  laudat  :  otiosc  igidtr  lada  csl. 
Quod  si  i(a  csl  ;  ergo  ncc  ipsi  angcli  plcnc  lauduH, 
cuin  nunicriis  eonun  sil  diminuuis.  t'(  anloin  hasc 
omnia  incoiivciiicnlia  ab  ipso  quo  proccdunt  Ibnic 
supprimamus,  lioniincm  pciditum  ad  ^loiiam  diui 
consiituainus.  Ctijus  glorios;c  salvaiionis  ordincm, 
ipso  auclorc  adjuvamc,  vidcainus. 

Dcus  homiticni  ipsum  sic  in  uicdio  comlidil,  tu  si 
obcdicus  ci  cxis(eic(,  peracta  obciliciuia,  sinc  in- 
lerposita  icorle  dc  nmrtuli  iotmorlalii  ftcrct;  sio 

(i)  Cx  ins.  Cerlci.  s.  j'j6. 


I) 


fraudQ  rcm  suam  lacerct  pcr  gratiam  :  e(  siiul  bomo 
illcpropria  libcrUuc  succubiiil;  ita  bomo  istc  cx  ar- 
b.trii  liberlate  diabolo  rcsislercl.  Qncin  el  pa(i  opor- 
luil,  ii|  «liabolus  in  00  peecarc(,  in  quo  culpani  non 
rcpcril  illum  poniomto  :  bunc  quippe  sicut  c(  c.ric- 
ios  oinni  gcucrc  (ei.taiionis  aggrcssus  es(,  bl.mlis 
primum.  ul  «Ir.uo;  deiudc  aspcris,  ul  lco  ;  ad  130 
uliimitm,  occidit.  Cl  sic  jiislissimc  omne  muui  in 
bomincs  domiiiiiim  pcrdidit,  dum  sc  ullra  l.citnni 
extendit.  Unde  adbuc  lex  commuuis  babe(  u(  debi- 
uini  perdat,  <|ui  plusquam  debitam  exigiu  Sicut 
crgo  i.i  ipsom,  qui  oi  non  •rouscnsii,  jus  ainuil ;  iia 
in  onincs  lilios  cjus,  qui  cjus  iiiiioceiUiam  io.it  niUn. 
Niinc  vcro  istc  iu  niorte  remanere  uon  debuil ;  quia 
boc  modoucc  sibi  ncc  altcri  profccisset.  Vcr  passio- 
ncm  cigo  coiisiimciidiis  erat,  ut  iui  suos  setpiaees 
eononmmarel :  ci  boc  cst  quod  ApostolMail :  Dcce- 
bttl  eniin  cum  propter  quem  omnia,  et  per  qucm 
omnia.  Singulos  passus  noia.  Decebal  inuUos 
filios  iu  gloriatn  adduccrc  emn,  sciliccl  Palrem  ;  vro- 
pter  foom,  scilieet  laiulamlun.  el  gloriUcaudom,  fn- 
cta  sitntcmnia,  cl  per  qucm  factu  tnnt  omnia.  Kt  boc, 
dando  atictorcm  s.dulis,  scilicet  Clirisium;  ol  litmc 
dando  passkmi ;  ct  sic  eoosommando.  Qucm  ordi- 
ncm  si  ilitigenler  aitoodis,  vidcbis  homincm  debotSM 
salvaii  ctiamsi  nullus  angelus  ccci.li  sct. 


c:s 
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SANCTI    ANSELMI 

SE  RMO 

DE   PASSIONE    DOMINI 

(Kx  mt.  n.  1697  Bibiiotheca  Regia.) 


Dominc  Jcs«i  Cbrislc,  paslor  hone,  qui  pro  gregc  A 
Iim  inori  ilignalus  cs,  agnosce  mc  intcr  ovcs  luas  ct 
tralie  ad  pascua  lua,  cl  agnoscc  oviculam  tuain  ul 
inercar  esse  ari  dextcram  tuam.  Fac  me  participcm 
glorije  tux  qui  amarum  calicem  bibisli  pro  ine; 
prcna  lua  torqucl  conscientiam  nieam,  tonncnlu 
crncianl  meinoriam  mcatn  :  cgo  cuim  limui *•  potio- 
ncm  quam  bibisti ;  ego  peccavi  quod  tu  tulisti ;  cgo 
ftcrvus  conlumax  commisi  qtiod  lu  devapulasli , 
cgo  *•  quod  lu  exsolvisli ;  causa  luac  morlis  fuil 
iniquilas  inca,  viilncra  lua  feccrunl  crimina  moa. 
Yx  peccatis  incis,  qux  tam,  amara  morie  cxpiari 
oporluii.  OpeccaUi  nica,  /juam  amara  fuistis,  qux 
inilii  dulccdincm  promisi;4J6  ct  me  fefellistis !  0  Eva 
infelix  qux  pomum  momordisU  ct  uiorlem  omnibus 
iniidisii,  imo  ct  Dcum  el  lioinincm  nobiscum  occi-  B 
rii.sti  !  0  infelix  liomo  qui  brevi  voluptalc  tc  diabolo 
iradiriisti,  el  te  et  tuos  pcrdidisti!  Dco  quidcm  no- 
l.mleel  proliibcnte,  morlemcomminai.ic.diabolo  con- 
scnsisli;  Dco  disponcnlc,  bonum  invcnisti,  graliam 
a<  cepisli.  0  incflabilis  miscricordia  !  ubi  abundavit 
delictum,  supcrabuudavil  eigralia  (I  Tim.  i,  44),  ut 
ciim  salisfacete  pro  culpa  nullus  dcbcrcl  insi  liomo, 
inilliis  absolvcre  polcral  nisi  Detis.  Miscr.it  ul  bouio 
licrol,  qui  coifl  pro  sc  nil  dcbcrct,  moriemlo  pro  no- 
bis  di:licitiin  iiosirum  solverct.  Proplcrca  Dcus  camc 
induiiur;  qui  esl  coi.cipilur,  Ycrbum  incorporalur, 
/Eternus  nascilur,  panis  involvitur,  in  prxscpio  po- 
niliir,  cirrunuiriilur,  baplizalur,  esurit,  ler.lalur ; 
Dcus,  nl  boino,  vcndilur,  capiiur,  lenelnr,  ligalur, 
convicialnr,  opprobriis  saluralur,  acelo  el  fclle  po-  C 
tatur,  spinis  coroiialur,  inlcr  lalroncs  coiiipuialur, 
inorto  luipissima  condcmnatur,  cruci  alli^iiiir.  Kccc 
quomodo  proprio  Fri.ojion  popcrcil  Dcus.scd  prono- 
bis  iilum  iradidil  (/fom.  vm,  52).  Ogralia  tradontis  ! 
O  pietas  moriis !  o  bonc  Jesu  !  o  pio  Jcsu !  quid  tribuam 
libi.quid  sustiuebo  pro  tc  qui  tol  et  tanlr.  siistinuisii 
promc:e\bibitio  operis  probalio  csldilcclionis.  Quid 
crgo  faciam  qui  lantum  iiidiguns  ac<  epi  ?  quiri  r<  ri- 
d.nn?  quid  rcpendam?  Accipc  quori  tmun  c-t,  lac 
de  servo  tuo  qnod  tibi  placct ;    non  dcboo  tibi  au- 


fcrre  jus  iuum,  non  dcbco  darc  alicno  domino  scr- 
vum  tiitiin  :  jus  luum  anima  mca  csl,  servus  tuus 
corpus  meum  cst;  jus  luum  fciisti  auimam  ineam, 
qtiando  proea  posuisli  animam  luain  ;  servum  luum 
fecisli  corpus  incuiu  ,  qu.mdo  pro  eo  trariiriisli 
corpus  tuum  in  mortem.  Totum  lc  dcdisti  pro 
nic  el  opcrasti  totura  in  me ;  cmisti  tibi  spiritum 
mcum,  emisii  tibi  corpus  mcuin,  ulrumque  servum 
tunm.  Tuuscrgo  sum  spirilu  ct  corjiorc;  ulrumquc 
debco  tibi  impendere.  Diligam  te  crgo  ex  toto  corde 
meo,  serviam  libi  cx  toto  corpore.  Caligavcrunt  pix» 
mc  in  morieoculi  tui,  advcrlantnc  vidcant  vanilatcm 
vagi  oculi  mci  ;  conviciis  cl  bbspbemiis  patuerunt 
aurcs  lux,  paiebunl  ad  clamorem  pauperis  anres 
surdae  aures  mex ;  fclte  et  aceto  pouium  cst  os 
luum,  vcritaiem  ct  judicium  loquaiur  mendax  na 
mcuin;  extensx  suntin  cruce  manus  tu.v,  exlen- 
deuliir  inopi  manus  contractx  manus  m&c.  Coiditi 
snnt  clavis  pcdcs  tui,  dirigcnlur  in  semitas  rcctas 
pcdcs  distorti  pedes  nici.  Apertum  csl  lancea  litis 
luum,  apcriam  per  confcssionem  cor  meum  ut  U- 
tcar  vulnus  mcum.  Anguslias  moriis  pcrtulit  lotuiii 
corpus  tiium.  ut  membrum  ficrcl  luuiii  corpus  pu- 
Iriduiu  corpus  meum.  0  bone  Domine,  quid  rctri- 
buam  libi  pro  tanlis  bcnefioiis,  cgo  vilc  mancipium, 
scrvus  inulilis?  Cauricbo  au  dolebo  d<:  moitc  lua? 
oanc  uirumqiie  faoiam,  gauilcbo  biqtiidcm  ric  giaiia 
tradentis  cl  de  cbarilalc  moricnlis  (lla-c  c\  nic.l.  II, 
De  liumana  redemi>t.,  p.  222,  2"  eriil.).  Sed  prins 
dolclm  de  causa  morlis,  id  cst  ric  conscicnlia  pcc.  aii, 
ctcomlolebo  moricnli.  Sinon  gaudeo,  ingralns  ftiun  ; 
si  non  doloo,  crudclis  siim  :  scJ  quia  lcmptis  est 
flcndi  aiilcqiiam  ridinrii,  ainbulo  trislis  dcmisso 
caniie,  cl  assimilabor  passioni  lux.  Fcirum  igiwr 
pastionil  IttE  pertraiiscal  animam  nicani,  ot  tnil 
Un  suspcmlal  (oncupiscenliam  mcam.  Confige  h~ 
more  ;uo  camet  meat,  ul  nou  eam  posl  concupisenii- 
lias  mcas.  Morlilica  in  caruc  mca  Klimulos  carnis 
omucsqiic  libiriinosas  coinmoliuui-s,  cl  ria  mibi  vo- 
ra.o  cl  pcrpcluam  caslilatcui  el  \iiaut  xlcrnaui. 
Anicii. 


VARLH  LFCTIONl.S. 
*  l-eg.  confcci,  aut  aliud  timile  verbvtm.     ••  bccsl  vcrbum  conlraxi,  oul  nlit«l  siiriU. 
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SANGTI    ANSELMI 
EXHOBTATIO 

AD  CONTEMPTUM  TEMPORALIUM 

wr 

DESIDERIUM  yETF.nNOKUM 


Quiil  agis,  o  homo  T  qoid  quasi  jiniiciiliini  versa-  \  el  ingcuti  ooiifusinno  drprcsvi,  Ircoacns  in  ill.i    boru 


n-  in  niuntloT  S.ipicnlcm  cl  disoreiorcm  crc:ivil  lo 
Oominus.  Ne  assimilnri  vcli»  iis  <|iiibti8  doest  pru- 
•leiili.i  ;  iuvigila.o  miseraiidc!  niiscrcro  lui.  Esln  Sa- 
piem».  PrnpiiT  ic  Deus  excelsus  Uc  cwlis  advenit  ut 
tc  -i  tcrrcnis  clcvarcl ad  coslum. 


roulabcstal  cx   foininlin.    oiiuia. 

Eslo,  insensate,  sciupor  paiaius  ;  vigd.i  IiImt  nli 
omui  fxeo  lorrcna;  observa  iilal)  MMihM  M.m.libs 
M  cogilaliouibiis  luipissimiscruari*.  K-.ii»  provuliiN, 
inscnsate,  cxeilarc    a  souuio   iicipiili.i'.   Si   vis  esse 


In  ntiplii*  coelcslis  Sponsi  vocalus  cs,  iiotno.  Cur  cuclcstit,    sciupcr    quu:  lcircna    suut    ClMCrilt   ol 

coiilcutiiis  ,  et  iudiguuni  tc  Cxbibcs  T  (Juoniodo  intra-  dospicc.    Pcrfortoriiiu  cxcmpla  scrlarc,  ut  ail  para- 

liis  ad   nupiias,  dicilo  inilii,  non  liabens  picliosain  disnni  dcliciartim   ci   dcsidciabilem   poi  vcnia»   pa- 

vcstcm,  ncc  lampadcni  rcfidgciiieni  ?  Ilabc  inundiini  triam  saccrdolum. 

odio,  fac  mcdiialioneiu  luani  iu  Deo.  Exsccrarc  ma-  Qiurc  odisli  vitam  luam,  ■ImiBiluTQwiJ  prciio- 

litiam  ct  pcccaium.ct  diligc  bcnigiuun  Redcniplorcui  sius  nniina  tua  tfmrh,  iulidclissiinc?  Acocde,  pro 

tuuiu  pora,  anlcquain  claudalnr  osliuui  pfcnilontix.   I,.c- 

Coitscrva  lc  in  lerris;  sicut  angclus,  caslos  ju-  lilica   eacicslcm   cxcreiluin    in    lun    conveisalionc. 
giler  ac  sauctos  liabc  cogilntus.  Emeudarc  a  per-  Exspcctal  medicns  vidcrc  laorymas  tuas.  Accule, 

vcrsis  cogllalionibus,  nc  niiiudi  impliccris  actibus.  B  noli  tiuicrc.  Oslcndc  vuluiis  liiuin,  ct  ofler   medica- 
Libcra  auimuin  luum  cx  bujus  niundi  ncgoliis  va-      niciilum  lacryinariun  cl  flcluum.  Eccc  aporluiu  .  st 


nissiuiis  cx  inlcgro,  ui  supcr  eoclos coMiicris  a  Cbri- 
&to.  Esto  velut  nubes  ad  profcrcndaui  pluviaiu 
lacrymarum  ul  possis  exstinguere  Uammas  pccca- 
torum. 

Rccordare  illius  diei  trcmcmkc ;  apponc  rcmcdia 
viilncribus  anitux  liuc.  Anibula  virilitcr  in  icgc  Do- 
fniui ;  fac  jugiicr  mansiouem  profcctuum  pcr  sincc- 
raui  fldem  atqitc  charitatcm.  Crcscc  quoiidie  pcr 
«liscipliuain  in  contiucniia,  babcns  spem  eertam  vi- 
dcndi  Dominum  in  i lariiaic  sua,  ct  rcgno,  ct  gloria. 
Ckive  ab  otioso  verbo,  nc  rcccdas  a  Christi  man-Jato. 
riatua  bonam  planlationcm  in  rordc  tuo  cl  in  auima 
tii  i,  viiiiitcs  scilicet,  et  vias  saucloruui  Patrum,  ct 
Deo  placcntiuin  sacerdoluin. 

Uomor  esto,  niiscrabilis,  quia  in  mcdio  l.iquco- 
rum  diaboli  amhulas.  Evigila,  ne  in  moriis  bara- 
ilirum  incidas.  Ne  tc  arbitreris  diu  victurum  iu 
terris  ;  nc  pro  lioc  diutius  in  malis  aclibus  imiuorc- 
ris.  CbristHin  scmpcr  exora,  ut  lotus  alTecius  ttius 
fruotificei ;  ut  bona  tcrra  ct  optima  sit  fruclifera,  ct 
Deo  acceptissiina  vita  tua. 

flabeto  aute  oculos  tnos  dicm  exitus  tui;  festina 
hi  illa  Itora  sino  pecialo  iuvoniri,  ul  in  die  vocaiionis 
tu*  nnima  lua  conseendat  ad  Deiim,  evecta  offlciis 
angcloruin.  Habeto  odio  liunc  munduui ;  Redenipio- 
reiu  luum  toto  mentis  desiderio  dilige.  Non  m  gli- 
gnt  anima  tua;  noc  oblcciolur  dulccdinc  ac  suavi- 
taic  laqueorum  diaboli   monifera,  nc  plcna  pcccatis 


oslimn  pucnitcnlix.  Acccicra   priusqtiain  claudatur. 

EITunde,  dum  tenpus  est,  larrynias,  nc  in  alio  Ufr 
culo  sinc  nlilttaie  plangas.  llic  cuiiu  niiscrioordia, 
ibi  judiciuin  ;  bic  volupias.ibi  lormcula  ;  liic  risus, 
ibi  vcro  fletus;  bic  cautus,  ibi  iguis  xtcriius  ;  hic 
oinaius  vcstium,  ibi  erachlaa  veriiiiuiii;  liic  claiio, 
ibi  buinilialio.  Iliimiliarc  crgo  in  viia,  nc  in  lcuchrig 
cxtcrioribus  condcmuoris.  Non  crgo  oblcotci  tc  liic 
lcrrcna  dclcciatio,  nc  ibi  sit  amnra  dcploratio. 

Quis  non  plaugat  nos,  cl  quis  uon  dcfieal  ?  Odien- 
tcs  viiam,  diligimus  moilem.  Quid  rirnliin  alquc 
inagniflceuiius ,  quam  cxcrccre  mentcm,  nd  servi- 
tutcm  rcdigcrc  caritcm,  ut  obediat  animi  impcrio, 
**  consiliis  obtcmperct,  impigre  ciscqoatiir  proposi- 
tum  animi  ac  voliinlalein.  Quis  atiiem  jucuiidior 
cibus  quam  voluntalcm  Dci  facere ,  virlulc  mentis 
impi  lits  snpcrare  diaix.li  ? 

Quisquc  5oipsiim  vinc.l,  iram  contineal,  nuliis  ii- 
lccebris  emollialur.  Nou  pcriurbelur  advcrsis  ,  non 
191  eitollatur  prospcris,  ncc  qunsi  vruio  varia- 
rum  rcnnn  circumfcratur  miit;uione.  Rcjiuta,  cba- 
rissfnv»,  iu  tcmeiipso  quid  melius  est,  in  pij-seiui 
sivculo  pro  pcccatis  plaugere  ac  crcbrins  eioiare, 
atit  in  ignc  .rtcrno  sino  aliqua  utiiitaiw  dtllere. 

Cur  tabescit  virius  animi  lui  aiTeciu  ac  dcsidcrio 
pereuutis  muudi?  Elcva  meuiem  ad  inxsiimabilem 
iCleruae  feliciiaiis  rlariiaicm,  quam  ocnlu>.  ik>h  vi- 
dit,  nec  auris  audivit,  qi:..,m  prjcparavil  Bcus  dili- 
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in  engiiaiw,  iit  risu,  ulatldcla  Dei  perfcolissimtts  in 
Oasoiboi  demoiistroris.  Sltide  pr.T  omuibus  uc  lia- 
beas  niiuin  uih  preetcr  diabolum. 

Quid  libi  niuiuis  prot!c*sc  potcst,  si  ejtis  solliciln- 
dinilnis  colligaris?  Quid  acquires  dc  prcliosi  vcsi- 
uicuit  cura  ,  tiisi  a-lerna  supplicia?  Quid  lumoro 
rlevalionis  inflaris?  Quis  non  conlrcmiscai,  lamcule- 
(ur  el  lugcal,  ctini  iu  conspcctu  augciortim  ct  iio- 
iiiimim  occiiita*uoslra  maiiifcslahiiiitur?  Cur  malis 
aclibes  tnis  contrisias  patrcm  piissimum,  inscnsatc, 
«1 .11  le  in  filiorum  uumcro  dignatas  cst  coinpnlare? 

Prnhibc  a  malo  liugtiam  iHam,  inquire  paccnt,  ci 
.scquciceam  (Ptat.  XXXMI,  14),  nc  irrilalus  Domiuus 


Castitas  liomiiictii  Dco  proximnm  rcildit,  casliias 
lioiniiii  Dcum  proximum  facil,  caslis  rcgnuni  ecclo- 
lii iii  promiuilitr.  Qtto.l  si  adliuc  caruis  stiinttlis  tan- 
geris,  si  adliiic  libitltnis  ItlSJgcstiOBC  pulsaris;  me- 
litoriaui  mortis  lilu  ohjiee,  diem  cvitus  tui  propone. 
fiucm  vila»  aute  occulns  luos  adhihc.  Propouc  lilii 
fultiruin  jiidicitim  el  futura  loriucnta,  propone  lilii 
infcriiontm  p  rpetuos  igucs,  proponc  libi  gehciuiac 
poenas  l.orriliilcs. 

Ora  cnm  l.u  lyinis  iudcsiuciiiei',  orajngiier,  insiste 
Oratiooi  frcquciitcr.  Procarc  Dcuni  diclius  ac  uocii- 
luis,  iuctimbe  oraiioni  assiduc,  gemc  setnpcr  ctplau- 
gc.  Siirgc  ad  preccni  in  nocle,  pcrnocla   in  oralione 


malis  tuis  ul  ncqiiissimum    scrvuni  pcrpciaani  tra-  B  cl  j)rccei  iociimbc  nociuruis  vigiliis,    rursuin  ora,  a  1 
<lal  ad  pamaiu,  si  cum  soqtii   noJucris  ad   gioriam.      nodicom  clatisis  oculis. 


jElei  iio  rcgi  iii.litattnus  propriis  abrentmti  i  volun- 
lalibns.  Estn  omni  vilitaic  vcl  extremiUilccontcntus. 
Prouaotia  tc  lingua  tua  omniUus  infcriojcui,  imiuio 
«i.-rdis  aflcclu  crcdo  tc  viliorem.  Age  «him  vacai, 
quod  in  perpelaaitt  expediat. 

Coasurgc  pcr  noctcm  ad  oratioucs  cl  Ir.crymas  ad 
Ociiiii,  ut  iihcrcris  ab  omnibus  laqueiset  scandaiis 
passiottuiu.  Si  euim  subito  rapiatur  a  le  anima  laa, 
peccaliix  reperielur  ei  fetidissima,  nou  liabcns  tcm- 
pus  puMiileiiti.e  ultimx.  Qnid  diccs  morli  in  bora 
scpar.tlionis  lur,  cum  jam  non  coticedetnr  tibi  vel 
uiouKMtlO   tiiiios    lior^e  vivcre?    Ilabeio  prx  oculis 


Oralio  rrcqucns  diaboli  sttninovot  jaeuJa,  imninn- 
dos  spirilus  precis  cxpcllil  ficquei  lia,  imiuunilos 
spirii  us  orationis  vincit  inslanlia,  «Lenionia  oraiionc 
vir.cnator,  cntuihns  malis  prxvalel  oiatio. 

Adime  tibi  qnoqwe  saitiritalcm  panis,  parctmonia 
luutn  eotpus  casliga,  jejuuiis  cl  absliiiciilia-inleuUis 
paliidaora  gcrct  aridum  porta  coijms.  Esuri  ct  siii; 
ahslinc  ct  arescc.  Niai  jejuniis  cru  liaris,  uon  polcs 
iciitatioiics  vioccrc. 

Eslo  linmilis,  cslo  in  hnmilitalc  fuiidatiis,  bumilia 
lc,  niiuimuni  tcfac  Nulli  lc  pnrpOMt,  imtli  tc  supc- 
riorv?m    dcpuics.    Existinia    onmcs  siqicriorcs  esse 


ilicm  inorlir>.  Perlracla  qnaliicrstalucndiis    sis  ante      tibi.  Oiiiniuiii  te  minimum    ciisltina,    infciiorcm  tc 


couspcclum  judicis.  Para  jugiter  lampadem  tu.un  in 
conaisrvalionQ  oplima;  fcstina  ut  scmper  sit  ac- 
ccnsa. 

l>cs,  ;cc  tcmporalia  cl  cidtica,  nl  lanquara  cvi- 
mins  bcliigerator  pompnm  reiinqucns  lascuti,  pos- 
sis  biaviuui  posi  vicloriam  promcreii.  Hecurre, 
iniscrabiiia,  ail  couscieiiliam  luam;  eaoocra  te  |»oii- 
ileribna  ■uUiciludiauni  lcrrciiarum.  Nou  reguci  con- 
icutio  iu  10,  iiiin  contradiciio,  non  uUa  oninuio  ini- 
quilas.  Tcrroua  rcspuc,  cadcstia  appctc,  tcinporalia 
.1.  ,cic,  scuipiusmam  heaiiludJoem  itiiigc 

l-.-.pcrgtschrc  (>ariimpcr  a  somiio  miscraiido,  rpeii 
m  uiuni.obsccra  licum,  piojicc  a  lc  oncra  peccalt:- 
ram.  Ora  frequenicr,  aino  ccmiioiw  lacryuias  fuu- 


C 


onmtbns  dcputa.Qnamvis  sttm.tius  sis,  huuiilitatem 
tctie.  Ouanto  ciiim  humilior  ftieris,  lanio  IC  sequc- 
lur  gtori.c  altiluiio. 

Cavc  jacianliam,  cavc  osicntalionis  appelilum, 
ravc  glnria:  inauis  slmliiiu.  Non  ic  arrogcs;  non  lo 
jactcs.  Non  le  insolciiler  eMtdlas;  alas  superbi.T 
iioii  cxtcndas.  Elationis  penuas  nou  erigas,  uibil  de 
ic  pnesomas,  nibil  bonitibi  tribuas. 

Oc  jnstilim  virlule  uulla  clationc  snpcrbias,  dc 
iionis  liiclis  iion  altoli aris,  dc  bono  opcre  noit  ploria- 
lis  :  bumitiare  ul  ex  illcris,  ne  exallalus  lininilicris : 
qui  cnim  altolliltir,  biimili.iliir ;  qui  cxalatur,  ihtjici- 
tur  ;  qui  i  h  vaitir,  prosiciniliii  ;  «|tii  iiiflalur,  alli- 
diltir. 


ile.  Molliticni  aiiinii    l"gc,   iirgligculiam   exsecraro,  q      Sii(K*i bia  angctos  dcpnsuil,  lnni.ir  rcgna  dissnlvil, 
iu.djliaiii   dcXeslarc.    Ama    mausucludincm  ,   diltgc      arrogaulia   sublinics    liiin  i  iavil  ,    huu  i  ilas   caoOM 


i  ooliiKtiliam,  mcditirc  psalinodiatu. 

Kcstina  orare,  dtim  lCmpOS  CSt  puonileiili.c.  Ut  i,;o 
Ociiio  ei  tol  i  anim.i  U\:i(iJ<U(h.  uu,  3D),  sictil  tlle 
«lilexil  le.  Tnuc  die.w.  '■  idu  ii.  Amoic  Cbr.sii  abnega 
lemepiipsum  libi.  Acioi  viut  IM  onini  bora  cu- 

slo.li.  Ear.  |e  alicniim    lb   aclibus    sjtuuli,  ul  b:ci  I M 
clb.ii.iiis  rtglli  Dci. 

Au.li,  aninia,  qtix  loqnor;  ausculta  qn  c  d:co;al- 
ICOOe  quv  inoiiCO.  iNnlla  jam  imiiminlilia  ;olln.ui^, 
iiolla  lilnilinc  inaculcris,  ab  omni   lc  caruis   coiru- 

picla  sn  pciiitc,  jIi  oiiitii  camifl  corroptioue  cxti  abe. 

Liivuiia  ultra  uoii  inva^Cx.il,    libbM    vllffS    BOO    lc 
t!c\uicai.  Ucliu*  ciunt  cslinoii  qnaiu  bbidlOC    u;a 


ncscii,  btimililas  lapsum  non  novil.  Cognosce,  mi- 
st  r.iiulc.  quia  buuiilis  Dous  venii.  Auibula,  siculille 
ambnlavil;  scquorc  cvciiipliiui  ejns,  imilaro  vesligia 
illius. 

Kxistc  libi  vilis,  cxislc  abjeelus,  cvisle dcs(>cctus, 
displicc  lilii,  dcspcctuscslo  .ipud  icnielipMiin.  Qui 
Cllim  sibi  ubs  esi.anic  Heoui  magiiiis.  Qui  sibi  dis- 
plicet,  Deo  placct  KstO  crgo  paivtis  in  ocnlis  luis, 
uisismsgaai  iu  oculli  Doi  .  lanlo  cnim  eris  apud 
IVmo  preliosior,  quanlo  apud  lnnuincs    tlospcciior. 

Pofla  seinper  veieetmdiani  in  vullii  ilc  rccorda- 
ii. ■ue  ilclnli ,  porU  ptujorem  m  facie  dC  mcmoiia 
couuuissi  pcccati.  Tcccali  pudoic  oculo.»   lOOS  altoi 
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IMIBIlO  <'!'•.  porCUIM    COrdO,     lngtibri    VMlO,    ifiCCU 

hivoI.iiiih,  cpnrUM  clllclo  corpiii,  icmpoi  Ittgenti 
icutpoi  ui<nrcni,  Mntper  gcitMitii  leinpar  intpiiia 
cordii  ouilUou*.  Sii  coinpuuetia  in  corde(  lillUOIllaM 
in  poctorc  ,  dclocloi  lc  Mmpor  plauctui  el  lu<  lui< 

Kilo  tompor  peroltM  id  locrynMOi  rMancMmot 
UcrynMM  ottnquam  draerai,  Nulli  lo  rm  ilo  poccoM 

sertirmn  farial,    InOOMOOtOr    in    cnrdo    luo   spcs    cl 

loiiniiio  ounofMonl.  8k  ipora  inliericordlnmi  w  ojm 
inetJuotitMm;  ik  iomoi   indulgeiiliai   erigai,   il 
ntotm  gcltounui  Minpor  nuligal< 

in  ItdlnulMUbui  tuii  iion  eonlriilorlii  In  l.inguo- 
ribuo  UnogroUoi  ogo  Doo;  volorc  lo  magii  luimn 
opU  quam  coraorc,  v  ilefo  Ifl  magitnpta  monM  qmom 
cerne.  A&gritudo  caruem  tulnerat,  moutcio  catligal. 

Si  protpcritoi  irrieerii,  non  eviollarti ;  il  edverai> 

la%  acridcril,  non  dcjiciaris.   Si   COntigcril    ealami- 

M0|  pnoilliuimomon  ccittoa.  ti.ii<»-i<»  Irmprmnmn 
imii iu  prooporii,  Ii.iIkid  pciicnUam   in   edrarsio. 

Prohari  lc  in  (Jolorc  COgnOOCQ,  00  evallcris. 
.Avpialis  esln  in  otiiuibus,  mcnlcm  ncc  gatldio  ncc 

192  •"«•"•rccuiiinnncs.  Omnia  ;equali  jurc  IttOtinO, 

a.i  iiiillain  InaohmUam  comnmMric.  Nullus  ic  eonni 
iiii|i.iraliiin  iuvcniat,  nullus  lit  CMttl  quciii   iioii  iuc- 

ihi.i'10  iua  pi.eveni.it. 
Propone  libi  mhilcssc  quod  uoo  peeeil  eccnJere. 

In  sccumlis  mcdilare  Ojtttt  paclo   adversa  fcras;    fu- 
tiiras  sc:iqicr  comoiiuiscere  miscrias.  Ccdil  alvi  rsus 


vinii    ni.iliii.iin  lioiul.ilr    Tr.mquillj   rliam  n,   i 
lllai  i •iHiiiiiin  •11« |  prode,  tp<  1 1  Iran  imiIIo  ninli  ilolo 
■  •iii  iiijinii     v.ililc    ciiiin    coiucilii    aiiiniuMi    viiluui 
lnclutum. 
Blconlriklaverii  frairrm  lumn  in  aliquo,     i  ••   na 

niMntioM  i "i II"  Si  oiTendci  i iu  i  ,tr.-,  rncm 

I  i  rtiui  iii  prci  c    OiTcnii •.  in  i  i  nu  vr  (ijni  on.ub, 

H ■lcriioio  ihlci  iniiiit  ..irci  iii,   bwmililalc    ;nl   vrniain 
iiiin    provoca ,    nipnlici   umnio    vrniain    dcnrccarc, 

aflVi  in  pmnoraj 

1'clcnli  raniOM  plarrntcr  imlulge  ,  rewrlrnlcin 
sla(iinaiii|ilci  icrc,  re/Cuutrni  cniifrslim  bruigna  «is- 
cipc  <  lianl.ilc.  DiiiiiUc  iil  iliiuiiialur  libi  ,  IgMCCe 
K  ui  IgNOOCOlur  libi.  Imlulgciiliam  nou  babelns,  nui 
tlcilcris.  I.i  si  illaj  noii  siqipliccl,  si  bitii  tlimilli  non 
poslulrt,  si  dcprccandi  lniimliialciu  uon  lulic.a.  kj 
pCCCCtOm  siium  iiijIj   ronscicnlia   non  OgnOOCOl;  lo 

rdau  cx  corde,  iu  dimltM  cx  aninm.  iu  graUc  in- 

dulgc,  lu  vcniam  cx  prttprio  voluniatc  conccdc. 

Ncn  relcnlcs  cordis  cl  dolorrm,  ittMff  i  cnrdc 
fralcrtiam  olfciisionem,  aliena?  iicquiii.c  non  scrvcs 
dnlorcm  ;  odium  enlm  a  rcgno  Dei  boininem  sepa- 
tat,  a  ccclo  siililrahil,  a  paradiso  cjicil.  Odiuin  CCC 
pcncMnC  adimitur,  ncc  marlyiio  rxpialur. 

Quiil  idi  rcfcram  igucs?  InviJi.i  cuncla  virluiuiii 
pcrmiiia  eoncrenmi;  iavtdia  cuaicn  nono  ardorc  po- 
lUfera  dcvor.ii.  II. iv  piimmii  sihi  nocci,  primnm  sc 


CMttl  consilio;  advcniciilcs  inqictus  Iraiigit    pr.cinc-       mordct,  primo  suiiin  rodil  amlorcm.  luviJi.i  an 
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dilalio.  tt  ad  liona  igilur,  cl  ad  inala  cor  iiiiitu  prai 
p.ira  ;  cl  boiia  el  maia  prout  cvciuunl  porta  ;  cdveraa 
ct  prospcra,  ui  oecurrunt,  lolora ;  i|uodcnnquo  evcne* 
rii  sustitic  mcnte  libora. 

Si  prmvenorit iraetiadia,  restringo  illam  ;sipr.coc- 
cupavcni,  mitiga  cam.  Tompera  Imorcm,  tempera 
iiidi^iationcm,  coliilic  Cttitui  uioium,  rcfrcna  ira- 
Ciiiidic  inipcliim.  Si  non  potcs  iram  vilarc,  vcl 
Mmpera;  si  nonpoMs  furorcni  oavcra,  vcl  coliiiM-. 
IHscc  mala  fcnc  putins  qu.un  rcfcrrc;  discc  mala 
magis  lolcrarc  quam  laccrc. 

Kslo maiisticlus,  cslo|iaiicns,cslo  milis,  cstomodc- 
stus.  Soi va paiiculi.ini, scrva  inodcsiiam.  Dcspiccpro- 
bi  a  illala.'  ConlunicIi;c.  S-igiltas  couluiiicli.c  palicnli;c 


imca  csl.   sciisum  comcdil,  prdttl  urit,  mciilcm.illi- 
cit,  cor  liomitiis  quasi  qicc.laiu  pccth  dcp.iscit. 
Occurral  ergo  conlra  idnm  bnuitoc;  advcrcni  m- 

vidiam  praqiaictiircbarilas.  1'accm  ama,  paccin  di- 
ligc,  parem  cum  oainibua  rciiuc,  cmnei  in  nmacno- 
ludinc  cl  cbarilalc  amplcclcrc.  Non  sis  in  pace  inii- 
dus.  Ksto  alfccui  piomplua  ,  senqvcrqcc  rctiuc 
viiiculum  conslantix.  Ilabclo  n:cnlis  pttcabililalcm, 
aniiui  bcniguitatem. 

AITabiliscsto  in  scrmonc;  gralo  .inimo  ad  omncs 
apparc,  fugo  rixas,  vita  liics,  cave  coi.lcnlioncs, 
lolle  lilis  occasioncs.  Liicui  spcrne,  vivc  scmpcr  in 
pace,  iu  nulla  aciionc  studeas  dcccriarc.  Coiilcniio 
liics  parit,  rixas  gignil,  faccs  odiorum  acccndit,  pa- 


c  ypco  fraii^c.Piarl>ar.iconlravcrbumas|iciump.iticii-  D  comcordis  exstin-uit,  concordiaiii  rumpit. 

li.ccljpcuui;  contra lingtuE  gladium  paticnii;c  pnebc 

sciilum.  Qiiamvis  qoisquc  iucilcl,  qii.imvis  cxaspc- 

ict,  quamvis iiisnhet,  quamvis  conviciclur,  quamvis 

ciiiniiicliir  ,  quamvis   ad  litcm    provocct,  quamvis 

coiivicium  dicat,  quamvis  iiijuriam  f.icial,   quamvis 

coulumcliis  allicial,  In  silc,  lu    tacc,   coiiicinnc,  lu 

dissiuiula  injtiriaai,  iwii  rcspondc.is,  coiivicium  non 

retorqucas.  Taeendo  eitina  vimcs. 

Discc  a  Ghristtt  tolcrantiam,  discc  Modestiam. 
(dirislum  atioilde,  ct  iioii  duieas  dc  injuriis.  Consi- 
dcratioHC  justitise,  dolorcm  lempera.  Iuimicos  oiuni 
modeslia  placa,  mala  aliorum   tuo   bono  exsupcra. 

Ciiiu  crgo  dcrogalur  tilii,  tu  ora;  cuin  malcdicitiir 
libi,  tu  b.Mieilic,  uMMJiccuti  ttbi  benedicUonem  op- 

PaTttOL.   CLVIil. 


Si  cccidcril  iuimicus  luus,  noii  gralulari;  in  rtiina 
a.lversarii  noli  cxtolli ;  sil  libi  magis  crga  bumilita- 
icm  cjus  litimanus  affccMs.  Saliare  flclibus  inalicnis 
mccroribt>s.  Non  sit  tibi  ferrcum  pcclus,  non  dura 
pr.ccordia.  Sic  alicnam  luge  miseriam  ,  lanqnam 
litain.  Cum  flcnlibus  lle,  lugenlibus  meulis  aflcctum 
conjunge. 

In  omuibus  actibus  luis,  iu  omni  opcre  tuo,  iu 
omui  convcrsalione  lua  imitarc  bonos,  ataaalarc  sau- 
clos.  Sim  tibi  Patmm  exempla,  discipliiuc  iuciia- 
menia.  Nulluin  vii.c  scandaliiet  infamia,  mtlUun 
opinio  coniristcl  Cdhrorsa.  Disce,  bomo,  fl.igrarc  pne- 
couio,  tcstimoiiitim  bonum  babeio.  Nullis  fama  tu.t 
ohscurcitir  lclori!  us.  millis  laccietur  npprobrtis. 
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Cave  gloriam  popnlarci»,  vila  vulgi  admiraiinnr-in,  A  fafcdMi,  ileclina  mondacium.  Cavc  f.ilsum,   nun- 


falurti  CMlCIMr,  fW  inagis  Ihmiiis  qnam  viilcri 
slu.lc.  Non  le  favor  seducal,  ncc  vttupcralio  frangal. 
Qui  liiulcin  non  appolil,  ncc  conlumeliain  senlit. 
Disccrnc  tc  ino  non  alieno  judicio.  Non  ex  aliorum 
m  (I  cx  lti:t  (c  menic  melire 

Qualis  habcri  vis,  ulis  cslo.  Professione»  tuain 
ct  lialiilti  el  MMMM  dcuKMistra ;  nc  prxbeas  ilc  le 
spci  laculinn,  noo  des  aliis  olilrcclanili  locun».  Viia 
inaltts,  cave  iuiquus,  bonoruin  eonsnruiiin  appete, 
Itonoruni  sociclaiem  require,  saiictis  iudividoe  ad- 
lixre.  Melios  cst  Itabcrc  maloiui»  ndiiim  qoam  cou- 
sorlium. 

Ali  otioso  eliam  sermonc  linguam  rompesce,  ab 
olioso  verbo  linguam  reprimc.  Sermones  iinpodico* 


quam  mcutiaris.  Lslo  in  vcrbo  vcra» ,  ucii'iiicm 
menlicntlo  fallas. 

Protiibe  juramcnlum,  tolle  jusjurandnm.  Sil  iu 
ore  luo ,  e$t ;  sit  in  orc  tuo ,  non  esl.  Non  sis  in  verbis 
facilis,  et  in  opere  diflicilis.  lu  turpe  volum  muta  dc- 
creium. 

Ibi  perca  ,  ubi  Dominu.n  cs»c  nesci*.  Vidcl  occulia 
qui  fecil  abscoodita  ;  et  si  te  uou  tlamnal  publii  a 
fama  ,  condemncl  t:tmen  propria  conscienlia. 

Iu  omni  opere  luo,  Dci  aoxilium  posce ;  oinnia  di- 
vi".v  graiije,  divino  dono  asr.ribe;  niliii  meritis  mis 
allribtias,  in  virtme  lua  uiliil  pr.esumas. 

Siue  consideratione  viriiim  niliil  voveris.  Imcr 
infidcles  compulantur,  qui  quod  voverunl  noa  im- 


respue,  fuge  inboncsii  vciba.    Ne  garrias  verba  ina-  6  jUcvemnl.  Occulia  vinuics  prx  elaiione.  AliscomJe 


nia  :  vaims  enim  sermo  cilo  polluil  menteni,  cl  fa- 
cileagilur  quo.l  libenier  cxamlilur;  boc  procedal 
tx  labiis,  qnod  aurcs  non  pollnat  audienlis.  Evita 
ininima,  nc  pervenias  ad  majora.  Qux  ioqueris , 
exislant  digna  atque  gravidala  doctrina. 

Sit  senno  luus  irreprcliensibilis,  sil  exspeciationi 
audicntium  utilis.  Discerne  quid  loqucris,  quid  U- 
ccas,  el  in  loquendo  el  in  laccndo  perilus  eslo.  Mul- 
luin  anle  delibcra  quid  dicas ;  in  nulla  rc  contcndas. 
Labiis  luis  signaculum  prxbe  lingux  lux,  silcnlii 
clauslra  oppoue ,  circiunclude  linguam  muniiione 
custodix.  Intcrrogaiijos  luuin  aperiat. 

Sint  verba  lua  pauca.  Mulliloquium   non   declinat 


liona  facta  prs  arrogaulia  ;  fuge  videri  quod  esso 
ineruisli. 

Vitia  cordis  tui  revela,  pravas  cogilationes  illico 
manifesta.  Si  palel ,  vitiuui  fil  ei  inagno  pusillum  ; 
si  Ittel  ,  (it  ex  minimo  magnum. 

Ancipitemdiudclibera  sealeniiam.  Quod  vis  agerc 
diu  exquire.  Absii  iu  bouis  segnities  remissa ;  absil 
torpens  ncgligeutia.  In  id  quod  expedit,  difler/e  im- 
pedil.  Desidia  frigescil  ingcnium  ;  negligeulia  et  lot- 
por  ilissolvit  animum. 

Nibil  sapienlia  melius,  niliil  prudenlia  duleius; 
niliil  scicniia  suavius;  niliil  slullilia  pejus ,  nibil 
iguavia   lurpiu».  Intloclus    facile  decipitur,  siullu» 


pcccatum.    Linguostis  liomo  imperilus  est :  sapiens      in  vitia  ciio  dilabilur 

_  !_    ._•:« ....-1.!»  .     Lm«I     ..... 1i  .....       Afi      ciiiliiii-i*    ^         /\..«  a.a  ■»■  ■!■       ^. 


paucis  ntiltir  verbis;  loqui  multum,  esl  stultilia; 
brevem  sermoncm  facit  scienlia.  Imperiliis  salis 
perslrepil,  cl  niliil  sensu  dicil.  Vox  insipicnlis  in 
mulliplicaiioncm  sermonis.  Semper  verba  ina  mo- 
dcrarc,  maneat  in  verbo  mcnsura,  in  scrmonu  sla- 
lera. 

Altenamvitam  non  lacercs,  dc  malo  alieno  osluura 
Hon  eoinqnines;  non  tletrabas  peccauli,  setl  coudole. 
Quod  in  alio  rieirnbis,  in  te  pcrlimesce.  Gravccri- 
jnen  esl  dclraelio,  gravis  damnalio  csl  dclractio  : 
lioe  feedius  niliil  esl,  lioc  summx  lurpiludinis  esl. 
Caiium  mos  est  lacerare,  canum  linguas  cxcrcerc, 
cartutn  rienie  peslifero  mordere. 

Quaiidoalii   delrahis,    lediscule;   quando  alium 


Quxore  promis,  0|>crc  adimple;  verba  tua  prx- 
cedanl  opera.  Cave  ne  dum  alios  docentlo  erigis , 
ipse  latidis  appelilu  mcrgaris. 

Cede  cilo  verilali ;  in  disputalionc  lollc  ccrtamen, 
lolle  Derlinacem  defcnsioncm.  Plus  diligc  audire 
quam  ditcrc  ;  in  principio  audi,  loquerc  novisslraus. 
Primu*  lacc.ts,  prostrcmus  dicas. 

Juvia  dignitaiem  redde  unicuique  bouorem.  CeJe 
nt.ijoruin  auclorilali ,  obsct]iicrc  voliiulali.  Malum 
aiitem  facere  jossus  non  acquicscas.  Malum  jiissus 
facere  non  couscnlias. 

Tenc  modum  in  omni  operc,  in  omni  re  discrc- 
lionem  lcne.  Quod  tibi  vis  fcri,  fac  altcri.  Talis- 
eslo  aliis,  quales  oplasesse  alios  circa  le.  Cave  bouo- 


niordes,  ttia  peceala  rcdargue.  Si  vis  dctrabcrc,   ad  p  res  ,  quos    lenere  non  poles.   Sublimitas  bonorum 
lua  MCCata  lc  rclorque;   non    alu  rius  delicta,   scd      magnitutlo  esl  scelerum. 


I  lopria  ccriu:.  Vilia  tna.  nou  altcna  inteude. 

Muiu|uain  alii  delr.ihcs,  si  l>enc  le  per^pevcris. 
De  (ua  crgo  corrcclione  sollicilu»,  dc  lua  saluie  iu- 
itiiliis,    siistirranlilius  atitlilum   non    pra-beas-    Pari 

;>i  iletiabenles  irnenlur,  et  autliciilt:».  Tauia 
cura  corrigc  lua  vilia,  quauto  slutlio  prospiris 
alicna. 

193  ^av^  quoquc   iu  omnibiis  luciulacium  ,    nec 

>i,  MC  Kludio  loipiaris  falsuni.  Nullum  bisluiu  ineu- 
tlj.  uiin  ;    oinuc  men<l.>nuin    c»i  pcccattim.    Ouiiiis 

'iiqtiiiiiculiUir,0(Cidit  animam.  El  :  l*erdetomne$ 
Ml  loquvntar  ninidaeinm  (Vtal.  v,7);  e» :  Te$ti$ 
ffiUnt  MMCril  iiuininitut  [Prov.  \\x  ,  ,'»).  Rcfuge  crgo 


Quid  differs  in  craslinum  ?  Potcs  lucrarj  ei  diem 
liodicrnum.  Cavctidum  esl  cnim  ne  et  illum  non  lc- 
ii.-.ts,  t  l  liunc  amiltas.  Non  cxiguum  dcliiiucnlum  esl 
vcl  liorx  tninis. 

Diclnisergoct  noclibus  Deum  precare ,  el  oculo» 
a  pctulanlia  rcpriinc  Tollcoccasiouem,  aufcr  inatc- 
riam  drlint|uendi.  Omuia  non  lurlmlcuto  animo,  s<  .1 
trani|iiillo  cortlc  disponc  ;  ncc  qucmtpiam  disuicliu» 
judices  i|ii.iiii  to. 

Rrevis  <>sl  lnijus  mtintli  folidlMi  modica  Ml  liujits 
ncnli  gloria.  (latlniaesl  el  fragilis  letnpoi.ilis  poien- 
lia.  Dic  ubi  siinl  rcges?  ubi  principc^?  ulii  )nuj>ere> 
loics?  ubi  rerum  locuplcles?  ulti  poientcs   lOCUtil 


<.H5 
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m 


nlii     divilcs    iiuiiuli'     Ouam    uiiibia     U  |||  .1«  nnil ,    »1  A 
M-lul  MMIIIlluiM  cv.iniiciiinl. 

Snlliuliidiiic  1 1  1  mii  inriilriii  Cnnlui  luul  ,  I  111  I 
rertim  iiirnlcin  cx.iR.laiil.  llvltMM  «linrliik  ,  niliil 
MMtll  :i|>|u*i.»s.  Scinpcr  rei|iiiriii  incnii»  haliclu»,  »i 
.1  lc  iiiiiinli  cnr.i!»  abjcccrii.  (Jui  curit»  Un<  m>  >c 
ini|ilical ,  a  l>ci  ainore  v*  M*|>aiji. 

Nenio  |iotcsl  uiiplccii  Dti  1/I01  iam.  fciimilcl  gxculi. 

[Scino  |iotcsi  impltctl  ChrUmn  ,  ilwd  ii  mmhImIi 

riopici  Dcimii  ergo  rciiunlia  oiiiuibu».  Suie  i«iipedi  ■ 
iiicnlo  HDCttll ,  Dcu  scrviro  slude. 

OhiiiiImi*»  aoniniunica ,  oiunihiis  tribue  ,  omuibut 
|ii.vbo.  Major  sit  bciicvolcnlia  quaiu  ici  iinpoliaU; 
ni.ijor  gralia  quam  res  tlala.  Mon  c»l  iiiiscricorJia 
iiln  11011  csl  hcnevoleiilia  r.ilc  crilopus  luuiu,  quahs 
luci  11  iiilcnlio  lua.  H 

Ksio  lcni|iloiii  IVi,  ci  Deut  cxcekus  iubiubil  in 


iV  J  > I •    lio  ,  jii»ii  .  IjImii  ibil»  iiii  1 1 1  >l  1  1   |'  IIOII 

l.lk  lllll    <IU4MJ   lllbllj*.   jl«'  I  I 

«Jin   iiuiJ  agia,  •>£>■  pro  lulrr.i  nni  ■    ■'■     \  1  >   >  1 

II  |      l<  IIIIIOII.lllOIH  >     I    I  v'   '   "i">ii<    .      lul 

iuni  |>i.i:»cn»  ,    (n  onnllilnr    MriClii    lliculo,    I1011 

lciu,  uicicr*»  ■.iroiiiillilur  ju»li.    .V 1    l> 

i laiidiiin  ,  i-iiotl  csl  llilil   liacduiil. 

L»lo  inorluu»  nitnulo  ,   «I  intiinlu»  uln    ilnmJi  i^lo 
ri.im  ospice,  Unipiaiu  iuoriu M  .     icul  kcpullut  nou 
baUjs  curain    ilc    ».trulo.    TMM|fMM    llrfnBHl    >l> 
0111111    lcircuo  U:   pnta    negolio.  Contcniiic    vi\cuj>, 
(litoil  potl  niorlciii  babcic  uon  pote*. 

Nihil  fcludcat  proplci  lawdem  ,    uiliil  |>*i*t>i<  1 
poralcui    0|)iiiionciii,     nihil     |iro|ilcr      I.  niaui  ,    t»>:d 
|iiopler  vilaiii  a-lcrnam,  i|uam  c«  nccilal  libi  i|«n  cum 
1'atre,  cl  Spirilu  sanclo,    vivii   ei  irgnal  Deuj,  |icr 
inUiuU  vicula  kZtuloruin.  Anicn. 
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DE  PECCATIS  SUIS  NIMIUM   FORMIDANTI. 


194  Inlerrogalio9*.  La-laiis    frater,  quod  hi  fide  f. 
Chrisliann  inorcris  "  f 

Respunsio  **.  Gaiideo  ". 

Interrog.    Gaudes    qtiod  moreris  "    in    liabitu  *T 
inouachico  ? 

Retpontio.  Gauilco  ". 

Interrog.  Faicris  le  tam  nule  vixissc  •• ,  m  meri- 
tis  luis  n-.cn a  xlcrna  ilebcaliir? 

Retpontio.  Falccr  '00. 

Interrvg.  Pceniiel  le  l01  boc? 

Retponsio.  Ptxnilel. 

Interrog.  Habcs  voluntaiem  cmcndandi ,    si  spa- 
tiitni  habcres1'1. 


Retponsio.  Eliam  '". 

luterrog.  Credis  quod  Doininus  Jesus  Chrislus  j»ro 
te  l0*  inorluus  csl  ? 

Responsio.  Crcdo. 

Interrog.  Agis  t0'  ei  gratias  ? 

Respontio.  Ago  m* 

Interrog.  Credis  le  non  posse  nisi  pcr  morlciu 
ipsius  salvari  ? 

Retpontio.  Credo  m. 

Inter.  Age  ergodum  superesl  in  le  anima;  n  liac 
sola  morte  totam  Gduciam  tuam  constituc;  iu  mdl.i 
alia  re  fiduciam  babeas;  buic   morli   ,M   ie  lotum 


coinmilte  ;    hac  sola  le  lolum   contcgc  m  ;   hac 

VARIiE  LECTIONES. 

••  Callatn  ett  ium  tnss.  Beccentibut  E.  (0.  el  0.  et  uno  Vaticuno,  1237.  et  uno  Btbtiolleccc  Satulx 
Cermuni.  Mt.  Yaticanum  Adniouilio  Dcali  Anselmi  Canluariensis  archiepiscopi.  Quicum]ue  juxla 
tnortcm  diierit  contrito  corde  et  coufesso,  mortcm  in  xtcrinim  non  videbit  mt.  Bec.  E.  iO.  Beatus 
Ansclinus  arcbiepiscopus  cuidam  morienti,  eide  pcccatis  suis  nimitim  formidanli.  ms.  Bec.  0.  Admoniiio 
ad  moricnlem  '•  Interrogalio.  nu.  Vici.  magister.  mtt.  atia  omtlt.  hcec.  "  Morieris  mss.  Bec. 
S.  Ger.  moreris  lk  Responsio  mt.  Vatic.  Discipulus.  ••  Gamleo  mss.  Bec.  et  S.  Ger.  etiani  •*  QuoJ 
moricris  mtt.  Bec.  et  S.  Ger.  quia  moreris  '7  llabilu  rcligionis  mst.  Bec.  S.  Ger.  habilu  monacbico 
••  Gauilco  nui.  Bec.  el  S.  Ger.  Eiiam  ••  Fateris  le  non  bene  vixisse  sicul  debuisses?  inis.  Bec. 
el  S.  Ger.  faleris  le  uui  male  vixisse  ul  meritis  tuis  pauna  xterna  debealur?  '*•  Fateor.  mtt.  Bec. 
et  S.  Ger.  Eliam  m  Te  Deum  offendisse?  mss.  Bec.  el  S.  Ger.  te  boc  ?  m  Si  spatiuin  babercs 
vivendi?  iiuj.  Bec.  el  S.  Ger.  si  haberes  spaiiuui?  l"  Habeo  nui.  Bec.  et  S.  G"er.  Eliam  ••*  Cre- 
dis  iu  quod  Dominus  N.  J.  C  Fibus  Dei,  fueril  morluus  pro  te  mss.  Bec.  et  S.  Ger.  credis  qtiod  pro 
le  morluusesl  Dominus  J.  C.  10s  Ag.seliam  gralias  de  passione  et  mortc  sua?  mts.  Bec.  et  S.  Ger.  agis 
ei  gralias?  "•  Ago  mst.  Bec.  ei  S.  Ger.  eliain.  *•'  Credo  mst.  Bec.  et  S.  Cer.  eliam  ,0**  Ageeigo  isia 
scmper  dutn  in  le  esl  anima  :  habeas  fiduciam  in  Christo,  et  lidem  luam  coustiiue  in  hac  sola  morie  Jesu 
Chrisli,  et  in  nullam  aliam  rcm  speres.  Spcrans,  hujiis  morii  mst.  Bec.  et  S.  Ger.  Ageergo,  dum  superest 
in  teauima  :  in  hac  sola  morle  totam  luani  (iduciam  consiitue  :  iu  ntilla  alia  re  liduciam  babeas  :  htic 
morti  '"  Commitle,  ct  iinniiiic. ;  hao  uioite  lc  loium  conttige  mw.  Bec.  et  S,  Ger.  coinniiile,  hac  sola  le 
toium  contcgc 
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im.i  10  1C  totmn  iitvoUc  ;  ct  si  Dominus  Deus  volucril  \ 
le  judirarc ,  ilic :  Domine  "° ,  niortcin  Don.ini 
nosiri  J-sii  Clnisli  ohjicio  inlcr  mc  et  jiiliciinii 
tiinin;  .ililcr  non  contenilo  lccum.  Cl  li  tibi  dixeril 
'"  i|ni;\  pcccaior  es ,  dic  :  Doininc,  morlcm  Doniini 
N.  J.  C  oliicmlo  inler  lc  cl  pcccala  mea.  Si  dixcril 
iiln  (jiii.i  mcriiisli  damnationem ,  dic :  Dominc  "*  , 
mortem  Domini  noslri  Josu  Cliristi  pono  iulcr  ic  ,  el 
mala  mciila  mea;  ipsiusquc  mcMum  oflcro  ll*  pro 
inci  ito  quo.l  babere  debuissem ,  ncc  liabeo  m.  Si 
riixcril  qnod  lil>i  iraius  csl,  dic  :  Dominc,  inorlcm 
Domiiii  N.  J.  C.  oppono  iulcr  mc  ct  iram  tnam. 
Qtio  explete,  itentm  diciio  :  Dominc,  niortcm  Do- 
mini  nosti  i  Jesu  Chrisli  pono  iutcr  tc  ct  roe  ,  ct  iram 
luam.  Iloc  faclo ,  >lic.u  '"  itifirmus  ter  bxc  verba  : 
Jn  manus  luas"*,  Domine  ,  commendo  sjiritum  B 
tnemn.  Red cmisti  mc ,  Dontinc,  Deusveritalis.  Ilcruin 
versus :  Dirupisli  "T ,  Domine,  rincula  mee;  tibi 
sacrificibo  hoslinm  laudis,  et  nomcn  Domini  invocabo. 
X ersus  :  Educ  dc  custodia  animani,  ad  confitendum 
nnniini  tuo;  me  ex$pectnnt  jutti ,  donec  retribuat  milii. 
Po-lca  i  ltt.it  :  Matia,  mater  graticc ,  mater  nusericor- 
dix  ,  tu  nos  ab  hoste  protege ,  et  hora  morlis  $uscipe : 
per  luum  ergo ,  1'irjo,  tilium  ,  per  Patrem  ,  et  Spi- 
rii.um  smcium,  prasens  adsis  ad  obitum  meum,  guia 
imminel  exitus.  Amcn. 

Post  base  dicta  et  rcsponsa  ab  infirmo,  sacerdos 
dicat  "*  pro  infirmo  islos  psalmos.  Psal.  Deus ,  in 
nomine  tuo  talvum  me  fac.  Psal.  Credidi.  Psal.  Deus 
in  adjuloiium.  Psal.  Voccmea.  Psal.  In  tc ,  Domine, 
speravi. 
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Si  fuent  sxcularis  ,  infra  scripio  modo  debct  in- 
lcrrogari  per  saccrdotem. 

Prima  inlerrogaio.  Credis  lu  ca  qux  sunt  Clni- 
siianx  fidei,  qiianluin  a  I  <  a  qux  sunl  deicnninuia 
"•  ab  Ecclcsi*  ?  lietp.  Crcdo. 

Interrog.  Gaudcs  quia  in  fidc  Cbrisliana  morcris? 

Retp.  Gaudco. 

Interrog.  Recognoscis  tc  Dcum  gravitcr  offendisse? 

Ilisp.  Itccognosco. 

Inlerrog.  Doles  te  m  qnod  oflcndisli  Crcalor^m 
luiim  ? 

Resp.  Dolco. 

Interrog.  Proponis  quod ,  si  Deus  libi  vitam  pro- 
longavcrit,  ab  ejus  oflensa  cavobis  ? 

Respontio.  Propono. 

Inlerrog.  Spcras  ,  ct  credis  lu  quod  pcrvcnias  ad 
salulem  xlcrnam  non  tuis  mcriiis,  sed  mcriiis  pas- 
sionis  Jcsu  Clnisli. 

Rcspousio.  Spero. 

Tunc  tequUur  assecuratio,  et  dical  sibi.  Si  til.i  sc 
objicial  aliqnis,  et  conira  lc  pioponat ,  oppotias  in- 
ler  ie  et  ipsum,  merita  passionis  Christi.  In  fin« 
fac  cum  dicerc  istos  vcrsus  :  ln  memu  tua$,  Domine, 
commendo,  e:c.  ul  supra. 

Nota  hcnc  :  Tu  qni  vis  inliare  advium  xtcrnam, 
cogita  verba  subscripla  omni  die  in  vita  lua,  ct  sic 
nunquam  ofTendes  Dctim.  Primo,  btcvilas  vilx.  Sc- 
cuudo,  lubricilas  ,,,.Terlio,  mors.incerla.    Qiia<lo 
praMiiia  juslorum.  Quiiilo,  supplicia  impiorum  '". 
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195  0,,»,l  dcccatmonacbum,  vclqualU  dcbcal  csse,      Grex  sancliis,  monacln,  vobts  bxc  scribimus  ;  bxc 
"»  Qui  jubct  nt  dicam,  pori  igal  ipse  maniini.  ivos  "* 

VARI/E  LECTIONES. 


ufin.  ", .  1....H..I  ...  .1. ......  ,.■.  ii<>,   fuiiinn  ,  iiiimmiii  i'iiiiiini  ii.  j.  i,.  ji,  imi  inifr  tc   ct  mc    ei 

loam.  Hoc  bt  tO,  dical  »»*$.  Ihc.et  S.  Ger.  Si  dixciil  quoil  tibi  iratus  est  :  dic  :  Dominc;  morlem  f 
N.  J.  C.  OMMtM  intcr  nic  el  ir.im  loam.  Quo  cxpbio  dicat  "•  Ter  lixc  verba  :  in  mamis  liias  etc, 
Hec.  ei  S.  t.er.  Ur  :  in  ni.tntis  tuas.  Doninic,  commcndo  spirilmn  meiim.  ln  mi,  Hec.  et  S.  (icr.  u 
i/i. ,miiii  lnc  exotiril  '   llMium    vrrim  •  ilirnnUli  ./,•     ,.-^.,u,-  ,,.i    ;..,  .    ■  I. ,.;...„, *       _,  .i 


momlio  kie  exuticit  lHium   vertut  :  ilirupisli  elc.  usgue  ad  liac  :  Incipial  sacerdos  cl  dical  hi*.    o> 

fflsk.  aacerdoa  dical    '••  Oetermiaaui  ms.  VmiV.  deailnaia    "♦  lntc 


oimiiunt    "'  Lubricitaa  m*. 


RU, 

ta  ad- 
omitl. 

ITO 

Vatic.  xtcrniias 


"  lnciniai  Meerdeeel  du.»i  mi.  V 

galio.   Iliil.s  le  ctc.  utquc  ad  hmCi  ifl  Wttt  fi<    «nn  i/r.  mtS. 

I  i  li  ,  liinii^  ili.il  Annlinus  Qliod  sinc  dubio  salvalulnr.  msi.  in  (inc  «>lr.      "*  */.*.   Valic.  Kvpliciiinl  admo- 
mtioues  Anselmi CaMtuar.  arcbieoiseoni     >u Collatmn  csi  eummas.  Ifec.  0.  a  K.  10.  Ccm.  C.  7<>.  ct  Sla- 
■ni.in  BM.   M$$,  tire.  II.  ,i  Htijoin  )loiiii\tciti  nec  iitulum  Imbcnt  nec  nomen  auctoris.  Ms.  Ii.  10. 
v  '      erii  i'..ionn  (icceensia monacbi.  ma.  C.70.  Iiic  incipil  Claudianoi  ad  monaclios    "•  Qui  jnb  t 

ihi.  [>T>.  Ounl  jhImM     "•  S<  ripsinnis,  lioc  vos  i//s>.  sn  tuimus,  Ikl'c  VOi 


||8 

Inslrml,  ll •«■«'  vili-  piglna  painlil  ilrr. 

n.m-  voa,  dllei ii  ii  ilreti  coutomiilte,  il  'i««i«i 

Nomi.i  plunii   i  quld  notiri  itlubre  moneul  "' 
S:vpiiis  Ingenlei  lui  pellll  ptrvi  lonebi  i  , 

Hivulu.i  ,,T  il  duleOI  Mrpt  Dllnlllrtl  tqutt. 

Nou  lontnrt  facii  montchum,  noo  borrldi  rottli; 

Se.i  vlrtui  tnlinl,  perpotuutqut  t  ««>«■ 
Mmiii  huinllii,  mundl  conloinplut,  vlli  pudlcta 

SincJtqtit  tobrlelti  -  tamc  faciunl  montchooi 
II  rc  voi  in  coslum,  montchl.  qntdrigi  levtbll ! 

u  k  poot  bono  vit.mi  pramit  tummt  dabil< 
Ni!  toniuri  juvat,  jiiv.ii  ml '"  riHtalmi  voollii 

Si  lupui  os,  quimvii  eott  viderii  «>vis 
Ntm  f.iiii  potraui  bominee,  oi  f.»iicro  :  Cbriilum, 

Qul  iiuMotn  i iiiii.  rtliert  "•  nemo  poieti  '"• 
liir  quidom  rucuin  tiniulaltt IM  rollgionii 

Datnntl,  ol  In  reprobli  moriboi  otM  teqttii* 

\»>.islis,  fralres,  vovitlllj  vetlrt,  rogamus, 

Viviie  solliciti  reddcre  vola  Doo. 
l.i  uiajeatnteni  divluani  pecctl  tbundOi 

Quitquia  qino  iton  vull  roddore,  voti  rovtl : 
Vuvittit  Dooiino  vottrot  eonvertorc  morcs : 

J.uh  ntlllC  pcccalis  sil  modus  ct  viliis. 
S-iiic  humilis  vival,  <|ui  vixcral  aulc  tuperhus 

Sit  ctitna qniaquit  luzurioiua  arau 
Qutsrebtt  contui  ali»|iiis,  captabat  honorcs, 

<u  moilo  vileactnt  "*  cenaua  bonorqai  sii>i. 
Gaudebtt  dtpibui,  gaudebat  divite  niensa, 

Ntmc  lcnuem  vietum  sobria  coena  dabii. 
III»,  suis  laetus  Buccoasibus  essc  solcbat, 

N"inc  lacrymis  culpas  diluai  ipse  suas. 
Ostro  conspicuus,  goiumis  insignis  el  auio, 

Ve*  e  inoilo  vili  squtlida  mcmbra  tegat. 
Verbosus  tnte.it,  mitescal  fervidus  ira. 

Invidus  invi  li;c  dira  vcnena  vomat. 
C.iiiipio  prius  rades  placttit,  placucre  rapiusc, 

Nunc  pius  el  miiis  pacis  amalorcril. 

0  lisquis  adolantum  ventosa  laude  tumebat, 
Nuiic  hominnm  laudcs  a?siimet  csse  nihil. 

1  i  <|iii  spoutc  malus  gratisque  nocere  solebat, 
Nnnc  cliain  besos  ulilis  csse  velit. 

Ati  liics  facilis  fuit  bic,  ad  jurgia  praeeps; 

Fr.rlU^r  alterius  twiic  maledicta  ferat ,M, 
N  ii  hunc  ,n  conleinptus,  non  liunc  injuria  fraugat, 

Oinnia  robusto  corde  niolcsta  ferat. 
I';x,  animique  quies  inier  convicia  durct ; 

N;>m  forlcm  ila  rerum  iiulla  prorella  inovet  '"• 
H.tc  veniain,  fraties,  conversto  vcra  meretur, 

Ila,v  valet  offenso  vitapiaeere  Dco  ,3T. 


i .\it\ii  N  ni.  <  ii\n  \il  M    Mi  \i  I 

,\  Nnn  mm  iiin  i  ii  iui tvl  ■  ii  1 1  1 1  i  il   i  viiliiptaii 
Non  vos  ilr»  iju.iiii  ii  i  <  teritura  bo 

(mi,  nii  i  '<!.  i  uii  ti  i|iini.|ii  ini  i  i.i  ■  iiin  i.i  rehqnii , 
Ail  in.tl.i  <  »ir  redeat,  qui  l»>u  >  proj niT 

Tci  i  .uti  ooajlootnoi,  'i"i  <  'i-iiiin  « i  • »  iii.  I.  .1..  n 

B|  minsiira  '••  pltjOOM,  btt   Ingiliva  f»z*. 
Iiiiin  luel,  cl  sp.ilinm  vitai  »  omi  rililnr  ImiJiih, 
Scmper  ad  <imoc  boiium  v.\i>  paralu*  npnt 

i  ji  bnna  qu  eque  pow*a,  modl»  <>  dum  lempore  i  > 

Mnli.1  iii-irs,  si  iiiiiic  ftCiuina  panra  j  n  is. 

Parvo  prrjxiii.iin  meectre loboro  qnieiem, 

Kl  pmsa  flilu  gainlia  lonp  brtvl, 

Mens  iu.i  lerrooli  noo  btarotl  ilejoe  eadneii  : 

LtbilOf  cl  ir.msit  qnidqttid  in  nrlic  rldci  "•. 

Viia  <jui<l  c$t  pratontl  teiiiaiio,  pogni  moleilo, 

llic  acics  sempcr,  semper  ct  lioslis  ailcst. 
Scil  cuni  nulla  Ul>i  fuciil  j.ini  sarcinn  rarnis  , 

Tunc  sinc  line  quies,  paxquc  percnnis  cni. 
IJvor  el  ainlnlio,  gula,  fraus,  mctucnda  libiilo, 

Ira,  liimor  mcnlis,  scliisinnla,  laudis  "•  nmor. 

El  qua  «ic  Satamt  castris  ranl  ratera  mili»*, 

Uudiquc  nos  v.illant  laaidueque  premuni. 
ll.is  inlcr  ,VI  pcstcs  dum  mcns  infinna  lenelor, 

Klucluat,  ct  miris  xstunl  ill.i  ino^lis; 
Nec  cadal  ill.»  licel  sempcr  casura  viiletur, 

Kl  qualilur  lanlis  BlOgitala  inalis. 
El  quis  habct  tanlas  viliortim  fcnc  procellas, 

Si  nou  divinum  aubvenil  auxilium? 
Ilasc  mooaclii  toio  uieniis  eonamine  vilent; 

Tra;ici  ilas  culpas  flcndo,  gemendo,  lavcnl. 
C  Distinctiaque  leganl  spatiis,  opcrcniur,  ct  orcnt , 

A  sludiis  sacris  lcmpora  milla  vacent. 
Dlilibus  scmper  sludcant,  el  rebus  hoiicslis  : 

Res  esl  scgnities  pcrniciosa  nimis. 
Luxnriae  fomcs  u'  res  inccriliva  nialoruin, 

Spiriiibus  nequain  pranparal  ipsa  locnin. 
Funesluin  mouacbo  eum  quid  malc  suggerit  uostis, 

El  conatur  eum  fallere  millc  modia. 
Esse  Deuin  crodal  prajscntcm  scmpcr  ubique ; 

Ncc  sc,  si  pnecal,  posse  latere  putet. 
Ciincla  scil  atque  videl  ■*•,  ncc  quiilquam  prxlcrit 

[illuin, 

Omnia  sunl  oculis  nttda  el  aperta  suis. 
Cum  quid  turpe  farit,  qui  mc  speclanie  ruberct, 

Cur  speetanlo  Deo,  uon  magis  ijise  rubei? 
D  Si  patii;e  judcx  scirct  sua  facla,  limerel  u*. 

Scii  Domians  rerum;  cur  nibil  ergo  liaaet; 
Scd  tacel,  eldifferi,  et  iiondum  ciimina  punil : 

Puniei,  el  mcritis  arbiter  xtjuus  crit. 


VARi/E  LECTIONES. 

***  Salubre  monet.  ms.  C.  70.  salubre  movenl  ms.  AMO.  salubre  monci.l  "'Rivulus  ms.  503.  anmulus 
'-s  Toiisiirajiival.aiilinss.C.70.rf  A*.  lO.tonsurajuvat.juval  autm*.503.  tonsumjuvat.valclaul  ,lsScdfallerc 
imss.  et  fallerc  ,3°  lloiiiinuniiieino  potest  m«.  fatlerc  nemo  polenl  tzt  Simulaue  »is.  505.  sinuilator  "*  Amo 
vilcscant  m$.  0.  Ac.inodovilescant.iMss.  at  modovilescant  •"  Maledieta  feral  «"**•  t.  ei  h.  malcdtda  ftrei 
'*•  Non  Irui.c  rfe.nu.S93.  omitlilhocdislklton  ,M  Nan.fontem  wss.nam  fortcm  ,!*  ProccIlamonct»iss.pr»i- 
cellamovet  «"  OOeiisiiui  vila  placare  Deiim  mss.  offensavila  placcrc  Deo  ,3*  Mansura  voles  mss.  m.insura 
pl.K-.Mil  !"  Ubl  qnac  vi<les  nixs.  inorbcvides  ms.  503  hicinicrseriiplurimos  rersusdc  prtr.l<i»s,qui  nonexlant 
m  nlnis,  »ec  in  aliis  mss.  qmv  liilerim  '  nec  nd  rcm  periinent  ,v*  Scbismala,  lamlis  nis.  C.  70.  steiumata, 
lau.lis  '«  Hoc  iuter  m».  Iias  inler  'M  Luxuiia  fomcs  mss.  biMiiix  fomes  "•  Aique  pulcl  wm.  alquc 
\iiiii    '»* Facta  limebil mu.  facto liiucret 
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frnposiluiii  vitx,  monarhi,  scrvalr  ri^orcm. 

Nec  pigcal  parvo  tempore  dura  ,M  pali. 
Scd  mundi  quamvis  delecienl  vana  cavete  : 

El  cerle  guslu  dulcia  «pe  neranl  '**. 
Nec  quid<|iiid  carnis  sensus  demulcct,  amaic  : 

Qux  carnem  obleclant,  mentibus  ipsa  nocent. 
Caudia  perpcluos  pariunl  mundana  doSores  UT, 

Tollit  cl  xtcrnum  vivere  vila  brevis. 
Exiguits  labor  cst,  sed  merces  magna  laboris; 

196  Precteril  ille  cito,  prxmia  fine  carcnl. 
Ergo  Deo  mclius  si  nil  cognoscitis  esse  , 

Imo  si  sumnium  creditis  essc  m  bonum, 
Contempiis  rebus  mundi  labenlibus  islis, 

Jam  sint  in  solo  gaudia  vesira  Deo. 
El  milii  qux  possunl  amitli  nulla  videnlur  : 


Vc  Inngum,  qnidquid  prxieril  u*  esse  reor. 


Nam  quid  honos,  quid  opes,  qnid  gloria,  quidve  ju- 

[ventus? 

Forma,  genus,  vires,  femina,  vestis,  ager  ,M, 
Cemma  vel  argentum ,  quid  regum  ut  sccptra,  vel 

[aiirum, 

Purpura,  quid  lalus  fundus,  el  ampla  domus? 
Magna  poicntia,  mulia  scientia,  falsa  voluplas. 

Vila  quid  ,n,  et  nostri  cnrporis  ipsa  salus? 
Non  amo  quod  peslis.qtiod  fur,  quod  subripil  hoslis, 

El  qux,  si  parcant  cxlcra,  mors  adiinit. 
Suntquos  falsus  honor  juvat,  el  pcritnra  poleslas  : 

Seque  putant  aliquos,  quod  loca  •••  celsa  lenent. 
Et  velul  c  S|>eciila  campos  et  plana  vidurent , 

Sic  quoque  de  mcniis  m  verticc  quosque  vitent. 
Dum  non  allendunt  Immanaro  condilioneni , 

Non  norunl  quid  sint  ccrnere,  sed  quid  habent. 
Sed  dum  sceptra  gerunt,renitenldiadeinate  reges"', 

Et  gaudenl  laii  finibus  imperii  : 
Dum  disienduntnr  dapibus,  dum  neclare  fervent: 

Et  scrvit  meosis  lerra  fretumque  suis  : 
El  dum  byssus  eos,  pretiosaque  purpura  veslit, 

M;ijeslasque  vacat  rcgia  dcliciis  : 
Dumque  emollilos  delinil  blanda  libido 

Carnis,  el  illeccbris  in  sua  jtira   irahit  : 
Dinn  turpi  domiiix  famnlanlur  lnrpilcr  isli, 

Qcce  falio  regd  '•*  iiomiue  mundus  habet. 
Avrriunl  oculos,  renuunlque  viderc  profcclo, 

Quod  tinl  ipsi  m  houiincset  morilura  caro  ; 
Quod  cilius  iransil  miimlana  potentia  fumo; 

Quod  viiieum,  scu  quod  ficlile  vas  sil  homo  ; 
Quod  caro  morlalis  lanquam  vcslis  vclemscii, 

El  CCleri  lopOO  curva  grnecta  vpnit ; 

VAMjK  LECTIONFS. 
m   T<  inpora  ilurt    nitt.  lempnre  dura      ,%i  Sxpe  nOCOnl   MJ 
lores  nit.   liec.  0.  mun.lana  laliorcs 
quirquiil    pr.Tlcril       '**  Vcsiis   igel   mi,    vosiis,  ager 
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A  Quod  noslrx  scmper  minuuntnr  lcinpnra  vilx, 

Quodqne  dics  hoininis  fniniis  ct  umbra  fugil  : 
Quod  sit  vita  brevis,  qtiod  mors  incerla,  quod  omni 

Temporc  nos  quxvis  causa  molesta  prcn.il. 
Rex  appfllaris,  qtiid  inani  nomine  gaudes  ,M 

Qni  viiiis  pulsus,  viclns  ubique  jaces? 
Iti  lanto,  quxso,  qui  mnto  nominc  fulget, 

Cur  ratio  servit,  rcgna  libido  tenet? 
Cnr  viiiis  servit,  qui  regnfe  imper.il  :  el  non 

Mancipitim  vilis  ,M  corporis  esse  ptldet? 
0  ditectores  mundi,  falsique  potenics  * 

Ecquid  terrcnas  essc  pulalis  opcs? 
Quid  quoque  mundanos  qtios  affeciatis  honorcs, 

Quoriim  perpeltia  esl  sollicitudo  comes? 
Omnia  prxcipitcm  formidant  ardua  casum; 
■      Et  magnis  semper  vis  aliena  nocei, 
Sxpius  alla  rnit  ventorum  flalibns  arlior; 

Tuia  humilis  niyrlus.  tuta  myrica  manct. 
Ddlira  cum  cclsas  s.ibverlit  •*•  machina  lnrrcs, 

Nil  nocet  exigux  panpcris  illa  casx  *•*. 
Et  rapil  obstantes  fluvii  violenlia  moles  u,t 

Plana  salis  placido  penneal  illc  gradu. 
Monles  el  scopulos  sxvi  maris  obruil  unda  '*', 

Ad  placidum  liltns  milior  unda  venit. 
Aerias  Alpes  nivihus  candescere  scimus, 

Frigoribusque  premi,  perpeiiioqiie  gclu. 
Ulic.  et  rabies  ventorum  plurima  sxvit, 

Temperiem  gratam  proxima  vallis  habcl. 
Sic  vobis  nunquam  desunl  advcrsa,  potentcs : 
_      Non  esl  pax  vobis  ulla,  nec  ulla  quies. 
a  0  quanlos  regnm  patiunlur  eor.la  liimulliis! 

Qiiamque  procellosis  motibus  ipsa  frcmunt 
Inlcr  regalesepulas,  variosquc  paralus, 

Tahcscimt  curis,  sollicitoqtte  mctu. 
Non  paucos  mcltiit  multi:  mctucnda  polcslas; 

Vix  alicui  credit,  dum  cavet  insidias  m. 
Mille  satellitibus  cinctus,  lelisque  suorum, 

Non  valct  c  trcpido  pellerc  corde  mclum. 
Rursus  quid  domino  numerosa  pccnnia  prodest? 

Accipe  quiJ  curx,  quidvc  timoris  habct. 
El  brevis  el  rarus  fil  somnus  habenlibus  aurtim ; 

Omnis  enim  cvigilat  non  moderalus  anior. 
Non  iljlsecuros  nec  ebur  nec  purpura  sonmos, 

Paupcrtas  vili  stramine  tula  jaccl. 
D  Auri  possessor  formidal  scmper,  c i  omiicm 

Ad  slrcpiiuin  fartas  xstimat  insidias. 
Arma,  VCMM  pavel  '•*,  furlum  limci  aiqnc  rapinam  : 

Sollcilns  scrvai  quxque  Ificmla  diu. 


''">  sape  nncent  UT  Mundana  do- 
u*  Crediliir  rsso  CM.  rredilis  csse  u'  Qnicquid  dcsinil  nttt. 
181  Quid  regnum  mu.  quid  regnum  '••  Vilx 
qnid  *ut.  viia  qoid  m  QimiMoro  MM.  quod  looa  OM.  C.  ajooo  loca  '»*  De  monlis  nitt.  ic  incnlis 
"•  Rciin.nt  itiadcmcia  rcgci  cw.  0.  reniient  dtaacmclc  resrrs  "•  Fomm  regcs  m$$.  O.  et  K. 
ifCfCf  "5"  Q.ii.l  siul  isti  mi.  0.  qno.l  sinl  ioti  honiiucs  "*  QoM  inani  nomine  gaudos  M.ur  ralione 
nut.  0.  C.  tl  A.qnid  mani  nominc  gaudos ,  Qui  viliis  pulsns,  virlus  iihiqne  jaces.  In  quoqiiam  quxso  qni 
i  inio  noinmc  fulgol.  (CM.C.  70  rulgrs.)  (.ur  r.ilio,  elc.  m  Mainipiiim  vilis  mt%.  mancipiuin  vilo  "«Cclsas 
Mbrcriil  cti.  h.n  BM  mmm  Mriivcnci  '•'  llla  cxs.r  mm.  «Hj  tum  '"  ObcunlciN  Oavion  violcntia 
mulos  Ml  0  ./  A ,  tofMIICI  fliiMi  M.ili-mia  inolcs  m$.  S93.  obslanifs  fluvii  vinlcnlia  niolcs.  tnt.  C.  ob- 
fi.u.i.s  fluvii  violeiilia  mom  m Obrcil  innln.i  MM.  ohriui  unda  '•*  DCM  CtMCl  insidias  »ut.  duni  cavcl 
.i       '  '  \ •  nrn.i  liiuil  nut.  vcncii  i   CCICl 


r.o:> 


t.AUMI.N  M    t.OYII  \iru    III  mh. 


Iltim  ,  iliiin  qti.rril  nprs,  <  i  u<  i  il   iiiim  ramlj   iiipnlo,  \  Nun  l..i<     ||    <  uliiin,   i | I  un. 


taitn  j.nn  (|iuMl.iN  OCBflil  Inlnrr,  lininr. 
Si.  IfllUf  miMf  rsi,  dtin  puOMf  i|ii.Tnl  lisbrtr 

l.l  ntUfr  rsl  divrs,   pi  r.lcir  p.ul.i  liineni, 
I*iiiii  j.iccl  ln  |)limiii  scrion  COHtCCtHI  ol  nslro; 

Vor.letm  riuis  "*,  invij;ilalqiie  «Inlls  ; 
I'.  •tiliniurr  suis  vicini  |inii|M-ri*  n|/niui 

Anlrl,  rt  >.l  f  <•  imn  nesrit  liatiere  modtini  "T. 
r.vprlltl  iloiinliiis  ptipitin*  illc  palrrnii, 

liisrqnitiir  viiluan,  jmlit  iisqttc  prriml. 
Cuin   .u  nvarilix  l.n  iluis  ktiri  entiit  iniqnis, 

Non  valet  injtnlis  s<>  satiarc  lucris  '*■. 
Mi  ;;«>  T.icil  mtillns  iMfM ;  divrsqite  rapin;s, 

l.nxuri.r  scrvil;  sed  spolialus  cget. 
Doliciis  rniititr,  ct  rcbus  pAtipcris  istc  "'; 

Sc.l  griucl  "°  amissis  imligiuis  isle  bonis. 
Ilnic  epulx  varix,  voslis  prctiosa  paralur  : 

So.l  pancin  ct  grossam  vix  '"  li.il.ei  illelogam. 
Alpelei  in  flauuin*  iiigressus  tarlara,  parvam 

De  «Jigili  exlroino  pauperis  liujus  aquam  : 
Ki  vicc  conversa,  qui  dives  abundal,  egcbit : 

lluic  qui  paupor  "'  egct,  copia  dives  erit. 
Al  quid  avarus  lM  opes,  qnicuiique  es,  rongeris  istas? 

Korsitan  li.r  facienl  ut  tilius  pereas. 
Dic  mihi,  diviiibus  si  quando  defuil  lioslis  : 

llos  tcrit  et  «pussat  sa-pe  ruina  gravis. 
Invidix  coines  "k  osl  inolior  forluna,  nec  miquam 

Eida  satis  cuiquam  niobilis  illa  manet. 
r.t  go  soltiriii  ransas  cxcludc  liinoris ; 

Essc  volis  pauper,  illico  tulus  eris. 
Dauperiate  quidcm  uihil  esse  beatius  unquatn, 

Paciperlaie  nibil  tulius  esse  potest. 
Non  tibi  subsiciium  sunl  lnec,  sed  sarcina  grandib  , 

(Jn.c  male  te  iniscruin  semper  ad  ima  premit. 
Jusiilia.:  moiiles,  virtulumqtie  ardua  nullus 

Scandel,  diun  mundi  rcbusonustus  erit. 
Stiiltc  quid  ba?c  sequcris,    cur  sic  iabenlilius  "* 

[liaercs . 

Monalis  "*,  quid  vis  ct  moriliirus  opes? 
Cuin  tc  post  muiuli  curas,  vanosque  iahores  m  ; 

Cum  libi  iransiorint,  qux  inala  parle  tenes; 
Tarlarus  liorrcndo  pavidum  aiisorbobit  hiatu, 

Atque  niiscr  vaiiis  excrucieie  modis  M*. 
Cnni  le  lerrilvlis  exactor  jussus  "»  ab  xquo 

Jiidicr,  sulpliiirci  mcrgcl  in  iina  laci  "•. 
Tiiuc,  tniic  iufoelix,  super  bis  sero  pocnitcbit  "" 

In  falsis  ""  istis  spem  posuisse  bonis. 


Nnn   i.h-iic  iii ii  glori  i  I  >p.  i  i 

Knrkilan  lut  p.inns,  qtia*  in  I<>  n.ll 

I  lliin.l<-i  i|iiond  iin  prodipni  ald  i   <.p.  s. 
Tnne    parilrr   rcbuiqur   tin».  ci    oWIJMgf   f<ln, 

llinii  (iiiu  riii/iiui,  sive  ra.l.s.i    <nv 
M.igniint  iioinon  liiilies,  rlara  c»l  libi  faina  pcr  oruein, 

LMMI  lc  iininilns  ;  n-<l   ni<in<  i  <•   i  n. 

Notl    prOHIIIll  ()lllll(|ll  llll    p'.Cioiu     v.in.t  s<'|Hllll«, 

Au  faclus  qnisqiiain  MMtfil   llll   CtMhl  '*' ' 
FMM  pbcet  populi,   cupiila  iralns  .unr  fjvi.inn, 

Noxris  (livinuin  qnid  paret  ai  biirinni. 
197  r"uinus    cl    innbr.i    levis    lnla  e»l    MN   ghrffll 

[llllllllll  , 

Toiqnciil  "*  faiuosos  tarlara  s.tv.i  reim. 
n  Ki  color,  et  ficies,  el  inul.uui  |fMI  juvrnlnv, 

Et  vox  qux  diikcs  nover.il  anle  don.os, 
DirTugiunl  misera  tandein   vcnienlc  scnecla  : 

DiiTngiunl  petx  qua  ilccuerc  rom.o 
Os  exarmatur  decnssis  denlibus  ;  iinlu 

Via  iinferfeclis  sulTlril  illc  sonis. 
Deficiunt  vires,  jani  prodil  rnga  srniliK, 

llorrel  in  effeto  corpore  "'  scabra  rutis 
J.mijain  curvalur,  jain  mananl  ora  salivis; 

Exsanguis  color  esl,  lialitus  ipse  gravis. 
Sirque  pcrit  placidx  "'  paulatim  gratia  fnnnx, 

Nullaque  de  innliis,  qna:  plar.ucre,  uianrni. 
Jamgustala  "T  minus  sapiunt,  vix  sentil  odores. 

Vix  quoque  clamosos  percipil  aure  sonos  "*, 
Caligant  oculi  :  de  loto  sola  supersiint, 

lluic  cutis  "*,  ct  ncrvis  ossa  ligata  suis. 
Vix  jam  fusle  potest  uulanles  tlgoie  grcssus> 

Vixque  valel  treinula  quxque  teneie  inanu. 
Si  qua  sibi  fue.ral  prudeiitia,  tota  roccssil : 

ld  lantuin  "'  laudal,  quod  ptieriie  sapil. 
Sic  igitur  se  quisquc  senex  luisciabilis  ipsum 

Quotidic  perdit,  suhtrabitur  sibi. 
Et  cuin  sil  inorbus  niinium  gravis  ipsa  scncclus, 

Allamcn  innumcrisangitur  ill.i  malis. 
Il.ro  inquam  inuUis  vcxalur  inulilis  xlas, 

Semper  el  undescnex  quisque  queratur  lialicl'M 
Manducare  labor,  lit  jrjunare  molestum, 

Somnus  ci  gravisesl,  el  vigilare  nocei. 
.F.statos  odit;  ac  bicmes  "*,  ct  frigora  culpai , 

Auluinniim,  causain  «piod  dolel ,  esse  piclai. 


0 


Itciiicquoquc  mitiimiim  veris  clenienlia  Ledil, 
Nec  querulo  possunt  ulla  placerc  seni. 


VARI/E  LECTIONES 

"''•  Mordottir  rujns  m$i.  mordclur  curis  UT  Co«itat  ille  modum  mss.  0.  ei  h.  nescit  babcre  mo- 
d'im  |6R  Injustis  se  stiiare  lurris  mtt.  C  et.  505.  in  justis  se  sociare  iucis  tni.  A'.  injnsiis  sc  saliarc 
inalis  "'  1'auperis  istis  ihj.  O.  pmperis  isle  "•  Sed  gemct  ms.  0.  sed  gcmit  "'  Sed  panem 
et  rrassaiiMix  ins.  j>05  paupor  paunosoin  vix  mi.  C  sod  pancm  et  grossam  vix  "'  Iluic  qni  paci|>er 
>«j.  C.  nunr  <|tn  pauper  »is».  0.  el  K.  bic  qui  pauper  ms.  593.  binc  qui  pauper  ,,J  Ad  qni:» 
avarus  tmjj.  Ad  quid  avarus  "*  Invida  comes  wiss.  Invidix  comes  "•  Elipiid  labeniibus  »ijs.  vcl  cur 
I  ibenlibiis  nc.  C.  cnr  sic  labenlibus  "*  Hxres?  inorialcs  iiijj.  Iixios.  ntortalis?  "r  Vanos«]iie  lalktres  ms. 
0.  variosque  laborcs  "*  Excritoiarc  inodis  rn«.  excrucierc  modis  "*  Exaelo  jnsstts  i/ijj.  exarlor  jussci* 
,s9  ln  iiita  laci  nts$.  in  ima  laei  '*'  Super  bis  sero  pcenilebit  misj.  sed  certe  sero  dolcbis  ,8i  Et  falsi-»  misj. 
In  falsis  ""  l!lla  cinis  imj.  0.  ilia  cinis  "*  Torqiiein  iiijj.  Torqucnl  ,8*Eitcclooorporews».  eiXciocoiporc 
ih«  |>eiii  plaridx  mst.  0.  poiit  placitx  "T  Nam  gustata  ms.s.  Jain  guMala  ,M  Ore  sanos  mss.  auic  sonos 
"*  llinocut  s  ihss.  buic  ruiis  x*°  Idipic  lanieii  »««.  O.  ct  K.  Kl  lantuiu  '"  Qtiisque  sil  inde  dolct  tms. 
oiiisqne  qneraiHi,  habel    ,M  Ei  Ityenies  mss.  ac  byenics 


C3ri 
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II  tc  intcr  qiiT  cuncla  senex  incnmmoda  scnlil, 

1'rgel  cnm  scabics,  lussis  anbcl.i  qnatiL 
Ingraliisque  suis  morbo  coiifcclns  ei  annis. 

Conqncriiur  vii.i».  lcnipora  longn  sii.t. 
L.ibiie  fornia  bouum,  speeies  ininiica  pttdori  "*, 

lllilo  virtnluni  sTpe  rolanlal  it'»r, 
Nttnc  insensatos  inflat,  iiunc  turpia  suadct; 

S.rpe  cliani  forlcs  pr.Tcipitare  solet. 
Ei  mors  ct  inorbus  rapil  lianc,  cl  mrjesla  scncclus; 

Mille  pcril  Crtiisis,  nec  manct  illa  iliu"v. 
Nec  bona  lorma  Deum,  sed  mcns  sincera  mcrciur  : 

Juslili.e  soli  viia  bcala  dalur. 
Tu  teges  ntavos  memoras,  mngtiosqiic  parenles, 

Et  vana  carnis  nobiliiaic  lumcs. 
JVescis  cunclorum  quod  sil  commttiiis  origo  '**, 

Ortus  cloceasus  iinus.  el  una  caro. 
Quid  libi  nobililas,  el  clarumnomcnavorum , 

Si  viliis  servus  faclus  cs  ipse  tuis? 
Nobiiis  cst,  animi  quisquis  virlute  refulgel ; 

Dcgener  cst  solus.  cui  mala  vila  placei. 
Nec  gflnus,  at  "•  mores  veneratur  curia  coeli ; 

El  euelum  jnsius,  non  gencrosus  liabet. 
Se<l  ncc  praepositaa  moitts,  scelerumquc  minisler 

Vexat  dnntnaliim  militis  ingenium. 
Nnllus  ci  scrvatur  bonor,  revcrenlia  nulla  ; 

Ncc  magi.scst  (iitus  nobilitate  sua. 
Sed  forles  bumcros  ncrvosaqtie  *»T  bracliia  jaclas. 

Alque  liti  vires  corporis  eximias. 
Ilolla  rcfers,  domilosque  duces,  tjentcsqiic  subaclas; 

Maximaquc  impcrin  subdila  regna  luo. 
Non  bove,  non  asino  lu  fortior;  atlamcn  illos  *•■ 

Ipse  salis  vili  ccrnis  ctni  '••  prelio. 
Sic  qiKTCunque  feris  lecum  communia  ccrnis 

Nec  mirare  niinis,  nec  preliosa  puta. 
Quod  si  vis  sensus,  viresquc  altenderc  carnis, 

Exsupcrant  miilt.T  nos  in  ulroque  fcra;. 
Nos  ct  cq:ii  '^0  vincunt  vcloces  pra-pelc  cursu, 

El  melius  nobis  audii  olctqtic  canis. 
Quis  velit  iraios  lue.ia  lcnlarc  lcones. 

Tcrrib  les  tirsos  *•'  fiilmineasquc  sucs. 
Sola  animi  esl  virltis,  qna  nos  prxponiniur  illis; 

C.clcra  stintcquidcm  nostra  minora  salis. 
Jejana  iridoom,  lotum  ruit  undc  auperbii : 

Vix  tcntiem   '••  llalum  jam  moriluie  trabis. 
Qnod  si  vcl  lcviler  *°3  lc  dccoqual  igiiea  fobris, 

Stalim  marccsces,  il!ico  nulluacria. 
Sc.il  ciim  le  virtum  viliis  succumbcre  ccrnis  , 

Miror  ,  lo  foriem  dicis,  etcsse  ptttas. 
Hella  libido  movci ;  (u  primos  ccdis  ad  lctUI, 


A     Et  loa  d.is  bcdo  coll.i  preinenua  jugo. 
Siccl  avanlire  servis,  sic  molibtis  irT, 

Sic  facis  ardcnlis  jussa  pudcnda  gul.-r. 
Femlua  dtilco  malum,  menlcm  roburque  virilc 

Frangil  bl.mdiliis  insidiosn  suis. 
Feniina,  fax  Salan.T  gemmis  radianlibus,  auro, 

Vestibus  ul  possil  m  pcrdere  compta  venil. 
Qnod  natiira  sibi  sapions  dcdit,   illa  rcformal  : 

Quiilqoid  el  accepil  dedecuissc  pulat. 
Pungil  acu,  et  fnco  liventes  •••  rcddil  ocollos: 

Sic  oculoruin,  inquil,  gralia  major  cril. 
Est  eiiam  tencras  aures  qui  perforet,  ut  sic 

Aul  aurum  aut  charus  pendeat  indc  lapis. 
Aliir.1  jejunal  niiscrc,  minuilqiie  cruorcm  , 

Ei  prorsus  quare  palleat,  ipsa  facil. 
B  Nam  quT  non  p.illct  sibi  ruslica  qtiaeque  vidclur  ; 

llic  decet,  bic  color  cst  verus  ainanlis,  ail. 
II »  o  quoque  diversis  sua  sordibus  inlicit  ora. 

Scd  quare?  mclior  quxrilur  arle  color. 
Arlc  supcrcilium  rarcscit,  rurstis  et  artc. 

In  minimtim  mammas  colligit  ipsa  suas. 
Arlc  quidem  vidcas  nigros  flavescerc  crines, 

Niiitur  ipsa  suo  mciubra  movere  loco. 
Sic  fragili  '••  pingit  tolas  in  corpore  parles  , 

Ul  qtiidquid  *4T  nata  cst,  displicuissc  putes. 
0  qtios  iti  gcstus  ••*  se  mollis  femina  frangit, 

Et  placcl  in  blcsis  subdola  lingua  sonis. 
Dulcia  sa?pc  canit,  componit  scdula  grcssum '•*, 

Ul  quadani  creuas  "°  arle  movcrc  gradum. 
STpc  audilorcs  ejus  facundia  lorquel; 

Et  modo  ridcndo,  nunc  ipioquc  *"  flcndo  placrt. 
Millc  modis  noslras  impugnal  fomina  mcnlcs, 

El  nuilios  illi  perdere  grande  lucrum  est. 
Nil  csl  inrebus  mulierc  nocenlius;  ct  nil 

Quo  capiat  plurcs  lelbifer  boslis,  bal>ct. 
Ncc  nos  in  totum  jactamus  crimina  soxutn; 

Tcmpore  sed  noslro  rara  pudica  manct. 
Sed  carnein  fenum  clamat  sacer  cssc  propbeta  ; 

Fac  procul  a  feno  flainma  sil  isla  luo. 
Tn  molles  risus,  nutus,  cl  duicia  vciba, 

Femineosqiie  jocos  clTuge  ;  virus  babcnl. 
Feminei  scnsim  virus  '"  subrcpil  amoris  ; 

llos  tibi,  ni  vi.lcas,  illico  captus  eris. 
Fomincum  fugc  colloquium,  vir  sancle;  cavclo 
D      Fomiucas,  si  vis  vinccrc,  blandiiias. 
Namqiic  feminoo  incns  capta  ligalur  amore, 

Nuiiqiiam  vittiitum  surgcrc  ad  alta  polcst. 
Ilarum  rnllnquium  quid  conferl  uliliialis, 

Vcnfsli  inonaciiu-,  tnrpisamalor  abis. 


c 


VARI/E  LECTIONES. 

"'Inimica  pudoris  m.u.  inimira  pmlori  "v  Ul'a  dic  »i*s.  illa  din  "•  OrtgO.  Non  kociis  cmcrganl  Davu», 
lii-riis\c  loniv.  Oriiisoi  occatna  ct  clarum  nonicn  nvorum,  si  vitiis  servus  elc  m$$.  origo.  Ortns  ct  occasus 
i!RUl,  fll  nna  <aro.  Quid  libi.nobil  bl,  fll  clariim  notJMII  :>vorum.  Si  viliis  ^ervtts  ctc.  "*  Ne  gcnitsaut  mu. 
O.rlh.  iioo  gcnns  alm.«.  C.  Iinc  clnlia  omit.  utqvc  nd  ;  ied  COm  I*  viclinn  ctc.  "T  Muncrnsaquo  mts  nci\o- 
si.| ••    Aiiamon    illismn.    atl  nn.n    illos     m  Coim>  rmis  m$».  CCIHia    cmi     *••  Nam  el  equi  »u«.    HOS 

01  emii    m  Trrrilnlei  arao  msi.  Tcrrlbllea  nraoa    ""  Vli  temero  mst.  vix  Irnuen    •*'  Vd  lenilermaa.  vcl 
leviier    *"  l't  postinmaa.  ol  poaaii    "'  Foco,  limeiilea  nm.  fmo  liveotea    *••  Sic  fragili  eic.  m».  C.  omit- 

ttl  unqitf  ad  h,rc  :  millo  modil   elc.      ""    Bl    (|m<  ipml  MM.  01  qmoquid     ■••  0  qtHM  iu  fealnt  m«.  5',l3.  0 00O| 

infeatk    ■••  Sobdnla  graaaom  nua.  sodui.i  gmaamn    M  Et  quadam  ctmbft  maa.  ul  q.adaui  crcdas    "*  Mox 

'[•  oqi>  ;    ilf,  nmio  qtmqilO      "*  Scnsuii!  vnus   MM.  0 .  tl  K.  SCiisiui   \iriis 


r.so 


CAIUIE*  DE  I  ONTEMP  n    Mi  NDI 


l!rfo  viroMM  tltl  dccliMvtrli  imoom  •'• 

Nl  kMM  f.  .%  '",  ii.fle,,-,,-  <|m>lr.n. 
A  Tcn.lit   iii  iIi.m  (|im-(  ii, ,,,,,(•  IiI.i.Imio,  |yn§] 

kl  vimiis  Ipiil   prniiiM  f.i,-!.,   n,„ri. 
Iiiii.l:m;c  An.lr.-.is  ul.i  m  v,,,.s  OphcftpUI   itrl.is 

Nnlavil  •'•,  virtfo  femii.a  <  ama  ftlll. 

Bl  rclerum  llbrat,  ot  Ptlrura  terlpii  revoJvi 
Qnn  i  dokmt  •■•  mmHm  ilc  MTi.iiss.-  rirot, 
Ncr  ilix-io  8alomoM  qnidem  lu  iluclior  «ss.- , 

Noc  David  Mncli)  ft.inr.lior  osso  |,,,(, 
S.  I.olh,  Sainsonem,  si  David,  -;i  Snlnmoiieiii  , 

Komiua  dojetit,  qtn*  pM  M  UllUI  orit  ? 
Nunquid  nou  hominrm  niulicr  de  sode  hcaia  •" 

Expulil,  el  noslr.r  morlis  origo  fuii  •'•  ? 


A  Si  li  .'   ,.,  .     ,!,       ,  ,    ,r  ,  > 

\> .  . i  -..  ii.ii.|.ii-  i.ln  inulliplii    i  >  ii.  .1 1. 
II  ii.  INam  melula  ii.  <| •  •>  rump  ,i  . ! ■  ■  1 1 ■ 

I  l  pil .  .1  <|.i<iriiin  ii, ,i.  •  |    ,    |,  ilei . 

•I" rtil  iiiinii  lc.umq...    i  ,  |,,i  ,i,i 

lnl.i.isi.ni,  i,-,  ni,i  rncjil  i  ;-.  ..-   loinuin. 

i   i  .|ii(n|,i.-  |,r,|„ iioa   .|.i.i-  II, i-(ii  gorrwli  Hmo, 

Kilqno  MOMItl  iuii  norlo  (l..i|.i  ■  riffl 

I  I  Miiosa  qiii.leni  niiiliiini  .1.,.,  .,,.,•..,   i,  .- , ,  t<* 

Nam  quxsiia  ilm  ilutrjl.il  illn  lir.-M. 

ItM  iiai  tmptaoi  moNei,  et  iiui.  la  |gii  »•• 

Ottolo,  Md  i ii  ;i  i  <  •>> ii<-  \, -11-11.1  promit. 

II  IT   \cl  «le  '"   |,.  |.     Vl  |    ||(||ii|it:,|r  Sllprrl.it, 

I  i  sroptro  dlgottl  cre.lii  btbtrt  manum. 


19S  W  clara  larie  •'•  salis  osl,  et  f..rma  \cnusl.i,       Kraudihus  iiM.rum  n.ulli  j>ericre  vironim  , 
Kt  libi  non  miniiimm  l.ctca  lola  pltCtl  •«*.  R      Kcmiiin  nil  liorrcl,  .-...,<  i  .  Ucoft  pOML 

V.sccra  m  pateanl,  ptlMOl  ct  c.cicr..  c.un.s,  Amlel  qtti.lqiiid  etM  "'  jtihcl  imptrioa  lil.i.lo; 

Cornes  quns  sortlcs  co.ilcgal  •"  albl  culis  •".  El  mei.is,  cl  raiin  cedit,  ,-t  ipM  podtr. 


Si  fimum  vilom  prxfulgcns  purpura  vclci, 
Koquis  oli  hoe  llmuiu  vcl  malc  snniis  amet  ? 

Iiilral  compla  saiis  cclarum  fcmiiia  clatistra  . 
Suspirans  dioit,  tlisccre  sancla  volo. 

Acccdo  a.l  •••  monachos  pcccairix    fcminn,  namquc 
lli  monila,  el  s.mctae  dant  ilocumeiila  ria. 


Il;er  I. •£•'■;  '"  6ncrns  ( -miicmnil,  ei  omnia  jurri. 

Tuipe  sil  |o|  sTviiin  ,  il.im  jnvel,  ilitnl  nnial. 
Dalill  SttMOOOM,  Clilcmneslia  pcrcmil  Airiden. 

In  lcge  fcniincos  sctisil  ulcrquc  tlolos. 
Sctl  ctir  qii.vso  veins   libi  nunc  hislorin  narret  "*, 

Qn;c  ficri  noslro  tempore  iimlla  vi.lcs? 


Compta  vcnis.cl  sanela  placent  :  quiscredcre  possit?      Qu^s  sordcs,  quantosqiic  mctus  cttrnsqne  marili 

Suspcciam  le  haboo  ;  crcdo.  nnceie  vcnis 
I.ascivi  risus,  trdtOlil  nnt.is  occlli. 

El  tua  garrulilas  .lisplicucrc  mihi. 
Pastorcs,  vi»ilaie,  lupaa  arcele  rapaees 

A  gregibus  vcstris  "\  clauslra   negcnlur  eis. 
Oceidunl  animas,  ntullosque  a  I  Itrtara  mitiimi ; 

I  I  monaehis  pcslis  ntilla  limcn.la  magis. 
Femina  mors  animse,  monachis  acccdcre  nunqnara 

Atidcal  ;  a  sacro  s  t  procnl  ipsn  choro. 
Sil  procul  a  coeiu  sanclortim  feinina;  namqtie 

El  si  noii  valcal  vincere,  bclla  movcl. 
Fel  foisan  diccs  esse  mariios, 

Et  casli  laudes  ftedcia  conj.tgii, 
Crede  mibi,  fraior,  misorcst  qui  unque  inarilus  : 

Vis  dicam  *"  qiianliiui  «risle  sil  islud  oims? 
Si  qnis  ha'  cl  sponsani  turpcm,  fastidit  cl  odit  : 

Si  pulchram,  moThos  anxius  ipsc  timet. 
Ccrnis  cnini  quanluin   sibi  f)rma   pudorquc  repu- 

fgneni  *ss, 

Uaraquc  de  pulchris  cssc  pudica  polest. 
n  quam  suspirani  uuiliorumque  voli,  limebis 

Perdere  vel  soli  nc  sit  habcnda  *27  libi. 


Siislineanl,  cl  tpiis  connumerarc  potesl  ? 
Jam  nunc,  quaiB  grnvis  «rsl  uxoris  sarcina  ,  ccrnis 

Qiiamqnc  prcmal  duro  lobditl  colla  jugo. 
Ergo  marilalu  damnamua  fu'dcra  lectl  ? 
P      Non  :  scd  pcrf.clis  non  d.imtis  isla  viris. 
Conjngibtis  noii  esl  fruclus  ceiitcsimtis;  aut  qtictu 

Roddunl  pcr  scnos  nmliiplicata  dccem  ; 
Ncc  latncn  ;clerni  privanlur  luniine  regni, 

Aceipienl  mcrilis  praemia  digna  suis. 
Tc  mollis  byssus,  le  fblgens  purpura  ***  vcslit; 

Et  tcxttnl  inumli  lingula  rcgna  libi. 
Quac  prctiosa  luos  pellis  non  ccdit  in  usus  ? 
Qiuc  vcstis  spccies,  qtiajye  cob.ris  abesl? 
Sed  ncc  ad    intlccores  cullus  "*  pudel  addcre  quid- 

[t|uid 
Artificis  novil  eudcre  "'  doct.i  manus. 
Irradianl  gemmis  digitl,  paritcrque  laeeril, 

Vixque  valcs  auri  pondera  ferre  loi. 
0  quani  vana  bominum  talis  vesmia  :  slnltc, 
D     Quid  juvat  cxlernis  vcllc  nitcre  bonis? 
Si  viliis  sordes,  qttid  prodcst  fulgida  vcslis; 
Abstcrget  maculas  purpura  nulla  luas. 


VARI.E  LF.CTIONES. 

•"  Declinaverisagmen  ms.  O.dc.  linaveris  ar.gucin  *,%  Ni  lonKefaciasuis.  0.  ni  longc  fias  *l»  Mnlavil/im. 
nitnvii?  •'•Sidolcasmss.  K.  ei  0.  quol  doleas  mss.  C.ei  593  Quoddolcas  :iT  Scde  beatz  mss.  sede  beala 
|*Moitis  origo  ftiit  ».'s.  C.  70.  pturhna  hic  fiabet  ,/utv  ucn  c.rslunl  in  eililis,  iuc  in  aliis  mts.  qnwifue  proinde  a 
llaudiano  adjuncla  censco  •'»  Sed  fjeics  clara  mss.  scd  .  i;ua  facie  "°  Exteriora  pbceol,  dissonal  inici  ins 
nss.  Ei  libi  noiiminimum  laeleatola  placct  "'  Inliot  wss.iniral  '"llla  culiswss.  aMiacutis  '"  Atccdea.t 
nss.  acccdo  ad  *'v  Agregibusnostris  viss.  a  gregibos  veslris  iJS  Est  dicani  »iss.  visdicau  M,Pudorqucre- 
lugnaniinsj.pudorquerepiigneiit  J"  iNesishabenda  mss.L.  vcl  sitbabemlauiu.  /»'.  e'5i)3.ne  silbabenda  M* 
si  fiat  pr.Tgnans  etc.  ms.  C.  omittit  usquc  ad  hac  :  Kratidibns  uxoiuin  ctc.  '■'■'  »>ii',i  ia  lingii  msx.  dukia  firril 
*•  Hjbc  et  dc  mss.  K.  et  0.  ha>c  vcl  dc  *31  Quicquid  ja.ii  msc.  quicqnid  eam  snj  Ilac  lcges  etc.  ms.  C. 
tmill il  usque  nd  hac  ;  Si  viliis sordes  ete.  ,M  Narrat  ku,  nanel  'av  Te  mollis  purpura  mss.  te  lulgens 
I tirptna    "•  Iiulccoris  culius  mss.  imk-cores  cullus    °-J,i  JNovii  plurima  mss.  novii  cuderc 
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('..'in:ii.iriim  el  lanli  fnlgor  nmi  offlcil  atiri,  k      Non  est  in  m:ig'iis  vila  enduca  honis. 

I)l  cnreal  lcnchris  mcns  lua  c.tc.i  suis.  Ergo  moilo  siinilis  tihi  c.oHig'•  cxtera,  fili, 

Scd  sancti  m  moros  faciunt,  non  vcslis,  lioncs'um;  El  prudens  vilis  inunera  s|»crnc  soli. 

El  probiias  magnos  efficit  iina  viros. 
Qtix  nalura  detlii,  scrva  inlegra  :  no:i  cgel  islis  **• 
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Vilihus  ornari  robus  imago  Oci? 
Ista  ipritlco»  leri  voniosa  supcrhin  cogil  : 

Sol.i  placel  juslo  sobria  flU  Peo. 
Agroru  n  fincs  longos  exlendcrc  quxris  SM, 

El  n  uli.is  incsses*'*,  liorrea  plena  cnpts. 
Scis  cvangclicus  ''•'  quid  avaro  scrmo  niinetiir 

II  .0  in  110  lc  aniinnm  pcnlerc  siultc  lnani  : 
l.iqni',  li.ibes.  ct  cujiis  crunl  qtixcnnquc  p.v  a->ti '' 

linprobe,  jam  ,M  frena  vota,  timequc  mori. 
Tot  frugcs,  atiri  laiilinn  **',  viiiique,  lol  agri. 

Ad  quiil  egoi  paucis  vila  ,  snlnsque  brevis. 
Arvum  quxris,  liomo,    libi   fertile;    ncc  lamcn  un- 

[quam 

Ad  stetilem  vi'am  respicis  ipse  tuam. 
A?rri  ohcquc  Dei  tumilns  contemplor  ubiqitc, 

Nullos  tis  fructns  redilerejusiitix. 
At  sccleruni  vcpies  suffocanl  semina  vilx, 

Et  pcccaiorum  surgit  atnara  gcges. 
Etstirpa  meiiiis  triliulos,  spinasquc  rcvclle  : 

E*.  trilico  *'*  Clirisli  pecloris  arva  scre. 
Frut  Cficctquc  Deo  cordis  no\ale,  prematqtie 

Virlutiim  messis  scinina  ncquilix. 
Esse  quid  argenlum,  quid  geinmas,  crcdis  et  inmiii, 

Prxilia?  quidve  omnes,  quas  habct  orbis,  opcs? 
II 1 1  Judxus  babet,  gentiiis,  latro  crnenttjs  ; 

Crede  mibi,  iratus  s:cpc  dal  isla  Deus. 
Parva  puta  quxcunqiie  malos  contingit  habcre. 

Parva  puta  quidquid  fur  eladuller  habent  '**: 
Qiiodtucrclrii,   qnod  moecbus  haliet  *'*.  nec    ma- 

[gna  ***  pulabis  : 

Omnipotoiis  longe  dal  nicliora  suis. 
Asi  ociilus  inenlis  oxcaliir  pulvere  lerrx; 

Ul  ncqueas  m  liimen  ceruore  jnslitix  : 
II.  ii  libi  cui  \irlus  non  Incel,  lucct  at  auriim  *'*, 

El  prxfcrs  sninmis  infima  QJMMJM  bonis. 
Nec  mala  niagna  rcor,  quilnis  afnigunlur  amici; 

Nee  bona,  qii:cque  hosics   coosta  t  habere  Dci. 
Al  quolios  vir  justus  cgci,  scelerosns  ahon.lal  ••*, 

Non  csl  pr.ivorum  ropia  pramie  boiiurn? 
A"grolnt  sapiens,  sed  samis  (loret  iniquiis  : 

Non  csi  grande  lionum  corporis  arcla  salus. 
Dilcctus  Domini  morilur,  scd  \ivil  adulier  : 


tn 


Vile  rclinquc  solum,  cupias  fasligia  coeli  : 

lllic  percipics  dona  beata  Dci. 
Non  pretiosa  facilpretiosum  purpura  quemqnani 

Nec  mntaiit  mores  *"  tradila  sceplra  malos. 
Si  pins  isla  Dei  daia  couspicis  hoslibus  essc; 

Impia  par>  hominum  regnal  uhique  fere. 
Virluti  si  '*'  dctnr  lionos,  si  pr.emia  dignis  , 

E(  leneant  merilum  singnla  quxquc  locum. 
Jam  nunc  res  hominum,    niihi   credc,  et  paee  bea- 

[las  •*» 

Vidcris,  et  ccrto  se  cohibere  mndo. 
Sed  quia  regna  malis.  sccicri  e.st  dnnata  potestas  *". 
™      Debita  virtuti  **•  frena  libido  lencl. 
Mundns  turbalur,  rerum  coniumlitur  ordo; 

Involvitque  simnl  omnia  grando  chaos 
Vis  prohibct  ieges,  evertunt  crimina  mores, 

Et  valido  virtus  tnrhine  qnassa  iatcl. 
D.il  l/ihanus  libi  lingua;  Paros sna  marmora  mitlil 

Aurum  pr.ibet  Arabs  ;  ludia  prxslal  ehur. 
Tu  cedro  pcregrina,  et  marmore  constmis  xdcs  : 

Miraqno  consurgit  fabrica,  fundis  opes. 
199  Ridcnl  argcnto  postes  ,  laquearia  mnllo 

Auro  :  distincluni  sculptiie  vcslil  e.lvur  : 
Poriicihus  vallas  operosis  alria  :  qnales 

Quoiqiic  putas   llialamos,  hxc  "'  labyrinlhus  h  i. 

[Iwl  ♦ 
p  lllic  lu  vidoas  pictiim,  sriilpliimmio  stupcscis, 

Arlificis  qtiidquid  mcnsqiic  mauiisquo  ;>oicst. 
Oslia  multa  quidem.  varix  smil  mille  feneslrx, 

Mille  columnare  est  marmorc  fulta  '•■  domus. 
Quid  tnnto,  moriture,  paras  roolimine?  quare 

Das  animuin  vanis,  o«  perilura  placenl? 
Cur  ampla  xJificas  huslo  claudeniltts  in  arcto  .* 

M*  Dclicicnl  vitx  tempora  pauca  tux. 
«Jnil  lihi  lanlrr  xdcs?  quanio  fclicius  ipsc 

Tcinpliim  csses  vivi  \iva  domusipie  Dci. 
I  s'o  ilonn;»  Domiui,  qtinm  sacris  morihus  ornn  : 

Virlulem  cullor  religionis  ama. 
Qiiam  felis  anima  csl,  in  qua  sihi  ponore  scdem 

Dignalur  summi  spirilus  ipse  D«-i. 
Dmnis  hahcl  subiliim  lciTcna  poieulia  fincm, 

Alqne  fnga  cclori  «lcscrii  ipsa  suos. 


I> 


Ergo  limc,  quisquis  oi  lsos  cousoendis  hoitorcs  : 
Tequc  ruiuoso  slarc  mcmentoloco. 


VARI.f:  I.ECTIONES. 

"  Rttancti  i»u».  MdtMCtl  '"  Nonoget  isia  nui.  nonegol  islis  *5'  Eilcndercqtixvisin<f  extcndercqu.Tils 
•••  Mnllas  iiussis  fw»j.  niull.is  nicfiS4'S  *"  Sicnt  Fvangelicns  mu.  scis  F.vangeiirus  mi.  C.  scil  Evangolious 
*••  Improlia  j.im  niu.  li.tl  0.  Iiii|irnhc  jam  '*'  Frtiges  anxi,  laiiliim  Mtj,  liuges,  anri  taiilum  ■**  El  lii- 
liio  nii.  0.  I.  ir.uco  *••  Ailnller  li»bet  rnii.  nduller  lialienl  *v*  Madms  habcl  nix».  miTchus  liahcnl  *'' 
N<"  niagna  nu.  C.  nec  magna  •**  El  ncqueas  m*.  ut  ncqueas  •'*  Ncc  tibi  otii  virlus  non  liiooc  ct  .inro  nui. 
Iiou  libi  oiii  liflM  n<»n  luoil.  Iurcl  nl  auriim  •••  An  qnolios  vir  juslUS  eget,  soclornsus  ahuudat  mui.  0. 
ii  h.  Ouo  vir  jusiiis  ogi-t,  nuiKpiiil  sccleroMis  alnimlat?  wui.  .'»0".  Al  quoiiens  vir  juslus  eget.  soelerosiifi 
ahnndat  '''  Nec  pretiOM  :  qnemUW  »nn.  non  pretloei  !  quciiiquam  *••  Nec  mulcnl  mores  nui.  nec  inn- 
i.inl  RMfCI  "*  \  n  iiiliiin  si  iiv.  m*.  ('..  oniiiiii  utqnf  ad  lui c  :  Kroc  iliu  clr.  ,8V  El  pace  lienssc  nui.  0.  cl  H. 
paec  boaias    *"*  Sceleri  donata  potMlM  m$$.  0.  tt  H.  seelcrl  osi  donaia  potestM  n»i.  5.'3.  scelcris  donaia 

Iiotrsias  r«i     »»•  Doliila  virliilnni  MM.  ililiila  \irliHi     **'  ll.ee  MMI  inlus  lialiol  i»ui.     h.ec.  laliyrinlliiis  li.i. 
m'1     m  Marinor  :  inlla  »i»n.  inannoio  fntla     "'  Qm  m  pi.i  pii<iiio,i-  olaiislra  liilorc  inatiis?  niil.  h.  cl  0.  dc- 

BrieoJ  \it.r  iiinpoia  peeca  lu.c  »»u.  503.  tlcbcntiii  \n.i  Irnrpora  panra  mx 


70» 


(  AIIMKN   l>K  CONTF.MPTIi   IHM.I 


llagnui  eral  C*Mr,  loloqnfl  polOfllJocofbl  I 

INinii- .  qnrin  nrr  OMfldflt  CflpOffll,  urna  OtOJta 
Sir  <(  Alri.nnlrr  fnriisMiiMis   illi*  Marrdo, 

«  Im.liiiir  .miMisdt  "Hllvlfl  rl  iis-,.i  loro 
M.i|i«i  rrat  imiinlo  iiiapntui,  moilo  nolnlc  roruu» 

Kisiili*  rl  virli  vilit  .inn.i  Iflgtl, 
Kl   nciilil  llabylon  :  OtOillll  l)MO4)O0  iiiaiiuta  Trnjt  | 

Olini  niundipolcns,  atpicc,  ROflM  jir.l. 
EcOQ  diu  ros  iiull.i  inanrl  morlalibui  :  crro 

[Nulliis  lionor  prohibcl,  glona  nulla,  niori. 
Sumititis  AuslolrU-s  logicjc  siTiilalor  jculus, 

l-~.ifi.lii  ingenio  mnlla  repcrla  stio. 
Nou  sylloflisuio,  non  cnlhytncmalc  faclum  rst, 

lll  \rllcnl  lanlo  p.trcere   Lla  viio. 
Qnid  pOOOlroOM  nwiiat  naiiir.K  arcaua  Plalnuem, 

I  i  iiitindo  «ludio  mulla  llcdilM  000 f 
Bolii  iici ,  eosllquo  plagot,  luu.rque  meaius. 

I  i  vnga  scu  stimnio  si.lcra  fi\a  |>olo  , 
.Mnllaque  pru-tcrca  salis  ardtia  novcral  :  ct  nunc 

riiilosoplms  ciuis  csl  :  nomcn  inanc  inaiicl. 
Puiii  rcs  ct  rorum  causas  vcsligal  Hvpocras, 

Dum  <le  nalniis  dispulal ,  aique  suis 
li.srrii1**  illa  libris,  dtim  multa  lalcnlia  *•'  prodii. 

1'um  mcdiciiiali  corpora  scrvat  opc, 
Ingcns  fama  viri  tolo  diflundilur  orbc; 

El  merili  friiclns  illc  favoris  babct. 
Sed  millis  hcrbis,  nullis  radicibusacliim  cst, 

Ne  pb y.sico  morlis  lex  subeunda  forcl. 
Et  jusli»,  non  pb  losopbis,  dal  prxmia  Cliristi:*; 

Rtislicus  cs  ;  juslus  esto,  bcalus  cris. 
Pl  ilosopbns  Varro,  Pctrus  piscalor  :  et  cccc 

Pelrus  babct  cocluin,  larlara  Varro  lcnet. 
Illr  voliipliliim  varia  dulcedine  gnodct, 

Et  dcsidcriis  servit  ubique  suis. 
Sunt,  <pi.c  sumiua  pulal,  merelrix,  coijuus,  bistrio; 

[nollum 

llis  pr.efert,  aut  par  xstimat  esse  boniim. 
Qnidquid  el  ad  victuin  marc  nutrit,  terra,  vel  acr, 

Quxril,  babelque  viri  luxuriosa  famcs. 
El  modico  vcnlri  vastus  vix  suflkil  orbis. 

Ergo  miiiislroriim  vocibus  aula  fremit. 
Argenloqtie  dapes  ponunliir  ***,  Baccbns  in  auro, 

Et  gemma  iufusum  plurima  neclar  babei. 
Vcttibusct  facie  longus  nilci  ordoclienium, 

Ad  Domini  iiuliis  lurbn  parala  leves. 
Scxus  nlerqiie  caitil :  rcsonanl  cyihara*que  lyrx- 

[qiie ; 

Et  redihiiii  illic  orgnna  dulcc  melos. 
Tnnilcm  epulis  largis,  ci  plcno  ventre  bcnius 

Cuni  scorlis  porcns  gaudia  nociis  habcl. 
0  prxtiara  viri  virlus!  o  viia  boala! 


II 


A     DoUcMi  pottoi  <  ii m  ni.  i .  ii i. .  <  ni.  .i 

Onnl  msi.  .i.i Irrlns,   rl  di\iii 

Nr»t  il  lulx-rr.  ino.lnin  pro  liga  lur.ni . 
II u M  prr  longa  mrani  nilidi  ranalla  funln, 

llrrli.i  riduinii.iriim  nm rc  <  Ijusj  vuel  . 

Friir.lifiTiimqiir    genu .    loiun.    arlmrii    cdural    I  or- 

|lti» 

Mislaquc  lOOgolooil  llbfl  llgflfltffl  rnsit. 
Nrc  viol.r  drvunl  ;   vd   rl  illir  floril  r(  bcrltt 

Bol  qiiidquul  IDCCifl,  l)Ollfc)oid  o.lorr  rtgflli 
rSunc   phali  ralonuii  IflTgfl  VflClfllOf  cq.ioiuoi, 

Nunc  satnrnni  |fl  .lo  rflfl*igfl  <  vmha  \»hil. 
Nunc  illum  flftfl  jflVSl  siib   pnpiliombos,  cl  nunC 

Crala   tnb  •VtorCtl  quxiilur  iimlna  rotni». 
Nitnc  drlc<  laiur  lurliii,  rlpl.insil.ii;,  inliit  i 

El  modo  priv.itu»  drgcre  rurc  cnpil. 
Quidquid  mollc  juval,  quo  I  \isn,   i|iiodi|iic  drrnruri 

[tUmt 

Oulceque  corporris  scnsilms  csse  sulrl  : 
ll.ii  miscro!  loium  inrprs  *,A  dcfleclil  lo  usus, 

Nullaque  dcclinal  sordida  lurpc  pccus. 
Ergo  joeis,  venere,  el  vino,  somnoqiie  bcntx 

Expcndil  \itae  tcrnpora  tota  suan. 
J  nnque  caro  lotus  ncscil  quam  dcvius  m  crrct. 

Mcns  malc  prcssa  gravi  pondcre  carnis  bcbos  ,f' 
Ncscil  pcrpt  luo  quod  lorrcm  nulriat  igoi 

Corpus,  quod  lantis  curnl  llilqae*"  modis. 
Qunlein  lu  credis  vilam  inoriahbtis  cssc? 

Ll  brevis   et  multis  est  onerala  nialis. 
P  Quolquot  nascunlur,  001  illis  prima  doloris  : 

lncipil  a  flelu  *M  vivcrc  quisqtiis  homo. 
Aspicc  qna    miseros  fcritiul    nos   undiquc  :   quol 

[sunt, 

Qiianlaquc  privatis  '"  publica  mista  mali». 
Frigore  nunc  nimio,  nimio  nunc  Ixilimur  a:siu  : 

Nosquc  famcs  vexal,  torqtiel  OOerbfl  silis  *"°. 
liusca  nocel,  modicusqne  puiez,  vcl  rcgibus  ipsis  : 

Nec  faciunt  lulos  regia  sccplra  suos. 
Ilic  dolel  exsilium;  moriem  dolcl  altcr  amici; 

Iltiic  chara  orbalo  conjuge  flcre  iibct. 
llic  jnccl  infainis  ;  niiscr  hic  in  carccrc  luget  : 

Ilunc  melus  bostilis  lcrritat;  oileregel. 
Ilic  gemil  *7i   incestum  corrupix   conjugis  "*- ;  al- 

[lcr 

Delusus  falsn  suspicione  limet. 


D 


Kxcussas  aliquis  deplorat  grandinc  vilcs, 

Iste  mari  magno  deperiisse  rates. 
Pars*"  queritur  slerili  male  crcdila  semina  lcrrx  ; 

Pars  meluil  domiui  vimqtie  minasquc  sui. 
Perdidil  hic  juslam  sub  iniquo  judicc  causain  : 

Has  rnpiuni  fures  ;  has  cremal  ignis  opcs. 


VARIifj  LECTIONES. 

""infertmss.  inseiil  illa  ,6t  Mullalibenliamss.nnillalatcntia  *~?Ride(quoqiiemss.poiiunuir  KaCoHM)iK> 
('ecorum  niss.quodquetlccortim  scvllxcmiscrololumniiserosniss.hcu  miserolnliim  tivrpesms  0.  bcumisi-ro 
toium  niiscros  *f*  Quam  clivius  mss.  quam  devius  *"*  Carnis  hxret  »iss  cnrnis  babet  rws.  0.  c  nnis  bdft  i 
»«*  Curalaliiqiic  mts.  cuial  aliique  *«8  lnc:cpitaflctu  mss.  Incipil  aflclu  *«•  Qiiantaprivatisinss.  quanlatpie 
privalis  »"•  Amara  silis  mss.  acerba  silis  *"  Ilic  gcmit  mss.  Jam  gem.t  *7*  Corrupia  conjugis  mss.  cor- 
riipUc  conjugis  *73  Clamosum  rcgidumquc  pucr  limcl  ille  parcnlcm  wus.  Pars  qucrilur  slcrili  malc  eredila 
semina  lcnx 
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El  quis  non  quod  pl.ing.it  hahet,  nulloquc  dolore 

Sauciuscsi,  voli  OOfDpOS  ubiquc  sui? 
Non  sic  blauda  Wl  favct  robus  forluna  sccundis, 

Misceal  nt  l;rlis  improlia  trislc  nihil  : 
Ncc  pars  •'•  parva  mali  vitiis  labcscere,  lolque 

Captivo  ardcntcs  pcclore  ferre  laccs. 
Flagrai  avaritia,  mala  mens  succendilur  ira; 

Ei  mndo  vcsano  fervcl  amorc  :  vclul 
Interius  (otain  diidiun  eoiiceperil  *,a  /Ethu.im, 

Nil  quoquc  quod  dcccat  aeca  furorc  videl. 
Ssepc  graves  slimitlos  livor  malus  cxcilal  illi  : 

S;rpc  mciuni  gcncral,  sj)cmque,  cupitus  lionor. 
INum  luxnriea,  illumqiic  superbia  vastat : 

liune  qtioquc  lrisliti;e  saeva  m  procclla  qualit. 
Ilaec,  et  plura  prcmiml  nos  bujiis  lempore  vilaim; 

<  'ii.:-  nec  vel  pimrti  tcmporc  ccrla  manent. 
EUefame,  fungo,  fcbri,  scrpcnle.  sagitla, 

Flnciiljiis,  aut  fi.immis,  hosic,  latronc  perit*". 
!  l  noslram  morbi  conumpunl  miile  salutem  ; 

NuIIus  ab  liiiiiiano  corpore  languor  *••  abest. 
Si  nuuc*8'  aspicias  animalia  cxlera  qtiaequc; 

Invrnics  lantis  subdila  iiulla  malis. 
Nos  capilis  laterumquc  dolor,  febrisque  faligal  : 

Toluni  honiinein  tollil  lepra,  chiragra  manus  , 
Dira  podagra  podcs;  oculos  opblalmia  cajcat : 

Obsidel  arctali  pextoris  aslhma  vias. 
LxsJ  snos  tlamiil  lolio  vesi(a,'"  inca  ns  : 

Visrcra  lorquenlur  ,8',  parsquc  pmii  nda,  eolus**\ 
200  Dena  dolel,  aul  cervix,  os  lorp  i;  lingua  ligatur; 

Splon  lumel;  xgrolal  pulmo,  luborat  hcpar. 
Cor  inarccl;  renea  paiiunlur ;  solvitur  alvus; 

Bncllia  nil  possunt;  languida  e.rura  jarcnt. 
Singula  non  paucis  pars  est  obnoxia  moibis  : 

Etpalcl  infclix  ad  mala  lolus  homo. 
N'«n  Ii.tc  ergo   salus,  non  h.rc  niihi  vila  vidclur 

Qnam  mora  exstiiignii  m,  tollere  niorboa  babct. 
Sic  esl  :  res  iatas  male  publicut  mlimat  error; 

Yilia  siml,  slulli  qu.e  pretiosa  pulanl 
Nos  igiiur  ,fralres,  qu  eso,  moiiora  scquamiir, 

Qu.c  sunt  digna  boQO,  qu:e  sapienlc  viio. 
Cur  Dominua  rcruni,  qiiarc  deilalis  iuia»o 

Parva  cupis7  ctipias  maxniia  magnua  homo  ? 
Nmi  dccet  arlifieis  lauli  miralile  plasnia 

Hirari  propriia  cuncta  minora  bonia. 
l/uii  libi  fulgel,  liiii  volvilur  orllita  solis, 

i.t  liiii  atinl  lOtO  si.lora  spaisa  polo. 
Ncinpe  dirs  linis  rsl,  lua  nox,  tims  igneus  Tiher 

El  libi  < .omiuulanl  lempnra  qu.i  |iie  vices. 
i       i|  (iTraruni  luns  esl  ,  et  quid  piid  ab  illo 


,\      Clamliliir,  arbitrio  subdilur  omne  luo. 
Ncinpc  parens  reniin  ecclo  demissus  ab  alto, 

Ad  lua  dcscendens,  esl  lilii  f.iclus  homo. 
Tc  manel  aslrifcri  clarissima  regia  rcgni^ 

Tu  qiioquc  cs  ;etcrni  regis  imago  lui  *•*. 
Ergo  lii  lanliis,  qui  tanlis  cx-trra  vincis, 

Et  minor  es  solo  cuncta  crcanle  Dco  : 
Noli  le  regno  pcccali  subdere  :  noli, 

Quas  citius  fugiunt,  ista  cadura  sequi. 
Sed  salagat  bumiles  animo  transceiidere  tcrras, 

Arctiimqne  ad  coclos  arripc  forlis  ilcr. 
Vita,  salus,  bomiiium  quoquc  caelcra,  fumus  ct  um- 

[hra  csl : 

Omnia  praelcreunt,  nulla  mancre  vidcs  : 
Nod  tc  qux  pereunt  delcctent  inflma  ;  nou  lc 
"      Ccelestem  foedct  pulvere  lerra  suo. 
Ncc  te  pnccipiict  carnis  malrsuada  ToStiplas  : 

Nec  traliat  illccebris  esca,  vcnusquc  suis. 
Pcipeluum  libi  sit  studium  virtuliset  ardor  : 

Mens  tua  conliuuo  flagrel  amore  boni ,,T. 
Qnacre  boni  •••  fonlcm  virlulum  passibus,  cl  ic 

Islius  fonlis  lorrcat  una  suis. 
Sarcina  currcntem  lc  rnuntli  milla  relardel  : 

Tolnm  declina  qtiidquid  obcssc  BOlef. 
Cum  lu  pcrvenics  lx'lus  felixquc  vialor, 

El  dala  viviflei  copia  foulis  crit , 
/Etcnuis  fles,  sapiens.  vcrcquc  beatus  . 

Cuncla  libi  fuerinl  prospera,  triste  nihil. 
Inquc  suo  regem  rcx  ipsc  itecore  videbis, 

Deque  beali.ico  luminc  luincn  eris  '•*. 
NuUa!  nienlis  rrniit  lcnebr.T ;  srd  nocle  fugala 

Inlus  cril  perpcset  sine  i)ubc  dies. 
TilOC  rcrum  caus.v,  scripliinc  clausa  palebuut  : 

Oinnia  clara  libi,  pleiiaiiuc  lucis  erunl 
Tiinc  in  vivorum  l.xla  rcgionc  vidcbis 

QtUtj  bona  sinl  Domini.quanlaquc  dona  Dei. 
Mors  aberit,  morbns,  labor,  bostis,  cura,  acneciua, 

Non  habci  b;v,e  felix  illa  snpcnia  domii?. 
Nt.n  limor  afliciel  sanclos,  scnsus(|iic  doloris  : 

/Eslus  in  his  nullus,  frigora  nulla  locia. 
Nemo  hic  esuriens,  innliis  qtioquc  ncmo,  scd  uuus 

Oinnibua  omne  bouum  lict,  erilque,  (jciis. 
Urtw  li.cc  non  lun:r,  uon  lumiue  soliscgebit; 

bemper  eril  magno  sole  serena  Deo. 
.,  ti.-niqiic  jiisloium  tampiam  sol  qiiisquc  nitcbit  : 

Isla  rcdonalx"  glcria  rarnis  rrit. 
Spii  ilus  sunimis  xquahit  gratia  rrgis  : 

Pro  quibus  cst  ullro  passus  amaracrtuis. 
\.l  montem  vitat  dc  mortis  vallc  m  reductea 
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Cl?k  rni  icii\  mlieroital  bomoi 
Urbli  oulm  iiims  Dtni  eti  rttpnbllt  i  ,  ■  t  bt  ic 

Grondli  >i'i  eel  ouncili  eoplo,  nnllui  egoL 
Nun Igilur  doorunl  roglollbl '•'  mttuore;  mcic, 


Om  meriloi  in.iguis  •••  dltti,  egorc  iloct< 
N.UH  cttm  ""  guiubli  <i«-  vlla  fbaM  peronoli 
EidebHur  iommo  pirtleipore  boM  . 

Magna  Mit'iiii.1,  mulla  pnlculi.i  "v,  inii.i  voliqiUs, 
llcduYnlur  vlUB  "'  milill .rqtic  lttO)« 

Quis  pttorlt  furi,  <|his  oerlbore,  onii  ntedlurl, 
Qumdtultio  emUi  prmmlt  Cltriite  lulof 

lljec,  ntmiachi  *••   ArOlrOO,    hxc  lOU    inrnli:  OOaUl 

[llllll 

Nuib  siiiiiifiriiin  couoo  morotur  llor. 

IU  m.iji  si.iiis  Dominum  iinlii  OOmore  d(Uir, 

ii  doont,  ci  tontum  hi  iti  bobere  botram, 
Thetourot  Arobnm,  ncnui,  ei  prondio  rcgum, 

()iiuli|uiii  hnbol  muntlui uupulo  vilelutum. 
Quhtqiiii  jii  bme  igitur  porodlil  gaudia  icmlis, 

Sedului  aiigiisiani  nunc,  oge,dlico  viam, 
Ne  loxet  viiiis  inguita  moniii  habeuoi, 

Divmi  oempor  Irona  limorli  habc. 

Cxspccla  Doinimiiii,  fonnida  jndicil  iram 

El  quod  mmiiitiit  rev  lilii,  iniles  ain:i. 
Parvulus  cslo,  vide,  mcntis  dopune  Uiinorcni; 

Porla  Dci  niilliiiii,  qui  Uimel '",  arcla  COpiL 
Viiamus  louroo  coruo  ct  cervice  minaccs; 

Non  lco   iionlaurus,  non  cmms;  agntts  ciis 

ALIUD  CARMEN  DE  CONTEMPTU  MUNDI. 

Quid   probilas,  quid  nobililas,  nisi  inors  animarmn?  C  201  Sicul  cl  "'  Htiviis  lluil  irrcvocnbi  is  und.i, 


A  Agno;  nulli  ii  .inii  jui  .1  ii"  ii  i  (  ini  iuiii 

Aj;ihi  .  trill  illl  i   i"  lllliplb  ii.iii    i    i 

Oflbrlur  Oomino  lurlnr,  limplciqm  •  •  >in i . ■  i  , 
Coolo   orti  lui iui ,  bUado  '  iduoib  i    •  u 

QuoI<om4'm,  <|in  Domluu  oe  i  ntnv  ul; 

Tortoroi  looooloo,    lammaqua,   moroque  mu« 

|<l.  lll"\ 

Siiiiima  gvltttm  \irins  iiiuiMi  i,i  parert  prhirl; 

Fti  tc  )ugum  iioi  iii  ■ ,  •.'  que  iicgan 
(juiiiiiniii  praxipioi,  iii. >v  (t  siuc  murmurc 

Pooooiom  totum  dedeouit  i pni i 

Non  vilit  vi  stis,  noii  tc  Iim  ut  ultioiiis  MpjUl 
S.ipc  Ittl  slulloi  oidiins  isl.i  niorciil. 

Scil  si  nns  HUM  Hjpimut.  si  \cra  falOUMI  . 
A^^mlilui   virlus  antu.i,  dura  prob.il. 
Il  Qtii  sibi  vilc.s<.il,  qui  sc  nibil  xsiimal  tssc , 
Kl  linicl,  cl  niiuiili  Ubilil  oHi  fttgit, 

lln   csl  01  lipieUI,  cl  c(L'lo  proiimtis  itlc  ; 

Nontlne  romnfloehl  oomcn  Intae  geri  , 

Si  vuli  ililari,  si  vanos  ambil  Itonorcs  '•"  , 
Imlitil  oi xiilliiio  pcltil  OVini  bipiim. 

Sed  imii  cuncia  videi  mundl  piut  erbiter,  ille 
Novit  ovcs,  tacilos  novii  oi  ipse  lupos. 

Iltr  igilur  inouai  lnis  l.ibiis  cl  rordc  frcqucnlcl  '0'  '• 
Tc  miiii,  lc  solum  da,  Dcus,  cl  lOtil  csl. 

0  eerte  fclii  posscssio,  quxquc  beuinm 

Sola  facil !  iuiscrtim  CStcro  pondus  babciil. 


Hodc  supcrbit  liomo,  cutn  conslcl  quod  iuorialui  ? 
Nam  caro  moitalis,  1 1  quisqtiis  ci  famtilalur 
Mortc  pcril  diqilici,  quia  posl  obiliim  crucialur. 
Quid  prodcsl  lioiniui,  si  vival  taeculo  ccutuin , 
Cuin  moiicns  viiam  traiisisse  rttitcl  qtiasi  vculuin? 
(joid  prodcsl  iioniini  sua  fcuorc  farla  ernmenu, 
Si  pcr  cam  conoumol  cum  sinc  tenqiorc  paena  ? 
Ul  quid  liomo  gaudct  <Jc  innndi  prosncrilatc, 
Oua;  iiimium  lucvis  cst,  cl  baliclur  in  anxiclalc? 
Prospcritas  inuodi  cilo  Uansil,  cl  annibilaiur  : 
1'iulc  salis  ciarel  qnoiiiam  nibil  csse  iirobalur. 
Res  iiujtis  inundi,  qtiolquot  naliiia  crcavil, 
Stml  quasi  flos  agti,  quein  frigus  cl  atira  cremavit, 
Sicut  enim  Bores  outumni  lemporc  nati, 
Frigore  morceocunl  in  ventos  irc  parati  : 
Siccilo  deftciunt,  (|u;e  mumltis  babel  protiosa, 
In  quibus  iulciix  liominum  mcns  cst  sludiosa. 
Hos  bujiis  niuiidi  proprio  cuni  finc  fcrmitur, 
Et  siiielcge  iiiuni,  nec  cum  ralione  reguninr. 


Tcmpora  sic  liominis  fuginnl,  cl  qmuquc  sccuiid.t. 
Hcs  liiijtis  mtimli  sunt  inslaliiles  vc!ul  bora . 
Pro  itihilo  dcbcni  rcpolori  cuncU  decora. 
Krgo  miscr  dum  vivis,  liomo,  siuc  line  bbora; 
Ne  pcrdas  ca  pro  nihilo  qu;e  sunl  mdiora. 
Sic  lcncas,  ul  pravah  as  aiuorle  fulura  : 
Da  quotl  liabcs,  ut  possideas  qux>  sunl  sjno  cora, 
Dic  caro  morialis  '•  ,  <:ic  de  pulredine  vcr.nis, 
Cur  miser  insanis:  quid  prodcst  gloria  carnis? 
Dic  iionto,  dic  pulvis,  quare  pulredo  Miperbis? 
Dic  qtiid  sis,  quid  eris  ;  ineinor  eslo  qtiod  inoricris. 
In  ciiierem  vcrmis  posl ,0J  mortcm  regrcdiciis  : 
Dcspicc  m  quod  sequeris,  cognosce  viam  rafonis. 
An  legcs sos  nescis  bumanx  condiiionis? 
0  Corpus  humo  fil : 
Corporc  senien  : 
Seininc  sanguis  : 
Saugtiinc  corpus  : 
Sic  Iioininis  corptis  malris  concrcscil  iu  alvo  : 
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ii 


cuiri    ms. 


Rcgia  tihi   mh.  Rcgis   ttht     "•    Merilos    magnis  iiis.   O.    mcrilo  magnis    tSi  Nam 
0"od  ctim      m    Mulia    potenlia  111«.   stimma    poieutia      «"  Red.lelitr  viix    mss.    Redd<  rilur  vux 
llxc   monacbi  ,   etc.    ms.  C.    70  explkk    Liaudiunus.    Aiia   lameu   ibidem   hnbenlur    tarmiun.     '" 


0. 
Qui 


liiucl  ms.  K.  qui  tumct  *9»  Qimi  sonl  ins.  K.  ipiam  siinl  "•  Morstpie  manehit  ms.  0.  morsqne 
mancnl  30»  Quxril  honorcs  niss.  0.  e(  K.  amhil  honorcs  s*1  Et  corde  fieqiicnter  mss.  0.  et  K.  hoc  eorde 
frciptcnici  Ml  ln  ms.  Bec.  0.  Carmen  teoninum  Jc  eodem  argumeulo  imyph  ab  his  verbis  1  Dic  caro  100- 
ralis,  elc.  huic  snbjitnguntur  ibidcmhi  versus  :  Corpus  bomo  lil,  e(c.  qui  eitiii  haclcnus  non  fneraiii  mVer- 
ims  posl  ms.  vilis  •  osl  "k  Despice,  cic.  ms.  hunc  «ersitm  vonil  anle  ibium  :  Au  le;:es,  ctc.  3iS  An  casns 
)n$.  an  leges 
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Sir  hominis  enrptis  lcrrx  puircscil  in  alvo  : 

Corpore  tabes  : 

Tabeque  vernus : 

Vcrmc  ciuis  fii  : 

Pulvcie  lerra. 

Sic  boiniuis  corpus  de  icrra  malrc  crealor  : 

Sic  boiuiois  corpua  io  tcrram  rcgredietur. 

Eigo  trisiis  lioino  vcrx  rationis  liabcnu 

Cor  animiimquc  Uium,  muiidum  fugicudo,  refrcna. 

Sic  lilii  pcrpeluam  uancisci  niierc  viiaiu. 

DtUS   S0I.US  AUAJIDUS, 

in  quo  el  ex  t/uo  omnin  bona. 

Omnia  snnl  honiinum  tcrmi  pendcnlia  fllo, 

El  subilo  casu  qux  valucrc  ruunl. 
Ladil  in  bumanis  divina  poteniia  rcbus, 

Et  ccrlam  prxscns  vix  babcl  hora  fidem. 
Quain  ninis,  el  nimis  esl  Dominum  super  omnia  mi- 

[lOB, 

Ei  vcnix  facilcm,  vellc  neg.ire  pium. 
Vis,  agnosco  pium?  le  rcspice,  rcspice  quid  sis, 

Quid  fueiis,  quid  eris,  quid  caro,  lerra,  Deus? 
Corhim  solc  lilri,  sol  lumine  scrvit,  et  acr 

Flaiibus,  unda  cibis  lcrraque  mille  bonis. 
Scd  quid  cs?  Undc  tibi  quid  babes,  quid  prehet: 

[nlrumqiic 

Spontc  facii  pieias  dulcia  et  ampla  Dei. 
Fons  bona  quxquc  flucns,  fons  nescius  evacuari, 

Fous  siuc  flne  patens,  et  sine  fine  Deus. 
Dohes  namqne  scelus  mcliri  oon  brevitale 

Tcmporis,  sel  debes  impietale  sui. 
Alajor  eniin  impietas  noo  esl,  quaio  spernerc  gralis 

Ipsum,  qui  gralis  contulil  esse  (ibi. 
Qui  libi  ic  iribuens  sese  promisii,  eoque 

Nil  babuit  mclius  quam  darcl  iiisc  Dcus. 
Quidquid  es,  clquod  babcs,  clquodqiie  valcbis  baberc, 

Quid  lamen  ad  merilum  suot  sioiul  isla  Dei? 
Ilunc  igilur  spernens,  scsequc  per  omnia  subdcns 

Dxoiouis  obscquio  quanla  inerelur  bomo? 
Addc  quod  in  vilium  quisquis  ruit  :  ipsc  rticndi 

Sxpius  iudicit  turpe  neccssc  sibi. 
Virlus  cnim  vilio,  viliis  fil  scrvtis  :  cl  iu  se 

Non  balict  admissum  solvcrc  possc  siitun. 
Ergo  pr rpes  ei  tlcbciur  poena  ncccssc, 

Qui  sibi  pcccandi  spoulc  pcrenoc  facit. 
Gr.ili.)  lull.ilur  non  ilcbila  :  preoa  scqtialiir 

Dchila,  morsqiic  prciiicns,  cl  siuc  flnc  manciis. 
0  qnaii)  iluli  c  ilccus,  qnam  vera  polcnlia,  qualis 

Gloria,  qii.iin  sl.iliilis  qmostus,  amarc  Deum  ! 
Ljum  amans  Abrab  un  plus  civibus  bospcs,  cl  unus 

IMus  populo  milcs,  plns  iM  rcge  pote&l. 
Nam  virlus  in  amore  Dei,  vcrumqoe  |iercmic 


A      «'rxstal,  el  essc  facil  illud  amarc  qtiod  csi. 
Vcre  esl  ipse  quidem,  qui  pcroianel  unus  cl  idcio 

Esse  tiabet  xlcrinim,  siue  priocipio,  sinc  flnc, 

Scmper  ideio,  si  quis  amare  siudct. 
Si  noo  tam  solidum,  soli.lum  taioen  etse  merciur  j 

Naoi  srqniinr  vitam  vita  beala  bonam. 
Cxter»  si  spectes,  quain  siut  nihil,  omoia  flois 

lndical,  Assyrium  consule,  lcstis  ad.-st. 
Ilxc  quid  hooes,  quid  opes,  quid  forma,  quid  arma, 

Iquid  ainpluiu 
Ileu  juval  iinpcrium  ?  juvit  amasse  Deum. 
Sed  qtiia  vera  salus  Deus  est,  ct  umore  teuetur  , 

Expeto  propter  oum,  vos  ut  ametis  euio. 
Digotis  et  ipsc  quidem  est  ut  aiuciur  :  amaodo  sciclis 
B      Quis  frucuis  quis  honos,  quid  sit  aoiare  Deuin- 
Virlus  vero  Deum,  vel  vita  mcretur  hoocsla; 

Qaale  booum,  quod  sil  seinper  amare  Deuui. 
Quam  pius  est,  quain  promptus  a.lest,  quam  deniquo 

[prodcst , 
Ipsum  quisquis  amat,  bic  mage  uossc  potesl. 
Si  te  facta  docent  alicna,  doccris  boneste 

Coocipere  oieritis  spcmve  oieuimve  luis. 
0  qualis  jactura  Dco  prxponerc  quidquam  , 
r         Quem  Ikoic  si  quis  babet;  quxso,  quid  cst,  quid 

[babet? 
Nam  si  magna  pctis,  Deus  est,  super  omoia  oiagnus  : 

Si  booa,  quam  boous  est  dicere  oeioo  poiesl. 
Si  speciosa  cupis,  quis  eo  speciosior?  Opias 
Forsan  opes,  dat  opes,  dives  et  ipse  maoel. 
C  Si  te  celsa  juvant,  gencrosaque,  quam  generosus, 
Quamve  sil  excclsus  oemo  referrc  po.esl. 
Quem  si  forie  poteos  juvat  ct  pius,  ccec  potcsras 

Hioc  pia,  seu  pieias  est  siuc  finc  poiens  : 
Quid  morcs?  ipse  poli,  1'Trx,  maris  aticUir,  et  onm.a 

Quod  fuil,  csl,  et  crit,  perslat  origo  boni. 
Iluic  famulans,  parcns  dominaliir  Hcbrxus; 

Servit,  et  csl  liber;  subdilur,  estquc  polcus  : 
Ctn  subdi  fugicns,  Saiunx  male  subditur,  bosti 

Subdilur,  el  vitiis  subditur  innumeris. 
Tandem  vcro  viileus  quo  lapsus  ct  uu  lc  fuissci, 

Peclora  curarum  morsibua  xgcr  cral, 
Multaque  volveuti  scntcntia  scdit  asylutn 
Lapsis  quxrendum  forliler  essc  Dcuio. 
p.  Sicque  reus,  quem  Ixsil,  avel;  qucin  spreveral,  orat; 
Qucm  fugii,  reperil;  quem  reprobarat,  amal. 
1 1 ii no  rcpelii,  veniamque  petil,  tle  crimine  flcluin. 

Dc  pieiatc  spei  gaudia  inulla  capil. 
El  qnid  ad  bxc  dulcedo  placcns,  dulcedo  perennis; 

Dulcis  disponcns  ordinc  cuncta  Deus. 
Quid  dulcedo  polens,  dulcisque  polentia  fecit? 


Qnoil  solot  li.rc  focii,  tlnl  i-  d  iloi> 


•J»4. 
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aoa  hiolocot  ••••. 

Meilitalioncs  umi  onlHmn  qme  subcripla  10111, 
■HOlim  ad  M(  c\i-iland.ini  ItfMlUl  mcntcm  «d  Dd 
amorcm  vel  limorcm,  xcn  ad  stiimet  discutxioaom 
cdii;c  siiut,  iioii  simi  Irgend.v  iu  lomultii,  wr4  in 
|UieM,  iuh:  velociler.  xcd  paut.ilim,  cum  MT  intenla 
ct  morosa  mcdilalioiic.  Ncc  ilcbcl  lulendere  lcrlor 
nt  quumlibcl  illarmn  tol.im  pcrlegal;  ftcd  quantum 
scntil,  Dco  ailjiivantc,  sibi  vnlere  aii  arerudenilum 
auVclum  oraudi ,  vcl  quanlum  iltmii  dcleclat.  Nec 
ncccsse  liabel  aliquam  scmper  a  priucipio  iucipere, 
sed  ubi  magis  illi  pl.u  uerii  *•*.  Ad  hoc  eniin  ipstiin 
paragraphis  sunl  distincLe,  ut  "'  ubi  elegerit  inci- 
pial  vel  desiual,  ne  proJixitas  .int  frequens  ejusdem 
laci  rcpctilio  gcncrct  fjstidium ;  sed  potius  aliquem 


A  tua  condilioni»  dignil.Mc  ir.irlavit,  uip.ii  ■  ijuam  rx- 
leris  crcaluris  qtur  in  miimlo  sunl,  aliius  honnrare 
dispoeiiil.  Vi.lo  igiiur  subliniiLilein  lu;e  cri-aiioiiN, 
e<  retracLt  ilrhilum  rtldeoJl  uuiorig.  Facinmui  ,  dl 
Dcut)  /itfiuiiiri/i  «d  iinn,jinem  el  timiliimdtnem  nourum 
(Cb4H.  i,  4G).  Si  ad  Iid<  diclum  iui  Condilori*  nou  ex- 
pergisceris,  *i  in  lam  iniff.ibili  licnigniiaic  ci^a  lc 
digiialiouis  cjus  iu  amorem  illius  tola  non  cxanjisci., 
si  ad  rjus  dc*iderium  tolis  innlullis  non  inflaniin.iri-, 
quid  oVain  .'  Poru'.ienteni  lc,  au  polius  mortuain 
rcputeinT  Altendc  igitur  diligentcr  quid  tit  a<|  iin.i- 
ginem  ct  similitudincm  Dei  le  cssc  crcaLim.  Hubct 
dulce  pignus  piae  mcditationis,  ubi  cogiiationes  luas 
exerceas.  Aguosce  ergo  aliud  csse  similitudincM), 
aliud  imaginem  :  vcrbi  graiia,  potcsl  babcrc  siinli- 


imlc  colligal  leclor,  propler  qood  faclx  sunl,  pieia-  B  tudinem  quamdam  cum  bomine  equus,  bos  ct  cxicr.c 


lis  affcctum  '". 

MCDITATIO  PRIMA. 
De  humaiia:  condilionit  dignitate  et  miteria. 
I.  Quod  ad  imaqiuem  $4  timtliludiuem  Dei  facii 
mut.  —  Evigila,  amuia  mca  '",  evigiia;  cxerce 
spiriium  iuiim,  excita  senaum,  expelle  socordiam 
lethifcri  (orporis  tui,  apprehendc  iolliciiiidiucm  ttiae 
salulis.  Inuliliiim  cogilaiionum  cfliigcliir  vagatio, 
reccilal  ignavia,  diligentia  icncalur.  MeJilationibtis 
sacris  insistc.  adli.ure  divinis  bonis;  inlende  scmpi- 


•imiles  creatur.c;  imagincin  vcro  bominis  :ion  hubul 
nisi  aller  bomo.  Mamlucat  boino,  mandiicul  et  cquus: 
ecce  quxdatn  simililudo  ac  communiius  inter  naiuras 
diversjs.  Imagiuem  vero  liominis  nun  imilaiur  nisi  al- 
ter  bomo ejusdem  natunc, cujus  imago  esl .  Diguior  igi- 
tur  esl  imago  quam  simililudo.  Sin.iiiiuilinem  ilaquc 
ad  Deum  boc  modo  liabcrc  poiei  iimis ,  si  euin  bonum 
csse  considerantes,  nos  boni  esse  siuducriiuuft;  si 
eum  jusium  esse  cognosccntes,  nos  jusli  esse  ton- 
lendamiis;  si  inisericordcm  conlcinpljnlcs,  nos  mi- 


lernis,  lemporalibus  dei-elictis.  Quid  igitur  uiilius,  seiiconiia!  operam  dcmus.  Quomodo  atnemaJ203 

quid  saiiihrius  in  lam  diviuo  mcnlis  cvercilio  poieris  imagiuein  suam?  Altci.de.  Deus  seinper  ineniinil  si:i, 

cogilare,  qiiam  immcnsa  hcucficia  Condiloris  dulcis-  intclligit  se,  anial  se.  E(  (u  ergo,  si  pro  modulo  luo 

sima  cogiialione  rccolcrc?  Considcia  igilur  in  ipso  iufaiigabililcr  memor  fueris  Dei,  intullcxcris  Deum, 

creatiouis  ctonlio  quid  sublimilatis,  quiil  dignilalis  v-  amaveiis  Deum,  cris  ad  ima<;iiiciii  cjus;  quia  boc  fa- 

tibi  contulcrU;  e(  pcr|iende  quo  amorc.  qiu  vcncra-  cere  niteris,  quod  scni|  er  fa.il  Dcns.  A.l  inemoran- 

tione  colendus  sit.  Certc,  cum  iini\ersit;iiein  rcritm  dum,  ct  iuleliigettdum  alquc  amaudum  siimmum  bo- 

visibiliuin  ct  iuvisibiliiim  creans  cl  ordinaus,  liiima-  uum  lolum  debel  iiomo  iifcirc  quod  vivit  :  ad  boc 

nam  naluram  faccre  disposuissct,  summo  cousilio  dc  omnis  cogitatio,  omuis  voliitatio  cordis  rciorqticaiur. 


VAUI.E  LECTIONES. 

*••*  Coltuta  sunl  cum  mts.  beec.  0.  Ttntano  267.  Victorinit  liH.  5  et  KK  16.  Corbeiemi  i60. Sau- 
Cermanensi  345.  Carlhutiensi  a  l'or(a,  uno  S.  Marttni  Tornarensii,  uno  ValHs  Luceuns,  et  uno  S.  liemd. 
tloriacentis  :  el  cum  cdhione  Sommnlii.  Ms.  S.  liened.  Flor.  Incipiiinl  Oralioues  sive  Meditaiiones  Domii  i 
Anselmi  Canluar.  atchiep.  m*.  Tku.$£J.  Incipil  Prologus  S.  Ansebni  l.antiiar.  aivliiepiscopi  in  Oiationi- 
luis  seu  Mcdil.Kionibus  suis  ms.  Vul.-lnc.  Incipit  Prologus  Domini  Ansclmi  -.ircbicpisiopi.      **•  Ounnam  ad 

ts.Corb.  Vict.  16.  Vat-luc.   Ftor.  Qua:  ad     '•'  Ncc  etiam  veloc  lcr.   scd  pauluiiiu,  emmmtt*.  Itec.  Tkm. 

:c  ciirsim  el  velocilcr,  scd  cum  uns.  Corb.  160.  Vtct.  16  cl  Va,l-luc.  Flor.  nec  vclociler. 


sed  ciiiu     '•*  llli 


el  mst.  illi  pl  \cucril  *••  l':napliis  sunl  distincla?,  ul  ihss.  paiagrapbis  snnt  distiucue  per  parlcs    Sl»  Has. 
.  Val-luc.  Explicil  Prologus.   mm.    Vict.  Itll.  Mcdiiaiiones  Ansclmi  Canluariensis  arcinepisopi.   ms. 


mts 

ncc 

placcl  mst.  illi  pl  \cticril 

Thu 

Vict.  KK.  16.  Incipiimt  Oiatiooes  sivc  Medilationcs  Domini  Anselmi  CaiiltiaiiciiMs  ariiiiepiscopuiHj.  Coib'. 

160.  Incipiunt  Oralioncs  sivc  Moditationes  Domini  Anselmi  Caiituaiicnsis  aicliicpiscopi :  utilcs    valde   ad 

excitandam  logcniis  mcniem  ad  Dei  amorem  vcl  timoroin  ms.  Vul-lnc.  Incipiiiui  Or.uioncs  >ivc  Hcditatiu- 

ncs  e.lii.x'  ab  Anselino  Canluar.  archiepiscopo     »"  Primam  Metliiadonem,  qnte  incipil,  Evigila,  Aiiiina  n.ca, 

etc.  in  nutlis,  i/iiit'  habni,  mss.  rcjicri 
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aeualur,  ronformclur,  ui  infaligabili  ;<ffcclu  nicmor  \  cimii   ouiuibus  qux  in  cis  soitt  sc  inclinanl,  se  libi 


;is  Dei,  inlcltigas  Dcum,  amcs  Dcum,  cl  lui  crea- 
tionis  diguitalcm,  qua  oil  imaginrm  Dei  crcata  c*. 
salubrilcr  cxprimas.  Quid  dico  ad  imnginein  Dci  te 
esse  creatam,  ciiin,  testc  Aposlolo,  ipsa  Dci  intago 
sis?  Vir,  inquil  Apnsloliis,  iion  debel  velare  ca;ut 
SHtmi,  cum  sit  tmago  el  gloria  Dci  (I  Cor.  xi,  7). 

II.  Quod  ad  hoc  jacli  sumus,ut  Deum  siue  finc.  (au- 
dcmus. —  Sufficiunt  nc  libi  li.vc  lam  iunnensa  bcnefi- 
cia  Coudiloris  ad  juges  graliarum  actiones  rcddcndas, 
cldcliilum  conlintli  atuoris,  ctttn  dc  niliilo  rel  pi.iius  dc 
lutu  tc  consideras  cjus  bonilale  ad  laulaui  celsiludi- 
nem  iu  ipso  condilionis  exordio  sublimaUiin?  San- 
cioriun  igiiur  senteiiliam  in  luam  cunvcrle  vilani,  cl 
dc  sanclo  quid  dicalur  atleuile.  Qux  csl  igilur  laus 


babilaculum  prxbuil,  suam  libi  prxsenliain  para- 
t.iui  fecil  :  doccnle  eniin  apostolo  1'anlo,  in  illo  rif.- 
mus,  movemur  et  sumus  (Act.  xvu,  28).  Dulcis  vita, 
molus  amabilis,  optabilc  essc.  Quid  cniin  dulcius 
qtiam  in  illo  vium  baberc,  qui  csl  ipsa  vila  beata? 
Quid  amabilius  quam  omneiii  voluntatis  vcl  aclionis 
noslrx  inotum  ad  iilum  cl  in  illo  dirigerc  ,  qui  nos 
perpctua  confirmelslabiliiale?  Quid  oplabiliusquaui 
voio  cl  conversatione  jogilcr  iu  illo  essc.  in  quo 
solov  vci  pouus  qui  solus  est  veriim  csse,  sine  quo 
nulli  potcst  beuc  esse  ?  Ego,  ail, sum  qui  sum  (Exod. 
iii,  14).  Ei  pulchre.  Ipse  cnim  vcre  sulus  csl,  cujus 
immulabilu  cst  csse.  lllc  itaquc,  cujus  essc  tam 
cxccllens,  tam   singttlariler  cst,  ut  soluin  vcrcsil; 


sancli?  De  omni  corde  suo  laudavti  Dominum.  Ecce  B  i"  CBJ«*  comparalione  oinnc  cssc  nibil  cst,  cum  lc 


ad  qood  creala  cs;  crce  opus  fauiulatus  lui.  Ut  quid 
eniiu  te  Dcus  lam  prxclaro  conditionis  privilegio 
sublimarcl,  nisi  le  stiis  laudibus  indcsincnler  inieu- 
ilere  vcllei?  Ad  laudandom  igiiur  Cotulilorem  luum 
crcala  cs,  ul  cjus  laudibus  vacans,  et  hic  justitix 
mcrito  in  illuiu  setnper  proficias,  ct  in  iuluro  bcnc 
vivas.  Laus  enim  cjus  el  iiic  jusliliain,  el  ibt  beali- 
tudinem  Iribuil.  Scd  si  laudas,  cx  lolo  cordc  laud.t, 
ddigeudo  lauda.  II.cc  est  enirn  sauciis  laudandi  pro- 
posila  rcgula  :  De  omni  corde  suo  luudavit  Dominum; 
ct  diltixil  Dcum  qui  [ecil  illum  (Eccli.  xlvh,  10). 
Lauda  ergo,  cl  cx  loio  corde  lauda,  cl  qucin  laudas 
ililige;  quia  ad  boc  facta  es  ut  laudes  el  diligas. 
Laudal  uamquc.scd  ca  loto  corde  nou  iaudal,  qucm 


ad  ceisitudinein  creavcril  ul  lux  gloriam  dignitaiis 
nec  iuteiligere  pos&is,  ubi  lc  essc  coi.slitiiii?  qucin 
tibi  nuusionis  locuin  prxparavit?  Atlendc  ipsuin 
suis  in  Evangelio  diceitlem  :  Mancle  in  me ,  »7  ego 
in  vobis  (Joan.  xv,  4 ).  0  inxslimabilis  dignalio  ,  o 
bcala  innusio,  o  gloriosa  vicissitudu?  Quaiiia  digua- 
lio  Creaturis,  ut  in  sc  suam  velil  babiiarc  creaiu- 
rain?  Quain  incomprebensibilis  bealiludo  crealonr, 
in  suo  inanerc  Crealore?Quania  rationaiis  crcalurx 
csl  gloria,  tam  fclici  vicissiludine  Crcaiori  sociari, 
ul  ipse  in  ca,  cl  ipsa  in  co  ieneat  maiisioucin?  Tam 
cxcellenlcr  crgo  crealos,  in  se  nos  maucrc  miscri- 
corditer  voluil;  supcr  omnia,  sicul  oinniiuu  guber- 
ualur,  sinc  solliciludine    cxistcns;   omnia  ,    vclut 


ad  bcncdicenduni  Dcuin  prospcra  dcuiulccul;  scd  a      omniuiu  fundann  nlum.siiie  laboic  suslincns ;  o 


bcncdicctidi  inuncrc  advcrsa  rcstriugunl.  Laudat 
quoque,  sc.d  iioii  diligil,  qui  iu  Dci  laudibus  aiiud 
quam  ipsoin  laudaiido  rcquiril.  Lauda  igillir,  Cl  di- 
gnc  lattda,  01  iiulla  iu  le  cur.t,  nulla  iutcnlio,  nuila 
CugilalO,  nulla  solliciludo  nicnlis ,  iu  quautiim  libi 
riruu  luppetit,  a  laode  Dei  sil  vacua.  Ab  cjus 
laude  nulla  lc  vitx  liujus  prospcrilas  revoccl,  nulla 
couipcscal  a  Iversilas.  Sic  cniin  <:x  loto  cordc  lauda- 
bis  Douiiiiuiu.  Scd,  ctim  cx  loto  cordc  cuin  laiitla- 
veris,  ct  diligcns  laudavcris,  uiliil  ab  co  aliud  quaiu 
ipsiini  aspetea,  m  ipsc  sit  liiis  deaiderii  iui ,  ipsc 
prxmium  labons,  ipsc  aoiaiiom  btijtis  umbiatilis 
vilx,  ipsc  possessio  illius  bcata:  vibe.  Ad  boc  ilaque 
lacla  ei,  ul  cuin  sinc  linc  collaudes  :  quotl  lunc  uli-  ,.  igitor  sanclilalis  sUidioiufaligaliililer  insislc,  no  lcm- 


iihii.i 
sicut  omnibus  rebus  excellciiiiui' ,  sine  Mpcrbia 
cxcedcns  ;  otnnia,  vclul  qui  uuivcrsa  cunincl,  sihc 
diffusionc  cuinplcclciis;  omnia,  sicul  omnium  plc- 
niludo,  siuc  sui  angusiia  coniplcns.  llic  crgo,  ciim 
OOSqoaio  dcsit,  dcicctabilc  iuira  uos  sibi  rcguuin 
clcgil,  Evangclio  dcumuslranlc  ,  ubi  dicilur  :  He- 
(jiiuin  Dei  iniia  vos  est  (Luc.  xvtt,  V.).  Scd  si  rrguuni 
Dci  iutra  nui  csl  ct  Dcus  iu  stio  rcguo  babilal  , 
:.  iinic  ipsc  in  nobis  manci,  cujus  iulra  nos  regnuni 
Cst !  It.i  pianc  :  si  ciiim  Dcus  sapicmia  csl,  cl  aiiiimt 
jmh  sedt-s  esl  sapienliiv;  qui  vcrc  jaslOI  csl,  Dcum 
in  M  inancnlcin  babei.  Ttmpittm  cnim  Dci  suncium 
est,  quod  esiis  vns  (I  Coi.  in,  i>7i,  ail  Apostnbis.  El  lu 


que  inlelliges  ptenioa,  cuoi  ejus  beala  visionc  subli- 
inaia  vidcliis  ie   sola  ci  gratnila  boniuie   illius, 

cnin  non  csscs,  de    iiilnlo   lam    hcal  nn  ,  et   ad  tam 

nclT.ilnicin  bealilttdiueni  creaUui,  vocaiam ,  justi- 
leaiaa  ,  |lorificaUM.  Talis  namejna  cuntemplati^ 
puiigabilem  iibi  anofcan  dabii  euia  line  fine  lau- 

daudi ,  cx  quo  ,  cl  pcr  qucai  ,  cl  iu  quo  laulis  rl 
I.HII  iiiiiiini  ibiiilnh.  bonii  ic  beaiilleaUm  gaodebis, 

IH.  (JhcJ  itbtcuii<iuc  suntits,  in  illo  vtvimus ,  MOM- 

nmr,  ct  inmna,  dnm  iaanm  inlra  nos  kabemm.  — 
s  .1  ,.li  iili  feliciuie  fninrn,  enntcmplationia  mtnitn 
pauluNMU  cliam  m  igniludineut  graiix,  i)na  te  in  b.t<- 
•  iiani  riij  fugaci  diuvil,rmisidora  Ipae  i)ui  iu  euclia 

iui.ii.it ,  i|in  in  an^<  ii>  rcgnal,  cui  reatnm  el  lem 


1» I ii iii  Dci  dcsinascssc.lpsc  dcsuisdicil:  lnhnbitaboin 
iltir,ei  iiiuinbuluho  (II  Loi.vi.Ki).  Mccdubilcs.iibicun- 
qiicauiiux  sanclx  fuciinl,  cum  in  illis  cssc.Si  cni.u 
cl  tu  iu  omiitbus  niciiibris.qux  vivilicas,  ubiquc  lola 
cs;  qtianlo  magil  Dcus  ubique  loluscsl,  qui  lcipsani 
cl  coipus  crcavil?  Sumiua  igilur  diiigeulia  cousidc- 
rauduin  csl  cuin  quanla  ratione  cl  rcvcrculia  scn- 
ioi  noatroi  ct  nicnibra  corporii  nostri  niovere  de« 
beiuill,  qmljus  Divinilas  IpM  pra>idcl.  Dcinus  igi- 
iui,  uldignum  eal,  lanlo  iababiutori  otnnc  impc- 
iiuin  eordii  noilri,  ut  niiul  ci  rcpugnct  innolas; 
lOd  omncs  cogilaliuncs,  cl  vulunlalis  niolus,  ouinia 
«bcrba,  ci  uuiverea  npera  nostra  itbus  nutuui  altcu- 
dant,  ejoa  vuluutaii  dcsci  vi.uii,  ad  rcctitudinis  rjua 


7,;\  Ml  Ml  MUiM.s.  .1 

i.,;iil.un   flriganlur.    Sic    nmn     \cio    rOJJM jns    V  lis    «'"  -l"  "•■  ""•      "''  '  ''  '■'  '»"" ' '"     r" 

rrnmis,  «"  IpM  in  ROMl  iiiainlnl.  et  ROi  in  ill<>  m  i 


ih  nlei,  Ikmio  vlvemii». 

IV.  Ifuml  omite*  ,  </ui  Ih  (  Iniilo  hnpinali  iuiiiui  , 
C/iru/um  iiiduiiiiNi.  Kxoitn,  qti.PMi  i.-.  .inima  inri, 
et  eiardescal  ikiiii  Miperni  mnnris  in  inlimi»  luii, 
el  dfcorem  a  Domiito  Deo  lno  lilii  roll.iliim  prodOfl 
ler  iiilclligrre,  IntoUlgOni  dilige,  diligenH  ,ati<  u- 
eonvcitalionis  obicquii»  vcnerair.  NoHM  lOM  >|ll( 
libi  iii  sei|u>o  Iribuit  mansioiirm,  rl  in  (c  «ligmiios 
est  lial>ilaro  ,  mIM0  vcstil  lc,  munil  tl  OTMlI 
Quolquol,  ail  Aposlolus,  iii  Cltrisin  MjNiMfJ  «iiu, 
Chriitum  iitduiilit  (l.al.  lll,  27).  IJni.l  i;;ilur  ItOdta, 
204  'l'"*'  graliaruin  aclionis,  ci  «•omiignc  IribOCO, 
«'iii  te  lanlo  vcstivil  «Jcrorc,  tanln  sutilimavit  ho- 
norc,  ut  jiicundissinio  cordis  jtibilo  «liccic  possis  : 
Imiuii  me  Domlnui  vetlimcnlo  lalulit  ,  tnJuinento 
la-itinv  ciratmJalit  mc?  (ha.  i.xi,  10.)  Angclis  Dci 
sumimim  gaudiuin  csl,  Chrisluin  coiitenijilari  :  at 
eccc  iinmcns.i  dignalioiie  sua  sc  libi  l.uilinn  im  li- 
nat,  ut  mIdm  tc  velil  vosliri.  Quali  vcstiiuciilo  , 
insi  co  «le  (]uo  gloriatur  Aposlnlus  diceiis  .'  Cliritlut 
faetui  eil  nobis  n  Dco  tapienlia,  etjusliiia  ct  taiicit- 
fica(io?(l  Cor.  i,  30.)  Quibus  vcslimcnloriim  insi- 
gmis  te  magis  nrnarel,  qiiam  ul  to  splendidam  rcd- 
dcrcl  amiclu  sapicnlia?,  ornamciilo  Jostitke,  salisfa- 
clionis  dccorc? 

V.  Quod  corput  Cltriiii  tumus.  —  El  quid  dicam 
quia  se  libi  Chrislus  vcsiimculnm  fecit,  cum  sc 
uniuin  tinivciil,  ul  in  unilalc  Koclosi.c  dc  carno 
sua  te  essc  voluerit?  Audi  Aposlolum  Schplurae 
tusliiiionium  exponciiieui  :  r.i  crum"  i/«o  in  atruc 
una.  Ego  autem,  itiquil,  dico  in  Cltrislo  el  in  Ealcsia 
(Epltet.  v,  32).  Supcr  hoc  quoqne,  qtianla  le  unionc 
copulaverit,  conlcinplarc.  Corpus  Chrisli  te  Aposlo- 
lus  cssc  confirmat  :  Vos  estit,  ail,  ror/;ut  Cliritii ,  et 
membra  dc  mcmbris  (I  Cor.  111,37).  Scrva  igimr 
corpus  ct  membra,  ca  dignilalc  qua  decct,  ne  si  ca 
qtuilibcl  lcvilalisstudio  injuriose  traclavcris,  quanlo 
poiiori  pramiio  coronarcris,  si  ea  dignc  tractasses  ; 
lanlo  niajori  supplicio  subjitiaris,  si  eis  indignc 
abusus  fueris.  Oculi  tui  ,  oculi  Christi  sunt.  Nou 
igilur  licct  libi  ocuios  Chriuli  ad  aliquas  vauilales 
conspicicndas  dirigere,  quia  Chrislus  esl  vcriias, 
cui  oninis  vanitas  contraria  esl.  Os  luum,  osChristi 
esl.  ISon  ilcbcs,  non  dico  ad  detracliones,  uon  dico 
ail  mendacia ,  scd  ucc  ad  otiosos  scrmoncs  os  apc- 
rire  ,  quod  ad  solas  laudcs  Dei  et  ajdiucaiiouem 
proxinii  dcbes  patulum  habeie.  Sic  de  calcris  Chiisti 
menibris  luae  custodiae  commissis  intelligc. 

VI.  Quod  unuin  in  Cltrisio  sumut,  et  cum  ipto  unttt 
Chritiut  sumus.  —  Sed  adhuc  allius  agnoscc  quanla 
illi  socielalc  jungaris.  ipsuin  Dominum  audi  pro  suis 
I  .llrem  exoranlcm  :  Vo/o,  ail,uf  ticut  ego  et  lu  unum 
sumut,  tic  et  isti  in  nobit  unum tiul  (Joan.  xvu,  2!), 
Sum  ego  Filius  luus  pcr  naturam;  siul  ci  illi  filii  ttii 
ci  fralrcs  mci  pcr  graliam.Quaiila  cclsiludo  eslClui- 
slianum  hoininein  sic  in  Chrislo  prolicere,  ut  et  ipse 
quodaminodj  Chrislus  dicalur?  Qnod  illc  verc  fidc- 

Patbol.  CLVIII. 


iluil      0MINr4     (hiitlunu    tit    (Jintlo    unui     (.lintUi 

tuiniii.    N i iiiiii   i|>.<-   -it   i.ipul 

pus    cjn     .   1 1 .   .  ,   i|>- .'•  >|  -i  ■■"Vi  .  ii, 

spmiH  i  ni  jiiiinaliiiN  s.nii  hs, '|u  i     llbl    >' ■>    i  .nnoi    . 

Vllll  lllll   tOCilVila    .Sl.  Ilf  ipoilln,      llnpi.l.     liilftlHUil    flilhl 

miliam,  fl  II.  ul  ifioiiiitm  oru.nil  iuc   <i< iviin.iilu.    \\ut 
igilur,  aniiii  i  i.ii  ..  Iuc  |rg|  l.    icmiIvc  licmll  i.i  cjii». 
scccnde    in   dilcclionc    cju»  ,  c\.ir.liM  •■  m  ■ 
lic.ii.i    « oiid  iii|il.:iniiiis  rjus.    Kxdan  i   foitit.  r 

ar.lcnh  .mhio  ill.i  inliiiii  amuris  affci  lu  •  l  lot.i  m  eju» 
dc&i.lcriuin    liipiefarla  ,     in     iohiii     S|  l.hi 

eriimpc  |  OMlItfM  me  oteuio  oni  mJ  [Cmti.  i,  1). 
Hcccilal  ili  aniino  mco  omm  i  di  leclatio,  qux-  >  xda 
illum  esl;  nullus  piascnln  vil.c  iftfl— ,  uiilluiu 
M  uiilii  sol.ilium  lilamlialur,  tlum  nuln  rjus  tffMMtia 
li.-.ii.i  dcucgaliir.  Ipse  mc  rhanlalis  bradiiis  am- 
plccialur,  ipsc  mc  orc  supernx  illiua  nuaviialh 
OMototor,  ipsc  mc  cloqtiio  illo  incflaliili,  «juo  angclii 
sua  sccrcta  mauifcslul,  alloqualur.  Il.cc  sil  t-poiibi  ad 
sponsam  vicaria  scrinonum  riciMJtodo.  ul  cpo  illi 
ioium  cor  mcum  cvpandam,  cl  ipsc  milii  su.t  «lulcc- 
dinis  secrcta  rcvclel.  Ilis  ilaquc  anima  ct  hujiismoili 
incdilalionibiis  rogOMU  ,  plcnn  sancli  ilcsulerii  al- 
fcctu,  sponsiim  luinn  scqui  coulemle,  ct  dic  ci  . 
Triihc  mc  potl  te,  (urremut  in  oJorcm  uiujuentoruni 
luorum  (Cant.  i,  3).  Scd  dic,  el  iidelilcr  dic,  nou 
transitorio  sono,  scJ  infaligahili  desiJcrio.  Sic  Jic, 
iil  andiaris;  sic  allrahi  concupiscc,  ul  scqui  MOsis. 
Dic  crgo  Rciieirptori  el  Salvalori  lno  :  Truhc  mc 
post  le.  Non  trahal  dulcodo  sxculi,  sed  traMJ  mc 
suavilas  bealissimi  amoris  Itii.  Traxil  mc  aliquando 
vanitas  mca ;  scJ  jam  tiahal  me  lam  pnst  sc  veiilaa 
tua.  Trahe,  quia  traxisti ;  rcline  ,  qtiia  appiehcn- 
disti.  Traxisti  rcdimendo,  irahc  salvando.  Traxisii 
miscrando,  trahc  beaiiiicamlo.  Apprehcndisli  intcr 
homines  apparens  pro  nobis  homo  factus ,  rcliuc 
co'lo  piaesideus  super  angelosexaltatus.  Tuus  sermo, 
lua  promissio  esl.  Promisisli  diccns :  Et  ego  ti  exat- 
tatus  fuero  a  terra,  omiua  traliam  ad  meipsum  (Joau. 
xii,  32).  Trahe  igitur  jam  potentcr  exallalus,  quem 
altraxisli  misericordiicr  humiliatus.  Ascendisli,  scn- 
liam ;  super  omnia  rcgnas,  agnoscam.  Nunquid  tc 
rcgnare  non  agnosco?  agnosco  ccrlc  ,  et  gratias 
ago.  Sed  agnoscam  perfecle  amando  quod  agnosco 
pic  de  te  senliendo.  Agnoscam  vidondo  quod  agno 
sco  crcdcndo.  Liga  lccum  indissolnbilibus  amoris 
vinculis  desidcria  cordis  mei,  ubi  tecum  sunt  pri- 
mitix  spirilus  mei.  Sociel  nos  unitas  charitalis, 
<|uos  copulavit  charitas  redempiionis.  Dilexisli  euim 
me,  tradidisti  lcmelipsura  pro  mc.  Sil  ilaque  lccum 
in  coelo  jugiler  inlenlio  mea,  sil  mccum  in  terra 
conlintic  proteciio  ttia.  Ailjuva  lui  amoris  desidcrio 
oesluanlcin,  qui  dilexisti  conlcmnenlein.  Da  quae- 
rcnli,  qui  le  dedisli  nescienti.  Suscipe  redeuniem, 
qui  rcvocasti  fugienlem.  Dil.gam  ut  diligar;  in  o 
qiiia  diligor,  magis  ac  magis  diligam,  ul  magis  dili- 
gar.  Cnialui  tccum  cogitatio  mea,  una  etsingularis 
sil  iccura  inlcnlio  mea,  ubi  iccum  a  te  misericordi- 
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ler  suscepta  bcatt  jtJt  regntl  substautia  nostra.  a  bcncficia  Comlitoris,  quibns  le  nullii  iiitercurrcnii- 


Adh.v.rcain  libi  insepaiabditcr,  adorem  lc  iiifalij;al>i- 
liier,  lerfitoi  libi  pcrseveranlcr,  quxram  le  fnle- 
Uter,  inveniam  lc  felicitcr,  possiileam  lc  xlcmali- 
ler.  Ilis  sermonibus,  •  auima  nica,  Dcum  inlcrpcl- 
lando  aeceadere,  inflanimarc,  exardesce,  cl  loia  in 
cjus  dcsideiio  ignea  cflici  conlende. 

VII.  Heiraciaiio peccatorum  nostroTumtde quib*t  not 
contcienlia  noslra  ptus  remordet.  yer  ona>  perdidi- 
mtu  hcec  omnia. —  Cwn  auiem  conaideras  ad  «jm.c  cl 
quauta  bona  pcr  ejus  gratitn  profecisti ,  rclracta 
etiam  qu;«  cl  qir.MUa  bona  DCT  tnani  culpani  pcnli- 
ilisli,  cl  in  qux  mala  culpis  gravala  corruisli.  Rc- 
volve  MWpiraudo  inala  qu:u  ncqiiilcr  fccisti;  cl  rc- 
togili    ceniendo  bona   qux   propter  eadcni   mala 


lius  mcriiis  sublimavit,  cl  ad  memoriam  revocamata 
innuinera,  quibus  ejusdem  bcneflciis  lua  iui  pnias 
indigne  respondit,  ct  magnuui  liolorcm  parturiens, 
clama  :  Quid  feci?  Deum  exacerbavi,  Creatorcin 
meoiu  ad  iracundiam  provocavi,  bencilciis  e)us  int- 
mensis  innumera  inala  repeudi.  Quid  fcci?  Sctl  h.cc 
diccns,  cor  tuum  acerbe  conler.:,  gcmiiu»  ciuiue, 
lacrymas  fundc.  Si  enim  hic  non  ploras,  qtianiln 
plorabis?  Si  lc  r.d  coinpunciioncm  non  tieiltl  arer- 
sio  vuhus  Dci  a  le,  quam  lua  pcccata  feerruiii,  «uu- 
fringal  duriliam  luam  vcl  cnoruirtas  iiifcinaliuin 
suppliciorum,  quam  super  le  eadcrn  peccata  provu- 
cavcrunl.  Retli  ergo,  rcdi,  pi  a:\aricalrix,  ad  cor,  el 
pcdcm  ab  infcris  cxtrahe,  ui  dcbita  mala  evadcrc  el 


Miscnbilitcr  amisisti.  Quid  enim  boni  prxstanlis-  B  amissa  bona,  quibos  jusle  privaris,  possis  rccupc- 

rare.  Si  enim  ad  mala  tua  rcspicias,  oninia  bona 
qux  libi  sunl  ab  co  collala  perdidisti.  Oporlei  te 
igilur  ad  ea,  cl  maxime  dc  quibus  tc  couscicntia 
gravius  accusat,  scmper  oculos  relorquere,  ut  illc 
oculos  suos  avertat.  Nam  si  tti  peccaia  ma  digtw 
salisfactionis  iiilcnlione  averlis,  illeabeis  iiuuiluni 
ullionis  avertit.  Si  lu  oblivisceris,  ille  recordatur. 
VIII.  Relractatio  Dominica;  iruarnalionit ,  per 
quam  recuperavimus  Inrc  omnia.  —  Ul  igilur  indo 
libercris,  iniseralioues  erga  le  tui  Rcdemptoris  at- 
lcnde.  Ccrte  originalis  peccati  merilo  caeraia  eras, 
sublimitatem  lui  Coudiloris  videre  non  potcras. 
Peccaiorum  nubibus  circumsepta  in  obscura  lende- 
bas,  et  ad  xternas  tenebras  rapidis  fluctibus  viiio- 
rum  agitata  festinabas.  El  ccce  Redemptor  iiius 
cxcatis  luminihus  collyrium  sux  inramaiionis  ap- 
posuit,  utqux  Deum  in  secrclo  majcstalis  fulgcntcin 
vitlere  non  poieras,  Dcum  in  bominc  apparentem 
aspiceres,  aspicicndo  agnosccres,  agnoscendo  dili- 
geres,  diligcns  sninnio  studio  ad  cjus  gloiiam  |  ervc- 
nire  salagercs.  lucarnalus  cst  ut  tc  ad  spiritualia 
revocarel.  Mulabililaiis  lux  pariiccps  factus  est,  ul 
(esux  incommutabilitalis  participciu  facerei.  Iucli- 
navit  se  ad  humilia  tua,  ul  tc  sublimarel  ad  excclsa 
Kiu.  Dc  virgiuilalis  iiitcgritatc  natus  csl,  ul  praeva- 
ricatricis  nalurx  corrupla  sanarct.  Circumcisus  esl, 
ut  omnia  peccalorum  vilioriimque  supmflua  homi- 
ncm  abscindcrc  a  sc  dehere  doccrcl.  Oblatus  est  in 


sinuis  luus  Crcaior  sua   tiLi  uon  conlulit  bonilate? 

Kt  qi.itl  mali  l»  e.i   non   repemlisli ,  exsecrabili  vc- 

getatl   iniqiiitaic?  Dooa   pcrdens,  mala    mcruisii ; 

imo  bona  projkicns,   mala  clcgisli ;  ct  amissa  vcl 

jtotius  ibjccta  grttia  Conditoris,  iram  cjus  misera- 

liit  ter  incuiristi.  Non  cst  unde  tc  proiies  innoceti- 

icm,  cum  malonim  tuorum  caterva  le  velul  excrci- 

tus  immcnsus  circumdei,  hiuc  prs«vorum  operum 

probra  ohjicicns  ;  illiuc  imuilium  ct,  quod  damnabi- 

liusesl,  peniiciosoruni  verlioruin   immcnsam  con- 

gciicm  profcrcns;  indc  malarum  cogilationiim  mo- 

lem  infiuitani  ostentans.  Hjlc  sunl.propter  qux  bona 

inxstimabilia  perdidisli ;  propter  lixc  Condiloris  gra- 

lia  caruisii.  lixc  recogita  gcmeodo,  geme  eis  abre- 

nuiuiando,  abrenimtia  damnando  ;  damna  ea,  vitam 

iu  mcliuscommuiando.Lucure  lccum  in  animo  luo, 

ne  amodo   vel  ad    momcntum   alicui    vanitali   seu 

corde,  seu  iingua ,  sive  ,  quod  summx  damnalio- 

nis  cst,  opere  assensttm  prxbeas.  Sit  quoiidiana , 

imo  conlinua  in  aniino  tuo  rixa,  ne  quodlibel  cum 

viliis  foedus  retineas.    Dislricie  temelipsam  scmpor 

cxamina,  secrela  discutc.ct  quidquid  in  lercprobiiui 

205  mvencris,    rigida   aiiiiuadversionc  pcrculc , 

prosiernc,  contcrc,  exstirpa,  projice,  et  atl  nibilum 

icdige.  Non  libipareas,  non  libi  bbndiaris,  sed  in 

inaiulino,  id  cst  in  couiemplalione  cxlremi  judicii, 

quod  nocli   prxscniifi  vilx  lanquam   lux   matulina 

MCCedit,  interfire  omnes  peccalores  lcrrx,   id  esl 

ilclicta    atquc  ptecaU  «onvcrsationis  lencux,  ut  ^  lcmpio,  el  a  sancta  vidua  susccplus,  ul  lidelcs  suos 


diiperdai  de  civiute  Dontinl,  quam  m  tcmctipsa 
illi  .Tililicare  tlcbcs,  omnes  «iperantes  iniqtiilalrin  , 
i  lcsldiibolicas  sug2cslioiics,odibilesl>co  delcclalio- 
moilifcros  eoctOtlOI  et  opcra  pcrvcrsa.  Ab 
oijunbuj  iis  lanqiMin  cifitBI  l>ci  MM  cmiiiulari,  ul 
plteJUfli  i'i  '■'■  nianaiowcni  sibi  Crccior  invcniat,  ob- 
lineat,  pMllilfWl  Noli  CMC  tic  illis,  quornni  pcrlina 
ciani  Dcu»  IptC  vi-lctur  pbngcre,  diccns  :  iVori  cst 
tiui  reruQtlct  \n  cnrdt  »mo,  M  dtcat  \  Quid  (ecit  {ha. 
i-vii,  I).  Si  rcj.rt.banlar  illi,  <|iii4  pro  liaiisarlis 
mahk  trallCCCCra  cl  sc  reprchcutlcre  noluemtit, 
u\\\e.   ut  in  clccloriim  numerum  curras,  lenirli|.Mi» 

tnnTcnirc,  dijuilirarc,  ar  Ktcri  diviplina  ccrriftM 

nrgiixfs»   Rctolfl  'piHir  Sfiltilo  etfHtlt  ImttrtM 


tlomiim  Dci  frcqucularc,  ct  ui  cum  mcreaniur  susi  i- 
pcrc,  siinlio  sanctitalis  iutendcre  monerct.  A 
Simeone  senc  susccplus  aiquc  latnlaliis  cst,  ut  vitx 
gravitalem  ci  nmrnni  iiialurllalcm  se  diligcie 
patcfacerct.  Raplizaius  «st,  ul  uostri  haplismalis 
sacramenta  sanctiilcaici.  In  Jordane  sub  manu 
Jo.inniK  sc  ad  baplisniuui  inclinans  palcrnain  vocciu 
audivit,  rt  Spirilus  sancli  in  columha  adventuiu 
suscrpit,  ul  mi-.  dtctftt  in  humilit.ilo  mentis  (qux 
per  Jordancm  noialur  :  Jordanis  cuiin  descensio 
eorum  inlcrprelalur,)  dchcre  consisterc,  ibique  su- 
|»erni  Patris  honorari  colloquio,  rlc  qtio  dicitur  qui.1 
rtiin  nmij/ici/iMi  irrtltclntffl  ejus  (1'ror.  m,  ?»i); 
ct   Sj.irittis  sancti    |>r.vseiilia  sublimari,   qui  Vtftt 


m  \ji  mi  \iioni 

hiiinilfi  rcquirsctl.    Rl  IMM    «uh  n Ji>.uihi'Vl  i     \  illlai  CUOidiMlil  iiii.  I  i    |    i 


/».  i  </r,iiiu  dicllur;  ui  i-hU-mi  ^r.iiu-  quldquid  >  IHni 
pcrriputius,  nun  OOIlrll  MOrilil  jsci  ib  iuiui.  *J<i.i- 
dfflglolO  ilirt  iiiii  OOMOloM  jcjuino  .ImIioIhim  QOM  "•  I 
lciitjinenlis  ftupOfOMi  migrltco  Hl  MiflllMflo  ■><  1  ■ » - 
rillcilu»,  cdo.ctt*  BOI  lolu  vitx  pfMOMllfl  lOMpOrfl 
deleclaltone*  rritini  lOMfOfOlMM  OOOJiMndfl  hjiiii- 
«luin  ruui  iuo  Oriudpi  pcdibu»  noslri .  subsirmcir, 
01  lic  iMJolioll  prajiidiis  conunuiilri.  HegnuM  Dol 
prxdtcando  OMOOI  OIIM  po|Milu  <  onnnoralur.  .  i  COO* 

flmiiics  tiiiUis  mImmomi  ci  forbii  « idHU ••' .  oootf* 

Ihis  monlcm  IfOOOflflMOi  OrOliOOlOOI  vacil,  OOOOO* 
ncns  nixtj .  pro  rongrucntia  loiti|tohi  OOM  prosimi», 
inler  i|<l>l  viviulus,  trrtLis  cl  cxcmpti»  pro  mmlulo 
noslro  viijr  vitam  dcniAitttruro;   nuitc  soliludinem 


inti    I-  lor    i  ..i n  ■  1 1 ■*  V0  u|.i  .i  i      II  n        >  m      uni  d  o 
i.  i  luculi,  qitlljOH   li.iiiupi.il  .    ,  ,  i.ut    ,  (.      , 

klljM  ,  II  i  Uoiill     ll  lll.1l     I||,. 

loiiuiiioin'  206  rr,i"  ',liir.  cupi  .  . i 

v..|ii|itj«.    Vcro    riiini    Iji  ii»*m.iciijr    i»l    («j      .     . 
iiiuiiilaiu,    |m.i   iiiinii  iii  i|  i.iin  >uo  . 
|icr   luiiuiiiera  d<  iiil  ri.i,  vclul   qiiilNjkihru   \|uciili». 
i.i    prefuiiiluiu   viiinmni    irilm,    nrc    raai   /    ,   i 
ullaiii  liobrre  |trriniUil.  Meus  ijimjuc  I.  upi 

(lil.ilf»  opprrsM  jugo,  lntorc  rornui  Vi»ibi|iuifl  Mlffl 
•C  kp.irjjilur,  cl  pcr  divcrtas  aniiin  pjsmoiio»  upia 
lnr.  DoOOOMM  iIIjui  Ijbor  m  OOfljMYOMJO,  ;u,ii.  Iflfl  lo 
mulliplicFniilo,  gaudium  in  possnl  ndo,  limor  aonil- 
lciuli,  dolor  riiiti  antiiicril,  ncc  ui  qnaulu  pcriculis 
iiicniis  adeuntes   ci   virlulum   inoiilcm   ascendct.tcs  "  >it  omnino  cam  viiieru  permillunt.  llic  cst  l.icui  ni; 


dulrcduii  supcrnx  QOnlCMpllllOOll  inhiarc,  Cl 
inlentionem  noslrsm  iufatigabiii  afTcctu  in  supcrna 
dirigcre.  lu  nionic  coram  Pciro,  ct  Jacob,  el  Joannc 
transnguralur,  MOlooOM  nobis  quod  ii  tauquam 
Pctrus  (qiii  agno$c«n$  interprelaUir)  noslram  inQr- 
mitalem  humiliicr  wgnosceic,  si  viuorum  $upylanta- 
toiei  (qiiOtl  Jacobus  OOOOlj  ftOfi,  si  Dei  graticv  (qttx 
per  Joanuis  nomen  inniiilur)  fidclilcr  nos  suluniuetc 
sludueriinus,adJesitgloiianiconlcn)p!and:imilhiincoe- 
lcslem  inonlem.codcinregenOKlroduee,  felicitcrcon- 
iceiidemus.  liiBcihaiiia(quod<Jomus0(Vdt>tifi<r  inter- 
prctatur)  Lazarum  susciiavit,  oslendcns  omnes,  qui 
bon*  volunlalis  sludio  huic  mundo  moricnlcs  in  siuu 


seria*.  qurm  lauiis  ttulis  muui  ma  cupi.lilas  non 
•Jesinii  implere.  De  Itoc  loco  beaius  David  »c  grain- 
l.ibalur  crcplum,  cuin  gralias  agens  loqucrciur,  et 
d  ccrci  :  Eduxit  we  de  lacu  miuria  n  dt  lulo  [otcii 
(P$al.  xxxtx,  3).  Quid  esl  luluin  U**n1  I».  Iccialio 
irnmutiila;  vohi|iU\tuj.  Exibnta  crgo  loiuter  cuiu 
lto.ito  D.tvid,  et  dic  Crcatori  luo  :  l.iipr  me  dt  luiu, 
nt  tion  infigar  (l'tal.  Uflll,  15)  Tcrge  cor  tuuin  .  l> 
omni  inquinnmciiio  carnalis  OolfOIMMOJI.  cogilaliu- 
nes  ImmmmIoi  ab  aniino  luo  cxclude,  si  bujus  luti 
sordcs  cnpis  evadcrc.  Sed  ciiui  poenllendo,  conli- 
tcndo,  flcndo,  el  sancias  cogilationrt  cordi  luo  sc- 
dtile  ingerendo  cvascris,  inde  nc  rflOMM ;   sed  lotis 


obcdicnti.r  requiescunt,  in  vilam  aiternam  abeoresu-      pnecordiis  anle  Dcum  snspira,  cjus  clemenliam  de- 


sciiaodos.  Corpus  ct  sanguinetn  suumdiscipulis  suis 
in  coena  aiystica  tradcns  corum  pedcs  humiliter  la- 
vit,  docens  sacrosancta  ministcria  mundis  operibus 
ei  pia  menlis  humilitale  celebranda.  Resurrectionii 
sacrx  gloria  sublimandMS  ludibria  |>crlidorum,  aspe- 
rilatem  verbortim,  crucis  opprobrium,  fellis  amari- 
tiidinein,  elad  ultimum  morlem  suslinuit,  admoneni 
suos  ut  qui  post  moriem  ad  gloriam  pervenire  con- 
tcndunt,  vilx  pr.cscniis  angustias  et  labores,  pravo- 
rnmqae  opprcssiones  non  solum  xquo  animo  tolc- 
rcnt,  sed  oinnia  hujtts  mundi  as|>era  pro  prxmiiri 
xlernis  amenl.appctaiil  el  gralanler  susci^ianl.  Hxc 
itaque  tam  prxclara,  tam  immcnsa  tui  Conditoris 
erga  te  beneficia  si  digne  cogitare,  si  devole  amplc- 


prccans  ul  statuat  6upra  pclram  pedes  tuos,  id«cst, 
affeciioucs  cordis  lui  Cbristi  virluiibus  solidel,  ut 
coliocet  se  mens  tua  snpra  firmamcntnm  jusiiU.T, 
constanter  Christo  adhxrens,  de  quo  dicitur  quo.l 
facitu  est  notis  sapienlia  a  Deo,  et  juttitia,  ei  tancli- 
ficalio  (/  Cor.  i,  30).  Ora  eliam  m  dirigat  gresms 
tuos,  ne  reflccianliir  in  vitia ;  scd  in  prxceplis 
coelesiiltus  inflexihili  siatu  proflciant,  el  id  beatam 
angeiorum  palriam  tota  inlentione  iestinent.Sed  uli 
directinne  sublimatus,  noli  esse  piger  in  laude  Crea- 
toris;  sed  ejus  ciemeiiliam  supplica,  ut  immlttat  in 
os  tuum  canticum  novum,  ul  digna  devolione  car- 
racn  Deo  nostro  decantes.  Dignum  est  cnim  ut  per 
viix  novilatem  Deo  sociata  canliciun  in  cjus  laudi- 


cti,  si  fcrvida  charitatc  iiuitari  studueris ;  non  roodo  f)  bus  resones  novum,  contemptfs  lcmporalibus,  sola 


bona  pcr  primuin  parcnteiu  amissa  recuperabia,  sed 
iniilio  potiora  per  iueffabilcm  Saivaioris  tui  graliam 
Jeternaliter  possidebis.  Ipse  namque  Deus  tuus  per 
lncarnaUonis  uiyslerium  f.ictus  frater  luus,  quiJ  libi 
inenarrabilis  gaudii  causaverit,  dum  naluram  supcr 
omnem  creaiuraio  videris  in  eo  exaltatain  I 

IX.  Qutl  orandum  lit,  u(  dt  iacu  miterio?  eripiurit, 
et  de  lmtp(ttei$. —  Quid  ergo  jam  rcstai,  niii  ut,  iis 
omoilws  digne  consideratis,  modis  omnihus  id  hx- 
mliiatcm  tantorum  honorum  meotetn  succendas, 
OMmnque  qui  te  alia  possidcnda  creavii,  coniinua 
•opplicaltonc  iteposcas,  ut  lc  de  lacu  miserix ,  ct  ile 
hiio  fxcis  eripiat,  et  tanlx  l^aliludinil  posscssorcm 
oSciatf  Q«id  esl  anicni  lacus  miserix,  uisi  profun- 


xterna  desiderans;  nec  jam  timore  pcenx,  sed 
amore  justitix  divinx  legi  obtemperans.  Hoc  cu 
enim  canticum  novum  Deo  cnotarc,  vcteris  hominis 
•ludia  contercre,  et  novi  hominis  viai  quas  Fiiius 
Dei  mundo  deoionstravit,  toto  conatu  cordis,  solo 
dciiderio  vitx  permanentis  incedere.  Carmen  quo- 
que  decantat,  qui  gaudia  illa  patrix  coeJestis  in  mc- 
Moria  purx  menlis  retent.it,  et  ad  eadem,  conscien- 
lia  sanctas  vitx  suffultus  et  soperux  graUx  douo 
subnixus,  saiagit  pervenire. 

X.  Comittfrralio  miteriarum  hujut  vitat.  —  l/itor 
hxc  aulem  miierlas  viue  prxientis  perpende,  et 
cum  quauta  cautela  in  ca  Ubi  vivcndum  sil  pervi- 
g  li  rordc  revolvc.  Considcra  te  de  illnis  esse  con- 
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io,  ife  qno  ScripUira       'l:  Viro  cujus  abscondiia  \  ln;i  cxcreeat.  Ii|  inlonla  a  rerum  inuliliun  curis  cl 

cs:  via,  ct  circumdedil  eum  Dominus  tencbris  {Jol<  m,  cogitationibtis  sc  avocct,   el  lolam  se  ad  hxc  mala 

25).  Vcre  enim   profunda  ignoranlix  cxcilale  cir-  fiigicnda,  ct  ad  xtcrna  bona  capcssen.la,  sancti  limo- 

ciimJ.iris,  qui  acscis  qnomo  lo  Dcus  penscl  opera  tis  el  bcati  amoris  ignc  succcndal. 

lu.i,   el  quafeffl    finem  sis  hahilurus  ignoras.  Nesctt  XI.  De  rorpore,  >>o*l   animw  disccssum.  —  Ad  le 

komo,  ait  Salomoii,  ulrum  odio,  un  amore  dignus  sit,  jam  redco,  dulcissime  Creator,  ct  bcnignissime  Rr- 

scil  oinnia  servaniur  itsQiie  in  finem  inccrla  (Eccle.ix,  demplor,  formator  el  rcformalor  mcus,   volis  sup- 

)}.  Ponc   in  animo  tuo  ic  vidcrc   aliquam   vallcm  plicius  tuam  implorans    pielalem  ,   ul  dnccas  cor 

profundam,  lcnebrosim,  oninc  gcnus  tormciilorum  incum  vitali  limorc  et  salulari  trcmore  eontiiteraro 

iii  fiuido  babcnlem.  Cogiia  desuper  pontcm  unum,  q  iam  felida  ct  quam  lugubii  condiliooc  caro  mea 

longo  spalio  extenlum,   in    laliludinc  (antiim  unins  post  obiluui,   spirilu    quod  ad    pr.cscns  vegctatur 

pedil   mensnram  tcnenlcni.  iiunc  igilur  tam  slri-  viduala ,   pulredini    cl   vermibus    tradalur    eonsii- 

o.lum,  (am  allum,  lam  pcriculosum  pon.em  si  <|ui-  mcnda.   llbi  lunc  cril,  si  qtia  modo  csl,  dc  qua  su- 

hbcl  iransire  cogcreliir,   cujus  oculi   ligarcniur,  uc  porbit,    pulcbritudo  cjus;    exquisilx,  quibus  niinc 

trcssus  videret;  cujus  maiuis  rclro  constringercn-  defluil,  delicix  illius;  dclicati  arius?  Nonne   lum". 

tur,  ne  vcl  baculo  itersuum  palpando  regerc  possel ,  ^ere  implebilur   in  ea   illud   propbelicum  :    Omni* 

quid  linioris,  quiilvc  augustix  putas  in  nniino  gcrc-  caro  fenum,  el  omnis  glona  ejus  lauquam  fios  fcni? 

rcl  ?  Eaaetne  illj  aliquia  lorus  Ixtitix,  Jucaoditalit,  (Isa.  xl,  C.)  Claudcmur  oculi  ad  interiora   capiiis 

sivc  l.iscivix?  Noa  pulo.  Aufcm-lur  onuiis  supcrbia,  rcflcxi,  quoruni  sxpc  vanis  el  pcrniciosis  vagalioni- 

vana  gloria  (ugaretur,  solins  moriis  in  mcntc  lcne-  bus  dcleclabar.  Jacebuut  borrendis  lcncbris  obducii, 

brosa  c.tligo   vcrsarclur.     Adlmc  rogila   cmdcliuin  qui  modo  pro  luce  vauitalcs  gaudenl  baurirc.  Palc- 

avium   inonslra  circa  ponlcm  volitantia,  cl  in  pro-  bunt  aures  vermibus  inox  replcndx,  qux  nunc  dc- 

linidiiiii    transcunlcm   pcrtrabere  cupicnlia,  nonne  Iraclionis  voces  el  s;ccularcs  rumorcs  damuabili  Ju- 

limor   augcbilur  ?  Quid  si,  co  transcuntc,  semper  a  cundiiate  suscipiunl.  Slringeuliir  dcntcs  miscrabiii- 


lalo  labul.c  aublrahantur  ?  Nuiiquid  non  transcunti 
niajor  aoUicitado  incutielur? 

Scd  excmplum  lalc  quid  sibi  vclil  agnoscc,  ct 
mcnlcm  tuain  divino  liniorc  sollicilus  aslringc. 
V.tllcm   prorimdam   cl  teucbrosam,    infcrnum  inlcl- 


tct  obserali,  quos  solvit  edacilas.  Piiircsccnt  narcs, 
qu;c  nunc  variis  odoribus  tkleclaniur.  Squalorc  6> 
lido  labia  bonebuni,  qux  stuilo  cacbinno  f.-CjUcn- 
lcr  dissolvi  gaudebanl.  Ligabitur  lingua  lauida  sanic, 
qux   sa>pe    inancs  fabulas  profercbal.    Arclabilur 


ligc,  sine  mentura  prorundum,  el  tcncbrosa  caligine  guttur,  ct  vcnler  salurabiiur  vcrmibus,  qui  variis 
horrihililer  obscuruiu.  Ibi  omnc  gcmis  lormcnlorum  escis  crcbro  dislcnli  sunt.  Quid  couimcmorcm  sin- 
coiifluit.   Ibi  oinnc  quod  dcmulcct,  abcst;  et  onme      gula?  Tota  illa  composilio  corporis,  cujus  saniuti. 


quo.l  lerret  et  ernciat,  ct  quod  auguslias  inferrc 
potett,  prmtO  csl.  Pons  periculosns,  de  quo  qui  nialc 
iransil  inferiua  pnecipitalar,  viia  prxtenteat;  in 
qua  qui  malc  vivit,  ab  illa  cadons  ad  infcrna  dc- 
sc mlit.  Tabulae  qux  post  transeuntcs  subtrahunlur, 
singuli  sunt  dies  vilx  uostrx ;  qui  sic  prxlcreunl, 
ni  annquam  rerertantur,  scd  diminutione  tui  nos 
temper  nrgenl  ad  Hnem,  et  ad  icrminum  fcstinare 

coinpclliint.  Avoscirca  ponlcin   volilantcs,  ct  trans- 

cuntibus    insidiaiilcs,  Biaiigni  spirilus  stint,  quoriim 

omnc  si  idium  csl   homincs  a  rcc.ix  vix  slaiu  dtji- 

ad  profuuda  inferoi  pnecipitare.  Nos  i|isi 


cujus  coniinodit  iti,  eujaa  voluptati  omnis  pcnc.  cura 
207  iuvigilal,  inpulrediiicm,  in  vcrmcm,  poslrcmo 
iu  ahjcctissiinuiii  pulvcrcm  dis^olvetur.  Ubi  ccrvix 
erccla  ?  Lhi  jactanlia  verborum,  ornalus  vestium, 
variclas  dclit  iaruni  ?  Velut  somniuin  evanueruiit, 
oiimia  ulleiius  non  redilura  transioruiit,  el  amato- 
rcm  sui  miscrriinum  rcliqucrunt. 

XII.  De  utitma  a  corpore  separala.  —  Pcus  btme, 
quid  csl  quod  inlucor?  Eccc  occurril  limor  tiinori , 
dolor  dolori.  Posl  scparaiionem  sui  a  corporc,  iionnc 
aniiua  a  mullitiiilinc  occursanliiim  dxmomnn,  qm 
ejus   accusalioncs  cxaggcrcnl ,   circunifiiudcliir,   ol 


cunics  lumaa,  ignoraniias  caiigine  cxci,  et  dif-  D  „Squc  ad  niiinmam  ncgligcutiam   dc  omnibua  ox- 

M<  miaic  beM  opcrandi  vul.il  gravi  calena  ligaU,  nc  qulrotor?  Vcnicl  princcps  nuindi  l.uju*  cum  salelii- 

ItberOi  ad  lieutn  sanclx  vilx  grossns  di.igcrc  possi-  tjbus  suis  fuiorc  ral.i.lus ,  callulus  ad  circamvcnien- 

n.iis.  Aticndc   igilur  si  non  so.n.no  sludio  in  tanlo  ,|um,  ad  mcntiendum  pron.is,  mafeTOMtt  ad  accu- 

diacrimine  td.i  ad  Crealorem  tuum  clamandum  sii,  taodam  ,  quceanqoe  poteM  eeatra  cam  vera  cx 

qneejai  maRiupneaidio  interadverarioramtaroMi  pcrpeiraiis  malia  profercns,  muita  falsa  eoaingena. 

i.d.ioi.iiior  o.uics   Oomurai  WaatJaMleaNm, et  satus  o  tremeadi  aoro,  o  cvamcn  onrridaai !  ilmc  judei 

aMe,ea«M  naattaf  (fw.m.i.)  IUamineiie  rideiieet  Attrktat  td  jadieaadam  ;  imlc  a<lvcrsani  procaccs 

coiitr.... •■cit.it.  in."l'isi..iiir;.difli<iillatoin.llxccniin  ;..i  :iccusandum.  Stal.it  anin.a  sola  sinc  oomolaiorc, 

duo  mil.i   siii.l,  in  qt.il. us  priums  pareoi  nos  dcjc-  i„(|c  solali.im  snlum  <  apicns,  ti  eam  bonorum  o|«- 

oit,  ignorantia  ct  difJeokoa,  ul  nec  quo  leodimaa,  rua  eoaoeieatia  defendit.  Sod  in  tanta  diatrktiooe 


iii  i  quid  *w  ndum  sit  i  idc  imus ;   ot  com  ea  iliqoa 

la  vioeriataa,  diflcoliaie  pnepediti  ncr  ipaara 

qimi  reete  narnaaa,  imolera  pooaiinaa.  Bac  ated)- 

i^r.  .  i.nui.i  III.'  i,  li  i ,  |    |il  l    II.  U|  qiioli.Jic  se  mcns 


tibi  omnia  nmla  app.irobiinf  ,  quis  gloriubilur  caslum 
se  huberc  cor?  St  jnsius  vix  salvabitur,  pccralor  et 
imptvi  ubi  parebuut?  (/  /Y/r.  iv  ,  18.)  Tunc  lau- 
dauliuin  labia  ccssabunl  ,    adul  ilorum  lingua  uon 
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proikiril  .  vana  gtoria  loduclrii  probaullur  ful        \< ua  rocle  lii  lirruruiluhii,  <t  j 


r  ii,;  .1  |*i  i  i.iht!  i .  ilignll  iiuiii  pomp  i  fug  ibltur, 

houorii  nulilllo  plona  docopl Isfu  taa  vldoultur. 

Itc.ii.i  ili.i  mlnia,  quain  In  lall  diacriniina  innooon 
Hai   conacioniia  proiegll,  lancUiaili  momoria   do 
f  iuiii,  i|ii.iin  adhuc  iii  carno  poaluni  pla  compun 
cllouli  nnda  axplua  aulult,  coafeulonia  diligenlia 
docoravili  laenalcgla  nodllallo  iUuninavii ;  qooM 

lllimilil.is  iiiilcm,   tranqtiillani  p.ili.  nli.i,  iiln  (liciilu  .i 

proprli  volunlau  vaouain  roddidili  oi  chorilaUi  ad 
omnia  vlrluUi  uxorcillom  forvldam  focil<  TaUa  anima 

liviHiiul.nn  ill.iui  horaiii  non  formid.ihil ,  nec  con- 
jntulclur  cum  loquelur  nniniiii  tiiu  nt  ;x»i/.i  (/'*«/. 
i.wvi,  (»).  Sik  i.iliiiur  cnim  illis,  <lc  quihus  Seriplur.i 
dir.il  :  (.'»i»ii  JiJcnt  Jiltclit  tuit  lOmnMW  ,  cnc  herrc 
tlitui  Domini  (lbul.,  4). 

XIII.  Ilclrucliuio  diei  jutlicii ,  ubt  hinli  aJ  tini- 
tiiam  consiituentur.  —  Jam  voro  ilc  torroro  illo  ci- 
ircmi  judieii  quil  dicere  aliquid  valcal,  ulii  ovcs  ail 
doxleraui,  h.vdi  ad  sinislrain  statiicnlur?  Quis  trc- 
morcril,  nlii  virtnlcs  cucloruni  movcbuuliir?  Qu;u 
rcruin  coufusio,  qui  gcniilu»,  qui  clamorcs  ululan- 
lium ,  ciim  vox  ill.i  tcrrihilis  ncgligeulihiis  opponc- 
tnr  :  DisceJite  a  mc  ,  muteJi.ti  ,  in  iijnem  tvlernum  ! 
(Muitli.  xxv,  41.)  Vcrc  dics  irjc  dics  illa,  diea  trihu- 
lalionis  cl  angttSlhn,  dics  iiebuhe  ol  lnrbinis  ,  dics 
lub.e  cl  clangoris.  Vcrc  lunc  vox  dici  aniara,  tribu- 
labiltir  ihi  forlis.  Quia  qui  nicntc  supcrha  divinant 
voluntatcin  conlcinuentcs  niodo  dc  proseculione  pro- 
piia-  voluntalis  glorianlur,  liinc  perpettius  ignis  in- 
voivcl,  qui  iiiiiiqiiain  exslinguelur.ci  vcrinis  dcpascel 
qui  iion  morictur,  ci  asccndet  fumus  lormonli  corum 
in  srvcula  s.eculorum. 

XIV.  lielruclatio  gaudii,  ubi  otct  ad  dexieram  sla- 
tintilur.  —  His  aulcm  lugciilihus  ,  cl  prae  anguslia 
spiritus  diros  COrdis  rugitus  emitlcnlihus,  qnid  pulas 
gaudii  ct  cxsultalionis  eril  hcalis  illis,  qui  ad  dox- 
tcram  Dci  consliltili  voccm  illam  fciicissimam  audi- 
luri  sunt ,  qua  dicetur  illis  :  Venilc,  bcnedicti  Patris 
mei,  potsidete  regnum  quod  vobis  paralum  est  ab  ori- 
gine  mundi?  (Malth.  xxv,  34.)  Tunc  vcrc  vov  exsul- 
tationis  cl  salulis  morabitur  in  tahcrnaculo  juslo- 
riiui.  Tunc  Dominus  hnmilium  eriget  captit ,  qui 
modo  pro  eo  viles  ct  ahjecti  esse  non  dedignanlur. 
Mcdchilur  contrilis  corde,  et  pcrpctuis  gaudiiscon 


llicii.ii  i  1 1 .i 1 1      | - 1 .  j . ■  I - . r       fnlycliil.    II. i    i  li.inl  i\   linliti  * 

•  iio .  angi  lorum  ux  iciatn  dli  ihii  .  • 

iii   iliin   .    ,n. r.   Cumliliirin    lcl  i  is-.nn  i    visiun.    I.      n 

ii.  il.il     I  iiih    OOlOOdOl  M   l>cuv  «kiii.iI.ii    dilri 

miis,  ol  Tlorua  s  iniiiili    iii  |>.  rpi  tiiiiin  siil.liin.il.il. 

TWM  vric   ili  <  I.  i  ii i  il  ...tiur      /■'.  .iii  </i'i 

luilnlniil  iii  ittmiti  tun,    Dominr,   i»i  Utcula  l<3  I      I 

liiiiiliiliunt   !••  (1'tnl.    iwviii.  '  I  .ii  ||      (iiii 

ri|M's  ooa  faccro  dlgneiur,  < [ •  i ■  com  Pain  1 1     piritu 

s.ini  lo  \i\il  (  t  rOfUAl  DOMO| uiiii.i  s  ii  ula  ttxca» 

loiiim.  Aiiicii. 

MEDITATN  n  "V 

/'<•  lenoit  juitiiii,  nd  ricilnndum  in  »<•  limorrm. 
Terrct  mc  "*  vita  mea  m,  quia  iliii^rnlei  dia- 
"  ctissa,  appOrOl  niihi  lOU  aul  OOCCUMM  "',  ,mi 
rililas  fcrc  lola  vila  ni<:a,  ol  si  «jiu  I  fnntii.  m  >  i 
viuctnr,  sic  rsl  aul  siinnlaliiiii  ,  anl  impoi  fo«  tnm  , 
aul  aliquo  modo  corniptuni,  ul  possit  ani  nOO  |l 
ccre,  aul  displitcrc  Dco.  trgo,  o  neciator,  vill  UM 
jam  non  fcrc  lola,  sod  rerlc  lota  aul  "•  in  poccolO 
est,  el  damnahilis  "T ;  atil  inffMClMOtt t  cl  COMlOM 
ptihilis.  Scd  quid  soparo  iufrnciunsaiu  a  <lainnahili  ? 
Uliquc,  si  est  infrucluosa  ,  csl  el  daninahiii-.  COMalOl 
enim  et  verum  csl  quod  Vorilas  dixil  :  Omnh  "' 
nrbvr,  qua'  nun  \acil  [rticlum  bonum,  excidelur,  el  in 
ignem  miiteiur  (ilatllt.ui,  10).  DeaiojOO,  li  quid  a^i» 
tililc,  prorsns  iiullatoiius  illml  compcnso  aUMMOlis 
corporis,  quibtis  ahulor.  Sed  quis  pasoil  pccus,  qnod 
ncc  tantum  prodesl,  quanltiin  consnniil?  cl  lainon 
lu  bcniguitis  Deus ,  tu  nulris  ,  el  cxs|x-ctas  luuni 
iuulilcm  vormem ,  et  "*  fetcntcm  pct  calorcm  M*. 
Quain  lolcrabilius  canis  pnlris  felel  homjnihiis , 
quam  aniina  pcccalrix  Deo;  quam  infelicius  isla 
Dco,  quam  illc  hominihtis!  Heu  non  hoininom ,  scd 
oppiohrium  hominum  '",  vilius  pecnie,  pcjus  cada- 
verc.  Ttedcl  animain  incaiu  vilx  niea1;  vivcrc  cru- 
bcsco ,  mori  porlimcsoo.  Quid  ergo  rcslal  tihi ,  o 
peccator,  nisi  ut  in  lota  vila  lua  ploros  totam  vilan 
liiain,  ut  ipsa  lota  sc  plorct  tolam? 

Sed  est  in  hoc  quoquc  anima  mea  s"  misorabililcr 
mirabilis  el  mirahiliter  miscrahilis,  quia  nou  ih ■  - 
lum  dolel  qiiantitm  se  noscit;  sed  sic  sccura  lorpct, 
vclul  quid  paliatui-  ignoret.  0  anima  slcrilis,  quid 
agis  ?  quid   torpcs,  anima   poccalrix?   Dies   judicii 


sohihiiur  pro  sui  desidcrio  in   hac  poregrinalione  venit,  juxta  cst  dics  Domini  magnus,  juxLi  cl  velox 

higcntcs.  Apparcbit  inelTabile  prxmium  eorum,  qui  nimis,  dies  trac  dics  illa,  dies  trihtilationis  el  angn- 

|»ro  sui  Contliloris  amore  proprias  se  hctabunlur  stitK,  dies  calamilalis  cl  miseria?,  dios  lcnohraruin 

ahjecissc  voluntatcs.  In  illa  die  obcdieutium  capita  el  caliginis,  dies  nebitljc  cl  Inrbinis,  dies  mhai  ct 

WIUM  LECTIONES. 

1,1  pollala  est  cum  pra-nolalis  nm.  Vicl.  Thuan.  Bec.  Corb.  Vat-Utc.  el  Fioriaeenti.  De  ter- 
roro  judicii  ad  incutiendun  limorem  :  qiuv  alias  inscribitur,  Liber  miseri.-e  hominis  ms.  Cmb.  IGU. 
Medilalio  atl  cxcilandum  timorem  Dei.  niss.  alia.  Oralio  ad  concitandtim  limorem  3U  Torret  nie 
mts.  Vict.  1G.  et  Corb.  16G.  uedet  me  sn  Viia  mea  mss.  Vict.  16.  liec.  0.  Corb.  IGO.  Vat-tuc.  ti 
Flor.  vila  mea  lota  "»  Mihi  peccaltini  mss.  Bec.  Vici.  Thu.  Val-luc.  et  Ftor.  tnihi  aulpeccattiiii  S1*  Viia 
lua  jani  fero  tota  aul  in  mas.  Bec.  el  Thu.  vita  noo  tua  non  jam  ferc  tota,  scd  ceile  lota  aut  in  mss.  Cori>. 
Val-luc.  cl  Flor.  vila  tua  jam  non  fere  tota,  sed  certe  tota  aut  in  Sl7  Aul  damnahilis  mss.  ci  ilamaabilts 
s,(l  Verinn  esse  quod  vcritas  Dci  dixit  :  Omnes  mss.  vcrum  esl,  quod  veritas  dixit :  Omnis  s"  Vernm  et 
mss.  ycrmem  et  *10  Frcientcm  peeeaUs  niss.  Vict.  16.  Corb.  160.  et  Flor.  fccienioin  peccalorem  :ii  Op- 
prohrium  hominis  mss.  Yict.  3.  Cor».  160.  Vn/-/i(c.  ei  Flor.  opprobriom  homimim  ns.  Yict .  16.  omiu. 
boajinis    "*  l:i  liac  anima  inea  imsj.  iu  hoc  quoquc  anima  mca 


7ffl  S.  ANSELMI   CANTUAR.  ARCHIEP.  0M>. 

rlanfOfti.  0  v.n  dici  Domini  amara !  Qni.l  dormil:is,  A 
CuittlC  tepnla  cl  digna  cvotni?  qttid  dormilas  ?  qni 
iun  expergiscilur,  qui  non  Ircmil  ad  (anliim  loni- 
irumi,  non  dtnait,  sed  mortuus  est.  Arbor  itifru- 
iluosa,  ubi  Minl  208  fniWM  ttti?  arbor  digna  se- 
«uri  ct  igne ,  digna  succidi  cl  succendi,  qui  sunt 
frucius  lui?  Ulique  npinae  pungentes  ct  amara  pec- 
caia  ;  quae  ulinam  sic  le  pumilendo  pungereiil  "'  ut 
cnnfriiigcreulur  m  :  sic  amarescercnt  nl  ovancsec- 
rent. 

Forsan  parvum  qnid  pnlas  aliqtiod  poccatuiii  : 
nlinam  districtus  judex  parvum  cxisliiiiaret  aliqnod 
l.eccaium.  Sed  lieu  mc!  nonne  omne  pcccatum  per 
prxYaricaiioiiem  Dcum  exhonorat?  Quid  ergo?  pec- 
eatam  ■"*  pcccalor  audebil  diccre  parvum?  Deum 
enim  exbonorarc,  qiiamlo  parvum  est  ?  0  lignum  B 
aridum  ,  el  inulile  ,  alernis  ignibus  dignum  ,  qtiid 
respondebrs  in  ill.i  die,  cmn  exigetur  a  te  usque  ad 
iclum  oculi,  omne  lcmpus  vivendi  libi  impensum  , 
qotiiier  fiterii  a  le  expensum?  Tmic  quippe  condem- 
n.ibiiiir  quidquid  fuerit  inventum  in  te  operis  vel 
oiii  "*,  sermonis  el  silenlii,  nsque  ad  minimam  co- 
gilationem,  eti.im  quod  vixisti,  si  non  fucrit  ad  Dei 
voliintjlem  direclum.  Vnc!  qnot  pcccala  ibi  proruent 
ex  improviso,  quasi  ex  insidiis ,  qune  modo  non  vi- 
«lcs?  CcrtC  plura  ,  et  foriassis  lerribiliora  his  qu«*e 
niinc  vides.  Quoi,  quai  non  esse  niala  puias?quot, 
quaj  nnnc  "T  esso  bona  credis,  nndaia  facie  appare- 
bitnl  ibi  nigerrima  percata?  Jbi  procul  dubio  recipirj 
proul  grssisli  in  eorpore;  lunc ,  cum  jam  r.on  cril 
m  leatpos  misericordiae;  tunc  ,  cum  pcenitentia  non  *-• 
recipielur,  cmn  emembtio  non  promillctitr. 

Ilic  m  COgita  quid  gessisli,  quid  oporleat  le  reci- 
prre.  Si  multa  bona  ,  pauca  inala ;  mullum  gaude  : 
si  multa  mala,  pauca  bona  ;  miillmn  luge.  0  inutilis 
pec.calor!  an  non  sufliciunl  libi  b.re  ad  immanem 
•»•  ru^ilum  ?  Ml  non  siiffiriunl  ad  ■"  •  licicuduin  san- 
guinem  ct  mcdullas  in  lacrymas  **■•  V:e  mirabilis 
.liinlia,  ad  quam  confringendam  Icvcs  mnl  tam  gra- 
vcs  ■aUeil  0  intenslbilis  torpor  "*,  ad  qncni  cxci- 
laudum  sunt  oblusi  lam  aculi  aculei  !  Prob  lcibalis 
»opor  m,  id  quem  excitandum  raiicum  est  tam  ter- 
rtficum  tonilruum  !  Pcccalor  inuiilis,  latia  h;cc  lilii 
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dcbcnl  essc  sd  conlinuandiim  lucliim  :  sufficere  libi 
possunl  ad  sorbcndas  juges  lacrymas.  Sed  cur  dcbeo 
*"  dc  gravcdine,  de  magnitudinc  imminenlis  niise- 
riaj  qnidqiiam  dissimulaudo  tacerc,  et  oculis  iiiiinx 
meae  furari  *"  :  an  ut  improvise  MT  irruant  repen- 
lini  dolorcs  ,  ut  suhilo  •"  ingrual  inlolerahilis  •" 
tcmpestas  ?  Certe  non  sic  expedit  peecatori.  Si  aulem 
dixcro,  quidquid  polero  excogitare,  nondmn  ad  id 
quod  res  esl ,  polerit  comparari  **•.  Igilur  deducant 
oculi  inei  /acrymas  per  diem  cl  noctem,  cl  non  la- 
ceant.  Auge  ergo,  peccator,  auge  superioribus  asrum- 
nis  pomliis ;  adde  lcrrorcin  super  (crrorem ,  ulula- 
lum  ■»'  supcr  ululalum  :  nam  ipse  te  *"  judicabit, 
ad  cujus  conlumeliam  speclat  q «dquid  inobediens 
Dco,  aut  pnevaricator  peccat  qui  mihi  homun  pro 
malo  rcddidit,  cui  ego  malum  pro  bono  "*,  qui  nunc 
patieniissimus  u\  tunc  dislrictissimus;  clementissi- 
mus  nunc,  jusiissimus  tunc. 

Hcu  ine,  heu  me!  cui  peccavi  ?  Dcitm  inbonoravi, 
Omnipotentem  provocavi.  Pcccaior,  quid  feci  ?  coi 
feci  ?  quam  male  fcci  ?  Vac,  vx!  ira  Omnipoienlis,  ne 
irruas  "•  super  me.  lra  Omnipoleutis ,  uhi  poteris 
capi  in  me  ?  Non  est  qund  le  possit  "•  lolerarc  in 
toto  me.  0  angustiae  "T  :  hinc  erunt  accusantia  pec- 
cata,  inde  terrens  justilia  ;  suhius  patens  horridum 
chaos  inferni,  desuper  iraius  judex  ;  intus  urens  eon- 
scieulia,  foris  ardens  mundus.  Jtistus  vix  salvabitur ; 
peccator  sic  deprehensus  in  quam  partem  se  premel 
*w?  Constrictus  ubi  latebo?  quomodo  parebo?  La- 
tere  erit  impossihile  ,  apparere  intolcrabile.  Illud 
desiderabo  *i9,  el  nusquam  erii  :  islud  exsecrabor, 
et  ubique  erit.  Quid  quid  tunc  ?  quid  erit  lunc  ••'  ? 
quis  cruct  me  dc  manibus  Dei?  undc  mibi  consiiitim? 
unde  salus?  Quis  esl,  qui  dicilur  magni  consilii  an- 
gchis,  qui  dicitur  Salvalor,  ut  nomen  ejus  vociferer? 
Jam  ipsc  esi,  jam  ipsc  est  Jcsus,  ipsc  idcm  cst  judex, 
inter  cujus  manus  Iremo. 

Respira  jam,  o  peccator,  respira  ;  ne  desperes  , 
spcra  in  eo  quem  limes.  Atfuge  ad  eiim  ,  a  quo  au- 
fugisli-  Invoca  importune,  qtiem  superhc  provorasli. 
icsu,  Jesn,  propter  hoc  nomen  tuum ,  fac  mihi  sc- 
cundum  hoc  nomen  "'  lnum.  Jcsu,  Jcsu,  oblivisccre 
stipcrbum  provocantcm,  respice  miscrum  invocanicm 


VARLE  LECTIONES. 

"•PuMiiirndnpiingcroiiims.  Virf.Ki.punycii.lopungcrcnl  m  Ul  consurgerent  niM.nl  coiifringcrcnlur  "•Quod 
erg.i  peccaluni  nim.Vicl.  \d.Corb.  IfO.fi  hlor.  QuidergoTtteCCttlQtl  "•  Velociosi  nns.  V  icl.clVal-luc.  vclolii 
■•'  Qtue  nun<  non  ridee.  Etnusn  non  esco  mals  pmas.ci  qu.T,  ntincmM.qu.-vnnncviiles;  iptot  qu.T  nonessemala 

pttlas,  quolqtir  niincin».  Thit.  qn  i-  lu  vi.lere. :  qnol  qiiAiion  aSCC  nul.i  pmas,  qii.vquol  niine  wii*.  Vict.q»:T  ntinc 
vidim  <iiioi  qtt.i  BCfl  CSSC  msla  putCS,  quaE  quot  nunc  '"  Cum  tnne  nulliim  erit  tn**.  luiic  ciimiam  non  erit 
•  Cuss  ('1111  rceipitur,  cl  ecnn  dilatic  nullc  ilctar.  Ilic  ssss.  tanc  cam  poBoilcntis  non  recipietur,  cuui 
. ■inen  Istio  IM)S  promiileiur.  Hir  SSS.Ccrl.  I*>0.  tttOCCUin  pflMlilentis  jam  non  r.  eipielnr,  cum  emendaiio  uon 
prossillelttf    Hic    m  Ad  iiianeni  ntsi   sd  imnisnem      '"  Snfflciunl  ad  cms.  scfflcinnl  liW  ad    '"  In  l.icry- 

v. !>,>.•'    >u  liiscnsihrlis  torpcr ms.  Fior.  inscperabllis torpor    M*Prophcislissopor 
nu<  ipor    m  s.-d  qimi  debeo  mss.  scil  on   debeo    m  Me.r  frui  mss.  mic.t  furari    "T  Impro- 

Ei  .  ibito  mu.  "i  sttbiic    m  Intolerabilii  r«.«s.  intolcrabilis  lcmpestai    m  Po- 

compararl    '*'   rerrorcm  ,  ohilaiam  r;i*.<.  terrorr-m    tupcr  lerrorcm,   ulalctuni 

Pro  bono  :  >".v  ftor.  pro  bono  reddldi  :     "'  Pslientissimus  w*.  Flor.  sa- 

il  mss.  nc  inuis     ak"  Qin  te  iiussit  m$s.  qnod  ie  poscit.  *"  Me  ingostisi  mt».  iiip. 

<>  iii  II    ireln  ntus  in  quam  te  premci  mst.  deprehensns  in  quam psrtem  se  premel  1    '**  lll.id 

■i.  •  r.ilio     m  Quidquid  llinc(  quidijitid  cril  lUAC  SJIM*  Quid,  qwid  luocT  quid  eiit  liuic  ? 

iccundam  Im>>'  noincn 
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nOfMn  di.lco,  000160  ilcli-ctil.il.-    "V  nomen  confoi     \  ni  i|iiltiuk  liinro  uir.  arsuruiu  ,  i 

lilU  |ktc  iiorcin  ,  rl  lioai.r  IDtl    Oml  i  -,t  i  iimi  Jcsm,  m  irnllaf,  <"l  pr.riulorum  rjn      i , 

lilli  S.ii\;iiur  f  EffO  JttO  i  pfOplcr  lonirlip^um  i'»l<i  |H?nlidn»r,  m-r  ainpliu»  rn  upcraUiruni    \  im 

iiulii   JoMU,  <|ui  iui"  pl.iMii.isli ,   iii-  prrcam  ;  i|iu  me  penlcrr  '  diikntluin,  i.l  |.«i,lin-  '"  nr 

r.-.li-inikli,  M  r.imli  iiiin-"»  ■* |  fjui  uir  tfOOOtl  iu.i  00"  <|uoil   lOfTOri    OOMI   lolerminabililrr.    Ilru 

iiili.tr,  nr  pofOOl  Opoi  "'  iiiiini  noi  InlqulUtC   RogO,  I  ilnlc  penlcrr.  quod  non  uilum  r»t  il.imcnsuni 

|  lissitne,  nr  DOfOOl  mra  iniquilas  <(  uo<l  lei  ||  ln.i  nni  ruin,  m.I  loOOpOI  ttl  lm  ro»um  Inrniriiloruin  ' 
nlpoldill   bonilns.    IU>cngnosrc ,  hcniguisiilM?  »  <MOtl  0  firglliiUl ,  jaiu   non    dilrrl.i    nira  ,  >>  ■.!   p<  r  •■  t  ■ 

i"iini  c»t;  ol  il.sh-i^r  «iiiikI  ulicinini  ott.  jYsii,  Jrsu,  inr.i  ,  j.un  iion  jucumla  mra  ,  wnl  .  .    |    ,    i..  i, 

inisnorc,  tlum  lciupmj  csl  miscirmli,  M  iOOIOOl  10  <|ii<<  dOMoiltlf  ll  quain  Utioo,  m  qu.un    I 

Irmporo  ju(li(-:iii()i.  Qu.t  namquc  lioi  HllliUt  io  ION  OM  ili  rclniinsii  M*|  0  fornii.iiio  ROfdiilsitril  m.  mis 

puinc  meo,  si  dcsrcmlero  in  xlrruam  rormptioncm  !  nn-a-  ,   prnlurn    aiiimrc  mr.i- ,   umlc  miscro 

iVi-,,11.-  ch  ru  mortui  laiutubunt  lc,  Pomiiic,  MMM  om-  |>»isli,  ilc  quant   nilido,   <lc  qiiam  jucundo    '    10 

mci  17U1  deieendunt  in  in/VrnnrN  (/W.  cxin,  17).  Si  pr.rcipilasii  ?  I|mc  uril  mr  ,  o  aniar 

nir  admiscris  inlra  lalissimum  lu;c  misrricordix  «i-  illml  esl  ainissum  m  :  liinc  MfM  mr  ,  <i  jjjravis  ilu- 

niim  ,   1011  cril  nngiistior  •'*  proplcr  mo  ,  Dominr.  I  lor,  cl  limor  gra\ioris,  <|in»    islml  209  ■Ut  toWil 

A  !miltc  orgo,  0  dosidcralissimc  Josu  ,  admire  mc  snni  ***.   Ilinc  esi  damuuin   inconsolahilc  '",   biM 

intra  niiniorum  clcclorum  luorum  ,  ul  cum  illis  lc  liirmciilum  iiitolcrabilc.  Vx  hinc,  rt  v.e  ilime.  Sn 

lau  lem,  le  porfruar,  ol  glorier  in  le  inlcr  omncs  qui  sic  parilcr  •"  houum  el  malnm,  sic  ulique  j:nn  jn 

dtllgtml  nomen  luum.  Qui  cum  Palre  cl  Spirilu  san-  pooillt  adhuc   vivcnlcm    miscrum    m:iluin.    Dignc  , 

Clo  gloriaris  pcr  iulcrniinaia  sxcuh.  Amen.  ccrle  dignc.  Tu  namqiic   aiiima   mca,  portdt  D 

MEDITATIO  III  M*.  pcrjura  Dei,  adullera  Chrisli,  libenicr  <le  vtrghriutil 

Ueploratio  malcnmistv  virginitalit.  sublimitale  ,T1  miscraliililcr  es  MMBfOI  iu  *'4  Ixr.i- 

Anima  mea,  aniina  xruinnosa,  anima  ,  inqiiam ,  ihiuui  fornicalionis.  Tu  illa  olim  ilcspougaia  llegi 

miscra  miseri  homunculi,  cxcule  lorporcm  luum,  ct  coelorum,  OffMBlOf  ,TI  facia  cs  scoriinn  lorloris  l.n 

disculc  peccatum  luum,  ct  concule  incnieni  luain;  tarorum.  Ileu,  abjccla  a  Deo,  projccta  «liabolo,  iino 

rcduc  ad  cor  enormc  dclicluin,  ct  produc  dc  corde  abjiciens  Ocum,  tmplectens  diobolooi.  Tu  cuim  ,  (u 

imnianem  rugitum.  Intcnde,  iufelix,  intcndc  sccleris  miscra  anima  mea  ,  inerelrix  ""  obslinaLa  ,  fornica- 

iui  Iiorrorem  ,  et  prolende  MT  liorriticuni  leriorcin  trix.  impudcns,  lu  prior  anialori  cl  crcalori  luo  Deo 

••*,  el  lerrilicuin  dolorcm.  Tu,  inquam,  qux  quon-  repmliuni  obtulisti,  et  ad  insidiaioreni  el  pcrdilorem 
dam  caudidata  ""  ceelcsli  lavacro  ,  doUta  Spiriiu  C  tuum  dxinoueni  te  spontc  coululisti.  0  iuiseriiuiu  ,7T 

fancio,  in  Cbristiana  professione  jtirata,  virgo  fuisli  commutalio! 

•M  Chrislo  dcsponsata.  0  un.le  memini  *•'  !  0  quein  Heu  !  de  quam    sublimi  cccidisti,  in   quani  pro- 

nominavi!    uiique  non  jam  bcnignum  **'  sponsuin  fundum  corruisli  !  Vx  !  quam   bcmgiuim   conlcm- 

virginilalis  mex,  scd  terribilcm  ,s*  judicem  immun-  psisli,  qtiam  maligno    le  junxisli  !  Quid   fecisti,  o 

ditiae  mcx.  Ilcu  mcmoria  perdilx  jucunditalis !  Cur  menlis  amenlia,  amens  spurcitia,  spurca  ncquilia, 

sic  superaggravas  prcssuram  possidcntis  infcliciia-  quid  fecisti  ?  In   coelo  dereliquisti  caslum  amoreui 

lis?  quam  •••  misera  sors  ilagiiiosi  hominis,  cui  **•  tuum  *'•,  elin  infcrnuin  sccula  es  odiosuin  corrupto- 

el  bouum  ct  malum  paritcr  sunt  in  torntenlum?  Tor-  retn  imim,  et  in  barathto  parasti  non   lliulamiim, 

quel  enim  me  mala  conscicutia,  ei  crociotM  ejus  sed    piosiibulum  tuutn.    Horror    mirabilis,   quam 
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*•*  Provocantem.   Nomen    dilccimn ,  nomen  dilectabile    r»5s.  Provocantem.   Respice     raiserum   in\o- 

cantem    nomen    dulce ,    noiuen  delecUbite       '**  Qui   me    creasli ,   non    perimas,    qui   me    rcdemisti , 

ne  condernnes    mss.   Yict.   Jicc.    Thu.   et   Val-luc.    qui    ioe    plasmasti ,    ne    pereani  :  qui   redemisti  , 

nc  rondemnes  mss.    Corb.   et  Vict.    16.  el  Flor.    qui  me   salvasli  ,    nc  jieream;    qui   me  redeinisti ,  ne 

eomjemncs    "*  Ne  perimas  opus   mss.  nc   nereai  opus     "•  Non  eris  anguslior   »iss.   non  crit  anguslior 

•••    Cotlata  est  c*.m  piasignatis  ms.  Vict.  Tliu.  Bec.  Corb.  Val-luc.  et  Flor.  Deplorauo  amissx  virginitalis 

m«.  Vicl.  Tliu.  Bec.  Deploratio  virginilaiis  male  aiuissx  mu.Corb.  160.  et  Val-luc.  Delorpore,  quomodo 

rxcitcs  animam  ad  corrigenda  pcccala.  ms.  Flor.  Lamenlatio  dc  amissa  virginilate     S,T  El  prxiende  mss. 

Vict.  Val-luc.  el  Ftor.  cl  prolemle    **•  llorrorcm  ms.  Flor.  li-rrorem     •*•  Quondam  candida  mss.  Vict.  ct 

Vnt-luc.   et  Flor.  Quoniam  candidala     *6*  Virgo  servisli  hjsj.    virgo  fuisli     *•'  0  nimiuiu  mciniui  niss.  0 

nnde  mcmini     *•*  Non  lam  benignum  mts.   11011  jam  benigiium     *6*  Quam  lerriliilein  mss.  sc»l  tcrribilcm 

m  Possidcnlis?  quam    ttus.  Vict.   et  Yal-luc.  et  Flor.  Possidenlis   infeliciialis  ?  Quam    ,e*  Flagitiorum, 

cui  mss.  flugiliosi  hominis,  cui     ••'  Bliserum  perdere,  id  perilcre  mss.  miserum  perdere,  dolendum  penlere, 

i.l  perdere    *•'  Sed  despcralio  mea  mss.  sed  despcrata  mea     ***  Cceno  vix  dereliqtiisti  msi.  tceno  vix  me 

dereliquisli  mss.  Vict.  3.  et    Val-luc.  el  Ftor.  cceno  me  dcrcliquisli     '*•  lllud  esl  dimissum  inss.  illud  esl 

amissum     *T'  Dolor  et  limor  gravior  quia  istud  esl  amissum  niss.  Dolor    et  timor  gravior  quia  islud  e;4 

tdmissum  mss.  Vict.  Flor.  dolor  et  limor  gravis  quia  illud  est  admissum  ms.  Corb.  160.  dolor  rpjit  islud 

esl  admissiiin     *71  Incousolabile  m$.  Flor.  incomparabile  •"*  Sed  si  pariier  mss.  sic  sic  porilOf  ms.  Vict. 

3.  si  sic  jiariter     *T3  De  virginitate   sublimilate  mts.    Tku.  de  sublitni  slatu  virginilatis     sn  Detaisst  in 

mss.  Vict.  16.   Vaf-/uc.  Ftor.  dcmersa  in      *7*  Audenlcr  hiss.  ardenter      376  Tu  niiserrime  niea  ineretril 

mss.  lu  misera   aninia  u.<?a  merclrix  rwss.   Vict.  5.  et  Val-luc.  lu  miserrima  mea,  merilrix  mss.  Vict.  16.  et 

t'lor.  tn  misera  nu-a  mcrelrix    *7T  Miserrima  et  plusquam  miscrtima  ms.  Ftor.  0  misera  el  plusipKiiu  ow- 

sera    3TS  Amorcm  tui  mss.  amatorem   tuuiu  m$s.  Vict.  et   Thu.  aiuoictn  luum 


727 


S.  ANSELMI  CANTUAR.  ARCIIIEP.  OPP.  PARS  II.  -  PARvENET.   ET  ASCET. 


728 


pervcrsa  volunlas  !  Miraciilum    horribile,  quam  vo-  A  exhibcri    anle   conspectum  Dei  sui,  justum  csl  nl 

habeat   antc  conspcclum  suum    tormenla  sceleris 
mI. 

Cogitel  igilur  et  reoogiicl  cor  meum  quid  fccit, 
et  quid  meruit.  Descendat,  inquam,  descendat  *•• 
ad  lcrram  tenebrosam  el  opertam  morlis  caligine 
mena  mea,  el  considerel  qtia?  ihi  exspeclenl  *»•  sce- 
lerosam  animam  meam,  inicndai  et  contcmpletur, 
vidoat  cl  conlurbeiur.  Quid  cst,  Deus,  quid  eslquo  I 
«nimadverlo  in  terra  miseria?  el  lcnebrarum  ?  Ilor- 
ror,  borror.  Quid  cst  qnod  inttieor,  ubi  nullus  ordo, 
sed  sempiternus  borror  inhabitat  ?  (Job  x ,  22.) 
Ileit,  confusio  ululatutim,  tiimtillus  fleluum,  slridor 
demium,  Inordinata  mtiliitudo  gemituum.  Vae,  vas 
•  quot,  quot  et  quot  va?,  \x.  Ignis  »»•  sulpburcus. 


luntaria  perverailai  !  Umle  mihi,  Deus,  lantae  pra- 
viiatis  corroctio  *7*  ?  nnde  libi,  Deus,  tanti  sceleris 
eatiafaetie  ?  Piaecipilare,  miscr  homuncio,  in  lcne- 
hrosiim  profnndtim  immodcratx  mcrstitia:-,  qui 
spontc  pnrcipitalus  es  in  baralhrum  horrendx  nc- 
quitia».  Obrucre,  infclix,  morc  m  terribilis  doloris, 
qni  corruisli  liheus  iu  ctcnum  infernalis  feloris. 
Obvolvere,  criininose,  horridis  Ml  lenehris  incon- 
solahilis  luclus,  qui  volens  provoltitus  cs  in  vora- 
ginem  lam  sonlidi  luxus.  Vnlularc  in  gurgilc  ama- 
i  iiudinis,  qui  dcleclatus  es  in  volutahro  lurpiiudi- 
■Js. 

Terror  horribilis,  dolor  tcrribilis,  moeror  incou- 
solabilis,  aggrcgatc   vos  snper  me,   irruilc,  obruile, 


perlnrbatc,    ohvolviic,    possidele   »88.  Jusltim  esi,  R  flamma    tartarea,   el    caliginosa    volumina,    quam 


jusium  est.  imptuieiili  audacta  contempsi  vos,  ct 
puienli  m  dclcctalione  provocavi  vos;  imo  Deum, 
non  vos,  etntinc  miserahili  prjenitentia  dcsidcro  vos. 
Torquete  reum,  vindicate  Deum  *•*.  Prascntiat 
fornicator  inferni  lormenta  **■  qua?  meruit,  pra> 
gusiet  quod  pra^paravit,  assuescat  qttod  est  passu- 
rus.  Exlcndc  et  produo,  immodcratcpeccaior,  luctuo- 
sam  poenilenliam,  qui  (am  longc  prodtixisli  tui  sco- 
leris  inimundiliam.  Revolvere,  et  revolverc  in  iM 
cumdem  turbinem  amaritiidinuin,  qui  toties  revolu- 
tuses  in  eamdem  voraginem*87  libidinum.  Consola- 
lio,  socttriias,  laetitia,  nolo  vos,  renuo  vos,  nisi  pec- 
cati  venia  reduxerit  vos.  Procul  esie,  procul  esie s8* 
anlc  rrorlem,  si  foiie  indulgenlia  revocet  vos  milii 


lerrifico  rugiiu  video  vos  roiari.  Vermes  •••  iu  igne 
vivenlcs  *••,  qua?  mira  avidilas  rodendi  sic  vos  ac- 
cendit  *•*,  quos  ille  ignis  ignium  non  incendil  ? 
Da%mones  coanlentes,  frementes  ardore,  frendentes 
furore,  cur  sic  crudeles  eslis  bis  qui  volittanlur  in- 
lcr  vos?  0  omnimoda  lormcnla  *•*,  justilia  modc- 
rala,  ad  suslinendtim  immoderala,  siccine  ***  nullus 
modns,  ntillutn  rcmedium,  nullus  finis  tempera- 
bit  vos  ?  ilaeccine  sunl,  magne  Deus,  qua?  paraia 
sunt  fornicalorihtis,  el  conlomptoribus  tuis,  qtiomm 
ego  unus  sum  ?  Ego,  ego  utique  iinus  borum  ego 
sum. 

Anima  mea,  expavesce  ;  mens  mea,  defice  ;  cor 
meum,   scindcre  *•*.  Quo    me    rapitis,   exactores 


vel  **•  post  morlem.  Sil  conlinua  poenitcnlia  amara  C  sceloris  mei  ?  Qtio  me  trudis  *0',  peccattim  meum  ? 


ooincs  aetatis  mene,  sit  conlintius  *»•  dolor  insaliabi- 
lis  lorlor  "'  vila?  mca?,  sint  mocror  ct  accrbus  luclus 
infalig  ihilos  tribulalores  »»*  jtivcntulis  cl  scnectu- 
lis  mea?.  Uiinam,  ulinam  ita  sil  oplt»,  oro,  desidero 
Bt  iia  sit.  Si  enim  "*  non  sum  dignus  ooulos  ad 
coclum  orando  Ievare  "*,  certe  non  sum  indignus 
c.os  vcl  plorando  caccare.  Si  confundiliir  mens  mea 
oraie  pudore  conscienlia?,  arqutim  esl  ul  confunda- 
tur  turhine  luctt-osi  doloris  cl  tristilia?.    Si    limet 


quo  me  iradis,  Dous  meus  ?  Si  fcci  ut  c.-scm  rous 
luus,  nunquid  polni  facere  ut  non  esscm  crcatus 
tuus?  Si  milii  castilatem  mcatn  ademi,  nunqttid 
tVbi  raisericordiam  tnam  peremi  ?  Domine,  Dominc, 
si  ego  admisi  *09  unde  me  damnare  poles,  lune  anii- 
sisti  unde  salvare  solcs  ?  Noli,  Dominc,  noli  sic 
atlendere  malum  mcum  ;  nl  ohliviscaris  *07  honum 
tutim.  Ubi  cst,  o  verax  Dcus,  ubi  est,  Vivo  *°*r</o, 
nolo  morlem  peccatorit,  sed  ut  magis   convertatur  et 


VAMjE  LECTIONES. 

»'•  Pravilatis  corruptin?  mts.Vict.  crVfl/-/ue.  pravitatiscorrocliomj.  f'/or.  pravitaliscorroplio  **°Obrucrft 
ninh-  ncquilix  mis.  Vict.  Val-luc.  etFlor.omittunt  "'vErtimnosa  horridismsj.criminosc  horridismis.  V'ief.3. 
etViil  /Kc.rorumnoschorridis  *8'  Pessundalcmjj.  possidelc  *M  Pudonii  ms.  Flor.  putonli  *8V  Vindirarc  Deum 
Mi,  viudicale  Deum  *••  Infcrnalia  tormcnta  mj.  Vict.  3.  infernalis  lormonla  mss.  Vict.  16.  et  Flor.  infcrni 
lonnonla  *••  Revolve  te,  ct  revolve  tc  in  mjj.  revolvetc,  el  rcvolvere  in  **7  Voragincm  mss.  Vict.  et 
Val-tnc.  vcrligincm  ***  Procul  eslolc,  procul  estole  wijj.  Vict.  3-  et  Yal-luc.  prorul  cstc  ,  prorul  cste 
m  Nisi  forlc  .  .  .  revocarct  .  .  .  voro  mj.  Vict.  3.  nisi  fortc  .  .  .  rovocet .  .  .  vol  mjj.  Val-luc.  et  Flor.  si 
fbrte.  .  .rcvmct  .  .  .  vcl  »••  Silarntus  mjj.  Yict.  ifi.  et  Flor.  sil  conlinuus  **'  Insanabilis,  torlor  hijj. 
Vut.  3.  rt  Y„l  lui.  cl  Flor.  insanabilis  lorloi  m  Trihnlaloros  ms.  Flor.  Irihnlalionos  ***  Ul  ila.  Si  cnim 
m«j.  ulila  sil.  Si  enira  ,9V  Eovando  orarc  nuj.  oiando  Icvarc  *••  Anlequam  descendat,  mss.  inqnam, 
<!•    ■  ondat     ***  Considcrct  qui  ihi  cxpcclonl  Mll,  ronsidcrol  qn.r  ihi  exporlonl  mj.  Corb.  considrrol  ihi  qu;e 

•  ipectant  "T  Confcssio  iiliilantiuin.  iiimnlins  denUbni  itriaeniium,  inordinati  mulUtodo  gemenUum,  va», 
i  i .  m«t.  eonfuaio  ululainum,  utmalioi  dentibui  atridenUum,  inordtnata  mnliltudo  gemiluum,  v.t,  vat,  mjj. 
Corb.  Vict.  II,  el  Flor.  eonfuiio  iilnlaiiimn,  lumultlll  DetUlim,  Itridor  dcnlium,  inonhnata  mulliludo  gemi- 
lunm,  v.t.  v.c  '•»  Qnot  el  qoot  ra»1  v.c  ign!l  mai.  Vict.  Quol  qnot  quot  vae.  va  ignis  mj.  Val-luc.  Quol  ct 
i|m)t  *t  ipMi  \  r  v.o  ignii  ms.  Pler.  Quot,  quot,  n  quoi.  v;»\  v,-o.  Ignis  •*•  Rotari  vermea  mjj.  rotari?ver- 
i  rotari.  Vermei    **•  Viventea.  Qna) mm.  vivcnios,  qiue    •*'  Dira  aviditai  redeundi...  accedit 

mat.mira  ividiiaa  rodeodi...  accendit  Ml  0  commoda  tormenta  mjj.  0  omnimoda  lormenta  *•» lnatiUa 
moderaii  id  luiiinendumi  ilccine  m$».  moderaia  ju^UUa,  ad  iniUnendum  Immoderala,  lucclne  *°*  Scinde  ie 
»11.  V  -•  .  rt  \nt-iuc.  Brlndere      ***  Quo  me  tradii  nu.  Quo  me  tradia     •**  Ego  amiii  mm.  egoadmiai 

»0T  l!l  ohlivisrans  manuteriflt.  Yict.  10.  non  ohlivi-raris  •*■  Ibi  vcrax  CSl  0  vcrax  I)cus?nhi  CSl  vivo  >«M. 
ubiost,  o  vtrax  l).u-i,uhi  csl,  vivo  m».  Y  alluc .  omtltii  Dcus 


7.'.» 


Ml  Ml  \  lli» 


rt¥ut  ?  (JtOfft<  lllllli  1 1.)  Dotniiie,  '|  >  ■  i  iiini  iiiihi  i  !•*,  A  li  r  r(  i  iiui  iii  i)'!)  i    ru  niaurliiiln  n  »1« 


Doiniiir,  qcitl  csl,  Otfl    OJOffMOI  ;•• . ■lu/mu,    t.i  lu  »»•• 

polii  in  Inforeum  td  lc  cloemniom   pcccttorem? 

•  n  iltinnloio    pett  .ttoroin    in    (;cliciin.mi  ,    Imt     |    i 

nott  Morfim petcolorli t An  boc  csi,  som  nj  loeoti 

lnlnr  *•*  pOICtlOff  *<  i'irn*  ?  PoOOOtOff    siim,  Doninio, 

peccoierenm  tfOi  si  (tk<>  iioii  vih  mortom  pooi  > 

lnris,    quitl   lc    COglt|   quod     lion  vis,    n(    inu    Ira- 
d.is  j.l    moiitiii  |  Si    \it  ul  ronvcrl;ilnr    M)00tl0ff  Ofl 
vival,  i|onl  10  piobibel  ftCOrt  QOOd  \is,  ui   inc  COO 
vori.is,  ci  vivam  T  Au  immaiiit.is    pOCOtll    lon  COfil 
lc  <|im<l    noil    vis,     el  probilui    qiuxi    \is  ,    <  iiin    sis 

omnipotoni  Dout T  Abstt,  omoipolent  Dcui,  oJjiUI 
Domino  Doot v"  :  non  prmvtletl  *"  nequiiii  pot  i  > 
loris  UMtfiteutii  ot  ilnioiitis  tontonlioi  Omuipntonili 


i    iiinii   ni  <niii..ii  vnluore  mO|     i  otfffr 

!i  | > .  •  •  ii  i  iu.t,  iil   r-  i  iioi  ih  imliiiii  tiln    ('<■  ■io 
iciii    lliinil    <|ii(  01    nlli  iiili.u,    .id  ;   i.    Ic   uiiloi,  **•  libl 

i.mm  •.  >.in<  Ihn  i  jii    ,  .|nos  10  oiToimIi  o  lu  Mi < 

'n    oi  ti  Iiiiiiii,    soiiiii    Dniiiinum    ii  lo ,    lilo    i  I 

,  i  ,n.  Si  n  ct.i  ct  iiimida,  si<  uti  t< •  <  ■■  ■ 
lor  liius  ifii.iin  oi  iiitiiiil.ini  crrjvil,  t»riii|H'i 

njntqnt  voleoleU,  ■koll  bOM  pt  Mt,tivolnl  i  . 
Indeficleni  tilba  nuno  Imto  ol  blit,  iti.no 
Cl    fcliociti    vilain    |ir.rsonloni     ira i  000 

Ireeeeertt  ol  iioii.i,  Imtt  ol  faUi  enm  llUnt  .nijoio- 

lio  i|in  lo  i  rc  i\il,    vil.mi  ol  lohi  il.ilom,    qu.r    lno  m 

iioii  ii.iixi,  postiderco.  NmM  0010  ooJt  volwstalem 
Crootorit  i"i.  Infclii  «t  mttoro,  poeflpooeJeil  ' 


Memonlo,  juslo,  samie  o.l  bonigne  Dous,  locoionlo  "  nl  OOffOJtllbM  lelt  ffOlOfjUUbot   infclioiler  el  ini- 

odbmtUU,  si  btmiioso  »'•  (t  cuiu  mofno  diNfeolii 
noii  io  polptnt,  noeUbl  ptrcont,  qoooUt  omlhi  efl 

iiiiiiniuiil)ii6   urvobilt  ihi  mtnieii  ,  lonpb lieot  tfl 

pOMiUcni  ad   s.uisfatiioiiein  cl  ciiicinlalioncm    rc- 

dirc  dloponlt.  boc  priot  projlee  tb  intermrfboe  utm, 
scilicci  *"  vnlonlolem  peeetndi,  ct  ot  tmplreliro 
ct  f.»c  ojorn  Crootori  loo  poi  omnui  ploeeve  loiellifit. 

Scd  fortassis  apud  lemoUpttm  'licis  inspitiens 
enormitotom  teeleram  tuorum,  efl  emmevemi  de 
mdubjenUt  et  romitswoe,  propter  ttobJooi  fa.dit.T  - 
tcs  itoiejoilotnm  umrom  :  Qncmooo  mc  emeodare 

jam  ampiius  valoo,  qua  ferc  io  omni  vila  moa  c<  n- 
tra  Dci  voluntatom  facio,  omoi  malitiu',  eotnUmo- 
que  mali»  desidciiisct  malis  opcribus  tempeff  iu- 
lcnla  ciislo,  ct  quasi  lapis,  quom  nec  terrum  ii.ei- 
dcrc,  ncc  ifnit  cmoilire  polesl,  sic  imluraia  in 
pcccalis  jacco?  Dum  ilaquc  juslitiam  Crcaloris  inci 
dilifenUni  inspicio,  ct  mala  opera  qua?  icotpor  m 
opcrata  sum,  non  minori  diiigcnliu  inliicor,  cum 
ipse  iniciiique  rcddilurus  sil  tecnudum  opera  tua, 
tormenia  ct  pceuas,  quas  mola  opcra  mereetnr,  me 
recipcre  scio.  Vcrttm  cst  quod  asseris,  quia  Deus 
jttdcx  juslus,  diligcns  acquilaicm,  malis  opcrilius  nfl 
pcccatis  lormcnta  irrogat ;  sed  tamen  soeiiiuluut 
camdem  juslitiam,  qua  pcrseveranles  in  maliUt  pu- 
nil,  resipiscciilcs  a  malis,  bonaque  opera  faoientcs, 
jelerna  mcrccdc  rcmunerat  *".  Propier  hoe  supe- 
rius  ic  admonui,  ut  ililigcntiiis  omnia  mleriora  tot, 


t|in.i  oUoerlenrt  es,  et  ereolor  ct  rocrotior  mono, 

Neergo  iiicminoris,  honc  Domino,  justili.o    Uut  ad- 

VOrtOt  pocoatorem  Itiuin,  sotl  momorosto  bonifnilt- 

tistuajoiga   orcalurani   luam  ;  ne   memiueiis   ira 

tihrenut  reom,  sed  memor  esto  mmortUonii  orn 

misorum.  Voruin  cst  quia  oonseienlia  inea  mereiiir 

daiiinaiioiuiii,   ol  pOBQitOOUo   0101    000   stillicil  ad 

snisf.it  ininciii,  sod  cerltim  esl  quia  miscricordia  lua 

stipcralomnem  ofTeiisionem.    Tarce  orgo,   tu   liono 

Doinino,  ciijtts  *11  est  salus,  etqui  non  vis    mortcm 

POecttOrm,    porot  peccatrici     anitiKU    mo;e.  Ftigil 

oiiim  cxterrita  a  terrcnte  jtislilia  lua  ad  oonforlan- 

tcm  misciicorJiatn    luaiii ,  ttl  qiiouiam    prmmiom 

virginitaiisesi  cornipix.o  dolor,  irrecupertbilc  i,s ; 

sallcm  sitpplicium  fornicationis  pcBoilenU   non  tit 

incvitabile,  qttia  non  est  impottibUe  omnipolcnliai 

tu.o,  nec  iiidccens  juslilia:  tus,  nec  insolilum  mise- 

i  icordix  tu.c,  qiioniam  bonns  4U  es,  et  qoonitm  in 

aieiiiiin)    misericordia   lna,  qu:   cs    bcncdictus  in 

wcula.  Amcn. 

MEDITATIO  IV  »18. 

Quomodo   pcccator  excitel  animam  suam  ad  corri- 
genda  peccata. 

210  Anima  mea,  anima  misera  ct  fivda,  diligen- 
ter  recolligc  ad  tc  intrinsecus  omncs  sensus  cor- 
poris  ini,  diligcntiusqiie  inluerc  et  vide  quaut  gra- 
viierinlus  vulnerata  atque  prostrata  sis.  Dum  cnim 
a.lluic   immonsa  Crcaloris  lui  bonilas    tibi    viiain 


prastat,    (lum  ejus   inefJabilis    ntiscricordia    liiami)Clca  qua  coram  agis  *",  inspicias,    et  ad   quem 
coricciionem,  et  salisfactionem  congruam,  palien-      fincm  qu.Tque  pervculura  sinl  *",  non  minori  dili- 

VARLE  LECTIONES. 

koi  Volo  convcrlalurwss.  volotitconverlatur  *"Absit,  Detismous.  Absil,DomineDi  usmetis.nu.  Ftor.  absii. 
omni|>olens  Dctts  :  absil,  Domine  Deus  *M  Mons,  ttl  pnevaleat  »us.  Non  pnvvaleatnus.  Vicl.et  *'"(-'"«•  n»eus. 
Ne  prsevaleat  ms.  Flor.  ne  pr.-vvaleai  *"  Tn  bone,  oujus  viss.  tu,  boue  Domine,  cujus  *'3  Viigmiutis  oor- 
nipto,  o  dolor,  irrecuperabilo  mss.  virgiuiiaiis  cst  corruptuni,  o  dolor,  irreeupcrabilis  mst.  Ficl.  o  <i  r«- 
loe.  virginitatis  est  corrupio,  o  dolor,  irreeuperabile     *u  Et  qnoni.im  bonus  ms$.  Quoniam  bonus  Col- 

lata  est  cum  J/sx.  Vict.  Kh.  16.  ct  Corft.  1U0.  el  Ftor.  cl  Val-tuc.  ExcilaUo  aninue  peccalricit  nd  corn- 
gcndinn  et  dimiltenitom  peccata  mss.  Vict.  ti  Vul-luc.  Dc  |ieccalor«,  qnomodo  excitnl  aninmm  suam  a»l 
oonigenda  peccata  sua.  ms.  Corb.  Dc  oorpore,  quando  oxcitol  animam  suam  ad  eorrieenda  peocala  ona 
*'•  /n  textu.  Ad  repaeificandum  mss.  ad  pacificandos  ms.  Vul-luc  ad  repacifieamios  *"  Postposuisti,  st 
studiose  mst.  postposuisii,  et  oarualibus  luis  volnptaiibus  infeliciter  et  misere  adluesisti ,  si  sludioso 
*'•  Si  studiose  mss.  Yict.  sed  sludiose  *19  Projice  et  ab  intoiioriluis  luis  expollere,  soilioel  »»ss.  ptojioe 
ab  interioribns  luis  scilicet  4S0  Mala  quae  semper  mss.  mala  opcra  in:c  semper  *"  nemuneralur  i»ss. 
rumunerat  M*  tymst  coram  Deo  agis  nns.  qua1  curam  agis  fcM  ProYenlora  suul  mss.  penrcntura  sint  ms. 
Flur.  pcrvcntora  sii 
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genlia  viJcas.  El  credo   quiasi  lioc  assidue   facis,  A  invoca,    ne  ejus  fallaciis  cl  dcccptinnibus  te  sedttci 


liuruniqnc  rccordalioiiibus  quasi  ferrcis  mallcis  du- 
nliam  prctoris  lui  assidue  ccntundis,  nisi  iusana  sis, 
ca  facies,  unde  feli<  iiatem  et  gaudia  recipias  *u ;  ca 
vero  dimitles,  unde  lorincnlacl  tristiliam  mercbaris. 
Proplcr  hoc  *",  ilerum  atque  iterum  admonco  ui 
linc  iulcrmissioiie  recorderis  quam  dulcis  el  qiiam 
bouus  siterga  (e  Creatortuus,  quanta  bonitas  ejiis 
fucrit,  quod  te  cum  non  e&ses  creavii ;  et  quod  tc 
iioii  pecus  aut  crealuram  insensibilem,  sed  eam 
creatnram  fccil,  quac  eum  posses  "*  intelligcre  et 
amarc,  elcum  co  suam  ;elcrwi(alem  .Tierna  ei  felix 
possidcre,  et  quod  iu  tantnm  le  dilexit  ut,  cum 
tc  miilta  contra  suam  volunlalem  aclurain  sciret, 
noluit  te  non  facere,  sed  te  voluit  facere,  et  esse  ; 
cl  quod  te  cum  tanta    inansueiudine,  ul  pius    ac  B  evadnnt,  mortem  ipsa  incurrunt.  Unde  vcro  illis, 


permillat.  Fuge  sub  umbra  alanim  cjus  a  facie 
impiorum  qui  le  affligunt  (Psal.  xvi,8),  qui  tcaffli- 
clam  et  supplanlatam  ad  mortem  ct  ad  inleritiun 
pcrtraherc  salagunt.  Crealor  luus,  et  Dominus  tuus 
plus  esl  pius  et  misericors  quam  dici  vel  etiain 
excogilari  possil  :  unde  nulluir.  nisi  sua  magna 
culpa  suaque  magna  iniquiiate  perdit. 

Pater  et  mater  carnalcs  solent  magnam  pictatem 
liabere  dc  illis  quos  genucntnt ;  ct  si  illos  aliquo  **• 
dolore,  vei  a1iqii3  corporali  tristilia  affici  conspi- 
ciuni,  se  suasqiic  rcs,  si  ita  ratio  exigii,  pro  eonim 
rccuperanda  sospitate  libeulcr  impentlunl.  Mulla 
cliam  animalia  pro  fetibus  suis  sarpius  mortcm  ex- 
cipere  non   metuunt,  ct  ul  ipsi    fetus  sui    inortem 


misciicors  adbuc  patitur,  exspectans  luam  emen- 
dationem.  Esspcctat  vcro  Crealor  luus,  cxspectat, 
airat  dixi,  tu.im  correclionem,  quia  cui  placuil  te, 
cum  non  esses,  facere,  nullo  modo  aliquando  te 
cupit  perdere  ;  sed  ad  suam  piissimam  misericor- 
dtan  rcdire,  et  libi  per  vcram  pcenilenliam  purgaUB 
et  emcndata.»,  aeternae  viiae  fclicitalem,  quam  per 
pcccatum  amiscras,  redderc  m» 

Cogita  ergo,  et  recogita  taniam  erga  le  lui  Creato- 
ris  benignitatem,  et  erige  te,  sicut  rectom  est,  et 
omnes  sensus  luos  ad  ejus  ineff.ibilem  dilectionem. 
Amor  cnim  illius  *"  nullam  patitur  viiiorum  ftedita- 
lem,  nullam  conseutit  secutn  esse  camalium  dcsi- 
deriorum  voluptatem.  Ubi  amor  ejus  conversatur, 


nnde  *"  esl  illa  naturalis  pietas,  nisi  ab  illo  qui 
fonsesl  pielatis,  qui  non  vnlt  ulliim  pcrlre,  nec  laHa- 
tur  in  pcrditione  morienlium  ?  Creator  igitur  nosfer, 
fons  pietniis,  fons  misericordiae,  super  onini.i  dul- 
cis  et  amabilis,  cum  nos  conspicit  creaturam  suam 
aliquo  conlagio  pcccati  maculatos,  vel  etiam  magnis 
mtillisque  vulneribus  criminum  fere  nsquc  ad  mor- 
tem  la?sos,  multo  magis,  majoremqtie  diligenliam 
3'lhibet  circa  nos  curarjdi  peccala  nostra,  sanandi 
infirmltaiem  noslram,  mundandi  lepram  el  sonlcs 
criminum  noslromm,  vanitalesel  pulverem  cogila- 
tiotium  nostrarum,  quam  paler  carnalis,  vel  pecus, 
adbibcat  circa  curam  (iliorum  vel  fetuum  suorum. 
Nec  sufficit   ei  tantummodo    sanarc    inflrmitatem 


ibi  esl  summa  pax,  sumnia  Iranquillilas,  el  magna  C  nostram,  et  sic  nos   dimittere  ;  sed  sanatos  fami- 


facililas  •"  omnia  illa  facientli  ct  cogitandi,  quibus 
acquiralur  actcrna  felicitas.  In  omnibus  aciionibus 
cl  in  omnibus  cogitalionibus  tuis  scias  *30  pro  certo 
duos  **'  esse  praesentcs,  unum  amicum,  elaltcrum 
inimicum  luinn.  Amicus  ttms  est  Crcator  luus,  qui 
dc  tuis  bonis  opcribus  gaiulet ;  inimictis  autcm  (tiiis 
diabulus,  qui  de  cistlem  tuis  bonis  operibus  luget. 
Econtrario  diabolus  tibi  sempcr  insidians,  laelatur 
6i  tc  vidcrit  malaopera  faccrc,  vatiisquc  cogitatio- 
nibus  m  ct  slullis  operam  dare,  undc  te  valeat  m 
uilo  supernum  Judicem  aocnsare,  accusalam  et 
tlamnalam  scciim  ad  pcrditioncni  tr.ihere.  Diabobis 
dc  perditione.  fitleliniii  sempcr  ciipitlus,  non  solum 
illos  de   malis  opcribus  quyc   faciiinl   acousat,  sed 


iiarissimos  sibi  nos  faciens,  dulciter  quasi  charis- 
simos  filios  suos  poslea  amplectitur;  smplcctens 
et  osculans  de  omni  languorc  et  iepra  peccali, 
quam  per  stttliitiam  incurrimus,  mitigat  et  conso- 
lalur  ;  elomniitm  injuriarum  quas  ei  fecimus,  eum 
in  suis  proeceptis  spcrnenles,  omnino  obliviscilnr. 
211  Honoratnos  in  pncsenli  vita.coronalnos  in  fu- 
lura.facit  nos  regcs,  facilanimam  nostram  reginam; 
unde  nos  rcges,  jam  faclos,  admonet  in  psaltno  :  fc'i 
nunc  reges  inielligite,  erudimiui  qui  jtidicalis  lerram 
(Psal.  n,  10).  Tunc  vere  rcges  sumus  bi  noslros 
molus  inordinatos  rcgiinns,  eosque  ad  rationem  el 
otl  voluntatem  nostri  Crcaloris  rcvocamus.  Erndimur 
vcro.cura  tcrram  judicamus,  idcsl,  cum  cor  nosirum 


c(  ipsorum  benefacla,   beneque  eogilata,  ctiam  in-  D  si  lerrcna  desiderare  **'  conspicimus,  tcrrcna  con- 

lemncre  cl  ccclesiia  amarc  compellimus.  Fit  aniina 
*M  nostra  regina,  quia  variis  m  veslibus  indula,  id 
csl  variis  viiiutum  donis  derorala,  Christo  sponso 
suo  qui  in  coelis  cst,  pcrcnni  mcnte  aclu  et  babitu 


juste  ***  accusanilo  macularc  tcntal.  Tu  vero  contra 
cjus  labtilci  fullacias,  cottlraquc  cjns  veisutias 
iiiultis  decepUonibui  pleaaa,  es(o  cauta,  esio  sotli- 
<iia,  tuumqnc  Crcatorem  ct  dulcissimum  Doininum 

WM&  LECTIONES. 

m   GamJti  reoipies    m».   g.uidia  recipias      m  Praelcr  boc  m;t.    prrt.-r   baec   ms.    Val-lnc.    proptcr 
Inc     m  Onod  nonpoesee  m*.  fu*.  5.  qm  cum  poeeet     m  Araieeraa,  rcddet  m«.  armseras ,  red- 
M*  Amor  vero    illius  msi.  amor  enlm  illlus    **'  Magna  ftcliciias  m*«.  magna  facibtas    ***Acliohi- 
i  m.  sclionlbui  (uis.   iu  omnibui  ongilalionibus  luis,  sri.is     **'  Pro  corlo  semper  duos  mts. 

omiunin  u  mper    Kl'  Venii  cogitalionibua  mu.  vanieque  eogiieUonibea    m  Cno>  teleel  mu.  unde  u*  va- 
M«  Cogitala  injiistc  RW.  ingii.ua  e(i:im  Injntle     "■  Al   si  aliquos  illoruni  aliquo  nix».  el  st  illos  ali- 
qno    l"  Unde  rero  Bmk  ni>*.  onde  ^<ro  illia,  unilc    m  Si  terram  deeiderare  m$s.  Vtcr.  ei  Val-lue  si 
lerrcna  liBM  »m.  Vici.  ct  Val-luc  fu  aulcmanima    k"Qu.x  vams  »m.  Vtri.  3  et  I  nl- 

lnc.  ifuh  variio 
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iniernn,  ili.ni  in  (ci  1 1\  convcmalur,  e»l  OOpoltl  i    Nm    V  Ctf<  »•,  1).  '| •  ■'  inndo  mull  i  paiiiur  (■<  rl  ■  v(»ln« 

saiii  (iiiiCMMinii  nottro  IMMCreuro,  crraiot  gubci  qu.r  iunliuni  di».|ili«cuu   illi ,    non  m!hi|h  i   nun  iu 

inre,  01  Htgclot  tUOt|  OjlloUoi   nobis   MM   tftt,  a  J  pltl  pulriis  **•.  Kai  enlm  »ii»«  dubin  palir-us  r»-il<liloi , 

ili  feosioiu  in  uosti.nn  iiiiilrn- ,    v-il  i|>M*  |«  r  ,<  iii.  U|>  rl  «lilij    n     ronlisol  niiiiin   \rrul.ilor.    1'jiitnr  mftdo 

Blliil,  ussumpla  forina    uoslia,  atisiimpla   naliua  no-  iimll.t,  ris|>crUn»    nostrjm   i  orrn  lioiirin,    vilul 

slra,  liabrn»  pirlalnn  de   CTOIIura  siu,  ad   no»  dr-  iii.iiimh  lissnnus  :  sr.1   m   inoilo  not  nou  corrlgimuo. 

sccudii,  vulnora  nosira  ul  murloni  diligontcr  inspo-  dnmnabit  nnn,  aicut  jiiMi»siiims      n  ipii  mojo  t  nn 

lil,  inapicirus  palpavil,  (rligil ;  piclalr  mtUiis  suprr  ilnl<  ||  rs(  nulim,  ul  nns  suos  fr.iln-s  vorel  rl  jiu. 

minoriuin  .|ii.iiii  nos  baberc  viilil,  comlolonJo  ingc-  lunc    in  rttrema  di  lussionc    i^m.i  <tns  **',  cl  non 

niuit.  El  posl  lia%< ,  dr  ipsa  carnc  sua  quain  pro  MMl  mI»  (icr  liona  oucru  noio»,   vcluti  iiiimii  os  auo»  re- 

aisunipseral,  qitasi  cmplaslrum  facicns,  noslristpic  pulabil  nos. 

dnloribus   appoucus ,   lolaui   cx    bMOffO   iuflriniia-  Aniina  mr.i  d  caro  inca,  jam  landem  evigilHis, 

lcni  nostrain  aan.ivit.  Kl  ut  in  lior  oslendcrcl  i]ii.ni-  sruipcr   01  nbiipir  OOgilOMM  dc  iiovissiuus  v.  stn- 

luiii  uos   diligeret,   ipotm  carnent,  quam  pro  nobis  Forsii.ui    si    boc    fatilis,    non  fa<  il<-    poetoJ   IM     Si 

auscoprr.it,    nobis    ad    iiiaudiicaiiduin    dcdil  ;     c(  modo,   sicul  monco,  faciliu,  tecura:  silis ;  quia  CMI 
adliuc    in    sacrilicio     sui    allaris     iniiiialrarc     uon  B  niulli  dolcliniil,  qui  inodo  miscrc  ridenl  el  gauriciii , 

dcsinil.  voslxlilia  inenarrabili  exsullabilis  cl  gaudebilis.  In 

Tu  voro,  aniiua  mea,  iioriim  omnium  dulci    re-  ipsis  operibus  vcslris  **•  diligcntrr  intcndiic  *'*.  Si 

corJatione  animala    ct   consolala  ,    ora   Dominuin  recta  sunl  01  Dm  |.!aciia,  gaudcle ;  si  prava  c(  lico 

luum,  ora  Crealorem  luum,  invoca  omiies  sanclos  non  arcepta,  citius  corrigile.   Non  doriniicni  oculi 

ejus,  ul  libi  sint  in  auxilium,  qualonus  p«ar  corum  veslri,  non   dormiant  palpebrx  vestrx.    Apcrta  est 

iiilercossioncm   adjula    ei    consol.ua  ,   sic  libi    in  fovca  perdilionis  :   facile   illuc  labitur,  qui  modo 

prxsenli    conversalione  qui   lo    fccil   concedal  vi-  caute  sc  non  ciislodit.  Pcccatnm  ct  iniqnilas,  siul- 

voic,    tuas  iniquitaics   per  veram  pconiiouliam   el  tum  ct  vaimm,  facile  modo  illuc  impcllunt ;  in  quo 

confessionem   innndarc,  ul  finilo  lemporali  cursu,  semcl  immcrsi  jam  non  resurgunt  in  pcrpetuiiin. 

aJ   xterna  gaujia    merearis  ascendcre,   prxslante  Sicut  pravis  et  mala  *••  semper  facleniibus,  apcrins 

co  qui  vivii  el  regnai  Deus  per  xlerna   sxcula.  cst  xiernus  iuicriius;  sic  bonis,  ct  in  bonis  operftM 

Amcn.  perseveranlibus,  aperlus  esl  paradisi  inlroitns,   in 

MEDITATIO  V  ***.  quo  quis  scmcl  susccplns  scmper  el  iu  pcrpcloum 

Vnde  vivat  anima,  et  unde  vivat  raro  :  et  de  gloria  n,ancl,il  gaudens  el  Ixltis.   Hoc  modo  *"  et  bMa 
bonir  uniiiKv,  et  de  infelicitate  inukv  anima\quando  ^  opera   boniim   elevant    sursum    in   excelsum    *"    : 

exevnt  de  corpore.  et   niaja  opera   niajum  demcrgunt   in    proiuinliun 

Diim  anima  manei  *u  in  corpore,  vivii  boroo  sc-  dcorsum. 

cundum  carnem  :  qua  carncm  dcserenle,  moriturul  Sed  jam  nunc  diligenter  videamus,  si  possumus, 

secundum  camdem  carnem.  Scd,  sicul  anima  vitam  quo  ordine  bona  opera  animam  illius  qtii  bene    vixil 

carni  tribuil,  dum  ipsa  manet  in  carne ,  sic  ipsa  Jucani  in  ccelum,  el  mala  opera  animam  pcccatoris 

caro  vitain  tribuit  animx,  dum  ipsa  caro  facit  opera  irabani  in  infernum.  Aoima  pura,  mox  tit  disccdit  a 

juslilix.  Ergo  boc  modo  sibi  invicem  videnlur  tri-  corpore,  videl  omnia  opera  sua  ;  el  quia  omnia  bona 

buere,  et  anima  carni,  elcaro  animx;  el  sic  aninia  vidcl,  gaudcl  iuenarrabili  ixtitia.  Mox  accipil  eam 

cum  carne  operante,  acquirunl  sibi  invicem  vitam  angelus,  et  qui  oculos  eju;s  tenuit  ne  videret  vanita- 

perpeiux  vilx.  Sed  illam  viiara  mox  percipit  anima  le«"  "';  amplcctilur  eam,  qui  oblnravit  anres  ejus 

exula  carne,  quam  caro  cum  anima  perceptura  est  in  ne  audirct  *e>  iniquitaiem ;  prolegit  eam,  qui  cusio- 

resurrcclione  in  novissimo  die.  Ergo,  anima  mea.ct  J'v'i»  os  ejus,  ne  loqueretur  mcndacium;  aggandet 

caro,  exsuliaie  in  *>J  Deum  vivum  (Psal.  lxxxiii,  5),  ei,  qui  eam  protexit  ne  peccaret  in  sensu  olfaciemli 
acccdite  ad  Dcum  Crcatorem  veslrum,  accediie  ef  n  sive  tangendi;  et  sic  eam  ex  oinni  parie  Lelns  et 

illumiiiamiiii  (Psal.  xxviu,  6),  el  jam  amplius  non  bilaris  circumdal,  ei  anle  llironura  claritatis  divitup, 

faciatis  unde  erubcscatis;  sed  semper  agere  studele,  ubi  sine  rme  gaudeat,  locat.  Occurrunt  ei  alii  angeli, 

unde  in  perpeluum  ***  gaudeatis.  Hortor  vos,  moneo  et  alii   sancli,   qui  ibi  assislunl  anle   conspecluiu 

vos,  ne  in  vacuum  gratiam  Dei  raodo  recipiaiis  (//  divinx  majesiatis;  el  quam  sociam  sibi  pcr  bona 

VARLE  LECTIO.NES. 

**•  Collala  est  cum  Mss.  Vict.  KK.  16.  Corb.  160.  Val-luc.  et  Floriacens.  In  ahis  Mss.  non  rcvj~ 
ritur.  Unde  vivant  anima..  cxeunt  de  corporc  mss.  utiile  vival  nninia..  exeiint  a  eorpore.  ms.  VuIIhc. 
Oratio.  Unde  vivat  aniina,  el  unde  vivai  cno.  et  dc  gloria  bonx  animre,  et  infeliciiate  malxanimx;  quamlii 
exeonl  de  corpore  **'  Anima  bominis  manet  tnss.  omitluvt  lioniinis  u'  Qux  caniem  deserente  moritur 
ms.  Vict.  qux  carne  desercnic  moiitur  *VJ  Exulianles  in  m&s.  exuliale  in  ***  li:  pcipoimim  mt.  in  ajlcr- 
ntiin  4i' Iia  pali  pnictis  ms*.  omitmnt  paii  **•  Corrcciioncm  velui  m$$.  eorrectioneni  nostram  *'"  Igno- 
ratos  mss.  Viet.  Valluc.  H FUtr.  ignorans  **•  Ve&iris  nunc  wu.  omitiuni  nuuc  M*Aliendite  mss.  in- 
tcndiic  *'°  Prava  «?i  mala  mss.  pravis  ci  inala  *SI  Iloc  modo  ms.  Fler.  omittit  ***  Sorsom  in  excefenni 
mt.  Vict  3  omiuii  in  exiclsiun  **'  Nc  fiderent  vanitalenj  mss.  ne  viJcret  vanitatem  m  Nc  «ndireal  uiiit 
ue  audirct 
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Opcra  et  amicaiu  noscunt,  in  brachiis  sincerissimx  A  pioutc   cxpclcndum,    quam  illud  boniim,  ad  quo.l 
<  liarilalis  gatidenlcr  cxcipiunl ;  taliierqtie  alf.inlcs, 


quisi  singnla  gaudia  oinniiim  ibi  cohabilanliiim  ei 
ostciidmil.  Eccc,  amica  nostra,  eccc,  socia  nostra, 
i|ina  BdelilerDeo  scrvisli,  cjusque  pra:cepta  facicntlo 
virililer  laborasli,  j.im  laudcm  a  labore  quiesce,  cl 
aicmis  gatuliis  amo <!o  <  t  usque  iu  seuipilcrnuiii  no- 
l>is>iini  frncie. 

Ai,  contra.anima  peccaloris  cum  cogilur  <le  cor- 
porc  cxire,  niox  excipiuulcam  an^cli  Salaua?,  quam 


nou  potcst  acccdere  ullum  maluin.  Iloc  bonuiii 
csl  ipsc  Crealor  nosicr,  <jui  nuui|uam  nisi  bonus 
ost.  Quod  bouum  si,  cjus  gralia  largicnle ,  ba- 
berc  polcrilis,  omnia  alia  bona  in  illo  babcbitis. 
Si  vcro  alia  bona  babcnlcs,  illiim  solum  non  ba- 
bclis;  in  vaiium  laboralis,  venlumquc  slullissime 
scqiieiilcs,  in  cxlrcmis  non  vcrilalcm,  sed  vanitalcm 
invcmclis. 
Est  aiilcni.siculvidelis,  si  rccle  considcralis,  prae- 


igncis  calcnis  fortiler  constringcntes,  forliusque  cx  scns  gloria,  quasi  vosica  vcnlo  plcna;  qua»  duni  sic 

omni  parte  propellenles  ad  lormcnla  inferni  rapiunt,  plcna  lenctiir  in  manibus,  conspicitur  spociosa  el 

ubi  ipse  Salanas  mcrsus  in  profunduin  jaecl  deor-  clara;cuisi  forluilo  piiiiclus  permodicus  imprima- 

siiin.  Ihi  csl  flelus,  et  stridor  denlium  (Matih.  vin,  tur,  non  clarilas,  scd  inanilas,  ctvciitus  remancl  in 

12);   ibi  ignis,   hqticus,  spiiitus  proccllaruin  pars  manibus.  Auimadvcililc  ergo;  cl,  sicul  in  principio 

c-alicis^ja/.  x,  7)  pcccaloium.  Tunc  ipse  Salanas  "  liiijus  mcditalionis  vos  monui,  dc  novissimis  vcslris 

rapicns  cam  ad  se,  cxspuensque  in  eam  ignem  plc-  scmper  cogilelis;  quia  sic  cogitanlcs,  scmpcrqtic  de 

iium  '"  putore,  jubet  a  suis  minislris  cam  ex  omni  cxilu  vestro  mctiicntcs  non  facilc  pcccabitis  v",  et 

parte  a<-ciari,  el  sic  arctalam  in  ipsis  lormeiitis  pro-  sic  usque  in  cxlrcmiim  viventcs,  fiuila  icmporali  la?- 

jici,  ubi  sine  finc  cum  illis  lormentcliir,  et  sine  finc  titia,  quae  dum  sic  timebalis,  circa  oculos  vestros 

in  ipsis  doloribus  imlcficiens  i.iorialur.  Tunc  infclix  qttasi  vontus  volabal,  non  vanitalem,  scd  veritatcm, 

anima  in  ipsis  poenis  lormentaia,  ipsis  furiis  inferna-  <],,%  Cbristus  est,  invcnielis,  ad  quam  vos  perducat 

libus  nndiqtte  coangnstata,  landem  ad  se  reducla,  qui  vos  crcavii.  Amcn. 


corncns  omnia  mr.Ia  quaj  focil,  iufcliciter  proclamal: 
Heu  misora,  misera!  cur  unquain  in  vitam  vcni, 
misera  "6,  qtiae  laulis  lormentoruin  gcneribus  undi- 
quc  excrucior  misera?  Vcrmcs,  vermes,  qui  lam 
(Tiideliter  mc  oorroditis,  parcile,  quajso;  parcite 
mibi  niisene,  lol  et  tam  immania  alia  tormenta  pa- 
lienli.  Heu  misera,  miscra!  cl  212  ,nor»  4"  ctipio, 


MEUITATIO  VI  "». 

Ad  roboraniittm  tpirilum  ne  detperemus;  quia  si  ve- 
ram  pccnitentiam  aqimvs  ,  veram  tnisericoritiam 
tine  dubio  de  omnibus  peccatit  nos*rit  iiue- 
niemus. 

Cum  ad  peeeala  qnac  fcci  "*  rcspiclo,  etpeenaset 
^  lomicnla  inlelligo,  qu;e  pro  iis  pali  debeo,  non  par- 
Cl  lamen  moriens  mori  nequco.  Nnnc  miscra  reci-  ^  viim  timorem  habco.  Ilaque  mullum  anxius  cl  niul- 
pio  qoidquid  peccavi  pcr  visum,  per  gtistum.  per  au-  t  im  limidus  de  pcrditione  mea,  si  forle  alicubi  ali- 
diluin,  pcr  odoralum,  per  laclum.  Non  lainou  valel  quam  consolalioiioni  invcniam  "J  requiro.  Sed  bcii 
infclici  anim:e  lam  miscrc  dolcnti,  lam  sero  poeni-  *"  miser!  nullam  invcniojquia  nonsolumCreatoreni 
tonli,  lam  infcticiter  proclamanii  ,  qucd  lunc  tanla  ineum,  sed  cl  illum.ol  oir.nem  crealiiram  ejus  a  me 
trislilia  scaflicil.  Scil  quod,  dum  ip.  vita  fuil,  pronie-  olTensam  csse  oerlus  **■  cxislo.  Crcalor  ilaquc  moiis 
ruii,  nunc  in  ipsis  doloribus  m  mfcrni,  miscra  cl  cuin  omni  crcalura  sua,  pcccalismeis  graviteroffeii- 
perealris  rciipit.  sus,  me  damnal;  mea  conscicniia  ccrta  de  suis  ma- 

Eoce  auiina  mca  et  oaro  mea,  diligcuter  inlcnditc;  lis  operibtis,  cx  oumi  parlc  mc  accusal.  E:  ila  nul- 
inlcndenlcs  antom  vorum  jiidicium  judicatc ;  ct  quid  lam  consolalioncm  invcnio,  ncc  ab  ullo  "•  facile  me 
sit  ntolius,  quiil  nlilius  scqucndum  disccrnitc.  Dirnc  pulo  babere.  Quid  crgo  fariani?  quo  ine  convcrlaio 
f.iccrc  cl  bon.t  rcrijicrc?  an  mala  agcrc,  cl  mala  per-  sic  dcsolalus,  sic  poccatorum  meorum  maliliis  invo- 
riptrc?  Nisi  iiisaiinni  sajnalis,  nibil  aliit.l  rcsjwndebi-  lulus?  S;  ad  illum  "T,  qni  mc  rccluin  fccil,  rodiie 
lis,  nisi,  bonc  f.iocre  ol  boiuiin  babcrc  *".  Ergo  fa-  volo,  ejusque  inclf.ihilcm  pictalcm,  ut  de  mc  miscri- 
cile  bonum,  ul  illud  possilisbabcre  bonuin,  a  quo  esl  ^.  cordiam  baboal,  iloprooor;  non  paruin  limeo  no  pro 
omnc  boniint,  seilicct  omnis  boni  bonum,  qnod  nou  lanla  leir.erilale  magis  euin  uiovcaiu  ad  iracumli.ini 
potost  essc  nisi  bonum.  Multa  bona  Croalor  nostor  advcrsnm  nio,  ol  pro  boo  gravius  sc  vinilicel  de  scc- 
dedil  nobis,  mulla  in  poiettale  noslra  Iradidit;  sod  lcribns  meis,  qtiihns  iton  timui  cjus  mansticttidincm 
nulluiu  bonuiii  cst  tam  preliosiiin,  lam  ab  omni  sa-      exasperare.  Qeidcrgol  Ueinancbo  quasi  desperalus 

VARLE  LECTIONES. 

*"  In  oam  plcnam  mss.  in  oam  igncm.  Plcnum  "*  Voni  inisora,  venlei  mss.  voni  miscra,  qune  lanlis 
tormoiiiniiim  gciieribni  undiqiie  excruclormiacra,  vcrmei    v;i7  Miaera  miaera  mlacra  el  morl  mas.  mi»era, 

i.iix<- rrt ,  ct  moii     *••  NllM  i|>s.i  111  dnloiihus  »i<«.  niinc.  in  ipsis  dolorllms     "*  BciHS  fuorc  cl  hoiiuni  balxTC 

mii.  Yirt.  bonnm  facereel  bonnm  haberc  mi.  Cert.  Imns  racero  ei  bona  habere    "•  Facllc  nen  |ieccabi- 

iis  m*.  non  f.uilc  j>o<  i  ahitis     **'  Collata  ciim  .'/«$.  Vicl.  KK.  1l>  Corb.    100.    el    Val-lnc.    Ad  rohoiairlnm 

MMiitnm  etc.  nu.  Vi,i.  n  VaHrnc.  Oniione  deaperemiM,  qoia  si  veram  rtc. ,  in #di(u mt. Cert.  Considera- 

itorom  ondeilmof  orilur;  el  de  fonte  misericonlia  nnnqnam  rteflcienie    kli*  Qno  fori  mi.  Vfri. 

•'••<  i  wi.%.  t'j»ib.  et   Val-luc.  qua»  feci     krj  InviTiiain  ntu.  Viet.  fl  Val-Lie.  iiuonironi  mt.  Corb.    inveiiire 

ilbeu  mm.  ot  hi-ii    "*  OfTennro  ce>rtna  mm.  ottenaam  eaac  ccrlni    '••  Nec  ab  a!io  mi.  nee  ab  ulio 

'  '  ."  i    .1  iliiiin  mi.    Vul.   scl  ad  illuui 


7:,7  wii.iminv 

Mnr  mmIIIo,  ilno  idjulorlot  AiIIhm  Cmaloi    wou    \  torii  mI,  c.i*pnrunl  ol  Iptl  e<   nilm  iil  fowlooi  mc 


rm  ptUtfli  vlvore    .iiiiini i  nofl  iiiiiuitii  iniiii  oo,  qun 
mihi  Mttnnrla   "i  iiiilonliUoflOin  im ju**  \  ii .1-,  mlnl 

ilraio.  Kl,  llOMl  1'Iiuh  ipsis  MMrlor,   pMMll  mca 

iioii   pimuiil  '"'  OjM   boiiil.ilriii    \iincir,  nl     :••  I lnii: 

vdii,  ileul  j  ni)  promorul,  roufomu  ro,  ctei  lolodo 

•irncrc.  Gtfftlllliuuiii  csl  ergn  lllnni  essc  |iiinn  rrg;i 

ni(v,  qiii  i.inu  imiia  niiin  lirgllar,  mc  idbuc  ila 

iin-is  iiiii|iiii.i(ilnis  |0  ijn.i  lil  vniiln  .iii'. 

Amlivi,  01  sictil  |pol  ItlMtlUtUr  OJIll  Oiportl  itiit, 
vcruni  eitquml  nmlivi,  qiiia  ipsefons  iihscih  nnli.r  . 
qtii  :il>  inilio  niiiiuli  (Hirnc  rn-pit,  llitlUC  ctnrit. 
Fnit  .nitein  iinilliiii)  (ul  .linnl)  misrricors  ct  pifll 
crg.v  priiiiiini  porMlOOI  iiostriun  Ail.nn ,  qnan.lo 
illinl  pcceatum  »!•'  Iructn  vclilo  commisil,  i|iioil  nou 


i  n ■  ii.i  ..  i ..  i.i.h  c.  nl  fiiiili-Hi  |,i>  i.ii  .,  i  i  |»rn  jii  tiia 
iii  « ii  I  i\  n  |     i  n  jiit  .niii  iii  <  t    i|>  e  f»Mi  l  |  nfli 

p.  i .  iioribai  niini  .1 1, .  'i  pii  i  li    (i  riro   m  r  uj  > 
coflfoMionii  niM  1 1 .  poc  bjmni  illeviaior  oinne  oinn 
pMMtlj    '|ni  i    in  rtri  i 'HiIYmuoi  o   intiinlatui   o i* 

IH.II  lll.l    tlcllt  ti. 

P00|    ll.CI'    .l|,|irO|HIH|l|  .llllc    llHljUMC,    l|ll<>    ■•-lh    lll  |„- 

nl  |'in  icli  ni  ■■iiiinc  |n  1 1  .itiiiniii,  Jn  i.i  i,  ei»  i|iioriiui 
Mirpc  s»c Ihhi  carncin  orlui  csi,  ilucii  invidifl,  i!- 

Iniu,  |ni>  00  'pii.i  n  ;ii  pins  cliinvrn  <>is,<  ru   iIiwmjhI. 

(Jlll      I.IHICH    ll    III    i|lM    llini  l<    111,11     illllHCH.Or    plcl 

lii;i',  pro  inlcio  ctoiilitis  siiih  P.iircm  siiiihi  rn-alul, 
iililiinillcicl  illis  lioc  pccciluiii  .  Won  rivm  tctunl,  io- 
213  'I1'"'.  faW  ((icnint  iLuc.  xmi,  "»i).  h\<  n    n  iim, 


st.itiui  cum,   6iitil  piomerucral,   xtcrna   perdilinnc  H  ilulciwllUI  Doimui  pittlt,  qui  MM  culi  mnrtem  pei  - 


(lainii.ivil;  scl  ciiifmlalinncm  cjns  palicnler  exspr 
rttvil,  ct  ul  ail  gralian:  ejns  CJUOfll  oiTuiilrral  rc  lirt 
pttttt,  miseiieanliier  idjuvil.  Misil  rero  ail  lioc 
opus  illi,  cl  tBtnibUI  illis  i|iii  cx  illo  cxoili  lUttt, 
sa-pius  suos  angelos,  inoncns  ul  redirciii,  clpuMii- 
lciiliain  pro  stus  iniquilalibus  agereni;  qull  ipM  Ml 
adhuc  libenlcr  reciperel,  si  de  pcccalis  suis  cx  lolo 
corde  pcenilcrcnt.  Sctl  ipsi  adhuc  in  pcccaiis  stiis 
pcrdurautcs,  cjusqtic  monila  spernenles,  addidcrunl 
potCtll  ptOCttil,  ct  quasi  insaui  ct  aliouiiualiilcs  iu 
suis  iniqiiitalibus  faeli,  cum  iu  lionorc  flCti  CMCflt 
proplcr  siinililudincm  Dci,  ectperuflt  morcs  bestia- 
itiii!  conlra  naturam  imilari. 
Misit  prxlcrea  palriarclias,  niisil  proplictas ;  scd 


ctitont,  Iflfl  i"  coinertaiur,  et  nri/f  (Ei,-L.  wvin, 
II).  t.njits  orgO  cor  lam  (Itntnn,  lantqm:  lapniYnni 
iioii  cinollirc  possit  tatila  BIOMMtfldO  Crcainris  no- 

uri?  Quen  cum  la  muitis  crMlan  mi,  qaiM  ad 

iiiiagiuctu  cl  simililiidincin  stiam  *7*  dc  niliilo  rr<  a 
vil,  delioiic.sCuci,  iinn  se  vinilicavil ,  scd  IJfBOM 
«latus.ct  muhis  malis  opcrilms  illoruin  irrilaius,  pa- 
licntcr  iulii.  ct  tit  ad  illum  lino  banilfllioM  rodireai , 
duleiter  idiuonuii.  Ivms  ergo  ct  dui.  is  Domiuos 
nosltf  Jesus  Cbriitui,  sicut  per  propbouai  tlicitur, 
non  vult  mortcm  jwcrutorit,  scit  ul  lehnquul  ii<i*  sttitt 
matas  (Ezech.  xvni,  25),  el  sic  pneuitciiliaui  ogcM 
do  laiquiUlibai  suis,  rcvcriaiur  ad  gratiaoi  sui 
Cicatoris.  Qtiaiu  iniscricors  eiiam  silcrga  peccatn- 


,  -     -,  r.   r ,  —  _  0.  r 

ncc  sic  illi  volucrtinl  relinqucre.  vias  suas  torias  el      ccm  aniinam,  duit  per  alium  propbeian,  exhort-ns 
perversas :  scd  quosdain  illorum,  qui  cis  inonila  sa- 
Intis  daliant,  inteilicicbanl;  alios  vaiiis  ct  inauditis 
lormcntis  cruciatiaul.    Castig-bflt  lamen    eos    ali- 


quando,  ut  iniseiicors  pater,  non  ut  irritatus  malis 
operibus  illoruin  sc  dc  conlumcliis,  quas  ci  facie- 
bant,  vindicarct;  sed  ul  conecli  ad  illius  misericor- 
diam  redircnl,  qtii  nullo  modo  vult  illornm,  quos  bo- 
nilale  sua  crcavil,  pcidilionem.  Scd  cuin  nec  admo- 
niiio.ic  ,  ncc  correctione  sxpius  ab  eo  visitati 
vcverlerciilur,  non  se  poluil  fons  pictatis  ultra  rcti- 
nere;  sed  de  sinu  Patris  desccndens,  assumpta  vera 
litimaniiate,  assumpta  peecalorum  similiiudiue,  civ- 


cam  iil  ctiam  posl  pcccaluin  rcverialur  ad  enm,  ct 
invciiient  4,t  niise.icordiam.  7«  mttem,  inquicus, 
joruiciila  cs  cum  timnloribtts  mullis  (Jci.  \\\\,  I), 
id  csl,  Ul  qti:c  iu  baptismate  milii  fidem  pronitseras. 
luam  casUtaleni  cuin  unatoribus  ntaliis  coHinaca- 
lans  '-'■''  violasti,  lamcn  pcenilealiani  age,  et  revcr- 
icic  ad  mc,  ct  suscipiam  te.  Nullus  ergo  pcccaior 
dcspcrcl,  quando  fornieala  m  ctim  mullis  amalori- 
bus  recipitflr,  quia  fons  pictaiis  el  nisericordiae 
Jcsus  Cbrislus  millius  iniquilaiibus  exhaurilu:,  uul- 
lius  sccleribus  47i  polluilur,  scd  seoiper  purus,  ei 
abundans  gratia  dulcedinis,  omnes  ad  se  revcrleo- 


pil  cosdtilcilcr  monere.utsaluiarcm  tunc  dc  pcccalis      tM  infirmos  cl  pecMtorM  recipit,  el  qiiibiiscunque 
suis  posniteniiam  igerenl,  et  ipsum  esse  Filium  Dei  j)  peccatis  sint  maculaU,  abluit.  Et  ut  ccrti  sint  omncs 


cognoscereni.  Pro  illorum  cnim  salute  venerat,  et 
propler  hoc,  non  dcspei  arent :  sed  cerlissime  adhtic 
de  omnibus  pcccatis  suis  veniam  habcre  sc  crede- 
rent,  si  tanlum  ks*  illa  dimillcrenl,  ct  poenitenliam 
agerenl.  Nulliimest  enim  lam  grave  peccatum,  quod 
non  possil  per  pcenitentiam  abolcri;  ita  ul  nec  jam 
amplius  vcl  ipsc  diabolus  de  eo  valcal  reminisci. 
Cerncntes  crgo  peccatores  lanlam  dulcedinem  Crca- 


pcccatores  et  iniqui  seveuiam  pcccalorum  stiorum 
accipcre,  si  ipsa  pcccata  sua  caraot  dimitlere,  ct 
pcenileiitiam  agcre,  ipse  ions  pictalis ,  pro  amore 
qucm  erga  cos  *"  babcbal,  eamdcm  carium  qtiani 
proeis  sumpsil,sicul  superius  exposui,  pertulit  ciu- 
cifigi,  ut  qtti  eraiu  pcccalis  inoiltii,  nec  alilcr  a.l 
vitam  redire  poteranl,  nisi  prelio  sanguinis  ejus 
redempii ,    nullo    modo    desperciil  *",  cerneiiies 


VARlvE  LECTIONES. 

4M  Peccalis  meisnon  possum  jiiss.  pcccaia  mca  non  possunt  k69  Scd  lantum  mss.  si  lanluirs  "'  A'l 
suam  siuiiliiudiuem  hus.  imaginem  ct  simililudinem  suam  *71  Et  inveniat  mss.  et  inveitiet  *'*  Multii 
commacuhns  ms.  Vict.  3  oniittii  commaciilans  **•  Qaandfl  formica  viss.  Corb.  el  Yul-luc.  nuaiulc  fornieala 
*'*  Nullis  iniquitalibus...  nullis  sceleribus  mss.  nullius  iniquitalibus.,  nullius  scelciibus  *75  Eigo  nos  wu*. 
crga  eos     *7*  Desperarent  mss.  desperent 
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prciium    quod    est  »**    d:ilum    pro    peccatis    snis.  A  inlrasti,  carncm  cx  ea  veram  assutnpsisli,  iit  mundo 


Coin  ilaque  vidr.in.  lantain  pietalCin  Domini  niei 
Jesn  Christi,  Wilquc  peccalores  el  iniqaos  correro 
sd  fonifin  piclatis,  nullum  cxcln J>  omnesquc  rceipi, 
de beo  ego  sulus  despenre  quod  ipse  fons  pietatis, 
qui  alios  abluit,  mea  pcccata  non  possit  abluere? 
Scio,  orrta  scio,  el  vcre  credo  quia  qui  ftUof  abluil, 
me  quoque  pntesf  alducro,  ct  mihi,  si  vult,  quia  po- 
leulissiuius  esl,  oinnia  pccr^u  mea  dimilterc.  Scd 
intcr  pcccatorcin  cl  peccatorcin  cst  magna  dilTcreii- 
tia,  id  est  inter  illum  qui  plus  pcccat,  ct  eum  qni 
minns  peccal.  Unde  cgo  considcrans  quanlum  peo 
cavi,  quantisque  iniquiutibus  infelix  anima  mea 
polluu  sit,  inlelligo  me  non  solum  xqualein  cmn 
aliis  pcccatoribus,  scd  plus  quam  ulium  "*  peccalo- 


conversans  omnrs  pcccatorcs  ad  pceniieniiam  vo- 
casti,  ad  tiliimum,  crticispatiliulum  pt-o  illis  pertu- 
Iisli,  et  sic  mortuiis  sccnndum  carnem.  vitaro  quam 
juste  pro  suis  pecratis  perdiilcranl,  illis  reddidisli. 
Iiaque  cnm  *•*  respicio  ad  ma'a  opera  qux  opera- 
lus  sum,  si  me  judicare  vis  sccundum  quod  ine- 
rui,  cerius  sum  de  perdilione  mea,  cum  vcro  rc- 
spicio  a  I  morlem  luain.quam  pro  redcmptione  pcc- 
caiorum  paatus  es,  noa  despero  de  nusericordia 
lua.  Latro  vero  ill*,  qui  pro  suis  sceleribua  tecum 
crucifixos  est,  usque  ad  ipsius  animx  exiium  *** 
semper  in  peccatis  fuit,  sed  tameu  in  ipsa  bora  sux 
cxpirationis,  quiasui  tnalo  confessus  est,  et  culpam 
clamavit,  misericordiam  Invrnll,  et  tecuin   ipso    die 


rem,  et  ulira  omncs   peccatorcs,  esse  peccatorem.  R  in  paradiso  fuit  (Luc.  ixiu,  43).  Cernens  ergo  te  pio 


Phtres  enim  peccavcrunt,  et  lunc  cessaverunt;  qui- 
dam,  elsi  &a?pius  pcccavcrinl,  lamen  aliquando 
6uis  malitiis  flnem  imposucrunt.  Iiem  alli  et  si  "' 
inulta  mala  feccrunt,  multa  etiam  bona  facerc  non 
omiscrnol,  quibusvel  ul  ex  lolo  ipsa  mala  dimilie- 
reniiir  ***,  promeruerunt ,  vcl  ul  tolcrabiliorem  ip- 
sam  pieuam  gcucnnx  haberenl  sibi  acquisierunt. 
Ego  auteiu  miser,  et  super  otnnes  miseros  et  pecca- 
tores  peccator  et  miscr,  inlelligens  et  sciens  ad 
quaniam  pcrditionem  me  traheret  peccalum,  et  pcc- 
e.iii  deleclalio,  3  pcccali3  el  malefaclis  nunquam 
cessare  curavi,  sed  scmper  aiixi  pcccaia  peccatis,  et 
ita  totum  libens  et  volens  in  perditionem  peccali 
iue  inielix  immcrsi,  et  nisi  immcnsa  Domini  boni- 


redemptione  peccalorum  esse  moruium,  manus  tu.is 
ei  pcdes  clavis  confixos,  laius  umm  lancea  militi* 
apertum,  undam  sauguinis  et  aqux  de  eodem  luo 
latere  currcniem,  desperare  debeo?  Uuuin  tauUiin- 
modo  csl  qucd  vis,  sinc  qtio  nullus  peccator  potest 
salvari,  scilicel,  ut  de  malis  noslrts  pceniteamus,  el, 
in  quanlum  possumus,  emendare  curemns.  IIoc  si 
fecerimus,  securi  stnnus  *•■  qnia,  si  nos  sic  facieulcs 
inveneril  dies  ullimtis  (qtiandoquidem  et  excmpluni 
lalronis,  qui  sic  in  ullima  hora  meruil  salvari,  ha- 
bemus),  r.onlldenies  de  ineflabili  pieiale  Domini  no- 
siri  Jesu  Christi,  accusationem  inimici  aut  paruin, 
aiiinilnl  omnino  limere  possamus.  Habcittes  crgo 
anle  oculos  noslros  pretium  nostrae  redemptioni», 
tas  me   adhuc  palerctur,  jam  diu  est  quod  ab  ipsa  C  moriein  vidclicetei  sanguinem  Rcdemptoris  noslri, 


gchenna  debuisscm  esse  devoraius.  Qui  crgo  *•'  ta- 
liler  vixi,  qui  UnU  inala  commisi,  qui  tanlis  iniqui- 
taubus  me  iuvolvi,  quomodo  audcbo  cum  aliis  pec- 
catoribus  qui  tanta  mala  non  fecerunt,  currcre  ad 
foiuem  miscricordiac;  ne  prnpter  felorem,  scclerum 
meorum  me  nolit  ***,  sicut  alios  peccatores,  quormn 
felor  lolerabilior  c*l,  ahlucrc?  Adjuva  crgo,  Domine 
Jesu  Chrisie,  adjuva  crcaluram  luam,  et  si  magni- 
ludine  peccalorum  obrutain;  a  le  lamen  vidcnscrea- 
1 4ui,  adjuva  ne  despcrct,  qttia,  sicul  crcdimus, 
iiulla  enorinit.ib  scelerum  lc  viucerc  potest  ,  si  un- 
fum  pcccaior  dc  lua  miscricnrdia  non  despcret. 

Patero  ergo    me,   Doinine  iesu   Christc,    paiere 
iuant  incflabilem  pietatem  inspicere,  ct  quaiu  dulcis 


qui  in  remissionem  efTusus  cst  *••  pro  pcccatis  no- 
stris,  habeiites  etiam  exeuipjum  laironis,  et  multo- 
rum  qui  in  multis  et  magnis  peccatis  erant  involuii, 
quos  ipse  fons  pielalis  Jesus  Christus  miscricoruitcr 
absolvit,  non  de«pcremus,  sed  curramus  securi  dc 
reuussione  peccatorum  ad  ipsuin  fonlem  pielaUs,  iu 
quo  jam  tol,  el  lam  magnos  peec.ilorcs  ablutns  *•'  vt 
vi  '.eimis,  el  agnoscimns,  et  cerli  siinus  nos  simililer 
ahluendos  ab  eodem  fonie  miscrfcordix,  si  ahslinca- 
mus  a  maliliis  ct  a  pcccatis  nuslris,  ei,  in  quanlum 
possumus,  cureinus  deinceps  boua  operari.  Dl  vero 
a  malis  ahslineamus,  et  bona  Uciamus,  hoc  no.-tr.i 
virtule  siue  illitts  adjutorio  facere  non  possumus.  II- 
liu»  ergo  ineffabiiem  misericordiam  deprccemur,  cni 


ct  bouns  sii  erga  percatorcs  ct  miscros,  enarrare.  "  cura  fuit  nos  facerc,  cum  nott  esserous,  ut  nobis  s<« 


lloc  idera  supenu4  dixi,  scd  muliura  me  delecut, 
quoiies  occasio  apta  se  oflerl,  reiuiuisci  quanta  sit 
erga  pcccalores  gratia  Uix  dulcodinis.  Pro  amore 
cjiiin  ct  rcdeinplioae  peccalorum,  non  solutn  illo- 
ruin  qui  niinus  vei  pius  pecciinl,  scd  etiaui  illorum 
qui  ullra  moduiii  peicam,  si  tanUiin  uiodo  poeni- 
Uvaut,  de    sinu   Patris  desccudtsli,  Virgiuis  utenini 


concedat  tn  hac  viia,  anlequam  liiac  exesmus,  no- 
stra  peccau  emendare,  el  sie  aMiduis  compuuctio- 
nibus  mundare,  quaienus  isia  Gnila,  iccio  cursu, 
nullo  impedienir,  ad  eum  valeamus  pervcnire,  m 
cum  illo  simiis  in  perpctua  clariute  juorti  angclicis 
choris.  cl  omuilius  saoctis,  qui  jam  illn  fruuntur 
gaudentes  sinc  Qne. 


VARIyC  I^CTIUINES. 


l"  Qiiml  f>*sc  mu.Vici.  3.  ti  Val  lur.  quo«l  cs»e  mi.  (lorb.  quo<l  cst  m  Plmupiam  ullnm  mtt.  plusquain 
alium  *"  Aln  qm  nui.  alii  cl  si  ***  Diiuitlcrrnl  mt.  Vicl.  7>.  diinillrrenlur  k"  Qui  eigo  mt.  Viei.  5.  quid 
(VBjl  '*'  HtMVM,  •uilii  iimi.  iiirorum,  mc  noiit  *••  Itaqur  rum  mtn.  itnnuc  ei  cuin  *•*  Animx  siugul- 
lu.n  vii  f  irl.  5.  anun.r  rxituni  *•■  ||ik  si  frrrrimus,  sccuri  siiiiiiis  mt.  \ al-luc.  hor  si  faciiuus,  sei Uli 
•uiuus     '**  Lffi-rtut   rsl  mit.  rffusus  Cil    **'  Pcccatore*  ablutos  MM,  peccaloics  absolutos 
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rcrliut*  inorle,  mhit  hora  mort.i  uio  rl.u»  — .  t  ItMMt-       »'ahor  "V  I  Mttl  .■>.•.  "t  „.,       MMtMl   Mf* 

wot  MM  *"*  MmM  tnrrin  ifl  vl*t ilrii  (jutiutu      ooufuruvltmt;  qi i>...   h,  .  ,-mi  >,„•,  qnaucTi 

brica  vi*   qii.iin  •<  rl.i  mori,  Cl   hora  inorli»  incert.i.  slrii,  irmul  nir ,  <| i  n:  I  ,  i»i,  ilmtl  m 

CutlMMiil  '•'  quanlis  ain.iriiiidiinhut    adinisluin  sil,        | v.-ni,  IIMCfpil  IM     II. c  Ol    llll  mohl    ■<   I  ui.l.t 

■i  qnid  tlulco  atil  jiicuntluin  in  >  in  Imjtis  \  il.r,  orrur  u  Dmumu\  inrns  Jcsus  CWritMl  *".  d<-  quilrtM  erit  MlM 

Mlo  nobis  ulhidil    0"""  '•'"  ,v  •>''    s"sl"'<  'Uim,  qii.iui  dnhr  MMMf  gr.,ti;,\  •"  Iftft  "I    "*    Ml   muiiil.nt 
iniluhilo  cl  ir.insuonuin    Ml  (|uiih|iiid   ainnr    Iiiijiih       bcm-li.  ,,\  MM  pottlm  immh   imarr,    .1    M'iii|M?r   Ijii- 

mundi  parlurit  ••*,  quidquid  iptCMt  !■!  |"th  lirilndu  darr.  Pro  tii*  t-nim  omnihin  qm.l  ""  ill,    rcpi-ndaui 

trmporalis  proiuillii,  qiiiih(iii'l  dcloclalio  i  .11  uis  |uo-  uon   hahro,    iiisi   lanluin   ||    <hlig.,ui   rnni    ,\    |#M 

irndil.  Coiisulcremiis  cliain  qu:u  sil   pairi.i-   rirlcsli»       oorde  inon.  M011  einii,  mclius,    tn-<     il i:n,    quam 

suaviias  Ml  dulccdo,  serenilas  cl  IMOMlMl  I  «l  por-  pcr  d.lcrlion.Mii  d.iluiu  csl  •*■. 

pciliJamu*    undc    CCcidiniUS,   M    "I"   j.icemu»;    quid  III.    llic  rtprchciutn  $c  ycccnlur  dc  ingri.l.tudinc  </, 

peididimu»  *•',  «I  q»id  inTCniinus,  ul  c\  ulroqtie  in-  »i>i<>rimt  bcncficiarum.--  Ah,  nh.  ah,    DlMlilM  1'itn, 
lclligamus  quanluin  nohis  in  hoc    *■*    exsilio  lugon-  B  PaMf  miscricordiarum,  audcom:  \ .  111  r<r,  .1  IpMfMt 

diim  sil.  Ilnic  Salomon  lll  :    Qui  apponit   scirntiam,  in  conspcclu    s.ntirioniiii    liiorum    ii.l.-ln  issiinus    cl 

apponii  el  dolorem  (Eccli.  I,  18),  quia  <|uanlo  mtgil  miscrrinius,  (ol  cl  laiilorum    hcncfu  10, 11111  l.i.n    in- 

hoino  '*•  inlclhgil  inala  aniinx  su;c  ***,   lanio  MlgM  gratus,  donorum  luoruni  tain  impudciis  cl  Imi  cxte.- 

Mispirat  e(  gcmil.   Mcdiialio   siquidom   parit  scion-  cr.ibilis  abusor?  Qui  lolics  ac  inndiu  iptk  hcnclicii» 

liain,  scicntia  coinpuuclioncin,  coinpunclio  dcvotio-  (uis  («  inipiignarc  non  «criius  sum  ;  qui  siipcnlns 

u«m  ,  dcvotio   oralioncm  oonimcndat.    Mcdilaliono  fiis  diabolo  couira  lc  mililarc  lotics   <i    landiu  uou 

MMMM  lioino  ad   Ml    cognilioncm   illuminalur.    In  cruhni,  qui  ipsa  dona  lna  in  anna    <li.,b<>lica   ( ouv.  1  - 

compunclione  cx  consi.lcralionc  mmalorum  suorum  lere  non    limui  ,    qui  1110   ipso    (am    ahonnnahilit.  1 

cor  inlimo  »•"  dolorc  langidir.  abuli  prasumpsi,  ac  inc  ipsum   scrvuin   tiMM   sum 

II.  De  multiplic ibus  beneficiis  Dei  »••.— Miser   cgo  exhihere  diabolo,  c(  membra    MM    ojusdcm  faccio, 

••♦,  quandim  dcbcrcm  diligcre   Dominum  meum  Ml,  q,iibus  le  Crealorem,  auclorcm  e(  mciubrorum  meo- 

qui  me  leci(  cum  non  eram,   redemit  cum  perieram.  rum  largilorem  iinpugnavi. 

Non  eram,  e(  de  nihilo  mc  fccil.  In(cr  o.xleras  alias  Nunquid  non  cgo  sum,  Domine  Deus  mcus,    qui 

c.eaiuiasraliouc  c»r«nl«s  non  fecil  mc,   id  cst,  non  rne  ipsum  lolies  exhihui   gladium  aculum    ingr.do 
arU.rcm,  non  avem,  non  aliquod  de  animalibus,  scd  q  diaboio  ad  dcvorandas  animas?   Qnodcs  armavi  mc 

liomincm  volui(  me  esse.  Dedi(  mihi  vivere  ,0»,  sen-  conlra  te  in  alienam  mortetn?  Linguam  meain  in  ar- 

tire,  ct  discurrcre  M*;   pericram,  ct  ad  mor(alcm  cum  mendacii  totiesexhibui,    quotics  MgilMt  detra- 

rksceudic,  iinniorlalis  morialilatem  suscepi(Mi,  pas-  ctionis   ac    adulationi»    in  alios  misi.  Non  soflicio, 

ffionem  suslinuit,  mortom  vicit,  c(  sic  me  m  res(au-  iniscrkordissime   ac    dulcissime   PaU;r,   enumcrare 

ravi(  :  sic  sic  gratia  •••   ejus   e(  misericordia  ejus  nieinbronim  meoruin  nefarias  ahusiones,   quihus  c( 

semper  prjcveuerunt  *tT  me;  de  multis  ctiaiu  •••  pe-  dlabolum  artnavi,  el  le  bcuigiiissimum  ac  clemcnlil- 

ricuiis  hleravit  me  libcrator  meus  M*.  Quando  cr-  simum  impugnavi. 

VARIiE  LECTIONES. 

*** Cotlata e$t cumms.  S.  M ar(htiTornacemis%et cum  Libro deConlriiionecordhin  Append.  S.  Augutl.lAX  QuoJ 
nihilstahilecstinmur.do.  ms.Depericulis  hujusviue  M* Niliilccrtius  morle,  iiihilnoramortisinccrliusiNs.  hirc 
omitlit.  (Eral  haud  dubio  MedUationistitnlus.)  •••Cogiteniusergo  ma.omit.  ergo  k"Noslrts  quam  mors  ccria, 
quam  hora  mortis  incerta ;  quam  via  luhrica  e(  periculosa  circumdata  insidiis  inimicorum.  Cogiiemus  »u». 
c/  Editio  S.  August.  nostra,  quam  lubrica  via,  quam  certa  mors,  et  bora  morlis  iucerta  .  Cogiicuius. 
•••  Vice  paravil  nis.  mimdi  parlurit  Edil.  S.  Aug.  viue  perturbat  ***•  Quidquid  specic». .  promiuit,  lallax 
esle(  toia  vanitas.considereinus  e(iam  quxsi(  patria?  ccoleslis  suavitas,  aut  dulcedo,  serenilas.  et  am.nuiias : 
el  auendamus  undc  cecidinvis,  c(  ubi  jaccamcs,  quid  perdimus  ms.  quicquid  spcs  proroidil,  quicquid 
delcctatio  carnis  proumdil.  Considereinus  et  pcrpendamus  undc  cccidimus,  el  ubi  jacemus,  quid  pcrdidimus 
Edii.  S.  Augttst.  quicquid  species...  promititi  :  Cousideremus  eliam  quse  sil  cttlestis  patrix  suavilas,  aut 
dulcedo,  et  alleiidauiusct  perpendamus  elc.  *•*  Quanlum  in  hoc  ms.el  Edii.  S.  Augmt.  quanium  nohis  in 
boc  *•*  Magis  quis  ms.  magis  homo  **'  Mala  animx  sux  ms.  et  Edit.  S.  Aug.  mala  sua  **T  In  compimr- 
li»ne M «onsideratione  mss.et  consideratione  M*Cor  iiitcrno  ms.  cor  iniiino  Edii.  S.  August.  cor  mteiiso 
m  §  U.  In  ms.  ut  in  Ediiis.  •••  Miser  crgo  ms.  0  miscr  crgo  •"  Meum  Jesum  Chrislum,  qui  ms.  et  Edit. 
S.  Aug.  meum,  qui  M*  Mihi  posse  vivore  ms.  el  Edit.  S.  Aug.  mihi  vivere  ***  Et  discernore  ms.  et  dis- 
currerc  ■**  Mortalilalcm  suscepil  ms.  perieram  el  ad  morlaleni  deseendil,  immorlalis  morlalitaleiu  suscepit 
"•  Me  ad  vium  ir.$.  el  Edit.S.  Augusl.  omittii,  ad  vilam  ***  Sic  gratia  uu.  sil  sio  gralia  *•'  E;us 
prxvenerunl  ms.  ,-i  Edit.  S.  Aug.  ejus  semper  prxvcii«riiiK  ••*  Muhis  namque  nw.  et  Edi:  S.  Augusl.  imilU 
eliam  ••  Et  Domiiius  meus  lesus  Christus  MS.  et  Edii.  S.  August.  omitlit  •'*  Ue.luxil  S.  Aug.  co:ri- 
pui(  me  **'  Tristiseram  ms.  el  Edit.  S.  Ang.  contristahar  •"  Mihi  Dominus  meus  Jesus  Christus  m«. 
uiihi  Deus  mcus  *"  Esl  mihi  sem|»cr  dulcc  sempcr  graiias  uis.  dtilcc  cril  mihi  MMpef  loqui,  semper  cogi- 
larc,  tmnpor  gratias  B|*  Agerc  sibi  siue  inleruiissioiic  ul  ms.  et  Edil  S.  Aug.  ageie,  ut  •'•  llis  omnibus 
quiil  nts.  los  euuii  omuibus  quid  *'6  llaclctHs  ms.  Tonnnensc  :  cattra  in  Appewdite  S.  Auyusiini  nsn- 
IMMH 
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IV.  Hicoguitio  pcccati. —  Ego  suni  illc  liomo  dc-  A 
inrniissimus,  qaeai  do  mlnlo  creasti,  ci  de  massa 
peecaii  ci  porditiotiis  in  fdiurn  gralix  tux  clegisti, 
ei  in  oohxrcoem  charissimo  ooigenito  Filio  tuo  Deo 
et  Douaino  nostro  Jewi  Christo  adopiaveras,  ci  ad 
boaorcm  cl  gloriam  rcgni  toi,  cl  tanta  lam  indebitx 
gratiae  luae  largitatc  me  iir.plcvisti,  qui  ci  ahundan- 
tiam  bujva  tanlx  suavitalis  lux  olditus  sum,  el  tania 
bnna  tnihi  Iradita  a  tc  prospicicns,  spreto  bonorc 
rogni  roelestis,  ct  gloria  lua,  mc  in  sporiam  lilium 
cl  degenerem  converli,  cl  diabolo  dielrabendo  pcr 
aterquilinni  liuuriae  ci  spineta  avariiix,  ci  ad  iiii- 
dendum  in  scandalis  fluclihus  cl  procellis  superbix 
me  tradidi.  Ego  sum  cxcus  mercator  qui  prcliosis- 
simis  talentorum  tuorum  divitiis  lat.lam,  niiscrabilis, 
inopiaiu  el  nuditalem  el  xterna  suspiria  mercatus  B 
sum;  slerquilinio  luxurix  el  divitiarum  sehlibus, 
jiicuudissiinam  ac  suavissimam  pacem;  sccurissi- 
iiium  porlum,  procclla  supcrbia:;  xlernam  lucem, 
xternilatis  tcnebris;xterna  gaudia,xiernisdoloribt:s; 
ct  xtcrnam  gloriam,  xlerno  opprobrio;  ct  regnutn 
luum,  diabolica  sertitulo  commutavi. 

Ego  sum  infirmissimus  ille,  qui  vclul  signum  ad 
sagiltam  jaculis  pcccalorum  conlo Jienilum,  et  vulnc- 
ribus  lacerandum  me  cxposui.  Ego  sum  iile  bomo 
qui,  ycIui  eadaver  canibus  infernalibus  et  omnibus 
volucribus  immundis  dissccandum  ei  laniandum, 
projectus  acivilalc  lua  sancta,  qux  cst  sanctorura 
ainicorom  luorum,  sanctaqiicjucundissimasociclatc 
sanctoruni  spirituum  aopernorom,  vitiorum  vermi- 
bus  comcdcndum  mc  tradidi.  Quara  abominabilis  ** 
appareo  coram  oculis  sanctis  luis,  camo  felidissimo 
tolcrriinoquc  luxurix  iminiindus  ac  sordidalus,  igne 
iraeundiae  Ct  avariti*  semiustus,  alquc  vcrmibus 
odii,  ct  invidioeobscssis  mcmbris  mcis.vcnlo  super- 
bi.c  lumidus,  monstriiosiisiotiis,  ulccrosus,  alquccon- 
fossus,  tot  lantoromque  pcccatorum  mcorum  diabo- 
licctorpitodinia  aigillaioa  characteribus.  Scio,  misc- 
ratorDoniine^qoodmeritoetjusiisairoenegareme  po- 
ics,  cl  non  mc  recognosocrc  non aohim  lilimn  tuuin.sed 
etcreaturamtuamineoquod  tthsaum.  Necenim  bor- 
rcnda  ill.i  omnigenum  larpitndinnm  monatroota  facics, 

eal  rrcalionis  aulrccrcalionistux,  noncsl  abominatio 
isiaimagoluiel  similitiido  xqua.  Alicram  me  creasli. 
Vereaimilitudoiatadiabolicai  turpiiodinia  meoalendit  »* 
215  diaboli  escttaea  fuissc  filium,  et tormeniorure 

inlidoliiim  bairedeai.  Ilxe  cst  moroalio  et  commiila- 
lio,  quia  CXCUa  el  dcmcntissimus  »'go  lux  similitu- 
(linis  gloriam  el  licuoicni  aboiniiiahilissinia  ac  vi- 
ttasioja  fedit.itc  orattvi. 

Non  idco,  UBCtt  PattT,  prcliosa  illa  lalenla  tua 
tradidcras  mibi  ,  ut  pro  usuris  borrendam  isliin 
nhnininationnn  fjn'i.'s  mc  libi   rcporlarc.  Non  IdeO 

iuibi  loi  ac  laalia  beaeficiii  Inia  debilia  scmmasii, 
nl  felorem  ct  spinas  cl  tribnlos  pcccatorum  dc  me 
eolligerea,  Non  idco  tot  «*t  laalia  beneflciia  mc  im- 
plcvisli  et   dilasti,  m   in    OppugBalioneni    tuam  ea 

eeaTCTtereaa.  Nnn  erai  ialeatio  benignitatia  tux 

irmarc  nn:   contra  lo,    occ  aimare    diaboluam  .in- 
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cloritalcm  donis  tuis.  Eccc  lot  bic  vulnchbus  pla  - 
gatus  sum,  ncc  nllo  scnsu  doloris  torqucor.  Tol  ct 
tantis  vulncribus  confossus  non  doleo.  Vidco  ine 
cxcum,  qui  lol  et  'anlas  turpiludincs  mcas  et  nu- 
ditalem  non  erubesco. 

Vcrc  insensibilis  sum  et  stupidus  corde,  qui  lot 
ct  t.inia  damna  mea  non  doleo,  et  qui  mortem  meam 
Ittgere  non  v.deo.  Verc  corde  lapideo  induratus 
sum,  qui  ncc  immineniia  milii  xlerria  supplicia 
Balttm  non  limeo.  Verc  corde  congefalissimo,  quem 
beaeficiorom  inccndia  admota  amore  Pairis  cle- 
menlissimi  calcfaccrc  non  sufliciuiil.  Vcre  largiter 
mc  reprebendo,  quem  ncc  luba  prxdicationis,  ncc 
comminaiionuin  luarum  tonilrua  sufliciunt  cxci- 
tare. 

Dbi  est  dolor  penclrabilis,  dolor  compunctionis, 
quo  lolam  illam  duriliam  diabolicam  conlcrere  ct 
dirucrc  dcberem,  ct  loluni  lapidem  durilix  et  ob- 
stinaiionis  illius  comminucre?  Dbi  est,  Dcus  meus, 
illc  pudor,  quo  anle  occulos  luos  el  lolius  curix 
cueleslis  confundi  debercm  ?  Dbi  esl  limor  ille  lux 
vindict»,  quo  lolus  anse  conspcctum  luuai  conlre- 
miscere  dcbcrem  ?  Dbi  est  amor  ille,  cl  dcsiderium 
pacis,  amoris,  cl  gratix  tux  rccupcrandx  quo  inar- 
descere  dcberem?  Dbi  esl  torrcns  illc  lacrymarum, 
quo  spurcitias  meas  anle  le  delere  del  ercm  ?  Dbi 
esl  devolio  orationis,  qua  te  mihi  placatum  cl  pro- 
pitium  reddcrc  debcrem?  Qno  me  vcrtam,  miscri- 
corscl  miserator  Paier,  qui  nibil  dignum  rospeciu 
mis:  ricordi.etux  offero  inajesiali  lux?  Qno  fngiam, 
piissime  Patcr,  qui  sum  vacuus  omni  bono,  cl  ctiam 
plemis  oinni  malo  apparco  antc  conspcclum  san- 
ctorum  tuortun,  ct  sauctarum  militiarum  excrci- 
luum  coeleatium  ? 

Scio,  Domine  Deus,  dominalor  vit.-e  mcx,  quod 
omne  dnlum  optimum,  et  omnc  donum  pcrfectum  de- 
tvrsum  est,  desccndcnt  a  Patrc  cl  fonlc  luminum 
(Jac.  i,  17)  :  scio  mc  nihil  possc  accepium  offerre 
eoram  tc  ct  gratan  nisi  de  fontc  bonitatis  laas  illud 
praluiuserim;  et  boc  utique  ic  Ittaaaiaaate,  do- 
eentt.  Scio  baac  arrbam  miaericafdiae  iua?  mc 
prxvenire.  Scio,  dulcissime  Paier,  quod  bona  tua 
sicul  fraudo  nulla  libi  arripcroaui  auferre  possum, 
sic  ncc  ullis  meritis  oblineic  me  omnia  posse  qui- 
bus  ad  te  rcvcrtar,  el  complaceam.  Qtiid  cnim  me- 
ritis  meia  deberi  potest,  aiai  monis  aHeraai  anppli- 
ciuin?  Sctt  ajttdd  in  bcneplacilo  luo  sanclo  csl  mc 
diaperderq  accaadajai  mullitudinem  flagitiorum, 
f.u  inorum,  cl  ncgligcnliarum  et  omissionum  mca- 
rum;  vcl  rcformare  me,  vel  facerc  me  tibi  acccpia- 
lilcni  Becaadun  diritiat  iuxslimabiles  mincricordix 
tux,  qui  solus  cs  reformator  crcaiurx  quam  solus 
formaati. 

Nunr,  miscricors  Palcr,  ad  tc  confugin.  scicns 
quod  non  esl  niibi  ftiga  a  lo  nisi  ad  lo.  Quis  mc  po- 

i.  Nt  liberare  dc  RMaibai  luis,  nisi  m  solus?  Eibc- 

rarc  me  polcsl  miscricordia  lua,  quam  lol  cl  lantis 
iniqinlalilitis  mois  non  solmn  dcmcrni,  acd  oiiam 
iinpngnavi,   ab  ira  jiislissima  tua,   quain  iufolicissi- 
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innt   rt    grallftAlinus    irril.nl.    I^ilnr    M)tClpOrC   mc  A  '"'»'*"""■•'""""•  hmrunt,  qu<r  a   tnrulo   tunl  (fW. 


<li|;n:iir,  Dotninc,  ie\crlcnlciii  .ul  lc  Avcrlc,  ol.sc- 
CfO  (c  ,  oculos  MUMIOC  lli  i i t k f  -• c • l ' ■ ' ' ' ' ■ '  l > •  •  ■  moih 
.Hqiic  spurciliis.   Ad    l''i|isiiiu,  obsccro,  rMpMO|  <  m 

iuiiiqii.iiii  i!m  xciur  m|h)  iiipplietlar  in  Mmetip  o 

iuvonics  iiiulc  cl  prnplcr  OJUOd  misi  rc.ins  M'<  iiinhm 
:il>tin<l.tnli;tn>  su.t\iialis  in.r,  cl  niiiiicnsit  ilrin  im  | 
ri.oitli.e  lii.v.   Noh,  nbscno,  ld  BM  rOtplOOrOi  M"  i 

uiiiii  iii  uic  iii\cni<s,  in.i  uado  iraiel  dobotti  >' i 
insi  iuoric  ■iorno  dlgiiiooinoaia  Avorto,  oboooro  lo, 
Domino,  oouloo  inns  iincioo  i  oonopocui  uirplta- 

diiiiiiu   cl    aboiiiin.ilioouiu    inc.uuin,    quas    si    cr<> 

porlucido  ct  plouo  eonspicoroni  ol  ildoroni,  borroro 
iii.nio  iion  siistiiicrcni,  ood  ino  Ipoum  borroron  c( 

fugerem.    Avorto,    oboocro,    naros   lu;is   a  fclnribtis 


liiv,  |)j  ct   conanti    <i.  .iiui  ■■    in  .■    j,|    i     |M,rrigo 
ili  u< -1.101.     Ailjuva    inlirni  i.iiirn    OOAtOlis    a.J 
li  ihf   '|i   iiiii,  qill    icis    ij. .niii  iiun    | 
nirc,  iusi  tu  T.ii.  i  iin.ru  rum    luo    amorc  rt  i|«o4> 

ilrrio  yJuun.  \i,   U>    i  .,.  ,  t ul,,  J(( ,  |,i,|„. 

Icui  d  |.l.i,  iiuiii,  qin  Mh  oir  uon  pOOOO  OfiUN  UM 
I'1-"  ' •"•  '•'.  i  bsccro  ,  iloiu  illa  »ancla,  quiliis 
snlis  uln  pltccam ;  qui  dal  boni  t(r:iia  pelriilibat 
lc,  f.<c,  qn.iM.,  ui  iii  M,|u»  kjj  am(1|  ,,,,  n  ,  |  ,.  | 
tlciiuu:  iiiiuio,  Ki  ftoliu  ni»  amoi  216  ""  ■  M 
iimor  ineiis.  Vinilica  me  loluiu  tibi  qui  nie  loiom 
quod  suin,  ct  loiuui  quod  in  iuc,  imo  toliiu.  quod 
M|'io,  toiiiui  quoil  moveor,  debere  tibl  v.i.  icJo. 
Toliun  OM  COnVOrM  in  laudcm  cl  glonain  tii.im,  gaj 


'  .  "  •    ■!■■■ 

meis;   el   ad   MttMtlpoum   couveilo.    Scio,   Domino  "  MWM   mo  dcbeo  laudi   iu.t.   No  lr.nl.is,  OMOCTO  M, 


iiusericordi.c,  quod  miindi  lunl  oculi  ttii  sancti,  ct 
lioiroicm  deformilatis  mOB,  nisi  iu  dodorio  milii 
bona,  quil.iis  placejin  libi,  nou  pOMUnl  aspieore. 
Scio  quod  lota  lua  curia  CCOMlUo  avcrlil  ocnlos 
suos,  ci  aures  ohlural,  abominaliones  nieas  fcrrc 
noii  MOtinonO.  Scd  lu,  misericors  Paler,  id  fonleui 
llluui  mioericorduo  convertere,  cujus  niiscricordiaj 
noii  est  Dumerui  nec  finis,  cl  pio  ac  scrcno  vultu 


Domine,  bostibus  tuis  creaturam  lu.ini,  reluic  caiu 
libi,  Clijus  cst  solius  plenissnnc,  ct  singilljtuu  i  on- 
fciimma  inmc  quod  cuepisli,  et  confirma  quo.l  oj.<:ia» 
1115  cs. 

Exaudi,  obsecro,  oralionem  mcam  ,  cujug  tu 
largilor  et  inspiralor  es,  antcquam  invocaroni  lc. 
Respice  supplicanlcm  libi,  qui  me,  dum  urarcm, 
respiccrc  sic  dignalus  cs.  Non  in  vacuum,  miscra- 


retpieo  inc  crMlUram  luim.  Crcalura  tua  ego  sum,  lor  Dominc,  orationem  islam  inspirarc  dignatus  es 

Domine,  e(  opus  nianuum  tuarum.  non  frustra  eam   largitus  es  mibi.    Ad  lioc  uiiqeu 

Reforma  igilur,  obsecro,  quod  in  mc  fccisli,ct  mtut  cam  largiri  dignatus  es,  ut  exaudias  mc.  Ad 

dcslrue  quod  cgo  conlra   mandat.i  lua  in  me  fcci.  ,10C  «iedisii  mihi,  tit  supplicarcm  tibi  ul  miserearis 

lloc  igilur  dcslruc  quod  odisli  in  me,  ct  quod  (u  m'm  pcccalori  el  cui  jam  arrham  misericordiae  (ux 

ulique  non  fccisii.  sed  ego  miser.  Hoc  refonna  et  r  l,*'Uu'sii,   largire  rcsiduum.  Recupera   mc,  Domino 
refice  qnod  (u  ipse  fecisli  ei  formasli.  Hoc  enim 


csl  luum,  Dominc  Deus  mcus,  boc  cst  odissc,  quod 
non  posse.  JVi/ii/  odisli  eorum  qucc  fecisti  (Snp. 
xi,  25).  Hoc  destrue  in  me  quod  meitm  est,  quod 
uiique  lu  non  fecisti,  boc  est,  lurpiludinem  abomi- 
nationum  mearinn.  Ne  me  destruas.  Hanc  deslrnc, 
misericors  el  miscralor  Domiue;  lianc  cnim  odisli, 
ci  hanc  ul  odissc  incipiam  mihi  largitus  es. 
MEDITATIO  VIII. 
Elevalio  pccnitcntis  ad  Patrem. 


^  Deus  meus,   cl  erue  de  manibus  iniinicorum  mco- 


rum,  quia  et  ipsi  lui  sunt,  et  omnipoienlia;  tuae 
subjieluniur;  qui  eliam  nihil  oderunt  in  me,  nisi 
quod  dedisli  mihi  in  omnibus  bonis  aclibus.  Nibil 
oderunt  in  me,  nisi  quod  diiigo  le.  Iloc  omnibus 
simliis  el  viribus  suis  et  tola  fraudc  moliuntur  ne 
diligam  le,  ne  glorilicem  te ,  nec  omnino  quae- 
ram  le. 

Ne  ergo  praevaleant  adversum  me  hostes  gloria» 
luaj.sed  magis  confundantur  inuliiiudinc  misericor- 


■  0  .— —  ..*H.       ■■■.■■iuiuniii,        IUI3i.lll.UI    - 

Respice,  obsecro,  sancic  Paier  omnipotcns  aeterne  dia3  tuse,  videntes  me  convcrsum  in  laudem  et  glo- 

Deus,  ad  illam  misericordiae  lua;  exundaniissimam  riam  luam  lolum  quaerere  pacem  ei  gloriam  luam 

abyssum,  qua  velut  diluvinm  ablulionis  charissimi  conlra   insidiantes,  ct  cujus  immiilationem   inten- 

Filii  tui  onigeniti  preliosissimum  vivilicumque,  in  dunt.  Nc  expleri  patiaris,  obsecro  le,  Domine,  lam 
niundi  cmundatione  exundavil,  cujus  el  morte  pla-  d  iniquam,   lam   cxsecrabilem  voluntalem  eorom  de 

cuit  boniiaii  lux  etiam  nos  vivificare,  ei  ejus  san-  rne,  ct  contra  me.  Magnifica  crgo,  Deus  meus,  ani . 


guinc  lavare.  Qui  eliam  Fiiium  tuum  cliarissimum 
mundo  sculo  bona'  vohmtatis  lua^  (Psal.  v,  13)  lar- 
gitus  es,  quo  se  ab  ira  lua  protcgcrcni,  et  moitcm 
quam  mcluunt,  ipse  illam  scuto  jiislitisc  tu;e  ei  ju- 
slissima;  irac  tu;e  objccto  cxciperet.  Ubi,  quanliim 
per  le  nobis  boni  velles,  osiendcre  digualus  es, 
diim  cliarissimuin  Filium  tuuin,  velut  sculum,  \rx 
tuoe  opponere  dignatus  es.  Ei  ipsum  placuit  mise- 
licordi.c  luae  el  iram  luam  el  inoriem  tiostram  cx- 
cipcre,  iram  quam  merucraibus,  ci  moriem.  Jpsc 
vcro  Unigenitus  luus  moriem  nostram  solus  por- 
tavit. 

Rcminitcerc  mnerationum   luarum,   Dominc ,    et 
Patbol.  CLVill. 


mam  meam  ad  annunliandum  laudem  tuam ,  el 
gloiix'  tua,'  praseonia,  nl  toius  de  ca^iero  trmndni 
magniiudinem  gloria;  tuaj  vivam,  loiaquo  vila  mea 
le  glorilicei.  Exemplo  meo  ad  glorificandum  le, 
invita  et  provoca  mtiltos  pracdesiinatos.  Absirahai, 
quaeso,  vilissimosei  immundissimos  abominabilesqtie 
spirilus  lenebrarum  a  me,  pracsenliae  luminosilatis 
el  suaviiatis  gloriae  luae,  quam  susiinere  non  pos- 
stint.  Dirumpe  viucula  mea,  et  educ  me  de  conclu- 
sione,  ei  de  carccre  horrido  el  lenebroso  lelerri- 
moque,  et  de  mcu  miseriae,  el  de  luto  f;rcis,  ei  de 
profundo  mortis  el  lcnebrarum  in  iiberlatera  el 
i.icem  iuam  admirabilem. 

2'i. 
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lllumiua  mc  fide  salubeirjma  lua,  Ixlifica  me  cl  A  lanlis   vulncribus   el   xgriludinibu»  ct   morle  insa 


conlirma  sp»  jurundibsima  et  cerlissiina  lua.  Vivi 
Oea  me  dileclione  fonissinia  et  justissima  tua.  De- 
primc  mc  cl  bumilia  aique  cuslodi  ine  liinore  for- 
lissimo,  sccurissimo  cl  inviclissimo  luo.  Confunde 
salubriicr  mc  pudore  pulcbcrrimo  el  gloriosissimo 
lno.  Ol|oties  anlc  oculos  tuos  aliquid  quod  eos 
nffendat  alTero,  (orque  me,  afflige  me  dolore  mu- 
liebii,  el  suavissimo  modo  r.ompunctionis  mcdicinx 
cliicacissimx  lux,  nc  reccdam  a  facic  miscricordix 
tux  vacnus  ct  conftisus,  sed  oblineam  quidquid,  le 
jubcnte,  lc  largienlc  el  inspiranle,  petam,  ct  quid- 
quid  tc  pelmiibM  promisisli.  Scntiam,  misoricors 
el  miscialor  Domine,  qtiod  non  in  vanum  ad  mise- 
ricordiam  luam  confugilur,  et  prxslo  es  le  qnx- 
renlibus  ud  iiivciiicmlum  te,  et  quod  non  deficiam 
apud  le  fonlem  miscricordix  tux,  qui  de  profundo 
inc  eripuisii ,  cl  qux,  cl  quanla,  et  quot  inlelligis, 
COnlltisli.  Eadcm  quippc  f.icuiiaie  omnipolentix, 
sapicnlix  et  bonilatis  (ux,  qtia  dixisti  ct  facla  sunl 
omiiia,  ea  facililate  misericordix  lux  diccre  poies, 
cl  informabuulur  in  me  omnia  deformala. 

Ecce,  omnipoiens  ct  misericors  Pater,  lot  el 
lania  benelicia  tua  qux  recepi,  enumeravi,  lot  et 
tauta  inal.i,  qux  bonitati  lux  rcddidi,  rccitavi;  in- 
felix  ego  sum  et  ingralus,  qui  posl  tot  et  lanta 
mala,  'jne  manenl  me,  et  imminent  mihi,  adliuc 
gelido,  duru  el  impudcnti  et  nioriuo  et  stupido  cordc 


n 


depressus,  et  impoleus  cfteclus.  Sed  lu,  misericors 
Pater,  convcrte  me,  ei  couvertar  ad  te.  Convcrte 
me,  Domine,  ad  te,  ei  conlere  et  coniribula  cor 
meum,  el  scnsus  vivilici  doloris  immilte.  Non  enim 
est  fons  bonorum  prxter  te.  Non  est  a  quo  accipiam 
amorem  ct  timorem  el  dolorem  et  pudorcm,  quihus 
coram  te  misericordia  dignus  inveniar,  nisi  de 
prxlarga  misericordia  lua  super  me  indignissimum 
graliam  elTuderis.  Domine,  si  istam  mibi  conces- 
scris,  bealus  ero.  Si  in  me  flagitia  et  facinora  inea 
vindicare  secfliidiim  judicium  et  jusliliam  luam  di- 
gnatus  rueris,  felix  sum ;  non  aulem  ai  tecundum 
iram  luam,  quae  rebelles  el  conlumaces  misericor- 
dix  lux  comprehendit  in  flne. 

El  hxc  estjusiitia  lua,  etjudicium  tuum,  migc- 
ricors  Paler,  quod  timore,  et  amore,  et  pudore,  et 
dolore  agilur  in  cordibus  vera<:iter  poeoilentium  et 
rcdennlium  ad  honitatem  tuam,  ut  misericordiam 
consequantur.  Conflge  ergo  iatronem  istum  limore 
tno  sanclo,  <t  adure  apostalam  istuin  igne  amoria 
ct  chariialis  tux.  Confige,  Domine,  malefactorcm 
istum  dolore  vivilico  ac  saluberrimo  tuo  ;  confunde 
iinpudcntem  prxvaricaiorem  istum  glorioso  luo 
pudore.  Afflge  sceleratum  istum  cruci  poenalis  la- 
boris,  et  acccptabilis  miscricordix  lux,  fac  me  loio 
corde  esurire  et  sitire  te  lotis  visceribus,  loioqce 
dcsidcrio  amplecti  te.  Fac  me  tolis  visceribus  ser- 


suni  eoram  le,   ct   non  erubesco.  In  tot  et  tanlis      v'rc  '•w  s0''.  ,0(0  sludio  quxrere  qux  bencplacita 
lalrociniis  dcprebensiis,  ct  soluin  exspcclans  infer-  ^  wnt  coram  le;  cui  cum  Unigenilo  luo  el  Domino 


nale  paiibuhm,  nec  limore  couctiiior,  nec  dolore 
torqucor,  nec  pudore  confundor,  ncc  amore  lain 
1>I  iciil.r,  tam  durabilis  bonitalis  lux  accendor.  An 
exspectas,  dulcibsime  Palcr,  cl  differs  respicere  in 
me,  ct  inisereri  mei,  quousque  secundum  miscri- 
cordiam  luam  dignus  anlc  te  appaream,  et  dignuin 
aliquid  rogalu  cl  ciaudilioiie  lua  antc  tc  offcram  ? 
Ecce  cadavur  morliium,  et  vermibus  scatens,  et 
iriduamiin  fetens  ad  tc  veniens  in  (e  vilx  Largilo- 
rem,  altuli.  Ecce  cxcum  ad  illuminandum  offero 
oinnipoienii  raiscricurdix  lux,  cl  languiilum  ad  sa- 
n  imliim,  el  lot  el  i.iniis  drbilis  obligalmn,  ad  sol- 
vendum,   nudiMimum   cl  paiiperrimum,   ad  dilan- 


nosiro  Jesu  Cbristo,  et  Spirim  sanclo  paraclelo 
dono  sanctissimo  luo  omnis  honor  ei  gloria  iu 
sxcula  sxculorum.  Amen. 

217  MEDITATIO  IX  •". 
De  humanitate  Chritli. 
Jcsum  Nazarenura  a  Jud.ris  innorcnier  condemr.a- 
lum,  a  genlibus  cruei  aflixum,  nos  Cbrisiiani  "*  di- 
vinis  bonorcmus  obsequiis.  Salvntoris  •'•  infirma 
nos,  qui  Cbrisli  stimiis,  reverenler  vcnerari,  aman- 
ler  amplccli,  fortitcr  imilari  dignmn  cst  el  salubre 
el  bonorificiim.  IIxc  eniin  snnl  instrumcnta  forlis- 
sima;  quibus  omnipoteus  virtus,  et  investigabilis 
sapienlia    Dei    rcstauratioiteiii    mumli    pote-iier  ac 


-I 


um,  iu   cnjus    oculis  facile  cst  subilo    honcstare  d  mirificc  opcraia  est,  el  usque  modo  opcralur.  C.liri- 


paitpcresn. 

Non  aliquid  abud  possum,  clcmenlissimc  Dcus, 
"Ifi nc  tibi,  nisi  memetipsum  qualis  sum,  ctoslcn- 
dcre  niortcm  cl  vulnera  mea,  nuditalem  el  pauper- 
lalcm  meam,  el  dcbila  niej,  Hecuudum  qux  carcc- 
ii  iii  niorii-.  a-ternx  limeo.  Oslcude  itaquc  oculos 
tux  misorirordix,  si  quomodo  converlaris  ct  igno- 
i»<  i>,  el  infiindas  graliain  b<  aliiuiliiiis  lux  supcr 
iin  .   Nec  enim  converlere  me  possum  ad  te  lol  et 


slus  Domimis  miuoralus  esi  patilominus  ab  •••    n- 


gelis,  ul  nos  xquaret  angelis,  el  quis  prnpler  Chri- 
stum  sc  iioii  liHiniliel?  Christus  Dominiis  pro  pecca- 
lis  noslris  crucilixas  cst,  el  crucis  amara  suis  ama- 
loribus  dulcoi  avit ;  moiiuus  csi,  ct  morlem  encca- 
vit,  ul  viveremus  per  illum;  ct  quis  non  amci  Chri 
slum  Dominum?  quis  uon  patialur  pro  Cbrislo  »•*? 
Christus  per  crucis  ignominiam  ad  snpcrnx  darita- 
lis  gloriara  transivil,  ct  daia  est  ci  pro  sua  rovo- 

VARLE  LECTIONES. 

'  Cotfcta  ett  cum  Mt.  Oiatorii  Paritientit  :  et  cum  Kditione  Golhica.  Ilem  dc  humanitale  :  AHat 
intfiibtiut,  Siimulus  amoris,  vcl  Speciilum  Evangclici  sermnnis.  rw*.  Passio  Domini  noslri  Jesu  Christi 
iihiihIi  Salvaioris  wr.undiim  heaium  Anselinum  Arebiepisropiim.  In  KJilione  Colhica   Liber  cti  dittrtbnlut 

19     V.apila      •'•  Nos  r.brisii.ini  m«.  omiiiit,  nos       •••  Salvaloris    noslri    nianujcri/mim    omitlil  noslri 

KM  il  M.  esl  panlo  minus  ab       •"  Pro  ipso  nu.  proChrislo? 
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rrnll»    ■  DlO  P.ili'c    MMTJJ    p.ilrtlai    111    .«■-!«•.  rt    ui    \  nui  r.ilnlis    MrKU    rl    Ir   r |.i    fr«  il .    rl  iiatri     m 

Ii-itj    (Mniili     wmii.  18)       ut    ailuiinl    riini    iii •*  >ri  ,  luiuMiiil.iii^  n  .lur  i    n  i  nl  n.i    in..j,  iljl.  ui  ,Iim 

angoli  Dci,  ci  in  nm |  cju»  ■•'  uiiinc   #n\u  (!■•«  1 1-  miuii*  ui  ie,  noc    iniegritali               d      ln  ln  Mjir>, 

lin,  cusluBlnuii,  irrrcilrium,  rl  infrruurum  [Pkil    n,  violanl  |  ■  1 1  viuiik  <.n  .  i.> 

10).  ()  umanda,  i)  .nliiiirjinl.i  dignati»'  h.i    imrnentx 

llbi  osl  crgo  plorialio  tua,  o  Chritliaiio  "*,  nisi  in       ;-lun.r.  vrrmi»  conleinpiibilis  (i«-r n    d.jipri 

iioniiue  rniciflxi  Oomini  tui  »"  Jcsti  Clnit.ii,   in  im-  Dominti»   omiiimn,    eontrnus    srrvoriun    ap|ian  r 

mino  <|uixl  csl  supcr  omiic  nomcii,   in  «|uo  qui  bc-  vohn»'.i.   P.irtim  (ibi  vnum    ctl  Palrrm    lc  rnuirum 

nrdiclii»  c*l  tupcr  terram,   bcnrdicriin    in  cu-li»?  ,**e»»o;  eliam,  Domiiio,  fralrr  noilcr  ctte  digiulut 

l.lnn  iiniiii  iii  nomine  «ancto  cju-. .   hlu    inlcmplio-  (*s.  I  i  tu,  Dmnino   uiiivrrtormn,  qui    nullain    baltr» 

nis;  dale  houorem  Salvatori  vcslro,  qui  inaguj  fc-  ,vs  iudi^entiam,  inlcr  ipia  n.ilaviuiis  lux  uniia  iun 

cil  in  vobis,  ci  niagmiicalc   noincn  cjus  mcciim,  di-  horruisti  ahjectitsimx  pauperlalis  dcguaiare  incom- 

ceuiei  :  Adurainus  le,  Clinsle  •••,   Re\   Israel,  piin-  nioda.  llt  enlm  ail  Scriplura,  libi,  cuin  nascercrit, 

cep»   regum  lerra*,   lux  gcnlium,  Domiiie  saliaolh.  non  erai  locut  m  divertorio  (Lnc.  n,  7),  ncqne  runa- 

viriiik  Dei  omnipoteiilis    forlitsima.    Ailorainus   tc,  bula,  qtix  teiieriludineru   luain  excipcrcnl  habuisli  ; 
prciiosum  redcmplionis  noslri  preiinm,  boslia  pj-  \\  trd  tu  in  vili  prxsepio  tordenlis  tlabuli,  lu  qui  ler- 

cillca,  qux  sola  odoris  lui  miralnli  •**  suuvitate  Pa-  r.im  p.tlmn  comlndis,  involutus  p.inniculi»   reclina- 

Ircui,  qui  iu  ccolis  •"  babitat,  ad  rcspicicnduin  hu-  l'»  cs  (.iid.);  el  hospitium,  sciliccl  prxsepium  a  ■'» 

milia   inclinasli,  cl  solus  ipse  ipsum  *'•  placabilem  brulis   autmalibtis   maler   lua   muluo  acccpit.  Con- 

roddidisli  *".  Tuas,  Chrislc,  miscratioiics  prxdica-  solamini,  consolamiui,  qui  in  snrdibut   pauperlalis 

mus;  lnaj  snavit.iiis   inemoriam  cum  •••  ahund.iulia  euiilriiniui,  quia  vobiscum  csl  •*•  Deus  in   pauper- 

cruclamus;  libi,  Christe,  sacrifieium  htnlis  immo-  «*«*i   non   ctibai    in   tleliciis   tplendidi    cubilit,  nec 

lanius  pro  mulliludiiie  honitalis  lux,  quam  osiendi-  Cm,M  invenittir   in    lerra  suaviier  viveotium.  Quid 

•li  nobis,  temiiii  uequuin,  flliis  sceleralis  **'.  "'1'a  gloriaris,  o  dives,  lulea  res  *v*,   in  volutabro 

Ciiui  ciiim  adhuc  essemus  inimici  lui,  Domine,  ei  lcHl'  P'cl'  et  delicali,  cuiii  Rex  regum  suo  lecubiiu 

mors  untiqua  in  omnem  carncm  excrccrel  ••*  domi-  slramenla  paupcruin  honcstarc  maluerii?  Quid  dur.i 

iiium,  cui  omne  semcn  Adam  lege  primordialis  culpx  slrata    deteslaris,   cum   lener   iiifanlulus,  in  cujus 

obnoxium  erat,  recordatus  es  ubcrrimx  misericor-  nianu  sunl  omnia,   tuis  sericis,  luis  plumis  duras 

dix  tux,  el  prospexisti  de  sublimi  habitalione  lua  jumcntonti.i    slipulas   prxclegeril?    Sed   ct  lencUa 

in  lun.  vallcin  plorationis   et  miserix  *'*.   Vidisii,  bxc  lua,  Christe,   iufaniia    a  persecutorum   ^ladiia 

Domine,  aflliclionom   populi  ttii,   el  lactus  dulcore  C  lula  non  fuil.  Adlmc  enim  inter  dulcia  matris  uIktj 

charilalis  iulrinsecus,  apposuisti  cogitare  snpcr  nos  stigens   depemlebas  ,    quando    apparuit  angelut    i* 

cogilaliones  pacis  el  redemptionis.  El  quidem  cum  tomnit  Joteph,  diceHt  :  Surge,  et  accipe  puervm,  tt 

csses  Filius  Dei,  verus  Deus,   Dco  Palri  sancloque  tnalrem  ejttt,  cl  fuge  in  JHgupium;  el  etto  ibi  utque- 

Spiiitui  coxtcrnus  ei  consuhslanlialis,  lucem  habi-  duni  d'catn  ''^';  futurum  esl   enim  ut  llerode*  qua-rat 

lans  inaccessibilem(/  7 im.  vi, i 6),  portansquc  omnia  putrum  ad  perdendum  eum  (Maltli.  n,  13).  Jam  ex 

vcibo  virtutis  lux  (llebr.  i,  3),    non  despcxisti   in  lunc,  honc  Jcsn.paticoBpisli.Non  so'um  aulem  illam 

hoc    noslrx    mortalitalis    ergasluhun    ahiiudinein  infanlix  tux  vexationem  in  te  ip*o  |>erlulisli,  scd 

tuam  inclinare,  ubi  noslram  cl  gnstarcs  et  absorhercs  cl  m(»lciu  in  pusiliis  luis,  quorum  nnilta  millia   in- 

miscriam,  nosque  reparures  ad  gloriam.    Parum  m  lcr  mamilias  mairmn  pro  le  Hcrodis  trucidavil  iin- 

fuil  charitali  lux,  ad  coiisnmmaiidiim  opus  noslrx  manilas. 

salulis,  cheruhitn,  aut  seraphim,  aut  unum  cx  an-  Ir/aniia  vero  tem  rori  decursa,  disceodx  liumili- 

gclis  deslinare  :  ipse  ad  nos  venire  dignatus  es  "•  lcr  *•*  verilalis  nubis  cxcmplum  prxbuisli.    Non 

per  mandalum  Pairis ,   cujus  niiniain    cbaritatein  ^nim  sedisti  cum  consilio  vanilatis  (fsal.  ixv,  4), 

experti  sunius  in  le.  Venisli,  inquani,  non  locmn  sed  in  medio  doctorum,  inierrogan.  et  auJiens  HKk>, 

iini'ando,  sed  prj>sentiam  tuam  nobis  per  carnem  0  cum  lamen  Doniinus  scientiaruin   lu   essos  (/  Reg. 

•*•  exbibcndo.    Descendisli  a  regali  solio  sublimis  n.  3),  atque  ipsa  Dei  Patris  sapienlia.  Sed  el  obc- 

giorix  tux  in  humilcm  cl  abjcclain  in  oculis  suis  dientix  nobis  formaro  prxslitisti ,   dum   parcniiiin 

puellam,  primo  virgiualis  contiueiiiix  volo  sigilla-  imperio  tti,   impcrator  mundi,   htimililer  stibdiuis 

lam.  In  cujus  sacro  ulero  •"  Spirilus  •"  sancli  in-  exslilisli.  Al  ubi  robuslioris  xtalis  phniludo  adve- 

VARIiE  LECTIONES. 

•*•  Nomine  Jesu  ms.  nomine  ejus  •*'  Chrislianc  tn*.  o  Chi  isliane  *si  Doroini  lui  ms.  Domini  noslri  »••  Te 
Jesu  nu.  omittit  Jesu  »••  Inxslimabili  ms.  mirabili  •"  In  alii.*  ms.  in  coelis  "'El  iiliis  irx  ms.  el  solus  ipse 
ipsuin  •»•  Reddidisti  mt.  dedisti  •*•  Memoriam  cuin  m*.  n.iscricordiam  cum  •»*  Et  perdilis  ms.  ominit 
•'•  Iniquum  exercerei  ms.  omiuit  iniquum  '**  Ploraiionis  niiserix  mt.  miserix  el  ploralionis  •*•  Parum 
enim  mt.  omittit  enitn  •"  Diguatus  e^t  ms.  dignalus  es  '"Per  carncm  ms.  per  carilatem  •-'  Sacrosancio 
ini.  sacro  •**  Sola  spirilus  mt.  omiltil  sola  •"  Palrein  te  nobis  manuscriptum  palrem  le  r.oslrum  "•Niiliam 
habens  mt.  nullam  habes  ■*■  El  hoc  ipsum  a  ms.  el  bospilium,  scilicel  prxscpium  a  »'»  Yobiscura  e»i 
mi.  omi/fif,  esl    ,V3  In  rc  lulca  tn*.  lutea  res    m  llumilitatis  nis.  hunjilitcr  vcriiatis 
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nil,  misstirus  manum  ad  fortia,  egressus  cs  in  salu-  A  diens,  el  non  habens  in  oro  sno  re  largulioiics  [Ptmt. 


leni  populi  lui,  ul  gigas  fortis  ad  currcndum  viam 
lotius  miserix  nostrx  (Psnl.  xvui,  7).  Et  primum 
qttidcm,  ut  pcr  omniu  le  fratribus  assimilares,  scr- 
vum  luum  baplizanlem  pecealores  in  poeiiilcnliam, 
lanquam  peccslor  adiisli;  baptizare  quoque  le  po- 
slulasii,  innocens  Agne  Dci,  quem  nulla  peccr.ti 
siilla  8W  unquam  maculavil.  Baplizatus  cs,  non  tc  in 
aquis,  sed  aqttas  in  le  sanclificans;  ut  per  cas  san- 
i  tificaret  nos.  De  bapiismo  in  dcserluin  in  Spiritu 
foniludinis  cgressus  es.  ul  el  vitx  solitarix  in  te 
non  dmset  excmplum.  Soiiluilincm  ac  jejunium 
quadraginta  dierom,  famis  acerLitatem,  tcntamenta 
illnsoris  spiiiius  xquanintiter  lolerasli,  ul  omnia 
li.cc  nobis  loleraiiilia   effieereo.   Demum  venisti  ad 


xxxvu,  15).  Novissime  atilem  ct  jtiuum  sanguiiiem 
luum  **1,  a  tliscipuio  luo,  (ilio  pcrdiiionis,  Iriginla 
argenteis  appretiali  sunl  (Matth.  xxvtt,  9),  tit  prx- 
cipiiarcnl  animam  luain  iti  moricm  sine  causa.  Et 
te  perdilissimi  prodiloris  "*  lui  perfidia  non  lalt*- 
bat,  quando  in  cocna  abluiionis  causa  etiam  co- 
rain***  ipso,  genu  flcxo  proiumbms,  malcdictos 
pcdes  cjus  veloccs  ad  cflundcudiim  sai  guineui 
liiiini  sanelissimis  manibus  luis  altie.  taie,  l.v.ire 
ct  extergere  dignalus  es  (Joan.  xui,  B).  Ei  adliuc 
cxlenlo  m  collo  ambulas,  o  lcrra  el  tinis,  adbuc 
superbia  te  supra  te  elcval,  adl.uc  iiiipatiniiia  te 
exagitat!  lnluerc  bumilhalis  el  mansucttidiuis  ma- 
gisirum  Ml,  Dominum  Josum  Cbristum,  univcrsx 


oves    qnx  perieranl  domus  kracl  (Maith.  x,  G),  di-  B  crealurx  lactorcm,  tretncnduni  8"  judicem   vivo- 


viiii  vcrbi  lampadem  palam  exloilens  ad  ilhtmina- 
lionem  orbis  tcrrx ,  el  regnum  Dei  cnnclis  annun- 
tiaas,  betna  es  causa  saiutis  xternx  omtiibus  ob 
lemperantiboi  (Heb.  v,  9),  scrmonctn  ,M  seqtieitli- 
bui  218  riguil  confirntasli,  virlutcm  divinilatis 
tux  cstcndisti  in  cunctis  male  habenlibus,  omnia 
oninibiig  gralis  exhibens  qux  saluli  carum  con- 
giuerent,  ul  omnes  hicrillcares.  Scd  obscuralum 
ett  intipiens  cor  eorum  (Rom.  1,21),  Domine,  ct  pro- 
jcccrunt  sermoncs  luos  retrorsum  (Ptat.  xlix,  17); 
ncquc  itlenderunl  a.l  omnia  mirabUia,  qux  operaius 
es  in  cis,  exccplis  perpaucis  nohilioribus  ■*•  atblclis, 
quos  inlcr  infima  et  abjecta  muudi  elcgisii,  ul  per 
ipsos  aha  el  forlia  niaguifice  expugnares  (/  Lor.  i, 


rum  atque  mortuorum,  anle  pcJes  ■emiiiii  el 
traditoris  •"  sui  genua  iiicurvanfcm.  Discc  quia 
mitis  esl  ct  bumilis  corde  (Malth.  xi ,  29),  ct 
confunderc  in  superbia  tua,  erubcsce  impaiienliam 
tuam  *88.  Hoc  quoque  eral  mansucludinis  tux,  Do- 
minc  Jesu,  quod  pcrfidum  illum  in  coctu  frairuiu 
palam  detegere  ct  conlundere  noluisti,  sed  lcnitcr 
admonitum  accclerarc  jnssisti  qnod  parabalnr  •". 
In  omnibus  bis  non  esl  avcrsus  furor  ejus  a  lo,  scd 
cgressus  foras  sat3gebat  circa  fre(|iicns  maleficium. 
Quomodo  cecidisli  de  ccchLucifer,  qui  mane  orielarii 
(Isai.  xiv,  li;  in  dchciis  pandisi?1**  Gloriosti6  ap- 
paruisli,  civium  coli  socius,  et  Vcibi  divini  ron- 
viva.  Qui  nuiricbaris  in  croccis,  amplcxa:us  ■"  cs 


27).    Nec  solunt    ingtali    graluilis    tuis  bcneficiis  *-*  siccora?  (Thrcu.  iv,  5.)  Tunc  clarilicata  csl  familia 


exstilcrunt,  sed  et  conlumeiiis  afTecerunl  le,  Domi- 
num  dominaiuium,  el  fecerunt  in  te  qiixcunque 
volucrunl  (Matth.  xvu  ,  12).  Te  eniin  facienle 
opera  *v*  Dei ,  qux  nemo  alins  fccil,  quid  tlixc- 
rtinl?  *"  JVo/i  est  Itic  homo  c.  l)co  (Joan.  ix,  16);  i;i 
p-.ittcipe  dtrmouiortim  ejicil  damonia  (Matth.  XI,  18, 
19).  Dtrmanium  habel;  tsducit  tutbas;  voraz  e*l  el 
jiotutor  mu  ;  amicus  publicanorum  et  peccaiorum 
(Lvc.  x,  15). 

Quid  Be*1  quid  suspiras,  o  bomo  Dci,  dum  sus- 
lines  vcrlcriini  injurias?  Non  audis  quanLi  pro- 
ptcr  te  in  Domiiium  Dcum  *8*  luum  cccideninl  op- 
prohria  ?  Si  pnlrem  [amilias  Vtcelzebub  vocavrunl, 
qutintu  mayis  domeslicos  ejust  (Mailh.  x,  N.)  El  hxc 
UuJdem  el  simiha  bJansbenuntet,  cl  aliquolies  la- 
pidibus  le  impelenles,  Jo.su  honc,  pnUmtOr  susli- 
nuisli,  el  bctni  cs  coram  Otl  quasi  liomo  non  au- 


I) 


tua,  Cbriste ,  in  modum  sociclatis  augelicx,  tuuc 
demuiii  divinissimi  vcrbi  ***  ulierrima  inimdatione 
felix  ille  ,6*  convcnlus  cx  ore  luo  poiatcs  esl.  Si- 
quidcm  corruplus  ille  ee*  uier  foras  missus  fuerai, 
quem  hiijus  limpidissimi  liijuoris  infttsione  sciebas 
indignuni. 

Dalo  aulcm  cliarilalis  et  palienlix  Salvaloris  ••■ 
msiidato  ,  cl  disposilo  fralribus  regno  Patris  t  ii 
ad  locum  traditori  luo  noiuin  cum  illis  divcrlisii, 
6ciens  omnia  qux  vontura  oranl  super  lc.  Ibi  animx 
lux  Irisliliam,  quam  cx  immincnlc  |iassionc  sponle 
IMumutilti;  sicut  et  c.vlcra  qux  jiassus  Cs  in  auri- 
bus  fratmm  profiteri  non  orulnii.li,  diccus  :  Trislis 
cst  antma  mea  utqttc  ad  morlcut  (Malllt.  xxvi,  58). 
Posiiis  quoquc  gcnilus  ***  proridisli  in  facieni 
luam,  oiaus  in  agonia,  cl  diccns  :  ibba  Palcr,  Pater 
nii*f7,  tipotsitnlccsl,transeiit  a  mccalixts  e  (t*/id.,59). 


VARI^:  LECTIONF.S. 

•^  Vel  COntagio  m,.omiii'ti    »*«  Dci  annimri.Tiis  runclisdbl^injicranlibusvcrboliio  sermnneni  ms.  Dcicunctis 

nnnuni  iani  fj<  Iniei  cauiasalutii  a-torn.T  omnibui  oblempcranlioui,iennonem   **T  Nohiiilms ms.  nnbilioribui 

**•  ln  cisoper^  ».-i « .vttutttt  m  cis      **•  Dixcruni  t»x.  qnid  dixcrunl?     "•  In  Dominum  Jesum  mt.  in  Dominnm 

Denm  luuni    *"  Tuum  bnue  Jen  in  mt.  inuni  a    B"  Te  quidem  perdiUuimi  traditoris  mt.  le  pcrdiiissimi 

1 1 1 «i rjs    ***  Ablutionii  etiam   eonm  m%.  AblnUonif  ennti  ciiam  coram    ■•*  Et  inlonto  mt.  ot  edhnc 

ettenlo    *"  Speculnm  »i*.  mngillrum     "^Dominnm  JosumClnisliim.  universx  lcrr.«  far.lorcm  irementlum 

v.t.  umtnit  i  **  JlominU  Iraditorii  nu.  bominbt et  traditoris    **•  ln  inpatieutii  tni  mt.  impnUontiam 

ti  im    *s,C,iiu.l|iar3liaim*.qi!n(||iar.ili.)iiir   mQnomodoorgO  repulalus  es  intor  filios  lcnebraruin  ms.  omitttt 

mmodo  omptexalus  wu.  omlfll    qnomodo    •**  Eloqnii  ms.  verbi      *•*  lllc  sacro  m*.  omitiit  sacro    ,s* 

'••illonui       *  Salolori  ni.  Mlnlarii    •*•  Posiiis  itaque  gcnibusmi.  positis  quoquc  in  lerra  gc- 

-    "  Pater  mi  Paler,  ii  ni.  Potor  nlf  tl 
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1    I   .111^11  ittU    COl  tlis    llll    ll  IHll  .Slllll    ""   lll.llt.il>.!  I  Sllilol 

illr   saiiguiiiai»,    qui  OffallOttll    lcin|ioir  il<-     .iiM  i 

ki i ii i  earao  ini  |ottailn  decurrobai    Li   i.uun. 
Donluator  Domlni  Jceu  Cbrlile,  unda  inloui  i"  i 
lioK  lam  voheneni  irlelllla?  uodf  lantl  ludorli 
Dnxlolae,  ii  t.nn  inxli  luppllcaUo'  Noooi  roluoli 
iiiiin  oiniinio  r.iiu  laeriflelnoi  obluliiil,  ai  nlbil  lo 
vllua  pertuHeUf  Ulique,  Domloa     trbiiranur  iu 
tum  quod  il  hoe  quoque  id  oooiolaiiooom  Innrmo 
inin  moinhroram    luoram   niumpalili,  na   foria 
deiporol  «iM's .  si  <",r,>  nflrma  renurnuret,  cum 

l.iinen     ad    "°    paillOUOm     DfOmptUI    lal    f>pirilus. 

rSiinirnm  ||  nl  inajorcs  '"  ergl  10  amnris   Ol  grati- 

tmiinis  itimuloi  buberouiua,  naturalom  earnli  in- 
flrraltatetu,  bujuamodl  radldbj  n  tc  expreealeU, 

quibus   dOOOronur  qtiia  vcrc  "•  laOfUOroa  noslros 

Ipae  portaatl ;  al  non  absquc  lanau  doloris,  passio- 

nuni  sentcs  parenrrllli.  Vox  enim  illa,  vox  carnis 
fuissc  vidcltir,  non  spirilus,  cx  co  quo  subjunxisti, 
Spiritus   quidem   promplus  ctl,  caro   aulem   infirmu 

(Matih.  xxvi,  41).  Quan  pronptuaonin  fueril  spi- 

liltis  luus,  lionc  Jcsu,  ail  passioncm,  cvidcnlcr 
ostcntlisii,  qoando  veuieutiboi  una  cum  proditorc 
luo  viris  saiigiiinum,  quxrcnlibus  animam  tuam 
ctim  lalcmis,  faeibus,  ct  armis  pcr  noclcm,  ultro 
occurrisli,  cl  signo  quod  m  a  ducc  flagitii  accepe- 
ranl  tcipsum  manifcstasti  (Joan.  xviu,  3,  4).  Nam 
acccdcntcm  ad  oscnlum  oris5nlui  crucniam  iKstiam 
avcrsatus  non  cs,  scd  os,  in  quo  dolus  invcnius 
non  est  (Itai,  liii,  9),  ori  quod  abundavit  malitia, 
dulciter  applicuisti  (Maith.  xxvi,  49). 

0  innoccns  Agne  Dei,  quid  libi  ct  lupo  illi? 
Quce  conventio  Chrisli  ad  Belial?  (11  Cor.  vi,  15.) 
Sed  ct  hoc  bcnignitalis  luac  erat,  Domine  Jcsu, 
iit  "•  omnia  illi  exhiberes,  quaj  pravi  cordis 
pcrtinaciam  cinollire  poiuissent.  Nain  ct  veteris 
amicilis  illum  commonuisti,  dicens  :  Amice,  ad  quid 
venisti?  (Matlh.  xxvi,  50.)  Et  liorrore  sceleris  sui 
cor  impii  ferire  vuluisii,  cum  ei  dicebas  "•  (Luc. 
xxvi, -48): /udn,  oseuloFilium  hominis  iradis.  El  ecce 
Ptiilisiiim  super  te,  Samson  (Jud.  xvi,  14, 16).  Non 
illos  a  le  absteriuit"',  quod  in  hora  comprelicusionis 
lux  omnipolenti  bracbio  luo  terne  tT*  eos  allisisti, 
non  quidem  defensionis  causa ,  sed  ut  cognoscerct 
humana  prasumplio  nihil  se  posse  adversum  le, 
nisi  quanium  permitiereiur  a  te.  Et  quis  audiat  sine 
gemitu  qtiaiiter  in  illa  hora  homicidas  manus  (ibi 
injcccruiit.  et  innoccnies  manns  luas,  hone  Jcsu, 
■vinctilis  consiringentes,  lc  Agnum  m  mansuctissi- 


tTIONEfl 

A  n i   inlnl  OblOOjDOOW  ■  '",   "I  ni^lar  lllrooil, 

llllin  lio  ,i-    |n  |  |i   iii  lonl    :nl    vii  hoi  illl 

nn  M  l Il.no     lii  illl    Hlpcr    loimii  0'i     lU 

l.iwi  .    ilnli  i   l,i,i  .   in.i    .    On  ».ivil      Nj.ii     i  l 

iniiiil.iin    |b   ilisi  IpoiO  "'   luo    annin    knilllil  i 

i  n  ,",1  m  floiaoaorli  iin  "  i'1'i'  •»  1 1  M",ir  ,r  >h"   l""" 
le  conpcocoiiU.  Malediciui  fnroi  aoran,  quii 

lin:i>,  qiinii    in-c   majcnt  i  .   onr.n  nli,   in  ' 

iniii n  < oofriogcffi  potulL 

CouciUo  nalignantiun  edvanoi  II  uooUflcum 
prMooialua  «■»,  <iMJ  rariiaion,  prooi  apofftoii***, 
<  iinfcssiis,  quasi  dc  blnpbonli  idjudicaUii  es 
inorti.  ojoenUaelne  Donlne  Jeoo,  qoaoii  iflic  in- 

digna   a  propria  "•  gcntc   pcrlulini?   Viillum  liiuin 
liouorabilcm.  in  qucut  dcsidcranl  eogoll  procpb  1  ro, 

"  (|ui  nnnaa  cccios  adinplol  laititia,  qoen  fleprocao* 

lur  omiics  divilcs  plcbis  (l'tul.  xi.iv,  13),  polluli  l.i 
bii  sui  spulis  inquinavcrunl ,  sacrilegil  neoiftUN 
cccidcrunl ,  vclo  operucrunt  in  dcrisioncin,  <t  tc 
Dominiim  UOivOffW  crcaturae,  tanquam  NlVUn 
coiitcmptibilcm,  colaphiiaverunt.  Adbuc  aulcm  el 
animain  liiam  incircumciso  cani  dcglulicndam  lia- 
didcrunt.  Yinctum  siquidcm  anlc  faciciuPilaii  pra?si- 
dis  lc  ••*  perduxcrunt,  poslulanlcs  supplicio  cmcis 
pcrimi  le  qui  peccalum  non  novcras;  cl  virum  ho- 
micidam  donari  sibi  (Act.  lll,  15, 14),  lupum  Agno, 
auro  lulum  pnrponcntcb  *".  0  indignum  el  infeltx 
concambium  I  El  quidem  non  ignorabal  impius  illc 
pcr  invidiam  iioc  fieri  in  tc,  ncc  lanicn  absiinu  t 

_  a  te  lemorarias  manus,  sed  rcplcvit  inariluiline 
animain  tuam  sine  causa.  Illudenduin  HtfffOdi  le 
niisit,  iltusuiu  recepit,  nuduin  in  conspcclu  irrisor.mi 
aslarc  te  fecit  •"  :  ncc  pcpercit  amarissimis  vcrbe- 
ribus  virgineam  caruem  tuam  divellcrc,  plagis,  li- 
vorcs  livoribus  crudeliler  iniligeus. 

Eleclo  puer  Domini  mei  8°,  quid  lanta  amnritu- 
dine,  quid  lanla  confusione  •*•  dignum  conniie- 
ras?  prorsus  nihil  :  ego  homo  •"  perditus  ,  totius 
contritionis ,  lolius  confusionis  tibi  •"  causa  ex- 
stiti.  Ego  uvam  acerbam  comedi,  219  el  dcntcs 
lui  obslupuerunl,  quia  qux  non  rapuisti  tunc 
cxsolvebas  (Psal.  lxvhi,  5).  ln  omnibus  his  non 
cst  perfidoruin  •'•  Judaeorum  saliata  8n  impietas. 
Novissime  autem  in  manus  incircumcisorum  mi!i- 

p  lum  devolutus  es,  morte  lurpissiina  consumen- 
dus.  Parum  erat  sacriicgis  istis  crucifigerc  le, 
nisi  prius  et  ipsi  rcplcvisscnt  illusionibus  aniniaui 
luam  (Psal.  XXXTII,  8).  Quid  enim  de  illis  ait 
Scripluia?  Et   congrcgaveiunt    ad  eum  uuivcrsam 


WMAZ  LECTIONES. 

•s*  Certissime  ms.  iristissimi  :s*  Tanta  sudoris  ms.  lanti  sudoris  •")  iJbi  ad  ms.  cum  tauicn  ad 
871  Ut  et  majoris  ms.  et  tit  majores  •'*  Quia  vero  ms.  quia  vere  "*  Signo  dato  quod  ms.  siguo,  ijuod 
"*  Osculum  sanctissimi  oris  ms.  osculuni  oris  •'•  Domine,  ut  ms.  Domine  Jesu,  ul  "*  Cum  dicebas  ms. 
Dum  ci  dicebas  *"  Ahs  rc  terruil  ms.  a  le  absterruit  "*  Bracliio  «erra?  ms.  brachio  lcrrje  "9  Aguuui 
ms.  lc  aguum  8a*  Loquenlem  ms.  obloqucntem  m  Ab  ipso  ms.  omillit,  ipso  M1  Auriculam  iniinici  t:»n- 
gcns  lanastiUti.  aurcm  ininiei  sanasti  88*  l'rxsentaius,  et  ms.  prcsentalus es,  ct  88v  Prouidocuisii  ms. 
proul  oporluil  BS8  Opprobria  j?is.  omittit  88«  Pilali  le  ms.  Piiati  Pracsidis  lc  ••' Agimm  lupo,  anrum  liilo 
poslponcntes  m$.  lupum  agno,  luium  auro  pnrponontes  *88  Te  jussit  ms.  te  fccit  889  Dilecte  pner  Domini 
Dei  mci  ms.  eleclc  puer  Domini  mei  89°  Quid  tauta  confusione  ms.  omiuit  8?l  Ego  homo  ms.  cgo  cgo  homo 
m  Tua;  libi  ms.  omiilit,  lu;e    80*  Est  pcrfidorum  ms.  est  saliala  pcrfidorum    *"k  Sanata  ni.  omiuit 
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c ohortem  tn  prmlorimm ;  et  exnente*  rum  vetlimemtis  A  istos  proferrei  et  novissime  vrrlmm  benedictioiiis , 


iiui,  mduerunt  emm  tunicm  pmrpurea,  el  thlammdtm 
toccineam  circumdedermnl  ei;  el  ptcctenta  eoronam 
de  tprriit ,  impotutrmnt  capiti  ejn$ ,  e:  arundinem  m 
dexiera  ejmt ,  et  genu  (lexo  itiuilebant  ei ,  diceniet : 
Ave,  rcxJudirorum ;  el  dabani  ei  nlapnt,  el  extpuentet 
in  eum  oecipiebaxt  arundinem  .  et  percmtiebant  caput 
tjut.  Et  pottquam  illuserunt  ei,  indntrunt  eum  vesti- 
mentittmit;  el  duxeruut ,  ut  crucifigerelur ,  bajulan- 
tem  tibi  erucem.  El  perdmxerunt  eum  in  Golgolha, 
et  dabani  ei  winum  myrrhalum  <um  (elle  mistnm  bi- 
bere;  el  eum  guttattet ,  uoluit  bibere  (Uatth,  xxvi, 
27  34).  Tuncerucifixerunl  eum,  et  duot  tatronet  cum 
eo  ,  hinc  et  hinc ,  medinm  autem  Jetum.  Jetus  anlem 
dieebat  :  Paier ,  dimitle  itlis ,  amia  metciunl  quid  (a- 


qnale  a  sxculo  non  cst  aiidiltitn,  soper  inimicos  suos 
elfudil?  Quid  hoc  viro  mansiirlins?  quid  benignius, 
animn  mea,  vidisti?  Adhne  autern  .-Ulcntius  **T  illam 
intucre,  quia  et  grandi  admirittone  et  trnerrima 
compassione  dig nos  apparet.  Vide  midum  ei  verbe- 
ribus  laceratiira,  in  medio  latronnra  cmei  ignomi- 
niose  ferreis  clavis  aflixum,  aceto  in  crnce  poia- 
tiim,  et  post  mortem  lancea  tn  lalere  vulneratum, 
cl  copiosos  sangtiinrt  rivos  ex  quinqoe  vnlneviw*» 
manuum,  pedum  et  lateris  effondenlera.  FleUnn 
dediicile,  oculi  inei  "';  liqniesee,  aniina  mea,  igne 
eompnssionis  super  coulritionc  nm.ibilis  viri  Hlius, 
qoem  in  tanta  mansuetudine  laniis  vides  afflicuim 
doloribas. 


eiumt  (Luc.  xxtu ,  35  ,  54).  Pottea  tcitns  Jetut  qmia  B      El  jam  quidcm  inflrma  ejui,  anima  mca  ,  vidisti. 


iani  omnia  '*'  consummata  erattt,  ut  Scriptura  imple- 
relur,  dixil  :  Sitio.  Et  current  uuus  ex  eit  aeeepiam 
ipongiam  impletit  aceto ,  tH  impotuit  arundini ,  et 
dabat  ei  bibere.  Cum  aulem  accepit  "'  acttum,  dixit  : 
Contummatum  eA  (Joan.  xix,  28-30).  Et  exctamant 
uoce  magna  dixil :  Paler ,  in  manus  luat  commendo 
ipinium  meum  (l.uc.  xxiii,  46) ;  et  inctinato  capile 
tradidit  tpirilum  (Joan.  xix,  30).  Tunc  unut  mititnm 
taneea  latut  ejut  aperuil ,  et  continuo  exivit  tanguit 
et  aqua  (ibid.,o\). 

Exjtergisccre  nuoc ,  aniina  mea  ,  excutere  >9T  de 
pnlvcrc  ,  ei  conieraplare  aiteniius  virum  hunc  me- 
morabilem  quem  in  *"  speculo  evangelici  scrmonis 
quasi  prxseniem  iutueris.  Attende,  anima  mea,  qui 


et  misernla  ***ts?  nnnc  *'*  majestiicm  rjus  altende, 
ct  •"  roiraberis.  Qnid  cnim  ait  Scriplnra?  A  uxta 
nmlem  hora  tenebrm  (aelm  tdnt  in  unixerta  lerra  "• , 
utque  in  horam  uonam ,  et  +bscnratut  ett  fl  (Lme. 
xxui,  44,  45);  el  velum  lempli  icitsum  ett  a  tmm- 
mit  *'*  utque  deortmm ;  et  terra  mota  ett ,  et  pelrm 
tcitsm  sunt ;  et  mouumenta  aperta  tunl;  et  multa  cer- 
pora  lanetormm,  qmi  dormieraut,  lurrexerunt  (hlatth. 
xxvu,  51,  53).  Qualis  est  liic,  quia  coslum  ettcrra 
compatiuntur  ei ,  cnjtis  mors  morluos  vivifical?  Co- 
gnoscc,  anima  mca,  cognoce;  bic  esl  Dominus  Jcsns 
Cliristns  Salvalor  luus,  unigenitus  Dei  Filius,  verua 
Dcus,  verus  homo,  quisolus  sub  solc  sine  macula  in- 
ventus  e&t.  El  ecce  quomodo  eum  iceteratit  reputalmt 


est  istequi  ingredilur  babcns  imaginem  quasi  Regis  ^  est  (Isai.uu,  12),  et  quaii  vir  leprotui,  et  novittimut 


et  nibilominus  servi  despectissimi  confusionc  rcplc- 
tus  est  ***.  Coronalus  incedit ,  sed  ipsa  ejus  corona 
rrucialus  est  illi ,  el  mille  pancturis  speciosum  ejus 
verticem  divulnerat.  Regali  purpura  induilur,  scd 
polius  in  ea  despicilur  quam  honoratur.  Sceplrum 
in  manu  geslat  ***;  sed  eo  ipso  caput  ejus  rcveren- 
dumferilur.  Adoranl  corain  ipso  posilis  in  lerram  **' 
genibus,  regeni  conclamant,  el  conliuuo  ad  con- 
spuendum  amalules  gcnas  ejus  insiliunl  *** ,  maxi!- 
Ijs  pnlmis  concutiunt,  el  honorabile  collum  inliono- 
ranl  "•.  Vide  alia  *'*,  quomo<lo  pcr  omnia  vir  istc 
coarctalur  et  couspuilur  ct  spcrnilur  ***.  Sub  crucis 
onere  dorsum  incurvare  jiihclur,  cl  suam  ipsius 
pottare  ignoininiam.  Ad  locum  drductus  supplicii 
myrrha  polalur  et  felle.  In  crucc  ***  suldcvatnr,  et 
dicit  :  Paler,  dimitle  ill;t,qnia  nesciunt  quid  faciumt 
'Luc.ixiu,  54).  Qualis  csl  hic,  qui  in  oinuiluis 
pressuris  suis  nrc  semcl  os  suum  nperuit ,  ul  aut 
qucrelr,  aul  cxcnsationis,  aul  comminaliouis,  aut 
malciliclionis    vcrbum    advcr.siis  inalcdkios   cnncs 


virorum  astimalms  etl  (Ibid.  5 ,  4).  Et  tanquam  abor- 
tivum,  quod  projicitur  a  vmlva ,  sic  projectus  ett  ab 
ulero  matrit  tuce  infelicis  Synagogx  (Job.  xxxi,  16). 
Isle  formosns' prx  filiis  hominum  ,  quam  deformis 
prx  filiis  hominum  fuclos  csll  Siquidcm  tulneraius 
est  propter  iniquilalet  notlrat  ,  el  altritmt  esl  propler 
tcelera  nottra  (Itai.  un  ,  5).  El  faclos  esl  bolocaiu 
stum  stiavissimi  odoris  in  consneciu  tuo  ,  Palcr 
xlernx  glorix ,  ut  avcrteret  indignalioncm  lam  a 
noliis ,  ct  conscdcrc  silii  nos  facerct  in  cocleslibus. 

Rcspicc,  Dominc  sancle  Pater,  dc  sancltiaiio  tno, 
el  de  cxcclso  coelorum  haliilaculo ,  el  inioerc  hauc 
sacrosanctam  hostiam,  quatn  libi  nflcrl  inagnus  Pun- 
lifcx  nosler,  sanclus  pii»-r  luus  Je*us  *"  pro  pcccalis 
fratrum  snorum ;  cl  csto  plncibilis  snper  mullilu- 
dincm  maliti.v.  noitra>.  Ecce  vox  sangiiinis  fraltis 
nosiri  Jcsu  clamal  ad  lc  de  cruce.  Quid  cuim  Cbl . 
Domine,  quod  pcndcl  M  ca  ?Pendct,  inquani,  qtua  *•• 
prxtcritn  quasi  prxsentia  comm  U;  sunl.  Cognosce  , 
Pjler  ;  Itinica  filii  lui  Joscpb  lixc  cst  *'*  i  fera  |ics- 


VAItliE  LECTIONLS. 


*•*  Qnia  omnia  m«.  qui.i  j nm  omnit  *»*  Cuin  er«o  acccpis«.ct  mt.  cnm  antem  accepit  m  Mca, 
m.  mriitit,  el  "*  Lrcc  in  m.  tmittit,ai  •**RepleWt,  ms  rcplcluscsl  ***lnm*nii|-esl»i»»u.  ma 
*••  ln  icrra  mt   in  terram    **'  Siibsilntnl  ms.  Iusiliunl    **'  Evltonornnt  mt.  inhonorant    **•  Vidc  anii 


••'  Mca,  clexcutere 
tanugcslaliir 

imn  mca  mi. 
Yidcnln  •*'  Elspcrniiur  m$  <l  ronspiiiinr  el  spcrtiiliir  ***  ln  cnircm  mt.  incrucc  *"  Inlenlius  tm.  atlen- 
mt  m  Mrt,  cl  »ni.  onniiu.  ci  **•  lt  mtscrtn  im.  ct  miscrjta  "*  Nunc  cl  wu.  omuiu,  ct  •"  Et  amplnis 
nix  tmklit,  aniplnts  *''  Supcr  nniv.rsam  icrram  m«.  in  universn  lerra  •'»  A  summo  mi.  a  siiminw 
•"  T.nis  [i.iimniis  |«tM  CkriMttl  prom».  tuiis  Jcsus  pro  *"  lnquam,  quia  M.  inquani.in  ca  quia  •'  lul 
vrn  J'«M|di  liv:  Mt  m»  tui  Joscph  Itic  CSt 
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•Ima  dcvoravil   cum ,   el  com  ulcavil  ln    furore  auo  A  pcrdidiali ,    iu    animam    inram   per.btam    miln 
v<-'liiitniliini  cjin  ,  M  oinncm  <l< c<>n  in  illiiu  r<  Ii<|mi       <lrr<»     l.t    cccn   iluplirl    debilo  nio    220  '     ! 

liain    nl    |.r<i   <  <i    qund  dcdiili,    M    |ir.i  r<>  <|iio.l  nin 
i  .nisa  prnlnltsii  ,  <!<  Inlor  liln    »0111    r.i  pro  ior«t  <|hi 

ll<MI    VllJ    hlft  .1   ll-   lllllll    il.il  ■  .     i.  Ili'  I    III    >  r.    iln,     . 

iin  I   in    rcdnnpiionfl,  qiiiil    magia  juste  libi  rr.l.li.n 
(|o  ini  ipaam,   itoti   hal.en,    pm   iu.i    .«<<i.  -m  prnn,   . 
niiima  il  i   roolrilnihla  ,  i|oi.|    ,ili  lionn m    tfigM  H 
pomli  possil,  iioii  iiixoio     N  iio   ai  m  lom  n  t  •  i . 
Cloinucio  oinaluin  coruiii  pro  <  i  rcprinl.-n-  |><i»»rot, 
ccrlc  ncc  lic  uaq'ie  ad  mcniiirara  ikbiU  ulUli  i" 
aliingcrcui.  Ul  aolein  ci  idiptiim  quod   hal.ro  '*'  .i 
posaum  "* ,  libi,    Domiiic,    rctiibiiam  ,    tin   miii. 


cnrpori» '"  iiii|iilu:ivil ,  cl  cccc  qinnqiic  ariaaurna 
lamciitabilca  in  eo  dcrrliqml.  Iloc  aM  fHllllHllMlM 
quod  in  manu  MffpliM  nterctrici»  ,  liinoceoa  pucr 
tima  Jcaus  prn  pcceotia  fiairtnn  suonioi  dcreliquil  "". 
mcliorcm  .1'sliiii.uis  juettirani  pnllii  qu  nn  pmli.  i 
ii.c  •'»;  magiaque  cligrni  spoli.itus  a  c.irnia  pillio  m 
< •arccrcm  morlia  dca-  emlcrc  qicnii  pro  niuinii  gloria 
adultcrinx  vnci  acquicsct  rc ;  illi,  inquatn,  voci,  <|i>a 
diclitm  cM  :  llirc  omiun  libi  dtibo,  n  MMI  '"  fliimn- 
vtrit  me  (Matih.  iv,4.));  quod  iiliqnc  cairl  ilormirc 
cum  ailnltera.  Ei  •»'  iumc  ,  Dnminc  Palcr,  scinnii 
quia  rivit  Fiiim  tuitt ,  et  doiuinutur  m  loa  terrn 
jfigypli  (Cen.  xi.v,  2G) ,  imo  in  omni  I<mo  doniin.ilin- 


cst.   Diligendui  cigo  es  "•  loio  corile,  lola  uiiiua, 
IOM  mcnU',  tota    virlulc,  cl    lna    ino.lo  "*  s<  >| n.-i > , I  ■ 


in.s  lune.  Etliirtus  enini  a<l  impciitno  iimin  dccarrere  "  vcstigit  qtii  mori  dij;n.ilii->  M   pio  mc.  Ki  i,u >,lo 

mortis  cl  iofcronno,  cl  allonsus  ntortnlilalts  comam, 
mnlnta  vcste  carnis  '*' ,  in  iinmorlalilalis  dccore 
refloruil ,  cl  cunt  gloria  susccpisti  eum.  Sulmcrvavil 
diri  Pharaniiis  '"  impcrium,  el  cum  Iriumpho  nobili 
virlulo  propria  co:los  pcnclravil.  Et  ecce  gloria  et 
lionorc  coronalus  in  doxlera  m.ijcstalis  litac  assislil 
vnliiii  luo  pro  nobis.  Frater  enim  et  caro  nostra  eit 
(Gen.  IIITII,  27). 

Ilo/niv,  Dominc,  in  fuciem  Chritti  tui  (Ptal. 
i  \ vvni  ,  10)  ,  qni  libi  usque  ad  mortcm  obcdicns 
faclus  esl  (Phil.  u ,  8) ,  nec  rccedanl  ab  oculis  tuis 
cicatrices  vulnerum  cjus  in  peipedium,  ul  mcmineris 
qtianlnm  salisfaclioncm  pro  peccalis  nostris  ab  co 
susceperis.  Utinam  ,    Dominc,  appcndas  in  statcra 


(l''(  istud  in  mc,  nisi  prr  tc  '.'  Adliinil  aiinii  i  in>  a 
post  lc  (Pitil  liii,  9),  quia  tota  virtus  cjns  pcndct 
ex  le. 

Et  nuiic  ,  Domine ,  Jcsu  Redcmplor  nieus,  lc  ut 
verum  Dcuin  adoro,  in  te  crcdo,  in  tc  spcio,  M  <|<>i- 
bus  possum  dcsidcriis  a<l  le  suspiro.  Adjuva  impci- 
feclioncm  mcam  ,  ad  lu.x  passiouis  glonosa  insigma, 
iu  quilius  saluicm  meam  operatus  cs,  loiuni  ate  in- 
clino.  Tux  vicloriosx  crucis  rcgale  vcxillum  iu  no- 
minc  luo  .Cbriste,  adoro;  tuum  spincum  diadoma, 
tuo  rubenies  sanguinc  clavos  ,  tuo  sancto  latiri  iut- 
mcrsam  •"  laiiccani,  lua  vuluera,  tiiuui  sanguincm, 
tuam  moricm,  luam  stqiiilturam ,  lii.am  \i<:toriosam 
rcsurrectionem  el  glorilicalioncui ,  Clirisle  ,  M  pplci 


pcccata  quibus  m  iram  mciuiinus,  el  calamitatem,  u  adoro  ct  glorifico.  Odor  cnim    viUc  mibi  spiral  in 


quain  passus  cst  pro  nobis  innoccns  Fiiitis  tuus. 
Certe,  Dominc,  ba>c  gravior  apparcbit,  et  magisdi- 
gna,  ut  ipsam  •"  effuiulas  misericordiam  super  •" 
nos  qtiam  sinl  illi,  aul  in  ipsis  m  contineas  in  ira 
tnisericordias  luas.  Gratias  libi  ,  Dominc  sancle 
Paier  "8,  referat  omnis  lingtia  super  abundantia  "• 
pietatis  lua?,  qui  unico  Filio  cordis  tui  nou  peper- 
cisti ,  scd  pro  nobis  illum  tradidisti  in  moriem,  ut 
lanium,  lamque  fulelem  advocattim  habcremus  in 
coclis  coram  le. 

El  libi,  Dominc  Jusu,  fortissime  zcloles,  quid  gra- 
tiarum,  quid  retribtitionis  digtic  rclribuam  ego  bo- 
mo,  pulvis,  el  cinis,  cl  vilc  flgmenltim?  Quid  enim 
pro  s.iiute  mea  faccrc  dcbtiisli,  el  non   fccisti?  Ab 


omnibtis  his.  Ilorum  viviflco  odorc  spirilum  meum , 
Domine,  a  peccali  morle  rcsuscila.  Iloruni  \irtulc 
ab  asltitiis  Satanx  mc  cuslodi  ,  uieqtie  conforla  ,  ut 
el  jugum  mandalorum  luorum  suave  milii  liai ,  et 
onus  crucis ,  quod  post  te  bajnlare  me  jttbes,  hu- 
meris  animx  me;e  lcve  sit  atque  portabile  (JfcllA. 
xi,  3u).  Qux  est  enim  fortiludo  inea ,  ul  juxta  pr.e- 
ceplum  tuum  mundi  prcssuras  tani  nmUipliees  animo 
inviclo  siisiineam?  Nuiiquid  pcdes  mci  lanquam  c<t- 
vorum  (Ptal.  xvn,  oi),  til  le  vclociter  currcuiem  *" 
pcr  spinas  et  confraga  passionmn  coitsequi  \aleam? 
Sed  audi,  quxso,  vocem  tneani,  ct  inclina  super 
scrvum  m  luum  suavcm  illa.ni  crucem,  qu.-e  lij>num 
viiae  esl    his  qui    apprchcnderinl    cam  ,  et   i,t   el 


imopedisusqucadsummiim  vcrlicis  lotum  inaquis*"  *,spcro'",  currain  alacriler.  Poitaho  infalig.Uiiliicr 
passiouim  te  demersisti,  ut  me  (oiunide  illis  extra-  eam  qux  ab  iuiniicis  est  crucem  post  le.  Illaui,  in- 
heres;  el  intraverunt  aquat  utquc  ad  aiiimam  tuam  quam ,  divinissimam  crucc.n  humeris  ineis  impone, 
(Psul.  lxviii,  2).  Nam  et  auimani  luam  in  mortem      cujus  latitudo  esl  charitas,  super  omnem  cicaiuram 

YARI/E  LECTIONES. 

m  Reliquiis  cruoris  mt.  reliqui  corporis  "•  Vidc  Domine  pailium  quod  in  manu  aduUera  gc- 
neralionis,  itl  esl  .Egypti.e  mcritricis,  pndicus  ille  adolcsccus  reliquil  m».  Hoc  est  vcsliinentuui 
quod  in  inanu  ^Egypliae  meritricis  innocens  puer  luus  Jesus  pro  peccalis  fra(rm  suorum  <!ere- 
liqnit    "»  Vestinicnli  qiiam  innocenlix  sanctae  nu.  paiiii  quam  pudicidx     "•  Si  proridcns  mss.  si  cadens 

1  El  ipse  ms.  omillit  ipse  •»»  Vesle  carnis  ms.  carne  vestis  "»  Diripha  rarionis  ms.  diri  phai:«onis 
"vNostra  quibus  mt.  omiltil,  noslra  •*"  Clper  ipsam  nu.  ut  ipsam  "6  Tuam  super  ms.  omiuil  luam 
"T  Pro  peccatis  nostris  ms.  in  ipsis  •'•  Domine  Patcr  mi.  Dominc,  sancte  Paler  *•  De  supcrabiuidaiiiia 
ani.  sttper  abtimlaniia  "' ln  aquas  nu.  in  aquis  "'  ldipsuin ,  el  quod  debeo  ms.  et  idipsmn  qmkl  iiaLeo 
*"  El  milii  possibile  t sl  ms.  cl  possuin  "*  Diligendus  mihi  esrn*.  diligenduses  ergo  "'  Tua  imbi  ms.  ttia 
modo  •*»  Impicssaui  iinmensam  nt.  immersam  «JI  Velociler  cuircnlem  ms.  veloccm  cursoreiu  •"  Su- 
per  rae  :  famulum  tiis.  supcr  servum     *3S  Ut  el  spiritu  ms.  et  ul  sj»cro 
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se  cxlendens;  cujus  longiludo,  xlcrnitas  ,  rujus  su-  A  ca,  lanqnam  a  dcxtro  lalcrc  mco,  vice  sanguinis  et 


blimitns,  omnii>otenlia;  cujus  prufiiuiliias,  inscmla- 
bilis  sapienlia  cst.  Confige  illi  manus  mcas,  cl  pedes 
meos,  et  lotam  formam  passionis  lux  servo  tuo  •'• 
induc.  Da  mihi,  obsccro,  conlincre  aboperibus  car- 
nis,  qtixodisti  ;  et  facere  jusliliam,  quam  dilexisli; 
cl  in  ulroque  tuam  quxrere  **•  gloriam,  ct  sinistram 
quidcm  mcam  cl.ivo  lcmperantix,  dexteram  vero 
clavo  jusiitix  in  illa  sublimi  cruce  coufixam  arbi- 
trabor.  Da  mcnli  mcx  jugitcr  meditari  in  lege  lua  , 
ct  omnem  cogitatum  jugiter  jactare  •"  in  le ;  et  dcx- 
terum  pedem  roeum  eidcm  ligno  vitx  pru<!entix 
clavo  aflige.  Da  ut  ministram  **■  spiritns  mei  sen- 
siialitatem  ncc  enervel  labentis  vilx*"infelix  fclici- 
tas,  necconlurbelperennis  vitx  prxmia  felix  infeii- 


aqux,  amorem  luum  •**,  cl  fratrum  mcorum.  Postre- 
mo  et  munda  sindone  primx  stolx  spirilum  meuin 
involvc,  in  qua  rcquicscam  ingrediens  ad  lc  in  locum 
lahernacnli  admirabilis  (Pia/.  xli,  5),  et  ahscondas 
mo,  donec  pcrtranseat  f.iror  lnus  {Itai.  xxvi,  20). 

Die  autcm  terlio  ,  post  dicm  laboris ,  posl  diem 
simplicis  glorix,  manc  *"  prima  Sabbali  perpetui 
inter  filios  luos  me  indignum  rcsuscila ,  ut  in  c.arne 
mea  vitleam  clarilatem  luam,  cl  adimplcar  lxlilia 
vulius  lui  (Psal.  iv,  11).  0  Salvator  meus,  et  Deus 
iuetis,  venial,  vcoiai,  oro,  icmpus  ,  ut  quod  nunc 
crcdo,  relcvatis  tandem  ocnlis  aspiciam,  quod  minc 
speroeta  longe  salulo,  apprcbcndam ,  quod  nunc 
pro  viribus  meis  dcsidero ,  ulnis  animx  mcx  ain- 


citas,  et  sinisler  qtioquc  pes  meus  fortitudinis  clavo  B  plectar  ac  dcosculcr  ,  et  amoris  *"  lui  abysso  totus 


absorbear.  0  Salvator  meus,  et  Deus  meusl  Sed 
nunc  interim  bencdic,  anima  mca ,  S.dvatorem 
tuum;  et  maguifica  nomen  ejus,  qund  est  sancuun, 
et  sanclissimis  dcliciis  pleiium. 

0  quam  bonus  ct  suavis  es ,  Domine  Jesu,  animx 
quxreini  le,  Jesu  redeinplorcapiivonim  *",  S.dvator 
perdilonim*",  spcs  exsuluro,  laboranliiim  forliludo, 
anxiali  '"  spiritus  lalitudo,  animx  lacryinosx  et 
post  te  in  sudore  currentis  dulce  solalium  et  suave 
refrigcrium ,  corona  triumpbantiuin  ,  unica  merccs 
el  Ixlitia  supernorum  civium  "T,  uberrimus  fons"* 
omniumgratiarum,  inclyta  proles  summi  Dei.  Sumine 
Deus,  le  bcncdicanl  omnia  qux  in  rcelo  sunl  snrsum, 
etqux  sunt  in  "•  terra  deorsum;  qnia  magnns  es 
C  lu,  et  magnum  nomen  tuum.  0  immarcescibilis  de- 
cor  Dei  cxcelsi ,  et  purissima  claritas  lucis  xternx  , 
vita  omnem  vitam  vivificans,  lux  omnc  lumcn  illu- 
minans  cl  conservans  in  perpetuo  splcndorc  mille 
millcna  millia  *c0  Itiininuii»  fulgcnlia  anle  *"  lliro- 
nuin  divinx  *••  inajrstalis  lux  a  primxvo  diluculo. 
0  xternum  et  incessabilc ,  clarum  el  dulcc  proflu 
vium  fonlis  abscondili  ab  oculis  •"  inortalium,  cu- 
jnsunda  sinc  orlu,profundiim  sincfundo.cujus  almm 
sinc  lermino,  cujus  lalitudo  incirconsTiptibilis,  cu- 


in  cnice  tenebilur.  L't  autem  el  spinarum  capilis  lui 

atiqua  in  me  similitudo  appareat ,  delur  ,  obsecro, 

tuenti  mex  el  salubris  poenitcntix  comprnctio  ,  el 

alienx  miserix  compassto,  et  stimulus  zeli  xmulan- 

lis  quotl  reclum  est  coram  te  ,  et  ad  te  convcrtar  in 

xrumma  mca,  dum  lriplex  milii  configiiur  spina 

(Ptal.  xxxi,  4).  Libel  ul  el  spongiam  per  arundinem 

ori  meo  porrigas,  et  aceti  amaritudinem  gttstui  meo 

adhibeas.  Libel  ut  pcr  Scripluras  luas  rationi  meae 

conferas  gustare  et  vidcre  quomodo  florcns  hic  mttn- 

dus  lanquam  spongia  inanis  cst,  et  omnia  concti- 

piscentia  ejus  aceto  nmarior.  Ita,  Paler,  in  ine  fiat, 

ul   calix  islc  Dabylonit  aureus  inebiiant  *"  omnem 

terram  (Jcr.  u,  7),  nec  inani  me  splendore  seducai, 

nec   fal-a   dulccdinc  inebriet ,  qucinadmodum    eos 

qui  tenebras  luceni,  et  luccm   tenehras  ,  amarum 

dulce ,   ct  dulcc  amaruni  arbilrantur  (Isai.  v,  20). 

Yiuum  myrrhainm  •"  snspeclnm   est  inihi    pro  eo 

qnod  tu  ex  eo  bilicre  no'uisti  ,  forie  qith  nimiam 

Jtccrbitatcm    **" ,    criicifixorum    luorum    indicabal. 

Tux  quoqnc  vivificx  morti  scrvuin  tuum  *^T  c<  nfi- 

gnra  ,  facicns  in   me  ul  moriar  qtiidcm  pcccato  se- 

rnndum  carm-m  ,    vivam   aulem  juslilix  sectindtim 

fpiritum.    Ul  aulem    inlegram  crucifixi   imaginem 

portare  me  glorier:  illud  quoquc  quxso,  quod  "•     j*is  purilas  impcrturbabilis.   Eructat  le  •"  cor  Dei 

postmortcm  tuam  insatiabilis  malitia  impioruin*"in      allissimi  de  sux  profundilalis  impenclrabili   abys- 

lecxcrcuit,  hancin  mc  similitudincm  cxprime.  Vul-      so,vila  vitam  ,   lux    luccm  ,  Dcus  Deum,  xlcrnus 

nerel  cor  meum  vivus  ct  eflloax  sermo  tuns  pcnctra-      xtcrnum  ,  iminensus  immensum  ac  per  omnia  sibi 

bilior*Momiiilancca  acutissima.el  pcningcns  uspie      coxqualem  ,  el  dc  plenitn.line  ttta  omncs  acccpimus 

ad  intcriora  animx  mex  (Ilebr.  iv,  12)  producal  cx  q  (Joan.  i,  16).  Tc  cnim,  largissimc  fons  omnis  booi, 


VARLE  LECTIONES. 


«''Ilf  famiilnm  luum  mi.sr-rvo  tun  «k*Tuamqtixrcns  wu.  Hnimqiirerero  "'  Mciimjactarcms.rogiterjaclaro 
•*■  Miniurnm  m«.  minisleritim  *'•  PraMOlia  v.t.v.  m$.  labrnlis  vitx  •**  Aiircus  incbnans  ms.  omxUU  anreus 
•»•  Cuin  follc  mixtiim mi.  omiilil  •*■  Invid.x  el  ncqinl.x  ms.  omittit  "T  Morii  famt.lum  luiim  m*.  morti  scrvum 
Hiiim    •••Onoqucquodwu.  quoque,  qii.rso,  quod    "•Judxnriimimpiorum  wu.oniitlU    Jiidxonim  „??} 

penelrabilior  wu.  omittit  et     *"  Tuum  Dominr  et  ms.  omillit   Dominc     **'  El  mane  ms.  omilttl    el  Et 

in  amnris  mi.  cl  amoris     *"  Caplivontm  mt.  ponlito.um     ••*  Per.lilorum  m.  rc.len.plorum  Angnsliali 

mi.  anxiali  •"  Lxiilia  omnit.m  m.  omtilU  omnitim  •••  Ubrrnme  foM  *M.  ttbcrrimus  fons  **  Et  OjUtt 
in  mt.  etqoa  imi  ln  •*  Uilleoa  roiUU  m.  tmitih  nnllia  *"  Loroioum  fulgenua  anle  m.  Immna  anie 
•**  DiYroilali»  «u.  d.vin.T  majeaielii  *"  Octtlis  nostris  m».  eculi»  «orlaliaro  J**  Qm  aolui  orlum  neacil, 
fundo  carei,  circotnscrlpiionii  lerroinum  non  i.abct,  nihil  periurbalioola  admillii.  brnciavil  tc  m.  cujua 
nnda  aiiM  orto,  profiro  ium  line  fnndo,  ctijn.s  altum  siue  icrmnio,  cujus  latitudo  incircumsciipiilnlis,  ciqns 
puriui  Ireperiurhebilis.  Kructai  le 
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•cplemplirl»grall.«  i.r.iio.uiii  Uiinm,  tr  .  iiiqiuin -'•,  A  M*d  "'"  '"""  '"';".  "■ ""'-  ''■ 

pilHsiine  spinltii,  dcpicrni    "l   »»  <|"''  l"°  f'^'1""' 


inc.i  iii  VtrlltU  ii.ajcHlaii»  In  i  mlnui   Inlouoii,  <•» 
ln  prOCOplil  Doniinicia   inlellec.la  rjer  l.uciviam  «  ir 
nis  nc-l.vi ,  tn.i    IIK1  visilalunii'   illuMrarc   di^iici  is  , 
i|iiiImih  c.t  inc  dceeulcr  l|  iiuln  iin  i  ss.hic  i  urn^  .iiii 
incii|iic  cnoiis  iici    te   misci  koiiIihii  coiisci|ii.ii  ,  ul 
pcr  |0,  tiuriii  iii  \h'\  iciiIomi  Iiiijiis  vil.c  p«jll|0  in  .invi 
liinn  advotavi  ,  sinrt   n.iufr:t|/io   id  porliun  pci  cniiia 
rcquiei  perducar.   Te   itaijuc,  Palcj  t  lcincnlissiinc  , 
pclo.ulqui   nic  priiiiilus    cic.isii  ,    |ici    ptHlCMB 
Unigcitili  lui  221  recrcasti  ,  qui  qiiidqnid  ad  lau- 
ilcm  luani   itcrlincl,   mc   cogitarc  facias  61  amarc. 
Sod  quia  fragilis  sum,  ncc  POMMB  perficeru,  6odula 
laincii  confessiono  CODOOdn  M  sluderc ,  ul  rcde.it 


iloeorc      '    inmcn  nou  »ine  Rraiu.  Dulci»  ln  rii 

lirecliiorum  <  virmlctis  niint  brarhia  nobt» 
liisiini.il  quotl  ainploi  I  IHMtTM  ipv*  drM.lrr»i,  «4 
i|.i.i  .i  f'i.  ii.    viilclnr      0    i"i  '/'H    lnburatit  el  oneruti 

oni,  vmiic  •  i  i.  Ihii [MlllL  U|  *H)  micr  Ur  | 

(  |,  ,  i.k.i,  nilci  .iii. pU  VUS  niCO»  :  ffdl  Afl  qniJ  ItJ  . 
tn,  ,iini  inlra  brtObU  inrj  .  oin/rrarr  vov  vrnilr 
ci^n  onnics  :  Dtfllll  liincii  tc|,»lli,  quia  nolo  nctr- 
lcm  MMffOfil,  tfd  u(  tomfflilf  |  tl  rival  (h.ierli. 
xxmi,  il)-  lleli(t(r  enirn  me>r  tnnl  tttc  cum  /i/m 
Iwminum  (l'rnv.  VIII,  M).  Dulri»  in  apcrtion.  IOlO> 
ipOrllO  sioiii.lctn  illa  r.'\.lisil  nolns  divilia» 
lionilalis  mi  .  iliaritaiein  «r.iliccl  corili»  bui  crga 
Iios.    DttkJl    iti   confixione  pciltun  elavouno;  quia 


plionis   ac   salv.ilio.iis  lux   g.aliain  consequar.   i;i  jj  pcr  lioc  nobis  quaji    ila   loquiiur,    rr.cc    si    puialis 


quidquid  dcinccps  operis  agam,  01  lua,  cl  per  luaiii, 

cl  in  lua   grtlil  a.i  laudcin   luniu  loium  pci  vcniro 

facias ,  ineqiie  deinreps  luere  I  pcccalis,  ct  in  boni» 

operibus  validiorein  cssc  puccipias,  cl  ul  qiianditi  in 

lioc  corporc  vivani,  aliquid  servilii  libi  scmper  cxhi- 

bcam.  Posl  cxitutn  vcro  aniinx  mc.c  I  corporc  vc- 

iii.ini  uinnium  pccealortiin  conscqni  cl  vitam  ;cler- 

nam  mc  pcrcipeic  concedas.  IVr  cum ,  qui  letum 

vivil  ci  regnat  pcr  oinnia  fUBCttll  sx'Culorum.  Aincu. 

MEDITATIO  X. 

De  patsione  Cltristi  (2) 

Dulcis  Jcsus  iu  incliualionc  capilis  cl  inorte,  dulcis 

in  cxlcnsione  hrachiorum,  dulcis  in  aperlione  latc- 

ris,  dulcis  in  conlixionc  pcduin  clavo  tino.  Dnlcis 


qina  fngerc  dcUcani.ct  IdttQ  3''  mc  MOidOfl  lanlali», 
scienlcs  quia  stiin  iiiiin-  vclox,  cl  sirul  liinnulu»; 
videte  quia  pciles  mci  rlavo  MO  coi.fivi  mhiI  ila  ul 
oiiinino  non  possim  fugerc  vos,  quia  niiseru  oidia 
mc  omnino  ligalnm  lcnct;  ncc  fugiam  vos  ul  nic- 
ruerunt  peccala  vcslra,  quia  manus  mex  clavis 
confixx  sunt.  Hcnignc  Jesu.  Ininiilis  Dominc,  pio 
Doniinc,  dulcis  in  orc ,  dulcis  in  corde,  dulcis  in 
aurc,  inscrutabiliter  el  incnarrabilitcr  amacnu», 
pius  ct  miscricors,  polens,  sapiens,  bcnignus,  lar- 
gus  sed  non  prodigus,  valdc  dulcis  el  suavis.  Solus 
es  sumniiim  bonum,  speciosut  (orma  pra?  filiit  ho- 
minum  (Psal.  xliv,  5),  pulclier,  et  dccorus,  ct 
elcctus  ex  millibtis  (Ca;ii.  v,  10),  et  loius  dcsi.le- 


in  ii.clir.alioiic  capilis:  inclinanscnimcaptil  incrucc,  C  rabilis  (ibid.,  16).    Pulcl.rum  pulcbra  dccenl.  0  mi 


qtiusi  dilei  i.c  su;c  dicere  videlur  :  0  dilecla  mca, 
quolics  desidcrasti  frui  o.-ctilo  oris  mci,  minlians 
mil.i  pcr  sodalcs  mcos,  osculclur  me  oscttto  oiis  sui? 
(Cant.  i,  1.)  Ego  paratus  sum,  capui  inclino,  os  por- 
rigo,  osculare  quanttimiibci  :  nec  dicas  in  cordc 
tuo,  lllud  osci.lum  non  quxro,  quod  cst  sinc  spccic 
et  decore;  scd  illud  gloriosum,  quo  scmper  frul  de- 
siderant  angclici  civcs.  Noli  sic  errarc,  quia,  nisi 
primo  osculalum  fuciis  illud  os,  ad  illud  on.uino 
pcrvouire  non   potcris.    Igilur   OSCnlire  isiud  os, 


Dominc,  nunc  lola  anima  mca  desidcral  in  IO> 
plexus  luos,  ct  oscula.  Nihil  quxro  nisi  leipsuni, 
quamvis  nulla  mcrces  rcpiomitterctur;  licct  infcr- 
nus,  ct  paradisus  non  cssent,  lamen  propter  dulccm 
boniiatem  tuain,  propter  tc  ipsum  adhaerere  vellein 
libi.  Tu  conlinua  medilalio  mca,  vcibuin  mcuui, 
opus  mcum.  Amen. 

MEDITATIO  Xt"«. 
De  redemplione  humana. 
Anima  Chiisliana,  ar.ima  de  gravi  morlc  rcsus- 


VAKIiE   LECTIONES. 

•*"  Lumcn  :  Tc,  inquam,  etc.  ms.  Flumen  de  Thesauris  emittis,  cujus  dulcore  suam  hujus  nostri 
maris  quo  jietimiir  omiram  silsaginem  nostraB  infirmililis  miligaro  digneris ,  fiumen  olci  laniti;e , 
fluincn  vini  mciacissin.i.  Torrens  ignci  vigoiis,  Spirilus  Paraclyins  a  le  et  Patre  par  utrique  in 
orbc  iransfiiiulitur,  oini.ia  rcplens,  omnia  contincns.  Spiritus  ex  te,  Spirilus  ex  Patre,  u.ius  ex  ain- 
hobus,  iinicus  ambos,  ul  pote  amborum  individttl  conncxio,  vivilictim  ghiiiiiium,  nmplexus  indissoIuUilis, 
el  pax  omnem  sensum  exuperans.  llinc  esl  lorrens  volupiatis  luao,  Doinine,  qno  delicaiam  illam  el  glorio- 
s.un  civitatem  Jerusalem  quae  sursum  esljugiler  potas  ct  lxtabunda  cUrietalc  aesluare  facis,  ul  lihi  juUilcnt 
hvninuni  inccssabilcm  luciila  ilia  eiflan.mca  organa  in  vocc  extillalionis  ct  confessionis  et  sono  cpulaniis. 
Ejns  desiderabilibns  guilis  rcfocillare  siccai  faiiccs  exulis  populi  Itti,  Domine,  ct  le  jugiter  expectanl.  Si- 
nilo,  prccor,  el  catelli  hibant  dc  stillis  qua:  cadunl  dc  mensa  dominorum  suoi  i.in.  Rorale  ca>Ii  de^nper,  ct 
imhrcs  pluant  justtim,  illud,  Domine,  quo  aesluare  fecisli  inclyias  pr.inittaspopnli  ttii  in  insigni  soleniuitalis 
BOSlrac;  illo  nos,  quscso,  Dominc,  igueo  s:il!icidio  purga,  illumma,  inllamma,  exliilara,  coiifirma  ct  uni  conla 
credentium  libi  ut  sinl  unum,  iiniim  sapiaut,  uniim  iiiianimiter   qiucranl,   el  apprebendant,  el  videant,   el 

riossidcant,  el  benedicant  te  Dcum  Deorum  in  Sion.  Et  libi  inclytc  Jesu,  summe  et  optime  Jesu,  cum  Deo 
'alre.  et  Spirilu  sancto,  sancke  cl  iiiilividu*  Triniiali  gloria,  graiiarum  aciio,  bonor  et  imperium  in  saccnla 
B9ecnb>rum.  Amcn  *••  Collala  csl  cum  mss.  Yict.  1'lutan.  Dec.  Corb.  uitc  S.  Mariini  Tornacensis  :  ntS. 
hledardi  Snessionensis  :  unp  Val-luc.  uno  Floriac.  el  uno  Cislerciensi :  cum  Edilione  Sommaiii,  el  cum  Edi- 
tione  Cothica.  De  Rcdempiionc  humaua  inss.  Yict.  1$.  etCorb.  100.   Mcdiiatio  deprecativa  cx  tecorda- 


NOT^E 


(2)  Ex  bibliotl.cca  Yaticana. 


7^3  S.  ANSELMI  CANTUAR.  ARCIUEP.  OPP.  PARS  R.  —  PAR/ENET.  LT  ASCET.  76* 

ciint.i,  nninta  de  misera  tervilote  sanguine  Rci  **T  A  dialiolus  se  falleret  ?  Sed  utique  sicut  verilas  nullum 

fallil,  ita  non  inlendit  ul  aliquis  sefallal,quainvishoc 


redcmpla  et  libcraia,  excita  mcnlcin  tuain,  mc- 
mento  resuscilationis  tuae  •••:  rccogita  redcmptioncm 
et  liberaiinnein  luam.  Relracla  ubi  cl  qu.e  sit 
Tirttis  salvationis  lu%  ,  versare  in  mcdiiatione 
ejus,  delcclare  in  contemplationc  ejus ,  exciile 
fastidium  iuum,  fac  viin  cordi  tuo,  intende  in 
lioc  meniem  luam;  gusla  bonitat-.m  Redemptoris 
Uii;  accendere  in  amorem  Salvatoris  lui.  Mande 
favnm  verboriim,  snge  plusquam  melliliim  saporcm, 
gluii  salubrem  dulcorcm.  Mnnde  cogilando,  suge 
intclligendo,  gluti  amando  el  gaudendo.  Laelare 
mandendo,  gratulare  sugendo,  jucundare  glutiendo. 
Ulii  ergo,  el  qnae  est  virius  et  foriiludo  salvalionis 
tuce  *S9  ?  Certe  Christus  le  resuscitavit  «ro.  Illc  bonus 


dicalur  facerc,  c.um  permiltit.  Non  enim  assumpsisti 
liomincm  ul  tc  nntum  nperires,sed  ul  ignolum  apcri- 
res.  Vertim  Detint,  vcmm  Imminem  le  dixisli,  et 
222  opcribus  ostendisti.  Res  per  seocculta  fuit, 
iion  sludio  occultala  *** ;  non  sic  est  facta  ut  abscon- 
deretur,  *cd  ul  suo  ortline  perficcreliir;  nec  ul  ali- 
quem  M1  dcciperet,  scd  ut  quemadmodum  oporlebat 
fieret.  Et  si  dicilur  occulta  *at;  non  es!  aliod  quam 
non  est  omnibus  '"  revclala.  Nam,  etsi  veritas  non 
omuibus  se  manifcstal,  nulli  lamen  se  negal.  Ergo, 
Doinine,  uec  u(  fallcrcs,  ncc  u;  aliquis  sc  fallcret,  sic 
fecisli ;  sed  ut  facercs  qnoii  el  qnomodo  facicndom 
erat,  per  omnia    in  verilate  pcrslilisli  M\  Qui  ergo 


Samarilanus  le  sauavil  *TI ;  ille  lionus  amicus  auiina  B  se  fefellil  in  tua  verilale  ;  non  de  le,  sed  de  propria 
sua  te  redemil  el  libcravit  ■*•  :  Cbrislus,  iiiquam.      queralur  falsitale. 


Ergo  virtus  salvationis  luae,  virlns  <sl  m  Cliristi. 
Ubi  esl  liaec  virtus  m  Clirisli  ?  lliqtie  comua  in 
manibus  ejns  :  ibi  abscondUa  esl  foriiiudo  ejm  [lla- 
bac.  iii,  4).  Cornua  quidcm  in  manil.us  ejus  ■*•;  quia 
brachiis  crucsconfha?  sunl  mtnusejtis.  Quae  atiiem 
foriiiuilo  in  lania  inlirmilate  ?  Q.ise  altiludo  iu  ania 
buniiliiale?  Quid  veiierabile  iu  tanlo  cone  npt;i  ? 
Se  I  cerle  ideo  ahscondilum  *T8,  quia  in  ii.firmilaie  ; 
idco  ccJatuin  «7T,  quia  in  bumililale;  cl  idcooccul- 
uin  ,7i,  quia  in  conieinplu.  0  forlilu  lo  abscondila ! 
Iioniiuem  in  crnce  p-ndeuicm ,  sutpendere  niortem 
ajternam  genus  buma:.u:n  prementcm  ,  liominem  li- 
gnocunfixum  ST*,  defigcic   mundnm  pcipciu.-c  niorli 


An  diabolus  habcbat  juste  nliquid  adversus  Deum, 
vel  adversus  bomincm,  propier  quod  Deus  prius  de- 
berct  *"  adversus  eum  pro  homine  boc  modo  tgere, 
quam  aperla  lorliludine  :  utdum  ille  juslum  homi- 
ncm  M*  injusle  occideret,  juslc  potestaiem,  quam  su- 
per  iiijusios  babebat,  pcrderel  ?  Sed  ccrle  diabolo 
nec  Detis  dcbehal  aliquid,  nisi  pocnam  ;  nec  hoino, 
nisi  vicem  :  ul  MT  quemadinodum  ab  illo  se  facile 
permisil  vinci  peccando,  ila  illnm  vinceret  usque  ad 
difTicuitalcm  morlis,  jusliliam  inlegram  scrvando. 
Scd  el  boc  nonnisi  Deo  debebal  bomo.  Nam  nou 
peccavit  ailveisus  diabolum,  sed  adversus  Dcuni; 
ncc  hnmo  dialioli  erat,  sed  el  bomo  ct  diabolus  Dci 
aflixum.   0   celala    polesias  \    bominem  damnaliim  M  eranl.  Sed  clquoil  diabolus  vcxabat   homiucm,  non 


citm  latronibns  talvare  hoiiiincs  damnaios  cmii  d;c- 
monibus!  Ilominem  in  palibulo  exlensum  omnia  tra- 
here  ad  seipsum  !  Ovirlns  occtilta  !  unam  animam 
emissam  in  lormenlo,  innumerabiles  exirahere  de 
infirno,  homincm  mortcin  corporis  buscipere,  cl 
MOftOM  animarum  perimere. 

Cur,  bone  Dominc,  pie  Redcmplor,  poiens  Snlva- 
lor,  cur  tantain  viriutcm  opcrtiisti  lanla  liumililalc/ 
An  ii l  falleres  diaboluM,  qni  fallcndo  hominemdc- 
jecitde  paradiso?  Scd  ntiquc  vcritas  iiullum  fallil. 
Qui  ignorai,  qni  non  credil  veriiatcm,  ipse  se  fallil  : 
qni  vlilel  vtrilalcm,    cl  odit  vrl    conlcninit,  ipse  sc 


iioc  faciehat  zclo  jusliliae,  sed  nequilia3  ;  nec  jubcnie 
Deo,  scd  permilteute  :  non  diaboli,  sed  Dei  jiislilia 
exigenle.  Nihil  ergo  erat  in  diabolo  cur  Deus  ad- 
vcrsus  cum  ad  salvanduin  bomineiu  fnrtiludiDcm 
snam  cclarc  aul  differre  dcbcrct. 

An  aliqua  necessilas  cocgil  ut  Aliissimus  sicse 
humiliarct,  elOmnipotcns  ad  facicudum  aliquid  t.in- 
tum  laborarel  ?  Sed  omnis  neccssi  as  et  impossibili- 
tas  ejtts  subjacet  voluniali.  Quippo  quod  vuli  nccesse 
csicssc;  ct  qnod  non  vtili,  iinpossibilc  csl  esse. 
Sola  crgo  voluniaie  :  ct  quoniun  volun'as  cjus  m 
semper  bonaesi,  sola  fecil  liocbonit.ile  '**.  Non  eniin 


fallil.  Vciitas  ilaque  nnlliim   fallit.  Au  ideo,  ut  ipsc  D  Deus  agebal  ut  hoc  modo  bominem  salvum  facerel; 

VARIi-E  LECTIONES. 

lionc  Dominii  .«•  Passionis  nts.  Thu.  Contemplatio  Redemptionis  llumaiinr.  m*.  Hec.  0.  Mcdilalio  Ansclmi 
dc  bumana  Rcilempimnc  ■*.  C.isicr.  Medilalio  BMMMM  Rcdemplioms,  eiliia  ab  Anseimo  arrhicpi- 
•copo  nit.  Vul-luc.  Mcdiiaiin  Redcmplinnis  noslnc  Edtl.  C.otli.  de  Re.lempunne  gencris  lnimani 
447  Cbrisli  SoMJMMM  MM.  Hec.  Vul  lnc  S.  Med.  Flor.  Dd  Sanguine  m  RetMdtaliMNt  Ur.r  ms».  Vicl.  10. 
rcsiirrcriionis  lOB  *M.  Tom  suscitationis  lu.T  *M  Salvaloris  tni?  mss.  Salvaiionis  ln;e?  m  Tc  susci- 
lavil  mn  lc  resns.  iiavit  •»•  Te  sanavil  wi,  Torn.  te  s;ilvavil  *TI  Tc  libwivil  mi<*.  le  reik-mii  cl  liber.ivil 
,T*  Salv.iiionis  lu.r  esi,  iiss.  Tmn.  S;.lv.ttoris  liii  *Ti  Ul<i  csl  virtus  tnss.  ubi  csi  li.ec.  vinns  nts.  Torn.  ubi 
«sl  argOVirlUI  Ml  ln  H.MiillM,  ibi  m»*  in  mamliiis  cjns  :  ibi  M"  Idco  ahsrmiililnm  ms.  tvrnac.  omnino 
abacoudiliini  •"  I  l  idOil  OOlalUM  nns.  Vtct*  1G.  Vnl-luc.  i.iMcr.  ideo  cclaiiiin  »«j  Tornnccn*.  oinniiio  cela- 
liiin  ^7'*  l.lco  occiiltum  nu.  Vicl.  10.  cl  itlco  occulliim  Mf.  Torn.  oiiininn  nci  nlliiin  "*  lu  Mgau  (Onlivnm 
»  llcc.  0.  et  TUu.  Iigno  crucis  eOoRlOM  nha  nns.  lipno  coiilitiini     ^*0   Sliulio   occnlla    mss.   sliidio   oc- 

cnll.il.1  **•  Nec  aliqucm  MM.  cl  T.dii.  Cnih.  m  c  nl  aliqticm  Som.  ne  aliqiiem  M  Dtcitur  OCCultala  im*. 
i.orb    (liriliii  OCCUlla     m  Nnn  cst  oninilins  nm.  Torn.  non  csl  nobis      m  Pci  omnia  in    vcnlale  j»cislilisii 

Mf.  Flor.  in  veriiaie  MMiia  prMsliliaii    m  Priot  ileberel  m$.  tior.  poiius  dclxirct    **•  Dum  iilecium  illnm 

li  ■miiii-iii  MM.  diim    ille  jiislnm    liominem      m  Nisi  vinccic  ita  ul  M*.    iiisi  \  k  rin,  ul     m  Quoniam    omnis 
VOlonlatMM   ');/>.   Vtil-luc.   Ftor.  quoiiijni  votiinlas  Ojui     m  Tccit  hoc   volunlalc  mts.  fccil  hoc  bo- 
iiC  mt.  Toin.  Ii.tr  fccil  bonilalc 
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•ed  humana  Mtura  indigflbll  ut  hoe   modo  Pro  sa-  \  «pinndo   Mlfare  drhrnl     rum   ist,  qui   ram  non  <l«v 


lnl.ii  .nl  ,M.  !Non  rgrbal  Dons  Ul  laill  labonosa 
pjlcrrlui  ;  si-il  iiiiIikHmI  liomo  ul  ||fl  Dro  rroonri- 
liaretur  ••• ;  iieo  oj-elial  Deus  ol  sic  liiiiinli.irrlur,  tril 
indigebat  liomo  ul  sic.  ile  proftimlu  nifiTiu  «rut  ri*(»tr. 
Divina  natura  luiiuiliori  aul  laborarc  nonrgoit,  nec 
polliit.  Il.re  iinnn.i  liomanant  nilnrain,  nl  a.l  Ihm: 
irnlilucrelur  proplcr  qtiod  facla  rral,  neccaftc  rrat 
facere  ;  «rd  nrc  ilia,  nrc  quidquid  Dru»  non  esl,  po- 
Irrat  ad  hoe  sulbcrre.  ^ain  liomo  ad  hoc  «|iiod  imii- 
tiilu*  cil,  non  rrslifuilur  :  si  non  ad  simil  ludinmt 
angclorum,  in  quibus  nullnn  ost  pcvi  aiuiri  ,  provohi- 
lur  •••,  ijiitul  csl  impniAihilc  fleri,  ni»i  oinninni  per- 
crpia  •••  piTrntorum  remiv  iiino ,  qna:  non  fit ,  n  li 
prxcedenio   iulegra  tailafacl  onc  :  quaui  satlsfactio- 


bel.ai,  rlMnal.ijii', vu  .11   | i.      iii,      il.i  il|j 

ta.ni  propler  juiilluni  apoulr.  Minlinrrrl.  f » .- 1 1 . i  ioi|do 
Imiiiaiia  naliira  Dro  in  illo  lioinior  ■.[xintc  rl  noii  n 
drhiUi  qiuxl  Mium  rrji,  nt  rriliou  ici  •..•  in  aliit,  iri 
quihm  qtiod  ri  deliiUi  eiigebattir,  i.-<l  lerr  noo  ba- 
behat.  In  omnihiia  l.r.  divina  natnra  uon  rsi  limni 
liala,  sril  humuna  rst  rialtala  :  orcct.1  ilb  iiiii.unula, 
acd  ikla  cst  niiMTii-.orilitcr  ailjui  l. 

Nrc  liumana  nalnra  in  iMo  liomine  passa  en  ali- 
quiiiulla  neccsiitalc,  sctl  ioia  libcra  volmttale.  Ncc 
alicni  violrnli  r  sm  i  nhiiii  ,  scd  sp.)n(.iu''a  bonitate 
'*'  a  I  lionorcm  Dei  ct  ulilitatrni  alionim  liominum, 
qux  illi  mala  voltinlvle  sunlillala,  laudahilitrr  r| 
niisericonliicr  «iisiinuit ;  ncc  ulla  rogrnic  obcdicn- 
hcm  talom  oportct  c»se"\  ul  pccraior ,  :mt  i-l-quis  \\  lia,  ised  polcnli  dispoucnic  sapicnua.  Non  rnim    illi 


pro  illo  dcl  nliquiil  Deo  dc  suo,  qmxl  dcliiium  non 
lit,  quod  aupcrct  omnc  quod  Dctis  non  est.  Si  eniin 
pcccaro  rsl  Detim  exbonorare;  el  lioc  hoino  farerc 
non  dcbet  "•,  cliamsi  nocesse  essct  quidquid  r$t, 
quod  Deus  non  cst,  pei  irc  :  utique  vcritas  immuia- 
bilia,  el  aperta  ralio  exigil,  ut  qui  peccat  rcddat 
lliqtiid  Dcopro  honorc  ahlalo  niajus,  quam  sil  hoc, 
pro  qoo  illum  cshonorare  non  drbuil.Qiiod  quoniam 
humana  nalura  sola  non  lialwb.a ,  ncc  siii"  debita 
satisfaclionc  reconciliaii  polcntl.  Ncjuslilia  Dei  ••• 
in  rcgno  «oo  peccalum  iiiordiii:t:uni  iel'n>,ucret, 
snbvcnii  bonitas  Dei,  el  cam  in  siuun  pcrsouain  as- 
sumpsil  Filius  Dci  ul  in  oa  pcrsona  '"  csscl  homo 
Deus,  qui  haberel  qtiod  supcraiet  non  soliim  omnem 


liomini  Pater  ul  niorcrclur  cogondo  pnccrpil  ;  scd 
ille  qnod  Palri  placiliiniin  el  honiinibits  profuluruni 
intcllctit,  hoc  spoute  fcciC  Non  enim  ad  lioc  eum 
cogcrc  poluil  Pater,  qtiodah  eu  exigcre  non  debuil; 
nec  Palri  Umtiis  bonor  pounl  non  placere,  ipicni 
lam  bona  voluntalc  Filius  fcponle  oblulil.  Sic  iiaquo 
Patri  liberam  obcilicnliam  cxhiliuil,  cnm  boc,  quod 
Palri  placiturum  icivii,  spontc  facere  voluil.  Deni- 
que  quoni  ni  Palcr  ilii  hauc  bonam  vobinlaleni  «l«- 
dit.  quamvis  libc.sm,  non  bn.nerilo  dicilur,  qui  eam 
ille  vclul "*  prxceplum  Patris  acccpil  Uoc  itaquc 
modo  obeilicns  fuil  Patri  usque  ad  moitcm.  Ei  sicul 
niatidaluin  dcilil  illi  Paler,  sic  fccil.  El  caliccm  '", 
qiicmdedit  illi  Pater,  bibil.    Hxe  esi  enim  peifccia 


esscntiam,  qtix  Deus  non  csl ;   sed  etiam  omnc  de-  C  et  Uberrima  humaiix  natura;  obiwlientia,  cum  voIuih- 


bitnm,  quoil  pcccalorcs  solvcre  debenl :  et  hoc,  cnm 
nihil  pro  se  debcret,  solveie1  pro  aliis,  qui  qund 
debebant  reddcre  non  babebanU  Pretiosior  naiuque 
est  viia  hominis  illius,  quam  omnc  quod  Dcus  nun 
est;  et  superat  oume  debttnm  ,  quod  dcbcni  pccca- 
lores  pro  satisfactione.  Si  cuim  intcrfcctio  ••'  iilius 
auperal  omncm  mulliltidiiiem  et  maguittidinem  pec- 
caiorum,  quxcogitari  possunt  extra  persoiiam  Dci ; 
pal.no  csi  quia  vita  ejus  inagis  cst  bona  quam  om- 
nia  pcccata  sinlmala,  qux  extra  pcrsonam  Dcisunt. 
Ilanc  viiam  boino  iste,  ciim  ex  ilcbito  mori  non  do 
berel  ••»,  quoniam  peccaior  mn  erat,  ^pantc  dedit 
de  suo  ad  honorem  Pairis  :  cum  cam  sibi  auferii 
propicr  jiislitiam  pcrmisit,  ul  cxempluin  nmnibus 


latcm  suam  liberam  sponte  voluutati  Dci  subilit,  ct 
cum  acceptam  bonam  volontaiem  s:n<-  omni  evactio* 
ne  m,  spoitianea  libertale  opere  perfitit.  Sic  homo 
ille  redimil  omnes  alios,  ctim  hoc.quod  sponte  dcdil 
Dco,  computat  pro  dcbito  quotl  ilii  debcbaut.  Quo 
prctio  non  scmel  tanlum  a  culpis  hoino  reiliinitur, 
scd  e;iamqiiolies  cum  digna  ™  poeiiilenlia  rcdierii» 
rccipiiur  :  qux  lamen  poeiiilcnlia  peccanli  "•  non 
proiuiilitur.  Quod  qiioniam  in  crucefacluni  cst,  pcr 
crucciu  noster  Chnslus  nos  redemil.  Qui  er»o  ad 
hanc  (jraliam  volunl  cum  digno  alTecUi  acccJere, 
saivauliir  ;  qui  vcro  illam  conlcmnunl.  quia  dcbituni 
quoddcbcnl  iion  rcddunt,  jusle  damnanliir  ™. 
Eccc,  auiina  Christiana,  lixc  esl  virlus  ™salM- 
ftliis  darel  m,  jiistitiam  Dci  ab  illis  non  csse  dese-  "  tionis  lux,  hxc  est  causa  libertatis  m  tux,  hoc  cst 
rendam  proptcr  morlcm,  qtiam  ex  ncccssilalc  ali       pretiuin   '"  icdeinptionis  lux.   Capiiva    cras;   scd 

VAUUS  LECTIONES. 

•»•  Doroino  Deo  salisfacerct  m$t.  Yia.  ,6.  Val  luc.  Flor.  Citter.  Dco  salisfacerel  m$.  Carb.  sa. 
Usfacerei  ••»  Dco  reconciiiantur  m*.  Cisler.  omitlii  Dco  •••  Peccatum,  provcl.itur  wi«.  Vict.  1$. 
ei  Ftor.  Vilium,  terc  proveliilur  "»  Omnia  pixccpla  mm.  Cem.  Bec.  Vict.  itf.  Vai-luc  ei  Hor. 
oninium  percepta  "•  Oportct  cssc  trns.  Flor.  opoilel  facere  "»  llomo  facere  nou  delkTc!  mst.  Vici. 
16.  et  Ftor.  homo  faccre  nou  debei  ms.  Torn.  facere  Deo  boino  non  deliel  "•  Poteial  •  sic  ncc  illa,  nce 
quicquid  Deus  non  est  ad  hoc  suflieerel ;  ne  ergo  juslitia  Dei  m»*.  poieral  :  n«?  ju>-;ilia  Doi  "T  Ut  in  ea 
pcrsona  m».  Vicl.  40.  at  ea  pcrsona  ,M  Si  enim  lilii  interfectio  mss.  si  onim  ejus  iiiierfccMo  "•  Mori 
non  debcbat  mss.  mori  non  deberct  ,e0  Hominibus  aliis  daict  mss.  omnilms  aliis  darcl  ms.  S.  Med.  omni- 
bus  darel  '•»  Spontanea  voliinlaie  mss.  sponlanea  bonii.ilc  '•'  Eam  vclnl  niss.  ean  illevetnl  ms.  Cisicr. 
ea  ille  velut  '•»  Et  calieem  m».  Tkm.  quia  ealicem  *•*  Omni  eueiiomi  «i.  Thn.  omni  coaciione  '•'  Ciuu 
digna  m*.  Flor.  coiuligna  '•*  Puniicniia  peceati  inss.  poenilcntia  peeoaiui  '•'  Justc  daiimanlur  ims.  Corfc. 
Juste  damnabuntur  '♦•  llxc  est  virtus  mss.  hic  csi  virlus  ™Causa  libciiatis  mj*.  Thu.  caasa  libeiaiiu- 
ius  et  bbertaiis    '"  lloc  cst  pieiium  im$.  Vhr.  bacc  est  prclioia 
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lioc  modo  es  redempta.  Ancilla  eras,  et  sic  es  libe-  \ 
raia  "il.  Sic  cs  cxsul,  reditcta  ,  pcrdila,  rcslilula  ,  et 
morttia,  rcsuscilala.  lloc  mandal,  o  homo7".  lioc 
mminei,  hoc  sugat,  lioc  glutiat  cor  ttium  cum  ejtis- 
dcm  Redrmptoris  lui  carnem  ct  sanguinem  accipit 
os  ruHMM.  Hoc  fac  in  liac  vila  quotidianum  pancra 
et  victtim,  ei  viaticum  luum;  quia  per  lioc,  et  non- 
nisi  prr  Itoc,  el  lu  manebis  in  Cliristo,  el  Chrislus  in 
lc  :  ci  in  fulura  TU  viia  cril  plcnum  gaudium  tuutn. 
Scd,  o  Poioine,  (uqui  utego  viverem,  morlein  susce- 
pisii 7I*  quomodo  Ixtabor  dc  liberlate  mea,  qux  non 
est  nisi  de  vinculis  tuis  ?  Qualiter  gratulabor  de  salute 
mea,  cum  non  sit  nisi  de  doloribus  tuis  ?  Qtiomodo 
gandcbo  de  viia  mca,  qux  nou  est  nisi  de  morte 
tua?  An  gaudcbo  de  bis  qu.c  passus  cs,  el  de  crudc- 
lilale  illorum,  quia  eatibi  feccrtinl?  Quoniam  nisiilii  B 
ca  fecisseni T,B,  tu  passus  non  esses  :  et  si  tu  passus 
non  csscs,  hxc  omnia  bona  T,T  non  essent.  Aut  si  de 
illis  dolcbo,  quomodo  223  de  is,tis,  proplcr  quae 
illa  fuerunt ,  ct  qux  non  cssent,  nisi  illa  fuissent, 
gaudebo?  Sed  ccrle  illorumncquitia  niliil  facere  pc- 
tuii.nisi  quia  tu  sponic  pcrmisisti,  nec  lu  passus  es, 
nisi  quia  pie  voluisli.  llloruin  itaque  debeo  crucieli- 
taicm  exsecrari,  mortcm  et  iabores  tuos  compaticn- 
do  imitari,  pi.im  volunialem  luam  gratias  agcndo 
aroare,  ac  sic  sccure  de  bonsmihi  coUatis  cxsultarc. 
Ergo,  homuncio,  illorum  crudclitalem  dimitlc  Dei 
™  judicio,  et  tracta  de  his  qux  debes  Salvalori  luo. 
Considera  quid  libi  crat,  el  quid  libi  factum  sit,  cl 
pensa  qui  hoc  tibi  fecit,  quo  amore  dignus  sil.  Inliic-  r 
rc  necessilatem  luam,  et  boniUtem  T"  ejus,  et  vide 
™  quas  graiias  redrfss,  et  <|tiantum  dcbcas  amori 
cjus.  In  tcncbris,  in  lubrico,  in  desccnsu  super  irre- 
meabile™  c'  aos  infcrni  eras;  immensum,  el  quasi 
plumbcum  poiidus  pcndens  a  collo  tuo  tc  dcorsum 
tr.ilicbai.  onus  impoilabilc  dcsupcr  tc  prcmebat, 
hoslcs  invisibiles  te  lolo  conalu  impellebant.  Sic 
er.-s  sine  or.siii  auxilio™;  ct  nesciebas,  quia  sic 
conccptus  ct  nalus  cras.  0  quid  libi  lunc  cral !  el  quo 
te  isia  rapicbant;  expavescc  memorando,  contre- 
misee  coguando.  0  uonc,  o  DomiM  ™  Jcsu  Christe, 
tic  posito  nec  petenli,  ncr.  opinanli,  ul  sol  mihi  illu- 
XJSlJ,  cl  mibi  qiiomocio  '**  cr.im  oslendisti.  Alijccisli 
Iilumtium.  quod  deorsani  mc  Irahcbai;  rcmovisli 
onus  quod  ttetoper   mc   premcbal;   iinpellenics  mc  D 
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repulisti,  ac  illis  te  pro  me  opposuisli  ™.  Vocasti 
me  nominc  novo,  quod  mihi  dc  luo  nominc  dedisti, 
et  incurvatum  ad  aspectum  tuum  erexisli,  dicens  : 
Conflde,  ego  te  redemi,  animam  mcam  pro  te  dedi. 
Si  adhxres  mihi,  etmala,  in  quibiis  cras,  cvades  et 
in  profundum,  quo  properabas,  non  cades,  sed  per- 
ducam  lc  ad  rcgnum  mcum,  el  faciam  tc  hxrcdcm 
Dei  ct  cohxrcdem  meuin.  Exinde  accepisti  mc  in 
luitionem  luam,  ut  nibil  noceret  animx  mex  contra 
volunlatcm  suam  ™.  Et  ccce,  cum  nondum  ™  ad- 
hxscrim  tibi,  sicut  consuluisti,  nondum  tamen  in 
iufcrnum  me  caderepeimisisii,  scd  adbuc  exspeclas, 
uladlixream,  ct  facias  quod  ™  promisisli.  Certc, 
Domine,  sic  eram,  et  bxc  fecisti  ™  mibi.  In  tene- 
bris  erarm,  quia  ninil  nec  meipsum  sciebain ;  in  lu- 
brico,  quia  imbct  illis  et  frsgilis  ad  lapsum  peccati 
cram  ;  in  ™  descensu  supcr  chaos  inferni,  quia  in 
primis  parcnlibus  descenderam  de  justiliaad  injusti- 
liam,  pcr  quam  dcsccndiltir  ad  iufernum,  et  dc  bea- 
litudiue  ad  lemporalem  miscriam,  de  qua  cadilur  in 
xiernam  ™.  Pondus  originalis  peccali  deorsum  mc 
trabcbat,  el  onus  imporlabile  judicii  Dei  me  preme- 
bat,  el  inimici  mei  dxmoucs,  ut  me  aliis  ncccatis 
damnabiliorem  faccrent,  qiiaiilmn  in  ipsis  crat,  ve- 
hemcnter  insistebant.  Sic  destilulo  omni  auxilio  illti- 
xisli  mibi,  ct  quomodo  eram  osieudisli.  Quia  el  cum 
ego  iiondum  boc  nossc  ™  poieraui,  alios,  qui  pro  me 
essciiiT,3>  cl  postea  mcipsuui,  anicquam  postula- 
rem,  hxc  omnia  docuisti T,l>.  Plumbum  trahcn?,  el 
onus  gravans  el  hostes  impellciiies  rejecisti,  quia 
peccatum,  in  quo  nalus  et  concepius  eram,  el  dam- 
nationem  ejus  amovisti,  et  malignos  spiritus,  ne 
vim  animx  mex  faccrcnl,  proliibuisli.  Chrisliunum 
me  fecisti  vocari  dc  nomiiie  luo,  per  quod  el  rgo 
couliieor,  ei  lu  cognoscis  ine  iuicr  rcdemptos  luos, 
et  ercxisti  el  levasli  mc  ud  not  tiai»  el  amorem 
ttium ;  fecisli  me  confldere  de  salulc  animx  iiicx, 
pro  qua  dcdisli  animam  luam,  cl  ntibi,  si  le  sc<|uc- 
rer,  promisisli  gloiiam  tuam.  Et  eccc,  cum  noiiduin 
sequar  le,  sicut  consuliiisli,  scd  insuper  muli.i  pec- 
cala  fecerim  qttx  (u  prohibnisli,  adhuc  cxspeclas  ul 
tc  seqnar,  cl  doncs  quod  promisisti. 

Considera,  aniina  mca  '*•,  intcndilc,  omnia  inliiiia 
mea,  qiianiiim  illi  dcbcai  ™  substantia  mca  tola. 
Ccrle,  Dominc,  qtiia  mc  fccisli,   debeo   amori    luo 
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T,;  Et  sir  cs  Uberala  ms.  Thu.  cl  sicul  lihora  faela  cs  T"  Mandal  bonto  MM.  mandat,  o  hnmo,  mt.  Citler. 
niani'ii,o  liomo  "'Aecepit  os  MM.secipil  ns  7U  hiinfutura  mst.  ct  fuiura  71,Moricm  susccpisiims.  Thu. 
n.orlunm  le  frcisli  ™  llli  fenssenl  ms.  Tliu.  illi  ea  feeisscnt  T,T  Hxe  inea  hona  mss  hxc  omnia  bona  ms. 
Thu.  hSM  bom  T"  Dimitle  Dd  MM.  rclini|ue  Dci  T"  El  bcnignitalem  mu.  ri  boniialom  ™  El  vide  ms. 
Vict.  iu.  omillil  T"Subiir  irremoabile..  imiurrsiis,  el  quasi  1115.«;.  Torn.  Ilcc.  GeM.  S.  Med.  snpcr  irremea- 
bile..  mmieiiniiO  et  quasi  TT*  Oinni  auxilio  M||,  nliqna  omni  rousilio  '"  0  bonc  Doniinc  mss.  Torn.  Gem. 
Ilcc.  S  Mtd.  I.tstrr.  0  hone,  o  Dominc  ms.  Vnl-h:c.  O  Dnmine,  0  bone  Josu  (-hriste  T,v  El  qtiomodo  mss.  e» 
mibi  qoomodo  >MOppu3aisti  mt.  Flor.  oblulisli  ^4  Voluntalcm  suam  m*.  Thtt.  voluntalcm  ttiain  T,T  Licel 
adhm  iK.n  nns.  cum  Domlom  T"  El  facias  quod  ms.  Thu.  el  faciam  T"  El  boc  fceisti  mss.  eihxc  fecisli  rai. 
lom.  01  sie,  (ecisti  '  '  Pt  1 '  »li  ■  tfOIB  io  vus.  Vict.  IG.  Vnl-luc.  htor.  el  Som.  peccali  eram.  in  ™  itlcr- 
nammiserian  m$l.   Vict.  1f>.  I.a».  Ikc.  Torn.   Vnl-luc  Flor.  omitt.  miseriam     ™  lloc  noscerc  HIM.  hoc 

■'»  pro  n  ii  Smm.  pro  me  nooMnl    "•  Hae  Mt  oomls  doeoieti  mm.  baeomnie  docoUti    ™ 

■  Irra  nnima  mn  ,tc.  hims.  Flor.  pmpnit  ur  hc   luvlus  :  Ad  HMlOM    Cruccm     ™  llli  debcat  WJJ. 
,1  SommtU.  illi  deheal 
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inri|isiiin  Intnm  ;  qui  i  inc  rcdcini  sli.  ili  hl  0  melp  lUn 
toliim;  quia  laiilnui  piontii i ih,  <l.-l><  u  mclpfllin  10 
Iiiiii   '•',  iino  laiilnni    dtbOO    aiunii    tno    |<Iiim|ii  iiii 

molpton,  qutnlun  la  m  mtjor  me,  pw  qm  dodl* 
sii  lelptan,  <'i  ool  pforalltii  lelpcura  i  >  ■,  prncofi 
Domlue,  me  gutttre  por  imorora  quod  gnoM  ptf 
ongnltloBora  .  lootltm  por  ifloetnm  Quod  moiIo  poi 
Iniellocium  j  pinH  doboo quira  nolponm  lotans  Md 
ncc  (iiiiu  boboo T",  noo  hoo  Ipoon  poooan  pof  no 

rrddcrc  tolutn.  Tr.thc  in«*.  Dominc,  in  amnrrm 
tiiiiin,  vcl  ROOlptan  loliiin.    Toliiui,    quod  mioi  ' ", 

iiiinn  <m  eondltlone;  f«c  totum  laan  diloctlonOi 
Rcee,  Denine,  cortn  to  cst  cor  noun;   oonttar, 

sed  per  sc  non  polcsl;  flC  10  qtiod  i|isinn  iioii  polcsl. 

Aiimiiic  ne  Intro  cabiculun  tnorli  tai,  poto,  qoc- 

ro,  pulso.  Qal  mc  hcil  petere,  f.ic  cl   OOCipOTO.  Djs 

Qooiroro,  di  Invenlre.  Docoipulttro,  iperi  pttttnntl. 

l.ui  il.is,  si  BOgOI  pelenli "  Quis  iiivcuil,  si  qtt.crcns 
fmstr.itur?  Cui  apcris,  si  puls.tnli  clattdis?  Quid  das 
non  or.mli,  si  anioioit)  Itiuin  MgM  oranti  ?  A   (c  lia- 

lico  dettdcrare,  a  te  bibetn  Inpetrere.  Adha?rc  illi, 

.idli.ci  c  iuqioi  iunc,  anima  mca.  Bonc,  bonc  Dominc 
m,  ne  rcjiclM  cain ;  famc  amoris  tui  langocl,  rcfo- 
cill.i  cam,  salict  cani  dilcctio  tOO,  impingucl  cam 
alTcclus  tuus,  implcal  cam  imor  luut,  occupct  me 
totum,  cl  possidcal  toliim,  quil  lu  ni  cs,  cum  Paltc 
cl  Spiritu  sanclo,  Deus  solus  bcncdiclus  in  sxcula 
sxculorum.  Amcn. 

MEDITATIO  XII. 
Dc  humanilate  Christi. 
Jticundilaie,  pictate,  utilitaic  rcdundat  picne  san- 
ciissima  nativilas  cl  infanlia  nostri  Saivaloris.  Ju- 
cunditatc  quanium  a.i  exsulltllonem,  pictate  qnan- 
tnin  ad  passioncm,  utiiilatc  qiianluin  ad  significa- 
tionein.  Quid  cnim  magis  jucundum  quam  ipsuni 
videre  hnmir.em  qncm  esse  constat  bominis  condiio- 
rcm?Qnid  iteruni  cidem  bomini  niagis  dcbct  vidcri 
piutn,  quam  claro  videre  oculo  quod  in  lioc  mcdia- 
lore  Dci  el  bominum  Domino  nostro  Jesu  Cbrislo 
miio  quodam  el  incffabili  inodo  xtcinilas  incipil, 
stiblimtlas  humilialiir?  Concipilur  in  ulero  Malris, 
qui  sempiternus  cst  in  sinu  Pttris.  Natus  ab  ftleroo 
dc  Palre  siuc  tuatre,  nascilur  in  tcinporc  dc  inairc 
sine  Patrc.  Pannisesl  invoiulus,  qui  stirpibuset  ar- 
boribus  tcrram  veslivit,  luminaribus  ccelum  orn.i- 
vit,  mare  piscibus  implevir.  Quera  ceeli  cceiorum 
capere  non  possunl,  prssepis  angusiia  contincltir, 
lacic  nnatcmc  nutritur.  Prolicit  sapienlia,  cujus  sa- 
pientia  non  incipit   ncc   desinit,  qui  et  Dci  Palris 
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A  i.«|ii-  nt.  i  .  v.  .iit    ctale,    rnjii»    xlcrnllM    »i..n   MM 
■  irnfii  it  iii  inijii'..  nn    nc   ilrbYll    iii    minus,    ,.. 
loliim  ij.  .<•  c,r.ili.r  ani  (.>r,   i-i  <  ■  n  irVOtnr  <  t  n  iiniiio 
r.iiur  Poronlibui  inbdilur,  qiirm  idoml  ontiril  <  ret- 
tura,  cui  Cl  oinnr  gc.ni   «ur\:iiur.    A.l  leflMO,  ll  pbv 
001  QOll  baplizalur,   it  quidern  Dnimnii»  ri    »rno, 
Doni  aii  bootlno,  rt  a  inilitr  it.i.  Tenttl  >.  i  ditbolo, 
iiiiiiiiiu  ii.mt  tngell.  Cnifil  dbno,  litit  fon»,  i.u 
Mtnr  vio,  deprlnilur  iltllndo,  vfitm  InimMMr,  oo- 
bUitttnr  foriitiiiii.,  Injmitini  gMtlo,  notrol  urtiiLn, 
gtadian doloi, ot bnnUlttui  mJMioo,  <t  ntfitni 

vil.i. 

Jcsu  lionc,  qiiam  diili  is    cs  in  COrdt  COgiltnljl    dt 
lc  et  diligenlis  M  !  I.t  OOftt  ncscio,  qu.a   nec   plenc 

coraprobonden  rtloo,  nndo  boo  ett  nued  longn  dui- 

»  cior  *b  iu  cordc  dillgcnlil  ic,  in  coqun.l  <  .n.i  et,  Qltn 
224  '"  co  '|"Oil  Vcrbuni  ,  il  ibior  iri  co  QUOd  bu- 
niilis,  quaiii  in  co  qtiod  sul.linus     Siquidem    longo 

duicius  cst  nonoria  dilfgentii  to  ridere  le  ei  ntlM 

Virginc  in  tcmporc  nalum  qu.ini  in  vplcn.luriMis  aiilo 
liicifcium  a  Palre  gcnilmn,  lcmctipsiiiu  cxinaui^issc, 
scrviquc  formam  accepissc  quant  in  forma  Dci  .Ti|iia- 

len  lo  Dco  cssc,  dulcius  tc   fidore  cortni  IndnHo 

in.ii  i  in  ligno  quam  dominari  supcr  angclns  iu  crr-lo, 
intucri  tc  iutcr  omnia  subjcciutn  quam  mpcr  MWiin 
prxlalum,  bomincm  iitimana  pertnlitM  qntn  divini 
Deum  gessisse,  redcmptorcm  cssc  pereonliun  qnan 
eonditorom  cssc  non  exiolontiuid.  0  qutn  dulce  csi, 
bone  Jcsu,  iu  sccreto  conlis  ad  nemoritn  rev(>coro 
le  pro  nobis  in  Virgine  absqnc  poiluiionccoiiccpiuni, 
absque  l.csionc  virginiialis  cjus  natiiin,  pannis  invo- 
biltim,  in  prxscpio  rcclinattim,  susiiucnicm  convi- 
cia,  laccntem  ad  opprobiia,  pcdes  discipulo  um  la- 
vantem,  linico  lergenten,  <;c  nocic  prolixius  oran- 
lcm,  sudorcm  sangiiinis omillenien,  tiiginta  argcn- 
tcis  venoitnn,  oscmu  tradittim,  cun  g'a  liis  ci 
fustibos  captum,  ligaium.  Jndietlnn,  Btgello  dum- 
natum,adoccisioncm,ulagnum  iniioceniem,  ductuni, 
os  liium,  cum  male  tractarcris,  non  aperientem, 
cum  accusarcris  in  muitis,  non  rctpondenMet,  co- 
lapbizatum,  tlapai  patienton,  Oageliiscaesnn,plagii 
lividuin,  spulis  illilum,  cbiamydc  cocciuca  iudnlttn, 
spinis  coronaium,  in  derisnm  tdoratnm,  anindinc 
capiie  pcrcussuin,  in  vcsle  alba  illusum,  ad  norten 
rj  condomnttnm,  crucem  tuam  bajiilunicm,  et  in  ea 
affixum,  pro  crucifixoribusorantem,  aceto  potaliim, 
fclle  cibalum,  a  ialronc  convitialuni,  sanguinem 
tuiim  per  quinque  vulnera  cor|>oris  tui  elTuiideniem, 
caput  inclinantcin,  spintuui  euiillenlem,   dilcctam 
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'"  Quiatanlum  promittis,  debeo  mcipsum  loium  :  nui.  quia  tanta  promiiiis  debeo  mcipsum  lotum  ms. 
Torn.  qnia  Itnta  pro  me  snstinuisti, debeo  ineipsiim  totumSom.  hac  omit.  T,sNec  plns  babeo  ms.  Vict.  IC. 
nccplus  nec  boc  TS9  Reddere  tolum  :  trabc  mo  Domine  in  amorcni  tuum,  et  buc  ipsnm  totum.  Totum  quod 
sum  rnst.  llac.O.  Vict.  16.  Gem.  S.  Mcd.  Chier.et  Val.luc.  leddercloluin.  Trabc  lu,  Domine,  iu  amoiem  tuum 
vcl  boc  ipsnm  tolum.  Toluin  quod  stun  ms.  Thu.  reddere  loltim.  'ioium  quod  snni  ms.  Torn.  reddere  totum. 
Traheme,  Doniinc,  in  amorera  luum.rel  boc  ipsum  totum.  Totum  quo.l  sun  7"  Bone,  Domine,  pie  Domine 
ne  mss.  bone,  bone  Domine,  nc  ms.  S.  Med.  bone  Dotniue,  non  ms.  Torn.  bonc,  bone  Jcsti  Domtne,  ne 
T"  Possidcat  mc  totum  :  quia  lu  etc.  mss.  Thu.  liec.  et  160.  et  Val.  tuc.  et  Cistcr.  possideal  toium  nw. 
Torn.  possideat  rae  loiuin.  Atuen.  Deus  mcus.  Amcn. 
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aiiimnm  luam  in    manus  Patris  commciidantem,   el  A  «'""»  el  advcrsilati  compalimur,  cl  prosperilati  con- 


li.L-c  omnia  pro  nobis  suslincnlcm.  Ilxc  omnia  for- 
inaiil  cl  .idaugont  magis  ac  magis  cxsuliationem, 
hduciam   ct  consolalioncm,     amorcm     el    dcsidc- 


iiiiiii. 


Quiscnim  non  Lelclur  ct  cxsullel?  quis  non  snpra 
roodumjucundcUir  el  gratulclur,  vidcos  conditorcm 
smini  non  solum  pro  sc  hominein  esse.scd  lam  dura 
tamquc  indigna  suslinuisse?  Quid  in  mcnie  suavius 
ruminalur?  quid  dulcius  gustatur?  quid  Ixiius  cogi- 
laiur?  Quis  milii  aufcri  locum  in  regno,  ubi  is  omiii- 
potens  est,  qul  fraler  el  caro  mca  esl?  Quis  mihi 
evenlus  aliquam  ingcrcl  desolationem,  cui  spes 
tanta  tanlam  coufert  cerliuidinem?  Quomodo  ali- 
quem  in  eo  potesl  habcre  locum   aliqua  trislilia,  in 


graiiilamur.  Jesu,  ncc  mens  mea  capcre,  nec  lingua 
sullicii  exprimere  quain  sis  dignus  amari  a  me,  qoi 
laiilum  dignalus  cs  amare  me.  Dilcxisti  roe,  et  luva- 
sli  me  a  peccalis  mcis  in  sanguinc  tuo  (Apoc.  i,  5)» 
Nam  si  diligo  mullum  tc,  lu  cerle  cl  anle  dilexisti 
me,  ci  plus.  Jn  Itoc  enim  ckarila»  Dei  apparei,  ait 
Aposlolus,  non  quati  dilexerimti»  Deum,  t$d  quia 
prior  dilexit  not  (l  Joan.  iv,  iU).  Dilcxil  quamlo 
non  dilexi,  qnia,  cl  nisi  non  diligeulem  diligercs, 
diligentem  quoque  non  efbceres.  Diligo  lesuper  on>- 
nia,  o  dulcissime  Jcsn,  scd  nimis  parum,  quia  longe 
ininus  qtiam  dignus  cs,  dilectissime,  ac  proindo 
minus  quam  debeo.  El  quis  hoc  pusset?  Diligere  le 
poiesl  aliquis,  te  donanle,  quantum  valet,  sed  nun- 


dcsinenler  versalur  cogiiauo  isla?  Ncc  inino-  B  quam  qiiaiitum    debet.    Quis   libi  leddel  iimoxiuin 


quo  in 

rcui  in  eo  fiduciam  parit,  cum  ipsa  in  Conditorem 
si.uiu  diligcnter  accemlitur.  Secura  certe  per  omnem 
inoduni,  et  in  nullo  lemeraria  prxsumptio,  quam 
fonnavil  in  menle  consideraiio  humanilaiis  in  Chri- 
sto.  Quomodo  non  spcrem  mc  ad  clcctoruin  pcrlin- 
gere  sorlem,  cura  pro  me  vidcam  mortnuin  ipsum 
universoruui  Conditorem?  Effudit  pro  me  de  laterc 
suo  sanguineni :  quomodo  non  prxsumam  me  redem- 
puim,  cano  daium  pro  me  non  ignorem  tantum  la- 
leque  preliuin?  EITudilet  pro  me  aquam,  quomodo 
non  me  confidam  ab  omnibus  inquinameulis  meis 
miiiidalum,  qucm  conslat  aqua  qux  de  visccrihus 
Cbristi  confiuxit  mundatuni?  Effusus    csl,    inqiiam, 


sanguinem  luum,  cujus  non  gulia,  sed  unda  p<r 
quinque  corporis  tui  parles  profluxit?  Creasti  me, 
ciun  non  essem  ;  rcdcmisti  m<  ,  cum  pcrdilus  essem. 
Scd  condilionis  qnidein  mcx  el  redempiioiii»  caust 
sola  fuil  dilectio  tua.  Quia  crgo,  o  dulcedo  vitaj  mex 
Jcsu !  quid  in  me  vidisti  pro  quo  lautum  pretiuni 
darcs?  Nihil  prorsus,  nisi  quia  sic  fuil  placituin  atite 
le.  Mulium  quidem  conlulisli  Creator,  sed  longe  plui 
Rcdemplor.  0  quam  decorus  es,  Domine  Jesu,  ct 
quamsuavis!  Decorus,  sed  videntibus  te;  suavis, 
sed  guslantibus  te.  Nesciris,  nisi  vidcari».  Nou  fis 
dulc.s,  nisi  gusleris.  Fac  mc  quxrere  le,  quxsiluin 
invcnire  te,  teutum  possidere,  ul  lu  solus  dulcescas 


ille,  cflusa  csl  ilb;  ille  ad  redemptioucm,  isla  ad      milii,  sapias  et  placeas.  Fac  meagnoscerc  te,  time 

...  _  ..  _. ,     „*...:      yj  i_    •  i  _    i  i-  .  „  i_i. 


rcdempli  ablutionem;  ille  ul  me  rcdimerel  capti- 
Tum,  isla  ul  ablucrel  immunduiu.  Tiaditus  esl  pro 
mcservo  Flius,  ut  moile  sua  mihi  emercl  haercdi- 
tatcm  :  quomodo  me  non  crcdam  hxredcm,  et  qui- 
dcni  lixredem  Dci,  cohxredem  aulcmClirisU  ?  (Jiom. 
VIII,  17.)Ciim  inimicus  essciii,reconciliaUi6suni  Deo 
pci  niorlciu  Filii  sui  :  quomodo  ju.lificalus  uuuc  in 
sanguinc  cjiis,  uon  salvus  ero  ab  ira  pcr  ipsum? 
proprio  Filio  suo  non  pepercil  pins  Paler,  scd  pro 
nic  nadidil  iMum  :  qnomodo  eliaiu  non  ouinia  milii 
«lonavit  cuin  illo?  (Rom.viu,  oi  )  Qms  accusabit  ad- 
Venua  me,  cum  charilas  ejus  opci  ial  inulliludiiicm 
pcccalorum?  (/  J'etr.  iv8.)  Clamal  sanguis  ejus  do 
terra  mclius  quan.  Abcl,  el  non  movebil  cor  Palris 
l.nili  l.ilisque  sonus  clainoris? 

Absil,  b<miel  cl  ilcrum  absit,  ul  compasMOiiis 
visccribus  caream,  iniucns  te,  o  bone  Jcsu,  mori 
pro  me  I  Aiilc  oculo*  meos  crocifigens,  ei  nulla  lan- 
^ct  moiio  cor  meum  ;  apparcl  mihi  gladius  luus,  el 
imii  pcrlr.insibii  anim  »m  uieam  !  Dulcis  Jcsu,  quid 
nnlii  ut  coii)pa'iar  tibi?  Sed  non  niinus  ulilc.  Quo- 
imkIo  mimib  uiile,  cum  cousici,  si  verum  cernit  illo 
ct  scnlit,  in  quo  Ui  loquebaris,  quia  si  compulnnui , 
et  cnnTfQiiitbimut!  (lioin.  VIII,  17.)  El  ahlii,  tt  com- 
Mmri  iimni»,  el  convivemut  (II  Tim.  n,  \tj.  Ut 
aulcm  liajc,  dc  qua  lo«|iiiiniir,  compaRsio  iu  menle 
vigcal,  ncccsse  csl  ul  aidcns  in  ca  fuerit  dileclio, 
quia  qiicm  ainore  ferveuli  complcclimur,  ejus  nimi- 


rc,  amare,  dcsidorare.  ln  ainorem  tomporalium  labi 
n.'.  siuas  me.  Ileu,  mi  Domiue,  quia  inccssanter  non 
possiun  guslarc  quam  suavis  cl  dulcis  sis! 
Pcocator  sum,  o  misericordissime  Jesu.  Miserere 
mci,  qui  non  venisli  vocarc  justos,  sed  petcalorcs 
(Muith.  ix,  15).  Font  patens  domut  David  (Zack. 
xiii,  1),  app.ire,  cl  cffunderc,  el  ablue  me.  Paleus 
es  cnim  oninibus  sitienlibus  le,  el  omncs  omuiuin 
\ere  pceuileiilium  sordcs  abluis,  rcddens  eis,  o  dul- 
cissimo  Jesii,  bonumpro  malo,  donum  pro  iniqiiitate, 
mcrilum  pro  deliclo,  pro  facinorc  justiliam,  c;  gra- 
liam  pro  culpa.  Expertus  cst  hoc  rox  David,  qui 
pixnilcns  a  nunlio  luo  audivil  :  Dominut  trantlulit 
pcccalum  luum  a  le,  non  morierit  (II  Heg.  xu,  23). 
D  lu  le  namquc  lolus  esl  lacrymis  poeniicutia?,  et  mun- 
dalus  esl  a  miculis  gravis  culp.c.  Tua  siquidem  in 
co  mundiiia  cnmen  lavil  adulterii,  ct  pielas  cru- 
dclitilem  exlcrsit  homicidii.  lu  le  purgalus  cst  illn 
princops  aposlolorum  qui  amare  flevil  quod  liinide 
uegavii.  In  le  etiam  illa  famosa  peccalrix,  o  fons 
purissimc  el  dulcissime,  dealbata  laiila  nieruil  fami- 
lianiale  donari  ut  ipsis  apostoiis  novam  Uias  resur- 
rectionis  gloriam  et  prior  viderct,  et  eiseam  annun- 
liaret.  In  ie  quoque  illc  muiidalus  esl,  qui,  juxla  le 
in  cruce  pcndens,  dum  cl  se  digua  faclis  recepissc 
recognovit,  el  u-  in  luo  rcguo  sui  habere  mcrooriam 
pcliii,  statim  a  i«  audire  meruit.  Amen  dico  tibi,  40- 
d\e  mecum  erit  in  yaradi.-o  (Luc.  xxiii,  43).  Et  quol 
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tn  |t|  pio  Jotu,  quotidlo  1 1 1 1 1 m r .-» 1 1 1 1 1 r    d    nbluuuiur,  \  quid  liubrl  omnii  rrr.vlura  ilnnri»  rl  |»r<  lil    I  i  qni  I 


«lr  lcnebm  :nl  lin  ■••iii,  il  >lr  »urdibui  ail    iiiuiidiii.iui  ' 
Su  .•  ipi-  nir  iliti   cisulanlcin  a  lo. 

Dulrodo  vilj  ,  ct  lauilai  11011  fall.tv,  |  bonc  J.  u. 
225  Sl  '"  CtfHI  «tcininavl,  qtiid  ilr  (  arnr  iucl.iiit 
in»i  cnrriiplionem?  Kl  si  niiiiiiliuii  .lilcvi,  quctu  tl  M 
rapiam  frmluni?  Tripln,  Dnmtiir  Deua,  Holch.iui  rc- 
gi  llabylonuo  porsolvcrc  Iribiiloiii  111  ncfjmlo  cjua 
obsrquiu  Obscquium  cjos  quitl  i  »1,  uiil  pcccalum? 
Tiibiilooi  VCK)  csl  Iriplci,  dclcclalio,  COHSrillll*, 
coiisnciiiilo.  Kl  solvcbiiur  boc  Iribuluiu  <lc  conlo, 
orc  rl  opcre.  Kcre  qtiibm  ardonbus  b.v.  oral  olia 
aticccni.i,  cojns  fjcin  a  facie  aquilouis,  cujus  pninaa 
ardcrr  fccii  suggrslio  boslit»,  i]ui  meitlis  iM  cogi- 
latus  cxuisil.  Kcce  iniserieori  Deiis,  uccr  runlculua 


iiiiiiiin.   si  oinnia  miIii»  prj-rclli»?   I  u  inli 

i  i  ll.nll  si.lrio   •  Ijnialr  V  (u  o. 

Iino  i|iml   m  m)I,  i|nn|    c»t    oioiill  rrcalJ    lut     il    tui 

comparalionrin,  msi  '■  m  l>i  ■  '  OrMtii  mi ,.ir- 

nlois,   cnip)i<iiiii    ■ngelia,   j.  ii   \oiiK  f,i,n\.    aquaa 
piKibu*.    loiuk  brrl.is.    floribn»    vii-nli,  |   | 

tfj  sprriet  iiltia,  nequfl  .lccor  Oiuiiihu*  Im,  in  lui 
coinparalioor,  o  f..n,  nlflW  pul<  liiiliidm  i  l>,> 
inioc  Jriu.  Mclli  diili  cliiirni  iujiii  pr.isliii.it,  rl 
dulcior  nicllc  iu  ei.  Olco  luaviUlcin  iuiiii  teli»n, 
el  suavior  oico  lu  es.  Aronialihii»  coiictit  ndorei 
auoa  Iribuisii,  rl  n*t,  o  Jeiu.  odor  luui  supcr  uiuiiia 
aroioala  tuavit  el  gr.ilus.  Aiiruin  inlcr  ouiiiia  nio- 
l-ill.i  pretiosuni  el  pnlclinioi  ui  siuguliri  ricrllcniia 


Iriplcx  mcnlem,  linguaui,  corpus  fcrorilerslriiigcmi.  I  ■  Ml  condilum  cst.  Ki  lioc  qaaJd  rsl,  (onipuraium  im- 


Nuuquaiii  trtt  io  me  sanil.is,  a  plnnta  pedis  usque 
ad  verlirciu  (7iai.  I,  C).  Snna  rr#o  animam  mcam, 
quia  peccavi  libi  (Ptul.  \i.,  [*).  Fac  ergo  opus  luuin, 
pic  Jesu,  el  salva  mc.  Vocaris  cnini  Jcsus,  non  ob 
aliud  nisi  quia  tu  salviun  facies  populum  luiiin  a 
pcccalis  eorum  (Malth.  i,  21),  qui  cum  Palro,  ct 
Spirilu  sancto  vivis  el  regnas  in  sxcula  sxculorum. 
Aiueii. 

MKDITATIO  XIII. 

Dc  Clirtslo. 

Vcrbum  secrcium  inibi  csl  ad  te,  Domiuc  mi,  Rcx 
sxcnloriim,  Cbrislc  Jcsu.  Ausu  cbarilatis  ulloqui  te 
prxsumil  factura  maiuis  tu;c,  concupisccns  dccorcm 


prcliabili  Domino,  cl  iinmcnvp  duiiiaii,  iu  q«MI 
desidcrant  angeli  prospicere?  Opui  maiiuuiji  luanun 
CSl  omnik  lapis  preliostis,  ct  de-lilcrabilis  ad  vnlrn- 
dum,  sardiui,  lopaziui,  jaspis,  chrysoliius,  onyx, 
beryllus,  amclhytlus.  saphims,  c.trbunculus,  MhV 
ragdus.  El  hxc  quid  siinl,  nisi  fesiucr,  ad  tui  com- 
parationem.o  lici  dccortis  nitiiisri  iuulium  a  namlr? 
TlM  operationis  suul  gemmx  vivae  cl  iiniiiorlales, 
quibus,  o  itpiens  Arcbilecle,  in  exonlio  sxciiloruiii 
aulaiii  siiperrlheream  pulcbre  distinxisii,  ud  laudem 
et  gloriam  P.ilris. 

Pcr  le  millia  millium,  a.l  comp'riuIa   Pairis  my- 
sleria,  alacri  discursu  jugiier  meani  inicr  coeliim  el 


luum,  etaudirc  lc  gesliens.  Pcsidcralc  conlis  mci,  C  ,prram'  'l,,asi  aP*s  nrgotiosc  inter  alveaiia  ct  flores 


usqucquo  sosliuebo  abscntiam  luam?  Usqucquo  iu- 
gemiscam,  cl  sliliabil  post  le  oculus  u.eus?  Amabilis 
Dominc,  ubi  habilas?  Ubi  est  divcrsorium  luum,  in 
quo  l.ctus  recumbis  inier  ebarissimos  luos,  el  salias 
eos  manifeslalionc  glorix  lux?  Quam  felii,  ijuant 
illustris,  qtiam  sancttis,  qiianla  appctendits  avidilalc 
locus  ille  dclic.c  voliiplalis,  lacus  peiciiniinu  tlcli- 
ciarum!  Non  accessit  ocuius  ntcus,  neque  apprnpin- 
quavit  cor  mcum  usque  ad  miiltiiudinem  dulcedinis 
lux,  quaui  inlriuscciis  abscondisli  liliis  tuis.  Solo 
ejus  odore"  foris  ulciim|uc  suslenlor.  Spiramentiiui 
suavit.iiis  lux  ilr  longinquo  vcnit  ad  uie,  qu.e  csl 
niiui  super  odoiem  balsami  cl  Iragranliam  lliuris  ac 
myrrbx,  orauisque  generis  suavia  odoramenla.  Con- 


disponenies  otnnia  stmiler;  populus  accincius,  nc- 
sciens  lal  em  vcl  inobedicnlix  moram.  Per  (e  ccu- 
lcua  dccies  inillies  millena  .issislnnl  iu  sar.cluaiiu 
uranici  lempli,  iulemleiiles  in  vulium  m..j<st:tii.s 
c  aro  c(  iiifle\i!iili  visu,  ac  personanlrs  liaimoui.tm 
incessabilis  liymni,  in  gloii  im  tiiux  et  simplr  ilivi- 
nilatis.  Per  lo  Beiaphim  aidcl,  pcr  le  clicrul.ini  lu- 
cet,  pcr  le  Uironi  judicanl. 

Tu  Donii  us  nosler,  iguis  es  innoctie  ar  "ei;s  ci  a 
lux  diviniiaiis  immcdiala  appro\iin:itioue  loius  clia- 
r.ttle  ignilur,  el  flammea  coruscalionc  vcstitur  sa.  cr 
ordoscrapliim,  qui  et  sui  suavis  inccmiii  evuberan- 
liam  spargil  in  cxicias  libi  militanlcs  ph  ilangas, 
de  quarum  pleniludinc  gustamus  ct  MH.  Tu   Deus 


cupiscenlias  nmndas  parit  in  me,  quarum  est  adtistio  •  noslcr,  ve  a  lux  es,  cl  suscipiunt  moutes  populo  i 


mi 


dulcis,  vix  porlabilis  tamen.  Qutd  enini  milii  csl  in 
ccetot  (P$al.  lwii,  25.)  Quis  csl  ihesaurus  mcus  in 
illa  cmlica  cella?  qtix  est  hxrcditas  mea  in  tcrra 
vivcnitum?  Nonne  Christus  Domiuus  mcus,  unica 
salus  mea,  lolum  bonum  meum,  plenum  gaudium 
nieum?  lii  quomodo  potcro  coutiuere  cor  meum, 
Domine,  ul  non  amet  te?  Si  non  amavero  tc,  quid 
amabo?  Si  iranstulcro  amorcm  meum  a  le,  uhi 
ipsum  digne  collocabo?  Desidcrabilis  Doiniuc,  ul.i 
cvira  le  requicscerenl  desideria  mea?  Si  uspiam 
e\lra  lc  petlrni  eitendal  amor  mcus,  pollulus  cril ; 
si  a  lc  declinaverinl  desideria  mca,  vaua  erunt. 
Nonue  tu  amabilis  et  dcsiderabilis  es  super  omnia 
qux  amari  possunl  et  dcsiderari?  abs  te  liauet  quid- 


lucem,  dum  tbesturos  sapientix  el  scicntix  in  le 
reconditos  ad  iiiiucnies  te  e  vicino  oculos  cbenibiui, 
per  le  ipsum  large  eflundis,  el  deiivari  facis  ad  illu- 
minand.is  subordinatas  iiiis  electas  lampadcs  ad.ni- 
rabiiis  labemaciili  lui,  qux  anie  faciem  luam,  Do- 
mine,  inexstiiiguibilitcr  Iucent.  Tu  Re\  regum,  ct 
Juilcx  judicum  uiagnu  et  metueiiJe,  excelsos  insides 
tbionos,  so!am  super  sc  babentes  ceisiiudinem  tuain, 
sedes  vivas  cl  suaves,  pacalissimas,  summxque  iran- 
qtiillitalis  uiiifonnitaie  compactas,  per  tc  discer- 
nenles  vias  verilalis,  per  tc  jutlicanles  judicia  xqui- 
latis.  Dominaloi'  Dotnine,  te  dominaiionuin  subliuii- 
las  sancta  adorat,  sir.^ubtr.  liberalitatc  animum  iu 
diviua  exlcndens,  ■••jux  ..ncr  pr;vnol>iles  aulx  (ux 
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lieroes,  per  le  primatnm  agens  alli  dominii   sinc  A  pmissimas  chordas  in  ccclo,  qux  nihil   trisle  nn 
nliiludinc  faslus.   Nohilc  decus  principum,  pcr  le, 
Doinine  Dcus  nieiis,  rclsus  onlo  principaluum  sinc 
inviiliosa   prxcellcnlia    principalur  super  militiam 
roeli,  cui  ad  cxplenda  divina  mystcria,  juxta  per- 


« cptam  intrinsccus  cordis  lni  disposilionem,  dulcis 
magUlcrii  pr.cbel  diic.itmn.  Tua  esl  potenlia,  po- 
trslaluni  Doinine,  prcmenlium  in  flammco  telo  cnila 
larUricorum  principam,  et  tc  in  illis  mctuunt  ne, 
quantum  volnnt,  valcant  perflccrc  malum  ob  perni- 
ciom  noslrjin.  Tua  cst,  o  virlus  Palris,  omnis  iniri- 
ficcntia  bcalarum  virtutum,  qiiarum  agilur  minisie- 
rin,  ul  le  mirclur  omue  Fxculum,  et  obmutcscens  in 
mirabilibas  luis  cxclamct  cl  dicat  :  Omnia  quwcun- 
que  voluit   Dominus,  fccil  in  ccelo  et  in  terra,  in  tnnri 


quani  sonuerunt.  Tango  cl  islam  decimam  gravem, 
cujus  superior  quidcm  porlio  j.-im  pertracla  ad  le 
Ixliliam  sonat,  infcrior  adliuc  tcrrx  aslricla  moeslos 
novit  roboare  sonos. 

Cuncla  virtulis  ttix  opcra,  o  Dci  Unigenite,  dum 
altcnia  mcnlc  considcro,  slupens  cxpaveseo,  quia 
miillum  pcr  omncm  modum  in  cis  gloriosus  apparcs. 
Magua  cuiin,  pulclira  ct  bona  stinl  valde,  sed  ad  tui 
comparationcm,  quasi  nibilum  et  inane  repiitauliir. 
Cocli  et  lerra,  cl  omnisornalus  corum,  le  auciore  el 
pubernatore  subsistunt,  ct  tc  polcntem  ct  mctiien- 
dum,  sapientcm  ct  pulchrum,  bonum  et  amabilem 
Oinnia  prxdicanl,  et  quaulum  lux  lcnebras,  tanluin 
cuncla  soliis  prxcedis.  Et  lu  in  coelo  servalus  es, 


ei  in  omnibus  abyssis  (Psal.  cxsxiv,  6).  Tua  est,  o  "  Dcus  meus,  merces  servi  tui,  ipsc  d;«tor  et  donum 

sahhis,  qtiam  a  te  exspectat  aniina  mea.  Ei  a  te  quid 
voluit  super  terram?  (Psal.  lxxii,  25.)  Qtiitl  volvor  de 
coelo  in  ccnlrum?  Quid  melius,  quid  amabilius  te 
exislimavi  super  lcrram,  ul  abstrahurem  cor  mcum 
a  te,  ad  concupiscendum  quidquam  in  inundo  absipie 
te?  Cur  amavi,  qtiarfe  concupivi  in  omui  vita  mea 
quidquam ,  prxlcr  tc  Jesum  Deum  meuin?  Quarc 
distuli,  cur  intermisi  ullo  lempore  te,  Jes»,  vcrsare 
in  corde,  te  tota  menie  amplccti,  eldelcctare  in  lua 
dolwedinc  omnia  inieriora  spirilus  mei?  Ulii  eram, 
quando  tecum  mcnte  non  cram  ?  Quo  defluxemnt, 
quando  non  te  solum  babucruiit  desideria  inea? 
Deus  vilx  mcx,  quam  vane  consumpla  sunt,  quam 
r  infruclose  elapsa  sunt  lempora  mca ,  qux  dcdisii 
u  mihi  ut  facerem  volunlateiii  luam  in  eis,  et  non  feci? 
Quanli  anni,  quol  borx  pcricrtuil  apud  me,  in  qui- 
bus  sine  fruclu  vixi  coram  te?  El  quomodo  sub- 
sislam?  Quomodo  Icvare  polcro  oculos  meos  in  fa- 
cicm  Uiam  in  illo  magno  cxaminc  luo,  si  rememorari 
jusscris  omuia  pcccata  mca,  vcl  teinpora  nica.  ct 
frtictum  rcquisieris  singuloriim?  Palicnlissime  Pa- 
tcr,  non  flal  iioc,  scd  sint  in  oblivionc  coram  tc,  qux 
DOrdidi  lempora,  licu!  mulla  nimis.  Et  si  qua;  (c 
juvantc  ulililcr  servavi,  quorum,  o  Domine,  nume- 
rus  brevis  cst,  in  memoria  xleina  fac  pcrmancrc; 
fiat,  amaiulc  Paler,  sallcm  hoc  rcsidtium  tcmporis 
mei  frucltiosiim  cl  sancliflcalum  in  gralia  lua,  ut  in 
diebni  xlcrniialis  invcnial  locum,  cl  computabile  sil 


dulcis  Jcsu,  magniflccnlia  arcbangeloruin,  in  quibus 
nnilt.c  dignaliouis  opus  opcratur  benignilas  tua,  duin 
tam  gloriosos  pahiii  lui  Satrapos  dcslinarc  non 
spernis  in  bxc  mundi  inflrma,  ad  suflragandutn  par- 
vilali  nostrx,  qui  compnrali  sumiis  lulo,  ct  assimilali 
favill.x  cl  cincri.  Pcr  bos  quippc  loo  jussu  smnma 
nostrx  salulis  adminislrantiir  nego'.ia,  summaque 
226  sttpcrni  consilii  ad  nos  deferunlur  arcana ; 
per  hos  s.mitaics  inortalium  procreanlur;  pcr  hos 
consislunt  regna  et  imperia  mundi.  Inter  quos  prx- 
<  iptium  novinuis  (uum  Micbaelem,  signiferum  nobi- 
iem,  cceli  civem,  qui  stat  pro  acie  Dei  viventis  ex- 
lendens  romphxam  prypugtiationis,  ac  voce  lcrriflca 
iuionans,  qui*  ut  Deus?  super  eos  qui  cx  advcrso 
sunt.  Scd  et  illa  felicinm  angelorom  amabilis  ir.no- 
«  c.iiiia,  noune  pretiosum  opus  digilorum  luornm  est, 
o  Dci  tapienlia?  Unde  exornasti  cos  quasi  incor- 
ruplibili  vcslilura  in  dic  qua  eondidisli  cos,  in  opus 
sacri  ministciii  tui.  Ili  sunt  viva  sidera  stipcriori3 
cu-li,  lilia  inlcrioris  paradisi,  rosx  plantalx  supor 
aquam  Siloo,  «pix  fluil  ciiui  silcniio,  libi  mcnlium 
radicibus  immobiliter  hxrenl.  0  flinucn  pacU,  odc- 
liciarum  agri  odor,  o  sapienlia  sola  gyrum  codi  cir- 
cnicns,  ex  le  luccnl,  candenl,  rubcnl  in  sapicnlia 
ninlia,  in  eastiiaic  virginea,  in  cbarilaUi  trdoribui 
scmpitcrnis.  Florida  lixc  jiivcnlus,  Domine,  fldelilcr 
libi  in  uosira  inflrmilate  dcscrvit,  diim  in  bis  tene- 
bris   moodi   grcssns   noslros   pjedflgoglci    manudii- 


ctione  dirigit,  dum  bosiilcs  iiicursus  a  uobU  repcllit,  \)  anie  tc.  Jaui  cx  hoc  nuiic  omnia  desidcria  mea  iu- 


«lum  volunlalis  lux  scrreii  nobis  nuiUial,  dtim  ad 
bona  quxquc  mcntes  diuoluui  roborat,  dum  ora- 
lioiiimi  iinstraruni  Ibyiniainala  ad  aram  aurc.im 
tranifcrl,  et  facictn  pii  Patris  pio  nobifl  scmper 
cxoral.  Ila,  pie  Palcr,  de  nohis  longe  adbnc  agenli- 
bus  aliqna  libi  CUri  esi.  El  si  «piid  prclii  blbel 
«Jracbiiia    de«  iina   nlim  c  sinn   loo   eUpflfl,   cl   nuiic 

landem  in  Uboribui  tnii  rvquitiu,  boc  tui,  boac 
j  . ■!.  pii  ett  msnerii  Bi  miid  duJciMHM  focii  babet 
b  i  ■  decimi  ebordi  divinae  UadationU,  hoc  lum  in 
.  i  hmtU  eonUclui  opcratur,  dum  in  piallcrio  <b> 
(  icbordo  pcaliii  gloriain  PatrU    PaalU  ui  psallis, 

Doniinc,  inoilul  irc  dulrc  mebis  P.ilri  vclot  ibns  nrli- 
rulis  mulliforiiiiiiin  graliaruni.  Tange   novcni   illas 


calescilc,  c:  cfllnile  in  Dominum  Jcsum ;  curriie, 
saiis  haclcnus  lanlaslis?  propcralc  quo  pcrgiiis, 
quxrile  quem  qiixrilis.  Jesum  quirrilis  Naznrcnnm 
i )  uci/ij-uin  [Mmrc.  xvi,  6).  Asccndil  in  coeluin,  non 
esl  liic  (ibid.).  Non  est  ubi  cral;  non  csl  ubi  nobilc 
Capot  siitnn  reclinaic  non  polcral;  non  esl  ubi  am- 
bulavit  in  medio  tiibiilalionis,  rcplclus  «lespectione; 
non  csl  ubi  slelit  jiidicamlus  aulc  facicm  Pilali; 
pOII  csl  tibi  stciil  sprclns  ct  illusus  coram  Ilerodc; 
non  csl  ubi  popendit  conspulus,  cxsus,  vnlncralus, 
Ct  cruorc  pflrnnai  ii<  mcdio  scelcralorum ;  non  esl 
ntn  j.icuii  lapiJc  daUMI, et  gcntiiim  militia  cuslodi- 
lus.  I  bi  vcro  flll  amanlissimus  Domini?  habilat  con- 
fidcnlcr  cl  flagelluiii  non  appropiiiqual  labernaculo 
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rjtii.    Sujirr    nllittidinriii    orloruni,    «uprr    01 -in  ,\  |lodiua    lil  ■  "   MlHl,    lirfMUIU    \irjto    iiugulartt , 


etcollentlim  ingelorum,  proprii  rirluti  itcendli, 
tujM-r  hoIiiiiii  ilnfulirli  |ioH  ■  In  doilrt  Palrii,  i  uj 

tO.llll  lltlS    ll     COIIMlllsl  lllll.lllS    Slllfl,     ll     (llMl.H     lllll 

cliis  lnniinc,  ( oron.iliis  clori.i  cl  hoimir,  iii  ilrul 
Onlgriiitiilli  l»ci,  scrt-iuifc  ili  l.ililia.  plriius  imiiiipo- 
tcniaiu,  DoiiiiiniH  in  <«i'lo  ||  in  trrr».  Ihi  ailnranl 
runi  oiiinrs  lOflll  IVi,  cl  univcrs.i  inullilmlo  mviiiiii 

««ilrtiiH  Sion.  iu  i|iso  uninlmiior  Itoitolor  01111111111 

cortla,  iu  rjiis  (IcsiiIci.iIhIi  I  k  h    pasi  iinlnr  oiiiniiiiu 

oi-nii  lioiioruui.  1.1  Iptura  ondiqite  oouilunnl  in  iklorit 

oiiiiiiuin  sam  Uiriiin ,  Ipll  jubilal,  |p||  apjdaudil, 
ipsiim   iiiagiiilic.il  lola  uriuld  civiiay  |loriOtl  001 

oiiinriii  inoiluiu  in  splendnuhiiH  cjns. 

/'.'jmi/Iu  et  Ittuda,  habiliUu)   Siou,  quta  magnut  in 


\  cobIIci  l"  '  I"'  oluoi      I  •    inler  pri 

111 1  \  11  lui  ernn  divim  lu ■  rpiivjn  ln 

Jcsu  iiiio  iinici, ,11110  s.ii  1  pra  omniboi  ^uni 
mignn,  quia  quem   ul  lioinincm    prpriisti,  <-i     , 

priii  uberibui  enuiriati,  ipmim  coaoifolil  't  m4< 
VOnll  dvibw COeli  idora  ul  D«:uni  »i\um  ci  '  rum. 
Qltde,  felil  inalir.  i]iii  1   ijticin    viditli   in  ligi 

cih    pon  lcnti  111,  vidc»  111    1 'i  I"  p  ^lu- 

ru  niigna,  viilcs  oiiiurm  :iltitiidiiicin  t:<rl<-tliiim  , 
lcricstrniin,  1  l  infci  iionnn  n.  >j  Hlall  tjoi  inclinalam, 
cl  oinnc  rohur  iniinitorinn  ojui  allrilum.  Gaudia 
i/auilioriiui  sunt  libi,  omiiis  plcnitudo  aanctorum, 
beala  llicrusalcm  inaicr  noilra ,  quai  sursum  ea  : 
fcslivilalrm  aRC.  Ixlitbuiidain,  cl  iiiiJesinenlem  in  \i- 


medto   iui  tunctttt  Itraet  (Ita.  xn,  l>).   Kxstiltale  in  **  sioi.r  DOCJtoi  tui  Jcsu  libcrtalis  lui  aucl"n> 


uobili  lilio  vcslro,  vos  illuslics  palriar.  Ii.r,  quia  im- 
plcla  eA  iu  co  oiunis  exspeclalio  vc6lra,  ct  ipse  sti- 
blimis  est  valdc,  et  bencdicenlur  in  fpet,  vrsiro  vulc- 
liccl  seniine,  MMN  tjcntcs;  sic  eitiin  pollicilus  est 
srnno  «livinus.  Gaudete  in  lotU  piopheia  magno,  vos 
propheur  viii  vcraccs,  quia  mirilicc  cl  gloriosc  im- 
plcta  viilctis  oiiinia.  qux  de  ipso  aununliaslis  in 
Spiiitu  sancto,  et  fldelcs  invcnli  cslis  per  ipsum  iu 
cunclis  scimonibus  veslris.  Gaudcic  in  Domino  Jcsu 
magislro  vcstro,  vos  inclyli  proccrcs  cceli,  beaii 
aposloli,  gaudcte  in  ipso,  et  iterum  tlico,  gaudctc 
ctim  Christo  familiari  Ixtilia.  Eccc  eiiim  qucm  vi- 
distis  in  mcdio  vestri  esuricntem  et  «iiienlcm,  fati- 


l.t  tti  nuiic  riirsum  clcvarc,  anima  mra.  quali  po- 
les  conalu,  cl  sanelis  tc  iOfOfl  millilitis  Ij-iauiiuiu 
in  Domino  Jcsu.  Illuc  liilri  ct  6pci  vcliiculo  |>rrgc, 
ioi  per  cliarilatis  ardorrni  convorsarc,  ubt  Clmsivt 
esl  in  dexlera  Dei  sedens  (Colott.  111,1).  Intcndc  men- 
lis  oculum  in  luminc  vullus  ejus.  Luslra  ac  deos<  u- 
lare  gralulabunda  dcvotione  singula  loca  fcliciuin 
plagarum  ejus,  de  quihus  cgressi  sunt  prctiosi  illi 
liquorcs  sanguinis  sancti,  quo  le  apprcliavil  nriige- 
nilus  Dei,  cl  sanclillcavit  in  vitam  xleruam.  Jcsu, 
qui  non  amat  te,  analbema  sit.  Qui  te  uon  amat, 
amariludiuibus  rcplcalur.  Caslus  eil  amor  luus,  Do- 
minc,  ct  nihil  impuritalis  admitlil.  Sobrius  est  sa- 


gatum,  ct  iis  similia  carnis  infirma  tolcranlcm  ab  o  pnr  amoris  tui,  et  nullam   incnlem  alicnat  a  reclo 


omnibus  reprobari,  et  cum  sceleralis  repulari,  quo 
modo  vicil,  quomodo  rcgnat,  quomodo  ei  omnia  sub 
pedibus  sunt,  quam  gloriosus  in  suo  doniinio  liiminc 
fulgct,  cl  stii  gaudii;  stix  ineilabilisque  glorix  nunc 
vos  socios  habel,  qui  olim  permansislis  cum  ipSO  in 
tcntalionibus  suis,  el  vcxalionum  ejus  consorlrs 
fuislis.  Adorale  iiunc  dulcia  illa  gcnua  qux  se  ctir- 
vaverunt  ante  vos  usquc  ud  lerram,  sedcniibus  vobis 
ad  sanciissimam  cucuaui.  Adorale  nunc  sacrosanctas 
illas  manus,  quibtis  pulvercm  pedum  vestrorum  Rex 
regum  lavare  et  extcrgcre  dignatus  esi.  Gaudcte  iu 
Jesu,  principe  militix  vcstix,  vos  mariyres  victo- 
riosi,  qui  ipsum  pro  quo  tradidistis  in  moriem  ani- 
mas  vestras,  ipsum,  inquam,  Jesum,  Filium  Dci, 


Stiavis  cst  amor  luus,  ei  nihil  habct  amari  :  nam  et 
qu^  amara  sunl  mundi,  indulcat;  el  dulcia  cjus  , 
reddit  amara.  Inler  anguslias  non  coarctalur,  inlcr 
pressuras  non  comprimilur  ;  no:i  poril  sub  inopia, 
non  tntrrorc  conlrabiltir.  in  laboribus  manuum 
xquanimis,  intcr  rainas  securus,  iuter  blandimenta 
incorruplus,  inler  lormcnla  perseverat  inviclus,  in 
morte  semper  esl  vivus.  Sicut  in  thesauro  (upiJus 
gautlet,  et  sicut  in  amore  unici  filii  delectaiur  ma- 
tcr  ;  ila  gnudium  et  dclec  aiio  esl  grata  in  charitate 
tua,dtilcis  Jesu  ,  animx  amanti  lc.  Dulcedo  mellis, 
suavilas  latilis,  vini  incbrians  sapor,  cunctxque  dc- 
licix  non  sicoblectant  fauces  gnstanlium  s«,  ul  luus 
amor  mentes  diligeniium  te. 


possidctis  prxmium  certaminis  vesiri.  Gaudele  in  D     0  dulcis  Jesu,  vive  panis   nimis  concupiscibilis. 


Jesu  stimmo  doctore  veriiatis,  o  venerandi  confes- 
sores  et  doctores,  qnia  quem  olim  doctrinis  sacris 
el  opcribus  juslis  confcssi  cstis  coram  bominihus, 
ihiiic  confitetur  vos  coram  Patre  suo  et  sanctis  an- 
gelis  cjus.  Gaudcte  in  Jcsu  virgiue  et  virgiiium  san- 
clilicalorc,  vos  paradisicolx  virgines,  vos  angelis  si- 
miles,  qnia  ecce  quem  amastis,  qucm  optaslis,  quem 
ardentibus  desideriis  expelistis,  pro  cujtis  amore 
terrenos  sponsos  et  omnem  ornalum  sxculi  conlem- 
psistis,  summi  Regis  Filitim  nunc  videlis,  nunc 
227  triirtis.  nunc  in  ejtis  castis  amplevibtis  quie- 
scilis,  el  divelli  a  vobis  nulll  insidialoris  fraudu- 
lcntia  poiest. 

Vcrum    inter   omnes  caelicolas  uberriraum   libi 

I»iTROI..   CLVIll. 


bolre  suavis,  oleum  misium,  milis  agne,  forlis  leo, 
formosa  panlhera,  simplex  colamba,  velox  aquila, 
stella  maiutina,  sol  xierne,  angele  pacis,  fonlale 
lumen  sempiternorum  luminum,  le  amel,  in  te  de- 
lectetur,  te  admirettir  omnis  sensus  botuis  tux  con- 
veniens  laudi,  Deus  cordis  mei,  ct  pars  mea  Chrisie 
Jesu,  deficiat  cor  meum  spirilu  suo,  et  caro  a  cou- 
cupiscenliis  suis,  et  vivas  lu  in  mc,  et  concalescat 
in  spiritu  meo  vivus  caibo  amoris  lui,  et  excrescat 
iu  ignem  perfecium.  Foveat  et  enutriai  illum  in  me 
gralia  lua,  ut  anleal  jugiter  in  ara  cordis  mei :  fer- 
veat  in  medullis  meis,  flagret  in  absconditis  anircx, 
in  die  consummaiionis  mex  consummatus  iuvenia- 
lur  apud  te.  In  die  qua  erui  m«  videbis  a  Imki  isu 
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mortali  quam  nunc  circumfero,  circumdet  mc  di-  A 
h .  lio  lua,  sil  MMM  mc;r  quasi  veslimcntnm  Jcro- 
ris.ulnnn  nuda  sed  vcsiila  inveni.Hiir,  ei  habeal  unde 
abx-ondanlur  inlltM  ejus  al>  oculis  luis.  Ignciii  alic- 
imm.  igncm  qui  pcr  advcrsarios  luos  arilcat,  DMc- 
le.«  tionis  lux  f.rvor  clongi  t  a  me  :  nnimam  meam 
Ml  lc  Crcatorem  sinnn  attollal  ;  et  qiianlum  salis 
est,  luo  divino  luminc  eam  immergal.  DomincJesu, 
omnes  qui  tc  dilignnt,  repleanlur  licncdiclionibiis 
luis.  Aercdcntes  ad  tc,  iu  coelo  scribantur,  ul  sil 
pai  eis  in  veiamcnlo  alarum  luarum  (Ptal.  liii,  8) 
per  xvum.  Tibi  autcm,  unice  Dei,  sit  cum  xterno 
l*atre  el  saneio  Spiriiu  lanS  indcficiens,  inviolabile 
dccus,  et  solidum  reguum,  permanens  in  sxcula 
sxculorum.  Amen. 

MEDITATIO  XIV  '".  B 

Phologus.  — Quoniam  in  medio  laqueorum  posili 
sumus,  facile  a  eudcsli  desiderio  frigcscimus.  Qua- 
pro;»ter  assiduo  indigemus  monimcriio  [«/.,  muni- 
mento],  n t  expcrgcfacli  ad  Deum  noslrum  veruin 
et  sninmum  bonum,  cum  defluimus,  recurramus. 
Mcirco  non  prxsumptionis  temeritale,  sed  magna 
Doi  mei  dilcclionc  buic  opusculo  ad  laudem  ejus 
opcram  dedi,  ul  ei  elcgantioiibus  dictis  sanctorum 
Patrum  brcve  ei  manuale  verbum  dc  Deo  meo  me- 
eum  sempcr  baberem  ;  ci  cujus  lectionis  [al. ,  di- 
lectionis]  ignc,  quoiies  tcpesco,  in  ejus  accendar 
aniorem. 

I.  Nunc  adcsto  ,u  mihi,  Dcus  mcus,  quem  quxro, 
qucm  diligo,  quem  cordc  cl  orc  confilcor,  el  qua  r. 
valeo  virlute  laudo  atque  adoro.  Mens  mca  devola 
libi,  iui  amorc  succensa,  libi  spirans,  libi  inhians, 
le  solnin  vidcre  desidcrans  nibil  habel  dulcc  nisi  de 
le  loqui,  dc  lc  audire,  de  lc  scribere,  de  tc  confcrre, 
luam  gloriam  frequenler  sub  corde  rcvolvere,  ut 
lui  suavis  memoria  sit  intcr  hos  lurbines  aliqua 
repausalio  mca.  Tc  crgo  invoco,  desideralissime,  ad 
1«  claino  clamore  maguo  in  lolo  corde  meo.  El  cum 
te  invoco,  ulique  in  mcipto  invoeo;i|Uoniain  omnino 
non  cssem,  nisi  tu  csscs  in  me  ;  et  nisi  ego  esscm 
in  te,  noti  esscs  in  ine.  In  mc  es,  quoniam  in  mcmo- 
ria  m<a  maues ;  cx  ea  rognovi  lc,  el  in  ea  invenio 
(e,  cum  reiniuiscor  lui,  el  delector  in  le  dc  le,  ex 
quo  omnia,  per  quem  omnia,  el  in  quo  omnia. 

Tu,  Domi.ic,  coelum  7k*  et  lerram  implcs,  omnia  D 
porlans  sine  oncre,  omnia  implens  tinc  inciusione. 
Semper  agens ,  s«mper  quielus.  Colligens  el  non 
cgens.  Quxieus  cum  nihil  desil  libi.  Amans,  dcc 
xsluans  m  ;  zelans,  el  securus  cs.  Pocnilcl  le,  et 
non  doles.  lrasceris,  iranquillus  es.  Opcra  mulas, 
s«d  non  mulas  consilium.   Recipis  quod  invenis,  et 
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niiuquam  amisisii.  Nunqnam  inops,  cl  gamlcs  Ittcris. 
Nunquam  228  ^arus,  cl  usuras  exigis.  Supercro- 
gas  cui  non  debcs,  vel  scmpcrsupcrcrogaliir  libi  ul 
dcbcas.  El  quis  habet7**  qnidquam  non  luum  ?  Red- 
dis  debila,  nulli  debens.  Donas  debila,  niliil  perdcns. 
Qui  ubiquc  cs,  et  uhique  lolus.  Qui  scnliri  poles,  ct 
vidcri  non  polcs.  Qui  nusquam  dees,  cl  lamcn  ab 
iniquorura  cogitalionibus  longc  cs.  Qui  nrc  ibi  dees, 
ubi  longc  es;  quia  ubi  non  cs  per  graliam,  ades  per 
viiidictaiu.  Qui  ubiquc  pra?sens  es,  et  vix  inveniri 
potes.  Quem  stanlem  scqiiimur,  c(  apprehenderc  nnn 
valemus.  Qui  tcnes  omnia,  imples  omnia,  circumplc- 
cieris  omnia,  siipereiccdis  omnia,  susliiies  omnia. 
Qui  corda  fidclium  doces  sine  strcpitu  verborum. 
Qui  locis  non  dislenderis,  nec  leinporibus  variaris, 
nec  habcs  aecessus  et  recessus.  Qui  habiiat  tucem 
inaccettibilen> ,  quem  nullus  hominum  vidil  nec  vidre 
potett  (I  Titn.  vi,  16).  In  le  manens  quielus,  ubiqi:e 
circuis  lotum.  Non  enim  scindi  et  dividi  potcs,  quia 
vcre  unus  cs;  nec  in  partes  cfliceris ,  scd  loius  lo- 
tum  lenes,  lotum  Imples,  tolum  illustras  el  pos- 
sides. 

Si  (otum  mundum  m  libri  rcplcanl,  (ua  scienlia 
inenarrabilis  non  potcsl  enarrari.  Quoniam  vcro  in- 
dicibilis  es,  nullo  modo  scribi  poieris,  nec  concludi. 
Tu  es  fons  lucis  divinx,  e(  sol  clarilatis  xlernx. 
Magnus  es  sine  quanliiale  '*•,  el  ideo  immensus. 
Bonus  sinc  qualitate,  el  i<!eo  vere  cl  summe  bonus; 
et  nemo  bonus  nisi  (u  solus.  Cujus  volunias  opus  esi, 
cujus  vclle  possc  est.  Qui  omnia  qnx  ei  nihilocrcy- 
sti,  sola  volunialc  fecisti.  Qui  cmncm  crcaturam 
luam  absque  indigenlia  aliqua  possiilcs,  et  sine  la- 
bore  guhernas,  et  absque  txdio  regis,  el  nihil  esl 
quod  conlurbel  ordinem  imperii  lui,  vel  in  sun  ■>, 
vel  in  imis.  Qui  in  omnibus  locis  sine  loro  habcr-, 
cl  omnia  conlincs  sine  ambilu,  et  ubiquc  prxscns 
es  sinc  silu  ct  motu.  Qui  nec  mali  auctor  es,  quod 
faccre  non  poles.  Qui  nibil  non  potcs,  nec  unquam 
quidquam  le  fccissc  poenituil.  Cujus  bonilaie  farti 
sumus,  cl  juslitia  poenas  luimus,  cl  clemcnlia  lilic- 
ramur.  Cujus  oninipolenlia  omnia  guhernat,  rcgit 
cl  implct  qnx  creavil.  Nec  ideo  te  implerc  omnia 
dicimus,  ul  le  coniineaul ;  ued  ipsa  polius  a  lc  coi.- 
tineantur.  Nec  p.irliciilalim  imples  oninia,  ncc  ulla- 
lcnus  ila  pulandiini  csl,  ul  MMMMMMJ  rcs  pro  ma- 
gniludine  sux  pnrlinnis  capial  le,  id  est  maiiina 
majtis,  minima  niinus.cum  sis»*»  polins  ipse  lotus  in 
omnibus,  et  omnia  in  te.  Cujns  oinnipoienlia  omnia 
concludil,  nec  eva.lcndi  potenliam  tuam  quis  adilum 
invenire  poleril.  Qui  cnim  te  non  habcl  pUcatum, 
nequaquam  evadcl  iralum. 


VARI^:  LECTIONES. 
'*•  Collala  etl  cum  F.dil.  Som.  et  tom.  IX  Aug.  non  habetur  tnim  in  nottrit  mtt.  Rcali  Anselmi  Liber  <lc 
salule  tnimx,  qui  cl  Enchyridion,  sivc  maiiu.ile  diei  polrsl  ftttM  insrribitur.  Lilicllus  de  contcinplaliono 
Chrisli  ;  sive  de  verbo  Dci,  MM  sopila  roelcslis  desiderii  memoria  rcnovi  tur.  Som.  Manuale  l>.  Angusiini 
seu  libeJlus  de  comcmplalione  ttc  ut  m  Kiht.  RaynaUi  T"  Nunc  adesio  eic.  In  Sam.  continuatur  Pro- 
logut  T**  Tu  Domine  ecelum  etc.  In  Som.  hic  incipit  Capul  i,  tub  hoc  tit uln  :  De  mirabili  ej-seniia  Dei 
"•  Nec  xslua«i  M  Sum.  net  0Jl)nMM  T"  E.|ui«  habet  /n  .s.-w.  I.t  <|iii>  habel  ,M  Si  lolum  niodum  /n 
Som.  hic  mciptt  Caput  2,  tub  ro  tttulo  :  Dc  iudicibili  scicnlia  Dei  TVi  Siuc  qualilJle  in  Som.  sinc  quan- 
niaic     T"  Dum  sis  »<i  Som.  dum  sic 


7hi                                                       MRDJTATIONES,  ihi 

II  "\   Tr  igitur,  rlrairnli  ..uii.-    DtOf)    in\"">    iii  A  ftl    iimiiii'iiii    I.im.iiuiii     .Ii|iimi,    HptfMI    •' 

ammam  iiir.un,  ipi.un  |n  i|..i  | .  .i.l  (  i|ii«ii<ln  m  l>',  <-i  OpulOfllil  llflM   Iflrfilor  Dcui,  <l.i   I  ik-.n  I  lliiiin, 

«li-Milriin  ipioil  insplrai  ii.  IfllfC,  rOfO,  in  Cfllfl,  Cl  dUpertum,    IiImt.i  r.iptiiuiu  <i  rc.Jinir|ra   •citiuiiit. 

coepii  imiii  iihi,  ii i  poMldeai  iii.im  quam  focisil  o(     Ea  ilai  ad  oitlom  et  poUai  Otmtrc  pci  vUcei 

reredill {  ui  iiaiu-jin  i<>  vcini  ilfnaculuM  mper oor  MricofdUi  Icm,  fMc*j   rl   leetl  «o«  crMMCJ  cJm 

mrum.Qiixso,  piisiimo,  iiivoraiiloin  le  iinn  il.  >.  ras  ,        (/.„,.  ^  7.H),  jubo  puls.i m  ..  r  ■  .  |M  i  n  .,  i.t    I  |.<  n« 

qui  i  |iiins.|ii.ini  |i  iuvncarcm,  mn  fOCOCtl  rl  .|u.rsi-  |MmU|MI  Iflfft  -ili.iiur  .ul  l<\  rt  roqflk    l  it  m  l<  ,<l  i -• 

•li.  til  rgo   srrvus  liuis  |f  QMfft  i  oni,  <|ii  t 1 1  -iulti  in  fliialur  tlo  le  panc  roilrsli      lu  emm  rs  p.mit  cl  fona 

veniioiii,  tf  invriituni  IMCffjMt  QMMItI  el  invriii  tr,  va.r,  (u  lumru    cl.irilali»   xlrrna',  (u    nmnia  ex  qui- 

Domino,  cl  intrC  ilrsidrro.  Aii,;r  ilrsiilrnuiu  iiiriini,  bns  vivunl  rrrli  ipii  tliligunl  IC 

cl  ila  qnod   prlo.  quoni  im    si  ruiula   ipi:r    fo<  iali  IV'".   Dcus  liimcii  cordium  te  vidrnlium,  el  viia 

milii    detlcris,   iioii   siifliril  scno   UM(   fllcl   Iripsiim  aiiimariiin  le  amanliiim,  cl   virlus  <  ogilaiiuiiiim    lo 

«lctlrris.  D:i  crgo  lcipstim    milii,  Dcns  inrns  ;  rc.ldc  qu.rrcnlium.  tla  ut  sanrlo  luo  amori  iuh  rrcain.  Vrni, 

10  mihi  Kn  aino  lc;  cl  si  parinn  COt,  anieni  valilius.  rOfC,   in  cor  meum,  cl  ab  iil.cri.ur  voluplalis    (uc 

Ttn   crgo   amorc   lcncor ,  lui    drsideiio   flagro,  lui  incliria    illud,  ul  obliviscar  isla  lcmporali.A.  Putlcl 

duli  i  mcmoria   tlrlcclor.  Kecc  diim  libi  im-us  mca  B  ac  pigcl  inc  lalia  paii,  qualia  inundiis  isle  agil.  Tri- 

•uspirat,  cl   Itiam  inciTabilcm  piclalcm  mcdilalur,  slc  est  niilii  quod  vidco,  gravc  cst  omnc  quod   de 

Ipsa  carnis  sarcina   minus  ffCVCf ,  co-ilalionum   lu-  transitoriis  auilio.  Atljuva  mc,  Dominc  Dcus  mcu-- . 

niullus  ccssat,  pondus   nOftllitClil   Ot  miscrianim  ct  da  h-iitiam  in  cordc  mco,  vcni  ad  mc  ul  vMcCM 

more  solito  non   licbclat,  silcut  ciincl.i,  liauquilla  lc.  Sed  angusla  cst  milii  domus  anini.e  inc;c,  quoiu- 

Mint  oinnia.  Cor  ardcl,  animus  gaudct,  mcmoria  vi-  quc  vcnias  ad  cam,  ct  dilalclur  a  tc.  Ruinosj  es:, 

gcl,  intellcclus  lucet,  ct  lolus  spirilus  cx  dcsidcrio  relicceam.  Ilabct  plurima  qux  offondauioculos  lnos, 

visionis   lux  accensus,  invisibiliiim  amorc  rcpi  M  faleor  et  scio ;  scd  quis  mundabit  eam,  aul  cui  al- 

vidct.  Assumat  spiriltts  nicus  pennas  ul  aquilx,  vo-  lcri  prxlcr  lc  clamabo  ?  Ab  occuUit  mcit  munda  me, 

lct  et  non  dcliciat  ;  volcl,  ct  pcrvoni.it  usquc  ad  de-  Domine,  et  ab  alienit  parce  tervo  luo.    (I'tal.  xvin, 

corcm  domus  lux,  et  Uirontim  glorix  lux  :  cl  ibi  13.)  Fac  mc,  dulcii  Cbristc.bone  Jesu,  fac  me,  rogo, 

supcr  niensam  rcfoclionis  civium  siipcriiorum  pasca-  amore  ct  desiderio  tui  deponerc  onus  carnalium  dc- 

lur  dc  oculis  tuis  in  loco  pascux  juxta  flucuia  plc-  sidcriorum,  cl  tcrrenarum  concupiscentiarum.  Do- 

nissima.  Tu  cslo  cxsultaiio  nosira,  qui  cs  spes  no-  min.clur  carni  anima,  animx  ratio,  rationi  gralia 

stra,  s.ilus  alque  redcmptio.  Tu  csto  nostrum  gau-  tua,  cftux  mc  interius  cl  exterius  subde  volunlaii. 

diuin,  qui  es  fuiurus  prxmium.  Tc  sempcr  quxrat  Tribuc  mibi  ut  laudel  te  cor  mcum,  ct  lingua  mea, 

anima  mea,  et  tu  prxsta  ut  quxrcmlo  non  deflciai.  et  omnia  ossa  mca.  Dilata  mentem  meam,  ct  atiollc 

III"1.  Vx  miserxanimx!  quxCiirislum  non  qux-  intuilum  cordis   mci,  ut  vcl  rapida  cogilalione  spi- 

ril  ncc  amat,  arida   munet  et  miscra.  Perdit  quod  rilus   mcus  allingat  le  xlcrnain  sapienliam   supcr 

vivit,  qui  lc  Dcum  non  diligit.  Qui  curat  vivcre  non  omnia  manenlcm.  Dissolve  me,  oro,  a  vinctiiis  qui- 

proptcr  ic,  Domine,  uiliil  cst,  ct  pro  nibilo  esl.  Qui  bus  conslrictus  lcneor,  ui  relinquens  omnia  ista 

tibi  viverc  recusat,  mortuus  cst.  Qui  libi  non  sapii,  tibi  fostinem  m,  libi  soli  inbxreara,  libi  soli   in- 

dcsipii.  Misericordissimc,  tibi  me  comnieudo,  reddo  tendam. 

el  concedo,  per  quem  stim,  viro  et  sapio.  In  le  con-  229  >'  "'•  Felix  anima.quxlerrenorasoluiaearcc- 

fido,  spero  el  lol.im   spcm  mcam  pono,  per  quem  re  libera  ccelumpeiit,  fCM  teduicissimum  Dominum 

rcsurgam,  vivam  el  rcquicscam.  Tc  cupio,  diligo  ct  facie  ad  facieni  cernit,  qux  nullo  metu  jnorlis  a0i- 

adoro ;  cum  quo  manebo,  regnabo  ct  bealus  cro.  citur,  eedde  incorruplione  perpelux  glori»  Jxlalur. 

Auima  qux  le  non  quxril  nec  diligit,  mundum  di-  Tianquilla  cslel  secura,  jam  non  limet  hostem  nec 

ligit,  peccatis  servil  ci  viliis  subjecla  est,  nunquam  mortem.  Habel  te  pium  Dominum,  qucm  diu  quxsi- 

quiestii™,  nunqitam  securacst.  Famuletur  tilii  sem-  D  vit,  semperque  amavit,  bymnidicis  60ciata  cboiis, 

per  mcns  mca,  piissime.  Suspirel  tibi  scmper  pere-  mcllifliia  pcrpetux  fostivitatis  carmina   ad  laudeni 

grinalio  mca,  ardcal  in  amore  lui  cor  meum.  Re-  glorix   tux,  Itex  Cbrisle  bone  Jesu,  in  xienium 

quiescal  in  le,  Dcus  meus,  anima  mea,oonlcmpletiir  concinit.  inebrialur  enim  ab  ubcrtate   domus  lux, 

le  in  menlis  excessu,  canlcl  laudcs  tuas  jubilatione,  ct  torrcnte  voluplalis  tu»  potas  eam  (Ptat.  twv,  9). 

et  lixc  sit  iu  boc  exsilio  meo  consolalio  mea.  Con-  Felix  socielas  supernorum  civium,  et  gloriosa  so- 

fugiat  mens  roea  sub  umbra  alarum  tuarum  ab  xsti-  lemnitas  omnium  ad  tc  redeuiiiiura  ab  bujus  noslras 

bus  cogilationura  sxculi  hujus.  Repauset  in  le  cor  peregrinationii  trisli  labore  ad  amoeniiaiem  pul- 

meom,  cor  mare  magnum,  tumens  fluctibus.  0  di-  chritudinis,  ad  fonnositalem  toilussplendoris,  atque 

VARIiG  LFXTIONES. 

™   Cap.   2.   /n  Som.  Cnpnt  3.    Dc  desiderio   animx  sitienlis  Deum      ™  Cap.   3.  Jn  Som.   Caput 

4.  De  miseria  animx  qux  D.  N.  J.  C.  non   amal,  nec  quxrit    "' Nnnquam  nuiescil  in  Som.   nunquani 
oiiiela    "*  Cxp.  4.  Jn  Som.  Caput  5.  De  desiderio  ajfnnx.    m  Tibi  foslinem  in  Som.  libi  serviam  (.*P. 

5.  ln  Som.  Cnpul  6.  De  fceliciiaie  animx  a  tcrrcno  carcerc  rcsolutx 
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liigiiiutrm  totius  clcgantix,  ubi  le  jugtler,  Doininc,  A  iliea  ncscil  liabcrc  lcmpus,  ubi  viclor  inilcs  posl  la- 


mi  civcs  ceriHint.  ISiliil  omnino  quod  conlurbet 
menlcm,  ibidera  auribusaudirc  datur.  Quxcantica* 
Qtix  organa?  Qux  canlilenx?  Quae  mclodix  ibi  sine 
finc  decantanlur?  Sonanl  ibi  sempcr  mcllillua 
hymnnrum  organa,  suavissima  angelorum  mcloilia, 
e.mtica  canticorum  mira,  qux  ail  laudem  ct  gloiiam 
luam  »  supcrnis  civibus  dccantaniur.  Amariludo  cl 
oninis  fellis  isperilM  iu  rcgione  lu.i  locum  non  h  i- 
bcnl.  Non  cnim  csl  ibi  inalus  ncque  malitia.  Non 
adversarius  et  impugnans,  nec  cst  ulla  pr-ccati  illc- 
cobra.  Nulla  esl  ibi  indigenlia,  dedecus  nullum,  rixa 
nulla,  nullum  inipropcrium,  causalio  nulla,  nullus 
timor,  nulla  inquiclildo,  nulla  pccna,  nulla  du- 
hictas,  nulla  violcnlia,  nulla  discordla;  scd  csl   ibi 


borcm  donis  incffabilibus  cunuilalur. 

Nobile  pcrpetua  capul  amplcclenlc  corona. 
Uiinam  retnissa  pcccalorum  mole,  mc  ullimum 
scrvorum  Chrisli  jubcret  divina  piclas  hanc  carnis 
sarcinatn  deponcre,  ut  insux  rivitaiis  gaudia  xtcrna 
rcpausandus  transircm,  sanclissimis  siipcrnorum 
cboris  intcrcssem,  cum  bealissiniisspirilibus  glorix 
Conditoris  assislercm,  prxsentcm  Dei  vullum  cer- 
ncrcm,  nullo  morlis  melu  tangcrcr,  de  perpelux 
immorlalitalis  incorruplione  securus  gaudercm,  ct 
scicnli  omnia  conjimrlus  omnem  iguoranlix  cxci- 
tatcm  amilterem,  tcrrena  cuncia  parvipendcrem, 
convallcm  lacrymarum  islain  intueri  vel  reminisci 
ullcriiis  non  dignarer,  ubi  vila  laboriosa,  vila  cor- 


pax  surnma,  cliaritas  plcna,  jubilalio  ci   laus  Dei  **  ruplibilis,  vila  omni  amaritudine  plena,  vita  domina 


acterna,  sine  linc  sccura  rcquics,  cl  gaudium  scm- 
per  in  Spiritu  sanclo.  0  qiiam  foi  tunalus  ero,  si 
audivero  jucundissinias  civium  tuomm  canlilcnas, 
carmina  mclliflua  laudes  sumtnx  Trinilaii  debi'o 
honore  promenlia.  Sed  ct  niiiiinin  fefix,  si  cgo  ipse 
irerucrocaiilarecanlicuin  Doinino  Jesu  Chrislo,  de 
dulcibus  canticis  Sion. 

VI :'°.  0  vila  vilalis,  vita  6empilerna  ct  sempi- 
terne  beata !  ubi  gaudium  sinc  moerore,  requies  sine 
lahorc,  dignltas  sino  ircmoic,  opes  sine  amissionc, 
sanitas  sine  languorc,  abandantia  sine  dcfcctione, 
vila  sine  inorte,  pcrpctuilas  sine  corruplione,  beali 
tudo  sino   calamilaic,  ubi  omnla  bona  iu  "7  chari- 


malorum,  ancilla  infcrnorum,  quam  humorcs  lumi- 
dant,  dolores  cxlenuant,  ardorcs  exsiccant,  acra 
morbidant,  escx  influant,  jejunia  macerant,  joci 
solvunl,  tristilix  consumunt,  sollicitudo  coarciat. 
securilas  hcbctat,  divilix  jacianl,  pauperlas  dcjicit, 
juvenlusexlollii,  scneclus  incurvat,  infirmilas  fran- 
gil,  mceror  deprimit,  diabolus  iusidialur,  muudus 
adtilalur,  caro  dcleclalur,  anima  cxcxcatur,  lotus 
homo  conlurbatur!  Et  his  lol  cl  tanlis  malis  mors 
furibunda  succedit,  vanisque  gaudiis  ila  linem  impo- 
nii,  ulcum  esse  desicrint,  nee  fuisse  putcntur. 

Scd  quas  m  laudes,   quasvc  gratiarum  actiones 
tibi  rcferre  valeamus,  Deus  nosler,  qui  nos  cliam  in- 


late  perfecia,  ubi  sp«cics  cl  visio  facie  ad  facicm,      ter  has  tantas  mortalilalis  noslrx  xrumnas  noit  de- 
ubi   plena   scienlia  in  omnibus  ct  per  omnia,  ubi      sini^  consolari  mira  visilaiione  gratix  lux !    Eccc 

me  miserum  mullis  mocroribus  plcnum,  dum  vitse 
mcx  finem  limeo,  dum  pcccala  mea  considcro,  duin 
judicitim  luum  foimido,  dum  morlis  horam  cogiio, 
dnm  supplicia  tartari  horreo,  duni  opcra  mca  qua 
dislrictionc  et  discussione  a  le  penscniurignoro.duni 
quo  finc  ill.i  clausurus  sim  penitus  ncscio,  dumqtie 
hxc  ct  alia  mulia  mccum  sub  cordc  retrivtO,  conso- 
laltirus  adcs  solila  pietale,  Domiuc  Dcti<-,  cl  inlcr  has 
qticrclas,  nimiosque.  ploralus  ac  profunda  cordis 
suspiria,  assumis  mccstam  el  anxiam  nienlein  supcr 
alla  jtiga  moulnim  ad  arcolas  usquc  aroiiiatnin,  cl 
collocas  me  in  loco  pascux  sccus  riviilus  dulcium 
aquarum,  ubi  praparas  in  conspcclu  nico  iiiciisaiii 


siiMinia  Dei  bonilas  ccrnitur  Rl  Itimcn  illumlnans  a 
sanclis  glorilicaiur,  ubi  prascns  majcslas  Dci  con- 
spicitur,  et  hdc  vilx  cibo  sinc  dcfcclu  mens  inluen- 
tium  salialur;  videnl  scmpcr,  ct  vidcrc  desidcrant, 
sine  anxictalc  dcsiderant,  cl  sine  fastidio  salianlur; 
ubi  vcrus  Sol  juslitix  mira  suee  ptilchrilutlinis  visionc 
omnes  rcficit,  el  ita  uuivcrsos  coclcstis  pairixcives 
illtiminat  ut  luccant  ipsi,  lumen  vidcliccl  illuini- 
natum  pcr  Dcum,  lumcn  T'8  illuniinans  ultra  omncin 
•jolis  nostri  splcndorem,  alque  cunclarum  stcllaruin 
claritalcm  immorlali  adhxrentes  dcilali,  acpcrhoc 
immorialcs  cl  incorfuplibiles  m  facli,  jnxta  pro- 
missioncm  Domini  Salvatoris  •  Patcr,    quot  dedisti 


mihi,  io/o    ut  ubi  cgo  tnm,cl  illi  tinl  mecum  :  ut  vi-  ry  iiiulliplicis    apparattts,    qua:  f.ilig.iliiin  Bpiritum  rc- 


4a>,itclaritatcmmcam,ut  omna  unum  tint ,  ticut  tti 
Valcr  \n  m,\  cl  ego  t/i  te,  el  ipsi  in  nobis  unum  sint 
(7o6  xvii,  2-2-24). 

VII  '••.  KegDom  (cclornm,  rcgaum  f  licisslmum, 
rtfMM  rarcns  niorlc,  ct  vac.ins  finc,  niintilla  tcm- 
pora  succcdunl  pcr  xvum,  ubi  conlinuns  sinc  nocle 


patisct,  cl  cor  trlslc  Ixlificet,  quibu*  landcm  rcfo- 
cilUlOI  dcliciis,  cl  itiullariim  niiscriariiin  incarum 
obliUll,  lcvatus  supcr  allitiidiiicm  lei  rx,  in  le  vcra 
paco  quicsco  TC* 

MED1TATI0\Y(3). 
De    prcrteritoium    benc(icioium      Ckxitti     memoria. 


VARCE  LECTIONES. 

'•*  Ckf.  6.   In  Som.  Caput  7.  Dc  gaudio  paradisi     T,T  Omnia  bona  in  Iffi  Som.  omnia  in      T"  Pcr  Dctim, 
litmcn  m  Som.  p.-r  div.niiiu  luRMn     '"  liu  orporalcs  i;i  Som.  iiicoiruptiliilcs     7M)  Cai>.  7.  In  Som.    Capul  8. 

orum.    ""  BfJ  qots  ttc.  In  Som.  Caput  n.  Qaomodopoii  nimioi  ploratus  mowiara  aiuraam 
consolaiur  Dcus  Sed  quuffM.     "•  Pace  qutesco.  Sommilius  hicCaptta  27.  suhjungit 

NOT/E. 
fi)  llancS.  Ansclinus  scripsil  ad  sororcm  suam. 
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101  iiru. 
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illu.l  (l.il.r  pri  M  |>"""    HlUfffl   H  '"  "".!'•"" 
miii    .lip-llal   uir.rlns.  "I    llttttll  MM  ptdlMM 


230  Qim  ■<!  dllei  Uonein  Dti  m  lltnl,  millum  "i 

■Ullllll  Ucdere    «I.ImI,     I.;;iIhi      iiil.ni    n.  I  \  .:i|/»-lio 

qaod  .iii.r  tororti  vfi»rii>ri.ii  iretrt  dlltitrunl  t»» 

Mlnuin,  ot  llcet  utraqui  Doum  proilMumqut  «i •  i«t x •• 

iii,  ipeelillitf  itMtn  drct  obttqnluM  proilMOnm 

ooeuptbttur  Mtrlhi,  ti  dlrlna  vtra  Ibnl ItcUoali     BfttUbU,  MttonU  ptnJnoi  BiIom  pwioruM  i 


hturlabil  Ikrli  [Lue.  i,  59  lt)«  a.i  Dol  rero  «li- 
ItcllonoM  <i"»  ptrtliitul  .1... •> i<>s  MaaUt,  <t  imm Mi 
tMtrlttBtbocopM^lnilrlnliiMOitreiltlioat;  tfltcioi 

TOrOMtOlll,  i"  ?»|»iiit»i.*ltii  ^«i-^l*»^  *ltil*-f<lifi<-    Eitrol 
lilio  viruiluni  in  CtrtO  viveodl  nnxli».  in  jcjuniis,  Itt 

vi^iiiis,  lnoptra,lnltclioM,  inoniione,  In  UlrnUo, 
ln  pmptriilt,  tl  cMttrli  bujuimodl  coMMondtior; 
iflbetM  itlaltii  medlUllant  nuirilnr.  Iltqut  nl  illt 

dtilclltlMUI  amor  Jcsu  in  I uo   CrttCtl   ifftCltt,    tri- 

piici  Mtdilttiont  opui  hibet,  dtprMitrilli  tcllleti, 
prMttntlbni  ti  luiurli,  i»i  cst  «Jc  prMltriioraffl  ra« 
cordttiont,  <Je  uperieuili  prweniium,  dt  coniide- 

rtUont  fuluroruin.  Cuui  irgO  mcns  lUI  fucril  ahsqne 

cogittlionnM  lOMulia,  virutum  titrciMliooo  pur» 
gata,  JtM  oculos  defaectloi  id  potMriori  ratorque, 
ac  primuM  ciuii  btilt  Mtrit  injnretia  cubiculum 
libros,  qnibui  Virginli  ptrtut  tl  Cbriili  propbetttur 
tdventut,  cvoIyc.  liii  idventum  angtii  prsilolire, 
wi  videas  iniranieni,  lujill  salutantem,  ut  sic  rc- 
plcta  stupore  ct  tituti  dulciniMiM  V.ninm  .!.>- 
niinam   luani  cum    angclo  salulantc  nluujt,    cU- 


l.i.ii    iinnle    p.  itmcla,  inftlorOM  tltn  IWM    '.Jini 

rtro,  toMttll  Mtloolni  uti  MUrponi  proett,  il 
inui  eordi  tt  »r>-  dtctnltni  i  Gltrli  It  $ae*Uh  P 

(I.UC.  II,   tt). 

Noli  ii.  UM  Mtdil  'ii MM  Magorum  uiiinrra  prTter- 

iro,  ncc  raflmMM  in  AgjptuM  rdloqoerc  IocomI- 
latum.  Iiispui.il  oeultti  defoUonli  ptrvotam  leonM 

D  dttlctt  MtMMilUl  fUrlOMl  Yirginis  mnlrii  dukilrr 
siigcntcin,  t|  MIMMU  MtUrntl  IHtll  MOTt  tracian- 
lem,  mairi  arridcnlcni    Qttid  visu  juciindiu»?  Qold 

delei  nblllut?  Ctrnt  illnro,  qui  iMMcnom  ctt,  partttlhi 
bricliiii  a.l  maltrni  coll.i  pendenteM,  ei  dn 
r.-iix  wm.feJiciorqMe,  dnffl  IUom  fideo  qotffl  rcget 

oplavcronl  vidcrc,  el  non  vi»lcrunt  (Matlh.  xui.lT). 
DignuiOH  visiKjKi  specivnti  eti  forma  pra  filiii  ho- 
M  i\nm  (Ptal.  ILIV,  3). 

Cogila,  el  rtCOgiU  quo  aiiimo  cl  qua  cogilatione 
unebtur  illi  dulciitimi  MtUi  fj"*,  cnm  iiH»> 
Domioun  Untun  ac  lantillum  in  brtchlil  suis  exsu!- 
tansac  hcla  Uncrel,  cum  ci  141  infttttulo  gcstienli 
oseulis    frtqueuUbm   congauderet,   eum    cuw  la- 


inans  el  diccns  :  Ave,  Maria  (Lvc.  1,  27),  etc.  Hoc  p  crymanlein  super  gcnua  sua,  quibus  poluil  modulii, 


crebrius  repctens  qua:  sil  bcec  gralia;  plenitudo  de 
qut  lolus  inundiis  mulutvil  grjliam,  qnodnam  Ver- 
bum  caro  ftctum  cst  conlcroplare  ct  idmirare  Do- 

iiiinum,  qui  (crram  implc|.  et  cniiiin,  intra  unius 
puelke  visccra  daudi,  quam  Pater  sanclilicavil , 
Filius  fecundavil,  Spirilus  sanctus  obumbravit.  0 
dulcis  domina,  quanta  incbriebaris  dulcedine,  quo 
amoris  igne  succcndebaris,  cur.i  senlircs  in  menie 
ct  in  ventrc  UnUB  niajesialis  prceseniiam,  cum  de 
lua  came  sibi  carnem  assumcret,    et  membra  in 


consolarctur,  cum  denique  aliis  atquc  aliis  slndis, 
ad  qux  ipsa  malerna  pietas  informabat  cum,  pro 
qualilalum  vicissiludiniluis,  sedula  blandirclur.  Opi- 
nare  vcrr.m  cssc  quod  dicitur  eum  a  latronibus  de- 
prehentom  ln  via,  et  adolescentuli  cnjuidtffl  benc- 
ficio  ereplnm.  Eratis,  ut  dicunt,  principis  lalronmn 
filius,  qui  prseda  potilus  cum  parvulum  in  matris 
grcmio  conspcxisset,  tanta  in  ejus  speciosissimo 
vului  splendoris  majestas  apparuil  ul  eum  supra  bo- 
mincm  esse  non  ambigens,  incalescens  amore  aiu- 


quibus  corporalilcr  omnis  plcniludo  divinitalis  inha-  plexalus  sil  eum  et,  0,  inqnit,  bealissime  parvulo- 
bitaret  (Col.  n,  9),  de  tuis  sanctis  mcmbris  apta-  rum,  61  aliud  se  lempus  obtulerit  inihi  miserendi, 
rcl!  Ha'C  omnia  propler  te,  0  virgo,  ut  Virginem,  tunc  memcnto  mei,  et  hujus  temporis  noli  obiivisri. 
quam  imitari  proposuisti.diligas,  el  Yirginis  Fiiiuui,  Ferunt  hunc  futsse  latronem,  qui  ad  dexteram  Doi 
cui  nupsisii.  J)  crucifixus  allcrum  blasphemanlem  corripuil  diccns  : 

Jain  nunc  cum  dulcissima  Domina  lua  in  monlana      Ncque  !u  time*  Peum  (Joan.  xxiti,  40),  elc,  conver- 


coniccnde,  slerilis  ct  Virginis  inlueie  complcxum, 
et  salutationis  ofllcium,  in  quo  scrvulus  Dominum, 
praeco  Judicem,  vox  Veibuni,  intus  anilia  visccra 
conclusus  in  Virginis  utcro  clausum  el  agnovil,  et 
indiciliili  gaudio  salulavil.  Ocati  veutres,  in  quibus 
lolius  mundi  Salvator  eiorilur,  pulsisque  tristitice 
tenebris  sempilerna  l^titia  prophctaiiir.  Accurre, 
qurso,  accurrc,  tanlis  gaudiis  admisccre,  proster- 
ncre  ad  pedes  uulosqne,  et  in  unius  ventre  spousum 
tuuni  amplcctere,  amicum  vcro  cjus  in  alicrius 
utern  vencrare.  flinc  Malrcm   cum  oniiii  devolione 


sus  vero  ad  Doiniuum,  eum  in  illa  quae  in  parvulo 
apparuit  inUiem  inajesUte  pacti  sui  non  bnmenor, 

Mcmento,  inquit,  mei,  dum  venerit  in  regnum  tunm 
(ibid.,  42).  liaque  ad  incentivum  amoris  bae  non 
inutile  arbilror  uli  opinionc,  remota  omni  aflir- 
mandi  lemeritaic. 

PrxUrea  nihilne  suavitaiis  sstimes  libi  accessu- 
runi,  si  enm  apud  Nazareth  puerum  apud  pueros  ,6' 
conteniplciis  "•*,  sl  obscquenlem  malri,  si  operanti 
nulrilio  assislenlem  inluearis?  Quid,  si  duodennem 
cum  ptreniibas  J.Tosolymamascendcntem^etillis  rc- 
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deiiulihus  cl  nescicnlibus  in  urltc   manenlcm   pcr  A  minunlur  libi  peccala  tun  (Mutth.  u?  2).  0  mira 

clemenlia!  o  iiulicibilis  miscricordia!  Accepil  fclix 


triduum  cinn  nialre  quxsicris?  0  quanta  copia 
fluent  lacrymx,  cuin  audieris  Malrcm  dulci  quadam 
incrcpaiione  Filium  verberantcm  :  Fiti,  quid  fecitli 
nobis  ttc  f  (Luc.  n,  48.) 

Si  aulem  scqui  Sponsum  virgincm  quoeonqtie 
icrit  (Apoc.  nv,  4)  deleclct  alliora  cjns  clsecrcliora 
scrularc,  ul  in  Jordanis  fluminc  audias  in  voccPa- 
irem,  iu  carne  Filium,  iu  columba  videas  Spirilmn 
sanctum.  Ibi  ad  spiritualcs  nupiias  invilala  Sponstim 
suscipis  daluin  a  Patre,  purgalionem  a  Filio,  piguus 
amoris  a  Spirilu  sanclo.  Exiude  dilcclissimus  Jestis 
soliludiuis  libi  sccrcla  dicavil,  et  sanclificavit  tibi 
jejunium  subeundum,  doccns  cum  callido  hostu 
cjtifliclum.    Il;ec  ibi  facla,  pro  le  facta,  ct  quonam 


remissionem  pcccalorum  suoriim  quam  non  petcbat, 
quam  non  prxcesscrat  confessio ,  ncc  meruerat 
satisfaclio,  non  exigcbal  conlrilio.  Corporis  salutem 
peiebal,  non  animx,  ct  salulem  corporis  el  aniinx 
rccepit.  Ycrc,  Domine ,  vila  in  volunlatc  lua  ,  si 
decrevcris  salvarc  nos ,  ncmo  poierit  proliibcrc. 
Si  aliud  dccreveris,  non  est  qui  audeat  dicer* :  Cur 
ita  facis?  Pharisxc,  quid  miirmiiras?  Anoculut  tuus 
nequam  esl ,  nuia  ipso  bonns  csl?  (Matth.  u,  15.) 
Cerlo  niiserciur  cui  volucrit  (Rom.  ix,  18) ;  plorc- 
mtis  el  oreinus  ui  vclil.  Ilonis  etiam  opcrihus  piu- 
gtiescat  oralio,  augcattir  devoiio,  excitctur  dilectio. 
Leventur  purx  niaiius  in  oralione,  qtias  non  sanguis 


modo  facla  sunt  diligcnter  allcndas.  Dilige  euro   a  "  immundilix  maculavit,  laclus  illicitus  non  faedavil, 


<|uo  facia  suiil  ct  imilare  qux  fac.ta  sunl. 

Occurrat  jam  nunc  mcmorix  mulierilla  in  adulte- 
rio  deprchcnsa,  ct  Jesus  rogaitis  ad  senientiam  quid 
egerit,  quidve  dixerit,  recordarc  In  lcrraiu  oculos 
jecit,  ne  forte  accusalam  rcspiciens  nimis  confunde- 
r,«i.  Cum  cinm  scribens  in  lerra,  lerrcuos  cos  non 
<  celesles  prodidissct,  «71«'  tine  peccato  esl  vestrum, 
iiii|int,primui  in  illam  lapidem  mitlat  (Joan.  VIII,  7). 
O  mira  el  inexstinguibilis  Chrisli  benignilas!  Quam 
coudemnare  juste  poluit,  advertc  quam  pic  et  quam 
c.iulc  liberavil.  Cum  enim  oinnes  senlcnlia  trivissel 
cl  cxpulissel  e  templo,  iinaginare  231  quam  pios 
o<  ulos  in  illain  lcvaverit,  quam  duici  el  suavi  voce 


avaritia  non  cxaspcravit,  lcvelur  et  cor  sine  ira  et 
disceptalione,  quod  irauquillilas  sedavil,  et  pax 
composuil  puritas  conscienlix  lavil.  Sed  niliil  bo- 
rum  paralyticus  istc  legitur  prxmisisse,  qui  tamcn 
legitur  remissionem  omnium  pcccaiorum  meruissc. 
Ilxc  esl  auiein  incflaltilis  miscricordix  ejus  virlus , 
cui  sicul  blasphcmuin  esl  derogare,  ila  et  hoc  sibi 
prxsumcre,  stullissimum.Polesl  cuicunqtie  vult  hoc 
ipsum  eflicaciter  diccre  quod  dixil  paialylico  :  Di- 
milluntur  libi  peccata  lua  (Matth.  ix,  5).  Sed  quicun- 
que  sine  suo  labore,  vel  coutritione,  vul  confessioifc , 
vel  eliam  orationc,  sibi  hoc  diccndum  cxspectal, 
nunquam  ei  rcmitluulur  pcccala. 


se.nicnliam  absolulionis  ejus  prolulcril?  Puta  quod  r      Sed  cxcundum  csl  hinc,  cl  ad  Relbaniain  venien 


suspiravit,  quod  lacrymaius  fwcril,  cum  dicerel  : 
Nemo  le  condemnavit  mulier  (ibid.,  10),  clc.  Felix,  nl 
ila  dicam,  lixc  adullera  mulicr,  qux  de  prxlcriiis 
alisolvilur,  secura  efliciliir  dc  fuluiis.  Jesu  bouc,  lc 
<l  cenle,  ncc  ego  le  condemnabo  (ibid.,  11),  quis  con- 
demnabil?  Deut  etl  qui  juttificat,  quit  eil  qui  con- 
demnel?  (Hom.  vm,  33,  34.)  Audiatur  de  cxtero  vo.x 
111.1,  Vudc,  ei  jam  ampliusnolipeccare  (Jonn.  vin.il). 
Jam  nmic  ingicdcrc  donium  Phnrisxi,  recuinbcu- 
lem  ibi  Dominum  luum  altende,  acccde  nim  bcalis- 
•Jma  pcccatricc  ad  pedcs  cjus,  lava  laciymis,  lcrge 
rapiilis,  dcmulce  osculis,  fovc  ttngueniis.  Nonue  jam 
sac.ro  li([uoris  illiusodore  pcrfundcris?  Si  libi  adhuc 
fcuosneg.it  pcdcs,  insla ,  ora,el  gravidos  lacrymis 


(lnm,  ubi  sacraiissima  fcedera  amicitix  auctorilato 
Domini  consecraulur.  Diligebal  cnim  Jesut  Mar- 
Iham  ,  Marium  el  Latarum  (Joan.  \i,  5).  Quod  ob 
6peciale  amicilix  privilegium,  quo  illi  familiariori 
adhxrebanl  aflectu  diclum  ncmo  csl  qui  ambigat. 
Tcstes  sunl  lacrymx  illx  dtilees,  quibus  coliacryma- 
tus  cst  lacrymaiilibiis  quas  toius  popultis  iulerprc- 
labatur  amoris  indicium.  Yidcle,  imptiens,  quomodo 
amabul  eum  (Joan.  xi,  36).  Et  ccce  faciunt  ei  cuennm 
ibi,cl  Muriha  ministrabal ;  Latarus  uutem  uuut  erat 
tx  discumbentibus.  Maria  tumptil  ulabastrum  un- 
guenti  (Joan.  xn  ,  2,  5),  elc.  Caudc,  qttxso,  huic  in- 
leresse  convivio.  Siiigulnruni  disiingue  ollicia.  Mar- 
Iba  minisirabat,  disciimbcbal  Lazarus,  uugil  Maria. 


oculos  altollc,   luisquc  suspiriis,  inenariabilibiisquu  rv  lloc  iillimum  linini  cst;  frangc  ibi  alabaslrtim  cor- 


gemiUboi  exlorquc  qtioJ  pciis.  Luetare  cum  eo,  sicul 
Jacob  (Cen.  xxxi),  84),  ul  ipsc  se  gaudeat  supe- 
i.iri.  Nidcbilur  (ibi  aliquamlo  (]iiod  avcrlal  oculos, 
i|iioil  aurcs  clatidat,  quod  desideratos  pedes  ahscon- 
dat.  Tu  niliilominos  intla  oppoilune ,  impoitune  (II 
Tint.  iv,  f),  clama  :  Vsqueqno  clamabo,  et  non  cuni- 
ilict?  (Ilub.  1 ,  2.)  Rcdde  mihi  ,  Jesu  bonc,  laitliam 
talnlniis  nti  (Psul.  I.,  14) ;  quia  ttbt  dixil  cor  mcum  , 
quatm  l<i'i<m  tuam ,  facicin  tunnt  rcqniram  [P*ul. 
\\\\,  K).CerM  imiii  negalnl  pcdcs  suos  virgini,  quos 
OSCiilainlos  |ir.rl>inl  pccc.ilrici. 

Srd  el  doiniim  ill.nn  non  prxtcribis,  ttbi  per  lcgu- 
l.is  |Mr.iU'Kiis  uiic  |k  (l.s  cjus  submilliltir  ,  11I11 
fxtimt  ei   potestas  oliviaveruul  sihi.  Vili,  iin[iiii,  n- 


dis,  ct  qtiidqtiid  lialtcs  devoiionis,  quidqnid  anioiis, 
()iiidi|uid  dcsidcrii,  quidquid  affe»  lionis,  loltim  cf- 
fomle  snper  cnpnt  Sponsi  lni,  adorans  iu  hoiuiiic 
IJeum,  el  hominem  in  Deo.  Si  fremil,  si  mnriniirai, 
si  invidel  prodilor,  si  pcrdilioncm  vocal  devolio- 
ueiii ,  non  sit  libi  curx.  Vl  qmd,  ail,  perditio  hirc? 
potrrul  hoc  ungncntum  teiiuwinri  multo  (Mnrc.  MV, 
4)  ,  elc.  Pliai  isa-us  n11111n11r.1l  iiividens  prciiitculi, 
miirmural  Jmlas  inviileus  cflusioiii  iiugticiili.  Scd 
Judex  acctisalionein  non  recipil ,  RCCUUtaM  ab- 
soUil.  Simtr  ,  ioqnil  ,  illain  ;  bonmn  eniin  oput 
(ibid.,  6),  clc  Laliorcl  Martha  ,  miiii>lrct ,  parel 
boNpitium  percgnno.  es-irienli  (ilttim,  siliculi  po- 
iiiiii,  vcslem  al^enli.  Ego  solus  Marix  el  illa  mihi. 
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1oiiimpr.iii.il  (|u.ni  iuiii'i ,  i  ni  quhJquid  eplot, 

rtsprrlct.  Quld  «"iiii '    Iiiim'  M.in.r  inniolll,  rcllo 
(|Ucinlo  pnlcs  i|iios   duldlOf    om-iiI  iinr ,   irerienilo 

(mhIor  jii  iii.i  ipocloilMlmi  i.k  !••  (|ii.iin  i  iMiii'in|ii.i 

lur,  nuiovt-iitlo  lUlUtum  jIi  cjiib  huvi  OMMM  (|"" 
rellciint  | 

Sctljam  suir/nics  c.iniiis  Iiinc   Qtio*  iitqtiii.  I.ci  (c 

ni  iiisKicniciii  nello  caall  lorfMMi  PomImm  oomI* 

leris,  IjiiI:k|iic  licn  |iii>  lc  0M4upMMM|  p.ii  voriitn 
laiidilitis  in.is  misci.is,  .  I.iiiuiis  cl  iliccns  :  llotnnna 
/i.id  /IimiiI  (MtiiiL.  III,  ;>) ,  tio, 

J.im  iiiinc  asrcndc  cihii  eo  in  ccrnacHlum  arande, 
ttiatum  (Mtiir.  xiv,  l.r>) ,  01  talularis  cubiix  iiilcressc 
oYliriis  graltilare.  Vincal  vercuindiani  amor,  limo- 
rcin  cxt  lutl.it  |ffeclM|  ut  sallem  de  micis  MMMJ 
illius  elecmo.svnam  pr.cVal  nicmlicaiili.  Vcl  I  loiigr 
■I0|  cl  quasi  poiiper lllCOdMI  in  divilcm,  til  ali<|iii.l 
accipias  eilcinlc  tiiantiin,  famcm  lacrymis  prodc. 
Cum  aulcm  surgcns  I  CMM  linleo  se  prxcinieht , 
miscrilqiie  aqii.uii  iu  |iclviin  (Jonii.  im,  4,  5),  cogila 
t|u.v  inajeslas,  qu.e  poieslas  liomiiitim  pedcs  abluil 
ct  exici  ;;ii ,  qMB  hruigniias  prodiloris  vcsligia  sacris 
manibus  loagit,  Specll,  et  eispecta,  et  ullimo  om- 
iiiiini  tuos  ci  pnOM  pedei  alilucndos,  ijuia  qucm  ipsc 
iioit  lavcril,  non  habehil  parlein  cum  eo  (ibid.,  8). 
Ouiil  modo  fcslinas  cxirc?  Susline  pauliilum.  Vi- 
iltttM  qiiisnam  illc  cst ,  rogo  ic  ,  qui  super  pcclus 
tjus  reciiluiii  (tbiJ.,  25),  et  in  siniiin  ejus  capul 
icclinat?  Felix,  quicunqiie  csl  ille.  0  ccrlecccc  jam 
video!  Joanncs  esl  nonicii  ejus.  0  Joannes,  quid  libi 
tlukcdiiiis,  quid  gralix  ct  suavilalis,  quid  luminis 
el  dcvotionis  liauriebas  ab  illo  fonlc?  ibi  certe  oin- 
llM  Uiesauri  sapientiae  el  scienlix  abscondili  stinl 
(Cot.  n,  3).  Ibi  fons  misericordia?,  ibi  domicilium 
pielatis,  ibi  favus  xlerux  suavitalis.  Uude  libi,  o 
Jnannes,  omnia  ista?  Nunquid  tu  sublimior  Pelro, 
Andrea  sanclior,  aul  ccrle  omnibus  aposlolis  gra- 
liosior?  Spcrialc  boc  virginilatis  privilcgium,  quia 
virgo  cs,  clcclus  a  Domino,  aique  inier  cjcteros 
magis  dileclus.  Jam  iiiinc  exsu!ta,virgo,  accede  pro- 
pius,  el  ali(|tiatii  bujtis  dulcedinis  porlioncm  vindi- 
care  non  difleias  ,  si  potiora  non  poles,  dimittc 
Joanni  pecius,  ubi  sc  ciiin  vino  ketiliae  in  diviniiaiis 
cogilalionc  incbriat;  iu  currens  ad  humanilalis 
ubera  lac  cxprime,  quo  niilriaris.  Intcr  bacc ,  cuin 
s.inclissinia  illa  oraiionc  discipulos  commcndaus 
Palri  dixeril  :  Pnter,  serva  eos  in  nomine  tuo  (Joan. 
xvii,  II) ,  iuclina  capul  ttium  ,  ul  merearis  audirc  : 
\olo  ut  ubi  egosum,  et  ilti  bint  mecum  (ibid.,  24). 

Bonum  est  tibi  bicessc,  sed  cxeundum  est.  Prae- 
c^dcl  ipse  ad  inonicm  Oliveli,  tu  eum  scqucre.  Et 
1  cei  assumpto  Petro  et  duobus  flliis  Zebcdaei  ad 
secreta  secesserit ,  vel  a  longe  inlnere  quomodo  in 
s '  noitram  transtulerii  necessilatem.  Vidc  quomodo 
ille  cujus  smit  oiunia  ,  pavere  caepit  et  Ucdere. 
Trislis  est,  inquieiis,  anima  mea  (Matth.  xxvi,38),etc. 
Undc  iioc,  Deus  meus?  Ila  compalcris  mibi  cxhibens 
liominem,  ut  quodammodo  videaris  nesciie  quod 
Deus  es.  Piostiaius  in  facicni  oras  ,  et   fnctus  esl 


ATIOM 

A  »«(/..  i  (luc    ii  n,   14),  rlr  Qinil  »lv.  arnirrr,  rl  ».j>- 
VlMllMI  HlaS  Kiitl.iv    IjiiiIk".  «■!   pulvrrmi  |> .-.111111   il 
lnis    lin^r.    Nt.li    ilonnirr    rnm    Pclro ,  nr    mrrrjni 
•  ii.lnr   :  Slo   ""'i  ;i«l.iiu  uua    kora  tiailnrt  mrcumt 
(Mutih.  ivvi  ,   10.) 

232  <M'''  rcrojam  prodilornn  prj*runtrrii  impio 
riim  lurlia  provquiltir,  rt  otruliim  pr  i  l.rnlr  Ju.l  i 
iii.imin  injiciiinl  in  Jcmmii,  Domiiiuni  sinim  l.-n.-nl 
lignltim,  rl  ill.it  tlulcci  inanui  vuiculis  itringiinl. 
Oui.fcr.il  Scio,  ocrtipal  nnnc  i  or  tuum  pirlai  , 
omnii  riOOOM  IM  MOM  inflaiinnat.  Sine,  roftn.  M 
li.iiur,  qui  pro  Irpalilui.  Quid  optas  gladlum  ?  quid 
irisc.-rii?  quiil  indignaris?  Si  inilar  Pelri  ctijuslibet 
aiitem  abscidrris,  ti  ferro  brachinm  tnlcris,  »i  pe- 
dein  iriincavcns  ,  Ipac  rcslllnet  omnia.  Qui  diamii 

B  q-icin  occidcris,  oMOjue  dubio  susritabil.  Srqucre 
|X)lius  ciim  usquc  ad  alriuin  prim  ipis  sarrnloluin, 
cl  spcciosissimam  laciein  ejus  i|U3in  spulis  illinunl, 
lu  lacrymis  lava.  Intiiere  quam  piis  oeulis  ,  qnaiii 
miserirordiler ,  quani  cflicaciier  lci  lio  negaiilcni 
rcspcxeril  Pcliuin,  qtiando  illc  convcrsus  cl  in  sc 
revcrsus  flevil  amare.  Llinam,  bone  Jcsu,  tuus  me 
dulcis  oculus  respici.it,  qui  le  lolics  ad  voccm  an- 
cillje  procacis,  carnis  scilicel  mcx,  pessimis  odc- 
ribus  affeciiluisqtie  ncgavi.  Scd  jain  ,  nianc  facio  , 
Iradilur  Pilalo,  ibi  acrusalur,  et  lacet,  quoniara 
lanquam  ovis  ad  occisionem  ductus  est  (Isa.  liii,  7  ; 
Acl.  viii,  32).  Vide,  aticnde  quomodo  slal  ante  prae- 
siilcm  ^incliualo  capilc,  .leoiissis   oculis,  vuliu  pla- 

,  ciiln,  sermonc  raro,  paratus  ad  opprobria,  promplus 
ad  vcrbera.  Scio,  non  poteris  ullerius  sustinere,  nec 
dulcissimtim  dorsum  cjus  flagellis  alteri,  ncc  faciem 
alapis  cacdi,  nec  leuerum  illud  caput  spinii  coro- 
nari,  nec  dexteram,  qnx  ccclum  regit  et  lcrrain , 
arundine  dehonestari,  luis  oculis  aspicere  poteris. 
Ecce  educitur,  flagcllaiur  portans  spineam  coronam 
et  purpiirctmi  vcstimenlum,  cl  Pilalus  dicit  :  Ecce 
homo  (Joan.  XII,  5).  Vcrc  liomo  cst,  quis  dubilel  ? 
Tcstes  smil  plagae  virgarum,  livor  vulnerum ,  foedi- 
las  sptilortim.  Jam  nunc  cognosre,  Zabule,  homo 
cst.  Vcre  homo  cst  iste,  inquis.  Scd  quid  est  isle, 
inquis.  Sed  quid  esl,  quod  in  tol  injuriis  non  irasci- 
lur  ii t  Iionio,  non  movctur  ut  bomo,  non  suis  indi- 
gnalur   lorloribus  ut   homo?   Ergo  plus  est  quam 

f)  homo.  Sed  quis  cognoscil  illum?  Cognoscitur  cerlc 
homo  impiorum  tcrrx  judicia  susiincns,  sed  c»- 
gnoscetur  Dcus  judicia  faciens.  Sero  animadvertisi. 
Zabule.  Quid  libi  per  mulierem'agere  visum  est,  ui 
dimiltatur?  Tarde  loculus  es.  Sedcl  pro  tribunali 
judex,  prolata  esl  senlcnlia.  J.nn  propriam  porlans 
cruccm  dticitur  ad  moriem.  0  speciaculum!  Vides- 
ne?  Ecce  principatut  ejus  super  humerum  ejus  (Isa. 
ix,  6).  Ila-c  est  virga  aequiiaiis,  virga  regni  lui. 
Datur  ei  vinum  felle  Biistum.exuilur  vesiiiner.iis,  et 
inter  milites  dividuntur.  Tunica  nou  scinditur,  sed 
sorle  transil  ad  unum.  Dulces  raanus  ejus  el  pedes 
clavis  pcrforanlur,  el  extensus  in  cruce  inter  latrc- 
nes  suspenditur.  Mcdialor  Dei  el  bominum,  inier 
ccelum  el  terram  meditis  pendcns,  ima  superis  unit, 
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cosleatibas  lerreoa  eonjaogii.  Slupcl  ccclum,  lcrra  A  spirilu  cernere  mcrcaris  nunc  supcr  lapidem  revolu- 


miserator  '•'.  Qm.l  l"  '■  Noii  miroin  si ,  solc  con- 
liisialo,  (u  coiitrislaris  ;  si  lcrra  conlrcmisccnte,  lu 

contrcniiscis  :  si  scissis  saxis,  cor  liium  scinditur  ; 
t<i  flcntihus  juxta  cniccm  niiilioriiuis,  ln  concla- 
maris.  Inde  in  omnibus  iis  considera  illud  dul- 
Ciasimum  peclus  quam  Iranquillitalciri  scrvaverit 
pictaiis.  Non  siiam  attcndit  iiijiiriaiii  ,  non  poenam 
ripiiial,  non  scntit  conlumclias.  Scd  ipsis  polius  a 
miilms  paiitur,  illc  compatitur;  a  quibus  vulneratur, 
illc  mcdclur;  il!e  viiam  procurat.a  quibus  occiditur. 
('.iiin  qua  mciitis  dulrcdine,  cum  qua  spiritus  d ■■- 
voiione,cnm  qua  cliariiaiisplcnitudincclamat :  Pa- 
ie>;  ignosce  illii?  (Luc.  xxiu,5-4.)  Eccc  ego,  Dominc, 
iii.e    majcslalis   adoralor,    non   lui  corporis  ii.ter- 


iiim  ab  osiio  monnmcnti  augcliiin  rcsidcntem (Mare. 
xvi,  5  5);  nunc  inlra  moniimciilum  iinum  ad  capul, 
iiiuim  ad  pcdes  resurrcctionis  gloriam  pr.nedicantcs 
(Juan.w,  12);  nunc  ipium  Cbristnm  Mariam  flcntem 
ct  Irislcm  lani  dulri  reOcientem  oculo,  lam  suavi 
vocc  diccutem  :  Maria  (tbid.,  1G).  Riimpimltir  ad 
banc  voccm  omncs  capitis  caiaraetsfi,  ab  ipsis  mc- 
dullis  cliciunlur  lacrymx,  singulliis  et  suspiria  ab 
imis  Iraliiinlur  visceribus.  Maiia.  0  beala  ,  quiY 
tibi  mciuis  fuil,  qnid  animi,  cum  ad  lianc  voccm  le 
prostcmens,  el  rcddens  vicem  salulanli,  clamares, 
Iiabboni?  (ibid.)  Qtio,  rogo,  affcrlu,  qno  dcsidcrio, 
mcntisqiic  anloreclamasli,  Itabbom  '!  Nunc  plura  di- 
ccrc  lacrymae   proliibent  ,  cum  vocem  cxcludil  af- 


fectnr;  luae  morlis    veneraior,  non   luae   passionis  B  feclus,  omncsque  animx  corporisque  scnsus  nimius 


derisor;  lune  misericordiae  contemplator,  non  infir- 
milalis  contemptor.  Inlerpellet  itaque  pro  me  lua 
dulcis  humanitas,  commcndci  ine  Patri  tuo  lua  inef- 
f.ibilis  pietas.  Dic  igilur,  dulcis  Dominc  :  Paier, 
iynotce  itti. 

At  tn,  vir^o,  cui  major  est  apud  VirginisFilium 
confldcntia  quam  mulieribus  qtix  longe  siant,  cnin 
matre  Virgine  et  discipulo  virgine  acccde  ad  cruccm, 
et  pcrfusum  palloro  vullum  cominus  iniuere.  Quid 
crgo?  Tu  sine  lacrymis,  anianiissima,  Domina;  luse 
lacryrpas  videbis?  Tu  siccis  manes  ocqlis  ,  ct  ejus 
animam  pertransit  gladius  doloris?  (Luc.  n,  55.)  Tu 
sine  singullu  audics  dicenlcm  Malri  :  Hulier  ,  ecce 
ftliut  tuus;  el  Joanni :  Eccc  mater  tua?  (Joan.  xix, 


amor  absoi  beal.  Sed,o  dulcis  Jesu,  cur  a  sacralis  ac 
desideraiissiinii  pcdibus  luis  sic  arces  amantem  ? 
iVoli,  iuquis  ,  me  langere  (ibid.,  17).  Ul  quid,  Do- 
minc''  Quare  non  tangam  illa  desidcrala  vcsligia  tua 
pro  mc  pcrforala  clayis,  perfusa  sanguinc,  nou  lan- 
gam,  ncc  deoscutabor?  An  inimicitior  solito,  quia 
gloriosior?  Ecce  non  dimiiiain  le,  nec  rece.lain  a  le, 
non  parcain  lacrymis,  peclus  singullibiis  suspiriis- 
quc  rumpclur,  nisi  taugam.  El  illc  inquil  :  Noti 
liatcre.  Non  aufcrclur  tibi  boc  bonuni,  si  diffcrlur; 
vade  tamcn,  et  nunlia  fralribus  mcis  quia  surrexi 
(ibid.).  Cucuriil  ciio,  cito  volcn$  rcdire.  Rcdit;  sed 
cum  aliis  mulieribus,  qmbus  ipse  Jesus  occurrcus 
blanda  salulatione  dejeclas  crigil,  tristcs  consolalur 


26,  27.)  Simiiiler  cum  discipulo  Malrcm  commille-      (Matih.  xxvin,  9).  Advcrlc  :  liinc  cst  dalum  quod  fuil 


rct,  latroni  paradisum  promitterel ,  tnnc  nnus  cx 
militibus  lancea  latus  cjus  pcrforavil  (ibid.,  34). 
Fcstina,  nc  lardaveris,  comede  favnm  tuum  cum 
mclle  tuo  (Cant.  v,  I).  Bihe  vinum  luum  cum  lacle 
tuo  (ibid.).  Sanguis  libi  in  vinum  convcrli(ur,  ut 
inebricris.  In  iac  aqua  mulalur,  ut  nutriaris.  Facta 
ftiint  tibl  in  pclra  flumina,  in  memhiis  cjus  vuluera, 
ct  in  corporiij  ejus  mareria.caverna.  In  quibus  inslar 
coluinb.-e  latitans  ci  deosculans  singula,  ci  saiiguinc 
ejus  flanl  ticul  vitla  coccina  labia  tua,  cl  eloquium 
luum  dnlcc  (Cant.  iv,  3). 

Scd  adbuc  exspecla  ,  doncc  nobilis  illc  decurio 
vcniens  extractis  clavis  mancs  pcdcsque  dissolval. 


aolc  dilaiuin.  Accetterunt  cnim  ,  el  tcnuerunt  pcdei 
ejits  (ibid.)  Ilic  quandiu  polcs,  virgo.morarc.  Non  lus 
delicias  tuus  somnus  intcrpcllct,  nulltis  cxlerior  lu- 
mulltis  impcdial.  Veruin  quia  in  bac  vila  niiscra 
niliil  stabile,  nihil  actcrnum  cst;  ncc  unqiiam  eodem 
si.ii ii  pcrmanei  bomo,  ncccssc  csi  ut  anima  nostra, 
dum  vivinuis,  qnadam  varictalc  pascalur.  Uinle  a 
prsterilorum  rccordationc,  ad  esperienliam  pr;c- 
scnlium  transcamiis,  ut  cx  bis  quoque,  qiianlum  a 
nobis  diligcudus  sit  Dcus.  inlcllicamus. 

MEDITATIO  XVI. 

Sivc  mcditaiiouit  quintaj    dccima'  pofl   tecuuda.  — 
/)«.'  prateniibits  btneficHl  Dci. 


Vide  quoinodo  fclicissimis  brachiis  corpus  ainplccli-  r)      233  Non  parvum  «slimo  hcneticium,  quo  Dcus 


itir,  ac  suo  aslringit  peclori.  Tunc  potuit  vir  ille 
sanciissimu»  diccre  :  tasciculm  mtjrrliw  dileclut 
mcm  (Cant.  i,  12),  clc.  Scqucrc  lu  prelios:s.>imiini 
co-li  lorruique  thcsaurum  ,  cl  vel  poria  pe  !cs,  tcl 
iii.uiiis   brai  hiaquo   snstcnla,    vcl    ccrle   drfluct.lcs 


bcnc  iiicns  malo  parcntum  noslroriim  crcavii  nos  dc 
c.arnc  illorum.cl  iuspiravil  in  nobis  spiraculum  vit.i', 
diseemena  nos  ab  illis  qui  vcl  aborlivi  projccli 
siml  ab  tilcro,  vcl  qui  intcr  malcrna  visccra  suffocali 
posMB  ttdenlur  conceptl  MM  vil.r.  Qnod  eliam  iiile- 


niiniit.itiiii  pretiosiesiml  sanfninis  gnitas  enriosiiM     gr>  nobii  ct  sana  mcmbra  crcavii,  ne  csscmus  no- 


d.lligc,  ct   ptilvcrcin  pcilum  ejttl  Itngc.  Oruc  pne» 
lerea  quam    dulciler,   qnam    diligcnlcr   hcalissimiis 

Nicodemui  sanetissima  ejai  membra  iraetat  digiti*, 
fovei  anguentis,  ei  eam  S.  Joscpb  lirvolutaai  sindouc 

(olloral  iii  scpulrro  (Luc.   xix,  58-42). 

Noli  pnrterea  Marbi  Magdalenx  deserere  comiia- 
tin  i,  sed  parattt  aromatibus  cam  ea  Dominicnm  sc- 

;  ♦li.ium  \iMlart  mwiiio  ito.  ()  licill  ills  OCIllis.  lu  m 


sliis  dolori.alicnisopprobrio.  Magnuin  csl  bocccrle. 
Scd  qaomodo  illad  quaatasve  booitatis  Mtimabimus, 
quod  co  lempore  ei  inler  lales  nasci  voluil,  pcr  qnos 

:ni  Odem  sii.im  el  lacramenla  penreaimost  Vidcmus 

iiiiiiiiiicral  ililiushominibiis  boc  iicgalum,  ipiod  nobis 
giaHilaiiiiir  csse  conrcssum,  cnm  quilius  uua  esl  ct 
nobli  (on.inio.  llii  derdicti  sooi  pcr  Joatiliam,  noi 
\oi  tn   INHioi  poT  gialiam.  Pioccdariuis   inluentcs 
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iiilintll  1'JilH  rni-.sc,  (| I  cillltali  i  piirolil.  II     luriMi.   \  (|im..I  f.i^n  i.l.  n  lU  I   <*M  .  n..  Inrnli  |. 


Cbrlttitnlt.  0"01'  nco  Hommi  i»"11  bntdt,  quod  '  i" ' 
ii. in  ibtorbolt,  quod  »"•>  vorotl  I  «I .••iii""'-.  'i i 

non  |ht.  ussi  ;i   lM«sliis,  quod  praelplliO    BOO   llOCOll, 

qnoii  iisi|in'  ;ni  cotifroiin  alttera  •"  ••j"s  ii.ic  et 

l.ona  \oliin(.iUa  niiinii.  Iluc  intque  c.i  percurrinnis, 
noror,  qmbtis  fuil  nnbis  ima  romliiio,  qeOI  IdOffl 
j»  ilcr  |taolt|  ac  idcin  vcutcr  complcxtis  csl,  c.il.  in 
xisccra  profiiiloriinl. 

J.iiii  ininc,  soror,  iti  me  advorle  quanta  feeeril 
Dcus  aiiiin.r  lu.r.  Divltil  ciiim  inlcr  mc  cl  10,  qottl 
inicr  Iticcni  M  lonotrtl,  sibi  (c  scrv.ins,  mc  milii  re- 
linquciis.  Ucii6  nicus,  quo  abii?  quo  Ittfi f  qui»  OTttl ? 
Kjccius  a  faeic  lu;i  sicul  C.iin,  iiabilavi  in  lOITt  fl 
gns  01   proftigus,  et  quicunqiic  in\cnciii  nic,  OCCidOl 


iur,  quod  i  reill  i"  ipein  loll      d    p  rtium,  t\ 

tuli  obrull  i.'  n<  Ri  II    nff  'i""i.  qojod  footo Mterli 

iluli -ciiiiii» .  Iuiniuinl  I' ''  cuii  ...  Iiu .   .i 

ll   .\.l    tl     UlOltl,    '| I    llllli»IM>lllll|ltJ    III. •  I  •  -    .'.nsi  I 

dillil   \nii  nl  i  iIismiImi,  »:i  alislrj.  liim  ftfflCttlfl    I.iih 

fne  mii  npit?  Ti.tii   ninlta.  cl  ni 

sii  r  i  iii  i  inc  (»|»cr.i,  notliquid  gloni    "i,  qi  i  lot  • 

illnis  cs(,  :nl  iur  vldfllUI   ii  .1.     i.      Ii  i  •  ti.ioi  miiiii- 
(Iiiiii    Ikoiiiiiiiiii    .csiini.iiioiniii    •  il.i    i.iliif.l    fl 

dontit  0|  felicllti  reciploiiiii,  ul  non  toliiM  hmilo 

iur,  quin  soius  i.iioi nniii.  ettel  IIU  qnl  dodlt, 

Cliain  ille  qui   rocipil.  Qflll  num  luln  l  lliqttld  '|""«l 
non  rOOOporll  '    Si    auii  ni  fl  Itil  tOCrpit,  i|n.ire  l.m- 

diiur   vclul   |iioiii'Tiici  u?    Tibl    igiinr    Uttt,    D 


me.  Uuiii  ciiim  tgorol  mUertbilii  erooiort,  t  suo  ^  Mcnt,  r>bi  ftorio,  libl  frttltnim  netio;  mibl  tnieot 


doroliett  Creetore?  Quo  irct,  quove  lotorot  ovli  cr- 

ronea  suo  dcttiltllt  paslore7  0  soror,  fcra  pcssima 

dovorovit  Irtlrora  loum.  In  mc  erfo  eerne,  qntnmm 

ilii  conluleril  qui  lo  t  tali  boslia  oonsorvavilill.esaiii. 
Quani  milOr  OfO  Wa,  qui  meain  piiiliciliam  pcrdidi; 
tain  bottt  lii,  cujus  virginitalcm  ir.isericordia  divina 
protoxit.  Quotics  tcnlala,  quolies  impolila  Ittt  lilii 
castilas  csiservala,  cum  ego  libens  in  lurpia  qua-quc 
progicdicns,  coacervavi  n.ihi  maleriam  ignis  quo 
combnrcrcr,  matcriain  fctoris  quo  necarcr,  inale- 


coiifnsio  facici  incx  (/'u«.  ix,  7),  qui  lot  mala  I 
cl  lot  bona  rccipi.  Quid  Ifitur  (ioquil)  RM  ttllttttl  ac- 
ccpisti7  0  soror,  qaii  rolieior  <->t  ille,  cujui  navom 
plcnam  meroibus  ol  onustam  divitiis  flotm  vcnlonnn 
intcgram  rcvcxit  ad  portinn,  qiltffl  Bjtti  ptttttl  ii.ni- 
fragium  nudtis  evahil  inorlcm.  Tu  crgo  iu  his,  qont 
libi  divina  fTtUl  COfliervIVit,  cxsullas  tlivilii?;  inibi 
inaximus  labor  inciiiubit  ut  fiacta  redinlegrcm  , 
ainissa  rcciipercin,  si  issa  rcsarci.nn.  Vcniinlainen  el 
me  volo  nt  xmuliTis,  vildeqoe  putet  erttbetcendom, 


riam  vermium  |  quibus  corroderer?  Recolc  si  pli-  si  posl  tot  fl.igilia  in  illa  vila  tibi  invenlus  fucro 
cel  ill.is  funlilalcs  meas  pro  quibus  pltnfObtt,  cl  a^qualis,  cumsapc  virginiiaiisgloriain  inlervcnicnlia 
corripiebas  sacpe,  puella  ptrvuItlQ),  fcmina  inascu-  quxdtffl  vilia  miniiant,  ct  vcleris  conservalionis  op- 
lum.  Scd  non  fallil  Seriptura  quai  ail  :  Nemo  potcst  n  probrium  moruin  imilatio  el  succed'tiles  vitiis  vir- 


corrigere,  quem  Deus  despexit  (Eccle.  vn,  14).  0 
quam  diligcndus  csl  a  le,  qui  cum  me  repcllorct,  le 
atiiaxit;  et  ciim  tsqon  eondilio  foret  utriatque,  la- 

men  mc  dcspexerit,  le  dilcxerit.  Rccole  uunc,  ui 
dixi,  corrupiiones  mcas,  cum  cxaliaieiur  nebula  li- 


tulcs  obliltcrent.  Sed  jim  illt,  in  i|tiibttl  tibi  sola 
conscia  cs  divinx  bonitatis,  inspice  nunc  muaern, 
quam  jncnndi  facie  ibrcnunijmii  saculo  Christai 
occurrerit,  quibus  esurienteiu  ddiciis  ptvit,  quas 
miserationum  suarum  diviiiis  ostendit,  quos  inspi- 


bidinis  cx  luxuriosa  concupiscentia  camis,  ei  non      ravit  tffecltis,  quo  te  chariiatUpoculo  ebriivit.  Nim 


cssei  qui  eriperci  et  salvum  faccrel  (Psul.  vn,  S). 
Verba  enim  iniquorum  pwvaluerunt  supcr  me  (Psal. 
Lttv,  4),  qui  in  suavi  poenlo  amoris  propinabanl 
mihi  veneimm  luxurkr.  Convenicnies  in  uuum  afrc- 
cliouis  suaviias  ct  cupiililatis  iinpui  itas,  rapieham 
imbecillem  adbuc  xtaiem  mcam  pcr  abrupla  vitio- 
rum,  atque  mcrgebant  gurgile  flagitiorum.  Ycne- 
runt  super  me  ira  cl  indignatio  lua,  Deus,  et  cgo 


si  fugilivuiii  servoifl  et  rebcllem  sola  sua  misera- 
tioue  rcvocalum  spirilualiuin  consclalionum  non  re- 
liquil  inexpcrtum;  quid  diilccdims  crcdiderim  cum 
virgini  coniulissc?  Si  tenlabaris,  ille  susiciitabal;  si 
fluctuabas,  ille  solidabat.  Quoiies  prac  limorc  are- 
scenti  pius  consolator  astabal?  Quolics  a:sluanli  pra? 
amore,  ipse  se  luis  viscerihtts  iafundebai?  Quoiics 
psallciitem  vcl  legcntein  spiritualium  sensuuiii  lu- 


nesciebam.  Ibam  longius  a  tc,  el  sinebas.  Jactabar,  D  mine  iliustraluu?  Quoiies  oranlem  in  quoditain  inel- 


el  cffundcbar,  et  dcfluchar  pcr  imnumditias  meas  , 
el  laccbas.  Eia,  soror,  diligcmer  altemle  oimiia  ista 
tiirpia  et  nefamla,  iu  mi;e  me  praccipitivit  meum  ar- 
hiirium;  et  scito  quod  iu  bxc  corruisses,  si  le  Cbri- 
sti  misericordia  iion  servassel.  Non  hxc  dico  quasi 
nihil  mihi  conluleril  boni,  dum  cxceptis  iisqux  su- 
pcrius  dixiiuus  ulriusquc  collata,  niira  patieotit 
mcas  suslinueril  iniquilatcs.  Cui  debeo  quod  tcrra 
nou  me  absorbuii,  ncc  fulniinayil  ccelutn,  nec  flu- 
miua  sulimerserimi?  Quoinodoenini  sustiiicrcl  crca- 
lura  lanlam  injut-iaiii  Creatoris  sui,  si  non  impetum 
cjits  cohiberet  illc  ipse  qui  condidit,  qui  non  vult 
morlem  peccatoris,  sed  magis  u/  converlalur  el  vival  ? 
iKxth.  xxxih,    II.)  Ad  ilkid  quanttr   fuil  grali.e. 


fabile  desiderium  suum  rapiebat?  Quolies  mentem 
luam  a  lerrcnis  subiraciam,  ad  crxlestes  delicias  et 
paradisi  air.ccnitates  transporlabat?  llxc  omnia  re- 
volve  animo,  ui  in  eiun  luqs  lotus  revolvatur  affe- 
ctus.  Vilcscat  libi  mundus,  oiiinis  r.inor  carnalis 
sonieat,  ncscias  te  esse  m  miindo  boc ;  quoaiim  ad 
illos  (jui  in  coelo  sunt  et  Ueo  vivunl,  luum  transtu- 
lisli  pioposilum.  Vbi  est  thesuurus  luus,  ibi  sil  et  cor 
luum  (Matth.  vt,  "21).  Noli  cuin  argcnleis  simulacris 
vili  marsupio  tno  luum  includerc  auinium;  quia 
nuiuiiinni  cnm  nummorum  pondere  poieris  transvo- 
larc  ad  eoelum.  luta  tc  quotidie  morituram,  et  de 
erastino  oon  cogiiabis.  Nqo  te  234  fllluri  lemporis 
sierilita»  lcrrcat,  non   fntun  famis  limor  mcntent 
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luam  dcjicial,  scd  ex  ipso  lola  liducia  IM  pen-  A 
doat  qui  aves  pascit,  lilia  vcslil.  I|>t*  sit  horreum 
tuam,  ipse  apotheca,  ipae  marsupiuui  iuum,  ipsc 
diviii.c,  ipse  deJicue  luse;  solus  lilii  sit  omnia 
in  Otnnibos.  Iix'C  iiiicrim  dc  pr.esouiihus  salis 
sinl 

MEDITATK)  XVII. 


Sive  meditalionis  quinttv  dccimcr  pars  terlia. 
fuluris  beivficiis  Dei. 


De 


Qui  anlcm  pr.TSlat  suis  tanla  in  priscnli  qunnta 
ilhsservai  in  futuro?  Principium  fuiurorum  et  finis 
pnesenlitun,  ntors  «st.  llanc  eujua  natura  non  ab- 
lio.rct?  cujus  non  expavescit  aflectus?  Nam  bcstire 
filga,  lalihtilis,  cl  aliis  mille  inodis  morlem  cavcnt, 
vilam  luenliii.  J.un  iiunc  diligenicr  altcndc  quid  lua  R 
iilii  respondeat  conscienlia,  quid  pnesumut  fides, 
quid  spcs  piomillat,  quid  expetat  aiTcclus.  Si  viia 
lua  libi  oncri  csl,  si  mundiis  faslidio,  si  caro  dolori, 
profeclo  desideiio  niors  esl  libi,  qu.-e  jtigum  hujiis 
onerii  deponit,  tollil  fastidium,  corporis  dolorcin 
nssumil.  Hoc  iinum  dico  oinnibus  liujus  mundi  prre- 
atare  dcliciis,  bnnoribos  atque  divitiis,  si  ob  con- 
•i-ienlix  screnitatem,  fidci  firmitatcm,  spci  ccrtitu- 
dincm  morlem  non  limeas.  Quod  illo  polcrit  maximc 
experiri  qni,  aliqno  lempore  sub  liac  servitoie  suspi- 
raus,  in  liberiorcs  conscientix  auras  evasit.  Haec 
sunt  (niiir.c  bealiludinis  tuae  primitix  laiulares,  ut 
morie  supervenienle  naViralem  horrorcm  fides  su- 
porct,  spcs  temperet,  eonscientia  pura  repellal;  et  _ 
indo  quodammoilo  mors  est  principium  quiclis,  !abo- 
rimi  meta,  peremptoria  vitioruin.  Sicenim  scriptum 
cst  :  Deali  mortiti,  qni  in  Domino  nioriuntur  (Apoc. 
xiv,  13).  Undc  propbcla  reproborum  morlem  ab 
eloclorum  inorlo  disceroens,  Omnet,  inquil,  reget 
dormieruiit  in  yloria,  unusquisque  in  Jomo  $ua ,  tu 
iniiem  projectus  es  de  scpulcro  luo,  quasi  slirpii  inu- 
tilis,  polluliu  el  obvolutus  (Isa.  xiv,  18,  19).  Dor- 
mierunl  quippc  iu  gloria  quorum  morlcm  commcn- 
dal  bona  eonscieiilia,  quia  pretiosa  esl  in  conspertu 
Domini  mors  sanclornm  cjus  (Psal.  cxv,  15).  Dor- 
inicriinl  sanc  in  gloria  quoriiui  doi milioni  assislunt 
ungeii,  oceurrunl  lancli,  eoncivi  suo  pra:hcnics  au- 
xilium,  cl  impailicnlcs  solaliuin;  boslibus  so  oppo- 
nunl  ,  nbsislcnlos  ropclluul,  rcfcllunl  accusautes,  j) 
et  aic  uaqoe  ad  linoa  Abrahx  lanclam  annu.im 
tomitaates  in  loco  pacii  eoiioeanl  el  quictis.  Non 

sic  impii,  non  sie,  quos  dc  corporc  qnasi  dc  fclenli 
scpnicro  peuimi  ipiritui  cum  initrumenlii  infcrna- 
lilms  extrabenics,  poilaloa  libidine,  obvolotoa  cupi 
«lilalo  injii  iiuii  ignibua  exitrcndos,  avihus  Inceran- 
dos,  arteruii   relnriboi  deputanl  Mflbcaodoe.  Vac 

ersprcialio  jinlninin  la-liiia;  spes  anlim  impiorum 
\crtbil  (l'roa.  \,  28).  Smc  qualis  sil  illl  rcquics, 
<l<M  pai  illi,  (|n;c  jucitiidilns  in  siuil  Abrah.T,  qu.T 
illis  qnn-sccnlihus  proniittittir,  el  cxspoel.ilur  la>li- 
tia,  quia  rxpcricnlia  non  doeuil,  slylns  oxplicaro 
i.oti  poloiit.  Exsporlrmt  felicrs  iIoik  c  inipleat-tr 
n  niicrus  fraiinm   siinrum,  nl  iu  die  rcMiircclionis 
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dpptici  siola,  scilicet  corpons  et  auinix  pcrpetua  fe- 
licilalc  fruanliir. 

J.mi  iiiinc  intiicre  illius  diei  lcirorem,  quando 
cociorum  vii  lutcs  uiovebunttir,  clcnicnta  ignis  calorc 
lolventur,  palcbunl  inferi,  occulla  omnia  nudabun- 
lnr;  vcitiol  dcsupcr  iralus  Judcx,  ardcns  furorejus, 
cl  n/  tcmpestus  currus  ejus  (Jer.  iv,  13),  ul  reddal  in 
ira  vindictara  el  vastilalcm  in  flamma  ignis.  Bcatus 
cst  qui  paratosest  occurrcre  illi.  Quid  lunc  miscris 
nnimabus  cril?  Quam  lunc  miscri  crunl,  quos  nunc 
lnxiuia  ficdat,  avnrilia  dissipal,  extollil  supcrbia. 
Exibunt  angeli,  et  separabunt  malos  de  mcdio  justo- 
rum  (Matth.  xm,  49),  illos  a  dcxlris,  illos  a  sinislris 
statuciilcs. 

Cogila  tn  nunc  ante  Iribunal  Chrisii  intor  utram- 
qoc  banc  socictalcm  assistere,  ci  nccdum  in  a Iut.hu 
p.irtom  scpnratnm.  Dcflccteoculos  nunc  ad  sinisirain 
Jiidicis,cl  miscram  illnni  muliiludiiicni  contcmplarc. 
Qunlis  ibi  borror,  quis  pudor,  quis  fclor,  quis  ti- 
mor,  quis  dolor?  Stanl  misori  ct  infclices,  slridcnles 
denlihus,  nudo  lalere  pnlpilanles,  nspoclu  horiibi- 
los,  vullu  deformes,  dejecti  pr«  pudorc,  prx  corpo- 
ris  lurpiludinc  ct  nudilalc  confusi.  Lalere  volunt,  cl 
nondalur;  fugere  tentant,  nec  pcrmillilur.  Si  ocu- 
los  lcvnnl  dcsuper,  Judicis  immincl  furor;  si  dcpo- 
nunt,  infcrnalis  pulei  eis  ingerilur  borror.  Non  sup- 
petit  criminum  cxcusatio,  nec  de  iuiqito  judicio 
crga  Doinn  nliqua  polerit  esse  causalio,  cum  quid- 
quid  decrelum  fuerii,  juslum  essc  ipsam  eoruin  con- 
scionlinm  non  latcbit.  Ccruc  niiiic  quain  amnndus 
libi  sit,  qoi  lc  ab  bnc  damuata  sociclalc  prxdcsli- 
nnndo  discrcvit,  vocando  scparavii,  juslilicando  pu- 
rificavit. 

Reiorque  nunc  ad  dexieram  oculos,  ci  quibus  te 
glorilicaudo  sit  inserlunis  ..dvctlc.  Quis  ibi  docor, 
quis  lionor  et  qu.-e  fclicitas,  el  quac  sccuritas?  Alii 
judiciaria  scde  suldimes,  alii  corona  martjril  splon- 
denles,  alH  flore  virginitalUj  raudidi,  alii  clccmosy- 
narum  largiiionc  fecundi,  alii  doclrina  cl  crudi- 
lione  pncclari ,  in  onura  cbariiatis  fa'dus  copu- 
lantiir.  Liiccl  cis  vullus  Jesu,  non  lcrribilis,  scd 
ninabilis;  non  amarus,  scd  dulcis;  non  lcrrcns,  sed 
blandieos. 

Sta  ntnic  qnnsi  in  nicili>,  noscicns  qtiibus  te  Judi- 
cis  acotenUa  depuiabit.  0  dura  exspectatio!  Timoret 
trcmor  vcnerunt  supcr  me,  cl  conlexeruut  me  tcncbra: 
(Vtal.  i.iv,  6).  Si  mc  sinislris  sociavcril,  uon  causa- 
bor  iojuslum;  si  dcxlris  asrripsciil,  gratUB  ojus  lioc 
non  mcis  mcrilis  est  impulandiim.  Vcre,  Doniinc, 
vila  in  volunlalc  lua.  Vidcs  cigo  qiianltnn  iu  ejus 
ninoro  tuus  oxtendi  dcbcal  aitiious,  <|iii,  cntii  injustii 

possel  in  ic  prolatam  retorqaere  senienUaa,  jusiij 

lo  niahiil  ad  salvanihiin  inscrcrc.  Jain  lc  pula  san- 
cl.T  illi  sociolati  conjuVlani  vocis  illius  audire  dc- 
croUim  :  Yniiie,  bc.ncdicti  Puiris  mei,  pcrcipile  re- 
qmim  quod  vobit  paratum  est  ab  origine  mundi 
(Matth.  xxv,  34).  Indo  niiseris  aiiilicnlibiis  vcrbum 
Doinini  plonum  irx  cl  furoris  .  Discedile  a  me,  male- 
dicti,  in   ignem  cctcrnum  (ibid.,  41)    Tunc  ibunt  ii, 
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inquil,  m  tUpplMum  ir.Yinuiii,  jmli  MIMI   •  '•  •  •  '"'••  A  Ml  •  "'      lllOtM  drsi.l.  fiuin 


ii  frriKirii  (ifu./.,  Iti).  0  ilui.i  MpOflllol  u  mlMfobllit 
CUUdltM)!  Sublltll  t-niin  linplll  iic  Milr.ml  (ilnnain 
Dri  J  ilr  jnslis  vi'ii)  siiigulis  sCrninllllU  Ki  iiltmi  siiinii 
rl  iiirnliiin  tnglllcll  Ofdllllbui  lllMftlt,  lol  llll 
flloiiiisa  proiossio,  Cluisio  pr.ucodenlC  Capitl  •'«'- 
vl.n,  oinniliiisiiiio  Sliis  niriiilnis  ICqUl  iililius ,  <( 
irndOMf  rcj;iiiiiii  DoO  Patfl,  Ul  IpM  '•gM  l  '"  ''"*• 
ci  ipi  in  m,  rfgnum  HluJ  porciphftntM,  tuod  />" 
rwium  rii  iliis  ub  urifiut  ihhm./i,  cnjui  rcfnl  Hntui 
no  rngliofl  i|niilcin  i  nobli  potoot,  nullo  minui  dici 

VOl  Mfibi.  Iluc  ftcto  cfuotl  nilnl  iiiiiiiino   ab<ril   quod 
vclis  atlessc. 

Nullus  igitur  ibi  luclus,  uiilliis  llolus,  nulliis  ilolor, 
iiullus  tiiiinr.  Noil  liislilia,  iioil  dilCOnlili   non  invi- 


i<  iii  Impodl  'i  Quid  >•  i  I."1  '  '  erii  f  <•■  I  ■   i/m 

inln  ,  ii.-<   lUffl  iiudmi  ,  n.  .    "<    ""    MMHfufl  OOMMM' 

iju,r  fn ,i  ii.irm i<  /><-iit  diligtnlihui  «<•  ('  '  li    II,  I), 

II  ii     iil.i  ,    lOror,    .'<■    |.r  i  li-riii.nnii    l.i-ii ■  ii.  niiiini 

Cbrlili  luiiiini i.i  ,  ilc  |.i  i  .iiiiiini  eipcrictii  i. 
i"ts|ii'<  l.ilioiic    liiiui  iii  inii  ,     qumdom     iii.  ilii.iiiuiiiiin 

iplrituallum    pniini  proM ireeurivl,  •»  quilmf 

dlvinl  irnorii  iruciibui  ubcrlor  oriolur  rl  cn  i  il 

nt    iin-.ln  itni    .illrilnoi   MCilCt ,   iflMlM    <l'    i.l<  iiinu 

poriol,  1 1. 1  \  in.'-  OMldcrinm  eilorquMI  ;  ntiibi    inl 

lin  i  ijnur  Ittfl  pnMI  '/'<'  M  •""  '<'  t  /'*<//.  »M,  I).  <!•■ 

ipperoM  ••'  conspeciu  ojui,  el  sns<i|ii. ib  im- 

iiIi-mIiiis  i-jns ,  ■!  iiinii  quod  io  Couticii  ..  <• 

plnmoot  •  Df/ictti  oumi  mwl,  H  im  WH j  '•"■»  '<■    i 


ilia.non  irilmlalio,  iioii  lcnlalio,  nonaoiisnuilal'ov<l  '*  »i<<i  MUUHOruMlUr  (Cunf.  I,  12).  Quud  IpM  UU  M  •- 

itoro  dignotnr,  qui  vitll  <"i  rcgnot  l»ius  iu  ubcuIi 
•njculofom.  n,men< 
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corruptio,  uon  itiipicio,  non  imbliio,  non  idulotiOi 
iion  dctroctio,  non  Kgriludo,  noutenectut,  non  moro, 
iiiii  pauperltt,  uon  nos,  non  lenebnt,  oon  odondi 
vcl  bibondl  vcl  dormiendi  »lla  necettitat,  mtigatio 

nulla.  Quld  crgo   ibi  boni  cst?  llbi  ncque  luCIUS, 

235  uoquo  (lcius,  ncquc  dolor,  ncc  IrUlitio,  quid 

polMt  OtM  nisi  perfccta  IxMilia?  Ubi  ntilla  lentalio, 

vcl  tribulalio,  niilla  lcmpoium  mulaiio,  vcl  corruptio 

acris,  ;estus  vclicmeniior,  noc  liicins  aspcrior,  quid 

poest  06M  nisi  sununa  qiucilam  rortim  lcmpcries,  cl 

inrniis  ci  carnis  vcra  ct  lumnin  tranquillitatf  U l>t 

uiliil  cst  quod  limcas,  quid  potcst  cssc  niti  suinma 

MroriUll  Ubi  nulla  discoivlia,  nulla   iuvidia  ,  quid 

poiesl  csse  nisi  suninia  cl  vcra  dileclio?  Ubi  nulla  p  \ivis  in  etcrnum,  nunc  ct  pcr  sacula  rcgnas. 

defbrmilM,  quid  polcst  esse  nisi  summa  ct  vci a  pul- 

efariludo?  Ubi  uulla  paupcrlas,  quid  potest  csse  nisi 

onmis  plcnitudo?  Ubi  nullus  labor  vel  defectio,  quid 

ciit  i.isi  summa  requies  cl  forl  ludo?  Ibi  niliil  est 

quod   gravet  vel  oncret,   quid   erit    nisi    suinuia 

fclicitas?  Ubi  ncc  scuectus  exspeclalur,  ncc  moibus 

limelur,  quid  potcst  essc  nisi  vcra  sanitas?  Ubi  ncc 

not,  nec  tenobrm,  qttid  est  uisi  lux  perfecta?  Ubi 

mors  et  mortaliUs  omuis  ibsorpli,  quid  cst  nisi  vita 

BHerno! 

Quid  est  ultra  quod  quaeramus  ?  Certe,  quod  iis 
ouinibtis  cxcellciilius  esl,  scilicet  visio,  cognitio  el 
dilcetio  Creatoris.  Videbitur  in  se,  videbitur  in  om- 
uibus  crealuris  suis,  rcgens  omnia  sinc  solliciludine, 


CrOliOTUm  nc/iotvi  pro  benrficiiitlirtna!  tuitciinirdnc 

cl  fnntio  i/inin  tidjuloiii. 
Spcs  men,  Chrislc  Dcus,  lioininiim  tti  tlolcis  amalor, 
Lux  mea,  vila,  salus,  p:i\  Cl  dccus  MUM  liioit:m, 
Oinnia  pro  qtioriun  voluisli  fcrrc  sakilo, 
(.anicin,  vintla,  ciiiccm,  \iilims,  mortcntquc  scpul- 

[crum. 
Post  lics  indc  dics  devicia  morlc  rcsurgcni 
Discipulis  visus,  uulanlia  conla  icfonnans, 
Inde  qualerdeua  ca-loinm  suniiua  pctisli , 


Tu  cs  Deus  meus  vivus,  Chrislus  meus  sanrlus, 
Domiuus  moui  pius,  rcx  meus  magnut,  paslor  mcus 
bonus,  magisier  mcus  vcrax,  adjuior  mcus  oppor- 
tunus,  diiectus  meus  pultberrimus,  panis  meus  vi- 
vus,  sacerdos  meus  in  xternum,  dux  nicus  ad  pa- 
Iriam,  lux  mea  vcrax,  dulcedo  mea  sancla,  viia  mea 
recla,  sapienlia  mca  prxclara,  simplicitas  mea  pttra, 
eoneordia  mea  paciGca,  cuslodia  mea  lula  ,  ponio 
mca  bona,  salus  mea  sempltcrna,  misericonlia  mca 
nmgna  ,  paUentia  mea  robustissima  ,  victima  mea 
immaculata,  reden.ptio  mea  sancla,  spes  mca  firma, 
clraritas  mea  perfecla,  resnrrecUo  mea  sancta,  vita 
mca  aeterna ,  exsuliatio  el  vita  moa  beatissima  sine 
line  mansura.  Te  deprecor,  supplico  et  oro  ut  per- 


susicntans  oninia  sine  laboi-e,  impertiens  quoJam-  fj  ficias  in  me  opus  co?pium  misericordi;c  tu.c  :  ego 


moiio  se  singulis  pr<>  sua  eapacitate,  siue  dimiuti- 
tionc  vcl  divisioue.  Vidcbitur  illo  vultus  anuibiiis  et 
dosi.lerabilis,  in  quem  angoli  dcsideranl  prospicere  : 
de  cujus  pleniiudine,  de  tujus  luminc,  de  cujus  sna- 
vitale  quis  dieci  ?  Yidebilur  Fator  in  Filio,  el  Filius 
in  Paire  ,  Spiritus  sauclus  in  ulroque.  Videbitur 
ctiiui  siculi  est.  implela  ejus  promissione  qua  dicit  : 
Qui  diligit  mc,  diligitur  a  Patre  meo,  et  ego  dilig.nn 
e::m,  et  mr.nifettubo  ei  meipsum  (Joan.  xiv,  21).  Ex 
liac  visioue  illa  procedit  coguilio,  de  qua  ipsc  ail  : 
lltvc  est  vila  wlema ,  ut  cognoscant  le  solum  verum 
Deum  (Joan.  xvn,  3).  K\  bis  lanla  nascetnr  dilc- 
ctio,  tanius  ardor  pii  amoris,  lanta  dukedo  <.b,  rili- 
tis,  tania  fruendi  copia,  (anta  dcsiderii  velicmcuiia, 


enim,  ultimus  tcrvorum  tuorum,  non  immcmor  be- 
ncficiorum  miscrationis  lux ,  quce  mibi  pcccatori 
collata  sunl,  gralias  libi  ago,  quia  mc  indignum  pro 
lua  sola  clemenUa  cx  CbrisUanis  parentibm  naoei 
fccisli ,  ci  per  aquani  sancli  baplismaiis  ol  renova- 
tioucm  sancti  Spiriltts  ob  originalibos  vinculis  cxpc- 
disti,  et  in  luos  ailoplionis  blios  aggregasii  ;  quo- 
niam  mibi  rcclant  lidem  donasli,  camque  in  corde 
meo  semper  augere  et  oonfirmare  diguattts  es  pcc 
illuminationem  gratiaj  luai,  cl  pcr  -loctiinenta  sanela 
matris  Ecdesim;  eboceroqne  te,  Doioino,  el  suppli- 
ciier  rogo,  aoongc  seoiper  in  me  banc  fiilesa,  fi.leni 
veram  et  fulcm  sanclam,  eaUwlicam  et  ortbctloxaw, 
fiJcin  prndentissimam  et  iuvfeiissimam,  bonisom> 
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nibus  eunclisqne  virlitlihus  adornaiam ,  qu;c  prr  di-  A  operaril  magna  in  ininimis.  Lnt  cerlc  lua  lans  tlul- 
loelionca  opcrcmr  in  me  quod  iil)i  placet;  qn.e  nc- 
qiic.il  \ inci  ituer  verba  altcrcationis  in  lcmporc  per- 


iccolionis,  vc!  in  die  neccssiiatis  ei  mortis.  Cuni  la- 
rom  fons  ct  origo,  largitor  et  couservator  virluiam, 
Deos,  auge,  quxso,  in  mc  fidcm  rcciam  ,  spcm 
inconcossam  ,  chariiaiem  pcrfectam  ,  liumiiitatein 
profundam  ,  palienliam  inviclissimam ,  corporis  ct 
animse  castitaiem  pcrpcluam.  I)a  mihi  prudenliam, 
jtisfuiam,  forlitudinem  et  lempeianliam,  discrelio- 
ncm  in  omnibus,  el  sensum  pervigilem,  ul  possim 
inter  bona  et  mala,  inter  dextram  et  sinistram  pru- 
dcntcr  discerncre.  Fac  me  ergo  divitem  sacrarum 
virliilum,  ox  quibus  libi  serviam  ,  pcr  quas  libi  in 
verilale  placeam  :  amator  cnim  faclus  sum  pulchri 


ci  ir,  ct  copiosior  in  orc  hominiim ,  cum  per  me 
lantilluni  opcrari  dignns  fneris  magna  de  grege  tno. 
Mille  crgo  in  anxilium  mcum  saiictum  ar.gclum  luuin 
de  coclis  (Psnl.  xix,  5),  qui  me  adjuvans  in  omnibus, 
piospcr.ui  islud  opus  f.tciat  in  manumea;  ita  ul  glu- 
rlieclur  nomen  liium  benediclum  in  me  miscro  pcc- 
calore.  Divcs  in  miscricordia,  largus  in  munerihus, 
qui  omnibus  omnia  tiihuis  cl  nihii  pcrdis,  da  mihi 
coelestia  el  lerrcna  subsidia  ad  omnem  suflicicnliam, 
ul  habcam  irndc  grcgem  tuum  possim  pasccre  et 
sustcnlarc  lam  spiritualilcr  qiiam  coiporalilcr,  alque 
venicntes  in  luo  nomine  susciperc  absque  ulla  haesi- 
talione,  simulque  loca  comn.issa  ordinarc  el  prxpa- 
rarc  ad  quielem  et  salulcm  fralrum,  sicut  decel   cl 


tudinis  earum  per  gratiam  luam.  Da  mihi  cas  pro-  ^  oporlet.    Omnia  a   le  hxc  poslttlo  ,   Domine  Deus 

plcr  honorem  el  gloriam  nominis  tui;  cor.junge  illas 

fidei  mex,  ut  sint  ei  individux  comites  per  omne 

lemptis  vitae  mcx;  unde,  rogo,  fac  me  per  graii;im 

luam  sempcr  et  in  fnle  slahilem  ,  et  in  omni  opere 

efftcacem,  ul  lidem  tuam,  quam  lingua  mea  loquiiur 

el  manti  mea  scripia  tcstaniur,  prohahilis  vita  bonis 

morihus  falealur. 

Graiias  tibi  ago,  Domine,  qttia  ine  vas  vaciuim,  ct 
intililem  idiotam  rcplesli  scicnlia,  intclligenlia  ;  et 
dcdisti  sempcr  htitiiilem  scientiam,  qux  xdificci.  Da 
inthi  et  miiissimam  ct  sapicnlem  cloqiientiam,  qux 
nesci.it  inflari,  et  dc  tuis  honis  super  fralres  extolli. 
Pone,  quxso,  in  orc  meo  verbum  consolatio  :is  cl 
acdificalionis  el  exhorlalionis  per  Spiritum  sanc.tiim 
tnum,  ul  el  bonos  valeam  ad  meliora  exhorlari,  et 
cos  ,  qui  adverse  gradiunlur,  ad  tuae  recliludinis 
lineam  rcvocare  verbo  et  cxcmplo.  Sint  verha  ,  qnx 
dederis  scrvo  luo  tanqnam  acutissimajacula,  el  ar- 
dcnlcs  sagillx,  quai  penctrenl  ei  inceiitlanl  mciites 
audicntium  ad  limorem  cl  amorem  luum.  Tu  pasior 
el  rector  omuiuin  ,  Christe  Deus ,  qui  nullis  mcis 
meriiis,  sed  sola  dignationc  miscricordix  luae,  vo- 
casli  parvil.ucni  236  ir,cam  atl  "oc  paslorale  ofli- 
cium  ;  proptcr  te  ct  nomcn  luum  fac  mc  idoncuin 
»d  hoc  niinistcrium,  ct  sapicnter  domum  tuam  rc- 
gam  ,  el  in  oniniluis  sccundum  volunlalem  luam 
prrgeii  tuum  pasccrc  valcam.  Tiibuc  pro  pielale  el 
honii.iic  lua,  ui  cfficiar  in  domo  tua  lucerni  ardens 


uoslcr,  quia  cuncla  hona  noslra  ,  dona  tua  suul. 
Non  enim  aliunde  possmnus  tibi  scrvire  nequc  pla- 
cere,  nisi  de  lun  munerc. 

At  si  non  forte  est  in  consilio  xicrnx  voluntatis 
tux,  ul  facias  pcr  mc  de  ovihus  luis  fructum  honum 
et  magnum,  ohsccro  et  suppliciier  rogo,  dissolve  me 
a  nexu  lanli  oflicii,  modis  quibtis  tihi  videlur,  or- 
dine  qtto  libi  placet.  Scis  cniiii  omnia,  ct  poles  oin- 
nia.  Quid  hic  facio  ?  Qtiid  moror  in  his  lumultihiis, 
si  facltirus  non  stun  pcr  graliam  tuam  aliquid  boni 
de  fratrum  salutc  ?  Duo  a  tc  pelo  :  unum  horum  prc 
tua  clcmentia  nc  denegcs  mihi.  Kojro  le  per  omncs 
miserationes  luas,  da  mihi  consolalionem  luam  cee- 
lestero  in  multis  tribulationihtis  mcis.  Pondus  cnim 
istud  gravissimum,  quod  impo>Hum  est  super  cervi- 
ces  meas,  ferrc  non  valco,  deponere  limeo  :  angnsiix 
mihi  sunl  undique,  et  quid  cligam  ignoro.  Adjutor 
omnium  in  lc  spcrauiiiim  Dcus,  ne  mc  deserai  pietai 
lua,  ne  mc  derclinqual  gratia  tua.  In  le  sperantcm 
Dcus,  cl  in  lua  misericordia  solummodo  confidenleiu 
adjuva  me  ;  quia  sinc  lc  lihi  placerc  non  valeo.  Quis 
iinqtiam  spera\it  in  le,  et  dcrelictus  esl  ?  (Eccli. 
ii,  II.)  Nonett  aitdilum  a  swculo  (Joan.  ix  ,  34). 
Dcus  tu  cs  oplimus  infiiiilx  piclatis  ct  immcnsx 
honilatis,  qui  in  tc  speranlcs  nunquam  consuevisli 
rclinqucre.  Oslcnde,  quxso  ,  misericordiam  luam  in 
mc,  quia  ad  lc  confugi,  ut  videant  qni  me  oderunt , 
el  confundantur ;  quoniam  IV,  Domine,   adjuvisti  me 


«t  lucens;  conccde  proptcr  honorem  cl  gloriain  no-  f)  et  consotatus  es  me  (Ptul.  Lllllll,  17). 


minis  lui,  ni  cnm  mnlio  bono  fruclu  fralcrnx  socie- 
taiis,  merear  pervcnira  ad  gloiiam  luam  :  nonert 

libi  ctiiui  quidquam  diflicilc,  non  aliquid  impossibilc. 
Vcllc  luiim,  facere;  volunias  tua ,  opus  csl.  Et  idco 
rordc  crcdo,  ct  orc  confiteor  (Rom.  x  ,  10)  quod  tu 
polc-t  et  vis  opus  illud  magnifice  atlimplerc  pcr  inc 
tantilluni  :  scio,  ct  cerltis  suin  quod  (u  valcs  friiclns 
liinos el  magnot lacere «lc  grege  luo per mo exigoom 

'i    iiifirmum.  Parvulus  quippe  sinn,  c(  nulliiis  viilu- 

tis  bomaocio,  nibil  babens  In  mc  quod  eipodiit, 

Vll  qiiMil  iligniim  sil  l.n.ti  officii,  idrirco  dcsperans 
r.mnimodis  de  p.mifalc  ,  non  rcspiro  nisi  in  sola 
iiiiseriror.li.i  tua. 

Sctl  liccl  <M3  in.ignns  in  magtiis,  gloriovns  tamcn 


Grstiai  lihi  ago,  Domine,  qtiia  me  et  a  vano  hiijns 
muntii  consorlio  separasti,  et  ad  tuum  sancluin  ofli 
cium  perdoiilti,  nullis  mcis  mcrilis,  scd  sola  digna- 
lionc  miscricordix  lux.  licncdico  le,  Dominc  Dcus 
liOlter,  qui  mihi  das  intligno  servorum  tuorum  socic- 
tatc  cl  charitatc  peifrui.  I)a  mihi  quietem,  ct  saliilem 
eorporil  ct  animx,  simulque  opporlnnam  ad  te  va- 
calionem.  Libcra  me  a  vanissimis  htijus  mundi  im- 
plicaiionibiis  ad  profectum  animx  mcx,  proplcr  ho- 
norcm  ct  gloriam  nmninis  tui  ;  ct  quia  scriplum 
Ml  :  AViiio  mtlitant  Dco  implicat  tc  tarcutaribut  nc- 
goiiit  (II  Tim.  ||,  *),  et  ah  omnilitis  curarum  lu- 
iniillihus  scparas  aninias  servicntium  tihi.ut  libi  soli 
Domino  vacent   die    ar  nocic;    da    fructuosum   et 


vii  M!.hii 

iplrllili  ollum  ilirenunlionllbui  mnndt,  nl  Ipio 
oordll  pilalo   guitonl   ol  uplinl   fUoniOM   dulelt 

(/   t*ar.  ii,  r»)  ci  mivIj  ••".  DomlnO|    lcni  tua 

Scriplttra  a.liimiict,    diccits     Kerofl    rt  vititlt,  fOO> 
riiurn  <•<;<>  tuiii  l>cus(Psiit    l.iv,  II).  F.t    alilu      N<i;<i,  n 
iiitm    iliicttc   Ki   limporf  '"i»,  ct    -;i/i  MMOrOfttf    urfu 
\)M(  fuiiiptit  (uui  (h.ccli.  KXXV1II,  i%).  Bod  OtlKTI* 

tlulmi  tontintli  tua  <ne  tuo  pln  proJitt  plenfnt  i«- 
formil  nos,  ot  i  mundiuli  curli  pronoi  probibct, 
dlcent  :   iVon   pefciffi    »'<•<'  iirvin  <•/  MOMMtiui 

(Ntttth.  vi,  24,  LnOt  xvi,  18).  Kt  viirstitii  !  Mcino 
mittens    mtiunin  tunm  §4  urutiunt,  et  nspictrnt  re.tio, 

«/»(mi  est  royni  nrfortM  ( i.ur.  ix,  81),  El  :>iiiii  noi 
•videutl  iiemplo  roiriborc  dignirli,  diceni :  J/c- 

MOHfMO  icxonj   l.ol  (l.uc.  x\n,  r>2). 

Gntiu  tiiii  igO|  mlioricordiulnM  Domlno,  qui 
inr  mltcrum  multum<|ui  nngligentom  pcccolorcm  a 
principlo,  el  i  cumbulii  per  univom  poni  viiii  et 
pocciti  dccurreniere,  benigne  et  piiienter  idbnc 
:id  poMiitentiaro  exspeciu,  nolcns  mepordero  eum 
pcccalis,  viiiis,  culpis  cl  negligcntiil  meis.  Si  cniin 
ntihi,  Domine,  scciindiim  pcccata  mc.-i  facere  vo- 
Iniuei,  oliin  mc  tcrra  vivuin  obsorbcre  debnisset. 
Scil  rogo,  pic  Domine,  nc  lua  in  mc  exspcctalio  sit 
vacua,  sit  quod  iboit,  Intruetuooe.  Tu  qui  non  vis 
mortcm  peceotoril  [Eutk.  xxxiii,  II),  da  milii  do 
praHerilii  malii  meii  Indulgentlam ;  <le  pneicntibus 
concciie  cmendalionem  ;  de  fuinris  vcro  largircju- 
giler  cnslo.liam  nti|iic  caulclam.  f).i  loctim  ei  spalium 
ad  dignos  pmnitentia  frnclus  (Luc.  m,  8).  Aperi 
oculos  corilis  mci  pcr  Spiritum  sanctum  tuum,  ut 
videamciplangam  omnia  peccaia  mea.  Dominc,  tcm- 
pus  csl  acceptubile,  etdies  sunl  tofnlfl  (U  Cor.vi,2). 
Miscreie  mei,Domine,etnc  pcrdas  me  cum  peccatis 
meia  (Psal.  xxv,  9),  ne  rescrvcs  maia  mca  punienda 
in  illa  fuliira  vila,  iu  illis  infcrnalibus  suppliciis,  in 
illo  tremendo  examine  tuo.  Propter  magnam  cle- 
nieiiiiam  luam  solve  omtiium  peccatorum  mcornm 
vincula,  priusquam  ab  hac  vita  egrediar.  Da  mibi 
cor  coniriium  cl  humiliatum,  da  niilii  gratiam  la- 
crymarum.  Da  lumen  i»  corde,  da  vires  in  corpore, 
ut  qux  agenda  sunt  videam,  el  ad  ea  implendo,  qnae 
videro,  forlitcr  convalcscam  cunctis  diebus  vilac 
inex-.  Misereremei,  Dominctmisereremei(Psal.  lvi,2). 
Nou  permitias  hanc  animam  pcccatricem,  pro  qua 
ct  nasci  do  Virgine,  et  mori  in  cruce  dignatus  es; 
non  jubeas,  quxso,  separari  eam  ab  boc  moil.tli 
corpore  priusqonm  mc  facias  plene  et  pcrfecle  pce- 
nitere,  et  piangere  omnia  peccata  mea  quascunque 
egi  post  baptismum  ab  ipsis  cuuobuiis  meis,  sivc 
scienter  et  nescienter.sivc  snperbe,  vel  ncgligentcr; 
ita  ut  in  die  eiilus  mei,  emundslis  diiectis  omnibus 
et  bene  corrcclis  moribus,  sccurus  et  gaudens  vi- 
deam  dulcissimam  et  pulcherrimam  faciem  tuam 
cum  kelilia  et  exsultatione  propler  tnam  nimiam 
misericordiam  el  bonitalcm. 

Gratias  tibi  ago  iterum  iterumque,  omnipotens  et 
misericors  Cbriste,  qui  immeritam  exiguitatem 
meampropter  le,  et  noinen  santluin  luum,  de  mullis 


kTfONI 

a  ingui  lili,  iiiinii  ttioulbui,  i il  in 

l.il.l.n ,  ,     |||    iuiilii      |,,\,  i   ,     Ijijui  i  ».    ••  ,     ,  t 

pn  <  itli;  <'<  mullli  r|  libilium  it  Ini     b  llnm 

lulmicnrum .  <i<-  multii  mill ,,  el  | 

culii  barlenui  liberare  digmtui  m,  tliiigfin  mir.i- 

MlllOf    <l   li.r.tu  in.1,1,  i    uiain    mc.iiii    inl.r    ul\«  i>» 

ct  proopori;  Iti  il  ooc  idvom  m  dejieerent,  oco 
proopen  ntollofWL  PeonlMl  onim  Ircnum  uium 
in  maxlllii  mdi,  H  oon  doreiiquiill  mo  ponitno  bj 

maitii  irbitril  mOi,  lialirns  (in.iin  n.n  poteTBt 
|.n  lalc,  cl  min  pcrmiliciis  aiUpliUJ  lOnllfi   Mtri   i<l 

ipiml  pi.l.iu  siiMiilcn:  (/  l.or.  \,  IT»),  Uln  l.ini,  l.nt 
pOCCOndi,  f|ii.uii]().|iic  iion  fuil  voliinl.is,  \.li|nanJo 
volunlas,  non  fint  locils 

^u  Itiqui  tiiu  i.iiis.  sii  bonodictlo,  ili  gntiartM 

B  ICtio,  imininc  Deitt  ineus,  pro  uiinr rsis  iuis  dunfal » t 

dmis,  237  cl  pn  omnibui  bcncficiii  inli,  ojna  :mi- 

in.c  ci  corpori  itico  largirll t  tl  scmpcr  lar^iius  ( <i 
lb  ipsis  cuiiabitlis,  pro  piclalc  lua,  cl  boniiale,  i.ul- 
lis  incis  mcriliiexlgentibui,  iiun  pOCCOtil  nuis  gra- 
vissimis  non  obstaulibus.  Sed  rcgo,  DominC,  rngo 
ncsinas  lnc  ingntum  cssc  taulis  bclicficiis,  ct  imli- 
gtium  lam  imillis  miscralioiiibits.  ISon  milii,  i  on 
diabolo,  non  niuiulo,  non  llieui  rcium,  non  cu:ltbct 
hoihinum  liceol  in  mc  lna  dona  suliveriere,  quia  to- 
lum  esi  fragile  quidquid  libi  nititur  onviarc  Pone, 
quxso  ,  mogii  niagiiquu  ficnunt  tuum  in  moxillii 
meis,  et  tralie  nie  posl  tc  tanquam  mansiiciuni  ani- 
mal,  in  nullo  luis  jussioiiibui  iccalcilrantem ,  bcd 
plano  modcratnque  inrcssu  te  Dominum  meimi  por- 

J  laniem,  et  voluntati  tunn  in  Omnibus  oblempenutew. 
txcita,  Doininc,  lorporem  nteum  luis  llimulil,  el  fac 
me  lolo  corde  loiaquc  virtute  quaerere  faiiem  luam 
CUncllS  diebus  vjia:  mcac.  Attrahe  me  ad  lc ,  virtcs 
salutis  nostra?,  Dens,  freno  poteritis  gratix  lu.t  tt 
non  sinas  ine  propria  voluntaie  in  arbilrio  ptopr  o 
cvagari.  Imaginem  ujam  non  sinas  in  me  obscuran  ; 
quae  si  te  pnrslante  defendatur,  semper  egrcgia,  no- 
biiis  et  perspicua  csl.  Aliscrere,  Doininc,  moi  tniser- 
rimiot  indigni  servi  tui ,  quia  non  sum  licut  inmi- 
meri  et  mullipliccs  famuli  lui,  qui  tibi  ab  ipsis  cu- 
nabulis  dcvotissimc  scrvierunl;  r.on  sicul  illi  qui 
post  publica  flagiiia  poenitendo,  libi  meruertini  essc 
devoii.  Non  snm  sicut  nonnnlbn  Cbriitionx  feminse 

p  viris  conjunclx  qua-  libi  serviunl  in  xctibus  niiseri- 
cordi:c  cum  summa  dcvolione.  Non  sttm  sicut  ct 
inulli  illorum  qui  in  ocolis  hominum  lanquaiii  ini- 
qui  el perversi  esse  vidcntur ,  sed  multo  iliter  no 
habenl  incoiispcclu  luo  :  7»  entM  so/ut  nosti  cordm 
fitiorum  hominttm  (II  Par.  vi,  30).  Si  quid  tamcu. 
Dominc,  boni  facio,  aut  fecero,  lua  gralia  largicnie  , 
quo  fine  iioc  faciain .  quave  dislriclione  a  le  pense- 
lur,  ignoro.  Unde,  Deus  Cerrftffu  in  consiliis  super 
fiiios  hominum  (Psat.  lxv  ,  5),  tuam  san.-tam  el  lm- 
mensare  suppiex  et  multum  tremens  deprecor  cle- 
mentiam,  ul  qui  nemineni  vis  perire,  sed  omnes  sai- 
vos  facere  (7  Tim.  n,  i),  non  me  dereiii.quss  in  mann 
consiiii  mci,  nequc  in  judicio  arbilrii  mei,  neque 
in  potestaie  aut  lentaiione  dxmonum,  neque  in  er- 
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rantejudicio  aut  noxio-eonsilio  boniinum  ,  scd   pro  A  inlelligcns  habcre,  mirandum  csl   el  mulluin  obsi  1- 


bonitate  ac  pielate  lua,  juxta  su.^m  bcnignissimam, 
quac  in  sai  disposilione  falli  non  poicst,  providen- 
tiaui, dispone  bic et  obiqoe,  nuneet  scmpcr.dics 
vilx  ine;v  in  beneplacilo  luo,  cl  dirigc  per  Spirilnm 
6aiictuni  tuum  ror,  linguam,  aclusquc  meos  secnn- 
diim  voliinlatcm  luain  in  lua  miscricordia  ut  lc  rcc- 
tore,  tc  duee  illa  scmper  studeam  cogitare  ,  loqni  ct 
agerc  qux  libi  placcnl ,  pcr  graliam  luam  in  veiila- 
tc  ;  ct  me  landem  ad  viiam  pcrilucant  xlernatn,  tc 
miseraote  ct  donante,  qui  cs  largilor  omnium  bo- 
norum,  ct  qui  cs  Deui  benedictus  cuin  Patrc  cl  Spi- 
rilu  sancto  iu  sxcila  sxculonim.  Amcn. 

MKDITATIO  XIX™ 
J)c  dnlcedine  diviita;   mojeslali»,  el  de  aliis    multis. 


pcsccnduin  qnomodo  unquam  ipsius  obliviscalurcui 
complacuil  sibi  omnia  isla  darc. 

H  n*.  Quanlunt  Itomo  ab  hoiniue  diligalur ;  et 
qunre  Deus  plus  debeul  diligi,  quum  aliquis  homc. — 
m  Homo  ilaqoe  77S,  cni  ab  alio  hominc  aliquod  bo- 
num  inboc  sxculo  dalur, sxpius  lam  fcrvcnlcr,'T,  il- 
lum  soleldiligcre,  quisibi  ™hoc  bonumfecil,  6icquo 
jugiier  se  pr.csenlare  in  ejus  obscquium  ™,  ul  si 
causa  iliius  benefactoris  suis  axigat,  mortem  ctiani 
sa-pius  incurrerc  pro  illo  non  meliial™  ;  el  lamen 
nullum,  quod  unqiiam  homo  in  boc  sxrulo  possit 
baberc,  vcl  quod  alius  7"  alii  possil  darc,  nullus  est 
i.tm  parvi scnsus qui  uon  intelligal se nnn  in perpetuum 
rclinerc,  scd.vcl  antcquam  linis  ci  eveniat,  vclsi  non 


I.  Admiratio  de  incffabili  bonilate  Crealoiis ,  cl  dc  B  antc.sallcm  lunccumlinisei  adveneril,  dimiltere  m. 


mngnn  miseria  creati  homini».  —  Duin  considero 
qnid  sil  Dens,  quam  dulcis  nalura ,  quam  ama- 
hilis,  quam  bona,  quam  inefTabilis,  quam  admi- 
rabilis,  quanlum  ab  onuii  crcalura  vcncranda  et 
adoranda.el  ilcrum  vidco  el  intclligo  quid  sil  bomo, 
quein  ipsc  Deus  fccil  ad  imaginem  ct  simililudinem 
suani,  qucmque  prxierca  ™  lalcm  ercavil,  ut  sicut 
scniper  in  se  expiimeret  imagincin  Crealoris  sui  ; 


Quod  veroDeus  homini  in  boc  sxculo  dat,  aut  ta!c 
csl  quod  niiiiquam  amittal,  et  nunqiiam  ei  aliqu  s 
aufcrat  aut  tale  cst,  ul ™  ctiamsi  bomo  illud  per- 
dal,  per  illud  tamcn  pronicreri  possil  ™,  finila  piav 
senli  vila,  nlin  xtcrnum  sit  cum  Crealorc  suo  in 
bcala  vila.  Dal  anicm  Dt:us  homini  sxpius  in  bnc 
sxculo  secundum  rationem  viverc  et  Creatorem 
suum,  sicul  ipsc  prxcipil  el  juslum  esl,  diligere,  prx- 


sic  sempcr  in  incmoria   liabcrcl  voluntatcm  cjus  ct      ccptis  ejus  sine  ulla   conlradiclione  pcr  omnia  ob- 


dileclioneni,  qiti  eiim  ™  lalem  creavit,  miror  multuin 
Cl  obsiupcsco  et  ilc  inxslimabili  bonilalc  Dci  crca- 
toris,  ct  dc  magna  misciia  creati  bominis. 

De  incflabili  boniiate  Dei  miror  quod,  cum  7S7  sit 
ipsc  omnipotenlissimus  ct  justissimus,  paiiturbomi- 
ncm  vcl  ad  boramvivere,  quem  proplcrea  voluil  tam 
honorahilem  crcarc  ™  ut  sicut  ipse  boino  bonora- 
bilior  csscl  cxteris  7C*  crealuris,  bonorabilius  cxlc- 
ris  crcaluris  viveret  scmper  sccundum  voluiilalem 
sui  Crcaloris  :  ct  ipsc  miserrimus  et  infelicissimus 
per contrariom  agit,  qood,cnra  omnes  alix  creaturx 
■eaaper  concordent  cum  voluntate  Crcatorissui,  ipse 
scmpcr  aul  fei  e  lemper  77°  resistil  illius  vobiniali. 
De  immensa  vcro  miseria  hominii  miror  quomodo 
■eneum  lie TTI  perditum  babeat ,  sicquasi  pccus™, 
quod  scitsom  iion  babet,  vivai,  ul   77*  unquam  obli- 


tcmperare,  et  boc  bonum  nullus  bominum,  nisi  ipse 
sola  sua  volunlatc  dimillat,  potest  auferre.  Pecu- 
niam  lcmporalcin,  vclil  nolil  bomo  ,  nccesse  ei  erit 
dimiltere;  scd,  dum  cam  babet,  si  largiluream  sicut 
Deus  suus  prxccpit,  mercbilur  sic  T*7  faciendo  ad 
pcrpetuam  vilam  pcrvenirc. 

0  immensa  Crealoris  nostri  bonitas !  o  inxslima- 
bilis  misericordia  !  lpse  in  nullo  '**  unquam  cgeus 
homine.hominem  lamen  prosola  bonitalesuacreavit, 
crcando  ralionalitaie  cxornavii™;  ul  felicitalis  ejus 
et  xternilalis  possct  esse  ™  parti»  eps,  et  sic  cum  eo 
gaudium  238  el  bxtiliam  in  perpeUium  possidcre 
"'.  Adhuc  eliam  cum  homo  in  multis  conlrarius 
c.i  cxislat,  multa,  quanqnam  ci  displiccant 7",  scicns 
volensque  faciat ;  monei  lainen  cum  ut  redeat ,  el 
miscricordiam  doaloris  sui  ifqnir.it,  ncc  pro  ullo 
cominisso,  lamctsi  gravi  despcrarc  prxsumal.  Est 
cnini  fons  pietalU  el  misericordix,  et  omnes,  qua- 
cunquc  macula  79,pcccati  sint  fredaii,  desiderat  mun- 


visraliir  Crraloris  sui  qui  sui  7T*  ipsius  non  po- 
lcst  oblivisci.  Pnto,  nisi  inianoi  sit,  niiuquam  sui 
ipsius  est  immemor  '78 ;  ul  non  intclligai  sc  essc, 
viverc  ct  inlclbgrrc.   Ilxc  aiilem  omnia   bonio   se  D  dare  ,  mundalis   pcrcnnis  m  vitx  Ixtitiam  reddere. 

VARhK  LECTIONKS. 
*•*  C.ollat a  cst  ewm  m*.  S.  ilartiiii  Tomacensit  §  I.  Slupor  de  memoria  Dei  el  huminis  oblivione.  »»*. 
Admiratio  de  Ineflabili  bonitalfl  Creatoril,  ct  de  magua  misena  crcati  bomints.  *•*  QoamqM  propterca 
■M.  quemque  prselerea  ™  Quia  cum  ms.  qui  cuin  7"  Quod  cum  sit  rm.  qui  rum  sii  ™  Honorabiliicr 
erearr  ms.  honorabileai  crearc  ***  Kssct  cunctis  mt.  esset  rxicris  ™  Scmpcr  fere  aut  MMper  mt. 
aemper  ral  rere  semper  "'  Sic  sensum  au.  ■enanm  sic.  771  Quasi  prcus  mt.  sic  quasi  |*ccus  7T*  Non 
bahet  ul  mt.  noa  babet,  fiftl  al  "'  Sui,  qai  sui  mi.  sui,  siiui  aon  sui  "•  Krit  immemor  m«.  cst 
iiuiiK-iiior     T"  §  II.  Qtianlum  bomo  ah  bouiine  dibgilur,  etquarc  Dominus  plus  diliguur  qiiam  aliquis  bomo 

mi.  UMntum  bomn  iti  bomine  dlligitnr;  ei  qnare  Dcus  plus  debetl  diiigi  quam  aiiquis  homo.  TM  Ansel- 
iiiii*  mi.  o»u/.  77*  llomo  DtmqtM  mt.  bomo  ilaqin:  ''''*  Kcrvenler  mt.  lam  fcrveiiler  ™  Quia  libi  mt. 
qiii  sibi  1<tl  Kju*  obteqniil  mi.  cjus  obsequmm  '*'  Mcluat  mori,  cl  mt.  mclual,  nt  T*J  Vcl  alius  mt.  vel 
qnod  alini  m  Hlud  oporleMl  »"  omit.  ""  Dat  lale  csl...  imillatnr  cl  imiiqnam  ei  pcr  iillum  aufo- 
ralnr.  Tale,  inquam,  eil  ut  ms.  dat,  aul  Ule  esl,  quod  nunquam  amillat,  nec  uiii|iiam  ei  aliquis  aufcrai; 
mtialeeal,  m  ™  Provblere  possii  ma.  promereri  paaail  7,T  Membiis.  poteatik  m».  mcrebiiur  sic 
™  l|is<-  niiiio  »iu.  ipsc  in  nullo  •*■  Creoado  eioraatil  ma»  ereando  ratinnalitatc  cxomavit  ™Posseiessc 
«u.  posMt  eiie    *•■  PoacMoret  m».  ■oasidere    "•*  Qnanqnam  displiceant  mt.  com  ci  displiccam    ™  Qua» 

cunqiu1    inaiula    mt.   quicunque    marul.i      T,v  iVicimis    glorix     mt.    pcreuuis    vilx 


Kl)3  MIUMTATIOMI 

III  '**.  Quod  omnia  boiin  Dmt  /•  <  i/ .  >l  ijhuiI  t  <hi$  \       IV    Qmtd  0M*fJ    i ■•niurn  tumii  luuild  Cf00l0ftm 

IpM  i-snniliiihlr  f  bonut  til.         '••  Su.m.s •    .1  ilnl  *"   l.nnl.il  l.   « - 1 1    <n    i'l  .  im.Iiiii,  rui    donum  liill 

I  i   sinu-  '*'  J.sn    Mnislc,   ipil  S|  |iiiin    aiiMlor  Imini-  ("  ""•»"  """  dodl  •"  .  'I"  ''"'"  flllOMlH  •  '  IWlNfl  I  IM 

liiiin,  |c  '"•    bcuignissimus   Hclcuqilnr  pcct  iliniiiii,  alciii\il.ini   Im pul(  hrcque    ordinnlai nt.pt. 

lo  admcl  "'  aniuia  mca,  lil>i  sei  vial  onuii-.  vii.i  nicj,  fil,Ct  M>   .  >i   •  I >  illa    lr  l.niitari,  a  ralioiuli  •'•  i  i<: :t 

10  ilcsiilcrcol    (niinia    inlci  mr.i  nua.    \  nli,  p)| ,  ||m|  lera,  •ClllCCl  lllUlligi  M  .  jui  bOOOM  fe<  issc  |iul>  ln  ■•- 

DomilM),  Mill  nica  iniscra    "•  aniin.i    eOgilOrO  ■  I «-  lc,  'I'"*  onlinassc.  Iltim iniM  vifo  nalur  mi  gMM  |  ,i  ., 

iua  mlrabUli  Inipteero,  el  qnom  bouni  <-i  niiti  li  01 1     rialoin  "m  lili,  <  i  IImm  Mloran  col  Inti  lligi  ntiai  do- 
■iiergi  poccalorei  iniclligoro i  m proptor moi poc-     oum  ojm  dedl*»U ,  ok  dhuintbU  ni  bemiM   Mlura 

<  ala  d. spcians,  a  bnuilnlc  (n;i  (liou,  iiiimi  !  )  Mfl  ve-  "'.  prnpicr  quiM  llilM  . 1 1  .iiuram  fi  cisli,  iIIjiii  s<- 

Iiiii  alicnarc,  nl  sic  COgllOM  .  <'l  lil>i,  qui    venCis  M,  Cnndlim  llllM  volunl ||0M  <li  ]>  >n.  rel  ,    rl  cx  IpM, 

crcdcns,  jam  aliquamlo  10  iniquilalibus  pOMUn  COO*  COncOdl nl.\  aluiiculiiiuunilc  s.-  susii m ||  n,  .i.  c  |.<  r  i. 
saro  ,  cl  ail  rOCll  faciciula  aniinuin  incuin  m.ilis  «>|m-  Bod  quia  lionio  •"   c\   ilu.luis  MlUrll  <<uisl.il,  |  v 

nlius  ci  pOCCIIll  inciivaluin  lelnrmaro  '•'.  aniina  ICilicOl  <'l  <  arnc,  alnnciiuiin,  uu.le  v<(  unilmii 

Eeco  Ntio,  Doroine,  quii  onnii  qua  suni.do  nlbl»     Mrnero  vivii,  iccipil  ""  i  craotora;  andi  v«ro  »■- 

lo  focisli  ;  i<l  osl,  non  eianl,  el  ea  fccisli;  scd  lu  i|»se  B  cuiidtim  aniin.un  vivil,  KCipita  I  ,  s.<l  l.inu  n 

<|in  m  fooisii,  leroper  ndill,  el  ouuqMm  fuitquautio     utrnmqM  a  Creotoro,  Vif  il  •**  euiem  bomo  bic  \bU  - 

fueris;  fuisli  voro  sciupcr  "*  boinis,  el  scmper  om-  iim  MCttndom  oaruein  ,  dum  alilur  dbil hOMMb ; 

nipolcns,  ol  prOpterM  Oiunia  qu.Tcunqiic  fccisli,  1)0-  vivit  vcro   scciiudum  aniinain,    <lum    voImUICM    <t 

na  reeilU.  Tn  ergO  qui  scnipor  fuisli  ,  01  cs  cl  cris,  pr;cccpla  Crcaloris  lol  COltodlt.  Lt  licul  inoiiinr  s<  • 

et  non  qui  <!c  "lM  non  essc  ad  cssc  vcnisli ,  sicul  lilii  cuiiiluni  carucin  ,  si  non   lUltenUtnr  eibil  liumanis, 

seinper  esso  fuii,  ila  libi  seinpcr  boniUl  cl  omnipc-  sie  tnorilur  MCOndOM  aniniain  ,  quando  non  oblcu- 

lcntia  fuit.  Kl  propter  boc  non  libi  cst  aliud  csscnlia  porit    pr.Ttoptis  difltiil.    Ilonio  ilaquc  qui  consini 

qiiam  bonilas  cl  omnipolcnlia  ;   se<l  qu;c  est  tibi  os-  ex  auiiua  ot  carnc  ,   faciemlo   qu;c  jubcl  Deus,  vivii 

Mntia,  eadcin  est  boniUi et omnipoUnUa  "".  Ei  idco  iu  corne  et  iu  inbna,  qnia  in  hoc  agendo  proincie- 

nou  poies  cssc,  nisi  bonus  el   oinnipolciis,  el  oiuuia  lur  ul  felicitcr  vival  cuni  Ci  calorc  suo  in  viia  a  t<  r- 

illa  qu.T  siuuliicr  de  le  diouniur  el  creduntur.  <»a-  Si  vcro  ab  agendo  qtue  Jnlml  *,T  Creator  suus, 

Tu  vcro  fore  es,  ci  non  cst  aliml  nisi  lu  ,  el  non  dofiare  couatur  •'•,  ci  inagis  appetii  lecnndnm  car- 

csl  libi  nisi  iiniiin  esl,  quia  non    quod    niodo  cs,  nis  dcsidoria  vivcre  ,  quod  verc  non  csl  vivcre,  ied 

modo  noii  cs,  scd  quod  inodo  cs,  seinpcr  cs  "••.  Cica-  sibi  infclioilor  viiam  aufene  ;  si  quis  diligeuicr  iu- 

luiacaulcui,  cui  non  sciuper  ^6  osse  fiiil,   sed  qu;c  C  luerelur,  vidcrel    in  illo  non  fignram  illius  liouiinis 

cle  nou  esse  ad  essc  vcnit  pcr  lc  ct  a  lc  eui  ""  scm-  qni  faclus  csl  ad  imngincm  Dci,  scd  figurain  pecn* 

per  esse  fuil,  non  csl  cadcin  osseniia  qu;c  bonilas  ct  dis,  cujus  et   mores  taiagil  imilari ,  el    lunc  vcre 

qiue  potcuti.i ;  scd  quando  bona  csi,  ct  quando  bona  potest  asseri  quia  est  *"  moriuus,  inoricm  .cicniani 

facere  polcst ,  a  le  bona  est,  el  a  lc  bona  lacere  60"  siue  dubio  subilurus,  si  in  boc    pcrscvcrans  fini.i- 

potest,  qui  csscntialiter  es  bonus  et  omnipolens.  Fe-  lur. 

cisii  lutem  omocm  creatoram  bonaiu  ,  scd  laincn  V  8M.  In  quo  timilit  eat  Iwmo  Creatori  suo.  — 

noii  omni  crealurs,  licci  sit  bona  faota  a  tc,  dcdisti  •"  Fccii  autein  Deus  Creator  bomincm  ad  imaginem 

raiionein  intelligcndi  le.  El  quainvis  oinnis  crcalura  '•'•  cl  similitudinem  suain,  quia  fecil  cum    rationa- 

te  laudcl,  le  Crealorcm  suum  el  gubcrnalorein  csse  lcm  "'.  El  sicul  DeusvoluuUU  bonus  esl,  sic  boino, 

reelamet  "••;  tanien  non  omnis  ereatura  te  intelligit,  ad  cjus  similitudinem  facius,  foloiilate  bonus  *,v  csi ; 

idsi  Untummodo  ralionaiis,   et  quain  fccisti  *'°  ad  ia   hoc   similis  Crcatori ,  quia    Crcator  voluntaie 

imagincm  ct  similitudinem  luam.                                D  bonus,  hoino    voluntatc    boiuis    "'•;   scd    in    boc 

VAUIiE  LECTIONES. 

••  §  III.  Quod  omnia  bona  elc.  Ml.  non  hubel  liiulum.  '"  Ansclmiis  ms.  omitiit  T»TI)uIeissime  Domine 
nii.  dulcissiine  Jesu  llbrisie  T9"  Hoininum,  el  pius  ac  ms.  omit.  et  pius  T"  Pcccatorum,  le  adorrl 
ms.  peecalor  lc  adorat  *'°  Yult  miscricordia,  misera  ms.  vult  mca  misera  801  lncurvatnin  reformare 
OU,  maculalum  relormare  ,0i  Et  nunquam  finieris  ;  fuisli  vero  semper  bonus,  semper  nis.  cl  intnquam 
ftiil  quando  non  fucris;  luisii  vero  semper  bonus  el  scmper  8"3  Et  qui  non  dc  nu.  cl  non  qui  de  80>  Se<l 
qu;e  esl  libi  essenlia,  eadem  csl  bonilas  el  omnipoiemia  his.  /*itc  omittit  "0*  Tu  vcro  vcrc  es,  el  non  est 
aliud  msitii,  verum  qnia  non  quodmodo  es,  modonones.sedquodmodo  es,6cmpcres.  ms.  lu  vero  alind  cs.tt 
non  esl  tibi  nisiunum  esl;  quia  uon  quod  inodo  cs,  modo  non  es.sed  quodes.senipcres  80*  Cui  nonso.mper 
tns.  cum  non  semper  801  Veuil,  creala  a  lc,.  cui  ms.  Yenil  per  te  et  a  te,  cui  M"  El  bona  faoere  mt. 
ct  quando  bona  faccre  "*  Fsse  redamel  ms.  esse  reclamel  *'•  0"am  fecisli  ad  mt.  el  quam  fecisu  a<l 
•u  Ansolmus  mt.  omitlit  *"  Ab  illa  laudnri.  A  ralionali  ms.  ab  ipsa  te  laodari  a  rationali  ""  Ul  lu  - 
mana  nalura  ms.  ul  bumanam  natnram  "l*  SeeunduM  quod  liomo  ms.  se<l  quin  bomo  *'*  Alinicntuni, 
secundum  carnem,  accipil  ms.  alimenlum,  un.le  secumlum  carnem  vivit,  arcipil  ";6  A  creaioie.  Vtvit  m .■;.' 
a  creatorc,  sed  lamen  utrumque  a  crealore.  Vivil  8lT  Qu;e  jubet  ms.  qnae  qni  jubel  8I*  Peviare  conalnr, 
cl  magis  ms.  dcviare,  el  magis  8l*  Asseri  quod  csl  ms.  nscribi;  quia  csl  *"  §  V.  /n  ms.  ul  in  Edit'. 
*u  Anselmus  Mf.  omittil  *"  Imaginem  el  ms.  omiliit  8"  Fecil  esse  rntionalem  ms.  fccil  enm  raliona- 
lem  81*  Faclus,  volunlale  bonus  ms.  factus,  volunlaric  bonus  *s"  Homo  voluntale  bonus  Mf.  Ittvc 
omxilil 


n 
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differcns,    quia  Crealor   ;ciernalilcr    a   seipso  esl  A  amor,  eariemqtie  voluntas.  El  tunc   cnl  una  volun- 


l>onus  cl  essenti.tlitcr  liomo  :  vero  idcobonus,  quia 
iinilaiur  cuni  qui  ;cieinaliicr  •**  el  esscntinlilcr  a  sc 
ipso  esl  bonus.  Est  aulein  ,  sicut  dixi ,  Crcalor  vo- 
ltinlatc  boiuis,  lioiuo  ad  similitudiucm  Crealoris  fa- 
clus  volunlalc  bonus  s",  seJ  in  boc  diffcrcns,  quod 
Crealor  uon  vult  ncc  potesl  csse  vcl  velle  aliud  quam 
esse  bonus;  volunlas  cniin,  ct  polentia  esl  illi  cssen- 
lia.  llomiiii  vcro  esl  aliud  voluntas  et  potcnlia  quam 
essentia.  Si  lainen  concordat  cum  volunlale  Dei,  et 
idero  vult  quod  Deus,  exprimit  in  se  iuiagincm  Dei. 
El  si  in  hoc  usqne  iu  finem  pcrseveral  8,s,  merelur 
operaule  loiseraliooe  divina  ut  post  in  aeternum  vo- 
liiut.ili  Creatoris  sni  adlirereat,  necjam  amplius  ab 
ea  divelli  queat.  Et  sicut  postea   semper  erit  quod 


tas  Crealoris  ,  et  creati  bominis,  qnem  cicavil  ad 
imaginem  cl  simililudinem  suam  ,  rum  Dciss  ■•• 
omnia  in  omnibus  erit  (/  Cor.  xiii,  28).  Si  vcro 
eodem  libcro  arbilrio  se  junxcrit  desideriis  carnis  , 
qua>  quasi  **•  naluraliler  ad  infima  lendit,  tunc  vo- 
lunlas,  malc  utens  libero  arbitrio  ,  et  caro  animam 
superno  auxilio  dcslitutam  ad  ihferiora  trabunl ,  ct 
peccata  hominis  lolum  ipsum  hominem,  scilicel  ani- 
mam  el  caruem ,  in  pcrdilioncm  mcrgunt,  ul  jam 
antplius  noii  habeal  nisi  malum,  vel  quod  *"  palia- 
lur  nisi  loinienlum. 

VII.  **•.  Hic  orat  homo  Deum,  ut  non  permitlat 
eum  male  uti  libcro  arbilrio.  — 0  duh  issimc  Do- 
iuine  •*',  o  piissime  Dens  meus,  Creator  meus,  salus 


crit,  sic  seinper  quodcunque  voluerit  erit.  Et  sicut  B  rnca,  vila  mea,  spes  el  consolaiio  mea,  refugiu 

Crcalori  non  esl  aliud  esscnlia  *'*  quam  voluulas, 

nec  aliud  voliinlas  qtiam    esscntia,   sic    homini    in 

ipsa  felicjlale  jam  exislenli,  sccundum  suum  mo- 

iluiii,  iim  iiinnulabilis  erildono  Crcalorissui  volun- 

tas  quam  esscnlia,  quae  lamsinc  dubio  poleril  quid- 

quid  volucrit  qu.on  sine  dubio  feliciler  existcns  felix. 

essculia  eril  El  lunc   homo  habebil  liberum  arbi- 

trium  vcrc  ah  omni  malo  cx  toto  liberaium  **•,  se- 

cunduni  qnod  hic  interim,  dum  vivil ,  opcranle  Dei 

graiia,  vull  qu;e  Deus  "l  pra.'cepit  lacere,  quae  vcro 


proliibct  *"  iliiniitere. 

VI  M*.  Quod  Itonto  exitfat  tn  duabus  naturi.s,  qua- 
rum  unn  ertijtlur  ad  tumma,  allera  defiriinitur  ad 
ima. —  Constal  autcni    hoino  ei  83*  duabus  nalnris: 


in 
meitni,  per  gratiam  tiiam  et  perpiissimam  nnsericor- 
diam  tuam  gubcrna  cl  susline  libcrum  arbitriuin 
mcum,  ne  ilio  inale  utcndo  possim  offcndere  tc  dul- 
cissimum  Creatorcm  meum,  cl  quoliescunque  ma- 
lum  mihi  placct,  anlequam  illud  opere  perfieiwn, 
destrtie  ■**  ct  confunde  omne  malum  desideriui.i 
mcum.  Malo  a  te  •*•,  dulcissimc  Pater  •**,  vel 
invitus  trahi  ,  vel  eiiam  calenis  ligatus  in  ali- 
quo  angulo  domus  tuae  projici  ,  quam  a  le  scpa- 
rari,  ubi  ctsi  non  ptissimuro  vultum  tuum  possiin 
propter  peccata  mca  respicere  ,  saltem  Uelitiain 
et  gaudium  illorum  qui  tihi  famulanlur  vale.nn 
audirc. 
Quis,  dulcissime    Crealor  ,kT  hominum ,    pottst 


cx  natura  animacet  ex  natura  carnis.  Nattira  autcm  C  aestimare  ioeffabilem  bonilatem  tuam,  qua  in  tan- 
animae,  quia  aninia  spirilalis  •'•  est,  naliiralitcr  len- 
dit  ad  supcriora  ;  nalura  atitcm  carnis,  quia  caro  ex 


lum  **•  humanam  naturam  dilexisti ;  ul  non  solum 
cani  crcarcstk',cum  non  cssct,  sed  lu  ipsa,  Crcator, 
cjus,  proamore  ejus  crealura  fieres?  Cujus  cor  t.tm 
durum,  lam  fcrrcum ,  scicns  cl  intclligcns  tantam 
dilcclionem  tuam  crga  homincm  quem  crcasti,  non 
polcst  eniolliri,  ct  totum  liqiiefieri  in  graliain  cl  ve- 
ncralionein  Inac  dulcedinis?  Vere,  anima  mca,  vcre 
cormcum,  et  omnia  intima  mca,  mirtun  csl  si  un- 
quam  tanla;  charilatis  lanuvqtie  piclalis  Crcatori» 
vcstri  potcslis  oblivisci.  Ecce,  miser  homo,  quid  fe- 
cil  Crcalor  tutis,  quid  fecil  Dominus  itius.  Ipsc,  cui 


••• 


im- 


desiderio  iu  carnales  appclilus  exil  *",  quasi  nalu- 
raliler  ad  inliina  lendit.  K  l  vero  inler  has  duas 
nalur.is  ,  ex  quibus  iiomo  conslat ,  voluntas  ,  quasi 
media  Iiabens  liberum  arbilriuin.  Quo  libeio  arbi- 
irio  li  se  junxeril  cum  aninia  •"  qux  iialuralilcr 
teridit  aJ  luperiora,  tunc  anima  239  **'  volnntas 
(opiltil.uilc  laincn  divina  gralia)  carnem  8M  surstim 
ad  cxeeisa  secum  elcvanl,  cl  in  xlciiia  felicilalc  sinc 
fine  victurain  locaul,  ul  jam  an.plius  non  sit  inler 
carnem  cl  animam  ulla  repuganlia,  scd  scmper  idcin  [)  scmpcr  cssc    est ,   el    scmper  essc   itiil 

VARCE  LECTIONES. 

•*■  Idco  esl  bonns,  quia  IffliUtttr  cum  qui  .Tlernalitcr  »u.  a  Dco  est  bnmis  qm  antcrnaliler  MT  Homo  ad 
siiiiililtiiliiiem  eicaloiis  f.icius  voliuil.ilc  bonus;  mt.  ha'c  omiliit  ■**  In  finem  maiical  Ml.  in  finem  perse- 
vtint  •"  Non  csl  aliud  vt.lunlas,  aluid  essenlil  :  sie  ms.  IHH1  cst  aliud  cssenlia  qoaffl  voluntas,  nec  aliud 
voluntas  quain  cssenlia  :  »ic  83Sl  Ab  oinni  iualo  libcratum  ms.  ab  omni  nialo  cx  loto  liberalum  '•*  Gra- 
lia,  vuli  i|i.i:  Deoi  mi.  gralia  secum  vult  cl  ponil  liona  qiiae  Dctis  8"  Qux  prolnbet  mt.  qtiac  vcro  probi- 
bet  •"  §  VI.  Quod  lioino  cxislat  ex  duabiis  natuiis,  quanim  uua  cxigilur  ad  sumiiia,  altera  depnmiiur  ad 
bM  mt  QuoJ  houioexislcns  in  duabus  uaturis  sit,  quarum  una  diri^ilur  ad  somma,  altera  dcprimilur  ad 
ima.  •"■  ('unsiai  aiileui  anima  cx  mt.  constal  auiem  (boino)  ex  8I*  Aninia  res  spirilu.ilis  Mf .  aiuma  spiri- 
lualis  •"  ln  rai  iiitles  .ippciilus  exil  HM.  c.trnalis  app.rlilus  exiil  g"  Cuin  amnia  volunlas  »»*.  cum  annna, 
qn.e.  nalnraliicr  IimiJiI  a.l  leperiora,  IBM  aniuu  el  volunias  '3*  Gralia  ct  aniina,  rarncm  ms.  gratia,  ear- 
uem  ''•  Sniiiliiinliiiciii  'uain,  riiin  Deus  mv.  siiiiililuJineii»  siii.  landem  Dcus  8vn  Qux  qnasi  »«*.  qtia;  t|iiia 
'"  Vel  qiiod  Ml.  |>"r  qnoj  •*'  §  VII.  Il;  .  orat  homo  Dnun,  ut  noit  pcnnillal  cum  malc  uli  Ilbero  arbi- 
ui<>  mi.  Iuc  ural  liomo  D.miui,  iii  non  pprinillfll  cum  uiiinalo  BeC  libcro  arliiirio  '•'  Domine  Jesu  Chrislc, 
iiim.  Doniine.  0  •"Ipsiiiu  Jrsirue  Ml.  dcstrue  ***  Malo  ail  le  mt.  maio  I  le  **'  Dulcissime  Doinine 
Paler  nu  diJriisimc  Paier  m  Crrilor  omniiiin  Mf.  Creator  boiniuum  ,;*  Quod  in  lantuni  nn.  qua  in 
i.iniiiiii  ,v»  Eam  ceuierei  m$.  cani  creares  *••  Ipsc  cuim  scmpcr  csse  e6t  et  scmper  fuiimj.  Ipsc  cui  est 
c»:»c  rt  icmper  essc  fuil 
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inul.iliiltx     il     llivl  .ilnli.  ,      iim     iiiiiilnli.     01    iltCOill      \  i  irrumJ.il  i  ,l.nn  I  mli j    ini.piii  jIuiii   \iuiiiMi 


prolun  .ilnlis     ■•'  ,     imio     Ct      ■•'      nullilnli     uiotlu 

SUliiu  «*t»»r    iirm  iliinilliiii ,    |hii    li-    *"    N   riin.un 

Vll,  rimi  pn»   lf   tie.iluia   ilrn    \oliiil,    nl  lf,  «|<n  Ji 

pun  CIMS  arl  rssr  vrmsli,  ad  si-  <|in   inui  tl"   liou    c*sc 

atl  Ckir  vrnii,  ifltl  cui  irinprr  cisc  fnil,   fannliaiiut 

rrooncili.iM  I,    rccoiiciliaium  ct  01  "'  lolo  in   prtsii 

n  im  ilipnitalrm  irfnimaluill  atl  lumii  CUO  irdur.  ><l. 

Uli  fch»  ,M  sfiii|ifr  tl  l.clus  in  j-lrrnj.  mii  ^lmi.i  sr 

ci:m    in   ;vlrruiiin  gamlorr s  .    r.rr |  ,  Drns    mrns,    ■( 

Crealor  ineu*,crcc  viilesquo  cogiUndo*"pcrvf  m  .  rl 

t.imrii.  Iioc  cogiUmlu,  |HHi|  atllim    vjnll.iiihui  n 

Miilliiiiti  mft  lix  aiiima  inra  su!ijrrta  sit  Si  alii|uamlo 

pialia  lua  rospecliis  iucipio  COglUrt  quonuido  pcrh. 

ic  il  ■*  .ul  aliqnam  utiliUfem  aium.r  mc.c,  insUhilis 

mrns  nica,  cl  fcrc  ab  oinui   bnno  vacua  Ciln  laliilur  II  pccoaloium  ncviluis  iirclil.i  rM,  rl  tuta  tuustantia 

ail  iuania  d  noiia,  vcluli  palra  quain  lcvissiu.us  fli 

lus  venti  e\ sntn.it  tlc  area. 

Ccrncns  ergo,  Creator  mctis,  Unlnm  iuconsun- 
tiain  nicntis  MM  ,  Um  torpenlcm  ct  JcsiJiosam 
aJ  cogiumluin  ca  qux  sunl  ulilia,  lani  frrvcntcui  c( 
sliitJiiisani  a«l  ca  qux  sunt  noxia,  non  rcspicias  a«J 
lioc  quoJ  pcccalor  sum.  Fateor,  falcor,  pcccainr  "• 
suin,  iniliguus  sum,  iniimiiulus  sum  '**,  cl  umcn 
non  rcce«lo  a  lc,  Julcissune  Jcsu  ■*•  Cbrislc.  velis 
nolis"1,  non  Jiaiitlo  lc.etsi  inriruiatnanu  lcucbo  le, 
ncc  rccctlcs  a  me,  doncc  ab  oinni  cogitationc  peccnti 
absolvas  mc  Ycrbcra  iuc,  cmenda  me.  cl  cnrripcmc, 
ct  taiiiliu  casliga  scrvtnn  lumn  •",  doucc  pcr  inef- 
fabilcm  boniutcm  luam  pcrducas  mc  aJ  gloriam 
lux  coniemplaliouis. 

MEDITATIO  XX. 

Querimonia  de  abscnlia  Dei. 

(Rx  in.inuscripioco.iicc  n.lO"1  bibliolhecx  Tbu.inxx.) 

Nou  suflicit,  Doinine ,  non  suflirii  pcccairici  ani- 
m:c  mex  quod  ex  abundanlia  ineir.ibilis  clemenlix 
tu:c  sua  sibi  sperat  relaxari  peccata,  uisi  doloicm 
sutim,  rjuem  palilur  de  absculia  vulliis  lui,  queri- 
nmmain  snain  sallem  coram  le  exponenJo,  quoquo 
modo  sludeal  relaxari.  Pcrcgrinalur  cnim  a  lc,  et 
boc  proptcr  iniquilales  suas.  Ubi  ergo  mibi  capul 
sernionis  occurretur,  dolorem  mcum  intendo  eonso- 
lari,  el  cum  iniiieor  acquisila  consolalione  augmen- 
Uri.  Ipsa  enim  inquisitio  consoblionis  menlimenio- 
riani  reprxsenlal  doloris.  Coiisolalionem  namquc  «lc 


pinpirr    r.isili  m  t  nlni    iniqniUIM   linsi    n    patiUfl 
jIi.i  nii  iiii    puli  liririiii.r    fai  II 

l>'  us  mi  ii  .  hlni    i    i  iiiinma  dolorii  m 
Kiiuv  u  inr  t  Irincnlijni  luarn  inra  iniqnil    l  •  gravilrff 
.>f1.  iniissi ,  el  ruuin.  cordi>  m«i  ol>  raimli  m  iuiqui- 
l.il.  iii,  nr    ilcMilcrjinl  c    <  I  ,iii  ihi  tui:    liuiirii     , 
tuni.  (.i-nni  fui»l<     I         li  mr.iit  gaudrrein  Jc 
rl  cgo  t.iin  lurp.  m  im-   fr<  1.  ui  ■  iul><  ..  un  MJf , 
Cuiam  I.     I  in^uMnlrs  ciiilil  nrrcr  lupngintir  tun! 
yul    MM,  rl    ticul    MHM    tjtaie    gintulit   tunl  mytr 
mt  (Vml.    xxxvn,   f>);  mmi    uira    in.ililia;  frlle  ine- 
bruli  rsl,  rl  anima  mca  pondcrc  snlnum  inctma- 
la  rsl,    aiiimiiH  in<-u>  viiiuriiiu   lulu  f.cilalus  ctt,  rt 
cur  mciim  iiijiisiiti.r   i.ilir  rcplclum  rsl  ,  anima  int  1 


■M  mulc  criminiim  opprcssa  esl.  Qllil  ergo  milu  m 
tanla  misci  iarum  prufumlitalcronslilulo  subvcmct? 
Qui6iuanuin  porrigcl?  An  cgo,  «jin.tl  vcrum  cM,UnU 
ini<\iiil:ilc  Dcum  solus  cxacerbavi  ul  mc  ipsr,  uec 
ali.|ii:i  crcatura  sua  inc  ullcrius  juic  ilcbcal  iuliirn. 
Ilcu  niilii !  quarc  vcl  una  bora  poslquain  n.ilns  fui  iu 
boc  iniiuJu  maiicrc  debui,  ul  laola  a  me  mala  comr  1 
Dciiiii  dcbcrciil  oxerceri?  Quare  milii  viu  Um  Jiu 
conccdilur,  qu.t*  loia  vitiosis  akTcclihus  (1is&i|utur? 
Sr.l  ilil.itioneui  vilx  cur  dcploro,  quando  nic  |-rr 
cam  ad  p«xnilculiain  a  Dco  iuvitari  cognusco?  4« 
ignoras,  ait  Apostolus,  rjiuiu  puiientia  Uci  ndptenncu- 
liam  lc  adducil  :  lu  autcm  tecundum  dur  tiam  tuani, 
et  cor  impanitent,  tliesauritat  libi  iram  in  die  irx  tk 
C  revelalionis  jutii  judieii  Dci7  (Hom.  1 ,  4,5.)  A.l 
boc  crgo  mibi  vila  pra-stalur  ul  cadcm  cmciidciur. 
Cur  igitur  non  fiat  isla?  si  propler  poenilcntiam  viu 
diffcrtur ,  quare  p«xni(cnlia  ipsa  simulalur?  Si 
Deus  auhix  mex  parcit,  ad  lcmpus  subsisienJo, 
quarc  ipsa  sihi  non  parcil,  pcccaU  dimillcndo?  0  iu- 
seusibilis  durilia  cordis  mei !  ub  boc  mors  diflcr- 
tur,  240  ut  v,la  mcliorelur,  et  dmn  vila  prolonga- 
lur,  mors  Jclerior  acquirilur.  TJlrobique  anguslia. 
Cum  sum  in  coiporc,  pprcgrinor  a  Domino  (7/C'or. 
v,  G)  et  ne  miiii  propier  pcccaia  mea  exlra  corpus 
pcjiis  sit,  exire  de  corpore  pcrtimesco,  prxseutia  Dei 
privari  Joleo,  et  absentiam  corruplibilis  corporis, 
sine  qua  pra^senlix  Dct  sociari  non  poisum,  suhire 
perlimesco.  Qui.l  est,  Domine,  quid  cst  quoJ  cor  hu- 


dolorc  non  quxrerem,  nisi  mc  dolcre  meminissem,  Djus  peccatoris  intuclur,  et  verbis  explicare  non  sul- 


quia  cx  memoria  doloris  quxrilur  rcfuginm  'conso- 
Ialionis,  et  ex  appciitu  consolationis  augetur  memo- 
ria  J.Joris,  ct  quo  sxpius  dolor  menti  reprxsentalur, 
eo  majori  augmenlo  cumulalur.  Quid  igilur  facio? 
an  ipsacxpositio  doloris  qualecunque  dateinolumen- 
iiiin  consolationis?  Expandam  ergo,  Dominc,  coram 
misericordia  tua  amariludines  animx  mcx,  quibus 


iicil.  Certc,  b.mc  Jcsu,  Jissolvi  el  tccum  csse  ninlio 
magis  oplimum  esl.  Quare  crgo  non  desiJcr.itiir 
quod  optimum  csso  probatur.  Dissohi  a  niorlali 
corpore  elcssccumCluislo  (Pltilipp.  1,23),  bcaliimlu 
est;  ligari  corpore,  ei  abesse  a  Christo,  miseria  est. 
Ut  quid  igilur  miseria  limelur,  aniilli,  et  bcjti- 
luJo  nun  JcsiJcratur  babcri?  SeJ   h.vc   cst  causa 


VARIiG  LECTIONES. 

•»l  IncommuUbilis  ms.  immutabilis  •"  Numero  et  m%.  miro  ct  M3  Nna  Jiniiilcns  pro 
le  tamen  se  ms.  non  «limittens  pro  te  sa  "»  El  reco.iciliatum,  ex  ms.  reconcilialutn.  cl  cx 
•*•  Ac  fxlix  m».  uti  fxlix        "•  Quomodo  cogitando  i»s    quo  cogilai.do     *"  QuoJ  pcrlinet  ms.  quomoJo 

Jcrtineat    ••»  Fateor  peccalor  imj.  faleor,  faleor,  peccaior    •*•  Iminundus  snm  ms.   omitiii.     s*'  Doniine 
esu  nu.  omit.  Dominc    •"  Vehs.  nolis  ms.  vclis  quod  vclis    *i%  Tuum  Domine  ms.  omii.  Doiuiinj 
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quarc  a  nobis  a  corporc  clissolvi  non  .nppclilur,  (jm.i  \ 
pos(  dissolulioneni  nlrum  cum  Cliristo  essc  conim- 
g.il  iluhiinlitr.  Ac  per  lioc  commoralio  in  carnc 
Mrirco  nlilis  csse  jndicatur,  quia  dum  in  ca  vivilur, 
mrlinraiio  viix  spcratur.  Vx  peccatis  hominum, 
qnnnun  mcrito  agilur  ul  ipsa  filM  huinanx  niiscria 
ulilis  jmlicelur!  Nonne  lola  prxsens  vita  miscria? 
ci  lamcn  li.cc  miscria  nonnunquam  ipsis  etiam  jus- 
tis  nliliscsl,  propler  boni  mcriti  augmcnlum;  injtis- 
lis  aulcm  mnximc  necessaria  propier  pccnilciilix 
incilii  amcnium.  Tunc  vcro  hxc  eailem  miscria  pix- 
Ctpoe  bonis  mcutibus  lugenda  cssc  videlur,  qunndo 
ab  insipieulibus  nimis  pcriculose  amaiur.  Quia  cum 
in  cjus  amore  perscveratur,  pcripsnui  eamdcm  mi- 
scriam  ad  xtcrnam  miscriam  pcrveniiur  ,  filqtie  mo- 
do  miserabili  per  miseriam  ad  miscriam  IransiliiS,  B 
(lum  cl  prxsens  miseria  cxpcndilur  in  ciipiditntuin 
laborc,  et  binc  succcdcns  xlcrna  miseria  sustineiur 
iu  scmpiterno  dolore.  Sed  et  ipsa  miscria  xterna  eo 
titique  cril  acrior  ad  vindictam,  quo  prxsenlis  vilx 
miscria  a  misericordc  Cbristo  diulius  fueril  dilaia 
propter  pocnitciitinin.  0  Pater,  qui  vere  es,  quo- 
niam  summe  es,  qtiia  lu  ipse  es  el  anni  tui  non  dcfi- 
cieni  (Psal.  ci,2£),  succurre  mibi  miseria  oppresso. 
Si  ipsa  quam  palior  miseria,  disponente  miscricor- 
dia  tua,  propter  majorem  miscriam  dcvilandain, 
quod  pocnilentix  sludio  fieri  solel,  dilTcrlur,  qnare 
vcl  ipsa  miscria  amalur?  Quarc  amo  quodme  neccsse 
csl  citius  amitlere,  el  illud  non  desidero  quotl  mc 
pr.rsenlis  vilx  fiuila  miseria  posscl  bealificare?  Si  _, 
bcaliliidinein,  quam  lc  diligenlibus  promillis,  proul 
milii  expedirei  amare  non  valeo,  qnarc  sallcm  sup- 
plicia,  qux  contcmploribus  luis  minaris,  cx  qtiibus, 
proli  doior!  ego  sum  uiius,  non  expavcsco?  Si  cnim 
•  »  cxpavcscercin,  aiiqua  ex  partc  me  ipsum  emr-n- 
darem,  lioretqnc,  misericordia  lita  pixslautc,  ul 
per  timorem  ac  correplioiiem  pervenirein  aliquando 
ad  ainorem.  Quare  nuloin  judicia  lua  itnu  limco, 
nisi  quia  de  eis  negligo  cogilare?  Nc  vcro  dc  ois  frc- 
qucniius  valcam  cogilarc,  viiia  mea  lclhifciis  amov 
nilaliiiiis  el  voluptalibos  milii  blandicutia  mc  impc- 
dirc  non  dcsinuul.  0  Domine,  Domine,  ccceego*<;r- 
MM  luustt  filius  anallit  tutv(Psal.  cxv,16).  Quia  clsi 
pcrcalor,  (amcn  lilius  sanclx  Keclesix  lux.  Scd  quid 
«lixi,  quaaudacia  prasumpsi  notninarc  scrvum  tuum  I> 
cum  Rcrvtim  mc  non  ignorarcm  pcccalortim  ?  Omnis 
cnim qui  faril  peccatum.tervus  esl  peccati  (Joan.  viii, 
54);  .'tfoauU.minilosiitenlcrpcccarc  non  dcsisto:  scr- 
vus  crgo  suin  pcccali;  quomodo  ergo  mc  sum  ausus 
nomin.iir  scrvuin  luum*  Nnn  utiquc  boc  dieorom,  nisi 
«I  i  i  dc  tnn  iiicfTahili  ■JMrtHlOM  pra-snnipsi  ul  li;rc 
ilicoro  nuilcrciii,  quia  clsi  scrvus  pcerali  *nm  prop- 
l'T  iiilirnnlaicin  <|ii  im  snstinco  ev  iniquiiaK»,  lamcn 
MTVM  Uins  miio  per  (l(".i(liTiiim  (jiiml  inilii  pr;csli- 
liun  MM  r.iijiIco  ex  lua  vmciahili  bouilOle.  Sorvus 
OrfOlOOftMM,  DoOlinC,  M  si  non  opcrc  cl  convers.t 
tioo^  MrtC  iffcCIU  Cl  voluiitalc.  Si-,1  m  OOC  niisera- 
bilis  Jtini  el  vnldc  d(  fliinlus   qnia,  rtim  nic   scrvtim 

luuiu  ei     i     MflCttn,  lionorcm  Doniai,  fcicoi  nihl 
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cxpcdircl,  libi  defei  re  non  sludeo.  Si  cnim  lioc  age- 
rcm,  nibil  ulique  csset  quod  mc  a  mcmoi  ia  lui,  ac 
dcsiderio  lc  intclligenii,  a  beata  tui  amoris  dulccdi- 
nc  rcvocarcl.  Domine  meus,  Dominc  meus,  quare, 
lu  cum  sis  Dominus  meus,  non  vivo  sicul  dcbel  vi- 
vcrcservus  luus?  Te  Deuiu  mcum  cognosco,  c(  scr- 
vus  lutis  csse  desidero.  Quarc  viintn  servi  lui  vcri 
convcrsalione  tcnerc  non  valco?  Scd  cur  liujiis  mi- 
serix  mcx  causam  quxro,  quando  meam  iniquila- 
tcni  hanc  promeiuisse  non  anibigo?  Hcu  milii !  ct 
quiil  vivo?  quare  tandiu  vivo,  qui  lam  malc  vivo. 
Idcirco  iiulii  vivcrc  conceditur  ul  mors  evadatnr;  el 
vila  ipsa  delerior  niorte  invcnilur.  Concolis  niiln, 
fot  nialor  meus  snpionlissime,  ui  mc  ad  contemplau- 
dam  pulcliritudiuem  luam  siudcam  prxparare,  ct 
cgo  me  lurpiorcm  non  ccsso  quotidie  exbibere. 
Quid,  Deus  meus,  quid  lua  iiicuarrabili  claritalc 
putcbrius  cl  qtiid  mca  iniquitatc  lurpius!  0  toluni 
cor  meum,  suspiriis  dcleclare,  qiiorum  sludio  el  (ua 
pulcbritudiue  illiiniinotiir,  el  ad  siipcrnx  lucis  cla- 
ritalem  cnntemplandam  luus  iuterior  oculus  facilius 
crigatur!  0  lota  auiina  mea,  jam  omncs  tuasdcpo-e 
vagalioues,  soli  divino  splendoii  inlcndc,  cx  cjus 
d.-siderio  opulcmos  lacryinarum  imbrcs  clTiinile, 
qtiarum  inundatione  el  lui  inenunierahilcs  ccenosi 
icaius  diluanlur,  el  naturalis  dccor,  quciu  libi  bonus 
uiiivcisornin  contulil  arlifex,  cjus  pr.rsulanto  mise- 
ralione  tibi  repararelur!  0,  inquam,  omnia  intiina 
uica,  stimilc  vires,  lolum  veslrum  cxcrile  coiialum 
ad  quxrcndum  illud  sincerum,  simplex.  xiernum, 
cl  solum  bcaltim  bouum,  cujus  lux  lcnebras  vcstras 
rcpcllal,  cnjus  fons  limpidissimus  veslra  contagia 
abluat,  cujus  libcrlas  cos  quibus  sub  viliorum  domi- 
nio  constringimini  vestros  nexus  absolvat,  ctijus 
forliludo  imbecillilalem  «csiraui  corroboret,  cujus 
sapienlia  stullitiam  vestram  evacuet,  ctijus  vita  ab 
xlcrna  vos  niorle  cripial,  ct  su;v  immorlalilati  ron- 
Mciell  0  bouum  quod  supcral  omnia  bona,  qub 
a  te  Cl  in  lc  omnia  bona ;  lu  cs  enim  oniuiu 
boi. a  !  Coufilcor  quia  niiuia  suul  mala  mca,  quia 
nimis  mulla  cl  gravia  siinl  pcccala  mca,  cl  sinft 
nionsiiia  ninltiplicaU  vitia  mca.quiacis  miscrabiliier 
inlenla  bactcniis  cxslilil  anima  mea.  0  niala  men, 
quarc  supcr  mc  tam  crudelilcr  irruistis  ul  inc  ab 
omni  bono  alienum  <  fli.  ci  «tis  ?  0  pcccaia 
mca,  quomodo  ino  lain  imuiisericordilcr  nodis  ves- 
tiis  irrctitum  lenetis,  ut  nullani  juslilix  libcrtalcm 
ino  ailirc  permillalis?  0  vilia  tnca,  ul  quid  lctbiTcris 
illcccbris,  sicui  gliris  baslulam  suam  lcnacilale  in- 
fcctam  vinccrc  solcl,  animum  mcum  vobis  aggluti- 
nnlis,  ul  ullo  constilulum  ilincrc,  vel  repeudo,  me, 
imcilere  sinatis.  Mciu  mca,  angusliare;  cor  mcuui 
dcfne;  nnima  mca,  cxborrcscc;  oculi  nici,  plocando 
dofailc.  Quid  ciiiin  ino  in  ouini  slalu  miscrabilius 
invcoiri  poicsl?  Oinnia  ronslilulum  sibi  onlincin  in- 
violabiblcr  scrvanl;  cgo  ipiolidic  violo.  Sed  qui  pec- 
(iiiicin  tnnilni  IoIit  ii,  pcDiiiteiitcin  non  suscipiel? 
II. k  (icri  noii  polcst,  nisi  ut  me  vivere  penniilal. 
A.libo  crgo  palrcui  incuni,  lantclsi  iudifiios  filius; 
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coiili.ini,  post  diiiliiiuam  r.vleslis  cl,i,|iiii,  qUMI  lo 
lcni.  fjmem.  I.t  du  .1111  ri  :  Pater,  nim    non  iuiii   </i 
yiim  vocari  (tnui  tuu$  (l.uc.  iv,  IU)  .   nnn   miiii  fl 
de  dignilale  pnroumo  cciijrc.  m,I  iiim  »ervi    ■ 
rirordijin  qti.vro,  rl  iilco  jm   vie  ii.iii  ininm  >■  \  m.  | 

cmariit  lui$  (Ibid.).    Pr.-vdiralnlu Ic,   pic    P.iter, 

clcincnli.-i  lua,  ncc  niinocnlur  dnili.T  Ui.t,  »i  iinln 
ad  lc  eup  enli  rrdno  nceurrat,  ai  mc  nuv  rn  -ordi.r 
lu.i'  bracbil»  Jinpl.-i  i :u  is,  ti  inc  fidci  jnnnlo  cl  slol  i 
juslitiar  vesliri  pr.rcipi.ia,  ai  do  inc  antfclis  lin  I  di- 
cere  digncris  :  Gauderc  nos  oporlct,  ipimnain  kh  />- 
liu$meu$morluu$  fuernt,  et  revml ;  pener.il,  el  ni- 
tentu$  ett  (Ibid.,  ts)  Scd  quis,  n  Palcr  opliinc  ol 
ailiniralclis,  qmt  dabil  milii   de    vilulo   illo  saginalo 
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qiiam  lo,  ilonci    dopi.vvonliaviilimimli-.ili 
nic ,    oumciii    nnln    nri/.il.u   rontoljlioncin, 

IHlll  miIiim  ini  ln<  iii  ni.  vindirabo  O  \ultu» 
iplemlido!  o  f.n  !■• .  I).  i  liiiiiiiM.s.i '  ijinmliu  non  *i- 
iIoIm»  •*"  ic,  ni.incliii    iiinii.i    inci  Irn.  Iu  U     uu, 

■  jin.ira  aliscniii  vuliu.  D.i.  qn;imlni  in<  i  |  •.<  i  ' 
0  molcsla  vila  liujiii  s.v<  uli  \jiii,  quanilin  u.t.li- 
(  eni  (ua  inh.iliil.iliinie  aniiiiain  iMo.itn  in  lin»  \.ini 
i  iiilnis  ,  lampiain  carecre  incliisam  lonol.M?  (» 
auima  mei,  ipiid  to  in  liac  vita  morlad  delrcljl? 
Cur  noii  fcklinas  ad  felieilalcui  divina:  vi.kxh.  ft  i 
venirc,  a  qua  culp.r.  uicrito  separaris?  Quan  MH 
li.iucs   pcrcgriiiari  a  f-ieie  Dei,  •  i  viu-   liujus  lucu- 


digno     fldci     ac     sanclitalis     aflVolu     coinodere  ,  ■  lonlis    vinculi»    irrcliii?   Qiiarc   non    lanlo    ifieeta 


qiiooi  pro  inoa  redcmplione  iu  ara  cruris  i.n- 
inolari  pr.vrepi.li  T  cl  quis  isle  vilnlus  lam 
241  ,ml,s  Jtl  immolaudum,  lam  saluhris  ad  ooiiic- 
dendum,  nisi  illc  luns  proprius  unigcmiiis  riliiis,  cui 
non  poporei5.li,  sed  pro  nobis  oninibus  illmn  ir.uli- 
disli?  (Rom.  vui,3i.)  Is(e  esl,  Doniine,  islccsl,  on- 
jus  diilccdine  refici  desideral  cor  nieuni;  liic  Mt, 
qiioin  pr.v  omiiilius  aniare  afleot.il  niens  mea.  Isle 
cst,  a  cojus  •**  absenlia  non  sine  magnis  gemiiibus 
separari  conquerilur  aninia  mca;  scd  dum  Filium 
desidero,  minquid  Patrcm  ncgligo?  Alisil!  Iloc 
eiiim  quomodo  flcri  polest,  cum  nou  si(  nlind  Palcr 
qui  genuil,  quam  qui  genitus  es(  Filius,  seil  lioc  sit 
Pller  quod  Filius,  licel  non  ipsc  sil  Paler  qui  Filius? 


concupiscis  illius  lieatai  vil.v  gnu.Iii»  inh  r<-s  e  •  t 
Imjiis  obsrcn.TC  vila:  spurcitiis  aliessc?  Cur  inui 
islam  fugis,  ct  iu  illam  curris?  Si  tibi  isi.i  vita  a.l 
inducijs  pra>lalur,  qu.irc  lardas.  Qu.irc  Deoti- 
lein  cito  poenilonliain"4,  ut  pe<  catis  luis  indulgcii 
rl  lc  miscricorditcr  ad  sc  assuniat?  Sed  mI  ic<on- 
versio  mea,  ul  mc  resplcial  niiscricordi.i  (ua,  ct 
menlcm  meam  in  desidcrio  vultus  (ui  conOrniet.  e( 
perseveranlcin  rcddal  clcmentia  tua  *",  tredo  cniiu 
quia  a  bcaliludiuc  nou  cro  alienatus,  si  dcsidor.imlo 
le  non  fucro  faligaius.  Desi.lerct  gloriam  vullus 
tui  jugitcr  auima  mca,  amcl  cam  mcns  mea,  iiilcu- 
dat  in  illain  cogilaiio  mca,  siispircl  ad  illam  totus 
afloclus    cordib   mci,  ioquatur  dc   ca   lingua    moa, 


Sed  quomodo  possum  desidcrare  Patrem  et  Filiuni,  •*  occupctur  in  amoic  illius  tota  subslantia  mca,  tan- 


reinolo  araore  Patris  et  Filii,  qui  non  csl  aliud 
quam  quod  est  Pater  et  Filius,  lamoisi  alius  sit 
quam  Palcr  el  Filius?  Nulla  utiquc  ralione.  Dic 
crgo,  anima  mea,  dic  factori  luo  Palri  ei  Filio  et 
Spirilui  sanclo,  uni  Deo  :  Qucc$ivi  vultum  tuum ; 
eultum  iuum,  Domhu,  requiram  (Pi<i/.xxvi,8).Eccc, 
Domine,  ecce  qu:ero,  pcto  ei  pulso.  Qtiando  iuve- 
uiam,  quando  accipiam,  qtiando  mibi  aperictur? 
Tibi,  Dominc,  pateut  secreta  cordis  mei;  (u  vides 
quia  sola  pnesentia  vultus  est  spcs  cousolatiouis 
meae.  Ueu  mibi !  quam  longe  suhi  projectus  ab  ilio 
tneffabili  gaudio  praesenli*  illius  :  quomodo  ergo 
consolabor?  Nunquid,  oisi  illa,  Domine,  pulcbritudo 


lummodo  jubcal  me  pictas  lua,  dum  boc  mortaJe 
corpus  gcro,  el  pcrcgrinalionis  incai  nexus  susti- 
nco,  in  limorc  csse  (uo  lumlatum,  in  amorc  lu.i 
magnaninium,  in  lcge  lua  crtidiium,  in  proiceptis 
luis  devoium,  in  promissis  Uiis  dcsidcrandi  Cerven- 
lissimum,  viliorum  calcatorcm  cl  virtutuiu  culto- 
rem,  quibus  ornatus  et  lilii  scmpcr  placcre.  c(  ad 
tc  quanlocius  fcliriter  pcrvenirc  valeam,  ubi  esl 
libi  gioria  sinc  Gue,  laus  sine  lennino,  lionor  iu 
sxcula.  Amcn. 

MGDITATIO  XXI  (4) 
Excitansatiimam  ad  qutvrendum  el  iuveniendum  Deum. 
Fiat  nunc,  bomuucio,     fugc  pauJulum    occupa- 


vultus  tui  apparcat,  in  qua  spes  universa;  consola-  n  tiones   terrenas,  absconde  te  iiiodicum   a    tumul 

tionis  inea;  suspendiiur?  Deficiant  ergo,  Dcus  nieus, 

deficiant  oeuli    mei    in  eloquium  tuum,    dicente» : 

Quando  consolaberis  me  (Psat.  cxvm,  82).  Allende 

ergo,  Deus  meus,  ad  singulare  desiderium  anim.e 

inea; ;  attonde  gemitum  cordismei,  ct  pone  lacrtj- 

tnas   mea»  in  conspeciu  iuo   (Psal.    lv,    9),  quas 

fundo  ei  dolore  quo  afljcitur  anima  mea  propier 

abseutiaiu  vullus  tui  deliciens  •*»  :  Quoniam  defccil 

in  dolou  vila  mea,  el  anni  mei  in  gemitibus(Psal. 


luosis  cogilationibus  luis,  abjice  nunc  onerosas  ru- 
ras  luas  **8,  el  postpone  laboriosas  dislcnsiones  sc' 
tuas.  Vaca  nliqiianlulum  Deo,  et  lequiesce  aliqnan- 
luluin  in  eo.  Inlra  in  cubiculum  mentis  lax,  excludc 
omuia  preier  Deum,  et  quae  te  juvanl  ad  qwuca 
dum  eum,  ct  clauso  ostio  quaere  eum  ;  el  dic  ntinc, 
loium  cor  moum,  dic  nunc  Deo8T* :  Quairo  vultum 
luum ;  vultum  luum,  Domine,  requirain. 
Eia  iuinc  ergo,  Dominc  Deus  meus,  doce  cor  meum 
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nlii  el  rfuomodo  tc  qmvrai  m,  ubi  cl  quomodo  lc  A 
inveniai.  Pomine,  si  *Ti  liic  non  cs,  nbi  le  qii.-rram 
ahscnlem  !  Si  .iiilcm  iibiqiic  es,  riir  non  lc  vidco 
pracsentem?  Sed  ccne  liabitas  lurem  "•  inacces- 
6ibilcm.  Et  ubi  esl  lux S7i  inaccessihilis?  atil  qtio- 
inodo  acccdara  ad  luceni  *'•*  inacccssibilem?  aut 
quis  mc  ducci  in  illam,  nt  videam  •'•  le  in  illa? 
Peniqne  quibus  siguis,  qua  facie  le  quxr.im?  Nun- 
quam  te  vidi,  Domiue  Deus  meus,  non  novi  faricm 
tuam.  Quid  faciet.  aUissime  Domine,  quid  f.u-iel 
iste  tuus  longinquus  exsul?  Quid  faciel  servus  tuus 
■BiiM  amore  ttii,  el  iongc  projecdis  a  facie  tua? 
Auhelal  vidcre  te,  el  nimis  abest  illi  facics  tua.  Ac- 
redcre  :nl  lc  desidcral,  ci  inaccesaibilis  est  babitatio 
lna.  Iiivcnire  le  cupit,  el  nescit  locuui  (uum.  Qua> 
rere  m  lo  affeclat,  el  ignorai  vtillum  luum.  B 

Dorniiic,  Deus  meus  es,  et  Dominus  meus  cs,  el 
tiuiiquam  (e  vidi.  Tu  mc  fecisli  et  refecisii,  et  om- 
nia  bona  quae  liabeo  tu  mibi  contulisli;  •'•  ct  non- 
«lniii  novi  (e.  Deniquc  ad  videndum  le  facius  sum ; 
«t  nomliim  fcci  propter  quod  factus  suin  *7».  0  mi- 
m  ra  sors  bominis,  cum  boc  pcrdidit  bomo  ad  quod 
fai-lns  csl!  Q  diirns,  o  dirus  casus  ille!  Hcu  quid 
perdidil  et  quid  iiivenit?  Quid  nbseessit  cl  quid  re- 
inansit?  Perdidil  bealiliidincm  ad  quain  factus  est, 
ei  invciiit  mUeriam  propier  quam  faclus  no»  est. 
Absccssit  sinc  quo  uiliil  felix  cst,  ct  remansit  quod 
pei  se  non  nisi  miserum  cst.  Manducabat  •*•  lunc 
l.omo  paitctn  dolorum,  quem  *•'  lunc  nesciebat. 

Heu     publicus    lueliis   bominum  ••• ,   universalis 

V 

plancius  filiorum  Adx!  Ille  cnictaba(  •*'  salnrii:»- 

lem.nos  suspiramus  esnriem  ••*.  Ille  abundabal"', 
noa  niemlicamus.  IIIc  fcliciter  tenebat  el  miserede- 
setnit,  nos  infcliciler  egemus  el  miserabiliter  dc- 
suleramus,  cl  bcu  vacui  remaucroiis !  Cur  nonnobis 
cnstoilivit,  cum  facilc  possel,  quo  tani  gravitcr  ca- 
rcnnis?  Qnarc  sic  nobis  obseravit  luccm,  ct  ob- 
dusil  dos  lenebiis'  It  qtiid  r.onis  abslulii  vitam,  ct 
iinliixil"*  242  morlem?  /Eruinnosi,  undc  stiiims 
ixpulsi,  quo  siiiinis  impulsi?  Unde  pnecipilali,  quo 
siuiiiis  obruti?  A  palria,  in  exsilium;  n  visione  Dci, 
in  eaecitaleia  Boatram;  a  jucumJiiate  immortaliiaiis, 
in  ainari'.uilincm  el  bonorem  mortis.  Miscra  mulr.- 
tio!  De  quanto  bono  in  qtianlum  maluin! 

Crave  dainuum  '*T,  gravis  dolor,  grave  loluin.  .. 
Scd  bcti  mc  miscrum,  unum  de  aliis  (iliis  Eva»,  mi- 
si-tis  clnngaiis  a  Deo!  Qniil  inccepi?  quid  feci?  quo 
ii-inleb .im?  quo  deveni'  ad  quid  aspinbam,  c(  in 
qiiibus  suspiro?  l)mi  tn<\  bona,  cl  cccc  luvbutio  iJob 
xiv,  19).  Tcndeham  in  Deuui,  ei  ofleruli  in  mc  ip- 
miiii.  Requicm  quoercbam  in  secrelo  uico,  c(  tribu- 
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Viiioncm,  et  Mortm  inrcni  (Psal.  cxiv,  3)  in  mtimis 
ntei.  Volebam  redire  a  gau.tio  mcntis  mcc,  et  cogor 
nigire  a  gcmilu  cordit  mci  (Psal.  xxxvii.  J>).  Spe- 
rabatur  hetitb,  el  ecce  condensalllllr",•  susphia.  Rt, 
O  lu  Domine,  lisqncqtio?  Usqnequo,  Doinine,  obli- 
viscerit  n;e,  usquequo  averlit  fnciem  tuam  a  mi? 
(/'*«/.  xii,  1).  Qnando  respicics  ct  cxamlics  me? 
Quando  illiiminabis  oculos  mcos,  ct  oslcndes  mihi 
faeicm  luam?  Qiiando  rcslitm-s  mibi? 

Respice,  Domine,  el  cxaudi  me,  ct  illumina  mc; 
ostcnde  mibi  te  ipsum.  Rrslilue  mibi  tc,  ul  bene  sit 
mibi,  sine  quo  lam  male  esl  niibi.  Dirige,  Domine, 
tabores  meos,  el  coii.ilus  mcos  ad  te,  quia  nibil 
valco  sinc  le.  Inviias  mc,  sdjuva  me,  obsecro,  Do- 
mine,  ne  despcrem  suspiraudo  8M;  sed*respirem 
sperando  •'*.  Qbsccro  tc,  Domiue,  amariciluni  cst 
cor  meum  sua  desolatione,  indulca  illud  lua  couso- 
lalione.  Obsccro  lc,  Dominc,  csuricns  incoepi  qua> 
rere  le,  ne  dcsistam  "'  jcjumis  dc  te;  famcliens 
accessi,  ne  rccedam  impaslus.  Paupcr  vcni  ad  di» 
vitem  ***,  miser  ad  miseiicordcni,  ne  ■•■  rcccdam 
v.icnns  et  coniemptns.  Et  si  anicquam  t  omedaui 
stispiro,  da  mtlii  posl  suspiria  quod  comcdam. 

Dominc,  inciirvatus  suin,  non  nisi  deorsum  aspi- 
cere  valeo.  Erige  me,  ut  possim  sursum  intendcrc. 
Juiquitales  meae  tupergrettw  sunt  cavut  meum  (Ptat. 
i.vti,  5),  et  obvolvunt  mc.  et  tieut  onns  grare  gravaul 
me  (Ibid.),  cvolve  me,  exoncra  mc,  ne  urgeat  pu- 
teut  earum  super  me  ot  tuum  (Ptal.  lxviii,  16). 
Liceat  mibi  dc  longe  aspiccrc  lucem  luam,  vcl  dc 
profundo.  Doicme  quxrercie,  Domine,  et  oslende  le 
qua  rcnli,  quia  nec  quxrerc  tc  possum,  nisi  tu  <lo- 
ceas  me,  nec  invcnire,  nisi m  osiendas  le  mibi. 
Quaeram  te  desidcrando,  desidcrcm  quaerendo,  in- 
veniam  amando,  amem  ••'  invcnieudo.  Fateor,  Do- 
mine.etgralias  ago  libi,  quia  Iti  creasti  me  banc  '■  * 
iinagiiicm  luam,  ul  lui  mcmor  tc  cogitem,  te  amem. 
Scd  sic  abolila  esl  allrilionc  viliorum,  sic  offuscata 
fumo  peccsiorum  ut  non  possit  faccre  ad  quod 
facta  est,  nisi  tu  renovcs  ct  rcformes  mi  eain.  Nmi 
lenlo,  Dominc,  penctrarc  aliitudinem  tuam,  quia 
nullaienus  comparo  illi  intcllcclum  mciim,  sed  dc- 
sidero  aliquatenus  in(elligcre  vcriLitem  (uam,  quam 
crcilit  ct  amal  cor  meum  ;  ncquc  enim  qusero  iulcl- 
ligcrc,  ul  crcdam,  sed  credo  "*,  ut  inlclligain. 

Verc,  Domine,  bxc  lux  cst  inacccssibilis  in  qua 
babilas.  Vere  cnim  non  est  aliquid  •'*,  quod  h.inc 
pcnelrel,  ut  ibi  tc  •••  videat.  Vcre  bane  non  vidco, 
quia  niinia  esl  '",  el  lamcn  quidquid  vidco,  pcr 
hanc  vidco,  sicul  infinnus  oculus,  qui  quidquid 
videt  per   lucem  solis  videt,  quam  in  ipso  solc  ••■ 


VARIiC  I.ECTIONES. 

•Tl  nl.  qitTram.     ,T*  al.   inveniam.  |1M,  Domiuc  cs,  si.      *T'  al.  intra  lucem.     *T*  o/.  haec  lux.     ■*•  fl/. 

illam  I mi.     ,T*  a/.  viilram   eam.     ^71  al.    Quare.     'T*  n/.  Cl  cxliibuisli,  et       *T*  al.  amit.     ••'  al.  man- 

diM  ifil  **'  al.  quo  •**  al.  uinnium  honiinuni  "*'«/.  cruciabal  satui  ilalc  m  o/.  esurie  ■••  al.  abun- 
davit.  ***  ol  inflivit  ••*  aI.Mtil.Ml  ""  al.  iiudc  denscnlur  ***  al.  iiupctrando  *'*  al.  amanilo  •"  al. 
iletinam  *C1  ni  la  divileni  '"  ol.  tt\  "v  «/.  non  poKsu-n,  niai  *"  ai.  omit.  •'•  «/.  in  hano  "T  al. 
Informn  m  »1.  CMlkra.  •"  al.  aliud  *"  al.  i.i  lc  ^1  al.  iiimia  nnlii  esl  infinna  •••  al.  quia  tel  qui 
iii  ipau  'i  solcin 
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I    iloro;   iiliuia  < (ulgot,  lueo  m>'i  capll 

lll.iin,   HOO    Millnil  OCIlltia  .iiiiiii.r  uir.r  iliu   inlcinliic 

iii  lllim.  Itovorberaiin  lulgore,  viw  iiui  implitudiue, 

nlniiiliir  iiiniii  iiMliir.  i  tntl  !•  ii.Ii  i  ii  i  .  i|. ,.  ii.iii-.  0 
giimin.i   ol    IniCCOIllbilil  lui,  '»  s.uici.i  ""  §1  lu-  ii  i 

\critas*°',  i|u.i'  lcnge  oi  a  me,  cjtol  iini  propotum. 
liiill  Quim  reinoii  oii  oonipociii  ini  o,  i|in  ili 
in.i'M'ns  smii  ooiiipooiul  tuol  Uulqm  m  loli  i"  i 

•001,01  iioii  vnlio  |0i  li>  10  niovior,  rl  in  U  suiii, 
ct  ••"  ail  ll  iion  pOUUm  arro.lcic.  Inlra  ino  ci  chcj 
iiu-  BO,  el  non  sciilin  lc. 

vdiuic  i.ucs.  Domine,  iiiimim  WIW  iu  lnrc  cl 

li.tlilniliiic  liia.  el  klcireO  vers.ilui  Ul|  ailliuc  in 
leuoliris  cl  miscri»  su.i ,  eomplcll  cnini,  01  BO0  vi- 


44),  polctlalc  nli.|iic,   iii >ti    n.iiiii  .       .  i.,i,r- ,   ,i 

1  ii  1 1 1 1 .  mi  i,  il.i  ,  •  t  •  ,ii  i  1 1,  i  ni|       ,i 

<|iui  /imci  m  pnpfflM    i  nr-nn  Si/i    v,  ||  „, 

jiiifniniH    a    DofflffflJ  \l'wl.    Ulff, 

niiitibnntui    finn  ippiruer/1  p/orfi  /».  i  (/'i.i/.  \m, 

l.i).   Si  inilinlia,  il.i    .nr'i  li    riin.  inui.t      iii.    <.    ,-    |i,,, 
Sl     ObrMlM,     uifbiinbitiilin     „b     ul.i  m    iu,r 

(V»,il.    |||f,    |)       Si     qii  rlil.ct     non     nnii,i,,,|,  | 

iiiiiihI.i   \i,lii|.li.       [),■  (oir.nl,-  xolujihilu     linr  f,ut 

rns,  Dtmtm    iini.).  si  iiplentla,  ip  ..  i».  ■>    i| 

i.sicinlci  i  ii  MmollpMm.  Si  imidlia,  (liligcni  Doum 

|)liisiiuaiii    M-ipsos,   ci    Dciis  illos  plusqtinni  illi 
ipsos,  ipii.i    illi  illom  ct  sc  invircni  pcr  illuiu,  ct  illn 
sc  ||  ||Im  p«r  scipsiiiu    Si  conmrdia,   oiiinilnis  illii 


del  pulchrituiliiiem  luim.  AoocvJtit,  et  non  indil  '  erit  ubi  vofantai,  qoii  nulloorii  iilis,  niii  10U  Dt 


li.iriiioiiiain  tuam.  Olfai  it,  cl  noo  pcrcipit  odorOM 
linini;  palpal,  ct  non  scnlit  lcniiatcoi  lniin,  gitslaf, 
cl  non  agnoscit  sapnrcm  tiiiun.  Ilalics  cnim   bac  m 


volunlas.  Si  poicnlia,  oioriipotciilcs  ciiiul  w.luiila- 
lis  su.r,  ii l  Peus  su.c.  Nlffl  sic ul  Dcin  poleril  imod 
volot  pofM  ipsum,  ila  illi  pcr  illum.  Quia  sicul  n<m 


lo,  Domlno  Roui  mcus,  tno  Ineffabili  modo,  quii  ea      ^liud  volcni  quam  illc,  ita  illc  volet  quidqoid  ro- 


dodit  rebus  erealtl  sno  Mniibili  modn,  0ft*  sc*l  oliri- 
giicmnl  el  ol>-.l'.ipuerunt,  ct  obluil  sunt  scnsus 
anim;c   mc;c    vetUltO    langnoiv    peCClU.   Quiil    es, 

Domino,  quhl  eo,  quid  tc  inlettigiiM  nieumi  Ccrtc 
vita  es,  veritas  os,  bonitoi  es,  bealiludo  es,  oeter- 
nii.is  es,  et  oiDnc  bonum  es. 

Exntare  nune,  inimi  mea,  cl  erige  totum  intolle- 
dum  tmim.  e:  oogili  quautiim,  quilo  ci  quod  sit 
illud  bonum.  Si  oniin  singula  liona  dolcclabilia  Millt, 
eugiti  intente  qoim  detectabik  sit  iHud   botium, 


kml  illi,  cl  qnod  illc  volet  non  poieril  non  esse  •'•. 
Si  honor  el  diviiix,  Dens  6«rvos  suoi  bonos  cl 
fidcles  nper  multi  constituct.  Imo  Filil  Dei,  et  dii 

vocaluintur,  ct  nbi  cril  Filius,  tunc  ciiani  iili, 
li<rreda  qttiilcm  Det,  coluricdet  aulcin  Cltriui  (Hoiti. 
viii,  17).  Si  vcra  sccurilas,  cerle  certi  eruni  ie  MM 
spouto  illud  non  amissuros;  ncc  dileclorein  Domi- 
nttiu  dilcclonbus  suis  illud  aliialiiruni,  nec  aliipn-l 
Oco  polcntius  invitos  Dcum  et  illos  scparalurn-i. 
Gaodium  vcro  qualc  acquanium  cst,  243  "'''  l,',! 


quoil  contiiiel  omnia  bona  cl  MT  jucundilatcm  om-  ^  ujt  lintnm  bonum  csl?  Cor  bunKinuni,  coi 


iudigcns, 


ninm  bonorum;  non  quatem  experii  Mmua  in  rebui 
crcalis,  scd  tanio  differoniem,  qiiautum  diffort 
Cicatoi"  i».  crcalura.  Si  cniui  bona  cst  viia  creala, 
qu.im  Itoi.a  cst  viia  crealrix  •••.  Si  jucunda  90»  est 
salus  meta,  quam  jncundi  est  salus,  qua  fecil  om- 
nem  Sllutem.  Si  amabilis  cst  sapionlia  in  cogni- 
tione  rcrum  condiiarum,  quam  amaliilis  esl  sa- 
picnlia,  quac  omnia  condidit  ex  niliilo.  Denique  si 
ntulta  ct  magnac  deloctattones  in  iclms  dcle<  labili- 
bus  suul,  qualis  ct  quanla  est  dclectaiio  in  eo  qui 
focit  deleclabilia?  0  qui  boc  bono  fruolur,  quid 
illi  erit,  ct  quid  ilii  non  erit?Ccrtc  quidquid  volet, 


COr  oxpoi tum  .Tiumnas,  imo  obnituiu  9"  anruiuni-, 
quailtum  gaudores,  si  iis  omnihus  abundares  !  In- 
terroga  onmia  inlimi  tua,  si  capcre  pocsunl  rau< 
diiiin  suum  de  tania  bcatitudine  sua.  Scd  corte,  sj 
quis  alius,  qucm  omnino  sicul  leipsum  diligcrcs, 
camdcm  licaliludincm  habcrct,  duplicarctur  j^au- 
dium  lunm;  quia  non  minus  gauderes  pioco?" 
quam  pro  le  ipso.  Si  vcro  duo,  vei  Ires,  vcl  muito 
plutT.s  id  ipoum  baborcnl,  lanlumdcm  pro  lingulis, 
quonlum  pro  tc  ipso  gaudercs,  si  singulossicui  ic- 
nictipsum  imireo.  Ergo  in  illa  perfecla  cbarilato 
innumcrabiliiim  bcalorum  angclorum  et  hominum, 


eril,  et  quidquid  nolct,  non  erit ;  ibi  quippc  erunt      ubi  nullus  alium  diligit  minus  quam  se  irsum,  doii 
boaa  corporis  ct  animae,  qualia  ncc  auiis  audivit,  rv  aliier  gaudcbit  unmquisqoe  pro  singulis  aiiis  quam 


ucc  ociilus  vidil,  ncc  cor  bominis  cogilavit 

Cur  crgo  pcr  mulla  vagaris,  homuncio,  quanrcndo 
bOMtmiuue  tuae  ct  corporis  lui?imi  unum  bonum, 
in  quo  sunt  omnia  bona,  et  strflicit.  Desidora  sim- 
plex  boniim,  quod  csl  omne  bonum,  cl  salis  est. 
Quid  er.im  amas,  ciromeaf  quid  dcsideras,  anima 
mea?  ibi  esl  qnidquid  amalis,  qnidquid  desidoratis. 
Si  pulcbritudo  ddectat,  (ulgebunl  jusli  sicut  sol 
(Hatth.  xni,  43).  Si  velocitas,  aul  forliiudo,  aut 
liberlas  corporis,  cni  nibil  obsislcrc  possit,  erunt 
timiles   anqdis   Dci   (Lnc.  xx,  5(»),  quia  semnMlur 


pro  se  ipso. 

Si  crgo  cor  hominisde  lanto  suo  bono  vix  capiot 
gaudium  suum,  quoniodo  capax  erit  tol  et  tanlorum 
gaudiorum?  Et  utiqoe  quanlum  quisque  diligit  ali- 
quein  "\  tanlum  gaudobit  de  suo  bono.  Sic  et  in 
ill.i  peifocla  fciicitaio,  unusquisque  plus  imabil 
Deum  sine  comparatione,  quam  se  et  omnes  alios 
sccum.  iiaquc  plus  gaudebit  absquc  aesiimalMne  do 
(elicilale  Doi  quain  de  sua  et  oiniiium  ilioruui 
secnm.  Sed  si  Dcnm  sic  diligont  tolo  cordo,  U>'a 
mente,  toia  anima,  ut  toium  cor,  toia  mem,  leta 


VAni.E  LECTIONES. 
••»«/.  0  lola     90V  «/.  unitas     M*o/.  oml.     *°*  «/.  omit.     9"  «/.  oirnia  Siona,  cl     M"  ,tl  crcaloiis     "'./.'. 


bona 


S-.il 


dl.  Nolct  tion  poierit  c^so     •"  obnoxium    nt  pio  sc    9n  «/.  alium 
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HimM   sulficianl  dignilati  dileclionis ,  profecto  A  amabunl  quanltim  cognoscenl.  Quanlum  te  coguo- 

sic  gaudebunl  justi  in  ill.i  supcrna  fclicilale  loto  sccnl  lunc,  Domine,  et  qnanlum  te  amabunt.  Ccnc 

cordc,  lota  mente,  toia  anima,  ul  totum  cor,  lota  nec  oculut  vidil,  nec  auri»  audivit,nee   in  cor  homi- 

mcns,  tola  anima  non  sulficiant  plcniludini  gaudii.  nit  atcendit   in  liac  vita   qnanlum  te    cognoscent, 

Dcus  nicus,  el  Domintis,    spcs  mea   ct  gaudiiim  ctamabunt  in  illa  vita  sancli  lui.  Oro  lc,  Dcus  mcus, 

cordis  mei,  dic  animx  mex  si  boc  cst  gaudium  de  ut  cognoscam  tc,  amem  le,  gaudcamque  de  le;  et 

quo  nobis  dicis  per  Filium  luum  :  Pctitc,  et  accipie-  si  non  possum  in  bac  vila  ad  plenum,  ve)  proficiam 

lii,  u:  gaudium  vettrutn  sil  plenum  (Joan.   xvi,  21).  in  dics,  quousque  veniat  illud  ""  ad  plenum.  Profi- 

Inveni  namque  gauditim  quoddam  plenum,  et  plus-  ciat  hic  in  mc  nolilia  tua,  el  ibi  fiat  plena.   Crcscat 

quam  pleniim.  Plcno  quippe  corde,  plcna  vila,  pletia  bic  amor  tuus,  ct  ibi  fial  plcnus;  ut  liic  gaudium  sit 

anima,  plcno  loto  homine  gaudio  illo,  adhuc  supcr-  in  spe  magnttm,  el  ibi  sil  in  te  plcnum. 
cril  supra   modtim  gaudium.  Non  enim  totiim  illud  Domine,  per  Filium  ttium  jubcs,  imo  consulis  pe- 

gaudium  inirabit  in  gaudcntes,  sed  toli  gaudenles-  tere  el  promiltis  accipere.utgaudium  noslrum  sit,,T 

intrabunl  in  illud  gaudium.  plcnum.  Pelo,  Dominc,  quod  consulis  per  admira- 

Dic,  Domine,  dic  scrvo  tuo,  inlus-  in  cordc  sno,  bilcm  consiliarium  tuum.ut  accipiam  quod  promitiis 
si  hoc  esl  gaudium  in  qtiod  intrabiinl  servi  lui,  qtii  «  pcr  vcrilatem  tuam,  ut  gaudium  mcum  plenum  sil. 

inlrabujit  in  gatidium  Dci  sui.  Sed  gaudittm  illtid  Mediietur  interim  in  le  mo.ns  mca.loqiiatur  indelin- 

ccrie  qtto  gaudebunl  electi  lui,  nec  ocnlut  vidit ,  ncc  gua  mca,  ametilludcor  meum,  sermocineiur  de  ipso 

auris  audivit,  ncc  tn  cor  hominit  atcendit  in  hac  vita  os  mcum,  estiriat  illud  anima  mea,  sitiat  caro  mca, 

(/  Cor.  n,  9).  Nondum  ergo  diii  "',  Domine,  aut  dcsideret  lota  suhstanlia  mca,  donec  intrem  in  gau- 

eqgilavi  quantum    gaudcbunt  illi  beati  lui.  Ulique  dium  Domini  mei,  quiest  trinusci  unus  Dcus,  bene- 

taiiium  gaudebunl  quanlum  amabunt  •**,    tanuuii  dictus  in  sxcula  sxculorum.  Aroen. 

VARIvE  LECTIONES. 

,u  al.  dixi  tibi    "•  al.  omit.     *'*  al.  devcniam  hic.  ,,T  «/.  vestrum. 


MONITUM   IN  OPUSGULUM  SUBSEQUENS. 

(Edrdit  e.min.  cardinalis  Angelo  Mai,  Nova  Bibliotheca  Palrum  t.I,  p.  505;  Romx  1852.) 


Intcr  Leonis  Allatii  vulgatas  lucubrationcs  ponunt  hibliographi  manlissam  quamdam  ad  sanclum  Ansch 
mum  Cantuariensem.  Nec  immerito;  eienim  Thcophilus  Raynaudus  in  sua  Anselmi  editiouc,  Lugduni 
1G30,  fatclur  p.  248  cum  grato  animo  se  acccpisse  a  Lcone  Allatio,  insignis  cruditionis  ac  probilatis  sacer- 
dotc  (fallilnr  Raynaiidtis,  nunquam  enim  fuit  saccrdos  Allatius),  exscripta  ex  Vaticanis  codicibus  nonnulb 
sancti  Anselmi  incremcnta.  Gerbcronitis  aulem  ,  poslremus  Anselmi  editor,  in  censuris  operum  interdtun 
adnotal  quxnam  nominalim  hujus  Mcdilationes  cx  Valieana  bibliotheca  acccptx  a  Raynaudo  fucrint.  Mih' 
vrro  nunc  in  Valliccllianis  Allatii  schcdis  ingens,  libelli  instar,  Medilatio  ejusdcm  Auselmi  ohservata  csi, 
qu.im  ne  in  Ccrbcronii  quidcm,  ncdum  Raynaudi,  editione  imprcssam  videbam.  N^cessario  ilaque  sequitui 
ut  Allalius  liuic  invcnerit  post  transmissas  alias  ad  Raynaudum  Meditationes,  et  post  Lugduncnsem  pro- 
flir  iiim  etlitionem;  quo  faclum  est  ul  li.cc  insignis  ct  cxleris  omnibus  longc  prolixior  in  quinquagesimum 
psalmutn  Mcdilatio,  lunc  Romx  rclenla,  deindc  in  cenicsimum  usque  ac  scpluagcsimum  annum,  id  cst, 
BSqve  .mI  (radilum  bcnignc  nohis  a  cl.  Tlicincro  Vallicclliano  bibliothccario  apographum,  pressa  fucrii ; 
auque  eam  prorsus  ignoraverinl  prxcipui  quoqnc  hibliographi  Trilhemius,  Posscvinus,  Dellarminus,  Lab. 
heu»,  Kahiirius  Oiiilinus  ,  C.ivxtis.  Cellerius,  Mazztichcllius.  Nnnc  nos  hoc  Annelmi  prxuobile  scripluiu 
rvlnlicm-is. 
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CANTUAIUENSIS  EPISCOPl 


MEDITATIO 


SUPER  MISERERE. 


t.  Fortissimc  Doui  spirituum  uuivcrsx  carnis, 
qui  vinei  noii  polcs,  quia  cs  oinnipolcns  el  rcx  po- 
tens;  falli  non  poles,  quia  sapiens  es,  scrulans  corda 
cl  rcncs  Dcus;  corrumpi  non  polcs,  quia  justus  Do- 
iniiius,  ct  scmpcr  juslilias  dilexisli ,  qui  non  parces 
in  dic  vindiclx,  ncc  acquicsccs  cujusquam  prccibus, 
nec  rccipics  pro  rcilcmptionc  dona  plurima  :  cgo 
rcus  cl  miscr  pcccalor  iu  couspcctu  divinx  majcsia- 
tis  lux,  in  qua  qui  vcre  confitetur,  absolvitur,  re- 
coguosco  quia  pcccavi  supcr  numcrum  arenx  ma- 
ris,  ct  miiltiplicatx  sunt  iniquitales  mcx.  Incurvatus 
suni  mullo  curriculo  mcx  fcrrcx  volunlalis,  cl  non 
csl  milii  respiratio  :  cl  quia  cx  indiscrelo  proccssu 
ncgotii  vitx  mcx  scntio,  quia  lua  justitia  in  cxtre- 
mo  luo  judicio  manifcsle  debel  mcgravare;  ab  ipsa 
tanicn  mcrito  mibi  suspccla,  ad  luam  misericordiam 
confugio  ct  appcllo.  Et  nc  appcilationc  ista  pendente 
inlrcs  in  judicium  cum  scrvo  luo,  scd  potius  lua 
misericordia  mc  prxvcniat,  et  scquatur  me,  cl  sen- 
sus,  et  aclus,  cogiiationcs,  aflcclioncs,  cl  opera  mca, 
pi oieetioni  cjus  supponens,  ipsamque  misericoidiam 
postulans,  cl  judicium  non  reqnirens,  corde  com- 
punclus  bumililcr  libi  dico  : 

2.  ( V.  5.)  Miserere,  quia  lcmpus  cst  misercndi, 
non  judicandi ;  quia  dixisli  iu  Evangclio  tuo  sanclo 
quod  non  vcnisli  ut  judices  inundura,  sed  ut  salvi- 
liecs  mimdum.  Et  in  tua  pictale  confnlo,  quod  ap- 
pcllationi  mex  dcferrc  dcbcas,  quam  cgo  (qui  tre- 
mcns  facius  sum  cl  limco  a  lua  jusltlia)  lanquam  ab 
inferiori  ad  supcriorcm  scdcm  tux  misericordix 
inicrpoiio.sciens  quod  rciscricordia  superexaltat  ju- 
dieium,  ct  quod  miscricordia  lua  cst  supcr  orania 
laa  opcra  consiiliiia.  Ideoqueappellationi  mex  cst  a 
lc  non  immcrilo  dcfcrcnJum.  Ncc  indignclur  contra 


A  mc  clcmcntia  lua,  Dcns,  si  vidcns  animx  mcx  pcri- 
culum  iiiiminere  a  le  iralo,  ad  ic  placatuni  nm 
sum  tolaliicr  appcllarc,  cum  ;cquo  animo  luleril 
quod  aposloltis  luns  Paulus,  limens  nc  a  Fcslo  pr;c- 
side  corporalitcr  gravarelur,  ad  Casarem  appella- 
vil.  Adco  igilur  cum  fnlucia  gralix  tux  thronum,  ut 
miscricordiam  conscquar,  ct  gratiam  invcniam  in 
auxilioopporiuno  :  et  quia  miser  sum,  etmiserabi- 
lis,  idco  gcmcns  spirilu  iteruro  libi  dico  :  Misererc. 
Esl  cnim  lua  misericordia,  miscrorum  cliorda,  qu.i 
de  lacu  fxcis  et  miscrix  cxtraliunlur.  Quia  igitur 
solvcndo  non  sunt  passiones  condigux  ad  futuram 
gloriam  quam  exspecio;  etfia  misericordia  nonmc- 
ritum,  sed  solam  miscriam  intuetur,  de  profundis 
fluctibus    inlerioris  ct  cxlcrioris    miserix,   quibus 

B  imago  Dei  asserilur  (ita  ms.),  \n  me  ipso  ad  miscri- 
cordiam  luam  clamo  lacrymabiliier  libi  dicens  : 
Miserere  mci 

3.  Stibticco  nomen  meum  :  nam  si  illud  libi  di- 
xero,  pcr  id  me  forsilan  non  agnosccs  :  el  quod 
pust  rccuperatam  alias  sicut  spcro  innoccntiam 
baplismalem,  ab  illa  dulci  familiaritate  lua  me  cloii- 
gavi  iiimis  imprudens,  in  qua  quando  in  monieiu 
orationis  ad  lc  olim  aliquando  aseendebam,  tccum 
quasi  amicus  cum  amico  familiariier  locultirus,  mo 
pluries  dulciter  reciperc  voluisti  :  ct  tunc  meipsum 
cum  Moyse  ex  nominc  cognoscebas,  ct  gaudcbam 
in  le  cum  aliis  servis  luis,  quorum  seripta  aomiaa 
sunl  in  coelis,  el  erat  coram  le  liouorabilc  nomeu 
meum.  Ntinc  atilem  quoniam  peccaia  nomen  meuni 

C  delibro  vivcntium  deleverunt,  etcumjusiis  non  cst 
seriplum,  ideo  illud  non  audeo  norainarc,  vel  ad 
tuaiu  mcnioriam  revocare  :  sicul  ille  vir  bcuus, 
qucm  invenisti  viruiu  secuuduui  cortuum,  quid 


823  S.  ANSFLMI  CANTUAR.  ARCIIIEP.  OPP.  PARS  II.  -    PAR^ENET.  ET  ASCET.  m 

nomcii   suum,  ct  snam  mansuctudinem  fux  bealae  A  CCie    possumus   cuni  proplicla  :    Miscricordia    Do- 


mcmoiix  fitluciaJilcr  comincnilabal  diccns  :  Me- 
itipnto,  Doniinc,  David  ci  omnis  mansucludinis  cjus. 
Ilxc  'nnii  lilii  blandiens,  sive  milii,  audco  dicerc, 
licnt  ille  .  Da  imperium  pttero  tuo,  sivc  servo  luo, 
vcl  filio  ancilluc  Uue;quia  haec  familiaritaiis  nomiua, 
iue  rcnm  rogantem  amplius  aceusarenl  :  scd  appel- 
lalioncm  meam    prosequens,    taclns   dolore  cordis 


iniui,  quia  consumpti  non  sumus.  Et  lixc  quidem 
lua  prima  miscricordia,  parva  csset;  ncc  si  sola  es- 
sct,  mihi  sulTiceret  ad  salulcm,  sed  polius  jtidicium 
damnatio  acciimulans,  divinarum  bonilatis  lux  cl 
patienlix  cl  longanimilatis  me  faceret  coiilcmplo- 
reni,  el  secundum  duritiem  meam  ct  cor  iuipo-nitcns 
thcsaurizarcm  mihi  iram  in  die  irx,  et  revelationis 


inirinsccus,    eo   qtiod  iracuudiam  conlra  me  cxci-      judicii   lui  justi,  iu  quo  mihi  improperando  omnia 


lavi,  suspirans  ilerum  et  iterum  libi  dico  :  Miserere 
mci,  Dtu$. 

4.  Non  audeo  dicerc  mens  :  solummodo  lc  Deum 
cognosco,  sed  meum  dicere  non  possum.  Nam  cum 
essel  puer  mihi  nalus,  et  parvulus  Dei  Filius  milii 
dalus:  dalus,  inquam,  a  Palrc,  qui  sic  dilcxil  mun- 


inala  mea,  iuferres  :  hxc  fecisti  ,  et  tacui.  hleoquc 
mihi  luam  secundam  et  majorem  prima  misericor- 
diam  porrcxisli,  qua  me  miserum  pecealorem  (ut 
libi  sit  inde  gratiarum  aclio  ct  vox  laudis)  ad  pceni- 
tentiam  revocasti.  Neque  enim  ciim  cssem  niortuus 
in  peccatis,  movcre  poteram  pedem  nffectus  mci.ut 


dum  ut  le   unigeuilum  suum  daret  :  datus  a  matre;      a*c  ad  te  eouverterem  poenitendo,  nisi  me  tua  mise- 
qoae  quasi  altera  mulier  Samatiiana,  ut  aleret  nos,      nicordia  adjuvisset.  Sed  si  dicebam  :  Motus  cst  pe- 
iii  igne  passionis   te  Filium  suum  coxit  (IV  Reg.  n,      meus  ;  miscricordia  lua,  Domine,  adjuvabal  mc. 
29),  cl  in  sacramcnto  aharis  ad  comedendum  nobis  6.  Nec  istis  duabus  misericordiis  sum  conienlus. 

iletiit :  datus  insupcr  a  leipso,  qui  dedisli  leipsum  Nam  licet  in  se  magnx  sint,  tamen  parvx  sunt 
pro  nobis,  ul  nos  ab  omni  iniquilalc  redimcres  ct  comparalione  illius  tnx  magnx  misericordix  quam 
mundares:  cum,  inquam,  sicesses  ab  omnibus.quo-  requiro.  Abuli  quidem  pcsscm  palicntia  misericor- 
rum  mlercrat,  mihi  dalus,  et  ideo  propric  proprius  dix  lux  primx,  et  pcs  meus,qui  per  secundam  mo- 
Dcus  meus,  ego  infclix  propter  pcccnia  mca  le  pcr-      velur  ut  ad  te  convertatur,  ilerum  labi  posset,  et 

esscl  novissimus  error  mctis  pojor  priore.  Et  ideo 
scio,  o  summa  sapientia,  le  doccnte,  scio  quid  peto, 
qtioniam  pcto  misericordiam  tuam  magnam,  qua 
cordis  ct  corporis  mihi  terram  a  stabililate  virtti- 
lum  in  diversas  concupiscenlias  liqncractam,  Spirilu 


diili  :  nam  te  meum  essc  veraciter  recognosco,  qni 
conquerendo  de  me  et  aliis  peccatoribus,  dicis  :  Mc 
exspectaverunl  peccatorcs  ut  perderent  me.  Ei  si  le 
pcrditli,  omuia  perdidi,  et  mcmeiipsum.  Scd  lu, 
Deus,  qoi  a  ine  imprudenter  factus  es  lanquam  vas 


pcrdilum;  et  qui  a  dofente  matre  tua,  qua:  le  in  p  i«'«k  foititudinis  itacorroltores  et  confirmcs,  m  luam 
tcmplo  perdidcrat,  invcniri  per  luam  inagnam  mi-  clementiam  de  cxtero  non  ofienlam  ;  dc  cxlero  le 
.sericoidiam  niiseri*ordilcr  permisisti,  ita  ul  amplius      non  pcrdam,  sed  sempcr  lcncam,  ncc  dimitlam,  do- 


le  non  perderel,  scd  sollicite  cuslodirct ; 

5.  Sic  cl  10  miserere  mei,  Deus,  secundum  magnam 
miuTicordunn  luam.  Non  dico  secundum  mcam  mi- 
eeriaiu,  scj  secuiulum  tuam  magnam  miscricordiam, 
qux  longe  major  cst  quam  mea  miscria  magna  ni- 
inis.  Nu'i  peto  scciimlum  meritum  meum,  vel  secun- 
ilum  jusiitiam  tuam  vel  meam,  sive  secundtiin  opcra 
mea,  qiiihus  cgo  miscr  deviavi  a  tc;  scd  sccundtim 
magnam  miscricordiam  tuam.  Maguain  quxro  mi- 
ecricordiam,  quia  non  decet  ttiam  raagnam  inagnifi- 
eeull  uii  parva   dare.   Imo  exaudiri  (ligntis  non  cs- 


nec  intromiltas  mc  iu  domum  illius  supcrnx  llieru- 
salcm  malris  mex,  et  tunc  glorificabo  nomen  tiium 
in  xternum,  ct  dicam  :  (Jjutai  miscricordia  lua  ma- 
gna  esl  super  me,  et  entisli  animain  mcam  cx  iu- 
ferno  inferiori.  El  iia^e  cst  illa  miscricordia  lua 
magna  quam  pclo,  qua  non  soliim  cxspcclas  ad  p<x- 
nilcnliam  peccatores,  nec  soltim  das  cis  graliam 
pocnitemli,  sed  qua  pcenitenles  virtutc  cx  alio  iudtiis 
et  conlirmas,  ut  non  labalur  de  rxlero  pes  coriiin. 
Rcs  planc  ililficilis  ct  hoinini  inipossibilis  (sed  possi- 
bilis   soli  libi),  suscepium    viilclicet  lemel  peccati 


s<  m,  si  a  magno  parva  pelerem.  Ego  eiiini  tc.  non  jugum  sic  a  ccrvicc  stia  cxculcrc;  qtiod  non  potest 
illuui  niagnum  sctl  innnile  majorcm  xstimo  Alcxan-  D  focere,  nisi  adjutus  misericordia  Uia  magna,  qux 
dium,  qui  non  allcndis  quid  mc  oporlcal  acciporc,       hoc  modo  in   ccclis  angclos  confirmavii,  et  liotnincs 


ftOd  quid  tlcccal  le  ilarc  ncc  magna  pclcns,  dc 
mcritis  mt  is  prxsumo,  sed  confido  dc  lua  n.iseti- 
•  rrili.i  uiagiia,   qux  quasi    soror  tua  al>  infantia  tc- 

cum  crevii,  n  i!c  uiero  malria  kiae  egretM  <st  tc- 

i,  Magnani  igitur  misericordian  luam  peio.  Qni 

Iribularer  pluriuram,  si  ncscircm  miaerieordiaa  luas, 

Domine;  sed   p,.r  experienliam  eenlio  m    meipso 

ericordiae  le  kabere.  Prima  esi,  quaroeei 

ah-  lorei   al  quamlibcl  olTcnsam,  qua  oculus 

luae  i"  Jesi  itis  offendimm,  non  eonlinoo  consompsi- 
icni  <:  i  ret  Boetrec,  quando  nos  of- 

femront,  confuiiderc  ilatim  volumui  ct  punirt:  Md 
i.u  iliu   raspcndiiti  gladium  uliionis,  qaod  vcrc  di? 


in  rcsurreciioiie,  in  qua  facies  parei  illis.  IdeoqM 
conlilcbor  lilii  in  populis,  Doniinc,  el  pslminn  «licam 
tibi  in  gcnlibtis  :  Quoniam  niaquificala  cst  tisque 
ad  Cirlos,  imo  snpcr  ccclos  misericordia  lua  :  cl  sic 
indignura  lalvabii  mc  secundum  magnam  miset  ieor- 
diam  kisun. 
7.  Ei  sersmdiiM  mutiitudinem  miunthmtm  (na- 

rum,  quas  in  cxbihilionc  bonorum  aniiqtiis  paliilms 
osicndisli,   qui    iiiinqiiam    peCCMti   liomini    in    luis 

miserationiuas  aefuisU.  Sed  com  ille  popuius  contu- 
inax  ''i  rebcllis,  quem  de  lervitafe aegypUaca  in  si- 
gnisct  porteotii  icrribiliter  ednxliU,  quem  pcnuc- 

diuni  maris  Rubri  licCO  Ncstigio  dcduxisli,  cui  !ocu- 
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iit  reilirenl  a.l  lc,  itilinmatiiter  OCCldilMt;  libi  grau- 

iii-s  blitphenlM  IrrogtMet,  nl  le  td  Iracunditn 

|>i  nvncaiol  ,  ol  |iri)|Hi'i ■  li.oo  oiiin  in  maniluis  Sliorillll 

boslitim  tradidisses;  post  lia-c  1.1111011,  oiim  a.l  tc  in 
tempore  stioc  Iriliiilaiioins  cl  aiigustic  clamnvcruiil; 
tt.  Dens  niiscricors  cl  intill.r  tniserieordia'  ct  vorax, 
(lo  ccclo  ciaudisli  cos  sccunduni  miscralioncs  lnas 
iinillas.  Cnmquc  rursiis  pcrvcrsos  cos  in  inanns  ini- 
micorum  suorum  ilcrum  roliquisses,  ct  ipsi  td  tc 
ilcrum  atque  ilcrum  clamavcriinl;  tu  dc  ccclo  lilic- 
rasti  cos  in  miscralionibus  tuis  muliis,  ct  in  miseri- 
cordiis  iins  plurimis  non  fecisli  cos  in  eonsuinplio- 
iiom,  qitoniam  Deus  miscralionum  ci  clcmons  lu  cs. 
Qnia  igilur  minor  sum  cuiictis  miscralionibus  tuis  ; 


9.  (V.  4.)  El  i«lco  pcio  lniiiiililor  :  Ampliuslari 
me  nl>  tniqitttitte  mcn,  o  inundittimt  lolrix  noslraci 
nitiilissima,  quae  ad  hoc  MJttn  gr.itie  deitalis  mi- 
sisli  in  pclviin  nnmilissimac  carnis  tu.r,  ul  nos  a 
peCCtUl  nostris  in  Mnguine  100  lavarcs.  Lava  mc  lh 
iniquilalc  mca;  elita  pcrfecte  lava,  qui  impcrfeciio- 
nis  opcra  non  novisli,  ut  in  ine  peccati  vestigium 
non  rtttoqotl.  0  liumilis  sublimitas,  0  6ublimis  lni- 
militas,  qtirt:  ad  dMigntndtn  illam  loiionem  inlerio- 
rcm  tnina  quam  rcquiro,  usque  ad  lavacnim  pc- 
(lniii  discipulortim  ttionim  Iujiii  nlliluilinem  iuclina- 
sli.  lava  me,  ul  in  Klernun  habeam  parlem  lccum  : 
lava  non  solum  pedes  affectuum,  sed  eliam  ct  ma- 
nni  opernm,  et  caput  lensnun.  Et  quonitm  tnimt 


incmentomci,  Detis,  el  parce  milii  scctindum  inulli-  ^  mca  vilis  facta  cst,  ilcransquc  pcssimas  vim  snas. 


lnilinoin  iniscrationuni  luariim,  qn;c  tnpertnl  qnam- 
lilicl  mullitiidincm  peccatorum.  Non  enim  injtistili- 
calionilius  meis  proslerno  prcccs  antc  lacieni  liiam, 
scd  in  miscralionilnis  luis  mtiltis.  Rcmiiiiscerc  crgo 
miseralionum  tiiarum,  Dominc,  a  le  anliquis  pecca- 


Itvt  a  ntlitit  cor  i|)sitts,  ul  in  co  cogilationes  no\uc 
noii  morcnlur  :  lava  laciymariim  lixivio  calido  t-l 
tntro  per  singulas  noctcs  conscientioe  nec  siraiuni: 
lava  pcdes  meos  ct  inicrioris  liominis  bulyro  devo- 
lionis,  lava  cl  renova  sacrainenlis.  El  quia  aliquaali- 


torilms,  paribus   opcribus  miscricordioe  elTicaciter      quando  sic  lavanlur,  quod  post  abliilionem  tdbnc 


impensarum,  et  niiscricotdiartim  tuarum  libi  naltt- 
ralilcr  insiiartim,  qua;  a  saTiilo  stini. 

8.  Et  nein  misero  peccalore  fallal,  quod  ab  inilio 
s;ccnli  incepisti,  seeundnm  multitudincm  niseratio* 
num  tiiarum,  dcle  iniqnitntcm  mcam,  quia  ipsa  me, 
heti !  de  libro  vita;  delevit.  Sic  lu,  Dens,  qni  nomen 
inipiorum  delcvisti  ul  lulinn  phtetrun,  dele  eam, 


impura  rcmanenl  cl  iiumuiida,  idco  sic  lava  mc  ul 
cmundes;  el  a  pcccatowco  munda  me.  Quis  poiesl 
faccrc  nundun  de  innundo  eonceptum  semine.nisi 
111  qui  solus  es?  0  benignissime  medicc  Jesu  Cbri- 
ste  et  bone,  qui  solo  verbo  restauras  univcrsa.  scio, 
et  vere  seio,  et  boc  ipsum  luae  bonitali  confilcor, 
qtioniani  sic  potcs  me  mundarc.  Eri;o,  bone  Dcus, 


sicut  solent  aboleri  tabulae  cl  deleri  ,  ul  ea  abolitt  n  bone  homo,  bonc  Domine,  per  mi.-ericonliam  luam 
et  deleta,  nouicn    incum  cum  justis  in  libro  vivcn-      ntgntm  dic  aniinre  ineae  niullorum  peccaioium  lopra 


lium,  de  quo  illud  delovcral,rcscribatnr.  Delo,  obse- 
cro,  omni|H)tenlissime,  illud  quod  tdversun  me  est 
cliirograpbum  decreti  tui.  Decreveras  enim,  ralcr, 
nt  si  vellem  mortcm  cvadere,  non  peccr.rem.  Elquia 
ego  inlelix  contra  tuum  decretum  indiscrete  corpnre 
cl  corde  percgi  ad  insipientiani  magnam,  mibi  lu, 
qni  sciciiliaruin  es  Dominus,  indc  chirograpbuni 
nicinori;c  in  lua  so.ientia  cl  mea  conscienlia  con- 
siripsisii,  ut  cttm  sedoret  iremendum  judicium  luiim 
niaginiin,  apciirentur  isli  scienlix  lua?  el  conscien- 
ti.o  iiic.c  libri,  cl  aiius  ille  libcr  qtiem  habel  contra 


infectac,  dic  :  Volo  ;  mnndtre.  Ei  ut  bic  sanari  va- 
leam  et  nundtri,  bic  ure,  bie  seca.  bic  lial  cxpiatio 
mea,  bic  enundttio  mea ;  nt  cum  in  luo  dislriclo 
evainine  aream  luam  veniilare  veneris  ei  mundtire, 
animam  meam  posnitenliae  vera  scopis  mundaian 
iuvenias  et  nrnatam.  Interira  autem  non  parcaoi  nri 
moo,  sed  ibo,  ct  sacerdotibns  mc  oslendain,  quale- 
nus  Gai  et  mibi,  ui  dum  vixero,  Dam  mnndatus; 
qnia  aiiima?  mea;  lcpraiu  non  possum  vere  oslen- 
dcre  saoeidoti,  nisi  prius  libi  eam  ostendero,  ct  tu 
milii  (5). 

10.  (V.  5.1  Kieo  tibi  summo  ei  a-ierno  Sacerdoti 


me  liiiniaiii   gcncris  accusator  inimicus;  cl  cx  bis, 
(5)  Tesiinioiiiuaideconfcssionc  sacerdoti  facicnda,  ct  quitlem  cum  dcbits  pneparalione 
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vcraeiter  mc  ostendo ,   dicem»  :    Quoninm   iniquita-  A  in  accrvo  tcslimonii  positus  juxla  viam,  nl  eam  por 


lem  meam  ego  eognosco.  Cognosco,  Dominc,  iniqtii- 
laiem  mram,  sed  ox  paric  cognosco,  et  non  sicut  lu 
rngnoscis  cam,  neque  sicut  ego  cognitus  sum  a  lc, 
ciijus  oculi  eunt  multo  plus  lucidiores  super  solem, 
conspicicnles  vlag  hominum  ct  profumlum  abyssi, 
el  hominum  corda  intueiitcs.  Cor  autem  meum, 
Deus,  pravum  est  et  inscrutabile  :  ncc  ego  ipse  co- 
gnosco  illud,  sed  lu,  Domine,  qui  r.ognovisli  figmcn- 
iiun  nostrum,  et  intucris  ahyssos ,  intueris  et  co- 
gnoscis  illud,  et  iniquitatem  mcam,  quac  in  eo  cst,  et 
sicuti  est :  quam  si  ila  nude  et  aperlc  cognovissem, 
sicuti  et  tu,  ante  ciijus  oculos  oronia  nuda  sunt  et 


excmplum  vialoribus  (lcmonslrarem.  non  rcmansit 
in  nic  lapis  boni  excmpli  super  Inpidcm  fortitudinis 
vel  virlulis.  El  baec  omnia  mala  in  mc  parilcr  con- 
fluxerunl,  co  quod  non  cognovi  (tibi  debiias 
gratias  referendo)  tempus  visitationis  mcae,  qunndo 
lu  oriens  ex  alto  me  (carnem  assumemlo)  utilitcr  ci 
mentcm  illuminando  dclcctnbililer  visilasli,  ct  visi- 
talio  lua  custodivit  spiritum  meum.  Elcxillntnn- 
lillo  Spirito,  quem  in  me  lua  visitalio  rcscrvavit, 
cognosco  iniquilatem  mcam,  ut  lu,  Deus,  qui  solus 
peccala  remiuis,  eam  rnihi  ignoscas. 

11.  Et  peccalum  meum  contra  me  etl  semper.  0 


npcrta,  certe  crnmpercnt  lacrymac  de  venis  intimis  possessor  oceli,  et  tcrrse!  Ui  scis  qnid  cgo  In  mea 

cordis  mei,  et  continere  non  possem,  quasi  super  didici  juvcniuic,  quod  mcum  cl  tuum  sunt  nomina 

mcipstmi  flerem,   ne  m  Deus  palicnliae  ct  solaiii  ite-  B  posscssiva;  unde  si  meum  cst  pcccalum  mcum,  pos- 

ium  supor  me  fleres.  Qui  cnim  olim  in  diebus  carni*  sideo  peccatum  meum  :  scd  hcu  qnam  miscra  pos- 

tua?,  s:ib  figura  illius  materialis  Hierusnlem  videns  sessio  peccati  mci,  qux  suum  facit  miserum  posscs- 

tivitaiem  anima:  me.-e,   el  cognoscens  iniquitatem  sorem!  0  peccatum  mcum!  quomodo  leposscdi? 

meam,  compaiiendo  flevisti  super  eam ;  ct  inlerrum-  imo  quomodo  te  suslinui  ?  quomodo  silui?  qtiomodo 

pcnlibus  lacrymis  et  singuliibus  vcrba  tua,  verbum  dissimulavi,  ut  lu  roc  potius  possidercs?  Non  cnim 


semiplcnum  prolulisli,  diccns  :  Quia  si  cognovisses 
ol  lu;  qui,  ul  arbitror,  mihi  diccre  voluisli,  nisi  ge- 
initns  lui  hiulii,  et  profunda  suspiria  compassionis, 
verba  lua  bujusmodi  prsecidissent  :  El  Iti  iniquiia- 
lcm  luam  fleres,  si  eam  sicuti  ego  verncitcr  cogno- 
visscs.  Adjicicns,  quandiu  super  me  flerc  dcberem, 
cum  mihi  subsequenlcr  dixisti  :  El  quidero  in  hac 
dic  prxsenlis  vitoe,  in  qun  facis  pro  volunlalc  lua, 
non  nica,  cl  quneris  quae  ad  paccm  sunt  tibi,  et  non 


sic  meum  est  peccatum  metim,  sicut  mea  cst  cappa 
mca;  ncque  ita  possideo,  quomodo  possideo  cappam 
meam,  cujus  possessionem  ct  proprictatem  omnimi 
possnm  a  me  exculere  una  vice  :  te  autem  non  sic, 
sed  ita  a  me  infeliciler  possideris,  ut  derelicium  a 
me,  animam  meam  non  velis  desinere  possidcrc. 
Scd  nihilominiis  si  consentialur,  tibi  eam  quaeris, 
eam  sequeris,  eam  persequeris  eliam  per  anguslis- 
simam  porlam  inortis,  ut  ipsam  tradas  flammis  ct 


bi.  0  sormo,  qui  veritas  es,  qnam  in  vcritale  ri-  u  cruciatibus  sempilcrnis.  Quomodo  crgo  meuro  es, 


nu 

niaris  iniima  cordis  mei!  Et  vere  si  cognovissem, 
sicut  ct  lu.polcrcm  a  tc  (a  quoomnisqui  dignc  pe- 
til,  accipit)  ut  apcrircnlur  calaraclac  capilis  mci,  el 
ililnviiim  larrymarum  mearum  faceres  abundarc, 
ita  qood  aniina  mea  lola  esset  lacrymis  liquefacln, 
el  iniquiinsmea  (qua»  rcplevit  corporis  ct  oordis  mei 
lerr.im)  in  boc  diluvio  dclcrclur.  Nunc  aotem  abs- 
eondita  sunt  mala  ab  oculis  mcis,  ot  non  poiui  ut 
viderem  :  tjola  voncrunl  dics  in  me,  quos  tu,  qui 
ap^ruisii  ora  omnium  prophelarum,  prophelice  pra> 
riixisli.  N.im  circumdcdcrunl  mc  inimici  mci  spiri- 
liiates,  vallo  occupalionum  mundanariim  laocran- 
liiim  mcntem  meam,  iia  quod  non  permitinnt  mc 


peccatum  meum,  nisi  quia  le  fcci  ?  Et  ideo  momn 
es,  sicul  factura  facloris,  vel  potius  ut  defccius, 
qucm  in  Dcum,  Dei  factura  commisi.  Hcu  crgo  hor- 
ribilc  el  abominabile  factum  mcum !  peccalum  nieum, 
quarc  le  feci  ?  quarc  per  te  meam  animain  ii-terfeci? 
quarc  cam  tam  morlifero  vencno  ii.feci?  qua?  insn- 
nia  mc  duccbal?  qu.x  furia  mc  cogebal?  sciebam 
enim  quod  stipcndin  pcccati  mors  :  Sciebamque  qnod 
peecatum  rum  rousummatum  fiiorit,  gcncrat  mor- 
lem,  cl  non  soluin  inomentaiieam  corporis  hujus 
mortom.qiKo  pcr  pcccalum  inlravil  in  mundiim  ;scd 
etiam  mortem  animx  per  sublraclionem  viUe  gra- 
li.c  in  prasonli,  privalioncm  gloriae  cl  obligalionem 
cxtoritis  cgrcdi   ad  utilem  actioncm,  nec  intcrius  ad  q  pOMUB  perpetii.c  in  fuliiio.  El  hoc  ipsnm  didiccram, 


COntemplalionem.  Circunidedcrunl  me,  inquam,  el 
coangottaveranl  mc  uiulique  tot  angustiis  ct  pros- 
inrls,  qnod  angastatum  est  ei  aiiractum  tdeo  oon- 
tcienl  t  mea  itratom,  ut  ihccksc  sit  utnlicrdeci- 
.1,1,  vi.lolicel,  vcl  lii  Deus  qui  os  lcgilimus  anii»i;o 
IponMU,  \<'l  adultcr  iniinilus  quom  ogo  jtixln  lo 
(-«,•1.-111  cubkolo  inlro«lnvi,  qu.imvis  srircm  tc  Deum 
,  l..itiii,  ul  «um  ipso  in  ooulis  inis  («blinqucro.m)  o 
inmiiiin  lodai  po':cator  ot  imprndons  fornioalor  ! 
Et  ad  lcrram  proslravcrunl  me  pcr  amoroni  lerre- 
jioriiin,  cl  filios  incos  cogiLilionum  et  aflociioniim, 
•  1 1 ■  i -  in  mo  siinl.  iln  quod  possim  morilo  «lcplornre 
illinli.iini.M  I.iiii.iiUliile  Jorcmix  .  EfTusuin  cst  in 
trrt.i  j^-dir  ni.iim.  Cl  ruro  dcbo.rem  csso  quasi  Inpis 


lc  doociilo,  quia  anima,  qua?  pecravcnt,  morielur. 
0  vila    rctcrna!  slatuc  conlra    faricm  animse   me.T. 
mnri.in    illam    aUcmam,   qna    moritur   imnioilalis 
aninin  pi>r  peccnlum,  ul  ipsa  anima  mca  vidoal  co- 
ram  lo  .soinpcr,  ol  fngial  quasi  a  fncic  oolubri  mor 
lotn  illaiu.  Audivi  cnim  a  quodnm  familiari    aniico 
iuo,  oui   lu,  Dcus  mctis,  qui  revclas  condonsa,  diw 
lurnilalcin  ol  atorbilalcni  rcvelavcras  hujus  rooriis, 
quod  h«c    csl  mors  sine  morle,  finis  sinc  flno,  <lc- 
foclus  sinc  dofoolu  :  qtiia  mors  illa  somper  vivil,  cl 
finis  wpff    incipil,   ol    dcforlus  doficcrc  nequit 
II. .   ,  st  mors  pcccaloruin  possima.  De  bao.  morlc 
miscricorilissime,  lu  dixisti  :  Nolo  morlcm  poccato 
ris.   Bed  hcu  !  cgo  el  alii  miscri  pcccatorcs  contr: 


Xil)  HKDITAIIO  IM  ISAI.    MISI  llKHF..  Ql 

vuluntaleni    luain    volumus    |>ro|>nuiii    morlnii    no-  A  MMi,  i|Ulgalto  inlclligenlUm  ConUlli  ll  (Jufriuvin, 


slr.nn.  Tu  aulcni,  l>«us  lllCUa,  i]in  inoi  l<  111  anim.c 
iioii  fcrihli,  viriisli  el  Mluisli,  quaniliii  |Mi»l  IfJJMI 
inruin  Oiiiin.i  pcerala  nira  prnjeri,  m  \i.lcrcm  illa, 
t'l  inc  poMiilcrcl  ilr  illiii. 

H.  Ntiuc  aulcm,  onim|)Olcnlissimi'  ,  jici  ciium 
niciiiii  Ml  .scqurla  poecali  mc.i,  qu.r  csl  mors  i  irrm, 
coulra  me  cl  aempcr,  cl  aupcr  hoc  tilii  grMiarum 
oplimo  largilnri  rcfcro  gralcs  mnllas,  <|iii.i  nun  |>o 
tuisti  iiifl  ainplius  conlrarium  lilii  dc  pecCtlO  m-o, 
quod  qunndiu  mecum  fuil,  ronlra  M  nnii  fuil. 
Nunc  autcin  quia  non  csl  mccuin,  cnnlra  inc  c*l 
hcmjier,  et  cgo  volo  cssc  in  pnj>ciuum  conira  illml, 
quia  qu.uiili)  illiul  fcci  (V.  6),  libi  soli  prccavi,  quia 
iu    solus  cs  aino    pcceato  :  el  universis  uno  post 


56),  quinl  rjto  ioIcIIic.pii  in  parrnlnui  iiitoriiui  ori 
|ImIIIm .  i  i  .11  luahbu  ir  -  i  i.ni  i  |>lum  ;  cum  rrrjain, 
qiio.l  .i  ciiriim  oi  ^imili.i  .1.  I.  ».  1 1 .  m  liaplisnm.  i 
IpgOVra  :t(  tiialium  fiirrn  niui.ii,,r  .  qn(mi..ui  hi  ,;.- 
lisli,  quoil  iniquiialetr  jiatrik  filiui  non  |«>ii.rii. 
Sr.l  | ■< > 1 1 1 1 •.  li  i  (  eal  niiciitio  inca.  Deus,  runi  iliro,  m 
iniquit.itilms  orlginaliliui  et  actualitnis  mr  romr- 
|)lum,  Imc  .  si  iii  illa  Ir^e  mn  originia  viliow,  m 
qua  ninncs  .  on.  ■qtnnur,  cl  nascimur  in  ulcro,  n  .i 
utrro,  Hlii  ii.r  tn.r ;  atque  per  trnducem  lilml.nOM 
c.trnis  cnucupiscrniia,  cliam  anlrqu.ini  pecc^mu" 
aclualilcr,  ronslituimtir  prcralorrs,  el  a.i  .n  UMili  i 
jirouiorcs.  Scil  <  iim  non  sil  ttisi  i.nuin  ct  kolum  ori- 
|tlttk  |>cn  aliim,    qnoil  a   parcnlihtis  traliilnr,   |>io 


aliuni    cxislciililtus,  Deus   mctis,    lu  solus  Domimis  H  quo  non  liaplizali  parvuli  (lauinabunltir;  nou  uic  >c 


ineus,  siue  pcccato  in  mcdio  remanobis,  cl  solu.s  mc 
polcs  dc  peccalo  mco  solvcre,  ct  danmarc,  quia  tibi 
soli  peccavi,  el  malum  coram  (e  feci.  Ilcu,  hcu  inihi, 
Domine,  hcu  mihi,  qtiia  quando  malum  foci,  coram 
ie,  mc  qucm  tu,  qui  solus  boiius  es,  bonum  in  ba- 
ptismo  fcceras,  mali.m  feci  !  Ntinc  atiiem  limor  ct 
iremor  vcnerunt  super  me,  quia  audivi  tuam  vcrita- 
tcin  in  Ecclesia  cxclamantem,  quod  malns  r.ialc  pcr- 
dcs,  inler  quos  nec  mihi  parccs,  nisi  placabilis  fue- 


lis,  Domine,  arguere  in  ."urorc,  si  plurali  nuincro 
iisns  si:m  in  bac  partc  dicendo,  quod  in  iniquii.iiilnis 
nriginalibus  et  aclualibus  gum  conccplus:  cum  dixc- 
riin  li.i-c  pro  eo  quod  illud  unum  originalc  pccca- 
lum  plurcs  babcat  effeclus,  cl  quia  in  Ufe  MM  ori- 
ginali  peccalo  intelligi  plura  possnnt,  si,  qnasi  pcr 
membra  singula  dividantur  :  et  maxime  quia  in  li>c 
plurali  nttmero  intclligo,  sicul  ct  tu  ipse,  Deus,  inlcl- 
ligis,  singularem  ;  ut  cum  angcius  tuus  in  somnis 


ris  supcr  maliiia  mea,  Deus.  Exaudi  crgo,  Domine,  apparuit  Joseph   diccns  :  Tollc  puerum  et  MtTM 

placarc,  Dominc,  altende,  cl  fac  mecum  misericor-  cjus,  el  vadc   in  terram   Israel ;  dcfuncti  stint,  qui 

diam  luam  magnam,  quia  et  quando  coram  le  ma-  qu.xrcbanl  animam  pueri ;  defunctii  pltiraliterdixisti 

liim  feei,  niiuium  audax  fui,  quia  fcci  coram  lcquod  pc  angeljm,  non  dcfunclus,  quamvis  inlelligeres 

corani  boiniiiibtts  non  fccissem.  llli  autem,  Domine,  singularilcr  de  Herodc,  qtii   lunc  solus   quarcbat 

qui  coram  tc  justi  invciiienlur,   Ixiabunlur  coram  eum   puerum   ad  perdcndum.    Sed  et   Moyscs  dum 


le,  situt  qui  l.ctanlur  in  messe.  Sed  ego  injusius, 
qui  coram  bominibus  injusliliam  meam,  cl  maltim 
coram  le  fcci,  nunc  de  malis  mcis  coram  tc  eru- 
liesco.  Parce  ergo  mibi,  Deus  meus,  parce  mibi 
amarissiinos  gemitus  poenitentLe  el  profunda  su- 
spiria  ab  imo  pccloris  proferenti.  Ut  tu  qtii  dixisli 
per  Spiritum  sanctum  luiim  :  In  quacunque  hora 
ingcmucrit  peccalor ,  omnium  iniqtiitatum.  ejus, 
quas  operatus  est.  non  recordabor,  jusiificcris;  et 
juslus  et  verax,  sicut  es,  invcniaris  in  sermonibus 
tuis;  quia  sermo  tuus  vcritas  esl,  el  eos  mendaces 
ostcndes.  qui  dicunt  quod  mihi  ingemisccnti  non 
parces.  Et  eos  vincas,  cnm  ab  ipsis  tn,  cui  propriuni 


slarel  in  confraclione  in  conspeclu  tuo,  ulavcrlere3 
iram  luam,  designavit  in  plurali  numero  singularem, 
cum  dixit  :  Peccavit  populus  isle  peccalum  maxi- 
mtim,  fccertint  sibi  deos  aureos ;  licet  untim  soium 
vitulum  conflavissent.  De  quo  etiam  vitulosingulari, 
pluraliler  addiderunt. 

14.  In  iniquilatibus  originalibus  ct  actualibtis  mc 
concepttim,  inielligo  dicere  me  conceplum  in  iilo 
uno  et  singulari  originali  peccalo,  in  quo  omnes  in 
Adam  peccaverunt,  ut  in  maleriali  massa.  Nam  in 
co  seminaliter  omnes  erant,  quando  ipse  naiuram 
corrupit  humauam;  ct  ab  illo  uno  homine,  qui 
omnium  noslrum  fuit  materia  el  origo,  omnes  con- 


est  misercri  semjicr  ct  parcere,  immisericors  judica-  D  cupisceniialiter  descenderuut,  ct  per  propagationis 


ris.  Considcra,  niiseiicors  Deus,  subslantiam  infir- 
mitatis  et  pauperlatis  meae;  et  ostcnde  super  me 
magniiudinem  pielatis  lux,  cl  in  immensum  miseri- 
cordi.x  iu;e  pelagus  inc  attolle,  el  tua  benigna  cle- 
inenlia  omnia  peccaia  mca  rcmitie:  quae  mihi  ex 
originali  pcccalo  adhaeserunt,  aut  ex  pravitatibus 
meis  postea  supcrvcncrunl;  et  ab  his,  Dominc,  me 
clemcnier  emunda,  el  omnibus  parcntibus  mcis  con- 
ccdc  gaudia  scmpilcina. 

15.  (V.  7.)  Ecce  enim  in  iniquitalibus  originalibus 
ctactualibus  conceptus  sum  (6).  Ncc  intclligas,  Dcus 


successioncm  et  carnis  concupiscentiam,  occulie 
illa  corruptio  in  posleros  demigravit.  Nec  icmenhoc 
fecil  propagalio,  sed  libido  :  non  natura  humanro 
fccundilas,  sed  libidinls  faediias,  quam  bomines  ba- 
benl  ex  illius  primi  justissima  tua,  Deus,  condetn- 
naiione  peccati.  Non  enin  quia  ab  Adam  pcr  carnis 
propagationem  dcsccndimus,  idco  originali  peccato 
tcnemiir,  cum  et  lu  ipse,  Domine  Jesu  Christe,  qui 
omni  pcccato  originali  et  actuali  penilus  ctruisli, 
in  medicamentum  nostri  vulneris,  sineopereconcu- 
pisccnliali,   in  sola  maleria  corporali,  el  per  divi- 


(o)  Observcnt  thcologi  cam,  qtiac  sequilur,  Ansel-      uiilitcr  confcrctur  cum  cjusdcm  divi  libro  De  con- 
nii  Je  pcccato  origiaau  copiosam  doclrinam,  qu.e      ccptu  virtinali  ct  originali  peccato. 


I! 
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iMin  conccptionem,  rormatorisque  raUonem  desceu-  A 
deria  ah  eodem.  S»d  quia  conoe|>li  iumus  illa  viliosa 
lcfp  conoipiendi,  nohis  c\  peccalo  primi  bominis 
occulle  et  miserabiliter  accedenti,  iileo  originalis 
peceaii  ei  Lua  juslissima,  Dous,  scnicntia  rci  su- 
mus.  Num  qucmadmodum  tu  ,  Deus  oninipolcns, 
cogniior  oooultonim,  occultissimam  graliam  Spiri- 
Ins  snncli  Itii  lalcnter  infumiis  luis  fidclibus.cl  cliam 
parvulis  in  baplismo ;  sic  cl  homo  illc,  pcr  qucm 
hoo  pocoaluni  originale  inlravit  in  inundum,  in  se 
•mnes  de  siirpc  sua  veiituros  occulta  labe  ct  fcedi- 
lato  suae  libidinosx  eoncupiscentix  adoo  labiflcavit, 
quod  auiina  a  lo,  Dcus,  creando  infusa  corpori  lali- 
lcr  labefacla,  maculata  pollnilur  el  fcedatur  :  sicut 
in  vaso  nou  sincero  vinum  infusum,  licet  optimum, 
inflcilur  ct  acescit ;  el  in  illa  infusione  ipsa  anima 
rfamnalionis  scnlentiam  in  sesc  justam  cxcipicns 
cnlpam  coiitrahitcl  rcatum,  ctpoenx  perpctux  obli- 
gatur. 

lo.Sed,  o  Domine,  quid  dicam,  quid  rcspondebo, 
oiim  mca  scnsualilas  a  mea  iulcrrogctur  ratione 
ijiioniodo  hoc  polest  cssc,  ut  cum  originali  pcccato 
nascalur  parvulus,  gonilus  a  parenlibus  bapiizatis, 
cuni  non  possint  in  illum  transfunderc  quod  non 
babenl?  Eccc,  Domine,  qui  docuisti  mc  a  juvcntute 
inoa  starc  supcr  vias  mca6,  cl  inlcrrogare  dc  semi- 
lis  antiqois,  pcr  easdem  antiquas  scmilas  simplicitcr 
ainbulando,  exislimo  quod  codcm  modo,  quo  par- 
vulus  olim  oum  prxputio  nasccbatur,  qucm  tum 
parentcs  gencraveruni  cireumcisi ;  el  quomodo  quo-  „ 
tidie  graiium  nudum,  a  palca  huniano  operc  ctim 
diligentia  scparatuiu,  et  sic  teminatum,  cum  palca 
tamen  nascilur  ct  exsurgit;  sicct  cgo  cum  originali 
pcccalo  me  faieor  csse  natum,  liocl  lu,  Dcus  omni- 
poleus,  parenles  meos  ab  illo  mumlavcris  iu  bapli- 
snio  :  quoniani  ipsi  me  cx  hoc  carnaliler  gcnuerunl, 
quod  ei  poccalorc  vclere  hominc  conlraxcrunl,  ct 
iion  sccundum  illam  gencrationeni,  qua  dcnuo  naU 
eranl ,  sed  polius.  quia  et  ipsi  fueranl  caroaliter  go- 
nerati.  Ki  boc  recordatus  sum.ot  olTudi  in  me  coram 
!•■  animam  meam,  Dcus,  ut  intelligam  miscrabililer 
in  nio  fai  iiini,  quod  ille  primus  bomo,  cum  in  ho- 
nore  csaet,  in  se  unn  inteliexil  a  lc  juslissime  fa- 
ricndum.  Tu  aulcin,  Deus,  qui  dives  cs  in  miseri- 
cordia,  dimitieni  originalia  ct  actualla,  non  proptcr  d 
iiii  liiiim  nostrum,  led  propter  nimiara  charitatem, 
qua  il  lexisli  nos,  cuni  csscm  in  dictis  iniquitatibtu 
sio  conccplui,  el  raortutii  etiam  antequam  natoi 
in,  conviviflcasti  me  pcr  luara gratiam  in  bapti- 
snio,  anlman  a  vetustate  culpaa  mundando,  rcaium 
cjus  solvendo,  ai  ipsam  i  posna  perpeiua  liberando. 
Kt  propterea  tibl,  Domine,  lemper  in  psalmis  con* 
liebor. 

I';.  Vernmtamen  adhuc  in  tarne  mea,  Domine, 
■entk)  ioceManter  etiam  post  baplismum  eoncupi* 
icentiam  illam  carms,  qn.r  est  fcinos  peccali,  lan- 

gM   (iiniuil.   tirrhnifi')  nalur.o,  lyr.innus  carnis,  sli- 

iiiiilu.  ini.riis,  i,\  membrorum  repugnani  lcgl  mcu- 

'i  <  .tj,ii\.nir,  nic  in  h*ge  pcccali,  mpcr  me 
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l.nn  vitilonliim  dominium  ckcicciilcm,  ono.l  inge- 
niisccns  sub  oncrc  islo  gravi  ncccssc  habco  cxcla- 
iiiare  :  Infelix  ogo  honio,  qui  por  mc  dc  crudcli 
dominio  isto  camis  liborari  non  possutn,  quis  mc 
libcrabit  de  corporc  niorlis  bujus?  Corlc  non  lex 
Moysis,  non  prophelx,  non  propriae  vires  mcx,  sod 
gralia  tua,  Dctis,  pcrJesum  Chrislum  Dominum  no- 
slrum  ,  quem  tua,  Pater,  miscricordia  mihi  dcdil,  nl 
pcr  eum  rcmissioncm  accipiam  pcccatorum.  In  hoc 
autcm  considcro,  ct  suspiro,  justissimamcoiidoinna- 
lioilis  scntentiam  tiiam,  Dcus,  qnam  in  Adatn  e(  in 
ejus  poslcros  ratione  illius  inohedicnlix  prolulisli  : 
quod  vidcliccl  non  cst  aliquis,  qui  ctiam  post  bapli- 
smum  vixeril  in  hac  carne,  qui  non  ab  hujus  host.li 
COncupiscentia  allligaltir,  nisi  forte  ineffabili  mira- 
culo  ab  omnipotcnlia  tua,  Dcus,  lcx  pcccali,  qux 
est  in  membris  ejus,  in  co  pcnitus  cxsiinguaiur, 
quod  valdc  magnum  privilcgium  cst  pauooriim.  Imio 
lamen  graiias  libi  ago  graliarum  oplimo  largilori, 
quia  ctsi  islc  domcstious  hoslis  ineus,  bic  stimulus, 
hio  lyrannus,  in  mc  mancat  posl  baptismum,  nou 
lamen  a<leo  dontinalur  el  reguat,  ul  anle;  scd  post 
baptismi  gratiam  debilitalur;  inimicus  miligalur,  ut 
in  mc  non  valcal  dominan,  nisi  ego  iu  vacuum  sus- 
cipiens  gratiam  tuam,  Deus,  et  posl  concupisccu- 
lias  inoas  vadcns,  rcstituam  vires  hosli,  eidcra  mo 
per  consciisuin  illiciium  supponcndo. 

17.  Scd  hcu  mihi  miscro  peccalori,  mi  Dominc 
mclucudc!  Cum  scircm  quod  lu  me  gaudeas  (cod. 
vidcns)  spcclarc  luclanlcm,  juvarc  dcficienlcm,  sub- 
lcvarc  cadcntcm,  coronare  vinccntem;  cccc,  Do- 
mine,  tti  vidilli,  quoniam  iu  mc  insiliit  subilo  hoslis 
istc  impulsus  ab  illo  cujus  baliliisprunas  ardcrc  fa- 
cit,  ct  quicicm  cordis  mci  ct  corporis  pcrlurbavit. 
Quolics  obsrccnis  cl  immundis  ct  vanis  cogitalioni- 
bus  mc  turpitcr  blasphemavii!  quotics  ad  phalan- 
gei  oordis  mci  mine  et  vospere  exclamavit,  ut  ad 
lingulare  ccrtamcn  dcscendercm  conlra  ipsum,  ci 
affeclionum  mcarum  agniinibus  cxprobavii!  Vidisti 
eliam,  Dominc,  cx  advcrso  quomodo  contra  ipsuni 
vclul  pusillanimis  non  ccrlavi,  vclul  infnlclis  illcgi- 
limo  «leccrtavi,  vcl  omnino  solvi  militix  mex  vincur 
Iuin  indecentcr,  antcquam  ci  ccdcrcl  advcisiias 
pneliorum.  Vidisti  imupcr  (Domlne,  nc  siloas  ac  pro- 
pior  hoc  flnalitcr  disccdas  a  mo)  qnOmodo  cum  hu- 
miliaiiis  non  mea  scd  lua  viriute  silcret,  et  rclii- 
querel  mc  in  paoc  ;  cgo  illura  ipsc  a  Jvcrsum  mc  ad 
pnelium  excitavi,  ot  vircs  realusmci,  qtias  in  ba- 
ptiimo  el  in  priitina  poinitentia  mea  perdiderat,  ei 
reddidi,  ct  lic  coronam  (veb  roibi)  I  perdidi,  qaam 
nonniii  legitime  certantlbua  pneparaeti.  Ai  si,  rccu- 

peratil  pcr  le  viribus,  ali<]uando  prxdicli  boslis  dc- 
sidoriis  viuosis  viriliter  rcsliti  vcl  rcslitcro  in  fulu- 
rnni,  onni<|iic  snpcravi  vel  supcravero,  lo  juvanle, 
licct  hostom  ipsinn  tyranntim  domcslicum  de  carne 
moa  in  hac  niisora  \ila  non  possim  omnino  cxpel- 
lei  c,  vo!ul  allcruni  Jcliiisxtim ,  providisii  tamen 
inihi,  si  imii  eon&cuUcnii,  quod  quautum  ad  actom 
t.niiim,  cl  iuin  qu.inltiui  ad  icaluin,  in  mC  rcmauel 
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ca  qiur  invilus  cl  nHHletM  palioi  al>  lioc  bOtU  .  imlii 
inqiuljrc  iiuii  dclnas  j<l  |>< « •  altiin  I  i  rlijm  iu  luxr, 
Dcus  incii»,  jumcihIo  iiijiimr  ||  iiiim  i.imlii  tiuiii 
O4iiiiipolontuui  nuiulcsljs,  i|inul  sirul  .ilu  m.il.i 
prjrlotcunl  tn  nuhin  :ictu,  ol  reinancnl  to.iiu,  ul  ln> 
miciditiin,  adulteitiiin,  M  tioutu  ,  ila  c  rnnverso 
opoi  .iiui  iii  inilns  inii  jlnlilcr  omnipntculu  iiu,  lioiii, 
in  c.irn  il||  concupiscrntij,  oujus  non  coiiseulilui  de- 
hiiltMiis  uliosis,  in  bipliMM  pr.rleioai  rcatu,  ct  in 
l<ti •iijiii  pecc.ili  nuliis  rcinancal  NMpM  ai  ln. 

18.  Kl  buc  cst  juguin  grjve,  quuii  crcjiuin  csi 
•iipor  lilios  Adaiu  a  diu  exilu»  «Je  vcnlrc  malris 
«siMiiii),  iisijiic.nl  ilicm  scpiillurxin  iiialioniouiniuiii. 
Suli    lioc  jiiro   gravissimo  ingriiiiscunl   MMM  «jui 


|iioi  n  i .  iiulitj  1-  tuiliinrni  M|>icnl !<  rali 

tuluns,     iiioiMCnlu    Ml  r  cl  ili  \<.l  i    .  ijIi,:ii«  •.,..'.,   , 

«,,!()  iinln   (ontiniiare    vjlcain  graium   tuaui,  Dcu». 
Ki  iinlc  Jirsuc  cljpcum  nnn  dimillam,  qur  n«qor  , 

liiCIIIC    l>-  l'ctl    \(>U  lioiliuils,   ilniu  Vlli    iii,   i    (irolrj 

ha»  ;nl  lriuiu|il)iuu  iic«  i< -irdain  jli  ai  ic,  doncr  pa- 
ri.il  mihi  MMJfl  .-.m  t<>|>ij  viitoruin  ps.n.r  <l 
(oroii.im.  Alioi|iiin  <|iii<t<|ni,l  ago  »iiie  lc.  unln  vcrli- 
lur  in  riiinam.  Nam  adlmc  rt  nurula  origin  ilis  |, 
Mll  tcnror  J  cl  ideo,  ut  prxdut,  cii»lo  ad  a<  tualia 
Mlgil  pronus.  INrc  lioe  dico,  Dout  mcu»,  ad  cxcu- 
Mltdni  cxcuMlionci,  quibui  a  tc  M  p<r<  atisntei» 
possum  incrito  IMMiri,  Ml  Btltl  parcnlei  meoi  ve- 
lim  irfundrrc  ciilpam  niejm,  cum   niiiii|>nui  crcJi- 


cjos  sciiiiuni   gravilaicm,  sub  quo  Tobias  ingcmiiil,  Rdcrim  culpam  c(  prcraium  MM,  li  MfllufM  MH 


ingcii.uil  el  Siisauna  :  sed  Cl  omnis  crealura  stib 
NOC  Jii;'"  ingemiscil  cl  parluril  nsi|iio  adiitic.  Inge- 
inisco  ct  cgo  seniiens  in  nicipso,  qiiia  cii  cumdcdc- 
imii  iuc  gemilus  morlis,  et  torrenlcs  iniquil.ilis 
alicux  ci  mc.c  coiiiurbavcriinl  me.  IVopler  qux 
possiuu  l.ici ymaliiliicr  diccrc  <  :um  proplicla  .  Mulli 
sunl  gcmilus  mei,  ct  cor  inium  facium  cst  ii<  mc 
niuTcns.  Torro  cum  oppressas  hoc  jugo  aliquando 
MCOgM&S  Dcus  ineus,  quod  pcccalum  illud  origiualc, 
in  quo  couccptus  siim,  in  baplismo  (cuin  sit  inde 
gralia)  delcvisti  :  el  gemcudo  ac  suspinndo  in  mc 
ipso  rcquiro  cur  pacnalitalcs  istas,  quas  occasionc 
dicti  originalis  peccati  palior,  in  eodcm  baptismo 
parilcr  non  lulislt :  ccrte  inler  ipsas  paenalilalcs  ct 
.jressiiras  laicor,  quod  ex  dispensatinnc  maxima  eas 
in  mc  voluit  tua  admiranda  provideniia  rcmancre.  ut 
vidclicct  sagiilx  tux,  Domine,  in  me  cssenl,  qux 
mc  docercnl  quod  bumiliatio  mci  in  mcdio  esset  mei. 
Item,  ut  tcrrorcs  lui  conlra  mc  quotidic  miliiarcnl, 
qui  limorcm  tiiuin  iinlii  incutereiil  ,  ct  amorcm. 
Item,  ul  vexatio  milii  daret  intellecium  cognoscendi 
quod  a  nobis,  non  a  lc,  mali  stimus.  Ilem,  ut  Adam 
cxemplum  mciim  ab  adolesccntia  mca  essct,  ct  pec- 
caiiim  inobedientix  mex  evitarem.  llctn  ut  sic  tra- 
beres  me  ad  le,  Deus,  in  funieulis  Adx,  et  in  vin- 
culis  charitatis,  ut  cognoscercm  quod  lu,  Pater,  me 
qucm  diligis,  filium  sic  arguis  ei  casiigas.  Iicin,  ut 
icmper  baberem  conlra  spirituales  uequitias  consue- 


sobulis  procrcind.r  oarnaltler  misccanlur  ;  ied  ul 
lu.  Dcui,  <|iii  ea  qux  stinl  in  liotninc  COgnovisti,  ad 
niiscrandum  mci  facilius  iuclincris,  si  ub  ips.i  u- 
dicc  mc.i,  inc  coram  le  conlilcor  peccalorem.  Iu 
omnilitis  cnim  trabitiir  iniquilas  cx  Adam,  el  vimu- 
lum  pcccali,  el  propagatio  morlis,  te  soio  exceplo, 
Domine  JesuCbrislc,  qui,  nalura  miranic,  de  sanclo 
Spirilu  es  concepliis.  El  in  peccniis  concepil  mc  ma- 
lcr  mea ,  boc  esl  coucupiscentia  libidinis,  qux  pec- 
catumcsl,  nisi  per  bona  conjugii  cxcusclur.  Kl  liccl 
in  utroquc  parenlc  mco,  qui  ic,  Dominc,  liinucriuii, 
ct  mc  non  in  adtilteno,  scd  in  casio  coujiigio  gcnue- 
runt,  culpam  non  habuerit  opus  illud,  tamcn  origo 
peccati  in  prole  secuin  debiiam  pcenam  traxit.  Ne 
'  reminiscaris  ergo  Domine  peccaia  mea,  vel  parcn- 
tuiii  meorum  :  ne  smnns  ultioncm  de  peccaiis  mcis, 
si  dc  mc  pcccatore  libi,  qui  omnia  scis,  lolam  quain 
scio  profiteor  vcrilatem. 

20.  (V.  8.)  ficcc  enim  veritatem  dilexiui.  Veriias 
es,  et  non  fallens,  vio  nou  errans,  vita  non  u<  1- 
cicns.  0  vcra  charitas,  el  non  chara  vciitas,  qui  in 
hoc  nalus  es  c  ad  hoc  venisli  in  mundum  ut  per- 
hibeus  lestimoniuin  verilali,  in  veritate  tua  cxaudi 
me,  Domine,  in  tua  juslitia !  Et  quia  scio  quod  tu 
judicabis  populos  iu  veriiate,  cl  perdes  omncs  qui 
loquuntur  mendacium,  idco  prius  hic  in  vcritate 
coram  tc  memetipsum  dijudico,  ul  cum  tu,  Detts 
liiens,  teinpus  acccpcris,  cl  ipsas  justitias  judicabis, 


tndiiiem  prxliandi,  ct  mv.  sacris  virlulibus  exerce-  j)  uon   inlrcs  in  judicimn  cum  mc  servo  tuo,  cuijam 


rcm  :  el  maximc  ne,  si  liberalus  fuissem  ab  islis 
poeualitaiibus  in  baptismo,  ego  et  alii  homincs  hoc 
esse  baptismi  prelium  vel  prxmiuin  pularemus,  et 
non  gloriam  regni  tui.  1  lcoque  solulo  reatu  ab  ani- 
ina,  providcnlia  tua,  Dcus,  lemporalem  pcenam  ta> 
mcn  in  mc  manere  voluit  in  hac  vila,  ul  a  me  alia 
viia  studiosius  quxrerelur,  qux  eril  a  ptxnis  omni- 
bns  aliena. 

19.  Exsurge  ergo,  Domine,  adjuva  mc:  induc  me 
thorace  justiiix,  elaccingc  fortitudine  lumbos  mcos, 
ul  inter  tot  insultiis  bostium  in  acic  slem  sccurus, 
et  per  patenlcs  campos  bumililatis,  in  viituic  pa- 
tientix  et  longanimilaiis  accinctus  [cod.  accensus] 


(tibi  sit  inde  graliarum  aciio,  ei  vox  laudis!)  mani- 
festavi  verilatem ,  vcritatem  beatx  incarnaiioni9 
tux,  |qux  adhuc  per  sapientiam  tuam  infidelibus 
incerta  est  et  occulla  ;  et  veriiatcm  remissionis  pce- 
catorum  meorum,  de  qua  similiier  inceitum  esi  et 
occullum,  cui  misereri  velis,  et  quem  volueris  judi 
care.  El  tamen  hxcduo  :  Incerla  el  occulla  snpienluv . 
luct  mamfestatli  mihi.  Priinum  per  fidem,  tanqnam 
per  alios  Isaiam  et  Gabrielem  leslcs  mirabilitcr  con- 
cordantes  et  dicenles  mihi  :  Ecce  virgo  concipici, 
et  pariet  filium,  et  vocabitur  nomen  ejus  Emuia- 
nucl.  Scctindnm  pcr  spem,  quasi  per  alhim  K.iilnu 
prophetam,  dicctilem  mihi  ttl  Davidi  vcraciler  |>a-- 
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nitonii :  Tmislulil  a  le  Dominns  pocralum  luum,  et  A  primiim    et   nuximum  esl  deliclum.    El  per  hanc 


nnn  morieris.  El  si  dixi  corde  conlrilo  el  humili  : 
Confiteor;  lu  propitius  remisisli.  Elquia  in  sermone 
luo  manere  rolo,  el  verediscipulus  csse  luns,  ideo  le 
manifeslanle  cognovi  hanc  duplicem,  el  in  sapienlia 
IM  a  sxculis  absconriitam  veritatem.  Tu  anlcin, 
Dcus,  qui  superbis  resisiis,  et  humilibus  das  gra- 
liam  in  pnesenli,  cf  cujus  gloria  bumilem  spem  sus- 
cipiel  in  fuiuro,  ex  quo  confidentcr  mihi  lua  prx- 
dirta  occnlta  et  absrondila  revelasli,  ronfido  quod 
hoc  donum  luum  scmiplenum  non  rclinqucs. 

21  (V.  9.)  Sed  asperget  me,  Domine,  hyttopo. 
S  .ncli  tui,  Doniine,  per  quos  nobis  luas  figuras  et 
parabolas  edisccre  voluisli,  dicunl  nobis  quod  hys- 
sopus  esl  herba  humilis  et  medicinalis,  cujus  radix 


pelrx  dicilur  arihxrcre,  el  pulmones  infiaios  rcpri-  ■  alba,  qualia  non  possel  fullo  facerc  super  terram 


cmundationom  lavabis  mo  jcr  graliam  luam  san- 
clam,  in  baplismo  sanguinis  animx  mex  pcr  poeoi- 
lentiam  renovando,  qucm  in  baptismo  fluminis  et 
flaminis  (libi  sil  inde  laus  el  jubilalio  !)  jain  lavisli. 
Et  super  iiivemdealbalor.  Ex  hoc  audeodicere  confl- 
denter;  qoi«,  Domine,  lu  dixisli:  Si  fucrinl  percata 
vcstra,  ul  cocciuum  sanguinea,  quasi  nix  doalbabun- 
tur  in  pamlleniia  :  cl  si  fuerinl  rubra  qnasi  vcr- 
miculus,  sicut  lana  alba  crunl,  el  sic  opera  sangui- 
nis,  iu  vestem  tuain,  Dominc,  miscricordilcr  nmia- 
bunlur  :  ila  quod  de  mecumaliis  sanclis  luis,  quibns 
quasi  prxclara  vesle  in  gloria  vesiicris,  facies  vc- 
slem  luam;  quam  dealbalam  mirabililer  dcsignasli, 
cum  in   transfiguralione  veslimenla  tua  facia  sunt 


mere  et  purgare.  Et  ideo  quamlo  hic  locuius  es 
Domitie,  de  hyssopo,  dc  humilitaie  inlelligoris  nobis 
loqui,  quae  in  considcraiione  sui  esl  modicn  illa  vir- 
tus,  qux  in  couspeciu  luo  et  totius  coclcstis  ouria: 
maxima  reputalur.  Cui  tti,  Deus,  summus  medicus, 
magnam  conlulisti  conlra  lumorcm  superbix  medi- 
cinam  :  quando  tu,  Deus,  qui  de  excelso  glorix  tus 
throno  humilia  respiris,el  ponis  humiles  in  suhlimi, 
cum  csses  immensus  el  excclsus,  inclinasli  coelos, 
et  descendisli  in  terrarn,  formam  servi  accipicns,  ut 
humilitalis  excmpltim  humano  generi  exhiberes,  ct 
csset  medicina  lumoris  in  hominc  humililas  lua, 
Chrisle.  Cbi  enim,  Domine,  lua  se  exinauivit  ma- 


22.  El  si  me,  cum  illis  qui  viderunl  tc  nudnm  el 
vesticrunl,  unquam  permiscris  illam  lxlabunriam 
vocem  tuam  audire  :  Venite,  bcnedicli  Pairis  mci, 
pcrcipite  regnum  quod  paralum  vobis  esl  ab  originc 
mundi  (V.  10);  audilui  meo  dabis  gaudium  el  Irli- 
linm.  0  vox  exsultaiionis  el  salutis,  qux  andientibus 
te  dabis  in  Christo  Ixtitiam  seinpiicrnam,  sona  in 
auribus  meis!  Tu  enim  es  vox  vahle  dulcis,  et  fa- 
cics  sonanlis  decora !  Sona,  ut  sic  auditti  auris  au- 
diam  lc,  ut  oculus  mcus  videat  te,  qucm  viricre, 
idem  cst  quod  habere.  Interini  atiiem  pro  rovoren- 
lia  lua,  Deus,  audiam  lacens,  qu:d  in  me  ioquaiur 
Spiritus  luus  sanclus,  quoniam  in  me  jam  non  lo- 


jcstas,  indignum  est  ut  vento  superbix  iuflelur  ver-      qnitur  nisi  paccm.  Quantumcunque  inquietet  et  pei- 
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miculus  ac  tumescit.  0_uid  enitn  magis  mirandum 
est,  quid  amplius  detc9tandum,  quid  gravius  pu- 
niendum,  quamquod  vidcns  Dei  Eilium  summum  in 
regno  coelorum,  novissimum  facium  in  regno  homi- 
num,  apponat  adbuc  magnificarc  sc  bomo  super  ter- 
ram?  0  magistcr  ct  Dominefet  bcne  dicimus),  lunc 
nobis  humilitalis  tux  librum  et  magisterium  osten- 
disli,  cum  leclionem  illam  nobis  memorix  commen- 
dandam  legisli  dicens  :  Discile  a  me  quia  milis 
sum,  et  hiimilis  cordc.  0  humilis  celsitudo !  Quam 
vcrc  sivoluisses,  diccre  potuisses  :  Discite  a  rec 
fabricare  lunam,  cl  solcm,  vcl  totam  fabricim  hu- 
jns  mundi !  vel  discite  a  mc  triduanos  morluos  sus- 
ciiarc!  Sed  quia   polemior  ost  solidissima    huinili 


slrcpat  foris  mundus,  el  audiendo,  quxdam  in  cor 
meumverilas  indicibilis  eliquatur;  qux,  li  ln  non 
es,  ncscio  quid  sil.  0  6ecretissime  animx  mox 
sponse,  fac  me  audire  intcrius  in  silouiio  vocoui 
islam,  ut  quasi  amicus  sponsi  ilcm  non  cadam  p«-r 
muliiloquium,  et  gaudio  gauriom  propter  voccm 
spousi;  ita  quod  anima  mea,  quaradhuc  estquasi 
nix  iu  monte  supcrbix  congelala,  ad  calorcm  lui  elo- 
quii,  quod  vchcmenler  ignilum  cst,  liquefacla  in 
vaiiem  humililatis  ccleriter  et  hilariler  rondescen- 
il.il.  Et  exsullabitnl  otsa  humiliala.  Ossa  animx 
mcx,  Dominc,  sunt  virlulcs,  quibus  ipsa  intcrins, 
sicui  corpus  cxterius  ossibus  supporlalur,  ut  starc 
possil  anlc  lc  supra  pcdes  affecluum,    nc  labalur. 


las   quam  venlosissima  cclsiludo,  idcirro  lu  liumi-  p  Tu  aulcm,  Dcus,   qui  omnia  nosli,  scis  (cl  ego  noc 


lilalis  docior  egregins  poliusdiecre  voluisti  :  Disciic 
a  me  nasce.nle,  moricntc,  prxdicanlc  ,  miracula 
Lwienle,  quia  milis  sum  ct  humilis  corde.  0  si 
cordis  mei  inlima  aspcrgeres  hyssopo,  hoc  certe 
libi,  qui  es  lirmissima  potra,  Chrislc,  loio  cordc  ra- 
dicitus  adhacrerem,  ila  quod  unus  spiritus  cssem 
teciim,  el  prx  gauriiu  oxclamarcm,  quod  libi  Do- 
nuno  meo  bonum  csl  aribarrcre.  El  quia  hxc  hysso- 
pns  csl  infiulis  omnibus  nohis  opus,  idcirco  lo,  cui 
humilium  ot  mansuelorum  scmpor  placuit  d.  prcca- 
tio,  dcprecor  humililer  ct  devote,  ut  me  inlcrms  ct 
cxicriui  digneris  aspcrgere  hac  hyssopo,  ct  munda- 
Imr,  ac  pcnilus  cmundabnr  a  rioliclo  maximo,  qi.od 
esl  stipcrbia,  qux  int«r  magna  non  solum  niajus,  scd 


volo  tibi,  nec  atidco,  noc  valco  difliicri)  quud  bxc 
aninw  mox  ossa  plurios  dissipasti,  qux  plarerc  bo- 
minibns  quxsiorunl  adeo,  quod  medella  (ita  eod. 
archaicr)  devoiionis,  a  qua  lolum  concipiunt  robur 
stium,  arida  est  et  sicca,  ita  utpossim  dicere  cum 
prnpliola  :  Ossa  mea  sicul  cremium  arucrunt.  Scd 
quia  lu  es  Dcus  vir.utum,  cujus  os  vel  virtus  in 
rruce  non  fuil,  confraclis  aliorum  duonim  ossibus, 
comminutiim,  iricirro  tupplico  lux  ineffabili  pielati, 
iil  de  excelso  ignem  amoris  tui  in  ossibus  meis  mil- 
las,  quia  libi  soli  dcsidero  lieno  placilis  actibus  de 
rxioro  comphicore,  ul  holocausla  libi  offeram  mo- 
riiillii.i  :  ol  sic  proriiria  animx  mex  ossa  humiliata 
por  o<pcrsioncm   hyssopi,    cl    gauditim  vocis  lux 
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lUlilllll  inainlaliiiii,  in  |0,  Donnno,  IMuUabttnl  gtD 

<iui  mi|no  v.tiiit-. 
53  ( V.  II.)  Bi  no  Imn  istullatio  li  c  HOfO  Itt  iri- 

lliliain   tnnurl.Hiir,  IWfll  fiuii-m   10001    |    po&Mfij 

meJi.  llaetenni  meniMnem  ilbl  Ibcli  domlM  Dom 

intiiii,  ili  iin.1  InlqullalOi  et  <i«  i potwlo.  |ood 

oni  su|hm  hiu  »-i  irrogtnlii  migni,  do  qua  iIomm 
miiii  valUoi  iilmileiii  quod  ooc  tnperbleitliotti  m> 

gohs  pODOfClllli  Mlt   illiim  Cbonib,  i|iii  OfOl   Ki((na- 

«ninni  •itnltitudinia,  piiiiiis  nplMilii  01  porfcetM 
rtocore,  proplor  Mporbioni  de  ddklli  pondiel  a<i 

iufcios  tlolr.ivisli.    El   idcirco  a    lo,    Doniinr.   polii 

i.iin  Inetonlar,  11«  ii.inc   lalqulialem  al  peecatum 

ni.uin    drloros,  laviros,   mundarcs,  qui.i  mtfltllBl 

va!tic  tisrenleni  In  inlnu  naoi  raoorit.  Kunc  luiem 

<|iiia  IttlolligO  (|iuxl  cv  lioc  DOCMtO  meo  l:m<|iiaiii  a 
quadam  vinilcnla  radice,  imilla  in  me  poCMlO  M  ini- 

quitalM  ilha  pnllolaranti  oum  omnis  luperbli  fun- 

ilamcnlum  cl  iutlium  sii  paocili,  ci  angclum  cl  lio- 
iniiiciii  aposiaiarc  .-.  lc  feoerit  nimium  iinprudcnlcr; 
idco  imploro  Immilitcr  tuam,  Deus,  inclTaliilom  pic- 
laiem,  ne  lactitia  ct  exsultatio,  quas  ludiiul  mco  et 
Immilialis  ossibus  meis  infudisti,  iu  lamenlum  vel 
vocem  flenlium  converiatur.  Averle  faciem  tramnon 
colum  ab  illo  peccaio  mco  superbiae,  sed  cliam  al> 
omnibus  pcccalis  mcis  :  ita  tamen  quod  a  mc  luam 
faciem  non  avcrtas,  qui  in  liac  vita  volo  qnanerc 
tuam  faciem,  lioc  est  jucundam  praesenliam  tuain 
semper.  Scio  enim,  Domine,  quia  lua  facics  in  ju- 
bilo  coniemplalur,  ct  si  eam  ostcnderis,  salvus  ero  : 
avertcnte  autem  le  faciem  luam  a  me,  inconsola- 
biliter  coniurbabor.  Ne  avertas  igitur,  Deus  meus, 
faciem  luain  a  mc;  sed  a  pcccatis  meis  averiasr  nc 
animadverlendo  in  mc,  punias  mc  pro  illis  :  a  qui- 
bus  aversus,  el  quce  ego  habco,  ct  babebo  de  cxtero, 
te  juvante,  ad  te  faciem  mcam  [converlam],  ut  fu- 
giam  ea  semper.  Et  omnes  iniquitatet  meas  dele  dc 
notitia  lua,  Deus,  et  radicem  el  progenicm  et  gor- 
mcn,  siculomuinodclcsli  memoriam  Amalech  dcsub 
coelo. 

24.  (V.  12.)  El  deletis  mcis  iniquitatibus  et  pec- 
calis,  cor  mundum  crea  in  me,  Deus.  0  Deus  cordis 
nui,  qui  inlelleclum  das  parvulis,  da  mihi  iniolli- 
gere  hoc  :  intus  legcm  pcto,  ul  cor  mundum  crees 
in  me,  Deus  :  ne  si  petiero  quod  ignoro,  dicas  mihi 
quod  dixisti  malri  filiornm  et  filiis  Zehedxi  :  Nesci- 
lis  quid  petatis.  Ecce  enim  cooli  non  sunt  mundi  in 
conspectu  luo,  et  in  angelis  reperis  pravitatem , 
quamo  minus  homo  putredo  et  filius  ejus  vermis 
potcrit  dicere  :  Mundum  esl  cor  meum!  Et  non 
oporlctme  habere  cor,  et  illud  mundum  antoquam 
videam  te,  quem  soli  viri  cordati  videbunt,  qui  fue- 
runl  mumk)  cordc.  Nunc  autcm,  lux  intelliginiJis 
(cujus  invisibilia  per  ea,  qux  fncta  sunt,  intellecla 
conspiciunlur),  intelligo,  te  mngistro  intimoin  schola 
aiei  pectoris  inlime  me  doceme,  quod  sicul  corpus 
meum,  viiam,  saporem,  gaudium,  et  dolorcm  habci 
a  <  ameo  cordis  modo,  quo  separato  ab  ipso  corporc, 
privaiur  iis  omnibus  ipsum  corpus;  sic,  imo  vcra- 


\  < lm  »i«|>i<-  rtvou i'i\  in  n  (ki  'i  v,t.i 

Dom|   qnl  quindiu  Ipoim  habitat,  ilti  irntluj  Inm 

1 1»  H,  gnslai   spn  itn  tliii-r  ilulcil  I  l    II   <i  ■      i i 

ilult vst  iinl  OflrfOOtll    'l    vuiiii.  ,,   -i   i.  irn.j.,,    riiu 

Mini  auur.i.  ||  .  ii.uii  qnool  iniinii  mjulci eorporli 
lin  iiioinliruin,  si  proaperilaie  mciuhroriim  alnnl 
n.ilui,  rungaudrl;    rl  si  advcrsilaloin  [i.ilitnr,  quo 

ti.iin  Mmpaailanli  pertieipio  moioitiinr  ai  nan  t  i 

l.i  sit-  )ininiain  mcaui  iM*niio  cnr  habcre.  Cum  aulrm 
propior  iniquilale*  meaa  ab  aniina  mra  fucri»  wpa- 
raius.  lunc  nec  viinn,  nrc  lapomn,  noc  gaudium, 
ii-'.     iltiliMini    iMtll  vcl  bobot  mnei  aliijuo  d<-  pro- 

mlmla,  iad  vciut  mortM  iIm  evroa  li  Iocmj  oarpo- 

ri»  nui  jacet,  el  lunc  vorc  poicsi  dircro  nnii  pfO- 
pbotl  :  Cor  meum  dcrelmquit  mc,  oi  qno-l  fj<  ia  r-t 

U  (juasi  r.olumba  .scducla  nou  liabcns  ror.  Kl  voro  mi- 
Mrabililer  scduclus  CSl  omniH  lionio,  <[iu  [mo],i.  r 
tanli  cl  talis  cordis  inopiam  Ittlmim  huam  por-lii. 
Nam  lioc  cst  pro  nihilo,  boc  csl  pro  peocalo,  qnod 
vcre  niliil  csl,  pro  quo  niliilo  pcril  cor  iinpii  pccca- 
loris. 

-•I-  El  heu  milii,  domincDous  mcus,  siuc  lc,  pcr 
qucm  omnia  facta  sunt,  a  mc  fjcluin  est  istud  ni- 
hil,  ct  pro  islo  nihilo  pcrii,  et  ad  nihilum  rcil.ictns 
sum  et  ncscivi.  Scd  lu,  crealor  omnium  Deus,  qui 
de  nihilo  cuncta  creasli,'cor  mundum  crca  in  auima 
mca,  Dcus,  ad  ipsam  in  misericordiis  rcvenendo 
suspiranlem  el  clamantcm  ad  le  :  Velociler  exandi 
me,  Domine  :  defecit  Spiritus  meus ;  ne  averias 
crgo  aur-iii  tuam  a  singullu  meo,  scd  propier  temei- 

^  ipsum,  Deus,  ct  proptcr  nomen  sancium  luum  re- 
verlcre  ad  animam  incam,  ul  vival  :  tu  cs  cuiin 
proprie  proprium  cor  ipsius  el  vita.  Lrgo  niiscricor- 
dissime,  secrciissimc,  iniime,  qui  custodis  pactutu 
et  misericordiam  scrvis  luis;  qui  ptomisisii  quod 
darcs  nobis  cor  novum,  el  spiriium  novuui  poucres 
in  medio  noslri,  si  rediremus  ad  cor;  ci  planbrcs 
[cod.  ploranlcs]  nos  in  corde  luo,  el  in  anima  lua 
loia.  I)a  tc  solum  mihi,  ot  te  in  anima  moa  pbula, 
ct  plcnus  sum.  Ego  autem  praevaricaior,  ad  voca- 
tioncm  luam  redirc  volo  ad  cor,  hoc  esi  id  te,  qni 
cs  cor,  quo  vivit,  sapii,  gaudct,  dolet,  scii,  iotelligit 
auima  mea,  Deus.  Et  hoc  esl  cor  munduin,  quod  tu 
crecsin  me, Deus,  requiroate.  Verumtamenaitende, 

«v  Domine,  quod  intendo  :  non  est  enim  intentionis 
mcae,  Deus  meus,  pelcre  a  te,  qui  semper  cs  crcans 
omnia,  non  creatus,  ut  te  crees  in  mc;  cmn  in  itiam 
xtcrnam  essenliam  creatio  nulla  cad.it;  sed  luum 
sanclum  Spiritum  emittendo  in  me,qui  si  cliaritaiom 
non  habuero,  nihil  sum,  me  de  hoc  nihilo  crees  in 
te,  qui  vere  es  cor  animoe  mese  verum  el  vivum  et 
mundum;  et  mundum  istum  ab  omnibus  inquina- 
mentis  suis  abluis  et  emundas  :  et  propter  revercn- 
liam  lui  vilalis  ct  mundi  aniinx  cordis,  concedc 
mihi  per  luam  incfTahilcm  bonitatcm,  ul  cor  niuii- 
duiii  sincerum  et  piirum  ab  immundis  ct  vanis  et 
noxiis  cogitationibus  sic  valeam  custodire,  ut  pro- 
pter  munditiam  cordis  mei  le  regem  gtoriae  habcum 
amicum. 
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£6.  Et  qnouiam  dnm  anima  me.i  fnii  absque  lc,  A  reilnc  ad  cor  enorme  dcfietum,  ei  perdnc  ic  nn  cor- 


eorde  siio,  iniscr  fnctus  snm,  el  curvatns  suin.  cl 
im  linata  cst  ad  lerrena  mcl  spirims  reclilndo ; 
ideo  et  Smritum  recium  innova  in  ine.  Tu  cs  cnim 
rectus  Dominus  Dcns  noster,  qni  ad  hoc  rcctum  ho- 
minem  farcrc  voltiisii,  ul  spectantibus  lerram  pro- 
nis  animantibus  uuivcrsis,  isla  exlerioris  figmenti 
corporum  reciitudo,  liomincm  illum  iiiteriorem  ad 
imaginem  tuam  faclutn,  spiritualis  stix  rectitudinis 
admoncret;  cl  reclitudo  corporis  ciirvilalem  arguc- 
rct  animi,  si  videret  animum  in  corpore  rcclo  cnr- 
vum.  Et  quia  innocentes  ct  rccti  adhxserunt  libi,  co 
quoil  diligunt  le,  et  bonus  cs  bis  quireclosunlcorde, 
idcireo  imploro  bumiliter  rectiludinem  tnam,  Deus, 
ut  spirilum  rectum  vclis  in  meo  pcctore  iunovarc, 


dis  immanem  nigilum:  intcndc,  infclix,  intende  sce- 
leris  tui  errorcm,  cl  pioimlc  liorrificum  terrorem, 
ct  lerrificum  dolorcm.  Tu ,  iuqinnt,  o  nnima  mea, 
quondam  caudidala  coelcsli  lavacjro,  desponsala  lide, 
dotaia  Spirilu,  redcmpta  Clirisli  saiiguine,  Dei  ima- 
ginc  insignila,  cl  inClirisliaiia  religione  imhuta,  virgo 
fuisli  Cbrislo  Domino  dcsponsala.  0  undc  meminit 
0  quod  nominuvi !  Utique  non  tam  benigmun  spori- 
sum  virginitalis  mex,  quam  tcrribilem  jmliccin  im- 
mundilix  mcx.  Hcu  mcmoria  perdiuc  jticiinditaiis  I 
Cur  sic  superaggravas  pressuram  possidentis  iufeli- 
cilalis?  Quam  miscra  conditio  mea,  cui  el  boiium  et 
nialiim  stint  parilcr  in  tormentis!  Torquci  enim  me 
mala  conscieulia  el  crucialus  cjus,  in  qttibur.  timeo 


ut  sicui  inccnsuhi  in  conspeclu  tuo,  mea  oralio  ct  B  mc  arsurum.  Torquet  me  bonx  consciemix,  el  prx- 


inlriitio  dirigalur.  Et  non  solum  in  spirilu  me  in- 
nova,  scd  etiam  in  visccribus  meis,  unde  exiit  pccca- 
tum  immuiiditiae  carnis  mox.  In  visceribus  cnim 
renum  sedes  cst  voluptatis,  illis  solis  cxceplis  bcatis 
visccribus  qna?  !e  Denm  et  Dominum  in  virginali 
aula,  quam  clcgeras,  porlavcrunl.  Et  quia  diaholi 
fortitudo  esl  in  lumbis  ejus  ct  in  umbilico  ventris 
illius,  idcirco  lumbos  meos  nisus  cst  pluries  illusio- 
nibus  adimplere,  ul  in  sua  forliludine  infirmam  alli- 
{.arel  carncm  nieam.  Ego  aulem  propter  cordis  ino- 
piam  ct  efrcminatam  moestitiam  incntis  mex,  con- 
sensi  infcliciler  :  ei  ipse  diabolus ,  qucm  vir 
sagittarius  non  fugabat,  sagittis  suis  ardentibus  ct 
ignilis  ab  ipso  el  angclis  suis  malis  sagillalis  in  rc- 
ninn  meorum  visceribus  el  infixis,  mc  miscrnm  pcc- 
catorcm  de  cxcelso  (brono  virginilatis  el  pndicitix 
df-ponercl  et  fugaret.  Propier  quod  veh,  veb  mihi! 
pcrdidi  honorem  iilum,  el  decentiam  illam,  serliim 
illud  diadcma,  coronam  illam  auream,  imo  atireo- 
I.un,  quam  solx  animx  in  vasis  fictilibtis  corporum 
constiiiicndx  acquirunt,  molus  illlcilos  penitus  com- 
primcndo,  ac  inccntiva  carnis  simililcr  rcslringendo. 
Scd  iicu  miser,  quando  virginilatem  mcam  pcrdidi, 
quarc  uon  cogilavi  quod  omnis  foedalio  uon  est 
digua  animx  conlinentis?  Quare  infelix  ncscivi  pre- 
litun  cjus?  Qnarc  ciim  forti  mtilierc  non  accinxi 
fortimdinc  ltinihos  mcos?  el  tu,  domine  Jesa  Chri- 
■10,  procnl  et  ullimis  ccclorum  fmibus  [ad]  virgini- 


miortim  ejus  memoria,  quam  scio  mc  ponlidisse, 
ncc  amplius  recuperaiuriim.  Vx,  vx  miserum  per- 
dcrc  dolendum,  perdere  id,  perdere  irrecupcrahili- 
ler,  quod  a  mc  scrvari  dcbuit  iiitermiiiabilitcr.  0 
virginitas  jam  non  dilccta  mca,  sed  perdita  mea; 
non  jucundata  mca,  scd  despcnla  mea,  qtio  devcni- 
Sti  ?  in  quam  fcelido,  in  quam  amaro  cocno  me  tlc- 
rcliquisti?  0  fornicalio  sordidatrix  mentis  mex, 
pcrdilrix  animx  inex,  unde  niiscra  surrexisti?  dc 
quain  nivco,  de  quam  jucundo  slatu  mc  prxcipilasli? 
Tu  namque,  anima  mea,  perfida  Dco,  perjura  Dci, 
adullcra  Cbristi,  de  sublimitalc  virginilalis  miscra- 
bililcr  cs  dcmcrsa  in  baralhruin  fornicalionis,  abjc- 
cla  a  Deo,  projecta  diabolo,  imo  abjicicns  Dcum, 
amplcclens  diabolum  :  (c  impendcns  fornicationi, 
tu  prior  crcatori  el  amantissimo  Dco  libellum  re- 
ptidii  oblulisti,  et  ad  insidiatorcm  luum  dxmom-m 
lc  sponie  contulisli.  0  miscra  ct  plus  quam  misera 
commuiatio!  Vx,  quia  oenignum  contempsisti,  ct 
maligno  adhxsisli!  Quid  fccisli,  o  mentis  amcnlia, 
amcns  sptircilia,  spuria  nequilia,  quid  fccisti?  In  cccto 
reliquisti  caslum  amatorcm,  el  infernura  sccuta  cs 
Odiosum  corruplorcm.  Consolatio,  sccuritas,  Ixtiiia, 
nolo  vos,  renuo  vos  :  si  pcrcati  vcnia  ad  mc  rc- 
dtixcrit  vos,  procul  esiotc  :  procul  estole  ante  mo  - 
tcm,  si  forle  indulgcntia  rcvocel  vos,  vcl  posl  mor- 
tcm.  Scd  sit  conlinuo  pcciiilcnlia  amara  comcsxtalis 
incx,  sit  conlinuus  dolor,   iosaliabilis  tristilia  vila; 


lilis  mcx  prxdium  [cod.   prelium]  advcniens,  cam  r>  niC».   s'nt    mceror  el   accrbus  luctus   inlatigabiles 


de  leip  o,  qui  c.st  flos  campi,  ct  lilinm  convallitim, 
in  prsemlom  coronarcs.  0  bonc  Jcsu,  corona  virgi- 
iniin,  si  soli  ct  so!x  virginos,  qiiociinquc  ieris,  ic 
lequuolur,  ct  anlc  le  camint  [cod.  stuil]  novum  can- 
liciim,  qijntl  iiimho  potest  ahus  dccantare;  egn  qui 
virginitalem  mcam  pcnlidi,  proh  tlolor  !  quo  ibo  a 
SpirilO  luo,  ct  qno  a  facie  (ua  fui;i :»m '  Si  ciiim  lc 
stciiiis  non  fuero,  in  lenebris  amlmlalio;  ol  qnid 
c.iiiinlii)  nisi  hmcntalioncs,  carniinc  Ixlilix  pcrdilo 
el  rcliclo? 

27.  Prointlo,  animi  mca  scdnt  la,  anima  mea  mi- 
«cra,  anima  Trumnosa,  stnnc  hymniim  confcssionis: 
n  rr^lnx  ohlivioni  Iradita,  cxcnlc  1orj>orem  (ntim, 
disctitc  pcccalum  Itium.   1 1  ronrulc  mcntcm  MiOHl, 


(rihulalorcs  juvcntulis  cl  sencclulis  mex.  Clinam, 
ulinam  ila  sil ,  oplo,  orn,  desidero,  ut  ila  sil!  St 
cnim  nou  sum  dignus  oculos  ad  cocltim  orandc  ic- 
varc,  ctcnim  non  sum  indignus  eos  vel  jjoranilo 
cxcarc. 

28.  Cogila  igiltir,  cogila  el  rccogvla  quid  fecisli, 
cl  quid  uicruisii,  ci  dcsccntlal  mcns  lua  ad  lerram 
ii  iithtnsam,  cl  opcrtam  mortis  caliginc  ;  et  considc- 
rel  qux  ibi  extpect&nt  scclerwooio  animam  mcain  , 
inlcnilat  ct  conlcmrltliir,  vitlcat  cl  lurhctur  anima 
mca.  Kxpavcscc,  anima  mca,  dcficc,  c.or  mcum  scin- 
dcrc  0  bonc  Jcsu  noslra  rcdemplio,  si  huc  usque 
pcrmisisli  vt  plangercm  paultilum  dolorcm  mcuin, 
dc  cxlcro,  boncDcus,  pcrmitiC  ul  invoccm  ainilitici 
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facoro,  ni  ii.iii  essein  Cllultll  liius  Si  inilii  \iir;iiu- 
tJtoni  ailrmi,  iiiuii|ii  uii  uiiseiu  onliain  lii.iiu  |m  rciin, 
Donilll.-,  Doiniuc  Si  ogi»  •ilniist  iiinlr  inr  iljinii.iro 
pnies,   luiio    .unisisli  «tit t !«*    s.ilv.n i'  loloii    Nnli   Do 

liillir,  ll(»ll  SIC   .llUllilriO   lll.lllllll   UHItlll,    nl  nliltxisc.i- 
i  is  li.Miiiiii  liliiin.  Ilbi  cst,  o  VCI  J\  |)i  iis,  ulu  isl,  .N . » I . » 
morlcm  peecalons?  Si  lu  IfDelil  in  inlciiiuiu  |>.  <  ■  | 
lorcin  :ul  lci  l.uu.inlcni,  |||  hoe  csl  Nnlii  innilcm  p  | 

entoritl  .Mi  iion  poUm  boo  eol,  Noio  ut  convoitttwr, 

cl  \ival?  Pcccalor  sinn,  Doiuinc,  ptCCtlOf  stiiii 
<;;<>.  -Si   tfgO  tn  »«»■■'  vi»  mortc.iu  DtCCtittril,  i|ois  lc 

iiigii,  i|n«).i  non  tis,  ciiiii  sis  omiiipoteni  Deuif 
AUsii,  bomlno;  ibiit,  Deut,  nl  prxvaioai  neqviiii 
poccalorii  coHfltenlii,  ol  deleiilii  icnlcnliain  oraui- 


I    f.lstl.lio    ,iilil.,oiu    ,      inc  f.ll        lliuill    I  iii  Ub.lliM*. 

",»'   "" ■».  I"«    <""  I'"».  Ilii     ..  Iii  .  |.n.li  .  10  killC  li.lr 

uil  oiiinilnis,  <|in    il,, ■  |    i  ,,.  Nl,j,  |jU,  ,     |  , 

BpirilUM    I  -■»■■«1-1 linnn.    i|iio    pi«  c.ilnin  ineuin  ro 

gm.sru,  uihliic.ii,  ||  paiiilcl.m  :,ii[,  i  ,,  aiin  ,  c|  u  ,,., 
tl  <|iio  mili:  ii.siui,  ronliicor  mra  prxtorila  n..l.. 

«i   |>l  MfO,  n  ii.inin  n  ii  iiir-   projiuno,  j  .in 

ino Ojttttl  pignus  glom  h.lxi.  <  nili.l,,,  m  I  ns  i|n...| 
h.er  nini  posiuui  Ii.i.icic  p.tnler  rx  ineipso.  J 
Deni,  «iijiis  tr.i-  rosi  li  rc  licmo  polctl,  IM  frt  <  .iis 
iiiiIii  iii  xlcinmu,  M  iioii  i>oluin  a  inc  nnu  julet.n 
Spiiiliiiu  liiuin;  scl  ciiam  (V.  I  i,  ietlde  u.tlu 
litiiiiam,  qu.nn  prius  hahui,  scd  per  pcccMuuiamisi, 


putcuiie.  Momor  cito,  jusic  Doot,  qui  iniiericort  ei,  II  lasiiiitM  dico  oou  mundi,  qui  lortatur  cm  mJo  fc- 


i-i  ortator  ci  recrcaior  mout;  ct  ne  Meiuinoria,  Louo 

D»minc,  advcrsus  pcccalorcm  IttUlll  justilix  lux 
•ttliuo;  nc  nicn/incris  irx  lux  adveisns  reum,  scd 
niiscralinnis  crga  iniseriiui.  Ycriiui  esl  cl  fateor, 
niisoricortlissinio  ,  quod  coiiscicnlia  moa  niciclui' 
il.iiiiii.n ioii. 'in  cl  <|no.l  picuitcnlia  mca  noii  sullicil 
a«l  s.uisl.n  inmcin  :  si-il  corluin  esl  quod  misoricor- 
«lia  lu.i  inperal oouiom  ofieniioneM,  ct  idcirco  aliys- 
IjUJ  iiic.v.  miscri.c  abyssum  invocal  lu.c  misci  icordix. 

I*arca  ergo  iu,  Doininc,  <|ui  cs  talnt;  paroo  pccca- 

liici  animx  mcx,  qtix  1'ugit  ttlrita  a  lci  rcnlc  jusli- 
lit  uia  a.l  coiiforlaiilcm  niisericordiam  lunm.  Ki 
i|iioiii:iut  prxmium  virgiiiilalis  csl  pcrdilum,  o  dolor 
mcp.ii.ilnlis!  sallcm  suppliciuui  noii  Ml  iucvilaliilc, 
quod  csl  iion  impossibilc  oiDnipolcntix  lux,  ncc  in-  ( 
«lcccns  iti.r  justiiix,  ncc  insoliliiin  lux  miscricordix, 
qiioiii.ini  bonilS  CS  lll,  ct  qinmiain  iu  xtcmum  mi- 
scriconlia  lu.i  maiict.  Dcniqtic  quia  c-o  peccavi  in 
.«iinna  pariter  cl  iii  carnc,  ucc  aliqtiid  lalc  commil- 
terc  iillta  volo,  i.leu  a  lc,  clcmcnlissiuic  Doniinc 
Dcns,  qiti  quoin  sar.as  in  aniiua,  ct  coiporc  simul 
sunas,  ilc  iilroquc  ardentcr  dosidero  expiari.  Porro 
si  peccavi,  imo  procul  dubio  qtiia  pcccavi,  ci  pro- 
pti  r  Uoc  octiliis  mctis  iu  amariluiiiue  pwuiieuiix 
conmioraliir,  dc  veuia  lauicn  spcro,  scieus  quod 
inajor  esl  tna  bonilas,  qtiam  mca  iniqttilas,  quxcst 
i  lagnu  niiiiis. 
29.  Veruiiitamen  si  malum  coram  le  feci,  ci  fa- 


ccul,  scd  I.L-liliaui  ttittltril  lui  Cluisli  Salvaiorii 
mci,  nui  osl  g.iuilium  mcuin,  qui  csl  fttturus  prx- 
iiiiinn,  qtit  csl  spcs  mca,  lux  moa,  laus  moa,  doni'j» 
iiu  a,  palria  mea,  vita  mca,  salus  MOt,  saluiai.-. 
n.ciiin.  Iloc  nlttlart  spcclavcro  fulurum  illi,  qm 
fucruiil  antc  nos  patrcs  noslri,  cl  in  bac  fidci  spc- 
clalionc  sunl  salvati;  ci  in  illu  s.ilutari  esl  cl  erit  Ofl 
Ixlili.i  scmpileina  ;  el  qui.i  pcr  caiinli  ni  fldcni  (rci 
tamcit  jam  factx,  uon  facicudx,  scd  lcmporibus  va- 
rialis)  salvari  cxspccto  ab  codciu  S.ilvaiorc,  qni 
onincs  lioniincs  vull  salvus  li«-ti,  cl  nemiiicm  vtilt 
pcrirc.  Idcirco  Paicr  et  domine  vitae  mex,  etiaui 
scmpilciiiani  Ixliliam,  quum  pcr  pcc.ata  nica  pcr- 
<li«li,  rcdde  mihi. 

30.  Et  tpirilu  principali  confirina  nic.  0  Dcus  qui 
cs  maximus  Spiiilus,  maxima  regio  spirilnmn  bca- 
loriim,  in  qua  sanctoruin  aninix  rcquiescunt,  lo 
piinio  supciiiis  invoco  spiritum  rectUM,  spiritum 
sanclum,  et  liic  lcrtio  spirilum  priucipaleiu,  inlcn- 
ilcns  tolam,  qux  in  le  cst ,  Triuilalom  in  nieum 
auxiliuM invocare,  ad  boc  ut  (iia  cotl.)  reeiua  Domi- 
nus  Dcus  nosler.  el  non  est  iniqtiilas  iu  co.  Spiri- 
iiiui  snnctum  luuiu  nominc  stio  intclligo.  El  lc  Pa- 
tretn  bic  accipio  pcr  spiriltim  principalem,  qtiia  til<i 
csl  potestas  priucipaliter  atlriuula  bonum  graii:e 
qnod  in  mcopcralus  cs  couflrninmli.  Coiiiinna  erg  » 
illud,  Pater  :  cl  si  inc  conlirmavcris,  sicul  opto,  ct 
sicttt   nte  scil  ttia  supercmincns  scicntia  indigeic. 


«icin  luatu  iioii  crubui,  ut  dcbcrem  (V.  13),  ne  pre-  D  confirmatus  non  ero  iiianiter,  scd  docebo.  ln  quo  lu. 


iicins  me  a  facie  tva.  Sicul  Cain  pro  pcrpctralo  fia 
Iricidio  a  facie  lua  ct  lerix  facic  projecisli  (ncc 
inirum,  quia  intinta  sua  projocoral,  cl  Ucspcratus 
de  venia.  noluil  pamitcro,  sod  dtxil  qttod  tnajor 
cral  ejus  iniquitas  quam  ul  vcniam  mcrcrclur),  non 
su',  Doinine,  non  sic  prnjicias  mc  a  facie  lua,  ncquc 


Dcns  ineus,  docens  mc  titilia,  mirabilis  atque  lauJa- 
bilis  apparcbis,  eo  quod  repente  nie  dottorem  fecc- 
iis  de  ploraute;  dc  lnpo,  agnum;  ('e  altcro  Saulo, 
Paiilum  :  ci  alii  peccatures  videntes  quod  mibi  pe- 
|>ercetis,  prulicicnl  jH.r  exetuplutn,  el  sic  verbo  et 
cxemplo  (V.  15)  docelo  faffuoa,  qui  in  lide  manen- 


sicut  pulverem  qucin  projicil  vcntus  a  facie  terrx;      tcs,  pcccalis  suis  lanqiiam  apostalx  mottilicaul  (i- 


sed  pci  luain  supcrfluenlcm  el  iucflabilein  bouitatcm 
facias  me  dc  illis  simplicibtis  qtios  non  projicis; 
scd  pn.jice  posl  tergum  luuM  omuia  pcccata  ntca, 
ct  omues  iniquiiaics  mcas  projtce  in  profundiim  ma- 
ris;  ine  auicni  tioiiiiiiciii  ne  projicias  a  facie  lun, 
scd  ad  illam  inc  facias  hcjliiudinem  jicrvcnire,  in 
qua  noii  sicut  in  hac  vita  pcr  spCCttluM  in  xnig- 
Paihim.  CLVlll. 


dcm  stiam  :  illos,  inqiioin,  apostatanles,  qni  rcces- 
scrunl  a  le  ,  ct  quos  lu,  ipse,  Domine,  vocare  aJ 
pcenilcnliaiuveuttti,  el  non  juslos.  Docebo  rias  tuas, 
luui  meas,  sed  luas  :  vias  tuas,  qux  suul  misericor- 
dia  ct  verilas,  licr  quas  ad  nos  venis,  et  nos  aJ  te 
jhissiiiiius  pci veniic.  Ll  ii»si  impii  peccatores  ad  M 
coureiieN(arteipcrtt,  Donpnc,  qui  convortis  petraiu, 
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si  ilicet  cordis  duriliam,  in  slagna  aquarum,  hoc  cst  \  dices  :  Salus  lua   ego  suni,  quando  plcnam  et  cer- 


in  flumiua  lacrymarum.  Lcx  cuiiii  lua,  Dominc,  est 
inmirxul.il;..  convcrlciis  animas.  Ego  autcm  cor, 
linguam,  cl  labia  paralus  sum  adexsequcndum,  uium 
ininisicriuiu  cxliibcrc;  dcvolissimc  supplicando,  ut 
tu  (mi  Dcus  el  Dominc  Jesu  Chrislc,  qui  in  diebus 
< arnis  lux  vcrba  vitx  xlemx  adco  mirabililcr  lo- 
quebaris,  cum  iuirabanlur  omnc6  de  vcrbis  grali.T, 
qux  luis  labiis  proccdebanl,)  sic  cor  mcum  apcrias, 
litiguam  erudias,  labia  circunidcs,  ul  impii  ab  cr- 
rore  vilx  lux  pcr  te,  sic  ad  le  meo  cxcmplo  ci  mi- 
uisterio  reveilanlur,  quod  aninia  mca  salvelur  in 
inortc,  ct  lu  ineorum  operias  muliiludiiiein  pecca- 
torum,  iia  quod  nec  a  te  nec  a  diabolo  de  cxlcro 
cognoscantur. 


lam,  securam  cl  seinpilcrnain  fclicilalem  milii  cou- 
ccsseris  el  saluiein. 

32.  0  qiiamlo  ad  illam  incorruplionem  veniain, 
el  sic  salvus  cro !  Vcrc  tunc  saliabor,  cun».  mani- 
feslabilur  salus  cl  feliritas  illa  milii,  ad  quani  pcr- 
vcnirc  non  possurn,  nisi  prius  a  le  fuero  de  dictis 
sanguinibus  liberalus,  a  quibus  si  libcralus  fuero,  et 
nullo  alio  libcranlc,  et  exultabii,  hoc  csl  cum  cxul- 
talionc  et  gandio,  iiiinliabit  hngua  mea  jutiiliam 
tuam  :  non  illam,  Domine,  a  qua  supcriusappcllavi, 
eo  quod  dominaiii  nicani  n.iscricordiani,  in  q*ta. 
spero,  non  pennitiel  seeuin  in  luo  Inali  judicio  cou- 
scdcrc  :  nam  illam  jiistiliarinn  justiliain  uon  pos- 
sem  cuin   exulialione  ad  mcinoriam  rcvooare,  qnia 


31.  Quod  ut  mibi  efficacius  concedalur,  (V.  10)  B  valde  conlremiscil    cor  mciim   illam   tiinens  :  scd 


tibera  me  de  tanguinibits,  Deus,  Detis  suluiismea'.  Spi- 
lilus  sancte  Deus,  qui  ad  hoc  in  liuguis  igncis  dis- 
pertiiis  voluisti  luis  discipulis  apparerc,  ut  nobis 
dares  inlelligerc  quod  omnia  linguarum  gcncra 
«ognoscebas,  audi  cflicacitcr,  cl  exaudi  novani  ct 
nntiquain  grammalicain  lingux  mex,  in  qua  quasi 
mcorum  pcccaloiuni  doloribus  pclo  a  le  de  sangui- 
uihus  liberari.  Ecce  enim  lu  scis,  qui  scicnliaruin 
cs  Dcus,  quod  in  Latino  nostro  apud  grainmaticos, 
s.inguines  pluraliler.non  dicunlur,  sed  sanguis;  cl 
i.imeii  ad  coiifilcndum  nomini  tuo,  Allissime,  quod 
ex  carue  pcr  pcccatum  originale  corrupta,  non  so- 
luni  unuin,  scd  plura  conlraxi  pcccata,  magis  pro- 


illam  potius  lu.nn  juetiliam  lingiia  mea  cum  cxul- 
latione,  cl  Ixiilia  luiuciabil,  qua  in  pixscnli  vila 
ex  virtutc  ipsnis  lux  prxscniis  jusiilix  me  lcneris 
reciperc  eonhlentcm ;  co  quod  sacrx  leges  lux  jusii- 
Uxinhac  vita  non  dcdignaniur  sacros  canoucs  lux 
iniscricordix  imilari,  fp.anluiiicunque  iu  peccaiorcs 
impoeuilenles  sxvirc  debcaut  tu  fulurn.  Sin  aulcin, 
Dcus  ineus  el  libcralor  nicus,  roe  (quod  absil!)  non 
liberavcris  dc  sangtiinihus,  sicul  opio,  qua  (cincri- 
tate  prxsumci  lingua  mca  luam  justiliam,  remor- 
dcnle  me  conscicnlia,  eiallare,  vel  cnin  cxulta- 
tione  animi  nunciarc?  Certa  polius  formidarci,  no 
lu,  Dcus,  mihi  diccrcs  pecealori  :  Qnare  lu  cnarras 


prie  ct  cxpresse  inlendoa  te  peterc,  Deus  meus.  non  „  justilias  mcas,  el  assumis  lesiamcnlum  nicuin  pcr 
dc  saiigninc  sed  de  sanguinibus  libcrari ;  lioc  esl,      «s  tuum  ?  Scd  quia  isix  dux  res,  niiscricordia  cl 


oiiinihiis  pcccalis  camalibus,  qux  sunt  niulla,  el 
sperialilcr  dc  parcntibus  carnalihus,  dc  amore 
eortim  sic  junclus  tcnear  el  ligalus,  quod  ne  illud 
incurram,  in  quod  incidunl,  qtii  xdificanl  Sion  in 
.s.uiguinibus,  vcl  qui  in  sanguinibusa-dificanl  civila- 
iem;  quibus  si  per  graliain  tuain  fucro  lihcratu% 
ioii  congn  galio  convenlicula  corum,  scilicel  inalo- 
rnin  (nllegiorum,  de  sanguinibus ;  ne  molu  carnali- 
talis  crga  nos  inordinaie  molliliis,  disrumpcre  non 
pfl  miii  colligaliones  impielalis,  vel  solvcrc  fascicu- 
l'ts  il.jtiinicnlis.  bcio  cnim  quod  caro  el  s.inguis  doii 
pOMideDMl  gloriam  rcjrni  lui ;  el  quod  nil  iniquius, 
(pi;mi  (|iio.l  excogilavil  caro  ct  sangnis.  Nnn  cnim 


juslilia,  seinpcr  iu  luo  judicio  Mttl  conjunclx,  cx 
qtio  de  sangtiiiiihus  conliieor,  el  pocnilcntiain  bcnc 
placiiam  tihi  ago  de  liber.ilione  mea  iuduhi.i. 

53.  (V.  17.)  Quarc,  o  0wMM,  labia  mea,  proplcr 
pcccata  mea  Iiacieiius  <  -lausa,  apeties,  ipii  apcruisli 
os  Zacbarix  propheix,  quod  nettio  claudcrc  polnit 
quin  le  bencdiceret  Dnmiuuin  siium;  qui  e  con- 
vcrso  ora  leoiiuui  in  lacu  adeo  conclusisli.  quod 
nenio  poluil  iila  npciir»,  ut  l.nlcrenl  Daniclcm. 
Tu,  inquam,  qui  sic  apeiis  el  ueino  claudit,  claudis 
el  ncmo  aperil,  aperi  labia  nica,  Dcus;  ul  non  so- 
hiin  labia  corpoiis  ad  confileiidu-ii  lihi,  sed  el  dcn- 
tes  el  labia  «ordis  niei,   qux  sunl  cjus  dcsidcria  et 


«aio  ct   sanguis   bcalo    Simoni    Darouix   rcvclavil  D  volunlas.  Nain  sicul  in  os  corporil  niei  non  potcst 


Chrisiuui  esse  Filium  Dci  vivi,  scd  polius  cum  ad 
vocein  ancillx  unius  adeo  cxcxcavit,  ul  ejus  hal>erc 
noiiliani  dcncgarct.  Sed  lu  ci,  Domiiic,  rcvclasti, 
qui  M  fiiinamoiilum  iiicuin,  el  rcfugiicu  uicum,  cl 
lihoralor  meus  :  qui  Danielcm  de  lacu  lconum, 
Susannam  de  falso  erimine  liherasii.  Et  itlcircoa 
tc  liberalore  pico  pcio  supplicilcr  et  requiro,  ul  li- 
bercs  me  dc  sanguinibus  ante  diciis,  cl  ah  omni  ror- 
ruplionc  p«rnxel  rulpx  :  «cd  da  mihi  incorruplio- 
nem,  quam  dabil  luis  ridclihus  in  fuluro,  Dcus,  da- 
lor  «tahilis  mex,  quam  ui  Salvalor  operalns  cs  in 
mcdio  U*rrx  \  qna?  salus  crit  in  illa  incorrnplionc, 
cuin  corrnptibilc  hoc  imlnct  incorruplioncm  cl 
moruic   hoc  immortalilalcm.  Tnnc  veraciler  mihi 


cihus  aliquis  introire,  el  cedere  in  ipsius  corporis 
nulrimcuttnn  ,  nisi  piius  aperlis  l.ihiis  ruinineiiir 
dcnlibns  ct  icralur;  sic  inlrare  non  pole&l  uiagna 
niiillilu.lo  dulcediuis  lu;e  in  tor  nicuin,  nisi  prius 
lihi  omniiio  ipsius  vohinlas,  quasi  labia  ct  quasi 
dcnlcs,  virlulei  el  desideri.i,  tescrcnlur  ul  per 
apena  libi  labia  \ohiniatis,  iu  cor  cl  in  aniinam 
mcam  inlrcs;el  ul  lu  animx  cibus,  ei  spiriluale  tri- 
buas  nulriinentiim  inier  dcnles  virluliiin  ct  deside- 
riorum  fervcnlium.  Qui  propler  sccleia  noslra  altri- 
lus  es,  virihler  allrahis,  ul  revolvendo  frequcnlcr 
lua  beneflcia  nemiuerim  :  ita  quod  anima  mca  Im- 
jusmodi  labiis  el  denlihus,  degastata  suavilalc  lux 
indicibilis  bonilalis,  <lc  te  (|iiasi  de  allcro  illud  can- 


I ,,,  mi  i>ii  \iio  in  i-.\i.  Mll  1 1:1  1.1:  ■  M 

(i.niti  caiitfoorom  vikol  uccouurt  i  UoUor  .-j'^  ,\  »'•>  auoee  InUrlui  m.t..  il,  m  aVlinli    fom      m 


|    ll.lVlS.lllllllll.lll^lllllll    'l|l.'<    lH      »'l     '.l.l.lll.ltllll,     l.lll|lsl|llf 

.1    ilriiiilius     i.l    riiiiuu.iiuluio     I  i  hi    hic    IjIh.i  mca 

npcruerli,  qul  nptrultll  diacipulii  ims  smiihui  ul 
luulligereni  Bcripturoi, »»  mmm  eonllfl  Moorporii 
■nnunlfttMl  fuuutuui  "i.nii,  i|in.i  j.im  u  ii.iii  pourlt 

11(111    l.lllll.MC  llt    lllHliS   ('(  ll.ll.  Ill  lis,  <|  II  »■    |    (..III    IxilKI 

(loiniuo  DOO  »uo  M  c.nililcliir  cl    porcipil  rccc|u 

vldelicel  <|ii>>ii  nic  ctt .isii,  qvod  na  peecunUM  uou 

rcliquisli,  quml  cum  pOOOUlO  UOM  i ; -, 1 1 <> v i s u .  ijuihI 
ooiiltlcii  iiiuiiuisti,  imiiiiI  i  .iii\iisiiinjiis(ilii  atU|  BjOOd 
11   incis    luiijiiil.ililnis    iuc    iinuiil.isii,    i|iiu.l    BM    |"> 

luiiin  gruUaM  vliiUMi,  <|uu.i  poroeTorunlOM  ooroua 
jus.m.i  ( luuiubis  i|uuui  porauvoruuiibua  pntoureiU. 

II. c  Mint  lainlcs  quas  ns  iiicuiii  iiiI.ihis,  cl  cvlcrtus 


i.  .1  unilu  ■    ii .'  ii  ii   riiae,  ita  i  ...     puUouu  luiii     i 

u.iilii.i.,   u(    tll.i,   I». .iiiii.      i|.n    .   .     |i.|ilinii,i 

rulofi  apirilua  tuni  palicnlla  iribuUtiM,  lu  •acril 

*  muii  ..11.  i  alur. 

I.i  ln/i    BOl    illu'1    ia(  i  iIicumii,  <| 1   iuii  i 

ln.l.n  .>;.  .t.i    tiln   ul.l.ii  i    i  |.  rcaioi  im  ,  |u  . 
csl  l.cii.  jil.i.  iliiui    tilu    -.ciu|m  r.   .N.iui  <  i.iii   .iIi.l  bMb 
(iuiics  <l    IBcrilicia   dc   ciliiiitcco  idlcr.iniur,  illu  I 
(.iiiuii  ofTeilur  tlc  proprii  cordi»  InUoaia  M  DJMMUlltt 
(.nni  cniui  h|uiitus    (nl.ul.iliuiul.il'»   qnuiitur,  (uulu- 
nicliis  BgiUlUr,  ct  imIiiIoiiimiih  lulu»  (It.uiluu.  ign.i 

SIII..H-US,  ci  virtuu  puiiuulia  iniiii  tu  !><•<(  iioru 
Inlcger   rcscrratus,  non  cogiiau»  de  viudicta,   libi 

Duiiimic,  qui  cs  Dcus  paiicolix  el  sol.iin,  inii.r  ill.il  >> 


iiiin.  t.iiiti  «ic  tc,  i|ui  in  aoecu  habitos,  luua  larubof,  "  iojuriaa  icnoiur,  roMriugiur,  ei  Mueuur;  iunc  iu 


qui  MUjor  cs  oniiii  laudc.  I  t  ul  l.ius  lUU,  DOUC,  IOM- 

pci  sil  in  ore  meo,  loplealui  .quxso,  <»s  lUOUUI  laude: 
iiani  si  os  iucuiii  liudo  lua  UOU    rcploveris,  dcside- 

1 1 ii iii  iion  ardobil,  uoc  ciit  apocJoua  luua  iu  oru  puc- 
caions.  Scd  quouiam  jucuada  e>i  decoraque  leuda- 
lio  luae  iueffabilis  boniuiie,  egoquuetUM  iu  um  um, 
ie  juvauie,  diUUDO  os  incuni,  ui  iu  adimpiuus  illud, 
de  cujus  ploniiudiue  accepiiuui  oiuncu.  Laudatio- 
iicni  luam  loqueUr  os  tueum,  ut  btudera  le  U  viu 
tiicu  prssenli  paiilor  ci  fulura.  lit  quia  lu  dixiMi 
quod  sacriucium  lamlis  honorificel  le,  idco  nune 
scio  (,uod  ntitic,  vidolicM  iu  picnitudine  lcmporia 
grathe,  sacrilieia  pocudum  non  rcquiris. 

(31.  V.  18.)  jQuoniam   si  voluisscs  sacrifuium   le- 


furore  luo  poinlur  (liyiniania,  lunc  botocOUUIB  ino- 
dullila  Ubi  cuiu  inccnso  JOUOCUUlUM  aiieluu.  oiTc- 
riinlur.  Tunc  iii  liomiuc,  fcrali  furooiUU  deslnmu. 
Iioves  lotius  cervtcosilalis  ciiiu  bircil  petttUutiai  ttl- 
fcrunlur  el  iuiinolanlur.  ElidcirOO,  ul  pulo,  pcr 
quciiidaiii  sapienleni  doccre  voluisti,  qnod  MOliOff 
eM  vir  paiiona,  vlro  furU;  etqui  dominatur  .nuino, 
expugnatore  urliium.  Innumcr.tbiles  onim  viri  in  po- 
tcstaic  isii.cs  oi  pupulos  hubourunt,  pUuciaaimi  v  ru 
et  verissiiiic  scmclipaoo.  Et  cum  quii  eunira  po- 
puloa  vel  iiil.cs  decerlat,  tolus  limul  inlerioi  cl 
exlerior  lioino  pugual  :  el  si  expugnal,  non  ina- 
gnam  vidciur  COrOttUM  de  lalj  viciona  mciuissc,  en 
quod  ca  sunl  exlra  se,  quae  viucuiiliir.  Qui  aulcui 


gulo,  quodsccutidum  lcgcm  Moysis,  antiqui  libi  pro      conlra  proprium    auimuin    virlutc  sapiciitix  in  &c 


expiulione  suorum  peccatoruiu  BducUIilor  olTcrc- 
bant ,  cl  nunc  est  in  laudis  sacrilicium  commiilu- 
lum;  iedisttm  uiiyue,  ct  nd  immolandum  tibi  Uuros 
ct  aiietes  tolam  meam  subsUoUam  hiluriter  cxpen- 
dissom.  Scd  quia  audivi  lc,  Domine,  in  Ecclesia 
cxclamanlem  :  llolocausla  ariclum  ct  adipum  piu- 
guium,  cl  sangiiiuem  vilulorum  et  agnorum  et  liir- 
corum  nolni,  e(  quod  uon  acciperes  dc  domo  mea 
vilulos,  ncque  de  grcgibus  mcis  iiircos,  m  me  in 
bujusraodi  sacriliciis  non  obiatis  noii  arguereu,  csuu 
cariusiioii  mauducarcs  Uurorum,  et  liiicotuni  san- 
guiucni  non  poures;  idcirco  sucrilicium  lioc  uou 
dodi,  scions  quod  bujUSlUOtli  holocauslis  uon  dcleclu- 


ccrtal,  non  lolus,  sed  minor  quam  dimidius  dimi- 
cai.  El  siper  palienliam  suam  vtncii,  cl  repugnanli 
sibi  aniino  douiinalur,  hoslera  iracundijj,  qui  jam 
intraveral  caslrum  suum,  et  ascemlerat  sccum  iu 
arcem,  sinc  armis  ct  manibus  proslcrnendo;  viriUu 
vere  niclior  csl  quam  urbium  expugnatur,  et  esi 
longe  gloriosior  hic  triumphus.  Lt  sic  palcl,  quod 
maxima  vii lulura  palienlia  vincal  iuerinis,  armaios- 
que  sotel  vinccre  seinpcr  viros.  Quocirca  (u,  Dcus, 
electusex  millibus,  boc  saciilicium  contriliuiali  spi- 
nlus  pr.c  ca-leris  clegisli.  Elegi  ol  cjo  peccaluc 
tutis,  hoc  iiicn»  tibi  de  meis  inliwu  beU  aniaan 
iuiniolaic,  si  dares  milii   undc  tibi  saci ilkiiint  lioc 


dcns.  Spcrnis,  Dominc,   lauiorum  et  hircorttm  ct  [)  olfot  reiii. 


uiiaiiim  pccudum  liolocausta,  qwc  tempushabuciunl 
diun  fulurum  aliquid  prounscrunt;  at  poslquam  ve- 
uit  pleuitudo  lemporis,  cl  misisli  Filium  liinni  iu 
mundum,  qui  pcr  Spirilum  sanclum  libi  Dco  vi- 
venli  immaculutani  hosliam  obtuitt  scmolipsum,  et 
noslram  conscieiiliam  ab  opciibus  lnortuis  cmundu- 
vit;  extuuc  holocausta  et  sacrificia  animuiiuin  re- 
spuisti,  cum  prclio  immolalionis  Christi  nulla  possit 
oblalio  compensuii.  Sed  qiijcrcnti  nuhi  a  lc,  quid  u 
mc  libi  sil  ollerendum,  le  audio  dc  lc  quasi  de  alio 
respundontem  :  (V.I9)  Saerificimm  pecctitorum.quod 
pl.uct  Dco,  spirilut  conii.bntatus,  lioc  csl  spiritus 
cum  palientU  tribululus;  spiritus,  quciu  elsi  for- 
mui  tribttUUoHid  oxUrius  tribulat  ct  exuril,  puticu- 


50.  Scd  cccc  qui  liibuluul  me  inin.ici  mci  spiti- 
lu.ilcs  cl  corporalcs  exultabunt,  si  niolus  lucro  per 
iiiipalicnlium  ct  pcr  irani.  Ll  ccrlc  conlido  in  tc,  qtii 
es  palicnlia  mcu,  quod  quando  Iribularer  patieiitiaui 
niilii  dares,  si  tunc  ad  me  ipsum  revcrsus,  cum  fra- 
(ribus  Jobcphi  liumililer  cogilarem  :  Merito  hac 
patior,  quia  peccavi  aliquandu  in  fralrem  nioem.  El 
si  dicerom  ctimMichxa  :  lrniu  Dei  portabo,  quia  poc- 
cavi  ci ;  ct  lunc  illaiam  couiuiucliaiu  levtier tlepor** 
laicui.  (utu  iu  secreto  meiiiis  ad  mula  recurreveuu 
pcrpetrala.  Nain  sicul  palicns  lanto  paticntius  ine- 
dici  fcrrum  Oortat,  qtuutU  uuiu.lius  ObSC  cunspicit 
lioc  quod  sccat,  cijO  quanto  pius  ponJus  rn^iuwce* 
rcm  CuUoc  n.c.o,    tanto  tvibul.iliou  s  ptCuaiu  letiuo 
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MBtiiicreiH,  et  tibi  demioo  Deo  meo  sacrineium  iri-  A  curva,  ci  infamis  desiderat  gtoriam  dare  lilii.  F.i  nt 


bofatti  spiritos  ferventius  immolarem.  Scd  o  Peus 
foriis  ci  paiici:s,  qui  vita  cs  lis  qui  Iribuulo  sunl 
eorde,  ol  iu  i«\  si  velint,  nccipiaol  patieniue  docu- 
menta  .  quoiics  io  fornace  tribalalioalt,  in  ojua 
examinas  )ura  nn,  per  iracnndiam  crepni  ei  deteei  ? 
Quoties,  obliius  quod  in  iribul.ilionihiis  meis  esscs, 
r>er  impaticniiam  it»  fralres  incandui?  Qnoiics  cot 
incnm  pcrdidi  in  furore,  cl  de  tribulatinnilius  excx- 
caius  non  potui  oetium  invenire,  pcr  qiunl  rcver- 
icrer  ad  mc  ipsum,  m  tribulatuin  spiriium  interios 
comincrcm,  nc  vci  perverba,  vel  verbera,  esterios 
nmgirct  tenilrua,  fulgara  eoruscarel  T  Et  si  aliquando 
Hcct  raro  intcr  adverta  vel  probra  meo  tribulaio 
sptritni  patientiaoi  Iribaisli,  vismn   fuit  inihi,  «lo- 


isla  dno  sacrificia  spirilus  cl  eordis  cmtlriti  libi  i!o- 
inino  Dco  mcii  dignc  valeam  ct  jugilcr  immolarc, 
tu  bcnignc  Dcus,  nijiis  benigniias  ,>.i  paenifCKliaoi 
nos  perducil  (V.  20),  bcnignc  fac,  Doniine,  Sion  ;  boC 
cst  illi  supcriori  animx  mess  parli,  qux  por  arcem 
Sion  olini  sii.nn  in  emincmi  l«ico  illius  malerialil 
llicrusalcm  «lcsignalur.  in  cujus  fasiigin  quasi  spc- 
tulator  excubnns  visis  lioctibits  cxclamabat.  Sic 
pars  illa  supcrior  ralmnis,  qttasi  ;n  emincuti  anim.e 
mcx  solio  ronstitualur.  Spiiiluales  licquiiias,  mcam 
interiorcm  Hicrusalcm  impugnantes,  provulcns  ve- 
nicntcs,  coulra  cas  supcr  mtin.s  eicbunal,  ne  isia 
Sion  in  nic,  Doiniue,  riormial,  vcl  dormitcl,  cum 
tecmn  mcam  cust«>«Hre  dcbcat  civilatem. 


minc  Dens  Rieas,  qnod  angclus  illc  luns,  qni    de-  **      58.  Fac  ci  beninne  Domine ,  bone  De.is,  i»  bona 


sccndil  cnm  Azaria  et  ejus  sociia  in  fornarem,  et 
cxcussit  flamrnam  ignis  dc  fornacc,  cl  fecii  medimn 
fornacis  quasi  vcntum  roria  flantem,  tlescenderct  in 
c.or  mcnin  cl  in  tribul.uionc  mciim  coulriiitilatum 
spirilum,  in  illo  interiori  saerificio,  sic  lua  gralia 
intcrius  impinguarct.  sicut  asinoa  extcrius  tribulis 
impingualar;  ct  lanc  omnino  me  ignis  iracundix 
non  icligit,  ncque  couirisiavil,  ucc  quidquam  mibi 
moiesli  inlulit,  sci!  probavi  pcr  cxperientfam  in  me 
:.pso,  quod  clsi  persetulorcs  pugu.iiil,  postca  tamcn 
r.on  sibi  mrllificant,  sed  palicnli.  Propicr  quod  Da- 
vid  exemplurn  dc  se  poncns,  ut  me  ad  Daticnliam 
brritaret,  dc  perscculoribus  suis  dicil  :  Circum«lc- 


volunlale  lua,  nou  in  r.iorlua  vobmlalc  niea,  qux 
mibi  adjacet,  hoe  est  paralylica  jacet  juxia  lalns 
ar.imx  mcx,  fac,  inqiiam,  benignc,  Domire,  didss 
Sion,  qnxex  iis.  qux  speral,  jani  alitjtiid  spccuhtur, 
et  in  bona  volunlaic  tua  fac  ei,  ul  ego  scmpcr  luain 
babeam  bonam  cl  faciam  voliiuiatcin,  el  probem 
qux  sil  volunlas  lua  bona,  bcneplacens  et  pcrfccla: 
bona  in  te,  placcns  in  affeclibas,  bcncplaccns  frucn- 
libus,  ct  pciTccta  perfeclis  el  nibil  amplius  quxrcn- 
libus.  El  vcre  benigne,  Domiae,  si  mecum  egeris 
sic  bcnigne,  majcra  tc  dedisso  mibi  beneicia  repu- 
taboquam  si  omncs  praebeadas  et  digniuies  totius 
militantis  ccclcsix  mibi  dares.   Nam  ipsa  bona  vo- 


derunl  me  sicat  apes.  Apes  enim  cisi  infcranl  pun-  «  lunlis  tua,  si  tu  Deus  meus,  ul  opio,  dcdcris  eam 

m  •••■■  ^  M    •         B,-      *  C*  •  "*»  J» 


clionis  dolorcin,  amanlur  lamcn,  quia  mcllis  dulce 
dincm  adiuiiiislraiil.  Sic  et  pcrscciiloics  meos,  Do- 
minc,  amarc  volo,  ct  punctioncs  qoasamaris  cona- 
tibus  infcriini,  tribulau  spirilu  lolcrarc,  ul  mclliia 
jucumlilas  suliseqtialur.  N.nn  pcr  qiicmdaiu  sapicn- 
tcm  aodrvl,  Domine,  le  dicentem,  quod  usque  a.| 
tcmpus  saalinebit  palieas,  ci  postea  reJditio  jucuu- 
ditaiis. 

57.  Ergo,  Iione  Domioe,  booe  Dcus,  qui  contri- 
balasti  capita  draconum  iu  squis,  ei  roitaiioiicm 
eontribauii  noo  sdjicis,  conlribula  vcnenatx  supcr- 
b.c  mcx  capat  in  dilnvio  lacrymarum,  ut  tibi  sacri- 
flcm  mcnm  spiritam  cam  patieutia  iiiuulaium,  nam 
ct   cor  couirimm,    oOC   csl  «um   gralia    lua  Iritum 


milii,  ibrtam  meam  Sion  non  pcnnitlcrct  cx  txdio 
dormitarc ;  sed  eam  sic  faciei  jtigiicr  supcr  csttta 
diam  suara  slare  :  t|uod  ipse  spcculans  spiriiualcs 
bostes  conlra  incam  iiiteiiorcm  Hicrusalcm  irrucn- 
tes,  el  vidcns  urbem  ill.im,  quam  scrvat  absquc  nni- 
rorum  vinutuiu  ambitu  palcnlcm  iindique  ct  npcr- 
lam,  lacercnon  potcril  propicr  pcricula  iuimincnlii, 
qux  videbii,  quin  mccum  clamcl  in  cxccisis,  et  cli- 
cal :  Benigue  Dominc,  fnc  bcniijm  in  leM  roluulale 
tua  Sion,  ut  adificentur  tnuri  llieriualfni,  illius sci- 
licci  interiorisHierusalem,  qax  esl  aaima  mea.  u.it. 
cstcnim  ilia  llierusalcir.,  qaas  asdiflcalar  ui  civilas, 
pro  qiia  supplico  libi  animanim  benignissimo  ama- 
lori.  Scio  cnim  quod   bcnignus  cs,  Domioe,  cl  pl.i- 


vel  slrictam.  Muiii  eaim  sine  gratla  tua,  Dcus,  «li-  d  cabilU  super  malitia,  ct  ipmd  bcnigna  esl  miscricor- 


versis  dcloribus  ct  sollicitodinibus  lcrunlur  in  cor- 
dibns  cl  slringnnlur,  et  iamcn  corda  corum  despkis 
ci  coniemnis,  auia  conirilio  ct  infelicilas  in  viis 
cornm.  ct  idco  pr.r  conlribulaiionc  sptrilM  iiliila- 
bunt.  Cor  aeleoi  conitUum  pomitealia  «lc  pcccaiis, 
qnoil  JuJas  cniiliicmlo  arat,  cl  laeob  subscquiltir 
anlcorum    ibiritiam    COOtercado,    cnjas   magna    csl 

eonlritM  vebrt  mare;  ct  ktwnliatutn,  ooa  elatam 
■oecati  exeasanila,  Oeas,  <•"«  deawrfM,  qul  ooa 
piebi  losjnebim  ti",,i|"s,  sed  bamllla  respicis  iu 
« frin  ft  in  urrn.  \ii  iMem  ergo  respicies,  damine, 
Deas  meas,  aisi  nii  bamitem  ei  coalriiam,  et  Ire- 
loin  sermoaes  usas  I  Bed  et  saiam  box,  ejass 

i      Us  esl   snpcr    niagniludincin   mali   sui,   inccdil 


dia  lua,  Dominc  :  cl  idco  fac  bcoigne,  ct  in  bona 
rolunlnic  lua,  «piaui  lna  licnignil.ts  gralis,  el  absqtie 
mcismcrilis,  mihi  dabil;  ut  a^diliccntnr  auim.T  mcx 
muri,  «pii  slabiliunlur  prinripalucr,  ct  coiisuigu:it 
dc  Ide  viva,  spc  ccrla,  iharilatc  imn  firla.  Fac 
cliam  iil  el  mtiri  bojos  mnndaux  Hicriibo  iu  niQ 
fumlitiis  diriiantiir,  ct  niinquam  de  cxtcro  reparcu- 

tur.  Qooniam  ta,  Dominr,  pcr  Josuc  maladictionis 
senieatiam  protabsii  in  eas,  qui  maras  bujus  Uic- 
ricbo  saacitareal  :  ssdilical  eaim  diaholus  muros 
istns  <U>  lulO  VOluplatis,  palea  \anitalis  ct  latcre 
cupidii  ilis. 

5J'   IVr  le  orgo,  Domin?,  muri  isiius  lliericbo 
destruantur  iu  uie,  ct  ndificentar  mari  Ilicrusalcm 


8i'.i  MtDII  \li<>  in  ps\i  .  \n  i  i-.i  i.' 

■upi  idlcil,  quon  iii  .1  iii  i|iv  aadilW.  iM  ru,  in  n ii   \  i.  n  '.'|i"  'I.  ■  uni  H<  i         l  >  -  •»  •  iln  .-t  <  orp  »i 


l.llioi  <ol  i|"i  OOt  ;olilii  •  t  «•  |>  ilnil  lnriiiiii,  I»imiiiui\ 
Soltli»    cs  i|iii   liili |ii;i.i    I I  imcniiim    miiiorum 

iiioriiin  luAindli  :  tpem    volnll   |i.tiniriii    nrigl 

rharilalcm    l:tiii|ii:iin    im  lipil ; •  ■  i . i I •  i I i  t  |»r< >|>ii^ i> .••-■•  I.i , 

i,ii.t  nonqoam  oveldiini,  consirulN  n  larglrl  .  ii 
i.k-  !•■.(  Inoipngnnbilia  llle  murni,  quem  por  lr\  t|iil 
M  ■MltAcaloT  i'i  t  nstos  Hieroietem r1«  liaiii  tupei  i 
■dlflterl  deelderoni  doiiderii  eordli  mel,  «t  de« 
in.iiii  .  Hiiro  Iimj  liiexpuguoblll  elreeinclngc  noe, 
Domlne,  el  ormli  luar  poientiae  protege  not  tein- 
por,  r.t  hoe  cst,  riomlne  Dcns  meot,  pornefoooorium 

inilii,  iil    in    nie  mllfleei   ilirlos    nniiiis.    N:im  anlc- 

i|ii:im  apdiAeatl  fneiini,  |roium  non  iot  Ipiei,  vel 
ncceptnnt  do  monibut  moii  quidquem;  «od  ardiflce* 
tis  flrmiier  In  mea  Inlcriorl  Hieruiotem  ilieiii  mu- 

ns  (V.  ||),  tunc  acreptulns;  quia  anlc  ■CCCptahile 
iidii  bobobll  mcrificiiim  }u$litl<r,  in   i|iio  mc  IptUin 

pnnlet.  Tibi  per  pmnilonllain  viciimabn  :  quid  cnim 
Jtittiut,  quom  ni  mcis  Irooeor  iuiquilalibua  el  pec- 
caiis,  ct  opera  jusia  fat  i.im  per  pamitentiam  ct  la- 
inentnmt  Ei  voro  jostom  csi,  ni  de  velori  tita  roeo 
in  novam  Ironseain  viiam,  ut  exttinclo  veterl  lm- 
niino  pcr  poBnitenliam,  inmoipto  sacriflciumjutliiiae 
leeundum  rcgenerationem  novl  liominii  tilii  lacrifl- 
ccm  domiito  Deo  meo.  ftceeptabii  ctiam  oMationea 
clccmosynarum  tilii,  Dondne,  a  me  per  m.inus  pau- 
perum  obiaiarum,  qui  reputaa  Ubl  tpeeialiler  ossc 
facliun,  quoil  imi  ex  millimie,  qunrtim  angtdi  scni- 


B 


bui,  1 1   de   ioIiii  i  il  •<  ifl   ili 

mundit,  lupei  altore  itlnd  t » i * •  ubiulii  lioloi  im  i  m 

II  W   <    I    ||  i    I.  Uipll    .•'iM  ii  li i 

,,       i   ,,  idi  iiii  depol  ilw  .  ii j1' 

Ihuribulum  lorcom  in  n  i(  ol  <  un 

mullu  nroliouco  eorom  I**,  Do hn     rmn  lartf 

inis  n-pi  im  ii i- 1   ilin  i  «i  iliorf  eom  n i  ni.ii.r, 

i  cnnctit  tcillcot  ten  nl    iftVclil      *.  «<    ituM,quod 

niii  fleri  mundavlill  ad  ln  pooondom 

iii    eoatra   oieolii.  De  boi   allori, amaldlii  amii 

ciijui  dii  •  i  ■■  aal  feeere,  lo  diiltti,  ui   I 

lui  aumper  iu  boc  oltari   ird   il,  quem  Mtrieet  a 

rerdot  suhjicieiis  per  lingulot  ilics  ligiia  ilc  I  eraia 

eordii  mei.  Qui  iojneni  latom  io  lorrom  niliero,  oi 

ardeoi,  veoiiti,  veni,  <•(  w  boc  alleri  oordiamei  loi 


amoi  is  igiiciu  acconue. 

41.  0  lumme  laeerdoa  io  xtrrnum,  ct  pontifex 
fiituroruin  bonorum,  veni  el  ad  nulriendum  ignem 
isiiim,  nc  (i<iiii.ii  in  Si  in.  Domx  flai  eominm  iu 
illa,  quas  lureum  csi  HieruMlem  malre  owtro,  tnb- 
jicc  ligna  incentiva  el  nntrieniia  ignera  isium.  Prir» 
mnm  videlicet  lemetipeom,  qui  cs  iis  qul  ic  apprc- 
hendoot,  ligouin  vitx;  lignum,  ioqoam,  \itx*posi- 
iiiui  iu  moitto  paradiii,  ut,  ex  omni  porto  eurrenti  > 
ad  tc,  possim  tc  apprebeoderc  mi.hu  mom  el  m i a - 
ruiu  vii.im.  Ugnum  etiam  vitaeproferem  j>cr  singulus 
menset,  nootrorum  aftcctuuui  fruetm  mm  esdlolm 
pcr  desiderium,  dulcisiimoo,  pomtietimoi  ct  mavet, 


pcr  tacietu  Pairis  vldenl,  a  me  eollatnra  fueril  \e\  r  quilmt  lanctornm  aniiuae  reflciunlur  sine  f.tstiiiio,  ci 

oblaiuni.  I>on  fiat  b.-rc  ohlatio  ile  iui(|iio,lioc  esl  de 
inale  acquisito  vcl  malc  releulo.  Qula  lu,  Dcus,  a<l 
Cain,  et  ojus  niunera  rmpjcoro  nofuioti,  co  quod 
tilii  prava  niunera  orfciebal.  Non  respicis  in  ob!a- 
lionibus  Inlquorum;  sed  iilas  obloiionm  dignas  tihi 
rcputasel  accc|ilas,qu;e  Ronl  de  lubstontia  illa  bona, 
cujus  noii  est  peccaluni  in  couscientia  :  el  h.is  a  me 


fruuntur.  Secundum  iignnm  mbjice  viviftcae  uue 

ciucis,  quod  esl  islud  tlulcc  ligmiin,  pcr  quod  aqtuc 
omarae  iu  dukedinem  sunt  couvertae;  lignum  bone- 
dicttim,  per  quoti  foclo  cst  juttitia  >!e  maligno;  li- 
p;nuni  exiguum,  cui  liilclos  liomincs  suas  anim-s 
rouimioerunt,  eeinraisi  el  cgo  mmm;  quod  Bdete 
invcntuin  c^t,  co  qun.l  salv*  faclae  sunt  omncs  sal- 


ohlalioiies  per  Sapienlem  requiris,  dicens  :  Fili,  si      val«  aniiuae  per  hoc  lignum.  Ihec   vcro  siint  iluo 


liahcs,  hcne  fac  lccum,  ct  Deo  diguas  offer  gralias 
et  oMationcs. 

40.  (V.  24.)  ruuc  ctiam  acceptabis  liolocausla, 
mca  scilicct,  hoc  cst  non  soluin  de  mco,  sed  de  tnc 
tolo  facta;  idoo  quod  spirilus  dolorc,  el  corpus  la- 
hore  afficiatur,  et  oinnia  mea  inleriora  ct  exteriora 


ligna,  in  altari  rordis  mei  nulrienlia  tui  nmoris 
ignein  salvificum.  Tu  crgo  solus  sine  peccali  moeario 
sacerdos  in  altaricordis  mci  pcr  singulos  dicssutijice 
ligua  ista,  ut  ct  cgo  cuin  mulierc  mreplom  ha:e 
colligam  duo  ligna,  cl  ingredior  ad  altare  Dei,  el 
exinde  faciam  milii  ct  filio,  boe  est  afTcctui  meo. 


igne  cliarilalis  inflamincntur  pariier  el  crcnicntur.  D  panem  vilae  cl  intclieclus,  ut  comedamus  el  tnoria- 


Nam  h»c  illa  esse inteltigo  holocausta,  de  quihus  lu, 
Domiue,  milii  .(icis  :  tlolocausia  autcm  lua  iu  con- 
spcclu  mco  sunl  scmpcr  bencplacita  et  acccpta. 
1'oslquani  cnim  in  me  a?.li(icati  fuerint  dicti  muri, 
lunc  cuin  auxilio  angetortim, et  consilio  pral.itoium, 
uuos  una  cum  perfecta  Sion  super  dictos  muros 
constitui  vigilcs  ct  custodes,  onimse  nieac  viics  fm- 
poncnt  supcr  allare  lunm  et  mc.im,  qitod  lu,  qui  es 
Cummus  pontifcx  futurorum  honorum,  tihi  vis  sin- 
gularitcr  dedicari,  ct  in  quo  quidquid  boni,  dtvo- 
lionis,  ct  iclintae  dulcedinia  babeo,  a  le  aci  ipio,  et 
lihi  offero,  el  tu  milii.  De  quo  altari  sapientia  tna 
ilicit  :  Oblalio  justi  impingnat  allarc.  IIoc.  cst  altare 
qu )l  Noe  tibi  aedificnvii  spirilualilcr  in  soipso,   ii>l- 


mur :  el  ne  moriamur,  ut  vtdeamm  et  cognosca- 
inus  te  solum  Deum  vivum  el  verom,  et  qnem  mi- 
sisli  Jesum  Chrislum.  Super  hoc  ailare  imnosuerunt 
onmcs  anim;e  mcac  vircs  viinlos  orjtioniiiii  et  lan- 
diiiu,  graliaruni  aclionuin  cl  hcncdiclionum,  ehari- 
intis  el  honoris,  forlitudinis  ct  virlulis  :  el  sic  red- 
dam  tibi  quamdiu  fucro  mcorum  vilulos  laliiorum, 
a  jugo  peccoti  liheratos  lua  gralio,  el  solulos.  Kt 
quia  lu  es  Dominns  virtulnm,  rcx  meus  ct  Dem 
niens,  quia  alia  allaria  anibue  liahcs,  sup|iicilcr 
oninipoteniiam  tuam  rogo,  i:t  jubeas  baecomnia  an- 
ledicla  (videlicct  sacrificinm  jnstitiae,  olilationcs,  ct 
holncausta,  ct  vilules)  scpcr  altare  coitiis  !it<'i  ini- 
|iosita   pcrlt ni  jter   manuu   sancti  an^cli   lui   n 
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subliiue  allarc  tuiim  in  con»pccln  divinx  majeslalis  A  non  sancla.  Tii  es  onim  quem  Dens  Patcr  ante 
tux;  nbi  esi  jugis  laus,  ubi  bcaii  qui  babitanl  in  luciferum  ia  corlis  geuiiit  Unigcnilum,  et  bcala  M.i- 
domo  tna,  Doiuine,  in  s:ccula  sxoiiloriim  laudabiinl  ria  Virgo  folix  Mater  lua  in  tcrris  pcperil  primoge- 
te,  nil  quornm  consortium  nos  faciat  pcrvenirc  Cbri-  niiiiiu,  posl  quem  nulliiin.  In  cujns  nalivilatc  facta 
Eius  Jcsus  Filius  tuus  Doiniiius  nosier,  qni  est  super  est  mullitudo  coeleslis  cxeroiliis  laiidanlium  et  di- 
oinnia  Deus  bcneiliclus  in  Necula.  cenlium  :  Dco  gloria  in  excelsis.  El  Spirilui  sancio, 

42.  Dcnique  quia  te,  Dotnino,  facienlc,  qni  omnia      non   1'aclo,   non  creato,  non  genilo,  sed  a  Paircct 


bene  facil,  invcnit servus  luus  ut  orarel  le  oralionc 
hae,  indo  sil  gloria  Palri  ingenilo,  Palri  fulttri  sx- 
culi,  Palri  pauperiun,  Patri  orpbanorum,  Patri  mi- 
bclicortiianim.  Palri  spiriiiiiim.Palriluinitiiini,  Pairi 
jnslo,  Palri  sanclo,  qui  proprio  Filio  non  pcpcrcit, 


Filio  procedenli,  qui  ferebalur  in  principio  supcr 
aquas  :  qui  csl  Dcus  spiriluiim  oniuis  crcalui  e  : 
qui  locutus  esl  pcr  propbetas  :  qui  est  spinlus 
snpicnlix,  inlclligenlix  eisalulis,  qni  rcplevil  orbem 
lenartim  :  qui  nos  facil  gemilibiis  incnairabilihus 


led  pro  nobis  oninibus  tradidit  illnm.    Ilic  vere  et  poslulare  :  qui  discipulos  Doi  ct  Domini  noslri  Jesu 

snliis    est    Paler   nosler  :  a   sxculo  nomon  stiuni.  Cbrisli  sc  ipso  rcplevit,  ct  in  liuguis  igncis  apparuit 

Atlende  errro,  Pater  et  domine,  attcnde  de  coelo  ot  super  eos.  0  Spiriius  sanctc  Deus,  qui  cs  ignis  nou 

babitaculo  sancto    luo,    el   de  solio  gloria»  lux,  cl  consumens  scd   lncens,   non  combiirous  sed  urens, 

vide,  et  vinila  vineam  aniinae  1110:0,  qui  in  baptismo  ure  rcncs  tncos  el  cor  ineum,  ul  libi  caslo  corporo 

plasmasli.  Ubi  est,  Doniine,  zelus  lutis,  cl  fortitudo  scrviam,  el  placcam  mumlo  cordc.  0  ignis  divinc, 

inea,  qui  mc  non  relrabunt  vioienter  ct  peniius  a  qui  amor  es  aflicions,  et  ardor  indoficiens,  ebaritaa 

peccalo?    Iloti  mibi,    Doniiuc,  mtiliitudo  visccrum  Deus  meus,  acrcnde  inc.  Quis  inibi  tlcl  ul  vcnias 

tiiorum  eonlinueriinl   snpcr  mc.   Quare  inc  crrarc  in  cor  nteum,  cl  inebries  illud,  elobliviscaris  omnia 

/eeisli  de  viis  luis,  indurasli  cor  mctim  ne  limcrct  mala  mea,  et  amplcctar  tiniim  el  siimmum  bonttin 

le?  Et  nunc,  Domine,   Paler  nosier  cs;  omncs  nos  mcum,  quod  lu  es?Mibi,  Domine,  miscrore,  ul  loquar 

lutum  :  factor  nostcr  cs,  el  opera  mantium   luarum,  cum  sim  pulvis  el  cinis.  Quis  libi  sum  cgo,  ulamari 

Deus,  omnos  nos.  Nc  irascaris,  Domine,  salis,  et  nc  a  me  le  jubeas;  et  nisi  faciam,  irascaris  niibi   el 

ulira    iuemineris  iniquitaliim  mcaruin.  Ecce  cnim  mineris  ingeules  miscrias?  Parvane    est     miseria 

ontuia    desidcrabilia    11103   versa    sunt    in    ruinas.  mca,  si  non  amem  le?  0  amor  Spirittis  sanclc  Detis, 

]>!iimquid  super  iis  coulinebis  tc,  Domine,  taccbis,  ct  promitlis  inilii  inulla  bonn,  si  amoin  lo  :  ih  lesolum, 

alfligcs  me  velicmcnler  ?  Paler,  peccavi  in  ooeltun  et  qui  ainor  es,  el  suflicit  mibi  :  da  quod  jnbes,  cljubn 

coram  lc,  jam  nou  sum  dignus  vocari  Dlios  luus  :  p  quod  vis,  ainorc  amoris  lui.  II.ec  peio  a  te,qnics 

scd  propter  luam  ineffubilem  pielaiom,  fao  nic  sicut  Spirilus  super  mel  dulcis.  Tibi  crgo  Palri  el  Filio 


unum  de  mcrccitaiiis  tttis.  Cnjus  rei  gralia  fiecto 
gcnua  moa  ad  tc  Palrem  Domini  noslii  Je>u  Cbrisli, 
a  quo  in  coelo  ct  in  terra  omiiis  palcrnilas  nomina- 
ttir,  ut  dcs  milii  socundiint  diviiias  glorix  lux  con- 
Itttnliani,  ct  virlutem  corroborari  por  Spiriliim 
sancliim  iii  11 111  in  inlciiorc  bomiiio,  ct  Cbrislum 
bahitarc  in  corilc  meo  per  lidcm,  qoas  pcrdileotio- 
nom  tibi  benoplacila  operclur.  Tibi  aiiloin  Palri,  qui 


el  Spirilui  sanclo,  trino  et  uno  Doo,  magno,  nni- 
vcrso,  xterno,  omnipoicnlissiinn  oi  ezeeUo,  sil  dc 
lola  oralionc  bac  gloria  et  jubilalio.  laus  ct  gralia- 
rum  aclio,  lionor  el  iinpcrium  som|'iloninin  :  sioul 
crat  in  principio,  imo  anle  prinoipiiim,  quia  piius 
qiiam  monlcs  lierent,  aul  formarenlur  leria  ol  orli  s, 
a  s.tcuIo  cl  in  sajciiluin  lu  es  Dous  siipcrlauilabilis 
ct  supergloriosus  inoninibus  IXCttlifi  :  cl  ntino  eliam 


polons  cs  omiiia  nobis  fuccre  abundanicr  plus  quam  m  prxsonii  olarifioalus  es  in  nobis,  qui  semptr  in  le 

petimill,  ol  quod  plus  inlclligamus,  qtiain  pclamus,  clarus  es  clarilatc,  qiiam  babuisii  nnle  quam  miiu- 

iiilelligiinus,  sit  gloria  in  Clirislo,  cl  in  Ecclcsia,  el  dus  (icrcl  apud  lc.  Kt   cx  illa  clariialc,  qux  iu  me 

in  omncs   geiicrationes  s.eouli  sxciilorum.  Et  Filio  pcr  lidom,  libi   sil  indo  gloria  :  cl  in  boc  prxscnli 

lno  unigr.nito,  cujus  gloriam  vidimus,  gloriam  qnasi  niiuc  cupio  seqtii  le  in  lolocorde  cl  timore,  cl  qtUJB- 
Uiiigenili  a  Palrc.  El  ciun  Ucum  vidcril  no.mo  un-  D  rere   fa<  icm  lu  1111.   lNe  confundas  me  ab  cxspec.ta- 

qnam,  ipse  laincn  vidit  011111  unigenilus-  Films,  qtti  tione  mea,  scd  fac   mocuin  secundiim  niansueliidi- 


cst  in  sinii  Patris.  In  qnem  ego  ex  lolo  cordc  moo 
firmiler  crcdo  :  ct   simplieilor  conutcnr,   quod  qui 
yion  crcilit  in  etini,  Jattl  jndiCtttlll  csl,  quia  mni  <  n 
•  lil  in  noniiiic  DRIgenili  Filn   Dci.  In  boo  cniin  appa- 
rnit  eharilns  l'iins  in  nobis,  qtioiiiain   Filiinn  siiiim 

■nigenitnm  misii   Deui  in  mandtrai,  ut  vivimui 

]>•  1  .Miii  qui  init  ubedieni  ei  niqno  id  nmrtein. 

\~>.  T11  ergo,  Fiii  l>ci  vivi  unigenile,  Rcdemptov 
miimli  lieiis,  miicrero  mei.  Td»i  enint  dedil  potc- 


ncni  luam,  ct  seciinilum  mulliliulinem  misoiioonlix 
tux,  el  cruc  me  de  lornace  pcccaii  iu  mirabilibuf 
luis,  ot  da  nunr.  gloriam  noiniui  tuo,  <|itia  lu  cs 
Doininiis  Dcussoliis  gloriosni  euper  orbem  lerrnrom 
ei  ftcmper.  Quii  enmii  lapienlia  1  10  domino  Deo 
esi,  el  iini  lemper,  ot  eil  anli  rvum.  Bempiternn 

isi  quoque  virlus  lita,  Itqnfl  divinilas  :  quu  tuni 
itic  possil  darcin  opptolu  iuni  sciiipilciniini,  impluro 
in.iiii  omnipotentiam  tempiternam,  ul  mibi  concc- 


si.iiiin  jiidiciiim  faccrc.   Scl  snpplicn  libi  til   prius  dll    ttOlUII    gaudil    scnipilonia.    lu  e:iini    cs  Dous 

mibi  pecciteri  peceatn  dimlilu,  quam  ad  jndican-  inmpilernof,  <pii  <:rc.ibii  lerminoi  lerrae,  qui  nee 

ililin  iih!    \ •  el     iuiic   sic  jinlici    me,  Di  iis,  ul  in<  ipis,  ncc   ilcsinis,    scd    csl  tilii   gloiia  Cl  liunc  cl 

«li  cernaa  el  irparei  auimx  mcx  caus.uu  <\c  gcalo  icm|»cr,  01  m  bacula  ixcobjruuii 


8«.-.  MDITATK)  i  (  i 

«4.   0  iii   n.tmiI  itiim   itnni.n  l.ih    ,   iiim   Ibill   ,  i|iml  A 
xlalc*  ItpM  Mttll,  i|n-  l  MMull   1 1  iii  n-Miiii,  <t  i|imi 
fuiiii  i     inii.  iinii.iiii.  ,  ,i  ,  i  nvlabunitir.    In  .iuii-in 

(|lll     llni-ll,     EflO     Slllll    l|lll     Nlllll,     l'l.'lll     IpM     .N    III      I    I,    I 

iniiii  iiiiiiuiialiiliN  v.l  iiiiiiiipiiiciiN,  iipiul  qucin  ii. ni 
«nI  iKiiiMiiiitjiio  nct  \iciMNituilinis  nhiimhr.ttio.  I.n  rl 
Cllilll  uiniil  i  liul  cx  tr,  rl  |»,-r  lr,  M  III  lr,  llnli  I  i 
nirn  Btinl  i|iin.l  lu  M,  i|iii  o.n  iiiui.ins,  MR  mul:ilii!», 
fjcicns,  iiiovciih,  nc.I  m.uiriiN.  f,|  riiin  Iio.iIiin  ;i|u>- 
Molus  tuiit»  dical,  quod  iins  suinus,  in  quos  liin  n 
s.ciulnimn  devonoruiil;  xlcruilati  IM  8ii|tpliro, 
Dous  mriis,  ul  in  ino  sic  dignens  implerr  ipoiloll 
CUm  islu.l  vcibtim,  n l  s.vctiluin  Vtl  MMltrittt,  qui 
ine  cauonicuin  vrl  inoiiarliuui  adco  f.iril  ItM  nlarrin, 
quod  MC  tiljectivuin  lolinn  suinn  m  mc  ahsorbol  el 
tlosiruil,  suhslanlivum  in  mc  lalilcr  finialur,  quod  B 
de  MHfQ  nrgoiia  sxcularia  nic  non  tialmit,  cl 
lurbonl.  Exceplum  a  jurisdiclionc  sxculi  liujus  nc- 
qii.nn,  ad  ill.t  infiniia  s:rcnl:i  mc  facias  cogiiarc,  cl 
postca  cmn  vivis  cl  confcssioncin  danlibus  perve- 
nirc,  <|iii  suui  partcs  sxculi  sancli,  el  sxcula  sxcti- 
lorum.  Didici  enim,  Dominc,  quod  illud  sxcul.i  sx- 
ctilorum  a  lalino  intcrprcle  ponilur  pro  xlerno  ;  el 
quod  repotiiiodicentis  sxoula  sxculorum,  ad  xlcrna 
niillit  animiim  rogitaniis  :  cl  hxc  sunl  illa  xlcrna, 
iminorlalia,  iiifinita  lcslamenia,  sxcula  sxculorum, 
qtM  justi  posi  ista  sxcula  prxscntia  cl  mniabilia 
inimulaliililrr  conscquonltir.  In  quibus  sxculofum 
tibi  auclori  solum  sil  gloril  sempilerna. 

45.  Atnen.  0  Deus  Ilehrxoruin,  scire  BK  voluisli, 
quod  anion  ncc  grxcuin,   nec  laiinum  cst,  sed  cst  ^ 
bcbrxuin,   cl  propler  sui  cxcellentiam  translalum 
noii   luit  ab  inlcrpreiilms  vel  mulatum,  ul  nomcn 
luuin  qtiod  csl  mirabile  cl  immulabilc  designarel. 


IL.  tn  il  m  Hl  M 

I  lldfl  lirt  Nij  inl"   .Imiif,  bor.  VOOjliuliJln  bMMJ  M 
Inisli,    jitnno    i  iii. ii,     iiik  n  .lM  ip  inr  ii.nninj1 .1-  r,  <  I 

cni  iioiinii,  rt  oignifical  lanrlam  el  lerribilc  nom<  . 

Iiiuiii,    ut  i iii  A|ii'i  lljptl    I   gitui     iii     1  i       II  <  • 

iiiiu    Aiin-ii,   iftili  ii.ii  iis  <t  rtrni)  i|nl     i  prlMl 

|» i ii iii  t  rr.ilurx  Dri.  A  le  •  i  po  doinino  l>  •<!  m. <>,  <|ni 

holilN  hoe  l n  ili-   <lr>  |MrU,  lolniN  r<n.|i  .    iim  i      II.- 

( t.litis  jiimI.iIi.,  ni|'iiio,   ul  proplcr  i  im  lni- 

jiin   iininiiiis  n:hu  li    lin,  iioiihii  uiriiui    ill    bbro 
IVMrlMI      M   tii  in    illis.  qtl    ( iiNl<i<lnruiit     lb|  ll  i 

tu;i,  et  eltfttrunl  qood  roloiitl,  tt  rrtii runi  mmi 

Iiiiiui,  drs  milii  iu  (liinin  lii  i,  rl  in  iiiiimn  tm.  I'"  WM, 
el  n.ui-ii  nirlius  quuu  a  lilns  el  lili  ilnn,  el  MMM 
srmpilcriium  quod  dl  MttN  Mt  pcribil.  S-  .  uii.lo 
:i<  ripitni  .inirn  :i'iv<rl.i.i!ilcr.  El  Cum  lil  Dcus  nirus 
quaiiilo  m  lenis  visus  cs,  et  cuin  bominibus  con- 
VtTMlM,  veiit.itcm  aliquam  asscrero  voluuti,  pln- 
ries  adjunxisli  :  Anicn  dico  robis,  boc  e*l,  vcrc  vcl 
veraciicr,  scu  infallibilitcr  dico  vobis,  quod  ili  c>l 
sirutdico.  El  noniiunquain  amcn  amen  iiigcmin.i-li, 
ul  ipsa  ingcminatio,  major  cssct  cxprcssio  verilatis. 
1'nde  le,  qni  csvera  vcritas,  et  cbara  cbarilas,  qux 
non  fallil,  exoro  supplicilcr  ul  verilas  lua  semper 
in  cordc  meo  refulgeal,  elomnis  inuiidana  et  diabo- 
lica  falsitas  deslrualur.  Teriio  aulcm  amcn  accipi- 
lur  verbaliter,  ct  csl  veroum,  ut  cuin  in  omnibus 
o|ilalivis,  amen,  hoc  est  fiat,  ab  oplanlibus  etdesi- 
dcranlibus  quod  pclilur,  rcspondciur;  quod  cl  psal- 
misia  in  fine  quorumdam  psalmorum  ingeminassf 
legilur,  ubi  dicilur  :  Fiat,  iial.  Et  in  boc  scnsu  nt 
fine  pra'scntis  oralionis,  mea  vola  el  desideria  con- 
lincnlis,  dico  :  Amen;  hoc  csl,  itt  fiat.  Vl  vidcliccl 
libi  1'atri,  ct  Filio,  el  Spirilui  sanclo,  irino  el  uni 
Deo,  sil  gloria  in  sxcula  sxculorura.  Amcn.  (0') 


(6*)  Ilaclemis  Anselmus  Canlnariensis.  Naoiqne 
Ansclmi  Lueensil  sitmmaria  seu  capilula  univcrsi 
o|ieris  canonici  cx  inlegris  codicibus  dedimus  in 
Spicilegio  Rom.  t.  VI.  Et  quidem  Nic.  Alcinannus 
De  pariet.  Later.  rtp.  ii)  idonous  harum  rcrum 
estimaior,  Ansclini  coileclionein  ex  Leonis  Pl».  III 
iari  forsilan  opere  baustam  suspicatur.  Niiuc  pr:c- 
.erea  in  alio  codicc  vat.  3:25,  qui  fuil  Svocx  Regi- 
i.x,  tilulmn  biinclcgebaii!.  Aulhemicu  el  compendwsa 
culleclio  rerjularum  cl  seuiemiarum  sanctorum  Va- 


frnni,  el  auctorabilium  conciliorum,  facla  temporibus 
{ilregoru  VII)  sanctissimi  papa'  a  beatizsimo  An- 
selmo  cpiscopo  Lucensi,  ejns  ditigenli  imitatore  cl 
disciputo ,  r»j<is  jussion*.  et  prcrcepto  desidcranter 
consummnvil  hoc  opus.  Incipit  liber  primus  de  i «- 
leslate  et  primatu  apostolic*  sedis.  Tum  vero  nilnl 
liiud  in  prxdicto  co.lice  Itquitar  quam  exceipM 
brevia  47  ex  decrotis  synodorum,  |)ontilicuin,  dc. 
Denique  et  AnsHini  cujusdam  monacbi,  llustuiun» 
aliqueiu  inter  cannina  postea  proleremus. 


*.« 


S.  ANSELMI  CASTUAU."  AP.C.IIEP.  OfP.  PARSII.  -    PARN.ET.  ET  ASCET. 


850 


SANCTI  ANSELMI 

0RAT10NES 


ORATIO  PRIMX.                              A  a  vaniloquio  eomposoe,   verlm  veriiatis  et  miscri- 

ad   84NCTAM    TRIMT4TEM  cordi.T,  lniiignil.il  is  ot  cononrdi.r  prnccdant  c\  ore. 

Adcslo,  sancta  Trinius,  Deus  unus  omitipoicns,  jn  universa  monim  honcslalc  ad  plcmim  me  dirige, 

Palor  cl  Filins  el  Spiritus  sanclus,  qui  non  morlein,  el  nc  arguar  in  furorc,  confirma  mc,  clemcntissime, 

sed  preniieniiam  desideraspeccatorum,  mc  miserum  j„  omni  bono  opcre.  Tibi,   Dominc,  pando  cordis 

et  peccaiorem    fragilom   et  iiidignum   a   ma  non  mej  sccrcia,  tibi  confileor  omnia  peccata  toea,  tibi 

repellas  piclate.   Non   aspicias  ad  soclera   mea   ct  f|eniido  fcedilalcm  cordis  moi,   tibi  detego  sordes 

iiumnndilias,  tnrposque  cogilaliones,  quihiis  flcbi-  tnrpiiiidiuis  me;c.    Durius   namque    peccavi  quam 

lucra  tua  disjungor  voluntalc,  sed  elTundc  super  mc  s0(ion,a  t   gravius    dcliqui    quarn    Gomorrha.    Tilti 

largam  benignitalis  tuce  clemonliam.   Nec  sinas  de  Jcbitorsum  non  lanlum  decem  millium  lalentorum 

interitu  mco  iuimicos  mcos  gralulari  in  infcrno,  criminum  meorum,  scd  tetius  vilx  nic*  lalionem 

ubi  nemo  confiicbilur  lilii,  sed  misercre  pondere  tfbi  debeo;  prxvaricalor  etiim   lcgis  Iii.t  factus  si:m 

facinorum  oppressum,  cunclarumque  nequiliarum  pr3e  omnjn,,s   ncglipens,    iuobcdiens,  transgressor 

labe  pollulum.   Conccdc  milii,  quxso,  miscro  gra-  omniuin  mamlalorum   luoriim  in  oinni  vila   mea. 

tiam  luam,  cl  libera  me  ab  omnibus  malis,  pr.Tler-  unde  nnnc  praevenio  facicm  luam  in  confessionc, 
itis,  prac&entibus  ct  fuluris,  a  subilanca  ct  pcrpol-.a  B  exorans  nimla  cordis  anxiclale,  fleluum  et  lacryma- 

morte,  ab  omni  pcslileniia  el  clade,  ab  onmi  scan-  rum  Conlritione,  ut  in  hoc  tempore  acreplo  exandias 

dalo  ct  pcriculo,  a  desidcrio  maligno,  ab  opcrc  me<  el  jn  jis  djfUns  saluiis  ad|uves  me.   Omnes 

pervcrso,  ct  ab  onmi  pcccato.  Delc  omnia  cr.mina  aclU8  mtos  m  heneplacilo  luo  compone,  ut  prolicuni 

inea,  iniquilalcs,  offcnsiones  cl   ncgligcnlias  mcas.  de  dj#  m  djem,eteam  de  virtule  in  Virlulem.  Tibi, 

Propitiare  mihi  in  omnibus  angusliis  ct  tribulatio-  Dominc,snpn?ices  prcces,  libi  flelumcordis  effiindo. 

nibut,  in  necessiialibus  el  lculaiionibus,  in  nmnibus  Tu  parce  conflle,,ii,   „1  sic  in  hac  morlalilale  (e 

periculisct  infirmiiaiibus  meis.  adjuvante)  peccala  inea  defleam,  tu  in  die  jtulicii 

Sancta  et  indiviJua  Trinitas,  iudoficicns  honiias.  gcnienliam  damnalionis  evadam.   Tu  lunwn  a  l<  r- 


sdcsto  siipplicalionibus  incis,  ul  sicul  mo  luis  sacra- 
incnlis  focisti  pnrticipctn,  nullis  mcis  mcriiis,  scd 
lua  sola  bouigiiitale  gratttUa,  ita  tisquc  in  hoiani 
illam,  qua  hinc  exiliirus  sum,  iu  lidc,  spo  clcluri- 
latc  me  pcrscvorarc  facias,  ab  omui   malo  protogas 


num,  ab  omni  c.xciialehumana  oculos  mcos  ad.ipcri, 
propositum  ct  haliittim  roligiouis  in  mc  cusiodi.  Ab 
omni  impodimonto  mumli,  vol  sTculari  dcsidorio  coi 
nioum  dcfcnde,  cl  sicul  hahiliim  goro  innocentix, 
sic   mihi   virlutum  incremcnla  tribue,   ut  vclcrciu 


etdefcndas,   omnia    miiii  profulura    concedas,  ab  q  Ciim  s„js  aclilms   homincm  cxucre,  el  iiovum  cum 


jclcrno  supplicio  libercs,  aiquc  ad  seitipilerna  gan- 
dia  inlrodiicas,  cl  illam  moilifcram  ac  diabolicam 
tciitalionom,  qua  pro  pcccaiis  mcis  supcr  mc  pcni- 
mosco  pr.cvnlcre,  tua  uiisoralionc,  clemcnlissimc, 
ainodo  facias  ccssarc.  Trinc  Dcus  ct  une,  DOMilif 
scrvuli  lui  prcces  nimc  suscipe.  Dona  mihi,  Dmiiiiio, 
itilifenUoM  qu.c  (c  iMjent,  sapicntiam  qu.T  le  invc- 
ni:U,  at.imam  qu.o  lo  agnoscat,  oculos  qui  tc  vi- 
dc. nit,  oonvors.ilionom  qu.T  lihi  placeat,  pcrscvc- 
r.iniiam  usquc  in  fmcm,  finom  pcrfcctuni,  iclribu- 
liuiicin  .clcrnain. 

lA.iinli  mc  oranlcm  ,  sicut  cxaudisti  Jonam  dc 
venlrc  ccli ;  libora  nic,  qui  libcra»li  BHMIM  «lc 
falso  oriiniiio.  Exaudi  mo,  sicul  cxaudisli  Pclriim  in 


jusltlia  cl  sanclilalc  mcrcar  inducro,  itt  omnibiis 
prolcciionis  iuro  munilus  auxilio,  m  lua  srmper 
dilcclionc  pormaiicam  ,  roclostem  bcncdiclimicin 
accipinm,  el  pnesealii  vifc  pr.rsidiis  (ic  donantc) 
gaudcain,  cl  alcrnx.  Amcn. 

Immcnsam  miscricordiam  luam,  miscricors  Dcus 
ol  misoralor,  itcrum  cxoro,  rcmillc  mihi  omncs 
luhiic.T  temcritaiis  oflonsas,  ul  anima  mca  bcni- 
gnilatis  Iii.t  dtilcodinc  roplcalur,  cl  conccssa  venia 
plonx  ni,lii!-ciiii,c,  quidquid  pro  proprio  rcatu  dcli- 
luii,  tottim  pcr  inciT.ihilem  piclalcm  luam  dole  ct 
nbslergc.  Noc  sil  a  mc  clcmeniix  lu;e  longinqua 
miscratio,  scd  quidquid  lu;r  voluniali  coulrariuin, 
fallontc  diabolo,  cl  pmpria   ini<|iiil.ilo   :ilquc    fragi- 


mari,  P.mlnm  iu  vmculis.  Aiixiliarc  mihi,   qu.rs.i,  D  |,(aic  conlra\i,   tu  pii.s  cl  niserieon  abluc  itidnl- 


Douiiiic,  cl  .ib  onmi  iii.ilii  indcsincnlcr  libcia  mc 
a  fjucibus  d.cinoniiin  eripc,  a  morlc  porpctna  suli- 
trihe,  gralix  tua  .ibjnd.inlia  rcplo ;  |veclus  mcum 
tula  virlutc  niiiin,  mcnlom  purilica,  vil.ini  sauti- 
fica,  morrs  omonda,  cor  crclcsli  sapicnti.i  illusiia, 
MMMi  carnalfm  lcmp«,ra,  iram  cvslingur,  linglMM 


grndo.  Sana  vulnera,  cum  laquo  icmillo  peccala,  ttt 
indlis  a  tc  iniqiiilalilms  scparalus.  sod  scmper  hic  ct 
245  »bi'|iio  dcfcnsionis  lu.c  auxilio  mimitus,  tibi 
iHNMinO  scnipor  valcam  adh.Trcic.cl  pcrpctiiT^loria} 
•|ii:in.!oquc  poriinncin  perriprrc,  <|iiam  r.ciifiu  no« 
iiJii,  rt    nvr.i  >wn    audinl,   rl    ni  cnr    liomiiiit    iiuii 


nr.j 


01«  \  l!" 


uscniilil  </u<r  pi.rptr.isii  <///(</ ''lUI     1 1#  (1  C#1     II    D)     \     ;    "     •  '■    riil     I0i  I '"  •■ 

Aiiii-i» 

o  lui  btala  Trlnll  •  .  1 1  prlm  Iptlii  nidl  i 

lii   nohis   lldrm,  lllgfl  sprin.  Ittgfl  I  ibtl  il.ilrm,   IiImi.i 
iii»,  »alv;i  nos,   juslilii  a  nos.  O  ln-.iii    I  i  mil  1 1,  loWt 

«iii ,i,  dlMiUt  peecaia,  mlMilti  i"  ii  .  ingmilM 

:iiiiovi«,  liiluilalioiir..  mspirc,  jiIm-isiI.I.  |>.  -Ilr, 
ilfn  Him.pir  prlilioni»  linslr.T  l.ir^irns  ,  <  l.in.nlrr 
lioS  Mtttdl,  iil  cxuli  .il»  oiniiiluis  qu.r  MllMUI  Mftlil 
iil  nii>  tcuiper  dclrclcinui  rvsullair  Judiciil.  k&a 
vcni,  qujrsn,  |»'r  Doiimiic,  rl  111  meilimu  no>lii  ro  i 
»i»le,  ul  ie  iiivrnirt*  iu  conlilnis  nosliis  s.  nti.imui. 

Oii»  noiiri  oopffmlonaro  bbeoierMiclpe,ei  frucuiM 
imi  viii.iii.nis  btbert  Mncedt  ajmImm  Uiit  luibri" 

lins  irrigali   niric.nitiir  tidi  mi.ivuiiii  fm.  liiiun  llbOI 


miiio,  Depn  ■.  jiinii  ii    Domlne,  iii  ouuii  ii»i  . 
tn.i,  ni  infti  "i ""'  loMi  'i  n  •  i"  •  t  eii 

i .1.1.  .  i  ..  .i i     iii i.  <| n.iiii  jk< <  j>.h. 

//.,      r    .,  /Imiilii,,    1/11/.  i>i  /i<  u/i,    .  I  jii.Ii  (  /  v\, 

|)     ■■  ||  i.  ■    .1.    .   i  I  .,  i-t  v i.l.-  l  /'.n.'.   LSIll     I  ••     .111 
i    .     i.  III    popuJI     lin.    ElM  I'.    I» ""•  .    |""|'M 

Dotniito;   lulMtle,  m  lardaverii  faie  momm  i 

•  luni  tuuiii   Invocotei  i"/><"i  mi   I   i  I    mvi,  Uj. 
Mnli.i  innl,  DoiniM,  pcccaiaitoelia;iibl  !>.•<  ravimn  , 
palionUa  larael;  libera  m*,  Domine,   In  i.ni 
angnilin]  nMlnr.  /'.,.  M/n.m,  Doutiue,  <•/  iu  Ira  n 

e»  (/*/.  I  xiv,  I» »  nolns,  H  Mt  tti  </»i  rfliujiet  m<  >/»//» 

Imw  (Tot\  iin,  1) ;  Mii  lupplicimai  ></  .  >>i/.i/.- 
nos  miuricordii  iun  (PmI.  <  iviii,  <li).  (J<n  Ninivae 


lale  placrre,  ul  IttUli  amoiis    arrcmlamur    illusirj-  |{  pcpn.i.li,  iniMfOrt  imli      tttmMtetrt MM* roffoMM 


lioiir,  rt  vri;e  rluiil.ilis  iUuuiillMtur  IgM.  r.lsuul 
)'oyscii    f.uiiiilniii  tiiiim   mirabili  IIIUMilMlU    splen- 

dorO|  u  i  oordt  ei  mmm  Mttrat  UluMlMrt  figno> 

rii«j  ul  pcccalorum  labOOIpiaU,  ad  tr,  qui  uieina 
vila  es,  pOrVOttlrt  mereaiuiir.  I)a  gtudlorttM  pra:- 
mia,  da  graliaiuin  miinera,  dissolvc  iilis  vinrula, 
astringe  pacis  ftndcm  lllumina  cor  liomiuum,  alis- 
Inrgt  mihJcs  menlium,  rrsolvc  ctilp.r  vinrulum, 
cvcrle  inoles  criiuinnin. 

reeraviinus  lilii,  Dnminc,  p.ilirnliam  lialir.  in  no- 
liis,  ci  riue  nos  a  malis,  <pi;r  ((iiolitlie  BCCrOMttttl 
Miper  nos.  Iuiiju.l  ilrs  nosli.e,  Domine,  mulliplii  at.r 
Minl  supcr  capita  noslra  (Psal.  IIIII,  15),  uViiria 
noslra  crevcruui  usque  ad  cu:los.  Parce,  DoMine, 


inornM,  DomIm  (Psal.  xxiv,  u).  ct  quM  i"'c  mmm 

lolcras,  ud  p-rnilciiliam  coinpungc.  Propillarc,  l»<»- 
niiur,  Monibut  Cnriiiianii  vivia  cl  dcfunctie.  Auii- 
liare  optimis,  ul  in  bonilalc  IMMf  MtttMlttt I. 
Misrrrrc  bonis  Cl  inrdiurribns,  ul  MdiOffM  lijnt. 
Snccurie  pr.ivr  tgMtibui  rt  drluiqucniibns,  ul  i  iio 
se  eorriganU  Propitiart  ctiam,  Dominc,  Mcreticii  ei 
achiiMatii,  ludsii  ei  pagtnit,  ut  rovertMUrra  viit 
snis  mnlia,  ei  oognoMon!  ic  Di-um  vImm  ci  reruM, 
« 1 1 1 1  frrisli  cotiuin  el  terram,  marc  ct  Mtoit  ipic 
in  eis  siiui.  Iliacrerc  omniluis  BdelibM  drfnuctia, 
danaeii  viiam  ucalam  propttr  pietaicm  tuam. 

MOMOillO    llOSlri,  DoniiiiC,  iu  gr.ivi  islo  coqinrr ; 
convertal  ina   bMigttilM  Qttt*t   MUga  siislinuil  pic- 


cl  inclina   suprr  nos  miseritoi  .Ii.ud  tuam.   Domine,  C  las.  Mueieie  iwmi,  Dcns  omniinn,  cl   retmee  not,  el 


inimitiuti  sumus  piopier  peccala  noslra  bodie;  scd 
iu  animo  conlrilo  cl  spirilu  bumililaiis  suscipiamur, 
ct  fac  nobiscum  secundum  mansucludiuem  liiaui, 
quia  non  esl  confusio  confidcntibus  in  te  (Dan.  m, 
4U),  Domine.  Non  est  alius  Dcus  pratcr  le,  Domine, 
iKccli.  III VI,  5),  cl  libi  de  onmibus  curn  cst  (Eccli. 
xiii,  4),  co  ipmd  Dominus  omnitim  cs.  I'arcc  fwpulo 
ino  (Jocl.  ii,  17),  ipn  das  prccantibus  largilatOM,  ut 
convertatiir  malilia  in  bonilalem.  Exaudi,  Dominc, 
dcprcc.ilioncm  servorum  luorutn,  ctmiseierc  populo 
luo,  ut  scianl  omnrs  geulcs  (piia  tu  es  Dcus  s.r. nlo- 
iiim  (Uaruch.  II,  15).  Sliserere  civiluli  sanctificatio- 
nis  lua:  (Kccli.  ixxvi,  15),  Dominc  Dens  noslcr. 
Misercre  plebi  luw,  Domiiic,  supcr  quam  invoculum 
est  nomen  luum  sanclum(lbid.,  14),  ulscianl  omncs,  D 
qui  liabilant  lerram  [Ibid.,  10),  quia  lu  cs  Dcus  pro- 
lector  populorum  luoriim.  Dimillc,  Domiiic,  peccala 
populi  lui ,  .S(vn;k//(i/i  mullitudincm  misericordia; 
luiv  (Psttl.  cv,  45).  Sicut  propiiius  fuiati  palribu.s  i  o- 
slris,  propilius  esto  ct  nobis,  ul  impleatur  gloria 
lua  in  universa  lerra. 

Eiaudi,  Dens,   deprccalioncm  nostram,  el  propi- 
Uus  cslo  populo  luo,  ct  converle  Iribnlalioueui  no- 

VAKI.E  LECTIONES. 
»'«Co///ifrt  esl  cum  Eriii  one  Sommatii  el  l.du.  C.oth.  ei  Eriil.  Paris.  S.  Auguslini  nbi  extat  in  Dib.  Medi- 
tnlionum  lom.  IX,  pag.  535.  Ad  DrumDalrrni  per  merila  rilii  inrarnali.  Som.  Invocalur  in  Edtitone  Loln. 
est  sinc  liliito,  el  uutio  tnedio  sequitur  piaccdenlem.  9,J  Sed  invocanlilms  Au,/.  omit.  •*•  t.lemenliaiu 
tnam  sancta  vcriias  invocare :  quia  quomodu  Imc  lieri  npnrleat  etc.  S»w  a  Ang.  per  clenicntiain  luam, 
Miicla  vcrila»,  doce  wc  mvocare  10  iu  verilalc,  quia  Imc  lieri  qimmodu  npurioal 


oslende  nobis  lucein  miserationum  tuarum  (Eccli. 
xvxvt,  1).  Nos  niiseri,  nos  suniiis  Opera  tua,  qtue 
dedisli  Filio  luo  ii:  luvreduutem  sibi  [P$ai.  xixii,  li), 
Noli  claudere  aurem  luam  ad  preces  nostras,  scd 
subleva  clcmcns  afllictionem  popnli  ttti,  illnd  revol- 
vcns  quod  pollieilus  es  diecns  :  Cuiiivrtiiniui  ud  me, 
et  ego  reverlar  ari  vos  [Mat.  III,  7).  Memenlo  noslr:, 
Domiue,  memcnlo  uoslri,  ul  efliciamur  bcredea  re- 
^ni  tui,  el  videulcs  gloriam  luam  adorCMUl  boniia» 
leoi  luam,  el  uicamus  pariler,  ciim  vidcrimus  in.c- 
siimabileiii  pulcbriiudinetn  ttiatn  :  Gloria  Pairi  ipii 
fecit  nos,  giotia  1'ilio  qui  salvavii  nos.  gloria  Spin- 
lui  sauclo  qui  rcnovavil  nos,  per  itiliuiia  Hecuh 
suiculoruiu.  Aiiien. 

OllATiO  II  •'•. 

AD   DtlM    1'ATBKU    Kl    HtRITA    Fll.ll    MCAttSATI. 

Iuvoco  te,  Deus  mcus,  invoco  lc,  quia  prope  es 
omuibus  invocaniibus  te,  sed  invocanlibus*1*  /m  vcntate 
(Psal.  cxliv,  IS)  :  lu  eniin  vcrilas  cs.  Docc  me  , 
qiiocso,  per  cleineutiam  tuani,  sancta  verilas,  doce 
me  invocare  tc  in  verilale,  qttia  quomodo  boc  licn 
oporleal  •*•  nescio,  scd  doceri  a  le,  (I  eala  verilas, 
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hmnililcr  imploro.  Abs  lc  entm  sapero"',  desiperc  A  l"i<»  <!>»<  alapis  CSMM  "",  spulis  illilus,  probris  af- 


cst  :  lc  vcio  nosso  esi  pprfectc  scire  ••'.  Erudi  nic, 

0  diviua  sapienlia,  cl  d<>cc  mc  logeni  Hiani.  Crcdo 
namquc  qui.i  healus  erit,  qnem  tu  prudieris  el  ile 
h  go  liii»  doeneris  cuni 9i".  Dpsiderio  iuvocarc  le.qnod 
qncso  lat  in  vprilale.  Qttid  e*l  invocarc  in  vcritale 
verilatem  m,nisi  in  Filio  Palreiu?  Ergo, sancle  Pa- 
lor,  scrmo  "B  luus  veritas  cst,  principium  vcrbornm 
tiiorum  veritas.  Hoc  quippe  csl  vcrbcrum  luoriwn 
principiuni,  quod  in  prilteipio  erai  Verbntn  {Jonn.  i, 
i).  1 11  ipso  principio  lo  summum  atloro  priucipium; 
in  ipsoverilatis  Vcrbo  ip,  perfecta,  invoco,  verilas :  in 
qnn  ip«a  eadcm  verilas,  dirigas  mc  etdoceaa  iu  vc- 
litat*:*-0.  Quid  cnim  dulcius  quam  Gcnitorem  in  no- 
inino  Unigcniii  cxorarc"7,  Paltcm  in  recordalione 

1  1 1 1 1  ad  piolaicm  floclore,  Rcgem  chaiissimac  sobolis  "  volnisli 


fcclns,  os  suiim  iioti  aporuil  (Isa.  i.iii,  7).  En  qui 
pcccatum  non  fccil,  peccala  nostra  pcrlulit,  cl  lan- 
guores  nostros  suo  livore  sanavit  (Ibid.,  A).  Aspicc, 
pie  Palcr,  piissinium  Filium  tuum  pro  me  tam  im- 
pia  93G  passum.  Rcspiep,  rcx  clcmcnlissime,  quis 
paiitur*",  cl  reminisccre  benignus  pro  quopaiilur. 
Nonne  bic  csl  illo  innocoiis,  mi  Domine,  quem  ut 
spivum  redimeres  Filium  tradidisli?  Nunquid  non 
auctor  vitoe  liic  csl,  qui  ul  ovis  ad  occisioncm  du- 
ctus ,  libique  obedions  usque  ad  mortein  fa- 
clus  (Pliil.  n,  8),  atrocissimae  non  •'*  limuil  nceis 
genus  subirc  ?  Reeole,  lolius  salulis  dispensator"*, 
quia  bic  ipse  cst,  quem  etsi  ex  tua  •*•  virtute 
genuisti  ,    uieae  tamcn   inlirmitatis  participcm  ficri 


dcuoininatione'1*  initigarc ! 

Sip  roi  solcnt  carccribus  cripi,  sic  mancipati  vin« 
eulis  Uberari,  sic  trisicm  capiiis  cxcipicnics  scnten- 


Vcrc  haec  csi  lua  dcitas,  quc,  mcam  induta  *u 
naturam,  crucis  ascendii  palibulum,  in  assumpla- 
quc9iJ  carne  trisie  lulit  supplicitim.  Koduc,  Deus 
ineus,  oculos  majcslatis  ttise  super  "'  opns  ineiTabi- 
lis  pictalis,   inlucre  duccm   nalum  "v  loio  corpore 


liam,  uoit  solum  absotvi,  sed"'J   iusiipcr  nancisci 

iiisoliiam  graliam,    duininodo    iratis  priucipibus JJ° 

delecUe  prolis  inlimavcriut   ebarilalem.  Sic  dclin- 

quenies  scrvuli  evadunt  supplicia  dominoruin,  dum 

pro  cis  inlervcnil  dulccdo  liliorum.  Sic  tc,   Pater 

oniriipolens,  per  omuipolenlis  Filii   lui  cbaritatem 

postulii,  cduc  de  carccre  animam  mcam  ad  confi- 

lcndum  nomiui  too.libcra  mca  vinculis  pcccatorum, 

pcr  coxlcrnum  libi  nalum  unicum  Bagilo;  meque, 

cui  propria   mcrila  loibalem  minantur  senlcntiam, 

prPliosissiirue  '"    ad    dexlcraiu    tuain    consedentis  p  xvi,  5);  clfac  me  odio  habcre  ontnem  viam  9M  iniqui- 

jrolis  inlorpcllalioiic   roslaura   placalus  ad  vilam.      taiis  (Ptal. cxvm,  128);ui<im  iniquitalis,  tnisericois, 


extcnsum,  cernc  inanus  innocuas  pio  ""  manaiiles 
sanguine,  cl  rcmille  placalus  scelora  quaj  palravc- 
runl  manus  mea?.  Considera  iiiermc  l.lus  crudeli 
perfossum  cuspidc"',  et  renova  me  sacro  fonte, 
quem  ,VT  inde  fluisse  credo.  Vidc  immiculata  vestigia, 
quae  non  stelerunt  in  via  pcccalorum  (Psal.  i,  I), 
sed  semper  ambulaverunt  in  legc  tua,  diris  confixa 
clavis,  el  perfice  gressus   nieos  in  semitis  tuis  (Psal. 


prolis 

Qucm  aliuiii  enim  dirigam  inlercessoreui  pro  me 
libi,  nescio  nisi  bunc,  qui  esl  propitialio  pro  pecca- 
l  t  noslris  93j  (/  Joan.  II,  2),  qui  scdet  ad  dexlcrain 
tiiaiu  inierpeilans pro m nobis  (llcbr.  vu,  85). 

Ecce  advocalus  meua  apud  tc  Deum  ei  Patrem  : 
246  cctc  Pontifes  sumuius,  qui  non  cget  alicno 
expiari  sanguiae,  quia  proprio  refulgel  perfususm 
cruore.  Eccc  lioslia  sancta,  boueplacons  cl  pcrfeeta, 
in  odorem  suavitatis  ct  oblala  et  accepla.  Ecce 
Agnus  sino  maeula,qui  coram  sc  lundeulibus  obmu- 

VARIvE  LECTIONES. 


amove  a  me  (Ibid.,  29)  :  ct  fac  mc  propilius  liam 
veriiatis  cligcrc  (Ibid.,  30).  Oro  Iq,  rex  saculo- 
runi*'*,  per  bunc  Redeinpiorem  "•  nicuiu,  fac  mo 
curiere  vinm  m.indatornm  tuoium  (Ibid.,  32),  ul  ci 
laleam  spirita  uuiri,  qui  non  horruil  inca  carne 
vcstiri. 

Nunquid  non  atlcndis,  pie  Palcr,  adolcsccnlis  Fi- 
lii  cbarissimum  eaput,  hivea  ccrvicc  dcflcxa,  preiio- 
Sissimaill  resolulum  in  morlcm  '•'?  Aspice,  milissi- 
nic  Condilor,  dileclx  sobolis  huniatiitalom,  el  mise- 


•"  Abs  le  saperp  eic.  Som.  abs  tc  enim  sapcre.     Ml  Pcrfeclum  esi  scire  Som.  et  Aug.  cst  perfpclc  sciro 

•u  Cn-do  sanc,  quia  qucni  ta  erudieris, bcatua  cst,  et  ile  lege  luadoeneria  oum.  S»m,  Credo  uainquo,  beaius 

erit,  qucm  tu  erudieris  el  de  lege  Uia  docueria  eum    *"  Invocare  in  veritaie  veriialen  .So»».  ei  iaf.inveri- 

i  iic  nivii.  are  \cni  iiem    •"  Sam  le,  sermo  Som.  ei  luj.  saucte  Paier,  senno    mQuod  in  ipaa  laudem  dirigas 

1 1  dui  r.is  iii  teriiaie  Som.  Ang.  in  quo  ipsa  eadera  veriias,  dii  igasine  in  veriiate  et  doi  eas    **r  Unigcuiti 

i  torare  8om,  rl  An§.  unigeniti  inrocare    "'  Patrcm  recordatione...  fleclere...  piolis  denntatione  Som.  et 

patrew  in  recordaiione...  infleclerc...  sobolii  denominalione...    '**  Sohini  vilam  sod  Som.  ei  Aug. 

n  absolvi,  aed    m  Iraiia  Palribus  Som.  $t  Aug.  iraUi  Priucipibus    •"  Lxiabilein..  prcciosae  Som.  et 

An.j .  letbalem...  preciosiasiiua    •  '  Qui  csi  pcci  .>tis  nostris  propitiatio  Som.  et  Aug.  qui  esi  propiliaUo  pro 

iiia  nnsii  is    •"  0"i  etiara  i  omrauni  sibi  gloria  picutetu  luam  mterneJbii  pro  Som.  Aug.  intprpcllans  pro 

■■  Futget  prolusus  Soiu.  Avij.  refulgetprofukui    mPIagi    coeauaSam.  Aug.  aia[»is  cajsus    mTamiiupio 

.s  nii  t.uii  inipia  Aiij.  i.un  iiupic    '  :  Palef  clemeniissimc  vum qai  paUtur Som.  Au g.  ClemeuUaaime  Rcx, quia 

I  ,i  uii       '  nln  1 1>  non  Sam.  Att§.  air<  cittima:  non         Dispo^itor  Som.  Auj.  <li*peusator    •••  Ex  tua  Avg. 

,-x  uua    '•'  Induta  Anj  kmmlt  naturaiu.    ,v*  Aaaumptaque  S#m.  Aug.  In aastimpia    m  Reduc  Dcus  meua 

■    ji  iiaiii  supvi  Sem.  Aug.  Iteduc  Dmninc  Dcua meua oculon  majcsiatia  luaeaaper    "*  Dilpcium  na- 

i,i  ii  Sa.ii.  a<  ,    M  niiii    m Innocvai piu  .S<i».  Auj.   innoxiaapio    •*•  Foasum  ouspdo  Som.  Amj. 

CH  cro-aancio  foi.tc  illo,  qm  n  Som.  Aug.   sanclo  funle,  qnem    *'*  Facmc  odio  b.i- 
ni:ii  iii  »i.iiii  Som.  \.<  fn  uio  niiui  babcre,  bt   ignus,  umiiea  vi.ia    •*•  Rcx  sa.'Ci.Lr,im  Som.  Aug.  Itex 
s  iii*  ini  ,i'u    m  l'ci  iniii'  Redemptorcm  Som.  Amo  par  nuiM  sam-tum  Sanctoramt  ptr  bunc  Redeinptorem 
•    Carii  nuiiin  papui.  .  prcfioaa  rcaututnm  in  inurtc  N<  >n   Ao§    chsrisiiiiJ  capul  .  .  predotam   rcsulu' 
iii  i,,  ■  i  ni ' 


Hi.l 


oi;\  no.ii 


rnr  inpOf  InBrml   plainal     dcblliialem.   Candtl  \m  i  • .  in.i.  |n  mei  Injoiliiin,  M  lui  liquet  Juotiiia. 


nudatum  pectoi,  nibi  eraeiituin  Intui,  I w ■  ■>  aranl 
vlicria,  iteon  iMgntm  lumlua,  rtgli  palbni  nra, 

prOMH    riqonl    lniilii.i.   prinlint    iim.i    ui.>i i.   ., 

rinl  Itrabralot  Dodei  inorl  inngnlnli la.  Bpoeta, 

glorloet  Cenltoff,  gfilhjalitta  piotln  i>>  inta  menibra, 
<i  nenortrt  bonlgnni  i)noj  iiei  nl  aubatantie. 
Conaolenra  i>o>  honluii  posnnnt,  M  ralaia  "'  bob« 
(1  n  bomlnli  uiisrii.iin.  Vidt  Hedcmpiorbj  s»n»i>ii- 
ciiini,  el  radeinptl  dimltli  ""  dolictum.  Ilie  Ml,  De» 
uiIm  nl,  qnen  proplof  peotnli  pnpnll  iniporant>> 
alatl,  llcel  Ip  i'  lil  diltciua  >»  qun  •''"  btna  eonpla  - 

ClHltl.    II. (    cst    illi'    hlDOCeUI    iii  i|i.<>  dchis    iioii       l 

lnYoniua,  n  innon  tnn  inlqola  dnpntnitti 
Ojiid  cniiuuialali,  dulclaaimo  pnor,  ut  sic  Judkare 


1 1     I,  ||  .  .  i   Dciii  II..  m.  '|ni  I  r.  ini.n  im 

p mnibua  'i'.    relrlbubttJ  f  (P#<of.  •>».  I-  i  Nm 

i   xiii  n. \    11,11    (..» '•  .1    M.    i  nrde  hni.unn  i|ii«».l  .  oii.li 

j;il(>       I;  '.llllir'"     pr.riiuiv      Ni||ii|ii..|   p 

ingtclloo  nnchlnarl  bumana,  cui  crmpnrriur  nl 

i.iiiii    iIimii  i"    N -ii.ii  <  innliri  i.lli.  iiiiii,  i|i><i 

Joale  (  n  .1  mpciw  i  pra  lidiuni.  Ksi  aulrin, 

IN.iic  Dei,  m  l<  »■  ii<  >  Mhnirabill  diapeu  ilioi    .  i   <. 
iui  mi  ,  rragiliiat  In  iJiqoo  anppolil •**,  »>  im 

Utiont  < pnnclt  net  ■  annn    erncil  M 

4-u i ii  rklii  ot  coucupiaconiiia  (Co/.  ▼,    i    ii      bna 

a  u:  •  *  eoncoditnr,  tnaol  )on  ilbi  imipitc paii, 

quia  <i  in  i>i<>  poeealoNI  neodignulno  ea  nnri,  aio 
quepei  nnrinron  boniinii  rictori        '  tc  ducr, 


ris?  Quld  conuiniatl,  anantlaalne  juvenie,  ni  m:  "amabiinr  :<<i  ttterioren  polnan,  qoaienni  <i>  »1 


Iraclirarii  "'.  Ou°>'  aconi  nun,  qnt  nma  i»a, 
qnu  rinoa  moitiu,  qoni  tcettit  int  dnnnntioniot 
Ego  enin  mn  tni  plaga  ifotoria,  leoj  cnlpt  oucJeiO" 

nis.    Bgo   im  livor  passionis,   lui  rruciattis  lalior. 

Kgo  ukc  niortis  uer.lon,  im  viudictx-  IngUlnn. 
0  mir.ilitlis  centuraa  cond.iio,  ol  ineffabilii  utyato- 
rii  diipooitiol  poccat  itiiqnni,tl  panttur  jnttui;  deli- 
quil  reus  "*,  cl  vapolal  iniioccns  ;  nffoudit  inplno, 
ci  danntlnr  piut;  qood  noralnr  nalua,  pniitur  l>o- 
nus;  qnnd  perpeinl  servus,  exsolvil  doninua ;  quod 
connittil  hono,  anatinot  Dous.  Quo,  Nnte  Dei,  tpio 
iua  deacondil  bnnilitaa!  q»o  tut  flagravit"*  chari» 
i.»s?  qno  procesiit  pietai!  qoocxcreril  benigniutl 
tpio   tuus  aiiigit   aniui  ?  fiuo  pervenit  compassio? 


cia***  persecnlloui    apirilali,    »<>»    ftrentur  i'>'< 

amoro    lno    Mil.jici   gtadiu     malcn.li.    lll    eiifnilat 

conilitionis,  il  tuu  conpJaccnl  pietaU,  utaguitwlltti 

valehit  pro  viribus    mpntOtn  Kroatoris.    Kl    bOK 

tmbolli  mcdicina  "\  boneJeae,  boc  i»i  aolidnon 

ainoris. 
Oro  lc  pcr  anliquas  nbjericordm  <mo,  in/oodt 

meis  viscerihus  »M  quod,  rcjccla  •*  vipor.e  coi.i.i- 
gionis ,i0  bile  *Tl  reintogrel  n»c  incoiuuiUnli  pri- 
siiiuc,  quod,  guslato*7*  neclarc  lua?  suavilalis,  la- 
cial  me  illccehrosa  inumli  prospera  loio  aiocto 
dcspicerc,  ct  nulla  cjus  adversa  pro  lc  fonnid.ic, 
ineinorquc  perpciu»  nohiiilalis  sempcr  faslidiant 
venios   bujut  transiiorii  tinioris  •'*.  Nibil,  quaeso, 


Kgo  eniin  iniqne  egi,  ln  poena  muitaril ;  cgo  fatiiius  C  sj„c  l(J  mUu  dulcescat,  nihil  coinplaccai,  nihil  prc- 


admili,  lu  ultione  plecteris;  cgo  crimen  edidi,  lu 
toiturae  Btthjicerii;  ego  superhivi,  tu  bnmilinrii; 
cgo  lumui,  lu  itfenunrit;  ego  inohediens  c\stiti,  tu 
obedicns  Pairi  scelus  *S7  inohedieuliae  lnis;  ego  gnbt 
jianii,   lu  incdia  afliceris;    ine   ad   illicilam  rapuit 


liosum,  nibil  pruelcr  le  inihi  arrideal»7V  spcciosmn; 
vilescanl,  obsecro,  absque  lc  mibi  oinnia,  sordeant 
univeisa.  Quod  libi  advcrsum  est,  sit  inilii  molc- 
atunm;  ct  benepneilon  tuum,  mil.i  iodeicieoi  *" 
desiJerium;  laedeal  mc  gaudcre  sine  le,  ci  dclecict 


concnpisccnlia   ardorcm,  lc  perfcela  chariias  ducit      me  trislari  pro  lc.  Sit  inihi  noinen  luum  rcfocdlalio, 


ad  9"  cruccm ;  cgo  prxsumpsi  vetituin,  lu  suhiisli 
cquuleuin  ;  cgo  deleclor  ciho,  lu  lahoras  iu  pal.hulo; 
e^o  fiuor  deliciis,  lu  laniaris  clavis;  cgo  pnmi  «lul- 
cedinem,  tu  fellis  guslas  amariludinem ;  mihi  reo 
rideus  congandet  Eva ;  lihi  pie  plorans 959  compati- 
lnr  Maria. 
Ecce,  Rex  glori;c*co,  eccc  impielas  mca  Ct  claret 


ctmemoria  lua  mca  consolalio;  fiant  mibi  lacryime 
niex  panes  dic  ac  noclc  (Psal.  xli,  4),  lona  iuvcsti- 
gando  juslillcationes,  sit  bonuni  mihilex  oris  i/ii,  jm- 
per  millia  auri  cl  *rge*ti(P»aL  cxvm,  72);  sil  ohe- 
dire  libi  nibi  amabilc,  et  resistcre  Ubi  exsccrabi- 
le"r.  Rogo  le,  spes  niea.per  onnics  pietales  luas, 
ui  propilicris  omnibus  impieialibus  *M  mcis.  A»la- 


VARLE  LECTIONES. 

M»  Conspice  :  rcleva  Som.  Aug.  conspicara  :  relaxa  953  Reinitie  redempti  Som.  Au§.  ledempii 
dimilte  m  Ut  sie  traciareiis  Som.  ul  adeo  dore  tractaivris  *"*  Dcliquil  reus  Sow.  dchu.piil  wn 
»**  Ucflagravit  Som.  Ann.  Oagravit  "7  Obcdiens  patris  scelus  Scm.  Avg.  obedieus  sorbis  ,M  Ad  illici- 
tiim  raiMiil  coucupiscenlia  ardoren,  tc  .  .  ducit  ad  Som.  A*g.  ad  illiciiam  loncupiscenliaiu  rapuUardwr . 
le  .  .  d.ixil  ad  9S»  Mihi  rcoridcns  congandel  Kva  :  tihi  pie  ploraus  Som.  Attg.  inibirhkns  rungauni.il 
Evi ;  tibi  plorans  ••*  Uex  gloriose  Som.  itex  glurise  *•'  Talibus  rcferatnr  Som.  Amg.  tahhus  ivfeiatur 
»-»  Cui  meo  . .  buppeditei  Suiii.  est  cui  mea  .  .  suppetil  9SS  Si  hcc  a  lc  Som.  hoc  cona  le  »"•  <  ■<»»>- 
pati  \el  vivere  :  quiaet  tu  pro  peccatorihiis  Sem.  compali;  qnia  et  lu  pru  peccato  mco  •»■  rer  luierioivm 
rictoriain  Som.  pcr  iuteriorcm  hominis  vktoriam  Au<j  pcr  intcrioris  Irauiinis  vietoriam  9  QuadcM.ta 
Som,  Aug.  qnalcuus  devicta  •"  Conditoris.  Et  hoe  ceelestis  medicina;  Sum.  creatnris.  Et  h;ec  eul.sus 
nt.dicina  •«  Viscerilms  An«.  vnlneribus  ••»  fdl rejecta  Som  quod  n-jccta  *»•  Cogilalwuis  Aog.  tl  Lda. 
Coil».  ranlagiouis  971  Labe  Son.  Aug.  bik  M»  Quo  gusialo  Som.  qiwd  guslaio  Amg.  quo  gusuium  ui:e 
necuir  •»•  Tiuuiris  Amg.  lumoiij  m  Te  arridcat  Som.  Aug .  le  nnJii  arriiteal  Som.  Aug. absque  te  iiubi 
*7*  Kt  n.ihi  molcMum  sit  Som.  Aug.  fu  mihi  molestum  "'  El  heiiepiacilum  indeliciens  Som.  Aug.  et  he- 
iieplaciium  luuiii,  mibi  indtli»  icns  m  Tibi  amabile,  resistere  excembile  Som.  Aug.  libi,  uubi  anubile; 
ei  rcsislcre  tibi,   cxcerabile    »78   Omnibus  iniquiialibus  S«m.   Aug.  uuinibus  inpktatttns 


SC5  S.  AiSSELuT  CVMLAR.  Anf.UlEP.OPP, 

peri  anres  mcasranudatisinis,  etnc  decliucs,  Ragito,  A 
per  nomen  sanctnm  lnuin,   tn   terba  malUiat  cor 

tncum,  nit  cjrusandat  c.rcumtlionct  in  pcccalis  {1'sul. 
<  a.i„  ■»).  Poii)  Gliam  per  adrairabilcra  bumililatem 
luain,  ne  vchiiil  mihi  pet  tnpcrbia',  cl  manus  pcccalo- 
rtt  uon  moveal  mc  (Ptal.  xxw,  12). 

Kece,  onmipniens  Deus,  Paler  Domini  mci,  dis- 
pone  benignus  q«o  iiiihi  luiserearis,  qnoniam  quid- 
ijnii!1"»  pretiosios  invcni,  ocvole  libi  obiuli,  quid- 
quitl  e.irius  repcri*",  soppliciter  prxscniavi ;  inilii 
mliil  reliqui  quin  tos  exposuerim  wajestsli;  nihil 
jiin  superesl  quotl  adjiciam,  «ini.i  toiam  libi  delegavi 
spem  meam.  Pircxi  lilii  ailvocatum  niciim,  luum  di- 
lectum  Fiiiiim,  misi  gloriosam  progenicin  inter  mc 
et  le  mediaiorem.  Misi,  inqnam,  inlcrccssorcm,  per 
qnrm  COnfidn  vcniam;  misiverbis  Verbum  qnod  pro  ^ 
incisdixi  mssum  f.iclis.ci  numcravi  tibi  sanctissiuUB 
sobolis  moriem991  qaam  pro  me  crcdo  fuisso  prr- 
pessam*  Credo  a  te  missam  beiiaicm  nostram  sus- 
cepisse  bumanilalem,  in  qua  dignum  duxit.  vincula, 
alapas,  spuia,  irrisionesqiie  pcrferrc,  ncc  nnn  crn- 
c.i  s  clavosque  soscipere.  Ilanc  olim  infantiae  vagiii- 
bllS  rienolitam,  pueritiac  pannis  conslriclam,  smlo- 
libus**9  vcxaiam,  jejnniis  247  maccraiam,  vigiliis 
sfflictam,  iiincribns  fessain  posiea  aflectam  ••' 
flagris,  laccratam  snppliciis,  depuiatam  einu  inor- 
iuis,  doiatam  vcro"v  gloria  rcsurrcciionis  c-ilo- 
ium  gaudiis  induxit,  ei  in  dextera  *■•  iuae  cclsitudi- 
nis  collocavii. 

Tu  piac.iiio"4  mca  cl  propilialh  mca,  bic  inlcndc  r 
pius  qucm  genticris  •"  Filium,  el  qucui  redcineris 
servam,  liic  aspicc  Factorcm,  ci  ne  despicias  factu- 
ram,  amplcclcie  screuus  raslorcm  ,  ei  rccipc  •*•  m!- 
sericors  alhlam  propriis  bunieris  ovcm.  Ilic  ipsc 
csi  Rdelissimus  Paslor  illc.  qui  dtidtim  crrabnndam 
ovcm  pct  abrupta  moiuiuiii,  pcr  pr.rcipilia  vnllium 
niullis  variisque  inia-sierat  laborilms,  quiquc  j:im 
morienli  9,*,jam  pcr louga cssiiia  dclicicnti  laiulcm 
iuvcnlse  gaudcns  sc  supposuil  "°,  ct  imro  sibi  ad- 


r.\ns  ii.  —  par.-lnkt.  et  ascct 


si.i 


nisti  cbarilatis  annisam  t!c  prufuuda  ronrasionis  *•*- 
al.y>so  lcvavii,  piisque  astrictam  comploxibus  ad 
nouaginta  novem,  unam  quai  perieral,  reportavit 

ovcm  (Lnc.  xv,  4).  Ecce,  Domine,  mi  Rex,  omnipo- 
tens  Deus,  eece  Pastor  bonus  referl  libi  quod  com- 
misisti 991  ei.  Suscepit,  ic  disponcute,  ad  salvaodiira 
bominem,  qnem  libi  restituil  omni  labc  imnunem; 
cccc  libi  tuum  cbaiissimus  Filius  plasma  rcconciliat 
quotl  a  te  procul  deviaverat  "'.  En  grcgi  ino  milis 
Pastor  refomat  quod  prasdo  vkMeatus .  akegerat , 
rcddii  tuis  conspeelibus  servuin  qucm  sua  feccrat 
m  conscienlia  fugilivum,  ul  qui  per  sc  pocnam  me- 
ruil,  pcr  Faciorcm  mundi  nereatnr  •••  veniani,  cui- 
qtic  pro  culpis  Mlis  supercrat  gcbcnna  ••*.  tanlo 
ducc  jnm  coufidal  rcvocari  ad  pairiam.  Potui  pcr 
mc  le,  sancle  Palcr,  offemlore,  sed  non  potui  pcr 
mc  le  mibi  plaeare;  faclus  csl  ndjulor  meus,  Dcus 
incus,  Inus  •"  dilcclus  Filius,  meam  participans  lu:- 
manitatcm,  tit  curarcl  iijfirmilalcm,  quatcnus  tindc 
culpa  cmerscrat  *9g  offcnsionis,  inde  libi  immolarcl 
sacrifieium  laudis,  mequc  pcr  boc  iu.*c  redderet  pie- 
l.ili  placabilem,  «juo  sedcns  ad  uexleraw  luamscm- 
per  meai  substanlijcse  oslcnderet  •"  csscconsoilem. 
Eecc  spes  mca,  cccc  lola  Qducia.  Si  mc  pro  mea,  ut 
diguuiii  cst,  despiets  iniqnilatc,  rcspice  mc  s.ilicni 
misertug  pro,c"  dilceUc  sobolis  cliariuic ;  atlcnde 
iu  Filio  quo  propiiieris  servo  ,001.  Vide  c.trnis  sa- 
cramcnlum,  cl  ctrnis  rcmitlc  rc.iUim;  reenle  quod 
bonus  perpessusesl  Filius,  el  oblivisccrc  i|tiod  ma- 
Iusopcraltis  est  scrvus  ,0°».  Quotiet  bcalaj  prtdis 
libi  palenl  l0*'  vnlnera,  delitcscaul,  obsccro,  scclcia 
mea  ,m;  quolics  rubcl  prclioMis  sanguis  pio  i.'e 
latcre,  dclcatur,  snpplico,  labcs  ,00'  nem  pallminnis. 
El  quia  tc  caro  laccssivil  ad  iiam,  caro  lc  infli  cl.t, 
precor,  ad  misericordiam,  ul  sicul  me  caro  scduxil 
ad  culpain,  caro  ,0°*  dcducai  ad  vcniam. 

Mnltum  quippe  ,00'  csl  quod  mca  mcrcretur  im- 
pietas;  longc  auiera  najns  csi  quod  Rcdempioris 
mci  reposcit  jure  pictas '•••;  magua  enin  cst   mea 


VARI/K  LECTIONES. 

" '  Qnoiv.odn  qtiicqtiid  Som.  Ang.  qnoniaiu  quirqitid  •••  Repcli  Som.  rcpcri  ••'  Misi  vcibis  ;quia  ptonicis 
divi  iiissnin  faclm,  ciiutnciavi  sailCtlSsillUR  libi  soluilis  mortcm  Som.  Ana.  misi  vcrlus  verbuin,  qnod  pro  meis 
iiixi  inis«,iiiii  faciis,  ( t  nunicr.ivi  libi  Kaiirtissinia!  snbolis  passionem  M* Astrictaro  smloribns Son.  Auq.  con- 
Miiii.iin,  juvciiiinis  siiiioriinis  ■••pusi  aflct  laui  Sam.  Awe.  postca  affectam  "•  Ditalam  fero  Sen.  Aug.  do- 
latam  vcro  *••  lu  desirn  Som.  in  itextcra  Aag.  iu  dexlcram  *•*  Tu  placalio  Sern.  Aug .  bxcpbtcaiio  ••' 
Propiliaiio  mea,  bic  inleiidc  piui  quomodogciiucritSoM.  Aug.  propitialio  lua.  Ilic  attende  pius  qucm  ge- 
nueris  9M*  U«  (!■>.'  \iu\.  rcspice  "•  Pnuripiiin  valliuin  mnUisqu. isicrat,  vsriisque  biboribus  qui  jam  nio- 
rienti  Som.  pei  pra*cipilia  ralltiun  niullU  variisque  quaesicral  lauoribiis  Quiquc  jam  inoricnli  •**  Se  sup- 
i"n  t  Auff,  sc  suppoMiii  r"  liiiiixain  dc  cnufnsionis  nbysso  .  •  consirictam  .  .  nuvem  unan  .  .  dcpor- 
lavii  i.vciii.  Snin .  aniiixaiu  >\<'  pmfumla  tmifubimiis  al.y-so  .  .  asiriciam  .  .  novem,  unam  rcporiavit. 
Anij.omii.  anuiiam  •*•  Tibi  nvem  quaui  cmmuisisti  Som.  Auq.  libi  qumicnmmisisli  *••  Dev'averal  Aug. 
tletiarii  *,k  Suapropris  fecerai  Sum.  sua  frcerat  *••  Pet  factoren  mundi  mereatur Son.  prr satisfaciiu- 
ncni  bujns  ncrcaiur  Aug.  pvi  faclioncni  bujus  '*"'*  Qnq>pi'  prn  .  .  sperabal gcbcnnan  Som.  Auq.  cuiqne 
pro  .  .  sopererat  gebenna  ••*  Adjutor  meus  luns  Sen.  Aaf.  adjutormeus.Deusmeus,  luus  "*  Culpam 
irst  Sen.  Ang .  eulna  enerierat  ***  Me  autwtantiai  oslenderel  Sew,  Aug.  H  Edit.  (ioh.  neBsub* 
si  iiiiij'  so  Bsienderet    '"'''  Rci>pire  k duteni  nist*rtus  iu  mc  pro  Sout.  Aug,  respico  me  saltem  miserkors  pro 

,0*'  ln  hlio  allcnilc    qni.l  piopilicris  in    rcivo  Svm.  Avg    allcnde  iu  lilin,  quo  propilicns  lerVO     lH*  ReCO* 

lc  quod  bonui  |  ci |i,  >sns  «st  lllius, et obliviseereqnod  nalnaoperatusesl  servaa Sen.  ci  Aug.lwc  umitiunt. 

im*  liln  sancia  pjicnl  SeW.    Aug.    libi    patCOl      '*0V  \  iilncia    nna   Sow,    Aug.    scclcra  mca     l0°*   llidealur 

snppliro  labes  Sin.  rliinainwr nbsccro  labesAnf.diinatar  ebsecro  bbes    l0**Ad  culpam, csro Snw.  ad  cul- 
pam,  sie  <  sro    '**7  Mnitiim  qnidew  Som.  Aug.  muliuui  namqos  LJu.  tiotk.  multum  quij  po    ,n*"  Postii  p.e- 
"iii.  \iuj.  repost  ii  jurc  p)< 


RUS 


ou  \  M  iNI    • 


iiijiiHliii.i.  niulti» '"^*  vrrn  IM  >j<ir  <".t  !l' •!<  in|iiiii  i  .  iih  i    \  iiin  i  iii  .  Omtll  pll  f  ■-  w.f    ri    ir- 

jii.uti.i.  ilii.t.to  Otlllll    so|i  niir    r»i    Dcus    homiilC  ,  fiiiinniiii  inii  n   ■  i  .       I     iini,  rl  in  i   illi    i 

t.iulo  nii-.i   ""•  in  ilih.i  rsl  ntft-i  it»r    Iioinl.il  «•     rjllt,  nl  DetolOOI  ii. ■  nuli    .uliMiuii 

qu;ilil  ilr.  ll;l  cli.iin  qiiaolil  tlc  '•".  Ounl  i-inm  «I  •  lni  Mflil  Ifl  I    01    ItllfCI       lllllllll  1\ 

■|ii«*ri-  pMMi  liomo  i|iii"l    iioii  roilcinriil    Urt     IiIhim  Ii  ilnil  int  r<  |i  II  il.  illm  nio  \  m   nl.      infclicilfl 

I.irtit-,  Iioiiio  ,0"  '  IJu.r  l.ml.i    MDtrllil  '*"    lumrrrl,  J.nn  rilo  iNKClHf  Ciptifl    inl  II    I  « §-  • »  U\-r 

i|ii;im  iioii  itnti  buroillln  iiernurei '  Qoodnira  imoi  "Jwnlue,  tt  Mtoiioi  ;•«  i  ••  lefu/iinj  om  (/*se/.   i  u  \, 

••'•  uioriis  iiiiiM-riuin    qiiod   ii5ii  Dfi   noo  itl  .li  nciri  7)  {  ll  ll non  pruptrr  mi-,  Mllf 01  propi    i    t    .  I 

CfllCll  llippliciuni t  Niiiiirilin,  Dotis     inriis,     m    jqua  •»•«*»   fjiroi  .  ilnli lUHViOM  hoiiiiur  \h  os  i>  M  001 

Ijiiff  iini|iiiljlfs  prrranlis  »•*•  hnmiins  01    irdion-ii-  liln  i.ilio  llnr  imli  iin  ,    ii.n.i     f.  ir    I0MO01 

tis  gfatll  lilnoiilur  '"'   Amloris,  non  l.iiiliini  iiin-ii*  ini-  io;iloio    fjrrrr,  <-l  m  nulis  OpOribfll  011 

ilikl.it  jIi  offiilfiilf ,  100  iofcrior  Mpinlor    in.cnnS  BOilDTOpl   i  ll  litOM    me,   (|nij    \<-n  <  iiinlu    |oo    rsl 

a  siuiiioo  cojii  t.irdioi- ,  (|ii.iiiiiuh  pioiii  l(i-iii-oi|iioi  i,  iiiniiK  os  inos  (  n  .iior  iio  innii  "•'  m<    itVledere.    m. 

lOpOMl  malili.iin  pOCMlOfil  '*".  uVliisaiu  fi  OOfOW  Mfdldimlmil   oMlio  I  I  delOM  iii. il<: 

Jani,  lucis    ipliOJM    f.rcatnr,    j.im    colpii    .giioscc  lr.ifl.iif  i|ii:iiii  Ijiii  liinirsl.ini  ricisli,  l  iiiii<    |i<. 

niris  pro  ililcfii  Filii  liu  l.ilionliiii  ii fnsis.   Jjni,  |l  roliooil  <•  101  nisli,  qu.im  ail  oMJfiMM    i  i    limiliM- 

|UJPM|  cjus  piclali  nii-a  impirl.is,  ojits  moilcsiiu-  mea  ilincm  loom  plasinasti. 

pcrvorsiias,  ot  ojus  iiiansneludiiii  moa    iloiirlur    '•••  Kccc,  dlllfinioM  Dooi  mous,  rcrc  MteJil   spiriitn 

ferociias.  J 'iii  mi  lniniiliijs  ""•  iiirjni  MfMfbiam,  DMui  moiii  operiJMH  undiquo  cowmui,  dedentibM 

ptifniu  ImpatMntiain,  benlgniui  duriliam,  obedion-  ioiwieorom  soomm,  quibui  lofeliciiei  dilaniabalor 

lia  imtlirdiciiliam,  Iranquillilas    iiiqtuclmliucm.    ilnl  fil  OrolUO  lumii  ;ii\ilniiii  iinjilnral,  ln.r   r.r.ilu- 


eedo  ooMfiludinom,  luiviui  iram,  efcariiai  lucrifa-» 

cial  crudciitutctu  %'lt.  t)ui  tociini  ,**'.  elc. 

ORATIO  III  ■•" 

AD  lll.tM. 

Conira  tret  ininttcot  qui   jieccitiorcm   prnrJni  mtttto- 
IHM  iofeilOOf  Of ,  nitt  tiiitericoritin  />.-i  eum  tuc>ilvr. 


latioiifin  sos|ii|-.il,  quia  insi  cJtO  soincnius,  rOMM 
iiisccuiinm:  graviter  faligitus  jain  i-ti.im  od  le  n  •<: 
anlicl.ire  \  ilrbil.  Multi  stinl  inimici  nni,  sicnt  vn|,  s, 
p  i»>unr  fjcalor  incns,  qtinrmii  s.cvilia  erauter  IV- 
rior,  percusioiei  dbiMi  non  iiMetfcoi  dobnvi  su>ii- 
nco;  s.-.l  iiiins  inlrr  <;i':cros  lensper  prnviiis  ni«:  ap- 
HTfOOI od  tnoilcin  vulncraul ,  ittlml  t.Kiuis  jtonu,  pclil,  ot  srmpcr  sine  ulla  niiscralimir  OOqiMOd  in- 
tnviitta,  superbiu.  Uiiluiu  prMtoroere  coiilcnili!.  S;r|iius  ruim  rnin   ilii 

Dotntne,  Dettt  meut.  in  te  eoeroH,  nilvtnn  mc  fac  iuimici  mci  ai<  insoculionc  mr a  ijuasi  iotigali  qnic- 
ex  omnibus  pertequeniibui  me  el  libcra  tne  (Dsnl.  VII,  Miint,  innis  OOdoCMf  ci-lcris  forlius  irlnm  viliiai, 
8).  Inte  Domine,  sficravi,  non  cvufnnilar  in  a-lernnm  srilioei  ni.iius  gloria,  «fiia*  000  Mfom  iiiiscrum  ho- 
itttua  juititia  libera  me  et  eripe  me  (/'*«/.  lxs,  2).  ininem  nialis  oprrilms  maciilal  10,\  sci  ciiam  ft> 
Doniinc,  Dcns  nicus,  crealor  me.is,  et  gnlicrnnlor  i|*M  benil  operiioM «|uae  ogere  videtur,  si  sc  CMste 
nien«,  siiul  dixi  t-t  sempor  dicani  ,0,3,  t«  te  tpcravi,  nnVt  cmjtodit,  JMjnfaL  ll:cc  pcstis  progcnitl  esl  ab 
ct  ia  tc  spero,  nr< ,  qiiamiiti  fuciit  halilns  in  naribui  '"•'  Mperbia  qn.c  primnra  bowineio  prootravit,  pro- 
ineis,  a  inisriic-oi.li.i  n.a  drspeiaho.  A  mcipso  voro,  slialiiin  cl  vulncrjliiin  248  :)"  '";>  fclieilole,  quam 
II  diligdnler  omncs  aclioncs  tncas  inspicii;,  sompcr  pMlidobat,  cspulil.  Et  ut  niiserinn,  «jncni  i  va  lii. 
d<>spcio,  qttia  scmpor  in  malis  operiboi  («nivcrsor ;  forlius  piosicrnat,  invi.liam,  por  qnaiii  oion  inti.i- 
ied  rospicicns  ad  dulcissiinum  Cicalorcin  ineom,  vil '"  orlicm  lcrrarum  (S.ip.  n,  ii),  scriun  odottJH- 
ad  palicnlissimqiu  Doinimiin  iiicuin,  qtii  malc  nic  vauduin  sc  advocal.  luvidia  igitur  luiscrOM  qnciu 
vivere  eonspicil,  ct  adliuc  eispeetol  correetiouein  arripit,  urii,  urcudo,  tristeiu  et  quasi  l.inguor. 
nicam,  oxspecians  ei  tolcrans  auscultat  si  in  aliqui  poss.  ssiun  incederc  fatii  ,0".  Inonia  veru plnrb  , 
rc  eorarem  l*u,  cmondarc  vitom  meoiu,  rcspiro,  et  quaii  roticando,  de  ipsis  boois  opcribui  qoai  bcero 
inisoricordiam  Crealorii  mei,  qui  tani  delciter  ioo  n  lingit,  cxiollii.  Sod  ui  miseruw  qncm  serael  maoii 
toierat,  iuvoco.  Ex  oiuni  us*  porte  invodunl  mc  ini-      jjloria  "*•  uitertipil  ,05,f  iufrlicius  captivow  docat, 

VAKl.E  LEGTIONES. 

'••*  lnjusiilia,  mulio  vcro  Aua.  iiijustiiia,  falcor,  veruin  ntajor  !*,#  Tam  mca  Sotn.  Aug.  et  Edit. 
Cotli.  lanto  mea  i0>!  L't  qoalitate  ila  ctiam  quantitale  Som.  ct  qualitate  el  qoaotiiale  Aug.  in 
qual.  et  quaui.  I01*  Dolinquere  posscl  homo.  quod  non  Dci  Filius  reiliinerct  fa<  lus  liomo  Sow. 
Aug.  dcli(|tiit  liomo,  quo<l  non  redcmoril  Filius  Dci  faclus  bomo.  ullOii.o.  laniuin  snperLia  Som.  Aug.  qnas 
tanla  supcrbia  lM*  Oiiodnam  ossot  $om.  Ang.  qnodnam  lanMiu  esset  w**  lniquila»  pt*ccaulis  Sem.  Amg. 
dcl.cta  peccautii  l*M Libereotar Sem.  Aug.  lilireiitur  Idit.  Cotlt.  liln-einr.  ,017  Qranuiw  pietas  Aed.  su< 
peral  maliliam  pecratnris  Som.  Autj.  hac  omittunt.  '•"  Kt  niansuoliMini  ifamelur  Som.  et  cjus  maiisiieiu- 
dini  roea  donelur  l*w Sua  bumililao  Som.  ojus  huiniiit.is  l*** Crudelilalem  t.dii.  Cotlt.  crmlclfm  penwa- 
ciain  IMI  Qni  trinm  etc.  Som.  Aug.et  Ediiio  Coihica  hic  subjungunt  immcmtiomem  taacti  Sjytruos  .*  Jam  0 
diviui  onwrofc.  i9"Collata  ",tl  cumMiS.  Vict.  kK.  \(i.Corl>.  i(iO.  Vul-tuc.et  Flor.  Sciliccl  inains  gloria, 
invidia,  suporbia  mss.  lurc  otniltunl.  lt%t  Elscmper  dicam  tuts.  et  seinper  dico  ,0,i  St  .  .  curem  rn.»*.  si  .  . 
corarem  '***  Ex  omui  eniui  utsi.  omru .  eaiin  '***  loimicosqoi  iusj.  mimicos  omos  qni  ,0*7  Factuiam 
luam  oim. crcatnMoi  luam  Wi*  Aperle  moeolat  mto.  omitt .  apcrte  '•"  lnccdons  fatit  mss.Corb.  Val-luc. 
et  Ftnr.  incedcre  racil  »u.  Vict.  ini-idcre facit  ,03*Scmcl  gbria  mi*.  omitt.  scme!  in%  liilorcepit  otss.  iu- 
tercipii 
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noe  ni  nfiam  spcm  evadendi    relinquat,   ad  matrcm  A  «08  dcspieis,  ideo   quia  niiiltis  in 'tpi;i»ttl>us  involvi- 


Bttpcrbiani  recurnt,  c(  ojus  animala  inonifcro  oon- 
silio  \ii iuioMi  diiigcndi  Dum  el  proximum  ei  pri- 

iniini  absctdil.  D rniin  iufelix,  qucm  inanis  glo- 

ria  infitil,  suporior  CCterifl  videri  cupil,  si  quom 
raosiderat  in  bonis  ,Ma  operibui  moliorcm  sc  esse, 
p  <  t*asqae  ineedere  ncgnro  non  possii,  ittura,  siralct, 
ol  omnia  qua- agit,  opprimii;  non  valct,  qnia  aporic 
recia  suut,  salleiu  nl  non  cx  loio  rccic  acta  credeit- 
da  sint,  qiiocunquc  moilo  obnubilare  saiatjit.  Sicque 
miser  auimus  bac  capfivitate  possesstts,  nec  reeluni 
a;;it,  si  qnid  rcclum  agorc  videalur,  qttia  ncc  proxi- 
mum  ''iligil,  qucm  sicul  sc  amarc  pnctipitui  (Malth. 
xtx,  19),  nec  Dcuui  auiai,  quctn  Imc  ageudo  non 
antare  coiivim  ilur  ">'3.   Qui   enim   proximum  smim 

non  amal,  neccum,  in  quantum  valel  ut  in  iiono  Creator  ct  gubcrnator  omiiium  creaturarum,  i 
profcere  possit,  adjmat,  nec  Dcus  illtim  amat,  ncc 
ad  ejos  opera  ivspic.il,  eliamsi  coram  bominlbofl  vi- 
deantur esse  bona.  Qnid  vt-ro.quid  tniscrius  polcst 
esse  hoiuine  qui  se  Je  bono  opcrc  cxlollii?  Qui.dum 
sose  pntat  cxtollere,  dc  supcrnis  ad  ima  ruil;  supcr- 
hia  eiiim  semper  naluralttor  in  profunduni  inferni 
jaoci,  liumiliias  vero  sempcr  in  ccelis  ballilal,  el  iu 
etclo  inanet.  Et  quem  inanis  gloria  de  summis  dcji- 
cit,  flupcrbia  mater  cjus  iu  bracbiis  xiernte  pcrdi- 
lionis  excipil;  sicol  coonlrario  *•'*,  ctijtts  htiinilis 
conveisalio  est  in  tcrris,  Dcus  qtti  humilia  respicit, 
et  alta  a  lonye  cognotcil  (Psal.  cxxxvi,  6),  cutn  dc 
ima  COnversatione  cleval  in  coelos. 
Kaleor,  milissimc  Deus,  faleor  me  bis  tribus  ma- 


iniir  '*'*,  sallcm  rcduc  ad  uos  inisoiicordcs  oculos 
inos,  quia  rrcatura  tua  sumus.  Ei  sicut  verisflimum 
cst  tc  nostriim  somper  ossu  Crenlorem,  sic  Bempcr 
cl  uhiquc  scnliamtis  lc  uosltuui  cssc  defcnsoicm, ct 
advcrsus  inimioos  noslros  iudeficientem  prulecto- 
rcm,  ut  in  prasenli  vila  seinp>ra  tedefeiifli  l.idjuli, 
Mniio  lemporali  eorsu,  ad  le  Greatorem  oeotram  el 
Dominum  perveniamufl  ab  omuibus  pcccatis  muu- 
daii  ct  abeobtti.  Amen. 

ORATIO  IV  »". 

Cum  pcrrator  de  MquiMibut  suis  ntnltnm  es[an.rntt, 
cusqne  corum  Deo,  omni  postposita  terecundia,  ea> 
pa-ulit. 

Aiiissime,  et   miiissime   amalor   bomiunm  Deus, 

m- 

meussc  bonilati    lu;e  oouiilcor  omnia  pectaia  mca 

quxcunque  quocunque  modo  foci,  ex  ea  hora  ex  qua 

peecare  |H>lui  iisquc  a.!  banc  horam  iu  qua  adhuc  por 

mnericoruiani   iuam  me    vivere   paieris.  Omumm 

vero  non  possiim  esse  meuior,  quia   multa    sunl,   ct 

facile  enumcrari  non  possual.  Scd  tu,  piissime  ot 

mbciicordissime  Dcus,  cui  uota    sunl  omnia  ante» 

quam  fiant,  ojui  verus  mspoctor  cs  eogitationiim 

,037,  et  jiislissiuius  scrui.itor  cor  iis  cl  rcuuai  (Ps:tl. 

vit,  10),  lit   nosii  omnia  |n-<  <  ala    mca,   quaecunque 

egi,  vcl  adlmc  ago,  vcl  intilfl  in  anima  mca   por  oo- 

eultafl  eegilaibwes,  vel  fbri«  per  apenasopcrationcs. 

Et  propierea,  quia  veraeiter   I,M  lanc  onmia  me  fe- 

-  cisse  oonlra  voliintalcni  luam  inlelligis  ••",    eoiant 


lis,  imo  his  Iribus  furiis  infcrnaiibtis   gravilcr  cssc      majoslaie  tua,  cl  r.orani  omnibus  sanctis  tnis  *•'•,  me 


reem  et  culpabilcra  essc  confueor  ,  ct  nisi  indulgcn- 
lissima  miscmordialuapriussubveniat,posl"vl  mor- 
loin  oarnis  celcrna  morie  esse  damnandiim,  aUemis- 
quo.  lormcntis  *•*•  ajlcrnaliler  essc  lorqticndum. 

Scio,  dulcissimc  Deus,  scio  quia  ntc  crcasli,  ot 
crealum  iitisericordiier  diiexisli,  et  quia  ad  Itoc  ino 
ereasii,  ui  etcgo  quoqoe  leCreeiorem  mcum,  ilcul 
dignum  cssot,  diligerem,  tukque  prasecatifl  per  om- 
iii. i  obedienfl  etsem.  Et  Iroc  lolum  ad  bouum  meum 
bcisli.  non  ullii  pi  r  nc '"'  vel  mclior  csscs,  tcl 
in  nliquodilior  exislcres.  Tu  cnint  uullo  benoegc  , 
quia  ln  csscntialiter  os  ipsum  bmwm,  et  a  ic  est 
oinni    bomis,  ijuicuitque  bonua  csl.  El  ideo  no;i  po- 

diticr;  ct  hoc  uon  pcr 


prnstrattim,  ot  fcro  usqtte  ad  inlcrilttm  in  aninia 
vuleeralum,  et,  nisi  indiilgcniissima  miscricordia 
lua  cilo  Bubveniat,  gravius  cssc  damnanduin.  Hou 
miscr,  licu  miscr ,  temper  cl  ubiquc,  b-u  mi^cr, 
quaeta  csptrvilafl  cst  miseri  bominis.  Si  m.de  vivit, 
csi  apcrla  damnatio;  si  rccle  quidcni  vivere  vide- 
lur,  scd  incaute  sc  custodieus,  inde  gloriatur,  ilc- 
riiin  cst  miscro  ccrla  mors,  ct  a;lcriia  daumalio.  0 
Deus,  oosuTum  refogium,  o  Creaior  nostrr,  cl  virttis 
noslra  advcrsus  cos  qui  nos  porscquunUir,  r.l  m  ic 
iios  viderintproplor  pcocata  nOStra  dimittcrv,  som- 
po.r  insidiaulur,  a ■Ijuva  nos,  miflCricurs,    lll    niiscri- 

eordifl  semper  indigeeies,IMeroifleratioui    mxiiitim, 

pliisqnaiu  eobifl expediret,  lepide  poetubmtcs.  Ltsi  ry  ios  css^  \cl  uiclior,  vcl 

VARIiC  LECTIOMES. 

'"  Considorat  in  Imnis  mss.  Consideral  qm-m  in  bonis  uu  Noc  loctnin  flf  il,  ti  quid  rcoliim  age- 
ro  videalnr,  quia  eec  proalmuin  diligil  qucm  sirut  se  smare  prsNipilur,  nee  Deum  amai,  fljoem  hoc  modo 
flgendononamarc  convinciwr  m.  (.ori>.  n;.».  nec  rectumagit,  si  quia  rectam  sgere  fidetar,  quia  nec  pro- 

viiniim   diligil,  quom   licul  so  amare  pr.n  ipillir,  HOC  Dotini  amat,  quo.m  io  boc  amando   non  amaie  convm- 

« 1 1 iii  m.  ncl.  nce  rectom  acii, si  qnnl  rcctnm  agere  praecipiiar,  ncc  Deum  amaiqnem  bi  boc  ngcndo  non 
imuo  COOVincilur.  mst.  Yut-lur.  ct  llor.  Nec  reclum  agit  si  quid  rootuin  agero.  xitlelur,  quia  nec  proxi- 
nium  dili^ii  ojnem  stcal  so  ■mere  praecipilur, ■  Deam  amsiqaem  in  boc  agcndo  non  aosarc  eoavinciUir. 

•*,v  Sic  osl  (onlrilio  ms.  Corb.    atCUl   ost    o(  ..,,ti  nio  ms*.   Vicl.    Yal-tuc.    rt    blov.    sicut   cconiurio     '"' 

I»,  ipiria  idcoquiamalllslniquiiaiibaflnosiiivolvimusms.  Ccro.  despieifl,  idce  ialquitelibus iavotvimar mss. 

Yiet.   Yal-lur.rl  Flor.  dospn  is  i,loo  qnia  m    llis    iiiftjuilalibus    in\td\  initir.      i""i  Lollata  eU  cum  ,W»3.  I  lin. 

5<i7.  Vi.t.  hh  Hi.et  Vul-inc  Denudatcl  .  ipendilotss.  suriflRai  deauiial  cl  ,,M  Inspcotor  cs  rogitanonum 
Mfl«.  sasarmN  ce  l^Qaie  ventdtor  mss.  qaaiveracilcr  '••"  Toam  inlcUigomu.  luam  inlrlligis  '•'•  Co- 
r.uii  oninibas sanciis tuis  me  om.  Thu.  coram  beatifl  flngdifl  inia ct  omnibufl  sancliame  '  *  Subvcnlal, 
pntl  ms.  Thuan.  sobvoniat,  sriopoot  mo  ""  /Eierniflqoc  lormrntifl  m*.  lhu.  oiiernis orucistibus mss.  Yict. 
Vnl  ht.  n.ii.is  lonncnlis  '••*  Tti  por  inc  ms.  Tlm.  pro  OtC  ""'  Mclior  vcl  MSS.  vcl  major  vcfflM.  I  «•'- 
l.it.  uia/ir  vd 
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f  iliani  iuipnlciilinm,  '.r.l  |><t\.t.1iii    |><it  >  nu.iin     ii.iu  ,\  m(.  ■.  luin,  i  ON  ii|.tiiin  I  i  .1  ••.Irurliun,  .  i 

pilICB.   (Jlll  Clilill   lll.lllllll  Jinlrsl    il     l.n  il,    lii.il.i  Mln  Im.  hii    .  ■  |.  ui    li.l     (H. I       .ubVCnl     I      •  I     n   i.  ii    i.iIji  Iiiiii. 

poHit ****  H  laclt,  qnla  i"  i  ii mk  poleollim  ooo  'p- m  m. 

KnrMini  od  osotMi  irlgiur  '•*•  felieiMr,  Md  deor>     reei  et  colpabilii  vcolam  ei  ludul 

binn  :».l  lOM  Jllr.ilnlni  inlilit  ilcr.   IIOO  pOtOOlM,    VOl  lldOOmol 

DOtlUI    iMpOlOOUl    niiMM.ilnliliT    scilnt  ins,    t'l   i|ii;isi  lni ,  |u  in,  <|u.  inm    l||   lllul |i'lll  | 

\<sn:i  lurgcns  inaiuliT  inll.iliis,  OSlri    r.ilnnifiii    00  rfal    "'    pordlliooe    inoi  n  niiiini    <  I  .■  <  I,      Ivtll  , 

•ilui,  cl  ipiasi  juiin>iiloui.si|ii.'iili  snhilisf.i  lns(/'»/i/.  Sunl   ri  .i 1 1 .i  itinll.i   i|n  i  llUJOri    ;■ 

Ilviii.  13),  MM   Mporilia    mis.ii  iiih-    jicmiissiis    cl  oniiiiinr,    qiMO  HM   babrM   H  OOTOOl    N 

proslratus    10    Crealorcin    RMOOI    01   iniscni  ihiIism-  001 Ulfl  inijni.  i  II  i  I  l      Bpi     ioM  OIMri     in  ilit.  r 

iniiin  Doiiiiiniin  iii  iins  |ii.ii.|iiis  cooMmpii,  <in.i:  iMOfi  Bl  ftimiliMr  .|i  ii,  omnibu*  veoiam  Ot  iii- 
niilii  ;id  lionnni  niciiin,  si  nlisin  is.i.i,  diihsli,  (oii-       dolgeoUam  rcquilO.    BuOI   IOMM  MOC,   vnlili-.l  irj 

iciiincns ,,v',  ci  vcluii  incnic  |nT(lihis,  iiiiin  liuc  il-  '*'".  ImpolieuUi,  inimica  Deo  el  oemibei  mocUi 
lnci|iic  i|u.i.si  loporbe  fbror,  vcra  Boiiiiii.it.'  perdili  odtoei  '•••  diicordii,  iodiguatio,  roocof  inimi,  ue- 
>ias  perdUiooli  oi  oioriii  ineerro,  ac  roeUalrm,  dloMOMiiUi,  roracitai  gula,  OMrowroiio,  i\ju- 
van.vi|iic  cljiionis  vciiium  sinlic  '•*•  M  leelpienler  ■  Im,  rapeciui  ol  midli  kii  similia,  qelbue  vesari  et 
sc<|iior.  imci,  lacerari  ol  diaccrpl  infeliciler  ooimom  mcem 

Falenr,  clciiicnlissiuic  DOUS,  falcor  eorani    omni-  COOipiciO. 
pnlcntia  lua    mc  nimis  cssc   luperbom,  vaiiuni  ct  Esl  Ol  pixlcr  li.cc,   0000    fliaioai   10001    oomio 

oiiuii  jjcncrc  claiionis  plciiuin.  Ei  puio  quia,   si   '•'•  DMlo  inaliuii ,  quo   UiuM  |ravloi   ci  DftiaerebiUei 

in  hoc  uocolo  aiiqnani  boborom  poMotioM,  iuilius  leeeretam ot efflicUm  aoimom  meom  leaiio,  ejtuole 

posscl  sulTcrre  nic.iin  siipcrbi.ini.  Scil  et  isla  supcr-  cl  ab   ipsis  cunaliulis  scniper   nitctnn  fuil,    OMCOM 

Uo  qoa  COrOM hoininihus  Uun  greviUr  vcxor,  (|ii:.m-  crcvit,   in    inf.intia,   in   adolescciilia  ,    in  /reveoletO 

vis  sit  cxsccrabilis  et  niinis  pericolou  ,0,° ,  cst  ta-  Mlbi  Minpor  odbaraii  *••• ,  eecooHioe  jjm  prosoea 

iiicn  llil  superbia  ,   qua,  cuin    diiigeoMr    secreluin  OOOMM  OMOMTil  ddkiooUboo  OM   dcceril.   Eot  au- 

mooUi  iuea:  non  '••'  mibi  IdaodMoi  ,0**  ioqoiro  ,  l(,">  ,I0C  owlom,  detideriooi  votuputis,  deketatio 

iioii  paiuiii  vcxalur  el  dissipalnr   infclix   anima  ,os*  carnis  ,0*1,  letnpeslas  libi'linis,  qme  iniihis  tf  varibl 

inca.  Aliquando  vcrosi  coniiny.it  (quod    tamcn  raro  inodis  infcliccin  animam  me.un  uiaeerovil,  «Iiss4»l% a 

.ucidit)  iiilehx  aliquid  ,0!u  me  faceie,  quod  sccun-  el  omni  virtule  desliliiiniu  inanem  et  debiloo  rcJ- 
duni  rsUmaUooem homiunm  videaluraliqua  simili-  r  didit.  Patcor,  dukiuiiufl  et  QMtimime  Deus,  Mteoc 

tudo  boni,  non  parum  dc  hoc   ipso  supcrbio.   El  si  cor.un    omuipoMnlbl   tua    me  liujus  oefario  rtpcie 

DOOM  imlc  loqiiitur,  vel  aliquo  modo  mc  laudare  cu-  hujiis  opeiis  uef.trii  intmoiidis  l%ii  rccordationibu» 

ral ,us*,  ciim,  quasi  stiilium  et  niliil  scientcm ,  dcspi-  sarpeesse  poUotom,  iucensum,  ordoreo  non  modi- 

cio,  vcl  eliamsi,  quasi  noii  ciiraus,  laudalioncinhomi-  cos  '*••  cl  inhoncslos  paasom,   ct  non  solum  niea- 

iiiiiii  vanain  cl  inulilem  higio,  non  pannn   in    ipsis  rom  dclectalioiiuni  malas  memoriaa  ct  slulias  re- 

inieiioiibus    meis ,   ubi    solus  Dcus    videt,   iude  cordaUones  mihinocere;  sed  etiam  aliorum  ma- 

gloiior  ,  cl  miriim  in  modum  ,  dum    lainlaliouciii  lefacla  mibi  narrala,  ct  per  recordationes  sordidas 

viio,  00  implius  ,0f,i  laudaiioncin  el  vanam  gloriam  ad  mcuioriam   leducla,  cor   meom  non  parvo  nxvo 

appcto.  Ecce,  Deus  moos ,    et  Croator  meus ,  ecce  ,06v  iuiquitaUs  maculare. 

>idcs  •'•'  me  iia  facere  ,    ita    vivere  ,    ci   tolum         Eccc,  Deus  metis.  piissime  c  mmerieordissisao 

quoil   vivo  perdere  ;  ecce  vidos  ct  exsecraris  ,  ct  Dominus  meus,  quamvis  non  parvam  verecundtam 

249  Pr0  lan  v'la  oonnbu  pomas  et  toruteuta  pio-  possus,  expandi  coram  tc  iuiquitates  meas,  osiemli 

inillis.  Suhveni   ergo,  Ciealor  nicus,  subvcni  adju-  vulnera  el  peccala   uiea,    osMndi    aniamm   ineaiu 

tor  in  opporiuniiaiihus,  subvcni  ct  adjtiva  animain  malis  operibns  macnlalain,  malornm  operum  de- 
meain,  ct  pci  ineffahileiu  mnMricordiam  tuam  de-  ptecUtionibus  infectam,  mabtrum  dekttaiionum  re- 

slruc  cl  coufunde  supcrbiain   moam.  Ecce,   Deus  cordaliouibus  fuedalam.   Deus    meus    misericord.a 

ineus  cl  Dominus  mcus,  eccc  confilcor  iiiimens.e  inca,  respice  ad  pceniicnti.im  mcam  ,   respice  ad 

booiUli  Mae  vcneno  hujtis  maUtias  uie  toium  esse  piotateui  tuain  10vB;  suseipe  coofessiooem  meam,  ct 

VARLE   LECTIONES. 

,0"  Suo  lioc  jwiest  ms.  Thu.  suo  potest  m'  Excclsa  dirigitnr  ous.  excclsa  erigitur  ,nT  Con- 
tcmneiH  el  tns.  Tliunn.  contemplus  Ct  ,ov8  Yenluin,  stulie  nis.  77ia.  \encnuui ,  slulie  ,0"  Pulo  si  m.\*. 
pulo  i|iiia  si  ,M*  El  nimis  periciilosa  m$.  Thu.  et  periculosa  ,0SlMeniis  mt^aj  nou  ms.  Thn.  menlis  non 
*0Sa  Milii  blandiemj  ms.  Vkl.  mibi  blandientis  ••*•  Dissipatur  infoclix  onimo  ms.  Thu.  dmsipotor  anima 
*••**  AeeiiUt  aliquid  mss.  accidit  infctlix  ahquid  SOf*  Laudare  non  cural  ms5.  laudarc  cnrai  10"  Dum  lau- 
dationcin  vito  eo  amplius  mss.  7/m.  laudalioncm  viroel  ampiius  '*"  Et  ecce  vides  atts.  ecccvides  19J 
ll.ii ,  ira  mss.  li.uc  :  vidclicet  ira  ,05»  Sanctis  odiosa,  ms.  Thu.  omii.  odiosa  ,0,,J  Milii  seraper  adb  esitms. 
ro«  oinii.  semjier  ^*81  Delccialio  carnalis  ms.  Vici.  dcleclalio  carnis  f*6t  Me  hujus  operis  nefarii  imiMm 
dis  m<s.  me  liujus  nefario  opcrc  hiijus  operis  nefarii  iinmundi  iai*  Non  modieos  mss.  immodicos  UHINoo 
parvomevo  ou.OTAo.  non  parum  vcneno  1065  Kespice  ad  pietatcm  uicam  ms.  Thuan.  nnuUU.  mss.  Yia. 
Vul-luc  recpice  ad  piclaicm  luam 
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f.ir  mccuiii  secundum  miscricordiain  litam.  Si  ini-  /,  linnortnn  Dcns,  da  ntilii  Intcr  laudcs  ina.-s  fontctn 

l.n  i  viii.ini  11  biinul  ciiin  eordis  ouritale  ct  mctuis 
jnliilalinnc;  ui  perfecte  le  diligens,  el  digne  te  lau- 
d:iiis,  ipso  cordis  palalo  scnliant,  gustcm,  ct  snpiam 


quitatn  ubaervnterit ,  Dohuhc;  Dotnine,  •/>(/*  $us:i- 
netit?  [Psai,  cxxix,  r>>  vel  ctiam  qitis  jusiilia  sua 
*"*'  sine  miserirordia  lua  potcril  liberari  ?  Propi- 
lius  csto  inihi,  Dotniiie  ,,w ,  propitiut  esio  mihi 
y.cccatori  (Litc.  XVlll,  15);  parcc  pcccalis  el  iniqui- 
latibos  mcis.  m  pcr  luun  miscricnrdiani  ah  onmi- 
lius  \iiiis  mundalus  ac  pnrgalus,  <•:  al»  oumibtis 
peccalw  cleinculcr  alisoltitus,  fimi»  lcicporali  '""^ 
couversatione,  perduci  nicrcar  ad  rcgna  codorum, 
u!ii  cnm  sanctis  oinnibus  tc  laudarc,  ct  bcnetiicere 
ci  glorifkarc  valeam  in  sscula  sasculorum.  Amc:i. 

ORATIO    V. 

Af>    UlliM. 

Att  iililinrn.lnm  cordis  conipunctioticm  in  orttlione. 
Ignosce,  Dtnnine,  ignoscc  pic,  ignosce  ei  miserere, 
parcc  ignnr.miix  incc  ct  multx  imperfeclioui  mex. 
[N  ili  mc  lanqnaiu  temerarium  reprobarc,  ipiod  au- 
dcam  scrvus,  utinam  vel  bonus  el  non  ctiam  innti- 
lis  ct  malns,  ct  ideo  vable  inalus  quia  tc  omnipo- 
lentem  Deum  nostrum  lerrilnlem  et  nimis  metucit- 
(lunt  sine  eordis  cnittrilione  el  lacrymarum  foute, 
siuo  revereulia  d.hita  et  trcmorc  lauilo,  benedico, 
aiqne  adoro.  Si  enim  angeli  le  adoranies  ct  lau- 
dantcs  trcmunt  niira  essullalionc  rcplcti,  ego  pec- 
ealor,  dum  t ■  1> ■  assisto,  laudcs  dico,  sacrificium 
cffcro ;  u.r  noii  eordc  paveo,  vullu  pallco,  labiis 
trcuio,  lotn  corpore  inhorrcseo,  sicipic  obortis 
l.icryn.is   cnraiii    tc   indcsinenter  lugeo?   Voto,   Ktl 


!' 


qitam  (inlcis  cl  su.ivis  es,  Dnmiuc,  sicut  scriptuin 
c^l  :  CttaltUe  ct  vidett  qttoniam  sntieis  cst  Dutniaus. 
Heili.s  eir  qni  sperat  i.i  co  [Patd,  \\\v,  9).  licnlut 
populna  qmi  scil  jiibiliiiionem  (Pi<il.  LXIXYlll,  IG). 
I>.  i  tns  vir  cujus  esl  duxilinm  ttbs  lc,  msftnsiones  in 
corde  tito  disposuit,  in  vnlle  lacrijmtiruni,  iit  loco 
quem  posuil  (/'.>«/.  i.vxxiu,  (>).  llettti  ntundo  corde, 
qnoninm  ipat  Deam  ridcbunt  (JfollA.  v,  8).  Beuii  qui 
lutbiittiit  ii;  dvmc  littt,  Domine,  in  s.tculu  suculorum 
luaJubunt  te  yl'sitl.  lxxxiii,  5). 

OR.tTIO  VI  "<: 

Al>    I»EL'M. 

Ntt  peccnlnr  pro   ullo  peccuU  despernre  debcnt,  qniii 
puts  esi  ei  miaerieora  Domiuua,  nec   tuli  mortem 

pcccniuiis,  ted  tiium. 

Misercre  mei,  Dcu.s,  seruniliim  m.ujnnm  miscrieor- 
dinm  lunm ;  ci  secitndum  mitlliludinem  misernlioninit 
titnruni  dcle  iniquiuttcm  mcam  (/'*«/.  l,  3).  Credi- 
tiisis  quo.l  haiic  oralioncm  Spirilus  s.inclus  diciavc- 
lii,  cujns  insjiir.ilionc  250  eompniu  ius  homo  pcc- 
cator,  scil  et  liilclis  el  sihi  postalal  a  Deo  miscrcii 
"7J,  suasquc  ini(|iiil.ilcs  sccuiulum  muititudinciil 
iiiisciationum  ejus  dclcri,  quem  ct  oinnipolcutissi- 
DHHD  De  im   01    niiscricorilissiiniiin   Diimiinim    cssj 


Crcdit.  Est  aulcm  hoc  opus  Spiritus  sancti,  qtmj 
nwi  valcn,  quia  nequeo  quod  desidero.  Iliuc  eniin  .-.  pcccalori  sua  facinora  displicciu,  el  ca  agerc  sata^ii 
niccuni  vcbcnienler  admiror,  dum  ic  nimis  lernbi-      <|"«;c  Creaiori  suo  placcm.  Sed  ct  boc  suis  viriuus 


lcm  oi  uiis  fidei  ccrno. 

Scl  quis  hoc  siuc  ope  grali:c  tu.r.  ?  Universa 
fiitni  s.ilus  nostra  magna  misericordia  lua.  Misc- 
rnin  inc,  <|uoiuodo  sic  inscnsala  iacla  esl  anima 
mca  iii  non  lcrreatui  lerrorc  nimio,  duiu  stat  antc 
Dcum,  ui  suas  dli  laudes  dccanlal?  alisentm  me, 
quo:iiodo  sic  indumii  eor  meum  ut  oculi  mci  iudo- 
sincutcr  non  produeanl  Ooniina  lacrvtnaram,  dum 
eonservus  seriuocinatur  eoram  Dumino  sun,  bomo 
cum  Deo,  cic.iinra  coiti  Crcatorc,  <\n\  factus  cst  cx 
llmo  eum  oo  qui  oinnis  fccit  ci  nihiloT  Eece.  Do- 
ininc,  pouo  inc  ani«'  lc,  Cl  quid  iu  serrclis  do  nw: 
seniio,  palernis  auribus  non  taceo.  Tu  divei  in 
iniscricordia,   Cl    l.tr^us   i|l    pre.niis,    da    inilii    dc.  \)  riain  dui  it  (Psnl.  cai.mii,  18).  Miserclur  cnim  ont- 


non  valcl,  nisi  cjusdcm  Spiritus  sancli  gratia  illu- 
miualus  '•" ;  Cttjus  cor,  ctim  pcr  stiam  gratiam 
visilal,  protimn  ab  omni  Ll»c  vitiortun  cmimd.n. 
DnSeis  csi  vero  Dominos  ct  pius  crga  erealuram 
suam,  t|iiam  crcavii  ad  imiujinem  tuam  et  similitu- 
dinem(Gen.  i,  27);  ct  quam  tanlo  dilavit  lionorc, 
ihiJIo  modo  insi  cjus  magn.i  iniipiilalc  palunr  pe- 
nrc.  E»t  aulcm,  csl  onuuno  nnivcrsilalis  Crcalur 
siiiicis  et  mitif,  et  mitlta'  mtsericordiaj  omnibut  i«ro- 
cantifrai  se  {Psal.  lixxv,  .'»),  •awifu  <[ui  invocant 
fHM  i'n  retiule ;  cl  roluiilalem  liineiitium  te  f.icil 
,,T',  </  depreeoJiaatem  eormm  exaudil,  el  pcr  mi.uu 
agnam  miserieordiam  Mivua  aJ  scuipiicni.nn  glo- 


in 


Iionis  itns,  ui  cx  eis  serviam  libi.  Noneuim  aliunde 
|os  .uiiiiis  Ubi  servirc  ueque  placere  nisi  de  luo 

miiiicr''. 

Louftije,  qnasso  ,  llmors  tuo  eatrnea  mcat  (Paal. 

(wni,  120);  litclur  eor  HMKM,  ul  linteit  ncmrn 
luum  (l'sat.  lxxxv,  II).  Ullnam  sic  lc  liincrcl  poc- 
r.iin v  aniiu.i  mc.i,  quomodO  illc  vir  s.mclns  <pii 
dixit  :  Srmper  rmm  i/nasi  lumcntcs  sttper  me  flucuts 
iimut  Dtuui  iJob    xxxi,   23).   D.ilor  cniin   oiiihmiiii 


niiini,  cl  tiihii  odii  coitim  ipi  c  lccil,  dbsimtllans 
pcccata  bominum  proplor  poenUenliam,  et  parceus 

illis,  quiii  pius  cst  Donttnnt  (i.ccli.  n,  |7>).  l'M  au- 
lcm  misciicors  Doiuinus  pcccalorduis  I  snis  ncipu- 

liia  rOManlilma,  ci  pcr  voram  pauiitoniiam  venetpie 
IHBiiiieulias  boua  opera  suas  malitiat  nnmdantibtts; 
el  |"T  veram  roufessioucra ,  vcraque  confcssioiiis 
s.k  nlii  iuin,   scse   ••»•  ma(  lauiihiis.  lisl  aulcm  vcra 

poen  leniia  veraqua  eoafessio,  ct  perpctrata  mala 


VAUIifi  LECTIONES. 
,Ma  Quisjostitia  sua  »u.    Vtn.  qnut  justiiia    lua    '*"*  Mi    Domint  mi.    I  <rr.   «mutii.    nn.   Va/./uc. 
uniii  Domine    '"•  Viia K «M.OHrarinnl.    t9mCoilntaealenmMaa.  Yut.Kk.  1<».  Yul-lut   et  Cotb.  I(>0.  in 

q uo  htijui  onilionit  imttum  tunlsum  csl      un  AbcO  iniscrcri     RM.     Yirt.    S  DeO   niiscicn    $)***■  (.iali.1  illnnil- 

ii.uiis  m«i   Kkf.  ol  Vut-luc.  gratia  iospiraUal    '"*'  Sc  i.n.n  ms.  VieC  so  laciot    m*  Sacriiicium  so  sc   ».*. 

Vui.  omi,     M  sc 


hK 


imuioM    . 


i<ini;ric,  ci   ptafojondu  impilM   non    ■nalllerc  h  UoMff  fo  ooiiura    R    ••■•.     i  MIomI  ejoa 


()«iini('</(»  raro  miMrffui  Pefif  /i/ikm/w.  il  multo 
mofliqoam  peMf  lomolii  lliorara  ,  miMfotnf  pioo 
H  mlMricon  Domlam  omnlam  M  liminilum.  //>»« 
inlm   iiomi  /ii/ihc ii i/du   •oojfoaij   cofnovll  niom 

ui.ilc    nos    fecil   liiiuini    iitisliiiin    '*'\    RoCOfdllUf 

riiiin  i|iimi  putoii  Mmoi  (Piefi  <  u(  '">,  t-t),  il  cli 
scii  luiin-ii  mJoJai  imifloem  ficU.  laiuoaMi  lulem 

vcicipic  t  oiililciiles  luiiluin  inisi  u,  onliuin ,,,§  CfO0< 
loiis  nuMii    OffO  OfOOlOfOm  suiiii,    iioii  dc    iiim, 

fcionc  oolperam  iMpofMOOOi  QojoojIom  iI  oi  Iom 

cordc    pifiiilcuinus,    noslrasquc    iuiijuilulcs  ilignis 
(lctibus   iiisrqiiuiuur,  cjns    iiidulgcnlisbiiiiuni  piela- 
lcui  proculdubin  coiiMipicinur. 
Scd  forlussc   aliquis  niciilc  pcnlittis,  cl  jam  ipsis 


oln  ii  iiiiui,  ui  voli.ii  ol  miclli;;  ii  quam  muijnM  »u, 

Ct    l|U  llll   .1111   ibilll    HlullltUttu    itulccitlHtt    IM   ,    l>i|lliiltC, 

quum     nbn  Miniii/i    .  ii|,ii-,     ,|,      ir,     pcrfiii.li 

juii  in  iporouiiboo  m  ic  (/'i«/.  iii,  tO)    Von  i  uui 

ilfmeiijat,    dolcltOlONj    Hciis,    non     .  uoi    dciuergul 

ttnii>ft(,iM   oei  i    ii.i    „1  ■  ■:.  n    pra/bmfoMi   oopM 

UM/rll/    Mptl    Clllll   /OI/CMI    01    Jllliril    {l'tal.    i  xviii,     t 

hCiliccl  uliysus  i n i  | tii 1 1 : n iii   Miuri d    OMMMOlM 

iiiisct.uioniiiii   luariiin.    Crodimoi,   CMMeoUooloM 

OffOOMf    Iiouiiiiiiiii    Dciis,  le  c»sn    oiiinipolciucni,    ,i 
oiiiiii.i  quxcunquo  vi*  fucieiilem     [)o  lc  enuu  l'io 
pliclu    ""  dicit  :    0OMM    quj-cunque  vutuit  DOmlami 
/m/  in  ctvlo,  tl  iii  lerra,  et  iit  man,  ei   m  uminbns 
iibijstii  (l'tal.  cxxxiv,   C).  Sciinus  aulcm  quia 


\oi-.i;;iiii1iiis  BMfmO   ilnninalionis    iiiuncrsus,  consi-  pj  000  vis  peOCOlOfOI  perdcre,    snl  |  p  .  ■ 


dorano  ciiorniiialeiii  scclcrum  suorum,  dcspcruns 
de   iiiisei icoidia    Del ,    dlCOM   apud   sc   pra-suinil : 

Quod  cousilium  racaporonda  lolulii  )im  ampUai 

iuvcnirc  potcro,  lUl  quain  OOnOOllUOQOm,  aliquam 
VOtlilM  sccleruni  pioiiiilieiilein,  IpOfObol  Ex  quo 
poccwro  potui,  aunqoam  a  poocotio  cl  malis  opcri- 
ims  ccssavi.  PeccaUi  poOfota  senipcr  occomulovi, 

01  poooalO,  qux  aliqtiaiulo  opcribus  implcre  non 
potiu,  malis  volunlatibus  ac  malis  desideriis  perfi- 
ccrc  uunquain  ccssavi.  Tantis  crgo  malis  ci  iuiqui- 
tatibus  '•'*  involutus,  tantis  crimiuibus  ei  pcccaiis 
circuiudalus,  quid  jaui  exspeclare  posstun  nisi  xler- 
uam  pcrdilioncm  xternxque  pcrdilionis  xlernam 
(lamnalioncm  ?  Aliquando  VOIO  si  aliquain  ' J"   mi- 


Cl  vivcie.  Si  eigo  oiniiipolens  cs,  ouul  vcre 
quiu  quiilqiiul  \is,  f.icerc  polcs,  el  iion  vm  |>ccc.i- 
torcs  pcrdcre,  scd  a  malis  resipisccrc,  cl  vivcrc; 
dc  mtilliludinc  liiiscralionuui  luurum  non  dOOCMOO 
dCOpefOrO,  sed,  sccuri  de  spe  venix,  miscricurdiam 
exspcclarc.  Veruni  csl  omniuo  quia  multu  sunl  et 
magna  peccata  noslra,  scd  ccrli  sumus  quiu  uiulla 
Csl  cl  tu.igiiu  miscricordia  lua. 

ScimOO,  oiniiipoicns  cl  misciicors  Dcus,  scimus 
quia  lu  es  summus  spirilus,  incuminuiabilis  ot 
xlcrnus,  vivcns  vila  lua,  qux  lu  ipsc  cs,  cl  ajlei  ni- 
tatc  tua,  ct  nos  creatura  lua,  a  lc  crcati  bonitaic  ct 
miscratione  lua.  Nos  auicm  cum  pcccauuis,  id  est, 
cum  ea  qux  juucs  non  fuciinus,  cl  qux  probibes 


scrieordia  Dei   pcccaloruin  confessionem  feci ,  ct  C  facimus,  pcr  pcccatum  ,0"*  nosn  um  moi  imur,  licel 


peccalorum  pccnilenliam  a  saccrdolc  accipiens, 
aliquum  cmcndaiionem  maloruin  promisi,  statiin, 
vel  |>ost  parvam  moram,  cadcm  niala  vel  pejora 
pcccata  feci,  el  quasi  canis  icversus  sum  nd  vomi- 
lum ;  quod  quasi  per  coulessionem  evomueram  ore 
cl  corde  ,m,  sordidius  resninpsi.  Juravi  etiam  sx- 
pius  me  deinceps  cessare  a  pcccatis  viam  iuiquitatis 
omnino  dimitterc  viamque  justilix  sequi.  Sed  neque 
liiuor  ipsius  perjurii  me  a  pcccatis  retinere  poluit, 
ncque  timor  Dei  cuncia  ab  allo  conspicicnlis. 

Ecce  vides,  dulcissiine  amator  Iiomiuum  Deus, 
eccc  vides  de  sanctuario  luo,  et  respicis  de  excelso 
coelorum  babitacub,  miscrum  bominem  ad  te  dor- 
suni  poncnlem  im,  leque  in  luis  prxceptis  sper 


in  aliqua  vita,  nobis  ctiam  inoriuis  lua  miseratione 
concessa,  exisiamus.  Si  vero  iterum  libi  obedienies 
exislimus,  et  a  malis  operibus  tua  gralia  adjuti  nos 
retincamus,  libique,  qui  vivus  spiritus  cs  et  creator 
noster,  perbona  opera  jungimur,  iterum  revjvisci- 
mus;  et  posl  ls81  moriem  in  xierna  gioria  lecum 
victuri,  si  dciuceps  quandiu  vixcrimus  in  rcclis 
operibus  pcrseveranles  ,0"  existamus.  Eliseus  pro- 
plieta  cum  mortuus  im  essct  ct  scpultus,  et  quidam, 
qui  erat  mortuus,  ejus  ossibus  tangeretur,  resur- 
rexit  vivus,  ct  iterum  cst,  meriiis  proplietx  el  tactu 
corporis,  vivere  permissus  (IV  Rcg.  xm,  81).  Si 
ergo  tactu  proplietx  inortut  resurrexit  qui  erat 
mortuus,  nuillo  magis  nos  rcviviscimus,  si  libi  no- 


nentcm,  et  proplcr  sua  magna  pcccala  de  tua  ma-  "  slro  Crealori  per  bona  opera  jungimur,  qui  ei  vivus 
gna  misericordia  dcspcrantem,  ct  quamvis  nimis 


imscruin,  et   pcccatorein 


1*8» 


respicis   tamen   et 


vidcs  a  tc  crcatum,  ct  dum  in  liac  vita  existit,  luis 
beneficiis  susienlaluui.  Iinmilie,  bone  l08t  Deus,  in 
aniinam  ejus  limorcm  tuum,  ct  aufer  de  corde  eius 


ct  immorlalis  spiritus.  Miserere  ergo  nostii,  Creator 
nosler,  mi«erei°i!  noslri  tecuudum  magnam  mitert- 
cordiam  luam,  et  secundum  muliiiudinem  miseratio- 
num  tuarum  dele  iniquilalem  nostram  (Ptal.  L,  5), 
ct  resuscita  nos  in  bac  prxsenti  vita  a  morte  ad 


VARI/E  LECTIONES. 

>on  Cnde  fecit  limum  nostrum  ms.  Vict.  undc  nos  fecit  lumen  nostruni  mu.  uude  nos  fecit  limum 
nostrum  lM*  Tolam  misericordiam  mss.  Vicl.  et  Val~luc.  tantam  misericordiam  l0T*  Et  voluiilatibus 
»n«$.  Vict.  et  ValAuc.  et  iiiiquitatibus  ,0TT  Si  aliqua  ms.  Vtct.  si  aliquam  UT0Orecorde  mss.  orts  el  corJe 
""°  Promenicm  mss.  ponentem  ,0*°  Et  peccalorem  ni*.  Vict.  cl  peccanlem  ,001  Itnmiiie  bonc  mss. 
immiiic,  Domine  bone  ,08°  l).:  tc  propbeta  mss.  de  te  cnim  propbcla  ,M*  Terra  et  in  orauibus  mss.  tcrra, 
et  in  mari  ct  in  omnibus  "**  Propler  peccatum  tns.  Vict.  per  peccalum  tM*  Reviviscinius  oost  »»«5.  revi- 
viscimus,  ctposl  ,0*,i  Perseverabilcs  mss.  perseveranles  ,08T  Propbeta  cum  mortuus  m«.  Yict.  prophcia 
ut  morluus 

Patrol.  CLVIH.  28 
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viiam  "*\  id  csl  a  morlc  peccali  ail  jusliiix  vilam,  A  iii«lnlg<Miti.i  lua  quod  rngarisaceipere,  quos  ngnnscis 
ol  tu  finc savuli per uiam  miscrionnliam  jnsi ifi«:i tos,      ilc  nnslra  jtistitia   fuluciam  nnn  liabcrc.  Erigc  nos , 


resnsi  ila  ad  a-d •rnaiu  glnriam.  Quam  ipM  nobis 
przsUrc  digncris,  qai  vivis  ct  rcgnas  pcr  a>tcrna 
ixcula.  Amcn. 

251  ORATIO  VII. 

AD    M  I  «. 

C.nm   cottfettione   pcccutorum,    et    huniili    pctitiotie 
gralicc. 

I>cus  piissime    Dcus  clemens  et  miscricors,  pro- 


Dominc  Rens  nnslcr,  ctallcva   in  misericordia  liia, 
ul   commiinionc  saltilis  el   gamlio  rli.irilalis,  ilum 
ipsi  salvari  cx  mtiucrc  rupimtis  ,  eliain  fide  ct  pacc 
cunctarum  gcntium  gaudcamus. 
ORATIO  YIH. 

*i>    UEtM. 

Dcns  inxstiinabilis  misoricordix ,  Dcns  immensm 
pictaiis,  Deus  comliior  cl  rcparalor  lnimani  gcncris, 


piliare  pcccatis  nostris,  et  prxsta  ut  pcccala   qux  qui  conlitcnlium  libi  eorda  purgas ,  cl  ncritsanlcs 

vcl  auciore  moriis  insligali  vcl   propria  volunlaie  anle  conspcclum  diviux  clementix  ttix  ab  omni  ini- 
<ommisimus  ,  ncn  ad  jmliciom  liuim  disciilienda  re-      quitaiis  vinculo  absolvis,  virduem  luam  lotis  exoro 

serves,   scd    concessa  graiia  dc  sola  laniuin  vcnia  gcmilihus  ut  secundum  miilliiudinem  miscraliontim 

gralnicmiir,  quia  si  anlc  oculos  luos  ,  Dominc  ,  ctil-  tuarum  dc  omnibus  iniquilalibus  mcis,  de  qnibus  me 
pas  quas  fccimus  ct  plagas  qnas  cxcipimus  confcra-  ■  aectisal  conscienlia  mca,  puram  mihi  coram  le  con- 

mns,  minus  esl  quod  palimur,  majus  est  quod  mcre-  cedas  agere  confessionem,  vcrainque  ex  bis  omnilms 


iniir.  Pcccati  poeiiam  senlimiis,  cl  pcccati  perlina- 
ciam  non  vilamus.  In  flagellisluis  fragiiilas  noslra 
fiangilur.et  iniquitas  noslranou  mtiialur.  Mensxgr.t 
lorqiictnr  ,  ecrvix  dura  non  flcctilur,  vita  in  dolore 
suspirai,  ci  iu  opcre  non  cmemlat.  Si  exspecias, 
non  corrigimur;  si  viudicas  ,  nou  duranms.  Conlitc- 
niur  iu  corrcpiiuue  quod  fccimus  ,  oblivisciinur  in 
visilalione  quod  flcvimus.  S>  imprcsseris  maiimr. , 
f.icienda  promillinids;  si  suspendcrisgladium,  pro- 
missa  non  facimus.  Si  fcrias,  clamamus  ul  parcas  ; 
si  parcis  ,  ileritm  provocamus  ul  fciias.  Si  angnslia 
vcui.it,  tempus  pclimus  pcenilcndi;  si  misericordia 
nos  rcspcxil ,  abuiimur  palientia  qux  pcpercil.  Ad- 


el  condignam  milii  iriliuas  poeiiileiUiam,  quxctmqiic 
peccavi  in  cngilatioiiibus  pravis,  in  conscnsn  malo. 
in  consilio  iniquo,  in  cmicupisccnlia  atquc  delecta* 
tione  iinmunda,  in  vetbis  oliosis,  in  factis  maliliosis, 
in  visu,  aiidilu  ,  guslu,  odoratu  ct  lactu.  Tu  eniin 
misericors  ad  opcrandum  mihi  anim.e  mcx  salulem 
membra  singula  liumanis  nsibiis  apla  dedisli,  sed  egn 
miscrrimus  omnium  et  percaior  le  xternx  salutis 
amatorcm  cniitcmpsi,  el  xlerua  mihi  inccndia  ini- 
n.ico  prrpiranti  conseusi,  lapsus  sum  in  pcccaiis, 
corriii  iu  deliclis,  in  mcmbris  sin»ulis  vcro  modum 
excessi,  ct  impiis  me  laboribus  obnoxium  fcci;  non 
enim  bxc  narians  luain,  Domine,  in  me  blasphemo 


liuc  illala   pl;ig;t    vix  prxlcril ,  cl  jam   non  rccolit  C  crealmam  ,  scd  mcam  a  le,  piissime  Dctis,  exposco 


mcns  iugrala  quod  pcrtulit.  Si  cilins  nos  exaudias  , 
cx  inisericordia  insolcscimus;  si  tanlitis,  cx  impa- 
ticiilia  miiriniiramus.  Te  volumiis  scrvare  quod  pro- 
miseris  ,  cl  nos  non  timcnms  non  observarc  quod 
jusscris.  Ilabcs  ergo  ,  Domiiie  ,  conflienles  reos; 
parr.e  qnU  plua  cs.  Novimus  quia ,  nisi  rcinittas , 
rcclc  nos  punias  ,  scd  apud  lc  cst  multa  miseralioct 
prnpilialio  pcrabundans.  Prxsta  ergo  sine  mcrito 
quod  rogainus,  qui  fecisli  cx  niliilo  qui  rogarenl. 

Clamaiiliinii  ad  le,  Dominc,  noslri  miscrere,  mo- 
veal  pii-litcm  lii.nn  vox  fidclis  alque  flcbilis,  alquc 
illa  dfl  qua  lotum  S|icramus  miserionrdia  non  repuUl 
quod  nfTcndimus,  dum   respicil  quod    rogamus.   El 


inedicinam ,  quia  mc  rctim  inlelligo  supra  mensu- 
ram,  qtiia  ul  aslra  coeli  alquc  arcnam  maris,  ila  mea 
ionuiucrabilia  cngnnsco  esse  delicta.  Insupcr  eiiam 
ira,  trislilia  ,  accdia  ,  jacianlia  alque  dcsidia.  Undc 
prim  ip.tlihus  viliis  obnoxium  me  csse  profiteor; 
si-il  (u ,  qui  noii  vis  moriem  pcccaloris ,  rcspicc  in 
mc  cl  miscrcre  miscri  Imjiis. 

ORATIO  IX  ••••. 

AD    MTM 

Omnipolcns  Dcus,  cl  miscricnrs  Palcr,  cl  bonc 
Dominc,  miscrcrc  imlii  pcccalori.  Da  mibi  veniam 
pcccatorum  mcorum  ,  cavcre  el  vincerc  omncs  insi- 
dias,  ct  lcniationcs   ct  delcclalioncs  noxias ,   per- 


« iiin  gramlis  sii  miscria  essc  nos  reos,  major  sil  tibi  -.  foclc  '•*•   menle  ct   aclu  vilarc  *••'  qnx  probibcs, 

dcmeiuia  cssc  nos  miscros.  Tuo  supplicos  auxilio  facerc  clscrvaroqna^jubcs,  crcdorc,  speraro,  amare, 

ante  le  cl  criminis  noslri  mala  poniiiius  et  dolorcs,  vclle  quod   l**'  cl  ijiianlum  ct  lu  scis  et  vi»,  com- 

cl  a  te  prccando  inisericonli.iin  i|iiam  peccando  re-  piinclioncm  bumililatis  ct  pietalis,  disciclam  absii- 

piilimns  i ■xspcclamus.   Hi  igilnr  ,  Patcr  pii-simc,  ul  ncnliam  cl  carnis  morlificalioncm ,  ad  lc  amamlum, 

ca  qu.c  rommisiiiius  dcfleamus,  M  pcr  loiins  dici  vel  oraudum  ,  laudamlum  ,  mcdilandum  ,  ad  omuem  sc- 

iio<  tis  sp.Uia  ab  nmnibus  malorum  incursihus  libe-  cundiim   lc  acium   ct  cogitaliim ,  puram,  sobriam, 

ros  lux  piclali  scrvirc  concedas.  PracsU  iur  nobis  dc  «lcvotam   mcnlcm  ,  vcraccm  cl  cflicacem  mandalo- 

\w\\a:  lectionks. 

'•**  Ad  vilam    m«.  Vict.  in   vilam     '•*•  C.ollata  r.W  cum  mtt.  duobiit   Victorinit  tupra  nolalit.  Thuano  2G7. 
licc.  O.   ft    t'.orb.    100.    uno    VaHit-lucrnltt,  et  uno   Cloriac.  ct  cum  Cdtiionc  Sommalii.  Ad   Deum  Palrcm 

rro  vrmt  it  Mriiilihus  nbtincndis  m«.  Vicl.  1(1.  Oialio  ad  Dciim  P.iirom  ihii.  Thuan.  el  Dccc.  Oratio  ad 
lonni.  mt.  Viii.  ?>.  pru  scipso  ms  Corb  Oratio  Domini  Anselmi  ail  Diiim.  m«.  Vul-luc.  Oralio  boua.  mt. 
Hor.  Miilii  iiio  ihprccaliva  ox  riTorilaliono  Dominicr  p.issionis  ,M*  El  pcrlcctc  Ml,  pcrlcclc  '•••  Actu 
vil  irr  mii.   cl  aclu   vitarc     '••*  Vcllc  quid  nm.   vivcre  quod 
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iiiin  liiorinii    noiii.jin,    .U.  i  li.mmi  ,    l.ii  ilii.iirm  ii  A  l»ypocri»i»    iiijIhiii  .   .i.lul  itmiu,   reioeum,    <*ouieui. 

ilT.-rtuin  **••,  MMMI  .  DOfl .  ...I  molmi.i  rum  lu.         |ilinii    innptini  ,     npprr     i.unni    <l<  liilnim  , 

lllilllalO  piolinio  01  II pi.nii  drlloonv    .Nr  r inl  Brdumil,     inviilijr  ,      lllbi^ineiu    ,     I  I  i\pln  1111  o    11  .11 

141  nii*.  honni.o,  voluiil.ih    inOOI    '"\   OOC   li.immi-       >«•••-   Itosoca  i.i  mo,   Fartor  1110111,  Uiin  ril.il>'in  ,  int 

Igneraelue,  iol  iNlrinitail ,  ncojee  mett  loorilU,  m  <      mjom  ""  i>  >  lln  1. 1  iim  .   inqu  c  nm  uiintii  nnn  "" , 

ulli  alii  '*•'  qtijii.  tn.o  BMJ   di-.positinm.    Scd  Iti  ipse       hoini.olonlain    p.griliaui    "",    incutii   bo|»  lu.lmriu, 
clonioi.icr  dispnno  mo  et  OOJHMI   rogtlalus   ol  aotns      rorilin     c.iriinlrin ,  icmin   nbMinalinucin,   inoiiim 


liiirnlonii.ini,  limii  iimbrdii-u(.  1111  ,  COIUlilii  rqiu 
f/omiiini  '"•  ,  lni^iur  rlTron  iii.iiiini ,  |.:mpcruin 
iir.oil.mi,  ini|)0|i'nlnm  >  inlonli  1  n  ,  innoi  nilimi  ca- 
MMflJOM,  Mbdilorom  iiopligonliam,  1  irca  dumcstiro* 
<  rinJrlititfm  ,  jilvcrsus  f.imili.in-s  1  m  j.i.  1,1.  m  ,  orga 
prnximos  ""  ilun ti.nn. 

Dous  nioiis,  iniseiionr.li:i  1110.1,  oro  1.:  per  dili-i  li  m 


inoos  •*••  in  bOOOplocilO  lllOi  ut  fljl  a  ino,  ol  m  OJi 
ct  1I0  nic,  liiii  lOOTIDOf  I0M  '••'  volniiiai..  Liln-ra  ino 
itlOOMM  iii.iIii  ,  cl  poflJuf  "•'  nic  in  vii.im  uMcrnain. 
Aiiioii. 

252  OBATIO  x  uw. 

AD    1.1  1  M 
/Vori/11*  resrcandis,  ct  nilutilms  obliHtiidu. 

Doiiiiiio   hous    inous  ,    il:i    cordi     11100    li    desi.lo-        I  ilitnn  lu ,  1I.1    imln  np.1.1  nn   .  1  i  01 1I1.0,  |.i.tahs 

nri  ,u\  ilcsiilcramlo  qua-ioie  ,  qii.noiulo  iinoniio,  N  sltnlia.  rotup.ili  affl.clis,  IOOTI0IIT  Ogmlj.  JOCOrWfi 

invcmciiilo  ainare  ,  amaiido  mala  inca  redimore  ,  rc-       MMBTOJ  .  oonsnlcro   erioneis,  consol.ui  inu-slo, ,  pj  - 

deinpla  11011   ilcrarc;    da,  Domine  Doiis  inctis,  cor-       |cvarc  OppMMOI,  p.iupcr.-s    III  Ullll  ,  BOiliM  rof..- 

ili  ■«•»  nico  pOMllOllUM  "•■,  spirilui  toiilrilioncin,       vcrc,  din.itlcrc  debilor.bus  ,  panore   in  nic  pcooan- 

oculis   lacryinaru.il    foiilcni,    manibus   cloemosynaj      libus,  odicnlcs  tnc  diligoro  ,  p.o  mal.s  bona  re.l.:.-,.-. 

hrgilalcm.  Ilox    inoiis,  eislinguc    in   mc   ilcsitlcna 

cainis,  01  acccnde  igncm  lui  "•'  amoris.  Hcilcmplor 

mctis ,  cxpcllo  a  mc  spirititm  superbi.x,  el  couccilc 

n.ii.i  p.np.iius  spirilum  btimilitalis  ,uv  IKO.  Salva- 

lor  inoiis,  amovo  a  mc  finorcin  irx,  ct  intlulgc  milii 

bonigiuis    scutum    palientiae    "••.    Creator   meus, 

ovollo   a   me  ai.i.ui  rancorcm  "*',  cl  largirc  milis 

incntis   "•'    dtilceiliuem.    Da    milii,  clcmenli.ssime 

Piler,  soliil.un  fi.lcm  "••,  spem  congruam,  cbarila- 

lcm  cnnlinuam  "•*. 


ucininon.  ilospiccrc,  sctl  ouu.os  l.onorarc  '"',  lonos 
imilari,  nialos  cavcrc,  virlulcs  amplecti  ,  vitia  roji 
ccrc,  in  advcrsis  palicnliam,  Ifl  praoperll  roiilinoit- 
tiam,  cuslodiam  Oiis,  et  oslium  circumslantix  lubiis 
meis  (Psnl.  r\i.,  3),  lcrrcna  calcarc  ,  coclcslia  dosi- 
dcrarc  "tK. 

Eccc,  Plasmator  n.cus,  mi.lt.i    rogOTi  ,  cum  ncc 
pauca  IIM  pio.iiciui.  Fateor,  bcu  faicoi  !  11011  soltiui 


qu;e  poslulo  non  debcnlur  dona  ",0 ,  scil  nnilta  uiilii 

_  dcbcnltircl  cxquisila  sttpplioi.i.  Sc.l  animam  nic  Ul1 

llcclor  nict.s,  nvcrlc  a  mc  aiiimi  vanilatcm  ,,u,    '  publicani ,  nicietiiccs  cl  lalro.tes,  qui  .1    f.iucibus 


mculis  iuconstaiiiiam,  cordis  vagalionem,  oris  sctir- 
rililalcm  ,  oculorum  elalioncm,  vemris  ingluvicin  , 
opprobria  pro.ximorum,  scclcra  dclraclionum ,  cu- 
riosiialis  pruiigincm,  divitiarum  cupiditatcm  "", 
putcnlali.t.m   rapinam,    inanis    glorix-    appclilum, 


lioslis  monicntaneajpceuiliidinis  l.i.inilit.ilc  rruli  "M 
sitiu  rccipiiinlur  ""  Pastoris.  Tu  cnim  f  iclor  0111- 
iiitiin  Dcus.liccl  in  cunctis  opcribus  luis  sis  mirabilis, 
mirabilior  iau.cn  crcdidcris  cssc  in  viscc.ibus  pic- 
tatis  "".  Un.le  00  tcmctipso  pcr  MMNodflM  lenoM 


MMM  LEGTIO.XES. 

,0,3Dcloctalioncm  ct  effoctum  »154.  delcclalioncm,  facililatcm,  el  efTecium     M*1  Domiue  volunlali  mc«  tu$, 
omitlHiu  volunlaii     ,0"  Noc  alii  wis.    Vict.  lb\  ncc  ulli  alii     u'°  Aclus  el  scnuoncs  mcos  mss.    actus  meos 
,0i"  Sola  nis.  blor.  soluin     uo*  Malo,  perduc  mss.  malo,  ct  pcrtluc     ""  lisl  iiiter  opera  S.  Aug.  in  L.  Me- 
diiJlioiuim  lom.  IX.  C.ollata  csl  cum  ms.  TUu.  i.61.  clcum  Editione  Sommalii,  ctcuin  Editione  Goll.ica  ct 
CUQi  Ediiione  Paris.  S.  Augusl.  Ail  Dcum  pro  viliis  rcsecandis,  etc.  ms.  Oratione  ad  Doum  1'atrein.  Jn  Edi- 
ttone  Sommal.  habelur  inter  Meditaliones  S.  Auguslim  ubi  et  per  capilu  dis  iiujuitur     "••  Te  dosiderando  Mf. 
et  Som.  le  desidcrarc,  ilcsitlerando    ^101  Domine  Dous  cordi  wis.  Domiiic  Dous  meus  oor.li     lu*  Paenilenlim 
comptinctioncm  ms.  el  Som.  pccnitcntiam     IM*  Acccnrle  vim  tui  Som.  acceude  ignem  liti     "•*  Spiriiiim  bu- 
mililatis  rns.  et  Som.  ll.esauruin  Immililatis     uo*  Mihi  scnsu.n  pationlijc  ms.  el  Som.  mibi  benigntis  sculiim 
paticnii:c     "°*  Aniini  rancorcm  Som.  aniini  mei  rancorcm     "•'  Milii  meutis  ms.   miiis  menlis  Som.  mil.i 
milis  nicntis     "os0.i  Paler  clemenlissimc,  solidam    milii    fi  le:n  ms.  el  Som.  da   olenicnlissiine  Pater  ntdii 
solidan.  lidem     "•'  Cl.aritalcm  pcrfectam  rns.  et   Som.    cliarilalem  conliiiuam     "'•  Ai.imi    vanitalem   uis. 
nmiuu,  anin.i     ""  Uiviiiarum  cupidilalcm  Som.  diviliarum  cupidiueni     ""    In  1110  louicritalcm  mcorum 
bctornm,  iuiquam  mi.  «C  Smo.  in  1.10,  faclor  mcus,  lemerilatem,    iuiquam  (Som.  iniqi.ilatcm)     ,lU  lnqme- 
tudiucm,  oliosilatcm  ms.  inquielam  oliositatcm     Ml*  Somnolcntiam,   pigritiam  ms.  somnolonlam  pigritiam 
"u  Kopugiialioncm  ms.  el  Som.  rcpugnauliam     "u  Violcnliam,  innoccnlutn  calumuia  11,  subdii.orum  uegli- 
gcntiam,  circa   subdilos  sevorilatem,   advcrsus  domeslicos  impietalem,  crga   proxiu.os   wiss.   viole.tti.un, 
subdiloriim  negligcntiain,  circa  domcslicos  crudclilatem,  advtrsus  familiares  impiointem,  crga  proximos 
Sommul.  ui  in  i.du.  nisi  quod  pi 0,  advcrsus  doiueslicos,  legil,  adversus  familiarcs     ""  Sed  boiioratc  ms. 
sed  omnes  lionorarc    "'•  Ccclcslia  silire  ms.  coelestia  desidcrare     ,,u  Cuin  ncc  pooca  Smb.  qui  noo  p.uci 
I,u  Non  debeiiiur  bona  Som.  non  dclicnlur  dona     ""  Auimaiil   me  m..  sod    animaiii    tne   Som.  aiomani 
lameu  me    ""  Monientanec  cruti  ms.  momeulanese  poeiiiludiiiis  irimilitalc  eruli     ""  S111.1  rccipiuniiu  ws. 
sinibiissiisoipiiiniiir  S01».  siuu  excipiunlur     ,,avTu  eniin  omuiiim  faclor  Deus  licet  iu  cuuclis  sis  mirabili.s 
operibus,  mirabilior  1. 1111:11  iti  visceribus  crodcris  pielalis  m$.  el  Som.  Tu  enim  fador  oumii.m  Deus,  liccl 
111  cunolis  opcril  us  tuis  sis  mirabilis,  mirabilior  lauien  cicdens  cssc  in  visccribus  pictatis  Som.  in  oporilus 
piclalis 
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1 11  ii iii  divi^ii  Miseraiionet  ■"*•  ejus  tuper  omnia  \ 
vpera  ejus  (Psal.  cxnv,  9);  el  quasi  de  s.nyulo  lo- 
qucnicm,  ita  univciso  poptilo  luo  lc  dixisse  COnfl.ll 
DMM  :  Misericordiam  aulcm  '"•  tneam  non  dispcrgam 
ab  eo  (Psal.  lxvkviii  ,  34).  Nullum  cniiii  spcrnis  , 
ncmincm  objie.is,  ncminem  pcrliorrescis,  nisi  forlc 
qui  le  amcns  exliorrueril ,,,T.  Ergo  non  modo  iratus 
non  pcfculis  ,,M,  sed  lc  irritaniibus  bona ,  si  qua> 
siorint,  iribuis,  Deut  meus  ,  cornu  salutis  mea: ,  et 
sutccptor  meus(Psal.  xvn,  3).  Ego  infelix  lc  irrilavi, 
ego  malum  eoram  le  (eci  (Psal.  L,  0),  furorcm  Uitiin 
provocavi,  iram  promcrui;  pcccavi  ,  elpassuscs; 
ilcliqui,  cl  adlmc  su6lincs.  Si  poenilcl  u",  parcis ; 
t\  icvcrlor  ,  suscipis;  insupcr  dum  diilero  ,  prxsto- 
lans.  Revocas  urranlcm,  iuvitas  repuguanlem,  exci- 
las  lorpcnlem  ,IM,  amplccieris  redeunlcm,  doces  B 
ignorentem,  mesrentera  mulees,  a  ruina  susciias, 
p.tsl  I.ipsum  rep.tras,  pelenli  largiris,  quxrcnli  in- 
veneris,  pulaanli  aperia  (Luc.  xi,  10). 

Ecce,  Doiniiic  Dous  saiutis  mex ,  quid  opponam 
ucscio,  quid  rcspondeam  ignoro;  iiullum  abs  lc  con- 
fugium  "•'  ,  uulliim  abs  le  palei  ljtibulum  ,,M. 
O^tfciidisii  mihi  bcne  ,,M  vivcudi  viam,dedisli  gra- 
diendi  scicniiam,  minatus  es  milii  gehennain,  et 
pollicilus  os  mihi  earediai  "•*  gloriam.  Nunc,  Paler 
miscricordiarum,  et  Deus  tolins  l,M  contolationit  (II 
Cor.  i,  5),  confuje  limoreluo  carnes  tneus  (Psal.  cxviu, 
120),  qualentis  qux  minaris,  mctuendo  cvadani,  et 
redde  milii  propilius  lajlitiam  talutaris  lui(l*sal.  t, 
ii),  ul  qux  spondos  diligemlo  percipiam  U16.  For- 
tiludo  mea,  Domine,  ftrmamentum  mcum,  et  refu-  C 
gium  tm  meum,  et  liberalor  meus  (Ptal.  xvn ,  2,  3), 
suggcrc  mibi  qtiid  '"*  de  te  cogilcm,  docc  quibus  le 
scrinoiiibiii  tm  invoccm,  da  qtiibus  operibus  mo  le 
placctu"*1.  Scio  iiamque,  scio  unum.quod  placaris; 
et  aliud,  quotl  non  spcrnis.  Eslulique  spirilus  conlri- 
bulalos  libi  sacriucium  ,  ct  acceptas  cor  conlrilum 
ct  liumilialum  (Ptat.  l,  19).  His  mc,  Deusmcus, 
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rcdemplor  mcus  "**,  dila  niunci  ibtis.  Ilis  conlra 
inimiciim  imini  prolcctionibns,  boc  de  flainmis  vilio- 
rnm  pr.osla  rcfrigerium  "**,  boc  a  desiderioiMin 
passionilms  pande  pius  refugium.  Fac,  Dominr,  tt- 
IM  saluiis  mca?  (Psal.  cxxxix,  8),  nc  sim  in  cornui 
ordinc  qui  cd  tempus  creduni  ei  in  lemporc  lcnta- 
lionis  "**  recedunl  (Luc.  VIII,  13).  Obiimbra  caput 
nicum  in  dic  bclli  (Psal.  cxwix,  8  ,  csto  spcs  mca 
in  dic  aifltclionis,  et  salus  in  lcmporc  tribulatio- 
nis  "". 

En,  Pomine  ,  illuminalio  mea  et  satus  mca  (Psal. 
xxvi  ,  I),  rogavi  quibus  cgco,  inliinavi  quae  limco, 
scd  rcmordel  mc  conscienlia,  repichcnduul  mc 
cordis  secrcla,  ct  quod  amor  minislral,  limor  ilis- 
sipal,  zclus  iuciiat ,  mctus  iucrcpal;  acia  mca,  for- 
niidincm,  scd  lua  "**  ingerit  piclas  fidueiam.  Tua 
liorlalur  benignilas,  mea  relardal  IUT  malignitas; 
ct,  ul  verius  falear, occurrunl  mcmorix  plianlasmala 
viliorum  1U8,  quae  reverbcranl  audaciam  u*3  prxsu- 
mcnlium  animorum.  Cum  enim  quis  odio  u*°  dignua 
sit ,  qua  fronle  graliam  pcccaiorum  requiril  ,MI1 
Cum  pcena  ,,M  dcbctur,  qua  tcmeriiate  gloria  po- 
scilur  u"?  Lacessiljudicem,  qui  ,  poslposila  salis- 
faclionc  dclicli,  quxrit  prxmiis  bonorari  "•*  Regi 
instill.it  obnoxius  supplicio,  qui  flagilat  donari  indc- 
bito  bravio  ,1M.  Et  dulccni  patris  "*•  alTccluni  slul- 
Itts  exacerbat  filius,  qui,  post  illalas  c.ontiimelias, 
nnte  pce.iilndinem  bxreditalis  usurpat  cclsitudincm. 
Quid,  mi  Pater,  me  cgisse  recolo?  meiui  morlcm  , 
ct  pcto  vitam;  commovi  Rcgem  mcum  ,  cujus  impu- 
dens  nunc  invoco  prxsidium  ,,,T;  conlcmpsi  Ju.li- 
cem  u*3  qtiem  lcmere  poslulo  adjutorctn ;  insoicns 
renui  audirc  palrcm,  qncm  delnun  prxsumo  liabrrc 
ttilorcm. 

llcu  milii!  quamsero  vcmo,  Itcu,  hou!  quam  lirtle 
fcslino,  bcu  mc!  quia  curro  p<»sl  vtilnora ,  dcdi- 
gnans  ,,M  incoltiniis  prxoavcrc  jicula  ;  ncglcxi  pro- 
spicerc  lcla,  modosoliicitor  demoilc  vicina.  Vulncra 
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UM  Umlc  tumel  pcr  qttomdam  luum  dixisti  :  Miscraliones  ms.  et  Som.  unde  »Ic  tontolipso  pcr  quomdam 
nervum  luum  ilixisli  :  miscralioncs  u,s  Loqucns,  de  univcrso  populo  luo  dixisli  tonliilonlcr  :  iniscricor- 
ili.nii  ineani  m$.  ct  Som.  loquenlem,  de  nnivcrso  populo  tno  lc  dixissc  confldiums  :  misericoriliam  .iiilcm 
roeam  '"'  Nullam  abjicis.  nullum  |>erliorrescis,  nisi  qui  lc  forle  amons  exhorruerii  ms.  ct  Som.  reini- 
ncin  ahjicis,  ncmiiicm  pcrhorrcscis,  nisi  foilc  qui  amciis  lc  exborrucril  ,u*  Non  modo  non  iialus  pcr- 
CUlia  ms.  iioii  motlo  iralus  non  ptTcuiis  Sommal.  non  iralus  modo  non  pcrciilis  Edilio  Anijustitii  uoii  modo 
iraius  non  porculis  ""  Si  pouiiilct  Soin.  si  pamitco  u,°  Exrilas  lorponlcni  SeHi  expCCtM  torpenlcm 
tm  Niillnni  confiigiiim  Sommat.  nulliin  abs  lc  confugiimi  '"*  Patcl  lalibulum  MM.  Itici  latiliuhiin  ,,M 
OKicndi  benc  Sum.  oaiendiati  mihi  Ijcnc  ,u*  Ks  ptradiai  Som.  cs  mibi  paradiai  u-*  Ei  lotiua  Som. 
ot  Iiotis  lotius  tm  r.iiiiripcin  Som.  pcrcipiam  IM1  Moum  Dcus,  el  rclugium  ms.  mcuin,  ct  rc- 
fii-iitin     ttm  Suggere  quiil  ms.  suggcn*  mihi  quid     '"*  Quibus  scrmonibus  mt.  cl  Som.  quibui    te   siiino- 

mIhis  ,uo  De  quibua  operibua  ms.  da  quibua  operlbut  Som.  quibus  operibua  UVI  Te  placcm  ma.  placeam 
Snm.  lilu  pbtceam  l,M  Adjutor  mcus  »u«.  rctlcinplor  nicus  "*'  Prxsla  rcliigium  ms.  ct  Som.  prxsta  ic- 
liig'  linii'  "•'  lu  ooiuin  ordine  qui  oicdunl  prospero  tcuiporc,  cl  recedunl  toiitalionis  leutpore  HM.  fi  Som. 
<!•■  Hilincro  oorum  qui  ad  tcmpus  civdunl,  el  m  lcmpore  tculationis  recedunl  >u*  Allliclionis  inc.c  ct  salus 
in  leinpnrc  Iribuutionia  me.c.  Loce  Dcus  illuminalio  vtss.  et  Som.  alfliclionis,  et  salus  in  lcmporc  liihula- 
lioms.  |-,n  iKjoiino  illumioatio  "k*  Incrcpal  aclx  vitac  fortitiidiiicm ;  scd  lua  ms.  incrcpal  arcla  via  forini- 
ililicm;  avd  UM  Som.  iocrcpal.  Arta  mca  formidiuom,  scd  U,T  Dehortalur  nts.  relardal  .So»i.  lardal  ,,M 
Planlaamau  pcccaiornm  ms.  et  Som.  plantaamau  vitiorum  ,u*Aticm  vcl  Som.  omiitu  •■*'•  Cum  enim 
<tlioi|nis    mi.ttSoM.C1tm   onim    quis    odio     "*'    Graliim    requirit     ms.    graliam  pcCCatOTUm   rcquirit 


Lum  pniia  mt».  cum  cnim  pmna  Som.  cui  porna 


itit 


liloria   posciiur  So»i.  gloriam  dcposcil 


HJV 


l'i  i  iniis  i|n.oiii  liunor.iii  ms.  tl  Som.  qu.iril  pr.cmiis  hnnorari     u*'  ludchilo  prxmio  ms.   el  Som.  indcbilo 
Im.ivii)     "M  Dilccti  patria  »i.«.c*  Sem.  dnlcem  patris     "•'  Invoco  auxilium  tns.  et  Som.  invoco  prxsidium 
,,w  Jiiilirniiii  judicia  »■«.  ct  Som.  jmliccm     ""  Dclipiuius  »i*.  dcdignans 
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|iMiiini,   i|MM  Iteralfl  Inlqull 1 1  conci  ■ i iri  dlcam,  non   occorrii   quld  ri-4poudr.uu 

(iii iii.nii  oiitiiuivlt,  Novl  qulppc  flcriptnm     fofiM  |tm  illl  intorfllm  diflcrlmiul,  oi  i      chnv 

tuaoM  </»r  fnofni  pfccnvrrif,  flmnci  juititin-  <ju*  hj  lla,  cracmul  et  ewdm ''**  nreana,  eeorclai 

cMinionn  cmnl  (ITiccfl  kiiiii,13).  Rljufltillfl  abolctor  flcmaial  floporb  amil  inviJia,  iuflammflt  con» 

jnsii  ruooUi  ,  quauto  mafji  pojniloiilifl  poccalorifl In  cnpiflceniia,  incoatal  luiurla,  dchoncslM  fuls,  con- 

nii|iMnii  ravorlenlii  >lM?Quottaiul  cunii  rediiadvoml-  fui.it  cbrietai,  dciractio  larcrat,  ambiim  su |.|.' 

lum,  et  quaal  mis  ropotil  lutl  voraiabrum  ""'.  Fateri  rapaciiai  obligal  "",  <t i s.  ordia  ril  aipai ,  Ira  pci  lui 

253  ,1,,MI  ttflM|iM  diSeile  eet,  qnli  n  roeoiilari  Ml  kai,  mvlUi  dojidi  ""\  loruM  opprifltit,  bypm 

ImpMflibilo    quol    mortalium    bominM   IfnornolM  InUil,   adulaUo  franfil,    farar  atlollii,   calutnuia 
|ieccaro  docui  M,\  iralenilbui  dclinqMra  poraMfli,  "  pnjujil, 

rosisloiilos   COCfi,    volenlibus   eniisciisi  ,   qtiol    sauc  Ecce  ,  liberator  mrut  0*1  gonlilnis  iracumiit  (Puil. 

fradiontibM  laqneom  Induil  "•',  viam  qunvonilbM  »*n,  48),  ccce  cm  fljnibM  vui  ■  ownani  ""  naiivi- 

f.ivcam  detOll,  mala  palrarc  non  liorrui,  «loiiorum  lalis  mcx,  qtiibus  rt  sluilui,  quibus  ei  fldcm  "*' 

Dci  olilivisci  l,M  non  mcliii.   Sed   lu,   jnsic  Judex,  vavi;  IpM  mo  sludia  qna  dibsiemm  iluninnl,    qn..- 

signasli  ,w*  quasi  in  tacculo  pcccata   mca  ""    (Job  laudavcram    vitnperant.     Ili   sunl   quilms   Mquievi 

\iv,  17),    observasti   "T"  omnes   MmilM   BMM  ,  cl  amici,  qtiibus  parui  magislri,  qiiilms  strvivi  il.nnuii, 

i-unctos  ffMflM  mros  dinrttnerasti  (Ibid.,  16).  Tacuisli  consulcs   quibus  erodMi,   rivcs   qoilms  CObflbitavi, 

scmper,  siluisli ,  patiens  fuisli.  V;c  inilii  |  dtmium  lo-  domcslici  quibus  conscnni  "".  //<  n  ntfol .'  rex  incns, 

qnorbl  OUmI  porfnriCM  (ImJ.  lUI,  II).  rl  Deus  meus,  quia  incolatus  mcut   prolongntus  ett 

Deni  dconiin,  DomiM,  praeslabilia  sii|icr  mali-     (Ptal.  c\\\,  5).  \t  mihi,  iUnmnUomM  :  qui  amM- 

lia  «•'',  novi  quiu  manifcslc  vcnics  ,,Tf  (Psal.  xlix,  Inoi  "**  cum  habitantibus  Cednr  (fflid.).  Ki  cum  Dnvid 

5);  novi  quia  non  scinpcr  silcbis,  rum  in  conspectu  saucliis  ,l9*  dixcril,  mnltum,  qmnto  magis  cgo  infc- 

tuo  ignis  exardrscel,  tl  in  circuitu  tuo  lempcstat  in-  iix   diccrc    possum,   nimit   ineola  fuit  anima  mta  ! 

grucril  valida,  cum  advocaveris rir/um (/mursum  ,IT1,  (Jbid. )  Fiunamenlum  mcum,  Deus,  non  jusiificabi- 
et  lerram  dhcernere  populum  luiim  (Jbid.,  14).  Kccc  ^1  tur  IM*  in  conspcctu  tuo  omnit  rivent  (Psal.  cxlii,  2). 

toi ,,n  millibus  poptilorum  nudabuntur  omncs  ini-  Spes  mea,  non  csl  in  liliis  l.omininii,  qucm  si  remola 

quilales  me;c,  lol  agminibus  angclorum  paiebunt ,,T'  pietalc   judicavcris,  juslnm    invenias  "";  cl  nisi 

univcrsa  scelcra  mca  ,,T8,  non  solum  acluum,  scd  prxvcneris  miserando  impitim,  non  crit  quem  glo- 

otiaa   cogitalionum  simulque  locutionuin  ,,TT.  Tot  rificC9  pium  ,,*•.  Credo  namquc,   salus  mc.n,  <iii<xl 
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u*  ReoenU tabe  mi.  rcccnli  labc  lwl  htquinalionibus  mi.  et  Som.  iniquilalibus  ,IM  Gralia  vel  mcdii  ina 
ms.  el  Som.  omitlit.  gralia  vel  ^6'  Magis  pcccaloris  iu  idipsum  ruenlis  ms.  el  Som.  mafifl  pcauilenlia 
peccatorii  in  idipsnm  rcvertentis  ,,s%  Kt  ut  sus  peiii  volutabrum?  mt.  et  Som.  ci  quasi  sus  repetii  luli 
volotabrnm?  Jn  Augusnno  amilltlnr,  luli  "°*  Fatcri  mibi  itaque  et  recnrdari  impossibilc  csl  qnot  mnria- 
huin  bomincs  peccare  ignorantes  docui  Sommal.  Fateor  quia  milii  rcrordari  impossibile  csl  quod  mortatium 
igitoranles  pcccaro  diKui  mt.  faleri  milii  itaque  dillicile  cst,  quia  el  rccordaii  esl  impossibilc  qttod  imnior- 
fctlium  liomines  ignoranles  pcrcarc  docui  j4ikj.  Edil.  fateor,  quia  nihil  recordari  cst  impossibilc.  Quoi  mor- 
lalium  elc.  IIM  Quot  sane  fradienlM  in  laqucum  duxi  ni5.  quol  sanc  gradicnlibus  laqueuni  indtixi  Sorn. 
quod  sanc  elc.  nt  m  ms.  mT  Mala  palraic  non  liorrui,  donorum  Dci  oblivUci  elc.  Som.  mala  ut  palrara 
non  borrerera,  oblivisci  etc.  Augutt  Edit.  quod  ut  pairarc  non  borrercm,  oblivisri  non  metui  ,iM  Srd  tu 
jusie  judex  signasti  Som.  sed  lu  jtislus  judex  signans  "*•  Sacctilo  pccuniam  pcccala  ms.  ct  Som.  sacculo 
perraia  l"*  Mca  ot  observasli  etc.  »u.  mca,  observasti  elc.  Som.  obsrrvasti  etc.  tlTI  Super  ncqniliam  »m. 
et  Som.  supcr  malitia  ,,T*  Manifesius  venfams  ms.  manifesie  venies  '"'  Cceltim  desursum  etc.  Som.  eoHum 
desnper  etc.  ,,T*  Kccc  lol  etc.  Som.  Ktcrce  coram  lole/c.  "M  Agminibus  patcbunt  Som.  agminibus  An- 
gclonun  patebnnl  ,lT*  Scolera  mea  »w.  el  Som.  universa  scelera  mea  ,,TT  Simul  duo  loqiiuliouum  »u.  rt 
Som.  et  Edit.  Golh.  simulqoe  locutionum  1,T8  Inops  atquc  quot  me  nis.  et  Som.  et  Edit.  Gotli.  inopa  aslabo 
quoi  mc  •"»  Quot  mibi  Edit.  Goth.  quotquot  milii  ,!''0  Sancla  vivcndi  exentpla  Som.  benc  vivendi  exeinph 
,,st  Vinrar  loslibus  nw.  et  Som.  convinrar  leslibus  ,18*  Mc  inovcruni  m;.  et  Som.  et  Edit.  GpiIi.  mc  monue- 
runt  ,,8i  Sa^pcqtte  imilandos  mi.  et  Som.  seque imitandos  "•'  Quod  dicam..  quod  respondetm  So»n.  qnid 
dicam  quid  rcspondeam  ,,8*Eleccc  jam  illi  inlersum  discrimini,  tirgcl  mc  etc.  Som.  et  cun.  j  un  intersim 
sacvo  illi  discrimini,  lorquet  mc  etc.  ms.,  ct  scu  jam  ilii  inlcrsim  discrimini,  torquet  mc.  "8*  Crnci.mt 
cordis  »u.  cniciaol  et  eordis  ,,8T  Hapacitas  objtirgal  nis.  omittit  liSS  Levilas  dojicit  Sem.  levilas 
dissolvit  Aug.  Edit.  levilas  dissolvil  u8»  Vixi  a  dio.  ms.  vixi  adicbus  "*•  Quibus  slndii,  quibus  lidem  ■>. 
quibus  et  stitdui,  quibus  ct  fidem  ^1»1  Quibus  consenui  SaM-qnihns  consensi  l,M  Quia  babitavi  Som. 
qui  balnlavi  "«'Cum  sanclus  SoauKei.com  David  sanclns  "»*Mt>tni,  iton  jxstilicalfilnr  ms.  el  Som 
nieum,  Dous  non  jtislificabilur  ,IM  Justtim  invcnias  Som.  jtislnm  inveniej»  "9"  Nun  cniin  qnem  gloiilii  es 
piiim  Sommet.  oua  est  qui  glorificct  pium  Annml.  Ldit.  non  cst  qiuhl  glorificcs  pium 
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;iu«liri  "",  'iHoniinn  benitjnilas  "M  lua  nii  paenilen-  A 
tiam   mc   adducit  (Hom.  II,  4).    Turris  foili  udir.is, 
souierunl  ncccssaria  inihi  labia  lua  ttn  :  .V< wto  ;»o- 
/es/  wnire  ad  me,  uisi  Pater  meut,  qui  "**  miiil  *ne, 
trnxerit  eum  (Joan.  vi,  44). 

Eniiti  vrro  quia  ifa  inslmxisti  '■•,  n.c,  lanlaque 
propitius  itislitulione  "♦*  fonnasli,  lolis  ineilullis 
«ordis,  tolo  nisu  nienlis  tc  tn*  rogo,  oinnipotcns 
Patcr,  cum  dilcctissiino  Filio  tuo  "0i ;  leque,  dul- 
cissima  Prolcs,  cuin  serenissimo  invoco  Paraclelo. 
Tralteme,  qnalenus  post  le  curreus  in  odorem  un- 
tjueniorum  tuorum  delecter  "•*  (Cont.  I,  3).  Quam 
magna,  Domine,  Deus  mcus  ••**,  mullitudo  dulcedinit 
/u<r,  quani  abtconditti  limentibu*  te!  (Ptat.  ixx,  '20.) 
Abscoud  sti,  quia  conservasti,  non  quia  abscondisti. 
Abstulisii,  ciiiii  eo  inagis  "*'  muliiplicasti.  Solet  B 
aliquaudo  quod  abscouditur  diligentius  invesligari, 
el  inventutn  arctius  amari;  dilala  in  le  non  minuun- 
tur,  sed  magis  crescunt  desideria;  non  cst  crgo 
tuus  amor  transilorius,  sed  xternus.  Qui  le  diligunl 
iKin  (epescunt,  sed  fervescunl.  Nou  est  luus  atnor 
oiiosus,  mcmoria  tua  supcr  inel  dulcis  et  medita- 
iio  im  d<-  ic  plns  quam  cibus  sua\is.  De  le  loqui 
plena  est  rcfcciio ,  te  nosse  perfecta  tonsolatio, 
lihi  adhxrcre  vita  xtcrna ,  a  te  separari  mnrs 
perpetua.  Fons  vivus  his  qui  le  siliunt,  csca  indefi- 
cicns  qui  te  esuriunt.  Gloria  le  quxrentibus,  gau- 
■  liuni  invenientibus.  Odor  tuus  suscilat  mortuos, 
respcclus  cural  xgros,  lux  lua  omncm  fngai  caligi- 
ncm,  visitatio  lua  cunciam  repellil  trislitiam.  Nullus 
apud  tc  niccror,  procul  a  le  omnis  dolor,  nulla  le- 
<  um  maesiitia,  et  nulla  indigenlia.  Ubi  tu,  nulla  ne- 
«cssilas  '•••,  nullius  boni  esl  diflicultas,  nunqiiam  ibi 
lenebrx,  ncc  lerror  noniinaliir  geheunx,  nullius  no- 
rlis  lecuin  caacilas  ',10,  nec  lumtillus  improbilas, 
nunquam  fatnis  sitisque  inopia ,  frigoris  nec  xstus 
circa  le  moralur  penuria,  non  invalctudo  corporis, 
prorsus  nec  corruplio  menlis,  uon  zcltis,  neque  con- 
l  olio,  nec  oinnino  ambilio;  illiuc  abcsl  soiliciludo 
(inis,  el  cura  mortis,  labor  GCiiectulis,  el  languor 
a-gritudinis  ;  ibi  ncscilur  passio  acris,  el  varielas 
lcmporis.  Ilxc  csl  enim  magna  multitudo  dulcediitis 
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lux,  Domine,   quam   abscuiiditti    timcutibut  le,  sed 
ptrfecisli  speraiitilius  in  te  ""  (lbid.). 

0  quaiii  bona  absconsio,  qux  cfftcilur  pcrfeclio! 
nnn  enim  ha-c  absconsio  xslitnatur  perdilio,  scd 
magis  conservaiio,  qux  fu  perfeclio.  0  gloriose 
Rcx,  quain  vertt  sunt  tua  judicia  justificala  in  temei- 
ipsa,  vere  detiderubilia  tuper  uurum  m*  et  lapittem 
pretiotum  multum,  dulciora  tuper  mel  et  favum! 
(Psal.  xviii,  10, 1 1.)  0  viui  mea,  Deus  meus,  rogo  te 
per  iiomen  Redciuploris  inei  dllecU,,,*  Filii  lni,  lar- 
gire  propitius  ul  cuslodiani  ea.  Cognovi  uainquc 
quia  in  cuttodiendit  illit  retributio  multa  (Ibid.,  12). 
Gloria  mca,  Deus  meus,  ahscondis  tlicsaurum  luum, 
ut  incitcs  cupidum,  recondis  margaritam,  ul  atigcas 
quxreutis  amorem;  differs  dare,  ul  doceas  pcterc; 
ilissimulas  audire  pctenlem,  ul  facias  perscicrau- 
lem.  Poslrcmo,  incipicntibus  promitlis  ,m;  non- 
nisi  ttl*  vere  pcrsevcranlibus  salulem  tribuis  "'•, 
quod  plane  indicat  illa  flebilis,  qua»  tuum  in  sepul- 
cro  Cbristum,  imo  te  in  Christo,  qtixrcbal  duranti- 
bus  WM  adhuc  tenebris,  quam  accenderas  ut  qnxrc- 
rel;  scd  quxrenli  disparebas,  ul  pcrseverarel ;  per- 
severavit  spcrans,  et  spcravit  perseverans;  ct  quia 
iu  spe  ""  perseveravit ,  vidcre  te  mcruit.  0  bcata 
visio  ltlt,  el  plena  exsultatio !  0  summum  gaudium, 
et  consummanlum  desiderium !  0  dcsiderabiiis  vut- 
lus,  et  jucundus  "••  aspectus !  0  beata  spcs  "•',  et 
fclix  perseverantia !  nisi  cnim  speraret ,  non  perse- 
veraret,  ct  nisi  perscveraret,  spei  fructum  non  per- 
ciperet.  Sic  enira,  Deus  meus,  roisericordia  mea, 
absconderis  limentibns  te,  ut  inveuiaris  s|icranti- 
bus  in  te;  sic  elongaris  a  quxrenlibus  "*',  ui  ap- 
propinques  perseveranlibus  :  Qui  elongant  te  a  te, 
peribunt  (Ptal.  lxxii,  27);  qui  autem  extpeclant  le, 
confundenlur  (Ptat.  xxiv,  3).  Qui  timent  te,  tpercnl 
in  le,  quoniam  protector  et  adjutor  eorum  et  (Ptal. 
c\m, 11).  Per  limorem  pcrvenitur  ad  "**  amorem. 
Timendus  est,  ul  Dominus;  amandus,  ut  Palcr.  Ti- 
mor  tuus  sanclus  permanet,  quia  sanctos  pcrmancre 
facit,  quos  possidet.  Niliil  deest  liinentibus  te,  quia 
oculi  tui  tuper  cos  ,  ct  auret  ttite  in  precet  eorum 
(Ptal.  xxxiu,  16).   Misericordia  mca   et  refugium 


VARLG  LECTIONES. 

"?T  Quod  audivi  Som.  qui  audivi  *•'■  Quomodo  benignilas  ms.  et  Som.  quoniam  bentgnitas 
"**  Turris  fortiludinis.  sonocriinl  neressaria  inihi  labia  tna  Summal.  tui  oris  mihi  soniicrunt 
nccl.irea  labia  Auqutt.  Edit.  lui  oris  inilii  sonuertiut  ncctarea  labia  *•*•  Nisi  Paler,  qui  Sotn.  nisi  Patcr 
inciis,  qui  l**'  Quia  iiistruxisli  mt.  quia  ila.  insiruxisli  "'*  Insiiluiinne  Som.  inslructionc  "**  Annisu 
trniis  lc  mt.  ct  Som.  nisu  mcntis  ropo  le  Aug.  Kdil.  omitlit  rogo  "*'  Cittn  dulcissiino  puero  mt.  et  Som. 
•  iim  dili •fiissimo  filio  luo  "**  Posl  tc  curnrc  in  odorcm  unguenlorum  luonim  dclcclcl  mt.  post  lc  cur- 
icns  ln  o.'orem  luortini  delei  icr  imgufnloriim  Som.  posl  te  eurrain  in  odorem  iiiigtieiilorum  luornm  tlul- 
.  i:cr  "s*  Qu  i.n  magoa.  Doiniue  Deus  ttc.  usque  nd,  Invoco  ic  Dcus  mctis  etc.  Desunt  in  Sommalio,  ac  etiam 
ui  I.ibro  )li-Uiiutionum  S.  Augutt.  tom.  IX.poslhac  verba,  ungueolornni  luorcm  dulciler,  tequitur  nullo 
tiintio,  la?0<  o  le  Dcus  me.iis  ctc.  adeo  ut  qutv  in  Anielmo  ab  Itis  vtibis  interposita  tunt,  non  leguntur  in  Au- 
i/inttno  nec  in  Sommnlio  ,,,T  Cnm  ca  magis  ms.  ctiin  eo  magis  "*'  Mel  dulcis,  mcdilalio  m*.  mcl  dulcis, 
■  i  nwdiiaiio  "**  Nulla  indigenlia,  ntilla,  ubi  es,  neccssitas  mt.  el  ntilla  indigenlia,  ttbi  18,  nulla  ncccssilas 
'"•  Noclis  tetra  cxciias  mt.  nociis  tecum  cxcilas  "n  Sed  |>erfecisli  sperantibus  in  te  mt.  omittit  '"• 
Aurum  iiiiqno.   el  mt.  omiltit,  iiliqne     "a  Mei  dilecli  mt.    unigenili     ""  Quxrcre  promiHis  »nj.   omitlit, 

rnoerart    >"*  Di  ntmitUtm*.  imiuU,  ut   •'••  Baluiem  iribwtau.  Mlnte*  Iribali    ""  Naium  Christum 

iru.r  morin.»s  .|nrrel»  il  vivinii.  diiranlibus  nis.  Christuin,  UM  Vt  in  (ilnislo  qua-rcliat,  diirantibtis  ,,u 
Qnix  in  sp.'  m«  quia  in  k  ""  Heala  visio  nu.  0  licala  visio  "'*  D.-Milrraliilis  viillus  jocundiis  mt.  0  dc- 
mI  rabilii  vilins.  .t  jocnndus  "*'  0  >■[»  -s  m»,  ObetU  spcs  ""  El.ng  tri»  quxienlibus  iwj.  clongaris  a 
(]•  xicnilbu>     lni  V.  niliMr  ad  nu.  penenilur  ad 


m 
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incum,  MlieopkM  iiiciin  rl   lilui  .it>r  m.  u  . .     i.    iiim>     A  u.  llMI  I    Ul  I  .   b*li<   ll    Ihl    i  tUCll 

lUI.    Sl(     llill.  .h.      nni  .     !.      ,11    \  il.i     \   |..    .  l       .1    i  I 

jl.nllirl    Cl    ln -■•■-■  1 1 «   il      oi.iiii.     n. I    li...    <•    t.i.ilul 

conip  i;:o  iiu  .i.  S.iliit  i.i.  3,  lu\  iiii-  i,  iHiniiii.  ih.i  i 
ln  iu-.lii  .ini  !<•  niiili   inci,   i|iin  .   fccl  ii   '  i   |  r  •  |. « 
ad  coiilrmiil  nut  iin  s|n  '  n  ni  s.  i.  inl  ili>  lii  i     \i   I 
nir.i,  dclci  liim  inr.i,  lnii.il  i  » :  1 1  i.    ...ii.     ni.  i  .  ■ 
Iri  i-.ii  ol  |n  i  |i  u.i^ii  i.l  miilii  niUiii  vim  i  iii  ]in  nmlit  i 
lis  lu.c     Sii.mi.i I  nii- 1,  n  .  i  ■   il  ■■  nii  .i,  b  ■iie.lu  .'iii  !'■ 
li.ires  incr,  qHM   !■  •  i   li    ul  \ .»  nil   i  l  tli  I.  i  1' iilni    iii 
odorc    uu;;iicnloruin    liiorinii.    l.m,    nici,   t  .inln  nin 

iiifiiiii  noMiin,  iiinlialio  iii.  ',  bcnedical  lc  tt  mi 

gniliccl  lingu.i  mea,  qu.un  fciisli  cl  pr.cpai  cli  ul 
cuarrciii  inirabilia  lua.  S.ipirii'i.i  iua,  inctlit  llio 
iiiim,  idiimIiiiiii    inriiui,  alonl   bcmpcr  cl  bcncdit  at 


n  iii  a.llnlic  iniln  quitOIIUI  amorcni  ,,,k  lubinfcrat: 
•.i<    iiiii  a  inciuui  ul  lui  IUIOII  il«  lliuV  i  luill ,     i  •  ■  1 1  <- 
HiC  lac  p.irticipcm  tiwti  ntium  f|,  ut  ci  ,  ntiodu  «iiiuii 
iM.Miifii/ti  luu  la.ia-.  il'mt    i  wiii,  '..'.»,  u  I    pci    iinii 
us  scrviliitcin   :ul    unoris   pcrliiigcrc     iiicrcar   Ria- 

i ,  ptff  <iu.iiii  l.niilcni  |icr\ciu.iiu  utl  litan   gtofUm. 

A.ncii  ••«■. 

254  OIIVIIO  \l. 

AD    l>MIM. 

DomiM  iVus,  oniiilpottM  Paur,  u  bout  Dom 

Jcsu,  iniscrcrc  nulii  pcccatori ,  cl  tla  milu  vcm  nu 
pcccaloruin  nicoruni.  l»a  milii  cavcie  ct  \iunir 
oinncs  lutHJUI  iiiiinieoruin  iiicoiuui,  j|  (cnlationcs 
Cl  tlelcclalioncs   nuvias,  perfccle  inculc  ct  aclu  vi- 


larc  qu.c  piolnl.cs  f.iccrc,   seivire  hbi  cl  aniarc.  lc  B  cor  incuin,  quotl   pr.rpar.tsli  ct  ilcdisli    inibi    ad  tli 


quantuin  st  is  cl  vis,  ct  \ivcre  scciiiultiiii  lii.un  vo- 
itinlalcui.  Da  iuilii,  DotuiuO,  comptiiiclioiieni  Cortiil, 
cvertiliiiin  piclatis,  virliitein  liUUliliUU*,  dilCroURI 
abslineiiliain,  cainis  inortilicaiioiicni ,  rcciuin  in- 
Iroilum  ad  lc  oramluin  cl  am.iiitluin,  mcdnaiiiluin 
ct  laiidantiiifi  atl  oinncin  secuiiiluui    le  li  liiui,  co- 

giuUontm  ptrfttuin,  tobruva  et  raraeom,  et  mtn- 

leui  slietiu.iin  el  cllUaccin.  Da  niilii,  Doniine,  inatt- 
dalonim  tnoriiin  nolitiam  cl  dilcclionem  cl  delccia- 
lionem,  facililalem  el  clTectuin  in  ctislodiendis  illis, 
et  jugem  pcrseveraniiam  ad  meliora,  cum  bumiiiUU 
proflcerc  ci  nunqiiain  deliccre.  Nc  derelinquas  me, 
Domiue,  nec  liiitnan.c  inflrmilali  vel  ignortntUB,  ncc 
nici  iiis  mcis,  uec  tilli  alii  rei,  nisi  Ux  disposilioni. 


c 


gnosccutlas  in.csliuialnlcs  iniscraliniics  tnas.  \  iU 
mea,  bealiludo  mea,  bcuedii  al  lc,  ln.cl  poCMtril, 
aniina  raca,  qiiani  fccisti  cl  praparasli  ad  per£rncu- 
ditiii  bonis  tuis. 

Adonndo,  licmcndc,  coleiule,  |»alcr  iiiclucndf, 
bcncdko  te,  quein  atnavi ,  quem  qu;csi\i,  qunu 
scmper  optavi.  DOM  meus,  amaior  IMtrM.  tc  sitio, 
tecsurio,  lc  desidcro,  lc  supplico,  lc  lolis  visce- 
libtts  lotisque  gemitibus  concupisco.  El  >icut  mtttff 
uuici  Fihi  sni  orbata  prffMOOUl  lodel  ad  locuiu 
moiiumcnli  cjus,  plorins  scinp<.-r  et  ejolini,  sic  ct 
cgo  noii  quinlum  debco,  sed  qti.nilum  valeo,  meuuu 
passionis  tu.e,  ine.mor  aljparuin,  mcinor  Hlfjollorom. 
inemor  vulnerum  luoruin,  memor  qualiter  pro  ine 


Tu,Dominc,  clemciiter  dispone  nie,  ci  ointies  cogita-      occisus  es,  qualilcr  conditus  cs,  qualitcr  sepultus  el 


tus  ei  actus  mcos  in  bcnepiacito  luo,  ut  flat  a  me, 
ct  in  mc  el  dc  me  tua  solum  scmper  voltintas.  Li- 
bcra  mc,  Dominc,  ab  omni  malo,  cl  da  mibi  omne 
bomim,  id  cs.1  le  ipsum,  ui  gaudiuin  meum  sil  in  te, 
qui  cs  vita  xlerna.  Amcii. 

ORATIO  XII. 

AD   l'l  l  M. 

Laus  Dei,  cum  graliarum  ac.ionc  devota. 
Tibi  ago  laudes  el  graiias,  Dcus  ineus,  misencoi- 
dia  mea,  qui  me  ad  tuam  cogilationcm  perduccre 
ct  per  sacri  baplismalis  ablutioncm  inler  adoplionis 
filios  aggregare  dignalus  es.  Tibi  ago  laudes  ci  gi  a- 
Uas,  qui  mc  ab  ipsis  rudimcntis  infantiac  usque  ad 
lianc  lioram  per  mtilta  deflueniem  peccata,  iuiinen  :c 


D 


ubi.sedeo  eum  Maria  plorans  ad  moiiiimeulum  mentis 
mex.  Ubi  te  fldcs  sepelivii,  spcs  qocril  ul  invcniai, 
cliaritas  ut  ncrungat.  fienignissimc,  serenissimc. 
suavissiinc,  quis  miiii  det  ul  invcniam  te  foris  ct 
deoscnlcr,  el  lespergam  lacrymis  loca  vulnernin, 
lixuras  clavortim?  Kili.c  Jerusalem,  nunliaie  dilecto 
quia  amore  langueo  (Cant.  v,  S).  Appareat  milii, 
<  stcndat  sc  milii.  Yoccl  me  nominc  n  e  >,  rmiUfiril 
inc  a  dolore  mco. 

Non  enim  capit  in  mc  dolor  meus,  quandiu  perc- 
grinus  sum  a  tc,  Deus  meus.  Age  jam,  Domine. 
rcvela  facic.n  liiam,  oslende  supplicibus  miscrieor- 
diam  luam.  Scimus  peraclam  resunei  tioncm,  dc- 
clara  iu  oculis  noslris  bealam  iucorrupiionem.  Ad- 


bonitalis  luae  patienlia,  ad  emendalionem  cxspeclas.  mirabilis,    in^slimabilis,   iuconiparabilis,    le  vole 

Te  laudo  et  gloriftco,  qui  me  bracbio  virtuiis  lua3  de  bam,  le  sperabam,  te  quaerebam.  Kn  ipsc  venis  pui- 

multis  angustiis,  calamilalibus  et  miseriis  frequentcr  purattis;  ruiram  est  indumemum  !uum  (hai.  lxiii, 

libcrasti.  qui  me  haetenus  de  aetcrnis  suppliciis  ct  2).  Lavasli  itt  vino  stolam  luam ,  et  in  sanguine  utiv 


de  corporis  bujtis  crucialibus  cruisli.  Te  laudo  et 
gloriflco,  qui  milii  sospitalem  membrorum,  tran- 
quillitaiem  temporum,  amorem,  afTectum  et  cbarita- 
t»*m  servorum  tuorum  in  mc,  quaj  sunl  dona  lua; 
pietaiis,  conferrc  dignalns  es.  Sancte  sanctorum, 
qui  sanclilicas  omnia,  benedico  te,  glorifico  lc, 
sdoro  le,  gralias  tibi    ago.    Bcnedicai.t  le  onuies 


palliuni  luum  (Cen.  xux,  II).  Pcrcussisli  Mpaf  de 
domo  iinpii ,  egressus  in  salittem  populi  ttti  (llab. 
ui,  15). 

Mane  nobiscim.  Domine,  mmo  vel  n>t|ue  tnane. 
Fruamur  interim  pramMtlia  tua.  La?lemur  alquc  de- 
Ieclemtir  iu  rcsurrectione  tira.  Ingrtiunt  lenebr.c, 
urgei  iliem  ves|M?r.  lliumin?t  tultum  tnnm  snjicr  «..•■: 


V\U|.E  LIXTIONKS. 
,m  Ut  amarem  ma.  qualeniis  imoiem     ,c's  (>raliaiii .  per  q-.iam    tandem    p.i  veni.iin   ad    tu.iin  glori.itu. 
Amcn  ms.  gratiam.  Aie.cn.   Ldit.  CoiU.   graUam.  lavoco 
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SoJ    nnslor,    lumeii   nnslrum,  C.lirislus  Deut  nosler  A  ORATIO  XIV  nm. 

*l<  SPIRITUM    SANCTUM. 

J;im   et   divini  u"  amor  numinis,   Palris  omni- 


i/'*a/.  lxvi,  2).  Scd  quiil  agis,  licn  !  mi  Dominc,  hc-u  ! 
nnima  mca?  Quid  dicam,  vel  quid  faciam,  ant  quo 
i  ailam  ?  Jamjam  elevas  manus  tuas.  En  ipse  ingrc- 
i;cris  vias  luas.  Oecurruiil  crcli,  siernunlur  poli, 
piratiir  nubcs  ascensuro;  cgo  libi  solas  orbiialis 
mex  lacrymas  ofleram  recessuro.  Erunt  lacryrruc 
mecc  panet  mihi  die  ac  pocte  (Psal.  xli,  4).  Pascar 
flelibus  meis,  polabo  animam  meam  doloribus  mcis. 
Deficiel  in  dotore  tila  mea,  et  anni  mei  in  gemitibut 
(Psal.  xxx,  II).  Qttid  enim  milii  etl  in  coelo,  et  a  te 
quid  volui  tuper  terram?  (Psal.  lxii,  25.)  Anima 
mea  desiderabit  te  in  uocte,  sed  el  spiritus  rneus  in 
praccoTdiis  meit  de  mane  vigilabit  ad  le  (Isai.  xxvi, 
9).   Venies  ad  nos  inlcrim,  Romine,  quoniam  bonus 


poleniis.  prolisque  bcatissimx  sancla  communicatio, 
omnipolcns  Paraclele  Spirilus,  inosrenlium  conso- 
lator  tlementfetime,  j.-m  cordis  mei  pcnclralibits 
potenli  illabere  virlule,  ct  tcncbrosa  quxque  iaris 
neglccti  ,,,s  laiibula  corusci  luminis  fulgore  pius 
inhabilalor  ""  lxtifica,  tuiqiie  roris  abundanlia 
longo  aridiialis  marccnlia  sqtialore  visilando 
fecuitda.  Saucia  inlerioris  hominis  arcana  lui  amo- 
risjacuio,  cl  lorpenlis  '"•  mcdullas  jocoris  flammis 
salularihus  penclrando  succende,  sanclique  fcrvoris 
igne  illuslrando,  inlima  menlis  %u*  el  corporis  uni- 
versadcpascc.  Pota  me  lorrente  voluptaiis  tua;  (Ptal. 


es,  nec  tardabis  (Hebr.  x,  37),  quia  pius  es.   Tibi  u  xxxv,  9),  ul  nihil  jam  mundanorum  degustare  libcat 


gloria  in  sxcula  sxculorum.  Amcn. 
255  ORATIO  XIII. 

AD  DEUM. 

Pro  patre,  et  matre,  cl  parenlibus,  et  amicit. 
Dominalor  Domine  Dcus,  qui  mirab.litcr  cunrta 
condidisli,  et  lua  disposilione  creasti  omnia  ;  qui 
jussisti  condilioncm  propagandx  sobolis  ex  viro  et 
femina  csse,  et  prxcepisti  dilcclioncm  circa  paircm 
ct  matrem  c  »hibendam,  cxaudi  me,  iniscricors  Deus, 
clamantem  ad  te  pro  sahile  gcniloris  mei  et  genilri- 
cis  mex,  quos  cl  lua  providenlia  mihi  bumillimo 
prxpararc  dignalus  es  ;  scu  pro  fralribus  meis,  ac 
sororibus,   omnibusque  qui   mibi  peccatori  ex  car- 


vcneralx  dulcedinis.  Judica  me,  Dcmine  '"*,  el 
discerne  causnm  meam  de  gente  non  tancta  (Ptal. 
xlii,  I)  ;  doce  mc  facere  volunlalcm  luam,  quia  Deut 
meus  es  tu  (Ptal.  cxi.n%  10).  Crcdo  crgo  quod  qucm- 
cunque  inbabilaveris,  Palris  '"',  ac  parilcr  Filii 
domicilitim  condis.  Bealus  qui  te  mercbilur  bospi  - 
lem  :  quoniam  per  tc  ,m  Palcr  ct  Filius  npud  eum 
facienl  "'■  inansionem  (Joan.  xiv,  23). 

Vcni  jam,  veni,  benignissime  dolenlis  aninix 
consolator  in  ,U6  opportunilalibut,  el  in  Iribulalio- 
nibus  adjulor  (Psal.  ix,  10).  Vcni,  raundator  sccle- 
rum,  curator  vulncrum.  Veni,  fortitudo  fragilium, 
relcvator  labenlium;  vcni,  humilium  doctor,  supcr- 


nali  consanguinitaie,  vel  familiarilale,  vel  promis-  q  borum     destructor.   Veni,  orpbanoruin  pius  paier. 


sione  seu  commissione  conjuncli  sunt,  lam  vivis 
quam  defunctis,  qtiortim  nomina  et  mcrila  libi  Do- 
inino  Deo  universorum  cognila  sunt,  ut  defunctis 
viiam  xtcrnam  concedere  digneris,  et  vivenics  ab 
onmi  malo  defendas,  et  in  viam  salutis  eos  disponas  ; 
qitaleuus  per  veram  confessioncm,  veramque  cmcn- 
dationeni  suorum  omnium  delictortim,  peccnla 
dimiltas,  ut,  carne  exuli,  coelcsli  participalionccfii- 
cianlur  hxredes.  Exaudi  me  miserum,  clementis- 
.simc  Dcus,  supplicantcm  ad  le  pro  animabus  famulo- 
rum  famularumquc  luartim,  qui  mihi  bcnc  volunl 
el  faciunt,  el  serviunl,  elqui  inihi  suas  clccmosynas 
largiii  sunt,  et  de  quihus  clecmosynas  reccpi,  quo- 
itiin  nomina  tibi  Doinino  Deo  universorum  tognila 
snnl,  ct  qui  se  mcis  orationibus  comincndavcruut,  D 
iil  cis  tux  miscricordix  beneficia  impendas,  ct  in 
looo  lihi  plarcntium  collocarc  digncris,  Salvalor 
tiiundi,  qtiicum  Dco  Palrc  ct  Spirilu  sancto  vivis 
el  regnns,  clr. 


viduarum  dulcis  judex.  Veni,  spes  pauperum,  rcfo- 
cillalor  deficenlium.  Veni,  navigantium  ,UT  sidus, 
naulragantium  ,,M  portus.  Veni,  omnium  vivcnlitini 
singulare  decus,  moricntium  unicasalus.  Veni,  san- 
clissimc  Spiritus,  veni  et  misercre  mei,  apta  mc 
tibi :  ct  condescende  ,,J*  propilius  inihi,  «l  mea  lu;c 
magniludini  exiguitas,  roboriquc  luo  mca  imhccil- 
litas,  sccundum  mulliiudinem  luarum  compiaceat 
miserationum,  pcr  Jesum  Chrislum  Salvatorcm 
mcum,  qui  cum  Palre  in  lua  uuilale  vivil  cl  rcgnal 
In  sxcula  sxculorum.  Amen. 

ORATIO  XV. 
AD  i  nrusi  i  M. 

Cum    recordalione    bencficiorum   ejut,    cl    humanw 
rniteria. 

Ad  te,  dulcissimc  et  bcnignissimc  Domine  Josu 

Chrislc,  qui  fons  pielalis  es  cl  miscricordix,  poiis- 

siine  mc  convcrlo  ;  quia  ct  per  polcntiam  divinitalis 

lux,  qtia  cum    Palrc  cl  Spirilu    sanclo  unus   Dctu 

omnia  cx  nihilo  fccisti,  mc  crcalum  cssc  fatcor  ;  et 


VARIJE  LECllONES. 

1M*  C.ollain  ctt  nim  ms  Thuan.  (Innliis  enim  MN.  non  repcrilur)  ct  cum  Kdiiione  Sommalii  anni  1637.  et  Edit. 
AiKjusl.  in  hb.  Mcdilalion.  cap.  !».  pag.  337.  ct  cum  Kdilione  Collucn  ""  0  Divini  ms.  o  jam  Divini  Som. 
.I.im  o  Rivim  I  dii.  Coth.  et  Aug.  jam  Divini  '"'  QocqOC  lans  ncglerl.T  »»i5-  qux  laris  ncglcolx  Kdit. 
Golh.  (|n;i  locil  i"  . '!•  ■•  la  n"  llabitalio  m$,  ci  Krfii.  Aug.  pitis  haliitahor  Som.  habilabor  l.dit.  Colh.  pius 
Inbtbilabor  '"*  Torpeniis  mi.  ct  Krfu.  6*4/1.  lepentil  ""  lllnslianilo  iiiliina  menlis  mi.  colluslrando 
mcniit  5om.  lllatlraMo  inlima  meaiif    l,M  Jodica  me  Domioci  mi.  K-  ct    Krfit.  Coih.  omiitunt  Domine 

""  Pains  Krfuh.  Colh.  io  roi'.ilris     ,,u  (Jui  prr  |fl  ms.  ct  Som.  qnoniam  pcr  te     iut  Facicnl   Aug.  facimil 
'"*  i*roirgrns  mt.   prompir    Krfil.    Aug.  ct  (.mli.  omiit.     "»:  Naviganlium   mi.  iiaiifragaiilium     ,,,§  Nau- 
|  ii  Krfil.  Cuih.   naiifragjnliiiin     '"•  El  conccdc  mi.  cl  condcsccndo  Som.  cl  dcsccndc 
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l><r  InCOfMtlOMM  Imin.    MM  M  pnipri.-i  io-   r'     v  i"  ■    ilalnn     Iu.t     i  iuiwiit 


noiir  Iwo,  cuoperinia  iimen  Pilra  ei  Splrili 

clo.   siisccplsli,    IIIC  lcfci  lillll  .1  I.  lioKllilln  rs,r   >cio 

Oro  IteoM  rlulclulmain  miiei diimluim,  plit- 

siiin- c  l   siinvissiinr     lliiiiinn1  J.  ,ii,    |nT   s.inel.un  .m 
liiiuli.itninriii    tn.ini,     mis.-icic    inf.-ln  i  -  lOlffl  I 

DuIcImIim  DomIm  Jeeu  Chriito,  por  inctora  loctr 

MtiOMM  cl  iialivilalcin  tuani,  fflltONM  MilM  D 

Duldetiffle  DoetiM  Ji'sn,  Ckrtoio,  pof  circumclilo* 

MM  IMM|  nnscrcrc  mci.    DnlclMlMO  DomImJoM, 

pofuoctOM  Inlbnilim  mom,  mlierora  moi<  Dolcli 

llMO  DomImJmB,  jht  juvcnlulciii    In.iin,   nnscr.  rC 
inci.  Dulcissimc  DomillC  lotU,  |>cr  boptiMIUM  luiiin, 

mIoofom  nici.  Dulcluimc  DoiuIm  Jisii,  pef  jcjuiiium 
iiaim,  Iomom  ci  lUtigotioMm,  miteroro  mci.  Dul- 


genllhui  innunliafMt,  •■■.  .|u.-  ■ii.nnni  <|u<i.j  v.  m 
i.  ■  ir  I.  i.  ni  .1  n.i  |,i  <  uini  ilu- 
bllltioM  (Ki-  ili  .l.-i  i,  rognum  ctrlorum  |.  i  inortrm 
cliriiil,   ii  iii    •  ic-n  Iri  uni  frli- 

Misirrrr      rill  i,   iluli  IssillH-     llini   - 

Jiiii.    |.i  i   redltum  tuum    .i  judicomtof   rivcu  «■( 

iiiui  lnci ,,     quo   jnclino    in:il..,     a     I..1111»     MOOrOM, 

...      |    i  diiioM  domnibl  i  rero  I 

i  ci-ios  (in.Tiis,  |n  ctcrni  relicitiii  ibli. 

n     dul< .    imii    i    ord  uionibui  el  piii  men 
inimotui,  dulduimc  DomiM   J.-n,  ot  Imm  lenU 
benoflcii   infirmii  M  poeeotorlbui  i  le  miserlconli- 

lcr  coll.ila,  iliini  in  sccrclo  pOCtOfll  OWl  .lui' i  •  r 
cl  ciiiii  in.igiu    MMiraiiOM  vulvo  il  ii'\ol\o  ,  i! 


cissimc    DomlM  Jcsii.   pcr    mifOCull   IM,  pcr  qu;r.  ■  MM    nicmoi  ias    cl    rccoidaliono     OMCOtl,  fMU  ad 


clsi  homo  VOfUI  cras,  verus  DOUI  IgnOOCObaril,  nii- 
MfOTfl  mci.  Dulcissime  Doininc  Jcsu,  per  flagclla, 
sputa  ol  alapas quas  pro  nobll  lUICOpilti,  misercrc 
inci.  DulciMlMO  cl  miscrii  oiilissiini'  DoffliM  lOM, 
pci  ipiuMM  coronam,  qnam  in  CipitC  luo  port.nsti, 

ui  spiiic.ts  poocotOfUM  nootroruM  luferree,  niise- 

rOfO  mci.  Miscrere  mci,  duichlllM  Dominc  Jcsu, 
pcr  crucein  lu.im,  cl  moiicm  quam  256  >"  MdoM 
crace  pissus  cs,  ol  nos  a  moiic  redimcres.  Misc- 
rcrc  mei,  Dominc  Jcsu,  pcr  scpnlcrum  luUM  in  quo 
sccundum  carnemjacuisli,  cipcr  bcnignissimam  dc- 
scensionem  luam  ad  infcros,  in  quibus  fidclcs  et 
amicos  tuos,  qui  lc  ibi  luura  dulcissimnm  Hcilcm- 
piorcmdiu  cxspectaverant,  visilasli;  visiUins  a  d;c-  r 
moniaca  dominaiionc,  gloriose  triumphoni  miscri- 
cordiler  cripuisti  ;  inrernalibus  furiis  suum  princi- 
ncm  valcnier  incusanlibus  quod  le,  in  quo  dc  suo 
nihil  iiivencrat,  injusie  inlerfecerit  ;  pro  qua  in- 
justa  intcrfcctione  jusie  tunc  perdebant  quos  landiu 
captivos  cl  suis  infeliciter  vinculis  alligatos  lenue- 
ranl.  Misererc  mci,  Domine  dulcissinic  cl  bcnignis- 
simc  Jcsu,  per  gloriosam  resurreciionem  tuam,  qua 
lertia  dic,  postquam  pro  pcccaiorilius  occisus  es, 
diseipulis  el  amicis  luis  de  lua  morle  (Jolcutibus  ct 
nimis  allliciis  vivus  et  immorlaiis  apparuisli,  ct 
pcr  dulcissima  colloquia  lua,  qurc  cum  eis  per  dies 
quadraginla  post  resurrectionein  luam  babuisti ; 
in  quibtis  in  mullis  argumeniis  apparcns  eis,  ct  lo- 


d.iinnalioitcm  ct  domMtiMll  pcrditioiicm  Irahuut, 
lua  OpitulinlC  bonilatc,  lliquOOM  rrspuo  ;  p|  M  0MJ 
ilivin.i  s;ipiunl,  ct  inln  in.iin  MiMOM  Cl  pcrdli  ic  ni 
sublevare  soU-nl,  rcspicio,  veneror  el  amplrcior. 
Scd  hcu  infelici  nnilna,  UMffl,  dulcifflifflC  Ct  l«'ni- 
gnissinic  Doininc  !  OOU  lODlM  perdaioni  infclicein 
aniinam  lum  griviler  vexanli,  et  nisi  miseiicor- 
ilissima  pielalelua  biislinealur,  in  punclo  ad  infci- 
num  dcsccndenli  1  Ecce  cnim  duin  cordis  mri  se- 
creluin  diligenlcr  inspicio,  ipsim  infelicem,  ani- 
mam  mcam,  quam  antc  divinatn  inajcslatcm  tuani 
niund.tm  cl  immaculalani  starc  puiaveram,  m  nei.o 
maliliae  el  iniquilalis  non  parum  infeciam  invcnio. 
Soepius  vero  dum  eliam  causa  alicujus  uiilitaiis  cnm 
aliquo  loqui  incipio,  siatim.vel  post  ponriM  moram, 
in  ilelraciionem  incurro,  vel  pro  aliqua  rc  impudon* 
tcr  murmuro,  vel  vilio  curiosiiaiis  inepue  Mccumbo, 
vcl  malaruin  cogiialionum  luipiiudines  molusquc 
illiciios  ct  impudicos  in  ipbis  inlcrioribus  meissusii- 
neo.  Iieiuin  atque  iierum  lieu  lantae  infeliciiati, 
Untaeque  pcidilioni !  Faieor,  dulcissime  Jcsu,  cl 
Oxpondo  COram  te  iniquilaies  ineas,  qnas  inlus 
Mtitur  tniscra  anima  inea.  Dum  enim  ea  quac  reiro 
sunt  oblivisceus  ad  ca  quae  anle  sunt  me  exlcndere 
voio,  alque  in  liis  dulcissimis  iccordalionibus,  quai 
superius  commcmoraius  sum,  diuiius  si  possem  \at. 
possum]  delectari  cupio,  atqne  omncs  cogitaiioncs 
nieas  quasi  in  fasciculum  colligens,  omni  pcriurba- 


qucns  de  regno   Dei,   eosque  conforlanset  rcfovcns  js  Uone    animi   reinota,   adlwerece   Deo   persevcranii 


et  cum  cis  sjepius  convesccns  (Acl.  l,  3),  pmnissis 
cvidenlissiuiis  signis  el  veritalc  tux  carnis,  in  qua 
inortem  passus  cs,  auferens  ab  corum  cordibus 
omneiu  dubiiaiiouem,  ad  ftdeni  el  credulitatcm  lux 
rcsurreciionis  solidasii.  Miserere  mei,  dulcissime 
Domine  Jcsu,  per  admirabilem  ascensionem  luam, 
qua  discipulis  luis  ct  matre  lua  Yirgine  aspit  ienii- 
bus,  ccelos  petens,  humanam  naturam,  quam  misc- 
ricordit  t  pro  peccaloribus  susceperas,  et  in  qua 
inortcn  passus  mortem  dcslruxcras,  ad  dexteram 
P.ilris  collocasli.  Misercrc  mei,  duicissimc  Domiue 
Jesti,  per  adventum  sancii  Spiritus,  quem  sicut  pro- 
miscras  discipulis  ttiis  dic  Pcnlccostcs  misisti  :  quo 
impicti  et  velicmcnlissime  conforlali,  omni   tiinore 


conlinuatione  desidcro,  subilo  nescio  qua  imscria 
mc  relabi  ad  inania  ct  noxia  conspicio  :  el  tanquam 
mors  subito  [al.  subitaj  inlerlicicns,  vcl  quemadmo- 
dum  canis  rabidus,  qui  ncc  percussione  repulsus 
a  lacerationc  bominis  se  lemperat,  carnalis  delecu- 
lio  omnem  tranquillitatem  animi,  omnemque  recti- 
ludinein  justitiae,  qnam  nie  credebatn  haberc,  pcr- 
turbal  ac  destruit.  Et  qui  puiabaui  me  stare  in  arcc 
virlulum  prosuavi  odorc  earum,  sentio  inloierabi- 
lem  ac  letcrrimuni  feiorem  vitiorum. 

Quid  ergo  faciam ,  dulcissime  Dor.iioe  Jesu, 
amalor  houiMM  ct  creator,  rcformalor  cl  Re- 
demplor  peccatorum  ?  (Juo  me  convertam  tanlis 
circumdalus    malis,   tanlis   iiroluius    pessimarum 
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«'elcclaliomiiii    lenelirU  ?   Infelix    ego    liomo  ,    quis  \  lis  tux  in  nif,  cl  lolle  <lc  mo  quidqtiid  oflcndil  ocu- 


me  libcrabil  de  corpore  motiis  liujus.  Quis  auLem, 
nisi  gralia  Domini  mei  Jesu  Cbritti  ?  [flotn.  vn,  24.) 
Miserere  ergo,  dulcissime  Doniinc  Jes»,  rnisercre 
crcattirx  lux,  misererc  peccalricis  animx  mex.  In- 
icndc,An\c.\ssiii\e  Dominc  Jesu,  intende  roiscrix  cjus, 
ei  libera  eam  ;  propier  inimicot  e'\useripe  eam  (Psal. 
lxviii,  19).  Illumina  oculot  ejus,  nc  unqnam  obdor- 
ini.U  in  morte,ne  quando  dical  inimicut  cjus  :  Pra- 
\ului  adversut  eam  (Vsul.  xu,  4).  Judica,  Domine, 
noccnlet  eam,  erpugna  intpugnanlet  cam.  Appre- 
lintde  aitna  et  tcutum,  el  exurge  in  adjulotium  ejtis 
(Psal.  vixi,  i).  Credo,  dulcissimc  Dominc  Jesu, 
crc.lo  quoniam  si  arma  tua  ad  dcfcnsioncm  ejus  ar- 
ripias,  et  tcuto  bona    volunlatit   luw  (Psal.  v,  15) 


los  pictalis  lux  in  nic.  Coram  ic,  Domine,  csl  sani- 
tas  et  infirniilas  mca.  Illnm,  precor,  scrva,  istara 
sana.  Sana  me,  Dominc,  el  sanabor;  talrum  me  fac, 
et  talvut  cro  (Jer.  xvn,  14);  tu  qui  infirnia  san:is, 
ct  sanaia  conscrvas,  lu  qui  solo  uutu  tuo  rcslauras 
dirula  et  collapsa.  Si  enim  digunris  in  agro  luo 
corde  meo  sercrc  bonum  scmen,  neccsse  cst  ut 
rnanu  pictalis  lux  »pinas  prius  evclkis  vitiorum 
meoriun. 

Dulcissimc,  bcuignissimc,  amai  '  .imc,  cbarissi- 
me,  desidcratissime ,  amabilissime,  pulclicrrime, 
inrundc,  obsecro,  mulliludiiiein  dnlcediuis  tux  et 
cliariiaiis  tux  peclori  meo,  ul  niliil  lerrcnum,  niliil 
carnalc  dcsidercm  vcl  cogilem,  scd  le  solum  ameni, 


nnimam  quam  creasti  dcfendas,  quia  nullus  liostis,  B  le  solum  liabeam  in  corde  et  in  orc  meo.  Scribe  di- 

nullius  jacula    inimici,   clsi    foris   expugneni,   vel  gilo  tuo  in  pectorc  mco  dulccm  mcmoriam  lui  mcl- 

cliam  inlus  sxvire  tcnlavcrinl.  animam  qiiam  defen-  liflui  nomiuis,  nulla  unquam  oblivione   delendaui. 

di6  ullo    modo    poteriinl    supcrare.    Duicissime  et  Scribft  in  tabulis  cordis  mei  voluntatem  luain,  ct 

misericnrdissimc  Domiue    Jesu,  sana    cam  mullis  juslificationes  luas,  ut  le  iinineusx  dulcedinis  Domi- 

malis  obrulam,  mullis  iniqaitalibui  superalam,  miil-  nuni,  et  prxccpia  tua  semper  ct  ubique  babc  >m  prx 

tis  facinoribus  maculalam.  Adjutor  pauperum,  dc-  oculis  meis.  Succende  mcntem  meam  igne  illo  luo 


fensor  pupillorum,  sana  ct  adjuva  eam  a  te  crea- 
lam,  a  le  rcdemplam,  per  lc  mundalam.  Susline 
conatum  ejus,  conforia  dcsiderium  cjus,  et  conccde 
ci  boc  spalium  vitae,  iu  quo  in  hoc  muudo  conver- 
sanda  cst,  sic  peicurrcrc,  ct  cunclas  iniquilatcs 
suas  per  ineffabilein  misericordiam  luam  sic  enien- 
dare,  el  pcr  veram  poenitentiam  ct  veram  confes- 
sioncm  purgarc,  corrigerc,  mundarc   et  abstergcre, 


quem  misisti  in  terram,  el  voluisti  vehemenlcr  ac- 
ccndi,  ul  sacrificium  spirilus  conlribulali,  el  cordis 
couiriii  (Psnl.  L,  19),  oborlis  lacrymis  qitolidie  of- 
fcram  tibi. 

Dulcis  Cluisle,  bone  Jcsu,  sicut  dcsidcro,  sicnt 
tota  inente  mea  pelo,  da  mibi  amorem  tuum  san- 
cium  ct  caslum,  qui  me  rcpteat,  leneat,  totumque 
possidcal.  El  da  milii  cvidens  signuin  amoris  lui. 


ui,  tua  largicnie  indulgcntissima   pictatc,  ab  omni  ^*  irrigoum  lacryinanim  fonicm  jtigiter  maiiantcm,  ut 


'abc  vitiorum  purgala,  mundata.correcla  cl  abslcrsa 
post  inortem  carnis,  ad  lc  dulcissimum  Crcalorem 
suum,  piissimum  Dorninum  suum  pcrvcnirc  valcal, 
luamquc  inenarrabilem  gloriam  cum  omnibus  san- 
ctis  luis  in  xterna  felicitate  possidero  per  xtcrna 
ftxcula.  Amcn. 
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Pro  grutia  (acrymarum  oblinendu  ex  peccatorum  re- 
zordalione. 
Cbrislc  Domine,   Yerbum  Patris,  qui  vcnisli  in 
liunc  munduni  pecc.Horcs  salvos  faccrc,  rogo  te  pcr 

indulgciitissima  miscricordix  tux  viscera,  cmenda  qnomodo  plangerc,  ct  in  planclu   pcrsislcre  dclicl 

vitam   mcam,  mcliora  actus,  compouc  mores,  lollc  n  anima  mea,  qux  quxrit  cl  amal  Dciiui,  ct  aJ  enn» 

dc  mc  quod  mibi  noectct  libi   displicel,  et  da  quod  pcrvenire    dcsidcral?    Quomodo  gomere   ac    flerc 

nosli  tibi  placcrc  cl  mihi  prodessc.  Quis  poicst  faccre  dcbct  lalis  anima,  qux  quxrit  Deum  dic  ac  nocie, 

mundum  de  immnudo  conceptuin  semine,  nisi  tu  so-  qux    prxlcr   Cbrislum   nibil    vull    amarc?    Iliriiiu 

lus?  (Job  xiv,  4.)  Tu  cs  Dcns  ouinipotcns  infinilx  quippc  cst,  si  jam  non  faclx  sunt  ei  lucrymw  tmv 

piclaiis,  qni  jusliflcas   impios,  cl  vivilicas  morluos  panet  die  ac  nocle  (Ptal.  xli,   4).    Retpice  crgo.  et 

proplcr    pcccatum,   qoj   nuiias   necrnlores,   rl  non  miscrerc  mei  (Ptal.  xxiv,  lo),  quia   dolores   cordis 


ipsx  quoqtic  lacrymx  lui  in  mc  lcstenlur  amorem, 
ipsx  prodanl,  ipsx  loqnantur  quanlum  le  diligit  "*' 
anima  mca,  dum  prx  nimia  dulccdine  amoris  ttii 
nequil  sc  a  lacrymis  contincre.  Rcminiscor,  pie  Do- 
mine,  illitis  bonx  mulieris  Annx,  qtix  ad  laberna- 
culiiiti  rogatura  pro  filio  venit,  de  qua  Schpltira 
rcforl  quod  vulltis  cjus  posl  lacrymas  cl  prcces  non 
sunt  amplius  in  divcrsa  mulali  (/  Reg.  i,  18).  Sed 
nicmor  tantx  virlulis  lanlxque  conslantix,  dolorc 
lorqueor,  ct  verecundia  confuiidor ;  quia  mc  mise- 
rum  nimis  dcorsum  jacere  inlucor.  Si  cnim  ila  flcvil, 
cl  in  slctu  pcrscvcravil  mulicr,  qux  quxrebat  filiiim, 


sunl.  Tollc  cr;?o  dc  mc  Qoidquid  libi  displii.cl  iu  mc. 
Iiiipcrlccia  enim  mci  plurima  vidcnl  oculi 
lui  (Psal.  cxxxviii,  1G).  Miltc,  qu.cs»,  maiium  piela- 


mci  multiplicali  sunl.  Da  milii  consolalionem  tuam 
coelcstcm,  el  noli  spcrncre  peccatricem  animam, 
pro  qua  mortuus  cs.  Da  mihi,  qua-so,  lacrymas  cx 


VARLE  LLT.TIONI.S. 

"••  Coltaia  Ml  rnni  fliiliHI  utf.  56.  ct  Eilil.  Anij.  in  lib.  WMH,  M».  7>C>.  pag.  517.  Ad  Jostim  Chiisliim 
progr.iti.i  l.irryin.iniiii  obtincinl.i  01  pccaii.iiim  ruconlaUoM  Som.  Oulio  dcvolissima  ad  laudes  liaben- 
»1.:*.     ■*'  Oii.inluui  lo  dibgit  Svtn.  qiiauliim  lc  dilig.il 


««.tt  OllUloM  ''«» 

lulo  afforln  lulernas,  qu.T  pcrr.iiounn  HMOffVMl  p<>«-  A  ,u"'  pompungil.  I>j  mibi  ptrall  >i*i  Ij.  if.niruiu,  ttiul 


kini  solvcrc  \iinnl.t,  ||  iu-l.sii   |ucumlilalc  »cntpcr 
rcplcaul    iniin.itn  iiir.im  j   ||  nnn    riiin    vcrn.  cl  |»  i 
fcclib  inonubis,   (|ii<iriiin    veMigia    uftpico  imliari, 
ullcm    riiui    iVvolts    innli.Tilitr,    i|ii.inliil.iiiii  inn|iir 
poilinuoiii  in  ngnn  lno  uirrr.ir  idlpitd. 

Vcmi  quoquc  mibi  in  iiu-nit-ui  alu-iius  miiticria 
dcvotin  niira,  «jii.c  lc  in  tepulcro  jaccnlcni  pio 
aniorc  qnaMcbal,  i|ti.c  rrrrdt-ntibus  ilibcipillis  dc  SC- 
pulcro  non  recedcbal.  qnx  ar.lcbal  ilti  irisiit  rl 
niUTcna,  cl  diu  miilluin<|iic  flcbai,  r.l  reaurgena 
iiiuliis  lacrymia  ilcrum  iln nm<|tic  antra  desciti  hc- 
pulcri  figiltuUbttl  oculis  c\ploral)3t,  si  forle  ali- 
cubi  le  videre  posscl,  qucm  lcrvcnli  dcsitlcrio  qu.r- 
rcbal.  J.nn  rrilo  scmel  el   ilcrum    ingrcssa   M-pul- 


ilt-.l i bi i    pairibui    uoslris,    qiiniuui    m   u.-h   ■  !• 

itniljii,  nl  |tljn</  uii  ino  iii  omiii  viU  ititj.    situl 

»r  pl.nuci  uni   mjcic  ac  di«.  1'mplcr    niniU    cl  -  i  •- 

innics  corum  qui  libi  pl  u  uerunl  <-i  uVioii      

vicriinl.  inisi  rcrc  iin  i  mi  .cirimi  <i  lndigoi  «vim  Imi, 
ci  tl.t  iniln  graliain  l.n  ryiuarum.  Dj  u.ibi  nriguuiu 
tupcrius,  «-t  irrigumn  infcriu»,  ui  si«|  unkt  lucrumm 
rtica-  punct  Jic  mc  noitc,  rllkiarque  111  consp< du  luo, 
DtsU  niCUS,  |'.-i  igiicm  i  oinpuin  liouii,  boloouvliiiu 
plngue  ci  mrdnllauim ;  macler  loius  in  sra  cordtk 
iiK-i,  lauquam  pingnissiiiiiim  hoiotatiMuui  assumar 
libi  inoilorcni  JuaviljUs.  Dj  niibi,  dulctsmnc,  foulriu 
irrigniim  foiilt  uiqiic  pcrspicuum,  iu  quo  lavelnr 
ivsiJur   iMml  iiit|iiiiialum  ItolncauMum.  LitCl  ciiihi 


crum    vidcral,  sed  nimium   amaiili  non   salis   cral,  ■  mc  lolinn  libi    obutli-iim  opiiiil.uilo   gralia    Mtt,    111 


viriu»  ciiini  boui  opcris  perscveranlia  cst.  El  quia 
pr.v  cxler.s  dilcxil,  el  diligctulo  flevil,  el  flcndo 
quxsivil,  et  quxrcndo  pcrscveravil,  idco  prima 
omiiium  le  inveiiire,  tc  vidcre  mt,  te  alloqui  iiic- 
ruil.  l-'t  non  soluin  hxc,  scd  cliam  ipsis  disnpulis 
^loriosx  resurrct  lionis  lu.t-  prxnuntia  cxslitil,  le 
prxcipienlc,  cl  ( lemcnter  moncnle  :  Vadc,  dic  fra- 
iribut  meit  ut  cant  tn  CaliUram,  ibi  mc  videbunt 
(Maiih.  xi\ iii,  10).  Si  ergo  ila  flcvit,  ct  in  flelu  per- 
scvcravit  niulier,  qux  vivcnlcm  cum  morluis  qux- 
rebat  (Luc.  xxiv,  5),  qux  le  manu  Gdei  laugcbat, 
quomodo  plangcre  ei  in  planclu  pcrsislcrc  dcbcl 
aniina,  qux  lc  Hedcmptorcm  suuni  jam  coelo  prxsi- 
ilciiUMii  et  ubique  rcgnaulein  corde  credil,  orc  con- 
filelur?  (Rom.  x,  10.)  Quoniodo  ergo  gemere  ci  flere 
dcbel  lalis  nniinj,  qux  ie  lolo  corde  diligil  leque 
loto  desiderio  videre  concupiscit? 

Solum  confugium,  et  uuica  spes  miscrorum,  Do- 
iiiine,  cui  uuiiquam  sinc  spc  miscricordix  supplica- 
lur,  prxsla  milii  bauc  gratiam  propler  le,  cl  proplcr 
nomen  sanctum  luum,  ul  quolies  dc  te  cogito,  de 
le  ioquor,  de  le  scribo,  de  te  lego,  de  te  tonfcro, 
quotics  tu  reminiscor,  libi  assisio,  laudes,  preces, 
el  sacrificium  offero,  lolies  oborlis  lacrymis  iu  cou- 
spectu  tuo  copiose  ct  dulciier  fleam,  ita  ul  eflician- 
lur  mihi  lacrunue  mete  panes  die  ac  nocte  (Psal,xu,i). 
Tu  quidem,  Rex  glorix  elomnium  virlulutn  magi- 
ster,  docuisti  nos  verbo  et  cxemplo  getuere  ei  flere, 
dicens  :  Beati  qui  lugenl,  quoniam  ipsi  consolabunlur  r»  evacua,  iinple  de  gralia,  ei  plenuin  conscrva,  ita  ul 
(Mattli.  v,  5).  Tu  flevisti  defuncium  amicum,  et  la-  dignum  habitationis  lux  efliciar  templum  bic  et  in 
crymalus  es  valde  super  pcriluram  civitalem.  Rogo  perpeluum.  Duleissime,  benignissime,  amanlissimc, 
te,  bonc  Jesu,  per  illas  pretiosissimas  lacrymas  charissime,  potcnlissime,  desidcratissiine,  prctiosis- 
luas,  el  per  omnes  miseraliones  luas,  quibus  roira-  sime,  amabiiissime,  pulcherrime,  tu  melie  dulcior, 
bililer  uobis  perdilis  subvenire  dignatus  es,  da  lacte  ct  nive  caudidior,  nectarc  suavior,  gcmmis  ct 
mibi  graiiam  lacrymaruin,  quam  muilum  desiderai  auro  pretiosior,  cunctisque  terrarum  diviiiis  ct  bo- 
cl  appetil  anima  mea,  quia  sinc  dono  uio  "u  nou  ooribus  mibi  cbarior.  Quid  dico,  Dcus  meus,  uua 
possum  habere  eam,  sed  per  Spiritum  sancium  spcs  mea  lam  grandis  misericordia  lua?  Quid  dico, 
luum,  qui  dura  corda  pcccalorura  mollit,  et  ad  flc-      dulecdo  fclix  cl  secura?  Quid  dico,  dum  ulia  dicu? 

VARI.E  LECTIONES. 

,HtTe  vidcre  ^««7.  omitt.  •*v,Dono  luo  Aug.  omilt.  luo  ,uvMihi  pot.-slalem  Aug.  mibi  eam  iu  pitii-sfatcm 
uv*  Cottuta  etlcum  Sommolii  cnpileS.  inler  Medit.  S.  Augusiim,  el  cum  Kdii.  S.  Augusl.  l-.xtunar  <>mn  iu 
lib.  Mediiat.  lom.lX.  ang.  546.  Non exslal  in  nus.  S.  Ansetmi.  Ejusdem  cuiii  ardculi  dtsi  icrio solnni  C!itis«i;ui 
auiaudi,  et  rjus  dcsidcrio  frucndi  Som.  Oralio  mulluiu  movetis  ad  dcvolioucm  cl  t!iv  inini  uiikuciu 


iniihis  258  i;t"ivu  qnotidie  oiTi>ikIo  propier  nimiam 
fiagililalein  meaui.  Da  ergo  mibi  graliam  lacryma- 
rum,  bcncdictc  ct  amabilis  Dcus,  prx-t  ipnc  cx  nailia 
duUedinc  anioris  lui,  el  commemoralioiu)  misen- 
cordiartiiu  tuaruin,  prxpara  banc  mensain  famulo 
tuo  in  couspcctu  tuo ;  cl  da  mibi  eam  iu  poicsla* 
lem  '•**,  ul  quolics  volosaliiT  ei  ea,  uibue  pro  pic- 
late  cl  bonilale  lua,  ut  isle  calix  tuu»  iiicbrians  cl 
prxclarus  saticl  siiim  meam  (P«oi.  xxn,  5/,  m  inbict 
libi  spiritus  meus,  cl  ardcal  mcns  mca  in  ainorc 
tui,  oblilus  vanilaiis  cl  miserix.  Audi,  Dcus  mcus, 
audi,  lumcn  oculorum  meorum,  audi  qux  pelo,  ct 
da  ul  peu.m  quod  audias.  Pie  el  exorabilis  Domine, 
ne  efbciaris  mibi  inexorabilis  propler  pcccala  mea, 
scd  propter  bonilaiem  luam  6uscipe  preces  scrvi 
tui,  ct  da  milii  effeciutn  petitionis  mcx  el  dcsiderii 
mei,  precibus  el  merilis  gloriosx  Virgiuis  Marix 
dominx  mcx  el  omnium  sancloruin.  Ameii. 
0RAT10  Wll  ,m. 

AD  CnitlSTUU. 

Cum  ardenli  desiderio  tolum  Chrittnm  amaudt 
Jcsu  nostra  redemptio,  amor  ct  dcsideriuin,  Dcus 
de  Dco,  adcslo  mihi  fatnulo  luo.  Te  iuvoco,  ad  te 
clamo  clamore  magno  in  toto  corde  meo.  Te  iuvoco 
in  auiinam  mcam.intra  ineam,  et  coapia  eam  tibi, 
ut  possidcas  eam  sinc  ruga  et  sine  macula.  Mundis- 
simo  namque  Domino  munda  debelur  babitalio.  Sau- 
ciifica  ergo  me  vas  tnum  quod  fecisii,  tle  malitia 
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Dico  quod  valeo,  sod  non  dico  quoil  dcbco.  Clinam  A  ul  tlc  (empnralibtis  noc  lugeam,  nec  gaudeam,  nec 


posscm  lalia  diccrc,  qtialia  illi  hymnidici  augcloriim 
cborl  1  0  quain  Hbcnicr  mc  in  lnis  laudiluis  m* 
totnrn  effundercm  !  0  qtiam  devotissime  illa  crclestis 
mclodiar  cantica  ad  laudcm  ct  gloriam  nominis  lui 
in  mcdio  EcdesiS  inf.iiigabilis  mT  perorarem  ! 

Sed  qui.i  lalia  non  possum,  nunquid  (accbo?  Vae 
lacenlibiis  dc  lc,  qul  ora  mutorum  resolvis,  cl  Iin- 
guas  infanlium  facis  discrtas  (Sap,  x,  21).  Va;  ta- 
centibos  dc  lc,  quoniam  ipsi  ioquaces  niuli  sunt, 
cnm  non  luas  laudcsdicunt.  Quis  digne  te  laudaro 
polest,  o  ineffabilis  viilus  et  sapicnlia  Palris?  Et 
qnoniam  milla  invcnio  verba  quibus  le  sufficientcr 
valcam  explicare,  eunctipoieiis  et  omniscium  Ver- 
bum,  dicam  inierim  quod  valeo,  doncc  jubeas  mc 


mciiom  aliquid  lemporalc  nccdiligam,  nec  blandis 
corrumpar,  ncc  adv ersis  coneutiar.  Elquia  tuavalida 
esl  ul  mort  diieelio  {Cant.  vm,  b),  absorbcat,  qu;cso, 
mcntcm  meam  ab  omnibus  quae  sub  coelo  sunt, 
Ignita  ,m  el  melliflua  vis  amoris  tui,  ul  tibi  soli 
inhaeream,  solaque  lunc  suavitatis  mcmoria  pascar. 
Dcscendat,  Domine,  dcscondat,  precor,  desccndat  in 
cor  mcum  odor  luus  suavissimus,  ingrcdiatur  amor 
luirs  mcllifluus.  Veniat  mibi  lui  nporh  mira  ct  in- 
enarrabilis  fragrantia ,  quac  scmpitcrnas  in  me  siisciici 
concupiseentias,  et  cx  corde  meo  producat  venas 
salientis  aquoe  in  vitam  aternam  (Joan.  iv,  14). 

Immcnsus  es,  Dominc,  et  idco  sine  mensura  dc- 
bcs  amari  cl  laudari  ab  iis  quos  luo  prelioso  san- 


venire  ad  le,  ubi  possim  dicere  quod  le  dccet,  et  me      8mne   rcdemisli.   Amotor  bominum    benignissime, 

oporlet.   Et  ideo  suppliciter  rogo  ut  non  respicias 

tantum  ad  id  quod  modo  dico,  sed  ad  id  quod  dicere 

oplo.  Cupio  enim  dcsiderio  magno  de  lc  eloqui  quod 

oportel  et  deiel,  quia  te  dccct  laus,  te  decel  htjm- 

iius  (Psal.  lxiv,  2),  libiquc  debeiur  omnis  bonor. 


clemenlissime  Dominc  ,  et  ceqtiissime  judcx  ,  cu" 
omne  jtidkium  dedil  Palcr  (Joan.  v,  22),  sapicntis- 
811110  tuoe  xquitatis  judicio  discernis  boc  rcctuin  ct 
juslum  csse,  ut  lilii  bujus  sxculi,  nociis  ct  tenebra- 
rum,  prxstaniiori  desidcrio,    virtuie  aique  studio 


Scis  ergo,  occullorum  cognilor  Deus,  quoniam  non      diliganl  et   quxranl  periluras  divilias  cl  fugilivos 


soliim  terra,  ct  omnibus  qux  in  ea  sunl,  tu  mibi 
cbarior  cs  "*8;  sed  eliam  ipso  coelo  tm  el  omnibiis 
qux  in  co  stinl  tu  mihi  acceptabilior  cs  ,"°  :  diiigo 
enim  le  supcr  coelum  et  tcrram,  ct  cxlcra  omnia 
qux  in  cis  sunt ;  imo  nisi  amore  ,,8t  nominis  lui  • 
quae  transitoria  suni,  procul  dubio  amanda  non 
6unl.  Amo  lc,  Deus  mcus,  amorc  magno,  magisquc 
te  amare  cupio.  Da  milii  ut  amem  te  scmpcr  quan-  r 
(um  volo,  ei  quanium  debeo  ,MI ;  tit  tu  solus  sis  lota 
iniemio  mea,  et  omnis  mcdilatio  mca.  Tc  meditcr 
pcr  dies  sine  ccssalionc,  tc  senliam  pcr  soporcm 
iii  noctc,  lc  alloquatur  spirittis  meus,  tecum  fabule- 
tnr  mens  mea.  Luminc  sanclae  visionis  luac  illuslrc- 
tnr  cor  mcum,  ui,  tc  rcclorc,  le  ducc  ambulem  de 
viriutc  in  virliilcm,  tandemquc  videani  te  Dcum 
dcorura  in  Sion,  nunc  quidcm  per  spcrulum  in  <r;i/'- 
amatc,  ttinc  aulcm  facie  ad  facem,  ubi  cognoteam 
le,  sicut  el  coqttitus  sum  (I  Cor.  xin,  12).  Deati 
mundo  corde,  quoniam  ipsi  Deum  videbunt  (Malth.  v, 
8).  Deali  qui  habitant  in  domo  lua,  Domine,  in  sa'- 
culu  sneulorum  latulabunt  te  (Psal.  UXSIII,  5). 
Dogo  ilaquc  tc,  Domine,  pcr  omncs  miscrationes 


bonores  quam  nos  servi  tui  diligamus  te  Deum  no- 
slrum,  per  quem  facli  et  rcdcmpti  sumus.  Si  cniiii 
bomo  bominem  lanla  diligit  dilectione,  ut  altcr  altc- 
rum  vix  patialur  abcsse;  si  sponsa  sponso  lanio 
conglulinalur  incntis  ardorc  ut  prx  magniluiliiie 
amoris  nulla  perfrui  valeal  reqtiic,  cbari  sui  absen- 
liam  non  sinc  magno  mcerorc  fercns,  qua  crgo  di- 
icclione,  quo  sludio,  quo  fcrvorc  anima,  quam  de- 
sponsasti  libi  lidccl  miseralioiiibus,  dcbet  diligcrc 
lc  vcrum  Deum,  cl  ptilcherrimum  sponsum,  qui  nos 
sic  amasli  ct  salvasti,  qui  pro  nobis  lot,  lanla  cl 
talia  focisti?  Qtianquam  autcm  b.i-c  infirma  ba- 
bcanl  ,,M  suas  dcloclalioncs,  suosquc  amorcs,  nnn 
lan.eit  (ali  modo  dclcctant,  sicut  (u,  Dcus  noslcr. 
In  te  onim  dclcctatur  justus,  quia  amor  lui  suavis 
cst  ct  quielus;  nam  pcctoranux  possidcs,dulccdine 
ct  BUavitSte  ct  tranquitliiate  roplos.  Econlra  amor 
sxculi  cl  carnis  anxius  csl  ct  pcrturbalus,  animas 
ccrle  quas  ingreditur,  quiclas  non  patittir;  semper 
cnim  suspicionibus  ct  pcrliirbalionibus,  vaiiisque 
lirooribus  solliciial  eas.  Tu  iiaquc  es  delectatio  rc- 
Ctorum,  et  merito;  quics  cnim  valida  csl  apud  to  ol 


luas,  quihus  de  morlc  artcrna  tibcrali  siimus,  niolli-  D  Wiperiurbsbilis  vita.  Qui  iiilralin  le,  lionc  Domiue, 


fioacor  mcum  durumet  lapidcum,  saxcum  ot  fcrrctim, 
ina  sacralissima  et  polonU  unclionc,  et  fac  mo  pcr 
ignom  compun.  lionis  ooram  lc  omni  hora  hosliam 
vivam  fiori.  Fac  ine  in  luo  oonsporiu  oor  conlrilum 
ol  bumilialiim  sompor  baborc,  cnm  laeryniarum 
abundanlia.  Fac  mo  ex  luo  ,m  dcsidcrio  huic  niuiulo 
fundiliis  exstingiii,  ol  iranscuntiiini  roriim  ohttvisci 
prx  magniludinc  limoris  cl  amoris  Ini,  tisquc  adoo 


iulrai  in  gaiidium  Domiui  sui  (Matlh.  xxv,2l),  et 
non  limebit  amplius,  sed  habcbit  sc  optime  in 
optimo  loco,  dioons  :  Ilac  reqnies  mca  in  saculum 
saculi  :  hic  habitabo,  quoniam  rlcgieam  (Psal.  cxxxi, 
i\).  Ki  illud  :  Dominus  rcgit  mc  ct  nilul  mihi  deerit  : 
in  loco  pascua:  ibi  mc  collocavit  (Psal.  XXII,  1). 

DukisClirislc.bonc  Jesn,  roplc  scmper,  quxso,cor 
259  iucuiii  inoxslingitibili  dilcclione  tua,  continua 


VARLE  LECTIONES. 

,,v'  Mo  inis  laudibns  Ss«  rt  Aug.  mc  in  tuis  laiidilius  ,w*  Infatigahilis  Som.  infnngibilis  In*  Cffilo 
lorra  Aug.  omitt.  ccelo  tm  Arcoplior  cs  Aug.  obarior  os  ,M0  Tu  mibi  amabilior  Aug:  scil  cliam  ipso 
i  <i  l.i  oi  (imnilius  «pi.r.  in  rosnntiu  milii  arooplalnlior  ■••,  Immo  aniorc  Auq.  imo  nisi  amon>  im  Quan- 
imn  iebeO  Som.  cl  qiiauliim  drb.-o  im  Kx  toto  Ang  ox  tuo  "n  Ignilia  Som.  ct  Attg.  ignita  ,MI  lil- 
lirma  biboant  Som.  et  Aug.  infiina  babcant 
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«I.   ,im    iu    liil    amnri»   iliilrciliuc.    ,|iicin   ct  "**   ;i.|ii  | 

imillj-  in  inc  iniii,|ii.iiii  pOMlM  tXtilogttOrt    I   , |, 

iluli  isMinc    Doniiuo,    110011     ic ,    ||    il.nlcii..    ln  > 

dtnonert  pondni  ennlon  csrnillun  doildcrioron 

cl  tcrrcnarum  toneupisi  -cnii  u  uiii  grflVlMlmon  ">•"'- 

ciiiain,  ipi.r  Inpugnonl  tlogfrofinl  niioron  inl- 
ni.ini  iiic;iin  i  nt  potl  ii  txpodltt  i'i  odoron  ,Mt 
MNfoooiomn  tooron  cnrroni  (Conl.  i,r>).  otqvt  sd 
inc  polrhriludinli  vitlonen  cfflceciler  Mliandos, 

quanlociiis  ic  (|iio,|iic  ilinc  iucrcar  pcnonire.  DUO 
nniii  amores,  ;illcr  OOnUI,  .ilicr  nulus ;  tlttf  dttll  It, 

olior  imorus,  noo  n  ilnul  in  ooo  eopionl  pccloro. 
Ei  Ideo  si  i|ins  eroler  lo  iliod  diligit,  noo  ttt  ebori 

t.is  lu:i,  Dous,   i»  00|   anior  dllloOdioiOi    cl  dulcedo 


inliooi  ilili  niis  M  loln  ■  io     pcrna  I 

lltlOllUl         lOM    iriln:    nl   lc    f  ''•'>  Ifl   »il   mi.   II I 

in.lt-  ""  prn  raplu  mcn  l,il>iin  uinlc  Mfiiprr  M\jm, 
Dcus  n, ,  u«,  vila  inci.  Tu  ci, ii, i  iliti  .:,  or.  luo  ■  iin  io 
Bl  LcnodiCtO       Si   i/"i«    «"'.'.  nd  mt  et    I 

(jonti  mi,  r>7).  luns  vii.i  .1.1  ilUcnU  .iiiiin.i-  Moopct 
biboro  m  lt|  M  Mcondon  MocMn  ti  veridlean 

|iloiiiissioln  III  lil.llil,  llc  \'i,ln  lncii  rtil.ll.l  -|i|II.C 
vil.c.   Ioiis    \ilc,    rcplc    mcntcui    iiicain  lorrcnlr  vo- 

iejNotll  hMl  (l'tal.  i\iv,  '.)),  oi  Incliria  cor  inr.iiiii 
sobri  i  clirni  u,-  ISOOril  tui  ;  ul  OblilitCOI  (001  v.ina 
RHII  cl  lcrrcna,  cl  10  M,lum  jugilcr  haliCJin  in 
mcmoiia  mca,  sicul  tcriplum   csl  :  lfan-01  fnl    I 

fCdoiorfefni  tnm  (Ptnt.  lsxvi,  i). 


amoris,  nmor  nnn  CfttCiont,   Md   doleilans,    amor  I'       [)a  miln  Spirilum  MDClon  tmim,  qocin 


■Ittcort  ti  eootc  porninom  '*"  in  uocolnn  ucculi; 

amor  i|iu  scmpcr  ardcs,  nuiiqiiaui  cxsliiiguoiis.  I>ul- 
dl  Chrisle,  honc  Jcsu.charilas,  Deus  mcus,  ICCCttdC 
me  loliim  ignt  lUO,  ainoro  IttO,  snavilalo  ot  dulce- 

itiuo  tuO|  jiioiimiiiato  ct  estultoiione  ino,  voluplsto 
cl  roncupisccntia  lua,  qntt  sancta  csl  cl  booo,  Clllo 
ot  monde,  irsnqniUs  ost  tl  Menro;  nt  toius  dulcc 
dine  ainorls  lui  plonus,  lOUlS  flamma  cliaritatis  tu.c 
lUCCentOI  «Jiiigani  lc  Dcum  ineumcx  loto  eordc  mco, 
lolisquc  mcdullis  pr.ccordiorum  nicorum,  liabcns  lc 
in  corde,  in  ore,  ei  prx  oculis  meis  lOnper  ct  ubi- 
que,  ila  ut  nullus  pttetl  in  tnc  tocus  sdulterinii 
anioiibus.  Audi,  Dcttl  incus,  tttdl,  tumtn  ocuturum 
tneoium(Psal.  XXXVII,  II),  audi  qiix  pelo;  ct  da  qiKB 
peiam,  ut  audias  me.  Pic  et  iniscricordissime  Do- 
ininc,  ne  clliciaris  milii  incxorabilis  proptor  pcccata 
mea,  scd  propier  bouilatcm  luam  suscipc  prcccs 
scrvi  tui,  ct  da  mibi  efteclum  pctiiionis  mc.c  ot  dc- 
tiderii  mei  intereedenle,  ct  oranie,  ct  impctranic 
gloriosa  virginc  genitricc  tno  Maria,  domina  mea, 
cuin  omnibus  sanciis  luis.  Amen. 

ORATIO  XVIII  "•». 

IV  CtiR-.STUM. 

Quein  unum  esurii  et  sitil  anima  CkrUtittma, 

Jcsu  Doiuine,  Jesu  pic,  qui  mori  dignalus  es  pro- 

plcr  peccata  nostra,  et  resurrexisti  propter  jusiili- 

caiionem  noslii,  rogo  tc  per  gloriosam  resurreciio- 

ncm  luam,  resuscita  mc  de  sepulcro  viliorum  ct 


liuit  ill.c  .ii|uj<,  qmi  ilUenlibui  daturnm  le  protni- 
scras.  D0|  <]ucso,  toto  detlderio  el  onwi  iiii 
lenderc  qoo  te  socendioM  pnst  retnriecUoncn 
qttsdragetino  credimui,  ol  in  pncoenli  qoidcn  n  i- 

soria  solo  lcnear  corporc,  locum  Ittten  mih 
liono  sempcr  el  avidilalc;  ul  ibitil  cor  rneum,  ubi  ln 
cs  lAcienmi  (Mtitih  vi,  21)  mcus  detiderobilii  rt 
inconiparaliilis,  mulliimquc  OMObiliO.  ln  boc  OniiO 
magno  bujus  vilx  diluvio,  ubi  circumslanlibus  agi- 
laniur  proccllis,  ct  non  invcnielur  fida  slalio,  cl 
locus  eninentior,  ubi  pcs  cnlumbx  valeat  iliqnale- 
nus  requicscere  :  nnoqttsm  tula  pax,  nusquam  lecnn 
quics ;  ubique  bclla  ct  litos,  ubique  bostcs,  [orit 
pufjiKV,  intus  tinmres  (II  Cor.  vn,  5).  Et  quia  allcra 
pars  siiinus  coeli,  ailcra  lorrx;  corput  quod  corrum- 
pilur,  aijgraval  uiumum  (Sup.  iv,  15).  Idcirco  ani- 
mtis  mcus,  socius  el  ainicus  mcus,  fa<ig3tus  tlo  \ia 
vcniens  languci,  cl  jaoct  discissus  a:que  mcerslns 
ab  iis,  quas  pei  transicral,  vsnilsUbus  :  csuril  ct  silil 
valde,  cl  non  babco  qtlid  ponam  snlO  illum.  quia 
pavpcr  sum  el  mendicus  (Ptal.  xxm,  iS).  Tu,  Do- 
mine  Deus  meus,  divcs  omnium  bonorum  ct  dapnm 
supcrnx  saiieiatis  opuleiiUssime  largitor,  da  lasso 
cibum,  colligc  dispcrsum,  redintcgra  Bcissum.  En 
slat  ad  ostium,  el  pulsal  (Apoc.  ui,  20)  :  obsecro 
pcr  riitcra  misericordia!  luce,  quibus  titilasti  nos 
oricns  ex  alto  (Luc.  i,  7S),  operi  pulsanli  miscio 
inanum  pietalis  ttue,  el  jnbe  propitiabili  dignaUonc 


peccaiorum  meorum  omnium,  et  da  mibi  quotidie  n  ot  ingrcdiaiur  ad  tc,  rcquicsoat  in  ic,  reGciaior  do 


partcm  iii  resurreclione  prtma,  ut  m  resurreciionc 
tua  merear  vcraciier  percipere  portionem.  Dulcis- 
sime,  henignissime,  amantissime,  charissime,  pre- 
liosissimc,  dcsidoratissime,  amabilissime,  pulcber- 
rime,  asccndisti  in  coelum  cum  iriumpbo  glorix  tux, 
el  sedes  ad  dexieram  Patris;  rcx  potenlissimc, 
trahe  mc  sursum  ad  te,  ul  curram  posl  te  in  odorem 
unguentorum  luorum  (Cant.  |,  3),   curram  et  non 


le  vivo  coelesiique  pane  :  qno  sauaius,  resttnplisquc 

viribiis  ad  superiora  consccndat,  cl  de  bac  \a!lo 
laciymaruiii  penna  sancli  dcsidcrii  rapliis,  ad  cce- 


lestia  rcgna  voiitei. 


As-sumat,  Domine,  assumai,  rogo,  spinlos  meos 
pennas,  ut  aquiix,  el  volilei  cl  non  deficiau  volot  el 
pcrveni3t  usquc  ad  decorem  domus  /««*,  el  tocmn 
habilalionis  glorice  tux  {Psal.  xxv,  8),  Ol  ibi  supcr 


YARi/E  LECTIONES. 


""  Quem  ct  Aug.  quam  ct  ltm  Expediius  in  odorc  Som.  expedilc  in  odorcm  im  Caste,  pcrmnnens 
Som.  Castcquc  permancns  ,n9  Collata  cst  cum  Som.  capite  37.  et  cum  Fdil.  S.  Auffust.  in  iib.  Medii. 
pag.  24».  Ul  lempus  indulium  gralix,  ulililer  peragere  queas,  el  ad  vcn.ni  pacem,  pcrveiiias.  Som.  In  isU 
oratione  mens  bumana  copiosius  compungilur,  si  in  quioic  dicatur.  me  Me  currcolcm  Aug.  me  curre.itv; 
,,e*  Et  inde  Aug.  ut  inde 
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WWW  refcolionis  riviuni  stipornoriim  pascaiur  Jc  A  est?  Dulcissimc,  amantissimc,  benignissimc,  cliaris- 

siiue,  prcliosissimc,  dcsidcralissimc,  amabilissimc, 


occuliis  tuis  in  loco  pna.ua:  iu,r  (Ptul.  nn,  2),  juxla 
ilucnia  plcnissima  :  rcquioscat  in  le,  Dens  ineiis,  cor 
mcum,  cor  m.ire  itiagnum,  liimcns  llnrlibtis.  Tu  qui 
imperasii  tvinti  et  mari,  et  facla  est  tranquiliilat 
rnagua  (Matih.  vin,  20),  vcni  el  gradcre  supcr  flu- 
CtM  cordis  mci;  tit  tranqtiilla  cl  scrcna  fianl  omnia 
moa,  qualcmis  uiinni  bontim  mcum  amplcclar  le,  et 
ilnlcc  lumcu  oiHlvrum  meorum  (Ptul.  xxxvii,  H) 
rmilcmpler  lc  sinc  lumiilliiamiiiiii  cogilationum  cxca 
caligwe.  Cftiifugial.  Dominc,  incns  mca  titb  umbra 
almum  luatum  (Psal.  xvi,  «Sj  ab  .Tslihus  eogilntio- 
i.tmi  liiijus  sxtuli,  ui  iu  tui  rcfrigerii  icmpcramento 
absconsa,  bvlabtinda  cantcl  ct  itical  :  ln  pace  in 
idipsnm  dorntinm  et  requietcam  (Psal.  lv,  2). 


pulcberrimc,  qiiando  le  vidcbo?  Quaudo  apparcLo 
anlc  facicm  tuain?  Quando  saliaborde  piilclirittidine 
lua?  Qnando  cdnccs  mc  de  boc  carcorc  lenebroso, 
iil  confitear  nomiiii  luo,  ila  ut  dcincops  non  com- 
pungar?  Quanilo  transibo  in  illam  admirabilcm  ct 
pulchenimam  don.um  liiam,  ubi  personai  vox  lali- 
ti.TR  el  eisullationit  in  iabcrnaculit  juslorum  ?  (Psal. 
cxvn,  15.)  llcali  qui  habilunl  in  domo  tua,  Domine, 
in  saxnla  taculorum  laudabunt  t*(Ptal.  Lxxxm,  5). 
Boali,  cl  verc  beaii,  qttos  elcgisti  el  attumpsisli  iu 
illam  coclcsicm  bxrediiaten  (Ptal.  lxiv,  5). 

Ecce  sancli  lui,  Doininc,  florcnl  anle  lc,  sicut 
liliuin.  Replcntur  cnim  ab  uberlale  domus  lucc,  el 


Doimial,  obsccro,  Domine   Dciil  mcus,  dormiat  ^  torrente  voluplalis  luar  polas  cos,  quoniam  tu  es  (ont 

cila:,  et  in  litmine  itto  vidcnl  lumen  (Psal.  xxxv,  9), 
usqnc  adeo  ul  ipsi,  vidcliccl  lumcn  illuminalutit  pcr 
te  Deum  illuniinanicm,  sicul  sol,  effntgcaiit  in  con- 
spcclu  luo.  0  quam  mira,  quam  pulcbra,  quam  ac- 
ccplabilia  sunl  domus  lux  babiiacula,  Douiine  vir- 
liilum  !  concupiscit  iuli  arc  in  ca  hxc  pcccalrix  anima 
mea.  Domine,  dilexi  decmem  domus  tuee,  et  tocum 
Itabitulionit  gtoria:  luoc  (Psil.  xxv,  8).  Unam  peiii  a 
Domino,  cl  hanc  rcquirum  ,  ut  inhabitcm  in  domo 
Domini  omnibtit  diebut  vihv  mem  (Ptal.  xwi,  4). 
Quemadmodttm  dcsidcrat  cervut  ad  fonlet  aqttarum, 
ila  detideral  anima  mea  ad  le,  Dcnt.  Quando  veniam, 
et  appnrebo  ante  facicm  luam  ?  (Ptul.  \u,  2,  3.) 
,  Qtiando  videbo  Deum  mciim,  qucm  silil  anima  mca? 
Quando  vidcbo  cum  in  terra  vivi>iilium?iu  isiaenim 
tcrra  moricnliuin  videri  non  poicsl  morl:ilibus  ocn- 
lis.  Quid  faciam  miscr  cgn  giavcilinccompcdis  nior- 
lalilatis  mcx  consliiclits?  Quid  f.iciam?  Dum  sumtts 
in  corporc,  percgrinamiir  a  Domino  (11  Cor.  v,6); 
non  Itabcmus  hic  maneitlcm  civtlalcm,  tctt  fnluram 
inqitiiimus  (Hcbr.  xin,  \i\.  Nosicr  autcm  mtinici- 
|ialns  in  conlis  csl.  //<•/■  milti,  quia  incolaius  mettt 
proloiigniut  esl  :  Itnbilari  cum  liabilaniibut  Cetlur, 
mnttttm  incoln  fuit  auiiva  mea  (Ptal.  cxiv,  *>).  Cuit 
tlabit  milii  pcniini  ticnl  columba-,  et  tolubo.el  requic- 
tcant?  (Psal.  i.iv,  7.)  Niliil  milii  (am  dulce  quam 
cum  Domiuo  nieo  essc.  .Vi//i  autem  adlmrere  Deo 
bouttm  esl  (Psnt.  lxxii,  28).  Da  milii,  Dominc,  do- 


meinoria  mca  ab  omiiilms  ""  qnx  stib  enlo  sunl, 
\igilans  le,  sirut  scripltim  est;  F.go  dormio,  el  cor 
mcum  vigitat  (Cant.  v,  2).  Sil  lula,  sil  scmper  se- 
(tira  snb  |>ciiiiis  proicciiouis  lux  aniitia  mca,  Dcus 
meiis.  Mancat  in  lo,  el  fovealur  scmpcr  a  tc.  Con- 
lemplelur  lc  in  mcntis  cxccssu,  cl  cantet  iatides 
tuas  in  jiibilaiioiie;  ct  hxc  dulcia  bona  tua  sint  in- 
tcr  hos  tiirbiucs  consolatio  mea  iiilerim,  doncc  ve- 
niam  ad  lc  paccm  vcram,  uhi  nou  csl  arctis,  sciiIimu, 
gladius  cl  bellttm,  scd  csl  sumina  cl  recla  sccurilas, 
ct  sccura  iranqtiilliias,  iranquilla  jucundilas,  ct 
juctinda  felici;as,  ol  fclix  xlcrnitas,  cl  xterna  bca- 
tiiu  lo,  ct  beata  lui  visio,  ct  laudatio  in  sxcula  sa> 

ctilorun.  Amcn. 

i 

260  ORATIO  XIX. 

ai.   UIRISTUM. 

Qmitulo  tlitsolvi  cupis  cl  etsc  cttm  Chrisio  sccunditm 
dictum   Apottoli. 

Clnistc    Domiuc,    lirtllS    ei  sapienlia  Palris,  qni 

ponit  nubcm  ascensuui  Ittum,  qui  ambulas  supcr  pen- 

nttt  vciilorum,  q ui  fucit  angclos  tuos  fpinttts,  ct  mi- 

nitirot  luos  igncm  nrcmcm  (Psr.l.  cill,  4),  obsccro  ct 

liumiliier  rogo,  da  pra-pclcs  pcnnas  fidei,  da  eclc- 

rrs  alas  viriutum,  qnibiis  eveclus   xlenia  cl  coclc- 

siia  valam  conlcmplari.    Adhxrcat,    quxso,  anima 

mea  posl  te,  clsuscipiul  mcde.xiera  lua  (Psal.  i.xii,  9). 

Sitslollul  me  supcr  aliitinlinem  terr:c,  cl  <  ihcl  mc 

illa   cmlcsli   hxrcditnlc,   oui    stispiral  pcrcgrinaiio 


mca  dic  ac  noclc.  El  quia   moribunda  inembra  vi-  [)  »W  his  fragdibus  assislo  mcmbris,  libi  adharore, 


gorrni  .inim.e  licbclant, 

Dttjice  lerrena:  ttebulas  el  pondcra  molis, 
Sme  vugam  mentem,  pcr  dcviu  tnutta  riicnlcm, 
Kt  da  cnrlestcm  mcnlem  conscenderc  sedcnt, 
iil  supremo  lnniine  irradi.ita,  lerr.un  despiciat,  c«K- 
luni  aspiriil,  percala  oileril,  jusliliam  diligai.  Quid 
cniin  pubhrius,  quidvc  dulcitis,  quam  inler  loncbras 
lnijns  vilx  iiiull.isquc  iini.irilii.liiics  divina  dulrcdini 
iiiliiare,  cl   KtMM    IxMlilmlini    suspirarc,   illirquc 
icocii   incnlc  hIm   vcra  h.ilxii  gaudia  rrrlis  imiiin 


sictit  srripliim  csl  :  Qut  udlttvrcl  Domino,  unut  spi- 
riitts  til  r»»n  co(l  Cor.  vi,  17). 

Pr.rl.c  iiulii,  regii,  conlcmplaiionis  pennas.  quibus 
indiiltis  ad  tc  volilem  sursum.  El  quia  omne  sini- 
slrum  dcorsum  jacet,  lcne  mcnteni  nieam,  nc  a.l 
ima  ipncbros.1'.  \allis  corrual,  nc  inirrvrniciilc  uiu- 
bra  lcrrx  a  lc  vero  jusii'ia:  Solc  scparctur,  el 
obdmla  tenrbrarum  [al.,  addticla  lenebrariimj  ue- 
bula  prolul  rinir  alta  respicerc.  Idcirco  surstim 
lcmlo  ad  pacis  gaudia,  lm  i^pic  delcclabilcm  el  s<  re- 


VABLI  LECTIOKBS. 

11  '  f»oriiiiai  mrmon.i  inc  .  ib  oinnibiis  r|r.  tttque  nd  jiislili.tiii  diligal  :  dcsunt  in  Sum.  et  inAug.  m  quibut 
nc  Ununr  .  ijomnal  iiioiii»ni  mo.i  .ib  oinnibns  m.ilis  :  imqiiilalem  odi:il,  jiisliliam  diiigat.  Quid  enini  el«i. 
i/u(r  sunt  mi  outiione  sequcntt. 


•„,,                                                          iumioM                                                              m 
iiis.iMium  iiainiii  .  ToM  nn   iiuiiiii  iu.iiiii  lui,  qula  a  potriiil  * u>,  -t  •<   d.  "i 


»lm>   1«  ml   1111011   iidh    lapilur.    Illur    lostuio,   obl 

MIIIIIH3  |i;»x  rogMl,  M  )ogli  mnquilUui  ruUloi 

lcue  tt  HM   iplrilMM    iiuiiin,  el  a<*n>inn «*  ill lU 

MTIIIIlllllll  voliiiil;ili-in,  ul  U  »ln<  •-  ;»..  Ml.ljl  III  lll.llll 
10^10110111  ulioilalis,  ul.i  paicis  Isracl  111  .ilornuin 
paluilo  veiilalis,  ii l  it»  vrl  rapnl.i  OOgltlUOM  .iiimnul 
lu  kiiiiiiii.ini  k.ipirniiaiu  lUptf  niunia  inu mn t«ni , 
ninrlii  Iraiiscuulcm,  M  ouiin;i  gulioiu  inloin.  Bot! 
volilanli  ail  ||  aiiuu.v  mulia  sunl  qu.r  nl<  inpuiil. 
Inssu  liio,  DoMiIMi  coulirciraiil  nulu  ninnia  I, 
sil.i  jumna  tJMM  bilcal,  umnia  pcrlransoat,  mnma 
i|u.r  tffMll  tmiil  Iranscendal  a  MOl  porvoiu.il  .ul  lc, 
aii|nc  in  lc  miIo  I  roalorc  onmiuin  ociilot  liiloi  lij-al, 
libi  inlncl.  libi  intciul.it,  tc  mOdilOlur,  lc  couicn.plc- 


iiiiiii.  ii-.  iiii.  i  i  tl  niriu  I  ii  i  » 

III  .IHIII   jllpllcl      III  lll.llll.  III,  I   V    lillm.l    .ifl'  .  IH    i  1  il. 

ii.  i  i.i  mmuiii  .  pulchriludlnii  I  1 1 ,  i  t   kig'  ■  mi  ilir  ■• 

ii...  Ic,  niill.nii   iii  jir  iaciiIi  \  ili  r.r  i|  ho 

iii  ui,  doooc  ic  iii  i  obIoiiI  iii.it .iiii  riooio 

ililci  luin    cl    |iuli  lici  i  iiiiiiii:  it  iikiimi,   Ii.iiiu 

ii  lioniiniim  im-iiui,  lil  iln  M.lon»  rIoi  hiviim,  a.lun- 
raliilciii  el  pulolioi  Minaiii   I  n  ic nn,   iin.iii  ituli  • 

duic   |ilcu.iui,   riiiu  ns   quoi   tlegiMi,    iii  .j.   i.ii-mi 

liiain  supple»  ailorcm,  cl  Hln  l  hi.Icim  i.il.  ,u  ii 
inclTatiili  rOjdfilUI  |ttl)ilo  I  lorn.i:  eiiulialioiiis 
cvolaniom  cuui  diligOnUbOI  lc,  ilirrns  lucqnod 
concupivi  j.ini  ridOO,  quoil  iperivi  j.un  t  MO  .  MOd 
dcMilcr.iM    jain  lialico.  Illi  ti.inupi.-  itt  COtlil  jttOOifll 


lur,  lc  ftibi  aulc  oculos  ponat,  lc  sub  cordc  rcvolval  II  siim  qiirm  Ifl  lOrril  |>n.iiiis  |0U   viiiuie   .liloti,  i..ta 


vcriiin    ci   tummum    bontim,  cl   gaudiuni  sinc  flnc 
m.vusuriiin. 

Muli.r  Jeniquc  sunl  conlemplationcs,  quibus  ani- 
ma  dcvota  libi  mirabililcr  paseilur,  scd  iu  nulla 
cirtim  ila  dclcciaiur  et  rcquicscil  anima  mca  liOUl 
in  lo,  Ol  quaiido  tc  soluin  OOgiltl  6t  conlcmplalur. 
Qmoj  magna  mulliludo  dulccdinis  IM),  Domine, 
qiiam  mirabiliicr  inspiias  cordibus  amatorum  luo 
ruin  !  quam  mira  Mtvlltl  amoris  lui,  quo  pcrfruun- 
lur  illi  qui  nibil  prxtcr  le  diligunt,  nibil  qua-i -11111, 
iiilul  etiam  cogitareconciipiscuni!  Felices  illi,  qui- 
bus  lu  solus  spes  es,  cl  omnc  opus  eorum  oralio. 
BmIui  qtii  scdel  solitarius  et  tacet,  el  stal  supcr 
cuslodiam  suam  jugilcr  dic  ac  nocte,  01  adliuc  in 


c 


cliariiaii  impltSUI  suin,  t  ui  |OtO  anmrc  n.li  >  i, 
ipsinn  laujn,  MnodicO  .nquc  a.lorn.  Qni  vitit  ct 
rOgMt  DMI  in  s.ctula  snjculniuui.  Amcn. 

1261  ORATIO  XX  "•». 

It  CIIRISTl  M. 

Adaccendcndumimeamorem  Dn,elCliritiide*i<tcriutii. 
DomineJesu  Cbrislc,  rotlcinpli.i  mea,  niiscricortlia 
mea,  salus  m.-.i,  le  laudo,  (ibi  gfttitt  ngn,  qiiamM* 
valdc  iinparcs  luis  bcneliciis,  qnomvil  niuliuin  ct- 
periesdignaedevolionis  "*\  quaiiivisnimisinacr.is"*' 
a  desiderata  pingucdinc  diilcisiimi  lui  affcolus,  tn- 
mcn  qualcscunque  lautles,  qualcscunque  graiias  "c*, 
non  quales  scio  mc  dclicrc;  setl  licul  poicsi  conari, 
libi   persolvil   inima   niea.   Spcs  cnrdisuui,  virtus 


boc    fragili    corpusculo    positus    praclibare    valcal    '  auimx  mc.c,  auxiiium  itifirmitaiis ntca.*, rumploai  "•* 


aliqualenus  diilccdincni  luam.  Ilogo  lo  pcr  illa 
salulifcra  vulncra  tua,  qux  passus  es  in  cnicc  pro 
saloic  nostra,  e  quibus  cmanavii  ille  prciiosus  san- 
guis  quo  sumus  redempli,  vulncra  banc  animam 
meain  pcccalriccm,  pro  qua  eliam  mori  dignaluses, 
vuliicia  cam  ignco  el  poieniissima?  telo  lux  nimix 
cbarilatis.  Vivus  esl  enim  termo  Dei  ei  cfficax,  et 
pciwtrabitior  omni  gladio  ancipili  (Hebr.  iv,  12).  Tu 
sagitia  elecla,  el  gladius  aculissimus  qui  durum 
sciiiuin  Immaiii  cordis  penctrare  lua  potcntia  valcs, 
lonbge  cor  meum  jaculo  lui  amoris,  ut  dicat  libi 
anima  mca  :  Cbaritate  tua  vuiiierata  suin,  ila  ul  ex 
ipso  vulncre  amoris  tui  uberrimae  fluanl  lacrymx 


lua  polenlissima  bcnignilns  quod  "'*  cnnaiur  mca 
tepidissima  imbccillitas.  Yita  mca,  linis  "*•  intcntio- 
nis  mea?,  ct  sinoiidum  merui  le  laiiium  "10,  quamuin 
debitor  lom,  amarc;  uliquc  saltcm  dcsitloro  lc 
lantuin  amaro  quanlum  dobco  l,Tl.  !.luminaiio 
mea  (Psal.  xxvi,  I),  lu  vides  conscienliam  incam; 
<7uia,  Domine,  antete  omne  desiderium  meum,  cl  tu 
donas,  si  quid  bene  vult  anima  mea  '"'.  Si  bonum 
esl,  Domine,  quod  inspiras,  imo  quia  bonuin  csl  ut 
te  veiim  amare,  da  quod  me  facis  vcllc.  Da  ut  quan- 
ttim  jubes,  lanlum  te  inercar  amarc.  Lauites  et  gra- 
lias  tibi  ago  pro  desiderio  quod  inspirasti.  Lnudcs 
el  preces  offero,  ne  "'*  sil  mibi  donum   luum  infru- 


die  ac  nocte.  Percule,  Domine,  percute,  obsecro,  j)  cluosum,  qtiod  tua  sponle  deilisli  un.  Perficc  quod 
banc  durissimam  meniem  meam  pia  el  valida  cus-  inccepisti ,  et  dona  quod  inc  bcnignc  prxveniendo 
pitle  dilectionis  tux,  el  akius   ad  intima  penetra      iinmerilumdesidorarefccisli.Converie.bcnignissime, 

VARLE  LECTIONES. 

«««»  Coliala  ett  cum  mss.  Thu.  207.  Vicl.  RR.  5.  el  KK.  16.  Corb.  IGO.  Bec.  0.  Val-luc. 
Flor.  Cartlmsite  Ponarum  :  cum  Edit.  Som.  cap.  A\.  ittler  Augusiini  Meditaliones.  Ad  Jesum 
Clirislum,  cum  meditalione  Passionis  ejusdein  ei  Ilesurreeiioms  ac  Ascensionis.  ms.  Thu.  Incipil  Oratio 
sive  Medilatio  a>I  accundendum  Dci  amorem  in  so.  mss.  Vict.  16.  Corb.  ct  Flor.  Mcditalio  ad  aceeinleiulum 
in  se  amorem  Dei  ms.  Vict.  5.  Oralio  a.l  Cbristtim.  Som.  oralio  devota  de  recordalione  passionis  Cbrisli 
"**  Expertes  dcvotionis  mss.  Vici.  Carllius.  Val-luc.  Flor.  Expertes  dignx  dovolionis  ,s60  Ouamvis  ma- 
crasnis».  quamvis  nimis  macras  "*8  Tamen  qiialeseunque  gratias  mss.  lamen  qualcscunque  laudes,  qua 
lescunque  gratias  ms.  Thu.  harc  omit.  "•'  Ueei  compleal  mss.  mex,  auxiliuin  inlirmilalis  incx  compleal 
ttu  Dignitas,  quo  mss.  benignitas,  quod  ms.  Carilt.  Donitas  el  beuigniias,  quod  "69  Tn  vita  inoa,  lu  linis 
nist.  vita  mca,  finis  "70  Merui  lamen  mss.  mcrui  tc  lantnm  "7i  Te  amare  quanium  dclieo  i?iss.  le  lai 
tuin,  quanium  debeo,  amare  "'*  Vult  conscicniia  mea  mss.  vult  auima  mca  1,:3  Craiias  uffoio.  ne  mss. 
gratias  tibi  ago  pro  desiderio  niind  inspirasti,  laudcs  ei  preces  offeio,  no  "7i  Tua  spoulanea  dcdisii  voiu;.- 
i.itc  mst.  ttia  spouie  dedisti 


m 
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meum  leporem  "T*  in  fcrvcuiissiinmn  ini  amorem.  A  crupissc  <lc  tuis  pudicissimis  oculis,  cum  aticnderes 


Ad  boc  "'*,  clemcntissime,  tcnilil  hxc  oraiio  mea, 
hxc  memoria  c(  medi(a(io  bcneficiorum  luorum,  nt 
accendas  in  me  lui  amoreui  ,,T'.  Tua  me,  Doniiue, 
bonilag  creavit,  tua  miscricordia  creatum  ab  origi- 
nali  pcccalo  mundavit;  lua  palienlia  post  illam 
emundalioneui  l,:*  baptismi,  in  aliis  peccatorum 
sordibus  voluialum  "7'  hacicnus  toleravil,  nutrivit 
et  exspeclavit.  Exspcctas  (u,  bonc  Domine,  meam 
corrcclionam  ,,8°;  eispectat  anima  mca  ari  suiTicien- 
icr  pceni(endum  ,M1,  et  :id  bene  vivendum,  tux  gra- 
ti  »•  inspiralionein. 

Deus  mcus  "",  Creator  mcus,  (olera(or  et  mitriior 
meus,  eslo  adjutor  meut  (Psal.  xxvi,  9),  ic  silio  ,,M, 
lc  esurio,  lc  dosidero,  ad  tc  suspiro,  (e  coucupisco im. 
Ei  sicu(  pupillus  bcnignissimi  palris  orbalus  prx- 
sentia,  flens  ct  ejulans  incessanter  cjus  dileciam 
fucicm  lo(o  cordc  amplectiiur  :  sic  ct  cgo  ,m  non 
iju  mi mii  debeo,  sed  qiiantoni  quco,  mcmor  passionis 
lux.  memor  alaparum  luarum,  memor  flagellorum, 
mcmor  crncis,  mcmor  vulnerum  '"*  luorum,  nicmor 
qnaliier  pro  mc  occisuses,  qualitcr  condilus,quali(er 
sepuhus,  siimil  inemor  tux  gloriosx  rcsurreclionis 
et  admirabilis  ascensionis  :  ha*c  indubi(a(a  fidc  te- 
neo,  cxsilii  mci  aerumnas  deflco,  spero  tui  advenlus 
solaiu  consolalionem,  ardeo  "8r  lui  vullus  gloriosam 
coatemplationem.  Heu  mihi,  qui  1M*  videre  non 
poiui  Dominum  angclorum  bumiliatura  ad  conver- 
sationem  liomiiium,  ut  horaincs  exaltaret  ad  con- 
versaiioncm  angclorum,  cum  Deus  offcnsiis  spon(c 


n 


unicum  filiuni  luum  innocen(cm  coram  te  ligari, 
flagcllari  el  maclari?  Quos  flclus  credam  ,,M  perfu- 
dissc  piissimiim  (uum  vultum,  cum  suscipcrcs  eum- 
(icm  fllium  tuum  Detim  ct  Domiiium  (uum  in  cruce 
siue  culpa  cxlendi,  ct  carurm  de  carne  lua  ab  im- 
piis  crttdelilcr  dissecari?  Quibus  sitigulubu*  xsli- 
mabo  purissimum  pccttis  loura  vexaium  essc,  cum 
lu  audires  :  Mulier,ecce  ftltut  luus;  et  discipulus : 
Ecce  maler  lua?  (Joan.  xix,  2G.)  Cum  acciperes  in 
lilium  discipulum  l,f*  pro  magistro,  servum  pro  Do- 
mino?  Utinara  ctim  fclicc  Josepli  Dominuin  incum 
de  crucc  deposuissem,  aromatibus  condivisscm  MM, 
iu  scpulcro  collocasscm,  aul  sallem  ,,M,  prosccu- 
(us  ,,M  esscm,  ul  lauio  funeri  non  deesset  aliquid 
mci  obsequii !  Uiinam  cum  be.itis  mulieribus  corusca 
visione  sngetortnn  cssem  lciritus,  el  audiisscm 
nuiuiiim  Dominicx  resurrcctionis,  nmitium  mcx 
consolalionis,  nuutium  lam  c\speciatuin,  nunlium 
lam  desidcraliim !  Ulinam,  inqtiam,  atidiisscm  cx 
orc  angeli  :  Nolile  timere,  vos  :  Jetum  quaritis 
crucifixum,  sunexit,  non  est  hic!  (Malih.  xxvm,  5.) 
Bciiignissiinc,  sttavissimc,  scrcnissime,  quando 
restaurabii  mibi,  quia  uou  ,M*  vidi  illam  beatam  ,M1 
luae  carnisinciirriiptionem;quia  non  fui  deosculatus 
loca  vulncrum,  ct  fixuras  MM  clavorum;  quia  mm 
respersi  lacrymis  gaudii  cicalrices  lcstes  vcri  corpo- 
ris  ,m1  Admirabilis,  inac»(iinabilis,  incomparabilis, 
quando  tm  consolaberis  (l'tal.  cxviu,  82),  cl  ,m 
compcsccs   me  a  dolore  meo?  Non  eniin  lapit  in 


moriebauir  ,,M  u(  peccaior  viveret.  Heu  mibi  qui  ,m  r  mc  WM  dolor  mcus,  quandiu  percgrinus  sum  a  Do- 

(am  admirabili,  iani  inxslimabili  pietaii""  praesejts 

obsdiposcere  non  meroi !  Cur,  o  anima  mca,  te  prae- 

seniem  non  Iransfixit  "**  gladius  doloris  acutissimi; 

cum    ferrc  non  posses  vulncr.iri   lancca  latus   tui 

Salvaioris,  cum  vidcie  nequires  violari  clavis  ma- 

nus  ci  pedcs  ini    plasmaloris,  cum  borreres  effun- 

di  ""  sanguincni  lui    Redcniptoris?    Cur  non    es 

incbiiata  lacrymarum  amariludinc,cum  ille  potarc- 

lur  imiriliidiiie  fellisl  Cur  non  e6  compassa  castis- 

mnx  Virgini.dipnissimx  matri  ejus  benigiiissinixim 

DnmiiiX  MlSB. 

Donuna  mea  miaericordissima,  quos  fontcsdicam 


mino  mco.  Heu  mihi,  Domine,  beu  inime  mcv!  Re- 
cessisli,  consoialor  vitx  inex,  ncc  valc.lixisli  M*T 
milii.  Ingredieni  viasUiasbonedixisli  tuis,  nccadfui. 
Elcvalis  manibus  a  nubc susceplus  es  iu  coclum,  nec 
vidi.  Angeli  piomiserunt  tc  rediturum,  nec  audivi. 
Quid  dicam?  qtiid  faciam?  quo  vadam?  ubi  cum 
(jtixrani;  ubi  vel  quando  inveniam  M*8?  Qticm  ro- 
gal>o?  nuis  nuntiabil  dileclo  quia  amore  langueo? 
(Canl.\,  8.)  Defccit  ijaudium  cordis  mei;  vertut  ctl  in 
luciumrisus  mcut  (Thren.  f ,  15).  Defetit  caro  men, 
D  et  cor  meuin ;  Dcus  cordis  mei,  et  pais  mea  Deus  in 
wternum  (Vsal.  lxxii,  26).  Henuit    consolari  anima 

VARI/E  LECTIONES. 


'"*  Mc.um  torporcm  mts.  mcuin  leporem  "^*  Ad  hoc  cnim  »i*i.  omitt.  ,,TT  Ul  lui  acccndas 
in  nic  Binorem  mim.  Viet.  et  Val-lue,  et  Flor.  nt  accendam  in  mc  uium  amorem  "'*  Post 
« inmii!  iiioiifni  mss.  DOSl  illain  oniiiiulalionoin  ""  lnvoliiiuin  MM.  volulaium  ms.  Carlhut.  volupia- 
tum  "*°  Domiue  corrcctionem  inh.  Dmuine  meam  correctionem  "•'  Ad  penileniMm  mm,  ad  suflic.icn- 
l  r  [looniioiiilniii     "*'  Dciis  UHflll  IRM,  Doniino  ineus,  Deoi  mcus   m*.    Floi.    Dominc  moiis,  cnaior   IIICUI 

tm  HVui  i<  sitio  mm.  ineus,  esto  adjutor  meui,  te  sitio  "**  Et  concupisco  mm.  ie  concupiscd  lm  Sic 
■i  i  ^o  IU*  M'inoi  vulnerum  awi.  memor  crucii,  meinor  ruhierum  '""  Ardonter  itesidero 
i  inlio  uii  vuliiis  m».  Viet.  li».  ardeo  dciiderans  loi  vultui  ""*  llei  mihi  qaii  mss.  Iieu  nuln  i|ui  "*' 
011.  ioiis  inoi  loli.iinr  mm,  olTonsiis  spuiile  moricba(ur  "**  llcu  quod  RU.  hoii  mihi  qui  '"'  1'iclali  »«**. 
l»ictjio  1,M  Tepmertira  non  traniflgit  mii.  te  pneteolem  non  tr.nisiixit  ""  Cow  horrcres  sc  effuudi 
uiss  nmit.  so.  "'•  Uigniisiiua  NNi  BeuiguiMimai  Domina  "s">  Qnos  flrius  credam  nm,  Viet.  10.  qnos 
llm  ins  I  n  ryniiriiin  ilicmi  m».  Vul-luf.  quos  fluctus  crodam  ""*  Acciperei  disci|iulum  mtt.  accipercs  in 
flliuin  discfpuluM  ""  Condidissem  wim.  condiiasetn  "'*  UtsaltemmM.  NtMiiera  ,,T*  Vcl  consuciitiis 
MM.  Vict,  ci  Vnl  Inc.  omut.  ,10*  Miln,  qm  non  iiijs.  inihi,  qui  non  "*'  llltim  bcatx  m%t.  ill.im  lnaiam 
tm  li\iii.ini  mts.  c(  fnuras  l1*'  Cicalricei  corporis  vcri  iiisj.  Corb.  Vict.  Curth.  el  Val  luc.  cicalrices 
o|)iiiis  im  liixslim.ihilis,  quando  mtt.  in.rsiimal.ilis,  iiiromparahilis  quando  ""  Consola- 
ln  ns  i  l  Mli  consolabcris  mc  cl  l">r'  Cauil  a  me  mtt.  Capil  in  mc  ,,0T  Aniniif  mc:i:  ncc  valodivisli.  iiiss. 
vilJ2  mo.o  noc  valedixis(i  mihi  "°*  Ulii  ciim  quxram,  vcl  quando  invrniim  mtt.  uhi  ol  quamlo  cum  qux- 
rum,  ubi  vcl  qu.indo  invcmam  mt.  Valluc.  ul>i  oum  q-ixraui,  ubi  vel  quando  inveniam 


&0K 


M  OAATIONEH. 

frir.i    (fin/.    l.xxvi,   B)  nui  '!«■  II    ilnli  ttde  in.-i.   (h,i,l  \  ul.iminf.iru.nt  m  f              ■minm.ei  r,--/Nir»<  .>./.    ' 

f fitffi  MMI III  ,„  r<W,.,  r/  «  /r  f iii./  i-../in  »,./..  f /i-ti  i.ii»       iv.  !l)  im  i.v  hMtt  n-ilii.  II  |  i|.i]| 

|/*t.i/   Lllll|   15.)  TO  wili».    ||   IfMfO,  Il  i|iu-i...  /1/1  iiiiiiu  mm  gomiiiiin  riiin  r.  .|n  .  ,  rvquirm  runi 

i/ui/  ftfWIIIM     QuMlvl   uillinii.  Miliiiin  liiuni     // .  i  i'.ii.  .     iini  ii.ii.  ni  .  iiin    ii.ini                 J         ,.    Min- 

n/i-ir  •"•,   NfllfMW;  M    «ivif.n    (ttltm   |NOM  I    Ml  nlinn  Itnniinuiii  n.i\lriini.  Anifi  "•' 

(/'.-../.  \wi.M).  ORATIO    w.i 

Amalnr  liiiiiiinniii  li.  iii^in  .sim.',  /i/,i  ,/,n  /n  /.-,  ■  <ii  i ium 

;>ni<;ici,  oi|i/i.,iii»    /i<  rn»    ittljutui  (/•»«/.     x,    14).    Mi  0f<. pttnittniit iiwimum auxillttm kmmiUttr pntthnilt, 

udvonle  liiiissimc,  niifiei.n    in.  i  orpMlll  ,M*  «li-rc-  l>«»»iiin<  J>     iCbri   li   Iti  I.  inploi  nn  m,  niitcricor.l) 

llelij  piif  illus fiellM  MIM  «/'»<;«.•  /"/<><■  (/Arr/i.  v,  T»),  MM,  i»:iIiis  iiic.t,  roiisul.ttin  ,  vna  iiii  a,  tc  lauilo, 

aiiim.i  nic  i  ijiusi  \mIu.>.    I!ll|)lcl  OrlliUtil  «l  \iilni-  tlUI   |rillM    IfO;    IVI   MMttM  u. c  cr.uiii.  uu  mi»e- 

lalis   m«\r  l.iuums,  quas  liln  ii/IiTO.  iluncc  rcdc.is  iin.iilu  nic  lb  orlgineli  piii.iii.  inniiilavii;  \,,,  m  , 

Kia  j.iin,  Domiiic,  lil  .i|>p.tr.  inilii,  ci  QMIOlatOI  cro;  MHtla  |n>  i    IHlM  un.in.l  lliOMM  NM  ifl  aln»  tOrUilNM 

osleitde. ' " '  unlii    factcm    liiiim,   tl  m/MM  ern  (Vtnl.  vi>I>i|>I:iIuiii   b.iciruus  lulcravit,  nuln\il  ci  MafJMta 

ixvix,  4).  KfthilM  |>r.L;.ciiii.iiii   liiain,  «l  rnnsci  uius  vil.  Dominc    Dcns,  Creatnr   mcuK,   loleraior  inc 

rro  dr.sidrriiim  mruni.  Dcxcli  |lorlam  lu.im.  M  rril  R  nnirilur  1110111,  cl  :nljulor  MOM,  lc   mIi.i,  lr  nuno, 

pcrfeclum  gaudium  mciini.  Siiiiii  in  tt  nttima  mea,  U  dcsi.l.in,  ad  lc  suspiro,  lc   concupitco.  Beuignit- 

nuam  multipliciter  tibi  ruro  inta  (Ptal.  kXH,  4).  Sili-  siinr,  suavissime,  scrcnissimo,  te  volu,  ||  ipi.i-i,.,  ifl 

tit  anima  mea  ad  Deuin,  funtem   vivum , tjttando  ve-  spern    vitlorc.    Renuit    camolari    aninia   mea   tVml. 

niunt,  et   apparebo   ante  fitciem  Domini  ,,lt|  ( Vtal.  1.1X11,16),  iusi  dc  tc.dulccdo  mca. 

U.i,  3.)  Qu.mdo  vonics,   Miiaolalor   mous,  qMfll  AceMTo  fj  aae,  DomIoq; apparc  milii.ct  contolatui 

eiapectO  M,,l  0  si  quando  vidcbo  fjfAudioM  mcum,  cro ;  ostende  mihi  fariem  lunm,  ei  tahut  ero  (/'»«/. 

•|U(»il    dcsiilcro.  0  si  miCi/kw  ciiui   nppiirurrtt  gloiia  LSIIS,  4);    evliibo  pr.csoniiam    Huin,  cl  unpleliitur 

/n<i  ,,,v(Pifi/.  xvi,  13),  quain  Muriu  Ml,t  0  si  inc-  ilosidcrium  mcum.  Rc\cla  gloriim  tunn,  ci   pcrfo- 

liriabor  nb  uberlate  domut  tuat  (Ptal.  xxxv,  D)  a»l  clum  cril  gaudium  mcum. S///t'i/ 1« /<?  aniinaniea,quam 

fjiiam  suspiro  :  si  polabit  mc  lorrcnte  votuplalit  IHM  mnltipliciler  libi   caro  mea  (Vtul.  lxii,  "i)  :  qiando 

(ibid.)  quam  silio.  Sinl  mihi,  Domino,  inlorim  la-  vcnics  ad  mc,  cousolator  mcus?  0  si  rju.mJu  \iJrlo 

crtjmtr  mea:  panet  die  ac  nocie,  donrc  dicalur  niAi :  paudium  mciim,  quod  dcsidcro !  0  si  qiumlo  i<ii/<i- 

Eccc  J9i'i4i  262  l,,,,s  (f*"/-  xi.i,  4);  doncc  aodlaffl  !  ^0''»  cum  ooporMril  gloiia  (l'tal.  Sfl,  \b)  cju$  imjom 

Anima  ",8,  tcce  tponsus  tuus  (Malih.  xxv,  6).  I'ascc  csurio  !  0  MincbriaboruiVii/iri/ac  domut  (Vtul.  xvxv, 

iiitcrim  mc  sinjrultibus  mcis,  pola  mc  i.itcriin  flcli-  9)  CJUS»  adqncm  suspiro!  0  si;»o/irfrij  mc  torrcnte  v<lit- 

bus  mcis,  rcfocilla   '*"  inc  doloribus    mcia.  Vcnict  ptatisluae  (ibid.), quaiu  sitio!  Da  mihi,  Doniinc,  in  boc 

inlcroa  fortassc  ""Rciloinptor  mcus,  quia  bonusesl;  cxsilio  panem  doloris  et  lacrymaruin,  quem    csurio 

ncc  tnrdabit,  quia  pius  csl  :  ipsi    gloiia  in  siccula  supra  oinnem  copiam    dpliciarum.    Sinl    inieidiiiu 

R-jTiilorum.  Amcn.  »m7<i,  Domine,  tacrumae  mctt  panet  die  ac  nocle  ,  fJe- 

OUATIO  XXI  '"».  ncc  dicatur  mihi :  Ecce  Deus  liios  (Vtal.  xli,  4); 

ad  ciiristum.  doncc  ainliaiii  :  Ecce  sponsus  luus.  Pasce  inc  inlo- 

Oraiio  screi  Dei  de  tc  humililcr  seiiiienlis.  rim,  Domiue,  singullibus  meis,  rcfooilla  mc  dolori- 

Scio,  Domiitc  Jcsu  Cbrisle  ,m,  scio,  ct  fatcorquod  bus  mcis.  Amcn. 

non  sum  digmis  quom  lu  diligas;  sod  corlc  lu  non  ORATIO  XXIII  "n. 

cs  indignus,  qucm  ego  diligam.   ludignus  quid.  in  ad  ciiristum. 

sum   lilii  servire,scd   non  cs  tu   iiidigmis  tenrltio  iVofliiiicii. 

crcalurtc  lusn.  Da   mibi  ergo,  Dominc,  unde  lu  es  Dulcis  et  benignc  ,m  Domine,  Josu  Cbristc,  qul 

digntis,  ct  erodignus  nndcsum  inJignus.Fac  me,,,,  exbibuisii  cbariiatcm,  qua  majorcm  nemo  habet,  et 
quo  modo  vis,  a  peccutis  ccssarc,  ut  quo  modo  de-  n  cui   parcm  ncmo  babcrc  poiesi;  qui  oikil  delicl  ai 

boo,  possim  tibi  scrvirc.  Coucedc  mibi  per  ttiam  piis-  morli,  ct  l.imcn  piain  animani  tuam  pro  sorvis  luis 

simani  misericordiam  sic  cuslodire,  regcre  cl  fuiiic  ct  ",5  pcccatoribtis  posuisii,  cl  pro  ipsis  iniorfcrto- 

VARIi£  LECTIONES. 

«»•»  Qujcsivi  yultiim  Inum,  Dominernu.  qti.xsivi  vullum  tuum  :  vultum  lutim,  Domine  ""  MiseiCrc  mci 
orphaui  mss.  mi»erere.  orphani  ""  Kro.  Exbibe  mss.  oslendc  milii  facicm  luam  el  salvus  cro.  Exbibe 
'•"  Anle  facicm  Domini  mss.  antc  factcm  Dei  mci  -lli  Qnem  cxspeclabo  mss.  qnem  exspeclo  ,m  Gloria 
mea  m«.gloria  lua  "'•Quem  siliomj».  quam  silio  ""AuJiat  anima  mca,  ccoc  mts.  audiam.  Anima  co<  p 
""  Mcis,  refncitla  mss.  mois/poia  mc  intcrim  fletibus  meis,  refi.cilla  ",s  Veniet  foriasse  mss.  vcmci  intci.-.i 
fortasse  "'•  Collala  est  cum  Somtnal.  Cap.  10.  Meditationum  S.  Angustini.  Oralioservi  Dei,  M  biimilian  - 
lis  Sommr.l.  oralio  servi  Dci,  de  se  buiuiliier  sonticnlis.  ""  Domine  Jesu  Cliriste  Soni.  omiitit  Jcsu  Cbii- 
sie  ^*'1  Fac  me  Domiuc  quoquo  modo  vis  Som.  fac  me  quoniodo  vis  ""  Recipial  auima  mea  nmMoni 
cum  rcquic,  requicm  cum  saluritate,  salurilatem  cuin  aelernitatc,  per  J..C.  D.  N.  Amen.  Svm.  mccxci|.iat 
somnus  cuni  rcqtiic,  rcqtiics  cun»  sccurilale,  sccurilas  iu  reternitate.  Amcn  "sl  Collata  est  ciun  itss. 
Bet.  Cem.  Cotb.  Vict.  Thn.  Val-lnc.  Floriacent.  el  Carthus.  supra  notatis.  Detilio  choritatis,  ci  vola  pro 
anicis.  m>$.  oralio  pro  amicis  "u  El  benigac  mss.  ct  benignissiuie  "**  Servis  ci  mss.  scrvis  luis  et 
Pviuoi.  CLVIII  29 
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iibns  lnis  oras:i,iil  cosfralivs  luos  cl  jostos  faccres,  A  meis;  sed  quatieuiiqnc  chariute  solliciltis  pro  alieni*. 


cl  reconciliarcs  iniscricordi  Palri  luo,  el  tilii.  Tn, 
Domine,  qui  l.inlaiu  cli.iril.ilem  fecisti  iniiuicis  lnis, 
l:i  ipsc  charilulem  pr.rccpisli  "**  aniicis  luis.  Done 
Domine,  quo  alfcctii  recogilabo  inxstimabiletn  cha- 
riialcui  tuam?  Quid  reliihuam  immenso  bencflcio 
lno?  Transceudii  cuim  omnem  aflectum  dulcedo  lux 
bcnignilalis.  Viucil  omncm  rctribulioncm  magiiiludo 
mi  iieiiclic.ii.  Quit!  ergtt  relribuam  Crealori  el  recrea- 
lori  meo  ""?Qntd  relribuaui  miseratori  cl  redero- 
piori  mco?  Domne,  Deut  meut  et  lu,  boHorum  meo- 
rum  non  eges  (Ptat.  xv,  2).  Tuus  ett  tnim  orbis  ler- 
rtp,  el  pteniludo  ejut  (Psal.  kklX,  12).  Quid  crgo  ego 
mendicus  et  vauper  (Ptal.  xxxix,  18),  ego  verinfecl 
cinis-,  ijunl   rttribuam  (Psal,  c\v,  14)  Dco  meo,  nisi 


Diligc  ergo  eos  lu,  fons  diieclionis,  qui  prxcipis  et 
das  milii  ul  diligam  eos.  El  si  oratio  roea  non  inere- 
lur  prodesse  ilbs,  quia  libi  offertur  »  pcccalore;  fa« 
lcal  illis,  qul»  fll  lcjubenie  auclore.  Proptcr  lcergo, 
lu  nuclor  ,,M  ci  dalor  charitatis,  propter  le,  non 
"**  propter  uiedilige  eos;  ct  fac  ul  ipsi  ic  toto  cor- 
de,  lota  meiilc,  tola  anima  diliganl;  ut  sola  qnx 
libi  placent,  ct  illis  cxpcdittnt,  vclinl,  loquaulur  c( 
faciant.  Nimis  tcpitla,  Doinine  mi,  nimis  tcpida  est 
oralio  nica,  quia  paruni  fervida  est  ebaritas  mca. 
Scd  ne  mcliaris  eis,  lu  dives  in  niisericordii»,  betieli- 
cimn  luiiin  seciindum  torporeni  mex  devolionis, 
scd  sicut  tua  benignitas  snperat  omneiu  hnmanaia 
cb.ii iuiem,  iu  tua  cxanditio  transcendat  affectuni 


cl  cx  cordc  obetliam  pracepto  ejus?  Esl  aulcm  /)>«•  "  nic.r  supplicalionis.  Fac  iltis  et  de  illis  *"\  Domiue, 


MUfOM  liium  u!  diligtimnt  imdceni  (Joan,  xy.  12). 

Ikmc  iiomo,  bonc  Dcus,  bone  Domine,  bonc  amicc, 
bomim  loiinii  quidquid  cs,  buic  prxcepto  ttto  desi- 
ilciai  obedirc  bumilis  cl  conlcmuiibili*  seivus  Iuii9. 
Tu  scis,  Doniine,  quia  dilcetioiicm  quam  jubes  amo, 
amorem  diligo,  cbarilalcm  concupisco.  rfane  pelo, 
biiic  qu;cro,  prupter  haw  pulsat  ciclamalbic  paoper 
el  mendicus  luusad  jspuaol  misericordix  tux.  El  iu 
quaiitum  jam  aecepi  dulccm  cleemosynain  graluiue 
largitalis  lux,  diligcns  omnem  bouiincm  in  tc  cl 
propter  lc,  quamvis  non  quaulum  debco,  nec  quan- 
tiim  tlchiitero,  omnibus  exoro  clemenliam  liiam.Siiiit 
lamcn  pluresquorum  dilcclionem  sicuispeciahterel 
familiaiibus  cordi  mco  imprrssil  amor  liius;  ita  ar 


quod  ipsis  expedit  sccuuduui  tuam  voluiitatem,  ut 
sic  a  te  regantur  cl  prolegautur  scmper  et  ubique, 
qtiatemis  ct  atl  gtoriosatit  el  ad  xternam  pervcniant 
sccuril*»cm.  Qtti  vivisel  regnas. 

ORATIO  XXIV  "»• 

AD  CUniSTUU, 

l'ro  inimicis. 
Omnipolcns  cl  pie  Domiiie  Jesu  Chrisie,  qoenr 
opio  propitium  smikis  meis,  ceram  le  est  etian» 
qnid  ""  exoptel  cor  nieum  iuimicis  ineis.  Tu  eninv 
scrutant  corda  et  renet  Ueus  (Ptal.  vn,  10),  lu  pe- 
neiras  sccrela  menlis  mcx  im.  Tibr  enim  palel  si 
quid  in  antma  servi  lui  seminasli  quod  libi  sit  '"* 
oflercndum,  nce  laterc  lc  potest,  si  quid  cl.  cgo  ct 


denlius  bene  dcsitlero  illis,  el  dcvotius  opto  orarc  ^  inimicus  homo  seminaviinus  ibi  (Matth.   xiu,   28) 


pro  illis.  Vull,  vnll,  pie  Domine,  vult  scrvus  luus 
orarc  le  pro  amicis  suis;  sed  revocalur  rcus  luus  a 
dileclis  suis.  Qui  cuim  mibi  vcniam  cxorare  iioii 
sufflcio,  quia  fronle  graliam  luam  aliis  rogarc  prx- 
sunio?  Et  qui  aiixius  intcrccssorcs  qtccro,  qua  fldu- 
« ia  pro  aliis  inlcrccdo?  Quitl  faciam,  Doniiuc  Dcus, 
quid  faciam?  Tu  jubcs  263  ,,!C  or:uc  Pro  '"'s.  el 
dilcclio  concupiscii,  scd  clamanle  tut  mibi  conscicn- 
liaul  pro  mcis  peccalis  soliicitus  sim,pro  aliis  loqui 
coutrcinisco.  Dimiuam  crgo  quod  jubes,  quia  fcci 
quod  probibcs?  Imo  qtiia  pi.csninpsi  probibita,  am- 
pleclar  impcrala,  si  lorlc  obctlienlia  sanel  prxsiim- 
piioucin,  si  foilc  cltaritas  opcriat  iiinltiliitlincni  pcc- 
«aloiuni  incoiiiin. 

Otocrgu  (e,  pie  cl  boin:  Dctisrpro  iis  qui  mc  dili- 
gimi  pioptcr  le,  cl  quos  cgo  diligo  iiiste;  el  pro  lllis 
tlevolius  quortim  crfla  nie  tlilcclioncin,  el  erga  quos 
incam  lu  nosli  sinccrioicni  im.  Non  hoe  ago,  Do- 
luinc  mi  '"•,  tpiasi  jiisUjs  sccurus    ""  dc  pcccaiis 


I) 


quod  ignesitcomburendum.  Ne  dcspicias,  bcuigitis- 
sinie  Deus,  quodlu  scmiuasli,  sed  fove,  el  augc  '"*, 
el  perlice,  el  conserva.  Quia  sicut  niliil  boni  poltii 
iuciperc  sine  le,  ita  ncc  possum  consummare  vel  cu- 
stodirc  absque  te.  Nc  me  jmlices,  miscricors  Deus, 
propter  id  quod  libi  displicetiu  inc,  scd  anfer  quod 
non  posuisli,  et  salva  aiiimam  mcam  quain  creasii. 
Noo  enim  ego  conigcre  nie  possum  siue  te,  quia 
cuiii  boni  suimis,  lu  ipse  ficis  nos  ,  el  iioii  ij»>i  nos 
(Psal.  xt.ix,  3).  Ncc  tolcrarc  poicril  aiiima  mca,  si 
sccimdum  suam  ncquiliaui  juditavcris  cain.  Tu 
crgo,  Dominc,  qui  solus  es  potcns,  lu  qui  solus  es 
iniscricors,  quidquid  ipse  facis  me  desidcrare  iui- 
Mkil  mcis,  el  ilbs  tribuc,  el  iuibi  rctribue.  El  si 
qtiitl  aliquando  exopto  ilbscxtra  rcgnlam  cbarilalis, 
ani  ignoranlia,  aul  inlinnitalc,  aul  malilia,  boue 
Dominc,  boc  nc  illis  tribuas,  ncc  mihi  rclribuas. 
Qui  es  lux  vera,  illumina  e.ccitalcm  illorum.  Qui  es 
8MIIIIII.I  vcritas,  corrige  erroiem  illorum.  Qui  cs  viu 


VARLA  LECTIONF.S. 

,M*  Doroinc,  qni  laniani  cliarilaleiti  prxccpisti  mst.  Domine,  qni  Uniam  chariialcm  femli  inimicis  luis.tu 
IpM  rbariialcni  pra-ceinsii     ""  Ciealori  cl  Redemplori  meo?  Domine  etc.  mtt.  reerealori  nico?  Quid  re- 

ini  miscriiori  ei  itnlt  mptoi  i  ni.:o?  Domine      *ut  Reilamante  mtt.  clamante     '*'•  Synccrilavctn  mtt. 

synceriortM    ""  Ago  Domine  ini  nu$.   Vict,  16.  et  Vnl-luc.  onnttunt,  mi     "»'  Quasi  justus,  securiis  i«». 
Tka.  quMijuMos,  giusi  iccurua    ""  Tu  Mdor  m.  Vici.  10.  tu  actor  ct    "**  Proplor  tc  ergo,  nou  mu. 

troutcl  10,  iion  '"*  Fac  illis  cl  M  illis  uu.  Carih.  lae  illis,  el  da  illis  ""  Collnla  ett  cum  pnrtignaiit  Mst. 
;  t  .i  I  l».  ■■  MO  iMiinicis  nu«.  oralio  pro  inimicis  ""  (k>ram  lc  csl  quid  mts.  torani  te  est  cliain  qurd 
'"-  MVnlil  Uta  mtt.  mcniis  mcx  ,,u  QnoJ  libi  lil  »/is.  Vtct.  3.  Quid  tibi  |it  '**»  FOfO  cl  augc  m». 
V../.  I  -.  o .niitil,  el  KUgfl 
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vera,  viviflca  iiiima»  illoniin.  Tu  cmm   .Iim.u   \«r\r[  imum  ||  nim,  qur    pi.«.t..s    wm,   tnbua», 

lllldtllMI  <lis«  ipul.llll   tlllllll   qi||   '/></    IMiM     tltliqit,    III  I 

tut  in  *<»ri«  (/  J 'iii ii      iii,  14).  Orocign,  hoiiniM  ,  ul 
.Mi  mM.ihi  juIn-i  li.ihcri,  dmii-h  i-is  loi  rt  |u.himm  i  Ii  . 
riialcm,  nr  haboant  ,,,#  coram  lc    MMf    fi.ui.-  MM 

|HT«  JllllU. 

Ahsil,  0  pie  Dotnine,  jli-it  no  mim  rialiiliiis    n 

occikio  inortii,  nc  moi  illis  prlru  tcuintuli  rt  ln\  I»  uf- 
frntiuim!  |/  Pilr.  n,8.)    Salt»   cniiu   i-l    ■iIumiiijio 

laliscit  niihi  ini,  Dominc,  quod  nolii  ipsi  su.u 
srantlahnn,  sufli.ii  milii  mrtim  peccatoui.  OI.mmt.i 
tc  lervut  tuus  pro  coiiici  vis  hiiis,  M  oflVndanl  bcm 
giiititcni  tain  magni,  t:im  Imni  Doinini  poplrr  uie, 
b.-.l  rcconcilientur  tilu,  ci  couconicnl  milii  Mt  un- 
«luiii  voluiilateiu  liiain  proplcr  lc.  Hut  csl  vimlictl, 


»<<  ul  mi»  niiM  ni'|nr  etprdlrr,    rl    «ulmil.ili  hi.t    i«mi 
.lisronvriinr,  «miiil.n»  vivisM    Mfunctil    MrMricM 
ili.r  lux    r.-iin -.li.i  iliftlriliuas,    rt  nn'    nnn  xjcuI    vnll 

<  nr  imciiiii,   n. T  ftii  nl    pclit  OS   IIIC1IIII,     M".|      ...  nl   Ml» 
Cl  VI»  Mll    i|.Im-ic  \cll.-   rl    jx-l.-rr,     vtlipcr    rX.lU.I 
S.ilvator  iiiuiuli,  qul   rnm    l'jirr    c|    Spirilu    ».>ivctn 
\ivit  rt  Kf-iu»  (lcus  per    oinuia    sa-.uta  iTCulnium. 
Aiiicii 

264  0IIAII0  \\V  **•- 

»0  C.UHIMI  M. 

(.um  tactrdot  muiium  limrt  ne  o//i<  mm  ullarit,  quod 
qtnt,  mnijit  rl  noitnl  qitam  piohiwt ;  tl  qno.t  .  M 
iitium  de  hnc  re  capiat. 

Dulcissime    ct    bcnignistimc     Dnminc    ,,M   Jeiu 


rjjiiani  vult  exljrcre  sccrcttim  cordis    nici  «le  conscr-  jj  Cliriste  ,  allissimi  Ptlfil  llliosimc  rili,  qui  rom  to 


vis  "v,cl  iniiniris  ct  compeccaloribus  meis.  II  cc  cst 
poena  quam  oral  anima  mca  de  cuiiservis  01  inimicis 
mcis,  ut  lccl  inviccm,  sicut  lu  vi.s  ct  nobis  cxpc.lil, 
ililignmtis,  ul  bono  Domiuo,  sicul  pro  noUl  ipsis, 
ila  el  pro  inviccm  salisfaciamus,  ut  couniiuiii  Do- 
inino ;  ut  coinmuiii  tn*  Doiiiino  iu  comminic  l»o- 
num  magislra  charit.iie  couconliier  oliscqiiainur  im. 
Hanc  ullioncm  poscil  prjcparari  omnibiis  ntalcvolis 
cl  malefactoribus  snis  hic  pcccalor  luus.  Hanc  ,n* 
prxrara  tu,  Dominc  clemcntissimc,  pccratori  tuo. 
Ageergo,  bone  Crealor,  et  miscricors  judex  nicus, 
agi>  per  inaestiinabilem  misericordiam  iuam,  dimitte 
imlii  omnia  dcbiia  mea  ln%  sicui  ei  ego  mi  coram 
tcdimillo  omiiibus  i/ciii/oniiij  mcis  (Mattlt.  vi,  12). 


deio  Patre  tuo,  el  Spirilu  sinclo  uni  w-intatis  t.rca 
lor  cxislis  ;  cui  nola  sunl  oinuia  anlrquani  Gani,  lu 
uosli  insipienliam  mcam,  nosii.ct  qnam  infJrma  sii 
ci  fragilis  anima  mca  ;  cl  cjus  p.a  cu.i  aique  dcln  ll 
a  tc  non  sunt  abscomlila.  Te  vero  Crcatorein  incuni 
csrc  rccognosco;  et  omnia,  qiiT.  mibi  ad  prrcscniis 
viue  neccssilatem  sunt  ,m,  ailiuiiiistr..re  faieor  : 
fecisli  crgo  me,  cum  tibi  plaruil,  <  t  landiu  in  liac 
vila  ero,  quandiu  tibi  plarurril;  ucc  (;uot>sque  libi 
pliccal,  ulla  vis  me  binc  expellerc  poletil.  El  qni  i 
de  hac  re  ccrlissimus  sutn  quod  ita  sil.  boc  super 
oiuiiia  immeiisain  bonitaiem  luam  dcpn-ror,  ul  qua- 
iilcrcuuquo  mihi  evcuiat,  dum  vivo,  saltcm  dc  nio 
bouus  sil  linis,  omnibusqtic  iuiqtiilalilius  meis    MT 


Elsinondtim,  imo  quia  nondum  id  pcrfccic  ad  tiium  C  veram  pocnitemiam  dimissis,  ad   visionts  lus   g!o- 


examcn  facit,  se.l  faccre  vult,  ct  vim  sibi  faciemlo, 
pcr  le  qiiod  '**■  potcst  eflicit  spirilus  mcus,  et  boc 
ipstiiii  iiln  (illVro,  utet  tti  velis  pcrfccic  diniiticie 
tn*  inihi  pcccala  mea,  et  sicul  potcs  iuditlgcas  ani- 
IHX'  OMB. 

Exaudi  me,  cxaudi,  magnc  Douiinc,  ct  bouc  Do< 
miiie,  cujus  ainoris  affectu  scsc  pasccre  dcsidcral, 
sed  saliare  se  dc  le  nonpotcsl  f.untiica  auima  mca  ; 
ad  quem  invocandiim  non  invcnil  os  nicuiu  nomcn 
quod  sudiciat  cordi  mco.  INullum  enini  vcibum  lioc 
inihi  sapit  quod  lc  J.mante  aflecius  meus  dc  tc 
capil.  Oravi,  Duiiiine,  ttl  polui,  scl  plus  volui  quam 
polui.  Exatidi,  cxaudi  lu,  sicut  potcs,  qui  quod  vis 
potcs.  Oravi  m  infiriiius  ct  pcccator,  cxaudi,  exaudt, 


riam  pervenire  valeam,  propier  quatn  inc  crcasii. 

Falcor,  dulcissiinc  Domine  Jesu,  quia  omnia  Lon.i 
qu;e  habco,  tu  inilii  dedisii;  et  quia  n"  propter 
boc  ea  mihi  dcdisti,  ut  le,  sicui  digtium  essct,  luper 
ohiuia  diligerem,  el  omnia  qux  libi  placent,  cmn 
magna  volunlate  facercm;  ea  vero  qu.x  tibi  displi- 
ccnt,  nullo  modo  facere  audcrein.  SeJ  inler  canen 
bona  qtiae  mihi  de  servitio  luo  prxccpisli,  itcscio 
quo  occulto  judicio  luo  mihi  ontis  sarerdolii  imponi 
pcrmisisli  l—k.  Quod  servilium  cttin  diligenler  in- 
lucor  quanla  revcrenlia  sil  agcndum,  ct  quaiu  pura 
couscicnlia,  et  ab  omui  coutagione  pccrali  inunda 
eobeiesse  mens  qtue  lam  trrriiicum  ministcriuni 
suscipil  tractandum  ;  el  ex  altcra   ,J"  partc  nou  mi- 


tu,  sicul  poicns  ct  miscrator   cl  uou  soluiii   amicis  D  nori  diligcnlia  rcspicio  quis  siim  cgo  qii  hoc  tracia- 

VAULE  LECTIONES. 

lM  IStc  habcanl  mss.  nc  habcanl  ,3W  Satis  esl  um  mss.  Mct.  16.  tl  Vnl-luc.  saiis  cst  niilii 
n*  De  conservis  ms.  Vict.  10.  omitiit,  de  in»  Domino  :  el  rommune  mss.  Don.iuo  LacMMtwu! 
t,u  Consequamur.  him.  ohseqiiainiir.  ms.  Thu.  cxequanmr.  "»'  Dauc  eliam.  mss.  omit.  ciiain 
,n*  Debila  mea  mss.  Vtct.  Iti.  et  Flor.  dclicta  mea  ln'  Si  et  ego  mss.  sicut  et  cgo  ■**•  Pro  le  quod  mss. 
Vktorin.  \H.elFtor.  per  le,  qnoj  ,ns  PerScere  dimilierc  mjs.  perfecle  dimiitcrc  "*•  Colluta  est  CUM 
Mss.  Thu.  267.  Vict.  KK.W.Corb.  IfiO.  et  Val-ltic.  Pro  Sacerdote  cum  muiliim  limet  nc  ofliciom  Altaris 
quod  gerit,  magis  ci  noceal,  quam  proficial,  el  qualc  consilium  de  tali  perplexitaie  capiat  m,  Thu.  et 
Vict.  Oralio  cuui  Sacerdos  mulluui  timcl..  et  qno.l  consilium  iude  accipiat  tns.  Corb.  C.onfessio  Sa.erJoiis: 
ex  recordalione  benelicioruin,  el  quid  sii  tnclius  Allari  servire,  an  metu  pcccalorum  cessare..  ois.  Val-luc. 
Oratio  cum  Sacerdos  iriullitm  limel  olBciuin  Allaris  quod  geril  magis,  ci  noceal  quam  pmlicial;  et  quod 
consilium  de  hac  re  capial  ,m  El  beiiigni»siinc  Domine  ms.  Corb.  omit.  el  beitiKnissiine  '***  Ad  pne- 
Kentem  vilam  susteniaiidam  necessaria  sunl  nws.  ad  pi.csentis  vita>  necessitatem  ,ns  Omnia  qu;e  habeo» 
HietO  lu  mihi  dedisli.  cl  docnisU,  ctquia  mss.  oinuia  bona  q.i;c  habco,  lu  toihi  dcdisti,  ct  tpiia  lu*  lin- 
poui   pcrmisisti  »is.  C'or»>.    imponi  pnecipisli     tm  Cun    altcra  w«s.  cx  allera 
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rr.  aiiileo,  nnn  p.trum  oc  pncsumptiunc  n,ca  formido,  \  Josu,  nl  lu  vides,  sa-pius  ot  s.-cpius  ila  facio,  cl  in 

ct  vbcMienlissiine  "*6  limeo  nc  ad  niajus  judicium,  l.un  snr.lido  vase,  vcl  polius  in    lam   sordido  cordc 

majorisque  judicii  damiialionein   niilii  sil,    quod    ad  ,JC*  ci.rpus    liiniii    cl   sanguiucm    sustipio  ;  vcrum 

lam  dignam  rem  (am  indignus  acceilcrc  audeo.  Scio  dico,  non  milii  parco!  Sic  multotics  *•*•  plenus  pcc- 

Miic,  uec  de  bacrc  ullo    modo  dubilo   quh,  si  ita  calisct  iuiquilaiibtis  ail  servilium  lui  allaris  acccdo* 

\i\crcm  sicut  ilb:  t ivcre  dclicl   qni  lioc  minislcriuin  undc  miillum  formido    ii19    nc  magis  ad    pcrnicicm 

agit,  millum  scrviiium  Dci  faccro  posscm    quoil  sic  quani  ad  salulcm  milii   sil  lucc    pucsumplio,   quod 

inibi  piofiruo  csscl    ol  saluii.  Setl   sicul  proficuuin  sic  feiens  cl  pulcns  lam  mumlu  sarramcuta    conlin- 

ossot,  si  viia  iliu'na  rxiiterel,    ila   majns  periculum  ger«:  pnesemo, 

el  niajoi  il.mnalio  inlirtn..:   anim.»:  el   peccalis   "•'  Modo  xciiial  aliquis  fulclis,   qui  Spiritn    Dci   nlo- 

suis  oncrate  iniminct,  qn.c  laui  dignam  icm  imligna  nus  sil,  cl  miseruui  sacerdolcm    suo  spiriluali  rou- 

Iractare  aiulcl.  Veic  ila  csl,  el  plusquaui  dici  pos-  silic»    iuslrual   quid   ci  i-il    mcliiis,  qni.lvc    delcrius 

sil,  isla  rcs  tililis  csl  el  salnbris  bono  saccrdoti,  c(,  servilium    allaris    proplcr    bujnsmodi  impcdiiiiciila 

plusquam  dici  possil,    peiiculos.i    cst   banc   indigae  dimiilcrc,  an  propler  refrcnaiinncm   muliaium  ini- 

tracttnii.  Quid  ergo  faciet,  dulcissime  Domine  Jesa,  q"itaiuni,   qnae  ejusdem   servitii   formidinc  sapius 

liic  luiis  saccnlos,  imo  liic  peccalor  quid  faciei,  bu-  ^  repriinuntur,    servilium  facerc.    Fsl  aulcni  de  hoc 

jus  lui  servilii  ouerc  gravalus?  Nimis  enim  sum  in-  (,ul  mibi  videtur)  expeditinn   ct  salubrc  consilium  i 

rerlos  qnid  mibi   sit   utilius,  dimitlerc,   an  faccrc.  pcccalis  cessarc,   cl  sci  vilium  quod  Deo  delicinus 

Sc«l  limcu  s:  cx  loio  diinlito,  iunc  rnrsns  nimis  pcr-  reddcrc;  nos  aulem  etsi  imligni  sumus  Deo  sei  vire, 

limcsco  ue  sub  bujiia  rormidinis    occasionc  multa  Deusnou  esl  indignus  terviliosuae  creaiune;  dc  aliis 

i:iala  mull.tqiic  poccala  aiidcaiti    incboarc,  vcl  cliam  ncscio(|uiil  ipsi  magis  cligam,   dc  me  scio  quia  ina- 

perpetrare,  quaj  prepler  bujus  servitii  formiilincm  g's  v°l°  Deoscrvire,  ctsi  nou  cx  tuio  mc  possum  a 

prius  noo  audebam  vcl  cogitare.  maiilia  rclinere  quam    proplcr   lnrmidiiicm  peccati 

Fatcor  quippe  niulloiics,  cuni  ad  liujns  oflicii  scr-  eju»  servilium  dimitlere  ct  in   pcccaiorunt    damna- 

vitium  me  pneparo  et  de  malis '**•  qme  me  fecissc  lionc  secnrius  jaeerc.  Mclius  om  ut   nos    rerberrl 

rrcognosco,  anguslius  et  dislrictius  iulra  mc  dolco,  propter  aliquam  nffeusioncni  sui   scrvilii,   el  lamcu 

ct  cas  qu;e  lanc  pertaraanl  vanai   cogitationes  va-  aaoia  Bervitium  facieuics,  quam  nosdaniuct  proptrr 

nasquc  dclcclationcs  expcdilins  "•*  rcspuo,  el  posi  limarcm  peccali  sinm  sciviiium   facerc    nolcnics. 

peracium  servilrnm,  iniilla  mala  •*»•  alquc  pcccala  lmmon*a  csl  eniin  «jus  piclas,    immcnsa  ejni   inise 

qua;  iterum  insurgunl,  propicr  ejustlem  scrvilii  for-  ricordia,  qui  cisi  videiit  nos  viani   sua:   rc«  tiltulini . 

iiiidincin  limiilius  recipio.  Cnir.  boc  ita   cvcnil,  de  ve'  elaudicando  ambulare,    cui   sacpius  labcndo  ri 

cjusdem  serviiii  ptxsumplionc    aliquam  consolalio-  rclabcndo,  non    lauicii  ab  cjusilcin   \i.o    rrclilinliu.: 

nem  habeo,  quia  proptcr  illius  rcvereatise  limorem,  vt'"c  recedere;  si  nos  aoa  laasemar  '"',  non  «liu  aa 

aliqtianlulum  a  pcccalis  meis   ccssare  mcintelliga.  reliiicre  potcril,  scd  coiialum  noslruin  adjuvabil,  cl 

Sed,  o  niilissime  cl    misericor.lissinic   Jesu,   ul  lu  dirigei  grestmm  noslrum   ad    viain    salutis.  Tamcn 

pcrspicis,  ill  l,ai    sacpius  ror    meiiiu   onini   malitia  si  peccata  sacer.Joiis  stint  rriminalia.   ulilius  cst  ei 

plcntim,  ouuiiuinquc  iniiiuilalum   lencbiis    obc;rca-  ab  immolalioiic    sacrificii    liiimililcr    ccssarc  <|U.ini 

lum  "'•;  ut  basomnei  iVmidiiiei  postpoiieni scicn-  l,er  pratMasplimiam  immeliaae,   majarem  riamua- 

lerqua  luas   praceptroncs  eonlemnena   ""*,  veluil  Ibmem  incurrcrc,  «loncc  incboaia  vcl  poracia  pocni- 

lorrcns  qui  oiu.ics  felore>  in  sc  dccnrrcnlcs   sccuiu  l^nlia,  possil  ad   altaris    scrviiiuin    sccui  ius   accc- 

li  ibil,  el  inndo  siiisum    motlo  dcorsum   sccuni  vol-  dcrc. 

»i(,  cor  nieuui  cnm  miser.i  auiuia    mea    omnes   ,,#v  Sc«l  orce,  «lulcissimc  cl  miscricordissiiuc  Doininc 

iiuiniinilili.is  carnalium  dclcc.l.ilionum    recipial  •■*•;  J«>su,  fatenr  imnicns.x  booilati    lu;c    me  esse  niuiis 

ct  qnasi  ponus  in  cumio,    sic  in    cas«lem    iiuninndi-  pcccaloicm,  pluiiina  qn.e  lilii  «lisplicent   faiientem, 

liai  ^c  volvai,  ct  rasolval  '"*.  Faioor,  o  misericor-  tv  *>l  laasea  ini  aharia aorviiiam  bcere  prmamcniam. 

«lissimc  Jcstt,  coram  inajesl.ilc  lua  iiiiquilatcs  mcas;  Non  ciiim  possmn  «lc  lua  milO. icoiv.ia  despcrare, 
f..leor  ,14'  immuii-liiias  mcas,  f.iicor  iiumauissimas  non  possum,  ncc  milu  cxpcdil,  scrviliuni  lui  iltaril 
Mipi-rbias,  ct  senHdai  cogilatioucs  meai,  quai  sb-  dimiitcrc,  luum  cmpus  ct  langaiaem  non  sumcrc, 
j««  lo  iimiiic  luo  nilcliciici  iulus   anipleclitur  infelix       quod  pro  rcdeinptiouc  mca  moilcui   suscepil,  cl  qui 

saiam  ama.  Li  iu  vnics,  cicmoaiiiiime  Domlnc     pro  remissionc  265  poccalaram  dc  tuo  biicrc  lao- 
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m»  ^,.,|  vebeinentissimc  »»1*.  Viei.  n  Ynllm .  «t  rebemcaliaslme      *"*  Animta  pcrcalii  r»«.  sniimv, 

->    '***  Da  malis  m«w.  eitlcmatii    '*** CogilaiiiHiea,  espotUlius  mw.  Viei.  ei  Yui-lnr.  cogllaliotiei 

vanasqiie  delectaliones  espediliui    |,eo  Scrvilium  mali  mi.  Yi.i.  ■ervhinm  multi  mal.i    ,3*'  lia  atnii 

/'"'   P  i  ■  i    *••*  Obc.vc.iium,  omiiei  mu.  obcmcattitn,  ut  bas  mnuei      "*'  Postpoticns...  cor.icinucn-.Hii. 

ii/  ponipoiiea..»  coalcmnci    '"'  Vobiil,  omuci  inm.  vidirfl  «oi   rueam   cutn  miseri  nninm  mca,  omuei 

1  llpcipil   mm.  rccipi.it     "*•  Vnlvii  .i  revoivii  mt.  volval  et  retolvai      "f,T  Moa»  ialeor  nn,  mena, 

I'11' imumliliai  mcas,  fatcoi     "  '  \<-\  potioi  lai  lam  Mirdido  cordc  km.  Viel.  omiiltl      "••  Sr  mu!- 

Utven  »/i<  Cork,  omiuit  |*,i  Formblo ,  quod  »m.u.  Iku.  lonnitlo  ne  ,:7t  Non  laisenms  nus. 
Vnt.  «•/  Yni  hic.  iiuii  I isscmui 
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I  |   i  niililis  [Ipl  ilu  i  iini  ,.i|ii  i     iximi   {),.i,!     xi\.",i>     ,\  Ii.iIm-h      viilnl ni     |m  i 

Si  |lldl|HU      iini,  sii  uii  miiii,  i  i   rgO  l.irm  .    miI.,  ii       iii.iin    rriiiieai    luroicm    inruiii,    qol   M 

II»',  «•IIIUiil.i   rl   i  i>i  r  1 1  •■-.   i  I    I.iii.Iiii     1.1M1;;.     Iin.io  |„  .  .    >lnii' .     .1    1 I.i.    ,|    .1.-    liu.is    (iinnr    ln  iliini 

frr.lolun,    iiiiii   Iiiiiiii    |«  i  i  .ilniriii  ,  ilinni    .iiiiiii.im  ili -i.lri  i.iin,   i| I|,,  is.il.t    ni  me    '   "  oiniiriii   i 

bigo  prn  ult    ir.r.lil   :i    mr,    ijii.r    M|    l.nn    lour,iiin  ludlllis  kCUtUltl 

tciupus  rt  m.iguu  int  un.t  intluiai.i    ,  si    in    Itlerllmi  \li.|inii.l..,  tMttM  I..>imiimhm   "m  linn,  rum   »ln- 

MlllllM  inca:.  Kulror,  lalror,  pcccatOI  suin,    iinmnii  .ln..ius  '*••  cngilo,  cl  nulr  "••  qu.c  inullntic»  frci  ,i 

lllls  sillll,  iiultguiis  Miin,  «-l  t.iiuril  non  tcrr.lo    :i    lr.  :nlliur  ini-rr  i  l  p.  «  i   Hoi    l.icrrr  non    ilr»(Mo   i,|    ni< 

iluli  issinic  Ji-mi  C.lius.r  ,    vrlis    i|unl    vrli-»,    noii  di-  inori.nn    rcdnco,    rl    diligrulcr  ittlueor   qualiln 

iinllo  lc,  i-Im  inlirnii   tnaiiu,  icnclio    ir      Non    mv-  viv.iin,  qtialilcr    itM  111.1I.1    i|u  r  I.  .  i    ri  .i.ll.m     .  » 

«Jrs  |  nir,  doucc    ab  omiii   COlltaglotM   pOCCttl  tUttJ  pJlMjaMt  QJtod  MCOrOOl  iliror,  k-iI   ollu  iui 

vas;  cl  mc  caritcui  luani  quolidie    n.iiiiliu  .uilrm,  r(  ilohs    tporibui  dlgnil    mihi    impli  <•.    gMMVM    rl    do 

sanguiueni  lutiin    ImI.ciiI.-mi,   lUMqOO    \oluni:ili    jugi-  nuillis  ulus    .|Ua-    fcij,    iiiuliuin    perlnnrMam,    do 

lcr  inli.rrcnli  m,    lua    pr.recpla    assiduc   f.u  irnlrin,  liuju»  oflirii  digiiil.ilc  ,  (|u.ini    IndlgUM  pOTlo .   miiki 

inc  posl  morlrni  carnis  pcitluc.ts  :ul  \crnn   s.ilnlcin,  omnia  qu.i:  niihi  cvcnuc    tOtMMl   f.oioi.lo    "•'.  K»t 
seilicct  ud  lc  vcriim  Saccrdotrm,  uhi  coin    aliis    s.i-  B  aulcin    liujus    oflirii    iliguilas  .    plttMJMM    MMlMtrl 

ccitlolihus,  luis  viilcliccl  nicinliris,  cgo  (|iioi|iic  lunc  possil,    MOgM  cl   in  rhlun.ihililcr  DfO  c(    liniuiniliiis 

non  pcecator,  scd  digniis  sarcrdos    cl  digiium  incui-  chura ,    ll    s.irculns  ila    vivil   licot  ilk   lifOfO  dCMt 

brinii   corporis  lui,    tc   laudcm,   lc  giorilicem    pcr  qui  hujus  ollu  ii  cur.uu  geril.  1'uiln  uiiu-ui  cgu  uu- 

xlcrna  sxcula.  Amcii.  mcn  liiijus  diguiiulis,  scd  uifclii    \it.i  jne.i  f.-rc  in 

OKATIO  XXVI  '"•.  oinnibus  conlradicil,  nialc   ageodo,   hujus  noarioM 

ai>  ciiRlSTtiM  dignilali.  Ksl  cuini  cor  inciim  iniiiiundum,  oinncs 

..  ,       ....  ,  scnsus  corporis  mci  immundi ,  cl  sic  inlus  cl  foris 

timi  mcerdos  dihqcnler  eonlemplatur  quam    miteri-  .„.  .  .  . 

cor,l,ler   liedemplor  noslcr   naluram    notlri    limi ,  '"Motus  immundus  non  mvciiio  1.1   lolo  mc  alup.ul 

undc  not  jeiit,pro  nobis  susccpil.  mundnm,  ubi   lioncslc  cl  sicul  «lccct   poOMM  icpo- 

Suminc  Sa.  erdos,  cl  maj'or  cxieris  sacerdolibus  nerc  corpus  Dominicum.  In  itiaguis  iiaquc  angusiiis 

Dotninc  Jcsu  Clirislc,  cui  adhxrcl  omnis  saccrdos,  constilulus,  ct  quid  polissimum  milu  sil  facicmhim 

imo  omnis  Chrislianiis  qui  nmbulal  coram   te    in  ncscio,  buc  iltuc(]uc,  modo  boc  modo  illud  engittM, 

vcritate,  auribus  pirlalis  tux  audi  voccm  mcam,  ct  me  circumfcro  diligcnliusquc  omncm  cons<  u  ntium 

si  iccle  prccor,  cxaudi  orationcm  mcam ;  non  cnim  mcam  rcvdvo,  si  forle  aliquod  consilimn  aahfJMO 

volo,  dulcissime  Palcr,  aliquid  le  rogare,  quod  in  invenircni  «piod  ad  aliqtiam  sululcm  '*"  animit:  unl-i 

rogando  lc  justc  possit  oflcudcrc.  Ct  si  aliqua  insci-  cssc  inteiligcrcm.  Omnia  ergo  qux  erga  mc  geron- 

tit  "7,t  vcl  carnali  ,m  voliinlalc,  quod  sil  contra  tur,  circumspiciens,  cl  fcrc  niliil  atu  param  honi  iu 

s.iluiciu  RiiiniM  mex,   aliipiid  le  rogare   volo,   boc  toto  inc  iiivcniens,  boc  lanlillnin  boui  ilii   \iv  ani- 

iiipcr  oninia,   iniscriconlissinic  Oomiuc ,  prccor  nc  madverti,  si  tamcn  boiiuin  dcbcal  dici  «piod  lioniiin 

in  bujusmodi   pclilionibus   me  iinquam  velis  cxau-  quod  cgo  non  babeo  "*\  iu  aliu,  <.nn  liabci,  diligo, 

dirc.  Nosli,  ct  bcnc  nosti  ,171,  benignissime  Deus,  el,  cum  non  habcam,  bumililcr  me  non  liabere  recc- 

quaniis   illusionibus,   «piaiilis   vanitalibus,   quantis  guosco,   quod   peccalorcm   cl   niiscrtim    pltisquain 

varnalitim  dcsiiicriorum  voliiplaiibus,  qoantii  s.ccii-  alium  quemlihel  me  csse  ciedo,  el  tanien  de  iniscri- 

lariuin  cupidilaium  ap|>elilioiiibiis  tu*  omni  bora,  et  conlia  Dci  oninipoteniis  nou   despcro.  Credo  enim 

&inc  inlcrmissionc  vulneretur  infclii  aniiniis  nieus.  quod  illi  cui  cura  fuit  mc,  cttm  non  essem,   bcere, 

Kt  mullotics  cvcnil  ul  tu   ipse,  ducissime  Dominc,  el  adbuc  cura  esl  milii  ca  qnx  ad  bujus  vilx  usuiu 

pcrspicis  u",quia  si  me  pcrmiltcrcs  ire  scctmtluni  sunt  necessaria,  pro   ndsericordia  sua   providerc, 

incam   pc^simam  "7*  volunlalcm,  loluin  mcipsum  cura  illi  eril  pro  pielatc  sua  mibi  darc  adbuc  ali- 
in  magnam   pcccaiorum  voragincm  prxcipiiarem.  n  quod  bonum  opus  faccrc,  vcl  saltcm,  si  aon  ex  lolo 

Piopu;rca  le,  dulcissime  Palcr,  rogo,  quia  scio  nimis  loluin,  aliquod  bonum  valeam  incboarc,  ci,  si  non 

me  csse  pcccatorcm  ct  adverstispcccaiuinnullain  fcrc  ex  toto,  a  malis  vel  aliquantuluin  cessarc. 

VAULE  L.ECTIONE&. 

'*"  Collaio  eal eum  ni*s.  Yict.  KK.  t(».  C»r».  IU0.  cl  Val-lnc.iH  alitt  eiiim  tnts.  non  reperilur.  Ciim  S.i- 
cerdos  tliligcitlcr  coulcmplalur  quain  iniscrii ordiier  IkCdcmploi'  uostcr  naluram  noslri  iiiui  unde  nos  fecit, 
pro  nobis  suscepil,  vis.  Vict.  ul  in  Etluix.  ms.  Corb.  Oraiio  sacerdoiis  iu  considcialiuiie  sux  iiidiguationis, 
ei  linpis  officii  uienitatis :  el de  parcenlioue  Cnrporis  et  Sanguinis  Domini  ,mEl  si  aliquamlo  insciti.i 
nu.  Corfr.  el  si  aliqtta  inscitia  ms.  Val-luc.  ei  si  aliqna  insiicolia  Im  Vcl  ctiam  caruali  mst.  vel  carnali 
'"•  Nosti  Dontini!  mts.  Corb.  et  Vat-luc.  outiu.  Domine  *"•  S.cciiluriuiii  cupidiialiiin  el  Ecclesiaslica- 
rum  diguiialiiiu  anpeli tionibus  mu,  saecubrioni  vnluptatum  appciiiionibus  ms.  Val-luc.  sxcularium  cupi- 
diiaiiuii  appciilionibus  ""  Perspicis  ms.  Corb.  prospicis  '"•  Meunt  malam  mts.  meam  pessiinam  *"* 
Pcrvcrtit  in  mc  mu.  omiii.  in  mc  "•'  Amalor  boiuiuum  aus.  plasmalor  liominum  "*'  Cum  studinsius 
mfs.  > -11111  Btndinsus  IMa  Cugito  mala  ih«*.  cogiio  et  mala  "8*  Diligenler  «pialiler  nisi.  diligeuter  intueiw- 
«iwaliterms.  V'«/-/Mf.  diligcutius  iittucor  qualiler  IS8V  Valde  formiilc  111$.  omiliii,  valde  ,,,f  Interius  ci 
foris  mss.  inlus  cl  foris  "**  Atl  salulem  ni«*.  ad  aliquam  salnleui  "*'  Dici  quod  boniiin  cgo  cum  babeu 
*as.  Corb.  dici,  quod  cgo  non  bubco  »14».  Viet.  et  Val  luc.  dici  qnod  bonuni,  quod  cgo  non  babio 
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Esi  enim  Deus  piiis  im  ot  misericors.  ot  nnllo  A  nnllo  siparabaf,  iittolernbili  dolore  afficicbalor.  Ei, 

modo  creaturnm   suaui  pertlcre  volcns ,  scd  mndis  si   «linliiis  differrettir  quod   ali  aliquo  miscricorde 

umnibusiil  ail  pietalem  suam  icleal,  misericoidilcr  aliquando  miscriconlia  ci    non   impcndereliir,  jam 

monens  *"».  Quaniuin  vero  suam  crealur.un  tliligai,  ab  ipsis  miseriis  rclcrn.e  peidilinnis  irrcparahililer 

quaiitnm  inviius  cam  perdat,  in  boc  veraciler  oslen-  moiercliir.  V»  nit  ,m  misericors  Creator  ineflabilcm 

dit,  cum  ,mdc  ccelo  in   lerram  desccndii,  cum  ille  pietalem  liabcns  ad    bur.c  peccnlorem  in  lulo  pec- 

qui  sifie  initio  oral,  inilium  pro  amore  creaturae  calorum  jaconlem;   non    exspolians  se  imlumcnlo 

bnberc  voluil,  limumque  unde  nos  fecit  pro  redem-  gloriic  suan,  induii  panuos  miseria»  nostrae.  Veniiqiie 

plione  nostra  afsumpsil,  et  ipsum   limuin,  scilicet  vclul  mundissimus  Sol  per  ipsos  feiores,   uullam 

carnem  suam,  quam  pro  nobisassumpsit,  poslquam  tamen  contaminalioncm  feioris  paliens,  usque  ad 

pcr   passionem   crucis   in  ipsius  crucis    ara    bcnc  ipsum  miscrum  peccalorcm,  eiimqne  ab  ipsis  felo- 

excocla  est,  nobis  ad   manducandum  |>orrigit   et  ribus  exlergcus,   lenuii  pcr  hrachiiim,  cxtraxil  in 

Ipsius   carnis    sanguine    ejusdem    crucis  lorcolari  plaiiuui.  Exlraclum  vcro  de  lacu  mi$cri(c  cl  de  luto 

expresso  dum  nos  polal,  sitim  animae  noslrx  exsiin-  faci$  (P$at.  xxxix  ,  3),  cibavit  panc  tapientiw  $alu~ 

guit.  Hanc  autcm  carnem  noslri  Redemploris  cum  lari$  (Etcli.  \v,  3),  elposl  baec,  ipsa  sua  came  quam 

manducamns   et   sanguinem   bibimus,    cum   limo  pro  cjus  redemptione  susceperat,  et  suo  sanguine 

nnsiro  miscemus,  ei  de  hoc  quasi  u"  emplastrum  q»<  pro  rcmissione  poccaiorum  fusus  cst.  cibavit  el 

lacicnles  nosirxque  animae  infirmilatibus  ,m  appo-  potavii:  el  sic  refocillatum  ab  ipsis  doloribus,  qni- 

iicules,  si  tligue  sumimus,  omne  protinus  quod  ad  bus  lam  graviler  vexabalur,  mitigavit.  Ilaec  autein 

damnationis  periculum  nos  perlrabit  cx  inlerioribus  caro  quam  ei  ad  manducanduni  dedit  de  natura. 

aniimr.  nostrx  piojicimus.  0  immensa  Domini  noslri  ejusdein  limi  fuit  undc  primum  bomincm  plasmavil, 

J.  C.  pietasl  o  admiramla  et  ineffabilis  miscricordia!  quem  ad  imaginem  ct  simiiiludinem  suam  creavil; 

Si  aliquis  polens  homo,  ciini  magno  comilatu  homi-  quam  simililudinem,  quam  ipse  primus   bomo  ,m 

mim  pergins,  fortc  juxta  viam  por  quam  liansiiel,  pcr  suam  culp.im  tlofignravit,  per  carnis  su«  comc- 

iti  aliquo  ccctio  aliquom  pauporem  immerstim  vidc-  Elionem  ,m,  rcclamqne  fldem  ad    iitlegrum  refor- 

rel,  qui  se  pcr  seipstim  nullo  modo  cxlrahcre  possel  inavil;  lianc  vero  larncin,  vcl  hitjus  limi  naltiram 

ilc  illo  caeuo  iu  quo  immersus  cssel,  miseratione  postquam  Chrislus  passus  csl  in  crucc,  poslqiiam 

molus  eumdcm  pauco.rcm  pcr  scipsum  de  illo  cccno  resurrexil  lorlia  dio,  ad  ccelos  portans,  ad  tlcxlcrain 

extralicrcl,  iiulli  ilubium   quin   hujusinodi    magme  Paliis  cnllocavit,  eiqiiodomiiialioiicm  supcr  angclos 

misericordiae  magna-qiic  pictatis  ab  onmihus  pr.cdi-  i-  cl  archangelos  donavit.  Ecce  limns,  qui  |icr  naluram 

carclur,  magnis  laudibus  ib  omnibus  rocluin  scn-  stiam  in  lerra  scmpcr  adb.crcl,  a  Rcttcmptorc  nostro 

snm  habcnlibiis  extollcretur.  El  quantu  boc  opus  in  coelo  porialus,  ipsum  ,m  codiun  el  omnia  qnse 

misericordi.e  pro  paupcrc  el  inopo  f.:<  Ksel,  lanto  in  co  sunt  sub  tlominio  suo  babct.  Ad  qucni  liinum 

pltts  pitis  ct  misoricors  omnibus  piis  cl  voraciter  nemo  fulelis  potcsl  vol  polcril  ascentlere,  nisi  oiim 

Cbristianis    apparcrei.   Qni  I   crgo ,   quid  Mtiroifi  prins  curel  in  lerra  lalnbriteff  comeilorc  ejusquo. 

dcbot  de  magna  Domini  noslri  Jcsu  Cliristi  pielaie,  sangninom  biboro.  Ilujus  carnis  et  sanguinis  ego 

<!e  iiicffabili  ejus  niisoricordia  el  cbaritaic,  qni  ciiiii  qiialisciinque    minislcr  cl   sacerdos,   dum    laniam 

ipso  sine  inilio  sit,  cl  morlalc  iniliinn  cl  morlalila-  pictalom  lanlxqnc  piclalis  diilccdinom  Ridempioris 

lom  snmpsil  pro  paupcre,  cl  ullr.i  modiim  panpcre  noslri  crga   crealiiratn    suain    conspicio,    de    ojns 

cl  inopo,  ul  illum  oxlrabcrcl  de  sordidissimo  <amo  immensa  bnnilate  non  diflhlo.   Siiccurrc  ergo,  Do- 

pcccaii,   in  quo  seipsum   immcrseral  ""' miser  cl  mine  Jesu  Chrisle,  succurie  luo  saccrdoli,  imiulgo 

infi-li v ?  Prarlcr  lioc,  misor  ,m  homo  laniam  infoli-  ejus  poccatis  alqiic  deliclis,  ut  digne  valeam  tui 

cilalcin   natiebaliir,  sicqueinfeliciicr  in  ipsis  \oia-  torpotis  cl  sanguinis  myslcrium  cclobrare,  ol  digno 

giiiibus  xterna?  pcrdilionis  crat  immorsits ,  magi  is  colebrans  corporis  tui  el   sanguinis  veritalem  digno 

«ngiistiis  inagnisque  doloribns  f.nnis  el  silis  crat  D  comedcre  el  bibcre,  cl  sic  usqnc  in  fincm  jngitcr 

(/ppressus.  Ex  iiua  igitnr  parlc  iiilnl. -rabilom  fclorom  pcisevcrans,  ad  lc  posl  moricm  camis  valeam  per- 

cu:ni,  in  qnooial  immersus,  pations,  266  cx  parlc  vcnire,  ubi,  non  por  inlervalla,  sicul  modo,  scd  siue 

lllera,    qel   ojns   inisori.T   cl   dolori    compalorcttir  inicrmissione  cnm  sanclis  omnibus   tc   ipsutn    qui 

niilliim  invcniens,   lam  cx  folcnli  creno  in  quo  jace-  voritas  ot  vila  cs  |H>ssini   comedcrc  et   biborc  u*' 

Imi  •  i t i  i iti  px  desperatione  ooniolalionii  qnam  a  Aimq. 

VAP.i  1.  I.ECTIONF.s 

,,M  ErtenrmDtttspinsmM.estenim  pios  im  Hmicni  m$,  Vitt . moveni  ""Osicnditur,  cum  mn.  osteiulii 
run>  ""  De  hnc  quonue  nsi.  <lc  boc  quasi  '"'  Nnslriiqne  inlirmilalibtis  imm  noslraeque  animx  in- 
lirniitahbns  >m  Imnii  •'' 'i  MW.  imnii-rs-T.ii  ,m  I*ropier  boc  miscr  miii.  oinifl.  proplcr  hoc  »u.  VnJ- 
iw.  |.i.rior  boc  in:«.cr  n*"  Vcnii  erga  Nll.  nmiit.  orgo  ""*  Qnam  ipsc  bomoprius  mii.  quam  ipse  prinins 
l.omo  ",7  Oinuss.iiioncm  inii.  conicsiioitcm  ,m  rorlatus  ipsum  mxi.  portatur,  ipsum  ,m  bibcrc  tm. 
mldnni,  Amen 
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OltATIO  XXVII  '    '  \  nmi r  - 1  ii.  iii  <ni.ii..i  ,  i    .  •  i  n( 

..    ■■•«•i  M  i, . .  %.  i  j  i .  M..|.init  ..i.i  .11.  i.  n  i,  rata     ii 

(iiiiiua,  rl  sniil    inl.  nlnni  tuiiin    iiki 
t  .Mdi  \acenlo»  ioiiiui  <  limn  el  MNfNINflM  "'  ntunilnit 

taiel.  fMMIfM  tluliite,     n,,,lr„i,    ,,uo.  ./,/,„,,        m  hiipis.iio.li  m  ,.,,l.,i btt»  tliqiMM  dilholl  U| 

,11  t rgft >rt noIIi maici f n.  Incirnt,  <|n<>»  inuiii  lm  ujil    . 'por. rm.i,  q«| 

DlilcilsiutC,  rl   flfMjf    oiniiij   uVlidrr  in.la  dciidc-  duin  m.il.i  mi>    fjlfltj  BVfl  fljfl   pluuiil.»    ii.lc    uicnti» 

rande  et  miavissinio  Jcsu  Cbiiilc,  adcfclo  stipplici-  flCflMfl  MMcanl,  p             ciii  ic«orilu(mun   m    . 

llpnl  WMI.  H  MftTirff  Mfl TlfiiltM  MM  (fflff.  T,  i),  ""»  "*'    BMBMW    d«  In  Ulioncv    liikipirnler    rctu 

«•(    pcr    IH.IIII    maguam   mibciKiiriliain    omunila    .•  1»  ciiltnU. 

omni  inquiuamciitopcccali  aniinum  inciin,  nl  ilignm  Recordare,   qiiam   ilulrm.i  poles,    ipsm»   rm  iwh  , 

|iossiiii  aeccdere  .i.l  ncrviiiuiu   lui  allaria,  digucquc  Cbrilli  quod  lene*  ineffabili  nt  '*••  picUlcm,  <i  pl.i» 

traclarr  inystcriiiin  rorporit  cl  saMguitiis  (m.  I  tirnr,  quain    irstiinan    MMll    flflVmVlnMm     iHike.lmrni , 

ilnl,  i>mii,c   nnniiiie,  coram    omnipolcnlu    lua  ine  IJMM  pro  re<lcnipliouc    itta    mullat   injiina»    sm  i- 

niuiig  cssc  culpahilem,  cl  nmll.i  ni.tl.i  f.rc  flff  sin-  nuil,  rl  flfll   ulliiuum  cruolimni   ku.    Sm-.I  f|   ipMM 

gnlMMNffl  facicn(cin,  e(  (anicn  de   inclT.iliili   Itoni-  MflflfflMM  quam  iu  crucc  pcrlulil  pu  ifcflJflMI  Mflfla 

la(c  lu.i  non  dr«pcr.iii(cni.    Ilonmt  ei  lu,  Domiuc,  et  N  rcs  M|lli  e(  r<cogi(a,  »olice(  cum  quanlo  <Jol<ir<;  m 

in   Iwmtae  tuu  doce   me  justifitalioues   luas  (fW.  ipsius  rruci»  •*••  palibulo  f|   jfjfllei  ejus  c(  maniii 

CXVIII,  (>H),   til  cas  iulclligenJo,  cas<|iic,  aicut  decet,  n •  li v :*•  ntint,  lalu»  tju»  por  inilili»  LlMMM  iraus/o- 

jugitcr  opcramlo,   itiundo  corde  muiulaque  aninia  raluin,  ab  ip»i$  cliani  pro  qnibu» '**•  paliclialnr,  il.i 

possnn  rcciperc  ntysleria  (ua.  anlc  crtirein  quasi  tnalefjcior  sil  illusus,  irrisus,  cl 

Kccc,  anima  mca,  prxpara  liospi(ium  cordis  lui  i  '"■  horrida  opprobria  susliueus,  quasi  Agnus  man- 

Ntl  snscipiendum  corpus  cl  saugiiincm  ClMlOflfl  lui  luelissimus  inxilimabilcm  palicriiiam  oslendil.  ijm 

inundis  cogilalionilHis  muiulisque  opcribus,  cxpurga  ctim  f.icilc  pouel,  non  ffl  dc  fcuis    inlerfcclonh*» 

ab  omnihus  inlci  ionlius  luis  quidquid  polcsl  offcn-  vindicavil,  wxl  l^alrem    lMT,   ul   boc  pcccalum  illis 

dcrc  hospilcm  tam  immensx  niajcsialis;  non  cnim  «limillcrel,  oravii.  Cum  vcro  UM,  liujusmodi  recor- 

polcsi  in  illa  anima  vcl  in  illo  corde  manerc,  quam  daiionibm  qua&i  taiiata  icquicsccre  coeperis,    mc 

possidet   aliqtia  conlaminalio   malilix,  el   nisi  ibi  tamen    rcquiescens  lixc  dnlciler    cl   cuui    maguo 

summa    pax  mmmaqve  cliariiai  fueril,  indignum  affeclu  roinin.ire  ces>*averis,  ad   ip&um  dulcissimum 

jiulicaiis  illud  hospitium  conversalione  sux  man-  dulcisiiibi  Domiiii  corpus  quod  in    manibus  (eucs 

«ionis,  ncc  diu  ferens  taniam  inquicttidinem  pcr-  loijuerc,  tt  quasi  cum  prxseuti  loquens,  luas  ilii 

lurbalionis,  ab  illo  bospitio  cilo  discediu  Vx  antem  **  neccssilaics  exponc.  De  illo  lixc  UM  fideliler  crede 

inenii   illi  quam  Christus  propter  suas  iuiquitates  Q,l(>d  corpus  boc  veraciicr  corpus  illud  sit  quo«l  de 
dcserii,  descrensque  ct  damnans   lentationibus  et      Virgine  nalum  est,  quoil  erucilsam  csi,  qootl  in 

dolis  inimici  seduci  pcrmiltit!  sepulcro  posiluni  csl,  quod  lerlifl  difl  a  mortuis  re- 

Diligenler  crgo,  o  anima  mea,  inspice,  diligcnler  surrexii,  quo.l  ad  ccclos  ascendil,  ei  quod  scdel  ad 

omnes  seusus  corporis  tui   ad  lcipsam  inlus  rccol-  dcxteram  1'aitis. 

lige  •*•',  ct  qui.l.)tii<l  eis  sordidum   vel  immumlum  ^ec  dnbiies  in  illa  bora  sacrificii  corporis  cl  san- 

inveneris,   foras  projice,  «•xpulsaquc  omni   maluia  g»i»i&  l»i  Redcmploris  angclos  adcssc  suo  Crcoioii. 

vcl  iniquilale,  diligcitlcr  posl  illas  adiliim  pccimis  267  suique  Crealoris  c.irni  el  sanguini  ciim  nasjM 

lui  retludc  '*••,  ne  ad  te  valcant  quan<J,>quc  icdire,  rcvereniia  incffabile  obseqiiium  defene.  Quiil   veio 

vcl  amplius  interiora  iua  inquinare.   Peraclis  vero  de  omnibus  sanclis  xslimari   debei  ?  Quid  cogitari 

omnibus  qux  ad  ipsius  vencrabilis  mysierii  consc-  polesi,  cum  ipsius  redemplionis   sux  preiium   in 

craiioncm    perlincnl,    eiptilsisque    omnibus    qux  tcrra  celebrari  coiispiciuni,  <Ie  ciijus  xtetna  visione 

ipsius  mcntis  arcainim  macularesolcul,  o  iu,  miseni  Ixtanles,  jam  magnum  gamlium  possideni  in  coelo? 

anima  mea,  cum  magua  diligcniia  iniuere  omites  ij  Tu   vero,  aitima  mea,  hxc  omnia  fidcliicr  credeus, 

ncgligcniias  luas,  omnia  mala  et  pcccala  qtix  facere  carnemqiie   (ui  Creaioris  dulciter  ampleciens,    m 

solcbas.  Et  cum  ipsius  Hcdemplnris  lui  coipus  cl  ipsis  amplexibus   cjus  U19   pielalis   significa    luam 

sanguinem  in  manibus  lcuos,  illius  inclTabilem  misc-  ncccssilaicm,  ct  qtiani  dtilcius  potes  ejus  exora  pie- 

ricordiam,  quam  dulcius  pmcs,  cxora,  ut  per  suam  lalein,  ul  pcr  suaiit  iiieffabilein  miseiicordiam  oinnem 

VAUI.E  LCCTiONCS. 

u"  Collala  esl  cum  Mss.  Vicl.  KK.  16.  Corb.  |f»0.  ci  Vat-luc.  Pra:paraliva  cum  Sacerdos  est 
celebraltinis  .  el  qualilcr  ctim  Corptis  Cbrisli  ct  Sangiiiueni  iu  niauibus  lenel,  lenensquc  dtilciler  re- 
cordelur  quod  dolores  in  corde  in  Crtice  pro  nobis  passus  esl  m.ss.  Vicl.ci  Val-luc.  Oraiio  sacerdolis,  ciint 
Corpus  Cbrisli  cl  Sauguinem  in  manibus  lencl,  lcncnsqiie  dulciier  tecordaltir  quos  dolores  pro  nobis  in 
Cruce  passus  sil  u*'  Itiierius  rc.ollige  niss.  intiis  rccolligc  Utt*  IVccalis  inteicludc  mss.  pectoris  lui 
recliule  '*•»  ln  ipsorum  tiu.  Viet.  in  ipsas  »v**  Clirisli  inelTabilein  viss.  Cbrisli,  quod  lenes,  iiieffabilcm 
'*••  Dolore  ipsius  crucis  mss.  dolorc  in  ipsius  crucis  U8S  Ab  ipsis  pro  quibus  ms.  Ccnb.  ab  ipsisetiam 
a  quilnis  ms.  Vict.  ab  ipsis  cl  pro  qiiibus  ms.  Vai-luc.  ab  ipsis  eliam  pro  <|iiibus  '**'  Scd  Dalrem  mss. 
se.lpro  illis  P.ilrem  '*•*  Cnni  ergo  mss.  cum  vero  lv<"  De  quo  hoc  ms.  Vicl.de  illo  hxc  nus.Coib.  et 
Vul-luc.  de  illohoc     m*  I ii  ejus  amplcxibus  cjus  mss.   in  ipsis  ainplexibus  ejus 
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inam  crniindcl   fovliiate.n.  Lngcre  lotaiii  lc  ipsam  in  x      Crcdimiis  de  lo,  Doiliinc  U,T  Josu  Cbriste,  quia  l,. 


Cbristum  qncm  icnes,  el  ipsum  |>rins  ,,u  adorans, 
iius  iicmni  ci  itrrum  ''"  rfpniaentaiM  ingereno 
cssitatcs. 

OIIATIO  XWIII   •»!». 

AD  CliniSTIJI. 

/  acieudu  a  tacerdoie   nn  e  contccrationem   cq  porit 
Cliritli. 

Odulcissimc  Domine  Jesu   Chrisle,  qui   pro  mea 

r.    e.  nplii.nc  crucifixus  es  et  mortuus,    ante  le  csl 

vmne  d,  tiderium  menni,  el  geruitu»  meut  a  le  non  ett 

abteouJi  wj  (Ptal.  xxvvii,  10).    Ec«e    bcniguissime 

Deirf,  corain  tc  cst  miseria  mea,  ct  in  inanibus  meis 

e*i    n.isericor.lia  lun,    misoria    pcrratricis    animx 

m  .r,  miscricordia  redcmptinnis  tux  "*•*.  Miterere 


ide.n  ipse,  q-.:i  csFilius  Dci,  cs  Filins  Viririnis  m 
i.lem  ipsc,  qni  in  principio  cras  Vcrlnmi,  ct  Vcrlmiii 
cras  apud  Deiim,  el  Dcnscras  Vcrliiini,  el  pcr  quo.l 
omnia  facla  suni  (Joan.  i,  1-3);  a  Patre  antc  oni- 
nia  sxeula  gonitus  u",  in  lcn.pore  cs  cx  Virgine 
natus  quainvis  aliera  nalura  sis  '"*  quani  Palcr, 
poslquain  faitus  es  Filius  Virginis  cl  babilasli  in 
nobis;  allcra  nalura  existr-us,  scriindum  quod  Filius 
Dci  cs  qiiamvis  in  duab.is  naiiiristua  pcrsona,  Dcus 
cl  liomo,  ciislis  xqualisPalrisccunduin  divhVUitcm, 
inii.oi  Patre  seeundua  bamaaitalem.  Quia  vero  m 
iilcin  ipsc  Deus  quibomo,ctqiii  boiuo  Dcus;  propicr- 
ea    s.iuclissima  Virgo  qux  le  portavit,  ab  ommhiis 

fldelibus  6>oToxoi  pratdhaiur  ci  creilitur,  boc   csi 
wrao  »»»."',    Deus,    wcnndttm  mognam  nmertcordium  n  .,  .      ,.  •    ,..  ,       „..,       ^  .  _. 

,  .     ,.  ,  "  Mali  i •  Dei.  Lt  quia  lu  iion  allcr  Filius   Dci,  aliir  F- 

tuam,  eltfcnnlum  uiul  itudincnitntterattonumtuarum      ..      ,       .   .         ,       .,  „...      _  .        .  „.,. 

Ijiis  bomiuis,  scd  tti  ulcm  ipse  Filius  Dci,  qui  r  ilms 

hoiuims  passkutem   et    morlcm  pro  salutc   bnnia.i 


dele  tniauiiatem  uieain  [Psal.  \,,  1-3),  cl  ab  bac  bora 
usqiie  in  lincm  cuslodi  vita.n  meam.  Dcfen.ta  ab 
0  imi  iuiquitate  aui.nam  mcam,  ntjam  amplius  age- 
re  non  valeam  umleocolos  lu.e  majestatis  oneudam. 
Da  mihi,  bcnigi.issimc  Uens  ,  le,  sicil  jubes  ct  io 
cluin  rst,  super  onmin  «liligerc  ;  «Viulo  proximum 
iii .n  miousquam  n.cipsum,  sio.l  ileruui  prxcipii, 
aniarc.  Esl  cnim  ,lM  lioc  j.islissini.ini  cl  omniuo 
ralioi.abile  ut  tc  supcr  otunia  ,  cl  etiam  plusquam 
nos  de' eau:ui  diligerc,  quia  lu  nos  aiilequam  csse- 
nvis  «lilexisli,  dilipens  crcasti,  erratOS  ad  i:o  iliam 
saiictissimi  nouiiuis  lui  addurere  curasti ;  nos  v.ro 
peqne  hoc  ipsum,  quod  le  vcl  aliquid  boni  «li  ig  mus, 


gcnerissuscepisli,  nou  iu  natura  deitatis,  snl  iu  na- 
lura  bumaiiitalis ;  lu  idcm  ipse,  non  aher  propicr 
distantiam  naturx,  sicut  ncc  una  naiura  exisieus 
pioptcr  unitalem  pcrsonx. 

Est  adbuc,  dtilcissime  Domine  Jesu  Christc,  quod 
de  ineffabili  charilate  qua  nos  diligis,  cogitare  pos- 
sumus  ct  dcl.cnms  quod  nobis  miscris  peccaloribus, 
adindciuin  lux  magnx  dilcclionis,  in  boc  myslcrio 
tui  cor|ioris  et  s  inguinis  ostcudis.  Cuui  aliquis  bo.no 
altcrum  bomiucm,  siculi  plus  potesl,  diligil;  praeieff 
alia,  vi  dilcclionis  forsitan  polesl  pro  co  mori,  si  ita 


anobts  ipsis  nisi  aic  bamnius.    Pro&immn  vero  C*toclio**,il1;  qwHwuen  raro  aeddit  ut  quis  koc 

posrum  ct  lu  nobis.  si.ut   nos   Ipsoj,  ictc  ililigere  pr0  SU0  t,i,CC,°  VC,il  P-*  ^,,0,J  si  ""'l1'31"  a",icu* 

pr.Tcipis.  ctnou  retle  diligimus  cum,  llcul  pracips  I,r0  amic0  f:,c:i '"  '""o"1""  ;'.bni.aiioncm    n.agMim- 

quia  xquali  dilcctionc  nos  omncs  crcasti,  xquali  1»e  stuporcm  omncs  qui  boc  aml  unt,  convertii.'11». 

ilile.  lionc  pro  omnibus  passioncm  susocp  sti,  xqua-  T"  vcro»  MdsstaM  Doniin«  Josu,  uon  sobnn  pro 

liternmiiibus  vitam  xlernam  prxpa.asti.  Da  omni-  ani'C's.    scd  el  pro  inimicis    mori    volusli  cl  non 

I  i.s,  demeniissin.e  Pater,  qui  fide.n  reclam  balicnt,  so11""  l,or« sed  el  is""'  (i,,0(l  mUm  f,cere  Dro  :,,,,ico 


ro'  le  el  sanclc  vivere,  nec  in  «lla  ,m  oinnino  rc  ab 
bis  quc  pr.ccijii-,  'lcviare ;  bis  vero  qui  nondum  in 
le  creduui,  antcquam  de  bac  vila  cxeant,  da  lidcm 
et dihecilonera  snnctissimi  nominis  lui  sus  l;ere,  cl 
ineeeptam  usqoe  in  fincm  roctam  et  Inviolaiam  cu- 
s  odire.  Sit  oiunibns  vivii  ei  defunctis  lacriflcium 
t  i  corporis  et  languinis  remisslo  omniuin  pcecaio- 
ium  :  riviaqoidem,  qui  rcctc  virunl,  el,  si  noiulum 


I) 


v.ilt  fecisli,  cl  adbnc  facis,  vidclicel  cum  teipsum, 
qni  pro  nobis  mortcm  suslinuisti,  das  ad  mauduran- 
duin  cl  bibci.diitn  iu  boc  myslcrio  lui  corporis  cl 
sanguiuis,  mandiic.i.ntis  corp.is  iiiii.n  el  bibimus  s.in- 

guinem  luum,  scilicct  nostras  retlemptionie  pretium. 

I)a  mibi  crgo,  Domine  Jcsu,  sic  vivcrc,  sic  casle 
u"  ei  saucie  deineeps  tni  altaris  servition  faccrc  ui 
sic  vlvendO,   sic  facicndo,   sic  cariiem  manducando 


r  c:«  vivunt,  recle  quainloquc  vivcrc  yolunl;  dcf.m-  "  ^  sanguincm  biuendo,  posl  moitom  carnis  ab  om- 
ci>an!cin,  <|Mi  pcr  bOC  sacrificiuin  se  spciaul  in  nil.us  p.ccalis  al.vobilus  ad  tc  Creaioiem  nicnm  cl 
inisericonlia  lo.-i  accipore  rciuissiouein  suaru.n  ini-  Dcicuipiorem  m  to  iiinore  valcam  porvcuirc,  ubi 
q  lilaiuin.  ct  posl  b.oc  pcrvcuirc  ad  gOnn.i  scmpi-  le  cum  oiunibiis  sanciis  ln  :»lcrna  Micil.te  siuc  llnc 
l<:r/iarn  .egnMinqiic  coloru.n.  possin.  l.u.laic  cl  iKM.ediic.e 

VAULK  LECTIONES. 


i.ii 


Insum  p.ius  ni<.  Vict.  iptun  posl  ,%M  llcrum  luas  ci  ilcnini  ms.  Gorb.  tuas  iterum  uu  Cvt- 
VUt.  KK.  10.  Corb.  IbO.  ci  Yatltii.  In  tut.  Vul-luc.  non  dividilur  a  pnrcedenle,  el  i''««» 
.  rel  tltultj.  (iiuiv*  iii  m%*  nutlut  rtt.  u,k  Hedemplioiiil  luaMM.  Corb.  et  Vut-htc.  Ilcdcmptionis  lux 
.iii.  \  ut.  rcoeniptiouii  mea  '*  '  Est  enim  »'<•  Viet.  eaf  anlem  '"•  Noc  in  nulla  nu.  Corb.  nec 
nnii.i  m>    »..'.  ..',  iilla      Mlf  Credimus,  Doiuine  nim.  crcdimni  de  le,  Domine    '*"  Anie  omnia  geniiui 

»u«.     lltU  "O.iiia    uecula     gcniius        ,u*  Alin.i    |>o.s'.n.i    sis    mt.    Vicl.    allora   nalura   sis     ,VM  Audivil, 

convenitur  «m.  aodifit,  coovertil     ,MI  D^mine  Jomi,  sic  casic  m$t.  Doi»i»c  Jesn,  amodo  sic  vivcrc  sic 


...  •»  OHATfONI 

oitvno  xxix  u".  \  mee  "  '  V  mlb  m  "  '  iruVotU  libi  1 1« 

fACIWOA     *>    IACSMOTI   MTfl     OOMUM.  "'"  ItNOf   I  M '''  llbl  ' '  '  OOfpOlil  I  I   lOimj     vl 

lenm  BMordoo  M  vtfl  ftnllJei   ,w".  <i">  mj     lo  menl i  eorola  hiiiuulo»,  onuu-squc  h 

oltlulUil  Deo  Pitrl  beoiion  porooi  il  lowoecoliuoi  mcm  comnotkmci  m  di  mibi  veren  >'  oorootosm 
la  ara  crucli  pro  oooU  nlotfii  loceiiorinn  ***,  M     eiMlieten  com  caHerUtl i  loJe,  <i'"'  "'"  ota 

qui  dedUtl  OObil  r.inii-ni  (uain    llt  tu.ni.lui  .inditm  cl       111  \n  ii.itc,    ul    MfrllcloOl   lOOiliff  1  r 

ftiiigiiincm  tiiuin    .ul  bibcmlum,   Ot   pOMloti  mysle        mnn.lo  iur  l.%  qMlidk '  \.\U  <ni  '•"  iiln  ..fiVi  ir  Qinnli 

riiiin  Uiuil  lu  vlriuie  Splriluo  ini  u,\  iiircn* :  //.ir  film cordii cooii  llooo  ei  bery morom  fnotr,  ejoooii 
•011'eoroocoi  tttttUU%  •«  »"i  nfmrUn   fncirtlt     reverattU  ei ircoMro,  qooote •*•■  corporle  coniiaM 

(l.m.  »vn,  10).    ItogO  OCf  MOfUlliem  >iN  loom  prf>      rl  :iniiii.f  pnrit.-itc   i  Iml   iliviniun  Ol  ">       II  toeriU* 

tioBiim,  mogiium  u"  lolutic  uceine  proilum,  iogo  dum  eet  ceiebramium,  Domloe,  oW  •**•  eoro  loo  io 
|nr  bcnc  iiiir.im d  loeueifaWlcm ehifHntomquo ooi  eeritiio  uiuiliur,  obl  MttguiiMui  lo  teriliif  WW- 
miiorci  ci  Indlguoi  ik  imore  diguolui  «^,  ol  loforcc     tor,  uWlmo  MtiimU  ,UI  eeejonfoelor,  oW  odrol 

001 0  peff Ciil   OM/ril   in    tiiiujnme    Iwi  (  IpM,  i,  K) ,       sanoloi  iiin    ingeJorUM  prCMUtU,  uln   lu    01  sarrifl- 

Aott  inc  atrviini  iimii)  Indignum,  quen  ellcM  ielef     riumM  lOMftioe  mlnbiliter  M  InedaWliler  ,u'  * 

"I  •  crlera  dnna  lu.i  u,i  ad  oflioium  sacoro  alo  vo-  "  Qu!|  illgllC  bOC  crlolir.iro  potcil  uu,  nisi  ll  DoM 
MrC digMlM 01  iiullis  mei»  meriiis,  ICd OOlo  digna-  ninuip»l<>iis  oflVrontrtn  fcceris  dlgOOnl  Scio,  l»o- 
lionc  268  misci  icordi.c  iua>,  doce  mo,  qiurso,  pcr      mine,  cl  v<  rc  scio,  cl  i<li|>sum  bonilali  IMJ  *•*•  cmi- 

Spiriuim  loticiutu  Uium  liotun  Iroctorc  myiterlun  Btonr  qnii   non  oum  riigmn  iccedereod  tootum 

m  roforMlU  ei  bonorCt  ec  dcwliCM et  limore  qul-  myMerium  propter  uiiuii  pcccaia  mea,  ct  iniiniias 

buioportMOt  ilcccl.  Fac  inc  OCf  gratiam  loim  seiu-  ncgligeniiii  meai. 

pcriUuddc  lanui  luyslcrio  erederc  ci  intetligere,  Sed  icto,  et  veraeiler  ei  toloMnle  omo  erodo, 

hcntire  el  llr.niler  lonerc,  dioetc   ct    COgiUrC   quo.l  orr.  mco  coiilil.nr  quia  tU  pMCJ   me  faccre  iNglUIM, 

libi  plaeM  ci  quod  expedil  mima  mcr.  Intret  Spi-  1711»  solns  potcs  (nctre  nuosfuM  dr  hnnsunfi  conct- 

rilus  iims  bonus  in  eor  inciiiii,  qui  soncl  ibi  sinc  so-  /■m<»i»  semine  (Job  xiv,    A) ;  solns  de  indignis  ibguos, 

nn,  et  sine  sircpitu  verborun  Uqualttr  omnem  vcri-  iU  immnndii  iniintkw   ct  de  peccatoribM  U>*  ju-tos 

latcm  lantoruni    inys.erioruin  ;  profumla  tm  quippe  ci  sanclos  faeis.  Pet ■  ***•  banc    omnipolenliain  luam 

siini   niniis,  el  (■acro  lccta  vclauiine.  rroptcr  nia-  ic  rogo,  concedc  ,UT  milii  pcccaiori  lioc  coeltvtc  >a- 

gnam  clcmenliam  tuam  conccdc  niibi  missarum  so-  crilicium  ,Uf  celcbnrc  cinn  tiinore  cl  Ironoit  eon 

lcinnia  niundo  corde  el  puro  menlo  cclcbrare.  Ijbera  cordis  puritale  el  lacryinaniin   fontc,  cum  l.x-titia 

cor  nieinn  ab  immundis  et  nefandis,  vanis  cl  noxiis  spiruli  ci  ca^Iesii  gaudio.   Seniiai  mciis  mea  dulce- 

Cgiiaiionibus.  Muui  mc  beatoium   u"  ai;golorum  dincm  bciuissiiua?  prxscnti*  «nx,  ftexeubUl  san- 

pia  M  Bdieust0'IU.    ac   UUela  forlissiina,  ut  bo>Us  ctoutm  turutn  ,u'in  circuiln  nieo. 

oninitim  bouoruin   confusi  discedaut.  Pcr  virtttlen  Ego  enim  UB0  memor   veneraudn    passionis  tux 

lanii  mysicrii,  ct  pcr   manum  sancii  angeli  lui  rc-  acce.do  ad  altare  Inum,   licct   pcccaior,   ut  otTcram 

pelle  a  me  ei  a  cunctis  servis  luis  durissimum  spiri-  ^]    sacrificinm  qtiod  lu  instituisti,    ct   olTerri  pra- 

lum  siipcrbia;  cl  cacnodoxia»,  invidix- ct  blaspbe^nia»,  ccpisti  in  commcmorationcin  tui   pro  lllute  nosira 

fornicalioniset  iminunditia:,  dubictalls  ct  diffidenlise.  (£>«•.  %\\\,  1<J).  Suscipe  illud  crgo,  quaeso  u,!,  sum- 

ConluiKlaniur  qui  iios  pcrsequunlur,  porcant  illi  qui  me  Dciis,  pro  Ecclesia   sancia  lua,  el  populo  quein 

pordcrc  cuucia  fcstinant  u".  UM  ac<|iiisisti  sanguiuc  ttio.  El  quoniam  me  pecca- 

Rex  virginum,  amator  u*'  caslilatis  ,M4 ,  Deus,  torcui  intcr  tc  el  cumdem  impulum  tuum   medium 

talcsti  rorc  bencdiclioitis  tuac  exsiinjjuc  in  corporc  csse  voluUti,  licct  in  me  ali<|uod  boni  opci is  tes>ti- 

VAMjE  LECTfONES. 

u,« Coltuia  est  ciim  Slss.  Yict.  KK.  16.  Corb.  1U0.  cl  Curthus.  a  Porla.  Vnl-luc.  cl  Flcr.  Saccrdolis  cele- 
braiuri  m<. Vtcioriu.  Oiaiio  milis  dicendi  a  Sacerdoie  anle Uissam  im<.  Coibeiens.  Oraiio  SacerdM  anm 
Mis  am  u,s  Poniifcx  Jcsn  GbrUte  mss.  omitt.  Jcsu  CbrUie  ia*jiiserisM  percatoribus  m«s.  ntiserUpce* 
caloribus  uu  Spiiiius  sancti  tui  niss.  Spiritus  lui  u,s  I'er  eitudcm  Siiuguincni  »ms>.  p*"  Saiiguimm 
UH  Tuiiiu  magnum  mss.  tuuiu pieciostnn  inagnutn  u"  Qucm  inier  mss.  qtieiu  eliam  iinvr  IM*Donaiua 
ciiam  a<l  ntss.  omilt.  ciiain  U3t  Vcrilatom  profunda  msi.  vciiialem  laiilorum  myslcriorum  profunda 
u"  Miiui  mc  bealorum  ms.  Carthus.  mttnt  tne,  qu.iso,  bcaloinm  1%M  Qui  nos  peidcre  fesliuaol  mss.  qtii 
perdere  cuticta  fostinani  uu  Virgttium  el  amator  mss.  virgiuum,  amakir  ,mCasliiaUsMinie^riUilU  m». 
Corb.  omittil ,  et  iulegritatis  u,s  ln  corpotc  inco  mss.  Coib.  et  Flor.  dccorpnrfl  menws.  Ytcl.  in  conle 
tuco  tM*  Iti  corporc  mcn  foniilcm  ihs.  Val-luc.  iu  cornore  moo  lotinn  fomiioni  m*.  tlor.  «le  corporo  meo 
lotuin  fmiitem  fouiein  U31  Tcnor  caslitatis  mss.  Va'-lnc.  et  flor.  lenor  lotius  casiiiaiis  ,iM  Corde 
valeam  ms*.  rurdc  qnotidie  valeam  UM  Tretuore,  quanta  mss.  treinore,  el  vcneiationc  qnaula  ***•  Ce- 
iebrauilutu,  ubi  mss.  ccloiiiandiiui,  Domiue,  ubi  '*•'  IVrniia  dtvinis  mss.  omi//.  uu  UiniWliter  ei  inef- 
l.ibtlitcr  coust'iutu>  iiiss.  miralnlilor  el  iiii-iriltiliicr  ,u'  Cclebrare potertl  mss.  potcsl  cclcbrare  |U*  Pie- 
tati  tiue  mss.  bonitati  111  v  uu  Seiuine,  et  do  peceatoribus  mus.  &emiue  solus  <lo  indignU  dignoe,  de  ini- 
inundis  nuimlos,  de  peocalnrib-is  uvs  Sauctos  IVr  mu.  sanclos  f.icis.  I*cr  IU'  'le  rogn,  Dcusmcus,  ul 
eoncedas  mts.  ivjjo,  euineilo  uv,1loc  s.ifiitlcimn  mss.  \uw  cnd.-ste  s.u  1  ■ificiuni  lUS  S.ou  toium  Ang<" 
loruin  liioruiu  mss.  Mnctomm  tnoruin  ,VM  K^>  cuini,  lioimnc  mss.  omitt.  Doiumc  u51  Hlud  qu.eso  mss. 
illud  crga,  qiiivso     U,J  1'ojnilo  unem  mss.  populo  luo  qucui 
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nioniiim  non   agnosos,  officium   sallem  dispensa-  A  IMe  hcncdiclionis ,  el  sanclificalio    tnx  divinitalis. 


tionis  credilc  noi  recuscs,  nec  per  mc  indignitm 
coriim  salutis  pereat  prclitim ,  pro  qtiibus  viilima 
faclus  salutaris  '**'  dign.iitts  es  esse  redcmptio. 
Proferocrgo  "*\  Domine  (si  digneris  propiiius  in- 
lucri),  trihulalinncs  plcbium,  pericula  populorum, 
raplivorum  geuiilus,  miscrias  orphanorum,  neces- 
*i  alcs  peregrinorum,  inopi.im  debilium,  despera- 
lioncs  langtieniium,  dcfeclus  scnum,  suspiria  juve- 
iium.  vola  virginum,  lamenta  viduarum. 

Tu  eniin  miiererit  omnium,  Domine,  et  nihil  oditti 
corum  quce  fecitti  (Sap.  xi,  24,  25).  Memorare  qox 
sit  nosira  stibstaiilia,  quia  lu  Pale.r  nosteres.quia  lu 
Dcus  npsiercs;  ne  irascaris  salis,  neque  mullilu- 
dincm  vUcerum   luoruin   supcr  nos  ronlincas.  Non 


Dcseciid.it  cliam,  Domine,  illa  saucti  Spirilus  lui 
invisibilis  incomprelieosibilisque  majeslas  ,  sicul 
qnondan  in  pairum  liostias  desccndebat,  qui  et 
oblaliones  noslras  corpus  el  sanguinem  luum  efll- 
cial,  et  meiiidignum  sacerdolcm doceat  lanium  tra- 
ctare  niyslerium  cum  cordis  purilate  ct  lacry marurn 
dcvoiione,  cum  revcreniia  ei  Iremore,  ila  ul  placide 
et  benigne  suscipias  sacrificium  de  ,M'  manibus 
meis  ad  salutem  omnium  lam  vivontm  quara  de- 
funclorum. 

Rogo  te u",  Douiinc,  pcr  ipsum  sacrotanctura 
myslerium  corporis  <:t  saugiiinis  lui,  quo  quolidie 
iu  Eerlesia  lua  pascimur  ct  pnlamur,  abluimur  ct 
sanclificamur,  .Uqttc  unius  snmmxqne  u"  diviniia- 


cnini  in  justifical  onibus  nosiiis  prosicrnimus  preces  ^  lis  participes  efficimur,  da  miliivirlulesltia*  sanclas, 

qitibus  replelus  bona  eonsciciilia  ad  allare  luuui 
accedam,  ila  ut  hxc  coelcslia  sacraiiicuta  efllcianiur 
milii  salus  cl  vila.  Tu  cniin  dixisli  orc  luo  sancto  et 
bcnediclo  :  Panit  quem  ego  dabo,  caro  mea  ett  pro 
mundi  vita  '"'.  Si  quit  manduearerit  ex  hoc  pnnc, 
virel  in  aHernum  (Joan.  VI,  5i).  Panis  dttlcissime, 
sana  palalum  cordis  mei.  ui  senliam  suavitatcni 
amoris  lui.  Sana   illud  ,v"  ab  omni    languore,  ut 


"'•  .iinu  faciem  luam,  scd  in  miseraliouibus  luis 
inultis.  Aufer  a  nobis,  Dominc,  iniquilaies  noslras, 
et  ignem  saucti  Spirilus  in  nobis  clemcnier  a. ■cende. 
Aufer  cor  lapideum  de  carne  uoslra,  et  da  nobis  cor 
caineum  (Ezech.  xi,  19),  qnoi  le  limeat,  te  amet, 
ic  diligal  u*\  te  delectctur  ,V«T,  te  icquaiur,  icper- 
frualur.  Oramus,  Domine,  clcmentiam  luam  ut  se- 
reno  vultu  familiam  tuam,  sacri  tui  nominis  officia 
pixsiolaniem,  aspicere  digneris,  et  ***•  ul  oullius  sil 
irritum  voitim,  nullius  vacua  poslulalio,  tu  nobis 
prcccs  suggerc  quas  ipsc  audire  propilius  ei  exau- 
dire  delecieris  u". 
Rogamus  cliam  te,   Patcr  sancle  UM,  cl  pro  ani- 


nullam   prxler    tc  scnlial  lm  dtilccdiiiem,  niilluiu 
prxter  tcqtixraL  amorem,  nullam   prxter  tc  amet 


pulchriludincm.    P.mis 


IUI 


candidissimc,  bal>cns 


omne  delectamenliim  et  omnem  tuavilatit  taporem  "" 
(Sap.  xvt,  20),  qui  nos  setuper  reficis,  cl  nunquam 

mabus  u*1  fidclium  defuncloritm  ut  sis  illis  salus,  r  in  le  deficis,  comedai  le  cor  mcum,  et  dulcedinc  sa> 

sanilas,  gaudium  el  rcfrigeritim,   hoc  n.ngnnm  pb> 

lalis  sacramcnium.  Dcus  metis  '**',  sit  illis   liodie 

iiiagiitnn  et  plcnuin  coiiviviuin  de  lc  pane  vivo,  qui 

d  :  conlo  descentfisti  et  das  vii.mi  mumk   (Joan.  vt, 

55),  dc  lua  carnc  sancta  el  bcnedicta,  Agni  videlicct 

iimnactilaii  qui  tollil  '*•»  pcccata  mundi  (Joan.  i, 

29),  qux  de  sancto  cl  glorioso  bcalx  virginis  Marix 

ulerocsl  assumpla,  cl  de  Spirim  sanclo  conccpta, 

de  illn,inquam,  piolalis  im  fonie,  pcr  lauccnm  mi- 

liiis  ex  luo  sacraiissimo  latere  "'•  manavit us*,  ul  cx 

indc  rcfccti  cl  saliali,    rcfrigerali   cl   consolali  •*•*, 

cxsulicni   in  lan.ie  el  gloria  tua.  Pelo  clcmenliam 

tuam,  Dens,  ut  dcsc.endal  super  iliud  plcuiiudo  •**• 


poris  tui  replcaiilur  visccra  animx  mcx.  Manducat 
tc  angclus  orc  plcno,  manducet  tc  percgrinus  homo 
pro  modulo  suo,  uc  deficere  possit  In  via  tali  rc- 
crcalus  vialico.  Panis  sancte ,  panis  vive,  panis 
pul :hcr  '*",  pauis  inundc  q-i  descendisli  de  coelo  ct 
djs  vitam  miindo,  vcni  in  cor  meum,  cl  munda 
mc  ab  onuii  inqttinamenlo  carnit  et  tpirilH»  (II  Cor. 
vii,  1),  iutra  in  animam  meain,  cl  sanctifica  me  in- 
tciius  u"  et  cxlerius.  Eslo  lulamcn  ct  coutinua 
lalttl  animx  mex  et  corroris  mei.  Rcpelle  a  me  iu  - 
sidianles  mibi  bostes  ;  rcccdaul  procul  a  prxscnlia 
polenlix u"  i»x  ul  foris  cl  intiis  perlemunilus 
'**'  rcclo  iraniiic  ad  liiutii  rcgnuiu  pcrvcniam ,  ubi 


VARIjE  CECTIONES. 


u"    Viclitna    salularis    rau.     viclima    flCtltl    salutaris        ,v*v    Prnfcrnm    ctiaui     um.    profero   crgn 
tut  prcrcs  nostras  mtt   preccs  ariie     UM  Te  timeal,  le  diligal,  mtt.  le  limcal,  lc  liiiicl,  le   diligal 


incle  Rll.  omili.   Domine     '**'  Pro  spirilibns  wi«.  prn  animabus     u"  Du- 

iniiie     ,v**Q'ii  tollis  MM.  qui  tollit     '***  Ac  dc  illo  iuclalis  mtt.  dc  illo,  in- 

Et  i iio  saciMissimo  l.ucrc  mtt.Coib.  Yal-luc,  ei    Flor.  Ciucifm    Domini  uoxlri  laterc 


honorificel   mii.   tmltt.'    UM  Dijrneris ,  cl  mu.  digncris  vuliii,  ct      "*•  ExMdlre  digncris  niu.   exaudire 
ilrlct  teris     "*•  Dominc  P;ilrr  M 
inine  Dcus  meus  »i*«   omiil.  Doi 
qinm,  pici.ilis 

***'  Einanavil  Mil  fdiclter  em  inavil  U,T  El  cxindc  rcfecli.  saliali,  rcfrigerali  el  coniolali  MM.  ut 
rxinil.  s.mjiii,  rcfripcrati.  ivfi-cii  Ct  consolali,  mi.  VaMuc.  ulcxinilc.  Cntrrn  nt  in  F.dil.  ""  Supcr  pancni 
libi  s.iriiln  hhIuiii  ulriiiludo  MW.  snpcr  illn.l  plcniiudo  "'*  Sltspiciai  Ml nlicium  ilc  MM.  su.spi';ias  sacri- 
ficiuni  l.imlis  dc  u1,U«go  cliam  lc  elc.  m*.  V.nrt).  prcru.illil  lnnic  tiiulum.  Oraiio  Sarcrdoiis  nnlc  Corpus 
ct  R^nginncui  Domiiu  MM.  Mtitf.  eliam  un  Tniiis  siimio;c  m.t*.  uiiius  Rtimmxquc  ,,T'  Ego  surn  panis 
vivusqui  ilc  cOM  ilc  cn.li  MM.  omitluni.  Ht.  Cntlh.  El  qui  iuanducal  uie  ct  ipsc  vivcl  proplc.r  mc; 
quia  ipsc  manct  m  nic  cl  cgo  lu  co.  El  ilcnim  :  EfO  suin  panis  vivus  qui  de  rirlo  drscendi  UT'  S«ii:i 
illu.l  mi.  Carih.  MMl  mt  »"«.  Vnl-hu.  sana  enm  u,v  Tc  scnlinm  m*«.  Cnrb.  Vict.  el  Val-luc.  le  scnli.it 
u"  Dulrcdinem  panis  mn.  Cartli.  ft  flttr.  dulcedinem  ;  nulluiii  ur.itcr  lc  qtiaram  ainalorrni,  Dultalll 
pr  i  ior  ||  .iiniui  piilcliriluditicm,  Pnnis  ""  Onincm  snporctn  mi.  Vtct.  omncm  sttnvitatis  saporem  ,w 
r.nus  \irc,  p.miN  uiunili  im««.  p.nis  vive,  panis  piilcbcr,  pinis  inundo  UT*  Sana  el  nninda  nic  inlcrins 
Mli  ct  MMlifica  mc  intcrius  "  •PriseiHia  polctilix  M|.  Viil.  pr.vscnlia  majcslalis  cl  polcnlix  UM  l*«i 
to  muniius  iifii.  muuilus  pcr  lc 
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noii  in  my  .lcinv  slrul  ln  bM  iMipOfl  IfifctT,  •«'•  A 
(ncir  ml  (niuiii  lc  iiiIi-Iuiiiuh  (/  C.or  vni ,  II),  CMm 
Inuliilrriit  "•' r«/i/'iiu  />.  o  n  l'niit  [I  (.01  w.il), 
<l  Ifll  Prui  oiiiiint  m  •  •iniiiln.i  (tbul  ,  'Kl.  Tmiic  i-iiiiii 
nir  dc  lc  sallnbis  Hftlirlato  niirillr.i,  na  ui  nroftu- 
ri.nii,  nrr  siiiani  in   riirninn  '»". 

239  oiiaiio  \\\ 

iiki  IACMMTI    V11   iiaiii  i    iiiMiiiin 

Imprlht  ino,  Dontini  Dcut,  iiiiiiiNir.iinii  nAclttin, 
Imsii.is  lalularcH  oiTcire  pro  populi  ilclicio  :  tcnrl 
consrirnlia  indrhili  sacrrdolii  |»ro  rcaln  proprio,  Si 
a  mo  omniiim  succrdolum  poripseinalc  sacnfiriiiin 
oflrralor,  pollul;o  couicienii.c  criinrn  MftMr;  MH 
iimn  majcslati  univrrsx  ramis  jmlici»  uon  oirrrlur, 
nogligtNtllff  roalus  ascribiiur.  Inlor  li.cc  ln.r,  uinm- 


')/n 


flll  \TI0   XXXII. 

Aft    IM  II    1  «I  II  Nltl.H. 

(  nii\runli.i  rnl(iil,il|.,  i||  i  (rrpnlu*  ■  l  inxim,  crl- 
iniiiiini  /umbu*  r.inlivilu*,  ir  iiun  uni  ri/ugiuin  ix 
s  iigul  irr  irtiMvJiuui  miirrnruni  ib  prrror.  Ikniui»*,  ul 
Hiri  niiligni  sacrnMi*  Uti  murroaritf,  iinliiqnr  in- 
dulgcaa  quod  illud  aocramctitum  lalu  aro,  augelii 
n  .irchaogciii,  ol  otuuibiii  nuliliiiiilaiiliu*  Ircnveu- 
ilun  ri  ailoraruiiiin,  KiTrrali*  labiii  rou«etrare,  ac 
prnf.inalis  mauibui  pra-iumo  allrcc.laie  :  tcii  duui 
MM*Vl  |»rr  nir,  faU-or,  Doniine,  prxmnio  ilc  tc,  mc- 
iiiur  iii.ilormn  menriim,  rl  luorum  qux  •  ftriuin 
iuiii  bonorum.  Adhuc,  Domine,  le  rogarr  pr.Twnn  », 
iit  non  sit  iuibi  lacrosanrttnn  lacrificium  luum  ad 
jutlicinin,  ncquc  ad  con.laninilionem  ,  icd  poliui  ad 


potons  Deus,  liliranirn  pielaii*  iiuploio.  cujus  dicin  f)  lihcratinncin  prccilomm  el  anguiliarum  mearuni, 


ullionis,  aecusanlc  conscicnlia,  pcrliinesco,  nc  in- 
(ligiimn  miscricordia  lua  jinln.es,  quem  a  lcui|»ore 
paenilcntinc  non  cvclmlis.  Suspcndr,  Dominr,  secti- 
rim,  iloncc  cullor  viurx  Spirilus  sanclns  admovcat 
cophinuin  stcrcoris  ad  radiccm  infructuoso  arhoris, 
Parce  niihi,  Dominc,  parcc  clemcntisgiuie.  qui  Davi- 
dem  posl  lapsinn  clcmentcr  ad  veniam  rcvocasli ;  qui 
Pctri  miscricors  amarc  ibuiiis  laerym.is  rcspriisli; 
qui  lalroncm  tanli  facinoris  rciim  divina  gralia  ilht- 
slrasli,  cui  mox  ohlinuit  confessio  pcrspiccrc  Dei 
Filium,  fidcs  pncniium,  paena  vcniam,  lamcnta  gnu 
dium  sempiiernum;  dinu  confassor  in  cnicc.  posses- 
sor  parndisi  cxsiilil  posl  criicem.  Scd  quia  vcrba 
vcni.t  pcl.tlis  tux  indigent,  qtiae  imligni   sacerdolis 


01  nd  porcuneiii  animne  nu-.i-  salvalioiiein.  Iilipmm, 
Domiuo  Dcus,  supplirans  rrpcio,  uon  elaia,  ul  ipse. 
i  onspicis,  pr.rsiimpliour,  sed  pron  i  rl  paviila  pr  > 
Kiiinpiionr ,  quia  miser  rl  iiuniiindui  rarnil  lux 
sanrtx  et  prciiosi  languinis  lui  sacramcnlum  im- 
iiinnilis  manibus  consccrare  audco.  Suppl.  x  cxoro 
ct  obsccro,  Domine,  ininisierium  uium  rcspice,  cl 
misero  mihi  ministro  misorcre,  sacnfii  alorcm  puri- 
lica,  e|  sacrifii  iuin  sanctifica.  Deus  Paler,  audi  mc  ; 
quidquid  cst  in  mc  conlra  me,  cleracjilcr  aufcr  a 
n»-;  apia  me  luo  sanclo  «eivilio,  ac  mhiistruni  ido- 
neuin  tibi  me  porfice,  et  annue  ut  quae  libi  placiia 
siuit,  inler  hxc  sancla  mysleria  postulem,  ct  qua> 
cimqne   poslulo  tua,  Dominr,  bcnignissiina,  qux&o, 


opcra  noii  commcmlanl,  salicni  astanlium  vola  sn-  ^  misericordia  pcrcipiam.   Tihi  lionor,  tihi  gloria  in 
icjpe;  ut  cl  mihi  suis  apml  le  prccibus  veniam,  el      sxcula  sxculorum.  Amcn. 


oorum  mcrilis  sarrilicia  nostrorum  vulncrum  NthH 
liriler  nobis  rniiferanl  medicinam.  Et  quia,  omnipo- 
tens  Dens,  pro  nobis  oninibus  faclus  es  hoslia  pro 
pcccalis,  adsis  nohis  salisfactio  in  sacrilicio  pro  de- 
liclis,  qui  vivis  cl  MgtlOe,  rlc. 

ORATIO  XXXI 

ritO  SAC.EKDOTE  CF.LEBKVTlinO. 

Conscicntia  qui.leni  irrpidus,  omiiipotcns  Deus, 
nd  allare  tuiim  nccedo,  sed  ad  liduciam  ile  ln;c  pic- 
ii«tis  miscricordia  relinror.  El  liccl  ad  cclcbranda 
libi  sacrilicia  scmpcr  invcniar  indignus;   tamcn  si 


ORATIO  XXXIII. 

Al)    IDEM    FACIE.NDUM. 

8i  lanltim,  Doiuine,  rcaluin  noslne  dclinquenlix 
cogitamtis,  dcpiilalum  ohscrvatiouis  ininislei  ium  non 
impleinus  :  gravc  csl  enim,  quod  ad  inciisain  luam 
mundo  corde  cl  innocenlibus  manibiis  nnu  veniiuus; 
sed  gravius  csl,  si  dum  pcccala  mcliiimus,  cli.nn 
sacrilicitiin  non  reddamtis.  Liceal  ijjiiur  pro  inobe- 
dienlia  assistere,  pro  indulgenlia  pelere,  pro  oflicio 
uiiuistiare,  pro  remedio  inimolare,  pro  populo  ob- 
secrare.  Quxso  ergo  conforla  in  me  quod  trepidal. 


rccedo,  vcreor  dc  inohcdicnlia  coiuleiunari.  Pro  qua      cura  quod  Uedel,  reconcilia  quod  discordat,  evacua 
re  dignare  mc,  piissimc  Pater,  paicrna  pictnie  ac      qtiod  corrumpit,  htimiliaquod  superbit.  Sil  pia  justi- 


placalo  vnliu  rcspiceic,  el  cordis  mei  interim  ora 
ptirgare.  Et  si  cgo  pondcre  peccaiorum  nieoruin  ac 
rcalu  constriugor ;  inearum  lamen  prccum  obicnlu, 
libi  sint,  qmvso  Doutiiie,  in  oinnibos  placita  mysie- 
ria  consccranda.  Per  Dominum  noslrum,  clc. 


lia  clemens  corrcctio;  nunquam  absorbeal  pcccaio-i 
rcm,  inio  rcconcilict  pceuiieniein.  Da  in  salutein 
discipiinam,  non  in  mortcin  sentenliam  :  exaudi  pcc* 
caioiis  precem,  qui  visitas  in  dnlore  gementem.  Por 
Christum  Dominum  uostriitn.  Amen. 


VARi^E  LECTIONES. 

1,11  Rcgnom  pervrniam,  nbi  non  in  mysicriis,  sicut  in  hoc  lempore  agiiur,  sed  facie  ad  faciemle  ti- 
debinius  cnm  iradideris  etc.  mt.  CartOM.  Rcsnnni  perveuiam,  ubi  facie  ad  faciem  te  videam,  interim  hoc 
agendum,  hoc  certc  freqnenlandum  commendasti  Ecclcsiae;  quo  venies  in  linem  sxculi,  quod  erit  sancio- 
rum  requics,  nunc  adhuc  in  saciameiito  quo  in  hoc  tempore  consocianlur  tua  inembra  quandiu  bibilur 
quod  dc  latere  mo  inanavit.  Id  jnm  in  perlectione  ipsa  saluiis  a?tern.Te  cum  tradideris  Rcgniim  Dco  el 
Palri.utin  illa  perspicun conlemplaiione  lui  incommulabilis  veritatis  nullis  myslcriis  egcamus  :  lunc  cuim 
me  etc.  IW*  In  ajienium.  Qui  cum  eodem.  Dco  ratre  ct  Spirilu  sancto  vivis  el  regnas  per  omnia  saec. 
saec.  Araen.  nus.  in  a?tcrnum.  Amcn.  Ncc  siiiam  in  actcrnuin  qui  cum  codcm  DcoPalree/c.  nu.  Val- 
luc.  nec  sitiam  iu  xicrnum.  Aincn 
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270  ORATIO  WXIV  ,v".  a  ntim  in  iinilale  eonlieimr  To  snbmi  Denm  adoro, 


Al>    MlltlSTlM. 

Anle  pcrifjiiiotiem  corpviit   et  tuiigninit  Chrit  i. 

Dainine  Jcm  Chrisle,  qni,  Patrc  disponcuie,  Spi- 
lim  sanclo  eoopennte-,  per  moricm  ttiam  spontanca 
ruluulate  iniscrieorditcr  a  pcccato  ci  morte  xtenia 
iiiiitidum  rc<lriiiisli,:«<!nro,cl  vcncior  co  qno  possum, 
qujuivis  tepiUo  uflcciu  el  humili  devoliooc,  gralias 
■gena  tauio  beneflcMi  lioc  aanctnni  corpus,  ct  liunc 
s.inguineiu  (uum  '*■*,  qux  a<l  cmiindationcm  el  <lc- 
frnsioncm  a  pcrcaiis,  acciperc  dcsi<lero.  Confitcnr, 
Doanine,  enio  nimia  tum  peccator  (Luc.  v,  8),  ei  in- 
dignus  ad  corum  lacium  accedcrc.  Sed  confi<lcns  dc 
il!a  dcmculia,  qna  pio  pcccaloribus,  ul  justi  licrcnt, 
iinimam  lnam   poncns,  cam   ddlisli,  cl  pia  lioslia 


le  laudo,  lc  benedico,  icqne  glotilico,  lilii  gratias 
npo,  lihi  ine  lota  dcvoliouc  eommillo;  intende  toei 
orutionit  mcrr  (Psal.  v,  3),  |»;iier  dc  codis  Dcus,  rcs 
nicus  ct  Dcus  mcus.  Fili,  Hcdemplor  mumll,  Dcus, 
miscrerc  mci,  ne  pcrdas  me  cum  iuiquilalibus  incis 
(Psal.  xxv,  9),  ncquc  in  lincm  iralns  reservcs  mala 
mca.  Sauctus  Sairilus,  Itcnigne  Dcus,  inspira  niilii 
spiraculum  gralix  (ux,  cl  dirigc  mc  in  viam  salulis 
xtcrnx  :  doce  me  votunlulent  tnam  facere  (Psal.  cxtil, 
10)  :  qtiidquid  tilii  displiccl  in  mc,  rcinovc  a  mc. 
Trine  cl  unc,  omnipotcns,  pie  ct  miscricors  Do- 
minc,  aspicc  in  me  (Psal.  cxvm,  132),  ct  irilmblio- 
nem  meam  in  gaudiutn  convcrlc,  et  ne  det  haredila- 
iem  tuam  (Joel.  u,  17).  Allissimc,  iu  pcrdilioncui. 


Palri  mactari  voluisli;  illa  prxsumo,  licel  pecolor,  B  Doniinalor  oinnitim  ac  protcctor  iu  lc  s|>cranliiim, 


nl  per  iH.i  juslificer,  acriperc.  Supplcx  crgo  tc,  pic 
niiscraior  lioiuinum,  nliscc.ro  ut  qtix  ad  deleodtim 
peretU  dedisti ,  non  niilii  sintad  peccatoriim  augmcn- 
inm,  scd  ad  indulgctiiiam  et  liiiiiouem.  Fac  me,  Do- 
mine,  ii.i  ea  ore  ct  corde  pcrcipcrc,  aiquc  lidc  et 
atTcclu  scniire,  ul  pcr  coium  virtulcm  sic  mercar 
conipl  inlari  similiiudini  tnortis  cl  rcsurrcclionis  lux, 
pcr  vctcris  homiuis  moriificatioucm,  ct  novilalem 
jusl.c  vilx,  nl  dignus  sim  corpori  luo,  quod  csl  Ec- 
clc>ia,  incnrporari,  ct  snn  mcmljrum  luum,  et  tu 
capui  mcitm,  cl  mancam  in  le,  cl  lu  in  mc  :  qualc- 
nus  in  rcsurrcctionc  rcformcs  corpui  humilitatis  incx, 
confuinralum  corpori  claritatis  lux,  secundum  pro- 
nii>g:oncm  Aposloli  tni  (Philipp.  m,  21),  ct  in  ic  iu 


Domine,  dcprecalionem  mcam  suscipc;  et  pcr  inlcr- 
ccssiones  gluriosx  virginis  Marix,  aufer  iram  luam 
a  me  (Psal.  lxxxiv,  5),  Domine  Dcus  salulis  incae, 
ncc  animam  mcam  prius  a  corporc  suscipias,  qiiatn 
oninia  peccala  mca  dimiltas. 

0  gloriosa  Dei  Gcnilrix  ,  malcr  niiscricordix, 
virgo  seiupcr  Maria,  qu:e  Dominum  omuiuin  mc- 
ruisli  porlare,  cl  rcgcm  angclnrum  snla  virgo  laclare, 
adjuva  mo  in  dic  Iriliulationis  mex,  ut  luis  fultus 
patrociniis  ad  rcgua  coelcstia  mcrcar  pcrvcnire. 

0  sancte  Micliael,  arcliangelc  Dei,  pneposiius  pa 
radisi,  veni  iu  adjutorium  nicum,  ct  dcfcnde  uic  ab 
lioste  maligno  in  liora  tnorlis  mex,  el  aiiiinaiu  mcam 
deduc   in  paratlisum  cxsullationis  xlcrux.   Omnos 


xlcrnurii  gaudeam  dc  gloria  lua,  qui  cu.m  Patrc  cl      sancti  nngeli  ct  arcliangcli  Dci,  cunctx  coelornm 


Spirilu  sancto,  clc. 

ORATIO  XXXV. 

AD  CliniSTUM. 

Aiilc  pcrcrptioncm  cor\  orit  Chiisli. 
Doniiuc  lem  Clirislc  Fili  Dei  vivi,  qtii  ex  volun- 
taic  Pairis,  eooperanle  Spiritu  sancio,  pcr  moriem 
luam  miiiiilum  vivificasli,  adoro  cl  vencror  lioc  san- 
(lum  corpus  linim,  cl  liuuc  snnguincm  luum,  quod 
csi  iraditam,  ct  «7111  prn  multi»  cflustis  est  i»  rcmii- 
t>onem  pccc.utorum  (Matik.  xxvi.  28)  :  dcprccorqnc 
clcmciiliain  liiam,  misericnrdissimc  Dominc,  pcr  lio- 
111111  virlulcm,  fac  ino  iiniiiii  de  illis  mullis,  ct  fac 
mc  boc  scuiirc  sic  pcr  lidcm  cl  affcctum,  ut  scntiam 


virlulcs,  omncsque  sanclorum  spiritiiuiu  ordiucs, 
advcrsx  dainnaiionis  vircs  rcprimite,  cxpugiulc  iru- 
puynanie*  ma  (Psal.  xxxiv,  I),  a  riigiculis  iniinicl 
ixvilta  polcnter  me  defciidilc,  in  via  vcritatis  fide- 
liler  gradicnlcm  omni  bora,  <lio  ac  nocle  custodile 
liu»,  cl  in  bora  cxitus  mei  animam  mcam  iu  pacc 
voliisciun  suscipite. 

Sauctc  Joauucs  Haptista,  omncs  sancti  patriarcbx 
cl  piophcla*,  cxoro  vos  obnoxia  prece,  manum  mibi 
pnrrigtle,  .luxiliuiu  mibi  in  ctuiriis  neccssitalibus 
mcis  cl  inlirmitalilnis  pr.rbelc ;  poscile  niibi  a  Deo 
Indnlgenliam ,  palicnliam  ,  couslaiiliam ,  jusliliam, 
nbciliintiam  ,   conlincnliaiii ,   sanclamquc  pcrscvc- 


ea  pcr  salulis  cflVclum.  Ei  absolvc  cl  libera  scrvos  r\  rantia 


111. 


il  anciilas  luas,  nic  cl  omiics,  qui  uiibi  eonfeial  siinl 
peceaU  sua,  ct  pro  qtiibus  piomisi,  vcl  obnoxius 
sMin  i.xor.irc,  cl  ipii  sc  spci.inl  vcl  pclunl  mcis  ora- 
tionibtis  apud  lc  juv.iri,  ab  onini  pcccalo,  cl  pa:na 
peecati ;  ct  f.ic  F<  <  lcsiam  tua  coutiuua  protrciionc 

1 1  <  oiim)I.i||oiic  l.rlari. 

OUATIO  XXXVI. 

AD    Dr.UM  ,    F.T    AD   OM*IES   SAFICTOS. 

Dfiminc  Dcus  oinnipolcns,   xlcrnc  cl  inciTjbilis, 
kinc  Im  aiqiu:  inilio.  qnem  unum  in  Trinitalc,  lii- 


Sanclc  Pclrc,  princcps  apostolorum  bcalissime, 
onincsqiic  saucti  apostoli  cl  cvangclisUc,  Ecclcsia- 
riini  priucipcs,  el  rocleslis  aulx  Iriiunpbalc»  mililcs, 
dalc  milii  vilam  bonorabilem,  virliilum  magniludi- 
iiiiii,  ronsiimmalioncin  laudabilcm  ct  .Tlcniaui  bca- 
liiiidinciii ;  infliut  mibi  pcr  vos  pax,  virlus  cl  |mt- 
pctna  salits. 

271  Chfhll  diilcissimi  saccrdolcs,  atquc  iuclyli 
doclorcs,  omncsquc  sancli  confcssorcs,  qui  amplia» 
stis  tjlciitum  vobis  crcdilum  pcr  immarcescibilcm 


VAni^:  LIXIIONES. 
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riortinis,  h,o  viv;iin,  ei  voln.ipir  hco  xovi,  vcsliis 
siilViapniihus  mcrilis  illi  MM  aflcrlu  porsolvam.  nl 
:id  porluni  lllulil  .Tternx  mcic.u  p.  i  m-ihic,  c(  in 
rciurui    folicitatc     vobiscuin    sinc    finc    gautlcra 

Auii  ii 

ORATIO  XXWll. 

ai>  MUU. 

(t.f  mt.  cottne  Cvibt':i'ii.\L) 

hominc  Jcsii  benignissime,  fona  vit.x\  fons  inise- 
rii  or.li.c,  dc  >|in>  lnbiiiil  omnes  sancli,  bibunl  cl 
inchiianlm-  iltcffabili  dultciliiic,  vnuiit  .Tlerna  sa- 
liclalc,  «la  inibi  por  mcriia  cornm  in  pr.i  sculi  vita 
nir.  Ic  sc.mpcr  silile,  nl  in  fuliiro  sacnlo  cmn  cisdem 


pavutll;  corpus  nicum  el  aiinium  ;,b  OMui  lonk 
liv..,  et  cmlciii  corporu  luo  0|  MUgUIUC,  i,c  UOlil  hil, 
COOforM.  Onid  aiiipbus  d  cam.  Domioe  J.-.ii  (JbriftMf 
Tu  cs  vila   nica,  salus   inc:>,  dnlced.»  mca,  forlilmlo 

mca,  laaiiiii  mca,  gaiidium  mouin,  rcdempUo  uoa, 

rcsurrectio  mca.  Tu  proplcr  ine  lr.nl. lus  cs.  m:  lr:i- 
das  bcstiis  nniin.un  incnm.  LigttlUI  c>  propMr  mc, 
lolvc  ligautini  pecMloruiu  nteoruiu.  HluiuiMpro- 
pMr  uie,  liberi  mc  ab  illuiiouibux  ibemonunt.  Dul- 
CilliiiM  Dominc,  ln  soius  hoitlO  liuc  pccc.no  lla-el- 

laius  cs  propter  me,  liberi  mc  o  ilagciiis  qux  mc- 
rcntur  iniquiMMs  mcaj.  MiiericurdUiimc  D.mi  nc, 
spiuis  Mrooatui  cs  propter  nie,  iplnM  pocraMrui  i 


sanclis  Uiil  ad  M  valeain  acicrualilcr  saliari.  Oro  ila-  p  nicorum  aufcr  a  m"    nominc  Jesu  benigniisiiiu*,  h 


miQ  iluli  issimam  miscricordi.un  in.un,  piissime, 
siiivissiine  Domine  Jcsu,  pasco  miscram  inimim 
me.iiii  ei  iccordalionc  bciielicioriiin  luoriun,  nc  de- 
lici.it  in  pciegrinatioiic  fatitr.it.i  imo  pondcre  peeca- 
tonmi  siioruni.  Tua  tnc,  Domiuc,  bonitas  creavit,  ct 
pcr  biptismum  tuuni  recrcavii,  patienMr  bacienus 
mcipioiidic  peccantcm  esipecMt.  1'otentii  iliviuiM- 
tis  tn;v  mc  lec.il,  lniiinliias  liiimanitaiis  lux  me  refe- 
rii.  (fcce,  Dominc  Jcsti  Cbrisle,  gralia  lua  donante, 
ipii  es  Dominus  meus,  Dctis  racus,  ceec  rccordor 
ipiia,  hient  prxmintiasti  pcr  sanctos  tuos  ab  initio 
nino.li,  naius  dc  saucta  Virginc  veram  ex  ca  car- 
iiein  acecpisli,  Virginis  ihttlris  ubera  vcrc  suxisli, 
pasM  pcceairiccm  animam  meam  iua  saucta  carne, 


pnriasti  supcr  sancios  bumoroa  Ium  crucuiu  luam, 
fac  me  le  scqui  el  post  tc  porMrc  uiimam  nicam. 

Allissiinc  Doniine,  lu  eialMlttl  in  crncc  lravi.ii 
omnia  ad  te,  irabc  me  ad  M.  Dulciuiute  Domiuc, 
tu  pcrmisisti  tiiaims  luas  ct  pcdes  elavis  feiieis 
pcrforari,  lancca  lams  imim  apcriri,  lauguincin 
intim  pro  peecaloribus  cffundi,  pcr  ipsnm  saiujui- 
ncni  timiii  lava  animam  mcam  ab  omnibui  pcccaua, 
et  oinuem  dolorem  ab  ca  tollc  pcr  angasluui  tpias 
pro  nobis  suslinuisli.  Dulcissime  Dominc,  (u  susce- 
pisti  petitionem  blronis,  suscipc  oratiouem  mei 
pcccatoris.  Accto  polalus  cs  proplcr  inc,  incbri.i 
aniinam  nicam  mellc  dulcedinis  lu.e.  Donc  PaaMr,  lu 
posuisli  pro  luis  ovibus  animam  luam,  uc  sinas  pc- 


.ilia  illam  lua  dulcediuc.  In  pnesrpio  positns,  pau-  D  rirc  ct  mori  pcccalricem   auii.iam   meain.  LuVrasti 


nis  involutus  cs,  involve  mcain  aiiimam  paunis  mi- 
scriconlnu  tu;c,  nc  remaneal  m»da  coram  ic.  Pasto- 
ics  cl  ab  orientc  Magi  vcnienles  adoravcrimt  tc  in 
prsesepio  jaccntcm,  fac  me,  Domine,  le  fideliter  ado- 
rare  jam  in  cuclo  scdentcm.  Permisisli  circnmcidi 
carncin  liiam,  circumcide  ab  omni  peceato  mcnlcin 
meam.  Prxscnlalus  es  in  tcinplo,  susccpit  te  Si- 
meou  in  ulnas  suas,  id  esl  in  bracbia  sna  ,  prxscnta 
tne  sancl:e  majeslali  tmv,  tii  te  coinplectar  brachiis 
.iniiiii'  mete.  Subditus  cras parenlibus  in  purilia  tua, 
fac  mc  libi  suddiluin,  ct  omnibus  quibus  mc  subje- 
cerit  disposiiio  tua.BaptizJtuscs  aJoanne,  in  infan- 
tia  tti  bapUzasli  mc,  post  baptismnm  ttium  sancuim 
fjniliotics  poHuins  sum,  per  vcram  ^.onfc^ioncm  cl 


dc  infcrno  animas  piorum,  libcra  aniioam  mcam  a 
damnatione  impioruni.  Forlissimc ,  polcnlissiirc 
Domine  Jesu  Cbrisle,  lu  postiiuatn  mortem  \icisii, 
surgcns  a  tnorluis  vivus  ct  hmuorlatts  ifisripulis 
tuis  apparuisii.  Dolenies  de  iua  morie  betificasti, 
mauducans  et  bibens  frcqucnler  cum  eis  in  fidc 
sauclac  rcserroetionis  lu.x  cor  corum  solidasti,  p.fti- 
mam  meam,  animam  sctvi  tui  l.eliliea  ct  conforta 
in  fide  sancLe  lu;e  rcsurrcclionis. 
ORATIO  XXXVIII. 

AI»   CUUISTLU. 

(Ex  ms.  eodicc  Corbeiemi.) 
Dominc  Jesu  Christe,  dulcissimc,  siiavissimc,  pul- 
chcrrime,  spcciosissime,  dlesitlrratissinie,  Domiuus 
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•ueiis  el  Dcm  mens,  posl  rcsurrcctionein  luam  qua-  A  sociotale.  Vos  omiics  snncii,  filii  tniseri.  or.lix,  pueri 


dragcsimo  <lio  vidcnlc  piissima  matrc  lua  Virgine 
et  iueli.<hiltlcr  gaudcntc ,  vioVnlibus  ninicis  tuis 
apostolis  et  incff  ilulitcr  de  tua  gloriticnlioue  kctan- 
iilms,  hcncdiccns  eis  nscendis  in  coiluin  cl  sedcs  n«l 
dcxteram  Palris?  Rcncdic  cti.iin  nobis  et  fae  nos 
putiripos  272  ,;"'<*  c\snll..tionis,  qtiam  illi  lia- 
lnioi  uut  i!e  gloria  tux  cxaltaiionis,  et  per  hucc  henc- 
li<  i.i  nia.ct  alia  iuitumerabilia  qtiibus  hoiuiiioin  per- 
diluin  al  taliilein  rcvocasti,  dum  ili  hac  vila  deti- 
ncor,  miseram  aniinain  nieam  rcfiee  ct  couforia,  ul 
cmn  «  corpore  migraverit,  lam  piis  recordationilius 
el  incinoriis  emitrium  ct  rcfocillalam  sub  alis  misc- 
ricordix  iiijc,  sub  pcdibiis  sancloriun  npostolortnu 
tiiorum,  sub  pcdibns  gloriosissiini  lcstis  tui  S:eph:t- 


Doiuini  S.ilvatoris,  jain  ciun  co  qtiiesccnles  iu  acler- 
na  rcquie,  ipios  ipsa  «barit.ts  dc  suis  visccrihus  ge- 
nuit,  vos  ego  pcccator  appello,  suhlcvate  nieani 
oralionont  .nl  aurcs  veslra:  nialris,  allissiinx  chari- 
t.itis.  lu  priinis  audeo  le  supplieiler  orare,  «pi.e  vi- 
cinior  existis  saluti  nosir.e,  qux  viiam  nostram 
peperisii,  uiundo  pcrdiio  remedium  aitulisli,  beue- 
dicla  super  mulicres  Virgo  maier  ipsius  misericnr- 
di;o.  sancta  Maria,  Domiun  mundi,  Regiua  caeli,  tu.c 
sauctissiina?  pietati  m<*aut  orationem  qualenicunquo 
«oininilto,  ii t  eam  offeras  dilectissimo  Filio  tuo  Do- 
inino  iinstro.  Vos  eii.un  sancli  angcli  ct  archairgeli, 
sancte  Michael,  saucic  Raphael,  sancie  Gat.riel,  ct 
oti.nes  saucti  coelesliuui   ordiues  vir:utum  ad  ora- 


iii,  cl  (attcroruui  puciorum  liiorum  qui  lecum  smil  ..  lioncti   meas  ad   Deum   sublcvaudas  advocnre  pr.c- 
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in  sanclo  cubili  tuo,  roquieseerc  pos<it,  te  miso- 
ranle,  »c  doiianto,  Salvatnr  mundi,  qui  cum  Deo 
P.lre  ctSpiritu  sancio  vivis  ct  regnns  Dcus  In  s;c- 
cula  s.rxulocum.  Amen. 

ORATIO  XXXIX. 

AO  CtHUSTOH,    ET   OMNES   SANCTOS. 

(  F.x  ms.  C.orbeiensi. ) 
Dominc  JcsuCbrislc,  FiliDci  \ivi,  Dominus  meus 
ct  Dcus  mciis,  tu  cs  vila  iuen,  salus  uiea,  sinc  quo 
non  possum  bcuc  viverc,  vcl  bcue  csse,  quia  et  au- 
leqnam  essein  et  vivercm,  npud  te  eram  et  vivcbam 
in  le,  el,  antequam  me  uosscm,  noveras  mc.  Reui- 
gnissime,  suavissime,  dulcissiine,  fac  u;e  recordnri 
iniserationes  lnns  qitas  humano  gcncri  inisericordi- 


sumo.  Vos  omnes  saucli  palriarchioct  prophciavpii 
pracccssislis  cl  animiiliastis  ndvcmum  iiustri  Salva- 
toris,  vos  cstole  ndjulorcs  oralinuihus  nteis.  SatMtO 
Joamics,  lii  R.iplisia  Domini,  amicus  ipsius  sunmi 
Sponsi,  tu  eslo  adjulor  oralioiiibus  nicii.  Satiete 
Pclrc,  cui  suiumus  Paslor  cominisil  suos  agnos  pa- 
scoudos.  Sauctc  Paulc,  vas  clcctionis  Doiniui  Jcsu 
Chiisli,  doctor  gcntium.  Sanrie  Andrca,  snncte  Ja- 
cobr,  sanctc  Jacohe,  sancle  Jo.uiues  dilecte  Doiuiiii 
Jesu,  snnctc  Thouu,  sincic  Plnlippe,  snncte  Rar* 
tholomxe,  sanctc  Matthxe,  sanctc  Simon,  sanclo 
Thad.ee,  sancte  Matthia,  sancte  Marcc,  sanclc  Luca, 
soiicte  Rarnaba.  Oinues  sancli  aposloli  et  evangeli- 
slc,  oratc  pro  ine  peccatore;  Veslrismcritis  oralio- 
ter  impcmlisli,  fac  cx  carum  recordalionc  cor  iiicum  C  ,ICS  moa8  commillo.  Sancie  Slcphanc  proiouiailyf 


igne  igncsccrc  dileciionis  lu.c  jugitcr  in  flatnniani. 
Polentissime  Donunc,  prius  in  utcromalris  meae  uic 
forniasti,  lua  virtulc  natum  <lo  matre  haptismo  (uo 
sanctificasti,  pareutibus  meis  ul  liltcrarum  studio 
ac  socicUili  monnchoriim  me  tradereul  iuspirasli, 
i.igenitim  discoudi  litlerat,  quantuiu  tibi  placuil, 
iiigraio  mihi  dcdisit.  Me  qunlidie  pcccaulcm  usquc 
liunc  patientcr  cxs|>cclasli.  Precor,  oro,  hcnignis- 
sime  Dominc,  diilcissiuiam  miscricordiam  luain  nc 
nio  jiii.i»  iinquaui  ad  prislinas  sordes  pcccatorum 
incornin  redire,  sed  fac  me  cuin  scrvis  luis  in  luo 
scrviiio  perscterarc.  Scio,  Domiiio,  quod  nnn  sum 
dignus  cxaudiri  proplcr  pcccala  mea,  scd  da  mihi 
Rolatimn  cl  iiiteieossionem  sanctorum  luoruui  quos 


Domini  nostri  Jcsit  Chritti,  amicc  Dei,  luis  mcriti^ 
mc  commciido.  Sancti  martyres,  Linc,  Clcie,  Clc- 
iueiis,  Xis:e,  Corncli,  Cyprianc,  Laurcnli,  Chrysv- 
{.'ii. o,  Joanncs,  Pnule,  Cosma,  Daminne,  Ignali, 
Alexandcr,  Marcelliiic,  Petrc,  Vincenli,  Sebastianc, 
el  omncs  niailyrcs  qui  |>ro  Salvaloris  amorc  sau- 
gtiincui  veslruin  fudistis,  oralc  pro  nobis.  SanclC 
Vodasle,  Rcmigi,  Rcnedicic,  Marlii.e,  Autbrosi, 
Augtisiiiie,  Hilari,  Dasili,  Mcolae,  Aniandc,  Grcgori, 
Gcrmane  cl  omncs  sancti  confcssorcs  qui  pcr  saii- 
ctilalcm  vilae  veslrac  Deo  placui^tis,  oratc  pro  nobi». 
Sancta  Maria  Magdalcna,  qnx  meiuisii  pcdcs  Do- 
n.iui  Salvaloiis  osculando  langcrc,  lacrvmis  rigarc, 
prima  rcsingcnlem  a  inoi luis  viderc,  s.uicia  Fcli- 


ninlci*  coram  lc  nppcllarc,  nl  quod  obsislcntil.us  D  cilas,  Pcrpclua,  Agsllia,  Agncs,  C.ceilia,  Lucia. 
pct  calis  mcis  uou  mcrcor,  comm  mcrilis  suffragan-  Annstasia,  el  oinnes  sancix  virguics,  \i.lua;  cl  co.i- 
IiIxj*  oblinere  postim,  cl  nc  mo  cxdudas  abcorum      tincntcs,  orate  pro  nt.bis. 


Dcut  l'alcr  crcdcntiuiu, 
Salu»  iu  le  spvraaliuiu, 

I  i  iu  li  prccrs  scrvuli, 
•y.i.is  fun  lu  conle  tupplici. 
Fili  Dei  pns*iine, 


OR.VTIO  XL  ,kM. 
ainTimi.s  ai>   iOVM  tT    omnks    s*hctos 

Digi.alus  nasei  Virgiue, 
Evaiitii  cordis  hosliam, 
Palri»  seden»  addcileram. 

Ainliortini  s.inctt:  Spirilus, 
Dexlrx  Dei  lu  digilus, 

VARI.E  LECTK).\ES. 


Mmiis  sccreluin  tm  visiia, 
Tiiaquc  r<  plc  gralia. 

Personis  saucla  Trinila», 
Scd  dcilalc  Unilas, 
Adcsto  meis  prccihus, 
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Voii»  bittm  Mt|>i>iuiinM 

Ang.-  liilcin.  iu  Tinnii», 

S|K-Ill    Jllgl",   k.llK  l.l    Dllll.lt, 

Hl  le  roleinJo  ilrilm. 
Mo  flrmrt  lun  tiijnij» 

Qui  Dcui   lionio  dict*ri», 
Ki  \erus  liomo  notcorii, 
Menicnlo  inoi  huinini», 
(■iiiii  jutlir  aru  vmen». 

In  hoc  quod  injnci  ilril.ii. 
Ileatua  ilrlc  itrciiu», 
Ul  boc  quotl  <••>  tiutnaiiitat, 
AdLu.  u"  ilrOcctai  piclat. 

Regiium  juratli  Patribui, 
Promiiiili  tequtciliui, 
273  Ut  tervelur  proiuitsio, 
llegnuin  concede  fjmulo. 

Concedal  (ua  pictai, 
Qu»  dcposcil  liuiiiauiiat  '*•», 
Ul  quod  promitit  charilat, 
Asscquulur  hxreditas.. 

Maria  virgo  virginum  : 
llcdcmpliunis  osliuni  , 
Porla  salulis  inlcgra, 
Lapsis  cervicem  releva. 

Potenti  UH  wim  porrige  , 
Quietis  opem  tribue, 
Et  pcr  luum  auxilium 
Pl.icarc  cura  fiiium. 

Regina  coeli  fllia  •*••, 
Matcr  Dei  castissima  , 
Ul  manus  prxstci  Filii , 
Quod  servus  poscit,  subveui. 

Tu  Micbact  archangelc 
Cceli  princcps  militix, 
Ora  draconis  eoncute  , 
JNe  noceat  in  vulnere. 

Interpres  Dei  Gabricl , 
Rl  mcdicina  Ilaphael , 
Cum  clicrubim  cl  scrapbim  , 
Hostis  neeale  hxresim. 

Cuiorum  oimics  spirilus. 
Novem  divisi  gradibus, 
Dci  prxscutes  vultibus , 
Meis  favete  vociluts. 

Seues  viginti  quatuor, 
Hxc  olTcrie  i[ii.c  deprecur. 
Qui  citharis  ei  phialis 
Oralioncs  funditis. 

Palriarcharum  dignitas , 
Prophetarum  sublimilas, 
Vestri  regis  prxsenlix, 
Verbo  precautis  ***  solviie. 


OKWIONr 

Jii.iiiik.-v  Cliruli  prxviii»  . 
lUpliala  rt-gl»  int  lyiii»  . 
Krvtina,  in-  i.iul  i\i  1 1» 
l.aheiii  irrarc  vulnrrl». 

Qunn  matrii  clautu»  nii  ro 
Molu  prodii  corporeo, 
Onriii  «Iritum.irjMi  iligilo, 
l.ir  iiibvrinre  niKero. 

Cuicilit  rrgni  ti.mgrr. 
Aposioloium  iiguiiYr. 
IVliv  priuiu»  iii  oi.liin-, 
Kragiliialrm  aapii-c. 

Per  t«-  nicns  lua  vidcal, 
Quiil  sors  liumaiia  vuje.il . 
Kl  diim  tui  mcmiiicrit. 
Meinrnlo  casus  homiiiii. 

Tc  poscenlc  demciiliam, 
Eilcmlat  milii  dexlcram , 
Oih  tc  siis|)cntlil  flnniine , 
Diiiii  tibi  dixil  :  Modice. 

Salvc  rcaliis  vinciila, 
Ail  lioc  ilata  potenlia, 
Qucm  Vcrbimi  Dci  noiuinas, 
A  qno  vocaris  Bnrjona. 

Paule  tu  doclor  gcnlium, 
El  Chrisli  lcslimonimn, 
Dam  lotiim  mundum  prxdicas, 
Opcm  confcrre  sludeas, 

ioannes  Dci  gratia, 
Subtilis  velut  aquila, 
Ipso  me  fontc  salia, 
Ciijus  polasli  fliiinina. 

Qui  libi  matrem  social, 
Et  ctHi  clausa  reserat, 
Mex  parcat  miserix, 
Tui  precatus  munere, 

Aposlolorum  cxleri, 
Evangelislx  alii , 
Discipulorum  agmina, 
Hxc  juvale  precamina. 

Vos,  innocentes  pueri, 
Qui  proChristo  truncamini, 
Vcslra  date  subsidia , 
Qui  ciamatis  :  Nos  vindica. 

Et  protomartyr  Stepharre, 
Tu  primus  in  ccrlamine  , 
Ifxres  sacrati  oominis, 
Ailesio  desideriis. 

Caput  nudas  lapidibus, 
Caii  pniel  introilus, 
Jesum  stantem  considera», 
Sccuras  bostes  twleras. 

Orasli  fleiis  genibus 


l'io  ininiK  i .  i  <  riii.ii» . 

I'l  O   IMpolll  Jllll   M  rvulu 

ln|t  rir  il«j ,  ii    iMXiiiilj. 

I  ii  ,  nuriyi  imvii  (i>»ini«- , 


lllll    jjfklo    (.,1,1,1,1    •••• 

Te  ili-prrcjiili     r«lwlo 

0'n  tnirii»  uiarljfrium, 
Prrce  ticcatli  Qumumi, 
llrgiia  peinii  ca-lettia , 
CapilaU  tcnlculia. 

Diwolve  m-xu»  criminutn , 
Per  Jevuui  Cliritluni  Doininuru, 
Ut  lecum  iu  ccelrtlibui 
S.uiclorum  jungar  COElibuS. 

Viuccoli,  marlyr  iiiclylc, 
Carboncs  vcrnans  »anguine, 
Coeluiu  lencns  in  inunere  , 
Pro  me  precari  salage. 

Laurcnli  ,  milet  pcrtiiiax, 
lu  lidc  pie  coniumax  , 
Cui  in  igne  mililas, 
Orare  pro  me  siudcas. 

Cunclorum  ccetus  mariyrum, 
Curam  speruentes  u"  toipoiiiiu, 
Cui  futidilis  sanguinem  , 
Huuc  rcddalis  placabilem. 

Sylvesier  admintbilis, 
Confesslone  nobilit , 
Caput  factuj  Ecclesix , 
Oraiioocm  respicere. 

lu  sede  Petri  posilus  , 
Ejus  quidem  vicarius  , 
Ipsius  consors  glorix, 
Cceli  gaudens  in  culminc. 

Mcos  inlcndc  gemilus, 
Tuis  juvamlo  precibus  , 
Qtii  lalfeiiiiim  inultiplicas , 
(Jl  ino  regi  placeas. 

Crcgori,  prxsul  optiiuc, 
Totius  flos  Ecdesix  , 
Domus  Dci  cuiidclabruin  , 
Ut  parcat  roga  Dominum. 

Martiuc  sidus  CaHix, 
Virlulum  fervens  munere, 

Qucui  regis 

Fac  ,k*v  ut  suceurrat  DouiiniR. 

Sacerdotum  coufessio, 
Gonfcssurum  oralio , 
Siimmi  regis  conspcctui 
Offorie  prt-ccs  famuli  u". 

Vere  felix  Felicitas, 
Qux  piiiua  inler  alia» ,- 


VARIiE  LECT10NE9. 

Iat  Hi.  Corb.  adhuc  m».  Viel.  ad  mc  UM  Ms.  Corb.  humaniias  m,  Vict.  btnnilitas  u"  J/i.  Corfr< 
Polcmi  nu.  Vici.  peieuli  u,t  Mt.  Corb.  Filia  m«.  Vict.  Domitia  **•'  Mt.  Corb.  Verbo  peccanlis  nts. 
Vicl.  vcrba  pcccatitis  u"  3/i.  Cotb.  Tu  marlyr  invictissiiiu!,  pius  a.lesse  eu.  ni«.  Vici.  lu  martyr  invi- 
ctissime,  Albam:  vir  miiissimc,  pius  atlesto  eic.  u"  i/i.  Corb.  ccrueules  m$.  Vict.  supnenles  leg.  ser- 
pcntes  uu  ilf.  Corb.  Kcgis  fac  m$.  Vict.  tegis  ca4hccumcnus fac  u"  M$.  Corb.  Famnli  mi.  Vict.  s-r- 
vuli 


S.  ANSELMl  CANTDAlt.  .MvClliFP.  Orr.  PARS  II.  —  PAR.FNF.T.  FT  ASCKT. 


•35 

Ob  cliarilMis  meriium, 
lloc  lencs  privilcgiom. 
274  Cum  Chrisium  mente  con- 

[spicis , 
Terrena  CuBcta  dcspicis, 
Apud  ipsiini  mos  adjuva, 
In  cujus  gamles  ,VM  gloria. 

0  Mana  Magdalene, 
Fcslina  opcm  iraderc, 
Cm  primum  se  ohtulil 
Chrislns.  cuin  morlem  inlerit. 

Cobimha  simplex  aniuio, 
Oraiiti  adsil.  obsecro, 
0 1 1 . . -  coiona  Mt.trly rii 
Ampleiuin  petis  Domini. 

Omnes  lacratx  virgines, 
Ferenles  sponso  lainpadcs, 
Vasii  tenenics  olcnm , 
Me  nii  quaeraiii  eommoduin. 

S  mcia  sanclorum  oomio, 

Otl.VIK)  XII  "°" 


9:>f, 


Lna  qtiidcm  commnnio, 
Miiii  «piidem  !l"  succurrilc, 
Ll  Cliristtim  inlcrccdiic. 

Esto,  Christc,  propitius, 
Quos  fundo  vidc  geinitus  , 
Ft  qucm  creasli  dcxtera  , 
Al>  onitii  malo  libeia 

Qui  nasci,  mori,  stirgcre, 
ln  coelum  vis  ascendcre, 
Fl  sanctum  millis  Spiritum, 
M.i  muiida  sordc  criiiiinum. 

Judcx  orbis  ciim  vcncris, 
Mcrccdcm  dare  famulis, 
Ciiiii  ovibus  in  deslera, 
N>n  cum  bacdis  mc  colloca. 

Para  pancm  Ecclcsiae, 
Rcgcndo  cam  proicge , 
Qnx  dum  partim  dividitur, 
lu  fiitc  siiuplex  creditur. 


Sibique  grcgcm  sulhiilUin  , 
Qoos  redcmisti  sangoinc, 
Digncris  scmpcr  rcgcrc. 

Islius  Inci  pr.T.stilcm , 
In  lua  fidc  stabilcm  . 
Tuo  conscrva  populo, 
Mnnitum  cnicis  clypeoi 

Auimabus  fidclittm 
Isla  lucc  carcnlitmi, 
Ad  laiidem  ttti  pcrpclem» 
A)lernam  para  rcquiem. 

Agnc  Dci  milissimc, 
Qui  munilum  ptirgas  criminc, 
Esaudi,  parcc,  adjuva , 
Misererc  cl  libcra. 

Chrisie,  via,  lux,  veril.il, 
Doi  splcndor  et  ch  uitas 
Soler  simul  ct  ousimi , 
Alpha  ct  omcga,  clcyson.    Amcn. 


lUunanx  scdis  domittum , 

A  iltc  sapicnlcr  ct  miscricordilcr.  Non  ergn  es,  o  cruv. 
'•"  admirabilis,  scstimanda  Mcondum  iniciiiioncm 
crudelis  inaipicnlix,  scd  sccunJum  cuToctuni  miscr.- 
cordis  sapicntis. 

Quontodo  igilur  lc  l5M  laudabo?  Qualiicr  lc  cx  il- 
ta)»o?  Quo  affectu  le  orabo  ?  Qu.t  jucimdiiaic  iu  ic 
glorlabor?  Pcr  ic  infernus  -poliatur,  el  oinuilms  pcr 
tc  redemptis  obluratur.  Per  tc  daemonca  lerrentur, 
eomprimuntur,  vinruniur  ct  conciilcaniur.  Pcr  ic 
inun<liis  rcnovatur,  aique  vcriiaic  in  co  Iticcnie  ct 
juslilij  rcgnantc  decoiaiur.  Pcr  le  biiiiiana  nalura 
pcccalrix  C6l  jtistilicala  ,  damnala  Balvala  .  ancilli 
pecenti  cl  lartati  libciala,  niorltta  rcsuscitata.  Pcr 
lc  civilas  illa  beata  in  cuelis  reslaiiratur  el  pci  liciiur. 
Pcr  le  Dous  Dci  Filitis  pro  Dobis  vohiil  obcdiens  essc 
p  Palri  usque  nd  moriem  [Phillpp.  n,  8,  9);  propicr 
nimd  cxattatui  accepi»  nomen,  quod  e$t  tuftcr  ontnc 
uomen.  Pcr  te  pnrnril  ilirunum  suum  (Ptal.  iv,  8), 
cl  insiaumil  regmtm  raum. 

0  rrm ,  (|ii;c  ad  lant  iucflahilia  bona  cs  clecla  cl 
pr.rpaml.i ,  l.iudanl  ct  exalianl  tc  non  tam  luiinaiia 
sivc  angetica  nicns  el  lingua,  qiiam  opcra  qua?  pcr  le 
siinl  facla!  0  lu,  in  qua  cl  perqtiam  cst  saltis  ot  v.ta 
mea  !  0  lu,  in  qua  ct  pcr  quam  cst  loium  ct  omno 
bonuin  nictim  ",T,  absil  milii  yloriari  nisi  in  lc!  [Cnlat. 
vi,  14.)  N.im  quid  mibi  concipi ,  nasci,  vivcreet 
nmnibua  bujm  viia;  bonis  perfroi  prodcst  ,,0\  ct 
|)oslca  in  infcrniim  dcscenderc  ?  Uliqne  si  sic  m  lii 
cs«cl,  mclitis  *'••  milii  cr.il  si  ncc  conccplus  fuisscm. 


,\D  tru  i:i:m  domim. 

Senrta  rrui  Uii,  pcr  quam  nobis  ad  memoriam 
rrux  illa  rediicilnr,  in  qua  Dominua  nostcr  Jesus 
Clirisius  nos  pcr  mortom  stiani  a  inoiic  asterna  in 
quam  otniios  l5,°  usisore  lendcbainus,  ad  vil.im  '"•' 
aeleruam  ''ot  quaru  pcccando  pcrdiilcramus,  restisci- 
lavii ;  ailnro,  vencror  el  glorifico  in  tc  cruccm  illam 
quaiii  cobis  repra-sonla*,  ct  in  illa  cum  lcm  miscra- 
lorcm  Dominum  nostrum,  ct  quae  pcr  illam  miscri- 
cordilcr  opcralus  cst.  0  crnx  ain.ibilis  iu  qua  cst 
s;lus,  viia  et  ic.-ui  rc>ii'i  nnslra !  0  lignnm  prctio- 
suif  ,  pcr  quod  salvati  cl  libcrati  smnus!  o  sifpiuin 
vencrandiiin,  !>•  r  quod  Dco  signaii  siiuius!  0  crux 
gloriosa,  in  qu.i  s.il.i  ^!!>ri.«ri  nos  oportci! 

Non  euim  cs  ^0'  snscipicnda  secundum  crude- 
'.  um,  qiii  ic  mi.issiu.o  ,<r'  paravcrunl,  insipiintissi- 
inain  impiclatein;  --c:!  seMinduui  ej-is  <jui  ic  s|)ontc 
SUtCCpit  sapicntissimaii)  piclaldn.  Naill  illi  non  po- 
runl  aliquid,  nisi  i!lo  aapicnter  permillente;  nec 
ipsc  quidquam  austinuil,  nisi  se  misericordiier  vo- 
lente.  Illi  le  dcgerunl ,  m  pcr  ic  scclus  impielatia 
stix  pcrpcirarent ;  illc  lc  clegit,  tu  pcr  tc  opns  picta- 
tis  nia  coasnmmareii  lili,  ui  pcr  ic  juitum  morii 
tradcrrnt;  illc,  ut  pcr  ic  peccatores  a  roorle  cruerei. 
IHi,  ui  vitam  intcrliccrciit ;  ille,  ntmorteni  perime- 
icl.  Illi,  iil  Salvalorom  damiiarcnl  ;  illc,  ul  ilamua- 
los  salvjrel.  Illi,  ul  xivilicanlcm  morlilicarcnl,  illc, 
ut  nioitiios  vivificarcl.  Illi  inslpicolcr  cl  crn.lcli,  r ;  c  |.,i  c-rtc  sic  csscm,  si  pcr  lc  rcdcniplus  non  cspciii. 

VARliK  LBCTIONES. 

»*•  M:  Corh.  (inilo;  wis.  Vict.  gau  lei  ***  U$.  Corb.  Milii  qnidem  ws.  ViV/.  milti  aimil  '""  Cot- 
falaut  rm  Wis.  Thn.  867.  Corh.  IU0  » ,ei  l\  A.  10  Btc.  0.  San  Cerm.  a  Frelii  3if».  Vnt-inc.  et  Flor.  Ad 
anciam  Lruceiu  Dumiuicam  nim.  Thn.  tt  Cr-rft.  Ad  mnclnin  rruceui  adorandam  »»u*.  V»r».  Yutluc.  ct 
Hor.  Oralki  id  lanciam  cruceni  ruM.  Ute.  e  s.  Germ.  Oratki  ik  samia  Cmcc  ,VM  Sancta  Urux,  per  ms. 
Jhnon.  0  kanciaCrus,  per  ,H*  lu  quauninea  »».<i.  S,  Germ.  et  Val-tnc.  et  F/or.  m  auam  omncs  '••'  Vi- 
lam asteruam  m$e.  vitam,  '•"  Ac  miiericiiriliain  quam  m$$,  omittnnt  '•"'  ^on  enim  cs  ctc.  usquc  ad 
Qiiouiodn  igitur  «I.  9  Germ.  omlt.  """  Mnissimo  agno  iiafRienini  »»««.  omitt.  tgno  ""' Ks,  o  aancia 
erus,  MSI.  omtu.  o  sancta  ctiiv      '•••  Igiliir   Ifl    ciiix    mu.    ,S    Ccrm.  et    V,il  luc.    et    ttor.    omtl.  vtrnx      ,MT 

Ui •  iioinim  iin  DMi  m$,  S.  Germ.  omiit.  menm    "•H  Pcifrni  prodcm  ms>.  omiit.  prodcst  »»»j.  Thuan.  fmi 

p.ii.is-,11    »•••  Si  mc  mibi  i-nsct,  mclini  m$$.  S.  Cerm.  si  »ie,  incbui 
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Quo orgo  ilfeciu    lorlaborln  ie,sinoqni  wn ooii  A  clpee,  «brnto  uni    i       .1  laii-diu      r«  i  r«». 

Hohiin  iinln  iiiiIIi  ov.i  t  c,l"i  i «  .    Mll   Intllpcr    'i'in'        •.i.iui.r.. 

mt  '""  pottidorol  Inferuilli  iin  iu .        ii  ml  - 1 1 1 ''     ili  irucli    reptres,  inflrma  n   frai 

Qoi    ilclii  I.iIidiic  '■•'   jti<  iiiiil.ilior    in    10  ,  ptl    i|ii:im       UOlcnlil  ,M'    Ixlifira    ,  d.ouioi 

|ini    ""  |fj|  vilulo    lirl.inii  iiiii  ,   li.inilil  is    inil.i  il.il.i         \.lu 

oil  rognl  eoUorumt  Qno  gnodio  grtiulaboi  >•>  le,         ln '*"  prxseniiti  lut  infen  ii,  ilxnn 

miic  out  riiiuriim  i-r.ii  iii  borrerem  m  rol  id  mo-  ptvcocwnici  fugiuni,  "" 

niciitiitn  mm,  tl  por  iiii.im  oiipoclo  qtiit  gaudeuo  lirtutcooiraritindicn»  Mnclon 

mo  in  atoruum  bOM  MMl   Nmi  CUl  liHlUC    inlor  nictcil  '•■•    *->,,  Mi  oiiiin  magnalia  J      i  I  lirisii.  qni 

sponi  cl  inoliiin  Dm  Ml  viain  ,  <  rrliis  i.uncn  |UU1  qm.i  liva  I  ■  '.  1(01  lil  '    ",  pi  l  | I.  •    nl  ,  Htt|  lliqaC  <i  m- 

td  heso  booi,  li  grttiti  igendo,  imandOi  vivendo  coinprcbentibilia  tunl  "";  si«  UodeM  loom  ol ffcr* 

in  M  gtoriobor  ,,w,  por  lo  perveniara,  inlemiuam  oolbi  wiqoam  mortalium  "*"  promrre 

Sii  itaqne  iht  io  ol  in  to  nii.n.i  mc;t ,  su  por  io  et  poten  Ungni   Ulie  eoim  mi  CbriitM  rru<  ms  umo  ioJ- 

in  ic  voi:i  spcs  nioa.  Pof  lo  peccoti  mca  uoloaotur,  clMJntM, ipMJM looa polcboTrbame, o^oWlomiooittO' 

pcr  io  toioM  mflt  t  ilta  veleri  mortiflrcror,  ei  in  tlmmt,  nrnatui  iom  prcimtiMimoi.  Dalre  ligaam, 

novam   Vittm  jUflitiaB    rMttkCllOlUr.    r';iC  ,    OtMJOCfO,  B  ilnlcc  pOMUm,  doloO  oniis.  Tw    fi-lix ,    sota   MlUnoitli 

ftc  ut  tlcut  me  in  bapiismo  rounibtli  t  pecctiit,  ia  lalenlnm  mundi.  QoaotopMrempUo  nafla  In  ic  "", 

ijuilnis  fni  conccptui  et  naun  ,  iia  me  rcutundeo  th  pretiannUa  moi  pro  10,  appreii;iiio  nnila  suprr  ir.in 

cis  i|ii.c  eontraii  postquam  sum  rentlui  :  ui  pcr  io  coutparaiione  lui  lurum  esi  ui  stipula  ,  gemmx  ut 

ad  ea  lion.i  pervonitm  tdqua  liomo  cst  creatut,  ftviUa,  ctot  tiercos  omoit  piori.i.  Soi  ct  nebulx, 

nrrotttntc  eodom  Domino  nosiro  Jetu  C.hrisio  ,  qul  lum  et  tidcra,  et concla  qoastraoMOOI  Ubi  non  mni 

sii  beuedictui  in  sxcnli.  Amcn.  xqualia.  Non  orlns  portM  qoMlriformM  lam  Mioem 

OUATIO  XLII  ""•.  fenmlarborem  i»  radiM,  in  rroeto,  bifroodo,  in  flo- 

ai>   SANC.T.vii  c.nucEU.  re,  in  sanetn  germioe. 
Ex  Appcndice  cdit.  Cerberon.  Iiic  recocatur.  Ideirco  cgo  sorvus   luns    innlilis    •»*»   cantamln  , 

Avc  erux  glorioMSsima.ci  onmium  ligr.oruni  prc-  gcmcndo  alquc  lameatando  ""  prnslcrnor  anic  "" 

Uosissima  cl  splemlulissima  ,  qux  laclu  Comlitoris  conspcclum    tumn.ot  ad  lc  oro  ""  aiquc  confilcor 

nostri  cs    sanclificala   el   ojus    prcliosissimo  san-  '»"  til>i  ,    crux  vcucramla  ,  per  "n    cnjns   ligimm 

guine   crucntaia.    Felix    peimancs,    ct   pcrmanc-  rcdomplus  sum   "M,  eujot  signo   sum  confirmalus, 

liis    in  s.tcuI:i  :  qu.v  si  non  in  paradisi  lclhirc  orla  cujus  vcxillo  sum  munilus,  cujus  nominc  sum  dcfcn- 

fnisli,  non  dccore  frondium  propriarum  aul  pulcliri-  «  sus,  cujus  virlutc  nunc  usquc  MlMlM  le  ai!oro,  to 

titdinc  foiiomm  ••"  ,  fcrc  dignitatc  frucluum  ,  scd  invoco,  tc   deprccor  ",\  Tu  cssahis  '•"  mca,   lu 

caslissimis  mcmbris  regis  xlcrni,  qux  sustinuisli,  virlus,  lu  proicciio,  tu  murus  '"",  tu  dcfcnsio  *"»,  lu 

dum  omnc  rcdimercls:vcnlum.  Modo  non  solum  tua  gaudinm  meum  ,M  cl  consolatio  mca  "w.  In  ^iin 

virtus  splcudcl,  vcrum""'  ctiam  noincu  luum  cuncto  isla  mc  posilum  salva  ;  me  in  angusiiis  •■*■  recrea; 

prcliosissimum  est Im  miindo.  Tcrrisct  acthcrc  ful-  in  advcrsis  conforta  ;   in  infinnilaiibus  corrobora  ; 

ges,  saeculum  replcs,  infernom  perloatni  "".  To  in  morte  a  d:rinonil>iis  molibera;  a  moric  ina  xicr- 

angelicx  mirantur  potcstalcs,  mundi  adorant  prin-  na   mc   ,5U    subtrnlio  :  januam  paradisi   pando  ,  et 

VARLE  I.FXTIONES. 

'"•  Sinc  quo  mcs.  sinc  qua  ,in  yEierne  mc  mt.  S.  Cer.  scicrna  mc  WM  Infernali^  Iucins  ms. 
S.  Germ.  iufernalit  crucialus,  luctus.  ,s"  Qua  dilcctionc  wu*.  qua  delcctionc  ,5U  I»er  quam 
pro  »i*.  S.  Cer.  per  quem  pro  "*»  In  tc  glorior  mss.  in  tc  gloriabor  ^1*  Vuvc  Ormio  col- 
latn  est  cum  Ms.  Snn-Ccrmanensi  545  l,M  Pulcnritndiiie  foliorum  ms.  pulcbritndine  llorum  »■*■  Splen- 
ilet,  vcium  »mj.  re&plendet  lnmine  claro,  verum  wn  Preciostssiuium  csl  ms  prcciosus  esl  lii*  Tcr- 
ris  ei  xibera  fulges,  sxcoluni  reples,  infernnm  pcrlustras  ma.  Ucrc  nmittit  ""  Infimia  ci  con- 
fratia  cousolidas,  dolenda  his.  iufirmos  sauas,  dolenlia  '"*  Salvificas.  in  mis.  salvificas,  mortuns  vi- 
vilicas,  et  cuncta  bona  xdificas.  In  ""  Dxmones  pavoscunt,  el  fugiiiiit,  mors  coiilremistii,  Otnnis  »:-. 
dsemno  fngit,  mors  expavescit,  et  omnis  sn,v  Virtus  eonir.iria ,  amliens  sanclum  nomen  luum  peni- 
mescH  »«*.  contraria  virlus  tndire  te  pertimescil  ,5SS  Qui  viva  ost  hostia  ms.  irai  m  tc  prpcnriti 
itic  Pi;C|K)ndeiani ,  magnaque  ei  incomprelicnsibilia  manent  ms.  maoeal  inconiprebensibilia  liil  NulU 
unquam  mortalium  ms.  nulla  morlalis  "1S  Quapropler  emptio  aulbt  est  in  te,  etc. ,  usqne  nd  :  M- 
circo,  etc. ,  ms.  hac  nmniil  ""  Ego  servus  tuus  inuUlis  ms.  nos  scrvi  inutiles  ,539  Alquc  lauu-i»- 
lando  ms.  omittit.  IBSl  Proslernor  anlc  ms.  prostcrnimus  preoes  anle  '•"*  El  ad  ic  oro  ms.  et  ic 
adoramus  ^3'  Atquc  oonfitcor  »is.  OMtMil  ,53k  Yeneramli  ,  pcr  ms.  vcneranda .  cotendt  el  Crn\ 
adoranda,  per  l(M  Rcikoiptus  suin  ms.  redempti  sunius  iSSi  Sum  lirmatus. . .  sum  munitus...  smu 
defcnsiis. . .  salvalns...  lcadoro,  te  invoco ,  le  dcprccor  ms.  firmali...  muniti...  defcnsi  ac  proletti... 
salvati...  le  adoramus,  lo  iuvocamus,  ot  te  deprecamur  ,r'37  Tu  cs  salus  ms.  tu  esio  salus  ""  Mu- 
rus  ms.  murus  noster  incxpugnabilis  ,,M  Dcfensio  tnea  ms.  ilofensio  nostra  l3>0  Gaadinm  me.um  ms. 
gaudium  nostrtim  uu  f.ousolalio  mca  mt.  consolatio  noslra  "'*  In  vila...  in  anguslis  ms.  lux,  vla,  vila, 
arma  nostra  inviclissima,  liberalin  nosua,  redempiio  et  rcsurrcciio  nostra.  lu  viue  spalio  posilos  no> 
salva,  in  angusliis  ,s,k3  Morle  a  il.vmonilHis  me  libera,  a  morlc  ms.  moiie  nos  libcra.  Nos  a  itxmoaibus 
eripe,  «  mortc    ,5''*  JEierna  mc  ms.  perpcinanie 
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Redemploii  moo  DominoJesn  Cbristo,  qui  '"•  in  te  A  piojaccnlcm,  rccognosco  filium  liium  in  lcmplodo- 

ccnlem;  scd  in  nullo  loco  cum  coiiiiis  cognoseo, 
quani  in  crucc  pcndcuicm.  II. i  cnim  ipscmcl  dc  se 
lcslalur  diccns  :  Mulier,  ecce  filint  luun  (ibirf.).  Ilic 


erocilsus  ■**•  pcpendil ,  post  lianc    vilam  miseram 
,,,T  mc  conjungc  ,,u.  Amen. 

275  OKATIO  XLIII  [o/.  XLII]. 
ad  r.nrrr.M  DOSIRi. 
Detancla  cruce,  et  bentn  Virgine  ,  ct  bono  latrone. 
Salvc  CTOI  sancta  ,  salus  cl  viia  mea.  Salvc  crux  , 
i|uam  .'tlor.it  ei  desiderat  cxercitus  angclorum. 
S.ilve  cruz  ,  quam  adorat  ct  invocal  omnis  cliorus 
nneloram.  0  vcrc  saucta  ci  vcncrabilis  eras.  Ecce 
pcccator  el  infelix  liomo,  anle  tc,  el  in  te  crucifixo 
manct,  i|iiamvis  indignus ;  scd  pro  peccalis  suis  ila 
est  atixius,  ut  ferc  ncsciai  quid  agcre  debeat.  D.si- 
dcrat  cnim  lc  adorare ;  sed  non  audel  oculos  ad  te 
lcvarc.  Desidcrium  quidcm  boimm  habel  in  te ;  scd 


crgo,  fclix  inalcr  el  onmi  laude  digna,  lnc  inicrccdo 
pro  mc  misero  apud  ipsum  qui,  duin  sc  filium  inuni 
nominat,  quodammodo  se  debiiorcm  obligal,  ul  prc- 
ccs  luas  cum  amorc  suscipial.  Dic  illi  itaquc  :  Fili , 
istc  pcccalor  clamat  ad  me,  el  lacrymabililer  depi c- 
calur  ul  inlercedam  pro  co  apud  tc,  qtialcnus  rc- 
niiilas  ci  pcccata  sua  ,  qux  insipienlcr  commisit  in 
le.  Verum  cst,  Domine  mi,  verum  csl  eerte.  Ego 
rcus  conlilcor  coram  lc,  Dcus  ,  el  coram  Gcnitricc 
lua  quia  ab  infanlia  mca  usque  nunc  vcnicns  anlc 
gloriosam  crucem  luam  et   sanctx   majestaiis  ttix 


milliim  mcritiim  seiitit  in  se,  pro  quo  coufidat  de  le.  ■  conspectum   non,  ul  debui,  vcni ,  supplicavi  ,  nec 


Manco  ilaquc  in  conspcclu  luo  trcpidus  ci  dubius; 
tta  iil  coram  io  slarc  crulicscam  ,  ct  a  le  reecdeie 
pertimeseam.  Iloriatur  mc  starc  antc  couspccium 
itium  mcmoria  divinx  ct  tux  pietalis;  scJ  dehorta- 
ttir  mc  consncntia  miscrabilis  ct  invetcralx  nicx 
iniquitatis.  Arctor  quoque  gravilcr  ab  iis  duobtis , 
rl  quid  cligam  fcro  ignoro.  Elcgi  tamen  magis  op- 
jioriuno  conspcctui  luo  imporlmie  assislcre,  eliamsi 
rfebeai  mc  occidere.  Mcliut  eti  enim  mihi  mori  juxia 
le,  quam  vivere  (Jon.  tv  ,  8)  longe  a  le;  quia  nulla 
mots  bomini  pcjor  esl,  quam  cuin  liomo  lougc  a  le 
csl  . 

Snpplicitcr  crgo  «leprccor  ie  ,  cbara  majcsias  ct 
magna  cbaritits,  qui  pcndcs  in  cruce,  ul  isnporluni-  „ 
latem  mcam  non  imporliinc  suscipias  ,  scd  ad  nc- 
rcssilalem  mcam  opportunc  cl  lniscricorditcr  res- 
rieias.  Tn  es  cuim  spcs  mca,  lu  rcfugitim  mcum,  lu 
miscricordia  inca.  Misercro  igilur,  niisercre  nici,  cl 
doce  me  qnomodo  adorarc  lc  dcbcam,  et  quomodo  le 
diligere  valcam.  Quamvis  poxalis  meis  cxigentibus 
ueiciam  quomodo  le  aoor;  r:  ac  diligere  «lcbcam; 
tamcn  hoc  cst  ic.cuin  desiderinm,  ul  tc  adorcm  ct  di- 
ligam.  Obsecro  ic,  vcrc  piis  exaudibUis  Jcsu,  pcr 
ooinem  dilectioncm  quam  habea  In  bominc  ,  di»m 
pendes  in  ligno ,  ut  boc  bonum  ■pecialiler  facias 
niiii  seivn  tuo ,  nc  stare  iu  conspcctu  luo  cl  auto 
cruceni  tuam  mc  aliqu.indo  Lcdeal  aul  pigeal ,  sed 
poiins  dcleciel  ct  pl.icoal.  Delcctel  aniniam  nicam 


adoravi.  Sed  lu  ,  eui  proprium  csl  parcerc  ci  misc- 
rcri,  nc  respicias  fragililalcm  meam.ct  immundiiiam 
mcam  pcssimam,  scd  dimilto  quidquid  ncgligcnlcr 
deliqui;  quia  lu  cs  spcs  mea  soia  ct  v«ra ,  cl  nou 
liabco  in  alio  lidticiam  mcam,  uisi  in  lc  solo  Dco 
vivo  cl  vcro. 

Dal  etiam  mibi  grandem  fiduciam  ,  summe  Rc- 
demplor  meus  ,  illa  pia  cl  dulcis  oratio,  quam  pro 
cruciligcnlibus  le  apud  Paliem  fecisli,  diccns  :  Vu- 
ter  ignotce  illit ,  quia  nesciunl  quid  faciunl  (Luc. 
xxiii,  3-5).  Qui  enim  sic  cxorasti  pro  iuis  crucifixoii- 
bus,  niinqiiidnon  orabis  protuisadoraloribus?  El  qui 
iu  crucc  rccordalus  es  indulgeutic,  nunquid  in  coelo 
oblitus  cs  misericordix?  Miscrerc,  quxso,  Domii.c, 
laiserere  mci  nrri  lui ;  et  vcl  tu  ignosce,  vcl  spod 
Pairem  intercedc  ut  ignoscat.  Proptcr  hoc  namquo 
m.nico  corain  tc,  et  adoro  sanctam  crucem  tuam  per 
qiiam  rcdemisli  mundum.  CreJo  nainqiic  el  confi- 
loor  quia  per  clcvationcn:  et  cxtensionem  corporis 
tui  in  ligno  iraxisli  omnes  ad  lc  qui  rcclc  ditigunl 
te.  Trabc  igilur  mc ,  dulcissime,  Domiiic,  trake  me 
ct  dcsidcrium  mciim  poti  te  (Caut.  i,  3);  ui  cgo 
scntiam  virtulem  crucis  lux  iu  mc. 

Scntiam,  Salvalor  meus,  virlutem  cl  odorcm  qui 
csl  dc  crucc  lua,  sicul  seuticbat  lalro  illc  qui  dicc- 
bal  :  Domine,  memcnlo  mei  ,  dum  venerit  in  rcqnum 
luvm  (Joan.  xxiu,42).  Vider.tt  forsilan  latTO  isle 
tc  anlca  cxcos  illiiminanlcm ,  vcl  motiuos  sitscitan- 


iii  eonipectu  tuo  fidcliier  SUistcre  ;  el  placeal  oenUs  |>  lcm  ,  ct  non  adoravcral  le.  Tunc  vcro  quanlo  vidi  l 


Diviuitatis  lua»  miscricorditer  iu  ine  rcspiccte.  De- 
lectel  ino  liigcrc  miscriam  mcam ,  cl  placcal  oitini- 
poteolifl  tux  vcrterc  in   gjtiilitim  Iristiliam  meam. 

Deieetel  auicm  mc  reeordari  Imc  quod  penileni  in 

rrace  bcncdlclse  virgini  malri  tux  dixisti  :  Mulicr, 
ccce  fUin»  tuut  (Joan.  \i\,  2ti).  El  ntmc  ,  qii.vso,  be- 
nignisiiino  Domine,  dic  mibl  servo  ino  ;  llomo,  eccc 
Dcui  inos,  eece  redemptor  tuut.  Tc  quoquc,  obsccro, 
rirgo  inter  omnes  nulieretbennolcu,  ut  dkai  mlbl  i 
DCI  liinis  mcus  ,  ccco  Salvalor  lnus.  Video 
■    li|ipC  ,  vcnrrabilis  ('oinini,  lilinm  liiniii    in  pr.i  K 


lc  piiulcrc  iu  ligno,  adorat  lo  diccns  :  Domine ,  mc- 
uirnto  mci ,  dum  vencrit  in  rcgnum  tuum.  Iloc  fecil 
in  illmii  crux  tua ,  quod  non  polticrunl  faccrcm>.i- 
cula  lua.  Verius  cl  perfcctius  cnguovit  isle  tc  in 
crucc  pendcnlem ,  qtiam  iu  tcmplo  docentem,  aut 
miraciila  facicnlcm.  0  quanla  esl  virlus  cruci6  Iut, 
quanla  csl  gloria  peiideniis  in  ligno  !  I.alro  isle  u!  i 
vidit  luitm  lignum,  mox  COgnOfil  luiim  icgiuim;  ct 
nl.i  tc  pendcrc  aspcxit,  ilii  quod  icgnaics  inlcllexil. 
0  qnanlm  odor  dc  eraee  csibat,  qni  omncm  inlidc- 
liialom  ab  co   rcpcllebat.  0  quain  dignc  vocabal  lc 


VARI.E  LECTIONES. 

'•*■  Mno  Domine  J    C.  <;'ii  »»•*•  nostro,  qni     "M  Cmcilini  SSI.  conlixus     ,,w  lliscram  »i*.   miscrriniam 
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lutim;  qnli  oeulli  wiu-.iiiiiiiii.iinr  prciium,  quo  n 
.  1 1  iii.is  pouliui  iuiiiiimw  unlvtriuM. 
se,i  quld  ItniM  Iwn,  quld,  dnlclnlnM  i>"i">  k  .  i 

ipOndisti  l.iiimn    lo   oi.ioli    in    <  imh''  //o./ir  uerUM 

.  n%  iii  /.iiioi/iin  (Wnr/.  i\,  43).  Kl  qold  boc  rai .  <>  n. » 
dtMlderabilU?  Tu  clitli  t-Qiftrit,  <i  pu  hIIwni  pra 
nnuis.  Tu  ptndti  in  llfoo  ,  oi  Ulroul  dicii  " 
nteiM  irli  I»  /xiMi./i.w».  i  i,  odotidcrlum  iniiutmm 
iiin  osi  portdiiui,  quia  dicii  Utranl  //.>./;»•  tnttHH 
trii  i;i  juirndiso.  An  paraditui  locmu  ett,  ci  nbi  in 
ms,  ptradUui  ttlTAn  lu  Indubiiinlor  paradiauict, 
quii  Utn  conOdenltf  prOMiilii  i  (/odU  MtmM  rrfi 

m  ynrndiso?  l.io.lo,  DoiuiOC,    CrtdO   oorlo  quud  ubi 

iu  vis,  ci  uiti  tu  os,  idi  pamdUuictl;  ei  tttc  iccum, 
Iku   esi  ettt  in  partdito.  Qnonlam  renerebilifl  illo  " 

coufcssor  el  gloriosus  niartyr  lecum  fuit  ptr  lolum 
illml  hodio,  et  DOtttfl  oiuiii  lcinpore.  0  qutm  I  omint 

mt  otto  Iociim!  o  i|ii:im  bttli  iwtf  Uli,  qui  tecum 

suitl !  Illi-vcre  sunl  in  ptrtdUo,  veie  sunt  iu  rcgms, 
<iui  lecnm  sunt  Bdc  ot  dUectione. 
Cnu  tua,  Dominc,  ptmdUum  promiliil  tl  ptra- 

disiini  Iribuit.  Kt  idtO  lUppliciMr  idom  crucciu 
tuam,  adoro  to  in  cruco,  cl  cruccm  in  le.  Doniqiic 
adoro  cruccm  proplcr  pondonlem  in  crucc.  Ado:o 
quem  lalro  adorahal ,  ct  oro  sicut  illc  orabat  : 
Domine,  memcnto  mei,  dum  veneris  t.i  regnum  luum. 
Hccognoscc  in  me,  276  Domine,  lianc  oralionem, 
sicul  recngnovisii  cain  in  lalronc  Suscipc  lianc  oralio- 


OHMIti  \I.V     tJ     II  IV  | 

it  •  1 1  <  i  *  i  "viisi 

/       i      ifl    nd    iiiii,  fflfl  i. 

Bth  >  BM    la  traX)  qn  i  ln  ee 

dli  ill  tt,  1 1  ei  I".  oibroi  mn  rju    rompi  .  nn 

iM.n  |ti  it.  "i  ii  .1 ,.  i|n  i  |n  ■  Uum  ootii  ii  "  i ■  < •  r  i  redl 

finsli    <t  vlllM     MOffl    iin    OOMl   .HlilliMi.   Ji  ."   Iw.DO, 

pfMtU  iniiiiiii  por  m,  nno  - 1  i  Bfi 

<  i  >.  ii n-  ||)  iiiiiiiilnis  iiiiiin.  iniiiii r.iurnltos  liberCs 

m  iii.i  booittlo  coiMtrm ,  ptccitt  dJMltti  ,  mmmm 

indulfOnlltfl  liiljuas;    qui   rivU  »i  regUM  lioiis,  i 

OffUTK)  xi. M  [•/.  M.vj. 
An  itMTii  vittiii  *  iaimm. 

Cum    rccordulioiic    mcnluiuin    tjusdiin,    cl   MOMfOM 
notiruium. 

0  bttUiaima  tl  unetUtima  tempcr  vUfo  Mtria, 

CCCC    asto     um-ieiis    ||M    ficient    piotlUl    lUM,    .1 

coiifuudor  nimis  pro    alioniinalionilins   pOCCatOI 

mciirum,  quibui  deformii  ractntwM  <i  borribUU 

eorain  Deo  cl  le,  el  infelil  (Jni  <  l  UMCtU  omi.i- 
bus.    ExptVetCO    vehcinenlcr  JudiciOM    cUreuiuni 

damnaUonli,  quando  uniculquc  diviuilni  roddeUir, 

proui  gsssit  sivc  bonum,  :he  malum  (/ /  Cur.  v,  |0). 
El  quia  propter  hoc  timor  et  Iremor  vencrunl  super 
mc,  el  conicxcriinl  me  tenebra:  (l'$al.  t.iv,  o),  mal ■»- 
ruin  actuum  mconnn,  el  intueor  ine  lcprosuin  ( t 
immundum;  idcirco  nic  digmim  scio  scparari  a  sc- 
ciclalc  Bdeliiun,  quos  a  me  discerniicaiulor  el  pu- 


scrvo  tno,  sicul  susccpisli  eam  a  famulo  luo.    ,  riltt  caslilalis  :  proplcrca   flcns  el  ejiil.ms,   deprc- 

.  _.  -i- _____._._--•_.._ •■••         •     ''-,_._,      r_^._:-._.       . -     .    •  . 


nem  a 

Memcnlo  moi  dc  regno,  sicut  fuisli  mcmor  illius  dc 
ligno.  Dic  igilur,  dic,  quxso,  Doinine,  dic  scrvo  tuo, 
dic  anim.c  mc-O  :  llodie  mecum  cris  in  paradiso,  ut 
cgo  confortaltis  dcsidcrabili  lua  promissionc  lideli- 
ler  pormancain  in  tua  fidc  cl  dileclione,  Rcdemplor 
metis,  medialor  Dci  el  bominum;  qtii  cum  Patra  ct 
Spiriiu  sancto  vivis  ct  regnas  Deus  in  saccula  saecu- 
lorum.  Amcn. 

ORATIO  XLIV  [o/.  XLIII]. 
ad  cnocn  oouim. 

Laus  sanciw    crucit. 
Ave,  cruj.  sancla,  virtus  uoslra.  Avc,  crux  ado- 
randa,  laus  cl  gloria   nostra.  Ave,  crux,  auxilium 
et  rcfugiuin  nostrum.  Ave,  crux,   consolalio  om- 


cor,  Domine,  qualcnus  a  me  (|iialriduo  inorlno, 
inlolcrabili  fclore  jatn  pleno,  faciem  luain  mmi 
averlas;  scd  potins  aspicias  qtiain  gravi  ulcci  • 
pcrcussus  sum,  ct  considercs  qu..li.cr  me  ca'los:i 
modicamine  cures,  alque  Filio  luo  Doinino  nost.o 
Jcsu  Cbristo,  cujus  lu  mater  es  ct  qtii  de  te  natus 
est,  mc  emundalum  restiiuas.  Tu  cnim  ;tosii,  int- 
scricordissima  rcfina,  quod  ad  hoc  nata  e^,  ol  per 
tc  nasccretur  idcm  Dominus  nostcr  Jesus  ChrUlw, 
vcrus  Deus,  vcrus  bomo,  in  qucin  vera<is^imo 
credo,  et  de  enjut  pietate  non  dcspcro;  ut  ei  ipsi. 
qui  eral  Condilor  liomimun,  licrel  ct  Salvator; 
lequc  lalcm  habcrcl  matiem,  qui'  pro  peccaloiibus 
inicrveniens,  pcrfectam  obtincrcs  ci  salulcm.  I  u 
iiium  mcrrcnlium;  salve,  crux,  vicloria  ei  spos  no-  D  anlcm,  doniina  matcr  ejus,  virgo  in  parlu,  virg.t 


stm;  salve  crux,  defcnsio  cl  vita  nostra.  Salve, 
crux,  redemplio  et  libcralio  nostra.  Salvc,  crux, 
signum  salulis,  aique  incxpugnabilis  murus  contra 
omnem  virttitcm  inimici.  Sil  mihi  crux  scmpcr 
spes  Chrisiianitaiis  me:p.  Sil  mihi  crux  rcsurrcctio, 
morlis  mca..  Sit  mihi  crux  triumphus  adver.us  d.e- 
mones.  Sit  mihi  crux  matcr  consolalionis  mca». 
Sil  mihi  crux  rcqtiics  tribulalionis  mex'.  Sit 
mihi  crux  baculus  sencctulis  mcac.  Sil  mihi  crux 
medicina  cegrolalionis  mex.  Sit  mihi  crux  proteclio 
nudilaiis  mex.  Sit  mihi  crux  consolalio  vilm  ine.o. 
Sit  n.ihi  crux  in  omnibus  angusliis  meis  soialium. 
Sil  iitilti  crux  rcmedium  in  tribulalionibus  meis. 
Sit  mihi  crux  iu  iulirmitatibtis  mcis  mcdicamcntum, 


anle  pai  itnn,  cl  virgo  posl  partum.  In  lc  manct  in- 
tacla  castitas,  ptidor  inleger,  cl  firma  eonslanUn. 
•Qii-C  lreiaris  qnod  virgo  COUCCpUti,  et  quod  ccrli 
Dominum  caslis  visceriluis  portasli,  cl  quod  virgo 
partuni  edi<lisli,  cl  quod  es  ab  angeto  salutala,  ;. 
Spirilu  sancto  obumbrata  (Luc.  i,  35).  Et  quod  an- 
gelica  nunliavil  purilas,  ineffabilis  perfeeil  Deitas, 
alquc  Deum  iilum  gignore  meruisli,  qui  enncti 
nasci  suo  nulii  concessit. 

Tu,  doiiiina,  mirabaris  cl  corporis  lui  integrita- 
lem,  cl  conccpius  feeuudiutem,  et  gaudobas  lumn 
paritura  parci.lcm,  Dominum  rioslrnra  Jesum  Chri- 
slum  :  duobus  enim  gavisa  es  nmiieribus.  MiratU 
qtiod  virgo  peperisli,  el  kclaris  quod  Redeinplorciu 


Oio 
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muiitli   edidisti,  Josuin  Cllrislum  Fililim    Dci.  Qua-  A  rupisro.  Tii  voro,  domina,  omiiilms  iis  ndjiiloribus 


nropicr.  incflabilis  miscricordiae  rcgina,  creito 
oiioj  oon  cs  vacua  a  visccribns  pietaiis,  qiue  ge- 
nuisti  ipsuni  (bnlcm  lolius.  l.i  qn.e  laclasli  inagni 
consilii  Angclum,  poies  et  mihi  cssc  niiigui  consilii 
i  lus,  si  |no  nic  ilcprcccris  Pei  Filiuni,  qui  p<  r  tc 
luuinlu,  in  cirnc  apparuil,  ut  qnem  Inlcntcm  apml 
Pairco!  iiicognilum  kabcbal  niundus,  apparcnlcm 
per  carnem  agnosceret,  et  agnilum  crcilcrct,  ct 
crctieinlo  in  cuni  salvarclur  pci  li>tcm.  Q.ii  suo  inc- 
narrabili  munerc  pnesiitil  nt  natura  huniaiia  ad 
simililuiliiicn  sui  condita  Crealoris,  ilissiinilis  pcr 
pcccaiuni  ct  morlem  elTecta  ncquaquam  io  aetcrna 
dainuaiione  pcrirct;  scd  illam  pcr  le  sna  immcnsa 
piclale  rcpararct,  ct  ul  lu  nova  cl  inlcnicrala  virgo 
bciuiis  aiitiqnas  viraginii  expiares. 

277  0  admirandam  divinxdispensalionis  opcra- 
tioncin  .'  Tn  benedicta  inter  omnes  mulicres  viram 
iioii  cognovisli;  cl  maieres,  ct  post  Filium  nainm 
virgo  pcnuansisii.  Hanc  fnlcm  sanclam  postqiiam 
susccpi,  (loiuiiia,  nou  scmpcr  rcclo  iramitc  lcnui, 
quouiam  pneccptis  ejus  non  obedivi.  Quilms  si  pa- 
rere  sluduisscm,  mc  ad  tc  clamantcm  facilc  audi- 
rcs,  qticm  placcrc  filio  luo  scircs.  Ai  quia  scdusil 
mc  lioslis  aiitiquus,  Ct  sagitlis  suis  viilucravii  nic, 
cl  vestibus  candidis  cxuil,  atque  nigris  cl  lacrymosis 
ac  seiuiustis  ignc  pcccalortim  mcurum  indutl,  id- 
circo  deforinibui  veslibus  indutns  apparebo  libi. 
Proplerca,  clcmcnlissima  regiua  ct  domina,  nc 
eonlemnas  me;  scd  memor  fragiliialis  buinana?, 
aiinuo  no  dcsporans  fugiam,  sed  cxspcctcm  conso-. 
laiioucm  lnam,  qiiam  tunc  cvcnirc  proliabo,  si  c.i 
quse  sunl  iu  mc  inccudia  crimiuuui  cl  iniquiiatum, 
et  pneciptte  illaruin  quibus  infatigabititcr  uror, 
pauialim  io  mc  dclicere  lua  virlulc  atquc  imbre 
iatercessioaum  luarum  exsliugui  in  corde  mco  ct 
corporc  pcrseuiero. 

0  mi  domina,  quitl  tlieaui,  vcl  quid  faciam  ?  Iu 
tcncbm  sinn,  el  lumcu  cneli  iion  vidco.  Qno  ibo,  ant 
quo  n  facie  filii  tui  judicaulis  (ngiam  ?  (t*$at. 
« wvviii, '>.)  Nun  :ul  oricnlcm  aul  inontlioin,  vol  ad 
occatum  diu  ad  aquitoneui,  vol  in  profiindo  abyssi 
liabeo  effugium;  ubiquc  filiui  luus,  ubique  loius, 
ubique  praeseua,  ubique  discerncns  cl  oniiiia  judi- 


molior  cl  escebior  es;  quia  istis  ci  aliis  sauctis 
omnibus,  cliani  angclicis  spiritibus,  nec  \ion  refli- 
bus  ct  potcsiaiibus  miin.li,  divitibus,  pauperibus, 
domiiiis,  servis,  majoribus  ct  minoribus  dnmina  es, 
cl  qnod  possnnl  oiiinos  isti  lceiim,  (n  sola  potes 
sinc  illis  nmiiibiis.  Quarc  boc  poics  ?  Qnia  malcr  c* 
ftalvaloris  uostri,  spousa  Dei,  rcgina  ctrli  etterra», 
ct  omninm  elemcnionun.  Tc  crgn  rcquiro,  a:l  ie 
coiifugic,  <-i  iti  iue  pcr  otnnia  adjuvcs,  supplicitcr 
polo.  Te  tacentc,  uullus  orabit,  imllus  juvabil.  Tc 
oranlc,  omnes  orabunl,  timnes  juvabiint. 

Hillies  ccntcua  millia  liominum  (icgina  piissima) 
ad  tc  clamanl,  el  omnes  salvanlur ;  cl  cgo  elamalo 
ad  le,  cl  iioii  ausiliabor?  forsitan   non;   quia  illis 

B  omnibus  sum  pcjor  cl  pessinius.  Qtiid  indc  ?  Pro- 
plcrca  non  laccbo.  Clamans  igitur  vociferor  ad  le. 
Egrcgia  virgo,  el  piissima  domina ,  parcc  mibi  cl 
cxaudi  mc.  Exaudi  miscriim,  ci  solaro  mocicnlcm; 
rccolligc  crranlcm,  rcfove  dcspcranlom.  Sana  iu  n:e 
qn.x  conspicis  vulnera,  pcr  lua  sjucia  medicaiiiina, 
lolleiisque  a  me  sordbla  induuieuta,  viridia  et  splen- 
tlida  pnrrige  vestimcuta,  quibus  me  renovaluin  re- 
pracseules  iibo  tuo  Uomiuo  noslro  Jcsu  Cbrislo. 
Ksio  milu  contra  di abolum  lurris  fcrtitudinis,  mu- 
rus  iiicxpugnabilis,  bracliium  dcfcusionis.  Illum 
conlra  mc  saevientctn  suscipc,  cl  ne  mc  viribui 
iiubcciUeio  aslutia  sua  coufodiat,  m  invincibiliicr 
repugna.  Ille  callidus  esl  et  fraudulenlus,  et  non 
inetuii  pugnare  conlra  fortes,  scd   majores   viraa 

^  inferl  leoiaiionis  conira  validos  quaui  coulra  infir- 
mos.  Tu  lamcn,  ca-lestis  auxilialiix,  quaj  uosii  do- 
losilaies  cjus,  sio  comuiunc  robur  ejus,  ul  mc  llulla 
ipsius  callida  BUggesUo  tle  ipiat  tonlando;  sed 
cum  nililur  dcoipore,  ipso  conlusus,  ex  lua  virlulo 
supcratus  disoedal,  cl  ego  misellus  lua  tlcfoiisionc 
proieclus,  a  lua  Qliiqne  lui  Ijtnle  nunquam  quic- 
scani. 

Fac,  o  felix  domina  ct  omni  laudc  dignissima,  ul 
cgo  famiilus  Uius  qui  ill  tota  longcvitale  tlioriun 
mcoruui  miscrabililer  pcr  abrupla  poccatoruin  oor- 
rui,  nunc  in  estrcmil  positus  dielms,  agam  pa-ni- 
leotiam  pro  peccalis  meis  quaecuoque  gessi  in  co- 
gilatione,    voluiitale,   opcralione  cl  ncgligcuiia.  Kl 


cans,   et  super  ccslestia   babilaos.   Qui   si  mc  pro  n  quamvi»  diutissimc,  boo  csl,  ab  cxordio  vilaj  inc.x", 


nicis  BClibus  jusic  judicavcril,  c:«pcdiisscl  milii 
magii  ot  coureplok  non  esscm,  aui  natos  •latim 
Interiissom.  Noc  boc  mibi  prottcore  potuissot,  quia 
iii  poccalii  lunc  conceptus  el  oatus,  ei  sine  ba- 
•Usum  mortuusabsque  dnbio  pcriissem,  Cgo  Bamque 
do  poeestoribus  concoptM  ct  mim  poeeator,  bapii- 
zalus  ot  salvalns,  itoruin  po.  t  ator  MCtM  miiii.  I.i 
iioo  taM  ul  auloa,  scd  sordiibor  cl  immanior; 
(|ttoniam  lalis  siin  qniloni  pcjoiem  uon  lialx  l 
ioiini!'is.    Idco   '..ilciii    atljiitorcii»    ic<|iiiro,    tpialoiii 

i  itiiiim  uium  pocioram  ci  melioresi  invenira  non 
pnicsi  innndii-    liabet  oibis  apotlowi,  palriarcbas, 

p.opiicias,  MartyrcS)  conressoraii  virg s,  bonvs 

a  ppliouM  adjtnott-.,  quos  ego  supplcx  orarc  con- 


usquc  in  lianc  lioram,  pcrscvcravcrim  iu  ipsis  qux 
cu'pi  pcccalis;  tu  lanicn,  cocintum  rcgiua,  oblinc 
apud  clenicutissiimiiii  filnnn  (miin,  ul  ultra  uon  rc- 
gncl  iniquilas  in  mc,  sctl  virtus  lUvinitalU.  Vulu- 
lum  el  oraiionum  copia  me  juitiflcet,  mimdct  et 
nnmial,  cl  per  scmilas  jnstiiic  doduccmlu   ad  bo- 

nuiii  pereeverajitbe  perducai  el  piovchai.  lu  cx- 

lieini»  tpioquo  vi(.c  positum  nulla  mc  oblivio  lic- 
ImIoI,  lingna:  offcium  111111111-.  passionis  viliuin  im- 
pedi.tl.  Espfeloquc  diorino  moortim  niimero,  alque 
pcrfccto  in  mo  Kcclesia;  sanclo  miuislcrio,  mcioar 
susripi  ab  ant;  lo  lucis,  ol  liborari  ab  angolo  niortis, 
ac  poiTcni  aulo  liibunal  piissimi  jmlicis,  ubi  pcr  lc, 
.lomina,  pcnipiain  qiiictempacisvitajKlcrna^  Aiiien. 
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lte.it  iv.un  i    I».  i  gOllilriX  01  Vil    "    |"  i  |m  iu.i   M  ii  u.  rta  ct  gloriu    i    I'   i     ■  iilli  11,   ■  •  i.ij.i  r  <-j  ■  i  -     \  ii ,   i 

\  n  i  iriiiin  omniuiu  virluiuni,  gigncndo  Dominum  Marii,  qmn  ranndo  mcru 

x ii i ii i ii iii  ci  regotn  |.|.mic  Cbrlttun,  poi  eomdom  eiaudimeel  mlierci 

Deuu  ct  Dominuiu  noelran  Jceum  Chrtahin  queu  bonorau  eancla  1 1  i  v. 

in.niisii  genorara,  Ubl   id  Bloratiu  glorlnn,  ei  To  doprocor  humlUicr,  etio  mlhl  %jIvjih\  etad 

nobio  ed  ■tcraain  iiluieu,  precor  poi   luau  de-  Jolrli  ipud  Deuu  ooiiiipoicntrni,  ut  i (>»<•,  m.   j,,u^ 

iiiciili.ini  luffhlg.lrO  miln  iiiiiiu  inisciii  iii  di.i  iudignn       p.islin  clpriunps  |.  n  itnrniii  incornni  mi- 

epa.l  tiiviii.ini  mnjeiiaiem,  eiorabilemqoa  la  pre  rulin  cmtuidci,  ei  ab  infeni  lenobrU  eripii 

eibni  liull  poccaiorU  prajbtro,  domino,  nedifferaa,  viiau  pordocal  alomow  f.i  qai  pei  le,  <  .  ii 

<\  ipi.i  ct  beaiiludinii  felicilai  el  rodomptio nobii  flfffOi  Nrl"1  '"  '"""  nnndum,  ct  liumanum  gcnui 

Tcnilt  Siquidoni  oraniim,  DciiVra  santiissima  M:i-  mo  aanfolno  ealravit,  ol  inferni  daaitra  dcslroxit, 

ii.i,  indignus  inni  w  adiro  pracaiom;  aad  Idociou  <t  ooplonla ragoJ  jauuas  apcruit ;  ille  me  p 

npei  moso  aliribuil  recordalio  multorum  Chriaiuin  rleordlau  euan  lalrare  ei  conierrare  digneiur;  ci 

icquo  neganlium,  qul  landem  eonreral  prioUuan  B  pool  taeu  bnjna  vitaa  hbfalJe,   ettqoau  parteai 

raeruerani  por  loa  Miffragia  inm  neniia  Iniegrila*  Weniai  boaiiiudinii  preciboi  tuis  n  latttoran  %o- 

iiiu,  Kcel  lim  impliiuj  pcccaior,  quan  pooiil  liugui  dololo  concedat. 

moa  cotUltori :  proh  doioi  I  plnra  sum  poccati  mea,  OIIAIIO  XLix  [oi.  XLVfll]  '•*'. 

qiiam  vix  nuiiicio  poilinl  tomprcliemli.    I  l  qiiam-  u>  BAUHU  Ml  ka  iiu  u. 

yis  prolbaaiononi  Chriiibailaihi  ninm  recie  obeer»        Singularla  mcriti,  sola  sinc  c\cmplo,  mxier  ci 

vaverim  posl  bapiismuin,  laincu  nunquan  in  ncg.i-  virgo  Maria,    qnain  Dcus  ila   menlc  cl  corpore  in- 

lionis  foreaui  eorde  tcl  ore  inciili.  O.iiiupoiiiiti  Dco  violalam  cuslodivil  '•'•,  ul  digna  cxistcrcs,  ci  qua 

gralias,  qni  mc    lcntiit  luis  sanclis  oralioniluis.  Ad  silii  ttOOlrc  reilcuiptionis  prclitim  Dci  Filius  corpus 

hoc  tc  Dcus  fccil,  ttl  sperainus,  sui   malrcm  ;    ul  apiarol :  obsccro  le,   miscricordissima,   per  quam 

maicr  fieri  deberei  ouiniun  in  cum  credcniimu,  toius  salvatus  cst  muiiilus,  Inloreode  pro  mc  mitcr- 

quo  sc  patrcni  nos  jussit  vocilare.  rimo  ""  cl  cunctis  ini<juil aiibns  foedalo  "•*,  ul  vcl 

Quitl  tmquam  potcsl  dignitta  xslimari,  qtiam  ut  jain  doncl    Dominus  infclici  aniinx   mcx  amorcm 

srs  maier  qiioruni  Christus  dignatur  essc  patcr  ci  puriiaUa,   afTcctuui    mundiliae,   icnorcm   castitaiis. 

fraicr.  Ipsc  nenque,  proplcr  suam  insolilam  boui-  Ego  cnim,  ego  infelix,  cgo  totius  innocenlix,  loliiis 

latem,  omnibaa  paloraoo  prasbobil profeclus  ,•  ai  te,  aanclinooiaa  graiian   perdidi ;   c^o   icmplum  Dci 

domiua,  scnscrit  matcrnos  uon  dencgarc  affectua.  sancium  nnllipliciter  violavi.  Scl  qnidago,  obsco- 

Quo  mnique  modo  mihi  non  miserearis,  malcr  ini-  uilalcs  meas  rcfcrens  auribus  illibalis  ?  Horrosco, 

scricordi;c?  Dbi  esl  nisi  in  Dco,  el  in  le,  spes  mea  ?  doinina,    horrcsro  ;    ct  argucnlc    mc    ennsdeulia, 

Ergo  sinc  lc  nihil  piclalis  esl,  nihilque  bonilaiis,  male  nudus  coram  lc  crubcsco.  Cui  vcro  nioribun- 

quia   inaler  virlutis  el  virluluin  cs  ouinium.  Qua-  dus  ofTcram  vulnus  nicuni  ?  Ad  qucm  ibo,  ol  apud 

pioptcr  adjuva  nic,  domina,  quxso;  quia  nibil  sum  quem  dcplorabo  tfolorem  meuiii,  aut  quaudo  aliundo 

et  ad  nihilum  mu  renturan  278  SCI°»  n'*'  di-  sperem  bcncficia  sanitatis,  si  nihi  climtli tnr  illud 

gneris  me   atljtivare.  Adjuva  me  ergo,  nec  uni  de-  uiiicum  reclinalorium  xlernx  pictatis  ?  AuJi  crgo, 

ncges  hencficinm,  qnod  otnnibus  confers  cUain  non  domina,  audi  propitia,  autli  et  cxaudi  civein  pcrtli- 

rogala.  Non  liaboo  quo  pergain  solalium  vilx  qux-  tum  de  sorle  hxrediiatis  lux  ""  post  longa  cxsilia, 

rcns,  nisi  ad  qiiain   omnes  rci  confugiunl.  Ad  le  posl  longa  suspiria,  post  sxYa  ludibria,  posl  mulla 

confugio,  quia  tc  filius  tuus  Doininus  noster  Jcsus  supplicia,   revcrteniem  ,m  ad  ubera  consolalionis 

Cbristus  providii  nobis  refugium  post  sc.  Snscipe  tux. 

mc,  oraquc  cum  qualenus  me  lalem  efficial  qu.iloin  p.      Memini  el  meminissc  delectabilc  est,  qualiter  ad 

me  jubel  lieri;  ncc  diutius  sinal  dccipi  suggcsiioni-  comniendanduni  miseris  "M    unicum  patrotiniiim 

Isus  dxmonuin,  setl  lacial  sua  pictatc,  tuatjiic  inlcr-  tuum,  cuidam  luo  servo  agenli  in  exlrcmis  rcvelasti 

ccssione  me  sic  frui   tcinporali  vita,   quo  possim  mcmorabilc  nonten  tuum.  Aoparcns  cnim  ci,  cuin 

xlernam  eonsequi,   ipso  auxiliante,  qui  cnm  Patre  csset  in  angtisliis,  ct  reqttirens  utrum  le  '*'5  agno- 

ct  Spirilu  saneio  vivil  et  tegual  por  nmaia  sxcula  sceret,  cum  ille,  minime,  domina,  trcmens  respon- 

sxculoruin.  Amen.  tleret,  lu  ei  pro  benignitate  lua  qitam  blatnle,  quan 

VARI^:  LECTIONES. 

18,9  Collata  esl  cum  }It.  Bibliothecw  San-Cermani  a  Ptalh  mimero  345.  ubi  legiiur  inter  varias  enr- 
liows  sine  nominc  auctoris  .  Et  cum  Ms.  Val-luc.  ubi  leaitur  sub  nominc  Maurilii  Epi^copi  Rothomaaen^i 
l,50CorporccuslO(livit»is.corpore  inviolatam  cuslodivit  ""Miscnimo  ms.  miseropcccatorc  "** f «ediSMiMu 
tiis.  fctiato.  ms.  Val  luc.  foedo.  Omni  pondere  peccalorum  pnegrarahl  mss.  omittunt  lurc  *"*  Haerodila- 
lis  mix  mss.  baredilalis  tux  1SU  Posl  sxva  lutlibria,  post  umlt.°  flagitia  rcvcrlenlcni  »is.  post  longa  sn- 
spiria  posl  imilta  snpplicia  rcvcrtentein  »is.  Val-lnc.  posl  sxva  ludibria  post  tnulla  supplicia  rereHenlem 
1,4  Nobis  misoiis  uiis.  omilt.  nobis  "5*  Uiiutn  tc  r»s.  ulrum  le 
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familiariter  tu,  domiiia,  dixisli  ""  :  Eyo  titm  tnise-  A  rinsa    "f9,   tncrilis  qu:tlemciinqiic   recipial   vcsicin 

nwplialcm.    Denique,  et  sfi  non   merebor,  imo  quia 


ricordia;  maler.  Apnd  qucm  crgo  miscri,  apud  qucm 
•tcsolali  reciius  ingciniscimus  deplorantei  mnla  lo- 
lius  ralamilalis  et  miaerta  imsti.o,  qitam  aptul  lc 
veram  ci  indubitalam  nutrcm  miscrienr.li.T  ?  Hater 
sancl:>,  malcr  unica,  malir  iinmanilala  '"",  malcr 


non  mercbor  \icinius  acccderc  «iquc  inlcrcssc 
florgoris  atque  odoriforis  glorix  vesli.-c  choris; 
eminiis  sallcm  posiius  ct  longc  consliitniis  vidcro 
mcrear  ct  audire  processns  vcstros,    ivmpana  vc- 


incornipla,  malcr   misericor.lirc,  malcr  piciatis  el      stra,  conccnlus  '"•  veslros,  et  qiii«lqui«l   illud   glo 


indulgeiiiia,l  apcri  simim  pielaiis  ct  snscipe  mor- 
tutini  in  pccc.ilis.  Eccc ,  domina,  filius  prodigns, 
niidns  et  altrilus  ""  pedibus,  ite  loco  horroris,  de 
ncbnla  immuiidilijc  cl  fcloris  suspiiai,  clamai,  el 
appcll.it  matrcm  non  immomor  quolics  cuni  fovciis, 
icxcris,  exousavcris  apud  Palrcm.  Et  quidem  illc 
piissimus  alque  benignissimus  paier,  tu  tain  dulris 


riac  ct   cxsullalionis  erii,  quando  Iripndiabilis  sc- 
qnentcs  agmim  qiiocunqiie  icril. 

Singularis  virgo,  suinma  el  perpclua  virgo,  sola 
malcr  ct  virgo,  sancta  Maria,  in  line  oralionis  mea», 
in  cxlrcmo  hujus  faluae  supplicalionis  '"'  indignus 
'"'  boc  umim  rogo,  hoc  iiiiiim  precor  ct  obsecro 
'*"  in  nomine  dilccli  fllii   Ini,   dona  n.ihi   miscro 


cl  suavis  maler.  Agnosce,  bcncdicta,  Clios  mos  qnos      jugeiu  ct  pcrennem  memoriam  suavissimi  nominis 
uwice  Uilectas  unigenitus  luus  non  eruhuil l,C(  nomi-  R  tui.  Sit  cibtis  dulcissimus,  cibus  suavissimus  animx 


narc  fratros  suos.  El  si  pro  illo  innocenle  filio  mo 
crucifixo  pcrtransivil  gladius  animam  liiain  (Luc. 
n,  35),  quomodo  snper  mortuis  ,,ei  in  pcccato  pu- 
pillis  tuis  le  continerc ;  quomodo  iinquam  matcrnis 
'•"  flcibus  el  lacrymig,  o  domina,  potcris  lcmpc- 
rarc?  Abstrahimur,  diripimur,  caplivamur;  non 
estqui  eiuat  ****,  non  esl  qui  redimal  UOi,  qui  con- 
surgat  diluculo  et  spondeat  '•*•  pro  nobis.  Surge, 
pia;  surgo,  propilia;  intra  sacrarium  exaudilionis, 
ot  expaude  manus  immaculalas  anlc  altarc  illud 
aurcum  hunanz  rcconcilialionis.  Etit  per  tc  impe- 
ir.ibilc  quod  pcr  lc  ingcrimus,  eril  pcr  le  excusa- 
bile  ""  quod  limcmus.  Nec  diu  poieril  le  siistinere 
pro  noliis  supplioanlem,  qucin  lu  saepissime  conso- 


inc.T.  Adsit  mihi  in  pcriculis,  adsit  in  angusiiis. 
adsit  in  principio  l.ciiiijc  mejc.  Si  cnim  hoc  Doi 
dono  ct  luo  mereor  '"*  oblincre,  nullalcnus  ccrlc, 
nunquain  funditus  vcrcor  279  hiicrire.  Adcrit 
cnim  sempcr  milii  graiia  lua,  adcril  miscralio  et 
prolcciio  lua.  El  si  in  infcruum  '"•  demersus  fucro, 
eo  me  rcquires,  et  iudc  mc  cxtrahes  '"*,  ct  rcddes 
filio  luo,  qui  mc  rcdemitet  lavit  sanguinc  sno,  Jesu 
Chrisio  D.nnino  noslro  l"T,  qui  cum  Palrc  ct  Spi- 
rilu  sanclo  vivitct  regnat  Dcus  UT8. 

ORATIO  L  [ol.  XLIX]'"» 
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Cum  rccordatione  peccalorum ,    ad  cxcilandum   lor- 
porcm. 


lala  es,  dulcis   matcr,  infantem  vagioniem.  Qua>  ^      Sancia,  ei  intcrsanctnsposlDcum  singuiaritci  sau 


crgo  poicnlior  mcrilis  ad  plaeandam  iram  judicis, 
■  ; -1.1111  lu  qux  inciiiisli  maler  esse  ojusdem  Rcdcm- 
ploris  el  judicis?  Nc  dubites  u"  ,  domina  mca; 
ipse  cnim  esl  os  inoum  el  caro  moa,  lalnlare  mcum 
ci  gloi ia  me.a  l$M,  ipse  caput  noslrum,  ipte  coynovil 
Ihjmentum  notlrum  (Psal.  cn,  H). 

Dccus  virgintim,  doinina  gcnlium,  regina  angelo- 
rum,  fons  hortorum,  aldtilio  pcccatorum,  taneta  et 
perpelaa  virgo  Maria,  succurrc  misero,  subvcni 
p.rdiio;  iil  qui  juii,  proh  dolor  !  nou  audol  angc- 
iicim  i Ilam  sperarc  slolam   virginalem ,  luis,    glo 


c;a,Maria,  malcr  admirabilis  virginilaiis,  virgo  .<ma- 
hilis  fccunditaiis,  qiu-  Fdium  Altissimi  genuisli,  qu.r 
por.lito  hiimanogenori  Salvaiorcm  peperisii,  Domina 
prscfulgena  lanla  sa.irtitate,  Superemineus  "••  lania 
dignilaie,  quim  iiliquc  ceittim  est  non  minoti  "•' 
praedilam  csse  l5M  polculia  et  pieiate.  Tibi,  o  gcni- 
irix  vil;e,  o  malcr  saluiis ,  o  lcmplum  pieiaiis  cl 
miscricortlix,  libi  scsc  conalur  prxsenlarc  miscra- 
bilis  anima  mca,  morbis  vitiorum  languida,  vtducri- 
bus  facinorum  '•"  scissa,  ulccribns  fla^ilioruin  '••• 
pulrida,  tibi  niliiur  quaiiltim  moribunda  valet  sup- 


V.MiliE  LECTIONES. 

'•"  Tu  doniina  dixisli  tw*.  omit.  tu  domina  UM  Sanela  inalor  immaculaia  mi.  sanrla  maler 
ttnio.i  ,  inalcr  iinmaculala  Maicr  iucorriipla  malcr  inisoricordiaj  iiii.  Val-luc.  malcr  iucomipla  mi- 
lericordia  '•••  Nndis  cl  allrilis  mt.  nudus  cl  atlrilus  "'"  Non  cmbosiil  ms.  mm  crubuit  "•'  Quo- 
ino.lo  inper  imirtllil  m$.  Vul-luc.  quomodo  NOqnan  snper  MOrluil  ""  Quoimvlo  malernis  mts. 
quomodo  linqiiani  :  nialernis  "f''  Non  ost  qui  orual  nnn  csl  qui  rodinial  ms.  Val-luc.  non  cst  qui 
«imii  qni  reniinat,  cic.  "'*  Non  esi  qui  renlraat  na.qiii  cripiat  "'•  Ei  reapondeal  mt.  Valluc.  et 
lospnndiat  "'•' por  ic  eienMbile  nu.  (cr[o  eieniaWle"*1  Noc  duhiiei  »««.  ne  dubitos  ••"•  Bawtara 
mcaui ci  gloria  mea  »m*.  hnc  omtit.  "6*  Taii glorioaii  nn.  mis.  eloriou  "T*  Vesira  ct  eeneentM  mss. 
oiiiitt.  cl  ""  Snpplieatiooii  mo.T  m*.  Vai~luc.  omitt.  meai  ""  Indignoi  mtt.  imligna:  '"•  Rogo,  prc- 
i  inpplh  i.i  uiii.  rofo,  boc  nnan  praeor  ms.  Vai  luc.  Iloo  unnm  rogo,  hoc  uiuiiii  prccor  ct  obsenn 
'•'v  Si  i*miiii  Dei,  <•(  dono  i uo  lioc  inrrenr  nil.  si  «:nini  bno  Doi  dmio  el  tuo  incrcor  •*•  In  infcrnn  nus. 
in  inl.rinim  "  '''  lndo  Itlrabei  mts.  ni.le  nic  cxlralu-s  ,,T'  Josti  Lhristo  Domino  noslro  mst.  Josus  Cln  i- 
sins  Dominui  noeter    ""  Ki  rcgn.it  Deni  m.   Vai4tte.  cl  regiiat  Deni  por  omnia  leeuli  iceulomm. 

\  en  ""  Collnlarsi  cum  Htt.  Vkt.  Kk.  1«.  el  lill.  T>.  Bw  0.  Cot».  180.  TIih.  207.  Cartliut.  Val-luc. 
.1  llor.  Ad  B.  Mariam  Virjiinom  (iim  rorordaiiofo  peci  llorum  RM.  Viit.  3.  ad  sanclam  Virginem  Dei  Gc 
nitricem  mn.  Vict.  16.  ttrior.  Oratie  id  lanclan  Marian  na.  Cort.  Incipiunt  Oratkmei  Deam  M.ui.r.»»*. 
I 'in  Oralioprini  id  VMdan  Harion  cun  noni  travator  uirpore.  /«  mt.  Val-iuc.  cartt  tuulo  ""•  Sn- 
perreniem  nn.  loper  nomen eminoni  »1*».  !>>rr.  Vict.  ">  Cortk.  ct  Val-luc  loperemiiiKni  '•"  Non  moii 
1     rtk     VUt.  .1   \  nl  luc     nnn  ininori      "*'  Prrrlaiain    rsv  11111.  priodil.mi  eOM     imt  Vuliiorilnis   fari 

1  m*.   Vic/    10.  ulcctihui  (acinorum     "•*  Ulccribui  flagiiiorun  m.  Kirf.  10.  rulneribua  flngitionin 


'JW  OIIAIIOM 

pliraie,  Ul  pOUIltlbUI  lUM  uienii.  «l   plli  llll  |»iru     A  dOmlM,  OTUbl  ■  ,;.i    nimwuni    linClHM     Mll     I 


bui*dlgMrli  <  iiii   -- 1 ii  1 1 .-    ftl<    onim,  pln  domlno, 
:<Im'h.ii.i  """  rsi  .1  s<- iiiiin.iiiii.il.-  iiuperls,  nl  fti  MM 
siiin  hibwl  onomli  hmfuorii  Bic  lordibm  41  fm 

Iirdaiiir,  iii  liincal  ni'  ;il»  ips.i  imscni  iii  t  mlliis  linis 
a\crtalnr;     aic    MbtOCll    ilcipcian  lo    respcelus    lol 

coiivci-sioiii in,  ui  otlira  01  obomlOKil  '•*"  "i  • 

lionrin. 

IVee.ita  ii"'-'.  noquiiix  uic.e,  sl  hnhclts  aiiiinam 
nicani  vostro  vcncno  pcrcmptam;  vcl  cur  nic 
'•*'  facilis  eam  vostra  finlitaic  bnrreudUM,  m  mise- 
i:itio  noii  possit  MpiOOTO  illain  ?  Si  oliruilis  oi  MOM 
cv.iiulilionis  vcstia  molc ,  vcl  cnr  obstroilin  illii  '••* 
voccm  oralionis  \cstri  pudore?  Si  niciiicm  ejus  vc- 
slri  fccistis  aniorc  ilcniciitcni,  vcl   cur  MMMM  Ojoi 


'••'  p||  i  .  i  onQii  >i  '" 

II.-  ibuog  ibi  ■  i.  nl  ii" U -  •'  ii 

i  i  i  mc.i  qii.iiii  iniln    <  \|n  lli  il  ,    « •  '  in.      i 

conlu  lu.i  i|n.ini  ii  i.iii  miii  « -111111.  .»  ilooiin  i, 

IMgil  lioill  ll  ""   '  "'    COll»pci  ln   l>  i  •  !  luo     «irilinl  . 
(anto  in.igis   i  jii.  «  iii.iiii.iii-    "M   Cl    lii.iMil.vcnln.il.: 

ogcnl.  S.uia  ergo,   ( li-Miciins-.iiii-'  ,  iiilininl.it' !M  .  «I 

ilcicius,  i|o.c  i«-  ofoodil,  fii«lii.ii«iii.  Auf.i .  bonignii 
sinia,  languorcm,  el  non  MOlMl  fjnOM  bOfflOI  Bf40< 
ri-iu  :  f.n  ,  piiMimi,  ul  iion  »il  quo*l  dOMOl  l,,t  ,  I  i 
non  cril  <|uo<l  bim  ent.iii  iu  I  siinlc  ||  '"*.  I  j<\  dunu- 
na;  rvaudi  mc,  tlomina.  Sana  aniniam  pcccaloris 
scrvi  lui,  pcr  firtOlOM  beiinlirii  fructua  vcnliis  lni, 
(|ui  scdcl  in  dcilcra    otnuipolenl ia.  P.ilns  mii  ,  mwri- 


vcstro   reddilis   ioi-|iorc.    non    senlicnlcin  •"•1    llcu  ■  laudubtlts  tt  $upergloriotu$  i>t  ttrculu  (Uun.  t\\.  ITt). 


pntlur   sonlciiiis   InlquiUlil,   in    pncscnlia    nitcntrs 

>.iim  titaiis  ■•••!  llcn  confusio  Immaodfj  oooMiooUfi, 
in  conspcctu  MbjonUa  MondiUal  0  tu  bcncilicia 
supcr  inulicrcs,  qu;e  angelns  ""  vincis  puritatc, 
sanclos  MpOftl  pictatc;  .nilnl.it  moributuliis  spiri- 
ins  ;ul  i:ioi;r  benignitalis  rcspecluin ;  scd  crubesril 
:nl  tanti  niloris  conspcctum.  Rogare  cnim  tc,  domi- 
na,  dcsiilcro,  tit  miscraiionis  lu.e  rcspcclu  cures 
plagas  cl  tilccra  pcccatorum  mcoriim ;  scd  confiin- 
ilor  coram  le  ob  fctorcm  cl  sordcs  COrum.  Ilorreo, 
(loinina,  apparcrc  libi  in  immundiliis  ct  lioirori- 
bus  mcis,  nc  tuhorrcas  mcpro  eis,  cl  non  posstnn, 
v;e  mllii,  vidcri  lino  eis . 

0  perlurbala  ""!  oconfusa  peccandi  c.ondilio",,  I 
En  quippe  vos,  pcceata  mea,  quomodo  discerpcndo 
distrahilis,  dislrahcndo  corrodilis,  corrodcndo  lor- 
quetis  praecordia  mea?  Eadcm  cnim  pcccala  mea,  o 
Domina,  cognosci  a  lc  cupiunt ,  proptcr  curalioncm, 
apparere  tibi  fugiunl,m,piopter  cxsecrationem :  non 
cnim  saiiantur  ,m  sinc  confcssione ,  ncc  produntur 
siuc  '•••  confusionc.  Si  cclanlur,  suni  insanabilia  ; 
6i  vidcntur,  sunt  detestabilia.  Urunt  ine  dolore, 
tcrreiH  mc  limore.  Mole  meobruunt,  pondere  me 
prcmunt,  pudore  me  confundunt. 

0  tu,  illa  pie  potens,  cl  poienler  pia  Maria ,  de 
qua  ortusesifonsmisericordiaj,necontmeas,precor, 
ijin  veram  misericordiam  ,  ubi  tam  verani  agnoscis 
miseriam.  Si  enim  egoconfundor  in  obscenitalc  ini- 
quilalis    nicae  ad  fttlgorem    tuaj    sanctilalis,   tunc 


OHATIO  Ll  [ol.  L)  '"'. 
ad  banctak  fMCMU  UaiiiaM. 
Cmim  ir.cnt  iintote  prcmilur. 
Virgo  u0*  inundo  venerauilis.maler  btimaiiogenc- 
ri  atnaliilis,  fcmina  angelis  inirahilU,  Matia  ganrlis- 
siina  ,  cujus  bcata  virginilalc  omnis  sacralur  inle- 
grilas,  ctijus  glorioso  parlti  omnis  salv.tlur  fccundi 
las.  Domina  niagua  '*°\  cui  graiias  agil  concio  lila 
jiislorum  ,  ad  quam  fugil  tcrrila  turba  ,m  reOfOM, 
Ad  te,  prapOUM  et  misericors  domina,  cgo  pccca- 
lor  cl  uliquc  nimis  pcccalor  "'•••  anxitis  coofugio. 
Vidcus  eniinmc,  domina,  anie  dislricli  ju.licis  omni- 
polentcin  juslitiam  ,  et  consideians  ira  cjus  inlole- 
rabilem  vcliemcntiam,  pcrpcndo  pcccatorum  mco- 
rum  cnormilalem.et  condignam  tormcnionim  imina- 
nilalcm.  Tanto  igilur,  doiniua  clemenlissima,  hor- 
rorelurbatus,  tanto  pavore  perlcrrilus,  cujus  cuixius 
implorabo  intervenlioncm,  quam  cujus  utcrus  mni  di 
fovit  rcconciliationcm.  lindc  securius  veloccm  iu 
nccessilalc  subventioncm  sperabo.quam  unde  mundo 
processisse  propitiationem  scio?  Aut  cujus  inierccs- 
sio  facilius  reo  vcniam  impelrjbit,  quam  qu.c  ilium 
gcneralemei  singularem  juslum  ulloremet  miseri- 
cordcni  indullorcm  lactavil?  Sicul  uaiuquc ,  leaiis- 
sima,  impossibile  csl  ut  h.xc  merila  libi  lam  singu- 
laria  nobis  lam  nccessaria  obliviscaris  ;  sic,  mitissi- 
ma,  incredibile  csl  ul  supplicanlibus  miseris  "*' non 
miserearis.  Bcno  quippe  novit  mtmdus,  nec  nos 
nuindi  peccalores  ullalcnus  dissimulare  "*'    pati- 


VARI.E  LECTIONES. 

%m  Alicnata  ms.  Vict.  IG.  alicna  "*•  Jam  obmutescat  mss.  obmuiescal  '•"  Cttr  sic  m*s.  vcl  cur  sic 
"••  Cur  obruisiis  illis  mts.  vel  cur  obstruitis  iili  1M*  Orationes  vestri  pudore?  si  mentem  ejus  vesiri 
fecistis  amorc  demcntem,  cur  obslruxislis  illi  vocem  oralioois  veslri  pudorc?  mcnlcm  ejus  vcslri  fecistis 
amore  demenlem  ,  cur  sonsum  ejus  vestri  rcdditis  torpore  non  servienlem?  m$s.  oraiionis  vcstri  pudore? 
si  mentem  cjus  vcslri  fccislis  amorc  dcinentem  ,  vel  ctir  scnstim  ejus  veslio  reddilis  torpore  non  sci;lien- 
tcm?  iti0  lmmanitalis,  pi;esenlia  nitentis  sanilalis  tnss.  oiii|uiialis  in  pra-scnlia  iiiiculis  sanctitalis 
•"'  Qui  Angclos  inss.  qu;c  Angelos  ,s91  0  pcrlurbaia  »iss.  Yiet.  10.  et  Val  lue.  0  pcrlurbalio  u"  Pntca- 
venda  coitdilio,mss.  pcccamli  comliiio  ,m  Apparare  libi  higitint  mss.  apparcre  tilii  refusitinl  mss.  Vat- 
tuc.  Ftor.  parerc  libi  fugiuul  *•••  Non  sananlur  ms.  Vtcl.  10.  et  Flor.  non  cnim  sananltir  ,398  Nec  nro- 
dunliir  sinc  »is.  Cartli.  nec  perdunlur  sine  u"  EfTcclum  insilae  mss.  affecliim  insiia?  mss.  Corb.  et  fift. 
13.  et  Flor.  alTcclti  insilx  '*•"  Magis  curalione  mss.-  magis  cjus  curaiionc  U99  Qtiod  dolcl  niss.  quod  do- 
leat  4M0  Tua3  sordol  mss.  103  soideat  ,801  Collala  cum  pratfatis  Mss.  Allerr.aiim  ad  Malicm  cl  ad  Filium 
m$s.  Thuan.  Oralio  sccumla  ad  sanclam  Mariam,  ctim  nieus  sollic>tatnr  timore  uu.  Dec.  Oraiio  ;:d  eainlcm, 
cnm  mcns  sollicttaitir  limoro  ms.  Val-htc.  Oralio  ad  Doalam  el  gloriosani  et  pcrpcttiam  VirniiDMn  Dcr  Cc- 
nilricem  Mariam  l601  0  virgo  mss.  virgo  t603  Domina  iiiagna  nts.  Ftor.  Domiua  mca  ,co*  Telra  lurl  a 
niss.  lerrila  ttirba  U"  Nimis  pcccaloruin  mss.  nimis  pecc.ilor  ,;06  Supplicanlibus  misci is  ms.  Vict.  lo. 
supplicantibus  libi  iniscris    uo'  Dissimularc  mss.  Vici.  3.  rt  Val  luc.  dissitnulari 
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nr:  satis,  inquam,  o  domina,  satis  Dovimus,  qui  A 
Fithu  hominis,  vol  cnjus  hominis  lilius  Ul>*  vctiil  snl- 
tnm  faccrc  quod  pcrierut  (Luc.  xi\  ,  10  ).  Nunquid 
ergo  lu,  dotninamca,  mator  speimc.v,  ntinquid  obli- 
visccris  lu,  odio  mci ,  quod  mtmdo  laui  niiscricor- 
diter  csl  iutimalum,  lam  feliciier  divuigatum,  tatn 
■manler  amplexaium?  Ille  bonus  filius  liominis  "** 
vonit  perdiluni  salvare  spoiile,  ct  uiater  Dei  poterit 
pcrdiium  clatnaiitcm  nou  cnrare  ?  BonusillcuTius  ho- 
ininis  veuilvoeare  peccaiiteiu  ad  pwnitctttium(Luc.x, 
3-)  280 ; cl  bona  uiaterconieiunet  ,6I°  precanteiuin 
"••  pcenitenlia  ,mJ  illc,  inquam,  bonua  Dcus,  mitis 
homo,  misericors  J/ilius  Dci,  pius  Filius  uomiuis 
veaitquxrereerraiiiem  pcccatorcni ;  ettubonainaier 
cjus,  poicus  inatcr  Dci ,  rcpcllcs  miscruiu  oran- 
tcni  ?  fj 

Ecce  cnim,  o  Yirgo  ,  liomo  de  qua  natus  l6"  cst 
Dcus  homo  ut  salvaretur  peccalor  homo,  eccc  coraiu 
liono  lilio  l  io,  ct  corain  bona  matrc  ejus  ,m  pocni- 
tcl  et  confltetur,  gemit  ct  orat  pcccaior  homo.  Obse* 
oro  ergo  vos  '•'•,  bone  Dominc  elbona  dumina,  ob- 
sccro  vos,  pic  (ili  ct  pia  mater  ,m,  obsocro  vosper 
banc  ipsam  veritatura ,  pcr  banc  singularein  spcm 
pccoalorum  nl  sicul  WH  vcrc  Lu  es  (ilius  cjus,  cl  lu 
matcr  ejus  ul  salvctur  pocca'or  ,  sic  sic  absolvalur 
18,8  elcurctiir  ,m,  saiiclurct  salvelur  bic  pcccator. 
Probol  iu  se ,  probet  bic  vcslor  pcccator  quia  vere 
cslis,  sontial  in  se  quia  propler  Bclutem  pcccatoruni 
Oslis  iu  lilius ,  ct  tu  maier.  Vesler  cerle  ,f,*°  auibo- 
ium  pcccatur.  Cliinenilll  pcccavi  iu  filium,  irrilavi 
inalreiii;  nec  oflcndi  malrem,  sinc  injnria  iilii.  Quid  C 
crgo  facics  pcccalor  ?  Quo  igitnr  fugics  peccalor? 
Quis  enim  le  ,811  rcoonoiliabil  lilio,  iiiitnicu  malrc  ; 
Qui  libi ,M*  placabit  malrcni  iralo  (ilio  ?  scd  ct  si 
auilx)  paiiter  offensi  cslis,  nonnc  el  anibo  clomenlos 
cslis  ?  Eugiat  ergo  ,6,i  rcus  jusli  Dci  ad  piaiu  mn« 
ircm  misciioordis  Dci.  Rcfugial  reiis  nflensa:  maliis 
tl  piuin  (lliiim  benignx  malris.  lugcral  sc  icus 
ntriusque  inter  utruuique,  injioiat  se  inter  piuin 
(ilium  et  matrcm  piam.  Pic  Doinino,  parCC  sotvo 
miliis  Uise;  pia  domina,  paroc  sorvo  filii  lui;  bono 
fili,   placa    inatrcm    luam  sorvo   luo;  bona    malor. 


recofteilis  servum  tuum  filio  luo  u,v.  Qni  nic  injioio 
iatei  ,aM  dtias  lam  immonsas  pictatcs  u*6,  noti  inci- 
dam  in  duas  lam  polcnles  sevcrilates.  Ronc  dli, 
bona  matcr,  non  mibi  sit  frustra  quod  coiililcor  do 
voltis  banc  vcritalcm  ,  ncc  crubcscam  quod  sporo  iu 
vobis  banc  piclalom.  Amo  cnim  vcrilalcm  quam 
conliteoudc  vobis,  etdeprecor  pictalcm  quam  spero 
in  vobis. 

Dio,  mundi  judex,  cui  pareest  Dic,  inundi  ""  rc- 
concilialrix,  qncm  tu  leconcilialiis  :  si  lu,  Doininc, 
damnas;  cl  tu,  domina  ,  avcrtcris  ""  bomiinciiliim 
bona  veslra  cuin  amore,  inala  sua  cum  mcerore  "•• 
coiifitcnlcm?  Salvalorsingularis,  dicquem  salvabis? 
Salulis  inater,  dic  proquo  orabis  ?  si  le,  Domiiie, 
prxcipiciitc,  et  le,  domina  ,  consoiiliciilc  "",  lor- 
mcnla  vcxant  pcccalorcm  sc  oxsccrantem,  vos  obsc- 
tranlcm;  sl  infornus  absoibcl  rcum  se  accusaiilem, 
vos  deprecantem ;  si  lartara  dcvorani  paupcrcm  in 
se  despcianlom,  in  VObis  sperantem. 

Deus,  qui  faclus  es  lilius  feminae  propter  miseri- 
cordiam  ;  femina,  qu.e  facta  cs  maler  Dei  proplcr 
miscricordiam  ,•,,,  aul  miscremiiii  miscii,  tu  par- 
cendo,  tu  inlcrvenioiido ;  aut  ostcndite  ad  quos  tu- 
lius  fugiam  misericordiores,  cl  mousirale  "**  in 
quibus  ccrlius  confldam  polcnliorrs  "".  Si  cnim 
csl,  imo  quia  est  tam  inagna  mea  iniqiiilis,  cl  lam 
modica  lidcs  "*v  uiea,  lam  lcpida  cbarilas  mea,  lain 
fatua  oralio  mea  ,  lam  inqierfocla  salisfaclio  moa, 
ut  non  mcrear  delictorum  voniam  ,  ncc  salutis  gra- 
liam;  boc  est  ipsum  quod  supplico  :  ul  in  quo  mcri- 
(a  inca  mibi  ""  vidctis  non  sullicorc,  iu  co  iniseri- 
cordix'  vestrae  dignenlur  non  dcliccre.  Precor,  ila- 
qnc,  precor,  o\auditc  mc,  scd  propter  vos  non  pro- 
ptcr  me,  pcr  piclatcm  qua  exundatis,  pcr  polcstatcm 
qua  abundalis,  ul  cvadam  mCTttOS  dolorcs  dainna- 
lorom,  cl  intrarc  m*  mcrcar  in  gaudia  bcatorum , 
tfl  Dcum  laudaturUS,  qui  et  bcncdiclut  et  superlau- 
dubilis  iu  sivcula  (Dan.  iii  ,  52)  sarculorum,  Amcn. 
ORATK>UI[of.U]iaM. 

Al)  SAMCTAM  MIICIM.U  HAniAM. 

Cmim  ntcililtilione  ct  luudc  meritorum  ejus. 
M.uia,  tu  illa  ntagna  Maria,  lu  illa  maxima  beata- 
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"°*  Hoininis  lilius  vonil  nis.Vio/.  Ili.  bominis  filitis,  id  ost,  lui  ipsius,  vcnit  ,c0'BonusilIefiliitshominism*. 
Viet.  10.  ouKiiit,  bominii  """  MaterconlcmiicimM.Maler  Dei  conlemnei  mss.  Vict.  10.  etVul-luc.  etFtor.  bona 
inatm  Dci  conlemnet  im Peccaniem  in  mst. precantem  ,GI*ln  pceuiieiuia  ms.  Fter.  ia  MOmiteMliam  ""Do. 
quu  natui  rms.  « 1  •  -  qua  natus  ••**  Coram  us  bona  matre  ejus  mss.  Cuttk.  tt  Vat-luc.  et  Flor.  coram  bona 
maireejus  ""  Obsecro  yos  imm.  Vici.  et  Val-luc.  Obsecro  ergo  vot  ,m  Pie  mater  mtt.  pia  maier 
1  "  \.\  ut iticut  mss.  nl sioui  ,m  Sic absolvattii  mtt.Vkt.Cartk.el  VaUue.  si  sicabsolvaiur  ""  Curciur 
hii  nu«. curelur,  san^tur,  ei  salvetur  bi<-  ,M*  Videtur  cerif  ms*.  vester  eerte  '*"  Quis  enim  me mw.  Vict. 
16.  Quis  eniiii  ic  '""  Quis  mibi  »is.  Viet.  lU.Quis  libi  '•M  Fugiet  crgo  mim.  fugiat  ergo  ,m  FiUum  Uram 
■ervoMiM.  Fisi.  servum  luum  servo  mss.  VnNue.  tt  Ftorimeen».  servnn  luum  iuo  luo  ""  Iniiio  in- 
lei  r/.sv  injitio  inlcr  "**  lu  lam  DOtontes  MM.  inin  iIhms  tim  polonlos  mss.  Carlh.  Val-tuc.  et  Flor.  in 
iluas  tam  potehtes    U,T  (>ui  preces  fuudam   I>n  inwidi  »".  Cor».  eul  pores.  Dtc  mnndi  »js*.   Vitt.  Bee. 

1'urtli.  Va'-titc  et  Flor.  ctii  psrCOB,  ilio  mnmli      l(MAverteris   »i«-  Cor».  ;t*irlis     ,s"  Coffl  limorc  mss.  cum 

m«  "*  li  oo  to  misericonlis  conseiiiienle  mm.  et  le  Domina  consenlienM    "^1  Por  misericerdiam 

vus.  proptrr  miserieordiam  '**'  Aui  ntnnstraie  mim.  Vut.  et  Vni-iuc.  et  MmostraM  "■•  Poteolioribtni 
»t«>  pnieiiiiorei  "•*  Pides  mes  ms.  Vkt.  10.  sMdfi.  mea  lut  Meriia  niini  muw.  merita  m«*a  mibi 
•*  *  lulrem   »i».  Flor.  iutrarc  inereor    lu"  Collma  ttt  eum  istpra  m»/«/ii   Vm.  Atl   eamlem  Virftincm 

• 'diiatione  el  lami<-  moritoram  ejus  mt   t.urb.  Oratio  :»d  sancism  Mariam.  mi.  'fiiuan.  Oratio 

lt  i'tt  .i.|  lanctam  MarbUM  pio  iwpcirauuo  cjui  <t  Clnisli  ainorc.  mss.  Vu  -,uc.  licc.  llcmOialio  ad  sauclaio 
■  iii 
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ii ,  doniln  •  inagm  M  rilooraogoi,U  \iiit  iiii  iiniiiii 

aiiiarc,  M  CHpll  i»'.  inriiiii  l.niihrc,  tfl  !■  .  !•  i  ll 
iiii.iii  incns  1..1M,  |0  .illi  i  t.»lc\m.iic  ••»•  .iiiiiu.i  inr.i, 
qilll  llllllOlll  lu.i-  M  niuiiiiiiiil.il  luii  miIi.i.iuIi.i  inrt.i. 
I.iiiluiiini  viiccia  ainiiir  inc.i' ,  cniliuiini  <|ii  inluui 
|MmtM|  si  quid  OOUoUl  ""'  ,  oinnia  inicnoia  mca  , 
ul  pjtis  incnia  laudclis.ul  cjus  Iic.ililuiliuctii  '•*• 
amcti»,  111  cjuK  eclbiludiucm  adiniictmm ,  ut  « ju-> 
liciiijMiiijlciu  '*"  (lcpicccmiui,  cujusp.ilrocuuo  quo- 
lnlic  mdigctis,  iudigcndo  driidciatis,  ilcsidciaiulu 
imploralis,  imploraudo  iuipetralis  uu.  I  .t  ll  tiou 
•ccuudum  dcsiilrrium  \esiruin,  lamcu  supra  vcl 
crlc  conlra  mcriluiii  vestrum  ••*•,  Itcgina  angclo- 
iiim,  domiua  mumli,  nialer  cjus  qui  mundal  muii- 


IIO  ItlO  rl    (li     |I0IU   1I111    |IP«    '  ii"  ?  ',»'i!'l  .   l""| 

iii  •iii-  refci  "n  ;•■  oin  11 1  !•■  1  ei  i» •  o*  i,pei 

1,1  iimlit.itriii   i   ip.lMlS  :.iiiii  n  ,1'  i"|  l'       '  ,  J"  • 

|<  llllllll   llc    IIIIMlC     .1  I SIIIH     i.illllilUS    J      I"   I      HIJ'1» 

prOtV  III  iiriilillis,  vii  III    li  sllllilns.  .  I  (!•    •  v     lllU  II 

111  pairiim  iic.iiituiiiins  r . .  1 '   / 

litribm  i/i/r.  |t  ft)      '• niMiliiilii     dcd;l  Itmedi- 

ctui  (lucumt  cii/ii*  lui  (tvul.  .  4f)    m    ic| 
liaplisni.ili.  sin,  |Im  M    i"-,  PM    ll  N  .    OMMMJWMM 
li.ci  0111111.1  OfQ  ipsc  1111I11  p  11  .iniloM-  .il.inlciiui  "". 

utnccrcm  lialnam.et  spriu  vil  irnram  Quid  ei *Si 

mc.i  tulp.i  r\aiiurrunt  ""  ;  iiuiii|uiil  in  ji.it".  0T0  1II1 
pOr  i|ujiii  milti  laiilahoiia  "*'  K'Jl|"1  OfOOOTOOl  T  Al.- 
lil,  nc  addam  ""  han    IniqniUUM  MMCT  iniquitO* 


diim,  conlllcoi  quia  cor  uicumnimisi-st  uv*  iinmun-  |i  tcm.  Imo  gralias  IgO,  quia  babiii  ;  dolco  ,  quia  000 
dnm,  ul  nicnto  erubcscat  in  tam  niiiiidam  iulcndc-  habco,  oro  ut  lialirani  htIhs  cniin  sum  qiua 
ic,  ncc  dignr  possit  lam  inundaiu  m'  inlciulcmlo  per  (ilii  gratiam  ea  |>olui  acr.ipere  ;  llOOOOMO  pcr 
conlingcrc.  Tc  igilur,  malcr  illuminalionis  cordis  nialns  moriUpOfMM  rccipcre.  BrgO,  oilomin.i.porla 
ntci,  tc,  nulrix  salulis  MOoUl  tncae ,  lc  obsecrant,  vitx,  janua  281  mJoUOi  *ia  rOOOOCittoUonM,  ailnus 
qtiantuin  possunt,  cuncla  prxcordia  mca.   Exaudi,      recttpeiaiionis,   obsecro    lc   pcr  salvatiiccm   luam 


(loiitiua  mca,  adcslo  propilia.adjuva  polentissitna , 
ut  mumJcnlur  sordcs  nicnlis  mOM,  ut  illumincnlur 
*"•  tencbrx  nic;c ,  ut  acccndalur  tcpor  tncus,  ut 
cxpcrgiscatur  lorpor  incus,  qualcnus  sicnt  beata  tM 
tua  sanctilas  supcromniaposl  summum  '"*  OMOiom 
fllium  itium,  per  omnipolcntcm  filiumluum,  ob  glo- 
riosum  lilium  luum.abencdiclofilio  iuocst  ""  exal- 
tata:  sic  supcr  omnia  post  Domiuumci  Deummcuiv. 
cl  oniiiium  lilium  "*■  luum  ,  tc  cor  mcum  ioUliigal 


fctundilatcni,  fac  ut  cl  pcccalorum  mcorum  mibi 
vcnia  ct  bcnc  vivcndi  gralia  conccdattir,  el  usquc 
ur'*  in  fincin  liic  srrvus  tuus  sub  lua  protectionc 
custodiatur.  Inaidiis"**  Ct  opprcssionibus  dxmonum 
inutulus  icncbris  ,UT  obvolulus  subjaccbal ;  scd  solc 
de  lc  orto  illumiitatus  corutu  Cl  laqucos  dcvilal,  ct 
virts  conculcat. 

Tu  aula  UM  universalis  propitiationis  uu,  dOia 
gcncralis  rcconciliationis,  vas  cl  lcmplutn  vil.c  cl 


et  veneretur,  amcl  ct  deprecclur  eo  afleciu,  non  ipio  C  salutis  univcrsorum,  nimium  coutralio  meriia  lua, 


desidero  imperfectus,  sed  qtto  debeo  **"  I  filio  tuo 
factus  et  salvatus,  redetnptus  et  rcsusciiatus. 

0  gcnitrix  vitxaninix  mcae  "**,  alirix  rcparatoris 
carnis  mcx,  lactatrix  Salvatoris  totius  substantix 
mcx!  Sed  quid  dicam  '"' ?  Lingua  mihi  deficit, 
quia  mcns  non  suflicit.  Domina,  domina  mea,  omnia 
inlima  mca  soilicita  u**  sunl,  ut   lanlorum  benefi- 


cum  in  mc  liotuuuculo  vili  singu'aritcr  tcccnsco  bc- 
neficia  tua,  quaj  muudus  amans  gaudel,  gattdeiis 
damal  essc  MM,  Tu  namquc  domina  admirabilis 
singulari  virgiuilale,  amabiiis  saluiari  fecundilalc, 
vcnerabilis  inxslimabili  sanclitalc  ,  lu  oslcndisli 
mumlo  Dominuin  suum  el  Deum  su':m.  qucm  nc- 
sciebal  :  lu  visibilcm  exblbuisli  mundo  Crcalorem 


ciortim  libi  gralias  ",T  exsolvant ;  scd  ncc  cogitare  suum,  qucm  prius  non  videbat  :  lu  gcnuisli  muiido 

possimt  dignas,  elpudet  proferre  iodlgnas  "".  Quid  reslautalorein,  quoperdilus  indigcbal  ;  lu  peperisli 

cnim  dignc  dicam  malri  Creatoris  ct  Salvatoris  mei,  mundo   reconcilialorcm   qucra  reus  iion  babebat. 

per  cujus  sanciiiatcm  peccaia  mca  purgantur,    per  Pcr    fecundilatem  tuam  ,    domina  ,    mundus   pcc- 

cnjus  integrilalem  mihi  incorruptibililas  donatur,  cator  esi  justificatus;  damnatus.salvatus;  cxsul  re- 

VARJiE  LECTIONES. 

im  Maxima  beatarum  mss.  major  beatarummss.  Vat-lucel  Flor.  Maria  lu  illa  major  u"  Mariarurn,  tu 
ms.  Carth.  Maria,  tu  Ui0  Affeciat  orarc  mss.  afleciat  exorare  1W1  Quid  poterilis  /hsx.  qtiid  poteslis  u** 
El  ejus  beatit.  mss.Vict.  16.  et  Val-tuc.  ul  ejus  beatil.  »•*•  El  ejus  benip.  mm.  Yict.  16.  et  Val-luc.  ul  cjus 
benig.  uv*  Imploretis..  impetrctis  mss.  imploratis..  impctralis  **"  Vel  certe  mcritum  vestrum  mss.  v»I 
cerlc  conlra  meritum  noslrum  16U  Confiteor  cor  liicum  est  mss.  confiieor  quia  cor  meum  nimis  cst  U4T 
Eam  digne  mss.  tam  mundam  iM  Ut  iilumincntur  ms.  el  illuminenlur  m»  Sicut  beata  mss.  sicul  lua 
beata  168,0i«nia  summum  mss.  onmia  post  summum  lkS1  Tuo  es  mss.  tuo  est  1M*  Omnia  Dominum  rl 
Deuin  verum,  et  Dominum  filiom  »«ss.  omnia  postDominum  et  Deum  meum,  et  omnium,  filium  u"  Scd 
quod  debel  mss.  sed  quo  debet  mss.  Val-luc.  et  Flor.  sed  quo  debeo  u,i  0  genitrix  vit;e  mex  mss.  genilrix 
vilx  ooiffitt  ineaj  u"  Quid  dicam?  mss.  Thu.  Bec.  el  Val-luc  quid  dicamus?  16M  Inlim  sollicita  mss. 
Vict.  Val-luc  el  Flor.  intima  mea  sollicila  1M7  Deneficiorum  gratias  mss.  beneficiorum  libi  gratias  "" 
Non  dignas  «iss.  indignas  16H  Dominosuo.  Quid  inquam  mss.  Domino  suo,  desponsalur  Dco  suo.  Qurd,  in- 
:o  Captivus  sum  rcdemptus  ms.  Vict.  16.  omit.  caplivus     1661  Sic  ecce  dando  abslulerim  wiss.  pcc- 

1.1 


qiiom 


cando  sic  abslulerim  lM*  Culpa  cvanuciit  mss.  culpa  evanucrunt  1663Per  ctijus  mihi  graliam  lania  bona 
i«ss.  per  quam  milii  lanta  bona  gratis  lc6i  Absil,  ne  addam  ms.  Carth.  absit  ul  addam  liCS  Ut  u^que  mss. 
clut  usque  vtss.  Vul-tuc  etFlor.  ut  usque  16S*  Incidiis  elc.  usque  ad  0  aula  »iss.  Corfr.  Vicl.  3.  Cartlt.  Vul- 
tuc.  et  Floi.  htec  omUtunt ;  qua?  lamen  leguiilnr  in  rnss.  Vici.  iii.et  Bec.  0.  1,CT  Tcnebris  ms.  Vici.  16. 
omittit  mss.  Bec.  Flor.  mundus  tcnebris  ltM  0  aula  ms.  Cailh.  Vul-luc  cl  Flor.  Tu  aula  ""  Propilb- 
tionis  iitss.    pielatis 
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tlurttis  :   partus  (uiis,   domina,  mundnm  cnpltvum  A  quxrenli.  Miserere,  domina,  anini.nu  post  teanlic- 
,m  rcdcmit,   xgrum  sanavit,  inortuinn  rcsuscila-      lando  langucnlcm  ltn. 


vil  '*". 

C.oelum,  siilcra,  tcrr.i,  fluminn,  dies,  nox  et  qux- 
runque  htimanx  poicstali  vel  uiililali  sunt  obnoxia, 
in  amissum  dccus  Mte  graluhnlur,  domin.i,  per  le 
quo<lammodo  rcsuseilatn,  et  nova  quadam  ineff.ibili 
gralia  donala.  Qnasi  cnim  otnnia  mortua  cranl,  cum 
mnissa  UM  congcnila  dignilale  favcndi  dominalui 
'"'  vcl  nsibus  Dcum  Inudanliiim  ,  ad  quod  facla 
rrant;  ohrncbnntiir  opprcssionc  ,m,  el  decolora- 
banlur  abusu  idolis  u'"  servienlium,  proptcr  quos 
facta  non  erant.  Quasi  vcro  camdem  rcsuscitata  Ix- 
lauliir,  cum  jam  Dcum  coufltenlium  ct  dominalu 
i-cguntiir,   ct  usu  decorantur.  Nova  auiem  el  in- 


Mira  rcs,  in  quam  sublimi  conlcmplor  Maiiam  lo- 
catam  1M\  Niliil  csl  xqtialcMarix  :  nihil,  nisi  Deus. 
majus  Maria.  Dcus  Filium  suum,  q:icm  solum  dc 
corde  suo  xqualem  sibi  gcnilum,  tanquam  seipsunt 
diligebal,  ipsum  dedil  Marix  :  cl  ex  Maria  fccil  sibi 
fllium,  non  alium,  sed  cmndcm  ;  ul  nnluraliier  csscl 
unus  idcmquc  communis  Filius  Dei  cl  Marix.  Oinuis 
naltira  a  Dco  csl  crcata,  cl  Deus  cx  Mnria  cst 
natus  ,M0*.  Dcus  omnia  creavil,  cl  Maiia  Dcum  gc- 
nuil.  Dcus  qui  omnia  fecil  "*',  ipse  sc  ex  Maria 
fccil;  el  sic  omnia  qux  fecerat,  rcfecil.  Qui  potuit 
omnia  de  nibilo  faccre,  noluil  ea  violata  sinc  Maria 
relicerc.  Deus  igilur  esl  paler  rcrum  crcalaruni  •*••, 


xstimabili  gratia   quasi  cxstillaverunl,  cum  ipsiim  B  ct  Maria  maler  rcrum  rccreatarum.  Dcus  csl  Patcr 


Deum,  ipsum  Crcatorem  suum,  non  solum  invi- 
siWliter  supra  sc  illa  rcgcntcm  senscrunt,  scd 
etiam  visibililer  inlra  sc  eisdem  '"•  ulcndo  san- 
clificantcm  videriiut.  Ilxc  tanta  bona  pcr  benc- 
ilii  lum  frucltim  bcncdicli  vcntris  benediclx  Marix 
provcncrunl. 

Sc.l  cur  solum  loqiior,  domina,  beneficiis  luis  plc- 
iiuin  csse  mundum?  Infcrna  pcnclranl,  ccelos  supe- 
r.-inl.  Pcr  plenilitdinem  cnim  gralix  lux,  elqux  in 
infcrno  erant,  sc  Ixtnntur  liberata;  ct  qux  supra 
mnndum  sunt,  sc  gaudenl  rcslaurala.  Per  eumdcm 
([tiippc  gloriosum  filium  gloriosx  virginilalis  tu.T, 
omues  jusii  qui  obicrunl  ante  vitalem  ejus  morlem, 
cxsultant  diruplione  caplivitalis  sux,  ct  angcii  gr j-  „ 
lnlantur  rcstitutionc  scmirutx  civilaiis  sux.  0  fc- 
mina  mirabtlitcr  sirtgtilaris,  et  singulariter  mirabi- 
lis,  per  quam  clcmcnla  rcnovantur,  inferna  remc- 
diantiir  ,  dxmones  UTT  conculcanliir  ,  Iioinincs 
salvantur,  angcli  re.lintcgrantur !  0  femina  plena  cl 
supcrplena  gralia,  de  cujns  plenitudinis  cxundanlia 
rcspersa  sic  revirescit  omnis  creatora!  0  Virgo  be- 
ncdicia  el  stipcrbcnedicta,  per  cujus  bcnedictioncm 
bciiedicilur  omnis  nalura,  non  soluni  cre.il. i  a  Crca- 
lorc,  6ed  el  Crcalor  a  crealiira!  0  nimis  exaltaia, 
<|iiam  scqui  coualur  aflectus  itiinue  mex,  quo  aufu- 
gi*  aciem  mcntis  mex?  0  pulcbra  ad  inlucndum, 
amabil.s  ad  conieiuplaiiilum,  dclectabilis  ad  aman- 
«luni,  quo  cvadis  ca|iacilalcio  cordis  mci?  Prxslo- 
Lirc,  Domina,  iiifirnmn  animain  lc  scquenlcm  :  ncc 
abscondas  '  *"  tc,  domina,  parum  videnli,  animx  le 


I) 


consliluiionis  omnium,  et  Maria  csl  mater  icstiiu- 
tionis  omnium.  Dcus  cniin  gcnuit  illuio,  pcr  qucm 
omnia  sunt  facla;  el  M.iri.i  pcpcril  illum,  pcr  qucm 
omnia  sunl  salvala.  Dcus  gcnuil  illum,  sinc  quo 
penilus  nibil  csl ;  el  Maria  pcpcrit  illum,  sinc  quo 
omnino  nihil  benc  csl.  0  vere  Domiuus  tecum,  cui 
dcdil  Dominus,  ut  otnuis  natura  tanluoi  libi  dcbercl 
sccum. 

Maria,  obsecro  lc  per  gratiam,  qua  sic  Doininus 
cssc  v'"i  leciiin,  cl  te  voluit  esse  sccum;  fac  propter 
ipsam  sccundum  eamdcm  ipsam  gratiam,  misericor- 
diam  tuam  mecum;  fac  ut  amor  lui  scmpcr  sitme- 
cum,  cl  cura  mei  sempcr  sit  lecum.  Fac  ul  clamor 
neccssitatis  mex,  quandiu  ipsa  pcrsislit,  sit  lceuin ; 
el  rcspcctus  pietalis  lux,  quandiu  cgo  subsisto,  sit 
mecum;  fac  ul  congraltilalio  bcaliludinis  lux  scm- 
pcr  sit  mecum,  et  compassio  ,MV  miscrix  mcx, 
qiianlum  mibi  expcdit,  sit  lectim.  Sicut  enim,  o 
bcalissima,  omnis  a  te  aversus  cl  a  te  dcspeclus 
nccessc  cst  ut  inlercat,  it.i  omuis  a  te  conversus  ct 
a  lc  rcspcclus  impossibile  csl  ul  pcreal;  sicul  cnim, 
Dotnioa,  Dcus  gcnuil  illum  in  quo  omnia  vivunt,  sic 
o  lu,  llos  vM*  virginilatis,  gcnuisli  ciim  per  qucm  el 
morlui  reviviscunt  ,M*.  Et  sicul  Deus  pcr  Filium 
suum  bealos  augelos  a  pcccato  scrva\il,  ila  o  lu, 
dccus  UiT  puritatis,  per  Filium  luiiui  mistios  bomi- 
ncs  cx  pcccato  salvabis  '"•".  Qucmailmodum  enim 
Dei  Filius  csl  bcatitndo  jtisloruin,  sic,  o  tu  salus  fe- 
cundilatis,  Filius  luus  esl  reconcilialio  pcccalorum. 
Non  cnitn  csl  rcconcilialio,  nisi  quam  lu  casla  con- 


VAIUVE  LECTIONES. 

•"•Mundum  captivum  m*.  Vici.  16.  omiliit,  caplivum  "7I  Rcsuscitavit.  ln  mss.  Corb.Thnan.  Val-luc.  et  Flor. 
ponuniur  ra,  InsMHttfC.  auce  supcrius  omistasunl  UT*  Amisso  mss.  amissa  **7*  Dominaturfavemlimii.  fa- 
veinli  doniinatui  UT*  Oblinebanlur  oppressione  mss.  ohrucb.intur  oppressione  UT*  Abusu  idolis  mu.  ab  usti 
i.lulis  l'7'  lolra  cisdcm  mn.  inlra  se  cisdcm  U7T  Rcmedianlur,  homines  niu.  remcdiantur,  dxmoncs  cou- 
culcanlur,  hnmine*  BM.  Vicl.  16.  rccliiiai.lur,  hnmiiics  ms.  Flor.  ut  in  Edil.  UT*  Ncr  abscondcs  mu.  M 
al.srondas  "'*  Aoimam..  latigticnlcin.  mss.  auim:r..  langticnlis  1M*  Locatam.  Omnis  ftc.  mss.  locniam. 
Nilnl  csl  a-qualc  Mirir.  INilnl  msi  Deus  majusMaria  Dctis  lilium,  qucm  solum  dc  corde  sno  xqiialem  sibi 
ilum,  lanqiijm  scipsmn  diligebnt,  i|>sum  itedil  Marix  :  ct  cx  Maria  fccil  ftibi  lilium,  non  alium.  scil 
.  ..i.l.  ii.  {ms.  Val-tuc.  iiut  sc.l  ruii.lcin  ipsuin),  til  naluralilcr  csscl  tinus  idctnijuc  communis  fllms  Rci  el 
M...I.    Omniscfc.  mu.  \ul.  16    Carih.  tt  Flor.  omitlunt  licrc.  ct  ex   Maria  fccit  sihi  filium  non  alium,  setl 

ino lem  '****  Kl  omois  Dri  nainru  ci  Maria  csl  nala  mn.  7/iiiom.  Corh.Vict.  Fhr.  cl  Dci  natura  cx  Maria 
i  st  n.la  mu.  Hec.  O.t.nuh.  ct  Vut-luc.  cl  Dciis  cx  Maria  csl  natus     "•'  Oinnia  fccil  vcl  crcavit   nui.  om»l- 


iuni    vcl  rrctvil     »••»  Uermn  creaiarum  hiii.  Thu.   Vtct.  Carlh.  rcruin  rccrcalarum     »*•»  Sc  Dctis  cssc  mu. 
.   Donilnw  e«M     ""  El  WMM  m».  ct  compassio     u"  0  tu  flos  ms.  Vict.  16.  el  tu  flos     •••*  Morlua  rc 
mii.i  mu.  T»n.  iitonii.i  rcvitiscunl     U*T  lla  lu  dccu»  mii.  ila  o  lu  dccus     UM  Salval.is  mu.  salvavit 


^i 


I)S7 


oimniM 


etspiall ,  noii  <•!  jirsiilii  Jlio,  m   i  MJ  IM  tn  mic-n  In  A        MtftM    DuMllM,  l»    MMItf    M*j(H    frJUT,    magii.i 


llloro  fovisli ;  uon  ml  lllui,  nisi  .jii.mii  ,  Ul  virp'. 
|>c|icusll.  KrgO,  O  ilomiii.i,  niilrr  c.jiihlilii  ni.mi. 
tl  jiislillenloiiiin,  gQllltrll  M  rooni  iluinmis  <l  ro- 
rwirilialoniin,  ptMM  M  MlalM  '•«  MlvlMfWffl.  O 
lo-iii  lliltina!  o  liiliioi  refaglwnl  M  iirr  Doi  Ml 
maliT  nostri  ;  malcr  ojm  io  '•••  MNJ  MM  I  MTMMM( 
Cl  qiicin  roImiii  limeinu»,  rst  malcr  MMMj  milcr, 
inquum,  ojiis  <|ui  MMI  salvat,  mIm  danmal,  cnl  ma- 
1<T  noslra. 

Si-il,  n  bcnedii  la  el  ovallata  iioii  lilii  soli,  icil  ol 
noliis  (iiihIiiii  "''u  i|ii.iin  MMJHMM,  qnam  umalnlc  "" 
isl  <|  .o<l  viilco  |KT  M  evonire  MM,  <|noil  vidciis 
gainlon,  qtiod  gamlens  iliciTc  iion  iiiilco.  Si  cniiu  lu 
iloiniu.i  cs  mator  cjic-,  iionnc  cl  llii  lilii  lni  sunl  fra- 


iliiiiiui  i,  lo  nnslrn  mclioi  inuirr,   il<  n  m 

qu.t    rcvnroliu    ro«   delii  •(    iogilan      Flonc    in,     rl 
bona  ln  ,  iluli  is  lii,  rl  i|lil<  i»  tn  ili<  ite  i  i  ilalo   aiilm.v. 
ini  f,  i|iiu  .illi  i  lu   vns  ini  nnir.iiiilii   ili:    vobit  <irl<y 
lUf,    ilrli  i  i  iinlii  jucnmlcliir,  jiniiinbiiiUi  impinp 
lur.  Ini|iiii  "ii.iic  <  i  mn  <  inlii.     ''"    MM    wsiia  Hli« 
iliuiir      \,    iin    '  "•    <.iniii.no   jiuorc    MMJMMl    r»r 
iiiciiio,  lii|in  li.inl  oniliia  o%>:i  nica  "••,  ili:ficiil  <  irn 
imi    l  ( i  n  :i  ii    |ic  visirii    nniii.i-  mrjc  ilulci    fervorc 
vcsii  r  1I1I11  liunll m TlJrjlf f  I.  nl  vucrra  rarni»  mox 
iv  ii  m  .iiii :  Diiii.iin  mc  iniinia  tpirilusiiici  dulccl.nr 
vvstu    illiilus  "'*  IfflplngMttM?,  ul  mcdullx  corjxiri 
iiti  cvsk  i  ciiliir  ! 

Dnmiue  Kili  il.rnin:c  moe,  domin.i  niatcr  Domini 


lics  cjtis?  Scil  i|in    fralrcs,   cl    cujus   cjus,   loquar  U  mei.   si  MO  MMI  stiin    dignus  qui  sic  dcbcum  vcslro 


iimlc  *•■  jm  uinlatiir  cor  iiiciini;  in  silcbo,  nc  dc 
<  l.uiono  '"**  ar^naliir  os  nicuni  imJ  Scd  <|uod  c.rc.lo 
aiii.indo,  cur  iioii  confitcbor  laii.lumlo.'  Dicam  Ifilur 
iiimi  snpci  li  cndo.  sed  gratias  IgMnJo*  Qui  cniiu  focit 
nl  ipso  MJf  malernam  c,ciicralioiicm  |iariiccj>s  csscl 
iijIui.v  *•••  nostrx,  ei  MM  |icr  vil.c  icslilukoucni 
csscmus  lilii  inaliis  ejns  '*»*,  ipsc  nos  invilai,  ul 
conliioamur  nos  fratrcs  '**'  ojus.  ErgOJUliei  iiOfiler 
Mtfretef  noslcr;  Salvnlor  miiiidi  "*'  csl  frnicr  no- 
Klcr;  dcniijiio  IVus  nosicr  Mt  faclns  pcr  Hari.im 
fratci  nostcr.  Qua  igilur  ccrliludinc  dcbcnms  s|ie- 
rare,  i|ti:t  consolalionc  '**'  possumus  limcrc,  quo- 
ruin  sive  saltis,  sive  damnalio,  <le  boni  fr.Uris  >1S0, 
cldc  pix  malris  pcndcnt  arbitrio!  Quo  cliain  afleclu 


MON  bcalilicaii,  ccrlc  vns  ""  non  csiis  imligiii, 
ijni  ||e,  iiiio  1T"  Jilns  liobMlil  ain.iri.  Krj;o,  bcni- 
Mlilfiimi,  no  sic  ilenegclil  niibi  jx-tv-nli  id  qno  rm: 
(onfilcor  luifigUUffl,  iil  anfi.ralur  vnbis  i.l  <|iio  ccrtc 
tos  Mgira  iion  j)ot<'slis  dlgMM.  llalc  ilaquc,  |nis- 
simi,  d.itc,  obsccro,  snji|ilicanli  animx  iiio.t,  non 
pmpMf  mciiliiui  iiicniii,  sc<l  pro|iicr  mcriliiin  M> 
slrniii;  d.ilc  illi  qu.inlo  digui  cslis,  IWOfCM  vcslruui. 
Dalo,  ioquiM,  niibi  quo  siim  ml  indij^nus,  ut  rcd- 
dutur  vobis  quo  cslis  "IV  digui.  Si  cnini  non  vultis 
darc,  ul  babeum  quod  dosidcro,  salicm  uoliie  ue- 
gvirc  ul  rcdd.»m  vuliis  qiiod  dobco. 

Forsiian  prxsuincndo  loquar,  scd  ulique  boiiilas 
vcslra  fucil  mc  audacem.  Loquar  crgo  adbuc  ad  Uo- 


Ininc  fialrcm  cl  banc  nialrem  auiare  dcbcmus?  Qua  ^  minum  mcum  et  dominam  incam  cutn  «tm  pulvit  et 


l.iiiiiliuriiatc  nos  illis  commillcinus?  Qua  socnrilale 
1.1  illos  conftigicimis?  Qua  dulcedine  confugienies 
l""  stisci|)iemur.  Uoiius  igitur  fralcr  nobis  dimittai 
qtiod  deliquimus  "•*;  ipsc  avcrLilqiioil  dcliiiqucnles 
mcriiiunis,  ipsc  donel  qttod  pcenilcnles  pclimus. 
Uon.i  niatcr  oret  el  cxorei  pro  uobis,  ipsa  poslulct 
Cl  impetrci  qnod  expedil  nobis  m\  ipsa  rogcl 
filiuin  pro  filiis,  unigoiiitutn  pro  ado|>lalis,  domiuuiii 
pro  scrvis.  Itonus  Filius  audiat  inalrcm  pro  fratri- 
bns,  Uiiigcnilus  pro  bis  quos  adoplavit,  Doniinus 
|iro  his  quos  bbcravil.  0  Maria  im!  quanliim  libi 
ilcbcmus,  domina  inater  pcr  quam  l,4>  282  'aloni 
fratrcm  babcnius!  Quid  gratiarum,  qiiid  laudis  libi 
rclribuemus"**! 


D 


cinit  (Grn.  xviu,  tl).  Doniina  el  domina,  nonnc 
mullo  niclins  cst  cum  vos  gralis  donatis  "'*  pcienti 
quod  ipsc  tioii  mcrclur,  qiiain  cum  vobis  subtrabi- 
lur  quod  vobis  juslc  dcbctur?  Illud  quijtpe  prxdU 
candx  miscricordix  cst,  islud  cst  nefandx  injusti- 
lix.  Impcndite  igitur,  piissinii.  gruliam,  ul  rccipialis 
dcbitiim;  facile  vos  mibi  miscricordiam  vestnm 
q;ia:  mibi  expedil  cl  vos  decel,  nc  faciam  ego  vobis 
iiijusiitiam  mcam  qux  nulli  expedil  el  millum  dccci. 
Eslotc  vos  miiii  misoricontcs,  quod  obsccro  vos 
WMt  nc  sim  ego  vobis  iiijuslus,  qnod  cxsecror.  Dnle 
*'"  bcnigne  cl  bcnigna,  nc  silis  "ls  cxoratu  diltici- 
les,  date  animx  "l9  mcx  amorcm  veslri,  quom  i|>sa 
nou  injuste  pctii,  el  vos  justc  cxigitis;  ne  i|»sa  bouis 


VARLfi  LECTIONFS. 

,M*  Matercjiisinnus.  i60.e«"  TVinnn.  MilerDciin  "»'Nobis  quidcsl  mt.Vict.  16  nobis  qnidemesl  mst.Vut 
bic.  et  Flar.  Scd  ct  nobis  quidem  (omit.  esl)  t*"Qiiam  admirabile  mts.  quam  amabile  l"*  Loqnar  undc  mi. 
Vict.  16.  loquauir  undc  l6»J  Ne  elalionc  mts.  Thu.et  Val-luc.  nc  de  elalionc  ,m  Argualiir  mcum  ms.  argnaliu 
os  mciim  *•»•  Esset  naliirc  mm.  cssel  parliceps  ualurx  ,M,Matris  sux  mss.  matris  cjus  u*7  Non  essc 
palres  utss. nos  fratres  »«•"  Salvalor  miindi  mss.Thuan.elCorb.Sa\\Mor  noster  ,69»Qnadcsolatione  Hiss.qua 
consol.itionc  "**DclionisfralrismM.  deboniiralris  "•,CoiifugientcsMis*.  fugicnlcs  "01  Quoddelinquimus mss. 
quod  dcliquimus  tut  Expcdil  nobis  mst.  nobis  expediat  "*v  Fratribiisquod  bis  quos  adoptavil  Domiiiiis, 
pro  lns  quos  liberavit  filius.  Maria  mi,  fralribus  unigenitus  pro  lis  quos  adoptavil  Domimis.  pro  bis  ijiios 
lilioravii.  Muria  "•'  Domina  perquam  mss.  Domina  malcr,  perqnaM  "•'  Tibi  tribucmus?  tili  retribuemus 
"*T  El  succedite  mi.  el  succcudile  "*•  Cuin  vesiri  dilcctionc,  vcslri  mss.  eani  veslra  dil.ciioi-e,  raslra  m*. 
Jicc.  cam  vestram  dilcclinnein  vestro  "••  Liquclial  anima  moa  mst.  liijuoliant  oinnia  ossu  mca  "'•  Vcslri 
eflecti  nu*.  vesti  i  eiToclns  "ll  Forlc  vos  mtt.  certe  vos  ""  imo  ojus  imsj.  imo  plus  ""  Mibi  qui  siim 
hiss.  mibi  quo  siiiii  "••  Vobis  qui  cslis  mss.  vobis  quo  cslis  ims.  Cartk.  \obis  quml  csiis  ""  Gralias  d  - 
tis  miss.  gralis  donalis  "••  Obsccrovos,  uc  mss.  obsccro  nc  ""  Exccio,  dare  in.:s.  cxecror  dalc  "u 
Ncc  silis  msi.  TAu.  />'<?f.  nc  silis     ""  Darc  aninix  inss.  date  aiiimx 
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,;"  veslris  sii  ingrata;  qun.l  ipsa  juste  liorrcl  ":t,  A  Hei  unigenltus,  ob  sinccrissintx  virginitatis  mcri- 


ci  vos  Don  injusic  punitis. 

frrte,  Jesu  fili  Dei,  el  ln,  Maria  maicr,  et  vos 
vullis,  cl  ssquuni  est  nt  quidquid  vos  diiigitis  dilig.i- 
iur  a  nohis.  Ergo,  lxinc  Fili,  rogo  lc  pcr  ililectionem, 
qua  diligis  ""  malrcm  luam,  utsicul  lu  vcrc  diligis, 
cl  diligi  vis  c.im,  ita  mihi  dos  ul  vcie  diligam  eun. 
liuna  maicr,  rogn  tc  per  dilcctionem,  q»a  diligis 
filiuin  tuuin,  ul  sicut  lu  vcrc  diligis  ct  dili^i  WM  \is 
eum,  iia  utibi  impetrcs,  ul  vcrc  diligam  cuin.  Ecce 
enint  pelo  quod  ui  fiai  verc  csi  in  vestra  volunlate 
ITM.  Cur  ergo  proptcr  peccata  mca  uon  fict,  cum  sit 
cl  in  lTM  vcslra  polcslatc?  Anialor  et  miscralor  ho- 
minum,  tu  positisli  rcus  tuos  et  usquc  ""  ad  mor- 
toni  aiuare,  cl  poteris  lc  rogsnti  amorctn  lui  ct  nia- 


iiiin,  dilectiouis  suas  confirraavit  privilcgium,  in 
Crucc  pcnilcns  uni  vcslriini  ita  diceilS  :  Mulier,ccce 
filius  tuns  (Joan.  m\,  2Gj.  Dcindc  ad  alicruin  :  Ecce 
uiutcr  tuu  (ibid.,  27).  In  liujuscrgo  sacratissimiamo- 
tis  ilulcctlinc,  qua  ila  ttinc  orc  Doiuiuico  vclut  ina- 
ici  ci  filiits  inviccin  conjuncii  estis,  vobis  duobus, 
cgo  N.  peccator  corpusct  animam  meam  coinmcudo, 
iil  omnibus  boris  atque  momcntis  inlus  cl  cxtcrius 
linni  cuslodcs  cl  pii  apud  Dcuiti  inlcrccssorcs  milii 
exislcrc  digiicinini.  Crcdo  cnim  firmilcr,  fatcor  in- 
dobitantcr  quud  vclle  vcstrum,  vcllc  Dei  cst;cl  nolle 
vestrum,  nolle  Doi  cst.  Ihidc  ci  «piiilquid  petiiis, 
sine  mora  ublinclis.  Per  banc  ergo  lam  polcniissi- 
inaiii  vestrae  dignitalts  virlutcm,  puscilc  mihi  cor- 


lii>  lux  iicgatc?  Maicr  htijus  amaloris  nostri,  qux  ^  pori»  el  animx  salulcin.  Agilc,  qttxso,  agitc  vcstris 
illura  in  vcttlrc  portarc,  cl  in  sinu  meruisli  lactare,  gloriosissimis  precibus  ut  cor  mcum  inviscrc  cl  in- 
au  in  iion  polcris,  aui  non  voles  poscenti  cjtis  amu-  habilare  dignetur  Spiriius  altmis,  qui  me  a  cunciis 
rem  cl  iiium  impclrarc?  Vencrctur  ""  tgilur  vos,  vitiorum  surdibus  cxptirget,  virtulibus  sacris  cxor- 
sictti  WM  digni  eslis,  mcns  mca ;  amct  vos,  sicut  ,,,-'l>  m  diloctione  Dei  ct  proximi  pcrfecte  slare  ct 
scijuuiii  est,  cor  meum;  diligal  vos,  sicul  sibi  expe-      perseverare  facial,  el  pusl  htijus  vitae  cursiim  ad 


gandi.i  dncal  cloctorum  suorum  bcniguissimus  Pa- 
raolcius,  gratiarum  largitor  optimus,  qui  Patri  et 
Filio  toetenius  et  consubstanlialis  cum  eis,  oi  iu 
eis  vivii  et  rcgnat  omnipotciis  Dcus  pcr  inliniia  sx- 
culorum  sxcula.  Amen. 

283  OKATIO  LIV  [ot.  Llllj. 

An   SANCTAM    VIUCI.NEM    UARIAU. 

0  sancla,  o  bcncdicta,  in  itcccssitatibus   noslris 
adcssc  digncris  nostrum  cottsilium  ei  auxilitnii,  qux 


dit,  auima  mca;  scrviat  vobis,  sicut  dcbet,  caro 
nica,  ct  in  hoc  constnnmclur  vila  mca,  ut  in  a'lcr- 
iiuin  "n  psallat  tota  substantia  mca.  Benedictus  Du- 
minus  in  xtcrnum  ;  ftal,  fial  "ao. 

ORATIO  LIII  [ol.  LU]. 

AD   SANCTAU   VIRGINEM  MARIAM,   ET  AJ>  SANCTUM  JOAK- 
M;M    EVANCELISTAM. 

0  inieirtctata  ct  in  sternum  bcnedicta,  spccialis 
et  incomparabilis  virgo,  Dci  genilriz  Maria,  gra- 

lissiiiitim  Dei  templum,  Spirttus  sancti  sacrariuin,  u  oninibns  cs  promptior,  poicntior,  ellicacior,  auu- 

janua  rcgni  ccelorum,  pcr  qttam  post  Deum  lottis  bilior,  graiiosior  el  dolcior.  Dulcis  cs  in  ore  tc  lau- 

vivil  orbis  terrarum,  inclittj  aurcs  tux  pieiatis,  et  dantium,  io  corde  te  diligeniimn,  in  mcmoria  te  dc- 

illos  ttius  nii.-cricordcs  ooulos  indignis  supplicalioni-  prccanlium.   Magnifica  cs  in  omni   scxu,   in  oiniii 

bus  mcis,   cl  cslo  mihi  peccatori  pia  in  omniliiis  xtatc,  in  omni  cunditionc,  in  tribubus,  popnlis  cl 

suziliatriz.  linguis.  Tu  cs  hma  in  mcdio  lirmaincnli,  candela- 

El,0  bcatissimc  Joanncs,  Chrisli  familiaris  amicc,  brnni  iu  n>cdio  mumli,  ligtitim  vitc  in  mcdio  para- 

qoi  ab  COdem  Dominu  noslru  Jesu  Christo  cleclns  disi ;  lu  es  myrrha  elccla,  piseina  in  Esebon,  virgtila 

es,   e.1  iuior  cxlcros  magis  dilcclus  atqnc  niystc-  fmni  ez   atumatibus ,  fasciculus  myrrhx  ct  lliuiis 

riii  coslestibus   supra  omncs  imbutus,  apostolus  inter  ubcra  sponsi,   lerebiiilbus  cxicndcns  ramos 

cjus  el  cvangi  lista  fatltis  prxclarissimus,  custosque  gialix  ct  salulis,  inlcr  bcncdictas  supcrlicncdicla  es, 

inalris  cjus  individuus,  le  invoco  eliam  cum  malre  superelecll  es,    supcrspcciosa ,  supcrgratiosa  ,  su- 

cjusdcm  Salvaloris,  ul  mihi  opem  tuain  cum  ipsa  pcrgloriosa,  matcr  illitis  quigraliam,  cl  gloriam  el 

fcrn:  dignoris.  botiorciu,  el  alornitaloni  ptxslal. 

0  dux  genimx  coclcstes,  Maria  ct  Joannes  !  o  duo  iy      Surjjc,  bealissima  Virgo,  misericorditcr  ura  pru 

luminaria  divinitui  antc  Dcum  luceulial  vcstris  ra-  nobis;  surgo.ctaniplcrtorciiiiMricoidiamRcdcinpio- 

dtis  cffugiUc  scclcrum  mcortim  nubila,  Vos  eslil  illi  ris;  cl  da  praees  jugitcr  pru  nobis,  qiioscentis  lam 

dno,  in  (|uilius  DeusPaler  pcrFilium  stium  spccsa-  graviter  oflensos aote oculoi  <ouditoris.  Pcr  ic.do- 

lilcr  xoilicavit  sibi  domum,  ci  Sn  quibus  ipse  Filius  mina  gtoriosa,  sd  Jesom  filium  ttiuin  ■creamur 

VARI^  LECTIONES. 


•* "'  Ncc  ipsa  bonls  nus.  ne  Ipstbonis  ,m  inlc  orel  wu$.  juste  borrel  ,tM Qua diligls  nw.  Via.  16. 
f|o.i  sio  lili^is  ,TMSicn|  ililigi  m<s.  ut  ricul  lu  verc  dili^'*,  ol  diligi  "J*  lu  vestra  iiiriuscpi' voluntaie  mst. 
m  reilra  vduotate  ,,M  Cum  stt  in  m^s.  cun  sitet  in  "'•  Tuos  nsqae  mu.  tuosctusqttc  ""  Negarc? 
Mificiiir  mm,  negar  ''  matcr  bnjus  amsicris  nostri,  quan  itlum  in  vcutrc  portarc,  et  iu  siuu  meruislila- 
ii  re,  an tn non poterin, aut  rmn voles posceiiti  ejus  smoreinet  luum  impelrtrer  vcncretur  "*•  Igitiirsicut 
.  .  .  riir  \,i.  sioui  "n  Hens  mea  vos :  ikuldigni  csiis,  mens  incs  vos  smel,  sicul  ssqnnm  osi;  eur 
iiM*um  diligat  vos,  sicui  sdii  cxpedil;  snima  mes  servial  vohis,  sicul  ilebcl  earo  mca  :  ct  in  hoc  consumc- 
i  iro  ino.i  iit  in  ietcrauiu  imi.  men  •  wcs  ;  imi  i  m>s,  sii  ut  0M}uum  est,  <  or  meuin  :  diligat  ros,  sioui  sihi 
i  pctlii,  anima  mca  :  kurviat  «nbii,  licntdeltrl.  caro  niea  ;  ci  in  boc  consumetur  viia  nica,  nl  m  xiernuin 
\'id'uc.  it  F/«i  ;  toiiMiiutiientui     ,J*  Fiat  Ual  auicu.  mu,  \  ul-!m.  ct  tlor.  vmitt.  mhcii 


»«l 


nii  v  liu.M  « 


iMOndoro,  qul  i><  >  le  ml  noi  tHgitntiin  oil  ilc \  Inln  uir,  pra  cniaill i    >. 


ntrti  nt  i<\  bosli  Vlrgo,  vcnini  valramui  In  lp  im 
utorinm,  rjiij  pcr  (<•  In  imalram  vtoll  mlMritm    INw 

10  RrCOlMlll  li.ilio  iiiius  |«|   1'ilniin    tniiiu.   i|iii   pri    It 

redcmll  iiiniidiiiii.  0  btncilicli  Invcnlrti  grtlut, 
icnlirii  vitnp,  nttlti  Mlntii,  ptr  It  MMlpial  m»*, 
i|ni  ptr  !<•  ittioi  mi  nnlnK.  EirnMt,  pliMima  domlnt 

vlrgO  Mtrit,  SDUd  pllMlinom  lilimn  linnn  iiiKgiiias 

lna  rnipiiii  noaira  iMfruMiotdt,  tl  homlliiai  ma 
Deogrota  notlra  reniam  imptlroi  vanliailt<  Copion 
cbarilai  lua  gtormiatn  leconditaicm  ntttli  ronferal 
mtrilorom,  Generalitor  omnci  It,  fcl<»ii<»s:i  trirgo 
M.iri.i,  inTocanioi  cxandi,  oiniiiinis  Btlciio,  omnibni 

siihveni,  omnra  in  BngUSlill  ol  nttOMilaUlHII  lo  son- 

litnl  adjnlricem  quicunqot  tc  eredonl  mm  Dei  go- 
iiilriccm. 
Specialitervcro  Hloa  lut  quotidiona  ct  taaiitnt  de- 

f«Miil.n  or:uio,   qtiorum    freqncns  lilii  faiutilalur  de- 

voiio,  ct  quicunqut  wnl  momortt  lul  in  irrris, 

iiicmor  sis  illorum  antt  piissiinum  lilium  tiitun  l)o- 
iiiinuin  iiosiriiin  in  ccrlis.  Domina  tioslia,  mcdiatiix 
nosira,  tiio  lilio  nos  commenda,  rccoucilia  nos 
(ilio  tuo,  ttio  liim  nos  repracsenta.  Far,  o  beaedieta, 

l»cr  gi  uuiii  quain  invcnisii,  |»cr  pr;erog:ilivain 
quam  mcriiisli,  por  miscricordiam  qu.iin  ptptriali, 
ni  qui  tc  mctliaiiic  lieii  ilignalua  osi  partlcepi  mi- 
Btrimet  inQrmitaiia  noatnp,  lo  qnoquc  intcrettlcnto 
paniccps  uos  f.iriai  su.c  gloriao  aiquc  bcatiludinii 
xlcrnx. 

OIIVVIO  LV  [ol.    LIVj. 

4D   E.VUDF.U   MHCT4M   VMCIKBO   N.vni.VM. 

0  alma  virgo  Maria,  lanto  omuibus  angclorum 
spiriiibiisomuibusqucclcciorum  animalius,  in  cuucia 
iiin  tui  ChrisiiDomini  noatri  bsereditatc  cs  gloriosior, 
qtianlo  ab  ipso  ficri  mcruisti  bttlior.  Obsccramus 
crgo  lc  laciyniosis  Slispiriis,  ul  minc  ;ul  gcmittim 
noslri  mccroris  anrcs  inclincs  magniQcx  piclatis. 
Nos  siqtiidcm  peccalores  proni  imiuiucrabilibtis  tlc- 
ijciis  infcrnalc  supplicium  meruiinus,  ubi  nullalenos 
pocniicnlicc  datur  locus  quoni.nn  fidcni  aliquando 
Dco  promisimus,  scil  malc  vivcndo  liacteiuis  menlili 
siinius.  0  sancta  Dci  Geuitrix,  omuium  ereatnrarum 
ilignissima  atquc  purissima,  iwconun  cordium  octt- 
ios  tergc,  ai<|uc  scmilas  justtlix  nobis  oslcnde. 
Oramlo  a  nobis  vitia  subtralie,  alque  sacrarum  vir-  n 
ttiltim  planiaria  insere.  Impctra  .-ctcrui  iriputlii  cur- 
sutn,  qticm  assuluc  scquitur  siipcrnum  bravitim. 

Sic,  qu.cso,  piissima  tlomina,  pro  nobis  ora  in 
ccelis,  ut  deleas  qui<lquiil  dcliquimus  in  tcrris.  Non 
csl  cnim  aliqoid  lam  parvum  in  nobisqtiod  oraiio, 
si  tibi  placct,  delcre  non  possil.  0  sanclissima  virgo 
Maria,  nos  qui  crcdimus  quod  virgo  cl  matcr  Dci 
sis,  credemio  soniiaiiiiis  quod  pro  nobis  dcprcceris. 
Kt  qui  conliicniur  te  pupcrissc  Deuin  ct  liominem, 
gaodeamus  per  tc  nobis  advcnirc  salutetn.  El  qui 
fatemur  tc  onmibtis  bominibus  meiiorcm  gaudeamiis 
pcr  tc  pcrciperc  felicitatcm.  Et  quolicscunquc  pro- 
ccsscril  .id  nos  diviiia  miscralio  lua,  nc  inllcmur 
adsil   iuitio.  Li  si  vcncril  iribulatio,  vcl  lcniatio  nc 


iln i   <  i<  iin  ii  .  |n  o  s  iluic  i  i  .     . 

In  rndl  |  iii  |>  n  idi  >    po  l    nliiluin     fiui   un  rc.nn  ir 
gnmlll 
<»  bttia  Del  gtnilrli,  rlrgo  M  rit,  V  mptoui  "•  I 

vivl,  tnli  Rcgtt  Merui,  Mtrarlum  'i u    laoett. 

iu  *  n ^; »  uV  i  adlce  Itttt,  iu  rtdrua  <i>   Umuua,  m 

iii    i    purpurtl    in    Joritfco,   lu  rvpn  >mii    in  nioiilc 

Bion  ,  <|n .0  aingul  irl  privilcgio  lir  tt  m         i  mmtl 
iiu.  comptrationem,  Ita  nlliiloiulnoi ei  ram 

Mptrta  digotlaitm,  mI  tovo  H  intudilo  miroeult 

il.ltUlllC.sl    tlt    Vi  rlilllli    qtinil    inlr     ...  i  ul  i     |)    u     gi>. 

nnit,  iniit  iiiuis  iiuis,  hcns  1 1  bouMi  iii  tum  iu 
finc  ixcntl  gtnnitli,  m  rerui  iiqnt  pi  rl  nott 

Dol  Fittetgtmlna  quidem  ntinrt,  itd  nna  p  . 
|i  Dciis  tl  iuiiiK»,  imiis  EmoMuoel.  0  glorioM  puerpera, 
in  tpia  sola  ivpcriinr  fc.iiinla  virginilaa,  qniMi-  in- 
Itmcraiia  viietribut  Filium  Dei  protnlbtl  ul  illibMti 
piiiiiuii.-e  cicscerei  loMgriut,  non  lilmto rlrginaNi 
mtegriiaiia  sigilium  vmltret. 

Tibi,  dtiin  conciporcs,  Spirilns  IQOClni  olnimliri 
vil;non  (qtiod  ab»il!)iil    ipse   in    luo  s.inciissinii» 
UlcrO  Bcrcl  prO  somine   MOOliO,  scil  potiui  viitnlc 

te  poteniit  Cretlorfa.  i)c  tc  Mmmoi  Pouiifea  oMter 
sui  eorporis  bostiam  sumpsit,  ajutm  in  ara  rrueia 

pit»  totius  uiniiili  saliile  sacrifieiiiin  ohttilil.  Tu  lux 
oriciis  N;./irctb.  Tu  Ixliiia  Isracl.  Tu  dccus  iuuii.li. 
Tti  nobililai  populi  Cbiistiani.  O  regina  ct  domma 
miiiuli.  scala  cosli,  thronus  Dei,  jtnua  parodM,  aitdi 

^  prteei  pauperum,  nc  deapkmi  gtmilui  mittrorum. 

C  Infeianiur  per  10  vota  noslrt  atquc  mspiria  in 
omapeetum  RodempMris;  oi  qui  nMtrii  esdndiraur 
mcritia,  per  tclocum  obtineamnsad'aurcs  liut  pieia- 
lis.  Delc  pcccata,  relasa  facinom,  crijjc  lapsne, 
soi.e  compeditos*  Dcr  ic  snecidtnlnr  vepvcs  ot  j;cr- 
mina  vitiorum,  proilcant  florcs  eloruameuia  virm- 
ttun.  IMaca  prccibus  Judieem,  qucm  singnlari  inier- 
perio  gcnnisti  Salvaiorem,  ut  qui  per  le  particcps 
factus  cst  humaiiilaiis  noslrx,  pcr  te  quoqne  nos 
consoncs  cfliciat  divinitatis  sux.  Qui  ctim  1'alrc  ct 
Spiriiu  saucto  vivii  ct  rcgnat  Dcns  pcr  omnia  s.-ecula 
saeculoriim.  Amon. 

284  ORVTIO  LYI  fm*.,  LYJ. 

AD   SA.NCTAU    VinCINFU    JIARIAM. 

ln  Naliviti.lc  cjus. 
Dignare  mc  laodare  le,  virgo  sacraia;  da  mihi 
viritiicm  conira  lmsics  tuos,  ctcontra  hostcra  totins 
btimani  gencris.  Da  mihi  virlutem  ic  bumiliier  de- 
prccamli.  Da  mihi  virtuttffl  (c  cum  preeibus  obuiae 
laudandi,  per  mcrita  tuse  sacratissinta.'  nativkalis, 
qux  uaia  cs  iu  mundum  universx  Cbrislianilaii 
gaudium,  spes  vitx  el  solaiium.  Quando  jiaia  cs, 
Virgo  sauctissima,  lunc  illiuninatns  cs(  inuudiis. 
Slirps  bcata,  radix  sanela,  ct  bcncdiclus  frucius 
ttitis,  qi;a*  sola  meruisli  Spiritu  sanrto  pleua  virgo 
Dcum  concipcre,  virgo  Dcum  portarc,  virgo  parere, 
virgo  post  partum  pcrmanere.  Misererc  igitur  mihi 
pcccatori,  et  adjnva  ine,  domina,  ut  sirut  oativifaa 
lut  gloriosa  cx  seminc  Abrali.T,  oria  dc  Iribn  Ju«la, 


963  S.     VNSLLMl  CANTl  Wll.  ARClllEP.  OIT.  PARS  II.    -  PAILENET.  ET  ASCLT.  0fi4 

rbra  <x  iiirpc  David  gauditmi  snnuuliavil  universo  A  Ini    sanctissimi  virginci  partni  miserera   mci,  <Jo- 
muado;  ita  megatulio  vero  repleat,  ei  emundct  ab 
onuii  peccalo.  Ora  pro  IUC,  Virgn   providenlissiina. 


vd  betiseima  gamlia   tiue   saluberrimx  nsttivitatis 

velamcn  indulgciiii.v  <niii'crani  cunclis  incis  pccea- 
lis.  S.incia  Dci  Ccnitrii,  ilorcns  ut  litiam,  ora  tnnni 
dulccin  nalum  pro  nu;  misero  percatorc.  Amcn. 
ORATIO  LVII  \ol.  LVIj. 

AD    SAMUU    VIHCINEU    MARIAU. 

In  Annuntiatione  cjut. 
Prccor  te,  Virgo  dulcissima,  pcr  merila  tux  salu- 
licirimar  annuntiaiionis,  ci  per  illud  angelicnm 
ave,  quod  accepisti  a  gancto  Gabriele  ntinlio  sabitis 
toae,  nuiiiio  Incarnationis  Verbi  divtni,  nuntio  vilae 
seiernas,  nuntio  salutis  noslras  pcr  tc,  m  aceipiaa 
preces    nostras.  Miscricordissima  domina,  magna  "  iniquae  iristiti;e,  ct  naiivilas  spiritualis  gaudii  ct 


inina  mca ,  ct  cxaudi  cralionem  incam.  Eccc  enim  in 
intquilttitbn*  conccptus  snm,  ct  in  pcccaii*  concepii 
mc  muter  mca  (Ptnl.  l,  6). 

In  peccatis  san  natus,  ct  in  pcccatis  conversatus 
siiiii  pcr  omiic  tempus  vit;e  mc;r.  Tu  antem,  doniina 
mca,  sinc  laciu  pinforis  invcnta  cs  malcr  Salvato- 
lis.  Slisercrc  milii  immnudo,  qui  in  peccaiis  con- 
icplus  ct  niitriius  sum;  cl  adjuva  mc  tuis  sanciis 
precibas,  Viigo  sereaissima  :  al  sicut  nativitas 
lilii  lui  Domiui  noslri  Jcsu  Cbrisli  ruina  fnii  borri- 
bilis  trislilia-,  nalivilas  univcrsis  fidclibus  novas 
cxsullalionis;  ita  ct  mibi  luec  cadem  gaudia  Domi- 
nicx  Nalivit.ilis  sinl  iiiilium  vilce  rcligiosac  el  sab> 
laris  contiiicniinc,  ci  ruiiia  lotius  injusli  mocroris  et 


sunl  peccala  mca,  sc.l  ntajor  csl  graiia  lua  ;  qnia  lu 
cs  graiia  plcna,  el  Doniimis  lecum  esl;  bcncdicla  lu 
in  mulieiibus,  cl  beuedirtitt  fruclus  venlris  tui.  Ma- 
tcr  loiius  gratiae,  ora  pro  mc,  ut  sicut  annuntiaiio 
tua  liins  ■ppropinquans  cxsiitil  vctcri  culpx,  spcs 
autcm  promissx  graliae,  et  omnibus  cxspcctanlibus 
eaui  in  vcrilatc  origo  el  via  fuil  grati.e  fulurac;  ila 
a  mc  iu  bonorcm  tui  gaudii  cordc  rccogita,  orc  pro- 
nuuciaia  ejusdem  annnnttationis  m.c  rccordatio 
fiat  in  n»e  finiscl  abolitio  toliiis  culpas  mcx  veteris 
ac  novx,cl  gratiasalularis  jugis  castimonix.  Adjuva 
mc,  domiua  mca,  spes  viventiora,  ct  cousolatio 
moeslnrum,  subvcntrix  inopum,  miscratrix  omniiim, 


cxsnllationis,  el  amor  cl  dcsidcrium  crclcslis  palrix 
et  snpernas  Ixiitix.  Sancta  Dei  geuitris,  snecurre 
el  iulcrccdcapiiddulccm  tiiuin  nalum  pro  mc  pecc;'.- 
lore.  Amcn. 

285  ORATIO  LIX  \ol.  LVIII]. 

AD    SANCTAU    VlRCINEU    MARIAM. 

/h  Purificatione  ejut. 
0  virgo  screnissima,  pcr  mcrila  lu;»'  piissimx  pu- 
rificatkmil  da  miiii  virlulcm  conlra  bostcs  luos  ; 
Yir^o  sanclissima,  eorporccaslissima,  moribus  om- 
niuin  pulcbcrrima.  Virgo  virginum,  ncc  corde  un- 
qnani  polluta,  ncc  orc,  scd  lota  pulcbra,  lota  sinc 
macula.  Inlcinerata  virgo  corporc,  iiilcnierala  virgo 


ut  qui  culpam  meam   per  ipsa  fiagelia  inocroris  ct  .,  mente,  nibil  dcbcns  lcgibus,  nullis  tacta  exccssilms 
.  .        ../»«.  ..  t^       ,       ....    .    .  ,  i       .      i 


tristilix  ct  infirmiialis  agnosco ;  pcr  gaudia  tux 
sanctissimx  annuiilialionis  dc  iufirmiiatcrcmcdium, 
cl  de  moerorc  gaudium  lua  niiscricordia  couscqui 
mcrcai  ;  ul  iu  ulili  mocrorc,  in  caslimonia  cordis  el 
corporis,  in  bumililalc  meniis,  in  fulci  intcgritalc,  ct 
omni  boniiaie  studeara  <lc  exicro  placere  Dco,  et 
cisuttcl  spirilus  mcus  in  Dco  salutari  meo  onmi  lcm- 
pore  viia:  mcx.  Sancla  Dci  Genclrix,  toccurrc  et 
ii.lcrcedc  apud  dulccm  natuin  luum  pro  ine  pccca- 
lore.  Anicii. 

ORATIO  LVIII  |o/.  LVII]. 

At)    SANCTAM    Vini.lNCM    MARIAM. 

ln  Pmiu  ejut. 
Virgo  lancliseima,   da  milii  virlutem  pcr  merita 


ul  biiinililaiis  in  le  oslendcrcs  cxemplum.implcs  pu- 
rificalionis  oflicium  pollulis  matribus  slatutuiii.  Ad 
icmphim  dctulisli  i<  cuin  miindandum,  qui  libi  ime- 
grilaiis  decns  liomo  gcnilus  adauxit.  Imacta  gcui- 
trix  ad  lemplum  dctulisti  lecum  mumlambim,  qui 
dclicta  oottra  intclligcns,  qais  illi  omnis  uuda  iunl 
ctaperia,  ab  occuliisnostris  quotidic  pcr  confessio- 
nem  el  poeniieniiam  mundal,  cl  ib  alicnis  per  spi- 
ritnm  cootineBtia  parcitscrvis  suis  (Psnl.xwn,  II). 
Ad  lcmplum  dctnlisli  lccum  mundand<ini,ciiju-  san- 
guis  in  crucc  passionis  sux  ab  originali  nos  lavan? 
eOQlagbl  quolidie  cliam  in  ara  crucis  per  sacrosan- 
cla  mysicria  ct  nos  poeuilcntcs  cl  coufcssos  ciniin- 
dal  a  noslris  criminilms.  A<l   lcmpbim  dctulisli   (c- 


lui  unelissimi  virginei  parlus,  coulra  hosles  tuos.  j)  eum   inuudandum,  qui    pro  nobis   Ponlifcx    faclus 


Bcncditla  cs  enim  Maria,  qux  Dominiun  omnium 
porlasliCrcalorcm  sxculorum.  Gcmiisli  qni  le  fecii, 
cl  in  aelcrnum  pemianes  Virgo.  Bcala  viscora,  qnx 
portaveniul  xlcrni  Patris  Filium.  Bcala  nhcra  lua, 
qux  lactavcrunl  Chrislum  Domiuum.  Bc.Ha  ct  venc- 
rahilis  cs,  VirgO  Maria,  omiimm  honoruin  bcaliliitlinc 
plcna.  Heall  malcr,  qu.r  sol.i  sinc  dolorc  gcnuisli, 
<|ui4  tn  sola  |>c|x»risli  Virgo.Beata  el  bencdicta  inter 
niulicres;  quia  nalus  cx  lc  Virginc  l  hrlslOI  Deos 
insl<  r,  su.i  sanctissima  iinli vil.itc  primi  parealtt, 
1 1  primae  mulicrii  in  dolorc  •osot.Hlef  panuncuiis 
olvcndo  inaicdictionem.  dcdii  pcr  lc  sinc  dolorc 
partiirientrm,  dimis^a  vclcri  culpa,  iiov.t  graiic  cl 
baluli»  xiTM.T  mcllifluam  bencdiclioncm.  Pcr  gaudia 


secimdiim  ordiuem  Mclcbisedccb  quoiidic  compali- 
lur  iiiliiiniiatihus  noslris,  cl  esl  miscrieors  nohis,  cl 
Ponlifex  fnle.li>.  ad  Dcum  propitiando  pcccala  populi, 
quoii.lie  nos  Dco  Palri  rcconcilial,  et  pcr  id  qnod 
Dco  P.ilri  offert  Deui  dc  Dco  quolidic,  si  convcrsi 
lueriami  ct  peecati  nostra  eoafeasi.  Fiilebi  et  justus 
cl  p:itions  Dcns  ignosccl  nobis  el  absolvet  nos. 

In  noininc  cjus,  Virgo  iiilegcrrima,  confngio  ad 
le.  In  cjus  ergo  nominc  dulcissimo  ct  amorc,  suscipe 
mc,  ilomina  mea  clemenlissima,  confiigicnlcm  ad  le, 
ei  adjuva  mc  pcr  mcrita  iu.t.  casiissimx  purificalio- 
uis.  i.i  .scnliani  et  gaudcam  mc  a  sordibus  conscieu- 
li.T  ila  pcrcnnilur  puridcari,  ul  nunquam  dolcam  de 
c.Tiero  mc  aliqua  contagione  aut  pcrpclralionc  sce- 
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Iril»    (oliKpiin.ii  i.    Sancla    l»ri    Cciiiliii.  vimiji.-    it    \  m  1 un  0  li  llM  M  I    0  VirgO  |ki  ,i  i  ii.-n  l.  n.  »<i!iii 


inlerrcilc  prn  DOCCOMN  IMM  MMIM  llukOIM  III 

tniii  Jcoum  Cliriilum  bencditlum   frucium   \cnim 
Ull|  el  miicrcrr  inri. 

OHATIO  LI  \ul.  UXj. 

ad  IAMTM  VIMMM  lAMIAli 

/n  /tisuin/ifiortf  ejut. 

Virgo  MMOJMMMi  Dci  grinlru  sanila  Maria,  pcr 

nu-ntj    lux  glouos.r  assumptionis,  M    pOf  tMMOM 

lui  (IiiUismiiii  filii,  :\  MM)    assunipli  rs  111  «.rliiin,  »l.< 

inilii  viilulcm  conlr.t  lio.-irs  luns.rl  in  MgMJM  MOT1 

iiutn  iugie.li.  Kcliv  nanupie  ||  sarra  vir^o  Mjii.i,  61 

omni  lainlcdignisMiua,  quia  c\  lc  orlus  Ml  s«l  jusli- 

tix  Clnisius  Dcus    nostcr.  Suul  ccdrut   enillniti  m 

l.ibano,   et  $icut   ctjprcttnt  m    inonie    Swn,    qnati 


.ii.  nl  ii     n  tii.n .  dcpriini  tion  poUil  il,  nja  3  lu 

mil.i  VirgO   ge Ill   iniii.<|iii  •  tjI   mor»  11K111.1,  .1 

11101  .11  .  iiif.iin.  Adjui  1  me  ;••  t  nnn 
gainlu    1 11 1-    IMUiiiplionil    in    calum,    ul    r<  snliinm 
YU.r  iiii.i  |...  1  11  .  niii  Minn  1  fldr  iito  Jiljulorio  1.0 
en.-,  ci    liin  111  \il.c   iii.  c  f.  In  ilrr   lerniiuarr    irt   n 
lioic  Cl  cilicio  in    lcu.i   ,.|i.,ii.iins  ruin  lacrjmii;  In 
con/csMniii   il  |>ii-nUcnlia  pecraloruin    inrorum  ,  in- 
nnpor,  quod  in.ijus  csi,  111  confciiionc  noniinii  Cliri- 
•li,  01  111  |hi.  1  |iiionc  eorporii  rl  languiiii*  rjus  ,  n 
iu  roiiiinchil.iiioiic,   ipirltUI  111  <■  i    in    ni.niihus  niis.  ri 
ronh.c  so  c.  Ora  pro  M(  sjik II  Dd  Gemirii,  uii|m 
coiis.his  |n  i  c  iiorum  niultoruin   Iribunal  fllii  lui  lir- 
mcliundiis  perborretco,  per  luam  rencrabilcm  tntrr- 


myrrha  tlccla   dant   tiiarilulcin  mloiis   [F.ccli.   xxtv,  jt  ccssioiicm  g.iu.leam  cmundari  ab  omuibns  criniiui- 


17,20).  Exaliata  tupcr  cboros  augrloiiiiu  gaudens 
ct  gloriosa  in  pcrpctuiini  FBgiM  ctvloruin,  ulii  a.l- 
juvas  omncs  «jm  t«*  dominam  glorilicani,  cl  san- 
ittim  iiomcn  luum  liumili  precc  rrcqucnlnul. 

Ueala  crgo  ct  vcnerabilis  viigo  Maria,  qux  licni- 
gtta  cs  omnibus  a.l  lc  pio  cordc  claiuantibiis,  pia  rl 
csoroMHi  esio  milii  poccotorl  tc  bumililer  iuvocanii , 
suli  (ua  protcctione  eoufugio,  ubi  inflrmiis  acccpi 
virttitcm.  Illaui  animi  ct  corporil  virtulcm  cum  luo 
pra*siilio  fac  mc  acciprrc,  ui  pcr  tc  liber  a  pccratis 
ct  ilcsi  e:iis  peccaloruio,  sinc  limorc  de  mami  ini- 
micortim  visibilium  ct  invisibilium  libcralus  lilium 
luum  Doiuinum  nostruin  Jesum  Cbristum  possim 
omni  lcmporc  bcnedicerc,  cl  scmpcr  latulcm  cjus  in 


bus  niris.conlis  compunclione  irriganle,  cl  rorr  pii»- 
limc  ronfcsMotiis  a  le  exliiliilo.  Nulla  <!<■  rriero  MO< 
cula  pcrcali  aniina  n.ra  iniptiuclur ;  scd  nniixto 
cor.lc  cl  < :aslo  r.orpote  pcr  ttirrilJ  ln:c  salul  ertitnx 
nalivitalis,  annuulialionis,  cl  sanclissimi  rifgJooi 
parliis  lui,  el  caslissimx  pnrificatioiiis,  cl  gloriosii- 
sim;r  assumplionis  in  cvcelso  ccclorum  pal.uio  pos- 
lim  prxscnluri,  in  quo  gloriosa  cx.siillas  rl  rOMMI 
rcgina  angelorum  ct  Itominum,  Malcr  Domint  noslri 
Jcstt  Clnisli.  Snccutre  meis  criminibus,  matcr  mi- 
scriconlix,  luis  virgincis  prccibus  vcniam  milii 
obtincmJo  apttil  liium  «lulceni  nalum  Jesttm  Clirisium 
Domiuum  nostrom.  Qui  cum  PaiTe,  ci  Spirito  san- 
CtOTivil  ct  rrgnat  bcnediclus,  clc. 


286  ORATIO  l/Xl  [ol.  LX]"". 

RIIVTIIMI S    AD  SANCTAM    TIIIGINKU    IIXKIAM    ET    AO   OMNES   SANCTOS. 


Maria  lemplum  Domini, 
Sacrarium  Paraclcli, 
Sacrarum  decus  virgiiuuu, 
MiErcnlium  solaiiutu. 

Ad  lc  sttspiro,  domiua, 
Meas  acccpta  lacrymas, 
Sinum  iiusericoidix 
Dignare  mibi  panderc. 

Uegina  coeli  inciyta, 
Orbis  lampas  sidcrca, 
Meas  abslcrgo  lacrymas, 
El  peccatorum  nebtilas. 

Quod  voles  unigcnilus 
Donabit  libi  Filius, 
Pro  quibtis  voles  vcniam 
Impclrabis  et  gloriam. 

Scd  vx  peccatis  bominum 
In  tcncbris  degentium, 
Me  terret  conscicnlia, 


Ut  Adam  17M  delitescere, 
Vel  sicut  Cain  ,,M  fugere, 


Mca  mc  cogunt  scclcra, 
Quia  nutlla  ct  gravia. 

Sed  iutcr  lania  nul.ila, 
Et  peccatorum  pondcra, 
Patrem  recordans  lumimim 
Non  dcspero  atixilitim. 

Nibil  dcsprrare  pejus, 
Nil  putavi  porversius, 
Prxserlim  si  tu,  domina, 
Mca  pcrfcrs  prccaniiua. 

Cum  mcnte  liaclo  angclos, 
Piopbctas  el  apostolos, 
Virioriosos  marlyres, 
Et  perpuuicas  virgiucs  : 

Nullus  mibi  potctitior, 
Nullus  misericordior, 
lltorum  pacc  dixcrim, 
Vidctur  malre  Domini. 

Quapropier  Itanc  prxciptte 
Palronam  mcam  faccre 
Nibil  rcligiositis, 
Nibil  pulo  salubrius. 

VARI^E  LECTIONES, 


Ergo  malcr  mclliflun, 
ICl  vii^o  pudicissima, 
Nunc  in  prxscnli  scnliam. 
Quaui  de  le  do  sentctiiiam. 

Mci  qitcrclam  gemilus 
Tibi  impono  priinitus, 
Quam  pcrferas  ad  Dominum, 
El  liium  vertiin  liliiim. 

Maria  lux  xlltcrca, 
Ul  meas  prcces  defcras, 
Tui  stralus  vcsligiis 
Menie  deposco  supplici. 

Compulruerunt  prislina 
Peceaioruin  conlagia, 
Sed  sapieus  cst  me.licus; 
Omnipoiens  cst  Domiuus. 

Dc  mala  coosucltidinc, 
Est  cllicax  me  tollere, 
Qui  suscilavil  Lazartim 
Qaalriduanum  mortitum. 

Posl  lapsmn  Petrum  respicil, 
F.t  magno  Qelu  concuiit, 


,TM  Es  lltt.  160.  Vicl.  KK.  IC.  simul  collatis  l™  Uannscript.  Mct.  Me  lerret  conscienlia  quia  dclicli 
ronscicutia.  tt  a<ldum  mt.  Corb.  me  lerrct  conscicnlia.  tl  addam  " •*  Jf t.  Citier.  Sicut  cam  mi.  Vici. 
stciilCain 
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Nec  ChananaKC  prcribus 
Almuil  hir   pronilius. 

l >  i v i . I  post  lain  iiiiinanin 
Ptvniluil  flagilia, 
Et  post  landari  nicruii 
Orc  ipsius  Doiuini. 

Undc  sccurus  crcdidi, 
A  peeeetoruni  vincuiis 
Mc  ciio  possc  erni, 
Si  in  ianuim  pctieris. 

M.iter  miscricordi.c, 
Sic  afecuim  contemnere 
Valcs,  qu  r  vocas  impios, 
El  non  spcruis  incrcdulos. 

Quid  in  Haria  gcsscris, 
lllani  tlico  £gypUaro, 
rrorsus  novit  Ecdesia, 
Et  exsultai  in  gratia. 

Tlieophilus  dlaliolo 
Sno  «laltis  cliirographo, 
Quasi  a  fando  baraliiri, 
Pcr  lc  reduci  potuit. 

Scd  quis  vcrhis  comprcndere1™ 
Vcl  scriplura  dirigcrc, 
Quotidic  quos  libcras, 
Ei  Dco  reconciliai  ? 

His  jani  ilin  praemonilus, 
Ad  lc  coufngi  crcdulus, 
Ne  nic  pia  abjicias, 
Supplex  oro  ui  (liffcrasn". 

Dcvolionis  lacrymas 
Quain  primunt  niibi  impelra, 
Ui  sinl  satis  idoneoc 
Meas  lonles  clucrc. 

Turpis  eoncupiscentia 
Corpus  ncc  mcnlem  pollual, 
Qu.r.  m  sub  cuslodia 


.  ap.cihep.  OPP.  P\i;s  u  — 

Jini  dcputavi,  ilomina. 

N.tni  Seripiurre  aucioritas, 
Ei  sacra  claraat  vcrilns 
Curpus  pcecnlis  sulidiuim, 
Sanctnm  odire  spiritum, 

Furor  ii  indignalio 
Procul  fianl  ab  animo 
Quhh  lulebe  sanciissim.r. 
Pr.vclcgii171*  cominittcrc. 

iNon  oditini  exaspcret 
Jactantia  non  elcvct, 
Liror  edax  non  acuat, 
Scd  pax  vcra  possidcai. 

Munduin,  si  ridcl  fugiam  ; 
Aui  si  s.Tvii,  irrideam; 
Quia  qtii  iiluin  diligil, 
r.ltristo  conslare  dcsinit. 

Scd  slndiosa  leciio, 
Et  eompuncla  oratio, 
Incumbcnlcm  exsaiiet. 
Ei  haereniem  incbriet. 

In  tc  meniis  ininitnm, 
Mortis  vcrscm  aculeum, 
El  si  lanto  ,7J7  suspcciior, 
Qnanlo  niancl  decullior  ,7,\ 

287  0  Jesu,  llex  altissime, 
0  lons  misericordise, 
Horam  inortis  terribilcm, 
Prospebona  fac  fuilem. 

Secnra  eoiiscientia 
Non  ibi  mtiltum  trcpidal 
Nam  spe  facta  robusUor 
Unltora  transil  conslanlior. 

Nen  aliutl  sit  gaudiom, 
Vcl  iiieinn  dcsidcrium 
Qnam  ut  exutus  corporc 
Tibi  possim  assislere. 


PAItif.NET.  ET  ASCET.  %$ 

o  vos  coslorom  inroke. 
Cives  snpernac  patrbr, 

Qui  Dco  t7"  frniiniiii, 
Nobis  et  compaUmini  "•''. 

Micliae)  in  cccicstibiis 
Qui  prsefolges  agtninibas, 
Pro  speeiali  gtoria. 
Nobis  coufer  solatia. 

Angcli  quos  gravissinuv 
Carnis  non  preniil  sarcina, 
Orate  pro  bominibus. 
Sub  ea  laboraotibssb 

Joauncs  vatuiu  niaxime, 
Prccanlum  verba  cxcipe, 
Et  pmpfaetarm  mimeram 
Atl  boc  ascito  ineiom. 

Petre,  piseator  bominum, 
Et  Paulc  doetor  gentium 
Cnm  «\clcris  aposlolis 
Ope  juvate  cclcri. 

Slephane  cnm  Liurcnlio, 
Magno  pr.Tlati  nierilo, 
Cnm  mnlta  turb.«  martjram, 
Magnum  fertc  praesidinm. 

Vns  confessorcs  inelytoo. 
Vil.i  .rlerna  pnrdilns  ,7'', 
Nequaquain  oblivtscimur, 
Sed  obnixc  dcposciinus. 

Ut  qui  pcr  tcmporalia 
TransisUs  et  fragilia, 
Adbuc  pro  deer rtantibus 
Tanlo  inslelis  promplius. 

Agnes,  Tccla,  Caecilia  ,TV' 
Ncc  non  et  Scholaslica, 
Et  oranes  saneia?  virgincs, 
Pro  nobis  state  suppiiccs  mj. 


OPiATIO  LXII  [ol.  LXIL 

AI)   ANC.F.UM   CVSTODKM. 

Ohsccro  lu,  angeltCC  SpiriUis,  eni  ego  atl  provi- 
dcnilum  coinniissus  sum  a  Deo,  ut  cuslodias  mc  in- 
desinenter  el  prolegas,  vj^iics  et  defcndas  ab  onini 
incursu  dialiob  vigil.utlcm  et  dormicnicm,  noctc  ac 
du\  horis  coniiiuns  ac  momcntis  confovc  me;  nbi- 
ciinquc  idco  romiiare  mecuro.  Repellea  me  nmnem 
teni  iiionem  Salan.c,  el  cpiod  mea  non  e.\igunt  mc- 
rfia,  tuis  prccibus  obUne  apud  mnwricordissimnm 
judio  in  et  DomJnnm  noslrum,  oui  ie  mihi  Intorem 
assignnvit,  ct  mc  tibi  eommeiidaiii,  ut  nibil  in  mc 
loci  habe.it  ronlrariie  virtutis  ..dniislio.   CumqUC  me 


\  per  abrnpla  ritionun  dcviarc  perspcxcris,  pcr  semi* 
taa  jtistilix  ad  Hcdcmplorem  mcum  redtuerc  sat.i- 
gas  me,  cl  in  quarunqiie  angustia  me  persj  cvcris, 
aiixilium  Dci  ouuiipolcntis  (uo  obleulii  super  ine 
csse  sentiani.  Precor  ergo,  si  fteri  polesl.  ul  ■otnni 
milii  f.icias  liuem  mcum,  el  cum  dc  hoc  cori  orc 
cdticliis  fucro,  noudimitlas  malignos  spiriius  lerrere 
me,  aut  iltuderc,  neqne  in  royeam  dcspcrationis  in- 
dneere.  Einon  mederelimpias,  doncc  perdmas  ad 
visioncm  Condiloris  mci ,  ubi  perenniler  cum  omni- 
bus  s.ain  lis  tuo  inlcrventu  mercar  Ixlari,  prxslanle 
Doininn  noslroJcsu  Chrislo. 


VAttlyE  LECTIONES. 


,,u  M.  Ciner.  Comprehendere  vd  icriptura diligenter  uu.  Vkt.  comprenemlerei  vci  seriptnra  digerc- 
rct  "m  M  Lni.r.  I  i  itincras  n^.  Vict.  vcl  differ.Ts  ,Tl*  M$.  CUl4T.  Pr.Telegit  m».  Yict.  pr.Tclcgi  ,7,T  Nn. 
<       r.  Etiii  tm  io  m.  ftrl.  ct  sit  lanlo     •"•  JJFi.  Casfer.  Peeultior  nu.  Vitt.  oecolUor     ,rM   Nx.  CUter. 

Dmi  II.  ••)  »iii.  V  i(7.  qui  jain  Doo  '  '  Ifl  Citttr.  ("oinp-ilimini  m.t.  V';V/.  compaliamini  WM  ilt.  Citer. 
Iinni.im  PCrdilOi  Ml.  rlrl  ;n\ieta  liile  nr.Tililos  '*••  Jf s.  Li.urr.  Orilia  ac  i»/u.  \  ict.  Cceilia,  Lucia  M 
1  *  M».  Vkt.  Kipliciiini  OiiiKucs  tce  MvdilaUonea  S.  \nseln«Cantuarie«iwArchiepnKopi. 
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OIIATIO  l.\l\[ol    I.XIII)  "". 
4i>  UMTfM  MIMMM  lAMMTAM. 

(.'««    rtioulnitotir    fun  iit.it  iuii 
Sanolc  Jo.innos,  ||  illr  Jk.hiiioi  "",  i|in  D.uin  li.t 

pdtMlli  tu  i>imm  ai>  iroitafoto  laodatui  qmm   n 

niliin  ""  a  palre;  piius  plenus  DM  M  IM  81  ■  ,l"  . 
prius  MMSM  Dcum,  quam  nolns  ""  ln  inninln,  lu 
aulc  ""  nionslians  m.ilri  gravnlam  ,,k*  M  ilnin  M, 
quant  grividl  maler  lna  le  dici  :  lu  M  <le  q»o  "" 
llilll  DmI  :  Inltr  tialot  muliaum  non  iiiiieuf  iim- 
jor  (Natth.  w,  11).  Ail  le,  iliiininr.  tain  ni.i-iiuiu, 
(nin  sancluin,  I|M  licaliim,  id  le  VMll  MClWMM 
vcrmis,  nuiniinsns  lioinuiicio,  jam  IMOrtHO  sonsii 
vi\  N  tlolnis,  soil  MOIiUI  InImI  libl  niniis  doleinliis 
MMlMTi  Ail  lc,  lam  macjie    ;iinioo    Dll    'ri.    v.ililo 


OllMWiN  W70 

A  I  "ni  "  •   in  i   I        |    ''••   niinm   gr.iii  r   i 

tll.i  roillcmpla,  fe Iilniin  oil  i  iin.  IU  fi.rnu  .11  in 

RIO   nnali  Iiiii  iin  ijx  ■  >>'•••  I  ii  •  •■•    288'    ' 

imprciti    oilibilrm   iina^iiiom    lleu,  liru  !  <  njti»' 1 

jns,   niisor    ci    iIoiiiciik    liomum  io,    i  iijiii    ni  j 


uipcriinprcui  tupcr  ""  Imaginem    Dei!  0  mi    id 

i  piiilml  fjeere  qnoil    i.    ri|iiMMn  iln  i  ■•.<■ '    Oiiir 

IIOII    Olll    OJIIS    llllll.lllOIHIII,    I   i.  hllll III    >     i    ' 

lllc  spmii.'  (Oii.lii,  OgO  vulcns  vmltu    Bed  ille.  n»!la 

pnocodento   dolieU    viodicu,  HiporL»ieni   pec<  •  s  1 1 . 

OgO,   Vlll   ojils  pirna,  COIllCIIIIIOIIt    ad  |.i  .(   iiutii 
porifl    lllo  sciin  I  JB  JMMOMtM  MMtilitM,     I  1 1  I  •« 

ItitQMl  .  llle  Il  i  Cilin,  ijtil   ||  fecil  Cl  rof.:.  il    ' 

iHo  iloroliipiii  Dciiiii    proiniuciitcin,    cgo    fn|^i   Doinn 
prosoipionloin  ;  illo  porslal  in  malilia  ""  DOO  MpH 


limons  vonil  duliius  «lc   salulc   siia,  quil    corlus   ilo  II  hanle,  cgo  in  ill.nu  cururri  DM  rOVOCante ;  Uleobdu- 


MlgM  cnl|ia  sua,  scd  sporans  dc  niajori  palia  tM, 
M  ij.ii  ciiim  osl  gralia  lua,  Jomino,  <|uam  culpa 
iiioa,  <|uia  plus  poies  apuil  Dcum  <piam  delere  sce- 
lora  mca.  A<l  lc  ergo,  riominc,  qucin  grttil  fccit  lam 
auiicuni  Dci,  a<l  le  fugil  anvius,  quem  iuiipiilas  fc- 
cit  laut  rciiin  Dci;  ad  tc,  quem  tam  bcalum  fccil 
gralia,  ego  ipicm  lam  miscriim  fccil  ncquilia.  Voro, 
doinino,  faloor,  iniquilas  mca  mc  fccil  talem;  scd  le 
talcni,  iion  tu,  sed  gntil  Dei  tccum.  Mcmcnto  crgo, 
ilomiiie,  ni  sicut  gralia  Dci  le  sic  suhlimavil  "",  sic 
miscricordia  lua  erigat  qucm  culpa  sua  sic  bumi- 
liavit  "", 

lleu  me,  qualcm  mc  feci?  qualis  cram!  Deus  "•', 
qualem  me  fccisli,  et  qualciii  me  ileriim  fcei?  In 
peceatis  cram  conccptus  ct  natus  ;  scd  abluisli  me,  C 
scd  sanelilieasli  ""  mc,  ct  cgo  pejoribus  sordidavi 
mc.  In  neccssariis  ""  eram  lunc  nalus  "",  inmc 
suiii  in  spoulaneis  volntalus;  in  lllis  ne.scicns  con- 
ccptu»,  istis  volens  plcnus  et  opertus;  cx  illis  misc- 
rieordile.r  a  te  cilticiiis,  in  Itscc  miserc  a  mc  indti- 
ctus;  ab  illis  pic  redemptus,  inislisimpiepcrcmpius. 
Sanaveras,  pic  Deus,  animain  a  parenlibus  vulncra- 
lam,  ego  impius  inlcrfeci  sauatam.  Exueras,  miscri- 
cors  Dominc,  vctustis  pannis  originalis  pcccati,  et 
indueras  me  vesle  innocentis  ,  promittens  alteram 
incorruptibilitatis,  et  ego,  illa  rejecla  quam  dedisii, 
opcrui  me  sordibus  nequilix;  illa  despecta  ""quam 
promisisli    plus  elegi  dolores  xternx  miscrix.    Fi- 


r.ilus  ad  pnniciiUtn,  ftgo  ol.ilur.iliis  :td  blandiriiioin. 
Klsi  amlio  conlia  Dcuiii,  illc  ronlra  nee  i iijuir i nl>ui 
so,  OgQ  ronlra  pro  ine  moiicnlcm. 

Oinfelit  el  uimil  infelix  liomunrio,  Si  tamon  non 
omnis  ""  recessil  liumanitas  ubi  lanla  malilia?  in- 
cessit  immanitas!  Eccc  cujus  imaginis  liorrcbam 
borrorem,  in  inullis  aspioio  me  borribilioront.  FngC, 
fuge,  lu,  borribilis  noscio  qux  substanlia  "",  fu^e 
teipsam  cxierrifa  a  leipsa.  Scd,  VM,  fupere  le  MM 
poles.  Nc  ergo  aspicias  te,  quia  non  loleras  lo.  N.nu 
si  tolerare  polcs  sinc  doloris  horrore,  Ito.  ipsuin  nc 
lolcres,  quia  tolcrare  potcs.  Qtianlo  eniin  hoc.  potcs, 
ttnlopiimo  peccalori  similior,  et  Dco  es  inloern- 
bilior.  Non  cnim  csl  forliludo,  sed  meiilis  liebeludo 
"",  non  esl  sanilas,  scd  obdurata  iniquilas,  non  csi 
ex  consolationc,  sed  cx  damnalionc.  Ne  cigo  sino 
inani  rugilu  eonlis  lui  tolcres  borrorein  imerioris 
vultus  lui.  Quia  crgo  fugere  le  non  poles,  vel  le  non 
aspicias,  quia  te  non  toleras.  Sed  ecce  pejns,  si  non 
aspicio  ine;  nam  egomet  fallo  mc. 

0  nimis  gravis  anguslia!  si  me  inspicio,  non  lo- 
lero  meipsum  ;  si  non  inspicio,  nescio  meipsum.  Si 
me  considero,  lcrrei  me  facies  mea  ;  si  non  consi- 
dero,  fallil  me  damnalio  mea.  Si  me  video,  horror 
esl  intolerabilis ;  si  non  vidco,  mors  est  inevilabilis. 
Malum  hinc,  pejus  inde;  malum  undique.  Sed  nimis 
malum  binc,  niinis  pcjus  inde  "",  et  nimis  malum 
undique.  Nimis  euim  miscr,  quem  lorquclconscicu- 


\\RIJE  LECTIONES. 
"wv  Co//«/<i  csl  cum  mss.  Vict.  hK.  16.  el  RR.  3.  Thuano  2K7.  Bec.  0.  el  Corb.  160.  San-Cermanen- 1 
345.  Carlhusiic  a  porta,  el  Vatlislucenlis  et  Floriac.  Ad  sanctum  Jobannem  Baplisiam,  cum  recordalione 
peccatorum.  mss.  Vict.  16.  Val-luc.  et  Flor.  Oralio  ad  saiicuin  Johannem  Baptislam  ms.  Satt-Germ.  de 
saucto  Jobanne  baplisti  m$.  Corb.  ad  sanctum  Johannem  Baptislain  ""  Col.  i.  D.  Tu  ille  Joliannos 
qui  ms.  San-Cerm.  Tti  ille  <pii  ""  Qui  geuitus  m*s.  quam  genitus  ""  Quam  uotus  mss.  Vict.  16. 
San-Cerm.  el  Val-tuc.  quain  natiis  ""  Tu  ante  etc  usque  ad :  Ad  le,  Domine,  ms.  Sm-Ger.  omiltil  "•* 
Monslraiis  gravidam  mss.  monslrans  malri  ""  Tu  de  quo  ms.  Vict.  16.  tu  es  quo  ""  Fecil  tam  amicuni 
Dci  ms.  San-Germ.  fecil  lam  beatum  "**  Te  sic  sublimavit  mss.  omitt.  sic  "**  Te  sic  humiliavit 
»is$.  omittunt,  sic  ms.  Val-luc.  omitlit,  le  ""  Qualis  eram  Deus?  mss.  qual.s  eram  Deus,  et  ms.  Car.h. 
qualis  enim  Dcus  ""  Sed  sanelilleasli  mx.  San-Cerm.  el  sanclificasli  ""  In  necessariis  etc.  nsqne  a  i  : 
Tolle  ergo  eic.  ms.  San-Germ.  ontittil  "*T  1'jiim  Imic  naius  mat.  cram  lunc  nalns  ""  lllaque  despeela 
nisj.  Yict.  16  Val-luc.  cl  Flor.  illa  despecla  ""  lr;e  me  fecisli  mss.  ir;c  lune  me  fecisli  mi.  Val-lnc 
omii i ii.  me  ""  Super  impressi  super  ms.  Vicl.  16.  impressisti  super  ms.  Val-luc.  superimpressisti  super 
w"  Refecil  el  redcinil  mss.  ontiltunt,  ms.  Vict.  16.  Val-luc.  et  Flor.  omiUunt,  el  redemil  ""  frxslal  in 
malilia  »»ist.  Vicl.  16.  \'ul-luc.  et  Flor.  perslal  in  malitia  "'*  Si  tamen  non  omnis  eic.  usque  ad  ; 
fuge,  ingy«/c.  ms.  'Ihu.  hic  p'urima  interseril  ex  oralione  ad  S.  Pautum  "*v  Nescio  qnx  supcrbia  msj. 
neseio  ipiae  substanlitt  l,a  Mortis  babitudo  mss.  menlis  bebeludo  ""  Nirais  pcjus  inde  ihsj.  niir.is 
Uialum  iude 
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1,3  sua   quam  fugcrc   non     potesi.    Nimis   m.seiior  A  niibi  bnnc  misoricordiam  nt  iolI.il  peccata  niea.  Tn, 

ijiiem  exspeclal  damnaiio  sua,  quam  vitarc  non    po-  Dcus,  lollis  peccala  muiidi ;  ti,  amicc  ejns  ■"•,  dicis : 

tesl.  Nimis  infelix  qui  ipse  sibi  est  horribilis.  Nimis  llic  lollit  pctcata  mundi  (Joan.  I,  29).  Ecce.  anle  vos 

infclicior,  cui    mors  eril  .xlcrna    sensibilis.    Ni.i  is  oiiusliis  pcccalis  mundi.  Tu  lollis,  ct  lu   dicis  :  Ecre 

;rruiunosus,  quein  tericnt  conlinui  de   sua   fccdilaic  nic  eui  lu  tollas,  quod  lu  dicis.   Ecce  mcdicus,  el  lc- 

liorrores.  Nimis  aenimnosior,  quem  lorqucbuiit  anci  ni  stisejus;  ct  eccc  aeger,  servus  medici,  et  opus  ejiis, 

pro  sua  iniquitatc  dolorcs.  Malum   hoc,  cl  nialuin  rcgans  mc.licum  ct  lesiem  ejus.    Vere  meiice,   oro 

hoc  ;  sod  niruis  boc,  cl  nimis  lioc.  le,  sana  me.  Verax  leslis  ejus,  precor  le     ora    pio 

Pcccare,  quam  mala  cl  quam  amara  res  cs!  pec-  inc.  Proba  lemibi  in  me,  lu  actum  luum.lu  dicium 

cata.  quam  facilcs  aditus,  quam  difticiles  exitus  Ita-  tuum.  Experiar  quoJ  audio,  seniiam  quodcredo,,T*. 

belis!  Peccatorcs.  quo  vos  inducitis?  Inlra  quos  ,T,T  Jesn,  bonc  Domine,  si  lu  operaris  quod  ille  leslaliir, 

vcctcs  vos  includilis?    Iniclligite,   inlelligitc  quam  fiat  in  ine  opus  luinn.  Joannes  monslrator  Dci.  tiln 

iiialinn  et  quam  amarum  est  reliquissc   Dominuin.  lesiaris  qnod  illc  opcratur,  fial  in  me  verbum  luinii. 

Oui  pccraslis,  rcddile;  volentes  peccare,  noliic.  No-  Sana  iue,  Domine,  lu  cujus  esl  sanarc.  Impclra  mibi 

lilc,  inquam,  nolitc.    Vcre  malum  el  amarum    est,  hoc,  doniine,  lu  qui  poles  impelrare.  Tu    enim  es 

expcrlus  "*•  sum;  in  hoc  ipso  sum.  Aut  enim  oon-  B  magnus  Dominus,  et  tu  coram  Dotnino  magnus.  Tu 

linui  dolorcs  lorquebimt  poenitcntem   vitatu  nieam,  stimine  |>olciis  pcr  leipsiim,  et  lu  valde  poiens  apud 

aut  xterni  trucialus  vcxabtini  punicndain   aniniam  ipsmn.  Tu  suinme  bonus  Dcus,   el  ttt    valdc   bonus 

ineani.  Llique  esl  nialuui  cl  anianim  iilrumque.  Et  aniicus  ejus,  qui  est  inxternum  miscricors  cl  bene- 

ccrie  jusle  angitur  rcus  Dci  iuter  maliiiii   cl  pejus  ;  diclus  Dcus.  Anicn. 

Minis  mslus,  iulcr  uimis  maluin,  ct  nimis  pojus  ,TC*.  OHATIO  LXIV  [ol.  LXIII]  ,TT*. 

Justc  fil,  icctc  fil,  jusle  judcx  mcus;  scd    uiiquc  lu  a.d  MJKTSI  pltkim  apostolun. 

cs  ipsc  Dcus  et  Doininiisel  Creator  mcus.  Tolle  ergo,  Cum  lamentabili  tleploraiione  peccaiorum. 

Ciealor,  lolle  Unliim  malum  de  crealura  lua.si  gra-  Sanele  et  bcnignissime  l77T    Petie,    fnlclis  paslor 

tias  agil  quia  est  factur.i  tua.  Emc,  Doinine,  erue  de  ovium  Dci,  princeps   apostolonim,    princeps   lanlo- 

lanlis  malis  servum  lunm,  si    gaudel  1TT*   faleri    ic  rum  principum,  qui   lig:»s    cl  solvis   quod   vis,    qui 

Doimnum  suum.  Parcc,  Dcus,  parce  pcccalori    luo,  sanas  el  rcssisdlas  qncm  vis   ,77\   qui  das   re^nuiii 

si  iion  dcsperat  debonilalc  lua;    uam  clsi  judicem  coelorum  cui  vis.magne  Peire,  magne,  iol,TT*  el  lan- 

sic  me  1TTI  ncqnius  illo  primo  pecralorc  deliquisse,  tis  donis  ditatc  lTM,  tol  el  lanlis  dignitatibus   subli- 

noii  odi  te  ul  ille,  nec  dcteslor  bonilalcm  tuam.  Re-  maie  lim  ;  eccc  ego  pauperriinus  et  infimus  liomuii- 

nova  crgo  per  mcrita  magni  baptisiae  lui,  renova  in  C  cio  ,   mullu  el   gravibus  sciumnariim  circnn  d  ili:s 

n.c  gratiam  baptismi  tui.  Pnrvcnil  me  ,TT*  gratia  tua,  angnsliis,  iniserabililer  indigeo  "**  auxilio  lu.x-  ma- 

Mibscqualur  me  miscricordia  lua.  Da  pcr  pccnitenl.ac  gnx  polenlisc  ,TI*  :  sed  nec  i»s  meum  babet  \erba, 

l.imcnnim  quod  dcdisli  pcr  bapiismi    sacranienlum.  quibus  neccssitalem  meain,  sicut  ipsa  csl,  expriinai, 

l>ona  pcienti  ,TT*  quod  donasli    ncscienli.   Reforma  nec  cor  meuin  habctdcvolionem  quae  de  lain  inliuo 

fac  iem  quam   fecdavi,   resianra   innocciiliam   quam  ad  luam  lanlam  ,m  subliinilaiem    ailingal.    Ilernni 

vinlavi.  Qui  abslulisli  poecata    qitse  atiuli  naseoinln,  a.quc  iicrum  «onor  mentcm  nioain    lorpeiilem    con- 

tollo  jicccala  qusE  contraxi  vivcn.lo.  Tollc,  qui  lollii  cilarc,  el  dissohnam    per   inania    roslringerc:   scd 

jieccala  mundi,  quia  isla  sunl    peccala  mundi,    quac  oinnibus  vir.bus  collertis,  nec  lnrporis  sui  tei;cbra<, 

pnrlo  de  conversaliimc  miindi.  Tolle,   qui  lollis  pec-  quas  conlraxil  de  sordibus  pcocaloruni  suorum,  |  n- 

cala  mtindi,  pcr  menla  illius  qni  bec    losiimomo    ie.  test  dirumpcic  ,7,\  nec  in  cadem  inlcnlionediiilitis 

oslondit  muiido,  tolle  peecata  quae  conlraxi  in  iiuiu-  valet  consislcrc.    Ileu  me  miscrrime  niiserum!   I  a 

do.  Tollc  de  me  quod  non  cst  cx  tc,   quiaodi   quoil  qnippe  csl.  i,on  csl  simulaiio;  ita  esl. 

csl  a  me,  et  adliuc  spero  dc  le.  0"-s  ctgo  Mibvcitiol  misoro,    qni  noc   valel  exl.i- 

F.t  lii,   sanctc  Joaniies,  <|ui  oslen.li.sii  imni.lo   l-l-  berc  irihi  I  ili  vooem  ,"M,    ncc  doleulis  inenlem?  0 

.«iiicm  poccala   sua,    per  gratiain  libi  datam,    lac  ^  m.igiie  IVtre.  «i  tlamor  inbulaliunis  inox  uon  ascen- 

VARLE  LECTIONES. 
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:«|ijici:is  "*'  pu-nilenteni  ,  iie  diflcras  ""'  eiauil.rc 
supplicanlcni.  Quia « niui  faslidivil  salulifcia  pttCttt, 
lllllgUOI  dcfcclu  viriuni;  qillt  iiulnlsil  positlcris  "**, 
lorqucltir  allaclu  "*v  morborum.  A«lull:i  ulctrt,  et 
llliia  vulucra  pulioseeinlo  pcjorala  cilo  cam  I1.I11111I 

:i.i  mortent.  Lupl  ]tm  gatlttocjtti  itaguine,  extpe- 

cianlcs  aljicicinlani  in  ,T"  insiJiis  lalcnt.  Iniiniciis 
«'jns,  lainjiiaiii  Ieo  rugicns,  circnil  qu.Ticns  etm  nt 
devuret  (/  l'ctr.  v,  8).  Pastor  fulclis,  «onvcite 
ocnlos  luos  a«l  cain,  c(  rccognosco  libi  conunissam. 
Si  011  i in  crravil,  lamcn  Domiuum  cl  paslorcm  non 
negavil.  Iutpico  in  facicm  ejns,  ct  idvcrte  signum 
Doniini  lui  cl  cjits.  Si  sub  tanlo  squalore  non  agno- 
scis  facicni  lottM  ct  etodidtltM  in  fonle  Chrisli, 
IgOOSCe  voccm  confcssionis  snb  nominc  ,m  Clnisli, 
qui  icr  inlcrrogans  utrum  eum  ainarcs.  tibi  ter 
eottilenti  dixil  :  1'asce  oves  meas  {Joan.  xxi,  17). 
Ccrtc  amalor  csl  ovis,  qui  ante  commendaiionciii  sic 
disciitil  amorcm  ptttorit.  En  conlitcris  tcamatorem 
ejus,  cl  lucc  confiictur  ""  se  ovcm  cjns.  Cur  crgo 
spernis  ovom  Clirisli,  paslor  ejus  ""?  Pclre,  pttlur 
Christi  "**,  recollige  ovem  Clirisli.  Dominns  liius 
i.nposnil  in  bumcros  suos  gaiulens  qua-silam  cl 
invenUM  (Luc.  \\,  5),  nc  rcpellas  cam  rcdcuntcin 
u0°  cl  siipplicanlcni;  Dominiis  emit  eam  ,801  san- 
guine  suo  noiidiim  nalam,  paslor  ejus  nc  vilipcndas 
jain  renalam  ,so',  et  lam  diligenter  libi  commen- 
datam.  Heu!  qiiandiu  non  scnlicl  se  rcccplain.cura- 
tam  et  rcfocillatam. 


riiin,  ad  rcgiium  cu'Ioiiiiii  iiiliiaiilcin  •*••,  cl  oli  000 
t  *••  1 1  ii  iii  jainloroiii  icgni  culonnn  ot  principcm  ajio- 
.stoloriiui  invocanlciii. 

I  cco  crgo  xti\  niiMMicors  Pclrc,  corun  10  rtbil  00 
aiiiinaii)  nic.ini  ncris  virluluiu  ilissoliitain,  «.<i< 
viiioruni  ligtttM,  ponilcio  pcccalorum  tggrtValaM. 
dclictorura  tordibai  ftcd.it.un,  ditcititm  vttlaeribui 
il.i-iiiiiiniiii ,  pntrid.iii)  cl  lcii  lani  iilccriiius  (inni- 
iniin.  Ilis  cl  aliis  grtvibttl  malis,  qnx  iiitlnis  """  mc 
vidcs,  obrulam,  opprossain,  circiiuiilalani ,  ob.olu- 
Itm,  bonoruin  omnium  rclcvamine  ,*0,,  ut  « ■«  rins, 
dcsiiiiuain.  Ecce  niisciain  animam.  el  niisciiconlciii 
apostolum  Pcirum,  coram  MMOricorJe  Dco,  qai 
apostolo  Pelro  miscricordiam  fccil  cl  faccic  pix- 
ccpil,  cl  (acicinli  WM  potestatem  tlcilit.  Lcic  :uise- 
ria,  et  ccce  miscricordia.  Miscricordia  Doi,  cl  P  iri 
aposloli  cjus;  miscria  auiiux  Deum  coiilileutis,  «i 
Dcum  cl  Pelrum  invocaulis.  Ergo  iuiscri.i  prcuii-t 
diulins  animam  ad  Dcuin  cl  Pclnim  icspii  ioniciu, 
el  vidcbil  lioc  miscricordia  ,8M  Dei  el  Pctri  H,,,f 

0  Deus,  ct  (ii  niajor,  aposloiorum  ejus,  qu.c  ost 
li.cc  inisoi  i:e  mca?.  immanilas,  si  non  poicM  advertns 
eam  misericordio)  vettra  iaimoatilatf  Aut  si  potcsi, 
scd  noii  vnll ,  (|n:e  cst  lixc  cnorinilas  culparuiii 
mearum,  qucc  cxcclil  nulliludincm  iniscratioiiiini 
vestrtrnmf  An  quia  cur.cia,  que  peecavi,  aoa  con- 
liif.or!  ea  cuucia  qux  scitis  me  pcccasse,  vera  cs  c 
roiifiteor.  An  quia  nec  sumcientcr  pasaileodo,  oec 
malis    bona  ropeiulentlo,  satisfacio?  Uliquc  bm  esi, 


VARIjE  lectiones. 

""  El  geimil  mss.  el  semit  ,m  Pio  medico  et  mss.  Iiec.  Vict.  Vul~lnr.etFlor.plo  ct  medieo  ws. 
T7iu.  el  pio  niedicoet  ,TM  Observando  exorat  mss.  Thu.  cxccrando  exorat  ,"°  Nc  averlas  m*.  San-Gernu:- 
nense  ncc  averlas  "**  El  ne  abjicias  mss.  ne  abjicias  m.i.  San  Cerm.  ncc  despicias  ""  Nc  dnTeias  m«. 
San-Germ.  ncc  difforas  ""  Pestiferis  ms.  Tliu.  morliferis  "*v  Allractii  ms.  Thu.  laclu  >us.  Vict.  16.  a 
laclu  ms.  Ftor.  atlaciH  im  Abjiciendum  in  mi*.  Tliu.  alijiciendam  jaiu  in  ,m  Sub  nouiine  Mt.  \  ict.  ~>. 
in  nomine  ,T,T  El  bic  confitclur  mss.  el  Iiaec  cunfitetiir  ,m  Ovcm  Cbristi  paslor  «jiis  mss.  Yict.o. 
Val-luc.  el  Flor.  ovcm  pastor  ejus  ms.  Vict.  1G.  ovcm  pasior  ovis  ,m  Petrc  amaior  Cbristi  mss.  Thu. 
Corb.  Bec.  Vict.  W.  Vnl-lue.  et  Flor.  Pctre  paslor  Cbrisli  ,80*  Ne  repollas  eain  redeunlein  »im.  Vict. 
Val-luc.  et  Flor.  ne  repHlas  redeunlem  ,Ml  Emeral  eam  mss.  emit  eam  ms.  Vict.  16.  rcdomit  cam 
*'**  Jnii  renaiam  mss.  eam  renalam  U01  Principis  Aposlolorum  ms.  Thuan.  Princeps  Aposloloriini 
,MV  Ha?c  vulnert  ms.  Carih.  h;cc  vulnerata  ****  Narraiionem  meam,  et  multiplicabo  oraiioneni  nieam. 
Exponam  ms.  Thu.  peiiliouem  meam.  Exp.)namms.  Corb.  narralionem  meam.  Exponam  ,80£  lubabitaniei)) 
mss.  inbiaulcm  ,80T  E  ce  ego  mss.  ecxe  ergo  ,808  Quam  melius  mss.  quae  melius  ,899  Relevamine  ms. 
Vict.  16.  revclamine  m*.  Yict.  3.  velamine  ,8,°  Pra-cepit  el  faciendi  ms.  Thu.  et  facore  pi-xcepil,  el  fa- 
ciendi  ,8U  Et  vidcbil  boc  miscricordia  m#.  Thu.  cl  videbis  misericordia  iHli  V>'\  ot  Petri  ms.  Vnt.  !'j. 
onul. 
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laicor;  sed  hxc  est  ipsa  miseria  qua  lorqticor.  F.rgo  A  sid  lot  qtiol  sciunl  delicta  ••"  ejus.  Nam  ipse  judex 
<|no  plus  eoareial   mise.ria,  plus  lcnta   cril  miseri 


«ordia?  0  inaudiluni  vcrhum  a  miscricordc  iu  snp- 
plicanlcm!  ScJ  inlcllig*.  juslc  Dcus,  inlcllrgo  «|iiid 
rcsponileas  animae  mex:  Merito  patilur  quod  sponlc 
subiil,  el  digne  non  examjitur  qtiae  non  obedivit. 
Ileu !  despcraiionis  amarilndo?  Aguosco  ccrlc,  agno- 
s(o  banc  scnteniiamcsse  justitix,  non  misericordi.c 
Quis  vocavil  justiliam  in  causain  tneani?  Cum  mi- 
soricordia  scrmo  mihi  crat,  non  cum  ca.  Panem 
misericordix  mendicat  a  le,  Dcus,  in  tribulaiinne 
xrumnnsa  anima  mea  ,m.  Cur  lapide  jusliiix  per- 
fringis  uu  ossa  ejus  uu?  Miscricordia  lua,  miseri- 
cors  Dcus,  pcr  met  ila  ,8lfi  et  inlcrcessionem  beali 
Pelri  aposloli  tui,  accelcrct  el  cruat  eam  dimiucndo 


csl  dislrictus  accusator  meus,  el  cgo  s«:u»  manifc- 
stiis  peccator  eius.  Omnes  eiiam  spiiiius  boni  el 
mali  coratn  Dco  *ccusanl  me  cum  eo  :  boui,  qui.i 
Deo  debent  xqtiilalem;  mali ,  quia  mcam  servanl 
iuiqiiitalem  :  boni,  quia  lcsianlur  vcrilatcm  quam 
consideranl ;  mali ,  qttia  qtixrunt  pocnam  mcani 
qtiatn  desider.mt  uu.  Ipsi  quoqtn:  judicant  in  bnc 
meam  nequiliam,  quia  sciunl  mc  dcbcre  damnari 
secundum  jusliliam. 

Heu !  quoi  judices,  qunt  accusalores  super  tinum 
miseruin!  quam  graves  sttpcr  imbecillcm!  quam  di- 
slricti  super  manifeslum!  Heu!  quem  babebil  cxcu- 
sanlcm,  qui  Deum  babcl  accusanlem?  Quis  vcl  uims 
erit  inierccssor  ejus,  si  omnes  sunl  accusalores  cl 


pcccala  ejusuu.Saiicte  Petre,  prinoeps  aposlolorum,  ^  judices  ejus!  Sed  el  ego  ipse,  conscienlia  cogenlo, 


pcr  misericordiam  tibi  faclam  ct  potcslatem  libi 
ilalam,  soWe  vincula  ejns,  sana  vttlncra  cjus.  Libera 
»"•  cam  de  miseria  regni  poccatorum  uu;  et  intro- 
duc  eani  in  bealitudiuem  regni  colorum,  ul  lecuiii 
(;aude.ns,  gratias  agens,  laudcl  Dcitm  in  sxcula  sxcu- 
lorum.  Amen. 


ORATIO  LXV  [o/    LXXII] 


■  ••• 


A.D     SANCTLM    PAULUM    APOSTOLUM. 

Cnm  lerrore  judicii  exlremi  el  peccatornni. 

Sanctc  Paule,  tu  magne  Patile  '••*,  lu  ille  qni 
iinus  ex  magnis  apostolis  Dei,  ouincs  alios  lcmpore 
sci,ucns,  laborc  el  cfficacia  prxcessisli  in  agricultura 
Dei.  Tu  qui  adbuc  mortalilatc  gravis  raplus  cs 
i.sipic  ad  lertium  ccelum.cl  raptus  in  paradisum, 
audisli  qux  non  lioei  bomini  loqui.  Tu  inter  Cliri- 
stiano-»  non  solum  lanqtiam  nnlril  fovcns  filios 
mios  u" ,  sed  cl  solliciltidine  uu  mirabilis  afTo- 
otus  '***  ilerum  parluriens  filios  tuos.  Tu,  inqtiam, 
cninibns  onmia  faclus  ,  ul  nmncs  lucrifaeorcs. 
Ad  te ,  dominc  ,  ad  le  bis  el  aliis  tnullis  diotis 
<  t  faciis  mundo  cognilum  apud  Dctim  ossc  magnx 
poleslatis,  ct  erga  bomiucs  iinmcus.c  piotalis,  ad  tc 
venit  unus  ccrlc  nitnis  pcccalor,  uiius  nimis  aocu- 
salus  npud  polenlcm  uu  cl  diltricluni  jndiccm  Deum. 
non  iiiio,  non  paucis  ,  led  iuiiuiiiitis  critninibus; 
iiOu  soiuin  parvis,  sed  el  inimonsis ;  uon  dubiis, 
scd  certis  **■*;  non  brevi  ac< nsatiotic  ,  sed  lam.vniabn?  quid  sine  oratione  impclrabo? 
louga  qtiam  Innga  cst  vita  ojns,  non  imo  accusaiorc,  lnfolix  bomunoio,  ad  quid  dcveuil  oraliu  tua?  quo 

VARI.E  LLCTIONES. 

1,11  Aiinna  nioa  MM.  rrrutnnosa  nnima  mra  ••**-  Pcrfringis  Ml.  Ihi.  eonfringis  uu  Ossi  ejus  M«, 
llrc.  o>s.i  iiicm  ••■•  |1er  niorita  nu.  Tliu.  omit .  I,,T  lrn.it  oam  lUlllillenilo  poioaia  ejus.  nu.  Sun-Ccrnt. 
i  ruai  inimam  mo.im  ali  <mim  ntnlo  ol  ab  nmni  iribulalione,  et  pcnlucat  oani  ld  vitam  aloniam  '*'*  Vin- 
i  ul.i   rjui  s.iri.i  vnlnira  ejim,    libcra  mi.  Snn-Ccrm.  vinoula  aniniT    mc.T,  el  lihcra     '""  De    nnsoria  rogni 

'tnriiin  m$.   iim.  m  miaorla  ucccitorum     "•*  Cottnta  c%t  cum  mm.  Vki.KK.  K>.  n  Hli   3.  Tku, 

^»»7  Coib.  160,  //'<•  O.  Snn  l.cr.  \  nl  tuc.  ct  hlor.  ilt».  Oratio  ad  S.  Paiiluin  Apusloluui  u"  Tu  magne 
pRille,  lu  ille  qui  uniis  m«.  Smi -C.crm.  Apostole  Chrisli.  qni  cs  unus  '"^  rovcns  filios  suos  m».  Vtcl.  10. 
frivrns  lilin,  tnos  "•'  Sr.l  rt  si.lln  iiiiilme  nu.  Tliu.  sod  in  loliicihldilM  '"*  Mirabilis  alToctu  nnt.  mira- 
lnlis  iflecliM  '•*•  Apuil  omilipnlonloni  MU.  apml  potonlcin  '••*  Sed  ccrli.s  niii.  scil  ol  n;rlis  '*"  Ouuil 
snni  delicli  Mii.  Vui.fi  intlur.  qnni  soiuiii  delicU  ••••  Quim  nViidcraiit  mi.  Vict.  16  quam  especlaiit 
*•••  Kt  nio"i  nufnain  mm.  n  idoo  gravcm  "3*  Oinnia  eiiam  irraiionabilii  mm.  0  ipu  etiam  Irralimm- 
Irflia  alia  '"'  fiula  irrwjM  «u.  Thn.  rmh  Irrveranl  '*"  Vot dimoatorei  mm.  Itrr.  Tlm.  Vict.  Vai- 
luc.  »i  Ftor.  vn>  dammilorem  uu  Abecindiiii  mm.  Viei.  Hec.  Coro.  Flor,  luscidilii  mm.  Thu.  ct 
I  al  'ui    ikecondilil     "**  M<»     non  sini  wi*i.  Vkt,  cl   Val  luc.  mras  nou  sil 


sum  accusauir  et  jmlex  incus.  Fatoor  enim  mc  ni- 
mium  dcliquissc,  ct  ideo  gravem  ""  damnationcm 
meruisse. 

0  ipsa  eliam  inationalia  u"  cl  inscnsibilia,  si  non 
sum  inscnsibilis,  me  confundunl.  Inlclligo  cnitn  oo- 
rain  omni  crealura  me  debere  erubcscere,  quia  rn 
illum  pcccavi  qtti  tam  polens  esl  ul  possei,  et  tain 
bonus  ui  vollel  eam  faccre.  Conftimlor  cl  a  mcipso, 
qttia  el  ego  factus  sum  ab  ipso.  Vx,  unde  loi  ct  lanta 
mala  irruuul  u",  quae  sic  miscrum  islum  obruunl? 
Peccala  mca  mala,  dc  vobis  in  me  fltmnl  bxc  omuia 
mala.  Vos  altrabilis  accusatorcs,  vos  removeiis 
excusalorcs,  vos  damnalorcni  u"  adducitis;  vos 
inlcrcessorem  cxoluditis,  vos  provooalis  ulloreni, 
vos  averlilis  itulultorein,  vos  inlcllocliini  vcslrum 
inducitis  in  limorcm  cl  confusionem ,  vos  ab  illo 
abscindilis  uu  spem  el  consolalionem,  vos  in  xicr- 
nuin  interilum  impoUJMt,  vos  Mlilinm  onine  rcpel- 
lilis.  I'.t  ut  miscrius  sil  quidquid  mibi  miscre  facilis, 
boc  insupcr  ad  cumul.iinlani  niiscriam  addil  s.  ut 
otini  vere  ros  ita  sit,  sio  milii  sil  quasi  non  ila  sil. 
Sic  enini  essc  vetilas  oslcnlit,  ct  latnon  affcoltu? 
non  scnlit.  Sic  ratio  doi  ct,  el  cor  non  dolel.  Sic 
viileoquia  cst,  cl,  bcu  !  nequco  liquefiori  totus  inla- 
cryinas,  quia  sic  csl.  Si  boc  pnssem,  fntsiian  spcra- 
rcin,  sporando  orarem,  orando  impclrarem.  Cuni 
vero  sonsiis  ol  dolor  in  me  seoiinduni  xiumnas  m  as 
non  sil  u",  (pialilcr  spcrabo?  quomodo    siue  spe 
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•  \  nniii  ipei  ei  iidni  1 1  iii  i '  Iik  (i'|ni  .ini  " "  i.i  .  .  \     j.  ii.  i.iuic  h i,  ..iii   i    .  i ,    \  i  n   ii 

( ii iii  Hilucli  lomcrlMlii,  il  oceurrll  deoporatlo  ci  ln       niundo  fecUii  f  td  •j<n.i  M  morti  «••-■•■-.■■.  n  ii  ui 
icllci  iu  \ci  ii.iir.,  ci  iii  in  ii  iii  iiin  ""  c\  itoapei  iinin.       tulnrei  lalvareaf  ftaiiCM  Paule,  qaid  iImiiI  immmiI«.iti 

alirujiis  |rfl  inc  piclalis    Si  ciinn  i|in  li|iinl  csl,  jiislc        j.i  i  .iiiil.iiljn.l>>  ■  !■..  n     ||?  \l   li  .n<    li  .  i  »|i> 

conlra  bjm  ed,  ciijni  plcioi  mocum  mi?  s>  omoli  >i  llejeo,dl iiIom  oo  i  ,mh 

i|ii.c  siint,  roctc  iiiiin  siini  tdroi •  i,  i  njiis  mloorollo  iolMm  lotom  refugioM  uobii  montiratii    QmoimoiIu 

.1  i  mo  oril  coNTcrta  f  81  Croolor  ci  crootoro  MOrHo  rrgo  ooo  oporcbo,  ai  bot  credo,  d  io  boc  fl«l<  | 

Mo  detpleil,  cnjno  npcriui  me  mplciif  Mioorpoi  Ant  qeoModo  fM  ffnetrabiMr  »p«"»  loto,  ii  ic  ojea 

c.ilnr,  si  aic  cil,   iuliil  lilil   rrinanci,  nisi   .»  ip«  dn-       hatCilOr,   MM  mr   f.dlil  lidr»  i  'j'   l    |  0000,01  10 
pcrc,  II  .ili  oralionr  laccre,  M  lk  scinp.-r  in  im  MJ         ipunlOM  CJtM,  Idiic   Idoi    pft  |  jlor  OM  VOMrO  MOOitU 

terii  luo  jicoro,  Oiiqoo  cjol  ie  idoom  feciotl  mioo>     orodo  "'*,  lo  oooc  om  fodo,  mm  Jooi  oHm  joctavi. 

ruiii,   jnste    nccesse    c.st    M-it.pci    Ic   esse  nnscniui.  Ilac  iiuliiclin  BCCOOll  MJI  "'*  orjinruv   ln  bOC  OdO, 

UliquC  miMfl  dolidO,  llC  roddilil  vcslra  piouii»,,.t.  jn  lur  quarro,  in  It.ic  pul»o,  n(  poCCOlorl  "'*  m 

l»niii  lllrtbitil,  dulcil  prOMitlldoj  rum  pcrtrobitM,  iniui,  tu  parccndo,  ln  inlercedendo;  lu  »al»  nnlo,  iu 

pOUOOt-UM    fCflrOM    lOMrltodiOC    perfiiiulitis.   Diim  oiamlo.  II. ii   liilc  cor.uii  vobis  nic  obvolvo.  ul  po  snn 

•uadciii,  oagiUij  poaicjuaM  penuadetli  "",  ooi|oo  n  Ulorc  bu)uioiu>rco  d exociorco pccooiorooi  oMoroM. 

;ul  niorlcin  aiiiiii.c  pnngitis.    Dum  VOCOtll  in  fovc.im  rl  tui,  Deus,   disiroti   judicii  pcrriis.ioncin.    II. n« 

VOOtron,  quasi  facilcm  rOdilOM   pcr  poMiilcnlia!  »lo-  pclil  vcalro  consilio  pcccalor  OMMOOOMlMM; OboOI  rn, 

lorem  inonslratis ;  cnm  vcro  pracipilalis ,  pranipi-  no  ""  prodalur  jmlicio  vcslro  ad  damnalionem. 
I.iliiin  obruilis,  obriilum  obCMCOlia,  obcsCOtOM  ob-  Scd  bcu !  OCCC  occunil  cl  aliud  "."  grave  MOlOM 

dur.tlis,  obdurato  ouinem  OlilOM  ol»lur:iii>  '■'".   El  Spcrabam   uic  ""  pCT  IdCM  OpCM  obiiucre,  el  ONO 

aic  miserum  vcstrum  dCCCptOM,  eaplivaium,  ligoluui  vidco  ncc  fidcni  mc  lcncre.  Pulabam  iiip  in  liac  fldc 

facitis  desperarc,  lOCOfO,  d  inscnsibilcin,  vclul  pcr-  esse  obvolulum,  cl  cognosco  ab  illa  mccxulum  "". 

ililllM   Dei   el  obliluin  Dci  uujaCOfe,  doncc  iiluin  Conliilcbam  nie  in  illa  latilare,  ct  sciitio  mc  ab  ilL- 

rcndalM  nicrcatoiibus  inferni,  qui  nierces  suas  com-  cvsulare;  (ide$  cniin  $ine  opeiibut  moriui  e$t  (Jac.  II, 

porlanl  in  lacum  niortis.  Hoc  loltim  dc  mc  fccislis,  20);  fidcs  vero  inorlua,  fides  non  csl.  Qui  ertjo  mor- 

li.cc  oinnia  experlus  suin,  nisi  quia  iiondiim  mcrc.t-  luam  fidem  habct,  IdCM  non  babet.  \\v !  fecuudiia- 

loriboa  illis  tradilus  sum.  Quod  uvi  lamen  ct  ego  malorum  opcruin  prohibcbat  mc  spem  habcro,  ct 

exspeclu  misert  tiinondo,  ct  illi  prxslolantur  ma-  sleriliias  lonorum  opcruui  probat   mc   lidc  cjrere. 

lignc  gaudcndo.  V;v  male  agcnli!  vw  boua  negligenti  !  sicul  CulM  00- 

llcul  quam  inalum  csl  sic  dcspcr.ire,  sic  taccre,  ^1  ccsse  cst  io  nialis  opcribua  Dco  displicere,  ila  im- 

sic  jacetc!   El  bcu!  quam  vanum  l8k*  e^l  sine  spe  possibilc  cst  sine  Gdc,  qux  boni»  operibus  ",l  nulli 

elamaro,  sine  spe  conari!  Dcus,  cujus  bonitas  non  esi,  Deo  placere. 

cxliauiitnr,  cujus  miscricordia  non  exinanitur,  cnjus  Imo  si  juslus  ex  fide  vivil,  qui  fidcm  non  liabet, 

scienlia  non  deficit,  cujus  polestas  quod  vull  cflicil,  inorlitus  esl.   Sed  ai  slci  ilis  bonoruin  morluus  "" 

tindc  polero  rcspirare  qui  sic  ob  peccata  mca  cogor  cst,  fertilis  malomm  rjaanto  niagis  ""  morluus  cst? 

desperaie?  Nam  elsi  irascaris  peccanlibus,  soles  U-  Nam  si  arbor,  quae  non  f.icil  fruclum  bonum,  exci- 

meii,  benigncDomine,  dare  consilitim  petenlibus"";  dil  ul  arida,  qu*  facil  fructum  malum,  uliquc  cradi 

deeo  me,  Doinine,  unde  debeain  sperare  ul  possim  catur  ""  ut  noiia.  Mors  hxc  non  carnis  esi,  oed 

orare.  Orare  namque  le  volo;  sed  nec  scio,  proplcr  animae.  Quam  magis  "",  ct  quam  pejus   morilur 

ignoianliam  meam,  nec  possum,  propler  duriliam  qui    bic   morle  morilur,  quam  qui   carnis   morte 

ineam,  el  prohiheor  despcrationc,  propter  iniqu;t:t-  morilur.   Omnis  cnim    humana    caro  morlua    ah- 

tcm  iiicam.  Quairo  aliquid  quod  me  excuset,  et  nihil  quando  resurgil,  sed  non  omnis  anima  mortua  re- 

cst  (piod  me  uon  accuset.  Quscro  qui  orel  pro  me,  et  surgil.  El  magis  pcrimit  mors  illa,  qua?  aufert  viiam 

invenio  qtiidquid  est  csse  conlra  me.  Qtixro  qui  mi-  |s  forsilan  nunqttam  rcversuram,  ipiam  ipj;c  tollil  viiam 

scri  misetcatur,  etomne  qttod  cst  misero  adversattir.  ex  nccessitaie  quandoque  reJitnram.  Et  pcj'«s  moii- 

VARI^:  LECTIONES. 

""Oraiio  lua  ?  Inccpciam  mss.  oraiio  lna  ?  Quo  evanuil  spes  ct  fiducia  lua  ?  Incepcrnm  ""  Dc- 
ficit  oratio  mss.  Corb.  et  Thu.  defc  it  or.ilio  ""  Et  scmper  in  mss.  et  sic  semper  in  ""  Postquani 
suadetis  m*s.  Dec.  Vict.Corb.  et  Flor.  postquam  pcrsuadelis  ""  A.  Esilum  olnluraiis  m.«.  cxituin  oh- 
luraris  ""  Oblimm  sni  ntss.  Bec.  Corb.  Vict.  el  Val-luc.  obliltim  Dei  ,m  Expeilus  sum.  Q  io,|  nu_*. 
exporlus  siim,  nisi  quia  nondum  mcrcalorilms  illis  traditus  sum ;  quod  "•' Quam  vaniim  m%.  ¥ icf.  5. 
quam  malum  ""  Consilium  petenlihiis  mss.  consilium  poBiiilenlibus  "vi  Monilu  cedo  ms$.  mnmiu  ereiki 
,sv'  Indtictos  accessi  ad  vos  mss.  Corb.  Thu.  et  Vai-lue.  inducttis  accessi  vos  mss.  Bcc.  Yirt.  tlov. 
inilulus  accessi  vos  "'*  Ut  peccntoris  mss.  ul  pcccatori  "V7  Obsccrans  ne  msx.  obsecro  ne  '  Ocmr- 
ril  aliud  mss.  occunit  et  aliud  ,8V»  Spcraham  me  ms.  Vict.  10.  speiavi  me  ""  IHa  esse  exnlnni  msx. 
illa  exiiluni  ""  Siuc  honis  operibus  ms.  Tlm.  sine  operihits  ""  Bononim  ir.orltiiis  ms.  Bec.  bononini 
operum  mortuns  ""  Quanlo  magis  msj.  Vict.  Bec.  Val-tuc.  et  Flor.  quam  magis  ,MV  E\( -idetur... 
eradicabitur  m$$.  exciditur...  erarticalnr  '"5  Qnam  majus  ms.  Thu.  quan  cl  mala  dctcstabilis  mors  ista, 
quam  ungis  mss.  Vict.  Bec.  Vnl-luc.  cl  Flor.  Quam  niagis 


!)7«j             S.  aRSEUtl  CARTUAR.  ARCillEP.  OPP.  PARSII.  —  PARjSNET.  ET  ARCET.  9R0 
inr  qui  perdil  viiam  jusliuc,  pcr  quod  pcr.iil  viutm  A  ln«  tm*  poiestalis  dTeclu  WM  moiitius  isic,  M  vivus 

!)  :il.iin,  qiiam  qui  amitlil  istam  mis-ram  vilam.  De-  glnrificcl  Dcum  cl  lc    niorluus  iste.  Pominc,  non  es 

uique  \al-lc  magii  et  miseriu*  imcrit  qni  lUntittil  impotcns  hnne  nortaum  susciiare,  quia  testc  Deo 

v  t.tni,  qu;c  servala   ct  amis .asii  iUt  corpoiis  vitam  suiTicil  libi  gratia  Doi.   Nam  si   in  tcrra  degenti  lilii 

u-elinrem   re&tiluit,  cl  sinc  qua  espedit  ner.  mtiiin  Buffeeit,  utiqne  in  ceclo  nianenli   non   defccit  ,m. 

rsse,  0,11:1111  qui  descrit  illani,  sinc  qua  niliil  pnbibel  Cur,  domine,  diutius  jaceliil  oblalus  tibi   niorluus 

nnimam  beaiara  essc.  lixc  nnscra  vita  vivo,  et  ab  sine  vita,  cum  Dcus  testetur  luam  polentiam,  ct  lu 

I1.10  beaia  vita  morluus  snm.  In  co  vivoqnod  de  mc  lcslcris  ipsc  tuam  pietalcm  ?  Dominc  Dcus,  tn  ilicis 

vilius  est;   in  co  inortuus  ,MT  snm  quod  inclius  cst.  Paulo  :    Su/fint  tibi   gralia   mea   (//  Cor.    xm,  9). 

Tliis  crgo   inorliius  suni  qnam   vivus;  cl  ileterius  SanclcPaule,  to  dieis   nobis  :  Omnibvs  omuia  titm 

inortuiis    smii    quam    came   mnrilurus   sum.    Non  factus  (I  Cir.  ix,  22).   El  ecce  verbornm    .cstro 

ciiiin  1W*  mois  illa  niala  mibi  erit,  nisi  qnia  isia  jam  rum  mi  eiTcclum  cxspeclat  morluns,  baespe  vobis 

priccilil.  allatus.  Vos  dicitis,  ct  morluiis  auiliens  iperat.  Vos 

S.nicic  P.iulc,  veni  ad  tc  ut  pcccator  rcconcilian-  promiliilis,  et  morluus  orans  exspectat.  Vos  dicilig, 

diis,  etccce  iuventus  sum  coram  te  mortuus  '***  re-  «i  a  voliis  est  prolatnin,  olisecro.  sentiani  alTWui 
suscilaiidits.  Vcni  ut  rcus  opns  liabcns  intercetsore,  B  q,iod  l,T*  mundus  gaudet  pcr  vos  csse  propnlalnm. 

et  iuvcnliis  sum  niale  niortuus,  indigcns  rcsuseila-  Si   a  vobis  diclnm   non  ncgalis,  cur  potcenli  eflV- 

loic.  LU  miscr  veni,  ct  iniscrriiniim  mc  invcni.  Ac-  cluni  denegatis?  aul  cui  securius  morluus  rcsusci- 

cessi    vcim   vivus  accusatus,  ei  cccc  eoram  te  sum  landus  portalur,  si   a  vobis  oblalus,  a  vobis  mor- 

mortuus  dainuatos.  Nam  ctsi  nondum  sum  traditns  l-ius  ,,T*  repnrtaturf  Quo  illum  niitiitis,  si  sic  ciun 

iiioiti   lorqucnli,  jam   laiiicn   dimissus   sum   morli  dimitlilis?  Qoo  ibii,  si  a  vobis  abibilT  0  Dcus,  quis 

illam  :iiir:ilicnli.  Nam  liccl  nondiim  sim  •■*•  detru-  rcsuscitat,  si  Dcus  non  rcsuscitai?  A  quo  speralur, 

mis  in  earaerem  lormentorum,  laincn  jam  sum  con-  si  a  Dcodcsperatur?  A  quo  ainissa  vita  rccipitur  UT\ 

rlusus  in  fovca  peccaiornm.  Quamvis  enim  ^*61  non  nisi  a  quo  prius  accipitur? 

simi  ailbuc  in  infcrno  scpullus,  jam  sum  lamcn  ut  Sancle  Paulc,  quis  indigeoti  ct  dolenli  pius  eril, 

scpclicndus,  deiiclis  obvoluius.  Hoceral  ceric,  quod  si  illc,  qui  eum  infirmantibns  infirmari  sc  promtiil, 

urare  ncc  poleram  nec  sciebam.  Iloc  cral  vcrc  ,,M,  durus  erit?  Qnis  orarc  pro  misero  dignatur  '*75,  si 

qnisi  mc  omui  rci  exsecrabilcm  inlctligcbam,  et  velut  ille,  qui  se  omnibus  omnia  faclum  publicat ,  deiii- 

inseusibilis  uon  dolebam.  luiclligcbam  pcr  natura;  gnatur?  Aul  q.iis  vcl  auditur  ,8Ti,  si  illc,  cui  gratia 

iMlionalitalcni,  non  scnlicbam  pcr  moitis  inscnsibi-  Dei  sufficil,  non   exaudilur  •*"?  An  illi  piclas  vcl 
liialem.  Vcrc  mortnni  cram,  ct  moriuus  vcni,  ct  idco  C  potcslas  dcficii,  eai  gratia  Dci  .sufDcit?  0  vos  amlio, 

ine  uortunni  invent.  ^uid  vos  movet,  si  hrec  non  moveni?  Unde  assu- 

0  Deus,  quis  orabil  pro  morluo  islo?  Sanclc  Paulc,  inam,  nisi  dc  vobis,  quod  ad  cxcitaudam  misericor- 

i.ln  atluli  enm;  ne  averiaris  cum  ,Ml;  ora  pro  co.  diam  vestiam  obtendam  vobis?  Mortua  snimaquid 

Doniine,  Eiiat ,m  el  Eliseus,  Ut  nioiluos  suscilarent,  oblendcl  dc  6C,  nisi  quia  pcccalrix  el  misera  esl? 

niorliiis  sc  jiinxeruul,  ct  mcmbra   mcnibris,    vi\a  Pumilens  lamcn  cl  dolcns  orat.  0  si  ille  qui  de  ccelo 

mmtuis  ooaptavernnt.  Domtnc,  vivi  **M  moriuos  al-  venit  vocare  pcccalorcs  in  poeuitenliam  !*T',  clillequi 

uctos  vivificavcrunl,  ct  mortui  vivis  nibil   nisi  '•"'*  post  ciim  ad  boc  ipsum  pbts  onmibus  laboravil,  si. 

[■loriam  intnlernnt.  Domine,  tn  qnoque dicis  tcipsnm  ideo  contemnenl  pocniteniem  animam  qnia  pccca- 

oinnia  omnibnn  faclnm,  ul  omiies  lucrifaeim.  Amicc  Irix  csl!  Si  ille,  qui  de  sinu  Palris  exivil  porlarc  do- 

I-i,  excmpla  al  orum  ine  faciunt  pr.Tsumcrc,  dicia  lorcs  nostros,  cl  illc,  qui  sc  cum  intlrmaiilibus  m* 

lin  me  liortantur  conlidere.  Dicam  crgo,  dominc,  di-  dicil  infirinari,  si   idcirCO  dcspiciunl  ,,,B  dolenleni, 

4  arn;  dominc,  doniine,  dcsccnde  ad  mortnnm  istum,  quia  miscra  csl  l,M  !  Si  illc,  qni  ul  morluas  animas 

(.spande  (c  super  moriunm  islum,  fac  ic  non  mor-  snscilaret,  nioiiuum  se.  fcclt, et  illc  qui  se  onmibus 
iniim,  scd  lanqiiaitt  iiiorluiim  isliini.  Calcflal  confo-  -.  omnia  facliiin  perbibct,  si  ob  boc  rejiciiinl  ,8,t  oran- 

ln>  UUB  co.npassionis  lMT  atlaclu  m.irluus  isic,  rcvival  tcm,  qnia  morliia  csl ,,M !  Non  ila  Dcus,  non  ila  sil : 

VARME  LECTIONLS. 

"  '  Bervaia  smisaam  mw,  serraia  el  amissam  ms.  Vnt-iuc.  scrv.ua  c.t  amista      '**'  ln  eomortnns  m». 

11  t.  7,  ci  111  co  inoiiiiiis      '**•  Qnani  earnc  mortuns  snm:  non  mim  m**.  Itec.  Vict.  llorb.  Vnllnc  <•/ 

I  loi     qii  1111  carnc   mm  iliirus  siim  :  liOli  ciiiin  »1*.  77/u.  (jiiam  carnc    mortMUS  suin,  qiiam  carnc   nioiiuinis 

suin      •••*  Te   ut  inoriiiiis  »1**.  Vict.  omiii.  iit      '*c*  Licct   nnndum  sum   ms$.  Vicl.   5.  ct  Val-luc.  liccl 

iii  ii'iniii  siin      ,"t  Quamvis  enim  wn.  Vict,   IG.  omit.  enim      ""'  Kr.u  eerte  mss.  Vici.  7>.  Itcc.  et  Thu. 

1  rat  vi  rc      ''"^  Nc  ■verlarii  ewm  »i*.  Thu.  omii.      l*M  Eo  Denm  llclias  nm.  00,  Dumiue  iloUas      ""5 

Doiiiiun  Paulc  \ivi  nsm.  omill.   Panlo      '***  Nihii  nisl  ws.  Tkn.tmlt,      '***  Cnmnassimiis  »»».  Vi<t.  16. 

mii      '"  *  Uov1v.1t  luxmi.  Thu.  reviviscal  tn.c      lHf,f  Am*ctti  uu.  HTecln     ,mt  Nwi  defleil  >"**•  non 

I  1  it      ,*TI   Verborom  Testroruiii  mi.  Itri.  16.  verbornm  luorum      IR;'  EDcclnm,  quod  nus.  effcctii, 

1      '•'»  \  vnbii  itioriuiis  mi.    Vxi.   Ki.  a    nolns  ir.ortnui      ,,T|  Viia   recipilnr  mi,  Viet.   lo'-   vita 

r-  .1  ;iii.r     ,tn  fdiaero  dignalor  »»•<.  Viet.  16.   miscro  dignetur     ,m  Vel  anditur  mi.  Thn,  vel  andit     '"" 

1  .  iiiiiiiir »»;.   iiui.  liini  esaudii    ""*"  vi  paiiiieoiiaui  mi,  in  poBuilcniiam    '*"  Com  ioflrmta  n»*«. 

<     1  iidirmantibM     ,M*  Despicieiil   m^.   Vui.   Corb.  Flor,  dntpiciunl    ll,ltl  Miscr  csi  mts.  Vici.  ct  Val- 

t  .    <"rj  Cbl     '**'  Ibn  icjicicnl  ms.  Vkl    1<">.  boc  rejiciunl     1fc"  Quia  mortuus  csl  mss.  quia  moilua  csl 
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Al.vi'    flflfl   ii.i  |||,  Si  ii.i  rnl,    |>.  ii. i  ..>in|MHkiii.  Sl    \  j "      I  I    |  I  '   10,  illi   jm        i  i    >  y  i.    ■  M,  To  ut 


•  n   r»t,  iiniiiii.i  Qgl  inisri.iim. 

Aninia  projrria  H  r.j.ili.  <  imt  |>.  <  •r.ili   |>n>j.<  t  >, 

fiiin  mpplicai  rrjiTia,  i|no  ii-  rotrrorMfll  Conv.ur 

l<-  ul  iinpot  liinit.iiroi.  liii|iorliiniiin  ilolrnirin  MM 
nml,  prilm  n  riu  niu.riiiii  voliinl.  ini vm  mlrio  '••' 
lugrntrin  anianf.  QlMrlfl  Blfd  .i.Piiir  '"'  ln  flll  i|mo  I 
infaligtlnli»  ",4  olijin.i»  n.  0  s.in.  ir  IViulr,  n|>i  Qg| 
■II-*  nnminal.i  inilriv  RrtfltillM  ,  fotMI  SlMM  IMI  ' 
QUM  <"st  llll  ulTcrlnos.i  inalrr,  Ml  N  mI>  qur  pi  | 
d-cal  lilios  siios  ilrrniM  pnrtMriM)!  DflMM  nulrix, 
ilnlcis  in:ilrr,  WN  BttOfl  parturis  Ml  nuirin.  nim 
qniu  in  fldr  ("liiiHli  iIiki-ms  piRni*  rl  rimlis  '••'?  \ul 
<|ins  (lnisiianiis  po»l  ||  dorlrina  Iflfl  non  r»  i  i  1'nlc 
RtlllM  M  eunlirmaiiis?  Nani  clsi  hOMulell  lldes  Ifllfl 


BfljflWf  "".  i"'  M  M.inuiTi  I  ii'>  i".  UnMinr  I*  >>  . 
ni.iRis  nnlrr  AioImi  rri/o  n>.inv  >>m  flMl  i>'' 
Mflflflfl  rl  innln'*  ,m.  Vo»  rnim  rflV»:i«liv  '",.  lu  jr  t 
Ir.  ln  Mf  illnin,  ill  liali  ad  nnirieiu  rrium  r.innr  j-I 
rllMfl.  Patri»  igiiu  '*••  ciM  |wr  rflrclnm  ,  nulrt  « 
p.T  ..II.  i  iiini  ,  pflUflfl  |)fr  aui  lotu.ii.-i»,  inalrrt  . 
benigfllUIONI  ,  Mlffl  Dflr  ItiiUoni  m,  maire»  \»  r  mi 

MMltflMflflt  IfM  M  N  mi.Ui  I  "*',  il  ln  inal.-i  .  rlil 
■NflUllUM  iflhcltU  n.ipirrs,  |n    ipiilit.ilr   lain.ti  | 

di«*innirs    Qmmvm  iMgoiUflliifl  '*"  bMlMiUiii 

non  MMflMntes,  vol.inlile  lanirn  ronrorilanlrt»;  li- 
rrt  plriiiiiiiliiir  ml«crali«inil  non  cnnvmienle»,  in- 
trnlioiir  t.unrn  nou  disconveiiifiilr».  Cur  larcam 
qnx   dicilis,  '•••',    .\.t  qniil   ccletn  "**  qund    prolilis  ' 


•b  fllltfl  i|tioi|iie  iMfltOlll  tiobis  sil  MU  cl  nnirita,  '»  Cur  abscoudo  tpiml  la  itiv    HfllMI   Mfl  ilivuljr.iis. 


•  iti«tu'  Ml|li  i  M,  quia  pln«  "'*  omnil.us  ili  ItOC  ,M* 
1 1!  orasti  Ct  cflVcisti.  Ciini  flrgfl  illi  sinl  no!iis  inalrcs, 
i;i  RMfii  Mfllra  MflUr.  Ergo,  samie  PihIo,  lilins 
luis  cst  morliius  isle.  Maler,  inoiluus  i  le  tcnc 
filins  liiusest.  Pulcis  nialer,  rOflflfMflM  liliuni  Itiiiin 
fll  vnce  confcssionis,  rvcognoscal  ille  matrem  suain 
cx  flflbeU  compassionis.  Hrcognoscc  (ilinm  ex  ron- 
fcssionc  Clirislianilatis;  rccognoscal  il!e  inairrm  ex 
dMWOOMM  pietalis,  OflVr,  matcr,  lu  qui  i:crnm  par- 
lnris  filios  tuns,  nfler  ntortmim  fllium  liium  itenim 
rcsuscilan  lum  illi  qui  morlc  sua  rcsuscilavil  scrvos 
tuos.  OlTcr,  matcr,  iili  qtii  morlc  sua  imlcbit.i  rcvo- 
ca\it  rcossuos  a  morlc  ilcbila,  olTer  illi  filiiim  ttnim, 
iii  rcvocel  ci  vitam  pcnlitam.  Per  baptismum  cnim 


niiuin  ni<-  falrnr.  Cralias  ai/o  ;  filium  mr  prmiiMiv 
Citm  Cbristiaiinm  Mfl  frrislis  ""  ;  iti  |«t  IflipMMfl,  «'i 
lii  prr  eom.lcin  ipstmi  ,  M  P<t  iloctrinaui  i  M  Ijclain. 
el  lu  per  tlo<  Irinam  lilu  inspiraioni ;  lu  i^r  |MliflW 
a  le  mibi  coiicessam,  el  lu  pcr  grati.un  al>  illo  M- 
crplam.  Paule  malcr,  ct  lc  ipsc  p.nuit  '•,.  Po  u* 
crgo  niium  luum  morttmm  anlc  priles  "**  Clirinit 
malris  tua*,  quia  filius  cjus  esl.  Imo  jacla  ilium  in 
sinum  pictatis  ejus,  quia  plus  ipsr  matcr  cst.  Orn  111 
resuscilct  moitiiuin  filiiun,  Mfl  tnm  lnum,  quam 
inurn.  Ora  pro  filio  luo  qttia  maler  ,m  cs,  ul  vi\i- 
flcel  liliuin  suiim,  qtiia  matcr  est.  Fac,  matcr  aoinnc 
mete,  qnod  f.iceret  matcr  carnis  mcx.  Uli<|ue  si 
sperarct,  orarct  qnanluin  possel,  nec  ccssarct  Mtl 


edtirins  a  morte,  pcr  sleriliia  em  ct  praviiatem  re-  C  iinpelrnnl  si  posset.  Certc  si  vis,  non  potes  ilespc- 


ditcluscslin  morlcm.  Malor  famosi  afleclus,  sentiat 
iilins  tniis  viscera  malcrnx  pieialis.  Exliibe  cum  illi 
qni  le  resnscilavil,  et  vivcnlem  servavii.  Ora  eiim 
|no  (ilio  luo,  qnia  «crvus  ej<s  est;  ora  enm  pro 
servo  sno,  qnia  filins  ttitts  esl  M»°. 

Se<l  ot  lti,  Jesti,  bonc  Doniine.  noime  el  lu  matcr? 
Annon  es  maler;  ovui  lanquam  gallina  qux  congrcgal 
sub  alas  puilos  sn<  s?  Vctc,  Domine.cl  ;u  matcr.  Nam 
qtio  I  alii  parlurieruiii  ct  pepererunl,  a  te  arc;'pc- 
rnnl.  Tii  prins  proptcr  illos,  et  quos  pepLTerunt  ,M1, 
paritn  iemlo  morttius  es,  et  moriendo  peperisti.  Nam 
nisi  parluriisses,  mortuus  non  esscs  UM;  el  nisi 
morums  csscs,  non  pcperisses.  Desiderio  eniin  gi- 
gnendi  filios  ad  vilam,  mortem  gustasti,  et  moricns 


raic;  ct  si  oras,  potes  iinpclrare.  Insta  ergo  ut 
anima  niorlua,  quam  lu  vivam  pepcrisii,  viuc  rcsli- 
tuatur;  nec  ccsses  donec  tibi  viva  rc-ddattir. 

Tn  qiioqne,  anitna  morlua  ,MI  per  leipsam,  cnr- 
re  snb  alas  Jesu  mairis  tune,  ct  conqnerere  snl) 
pennis  ejus  dolorcs  luos.  Poslula  ul  plagas  luas 
confoveat,  et  flt  confoiis  vita  redeat  ,M*.  CfltuU 
malcr,  qui  congrcgas  sub  alas  pullos  ,MT  tuos,  mor- 
tnus  bic  pullus  luus  "••  sul>jicit  sc  sub  alas  Uias 
"••.  Nam  lenitaietuae.xtcrriii  confov.niiir"", olm 
luo  dcsperantes  reformaniiir.  Calor  iinis  mornios 
vivilical(altaclusltius  peccatores  jusiificat.  Agnosco, 
maler,  filium  tuum  morlmim.  vcl  pcr  fl^iM  cnnis 
tu:r,  vcl  per  voccm  confessiouis   ttuc.    Rcfovc   pui- 


VARIA:  LECTIO^KS. 

"«*  Incessantcr  hiss.  Vicl.  Val-luc.  el  Flor.  incessantcm  1kM  Qtt.-crc  adluic  mss.  Qu:rre  ergfl  adlnir 
"••  Infaligabilc  mss.  infaligabitis  "•'  Doccmlo  gignis  el  erudis  un.  Viri*.  10  gignis  iMcewto  rl  cni- 
dirndo  m*s.  Vnt-hic.  et  Flor.  docens  gignis  el  ermlis  m$.  Flor.  addit.  gignis  tloccnilo  el  dicemlo  '•••  Qwi 
plns  mst.  qnia  plns  ,88*  Omnibus  in  hoc  mt.  Vict.  16.  omit.  in  boc  "*•  Ota  eiim  piti  filio  sim,  <|iiia 
(il.ns  lutis  est  mss.  ora  tnim  pro  Filio  tuo  qnia  scrvus  ejus  est.  Oia  eum  pro  servo  gm,  qiiia  filius  imis 
csl  ">•»  Tu  prins  illos,  cl  qnod  pejierorunt  mss.  Tlnt.  el  Flor.  Tu  prnpter  illos,  cl  quos  pcpricrunl 
"•*  Morlem  non  snstintiisscs  ms$.  \icl.  16.  el  Flor.  morimis  non  esscs  ,M3  Tu  nl  aucior  ms.  Viet.  16. 
In  nt  auclor  ,fcH  Tatncn  matres  mss.  tamcn  cl  matrcs  "'•  Vos  cum  cflecislis  mss.  ros  cniin  clT>'ii>iis 
"*•  Palres  vero  mss.  Patres  igilnr  ,MT  El  lu  mater.  »isS.  Corb.  Mei.  16.  cl  lu  Paler.  Flor.  et  lu  ma 
cl  tn  patcr  ,M*  Quamvis  inagninidiiicm  mss  Vicl.  t6.  Val-luc.  cl  Flor.  Qnamvis  magnim.liiie 
Qtiid  dicitis?  quod  dicitis?  ms.  Vict.  16.  qiia*  dicilis?  "•*  Ad  quid  cclo  ms.  Tliu.  ad  fljnid  tclew 
Cenuisii.  .  fecisti  mss.  genuislis.  .  Iccislis  "•'  Tcipsuin  ipse  inater  genuil  mss.  le  ipsc  gcimit  "*■ 
Ante  pcdcs  m».  Thu.  ante  conspcctum  l9,v  Quia  malcr  ms.  Viel.  16.  qui  maicr  "°*  Auiiiia  mea  nioiiii 
mss.  omitt.  mea  "oe  Yita  retcil  ms.  Flor.  viiam  reddal  "*'  Sun  alas  pnllos  ims.  Tliu.  suli  alis  pelta 
■J"  Pnlliis  (iiiis  ms.  Vict.  otuit.  iims  "•»  Sub  alas  tMS  ms.  Thu.  sub  alis  tuis  ""  ConfotUiiiiur  i«. 
lor  coiifovciilur 
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lum  ttitim,  ic-tiscila    morltiu.n   tiitrn,  j  tslilic.i  p:c-  A  Audisli,  alTuisli,   inloi fnisti ,  <|ii.iihIo  miscrans  eos. 


1.1:0  em  iniim.  Eilerritns  luus  a  le  coneoletiir,  a 
M  drxnerani  a  tc  confonetur,  cl  111  iategram  cl  in- 
seporabilem  graliam  tiiani  per  lc  rcformclur.  A  le 
i.auique  fli.it  consnlaiio  misciorum,  qui  sis  bcnc- 
dirtiis  in  ssecula  s.roulortiin.  Amen. 

OIIATIO  LXVI  [ol.    LXIV)  '•». 

AD   SANCTr.lt    AM'1,1  AM    APOSTOLUU 


de  qtiiuquc  panilius  saliavil  ad  plcmim  pliisquani 
quinque  millia  liominum.  Conlincbis  ilaqnc  m% 
viscera  picialis  Ime  supcr  animam  fame  jani  dcfi- 
cicnlem,  pancm  misericordix  a  le  cxrpiirenlcm,  el 
tandiu  ]am  lc  suslincnlem?  An  inilii  ""  soli  impius 
cris?An  quia  nimium  dcliqui,  ul  milii  misericordia 
omnino  denegetur,  promcrui  "**?Ccric  misericnrdia 


Sancle  el  p  e  Andr.ea,  1'rater  prineipis  ""apostolo-  cl  piclas  non  est  necessaria,  ubi  non  est  miseria  aul 

rum,  piissimc  aposlolorum.milissimc  sanclorum;  tu  indigciilia.    Ct  qtiaulo  major  pcrurgel   indigcuiia , 

JoaunisiMscipuluscl  scd  lns  auditor;  la  Agui  pcc  ata  tanlo   praedieabilior    csl    miscricordia.    Onis    ergo 

inuudi    lollculis  promptus   inscculor,  ei  mausionis  imilabiltir  magislrum  pietalis  in   ctseqiicndo  pr;c- 

ipsius  diligcns  invesligalor;  lu  Simonis  gcrmani  tui  cl  ccplo  pictaiis,  si  lu  non   imilaris,  qui  prae  eseleris 

«oncivisvcslii  Pbilippi  avidtsad  Jcsum  dc.lu.  lor :  lu,  pius  praftdicaris?  Inquietaris   "*'  imporlunitale  "** 

inqiiam,   crucis  pradiral^r  cl  amator,  el  magisiri  mca?Scdquid  agam?  Si  euitn  non  rlamavcro,  mors 

hoiii  pcr  eam  pius  imilaor,  ad  pielalis  iux  januam  R  mihi  esl,  quia  deficiam  et  peribo.  Si  aulcni  clamarc 

""  sedet  ct  clamal  mendicans  anima  mea.  Adhibe  non  omiscro,  inolesius  ""  libi  cssc  timeo.  Doctor 

aiiiom  miserationis ,  apcri  januam  pielatis  "",  ct  bone,  cdoce  ""  cor  meum  quid  orare,  et  quomodo 

admiitc  ""  clamoiem  pauperis  ad  le  confugienlis:  cum  aliqua  eflicacia  debcat  le  cxorare. 

iii.rnjiis  pielaslaala  e\slitii,ul  ab  iiiiivcrsispiiisAn-  Doclor  "3I  bonc,  ab  eo  qui  non  vult  morlctn  pcc- 

dcrascogurm 'ncris  "".  Nonest  inlerventor  qui  pro  caloris,  scd  ut  convcrlalur  ct  vival,  cdoclus  *•*•, 

me  libi  suggerat;  uonestqui  indigenlise  meae  neces-  respice  miscrationis  rcspeclu  in  animam  pcccalri- 

sitatcm  coram  le  proferat.  Ipsa  iiaquc  pieias  lua  pro  rem,  qua  converti  ac  revcrti  comupiscil  ad  suuiii 

liicsuggeratapudte.cl  ic  cxorabtlcm""reddalcirea  Creatorem.    In    limo   viiiomm  dcmersa   nililur  el 

me.  Si  a  le  miscra  el  miserabilis  anima  mea  aversa  conatur  eisurgere,  scd  non  babens  vires,  quibus  sc 

fuerii,  si  a  lc  iniscriconJijc  pancm  non  acceperit,  ad  valeat  erigere,  dcficil  "**  jam  miserabili  lassiludiuo. 

qucm  "'"-*  ibil?  Quem  cxorabit?  Ab  aliis  exclusa  Jam  diu  laborando  clamal,  el  snstiiiel  le.  Defcccmni 

confugit  ad  te,   quem  audieral   pncdicnbilem  "*•  oculi  illiusdumspcral  in  Dcitm  siitim  (Psal.  lxviii,4). 

immensa  pieiale.  Fame  consumpta  prorsus  dcHciet,  TJbi  ilaqtiecsl  picias,  ubi  bonilas  "n,  ubi  miscralio 

quia  de  iongfl  venicus  11011  balicl  quod  manduccl,  tua?  Ne  dcsperalione  prorsus  inlcrcal ,  ponigc  ma- 

ncc  aliquis  esl,  qui  illius  miscrealur,  290  ol  an"  ^  mim  petcnli,  erigc,  tcne,   susline,  doucc  ad  cmii 

quid  boni  sibi  crogel.   Quin  cliam  "*'   incidil   in  qucm  silil,  ad  quem  dcsiderat,  videlirot  ad  sui  Crea- 

latronea,  qui  amore   Dei  el  ciinclis  virluiibiis  cam  tori9  miscricordiam    perveuial.    Pastor   Eccicsix, 


tpoliaruuf,  morliferis  cliam  lclis  viiiorum  convul- 
iieravcriint ,  relinquenlcs  eam  non  dico  scniivi- 
vam  scd  pene  omnino  cxsiinclam  "".Vcniat  tan- 
di  m  libi  in  menlcm  miseraiio  illa  qnam  supcr 
lales  cxhibnil  fons  illc  lotius  pictaiis ,  a  quo 
baitsisti  lanlam  pictalcm.  Misereur,  inquil,  "", 
tn.er  tutbam  csurienlem,  qvia  jam  Ir  dito  tuslinnit 
me,    nec  hultnt  quod   manducenl  (Uatih.  VIII,  2). 


admiltc  abcrranlcm  ovem,  quac  revcrti  cupil,  explo 
ral  el  imploral  "",  ul  mcroalur  adniilti.  Cxcludcs 
introire  volcntcm,  quam  redire  nolentem  revocares, 
el  bumeris  imposilam  dcporlarcs?  Si  cxcluseris, 
scntiel  suinmus  paslor  delrimcnliim  grcgis  sui.  Leo 
eniffl  circuicns  '*"  qu.r-ril  qucm  dcvoret,  a  quo  tu 
i|>se  forlc  devoraii  mclucbas,  quando  pia  cl  cxora- 
b.li  prc.c  dc  cnicc  clamabas  "jT  :  Aon  me  permitiat. 


VARI.C  LCCTIONCS. 

1,1 '  Cnlluta  est  cnm  mss.  Thuan.  "207.  e\  San-Ccrmatiensi  545.  ln  otiis  enim  mts.  non  legitur  "" 
I  rairr  prinripis  rtc.  nsqne  ad  ha'r  :  Ad  piclalis  elc.  mss.  omitlunt  ,tlt  Ad  famoue  pirUlis  lna  janiiani 
miS,  ad  piclais  j  iiiiain  "lk  Januam  tmc  niagiiiu  piclalis  KU.  januain  piclaiis  "'*  Cl  adiuillc  ms. 
'liiit.ti  dimiiie  '"*  Cognominarerii  mst.  coguomiueria  **M  Sufnerat  apnd  to,  et  le  exorawkmi  «m. 
i;hi  mggerat  non  <-st  qni  indineuiiae  mese  neceasitatem  corani  leporfent  (*••<  Thti.  proterat)  Ipsa  ItaejsM 
pietas  tui  pro  me soggerat  apnd  lo,  ette  eilmrabilcm  ""-*Avcisa  fueril  ad  qnesn  maa.  averaa  rnerit 
>.i  ;i  tc  misericordue  panein  noti  acccpcrit,  ad  anan    "'•  Tam  pra "dk -abilcm  »»**.  omin.  lam    ""  Qose 

1  inni  MM.  Quin  cliam     ""  Rcl  nqnciitcs  cani  11011  dico  scniivixam,  ie«l  oininno  cxliin -lam  ms.  Sau-Cerm. 

reliiMiuentea  eain  wuiivlTan  bm.  Tku.  relinquciiies eam  imn  dieo  lemivivam;  scd  pencmnnino  eilinctam 
""    Miserenr,  inqnii,  ne.   w«**  od ;  rouiiiicliii  tte.  m*.  s»n-Cnm.  omit.    '•* Coniineuia  ilaqne  ms. 

Smi  Ger.  onui.  ilaqui:  ,,M  Dclicicnicni  ?  An  inihi  nixi  (lc(iciciil'in  ?  pancin  n  isciiconli.c  I  le  e\i|iiircn- 
ii  111,  rl  lamliu  jani  ic  siislmcnlcin  ?  An  niihi     ,,M  Aul  qnia   iiimiiim  dcliqni.  ttl  Rtthi    miscrirordia  (iiiiuiiin 

ilcuegelnr  pnimernl  m$.  Saii-Ca.  omii.  Ani  quia  bimium  »1»  Tkm.  An  qnia  niminm    ""  Inqnieiatis  etc. 

mqnt:  nd  :  ECCC  ccram  le  jacei  etc.  mt.  Snn-Ccr.  omit.     '"*  ln  inipontinilalc   «11.  Thu.  omil.  in     '"*  Cla- 

marevolo,  vc  miaero  moletlm  ma>  Thu.  clamare  aon  Mnisero,  molrsius  "*•  Bonc  rt  ilnx  innoreniia?, 
edncc  »1«  Ihitiin.  bena  docc  lttt  Dcbeara  ir  exorare  <•'  i|nod  pele  faleamimpetrare.  Doctor  mi.  Thuan., 
debcal  te  exorare.  iwtor  ""  ?{vai  nii>«  le  >ns.  Thu.  mv.ii  edocina  "u  Non  babct  dcfecii  m.  Thu.  non 
habeiit  ccf.cii     '••»  Pietas obi  miaerieordb  tea  ma.  Thu.  pietaa,  ebi  boniut; nbi  misericordia tea    '**• 

li  MMjdur.it  m«.  7/iu.  cl  pioral  ""•  l.co  ciicucicns  r»u.  Thn.  Ico  cniin  rimiicns  ""  Piccc  dc  crucc  ( l.t- 
niabai  wi  Jae.  amtt.  dc  crucc 
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D.iininr.    fiimutum   tiiiiin   ,/iu/u.i    ""    n    It   MJMfMl   A    ■"  '  '   " lllSqil.TI 


«•iruiil/in,    »i<  u/    nivni    ""  11..11    /i.i/i, /ilriu    jinWin. /11. 

AmliMi  81  M nilUlvil   IUIM   <  I- >■•  111  iiiiiiii  siiniiiius 

p.r-ior,  rt   |iiiiIiiiiis  :ivsiiui|i| s.-nitn   tullot  i\ii   m 

C(Ho.  A111I1  llaqur  iitini  elamorrm  prr.lit.t- n\ts.  i|u.r 
retniilur  tle  lUMgG,  cl  «lc|iii*  ;ilui  iilinilli  ElbilM  .1 
cjin.lrni  nnst  r.ilinnts  o|miii  i|ii.no  (iln  ctliilnnl  pMlW 
piiiA,  CUiil  raiiidem  Miliiim  111  crssil  ilcni.  Sut  f 
rini  ad  ovilr  rnlirr  volrtilrin  |Mfl  .suo,  .1  qnuiflr- 
ravei.il,  «ori.trt  lolo  eortle  aiilicljnlein.  |>e  illo  '•" 
Qlllppt  nauculo  qucm  S.iiii.iiii.iinis  riii.ivii,  1 11111 
DomilHU  conimcmorassrl ,  qttid  l.uidrm  stiluni.ilil 
,n,T  Vade,  cl  tn  fac  similiiei  (Luc.  1,  37)?  '•"  I  1  l  «■ 
cor.un  le  jaccl  sauciila   ||  male  binlltl    iiinna   ine  >. 


n  1II.1  lo  1  I  nii.i  a  lni.ili  11  il  ><   i|iinl  1I11111  i|iirm  1 

llllOI  1-111  I     •     I    I     I  ,  lll.ll        II.     .      |>.    I       '      .111     >IM        1    .1111 

It  ini.iiriii  il.  |.oi.  niii  lui,  i|iiniii  .111  ipad  "" 

t|lto.|    \1.I1    .    .  Illi  ir  .,    1  l    -,, .'•       |...  1  .ir    lll  1  ,   i|inj 

1111  111  tngu  lc  rliim  nilem  nnii  .l< 

J.l  lr    nii-     iiiniiln,     i|iijio\i\    l.|.i.|o,     loto    1:1111.11 

ullri  111    iin  nln  uicr  ,  rl  | nii  111  1II.1111  lii.nn    mi.r- 

vriilionem  pnrsumo  prei      1  ■      .  .i.ni 
nt  prr  Ir  n  (r.ili.itiir  .1  lorin.  nlis  ,  :i.l   i|nr  ill  1111   | 
ll.iliiinl    n.iilliiiiuil  r    u.iijuil  ilri    inr.r.    Sr-.l   lnn    oo* 
niisritiin  |  i|iijii)  ii.ii.ii..-     '"  |iiotin[liiiil   1 1 1 1 1 1 1    ini.i 

tl.lcla!   Errr  rnitn  duni  <  onor   iinfiiilin   pH   1 1 

ipod   DUUUI    l.innl.  irilj.rni,  |!its  rOtJOf  ftt  rniiili  m 


lnfiiinlr   olcuin    misrralionis  ,    udbibe   luflrugtl    lUUJ       ilrlrrrrri  ,    |»r(i|itrr  meain  COOtri  P.tim    |n  .mi.il.in 

intci  vonlionis   '•",   si  aliquo   1110  lo  qiie.it  <  v.nlcrc 

periculum  :clcrn.v  morlis.  Audirt  ||  lilienlcr  sii|.|ili- 

raiitcm  pro  UObil,  i/iii  /nc/iiio  Filionon  ">v  ptpmcU, 

$ed  pro  nobis  omnibus  trndidil  illum  (Itom.  VIII,  32). 

T11  quoqur,  aninia  mra,  prcus  morbidum,  o\is  pcr- 

dila  per  lemeiipsam,  rccurre  ad  pastorem.   It  qui.i 

pcr  lc  non  mcrcris  ailiiiilti,  rogl  AndraMm  piiim,  ul 

lc  admillal  ail  simim  sn:v  prolctiionis,  11I  cjus   11  ci  - 

ccssionc  pius  Salvalnr,  qol  rcnil  ijuitrcrc  quod  crra- 

vcrat,  rl  snlvum  fnceie  quotl  perierai  (Luc    xiv,  10), 

sanel  moil.itlam,  salvct  perditam,  el  itl  ovile  reducal 

crroneam,el  grrgi  sotiel,   qui   csl  beneditlus  in 

xtcmum.  Amcn  M%*, 

OIIATIO  LXMI  [0/.  I.\V|  «»". 

AD    SANCTUM     lOARKIH     EWNUF.l  IST.tM. 

Pro  limore  damnnliunis. 
Sancte  el  bencdicle  l,VT  Joanues,  allissimc  cvan- 
gclislarum  Dci  "'»,  dilectissiiiie  apo>lolorum  Dri ; 
lu  sic  '•*•  praecipue  dileclc  Deo  inter  lam  prccipue 
dilectoscjiis,  ut  supcreminens  dilcclio  libi  sil  pro- 
priiim  signuin  inler  cos;  lu  ille  Joannes,  cui  fami- 
liare  fuil  recumbere  supra  illud  '»"  gloriosinn  ptcins 
Altissimi ;  tn,  qucm  Pcus  Mbitiluil  maiii  sua-  filium 
pro  se,  cum  corporaliter  eam  moiiendo  deaerercl : 
Ad  le,  0  bealc  lam  amicc  et  tam  ainate  Dei,  ad  te 
exoraiidum  •♦*•  acccdit  hoiiiuiuio  iste,  reus  Dti. 
ulpcr  lamdilectum  intcrccssorcm  viiei  innnineiileui 


Klrniin,  (i  DilOCll  l>ri,ciim  peCCBll  iu  dilri  lontn 
tiliim,  MltM  sinn  incriii-sr  mr  odinm  q:ioi|iir  lunn. 
0  rralns  iuiniO'|iiaiiis !  rr.ilus  COOlri  llrnni,  UUl 
non  Niiinm  IpMIU  offcinlil ,  |Od  rl  ilfrM  QUl  iulcrrr- 
(krc  iiosstint  ipud  rum.  Vrrmn  enini  csl  t|nin  crimi- 
nosiis  Dci,  diguc  odiMM  Cst  jinii  is  Dci,  iic-:  solum 
amicis  cjus,  sed  cerle  cl  sibimrl,  cl  oinni  rrcilur.e 
cjus.  Pcccala,  pcccala,  qiiomoilo  plns  bornlis  |ilns 
coiisitlcrata!  Vos  nanujiie  ,,',1  vos  ninlc  abdiicitis, 
quo  prrduciiis  misrrum  boinunciiluin,  qncm  scdu- 
cilis?  I  in!e  cadil,  quo  pracipllUlur  infclij  anim.i 
qux>  vos  scquilur  ""Y  Quld  perdil«  inquam  ,  t\\vA 
acquirit  srUBIUOM  ilb,  qu.e  ab  amnre  Dci,  qucu) 
poluii  tencre  pcr  innoccnliam,  drtrndilur  in  bom> 
r  rcni  Dei  el  omnium  crealnraniin  cjus  per  veslrani 
maliliam?  Si  erjjo  MCMll  sic  nnivcrsalcm  cx^ecra- 
(ioncm  conlrabmil  illi,  qucm  a  Deo  abstrabunl,  ubi 
se  abscondet,  tui  sc  oslcndel  bomuncio,  cirrun.fe- 
rens  sarcioaui  pcccalorum  suorum,  qii.im  ipse  deoo- 
ncrc  rum  potest,  liorrcns  el  felcns  vulnrribus  el 
nlceribus  delictoruni  luorum ,  quai  ipse  s.mare  noo 
polestf  Taiis  acccdit  ,  dilecle  Dci  Joannes,  lalis 
accrdit  coram  te  anima  mea,  imo  ba-c  esl ,  b:r : 
iniscra  anima  mea  1,BT,  quae  se  amitim  bujiis  saculi 
farirns,  el  peccatoruiu  nun  eiOsilate  sc  obniens, 
iniinicam  Dci  se  constitnit.  291  Heul  nomeii  exse- 
craiiiluin  omni  rei,  nonien  initnici  Dei  !  Ileu  !  quaiu 


sibi  iram  Dei.  Cegil  nainque,  Domine,  criminosum  D  iniquc  a  mc  altraclum ,  quain  jusle  niibi  impula- 

VARIifi  LECTIO^ES. 
Domine  diulius  nt«.  Thu.  Dominc  famiilum  tiiiini  diutins  uu  Separari  sicut  ovcm  ms. 
Thu.  separari  errantem  sicut  ovem  J,w  Necessiialem.  De  illo  ms.  Tku.  necessiiaiein.  Suspireeam 
Hd  oyile  redirc  volenlem:  grejji  suo,  a  quo  aberraveiat,  sociari  toto  corde  anbelaiitem.  De  illo  ,,il 
liilulil?  m«.  Thu.  siibiiilulit?  m»  |pSa  nisericordil  pra-cipit  el  invilal,  ut  miseiicors  fias  mss.  ciniliuiit 
mi  xn;r  interventionis  mt.  Sfiu<CcrHt.  pi;r  inlcrvenlidiis  ,4U  Filio  suo  11011  mas.  filio  non  ms  Tradidil 
ilbnn.  Cui  est  bonor  el  gloria  in  Sttcull  s;rculoium.  Amen.  MS.  Tliu.  Iradidil  illum.  Tu  quoque  anima  inra, 
pecus  morbidiim,  ovis  perdita  per  te  ipsaui,  rccnrie  ad  pastorem.  Et  nuii  per  le  non  inereris  iduilli, 
roga  Andnram  piiun  ul  te  admittal  ad  siimm  suxproieciioiiis;  ul  cjus  inlncrssione  pius  Salvator.  qui 
▼enilquxrcrc  qiiod  erravcral,  el  salvuin  facerc  quo.l  pcrierat,  sanel  morbidum.  salvcl  perdiiam,  el  ad 
ovile  reducai  erroneam,  et  gresi  societ  qui  cst  bcnedicius  in  xteinum.  Amen  ms  CoUnla  esi  cum  mss. 
Vict.  KK.  IG.  et  HR.  3.  Rec.  0.  Corb.  100,  Thu.  2b7.  Smm-Germ.  345.  Vul-ltic.  ei  Flor.  Ad  bealum 
Jobannem  EvanRelislam  pro  limore  dainnaiionis  mss.  Thu.  et  Bec.  et  Cnrlh.  Ad  saiicinni  Johannem  Aposio- 
lum  ct  Evangelislam,  pro  indulgrntia  pcccatoiuni  nut.  Corb.  Vtci.  el  Flor.  Ad  sant  lam  Jobannem  Evan- 
gelistam  m«.  Val-tuc.  Oralio  ad  S.  Joliannrm  Aposlolum  et  Evangciisiam  m7  Sain.iecl  liealissime  mss. 
sancie  el  bcate  ni.  Flor.  sancie  el  bcnedicte  ,8VS  Dei  ms.  S.  Cer.  omi'.  ,?V9  Tu  sic  nns.  dikclissioie 
Apostolorum  Dei.  Tu  s;e  »"•  Stiper  illud  mss.  Vict.  SanCerm.  Ei  Vat-luc.  snpta  illud  ,ssl  Te  norandns 
tnts.  leexorandniu  l,M  Ciiminosum  sua  ms.  Vict.  10.  xrumnosiim  siia  ""  ijua  apud  mss.  quam  apnd 
aits.  I  ict.  (|uoniam  apud  ,s,»Quia  conlrarie  uu,  quam  contmrie  ****  Vos  uaiuquc,  vosiindemi.  Vici.  IG. 
vos  namque  nos  unde  "■  V0s  sequitur  ms.  Vkt.  IG.  vos  sequctur  mT  Misera  uica  mt.  Thu.  tuiscria  mea 
mis.  tlor.  misera  anima  inea 
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im!  AaftKlkel   Conviucil  me  iuimicmn    Dci   rei  A      leen,  cm!  iniqtM  pcccavi;  Dominc,  quem  nequiicr 

toril3S.   tl   prohihel  confiteri  horroris  immnnilas.  conicmpsi ;  omnipolens,  eujus  irnm  supcrbe  irrilav i, 

Aignsii.t;!  Deum  el  oninin  provocavi  ad  ulciscendiim  dileclor  Joamiis   hcati  nposloli  lui,  ail  ipsum  lc  fti- 

et  niliil   mihi   rcscrv.ivi  inolTcnsum  ad  inlerceilcn-  git  "M   lerrilus  rcns  luus,  pcccalor  tuus,   oflonsor 

dimi.  Monrorcs,  ilolores  ,  gemilus,  rugitus,  ubi  ad-  tuus  mT,  qiinnlumcunqtie  sccleros^s,  qiianltimrun- 

ostis,  si  hic  deoslis?  Ul>i    fervciis,  si  liic  lcpelis?  que  fl.igitiosus,  oblcndit  nomeii  dilocti  lui,  iuler  se 

Dinimpite  tori|ucudo  compa^em  mcam,   cnsumile  el  immincniein  senlcnliam  justi  jmlicii   lui.  Per  il- 

uiendo  inleriora  mea,  tuniulluamiui  "'*  in  pr;ccor-  lam  beatam  dilectionem  ,  parcc  ijii:rronti  cjus  lui- 

iliis  meis,  si  qua  forte  nisericordia  rcspiciai  mise-  lionem.  Domine,  per  cujus  nomcn  misercris  pecca- 

ri.nn    meam   ,m.  0  vos   misericordes   amici    Dei,  toris  lui,  si  dainnns  oranlem  per  nomcn  diiecti  lui? 

miscremini  lam  indigenli,  pcr  illam  miscricordiam  Domine,  sul>  quo  tegmine  ,"'t  prolcgiiur,  si  suli  i.o- 

qu.  ni  fccil  vobis  Deus.  Succurrile,  nc  me  obvolvat  mine  dilccti   tui  pcrcuii:nr?    Ubi   cst   refugium,  si 

ira  Hei  cnm  iuimicis  ejns.  Nolo,  dclestor,  exsecror  sub  dilecto  luo  cst  periculum  ?  Non  sential,  Domme, 

essc  vcl  dici  iuimicus  ejus;  licet  conlilear  nie  pec-  non     scnlial    odium    timm  ,     qui   fngit    ad    ilife- 

eatorem  cjus.  Stiecurrile,  vel  aliquis  "*\  cium  tuum.    Domine ,   Domiue  ,  non    plus    valeal 
Tu  illc,  discipule,  quem  diiigcbat  Jesus,  si  agno-  B  mea   ne<|uilia   ad   damnalioncm  ,  (|uam  ejus  gra- 

sris    signum  Imim,  rogo   lc  pcr  hanc  dilcctionem  tia  ad  miserationcm.    Bonc  ,   bone   '»•»,    non  plns 

ipsam,  agnr.scamintanla  nccessitateauxiliiim  luum.  possit  odium  mei  ad  iierdendum  opus,  quod  focisti  ; 

Joannes,  Joannes,  si  lu  cs  discipulus  ille  quem  dili-  quam  ejus  dileclio  a.l  parccndum  servo,  quem  re- 

gebai  Josus,  precor  te  pcr  boc  ipsum  m,t  sim  ego  demiati. 

per  (e  pecealor  m»  ille,  cui  imlulgeat  Jesus.  Si  libi  Benignissime,  qui  nibil  odisli  conim  quae  fccisii, 

gloriosuin  pocius  illud  ftiii  familiare  reclinaioiium,  eccequcm  fecisii  ",0  et  rcfeeisii.  Cur  eigo  dnmna- 

rogo  sii  idoni  inihi  pcr  tesaliilare  propiliatorium.  bis,  Domine,  se  accnsanlcm,  le  invocanlem ,  si  noii 

F.iloor,  Domine  mi,  dilccle  Dei,  quia  tu  jusle  quoque  odisli  aliquid  corum  quae  fecisli?  Fac  mi  ergo,  bone 

iralns  es    in  Deum  dilectorcm  tuum  peccanti  :  sed  Domine  ,    propter    illum  ,  qiiem    inior    discipulos 

ccrte  s  ilel  Domimis  pcr  amicum  paoari  scrvo  sup-  '"«s  familiarius   dilexisli,   nc    sis  mibi  damnalor, 

plican-i.  Ergo,  o  hcalc  Joanncs,  qui  tanta  dilcctione  Q">3   lu  solus  cs  salvator.  Denediclus  lu  in  sxcula. 

pia*(litus  es  apud  Deum,  le  obsecrat  rens  servus  Amen. 

(jus,  ut  recoucilies  eum.  Kon  cst,  dilecie  Dei,  non  ORATIO  EXVIII  \ot.  LXVI]  "'*. 

cst  ( oi.lra  Dei  dileclioncm,  si  subvcuis  reo  ejus,  non  *•>  eumdem  xroSTOLtM. 
defendendo,  se  I  por  inlcrccssiouem.  Non    obtendo  C     Pro  y.mina  Dei  dilcctione  ei  prviimi  impetrandn. 

inin.nit.iiij  mca?  defensionem,  ncc  opto  defendenleni  Sanclc  Joannes,  lu  ille  Joannes  unus  de  mngnis 


si  pr.nlo  "**  confcssionem,  et  qu.rro  intervenien- 
lom.  Amice  Dci,  nc  dcpiiles  "•*  illum  Dci  vcl  luum 
CNse  iniinicum,  qui,  quantum  potest,  amando  crcdit 
ct  coniiietur  Dcum  luum  esse  amicum.  Si  oredo,  si 
oonliieor,  si  voloamare  libi  concessum  tantum  amo- 
»"'iii  Doj,  rogo  te  per  hanc  tibi  dalam  gratiam,  aver- 
•e  a  mc  mibi  dcbitum  ,m  odium  Dci.  Fac,  Domine, 
propter  ipsum  amalorcm  Ittjlltl,  fac  quia  sum  opus 
ojus  ot  servus  et  rcilcnipliis  ejus,  f.tc  crgo  propler 
ciim  apud  ciim ,  nc  p<  rdat  qtiod  focil,  nc   pciimat 


apostolis  Dei,  dc  inngnis  principibus  regni  Doi; 
umis,  inqtiam,  ditissimorum  dilectioue  qua  diligil  el 
diligitur  Dcus  ,m,  et  dilissonus  eorum  dileciione 
quos  dtligit  Deus.  Kooo,  o  opuleiitc  lam  healis  divi- 
tiis,  ct  divcs  tam  beala  opulenlia,  ccce  xrumnosa 
sed  Cbrisiiana  anima,  paupcr  el  inops  barum  divi- 
tiaruin  qutbtts  sic  opulenler  abundas.csurtcns  accc- 
dit  ad  ostium  clcmcnlia?  lucc  ,  sitppliciler  mendicans 
eleemosynam  opulcntix  tux,  quaienus  cx  co  quod 
libi  el  iniillis  sine  diminulionc  sufliccie   potesl,  sal- 


qiunl    rodeini'.  Fac.  sicut  vere  diligis  opus   ejus  el    '  tcm  iili  tanium  impcrliaris  unde  ipsa  "'*  vcl  vivcrc 
ooiifcssioiiem  heneilicli  noininiscJMs.  possii.  Porrigc  igilur,  dives  amicc  Dei,  ponigc  jni- 

VAMiE  EECTIONES. 

"••  Tnmiilnmiiti  mm.  ltcc.  Tkv.  Vfct.  et  Corb.  (umultuamini  ••••  Miserinm  mcam  ms.  Flor.  animam 
inoam  "*•  Vcsiiuiu  :ilii|iiis  Rlf,  vel  aliqilil  "*'  Per  boc  ipsum  mt.  5(in-(7«r.  |K*r  hiine  ipsum  •"•  Ego 
l»cr  lo  ■eccator  mt.  StthCtr.  ogo  peccator  ""  Ncc  oblendo  dcscciidoniem  si  profero  mtt.  nec  opto 
ilosci  niloniom,  vil  prodo  "cv  Ne  putos  t»«.  ne  (lcpiiles  "c*  A  me  indebitiim  BMI.  Vict.  Carih.  ct  Yal- 
tnc.  a  ine  inihi  dobiluni  "•*  Al  to.  fngii  mss.  Dec.  Vict.  5.  Ctff.  ct  Val-luc  ad  ipsum  to  fugil  nn. 
Vici.  !f».  ad  10  ipsuiu  fiiRit  mt.  Thn.  ad  ijisnni  rofu^it  "*'  Osor  tims  m$s.  offensor  luus  "••  Prolo-- 
iiiiiio  aut.  logniine  "••  Honc  Domiue  MM.  Corb.  Bec.  Vtcl.  rt  Vnl-tnc.  bone,  boue  ""  Ecce  qti* 
1  i  isli  MM.  cotc  qicm  focisli  "7I  Si  ui.ii  odisti.  fac  mm.  Vict.  16.  cl  tlor.  si  non  odisti  aliquid  eonmi 
attm  Tooisii.  Fac  ""  Cnllnia  ctt  cum  MM.  V\cl.  hli.  1G.  Thu.  2b7.  Ifrc  0.  Corb.  ll.O.  Val-tuc.  el  Flor. 
A  I  riiinloiii  Aposiolum  prn  gemina  Dci  dilooiiono  ct  prokiml  impetranda.  mt.  V.rt.  7>.  Oiaiio  ad  cumlcin. 
r^  /7.r.  Oratio  aii  itMCinin  Jobanneni  Apostolum  r.i  ETaugelistam  oi*.  Thnan.  Oralio  ad  euadem  pro  im- 
petratioM  Charitaiis.  mm.  Vat-iuc.  n  vtor.  hem  oratioail  enndcm  ,mQondilifil  et  qu.i  diligitur  Dcus, 
et  il.iikMiiius  (oruni  dilcctioilC  qua  dilicitur  Driis  mt».  Bcc.  cl  Vict.  5.  qua  diligil  cl  diligilur  Dcnn,  ot 
diUmlRMM  i-oriim  (lilodmnc  (pia  diligit  DeiMJ  Mf.  Thu.  qua  doligiiur  Dous,  cl  diiissiinus  eoruffl  dilcolione 
qua  ililipu  DOM  MM.  I  ul.  It>.  el  hlor.  qu  i  ililigil  ot  qu.i  diligitur  Dcns  :  diiissinms  eorum  di!c(  lionc  quos 
dilit;ii  DCUS  Ml  Yallnr.  qn:i  «lilig tt  Cl  qu.i  diligitur  Dcus,  cl  liitissinms  cotiini  dtlcctioiic  qua  dilijjil  ,m 
Undc  ipsa  wii.  T/ik    nmfc  de  ip^.i 
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11  i.v  |i.ni|uiis  m-i  »i  •  t  ■  I  •  cioii .  im  Dli,  il.-  ill.i  i)|nili-ni  i    \  ■  i  i|iiaiitn  f  n  i-.  "'*  n  i  plun*a  illliiu  .inn  iii,  l.iiiln  |ilu« 


ccll. i   iurnlii  lnu*  li  111«     Hlii    |"H  nii,    ii  ilu  loapi.ini, 
lilii   f.u  ilcni ,  nnlii    Mt.ilem  rli-ciinivyiiiiiii,   ul    llniiii 
ItUS   incus.  cili  |ilarnil  :nl  iniilliM  ilil:iiii|<>*  (c  ilil.irc, 

dlgnettir  «*;i ti»  propter  n  rel  id  mi.hu  luendam  refu- 
cllliro.  Paupor  ccnc  mIi  Domini  mlt dilwM  Domla 

iii  iioslri,  |i:ui|icr  Ml  aniina  inc;i,  qiitnl  ODgoff  it  ffffO 
bcnror  cunlilcri,  nlrnis<|  ic  dlleCtiOlltl  Dol  ;  Qttil 
v.tldo  Infra  qii.im  ilclicl,  dillgll  DOUIII,  cl  iiiullo  mi- 

iius  quinj  tget,  dillgllur  i  Doo.  Equldnm  In  uoo  i « 
looruio  v.iiiic  Injniieio,  in  iltero  jniiom  Dooro;  In 

UlrOQjttO  sciuio  nic  nimis  miscrttui,  jotlojodioio  IV'. 
Non  sum  olililns  hocilieons,  «>  lu  jusic  cl  nnsct  u  <n  •> 
DoUI  :  nec  snm  ingraliis  inullimotlis  b«-ii«'flclii  Ul  B 
crt-a    me  «lilcclionis   ab  InitiO  oroationis  inr.r  ,  •,.  il 


illi  rciribuii     I    <•    rrtjo,  Doiniiic,   lianr   »ii|M*ill«  i 

niii-iiur.li.ioi,  iio  I"   01  MM    libi  lanli    bom  oVln  o 

rcm  ,    't    !<•   Dni  i.  joiiii»-    fctoia      n   lililomii 

I  lioiniii'  ,  fa«  iM  rcniM»,  uuilc  nnlli  iIju»- 

lllllll      I   M-liH   I   ,  i      lOO      KjlllS,      lllll    Ct.lllj,    rl 

D(*0  ;liini    provrniol.    lliltTlimninc    iliwipuli    | 

t    ,  cur  nc|*al)il    ahumlana  rj*t.'nli,   |w>icoi   (hmhi-ihi 

i|ii  iil  nnlli    •  a    i,   \niiii  1 1  int    bonia  ubu 

i    ini  obitistiiiil  oplanli  prrcaia  mii  ;     ur  nou   poliui 

aswsluiil  oranli   HMfill  io.i  '  An    poc«  ala   mci  |iol«'ii 

lia   Ittttl  .i  I  ii' ■•  coiliiio  '•"',  «t  mcrila  tna  impolrnlia 

Mint  ad  siibvciiiciiiiiim  T  Abaii,   Domino,    M  cngttf 

ivnlirc  qnotl    horiro     dirirr.    (iur    ili-m  *|ttf    |«  nnli 

nofotor  propMff  peceati  Ma,  gnl  m  eonltendo,  »i- 


donoe  Mtiotot  ntroojM  toi  diloetiono,  lernper  m  **  bil  pof  ino  mcfitn  qmtffH  Md  pof  Mo  f  Cncinojnnni, 


pnuporOM     cl     cgcnam     clainni     osuncns     an  ma 
iiica. 

Qtiippc  lnH'  ipsum  cst  ilc  maximis,  de  gralissimis 
'*'a  milii  tuis  bcncliciis,  quia  pcr  snavoni  gustuin  tui 
li  uie  in  mc  exeilnsti  avidilalcm,  ut  rcnual  cun$ol>m 
mtima  mcn  (1'snt.  ixxvi,  3),  nisipcr  cjus  MtiOIIIOtn. 
Ad  quani  impclrandam  qiioniam  nou  suflicit  suppli- 
CAtiO  iiiiiuis  «lilccli  peccnloris  tni;  ld  cam  impclran- 
«lam  ,,T*,  invoco  incrita  imilltim  diiecti  dilocloiis 
lni.  Ergo,  lu  bonc  duleis,  ei  doleil  booe,  a  quo  esi 
oiiiiic  bontim,  fac  illum  niilii  cl  lc  illi,  imo  cl  te  ii- 
liiin  milii  cxorahilcm,  ut  pcr  illum  asscquar  hnjus 
Mticlllit  dcsidcraliim  bonnm.  Scio,   Dnmine,  scio 


«iioi  potiori  sini  nii ni  i  i|n. i  ib  ro  ouiendtJttinr, 
i|ii.ini  delieti  <i".«"  1111  objicioaiurl  Cortm  «-111111  mna, 
Dornino,  quli  il  rii  plui  ffnlm  gntio  lua  apud  Deum 
dilectorom  luurn,  quam  ut,  dintiMii  neccMM  vmm, 

iiic  OMOndO  furi.il  .'1111 alorcm  siiiiui. 

EffgO,  o  bcatc  Joannes,  IttC  ul  qui  lc  diligit,  ine 
quoquc  diligatpcr  ill.nn  rhariiuiis  InlltudinOM  qnam 
dociiisli  cl  babcs;  cl  «|ua  nulli  inviOCO,  sed  COM 
inune  vis  csse  boiiuni  quo  gattile..  Pnc  pw  virom  «li- 
lorlionis  quam  illi  dobei,  ul  nicaiu  «pioquc  dilertiu- 
BOM  ciiiii  UM  illi  solvas  ,**',  cni  pro  so|a  sua  '**' 
11011  solam  tuam ,  lod  mullas  delics.  Qoippe  , 
boale  Joauncs  ,  ip9;i  lua  bcaludino  cs  experlns  quia 


cl  fatcor  quia  cgo  000  siun  ihgiiui  quem  tu  diligas  ;       sicul  nillus  Dco  prius  qiuin  debenl  [lotesl  Iriliiicn- 

.       .-  ....  ^       Vi  .    .  .  ..  _. 


s«d  cerio  tti  non  es  iodiguui  qnem  cgo  diligain.  Da 

ergo  inilii,  Domiue,  porejui  mciila,  nmlo  111  es  di- 
gnus,  et  cro  digntis.  unde  siim  iniiigotis.  Scl  oret 
im  pro  me  poiius,  quia  ipsepoicsi  effieacius  ille  di- 
Icclus  luus  ,  Domine  Jcsu.  Orot  Jlle  piinn  po  - 
cms  tuuni,  dulce  rerlinaioiiiim  soum  prO  me; 
el  exaudi  lu  dosidcrium  mcum  pcr  illum  pro- 
picr  le. 

Sancte  Joannes ,  dilcclc  Jcsu  Clirisli  Domini  mci, 
ro^al  le  servus  atuioi  ttii,  ul  propto.r  noinen  Domini 
sui  dilecloris  tui  impclres  illi  mtiluam  dilectioucm 
Dei,  impeira  oigo  l9T9  mibi  quaienus  sic  diligar  ab 
illo,  ut  ci  ego  digne  diligam  illum.  Certe  namquc, 
«iilccte  Dci,  si  ipse  «liligit  nos  propier  le,  misericor- 


sic  ncc  plosquam   debel,  valet  roliibuero.   Si    orgo 
qiiotquoi  Dctim  nmatorem  tuum  pee  te  diiignnt,  non 

pOMDQl  oonipensari   •"•jprecor,   Dominc    ne  abji 
cias  illuni  qtti  in    illis  poscit  coiiniimerari.  A.  comlt: 
amore  ejus  i9B"  lepentem,  ei  rcddc  fer\eniom.  Ad- 
juvn  niioiiiem,  exaudi  oianiom. 

Jesu  Domiuc,  quem  oplo  exnuditorem;  Jonnncs, 
quem  poslttlo  inlerccssorcm,  sic  mc  cogii  dosido- 
riiim  meum,  11 1 i,Bi  cogere  vos  desidoret  cor  nnnm  ; 
vorum  non  invitos  "*T,  sed  spontaiioos;  non  nolon- 
les,  se«l  volonics.  Paiimiiii  igitnr  el  parciie;  ct  si 
qnid  cxoogilat  cor  iiieum.  lorquclc  ad  antorem  ,MS. 
Stislinclo,  inquam,  mc,  quia  amor  anioris  Dei 
cogit  me.  Domine  ei  Domine,  crodo.  scio  «piia  in- 


diam  nobis  impondis ;  el  si  nos  diligamus  illum  per  0  fficem  vos  diligilis.    Sed  unde  boo  ipsc  nperiar; 


te,  graliamilli292  repcndis.  Certe,  Dominc,  si  illum 
couverlis  ad  nos  nmamlum,  facis  nos  libi  tanti  boui 
,M9  dobitorcs  ;  el  si  nos  nccemlisadillum  amaiuiiun, 
facis  te  illi  debiti  rcddiiorem.  Cerle  beate,  quan- 
tuiiicimqiie  fucias  ui  plurcs  umel,  nihil  tibi  minuis; 
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si  quod  polo  propter  iuvicem,  11011  concedilis?  Josu? 
undo  lii  milii  ,  aut  cgo  cniquani  probo  "8*  «jnia 
auias  illum,  si  nec  omari  a  te,  ncc  vei  amarc  te, 
«Jas  optanti  mihi  proptcr  illum?  JoMUMS,  utule  ego 
sentiam  qttia  diligit  te ,  si  non  mihi  impctres  ut 
VAKI/E  LECTIOlNES. 
De  gravissimis  mss.  dc  gntissimis  m*  Ad  enm  implorandam  mss.  Yict.  16.  «*«"  Flor.  m)  p.uii 
inipetrandam  l,7T  Sed  el  orct  mss.  Yicl.  Val-luc.  et  ,Ftor.  sed  oret  ,ST'  lnipolra  rogo  ums.  Corb.  Yici. 
1ti.  et  Tliu.  impelra  ergo  ,97*  libi  boni  lanli  mss.  Yict.omitl.  boni  ,s*°  Quamo  lacict  mss.  Yici.ti 
Ynt-luc.  quanio  faois  ,9,u  Ad  poscontlum  mss.  Vict.  Yal-lnc.  ct  Ftor.  nd  iiocendiun  ,99-  C11111  lua 
iHi  solvas  ms.  Yict.  10.  cum  illi  solvas  l9ti9  Per  solarti  suam  mss.  pro  scia  sua  ,m  Cotupeusarc  mss 
compensari  ,!MI*  Amore  ojus  mss.  Yicl.  16.  et  Flor.  amorem  ejus  t,H*  Dcsideritim,  ul  mss.  desitloiitn.i 
iiiciint,  ul  ,9M  Non  invilos  ms.  Yict.  5.  11011  invilalos  ,98S  Si  quid  cxcogilat  amor  utexlorqueal  amoretu. 
vis.  Corb.  El  sic  cxcogilal  oor  nieuiii  loiqncre  ad  amorem  ms.  Tltu.  el  quiil  excogUat  cor  meiii»  lorquere 
atl  nmorem  ,M9  Umlc  lu  mibi  aul  ego  cuiquam  probo  ms.  160.  Sctl  unde  Imc  (u  mihi  nul  ego  cuiquaui 
piobo  Ml.  Tliu.  uudc  lo  milii  e',c.  ms.  Vict.  16.  uudu  tu  mibi  aul  cuiquam  probo 
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rfibgal  el  me"90;   aut  quia  tu   illum  ,  si  non   mc  A  visccra.  Scd  ulrtitn  ego  sitn  frater  attl   proxiiuns, 


nrc  nudeo  nssrrcrc  quod  opio,  ncc  volo  conrcdere 
quod  mihi  non  expedil.  Jcsn  magister  ejns,  nspice 
nos,  Dotninc,  antc  rivuin  aiixialur  sili  anima  inca ; 
sed  iion  cst  quod  bibal,  nisi  fltiat  ile  ronle.  Fons 
misericordia',  flnal  a  le  ifl  illum  ul  biham  de  le 
in  illo.  none,  lesponde  *0M  pro  ine.  Ad  foiiiein 
rccurro;  nllra  ncqnco.  Ne  pcreat  ad  fonlem  vivuin 
aniina  siccitate;  ne  oblurclur  banstus  arcnti.  An- 
diat  saliatus  tuus  senleiiliam  liiain,  cl  liauriat  dc  illo 


:ii|iivas,  m  ct  ego.  Excusa  "*'  eiceswm  Rienm; 
niiiur  Dii  iiins  con.pellit  uie  sic  loqui.  Eigo,  o  lu 
D.-us.  ct  ln  dilccie  ejus,  nolitc  vos  diligcrc  solis 
Tiibil  Itealis,  sed  cl  nobis  miscris.  Congandcmtis 
vobis,  compilimini  nobts.  Nolile  vos  soli  confruendo 
elaudcre  laniiini  boniim  irlra  vos  IM*;  sed  et  flnat 
aliquid  super  nos,  quol  diffusum  inlra  nos  Im  iin- 
pingnet  ct  lir.lificcl  unimns  noslras. 

DiL'Cte  dilector  Dei,  Joannes,  qui  dc  te  secnrus 
in  .II:i  mutuae  vcslrx  dileclionis  bcnta  plenitudine  siliens  tuiis  tleincni<ani  tuam.  Dic  illi  :  Joaimcs, 
g'oriaris,  csto  pmperi  a  le  mutiiam  Dei  dilectionem  */«»*  tibi  tidetur  proximiu  illi  fuitse,  qui  incidil  fa 
mendiranti  lanlo  largior,  quanlo  lc  senlis  in  majori  tatronet  {Luc.  x,  56)  :  Kcsponde,  beale  Jonniies, 
cjus  a' und.inlia,  el  me  vi.ies  in  majori  indigenlia.  quod  genus  humanum  respondei *M*  de  Snniaritano 
Nisli  ipiippe  lii,  Domitie,  nosti  lu  illum  qui  in  cpi-  suo,  graiias  illi  agcns  :  Responde,  qni  fecit  mite- 
siola  sua  decrevit  ne  qnb>  babens  substimiam  N  ricordiam  in  iilum  (ibid.t  37)..  Age,  boueJesu;  in- 
iiiundi,  el  vidcns  fratrem  ,Mk  necetu'atem  habere,  ccpisli  adjuvare  oralioncm  meam  *00*,  jain  i»  nianut 
clandal  vitcera  tua  ab  eo  (1  Joan.  III,  17).  Quid  er^o,  tuat  commendo  (Ptal.  xxx,  6)  eain  ;  lu,  sicul  pcrfe- 
Doiniiie,  si  quis  babcns  fllbstantiain  irlernrc  vilae,      clc  bonns  es,  pcrlice  enm.  Dic,  precor,  Joanni  dile- 


viderit  auimam  ,0M  proximi  nrcessilalem  habcre, 
claorfel  viscera  sua  ab  eo?  Miscricors  pravepio:', 
si  voluisli  viscera  subsiantiain  mondi  habcnlis  non 
<  laitdi  ncccssitatem  patienli,  nonnc  multo  niagis  ,m 
nicliorcm  subslantiam  habcnlis  majorem  neccs- 
silalem  palienti !  Ecce  andio  le  i\e  laxandis  visccri- 
bus  pra?cipere  ,MT,  et  video  te  substantiam  dili- 
gendi  '•■•  Deum  ct  diligendi  a  Deo  ,M0  bahere  :  et  tu 
vides  nnimam  me.im  necessitatem  hnbcre.  Ecccju- 


clo  luo,  ct  propone  mc  illi  servuin  (uum.  Vade  el  tu 
fnc  timiliier  (Luc.  x). 

Spera  et  gaude,  gaude  et  dilige,  anima  mca.  Ipso 
qucm  tu  dubilando  dcsidcrabas  exaudilorcm,  ipso 
lilii  parat  iiilcrccssorein.  Meudicando  obsecrabas 
pcr  alium,  quia  per  te  *0M  ad  ipsiim  non  conGdebas; 
el  ecce  accurrit  ille,  et  pcroravit  ubi  *00*  lu  dcficic- 
bas  **°».  0  bonilas,  o  pielas,  o  amalor!  Ecce  quan- 
tiim  libi  ostendil  quia  te  diligil ;  et  quanluni  te  ac- 


bens  cl  habens ,  et  coram  illo  indigens ,  invicem  cendil,  ul  illum  diligas.  Insla  ergo,  ct  spern,  non 
sesi:  aspiciunl.  Si  igitur,  Domine,  visio  lua  M0°  plus  de  lc,  sed  de  illo;  quia  cxandiel  desiderium  tiiuni, 
cst  pia  ,  qnam  omtio  mea  ilevota;  visio  lua  sil  qui  sic  consummal  oralionem  liiain.  Cor  meum,  et 
or atio  mea.  rson  euiin  scripsisti  :  si  quis  videns  caro  mea,  exsullale  in  illiim  (Ptal.  lxvxhi,  3),  el 
fratrem  ornre  clauterit  viaccra  tiia;  sed,  s\  videns  diligiic  illuni,  ct  omnia  qurt  inlra  me  tunl  (Psal.  Cli, 
frulrem  nccessilaiem  hnbere.  i),  bcncdicilc  illuin.  Amcn. 

Age  ergo,  Dominc,  \idc  nceessilalcm  mcam,  imo 
cc(C  vi.lcs  cam.  Animn,  anima  mca,  collige  tottim 
afTccium  luiim,  el  ingerc  le  in  aspccttim  cjus;  in- 
clima,  ingemina  iniimo  affeclu  in  conspeclu  cjus: 
Vidcs  me.  Aliernn  ibidem,  el  imporlune  repele: 
Vidcs  me;  ct  :  Vide  me;  Jonnncs  certe  vides,  vidcs 
me.  Ergo  vidc  nic,  Dominc;  vides  ine  iioscendo, 
vide  nie  BiiMnndO.  Yidcs  cl  scis,  vide  ul  scinm. 
Vidcset  scis  nccessilalein  ,0(M  nicam,  vidc  ul  sriam 
pielnlem  lnam.  Vide.  vi.lc  me  000°,  quia  vides  me. 
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AD    SANCTU*    STEPHANim. 

Cnm  retractalione  cliarinnis,  el  obdormitionis 
ejutdem. 

Sancte  Stephane,  licate  Stepliane,  heniene  Slc- 
phnne,  forlis  inilcs  Dci,  priinus  in  U-aio  agniine 
mariyrum  Dei,  pt>lens  princeps,  uniis  de  magnis 
principilitis  coeli ;  didici,  Dominc,  el  credidi,  cl 
gaudcns  amplector  quod   adlmc  in   lcrris   positus 


Olim  stio;  jnni  nnnc  scniiam  quin  vides  ine.  Scio,  n  lania  sanrlilnlis  Itice  splenduisli,  ul  vcnerabilis 
seiiliam.  0  qui.l  amlil  inleliceiM  mcus  objiri  niihi!  vulltis  I11113  an^clica  dignitale  fulgcret  ;  qno.l  lanla 
Coocedo,  Dominc  ^0»1,  qttia  fralri  jusiisli  laiandn      cordis  mundilia  nituisli,  ut  beati  oculi  lui  Demn  in 


VARI/E  LECTI0NE8. 

1  ''  I  »  c[  inc  m*i  Thu.ci  Flor.  ttt  diligal  ct  me  '•••  Etcnsct  nm.Exnisn  '•"Inlcrvos,  »1«.  Vict.  Val  Ittc. 
et  Hnr.  inlrn  nos^  ^»01  Inter  nos  MM.  Vict  Val-ltic.  et  Flor.  inlra  nns  xttK  Frainmsunm  nm.  Vict.et  Flor. 
nniiii  simm  '***  Vid  1  nnimam  ni<i.  Corb.  Val-luc.el  Flpr.  viderit  animnm  ,M0  Mulln  magis  nm.  miillo  mnfis 
i"'1  Pen  i|>rr.-  tnu.  Vici.cl  Vnl-lnr  pRRCiperc  ""*  Diligcmli  Doinini  mtt.  diligendi  Deuin  ,M*  Diligendi 
proiimi  a  Deo  »».«.<.  tliligcndl  I  Deo  *008  Visio  Ina  .  vis.olun  m$$,  jmMO  lua..  jii6sio  lua  *001  Vidcs  cl  s<is, 
riil«  ul  sn.iiu,  videi  el  k<  s  ncrcssiinlcni  MM.  Vicl.T*.  Vul-luc  et  Flor.  vidcs  ct  scis  neccssilalcm  *M0 
vide  me  m$.  Bee.  »ii!ei,  fbJei  me  ,M*  Conccdo  Domine  mx«.  Vict.  concede,  Domine  ,00k  llone 
Domine  respondeMM  Bone  reiponde  '•••  Unmannro  retpondel  mm.  fiet.  hwwenaM  reipondii  *"**  Ora- 
lionem  meam  nm.  1  ut.  rationem  m«*am  ,0"7  0"'  pcr  te  m«».  quia  per  te  M0*  IVroravit  ubi  ms.  Cnnh. 
perorahisehl  "  "  Tn  ronfl  !ebaa  mm.  W  deAciebei  ,0,°  Collaiu  ett  tnm  mtt.  Vict.  KK.  16.  77m.  261. 
/'.-    0,  Uert    lt>0.  Sin-Cer.  545.  I.rrilms.  a  Poiln.  Vnl-lnr.  et  Flor.  Ad  Iteatum  Slc|tlnnuiO,  CUm  rctracl.i- 

tionc  cbatiuiii  d  obdorMilionii  ijnsirni.  mm.  HdMnrlum  Stcnbanum,  piotDinnnyicni 


«•w 


(i  ,\  lli-M    l. 


plona   Mlt   Vlderwil;    «|n<>  l    ttuu   CMrltalU    ••"   V  Scnipi.-r  iiifernm  apertu»,  el  lormmlj  ejii»  ju     ii. 


[>ifi.iic  arniiii,  iu  i»i ii iii  <>',  iiinni  |iu-  pro  Impiu  le 
|irriMiriii iImih  im.ih  i    Si.     Iuii.  Ihuic    Si< IDOOM,     k 
lnil.  Sic  gaudcn  fiussi-  ,J";  el  sir  g.iudio,  l.i  lni .  .  i 
cxiullo  mr  OOgnOVltM,  <Jui|i|H'  iiuluriis  ju-.li  jmlu  u 
diilriel.vm  bciilcuii.un,  incliiens,  iui|iijir.,  c;;u  |m'«c:i 
i<»r  ci  hiis.  nicniain  panam,  npui  IuIm <»  idjuloro, 

cl  dulre  el  luliiin  li.ibco  !<•  nnicic  ml<  i i<  ■wu-  n, 
ul    pl.nrj    '"*   iiulii    oinnipolcnlcui    .imicuni    luiiin, 

lioiinnuin  ci  Crcutorem  mcum  ei  luum.  Bdt  cmm, 
iloiiunc.  ri  rurliis  smn  tl   magnis  MOrilll  luis  ijiii.i 

pmat;  coniiiio  ei  cnplooa  eooriiaia  cjola  vtlati  apeco 

ci  imnicnsj  miscricnrdia  Jlldtcil  qtiia  non  ncgnbil. 
Aiimus  ilai|iic  cl  Ircincns  icfiigil.ul  t<-  iiulo  NOeCWf 
m!u  pcrcator. 


tcmpcr  iiim  lilnl  iti,  ul   ill.ii 

i  apinul  iins.r  iin  aniiiiaiu 

iim  posilm,  <  imi  flglle;  H<"  MM  COm  <!"rui 
•  ii     siiiii   (iiin    m!co,    lic    iuin    <  mn   Juiur,      u    kihii 

< MoeHilo,  •  iiin  <'<  ii  aho,  tk  <  om  .  i  aai  mc 

vimln  <i ,  -ii  su  sinn  <  ti iii  iici :.  i .    i  .rpon»  n. 
liu-r  iMpleetor.  Denique  licsum  u-mper  <i  ubiquc 
Aciilcr.i   ii,.),    i'i<-.    precnr,    irrrlera    »nl«qi 
damiirr,  auirqunm  mc  rapiani  lorloret,  hotlM  Im- 
lo. mi  gencrii,  priusquam  uic  abxorl  i  • 

rn.tln,  |iimsi|ujin  iiii'  ronsiiinanl  luriiu-nli  (/< 

Scil  o  vos,  o  vor,  pOCaOla  ""  nio,  inagna  CMi-» 
niiiiis,  iimlla  rslis  iiiiiiii,  ul  mcnto  OOfOMf  auin  x 
ino.i-  vrin:»    \cslra.  Scio       CllaM   0  rlc,  n.i  r,i  *•'•  , 


Vidc   ergo,  pic   Strpbanc,  eogMliOM   meam,   ct  ■»  eouliiror  ,   ila    esl.  Scd  cpianio   gravior  nu  a   inl. 


dil.ila  super  ram  ""  cliarilnlcm  iuain.  F.ccc  cniui 
aslal  i  ciin  aule  irrmcnduni  judiccin.  Accusatiir  inul- 
tis  cl  magiiis  oflensis.  Convineitur  tcsic  propria 
ronsricnlia,  et  lcslilnis  oculis  ipsius  judicis.  BOM 
iion  «j;it,  (|uu-  malc  BCda  rompcuscl.  Mullum  faini 
liarcm  judicis  aliquo  prateritO  obscquio  incruit  in- 
teiccssoicni,  oinncs  olTciidcndo  mcruil  accusatorcs. 
Jtidcx  lerribilitcr  dislriclus,  inlolcr.ibililcr  scvcrus, 
imiiioderale  olTcnsus,  vcbenicnter  iratus.  Senlciiiia 
cjiis  semel  prolnla  immulabilis,  carccr  irremeabilis 
apcrlus.  In  carccre  lormeiila  iinuiauia  disposiia, 
lorlorrs  parali,  ul.dala  scntenlia,  daiuuaium  a  I  tor- 
menla  rapiaut.  Tormeiila  sinc  line,  siuc  iutervallo, 
siue  leuiperaiueiilo,  lortorcs  hornbiles.qui  nusquain 


lu  il.is,  ipi.mio  anguslior  nira  MOMlilM ;  lai.io 
iniraliilior  crit  piet.is  lorlullons ,  inuto  mnjoi 
apparebil  apud  indultorcm  gr.itia  inlen MMOflo, 
Scio  satis  ,  Domitie  ,  dilerlc  Dei  Scpllino,  qi.i  . 
rum  Dcum  olT<'iidi,  lc  quoquc  el  omncs  sjiicIoh  ejus 
olTeudi.  Yertim  lauia  csl  ncccssilas  inc.i  ••,l,  ul 
OUgal  mc  OOOCOfl  subsidium  cliaiu  ab  us  a  quibus 
mcrui  supplicium.  Ft  tanluin  rcplcti  eslis  lu  ct  llii 
snicii  illo  copioso,  illo  iux-slimabili  fonlc  pMUtio,  ul 
dcleclel  vos  cliain  ros  pic  liberare,  quos  juste  polc- 
siis  d.nnnare  "".  Magna  sunl,  magiiL'  ""  StOphene, 
in.tgna  siml  uicrila  lua,  ul  sufliccre  possiul  libi  ct 
inilii ;  ct  si  prosiiul  inilii,  nibil  libi  minuelur.  F.cce 
coram  Deo,  el  cornm  le,  bcaie  Stephinc,  sunl  cuii- 


--.  .  , 

lassescunt,  qui  iiiiiiqiinm  miserentur.  Timor  rcuiii  u  Cla  peccala  niea,  qu.c  lcrrilanl.  qua»  sollitiiant.  qiuc 


iiu  bat,  conscienlia  coufundit,  cogitaliones  incrcpant, 
fugerc  iion  licet.  Sic  slal  suspciisus  ad  gravissimain 
scnlenliani.  tcce  uiiscrum  in  anguslo  periculo,  iu 
periculosa  augiislia.  Ecce  liomincm  indigciilem 
leslino  auxilio.  Lbi  nuuc  esl?  Nunc  subvcnial,  qui 
snb  prcssura  lapidiiui  miserlus  esl  se  lapidantiuni. 
Nunc  orel  Ul1  pro  ro,  qui  apud  eumdcm  judicem 
cxstiiil  pro  suis  liomicidis  oralor.  Slepliane,  Ste- 
pbanc,  ei  verc  Slcpliaue,  quia  vcre  coronate.  Ste- 
pbanc,  inquam,  Slepbane,  en  locus  pielatis,  en  tem- 
pus  tnisericonliac  **'*,  en  ulique  occasio  cxhibeudae 
cbaritalis.  In  boc  namquc  periculo  consislo  inces- 
sauter,  nisi  quia  non.scmper  ,0lT  boc  cogito;  el  tunc 


gravanl  aniniani  meaiu.  Dic  crgo,  o  pie,  piissiino  ct 
dilcclissimo  dilectori  ,,,k  luo,  dic,  Domine,  ne  tta- 
luat  illi  baec  prrcal.i  utt  (Act.  vn,  59).  Dic,  inquini, 
pro  rgeno  libi  supplicaiile,  quod  dixisli  pro  populo 
le  Irucidanle.  Dicat  laniuin  pia  cbarilas  loa;  rl 
certus  Siim  quia  rcmitiel  beiiignis>inius  Deus  ruucia 
niala  inca.  Ipsc  enim  rsl  misericor>  et  Creator 
meus,  ego  niiscr  cl  optis  ejus,  lu  dileetus  anii.u, 
ejus  qui  csl  bcnediclus  in  sa;cula.  Aincn  Ui* 

fleliactalio  charitatis  S.  Sieftltani. 

Cnm  enim  insani  inimici  tui  te  oppriiiiereiil  anii- 
cum  suuin,  sirul  Scriptura  *'"  verax  teslalur,  lu 


miscrior  el  miscrabilior,  ciim  oblivisci  possum.  n  posilis  genibus  rlamasti  uu  voce  n  agna  •  Domine, 
Scinpcrenim  videtme  Deus,  ct  peccata  mea;  scmper  «e  ttatuas  Ulis  hoc  peccatum  (Act.  vn,  5M).  0  cor 
ininatur  districla  juslilia  ejus  pcccalrici  animae  oieM.      opulculuiu  pingncuine  cbaritalis;  de  quo.  cum  atBi- 

VARLE  I.ECTIONES 

Uii  Tanla  cbaritalis  pietale  ms.  Vict.  1(5.  lanl.t  cb.irilalis  pictaie  80M  Sic  fuil,  lone  Siepbanc, 
sic  fuil.  Sic  gaudeo  fuisse  ms.  Thu.  sic  fuisti,  bone  Slepbane,  si<*  gaudeo  fuissc  Uii  Dl  paccs  mss. 
Thu.  Corb.  et  San-Cer.  ut  pl.iees  "u  Snper  eam  m$.  Snn-Cer.  super  me  Uil  BoMorel  mss.  nunc 
orct  Uit  Tcmpus  misericordue  ms.  Vict.  3.  omiuit  misericordi.c  «s.  Vict.  16.  locus  misentordix  **lT 
Quia  non  semper  mst.  nisi  qnia  non  scmper  !"8  L't  illic  mss.  Vict.  Vai-iuc.  ct  Flor.  ut  illuc  ,0,t 
Sedo  vos  peceala  «us.  Vicl.  Vul-luc.  et  Flor.  Sed  o  vos,  o  vos  peccaia  **"  Scio  ccne  ila  esl  ms  Vict. 
Scio  eiiam  ccrle  ita  esl  »is.  Vattuc.  Eliam  certa  est  tns.  Flor.  eliam,  ccrle  ila  esl  ^011  .Necessilas  mr.i 
ul  nu.  Vici.  1G.  offensio  niea  ut  mts.  Vict.  3.  San-Ger.  el  Val~luc.  neccssilas  ul  **"  1'otesiis  damiiaio 
tns.  Thu  possetis  damnare  ,0"  Magna  sunl,  magne  ms.  Sw-Cer.  MagM  sunl,  OMfie  1Uk  Piissitno 
tlilectori  mts.  V\ct.  SanGcr.  Carth.  Val-luc.  et  Flor.  piissimo  et  fSlcfiissiMO  dilcctori  ,0"  H.tc  peccaia 
tnss.  Bec.  Thu.  Vicl.  16.  hoc  peecalnin  nij.  San  Ger.  petcalum  suuni  uu  Amcn.  mt.  Thu.  Anien.  Reii ••.»- 
tialio  cbariialis  beali  Stepbani.  ",T  Sic  scriptura  m$t.  Yict.  16.  el  Flor.  sicut  scriptura  ""  Te  posii  s 
genibus  clamasse  ms.  Vici.  16.  positis  gcnibus  tlamasti 
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g.  retnr,  law  cnpiosa  miscricordia  snpcrefllncl.at !  0  A 
wens  vfhemcuter  ardcns  aiuore,  copiose  uncia  cha- 
ritale;  de  qua,  cum  tribtilarelur,  tam  suavilcr  ar- 
dcnics  ct  Lun  ardenter  suaves  scintdbcmicabanl!  0 
favus  pitigttis  mclle  dilccliouis;  ilc  quo,  cuni  preme- 
retur,  lam  opulenlu? ,  taiu  iucimilae  gullae  distil- 
labanl.  Domine,  ne  stuinas  illis  hoc  peccatum.  Vir 
beale,  qiunlaw  spem  donas  peccaloribus  amicis 
tuis,  cuni  audiunl  (e  sic  luisse  snlliciluni  pro  iinpiis 
iniiiiicis  luis?  Vas  cliarilalis  siiperabiindaiis  plcnitu- 
dine,  qua  tiberlate  polabis  desidcraules  amplecli  tc 
inira  o.or  suum,  cuin  sic  pcrfuudis  ""  ejicientes  te 
exlra  civitalcin  suani? 

Ciimsic  propinas  furorc  anbelis  irruenlibus  iu  le: 
qnoinodo  rcfocillabis  liiuoie  anbclos  fugiciilts  ad 
tt-y  Domine  ,  ne  tlntuas  illis  hoc  peccalum.  Quo-  I» 
WttOU  reSMUdebif  invocaliis,  qui  sic  objurgab.it  "30 
provocatus?  Qnam  boniguc  fovebit  bumiles  exalla- 
ttis  •••',  qui  sic  Mperbia  succurrebat  bumiiialus? 
Qua  ccleiiiate  liberabit  afflictos  pntcnter  liberalus, 
qni  sic  afltigcntibus  siibvcniebal  afllictua?  Ilii  fcsii- 
iiabanl  auferre  animam  luain;  lu  salagcbas  aninia- 
bus  coruin  reddere  vilam  suam.  Illi  rigido  collo, 
magiio  furore  fiemebanl,  m  lc  pcrimerenl;  li>  posi- 
tis  gcnibns  voce  magua  orabas,  ne  illi  perirent. 
Uiiquc  vocc  niagna,  quia  cbaritalc  magua;  et 
posilis  genibus,  quia  vera  simplicilate.  Superbia 
humililai'-m  sub  cole  iribulabal  "",  ei  odor  cbari- 
lalis  imle  fragrabal.  Cbarilss  ab  odio  cum  petra 
percuiicbalur,  el  linnitus  pietatis  reddebatur.  lm- 
p.cias  pictalem  lapuk  premcbai,  ct  olcum  miseri-  C 
cordiz  ehtilliebat. 

294  0  si  iinquam  mcrebor  de  cbaritale  Stepbani 
oleuin  prccibus  elicere,  quod  illi  polucruul  lapidibus 
exprimcrc!,Languciiiamqiie""  aainia  mea  languore 
gravissimo,  qui  iioii  sanaiur  iiisi  miscricordix>  oleo. 
Utinam  vd  scmel  suggcrat  Deo  pro  me,  et  pro  cun- 
cio  peccalomeo  .  Domnieuestatuas  illi  lioc  peccatum 
Doce.  me  ,  beala  anima  beali  Stcpbaui ,  quo  sa- 
pore  jucundabaris,  qna  satietale  "n  srsluabas,  cum 
eructavit  cor  tiiiiin  verbum  lam  bonum  (Psal.  xi.iv,  2). 
Qwuu  tlulii:  **"  faucibus  Rttiwc  niea.'cloi|uium  tuimi 
(Vsal.  r.win,  103),  supcr  mel  et  favum  (Ptal.  xvm, 
11)  ori  uico  '*".  Mandciido,  magis  ac  magis  dulte- 
scit;  sugcudo  plug  el  plns  suavissimus  sapor  cjus 
aflluil.  Plnc  vi.lcndo.  plus  fulgescil;  omni  modo 
trartaliim.  scmpcr  addcleclalioncin  crescil.  Formam 
gcrit  litlei,  soiitlilalcm  liabcl  paiiculix.  Simplicila- 
lis  ptinLilc  niiei,  bcnigmlaiis  colore  iucet.  Cbariia- 
itni  sapil,  pifijicm  olet,   Ut  in  rcddil  mansucludi- 


I) 


PARS  II.  —  PARjBNET.  ET  ASCET.  996 

ncm,  MHHJ  ropncsmlat  miscricnrdiam.  Dic  ergo, 
bcalc  Sleplianc,  quid  intus  fovcbas,  unde  mislur.ini 
loi  suavitatum  foras  erumpcbas?  Niminim  iis  omni- 
bus  plenus  cras,  omnibus  iis  ornatus  cras,  omnilms 
iis  acceusiis  cras.  Per  bas  omncs  viriutcs  quibus 
abundabas,  le  prccor,  o  charilalive  tmn  Slopbanc, 
ora  ul  cbaritalis  adipe  el  pinquedine  repleatur  arida 
anima  mea  (Psut.  Ull,  6).  Atljuva,  ul  paM  cbari- 
talis  saticlur  csurieus  anima  mea.  Fac  ul  igne  cha- 
ritatis  flagrel  frigido  unima  mca,  prxslanle  eo  qui 
creavit  eani  ,,M. 

Retraclalio  dormilionis  S.  Stephani. 

El  cum  lioc  dixisset,  obdormioit  in  Domino  (Act.  vn, 
59).  0  obdormivit!  o  soinuus  cum  rcquie,  rcquics 
cuni  securitale,  securilas  cum  atcrnilalc!  Hcquies- 
cis,  o  ftlix,  in  gaudio,  gaudes  iu  requie.  Cloriaris, 
o  sccurc,  in  satictatc,  satiaris  iu  gloria.  Liclilia  lua 
non  mulabitur,  lumeu  tmim  non  deficicl.  Qtiidquid 
11611  vis,  procul  abesl;  quidquid  vis,  ad  votuin  ad- 
esl.  Silivit  anima  lua  *9"  ad  Deum  funlcm  vivum 
(Psal.  xi.i  5).  Vcnisti  ad  eum,  el  bibis  dc  lorrente 
voluptatis  ejus  quanlum  vis,  quomodo  vis,  qiiamliu 
\is.  Scmpcr  saliatus  semper  bibis,  quia  scmpcr  de- 
lcci.il  le  bibere,  nec  unqnam  faslidis.  Nec  bibis,  ut 
flat  libi  salielas  quasi  nondtim  babenli ;  sc.l  sempcr 
bibis,  ut  scmper  durcl  ,0k*  salietas  jam  possitlcuti. 
Seinpcr  etiim  dcsidcras  quod  semper  babcs,  ci  quod 
scmpcr  securus  cs  te  semper  babere.  lmcssaulcr 
quippc  el  dclectabililer  desideras  ipsum  delecial  ilc 
mi  dc.siderium  ;  ct  sompcr  bibis  cum  deloctaliili  ar- 
dorc  ipsum  desiderium,  cum  copiosa  salictalc.  0 
sufiiciciis  boatilmlo,  el  beala  suflicicnti.i !  Quaiu  fclix 
obtlormiro,  obdormirc  in  Roi.iino!  Qinnta  pace  ob- 
dormiiint,  qui  obdormiuiil  in  Domiiin!  Non  oniin 
gravabuiit  MM  ampiius  pondera  carnis,  non  eos  af- 
fligonl  dolores  corruptionis.  Non  iinpugnabmii  sli- 
mtili  lcnlalionum,  uon  tcrrcbil  conscicnlia  peccato- 
rum.  Nulla  cos  sollicilabilimligcnlia.  Absiorsil  Deus 
omnem  lacrymam  ab  oculis  eorum  (Apoc.  vn,  17)"". 

0  divcs  ct  beata  pax,  qtiam  longe  siim  a  16 1  Bcefl 
cniin  qui  couor  vcl  lcnuilcr  guslaie  salivam  alienai 
fclicilalis,  cogor  afllucnler  glulirc  acerbos  liauslus 
inca-  infclicilalis,  qui  mc  commovcnl  tatcrc  ea  houa 
qux  nec  possum  cogitare,  el  flcrc  gravia  mala  qnae 
smTcrendo  possum  palpare.  Heu  me  miserum !  ubi 
non  suin,  ct  ubi  sum,  qui  nescio  ubi  fulurus  sum 
,0".  Discordal  quippc  miscrabililcr  anima  mea  cuni 
copiilala  sibi  carnc  mca,  quam  sequij  non  vult,  ncc 
potest  s  nc  tiinore  :  rclinqucrc  non  audel,  ucc  valct 
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■*•  Suporfumli-  mt.  \  trt .  16.  ct  Elor.  pcrfnntlis  "•  Sic  objurgabal  mt.  TUt.  IC.  sif  jurgabit  •"' 
llumils  esahatNl  m$$.  humilrs  exaltalM  ""  S.ib  cnlc  tribulabal  ww.  Thu.  «uib  tiilnil.it  mt.  Vict.  16.  sub 
i.itf  tribalal  ""  LangaMia  mwqne eil mh.  t  kl.  16.  ei  Elor.  languet  namquc  ""  Qna  socie  atc  mtt. 
MM  MlieUte  ■•••  Qnia  dulcc  «M.  quam  tlulcc  ""  Ori  cjus  mst.  ori  mco  ""  0  cbarilale  mt.  Vicl. 
n  0  th.rc  MMCr«rril  can>.  iin.  77im.  (tf.ivil  cam.  Ilclrac.laiio  flormitionis  boati  Stcpliani  "" 
Aniiii.i  lu.i  Mtt.  auima  mca  ""  Abundel  mtt.  tlurel  "Vl  Dcsittcrabile  mw  delcc labilo  ""  Oculis  san- 
fioiuin  niis.  ocnlis  coruiu  ""  Kt  ubi  sum,  fni  ncscio  ubi  fulurus  sum  mt.  Thu.  ct  ubi  sum,  ct  ubi 
fuliirus  mjiii 
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iluodolerc;  irobora nw ••*'  i">.i  ••  ruli,  et nequll 

vcl  OUHI  liltoir  liiji-iii  tf/C  ImiiiK.  |Nl|  III  ln.i.itil 
i<f    ci.ijioif    miiili»  liujiis  ?  (floiM    VII,  M)    1'iin'i.  0 

iir.ii-  fiiepliano,  procor,  compalera  lu  mibl  n  I  iro 
Inillfenlli  i)ul  eongnadoa  Ubl  booto,  llcel  nnn  lniH« 
•:«  nt i.  Llboral  rm  deOrpora  moriii  bojui  Uibi  n»c- 
niis  greUa  Dol  poff  looum  Cbiluum  Dooiinom  mv 
iirum,  "i  qoandoqiM  *»  pora  in  WJjvhm  dermJoM  il 

rrauftNfOOI  (/W.  iv,  1»)  in  Doiniiio,  ijm  vivllOt  rcg- 

nol  l>Viis  poromnio  kbcuIo  UDCulorum*  Aiucn. 
UllATIOl.XX  [o/.  LXVUll"*. 

Al>   IAHCTOI   I.AUHI MIUU. 

neolboimo  martyff  ac  lervcnUuima  Balvatorii 
ililcclor,  vern  MioiUlli  lairea  rodiniiti  Lonrenil, 
iii  iiiini  prolioonm  vai.domai  Dei,  la  llle  fldclii  dii- 
peniotor  ibouuri  ecslaatis,  <'t  benigniuimo  poupe- 
niiii  Cbrbttl  provisor,  te  bivoco  in  luxllium  mlbl 
deoidoroBtl  deuracari  facien»  Dcl,  muI  pro  peecalo- 
lum  mognltudino  ad  cum  raciein  Irvara  non  mdeuli. 
Ac.c  crgo,  leslis  foilissiine  potOUlbl  CbrisU,  ostcnde 

in  inc  bonevoieutiom  luom,  oi  ollende  neceuiioleni 

nicam,  cl  ilcfer  illi  oritionem . incam.  Evacua  pia 
iuterccssionc  peccata  nica,  cxsiirpa  miserieordi 
subvenlione  vilia  meo,  ul  ab  ipiil  cruia,  cliarilaicni 
ilbim,  qua  in  Cliristi  deiiderium  loins  feliciter 
cx..rsisii,  quoquomodo  in  sc  aeeendeie  valcat  inimo 
niea.  01»  lior,  preiiosissime  Domine,  ad  le  potissi- 
ttium  accedo,  quia  cliaritalis  btijus  in  te  mirabilem 
flammam  lottsi.ero.  Qtiis  cnim  cogitare,  qux  mcns 
xslimare,  quis  intcllcclus  capcie  suflicial  quo  ar- 
dore,  quo  aslus  sancli  alTeclu,  cjtis  amorem  ,ov'  in 
corde  liin  fixum  lenebas;  imo  cor  luum  amori  ejus 
infixcras,  quando  sic  inicrius  illius  dulcedine  MM 
rrplebaris,  ul  flatumas  cxleriui  le  piemcntcs  porvt- 
pendcres?  Ingredere,  anima  mea,  interiora  spiriiua- 
lis  iniuitus,  et  penetro  si  potcs  secretum  beati  pecto- 
ris,  lam  ignili  dilecloris  doinini  lui,  et  considera 
quain  uectareo  divinic  vinculo  chariiatis  fclix  niens. 
ejus  fuit  colligaia ;  cuin  carucm  exterius  crudele 
lorreret  inccudium,  el  afleclus  inlerior  exsultando 
lautles  dirigcret  in  coelum.  Aitende,  inquam,  et  ad- 
mirare,  mirarc  et  gaude,  gaude  el  ama,  ama  ct 
lauda;  qiiautiimciinque  enim  le  ad  consideranduni 
iniendeiis,  longe  tuum  superat  *•*•  inlelleclum  dul- 
cetlo  illa  qua  ipse  jticiiudabaliir  pcr  afluctum,  et 
bcatificabatir  per  effecluin.  Ad  boc  lamcn  indc 
cogitando  proficis  ,  ut  ea  sutiari  esorias  "",  cl 
quaudiu  saiietas  abesl,  ejus  esuriem  patiaris.  Quia 
nimiruin  quo  plus  csurie  aflicieris,  co  abumlantius 
percepta  satietale  gaudebis.  Non  ergo  cesses  cla- 
mare,  non  erubescas  mendicare  ad  januam  bujiis 
diviiis  ibesaurarii,  cujus  imploi  as  auxilium  ;  suppli- 
titer  orans  ul  sicul  Ibcsauros  Eeclesiaj  lanquam  fi- 
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,\   il.li.    P|   |  iihlriis   ili  .pnr.  tlur    |iill|ti'lili  u    .1, 

mro  i  ii  irltatl  i  I  inlu  >>  libi  i  ilui  n  II  t . i 

ii  t.  i|in.  in  iiiis  ik  iii'  i tii  >  |  rtoo, 

m  iii  'i  i|>i-i  .i.  idoi 

Ail  10  ipilur,  polOlllil  InM  i  t   pfrl 

loiii  ii  iiinli  |U0lM  I.  nirinli,  ad  ,    \ 

i  l.iiuai  liic  ramclictti,  hlc  eiiriem  poi  ,  .  ol 

ejua  ramcra  evaeuoii  '>l  ul  qualuuuque  rliarluii>» 
gtisiu  n  iui  lllal  iiii  mogJi  oecrados,  mtenlul  m  i 

quu  hlillain   iliib  riiinis  rjll   lilieilli  aitiiii.i'    un  .i 
fiiiiilrndii,    sitiin    illllti    10     i  .     U|     oi"  i 

liiibi  sil  Otniiis  dnl<  i-  lit,  1)101  illilt     01  f  iHi:  irtn  | 

ii.it;  ti  lomen  dileedo  rei  le  dii  ondi  t  i,  i|me  di 
siporcin  iion  bnbcl.  INnn  ileque,  beuigniMinie  ilo- 
niine,  liccl  niitiis  Irpidatu  f.ttiicni  Cfl  dil  mei,  UO 
[j  bac  eeorii  poiilur,  lalictai  iliqui    itundauc  volo 

|tlaiis  OeoCOOt  !  nori  cjns  siliin  do!eclatk>  i|'ix!il»  t 
carnalis  exiliofHt ;  sed  in  mentC  lol  hnn.ilis  ililc- 
ctori»  2D5  '"  «'»*'*>  rxcreicat.  bii  onimi  meo  bujns 

avida  fainis,  ad  outtiia    lcrrcna    faitidiOU,  "I   ab  li* 

delicie.s,  in  il!am  profleioni,  per  ipirituokei  csu- 

riein  ad  bealam  pervcnial  salictalcin,  qna  i|t-c  insi- 
gnibei  divei  merilii  uliari  ei  beaiiflcoH  mcrubii. 
Adcatit  llil  paupcrcs  jauu.is  iliviiuiu  m  li  rrcnis  epo> 
lis  saliali  corporex  famis  expclianl  incmnmoda ; 
cgo  ad  tu:c  pietotii  Jonnoi  puiso,  ut  ulietatem  tcr- 
rcna;  dcleciationis  evadcrc,  el  faineiti  snpernx  dul- 
i  cdiuis  indefieienlom  merear  obiinere.  Ilunc  esuriic, 
banc  sitire,  ad  bonc  gciuerc,  bnic  suspitare  inor- 
desco. 

P  ConsdM  mihi,  inarlyr  gloriosissimc.  Ecce  indis- 
creia  fortassc  verboeiUM  dicit  :  Seiii  omimn  <•$/,  et 
aircclus  dcsiderii  clamat  :  Aitlnic  mdeniins  grationi 
imifle.  Ilane,  dulcissime  domine  el  fcivonli^sinii' 
Clirisli  amalor,  sese  babet  nnn  ficta  oran  li  deTOtio, 
itoroUoni  quo  plus  iatendil,  p!us  ofeemlalml  Sio- 
eina  in  spirito  et  verilale  oranies  incomparabil  - 
atirabil  mlor  cbaiiiatis,  ut  dum  oralio  ad  leriiiiuura 
diciiur,  diutius  orarc  dclectei?  Ila  phmt.  Bnta  mc»s 
iila,  quam  tale  veraciter  inflammal  iuccn  !i»m.  Sed 
ui  jam  mca  qualiscunque  cbudaiur  oralio,depreo  r 
te,  beatissime  martyret  praecipua  coiumna  Ecdesbe 
Dei  Laurcnii,  qui  fidieiier  a  benignissimo  Jcs>i  audire 
incruisli,  reni,  desideraior  bone ;  suscipicul  le  ungcli 
mei,  quonimn  nssatus  non  negasti  me,  probaius  ron- 

p  ficsila  et  me :  tc,  inqiiam,  dpprecor,  subleva  tuis 
sublimibns  ci  poientissimis  mcritis  orationem  ineam, 
quaicniis  quod  suinme  desidero  (viddicel  ut  a  me 
cxslirpctur  omuis  iniquilas,  et  vera  usque  in  fincm 
in  me  pioficiat  cbaritas),  le  intcrvenienie,  et  bono 
Domino  Jesu  favente,  mereoff  obtinere,  praesiante 
codem  Domino  et  Redcmptore  nostro,  qui  est  ema 
Palre  et  Spiritu  saneto  vilo  et  rcgnum  in  a?terna  sa>- 
cula.  Amcn. 


VAItl/E  LECTIONES. 

tm  El  trabere  eam  ms».  irabcre  cam  '*'B  Collala  esl  cum  ms.  Tltti.  267.  in  aliix  enim  mxs  non  liubelur 
''**  Quo  aestus  sancti  afleclu,  ejus  amorem  ms.  quo  sancii  xstus  ejus  amoreni  *•"  iifius  duUcdinu mfc 
illa  dulcedinc    ,0i8  Tum  su  crai  m>.  luum  stiperat    HM  Saiiari  desi  leres  ms.  satiari  estirias 
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ONATIO  I.XXl  m\  A  pcicro  pncsumut  inleree&sorem   retis  tuus.  Nuilus 


AD     tAHCTUI     JIARTISLJl. 

Pro  hominc  m  abijsso  ]:eccalorum  cxislenle. 
Peccator  bomnnculr,  tu  multum  iudigcns,  tu  qui 
niiius  Deum  coiiiristasti,  cxcita  mcntcni  luam,  in- 
lcnde  in  necessiialem  tuani,  eiiuvoca  misericordiam 
supcr  miseriam  luam.  Anima  mca,  cvigila ;  misera 
iii.m,  expergisccrc,  scelerata  mca,  rlama  ad-Dcum 
iiattim  tuuni,  si  forle  migiicl  super  te  vultum  suum. 
Seilaliissimus  esl.cl  infimus  stim.  Quomodo  allinget 
VOS  mca  ad  illuui?  Levabo  super  me  animam  meam, 
nt  intendat  in  eum  qui  ,0'J  est  super  cam  si  fone 
vocalus  andial  eam.  Sed  uliquc  jiisiissimns  est,  et 
nimis  iiiiqniis  suin.  Qunmodo  audiel  ,m  ciamorein 
incnni?   Inlrabo  inlra    mcipsuni,   cxcludani   omnia, 


enini  me  rcspicicl  ,oc*,  nisi  te  jubculc:  nuilns  milii 
pro  lcril,  nisi  tc  anntienlc.  I  i  lamcn  spcro  ul  quod 
nnlii  propter  pecealS  mea  nrgas,  proptcr  alicujiis 
f.uniliaris  ttti  iucril.i  eonoftdas.  Douc.  ue  le  ulloretn 
cxbibeas,  a  quo  peto  inlcrvenloretn;  si  IMM  mi  das 
pro  p;me  lapidem,  pro  pisccscrpctilcm(3/rt(/i.vii,9;, 
pro  ovo  scorpionem  (Luc.  xi,  12).  Da  ergo,Doniiiic, 
milii  iiilerccssorcin  Martiniini  illum  inagniiin  confcs- 
sorcui,  cujus  pcr  loluui  munduin  bcaium  glorificasli 
oomen 

Saticle  Martine,  per  illum  le  ,,,s  precor,  qni  lo- 
t ii  111  *063  niundttfM  venerari  facit  nomcn  luum,  ne  «le- 
ncgcs  indigenti  cl  sopplicanli  auxilium  luum.  Cur 
es,  domine,  pcr  erbein  ab  omnibus  vocalus,  nisi  ut 


praMcr  illuin  ,0"  et  nieipsum;  el  cffundam    animattl  B  omniuin  rogantium  sis  adviicalus?  Ad  quid  sonal  in 


mcam  el  <pt:c  inlra  mc  sunt  ante  ipsutn.  Kxcilabo  ut 
dotenseldolendus  affectnm  meum;  expandam  aprum- 
r.as  mcas  ante  cuiu,  si  forie  illa  stta  raagna  pictas 
inovc.H  ciim.  Sed  nimis  immensa, nimis  inlinita  swni 
dclicla  mea;  non  suflicil  sine  iuleiecssore  ,05V,  ncc 
lusceptiblUs est  oralio  mea  ?0". 

Rogabo  aliquem  de  illis  magnis  familiaribus  Dei, 
si  forlc  illum  atidial  pro  me  Deus.  VocaliO  Marlinnm 
illtiin  magiiam  confessorem,  cujua  nomcn  glorifica- 
tuin  est  per  orbein.  Martinc.  0  si  et  ,0!S  ipse  me 
nudies;  tu  ille,  magne**™  Mailinc.Sedsi  Deusme,,M 
despicil,  quisinc  t  espic.il-  Si  Deus  facicni  suam  a  mc 
avertil,  quis  suam  ad  me  convcriit?  Aul  si  Deus 
odil  me,  quem   audit  pro  me?  liisericors  ct  misera- 


ore  omniiim  :  Dominut  meut  tanclut  Mariinus; 
dominus  inciis  sanclus  Martinut,  nisi  ul  dicerc  pos  ■ 
sinl  ,0**  :  Adjuior  meut  tanclut  Martinus;  adjnlor 
meus  sanclut  Marlinus?  Ut  quid  est  iibiquc  nomcn 
lutim  diffusum,  nisi  ul  niiiudo  |icr  lioc  sit  aliqcod 
niagimm  Iinniim  infiisum?  Fama  lua  vocal  mc  ad 
te, rairacula  lua  mitlunliue  ad  inteiccssioncm  luam, 
opcra  tua  trahanl  me  ad  intcrccssionem  luam, 
opcra  tua  iralmnl  mc  ad  auxilium  ttitiin.  Sed  quarc 
narrem  miraeula  lna,  cum  major  sit  potcniia  tua? 
Ut  quid  retraclcin  opcra  tua,  cum  supcrcmincat 
apud  Dcum  gratia  lua?  Cur  rccitem  siibvcntinnes, 
quas  mullis  iinpendUli,  com  mcliora  sinl  spiriiualia 
qu.e  potes,  qttain  corporalia  quae  in  coelo  babitaus 
tor  Deus,  an  sic  deteslaris  ad  te  reverlenlem,  ul  paii  q  facis,  et  in  lertra  pcregrinani  fecisti?  Nnn  cnim  isia 


lion  possis  ,as*  misereri  cjus  ulluin  libi  adli.ercn- 
•cin?  atil  lanluin  cxsccraris  iinum  dolcntem  luuni, 
ulpropter  cum  non  atulias  ulluni  amiciini  tiuiiii?  Tti, 
iuquam,  qui  benignus  ct  misericort  pra-stabilit  snper 
inaliliani  (Psai.  II,  13)  vocaris,  an  ita  exardescis 
iu  peecaiorem  poeuiientcin,  ut  qaod  es  obliviscarisl 
Proptcr  lemclipstmi  aul  audi  mc,  aui  concede  ali- 
qiiCttl  audire  me,  (luem  audias  pro  ine.  Doinine,  .-i 
coniiiiesa  peecatore  audilum  tuum,  quia  joslos es; 
vel  ne  probibeas  alienum  auditum  a  miscro  suppli- 
caiile,  quia  pius  cs.  Benigne,  plus  cs  clcmcns  qu.-.ni 
pOSSOa  eogilare,  non  minill  lioe  senliam  quain 
pranumo  ipcrare.  Tanlum  confldit,  Dominc,  de  tua 
pietale  crcalus  el  recrcalus  a  te  BervilS  luus,  ut  lc 


soliim  polcs,  cl  illa  non  pOtCS.  Non,  inqiiam,  in  bis 
solis  C5  polens  qitx  ad  niliiluin  rlcvcniunl  *•••„  el  in 
ili.s  impotens,  quaj  ad  .Tlcmilatem  provcniunl  utt. 
Nempe  non  a  !  hax  taiilunimodo  facit-nda  sic  pr*.f.*- 
cisti  ,0*\  Non  ad  ista  soltiir.inodo  Iribuenda  lanluin 
asceniisii.  Spiritoalia  impartire,  quibas gtoriaris; 
xlcrnis  keiiiici,  quibas  ht.iris;  cdestia  infande,  in 
qnibiis  cimveisaris  ,0**.  Illoruin  per  tc  seutiamus 
iudigentes  exumlaiiliam,  quorum  pcrpeluaui  plc- 
nus  ,06*  suscipis  iniindauliain. 

0  bonorum  tnorinn  iniindautia,  et  malormn  mco- 
rniii  abundanlia.  Qiianla  esl  corttm  (lislaulia?  qnam 
vcbcmcnlcr  illa  lc  facit  feliccni;  quain  nimis  isla 
me  infclicem?  Illa  cx    plcnitudine  Dci  dcsecndii; 


V.\I\I/E  LECTIOXES. 

»"•  Collala  cst  cum  mtl.  fkt.  KK.  10.  el  llli.  Cvrb.  160.  Brc.  O.  ubi  bis  Irgilur.  Thu.  267.  San-Cerm. 
545.  I.nrili.  S  nMtti  n  Flor.  Ad  saiiCtllill  Nieolaiim,  vel  sanclum  Mailiiiuin,  pro  liominc  in  abysso  pee«  a- 
lorum  c\is;i  nic  miJ.  Viet.  5  ri  Ynl  luc.  nrnlia  ad  s.inetum  Marlinum,  sivc  ad  saiiclum  Niiolaum.  BMS. 
Viet.  16.  Corv.  tt  l'ior.  nraiio  sd  saiietiim  Martinnm.  ms.  Bec.  oraiio  devoiissima  ad  liealiasimam  et  glo- 
riosissimun  Kienlaiim.  Iirm.  Uralioad  sanciura  Nicolaum.  mt,  Thu.  oratio  td  bealissimum  Nieolaam.  ms. 
i  i.,->iii.  Dc  v.im  io  Nirnlao  CniifcssOre.  In  orntwnn  eotltextu  IH  IRM.  Viet.  Cor».  et  hlor.  nutnnam  leqilur 
natnen  Nlcolai  tett  duntaxai  Mnrtinii  in  msi.  Tku.  Bee.  temptr  Nicolni  nomen  kabelur,nu$fnenttMtrtini. 
•*«'  ln  r.nii  qui  >"<■*  \nt.  1<>.  Vnl-lur.  ci  Ilor.  in  cuin  qui  **"  Qiiomoilo  nmlis  ms*.  Qnomodo  .nt- 
diei  WM  l'i  i  it  r  illiim  mst.  Vnt.  posi  illiim  '""'  SiltC  iiileieessore  n».i.  Vicl.  \l>.  sine  inlerce^sioPC  ,*s* 
Oraiio  nn  i.  mt.  Tkn.  omtia  mea  »ine  coadjiitore  "'*  O  •  t  si  mtt.  o  si  ct  ***'  Ipse  me  aadiet!  Tu  ille. 
magnc  mt  //"(.  ipse  .mi.Ii.s  me,  ta  msgue  ,0"  Deu»  meus  me  t»u*.  Deus  me  ""•  Paii  non  possis  m&*. 
Vht.  pati  noii  |  ">    ii    '"  •  Me  respuel  aii».  mc  respiciet    '*"  Sed  non  mss.  si  non    ****  Saucte  Nieolae. 

pei    illuni  !••  ru     h\    m*    Snii-Crrm.    Inc    inri;iit  Oraiio       ****  Qni    pcr    loluin  mss.  Vici.  16.  Val-luc.  Hor, 

uiii  ii>imii    ***•  Dicere  poisit  mM.  dicere  possinl    ,HI  Devenient  ms$.  devenianl    ****  Perveuiuul  mt*. 
Vui.  \iii-Uic.  e I  F/ei    proveniuni    IMT  Perleciati  mm.  Vkt,  ct  Valluc.  piofecisii  •  ••*•  Quibns  pcrscvcia- 
i  iiinis  coflversarM    '*f*  Pwniui  mm  plenai 
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iiu  cv   Indlgenlia   mca  asc.  ndii.  111.1  Aull  01   Dol 
OBBtt.  1.1 1  mrgtl  11  noi  Inopti  <»  il  llliui  Ibbh 
<lanii.r  cxundintli  Iniindibll,  al  dllnil  milorum 
meorum  ibundmtl  tm  """  '•  o  il  plcnltndo  lllln   -  > 
Uotilliftoplibll  viculiium  moa  ogi  iloi  ■'  Non  du 
iiiio,  domlnOi  11  lioc  mlbl  Impctrtroi  il  iinium  \ 
|uo  mojodlcom  moum  diloctoiu  dllootorcm  tuum,,fl 
oiororOi  Nc  iiipecioi  *•*•,  Domlno,  id  nindwn* 
dnm  moom  Importunltotoai ,  ojuli  tu  m  li  id  onndnn) 
iini  moom  Imbocilliutcm.  Vdoi  cnlm  no  ad  dofl 
(•iciiilimi ,  iod  Mto  ta  velocior  od  29G  lubtcnlcn- 
«iniii.  Cortoilcor  moom  conirituin  luerilitl  rioccni 
moo  «011111101:1  ruerlni,tl  Uquefii  li  tuoril  inimi  meo, 
si  nvi  iiiu  Duierint  ibooutli  meli;  iBBOipertbo 

quiu    M.n  ii  ms  iddl  prOCibUI  mcis.  COOCUU  1  rgo, 

dofomo  iobcU  Hortlne,  oonovu  ipirium  meum, 

OlfiU  ior  mcum,  commovc  uicntcui   nieam  ud   :if- 

fcciiim  Meendom  nocouiuum  iuom,  ot  lontiim 

mihoraiionis  tu.e  ofoctum  ,0T*  locondum  polcntinin 

tuam. 

Scd  licn!  qninU  Umporo  bingtiei  meni  meo, 

quanlo  ItuporC  imliiralum  csi  cor  meilin,  quanU 
lorporc  ohruilur  inilttt  mea?  Sancle  Mailino,  qtiid 
csl  quod  sic  mc  impedit?  Quid  csl  quod  ccrvi- 
ccm  meam  sic  prcmit?  Undo  sic  UnobrotUI  inlui- 
ius  meus?  Unde  sic  cliudilur  circuitns  mcus? 
Vuli,  riominc,  vull  ad  Dcum  ei  ad  tc  inittl!  mea 
erigerc  f.icicm  suam,  cl  plumbco  pomlcrc  curvata 
gravaiur.  Cupil  in  vos  dirigcre  iiiluilum  sutim,  ct 
culiginosislcncliris  ohscuratur.  Conulur  se  expodire, 
ei  ferrcis  catcnis  astiiiigiiur.  Tonlat  exire,  ct  seneo 
carcerc  clauditur.  Quid  sunl  isla,  [>cus,  quid  sunl 
isla,  qu;c  sic  animam  incam  oblcncbranl  cl  gravant, 
claudunl  ct  ligani?  Forsan  qu:c  sunt  pcccala  mca; 
imo  vcrc  Ii;oc  suni  pcccala  mca.  Certc  bacc  suni. 
Affcctus  carnalis  infatuavit  iu  me  saporem  spii  itua- 
liinii;  iulentio  infinioruin  incurvavil  animam  meain 
nb  iiitiiiiu  supcrnorum  ;  amor  lcrrcslrium  OXSliuxil 
in  mc  dcleclalionein  coeleslium;  usu  vitiorum  ev.i- 
nuit ,07v  in  mo  scnsus  vcrorum  bonorum.  Ab  illis 
bonis  siini  clongalus,  in  bis  malis  occiipalus,  se- 
clusus  al>  illis,  iucltisus  in  islis;  ab  illis  dcvolutus, 
in  islis  obvolulus.  llinc  cst  illc  c.ircer  ct  vincula. 
Hinc  sunl  ilke  lenebne  ei  ponderu. 

Pcccala  mea,  cui  scrvalis  in  bis  vinculis  et  hoc 
carcerc,  sub  bis  Unebrii  ei  hoc  pondcrc?Cui  nisi 
districto  judici,  ei  tortoribus  vestris,  ct  lormcniis 
aelernis?  Cui,  nisi  carceri  infcrni,  cl  vincuiis  sem- 


noNi 

\  piU  1111  •  '  I  iii,  nl  1  '  il  tfiiu   p<  r (»■  lu  r  1 

id  1 1  111. li    iii'  nii  (  11 |.-  |*i    1.1  il  ■,  iii'-  %,t\ 

id  li  '■■  Mi  '.1  in'  ii  ibill    I  itui, 

rOl        1       •!       '    ■  I  riiin   1II1 

boribllli  "  1  tobli  | 

tnoru   1  1  pi    pi  iliei  iii. i, prope,  laqoom, 

II  IncogniU  '*".  Bublu  rcnll,  <i  lor  l.on  bodfc 
cril  ••". 

I>.  1  >  1 1    iiic.i ,   :m   1  rotl      I1111    n    \  1  1    f',in,  1,    <  uhi 

ibIbmm  meom  reotri  dulcodino  poiaimii»,  cum  cui 

iiioiiin  m  u.i  voliipiate  iing<!,;.u  '  (  nr  h.n  me  < 
li  ilis*  (,ur  BM  IMOV  lialin?  Itno  inm  \o,  BM  U 
diltbl  m\  soil  ogn  mc  iradiili.  qm  VC  lidi •"* •. 

Nnn  vos  medoceph)Ui;  led  ogo  bm  deeepi,  qel  v..§ 

inlra  BM   MOCCplt    0  m.imlil.i    ll  n   m 

rj  vobis   non  OOM  fulem,  cl   tOBMfl  lialnn  VQBii  *•'*  fi- 

dom.  Imo  non  BObol  fidcm,  ncc  tielidi  vobis;  M  I 
BOOdom  hornbili  inoJo  vidcilS,  acoiis  commiii  me 
vohis.  Viilcns  eram  ,  quia  vos  cognos<  tom,  cl 
qu.x  mala  vos  scquuiilur ,  scicbam;  eoSCttl  cr.ui', 
<|ina    11011  a   notis  caveham.  Ileu  pcccalum,  BOBMB 

borrcndum  *0,\  ret  detetUbilit,  nulli  bmIo eomporo- 

bilis!  C:ccus  11011  \idet  foveain,  in  qoim  c.i.lil;  imo- 
nus  puni  se  debcrc  facerc  quod  f.icil  :  qui  aulcin 
spoulc  peccat,  vidcns  el  scicns  pnccipilio  se  trodiL 
llors  cl  tormeiita  qoadibol ,  UfBMttU  t.mimn  stiiit; 
ncc  in  sc  focria  sunt,  quia  ordinala  swnl.  iVccattim 
in  se  habel  suam  focdilulem,  et  secum  trahii  a?"er- 
nam  infclicitalem.  Mclius  crgo  cral  cligore  lormoi;- 
liirn  ,08*  xlernum  quod  pcr  sc  foeditalcm  xlcrnatii 

C  non  lltrobil,  quam  pcccatum  quod  cum  fceditatc  ni 
dolorcs  nelcrnos  jungil.  El  ccrle,  0  miser  boino,  ipsa 
sola  ,08J  plus  libi  vilandu  UH*  crat  peccali  fccililas, 
quam  quxlibcl  lormcntorum  immanitas.  Qiiippe  in 
peccando  fcedissima  pervcrsitatc  pr.nRposuisli  le 
1'co  Crcatori  luo,  quo  nihil  injuslius  :  in  loloranti.i 
lormcniorum  ordine  pulcbcrrimo  subjiceret  sc  MM 
lactura  suo  iaclori  ,0b*,  quo  niliil  esl  juslius. 

0  bomo,  quo  evamiit  humanitas  lua?  Didiceras 
quoniam  qui  facit  pcccatum,  servus  e$l  peccati  (Joan. 
viii,  31);  ei  ut  lanti  mali  servus  esscs,  pcccatum 
fecisli.  Sciebas  quia  spirilus  es  vadens  et  non  rcdicin 
(Psat.  lxxvii,  59);  et  in  peccnii  abyssmn  irremeahi- 
Icm  ct  sine  fundo  le  jecisti.  Vcrcahyssus  simi  pcc- 
caiu  mca,  quia  incomprciicnsibilia  suut  ponderc  ct 

0  profundilatejel  ina?s(imabilia  sunl  ptimcio  ctimmco- 
sitale.  Qua?  ubyssus  ineuieabilis  csl.quia  nuilusindc 
redit,08T,  nisi  pcr  gratiam  retrahatur;d  sine  fuudo, 


VAlli/E  LECTIONES. 
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Val-luc.  et  Fior.  habui  vobis  ,081  Meum  horreuditm  mss.  Yict.  Vitl-luc.  et  Flor.  nomen  borrcmluw  ,0" 
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siio  factori  ms.  Via.  16.  oniii.  sua    ,0S7  Unde  rcdit  ihss.  inde  redit 
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quia  qui  sponte  ""pcccat,  meriloin  infinitiimcadit,  A  Bono   Dcns,  omnia  Ii.tc   fccisli    in  abysso;    et   non 
si    non    pcr    miscricordiam    rctincalur.    0  abtjuus 


nbytsum  inrocut  (Psat.  xu,  8)  peccata  mca!  lor- 
incnia  "**  quoque,  qnilius  me  scrvalis,  anyssus  stinl; 
quia  infiniia  el  omnino  incomprehcnsibilia  sunt. 
Vx,  carcer  et  vincuh,  lcncbrx  et  pomlcra  peecalo- 
rum  lerrcbaul  mc  ••••;  scd  mali  nulli  **"  malo 
comparabilis  servus  faclu9  sum  :  cl  sic  in  abyssutn 
niersus  sum.el  cnm  bac  dolcnda  servitiite,  cl  nbysso, 
in  alteram  abyssum  sepeliemlus  sum.  Vx  super  vx; 
limor  super  timorcm;  ilnlor  super  dolnrem.  Ecce 
lcrlia  abyssus,  ct  ipsa  nimis  lerribilis  :  judicia  Dei 
abyssus  multa  (Psal.  xxxv,  7);  forsan  im  voce  harum 
calaracttrum  abyssus  mea  abyssum  invocal  (Psal. 
xm,  8).  Calaractx  occultx  sunt,  judicia  Dci  occulta 


aiulis  clamantem  dc  abysso?  lixc  prxvenicndo  *•" 
fugilivo  tuo  *•*"  fccisti ;  el  non  subsequeris  ad  lc 
rcvcrti  volculcm,  ul  pcrlicias  quod  innxpisli? 

Bone  Domine,  gralias  tibi.  Verc  quxsivisli  in 
abysso  pcrdilum  luiim  :  et  invenisli,  qucm  ila  dc 
peccatis  suis  exlcrruisti.  Per  merila  sancli  Marlini 
diiccti  tui,  reduc  de  abysso  peccatorum,  qucm  quse- 
situm  invenisti  perdilum  luiim ;  ne  perdas  amplius 
inventum  luum,  ne  in  abysso  inferni,  ubi  oullum  iu- 
venis,  perdas  .pixsitum  ci  invcntum  scrvum  luum. 
Audio,  Domine,  quia  jubes  mc  redirc,  scd  miserabi- 
lilcr  ligalus,  ct  nimio  pondere  gravalus  non  possuni 
exire. 

Sed,  o  sanctc  Martine,  cur  ergo  per  merila  lua  oro 


sunt  :  abyssus  agilur  abyssum  in  vocecataractarum  R  Denm  :  cum  (e  mclius  boc  possis,  qui  es  anle  cum? 


Dci  invocat,  quia  peccalorum  abyssus  lormenlorum 
abyssum  merctur,  quod  judicia  Dei  pronuntiant.  Si 
peccala  niea  non  cssenl  abyssus,  timcnda  lamcn 
mullum  erat  judicioriiiu  Dei  abyssus  multa;  quo- 
niam  supra  bumaiium  scnsiun  sunl  occulla. 

Nunc  ergo  *°"  judicia  Dei  abyssus,  peccala  mca 
abyssus,  debita  mibi  tormeiila  abyssus,  abyssus  ju- 
diciorum  os  super  **•*  me,  abyssus  infenii  sublus 
nie,  abyssus  peccatorum  in  qua  sum,  ci  ipsa  imra 
me.  Illam  qux  supra  immiuel  *m  limeo,  ue  in  me 
irrual,  et  me  cum  abysso  mea  in  illam,  qnx  sublws 
l>atcl,  obrual,  ubi  lormenla  uuuquam  pcccala  delc- 
bunl;  sed  peccala  scmper  lormeula  tcnebunl. 

Miscr,  cui  peccavi  ••**?  quo  deveni?  quo  abii  a 


Prccor  lc,  domine  *••',  pcr  nomcn  ejus,  ne  avertaris 
quem  ipse  jam  •'••  respcxit,  quamvis  reum  servnm 
ejus;  adeslo  mibi,  rogn,  apud  Deum,  non  ut  dcfen- 
das  me,  sed  ut  ores  pro  me.  Pcccata  cnim  mca 
coram  co  non  dcfcndo,  sed  ostendo;  non  excuso, 
sed  accuso.  Ego  sum  reus,  cgo  ipse  sum  sub  illo  et 
pro  ilio  accusator  mcus. 

297  N°n  accuscl  me,  qui  fecit  mc;  solus  sufTeci 
nd  pcccandum,  solus  sufliciam  ad  accusandum  :  de- 
nique  si  judex  cs(  ad  judicandum  rcum  suum,  est  et 
Dominus  ad  lucndum  servum  suum;  esletCrcator 
ad  servandum  opus  suum  ;  est  Deus  ad  salvandum 
credentem  cl  bapiizatum  suurn.  Aut  quomodo  judi- 
cabii  peccatorcm,  ut  rontcmiienlem,  qui  sc  de  pcc- 


Doo?  ubi  pcrditus  sum  ab  co?  Quis  mc  in  abysso  in-  C  calis  miseruin  cognoscil  et  faletur  poenilenlem?  aut 


ler  abyssos  quxrcl?  Aul  pcrdilum  Dei  quis  invenict? 
:<ut  quis  exlra  abyssum  pcccaloruiu  audit  clamau- 
lem  dc  profundo  coruin?  Scd,  o  lu  Dominc,  qui  in- 
lueris  abyssos,  quo  ivi  a  s\iiiiiu  tuo,  et  quo  fugi 
a  fiicie  lua?  Ccrii'.  uon  ubi  adbuc  sum,  tbet;  quia  et 
si  detcendero,iii  infcnmm  ades  (Psnl.  cxxxvni,  8). 
El  si  ogo  ncquilcr  fugi  lc,  cl  in  abysso  inca  damna- 
bililer  abscoudi  me;  ubi  quoquc  vidcs  me.  Q'iis  cnim, 
nisi  lu,  ad  pomileudum  movcl  animam  mcain?  Aut 
lu  quomodo  moves  eam,  si  iu  abysso  sua  nou  vidcs 
cam?  Bone  Dominc,  lu  pulsasli  ct  excilasti  eam  in 
abysso  dcliclorum  suoriim,  velul  in  lcclo  dormicn- 
tem.  Tu  concussisli  loiprnlem,  lu  sollicitasli  ne- 
gligcntcm,  tu  fccibli  piitnilciitem  unde  jucundabaliir, 


quomodo  damnabil  ut  advcrsarium  peccalorcm,  qui 
se  peccasse  dolel,  ct  fugil  ad  laro  amicum  ejus  in- 
lerccssorcm?  Dcus,  in  tc  pono  spem  meam.  Sancte 
Mariine,  libi  comniitto  oralioncm  meam.  Super 
ambos  jaclo  curam  mcam  ;  imo  vobis  ^»01  jaclo  ani- 
mam  mcam,  boc  csl,  quod  a  mc  magis  exigilU,  lu 
jubendo,  tu  con6ulcndo.  Su.scipite  cam  vobis  "■"  j.->- 
clalam,  babetc  eam  vobis  prnstralam.  Rcduoiie 
eam  *'**  de  abysso  pcrcalorum  :  qiiam  qu.rsilam  in- 
vcnislis  pcrditjtn,  ne  pcrd:tlis  invcnlam.  Ctrstodilo 
C.iin,  cum  dormio ;  sorvatc  cam,  cum  aliud  facio; 
videte  eam,  cum  aliud  cogito  :  lu  per  conce.ssio- 
ncm  "*\  lu  per  inlcrccssionem,  lu  proptcr  mcrila 
lui   tam   dilccli  *"*  confessorts,   lu  propter   nnmiMi 


it  ilolcnicm  iindo  dclcrl.ilialur.  T»     ul  petercl"*r  '*  lui  cl  mci  Creatoris,  qui  cst  "••  liciiedictus  in  s:o- 

inlcrcosoreni,    consiiluisli;  lu    illi    cum   cxbibuisli.       cula.  Aincn. 
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iiulli  MM.  I  Hi.U>'Carih.  Vul-luc.cl  flot  nuli  oulli  »*»•  Nunc  voro  mi.  Corb.  nunc ergo  ""  Jiidiciniinu  su- 
|ir  MM.  Vicl.  16. «i  Vattuc.  ju.lit  loruni  Dei  MMT  "••Scmporiinniinel  wjj.  snpcr  iinminel  niij.  Vict.C.uiUi. 
\  id-tuc.  el  Ftor.  supra  iiiimincl  **'''  Misrr,  rui  |>eccati  ms.  C.urih.  miscr  «  ur  pc<  ravi  ?  ""  Ut  pelcrcl  «u.  Corb. 
ni  (KiMiiirrcl  "*'  IVrvciwrn.lo  ntit.  Vxcl.  blor.  prxvcnicnilo  "**  FuRitivo  MTVOtM  m.w.  fngilivo  tuo 
MM  pn-ror  lc,  MMClfl  Ml.  fkt.  Cnrih.  el  Vnl-luc.  prccor  tr,  Domino  *'*•  Qucni  ipsc  jain  inji.  Vicl. 
quriii  j:mi  •'•'  lino  vi.l.is  iMf  Sani.cr.  nno  cl  iii  volns  *'**  Siiscipitc  ram  voliis  nii.  Sm-CcT.  snscipile 
crgo  r.im  in  volii»  •**1  Pioslralani.  Cnstoililc  c:nn  rlc.  ms.  San-C.tr.  proslr:ii:im.  Rcdui  ilc  cam  do 
»  iy»*o  pcccalorinn.  Qurio  «|iivsiinni  invrinsiis  prriliiiiio,  MJ  pcrdalis  iiivcnliini.  Cnstodile  mo  *'•*  Ser- 
\.iic  riin..  vidolo  ean»..  m  p.r  MMCMMiwtCM  MM.  Snn  (,tr .  scrvatc  n»c ..  vidctc  mc.  iii  pcr  consensioneiii 
""Mrciii  i..i  i*.n  ililccii  wi.  S.i.er.  iui'nla  lam  dilccti  •'••  Propicr  iiomen  lui  ct  mci  crealoris  qui 
rsl  ms    S.»n  (#rr.    propler  l>r»mi  <|  u   cst 
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OIIMIO  I  \\ll      ■/     I  \\|  •"'. 

tl)    s\M   II  M    lil  Nl  II.   II  M. 
S.lllClO     <"l     lifllf    H.  Il<  dirlr,    .|iiriii     l  im    n|.ii|.  nl  .1 
lini.tllClioilC  Virlllllllll  MlpriiiJ  |rOlll   dlUfll,   "l   Mtt 

siiinni  n  diI  iifvi.i.-i.ii.mi  |loriiM,  id  bMMra  1 

qiiiriu.  "I  OMMlUM  MdOOI  siil.lnu  nd  .  sr.l  ri  alios 
iiiiiiioirralulrs  :ul  rain.lriu  lirjliliiilinr  111  "••  lua  ;ul- 

lllll.ll.llis  Vll.l   .llll   lliriCl,   llllll  I»   adlllolllllO   inrit.i.if, 

hii.ivis    iloeliin.t    insii  n.i.M,  iiuciiiiU    provocan  ni 
11  il  lf,   iii.)ii;im,   DettOdioM  l»<  1,    MMffl    lifiifilii  li  nif 
t:\111   laiga   licnrdixil  DOM,  .xl  lc  OOftftJgMM  augu- 
tliosa   antma   mca  lilii   sf  piosternil  MMM  bttmill 
iiifnif  polrsl ;  tiln   luiullt  prOOM  quaolo  jlT.clu  |mi- 

tfsi.  Tuiiin  MiUiuM  implorol  qmqU  deelderio  po- 
tfst.  N\inis  fniin  eof  iMMoeii  ,lu'  et  ialolorabiUi 

fjus  OOOOMIUI  mw  :  fiUM  uamqiir-  saiicl.c  fonver- 
sinonis,  <j ttOM  proioiii,  iioiniiif  fl  habilu  nioiiachi 

proftloor;  oed  ib  bM  rlu  Ioom  OMttlindo,  mcntiri 

Dro  el  angclis  el  hOMillibM  ipsa  mea  cons.  icnlia  "u 
convinror.  Adeslo,  pio  Palcr,  adcslo  Mipplieanti. 
Rogo  nc  abhnrrcas  laiu  OMttdOMM  K  lam  incnda- 
ccin;  sfil  alieudc  coulidcntcm,  ct  plu.squam  niorcar, 
iuiserarc  dolcnlcm  "'*. 

Uiii]uc,  o  praxlarc  tlux  inlcr  magnos  duces  cxcr- 
ciluum  Clirisii,  (uo  mc  adtiixi  dticnlui,  qtiamvis  im- 
becilbem  militcm.  Tuo  mc  subdidi  magislerio,  licct 
iguavum  discipulum.  Sccundum  luam  regulnm  <lc- 
vovi  uif  vivere,  qiianquam  carualem  ntonachum. 
Pcrvcrsum  nainque  cor  nicuni  ad  plornnda  perpc- 
iraia  peccala  MM  lapideuiu  csl  el  aridum;  ad  resi- 
sicndum  vcro  iustaniibus  cst  mollc  MM  et  lulcuin. 
Depravala  incns  ntea,  ad  inulilia  et  noxia  pcrpe- 
tranda  "'•  veloi  cst  ei  infatigabilis;  ad  vcl  cogi- 
landa*'1'  salubria,  faslidiosa  et  immobilis.  Oboae- 
caia  et  distorta  anima  mea  ad  prcecipilandum  ct 
voliitandiim  sc  in  viliis  facilis  csl  el  proinpta ;  ad 
sallcm  reminisecndtim  virtiilcs,  dillicilis  ct  pigra. 
Loiiguin  csl  niinis,  charissime  Patcr  ,Mf,  coinine- 


HlMs. 

A  0101  11.     I11  ,  .'  ,    N.i.i .,  Inquain,  lon 

iii  rlltargl 10I1  iiii.ni..  levil  it>  111,   1111 

|.  ihrnli  1111.    <  <  11  •  'i.JIJio,     .l.li  11  I   .....    .i,     lin.lrt-  ' 

ii.iin.    1  (    1  1  i.  rj  '"*  v  111  >.    i|iiilnis  (■<  l.. 
. .11110.1   1111  1   iiiioli.lianmn    liidibriuui,  qua   "  *  m 
libl    m.  c    10    Ir.ilnihl  '"•  cl    disir.iliuiil    ad   illinkn- 
iliiio   lniin    i  riiiiiiniMiiii,  ot  qualt  pannotuiii  •'"  I., 
loiiiifiiliiin  .   moilo  11  lcui   ciiiii   inil.i  111  ittllOttl  <  ..11 
ru!<  an.lo  ,    (i   foiu  ii'i  jnl    iic.uli  111. 1  .  ,    l.calo 

ltcnr.li.  lc  iiuani  Mrrniir  piignal  lnr  imlrs  I  I. 
siil.  iin)  (liicatu  ,  0001  quain  rfln  ji  ilrr  proflcil  liic 
liini  discipulus  111  lu.i  k<  IioIj  ,  c.(.:  I»  niiin  uioiu- 
chnin,  qui  sic  morliUi  .ihs  \itii.,  rl  toliiplalihui 
r,:irnis,  sic  fervct  rl  vivil  solin  virlulibus,  imn  cui  »ic 
luib.i  doiuinalur  viiinrum  "",  prciiut  MOloi  ""  I 
"  calorum.  Proli  pudor  •'"  ! 

0  iinpii.lens  monaclic,  f|ttl  fronte  audfti  dici  MMO 
C.liristi,  discipulus  sancii  BettOdieti;  falOfl  OMMO» 
sor",,1  qua  inipudculia  polcs  pali  vidcn  iu  |fl  ton- 
suram  cl  veslcm  profcssionis,  cujus  non  bOMO  vi- 
tam?  II.  u  dolor!  0  OOfMlM,  qttttl  mibi  sunt  umli- 
quc  !  Si  cnim  summum  rcgcni  meuin,  el  bouuni 
magislrum  meum,  ei  profcssioncm  faclam  "Mnego, 
mors  mihi  cst;  si  autcm  corum  militem,  el  diiri- 
pulum,  ct  moiiachum  me  proliteor,  cum  viia  me 
argual  mendacii,  judicitim  milii  cst.  Anxiare  in  n>e 
spirilus  mcus,  turbare  in  me  cor  meum.  Erumpc  et 
clama.anima  mea  :  Jesu,  bonc  Domine,  MM  kumiti 
tatcm  meam,  d  laborem  meum,  et  dimitte  ""  uni- 
versa  delicia  mca  (Psal.  xxiv,  18).  Adjutor  mcus  esto, 
Domine,  ne  deretinquas  me,  nequc  despiciat  me  (P*a'. 
xxvi,  9).  scd  doce  el  adjuva  mc  (ucere  •'"  voluntaiem 
tuam  (/'««■(.  cxlii,  10)  ut  vita  "•*  mea  lcslelur  quod 
cor  et  os  lilicnlcr  conliienuir. 

Inlende  voci  oraiionit  mcir,  rex  meut,  el  Deus  nteut 
(Psal.  v,  5),  pcr  mcrila  et  inlcrcessionem  pii  Bcne- 
dicli,  dilccli  lui,  ducis  mei  ct  magistri  mci  "**. 
0  lu  mi  honc  dnx,  o  suavii  magister,  u  dulcis  Paleff 


VARI.C  LECTIONES. 

"•'  Collata  est  cttm  N»s.  Thu.  <»U7.  Yict.  KK.  16.  et  RR.  5.  Rec.  0.  Coib.  1C0.  San-Ger.  545. 
Curiliusuc  a  Porla,  S.  Martini  Tornacensis  VaUis-lucenm  et  floriac.  Heligiosorum  nd  B.  Renedi- 
cium  ,  vel  N.  mss.  Viil.  5.  ct  Rec.  oralio  propria  Monachorum  wis*.  Vict.  1G.  Rec.  2.  Cartli.  tt 
Flor.  oralio  ad  saiictum  Bcuedicluin.  ms.  Sun-Germ.  de  sancto  Bencdiclo.  ms.  Toih.  oralio  ad  B. 
Beiiedicluin.  ms.  Val-luc.  oratio  propria  Monnchorum  ad  S.  Benediclum.  In  mss.  omnibus  omitiuur 
vel  N.  "••  Eamdcm  beatiiudinem  ms.  San-Germ.  candem  gloiiam  ""  Desiderio  potest.  Hu- 
milis  enim  cst  iniinaiiis  mss.  affeciu  polesl,  liiiim  auxilium  iuiplorat  quanlo  dostdorio  polcsl  :  ui.mis  cniiu 
esl  immanis  "'*  Nccessitas  mss.  ejus  neeessilas  MU  Mea  lesle.  conscienlia  mss.  mea  conscienlia  ms. 
Toni.  ipsa  mca  conseicnlia  MM  Miserare  dolenlein  ms.  San-Gcr.  miserere  dolentis  "'*  Piieierita  pec- 
caia  m$5.  Tom.  Val-luc.  ei  Flor.  perpetrata  peccata  ms.  Vicl.  16.  pcrpetrata  pcccata  mea  .  *"*  Insiami- 
bus,  mollc  i»*.  Torn.  iiislaulibus  lenlalionibus,  molle  "'"  Perlractanda  ms«.  Rec.  Val-luc.'el  Fior.  per- 
pcirauda  ms.  \  icl.  10.  tiac(an<la  MM  Ad  ulla  cogilanda  »is.  Rec.  ad  vel  cogilanda  mss.  Vict.  16.  Torn. 
et  F!or.  ad  cogilamla  ""  Sanctissime  Paler  mss.  Corb.  Vicl.  Torn.  Val-luc.  el  Flor.  charissime  ms.  Rec. 
B.evereiidissinift  "'•  El  tcrra  mss.  et  cjetera  ""  Demouiis  ludihrium  qui  mss.  Torn.  Vicl.  oaimoiiiis 
ludibriuin,  quai  imss.  Val-lue.  el  Fl»r.  quolidianum  ludibiiuni,  qtiaj  "«•  Vicissim  tradanl  mss.  Vict.  16. 
et  Flor.  vieissim  trahunt  Mtl  Et  paiinosum  tnss.  el  quasi  paiinosum  ""  Cui  sic  extinclis  virttilibus,  sic 
turha  damnaia  vilioruin  niss.   Vict.  10.  et  Carlti.  cui  sic  lurha  dominalur  viliorum  ms.  Torn.  cui  sic  ov- 


linrlis  viriuiibus,  sic  lurha  dominatur  vitiorum  ms.  Flor.  imo  cui  sic  lurba  doiuinaiur  viliorum     ""  Pro- 


I  itl-iuc.  dtteeti  lui  dulcis  el  Magistrt  u,<  i  ms.  Sm  Cer.  dilect;.  twi  et  Magistri  mei   mu    lern.  el  Flo.. 
ditecti  lui,  ducis  inci,  el  Magisln  tnci 
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Itcncdicie,  oro  cl  obsccro  ^1"  pcr  miscricordnm,  A  quc  exsccrantur.  Ecce  miscria,  cccc  ang.isiia,'  uui 


qnam  evga  alioi  habaisii,  ci  pcr  illam  quam  erga  ic 
Deaa  habaii,  compatere  miacria!  mcx,  qui  congra- 
iulor  leiicitati  tu.e.  Succarre  ic  paironum  cla- 
m.^nli,',, ;  exonera  inolc  pcccalorum  ohrnliim,  solre 
•Vlictorum  funibiis  ligatum,  cxpcdi  criminibus  irre- 
liuiin,  crigc  jacenlem,  snstinc  nutantem,  instrue 
spirilualibus  armis,  id  cst  viriuiibus  incrmcm,  doce 
•  l  prolege  pugnanlcm,  etpugna  impugnantes  (Ptal. 
XXXIV,  I);  crigc  mibi  viclnriam  MM,  el  perdtic  me 
ad  coronam.  Age,  advocalc  monacliorum,  pcr  clia  - 
rilatcm,  qua  sollicilus  fiiisli  quomodo  vivcre  dclicie- 
mus,,M;  csio  sollicilas,  tit  sufilcicutcr  velimui  et 
clBcaciier  possimus  vivcrc  qucmadmoduin  ^1"  dcbc- 
imis;  ut  cl  tn  •'"  dc  noslro  discipulatu,  ct  nos  de 


rcus  condcmnalttr,  cl  oinnis  Dci  misericordiae  ac 
pieialis  sinus  obscratur ;  sic  arguiiur,  confumlilur, 
oliltindilur,  accusairicc  conscicnlia,  ul  ncc  judiccm 
deprccari  audcal,  ntc  qni  depreceluf  pro  ca  . 
scd,  otu,  miscricors  cl  pic,  ubi  piclas,  ul»i  mi- 
scralio,  nl»i  miscricordia ,  nisi  nbi  miscria  ?  Cui 
pius ,  cui  miscricors  lics,  nisi  miscro  ?  Aguosco, 
agnosco,  aguoscens  obmutesco.  Intcnlans  euor- 
milalcm  criminum  mcorum;  allamen  quanlo  ma- 
jor  miscria,  lauto  fil  prxdicabilior  m;scricordia ; 
ncc  miscria  mea  tanta  erit,  ul  dcficicns  fial  polcntia 
lux  virlulis.  An  co  usque  amplificatur  miscria  mca, 
Ul  augusleliir  misericordia  lua?  An  invaliimlo  mca 
prxpondcrabit  polcniissima  mcrita  tua  ?  imo   me- 


iuo   magisierio  gloricinur  coram  Dco  qui  vivit  cl  R  rilorum  tuorum  prcponderans  gratia  suslollat,  lcvi 


rcgnal  pcr  omnia  sxcula  sxculorum.  Amcn. 
ORATIO  LXXIII  [ol.  LXXI]. 

AD  SANCTUU   DUNSTANUM. 

Cum  recordatione  niirnculortnn  ejus. 
S:\nctc  Dunslane,  dulcis  ad  iuvocandum,  ct  bcni- 
gnus  ad  exaiidicndum,  pius  ad  subveniendum;  tu 
.id  le  fugientibus  nunquam  inccrtuui  rcrugium,  lu 
.i  I  te  clamanlibus  nunquaoi  imparaium  auxilium; 
sanclc,  l>euignc  ac  pic  Dunslanc,  rcspicc  miscriam 
animae  mex  :  ni  enim  respcxeris,  si  calamitalcm 
meam  ct  miseriam  atlenderis,  profecto  misericor- 
diae  tux  visccra  non  contincbis.  Timorc,  tremore, 
boirorc  crucialtir  aniina  298  moa'>  timct,  trcinit 
cl  cxhorrct  immauia,   qux  mcrcltir,  supplicia;  ct 


gcl  ac  cvacuct  impiclalum  mcarttm  pondcra.  Libcn- 
liasime  libi  judcx  ipsc  donabit  quidquid  lua  tam 
dilccla  et  cbara  cum  familiarilas  poslulahit  :  nnn 
ncgabit  tibi  tmius  salutcm  miaeri,  salw  ipsa  cui 
tam  familiariscxislis;  facile  rcddcl  libi  iinius  morlui 
viiam,  vila  ipsa  apud  quam  taiilani  habcs  gratiam. 
Nc  detciat,  quxso,  in  mc  uno  tuae  benigniiaiis 
munificenlia,  cujus  in  muliis  cl  lam  iiinmncris  re- 
dumlanl  bcncficia.  Olilineam  pcr  lc  indulgenliain, 
ut  lam  dilceli  cl  diligenlis  Dci,  ac  Domini  tui  iu 
omncs  prxdicent  ac  magnificcnl  iiiiscricordiaiu. 
0  quam  praedicandis  mousirabai  Dcus  indiciis 
quanlum  ci  lu  gratus  csses  ac  familiaris!  0  inxsli- 
mabilis  cordis   lui  puritas,  cum  qua   lam  erebro 


non  cst  quo  cffugial  conslilitla  anlc  judiccm.  Sola  ^*  sermocinabanlur  angcli  Dei  !  o  inxslimahilis  apud 


assislit;  nullus,  qui  pro  ca  agat,  cxislil.  Vila  discu- 
lilur,  damnabilis  invcuitur.  Bona  eleuim  ?cla  rcqui- 
runtur;  vix,  aut  nulla  rcperiunlur.  Defcrunlur  ad- 
missa;  ncgari  non  possunt  lam  mulla  ct  lam  gran- 
dia,  ipi.c  omncm  venix  spcm  excludunl.  Long.ini- 
mcm  sui  paticuli.im  jiulcx  cxigcndo  prxtendil;  niliil 
nisi  pertinacem  sui  impoenilenliam  isia  obiendii. 
Circumsislunl  accitsanles,  ilerant  cl  reileranl,  rc- 
plicant  ct  explicant  deiatai  accusationcs.  Undique 
accutalur,  a  nullo  eicuaatur.  Astant  et  exspcctant 
crudclcs  ac  liorrendi  lorlores,  itl  prolala  damnalio- 
nis  sculcnlia  mox  eam  ad  cruciandum  ahiipiaut. 
1  .inia  miscrianun   mole  obrula   miserabilis  auima 


Dcum  familiarilas,  cui  sic  familiaris  cral  angclornin 
dignitas  !  0  decus  ac  prxmium  virginilaiis,  cui  sic 
adgaudcl  nalura  angelicx  dignit.ilis!  In  cccliiin 
dcduccbaris,  inlcrcras  bcalis  agminiboa  illoruiu, 
oblcctabaris  modulalionibus  angclicis,  canlans  ruin 
illis  canlicum,  quod  solus  canlal  chorus  rirginalis. 
Rursus  libi  in  lcrris  hymnum  cclcbranti  vidssim 
adcral  et  consonabal  melodia  ccclcslis;  concinchant 
agmina  virginilalis,  siunma  dignitas  supcrnx  civi- 
lalis.  Polens  ac  prxpoicns  gratia,  cui  sic  obsequeaa 
cr.it  dignitalis  angelicx  potentia  !  Exccllcns  ac 
prxccllens  mcrili  cmincniia,  quam  sibi  acccplam, 
sic  pretiosam    diviua  monstrabal  superexcellenlial 


qu.Tril,  cl  circumspicil;  et  ecce,  qui  consurgat,  et  p  Nunquam  ergo  lam  dilecti,  lam  f.imiliaris  sni  pre- 


pro  ca  rcspondeal,  iiulliim  aspicil. 

Tu  crgo,  pic ,  miscricors  ct  clcmcns  Dunslane, 
snrgr,  surge ,  evbibc  SOiitaM  opcm  miscralionis, 
adbibc  viscera  pietaiift,  iuipende  luffragium  intrr- 
v— Uonli    ad  le  clamandum  ioviiabanl  ci  rxlioria- 

hantur  opcra  pietalis,  qu.r  <lc  Ifl  pr.riliranlur;  scd 
rr.prllunl,  ac  olitiimliinl  Opera  im|»icl:»(is,  qu.T  :i  mc 
romroissa  a  t«  horrorc  intojcrabili  abominantur  ai- 


ccm  aviMicl,  ul  rco  uni  vcniam  non  doilCl.  Dcniquc 
ipsc  lcsl.iiur  quoni.iin  non  vull  ul  |iCccator  moiia- 

tur  (Ezcch.  xxxni,  11):  libenier  iiaajue  animx 
peccatricl  salutcui  ilahil,  eujua  icstaiur  sc  nolle 
inorlcm. 

Rurtui  occurrunl  spcs  ci  eonlbleniia  ereptionii 

mcx  apml  ipsom  jud.crm,  insignia  f;imili.iriinlis 
liia:.  Ouos  riiini  pi.vnuniios,  qnos  apparilorcs  ad  lo 


VARI/E  LKCTIONES. 

■'MOlU  mi  boncdiiv.  0  mavil  masisler,  o  dulcis  palcr  Ib-iif.liric,  vcl    N.    oro  cl  obscrro    m.    SaH-CtT. 

Age,mi  bone  Pater,  dulcii  Paler  Denedkte,  obsecro  "^  Patronum  elamanti  ms.  SathGtrm.  patronum 
iiivocanli  ,,MErig«  In  vicioriam  huj.  <rigc  mibi  vietoriam  MM  Yivere  dcheremus  nn.  Vict.  10.  vi- 
vcre  debemm  mi.  Flor.  viveremui  ,IM  PoVsiniM,  qucmadinoduin  ms.  tlor.  possimus  vivcic  qnemad- 
i.     I  iiii     '  '    li  'II    lii  mst.    Tvni.   Yal-tuc.    ul  ct    lu 
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(|.i,  ii)   |mti  alrix    e«  j«i  i'i"  'i ■'.    n    M"" 

ilnl.iM    ilnl.i  OMM    H    lOlalJ.    Tu  ,    iIi.iiiiiii   inr.i 

(li.iriv.iiii.i,  |i.i  i ii|..uii  r*   rip.-ua  MOftU*  r*ac- 

i  :iii  i\  iomm  Creatori  mm  rec oncilkmr,  qood  eei    I 

liiini  miv ira  I»Jm  ■  WpOtOMl.qrt*  n»c  li<  ina  langurn- 
li  salulo.m  rosiiiii.il.  Belia  riiim  si  imu»,  cliara 
Dri.rni  iliiniss:»  sunl /'rrrnf/i  mnlla,  quoninm  dtt,  i  t 
riin//M»i"1'  (I.hc.  f ii,  47).  Nnn  i-RO  scclrratissiniui, 
doinina  licalissinn,  MM  Fgt  ICCMfOll  I  "his  pcc<  al» 
cuiia,  NMfil  I  M  quoad  libi  placcal  com-  p,  lua  improperundo  nlrat  l<>;  Mtl  iMMM  nsil.ilom  1 1.  MM  I 

tia*.  pcr  ijuaiii  drlola  -  init,  prrlraclo.  e(  pci  '  aiu  P  s"' 
ronc  dcs|>orciii",,t  clatl  cani.lem  suspironc  pnr  ">. 
cgo,  inquain,  misciabiliicr  in  profundum  vitionim 
pfMCipillMt,  cgo  niinio  pondere  criiiiiniun  gravnlus, 
ego  in  obscuro  carccro  peccaiorum  a  MOMettpM 
detrusus,  cl  in  lorporis  ,uo  lcncbris  obvolnlns. 

Ergo,  elccla  dilerlrix,  el  ililocia  eleclrix  Dci,  rgo 
miser  rogo  lobcalain,  lcncbrostis  illiiniinataiTi,  pec- 
calor  juslificalain,  iinnuindiis  inuiHlaiain.  Mcnicnlo, 
toinignissiina,  quid  fuisli,  cl  ipianluin  inisericnnli.i 
imligiiisli,  c(  poslula  niilii  indiilgcnliain,  sicut  OOM 
libi  fieri  voluisli.  Iinpoira  mibi  conipuno.lioncin  pii- 
tnlis.  lacrymas  buinililalis,  palii;e  ccelcslis  ilcsiilo- 
riuni,  lcrroni  <xsilii  fastidium,  pcriiilcnliic  amaritu- 
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pi  iMllllll,  '  "iii  ilii.ilani  lii.un   ihmI.iiii   .iiiiinini  j.iiu    \ 
(  iinc  ibitlll  -iin.  i II" iii  ailitui  ain,  M     .<  n in   pcrm .iii 

iii  iiii  aiijn.in  imi?  uo  ullo  ii"  i"  lei  ii  iciur,  nopnro 

iiirliaiclui ,   iiici-rlilii.liiic   sollu  u.in  lur.   diM  pi.nli 

cltur,  cici  n. c  bcaiiiudiins  iM. iii  i.i  promlllilur,  du<  • 

lus  iiiii.c  iulcslii  ail  liiciinr ;  a  i|uo  lnl.ni  scinri- 
l.ilc,  ac  Miuia  lnl.uilato  porducalur. 

0'i  .nla  <(  otpianla,  i|iiab  c(  o  ipiali  siiM-ipilnr 
rvsnli.uiono,  (|iii  ciiiii  l.ili  ac  l.iut.i  drducilur  ap- 
pjntionc?  <|iijn(iiui  jiiciiiidulur  ol  glorilicalur  sus- 
COpllll,  cujiis  sic  lionoiillcatiir  ndvciilus?  QunnU 
ilouii|iio  vouorationo,  <]ii  inla  gloulu  alionis  cxliibi- 
lionc  lil  ipsj  aniiunlialio  migialionis  tn.v?  lVr  vi- 
I0M  ul  i  lodontl  in  calbodra  lua  ponlilicali  astans 
oi  ciicuinslans  an^oloiiini  froipiculia  supoiiioruni 
civiiim 

iimrari  in  oainoisla;  rcforl  iitinliuin,  indical  voluni 
ii.inis  •opOfMl  conciouis  oplanlis,  oranlis  ac  dc- 
piooantis,  ul  jain  oiim  ei»  autc  siiminiiui  ponlificem 
poipcluiim  Sttnclus  dccanlos  in  ccclis.  Hespondisli  tc 
ntinc  non  possc  abirc;  quia  Dominic.c  Asconsionis 
adcrat  fostum,  in  quo  a1locutur'.is  ct  eomiiiunicaturus 
e  as  coiumissum  libi  popiilum.  lit  conocssio  juslac 
ot  charitlUrae  exCOnUooili  indioilur  dies,  in  qua 
iiulla  occuiroret  cawsa  dilationis.  0  insignis  cl  ad- 
miiabiiis  gralia  familiarilalis;  cujiis  solius  voluntaii, 
lolius  siiporn.c  dignitatis  voium  ac  voluntas  ccdil! 
Oonoodil  clilalioncni  sui,  nc  liujus  nou  liabcat  ad- 
iniplciionom;  quod  non  vull,  illa  fieii  mavnli,  qiiain 
i  c  non  (iat  quod  isla  vnlt.  Quo  orgo  amorc  pra-scn 
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tia  cjus  amalur  ct  ainplectilur,   cujus  abscnlia  sic  C  dinom  ,,kl,   a;lcrni  cruci.ttus  limorcni.  1'rosil  milii, 


dcsidcraliir  ct  exspectaiur?  Quod  a  Dco  gralia  do 
iiiiiu  acccpit  iu  ecalis,  cui  tanliim  glori.o  muiius  in 
lcrris  conccssil?  Splendidus  in  slola  virginitatis, 
qiiam  vcncrantcr  suscipiiur  ad  nupiias  Agi.i.  Inlcr 
priir.os  discumbii;  quia  cum  decore  inlcgrilatis  in- 
dtiilur  virlulo  biimililalis ;  pra?ditusquc  gralia  cha- 
riiatis  ac  lolitis  viittil  s  scquiiur  Agnum  quocuni]ue 
vadii(A/)oc.  xiv, 4).  Quomodo  ergo  lam  amalus,  latu 
familiaiis  aptul  ipstim  auclorcm  salulis,  niiscricor- 
dia-  nc  pictatis,  uon  oblinebis  salulcm  uuius  pccca- 
lorial  si  voluutas  adesl,  constat  quia  possibilitas 
non  dccsl;  ncc  voltinlatetii  fas  cst  abcsse,  quia  lc 
voiuiilaii  <  jus  fas  non  est  contrarium  essc ,  qui 
otiincs  boinines  vult  salvos  faccrc.   Oblinc  itaque 


cliaiissima,  familiaris  convcrsatio  tu*,  quam  ba- 
Imisli  el  babcs  circa  fonictn  miscricordi.c;  kauri 
mibi  ab  illounde  lavem  peccala  mca;  propina  niilii 
dcillo  i:ndc  saliclur  sitis  mea ;  inftindc  niibi  dc  illo 
undc  irrigclur  aridilas  mea  :  non  enim  eril  tibi  iliffl- 
cilc  quidquid  volucris  oblinerc  a  dilccl  s^iitio  tU3  Q> 
6uavis  imo  domino,  cl  amico  tuk  luo  tuo. 

Ouis  enim  expliccl,  o  bcaiasponsa  Dei.  quan. 
bcnigna  familiaritate  ct  familiari  bcnigiiilalc,  ipse 
calumnianlibus  tc,  rcspondendo  pro  te,  sc  oppono- 
bai;  quam  pie,  superbo  Pharisaco  de  le  indlgiianio, 
ipse  te  defendebal ;  quomodo  ipse  lc  cxcusabat  -»*•, 
sorore  tua  de  te  conqucrente;  qualiter  ipsc  optts 
luuni  laudabal,  Juda  in  lc  frcmenlc?  Quid  deniquo, 


qund  vis,  et  quod  polcs  obtiuc  :  libcrciur  et  vivai  "  quid  dicam,  vel  politis  quomodo  dioani,  cnm  ejtts 
tua  inlcrccssione  anima  mca,  pio  qua,  ut  vivcrcl.  amorc  flagratis  cum  ad  monnmenluoi  qwscrendo 
inoti  voluit  viu  bcata,  Deus  ipsc  miscricordia  mca,      flebas,  ct  flcndo  qitcerebas?  Qnam    affabiliter 


ipu  csl  bcncdictus  in  su:cula.  Amcn. 


(|tuiinamicabililcr  tc,  quam  consolari  reuenl(MagU> 


VAKLE  LECTIONKS. 


^.\l>l.c>  L>r.u  iio.Mjo. 

•«"  Collata  est  cum  mss.  Vict.  KK.  1U.  el  RH.  3.  Thuan.  267.  Corb.  160.  Becc  0.  m  quo  h,s 
Ugilur ,  S««-Ceim  S45.  Cnrthus.  a  l>orta  ,  Florincensis.  Ad  bealain  Mariain  Ma^lal.-nam  C".:i 
retraCUUone  atnoris  ad  Cbrisium.  mss.  Ad  sanclain  Mariam  Magdalcnam  ms.  S.  Uer.  De  S.  Al.i- 
ria  Magdalene  t,M  Diloxisti  multtim  mss.  dilexit  ittuliuin  ■ll»  Respiro  nc  peream  ,  et  eamlcm 
suspirone  ilcscspcreoi  ?/iss.  rcspiro  nedesperem,  etadeam  {mss.  Val-lnc  et  Flor.  ad  eandcm)  suspiro  ne 
peream  tuo  in  corporis  ihss.  Vtct.San-Gcr.  Val-lnc.  el  Flor.  in  torporis  ,ul  Amantiidinos  mss.  anin.t- 
ludincm  ,,M  Faniiliaris  convcrsalio  cbarissinta  mss.  cbarissima,  familiaris  conversano  mss.  Lorb.  ihu. 
Kovoroiidissima,  fainil.aris  cooversatio    tut  A  dilociissimo  ms.  San-Ger.  a  dulcissimo  D.iniuio  rl 

amico  ms.  San-Ger.  Domino  amico  MM  Tuo  qui  regnat  cuin  Deo.  Qiiis  mss.  omiit.  Dco  ms  San-her.  tuo. 
<iui  rcgnat  per  omuia  saecu'a  s*culorom.  Amcn.  tmk.  atten  qui  im  Fditissequuniur.  ms.  lior.  omii.  qi.i 
vivit  cl  regnal  cnm  !><'>  ""  Ipsc  excosabal  mss.  Lcc.  Vict.  Val-luc.  et  Flor.  ipse  te  cxcusabat  "'  Qn.nu 
iucflabilitcr  mss.  vict.  10.  Ftor.  Quaui  aflabililcr 
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srccndcbnl ;  cum  ipse  sc  eelatat  vidcnli,  ct  osten-  A  |  ro  qnibus  factus  os  morlalis,  ul  faccrcs  iuiutorUi- 
ilebalnon  videnii;  duin  prxscnsip^e  qticm  qnxrc'>as      lcs :  quippc  pia  dileclio  ncc  illam  gcmcnlem,  ncc  so 

lalenlcm  polcst    lolcrare    diulins.  Erumpil  amaniis 


dnlccdo,  ut  non  erumpal  flenlis  amaritudo.  Nominat 
Domimis  consuetum  ancillx  nomen.  et  cognoscit 
ancilla  consuctam  Domini  voccm.  Pulo,  vel  ccrie 
afllrmo  quia  scnsil  solitam  suaviialem,  qua  vocari 
consueverat,  Maria.  0  vox  delectabilis  I  o  qnanmni 
Mandimenli  I  quanlum  sapuit  amoris  !  ncc  brevius 
ncc.  celerius  m*  hoc  exprimi  poluil.  Scio  qnx  sis, 
ct  quidvclis  "".  Fccc  mc,  ne  plorcs  "8i.  Ecce  ine, 
qucm   quxris.    Illico  mulatx  sunt    lacrymx  :  non 


"",  qoem  qtixreres  et  cur  fleres  m*  quxrrbil. 

Sed,  o  tti,  piissime  Domine,  tn  cur  quxris  mo  quid 
plorat?  nonne  videral  lc  cor  suuin,  ct  dnlcem  vit.im 
animx  sux,  crudeliler  maclari?  o  slupcnda  pielns  ! 
heu  ms  horrenda  impielas  !  cum  in  quodam  ligno 
""  extcnsiisel  fcrreis  clavis  confixus  penderrs,  vel- 
nt  latro  ad  ludibrium  impiorum  :  et  dicis  :  Mulier, 
eur  ptoras?  (Joan.  xx,  19)  el  quia  nequivil  ""  jn- 
vare,  ne  "'*  te  occiderenl;  vel  corpns  luumvolcbat 
nngnenlis  diu  servare,  ne  putrescerel:  ul  quii  \ivo 

mqni  non  posset,  saltcm  mortiium  flcrepossci;  et  enim  credo  mox  esse  resiriclas :  sed  quas  302  con- 
vitalem  doclrinam,  quam  a  vivo  audierat,  jnxta  tritum  cor  sctorquendo  prius  cxprimeb.il,  eas  posi- 
morluum  exosa  vitam  semifractis  verbis  recilaret.  moduin  cor  gaudens  exsullando  effundebai.  0  qtiam 
Nunc  insuper  ipsum  corpus.quod  utcunqne  gaudcbal  B  dissimilia  sunt  :  Raboni;  el  :  Si  lu  sustnlisti  eum, 
sibi  dimissum,  credit  amissum  :  et  dicis  :  Mulier,  dicilo  mihHQ  quam  dissona  sunt :  Tulcrunt  Dom.- 
quid  plora$?Q  incilatio  ""  luctus  !  oculis  suis  vi-  num  menm,  el  nescio  ubi  posuerunt  eum;  el  illiul, 
•ieral  (si  lamen  aspicere  poluit),  qtix  crudelcs  ia  qnia  vidi  Dominum.ct  ha-xdixit  mihi!(Joan.  xx,  13.) 
te  crndcliier  fccerant;  el  rcsidnum  manuumeorum,  Sed  quid  ergo  miser  sinc  affeclu  prxsumo  cxpri- 

utpiitab.it,  perdiderat.  Omnis  spcs  de  te  jam  fngit  mere  affeclum  Dei,  el  bealx  amicx  Dei?  Quomodo 
quia  nec  reliquias  luas  ad  tui  mcmoriam  lenere  po-  namque  eruclabit  cor  bonum  odorcm,  undc  inlus 
luit :  el  quxrit  aliquis,  quem  quceris,  quid  ploras?  non  hahet  saporem  ?  verum  lu  mihi  conscia  es,  ve- 
Salicm  lu,  o  singulare  ttM  gaudium  cjus,  cur  conci-  ritas  :  tu  mibi  lestis  es,  Domine  mi  dtdcissime  Jesu, 
tis  dolorem  ejus  ?  ipse  enim  sciebas,  et  sic  fieri  quiaamore  lui  amoris  boc  "*•  facio.  Amorcm  luiitn 
vnlcbas,  qnia  causam  tanii  ploralus  narrare  possel,  i"  nie  accendere  eupio,  quia  tcsoltim,  ct  quod  jubcs, 
nisi  crebro  verba  inlerrumpendo  et  ingemimitos  desidero  amarc;  spirilum  conlribuiatum,  cor  con- 
gemilus  crumpendo.  Non  cnim  amorcrn  ignorabas,  tritum  et  humiliatum  (Psal.  l,  19)  tibi  sacrificare. 
qucm  ipse  inspirabas.  Novcras  uliquc  lu  mr  horlu-  Da  mihi.  Dominc,  in  hoc  cxsilio  panem  doloris  ct 
lantis  illo,  quid  planlivcras  in  liorio  luo  animx  sux.  r  lacrymarum.quem  esurio  super  copiam  deliciaruin. 
Pulo  quia  quod  planlaveras,  rigabas.  Rigabas,  di- 
cam  an  probabas?  Sed,  nt  verius  dicam.  cl  rigabas 
ot  probabas  ?  Sed,  o  bone  Domine;  o  bcnigne  ma- 
gisler,  ecce  fidelis  ancilla  ms  et  discipula  lua  nu- 
perrime  redempta  sanguine  luo  ,  ecce  xsluai  ct  an- 
xialur  dcsidorio  tui,  oircumspici/,  intcrrogat  ,  ci 
nusquam  apparet ,  quem  desidr.rat  :  displkcl  ci 
quidqtiid  vidct,  quia  tc  soluin  quem  aspicil  non  v- 
tlcl.  Qiiidergo^suffcrcl"1"  hoc  diu  Dominusmeiisili- 


leclus  V'°  cjus?  An  pcrdidisli  compassionem,  quia 
invenisli  incorrnptionem?  An  pietalemamisisli,  quia 
immortaliiatem  acquisisli?  Absit,  Domitie!  non  enim 
dcspxis  nos  mi  moriales,  quia  facius  cs  imniorlalis, 


Exaudi  me  propler  amorem  cl  cbara  mcrila  luijus 
lux  dileotx  Marix,  el  bcalissimx  mairis  tux  maxi- 
mx  Marix.  Noli,  piissimeRcdemptor  Jcsu,  noli  de- 
spicere  preccm  indigni  peccaloris  lui,  sed  atljnva 
couaium  infirmi  amaloris  tul  "6* ;  excule  COrdis 
mci  leporcm,  et  pcr  fervorem  lui  amoris,  da  ntihi 
perlingerc  ad  xternam  tux  glorix  oonteinplationcni, 
i|iii  nim  Palrc,  et  Spirilu  sanolo  vivis  et  rcgius 
Deus  por  omnia  sa^.cula  sxculorum.  Amen. 

ORATIO  LXXV  [o..  LXXIV]  »••'. 

PIl.tLATl    AD  QUEUCUNQUE   SANCTUM   ECCLESI*   SU.C    PA- 
TRONIM. 

Sanctc  N.  pie  N.  boalo   N.  unus  dc  gloriosis  apo- 


VARI/E  LFXTIONES. 

m*  Cum  ips<*  prxscns,  quem  qnxrebas  mss.  ftec.  Flor.  cum  pixsens  ipsc  quxrcbas  m*  El  rnr 
fleres  PM.  Vict.  16.  el  cum  (lerrs  *,B0  Cur  quxris  mss.  Rec.  Vicl.  Val-luc.  et  Flnr.  mr  lii 
quaTis  tUi  Scd  hrn  mss.  Iicn  ,1M  (u  Crut  is  ligno  mst.  in  quodam  ligno  ,1M  El  qux  nenui- 
ril  mtt.  Vict.  Itcc.  Val-luc.  et  Ftor.  ol  quia  ncquivit  *18V  Jnvarc,  nc  ms.  Bec.  vilare.  nc 
ImiMUm.  0  innialio  mss.  amissum.  ot  diris  :  niulier  quitl  ploras.  0  inrilalio  *'*•  Tu  singularc  RM.  l", 
0  singuhre  *157  Noveras  nliqnr  lu.  mt.  Vicl.  5.  NOtl  er»l  tnitpic  ln  mt.  Val-luc.  nonnc  iiliquc  tu  *1M 
ftncill*  lii.i  rt  mts.  nnnll.i  ct     "M  Sufleret  ne  MM,   Virt.  Vatluc.  cl  Flor.  siiffcrrl     ,,M  Dominus  noslcr  ot 

ins  mu.  Dontinoi  meui  dileeioi    ,1M  Despicil  nos  rh,  iletpicJi  nos    "'*  Noc  celerioi  m$s.  noo  breviui 

.  Irnns  »»•»■  Ft  que  velis  m\s.  d  qiiid  velil  nu  Noc  plorrs  mss.  nr  plorcs  "fi8  Amoro  lui  bor  mts. 
..niorc  ini  mnorii  '""  lnflrmi  pcccatorn  toi  nu.  Bee.  Vin.  Val-lw..  mflrmi  in>  aniamris  ""  Cotlata  cu 
cnm  mn.  Vkt.  FK.  16  n  HR  .".  Ber.  O.CortefViw.  IfiO.  CnrtAiu.  «  Pona.  Val-luc.  ct  Flor.  Prxlaii  a.l 
quemcunqoe  linetom,  Palronam  Eccleeke  mub.  mee.  Vict.  3  et  licc.  oraiio  Bpiicopi  vol  Abbaiis  ad  san- 
rtnm,  --iil)  CUJHI  nomine  ro^iiur  Ecclesia  w*.  C.orb.  Ilom  a.l  S.  Marlimim.  In  mst.  Vict.  16.  el  Flor.  Ihrc 
oralm  r%i  iihnna  vart  nratwnis  ml  S  1  i  hMlMM.  Ubi  in  cdtln  tcnbiiur.  N.  Icgilur  inms.  Cnrb.  nomen  Mar- 
i<ni  :  n  ui  m$.  Vui.  16.  cl  Flnr.  nnnu.i  Vedasti  :  ubi  cl  locn  Fpitrovi,  ponitur  nomtn  \blmtis  ;  iicul  et  m 
■>i  ><;<■>  i.nn i.-ii  Fp\r.c«\n  lerikSilmt  tantum  in  v\nri)inc.  tn  m.<.  Carth.  Icqtlur  duntaxat  nnmen  <\b- 
i.m  \  nl  Ikc.  IcijiIui  nomen  Mbnni,  cl  toco  Fpitcovi  nomcn   Abbatis 
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llolll  !*«*•  •'••,  iinns  Jfl  litiir.     iii.ii    I».  i  ,i  :i-  |..  i.  i  %  iiifittlai    ro«   inilil,  rnnimt  lidn  m    M   M0  MM     T""* 

lor,  islt"   iniliecns.    i-lc    linis,    lir.  I    in.lipin  I,    Inrl       csl.  DOMMO,  »n  \ .  .  I - p  i-.tnr  ""  j  Uil  gfi  gifl  "•' 

incpltis,  lic«'t  iiiiiii  .  iiii  OUVflllMUfl    VlOOriUf,  ii.iiiiii  «t       i  t  p  i-.i.n  i  .   MlO    pa Ik.iihii.' ,    |.<  i     nii-iii  i  ImbiI 

iicmiiii  rcilil  aillr.  iIiiIiiiis,  iii  .i  ins.    s.illinliis   «I.- |in  N     'iiin  i    lin,    fllOOflll  <'i  iii.,.,.  iii  ,,.  «i  aiotis  iui    I 

ptiln  liio.  «Ic    OMIgn  i;  iIiimii-  ""   lii.i,   0|  ilf    |nruiil«i  hiiiiiin.  ,  »i«-nin   MMciMM    NOO  pro  linbn,  i|iniil   a>l 

hllO.  r.p/O,  sctlic.  l    innlili  •  |,.  isiin.i,     niillis  Ik)|ii«    or  viictlliin  lleUJ  Ml   OObifl  .   ipvim   |»r«»    nnl.i.nrnc 

ii:h.i,  scil  profundo  ignoranlij.  lonobmi,  innumcrifl     imiuiii, po?  qjoom  ioiIIIom  Iratn  nobii  *,M quoi 

vilils  dcformala,    itniucnsis    pcOOBlU    miciai.i ,  .70.  Bftgil    :"is.   Iinpciiciinn    flM    ipv  .n   i/rali  nn    ll 

inqtiain,  qucin    DOOfl   «l    ln  *""   pofll  DoOM*    MMtiO  DM  'OjOMO    iinplnrainm    tMOtiHifl    RloJoMoMM   M 

;ui  juvtisli»,   an    pcriuisisiis    rfltlOrOM    MM  II  i  ""  in  illuin,    Doinini-,     f.ti.iiiiir    adwx  aluin  iiosiruin,    gffl 

Etclcsia  »iih  lo  atlwi.  iln  ,  miIi  lc  lnloic,  snli   luo  no         illmn  vuliaiiiti»  10  Salvalnn-m    noslrn |     OM 

iniiic  rtmsliliila,  anvnis  ilc  |tH3  M Uc  nnln  OOMIMlOtlfl,  leaul,    DOMMO,    «Irincriln  "••nosira   incniii  q. 

M  MfO  consiillorem.  Ifl    prOCOf    :i«ljiiliircin.    lc    cx  ■  Mfll  tlclcanlnr    prreala  noMra  pfflcllfflfl  pjom»  Bl   l". 

speclo   per    omnia    pro    mo  opfralorcm.    Maf/i»!er  o  liealc.  o  sunclc  N.,  lo  es  a.lvncalu*  incii»,  lu  crio 

enim  voeor ,  flfl4  flflflfl    nescin;    paslor    nominor,   flfld  ad  Doininiini    inten  «  ssoi    MflMfl.  OM)  10,  flSOM   eiim  , 

«ssc    ncquen  ;    episuipus  «lieor  "",  Mfll   non   sum.  BpOtOI  10«  impctra  OBOO.  Di'(er  illi  meam  orahouein, 

Vitlenl  enim    mc    sc.lcre    nlti    scdel  cpisropu»,  sed  cl  rcfer  milii  OJWO  fllloditlODOM.  Per  le  illi  angusti» 

cgo  vitleo  inc  tion  faccrc  qttod  cpist  opus  facil ;  aspi-  niea  inlinieitir,  el  per  le  nulii  consolalio  cjns   r«-«lo- 

eitinl  mc  proccdere   sictil  episiopum,   se.tl  ego  ispi-  nclur  :  oslcnde  illi  mciim  pcriculom,  el  nliil)C  ffliM 

eJo  mc  non  vivcrc   sieul   cpiseopuin  ;  cvhibcnl  milii  ejus  auxilium.  EccJflOMM   cnim    Dei  stib    le    Mgvro 

honorcs  cpiscopi,  sed   ego    non  oslendo  eis   morcs  suscepi,  qni  auiiuam  ntcain  nondum    regcrc  inc.i-pi. 

opiscopi.  Nondum  duxi  vilam  boui   laici,  et  dc  nio  Dc  nteipso  ergo  limiilus,  de  aliis  cogor  esscsollui- 

cxspcclanl  quomodo   vivanl  clcrici  "T*.  Qu:d    fcci,  tus.  Gravalus  pondcrc  peccalorum  ,  alios  ffflMW  rc- 

bomiincio,  vermisel  putrctlo?0uid  feci?   quid  prat-  levare;  incurvaliis  pondcrc  criminum,  alios  exigor 

stimpsi?quid  conscnsi?  Imo  ln,  Deus,  cl  lu  N.  •"*  crigerc.  Ergo  sandc,    bcatc  ac  pic  N.,  re« oguosec. 

aposlole  ejus,  qtiid  ,,Ta  fccislis   :  vos  enim  hoc  fo-  me  qtialcmeunque    vicariom  tuum  .  ut  bOMpCf    me 

ristis,  sivc  jubcndo,    sivc  permittendo.    Vos    crgo,  prxvcniaiconsilium  ttmm,  cl  subscqualur  "•♦  an\i- 

qui  quoquo  modo  fecislis,  facite  ,  tu  orando,  tu  do-  lium  luitm  ad  regendum  mcipsum,  ct  gregem   milsi 

nantlo,  ut  nec  mihi,  nec  ulli  obsil  •"•;  scd  mihi  cl  commisrum.   Prius  cnini  sunl  commissi  libi  qtiam 

nittllis  prosit  quod  fecislis  :  vos  qui  fecistis  ncscium  mihi  :  cl  cum  mihi   stinl  commissi,   noo  sunt  a  te 

doctorem,  CMCOM  dtictorcm,  crrantcm   rcctorcm;  ^  dimissi,  sed  cgo  magis  commissus.  Quo«l  ergo  mmJ 

doeele  quem   doctorem  staiuisiis,   ducitc  quem  du-  injuncium  est  de  illis,   lu  fac  de  mc  el  de  illis;   fac 

rlorcm  posuistis,  rcgite  qiicm  rcctorcm  conccssislis  pro  mc  quod  mihi  injunctum  esl  faccre  pro  tc;  fac, 

"TT.  Docetc,  obsccro,  quiJ  doceam,   ducite  quo  du-  Dominc,  quod  mihi  injunclum  esifaccre  pro  lc;  fae, 

ram,  regiie  ut  regam ;  imo  docele  illos  ,,T»,  el  mc  Dominc,  fac  pro  mc,  t|itia  tti  vides  me  nec  scirc,  nec 

in  illis;  dticile  illos,  et  mc  ciiin  illis;  rcgite  eos,  et  possc,  pro  te  ;  imo  ""  fac  non  me,  sed  pro  Ifl  ;  t|ina 

meinlereos.  prius  el  m.ngis  periinel  ad  lc,  qnant  ad  mc;   et   si 

Jestt,  bonc  Domine,  non   sunt  illi  mei ,  sed  sunt  qui.lad  mc,  bocc.-lpost  le,  ct  sub  te.  Tu  crgo,  Do- 

iui;  qnia  nec  ego  sttm  meus,   scd  luus.  Tutts  sum,  mine,  lu  plus  debes,    plus  scis,    pluspotes    quam 

Domine,  et  tui  sunt;  quia  tti  mc,   el  eos  sapienlia  ego,  lu  poiius  fac,  quam  ego.  Non  mcgravet,  Domi- 

lua  focisli,    el    anima  lua  ,iT»  cmisti.  Tuiergosu-  ne,  suscepta  cura  eorum,  quiasatis  ine  gravat  sar- 

mus,  bone  Domine,  lui  sumtis;  quos  Utffl  sapicnlcr  cina  peccatorum  mcorum.  Non  me  gravcnt  illi,  quia 

m  fccisti,  ei  lam  caro  emtsti.  Si  ergo  mihi  commendas  ego  ipse  nimis  sum  gravis  mihi ;  nimis  certe  ipsc  mc 

cos,  Domine,  uon   ideo  descras  me,  vcl  cos  :  com-  gravo,  non  esl  opus  «tt  alii  me  gravent.  Sed  nec  eos 

VARIyE  LECTIONES. 

"«•AposlolisDeim»*.  Vicl.  W.Corb.  Curih  ei  Flor. Confessoribus  Deiuw.  iiec.  ApOSMlisDri,  vclMarlyribns, 
velConfessoribiis  "*»Depopiiloitio,deCon?,'regalione  mss.  Vict.  deCongregatioiie  ou.  Bec.si  Episeopnsest.le 
populotuo.siAbbas.deCongregatioiie  "70TiipiusDoininus ms*  UipostDeuiu  "T,Heclorem vocari  ms.Bec.  ie- 
eiorem,  Episcoptttn,  vel  Abbalem  voeari  inss.  Vici.  Cotb.  Carih.  ei  Flor.  Abbatem  vocari  mj.  Val-luc. 
Episc.  vel  Abbalem  ,17'  Episcopus  dicor  ms.  Bec.  Episcopus  vel  Abbas  tlicor  mss.  Vicl.  Corb.  Carih.  el 
Val-luc.  Aiibas  dicor  ,IW  Vivanl  cleriei  ms.  Bec.  vivunt  clerici  vel  monaclii  mss.  Corb.  Vicl.  Carth. 
Vatluc.  el  Flor.  vivanl  monachi  "T*  Et  tu  N.  i«$.  Val-luc.  El  tu  N.  mariyr  "7»  Apostole  ejus  quid  »15. 
Bec.  Apostole  ejus,  Marlyr,  vel  Confessor  "7S  Nec  illis  obsii  ms».  nec  ulli  obsil  *,5T  Constitntsiis  m»i. 
conccssistis  ,,TS  In  me  thieele  illos  mss.  immo  docel«>  illos  ,lT»  Sanguine  luo  mss.  nnima  tuu  "•*  luits 
est  pastor  mss.  Vict.  Vul-tuc.  et  Flor.  omitt.  esl  *'»'  Tni  gregis  inss  Vicl.  ei  Val-tuc.  111  gre^is  ""  No- 
bis  nobis  hiis.  Vict.  nobis  hiss.  Yal-luc.  et  Flor.  omiltunt  "*'  Doinine  demerila  mss.  Val-luc  <t  tlor.  D«i- 
mine  meriia  "*v  Tuum,  subset(ualnr  mss.  Vicl.  ei  Val-lvc.  ttium,  el  suhseqnalur  "•»  injnncltim  est 
facere  per  le,  fae  Domine  fac  pro  me,  quia  111  vides  me  tiec  scire  nec  posse  nisi  per  te  :  imo  mts.  injiiiirinm 
est  de  illis,  ttt  fac  tle  me  el  dc  illis,  fac  pro  me  quod  milii  injunctum  esl  faccrc  pio  le  {Carth.  per  lc)  fac 
Domine,  fac  prO  mc  qtiia  lu  vides  mc  nce  scire  nec  posse  nisi  pro  le.  Innno  ms.  Vat-luc.  Flor.  omiiiHui , 
nisi 
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pinvci  onus    meum,    ncc   impcdiat  cos  prccalum  A  sanctc  NM  aposlole  Dci"§,,lu  qui  potcs,  snblevamc, 

mcum,  ncc  noccal  illis  ma'um    nicum,    non    obsinl  el  cos;  porta  me,  ct  illos;  cxctisa  mc,  ct  illos;  ad- 

illismala  mca,  quibus  prodc«SJ  ilcbcni  bona    mca,  juva  *IM  uirosquc  ;  rcgc,  ct  prolcgc  utrosquc  :  utct 

non  me  impc<!ianl,  Dominc,  dc  quibus  proficerc  *IM  ego  gaudcns  dc  illorum  salutc  mecum,  cl  illi  »ks  mea 

dcbui ;  ncc  illis  obsim,  quibus  prodesse  dcbui  :  ni-  secum,  sempcr  laudemus  iiostrum  boniim  Dominutn 

misenim  t-iiflki.iut  mibi   dclicta  mca,  non    trahant  Jesum  Chrislum  ,  tecum,  qui   sit  bcncdielus  Deus, 

inc  alicna  sccum.  Nimis  milii  cst,   si   me  damnant  ct  tu    bcncdictus  apostolus  cjus   *,M  in  .xlernum- 

pcccata  mea;  non  involvam  alios  mecum.  Scd  lu,  o  Fiat,  flat.  Amen. 

YARME  LECTIONES. 

,IM  Quibus  proficero  mtt.  do  quibus  proficcre  '"*  Aposlole  Dei  mt.  Bce.  addit  Mariyr  vel  Con- 
fcssor  *IM  lilos,  .Vjuva  mts.  illos  ;  cxcusa  uie  ct  illos,  adjuva  *IM  Aposlolus  ejus  nttt.  Bec.  addil :  Mar- 
tyr  Confcssor  ms.  Val-tuc.  Mariyr  Aposlolus  ejus. 


SANCTI  ANSELMI 

TRACTATUS 

DE   PACE  ET  CONCORDIA. 

(£x  manuscriplo  codice  Lovaniensi.) 


CAPUT  PRIMUM.  quidquid  proximis  suis  placcrc   perpcdcrinl.  Iioc  ct 

rj  ipsi  fieti  vclint.  Et  quia  lcslanlc  B.  Aposlolo,  bca- 

Qunmodo  cum  proximo  pacem  scrvare  dcbemut.  ^  ^  ^  qmm  ^.^  honQTare  qmm  ^^ 

Necossarium  valdc  est  cum  fratribus  pacem  habere  ^  qmm  ^^   mn  maj|IS  acquir|l  il|e  qui  cx 

et  concordiam,  praliloobedire,  Dco  munditiam  cordis  ^^  servit<  quam  f;(cial  cnj  servi(nr  ?  Dcniquc 

cxh.bcre.C.improximisnamqueidipsumdebcmiisscn-  qni  aIlcri  officium  cIiaritalis  cxllibel)  jam  hoc  lin(l0 

tirc.ul  unanimes  uno  orcbonoriliccmus  Doum.  Prac-  jm  Dcus  sit  gratus  babct-  ,„c  ver0  qni  scrvilinm 

latoconvcnit  obedire,  dicenleAposiolo  -.Obedite  Pr<v-  susrjpit    non  sic<    Quas  cnim  mihi  gntias  dcbct 

potitis  vestris  et  tubjacete  eit.  Jpti  enim  quasi  ratio-  Dc(,S|  si  l(|  ve,  qnilj|)Cl  aIius  me  amat ,  Cum  j(aqne 

rrem  rcdditur,  pro  ammabut  veslris  vigilanl,  ut  cum  maj|lg  sjt  haberc  un(|e   Dcns  bonam   rclril)tl,ioilCni 

gandto  hoc  faciant  non  gemcnles.  Non  enim  cxpcdit  red(lilurus  est,  quam   id  nndc  nu||am .  conslalquia 

iobis.  Dco  munditiam  cordis  oportet  prxpararo,  is  qui  es  charilalc  BMtttnrf,  majus  quid  habet, 

quia  beali  mundo  corde,  quonia.n  ipsi  Deum  vi  le-  quam   illc  cui  minislralur.  Adlinc  i,|P.  cui  allcrius 

Imnl.  Qoaliier  itaquc  hacc  tria  scrvcniur  vidcann.s.  c)iarilas  scrvit)  munng  perfunclorium  aiiqnot,  3cci- 

Ul  concordiam  cum  proximis  scrvcmus,  studcamus  p|t  |wJe>  vidcliccl  ,l0norem,   prandium,   vcl  almd 

bonorc  illospravenirc.  Tunc  si  quidcm  rratrem  suum  quodlibet  bcncficium.  Allcr  qui  cx  tharitate  scrvi- 

quis  bonorc  pravenil,  quandosuam  voluntalcm  rjns  c  fU|  sibi   non  sohl)n  c|iaiilalem  rclinuil,  scd  cliam 

Mipponil  vol.intati.    Solcnt  homines  sxculo  dcdili  amp|iorem  quam  fucral.  illam  parlicipando  cflkil. 

propriam  voluntatcm  diligcre,  faccrc  ul  cl  omncs  Res  quippc  niil)UUni„r  dbpodte,  charitas   a.iicm 

alfi  sibi  obicmpcrcnt  dcsidcrare.   Iloc  unusqi.isquc  quanU)  magis  sparpiUir,  l:„)l0  magis  ampfificatnr. 

coocopiacil,  boc  vabo  et  opere  clamat.  Qui  no«  Ex  cujus  admini!(lraU0Iie  summc  cirCa  tc,  qui  illam 

beoe  q.iid  velini  considoravcrini,  nunquam  profecfo  oxhibuisli,  dilcclio  crcv.l,  cui  hoc  ipsum  uliquc  ad 

vob.nt.s  corum  conoors  eril.   In  hoc  lamo.i  quam-  cnm„|um  mcrili  cril;  co  quod  pcr  tc  ipsa  in  mc  Uii 

.!am  coiuordiam  habcnl,  quod  omncs  honorari  <lc-  <|ileetio  cxcrcvit.  Et  licct  n.e  idco  ipsum  charila.is 

sidcrant,  omncs  amarivotunl,  omncs  sua?  volunlaii  0i1d«M  pcnransicril;   ibi  lamcn  rcmuncralio   lu.-n 

iil  alii  coiicordcnl  appoiuni.  in  boc  vcro  quod  qui-  charilalis,  qux  nunquam  excidit,  scmpcr  mancbil. 

quc  qu.T  nu  siint  qucninl,  ct   iiullus  qti.-c  allcrius  |j1)dc   cl  ,||n(,  poledi  co||jgi    prXstanlius   cssc   scr- 

siiil  qnxr.il.    n.ullis  modis  disoonlanl.   Quippc   io  vircquani  sciviri.  Et  ita  crpo  in  omnibiis  jnsliliam 

bocquod  i.stc  siil.jcclioncra  cl  honoicm  sibi  cxlnl.cii  \)(.\    ,nngis  ippetanl   dnrc  quan.  accipcrc.   cl   plus 

boc  idea  no..  Minorl  HmJlo  sil.i  mnc  ilierioi  qoam  propriw  studeant  voMouii  parcrc. 

kltl   illi,   nee    illc  buic   conscntire  poto.ii.  Qlt\   sjc  sc  habcre  volncril,  volunlali  altcrius   con- 

l$ie  :  Ibic  vcl  ilbid  rnihi  fieri  volo.  dicil  ille     D  sor.s  crit.  Idinsum  senticns  unanimis  cxistcns,  alio- 

EfeqoaqWM  >ic  csse  voio.   Talitcr  discordando  pa  quin    concordiani   babcn:     MM   polcril.    Quomodo 

M30nHa  'li.solvi.niiir  vincula.  Vcrum  ii  qnl  cnim  illam  habcbit,    nisi  dili^cnlcr  eam  qnaesicril? 

in  pans  rliaiii..ti..|i.  u.siodia   Deo  placcic  deside-  Q.i.cicre.   ul  babcal   alilcr  non   polcril ;   hoc  raodo 

I  flbi    \i\cnd.    rcemlan   constituani,   ut  qnareoi  babcbit. 


1017 


i:\li  i  ii 


m   |»A<  i    m   CCNI  oiu»l\ 

\  . j . » .  rolunl  ilfl  nolla  riinMi    rell  .) 


Ot  obtihfiilin  \<uvl.ih>  i i/,i/>rn,/,i 

Pnslalo  notiro  lubjoclloncm  ol  ubedionllam  01 
oordo  Mfvorfl  dobemuii  iliiei  onlm  normara  q • 

prcfltciniimoii  lenflCflee.  Biquidem  llk  ■<<<<  lubji  <  lu  > 

cl  iiioh.icIiiis  vcl  i  .inonu  us    csl,  ipn  gaudfll  M  -.1111111 
lioii    ossc  pioplcr   Douiii.    Qui  cniin    non    v\    COftlO 

■i*d  sula  siil»ji< liouis  lego  obedli,  111  1  m  correii  rit| 
moNtdoM  obodloaibj  non  babebll  i  fllonlui  non  1  1 

lioiuiiii  msi  f oliiiilaruiin.  Opmtcl  OfgQ  Ul  01  imorfl 
logoin  Obi  lilionis  lenoal,  Rjfl  iiiciccdcui  MOl  |"> 
•  iiuii-»  amitlat.  Qiiandiu  01  volunUlo  ihui  pn  ini  ii, 
i|iiaiiluin  ad  so  in  propna  voliini.Ur  pcrtiolil  :  qil  llll 
lo  4|uanluin  liabuoril,  suus  osl,  tiou  lllerioi,  lt  ll 
huus  csl,    vidoal  qua    pnlcsiatc,  quibtis  aiims,   qui 


,  mi,    |,i  i   ninit     i|in,i,|iii,i  enim   prai i  mi;;i   >uii, 
i  i  \,  i.  •  unillam  siin  \.  i  liun .  eura  lllo  < ;     >, 

lur.    .nii  Ifl         I    |  ■■    •     i  <>nii  inii.l  ,   uut    m 

boram  < lii,  per  <  onf*  >.j 

tisf.o  iioiu-iii  emondavil   in   omiiiboo  offfi  't 

|i.  i  oiiun  i  Doo  debel  lobdiiui  obcdnu  <t  pu-hii 

Joi loni  h.iU.i  inii  lliolfl  Dol  Mibbn 

i  iius  wbdilum  i"  rjui  ir<    |u  lerii  n  InIom, 

foniH  aluii'<in  aut  alnul    Ulljutmoili.  nullo  inodo  <>l>- 

lemperare  debet,  quli  Douiboi  Dcrl  probibei  i 
ergo  por  oniula  obediai  i  [« ri  1 1 1 «»  in>  Dei  volniii 
s.  i  \.iia  per  omnia  obtempcrei,  et  quooli ; 

flflf,  |»ci  ct  iu.i^islii  voluulal.-    WffiU  ,    CflMI    <.u,ni- 

bui  liomluibui  paeem  babeal.  Qaiiqubj  ln><   ■ 


luiS    vnilius   ali  iinpilgiiaulibus  |fl  dcfcnd.il  ?    Miniiu  "  l>ci  fll  DMJOfil   Ml  fOluniaii    subdilu*  fui  ril  ,    tniu: 


cst  quoinoiio  idvefiarioi  qui  clreoit  quaeroni  qucn 

dcvoret,  illum  et  illuni  non  inv.ulil,  invadcnilo  dc- 
glulil,  dcghticndo  iiitcriiuil ;  qtii  viara  vadit  qna  3 
Ijttonilms  invciiilur,  si  non  aguosciiur  flxomplo  in- 
vailitur,  lunditUf,  cxspoliatur.  1'orro  si  cognosi  ilur, 
ecd  Douiiniim  cl  adv ocalum  non  babuciil,  cujus  rc- 
ferooUa  cl  limorc  latronum  i.ianus  cvadal,  vcluii  il- 
lum  atnanl  cl  apprctiaulur  M  liabcnl  rirca  cuni.  Si 
rcx  aut  filius  regis  csl,  aul  prxpotcns  aliqnis,  cx  li- 
morc  tolcraiur,  rcvcrcnicr  saluiatur,  illxsus  cuepto 
ilincrc  proficiscilur  :  siu  autein  dcnudalur  ci  ttiu- 
dilur.  Sic,  fralrcs,  sic  sinc  dubio  fil  iu  auimabus 
noslris.     Dcus  oinnipotcns   paravil  nobis   rcgiiuni 


Doo  obediei,  et  com  praelato  aoo  la  Dm  parojerit, 
6csc  non  siiiiui  Md  Dei  caM  'i •  )ii<  ialitei  aUegtfO  |>o- 
lcril.  Cujtis  aniina  « inn  iu  cxilu  sui  corporis  fu<  rit, 
valiilain  minom  occursnntium  dxinoiiuni  non  ti- 
inebil,  qnla  Dominum Cbrialooi  adfOCOMoi  poteo» 
tcm  babebll.  ECCO  quid  quantmnquc  boni  ebodif « 
tia  acquiiit.  Cum  in  ralione  posilus  fucnt  ,  eojofl 
lioino  sit,  undc  vcnial ,  qno  vadal,  qnein  quxral : 
Si  Tolonlati  Dei  ol>edivil,  Dci  sc  cssc  diccrc  poieril. 
Si  vcro  in  sua  volunlalc  consislil,  ct  ob  boc  Dci  cl 
pralali  sui  folonlati  contrarius  exslilcril,  incni1- 
lur  si  sc  Dci  cssc  dixcril  :  quippe  dum  vixil  pro* 
prix,  noi»  Dci  volunlali  vixii.  Qucni  crgo  advocaliuo 


suuni,  cui  si  obcdirc  volucrimus,  non  scrvi    scd  r  babcbil?  Ad  qucm  ibil?  Quis  ci  auxilio  cril?  Qui.l 
...  „...    n  .  _  \j 


aiuici  cjus  Cl  filii  diccmur  et  crimus.  Obcdicmus 
ergo  ci  si  quidquam  cutn  vellc  scirc  poterimus  cx 
liona  voluntatc  nostra  salagcmus  cxscqui.  Bona  et 
obcdicns  cril  volunlas  noslra,  si  cjus  volunlali  cani 
6tipposucriinus,  ct  ci  voluntarie  parcrc  curaverimus. 
Si  bona  voltintate  Doniiui  votuntali  concordcmus, 
antici  rocabimur,  filii  Dei  cfliciemur.  Quod  post- 
quam  circctuni  fucrit,  socure  quo  vult  irect  transirc 
potcrit.  Nam  nianus  Ialronura  foriium  ct  dxinonum 
non  timcliit,  non  malos  orcursus  pavcbit,  quouiam 
rcx  filiusquc  rcgis  crit.  Cavcat  crgo  unusquisque  nc 
quidquam  aliud  vclit,  nisi  quod  auctorc  Deo  vcl 
spiriluali  palrc  stio  licenter  vclic  quivcril.  Vcrum 
liccntia  fallerc  consucvit;  obedientia  cuim  ct  iuobc- 


inlcrpcllabil?  Certc  ftigere  non  polcrit.pcr  incdium 
ire  ncccssc  crit.ad  vilam  vcl  ad  morlem  itcr  babcbit 
vel  lcnebil.Rogo  qoa  poUMate.quibus  viribus  i  in.i- 
nibufl  iiivasorum  cxibil?  Crmiabilur  miscr.si  volun- 
tatis  ct  aclionis  IUX  Dcum  cl  majorcm  suum  auclo- 
rcm  non  babucrit.  1'rofcclo  sic  proccllis  vitioriiin  ct 
incursibus  dxmouun*  quaiiuntur,  quicuiique  a  prao- 
lali  sui  volunlale  alicnanlur;  quemadmodum  navcs 
in  vado  fervcnlc  tcmpcstalc  agilanlur.  i>;«ni  si  vado 
scopulis plcno  palus  ponatur,  cui  navcs  Ioiis  alligOH 
lur;  quo  longius  a  palo  fucrint,  cgo  gravius  in- 
grucnle  tcmpcstate  fcrienlur.  Quanlo  vero  pioprius 
connexse  fucrint,  lanto  minus  gravitateni  lempcsta« 
lis  scnlicnt.   Sic  uiique  qui  a  sui  prajlali  jnsla  »o- 


dicnlia  conlraria  SUi.t.  Harum  mcdii  csl  licenlia.  D  Iiinlate  alicnatur,  procul  dubio  in  propria*  volunlalis 


Qui   ergo  vult  quod  vcllc  non  dcbct,    ncc  tamen 

ipsmn  vcllc  ni.-i  pr.vtnissus  facto  vull  adimplcrc;  obc- 

dientia  quam  in  boc  amplcxus  cst,  ipsuin  cxcusabit 

faclum  ;  scd  vclle  quod  contra  obcdicnlinm  babuit, 

pciiculosuni,  nisi  pocniluerit,  crit   ci  :   quo.l  minus 

quidain  atlcndcntcs  liccnlia  sxpc  fallunlur.  Cavcn- 

les  il.ique  nc  plus  a*quo  liccntix  innilenlur,   quo- 

niam  quidcin  liccnlia  quainvis  pccnam  ininuit,  non 

cain  tamcn  cx  loto  repellit.  ISoverit  quia  nulli  tatt- 

lum  timct  diabolus  appropmquarc,  quanlum  illi  qni 

a  voliintaie  prxlali  sui    nunquam  vult  discrcparc. 

Nam  sicul  fur  qui  furatur  illi  qui  sc  a  sui  prxlali 

cognitionc  cclal  indubitantcr  prava  &cpc   sug^crit. 

llli  vcro  qui  sc  prxlato  qualis  sil  osteudil,  quia  ab 


sludio  pcriclilatur  ;    ncc  Dci   voluutati    roncorda- 

bil,   quandiu  a  voluntalc  vicarii  Dci   discordabil  : 

viccs  enim   Dci  gcrcndas  suscipil  quicunqoe  in  Ec- 

clesia  Dei  culmcn  prxlalionis  assumil;  cl  qualicun- 

que  modo  iflnd suscipiai,  ille  vidcat.  Quem  (piidcm 

non  csl  nicuni  judicare,  scd  cjus  impcrio,  si  injuslniii 

non  fueril.obtcmperare.dicente  Domino :  Sniwr  calhe- 

dram  Motjsi  scderunl  Scribiv  el  Pharisai.  Quodcuiiquc 

crgo  dixerint  vobis,  facitc ;  qux  autcni  faciunt,  fa- 

ccrc  nolite.  El  Apostolus  ail':  Tu  tjuis  es  qui  ju.tirai 

alicnum  scrvum.  Suo  domino  ttal  aut  cadit,  ct   von 

esl  polestas  ntsi  a  Dco,  quw  autcm  a  Dco  sunt,  onli- 

tutta  sunl.  Qui  enjo  poicstnli  resislit,  Dci  oidinaii»'.i 

nsistit.  Ll  alibi  ;  Fralrw,  noiite  pfurcs  nofiifri  ef- 
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lui,  ut  non  m  judicium  hicidalis.  Magtslcr  ellicitur  A 
<|ni  sui  rcctoris  facla  indiscrcle  rcprelicndil.  Undc 
in  judicium  Dei  incidil,  quia  iudcbile  sibi  m.igislc- 
rium  iisurpabil;  qnod  valdc  csl  cavendum,  quia  ni- 
mis  liorrcndiiin  cst  incidcrc  in  nianus  Dei  vivenlis. 
Si  vero  facla  Palris  pprclicnsione  digna  fuerint, 
loniler  el  modeslc  cum  revcremia  deprccclur.  Scri- 
plum  quippe  cst :  Seniorem  ne  increpavcris,  scd  ob- 
tccra  ut  patrem. 

CAPUT  III. 
De  munditia  cordis  Deo  exhibenda. 
Dco  aulem  roundiliam  cordis  servandam  essc  di- 
xiinus.  Ipsc  cnim  solus  scruiaior  csl  cordis,  qui  con- 
ilitor  csl  mcnlis  cl  rorporis.  Homo  cor  hominis  vi- 
dcre  non  potest;  qtiia  ncmo  novil  qtix  sunl  bominis 
nisi  spiritus  liominis  qui  iu  ipso  cst.  Deus  aulcm,  " 
«ui  imlla  peccata  latent,  cor  hominis  el  intenlioncm 
libcre  videt.  Quod  qui  mundum  habuerit,  Deuni 
videre  polcrii ;  qui  vero  mundnm  non  babneril,  sine 
dubio  Dcum  viderc  ntillo  modo  potcrit.  Mcccsse  esl 
crgo  ul  pui  italem  cordis  habcat  quisquis  Detim  ha- 
hitaiorcm  in  se  babere  desiderat  :  qucm  nullus  ba- 
bere  quibit,  nisi  cor  siium  a  tcrrena  cupidilatc  eva- 
cuaverit,  et  amorc  Cbristi  calere  sluduerit.  In  quan- 
tum  enim  quis  miinduin  dilexcril,  in  lantum  ah 
amorc  ccelcsli  vaciius  crit.  El  laulo  magis  Chrisliim 
quisque  dcseril,  qiiauto  magis  pcccando  a  jtistilia 
Dei  reccdit.  Quid  cnim  cuiquam  prodesl  quod  ba- 
piizatnr,  si  non  juslificalur?  Profecto  ille  qoi  dixit  : 
Nisi  quis  tenalus  ftterit  ex  aqua  el  Spiritu  sancto,  non 
inlrubil  in  reg>uin  Dei,  ipse  cliam  dixil  :  Nisi  abun- 
daverit  justitia  veslra  plusqnam  Scribarum  ct  Pliari- 
strorum,  non  ititrabiiis  in  regnum  coctorum.  Quarc 
igilur  multi  timcndo  illud  fesliuant  baptizari,  et  lioc 
non  limcndo  itiinime  jnstifican?  Uliquc  Dcus  oI>ser- 
vaniia  mandalonim  raornm  vull  illum  jnslilicari,  et 
sc  ab  illo  amari,  in  corde  cujus  ipse  dcberel  liospi- 
lari.Nam  sicnt  tlms  adolcndum  igniscupil  ardorcm, 
ila  ad  hospilandum  Dens  cupit  amoris  calorcm.  Qni 
crgo  Dcuiii  in  se  hospitari  desiderat,  disciplinam  ab 
illn  itis  abslinenili  sine  fictionc  appreliendat.  Spiri- 
lua  cnim  Dci  discipiinx  cfTugiet  ficlum,  ct  corripitur 
a  snpervcnienlc  iniquilatc.  Non  cnim  cohabilarc 
possunl  ini(|iiiias  cl  spirilus  Dei,  qui  ct  :n.tor  esl. 
Ubicunquc  amor  Dci  iiospil.ilns  fuciil,  cl  is  qui  ci  r. 
locum  prxbuciil,  ct  in  se  locum  iuiq.titali  dcderit, 
procul  dubio  corripilur,  cl  piopellitur  amor  vcl  spi- 
rilus  Dci  a  6ii|>crvenienle  iniquilalc,  ucc  rcmancbit 
si  iion  cmcnd.iverU  ftd  sui  botpitia  iilililalcm.  El 
qiiidcm  non  convci  liinlur  ainor  Dci  cl  iitiquitas.  Qui 
ergo  Dominl  hahilarulitni  cfhci  volueiil,  cor.lis  mun- 

diiianvteneat,  carnali.i  deaideria  procul  repellat,  ac 
m.  ui  inuiicr  eaata  sponsa  Idrlia  cwm  adullero  coiio- 

qni  .Irspiril,    t-jii ~  serrcia   vcrba  roiitcinnil,  nilnl  co- 
rum  qiiic  ilcuidcrjt  clam   vcl   aperlc  consendl-  sic 
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fidelis  anima  in  voluntalc  sua  prnpiio  appctilui  uon 
conscniial,  cjus  pcrmissioncm  non  rccipiat,  vcrba 
illins  conlcmnat,  nulla  illius  hlandimciila  admillal. 
Si  lioc  fcceril,  amicam  sponsam  sine  amhiguilatc  sc 
Dei  consliluit.  Si  vcro  illicitis  appclilibus  conscnse- 
rit,  non  sponsa,  scd  adullcra  vocabilur.  Vohinlas 
crgo  noslra  sil  munda,  ut  vocclur  cl  sil  Dei  sponsa, 
nulliiis  immtindilix  corrumpatur  inacula,  ne  eflicia- 
lur  adullera.  Quandiu  vuluniali  Dci  conscntil,  est 
munda  et  sponsa  ;  quando  vcro  a  voluntaie  ejus  dis- 
seniil,  corrumpiiiir,  maculatur,  fornicatur.  Solet 
conlingere  nonnunquam  ul  aliquis  diim  mundilix 
co.dis  volueril  sludere ,  immundos  et  exsccrabilcs 
cogitalus  sxpe  habeat,  quos  qtiia  nimiiim  audil  se- 
melipsum  co  quod  talc  quid  sibi  in  mculctn  vcnil, 
graviler  reprehendit,  jndicat  cl  condemnal  :  sicque 
scse  corripiendo  tractal  miscr  :  Ego  quid  cngitavi  ? 
Qui.l  fc.ci?  Quid  sensi?proh  dolor!  quomodo  a  tanla 
iminuiidilia,  a  tam  ncfario  cogilatu  polcro  oxpur- 
gari?  Timeo  celare,  timeo  illud  rcvelare.  Tale  quid 
non  solum  non  dicere,  sed  ucc  eiiam  ab  aliquo  vel- 
lcm  audire.  Qualiler  igitur  lalcm  spurciliam  uomi- 
nabo?  Sic  apud  se  dum  angnsliatur,  dum  traclat 
quod  vidcre  nollet,  magis  magisque  impugnalur, 
tiibulalur,  ncc  Iibcralur.  Vcrum  non  sic  scbabeal, 
si  libcrari  desidcrat.  Quid  crgo  farici?  Inlcndc.  Cuin 
id  quod  cxsccralur  vidcre,  cum  impugnavcrit,  ni- 
miumquc  importunum  fucrit;  dcspicial,  non  allcn- 
dai  ,  assensum  non  prxbeal ,  ad  aliud  cogitalum 
siium  vcrlat,  alicui  rci  faciendx  intcndal,  non  plus 
curct  si  nolens  quid  sentit,  quam  si  papilio  sibi  pne 
oculis  vnlilcl.  Vialor  qui  a  canc  infeslalur,  si  sub- 
stilerit,  ct  se  ab  ejus  imporluuitaic  dcfcndc.it,  ca- 
nem  imporluniorem  illico  scnliet;  si  auiem  ejus 
iatratlM  despiciat,  transit  el  non  allendit.  mox  om- 
nis  iinpugnalio  illa  canina  quiescil ,  unde  viator 
libcre  transil.  Sic  qui  cordis  mundiliam  habcrc  con- 
lendit,  vanos  cl  infrucluosos  sive  immundos  cogila- 
ttis  dcspici.it ,  cor  suum  avertat,  omnein  impugnan- 
liam  illam  quam  inlus  palilur  pro  nihilo  ducal,  non 
reiteret  pcnsando  quod  cogilavit  :  sed  penilus  dcspi- 
ciat  qnidquid  mali  minuscaulc  pensavcril.  Nondum 
cnim  dainnanlur  qui  sunl  in  fide  Domini  Jcsu,  qui 
sccundum  carncm  non  vivunt.  Taliler  si  vixcrimus, 
liujiis  rci  studimn  m  habiicriinus,  talcs  uos  coram 
Dco  si  exbibiierimus.  cjus  babilaciilum, cjus  bospitcs 
cfflci  polerimus.  Qncm  doncc  vivimus  si  diligcre  cl 
bouorarc  satagcrcmiis;  ipsc  nohis  qnandiu  vixcri- 
mus,  vicctn  dilcclionis  ct  hnnorificcnlix  sux  siuc 
(luhio  rcpcndct.  Eadem  quippe  mcnsura  qua  incnsi 
fucrimiis,  remctielur  uobis  pcr  ciim  qui  sc  dcdit  pro 
uobis  ,  cl  a  voragine  inorlis  libcravil,  qui  nos  in 
.Tlcrna  palria  immorlalitalc  coronabit;  cui  honor  ct 
gloria  in  sxcula.  Amcu. 
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CAPIT  PRIMUM.  A 

Dl  monacht  deslinationc  vel  finc. 
Oninrs  irtea  ac  disciplina  scopon  quemdatfl ,  id 
cst  destintUoneat,  ci  ic/oi,  id  cst  Dnem  proprium, 
litbent.  Ad  quem  reipicfeni  uniuMujusque  irtii 
inlusirius  ippetitor,  cunctoi  liborei  et  pericult 
atqtie  dispcndia  xqiianimiicr  libcnterque  suslenlat. 
N.iii\  et  agricola  nuuc  lorridos  solis  ridioi,  aunc 
pruinas  et  glacicm  non  deciiuans,  indomitas  agri 
glebas  frcqucnti  subigit  vomerc,  dum  scopon  servat, 
ut  cam  cunclis  senlibus  expurgatam  exerccndo  com- 
minuat;  lincm,  id  est  perceplionem  copiosarum  fru- 
gum  indeadcpiurum  se  essc  confidens.  ttefcrla  etiim 
liorrca  frugibus  libenler  ezhltirit,  stilcisquc  co.n- 
mciid.ii,  prxscntem  diminulioitcm  fulurartiin  mes- 
sium  conlemplatione  non  seniiens.  Ncgotiatores  non  B 
incenos  pelagi  casus,  non  ulla  discrimina  pcrhor- 
rescunt;  milites  peregrinalionum  exsilia  ac  beilo- 
rum  pcricuia  non  scntiunt,  dum  illi  ad  finein  qux- 
stus,  et  isti  ad  proposituin  sibi  bonorem ,  spe  prx- 
pcli  provocanttir.  lia  ergo  el  noslri  proposili  fiuis 
quidem,  secundum  Apostolum,  vila  aterna  esl ,  ila 
eodem  pronualiante  :  Habenies  quidem  fructum 
vcslrum  in  sanclificationem,  finem  vero  vitiini  crlcrnnm 
(Rorrt.  vi,  22).  Scopos  vero  esl  purilas  cordis,  quam 
sanctificalionem  non  immerilo  nuncupavit,  sine  qua 
pixdicttis  finis  non  polerit  appreliendi.  Ac  si  dixis- 
sct  aliis  verbis  :  llabcntes  quidem  scopon  vestrum 
iu  purilale  cordis,  fiiiem  vero,  itl  esl  lelos,  vilam 
xlcriiam.  Quidquid  ergo  nos  ad  bunc  scopon  ,  id 
cst  pnrilalcm  cordis,  potesl  dirigere ,  tola  virltile  ^ 
sectandtim  cst.  Pro  hac  cnim  universa  agimtis  alque 
tolerainus;  pro  hac  parentes,  palria  ,  dignitlles, 
divilix,  et  voluplas  universa  conlemnitur,  ul  sci- 
liccl  puritas  cordis  pcrpclua  retentelur.  Hac  igitur 
nobis  dcslinalione  proposita,  scmper  actus  nostii  et 
COgillUooes  ad  cam  oblinoudau),  vclut  ad  ccrlani 


lincam  ,  rcclissimc  diriganlur.  Qux  si  pr;c  oculia 
oosltis  jiigilcr  slalula  non  fucrii,  non  solum  conetM 
laborcs  noslros  varios  paritcr  al([iic  insiabilcs  rrd- 
dcns,  incassum  cos  ac  sinc  rructu  compellel  cffuinli, 
scd  cliam  eogtllUonei  omnes  divcrsas  sibiquc  con- 
trarias  suscilabit.  Ncccssc  cst  cnim  mcnicm,  quo 
recurrat  cuivc  principaliier  inhxreal  non  b.ibcnlem, 
per  sing>ilas  boras  atque  momenta  pro  incursiuun 
varielale  mutari,  alque  cx  bis  qu.x  extrinsccus  acci- 
dunt,  in  illuin  slalum  conlinuo  transformari  qui  sibi 
primus  occurrerit.  Hinc  namque  csl  quod  nonnullos, 
inundi  bnjus  maximas  facullaies  conieinnenles,  posl 
bxc  vidcmus  pro  grapbio  vel  aeti  commoveri,  pri- 
siiniim  scilicct  iflectom  in  relnis  minimis  relcnlan- 
les.  Qtii  si  coutemptioncm  mundi  corde  fixam  tcne- 
rcni,  Dunquim  uiique  pro  parvis  rebus  adroitiereni 
quotl,  nc  pro  magnis  incurrerent  opibus,  easdcm 
pcnitus  abjicere  malucrunt. 

Hic  ergo  nobis  principalis  debei  esse  conams,  ut 
divinis  rebus  ac  Deo  mens  semper  inhxreai,  forni- 
cationem  judicans  vel  inomenlaneum  a  Cbrisli  con- 
tcmplatione  disccssum.  Tolum  namquc  in  animx 
consislil  rcccssu ;  unde  expulso  diabolo,  ac  neqtta- 
quam  in  ca  jam  regnantibtis  vitiis,  conscqucnlcr 
regmim  Dei  fundalur  iu  nobis,  dicenle  cvangelista  : 
Regnum  Dei  intra  vos  esl  (Luc.  xvn,  22).  Inlru  nos 
vcrc  nihil  aliud  potest  essc  qtiam  scientia  aut  igno- 
ralio  veritatis,  et  vcl  vilioruui  amicilia  vcl  virlu- 
imn,  pcr  quam  aul  diabolo  aut  Cbristo  prxparamus 
regnum  in  corde.  Cujus  eliani  regni  qualilalcm 
dcscribil  Apostolus,  ita  diccns  :  Non  esl  enim  re- 
gnum  Dei  esca  et  polus;  se;i  justilia,  et  pax,  et  gau- 
dium  in  Spiriiu  sanclo  {Rom.  xiv,  17).  De  aliquo 
uamque  dicitur  :  Mundus  istc  gaudebit  (Joan.  xvi, 
20);  el  :  V<c  vobis  qui  ridciis  ,  quia  plornbitis  (ibid.). 
Ilaque  si  reginun  Dci  intra  nosest.d  i|»suni  rcgiitmi 
Dci  jusliiia,  el  pax,  ct  gatiditim  cst,  cigo  qui   in 
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i^iis  muimorniur,  sincdubin  in  icgno  Dei  csl.  El  c  A 
rontra  qui  in  mjasUlia,  discordia  ct  uisiiiia  moricm 
nnte  vertanlar,  in  rcgno  diaboli,  ct  in  inforno 
M  mcrSe  snnt  constiluli;  in  quo  qui  fucril.  nec  lau- 
d.ire  Deum  polcst  leeuadum  Propbetne  scnlcminm 
dicentii  :  Aon  mvrlni  laudabunl  te,  Dominc  ,  nequc 
omnes  qui  dcscendunt  in  infernum  (Psal.  cxui,  17), 
nc  dubio  peecali.  Std  t:os,  inquit,  qui  riiimut,  non 
viliig  scilicel,  ncc  mundo  bnic  ,  scd  Dco,  benedici- 
.iins  Donvnum  ex  fioc  nunc  ct  usqne  in  Sttculum.Non 
eniflH  csi  in  mcrtc  qui  memor  sit  Dci.  In  inferno  au- 
icm  qnis  confuebitur  Domino?  (ibid.,  C(i)  id  cst 
n-^no.  Neliai  enim,  tametsi  millics  semeiipsum  vel 
Cbristianura  csse  proliicaiur  vel  monacbum  ,  cmn 
pcceal,  confilciur  Dco;  ncc  scrvum  sc  vcraciier 
illius  profilctur,  cujus  prrccepla  roniumaci  tcmcri- 
tatc  conlemnil.  Ucgnum  snnc  eojlorum  triplicitcr 
accipiendum  est  :  aut  quod  regnaturi  sint  coeli,  id 
csl  tancti,  in  aliis  subdilis,  scciindum  illud  :  Esto 
tu  super  quinque  civitatcs ,  et  lu  snpcr  decem  (Luc. 
xix  ,  10) ;  illiidquc  quod  dicilur  ad  disciptilos  :  Sede- 
bitis  supei  sedes  duodecim,  judicanlcs  duodecim  tri- 
bns  Jsracl  (Malllt.  x!.v,  28) ;  aul  quod  ipsi  cccli  in* 
ripiant  a  Cbrislo  regnari,  cum  scilicel  omnibus  ci 
snbjcctis,  ccopcril  essc  oinnia  in  omnibus  Dcus  :  vcl 
ccrte  quod  sancli  in  coelis  siut  cmn  Domino  regna- 
turi.  Quainobrem  in  boc  corpore  consiituius  jam 
novcril  iinusquisqnc  iili  sc  regioni  vel  miiiislcrio 
depulandum,  cujus  iu  bac  viia  pnrtioipem  scmct- 
ipsum  ciiltorcniquc  prxbucrii,  illiusque  se  ctiam  £ 
in  i!Io  perenni  saxulo  consorlem  futurum  essc 
non  ambigai ,  cui  nunc  orinistrum  sc  sociumquc 
malucrit  cxbibcre,  secundum  sentenliam  Domini 
iliceiilil  :  Si  quis  mihi  ministral ,  me  scquatur;  et 
ubi  sum  cao,  illic  cl  ministcr  mcus  cril  (Joan.  xn  , 

ao). 

CAPUT  II. 

Dc  cogilntionc. 

Mculcm  qiiidcm  non  interpcllari  cogiiaiionibus 

liiinossibile  cst,  soscipcrc  vcro  cas  sivc  respuere, 

nmni  iludenli   pcr  graiiam  Dci  possibile  csl.  Quo.l 

exercitium  cordis  non  incongrue  molanim  simililu- 

<lini  eomparaiur,  quai  mcaina  aquaram  praccps 

iiupctii;  minnlc    provolvii.  Qnat    nullatcnui   qiiidom 

ceseare  possunl  nl>  opere  suo,  aqunrum  impulsibns  D 

eircnmaeue.  Iu  ojus  vcroqni  prarst  simm  est  po- 

lasl  ile    iilruinuam   Iriiicnni  innbt  nu  bonleum,    lo- 

liumre  comminni.   Iliml  qni|ipc  cst  eommolendum 

<|ik.iI  ingeslum  ab  itlo  fucrit  cui  opcris  illiua  cura 

coutnilssa  esl.  Ila  Igltur  eliam  mcni  per  vilsc  pi  e- 

s''nti>  incarsui  nndiquc  ingruentibni  lenlaiionum 

lorrcuUbua  circaraarta,  vacaa  qaidem  rogiialionum 

non  polcril,  qnales  voio  vcl  ndniillcrc 

ro    libl    iV.bc.it,   slnilii   sni   prnvidcbil   in- 

doMria.  Si  enim  ad  lanclarem  Scriplnramm  mo- 

iTiUtionein  jugitcr  recerramus,  ae  mcmoriam  no- 

.  ii  .1  rccordalioaeai  lairilaalium  rerum,ct  <lc- 

:   rfc  lionii,  epemqae  falunc  licalitndinia 

ise  csi  in  ori .o  >  ogiiaiiuuea  esinJa 
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spiritualcs  in  bis  qux  mcdilali  sumus  mcuicin  fa- 
cianl  immorari.  Sin  vcro  desidia  scu  BCgiigealia 
supcrati,  viliis  el  oliosis  confabulationibus  occupc- 
nmr,  scu  curis  mundanis  et  supcrfluis  soUiciliitlini- 
bus  impliccmur,  consequcnler  cxindc  velut  quxdam 
zizaniorum  specics  gencrata  operalioncm  quoquo 
nostro  cordi  noxiam  minislrabit,  el  sccundum  scn- 
lealitn  Domini  Salvaloris,  nbi  fuerit  thesaurus  opc- 
rum  et  iiitcntionis  noslrx  ,  ibi  et  cor  nottrum  ne- 
ccssario  permancbil  (Matth.  vi,  21). 

illud  sanc  prx  omnibus  nossc  dcbcmus  tria  cogi- 
lalionum  nostrarum  essc  principia,  id  eslex  Deo.cx 
dinbolo,  et  cx  nobis.  Ex  Deo  quidem  sunt,  cum  Spi- 
ritiissancti  iliuslratio  nos  visilare  dignalnr,  erigcns 
nos  ad  sublimiorem  profcctum,  et  iu  quibus  vcl  mi- 
nus  acquisivimus  vcl  desidiose  agcnlcs  superaii  sn- 
mus  salubcrrima  compunclionc  casligat ;  vci  cum 
reserat  nobis  coelcstia  sacramenta,  ct  proposilmn 
nostrum  ad  meliores  aclus  voluntaiemquc  convcrtit; 
ul  ibi,  cum  rcx  Assucrus,  onsligatus  a  Domino,  )i- 
bros  annalcs  instigalur  inquircre,  quibus  Maniocbri 
bcneficia  rccordalur  ,  siimmi  cum  gradu  bonoris 
exaltal,  ac  protinus  crudclissimam  supor  nccc  Ju- 
dxx  gcntis  scntcntiam  rcvocat.  Ex  diabolo  vcro 
cogitatioiuim  nascitur  serics,  cuin  subvertcre  nos 
inm  viiioriun  obluclalionc  quam  cliam  occullis 
couatiir  insidiis,  sublilissima  callidilatc  mala  pro 
boiiis  fraudulcntcr  ostcnlans,  cl  transfigurans  sc  in 
angolum  lucis.  Vcl  cum  cvangelista  rcfcrl  :  Et  tat- 
na  fucta,  cttm  diabolus  jam  misistet  in  corde  Sima- 
tii*  Jscariolhis  ut  tradcrel  Dominum  (Joan.  XIII,  2); 
cl  ilcrum  :  Posl  buccellam,  inquii,  lunc  inlroitil  in 
illum  Salanas  (ibid.).  Pclrus  quoquc  ad  Ananinin. 
Qimic,  ait,  Satauas  tentavit  cor  tuum  mcnliri  te  Spi- 
rilui  sauctot  (Act.  v,  3.)  El  Salomon  :  Si  S/>iri/u$ 
polcstatcm  luibein  ascenderit  super  le,  locum  lunm  ne 
diiniltas  (Eccle.  x,  4).  Ex  nobis  aiilom  oriunliir, 
ciiin  cornm  quae  ^crimus  vcl  gettiatas,  vcl  aadivi- 
mus,  nataraliler  reeerdamar;  de  quibus  bcatus  Dn- 

vid  :  Coijitnti,  inqoit,  dict  antiquos,  ct  annos  ojlcr- 
uos  in  mcnte  hnbui.  El  mediiatus  tum  nocte  corde 
mcn,  ct  cxcrcitnbnr  ct  venlilabnm  tpirilum  meum 
(P.sn/.  i.xxvi,  C)  ;  cl  itcrum  :  Dominut  scit  cocjitntio- 
ncs  hominum,  quoniam  vamv  tunt  (l'tal.  xxin,  II). 
Et  :  Coqilationes  jiisloium  judiciu  (Proe.  XII,  i'.>). 
H.inc  ergo  Iriperlilam  rationcm  oportct  nos  jugiicr 
obtervare;  ct  nnivorsas  c.ogiiationcs  qux  cmcr- 
i<i!nl  in  cordc  noslro  sagaci  discrelionc  disculcrc, 
originca  earaaH  vcl  causas  auctorcsquc  primilus  in- 
dagantes,  ul  qualcs  nos  ci6  pra-bcre  dclicamus,  ex 
illoruoi  mcrilo  qui  cns  siiggcrunt,  considornrc  pos- 
limui,  nc  qua  foric  imclleclualis  ibidcm  bcslia,  vcl 
lco,  vol  drnco  pcrimnsicns,  pcrniciosa  vosligia  l;i- 
iinlor  inipresscrit,  qnibus  acccssus  clinm  c.nclcris  in 
nbdila  pocloris  nnslri  per  COgilaUonum  negligeil- 
ti.iin  pr.rbcnliir.  El  iln  pcr  singulns  boms  alquo 
BMMBcnli  ierram  oardii  aottrl  cvangclicoarairo,  boc 

etl  jo^i  Dominic.T;  cruns  rccord.itionc  sulcnnlos, 
mI  noxi.iruin  CX  nobis  fcrarum  cubilia,  vcl  virulcii- 


I." . 
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iiunm  sri|M'iiliiim  c\i<  imiii.iir   lallbull    poicnimn.  a 'p"  T"   fm  ril  romi Im  ,  .,],  BJMtrtrho 


Mujds  riK"  pcrbl  1  v  llli  hlls   lljill  t     |M  r     illlini   i  \  <n 

aclicum  coiituriooom  pulchcrrline  duilgititui   <  ujui 

miius  nlquo  < oii.ijnii.i,  i|n  i   |uibaillboi  iii 

grucnlibui  rogiuuonibus  ahducch.iiin  ,  ted  pro  mii» 

jllllb  m  »1  I  nlmillobal  limias,  \<1  imilr.iii.is  .il>  M|UO 
ulli  <lilli< ollalc  pollODtl,  hac  liopn»  llglliflcAlioOC 
llMCripU  Cll  :  IViiiii  et  ttjo  liomo  ium  »"'■  fCltHMlt 
hubtns  tub  mt  miltltt,  tl  dno  hui,  \  ,hlt,  tl  vn,tit  ,  ct 
alm  .Vrru,  tt  vtnil ,  tt  itno  mro  Fm  hot,  tl  ln.it 
(Mtttth.  vin,  *J;  l.ut.  mi,  8).  Si  igilnr  nns  qimqiie 
Virililcr  ailvcrsus  porlnrbaliohes  04  vilia  ilimn  uii<  s, 
|)i»iii<-iiimis  00  iIiIiotii  noslr.o  disoroiioiuquo  snljt 
cere,  vcl  inslahilcin  rogilalioiuiiii  hosliariiiu  oo- 
horlein  ralimiis    impcrio   nohjugarc,    ad    spiril imlis 


<i  |i.i|iii!.ilimn-  <l<  I.  oi.tis,  oou  tii  i  IhllVUf  ii  MlbdilUI 
ftd  Iim  iilcm  COgllalUmuui  l<iiam,  il<  |.rj'il:ihl.iiio 
COOOlriClUI  viihiiIis  ahdiurlur,  nrc    aihln  l  pei    , 

|ll||-|.IOI     '       Qutllf       lll     .l.lillui       fi       l>l        1,11,1      rll. 

(/.'nur/i    iil,  II.)  Sc  I  l.iin|ii.iiii    1 1 1  <  1 1 1 .  | .  I !  1 1  >  >  r    iii     il   i 

quo  voloorll  cogililioiiuiii  rcgioui  <■       ici.  \  » au* 

l<  in  i|i   oiii  loliur  .i<     Im  lilildiin-iii  i  <  iiliiin.on  I  iijh 
<|iiiIiiis  h.tc  uriita  qox  pr.i-dixiinu    OOfl   l  irnolio  Ofd 
|ioi<  nii.i  DcOgOOlOli  IguOKCre?  Aioli    i|»tuui  Itr^eni 
\iios  loiii  s  .i.l  ■  |iiriiii.ilcoi  mililiaui    cun  i  m, 

quo  ooi  dob>  loi  kignci  ac  prohei  ■  fa/iroMM,  inq  ni, 
duat  :  QttU  (oitiur  lumttjn  (Jort.  m,  10),  ri  qm  ft%* 
licus  csl,  lil  pOglllOr  Vidcln  OMJO  bcllu  hminoi 
pi  i  liari  iioii  oo-.sc  nisi    palicnlcs    infirmnsqtic  ,  ill.i 


liujus   cciiiiirionis   ordiiicin   provoheiniir,   qiioni    in  II  procul    «lubio    iiilirmilalc  <|ii:>   fooil.iios    illc   t. 


Mvoilo  iiuoiiic  pcr  Moyscn  logimui  dcsignaliiin  : 
('onstilue  libt  tliitiarthat,  el  ttniurionet,  ct  tutuuy.ui- 
tltnarios,  et  dttanot  (Exod.  XVIII,  II).  Kl  ila  nos 
qnoqiic  liiijiis  dignilalis  ipiCO  subliiuali,  hahohinuis 
hanc  iinpcramli  potestalcm,  ut  malis  quidcui  mg- 
goslioiuhiis  pi.ooipianuis  :  Abilc,  cl  ubibunl;  bouis 
voro  :  Vcnitc,  ct  vcnicnt.  Scrvo  qtioqtic  noslro,  id 
csl  corpoii,  ca  qu;e  COtlilOttt  vcl  COoUoonlia  siinl, 
sinnliicr  injungcmus,  ct  sinc  nll.i  conlradiclionc  <!c- 
servicl,  non  jnm  siiscitans  nobis  advcrsos  concitpi- 
sccntia?  slimulos,  scd  omncin  cihibcns  spirilui  la- 
nnilalum. 

Ilujiis  ccnlurionis  qualia  arma  sint,    vcl  nd  qu.v 
pr.cliornm  cxcrcili.i  prapparcnliir,    auili    ApOStolum 


evangelicui  couinrio  eum   Rdocbj  loquebaior:  I 

tnim  iiifirmor,  iuiic  fortior  tum  (II  Cur.  III,  10).  Kl 
iiorum  :  liriin  M  infirinittitc  ptifi,  tlnr  (ibul.,  [)). 
Do  qua  iiifi milatf  unu.s  propln  l:<nim  :  F.l  eril,  in- 
quil,  qui  infirmuturinier  eot,  sirut  dotiiut  Ditvtd.  l'.i- 
licns  cliam  bu>c  bclla  pr.rliahilur,  ncmpc  ill.i  pa- 
lionlia  ilc  qiia  dicitnr  :  Palieittia  vobit  ncccsittiia  es(, 
ut  volunlalcti  Dci  facienlct  recipialu  rfNMMffOliw- 
mm  (llcbr.  x,  34»). 

De  maligna  cogitalionc   illiul   nosse  debenuis  '|oia 
illico  ul  per  confossioncni  patef.icta  fuoiii,   mar< 
cit;  ct  anicquam   discrciionis  judiciiim  proferalur, 
scrpeus  lctcrrimus  vclul  tenebroso  ac  subicrianoo 
spccu  viittile  confessionis  prolraclus  ad   Iikciii,  tt 


prx'dicantcin  :  Arma,   iuquit,  potcntice   nostra:  non  ^  traductus  quodammodo  ac   delionesl.iliis,    ODSCOdtt. 

sunl  carnalia,  scd  potentia  Deo  (11  Cor.  x,  i).  Qui- 

bus  nos  quoquc  si  volumus  bclla  Domini   prxliari, 

ci  inlcr  centiiriones  evangclicos  mililaro,  accincti 

jugltcr  dcbemus  incederc  :  Sumitc,  inquit,  *«-«/umi 

fidei,  in  quo  possitis  omnia  lcta  ncquissimi  ignila  cx- 

slingutre  (Eplttt.   >i,  1G).  Ergo  fides  est  quac  cxci- 

pient  ardcntissiina  libidinum  lela,  mciu  futuri  judi- 

cii  cl  coelestis  rcgni  credulitalc  moriifical.  Et  tcri- 

cam,   inquil,  charitatis  (ibid.t  14).  Ipsa  neinpe  csl 

qua;  vitalia  pccioris  nosui  circumdans   atque  com- 

municns,  ad  inlcriorem  liominem   nosirum  jacula 

diaboli  pencirare  non  permiilit.  Omnia  cnim  sufferl, 

omnia  palitur,  omnia  sustinet.  El  galettm  spem  sa- 


Tandiu  namquc  suggesliones  cjus  noxi.c  domiuantiir 
in  nobis  qiiandiu  ceianlur  in  eorde.  Qucm  mbmmj  in 
Ecclcsiaslc  quoquc  logimus  figuralmn  :  5i  momor- 
dcrit,  inquil,  terpcns  non  in  sibilo,  non  est  abundun 
lia  incantatori,  laciti  serpenlis  morsum  pcrniciosiiiu 
cssc  dcsignans.  ld  est,  si  per  confcssioncm  sug^e- 
slio  seu  cogitalio  diaholua  incanlaioii  cuiqttan, 
spiriluali  scilicct  viroqui  carminibus  Scripltiraruni 
sncderi  proiinus  vulneri,  et  eilrahercdecorde  con- 
sucvil  nosia  veneoa  serpentis,  palcfacta  uon  foefil, 
succurrcre  pericliianU  perilurove  non  potci-it.  Naoi 
bonarum  rernm  non  lantuin  si!ggcs;or,  sed  eii..m 
fjuior  alquc  impulsor  esl  Dcus,  ila  ul  nonounquatu 


lutis  (iti'd.,17).  Calea  capilisesl  numimcn.  Quia  crgo  rv  nos  oUam  inviios  et  ignoranles  allrahat  ad  salulem. 

caput  nostrum  Christns  est,  debcmus  istud  semper 

spe  bonorum  fuiuroruin  velut  incxpugnabili  galea  in 

ciindis  lciilalionibus  ac  pcrscculionibits  commttnirc, 

et  priucipaliter  fidem  cjus  illxsam  atque  iniegrum 

custodirc.  Aliisenim  membris  truncalum  qucmpiain, 

licel  debilem,  possibile  tamcn  est  uicunquc  supcr- 

csse;  sinc  capite  vero  ncmini   vel   brcvis  vitse  spa- 

lium  pra?rogalur.  Et  gladiutn  Spirilus,quod  est  ver- 

bum  Dti  (ibid.).  Pcnetrabilius  namque  est  omni  gla- 

dio  ancipili,  et  pertingens  usque  ad  divisionem  ani- 

wior  ae  spiritus,  compagum  quoque  ac  medullarum,  et 

discrelor  cogitationum   et  intentionum  cordis   (Hebr. 

iv,  M);  dividens  scilicelct  abscindens   quidquid  in 

nobis  carnale  te.rrenumque  repererit.  Quibus  armis 


Conslal  crgo  neminem  posse  a  diaboli»  deeipi,  uisj 
cum  qui  pr;cbcre  ei  malueril  suoe  volunUilis  assen- 
sum. 

CAPUT  III. 
De  coticupiscenlia  camis  ac  spiriius. 
Spiritu  atnbulale,  et  desideria  cum.s  uon  perficie- 
tis.  Caro  enim  concupiscil  advcrsus  fpirilum,  spi- 
rilus  autem  ndversus  carnem.  Hac  autcm  ir.i  icem 
adversanlur  sibi,  ut  non  quacunque  vuliis,  itla  facia- 
tis  (Gal.  v,  16).  Trcs  res  hoc  loco  ab  Aposlolo  nou  - 
nari  videnlur  :  concupiscenlia  carnis  adversus  spi- 
rittiin,  et  spiriius  adversus  carnem.  Quoruir.  adver- 
sus  se  invicem  pugna  linnc  videtur  babore  eansa» 
alque  rationem,  ut  ea  qux  volumus,   inquit,   faccrc 
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iiequcaiiuis.  Qtiart.t  i^ilur   stipcrcsl  causa,   ul    illud  A  tcrpcll.uis  imbccillilas  carnis,  ab  ill.i  reprch«msiliili 


s<  iliccl  quod  nolumus.  faciainns.  Nunc  crgo  <lc  sin- 
K<i|is  videamus.  Carncin  hoc  loionun  lioiiiincin,  id 
csl  hominis  subslanliain,  sed  ejus  desidcria  pessima 
delicm tis  accipcre,  siculnc  spirilum  quidnin  nliquain 
rcui  stibslanlialcni,  scd  anitnx.  desidcria  hona  el 
spiriluali.i  dcsignari.  Qu?c  cmn  utraquc,  iJ  csl  desi- 
dcria  rarnis  cl  spitilus,  in  imo  cotfcmque  sini  homi- 
ue,  iniesliniiui  qtiotidie  inlia  nos  geriitir  bnlltim, 
iluin  eoucupisceulia  carnis,  quae  prxripitanler  fcrlur 
ad  vilia,  his  qux-  ad  prxscnleiu  requifim  pcrliucnt 
dciie.iis  gatidet,  htxuriis  delcclalur;  quibus  c  conlra 
coiicupiscnntia  spiiiins  advcrsala  ita  dcsidcral  lota 
•piriliialibus  sludiis  iiihxrerc,  ut  cliam  ncccssarios 
carnis  iisiis  oplct  nxcludcre.  111»  satiari  sonino,  rc- 


iiimielalc  spiiiius  rcvocal  ac  rctardal.  El  ita  lil  ul 
nir.iquc  conciipiscculia,  lali  colbictationc  alierna  >i- 
bimcl  repiigiiauie,  aninix  volunlas,  qux  ncc  loiam 
sc  carnabbus  desiiieriis  de Jcre,  ncc  virluliim  vult 
labnribus  dcsudarc,  quodaiu  juslo  moderaniinc  tcm- 
pcrctur,  dutii  hoec  inler  tilraquc  conlenlio  illam  pcr- 
niciosiorcin  excludens  animx  voluutaiem,  ul  quan- 
dam  a-quitalis  librain  in  stalera  nostri  corporis  col- 
loe.al,  qn.-c  spiriltis  carnisquc  coulinia  justo  discer- 
nil  nxaniine,  ucc  a  dextris  mculcm  spiriius  ardore 
succensam,  ncc  a  Ucva  carncm  vilii.rum  aculeis 
prxpondcrare  permiitcns.  Duiuque  hxc  pugna  quo- 
lidianis  dicbus  utiliier  cxagilalur  in  nobis,  atl  iilud 
qnartuin  quod  nolumus  salubrilcr   venirc  compelli- 


plcri  ciboiiniversisqueexuberare  copiiscoiicupiscil;  13  """",  "t  ptirilatem  cordis  non  otio   ncc   sccuritalc, 


iiic  vigiliis  nt  jejuniis  sagiuatur,  ac  paupcrlaie  glo- 
rialiir.  Lavacris  illa  nilcscere,  et  quoiidianis  adu- 
lanliiim  cnneis  appctit  conslipari ;  bic  squalore  sor- 
dinm  congaudcl,  ciinclorumqtie  mortalium  prjescn- 
liain  pcrliorresc.il.  Honoribus  illa  et  laudibus  homi- 
num  confovelur ;  bic  irrogalis  sibi  iujuriis  ac  perse- 
culionibus  gloriatur. 

Inlcr  bas  igitur  ulrasquc  concupisccnlias  animce 
volunlas  iu  inedilullio  quodain  viluperabiliorc  con- 
sistcns,  ncc  vitiorum  llagiliis  oblcclatur,  nec  virlu- 
luu:  doloiibiisae.quiescil;  sic  qu;crens  a  passionibus 
lcmperaii  cainalibus,  ut  iicquaquam  vclil  dolores 


sc-d  jugi  sudore  ct  conlritione  spirilus  acquiramus, 
casiitaicmque  carnis  dislriclis  jejuniis,  fame,  sili  ac 
vigilantia  retenlciuus.  Essemus  ilaque  pcniius  sine 
icmedio  lcpidi,  ulpote  non  habcnles  indicem  negli- 
genliae  nostrae  vel  in  corpore  noslro,  vel  iu  conscicn- 
tiis  propriis  indesinentcm ;  nec  siuderemus  ad  pcr- 
fcctiouis  unquam  pervcnire  fervorem,  scd  ne  fru- 
galilalis  qtiidem districlionem  leneremus,  nisi  sallcin 
nos  lilillalio  carnis  fiuxusque  incrcsceiis  humiliaret 
atquc  rettinderet  et  advcrsus  spiritualiiim  quoquc 
viliorum  purgalioiicm  soMicilos  rcdderet  et  in- 
leulos.  Qui   status,  id  esl  lepidus,  a   camali  quali- 


nccessarios  susiinere,  sme  quibus  desidcria  spirittis  tate  dcscendens  cUlcitur  animalis,  qui  est  deterior 
neqiieunt  possidcri,  Absque  casligaliouc  carnis  ca-  gradus.  Ipsccstenim  quide  frigido  ad  lepidtim  trans- 
sliinoniam  corporis,  sine  vigiliaruni  iaborc  cordisde-  ^  ieus,  deleslabilior  voe.e  Domini  signaiur. 


siderans  acquircre  puritalem,  absqnc  uliitis  cxaspe- 
i  .itione  convicii  paliculi.c  gratiam  possidere,  bunii- 
l.talem  Chrisli  sinc  bonoris  miindaui  cxercere  jaclu- 
r  i,  rcligionis  siinplicitalem  cum  sa-cuiari  anibiliouc 
KCUri,  Cbristo  cum  bominum  laudc  ac  favore  ser- 
vire,  dislrictioneiu  vcrilalis  sine  cujuspiam   vel  le- 


Trcsnaiuque  sunt  aiiiiiiarumsialus :  primus  carna- 
lis;  secundus,  animalis;  tcrtius,  spintualis.  Quos  iu 
Aposlolo  ila  legimus  dcsignari.  Nam  de  carnali  ita 
dicilur  :  Lac  vobit  potum  deui,  non  eicam.  Necdutu 
enimpolcratit,  sed  nec  adhuc  quidempotetlit.  Adhuc 
cnim  cmnulet  eslit  (I  Cor.  m,  2)  ;  cl  ilcrtim  :    Vbi 


nui  offensione  proferrc ,  posliemo  sic  vult  conscqui      eniin  esl  inter  vos  zclus  et  conleniio,  nonne  carnalei 


iiitura  bona,  ul  prxscnlia  non  amillal.  Quaj  volun- 
las  iuiiiqiiam  nos  ad  ncrieciioriem  vcram  faccrel 
pcrvenire,  sed  in  tepore  qttodam  lclerrimo  colloca- 
Kt,  lalesque facerol  qualessunl  illi  qui  iu  Apoca- 
lypsi  iiierepalionn  Domitii  casliganlur  :  Scio   opera 


es;is?  (tbid.)  De  animali  qtioque  lalilcr  comiitcinora- 
tin  :  Anitnalis  autein  humo  noH  percipil  ca  qiur  sunl 
Spirtiun  Dei  :  stultilia  enim  est  ilti  (l  Cor.  II,  14). 
Dc  spiriluali  vero  :  Spiritmalit  autem  examlnal  om- 
nia,  ipse  autcm  n  ncmine  dijudieatur  (ibid.);  el   itc- 


lua,quia  ncque  frigidus   cs,    nequc   calidus ;   ulinam       rum  :  Vvs  qui  spirilualcs  ettis,  inttruiic  eos  qui  ejus- 
frigidlU    esscs,    aul   eatidtU  !  scd    quia   lepidut  cs,  ^  modi  tunl,  in   tpirilm  Ifiulaiit    ((»'«/.    vi,  2).    Ilaquc 


niLipiam  ic  cmoueie  cxoicmeo  (Apoc.  m.  lli,);  nisi 
Iiiiiic  lepidissiiiiuui  sl;iiuin  aJlriusectis  hacc  insui- 
genli.t  bclla  diruinpereiil.  Nam  cuni  famiilanles  huic 
v<»luiil.ui  nosiia:  ad  lunc  rcmissionnm  voluerimus 
iiosiiu  npsos  p.iulaiim  relaxare.  confeslim  aculci 
carnis  iiisurgiinl,  suisque  nos  viliis  el  passionibus 
saiifuiitcs,  ncqtiaquaiu  io  illa  qua  dcieclamiir  pu- 
riiaiis  qtialilalesuirn  permiilunt,  alquc  ad  ill.nn 
qiiain  horiemus  frigidain  voltiptaliim  plcnaiitqttc 
tj.nmlMis  p  :rli  alniiil  vuiu. 

Itnrstik  si  .«piritus  fervorc  siirceini  opcra  caruis 
MlMNM  ristinguerc  liue  ullo  mptCUi  fiagiltlalis 
htintanap,  lolo»  nmiuotip«o«  Irnuvfriiutuv  :<«l  tmiiio- 
«b-r.ila  virMtluiii  sluiiia  rordi»  tfotlomj  roiilcrrr      in- 


li  siinainluii»  esl  uobis  u(,  cum  rcniinliaiiles  desicr.- 
iiiiis  cssc  caruales,  id  esl  a  s;vcul  riuui  caperimus 
<  Diiversationc  sejungi,  cl  ab  illa  iuanifcsla  carnis 
polliitione  ccssare,  spirilualem  staium  protinus  ap- 
prchcudcrc  nilamur,  nnquaquain  cxislimaiiles  qiiam 
supra  di*.iuius  cxlcrioris  liominis  coiiversioneiu  ad 
pcrlectioiiem  nobis  sufGcere,  si  erga  emundationeiii 
f.eteraium  passionum  leiitiorcs  rcddaiuur.  Ne  for- 
in  iuvcnti  in  ilio  lepido  slatu  qui  lelerriuius  judi- 
catur,  evumnndos  nos  cx  ore  Dumini  «eeiiiniiim 
ejus  senleiiliaiii  noveiiinus,  iia  tlicenlis  :  Utinam 
raltdnt  etut  nul  (rigidut  ,  ted  qnia  teuidut  tt  , 
incipimm  le  emovere  exore  meo  [Apoe.  ui<  Vj).  Ncc 
tiiui.rrito  euj  Domiiiiis,  <|itns  jani  in  visceribus  re<e- 


IOM  ni'u.1  \u  ■  \li  i  ii(  i 

jxi.it  ( li.uilali»,  Mllk  lapjnVifll  rnin  i|ii.ui.tiii  i  .111    ,\viii  iii. i  laborum    illp  mJin    rrprnntillilui 


vnlsionc  pcclori»  ltii  cmo\  cmlos  c»sc  |u< mai.  <|n>, 

<iiiii  ilnijiriii  quoiljiiimudo  rnli  in  |>olin»»cnl  |.i  . 
Mir  •uhtlanliaui.  avelli  .ili  iltiui  tiiccrihmi  maluc 
rtinl:  tanlo  iIcIcimiic»  circcli  illik  qui  miuqium  <>n 
Doiuimrn  illali  »tiiil  cibu,  <|iiaulo  id  quod,  nku»c» 
rompcilriilfl.  projiciiiiti»,  odibiliuii  dclrktaimir.  (luid- 
<|iikI  cuiiii  frijfiilum  cst.  fliani  oic  uoslro  •iihccjiIuiii 
vcrlilur  inralorcui.el  «alulifcra  •iiaMl.ilcpcn  ipilor . 
i|ii(nl  aulciil  vitio  •oiucl  |>ciiiiuoki  ic|ion«  ubjcclum 
csi.  nuii  diram  lahtls  adiuovert»,  srd  cti.un  cininm» 
iullicri  ||ni  iugrilli  Ikiiioic  inm  jm»smiious  Ilci  lis- 
niior  trM  jirouuiilialur  csm:  dclci  lor,  qnia  fjrilius  n<l 
salulaiciii  couvcrsionciii  ac  pcrlcclionil  fatliftMI 
cnroalis  i|ins,  id   esl  sxcularis  vcl   gcntilis  acccdii, 


1«  i  jiiiijiIicI.iiii  .    concwdalur  »   |ii 0      A i .  « »i ,  .«/«- 

tiiiini,  ./  MttUH  iniiltriim  </,  (e.rrc  tcilrn,  «-<  ,',.,„tiir 
ioi  1,1,1,1111  fulu,ia!ntr  (Dtrt  ii,  iH)  Klili  <l< 'iiiii.n 
i  I  illiioi  jicrvciiicl  ftlaliuii  iil  l..lis  iiiwi.  jlur  ni 
imclc  qu.iir.  iii  iln  .  I.iiik  iii  /<  <  lo.  (jii  ili»  iii  ur  jlr  i 
lalis  bolii'.,  i|iulis  (uiliin  iioiiiiiiiim  rirriiuncpluk. 
1'osiicino  ni  uunqtiam  in  co  lalo  aliquid  ineviubUia 
illc  ucoliia  ilc|ircli<inl.it,  ijuod  ali  lium.-iiui  MM  ii- 
Ims  vclil  css<-  icl.it  i ni .  Iluc  aiilcm  fl<  l  quando  jjm 
drsim-iis  i  .ini  adicrsu»  sjiiriUiiu  coih  ii|ns«cr.  ,  d-  | 
ilcnis  cjii»  viiluliqtn-  C0O0M  riii.  i  n-j>riiuiqii<:  »i|i| 
iiiviccin    pace    liruusMiiia     fu-dcrari,    ci   »cctinduni 

PMlMOfrapbl    miwti>w  i  ffoMtaMfial  fmm  m 

ttitttm  (1'tal.  cxxxil,  1),  illam  rc|>i oimssain  a  Domino 


«|u:tio  ik  qui  jirofessus  inonacliiim,  ncc   lamcn  viam  |j  bcaliludinrui   potsidentca,    dc  qua    nii  ;    .*-><   duo  ex 


pcifeclioms  arripicns  sccuiidiiiii  rcgulam  disclplinc, 
ab  illo  scmcl  spirilualis  ftrvoris  igne  disccssil.  Illc 
ii.uiiqiic  coiporalibus  sallciu  vitiis  liuuiilialus,  cl 
horrcscons  illum  in  quo  csl  inlidclilalis  gclidissimum 
slalum,  spiriltis  ardoro  succcnsus  ad  pctfecl.oncm 
facilitis  convolabil.  llic  aiilein  dicil  in  cordc  suo  : 
Quia  divct  tum  el  nulliut  eijco  (Apoc.  xv,  10).  Clll  il- 
lud  quoqtie  quod  stibseqiiilur  consrqucnlcr  aplabi- 
lur  :  Tu  autem  et  miser,  et  miscrub ilit,  ct  puuper,  el 
cncut,  ct  iiiiiltts  (Apoc.  iii,  I7|.  In  co  laclus  cliam 
s.rculari  delerior,  quotl  ncc  miserum  se  ncc  rxcuni 
aul  nudiim,  at.t  cmun.lalione  digtium,  vcl  cgere  mo- 
nilisalicnjus  aul  instiluiionc  cognoscit;  nou  iniclli- 
gcns  ipso  monachi  nomiuc   prxgravari    ac  dcprimi 


vobit  coitscntcriiit  tuuer  lcrrtim,  </<•  nmm  re  «/luirn- 
Chiitjiie  pcitctinl,  fict  illit  u  l'utic  nim  ,/ui  |/j  cttlit 
etl  (Matllt.  xvni,  19).  Qiiisqiiis  crgo  inlcllct  lualis 
illnis  J.icol»,  id  cst  snyplunuilorit,  lini.$ccnd<-rit  «^ra- 
dum,  ib  illa  coiilinciuix  colluclalione  ac  sii|i|>l.m- 
lalionc  viliorum  oh.sltipcfaclo  femoris  ner\o,  ad 
Israclis  meriltim  perpOIW  cotdis  dirccliunc  con- 
sccndei.  Quem  ordincm  oliam  braltis  David  iia  Spi- 
riiiis  sancti  valicinalioiie  dislinxil,  itt  primis  in- 
quicns  :  ATutn«  i/i  Judaa  Deut  (l'tal.  lxxv,  I),  id 
0$|  in  anima,  qoa  adbuc  sub  |)crcalorum  ronfes- 
sioue  reiinclur  ;  Judca  cnim  coufeitio  inlcrpretatur. 
/n  lnrael  aulciii,  id  cst  in  co  qui  vident  Deum,  sive, 
nt  «]iiidain   iiilerprelalur,   rectissimus   Dei   est,    noii 


opiniOM  inuliorinn,  quia,  dum  crcdilur  abomnibus  ^  soliiin  notus,  scd  ct  r.iaijnum  esl  nomcn  ejut.  Dci/idc 


sanctus,  el  vclul  Dci  famultis  colilur,  necesse  csl 
nt  in  futuro  vclieineniiori  judicio  posnxqoo  subda- 
lur. 

CAPUT  IV. 

Dc  caslitate. 
Scx  stiut  caslimonix  giadtis.  Priinus  gradtis  es», 
4ic  vigilans  impugnatioue  carnali  monacliiis  clidaiur. 
Secttndus,  nc  ineiis  illius  voluptariis  cogilationibus 
imn.oiclur.  Tcilius,  nc  feminco  vel  lcnuiler  ad  con- 
cupiscenliaiu  niovealur  aspcclu.  Qttarlus,  ne  vigi- 
laus  vel  simplicem  carnis  perferal  niolum.  Qtiiiiius 
nc  luun  memoriain  geiieraliouis  lunnana:  vcl  tracta- 
tus  ratio  rel  necessiias  leclionis  ingesseril,  subtilis- 


ad  stiblimiora  nos  provocans,  cl  volens  cliam  luciim 
ipsum  quo  Domiiius  dclectalnr,  osienderc  :  Et 
fuclui  esl t  inquil,  in  pace  locut  ejus  (ibid.).  Id  esl, 
non  in  (tmfliclti  cerlaminis  el  colluclationc  vilio- 
rtim,  sed  in  castimoniac  pace,  el  corJis  tranqnill:- 
tate  perpetua.  Ilunc  igitur  pacis  locum  rntlincUono 
carnalitim  passionum  si  quis  merucrit  obtinerc,  <x 
hoe  qttoqiie  pioficicns  ,  gradti  ac  Sion  spiriltialis,  id 
esl  specula  Dei  conscquentcr  eiredus,  erii  cliam 
habtUilio  ejns.  Non  cnim  in  coiflictu  coiilinenti.r, 
sed  jogi  virtutuui  sjecula  Dominus  commorattir, 
ubi  jam  non  relundit,  non  coiiiprimit,  sed  in  per- 
pcliium  conliegit  polcnlias  arcuum  ;  ex  quibiis  vide- 


simus  incntem,  foluptarix  actionis   prxsliii.gal  as-  n  liCet  advcrsum  nos  libidinum  quondnm  jacula  diri- 


scnsus ;  scd  vclul  opus  quoddam  simplex  ac  nii 
nisierium  liumano  gcneri  neccssario  coiitribnliiiii, 
tiauqtiillo  ac  puro  cordis  conlempleiur  intuikl, 
uihilque  amplius  do  cjus  recordalione  concipiat 
quam  si  operalionem  laterum  vel  cnjuslibel  alierius 
officinx  mente  pcrtraclct.  Sexlus  caslimonix  gradus 
est,  nc  illeccbrosis  phanlasmaiibus  feminartim  vcl 
dorniicns  illudalur.  Licel  cuim  hanc  ludificaiioncm 
pcccalo  essc  obnoxiam  non  crcilamus,  coucnpisccn- 
tix  lamen  adhuc  mcdullilus  laiitantis  indicittm  esl ; 
dunec  paubiim  scciiiidum  tneiisuram  caslilalis  ad 
quam  unusquisque  conlendit,  in  odiuiii  iUius  rei 
quam  volupuriaiu  aulca  sentiebat.  hicus  etntm 
somiio  sopita  vcrtalur,  illu<l<|nc   ei  quod    loi  tibtis 


gebatilur  ignita.  Videtis  ergo  quia  sicul  non  csl  in 
colliiclalionc  conliiicnlix,  sed  in  caslitaiis  pace 
locus  Domini ;  ila  ciiam  babitatio  cjus  in  spcci.la  sil 
et  coiilemplatiouc  viriiiluin.  Unde  non  immerito 
porlx  Sion  ciniciis  labe:iiaculis  Jacob  prxferun- 
ttir.  Diligit  cnim  Dominus  portas  Sion  super  omitin 
tabernacula  Jacob  (Psul.  nxxvt,  I). 

Ut  igilur  cum  legc  animi  lex  quoque  congrnat 
corporalis,  cliain  iu  ijisius  aqux  polti,  ila  esl  nimic- 
tas  castigantla,  ttt  humoris  quntidiani  illa  colleclio 
pigrius  arcf.tciis  influens  membris,  illum  corporis 
niolum  non  solum  rarissimum,  verutn  eliam  leniuui 
rctldal,  ac  teptdum,  frigidtimque,  ut  iia  dixerim, 
igticin,  et  absqur  ullius  a Jtislionis  nrtlore  rni  suicm 
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6ii.suicl  fl.immain,  instar  admirabilis  illius  Mosaieac  A 
visionis,  ul  canns  noslrx  rnbus  innoxio  ignc  oircum- 
il.uus  non  uralnr;  vcl  siout  illorum  trium  jiivcnum, 
quibusita  romnle  Spiritu  fornacis Cbaldaics  Damma 
tliscussa  csl,  ul  ne  capillos  corum  aul  fimbrias  oJor 
iguis  afllaret  ;  ut  illtid  quodammodo  qood  sanclis 
repromitlilur  pcr  Proplietam,  incipiamus  jam  in 
boc  oorporc  possidere  :  Cum  ambulave.rit  pcrignem, 
non  combureris,  ct  flamma  non  ardebit  in  le  (Psal. 
xi  iii,  2).  Do  bac  caslinionis;  purilatc  quid  bcalus 
Aposiolus  scnserit,  diligcnlius  inqniramus.  Morti- 
ficale,  inquil,  mcmbra  veslra  qutt  snnl  super  terram. 
Non  ulique  mcmbra  corporis  noslrl,  scd  corpus 
peccali,  quod  conslat  cx  mciubris,  quanlocius  dc- 
sirui  zelo  pcrfecta2  desideral  sanciilalis.  De  qno 
corporc  alibi  :  Ul  detlruaiur,  inquil,  corpus  peccali  B 
[liom.  vi,  6).  Etquoc  sit  ejus  deslructio  consequen- 
ter  cxponil  :  Et  jum,  iiiquii,  non  scrviamus  peccalo 
(ibid.).  A  quo  eliam  liberari  cuin  cjulalii  poslulat, 
diceus  :  Infelix  cgo  homo,quis  mc  tibcrabil  dc  cor- 
pore  morlis  hujus  ?  (Rom.  vn,  21.)  Hoc  itaque  pec- 
oali  corpus  ir.ullis  viliorum  inonibris  probaturcx- 
slructum,  ct  ad  ejus  allincrc  porlioncm,  quidquid 
vcl  faclo,  vel  diclo,  vel  cogitalione  peccatur  :  cujus 
meinbra  super  terram  rcclissime  csse  dicunlur.  Non 
enim  possunl  ii  qui  corum  utuntur  ministerio  veri- 
dice  profilcri  :  Noslra  autem  conversalio  in  coelis 
cst  (1'liilipp.  iii,  10).  Hujus  igitur  corporis  in  hoc 
loco  Aposiobis  membra  describens  :  Moriificate,  in- 
quil,  membra  veslra  qucc  sunl  supcr  terram  :  fornica- 
tioncm,  immundiiiam,  libidinem,  concupiscenliam  *-* 
niidam  el  avaritiam,  quaj  esl  simulacrorum  servitus 
(Coloss.  iii,  5).  Primo  itaque  loco  fornicalionem 
credidil  inferendam,  qune  carnali  commisiioiie  pcr- 
licilur.  Secuuduin  cliain  nicntbrum  immundiiiam 
nuncupavil,  qua;  nonuiiuqiiain  absqtie  niulicris 
laclu  vcl  dorniicnlibus  rcl  vigilanlibus  pCrincuiiam 
incircuinspocla)  montis  obrcpit.  El  ideo  notalur  ac 
probibeior  in  legc,  quae  imraandos  quosque  non 
soluiii  sacrarum  raruium  participaUone  privavit, 
verum  cliam  ne  coiilaclti  SUO  sanola  polluercnl,  a 
cattrorum  jussii  cougregaiiune  socorni,  diccns : 
Aimna  guiicunque  com  ilciil  de  cmnibus  sacrificii 
snlultir.s  quod  csl  Doinini,  in  qna  csl  uninundilia, 
ftfibii  corain  Domino  [Lev.  vn,  21).  Et  quulquid  tcti-  r* 
</(  iii  iminundut,  iiniiiuiidum  eiil  (Lcv.  Slll,  o).  lu 
l>'iilcronoinio  quoqtie  :  Si  fuerit  inlci  vos  lioino  qui 
noclurno  potlulusesl  soinnio,  egrcdiclur  cxlia  caf.ra  ; 
ct  non  rctcrletur  pnusfjuum  ad  vcspcram  lavetur 
aqua  ;  ct  posl  tolis  occatum  rcgrcdietur  in  catlra 
(Oeul.  xviii,  10).  Dcinde  lcrliiim  poecali  mcnilirmn 
libuhnr.ii  potuil,  qu.e  iii  rCCCSSibOI  SniOMB  Co;i- 
I-  'cns,  accidcre  cnipi.im  eliam  sinc  pissionc  cnr 
pnris  poicsl.  Libidinem  eniin  ab  eo  quod  bbcal 
iin  i.ini  rssc,  non  dabium  osU  Potl  b.rc  de  inajoribai 
i"«( aiis  ftd  uiioni.i  descendens,  quartura  initibt 
mombruin,  conrupitcentiam  mnlnm,  qu;e  non  SOlom 
ad  pr.iilirtaui  impudir  ili  v  passio.irm,  voinm  i  imiii 
ad  oiuucs  uoxi.is  ctipiililales   gcncraliter  rclerri  po- 
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tcst,  qasn  corruptse  lanluromodo  voiuniatis  csi  acgri- 
ludti,  de  qua  Dominus  in  Evangelio  :  Qui  viderit 
mitliercm  ad  concupiscendum  cam,  jam  nuccliutus  est 
ca,n  in  corde  tuo  (Slutih.  v,  28).  Multo  enim  niajus 
esl  cliam  tunc  mcnlis  luhricae  desiderium  conlinere, 
cum  ci  illecebrosi  aspectus  otTcrtur  occasio.  Quibus 
manifeslissimc  comprobaltir  ad  pcrfectionem  puri- 
tatis  caslimoniam  conlinentix  corporalis  solam  non 
possc  siifficere,  nisi  ci  etiam  mcnlis  adtlatur  inte- 
gritas.  Posl  qux-  omuia  novissimum  illius  corporis 
mcmbruin,  el  avaiitiam,  inquit,  procul  dubio  ostcn- 
dcns  non  solum  ab  appclilu  rcrum  alicnarum  ani- 
mum conlineudum,  verum  eiiam  propria  maguani- 
miler,  conlemncndj.  Uoc  enim  el  in  Aclibus  aposlo- 
lorum  fecisse  legilur  credenlium  mullitudo,  de  qtia 
dicilur  :  Multiladinis  autem  crcdcnlium  erat  cor 
ununi  ct  anima  una,  elc.,u?que  dividcbantur  aulem 
ringulii  piout  cuique  opus  eral  (Act.  iv,  32).  El  ne 
ad  paucos  pertinerc  viderelur  isla  pcrfct  lio,  ava- 
ritiam  simulacrorum  servilolem  essc  testalus  est. 
Nec  immerilo.  Quisquis  cnim  non  coinmunic.il 
ncccssilalibus  cgenorum,  ct  pecunix  stia-.  quam 
infltleli  tenacitate  conserval,  Cbristi  prxcepla  pou- 
ponit,  idoloiatrix  erimen  incurrit,  amorem  scili- 
ccl  inalcrix  mundialis  divinre  prxfercus  cbaii- 
tati. 

In  lanlum  atilem  beatus  Apostolus  fornicatio- 
ncin  sive  immundiliam  de  nostris  meuibiis  eistir- 
pari  posse.  conlidil.  ut  non  solum  morlificari  ca, 
sed  ne  nominari  quidem  in  nobis  debcre  pronuu- 
liel  :  Fornicalio,  inquiens,  ct  omnit  immundilia, 
aul  avaritia  nec  nommelur  in  vobis,  sicul  decel  san- 
ctos,  aut  turpitudo,  aul  slulliloquium,  aut  scnriiliius 
qna:  ad  rem  non  pertinel  (Ephes.  ▼,  3,  4).  Quae  ctiam 
pari  modo  perniciosa  essc  el  aequali  nos  a  rcgno 
Dci  cvclusioue  dcpcllerc  cdocet,  diccns  ;  lllud  au- 
lem  scilole  quod  oinnis  fornicnlor,  aul  immundus, 
ttUt  avarus,  quod  esl  idolorum  scnitut,  non  Habet 
liaircditatcm  in  rcgno  Christi  cl  Dei  (ibtd.,  5).  Et 
itoruin  :  Notite  errare  :  ncque  fornicnrii,  inqne 
idolis  servicnics,  ncquc  adullcri,  ncqne  mollct,  ncqttc 
musculorum  concubilorcs,  ncque  fttres,  mque  avari, 
neque  cbiiosi,  iicque  matcdici,  iicquc  rapacet  legnum 
Uei  possidcbunt  (l  Cor.  vi,  9).  Certos  aiitem  csse 
nos  convcnit  quod,  liccl  omncm  conliiicntix  dislri- 
Clioneui,  famem  scilirel  ac.  silum,  vigilias  quoipic 
el  opcris  jugiialem,  alqtic  inccssabilis  subcan  us 
Sludium  lcciionis,  pcrpoltiam  laiiicn  caslimonue 
piirilalcm  liortim  laborum  mcrilo  contingcrc  ncqut  a- 
iims,  nisi  in  bis  jugilcr  desudanlcs,  cvpericnlic 
magisierio  docearour  IncorruptiooeM  cjus  <ii\in:e 

gralte    l.irgilalc    Ctneedi.    Sciendua    quoquo   <mia 

quanium  quii  In  lcnilaie  sc  paticntia  cordis,  laaion 

in  corporil  puritali  proAcJoL  Undc  Dominus  : 
Dcali  milcs,  qnoiuum  insi  potv.debunt  tcrram  (Hlalth. 
v,  i).  iNon  ori;.)  slileff  nosiram  possidcbimos  torram, 
id  csi,  non  ab.is  dilioni  notlne  rebellis  liujus  cor- 
poris  lcrra  subdclur,  nisi  mcns  noslra  prius  ftic- 
riip.Tlicntix  lonilalc  fundala.  Mantucli  eniin  potti- 
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debunl  iciinm  (PmI   wwi.  II;   l.iiion  .nlniii  pOMi<  A  ibnic tiinu    incililaliooc    iiuboal  iiiriilj  m  tuaui, 

dthunt  r.iin.  Mtl  «Iijui   tltlittubuiitur    ui  HiHllilitttiit,-        rl  <|n  .    i   lli  killllliludlUclu  vn  foriurl,    ii(  1111  <|i|<it|jiu- 


;xii|j,  ipu  neinii  lii  ciijiis  c.iuic    .nlliiii     lnlli  CODCU 
pisccnli.r  mim  ii.uilur,  sulnlii.  i  |n  rliinlur     >..<•,<■ 
«•si  tiimi  iiilrsUii  ciiiu  tlirissiiiiis  «l.mionuin  pi  I  lns, 
«•l  innilis  luxuri.r  j.niilis  s.ttii  i.itiu.i  •  li-n.«-  'iii    f 
■•<  ssionr  tlevolvi.  tloiiif  DoitltnVI  nu\iiul  lulln  un/ue 

Uil     /illCt      titltf    tJHIf     111,11111     ioillilill,    tl    |H'l|ilNi/ill 

«iniiti,  tt  ».  mI.i  iombuiul  njiii  [1'mt  \iv,'l),  ilto 
miliccl  ipic.n  DoMlnUI  vcnil  nullrii'  lllpcr  l.ir.nn. 
1  i  ila  ciiiii  ciini  hiiniiniis  « tniliifii  -  I"  ll.i  lb  iiiiiiniini 
iiu  fiilivtiinin  MllOOJ  hbctavcrit,  .i.l  illiiin  ptini.i- 
lis  |M-rvfiiict  sUlinn  ul,  «I('|)osiU  conliisiot.c,  qiu 
MMCtipMM,  itl  csl  canicin  suam,  dii:u  itnptixiutc- 
lur,   liorrcbat,    incipicl  ea   vch.t   punssimo  laber 


iiioloiv    .1    f.n  iiim    I.     I    Ii,     li  i|m  i.tt  in     Klliirl 

ii     ('  tlliik     I  .liul.is     l.ipnlris,    i.I  <   ,1  duplk.il    lnvllil 

nh  ii ii  pcrpeluaiu  h i.iii  iii   I  ii.jiii  <|iiix|ii.    iiik    iii, 

I sl  Ulflllo  II  lill    |<  ill.llll     3l'|U.         III'  '  I   iin,  >|H  i     I 

(oiiililinn  iii  vf    in.iun.i    |.<  (|..'til.i    Ifii.n  ii    i  i.i 

vcl,  spinlu.iliuin  h«  iln  •  I  Imiiviiiiii,  I  ■  i  llliiil 
puiis  p<  rniuriii  i  u-|f.lfiiii|iic    ilnl...li'i  i.ini 

«  llJin   VII-  <<n      \  imiii,    I  I   f  .1  nUIIIIIII     vcnqiic  r.n.lili- 

t  is  nostii  J.  mi  (.liiihli  sjIiiI.ii  «•  IClilltini  iiiiiiniiljlis 
iiicinori.r  Miup.r  virnliijir  li  nn.l.  -« .  i.  II'.  iijiii- 
i|iif  csi  firga  t|ii.c  |.osif.i  quaiii  (lt  J.  sm-  ij.lm: 
kuccisj  fsi,  viv.niiis  moriilit  jIj  KMics«ii.  Ilxt 
autfiii  oiuiiia  iiiuiliint  rlicruiuui,  ul  cil  biiiories  •  t 


uacnlo  ilcloclaii  ;  non  ciilm  aciodciil  ad  ctim  n.al.i,  ||  spt  ri  t  «i  1 1 1  ->    st  unlia-  plcniludiuc  prOlCgCOtur.  CbOII 

ct  ll.i^flliiin  ikiii    appropinquabil   Ubciiuculo    cjus.  lnin  cniiii     inlorpiclalur     nniiii,r     luuluiuJti,    qu.r 

llauo  igilUf  paceiu  doncc  iiriiiain   aiquc  perpcluani  ptoptii  iloi  niin    D«i,     id   esl    placidilalcni    peilorii 

tililincrc  incrcaniur,  mullis  RCCCMC    Ml    nos    iinpu-  luijllgilCI  |HMlfgOBl.  Cl  I  CM-flil  iplihll  iliiim  lirqui 

gaaiiOMibM     allentari,      frcqucnlorqt.c     nobis     esl  turiiiii    ii.cuisibus  ohumhrahiii.t.    Kl    iUi    liicus  lna 

vcrsicuhis  islc  cum  gtMiU  larrymisque  rcpctcudui  :  non  soluni  in  anam  divini  Tct-UMMti,  vcrum  ctiaui 

Hiset  factut   sum   MfMfMfU#,  ttitti  die  conlristatut  in  rtgMM  saccrduljlc  provccla,  pci  iiidibsoliibilcm 

ingrcdicbar,  qnonium  tumbi   mei  impleti  tunt  iilusio-  punlaiis  affecliim  qiiodaiuinodo  ahsorpla  spiriuuli- 

nibut,  el  MNMfMUifM  iiiiuinemea  (Vtut.  xxsvn,8),  bus  disciplinis,  illiul  nnplebil    ponlilitale  iiuiidjluin 

lloc  aiiicni    tandiu,   qiiMtl  Uiqno   pCf   Dei  nraliain  qu0l]  a  legisLlore  ila  prxcipilur  :  Et  ile  tuncltt   wm 

conliiiiialus  iu  illa  i|ium  appelil    ptiiitatc,  ellicaci-  egredielur,  nc  polluat    tancluarium  Dei   (Levit.  xn, 

tcr  dicer«   iiuicalur  :  Exsveclans  cxspcclavi   Domi-  12),  id  csl  cor  suuni,  in  quojugiler   babitaluruni  sc 

riNin,  */  mlendti  milii  (l'sat.  xxxu,  \).  Dominus  reprouiiilil,    dicens  :  Inliabilabo  in  eit,  et 

OAPUT  V.  ialir   i//tJ    ambulabo   (11  Cor.   vi,  16).    ltnpo»sibilo 

De  tpirituali  scicxiia.  quippe  esl  iinniiiiid.im  aninuui  scienliaui  spiritualem 
linpossiliile  csl  aninum  tpuc   muudanis  vcl  tcnui-  C  adipisci.  Neinoenim  iu  vas  felidum  atipic  coriuplum 

tcr  «lisiciilionilHis  MMMUir,  vel  qmn  proposito  ac-  ungueiituin  aliquod  nohile,  aul  mcl    opiimmn,   aul 

qiiireiitla.'    laudis  liumaiix  sludio  lectionis   insislil,  preliosi  quidipum   liquoris    inftindil.   Facilius  enim 

(lonit.i.  rara  scienlix'  proroereri,  vel  generatriccm  quamvis  odoiatissiinaiii   niyirliaiu   scmel  bonciidis 

8piiitiialium   sensumii  aut  lcnacem  sacrarum   Ueri  jmbuta  fetoribus  IMU  coiitan.iiut,  qiuui  aliquid  ex 

l«-f  lioiiiim.  Almd    lun.que  csl   facililatem    oi  is  el  ea  suavilatis  gralia     ipsa  concipial,   quia  mullo  ci- 

nitorein  babere  sermonis,  el  alind  venas  ac  inedul-  tius  „,u,„ja  coiiuii.piuiiui,  quam  curmpla  mundaii- 

las  euMcslium   inlrare    dictorum,   ac  profuntla   ei  lur.   ila  i^Uur  el  vas  pectotis    nosiii,  nisi    prius 

abscondita  sacramcnla  puiissimo  cordisoculo  con-  fuen^  au  ()Ullil  fo:(|issima  vilioium  couUfionc  |Kjr» 

lcinplari.   Quod   nullalenus   Immana  doclrina,   nce  fcaUlM,t  llou  ...ceuiu,,.   siisciperc  illu.l  benediclionis 


Crudilio  s.ccularis,  scd  lula  purilas  mculis  per  illu- 
ruinaiiuiiein  sancli  Spiritus  obtiuebit.  lleaii,  ail 
Dominus,  mundo  corde,  quomain  ipsi  Deum  videbunt 
(Mallh.  v,  8).  Fesliuanduiii  igitur  libi  cst,  quisquis 


uiijjiientuiii  t!e  qno  dJcilur  *.»er  l' i o| . Iici .» m  :  Sicut 
untjucnlum  in  iupitei/uod  descendit  in  buibam,burbum 
Aaron;  quod  discenilil  in  orum  veslimenii  ejus  (1'tal. 
cxxxn,  2)  ;  uec  illam  scieuliam  spirilunlem,  cl  clo- 


ad  vcram   Scripiuiarum   vis   scicnlia.n  pcrvenire,      qnja  Sciiplu.a.um,  quae   duleio.a    s.inl  super  mel 

.  .  t     I .21!  i  ..  I  .-w  ..«     ......  I  ■  ..         i  m  ...  ..I  .  i  I  ..  i  ..  iiri.i.iln.'         rs  .i  .i  .    .s  *■  _  _    _  .. 


ul  liumililatem  cordis  immobilcm  priniilus  consc 
quaris,  qux  ic  non  ad  illam  qu.e  inll.it,  sed  ad  eam 
qux  illumiiul,  scieuliam  cliatilatis  eousumnialioiie 
pcrdut-at.  Deinde  hoc  libi  est  omuimodo  enilcudum 
ul,  expulsa  omui  solliciludiiieelcogilaiioiie  terrena, 
assiduuni  le  ac  poiius^jiigcm  ucra  prxbeas  leciioui, 


cl  lavum,  impollula  servabil.  ()ux  cnini  parlicipa- 
tio  ju.sliti.e  etiiii  iniquilatc  ?  Aul  qi.aj  socielas  luci 
ctiui  leucbiis  ?  qua.'  aulein  coiivonlio  Chrislo  ad 
Dclul  .'  In  co.de  bono  requiescit  sapieniia. 
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ORATIO 

Dicmda  ante  perreptionem  corporis  et  sanguinis  Domini  edita  ab  Anselmo 

archicpiscopo. 


Domine  Jesu  Christc,  Fili  Dei  vivi,  qui  ei  vo- 
lunlale  Patrii,  cooperanle  Spirilu  sanclo,  pcr  mor- 
lem  luam  mundum  vivificasli.  adoro  ei  veneror  hoc 
aanclum  corpus  luum,  ct  bunc  sanclum  sanguinein 
luum,  quod  tradilum,  cl  qui  eflusus  csl  pro  mullis 
in  rcmissionem  pcccatorum.  Deprccor  clemenliam 
luam,  misericors  Domiue,  per  horum  virtuiem,  fac 
me  unum  de  iilis  multU,  et  fac  mc  liaec  sic  sentire 


A  per  lld«m  el  affecmm,  ut  senliam  ea  per  salutis  cf- 
fectum  :  et  absolve  et  libera  scrvos  et  ancillas  luas, 
me  el  omnes  qui  milii  confessi  sunt  sua  peccata, 
et  pro  quibus  promisi  vel  obnoxius  snm  orare,  et 
qui  se  sperant  vel  peiunt  meis  oraiionibus  apud  le 
juvari,  ab  omni  pcccaio  et  poena  peccaii ;  et  fac 
Ecclesiam  nostrani  contioua  tua  proiectione  et  con- 
solaiione  laetari.  Qui  curo  Deo  Patre,  elc 


1N  SUBSEQUENTES  VERSUS  MONITUM. 

(De  Levis,  Anecdoia  sacrn,  p.  33.) 


Inquodam  codice  membranaceoin  formam  quarti,  ut  tocant  librarii,  tccculi  xn,  nobis  oblato  a  fralribus 
Josepho  tl  Jacobo  Reycends,  qui  ptura  iam  edita  continebai  tum  S.  Bernardi  Clarevallensis  abbaiis,  cum 
S.  Anulmi  Cantuarisnsis  tpiuopi,  el  aliorum,  etc,  inter  qumhos  paucosvtrsus  deprthendimus  nondum  editos, 
quos  txtcribentti  luci  dtmus. 


S.  ANSELMI 

SALUTATIO   AD  DOMINUM  JESUM    CHRISTUM. 


Cbrisli  corpus  ave,  sancia  <le  virgine  natuni, 
Vlva  caro,  Deilas  inlegra,  verus  bomo. 

ialve  vera  salus,  via,  vita  rcdcmplio  mundi 
Lilieret  a  cunciis  nos  lua  dcxlra  malis. 


B  Cbrisli  sanguis  ave,  cceli  sanctissime  polus, 
Unda  salularis  crimina  nostra  lavans. 
Sanguis  ave  laieris  Cbrisii  de  vnlnere  sparse 
ln  cruce  pendens  unda  saluiaris  ave. 


SANCTI    ANSELMI 

HYHNI  ET  PSALTERIUM  DE  SANCTA  VIRGINE  MARIA. 


803   Hym"ut  "d  nocluruxin. 

t,ut  qux  luces  in  lcnebri», 
Kl  tl'<o  naU  Virgiuis, 
No.iram  noeie  nos  auie, 
Dicmque  luum  indue. 

llinu  Doi  thalamus, 
Posce  le  veneranlibus, 
Viriuiibiis  ul  splendcant, 
Quor  resius  ohienehrani 

Cloiia  Uln  Doninif, 
Naio  ile  tancla  Virginc, 
Rtgnanli  viclo  funcrc. 
Cum    P«ire  el  aanclo  Spinin. 


Ad   laudtt 

Prxfulgens  sol  juslilia?, 
Orius  de  sacra  Virgine, 
Splendorc  tuo  noiias 
Nosiras  illuslra  teuebras. 

Oricnlis  castissima 
Waler  fac  nobin,  Dnmina, 
Vila  prorsus  ut  decidat 
Velus,  nova  proluial. 

Clorh  libi  Domine,   etc 

Ad  primam. 

OCuriste  prolet  Virgiais, 
Palris  compar  tliittMtti, 


Per  lux  malris  merita, 
Delc  nostra  peccamina, 

0  mundo  venerabilis, 
Virgo  matcr  mirabilis, 
Maria  plena  gralia, 
Ora  pro  nobis  domina. 

Gloria  libi  Domine,  ctc. 

Ad  terliam 

Qocm  crcdmius  ex  Virgine 
Natum,  benignc  Domine; 
Sit  nobis  liaec  confessio, 
Pcccalorum  remissio. 

(Jjh«  geouiui  Alinm 


io:>7 

A  summo  Palic  g.uiium, 
lYr  hM  W>  ""'•  m«'iil.i. 
A  lnpsu  niorlu  lil><     | 

Cloria  lilii  DOI ,  •'<' 

Ad  tfilimi. 

N.ilc  NIRM  rtl  ulcro 
M.niaj  ilr  Yirginro, 
Kinuiula  110«  n  viins, 
I  i  omt  sancii»  nicriii». 

IVi  nialer,  o  domiiia, 
Sulilimi»  laiila  gralia; 
Ttia,  fic,  cxaluilio. 
Sil  noslra  rrlevalio. 

Gloria  lilii,  eic. 

Ad  nonam. 

Fili  Mtrta  virginis, 
D.i  noliis  cjus  luerilia 
A  pcccalis  rcsurgcre, 
1  t  a»l  viiaui  perlingerc 

Cujuses  faclus  BUtn, 
Teus,  pro  peccaloribus, 
Uoc  qtii  lidc  proniiiiliaiil, 
F.ic  tU  saliilcm  sculiaui. 

Gloria  libi,  cic 

Ad  tetperat. 

Sol  caslo  nascens  ulero, 
Vespcrascenle  liaeculo, 
lllusira  nos  perpctuc, 
Nec  declines  iu  vespere. 

yKierni  solis  geniliix, 
Tuis  boc  sanclis  nu-Miis 
Age  qiio  perpes  maneat 
Nobis,  nec  unquain  decidal. 

Gloria  libi,  elc. 

Ad  comiUcioiiuin. 

Oc  casta  nobis  oricns 
Malre  dies  indcsinens, 
Jtigi  nos  fbve  luniine, 
Culpxque  noctem  removc. 

Mater  tliei  peruclis, 
Obsiste  nosiris  lenebris, 
Ne  tticetii  nobis  dissipent, 
Ki  nos  deliclis  impiicenl. 

Gloria  libi,  elc. 


Salniiiiio  deprecntoria,  anle  P$al- 
lerium  beata  Virginit  dicertda. 


IIYMNI  i  i  I'svi.ii.uiim  DK  B   u\m\ 


i i»i  n  iim    noms.i       ■•iii 

(mm  i). 
Avc  iualcr  .nlvo.  ili. 
Om  btttM  ihiimIio, 

AuIj  rtntrii  IntorrapU 

ProetMll  "i  <  v  iiiai.uiHi. 

Htnlui  tir  </hi   fi«n   ntmt,   rlc. 

A»c  iii  ii<  i  ,  ( iijiiiv  parlut 
1'oMulavil  Drum  Patirni, 
I- 1  accepil,  quas  re»ieini(, 
Gcnlcs  in  liircdiUlcin. 
Potlula,  e(c. 

A»c  iuaU-r,  »  ujiis  parlus 
Obdoriniriis  paiiendo, 
lo  st-pulcro  soporatui, 
Min  irni  vicil  rcsurgcndo. 

Gloria  libi,  elc 

II qo  dormivi,  e(c. 

Ave  matcr,  ctijus  partus 
Nobis  dcilil  in  sanguine, 
Ul  sigucior  baplizalus 
Diviniialis  lumine. 

Gloria  libi,  ctc. 

Signotum  ett,  etc. 

Ave  inatcr,  cujus  nos  fiiius 
Scuto  bonae  voluntalis 
ludtiit  propitius, 
Lux  iinmeiisx  majeslatis. 
Scuto  bonar,  elc 
.  Ave  llironus  Deitalis, 
In  quo  Deus  majeslalis 
Digtiatur  liomo  licri. 

*  •  • 

Uiule  nostras  animas 
Eripuil  in  gratia : 
Et  quas  elTecil  liberas, 
Salvas  fccil  in  gloria. 

Convertere,  elc 
Avc  inater,  cujus  partus 
Sua  facil  juslitia 
Ut  in  nobis  Pa(ris  ejus 
Sintjusta  adjuioria. 

Juttum   adjutorium    vuum  a 
Domino. 

Avenostra  advocairix, 
Atqtte  viiae  rcparairix  : 
Cujiis  parltis  super  ipsos 
Dominus  esl  coeli  llironos. 
Qnoniam  elevata  esl,  clc 

Ave  Sion,  iu  qua  Deus 
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Salve  Regina  mater  misericor- 
dia*,  vita,  duicedo,  ei  spes  nostra 
salvc.  Ad  te  clamamns  exsulcs  Glii 
Fvae  :  ad  le  suspiramus  gementes, 

et  Oentes  in  hac  lacrymarum  valle.  Habiiavii  boiuo  factus  : 

K:a   ergo  advocala    nostra  ,  illos  ln  quo  spcraul  enixius 

luos  misericordes  oculos  ad  nos  Qu»  noverunt  noroen  ejus. 
converlc  ,  el   Jesum    benediclnm  Ki  tperent  in  le,  elc 

Iruclum  venlris  lui  nobis  post  boc        Avc  Yirgo  singularis, 

cxsilium  osiendc  :  0  clemens  !  o  Placens  aula  virgiualis, 

pia  '  o  dulcis  gloriosa  Domina  no-  Cujus  in  templo  Domintis 

sira,  pro  oobis  iiUerccde.  Ki  in  corio  sedes  ejus. 


Ai.  iii  Oliu 

SjIiiIi-iii   I'.iI<  i    | ...    i,   i, 
lu  (jiio    ii  nl  iii  uiin  ii 

I  i  I'  > 'i  uii  <  uir  liluil. 

/     MM  iii  »«/ii/«fi,  . 

\vc.  ilc  (  iijii |  lilu 
S  iluUri  lli  i  1'jlris, 
KimiIi  jiiiii  ,  in  Odiiiuiii, 
l_i'u  liinia  Inliuil  iiobis. 

/    i    n/i«ill    ror    llirum,  ClC. 
A>c  noklia  jiImh  :iln\, 
G  iplivoruiu  lilni  ilru, 
De  ipia  Siou  l.iiim.iiiin  I 
Salularc  lil  Itracl. 

Quit  dnbit,  elc 

Avr,  ciijus  mous  lilius. 
Dci  1'alris  esl  uni«ui, 
lu  (|no  sancii  rci|iucM  iuit, 
Qui  vcrilaicm  dUjganl, 

Dominr,  quit  habitubit ,  etc 

Avc  regina  virgiuuin, 
Matcr  Virgo  iwsl  lilium, 

CllJIIS  pjllUS  ll.Cl  .    Iil.is 

In  Ixlis  cst  pr.ctlara. 

Funet  ceciderunt,  cic. 
Avc  maler,  qucni  prxdicat 
lu  te  noslra  mortalilas, 

Quia  (uus  niritetl 
Far(us  misericordias. 

Mirificut  mitericordias,  e(c 
Avc,  qiiam  laudanl  spirilu», 
Cui  virlus  omnis  concinit, 
De  cujus  cuslo  Dominus 
Nube  carnis  intonuit. 

El  intonuit,  clc. 
Ave,  cujus  virgineo 
Deus  proccssit  ibalamo, 
Doiali  nobis  gratia 
Se  prxbens  in  sponsalia. 
ln  tole,  elc 
Ave  Siou,  tle  qua  Dcus 
Nos  lueiur  incarnaius, 
Memor  nostri  libaminis 
In  pace  sui  corporis. 

Memor  sii,  etc 
Ave  mater,  cujus  partura 
CoelestisPater  unicum 
iu  sxculum  da(  gcntibi:s 
In  beiie.liclionibus, 

Quoniam  dabit,  etc. 

Ave  mater,  cujus  partum 
Panem  viuv  nobis  iacluin, 
Pingues  lcrra  ex  quo  vivant 
Cl  manducant  el  adoraut. 
Manducavervnl,  elc 

Ave  uoslra  advocalrix, 
Cujus  pArtus  nieiisii  Palru 
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Esi  nobis  consolaiio, 
Ne  frangal  Irtbulalio. 

Pnrasli  in  conspeclu,  etc 

Ave  Regin*  grati.T, 
Cujus  parlus  Rex  glorix 
Rcx  esl  virlulum  Dominus, 
Lux  de  Itice  Chrislus  Deus. 
Quis  esl  isle,  elc. 

Avc,  cujus  virginco 
Proccssil  ex  sacrarin, 
t'na  salus  onmi  iihiihIo, 
Dulcis  Deus,  recius  lioino. 
Dulcis  el  recttis,  elc. 

Ave  noslra  advocalrix, 
F.i  lapsorum  rcparalrix, 
Dc  qua  Deus  factus  liomo, 
Solus  sielii  in  ilirccto. 
Puer  iueus,  elc. 

Ave  mater  cujus  sponsus 
Et  crealor  el  filitis, 
Dcus  illuminatio, 
S.ilr.s  esl  el  prolectio. 
lilem. 

Ave  maier  redemptoris, 
Caro  ctijus  eflloruil, 
Quando  p.issns  gusiuin  moiiis 
De  sepulcro  rcsurrexil. 
Et  refloruit,  clc- 

Ave  niater  castilaiis 
De  qua  Deus  majestatis 
Scriplurarum  voces  pluil, 
Kt  virlules  inlonuit. 

Vor  Dei  super  aquas,  elc. 

Ave  maler,  cujus  partus 
Kesurgendo  nobis  factus 
Malutina  loetilia, 
Nosira  spes  est,  clgloria. 
Ad  vcsperum,  cic. 

Aw  ccclrsiis  tlomina, 
Cujus  parii .:..  juslitia 
i  ■'  noslra  libcralio, 
El  iu  Dcum  proteclio. 

Esto  mihi  in  Deuin,  cic 

A\c  maler  singularis, 
Cnjiis  hacc  esl  fcctinditas 
0'ia  bettil  viris, 
Onmis  reuiiltilur  iiiiquilas 

Jdcm  ipse 
Avc  llelll  virginalis, 
Cujus  partus  singttlaris 
f)e  rylhara  nos  docuil, 
in  rrucc  qiiando  ohiit. 

Ip>i  lunc  bcnc  pMllimoi 
I       iii  '  honlis  pnlterti ; 
Ail  ipsum  cum  i»-f  •  imui 
'ii  mvsii  rii. 

i  .'inini    Df|   ri    rtj  hnris,    ctr. 
UMter,  riijus  p.irlus 

I 


Gusiare  dcdit  mcntibus 
Quain  suavis  cst  Domiiius. 
Itencdicam  Dominum,  eic 

Ave  maler,  cujus  partus 
S.ilns  nobis  cst  cffeclus; 
Eirusa  dalur  framea, 
Qux  scidit  noslra  vulnera. 
Effunde  (rameam,  elc. 

Ave  matcr,  cujus  p nliis 
Torrens  summu;  telvpUtii 
Vcrbuin  Patris  bomo  faclus, 
Fons  vit*  est  splendor  lucis. 
Inebriasti  me,  clc 

Ave  cceleslis  janua, 
Qua  processil  Emmanuel, 
Cujus  lumcn  juslilia, 
Judicium  meridies. 

Et  educel  qnasi,  elc 

Ave  matcr,  qme  gaudium 
Pepcristi  fidelium, 
Anle  quem  dcsidcrium. 
Manel  sc  .'iligcntium. 

Per  ipsam  noslcr  genitus 
Palri  non  est  abscondilus, 
Dum  se  facit  advocalmn, 
Pium  prxbens  exauditum. 
Dominetantc  te,  ctc. 

Avc  inater,  dc  qua  noslra 
Proccssil  exspcctatio. 
In  qua  noslra  stibstanlia 
Palris  conscdit  solio. 

Et  nunc  qucc  esl,  ctc 

Ave  niater,  ciijus  partus 
Se  pro  nodis  bolocaustiim 
Fecil  Dcus  caro  factus, 
Solus  nostruin  rcmcdium. 

Uolocanstum  improperium,  elc. 

Avc  matcr,  cujus  partus 
Noslras  sanavii  animas, 
Solus  polens  advocalus, 
Agens  causas,  solvens  culpas. 
Ego  dixi  Domine,  clc 

Ave  malcr  casiiialis, 
Cujus  taudes  soiiiis  fliinl  cptilaulis, 
Scripliirarum  cibi  dulccs, 
In  vocc  coufessionis. 

In  voce  cxsultationis,  clc 

Avc  RMter  piclalis, 
Ciijus  parlus  csl  aliarc  Dei  Patris. 
I  .riifn  :ans  intuiliis 
Jti voniii tis  nostra?  mcnlis. 
El  introibo ,  clc. 

Ave,  qti;r  Palrii  biachiiim 
IVperisli  Jcsiim  Clinsium, 
Cnjiis  illinniiialio, 
Vulliis  Dci  fli  visio. 

$ttt  il--rirra  tua,  clc 

Ave,  riijus  visccribus 
liins  r.iiri  ingciiiltis 


Eruciavii  vcrbum  bonum, 
Scilicct  unigcniliim. 
Idctn 
Ave,  cnjiis  altbiimui 
Sacravil  labcmactilnm, 
Palcrnac  lucis  radius 
Factus  nobis  rcmedium. 
Eluminis,  clc. 
Ave  maler,  cujtis  pailtis 
Noslra  salus  csl  cfleclus, 
Undc  clainal  nobis  Psalunis, 
Plaudite  geiiles  mauibtis. 
Idem. 
Avc  creleslis  inansio, 
De  cujus  templi  mcdio 
Siiscepimus  incarnalam 
Dei  misericordiam. 

Suscepimut,  ctc 
Ave  cceli  inlroitus, 
Divina  babitatio, 
Cujus  est  nobis  Glius 
Et  frater,  ct  rcdcmplio. 

Frater  non  redcmil,  etc 
Avc  Sion  gloriosa, 
De  qua  nohis  manifesta 
Fil  carne  Vcrbi  facics 
Dccoris  Dei  sjiccie. 

A  solis  ortu,  ctc 
Avc  coclestis  janua, 
Qua  Dci  Patris  unica 
Processit  nobis  reddita 
Salutaris  l.i-lilia. 

liedde  mihi,  elc 
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Ave  nia!  jr,  ctijtts  parlus, 
U l  oliva  fmctifcra, 
Patibnltini  crncis  passus , 
Tolus  Bexit  in  gralia. 

Eyo  aulem,  cic 

Avc  ntatcr,  cnjus  partus 
305  Sinc  culpa  fuit  nnus, 
Qtn  uec  Iraxil  origine 
Culpaui  n.utis  cx  Yirginc 

Avc  inatcr  ,  cujus  pattus 
l.ni.-siis  Patrii  unicus 
Nnbis  volutit.iriiim 
Est  factus  sacriflcitiiu. 

Volunlarie,  clc 

Avc,  i\  qua  Chrislus  orlus 
Vcspcrc  Pascha  docuil, 
\<l  Pilaltim  manc  ducliis 
Vcritalein  nuntiavit. 

Mcridie  cruciflxi  i 

A  P.HP'  M|  rxainlifiis  ; 
I.l  moiiriis  iuorlcm  vinl , 
Qui  ilc  inorlc  resurrexil. 

Vttftjft  et  niane,cic. 
\v>  Rcgina  virginum , 
1. 1  iiti.i  fldelium, 


IMI 
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Avc,  rtijtii  Ml  lllM 

Rnpii  MriM  MillalMi 
I  i  IpilM  rIoi'  > 
ln  otniiia tcrrestn». 

Exaltare  tuptr  nrtot  ,  ClC. 
Ave,  «lo  <|uj  nalui 
Uliquc csl  justu»  frueltit , 
ImHMM  cos  iu  terra, 
|]|  c»»ltd  a.l  alcrna. 

El  HeM  Imm  ,  <•'<"• 
Avo.  nijns  in  IIMllil 
liicariialinn  Vcrbum  Pllril , 
l'.i  cuctiriil  sitie  culpa, 
El  direxil  in  gloria. 

Neque  iniquiiut ,  clc. 

Avc,  it  qua  Palris  Vcrbum 
Causa  nostri  caro  fjcliini, 
ln  Iduni.caiii  gentium 
I  Aicmlii  calccaiuciituiu. 

In  Idnmaeam,  eic. 

Avc  inalcr,  cujus  solus 
Ucus  cl  liomo  lilius 
A  flnibus  lerra*  clamal , 
Dum  nos  sibi  meiubra  sonal. 
A  fiinbus  lerrac,  elc. 

Avc  inatcr,  c ujus  partuin 
Scuicl  cst  Deus  locuttis  , 
Dam  Vcibinn  Patris  utiicuin 
Tuus  csl  veie  (iluis. 

Scinel  locutus  etl ,  clc 

Avc  stclla  coelesliuin , 

Pariens  luccni  gculiiiin 
r. n  in  111  ciijus  adoranuis, 
Dtitn  de  luic  vigil.iuius. 
Jdeui. 

Avcjiisloium  gauilium , 
lu  cujus  spcraiil  tiliiiin , 
Ll  laiiJaiilur  recli  corde, 
t'l  Ixietiliir  in  requic. 

Lwttibitur  juslus,  cle. 

Ave  Sion  illa  pacis, 
ln  qua  decct  byiuniis  Deutu  , 
Aiilani  tua:  caslilalis 
Ojii  sibi  leeit  llialaiuiini. 
Idem. 

Avc,  <le  cujus  fllio 
Jiibil.u n iis  Deo  Patri, 
Psalmos  damus  cl  laudantus . 
El  iu  Psalmis  jubilamus. 
Idem. 

Ave  lerra ,  qu;e  dedisli 
Frticlum  Dco  coiifitendi, 
Cujus  csl  benctlictio 
Vcra  sui  cognitio. 
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Avi  lemplum  lltora  ntau , 
llabcn*  rirlcstctn  ipeciem , 
A  MjM  IIHClMI  ■ 

PmmmM  Potrti  vim.i 

(uitftrinti  hoc,  h.ut,  <lr. 
Avc  ,  |xr  qnaiii  salva 
Fil  ronlltrns  MM  noslra 
Kl  <|<i  Ihii  .Ijtur    gralu  . 
Iuli.iliiiabiinl  io  ca. 

QmMMI  Detii  lalrmm,  rlc 
Avc,  per  i  "ijus  filiuni 
Di-im  in  adjutorium 
1'atcr  fesiiiiins  gcntitini  , 
lulendil  ad  Jtljtivandutn. 
Idtm. 
Avc  scrrcluni  Virginis, 
Ooo  prtM-cssii  lui  lnminitf, 
Kt  adjccil  snpcr  omncm 
Jesus  Cbrisiui  laudcm. 
Palcr  ciiim  potcslalis 
Cunclas  crcans  iiinoluit; 
Palcr  vcro  dulcedinis 
1 1 1  Chrislo  nobis  clamil. 

Ego  aulem  temper  iperamo ,  clc. 
Ave  vcllus  puriialis 
lu  quo  Deus  inajestaiis 
Inundans  tanquain  pltivia 
Dislillavit  in  gralia. 

Descendel  sicnl,  clc. 
Avc  ,  cujtis  csl  filius 
lleciis  corde  bontis  Dcus, 
Oui  in  ciiin  converlitur, 
Plcnos  dies  conscquilur. 
Idco  convcrtetur ,  clc. 
Ave  terra  virginca , 
In  citjns  Dcus  medio 
Salulis  esl  inysteria 
Operattis  in  Filio. 

Deus  aulem  Rex  nosler ,  clc. 
Avc  polcns  virlnlibus, 
Cujiis  in  cruce  Filius 
Kxsullans  jttsli  coruua 
Pcccati  fiegil  vincula. 

Et  omnia  coritua,  etc. 
Ave,  cujus  esi  Filius 
Nolus  in  Judxa  Deus, 
■ii  Israel  nomcn  ejns 
Magnum  recte  credenlibus. 
ldem. 
Ave  mater ,  ex  qua  noiam 
Fecit  Paler  manum  suam , 
El  populos  in  bracluo 
Redcmit  unigenito. 

Notatn  feciiti ,  elc 

Ave  mater ,  de  qua  nobis 
Angelorum  nalus  panis 
Nosrcvocatet  reficii, 


i      • 

I  I  iM    .!■",'         ' 
/'.i,i 

\x.   ||    rin«|  ititlll . 
I 

.    i  popnlui, 

hi  o*i    r  • 

\    .                   WOIlfftJ  , 
A\r.  tl.    '|ii  i  Ikttl    I ""*• 

I •  ■  sii.ii  Purl . 

()ni  twilfl  tuip  i  •  li<""  obini 
A|iu.iul  t  tn.iiii  1*1»  ll*M 
(Jitl  t.t/.  i ,  - •!• 
Am*  ,  M  'i" I  «  linsi" 
Non  cst  nolns  ri-t  M4  I'1  "*•  . 
«Oui  Dto  PllH  I  ilios 
F.sl  MM  <  "  i  lirnos. 

Aitdl   )>ojiuilli  ,  <IC. 
Avf  ntjos  fsl   lilttis 
Dfus  Dtoriiin  Diioiiiins, 
Solus  Dfus  iIijuiIk  «iis, 
hl  in  so  bMlMcoM.  Idem. 

Avc  siella  pormlUI . 
Mater  illius  iilii 
Qoi  soluscst  allissiniis, 
I  i  uomcn  ci  Doiuiiius. 

Et  counoicaut  ,  clr. 
Ave  slella  virginali-., 
Cnjiis  parlus  lator  legis 
hsl  in  sinu  Dei  Palii- . 
Dator  bencdiclionis. 

Elcnim  bev.cdicitonein ,  elc 
Ave  lerra  bencilicla, 
Sancltlicans  mysleiia, 
Ctijus  sacra  fecunditas 
Dfi  Patiis  Mtveritas. 
Yeritas,  elc. 
Avc  matcr,  cujus  partttin 
Otnnes  gcnles  venini  Deum 
Adoranlcl  glorilicaiil, 
ConlilenUir ,  magnilicanl. 
lnclino,  cic 
Avecoulestis  civitis, 
Cujus  Deus  fecuitditas. 
Ave  Sion.  in  qua  oalus 
L'st  fundaior  ipse  tuus. 

A'uH<7iiicl  Sion,  clc 
Ave  mater  vcri  Dei , 
Qui  pro  nobis  esl  niorlniis, 
Porlas  conlregii  infeii, 
lu  luorluis  libcr  solus. 

jEstimalvs  sum ,  elc. 
Ave  cceleste  liliuin , 
Per  florem  cnjus  umctiin 
Fidelibus  est  reieniuni 
Tcstamenlum  disposiium. 
Disposui,  cic 
Ave,  cnjtis  est  filius 
Rcfugium  nobis  Facbis, 
Per  cainis  fontubcrnium, 
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Onod  est  vitx  remnlium. 
ldem. 
Ave  splcmlor  singularis , 
Cnjus  virttis  virginalis 
Feril  noliis  allissimum 
Dcinn  P.tlrcm  refugium. 

Dicit  Domino,  clc. 
Ave  bonum  virginale, 
Quod  Domino  coiifilemnr, 
Cum  Virgine  peperisse 
Dcum  veruin  profilemur. 
Idem. 
Ave  dccor  virginalis , 
Quem  Vcrbum  Patris  intluit; 
Cum  de  fonie  casiilalis 
Noslra  canie  se  prxcimil. 
Idem. 
Ave  mater,  cujus  parlus 
Ullionmii  Rex  Dominus, 
Liberlatcm  plene  egil, 
Cum  de  morie  resurrexil. 
Idem. 
Ave  maier  puerpera , 
Cujus  regali  filio 
306  Jubilamus  in  graiias 
Deo  saiulari  nostro 
Jdcm. 
Ave,  de  cujus  filio 
Canlamus  novum  canticum , 
Cujus  carnis  commercio 
Salus  esl  facta  gentium. 
Idem. 
Ave  malcr  gloriosa, 
Lux  solaris,  clara  slella  , 
De  qua  juslus,  lux,  est  orla  , 
Rectis  corde  Ixtitia. 

Lux  oria  ett,  elc. 
Ave  maier,  qua  proo-ssit 
Qui  fecit  mirabilia 
Cujus  sibi  11011  salvavil 
Sua  virlule  dextera. 
Saloavit,   elc 
Ave  Regis  sacrariuro, 
Cujus  liouor  jiidiciuiii , 
Pediun  cujus  esl  scabelioiu 
Sumplx  carnis  iudumenttun. 
Ezallare ,  elc 
Ave  cujus  fecundilas 
Est  divina  suavilas, 
r.njiis  misericordia 
r .-.(  iii  xtcrna  urcula. 

LnuHnlc  nomen  eju$,  ctc 
Avc  inaier  graiiaruui, 
Qit  pcpcrisli  Domiuuni  : 
Ipsi  miscricordiam 
Cantauitis  M  judicinm. 
Idem. 
NM  iii. 
Avc,  per  qiiam  Sion  noslra 
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ViJebitur  in  gloria  ; 
Cujus  partus  sunl  opera 
Ouinissimul  creatuta. 
Quoniam    wdificavil  Dominut,  elc. 

Ave ,  cujiis  sacrariis 
llle  processil  filius , 
Cnjus  cst  admirabilis 
Omni  loco  dominalus. 
Benediciie    Domino    omma    opera 
ejut  in  om.,  elc. 

Ave,  de  cujus  imimis 
Decorem  Deus  imluii , 
Et  nostra*  vcste  fidci 
Ut  lumine  se  veslivit. 

Confettioncm,  etc. 

Ave  siella  Paradisi , 
Cujus  Inmen  adoramns , 
ln  laudes  tui  filii 
AHeluya  dum  canlainus. 

Titulut  Ptnlmi ,  Atletuijn. 

Ave  slclla  cceleslium, 
Alleluya  fidclium, 
Per  quam  Dei  inler  gentes 
Nuntianlur  omnes  laudes. 
ltem  AUeluya  in  liluto. 

Ave  maler ,  cui  rcdempti 
De  manibus  inimici , 
Induli  stola  geinina 
Duplex  dicunl  Alleluya 

Duples  Alieluyn  in  tit. 

Ave  mater,  ex  qua  Deus 
Deducilur  incarnalus 
In  munitaio  civilalcin, 
Ecclesix  firmaus  fidcm 

Quia  deducet ,  etc. 

Ave  de  cujus  filio 
Laudes  Paler  non  tacuil, 
lpsuiii<|ue  de  srpulcro 
A  moriuis  suscitavil. 
Idem. 

Ave  David  lu  filia, 
Ex  qua  nostra  subslanlia 
Sedet  in  Patris  dexlra  , 
Jesus  Cltrisitis  in  gloria. 
Idem. 

Ave  Rcgina  virginum , 
Qux  peprrisli  filium, 
Qui  faclus  rsl  rcdemplio 
A  Pairc  missa  populo. 

Redemptionem ,  elc. 

Avc  maler  verx  lucis, 

Ei  qna  naius  in  trncbris 

Liimcn  reclis  conle  Dcus 

Misericors  rsl,  etjuslus. 

/  joiium  ett,  elc. 

Avc  mslrr,  cuju»  part'L> 
Supcr  gcnlrs  rsl  rxcebms , 
Respiciens  luimilia 
Et  iti  ccelo  el  in  leirj. 
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Quit  sicut  Dmninut,  clc 
Avc  malrr,  cnjus  parlmn 
Non  Litidabuiil  in  infernuio ; 
Sed  nns  ipsi ,  qui  vivimus , 
Domino  benrdiciinus. 

Non  mortui,  elc 
Avc  mater,  cujus  partus 
Dco  Patri  fit  acceplus 
In  vivorum  rcgionc , 
Qua  vivunl  ejus  mortc 
Placebo  ,  elc. 
Ave  maler,  cujus  partui 
Salulari  nos  calicc 
Comparavit  cmciflxus, 
Aqna  simul  et  sanguine. 
Calicem,  eic 
Ave  ,  per  quam  confirnrla 
Dci  misericonlia 
Vcrilalem  propliclias 
Aperuit  et  graliae. 

Quoniam  con/irmata ,  e:c 
Ave  mater,  ex  qua  Deus 
llluxit  Dei  Filius, 
Conceptus  sanclo  Spirilu , 
Et  resnrgens  ex  obilu. 

lienedicfut  qui  venit ,  elc. 
Avc  mater  |>er  quam  via 
Immaeiilala  paluil, 
Qui  a  Deo  flore 
Virginilas  effloruit. 
Idcm. 
Ave  maier  Imjus  parlus, 
Ad  quem  fide  proclainamus, 
Ut  sit  pius  exaudilor, 
Ne  valeat  t.ibulalor. 
Idem. 
Avc  matrr,  qua  proccssit 
Jesus  Clirislus  Emmanuel, 
Qui  non  dormit,  scd  custodit 
Vcrus  prolcclor  Israel. 

Ecce  non  dormit, clC 
Avc  maler  litijus  Regis  , 
Cujus  sedcs  judicaiitis 
Sedebunt  in  jtidicio , 
Ad  coniilendttni  Domino. 
Quia  illic,  eic 
Avc  m.iter,  cujus  partus 
Deus  in  raolis  babilal, 
In  sancloriim  duin  mrnlibus 
Dulccdinc  sua  rcgnal. 
Idem. 
Avc,  cujns  in  Olium 
Proclamat  fidcs  roartyrum ; 
Nisi  D«'iis  ailjiivissel. 
Persecnlor  «Irgltitissel. 

Cum  exittrgetent,  CtC. 

Avr  ,  rnjus  in  filio 
Qui  coiifiiliinl  rx  aiutno. 


nu 
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lli  MM  Mot  flunl  Dtti 
In  «|uu  ptrm  cii  vliio. 
Idem. 

Avc,  cujti»  in  lllio 
r  j«h  iuinn*  .  Dinol.iii 
Kl  irolmltir  r  \  gaudio 
Captiviute  eiuli. 
Idi-m. 

Ave  roslcMi»  Doniiua, 
Cujus  frucliis  mercei  suinui, 
Kju»  uiorle  preliosa 
Quia  vilain  rcrepiniui. 

Cum  dtdtrit ,  nc. 

Ave  maler  siiigularii, 
C.ii)u«  parlun  Kiiinuiiuel , 
Comiiicrcio  sujc  caniis 
Eflerlus  esi  pax  Israel. 
L't  videat ,  elc. 

Ave  mater  summi  ilegis , 
Cujus  csl  bcncdictio 
\  ilx  scnipcr  xiernalii 
Sempilerna  po-isessio. 

Ft  ttOH  dtxtrurt ,  etC. 

Ave,  cujus  in  filio 
Ilxc  est  misericordia, 
Ut  fiat  suo  populo 
l\eilemptio  copiosa. 

Quia  apud  Dominum,  etc. 

Ave ,  cujus  in  lilium 
Verus  jam  sperat  Israel 
Qui  non  elatus  moribus 
De  se  scnsit  bumiliter. 

Sperel  Israel,  ctc. 

Ave  injier,  Virgopura, 
Cnjus  partus  liomo  Oeus 
Setlet  in  Patris  devtera , 
D*us  David  ei  filius. 
Idem. 

Ave,  cujus  in  filii 
llabilamus  sicovili, 
Sicut  illa  gennanitas , 
Quani  regit  mia  chariUs. 
Idem. 

Avc,  cujus  in  Giii 
lnbabiumus  atrii», 
In  ipsius  quando  fide 
Dilaurour  cbaritate. 

Qui  stati$ ,  eic. 

Ave  mater ,  in  qua  Deus 
Estex  Sion  benedictus, 
Qui  habitat  Hierusalem, 
Pacis  habens  visioncm. 

Benedictut  Deus  cx  Sion  ,  clc. 

Ave,  cujiis  iu  filio 
Confitemtir  Patri  Deo; 
Quoniam  fit  in  sxcula 
Eju*  misericordia. 
Idem. 

Ave ,  lcrra  bencdicla , 


In  i|u.i  canUtur  ranlicum, 
Quotl  in  lerra  aliena 
Caniari  non  eit  licilum. 
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Avr,  tujui  illiuin 
IVi  Palri»  vornro  irnipluni. 
Pruul  di-rri,  ailorniiiiii, 
Dmn  crrdenlet  ronfllrmiir. 
In  contpectu,  eir. 

Ave,  rujn»  partui 
lu  liiiimlii  soporjlus 
Sicul  diem  ooriem  fecil ; 
Cuin  dc  nocle  resurreiil. 
Quia  tenebnr,  elc. 

Av,  cujns  est  Alii 
Pjier  virlus  salularis, 
Agenlii  in  die  belli 
Vim  nostrx  redemptionis. 
Domine,  Domine  virtut  talutit  metr. 

Ave  mater,  cujus  parlus 
Viam  fecit  «ingularii, 
Douec  percgit  transilui, 
Quibui  vilain  dcdit  nohii. 
Cadenl  in  retiacuto,  etc. 

Ave  maler,  cujus  parium 
Exspcctabant  omnes  justi ; 
Doncc  Patcr  genus  nostrum 
Retribuit  ejus  niorli. 

Educ  de  cusiodia,  elc. 

Ave  tnalcr  liujus  partus, 
Cujus  nos  ducil  spiritus 
In  terram  rectitudinis, 
Terratn  resurreclionis. 

Spiritus  tuut  bonus,  eic. 

Ave  maier,  cujus  partus, 
Dum  virtutes  fulguravit, 
Infideles  principatus 
Sua  morte  dissipavit. 
Fulgura,  clc. 

Ave  mater,  cujtis  parlus 
Laudabilis  est  Dominus, 
Et  nuRiiiiuiliiiis  ejus 
Mon  est  liuis  nec  lerminus. 
Magnus  Dominut,  etc. 

Avc  matcr,  cujus  partus 
Vcre  solvit  conipeditos; 
Quia  sola  fides  cjus 
llluminat  mente  cxcos. 
Dommut  solvit,  elc. 

Ave  mater,  cujus  partus 
£ dillcai  Hierusalem; 
Dum  ciementer  nos  ad  ejus 
Coadun.it  visionem. 
JEdificant,  elc. 

Ave  inater,  cujus  parium 
Laudal  iila  Hierusalem, 
Et  suspiral  in  xlernum 
Ciijus  fines  dedit  pacem. 
Qtti  poiuit  /W»,  ctc. 


\\r  iinl jtl»  |     I 

Ki  .ii  i.n  -  |i  Hllli 

I.auiIjiiI  i  ivr |  ■  iui, 

I   ni. I.il  nn  m  .  .  n-Jliir  i 
l.n.d.ilr  rum  nnintt  an<j(Ut    fM 
\\.  ,  il.-  tuju»  filiu 

Sion  extultanl  flli  b  . 
Diiui  dc  rjui  rnnmrlio 
Sanctoriim  gauilenl  animr 
/-  iiu//n6un<  tancli,  elC. 
Ave  uialrr,  eujuv  |»aruim 
In  tympauii  nieriloriiin 
Sanrli  lamlanl  ei  gratia, 
Mnrlilirantri  vitia. 
Laudntc  Dominum  1/1  tumpanu,  elc. 

CORCLUSIO    SALtTITIOIU». 

Avc  gemma  liiigularii, 
llahcns  v  ripU  mytlcria 
In  xterni  Ponlirtcit 
Rationali  posiia. 

Ave  lamina  aurea, 
lu  te  ipsa  circumscripla, 
Nomen  propitiabile, 
Qtiod  est  indicibile. 

Ave  sola  virginiUF, 
Cujus  Detts  fecundiUl, 
Noslrum  «uperhiimerale 
Divina  fil  ex  virlule. 

Potlea  dicenda  etl   aniiphona  : 

Ave  Regina  ccelorutu,  eic. 
Pott  quam  esl  hac  altera. 
Gaude  Dei  genilrii  Virgo  imina- 
[culala ; 
Gaude,  qux   gaudiuro  ab  Angelo 

[suscepisli, 
Gaude,  qux  genuisli  xterni  lumi- 

[nis  cbariiatem, 
Gaude,  maier  pietalis  et  miscricor- 

[dix; 
Gaude,  sancla  Dei  genitrix  virgo; 
Tu  sola  mater  innupta ; 
Te  laudut  omnis  faclura 
Genilricetn  lucis; 
Sis  pro  nobis,  quxsumus,  pia  in- 

[lerventrii. 
Oratio :  Deus  qui  de  bealx,  etc. 

HTMNuS  I  IN  LAUDEU    S.  DEIPvR*. 

0  Maria,  nomen  bonum, 
Nomen  memorabile  : 
0  nomen  quod  melius  est 
Quam  mulix  divilix! 

Balsamum  aromalizans, 
Tbtis  inirx  fragranlix, 
Flos  xternus,  rasa  senis, 
Lignum  semper  viride. 

Stella  solis  claritaiem 
Suo  vincens  jubare : 
Semper  mater,  quia  nunquain 
Eris  sinc  sobole. 
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Sperios»,  et  suavis 
Canticum  Ixlilix; 
Prxdiranda,  ct  laudanda 

Privalim  ct  puhlice. 

Non  hic  i.niUiin,  sed  in  tota 
Miiinli  laliludinc, 
Et  in  orlis,  angclorum 
Pulci  modulamine. 

Quam  amarc  nolle  nullus 
Polcsi  sine  criinine; 
Cui  placare,  fide  stare, 
El  Dco  cst  vivcrc. 

Dum  nos  libi  oommcndannis, 
Vota  nosira  suscipc : 
Diiiii  le  proni  saltiiamus 
Quamvis  lioc  rarissime 

Avc  libi  coram  lua 
Dicentem  imagine, 
JncO!  rupia  ct  fecunda  ; 
Ndi  mc  despicere. 

Coclum  cceli,  domus  Dei, 
Vas  miscricorJix, 
Pronum  vero  lilii  conslai, 
El  omnino  farile. 

Ail  qnoscunqiie  velis  ■SH< 
Angclos  transtnillere 
Quod  excmpla  multa  probani, 
Qunc  Iongum  est  ponere. 

Idcoqtie  sanclum  uobis 
Gahrielem  dirige, 
Qui  tc  mairein  Dei  sui 
Salnlavit  congruc. 

Atquc  MnC.O  gravidandam 
Prxconavil  fiamine, 
Absquc  gcncrutione 
Naiuralis  copulx. 

Ipsiim  ergo  ad  le  nobis 
Causidicuiu  tribue, 
I.'li  libi  prcccs  nostras 
Digncliir  suggerere. 

Coclcsliquc  corda  nostra 
Curci  mcdicamine, 
Qnouiam  sui.l  vanilati 
Si.lulila  supcrflue. 

&  d  lii,  malor  glorins.i, 
liiseril  cnmpalere, 
Tendens  aulcm,  si  quis  pclil 
Sua  vincula  Rolvere. 

Nec  dedignans  miserorum 
A.nuiinas  ailendcrc  : 
Scd  paraia  iuvocanli 
Cuililiol  sne<  urrcrc. 

0  patrona  pcccatnrum; 
Ilur  ad  nos  convcilere  . 
IHustralo  le.i as  noslras, 
\  iiln  .  iui  sidcro. 

El  ex  illa  sed"  (ua 

I  .miim   islam  ro>pici\ 

I I  coninicnila  Srtlvalori 
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I.ocum  bunc  assidtic. 

Ac  benigne  nostri  mcmor 
Nos  a  malis  cripe  : 
Rcncficiisque  luis 
Inoessanter  rcfovc. 

Qui  nos  tibi  o.ommon J.niius 
Satis  necessarie, 
Imploranles  opein  tuam, 
Supcr  nos  dcscendere  : 

Pro  peccalis  quippe  noslris 
Tribiilamur  undique, 
El  pr.rvaliioruiit  in  nos 
iloslium  insiili.o. 

Qui  nos  dcnlc  gcnuino 
Non  cessaiii  corrodcre  : 
lleu  misorl!  cur  suni  nalus 
Tanla  mala  cerncrc? 

Matcr  pia,  slcll.i  maris, 
In  boc  consolare  me, 
F.t  amico  Dci  magno 
Nicolao  condolc. 

Et  ancillx  Dci  pix 
Cunegundi  condolc, 
Cnjus  po.nc  jam  defecit 
Honor  Rcipuhlicx, 

Eslo  ejus  intcrvenlu 
Custos  luijiis  vinex, 
El  circumdans  eam  muro 
Rapientes  ab  igne. 

Palmilcs,  quos  produxi, 
Renedic  el  protege  : 
Ipsa  quippc  tc  dilexit 
Aucciunsissime. 

Scmpcr  ardens  csse  lux 
Commoda  Ecclcsix. 
Ergo  ct  lu  servos  ojus 
Conscqtienler  dilige. 

Consolarc  dcstilulos, 
Lapsis  mantim  porrige, 

308  ''l  e,',ic  *e  luto  fecis, 
Et  lacu  miscrix. 

Nec  nos  morlis  scmpilernx 
Comprchendant  tencbrje  : 
Scd  illuslrel  mcnlcs  noslras 
Lux  cccleslis  gratix. 

Dont  ciijiis  snrdos  tantas 
Possumus  cvadcrc  : 
Quibui  mombra  stius  inundus 
Pollml  nofaric. 

Tu  cs  enim  malor  Cbristi, 
Suavis  memoriSi 
Ob  qiiam  iioliissunt  aperlx 
Parailisi  jaiiux. 

Qiit.  lam  pOtenfl  o.s  in  omni 
Bonilalis  ODSie, 
|)l  oinnino  sit  boalum, 

Quniis  sis  Mjaoseere. 

Rcnodicliim  nomcn  cji.>. 
Sanctuin  cl  lcrribilc. 
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Qui  por  orbem  linim  noincn 
Fccit  esse  cclcbrc. 

Per  quam  possel  rcis  suis 
Pcccata  romilloro. 
Semper  qu.Tsn,  pia  Yirgo 
Mei  reminisccre. 

Semperque  vcrilalis 
Dona  milii  obtino, 
Ul  me  suo  lucatur 
Sacro  inoderaminc. 

Silque  mex  prece  lua 
Consolalor  animx, 
El  infundat  peccatrici 
Oleum  in  lampade. 

Quo  parata  possit  sponso 
Coclesti  occurrerc. 
Ave  Virgo  singularis, 
Sumens  boc  benignitcr, 

Ave  lompliim  graii;  rum 
Omnium  capabile  : 
Avc  cujus  pcccatoros 
Pascunt  elecmosynx. 

Gaude  felix,  ct  ex  ipsis 
(Jnam  mihi  tribue, 
Ut  sublata  pcr  banc  omni 
Hostium  formidine, 

Sinc  finc  possim  Dco 
Gralias  rependere. 
Rcnedicant  lc  per  xvum 
Virluies  angeliox. 

Et  ad  laudcm  Crcaloris 
Te  in  omni  lempore, 
Omnes  sancti  bcncdicanl 
Et  tu  me,  cl  cgo  te. 

HVMMiS   SECUNDOS    IN    DIVERSIS    BE4- 
T/F.     DF.I     CENITRICIS      CANTANDUS 

souuonis, 

Avc  sponsa  insponsala, 
Por  quam  orbis  prorsus  lapsi 
Facla  esl  ercplio, 
'Avc  por  quam  printx  matris 
Esl  Kvx  rcdomplio, 
Sancia  Maria,  ora  pro  nobis. 
Avc  sponsa,  clc. 

Allitudo  oogitandi 
Tu  inaccossibilis, 
Invisibilo  profundtiin 
Angolorum  ocuiis. 
Xuiot  xtx»ptTQfiivi) 
«oroxo?  rupOivt , 

S.inoia  Dci  gcnitrix,  ora  pro  nobis. 
Avc  sponsa,  elc. 

Omni.i  porlanlem  porlans, 
Soluim  imporii 
Tu  stolla  domonstrans  solcm, 
Sol  dici  mystici; 
Occidcnlis  astrum  mundi, 
Liiniinis  oonspicui, 
Sancla  Vir^o   \irpinum,    ora  pro 

[nobis. 
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Aie  .•/•"inn.  »lc 
ln<  arn.ilionis  dlVM 
1'tcrns  lii  f.iclus  «>h. 

r«T  quam  reno?oini  mojiIi 
Crestui  »•  ipoi  ii"», 

<  iim  <|ii  i  idOMlUf  fatlor 

I  t  ori;;<>  oiiiniinn. 

AngClnruffl  Doniiiia,  ora  pro  DOblt. 

liv  ijionta,  clc. 
Tn  i-\iians  iuitialrix 
Arcani  r   nsilii 

Mlr  indorum  vera  Chritil 
Opcrtim  primttltt, 

llrgin  ili.tn  illnis  CXSlflM 
Ti*  fom  ci  iiiiiinin. 

Coslorom  Itoglnn,  ort  pronobis. 

1rc  iponti,  cic. 
Sr.ila  ln  rirlfsiis,  pcr  qnam 

Dotccndli  Iptc  Dont, 


VRftSI  s  DE  iiv  I  1)1  <  I  s  ,.»IU.  Sl  U  l.ANHt  \  M  o 
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Sponta  li.nliurns  lirniii 

Snji.r  CODlnlil 

Tn  pialcr  innnpta  omm 

llonoir  stipcuor, 

Ylrfoporpotnc,  m  •  pro  nobit. 
4n  «/»ii»ij'»,  clCi 

D.iiooiiiini  Im  |C  liiiHiiltiin, 
Mtrror  Cl  Irlltllll  , 

Angctorum,  icd  mmocmi 

L.nis,  ilrrns,  it  i/lnria. 
Klccloruin  tu  <  uin 'lorum 
SltilM  I  rlitia. 

Tomplnm  Domlnl,  on  pro  nobls, 

/tri   ifioma,  clc. 

Gcncroni  porcnncM  InotM 

El  InOCCCtlibilCffl ; 

Soplioi  iiin  sup.-r  iseendont 
Oniiiiinn  s<  iiiiltani, 
Aiiiinaruin  lu  sanclaiiiiu 


S|.ico.ioi  ei  | > * •  i  '■       i 

s  ii  i  iri  oo  Spuilus  sjin  li.  oi 

Avr  tponin,  rif. 

I  w  c  iiii  >  ii  i    i  i-roii  ini 

Frncin  venirii  ;••  t  uiiimiiv , 
Pfl    o.li  ns  ilivuni  iicin, 

Kt  in  ci  pnllulim  . 

Nuli  n  .nis  Iciiii  niil.ilcin, 

l  i  ••  im  igricolinii 

Tu  kola  kinc  eifflnpffl,  ora  pro  n  i- 

ll.il. 
Virgiuiiui  ilta ,  cui   tuni  tua   MMM 

[igilla, 
l.t  (ecunda  lainen,  det  nobit  dulce 
[juiamen. 


S.  ANSELMI 

vi:rsus 


DK  PK.EDHf.KsSOUK  SUO  LVNI-TUNl.O. 


Arcbiepiscopii  nou  divitins,  nec  bouojcs 

l.anfrancus  subiil,  scil  curas  alque  labores. 

Naius  in  ltslia.  Papiensi  de  rcgione, 

Kivibus  cgrcgiis,  ct  bonesta  conditionc. 

Monacbiis  alque  prior  Becci  fuii,  bitic  Cadomentit 

Alibas;  post  priRSUI  primaset  Catiluaiiensis. 

Tolius  Anglorum  fuit  Ecclesix  rcpaiator, 

li  Northmannorom  nibilominiis  nuxiliator. 

Ilitjiis  doetrinOM  pars  niaxinia  senscralorl.is; 

Et  communc  fuil  viduis  solamen  e(  orbis, 

Claudis,  conlraetis,  leprosis,  dxraoniosis, 

Stirdis  cl  cxcis,  nec  non  aiiis  viliosis. 

Posl  cxborlamen  non  sprevii  ferre  jiivamcn; 

Sed  diiin  vixil,  erat  spesomnibus  atque  lcvaiuen. 

Et  quamvis  epuhe  ctim  potu  delicioss, 

Ei  vesles  fucrant  sibi  mollcs  et  pretiosa», 

Ipse  lamcu  lcclus  fuit  aspcrilalis  amictu; 

Scmper  de  vili  vivcnsel  pauperc  viclu. 

Verus  justiiix,  non  falsus  in  ordinc  cullor, 

INequiliaeque  foit  rcctissimus  et  pius  ullor. 

Aspcr  in  elalos,  nulii  pro  munerc  supplex, 

Inuocuisquc  Iionis  et  nullo  lcmpore  duplcx. 

Castus  ct  inceslis  parcendosubveniebat, 

InstttS  cl  injustos  tolcrando  corripiebal. 

Sic  alios  curans,  pastoris  opus  faciebat, 

Sic  sc  conservans,  Doniino  pcr  cuncta  placebat. 
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Ilic  vir  tam  lopiens,  el  in  bor.  Iuclaminc  foriis, 
Non  poluil  (andem  Inqncos  evadere  nmrtis. 
0  quanlos  ffliseri  lunc  invcuerc  dolorei ! 
Et  gens  Ajiglorum,  quanlui  amisil  bonoresl 
Quo  gemitu  cierns,  quofletu  monocbm  orat! 
El  quanliis  dolor  cst  quo  sexus  ulerque  labontl 
Si  quis  confidil  lotum  se  dicerc  posse, 
Hunc  cgo  confirmn  nnn  (otum  «licerc  nos^e. 
Et  qui  Lsnfranco  sc  judicat  acquinernndoM, 
lilum  jurc  facil  prxsumplio  viluperandum. 
Sole  sub  undecima  geminut  subcunte  dicla, 
fclicis  vit.e  sibi  pouiiur  tillima  meta. 
Regum  Rex  rctcrnc  Dcns,  renunque  crealor, 
Sis  sibi  perpeluus  defensor  et  auxiliator. 
Virgo  Redcinptoris  niundi  sanctissim  i  maler, 
llluui  conserva,  ne  spiritus  atterat  aler. 
Omncs  electi,  prccibus  meritisque  juvate 
Lanfrancum  vestris,  et  vobis  consociaie. 
Vos  quoque  qui  vitam  gralantcr  adbuc  rclinclis, 
Et  spcm  ventura?,  donec  superestis,  babctis, 
Hortor  et  admouco  quod  cidem  siibvcnialis, 
L'l  quod  feccritis,  posl  mortem  percipiatis. 
Nam  qui  propter  eum  supplcx  et  scdulus  o:ai, 
Pro  semcl  supplex  et  sedulus  ipse  laborat- 
Amcn. 
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I)i;  VERBIS  VENERADILIS  ANSELMI. 

(E.lidit  Marlcn.  Aiupl.  Collcct.,  I.  VI,  p.  987,  cx  ms.  codicc  rcginj1  Suecia?.) 


OICTA     INSrt.MI. 


Vcneral.ili»  Palcr  Aosclmns,  dum  adhuc  eatet  ab-  A  frater   propitius  ail  :   i  Domine  ,    sil  vobis  Deiia  , 

lus  Becci,  qnadani  die  rium    nintium  nicule   meiKla-  quare  lalia  cogitaiis  ct  riicilis?    Nulliit   lioe    cogii.it 

lnlur,  ct  nimium  cngiiando  quasi  cogitatinnibutsuis  quod  cogiialis,   ecce  alii  abbaies   gaiulenl  et  brti 

pertnrbalialur.  Cui  dixil  qoiilain  nioiiachus  cjus  qui  esistunt.  >  Respondit  :  « Fortassis  Dent  «ledit   itlit 

Uvrie  prxtews  aileral  :  «  Romine  Pater,  proDcorofo,  tecuritatem,  ideo  jociindanltir  ct  bilareacuut;   mibi 

dicite  quid  cogilatis,  quia  vidco    vos  cogilationihus  autem  non  dedit,  idcircojnre  timeo,  qnia  scio  illum 

vosiris  tMrbari.  —  Dicam,  inquit.  Ecce   lioc  cngita-  pccuniain  suani  n igerc  cum    usnris   ab   iis  quibus 

l»a'ii,  si  esscl  aliqnis  liomo  dives  qni  haheret  gre-  eam  cotmuisit.  • 
gcni  ovinm,  cl  vocaret  pticruin  lam  debilem  el  par- 
vum  ut  lupus  venicns  facitiustam  illum  quam  ovcm 

a!i|iiam  aspnrtarcl,  ct  illi  ove»  suas   commeudaret  Judicium  regale  iU   judicium    tponte  qumvtum  , 

cuslodiendas,  it.i  lamcn  ut  si  quamlibel  ex   eis  pcr-  monachi  judicium  imperatum.   Abtiinemia  eujuttibH 

dcrct.  anim.i  hnjus  pro  anima  illins  iret,  non   valde  J<r cuiaris  poieutit  e x  propria  renit  volnnlatr.  Abttinen- 

limere  debercl?  Si  atilem  uni  cuilibel  ipsarumovium  tia  monachi  ex  prulaii  pendet  arbitrio.  Trittitia   regit 

et  forsitan  inlirmiori  et  stolidiori  cxteras  couimil-  vel  cujutiibet  polenlis  ett  tuptrba.  Trittilia  momacki 

tcr  t  dicens  :  Ovis ,  habeto  curain  isiaruro  ovium,  "  tuurit  ett  et  compunctione  plena.  Tria  tuut  qum  ko- 

et  scilo  quiasi  pcrdideris  aliquam  eariun,    satigui-  minem  (aciunt  hmiette  vitere  inltr  homiuet :  tericuu- 

uem  ejus  de  manu  lua  requiram,  et  crii  anima  tua  dia,  tileniium,  modettiu. 

pro  auiina  ejus,  niiuquid  non  limcrc  uVberet  ovis  Quidam  inonnclius  Recci  petebatur  ad   epiieopa- 

i!la?  Quatn  sccuritaiem  habere  posset?  Iia  est  de  lum  Ecciesix  Relvacensis,  cumque  S.  Anselrous  ab- 

me.  Ego,  in  |itit,  cgo  suni  pner  parvus,  ego  inlirina  bas  htiic  electioni  assensum  prxbere  nollet,   et  mo- 

ovis  et  dehilis,  ego  facilis  ad  rapicndmn  quasi  qui-  naclmm  stiuin  pelcutibus   noii  com  etleret,  dixerunt 

libct  alius,  cui  Deus  eredidil  curam  ovium  suaruni  pctiiores  :  «  Domine,  nos  eligituus  etiro,  non  ipse  se 

ut  eas  rcgam,  ciislmliam,  pascani,  eo  pacto  ul  si  ne-  itigerit ,   qtiare  non    vuliis   concedere    quod    peli- 

gliR-iuia  mea  aliqtia  ex  eis  perieril,  eril  anima  mea  mtis?  —  Si,  inquil,  ipse  Deus  mc  eligeret,  adliuc   li- 

pro  aiiima  ejus,  el  saoguinem  ejusric  maiiu  inea  rc-  mcrciii,  quia  ipsc  per  prophelam   elegit  Sauletn,  ct 

quirct  Dcus.  Ideo  timeo,  ideo  coiilurbor,  quia   scio  per  setiietipsuin  Judam  tradi'orem,  qui  ambo  repro- 

horrcnihim  esse  in  mantis  Dei  vjvcntis  iiw  idere.  >  Et  q  hati  sunl. 
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0  liomo,  qui  e«  tTiima  ralionali  et  humaua  c.arnc  ntidiis,  plurimis  ncccssitallhus  subdilus.ad  cor  tuum 

cubsislis,  coinlilioniv  misersc,  rcpletut  mullis  mise-  revcricre.  Quid  foris  vagaris?  Quid  forit    quxris? 

riis,  miser  et  miverabilit;  homo  pauper,    cxcut,  Quid  in  carnnlibus  studes?Quid  in  uecularibus  te 

NOTiE. 

(7)  \jt.  dernier  cdiicur  de  S.  Anse.hne  a  publie  dans  D  Alexandre,  d'abord  moine  du  Bec.  puis   dc  Canlor- 

Pappendiee  (p.  .r»4r»  '»47),  un  petii  recueil  de  quel-  bery.a  qui  Wion  ct  Possevin  atlribuent  un  sembla- 

qncs  «.entences    lirriei  dc   ses  ccriu,   ct  inlilulees  ble   recucil.  AprCs    loul ,  U  derniere  partie  de  ce 

Quadam  dicia  uttlui.  ttc  Ceti,  suivanl  loute  appa-  qu'on  cn  troiivc  dans  Pappendico  n'cst  aulrc  chose 

rtnctj,  le  MtMM  recucil  qui,  dans  uo  manuscrit  de  ninipourmolquc  la  dernieredetuomelicsriesarnlAn- 

TbMtVM   liiklx-)   (Bib.  Anjrl.    ms.  par.    i,  n.   I7.">9),  selmc  sur  un  endroil  de  1'Epllre  aux  llcbreux,  de 

poru-  |»onr  iilr»-    aVtjftMttl  Anitlmt.  II  csl   marque  sorlc  nn'on  poiirrait  rriinir  rc  petil  recucil  aux  ou- 

dans  "•  quon   ru  a  iinpriiuc  MM  ce  ful  un  copisus  vragcs  sinceres  de  nolre  sainl,  puitqu'il  ne  conlienl 

i,iii  lr*  reriieillil  des  discours  qu'Anschnc  faitail  de  que  ses  propres  parolet. 
vive  voix.  Cc  copistc  au  rcslc  pourrait  fort  hicn  clre 


ifr.S                                                                  Dlt.TA  Ql    I0A1I                                                                          I 

implir.is'Quiilin  llilMtliMlMtolihltfliifrrioriboi  A  promplu»,  lolui  ficllii,  lotu»  »apl.n»  ri  m>  h 

.Irlc.  laris,  rl  aboinniluis  intrrioriliii»  .1  »iipciiorilius  loltl»   MillicllUI  a<l   ntalutil    Ail  Ixnn    iut.  n.   i  .tm  f» 

«•longnrJH ,  pri  i\t  qti.r  lnri»  miiiI  .lifTiin  '.  ril,  nl  m  lns  diiru»,  lolu»  pigrr,  lotui  iu<  irdiilm,  rl  r.  Ih  II. . 

qn.v  inira  ir  »ttni  ronfnnderii    Qtisnlo  mugii   ad  bonum. 

iiiiiuiluiii  at-re.li».  iiniii  longiiil  R  Dro  rcredi»  (liianio  llndi-  tihi  hor  ui»i  a  ramr,  qiutu  lanlnm  .lihgt 

inifcll  forii  M  liplflHI.  lanlO  lliagi»  Inlu»  Itoltili  rfli-  rl  srqurri».  Qii.i  *rro  rirni-in  *rqitrn»t 

rcrii.  0":,"lo   magis   rilia    linr.ms,  lanio   inagia  ligii ;  el  quia  ratnrm  irqiirri»,oprra  rirtiio  f»<  ii.rt 

inltis  prrdi».  Qtianlo  magis  in  ii»  fljMl  uiri»  -.11111  »a-  ciiin  ipsa    punirril.  Carnn    lua*  frurlus  rsi    I.U.U». 

gorii,  (nnio  mngia  inlu»  evaruarn    Qn.uilo  niagii  in  concupiicenlia,  inflrmilai,  fragiltlat  n    ilulor.  Vrr- 

irmporalibiia  e*  ftollicilui,  lanio  iiiagia  in  ftpiritiMli-  nii»  et  putrcdo,  puten»  el  fru.lti»  felor.  Tu   i|>*r  ei 

bus  es  mrndirni.  Quid  Ml  q""d  oinnia  orduins.rl  le  trnehri»  Ignoranlix  sie  cicarcalui,  ut    ortria»  quwj 

Ipsum  non  vis  ordinarc?0»id  In  omnihus  es  prudens,  ii».  Non  atlendi»  qno  vadii,  m-c  anitnadvcrli»  fa<  tuat 

el  circa  (rniriipstim  insipiens?  Qutd  rst  qinxl  omnia  tuum  ,   nrquc  msidias  ininiici  ri  IMlflllMMfl  fuudu- 

qti;r  foris  suiil  lollif ilus  es  bona  faccrc,  cl  trinnip-  lntM   inlelligis,   lolus    nrgligen»,  nrc    cogila»  quo 

stim  sinis  scmpcr  es-sc  inaluin  el  inulilcm?Roiiiiit  in  trmlcrc  drliras.  Vi.tm  nrsns,  ct  11011  inqiiiris,  gran- 

tr  Spirilus  Dei.rl  vigilal  in  tc  spirilu*  nmndi?  V;»cal  "  dis   nainqiie  UM  reslal  via  ;    lolhtiie  MMfM  1  <l>un», 

in  le  ralio,  cl  vigcl  in  lc  sensus?  Fxilinguitur  in  lc  vrsiilnio,  M  rcquicni,  cl  oninet  carnis  nccriMlales 

Spiritus  Dei,  el  dominaliir  io  le  caro  mundi  I  Fcrvcl  qtinudo  iudigcs;  .1»-  vita  vcio  el  i.ilutc  aiiiinx  Iu.t 

in  conle  luo  amor  lerrcnoriim  el  morilur  in  lc  amor  scmpcr  lcpcns  non  ruras,  lircl  MMfMf  m  hgrai.ple- 

a<lcriiorum  houoriim?  Mundtim  diligis,  et  Denm  de-  nus    maltlia  elnequilia.   Miscr   bomo    111   miserura 

rcliii(|uis?Oiniiinm  rcconlaris,  cl  lui  ipsiusoblivisce-  corpus  pascas  el  vrslias,  el  carnis  volupt.uibus,  qiuc 

ris*  Qii;c   super   lerram   sunt   1lcsi.lcr.1scl   diligis,  posl  paucos  dirs  I  vennilnis  devorahilur,s.vtisfa<i.ifc, 

crcleslia  vero  non  curas?Appropinquas  ad  inlcrilum,  solliciius  laliorns  ,  curris  cl  discurris,  vigil.t»,  som- 

el  longe  fls  a  salule?  Curris  ad  diaholum,  el  prolon-  nttni  non  capis  oculis  ul  rcplcas   ventrem,  el   pm 

garis  .1  Dco?  Redi,  redi,  prxvarieator  homo,  ad  cor,  anima  tua .  qux  Dco  prxsentanda  esl  in  coelii ,  cur 

quia  loquiiur  Deus  omnipoicns  pacem  ei  qni  convcr-  '■*>"  sollicilus  fatignris;  11 1  ipsam  pascas  bonit  ope- 

tilur  ad  cor.  Omnia  mundi  luijiis  libi  .lc.lit  Deus,  el  ribus,  el  induas   virtulibus,  ne  appareat  i-oufusio 

tu  proptcr  omnia  relinquis  Deum?  Omnia  propler  le  nudiiaiis  ejus?  Ilomo  trislis  quaeris  scmper  implere 

fecilDeus.et  tu  propler  omnia  dimitlis  lemcli|isum?  vcntrem,  el  cur  non  pascis  auiinam  csurieniem?  De 

I  Propler  omnia  qua?  occui  runl  lihi  dimiltis  Deum,  ei  r  vnsc  slercorum  scmper  curas,  cl  de  Dei  imagine  cur 

idcirco  omnia  dimitieni  le.  Propler  crcaloras  lelin-  non  ruras?  Pascis  steriU-m,  ct  quac  non  paiit,  ani- 

qtiis  crcatorem,  el  ideo  conlra  te  insurgenl  omnes  iMM  esurienicm  non  satins  honis?  Vx  libicsl,  qtiia 

creaturx,   quia    offendendo   Creatorem  ,  oflendisli  aniina  lua  propler  famem  in  ir  deficil.  Vx  lilii,  ct  va: 

omnem  creaturam.  F,l  ideo   omues  crcalura;,   qua?.  libi  cril,  quod  redtlis  qu;e  sunt  C;rsaris  CTsari.  ei 

facla)  sunl  in  ministerium  ct  ulililatem  tuam,  con-  11011  reddis  qu;e  sunt  Dei  Deo;  et  ideo  malcdiclus  es 

vcrlenlur  ad  vindiclam  et  ptenilentiam  luam:  ct  vae  a  Dco,  el    confunderis   ab  eo.  Vide,  miser  bomo, 

libi  eril  sine  fine,  quia  noluisli  haberc  honum  sine  vide,  quia  lotum  csl  vanitas,  tolum  slultilia,  lotum 

flne.  demenlia,  quidquid  cogilas,  quidquid   vis,  quidquid 

Recognosce  ilaque,  liomo,   recognosce  leniclij)-  loqueris,   quidquid  facis  in  hoc   tnundo,  prxler  id 

sum.  Recogiia  quod  nihil  facis.  Atlende  quod  viliset  soium  quod  in  Deum,  et  propter  Deum,  et  ad  hono- 

malus  es.  Plange,  homo  miser,  plange,  incessabi-  rein  Dci  facis.  Quidquid  sine  Deo  facis,  toium  est 

liter  peccala  lua.  Dele  lacrymis  maliiias  et  miserias  malitia  ct  vanitas,  quia  uihil  est  bonum  sine  summo 

tuas,  quia  volunlate  propria  peccasti.  Displiccat  tibi  hono.  Certc  magis  miseria  hominis  cst  ciuu  illo  non 

super  omnia.  Displiceat  tibi  toio  corde,  et  continue  esse,  sine  quo  esse  non  potest. 
displiceat  lihi,  quod  Dominutn  immensae  majestalis,  D      Vide,  homo  miser,  quia  ad  imagincm  ei  simililu- 

liabentem  potestatem  omnis  carnis,  et  mittere  corpus  dinem  Dei  crealus  es.  et  propter  nimiam  cbaritatem 

et  animam   in  gehennam,  ausus   fuisti  oQendere.  Domini  unstriJesuChrisli  morte  lurpissiiua  re.Um- 

Amnres.at  lihi  amarissime  cor  tuum,  quod  Deum  p(us  ei  liheratus  es,  et  ad  videndam  clarilatem  sum- 

summum  Palrem  incomprchensihilis  majeslatis,  mi-  miDei  sola  inxslimabili  misericordiasua  vocaluses, 

sericordi;e   ineffabilis  ,  qui   beuigtius  el  misericors  et  plurimis  beneficiis  ex  qno  esse  cccpisti,  ab  altis- 

est  super  ingratos  el  malos,  facililer,  voluntarie,  li-  simo  Patrc  totius  vcrilatis  ad  vitam  xternaui  cum 

benter  et  delectabilitcr  offendisti.  Totus  displiceas  ipso  habendam  pcrunicum  fllitim  suum  inviiaius  es. 

tibi,  ut  possis  totus  placere  sibi,  qut  est  summus,  vc-  Miser  homo,  recognosce  hunc  honorem.  Inieiiige  di- 

rus  elsolus  Deus,  cui  nemo  placet,  nisi  qui  sibimet-  gniialem  et  honorem  luum,  quo  a  lanta  majestate 

ipsi  displicet;  et  ncmo  displicet,  nisi  qui  sibimelpsi  honoratus  es.  j£iernus  cnim   Deus   el    immensus 

placet.  Dissipat  namque  Deus  ossa  eonim  qui  homi-  creavit   te,    formavit  te,  et  invitavit  le.  Maximus 

nibus  placenl,  et  quod  allum  el  pulchruin  cst  apud  bonor,  ct  amplissitnus  amor.  Cognosce.  0  homo,  ho- 

homines.abomiuabilc  esl  apud  Dcnm.  Mirum  est  de  norem  lutim.et  curre.gialias  agens,  ad  invitalorem, 

te,  homo  raiscr;  ad  mala  quippe  lotus  cs  avidus,  lolus  nc  luric  t>i  injjrains  irc  imlueris,  sed  aul  villa,  aul 


s.  ANSELMI  CANTIJAR.  AUCIIIEP. 

Inihus,  *el  HXorc  t>%  impedicris,  iraius  Domi  un  )m-  A 
hi  ..i  le  snccendi,  a  lihi  osttittn  vitas  irtcrnx.  in  por- 
im  claedaiur.  Cognosce  ergo,o  homo,  honorem 
iiikiii.  ei  honora  Creatorem  lunm.  Scd  heu !  bodic 

rcctc  potesl  dici  de  te,  homo  :  llomo  cum  in  Imnorc 
fiset  non  inteliexit;  comparatus  ett  jvnienlis  insipien- 
tibns  el  similis  (acius  cst  illis.  Diguuin  ccrlccl  justnm 
esl  iit  '|ui  nolnil  csse  socins  angcloruin  ,  liai  similis 
jnmcnioruin,  «l  qui  deslruxii  iu  se  imagincm  ct  si- 
mlliladinem  Pei,  dignnmcst  ui  imago  ci  similitudo 
juiiienlorum  a.lhxrcal  ci.  {'.ngnoscc  crgo  lc,  miscr 
homo,  cognoscc  te  mcliorom  cssc  avihus,  (ligniorcm 
oiinriis  animanlibtis.  Noli  siniilis  cssc  jumcnlis  insi- 
pieniibua,  qwe  lanlam  viiam  prxsentcm  cogitant, 
qu.c  tantum  carnalia  cl  corporalia  appclunl,lcricna 
( l  tcmporalia  diligunt,  quia  ncc  alia  sciunt.  \\ 

liomo,  non  lc  subjicias  carni,  non  sis  amator 
mumii.  Ncc  tc  sustincas  cssc  ftiium  diaholi,  proptcr 
hoiiorcm  potcnlissimi.sapicntissimi  ct  incomprchcn- 
sihilis  Palris  lui  allissimi  Dei.  Proptcr  admirahilc 
nomen  Dei  atcmi  non  tc  constiluas  adversariura  ct 
homieidam  tui.  Proptcr  amorem  bcniguissimi  Dci 
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■loii  i.'  f.irias  inimicum  ct  contrarium  omnipolciuis 
Dri.  Proptcr  magnitudincin  ct  dilcclum  Filium  Pci 
r.hristninDominum  non  le  facias  socium  dxmoniim, 
cl  comhuslionem  ignis  .xterni,  qui  redcmptus  es 
prciiosissimo  saugtiinc  Agni  immaculalissimi.  Noli 
lantum  prelium  vilipcmlcre,  quod  pro  tc  Filius  Dci 
dignalus  esl  exsolvere,  nc  scmpitcrnis  involvarisin- 
ccfnliis.  Timc  cnim  poenitentiam  maximam  hahcbis, 
scd  sine  rcmcdio.  Tiiuc  dolorcm  inopinahilcm  pa- 
lieris,  scd  sine  finc  lormenlis  plcnus  cris,  nunquam 
tiimcii  alleviaberis.  Quia  quisquis  non  flebit,  flcndi 
dum  tcmpus  hahchil,  .ctcrno  luctu  lugcbit,  scd  sinc 
fructii.  Redi  crgo  ad  ic,  redi,  ncc  lardes  convcrli  ad 
ihum  qui  le  sua  polcstalc  fecit,  sua  sapicnlia  rede- 
mit,  sua  incnaruhili  honilatc  ail  se  vocavii,  cl 
exspcclat  adhuc  quolidie,  ct  coronahit.  Quid  quxris 
cxtra  illum?  Quid?  Quid  desidcras  prxtcr  ipsum? 
Qiiid  tibi  placct  sine  ipso?  Ipse  fccit  omnia,  ipsc  ha- 
bct  omnia,  ipsc  cst  omnia.  Quidquid  bonum  cupis, 
quidquid  pulchriim  quxris,  quidquid  dulce  cl  dele- 
ctahilc  rcquiris,  totum  in  ipso  invenies,  ci  in  ipso 
pcrfrucris ;  si  gaudere  vis,  ipse  gaudium  csl,  etc. 


Exponente  roagistro  Anselrao,  haec  collegit  N.  Araanucnsis. 
( Ex  mss.  Corbeiensi   s.  59G.) 


Deus  solo  vcrho  vcl  vnluntalepiasmavithomincm, 
uoii  per  angclum.ul  quidam  volunl.  Et  nota  quod  in 
aliis  operibus  ait  Gcnesis  Dixit  Deut ,  et  facla  sunl. 
Scd  cum  dc  creationc  hominis  loqucrclur  ail  :  Ma- 
nns  Dci  feccrunt  hominem ;  vcl  :  Faciamns  hon.inem 
ttdimagivem  et simitUudinem  nostram,  non  quod  la- 
iik  n  roagis  factUS  sil  quani  alia ,  sed  ut  oslCitdatur  tatcm,  umle  clamet  ad  cum  a  quo  cecidit  :  Quis  simi- 
dignitM  hominis,  qui  ab  ipso  summo  Dco  artificc  //*  tibi?  Est  aulcm  honio  jiistus  qni  diligit  inimicos( 
non   ah  opiflcibus  cjus,  cl  cum  consilio  magno  sic      ct  bcncfacit  eis,  similis  csl  Dco  ad  cujtis  imagincm 


porc  pro  quo  inciso,  non  incidilur;  augmcnlato.non 
augmcnlalur;  imminuto,  non  imminuilur;  el  sic  ut 
ad  simililudincm  Dci  istud  scicndum.quod  Scriplura 
raro  dicil  homincm  imagincm  Dci,  quod  soli  eonvc- 
nit  Filio  Dci,  scd  ad  nragincin.  Aiigtistinus  :  Omnis 


Adam,  dum  vult  pcreersc  essc  similis,  cadil  in  cnptivi- 


f  ictus.  Ad  iui.iginom  Dei  dicilur  csse,  quia  raliona- 
lis  el  sapicns  ut  Dccs.  Ad  similiitidincm  ita.  Deus 
tuots  csl,  non  ut  nos  in  qtiihtis  divcrsa,  ut  subsian- 
l'w.  vcl  accidcntia  unitinlur  in  iinum,  scd  iucffabili 
modo  cl  in  omnihus  est,  cl  omnia  complet,  cl  lamen 
pro  rebus  immiilaltir.  Illis  incisis,  non  iucidilur; 
Ironcatis,  non  Iruocatur; angmcntatis,  uon  angmcn- 
laLur;  diminulis,  non  dimitmittir;  snrdidalis,  iioii 
sordidalur.  Quod  si  qoseratur  quomodo  hoc  pote«.t 
sciri,  aniina  cst  indc  similitudo,  anima    ul  in  cor- 


factns  ett,  qui  sole.in  simm  faciloriri  snpcr  juslos 
ct  injusios,  ct  pluii  super  justos  et  injustos;  sed 
hxc  obedientia  est,  non  superbia.  Esl  crgobcnc  si- 
milis  qui  crcdit  Deum  stimmuin  essc,  nullo  egere.se 
vcro  non  pcr  sc,  scd  apud  Dcum  csse  :  qui  vcro  per 
se  vult  cssc  ut  Deus,  a  nullo  csl.Pcrversc  vull  simi- 
liscsse,  ut  diabolus  qui  noluil  sub  eo  cssc;  ct  homo 
qui....  servus  noluit  lcncri  prxcepto,voluil  ul  nullo 
sihi  dominante  cssel  quasi  Dcus. 


Magisler  Anselmus  SUpcr  vcrsum  illum  :  Deeebal  tnim  eum  prr  <jucm  omnia  ct  cx  quo  omnia 

(Hebr.  ii,  io). 

Dcus  oinnipolcns  si  inillam  pcnilus  rroaturam  fc-  D  pori  indidil,    qualitcr  hcne    regcndo   ipsnm,  simul 


eiMCt,  in  scipso  pftCM  healus  csse  poluil,  quippc 
niil'0  indigcim.  scd  tibimcl  usqucqu M|M  sunirions. 
Yoh-ns  aulcni  ca  summa  honilalc  crcaturam  heali- 
hr.ari,  quod  ipsius  Luilum  cogniliouc  ct  amorc.  fu- 
itirum  erat,  angclicas  rrcaliiras  fcc.il  a  quihus  lauda- 
rclur,  non  ulci  de  lande  cotum  aliquid  m  rrrsrrrrt, 
s.  (I  IptJt,  Porro  eadeiu  honiLilc,  ul  laus  impcrfccta 
n   i  corpoream  rrcaliiram  con.lidii  M  l>cali 


cum  corporc  in  Deo  bcalificarctur;  el  ita  laus  Dei  ah 
omni  creaurt  plena  csscl.lndc  csl  qtiod  omnia  lau- 
dare  Deum  dicunlur,  dtim  ralionales  crcalunc,  an- 
gcli  sciliccl  cl  homincs,  miram  Dci  polentiam  cl 
hoiiilatem  lam  in  se,  quam  in  cxleris  crcaturis  ni- 
tantur  ct  lamlanl.  Sic  crgo  Aposlolus  ail  :  Vropter 
eum  omnta,  sciliccl  laudandum  el  glorificandtim,  el 
per  eutn  omnia  ni/ii/,scilicel  snpcifliie.  Quod  si  verum 


;i    II  ic  dccausa  spirilum  ralionalcm  cor-      cst,  imo  quia  vcrum  csl,  homincm  ad  gloriam  duci 
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huiiji.t.iuin  numorai  mtmi  mIi  uImIuuUi.  Ul  •■«-  i  >.  pottll;<  i 

lc.ul.xco.iu,,..    ii.romruicnlu  H  IpM  OMJ    ,..»«0-       U)M  «fdll  I    l  «MMttttj  MU  ffMM    1 ".. 
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rllMdMl  fonsliiiuiiius,  cijuh  gU.rios.o  salv.uioni»  li.»u.l,-  r,  ,„  mm.ii  MVlMlpM  |MllMi    ,  1  ...  ,.l  l,.„,.o 

nnlincn.   ,,,so    an,  lorc    :„lj..v:.„ic.  vkVttM.  HttM  •»,•    l'"'l""    BttJffUU  MMMMll,    lU    MffM    <M«- ri 

MttlttjM  i|isuni  m< -iii  MttUtt  ooiidi.ht.ulsi  OMMMI       IffMUil    MttJffll MMlo  ffttMMfCl    I  |UfM   M  tMj 

Cl   eiisierct,   par.icla    obolunlia,    ||M    MlttfOtiU  IJMtttlt.  Ul  tlllMlM  M  M  pttMMt  U    MM   MMttM 

luorto   ile    morlali    ItlMirUHl   ficol,  sin  atilcn  do  """  roncril  illuin  |um  ,  1,  M,    UmC  q<iip|„\  s«<  „1   't 

morlali  in  inoriciu  nraoipitarelur.  Pcrsua.s„s  crgo  a  oxim.s.omni  fMMVi  lOOUlkjoM  IMJIMIM  Mt,MM* 

iliabolo,    jtula    tcrrilnlcu.    D01    rominiiiaiioiirni   de  B  dis  primum,  ul    «lia.o,    «lciml,    MpUffU,  Ul    MO  t  ttl 

murtali  mortnus  faclus  cst.  ct  justc  a  diabolo  pos-  uliluium  ooon.i ,  et  sic  JttlMHMI  MMM  .miui»  ,„  I 

Mtttt   cui  sponlo  consonseral.  \ol„il   U«M   cun  n»»ncs    ilomiiiium   prrdidil  .   djm   sc    ultra    licilum 

l»eus  rcquirrrc,  quia   liccl  soonlo.  aliona  tau.cn  ce-  MMttBl.  Ottlff.  a.lhur  lox  cou.mun.s  hal.cl,  utdcb,- 

cidil  pcisuasionc.  Dial,.,lus  vero  requiri  11011  dchuit,  ""»  P0'*»l  •*'  r,,,s  'lua,n  uCUI,,""  '* v ' K » »  MMl  crg.. 

quia    in  natnrx  sux  liriiiilale   pcr  se  ipsum,  uulla  '»    lp«M  «1"*'   *•   ,l0»  consensil,  j.is  amisii,   iia    ,„ 

oxlrinseous  pcr.uasionc  ceci.lil.    Opo.luil  crgo  ul  MMtt   lilius   cjus  qui  ojus  innoccnliaiu   ImIUMM 

niiciurrm  salulis  liabcrct.  pcrqucni  JuoU  ralioue  a.l  N"»»*  <&**  bU  il  morle  rcm:,ncrc  non  dcl.uit.  «, 

DMM  redircl.  Vi.lcamus  crgo  qui»  illc  auclor  cssc  UX  modo  ncc  sibi  ncc  allcri  profuisset.  l\r  pUMM 

polucrit.  Si  Dcus  simpliciler  csscl,  polcral  <|ui,lcin  MM  e.go  consumman.lus  eral,  Bl  ila  suos  IMMMi 

niabolum  vincerc,  bo.nincm  eripc.c;  sol  bxc  sola  MUMMMortt;  el  hoc  est  quud  Apostolus  »11  :  Dtce- 

jam  cssct  potentia.  non  ralio  juslilix.  si  «liabolo.  qui  **,  etc  SiogukM  pttMM  nola.  Decebat  MUlVui  pVUi 

morlisl.abcbalimpcriu.n,sicuiailA,.ostoluS.quam-  «"   Joriam    adducere  eum,  scil.cci  Palreui,  ffMfttf 

vis  rcm    alicnam  injusle  invasisscl.  lamcn    sponlc  7«c«.  sciliccl  laudandum  cl  glor.f.ca»„lum,/ai^  «u„« 

assentienlem  justc  olilincnli  bomincm  sic  snbdilum  C  «****   cl    ,,oc  da,,do  ^010^'"    w,uUs'    SC'l,tCl 

s-uferret.  Si  homo  simplcx  essct,  quomodo  in  nalura  Cbrislun. ,  ot  l.unc  dando  pass.on.,  cl  |M  co.-su.n- 

conupta  resislercl,  qui    in   meliori  slatu  positus,  mando.  Qucm  ordinc.n  si  diligentcr  attend.s,  v.deb.s 

tam  facilc  succul.uii?  Ilic  nolandum  esl  qnia  gralia  bowttMM    dcbuissc  salvari,  cliamsi   nullus  MJfOhM 

Dei  vim  non  infcrl  lil.cro  arbilrio.  Ivursus,  si  l.anc  cccidissol. 
pugnam  angclus  iusumcrci,  «,uarc  proptrref   «li:«l<>- 


SANGTI    ANSELMI 

CAM  UARIKNSIS  AR( '.IIIKPISOHPI 

PARS    TERTIA 

EPISTOLAROM  LIBRI  QUATDOR. 

311  MONITUM. 

Sancliis  Anselmus  egissc  sc  monacbuin  per  annos  tii»inta  ires  cum  Baldrico  prior.  Beccensi  ipM  ja;n 
Cantuariensis  archiepiscopus  scril,ere«,  ipsemel  teslalur  ii:  epistola  7  libri  111,  tribus  videlicct  anms  als- 
que  prxlalione,  quindecim  in  prioratu,  lolidem  in  abbaiia.  c  «jua  ad  Canluariei.ses  infulas  alxluctus  «'M. 
Ko  itaipte  ordine  ipsius  epistolas  qualuor  bis  libris  s«orsint  lircposilas  liabes.  Pnnio  l.bio  conlinentur 
quas  scripsil  nondu.n  abbas;  secnmlo,  quas  dodil  abbas;  tcriio  el  qtiario,  q.ias  misit  srebiepiscopus. 
Quartum  hunc,  quem  adjccimus,  librnm  impleiil  cpislolx  quse  baclenus  iuediix  fuertml,  ct  qms  ex  d  ver- 
sis  mss.  deprompsimus. 
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LIBER  PRIMUS 

EPISTOLAS  CONTINENS  QUAS  SCUIPSIT  ANSELMUS  NONDUM  ABBAS. 


EPISTOLA  PBIMA1. 
a»  k*anu!icra. 

De  iptiut  in    nrchiepittoftum  tltttiont  gralulatur.  Et 
ei  tcuphum  amict  donulnm  amict  rtmiuit. 

Suo  domino  ct  siio  Patri,  miiUum  cnm  amore  ca- 
tliolicis  revercndo,  el  ctim  revercnlia  amando  ar- 
chiepiscopo  LumUMBa,  fraler  Amselmus  suus  lolus. 

Gluiia  iu  cicelsis  Reo,  qni  (1)  fidci  et  sapientix 


A  vcslrx  lucernam  in  emincnti  cousliluit  candelu- 
bro,  ul  line.it  omnilius,  qui  in  donio  ejus  sunt.  Ora- 
mus  iiaque  omuipolcnlcm  Deum,  ut  illa  sic  ardeal, 
ut  non  emwlllf  *  ;  sic  luceat  aliis,  ut  sibi  nun- 
quam  cisiiiigualur  ;  nl  post  sux  lucis  diuturnam 
Anglis  impartilioiiem,  transfcralur  ad  divinx  lucis 
xlernam  cum  angelis*  participationem.  Sicut  enim 
bona  noslra,  si  i|ua  sunt,  csse  vesira  oplamus;  ila 


VARLE  LECTIONES. 

'  Collala  cum  mt.  Vict.  Ef.  20.  ti  Loran.  qui  pur  cateris  ircdeci.n  habtt  Ansetmi  epislolns,  1,  5,  8,  1  1,  29- 
53,  37  ei  M>  Hb.  i  el  104,  lib.  iv.  Ex  todeui  mt.  ttiam  truntumptnt  ttl  libtllus  6e  mce  et  concordia.  Hcec  ad 
uo*  uobilitate  tt  teientia  tpeclalitsimut  trautmitit  dominut  de  Nonancourl.  *  Ul  non  eonsummalur.  m«. 
Victorinum  ei   Aug.  Picardi  ul  iion  consumaiiir    '  Cuiii  Anglia  nu.  Vict.  cum  Anglls  nu.  Lov.  cuin  angcli 

R.  P.  JOANNIS  PICARDI 

Eccletiaj  S.    Victoris  Paritiensis  Augvstiniam  Cunoniei. 

NOTjE. 


(1)  Qui  (idei  veslrw  lucernam.  AllusiO  est  ad  para- 
liolam  evangelicam  Maiili.  v,  ISelLtlC.  u,33,  nempe 
luecrnaui  accensaut  csse  6in>er  candclabruin  po- 
itendam.  Ansclmus  vero  |>er  fidei  locernam  intelligit 
ipsum  Lanfianciim.  fidclem  et  prudcnlcm  Dei  ser- 
vum,  sux  doelrinac  piciatisque  liimine  uiulique  col- 
luceulcin  ,  qui  in  .nichicpiscnpalus  Canliiaricusis 
cvectus  coalum  slella  Anglix  emicuit,  ul  inquit  Cuil- 
l.-lnms  Malmcsberiensis,  lib.  m  De  gesiis  regum 
Auglorum  : 

Qualit  diicutiens  fugieniia  lucifer  asira, 

Cum  roteo  clarum  provehil  orediem. 

Cuid  anlcm  iu  ipso  limine   oficnderiinus  illuni  jam 

ponlili'  iis  adornaium  infulis,  ut  sciretur  qualis   an- 

tea  fuerii,  lithuit  nariarc  ei  noialionibus  ad  veleres 

CaniuarieiiMiim   arrhicpiscoponiin   Uthulas   ms.    in 

bildiotheca  noslra.  bis  vcrbis  :  «  Lanfraneus   crudi- 

lus  fiebalali  annis  infantix  in  scboli.s  arliuin  libera- 

lium  el  lcgum  sxcularium,   :id  pairix   sux   moilein 

intenlione  laiea,  oiius  ex  nobili  parenlela  Papix  ur- 

bis  llali.r  c.ivibus,    adolescenlulus  oralor    vcieranos 

ndve.rsanlcs  iu  aclionibus  caiisaruni  frequenler  prx- 

cipilavil  lorrenle  facundix,  apposile  iliccndo.  bi  ipsa 

xlale  MRlenliai    dcpromerc  sapuil,   qiias  gratanter 

jurispcnli,  ant  judiccs,  aul  prxlores  civitatis  acce- 

plabanl.  Meminil  horum  Papia.    Al  cuni    in  eisilio, 

ul  Pl.ilo  quondam   pbilosopbus  philosopharcliir,  in- 

cendil  mentem  ejus  itiernus  ignis,  cl  illuiit  cordi 

cjus  amor  vera:  sapicntix.  Aniiiiadverlcbal  cum  Ec- 

clcsiasle   quod  nomlum  ecclesiaslicx  leclionis  usu 

didicil,  quia  mundi  bona  vanilas  (Eccle.  I,  2).   Rc- 

penlino  itaquc  muiuli  conlcmplu  jaclan»    munduna 

ac   se.    arnpicnsqne  religionis   profcssionem,  jugo 

rrgulari  subdidil   se.   Coenobium   in    Norlbmannia, 

loci    silu   cl  paupcrlatc    horremlum    elcgit;    quod 

prudcnlii  i|isius  vigibnlissiinaque  cura  loruplclavit, 

el  in  slalum   provoiil  pulcberrimi  ordinis,  dum  re- 

gerct  rolleijiuin  fralcrnum  scvcra  disciplina  ae  mili, 

sanciinn  abhaiem  hoiiuli    ct    ulili  consilio.    Elciiiui 

c  uin  propnx  lanlum    mortificationi  operani  inipcn- 

dorr  dcsiderarei,  deprcbendit  eum   alquc  publicavit 

cogiutionnm  impcrtor  Deus,  ut  lucerna  sesc    colb- 

gcns  in  raltfW  diff.inderelur  clcicelsa.    Eflulsit  eo 

iiiajtistro  olicdieutix'   eoaclu  pbilo?ot>hicarum  ac  di- 

inj  lUlire  eid»re  rterengarlo  l.anfrinen*  ob  oeulos  po- 
lii  ln    rynkut»    liioiaari  miI  iraeialua   Dc  ucri   eurfcan 

(•>  14««  scrilHl  C«0«1   M«lni«ih  I.  n.  De  reg.  Auglla, 


R  vinarum  liltenirum  bibliotheca,  nodos  quxstionum 
solvere  in  uiroquc  poteulissimo.  Admirandum  sibi 
cognosccrent  ingeniuni  slu.lium  Lanfranci  Herodia- 
iuis  iu  grainmatiea,  Aristolelcs  in  dialeclica,  Tuliius 
in  rlielorica,  lcgis  ac  Scriplurx  eiposilores  in  sacra 
pa^ina.  Cunctx  Alhenx  qiiaudo  incolumes  florebani, 
cl  eicellentissimx  sedebant  ad  prxcipiendum.  Lan- 
franco  in  omni  genere  eloquenlia?  aul  disciplinarum 
assurgerenl.  Sic  ililarion  Palxstinus,  el  alii  plurcs 
temporalis  glorix  coniemplorcs,  quanquam  assidue 
fugerenl,  nunquam  laliiernnl.  Sic  Atiguslinus  omni- 
polentis  et  individux  Trinitaiis  pcrspicacissiitiiis 
indagalor;  llieronymus  lli  brnicx  venlaiis  fidissi- 
nuis  inlerpres,  Gregorius  Romauiis,  alquoNaziui/.'- 
nus,  ilcin  alii  quamplures  almi  doclorcs  prius  plnlo- 
sophix,  deinde  Ecclcsix  itt  libris  cniluere.  Sludio- 
sus  fuil  idem  cccnobita  vcrbi  gladio  periuicre  scclas, 
si  qux  fidem  lacesserenl  catholicam.  Profccio  Be- 
rcngarium  Turonensem   hxrcsiarcbam,  sive   Ande- 

(]  gavcnscin,  cujus  do^ma  telis  vencnalis  noceuiius, 
de  l.osiia  salulis  morlem  niiimabus  propinahat,  spi- 
ritualis  cloquii  inucrone  confodil  in  syuo.to  Rnmaiia 
ac  Vercellensi  sanciissime  ciponem»  veracissiine 
coi.iprobans  panem  ctvinum,  qux  mensx  Domiuicx 
superponiiutiir,  post  consecniiioiicm  csse  vcrain  ear- 
ii. 'in  cl  verum  sanguincm  Domini  Rei'enipl(Tis  (a). 
Eviclus  Bcrengarius  ad  observanii.ini  sciilcntix 
bujus  seincl  Bomx,  denuo  juravii  Turonis,  simul 
proiumiians  excomuiiiuiauione  fcricn.luui  qiieuieun- 
quc  alitcr  scniicntem.  Oinuein  nauiquc  bxresim 
auaibcmatizavit,  prxclpue  dequa,  cum  vaux  laudis 
qn.t  i  iiirei  nitorem  ,  sorducral  inf.imatui.  Verum 
sediiclissimus  bomo  alquc  pervicacissimus  ad  suli- 
vcrteu.lum  iu  salubri  proposilo  fidcliler  non  slelit, 
scbismatis  criiucn  ilerati  jurisjuran.li  violatione  cu- 
inulans.  Et  quia  limor  pornx  rclincbal  ne  publice 
prxdicarel  quod  publice  damnaverat,  sccrelis  dispu- 
laiinmbiis  domi  iususurrabat  idem,  atquc  pcr  disci- 
pulos  pccunia  corruplos  pariler  ac  faliacia   pcrcgre 

"  irauslegebat  (b).  Prcnituit  bla>pbeinum  et  sacrilc- 
gium  amisissc  libcllog  pervcrri  dogmatis,  Boin.r  >uis 
manibus,  ne  ipse  crein.uelur,  in  ignem  i  onjeclos. 
1'iomde  scriptum  condidil  rccens,  ut  approbalius 
iulciiclur  velus  error,  et  pcrdurabilior  in  aiinos  fu- 

l>»g  A3,  «idtt.  Loadineasiit.  I.lem  dleaat   Lmfrane.  sup. 
et  i.uuraundu»  ATersan.   lib.  i  Corpor.  el  Sanguin.  !>•  - 
li. 
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putaillut    QoaniM»  njiiKjtir  (ul  icruiti  InopiiialJ-  iiiu-  prntfqullur,  ■(  iihiriinqiir    111111«  al    jitipln  lilui ,  1  .< ■  ri 

lalionet   ia*|ie  vos  iuilii  concnlur  Mtblr.ilirrr,  nnlla-  poiiiiut    valrln   iIi-wmh-     Srvphum   iliar«tii,   qurm 

t<  nut    Itmrn    potrrutil    iii   MiMi   diram    inhvinilri  «htriori   rhaii.siini    JrJisli»,    mViii    ilouiiiui»    II.  r 

auimas  noilrat  ab  iiivirrm  dinlrahrir,  rrrlr  adh:r  •  nosiut  mihi  rriuln,    n  He  fM   liilari    benlfnill         I 

rcnlrni  «nimam   incaui    .1  m.Ims    J.sir  ilni  r.  Qttapro  amica    ronfldruli.i    dillvll»     Ihmnm    igilur    m.Iimmi 

ptrr,  111  lacram  quod  vot  noi&is,  rt  rgo  non  dubito,  nrquaquani    »ohit   rcddo,   nr  «juoraolo   miiiu»  Mtl.it 

quia  qurm  intoriomn  ti  non    grriii»,  mtiiimo    pote-  mMar  ohnnxiits,  ted  lilx-nlntiuie  vobi»  dooo,  quod 

JOAiNiNis  nCARM  not*: 


luros  porrigereinr;  ad  quod  ilrsiiumilum  pnrnoini- 
naliir  veritatifl  delrntnr  cpivtolam  edidil  tivr  hhclliim 
«lilni  ulo  Mylo  vriitislnqur  sacns  auctoniatilnii  pon 
tlrrosutn ,  ralinntim  rotntcqiirnliit  inditsnluhililcr 
ronslaiilcin.  Opimus  enim  plcniludiite  cbarilali» 
rcsuscilare  talagchat  p«r  fldci  rcr.lilodinem  iu  M> 
rcsi  mortttos,  ruilibrl  j»rr  baptismtim  fratri  huo  vcrx 
inlclligeiiiix  tlc  eucltaristia  aslrtictionrm  relinnurre 
tiiluYirntrin,  liiculentam,  ncc.  l-cdiosam  prolixilaie. 
S.iptcntcs  religiosiquc  abbalcs,  ncc  11011  p<iiiiili«-cs 
mrlropolilani,  el  tiinucrunt  f-apienliam  Lanfranci, 
atquc  rcliginsitalem.  cl  aurlnrilali  alque  coirepiioni 
lialicrc  g.ivisi  Mini.  Ip&tim  quaiitx  Kcclcsiac  abhateni 
vcl  poniiflcem  sibi  iucrciiibili  desidcrio  pcticruni  ? 
Christiani  orbis  capul  Kotn.i  sollicilavil  cinn  cpi- 
slolis,  preratti  reiinere  OOtMII  esl,  ct  vi.  Qtiippe 
cognoveranl  cum  peritissimum  boncsta  quxliltci  cl 
eorum  conlraria  tcccrnere,  diligenlissimum  cuiquc 
siuiin  1  nbucrc  pcrpciidiculo  ralionabililalis,  promplis- 
simum  ardua  duraque  suscipcre  pcrpctique  catisa 
vcii  boni;  simililer  caulissimum  gubernare  maiium 
el  linguam  considerationc  el  comiiale.  Cognoverant 
(ut  breviicr  el  aperte  loquar)  hnnc  cjusvilam,  qu;e 
inerilo  dicatiir  qtixdam  direclissinta  ac  luiissiina  a<l 
percnnis  viiae  portum  via.  Illc  vcro  nimis  allum  sibi 
duxit  prxesse  fratrihus  loco  sccundo,  inGinam  ex- 
tremitatein  cordc  nou  dcserciis.  Ahbaliam  Catlo 
mensem,  quain  coactus  acceperjt,  libcns  desertiisset, 
ad  anacjioretas  vel  procul  remolos  cccnohilas  con- 
fugiens,  nisi  multx  obslilissenl  diflicultaics,  <|iias 
uulla  potuil  rationc.  cluclari  cxlra  animie  gravcin 
lxsionem.  Fuil  aulcm  consolatio  sancte  dolcnti  pro 
ill.t  prxlalione  laboriosum  ontis;  nam  xdificatio  loci 
tt.Mii  primum  consurgebat.  Scientix  aique  virtutem 
bujus  Patris  memoriale  istic  inscrimus.  Quapropter 
eadem  productius  non  rcpeiamus.  Inviiaius  ad  cul- 
men  arcbiprxsulalus  moestus  irans  mare  exousaiiun 
se  vajit,  sperans  jtictindi latcm  in  reversione ;  rcx 
tameiicum  gaudio  recepit  aJjutorem  Cbristianx  cul- 
turx,  devicit  reluctanlem  recusationem,  adJucuniur 
lnlari  festivoque  jussu  Canluariensis  Kcclesix  prio- 
res,  el  mulla  regni  sxcularis  atque  religionis  digni- 
tas.  Prxfalus  abbas  ac  arcbiprxsul  boncstissima 
eJeciione  imhronlzatur,  cum  bonoris  adornandus 
pallio,  antea  spirituali  lam  pallioquam  rationali  insi- 
gtiitus.  Ordinalioni  interfuere  muhi  prxsules  cl  ab- 
baies ;  maxima  dcri  cl  populi  multiiuJo  celebratx 
iv  Kalendas  Decemb.  »  Hucusquc  vcteres  labulx  ex 
quibus  bxc  decerpcre  c02g.il  me  cbaracter  obscurus 
pailiatiitqne  proximum  deuuniians  inlerilum ,  ni 
t ypographix  salutifera  succurrereni  niedicamcnta. 

Fuil  autcm  Laiifrancns  in  Canluariensem  unctus 
ponliQcem  a  Gisone  Willeuse  et  Waltero  Hcrefor- 
denst  prxsulibus,  atino  1070,  decollati  D.  Joaonis 
Bapii&tx  sacra  lucc. 

At  ne  quis  exaggeratione  rhetorica  superius  di- 
ctuni  pulet,  quod  Roma  episiolis  Lanfrancum  solli- 
ciiarit,  legat  AlexanJrtun  II,  papain  ad  Guilbelmum 
Nolbuu»  refeui  Anglorum  sic  scribenlem  :  i  Ad  vir- 
tiiiura  incremenla  pcrcipicnda,  fralris  nostri  Lan 
frand  Cantuariensis  arcbiepiscopi  rooniiis,  gloriam 
vestram  hortaaiur  acquiescerc.  Quem  ut  charissi- 
mum  iiieinbmni,  et  unum  ex  primis  Kom.uix  tccle- 
iix  lliit  Uleri  noaire  asaidne  nou  adjuactum  cs»e 


||  dolcmiis,  ^c«l  ri  frnctu,  qurm  Ecrtetix  in  icgito 
vcttro  irihuil,  roiis«ila(Miiiciti  rpit  ahocitli.r  >iuiii 
11111«..  i  llaclrnii"»  AlcxuiJcr.  Altrrum  quo<|o<  inhrrl 
plttrrs  Ecrlctiat  cum  potiiiflcem  ci|M-tiisv,  rootir- 
mal  illu.l  BeCMM»  Chrotl.  iii  «•Ji»s  Yiia.  «  Ka  lcm- 
jtcslalc  (<im.  lOlWi)  <iMi.is  lli.t lioiit.t jrrnsix  vulnii» 
rsl  sancto  cl  vcnciabili  ar<lnpr.vsul.-  M.nuilio.  1  iimc 
clrrus  omitis  rt  iiopttli  congrcgati  volebanl  tubtti> 
tucndiim  clijjcrc  Lanfranciiui.  Yrrum  loio  <  ontuuim 
illc  l.ile  oiiiis  vil.lhat  suhirc,  hunnlilcr  uiagis  i.upteiu 
stilicssc  <|iiani  praPCfse.  QnoJ  rcx  ad»rrlcos  pn.vt- 
dit  snlnou-arc  Joanncm,  qiicm  Abricjlcnsnjm  <  nnsii- 
luerat  poniificem.  Sc<l  ul  hoc.  i.iiionuc  licrcl  liien- 
liam  |)ct<'iiJi  gratia  Komam  <lire\it  cumdein  abbalrm 
(.adoincnscin  Laitfrancum  ;  <|tii  nnus  lnijuscc  l>j;.i- 
lionis  pcrferens  (sicul  Lcclcsiis  cupichai  cs.sc  con- 
stiltuin)  a  papa  Alcxandro  impctrat,  sacmm  futnuc 
pallium  cum  liccniia  bujus  promoti<)iiis  Jcnorl.ivti , 
undecl  ipsi  loli  Noustrix  gauJium  fuit.  >  roilassit 
insiinulabor (-'t;'  o^OoXoyiaf.necab  requoj  cxscriplurut 
hypomnemaluin  tlc  Lanlranco  ex   nionacho  Kcccnsi 

C  Cantuarix  arcbiprxsulc,  a  iiionacbismo  non  snn 
exorsus ;  al  ttimullaurium  qucmpiam  icxo  commenla- 
ritun ;  scd  nec  serius,  si  scno.  Laufrancus  igilur 
Ticini,  vulgo  Papix,  Insiihrium  oppidi  iu  Gallia  Cis- 
alpina,  genitus  est  parcntibus  Ticinensitms  quoque 
indigcnis  ct  primoribus.  Lteniiii  palcr  vir  craijurit 
pcrilissimus,  senatoriiqtie  ordinis,  quem  qui<lcin 
inors  cxca  Lanfrnnco  etiam  adolcscenli  cripuit  iui- 
quius.  is  auiem  cum  in  Jemortiii  paieulis  essct 
siiccenluriandus  locuin  ,  ualale  reliquil  solum  ,  alio 
abrcplus  insano  Jisccndi  amore. 

Posl  qux,  leniporc  Henrici  I  Francix  regis.  bnjtis 
nom.  et  Guilbelmi  cognom.  Conquxsloris,  iNorih- 
mannorum  ducis,  venit  Abrincas  Lugdiinensis  se- 
cundx,  vulgo  Nonhmannix  civilalcm,  ubi  quid  gcs- 
scrit,  biucquc  cgresso  quid  contigerii,  quoniam 
Yinccnt.  Bellon.  I.  xxvi  spec.  tlist.,  c.  36,  meantc- 
vcrtil,  non  revoco,  lum  inaxime,  cum  agnoscam  ct 
paucula,  quod  habet  ipsc  deprompla  ex  geslis  cjus- 

0  deni  latius  cxplanatis  in  Chron.  Becc.  ms.  Lanfrau- 
cus  landcm  periculo,  quod  Vi.ic.  supr.  referl,  excm- 
^tius  veuit  Buccuin,  bujus  temporis  cl  geniis  lum 
iguobilius  ccenobium  quale  a  viatoribns  petierat 
cdoclusqiie  fucrai.  Tunc  forie  (ait  Bcccens.  codex) 
abbas  exstracndo  fornaci  occupatus  ipsemel  opcra- 
batur  manibus.  ti  acccdeos  a<l  eum  dixit  :  Dctis  tc 
salvet;  et  ahhas,  Deuste  benrj  c:it,  inquii.  Es  Lom- 
harJus'  Al  ille,  Sum  :  Quid  vis  ?  Monaclms  fieri  \o!o. 
Tiiuc  abbas  prxcepit  cuidam  monacbo,  noinine  K<>- 
gcrio,  ut  illi  osienJerct  librum  regulx  :  qun  perlecu 
respondil  omuia  se  Dcojnvante  serv.atnu  * .  Ha-c 
audiens  abbas,  ei  sriens  quis  essei  vct  uude,  con- 
cessit  ci  quod  pctebai  gaudens.  At  ille,  in  facieni 
procidens,  osculatus  eet  pedea  ejus.  Lanfrancus  bu- 
militatem  animi  sermoni»qiie  diguitaiem  in  abbate 
plurimum  veuerattis  et  amaus  uionachus  tbi  eflici- 
lur;  enit  is  annus  1042, ut  uolai  episi.  Cbron.Bccc. 
Poslqiiam  vero  cucullam  induil,  ludunique  litlera- 
rium  licetgravaie  aperult,  jam  ejus  nouteu  pcr  ora 
doclorum  ceierriine  volilare  coepit,  ut  ad  cpisl.  16 
hujus  lib.  paiefadam  testiraoniis  xquxvortnti  scri- 
pioruin. 

Sub  armiun    1003,  Cuilbefmus   Notbus   Cadomi 
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>  clianus  possidco.  Leganl  iHlectissiini  fra-  a  per  stiam  prjcscntiam,  feic  oam  sibi  anima  mca  clu- 


Ircs  noslri,  qui  vobiscum  sunl,  post  liilcras  vcslrai 
Mtbliuulall  dircclas,  hanc  brcvissiinain  cl  suflicicn- 
len  sibi  ii.iss.iin  nostram  epislolam  :  dc*idcrium  vc- 
Btli  inihi  scmpcr  crcscit,  ci  anior,  cujus  oliin  mihi 
toiiscii  fuislis,  nunquam  duercscit. 

312  EPISTOLAIl». 

AD    iinrtMK    ET    IAN/.ONEU. 

Sancltoiis  vUtC  normam  n  Lantone  rogatus 
vra-scribit. 

Dnminis,  amicis,  fratrihus  cb.irissimis,  Ohoni  e 
d  Lanzoni,  fr.iler  Anm  t.m  s  Beccenais,  vila  pecca- 
tor,  habitu  monachiis  ;  pro  clemis  tcmporalia  ilc- 
gpicere,  pro  lcmporalibus  sslcrua  pcrcipcre. 

Quuniam  verus  amor,  sicul  laudabililcr  impcndi- 


rilalis  amplcxu  altc  impressit  astringcndo ,  ul  eju» 
imagincm  in  se  perspicuam  cxprintcrel  diligendo, 
per  quam  vos  scmpcr  pnescntes  lcncl  Cliam  ali- 
sislcndo  :  undc  liccl  rarus  sil  aspcclus,  non  lamen 
rarus,  scd  coiiiiuuus  est  aflcclus.  Hactcnus  diiobus 
spontanea  chariialis  est  digcsla  salutalio,  deinccps 
uiii  persolvctur  dcbila  exhorlatio  ;  uni  quidcin  vc- 
strum,  quia  ab  uno  est  poslulala,  addicilur,  sed  du- 
plici  cinolumenio  lalmris  gaudelM),  si  ab  ulroquc  ve- 
lni  sibi  dicta  accipiltir.  Equidcm  mcmini,  domiuu 
mi,  el  amice  el  Lunzo,  sanctum  itiuin  bcne  vivcndi 
fcrvorem ,  multis  meuni  prccibus  posluiassc  lcpo- 
rcm,  qualenus  suis  eum  comiuoniloriis  lilleris  ad 
spiiilualctn  acccndercl  amorcm.  Quod  quoniam  iu- 


tur,  sir   irreprebensibililer   amaudo   exigitur,  pnlo  B  coiivenicns  cxislimabani,  ut  frigidus  ctlidum  cal«fj. 


i.io  impudcnlcm  uon  cssc,  si  nictiiu  crga  vos  aliqua- 
iciuis  vobis  osleudo  aioorcm.ul  vcslrum  niln  possim 
■iii  acquircrc,  atit  acqiiisitmu  retldcre  perfcctiorem. 
Sed  qiioiiiam  proplcr  niniis  disjunclaiii  couvcrsatio- 
liciil  nullis  aul  ohscquiis,  aul  saltciil  colloquiis  ipsuni 
ile  bouis  cor  meum  poteslil  pcrcipcrc,  vcl  cpislola- 
rii  salutalio  sii  vobissignum  «iilcctionis  vesirse  mc- 
inoriam  in  me  vigcre.  Cuni  cniio  primuni  veslra 
rcverenda  fraleruiias  parvitati  nieac  sc  notam  fecit 


cere  lentarel,  nliqoe  volui  reeusare,  scd  rursus  con- 
siderans  quia  frigido  flalu  fcrvcns  igtiis  augclur, 
iion  oiiiuiuo  qnoil  petcbas  poltii  rccusare.  Quaprti- 
p:cr  cuni  hoc,  quod  a  mc  pocis,  ubique  iu  sacris 
pagioil  iuiilii»  mclius  possis  invcnire,  cl  mausmi.c 
gravilali  tu.c  \cliui,  ob  sui  rcvercntiani,  qtiaultiin 
iu  inc  est,  lihcnler  obedire,  sic  inlcr  ulrumtpic  in- 
ccdam,  ut  primtim  studcndi  in  sacra  Scriplura  libi 
ctiram   injungam;  dcinde  m  inca  pcrsoiu  nou  ex 


VARLE  LECTIONKS. 

*  Collata  cum  duobus  ins.t.  cxcmplaribus  in  codem  ms.  Yict.  sitjira  notato,  ct  Lovan.  cum  ms.   Vkl.  Ud.  18. 
al.  LK.  13.    *  Sooni  msi.  Vict.  cl  Lov.  OJoui 

JOANNIS  PICARDI  NOT/E. 
mouaslcrium  condidil  in   mcmoriam    D.   Slephani  C  niam  Guilhclmtis  Malmcsburicnsis,    Malih:t-us  l\u- 
prolomartyrii,  cui  Lanfrancnm  reniicniem,  scd  lan-      kirus  in   AnlhjuilaUb.   ccclesiast.  ilritann.  ci  posi 


dcm  sua  proceruniquc  Norihinaniioruin  iinportuni- 
tatc  espognaiiun  praposi.it.  Conditi  autcm  hujuscc 
coenoliii  caiisas  enodabil  uotatio  ad  cpistolam  13  hu- 
}ui  libri.  Via  effluxcrat  iricnuluiii,  hoc  cst  annui 
1067,  laiilcr  I).  Maurilio  Itotlioutagcusium  pr.csuli, 
in  cujui  lociim  luflSci  Lanfrancuni  poslulabaut 
Norllimanni,  ied  eos  constanler  postulantci  con- 
lianti  fatigavit  rcfulatione.  Amms  landem  1070, 
honorem  ontisqoc  alus  ab  «o  rcjectum  injecit  hn- 
mcris,  licei  pm  i..oic  Qrmilci  dclrectantis.  Ea  vero 
dc  causa  Giiilheitnui  Anglorum  iex  in  Northmau- 
inain  misciai  legatns ,  s«'d  et  llcrioenfrodas  Scdu- 
ncaeium  pontifex  redus  ei  Angtia  (in  quani  naviga- 
veral  cuut  duubui  S.  lt.  E.  cardinalibui  niissis  ab 
Al'*xaii(lro  papa  ui  Guiibelmnm  Nollinm  Anglici  re- 
cni  diadeutate  redimerent,  id  cnim  petierat)  Laisv 
iraoco  denanUavil  in  concilio  episcoporum  ct  abba- 


cos  cardinalis  Barooiuiin  Annalib.  miiiulaliiii  coin- 
piilarunt,  miniiuc  rcplico?  I  iniin  lanlum  cl  alicittm 
compKcaturus, dcprompla  ei  cjus  gcstis,  in  Chn»- 
nic.  Beccciii.  enarratia,  ad  hunc  nmilum.  0 ■■■■«**'« > 
gloriosus  rcx  Guiinetmui  oiorabaUir  io  Nnrthmau- 
nia,  Lanfrancns  cral  primepsrt  cuslos  Angli.e,  suh- 
jcctis  Bibioninibui  principibua  et  juvanlibns  iu  iis 
qusad  defenBionem  ct  disposiiionem,  vcl  paccm 
pertiiicbani  regni,  Becunduni  legea  palria?.  LectNuu 
cral  assiiluus  elaute  cpiscopatum,  ct  io  «'piscopatn, 
qnantuni  potcrat.  Et  quia  Scriptane  Bcripturam  vithi 
eranl  niininm  corruptae,  omnes  lani  Veferii  qujtn 
Novi  TCitlatliCllti  lilnos,  ncc  noii  eliani  scrtpla  san- 
cioniui  1'itniin  Becimdnm  orthodoxam  Idemilnduit 
eorrigcre  «t  etiam  mulla  <lc  bis,  qnibua  aliuiur 
no'  i<;  ac  «lic  tii  scrvitio  Ccclesix,  atl  uttgucm  cmci:- 
«lavii,  el  hoc  noii  laiitum  |erse,  sed  cliam  per  tlisci- 


Uiin  Norihinaiinuc  petitionera  reght,  simnlque  vo-  p.  pulon  mios  tccii.  Quantuui  poterat  paupcrtatcni  rc- 
luntalem  mam,  ct  relii|uoruni  mdii  apoilolicas  tega-      Unebai  in  vililsiie  habilua,  parcinnmiam  tcncns   iu- 
toroin.  Is  vcro  pciiit  imlni  ias.  Penpectuin  Damque 
et  iudubiiaium  lenebai,  aintol  irenoa  posM  ncgo- 


liiim  arcbiprxsulis,  el  otiiim  monaclii.  Ptccaltir 
n  ,  II a  <  um  lilio  ;iubcl  abbai  Hertuious,  licet  iuviloa, 
cui  lanqoam  (Jirislo  obctlirc  solitus  cral.  Ilorlaoinr 
t  ii  iin  atl  hot '  slodiose  ctillccli  majorcs.  Nain  li.nn 
argeoUHa  aadkiae  vioienUam  diciavcrat  utandaioui 

rfgil  ,  si  n  nlis  .«siiiiiaiioiicoi  dilci  lissimi  Paliis, 
<  ii.ii  .i.l  allioi:  invilart  lur.  Non  abnuil  illc  pVSSCl- 
|nii  si  iiifiiiu  (sn  oumi'  f.iiioin  cl  tliciiim  discrclio- 
nis  norina  tcr;'ii.il)  obodientiam,  oflcndcre  cavet  si- 

iniii  ti  laaioa  ^uirugant,favent,  borUinlar.  Mo-uns 

o  irans  iii.ii.-  eXt  UBalOIII  sc  va  lil,  s|»«  i  ansjnt  tin- 

diialcm  ln  revenhmt?.  Cseterum  ilivhue  disposiiioai 

ijiih  oii  iiin  ic-,i^u  poterit  f  l(>  x  eam  gaudio  siejue 
Kgna  revereniia  recepit  Chrbliana!  rcligiouii 

.  ■  .i.ijiiioicm,   tlcM.it  i.  Int  ijnicui  pi.lt  hic   pugnami 

huunlit.it>:  et  majcslalc     lu   poittilitaiii  ,;«'sla,    «pio- 


ler  mullimoilas  dclicias;  milltl  qun«|uc  cl  magna 
offerebantur  sibi  dmnt,  qusa  tlic  bilariler  loganiiims 
sc,  vcl  iudigeiitibuB  Iribuebal. 

Alierum  quod  proaaisi  huvcc  esl  a  liiogr.qiha:!» 
Lanfrauci  sd  mn  iranamiasam   hia  piorsus  verbai. 

In  quailam  lc-.livtlalc  «le  triliu-,  M.igis,  in  rjuibai  rex 
coronatttl  Mdebal  lciiere  ctiriam,  dic  KStivilaUs 
saocti  Nartini,  COm  rex  diadcmale  el  imliiineulis 
rcgalibtis  Bcderct  ad  mcusaui,  ct  Lanfraocaa  juxta 
cttm,  quidaui  scufTi  videni  regem  saro  ct  gcmmis 
radiaiitem,  eiclamal  in  aula  magna  adulationis  vo- 

«c  :  EcoC  Dctiin  vnlco,  Lanli ancus  ronvcrsus  in  rc- 
'.'iiii  ail  .  Nidi  lali  i  impoiii  libi  ;  itOII  siint  liac  ho- 
iniuis,  fled  Dci.  Jiibc  «tnn  acrilcr  vcrlicr.iii,  uc  uii- 
quaiu  i.ili  i  audcat  ilcrarc-  0,,o>'  ,',;!<  |**Ul   v«rbum 

iiiiiisii.ii  jussii.  (iii.c  de  Lanfrauco  lapersaat,  appo- 

ncnliir  lil)    ii. 
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i «•■  - » .  »•  i)  01  aloadora   Bcrlplura  Mitlcniin,  i k  qnauM  diuliui  viiii  iNquii,  linlo  bi  titi         mi    . 

lUbjmig  iin  |  |)  |    I  .  ■  I   i|ii  nil<>    lil    I  II igiu  •     II               iviialii    u 

Honou  llaqnt  el  | Mi,  1 1.  iii.. •,  i|u  itcuui .      i  niiu  iii  proprioi  .i" n 

Mcm  Mripium   Mt,  Omnl  ruifodM  tmt  ■  ■•>  fnuiu  Inthit  m'<-  iux               mr  "  m.i  .   i   i 

{l'i-/t>.i\,  13),  niliil  Mi.  i|'nni  inriiiiiii  n diet  in  |n  i-ii-i  iiiiin  \ .  1 1  iii  iu  ii.  en 

leviMOteuslH.li.i    BollicilO  ilisciilial  i|iinl  i|iiuli.lu-    i  ••   l<>  ip  iliiun  I  i  ii.     •!'..  ii.ii    i|iiul Iil.i    .'. 

i|iin.ii  pTonciendu;  iic  <|iiui,  ijuu.i  ii  ,sii '  perdal  .1.  ii  I  •  i"  ii.n|ii. ,  amict    ii.                                 m   rila*, 

cicntlo    Sn  »1  iiiiiii   iii  \n  UiIiIhin  ihllii  ilnis  .  .1'-,    ali-        <| I  tilli    n  rtMt,  i|      i    >  ■  quattl    blCVl     I    I 

quid  noo  hnhiltitu  roasudu  iMfqui,  quani  Jciiilii  npcniki  ,  ui  ibj  dic  lu  dicm  Mncluui  tncnlii  prono< 

c.iiitc,  il  i  |MViMI  Otl   II 1  ,'UOI  raic    i|iin,l    |.i     n    gli«  Mlilin  "  ail    ii.,        !.    .  \  <■    .!i  -,    t|Ult£UOfl    U   qiml    le 

gcntiam  nnilltitur,  qutra  idipiu  i  quud  noniluui  quii     |i  ival  Im  m  viverr-,  quanto  magii  1  >i) m  uram  a  i 

bnhuiiM  cngnoMltur.  Sompcr  igitur,  dileciiirimo,  Unom  (Ottinare,  cl  I   iil  rvqniem  d      i      mippro 

praierita  qnati  pro  ulhilo  ita  dopntot,  nl  tt   illt  nlnojnart  tonildci            mit  i"i  la 

idqmn  proftciill  tencro  non*  contciiiMt;  otbliali-  n»iiui   perMteranilo  ,  virilitcr  eonforUlui    prtfl- 

quid  tddoro,  lintl  per  liiflrmilatem  ntqueti,  tamcn  c,;,s-   Ab  Incentit  trgo  nolla  bnaitudint  iVfieint, 

per  imnortuuitaiem    icnipcr  oonlendM.  Qunniam  B  sed  pntioi  qnas  tibi  eipediunt,  ei  que  aondnni  n 

nimqno  lntor  inuliot  voetlot  pnncl  tunt  eiecli,  eorii  tggnum,  in  ipe  innerni  suxiliipro  mioro  fclici*. 

tnroui  nmncs,  Vcritato  dioonlt :  tod  quom  ponci  pramii  incipias,  ni  adMnotornm  bontom  cnnior 

sim,  iiiccni  siiinus  concti,  Yerilate  taccnle.  Qua  liomt Cbrialo  duceute,  pervoniat. 

proplor  qniennqno  nmidnm  vivii  nl  pauei,  nnt  vitam  Eicedkjamninduni  notin  cpittaJa;ted  m  iOit 

luara  corrigendo  iuter  naucoi  Mcolligat,  tiit  cum  ptritor  dcsinai,  quibnt  commnniier  inrtspit,  niicn- 

otrlitudint  reprobtlionom  limett,  Qui  vcro  se  i\c-  dilOtduo  iimici  mei;audile,  ambo  dilerti  mei;  i<-- 

p;iuris  essc  j;im  jttdical,    non    llatiffl    <lo  MCttriltM  "CIC,  rogo,  lineni  Ijtu.c  moni  llbjCttliouil  m  ui.-mo- 

eloctionii  cnnidat  Quippe  quouiam  nemo  nottrnm  ritm  mutnxnottra  dilectionlt;  blimm  <ti<o  locn- 

soii  in  quat  laui  pauciiatem  rediganlur  ciecti,  nul-  lioncm,  quod  mciun  ett;  scil  non  lenientiam,  i»uod 

lut  utiqtiu  novHti  jtm  sit  intei  paucoi  eleclua,  li-  Dei  osi.  Audilt  ergo,  etne  prnpter  idqnnd  nioiim 

cctj.im  pancornm  sit  similis  iuicr  mollos  vocatoa.  eatidqnod  Deiett11  cnnMmnaiia.  S<  qnando  asm> 

Nnlhjs  i^itur  rciro  respiciendn  penMI  quam  mnlioo  <lus  in  aliquo  sui  generis  favore  vnhis  ridel,  noliin 

iu  via  rodcstis  natrhn  pracedat ;  se*l  indeclinabiiiter  illi  arridore  :  utique  uon  td  hoc  ridel  m  in  (iuc  r- 

in  antorinro  inieutuii*,  snllicite  contideret  si  j;»m  dcaiis,  seil  ut  sul»  piincipc  suo  irridcnle,  cmn  i|i-o 

pariier  enm  iis,  ile  quornm  electione  nemo  Bddit  *•  IngonM  lngettii.  1'ntins  crgo,  tjvnilics  vobia  riserit, 

dubiiat,  inccdat.  Vido  ipiiur,  diiectissime,  noqnali*  ritnmejus  horroto,  hnrretfdo ridentem   hrideM,  nt 

btl  OCCasimiO  •  timnr   l>ii,  qttem   roneepi&li,   lif.»»-  po5t  irrisorcm  ojusirriilcatis,ol  ipsolujjoutc  riilcalis. 

scai ;  ntd  semper qnasi  iiuldicirnti  studui veniiiatui  Amici'*  mci,  uolile  «liligcrc  mundsm, nec  oa  qnae 

ln  <lies  rervcscat,  duncc  iil>i  in  securiialeiu  nniia-  \n  nmndo  suni  (/  Joun.  n,  15);  voracitcr  onim  scri- 


tus  aHnrnam  luceso.it. 

{■!')  Vahlc  namque  cavnmhim  est,  fiatcr  aman* 
tissimc,  illinl  quo<!  miilti,  cl  non  lam  niimoro  mnlti, 
quam  scnsti  slulii,  faciunt,  qui  quanto  littiius  w- 
vunt,  tanto  niajoicm  sibi  spem  vivciuli  nutrtttnt  , 
cl  timorom  feslinantis  moilis  abjieieilMS,  a  propo- 
sila  sami.e  vita:  <leii<:iuiii.  Vciiin)  naraquc  cst  quia 

VARI.E  LECTIO.NKS. 

•  DilTkilliina  cst   »its.    Yicl.  diflkilius,  csl      T   Temcrc  non  nua.  ^ 
inteiitus    »»»«.    iu   anteriora  inMnlus     '  Oualiicr  oo.casionc   mss.    V 


ptuin  cst,  quia  MRndni  (rnnsit,ei  countfnsrciiua  ejux 
(Ibid.,  17);  clquia  aaticna  Uujus  sa-culi  ininiicnt  f),t 
conslituilur(Jac.  iv,4).  Non  lialicl  feniim  in  rnrna  (3), 
aurum  liabct  in  conin  ,  se<l  posteriora  vidcle  ;  le- 
num  lialiel  ■■  in  caitda  ;  cauda  feril  illc,  cavctc.  Ca- 
vctc,  inquam,  et  valote'*. 


Vict.  lenerc  non  *  In  anlerior.i 
Qualilcr  oo.casionc  aus.  »r»<;f.  el  Kdii.  Pic.  qnaliliet  ncra- 
sionc  l0  Mortis  sii;c  ct  iclribulioni  lolius  vit;c  sua\  sicul  igilnr ,  el".  ms.  20.  in  uno  exempttiri 
omit.  et  retribntioni  lotius  vitaj  stia:. 
propinqnare  ennsidcras  ms.  28.  »« 


>.    "  Mcrilis  proposiluni  .  ctc.   w«ss.   menlis  proposilum  elc.       »•  Ap- 
uno  cxcmplnri     :inpropinqu-»re    <lesi<l<'ras       u  1'roplcr   iil,  qiunl   1).  i 


ippropmq 


ost  nns.  Vict.  ei  Ed.  l'ic.  proptcr  i.l  quoil  metim  est,  i«l  quoil  ejus  irridealis,  el  ipso  lugeuie  iitle..tis  ,  im 
shmem  ejus  irritleatis  ms.  Lovnn.  proplor  iil  quod  mcnm  esi,  »il  qund  Dei  est  "  Irrisarcm  cjut  irritlealis 
el  i|>so  liigcnto  riilcatis.  AniiciuM.  uiuim.  irrisurem ejns  riileaiis.  Amici  ms.  18.  irrisionem,  ei  irrulcalis  »••- 
ipso  •■  Faiiiini  iu.  .  hjffliuu  babcl  ms.  18.  vencnuni  in.  .  vcitentim  babct  "  iiiqnaiii  ct  valetc  n»s.  18.  in- 
quil  cl  valclc 

JOANNIS  PICAUDI  SOTiE. 

(21  Il:cc  eadent  in  cpisi.  43.  D  lallisplenilnre  inspieienics  excseret,  ct  se  fugii  mos 

<2*)  Katlcni  in  opist. 27.  cniitiiis  miiiusqiie    irompreliemlal.    Aurani    mmque 

(3)  .Vo»i  /»'('•'•»*  lcnum  m  contu.   Scitc    Anselmus,  comnnus  alligaltnn  aporte    designat  saprritiain,  es 

titostctiilai  mondnm esse qnoddan  uoxium  ct  fallax  opum  abundanlia  manare  soliiam.  Kam  snniereeor- 

aiuuial,  ilicit  noii  nabere  fenum  in  comu,  siout  ulim  nu:\,  lollere  oornua,  snpcrboiq  esse  ucmo  n-ui  veit. 

boves  pcmlcos,  de  quoruin  cornnuiis  itl  appcndeha-  01"'"18  sslhjmlalttr  illml  Gracornm  :  y-.-^alo;  :l  ix 

tnr,  qno  sibi   caverenl  qui  forte  occurrissenl;   sed  ^AaeniM*,  iwlicanl  opes  snpeiiuam  ccn  liliam  pare- 

contra,  aurnm  babere  in  cornn  ,  ui  cornscautis  me-  re.  Mnuilus  crgo  auium  habel  itt  rnrou,  qnia  nihil 


PATROI ..  CLVIII. 
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S.  ANSSUII  CANTIAR   ARCIIILP.  OPP   PA(\S  Hl.  —  EPfSTOLC.  \m 

EPISTOLA  111 '\  A  clabilius  animx  mcx  fingral ;  laui<  ipsu  ttl  ejus  ami- 


AD    RORtHTUM    MONACHUU. 

F.jut  precct,  el   Ana*tatii  commonacUi  amiciliam 
reqniril. 

Dominodileclissitno  revereudorao:i:>cho  RottrRTo, 
frater  Ansf.lmus  Rccceusis,  inlvr  sancic  coiivcrsan- 
lcs  lantiim  iniuiuins,  sic  in  lemporalihus  vell.;  xlcr- 
uilaicm,  u.  iu  i  lcruis  uolil  lcni|  oraiitalcm. 

C.inii  censidero,  slrcnue  milcs  Dci,  cl  mihicharis- 
sime,  ciim  considcro  iu;c  provcclus  slrcnuilaiis  ucl 
me.c  sleiililulcm  inerii  e,  vix  suggerere  saiiclilaii  lu:c 
pru*sumo  mulux  noslrx  mentionetn  amicilix.  Quia 
enini  in  cunciis  lcpidx  vitx  mcx  aclionibus  i.ihii 
esl  quod  Itrneficiis  lux  dilectinnis  possilcon:pcnS.iri, 
313  crubcsco  vel  a  te  debilum  amici  exigcrc,  vel 


cili.iin  ci  noliiiam  nrdcntius  flat;rnt.  Quas  jam,  ex 
quo  vilam  cjus  audi\i,  babcoct  ainplcclor,  quanlum 
po$sum;et  oroorclet  ipscmccutu.ul  lanlo  uobiscrc- 
M-aiil.quaiiiuuiiii  Pcoeresccrepo.smiil.  Amlio.ciiaris- 
simi,  valetc.  Obsecro,  in  Rabyioniu  sentiie  iiiipsiiiu, 
ut  iu  llierusalctn  purtiriuctis  iu  idipsuui.Nonhocdicu 
qnasi  limciis  vobis  uhqu.vtido  discoidiaui  vcnirv,  sed 
vimc  cupicus  a  vobis  nniiquam  roiicortliam  al.irc. 
LPISTOLA  IV. 

*»    GON  DULPmiH. 

Etti  infrequemiut  teribat,   uott  lumen  oblivitci  ejut, 
ad  (fuent  estet  (rtqueuliut  tcnbenJum. 

Domuo  tevcren.lo,   fralri  cliarissiino,  atnico  ccr- 

lissimo,  domno  Gondulfo,  fraler  Anselmus  salulem. 


snllom  amictim  tuum  nominari.  Scd  rurstis,  cum  in  R      Cura   tilii  propouo   scribcrc,  aiiima  dilcctissiiua 


rc'lilnnt  palrixsupernx  alios  fac.ilc  curicre,  me  vcro 
pcccatis  el  lcporc  gravnium  '•  in  cadem  via  vix  mo- 
\eri  imueor,  inagua  necessitaic  cogeule,  a-l  prx- 
currcmes  me  cx  iulimo  cordc  clatiiare  compellor; 
iion  ul  vclociias  coruui  prxalolala  lciiliiiti,  rcddatur 
lanlior;  sed  ut  larditas  mca  a  currcniibus  rapla, 
Sal  velocior.  Quaprnpicr  ctun  oraiioiies  mex  lalcs 
sii.t,  ut  rd  niliil  vcl  parum  {irosinl  inilii,  quas  tuas 
csseproposui  offerro  nou  prxsumo  libi;  sed  prccor, 
ul  forvure  liiartim  accendantur,  quatcutis  eflkaciier 
mihi  prosiul  "  et  libi.  Sic  cnim  coram  Deo  vult  ror 
ineum,  et  sic  2<J  Dcum  oral  os  meum  :  ul  quidquid 
"  prodcsse  debct  milii,  non  miniis  prosit  (ibi  qnani 
niilii.  Age  ergo,  vir  veucrabiiiter  amahilis  ei  ama- 


aiiimx  mex ,  ctim  libi  propono  scrihere,  iuccrlus 
siiiii  iiude  poiissjintiiii  exordiar  attocutionem  uicam. 
Quidquid  eniin  de  le  scntio,  duice  el  jucundtiui  est 
cordi  meo  :  quidquid  libi  opto,  id  csl  quod  opliriuin 
cxcogital  mcus  nicu.  T.ilcm  eiiim  te  vidi,  ul  quo- 
iiiotlo  tu  scis  le  diligercm;  lalcm  te  audio,  ut  quo- 
modo  scit  Dcus  te  dcsidercm  :  tiudc  Gl  til  <|iiocuuque 
lii  vadas,  amor  meus  le  proscquatnr;  el  ubicunque 
cgo  rciuaneam,  tlesidrriuin  mcum  lc  complcclalur. 
1 1  ciiiii  rogitas  me  tuis  nutiliis ,  boi  laris  me  Ullt 
lilteris,  pulsas  mc  iuis  douis,  ul  mcmor  siui  tui : 
Adltwreal  lingua  mea  fauabut  wtit  ti  non  tueiiii- 
uero  lui  (Ptat.  cxxxvi,  6)  :  si  iioii  propostti  Gondtii- 
fuin  in  prxcipuis  auiicilix  mcx.  Non  bic  dico  Gou- 


bililcr  veucrabilior;  cerlus  eslo,  dum  vivo  ,  de  bac  C  duUum  laicum  mcum  pairem.sed  Gondulfiini  mooa- 
nosira  voluitlaic,  cl  sollicitus  cslo  de  perficienda  in 
me,  qua:  lua  eril,  cliaritaie.  8i  cnim  oraveris  pro 
proximo,  scio  vcrum  csse  quod  tibi  retribuctur;  et 
si  impctravcris,  scito  luiini  cssc  qtiidquid  milii  tri- 
'hueliir.  Quod  ul  eflicacius  eflicias,  precor,  oiisccro 
ul  illi  sancto  viro  Auaslasio,  cujus  desidcrabili  so- 
i  ieUle  frueris,  mc  eommeiidaudn  quanlum  absenlcm 
polcs,  notuio  "  facias,  ut  et  illum  amicum  tuiiin 
mrcum  cominunices,  ei  mc  scrvtmt  tuum  cum  illo 
parlicipcs.  Qualenus  ex  bac  dic  duiu  vivimus  pcr  le 
et  tecum.  cl  ego  illum  vcnerer  amiciuu  ailcrum 
Robcrliim ;  cl  ille  possideal  scrvum  cumdem  Ansel- 
mum.  Quia  enim  non  sum  digmis,  nor.  audeo  petrre, 
quod  tainnn  velle  prxsumo,  ut  ego  velul  alter  Ro- 


ibum,  noslrum  fratrem.  Qualiler  nainqitc  obliviscur 
tui?  ls  euim  qui  cordi  meo  vclut  sigiilum  ccrx 
imprimilur,  quomodo  me.uorix  mcx  stibiralieiiir? 
Prxterea  cur.sicul  audio,  tanlo  niOToic  qucreris 
quod  nunquam  lillcias  uicas  videas,  et  lanio  amorc 
qtixris  ul  eas  sxpc  accipias ,  cum  iiicani  conscien- 
iiain  lectim  semper  babcas?  To  quippc  silentc,  cgo 
■  iovi  quia  ditigit  me ;  el  me  iacenle,  <u  sasquta  amo 
te  (Joan.  xxi(  1C).  Ttt  niibi  couscius  es  quia  cgo  ituu 
dubilo  de  le;  cl  cgo  lilii  lcstis  stini  quia  (ii  cerlus  cs 
de  mc.  Qiioniam  igilur  nobis  nostiaruin  couscii 
sumus  coiiscienliaiitini  dc  invicem,  hoc  (aiiinm 
rcsl.it  ut  ea  qux  erga  nos  stint  mandemus  ad  iini- 
cctti,  ul  paritcr  vel  gaudeamus,  vel  solliciii  sinnis 


bcrius  titar  emlcm  Auaslasio,  ct  ipse  mc  friiainr  *»  pro  iuvicetn.  Qux  aulcm  crga  mc  sint,  cl  pro  qml.us 
qnasi  altcro  Robcrto  :  cujiis  booui  odor  jain"prr  ic  velim  mecum  gaudcrc,  vcl  essc  sollicilum,  me- 
iiiu!|os  litijns  o.ili  ix  suuvitur  diiTusu» ,  quauto  dclc-       iius  disccs  pcr  btijus  scbedulx  latorem,  quain  pcr 

VARLE  LECTIONES. 
r   Collala    cum    una   mt.  txemptnri   Cod      Vicl.   Y.f.    20.    el    l.jvan.         *■  Cbarissime  ,   tux  provccius 


lemporc  gravalum 
tl  quicquitt  mt.  tti 


MraMilaiera  mt.  rhanssime,  cum  considero  tux  proveclus  slrcnuilaiis  nu.  Lov. 
mt.  eOTMOra  gr.ivatum  mt.  Lov.  lempoic  gravattim  ••  Milii  prosini  »i«.  mibi  prosint 
qiiitquid      ■  Poslca   uolum  ,ut    poles,   liotum,   clc. 

JOAMMS  PIGARDI  ^OT*. 

nisi    Rtilen  lidmn   suis  oMcntal   amaloribus.  seil  in  conversis.  Illc  cnim  i  Sal.,  sal.  4,  vcrs.  3i,  nil 

!■  alligalMm  feelal    fem.m,  <|iiml    io    h.ij.is  vii.o  Fenumhahei  in  iornu. 

iine  ptr  i.inJa.ii  animalit  poslremam  pertem  sigin-  ...  r  .  ai 

calo,  dlCMJMMl  »or.|idMin  cl    l.Hca.n    lm..ii....n.  i  .M..  ,,lC  ■"•■•   RclrtSa  «•  VCI$-  **•  a'1  : 
rlitaicui.    Porro   hic    versas    Anscl.ni    arg.ttf*   toin-  Ouurtare  capro,  cornu  feru  ille,  caveto. 

insesl  ex  diiolms  hciuislicluis  llorvlu  et  Virgilii 


1UI19 


l.li:     l    I  l-isi     M 


eiiittoi.r  bcri|>t<irciii.  s.iiii    omiuam  LaiilrtttCMin  ,\  # •  i . t ■  •  •  i ■  n      "    D  i    1 1     |      ii      >.  iqn 


lufrntm  n|>'iriii  rovon  uiii  ilominl  04  Pmrii  m  •  • » 

I  anfianri  arrliirpisrupi ,  el  ofT.-i  lll  BlWll  nnsri 
scrvitll  viiluntilrm.  Qiioni.un  riiiin  (ain  pr«>piiu|mis 
«t  dilii  ins  est  ejnt  qnrui  si<  amnulo  wurn.i  ,  el 
'vrniM.111.il)  .11110.  ul  ainrni  qiiod  am.il  ,  cl  quii  nim.s 
rjiis  aiii.il)il<»   jinlio   :    si   MJMlM  cl  <i  flilrliiaicin 

ll.isli.no  ollrio.    Cl  CJUS  aillirillJIII  Cl|H)Sllllo.    Slllll.1 

tloiiiiiuiii  OdtiTiiiitn  i|ni  vnbisi  u m  esl,  sirui  ililn  lnnt 
fralreni  no»tritin  pro  OsIm-mio  .Irlnnrlo  lUloetilsilMfl 
mro,  111  r.i^rm  te  rt  oinnc»  auiu  o»  innn,  i|ii:»n  srio 
SOnnone  miiiori,  ci  <|'iau>  pnssiim  .illii  hi  ni.ijori, 
liliicmii|iir  Osbcrmis  rsl,  jiuiiia  rjiu  aiiim.i  mr.i  •si. 
Accipiam  igititr  m  illo  vivu»  qitidqiitd  .nli  aminli.i 
polrraut    spcrare    (lefnuclus,   ul   sinl  nliosi   im-  M 


,i   iscnli  s,  <|ilo->    il.  11«  <llli<ll  |ijr  I.  |   314  '''  '*     ""■• 
I  IMlttMI     in-is  .11111    1  ji  011  1I0I1   drlri  Ut  .  1,.     Ir  1 
l.s,    <  is.I.iii   mm    iiun    il«  I.  i  l.ilnli    ralutix-    fri 

;.|ii.  111111  :    rt   ut  <|ii3ii.i.m|ii.'  nun  urweuliMi    II 

aliscullluis    iiiik  i\  simiil    |uiWlil<S    i|i»0  Dco    roufr     i 

possinms .  insl.iilcr  orrinns.  Ij:m  cinin  sii|  r 
(Iik  rntr  (  I,  irrnii.i  .i  I  |.iin.im,  i.l  quam  aniirlan.iis. 
vrluii  iioii  roil.in  ir.iiinic  pcnciiieiuus,  co  Ixlinri  > 
<pio  quasi  ci  illverkil  risiliil  r<  \o<  ili  rou\.  in.  iiiii  . 
Non  gii  Imrlor  seicoiUlrin  tuaiu,  rlianssnm- ,  li- 
im  inlo  qim.l  iu  nmi  f.inas,  n-<l  cnpicmlo  qualcnus 
n<l  i.l  ((iio.i  iicuc  fjris,  indeflcienler  r»r«,fi  iai    <  um 

iurmlo  iilu  ilommim  HitIiiimiiiii  dilerluiii  »■(  dilcclo- 
irui  mislriiiii,  »iiiK  ci  ejus  Couversjt.onc  M| ;n  I 


funclo.  Vale,  valc,   mi  cltamsiinc,  M  ul  s4-.im.lum  '■  <|m    mrlms    lilii  qnar»  sint  crg.i  ne,  el   pro    quibus 

liiam  rOfessj  ilileciionein,  potent  diccrc,  qnam  rgi» 
cpislolan  |irc\iiatr.  Lilteras,  quai  domno  Goiidiilfo 
misi,  iiiiil:i(o  1:0111  uic,  tuas  Cl  (uas  iiliu»  pnl.i.  Qmd- 
qui.l  cniin  dilectio  nostra  anl  scse  iiiliiiijmlo,  ..ni 
aliquid  roganrio  KriMl  aut  libi,  anl  illi,  hoc  ipsiun 
dicil  Cl  libi  cl  illi;  sed  qnoniain  pro  <lile<  tissima 
inibi  anima  Osbrrni  riefuncli  fralris  nostri ,  n •  »• 
D.uni  orare,  ncc  liomincs  rogarc  possuin  quod  uiln 
snllicial;  ilcruin  inculco  libi  quia  quidquid  douino 
Gondulfo  pro  ea  scribo,  libi  dico.  Saluiat  lc  rl 
doiiiiium  Gondulftim  donntiis  abbas  el  (oia  fr.ilruiu 
ueslroiwiii  eongrcgalio,  gralias  niagnas  ng^iilrs  |>i<> 
veslris  donis.  scd  inullo  mnjores  pro  moriluis  \es::  t 
ct  studiis  bonis.  Valc,  et  animam  Osbeini  alleiam 
ineam,  non  ul  ejus,  sc.l  ut  nicam  babe. 

EPISTOLA  VI  *•. 

*P   IlljfcONEM. 

lnttrttil   Hugonem  ut  pralali  tui  licel  indiuipUmn 
onus  smtineat,  nec  ab  eo  discedit. 

Doittino  nicrilo  sanclifatis  revercndo,  ct  fralri 
debilo  cliaritalis  diligcndo  IIcjcom  fraler  knKUm 
in  Itac  vita  sancle  vivere  cum  prosporiiate,  infiiiina 
(cliciier  cuiu  xlcrnilate. 

Liileris  vestrse  bcaiiludinis  brc\itcr  respcii.lco, 
quia  in  pr.cscnii  opporlunilalem  roulia  dicUindi  non 
habco.  Si  cum  eo  cum  quo  vobis  res  esl  nnus  con- 
cordilcr  ferre  non  potcslis,  salubriiis  nmbobus  esl, 
ul  vos  buiniliicr  ab  co  postuLta  etconcecsi  licemia 


iiiiporiitini.iiriii  lujin  1.  tnl  ii.iiii  iibi,  precor  c(  pre- 
•cor,  el  prccor,  iiieuiciito  niei,  cl  110  obliviscaris 
auiitia?  Ohbcrni  dilecli  ntei.  0""*l  si  l0  mniis  videor 
oiitTare,  iiii-»  obliviseere,  cl  illins  me.cor.irc.  D0111110 
llcnrico  miiti  aileram  (•m.-aol.im ;  scd  comiiiiilalis 
vcslris  iioiitinibus  per  omnia,  cl  lua  sit  stia,  cl  sua 
sit  lua. 

EPISTOJxV  V  «". 

AU  IIKMIICUM. 

Se  llenricMiu  i»upensiut  amnre  pronter  bonot  moret 
el  religiotam  convertntionem :  et  tjuod  tnuni  abun- 
lia  per  obedicuttam  tutiinenda  esl. 

Doiuiiio  et  fralri  cbaiissiuio  liCMKO,  fraler  A«- 
selmus  salulctn. 

Ouanto,  dilcctissimc  ,  coiiveisalioocm  luam  erga 
cuuclos  ■*  ad  inoruin  lioneslalem  cum  rcligione  sau- 
clitaiis  iu  dics  crcsccre  mibi  fama  testalur  :  tanlo 
ulique  cor  auiici  lui  dcsiderio  videndi  quod  amando 
atidit,  el  fruendi  **  quod  audiendo  amal,  inflamiiia- 
tur.  Quoniain  auleui  nos  ad  iuvicem  nou  dissimt- 
liler  amari  non  ambigo,  nosmet  quoque  ab  invicein 
siuiiliicr  desiderari  non  dubilo.  Quorum  eniui  uien- 
lcs  in  unam  ignis  dileclionis  **  conflal,  liis  non  im- 
inerito  niolesdun  est,  si  eorum  corpora  locus  eonver- 
salionis  disjungal.  Sc<l  quouiam  shv  vivimus,  sive 
moriinur,  non  !to»tri, sed  Domini  sumus(llom.  xiv,  8), 
plus  cst  aiicndemlum  nobis,  quoil  facit  de  nobis 
Domiiius  cujus  snmiis,  quaut  quod  nos  Tolumus,  qui 


noslri  non  sumus.  Sic  ergo  servemus  desiderium  q  ab  ipsius  oneris  sollicitudiiic  qnicscatis,  quam  iiili 


fralernae  cliaritaiis,  ut  scrviamtis  imperio  supemx 
voluntaiis,  et  sic  exbibeautus  obedieutiam  subjc- 
ctionis,  quaiu  exigit  omnipotens  disposilio,  ut  reti- 
iteamus  affeclum  dilectionis,  qttain  brgilur  diviaa 
disiribmio.  Non  enira  Mielins  Dei  ordinalionem  no- 
slra?  utilitali  ,T  valebinMJS  coulemperare.  quam  si  in 
aoslra    disposilione  *'  cjus    voiuntati    volueriiuus 


ipso  pondcre  discordaities  iuvicem ,  vns  gravitcr 
l.xdalis.  Quod  si  ipse  vobis  non  conccsscrit,  mclius 
esl  vobis  onus  ctiam  inuliliier  susiineie  per  obe 
dicntiam,  quam  projicere  impalienler  per  inolvc- 
dicnliam.  El  si  experli  csiis  quia  ronsilio  vrstrr» 
nnn  corrigitur,  sed  ixdilur.  mciius  cliam  ul  obmii- 
locendo  el  silcndo  a  bonis  cum  Propliela  (/'*«/. 


YAULE  LECTIO.NLS. 

"  Collata  cum  duobus  imj.  exemplaribus  Unius  Codicis  Vict.  tupra  notalis.  ■*-  Erga  ctnictas  mi».  Pfja 
cunctus  *'  El  ttnicndi  mts  ct  fruemti  **  lgnis  dilectiouis  ms.  2U.  im  uno  exrmplrrt.  vts  tlilecioms 
*'  iNoslrat!  ulililali  ms.  40.  i'm  1.  exempl.  veslrx  uliliuii  *•  Noslra  disoosiiionc  m$.  20.  tre  I.  cxcmpl.  vesira 
disposiiionc  •*  Voliiciiiiius  obteiupci are.  Ilic  desinu  Epitlola  in  uno  exemplari  ms.  iO.  ui  in  uUeio  cxem- 
pluri  rJMsdem  coduit  ms.  est  mlcgia  ,  ut  in  tdilis.  *•  Lv.lata  cum  duobus  Ytct.  mss  ixemplaribus  in  eoUt.u 
Ctniiee. 
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wvm,  10),  sccundtim  Apostolntn,  qnod  cs  vohisest,  ,\  quasdam  bndaaria  exhibcndo,  <;u:hiiihii  ariini.auiio.u 

citm  omnihns  lioni.nibus  pacem  liabc  ilis (f»o»i.  \u,  18),  te  voces    l.issol  ,  se  siintil    lotaM   prnbabilcm  ingc- 

qnam  bona  inuliliier  loquemln  occasionem  maligno  rcndo.  I.i,  dura  ora  laudaniiiiui  inqiiirunt  parte.  in 

prsebealis.  Nam  quoniam  non  vobis,  scd  iUi  princi-  quarum  pra?tlieaiionc  aperiantur,  incurrant  lolnm, 

patus  cur;c  couunissus  csl ,  non  a  vobis  ••xigimr,  si,  a   cujus  plenitudinc    o!  slvuanlur;    sic<|uc    incutein 

ncgleclo  vcs:ro  consilio,   pasloris  r.ulpa  grcx    bene  luam  familiaris  virliKum  cousucludo ,  cl  consut-kiis 

non    refllor.   Nec  vobis   lamon   consulcndiiui   csl,  amor  quasi  inebrian.ln  aSciat,  ul  non  soluui  qui.l- 

iMi  uiiliii  i|isc  vos  non  COgit  a  bono  in  inalum  diver-  quid  in  aciioneui  deproinpseris,  iuternuin  affcciuni 

lere,  ul  subjeciioncm  siabiiitaieniquc,  quam  prolessi  sapiai,  sed  vcl  possc  qnemqnam  eamdem  cbarilalem 

estis,  audeatis,  uisi  co  concitlenlc ,  migrando  <on-  uun  scnlire  in  se  animtis  in  leslupeal.  Cui  enim  lale 

lemnere;  si  sub  eo  uuumquodque  consilimn  facul-  vivemli  constal  esse  propositom,  quo  ampJius  in  pro- 

lateraqne  benevivendi  vobis  videlis  anppelere.  i>uod  posiio  snceedil  profeetas,  eo  libeniius  non  lauiura 

si  iu  aliquo  veslris  studiis  el  impedimcnlo  ejus  pra>  atlniirantium  favorem  scclaiur,  qiianium  scdaulium 

latiu,   nl  lainen  viam   saluiis  non  obsirual  ,   salius  crrorem  miratur.  Ll  igitur  (andciu   noslram ,  cl  ul 

esl  ul   occullo  Dei  jnditio,  vcslrisquc  pcccalis  vos  credo,  tuam  scnlentiam  snper  luorum  acliium  accc- 
iudigttOS  M  majori  gtatia  |udicanles,  in  minoribus  g  plioue  propalcmus  ,   quid<|uid  erga  nos    vcl  quom- 

bonis  bumililer  sine  peccalo  vivalis,  quam  ad  ma-  bbcl  alinm  laudabililer  ngis,  gralissimum  ttabemus; 

iora  per  peccalum  morlis  tendatis.   Non  cnim  quis  scd  bodea  ejns  in  illtini  dicm,  cum  laudnbitntur 

sponle  moriem  debcl  incurrere  ,   nisi   cum   alilcr  omnes  recti  corde  (Psal.  lxiii,   II),  cl  cum  laus  cril 

pcjorem  niortem  non  potest  cvadcrc.  Omnipoleus  onienique  a  Deo,  servandas  censemus.  Revcrendum 

Dous,  ei  Dominus  nostcr  Jcsus  Cbrislus  admirabilis  cl  diligcniluiu  dominum,  el  Patrem  noslruin  arcbi- 

ronsilianus  (Isai.  ix,  G),  et  magni  consilii  angcltis  episcopum  Laufrancum,  ct  ncpolcm  ejus,  cl  dilectos 

sic  «loccal  \os  Facere  vohinlatem  iuam,  ul  donel  fralres  nostros,  qui  cmu  eo  sunl,  c\  nostra  paric, 

vobis  videro  gloriam  stiam,  domiue  sanclc  cl  fraler  sicul  libi  viilelur,  saluta.  PraHerea  quouiam  oiiiins 
cliaiissime. 


EPISTOLA  VII  ». 

AD  GONDULFim. 

Craiias  ogit  Condulfu  proptcr  benepcia  ab  eodem  in 
Ijcccenses  collala. 

(.0NDti.ro  Anseluus. 


ailbaTcnles  u  milii  arilixrcnl  iibi  cui  adlkcrco,  qnos 
tibi  pcr  domnumllcrluiniiin  mandavi  noslrx*  pettilus 
astringi  velle  familiaritaii;  eos  interiori  cttbiculo 
memoria:  lux  ibi,  ubi  ego  assiduus  assideo,  quod  et 
ipsi  inecum  prccanlur,  colloca  mcciim  in  circuiiu 
meo;    scd   animain  Osbcrni   mei,  rogo,  chare  mi. 


Idco  lam  amiciis  lam  amico  salutalioncm  meam  C.  illam  nonnisi  in  sinu   meo.  VaJe,  va-lc.  amice  idco 
i.i iii  breviter  pnenoiare  eolui,  quia  sic  dilecto  affe-     dulcissimc,  quia  verisshne;  vale,  ct  mei  cene  315 


i  lini!  mcum  opulcmius  inlimare  non  potui.  Quisquis 
enim  Ixne  novil  Goiidulfum  et  Anselmum,  cinn  legit, 
Conduljo  Anselmut,  non  ignorat  qui.l  subauili.ilur, 
vr!  qoantos  subinielligatur  affcctus.  Quod  ul  quo- 
modn  velis  inlelligai  nbi.  quod  est  altcri  mihi,  cxi- 
siimo  relinqucndum,  el  a<l  cxseculionem  episloiaB 
siyluin   lonvcrlcriiiiun.  Inital  domnus  Kobcrlus  cl 


seni  lui,  cerle  amki  tui,  cerle  dilccii  lui  si  obiivisci 
non  poles,  rcminisccre.  Cum  libi  loquor,  Dominutn 
llcuricum  alloquor.  Auibo  igilur  \;<lcie. 
EIMSTOLA  VIII  «\ 

Al>     IIF.RLUINUU. 

F.xhorlatio  ad  saculi  odiiim  veliementer  accendens. 
Domino  ct  fralri  dilcclo  HhULtiNo.fraler  AnsBLttVS 


cugii  domnum  abbatcm  "  etme.et  lolam  eongre-  saluicm 

galioncm   r.oslram.ul  mutiorum  bcnefic.iorum  ttix  Incospilli,  mi  cbarissime,  gnsiare  quoniam  tlnli  s 

cbaritatii  graiias  libi  referamns:  sed  nm  inviti  Imc  eti  Domimis  (Piat.  \x\<n  ,  9).  Cave  crgo  nc  sic  im- 

faeimns,  qnia  lol«us  vitx  lux  graiias  in  orc  menlis  ple.nis  saporc  KRCiili,  qui  libi  opulenter  affluil,  Ut 

.^ssiilitc  libi  cl  libcnlissime  susurramus.  In  injuriam  evacueril  sapore  Dei,  tpi i  cilocl  fuilim  it.caulis  tlc- 

t|tii|ip<;  iuaiii  ficri  videtur,  si  inicr  loi  lua  bona  unt;m  fltiii.  Pensa,  mi  fraler,  st  pissimc  ct  sciio  ccrlissimc 
hoc   lacilis    majoribai  cam   graiiamm  rctlditionc  0 qnia quot aUicil  dulcedo  s.cnili,  eos occupat  aierna 

vc.liu  singnlare  pnedicetnr,   rel  si  ina   cbaritatia  imaritudo;  et  quos  atlrahit  suaviias  Dei,  eos  saliat 

proposihim  fbnento  laudum  el  InclinMionasi  idhnc  perpetua  beatitndo.  Certe  verum  esl,  aou  esl  falsnm, 

ini!:.ci<  jodicetur. DeatquesicteperiupernsmviveM  verum,  Inqtiam,  esl,  quod  dieil  Spirims  Dei  *"  pcr 

giatiam  amando  optamus,  optando  oramui,  orande  os  nnici  Dei;  quis  amicMi  uvmli  hujns,  ecnttituhitr 

s|i<t.iiiiii-,  til  cuin  aliqtiid  in  OOeribui  lux  cb.irilalis  "  itiji/iicui  Dei  (Jac.  iv,  4);  iiii<|uc  sic  csl  :  oinnino 

graliil  iaVClligatOf   ilignum,   nibil   in   atlibus   luac  "  »sl  imuiulabile.  Non  sunl  vcrba  l.iiilum  amlicnda, 

\f.l.nii.tiis  laudibu-  u...nialnr  ittdigBUIU.  Uuaientll  ied  <si  tts  lerrifice   mcluenda.  Si  igilur  i.on  ainas 

fita    tui    ru»n  lantum  amaiitiuiti   (c   littgNM    lasel,  Cttnalilul  inimitus  Dci.  borrc  exsecrnnlo  esse  Mtticui 

n  \i;m.   iLr.iioM.s. 

"  Ju  I"  io  VOS  i n <  1 1 :^ •  t n s.  wi.«.  jiidino,  vestriM)UC  peCCatil  \<is  illdignoi  "  CoVala  cum  uno  cxcmplnri  nu. 
i  i  (.  io.  J1  Dosninui  Roliertui  .  Douilnnm  ahbairm  »n.  llonmni  Kobertus.  .  Dnnmum  ahhaiem 
14  Qnomam  adbxreniea  mi  quoniam  omnes  adha>rrntes  "  Collata  enm  duohnt  prtedictis  m$>  e.remptun- 
imt  ,i  Lnan,  M  Dieil  scripiurs  Dei  mm.  dicil  Hn  rilus  Dei  '''  Conilituitui  »<».  I.  consiitiiclur  M  Uliquc 
lie     i  mi  iiiuu  mw   uliqm  ii<   c*t    Omninu 


ui-.r. 


I  l!l     I.   I  II  .1     \ 


lllljllg  sc.ul.       Alln.ir.    uil,  ,11       i.  uli    linjn  .   .     I,    i|in      ,\    1.1  ln  I   nl    il.i.i  |       | 

i |UU    liWlllorll    il<  li  i  l  llloilll    .nii.M.    .    i     Ito  n 

orgo  i.-,  .iiniii.  ni'  iiii..  '..iini.ii.i  iii.in  i.iiniiii  i 
Cum  oImuiiI,  null  nl  m  coroitoodoro;  rnm  iUminI, 
noii   iiii-,  roi  nposN«ri  (Pm/,  lii,   hi    Md  com 

..fi.iinl,   rl  i  iiiii    nl' I,  MWDOl  !''   Volil  lh  INil  ib 

■rondorOi  Rl  mundiiii  vcl  nllqnlil  eorum  qum  mwI 
inini.ii.  riiloi  ilbi;  uoil  "n  loro  llli.  Cono,  rrolor, 
iion  rlUoi  iiin,  iii  iii  Rno  rliui  ni  il  leot;  lod  tlmnlttl 

rsnn,  VI   lciiinlr.il     KllO  igilttr,   ililc»  lissnuc,  miii 

per  enutui,  nl  lulk  ipoi  oum,  ct  reMrqucM  fnmJom 
«jns  iii  iiiin ; et  liini  IHo llbi mIImImi  ridot,  li  rt 
racilor  irrkbj   eom,  F.i  certo  nunanom   vcracins 

ini.lrliis  illiun,  qn.-im  li,  Cttttl  bjMC  riscril  contra  lr, 

(ii  Reverii  eontro  illnm.  Aii  Iraaqnideni  lacrymM 


louto  iludlosiiu  !«•  ilebei  exercere,  qnouio  incliiiH  K     etteparaium. 


.ii  i|"  1 1  >i        .1  ni  ■  ii»  

Hil.i     iii.  .  .1  pi   i  ...  tilin  fi   ■  I  r  <  i  •  ■  liliuin  .  |l| 

lill   iin.  I..I.    .  \         nlr,  i|uo<J   \i'l 

in  i  i>   .li  filli.  I...      n    .iii   .  j.i  .    iii.'    \ .  II III    ljli.it  . 

siii.shi.il  i.- .  ijoaMuui  pro   moii  |om  mc 

|iinli  .ii.  rel  ImportuM  mllh  ilnni 

iii  li  r.    imporl i  lil    ii"' «     'in|i  .i.ni..  i  qimlili  i 

jii.ln  iinr  .  iliiin  \i-.ii  r  |. ciiipiiii.ii     .1..,,    i         \, 
«liiis  ci   <ii|iluiiis    praedii  i  iui  .  '         i  ..    .| 

lllii  rccipiei  et  pro  lllii  reiribnei,  ipprobctnr  '•« 
EPI8TOLA  X  kl. 

All    ROI.I  111« 

Se  OUOMOM  tixiUS  quod    iioii   omp/iM  «•)  tunt  hbrut 
;u ,;  ititr,  nt  :  httO  tul  omnia  et  yurttuiula  imcere  te 


csi  conir»  foloum  risiim  ui  modlcum  ci  volvttMM 
flcrc,  «|imn  snii  vcri  Irriiiooo  in  OHOruUW  el  m> 
remltoio  "  lu^crc.  Lognt  bnnc  epiatolam  domtuM 

Gottdttlfui  **  ;  non  ul  faciat  quodlegit,  scd  ui  legal 
qi;o,l  facil.  Quod  si  fcrvor  cjus  «levolioins  bOUC 
cpiotobim  vull  e>se  MOin,  pro  luo  nouiiiie  pOttOl 
sniini,  cl  sit  sua.  Anilii.  valclc. 

EPtSTOLA  IX  *«. 

AI>    W  UIU  HIIM    ADBATEM. 

Greluhttttr  abbnli  quvd  suo  ragutu  vidua*  afflitia' 
tuccurrcrit. 

Pominoel  Patrivetierabili  abbati  Gehiekto,  fra:or 

AlNSH  MIS  SIIUS. 

Sicut    imbis   ci-.leiuliuii   rst   qni.i    ubi  abnnduvit 
pcccatum,  su 


Miiuis  ol  nioiilins  roverembi  domino,  ebariMM 

cl  propoffittl  iluli  issiino  fralri,  donmo  llouti  rn,  fi.i- 
lcr  Axsttm  s. 

Liller:i:,vcstras,lillcras,inqiiaiti,  rcrodilecti  CtTOro 
«lilcctoris  moi  oliinacccpi,  qu.T  cx  lils  q">;p  iutcrius  I 
fa«ie  fcrcbant,  pia  romp.issionc  nic  MO  p •ihxitiihI  ; 
sc«l  ex  bi«,  <|iia'  cxicrinsa  tcrgo  gcrclianl,  intolcra- 
lnli  niORiorc  mc  vulncravcrunl.  Cujtis  livoris  dtdorcnt 
ni.si  prius  pcr  salisfaclioncm  dctcrscro.  ct  noslcr 
aiiimus  ad  ca,  qua?  amir»  dooideral COWpMOW,  lorr- 
rore  ljnguitlus  et  pudore  mutus  dcliriet,  cl  nosira 
iiimis  sinccrilalis  dicta,  vclul  simulalionis  ficla, 
quasijurc  despicicl.  Omnino  cnim  pali  non  potes», 
mcns  vobis,  elVnelcris  dominis  noslris  dilcrlissimis. 


Mrarnndoril  gratia   (Jtow.   v,  20),  ita  C  ves,rae  im0»  <l"0(,  '••»*1'"  <iico  si  dignamini.  nostrac 


iiobis  facicndiiiii  csl,  ul  ubi  abun«lat  miscria  "  supe- 
lalnindct  miscricordia.  Si  cnim  ibi  dilalalur  gralia, 
ubi  major  esl  offcnsio,  quoniodoconlralicluriuiseri- 
cordia.ubi  majordcbctur  compassio?  Quoniam  enim 
qua-scminavcrit  Itomo  hwc  el  nutct  [tial.  VI,  7);  Uea.i 
miseriiordes,  quoniam  ipsi  misericotdinm  consequen- 
tnr()latth.  v,  7).  Ilac  itaque  consideralione  dc  vcstra 
bcnignitatc  confidcns  ad  sanctilatis  vcsirx-  mevcsii- 
pi.i  mciHc  proslcrno  inicrcedens  pro  cadem  vidna 
panpercula,  cujus  animom  in  tribulatione  viduitatis 
i-t  panpcrtatis  miscricordilcr  proplcr  Deuin  refrige- 
raslis;  cuni  ci  illu.l  M  lanlillum  scrvilii,  quoil  a 
piupcrcula  restrae  magnitudiiiisolvebalur,  mc  iuier- 
venicnlc,  rcla»aslis.Prccorigilur  quanii  valcosuppli-  p  rcl,  vcl  altius  pccnileret.  Littcras  quoque,  qu*  vobis 


congrcgalionis  fralribus  dcvoiissima  *•,  omnino,  in- 
qiiam,  pali  non  potcsl,  ut  vcl  suspiccmini  cx  on; 
i'ieo  cxiisse,  quod  non  amplius  vobis  libros  nostros 
prxstabimus  :  boc  namqtic  si  unqiiam  dicerc  polui, 
ct  vos  crcdile,  cl  ego  conlitcbor  mc  nunquani  vobis 
amicum  fuisse  veracem,  scd  simulatorem  fallaccm. 
Quoinodo  cnim,  quanium  ad  me  atiinet,  nliquid  illis 
possum  ncgaie,  pro  quibus  animam  non  dubitcm 
dare?  Quod  tamen  si  qua  mca  non  crudilas  venlris, 
scd  crudclitas  inentis  evomuissct,  lam  sublimt  illud 
bumililaic,  tam  admirabili  patientia,  tam  submissa. 
salisfacliouc  et  salisfacicnli  submissione  retulisiis, 
ul  mc  niiiil  unquam  similc  dixissc  profundius  puiic- 


catonibus,  ut  inamim  consolalionis,  quam  ci  por- 
rcxistis  cum  Umtnm  viduitalcctpaupcriatc  prcmcre- 
lur,  nunc  ne  rclrabatis;  ctim  multiplicatis  scrumnis, 
ctiani  dolotc  dcftincli  ftlii,  anima  ejus  miserabiiiter 
lorqucliir.  I.l  quidcm  scio  quia  praesitmpiionis  exisli- 
in.iri  qucat,  quod  bomuiicio{cui  nibil  debelur,  elqui 


pro  rcmittcndis  libris  missx  sunl,  MC  ila  fieri  jussi; 
ucc  aule  rccitalioncm  corum,  qni  libros  atlulcrunl, 
iia  factas  esse  scivi.  Domino  igilur  abbale  cotico- 
dcntc,  mc  voicnte,  nuilo  fralrum  rcsistcnie,  noslro, 
pariter  el  vcstro  compcnsalo  ccmmouo,  libenlcr 
vobis  quoscunqtte  libros,  vel  polius  quxcuui|ue   ba- 


XKMJE  LECTIONES. 

"  Inisionc  in  alcriuim  cx  ncccssilate  nt«*.  irrisione  cx  fnecessitalc  *•  Domituis  Gundulphiis  mss.  Dom- 
iius  Gnndnlphns  *!  Collula  cum  prcedictis  duobns  \icl.  **  Abuudct  miscrii  mu.  abundal  miseria  *»  Ciuti 
ei  illui  ms.  1.  cum  illnd  **  Approbctur.  ms.  i.  hac  addil  :  qna'  sunt  part  epist.  7.  Ul  igilur  laiiileiu 
nostrain  el  ni  crcibi  luara  senientiam  super  looniui  actuum  accepiionc  propalemus  :  quicqnid  erga  nos  \,  I 
qwRinlibel  alinm  laudabilitcr  agis,  graiissimuni  babenius,  se.l  laudes  cjus  in  illum  dicm,  cum  latidaluiiiiiir 
oinncs  reeli  conle,  et  euni  laus  crit  nnientque  a  Deo,  servandas  ccnscmus  *s  Collata  cum  uno  ms.  c.xeiu- 
ii/nri  Yict.    **  Devotis^imis  ms.  devolissima 
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h«mus,  millemiis    qtiando    exigcli» ;  quos  crn   i!e  A  possil  csso.  Qui  si  nos  audirc  dignabiltir  ,  tulis  sit, 


itostris  vo»  habelis,  diiiiitlemus  quandiu  Indigeiis. 
Delecialiilius  terifthttm charltaiwo  mco  inspirituali 
cerlamine  anbclauli,  ct  amki  rompassioncm  piis 
gemltibns  provocanti,  licctnon  indigcnii,  sed  lamen 
iiipiciili  qualem  posscm  confortationein ,  qnam,  ne 
qni  I  de  ine  inimicum  amicus  credcrcl,  inei  excu- 
saiioncni.  Scd  quoninm  et  illud  eiil  rccuperabilc, 
cl  lioc  paii  amico  erai  iutolerabile,  uec  cpislularis 
M  anguslia  polerat  in  utroqtte  alTeclus  capcre  lalitn- 
«iiiium,  316  disluli  quod  ddoclabal,  ul  excludcrcm 
qiiod  Ix-dcbat.  Adeo  ctiim,  fialer  dilectissimc,  de  luce 
piniiaie  charilalis  omni  modo  sum  ccrlus,  ut  si  de 
mea  crga  le  quidquam  credideris  immiuiilum,  id  te 
sine  trislitia  vel  cogilare  nou  posse  nullo  modo  sim 


eo  jnvanlc,  nosir.i  roliabilaiio,  ul  lola  in  vita  nostra 
sit  illi  gratiarum  aclio.  Quoniam  autem  nec  ego, 
ncc  ln  noslri  sumus,  tive  cnim  vivimus,  sive  niori- 
tnnr,  Domitii  tutnut  (Rom.  xiv,  8);  si  aliler,  quam 
velimus,  disposucrit  nos,  qui  novii  melius  nobis, 
quid  placcat  sibi,  vel  expeili.it  nobis,  palicntcr  to- 
lercmus  quidquid  illi  de  uobis  senseriraus  placcre, 
si  noluiinus  ipsi  nos  displicere.  Quam  enira  brevis 
cst  vita  uostra,  tain  propeesl,  ut  de  ipsiusel  nostra 
mutua  prxsenlia  jain  non  amplius  divellcnda  con- 
gralulenlur;  si,  ipso  dante,  in  nranibus  illi  acquie- 
scendo  banc  ipsam  brcvitatem  transcurrere  vitaecu- 
remus.  Intcrim  tamen  quaecunque  nos  locorum,  vel 
propinquitas  conlineat,  vel  longinquitas  distineat. 


certas.    Quomodo  igittir  possum   non  iransferre  M  "  cbaritas  scmpcr  unum   dc   duobus  nobis  animum 


ilhin  i'lulorcm  in  animtitn  meum;  vel  poiiusquoinodo 
;  (»ti  dicam  illiim  doieiiiem  animnm  essc  mcura,  qui 
tic  ilulei  propier  auioreni  mcum?  Itogo  igitur,  cba- 
i  isMtne,  ni  si  quid  deincops  audieris  de  me,  quod 
efjja  le  exlra  regul.un  videatur  cbaritalis,  uon  crc- 
ifctl  hoc  iiidiscnssuin  animtis  tuus  aiier  meus,  ne 
bedalor  auimns  meus  alier  tuus.  Saluta  ex  uostru 
paric  oiihics  doininus  meos  fralrcs  tttos  :  inler  quos 
enim  millnm  inVenirc  possum  non  dileclum,  cx  illis 
niillum  eligcre  possum  ul  dilectum.  Qui  tamen 
diuturniori  experienlia  plus  lecum  de  mea  coitfidanl 
fidelilalc,  nec  luam,  hec  illorum  lalcl  sinccriialcin. 
Vato  tu,  ct  valeant  illi. 

EPISTOLA  XI  *». 

AD    EUIIDEM. 

Ruduljum  erigit,  quetn  praepositune  negolia  a  fre- 
quenlioris  lectiouit  el  oralionit  opere  nvocabant, 
tl  qui  te  illit  imparem  judicabal. 

Kodulfo,  fratri  vcre  dilecto,  fratcr  Anselmus. 

i  i  ncc  tHceam  aiiimi  affectu  idnraniim,  qood  di- 
ccrc  non  audeo  veslris  lilicris  prnbvuiins,  qnem 
limui  domhitrm  nreiim  vocare  in  saliilaliotic,  atri!obu 
salleni  ostcndere  ine  servura  ejus  in  eptsloke  pro- 
sct  utione.  in  quam  eniin  cbarilaie  diligo  dmiiiitiini 
ltoiluiTum  ni  fralrem  meaj  non  carnis,  s-ed  »uini& , 
in  ipsa  ciilcni  scrvire  paralus  siiin,  ul  scrvus. 
Quapropter  si  boc  nre  julieiis  tacere,  quod  utiquc, 
ul  cx  < onscictili*  Kjquar,  milii  cslis  c.\   inorout  qua- 


conflciat.  Ad  illud  vcro  quod  me  lara  sollicilc  rogas 
impctrarc  ab  arcbiepiscopo  Lanfranco,  cura  dc  An- 
glia  vcuerit  si  raccurn  esse  non  poteris ,  respondco 
quia  sicut  de  le  quod  Deu  gratius  el  libi  intelligo 
ulilius  desidero,  ita  conabor  ut  fiat,  si  polcro.  In- 
terim  bilariter,  quod  agis,  age  ;  quod  operaris,  opc- 
rare  :  hilarem  enim  daiorem  ditigil  Deus  (II  Cor.  ix). 
Quod  vcro  per  boc  quod  agis,  conqucreris  a  Irgendi 
vcl  orandi  le  prapediri  insiantia  ,  sil  tibi  hoc  non 
modica  consolalio,  quia  charitat  operit  mullitudiuem 
peceatorum  (I  Petr.  iv,  8).  Iu  quo  cnim  lu  relrabe- 
ris,  alius  altrabilur;  in  quo  lu  curvaris,  alius  eri- 
gilur;  in  quo  tu  gravaris,  alius  porlatur.  Et 
P  mcinenlo  quia  servus,  qui  vacuus  domuin  rcdil.ve- 
ItM-iusctirril;  sed  oncnitu  domus  U.ia  helior  uccur- 
ril.  Nec  quia  tardius  vcnil(t,a  quuquam  corripitur; 
sed  quia  ulililer  est  fatigatus,  quicscere  prxci- 
piiMi*.  vSi  vero  dicis  quia  injunclo  ttbi  uflicio  slrc- 
miiias,  vcl  industria  ,lua  nun  siiGicil  ,  rcspondco 
sctuHiluni  luam  de  (c  cxislimalioncm,  uun  sccuudiiin 
meam,  quia  ncc  oculus  lippus  ct  solus  in  capite  vi- 
dcndi  nflRcium  cxplcre  soilicit ,  cl  lainen  ab  co  qood 
(HistesL,  quia  solus  id  iu  suocorpore  polcst,  non  dcfi- 
cil.  Quonr.un  \ero  jani  modum  e\cedit  epislola,  et 
alia  qtix»  scripsisvi,  plus  cgciil  colloquio,  quam  scri- 
pliira,qitaabuiidant  sacri  librt  :  ea  inlcrim  Deofidcu- 
ttr  i  oinmiUcules,  el  assiduis  oraliouibusproscqticn- 
les,  colloquium  pari  voto  cxspeclcmus,  ct  cpislolam 


lilalr,  rel  fcoc  mifci   ltrc.it  confitcri,  qiwnl  robis  smih  D  cominuiti  consensu  lcriniiicinus. 


cx  prima  voluniate.  Taceal  igitur  fv.tter  Anscliiuis 
limnino  suoRodnlfo,  ct  mqnar  fratri  Rmltilfo  scnus 
miiis  Anselmtis  •".  Ultcras,  frater  cbarissimc,  tux 
i  lir.rilatis  acrcpi,  et  in  illis  desiderium  metim  legi. 
0 .iud  enim  le  cbaritas  tanlo  tlcsiderro  sttrCciidii,  ut 
i:l)ini;ique  mancam.  lu  sis  merum;  idcra  rst  qno  I 
•  iii  metnn  flagrat,  ul  iibicnnque  sim  rgo,  vivatn 
' •  ■  >< iii .  Rl  iji  lii  prhs  |  mc  coiiRilium,  tit  ila  p»Sjii. 
,  sii  cgo  |    Heo  prccor  auxiliiiin,  nt  aliler  uon 


EPISTOLA  XII. 

AD    I  AMRANCUM. 

Cratias  agii  <lc  muneribut. 

Doinino  revcicndo,  Palri  diligcvuio^  vciicrabili 
an  hirpiivropu,  LAAnuicn,    fralcr  Ahmlhussuus. 

C.raiias  <rmg«as  dicil  vobis  cpKlula  noslra  pro 
ixagnis  uiunciibus  qu;c  susccpimtis  de  vestra  lar- 
gitalc;  sed  valde  i.iajoics  in  cordis  arca  vubis  sci- 
xanius.pro  major.tuis  qii;e  prompla  scimusili  vcsir.i 


VAIILE  LECTIONES. 

!<€  cpi<Uolari*m<  nrrcpisiol.ii  js  "  l/iint  nnn  iransfcrtc  m».  igilur  possnm  tiuti  Ir.tusferie  *•  Cumco- 
'/" ■/  ..rrnii)/(?n  mt.  cvlfata  '•  Scr\us  InwlHMI  nii.  SCTtB*  MIM  aHaCUMta  "'  Tanlius  vcnil  mt.  luiliu 
I 
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Immu  \olinii »ic  (  iiiMHinii  ti  mI*  iponlanca  rostni  V  KPI    i'ii  \  vn    •. 

bCiligllllalif  «vhii.I  .iiiIi.i.   llMltfftt   VttirC     Itln  inl  ,  ||    IIBAIMM 

Itlil  rlarol  qtianl.i  ftpttltttlll   M  iMMlfllllt  CV   iiiliiim        Sttcuti  rttiliqnfiidi  .  ni/i.ii.ni  MMtfJ    ,n,     I  n,'i  |j  . 

tccwrinVclM  dMiiiltrei,  il  mm  tllrtU  rttfrl,  % I  " ''""  "•""/"''•  immimImmm  Hm 

mm  MiipiJriitcr  ntC  Inovporin*  dict»,  nr. .  \i  GiMaMOO  monciarln  dfl    Aih.  Ii.it...  Irtlrl     \ |(, 

gcrcl.  Ner  hno  Jiki.   MMfll  MIMtffl  pr«fili    WMtfM       fr.ilier  AiMi.nr»  MMIMI 

pilllfttiMlM  Ittttt  lUW  tlfl  Mt  llltC  ttfJMIM  Mt  ttt  VtttCrahili»       »r.  Iiicpitcoptif      Aoglonim      I  in 

ccitil  InlfHlf CM ;  sott*  qnnnlin»  iftttrtnitf  tntnlnm  ii.imn»  (qui   fuii   prior  ln  no»im  monatirri 

«1«  ca  rm  li.ii-if  dcbwim,  liinr  po»i»im  M  ftfll  CtHI«  IMWtt  («)  «ic   CtMMM,  qncni  lM  IfM  ui  fttlo  »i 

(•ere.  Ncqn»qii«m  rniin  ...1   plcnum   hcinvob  nuam  317  nupcr  audivil  volunlatciu  luam,   cl   iinpnlt- 

MMMM  oslendiits  ptr  pjllittm  cl  aiinini,  ilo  ro  i|ui*m  uienlum  immi.  Illqiio  lanelita»  rj,i%  rommola  unsr- 

nrcu*  fJttHgllll  iiipcr  palliiini  cl  aiiriim.  Quod  quan-  ralionc  tui,  MIMMvll  nol.is  quia  *>i  lerui»  itirl  II 

MMM  MM  MM|    ingralo    fjoerc  MMM    MJtUt,  IIMin  veniuriiin    :i,l    nnsliain    ronvrr*alioiiein,    djirl    lil.i 

n«. ii  pigct    mo  scribcre,  quia  lioc  nplo,  oplJiulo  oio,  proplcr  Dcinn  ceniirin  MtittCt  m  «lr  Angli.a  MMtt  ', 

«iijH.lo  ffMMMM,   ut   imuquam   id  InMMriM  facialis.  ailjulorinm  ad  soiwmla  tlebltl  lua.  Aildi.lil  qitoqne 
l>o  Cir.mto,  quia  proptcr  mulia  dobitj  a  uosirarmi-  !•  i|uia,  si  nCCCMC  cssel,  aillmc  ll^ttttttMMM  MMMfCL 

\o  KlUtnt  reirahiltir,    cl  dc  qtto  id  quod   in  vcslra  Quaproptrr  damus  lilii  cnn.iliuni,  ut  «|iiam   riliua 

pnimpuim  rrtl  mImHmmHi  t  nunnMMrii  mmmhm    '  pittcrii  *\  pnrgn  i<  iim  ;  II  li  qntMlMfll  tDfnriii 

Itobcrtus  vobis  dicct  qui«l  milii  vidc.iliir,cl  quid  pro  icm  quxsicril  a  le,  attt  fldcnt  luim,  aul  sarrrunon- 

possihilitale  vcslra   fecctim   ut    clccmosyna  voslra  lum  ,  pcr  camitcm  MCttrilllcm,  vcl  qitomodocunquc 

l> -ili.  i.iinr.  Qni   si   ad  vosvcncril,  ct   ittttf  vos  cl  jnsscril  cxpouc  ci  qiiauliim  (lche.is;  cl  quanlum  lc 

ipsum  usquc  ad  suimmiiii  MTM  cflccluin  non  CttttVO-  (!c  tuo  bttbtM  Ctttfldtl  ,  Cl  COttcUUM  ci   lcriniiiuui 

nctil ,  boc  posiulo  cgo   scrvtis  vesler  misoiicor/!eni  qucm  Lcuc  possis  scrvarc;   inlra  qttcin  a«l  nosiruui 

v<  slrain  bcnignilatcm,  ut  proptcr  itcr    quod  fariat  monasln  itnu  vcuias  ea   iiilcntione  ul  mottaclius  " 

vcslra   li.lucia  ct  itostro    consilio,  cjus   ncc  ttCttttl  flas  ibi  ,  si  lanliim  miserlus  fucril  tui  ut  MSCMMMM 

«vrescaiti,    ncc   kabiia  dccrescanl ,  ncc   cx  labore  quam  «tcbos  redilerc  possis.  Nc  dubilcs  faccre  quod 

dolor  ctmceior  accrcscanl.  MMttnlinttM;  quia  \">)  miscnrordisstmiis  csl  idcm  rc- 

i 

VAKI/E  LEf.TIONES. 

•*   Cmn    rO'/fm  exemplari   ms.   collatn        "    Cerl-.tm    solidos    ihi.      ccnliim   solidos        ,v   Cilius    \*i- 
Uris  ew.  mt.  cititts  utiqtiaiii  polcris  elc.     *'  Ut  monacbus  etc.  MC   ul  ibi   monacbiis  ete. 


JOANNIS  riCAUDI  KOTjB. 


i  i  i  /v  CndtMM    Eiiicndititis  cxnrt*ssiasqnc  dici 
C.tuipi.io  i.uni  Ccnulis  lib.  n  i)e  rc  C.illica,  periocho 
quaila  dcinonstiot.  Csus  lau.cn  pt«MlUor  oblitttiil, 
iucnon  vulgi. 
Qucm  penet  aibilrium  cst  et  jut  ct  norma  loqnen.li 
(lloiivr.,  Dc  urle  i>oet.,  11.) 
:it:cioritas  gravior,  ut  concisius  dicercs  Caito  i  um 
ttou  Cidoimm,   ii i  tn  cxcu.si   Gciiincticensis  lil>.  vu, 
liittbtr.  Noitliman.  dncuni  cap.   %.   Est  vcro  Cado- 
miim  NotllnnaiMii:e  oppi  litin  ipiscopo  Hajocensi  ob- 
novium,    a«  ad  tuia a.  e    uoti    lotilcmuenda  «clcbr.', 
v  :lgo  Circn.  At   boc    iti  loco  Ansclmus  posnit  pro 
moiiastcrioS.  Slephaii  prolumartyris  mcmoriaB  sta- 
tuio ,  a  Uenedictinis  sod.libis   Imilicque  babitaio. 
().iod  quidctn  inagtiilicc  ruravit  contlendum. 

Sobilit  ilie  nolh.us  (quem  pridem  fata  tulere) 
Par  eiat  Augusto;  mnjcs  as  illn  tubegit 
Angtot,  tic  regem  </uj  induit,  arborin  allum 
Fudil  radicet.... 

Elogii  sett  epigrainma,.'s  iOO  abltinc  aniios  a  Rion.il- 
lensi  monacho  An^I.  snipti,  cl  npttd  uos  ms.  de 
Wilbclino  Coni|ttxstoie  dicM.  Siiliurbanum  vcro  so- 
lum,  ubi  i  l  ahbaiix  slat  exstriu  tum,  eam  ob  rem 
vcctliir  Abbaiis  Burgus.  Potro  s.nri  a.*dificii  causam 
biof*rnphtis  Lanfranci  bancce  producil.  Latifraucus 
«•oiilradicel  ai  nupl  is  ftli.c  CttHHlM  Flauilri.c  (qiUtnt 
ipse  sibi  «itiv  coptilaverat  rnatrimonio^  i,uia  pioxima 
camiscaiis.iiiguiuitaicjiingcbanlur.  (Jndc  auclorilaie 
Itomini  pap«  tola  Neusiria  ftieral  ab  otlicio  Chri- 
stiauiiaiis  suspcnsa  et  imeidicla.  Qnaproptcr  Lan- 
francus  itoritm  Romattum  papant  adiit,  jatn  ei  im 
anica  ilomam     pctierat  causa  cujustlaiti  cterici,  no- 

(«)  l.!c:u  notat  tierc.    ChrCsj.  Prognosti  on,    vcre  illjd 


C  minc  Bcrengarii,  qui  de  sacramcnlis  altaris  alitcr 
dogmalizabal  (|uam  tenei  Ecctesia.  LtttfrinCMl inlfM 
locutus  ciitn  papa  Nicolao  osicndil  qnil  cjus  sen- 
lcniia  illos  latttuni  gravahat  (itii  eos  ncc  conjnnvc 
rai.t,  nec  separare  p.uciant.  Nam  dux  puell.im,  quain 
acceperal,  intllo  pacio  ilimilicre  volcbat.  IIoc  an- 
die.us  cl  vcrutn  csse  advcrtcns  sttmmus  fMMifex, 
dispc.isalioiie  hahiia,  coujugium  conccssit,  co  Hnw 
modo  qualeniis  dtix  ct  uxor  ejus  duo  monaslcii.i 
consliuerent,  in  quibiissiiigurascflngregationcs  viio- 
rum  aul  mtilierum  coadunareul,  qtti  ibi  d.e  noctmiuc 
suh  norma  sanclx  reiigionis  Deo  deservirent,  el  pra 
Mtlttlt  curiim  supplicarenl.  P.miit  dtix  aposiolicj» 
dispeiisalioiii,  el  xditicaniuidiio  monasleria  in  pr.r- 
dio  quod  antiqnilas  Cadoimini  nunoupahal;  dktx, 
tiiiitm  monacliorttm  in  nomine  S.  Slcphar.i  prolo- 
mariyris  ;  el  nior  ejus  allernm  sancliinoualiiini  in 
nominesancix  cl  imlividx  TrinilaUs. 

(5)  ilisericordissimus  etl  idtin  reverendissimut  ar- 
chiepiscoput.     Sanc     Guillielmtis     Malmesbcricusis 

v  lib.  i  De  gcslis  poiiLificum  An^lorum  liac  una  virtuie 

riOlissimiim  commendat  L.uifrancum  bis  veiliis  : 
ttlcrctt  cum  Cuter  Lanfjauctts  omnibus  virlntilms 
solidarcl  ingenitim,  componeiet  aniinuiu  :  Uim  cle- 
mosyna  pr.ccipue  aiunt  ejus  prognosticon  (a)  fuisse. 
Dtile  elemosynam,  et  ecce  omnia  munda  sum  vob;s. 
Quo  ille  accepto  ab  acciam.tntibus  bilari  vullu  ad 
Daniinum  dizil :  Ccrtemus  ergo  muiua  vicissitudi::c, 
tti  dando,  ego  dispertiemlo.  Uespondit  ceelestis  pie- 
las  pncuicabilis  viri  volo,  afUuehantque  sibi  lattta 
qnx  qunntunlibct  ambiium  possenl  cxplere  et  \in- 
cere.  Nec  illc  scgnis  erat  in  crogando,  avaritiaio 
famitiare  Longobardis  vitium  ex  sua   pervona    pro- 

Christi,  l.uc   xi    .1. 
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verendus  archiepiscopus.  cl  pnrcipue  <"Tga  s.iluloin  A  ibiigas  me,  quam  liip-n.n  .  ila  cgo  **  studco  ut  nnii 


anunarum,  ei  est  val.le  dedilus  clremnsynis,  cl  siilTi- 
cif nlcr  ahunriai  Bttro  el  ■rgcnto.  El  si  laiilum  dclies.nl 
lilii  no!il  lanluiu  riaro  libi  [f.  ndil.  quori]  ad  le  exsnl- 
vendum  siifficial  ,  cerli  sumus  qui.i  priuium  propter 
P  uin,  rieiiidc  prnp'cr  noslruni  amorem,  qui  roufiricu- 
tes  •*  «lc  ejus  niagna  misericorriia  damustibi  hoc  con  - 
siliiim,  Hnum  lilii  riabii,  ut  in  tundo  ad  eum  non  le 
pirnileat  vel  bhorasse,  vrl  aliquiii  rxprnriissc.  Porla 
ni.nn  illi  has  littcras,  Ht  sinl  libi  in  lestinionium 
<|iii.t  n  »s  te  millimus  ad  illum.  Si  autem  te  polcris 
a  dciiilis  exsoivcre,  fae  ut  dominus  Engclardiis  lioc 
sciat;  el  ut,  cum  vcncril  ari  1103 ,  del  tibi  aliquod 
signunt,  quo  possimns  agnoseera  eura  tihi  essc  icstcm 
quia  sis  exsolutus.  Nc  moreris  faccrc  quori  inoncmus. 
.Mamlavimus  eiiim  ei.lem  atchicpiscopo  hoc  ipsuin,  H  Amen 
quoil  lild  seribimus  87.  Valete. 

FPISTOLA  XIV  ". 

AD    GOMHI  i.n  11 

'Jesintur  singularem  in  Gondulfum  amorem,  ut  iam  in 
ejtist.  4  et  7  tupra. 

Dilcclo  dilectori ,  dilcctus  dilecior  domino  Gon- 
dulko  fraler  Anselmcs,  quod  Condulfo  Anselmus. 

Instal  el  inslat  inihi  conscius  altct  ius  Btwe  con- 
scicnliic,  id  esl  tneaj  •»,  ul  ad  sc  trans  marc  voli- 
lent,  ei  voliient  saepius  littcrae  mc;e,  quasi  volens 
discerc  sialum  amiciliae  mex.  Scd  quid  te  docehit 
epislola  mea  quod  ignores,  o  tu  altera  anima?  InWa 
in  cuhiculum  *"  cordis  lui,  ct  considera  affectuni  veri 
amoiis  lui ;  ct  cognosces  amorcm  vcri  amici  lui. 


m.ijori  lcmpoie  nmun  tc,  quaoi  meipstim.  Si  plus 
cxigis,  ccrle  ncc  ininus  volo,  nec  plus  possum.  Dc- 
nique  impelrct  inilii  oraudo  amor  Iiiiis  ut  mc  amem, 
quanluin  ezpedil  ;  et  aiuahil  le  amator  luus,  ul  ipse 
dicas  nunc  suflicit  •*.  Mrmcnio,  non  dicomei,  quia 
id  ic  facerc  ipse  pro  tc  assrro;  scd  eoriim  quos  tihi 
olim  commendare  curavi.  Sahita  eos  quos  c»  noslra 
pailc  soles  salulare.  Scilo  quia  domno  ahhali ,  et 
nohis  fratriluis  luis,  grala  valde  sunl  dona  tua  ,  sed 
mulio  gralius  esl  nobis  quod  audimus  •*  de  vila  tua. 
Oplaiuus  igilur  et  oramus,  ut  omuipotens  Deus  l>ona, 
qu;c  iu  tc  operalur,  augrndo  scrvr.t  et  scrv.iiido  au- 
geal;  til  sil  unde  tihi  iclribual  *•  rcgntim  a;ltiniun 
iifcm  beoediclus  Doininus  in  xlcrntim ,  lial ,  fial. 


EPISTOLA  XV  ". 

AD   IIEMIICCN. 

Quod  einon  expedint  in  Italiam  contendere  ad  tororem 
iugo  tervitutit  liberandnm. 

Domino  cl  fralri  dilcclissimo  Hf.niuco  iraler  An- 
sf.imus  s.ilulcm. 

Quoniam,  tcstc  conscientia  ntca,  ntinus  le  qiiam 
inc  diligcre  nolo,  valdc  mibi  rcpugno,  si  aliicr  tilii 
quam  mihi  consulere  volo.  Consilium  aulem  nulhim 
utilius  vcl  univcrsalius  invcnio  quam  illud,  quo  no- 
bis  pcr  sapientiam  consulilur,  ul  uc  pamitenlia  no- 
stros  actus  subsequatur,  omnia  faciamus  cum  con- 
silio.  Qnud  quoniam  sicut  cst  sapicntissimc  datum, 
ita  cst   verissime  raliim  :  in  quaulum  illud  qtiisquc 


Quauquam  enim  parcs  non  simiis  inorum  aequaiitate,  C  ncgligil,  in  lantum  de  aclibus  suis  non  Lciari,  scri 


lnncti  non  audco  dicete  impaies  :  sed  ccrtc  dissi- 
miles  non  sumus  mutui  amoris  qualiiatc.  Namque 
latcor,  quatnvis  erubescens  ,  fateor,  inqtiam ,  quia 
lcpida  mca  cliarilas  a  lita  frrvida  cliarilale  supcra- 
lur;  sc.l  non  dissimiSis  ",  quia  cadeiu  regula  for- 
inaliir.  Sicul  cnim  lu  salagis  Ul  non  niinori  fcrvorc 


pocnilcre  cligit.  Quisquis  igiltir  lihi  consulil  til  hoc 
utaris  consilio,  non  ncgligciitius  consilium  ejus  cst 
audicndum,  quam  ilhim  ipsum  cui  ab  omnibus  ct  iu 
omnibus  est  ohcriiendum.  Ideo  lccum  h;cc,  riilrclis- 
sime,  loqiiilurainiciis  tnus  de  consilio,  rpiia  dc  quo- 
dain  negotio  audio,  lc  disponerc  conlra  amicorum 

VaMjE  lectiones. 

•  '  Confiricnter  ms  ronfiilcnlcs  •'  Quod  scriltimus  etc.  nts.  quod  libi  scrihimus  etc.  "  Cum  duobut 
nus.  Ksemplaribtt  Yictorinis  Niri ns  cjmd.-m  codicis  collala  "  ld  esl  mcjcmj.  Exemp.  \.  idcm  mrnc  *•  Intra 
iii  <  iijk  iiluin  mt.  Exempl.  i.  iniia  ciihicitluin  •'  Non  dissiinilitcr  mtt.  iiou  dissimilis  *'  lla  crgo  mst.  et 
l.dit.  Pieurdi  ila  cgo  M  Nunc  sulbcil  mt.  1.  nnn  suOcit  •*  Quod  adjuvas  mt.  I.  quod  amlivimus  ms». 
nltcruni  qnod  andiiBill  *•  IJmlc  retribtMl  etc.  ms.  Eicmpl.  I.  undc  tibi  rclribual  elc.  *•  Cum  iisdcm 
i  tewpluribmt  m  uno  Cod.  ms.  colluta 

JOANNIS  PIC  VRDI  NOTiC. 

|        ins   rt  r\i  nlicns.    El  rial    uon   inconsidri  iius  f)  pcribus  cihos  apponerc,   ct  lenuioris   fortnna»  scho- 


iloclor,  IICC  iirprrihal  rjus  hlirr.ililas,  <|ii.ini  ilisrrc 
i  o  1 1  aiiimi  roiulicbai  slscritat.  Luxque  voitus  ejui 
iiiki  railcbai  in  icrrain,  sr<l  eral  sccipienli  gratissi' 
oia.  sii  ;u  sol  inanc  novo  rvoticns,  qui  iliscussis  nu- 
i  .i"  iu.il.ii  trenios  el  sercual  tcra.  ExpeodC' 
haiitui' ei  "  paiipciilufi  paucs,  calecl,  el  prorsui 
u  .i  i  \.  inni  pi'1'iincui  ci  vestitum.  Denarii  non 
■  liia  Int  inatiiriori  iraelam,  proltindiori  cousilio, 
d  hujiis  lempnrie  et  vubjus  sunarriuaio  etiaui 
marsiipii 

.  .  .  .  S  teu  rencoqaai  orrf  fnmem, 

V 1 ' ■  ili.'N..  Snl.,  i  \SXII.) 

Kl  qiM»i  sai  ni^in.  lum  \i;.ii  il.n.  prn  \i<  ii  ituminum, 
i  (  dcbiliici   nuincruni.  lilericis  cgciitibu»,  ct  iiioua« 
ii.   immensoai    Ruanium   nuuiNMirani   <'iiiutl.it, 
plttfMMtM    verecunoiorcs   sd    iti.^audtim   invttaui 
<ct  puuchal   arcliicpiscopuiii      i<     ucciiiclmn  pm- 


lares  a<i  dispulaltonUMi  |»ugnam  <  ointnillcrc.  Post 
vcih.i  utrique  bHiabibant,  <lum  ct  victor  scieutiaa 
prjciniura,  ei  vidui  scciperet  verecunilisi  solatiuni, 
l".i  iiii>uin  :  Nec  io  ssvnra  abolebiiur  coutmunis  in 
oniiies,  simnilaris  in  Biiumqiicmque  cbarilas  illius. 
Quoil  nullum  unquani  trisirm  pennitteret,  scti  si 
i|uem  snbnulrilmu  vidcrci,  staiiin  sciscitaretur  cau- 
sain  cl  i|ii.irrirl.  cugllitas  itnpiiiCf  inrderetur  :  ul- 
uonciis  luvenibus  uflcrre  donarioi  rpiihus  ncccssi- 

tuilinnm  propi  iarnni  ninpi.i*  occiirrcrrol.  Si  aulcni 
il.iluin  foilinio  rvridcrrl.  gcmiiiarc,  iilque  claiu  alns 
ratc  pwciperc  llaec  Gnillclmui  ne  Lanfranci  vera 
(.l.i  isti.ui  i  <l  prrfccta  miscricoiilia  iu  cgeuos  :  qu.e 
etsi  fors;in  piol.vKiia.  oou  iciluil  ivsinhrrc,  nl 
i.ii.ir  virimis  ainnna  bshcat  quidpiam  <lc  tanti  tiri 
<  l  ralholici  ilor  iims  SSnctiliMmis  pialcr  <|tiam  <|tiud 
i      liiuu   An  ••<  liin  Mihis  i  oiisonrnl. 


,„,,  LjfJ    III.     I      \M 

,, m  ceuiailuNi. V!« ottim, vf  n  kl  inciu»  t  i,  Iw  \ i     ertti  n 

i.   VnflU  lollullonii ireni  i.i.nt  .1.1. .»<i. . .-. Mut ,  ■  ■•■  nul 

lUllll  q| llUI  dmlci.i   Indc vitutl  I     im,        W  '"     mtattlMde """ 

nloMMibJlcere.Ouul,cbftriMluM),oU  ornpei  ilqoa  >  i> '......„...., .  mlemciahM  a  om 

...  itrei,  1.1.1U1..1.1  neotrom  imlcitlem;  mr.ilqmi cla  318  mh*  em     v 

iulhi  vtt  uaoe  ile  le,  lulillam,  m  faclai  Qul.l  nitm,  metrii  uranllimUme,  ui  iibediemio              I 

,1,1,  ctleelme,  mm Mclionm  luiereei  tieorunlqul   -      et    ri ium  imke  rreiri  ,  um »,  ei  ililifii 

i icuiur  vclu  fumra  utundum,  qui  quitos  vel  qm  Peirem  el  frelrem.   Beleia  ei   »re  eerM  dih> 

,„.  itrrieni  m  muodol  Deoique,  imra emi  etoefretrmm  bmeumoum  Herlulmm  tt  euuimm 

tomo  „d  Meereu  rnmhut,  ei  erii  eu  MMmfnmf'  0*bcnuu.  VaJe,  ut  el  qoid  epod  la  |      m,  i 

(Jcev,7.)  Nmm omnle vtl mm  omnle homo,  eui  etUue  poMrii , men.li  mibi  mejuer  n  «umMiue 

iu!i  uoinim  pruetandl  »,  iul  mb mmlm  lumulamll  earmlliot  iUuu  mUgmiii,  umm  euu,  le  m 

icrvl  "'  Nmne  Mrvua  rocmoa  In  Domiuo,  libertui  *«*■  ■•■  imimilem  le  iplriimHiM  eTllgeMlum  dc- 

,*>.i  Demlui,  et  libw  roceiue  in  Domino  Mrvue  ual  elinee. 

Cbriui?8ier|oiMoanmeuiboraiitei  Mrvtunt,etaic  EPISTOLA    X\l. 

f^i  Mrvoa  Uberlui  Domlnl,  et  liber  Mrvua  Cbristi.  U                          ra  iviacoreu. 

ijin.i  referl,  oxecpM  uiporble,  qeanluut  vol  ad  ututt-  Cmaefur  Impediauuie  el  mm  remmrmfun  /uaroii 

•iiu.  volad  Dmm,  qeli  vecetur  lervua  rel  liborf  umfMreu  curum  nefUMtt  luedpcrr. 

Apottolui  diV.ii  :  SfMreua  Mrmna  aa,  email  rfM  Domimoi  imlco  chariMJmo  Awmoto  freirr  An- 

i-uitr  (  /  Cer.  vtt,  21)  :  el  noa  .|ii(»d  pro  nubu  eo-  itiuoa  MhvMm. 

rart  vcl  probibeniur  "',  vel  nou  ludigeiuui,  pru  iltto  i,,  priucipio  nmira  reepotuumii  pra-figo  qubi  no- 

i.mio  epera  curebitouet  l't  si  enlm  bonuin  aii  veUe  mh  rastaittr  con*CMiiiia  quod  loqnitnr  cp.stola.  Grm 

Uberere  boraiueui  violcntu  condilimi  tddktum  :  tbu  ittque  ago,  quomam  nliud  ad  puetem  mu  pos- 

boc  uiique,  qmd   inlcndis,  nou  lani  boiitini  rsi,  ul  suin,  eheriUtl  vestr.i*,  qna?  lic  sc  ad  ol»eqtieiidinii 

diguum  sii  pro  <jiio  tciicns  araiiiiin  Chriiti  laiu  ntiliielibm noetria  proMpiem  rcddit, ejemMdaeodum 

longc  retro  reepiciet  (Luc.  ii,GS),  pro  <|uo  raooa-  Mriptio  veetn  patrfecit.  C.i  ccne  simili  voluniati 

ebm  prepMitum  raum  laute  iuttrcapediMC  inlor*  retpoodeo;  sed  utique  duloe  qufai  i.l  iu  prima  peti- 

ruinpai ;  pro  quo  se  lol  corporis  el  uoiiux*  laboriosis  lioue    vcslr.i  opcrc  prob.irc    nou    valco.  Non  cnim 

periculia,  et  periculoaia  laboribus  laitla  et  lam  sin-  ejusmodi  uudii  (in  quo  peeeil  profteere  dilectm  illo 

fi.l.ri  voliinlaU*  eoiiiinitlai;  pro  <|iio,  nl  sccuiiduin  vestcr,  de  quo  srripsistia)  Ml   milii   nunc   liecniia  , 

i  l.aiilaiein   eoiiseius  eonscimn  aiiiieuiii  nn  ie|>ein ,  C  ,,,.,    ioleutio,  vel  opportuniMs,  timt  fuit  olim,  vcl 

l.in  solilaria,  tain   rixitla  scnleiilia  oiiiiiimii  amieo-  ptital  vestra  sanctilas.  IVceor  crgo,   ne  tfiquatMMI 

runi.  iuiiiortini,  pariuin,  majorum  el  prselatoroui  '•  veslra  erga  inc  dilectio  inrbciur,  eum  mlbi  eemper 

consilio   rcsistat.  Cuut  igitur   hxc  tot  ct  tanta  "  tnimns  sit  amicitiu  Mttru  obscqueiuJi ,  qmmeumi 

CtrUl  ineoiiinioda,    vcl  potios   mala   sint;    si  illud  facultas  non  piritcr  comitclur.  Polest  cnini  tem  VOfa 

iiniini  lam  iiiopporlunntn,lam  inccrliiin,  lain  noxium  tmicilia,  ubi   seinper  vigel  bona  volunlas  ,  ctianisi 

lioniiin  eonfcraliir,  quis  inlelligcns  illud  bonuin,  tc  nunqutm  insicl  ItgiMndi  nccessilas,  nec  prxsto  sil 

non  pmiue  non  bonum,  vel  magis  nialum  dixcril  ?  prassMudi  lacultas.  Deniquc  ad  id  (|tiod  mibi  diciltir 

l.rctic  igitur,  ebarissimc,  plus  consiliis  aniieorum,  m  cpistola  veslra. 

si  tc  solnm  sapienliorem  omnibus  illis  r.on  a*slinias,  Sciie  tuum  Hihil  esl,  MU  le  tcire  hoe  scint  aller  : 

qnam  luu  delibertlimi.  Quia  enira  mens  tua  "  ma-  Quanqmm  id  Pcrsius  dixerii,  non  ut  otMnMthmcm 

gnuiii  tffectum  siiiiin  cuin  aliquantulo  bono  ilto  pon-  repriinerct,  sed  ut  cxprimcrel,  respondco  : 

ilcrai,  idcirco  eaquusola  compmnndt  suut,  se-  Scire  meum  nwifcsi,ei  qnnle  sit  hoe  scint  alier. 

ipsam  fallens  cqut  libra  non  uutinat.  Quod  si  in  Quod   vcro  quaerilis  (G)  cur  fama   Lanfiaiui  alque 

proprit  volunMM  pcrstitcris,  quod,  Deo  piolegcnle,  Guitmundi  plus  mea  pcr  orlicni  volel :  uiicpic  quia 

VARUB  LECTIONES. 
"  Sub  iiomi.ie   pnesUttdl   mss.   tut   sub    nomine  pra.slaudi       fl    Servatur  eie.  ms    Kxempl      I.    scr- 
vil.  etc.   ms.  Excmpl.  alleruni,  servilur.   efe.     *»  Vel    prohibointis  uiss.  vcl    probibcmur      '•  Mmoruiu   el 
pr.elaioriiin   m$s.  el  Eitit.    Ptcardt,  majoiuiu  el   prxlatoruut     "  Tol  cliani   lania   ms.    I.  tol  Cl  lanla     :j 
Meis  ttia  mss.  niens  lua     "  Nuliiiin  coruin  ms.  I.  iuilliiis  coium    7V  Stia  tlicla  vnlt  ws.  1.  sua  VttU 

JOANNIS  PICAUOI  NOT-C. 
(«)  Cur  faina  Lanfmnci.  Guilliclmus  Malmcsbc-  D  adeo  ccelcstis  saj>or  peclus  cjus  el  palaUm  infe- 
iien>is  locttuuper  citato  sic  in  hanc  rcm  scribit :  cciat,  adeo  LatiaiMs  omnis  in  libcralium  artiuin 
i  Exivit  fama  ejus  (Lanfr.uici)  rcmotissimas  Latini-  seientiam  per  docirinam  ejus  se  iucilabat.  >  Sigi- 
latis  plagas,  craiqnc  Uercum  msgmmi  ct  fainosuin  lenus  in  Chrouicoad  auuum  1080:  iClarcl  in  An- 
lillcralm-.c  gymnasium.  »  Ei  itcruui  lib.  111  l>c  j*esiis  giia  Lanfnincus  dodrina  et  picuic  conspicnus  .  e*. 
rcg.  Aiittlorum  cum  vocat  i  virum  antiquis  sciunlia  aldmie  Cadoraeusi  ordiuatus  Cautuarue  arelneptseo- 
cl  rclieiom  coiiipaianduni  :  Dc  quo  scno  dui  po-  ptts.  »  Ingulphus  abbas  in  llisloria  su.i  sic  Mribil  : 
yc^  .  i  Siigando  Caiiluaricnsi  aidiicpiscop.)  surcrssil  re- 

veroudissiiHUS  palriarcha  Laiurancas,    e\  ahhate 

7V.//'ns  e  calo  cecidit  Ctto Ladoinensi  oninittni  lil.eralituii  artium.  doctor   l.tu 

(JuvtN. ,  Sa/.  11 ,  vcrs.  i'0.)      datissiiuus  cl  lucttknlissimus.  i  Sed  peuc  uuum  uiihi 
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imn  «jniii   c  II  S  par:  ros;K  fra«;r.it  Otlorv,  Uliamsi  Iton   \  vciiictilcm,  vcsiixpic  dilcclioiiis  milii  i;*ti>l;i  nt  ilcf©- 


dispari  f.illii  raberr.  Valete. 

KPISTOLV   XVII  Ti. 

4B   C.UILIELMIM   ET    HOCF.RH  M. 

Suarum   oraiionnm   cowmuuionem  yoUirelur. 

Dnminis  et  fiairibus  suis  s;  onlft  ditigcnlibtts.  Ct 
i>i.  riio  dilcctis  Grn.i.F.i.Mo  el  Rocf.rio,  fraler  Ajism.- 
ui's  saluiem. 

Doniinni  ct  anticus  nosicr  Ermcrus  M.  postquam 
Roma  redlit,  veslrnm  milii  posiuhlionem,  ut  vesiri 
locmor  in  oralionihtts  meis  esscm,  laitla  sup|ili- 
raiinne  rcinlil,  ul  cl  pudor  ute  cngcret  dnrc  qootl 
lam  obnixc  pelcbaltir,  cl  conscienlia  proliiburcl.qtio- 
iiiam  no:i  cral  in  me  qi.o  I  speralialnr  ".  Cum  ig:iwr 
ci  liliiMilir «l  vcrcc.iiiiilc  pleniiis  concessisscm  qnod 


rcnleti»,  sic  vol»,    iii  ex  noslia  |»;ulc     liu  clis  ,  cl 
illtiin  **  amoris  oiihi  vfeacafe  colhgciis. 
KPISTOH  XVIII  •'. 

AO    LAMBBTSM    ET    FOLCMUDVV    SVIACI.1.0*    SUOS. 

Itonal  te  ccrlinrem  fieri  Ae  ntmncnlorum  iurolumiiuie. 

Suis  reveren.lis  ilominis  dulcissinm  nulritnrilms, 
dileciissimis  avuuctilift  ,  Lvudedto  ei  Fm  i  rnvt  no 
fralor  Ansei.uus,  sic  Iramtire  pcr  bonn  len  pr.raha 
coulcmnendn,  ut  mauraiit  in  nrtrrnis  perfruemln. 

Utinam  in  lcgcmio  epistolam  meam  senlianl  avuti- 
cnli  mei  oncni  aiTccliiin  in  dictnmlo  eam  teslaiilur 
oculi  mci  :  velociler  eniui  fnii  in  ipso  initin  aniums 
mcus  lacrymas  •'  expiimere,  quam  siylus  incus  lit- 
turas  iuiprimere.  Sirul  euim  ucc  tcmporuin  iliuiur- 


p. ios  q-ioi|ttc  faciebam,  veslrac  ciga  Ocnin  devulio-      nilas.  ncc  locomm  longinqiiilas  corpnri  mrn  valuit 


uis  ci  urga  mu  dtleclionis  per  alios  miiii  siucerilaie 
jant  cognit » ,  non  miuori  niiqttanln  temporu  post 
i.lum  amicus  uosier  el  vuslcr  popos.it  inslauli.i,qm- 
lcnus  boc  voliis  noslra  leslarctur  epislola.  Supcnia 
igiiur  aiinuciiieclenientia.meprovnhisnraluruiiipro- 
imuo,  cl  *i  quiJ  boni  «liviniis  iu  mu  respccius  ope- 
ralar,  cjus  vos  mcctim  paritcr  participes  in  vea  «ha- 
iil.tte  promilto;  se<J  ulrum  vobis  ptofuturum  sil.illi 
a  qtm  omnu  bonum  est,  co.nmilln.  Munus  anlein  '• 
ch.tril.tlis  vol.is  peragcnles,  quod  ex  nobis  usl,  bu- 
mililcr  pciimus  ut  iil  ipsum  nobis  pcrsolvalis  quod 
cx  vobis  eai.  ilis  iiaque  couccssis,  qu:r  si  vobis  pro- 
futurt  sinl.coiisciusmihi  muorum  mcriiorum  ignoro: 
ca  vos ,  tit  cliarissimos  amico.s  cl  fralies,  atlmonco  , 
qtia;  UCitl  noxin,  si  m-gligaulur,  ila  salubria,  si  ob- 
sciAuntiir,  noii  dnbiio.  Ad  hoc  &oltun,  dileclissimi , 
discite  ,  n  1  vi  ril.ilis  ,  qtiae  Chiisius  esl,  possilis  csso 
capacc6;  el  sic  viviie  7',  ut  Chrisii,  qui  verilas  es', 
pnibc.iis  vo-,  csse  vcllu  sequncufr.  Domntirn  Laiubci- 
ium  atagistruni  veslrmn  (queui  cunclis  auiabilen  et 
tnqoi.ii  siiicctiiaic,  ct  nionim  probiuic  plurimortim 
tl.diui  rclalioic)  qui  mc  >;iliiinru,  cl  ut  pro  tio  orein, 
rogara  digualui  eat,  per  clericuui  ab  illis  partibus 


adimerc  quod  nasceudo  dc  gcn-  rc  vcsiro  ••  iucwpit, 
et  (|tind  crescendo  de  nutrimcnm  vcsim  accepil;  sic 
nnlla  snllii  itndn,  iiulla  occtipalio  anim.T  inca>  pnicsl 
•v  miuticic  nmorem  vcslri,  quem  el  iinliira  el  bciic- 
(icio  conccpit.  Qtmproplcr  quoritm  amorc  cor  memn 
ardcl  imlcsiueiilcr,  coruin  fulicitnlem  scmpcr  sit  t 
nr.lenlcr.  Prccor  igitur  qualenus  pcr  bujtts  noslru 
latorcm  cpistul.T,  vcstra»  staltim  incolumitaiis  fllimn 
vcsinim  doccrc  vclilis;  per  qiiem,  si  placet,  qua* 
siini  crga  me  discere  valetis.  Quanquam  niim  sii 
dominus  iste,  qui  nosier  dignalnr  csse  nuiilius,  vatde 
divcs,  ci  dc  Norihmauiiorum  nobilissimis,  lanla  ln- 
mcn  ipsc  cum  malrc  cl  fmlrihus  suis  cl  sorom  me 
sibi  dilccliotiis  famiiiarilnlc  junxcriinl,  ul  nnn  aliter 
Rta  quam  filium  malcr,  cl  fralreiu  prolcs  iiomuicnl, 
i.t-,i  qtiia  pnri  coiicordia  priinogenili  mibi  dignilalcm 
conccsscrtint. 

KriSTOLA  MX  M 

*d  Laanuacoa. 

Gralnlftlur  I.aufrauro  qnoil  Iterrum  potiu*  qunm  ulio 
nvicrn  n-poicm ,  ei  (lirnrdi  morum  excutul. 

Suo  ilouiino,  stm  Palri  enat  rcverenlia  amamln  , 

cnni  aicorc  t  eveicndo .  aichicpiscopo  malri  c.aiho- 


VARI/C  LECTIONKS. 

'•  Cum  iit  iuobut  F..xtm\Aaribut  mx.  /'.'/".  20.  collala  n  Kinicitin  »15«  Krmcrus  TT  Qtio  spcrahatur  nixi. 
quoil  sccrahaiur  M  Minus  aulciu  m»$.  nmntis  aulcm  '  T*  Sic  vivcrc  BMS.  stc  vivilc  ■*  Kl  tllnm  m$.  \  ■  ul  illnm 
•'  C.hih  iisilem  mts.  coltala      M  Ljciyuns  Msm.   Iac:ymas     •' (iunurc  vcsiro  mts.   gcuerc   nuslto     •*  Aninix* 

patuii  mu.  auiawi  aaeai  poicsi    '•  Cum  ftmfktU  atsa.  coliain 

JOVNNIS   nCAllDI  N0Ti€. 
<  l   i  lil  laill  c  cclc'  nl:iiis  argmmiiiiim  ilbulrc,  quoJ  I>  Norlhmniinnrum  cap.  8,  his  vcrbis.   «    Orlus  llalia 


Cmlbelunis  slaliuexbrricusu  rcfcii  lil*.  i  l>e  gcsiis 
|i  .iiiilivimi  An^lorimt  lns  vcrhis  :  «  Eral  Lanfrai:- 
i  iis  lum  tcmporie  in  dnclrina  cl  miindi  s.ipieulin 
famoaiaMSBM  ,  et  quem  vcncrabiliter  snsciperct 
Alesander  ■paaleWraa.  bnavorls  maximum  iudkiunt 
f  "ii  c-m  R 'Miiam  tentenli  Brt]itestrale  illo  Rontaul 
sipcriihi  i.iitu  dignauter  ss»urgaret ,  profeastMi 
b.itic  5-  r<  ik  t Miioii«'in ,  iinii  iiiiiis,  irebiepiaeouaUsl , 
scd  niagieieria  btic-auim  delerre;  quapreater  sc 

lc  iw  <pnii|  cssct    mmoris,    illnin    ilcbcrc    lacere  , 

quad  a»sei  jastiiba,  al  pro  nmru  ontuiaai  ar«bi- 
cpisrfipi.rnm  senetl  Patrl  riearil  vcsiigii*  strfolva* 
iciitr.  KrdfJidil  illc  debiliim,  »  clo.  Id  cliam  repclil 
lib.  iii  Di  prsiis  regnm  Anglorum ,  sub  llnem.  Ilnic 
p^ilcm  non  rcfero,  nisi  ndoVcro  cl  al  tim  Guilbclmi 
lil    Ivcnni    cv    lib     vj    lliolctt.c    J;i<  ,in 


qiiiilain  vir  eral,  qttcm  L.ilunij»  in  autiqnum  ab  m 

raatiiuls  s<  bsaiai  siatut*»  lusa,  supirumm  »i>hiio  enai 

amore  el  h«morc  agiutscil,  mtuune  Laofrancns.  Ipsa 
quoiptc  iu  lihcialihus  sluiliis  gctilium  ■utgJSlra 
lir.ci  ia  dist  ipnlos  illius  libculcr  amlichal  cl  admi- 
rabalur.  >  Kt  paulo  posl  dc  ernk-m  iacto  Uecccnsi 
monacbo  ittquit  :  «  Ratmir,  ul  boc  factiiin  pi  odulit, 
hutgfl  l.iieipio  prolulit.  et  f.mu  viri  pnrclarissima 
Ucccilin  Cl  ahh.iicni  II.  iliiiiuiiii  hrcvl  pcr  orlicni 
lcrrnrum  cxlulit.  Accurriiiti  <  lcriri,  ducmn  filii  no- 
miaaliaslmi  .  sclmlarum  Laliuilnlis  magisiri,  laici 
polcuics,  alla  nnbililaic  viri,  mwlli  pro  ipsius  amoro 
mnllas  cidcui  Kcclcsi.c  lcrras  conlulcmnt.  >  llacie- 
mis  illc  cx  Gilhcrii  ll*>cc<iisis  verbis  ipsissimis,  iu 
Viia  llcilniiii  pruloca'iioburclt4>  Bcccunsis  Ms.  in 
Cbnuiic,  Uckciis. 


lu::\ 


l  lii    I.  III    I     \\l 


hc.r  ainj.lri  icn  lo  I.amimm  o,  d  ii.  i    \\  r.LUUl  M  il .  A     t   ll    Ml       ,      uimIo    «olci,   *cl   m«     •!■•< " 


qnod  ■iiiii. 

t.r.tlus  palcru.tt  vcM i.i'  dilcclioiu.  <|ii  i  iins  m  in|n  r 
prasMlllui  habrlii,  irinprr  iiliquti  ••  tlcbciniii  .  sr,| 
rum  caa  Minprr  Imjni   innt    |mi»siiiiiis  ,   moiln   i.iic 
l;»ccic  inin   dchcmu»     TanlJ    Clinil    rjonlrin  ililci  li«> 
III»    <-VlllnTllm    plrillllltllllC  ,   lll    *T  CJIII    IHi|iCi  I  llln     •( 

iiilr^rnimain  ,  quod  nos  qunquc  ic'eb  .111111«  *»,  argu- 
uicnlii  iiciciiario  probarc Iih  ,  el  uiviol.il.itciii t  tjiittil 
319  ■iuiiliUT  »pcrabaniua,  pignorc  eharissimo  «n- 
K-icrcti».  N.i  n  «lilci  lissniiiiiii  voliis  n<  jiolcin  vcitriiiu 
«loiiiiiuiii  I.  iiifi.inciiiii  :i(|  nos  imsislis,  cl  ciiin  inajju 
in  110-.I10  nionsslrrio  <]>iam  iu  <|iinliNcl  alto  monu- 
(iiiiin  ficri  voluistis.  Sicul  crjjo  qttod  i|tns  ililrriissi 
11111111  silii  non  tliltHlis  vclil  cirilcic,  non  e»l  crcili- 
bile,  1I.1  ui  11011  tliligal  ubi  qucin  valilr  <lilir-il  con 
versalin ,  n. 111  solci  cssc  possibile.  I11  qtio  vcslro  arlu 
11011  soluui  inonslrasti»  "  vestr.e  dil -clionis  crga  nos 
ronslanliam  pcrinancrc;  scd  eiiam,  qnod  non  alilcr 
gralum  liabcmns,  dilccliouis  arga  VOfl  ccrlitiiilincm 
Vos  habcre.  Cratias  igitur  ,*at;nnus  piiinum  illi  a 
quo  es(  otunc  bonum,  dcindc  putcrnx  veslrac  subli- 
mit.ili,  ipiiabic  nos  diligilis  :  gratias,  quia  dc  Bobil 
sic  confidilis;  gratias,  quia  lalc  pignus  uobis  coia- 
inillilis.  II. cc  dicta  sinl  non  solum  pro  mc,  scd  pro 
tota  Mtln  eongiegalione.  Pro  me  auteiB  intcHigenli 
breviter  dicam  ,  quie  onns  iii.rquale  prioralus  (<|tio 
me  11011  levilcr  olim  gravnstis)  tili<|iic  augeudo  non 
niodicc  mipcr  lcvigaslis.  Ctnnque  inibccillus  anitttM 
gcmerct ,l  stib  pondcre,  eflccistis  in  jam,  non  diro, 


l"<iii.  Si    i|in  I    1  :,iini   |n'njiii  ipiu  prt »»  OIM  III 

\ul.i  ,  I  11  l.nii    i'l   |<l.  1111111  ni.n  cl  rl-.rrnlu»  ,  <|U<nn  1 

n. 111  i.l  .nl n.iliiii  M.Jtiur  M,  jn-lo  irtiiro».  i.( 

bolcn,  <li  \cs(i.i  l.rnij;iiiuir,  quairnui  filio  •.«■«in. 
>icc  palii»,  litcjt  euiii  lnir  ii  jio  aUMilvrrr,  run 
imliiM  iiin  iik  i|.ii  1  \mr..  In  i|iu  rr  MM  COfflM 
pt.t 'SI1111.1111  <onr<  isioiii  m,  11  ntilliiH  Irgrro  jmxli.- 
1'il'oncin. 

HiSKM  \    XX  **. 

Ai.  1  IfHMI  »t  m 
Oi  mtnii  ornliouibut  ad  Diipmrmm. 
Domiiio  CMOI  1 1 '»  "  fi.ilcr  An»uulV  quod  Coii 
1I11II0  Atisiitnus. 
|l       Nnn  cst    opus  ut  mtilta  M  incolumil.ile  prisliur 
anncitij'  loi|iialiir  <is  meuiii  illi,  qticm  iu  ruuUia  di- 
loclionc  icio  cssc  oltcrtini  cor  nicuui.  Li  igilur  brr- 
vilcr  qiiod  nosli  dicam,  sicul  ainor  lui  CX  quo  iik  u 
j<it,   iiiinqiiaiu    in    nic  mutalus  •»  Mt  miniiri.Ui,  iia 
sollii  itus  siim  ut  scmpcr  allcrelur  ••  augcndo.  Qui- 
dam  fialiT  11011    -1  111.  I,  scd  sxpc  me  rogavit  111  <tc 
sancli  Maria  magnatn   quamdam  oralioneni  rniupo- 
iicicin  :  rjuod  cur.i  ipsc   jirir.sens   rogarct  exleiiiis. 
I(i   abscns  pcrsnadcbas  inlcrius.  Quoniam   cniiu  i.l 
liium    fuluram,  si   fierel,    prospiciebatn  ,     idcino 
qnod  volcljat,  tibentius  suscipietiam.  Feci  igilurora- 
lionem  unan,  nnde  fuonn  posiulaius;  sed  in  ea  mc 
11011  Mlisfeciov!  postnlanll  coguoscens,  alteram  f.i- 
ccrc  sum   inciialui  '*.   In   qua  quoiiiam  simititcr 


i.olit,   sed  pene  nolit,  quod  preniit,   dcponerc  •*.  C  "0,"l,,m   s;,lisfeci.    ****\  quoe  lamlcm  suiTlcercl 


Girarthjm  vestrum  de  Flandria  per  veslraj  pictatis 
largitalem,  Deo  de  muiiilo  noslra  stigj-cslionc  redc- 
misli  :  mide  mc,  si  veslcr  11011  csscnt,  confilerer 
scrvtim  vobts  cmptum  :  die  a  vobis  constiliiia  sciai 
sanciitas  veslra  sinc  gravi  jaclura  essc  uon  jiotuisse 
absoliilum  a  crcdiloribtts  suis  :  vcnit  lamcn  prima 
Domlniea  Quadragesimae  vcslram  in  se  magnificc 
misciicoriliam  prajiiiians,  ct  qoalilor  nostra:,  non 
i.nii  pelitioiii,  quam  levt  vulunlatii  siguificationi  ia 
episcaiisa  dignalio  vestra  favit,  ct  semj>er  se  vcllc 
favcre  inlimavit.  Qui  dixil  sc  vellc,  el  quanltim  atli- 
nci  ad  boc  quod  habet  possc,  sic  reddere  quod  de- 
bel,  ut  aliquid  quod  sectnn  aflerrel  haberet;  scd  pro 
qiiibustlam  impodimenlil  11011  potuissc  scciindum  r\ 
coiidiclum,  ut  oporlet.  Etediit  igitur  promittciis  se  in 
Tascba  Beccuni    Deo  antmcnte    renturuin   el  man- 


f*°,  jicrfcci.  Accipe  igitur  cas,  qux  facUe  snnt  tua 
intcnlionc;  el  nc  rcprchemlas  inagniiudiuem  Ul, 
qu;c  facia  csl  alicna  pclilioiic.  El  iitinatn  ita  sint 
longae  10*,  ut,  anlcqnam  ad  finem  cajnslibet  earum 
lcgcnilo,  vcl  polius  tnedilando  pervenijlur,ad<iiiod  **' 
faclac  siiut,  coinpiinctio  scilicet  contritiouis  vcl  di- 
leclionil  in  cis  pcr  snpernum  resj>cclum  iuvenialur. 
Deuique  idcirco  volui  cas  ipsas  orationes  '**  pcr 
senleiilias  paragrajibis  distingiicre,  ut  auuiipaiulo 
lougiliidiiiis  fasliditim,  ubi  volucris,  possis  cas  le- 
gcmlo  incidere  l08. 

ErisTOLA  XXI  »»*. 


AD    RoDlLrUtSI. 

Hoduliihum  obiestntur  describcre  noiis  ntusicis 
Aiiliphonnriuru. 

Domna  cl  fralri  charissimo  RouuLrno  fralci  As- 

VAKI/E  LECTIONES. 

«»  Scmper  ulique  ms.  i.  omil.  semper  *"  Taiitam  enim  cjusdcm  dileclionis  exbnlieiani-ia  pleiritudiiPm 
nt  iuss.  lanla  enitu  ejnsdem  dileciionis  exubcratis  pleuiludine,  ut  ••  Quoque  Bciihamus  m««.  qiKxpic  scic- 
b.iinus  Monslraiis  «*.  1.  deinonslialis  ms.  2.  monstiasiis       »»   Cratias    igilur  m*.    i.  omitiit  igitur 

"  Imber.illis  anmius  gcnerel  mss.  imbecillus  animus  premeret     »»  Qnod  j)rcmil  ileponere.  /u  m*.  I.  kk  expti-. 
cit  lyc  h;tsiola.  In  m«.  1.  est  ut  EJitit  inicgra       *s  Sil  quomodo  ms.  sic  qummjdo      9v  VidtM  ms  viieiur 

Crm  prtvdtais  mss.  tt  cum  m*.  Cor&.  160.  el  cttm  ms.  Ftor.  el  cum  ms.  207.  coltata  •*  Domino  Coir- 
d<  Ipbo  mu.  Dommo  Gondnlpne  mss.  160.  et  167.  Suo  suus.  amico  amicus,  fratri  frater,  Gomlulplio 
Aiselmtis,  |iro  amorc  Itiiicilalis  (ln  ms.  omiiiii,  pro  amore)  perseveranliam  in  Saiictitate,  prn  prxmio 
sancuiaiis  aicrnilatem  in  fu3licitate  •'  Ntiiiijuatn  in  me  mutalus  au.  i.  nuiiqiiam  ismaius  »8  Alctcinr 
m«.  1«  Edu.  Ptc.  alt^retur  •»  bum  imitatus  mss.  Vict.  et  Flor.  sum  mviutsa  viss.  iCO  et  267.  sum  mci- 
ta:us  Tandem  sulbciebat  mst.  tandem  suflicerci  "'  Hagnitudinem  ms.  267.  Longiiudinem  ,0J  Hn 
Sii  l  longae  mss.  160.  el  267.  el  Flor.  Um  looga;  sirtt  ,0»  Ad  id  qt:od  mu.  id  mi  q-wid  »»k  Las  rfis:ts  oratn-- 
nes  ms.  I.ipsas  oraiioncs  ,os  lucipere  mu.  et  Editio  itcertH,  inciftete  ms.  2'j7.  intcrcidcie  ,oc •  Cum 
uts.  I  ut.  Hf.  20.  eollum 


mi  S.   ANSELMI  CAMIAR.  AHCIIILP. 

fr.miis  beatam  atcriiii.iicm  ci  aeicrnaiu  beatilu   A 

dinrm. 

Ilcvcrciuius  ilomnus  prior  llclgntus  ddfCltis  Cl 
dilertor  noslir  et  vostcr,  suis  vos  procibus  ad  iio- 
I:iiii|iiiii  Aiiliplionaiiuin  adliorlari  ifoshleral,  se  I 
nonnullius  in  rc  |0T  ijisa  pomitis  laLoiis  iiinnineri: 
rnusidcial.  Cum  igitnr  suas  prcccs  veneraLili  liiuui- 
lilate  nolil  qiianqiiam  pussil  tauli  pcmlcie,  ul  pon- 
llllS  iinpendens  pussint  siupcndcrc,  oLnixe  tl.tgiial 
qualcnus  nostras  cum  suis  contra  pr.cfamm  laborem 
rnnimis  appcnderc.  Seil  quoniam  ncc  ipsc  nec  nos 
opcris  oplali  sic  onus  amitis  poslulalionibtw  lcvi- 
gare  leniamus,  ul  iudiscrclis  vos  suppiicaiionibus 
onerare  nitamur  :  contemplantes  ct  vobis  proponcn- 
tes  proximorum  ulililatcm,  et  cbarilalis  el  obedien- 
li.e  veslne  mercedem,  boc  vcstram  rogamus  fraler-  B 
nilatem,  hoc  vcsine  consulimus  dilectioni,  u(  tem- 
pus,  quod  aliis  qiiiLuslibet  scripturis  sponte  vos 
iioii  pigcl  insumere,  vcl  boc  ad  opus  qnod  etigi- 
iiinn.  noii  gravcuimi  addiccre.  Quod  si  dicitis  esse 
niliil  vel  niiuimum,  idipsum  uiliil  vel  minimum, 
sicut  vos  certi  estis  qnoJ  minime  sufficiat  ,  ita  nos 
iiou  dubii  sumus  quod  aliqiiautuliini  proficial.  Ut 
autem  vcstrae  largitatis  suoplitudo  aliquid,  plusqnam 
pncsutnU  nostra  pelitio,  superadjicial',  sic  bonam 
vcstram  cum  gratiarnm  aclionc  amiuimus  volunta- 
leni.  ul  pcnilus  aliiiiiamus  gravem  incommodilatem. 
Vir  illc  qui  a  vnbis  nuper  Uinriens  monacbicuin 
swnpsil  babilum,  si  eiiam  lienedictiunem  •ssumptit, 
inandaic  nobis  nomen  cl  diein  obilus  ejus  (7),  ut  in 
noslio  Kalendai  io  scribalur. 

LPISTOLA  XXII  '•*. 

LANFIUNCl   AD   ARSBLUUU 

Vreces  Anselmi  cl  aliorum  efflagital  :  el  SSMW  ei 
nepotem  contnteiidttt 

Dnmno  Patri,  fralri,  amico  Ansf.luo  LuvUAXCOS 
pcccator  >wperpetuam  a  Dcosaluicm. 

Quiil  uiilii  evpedial,  Lcaiitudo  vestra  oplimc  nefil 
etc.  Vitte  in  Lunfrunco,  Vairologiai  iom.  C.L. 
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320  LPISTOLA  XXIII  "*. 

LANFItANCI   AD   I.ANFIUNCI.M    Et   CLIDONEU. 

Lanfrniiii  arcltiepiscopi  ad  ncpolrm  cjusque  sodalcm, 
litm  llecci  ageulet  lirociniuin  monacltos. 

DiLnissimis  fratrilms  LaifVSUUCn  cl  Gcidom  fra- 
ler  Lanfram  x°s  perpctuam  a  Dco  beaedktMaeiii. 

Quia  divinilus,  ut  crcdo,  clc.  Vide  in  Lanfranco, 
adan.  1089,  Vatrolog.  tom.  CL 

EPISTOLA  XXIV  •". 

AXSELUI      AD     «A.NFFIANCIJU. 

Ad  Lanfrancum  de  nepoie  liecci  suscepto  ad  liroci- 
nium,  dc  quo  epist.  19  el  tt  snpra.  Et  ei  com- 
mendal  Mauritium  capile  laboranlem. 

Domino  revcrcndo  Patri  vcrc  diligcndo  cldileclo, 
calLolic.x»  malri  ampleclendo,  arrLicpiscopo  Lan- 
franco  frater  Anslxui  s  siius,  quod  dignius  potcsl, 
totus  StltfS 

Quolies  vobis  est  gralum  aliquid  mibi  csse  gra- 
ttiiu,  uliime  milii  et  Loc  csl  gralmn,  cl  illud  fit 
grulins,  qund  piius  cral  gratnm.  Significasiis  vos 
indc  I.chjs  '•*  esse  quia  cgo,  ul  dc  aliis  taccam,  di- 
leclissimum  nostrum,  ncpotem  vcslrum  valdc  gau- 
dcns  suscepi.  Tanto  igitur  el  hac  vestra  Lciitia  sum 
kelificalus;  etgaudium,  quod  LaLucram  dcprxdicio 
cliaro  noslro,  quamvis  sempcr  vigcal,  augcndo  esl 
renovalum  :  quaiilo,  id  qtiod  non  vcrecundor  f.ileri, 
me  scilicel  ex  tnagna  parle  illum  sic  suscipiendo 
iniendisse,  ad  votum  provenisse  cognovi  de  meo 
merilis  domino,  lidc  fratrc,  solliciludiue  filio  Mau- 
ricio,  qucm  vos  pro  voLis  separalis  ab  illo,  a  quo 
plus  amabatur  qiiam  ab  alio,  cl  qiiem  plus  amaLat 
1,1  quam  alium  :  vos  ipsi  jtidicalc  quod  illi  deLealis. 
QuamliLct  namqtic  vile  sil  quo.l  sic  amal,  ct  a  quo 
sicamalur,  nimiiuni  Loc  illi  dcbclis  quod  uon  mi- 
mis  amct,  ei  a  qno  non  minus  ameltir.  Qiiouiam 
igilur  cl  cgo  novi  juslili.e  veslne  rccliludiucm,  ct 
vos  noslis  mtittiam  noslram  dileclioncm,  oinncm 
cjus  supersedciiiits  commemlatiouem.  De  xgriludiue 
capitis  cjus,   vcslram  picialcm,  quanlum  apud  vos 


VARI.E  LECTIONES. 

,,T  Nonnnllis  iu  re  ms.  non  nullius  in  rC  UH  Coltata  cmu  pnnlnlis  ditolins  mt$.  Viclorinis  m  Lan- 
fraucns  precatur  rus.  l.dit  Vicar.ii,  Lanfrancus  peeeutor  "°  V.mm  pnrfaiis  »»«.«.  collittn  et  rum  C.otio- 
iiimio  Codice  ms.  l"  Collala  cum  uno  ms.  cx  prwdiclis  duot  s  Yiciorinis  "'  Inter  la-los  ms.  inde  Ixlos 
111  Amabal  m$.  amaLatui 

JOANNIS  PrCAHDI  NOT/E. 

(7)  Vl  in  C.alendiirii).  C.ilriulariuin  proprie  sigui-  D  voce    suL  sacris  missarum  solcnuiiis    rrrit.iLai    suo 


licai  i.iLul.is  Alinanakisiaruni  perordinem  dicruin 
i'iis|i<isil.i>,  il  pntbutillUlHI  Las  qu.is  L  iLiinns  pr.r- 
h\  is  rodicibua  borariaruui  preeuiu,  ubi  diei  Lstos 
u  o  e>lu*quc  <  ei  nciT  Ikel  sms  rubr  cis  i*t  i i •  <tii >  di- 
■liiiCUM.  Pttrro  Aiis.liniis  liic.  ntcipil  |iro  rnditv,  in 
qitn  -ingiil.r  regularcs  lr<l»:-.i.i"  aduotaul  di<  iii  quo 
qnist;ue  fratruin  rd  benefieorum  obicrit;  biuc  esi 
i|n>ii  nonnuUi  hanc  eplicmcri.lrni  otdlorium  i*oel« 
i.ni;  alii  dirtione  luliuo-grera  muiLloaiuin,  qnbiaui 

nptillS,  n<  <  rnli^iiiiii,  nl  rst  liLiiliu  ili  Iiiik  (niUIII  S' U 
moi  lunrniii.  Sir.  Ile  la  liL.  iv,   <-.   |A(HUt.   Ali^lu  an.i: 

appcllal  iiiiI.ms  iii  i|iiilnis  defuni  Iiiiimii   ndnolarclur 

oVpoe  ti<>.  ILcc  auiein  diaria  lu  ebri  i  originmu  L.i- 

L'iri niii.iii.iii  s  ilupliribusial  ■  i  •  i<pi  is  Crax*i Strrwyu 

w:re)  cx   <jii.iuiiii   riusjults  pagcllis  diicouus  aua 


kvo  el  vivnrum  noiiiiua  ol.Lilinuesquc  ilefuiii  tniuiu, 
tit  lalius  cxplicat  Jnan.  SlipLanus  Durandus  vir  un- 
decuoque  doctistiUMS,  LL.  n  De  riiilms  Ecclcsixca- 
lliulii  a>,  cap.  51  el  43,  in  qun  ,  ul  adverlit  apud  AI- 
euiuum,  rni  ruple  lcg i  ilipleriis  pio  diplycliis.  Ila  oti- 
serv.ivi  iu  plciisque  Graliaui  rndiciLus  imprassis 
perperam  babcri  dietitbj  etiumlu  Lis  quou  erulgavii 

Autouiiist '.niilius.  Cajel.  sanc2i,  qu;esl.2,  SlrpLanus 
ToruaCCUSis  tpscopus  Lorum  de<  retmuiu  priinus 
(Onimciil.ilor  (nun  JoaUUCS  Senera,  ut  seriliil  (■cue- 

Lrardtis  in  Cbron.)  vir  poliiimis  Ktieralisra*,  <'l 
loanues  Flstentir.us  cjnsdcin  Graliani  scboliastes, 

auiLo  ms.  in  nnstra  Bibliolueca  vnln  iuit,  Loc  iion- 
iIimii  dieeiilcs,  alias  legi  di|itycis;  sic  ctiam  Lgtml 
diio  Grati  uii  ms.  noslra  evcmplaria. 


|M9 


i  ii'    i    i  r.    i     \  \ 


p, .,  nm  i,> ;..  |.i  • .  ||  nft,  qnali  ini>  prop  .1  i>.  ii  M  .1  \  pu    ii ni,  IuimIo  'ii  iiioiw  M'   H*  m  nln  i 

iimi  i|ii  i     |» i  i  pr  .1  liiioncii    .»  IiIm  ili    i    .  :   >|     i 

|  .  illMIIS    l|  I  l| 

(H)   I    IVO,     li  iii  r    .iin  n,l  |    .| I 

'.lillll    I     i  Mllll,   <|HI    i|ll  ililn    il.U    lll        .  iv  lllll      I  I  n  lu      | 

|OD  II      |"  '"  v  .  \ .  ii  li     il.i   iiiilin.nl  .    i  I  (ii i     I,      , 

ii  niii  • i  ii    ibjicn  nii  .,   .i  |mi|..i'.  i-i  •  .iih  i  . 

dcOciuul    Vcrtnti  namqus    rtt   ftlil   qiiti.  <.   .li 

\i\il   ;iln|iii.,  l.mlo  lir.vnis  \i.lnins     .1       .|    )|n  1 1,1  >> 

iii  longiuii  iii.-   nitlvilttl        i-,  lonto   in   proi 

ilui  inoi  li  .  su.r,  rl  i.  liiliiiliinii.  l'.iiui  \  ii  .      iii 

eul  iglini  vldci  pcr  tiogwloo  dJltt  it  pra*t<?riiuM 

l.ini  lii.uu  iicciTc,  ll  i  ccrlns    t   -'•     RjCIm  c  .ilmin 

llOM  \  i \ i  lul i  i|iioliilic  lilii  lll  I.  I  .        .  |ii'  . 

dilci  linoioio,  snlin  iius  ui  ipatium  qood  rttlal,  qola 


ri.in.i-  ulutii  roiribul em,  vnbii  inolaniibuo,    i 

dilcrio  auuio  noslro  iloinno  Albcrlo  mcdil  0  qil  lUlUM 
polosl  pciipin  .ilni  <l  runliir. 

IIISIOI.A    \\V    '•», 

||     III   Sllll  I   M. 

Itli  Uauritium  MtNMMIM  M  .//'/.■•  Inbnrinit,  m 
cuniiuriiilnt . 

Doiiiiii)  Oj  fiulri  (lilrrlisMiiio  IIimu.o   fr.n.  r    \i 

iKknui diuiurnim  prMentii  vilM  racolomliaicm,  ct 

fnliir.r  .vlcniain  felnit.ileiii. 

1'iodo  (|iio.|  eoosci:  iiolii  tsiis  qn.ililci  <M.\i  m.ii 
domnum  cl  fi  ilioni  <t  hlmiu  iiosliiini  M.mii  iliinii , 
qnom   VObil   niilliious.  Qiioiu.iim  Igllur  diloClOI  no- 

mios  i  diloctoet  dilocloro  "'  Roolro  dilifi  too  <IoIm- 


lanms,  socine  \ohis  illiim,  til  dili(  liun  tliloclo,  com    |{  iiOkril  qn.im  Imvc  sii,  si<-    cipcudll    ttl    <le    ific    m 


inoiulamiis.  Invcni;il  mc  in  vobil,  quein  qn.isi  r< -■■■■  - 
quo  pro  vohis.  IdtirCO  n  imqtie  liunc  cl  noil  alium 
palern.C  (lilcclioni  vcsli.c  inisitnns.  quil  liunc  CIIU 
polorc  spocialiter  Itldivimui.  EtlOtC  igilur  noslio 
IM.niritio  fialer  Ansolmiis,  cl  CgQ  ero  VCttrO  llolvanlo 
(loniniis  Ilcnrioiis.  i>c  iuliiinilalc  c;  pilis  cjtis,  \os 
ro^o  pr.coipnc  qtialcnns  VCttrt  instaiilia  (loinintis 
Allicrliis  dliectUI  amiciis  noslor  oam  inqtiirat,  Ct 
qiianliim  Doo  ilanlc  potcril,  oi  siihvcniat. 
321  EPISTOLA  XXVI. 

AD   GONDLl.FLM. 

Pro  transmixsis  muncribus  amico  tion  csst    habcndas 
gratias  :  sollicitus  csl  ndliuc  d*.  Mauriiio  monacho. 

Donuto  CiONDi'i.10  frtter  Ansklmis. 


Si  ncsoiroin  mc  lotiiin  cssc  luum  ot  le  totiini  esse  0  noclra  permansisac. 


ili.  in    s.iin  liiin    pro|nisiiiini     ;nl    nnliira    cvl.  ii.l.n. 

Oii.iicniis  nninto  msgis laborcm  luuraad  Bncmfetti- 
narc,  ot  lo  ad  rcqnicm  <t   coronara  ippropinquarc 

ronsiilcras  ,  t:inlo  fm  Ims  iii-l.inilo,    cl  liliiis    p  t  s.  - 

vtrando  viriliter  cnnlbrlttus  proficiti,    Aii  inccplii 
ergo  ntilla  Itullndiur  dcficiii,   s<  <l  |iniius  (|   . 

(  \pciliiint,  cl  qu.e  noiiilnm  ei  t Jgrcsiltl  in    PpC    Ml 
pcriii  tusilii  pt "  traorc  I»  aii  pi  ictnii  incipias,  m  ad 
lanclomm  bealora  couiorlium,  Cbriilo  doeealc, 
pervcoits. 

Doiiiniini  Maiirilmni,  ijiicm  ettC  mcnm  dilcctun; 
el  dilectorem  non  ignnrss,  mc  iil>i  eommemlo,  ei 
ct  ipso  gaudctt  se  ii  ler  barbaros  rrtlrcm  mvcni<ksc, 
ct  tu  proiics  tc  otiam  lonpc  ibMiilem  in   amiciiia 


moum,  refciToin  gralitt  pro  iiniiicrilnis  lnis.  Ono- 
niant  anlcni  tna  inea,  ct  nica  tua  siini,  diiin  das 
inilii  lua,  cgo  otir  tilii  inclinem,  ciun  non  accipiaiu 
alicna,  sod  qnas  mca  snni?  Si  le  eognoscia  non  nic- 
rilis,  quihiis  inc  praccllis,  sed  luultia  dilectionc  allc- 
rum  Ansoliiiiun,  scnliat  lioc  dilccliis  fialcr  cl  fililil 
meus  domntis  Mantilius.  Precor  ut  in  onmibus  ge- 
rons  ejus  sollicitiKliiioni  propler  Dci  ct  prosiuii  eba- 
riiateni  ,  noslrain  crga  euiii  eshibcss  vicera.  Dc 
infirmittte  ctpiUs  oj»s  te  precor  qnantura  possum, 
ut  te  prccante  et  adjuvantc  quaniura  potcs,  a  dotniuo 
el  ainioo  nostro  Albcrlo  medico  curclur  quantuin 
polcst. 

EriSTOLA  XXVII. 

AD   llUUll.MJM. 

Se  i»  dies  ornlianem  Dco  funtlere  nomine  Herhtini, 
licet  suax  maniiioncs  nx  tegeret.  El  rogat  euin  ut 
erga  Manruutm  se  fiairem  ej;liibeal. 

Donino  et  fiairi  chtrissimo  Berliiuio  fraicr  A\- 
selmus  salulciii. 

Quainvis  tiosirain  vix  aliquamlo  lcgas  admonitio- 
neiu,  noliint  iiIm  sil  tanicn,  ciiarissime,  qaia  quoli- 
tlic  lui  ctiiani  liabens,   Deu  pro  lc,   qualeinciitiquc 


EPISTOLA  \XVIIl  »". 

AD    AI.IlHntM. 

Conrersionem  a  strculo    suggeul  :  Miiuritium  ei  ccm- 
wcnditt,  ii/  arte  sun  medicn  ipsmm  euret. 

Dnmino  fratri,  amico chtrissimo  Ai.nr.RTO  fralcr 
A.nski  mls,  sic  transirc  pcr  bona  lcmporalia  oouleui- 
ncinlo,  ut  manetl  in  xternis  perfraendo. 

AHcclum  mc.T  dilcctionis,  qucni  lam  subiimi  hu- 
niilitaie  pcr  epislolaiu  suain  vcslra  petivildigualio, 
iion  nuper  litterae  veslne  reverenicr  suppliotudo 
ntilti  persuaseront;  scdcuui  olim  vcsiri  moresama- 
biliter  se  commcndundo  menti  mca:  iinp.-e --ruiii. 
Ex  quo namqtie  raihi  veslra  contigil  plcna  pntiit 
cogoitionc,  non  nliqne  foil  oor  inciim  sinc  \eslri 
D  desiderio  et  dilcclionc ;  dc  qua  re  duhitarc  non  dc- 
buislis,  si  ilineris  illius,  quo  de  Becco  usipiO  Kotlio- 
masniii  siniul  quondam  pcrreximus,  mcrainisUs.  Ibi 
eniin  tanta  colloqucnde  ramiliaritate  loli.csinus  ut 
ct  niutiiiis  noster  amor  jtmpridem,  ex  qno  nos  in- 
vicem  primora  noveraraus,  mente  conccpius  plcnius 
nionstrarolur;  cl  quiddam,  qnod  adliuc  oplo,  op  an- 
do  oro,  oraiulo  exspocto,  a  vobis  uiiiii  proraittereior. 
Hoecst,  quia  si  quaudo  cojlcsiis  (clkiitUs  dctide- 


VAULE  LECTIONES. 
14  Cum  eodem  ms.  collala    us  Dilecliore  tnx.  dileclorc    U6  C'u»t  iisdcm  ceUut* 

IOANNIS  riCARDI  NOT.E. 
(8)  Eadem  in  epistola  2,  tupra. 


ioyi  s.  ansf.i.mi  CASTI  vn.  \u,  iiiij-. 

rimn  i.i  inenle  vestra  gratia  ccelcsiis  intantnm  nc-  A 
cc.derct.  ■!  letreim  falsilaiiscniiriipisccnliampeni- 
tcs  coanhnriiiTit .  nntii  convcrsaiioni,  nisi  nut  Cado- 
•iicnsis  aiil  Bceccnsis  monaslcrii,  sc  vcslra  dilcrlio 
commillercl.  Sed  quonhm  jam  dc  Cadomo  ahlala 
csl  rausa  qua*  vos  illuc  mavJnM  advocabal,  jam 
nunc  solum  (J>)  Bccciim  ccrliits  vos  cxspcclal,  qno  I 
prius  pro  Cadonio  dttbitabal.  Qiiamohrem  cum  ma- 
linM  proplcr  vos,  »t  pro  lcrrcnis  curlcstia,  pro  pcr- 
iluris  .tierna.  pro  falsis  vera,  pro  miscra  mortali- 
latc  be.itam  iiicorruptibililalem  ccrtius  cxspecietis, 

VAUI/E  LECTIONES. 
,,T  Tenporaliief  salva  ms.  icmporalis  salus 

JOANMS  PICARDI  NOT.C 
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cl  copiosius  capiatis,  vestrau»  liesiilcrcm    conveisa- 


lioncm,  co  tamen  ardeuliiis  illam  cxspecto,  quo  pcr 
illam,  si  cvcnerit,  veslram  mcciim  spero  conveisa- 
lionein.  Dommim  Maurilium,  uostnim  mcritis  dnni- 
niim,conversalioiiefralrcm,curafilium  rharissiu  nin, 
quem  ad  revercudi  domini  cl  Palris  nostri  arclii- 
cpisropi  jossionem  in  Angliam  milliiniis,  qunntum 
apud  vos  noslra  polest  amicitia,  et  cjus  exigil  infir- 
milas,  ct  vcstra  sufficit,  opcranle  Dco,  mcdicina  , 
vestris  manibns  curandom  propler  Deum  commiit;- 
mus.  Quatcnus  ct  illi  tcmporalis  salus   ,,T  rcr  vc- 


(9)  Beccum  cerlius  vos  exspeclat  :  Quaniioqnideni 
erebcrrime  occunit  occtirrctque  id  nominis  ct  loci, 
juval  cxpoueio,  etcnim  exposuisse  juvahii,  scil  dc 
cjus  condltorc,  Herluino  viro  splcmlidis  viriiitun.  or- 
naineiilis  dccoralo  et  ordo  el  ratio,  leclorisquc  iion 
mediocre  commoilum  nonnnlla  proloqui  suadent,  imn 
compellunt,  qnia,  m  inquil  Gdbertus  Crispimis  in 
prnutsmio  Vilae  cjus,  mundum  sibi  ei  ad  volum  arri- 
denlem  ea  penilus  aelatc  recusavit,  qua  velienienliiis 
alii  se  iiigcrnnl  recusari,  cl  in  palria,  iu  qua  lune 
incJnineni  irmii  militein  mon.iehuin  fieri,  porten- 
lum  babebalur.  Sc«l  ipsius  Gilberti  verhis  inchoa- 
tam  caplim  proscquamur  expositioiicm.  A  Danis, 
qui  Norilimainiiaiii  primi  ohlinucriml,  paicr  cjns  ori- 
giucm  duxit.  M.ilcr  pioxiiuain  dlicum  r'landii;e  cnn- 
MMfniioilatem  atUngil.  Ansgotus  illc,  isla  llclnyc 
Doinen  l>abcbat. 

Gdlebertus  Bi  ioucusis  comes  primi  Ricanli  Norlh- 
niamiicc  ducis  ncpos,  cx  lilio  consulo  Godeliidn 
illnm  ciuiirituin  pcucs  sc  lnler  omnea  curke  sux 
primatea  babuit  icccptiasimc.  iiahilis  hic  ad  inna 
plurimum  erai,  ncc  iuiuori  ca  aiiimositaie  gcsiabai 
Omncs  tot  in  Nortbmannja  iatiiiluc  iu  elcctis  illnrn 
babebaiil  armis ;  oinniipie  rci  mililaria  usu  ci  cultu 
xupuris  sui  attollcb.ini.  Ab  iiihor.cslis  avcrich.it 
ani.uiiin;  l.oncstis,  qn.e  curiales  magiiificiunt,  im- 
pciidcbil  omnc  iludiiuu.  Vii;c  btijus  jucuiidisaimo 
sl.itu  annos  j.wn  ille  cv.ccsser.it  Irigiul.i  scptem,  Cinn 
ixiilcui  dixiuo  iiictu  luceendi  amorc  illius  mens 
cmpit  el  ab  amorc  iiuindi  lcpcsccrc.  Ah  cxlcrioribus 
ueolum  cordis  converlena  id  neipauin,  ibat  frcqucn- 
t.iis  kI  ectlesiam,  or.ibat  devote,  ac  sa.-pe  proruiu* 
pebal  in  btcrymas,  aarpe  lotuaa  jejuniis  iraoaligebat 
«liciu.  lu  armis,  i;i  cnllU  corporis  non  idem  stuiliinn 
quod  prius  lalif  indicahat  alleralionem  animi  illius, 
qiiam  idbttC  sci  i.i  dissiuiul.itione  cclahal.  Milili.e  ac 

eastene  ici  uncularii  summa  crat  voti;  veruin  quo  sc 

i  nnli  rrcl,  ijuod  vivemli  geiius  assuinerei,  ignor.ihn. 

Raraa  in  Hortbminnia  Uinc  recu  iramiUa  indei  aut 

pr  i  vnis  cr.it.  Scd  sicul  tpirilus  ubi  vull  spirat  (Joan. 
in,  8),  ila  quein  aspiral,  unclio  rjut  docel  it  omm- 
l<Ht  (I  Joan.  n,  "27).  Abreiiiiiitiaus  crgo  militi.c,  vili 
ii'r'uni<  ntu  iniliiius,  harha  et  criuc  inlonsi»  inlcr  ju - 
Ueoa  iliu  scrvivil,  ul  prxdio  sua  Oco  scciiin  lucrarc- 
iur  riilunis  ah  /fcgyplo  vi-nis  ille  llehr.cus.  J.iiii  tlo- 
iinni  sui  assidens  iiicuaue,  iutcr  mnliiuioJas  cpuias 
pane  asperiori  vcsccbalur  et  aqua.  Unlcbalur  ab 
uiuversi»,    .iuuuUx   quiitquid    agcbal    rcpulihalur. 

M ims.  laomiaiii.  injnriia,  odiciis  <iom nni -  ct  univeral 
aaiellitea  ihmi  poicraut  a  propoattoaooeom  itertcrc; 
uolebal  lameu  sme  douuiio  cm  Mrvicbat  diicedcni. 
Ini< tci  romes  Gillclicrtiis  oh  ilauiuuin  mIh  peruicio- 
suui,  quod  ajuiapilM  ronip.uiiola  molioh.  lur,  niisil 
ll<:i  luinum  ad  Bobcrlum  northminnlT  princijiciu  \l 
vir  pici*  fcre  damuosa  alirui  ntacbinamcnti  penitna 

rc^cijvil ;  pcrsUl  rloniinns  M  HCiilr-niin.  Iiorlin^, 
comuiin  ins  ut  consibi  sui  VCrbttW  ail  ikininiiini  suuui 

rendo  referat,  Agitm  a<  pun  oaiendal  mUca  ad 
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nirnmlibel  posilus.  eni  servire  supcrno  au  lcrrcnn 
doratno  malit.  Abdicata  igitnr omnino  lcgaiioue  dia« 
ccdii  a  curia.  Quod  ut  cognovil  comes,  jussil  nnx 
ahripi  uuiversa  cjus  bona,  panperesquc  cjus  clicntes; 
qiiormn  nouiine  ad  comiiem  rei!iii,  iunoxinnim 
causam  aclnrns.  Inlcrquaa  diiil :  Qit;e  inca  anntuni- 
versa  distralianlor,  inodo  paupcribus,  qui  veatram 
nullo  criniiue  iram  lueruemnt,  sua  resii:u.uiiiir.  M»>- 
tus  a  I  pietalem  Giilchcrius,  quem  nundaiiaj  fjslua 
Celsiludiiiis  pliirimuni  obtiuehat,  adduclo  iu  parlcm 
Herluino  perqiiiaivit  inimi  lantam  coiiimuuicaiio- 
iicm,  c(  fincm  consilii.  Cui  pauris  verbis,  inultis  l.i- 
crjiuia  respoudil  :  <  Sxculuin  imando  et  tibi  ohse- 
qiicnilo  nimium  Dcuinac  meipsiun  bacienus  neglexi. 
Quae  corporis  crani  cultiii  mnnino  Inientna,  nnbam 
auima:  me;e  crudiiionem  aciepi.  Quapropicr  precor, 
li  quid  unqti.im  bcnc  mcrui  a  (c.  liceal  vii;e  quod 
supercslin  monastcrio  transigi,  salvocirc.i  me  amore 
luo,  cl  ila  mcciim  Dcoqna*  baliui.  >  Corde  iu  lacrym  s 
conciiaio  nequit  malinere  ultcrius  loqueniem,  etienti- 
que  expeUlam  sui  auoromqne omiiinin  fjculiiiem  \f. 
lutti.  concessii].ProUiiua  llerluinua  Iiurtievilla?(Boui;.'- 
vill.im  diciint)e.\striicndum  Dci  servilio  opus  arripnil. 
Ipsc  igitur  noii  solum  pnrsidcb.il opcri.sed  ipsiim  quu- 
qiieclliciebal  trrram  fodiens,  fossainelTerciis,  lupnlcs, 
C  vihulum,  calcemque  humcris  comporlans  ac  ca  iu 
parietem  eompnnena.  Quibuj  alii  boria  nberini,  ipse 
congerebat  qu.e  ad  opus  exigebatttan1 ,  eacbtuVna 
otiiim  :ih  ouini  pailc  diei,  qtianlo  vanitatc  luiiiida 
ohui  deiicaiior,  laulo  vcra  Immiliiaic  minc  ad  oiiuicni 
biboria  lolerauliaui  propier  Dcum  palicnlior. 

Cibum,  pnvter  quibua  uou  licebal  diebua,  accipic- 
bal  nee  exquiailura,  el  parea  satis,  cxplcto  euui  <lie 
opere  mo.  Kt  quia  lnierdiu  nequibnl  aimlere,  c<ii- 
acendo  psalterw  noclem  pent  loiam  impendobal. 
liis  excrciliis  mulla  jucunditalc  novus  liro  Gbrisii 
excrccbaiur. 

Prima  litlerarum  eleinenta  didicil,  enm  jam  exi- 
Iterel  innoniin  propc  quadraginta,  cl  ilivin;i  opitu- 
lautc  gr.ilia  co  usquc  proccssil  ut  ciiam  apprime 
eruditus,  in  expoueiidis  ac  illleUigendil  diviiiaruui 
Scripturaruiii  sciitcnliis  mcrilo  hahcrclur  mirjhilis. 
Quod  til  solius  divin.c  grati.c  tiihualiir,  nocluriiis 
laiilum  lnnis  sludio  buic  vacahal,  quia  proplcr 
D  lct  lioucs  nunqtiaui  diurui  opcris  iiileruiisit  exse- 
culionem.  Novj  rursus  contra  eum  bo»lis  aniiquus 
Hivnil. 

Crjcnoliium  quodiLnn  llcrluinus  adierat  gralia  in- 
qiiircndi  dc  vita  monacboruui.  Oralioue  facu  acces- 
s<i  oiiini  cuui  revereniia  muHo  cum  lreiiH>rc  ad 
ostiuui  rlju.ln,  velui  ad  clauslriim  paradisi,  de»i<Ie- 
raUaaimni aeirt  qma  mouacborum  liahitus,  qui  ino- 
res,  qua-  II»  claustro  ledendi  sit  rcbgio.  Sed  Vidil 
louge  jluui  ab  ca,  quain  cccnobialis  ordo  cxpo»cii, 
graviiaicui  hahen.  Turbalus  esl,  jam  iucerliib  quod 
vivendi  geuus  approharct. 

Ad  bx-r,  <|in  moiiasterii  cuslos  erat,  ut  illun»  sic 
iulrorsus  allciidculem  conspcxil,  fuicin  suapicaliis, 


10113 


Mli    I,  i  Pl    I     IXIX 


1        >. 


iirtn  apmiiMM  irlbMtor,  oi  rofcli  mvrni  p  i  \  mhi  llf)  \».mmi  ,  i  mpwa'1»  m 

iliviuain  uibM*r.»iionrio  rrlnhu.tiui  ,   t-l  lt.it.  i    An-rl        .1.1     r  fcl.c.l   ictu 


iiiii!»,  qnem  jiim  MMldnlll  "'"» "'  •"'*'""  I  W 

I-  »  ciititlur. 

1  ptf»TOL\  IXII  "•• 

.1»  UIUMi 
l.anniiifi*  ntontl  nl    -1  duiholt  ientiilio>tihn$  mrcal. 
Dilrclo  ddoclu»,  mnico  aiiucut,  fraln   fialcr    I  »i 


(II)  (11111  iiiciiiii  e|  luum,  <  li  iri  ' 

Ijlln    11,1  .    IIIMI  I Il    .l,l,|  j    >,ll  ■     ■!■     r  |        1,1,11,11      ,   ,1, 

<|IIO    I    llll      lll'     IKI     ll     I     I    <HI  .llljllir        »•('■!<  '|H|    I        III 

fuluri     V1I.1    i-ICfiinin    oitftltain     roi  jint  lintn  111     |»fl 

lllMII  llll  »pi  |.i  «   1    ,  |  ,ll  1 ,  1.    N  ,n>  •     1 1 t 

nce  ilub.lu   il<     iu.i    10111  i|ik,i,i  iim   <|u  ■  nl  1 1 
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v\ni/f.  LECTIOKl a 

h.mujiloi.l  c»    liiM/nil   111   (  ■)<(     r\. 

jcanmh  rtcxntx  notje. 
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iminiuut,  qoanla  vl  poluit ,  culln  illms  MgM  poi  •  I 
pillos  foris  utqttc  a.l  osiiiuii  cxliusil.  Al  \:i  |i.Hii'  :- 
IJBilwiM  pro  ill.it  :t  sibi  injuiia  1n1ll.ini  uionai  b-i 
vitIiuiii  iiiipaliriili.e  rrspoiolil.  NM  luiiunt  s.uirl. 
scd  iilui|uc  liostii  ab  co  viilus  Ik-u  rittCMlN  Ml  - 
ciilmil 

Sacniia  lamlcui,  qtiani  cnnslriueral|/'.  ndil.  orrlo- 
m:i|,  ab  cpiscopo  I  cxuviii  Ilcbrrm,  comaui  lotoiulil, 
nb  coilcin  sacrte  leligioni»  hahitutn  iudtiluk,  cl  paulu 

Iio<M   rmiKccralus    sa  onlos,  pluribus  jain  duCUlUl  il- 
iim  a  Micii*  rreiribni  ibbai  praeflcliiii  • 

Tolo  iiml.iiultis  nliis  pr.t  ponelwtur ,  <|tii  pcr 
nnnos  Irrs  iiupropci iuui  vtt.c  spuiUihs  palici.liksimc 
lul.l  corain  sxculnrihus  U"">  Mtein  regcmlns  accc- 
p  rnl,  arclissuue,  scd  morc  Palrtllll  priorum,rcgeb;tl. 

Vitlere  ctai  pernclo  in  ccclesia  officio,  nbh.nlctu  tollo 
scuicutein,  iiijiiiii aslriini  vcl  snrculitni  geslaniein  ad 
a-i  iciiliui  .1111  pneire,  nionachos  onincs  opcri  suli  dici 
lcriuiniiiii  insislere.  Viclus  quolidiairts  jianis  siligi- 
iirus,  cl  l.erba  cutn  Salc  ei  aqua.  Aqua  unii  tusi  I11- 
IttictttS,  qtiia  fons  nusquaui  pra-ter  ad  duo  miiliaria 
bttbebtttttr, 

Coelcsie  prxdicabanl  bencfieium,  cttni  panis  mc- 
lior,  el  oascus,  vcl  aliquod  aliud  ediiliunt  tindecuu- 
que     habebalur ;    exempbmi    mngislri    et    conattis 


:i,  aliquaiilniu  riiIi- 

II,  ,  (■  ■> ., ,    ,  i-M,  1  n 
1  ,  iiiuliil  il 

(..lll.C. 

•  ... 
11111  ipaigeniu»,  01 
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Iroi  U  Ci  is|"ui  .111  Mogrsobl  rer! 

in.lo  intci  loC  ilis,  qou.lum  11I 
cnmlitiilioiu  ui  < 'ou-,lilutoi  bttjue 
iMiaiulniii  fncctc  nuiui.iilM  1  n 

Kienbu  iuo  vri  oio  llorluiuiK  iuii  Mttra 

s|icoi:itiinr|iir    Noiiliinaiui  ■  tmit   obieuruni 

II  MJttl  .il.i|'"il  t.tilt   s  nllii  BpporM 
n.nxiuie.  itin  il«-  i-jus  DCCIUMI. 

Qu«  niiicui  liiierii  cunxiguaMi  (•ciomei.  I.b 

llislor.  iIikiiiii  ,\ul  lln  11.111:11.  c  c.ip.  'J  stiiil  Ijui  IMMMI 

Cl    bti  via   111   aiiiplissininiu    virl    |loriani    ilttquius 

t  oi.siriiignnl.  tl  aiitcm  m  poics  nobtros  ii.inuni 
l.ilcnl-,  i|u.iiituiii  cxioniuruui  bui.onuu  rcliqiu.ni 
tlnisli    ainure,    icccnscluinus   cx    rjus    tlipSoiii.i", 

ubi  nil  : 
t  INottun  sit  o.tiniiins  Qiritliana  reJigionii  culiti- 

ribtis,    qilOil    egQ     abli..s    llciliiiiius    lilius    Ausfoii. 

MltuliuM  ct  hititlnuiilius  frairibui  mdu  tltluue  « 1 
Rogerio,  jubcole  Giliebrrlo  coui.te,  ci  Alberlo  ci 
Hantilplio  cMMiiiicole,  Robcrio  comile,  tt  Kobono 
atcliicpisropo,  doMti  satici.i  UorM  lertian  porteui 
lerrai  dc  Burnevilb,  el  Imc  i|iiod  pcnii.ci  ao  eain  ; 
ei  Taxiieio,  ei  de  Surceio,  ei  lioc  quud  pertiael  au 
cas,  cl  lerram  itc  Sarnaio,  et  lioc  qond  prrtiuet  11I 
eain,  quic  Ausgotus  palcr  incus  111  \i!n  sua   liibuil, 


oiniicin  111u11iHirnn.il  evi liulcbai  adiltiiu.  Abba6  prior  C  doioni  quoque  inalris  mec  jubcnle  pntre  into  ei  111- 


ad  opus,  ab  opcre  discedebal  ullimus.  Sinuli  sc  in- 
ibi  serviiuti  propler  Deiiin  nobilis  maier  ejus  addi- 
xil,  "l  conicsMS  Oco  pra>diis  qua:  babcbal,  ancillse 
fuugcbalur  oQicio,  servjcntimn  Uco  pauuos  ablucns, 
cl  quidquid  injtiiigcbaliir  cxlerni  opcris  accuralis- 
sime  :  gcudi. 

Ad  opus  servoruin  Dci  qtiatlani  «iie  ctim  amionatn 
lorrerci,  ncscio  quu  casti  domiis  uudiqiie  succcnsa 
csi.  Cticurrii  qoiihim,  cjulautlo  iiiinlians  abbati  iK)- 
iiios  cnnibuslas,  el  niaireui  inihi  combuslam.  At  ille, 
licct  lacrymis  suflosits,  ad  Dcum  tnauiis  lcvavit  : 
t  Crnlias  libi  DttttS,  inquil,  quia  in  ollicio  sct  vujn- 
liiun  (ihi  maiiciii  incam  ignis  assuiupsil.  >  Forlis  iu 
amoro  Dci  consianlia,  qux  lot  diaboli  aticiibus  itu- 
I  ulsa  labarv  0011  potcral!  Nibil  tamcu  mali  iu  illa 
conD.igraiioiir  |  rxdicui  doiuina  passa  fuil.  Dcimic 
|M)st  aliip(aii(iiiu*lcnipoiis  pcr  vibum  divinitus  cnm- 
uioiiittis  csl  ut  (liiuissa  soiiltidinc  i:ampcs(ri,  qua? 
cuuipeiculi  ujiporiuiiitaic oiuuino  caiebai,  ad  lotum 
sui  juris  maiisioucui  (oausfeirci,  qui  a  rivo  hic  iua- 
nnuii  llccciis  appeilalui,  ad  niilliarium  a  c.tsti-o 
briouio  tst  bic  locus  in  ipso  sallu  Briotiensi,  valk 
iina,  montibus  sabuosis  binc  iude  occiusa,  oiuui  op- 
IMtrluuilale  buuiauo  usui  commodus.  Propler  cetisi- 
tntctii  nc  rivi  rccrcaiioticin  ferarutn  luulius  ibi cral 
aioursus.  Tritim  laiilum  moieiidiuoiuut  Ires  domus 
illu  eranl,  cl  soltim  illic  liabilabile. 

Al  vcro  ciiui  silva  pnedicUi  Gilli berli  comilis 
cssol  dcliciuiu,  variariiruque  soli  poiliouum  jure 
ad  varios  spcclarcl,  tainen.  Dco  juvaute  ct  llcr- 
luiuo  lirmilcr  speranle,  iulegra  Driuiiii  silva  ad  Dec- 
censes  [/.  ndd.  perlinuilj. 

Dsqiic  co  de  ileriuiuo  uarravinius  ipsismel  Cil- 

(il)  Yideepisl.  2  sttpra. 
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lcgro  niilii  tlalain,  coiain   teslibui   1'ulhcrio  saccr- 
dote,  Viitilc,  Haiualdo,  cl  aliis  muliis.  » 

(IU)  Lnmotii.  Sic  quinqTic  noslra  iiianuscripia  cx- 
cnijihiiia:  Eaduicrtis  iu  edilioue  Aniueipionai  auno 
i55i;  Guilbeim.  Ualntesbericnsis  lib.  v  l»c  ^rstis. 
rcguiu  Aiigloniiii,  et  lib.  111  De  gesus  pMiificnui. 
1'erporani  igtinr  exMipbtria  excusa  babubaui  n.ie 
bac  Lautoneni.  Quanios  »ero  pietaiis  frucltts  cx  bae 
semenlc  ab  Atiselmo  jaela  legcnt,  hiuc  utauif«-sUi»u 
evadit.qund  cuuiohium  Sancii  Paucralii  Leviousisin 
Auglia(enipr^uit),dio9eesisSeiMieasis(tauUiicIi>4H»- 
nisclanitritfani:i,iilc.elensmoii:isleriislai.U(  •palniaui 
cripcrcl.  Is  auteuiLanzo  Cluniaci(quod  cu  nobi.un  111 
Gallia  diteccsi  Maiisconcnsi,  Guiibtiutus  pius  Aquila- 
iioruiii  dux  lam  uiagniice  struxit,  ui  Paradiuus  lib.  De 
anliquo  sialti  Btirgundiac,  cap.  li  lcsletur  se  cniinas 
spcctanieiu  prae  stupore  substttissc)  prius  monaiti- 
ciiiii  egerat  liruciniuio,  el  ul  Jiorisquun  fuonl  teli 
glosi  icuax  instiiuti,  licct  supretua  aegrokitioue  sic 
cxcruciarctur,  111  t.ec  scdons  uec  anihiuatis,  nec  ja- 
cens,  uec  sUms.ne  inomcnlo  quidem  Iranqudhis  fne- 
rit,  iiunquam  umen  (itiquil  bibliudiecarius  M.lnic*- 
bericnsis  iib.  v  De  regib.  Anglis)  nodibns  151  lotu- 
lus;  ro^antibus  fratribtis  til  silentimn  sulverot,  uou 
acquievit,  nc  ntonocbaiw  impndiciiiain  libaiMl,  10 
quud  nunquam  postquam  monaciiicum  >«Mi»isaei 
liabiiiini,  a  tompletoiio  cxiens,  usque  ad  s<  quentis 
diei  primain  loculus  luissel.  Iluic  atilem  (ul  pnuir» 
posl  itlcm  Lubliotliecarius  adverlil)  qui  prae  «ateiia 
mii  avi  Imuiiuihiis  rcgnlam  sanc  i  Benctlicli  obsrr- 
valctl,  bctttani  Dci  Gcuitrtcew  ojusquo  soioiuuia  sin- 
gulari  veuerabatur  ulicclu —  contutil  ,  ul  soliia  sil.i 
coiisuctudiiic,  et  iu  Iramsiia  saocli  Benedicii,  et  ia 

fi  s.;\i;j.c 
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nos  irgininiin  divcrsitas  dislincal  *•%  dc  dtiabliS    i.i-  A.  argttere  non  cess.it,    nt,  tlmn  illi   pcrsuadcl  iucepto 

DiCfl  animabus  noslris  cliarilas  unam  COnReiai.  llmlo  l)ci  bcncficio  ingratnnt  c\islorc,  juslo judicio  ncc  ad 

Pt  niaaimx  nostr.T  ct  dilectioac  "•  prsesenlei  scse  mcliora  proBciat,  nec  quod  aeerpil  tencai,  aai  in  eo 

ampleetantur  "\  ct  eonversatiooe  sbsentes  s  sc  iniitiliicr  pcrsistal.  Quippe  «liim  incresauter  hbora*" 

ilvsirfereal.  Scd  322  eonsammala  hajtia  vitae  pcro-  sis  eogitaUonibiis  dc  mulandn  loco,  aul ■••  si  mutari 

grinatione,  Dco  adjuvante  "\  n<l  qncm  lendimus,  non  valei,  sallcm  de  Itnprobande  iniiio  meditalnr, 

rt  in  quo  speramus,  in  patria  ad  qttara  suspiramus,  nnnqnam  a»l  Anrm   pcrleciionia  lemlcrc  ronatnr. 

qnasi  riiversis  itineribus  cooTeniemus  ,a\   Ubi  tauto  Nam,  qiRHiiam  illi  rundantenlnm  qnoil   posuii,  dis- 

vclicmcntius,  Dco  snnuenie,  de  inviccm  eongautle-  plieet, nullatenns illi slructnram  bojneviiae  supened.- 

Iitmas,  qnaiUo  nonc  de  nobis divinam  disposilioiieni  Beare  libct.  Undc  fu  nt,  qiicinaduto.lnm  arbnsmla, 

patienUus  loleraverimus.    Interim  lamen  quoniaui  si  saepe  iransplumelur  ant  nuper  planlata  in  codeui 

f.iccre  qnod  cliariiaiem  renovat  et  accendil,  noncat  loco   ercora   convnlsione  ioquietrtur ,  nftpaaqaam 

Dci 'lispositionc  rcniii,  scil  ohclirc,  debcwus   nos  radicare  valcns,  ariditatem  cito  attrabtt,  nec  «d  al.- 

vel  mniuis  salulalionibus,  cuin  licct,  rcviscrc.  Quod  qnam  fruetus  fcrtililalem  pcnenii  (lv2;  :  sic  iniclix 

c  nin  liacicnus  in  liac  epistola  inc  rccis.sc  pos«tt  snlli-  mouacbns,  si  sa:pius  ilc  loco  ad  locum  proprio  appo 

cere,  aliqnid  lamen  nostra  admonilionis,  quam  tibi  B  lil"  motalor,  aut  in  uno  pcrnianens  ficqucnter  cjus 

seinper  dulcem  fecit,  non  inca  faluitas,  scd  lui  cha-  odio  conculitur,  nusi|uani  ainoris  ilabililna   radici- 

rilas  "v,  iitsl.tnlc  Doinino  cl  coiuuiiiiii  nostro  ainico  bus,  ad  onuic  ulile  c\erciliuin    langucscii,  cl  nulla 

Ursnnc1",  cogor  subjiccre.  Nam,  cliainsi   nibil  libi  bonorum  operum  ubcrtaic  dJtescit.  Cflmqoe  se   nc- 

diccre  possim  qnod  ignores,  plus  taincn  hsercbit  ine-  qnaqnam  ad  bontim,   sed   in   malnm  proScere,  si 

moria>,qnoda  dilccto  dileclore  dietum  suscipies  "•.  fonc  lioc  recogitat,  perpemlit;  omnem  sux*  miscrhc 

Insressus  es,  charissiine,  piofcssusque  Clirisli  mili-  causam  non  in  stiis,  sed  ■*•  alioium    moribus   inju- 

ti.mi,  in  qua  non  solum  apcrtc   obsisicntis   bostis  stus  iuicndii,  alqne  inde  sc  magis  ad  odiam    coni:n 

■iulenlia  est  propellenda,  scd  ctiant  quasi  consulentis  inter  quos '*•  conversatur,  infeliciter  accendiL 

astatia  cavenda.  Sxpe  nainqoe  dum  tiroueni  Cbrisli  Quapmptcr,  qui<-nnqne  roenobiiarum  (13)   furte 

vnlncrc  male  voluntaiis  apcric  nialcvolus  110:1  valot  proposiluin  aggreditur,  expedil   ci  ut  iuquocunqic 

perimere,  sitientem  eum  poculo  *"   vencnosnc  ratio-  motiasterio  prufessus  fucril,  aisi  tale  fiieni  ut  ibi 

nis  malevole  calliJus  tenUt  exstiugnerc.  Nam,  cnnt  maluniiuvitnsMcerccogatur,  lota  mentis  ininiiioi.c 

monachnm  nequil  obruerc  viUe  quani  professus  esl  nmoris  radicibusibi  radkare  sludcat,  alquealierwa 

ndio ,  nititnr enin  eonversatiouis,   in  qua  est,   sub-  morcs  aul  loci cmisueindines,  si  contra  divina  pra> 

rucrc  f.istblio.  Kt  licci  illi  monarhiroin  propositum  C  ccpta  non  snnt,  etiamsi  iutitilcs  videaator  '",  diju- 

lem-nduin  qnasi concedal ,  lameii  qnia  boc  sub  tali-  dicarc  refugiaL    Caudeal  sejam  limlem  iuvcuissc, 

busauiinter  lalcs,  autin  teo  locn   inccrpii,  illnin  ubi  sc  non  iuvitum  sed  volunlarium  tota  viu  mait- 

slultnm  nimis  imprudciitemquc  iiiiiliiuiolis  rersuUis  surum,  oinni  iransmigrandi  soUicitudine  propuba 

YAIU/F,  LECTIONES. 

1,5  Dclitir.it  «/.«.  20.  ni  iluobu*  rxemolnribn$,  ikitineal  m.<.  18.  distingnal  ms.  l.w.  "°  Fi  tlilcciiorc 
iiis.  18  <•'  Lot  iii  dileciiame  •"  Amplecic  tur  m$$.  amplectanlur  "'  Dcn  ailjuvanle  u»i$.  et  Y.tlu. 
l-i,  illo  atljuvanle  l"  Unnvcnicnms  »n.<.  18.  Prrvenicinus  ,w  Tua  cbarilas  ws.  18.  uti  rbaritai  "•  lli- 
S4H ■■•  nu.  41).  •  i«)  »"».  18.  tl  Iav.  Ursionc  '■•  Suspiciens.  mss.  rt  l.ilii.  Victrdi  ei  Col.  1573,  snscipies 
mt.  /.oi\  "7  Populu  ms$.  ei  r'.'tit.  Pieardi  popwlo  m$.  Lov.  ■■■  Mulaudo  aul  imnno  Krem  I.  Mt.SO.  ei 
i.n.  /ci'.  uuUaiidu  locn  aul  "*  Non  snis.  s«vi  ms  18  ei  Lov.  scd  iu  mhs,  swl  1M  (bliiim,  iuler  qiMM.. 
m$$.  oiHiiui  coruin  inlcr  quos..  arecndil  ai«.  L  iil  Inulilitci   \idc:tnlur  ut$$.  tt  Idit.  Cefoa.  inuUlcs 

viileaiilui 

.    NiS  !•,    VRDI  .\OT.I.. 

i  '  ,    ir.iiii   lialio  Dtuninica  f>  .  .*  t   r.ipli  Jcsiifcrk),  pl.  rumqiic  al  alind  transcunl 

i               mi     ,     in                 cclibrarct,  -'i  niona  "i  nui,  und«'  paulo  |Mial,  quoniaiii  nm-ii  siim 

'•-  i.iwi  :i  |  r.i  lin  i  s.i  ir.ii  DiMicdii  li  ti  ansiiu  <'■•>  pp.e»  iiupan  ^.  <  u^iuilur  csire  imn  sine  j;r:i  v  i  mesrnr**,  «i 

veiitus  inlirinilate,  octa^o  niliiloniiiiu«  die  a'»  An-  brandi,  cni  txvunlrs  nlijiciuntnr,  lentatiOnis  <iisi  r  - 

iiuiiiMiioiic  Doniinica  ntigrarei  ad  Cbristuin.  I*orro  minc.  Ma^istcr  Adani  ilc  Saucto  Virtoiv,  vir  .Tqnal  s 

liiiin'.  episiola*  nnminatini  mcmiiiii  Ansclmus  k>pisL  llogoui,  Kicardu,  et  aliia  coinplurihns  noalri  ccrimi- 

101  ad  Guarnerum,  lib.  in.  Kadiucrus  bonain  par«  bii  rairibus  rcligiod  timis,   bi  «li^lop*'»  Dc  ius  ru« 

i<  iii  sddnxit  lih.  i  Viue  rjusdem  Anselmi,  cap.  15.  •.tiouc  discipuli  (qm*m  nnnrupavit  1'airihns  mtstris 

i!2)  Sn-  inffiix  monackiu.    Eo  uoii  insulse  respi-  ranonlcli  ecclcsbc  arcbicpiscnii ilis  Snncti  Andra*n! 

,,,,  N,  ,in,  liimi  lyrici.  in  Scnlia)  inierrogans  CHiiidem  j.im  dcjnral.T  religo* 

„  uiacvi  sfiarlas,  saa  nfasinun  eal  odio  inrs.  nis  sacramonlo  ligaiuin,  l.oc  nudit  rei.pnHdeni*;m. 

Slullm  ulernn,  hctm  vnmerilum  CaUSalUf  hvqnc.  \  Qj»-"  ."'  »  'J,,r,s    V"U^  "<-»»   «  ri'^  *™r»    ****»*• 

,  .  '  ■,  „.„  , .<!„,,,  i  „„„„„.„  di^sKlcno  :n  i  iii^iis  mi.iiii    ii.c.uil    cmrinlaic.  cl  cmi- 

In  ciihia  est  aiumus,  1/111  sc  uon  v    nijit  unquam. 

1  i  ii  vers.ilioncm  ntcam  au^cic  volucro,  iniiiqind,  u!»  i<l 

(HoflAT.  lib.  i,  rers,  li.l.»  )  faciam,  Iranomigrnn  cmisnlis! 

(13)   Qni   ecennbvarum   nqifiehlur  propor.i  um,  ex-  «    Doci.  I.cilc  iioii   CiHMUlu, 

pnlil  n,  ii  1  tii  qiinnnviitc   nioii.ii/r » IS  )>ra\essus  fueril,  «    Disc.    Qliare  f 

inw  Inle  invril,  vi  ihi  mit!um  fnrvrc  coijiilitr.  .«•  rmli-  «    Doct.   Priminn,   qnin   MISDCClam  liabeo    inGrir.i- 

iin,-  muiiv.it.  I.oriis  cxprcssissimus  ad  conflrmandoi      laten  laam,  qnia  |>..i<-s  sulTurrc  onlincm  iatnni,  non 

qii.mipluiiiiin    « irnolii: .nuin    .uiiinos,   qui    dniioris       polCS  forlassis  sullctic  i|lu:n.  Sccundo,  qma    lnnco 


I  •>/                                      I llt.  I,  I III    \\l\  111. 

neliborcl : ul  qulotui  ed  muo  plfl  prouauoqui    rltai  tnibuilict  ii,  ■  t t   iuI    i  f-ib,  »i>«*  i»r.T f.  t . 

M*  cvcrcina  <  v •  1 1 •  1 1 •  - 1 1 « t a  MNUllO  TtCOt»  Quod     '    I  •  I •  ■        pirll   |)Oril»U  ,  vcl  majnra  majoriliu*    "*,    »i 

vldetur  mojort  quuuUui  ae  utllloru  iplrltuill  fci    .ro     »inmndo  m  \»>  ••  «|no»l  n»n  p<»Mii,  iui  crru 
lupotoro Gjuaiu  Uli  pneicnili  BKUMttorll    InMilullo      dol  M  nou  merul  •    •! I  oV  itdei  i.   Quod   ■  i  i 


\  Mll  !     I  !<   riONI  S. 

'"  r.i  «piirtiin  ad  ioIi  pta  proheUequc  viue  MOfcdeeelCdJl.  ulQuioloi  id  10I1  pb  illo  me.  Lo*. 
Minora  mejorlbui  mi,  ih  ti  Lei.  mijun  mojorlbui 

jo\.\\i    pii :\ui)i  NOI  i  . 


■  >» 


no  por  tlisccssimi  Iniiin  ris,  qnl  poil  dilCCMUUH  lliom 

rouioneul,  iliquod  dnmnum  lnfenilur  ol  miidahim, 

i  />m.    i.i  qmre  Iwei  moonl ? 

«  iKiti.  Nmine  unoei  de  decem  virgiiiilmi,  '/ht 
occipiiulti  /uiii/iiii/cj  tuei  eshrroul  otrhtm  i/ki.i*..  oi 

•JKHMAI  f  (tVfftlU.  vw,  1.) 

«  Disc.  lina  quidom  ue  quluque  prudonlibui  cne 
oceidero. 

<  Docf.  /Ant  prudem Tlrgo  co,  out  fituo. 
i  Uiic.  Snin  utique. 

«    Doct.  Si  lalua  cs,  UjOD  mnonlo  ul  qtioquam  dis- 

cedat,  ne  rorte  fatuui  sii  faiui  egreoius.  Si  lutem 
prudem  oi,  ot  tunc  niliiloiuiuue  coniulo  nl  rctne- 
neai,  ni  motri,  qiue  le  concepit  ci  poriavli,  ilomui 
vidclicot  liuo,  pnu  cunclii  aliii  tua  mpieniia  mc* 

<-iitT.ll.  »  I  l  posl  modicuni,  nlii  diicipnlui  olijirirns 
noiissinios  fralrum  mniTS,  a  i|iiil»us,  qilll  loitgO  ab- 
lionci,  odio  sii,  aii:  <  Visnc  crgo  ui  rcmonoom  cum 

4     OlllO?    I 

<  Doci.  Neqnaqtiam,  oed  rum  dileciione.  Volo 
enim  ul  Abel  lialiiics  ruin  Cain,  ul  Isaac  CUHI  Is- 
inarlc,  ciim  Ksatl  Jacob.  Polrril  namqiic  libi  prod- 
<-ssc  molilio,  si  lii.i  non  defecerit  paiionUo.  Sl  au- 
lcm  lalcs  ipsi  fucrint  ul  tc  ad  pcccalum  Uabani, 
minc  consulo  ut  alio,  ulii  Dco  pioccre  possis,  disrc- 
das.  »  D.  Dcrnardus  (cui  cl  predictUI  tioslcr  Adam 
1'nsiiii  epilapbium)  c\  aliipioi  ColumbOnsil  abbatis 
quaestiooibus,  et  hanc,  de  qua  nunc  scrmo  cst,  sic 
enodot  in  lil».  Dc  praccepto  cl  dispeiisaUonc.  «  A 
bono,  quod  scmcl  qnis  voverit,  deooendere  non  li- 
cerc ,  inutare  locnm,  quera  sibi  qiiisque  delcgcrit, 
ct  cni  sua  sc  volnnlalc  et  voce  lirmavcril,  oinnino 
uon  ronsulo.  >  Sed  ncc  sandns  popa  Grcgoriiis; 
ail  enim  :  <  Perfecii  quiipic  magna  sc  discreUonis 
siilitiliiatc  cnnspicinut,  nc  iddeteriora  uuquain,  vel 
in  operc  vcl  in  rogiiationc  dilabaulur.  i  Kt  pancis 
addiUs  innuit :  «  Prescribal  proinde  stabililolis  pa- 


Gnilbel tn  ihhalem.  lii<  irrl»i<t:<  Sicoi  nnn  lirrl  l.n 

qul  inajiil  lliqnid  lr>n<-  rovcrunl,  nd  •  «I  qnnd  mintH 

cst,   ilcsi  cndeic,   iii-    aposlali-nlu  i.i |,n, 

cipedli  de  nimoi  iinis  Ikihis  od  maion  irouoin*,  nc 
porticipenUir.  Scio  quippc  uonuullui  de  iliM  <••<> 
grcgattonibni  et  Insiiluiimiilmi  sd  no\iruin  cr.li- 
nciii  pr.cvoi.iHsc,  pnli.issc,  intraoie.  Qul  li<»  quhlt  m 

agcmlo  ct  sin^  scanil.ila  rclnpin  unl,  cl  liolm  inl.ilo- 
miniis  lltulemnt ,  <lnm  quanliiin  illos  mj.i  Itmcrana 
diaceeiione,  lontum  n<>s  lurborvul  mm  mmori  coe> 
versoUooe,  qmmiom  Mroerhc  iprtrverum  quod  imu> 
iiaiit;  ci  temcrc  prmouropioruui,  qme  mm  \  •!.-- 

llinl.     i      Condudcns    l.nnlcm    lli  rnarilns  ,    adilit  : 

*  Quonquom  crgo  uomillos  eortnu  navertmuo,  uui 
i".  fortiier  Deo  iiictore  corperunt,  <-i  ipoa  proiectore 

fnrlimi  pcrscvcranl,  sccurius  laincn  csl  n|  ponevo* 
icintis  in  bono,  qnod  cit-piinns,  quOM  quoil  inci|  ia- 
mns  ulii  non  pcrscvcrcunis,  cl  boc  pariMU* omuetquc 
|{  siiiilcanms,  quml  lecuiiduin  Apostnli  OMMilinin, 
On.iua  nottro  iu  cftorllufi  fftiul  (/  Cor.  xm.  1)  » 
Eumdcm  icrtio  consule  in  epist.  7  ad  Adam  umunh 
rhum,  al»  bis  vrrbis  posi  nicdinm  :  <  Si  quidem  ut 
r.cicn  tacrom,  »cte.,  <t  IIR,  ad  nnciimonialcm 
Sonctie  Mari.c  Ticccnsis.  In  llcrnardi  MUMOnttOm  il 
div.  tom.  II,  Squ.cst.  IH9,  arl.  8,  diccns  :  «  Ti.nisirc 
de  religioiic  in  reliuiouem,  insi  propler  mug:mu 
utilitotem  vcl  nccessiUtem,  non  esi  mudubile,  timi 
quia  c\  boc  pluiimum  S(amlali7.antur  illi  qui  n-l  u- 
qiiuniiir,  tuni  cliam  quia  facilius  proficil  aliquis  in 
religiOUO  quam  cousiicvil  quam  in  illa  qnam  iioii 
cmiStievit,  c;clcris  paribus.  Sic  illc,  ulii  proximc 
subjungit  egreKiom  Ncstorii  ibbaUo  in  bauc  rem 
scnientiam.  D.Tbomam  pleriqueenmmnlorii  oiupMiu- 
lnr.  »  Causas  vcro  mutamli  ctxuobii  ibidein  produ- 
rlas  a  D.  Tboma  cx  supciioribns  eliceri  csl.  Joan- 
ncs  Gerson,  vir  etiatu  Lulberi  demonacbaU  judicio, 
non  vnlgaris,  a  D.  Tlioma  non  reccdil  in  considcrai. 


clum  onmi  dcinccps  remisso  dcscensui,  coiilentio.so  ,  l  siuc  epist.  ad  qucindam  Caribusian.  mm.  |,   mo- 
«listessui,  vago  el  curioso  tliscuisui,  loliiis  dcnique  ^  nens  <  religiosnm  tlebeie  advcrtcrc,  in  domo  Palris 


inconslantise  levitaii,  non  tamcn  in  liis  qnx  in  pro- 
lessioms  serie  sequuntur,  morum  videlicct  conver- 
sioni  ct  obedienlim,  qua:  secundum  regulom  sn. 

Mam  si  b.cc  ibidcm  pro  improbitatc  nimirum  alque 
irrcligiositaie  cobabitantium  nbtiucri  foiic  ncquivo- 
rint,  duce  spiriiu  libertatis  indiilulanter  suadoo 
trausiie  ad  locum  alitim,  ubi  non  iinpedialur  bomo 
rcddcre  vota  sua  ,  qux  disliuxeriinl  labia  sua.  > 
l\>si  nonnulla  explanatius  suani  apcrit  mcntcm,  di- 
ccns  :  <  Forte  vull  aliquis  dc  Cliiniacciisibus  insli- 
luiis  ad  Cislercieiisiuiii  sese  slringerc  panpeiialem, 
cligens  pne  illis  niniimm  consuciudinimis  uiagis  rc- 
gulaj  piuilatcin.  Si  mc  coiistilil,  nou  eonsulo,  si  non 
sanc  sui  abbatis  usurparii  asscnsu.  Qiiauiobrem  ? 
1'rimo,  propier  scaudalutn  ipsurum,  quus  descrit; 
tlcinde,  quia  ccrta  pro  dubiis  rclinquere  luluiu  m»n 
e>l.  Forsau  cnim  boc  leiiere  polcst,  illud  non  po- 
icst;  icrtio  suspectam  haheo  levitatcin,  qua  id  saqic 


ca-lcslis  miillas  esse  inansioncs  (Joun.  xtv,  2),  vias- 
quc  muliis  qnilms  illas  ssorojnaMO,  ct,  juxta  didum 
Aiiguslini,  in  via  Dci  sic  aliuni  irc,  abiim  sic,  eamqiie 
ob  causam  unnmqumuque  m  vocationc  qua  vocalns 
csl  «lcbcre  ambul.irc.  »  Rursus  considcral.  5  ait  : 
<  Diabolus  lutem  non  habei  emcacws  malignaudi 
uiarJiinamenluni,  quam  si  possit  religioso  raadrrc 
displiceniiam  siatus  sui  jam  assnmpii  atqne  pro- 
fcssi.  El  boc  f.scere  cnnalur  niiiic  sub  gginento 
quicludinis  conlemplaliv.T,  nunc  sub  nmbricnla, 
quasi  omnta  sint  inuiilia  qiue  a^ii  in  vncaiinu*1  sua. » 
Ha%c  ex  Gcrsone  carpiim.  Joanncs  Ivctelins  st..  i 
Cacabus  apud  Tbomam  Campcnsem  bac  mcdilans 
proponit :  <  Est  mibi  mile  ut  niagna  repalem  exer- 
citil  donms  islitts  supcremincrc  alias  ilomos.  cl  ut 
babeam  maguum  propositum  in  noc  stam  mori,  ei 
pro  nulla  re  inihi  adreiiliira  ab  islo  vclle  scpa- 
rari,   salva    scmpcr    obedieniia.    »     riioiu.s   rero 


tpiod  facilc  voliinuis  aiiteqiiain   prolieiniis,  evpcrii  D  Campcnsis,  vir   illuminalissince    mciitis    proueqoe 


)ain  nolniutis,  tiuo  prope  momciUo  idipstim  el  cu- 
pientes  cl  respiiciilcs,  tam  lcvilcr  qnatu  ct  irralio- 
nabililcr.  >  Hacleiius  illic  Hernatdus;  ninita  cuim 
pi  Tterii ,  ipi;c  lectorem  aviUiorcm  nou  pncicribunt, 
quamvia  nibil  oxistimem  me  siluisse  quod  scribeii- 
iiiim  fucrat  necessario.  Ilabcat  lanten  Goronidis  vicc 
si  lubcal  ct  illud,  quod  cxslal  in  calce  apologi;c  ad 

Patkoi..  CLVIII. 


gnarus  barum  proccllarum,  quibus  randidatorum 
aitt  miliiia;  Cbristi  nuper  aseriotornm  eorda  cou- 
cussantiir  suos  Urones  in  n  part.  Sermonnmad  m>- 
vitios,  sermoue  5,  sie  cautos  facil:  t  Poiest  quilii.ci 
religiosus  in  ordinc  suo,  e t  l<»co  sibi  .»  Dco  proviso, 
animara  snain  salvare  et  virtnose  proficere,  si  solli- 
cilc  servat  quai  ordo  insUlnil,  ri  pnrlaius  kaccre 
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liinr,  ritf.il  gralias  divina?  iniscricordix,  quia  ab  A  laode  ,  inronsiauii.c  lcvilalisque  freftlri  crimon 
orroic  '**  suo  dcfcndiiur,  nc  sinc  emolumenlo  aut  subcal,  anl  majora  suis  viribus  cxperiendo  fatigaiu* 
i  li.mi  cum  jactiiia  ,  locuiii  vcl   viiaj  ordincm   iuu-      dcirrins  in  priora,  aul  ciiam  in  pcjora  prioribus  deli- 

VARIyE  LECTIONES. 
111  Qn.i  ab  crroro  *$.  18  ct  F.dit.  Cot.  qnia  ab  errorc 

JOANNIS  PICARDI  NOTyE. 


'ubct  M  consnlil.  Neino  igilur  instabilis  se  seducal, 
ncquo  sinlla  cl  vana  imapinalionc  ilc  alio  loco  co- 
gjld,  cl  ilc  incerlis  fuiuris  jucumlioi-a  silii  propbe- 
lando  ilicat :  0  D.mis  si  iu  tali  loco  ei  ordine  essom, 
quain  bcnc  ct  devotc  mc  babore  vcllein,  ncc  de  ali- 
quo  amplius  conqucri  vcl  lurbari.  >  ll.cc  pauca  cx 
multis  qoat  Tliomas  suos  commnncl,  ubi  snbjicit 
cxcmpluin  cujuspiaincanonici  regularis,  «  qui  diulino 
Imjiis  occ.ijtv:  tentationis  pnelio  landcm  proslralus 
dcfecil  ad  crcmitas  Auguslinianos.  Mox ,  ul  co  pcr- 
\onil,  lirocinii  mouastici  vestc  inilulus  esl,  et  qui- 
doiii  lanto  pecloris  aesitianlis  fci  vorc,  ut  eodcm  dic, 
si  Patriboa  vistim  fuisset,  nomen  dedissel.  Vix  flu- 
xeranl  oclo  dies,  cum  giavissimo  percellilur  nioe- 
rorc,  priorisque  ccmiobii  desiderio,  adco  ui  nec  ci- 
lnun  ncc  snmntim  valorel  caperc.  Quamobrcm  co- 
nclus  apcril  ii.leslinum  doloiem,  miranlur  Palies, 
lcviiatcm  puerilcm  objnrga.nl  accrbissime,  rcddunt 
lialiilum  canouicum,  rcdil  in  paternam  domum,  ubi 
«asiipaiur,  posiea  sux  inconslanliai  malo,  evasil 
mclior  et  consljnlior.   » 

Joamies  Gersou  episl.  superius  producta  considc- 
raiionc  II,  aliquaniulnin  simile  quid  narrat,  sed 
borribilius,  de  Joan.  Uorbouio  Ceelcslino:  «  Is  enira 
suli  mwesab  dislrictioris  ordinis  reccplus  a  Fran- 
ciscanis  nunciipalis  dc  Obscrvanlia,  paulo  post  abs- 
tcssil  el  duxil  uxorcm,  a  cujus  piopinqtns  occisus 
eat,  o.um  revcrtcretur  Rorna.  anno  1598. 

«  Rcvercndus  Palcr  nostcr  Joannes  lliirlaldus  Pa- 
visicusis,  cpiscopo  a  sacris  vicibus,  cum  ox  Funlc- 
braldo  rediens  visilationis  imuierc  poracto,  pcr- 
Iraiisircl  Andegavo;  acccpit  Franciscammi  quem- 
dam  Rimmeliamim  (id  aulem  ccenobii  liand  procul 
ab  url.c  silum  csl,)  prxposlero  arrcplum  zclo  cxpc- 
tissc  capocinos,  ubi  inox  a  dxmonio  nioridiano  im- 
petiUM  ,  cl  cucullam  cl  r.albolicam  abjocil  (idcm, 
j.ioiossus  Salmurii  oppidi  in  aicMepiscopoUi  Turo- 
nonsi,  Calviniauismuni. 

«  Dum  inviscicin  aliquando  Fuiicnscs  mnnaclios 
iu  Parisicnsi  suburliano  dcgcnles,  cl  cum  venerabili 
cjus  asc.cterii  praepoaitO  liisco  dc  rcbns  coiifabularcr, 

rrnil  se  vidissc.  doodecini  cxlcrnos  mon.iclios 
UronCS,  qnoruin  uiiicus  in  corum  pcrmansissct  or- 

lllllC. 

«  F.sl  mibi  qnispi.im  iioius  atlolescens  canonieus 
rcgularia,  mirae  Miupliciiatis,  qul  intermulua  collo- 
|um  iucentte  r.issus  esl  s<-  bujusraodi  iaoani  laia 
lurenlcr  percaaaura  proceJla,  ut  univoru  sm  cosno- 

lni  insiiuit.i  llot rif  iicrci.  «Jencc  ad  )>e  rcvcrsus.  ^ra- 
lionqiio   potilOI  atii.i,  cxcl.imaril  :  Hcm   quid    agof 

.  .i  ii.iiiiiib  liinc  aiio  migrare,  ul  potius  vivawi  Ec- 
qiijoiJo  foiis  cvad.un  disciplina!  canonics  sttulio- 
suu,  ( iiin  oain  .iomi  negligenliui  Mrveml  llac.  cor- 
u  (iiiuiit  til.i  fjclus  animosior  poitoa  iupttgUUlOai 
lanlcr  ri.<il  dxmoiieni.    » 

ius  ium,  dinn  baec  cl.icubrarcr,  rcliginsis- 

utn    i|ii<o)ilain    viriiiu    (iiomcn    viMrrinulc    >ileo) 

(|nnl    liac   tlc  n  si-nlircl  :   (liMlqoc    ul    licert,    ciiiu 

nuis  sul  ordioii  cyclopediam  abaolvit,  ■ed  el  lon 

\irr%  .»iiiiiu  eorporitqiM  ."i  uogneoi  cxploraudaa. 
|om  Bcol  '■ '  rideronior  BrraiNimx,  lamen  ob  In- 
•  u. i  .|i...  h.is  BMtaUooea  comitaatttr,  inlotii  dio* 
iiina,  mainn  rttn  iractandom.  Caeicrum,  qul  In- 
Biraiuni  valoani  evOdere  Insullua  diaboli  bai  rcii- 
ri.  <  .  mi."I<  iiiis,  <-i  ioabliaa  deiegere,  quoli- 

.iii  iqne  pradiola  >d  niaatllotl  mooaotkl  rcmis- 


snii  cnsloilia,  vcl  cx  quorumthm  licenlinsorum  fra- 
trum  pcrycrsilalc  uan,  ill.xsi  pcrferrc,  docelThoma^ 
Campensis  supra,  cjBlerique  spirilualcs  Palres. 

Atl  b.ec  refcr  univcrsa,  Lanfranci  super  his  dubiis 
monasticcs  intcrrogali  responsmn,  quod  noster  Ansel- 
miis  cxscripsil  sub  fmcm  sui  poemalis  De  conlcmptu 
iiiundi.  Qniii  acluarii  vtcc  apnonam  sapicnlissimum 
D.Stepbani  Murclciisis,  Grandimontensiuin  sotlalium 
iiistiluloris  decrclnm,  quod  Icgc  in  ejusdem  regula 
calamo  scripla  apud  nos,  ubi  sic  prxcipil  in  liluln 
De  viris  aherins  reliRionis  non  recipiendis.  «  Alle- 
rius  rcligionis  viros  iu  bac  religione  recipi,  omniuo 
probibemus.  Nam  vcstri  morcs  ab  eorum  moribus 
.  plurimum  difJT.runt;  Vos  quippc  fiuiuin  et  lignt  por 
tantes,  et  clibanum  olefacienlcs,  panem  ct  alia 
niulta  faccrc  consuevislis,  millos  enim  vosmetipsos 
babelis  famulos.  Vobis  cniin  lalia  facienlibus  tre- 
quenter  improperarent,  dicenles  :  Nunquam  de  liu- 

jjjusmodi  vilibus    in   noslra    religione   iractabamus; 

v  facilius  eliam  potcst  in  disciplina  lencri  qui  nnn- 
quam  in  illa  fuit,  quando  receuler  sccolum  relin 
quii,  quam  rcvocari  ad  ipsain  qui  semel  cam  cx- 
ccssit.  Insuper  si  posl  longum  lempus  vcstris  per- 
scrutalis  moribus  ad  pristiux  rcligionis  habilum  rc 
mearc  vellcnl ;  ipso  posiea  ,  cujus  obedientix  se 
prius  submiscrunl,  eos  recipienle  quasi  oves  suas, 
absquc  liccnlia  calumniam  vcslris  faccre  possenl, 
iiiule  ct  vobis  et  ipsis  alionod  contingal  opprobrium, 
mdlo  modo  reci|iianiur.  (linc  Salomon  au  :  Cor  iu- 
qrcdiens  duai  linj,  non  habebit  requiem  (Eccli.  iii, 
§8).  Ilinc  Jacobus  ail  :  Yir  duplex  animo,  inconttant 
esl  in  omnibus  riis  suis  (Jac.  i,  8).  »  llactcuus  viri 
sonclissimi  scilum,  in  quo,  c.um  nionavbos  cxlcrnos 
a  suis  e.xcipi  vclueril,  maniiestissimc  prxmonuil 
bos;  ncc  ad  suos  alteriusque  soci.t.  ccenobilas  dc- 
bere  Iransmigrare.  lluc  faiit  cap.  15,  lib.  Dc  raorti- 
licaiionc  Julii  Faci.ci,  edili  Lulcl.  1598.  Ven:rabi  is 
Pater  Nicolaus  Grenierios,  antc  .nnnos  36,    noMn 

C  ccenobii  prior,  et  quidcm  iotegritate  prior,  ooUoque 
suorinn  postcrior  doclrina,  lecl.  4  in  regulam  san- 
eti  Aiigiislini  evcuiiens,  qui  vir  religiosus  iu  irrcli- 
giuci  (Tenobiarcba  queal  vivcrc.quam  dcsercrc  nolii 
idactul  fialrum  cbariutc,  scandali  fuluri  inoiii,  am 
cx   fragiliiaie,  cl  propria     ircpidaule    con6<  icuii.i. 

<  Tuni,  iiujiui  Cronioiius  noster,  spcramlum  cst, 
quotl  sine  pcccalo  in  monaslerio  suo  iriefortnalu 
poisislcre  possil,  modo  lamcn  illic  sobrie,  pic  <i 
jiistcvivat,  li.is  condilioncs  observaus,  ul  scil  coi 
supor  sui  monaslcrii  irrcforuiaiiunc  doleat,  ejna 
niormationcm  in  substautialilnis  ei  prxserlim  iu 
boiioruni  coinmunilalc  desiilcrans.  ilem,  ut  pro  rc 
li>i  iiialionc  inlroduconda,  (|iiod  in  se  e»l,  fatial,  at- 
quo  ul  bona  sibi  conimissa  siue  exprcssa  sui  supo- 
rioris  pcrmissiouc  non  dispcnsct,  noc  ftxcularitcr 
6c  b.ib»  il,  scd,  ut  tliiliini  csl,  vival  pie,  sobrie,  uc 
jusic  (Tit.  ii,  12).  Pie  Deo,  ut  rrcte  el  calliolice 
scntiit,  (livinumquc  oflicium,  u(  potesl,  sollicite   et 

D  rcvcrcnlcr  persolval;  sobrie  sibi,  ul  abstineat,  juxta 
Masom  aposlolicuni ,  ■  carnutibus  desideriis,  OM«0 
M  liiiim  advcrsus  nnnr.am  (/  Vctr.  n,  llh  jusle  alus, 
ut  in  oumibus  MOibibeal  licul  Dei  miiiiitrura,  pi>- 

<  ifCM  uc  quomquam  vcrlvo  aut  lacto,  quanlum 
( iiininodc  polcrit,  male  cdiflcet,  pra?serlim  ut  nc- 
mincm  conrm,  qiiibus  convivil,  oHcudal.  »  Sic  Cie- 
mrrius. 


,|,U  l.lll.   I.  Ilisl     WXI 

ti.il.  Si   aiilom    Vflffl   inrlmr.i  IMfl  .   MU    '"  P»*H»pW  A 
stinl,  iiomliim  inriilin  npl.it.  p  int:it.i    lulrnt  tlivi- 
liiini  jiiilioium,  qiiixl  nlli  r» 1 1 •  1 1 •* . I   lnjllfl   Mfl   flMfl 

g.ll,     M     flflf    lllip.llimll.llll    Jlllh-lll    JUSllllll    tX.lvpf- 

r:..i>.   mrrraliir  qund   nnn  balit-t  IKMl  ac*  iporr  ,  <l 
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qtiml  nccvpil  amillere,  aul  quo.l  inm  amat  "\  mu 
tililor  iQMJra.  Sru  vero  "*  iinsrrii  onliain  scu  jmli- 
cium  erga  se  iu  illis  ,  fNflJ]  HM  babot  <l  Mflfll  , 
prrscitlial  ;  I.tIiih  M  lns  ijn.r  ar<  6p||  ,  Uffltflll 
vip.ru  r  |M  >e.is  fjVgMfl  porvilval.  Bl  <|"'3  ■'■■'  Q" ■'" 
Irmcunquc  porttim  de  proccllosiN  inumh  lurbinibiif 
polttil  pertingere ,  cave-.il  in  porlus  tranquillilalcm 
voiiluui  lcviialis  ol  impalicnli.r  lurbiticm  niiliiccic  : 
quairniii  mens  coiislaiilia  rt  mansticlitdiite  (ulan- 
libus  quicla,  diviui  limoris  solliriiudinc  et  amoris 


II.     AR*4I  lll   M 

(..ihim/m  rt.ti  rliQrit  lacitm  uhi  ,iucr,<t  ,  *r  I  i./i  MfH 

lluCr.itmi  . 

DffJBMB  <t  fulri  i  b.uis.iiiii»  \hmii.,   lulrf  A« 
sii  mi  ft,  s.ilnltin 

QM  l  m  ,n  i  pelil  ft.it. -iiia  ililci  lio .  in  miiiiiI  |  > 
senirt   invirein   colloquainur,    fffl   QftOflJM  M   MMt 
lialnluin  aniii  i.i-  rnnvn  satintii*  sutiipiislis  ilc  i  li  r..\i 
ct  tlcMilt-ro  :  »r<l  quia  incii»  ncc  i>uin  nec  cssc  voli.. 
iKmiUim  commiinis  cfffctum  dcsnJerii  mnsrqui  |m> 
lni ,  nec  s<io  si  pnlrro.  Ilrcvitrr  IglMl  |>ro  iMsMflsfl 
bicviiatr,  litlcris  ad  M  qu  <  Rtandattis  reepondcu   l>« 
fratro  adolesrcute  quotl  pctilis  ,  ncc  domnui   al.bas 
nrr  noslra  rongrrgalio  con.  ederct,  nni  |>  riiim  cjns  \i 


«icleclatione  slt  vacua  "\  Nam  tinior  |>er  sollicilu-  I  tim  »liiittirua;  etinvor8;ilionis  cvpcrimrtiio  cngiio->rr 


dincm  cuslodit,  amor  vcro  pcr  deicctalioiiem  per- 
flcil  "".  Scio  quia  bxc  inajorcm  aut  scribcndi  aul 
colloqucnili  ciigtmt  ainplitudincm,  ut  plcnius  inlcl- 
ligalur  quibiis,  scilicet,  dolis  auliqiius  scrpens  igna- 
rum  moiiai  liiim  in  boc  generc  lcnl.ilionis  itlaqucrt; 
el  econlra  ,  quibns  ralionibiis  prudonu  mnnacbus 
cjnB  callidas  pcrsuasioncs  dissolval  et  nniwhilel.  Sed 
quoniam  jam  brcvitalcm  ,  quam  cxigil  epislola  , 
eicessi ;  cl  lolum  quod  liic  dixi  aul  diccmlum  fuit, 
ad  ctislodicndam  lncntis  quiclem  pcrtinel,  bujus 
brcvis  cvhortalio  epislolam  no.sir.mi  lermiiiet.  Ncc 
pules,  cbarissimc  ,  bxc  inc  dicore  idcirco  ,  quod 
6iispiccr  te  aliqua  menlis  inqnicludinc  laborare. 
Sed  quoniain  prxdiclus  dominus  Ursus  m  cogil  me 


rei.  QinmI  .11110111  aliquo  irc  pToponiiis  lk,  ubi  srrim 
d;im  pioposiliun  vcstrum  vivorc  possilis  ,  laudo  rt 
borlor  ;  lim-  lanicn  pr:cinnnoe  ut  ct  pcr  licenliar 
323  abbaiis  vciiri  lioc  ftci;ilis;  el  nl,  MMWMfM 
Ucr  veslnnii  Dciis  ilirnoril,  regul.iritcr  sul)  flltMAil 
obedientia,  cl  non  in  proprttfl  voluniatis  arliilrio,  si 
nionnclii  pi  viuiam  conscqui  vultis,  vivalis;  n.c  k> 
cum  iiln  vos  aliift  prodcssc,  aliosque  instrucrc,  sc<l 
ulii  vos  por  alios  proilccrc  cl  ab  nliis  ad  spiril.iloni 
mililiam  inslrui  possitis,  cligatis.  Sic  eniin  onlm.ile 
proftciclis,  si  prius  iloccri  qiiam  doccre  appotierilis, 
Praetcrea,  quod  studio  scbolarum  vilam  veslram,  ex 
quo  s.rciilo  rciinnliasiis,  impcnililis  u*,  r.uHutcnus 
vobis  expedire  cognoscetis,   si  cl  vcstri  iWm  prn- 


aliquam  admonilionem   tibi  scriliere  ,   nescio  quid  G  positi,  ct  quo  cxercilio  illnc  pcrvcnialur,  consulilis 


potius  moneam,  quam  caverc  lioc  quod  snb  specic 
recUe  voiunlalis  scio  novitiis  quibusdam  solenj  snli- 
rcperc  1U.  Quapropter,  amice  mi  et  fraler  dileclis- 
ninie  ,  consulit ,  monet ,  precaltir  (c  tnus  dilcclus 
dilcclor  lotiscordis  visccribus,  ut  tolis  viribus  qniela? 
tnentis  studeas,  sine  qua  nulli  iicet  callidi  bostis 
insidiascirciimspicore,  vcl  semilas  virtulum  angustis- 
siinas  u>  prospicere.  Ad  banc  vcro  munackns,  qui 
in  raonasterio  conversatnr,  pertingere  ntiliateirus 
valet  siue  conslantia  et  maiisueiiidiue,  qux  mansue- 
tudo  indissoiubilis  comes  est  paiientix  ;  et  nisi  mo- 
nasterii  sui  instituta,  quae  divinis  non  proliibcntur 
mandalis,  elianisi  rationem  eorum   noo  perviilorit, 


Valeal  milii  vcslra  dilccta  diloctio,  et  licci  in  l.n< 
pcregriuaiione  separati  ad  patriam  veltit  diverso  iti- 
ncre  lciidannis  ;  oreinus  taiiicii  pro  iiivicein,  ul  iu 
patria  de  Deo  sirnul  xlernalitcr  gaadcamus. 

EPISTOLV  XXXI  UV 

AD    LA^FRANCUa. 

De  Lanfranci  nepoli$  sancto  profeeltt,  il  tk  capitti 
dolore,  quo  lakorabut. 

Domino  et  Palri  suo  dcsidcratissimi\  malri  calbo- 
licx  cum  amorc  revcrcndo  ctim  revercnlia  amamlo 
archicpiscopo  Lanfranco,  fratcr  A.nsflmis  suus,  iu 
prxscnlis  vitx  sanctitatc  diutiiruum  fulgcre,  iu  fu- 
lurx  vilx  felicilate  xtemum  gauderc. 


nt  rdigiosa  studiierit  observare.  Vale,  et  omnipotens  r>  Si  lam  facile  dictare  ct  scribcre,  quam  loqui  pos- 
Dominus  perlicial  gressus  luos  in  semilis  suis  ,  ut  £em,  nunquam  illi,  cui  lam  sxpe  loquittir  cor  iiicnm, 
non  raovcanlur  vesligia  tua  (Ptal.  xvi ,  5) ;  ut  in  epislolarum  copia  mearuin  dccsscl,  nisi  tum  inopi.i 
justitia  apparcas  conspeciui  Dei,  et  salicris  cum  ap-  mi\lt  latorum  adcssel.  Sed  quoniam  tam  mulla  simt 
parueritgloria  cjus(/t>i4.,  15).  Oraut  elegotecum-  qux  me  dictare  impedinnt,  ut  boc  ipsum,  scisket 
quia  etego  oro  ul  tu  rnecun.  "».  qUam  multa  sini,  meditando  nunc  euarrare  imp<- 


VARIiE   LECTIONES. 

•"Onia  non  amat  ms.  i  qtiod  non  amat  •*•  Deivero  mtt.  duo  et  Edil.  Cofon.  seu  vero  mt.  18.  si  vero 
"'  Sollicitiidiiii  el  amoris  lielcctalioni  sil  vacua  ms.  18  <?r  I.ov.  sollicitudinis  ct  amoris  dclcctalionis 
noii  sil  vacua  Edit.  Colon.  SoUicilndinc  cl  amoris  deleclatione  sit  vacua  1M  Pctficil  ms.  18.  proficit 
"'  Ursus  mi.  18,  Edii.  Col.  ct  nis.  Lov.  Ursio  '*•  Subriperc  m».  13,  et  Ia>v.  subrepere  Ul  Augustis>iinas 
mw  •• Edil.  Col.  anguslissiuus  '•'Tiimccumiiij.iS.ru/Jit  Amen  ul  Ctim  duobus  ntss.  Yicl.  in  Cod. 
E(.  20.  rollata  •**  Prcpoiiitur  ihsj.  proponitis  **■  Impciidistis  n'»j.  impendilis  u*  Cttm  nu.  -juo  t-x 
pradiclii  coiiuJa 
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diant;  preoor  nc  milii  palcrua  veslra  ,V7  sucrcnscrat  A 
siihlunil.-is,  (]iioil  r.iro  ;ul  so  servuli  sui  cpislulx  per- 
vcnianl.  Quamvis  namqm  riihiginc  slylus  manu  ces- 
sante  rubescal  ,  absil  lamcn  ul  lorpore  animus  lin- 
gua  lacenlc  lcpescal.  Vcrum  liis  nunc  omissis  de 
dtilcissimo  ililcclorc  mco  ncpolc  vcsiro,  cujus  con- 
vcrsationis  vos  scio  scmpcr  prxscnlcm  halicrc  vclle 
noiilijin,  hoc  vobis  mando  quod  mea  tcslalur  con- 
scienlia.  Sic  uliquc  cavct  a  quibus  c*l  cavcndum, 
nt  nulli  noslrum  jure  videalur  rcprcbcnsibilis;  sic 
sludel  liuuiili  bctiigiiilaii  el  bcnignx  bumililali;  sic 
quicli  cl  silcutio  alquc  orationi,  ul  mcrilo  sii  omni- 

I  us  atnabilis.  Unde  certe  quoiidie  et  ipse  me  de  se 
Ixtiiin  facit  Ixliorem ;  et  ego  illtim,  ut  de  cominuni 
proximoriim  dileciione  laccam,  voslro  et  suo  inerito 
dilecluin  liabeam  dilectorem.  Scd  esl  quiddam  quod,  D 
qtiamvis  vcre  credam  quia  clcmenlcr  ei  facit  divina 
providcnlia ,  non  lamen  iilud  vidcre  possum  absque 
charitalivx  us  compassionis  molcstia.  Dolore  nam- 
que  capitis  jam  per  plurcs  meuses  sic  euin  paterne 
divina  quotidic  afTligil  **'  casligalio,  ut  cl  aliquando 

a  convenlu  cominuni  cjus  Ixla  dissociclur  conver- 
satio,  et  omnino  a  leclionc  aut  aliqua  siudiosa  me- 
ditaiionc  cjus  probibcalur  iulentio.  Quod  idcirco 
vobis  mando,  ut  cl  ego  apud  vos  non  sim  reus  hujus 
rci  silculio;  ct  vos  aliqtio,  si  polestis,  eidcin  clians- 
simo  mco  pcr  douiinum  Albcrimn  ,B"  subvenialis 
auxilio.  El  ut  per  aliqua  signa  moibi  gcnus  mcdicus 
idom  cognoscjl,  fere  scmper  quasi  vcrbcranlur  ei 
tempora,  fron»  sempcr  pondcrosa,  sed  maxime  in- 
«•linalo.  Lux  omnis  ct  sonus  quanlo  major,  lanio  C 
molcslior.  Sxpe,  maxime  aulcm  post  cibum .  vuliu 
iolo  valdc  rubescil;  ct  siinul  non  solo  vtillii,  sed  lolo 
oapile  igncseil.  Donmuin  vcro  Giiidoiicni,  quem  ma- 
Ifislcrio  pucrorum  addiximus,  suavis  commcud.it 
obedicnlia,  el  iu  strenuilale  humililas,  ul  parilcr 
^loriari  possuuius,  et  vos  pcr  qucm,  et  nos  qui  ciim 
t.ilcm  habcmus.  Domnus  Osbcrnus  vcsicr,  uiique  el 
yiclaiis  aflccUu  hilariiate  condilo  in  dies  vcncral)i!ilcr 
pingucscit,  el  scicntix  profcciu  pcr  sludii  inslanliam 

I I  ingenii  sercuilalcm  tcnaccmquc  mcmoriain  quo- 
lidie  laudabililer  creseil.  Non  soluin  igitur  idco  quia 
nos  vcslra  pariler  copulal  palcrna,  qtia  nos  fratcrnc 
jactamus,  dileclio;  scd  cl,  cjns  exigentibus  mcrilis, 
lanla  dilcclionis  mulux  jiicundamur  conglutinamur- 
quc  dclcclatione,  ul  jam  scparari  non  possiiuus 
alnque  nlriiisqiic  animx  scissura  quadam  el  cordis 
l.csionc.  Scd  quando  hoc,  vcslra  ctim  jussione  rc- 
vocantc,  conlingol,  mca  scissura  in  suo  lii.ilu  pcr- 
iii  iiicnte,  ipso  suam  cousol.ibilur  pcr  rcs  ilidjlionem 
allerius  majori-,  quam  uunc  paliliir.  Vcriim  ipiid- 
■  l.iio  est  tindc  mc  sibi  rompaticnilo  ilolere  rompcllil. 
Cresceulc  namquc  iiifirmilaM  qu.idain,  ipiam  vobis 
noiaui  essc  dicit,  sic  MeptMiiM  gravatur  ut  ;•!•  - 


I) 


opp.  pars  111.  —  epistol.e.  iio* 

quando  iisquo  ad  vilx  pcriculum  pordiicalnr.  In 
primis  eiiim  s  ibiliim  frigus  loiiiin  caput  illi,  dcindc 
cor  el  lolmn  cnrpus  vchcmciilcr  aflicit;  cl  mox  cor 
immoderala  pulsalionc  laborans,  simiil  cum  omui- 
bus  rorporis  scnsibus  el  vitibtis,  sicut  cvhauslis 
sanguine  fieri  solct,  dcficit.  Ex  quo  deleclti,  post- 
quam  qtiasi  rcviviscil,  slalim  vclul  febiicilans  lolius 
corpoiis  ardore  igncscit.  Sequilur  qiioque  dolor  ca- 
pilis,  et  quasi  vomcrc  debeat,  gravis  pcrliirbatio. 
Sxpe  eliam,  maximc  cuni  canlal,  sic  capitis  perlur- 
balione  vcxalur,  ttl  locus  in  quo  csl  in  vcrligincm 
illi  rotari  vidcalur.  Qucm  qtioniam  nec  scio  ncc  pos- 
sum  melitis,  quam  a  vobis  amclur,  amare;  supcr- 
scdco  pro  eo  palcinilalein  vcstram  rogare.  Audi\i 
quod  sancttis  Dunslanus  rcgnlam  vilx  nionacliicx  in- 
sliuicrii.  Si  igilur  sic  se  res  habct,  vcllem  libcntcr 
famosam  Vitam  ct  iusiituta  lanii  Patris  videre. 

EPISTOLA  XXXII  "'. 

AD    IILNRH.IM. 

tlubet  gralias  pro  Maurilio  mouacho  diligcnlcr  curalo. 

Domino  frairi.amicu  Henrioo,  fratcr  Anski  m:s,  m 
liac  vila  pcrscvcranlciii  saiiclilalciu,  iu  futura  xler- 
nam  felicilatem. 

lloc  pro  ccrlo  laudabililcr  solvilis  quod  charila- 
live  dcbclis,  cum  commiini  fratri  noslro  Mauritio  '•• 
vos,  sicul  ipse  mihi  scripsil,  benignos  ac  beiieficrw 
in  omnibus  exlnbciis.  Sed  laincn  mc  noii  modic* 
graliarum  co  vobis  ilcbilorem  cfbcilis,  <pio  illi  benc- 
lici.t  veslrx  cbaritalis  ob  amorcui  mci  propensitn 
impcudilis.  Vcruiii  quoiiiatn  ueipiaquam  iiuiic  re- 
cenicr  diseimus  m  cgo  el  vos,  quid  inviccni  dc  vobis 
possimns  pro  nobis  confidere  :  digniiis  xslimavi 
easilem  gialias  in  arca  mentis  cl.iusas  scrvare,  quan: 
non  ignoranti  in  charliila  dcseribcre.  Ciijus  cnini 
scmpcr  promplam  bonam  voluul.ilcm  cssc  iioii  dn- 
bito;  non  soluni,  ctim  pcr  cxliihitam  silii  opporluili- 
latcm  operalnr,  seJ  scmpcr  graliis  dignuui  cxislimo. 
Quoniam  tamcn  mcriiis  vostris  ad  prxscus  opcie 
aplius  rcspondcrc  non  v.ilco ;  monaclus  veslris  qui 
mecum  suul,  quantum  possum,  quod  liibuilis  rclri- 
buo.  Quia  desideralam  mihi  aliisipic  fralrilms  veslris 
vcslram  prxscnliam  miper  promisUlis,  si  icverenilus 
D.  archicpiscopus  marc  nmi  csscl  hoc  lcmporc  tran.s» 
iliirus,  speramtis,  quia  lcrminns  a  vobis  mamlalus 
pr.vieriil,  quoii  idt-m  venerahilis  Palcr  ad  nos  sit 
antc  P.iscba  veoliiriis.  Quoil  iiiinam  ciim  ejus  pr«  - 
spcra  hilarilalc  el  hilari  prospctital.-  Ii.il !  Si  voio 
ipsuin,  sicul  ( xialimaimis,  uou  vidciimus,  siilo.e 
qui.i  vos  a  dcbilo  promissionis  vcslra-,  nisi  vos  m- 
d  n  lo,  iion  324  al  solviuius.  Quippc  ipiod  scripsi- 
sils  vos  dc  advcnlu  noslro  sp.-r.iro  fiiliirum ;  ila  le- 
iimius,  ac  sl  polliccicmini  cveiiiin iim.  V.ilclc 
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ai)   GONDUI  i  i  I 
I    'i  MM  snihiiiilnm  iiiiiun,  CMJtU  MOIMFM  ftWfMW$ 

\li  lil  i  ur.l,- 

Soo  lUUt,  iiniio  .iniK  us,  fialn  fr.ilor  (.otnt  I  •'». 
ANMLMOti  OfO  auiiitr  filnii.nis  priMVi  i  iiili.uii  iu 
•aiu  lilalo,  pro  prrinio  MnOtlUUl  .rlrrniutoui  ■•• 
f«  Itoilalo  "V 

1 1  uGondolpbui  ei  Amolmui  loilii  oil  ojnli  e§o 

rl    tn     no.piaipiaill     illilij-.enniH  ,    lll    llllltuos    im   lios 

iflbotin  por  ODMlotii  nobM  InvlcoM  Indloonmo.  Qno- 

iii.mi  eniin  aniuia  lna  ol  aiuiiia  uica  MOO  lll  IttflcOMI 

iw<i|ii  K|iiam  otot  petbjntor  iboontoo,  Md  mnl  l>do>l« 

nenicr  M  niuluo  ainplcclonlos,  niliil   noliis  invircin 
tlerst  <le  noliis,  msi  qnia  corporc  000  MMUI  nobil 


llll    I,  III    I      \\\l\  IMI 

A  iiruiquo  mraiti    ipud  i fldo  in   aliquani  e-*l»»ll« 

OlfnllOlOM    QoOOilfn  Igilui  pravcMil  quaai 
■alillalionil  ritiiialin,    uli  r.piatur  jjiii  (t  Jlrrn  i  allo 
OOllOnU  IXOMtttio    Bicul    ■  inm    non   ilulnlo  «|uo«J  rl 
lna  M1  I  OM  f'  ' «'  '\  '  l  ""  ■'  '  '  ''''  '  "" 

nc;  ila  certtii  iuiii  ip.i  i  qnoliilir  dr<  idcrainlo  «  t\|tc 
1 1  tO,  OtipOI  l  lodo  '!«•  bleiai    '|>  irallonem.quama  di- 

1. 1  lo  dilc  lorc  Ititi  p.ilciis, Milaii  alirujiiMiici  iiuii* 

tll  Jililllll  Vfl  l'<  tiiiin  -.  SliMcpli»  dilri  Iiiiiiii  lu  i  llt- 
toris,  inapn  iiiiiiiihii  MOil  i  ■  "■  dilaUiil  Istilia,  i|uam 
10,  fjtcor,  |  nol.is  ili  .<  CilenlC  ' "nlr  i\il  iiiirslilu.  Tc 
liamipio  tlisecdeiili  I,  mus  «lolui,  (pna  quod  «■■• 
iuaiulas,  lioc  cvcnliiriiin  detiilerando  ovsprclah.im  : 
iiiiiic  aui.in  vrntis  gaudco,  quia  lioc  cvenissc  n 
d.is,  quod    ovciiiiiiiiio     rxipccUndo    drhi.lcrabani. 


pra-MMilcs.  Cur  atilciu  libi  dilcclioucm  nicani  dcsrii-  B  Anod  quia  iuinis  l.tidc   vidcbatur  ail    im  ""  porvc- 

inrc  noliliam,  lillcras  pro  lioc  ipto  disculicmlo  ili- 
leeiioni  lu.c  tlirigoro,  anloquam  tuas  acccpivscm,  pro 
posuorain.  In  piimis  igilur  pro  bis,  qu.i:  nnlii  scri- 
psisli  ciga  le  bona  os.sc,  gratias  ago  Deo,  a  quo  esl 
omnc  bonum  j  dcindc  omnibus  illis,  qui  libi  etlii- 
bcnl,  noslrx  tlitcclionis  occasionc  cbariutis  bonuin. 
Tc  vcro  cbarissimum  milti  inonco,  qualoniis  graliam 
H  bcncflcia  cortim  cum  quibus  dcgis,  qua:  anlc  UM 
convcrsationis  agnilioncm  poluisli  olilincrc,  doin- 
ccps  pcrejusdcra  conversalionisostcnsioncm  roerea- 
ris  rctinerc.  Dc  rcditu  luo  quod  te  desidcrare  sig- 
niflcas,  sub  silcntio  adbuc  dccrevi  supprimcre  : 
doncc  lempore  opporluniori  rcvcrcndo  domno  ei 
Patri  noslro  arcliicpiscopo  Eanfranco,  cujus  volun- 
lali  nos  obcdire  opoitol,  desiderium  nosiiuin  ralio- 
nabilitcr  valcamus  siiggcrerc.  (U)  Dc  rognla  sanct; 
Donstini  scripsi  tlomino  arcbiepiscopo.  Tu  lamon 
insta  doinno  llenrico  cl  doiiino  Gomlulfo  cx  nostra 
paric,  ul  eanidcm  regulam  ct  Bcdain  De  lemporibus 
propicr  ea,  qurc  in  noslro  scis  csse  corrigenda, 
qtialcscunquc,  quanio  Umcn  mcliores  possunl,  in 
illis  parlibtis  qtixrentes  mibi  cilo  eosdem  libros  rc- 
missuro  dcbcanl  accomroodare.  Omnipotens  Domi- 
mis  te  silii  .scmper  et  ubiqiie  custodiat,  frater,  ct 
quoniaro  boc  mavis  audire  m,  fili  cbarissime,  vale. 
Nosiras  litieras  raro  cxspcciando,  propler  sterilia 


bam  in  cbaila,  cum  ojus  voram  imagiiicm  assiduo 
sorves  in  oordis  lui  aroa?  Qtiitl  rniiu  aliud  csl  lua 
tlilcclio  Ofgl  me,  quam  imago  MCM  dilot itionil  crga 
te?  Invilal  igilur  mc  nola  niilii  lua  volunlas,  ut 
propter  rorporalem  nostram  abscnliam  aliqui«l  libi 
scriliam;  scd  quia  noliis  noli  sumus  por  aiiimarum 
pnvsenliain,  ncscio  qnid  libi  tlicam,  nisi  Dominiis 
dlii  faoial  quod  ipsc  scil  sibi  placcrc,  cl  libi  oxpc- 
dirc.  \'ale. 

EIMSTOLA  XXXIV  «»•. 

Al'     MAliRITUM. 

Cratulatur  Mnuniio  de  bona  valcludine  rettituta  ;  po- 
stutat  regulam  S.  Dunstani  el  librum  Dedit  De 
tcmporibus.  p 

Fratri  cl  flliocliarissimo  suo  Mauritio,  fratcr  An- 
seimis,  dileclionis  sua)  inlegrilalem,  iutegritalis, 
Deo  prolcgente,  perpctuitatcin. 

Njii  quia  vcl  me  tlignum  cui  a  qiioquaro  paierna 
debealur  reverenlia  piilcro ;  vcl  quia  diloctionciH 
lucain  alicujiis  morocnli  cxisliincm,  biijusroodi  salu- 
lalione  epislolam  lux  dileclioui  dcslinalam  pr;el;- 
tulavi  :  sctl,  quoiiiaro  cx  quo  le  novi,  seinpcr  crga 
lc  ct  fralris  dileclioncro  ct  palris  diligeniiani,  cl  si 
noii  polui,  tamen  adbibere  curavi.  Quaro  rocain 
quoniam  nolam  el  gralain  esse  libi  scio  voluntaiein^ 
idcirco  gratura  forc  libi  uon  dubilo,  ii  roc  dilcctio- 

VARIiE  LECTIONES. 

m  Cum  codem  ms.  ct  cod.  Lovan.  collnla.  Domino  Condulpho  fmter  Anselmus  ms.  Lov.  '"  i£lernilatem 
ct  fwlicitaiem  ms.  xlcinilatera  in  foelicilale  ,M  Cum  eodem  ms.  collata  '"  Magis  audire  ms.  majiis 
audirc 

JOANNIS  TICARDI  NOT.E. 

(II)  De  regnla  sancti  Dunslnni.  e  Sanctissinms  D  cent.  2  sr.riptontm  Britnn.);  Honricus  Hunglitlonien- 
Donstamis  (ilasloniensis  abbas,  postca  Wigornicnsis      sis  arcbidiaconus  lib.  v  su;r  llistor;  Roger  lloned 


episcopttS,  dcinde  arcbiepiscopus  Canluaricnsis,  se- 
dit  annis  "27  :  jaccl  in  motropolilana  ecclesia  Sanclis- 
siroa2  Trinilatis  supra  allari  suo  nomini  dieato  jtixla 
inajus  altare  cjusdem  Sancliss.  Trinitalis  cujus  fc- 
slum  cst  xtv  Kalcnd.  Jtmii.  •  Sic  dc  Dunstano  ms. 
Tabul»  Canluaricnsitiro  arcbiepiscoporum  in  nostra 
Uibliolbeoa.  Umlc  aurerlur  error  Tctri  Equilini, 
scribcns,  lib.  vm,  c.  49  Catalogi  sanctorum  Dunsla- 
imm,  ad  supcros  migrassc  Idus  Scpiemb.  Plura  dc 
illo  sanclissimo  viro  seriplis  roliipiere  Osbcrnus 
cantor  Ecclesiae  Canluaiicnsis;  Guiilielmtis  Malmes- 
boricnsis  lib.  i  De  gcsi.ponlilic.  Anglor.  cl  lib.  u 
l>e  ^ost  reg.  Angior.  c.7,  8,  9,  10.  Speetalius  vcio  in 
duobus    libris  dc  cjus  Vila  lucubiaiis  (leslc  Ualeo 


prioii  parlc  Annal.  ab  anno  919  (quo  illum  cssc  na- 
tum  rclcrl)  ad  *'88;  Gttido  abbas  Sandionysianus  ros. 
in  noslra  Bihliolbcca,  c.  o  sui  Sanotilogii  ad  xiv  Ka- 
lcnd.  Junii.  Rcgulae  vero  sancli  Dtinslani  meminit 
Ansclrons  snpra  cpisl.  51  cl  Balcns,  ccnlur.  2  nomi- 
naliin,  quam  inscribit  rcgulain  vila?  monaslicic.  Cni 
adnumerat  Bencdiclionariuin  arcbiepiscopalc  lib.  i 
Ordinaliones  cleri,  super  regulam  sancii  Bcnodicli, 
De  otculia  pbilosopbia ;  lpgcs  det  imarum  conlr.i  sa- 
ccrdoles  ad  papam ;  solutiones  dubiorum  cuebaii- 
sli;e;  cpistol  ad  divcrsos.  CxterttM  ad  episl.  19,  lib. 
iii  cum,  opilulaiile  Cbristo,  vindieabimus  ab  impia 
Maiih;vi  Darkcri  pseudoarcbicpiscopi  Canluarieusis 
scuri  itiluie. 
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impcdimenia  mea,    inis,  rogo,   me  s*pe  bctiflc*.  A  Gondtillus  per  aliqucm  boc  perflccre  poteril,  cjtts 


lierom  dieo,  qttod  semper  vulo,  vale. 
EPISTOLA  XXXV  « 

AD    ■AC&ITIOM. 

Quod  tio*  tcrikat  ob  penuriam  taheUariorum ,  qui 
evittolai  dtferani ;  petil  apkoritmo*  cum  gloui*. 

Frairi  ci  filio  suo  charissimo  tM  Mauritio,  frater 
A.4SELMDS,  divinam  in  prospcris  cnsiodiam,  in  nd- 
versis  muiiilioiicin  "•. 

Si  hoc  essct,  quod  questa  esl  lua  dilecla  milii 
«'ili.ciio  iu  sccunda  sua  mihi  destinaia  epistola,  quod, 
sciliccl  le  negligcndu  nultis  le  noslris  lillcris,  posl- 
quatn  niare  iransisli,  visitavcrim;  quolibcl  .isserente 
iiic  nimis  inconvcnienler  egisse,  non  defendcrem  et 
omnibus  taceiilibus  ipse  me  nou  modice  rrpreben- 


curx  designalum  dimillc.  Mulio  tamen  inclius  erit, 
si  exemplum  ipsum,  ul  milii  aecommodelur,  idem 
domnus  Gondulfus  poicrit  impclrare.  Salula  dom- 
niim  Ilerluinum,  moncns  ul  et  sibi  el  milii  metnor 
sit  inei.  Vale. 

EPISTOLA  XXXVI  •". 

_D   ALBF.RTUM. 

lUfert  gratiat  de  Mauritii  Beccentit  cnra,   et  contulit 

fiKjam  tirculi. 

Domino,  fratri,  amico  in  Clirislo  amaio,  ct  ad 
Christuin  desidcralo  Ai.rerto,  fraler  Anselmus,  pro 
coclestibus  terrena  despicere,  pro  terrenis  ccelesiia 
percipere. 

Non  solum  prxmium,  sed  vel  gralias  falcor  mc, 
ilcrcin.  Absil  cnim  ut  qtiem  a  puero  et  a  prima  B  secundum  meriium   vestrum  ei  desideriuui  meum. 


» ognilione  lanlo  sludio,  pro  moiJnto  tncc  pissil  ili- 
lalis,  le  lcstc,  dilexi,  ntuic  le  ncgligmn,  cum  ad 
iiiorum  probilatcm  et  amorem  Dei,  quanlam  largiri 
dignaia  est  supcrna  ciemeutia,  profeccris,  el  in  diet 
nitaris  proflccre*:  quod  sempcr  «ie  le  desideravit  cor 
meum,  el  satcgit  studium  mcum.  Ulique  antcquam 
luas  mibi  priores  littcras  irausmilieres,  meas  libi 
transmiliendas  pcr  primum,  qui  se  opporlunum 
cxliibcret  nuniium,  paravcram.  Sed  cum  eumdem 
epistolae  iii.-f  laiorem  congruum  exisiimarem  meas 
rclatorcm,  conligit  euui,  praeler  spem  el  votum 
Mium  ct  memn,  lam  diu  dcmorari  ul  inca  epistola 
tncc  priori  respondens  jam  scripia  a  lua  visione 
landiii  difTcrretur,  donec  sccunda  lua  mibi  defferre- 


piclati  veslnn  non  possc  rependere  pro  iuiscricor- 
dia,  quain  dilecto  fiairi  meo  Maurilio  in  infirmi- 
taie  sua  dignatur  impendere  :  quoniam  lamcn  alte- 
rum  ulcunquc  valco,  ad  allerum  lamcn  nullalcnns 
sufficio;  injiislns  mibi  videor  si  iu  co,  quod  possum, 
deflciu.  Gratias  igiiur  laulas,  quacia  mea  possibili- 
tas  est,  refero ;  sed  praemium  vobis  multo  opnlen- 
lins  a  Cbristo  reddendum  reservo,  cui  ipsi  inflrmo 
cnrain  exbibeiis,  ipso  leste,  in  suo  servo  Mauritio. 
Precor  eliam  qualcuus,  sicul  vos  merccdein  non  Lc- 
dcbit  perfectam  pcrcipere;  iu  iioii  pigeat,  quaniuui 
in  vobis  est,  sanilalcm  inccplam  perficerc.  Scd  his 
pracmissis,  quoe  debcam  pro  graliarum  aclione;  qujQ 
scquunlur  eruul  dc  qnadam  quam  vobis   adbuc  dc- 


,  ._  — _ 

Licet  enim  mulli  Nortbmanni  ad  Anglos  trans-      bco  respoiisiome.  Olim  namquc.  cutn  littcris  vestrac 


tui 

cani,  paucissimi  tamcn  sunt  qui,  me  sciente,  boc 
faciant;  in  quilius  paucissimis  vix  esl  aliquis,  quem 
nosiram  legationcm  sinc  dilalionc  cl  iioii  ncgligen- 
icr  facltirtiin  coufidam.  Scd  ut  rea  '*'  ipsa  me  apud 
mcmn  excusct  eriminaiorem,  duas  meas  epislolas 
du.ibus  tuis  rcspoiiilcnlcs  miiio  per  tuarum  laiorcs. 
Et  quoniam  cum  importuno  mibi  rcs  cst,  quod 
-ingillaliin  suisqttc  lemporibus  facere  non  polui ; 
sallcm  simul  ad  pcrsnadendiim  inrredulo,  Cl  salisfa- 
ciendum  suspicioso  facerc  disposui.  Illud,  proplcr 
qnod  lanlopcrc  me  reverend»  domini  ct  Pairis  no- 
Slri  archiepiscopi  insuirc  sanclitati  poslulasli, 
quanln  sltidiosins  secumlum  luam  volunlalcin  polui, 


tiilcclionis  rescripsi ;  non  lotum,  quod  mente  con- 
cepcram,  descripsi.  Quatenus  veslra  prudeutia  mi- 
nus  faslidiose  "*  pcrcipcrel,  quod  scriptum  sibi  mi- 
nusverboscperspiccrel.  Adeanr!em  igitnr  respotisio- 
iicmpei'lincl,(|Uodiuferiusepistola  psncsens  h.rcconii- 
ncl.  Cum  vcrc  dilcctam mibi lioncstalcm  veslraiu.tanlo 
sludio  dilcctionem  vilis  hominiculi,  meatn  dico,  affc- 
ctaic  inliicor  :  ulique  illam  lanta  sua  supplicalione 
majus  aliquid  imrcri,  quam  tneiis  sil  amor  confl- 
tcor.  Sed  quoniam  aliud  qtiid  vobis  darc  possim 
majus  amorc  nou  babco;  ipsum  quam  majorcm  pro 
inco  modtilo  possum,  r.hibco.  Majorcm  vero  dile- 
ctioncui  ptilo,  quod  a  mn  ncmn  valcl  exigcrc,  quam 


tn  qiiadam  mca  illi  niissa  cpistola  f.tccrc  lcnl.ivi.  Si  -.  ul  velim  etim  lanquam   mcipsum   diligerc.    Quapro- 
igitur,  cmi)  ejus  sempcr  nohis  amplcctcnda  graiia,      picr  si  vobis  consulo,  quod  me  mibi,  cum  sic  csscm 


M9  ad  nos,  kccuikIiiio  quod  libi  cxpcdit,  cl  cgo  cl  (u 
•  'esidcrainus,  r«:<lit<:  325  conligcrtl,  quod  sciiplnm 
crit  dc  apliorismo  lccum  affcr.  Inlcrim  lamcn, 
qnantiim  sim:  luo  incominodo  potci,  dc  lexlu  pri- 
innm  >  fli-  r  ,  deinde,  si  libi  licucrit,  de  glossis;  hoc 
nilc  oiiuiia  servans,  ut  quidquid  ex  eo  dclulcris, 
ililigcniissime  sil  correclum.  Si  quid  vcro,  le  red- 
cunle,  rcsiduum  imlc  fucril ,  si  npporlunc  doiunus 


sicul  vos  niiuc  cstis,  singularilcr  consuluissc,  constt- 
lcndo  tcnnissc,  lcucndo  amarc,  amando  habiiu  pro- 
liieri,  cl  lo(a  vila  nili  cognoscilis;  vos  ipsi  judicalc, 
si  illud  respucrc  dcbcalis,  cum  hoc  cgo  vobis  fidc- 
lilcr  cxhilicam,  quod  vos  a  mc  supplicitcr  cxposcilis. 
Deniqiic  ipsa  vcncrabilis  domini  cl  Palris  no- 
stri  in  hicpiscopr  aticlorilas,  cnjus  judicium  sua  ncc 
ipsa  prinlt  nlia  falli,  ncc  jiislilia   fallerc    permiilet; 


VAItl/f.  LECTIONES. 

m  Cmm  foiicmmt.  cnllala     ""Palii  et  filio  suo  charissimo  ntt.  et  Edil.  Vuardi,  fr.ilri  cl  filin  charistinir) 
"•  lii    nlwrsis    niuiiiiioin-ni    »>i«.    in   advcrsa    munitioncm     '*'   Scd  et  rcs  iik.  sed  ut  rcs     m  Cum  dnobm 
■>•)><   )>ui  nolntit  hii.  _0.  collata     '"  Kaslidiosc  »11.  I.siudio.o 


1100  I  III.  I.  I.I1M 

Ips.t,  luquam,  tlcicrii.il   ulitnn  \o»    ,lir.  ii,    tui  imhi  ,\ 

IIOII    .ll    lll|lll  insillll.    III    IIO~.ll.llll  >l>llls    •<    l<  <  IIOIHIII  ei 
(HlClnlo    .IS<WT.lll<     |ll.l<Vn-  .    1*1      1  Mlllllcill      IpS.HII.     .  jll  . 
IISIIIII,    ill   (|IIO    lll.l    MMIIII     «  Sl      II Illlll  11,1.1      |.l  l.li.d^ 

VUull  tlisplucrc  S,  .1  i|iMni|U3in  non  \o,  I.ii.ai  nl 
ijuhl  mIiiii  ilcvcim  i',  .  oiihiIiiiiii  lailiCn  lllrillll,  IIIIO 
i,on  nietiin  scd  lci,  iioii  uic  |>igrl  rljrnis  IMTffl  Si 
I,  llur  jnu  i  I|icrli  oslis,  quomam  omiie  i/utii/  ril  m 
•Mfiuiio,  fff«.i'/',».,/ilin  ,  «irm»  fil,  ct  rohi-ujfihc .iiiki 
<  rii/inmii,  tl  lU/sTtNiu  vilie,  ,/<«,«  mou  tit  ex  Vattr,  icd 
rx  mundo  eil  :  m  j.im  fognoniti»  quin  niiiiiilin  tr.Nisi 
tiil  r/  i-oiirNpi«rrMlin  ejut  (IJonn.  n,  II!,  17)  ;silrgir.tis 
tpiia  <a»ii<  mi  «<r.u/f  hujms,  iuimicut  Uei  confilnilmr 
(Jmc.  iv,  4);  m  nciiuis,  quia  qmicumqnt  icliqmeitl 
tlomum  tuam,  rv/  (ralrtt,  aml  lororci,  aml  iiatrem, 
i'ui  viilicm,  autuxoicm,  aut  filiot,  aml  agrot  piofltr  " 
movmm  ifiriiiM,  . .  u/m))/uui  accioitl,  ti  viirm  airinam 
twutdtbii  ( ilatth.  m,  i'J;  ,V«ir«r.  |,  15;  JLmc.  xvm, 
20) :  hortor  vos,  nolile  diti§ert  mundum,  ntt  ea 
qvtr  in  aiundo  mmi  (IJoau.  n,  15> ;  scil  reiinquile  ca, 
cl  •equamini  p.tti|H-i lalom  Chrisii,  ut  pro  cis  centu- 
pum  arcipiaiis,  cl  vitain  xicmam  possulcatis. 
Amcii.  Ii.il. 

EPISTOLA  XXXVII  •«». 

AD  »11001  l  IN»U. 

Pmcitcilur  tnutuain cum  ta  mcntoium  communionem. 

Doininr  ciimix,  cl  incrilo  sanctiiatis  cmn  amore 
icverend».  cum  revcrcntia  ainamJ*  Fiuhh.i.i!»*, 
fratdr  Anskliius  II. •<  censis,  vila  pcccalor,  habilu 
nioiiathiis,  svrvus  srrvoriiin  cl  aiicillarum  Dei;  viiac 
pi xsculis  pcrscvcraiiicr  crcsccnlcm  sanctiiaiem,  el  C 
viuc  futurx  xtcinain  fclicitatcm. 

Doslquam  Otlorcm  vcslrx  bona  fani:r,  qux  lougc 
latcque  suaviler  rcilolcns  circumvolat,  perscnsi; 
sempcr  tlcsideravi  ad  vcslram  noiitiam  aliqua  comnio- 
da  occasioue  pcrvcnire,  ul  pcr  iiotiiiam  rocrercr 
aliquatenusad  amicilianiperliiigcre,iilqui  bonismcis 
meritis  me  vidco  valde  indigere,  vcslris  me  possem 
aliquantulum  pcr  charitaiis  cominiiniouem  niiscere. 
Sed  gralias  ago  Dco  quia,  dum  hanc  volunlalcm  ge- 
rcreui,  el  volunlalis  elTeclum  m  cupidus  exspccla- 
rcm,  imimatum  est  milii  per  communem  in  Christo 
iraireni  el  amicum  nostruin  domnum  Hugoncm  IM 
iuclusuro  Cadomcnsem,  quia  sanctiias  veslra  non 
«lis&imili  aflcclu  similcm  dc  sc  apud  mc  ptxslolarciur 
eventum.  Quapropierquoniam  comperio  el  compc- 
riens  gaudeo  Chrisium  desideria  vesira,  qux  novit 
cx  sua  nasci  dileclione,  nobis  i^noiamibus  exau- 
diisse,  atque  nos  etiaiu  nescicntcs  paribus  volis  si- 
uiiliqiic  dilectione  juiuisse;  jain  non  limens  notam 
prxsumpiionis,  mitio  vobis  litleras  mcas  per  eomi- 
deiiiiatn  inulux  dilcciionis.  Et  quidcm,  domina 
charisstma,  ci  idco  dou.ina  ct  chavissinio,  quia  vitx 
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ni.lilii     f  .1.1.    |.r  inl^lllr  i         , li.lnl    \.| 

liiln lliqilM     ♦    •      UJIMl  I  .h    i.iioi     il     .  ii 

liiin  11  ii  i   » ,n.  ni.ih      .i  |hii.m.    Qiionum   Ijmk  n 
\psln.  iii  ij..i  il.ii ,  bonil    ili-vnleio  |  .iin   i'ir--,  iii*.. 
i|u.i    fiooi,'   |,..     ini    \(,|,i.    porlicip  illomiri   nwofiiiii 
iMiiMiriim  i|u  ili.n  iinquc    int,  ■  um  nr 

Rin     s,  iiunl  hjllllf  l.oiii  Ji«us  Chriiiu,  l>o m«  no- 

Slcr   in  iii,-  o|i<  l  Jlils    inl   oprr  ilnnr.  .  *  i ,  <.in  « )|o,  i  l 

ront  r.lji  iiiudum  veram  Dci  cl  prosiai  Cfcl 

rilalrui,  til  vnhiv  non  alitcr  i|n.vm    nnhi    uopuirliii 
PetO  cli.nii,    lint    inca    nx-nn     nrqu.iqujiu    \  «r~»tr  i . 
|HM,inl  .i-i|iiuii,   iil     fcslra  U-iIiIimIo    n<-   wviiiMlnm 
c.niiilcin  charilalcm  '"  suorum  mrriioiuui   comn.'i 
nioiii  iliqtiatenus  -liKuetur  admiuere.  QaMMvti  an 
leni  incns  vcvira  «livirM»  Spirilu  fervcuicr  .,11)  .i  i  nou 
iinli^cal  ailiuoniiioiic  "*;  dcuerem    laincu  cgn    pm 
•Jchilo    mex   profcssionis,    ali<|njm    cshorlJiiotu  m 
s<Tibcrc   vcslrx*  sanciiuii,    uisi    cpislolx    liuierem 
proliiiLilem.  Q«od  tiVbiluiu  tlonel    Deic  ul  aliqnan- 
do,  vel  colloquciido,  vcl  s«  r-lx-ii.io  persolvam.  Omni 
polens  Dominiis  sic  vos  iu  lemporali  vila  ab   oinni- 
bus  malis  custodiat,  ui  Vos  por»l  hanc  «il.mi  ni  x-tcr- 
nis  bonis   coiiililii.it,    iloiiitiu    luulluiu    in    (.linsli, 
amanda  cl  veneranda.  Ipsc  sk   inviceiii  mu    vc-lii, 
cl  vos   inci  memores    u».    suo  amoie    f.i«  i.ii,  ui   M 
illi  pl.iceal,  et    nobis    ad   vitaui    proit.il    jlIciii.hu. 
Anicn. 

326  EWSTOU  XXXVIII  '". 

kt>  Cl  II  II IHLM. 

Ue  lillcit  Cttilleimi    tibi  additit   gaudel,    MBSSfSU   a 
tivctilt  wnitale  atertit. 

Donmo  revcrctttlo,  alTcciu  lolo  dili,;enih>ct  «lihcio 
CttLLEi.uo,  fraler  Ansclmus  siiiis  '"\  pro  an.orc  fc- 
licilalis  persevcrantiain  iu  prolicietiti  saiiciiiaic,  pra 
prxmio  sanclilatis  a-tcruilalcm  i;i  sullicienti  fclki- 
latc. 

Lillcrx  dulcis  mibi  vcslrx  digiiaiionis,  quas  sr.s- 
ccpi,  cor  iiiciim  dilecii  vestri  nominis  lituio  Ixiiti- 
caveruul;  sublimis  huiuililalis  odorc  refecerunl,  pro- 
fundx  cliai  iiatis  sapore  saliavcrunt,  pix  conquesiio- 
nis  afleclu  compunxeruui.  Quarum  pctitioui  cuui 
nunquam  velini  deficcre,  utique  f.itcor  rcsponsioni 
me  ncquaquam  posse  sumcere.  Cum  euiiit  in  toio 
me  ei  iu  omnibus  qux  in  mc  sunl,  conscius  ipso 
mihi  siin  nihil  essc  dignum  lanla  poslululione,  cl  ve- 
stra  beucficia,  ct,  quod  vaUle  majus  ct  milii  charius 
est,  veslra  erga  inc  ililectio  plus  merennlur  de  me 
quam  meipsum,  ccrte  nulla  suflkil  afTeclui  meo  Tcr- 
boruin  devolio,  qua  vobis,  quia  plus  non  possum, 
ofleram  meinelipsuin.  Quatcnus  vcslra  sauclitas  uec 
jugem  memoriam  sui,  in  me  velutinsuo  duhiict  nou 
esse;  ct  si  quid  diviuitus  sit  in  me,  ccrta  sit  reJat 
quod  sui  est,  suuin  cssc.  Quoniani  igitur  iiun  soluni 


VARL^E  LECTIOMES. 

**  Cum  iisdem  mss.  callata  et  cod.  Lovan.  '*'  Voluntatis  aflcctuni  mst.  volunlatis  niTeclum  cod.  Lov. 
m  Doiiiiiuuu  lliigoiiem  mss.  Domnum  llugnncm  ,OT  ln  eandem  cliarilalcui  mtt.  s-cuiuluiu  eaedcni 
charilatcm  »mj.  Lov.  ICS  ludigeat  admouitiouc  :  ilcberem  mss.  oumt.  admonilionc  ,69  ('■■  ">io  er  »:«•> 
fiitis  msj.  coi/nin    •  °  Frator  suus  Ansclnius  mtt.  fraicr  Anscliuns  suus 
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oralionLs,  sedci  monitionis  el  omnimoda:    sollicilu    A  aliud   restal,   nisi  nl,  quod  omnibns  cst  hoiiosluin 


iljuis  dcbilorem  uie  scio  illius  saliui,  cujus  meipsuin 
cssc  profileor;  rogal,  monet  dilctlns  lidelis  vcstcr 
uc  arcscat  pcr  amorcin  s.r.culi  scmen  bon;e  volim- 
talis,  ipiod  in  vobil  pcr  divinuin  respcclum  ccepit 
gcrininarc;  nc  lenc.iului'  laqucis  sxculi  pedes  vcslri, 
qui  jam  uon  soluiii  per  opera  miseiicordi;c,sed  ctper 
tclsioris  traniitis  iiileniioneiii  in  via  xlerna  ccepc- 
runl  ambularc.  Sed  sollicile  averlcmlo  oculos  inen- 
lis  veslnr,  ne  videtinl  vanilatem  (P*al.  cxviii,  57); 
sempcr  cos  pcr  icdeficienlcin  iiilcnlioiiCin  conversos 
h.ibcalis  ad  vcriiateiu. 

EMSTOLA  XXXIX. 

AD  VACniTIUM. 

S<  accepisse  munera  transmissn. 


Suo  dilcctissimo  aniico  cl  fratri;  cl  quoninm  lioc  R  Ansei.mls,  quod  suus. 


amicis,  couccdalis  libenler.  Salulate  duccm  ct  ve- 
ncrabilem  Pnlrem  cl  douiinuui  uoslrutn  doniiiiini 
abbatera  "*,  ct  onincs  dilcclos  dominos  cl  fraircs 
nostros,  qui  vobiscum  snnt.  Pax  Dti,  quce  exstipe- 
rat  cmnem  sensum,  custodiat  corda  vestra  el  intelli- 
gentias  veslras  (Philipp.  iv,  7). 

EP1STOLA  XLl  "'. 

AD    LANIDANCtM. 

Lanfrnnci  modcstinm  de  munrrum  tenuitaie  nrtrdi- 
cat ;  et  de  monacltorum  abslinenlia  snum  scnten- 
tiam  profcrt. 

Domiiio  suo   ct  Pafri  archiepiseopo  revercnfia, 

cullu  "*,  cl  anioris  afleelii  diguissinio  Laniranco, 
siiiis  stibjeclloue  cl  amore  scrvus  el  filius    fralcr 


ejariua  ainliliir,  ciiarissimo  filio  Malritio,  fratcr  An- 
kin:i\  salutcm. 

Prcliosum  inuiuis  prciiosx  mibi  luxdilcclionisca 
cbariiale,  qun  missuiu  csl,  suscepi ;  cl  in  ciim  usuni, 
ol>  ampliorcni  tui  mcmoriam,  qucm  poslulas  pcncs 
me  inaiisorum  conslitui :  non  laulum,  ul  rci  ipiam 
aliud,  sicut  promillis,  quanlum  quia  sic  libi  pl.ictre 
et  cgoscio,  ft  tii  significas  luis  diclis.  Pro  quo  gra- 
lias  tibi  leribende  referrcm,  nisi  lu  scircs  quia  plus 
ftSiquid  paratoj  fni  tibi  scmpcr  iribucre,  anlequam 
csset  qiiod  posscm  reiribiiere.  Semper  enim  fui  el 
snm  mrmciipsum,  el  quod  possuni,  tibi  el  pro  lc  pa- 
ratus  impendcrc.  Feslinal  lator,  cogor,  qu;c  conan- 
tur  erumperc,  aniiui  verba  reprimcrc  :  boc  lamcn 
subinfcro,  quod  tibi  fui,  boc  persisto.  Vale. 
EPISTOLA  XL  ■". 

AD    liELGOTUV. 

Commcndat  ei  Hogcrii  abbatis  fratrem. 

Domno  ct  Palri  revercndo  amico  dulcissimo 
IIelgoto  fratcr  Ansklmus,  viljc  prxsenlis  diuliirnain 
prospcritalcm,  cl  fulurac  xlcrnam  fclicilalem. 

Doimius  abbas  Rogeriui  "*  ccrtus  dc  vobis  ct 
6*e  inc,  qnia  sic  nos  in  cor  unum  cl  anitnam  unam 
ignis  cbarilalis  confiavit ,  ul  quod  allcr  altcruin 
scirc  nolueril  "',  boc  ipsc  nollc  non  possit,  pcliil  a 
mc  quaicnns  cjus  fratcr  Gonfridus,  qui  Cndomi 
inoratur,  vestrrc  sanctilili  commcndarclur  pcr  inc. 
ISon  ul  a!if|iiaii(Io,  nul  cjus  injustili.c  iu  aliqua  cnusa 


Sicnl  palcrnn  vcsira  dilectio  nescit  non  cssc  niibi, 
el  cum  noii  Inrgilur,  niiinificn;  ct  cum  secura  esl, 
sollicila ;  ita  scitolc,  imo  scilis  fidclilatcin  noslinm, 
et  cum  lacet,  nunquam  csse  ingratam.  Cum  cniin 
mihi  "9  non  millilis  cx  usu  dilcclo  dilcciori  vcslro 
prctiosa  munera,  blandc  salisfacicndo  prciiosiorcm 
mandatis  cxciisalioiiein;  cl  cum  cerli  silis  mc  nibil 
conlra  Chrislianam  fidein  sentire,  satagilis  ,M  la- 
mcn,  ne  quam  de  me  pravilaiis  vel  faUam  aliqtiis 
possil  habcrc  opinioncm.  Quippc  lalis,  qualis  illa 
fuil,  qunm  mihi  fecislis,  muiierum  cxcusalio,  cmn  a 
tanto  lanlillo  fil,  miiniis  est  imilio  prcliosius  pur- 
pura  cl  aiito.  Quod  utiquc  munus  iioii  misislis  idco 
quod  co  mc  indigcrc  pularctis,  cum  nequaquam 
ignorelis  illud  mihi  in  coiilis  arca  semper  recondi- 
linn;  sed  quia  bcnignilas  vestra  linnlium  a  se  ad 
me  vncuum  transiie  paii  non  poluit.  Neqtie  enim 
cum  vcslra  suscipio  dona,  opus  babeo  coriim  coin- 
mcndationc,  qn;e  nullatcnus  dtihilo  vcra  mei  dilc- 
clione  fieri  ;  ncqiic  cum  non  aftiiiunl,  indigeo  cx- 
cusationc;  quia  cerlus  suiu  ca  cessarc  aliqua  "' 
justa  ralionc,  qiiam  si  vobiscum  inlelligcrcin,  elige- 
rcm  vobiscuni.  Quod  aulcm  prxcipitis,  ut  eifca 
quasdam  non  mcas,  ncc  alicujus  Cbristiai.i  asscr- 
lioncs,  simplicitcr  qiiam  nic  scilis  lcncre,  vcrilatis 
scnlcnliara  prolernm,  gralissimc  acciplo,  ci  liben- 
lissinie  obedio.  Didici  in  scliola  Clirisliana  quod 
tenco,  tcncndo  asscro,  asscremlo  327  amo »  Q"w 


a  vohis  favcaiur   "\  aul  aliquid  dc  ejus  scrviiio,  p  si  qtiis  corum  qui  habcnl  substaiiliam  niundi,  dedc- 


qnod  domno  abbati  el  inonaslcrio  veslro  debel,  pcr 
vos  rclaxclur  :  sed  ul  i  harilalom,  qiinm  vos  oiimi 
proximo  sritis  dehcrc,  familiarius  illi,  ciun  id  ralie 
vidcbitur  cxigere,  proplcr  amorcm  reetruM  digue- 
mini  eihibere.  Si  i^itur  jmlicat  prudcntia  Veslra 
qni  i  quod  tanlus  ainirus  inc  poslulal  non  indccrn 
i  i,   iiul!  .t.  nus  [lossiim  ncgarc  m  deccnlcr  :  mhil 


rit  indigcnti  vcl  caliceni  aqu.c  frigidx,  propicr  ve- 
rum  aniorcm  Dci  el  proxinii,  cleocnosynani  facil,  el 
non  perdet  mcrcedein  suam  (I  Joan.  m,  17).  Do 
monachoruin  vcro  abslineniia  boc  scntio;  qnia 
quanlo  majorc  amorc  Dci  nnl  proximi  nionachus 
ab  apposilis  sibi  alinicnlis  absliuucrit,  lanto  m.ijo- 
rcm  ct  facit  clccinosyiiam,  ct  acquirit  incrccdem. 
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iMiMiimm  IrtlM  DuiNiniin  Abl.airm     ,;'  t.um  >hu,l>ut  WM.  in  ms.  purdicto  Cod.  collula  tl  cum  hdit.  Ooili 

■    i        1573    "■    Reverenlia,  cnliu,  mse.  reverrnlia!  enlla    m  Cum  cnim  unsi  nns.  cum  cuim  iuiIu     ' 
ms.  I.  sal.igit     ,IU  F.a  aliqn.i  i«»s.  c.t  ccssarc  aliqita 
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i  NSTOLA  \iiiuv  A 

||     II»  \l'll  I  M 

/>n/r/  i/iiix/  rii  II  n/'i'n/i  ini/nr  lnjemli  <l  irON  'i  niunn 
luilunt. 

DrtmnOi   .uuico,   frtlii  rli.uissiino  IIimiuo,   Iih<i 

,\nsi  i  mi  s ,  Mi.r  pnetenUi  proeperaoi  diutui  nil  ilom 

i  l  l.ilnt  .    li -Iutiii   '■"  .il.  riu l.ilt-m. 

Qiiaiiqiiam    vcra    dilrclu»   senirl    aircns.t    >ciii|H>r 

n.igrt!t,  miic  vontllationii  Inftnnlli ,  noo  lamou  pi 

iiiiii  jin  lundilllil  10   amicis  II  i.i  |ni«  i|iiiin ,  si\c   i 

praMonUboi  n  motuei  convomllonli  ilvi  <ii  jI>- 

scnlibiib  o\  alicujtis  cmniMiii.ili I  frcqucnli.i.  Quo- 

iii.iin  igilur,  Mip.-in.i  lk  dllpOOOnll  pinvi.lcnli.i , 
lUUltUl  MBOfUbOI  invicctn  nnn  possnuius  jikuii.I.ii  i ; 
vcl  illeinis  minil  salut.il  oiiiliiis,  cl  ||  noii  >j'i.i ntiiin 
v.iluimis,  sallcni  i|uanluin  possiunus,  al>  invucui  II 
dehciiius  l.ctilicari.  Quaproplcr  si  iniln  l.iiu  vrpe 
liccrct,  ipiani  s.cpo  vrllcnt,  uliqitc  s.rpissnnr  srhc- 
diilam  ct  nostram  vobis  dirigcrcm ,  cl  milii  vcstruiu 
eiigercm.  Milii  qoippo,  meis  i.l  peCOOUl  agruiibus, 
sic  iion  solinu  iliclamli,  scd  ct  lcxcndi  cl  mcditandi 
Sive  orandi  opporlunilatein  viileo  reiiiotaui,  ul  cre- 
dam  a  mc  l)ci  iniscrk-ordiain  amolam.  llndc,  licct 
non  quanliim  ad  eanulcm  rcvocandain  miscricordiam 
divinam  sulliciat ,  inconsolabililer  tftnicn  ,  dolco; 
quia  tutii  tantum  sit  miscro  milii  quiclis  iinpcdimcn- 
ttiin ,  nulliiiu  mc  consolalur  inqiiictiidinis  emolu- 
inontum.  Qu.i  in  rc  oiim  non  juslc  milii  vidoOf  vijcs 
cl  slcnles,  quas  lamen  negligere  non  audeain,  oc- 
cupationcs  accusarc;  nequaqtiain  tamen  rem  iiitc- 
iius  disculiens,  meatn  valeo  ignaviam  cuusare.  C 
A.lco  nami]ue  vilis  mens  mca  quasi  quadam  naluraii 
arclalur  augustia ,  bonaque  voiunialis  langucl  im- 
becillilatc,  ut  uni  quainlibel  parv;c  curai  cajleris  cx- 
clusis  tola  non  suQicial,  ct  cujuslibcl  oneris  lcnla- 
lionisqiic  gravedinc  viela  stictumbat.  Quapropter, 
ini  cliarissiiuc  fratcr  ctdomine,  quoniam  cx  cliari- 
latc  cl  inca  merila,  si  qua  esscnl,  veslra  csse  vel- 
lcm;  ct  qwo  vcstra  sunt,  mca  cssc  conlido  :  dc  ntea 
dcsperans  ignavia  vcstrain  procor  et  exhortor  slre- 
niiilaletu  ut  qui  mc  cx  meo  mimis  proiicienli  de- 
lcclu  scntio  reprobari,  per  vesirum  indericicntem 
profccium  merear  revocari.  Yaleai,  et  valcat  nunc 
et  iu  alcrnuin  dilecta  mihi  vcslra  fraterttilas. 
EHSTOLA  XLIIl  »». 

AD   UFHLHMM,   G0ND0LFUU   BT   UAtRlTIUM. 

licccenses  monaclws ,   m  Cant naricnsi  Ecclcsia  tum 
degenles,  adlwrtatur  ul  meliora  scmper  proliciani. 

Domnis,  ct  fralribits,  cl  amiois  cltarissimis  Her- 
llino,  GoNDiiiFO,  MAunrno,  frater  Anselmus,  as- 
ccndettdo  dc  virtulc  in  virtutcm,  perveuirc  adCiiri- 
slutu  siimmam  Dei  viriutcm. 

Qtioiiiam  ct  unum  est,  qttod  vos  pari  inlonditii 
ptoposito,  ncc  cst  divcrsum  qtiod  ego  dc  vobis  com- 


D 


\iill.  Illl 

iiiiiinii  i  dc  .i.li  i.) .  i.ii  ii o  io«  .i i  i  pliieb 

.illoi  iili.iin-  ■i.ij.in;o.    Si    beiic    ini  iiiiinl  .lil<  i  ln. 

Itn  ,   qn  ili  ii.|..  i    npirtn   viilcre   pr  rtrul 

snlln  n  nlii     nii\  ll   qil  lll  iluc   ilc    i    .  "  ii. 

diro  ibaeuici.  Quonlam  nomqiM,  m  •■  ln bl  U 

I..  .i   i  misi  uniij ,  omiiibua  vobi»  fi.>ins  dilcrtio 
iir  .i ,  ci  insiipcr  iiui    vc  tiuin  palrm  diligcnliam  i\ 

COIilc     II. lll     illi  .illl     llllpi  Uill  ,      '.  .1     Vollll     III. |m  l..|.r. 

iitiliu iiorjocenUi  lorni  marihque  •p.iinnn   •  t f • 

cliiin  vi  sti  i  ,i  iik    v.ilinl  ..briiinpiK-.  I  ii  .  t  .  (.- 1 1 1 1  r  rn. 
rcnili  dOtniol  II  paliis  "'  noUn  ircbiepitl  opi  pr  i-.. 

volns   eoniilium  et   idmonillo,  kingnloruiuquc  vc 
siiiini  conlioua,  quid  mui  bobiloi  proAleoler,  w 

l.ilio,  mUUl  «•  qiioquc  in  s.un  ti  I.  i  \  orc  i  <  Jlociilioni* 
ficipniis  acocnsio  sulli.  iaiil,  quihus  vrslra  fUudi.i 
licnc  inCOptl  quoiidil  a.l  BOtton  pffotciOOl  I  rvigii 
t.imcn  m.l.-liricns  dilcctio  ul  cvliorlalioms  MOll 
qualcsi  iiiupie  siul,  volns  quaiuvis  abscnlil>us  .  I 
lion  iiuligcnlibus  non  dcficiaul. 

.Moneo  iUqOOOt  precor,  cbarissimi,  qualcnus  nili  I 
sil,  qtioJ  menlem  veslram  a  sui  revocct  cuslo<lia; 
sollicite  disculiat  qnid  quolidie  acquiralproni  iendo, 
ne  quid,  quod  iboill  pcrdat  dclicieudo.  Sicul  cnini 
in  viilutibus  diflicilius  cst  aliquid  non  habilum  C0- 
naiidi)  asscqui ,  quaui  dcsidia  carcrc;  ila  graviuscsl 
rccitperarc  quod  per  ncgligeutiam  amillilur,  quaiu 
adipisci  quod  noiiJuiii  quis  Itabuisse  cognnsrilur. 
Scmper  igilur,  dilcclissimi  ,  [ir.rlcrila  qtiasi  pro 
nibilo  sic  dcpulelis,  ut  cl  illa,  a  I  qua;  prpfcdllit, 
tcnere  non  oonlemniUl  ***;  ei  bil  aliquid  addeie 
licel  per  iiilirmitatcm  nequeaiis,  lauieti  pcr  impor- 
lunitalem  scmper  conlcndalis.  Qoooiom  iiamquc  in- 
tcr  inullos  vocalos  pauci  suiit  clecli  (MaiUi.,  \.\,  iC), 
ceili  stimus  oinnes,  Vcritate  diccnte  :  scd  quam 
puuci  sinl,  inccrli  suinus  cuncli ,  Verilalc  lacciiu-. 
Quapropter  quicunque  nondum  vivil  ul  pauci ,  atil 
vitam  suam  corrigal,  aul  inter  paucos  se  colligai; 
attt  cum  ceriiitidinc  reprobalioncm  limeal;  qui  vcro 
jam  sibi  vidclur  dc  paucis,  tton  stalim  dc  securilate 
clcctionis  coufldal.  Quippe  quoniam  n.emo  nostrum 
scil  in  quantam  paucitatcm  rcdigaulur  clecli :  nul- 
lus  utique  '"  novil  si  jam  sil  intcr  paucos  clectos, 
licet  jam  paocorum  sit  similis  intcr  1M  mulios  voca- 
tos.  Nttllus  igilur  retro  rcspiciendo  pensel  qtiatn 
imiltos  in  via  coeleslis  polrko  pncccdat;  scd  imlccli- 
nabiiitcr  in  atueiiora  inienlus  sollicile  considcret , 
si  jatn  paritcr  cum  bis,  de  quoruin  eleclionc  ncmo 
dtibilai,  incedal.  Vidcte  igilur,  cliarissimi ,  ne  qua- 
libel  occasione  limor  Dei,  quem  concepislis,  lepe- 
scat;  sed  semper  quasi  indelicienti  stttdio  vcntilaius 
in  dies  fervescat,  donec  vobis  in  securilatem  aucr- 
nam  mulalus  lucesc.it. 

Valele,  amici  mei  amaulissimi;  el,  rogo  vos  per 
frateruam  ehoritaiem  quam  mibi  dcbctis,  mie  so- 


VARLE  LECUONES. 

1,1  Cum  iisdcm  mss.c ollala  ,85  Fuliira)  foMicilatis  nu.  1.  fiilura:  firlicem  ■*  Cuni  iisdcm  aus.  cuii.iia 
'*•  hoinini  1'atris  mss.  Doiuiiii  ei  Dalris  lH*  Tenicre  non  coiueinnalis  mss.  lcncrc  non  conlcmnalis  •"■ 
Mullus  iiaquo  mss.    nullvs  utiquc    m  Sit  sunilis  iuler  ms.  1.  sit  simul  iutcr 
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lilo  Inslantius,  ne  ego,  qui  vos  liorior  ad  prnfectuin,  t\  ci  clcmciilissimus  Deus  sic  vos  in  lioc  sxculo  per 


perQciam  qucm  jam  olim  vere  inccrpi,  cl  jam  nunc 
lcre  cflici,  miscrabilem  dcfeclum. 

EPISTOLA  XLIV  •«• 

*D    HERN  J,UK. 

Actrrimit  opprcttum  doloribut  ad  putienliam  excilat. 

Olim  socio  ci  fraliicoxqua  familiarilate  diligcndo, 
nunc  domino  ct  Patri  cum  dilectioue  reverendo 
Rovecistrensi  m  episcopo  (15)  IIfhnosto,  fraler 
Ajselnls,  in  liac  vita  intcgram  incolumitatem ,  in 
fulura  pcrfeclam  felicilitcm. 

Cum  audio  quod  frequenlibus  et  gravibus  molc- 
stiis  fcrc  usque  ad  mortem  caro  vestra  alteritur, 
contrislai  me  humana  moeslitia  mcus  afleclus  -.  scd, 
328  runi  cousidero  quia  per  bxc  anima  vcslra  ad 


omnia  sux  facial  concordarc  volunlali,  ut  ipse  in 
fuluro  pcr  omnia  vestrx  concordct  felii  ilaii.  Dulcis- 
sime  mi  Paler  ct  revercnde  domine,  precor  ut  pa- 
tcrna  vestra  sanclitas  non  obliviscalur  lidelis  scrvi 
sui  ,M,  corpore  absentis,  scd  nientc  adhxrcntis.  Va- 
lcaiil  semper  in  Domino  corpus  el  anima  vcstra. 
EPISTOLA  XLV. 

AD  LAMBElTTCM  ET  FOLCEIMLDUM. 

Ne  lelhargico  mundi  sotnno  corripianlur. 

Rcvcrendis  dominis,  dilcctissimis  avuncutis,  dul- 
cissimis  nutritoribus  suis  Lamblrto  ct  Folceraldo, 
fraler  Ansclmus  ,  bona  temporalia  pro  xternis  dc- 
spiccrc ,  xlerna  pro  leinporalibus  pcrcipcre. 

Quamvis  nos  locoruin  tcmporumque  spatia  scpa- 


xieruilaicni  nutrilitr,  consotatur  me  spiriluali  l.rtitia  R  rcnl,  arbitrio  superno  disponcnte,  imlla  lamen  caus-t 
vcsler  profectus.  Notuui  quippeesl  sanctilali  veslrx,  vcslrx  dilectiouis  affectum  valet  aut  valcbii  mihi 
quia  in  tnbul.aione  carnis,  et  per  ustionem  rubigo      minuere,  divina  gratia  prolcgentc.  Et  quoniani  ccr- 


peccaiorum  exuritur,  et  pcr  patienliam  justi  vita 
pcrucitur  '".  Scriplum  namqueest  quia  flagellat  Deut 
OHineui  filium  quem  recipit  [Uebr.,  xu,  6).  EtGMiia, 
Iributatio  palienliam  operutur,  palientia  probationem, 
probatio  tpem,  tpet  autem  non  eonfundit  (Uom.  v,  3). 
Et  quia  polientla  oput  perfeclum  httbei  (Jac.  i ,  4). 
Unde  procut  dubio  cngnoscilur  quia  tanlo  affectn  cst 
in  tribolatione  gaudendum ,  quanto  conatu  cst  per 
spem  ,  et  operis  perfcctionem  in  filionim  hxrcdiia- 
lem  nilcndum.  Cum  enim  sempcr  gratum  sit  Dco, 
si  nnnquam  ab  ejus  ordinationc  dissenlimus ;  (unc 
uliqiie  valde  illi  placcmus ,  si  ct  in  nostra  advcrsr 


tum  cst  cordibus  vestris  simitcm  afleclum  erga  mc 
non  dissimililer  inbxrerc,  utique  dubiuin  uiihi  nou 
est  quod  sicul  ego  ca,  qux  circa  vos  sunt ;  iia  vos 
ea,  qux  circa  mc  sunt,  nota  semper  desideretis  ha- 
l»crc.  Scd  ea  pcr  hujtis  schcdulx  latorcm  plcnius 
poteritis  discere  cl  notificare,  quam  brevilas  episto- 
laris  sufficiat  intimarc.  Qualc  autem  desiderium  cor 
nieum  gcral  de  vobis,  ille  a  qun,  et  ad  quem,  ct  cui 
soli  notum  cst  ide.n  dcsidcriuin,  sic  iutimet  cl  per- 
suadeat  vobis,  quomodo  ipsc  scil  expeilirc  vobis.  Ul 
lamen  aliquid  dc  cordis  ahundanlia  eloquar,  nihil 
magis  de  vobis  liinco  qnam  nc  in    amoce  sxctili  et 


late  ejus  voluntati  hilariter  consenlinius.  El  quan-  C  sxculari   vila  perscvcreiis,    dorniivntes    usquc    in 


quam  sil  justissimus ,  nequnquam  tamcn,  cum  sit 
miscricordissimus,  cogel  nos  pcccata  in  futiiro  sx- 
culo  vindicta  rcpetila  lncre,  quos  hic  viderit  ultioni 
cum  animi  liilaiitate  occuncre.  Tauto  ilaque  dislri- 
ciuin  judicem  cxspeclare  poterimus  leniorem  mt 
quanlo  nunc  illum  patienter  ••*  suslinehiinns  scvc- 
riorem.  llis  i(jilur  cl  aliis  hujusmodi  meditationibus, 
ini  reverende  domine,  sicut  scil  palcrna  vcslra  san- 
ciilas  ex  carnis  dcfcclu,  animx  considcrando1**  pro- 
feclnm ;  ex  carnis  xgritudinc ,  animx  salulcm; 
ex  ohione,  iudulgcntiam  trabai;  cx  ipsa  Iribulalionc 
consolationem,  et  ei  m.erore  lxtitiam.  Omnipolcns 


finem;  et  nihil  aut  parum  quitl  iuveniaiis  cum  virii 
divitiarum  in  mauibus  vcstris  ,  cuui  evigilaveritis 
posl  Gncm. 

EPiSTOLA  XLVI  ■». 

AD    FOLCERALDOM. 

Se  miro  ejut  vitcndi  leneri  dt-iideria,  ted  detinert  ex 
«o  quod  in  trancia  miliiet  iler  liberum  mulli  facc- 
rent. 

Secundum  carnem  consanguinco ,  in  Chrislo  fra- 

tri cbarissimo  Folceraldo,  fraler  Akselmus,  6ic  irc 

dc  virtute  io  virlulem,  ut  vidcat  Deum  deoruui  iu 

Sion. 


VARIjE  LECTIONES. 
"»  Ctm  pr,rfatit  duobnt  Exemp.  in  ejutdem  cod.  mt.  cotlala    '•♦  Ronesceslrensi  »i«.  1.  Roveceslrensi  mij.H. 
Ilf.vrn  isirciis."      '•»   Viia  perficitur  mt.  1.  vita  cxorilur     '•*  Lcviorem  mtt.  leniorcm     '••   Nunc   palientcr 
m«    nunc  illgm  paneitter    m  Animx  considcrando  ntt.  1.  animi  cousidcrando     m  Scrvi  sui  mti.  fideti* 
MTfl  »iii     '"  Cum  mt.  uno  tx  duobut  pra-diclit  coliata 

JOANNIS  PICARDI  NOT/E, 
(15)  Uernotto.  Alias  Arnotlo  seti  Hernotio,  ut  in  D  nosque    corporis   dolorcs,   ad  quonim   constanlem 
laliul.s   rpi^coporum   RafcMMM   rodicis  Victoiiani       lolcrantiam  Ansclnius  hic  cxcilal  el  solatur.  Caclc- 


Irgilur    lns  verhis  :    «  Posl    rtsl.niralinncm    a    Lan- 

d  ince  ireMepiicope  llornosiiis  MOMcboe  Beccl  fit 

c|»|s< -opus.  »  Taiiinm  illx.  In   biijus  aulcm   Hcrnosli 
rnn-rcralione,  cum  super  allari  invcntus  fuissel  isle 

verwi 

'    <■)  f\  ,f<  rtt  ilolam  priinam,  clc, 
I.  uifrniiciis  |n  riiuiiiiavit  cum  l>n\i  moritnriini.  Nc- 
'f.ir  rvcntus  fefdttt  sancii  arcbiepi^r.opi  vaticiniiim. 
rc  eodcm  jiuk»  cxrcssil,  post  acernmos  diulur- 


nini  Roncstrcnsis,  Hocestrcnsis  aut  Roncccslreusis 
sunl  diclioncs  jain  exolelx  et  fonnatx  a  Rocetiria 
scu  Hoiicccsiria ;  ul  eiiam  legil  Hcnricus  HuuImIo- 
nicusis  lib.  i,  Ilist.  in  hoc  vcrsu  : 

Testit  Elyformota  tilu;  Houecettra  titu. 

Ilodie  dicilur  HofTa  rivitas  Canluaricnsis  comilaliu» 
in  rdilo  sili,  a  <|ii.i  Holrcnscs  cpiscopi  denominati. 
Sii|»rrius  .iuicin  dc  Arnosto  recensila,  reccnset  Lau- 
fianci  biograpbus  ms    iu  Chionico  Ucccenti. 
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Cngitavl  i|«o  cgo  n«l  U  vcnirt,  et  |||  pc«ki  rcve-  A"i'«.   ■  '   l"1"  ■' .    ') '"'    nrrmario  imiUuntar,  »(.onta 


rnuli   abbalia  llll  j>r>»»irali.»  qiianla  polMrn  liumill 
lalo    poilul.irc,   M  lltllMI  "'  (mr  ||    l<-  <li<«>i   l.inl>> 
COnglttllMttl  vinculo  cainis  rl  ipinlili,  violroia  con- 
vrrsalioni»    inpaialioiir    non    liiiiiiui    j|||uilgeri  i  , 
qu  ini  Mindcicl.   Sc<l  l.iin  crmirli»   l;iiii<]iir  iffrtMU 
in.ililiotoriim  lioiniiiuin  111  Kiaiiria  del<.ir.  Imhu 
Tlti:«  '•• .   ul  ncc  M,  nec  aliqiicm  inou.n  lniin  ,    Ml 
qm -uij.iani  rqiiilfiin  audcam  l.inlo  rniiiiiiillerc   |  >  r  i 
inlti.  Ilc  cium   vcra  domnui  Itodulfui  cuin,    le  ru- 
ilurlo,  rrilirrl,  in  arcliicjim op.itn  lUicinriMi  cmn  f.i 
ihiiIi.i,  eqnis  ablali»  oinnibut,  capttiieu,  qu.tn<|u.tm 
»0  suh  arcbicpiscopi  Rbcmciisii  luiiionc  irc  clanu- 
rct.    Qui  aliqu.inditi   tlclcnli,  tl|  laiulcni  uoo  equo 
relento,  rcl.nau  siinl.  Dcnique  elianui  pOMMt  .ibs 


dimillcrr,  iii  ■>   i     <    llrrn'"  iritroiur  potiil  i»>  if» 

lllilir    ikiii   (>'>'.  Ulil  ,    >lllr<  liwillir  ,     quanlO    f  i  u  llO 
U.tvil    nir  iiii-oiii  ,    >  uili    lurlivi    a   <lilr«lo    fr  ilr« 
329  '  l  i  i»ui«»l»rin'i  ito»lio  iloinm  i  on 

.oliiin  jil  Ii.iiu  i|oiio  liabei  a-laiem  prrvfnivn  ,  k«I 
riuin  Imioii  lionr»iii<|uc  iludiii  profeciisc  n  in  dirs 
prollccro.  Scd  el  buic  mro  gaudio  mullum  c<ii  addi- 
inoi ,  cum  iuilii  diiil  quia  mr  driider  >l>  > .  vi«l«re. 
Mcmor  cinm  el  serv.iior  iMgm  imiciii.T  (|U3-  olnn 
fint  intcr  mc  el  avum  cl  patrrm  el  uiatrcm  tuam , 
ci  iniincns.c  dileclioiui  quam  li.ibui  erga  le ,  cum 
adliuc  pucrulus  csjci  :  ca  icmprr  ••*  de  le  iksidi  n», 
tjuilius  meliora  non  possuin  .  ct  cuin  lioua  i\r  tc  au- 
dm,  lic  gamleo,  ul  plui  non  possim.  Accensus  ignur 


que  omni   lc  adire   pcriculo,  rcx  lamcu  ct  ilomuus      dcndcrio  tui  iu  Dco,  oro  Deum  ul  det  no!»M  simul  in 


.robas  nos-ter,  inquorum  poleslale  iiim,  noluiit  mihi 
cundi  darc  licenliam  :  nec  lamen  ab  illii,  nl  tc  poi- 
aim  babcre,  ullum  recupero  aiixilium  aul  consiliuii»; 
ncc  usui  cs«c  honoris  cxislimanl,  quod  lanlo  stmlio, 
dc  tam  longinquo,  lamque  liumilibus  cl  amicabilibu* 
litleris  frusira  bis  poposccrunt,  lcrlio  forsitan  fru- 
stra  reposccre.  Haec  idcirco  libi  scripsi,  charissiine, 
ul  lu  habcrcs  pcr  ijncm  mibi  dcsidcrauli  scire  qua 
circa  tc  suiil,  mandarc  posscs,  el  simul  scircs,  quia 
jam  nullum  ab  bomine  exspcclo  anxilium,  quo  tnam 
lantopcrc  dcsidcralam  convcrsaiionein  assequi  pos- 
siin  :  qualenus  solius  Dci  nostro  dcsidcrio  favorem. 


bac  vil.v,  quandiu  vitluri  suiniis,  convcrsan,  ri  m 
fuluri  congloiiari.  Lndc  horlor,  precor,  ohiecro. 
ini  dileclissime,  crc«l«;  verum  csse  quod  Mritas 
dixil,  ct  ama  quod  rrlinqucntibus  stcculum  jiroptcr 
se  promisit.  Incipe  parare  tam  magnum  quxslum, 
accclera  ad  lantum  lucrum,  ut  quac  mundi  sunl  rc- 
linquciis,  ccniuplnm  accipias,  elvitam  MMl  |*vs 
sidcas  (Malth.  xix,  49).  Quod  si  libi  Dcus  inspir.ive- 
rit,  rogo,  charissime,  nc  dubiles  proplcr  ilincri» 
laborem  venire  ad  amicuni  el  consaiiguiiieuin  luum 
tedesidcranlem.Qiioniam  si  simul  vixerimus,  qtir.uin 
mutuum  nostrum  gaudium  de  nobisinvircm  pr.rsms 


sccuiidum  suum  bcneplacituin,  orantes  exspectemus,      nobis  crit;  tanto  quidquid  gravc  videbitur,  lcvius 

cl  iiiieriui   ejus  dc  nobis  disposilioneni  ol>odieiiter      cril 

paticnterquc  lolerciiius.  Sic  tiiim  cilius  cl  heuignlus  ^* 

dcsidcrium  noslriim  pcrficiet  '",  si  non  quod  nos 

volumus,  sed  quod  ipse  vull,  nos  desidcrare  perspi- 

ciet.  Qtianquam  cnim    tu  valde  sufliciciilerquc    to 

consoleris  ex  sancta  paiernaque  benigniute  abliatis 


tui,  qmiin  a  te  invcntam  S33pc  mihi  pr.cscns  gau- 
demlo  praedicare  solebas;  ego  taiiien,  quod  de  le 
dcsidero  "»,  desiderare  non  desisiain.  Oiationes, 
quas  libi,  cum  mccum  esses,  scribi  feccram  ;  nescio 
pcr  quem  tibi  mitlere  possim.  Lalor  eniin  prxsen- 
lium  cas  fcrre  libi  non  csl  ausus,  liinens  nc  sibi 
nuiVrreniur.  Cum  eniin  eum  priina  vicc  ad  te  niisi, 
dicit  se  caplum  et  exspoliatum,  veslesque  su.is,  si 
quid  forle  in  eis  quod  tolli  possct  invcnirclur,  dis- 


EPISTOIA  XLVIII  (»6)  »•*. 

iVO  LA*IFRA?iCl)ll. 

Expoitulat  de  honorifica   compellatiotic. 

Domino  ct  Palri  suo  rcvcrendo  arcbiepiscopo 
Lanfranco,  fratcr  Aixseluus,  suus  quod  smis. 

Sicul  Zacbarias  propliela  ad  cominendandam  su.o 
prophctiai  auctoritatem  feie  per  singulos  versus  rc- 
petit  :  Haccdicil  Dominus;  sicmihi  ad  inculcaiidum, 
quis,  cui  et^uo  aniino  loqualur,  libcl  ut  lani  sjepo 
cpistolaj  noslrae,  quas  vesirac  dirigo  pateriije  celsiiu- 
dini,  in  fronte  pictum  prscferant :  Domino  et  Patri, 
ei,  suus  quod  suns.  Sic  enim  hanc,  non  dicam,  scio 
simulare,  sed  sctilpsi  in  mente  mea  impressam,  ui 


cussas101.  Rogo,    manda  mibi   pcr  epislolam  quae  n  quidquid  proponam  in  inciprenda  nostra  salulutione, 

hoc  M  consuininala  appareat  expressum.  Cum  igimr 
hoc  litulo  vobis  lam  soepc  scribam,  qu?erendo  quc- 
ror,  ct  querendo  quosro  cur  mihi  nunquam  rescri- 
hatis;  sed  nescio  cui  vestro  domino  ct  Patri,  prima 
litterai-nm  notaio.  Atsi  servo  ct  filio  vcstro  scribi- 
lis,  cur,  quod  dcstrucre  non  potestis  per  oppositain 
negationem,  subvcrterc  "5  lenuus  per  relativam 
oppositionem !  Precor   itaque    ut  quolie»   litien»s 


circa  le  stinl.  Dominus,  qui  cuslodii  Israel,  cuslodial 
U  ab  omni  mulo ,  custodiat  animam  tuam  Dominus 
(Ptal.  cxx,  7). 

EPISTOLA  XLMI  "•, 

AD   PETRUM. 

Dc  honestis  gralulalur  sludiis,  et  ad  puriorem  vilam 
hortalur. 

Charissimo  suo  consobrino  Petro,  fralcr  Ansel- 

VARI^E  LECTIONES. 
UT  Ne  anim.Te  ms.  nc  animas     "•  Sxvitas  ms.  saavilia  •'"  Perficics  m.  perficiet    ***   Ex   lc  dcsidero 
■M.  de  tc  desidero    ••'  Discusas  ms.  discussas     »"  C«m  eod.  ms.  coUtHa    "s  Eaque  semper  ms.  ea  scinpcr 
"k  Cum  pradicto  Excmplari  ms.  collata    "'  Subincrcre  ms.  subvertere 

JOANNIS  PICARDI  NOT.E. 
(lu)  llanc   ab  Ansehno  jam    abkite  scriptaiu  liquci;  ipsuin  cniiu  ul  abbatcm  salulaveiat  Laiifraii- 
cu»  :  cuiu  A.  priiua  liUcraruui  noiaus. 
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digaaliooia  vestne  sasccpero,  aal  videam  cui  scri- A  amor  nicus,  quomoJo  vigtlel (  iniimciur.    imippc 


intis;  iiit,  vcl  iion  videamcui  non  scribitis. 

EPISTOU   XLIX. 
AD  KMicra< 

Crntiat  agil  pro  auro,  in  quo  lamen  ptus  lnnilalur 
ilanlis  animus  ijunm  munus.  Kt  vcninm  pelil  pro 
Osberuo. 

Romiiio  rcvercnJo  ct  amico,  ilomino  priori  IIek- 
mco,  frater  Anseluls,  salutem. 

Gralias  vobis  maguas  scribo  pro  auro  quod  misi- 
slis;  sed  niulio  majorcs  corde  icnco  pro  bona  crga 
mc  voluntatc ,  quam  retinuistis.  Quam  quo<iJic 
multo  melius  et  clarius  cxpcrior  in  Jilccio  meo 
communi  fratrc  noslro  Maurilio,  quam  iu  millibus 
auri  ci  argenti.  Ab  bis  cuim  qui  ab  co  vcniunl  auJio 


sicul  Jc  luo  alTcctu  crga  mo  ccrlus  cs,  ila  Jc  mco 
erga  ic  uon  dobilai.  Ucirco  igitur  laetopere  srripia 
nica  poslttlas,  ut  quoJ  in  inlima  mcutc  formalum 
paiiier  gerimos,  in  cbarta  scripium  .videaa,  videario 
legas,  lcg>*ndo  congaadeas.  ScJ  quid,  si  nec  oculus 
vidit,  nec  auris  audivit,  scJ  solum  in  cor  homiuis  at- 
ccmlit,  qiicm  alTcctum  prxparent  Jiligcntia  corJa 
diligentibos  se?  (/  Cor.  n,  0.)  Teslis  cnim  milii  cst 
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cxperia  consctciilia  tua,  quia  "  ncc  visu 
auJilu  sapor  bujus  afleclus  a  quoquam  pcrcipitur; 
nisi  quaiiliim  meulc  ab  unocuuquc  eoncipilur.  Cum 
igilur  scias  quia  sapor  Jilcclionis  J0'  oeulis,  ncc 
aiiribusagnoseitiir;  scJ  solo  corjis  orc  Jclcctabiliier 
gustaliir  :  quibus  vcrbis  aul  quibus  liltcris  meus  cl 


vos  cum   taoto   bonore  ct  amorc  (ractarc,  ut  appa-  "  luus  amor  Jcscribctur?  El  tamen  lu  inslas  **•  mibi 

rcal  vos  non    inoJicc    me   Jileclorem  cjus  amarc. 

Litteras  quas  cbarissimo  filio  wsiro  fratri  nosiro 

Salvino  misistis   lcgi  :  in  quibus  lam  benigne,  et 

vestram  erga  euni  expressistis  Jilcciioncm,  ct  mci 

plus  quam  mcrear  inJiJistis  mcniioncm,  ut  ibi  ani- 

maJvcrlcrem   magnam  quamJam    sapienler    latcn- 

tcm,  ct  lalcnier  sapicntem  Jeprecalionem;  qualenus 

cgo,  qncm  sic  Jcscribitis,  benignuin  erga  alios,  illi, 

queni   sic  Jiligitis,  impenJam  mcam  curam  ct  Jilc- 

rlionem.  Et  ita  fi.it,  quanJo  quiJcmita  vultis.  Cum 

cniin  cuin  amem  proptcr  Deum  el  propler  scipsum  : 

c(  quia  eonntcltir  sc  amicum  esse  Jomini  Goudulfi, 

adbuc  crcscal  amor,  quia  esl  Jilcclus  Jomini   prio- 

ris  Ilenrici.  In  eisJem  litleris,  cujusJam  culpx  vc 


importuiic,  ul  faciam  quoJ  fieri  non  potcst.  Sufli- 
ciant  nobis  conscienlixnoslrx.qttibus  nobis  inviccm 
ronscii  stimus  qitantum  nos  Jiligamus.  Ouinipotcns 
l)eus  sic  te  Jiligat,  ct  JiligenJo  proiegal,  ut  nibil 
li.il  a  lc,  aul  in  lc,  aul  Je  (c,  nisiquoJ  illi  placeat.ct 
tibi  cxpetlial. 

330  EPISTOLA    Ll  »«». 

AD  UAURITIUM. 

De  acceplis  Mauritii  litteris,  et  proximo  illius  in  Nortli- 
uianuiitm  reditn.  1'oscit  ut  sccum  deferat  aphoris- 
mos  cum  (jUissis. 

Domno  amico,  fralri,  filio  clianssimo  Maumtio, 
fratcr  Ansllmls,  sic  proficerc  Jc  virtulc  in  virtutem, 
ul  aJb.rrcal  virtuli  virlutum. 


C 

mam  spoulanea  beniguiiatc  eiJcm   Jilccto  vcslro  el  ^      Pcrleclis  Jileclionis  tu;e  nnpcr  Jilectori  luomissis 

liltcris,  cl  affcctus  ttti  exprcssione  sum  jucunJatus, 
ct  redilus  tui  promissione  sum  Ixiificalus.  Sicul  cnim 
ctiin  Jiligcnli  milii  pariter  Jiligendo  rcsponJes, con- 
gauJco;  sic  Jilccli  Jilcctoris  mei  prxsenlia  sempcr 
frui  JcsiJero.  Dc  quo  rcJilit  luo  ncc  revcrcnJus 
mibi  arc.bicpiscopus  qiiijqtiam  manriavit,  sicul  olim 
te  opinari  in  cpislola  quaJam  tua  monslrasti;  ncc 
Jomno  abbali,  si  reJieris,  Jispliccbit;  quod  in  ca- 
Jcm  scriptura  te  limcrc  signifie.asti ;  ct  mibi  valJe 
plaeebil,  quoJ  u(  pulo  nunqiiam  Jubilasli.  Clossas 
apliorismi  si  omucs  poles  scribcre  gauJeo;  siu  au- 
t(  in,  eas  qux  sunl  Gixcorum  ant  inusilalortim  nomi- 
ntiin  nc  Jescras  *•*  aJmonco.  QtioJ  lamen  temporis 
,    in  libello  Jc  pulsibu  insumcrc  Jcliberas,  malo  ul  aj 


ineo  concessam  inveni.  Et  quia  servtilus  ve.stcr, 
fralcr  noster  Osbernus,  cum  co  parilcr  se  non  pcr 
superbiam,  sed  perimprudentiam  peccasse  cognoscii, 
nec  sibi  senlil  inJullum  esse;  mcestum  pro  culpa 
el  Bollicitum  Je  vcnia  percepi.  Precor  igiiur  ut  quoJ 
in  mc  laiiJalis,  mcctim  in  vobis  cxbibealis  :  qualc- 
nus  mecum  saper  afllielioiiem  ejus  pia  gcstan(cs  vi- 
scera,  sicui  Salvino  induIsUUa  proptcr  vcsiram  solain 
boniialcm,  ila  Osberno  Jimillalis  si  quiJ  in  vos  pcc- 
eavit,  propter  veslram  benigiiilalem,  cl  noslram 
cbaritatem. 

EPISTOLA    L  «••. 

AO  GO.MlLLFUM. 

Familiaris    est  cpistola. 

Fralri  fralcr,  dileclO  dilccliis.GoNDULFoANSCLMUs, 
iu  bac  vila  Jiuttirnam,  ct  in  Jics  proficicnlcm  san- 
Clllllesi,  m  ftiiura  vitam  xlcrnam,  cl  scntpcr  sufli- 
1 1<  nicm  felicilatcm. 

Oinnes  quolqiioi  vcniunl  a  Jomno  GonJulfo,  rc- 
fcnml  qnoJ  Dlterai  ness  JcsiJcrat  domnus  Gon- 
Jnlfns.  In  quibtis  bene  novi  qtiia  nibil  aliuJ  cxspc- 
,  nisi  til  miiiimm  noslr.x  Jileclionis  affccltim 
lcg.is.  QtioJ  qu.Jt  in  eertM  mi  quia  non  facis  itl 
amor  liius,  ne  oliJoiini.il,  lillcris  cxcilctiir;  aut  ul 


perflcicndura  qniJtpiiJ  cst  in  apborlsmo  impcnrias. 
Non  enim  ejtisJem  libclli  seienlia  ulilis  esl,  nisi 
rrequenlissimo  et  Jiligcutissimo  nsti  sc  illa  occu- 
panlibns.  Si  quiJ  tamcn  posl  aplioi  isinttin,  cl  Jc  boc 
poles,  libenter  accipio.  Dc  ulroquc  boc  pi.ecipuc 
nmneo  ul  qtiiilipiiJ  feectis  sliiJiosissima  cxquisilionc 
correetum,  Jignum  sil  Jici  perfect  m.  Malo  rnim 
in  ignoia  iiitisilalaqnc  seripltira  parlem  intcgram 
vcritale,  quaiii  lotum  corruplum  falsilale.  Antc  om- 
nil    graliaa    libi,  quaulas    posstnn,  ago;   qttia  ubi- 


7ARLC  LKCTIONES. 

'  Com  prn-nnlaiis  ilunhus  Ml.  rnttntn  ""  ConSClealia  J  quia  ntl.  I.  Consricnlia  tna.quia  '•"  Nec  usti 
m  t  ii  l  itti  Piearii  oec  visa  ,o'  Qaia  dilccUooM  »us.  qata  sapor  Jilceiionis  "•  InJiMloa  mss.  iusias 
'"  Cma  i*^/<  i«  n$%.  tollaia     *"  Sin  autein  eas...  ricseras  »nsj,  sin    aulem  :  cas...  nc    dcseras 
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i  iiin|iic  ilc  \ius,  in  i|M.iin|M  iin  nnn  i  I  Bplrl   ,\ 

ln.    MMCtUI    tfl   luncs.x.u     iIimimiii,  i.nucii    h 

imlii  rh.ini  ili  Inltv  ifnolot  <t  illenl  :<  n  i  •  itloM  mi 

Insso   dlsclpuluilt.  TinlQ  ntii.|iic  cus    DOQ  M    iiiim  ii 

m*i  iiuiior,  «iikuiii»  focrti  iii  j»n ii iiiusi  eotivcr* 

s.lioue  invrnliis  prOOttlOf    VclCi  OtCSVfl.  BC  p 1 011111 

i.inio  rcdmiio,  ci  11011  rcdcundo,  iiulcum  luun  dfl. 

Iml.is.  Salul.i  dilci  liwn  1'r.ihi'in  nosliuiii  iloiniiiiiii '" 
llcrluinuii). 

KTI8T0U  1 11  "•. 

*l>  rilLI.OM  W. 

Vl  oblatam    iliijnitalciu    tutciyvit ,  fUOM   »"'«■  tnobe- 
dttnliu  nvn  pOfflOl  uttittire. 

Domno  Cl   Palri  rcvcicinlo  '",  aiiiuo   rli.irissiino 
Kiiiconi,  frilcr  Am>eluus,  sic  in  prascnii  »lM  I"  r 
iliviitam  graliam  disjioni,ui  iu  fulura  sanclis  merea-  '' 
lur  apponi. 

Cogil  mc  dulcis  mihi  UBCtilMl  vcslra  stus  prcci- 
lius  proniittcrc,  ct  quod  sempcr  servilus  MM  non 
proinillcndo  prompta  cst,  proul  polcsl,  cfliccrc. 
Tanla  iiainquc  vilitate  dcprimi  scio  in  conspcctu  Dci 
mcas  orationcs,  ut  alicui  cas  polliccri  inc  pudcai; 
ct  sic  inc  vcilrum  devovi,  ut  pro  voliis  possihililas 
mca  quolidie  orare  sludcat.  Qtiapropler  ct  in  lioc, 
dc  quo  niilii  lilteris  suis  dilcclio  vcslra  nupcr  man- 
davit  ncgotio;  cl  in  omnibus  Qjuac  ad  vos  pcilincnt, 
oraliones  nostras  qualcscunqiie  sint,  vobisuon  dccOM 
scialis.  Consilio  aulcm  noslro  licct  veslra  prudcntia 
noncgcat;  tamcn  quia  jubclis,  lircviter  illud  sche- 
dula  prxsens  cxhibcal.  Scimus  quidem  quoniam  lu- 
tius"*eslhoniini  iiifirmilaleni  suam  somjicr  limcndo, 
quanlum  in  se  csl,  lam  mngniim  oims  refugcrc, 
quam  de  viribus  coniidcudo  Immcros  facilc  submit- 
lcrc  Scdquoniain  scriplum  esl  :  Nemo  nostrnm  tibi 
vivit,  el  nemo  tibi  moritur;  sed  sive  vivimus,  sive  mo- 
rimur,  Domini  sumus ,  sic  nos  oporlcl  inier  limorcm 
propriaj  infirmitalis,  et  obcdienliam  Dominicac  vo- 
iuntalis,  via  discrelionis  inccdere,  ut  ncutrum  vidca- 
mur  abjiccrc.  In  primis  crgo  vos  divinae  pielati 
puro  mcntis  afTectu,  ut  vitam  vcstram  in  beneplacilo 
suo  disponat,  commcndate  :  dcindc  simplici  mente 
ct  liumili  conatu,  quibuscunquc  modis  potesiis,  ex- 
cepio  solo  peccalo,  onus  subirc  recusatc.  Quod  si 
nisi  per  peccatum  declinarc  non  putestis,  obedien- 
ter  subite,  ct  sollicilc  porlale.  Omnipolens  Dcus  D 
nibil  a  vobis,  aul  de  vobis  fieri  permiital,  nisi  quod 
illi  placeai,  ct  vobis  cxjicdial. 

EPISTOLA  LIIl  "7. 

AD  CUALTERUH. 

Ul  proplcr  calumniam  non  abjkiat  greuis  commissi 
curam. 

Domno  ct  Palri  vcncrabili  abbali  Gl'altf.ro,  fra- 

ler  A.NSEi.uis  Becccnsis,  viia  peccalor,  babitu  mo- 
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11 11  luik,  jicr   i'i  1  ••'  nii .  '"  \i 
111.  rcri  ii  iii  ii.ii>-io. 

Clllii  KripMM     "I       OliiHM   /..■  nilto.   r 

(•1.  lum    u<  11    1   ■    1        '  1     xun,     -li  .    1  l    fthbl 

(.'liiMiomi  fOMJ    /■...•!     i"   atiuluntli    ftt  rMMfMCV,  rt 
■MflJflOflfui  WdoMfl  /111.1.    r«(/  /(■'/.  IX», 3), 

v.ildc  110I1  .  ■  ivi  uduin  cM  n  "11,   rontri  0111- 

iiiuin  lonsiliuiii,  iiiiiuiiiii  icqii.iinur  voliint.-ilcni , 
CliMBOl  ICCM  iiolns  vidcitur.  Ncqnc  rnitn  quidqaid 
Mngulis  n  ciiiin  vidrtiir ,  MCMM  Ml  OJUMMM  Mfff 
luin  isi  .  Ptfl  ttulli  rrcta  m  oculit  fjut  (l'tor.  xn, 
IS)i  OtsSuOl  PffllfM  ittimlur  liuiiiiiiiiSui  tfita, 
quarum  fiuit  MfUfl  ad  \iro\undum  inferni  dtactndn 
(Prov.  xiv,  12).  (Ju.ijirojilii  M,  uioic  iMfMflMU , 
crrorcui  rcclilndincni  jndicaiilef,  lcuOMMfl  flMfl 
quarum  finis  iisquc  ad  jnolunduin  infrrni  dosccndil, 
ncquaquam  uniisqiiisquc,  MM  MOMMiMM  judicio, 
vilx  MM  dcbcl  ordinem  coicniillcn*  ,  scd  diligcnter, 
ne  plurimorum,  cl  maiime  MfOMtUM  fuflttcM,  Ml 
obcdicnlia*,  aul  miscriconbx,  aul  dcmque  cbarilali 
rcpugnet,  pcrjicndcrc.  limlc  m.i^is  csi  mirandum  cur 
vcslra  sanclilas  vcstraijne  prudculia  fcre  OMtfO 
omnium  cousiliuin,  coutra  olicdieuliam  sibi  divin.i 
disposilionc  per  arcbicpi?copum  siium,  ct  rct.ul.irciii 
eleclioncm  injunclam,  conlra  misciicordiam  ct  1  -ba- 
riialem,  ovcs  sibi  commiss.is  paslorali  cura  dcslitn- 
las,  lupis  inlcslanlibus  laccrandas  dcscrendo  cxpo- 
nil  :  quandiu  vcl  unam  consiilcr.it  sua  cura  ad  sa- 
lutem  possc  proliccre.  Acquicscai  igilur  vcstra 
cbarilas,  acijnicscal,  et  lol"*  oralionibus  astricla  a  I 
monaslerium  suum  redcat,  curamque  abjeclim  ini 
scricordilcr  rcsumat,  ut  dcsolatos  consolando  cl  ad- 
juvaiido,  divin.x  coiisolalionis  ct  auxilii  recompcn^i- 
lioncm  mcrcalur.  Nam  calumnia,  qoM  vos  maximc 
tcrrcrc  solcl,  ab  abbate  S.  Arnulfi  sic  est  per  coin- 
miincm  cjus  cl  fratrnm  monasterii  vcstri  coiisciisum 
cxslincla,  ut  jain  nullo  modo  vos  impcdiat. 
EPISTOLA  LIV  "\ 
ad  Mmucou. 

l't  matevolorum  invidiam  el  culuinnint  patienlcr 
tuslmeai. 

Domiuo  etPalri  suo  cbarissimo,  domno  piiori  IIem 
nir.o,  fratcr  Anss:lmus,  viiac  pnMMllfl  inlegram  pi.i- 
speritatem,  cl  ftiturx  ajlcrnam  fclicitalcm. 

Si  pcr  vcshum  MliliUM  didicissem  fljM  inf.imia 
diffamarelur  cbarilas  vestra,  quo  dolore ,  qo.i 
331  miseria  afficeretur;  ct  exinde  meum  consi- 
liiiin  cl  auxilium  quacsiissclis,  sicul  diciiis;  el  nul- 
Itim  reddidissem  rcsponsum  :  falcor  quia  merilo 
udmiraremini,  ctdicerclis  me  fecisse  quod  non  dc- 
bucrim.  Scd  credal  mibi  sanclilas  vcslra,  quia 
minqiiam  hujusmodi  nuuliuiu  vcstrum  memiiii  nic 
audisse.   Audivi   Lnmcn  a   qnibusdam,  non  qui  w 


YADIif;  LECTiONbS. 

,M  Fralrcm  nostrum  Dominum  ms.  I.  fralrcm  tuum  Domjnum  ■**  Cum  duobut  pradiciis  mss.  collata 
"*  El  Frairi  Ilcverendo  mss,  el  Pairi  reverendo  * ,e  Quam  tutius  mss.  quoniam  lulius  m  Cn  ikdem 
mst.  collata  *'*  Prxscntis  ms.  i,  pcr  prxsentis  ,M  Cbaritas,  cl  lol  mss.  cbariias  acquicscal  et  lot 
***  Cum  prajalis  mss.  collatu 
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nuniios  vcstros   fatercntur,  quia   non  bene  cratis  A  ccriat,  qtii  non  usque  itt  fincm  nut  snum ,  anl  im- 


apinl  dominuin  archiepiscopum.  Sed  cum  qnxrercm 
propter  quid,  circumcondo  significanles  qu.Td.im 
iiiconvenienlia  niliii  certum  exprimebant.  Dnm  ig-i- 
tur  exspectarem  certiorem  rerum  noliliam,  atidivi 
inler  tos  intcgr.nm  venisse  rcconciliationem.  De  de- 
siderio  aaietn,  cujus  vos  vcllc  liceniiam  habere  a 
domno  abbalcela  n;c  signifleatis ,  sic  olim  audivi, 
nescio  jam  a  quo,  ul  iutelligerem  meum  ad  hoc  de- 
sidcrari  auxilium;  non  lamcn  expeli  responsum. 
Scd  quoniam  certissimus  eram  domnum  abbatem 
id  nnnqtiam  esse  concessurum ;  melius  rem  penitus 
silentio  tegendam,  qu;im  fruslra  verbo  dclegciKlam 
puiavi  et  puto.  Quod  autem  scribitis  quod,  niise- 
rantc  Dco,  claruit  veril.ns,  conrusa  cl  obscurata  cst 


ptignationis  pcrscveiaveril.  Scriplum  esl  namquc 
quia  palientia  opnt  perfectHm  babel  (Jac.  t,  4); 
ct  :  In  palientia  vestra  posttdebuit  animas  vettiat 
{Lue.  xxiv  ,  19.)  Si  veio  nienle  ampleclimini  palien- 
tiam ,  et  iribtilationem  declinare  satagiiis,  scitotc, 
imo  scitis  paticntiam  nou  esse  nisi  in  tribulalionc. 
f.auiiete  igitnr  in  tribulationibnt ,  tcierttet  quia  Iribn- 
latio  patientiam  operatur,  patientia  probationem , 
probatio  spem ,  tpes  auletn  non  confundil  {Jae.  i,  3; 
Roni.  v  ,  4).  Dicilis  vos  nullo  modo  posse  essevohis* 
cum  sinc  integra  arcbiprxsulis  gratia.  Hic  aulem 
respondco  veslrxprudcuiix,  nusqtumvos  benccsse 
posse;  si  eam,  quod  cx  vobis  est,  non  babucritis; 
si  vero  eam  baberc  non  conlcmpseritis,  sed  unn  po- 


falsilasct  ejtis  iuventorcs  :  scilote  me  vciius  gaudcre  ^  tcritis,  ul  nccesse  sit  vos  alibi  esse,  quam  cum  illo 

de  soliditalc  vcritatis,  qnam  credo,  quam  doluisse 

dc  flgmcnio  falsilatis,  quam  nunquam  credidi.  De 

iovitlis  vcro,  quos  adlmc  oMalrnntes  insidiantesque 

paiiniini ,  boc  dico  qaod  scilis;  quia  sempcr  invitlet 

vitium  virluli.  Si  igiltir  invidix  perscculione  carere 

vultis;  aul  lociim ,  ubi  latcatis  vitiosos,  invcniie; 

aul  virlutibus   rentiuliale.  Scd  iiculruin  borum  fa- 

cictis;  quia  allerum  est  impossibile,  nlterum  exsc- 

crabile.  Quid  igitur  restat,    nisi  ut  arinali  armis 

juiiituc,  a  dexlrit  el  a  tinisiris  transeatis,  cum  Apo- 

slolo,  per  gloriam  et  ignobililalcm,  \.er  infamiam  el 

bonum  famam  (II  Cor.  vi,  8)  :  cl  quidquid  ipsi  nio- 

liantur,  nuuqiiam  ad  eos,  scd  ad  gressus  vestros, 


nusquam  vos  melius,  quta  nusqiiatn  rcctins,  esse 
posse,  quam  nobiscum  •*'  :  nulla  eiiiin  ratione 
doninnsabbas,  et  fr.ilrcs  veslri  aliter  concederent. 
N;\n»  iion  lam  parvi  xsiimalur,  aul  lam  parum  ama- 
lur  sanctitatis  veslrx  strenuitas,  ul  qui  eam  juste 
[olest  tencrc,  spontc  aul  facile  velit  ea  carcrc.  Om- 
nipotcns  Dcus  sic  viiam  vestram  protegat  c;  dispo- 
nni,  ut  omnibus  impugualioriibus  el  advcrsilalibus 
prxvalcatis,  unde  coronam  scmpilcrnam  pcrcipiatis. 
Oratc  pro  me. 

EPISTOLA  LV  •". 

iD     MU  RITIIM. 

Cratulalur  quod  audial  Arnulfum  Grammalicum. 


forli  ct  quiela  nicntc  inlcndalis.  Si  cnim  veslri  oculi  ^      Di,Ci;l0  su0  jralrj  cl  fiIio  Mauritio   fraler  Ansel- 

txmper  ad  Dominum ,   ipse  cvellel  de  laqueo   pedcs 

testros  (Vtal.  xxiv ,  15) ;  ipsi  vcro  incitle.nl  in  fovcamt 

quam  fecerunl  (Ptal.  vu ,    16);    cl   eaplio,  qiiam 

abscoiidcrunt,  apprehendel  cos  (Ptol.  xxxiv ,  8): 

cumi,  sicut  jam  coepil,   cminebil  libcra  veritas  ,  cl 

ad  gloriam;  ct  obruclur  confusa  falsilas,  in  ignomi- 

niam.     In    quo    lamen    sotlicile   vos,  sicut   dccet 

pcrfcctum  scrvum  Dei ,  obscrvare  oporlcl,  ne  initni- 

corum    confusioiic    gaudcntes,    eam     exprobrctis, 

cxprobr.nndoprxdicelis.prxdicandodivulgctis,  divul- 

gaudo  augealis;  nc  in  conspcctu  Dei,  ullione  inimi- 

coruro  delectari  judicemiui.  De  veslra  igilur  Iilicra- 

lione,  in  sccrclo  mentis,  in  conspcciu  Dci ,  gratias 

illi  agendo   gaudele;  illorum  vero  pcccalum,    sive 


mus. 

Audivi  quod  legas  a  domino  Arnulfo.  Quod  si  vc- 
rum  est ,  placet  mibi  qui  sempcr  profccium  tuiun  , 
sicut  ipse  ex  partc  cxpcrlus  e* ,  «lcsidcravi  :  ncc  uu- 
quam  ulique  plusquain  modo.  Audivi  quoque  quoil 
ipsc  muliiim  valcat  in  declinalionc;  et  tu  scis  quia 
niolcslum  niibi  scmper  fueril  pucris  declinare,  nmle 
valde  minus  quam  tibi  expedirct.  Scio  te  apud  uic 
i;i  dcclinandi  scientia  profecissc.  Iloilor  ilaque,  cl 
prccor,  cl  ii l  lilio  cliarissimo  prxcipio,  qualcnus 
qnUquid  ab  co  legeris,  et  quidquid  aliud  poteris, 
diligenlissimc  dcclinare  studeas.  Nec  pudeat  lc  sic 
in  boc  sludere  ctiam  quibus  m  te  pulas  non  indi- 
gerc,  quasi  uunc  id  recenlissimc  iucipias  :  quo  et 


cvenluni,  pro  illis  orando,  mili  mcnle  dissin.tilaic.  D  ca  qux  scis .  ejus  audilu  conflrmala,  sccurius  te 


Qtiod  autem  vos  supcr  frequculi  commolionc  illius , 
quem  fcre  supcr  omncsdiligilis  homincs,  aflligi  nion- 
Hralis;  nullum  aliud  viilco  consilitim,  nisi  illud  quo.l 
r*t  optimum  :  sola  virtuiis  palienlix,  qiiam  jamdiu 
virililcr  lcnuistis,  consummalione  opus  habsiis. 
Nullo  ciiiiii  iiKxly  eiTicacius ,  aul  quantnm  ad  vos 
honcstiu*  uliliusve  fugielis  ad  mcitiis  qtiiclcm,  ant 
illum  pl.ir  ahiiis ,  aul  lioslcm  ocruliiim,  qui  vos  liac 
ipsa  tribulalinnr  impugnat,  snpcraliilis,  ut  rornnain 
vicloric  pcrcipiaiis.  Non  enim  coronabitur,  niti  qui 
Ugiltnu    certatxrii   (II   Tmx.  n,  3);    nec  Irgiiime. 


ncas;  el  eo  doccnle,  si  in  aliquo  falleris,  id  coiri- 
gas;  et  quod  ignoras,  adducas.  Si  autem  nihil  libi 
legit,  ct  lna  hoc  cst  ncgligcnlia ,  displiccl  mihi;  cl 
volo  quatcnus  ul  lial  qttanlum  potcs,  salagas,  ct 
prxripue  dc  Yirgilio  el  aliis  aucloribus,  quos  a  mc 
iioii  lcgisli,  exccptis  his,  in  quilms  aliqa  i  lurpiludo 
sonal.  Qttod  si  aliqua  lc  obstanlc  non  potcs  ab  eo 
lcgcrc,  vcl  hocsliide,  ul  libroruin,  quos  legisli, 
qiioscunque  poles,  cl  quibus  horis  polcs,  lolos  a 
principio  usrjuc  ad  fliieiii  «lili^cnlissimc,  sicul  snpra 
uionui,  declincs.  Oslcndc  cliam  cidcm  charissimo 


VAUIif-:  LECTIONES. 

•"  Qiii.v  rcrinijfssc...  vobismm  mii.  qma  niisquain  icclius  cssc...  nobiscum     m  Cum  uno  ex    pr(cdiclit 
tmt.  collata     "'  Eliaiu  qmbiis  hii.  cliam  iu  qiiibus 


II2IS  LH    I.   M  1,1      I.M  II  !(. 

aiinto  noslio  hanr  opistolain  ,  111    qua  nl  Lroviici  "'  A  dirn.lo  r.--.p„ii.|.-t..,,    fortr    i,,.,,    ,(,,,,,)    w.flx  ,  ,i  ,  »»| 

qiiol    llulii    vi, 1,1, ii.   (. niiii»    ,|>n,l,  iii    »r»|,  ■       .jo,  <  i 


d    nuiliuin    (jin     pro     lc    doprccor    dilocliononi , 

prlo  iil  lilii  oklemlai  qiianttim  «!••  veu  '■'"••  onifi.lcrc 

possiim  amicili.t  :  el  lnilion  '"  ntna  quotl  llM  Dm  V  t. 

iiiiii  allcri  i|ii:im   conli   inco   f.iciol    Diu  rniui  rsl  r\ 

i|uo  cgo  c(   ipie  ilc  inuliia  ccrii  IMMM  amicina  ,  il 

ip.ie,  quoil  rjin   iiniii|iiani  olilmic.tr ,    rouiirm.  t  tli- 

gnalur.    Saluia   illuin    <|iijui    rcvcrciiiuift    iKtlos    |  \ 

noalra   parlc ;    cl   doinuum    pnoreni,    el   doninum 

inciiin  Condulfuiit ,  aliosquc  doiunoa   cl  fralrcs  no- 

klrott,  qui  1«  ciiui  (tinl.  Valc,  fili    ini   (liilcis&iinc ,  c( 

iic   conlcmnai  coniiliiint  paierno   (c  diligcnlis  af- 

fcctu.  VjIc. 

EPISTOI.A  LVI  •". 

AU     (.111111*1*. 


roiiiintiiin  i(iii  vol.it  <lmn  i  <  clchranlihui  %*•  iiim  <  i, 

imln    vi<li  lur    liumililCl    iiliiM inlutj     n«    ClHllBM 

nciidit   MMilcnlijm  ,-11,11,  in  qitiboi  hnu    ifurn,  ,i 
M  uiuliri  r ii in    :ui.l iii i,l,ii  .  ,  i    •  p   i    ,     (  uin    t pCfMii 
lur;  »o  I i « » ro ,  cum  liganl    '"  ci  lolvrrr,   ru,o  •<,! 
vuiil ,  a-nr.tvcl  »ii|mt  m-  I).  i  judii  iiiiii  ,  a  >,u<>  f,.|<rr.- 
nuaquam  homo   potcai.  Quarc   incliui  illiewi,  ui 
per  lalulirciu  huniililatera  abalineal  ali  lt  »,  a  quiLu» 
cum  iposlolica  scgrcgal   senlenn  i  .    qium    p.  r  pi  . 
siiiii|i(iniii,    i  (iiitciiipiuin    »c    ingerat    iu    illa,    i-iu- 
nunquam  nisi  |>cr  liumilitalcin  qu.csita  provunl  ,    r( 
scinpcr  inordiiiaic   prxsumpla  obsun'.   Nec  iki.. 
cnim  iuillo  suo  couiuioilo,   1 1   gravlssimo  suo  tualo 


Dt  eomif  txcommunicaio,  qui  $acri$  $e  immtscebal.  U  r         .  V()$  ul    Pnm  cu|n  0ffcn(jCM  |)u|,lls    ,,,.„,„  c, 
De  pretbuterit  ineonttnenitbut,  <t  de   laptti   tacrot 
orJtnet  kabenubut 


iMinno  e(Pa(ri  rcverendo  abbali  Cuili.fi. uo,  fr.ttcr 
Awi  m  s,  in  li.ic  viia  diulurnam  prospcri(aiem,  in 
fiiiura  .clcrnain  fclicita(em. 

Ex  quo  vestra  probi(as  imlii  suam  diguata  cs( 
prxbcre  noiitiam,  tanlam  ejus  conccpi  dilcctio- 
iiem  ul  scmpcr  ejus  iniiii  Julcis  sit  mcmoria.  Quod 
cipcrtus  sum  nou  immcrito  ftiisse,  quoniam  et  vi- 
tam  veslram  332  aroorc  c(  rcvcrcntia  dignam 
agnovi  exislerc;  et  palcrnilalein  vestrain  '"  non 
sinc  affcctu  diloctionis  crga  parvitatem  mcam  esse. 
Siepe  namque  fratros  a  vobis  venienies,  mc  non 
boliun  sanclilatis  vestrx    relatione    xdificaverunt , 


scdis  apostolicx  auclonl.itcm  graviior  irritciis 
quos  placainlos  "*  illtiiu  a.ljutorem  habcrc  non  I 
sitis.  Facilius  quoqtic  alquc  bciiigniu»  npostulit  mu 
cjus  rationcs  susccplurum,  si  suam  illum  u mni- 
tiam  cognovcrU  reveritum.  Quod  si  coims  idciu 
lianc  atlinonilioncm  rcspucrit,  scilis  quia  "•  plus  cst 
Deus  limcndus  quam  bomo.  Qu.tpropler  aul  sectin- 
dum  jam  prolalam  apostolicam  seulciiiiam,  crga 
illuro  agendum,  atii  ipsum  aposlolicum,  sive  aliqiiem 
cjus  vicos  ccronlcm,  de  boc  ipso  denuo  consuie.idimi 
cxislimo.  Dc  presbyteris  vcro,  qni  sc  aperle  rgproha 
libidinis  *"  conversatione  Deo  reprobabilos  eib  - 
benl;  omnino  tcncndum  cs(  quod  aposlolica  provi- 


seJ  ct  dignationis  veslrx  saluialione  bonoraverun(.  _  dcntia    ccilesiastico  justoquc  judicio  ct    rigorc  *■* 


Quare  licel  quidquid  est  in  mc  toto  minime  possit 
tantis  mcritis  respondcrc;  mcum  lamen  est,  quun- 
iuiii  amoris  et  revcrcntix  possum,  exbibere.  Scd 
hcc  Dco  in  nobis  servanda  cl  augenda  commiilens  , 
:nl  e.n  «1e  quibus  meam  parvitatcm  vestra  consulerc 
dignata  esl  prudcntia,  nou   prxsumendo,  scd  obe- 


consliluil.  Nempe  nullalenus  convcnil  ut  ilii  rcvc- 
renler  astclur  "•,  ubi  pcrlinacitcr  apcrla  ct  impu- 
dcnti  libidine  fctcntes ,  Dei  ct  snnctorum  prohibi- 
tioncm  contcniuendo,  sacris  altaribus  dcscrviuni ; 
imo  non  descrviunl  sed  quanlumad  ipstis  commacu- 
lniit.  (!"./  Nonquoquiscaqux  tiactaiu,  coniemncnda. 


VARI^:  LECTIONES. 

UK  Qua  breviler  m$.  qua  ul  breviter  '••  Et  judico  m$.  ct  indico  s"  Collnta  cum  duobut  prcenotatis  mst. 
in  uno  codice  compaciit  el  ms.  Lovaniensi  :  ct  cum  Edit.  Goih.  et  Col.  1575.  et  cum  ms.  S.  Ebrttfi  :  ubi 
tractatus  de  Presbyteris  concubinariis  legitur  ab  his  verbis,  Dc  Presbyleris  etc.  ad  illa,  Confessionem 
rompcilil  •"  Patemilatcm  meam  m«.  parvitalem  meam  Edit.  praviialcm  meam  **'  Cum  lipcnl  mss.  el 
Edit.  cuut  ligant  "*  Pacandos  mss.  placandos  ,so  Scis  qnia  mst.  et  Edil.  scilis  quia  *"  Aporte  rcprob.i 
Iibidinis  mi  S.  Ebr.  aperta  libidinis  ,s*  Justoque  rigorc  ms.  S.  Ebr.  jusloque  judicio  cl  rigore  **sAstttur 
ms.  S.  Ebr.  astent 

JOANNIS  PICARDI  NOTiE. 

(17)  Xon  quo  qjiit,  ea  qua  tractani,  contemnenda,  D  omues  bislorici,  etiam  Cermani,  ut  dociissimus  Ce- 
etc.  luteriiiclj  ponlilicii  Anselmus  verissimam  edidil      nelnanlus  lib.  iv  Cbronicorum,  el  Papirius  Massn- 


rationem,  cui  similem  aliquam  non  excogjUntes  ple- 
riqtic,  conlendunl  Cregorii  VII  prohibiuonem  stn- 
cuin  et  piam;  alii  vcroimpiam  etadversantemEvan- 
geJio.  Sigibcrlus.  Gregorio  alioqtti  infensissimus,  ut 
appjrct  ex  opusculis  adversus  eum  scripiis,  aflirinat 
id  novo  exemplo,  cl,  <  ut,  inquit,  mullis  visum  est 
inconsitleralo  prxjudicio,  sancitum  contra  Patnim 
scnieiiiiam,  assercntium  sacramenla  ccclesiaslica 
xquc  pcr  bonos  ac  pravos  minislros  opcrari.  >  Re- 
liqui  scriplores  Sigibcrto  posieriorcs  cjus  dic(a  di- 
ctiui,  et  sinc  ullo  delectu  aliena  qualiacunquc  suis 
coiiimiscei,  scilicet  Matlbxus  Paris.  Thomas  Wal- 
sing.  in  ilypndigm.  Neustrix,  Viuccnt.  Belvacens^s, 
Nauclerus,  Joaunes  Frasquclius  ms.  in  noslra  Bi- 
bliothec,  Achilles  Gassarus  in  Epilome  chronico 
rum,  ubi  exemplo  ilenritianorum  cpiscoporum  Vor- 
mnci.-e  congregatorum,  annolU77,  Gregorium  vocal 
necromanlicum.   Sed  longe  aliter  de  eo  loquunlur 


uus  lib.  v  De  Viiis  ponlificum  Roinanoruin  diligon- 
ler  obscrvartint.  Noc  id  novo  exeniplo,  aui  conira 
sanclorum  Patrum  mentem  a  Gregori»  fuisse  insii- 
lulum  liquet  ex  bis  qux  reiulil  Gratian.  dist.  52, 
can.  Nullus  missam;  el.can.  Prceter  hoc  aulem,  iu 
quo  Urbanus  GreKorii  successor  argumenlum  ex 
Pairibus  duclum  tlissolvii.  Licel  Gregorius  non  in- 
(grdixerU  sacerdodim  conjugatorum  sacrificiis  u( 
ioanibiLs.sed  bac  verccundia  pcrmo(i  ad  se  redireni. 
Roliqua  qux  nonuulli  obtenduiii  incoiitmoda  ei  scan- 
dala  hinc  orta,  uon  legi  sed  bomiuum  iniquitaii 
verlenda  qniiibel  cordatns  fatebitur.  Nam  ut  retio 
D.  Hieronynb  epist.  ad  Amandum  scribii  :  «  Pu- 
tridx  carncslcrro  indigenl  et  caulerio,  nec  csl  inc- 
dicin.-e  culpa,  sed  vulneris,  cum  clementi  cruJelitate 
non  parcil  mcdicus,  ut  parcat ;  sxvil,  ui  miserva- 
tur.  i  Gregorium  igilur  Necromanticum  cnm  iaipie 
appcllavit  GasMrus,  in  hoc  valde  disseulieus  a  Vo- 
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sed  traclantes  cxsecrainlos  cxisiimct :  ot  qui  Dei  ci  A  coneessisse    intelligiiur.  Nam  crimcu  quod  a  Deo 


;tngeloruin  pnesentiam  non  reverenlur,  vcl  bomi- 
■ua  detesUlione  repulsi  H\  sacra  coolaminare  de- 

sisiant  "*.  Ncc  ollateno!  »"  ojioitcl  ul  illi  sinl 
COnsortCS  t!c  aliari  participantinm ,  qui  pcr  imnmn- 
tliliam  M  fa<  iiinl  exsortes  allari  <lcscrvicnliuni.  De 
Japsis  nulcm  sacros  ordine*  babeotilHis,  cl  sponta- 
nca  liumililalc  '"  sccrclc  quilms  debeot  confilcnli- 
luis ,  ncqiiaquam  cst  asserendum  quoil  eisdem  ordi- 


oon  imputalur,  ncc  ali  hoiniinbuscsse  pulalur,  nou 
rcprobat  ncc  decoloral,  ut  jam  tlixi;  cum  tamcn  iu 
t.ili  rc  cuique  luliussitcoram  Dcosibi  plns  "'  limcrc 
quam  confidcrc.  Prohibcri  aulem  iiivilum  dcbcrc, 
qni  occullum  crimcn  bumili  confcssionc  spontc  ct 
occultc  dclegit,  minimc  cxislimo,  nc  mullis  ob- 
struatur  via  saluhiis  ronfcssionis ,  qui  polius  clige- 
rcnt  pcnilns  in  morlcm  '"  occultari ,  qnam  bac  oc- 


nibos  amplius  uti  nullatenus  possiut,  si  pcr  sacrili-  casionc  in  ccrlimdiiicm  vel  suspicioncm  alicujus  cri- 

cnim  spiritus  conlribulali,   cordisquc  conliiii  "•  cl  minis  addnci.  Ncc  illi  *",  cui  conliletur,  slaluilur 

bumiliali  Dcum  placantcs  (l*$al.  l,  19),  ad  virlu-  atl  pcccatum,  si  conlilcntcm  absque  cjus  conscnsu 

liiin   profocliim  sludiosc  coiilcndcrinl "».  Nam  ncc  cessare  a  sui  ordinis  olbcio  non  cogit ;  scd  polius 

apnd  Dcum    rcprobaiur   olTicitim     alicujus   propicr  "»•§••  criroiuis  reus  csse  videtur,  si  cogil,  quia  sic 

cuipaaa,  quain  ipse  ignoscil ;  ncc  apud  homincs  dc-  ct  confilenlem  »"  pocnilere  confessionis,  et  plurcs 
coloralur  sacri  ordiuis  dignilas  prcpler  personam  ,  B  nondum  conlilenles  liorrere  confcssioncm  compel- 

cujus  ipsi  poccalum  non  cognoscunl  :  quibus  dnabus  ,il  '"•  lNam  salis  l)alcl  (I"am  miiu,s  malum  sil  cui- 


ciusis  carnalis  lapsus  prohibcl  ad  sacros  ordincs*'* 
acccssum  ct  Hl  rcdilum.  Scd  quoniam  fcrmc  sem- 
pcr  occiillum  esl,  quorum  remissa;  *inl  iniquilales  , 
el  qiiurum  lecta  sinl  peccala  (Psal.  XXXI,  i  );  quo- 
runi  vero  minimc  :  lulius  scinper  "'  csl  conscium 
sibi  crimiuis.ab  his  qux  placiium  Deo  personam 
oxposctint,  pcr  laudabiiera  bumililalcm  H*lbstinere, 
qiiani  pcr  colpabilcm  secoritalem  prxsumcrc.  Illud 
namque  sempcr  polest,  Dco  non  improbanic;  boc 
vci  o  non  dcbcl ,  nisi  Deo  approbanlc.  Qui  aulcm 
buic  senienthe,  quae  ad  sacri  onliuis  offioiuin  redi- 
Iiiiii  ptisl  lapsura  cooccdil;  nctiuaquam  alia  raliono 
■••  nisi  aocloritaie  Culcialur,  scilicet  Scripturarum 
••*,  vuli  consensnm  attribuere  :  logat  epistolare 
boati  Calixli  pap.r  tlirot  lam  univcrsis  cpiscopis  pcr 
Galliam  eonstilutia  M  el  beati  Grcgorii  papx  ad  Sc- 
ciiudinuiii  incliisum  :  ubi  ipsi  banc  scntcnliam  sic 
firniii  ct  pone  eisdem  ralionibtu  ct  auctoriiatibus 
confiriiiant,  ut  nnllatcnus  sliorum  probationc  indi- 
geat.  Setl  qnoniam  idcm  15.  Grcgorius  idipsum  in 
;tliis  snis  quibusdam  epistolis  studiosc  probibct,  no. 
sibi  ijisp  conlrarins  sit ,,T,  deaperlii  quidcin  prohi~ 
buisse,  tlc  OCCultis  vcro,  posl  dignam  pcenilenliam  j)  lantum  rclaxamli;  bi  vcro  qui  sponlc  abslincnl,  ad 

VARLfi  LCCTIONES. 
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libcl  pcccalori  ad  allare  cum  amorc  confessionis 
peraci;c  el  spe  misoriconli.o  bumili  mcntc  accctloie, 
quam  sc  cum  odio  confessionis  el  dcsperaiionc  ve- 
niac  indurato  corde,  dcsiderio  nul  ctiam  actu  iugc- 
rere.  Ille  itaquc  cui  confcssio  fil,  nequaquani  parti- 
ceps  aesUmandns  cst  miuoru  culpx,  in  qua  alium 
permittil,  non  consciilicndo ,  sed  majorcm  prudenlcr 
pixcavcndo;  majoris  vcro  criminis  auclor  csse 
vidclur ,  ad  quos  mullos  impcllil,  cliamsi  non  vo- 
lcmlo,  tamcn  inoniinale  plus  quod  minus,  quam 
quod  majus  crat,  limcndo.  Scd  mauifcslum  est 
quia  illi,  qui  liumili  conlrilionc  supcrbam  vcrc- 
cundiain  conculcando  scmclipsos  judicanles,  intli- 
ccnti  ccssaiioucm  spontc  consenliuiii  :  iiiulio  tutius 
ministrant  pcrmissi  scu  cti.nn  jussi ,  qiiam  illi  qu. 
vcrecundia  Inimana  intcr  Dcum  ct  scjuslc  judirarc 
rofugiunt;  licct  is  cui  confilcntur,  valdc  pcnculo- 
sius  probibcal  islos  invitos,  ul  supra  diclum  csl, 
quam  illob  spontaneos.  Etcum  Dtrisqne  ncccssaiium 
sil  vcl  ad  tcmpus  abslincre,  pulo  quia  illi,  qtii  non 
1 1 1 ><  iitcr  ccssaut,  ad  quod  non  bcne  prnpcranl,  simt 


wterrano,  quem  se  in  paparnm  ennmeratione  secu- 
lurum  pnlliorlur  in  episiola  limioari.  N:mi  Antiiro- 
po!ogix  iiii.  xxii,  sic  ile  Gregorio  scribil  ■  <  ilic 
pi  eteromnes,  qood  mt  plus,  el  Chrislkinai  religio- 
nii  "  ei  rireui  aeEensor  fueril,  labores  raianos  ponu- 
hi.  »  Hartmannni  Scbedeliui  llegistri  Cnrooirorum 
.1 ',  Grcgoriuin  iraminai  virum  Dco  el  boini- 
iiilni^  graiissiraum,  prudeulera, justum,  clcraentem, 
psuperum,  pupillorura  ac  viduarum  patrouunii  ct 


Ect  ii-si.o  Doroanai  eonlri  liasreticorum  improbiia- 

lciii,  ol  malonim  priiiripiim  poiciiliam  rcs  ccclo- 
siasiicis  per  vim  occupare  conaulium  unicum  ac 
icerrimum  ilofensoreui,  eumque  sancte  <  1  pio  mor- 
iinnii  rsse.  ll.io  Scbedelius  Germanus  tcriplor,  01 
Gassnroantiquior;  <|iiom  ct  Volaterranum,  1  Cewe- 
brardo  pnetcrmissos  idduxi,  ne  quis  lestium  dcos- 
•  1  Grcgorianae  innoccniiic. 


Mlfl  I  lli    I.  I  II    I     I  Mll.  «130 

«jiiinl    non  pi.i  stiiiunl ,    cii.iin    rOVOUinoT.    Niui  iii  \  clrra  l|i»um   nini,  \nlil  <  l  ab  <  o  lcin  Ittdlvil,   ,         t 
lllil,  ni  rrvnrciiliir,  ohc.ln  nii  r  Ifgmlnfl  |ir.Tkiini|ilio       iMlcrrogantiliii',    ilntir    i|ii.hm    rjiuinli     iik  j    ( 
palliatur;   ln  lltll  VttfO  lnunilii  is  obedli  nii  ..•  lolioie.       dr»rribrrc    Qund  tuiein   ..  l  ....    uiincl,    »ir.  inc  tiU 


.uijiivuiiir.  Quai  rovocnio  non  Indlfu  reniir,  u  tl  mi 
gnu  prnritll   confciiloncni  luipicieiiiii  dl  rrciione 

laricn.la  csl.  S.i|ic  ii.iiinjnr  COttliltgll  lll  l|ltll  HOfl 
prr  iiiiinriiMim  1 1  niiiins  Iioitouiii  ,  ||  pttr  vimli  nin 
lil.ihs  I111111.111.ini  vcit  t  iintli.im  su|i,ni,  v.  ,1  |.ii  viul- 
llti.e  Iflichiascl  linpii.lt  nl  i  t-  tliiiili.ini.  lir.lilaliTii 
scclcns  rl  putloicm  ihhi  srnli.il  ,  rl  per  nfgligenliam 
ollit  iinn  siimiii  nim  nppclat.  QulattUm  Imju stnoili  rsi, 
iiinii|ii.im  .i.l  s.icrnin  olliiium  siimiii  tttl  voi.hhIms 
nul  revorandus  cst.    Scd    niin    pro  i|»->o   piruitrnln 

supplicai  httatlllut,  rafgoril  eoolriUo,  ulorcodll 

vil;r  mnlalio  .  Iiimc  nimiiiiin  si  pi.rl.ilns  imn  i.im  tlr 


ii  iii  lnvilniii  i  iini   proplt  i   i        i  uii  |>r    |  > 
li  l  t  it  i   i  ii)  Ir.iliM,  r   ,  li.n  il  lll  .     '    ii  ,i  nl   ,    ttlltt  nullo 
•jjttf  ioimimoiIo,    t|ti,.,l     pOMIItt,    nir  \>  lnn  illi  kin 
hcrr   "V    Duniiiu»    O.Ihthii»,    queiu   »d   »c    rriluu 
iii,  lonla»    vc»lia    jnl.ri,    Ijtn.i.    iOOt    iiifnli   m«a: 
glillmo  ihlr,  lli.lii»  3illl.rsir.it,  Mt    rjuv    krpji  .it.on.  iii 
tor    incillll     llOlllllki     Clllll    'piailjlll    klli        i      uu    10 
Itirt.    Tcalii    t  iinii    t  .i  illi    iiiio  lam    kiyln»    inrni 
quain  roiisririili.i  ipiu  su:  iioIiim  iim  e»t  CoilVl  t  MlttO, 
ul  ali  oiniiiliMs  lion.r    piopo.llnm  volunl  ttfl 

ililigcnlilnis,     plua    mrrtali.r     affectuni     rh.riiaiis, 

i|iiam  itperiUlcm  ilicujtti  •oreriuifai  *••.  Quamvii 


moriUi  ttliquiliittt,  qutm  di  mttgna  misericordii  n  de  "  iuejui  admoaiUoac  ttoa  tgottl  imm  lt  •oalra  bonigni- 


mullilodlne  miieraiiooutfl  Dei  ilinm  conforltnt,  td 

sui  iisiiin  invitcl  ollicii,  pnlo  qilit  BOn  lam  lcnicir 
quam  pnulonltT  c,;isso  vitlcalin.  Ell  ciino  tttpe  itt 
iiujiismoili  pijrvcnicnda  ptisillauimilas  ,  o\c  Intlciula 
conlcmpltis     tUtpicio  ,     ostendemla     licticvolcniia  , 


las,  qux  tettpOf  lionis  adCMC  solel,  Comprllil  me 
tamcii  morilil  piafali  fr.ilns  comparaia  dileClitt 
lOlO  prOOtri  COttlU,  OjtttUttttl  non  stilum  tjttil  ipsc 
nicruil,  sed  cl  quia  lidelis  scrvus  veslcr  dOtiOOrttl, 
ticsiderando    ]Kislul.»t,    illiim    henignc    suscipiendo. 


c 


exbibeudi  comptttio*  llor  euim  motlo  qui  talcs  luut     bcnignc,  nitl  aliier  rium  ejai  Ipol  merori  vbjoriUi, 
qntnU  lionigniui,  lamo  cfflcaelui  aii  perfectloncra     iracutia.  PraHerea,   quooiim  non  ittdoi  dicofi  ai 

|trovo< ■aniur,    el    taiito  llrictittl  in  liono   pro|iosito      illuin    ail  nos  aliqunmlb    rcmillatis  ;  hoc,  ul  |iulo, 

liganlvr.  1'otui  plttri  tic  teriptli  Patram  his  intc-     Dceolor  dico  qnii  ttttttqvam  ab  eo  vivcm  dissociari 

xcrc;  s.-d  tjnia  epistolaris  brevilas,  qu.ejatn  sc  ni-      vellcm.  lEpislolas  bcali  1'auli  vcslro  uiamlaio  libm- 

tnis    eslendi  reclanial,  non   eOtttentit,  simplicilcr      icr  parcnles  vobis  miiiiinus  ;  scd,  qunniain  quoJ  iu 

qHiddeintorrogaiittentirom,  paterttiuti383  v,'sl'-     codcm  codiec  dc  vetlroopere  esi,  alibi  nou  habc- 

jussiis  txpotui.  Oniiiipoieiis  Doutiimt  vos,  et  iu  liis      mus,  salis  scire  polcslis  quid  vos  aliquando  faclunt 

et  iu  omnibui  quai  vohis  igenda  ittiit ,  sic  iu  recii-      ire  dcsidcremus. 

iu.iinc  veriUUi  dirigttt,  nl  pro  eis  teiptura  vobii 

reliibnat.  Si  prxscns  csscnt  eoram  vobis,  clcoiant 

saticta  eongrcgatione  vestra  (Ooqttl  tntilla  bona  a 

ntiillis  coneorditer  audio)    supplici    mciilc  eorpus 

totiiin  proslcrucrcnt ,  et  ut  inc  bonorum  qnat   Deus 

opcialtirin  veslro  monaslerio,  in  perpeluum  parti- 

cipem  in  fralerna  charitatc  conccdcreiis ,  pclcrcm. 

Sed  quoniam  cgo  boc  non  possuin,  presunio  non  de 

tncis  merilis,  scd  dc  veslra  BtncUUU  rogarc  ul  vos 

boc  ,,vo  ine  nou  bumilialo  corporc,  sed   benigna 

mci.ie  nb  cisdem  liliis  vestris  mihi  pctalis     ci  cuffl 

illis  concedaiis.  Yaleie. 

KPISTOLA  LVIl  "s. 

AD  LANFRANCCN. 


LPISTOLA  LVIH  m. 

AD  ttttPttHrTMi 

Domno  el  amico  cbarissimo,  rcvercinlo  priori 
IIenkico  fraler  Ansklmcs,  in  lerra  scminare  san- 
ctitalcm,  in  ctelo  mclerc  fcliciialem. 

Ki  commendar  Otbernum. 

Dilcclus   meus  domnus  Osbernus  veslcr,  qui   ad 

vos  redit  '",  sic  prislinx  vilae  perversitaiem  spontc 

aceusal  cl  c.xsccralur  ;    alque,  inquantum  ex    ra 

qtinm  nobiscum   habuit  conversalionc  palarn  el  se- 

crcle   experin    polui,   sic    vilac    laudabilis   amore 

accendilur,    ul  non  immerito  inierior  bomo  ejus  in 

melius   aut  jam  miilatus,  aul  procul   dubio  facile 

mulandiis  existiinelur.  Et  veslrae  quidera  noiuin  cst 

De  Lanfranco   ncpote  t»iwa  rescribit,    nee    non    de  "  prudentiae    qttia   nunquani   lanla  beoigttilaltti    opus 

Otberno.  Kl  miltit  B.  Pauti   Ei>istolas.  esl  exbibitione,  quanta  in  nova  et  rudi  de  reprobis 

Doinino  cl  Palri  suo  revercnliac   bonorc,  el  amo-      ad  probos  mores   conversione,     ne  bona    incepla 

ns  afleclu  matri  catboiioi  colendo  archiepiscopo      qu?e  nuliiri  et  ad  profectum  duci   possunt   per  fo- 


Lanfranco  fralcr  Anselvius  suus,  quod  suus. 

Licel  rarius  qnam  debeai  bnmiHUUt  ineae  lilleras 
paiema  saiutilas  vcstra  Sttteipiat,  fidclilttem  lamen 
vobis  dcbitam  cor  mcum  non  alibi  quam  in  sripso 
scriptam  intogram  servat.  Dc  cbarissimo  meo  nc- 
joic  vcslro  coniosius  nuntius  vcslcr,  qui  ea  qtuc 


menla  benignilaiis,  impedianlur  aul  rerle  fragan- 
tur  per  ausierilalcm  severilatis.  Precor  igilur  di- 
lcciain  veslram  sanctitalcm,  quaienus,  sicnl  veslri 
decel  discrelionem  regiminis  et  pra.'falo  fraui  ex- 
pedil,  omncm  praleriuc  perversilalis  ejus  dissimu- 
lajites  *•*  memoriam,  lacic  perspicttae  dileciionis 


vari.*;  lfxtiones. 

">  tiim   uno  ms.    Vjctorino   in   Codice  Ef.10.  collala      "*  Velim  sublrahere.  ms.  Velim  illi  subtrabere 


*55  Seicritaiis  iiis.  alicujus  scverilatis    "•  Cum  codem  ms.  collata     "'  Hedil  »u.  reducitur 
laniis  nis.  dissintttlaiues 

PATltOI.   CLVHI, 


"«  Dissimu- 
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proposili   miiiiaiis  melioris  infantiam,  nisi   lorie,  y\  visilavi.ntis,   quoniam  dc  soiidiiate  muiux  nostrx 


quod  iion  pulo,  in  prislinam  non  ev  iiifirmitalc 
osienderit,  sed  ex  voluntale  redieril  maliliam.  Nul- 
lalcntis  cnim  illi  opporlunius  probalis  laluisse  di- 
lectioncin  sub  severiiatc  quain  sensil  in  crrorc, 
quam  si  tunc  patuerii  in  crroris  correclionc.  Dcni- 
que,  ul  mrbi  ridctur,  ad  recix  viix  tramilem  nul- 
lus  debet  impelli,  nisi  qui  non  polesl  atlrahi.  Pre- 
cor  ciiam,  sen,  polius  exigo  ex  debito,  quod  sibi 
inviccm  debenl  amici,  ul  sicut  omnes  dilecLe  mibi 
fr.»lrrriil.«li  vcslrx  diledos  volo  diligcrc.  ftic  do- 
mnus  Osbcrnus  in  adipiscendo  meoin  dilcciioncm 
nr.iltwin  sibi  gaudct  vestram  crevisse.  Vaiete. 
EPISTOLA  LIX  »M. 
ad  condulfum. 


dilcclionis  uon  dubiiavimus  ;  el  quia  nuntiorum 
sermonibus,  cum  opporlunum  fuit,  nos  salulavimus. 
Sed  ne  qua  occasione  amor  ipse  ab  aliquo  putetur 
leperc  ,  cxpedirc  puto  ui  aliquando  schedtilis,  quasi 
si  intillis  ab  invicem  emicaniibus,  vidcalur  fervere. 
Hoc  enira  ipso  quia  desideranlcm  '"  te  desiderans 
habere  mccum  non  possuui  ;  nequaqitam  mious,  sed 
magis  te  diligo  ;  qnia  cum  le  sic  diligi  a  majoribus 
et  melioribus  me  '**,  ul  te  dimiltcre  nolint,  video  ; 
plus  te  diligciuluin  inielligo.  Unde  fil  ut  pene  du- 
bium  niilii  sil  uiruin  quia  sic  le  facis  amabilem, 
plus  gaudcain;  an  quia  tam  amabili  frui  noo  possuin, 
plus  doleant.  Verum  quoniara  scio  quia  non  lanlutn 
proptcr  me  qiianlum  propter  lc  a  nie  debes  aiuari : 


lcmuneribusabipsomluisgratias  agit  tuoet  llujo-  «  soluta  qqxstione  certuin  esl  quia  plus   debeo  de 


nis  atque  BasiUn-  nomine. 

Suo  domino,  suo  fratri,  suo  amico  cbarissimo 
domno  Gondulfo  fratcr  Anselhus,   qiiod  suo,  suus. 

Cum  tu  non  potcs  precibus  monere  pigritiam 
meam  ut  tibi  salulatorias  litleras  niitiam,  convcr- 
Us  (e  ad  aliud  consilium,  clpulsas  me  luis  donis,  ut 
vel  graiias  remiltam  ;  cl  quem  blaudilix  uequeunt 
ad  scribeudum  attrabcrc,  sallcm  pudor  queat  ad 
gratias  agenduin  impcllere.  Ago  igitur  tux  dile- 
ciioni,  qux  dulcis  est  cordi  roeo,  gratias,  non  quan- 
lum  niilii  cbara  sunl  dona  ma  ,  sed  quantum  mibi 
charior  esl  cliarilas  tua,  qua  liunt  et  condiunlur,  et 
quam  mibi  sapiunt  munera  lua.  Tanto  namque 
charior  esl  raibi  cbaritas  tua.  quam  quidquid  mihi 


bonorum  prxscnlia  qnx  tecum  cst  congralulari, 
quam  de  corporis  lui  abseniia  qux  inecum  esl  con- 
tristari.  Dcnique  semper,  ul  I)eo  et  bonis  bominibus 
.iinabilisesses,  desideravi,  ct  pro  mea  possibilitate, 
ui  mibi  conscius  cs,  studui  qnandiu  mecum  fuisli  : 
nec  lamcn  desidcrium  idcirco  tcpuit,  quia  studiuin 
operari  non  potuil  plus  qua-n  niccum,  cum  nou 
fuisti  :  verum  non  ubicunque  amaris,  esse  potes ; 
sed  ubicunque  sis,  amari  ct  bonus,  csse  potes.  Ut 
igitur  ibicl  laiis  sis,  ubi  cl  qualcm  tc  esse  \uli  Deus, 
et  libi  eipedil,  salvo  lamen  muluo  nostro,  quod 
exigit  muluus  amor,  desidcrio  ,  cxoretur  Deus  : 
et  quoniam  jam,  ubicunque  sis,  bonis  amabilem  ld 
fecit  benediclus     Dcus.   Salula  dilectos  fratreset 


donare  potes  ,    quanlo  ea  qux   donas  polcs  a  te  **  amicos    no6tros  domnum    llerluinum  ct  domnum 


longe  transmilterc,  et  charitaiem  non  potes  a  te 
dimillcrc  llla  eniin  possunt  sinc  mare  transire; 
sed  isia  non  poleslde  cordcexire  tuo :  hanccerte 
sive  dones,  sive  uon  dones  mihi,  aliquid  scmper 
scio  in  le  fervere  ;  huic  sive  loquar  *",  sive  laceam, 
scmper  scilo  cor  meum  simili  aflcclu  rcsponderc. 
Dominus  ilugo  et  domina  Basilia  uxor  cjus  magnas 
sibi  gralias  agunt  pro  graliis  tuis  quas  mamlas, 
pro  donis  (uis  qux  inillis,  pro  oralionibus  tuis 
quas  pro  eis  facis,  ct  quas  cis  promiltis.  Ego  ipsc 
prxsenlavi  cis  muncra  lua,  el  legi  lillcras  tuas,  et 
rcluli  vcrba  lua  :  qux  oinnia  gralissime  cl  Ixlissimc 
suscepcrunt. 

334  EPISTOLA  LX  •". 

AD   MAURITICM. 

Exigit  ab  co   epitiolat  ;  el  eum   coilaudat  auod  ab 
ommbut  ubique  amelur. 

Doriino  el  dileciissimo  fralri  ct  filio  Mairitio 
fraicr  Ansflhis,  *apientia  cl  gralia  proficcre  apud 
Dcum  et  homiiics. 

Diu   c>l  qnod  uotlris    nos  invicem    lilteris   non 


Guidonem  m,  domnum    Elmerum  et  dommuu  ilnl- 
wardum  consobriuum  domni  Osberni. 
EPISTOLA  LXI  *". 

DURANDI  AD  ANSELMUM. 

Laus  Meditalionum  Antelmi,  a  quo  exigit  D.  Pauli 

Epislolas. 

Durandus  sola  dignatione  Dci  abbas  Casx-Dei 
doinino  Anski  mi  xleruain  salutera. 

Rajoccnses  duo  liltcris  imbuli,  juvenes  prxclarx 
babiludinis  in  omni  modo  se  habcndi ;  minor  eoruin 
vocabulo  csl  Rogerius,  alter  est  Willelnius  :  duo 
illi.cl  prxter  eos,  plures,  sed  maxime  illi  distillarunt 
aurihus  noslris  olcum  el  suavilatem  lui  cl  noniinis 
cl  religionis.  Deindc  :  Terret  me  nla  mea  ;  namque 
"  (18)  diligenler  discussa  *c',  cum  eo  quod  sequitur, 
scripiwm  hoc,  el  prxlcr  hoc,  alia  piissime  dc  con- 
trilo  spirilu  tuo,  cl  de  piciatc  conlrili  tui  cordis 
cdila  cl  scripla.pias  prxslant  nobis  lacrymas  tuas 
lcgcrc,  nostras  cdere  ;  ita  ut  ulrumque  mircmur  et 
in  cordc  luo  rednndare  lanlx  rorcm  bcnedictionis, 
cl  sinc  susurro  descendcrc  inde  rivum  in  cordibus 


VARIiE  LECTIONF.S. 

«■•Cyni  codem  mt.  cotlaia  m  Sive  loqnor  m%.  lire  loquar  m  Cum  codcm  ms.collata  *MDesuUanlem  im. 
dru  Irranlrni  m  DUif*  ■  majnrilnis  m«  ms.  dili^i  a  inajorilnis  cl  niclioribus  mc  •"Hcrliiiiinm  cl  dominum 
'.',n  liilplnim  mi  ll> Tluiimin  ci  domnum  Ctiidonrm  »*•  Cum  eodem  ms.  coitaia  »"  Diligcnl  et  discossa 
m».  *t  tdtt.  Vu.  diligcnliT  discussa 

JOANNIS  PICAROI  NOTyE. 
(18)  Midiiuiint,  supru,  p.  407. 


IIH  i.m.  i.  imi    lxiii.  M  i 

notlrll    Ntm  llt  CM  ftft  1   tlttM  Mr|tUD  lux  ora    A  Jilm«-nda  orale    ul    nm.    5l<     enln    \     tra    tffctl 


Uonll  tv.ii.il  in  nobll  pleialcm   nopiLr  tompiim  Uo- 
nis  ;  llltC  Ul  i|o.im  mcolc  piu-.ilic  -inlo  MtftUtV  •jiiiiM, 

ca  dillftnda  lu  to,  »el  potlui  lc  ci*  i«  ;  ttpci  i  i  *". 

rl  p.i  •  c  i  hciiin  il  lc  loi.i.i-.l.  inltur,  qnia  lol-r- 
c.-.lcrcpole*,  pro  DObll  ii.iriirilfolil.os  proti  tl  i 
•umiiii  ,  cl  niilic  llit,  m  •!";»  MbfjM»!  Il  ITflptl, 
qiu-  iion  ttbttCMt,  nolns  cl  rOftlM  )"i  dilci  ii.nic, 
■«■  conlimia  Ml  Mbil  iUiolnquc.  RofMHM  '«11.1111 
lM  corpoic  ipso  coi.gic-.iiioins  ooilalciii  MCkUlllti 
Cl  le  piO  nolns  10  co  fm.gi  lcg.ilione  nltlltMtj 
qmj    rcdumlaiis   l»    chariiaic    lidcliler  p.il.n.    hoc 

roftro,  ci  rtfolt  IpM  ocrc  Ptrtil  ttitn  totlra 

d.lcclionis  ilarc    pigmiH,    pignus   exignmis  I  volos  : 
vos  eligile  quoil    possoniiis,   I   noliis  ;    nos   eligiiims 


vcri  il<- mc  j-tiiinaiio,  cl  icia    n  dilcctio,  cl 

«iNtir.i  luiln  00  vcsiro  •  |">.    Iloflo    iia- 

qii.-,  ipi.iou  ttMOM    bomiUl  '  1 .  111    pjli  r- 

nii  ilon  rttti  .1111,  mjIu  1 •  iboc,  q 

li  mis  ci  ijoo.l  (•(,'.»  .iijlnii  inuie  .1110,  1 
lor,  ci  qood  iioiidum  iniliUr  mho,  milti  trilx  a  ur  , 
(i  vohil,  (pio.l  misciii  oidiii  r  iudigenli  pioumo 
loipcinlilis  '♦*,  rclr1l.1ul.11.  Nottrai  ».ri>  pro  <* nhit 
OftOtOOt,  qnia  prrvilrs  CCOl,  1  ••  1  ■  .. ■  j 
l.cjiinolioi  promiliere  11011  audco  ,  m*,i  ca»,  quia 
■MCOM  dignammi,  MfCM  OM  dcbco.  Qnnrc  m 
jlnpud  \cl  rint,  \>  I  VMlrll  miIIi  iganlibui  mcr.lii 
f111111.1T  suiil  ,  in  vera  rhanl.ilc  ■*•  \uU..:  sioi,  ct 
■aiirlorum,  qui  moiuslcrii  vobil   tlivimlus  coiomis.i 


*•*  Kpislolas  Panli  I  voliis.    Ncqtie  prjrlciuliioiis  ll  H  \H  sunl,   vcl  fuliiri    sunl.  Kl  (piamvis    anl    iuminoi 


co  dolos  qiusi  primi  parali  ac.cipere,  cl  non  primi 
parali  dare,  qnod  reniolissiinum  est  a  MCfOtttOtO 
diieclionis,  qtue  Dous  esi.  Ycnun  ardcnles  elurilate 
noii  prxvidemtis  qiiomodocunqiie  posiulcmiis,  om- 
iiibus  saMctx  biijiu  piofessionis  parali  nos  cl  no- 
slra  commode  pclila  11011  i.cgare.  Hi  igilnr  duo  fra- 
trcs  tui  desidcrio  accensi  tcopilulantein  ***  iubcanl 
in  omnibus,  quia  de  le  pendel  volunlas  omnium  in 
omiiibus. 

EPISTOLA  LXII  **•. 

AD  Dl  IUNPI  U. 

Retpondel  pracedcnli. 
Domino  ei  Palri    mcrito  sanctilalis,  cum  amnre 
revcrcndo,  cum   revercnlia  amando,   Dcrando  ab- 


qtiid,  ant    uibil  sil  quod  \olos  c\  nic  MMOM  ,  M 
quid    lamcn  magniun  a  vobis  MpOOCtrt  335  Prrr" 
s.uno.  Prostcrnit  ilaque  M  OtM    me.i    <oram  ptft 
renda  vcslra  paicrniiale,  cl  coram  omuibus  vcstrj: 
sanclne   congrcgalionis   fralribus,    bumiii   lOppliM 
lione  rogans,  quaicnus  me  scrvuni  vrslrum,    \eslri 
inonaslerii   fralrem,  velut  iinum  cx  vobis  in  perpe- 
tuum    concedalis  ,    el    nomen   mcoin   iillimum  ubi 
vesira  scripla  sunl    nomina   subscr.bi   fac.aiis.  Ea 
vero,    qu-.c    veslris    niandjtii    res|ioii(lcnlur  el  quas 
maudaiiliir,  revcrendi  domini  el  fralrcs   imsiri  filii 
vcslri  qui   ad  nos  vciicnint,    mclius  lo«iuendo  qii.un 
nos  scribendo  narrabunl.  Omnipotens  Dcus  s.c  vns 
det  conversari   in  Casa-Dei  iu  boc  sa^culo,  ut  intcr 


baii   ca-nobii    quod  dicilur  Cas.i-Dei  fraler  Assei.-  ^  bcatos  qui  habilanl  in  domo  Dei  in  sxcuia   saccnlo- 


mus  Bccccnsis,  vila  pcccalor,  liabilu  monaclius: 
sic  in  hac  vita  pcrscvciarc  in  proficicnli  saiiclilale, 
ul  in  fulura  gaudcal  in  sufiicienli  felicilale. 

Vestrx  paiernitaiis  cpislola  perccpla,  magnuni 
sc  cordi  11100  gaudium  iufudil  :  scd  vila  inea  rc- 
ipccij.  non  solum  idcm  sc  gaudium  (cre  lolum  de 
corde  nico  refudit ;  scd  insuper  dignus  mceror 
iiieiitein  mcam  graviter  pcrfudit.  Nam  ex  eo  quod 
vesiram  saiiclilatcm  mc  ignotum  bomunculum  adeo 
dilcxissc  coguovi,  ut  mc  suis  iillcris  dc  lam  lon- 
ginquo  visilare  elsalulare  dignaretur,  non  inune- 
rito  sibi  vi.sa  esl  mea  dcbere  exsultare  *"  humililas. 
Sed,  cum  considcro  me  nequaquam  a  vobis  oiligi, 


rum    laudclis    Dcum,  dominc  Palcr,  ei  ilomini  in 
Chrislo  fralres.  Amcn. 

EPISTOL.V  LXIIl"\ 
ad  LAnrtARcm* 

L  l  examinel  editum  a  te  Monolouinm. 

Domino  servus,  Palri  lilius,  revcieudo  arcLicpi- 
scopo  Lamti\m:o  fralcr  Ansei  *'-  >. 

(19)0piisculumillud  quodpatcrn:e  vcslrtc  ccnsnr.c 
niisi,  libcnlius  ipsemct ,  si  opporliinum  fuissct,  co- 
rain  ipsa  ex3miiiani!uni,T'  legisscm.  yuoJ  (|uia  nnnc 
csse  non  polest,  vellcm  muliuin  piecari  quatcnus 
dulcis  mibi  paterna  vestra  prudenlia  illud  non  dc- 
dignaretur  vcl  quolibet  alio  legeote  audire,  ct  quo<l 


nisi  quia  cxistiinatisme  aliquid  esse,  cum  nihil  sim,  F)  cx  eo  fieri  dcberct  pnccipere,  oifii  timercm  iodiscreie 


intcliigo  quia  non  diligiiis  viiem  et  coiitemptibilem 
cer.un  Dco  el  bominibus  pcrsonam  (quod  ego  stirn), 
setl  slrenuum  et  aliciijus  virtulis  virum,  qtiod  ego 
iilique  11011  sum.  Quapropter  timcns  non  so  um  nc 
niibi  nibil  aut  parum  prosit  vesler  amor,  qma  non 
siiiu  qood  diiigilis,  sed  ne  niibi  nimiuin  obsil  meus 
tepor,  quem  iit  me  non  cogitoscitis  ;  prccor,  obse- 
cro  ut  me  pulelis  aut  ametis,  quasi  jam  alicujus 
spirilualis  provcclus  »im  ;  sed  ad   hoc  me  diligiie. 


molestus  essc  dignitali  vcslr.e,  quam  multis  inagnis- 
que  rerum  majorum  consultationibus  indesineuter 
occtupaum  non  dubiio.  Quapropler,  quoniam  nibil 
sic  mihi  volo  placere,  ut  vobis  displiccai,  sirul  so- 
liu£  est  vestne  cxperienlix  judicare,  quanium  vo- 
liis  boc  quod  inc  mullum  vclle  signiiico,  liceal ;  iu 
sit  vosln  arl.itrii  ellgere  utrum  volis  id  libcai.  Iloe 
tamen  eiiam  cum  imporiunilate  a  \estra  auctori- 
lale  non  desinam  cxjgcre,  quaicniis  de  eoilcm  o^»u- 


VAUI^E  LECTIONES. 
,iT  Scmper  ea  mi.  supcr  ea    m  Eligiie..  elignnus  ns.  rectiut  exigile..  exigimus    ,c*  Opitulante  ns.  opilu- 
iaulein    *7*  Cum  eodem  tnt.  c oltnta    ***  Exiiitare  ms.  ex.dlare     "•  l.upeiidenlis  m«.  inpcoditb    *T3  lu  xit» 
cbarilalc  mt.  iu  fora  ciiariute    •**  Cum  eodem  mt.  collata    ,T*  Examiiianda  mt.  Clf  wtndwn 

JOANNIS  PICaRDI  NOTiE. 
(19)  Yide  epitt.  74,  in[ra. 
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lcoJo,  sivc  SU  JitO,  sive  iuaudito,  «]tii  ficri  dcbcal,  ve-  \  obcdial,  quod  csl  cnronaniliim  :  lioc  prxcipil,  lioc 
stra  deccrnat  auctorilas.  Titulun  autom  uullum  illi     ergo  frater  ct  amatorvcster  consulo  ei  flagito,  nl  to- 


pneposui  :  quippc  qnod  ricquaquam  lauti  cxislimavi, 
ut  iliml  sno  nomiue  ilignarer.  Si  igitur  veslro  sa- 
ilorii  arbitrio  ut  quod  scripsi  scripscrim;  a  quo  ba- 
bciiii  firmiiaicin,  ab  co  Iialic.il  el  nomcn  :  ct  pcr  v<»s 
detur  scrvo  vcsiro,  dilecto  fralri  ct  couscrvo  meo 
domao  Maurilio,  qui  anus  cst  ei  illis  quorum  ma- 
sime  faclnm  esl  instanlia.  Si  autcm  alitcr  vesiro 
placuenl  eiamim,  exemplar  quod  vobis  miito,  nec 
milii  nec  praefato  fratri  reddalur;  sed  aliquo  ele- 
mcnlo  aul  obrutum,  aul  demersum,   aut  consum- 


lins  vil.c  status  bis  «luabus  iiiialiir  columnis,  scilicct 
obcdicntia  cl  palicnlia.  Elquiden  dc  palicnlia.benc 
novildilcclio  vcsira  quod  non  >olumniin  merilus  pu- 
nitur,  violenler  csl  cxigcnda,  seil  cliam  cum  imme- 
ritus  affligiiur  libenter  csi  cxbibenda.  Ibi  onim  cxse- 
cranda  Csl  impalienlia,  nc  noccns  infelicius  damne- 
lur  :  bic  servanda  cst  palicnlia, ul  iimoceny  Micius 
coronelur.  De  obcdicnlia  vero  boc  mandat  Jontnus 
abbas,  quod  nec  dubilare  "*  vos  arbitror ;  qnoniain 
quidquid  rcvercndo  domino  ac  Palri  noslro    arciii- 


plura,  sui  dispersum  «lc  mcdio  lial.  Quidquid  aulem  epLcopo  Lanfranco  obedilis,  sic  illud  accipil,  velut 
imic  vestro  placuerit  judicio,  ul  mibi  aliquo  modo  si  sibi  obedirelur  :  imo  tanlo  gratius  quam  si  sibi 
ii  lum  fieri  jubeatis,  etHagilo  :  quatenus  excmplar  obediretis,  quanlo  ipse  per  semct  illi  obc.ire  dcsi- 
quod  relinui  non  aliam  sortialor  sontenliam,  quam  B  derat;  etquanio  in  co  quod  non  solum  ipsi,  sed  et 
illuil  quod  misi.  Dc  dilectissimo  meo,  nepoie  vesiro, 
ci  corde  et  oro  et  episioia,  quanlum  possum,  depie- 
cor  ui  cnni  primum  ilium  sanitalem  rccepisse  co- 
iwoveriiis,  nequaquam  cjos  ii  fi  amabili  convcrsa- 
iioue  diulius  carerc  faciaiis.  Vcrum  quippc  dico 
vobis,  lalciu  sc  cxbibuil  inil.i.  ct  cunclU  nosliis  bo- 
nos  amantibus  morci  praesenlem,  ut  illum,  si  absque 
ulla  suaM<  iucommoditatc,  quam  uullo  niodo  volu- 
rous,  reduci  possit,  desiderare  eogamur  abscnicm. 
EPISTOLA  1AIV  "'. 

AD  itr.NKICUM. 

Obedienliam  ci  paiicntiam  consnlit. 

Domino  cl  fraiii  cbarissimo,  domno  priori  IIen- 
rico  fralcr  Arseluus  ;  per  diulurnara  bonam  vilam 
roereri  aeternara  beatain  vitam. 

Dumnus  abbas  ei  fratrum  veslrorum  congrcgatio 
laeti  suseeperunt,  laudaveruitt,  amavcrunl  munera 
vcstr.x  cbai  ilatis  ;  sed  miillo  uliqiic  magis  ipsam 
cbariiaiem,  quae  nunquam  non  vult  quantum  po- 
lest,  el  semper  vult  plusquam  polest.  Gralanter 


C 


alii  prop  er  ipsum  obedilis  :  majorem  ipsam  v«\slram 
obcdicniiam  considcrat.  Quanquam  si  consideremus 
nos  "*  et  illum,  cui  vos  obcdire  Invilanos,  mulia 
procul  dubio  in  nobis  ct  in  illo  sinl  cur  nos  illi 
spoutc  siudioscque  obcdire  dcbcamus.  Yaleie. 
EPISTOLA  LXV"1. 

AD   MAURITIUU. 

De    Mauiitii  ex  Anglia    reversione    Leccum ,  el  de 
ilonologii  curreclione. 

Pomno  el  fratri,  filio  charissimo  Mauritio,  fralcr 
Anselmus,  scrvi  rcvcrcnliam,  fralris  affecium,  pa- 
tris  (iiiigentiain. 

Scmper  ic,  dilcctissime  lili,  dcsidero,  sempcrque 
le  mc  desiderarc  non  dubiio.  Sed,  quoniam  nculer 
noslrum  suus  esl,  nec  sunius  invicem  alicr  ahcrius 
nisi  per  cbaritalis  aflccluin,  consuio  cl  borlor  qua- 
lenus  qnandiu  bi,  quos  nobispraeposuil  divina  d  spo- 
sitio,  nos  jusscrint  csse  scparalos,  nuliam  COUtra 
volunlalcm  336  corum  cxqriramus  cobabiiandi 
accclcralioncm  :  cl  si  benignc  noslro  dcsiderio  con- 


quoipic  suscepit  domnui  abbas,  el  gratanter  lcgii  senscrint,  nullam  iiilcramus  «lilaiioucm.  Quauroptcr 

«•i  audivil  mca  parvitas,  quod  prudenlia  vestra  cou-  quod  audivimus  pcr  domnum  Hobcrium,  quia  «!omi- 

silium  ejus  el  palris,  ei  meum  ui  fralris  pelivit,  et  nus  nosicratehicpiscopus  promisU  se  nobis  rcmis- 

secundum  illud  per  oinnis  sc  facturura  promisii.  Sie  surum  in  proximo  tuam  dileciioncm  :  si  bcnigne 

ncmpe  dccct  sapieniem,  sapienli  scilicet  uti  consilio.  tua?  favei  voluntati,  ncc  domno  abbati  di>plicct,  et 

Sapieui  quippc  contiliuin  est,  licul  sriiis,  quod  con-  mihi  vakk  placci.  Si  autem  non  beuigae  lavet  sup- 

lulilomuii  facero  cura  eomilio.  Cum  igitur  loiun  plicanii,  sedcum  aliquo"'  raneorc  permiuit exlor- 

ii  i,  de  qua  consulitism,  consistal  consilium  in  obc-  qucnii ;  nec  domno  abbali  nec  mibi  ulaeei  m  sic  rc- 

dicnlia  ci  patienlia;  ct  scriplum  sil  quia  obediou-  ndeas.  Scripturan,  quam  ic  instauti  et  quibusdam 


liam  mavull  Deus  qu.uii  lacrificium  (/  Re§,  x\,  $&)' 
cl  qma  pfititiitia  SMM  ftrftctttm  liabct  (Jnc.  i,  4), 
iiulliws  jiistius  pelilis  el  lUlcipilil  ronsilium  ipiam 
illm.  (iii  debetis  obedieotiam ;  el  nullum  servatis 
perfectius,  quam  cum  fortiter  lenelii  patientian* 

lloc  ijjiinr  ronsilil  dominis  .ibb.is,  Imc   rogal,  cl  ut 

iion  siimn  eonsulenti  ct  roganti  vestra  sircuuiias 

i.  s.  ii ,  rjiiod  csi  I.nidjiidiiiu  :  scd  el  pracipieuii 


sliii fratribui  Icci,  «i  quan  iu  tibi  dcbere  traasmitii 
prccaris,  domino  cl  Palri  nostro  ircbicpiscopo  cxa- 
minandam  pcr  (lomniim  Robcrlum  milto;  cl  per 
efiislolam  (80)  lllum  rogo,  ulsi  illum  dcsttai  debere 
non  {ttSSerit,  libi  rcdijat  cxcmpLr  qiod  suscipil. 
Roga  igilur  eum,  si  in  proximo  rcdiliirus  cs ,  ul 
priusquam  rodeai.  prascipial  ue  eadeni  scriptun 
quod  praBcepturua  csi,  quatenui  am  confimaiam 


wiu.i;  LECTIONES. 
'"'llii  ina  in%.  ulb  sna    ,;'  f.'»»i»  eodemmt.  ce/nn     ,78  Consnlulsii  mt.  ronsnlilii     "'  Qno;l  non  dubi- 
qnod  ti'v  dubiiare     '■"  i  onsuieremui  nce  »"*.  coniideremui  i  <»s     *"  C.um  todem  mt.  cvllata 

"'  I     ?;i    iln|iio  ni4.  rccfitfi  cum  aliquo 

JOANMS  PK.AUUI   NOI  .1 
(¥>i  Euitt,  63.  lap. 
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ras   QnoJ  il  iM  i    uicrpl.i   (•  illre  lardavei 

il  i  \,  mploi  '"'  IDud  quara  i  pei  flduni  r  i 

llum  polei i •    ',11 1  in,     ,  ,;,•,  i  ,ii  ,-,,  1. 1.- 1 , i  ,i  nlnui 

lli  S'1'l        U.  ',,.  |,i       ,,|M|s     I  .'I  l«\rl  ll  ,     '.,  .  Utlllll  M      lllllil 

«oiiu.iinr  eii.nn  illn.l  i|ii,i.l   nnTMiii   i   ilnut,  el   •     I 

iiiiini)  iv  bii  duobui  iiin  ciio  r.-iinii.iiii  Sl  lere 
•entonltam   eonOriDiiionli  Ideni  opnteulum  •  i 
perll,ui  nulliui  corroeilonli  Indi^i  ic  iu.iiceiiir.toiie 
■Itjura  oxemplar  quandlu  voluerii  i  i.inlnm,  ilvc 
ii.i  sii,  sivi>  ;iiiicr,  quhlquid  Inde  domlnui  notter 
irchleplieopui  Judlciverit ,  ml  i|m<»  nomtne  illud 
lituliri  Juiierit,  mtndi  mihi  per  epltlolara  enm  prl 
iiinni  poterit,  Stiuia  dlleelun  fratrem  noiirum  do 
iiiiniiii  Berlulnum,  ei  hoi  tire  im  de  rii  •  moi,  <|n.t 
lenut   3   booo  Ineepto,  quod  la  eo  vi.ii.  nollioi 

transilorijj  dclcctnlionis  nmor^  defleitl  !  ied  llcnl 
.lo  ilio   in  (liom   ulliiii.%  dlel  ippropill,  sic   quolidie 

ad  eontemptum  lempnrilium,  ei  unorera  Bterao- 
rum  proflciot.  Saluia  domnum  AraolAira  Belvaeeu}* 
8om  ,  domnom  Hulvardnra  Anglum   eomobrlnuii 

donini  Osliorni,  ct  domnom  Viialoni,  domnnm  llo- 
gerum,   frairein  SamMoloin,  Cldomonoet.  V.ile.   el 
prolice  in  Domino  semper,  cliarissime. 
EMSTOLA  LXVI  "v. 

AD   LANFn.\Kf.UM. 

CuUlonis  Beccensis  ueophiiti  icditum  in  NlrthmtttUttan 

concu\ntcit. 

Amico  suo  dilcciissimo  et  dileclori  fulclissimo 
Lanfhanco  fralcr  Ansflmls,  corporis  et  aninix  |>or- 
feclam  •»•  saluicm. 

Qooiies  vestrai  dulcii  mlbi  rominiicor  dileclionii, 
ulique  txdet  mc  t.im  Iong;c  vcslra  dilalionis.  Qnim- 
vis  enim  liaclcnus  spcs  veslrx  recuperandx  salnlis 
nixime  eoaoohti  sit  eordii  mci  angorem  de  vestra 
absentia,  jam  tamen  ncqueo  non  conlriatari,  quia 
tam  longe  cl  vobis  ipsa  sanilatis  pcrfeciio,  el  milii 
voslra  diflertur»8*  amabilis  pra?senlia.  Elenim,  non 
sicut  vutgo  dici  solet,  quia  quod  longe  cst  ab  oculis 
tonge  est  a  corde  :  non  inqnam,  sic  quanlo  benigna 
vestra  mansududo  longius  vci  loco  et  temporc  a 
me  abest.lanto  amor  cjns  in  me  lepescit;sed  quanlo 
ininus  illi  frui  pro  volo  pos*:mm,  tanto  magis  de- 
siderium  ejus  in  veri  dilecloris  vcstri  monle  ferve- 
scil.  Quapropter  qnamvis  cnm  illo  silis,  de  quo  nec 


ii,,,..  |  i  ! 

OMN I  i 

p  iilonc  mi.i ',    ,.■  ,i     .  •    ,,  i  •  , 

i  lu   ,!,  .  ,,,  ' 
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»l>     I.H..I    III    « 

/'f.Mii./.iini  , .  ii  urum  i  m. 

iii  Chi    io    lili  lertto, 

hpr.  i  ito   Roei  i •"',   fra    r  A    u    n  miui  diloi  tuv . 
qno.i  Doo  iraiiui  1 1  libi  eal  labibrini  pmdeaHi  i 
gere,  peneveranler  lenere,  feliciiei  eon  immtre. 
Quod  lolina  Dul  corambWmni  consilin,  non  amloo 
II  proprio  .i. .  <  rnon  irbiirio.  Lioel  raibi  l  \m  i  menm 
proraere  deeideriun :  uiique  resil  me  dibitio  loa 
oiique  lorqnei  om  eiapeetaiio  luJ  longitudlM  tuu< 
Ktonim  noo  vnit  nec  poteul  oof  meoffl  oblivitei,  quara 
certo  non  dico  promitiali,  se  I  pnodisiiU  mibi  me 
pooM  osapeetaru  le  redkuraoi  ct  mansuma.  Ei  cefio 

qnod  dixisti,  scrio  dmsli.  ErfO  inteodunl  oeuli  ir.ei  in 
clutfitium  tuunt  dicentet :  Qiunulo consolaberisme?;  1'sa1. 

■  ivui,  8-2.)  Liin.iin  iion  fallar,  quoniaai  iperavl  in 
le;utinam  non  crubeseam,  quoniain  esspeclsvi  le 
uiinam  non  mireulur,  nec  dicant  llli,  qnoi  pi.cmisisli 
primiiias  fruclus  **"  lui,  ct  pignus  adventiis  tni.  Cur 
eos  impegerii  iliuc,  quo  eos  vel  pnrcedere  %el  sub- 
seqni  coralerapserii  ;  praeertin  cum  ipsi  Iilicniis- 
limeainl  ad  nos  ingrcssi,  et  a  nobii  inscepli  spj 
G  iu.i!  siibsocniionis.  Dirigal  Dorainui  in  conspectu 
sno  viain  loam  (Psal.  v,  9>  ;  ei  direcio  cordc  iuo, 
tribuat  tibi  Dominus  secnivlum  cor  tu:im  ,  et  omnt 
consilium  tuum   conftrmc;  (Ptal.  xix,  5). 

EPISTOLA  LXVUIm. 
ad  lamt.ancum. 

De  nonnullis  a  Lanfrunco  animadversis  in  Ansctmi 
opusculo  ;  qua;  ipse  tancti  Autjiaiini  auciuritalc 
propuanat. 

Suo  domino  et  Palri,  amore  ct  rcverenlia  filio- 
rum,  Lcclesix  calbolica?  digno  arcliicpisoopo  Lan- 
fbanco  frater  Anselmus  suus  subjcctione  servus,  if- 
feclu  filius,  docirina  diacipnlus,  quod  melius  poiest. 

Gratias  immcnsas  agit  cor  meum  vestro;  ceisilu- 
dini,  qnaj  inter  lol  el  tantas  sua;  dignilatis  occupa- 


andeo  dicere  quod   vos  lautura  diligam,  qnantum      tiones"lnecgravalui  nec  dedignalur  oiiosiialis  mea» 


ille  ,  nec  debeo  exigerc  ut  me  tantum  diligaiis, 
quantnra  illum  :  tamcn  rogare  pr%stimo  qualenus, 
qiiando  primum  cum  ejus  lienigna  coneessione  et 
sinc  vesiro  incommodo  poieriiis,  vesiro  rcilitu  mc 
vestrum  ainicum  l;ciil:cclis.  Saluio  vobiscum  domi- 
iinin  et  fratrera  meum  cbarissimum  ilorainura  Cui- 
donoin  :  quem  cenc,  ut  simpiiciierconseienliam  cor- 
dis  mci  aperiam,  niccum  esse  per  anioiem  desidero 


verbosilalcm  patcrna  bcnignilalc  altendere,  elbeni- 
gnasapienlia  corrigeie.Quod  enim  rogaiis  ue  proli  s 
ergavos  dilectio  mea  lepescai,  quiaiosie  Deo  etsan- 
ctis  ejus  boc  dileclionefacilisjet  ogontiquc  hujus  rei 
conscieniiae  veslra  leslissom.Absitergo  ut  miin  ^it 
uiolestum  suscipere  consilium.quod  de  Iransmarinis 
pariiliuselegoina^no  desidorio  pcto^^.ctvossinceia 
ditectione miuiiis.  Gratantei  itaqoepaiernara  ;idiuo- 


VARLE  LECTIONZS. 

,&3  Miile  exemplar  ms.  mitie  milii  esemplar      wv Cvm  ewlem  ms.  cotlata      :"  Profoeiam  ms   peifeetam 
*»•  Deforiur  m.s.  difleiiur      ,ST  Voto  possiiin   ms.  pro  volo  pnssuni       |W  Cu.n  eodem  ms.  collain      ***  Qtias 


praniisisli  pritniiias  ir.ictus  m<.  qims  pramisisti  primiiias  fructus    ti:>  C;<m  eodan  ms.  toUtla 
palionom  mjj.  OCCUpaliones    ?"  Gert»  n;s.  pelo 
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uiiioncm  vestram  suscipio,  ct  Immililcr  rcsponsio-  A  divina  Scriplura,  de  Iribulaiionc  nascilur  palientia, 


nem  noslram  suggero.  Pe  illis  qiiilem,  qux  iu  illo 
opusciilo  diela  siml,  qtix  saluhri  sapieulique  consilio 
337  monetis  in  llalera  mentissolcriiusappendemla  ; 
flifiun  erudilis  in  sacriscodicilius  conferenda;  el  ubi 
raiio  dcficit,  divinis  aiiclorilalibos  accingenda,  hoc 
«■i  post  palernam  aimiliilemque  vestram  admonilio- 
nem,  et  ame  feci,  qiianltun  potui.  Nam  lixc  mca 
fuit  inlenlio  per  tolam  illam  qualemcunque  dispula- 
lioueni,  ut  omnino  itihil  ilii  asserercm  '*' ,  nisi  quod 
aul  canonicis,  aul  licali  Aiigiislini  dictis  Incunclan- 
lcr  posse  defemli  viderem  :  et  nnnc  quoliescunque 
ea  qux  dixi  retraclo,  nihil  aliud  me  asseruissc  pcr- 
cipere  possum.  Etcnim  ea  qujc  ex  codem  opusxulo 
vcslris  liileris  inseruistis,  et  quxdam  alia  qux  non 


qu;c  npus  perfeclum  habet  (Jac.  i,  1)  ;  et  probalio, 
qux  operalur  tpem,  qua>  non  confuudit  (Rom.  v,  i) : 
uiiqne  non  intelligo  non  lantiim  essc  condolendum 
vesnx  sanclilali  in  Iribulalione,  propter  laborcm 
qucni  ex  illa  stiscipitis,  quanlum  congralulandum 
propier  pcrfcclionem  el  spcm,  ad  quasper  illam  pro- 
fioilis.  filori.i  igiinr  in  evcclsis  Deo,  cui  vita  vestra 
sic  placuil,  ul  eam  adexemplum  exaltarct;  elGloria 
in  oxcclsis  Dco,  qui  sic  vos  dilexit,  ul  vos  in  igno 
tribululionis  collocarcl;  qiiatcnus  opera  vestra 
usque  ad  perfeclioncm,  cl  spem  veslram  usquc  ad 
debilum  roburcxcoquercl.  Nam  si  dihgenlibus  Deum 
omuia  cooperantur  in  bonum  (Rom.  viu,  28),  cur  di- 
ligentes   eum  non  in  omnibus  exsulianics  gratias 


nseruislis,  nulla  milii  raiiocinnlio  mea,  quantum-  B  «gantpro  bono?  Sic  lamenboc  agere  dcbeni,  ut  quo- 


libet  viileretor  neccssaria,  pcrsuasissct  ul  primus 
dicere  prxsumerem.  Ea  cnim  ipsa  sic  beatus  Au- 
gustinus  in  libro  De  Trinitate  suis  magnis  dispula- 
lionibus  probal,  ul  eadem  quasi  mea  brcviori  m  ra- 
tiocinalione  inveniens  ,  ejus  confisus  auclorilale  di- 
ccrem.  Quod  dico,  non  aliquid  corun»  qux  dixi  apud 
vos  defcmlendo;  scd  ea  mcnon  a  me  prxsumpsisse, 
ec-1  ab  alio  asstimpsisse  ostendendo.  Quomodocun- 
que  enim  scse  habeaisl,  scriplura  ipsa  vel  servandi 
vel  delendi  de  vestra  auctoritate  jussionem  cxspc- 
ctai.  Quxdam  tanien,  qtix  ibi  dixi,  meJius  aliler  po- 
tuisse  dici,  et  a  me  sic  esse  dicia  non  bene  ut  faci- 
lius  possidt  inlclligi  male  quam  bene,  cl  sic  diffulo 
dc  mca  insipicntia  ut  non  uegem;  et  sic  conlido  de 


niam  "•  nescit  liomo  utrum  amore  dignus  tit  an  odio 
(Eccle.  ix,  i),  scrviant  Domino  in  timore,  ct  eisul- 
tenl  ei  in  tremore.  Hoc  lamen  omnis  servus  Dci  ob- 
servare  dcbet,  ne  tribulationempulclquod  trihulatio 
non  esl.  Ne  cum  id  quod  ncc  scnlire  dcbet,  tribula- 
lionem  depulat,  ibi  jndicandus  sit  eo  ipso  quod  do- 
lct  quod  dolere  non  debet,  ex  infirniitatis  lcneritu- 
dine  ,9T  «uccubnisse  ;ubi  scpulal  pcr  palicnlix  for- 
litudinem  superavisse.  Sic  cnim  xstiniando  se  esso 
aliquid,  cumniliil  sit,  ipse  se  scducit.  Ilorior  itaquo 
sanciilalcm  vestram,  ul  nullo  modo  tribulationeui 
ptilelis,  qttod  ncc  corpus  ncc  aniniam  Ixdil.  Nec  si 
advcrsitas  curum  rerum  quas  servus  Dei  conlemnerc 
debel,  vos  contrislai,  probctis  vos  plus  quani  opor- 


veslra    sapienlia  ut  ea  posse  corrigi  spercm.    Qua-  C  tct  transiloria  diligendo,  iiiinus  quam  dcccl  xtorna 


propier  quod  de  eodeni  opusculo  vohiscum  confc- 
rcndo  dicilis,  iilinam  sccundum  benigiiam  volunla- 
;cin  Dei  ficrcl,  ul  et  de  illo  ct  de  quibuscunque  vel- 
lem  liccret. 

EPISTOLA  LXIX  •». 

AD    GONDLLFLU. 

De  poniificio  lionore  gratulntur. 

Olim  dilcclissimo  fralri,  nunc  duloissimo  Patri, 
olim  cl  nunc  revcrendo  domino  vcnerabili  episcopo 
Gonlui  fo  frater  Anselmus  scmper  suus,  sic  explerc 
cpiscopale  offlcitim,  ut  xlcrnum  consequalur  benc- 
ficiiim. 

Antequam  mihi  liceret  dulcissimx  sanclitali  ve- 
slrx  liltcras    cxsullationis    pro  veslra   cxaliatione 


diligere.  Aperte  enim  unusquisque  homo  ostendtt 
se  ea  diligere,  quorum  Ixsioncm  pati  non  poUsl 
sinc  tristiiia.  Ncmo  enim  molcsliam  pati  exisiimat, 
uisi  cum  in  his  qux  diligit  adversiiatem  tolenu. 
Dilectum  fraliem  nostrum  Richardum  ca  qna  possu- 
nius  ciiaritativa  solliciludine  vcstrxpaieruiiali  com-r 
mcndo;  quatcnus  non  illi  obsil,  quod  a  noslra  con- 
versalione  sojungitur;  sed  magis  illi  prosil,  quod 
veslrx  familiarilali  conjungilnr. 
EPISTOLA  LXX. 
ap  iiAuniTim. 

Commonel  ut  nbsenliam  tui  palieutrr  lolrrct,  quandiu 
Dcut  de  illit  sic  dispotuerit. 

Domino,  fatri  charissimo,  domno  Ithi;niTio  fralcr 


m  tlere,  audivi    quod  non  ad  regimcn,  sed  ad  labo-  &  Anseluus,  Deoplaccre  el  liominihus. 


rcm;  non  ad  jucuuditatem,  scd  ad  tribttlaiioncm 
vol.is  provcncr.l  ponlificalis  clcclio.  Ex  una  igitur 
parlc  volo  vcstrac  palcrtiilati  congauderc,  sioul  illi 
Ciijui  prxlciitam  vilam  divina  gralia  sibi  placero 
Of  endit,  in  hoc  quod  vos  inler  principcs  F>(  lesi.v 
ni.r  connuniciarc  digualur.  Ex  allcra  vcro  parle 
•  r  vcsir.c  fi  if-.ruilati  rondolcrc,  vcluh  illi  qui 
luo  magis  cxallaius  est,  inajori  iribulalionc 


Lioel  quo  lc  iuagis  diligo,  co  le  magis  mccmn  vc- 
lim  liaberc ;  plus  tamcn  indc  diligo,  undc  te  non 
jiossum  halicrc.  Quoniam  cnim  le  non  lam  niihi 
quam  Deo  cl  tibi  «liligo ;  plus  lc  diligo,  quia  lalem 
te  cxbibcs,  ut  qui  lo  haiionl  difficile  vclinl  dilcclum 
rcmillc.re;  quam  si  facile  vcllcnl  ncglcrtnm  dimii- 
lcro.  Prccor  ilaquc  tc  ui  fralrem,  ct  monco  ul  fl- 
lium  charissimtim  oa  cura  et  diligonlia,  qnam  me 
scmpcr    crga  lc  hahuissc  hcnc  mihi  cs  cunscii» ; 


gravatur.  Scd  item   cum    considero  quoniam  ,  tcslc 

VARIiE  LECTIONES. 

,M    Ns^rvcrcm   rwi.  nsscrorom     •"  Rreviora  ms.  hrcviori     "'  Cum  eodcm  mt.  collata     "•  Et   quoni.i.-n 
iii.  ui  foooian     ,1T  Tcniciiiudinc  ms.  tenctilmlinc 


liii  l !«.  i.  i  M81    i.xmi  ItJfl 

«]ir.ilrnuH  migll  :»<•  mtgil  ld  nmns  I  onoi  profln.i\  A  ««-mfi  mm    RtJtlfflM  >•  Hri  BTU  lr 

cjveal    lii   rilorlora  vob  i   «  •■iii  im-  .3  di»poo  ir,    u| 


rt  icparailonem  imalrami  ijiianillii  (ubebii  uoiur 

dOmltlUI  Cl  Plltf  \i  iiii  .ilnli .  in  liu|ii\i  iii.iii.  I.an- 
francu»,  incciiiii  patiruici ,  ui  dlvlOIIQ dUpOtlillOMm, 
lolTrs  ,  DM  in  ||I(|II0  1(1«  uiilc  (r  nu^in  tHligOi  ptff 
mip.UK  nluni  uiiuuaft.  (Juiom  >i.iih«|IiO  li  v.il.Jc 
diligim  tt  desidrrem  ,  ul  nnlii  mcnim  ron*<  r»aiii'o 

ooluareai,  ■UtUntau  apU  m  botJi  morilriM  indu- 

Mlilllilller  inh*reas.  Totl  IgiUr  OOri  tna  »il,  iiliihi- 
i-iiiiquo  ik  ik  vivas,  ul  boiiiiiu  lioinincm  et  «enum 
Dti  dtCtJ  I  tl  orrlu»  ruo  qttia  Dcus  iiLi  providcbil 
ijim.l  tilu  evpctliel. 

EPISTOLV  f-XXl  •»•. 

»i>  rAci.im.  „ 

Lirlatur  de  tjnt  provectione  ad  abbaliam  B.  Albani ; 
ri  qualittr  iu  ea  te  gerert  debtat  prwterilit.  " 

Domiuo  el  Pairi,  abbali  reverendo  e(  diligendo 
Pxuto  fraicr  Asski  Mus  sic  sancle  vivcrc  in  temporali 
pro&pcriiate,  ut  beaic  vlvtl  in  xlcrna  fcliciiatc. 

Cloria  in  eiccisis   Dco,    cujus  conspeclui  lic    in 

occulto   viia  ve.stra   placuit   ut  eam  ad  cxeroplum 

338  '"  «pcrto  subliinaret,  et  cam  de  (crra  ad  coe- 

luin    ncr  scmilam    vlttulum   (endrnlilius    per  viam 

conslitucrel :  qtiatcnus  non   solius    sua:  sanciilatil 

rclribulionc  in  rcgno  ccclesli  I.eletur ;  scd  pro  mul- 

lis  quos  Deo  lucrabilur,  gaudium  illi  felicilatis  xter- 

n.e    mulliplicelur.  Quamvis   cnim    barbnris   vcsira 

practaU    sit   sanc(itas,  quos  verbis   docore  prrjpter 

lingtiarum  diversitalcm  no:i  polcs;is,  non  lamen  om- 

uino  vos  apud  disiricdim  Judiccm  cxcusare  valelis,  r 

m  slios   lucrari  Deo  ncgligitis.  Qtiod  cnim  illis  ser- 

iiione  non   potcstis  dicerc,   vita   potestis  ostcndcre. 

Tanlo    nauiqne   efficacias  boinun  exemplo,  quam 

verbo  persuadetur,   quanto  boni  mores  in  tacente 

diligunlur  ,  ct  facundia  in  (orpentc    contemnitur. 

Plus  itaquc  sludere  diligi  ab  omnibus  mar.sucludiue 

et  misericordia  quam  (imeri   nimis  austcra  e(  nulli     vobiscrga  mc  Imjus  lalor   scbcdulx  se   coguovisso 

parccnte  justiiia.  Caudcant  cujuslibet  ordinis  bomi-      affirraat.  De  qua  non  parum  ipse  coulidcus  multum 

nes  vobis  commissi  sese  commcndatos  esse  Patri  et      me  rogat,  ut  illum  apud  vesirani  dilectiouem  adju- 

pastori  :  nou  borreant  sesc   Iraditos  csse  (yranno  ct     vcm  qualenus  vcslrx  doctrinx   beneficia    qux  illi 

eiactori.  Lxteutttr  alTiiies  consultorem  et  adjulorcni      misericorditcr  impenditis,   noslris  prccibus  iiiYiiaii 

sibi  a  Deo   venisse ;   non  conqucranlur  aiienarum      imentius  impenJatis.   Quod   si  vobis  esset  aul  no- 

rcrum  invasorem.  aut  porsecutorcm  a  sinisira  parte      sium  aut  inulile,  non  dicani  pro  alio,  sed  utique  pro 

inuissc.  Sunt  enim  mulli  prxlati  noslri  ordinis,  qui      me  ipso  ;  aut  nullalenus,   aul  vix  rogare  prxsume- 

quasi  sulliciti  ne  deslruatur   res  Dei    in    manibus  d  rem.  Nunc  autem,  qtioniam  nec  noxiutn  nec    iuiitiic 

euruiit,    agunt   ut    dissipetur  lcx    Dei  in  cordibus      est  sed  incomparabiliter  utilior  vobis  eril  divina  ru- 

eorum.   Natn  lantum  conaniur  csse  prudentes,  ne      iribuiio,   quam  huic  vestra  largiiio  :  nec  audacter, 

»!e  iiiiantur  ab  aliis  ut  flant  asiuii   ad  decipieudum      nec  impudcnler,  ut  xstimo,  scd  atnicabiliier  precor 

alios.  Adeo  sunt  cauti ,  ne  fiant  prodigi,  et  qtix  ha-      el  obsecro  quatenus  reminiscamini  quod  scriplum 

bent  irralionabiliter  perdanlul   avari   fianl,  etqux      est :  Gratisaccepistis,  gratis  date  (Matth.  x,  8).  Naiu 

servant,  itiuliliter  puirescani.   Sic  studiose  serviset      etsi  ab  bomine  forsitau,    ul   tos   doceret,    emislis; 

panperibus  Dei  ct  sanelo   •••   loco  semper  saiagunt      auribus  quidem  instrepere  ille  putuii;  sed  cor  ad  in,- 

aliquid  acqiiirero  til  dolosc  sempcr  alicui    lentenl      telligendum  aperire  non  poiuii,  nisi  Deus  .  cui  nuK 

kliqnld  aufcrre.  Sic  animaniur  zelo  corrigeiuli  siul-      lus  prior  dedit  ut  retribucretur  ei.  Si  cnim  amicos 

los  ut  acccndaulur  crudclilale,  aut  cupidine  colii-      qui  nos  raciptaal  '"  rttcr«a  tabentacula,  facere  jubo 

VAI\I.E  LECTIONES. 

,5"  Cum  eodem  ms.  eoHata    "3  Dei,  sauclo  ijij.  Dci,  ct  sar.clo    *00  Cum  ecdem  ms.  callata 


inlrnori   \r»lrj     imo    .i»   |i.  i  .'.   |M)iiar»l,  n   \.wr>rr 
niru»  vc»lra  dir.it  llco       f)<*  rullu  iu<  juilumm  mt 
p'i«tnit  (1'nil.    x\i,(i     Sm     \o»    dcfcn  liir     |.r    |.m 

•iroii.iio    .i   aoccnlSbni,    ul  |x*r  BiinpliciUitciM  nulh 

vilili»  iioi  IrC,  skiii   Scripti %l      ri  'ole  ^md.nUt 

t.eul  teipeuiet,  ti  thtpHttt    ticnt   columbir   (Hntk 
i,f(5».  Sic  caaUdllC  rca  moua»lrrii    \ <■- -. i r i ,  ul   nun 
aUvlacaatltl    quol  icripium  c»i :  Si  q*it  k*btnt 

tubtlanliam  mundi  ridcrii  imtrcm   ivuutnrri  ii.iiem 
't-ibere,  et  clauient  litcrra  iua  ab  eo  :  qu  modo  ch.i- 
ritat  Dei  mcttict    in  eo  ?  (I  Jonn.     iii  ,    17.      Kl    ililii  : 
Daie  et  dnbitttr  robih  (Luc.  vi.    58j.    Sic   eawlcmrra 
aujjere  curate,  ul  a  meute  non   oxriilat  :  Son  rom- 
cuidicet  rem   proiimi    lui    (Exod.    n,  17).    Taliier 
peccante»  arguite,  ul  tute  rruiklilas  adsil.  nec  a*a- 
rilia,  quia  scriplum  esl  :   .Si  prcroccMpaius  fuerit  ho 
mo  in  aliquo  delieto,  vot,  qui  iptritalet  ettii,  hnjutmo- 
di  inttruite  M  spirilu  lenilatit  :  eonsidtrant  le  iptum 
ne  et  tu  tenieris  (Cat.  vi,  1)  :  El  rursus  :  rTatJM  ata 
ri  regnunt  Dei  pottidebunl  (I  Cor.  vi,  10).    Non    id- 
eirco  bxc,  dilecttssime    milii,    vcstrx    paternilaii 
scriho,  quod  putem  vos  alitcr  agcre;  scd   quouijiii 
ei  vos  jitssistis,  et  ogo  volui  utliiterx  nostrx  vos  se- 
quercutur  :  quodutfleret,  iu^corsc  fuit  aliquid  dicere. 
EPISTOLA  LXXIl  »••. 
ad  nuMrniDta. 

Orat  v<  ejnt  irulitutioni  vacel  qui  snas  ad  tum  eyi- 
tiolat  defert. 

Domno  el  fralri  in  Cltrislo  charissimo  HmvfMM 
fralcr  A.nsflmls  Bccccnsis ,  viia  peccator,  habitu 
monacims,  terrcna  pro  coeleslibus  desp'ccre,  cceleslij 
pro  lorrcnispercipere. 

Primum  gratias  ago,  et  dcbitam  dileclioncm  re- 
Iribuo  pro  vestra    graluita   henevolcniia,  quam   in 
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m  r  de  niamiiicna  iniquilaiit  {Luc .  \\\,  9)  ,  quanlo  A  Ueliler  servicndo  bcnigne  339  illum  ad  iilos  per- 
utags  de  inlelligerilia  veiilatis.  Quod  sipromem-  duxit.  Ilelnbual  vobis  Dewpro  liis  cl  nliis  vcslris 
bil  firere  uillis,   quia  niliil   mihi  dcbelis;  vcl  facile      bonis  Operitas   bcaiiiudineni    sempilcrnam.  Bonum 


iii  me  debiloren  restrum  faciaiis.  Baec  locnius  sum 
pro  alio;  se.l  paura  pro  veslra  dilecla  fralernilate, 
pio  qua  plnra  vcllem,  subjnngam.  Memcnlote,  cba- 
rssJini,  elsine  inl<  nnissiono  nienleperlraciate  quod 
OCriptnm  cst  :  iSolite  diligere  mundum  nec  ea  aua: 
in  mundo  sunl ;  quoniam  mundus  iransibil  et  concu- 
liiicentia  ejut  (I  Joan.  n,  10,17).  El  quia  amici  $a?- 
cali  Imjnt,  inimici  Dei  consliluentur  (Jac.  iv,  4). 
Rogo,  obsecro,  nolilc  credere  mnndo,  eliani  ciim 
fnveijquoniain  non  favct  ut  foveal,  sed  ul  sufTocct. 


avtcm  fncicnles    nolile   deficcrc,    ttmvore  enim  suo 
mctclis  non  deficienles  LGnlat.  vi,  0). 
EPISTOLA    LXXIV  »". 

AD    R.VINALDC!*. 

De   non  evulgando  passim  Monotogio 
Domino  cl  Palri  revcrcndo  abbali  Rainaldo  fra- 
tcr  Ansei  hls  salutcm. 

Opiiscnliim  illud,  quod  a  me  lanto  sludio  de  lam 
longe  pclitis  neqtiaquam  vobis  niillerem,  si  vestrae 
voluntnli   non  obedire  potuisscm.  Timeo  cnim  nc , 


Mundus  enim  in  lenebris  cst,  et  gloria  ejus  non  est      c"m  vcnerit  in  inauus  aliquorum    qui   magis  sunl 

gloria,  sed  ignis  vorans.  Nolileergo,  cbarissimi  J01,  inlcnti  reprcbcndcre   quod    audiunl,  qiiam   intclli- 

nolite  currcrc  in  eam,  sicul  papilio  volal  in  noctur-  Ecrc  S  s'  f°rle  'ui  lcgcriut    aliquid  quod  anlca  non 

mim  igncm  ;  quoniam  quem  demulcet  clarilate  M*  audivenmt,  nec  animadvcrlcrunl,  slalim  clnmenl  '" 

hnnc  postea    torquel   ustione.  0  quanlo  consullius,  n,c  inaudila  el  verilali  repugnanlia  scripsisse.  Qui- 

qtianlo  felicius  relinquereiis  mundum,   et  sequcrc-  m,s  c,,n1   longe  positus  respondere  non  potero,  non 

inini     Cbrislum  !  ut  cum  in  majcslale   sua   venerit  solum  ipsi  verilatem  negando.verilali  se  favere  opi- 

Chrislus,  judicaretis   munduni  cum  Cbiisto  (Maith.  nabunlur;  sed   el  aliis  temere,  antcquam  audiaut 

xxv,  31);  et  centuplum  recipicnles ,  vitam  wlemam  <1" '<J  sit  quod  ipsi   reprchendant,   creJcnlibus,  ine 

possidcrelis  (ilutlh.   xix  ,  29) :  quod   ulinam   fiat.  falsitatis  asserlorem  persuadebtinl.  Jam  cnim  taliutn 

Amen.  passus  sum  nimis  acceleratam  reprcbcnsioncm,  cx 

EPISTOLA  LXMIi  ••».  co  quod  sccutus  beattim  Augusiimini  dixi  de  pcr- 

ad  idam.  sonis   ct   dc  siibstanii.i   Dci.  Qui  lamcu   nune  co- 

Commendal  eama  chariiate  in  Beccenses  et  quoalibet.  gnoscunt  sc  non  considerate  rcprchcndissc;  el  hac 

Suae  revcrcndae  el  charissimae    domina?,  gencris  occasione  quod  prius  non  animadvcrtcbanl,  gaudcnt 

simiil  et  viUe  nobililatc  clarissiiutc  m  comilissa;  In.r  se  cognosrorc.  Ncsciebant  enim  sic  non  dici  proprie 
fraier  Vnselmus,  de  virlutc  in  virlulem  proficere,  de  r  dc  Deo  trcs  pcrsonas,  quomodo  lies  snbstanlias; 

lcrrcna  dignitate  ad  coelestc  rcgnum  ascendere.  quadani    tamcn   ratione,  ob   indigenliam   nomiuis 

Dt  (aceam  alia  vestra  bonaopera,  perquoe  nomcn  propric    significantis    illain   phiralitjtem  ,    quaj    in 

veslrae  nobilitstis  longc  laioque  ciieiiniquaque  suavi  summa  Trinilale  intelligilur,    Laiinos  dicere  tres 

sancliblis  fragat  odore  :  ccrlc  hominibus  cujuslibet  pcrsonns  crcdcndas  in  una  subslantia  ;  Grxcos  vcro 

oidinis  ad  vcslrum  monasterium,  vel  dc  nostro  mo-  non  minus  fidelilcr  Ires  subslanlins  in  una  pcrsona 


naslcrio  cunlibiis,  lot  el  tnnta  impcndilis  bcncficia  : 
tit  sic  jam  illis  simus  assiieti,  ct  sic  nobis  sint  fami- 
liaria  ;  quatcnus  vobis  possit  essc  onerosum  si  gra- 
lias  vobis,  vcrbis,  vel  litleris  manitemoi  pcrsingula, 
ncc  In  nobis  sit  quod  retribucre  possimus  sccumlum 
veslra  merila.  Qnapropler  ad  Dcuin  vos  milliinus, 
et  illum  inter  nos  cl  vos  ponimus,  ut,  sicul  propler 
illum  fncilis  quod  facilis  ,  ita  ipse  vobis  rclribuat 
pro  nobis,  quibus  »••  facilis.  Instanle  tnmcn  illo 
Irntre,  quem  a  snis  pcrdiltim  noliis  mialslU,  cl  in  ^. 
mngna  dcsolatioue.  benignissimam  eihibuislis  con- 
solaiioncm  :  hanc  reveronda?  sanrtiiali  veslrx  scri- 
p«.i  cpMolam,  in  qua  cognosceretis  quia  non  aliier 
nulii  graliini  esl  (|iiod  illi  fccislis ,  qiiam  si  mihi  ipsi 
I  f.icluin  :  ct  quia  vcruin  csl  quidquid  ipsc  ct 
dc  siio  casn  divil  ;  cl  quia  pra?<  eptiiin  vcstrtnn  in 
omnihus  qu;e  nobis  |»cr  illuni  man  lasiis  scrvavii  : 
et  vestcr  bomo  seconduoi  vcsir.tm  jassionem  illi  li- 


coiillicri.  Qunpropler  vcsiram  vcbcmeiilcr  cflhgilo 

sanetiiatem,  ut  idcm  npusciilum  non   vcrbnsis  el 

litij;iosi«    boniinibiis,  scd  ralionabilibus   et  qnicti» 

oslendat.  Quod  si  conligcril  ul  aliquis  sic  aliqnid  ibi 

reprebendat,  ni  cjus  ratio  digna  vobis  cui  rcspon- 

deri  debeal,  videalur  :  rogo  ut  milii  quid,  qunvc  *•• 

ralione  reprcbend.it,  chaiiiative  aol  ejus  aut  vcslris 

lilleris  manilclis:  quaicnus,  eharilaiis  paceelamnro 

vorilalis  ulrinque  scrvalo,  aul   me  illius  reprchcn- 

sii),  aiil  illum  mea  corrigat  rcspon->io. 

EPISTOLA    LXXV. 

An  UUtftTOSft 

Se  amici  ubtcnliam  agenime  fcrre. 

DomnOi  fratri,  smieo,  dilecto  diiecioiiGiiBERTO 

fmlcr  Ansi  i.ms,  quod  srrihere  non  valet. 

Duhia  mibisiinl,  ami<r  doteksbBO,  muncra  dul- 
eedinis  liue  :  scd  oeqoaquam  eoosolari  pooswM  dc- 
wtetom  de  lc  cor  mcum  a  desidcrio  dilcclionis  lua;. 


VAni/i:  i.ncTioNES. 

MICbari  ^ime  ms.  cbari<-simi        —  ChariUtC  nis.  cbiiiaie       "•  Omi  cm!,m   ms.  colluta     ,ok  Nobililalo 
cliarisaimx  m$.  nobililate  clarisaimz    ""  Pio  \<A>\^  i|mi.n-  »i<.  pro  nobisqoibos      ■••Coia  todtmtu^etl- 

lnia     m  An.livcriiil  i»Cc  ainm.nhu  lcrint..  cl.iinnnl  ni».  nudiuunl  iiccaniinadvcilcituil..  clnmciil      ""Quare 
ms,  quavc 


1140                                              iii:   i,  i  it.i    i\ x vu  i  , 

CerM  il  nilllai  onnom  iromaMm  odoren,  <» ra  a  veUun  oJm,  oi  indlani 

fiualur  auiina  iiici  | 


neMlluriin  nllorom,  onnen  lapiitnrn  pr<  llo   I  iti  n, 

iiiiiin  iii  i.  xiin.r  vorloieMn,  renoel ,  iiini  i polorll 

ooniolorl  i  ociuon  ini,  nlol  rocepln  olioro  porte 

Mia  OOlOOI  .iiiinia  nna.  Tttlll   l*Ol  MfOI    COrdl i 

iinr  Ipoom  eogltnnti* ;  tealoi  Incrymoo  obtonobrnnloi 
oobIoOi  ot  rifinioi  fuclom  oi  ill|itoi  Idipiom  oerl 

bentes.  r!l  qtinlcni  iii  senbas,  sicnl  i'|io  ,|.  .  .  .       ■  |fl 

dlleoilonom  mcom  ,  Md  ullqui  ego  ipii  ucn  l<  Imm 

OOJO*  Qttl     mis    scl.lil     :lli     ihu.cii'.    illc     iiic    <|.h  iul 

qii.iiuiini  leUiligeren    roro  non  bibel  bono  ecien- 

li.uii  iioni  m-i  in. iii,  i|ni  iiiin  expcrilur  uirumquo. 
Neuciobam  enlm  non  exporlui  obocnliini  inn, 

qnain  dtilcc  milii    oral  OOOO  loeiim  ,    qnam   ain.unni 
sino  le  csso.  Scl    ln    balies  c\   IpOO    DOOtTfl    di-jnn- 


lu    i,-i.. .iiiin  miori   g\  .1  |   rjul  mt  Ijhi  nii- 

lii.  r  •boeiitem  liltorli  rxborlarl  iJ  profcciuin  i:u 
duit,  i|ni  inc  i.iin  pruilenlci  i»'.na,    .■  oom  louliu 

iiic.  i  n  ,'.ii  l.i,-  |.i.iini>nnii.    |.|  m 

osl  inii.iii.i.  quom   lama  bominom  lonooro  loqt 
niiin  i|iM>.i  neociuul  uo  me  roa  docuii;  qttom 

iria  inilii  >   i  vfoti  i  i  Imofliiio,  <p.  <  i  »    inn 
iiniiii  bome  Yoluulntii  ot  01  predenfl  InMltu  bo> 

mnu '   ii •■,  ilii  'ii  •  i> uii    Pei   omodi  i  tnodk  in* 

i».  ua,  qui  too  i.inia  i  h  mi.iic  dilovil,  I borito- 

liVI    :-nllic  ilii.lmc    ii,iila\i|.    VideOl     i|is.  iiiii 

neun,  ni  iliquando  merooi  '"  InDooplncili  eoo> 
veriationo  ile  i  cleUMboMri,  ei  uuilj  p<>»- 


cilone  pneoentera  illorum,  quem  ooo  minui  inl  it  olmoo  viveoMo  muiationo  diisoeiorl  De  qiueationii 


corte  plus  ainas  ;  milii  rero  lU,  lu  ,  iiii|iiain  ,  cs 
iblotOO,  Ot  iiiillns  pro  le  nl.lalus.  Te  igilur  iu  con- 
solalionc  lua  gaiiilcnlc,  soliiin  milii  vulniis  romonoil 

in  monte  :  Hanllen  gondentM  de  to  oflendonlur  ■ 

nic  isla  lilii  diconto.  So.l  si  ipsi  gOOdont,  quod  dosi- 

derobooi  tenenteo;  cur  probibont  vel  dolere  qnod 

scmpor  aiual  pordonlem?  K\  so  c\cusent  me,  si  n;o 
vidcnt  in  so.  Alioijnm  vcl  tu  iniclligc  qnam  compa- 
licnler,  quain  consolanlcr  ipsi  Itxc  facianl  :  ct  unilo 

miteecnl  dotor  moni,  qoem  neno  voll  eonoolari  qul 

polcsl,  ncino  polcsi  qui  vull.Sed  illo  qui  onifiia  qtiae 
Y.di  pouot,  sic  consoletiir  me,  ut  nulltun  conlriilet; 
sic  utilliiin  eoniristet,  ut  omorem  iui  integrun  ubique 
conservel.  Aincn. 

EPJSTOLA  LXXVi  "». 

Al>    GUll.TEKUM. 


Boluiione  qunin  ■  ne  icribl  peecitie,  Mitote  quio 

ncc  iiiinni  ncc  f.icnllalcni  babOO,  Dl  Od    bOC  I  "   lOM 

nMiuiDcere.  Hebetio  vobiocun  denneuet  Pntren 
tiosinini  reverondnn  ■bboton  Gerberton,  <|ui  \<v 
bis  <ic  ee,  queu  Mripeietii,  qmeetMoe,  ei  ^u-  aUie 

plO  <|iiil»us   vos   vcllc  ineaii)  adirc  porviteMm  li| 
ficastis,  mclins  poMsl  prseeeni  <  niloqnendo  qeon  cgo 
vcl  loqnendo,  vcl  Kribendo  saiisfacorc.  Prccor  ta- 
non,  no  deopiciendo  neon  famitaMn,  eoaiennotlo 

viscrc  noslraiu  tliaritalcni.  1'lns  cniin  dobei  aniari 
CbariUl  quain  scionlia.  Sciculiii  cnim  infl  it ,  cha~ 
rilat  vcro  adificnl  (I  Cor.  Vlll,  I).  Deoiqufl  quo- 
niain  ttlilis  oninis  sciontia  pcndcl  ox  cliatilalo  :  Ex 
ea  quippe  unicersa  te.r  pendet  ,  et  prophctw  (Hattli. 
C  xxn,  40).  Etquoiliem  ubi  duo  rei  tret  congrcgali 
fuerint  in    uomine  (ilaiih.   xvm,  20)  vcrilalis,  ibi 


Crotiasrefert :  et  de  proposiioj  quwslionis  solutionc  se      ipsa  sc  csse  iu  mcdio  eorum   dicit    consilio  in  pro- 


excusat. 

Doralno sponM  diligenti,  merito  dilccio,  non  ut 
IgOOM  sed  ut  familiari  amico  Giialtero  ftalcr  An- 
seluus,   quod  sutis." 

Si  cor  i.ietim  cssot  lopide  dtirius  ct  glacie  ftigi- 
dius,  utiqtie  deberet  calcscere  igne  vestr.e.  dileclio- 
nis,  ct  mollesccrc  oloo  vostra?  dulcis  alloculionis. 
Tanto  nainquc  flagrant  charilatis  ardore,  lanto  fia- 
grant  bcnignilatis  odore  ,  tanta  suaviiate  stinl  jn- 
ctindx",  sic  sunl  salubris  admonilioiiis  fccund;c  "» 
liltora?  qiiibns  me;e  patvitati  vcstra  dtgnata  est  sc 
noii/icare  dulcis  dilcciio,  et  dilecta  prudenUa,  ut 


mtssione  vcnlalts,  si  convonernnus  in  quo  nonine 
cnm  aflcctti  obarilalis,  qtiia  oderit  nobio  scicnlia 
vcritalis.  Quod  si  sciiein  vobis  csse  YoluoMMn  ve- 
niendl  ad  nos,  nondaren  eortun  340  nmpns, 
quando  boc  congrtie  fioret ;  ne  forlo  aliquando,  cuin 
domi  non  csscm,  venienteo  vobis  vanum  laborem  el 
mihi  tristiliam  faccrciis. 

EP1ST0L\   LXXVII  »•». 

AO     AD4LAM. 

L't  ipsa  milili  vderano  mUili<e  vacalionem  impelrcl  a 
filio  suo. 

Reverendac doninae  suj)coiiiiiiss»(2l)ADAL.£,fra- 


OOiil  quiesccrc  mens  mca,  donec  videant  octtli  tnci  D  tcr  Anselmcs  Beccensis,  vita  peccalor,  bal.itu  inona- 

VAIILE  LECTIONES. 
3,0  Facundye  ms.  foccunda;       sn  Aliqaanlo  nerear  ms.  aliqnoodo  nerear 


189  Cum  codem  ms.  collata 
,lt  Cum  codem  ms.  collata 


JOAiNiMS  PICAUDl  NOTiE 
(21)  Adalcr.  Sic  legilur  apud  Guiltielmum  Malmc- 
sbtiriensom  lib  ui  De  gesl.  regum  Anglorum,  el  in 
llistor.  Haitbau  Paris.  Verunt  quia  id  uominis  pro- 
xime  accedit  ad  dictionen  Augiieam  Adeiug.  \.  e. 
noliiiem  seu  magnalem,  baec  <itniqiie  Adala  fuerit 
lilia  Gfeiibelmi  Victorts,  cognomtne  Notbi,  rcgis  An- 
gloium,  opinor  reclins  Icgi  Adtda,  Ul  eliam  in  cpi- 
siolis  Ivonis  Caroofensis  ad  eamdem  5,  82.  158,  143, 
!■'>!'.  161,  205;  ct  Guilbelmi  Gemmelicensis  lib.  ?m 
Ilistor.  ducun  Norlbinannorum,  rap.  34  e.t  T9.  In 
bujus  A:'c';c  giatiam  Ilugo  Kloriaci  ad  Ligerim  mo- 


naclius,  scripsil  bisloriar.  lib.  vi  ab  Abrabamo  ad 
mpoics  Caroli  Magni,  quoruu  attlograpoun  nfeistl 
lvoni  Cartnlensi  aimoltlO,  ni  notaium  cst  in  exom- 
plari  seriplo  Bibliotbecae  Viciorianae,  necdun  typis 
dato.  lla>c  lanoem  calcaia  saecnli  pompa,  Slepbana 
Blesensi  comitc  et  conjiige  exirenium  diem  funcio, 
vidtns  filio  csse  logilim.o  aialis  ,i.|  res  geientbs, 
Dco  nnpsii  in  Parthcnone  llarciniacensi,  cum  Pc- 
Irus  vonorabilis  pneessei  Clunhtco,  cujns  auclorila- 
lem  re>p  ;it  kl  Paribenonis,  in  quo  Adeia  post  vi- 
lan  reiigiose  peractau  excessitanuo  1137.  Stcnbaui 
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chus;  per  prxseniis  rilm  diuiuriiam  prospcritatem,  A  percsi,  sic  transigere.ut  si  bona  non  potest  cfliccre, 

salicm  a  malis  possil  dcsincre,  nc  peoeans  usque  ad 


transire  ad  fuiiirx  xlcrnani  fcli<  ititem 

Ouamvis  me  niliil  apudvesliam  cclsitudincm  me- 
ru:sse,ut  nostris  precibus  annucre  dcbeai,  co- 
gnosc.m,  nisi  qoia  ex  tjno  parvilati  mcx  inno- 
leaeere  diguaia  est,  seinper  cam  coram  Dco  volui 
paiticipem  exislcrc  nostrarum  oralionum  ,  qua- 
lcsrimquc  sim;  si  lamcn  hoc  dignum  esi  vel  memo- 
iari  :  tatnen  insl.il  milii  domimis  Engelhardus  dc 
caslro  quod  vulgo  dirilur  Lenis,  amicus  noster,  ul 
illum  a.ljuvcin  apinl  "•  vcslrani  pietatem,  ut  ipseeam 
adjutricem  liaiieat  apud  filium  vcstrum.  Jam  ciiim 
graiul.-evus  et  fracta;  xtalis  hoino   vtilt  dimillere 


fincm  piiniatur  sinc  fine.  Quapiopier  >peral,  dcsi- 
dcrai,  obsecrat,  ut  per  mc  Vcstrum  adjutoricm  ba- 
beal,  et  per  adjutorium  veslrum  qiiictem  "*  prx- 
dionnn  suorum  a  (ilio  vestro  obtineal.  Sed  veslia 
pru.Icnlia  bene  novil  omnes  homincs  csse  debere 
adjmores  bonorum  stiidiorum,  el  cooperantcs  bo- 
norum  operum  csse  consnrtes  prxniiorum.  Qua- 
propter  licct  nibil  mcnicrim  a  vobis,  non  lamen 
imp<identer  cgo  scrvus  vester  rogo  sanctilatem 
vestram  ul  praefalam  vinitn  ,  proptcr  Deiim,  ad 
adipiscendum  quod  vult  adjuvclis;  quia   et  vobis 


miliiiam,  imo  maliiiam,  qnam  hnctenus  dum  potuii      prodcril,  et  hoc  facere  etiam  non  rogata  debetis. 
eflicaciter  exercuit;  et  !ioc  lantillum  viix  quod  su-  b 

VARIiE  LECTIONES. 

•••  Wtim  apnd  etc.ms.  illnm  adjnvem  aptnl  ete.     m  Adjutorium  quieiem  etc.  ms.  et  Edit.  Pic.  adjtilorium 
babeal  et  per  adjulorium  vestrum  qtiietcin  cte. 

JOANNIS  PICARDI  NOTiE. 
Anglorum  rcgis  filii  *ui  secnmio,  nt  Gemmeticensis      nicsberiensisetMatihxus  Paris  tnemorant  religiosam 
loco  prosimc  citato  animauvertit;  Guilbehnus  Mal-      ejus  professioneai. 


LIDERSECUNDUS  . 
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kx>  LAnrsuscra. 

De   tjjm  >n   Beecemcs  eleenwsijnn   <jmti.it   agit;  et 
Beeeensit  cienobii  pctuntam  exponit. 

Domino  cl  pairi  rcverendo  arthiepisropo  Las- 
m».Nco  fratcr  A.nselmls  scrvus  eomervorum  suoruni 
frairum  Bccccnsiuiii ,  c.un  eisdem  dominii  suis, 
di';lurnam  hujns  vitx  piospcriialcm,  el  xlcrnam  fu- 
tura*  filirilalcm. 

Gralias  scmper  agimus  nuiliiinoilis  bcncficiis  pr.- 
ternx  vcstrx  cclsitudinis.  Nain.licei  non  semper  boc 
dicaonis,  sempcr  tamen  boc  in  cordc  scrvainus.  Et 
ctrle  sicul  scriptum  csl .  Atijutor  in  opportunilalibus, 

VARifi  LCCTIONES. 
"•  Liber  socnndus  Epislolarum  B.    Ansclmi  .   quas  scripsit  factus   Abhas   Bi-ccensis.   mt.  I.    Excmplar 
inCoii.  Ef.   20.    Iiicipiuiif  Kpialote  veucrabilis   Anselmi   posti|iiam   Abbas  ordiiuius  est  Beccl  ,    iuissa> 
Jl*  Collala  esl,  tkul  el  scquenlct,  cuin  piofuto  Codice   mt.    Victorino  Ef.   20 

JOANMS  PICARDI  NOT/E. 
tli)   Potl  obitum  d>i.  IfeWuiui  nbbntis.  Bccccnsis  D  nunc   servus  luus  hcliis  ad  le  ibit,  qiiacunquc  hora 


C  im  tribulaiione  (Psnt.  ix,  10),  bcncdictio  veslrx  lar- 
gilatis,  viginii  scilicet  librx ,  quas  domnns  abbas 
ilcrberlus  nobis  iiiiperallulit,  in  taola  opporlunilate, 
id  cst,  in  lanta  conslilutis  egeslate  venit  7110*1  imber 
nobit  lcmporaneut  el  serotinus  (Ote.,  vi  ,3)  :  nt  cum 
cilissime  tola  per  saporem  coiisumpla  fuerit,  non 
tameu  ulla  vesligia  salurilatis  reliqueril;quam  cunv 
soimiio  Phuraonis  fcrtilcs  spicx,  el  pingues  vaccx  a 
slcriliLiis  ct  qnasi  inedia  consumptis  Jevoralx  sunt 
(Cen.  xli,  18).  Susliuuit  nos  tamcn,  el  vix  usque 
inoJo,  iic  pcnitus  dcficeremus.  Ncmpc  nimis  exhau- 
scrunlnos  charx  cmplioncs  lcgumiiiumelavenx  fcre 
pcr  loiiim  teuipus  (H)  post  obiium  domui  llcrluiui 


vnl.li.cl  cl  ftiinl.iinris  de  nijiis  inlerilti  fnlem  pol- 
liritaoi  ad  «pist.  28,  lib.  1,  liic  factil  idilo,  commo- 
dior.ni  posl  Ii.tc  locum  minitnc  oflcnsurus.  Anno 
1D77,  x  K.il-nd.  Niivcinb.  Lnnfrancui  rcncral  Bcc- 
cnm,  amplioris  bnsilica  (cnjns  is  iccundnm  funda- 
in«-iiii  enUocnnil  lontnVmj  cnncccrmJm  erpo.  Potl 
tjus  comwcratiooii  <licm  iertium  rcccsait,  rcccdcn- 
lem  rcro  id  mm  miUinrii  proaecntni  c<>i  Uciluinua, 
•  iji.i  supra  amnci  imana,  ot  ab  ec  imatui;  Chrnn, 

!:•  1    11-    ^iinl  vii  ba.  Ul  %^ro  CCWOOiom  rrpidavil,  el 

111  ecttam  m  rcccpit,  lav  is  d.ms  lacrymui  bntieuai 

diiil  :  4  iVii/ic  dtmktit,  f)i>mmc,  Mffnm  tuitm  1/1 
pncr.qum  fnilounl  oculi  mti  i/.ur.  11,   19,  50)  i|uc 

•u  M.i.rrin.  aniei|uam  n.oicrei,  summopcrc  opln- 
Laiu,  ct  imKamcnicr  orabam.  Auimpicati  qme  voiui ; 


libi  pl.icucrit.  »  Sic  quidetn  loqucmli,  non  lacry- 
iiiamli  Inom  fccit.  Eral  is  atiiuis  Cfiristi  1077,  vn 
Kalcnd.  Novcuib.  Ahbinc  \isus  esl  leulo  pede  ail 
nioriis  liincii  proreilcre,  qnoniam  membris  omnibus 
capius  debilisquc  cffccUN  vsi;  fuiique  ad  itfl  Knlcnd. 
S.pteiiib.  anni  con>ci|UCiilis,  quo  die  nioribundus 
drcubtiit  leclo.  1.1  vcro  ut  audicn-  monacbi,  ipsa 
Dioeslilia  cflecli  sunl  moBsiiores.  Inlerea  tcrlius, 
isquc  inlCPCnullimui  vil;e  llcrluini  dics  illuxit,  quo 
wprcmil  fldiaiimiaqoe  Eccicsix  subsidiis  se  inuniri 
peliil.  Tiinc  (inqnll  f.brun.  H.-rrcns.  ms.)  adsunt  filii 
ralcfactnrl  imanimiimo  Palri,  lacrymis  ac  siugulii- 
bus  paalmOl  Ot  cxtcras  oraliones  iiitcrrumpentibus. 
T.nnli-iii  vcnlum  esl  ad  confcssioneui  agendam.  (.011- 
(itcri  roppil;   verum  rciiiaueuliuiu  pielate  filiornm 


11,1 
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iihhnlla,   rt   (crrjrtim  quat   snniliirr   jn.st  rju-.ili  m  \  rtrl  [Plnlipp.  u,  17»;  pro  bon»  \<<l>nii . 


obilimi  ClOlfiil,  ul  (  ji  i  j iii    llgflUB  ui.h/uiiiii,    quod 

r*  niiii  frteto  ti  iiiiio  ttltcordtiM  Inprovldl  Um 
[Hiinm,  snt  iiniito  piuri  qoiiii   pracofiuvertmui, 

addcudo  tt  UMOBMOdd  ,  v||  p.-i  l<-i:utui» .  rl  plirt 
nlia,  iu  nuiliiiri  iiinli.i  |>i  itfi  |>i.<iliil.i  BtpOidiMtt. 
Kl  qoidem  iniiliiiiii   propi   lOlifll   "'  Mt    nnnim  dt 

rjuo  Miiiin.1  utcunqoc  egrenli  Md  vtidtpropiui  ml« 

Iralur  noliib  in  |n  iiiii  i.-i  muliaiuiii  miiiiii  lllBOt  io 
qucm  lOUIttl  lugrtltl.  Suil  /iVni,  i|iii  tlt  crcto  \>ro- 
sptiil   tuinr  filioi  liominum  (Pml.  im  ,  ~>),  t9A\       tl 

supcr  nos  dc  coiiiilins  ibundtoliuui.  Prtrleree,  ctn 
leutper  tfetmui  vtttro  contilio  ct  tuxilioi  mm 
iiiiiiuini  vttln  oi  clerl   indifemui  Mbventionc,  in 

hi»  viilclicclF.nli'.si;c  notlra.'  ncgoliis.qu.r  pcr  vivam 


v<  i  ulrumquc,  i|ucin  vmti  lilali  lol  Ixrna  nobit 

iiiiiiniiii  opltmui  rrlribuiorem,  imo  lciMfMMl  <i*- 

inii  .     |.<  .         '  i.  n         •  <  urO 

|f llur  tl biltriMl  I  li Ilrna    u»orj  r.irptun  iiu- 

|i.  iniinr,  licol  bonc  incorpUtii;  quis  fsllort  nc<  PM 

r  •<    iinv  vi/iiT  i    ,  i   pot<     l    S   r»..» 

Itll  flrtlri     UOtlrOti  td  »rslrs  Diiltiniu» 

|     i.il     M>  nl  vcmi.i  ciinl    J.iVm<oi.'.   il  .   '  i  1  1113- 
i,i,  \.  I  i<  .i.  ii. |,   m  1  i|inillil>cl  j«..nl,qiii.!.|iii<]  no» 

orJinavri  ionis,  vtitra   ditpotiiioM.  Kilm»  fMlei 

al.liai,  ul  lliil,  BtCCOtlM,  ii.uai.ivii  ,M  a  ni.u 
rttlro  frttre  Kn  Im  i  aurum  quod  pro  calir<  mi>i- 
sii».  Nam  et  i.ir  ijiii  calirem  faecrrl,  non  habehal  : 
ct  ille    inlcriin   liri  opu»   liabcbai.  Scrl  trcumiuoi 


prxscnlium  Ittoril  voccm   vobis  iOCCtM   htbiimui  ^  p.vtum  aurum  redilelnr  roimaium  in  i  alicnn,  etej 


inlimtrt.  Qolbui  cofuititi  il  quid  scitis  ([iioii  .«I  tt 
iiobis  prodOttt  valeal ,  qitilOOiui  nobis  prera- 
iiinr  '"  itnotiUl  vcstra  rcmandarc  sludcat.  iic  bis 
ciinii  omnihtis  phn  ilarc  COflmor  COItm  rCft,  Domi- 
nica  dic  posl  fcstiiin  MiCll  aposloli  Amlrxx. 

EPISTOU  II  "•. 

AD   LANFtlANCUH. 

Iieftrunlur  gratin'  ob  tiberutilalem  ,  et  speciatim  pro 
auroquod  ad  coitficitinluin  calicem  miterut. 

Suo  rcvcrcmlo  domino  cl  Patri  bcnigtiissinio 
arehiepiscopo  Lanfranco  fralcr  Arsf.i.mus  cum  con- 
bervis  ei  domlnil  suis  fralribus  Decceniil  coMiobii, 
quoJ  sui. 

Gralias  magnas  manijamus  in  charta  magn.-e  et 
frequenti  veslnc  ItrftUti,  ct  immcnsas  scrvanms  in 
cor.le  immensre  ct  coiilinux  boiuc  voluntali.  Ctim 
eniin,  Deo  iargicntc,  tanta  sil  vcslra  abumJantia.til 
loiies  supplendo  noslram  inopiam  iicqtiaquam  dc- 
cicscerc  possit ,  uiique  tant.a  cst  bona  voluiilas,  ut 
abuudanlia  citius  exhauriri  quam  bona  voluntas 
miiiiii  possit.  El  Deus,  qui  dedit  vobis  et  vellc  et  opc- 


fonna  qux  vobil  magis  pltCOl  ii  calice.  Interim  au- 
lcni  nlctur  scrvus  \eslcr  00  CtHot  qncin  Hcrci  pnor 
halmislis  '",  el  succcdciili  |>riori  dcdislis;  »<:d  »ci- 
lotc  quia  aurum  illc  iiullatenus  •■■  crrdir.i,  m-.i 
veslra  liilcjussionc  :  vos  cniin  Idfjotllslit,  <|nia 
jussistis.  Salis  aulem  patcl  cui  sit  fidcmluin  nc  "•* 
sub  Ptllil  Cl  domini  flilcjussiotie  lilius  scrvuiu 
fallat. 
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A0  CONDULFllf. 

Jlli  quanlutnvit  episcopo  familinrem  nmieiiiam  pro- 
ttilutiir;  ct  Ucccentes  moitaclios  quos  in  Angliam 
miltit,  ei  commendut. 

Domino  et  amico,  Palri  et  Fralri,  reverendo  el 
dileclo  episcopo  Conuui.fo  fratcr  Anselxcs,  quod 
olim  quod  ex  quo  magis  ims  dilcximus. 

Quanquatn  dignilas  episcopalis ,  el  revercntia 
sanciitalis  sic  vcstram  mihi  pcrsonam  supcrexaliel, 
ut  me  valde  infia  dcseral :  semjicr  lamen.ipiod  non 
ttimore  sed  amore  dico,prislina  faniiliaritasel  f.mu- 
litria    amicilia   a.l   xqualiLitcm  mc   sublcval  :  ut 


VARLE  LECTIONES. 

liT  Mulium  lctigit  m«,  niuliiiin  propc  tctigit  *1S  Quantocitts  precamur  ms.  quaniocins  nolits  precamnr 
•'•  Collata  cum  eodem  ms.  •*•  Pro  sua  voluntate  ms.  pro  bona  voluntale  '*'  Muluaril  tnj.  muiavil  *"  lla- 
buisli  om.  habuistis  "*  llli  nullalcuus  ms.  illc  nulialenus  MV  Fidcndum  uc  ms.  videndtitn,  uc  *"  Collata 
cum  eodem  ms. 

I0ANN1S  PICAftDI  NOTyE 
superalns  el  ipse  in  lacrymas  effusus  nihil  diccre  po-      cum  Northinannorum  cap.  9.  vidcrc  est,  milto;  ad« 
luil ;  vix  lainen  eluclalus  in  vocem  absolvit  (ilios,       missurus  lcitium,  qui  sic  habel : 
dansque  bencdictioucm  el  pacem  omnibus,  tam  ab-  rj  .    . 

cenlesquain  prxsenlcs  immorUli  eos  Palti  commen-      Bumtnwm  lapsum.quemvtncere  nonpvluistt, 


davit,  ac  discedenles  (qttia  plus  non  potcrat)  ul  pro 
sc  orarent  positilavit.  Dolor  et  lacrymac  oraliones 
ficbnnt,  quia  vix  ab  cis  psalmus  conlimiai  i  valcbal, 
diiui  quisque  alierinn  respicicbat,  quasi  jam  cernc- 
ret  paiicm  fralre  orbaitun,  erumpebat  in  lacrymas. 
Coram  ilio  plangere  ncqiiaquain  audebant,  quia  spc 
l.oua  lacialiiitniiis,  non  lacrymanlcs  scd  hctanics  eos 
on.iics  videre  volcbal.  Si  cujus  in  lacrymas  concilali 
sin^uliuii)  seniiebal,  confestim  solila  gravitale  com- 
|icsccbat.  >  Ttidem  dio  Sabbati  mediam  circiter 
noclem  vu  Kalend.  Septcmb.  sanclissimam  efDavit 
animain,  Cbristi  incarnati  anno  1078,  sux  xlatis 
anno  lxxxiv.  motiachaius  xi.iv.  Cadaver  i:i  mcdia 
cxcdrte  cocnobitictc  area  condilum,  nigroque  lapide 
variisefijgiebusialato  tcctuin  fuit,  quein  ipsis  ocu- 
lis  vidi. 

Trcs  lilulos  eidem  factns  habcbat  cod.  Dccc.cns. 
qioium  duos,  quia  apud  Ccminel.  lib.  vt  Ilist.  du- 


Conditione  verus,  Patet  Herluine,  subisti. 
Primo  qnidem  miles,  qua?  sunl  mundi  tenuisli; 
Sed  miserante  Peo  mundHtn  pcst  desnruisti, 
Paupertatis  onu*  paticnter  sa'pe  tiilisti, 
Nam  tua  pauperibus  sapienler  distiibuisti. 
Jlecci  fundator  primus  (ieri  meruisti, 
Jpsiusque  loci  monachus  rectorque  ftiisd, 
Vivere  quique  gregem  snndum  lecum  roiuisli, 
Si  quid  eum  premtret,  de  more  patris  doluisti, 
Munere  divino  tibi  commissos  docuisti. 
Kcce  sub  liuc  tnmba,  rinis  ft,  rtit  inembra  deditlt. 
Laudibus  erqo  piis  Beccentes  venerentur, 
Detque  libi  Dominus  regnum  eatteste,  precenlur. 

Necrologium  Decci  his  pauculis  cjtis  obitum  M0« 
morat  :  i  vu  Kalend.  Septemb.  obiil  vencrabilis 
memQrix  (.ominiis  abbas  licrluiuus  paslor  et  funda- 
tor  hujus  ccenobii.  > 
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qtiantumcunqne  dignitale  ci  merhis  strcnuus  cpi-  A  »'=>i    sola   bona    volantate  cognoscnm  "*;   lameu 
sropus    >'l   ignavus  inonncbus  srparentiir,   srmpcr 


tnmen  Gnmliilfus  ct  Ansclinns  familiari  dileclione 
copnlcntur.  Qunproplcr  ntinquam  niinus  pnesnmam 
tlc  vobis  prr.pter  \csirum  episcopatum,  nunquani 
niiims  confidain  propler  veslram  sanciilatcin  ;  quia 
semper  unum  cor  sumus,  propter  parem  dilectionia 
familiariiatem.  lmo  tantomagis,  ulii- ratio  exigoi , 
rjuanlo  magia  vohis  suppetit  el  in  lerrenis  facullas 
ex  dignitate,  et  in  ipiritnalihua  opportunilas  ex 
snncirtatc.  Cum  enim  in  hoc  par  sit  voluntas  in 
olroqoo.ni  qnisquis  vclii  atterum  prndcssc  quanlum 
pntesl,  necesse  esl  ut  plus  ille  prosil,  qiii  plus  po- 
trsl.  Oporlet  crgo  ut  plus  vcslram  inilii  magnam 
ilcvotionem  apnd   Deum    prodesse  cnrelis,  qnam 


veslra  nola  inullis  benignilas  facil  mc  de  sc  pras 
suinere,  ul,  cum  opus  est,  non  dubilein  quod  voa 
non  dedeceat,  expciere.  Nam  ci  o^o  paraiam  no- 
siram  faieor  vohinlatem  ad  obcdicndum,  si  veslra 
patcrnitaa  a  mea  parviiaie  aliqnid  evigeict  f.tcien- 
dum.  Quippc  cl  charilas,  quam  semper  tiobis  invi- 
cem  dehemns,  sicut  paratoa  nos  f.tcit  ad  obeeqnen- 
diun,  ita  fideniea  reddil  ad  posccmium.  Qunproplcr 
conlidcns  dc  prceceplo  cbarilatis  ct  cxperimcnto 
vcslroe  benignilatis,  ct  conscicnlia  noslrnc  volunfalis, 
commcndo  vcslr.nc  pnlerna?  cbaritati  et  charitaliva; 
pnternilnti  fralres  noslros,  qnos  in  Angliam  niiiti- 
mus ;  qualcnus,  ubi  opus  crii,  veslro  sustiticanUir 
auxilio;  veslro  reganlur  consilio,  vestra  diligcniia 


meam  (qnae  ntiqne  anl  fere  nulla  esi)  prodesse  ""  ^  vila  eorum  exquiralur,el  vcstratensura  approbetur 
robis  exspoctelis.  Nec  boc  dico,  ut  pro  vcro  amico      vcl  corrijtatur. 


nico  non  orem,  sicut  possum;  scd  ul  ostcndam  quia 
nimis  parum  est  qnod  possnm  :  q'iaienus  i!le  qni 
plus  potcst,  adjuvei  iiium  qui  minus  polcst ,  ut  ad 
illius  et  suum  opus  plus  possil.  Ncc  idcirco  vcstra 
pro  mc  dcDet  oratio  frigere,  quia  mea  pro  vobis  non 
valrlaqiialiicrferveie.Qnisquis  enim  rliligitaliquem, 
aul  pcr  di!ectionem  prodest  alicni :  scitote  qnia  pbis 
sibiprodest,  qnam  alii  3rr.  Multo  namque  majua  est 
quod  irnel  ipsam  eharitalem,  quam  sil  id  quod 
prasl.il  alii  pcr  rbarilalem.  Isli  enim  id  solum  qnod 
eharilas  ad  lempne  potest,  irihuilur  "8;  illi  vero  et 
bir  ipsa  cbarilns  Iribnilnr,  ct  in  fnluro  quantum 
ifisa  cst  rclribuitur.Comnienrio  veslr*  palerna?  tha- 
riiaii  et  cbarilativaR  paleruitati  fratrea  nostroa  ct 
\rslrps,  quos  in  Angliam  railliinus;  qualemis,  ubi 
opus  erit,  vestro  anstineantur  anzilio,  vestro  rc- 
ganlnr  consilio  ,  vcslra  diligenlia  vila  .orum 
exquiralur  et  vcslra  censura  approbclur  vel  corri- 
galur. 

EHSTOLA  IV  ■». 

4D  I\LPIIM». 

Commendaiisnmos  Reeccnses   monachns  in  Angliam 
naviganles  ejus  curce  ac  regimini  eommiltil. 

Domno.et  Patri  reverendo  abbati  B.w.duimo  1'raler 
Anselmis,  in  boc  sxculo  sancle,  ct  in  futuro  bealc 
vivrrc. 

Quamvis  dc  vcsirasanctilaic  me  nihil  promermsse 


EPISTOLA    V. 

At>  IIE3R1CUU. 

Ipti  eosdcm  Ueccenses  commendni. 

Domno  el  fralri  eharissimo  IIenhico   frntcr  An- 
6EI.MUS  galntem. 

Licel  cbaritatcm  vcstram  fralernilas  noslra  ra- 
rius  alloqualnr  in  epislola,  ncqiiaquam  lamen  di- 
Ieclio  tepescit  in  conscienlia.  Postqtiam  enim  dc 
vcra  ralione  dileclio  inler  ralinmbiles  nasrilnr, 
ricquaquam  ipsa,  quandiu  radix  vivit,  exstiiiguilnr. 
Quapropler  nec  ego  nec  vos  de  mntna  dileciionc 
debemus  dubitare,  quoniam  uti  niutiia  pr.Tsonlia 
non  valcmiis  ,  sed  semper  in  ejus  eerliludine  persc- 
'■  vernre,  quandiii  eansam  originis  ejns  iuimiilnbilrm 
lenemus.  Commendo  Testrae  fr.nernne  rbariiati  ct 
ebarilnlivre  frnlcrnilati,  fratrcs  noslros  rl  veslros, 
quos  in  Angliam  millimus;  qiinlenus.  ubi  opns  cril. 
veslro  suslineanltir  auxilio,  veslto  rcgantur  ronsi- 
llo,  veslra  diligentia  viia  eornm  erqniratur,  ct 
vesira  ccnsura  approbetur  vel  corrigatur. 
EPISTOLA  VI. 

ANSEl  M1  F.T  RICARDl  AD  RICVRDIM  ET  ROnWOIM. 

De  benefieiii  grallai  nqii:  tt  Rcccenscs,  quo*  ejut 
in*tantia  in  Aiiqliam  millit ,  ejus  providentia; 
dinullit. 

Suo  cbarissimo  domino  Hicardo,  et  sua?  charis- 

linue  dominx  Roiuidi  (23)  frnier  A>sf.i.mus  et  fratcr 

Iiicardus   parvulus  monarhus,    cum  lola    congre- 


VARIA:  LECTIONES. 

m  Ant  vere  nulla  esl.  prodesse  ms.  anl  vere  nulla,  aul  foro  nnlla  esl.  prodesse     •"  Quam  a'iis  ms.  qnam 
alii    '"•  Charilas  Iribuit  ms.  chnritas  irihuilur     "9  Coltata  cum  eodem  ms.     ***  Cognoscanl  ms.  cogcoscanl 

JOANNIS  PiCABM  NOTyE. 
(23)  Sun  cfiarittimo  domino  RicardO%  et  suaj  cha-  D  bais  ipsins  Hlcardl   nvor  per  ronsensum  illius  dedil 


ritvnnr  dnmimr  Hokaitii.  Nou  ei  boc  lanltiin  litlllo, 

srd  rt  rx  iuaeqoeniibui  epist.  AnaHm.  verbia  bitee  : 
«  Qoanto  enim  plnra  boaa  nobia  faciiiael  promitti' 

li-.  »  liqnri  oos  osso  rfe  qnibns  lli-rliiinus  prolocu:- 
nobiarcba  Beccenaia  sol»  linem  diplomalia,  nbi  e( 
decmosynaa  in  iunm  cnllataa  cosnohium,  cl  collato- 
i  censel,  <•!  ile  kiaouidemaic  :  i  Eidem  mona- 
iterin  rie<lil  Ricardna  Alioa  GiUeberti  comilia  man- 
lionc*  duaa,  Toiine  rl  Estrabani,  tosi,-  oi  aaeenlienta 
,'\'"••  m  i  el  Rlila,  Hogcrlo  el  Gillehertn,  ei  dnaa 
pnrir>  aVcimae dc Hondcmereaio,  ei  de Cypealedehe, 
<  i  de  i,ii«  i,(.ii,i,  rt  de  Blaciugelcih,  et  de  Beccewr- 
dijin,  ct  ile  Tornccrusto,  ci  de  Vualoiiicrona.  El  Ko- 


oidom  monaatcrio  boc  quod  iu  dominin  habebal  ad 
II  niieoolessan.  lani  in  lorris  qunm  in  nliis  rebns.  i 
Bic  in  diplomaie  aignato.  Porro  Ricardum  parvulum, 
qiioiu  in  fronte  epiatolai  notal  Anaelm.  pnlo.  essc 
iiiiim  ipsum  Helienaia  monaaterii  pnsiremum  archi- 
mandrilam,  de  quo  Infra  nd  rpisi.  iifi.  bl».  m.  Bed 
n  bimc  parenteaque  ejasluiaae  Anglos,  ejaret  ei  vo- 

r:i!iulis  Anglicia  rcrnin  donnlnriitn  nunr  ruiimcrnlis, 
ci  ex  Anaelmo  sub  flmmi  epialohe  aiente  :  *  Com- 
mendamua  ergo  vobia  iiios,  ut  siout  varinni  in  An- 

gliam,  i  oir.  Insuprr  nomcn  Hobais,  plcno  gultuie 
prrscnal  Aiiglismum. 


HK8  iii.  ii.  ii  i.i    mi.  nst 

latloiii    Dcreonil    lololem    ll   Rilelei    ornlkmeo.  a  mtuimIiiim   i>viiiii    iltlils,    eoogratMlalm    « i»  maii 


Mugiiai  groiiai  roddlmi priuiii  DeOi  i  'i" 

omnli  botii  volunlaa,  el  i>hi  cujua   anioro  ontnli 

boni  nolili  flunl  *  delinle  vobi  ,  pro ilboi  bonli 

iju.v  nobli  fbcilli  el  prooiliiillo.  lu  i""  onlui 
mooitralii  bene  qul  >  iuioi  leeieri  ejnoin  Mioper 
babuialii  :•<!  noalruui  moMilerlum,  nuuquiM  do- 
crceqll .  Md  plM  ol  plui  creicil.  Qmoio  eiilni  ploi  • 
Von;»  Houla  focilli  »-i  promlttiiis,  lanlo  ceriioroM 
ainorom  oatcnditli.  Omnlpoleni  Deua,  el  banrli 
maloi  ojoi  Uaria,  quM  quotidie  i o.-.inm-.  pn>  voLm, 
al  i>n>  quoruni  amvre  nobii  rucitii  omuil,  Ull  robli 
roirilMtani  in  regM  ccolorum.  Fralrai  Moireovobii 
niiiiinHis.  akol  Juaalalla.  Commondamoi  ergo  robii 
iiios,  ii t  alcui  vadunl  io  Angliam  vMtra  Jmmom  M 


%    inc  fralerno  ol  |   un 

i  niiii  i  ■  I   nillil  nin  .    ii  n li  i   iin  .1  <|ii    i  i.il  il  llli'  l.inliii  i 

1 1  iiiii  .a,  qMulum  i  in  iiin,  <i'ii 

i  quo  dlvino  judh  io  i  omml  •  I    onl 
ei  rectiludo    nlhil  me  lanlum  n 
oorumdOM  I  ii  ei  loi  iliudu  Q        ,    i   , 

i  iii  mi  .  ui  ii.iii  I.  iu  Blio .  i  ii  ■ ,  u( 

lempei  memoriom  monachira;  rcligio  ■    perpciuaM 
bobeaila;  ul  qood  babiiua  veMra  n  i  gmn-»  pn  I 
inr,  vila  et  moriloa exblbealii  Quippea  ■  i  i 
lcmpoi  aliquo.l  excnaal  aliqueffl  quio  bene  p 
vivera,  <  uii.  •(  DOMM   voiiintateiu  ncmo  u  <> 
alicobi  ■»  cordiiioi  bomlniini,  ipaii  noleniihM,  po 
eicludere;  M  morem  eompoailM  io  qMliboi 


vMlri  IM|  Iti  oiiiniiio  ilt  iq  voatra  cori  el  veotra  n  pertorbalion    iccundum  rerum  eongrueniioM  ordi- 


providonUi  quid  illl  rocianl .  lul  qnomodo  aul  umlc 

MV  lllt. 
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lli  cmmcomi  fu  AnofioM  f/efafi  reffwoii  vioonf ,   ei 

lleim.ui  etimciiiniis  iii<  tbritlatt  prootMMfor, 

Frater  a.nsu.jus,  dictua  .>bl>.»s  Becccnaii,  Frain< 
!ms  et  lliia  cbarisaimis,  Hicaioo  et  aliii  de  Bccceocl 
coogregaUoM  in  An^lia  couveraanlibui,  calutcra  cl 
pateraam  cow  dileclioM  benedictionom. 

Si  sanc,  sl  proapere,  si  denique  concorditer  et 


nata  queat  coniiilere.  Opera  namqM  DeM  neq 
quamexigil  ultra  poi  ibiliiatem,  ubi  oom  rotoolo- 
lii  el  bonorom  moram  conapicil  integrilnli  m.  Sic 
Igiiur  dcoidero  m  in  omoibM  voorootlpooi  oboqM 
oiiiiu  cxcnaatioM  cxbihcatii,  ot  vm  mm  d  omtl,  nec 

coium    qinr     in    MHMfO    IKOl  ,    sril    Dcl  01     OurOrfl 

qaa  Del  conl,  amotorei  oateodoUa  <,/  /mh.  n,  15). 

Ouatcnus  dC  bona   VMtlO  CMVCTMliOM  aliil  l>Ci  M 

laudamihas,  vm  in  pncoeoti  etfotora  vitn  in  I»  u 
posaiiib  gaudere,  ci  ego  vore  poaciffl  fralribiiaci  h 
lifc  meic  congandero.  (24)  Dcdomno  llcnrico,  qoJ  ca 


3tH".ulla:a  cum  codcm  ms 


YAIIijG  LECTIONES. 


JOANNIS  PICAIIDI  NOT.E. 


(±1)  Ue  domino  Hcnrico,   qui  camcruiius  fuit . Id  C  CXCraeadis  sive    COnSCI  vandis  necessaril    Mml.  Iu 


HOlliinis  non  uuom  signilicare  comperi  primo  a|iml 
abbaleM  Joaeiiimum,  qui  eop.  I  Apoc.  enocieans 
posoit  pro  amauuensi.  <  Ncc  inquit,  mirum,  ai  a 
coeli  eameraria  (Jobanucm  evaogeiistain  nolat)  scri- 
bilur,  cui  supra  pectus  Doinini  recuiiibenies,  »  ele. 
Si  neutram  occnrral,  posilum  erit  pro  quodam  cn- 
eurbitantm  geuere,  qood  quia  roiueros  el  porgulaa 
operii  reptontibna  Ha^illis  ei  eaprcoiis  inoitentibos, 
liiiu  opinatur  ducluiu  ci  dictom  Uarius  Grapoidus 
I.  i  Apotbecs.  Onupbrius  io  explanat.  obscor.  vo- 
ciim  eccles.  buic  Mymologbc  snbscribenc,  alio  lamcn 
rospiciens  docet,  camerorium  (exsUnclo  Arcbidia- 
coni  S.  It.  E.  nomine)  sic  vocatum  fuisse,  quod  pe- 
cuniaruni  eeclesiasiicarum,  qua:  in  cameris  asser- 
vanlur,  curam  babent;  hocque  vocobulom  habuerit 
tompore  Gregorii  VII.  Iluic  aHgurio  eoooeotil  oomea 


cameiani  posilum  in  cpisl.  i&%  lib.  ni.  iibi  obser 

vavi  ad  inarginem  iilum  Pelmm  (de  quo  illic)  fuisse 

cx  Cluniacensi  monacho  Gamerarium  Urbono  II  ei  rj  erat,  nt  logi  in  epislol.  190  l«oo.  Corhol.  ubi  G:»lc 

Paschaii.  lu  vcicribus  Floriaccnsis  ad  Ligerim  CCO-      ranus  regis  camerariiis  dicitur.  Ei  in  iliplomatibu 


monasU 'rio  omnis  cora  exteriornm,  ct  Intius  roriai 
providenUa  ad  eum  periincl,  itabolum  etoninissu- 
peilex,  ct  qux  ad  Blahulum  ci  cqnos  perUoenl,  lum 
ei  il>i  servienies  sub  ejus  iunl  providenlia.  »  Ei  po«i 
pauca : «  Granarium  ct  cellariuin  ct  borreura  ad 
coram  et  providentiam  camerarii  specioiil.  »  Et 
capite  proacedenU  :  «  Espcosas  antcm  monosteiii 
celerarius  faciai,  iir.nl  camerarius  reicpiascoilg  t.» 
Hactenus  Statuta  Vklorina,  cx  qoiLui  comerarii 
minisli  rium  enuclcaniius  exrosilum,  liuic  locoAn- 
selmi  reelissime  quadrat.  lU-gulai  S.  BenodielM 
cap.  31,  Cellarius  videtor  Iioe  fungi  moncre,  quo 
cainerarius  Victorianus,  sed  universa  rjns  munia 
tam  sigilialim  privaiimqne  noo  expriinnnlur.  Ex 
Eadmoro  aolem  liqnci  diversa  cs>e  camcrarii  et  cd- 
larii  ollicia,  (amolis  quoque  cubicularas  video  a  'jiii- 
busdam  dane  esse  indilam  appellationem,  qua?  lamen 
olim  rcgii  rubicnli  prjelccii  summi  etprimi  raaiime 


nobii  slolulis  legi,  quod  feria  quinta  hebdomadis 
saucta  :  «  Finiio  sermone,  jubente  domino  al>b;iie 
surgii  camerarius,  ei  suffrogaMus  ejus,  ei  per  eos 
fratribus  oova  calceamcnla  erogantnr.  »  Lib.  i 
Siaiuiorum  noslrorum,  cap.  10,  explanaiius  partes 
ejus  cni  esl  nomini,  nieinoianlur  iu  hanc  sciitenliain : 
<  Adoflicium  camerarii  pcrlincl,  uloumcs  census  el 
reditus  monastcrii  sive  de  villis  sive  de  lerris,  sive 
dc  inolcndis,  sivc  de  quibuslibet  aliis  rehus  stotuto 
icmpore  et  perquirat  ci  reeipiai.  Uc  reccptis  autem 
pecuniis  ad  abbatem  ac  pradictos  dcpositarios  sin- 
gulis  hebdoinadis,  quantum  fieri  potest,  se  exone- 
ici.  Ilorreas  ctiam,  aialra,  et  lerno  arabiles,  ftl 
caetene  eulnme  monasterii ,  nec  non  ei  pccora  et 
omnes  milriiur.c  communes  ad  ejus  curam  speetant, 
ut  ipsc  provideal  qu.x   in  omnibus  instaurandis  ei 


us 
Ludovici  Cr.issi  Fnncoram  regs.  filiique  pjusdem 
Ludovici  Yll.  Prius  qoidem  Calalauni  datom  1103. 
Siibscriptnm  csl  ita  :  Signnm  Cmidomi»  camcrani. 
Postcrius  luteti.e  Parisiorum  a  Lodovioo  Crassi  filio 
biandilum  ad  assoreodam  Potris  mafniifieentiaM  in 
VictorianM  oostros  datum  anoo  1117,  Porioiis  iu 
Basilica,  cui  soberol  UCC  cbiiogr.ipbuiu  :  Signum 
llugonis  m»i  nirii.  Alios  mitto  locos,  c\  quihus  si- 
milia  potuissem  argnincnta  proierre  si  in  re  tam 
levi  morosiornn  nie  qii.nn  stodiosorrm  lectori  mo 
ostentarem.  Dnicnm  addom,  scilicet  illum,  quea  iu 
pleristiue  mouasleriis  procuralorem  aot  OBcoao- 
inum  appellilant,  hie  camcrarium  nominari  apud  nos 
Chatnbrier,  ul  cliam  noslrates  Galli  vernaculc  uun- 
cupanl  papa?  camerarium.  Sed  et  quondam  cobico- 
larius  rogius  hoc  vocabatur  nomine,  ut  paUuo  licf 
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menriiisfitit.atidio  qtiia  in  mtiltis  inordinale  se  ngit,  A  pcrmissionc  jam    lemoratur,  imo  jussioni    noslrae 


ct  maxim»  in  bibcndo;itaul  in  Giiilis  cum  ebriosis  bi~ 
bal,  «l  cum  eis  inebrictur  "*.  Quod  si  verum  csl,  di- 
ccre  non  possttm  quantiim  cor  nicum  de  lanla  fralris 
pcrditione  doleat.  Non  enim  diu  sola  cril  ista  misc- 
ria  ,  scd  nisi  sc  cito,  Doo  respicientc,  corrcxcril,  pcr 
eam  ad  nlia  trahcliir  morlis  pnccipilia.  Quanlum 
igitnr  abbas  debet  prohihere  monacho,  tantum  ego, 
qualiscunquc  peccalor  sim,  ex  Dci  el  sanclorum 
fjiis  et  nostra  auctoritaie  probibco,  ue  posiquam 
hanc  noslram  prohibilionem  cognoverit,  amplius  in 
Gil«la,  aul  in  convcnlu  uornin  qui  ad  inebriandum 
solum  conveniuul,  bibere  audcat  "*.  Iloc  quoque 
pi.rcipio,  ut  dc  praHoriia  inordinalionc,  si  eam  nc- 
gaie  nou  polest,  domiui  nosiri  Lanfranci  archicpi- 


apcrlc  conlrairc  non  vcrclur.  Ncc  illi  mundo  ul  rc- 
ueal,  nec  concedo  ul  rcmanoal.  Qnasdam  cnim 
causas  inlueor,  quibtis  banc  rjos  pr.csumpiioncm 
tolcrare  adhuc  dissiniulando  compellor.  Vcrum,  nisi 
cclcrius  se  correxerit,  posipositis  omnibus  bis,  qui- 
bus  euin  adhuc  cxspccto,  cansis,  rcgularcm  in  euro 
mc  exerccre  seventalcm  ncccsse  crit.  Mallcm  ta- 
mcn  m  illius  sponlancam  correclioncm,  qtiam  ullarn 
ei  inferre  ausleiioris  disciplinac  corrcptioncni.  Prae- 
lcrea  scriptuin  illinl,  quod  de  ea  qti.csiione,  quo- 
modo  sciliccl,  ctim  malum  nibil  csse  dicaltir,  noiuen 
ejus  aliquid  significel,  rogalti  quorumdam  frairum 
de  talibus  me  frequcntcr,  ul  nosli,  inlerrogantium 
nuper  feci;   pcr  praeseutium  lalorem  libi  modo,  ut 


scopi,  anl  domini  cpiscopi  Gondtilfi,  aut  veslro  judi-  ^  poshilasii,  bvit  aiinexum  cpistoU  dircxi.  Si  malum 


cio  pccnilcre  non  negligat;  et  dcinceps  curam  se 
cuslodiendi  ab  ebricutc  cl  a  maliliosis  verbis  cum 
Rci  auxilio  babe:«l.  Ai  si  se  corrigere  nolueril  oro- 
nino,  malo,  conlcmpla  oiuui  ulililalc  quam  per  cum 
in  Anglia  dcbcmus  habcre,  ut  ad  nos  sub  disciplina 
regcmliis  redeat,  qtiam  ul  longc  a  disciplina  perden- 
dus  rcmancal.  Douuium  vero  ilcnricuin  de  Gornaco 
bcnigtie  rogo  ul  \lc  co  qtiod  in  lilleris  suis  lam  stu- 
diose  poslulat,  paticulci'  et  quicio  animo  tolerel, 
doucc  doiunus  Ricardus  (qui  ad  nos  in  proximo, 
sicut  a  rcje  andivi,  vcnlurus  csl),  veniat  :  cl  quod 
tunc  de  ilo  el  dc  vobis  omnibus  qui  propier  cuindcm 
doiuiium  Ricardum  missi  sutit,   noslro   ct  fratium 


iiilnl  cst,  quomodo  nomen  cjus  aliquid  significal? 
Rurstts,  si  audilo  noiuine  mali  intelligimus  aliquid 
quod  horremus  ct  vilandum  ccnscmtis ,  quomodo 
aut  malum  nihil  est,  aul  mali  notnen  nibil  significat? 
Sed  el  ipsum  nihil,  quid  esl  ?  Verum  cum  ncqua- 
quam  diiTeranl  nibil  csse,  el  non  esse  aliquid,  quo- 
inodo  dici  polcst  quid  sil  qtiod  non  csl  aliquid?  Ip- 
sum  tanicn  nomen  quod  dicimus,  niliil  m,  si  nihil 
significat,  id  esl  si  non  significat  aliqtiid,  nomen 
non  csl  :  scd  nomen  csl.  Quanquam  igilur  nullu* 
dicat  nihil  essc  aliquid,  scd  scmpcr  niliil  esse  nibil 
cogamur  falcri  :  nemo  (amen  poiest  nomen  nii.il 
signiftcalivum  csse  diHUeri.  Verum  cconlra  :  si  hoc 


ticulia  el  palienti  benignitalcsuslincat. 
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nostroriim  consilio  disposilum  fucrit,  bcnigna   pa-  _  ipsum  nomen  non  siguificat  niltil,  scd  aliquid,  id 

quod  significaliir,  videlur  non  possc  csse  niliil,  sed 
magis  aliqui.l.  Si  crgo  quod  siguiGcalur,  non  esl 
nihil,  scd  aliqttid,  qttaliter  vcriim  eril  ut  signilire- 
lur  pcr  hoc  uomcn,  scilicci,  niliil?  Quippc  quod  vcrc 
nihil  dicilur,  verc  niliil  csl;  el  idcirco  non  est  ali- 
quid.  Quare  si  quod  significattir  hoc  nomine,  non 
esl  nibil,  scd  aliquiil,  qticmadmoduin  conscqucnlia 
videtur  ostcndcrc  :  faiso  el  incongrue  vocalur  hoc 
no.ainc.  Al  ccontra,  si  secundtim  jiHliciuni  omuitim, 
id  quod  nominaliir  nihil,  vcre  nihil  csl  et  ncqtia- 
qu.nm  csl  aliquid  :  usquainnc  vidclur  aliquid  consc- 
quenlius,  quam  ut  hoc  ipsum  noiucn  iiilni  signilicct, 
id  csl  non  m  signiliccl  m  aliquid.  Quid  igilttr  est, 
<;uia  hoc  nomcn,  vidcliccl  nihit,  iton  siguilical  niliil, 
•v  scd  aiiquid;  el  non  siguificat  aliquid,  (tcti  niliii?  An 


U>      MAUIUTIIM      m. 

De  monacho  diutius  morante  in  ruria.  Et  de  malo; 
on  alinuid  sil. 

Fralcr  A.nssxmus,  dictus  abbas  Becci,  dilocto  fra- 
tri  el  iilio  t»uo  Malriiio  salulctn  ct  Dci  bcnediclio- 
ncm. 

Erga  fralrcm  illum,  de  quo  mihi,  quod  rcscvige- 

bal,  si  ripsisli  quia  pro  libiiu  sux  volunlalis,  neglc- 

cta  clatislri  convcrsalionc,  moratur  in  curiarcgis***; 

volo  til  ila  dcinccps  lu  ci  caMcri  fratrcs  noslri  qui 

lccum  suni,  vos  habc^lis.  Si  veuerit  ad  vos,  pcr- 

mitlo  ul  eum  suscipialis  frnleriia?  ei  charilalis  offl- 

ciuio   ioqicndatis.  Osicndile  lihi   tamcn  ex   vcslra 

parlc,  vok  vercri  ***  ne  id  displiceal  uiilii.  Arguilc 

iilufu,  dcbiia  lamcn  modcstia,  dc  sua  laula  lenuri- 

late  el  inobcdi-ntia.  Nam  ncquc  noslra  JMfiOfM  aut 

VAKI/E  LtGTIONES. 

*-*  iiiehriei  n«<.  inolnieUir  m  Vivcrc  au.lcal  m*.  biberc  audcal  *u  Collala  cum  tadem  nu.  el  cutn  mt. 
S.  Hhrulphi  "•  Luria  R»gia  ruii.  c.tiria  Itcgis  "*  Viilcri  mu.  vcrcri  *"  Tamcn,  quoil  niu,  lameu  no- 
iiirii,  i|uoJ      "'  NomCu  iubil  du$.  iioinon  nilnli      *'»  Idcm  non  im.  S.  Ebr.  id  esl  uon     "*  SigiuAiarei  mn. 

MglllliCCl 

JOANMS  PICARM  NOTyE. 

ct  lioce|Mslol>ri  liluloLaiirenlii  Primfaclii  ad  librum      excmplaria  mannscripta  prosianl   iu  noftira  Ibbiio^ 


forsiian  non  rcptignant,  significare  uibii  ei  aliquid? 
Sed  si  non  rcpiignaut,  aui  iuvcuicnda  rcs  csl  aliqua, 
qu.T  sil  aliquid  cl  niliii ,  quod  non  potcsl  iniclligi  : 
aul   isla  vox  divcrsa  considcralione  siguificai  nihil 


De  KwectWtd  I  N  fjAlliCa  vrsuui,  annoi-KK».  A  rrei 
czcrlu  nt,  gloncux  cl  nohic  ftUttt  Loyt  onrle  du  roy 
<le  hritmc,  dnc  dc  Houiboit,  cumlr  4§  CltlMOni  it  M 

Enrrtti,  teiyneur  dt  lir.anyu,  tjrawi  (.liawlnicr  el 
prenner  pmr  dt   Ft.mc.   Uujus  auiem  f»f«lonrl  nVlO 


llitra.  O  ii-ni  vero  Laiirettlius  P-iinfaKius  rj(istt«in 
Liidnvni  Korbonii  clcricus  appellavil  grand  cham- 
Mtr,  hodia    dicunl  graitd  chutubclliw,  aul  premier 

CHtiinbellnn. 


t  ILi7  III»    II.  IHST.  x  ir,*i 

t.l  aliquid.  CMAMI  n»i»ipir  gMMMl  hxc  voi,  wih-  A  '"  "••  jIi.|ui.I,  <i  •  ] 1  kifniflcalur  r»l  a!i.|ii|.|   r»o<t 

ccl   nihil,  quantuui   ail  ngnilicalionaiu,    iiull.ilcnut       ItCiiiiilnm    rcm,    n.cl   ici  ninliim    r.,i..,..in   |...|.in.,|,. 

illfftrl  ibWi  qitod  ,,",,.  M"M  "'"/""'•  N11"1  ,i,,,"i|"'      Nilfi  Mln  iioii  aim.j  tigoiOeel,  quo«  won  lUquid, 


lioc  aptriiu»,  iiiuin  i|'"nl  lix'c  "'  VOI  344  MillCOl 
non  aliquid,  oiuunin  rcm  pcnilu»,  ei  onuw  '|h<mI  c»i 
aliquid,  iiilrllrrlu  rrmovrniluo  ;  nrc  oiniuno  uIIjiii 
rcm,  aul  penilu»  quod  lliquitl  »ll  ponciidum,  tua 
prol.timtir  MVjIAmI.  Sc<l  i|hoiiijiii  rcinoiui  ahcujui 
rei  »lgmfie.iri  iiiillaimus  polrsl,  nisi  rom  llgollcO- 
lione  iju»  ipsiu»  ciijiis  ligoMKMOf  nmolio,  nccei»»« 
esl  ul  li.TC  voe  qti.T  osl  "■  «<>'i  oMfNM,  dcslrm-ndo 
Id  qund  csl  aliquid,  MJMMOl  ahquid.  QoOMlM  vcro 
auferendo  ©mue  <|uod  Ml  .iliquid,  ull.iin  lifOliCOl 
ctsciui.un,  ijojin  audirnlis  inlcllcclus  qnasi  tiislcii- 
lciu  rciiin  Ji  :  itkirco  non  aliqutd  voi,  nullum  rcm, 
aul  qnod  sil  aliquid,  ligoilcot.  Igilttf  MM  vox  non 
aliquui  Ui»  divcrsis  ralionibus  alii|ualcmi»  «ignifical 
rcoi  1 1  .tli<|in.l,  cl  nullalcnus  ligoilctt  rcm  aut  ali- 
quid  :  signilical  ciiim,  nrgando  ;  ci  uon  significat, 
oonslilucndo.  Ilac  ralione  nthil  nomcn,  quod  pcrimil 
omnc  qiiOil  csl  aliquid  ;  cl  dcitruendo  non  signilicat 
iuhd,  seJ  aliquid;  cl  consliluendo  non  ligoilCOl 
aliquid,  scd  niliil.  Quapropler  non  csl  neccsse  niliil 
csse  aliquid,  idco  quia  OOOMO  ejus  6ignilicai  aliquid 
quolibel  modo;  scd  polius  OOCOOM  csse  niliii  OOM 
mliil.  quia  nomcn  ejus  signilical  lliquid  lioc  modo. 
Iloc  ilaque  modo  non  rcpugn.il  maliim  niliil  esse,  cl 
mali  uiliil  csse  signilicalivuni  ;  si  sic  atiquid  peri- 
mcndo  sigui/icat,  ul  uullius  rci  sil  coiisliluiivum.  Sed 
cum  hac  ralioue  malum  cl  nihil  veie  signiilccnl  ali- 
quid  ;  cl  lauien  quod  sic  lignilcolor  nou  est  malum, 
vel  uiliil  csl  lameu  cl  alia  ralionc  M* ;  qua  signifi- 
cant  aliquid,  el  quod  siguificaiur  csl  aliquid,  sed 
non  vere  aliquid,  scd  quasi  aliquid.  Mulla  quippe 
dicuntur  sccumium  formaui,  qux  non  sunt  sccundum 
rem ;  ul  limere,  secundum  formam  voc.is,  dicilur  ac- 
livum,  cum  sit  passivuin  sccundum  rcm.  ita  quoquc 
escciias  dicitur  aliquid  sccundum  forinam  loqucndi; 
cuin  iion  sil  -aliquid  secundum  rcm.  Sicut  cniin  dc 
aliquo  dicimus  quia  habct  visum,  cl  visus  csl  in  eo; 
ila  duiinus  quia  liabcl  cxciiaiem,  ct  cxcilas  est  iu 
eo,  cum  hxc  non  sil  aliquid,  sed  potius  non  aliquid  : 
et  banc  habcre,  uon  sit  liabere  aliquid;  imo  eo  ca- 
rere,  quod  estaliquid.  Cxcilas  nainque  non  cstaliud 
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anl  ah»ciiluiii  foriim  i|uj  kniil  uliqmd  <i  nuluoi 
iion  .  il  aliud  i|iiam  oon  iHimnn,  aul  ahtoolia  bom, 
ubi  drbcl  aul  eipcdil  «»»c  bouum.  (kio.l  nilrm  mm 
csi  il.u  I,  iiiuiii  lOOOMla  «]'»»  qi">'l  «••,(  ilxjuid,  nu 
quc  ixoi  e»l  aliqnid.  Muliitn  igilnr  vrrc  i-tl  mlnl,  rl 
itiltil  ih)ii  c.l  aliquid ;  Umcu  qooilaiiimoiln  »onl  »li- 
quul  quia  llc  loi|iumur  dr  lnt.  qu.«ni  .n.l  aliquid. 
Ciiin  dicimus  iiHul,  >•  I  malum  f.ul  .  .ml  m/n/,  vc) 
mulum  f$l  <iuod  ffdl ,  hicul  iliciow  .  oflfoM  POl  t«- 
num  fdii,  aul  alirjuid  vvi  Iiwkiii  <»(  </u«<i  (tcn. 

KPISTOl.V  IX  *V 

a»  mo.iai  iios  Md  BMMi 

D<  wrosptro  iui  in  Angliam  adteutu  J  quem  tl  dominm 
<fCr<r  vult  nunluin. 

Domnis  el  fratrilm»  tlilcctissimi»  io  BoCOOOOl  ccn- 

nobio  Dco  scrviciilibus  fralor  AOMUMO,  MMMOl 

conservus  coruin,  scmpcr  sancle  viverc,  ci  »;incta 
vil.T  pr:emiuni  porcipcre. 

Sciens  el  cerlc  sciens  diilcis6imum  mihi  vcslram 
dileclioncm  nuntium  mcx  incolumitaiis  el  prospc- 
riialis  i.iii)  ifleclH  (lcsidcrarc,  nou  polui  c.im  <lila- 
tionc  aliqua  faligarc.  ipsa  ilaque  dic,  qtia  dommi» 
Girardus  bora,  qox  dicilur  prinia,  I  me  m.ire  in- 
gresso  diieeceit,  diviua  prolectio  me  vesiris  oraiio- 
nibns  in  Anglicam  lerr.im  prospcra  navigaiionc  el 
sine  molesiia,  quam  niulii  navigeotei  poti  solcnt, 
bora  noua  perduxil  ,v7  :  cl  ad  duminum  ct  PolMM 
nostriim  arcbicpiscopum  Lanfnuiciuu  vespere  per- 
venirc,  cl  cum  gaudio  suscipi  apud  vill.un  ipsius, 
noniine  Limingis  *",  conces^il.  In  crasiina  vero  bas 
lilleras  seripsi,  quihus  cl  prxTaltim  dcsidcrinui  ve- 
strum  adimplerem,  el  sanclum  proposiluui  vesirum 
sempcr  fervere  el  ad  oicliora  proficerc  commemo- 
rem  ,k9.  Precor  igilur  ul  fralcr,  borior  ul  paler,  ul 
sic  M0  sludcaiis  in  pacc  et  reiigione  monachica  con- 
versari;  quatenus  et  vos  cx  veslri  sludii  reirib:iiione 
valealis  beatifica  ,  el  cgo  dc  veslra  hcaliludiue 
quandoque  congiaiulr.ri.  Omnipoiens  Dominus  sua 
vos  '^1  prolectione  ab  omui  advcrsiiaie  defendal,  et 
suam  vobis  misericordiam,  per  contiuiiam  corporis 
cl  anim.T  prosperiuiUin,  ostendal.  Mandaie  malri  et 


quam  oou  visus;  aul  abseniia  visus,  ubi  visus  debei  D  doiuinxnoslrx>  Evx.quod  de  lilio  suo  primogeniio  vo- 


esse.  Non  visus  vero,  vel  ahsentia  visus  non  magis 
cst  aliquid.  ubi  debcl  essc  visus,  qu.tm  ubi  non  de- 
liel  esse.  Quare  cxcitas  non  magis  csl  aliquid  in 
oculo,  quia  ibi  debet  c&se  visus ;  quam  non  visus, 
vcl  ab&entia  visus  in  lapide  3",  ubi  ncu  debel  essc. 
Mulia  quoque  .Jia  simililer  dicunlur  aliquid  secun- 
duni  formam  loquendi,  qnx  non  sunt  aliquid ;  quo- 
niam  sic  scilicei  loquimur  '"  de  iilis,  sicttt  de  rcbus 
exislcniibus.  IIoc  igitur  modo  malutn  el  nihil  signi- 


biscuni  audireparidesiderio  cxspectal.el  ul  orct  quo 
sicul  suis  oralionibusvobiseumimpctravii  mea  vobis 
timcntibus  cum  prospeiiiaic  abire,  iia  impetrei  ul 
possim  ad  vus  gaudentcr  cum  gaudio  redire. 
EPISTOLA  X  "\ 

AD   BODULFVJM. 

Lalatur  de  Rodulfo  ad  religiosam  vilam  conterso. 
Fraler  Anselmus,  dielus   abhas  Iteccensis,    suo 
oliin  amico  desideratissimo,  nunc  doir.no,  et  fratri. 


VARLt  LECTIONES. 

,kl  Quam  quod  bxc  m$.  Ebr.  qnoniam  quidem  M*  Ul  hxc  qux  esl  msj.  ul  hxc  fOl  qux  cst  ***  Alia  ra- 
lione  niM.  alia  raiio  Uk  Visus  ut  in  lapide  tnss.  visus  iit  lapide  Ms  Scilicel  loqnimur  ms.  S.  Rbr. 
sic  loquimur  **•  Collala  cum  eodem  ms.  *v'  Solenl  (pcrduiil  rws.  solenl)  bora  nona  perduxil  ,v*  Li- 
mingia  ms.  Limingis  •*'  Commovercm  ms.  commonerem  ,:*  Ut  bic  ms.  ui  sic  3"  Sua  nos  ms.  sua 
vos     ••'  Collala  cum  eodcm  ms. 
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el  Blio  charissimo,  novoChrisli  ntiliti  Roooiro  "',  A  coni  fratrr  Ansf.lwjs  dicius  abbas  Deccensis,  quod 
per  contemplnn  lerrenaram  et  falsaruni  divitiarum     dilocto  pairi  fidelis  (iliu3. 


adipisci  coclcslcs  rl  vcras  di\iiia>  35i. 

Cloria  in  cxcclsis  Dco,  qni  in  tcrra  dat  liomini- 
bus  bonam  voluniatcm  (Luc.  n, 14) :  cnjus  cxcclsa 
dcxtcra  sccuiidum  dcsidcrinn  inciiin  iiuilavil  vo- 
liinlalein  dilccli  cl  dcsiderali  mci  a  vanilalc  sxcili, 
qnx  milli  in  finc  prodcst,  cl  omtiibos  sc  amanlibus 
obesl;  ad  veiilalem,  qux  nulli  un(|iiain  obcsl,  cl 
otnnibos  se  qiixrenlibus  prodcsl.  Brcvitcr  tibi  lo- 
quor,  ditlcissimc  cordi  mco,  lilleiis,  qiicm  super 
nnnes  bonincs,  lestc  eonsaeniia,  videie,  et  cui 
rniilium  loqui  nrc  ad  os,  plusquam  alicui  in  tcrra  vi- 
vcnli,  dcsidcro.  Novi  cnim  malignam  diaboli  invi- 
diam,  quia  tlc  nianibus  suis,  iino  dc  orc  suo  lc  frcn- 


Si  vclim  scribcrc  quain  magnum  ct  quam  gralum 
sil  milii  dccusct  dolceilo  vcstrx  f.imiliarilatis,  quam 
cx  vcstra  promissionc  mc  confidobabcre:  qtianlum- 
quc  eam  ,  clsi  non  merui  accipcrc,  dcsiderem  vel 
(idcli  xolunlatc  ,  si  aliler  neqiico  incrcii,  non  amit- 
tere;  forsitan  aul  sublralicinlum  eril  aliquid,  ut  vi- 
dcbor  reritali  supcraddere.  Scd  quod  in  cpislola  (25) 
M  non  audeo  sufTicientcr  <  ommendare  ,  iu  sctinio 
cordis  curabo,  Dco  danie,  fidcliter  servare.  Pcr  prjc- 
scntiiiin  lalorcs  fratrcs,  sanctil.tti  vesirae,  ulcognovi, 
dilcctorcs  cclsiiudini  veslrx  dc  scriplis  nostris  mitto 
quod  jusaistis.  in  qua  rc  non  tain  alicujus  me  nlili- 
lali,  quam  veslr.v.  scio  servirc  voltiiil.ili.  Quapropter 


dcns  labescit  cvadore.  Undc  certus  sum  quia  ic  mul-  B  si   in  illa  legendo  vos  fruslra   tempus  insumpsisse 

lis  modis,    scilicel,   aul  gravitale   scrvitulis   Dci,  pcenitucril,  quia  quod  pulalis  non  invenielis  m, 

quam   elegisti ,  ant  dcleclalionc  scrvicndi   illi  pcr  non  mittenli,  scu  cxigenli  impulare  debelis.  Dc  qux- 

amorcm  sxcnli,  quem   reliquisti  m,  lenlabit  dcci-  stionibus  vero  de  quibus  me  vcllc  scriberc  dixi ,  cl 

pcrc.  Quarc,  qiioniam  spcro  pcr  Dci  graliam  contra  reverentia  vestta  me  monuit,  si  m  dixcro  quantum 

omncs  345  cjus  aslulias,  quoniam  iu  falsitale  et  dictare  impediar  **• ,  ab  ullo,  qui  mcam  non  novit 

inbecilliUte  Mtnt,  si  ccrla  spcs  in  Dco  non  absil,  inc  convcrsalioncm,  credi  non  polerit  *'*.  Si  quando  la- 


ii!>i  posse  ronsulcre  :  cl  pro  certo  scio  iiullum  con- 
silumi  ;iJ  pixscns  dcsiiiciio  luo  magis  quam  iucnm 
Milliccie  "*,  non  habebit  anima  mca  rcquicm  in  nic. 
doncc  "T  videalur  ocoli  mci  dcsideratun  neun,  ct 
alloquatur  09  meun  dilectissinum  Qliun  mcum,  et 
instrualcor  nicimi  contra  diaboli  jacula  novum  com- 
militoncm  i3*  nteun.  Piecor  igitur  oimiipoiciitcin 
Dctun  qui  ic  r.b  ainore  sa-rul  iris  vanilalis  scgrega- 
vii,  ct  sauclissiman  matren  ejiu  q>ix  tc  ad  se  fu- 
gienlcm  sub  sna  ttiicla  susccpit,  ut  lc  ab  omni  pcr- 
lurbalionc  itrernfi  proposiii  cuslodiaol.  Teque  rogo 
pcr  illum  rnjiis  gratia  inspirante  boc  incccpisti ,  nc 
le  lerreaul  ulhr  insidiae  vel  suggestionea  ininici.  Ad 
lioc  enin  iilem  ininicus  le  nolestare  nilitur,  ut  dc 
lc  victo  g. Mnlc.it,  scd  Deus  ad  boc  illi  pcrmiltit,  ul 
babeas  m  onde  libi  vicloria?  coronan  ipae  tribuai : 
Semo  cnim  coronabilur,  dicenle  Apostolo,  nisi  qui 
lcijuime  ccilarcril  (I l  Tim.  11,  5).  Exspecta  i^ilur  do- 
nec  vcuiain ;  quia,  Deodanle,  ronsol.itionciu  3r"  om- 
niiim  ijii.i.  libi  nunc  molesta  snni  Miscipies.  Doninni 
cusiodi.u  ic  iii  onmi  nialo.  Amen. 

EPISTOLA  XI  m. 

AP    HUCONEM. 

Dc  nihstdam  Ansefni  "/"'s*""''<  ■•  tretnepi$e9pc  rc- 
nukie.  l-i  ntod  nonen  abbmis  m  lUtda  openm 
sumtim  imifui nt  ui  tcquwocsiivwtM  txclnderet. 

Donooel  l^.iin  cun  dilectione  rc\crciulo,  eicnn 

revcreniia  diligendo  Lugdunensi  arcbiepiscopo  llu- 


mcn  inde  milii  pcr  Dci  graliam  quod  volo  cfficcre 
licebit,  vestne,  si  potcro,  prudcnlia;  noium  erit.  Fra. 
tres  prxdicli  lacrymabiliier  de  imeriori  monasicrii 
su;  conqucientes  dcsiiuciionc,  pro  mc  obsccrarunl 
affectu  ut  noslris  precibus  patcrni  vcstri  consibi  in 
Iribulalione  sna  rclcvcnlur  consolatione  :  sed  ,  sicut 
noslro  consilio  non  cgct  vcstra  sapienlia,  iia  nec 
prccibus  bcncvolculia.  Si  lamen  placcl  ul  dicaiu 
"*  quid  illis  ad  pracscns  expedirc,  doncc  visilalione  su- 
pernae  gratix  in  corum  ccclcsia  pcr  rcgularis  abbaiis 
piasentiam  monacbica  rcstaurctur  rcligio,  scnliam  , 
xslino  quia  mclius  est  ut  vcslra  liccnlia  inlerim 
eiiftant,  ubi  sccundum  proposilrm  sunm  vivanl  uli- 
liicr,  quam  ut  ibi  cogautur  m-inerc,  ubi,  indigenlia 
bononini  corporis  cl  snusue  (rislcs  viv.inl  inulililer  , 
aut  cadcin  ndigonlia  intolcraluliler  gr.iv.iti  disccdant 
innbedienter.  Quod  in  lilulo  opusculorum  nostrorum 
nomini  nostro  addidi  noiucn  abbalis,  non  idco  fcci 
ut  persomn  nonslraren  lionor.itiorcm  ,  scd  m  no- 
minis  ezcloderom  .Tquivocationcm. 

LPISTOLA  XII  *". 

ad  nri.iNANnru. 

D  llortalur  ut  pcrscvcrct  et  diaboti  rariis  ler.tatiouibus 
quas  dcsenbii,  constanler  rcsislat. 

Scrvns  serroruui  ivi  in  llrrrcinsi  nonasterio  con- 
naneuliun,  fraler  Ansii.nis  fratri  dilecto,  filiodc- 
sidcrato  lUtnumo,  bcnc  iincpuc  fcliiiicr  perlotro. 

R  ui  liitns  DenS,  a  (|iio  omnc  daium  '*•  oplimum, 


\  \!:i.i:  LECTIONES. 

*** Rudolpln  ms»  Rodulpln    m  Coeleste»  divitias  mi  cniesles  et  vcras  diviiias    "' Qu.ini  rcliquisti  »u. 
qticin  reliquisli    •••  SnlDccrel  n».  snllicei  Rcquiem  douec  ns.  reqniem  in  ine  doucc      m  Uoinnili:oa 

nein  iiu.  conniliionen  mcum    m  Ul  habeaims.  nibabeai      *"*  Qni.i  consolatioucn  ms.  nula  Dco  danie 

coiiMil.uionrni     J''  t.»lt,:in  itmi  coilcm  im.  8»*d  in  epislOU  im.    «  J  (IIKHl  in  rpistula      m  Quod  non  |iii- 


invenictis  ms.  qnod  putalis  non  inv<  i 


lle  si  tus.  ne  nonuii,  si      ■*•  Impedial  mi.  impediar. 


m  \,ri  potest tni.  nnn  potcrit        m  Collela  cttm  eodett  ns«  ei  rnm    l.diik.  (iotli.  citolon. 
bonum  dnium  mt.ei  EiU.  onne  dalon 
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Hi. I                                                                      I  ||'.     II     I  P|     i       Ml                                                                             m,i 

n   umiii-  donuni   /'.)/.•  ■  /■■  iii    llotcendlt    [Jili      i.    17)  A  '                                                                   •    .■<•(.(  mr  |,r.  ti 

ipii  avcilii  oiulo\  /ii...    M  ii  1,-ntt    nimi  i'   .11    (/'in/.  latcm   nnu    .\                                   mr    .1    rcrnrii    j;uiti 

nviii,  87)i  <-i  tfMil  .iiiiiii.ini  iii.nn  i.i  icqiiAudan  lal           •   contni  <  u           ium    ij.h  puut 

Mnl.ileni      U.'   i.il    IglUir,   liil    doM.lcr.il.'  .   ul    •  cluh  jil.lo    ....iiil.ni    im.i         ,i    m 

«nlln  iln.liiic   poilrael.s  ,    i|iu.i   MMC  MfffCM    OMWMM        MHnl iimis  aii.innui  '   '  et  illtpo       I.  I    .  i..n>|     ,m 

mt  OflOffffM  rl  MpUient  i.d.i,   nplut  f||  .  |U   liMt  i|ii.nilinii 

iimii  (Itu.  |t,  (i)    A  m  kjuiih  rinrii  hostn  l.inlo  miiiui  pcr  anionin  cl  Kpoin  cuiIi          rcgnl                             i 

iiiiii  «-."ssalni  iiiiilliniuilis  to  c.illi.lililil.ii.    in\  nlii,- ,  dolci  i.cilc     n,M  pnltl  nirlms   kil.i  c«   .•    34£  hi   lia- 

i|ii.inlo  tfl  \i.lrt  siiiiliosiiii ,  v**lli»  laqueeO  ijiis  i\  i.'(-ii>.  Inlii  clcricnll   i                  mcre  ,n,   quam  mjIiiio    ino- 

S.cpc  nanupic  rcduccl  aulc  iii.  nii |  ...  nl.i,  i|ii.iui  ilc-  mcliicji    vila-  ptindus  impnrlahilo       roiiiidcrcl 

lectubllia  sint  ca  In  qutbui  MliiM  n  convenoH  Ittm  noodon  aMaolo  Mnrlton  Mrifoo  m  ui,  omni 

iil  (001111110  .snliiiifcr.it  (|ii.un  ilifli.  ii   |||  ;is  |||i  l.i  m>Iu-  "  i.iii.  ct  oiuiii  genorl  lioniioom  sit  |i   n  lui    llu 

plalc  r.ircrc,  qti.iui  sil  impnssihilc  ui  ipioilam  auslcrn  UjI»IM).    Bcitl    cluni    (|im.i     ValiMI    diflkili 

rigoiv  M    rlgidi  auslciil.ilc  tol.i    :cl.ilc  p.  |    .  \,-i  n.   .        si.ul.n.-s  |'»'r  lilicnm  VOMltUI fOOM  inlr  •  <  l.i  i- 

i|ii:itcnus  c\  inciiiori.i  assucl;c  ilclcdiiiimiis  |.lu.s  lioi  Slrtiin    uion.n  liorum    |ob   disciplioa    I 

rcal  aniinus  solirictatcio  \il:c  snlilimioii,.  .Mii|ii.ioilo  B  sanclil.ilcoi.    Non  <lioo   nooc   fljood   propnsilom    \ii  e 

suli  sjhm  if  discicltonis  flngCl  sc  saluln  n,s  tilo,  i<uatn  lolCf  ouinos  vilOI  llUOffM  gr.nluni  COUling»!  Imiiiiii 

pioposucris,  eonsulrre,  ul  scilicel  pia.  il.lem  ilosc-  lalis,  qiicm  rillior  scquilur  c\all.ili..;  nisi  |0M  oulliis, 

rcns  iu   elciicali   proposilo  religiose   vivciulo   velis  Bl MOiiM)  vivet,  nouacM prnpositum  dcseril,  rl  omna 

pcrsistore  **\  ut  Ct  pcr  viUB  corioolioneiu   .miinam  gcnus  lioniinum  •<]  MOOOCbican  Mlam  ul  nia-is  [im 

inani  pottM  saiv.irc,  mc  per  indiecretionen  rabeoj  prapinqoel concorrit  Qui  peccaiii  Mldii  pe  eaia  mt 

oiuis  <|iioil    000  possis  portarc.  Qnod  ti  tfl  ab  intcn-  q"''1    pCCCOloron  ooiniiiui   111006101    leiuissinucm  , 

lionepeifcelioiis  vila  iitillalciius  avcrli  pOfM  oogno-  aniamlo  poccaluin,  probol  sc  uon  amare,  el  idOO  non 

vciit,  quasi  iccum  irc,  Bpprobendo  proposilam,  se  mercri  peccatornn  iboolutiooon  m.  Qed  diaVrl  n 

simulahil;  sed  juxla  ilcr  laquoosponeremuliiniodos  fulnram  cl   forsilan     nou    fultirrim  rcialcm  ,  vilen 

nou  cossaliit.  Aliquando  quidcm   Itinc  olilai.i  oppor-  suani  oorrigere  ,  corliiin  lioniim  d;inittit  pro  duliio  ; 

tuuilato  peccandi ;  illinc  stimulante  tcntationo  sua-  ct  contcnincndo  quod  pcrdit,  probal  se  non  aniarc 

sioncm  callidus  addct  liujusmodi.  T.ini  bonom   cst  quod  exspoctal,  ct  mcrolur  non  acTiperc.  (}m  ccrius 

qttod  dccrcvisti  facere ,  ul  quamlilict  immoiisitatcm  non  csl  sc  tanljc  csse  conslantia* ,   ut  nullo  modo 

scolcrum  possil  doslrucre.  Inlcrim  cr»o  salisfaccre  fletii  possii  a  bono  pioposilo ,   omnino  cclel  Iwnam 

volunl.iti  Uiac  ctir  lia;sitas ;  cum  cilo  sivc  mii'la,  live  ^*  voluntalcm,  ut  nonnisi  cum  in  opiib  exit,  apporeol 

pauca  peeoata  lua  sini,  pariler dolendo  non  "•  dubi-  in  poblieo.  Qui  bonum,  quod  vull  hicorc,  m  mclius 

tas?  Aliquando  vcro  lalitcr  conabilur  dc.cipcrc  :  bo-  Bail,  diflert  :  bonttni  csl,  si  melins  c*»rlum  csl.  Quod 

num  qiiidcm  csl  quod  vis  facere,  scd  non  opporlune  s'  niclius  bonuni  dubium  esl ;  ci  pcrriere  iuinus  bo- 

fn,  nisi  ciim  loposccnlc  lascivia  juvcnili,  qua? pomlus  »nm,  niinis  est  damnosum  el  irrecupcrabile  :  con- 

illius  rcgularis  censura;  non  lolcrat,  ipsa  malitritas  silium  est,  ut  accelerel  facere  bonum   minus,   no 

Sdalts  rcligiosx  gravilati  se  conlenipcral.  Qnod  si  nimis  exspectando  inajus,  non  facial  majus  nec  uti- 

vidcrit  te  S71  ila  imbecillein,  ut  impodiri  possil  lua  n,,s-  Q"i  judical  levilalcm  ,  volo  vclle  m  se  ligarc 

intoniio,  si  manifcsictur,  omnino  conabilur  ul  liis  a  au"  faciendum  quod  bonum  esl,  ul  jam  non  sit  libcr 

quiluis.  relincri  aut  vi,  aul  amore,  atil  aliqua  pcr-  «»(l  non  faciendum,  judiccl  doclorem  lcvitalis  illiim, 

suasionc  possis  ,  qualiLct  orcasione  publicclur.  Pro-  qni  dicil  :  Vovete  et  reddite  (Psal.  lxxv,  12).  Nulla- 

mitlci  cliam  quia  si  bonutn  quod  inlcndis  ali(|uantu-  lcnus  cnim  reprcbendcndus  cst ,  qui  qucd   bonum 

luni  dinerre  voluern,  multo  fructuosius  alqticulilius  esl,  vovit  "•;  sed  qui  non  rcddit  quod  vovil.  Ccr- 

fa<  cro  boc  poleris,  ct  pliiriinoruin  salulc  quos  lccum  lum  quippe  csl  quia  qui  bene  vovel ,  ipso  volo  Dco 

ailrabcs,  ct  commodo  pectinirc  monaslcrio  profuloraB  p  placet.  Qtti  ergo  aliquid  boni  vovit ,  non  pcenileai 

quam  undiqtie  colligcs- Quid  etiam?  quod  S7*  le  levi-  quia  focit  unde  Deo  placoat;  6cd  fcstincl  roddtm 

laie  01  inconsiderala  accoleratione  tcnlabil  arguerc,  quod  vovit,  ut  plus  placcal.  HiCc,  tili  cbarissime  . 

quia  tc  non  solum  promittciido,  sed  et  pignus  pro-  consilia,  bas  cousolalioncs  in  prxscnti  maxime  libi 

mittondo,  iitdisstilubili  volo  voluisti  conslringere  :  neccssaria  judicavi;  Mec  palcrna  sollicilu  line  ego 

cum  niliilominus  et  foriassc  melius  idipsttm  libera  qucm  patrem  et  consiliarium   non  mea  dignitate, 

posscs  vohinlalc  perficerc  ?  Ad  hxc  onoia,  cbaris-  sed  tua  voltintate  clegisli,  diciavi  :  hxc  interim  re- 

sitne,  quid  ivspondcndum  sil,  vcllem  aliquanlo  dif-  minisci  noti  desinas,  doncc  quod,  Deo  inspirante,  vo- 

VARl/E  LECTIONES. 

s'»  Vol  persisterc  ms  et  Kdit.  vclis  pcrsisterc    "9  Delondo  non  ms.  el  Edit.  dclenda  non     ,rl  Videbit  le 
iiis.  ci   Edil.  viderit  le      S7'  Quid  etiam  cst  qttod  mt.  quid  cliam?  quod  Edit.  Quid   cst  quod      ,T>  Munus 

auslcrun  ms.  et  Edit.  nimis  ausierum    an  Religiose  silii  vivcre  m$.  el  Edit.  religiose  vivere    "•  Peccata 

addit  pcccalo  m$.   et  Edit.   peccatis  addii  peccala  57*  Rcniissioneiii  ms.  et  Edit.  absolulioneni     ,7T  Voto 
vtiie  se  ligare  ad  ni$.  voto  sc  ligarc  ad     '7'  Novit  iw*.  ct  Edit.  vovit 
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visii,  ipvo  adjnvaiilo,  perbYias.  Vale,  dcsidcralc  corrii  A  sii\>u>  (2t>)apodCoiinnentitimcoininai:ciiiibussalulcm. 


T.i^o.  ci  festiaa  aatisTacera  de  lo  <lcsi<lcrio  nico,  qttod 
iitinam  facrrc  plireal  omnipojcnti  Dco!  Amcn. 
EPISTOLA  XIII  ir\ 

AD  LAMT.ANCLM. 

Ad  rmn  mi.lit  GitttttrtUM,  quem  ut  brt.ti  remittat , 
prccatur. 

Domino  cl  Patri  revercndo  arcbicpisropo  Laji- 
MURCO  frater  ANSSLWfl  scrvus  scrvorum  Dci ,  Bccri 
roinmaiioniiuni,  cum  eis.Icm  ilominis  suis,  qnod  «io- 
mino  fidilcs  servi ,  qood  rcvcremlo  palri  reverciilcs 
filii. 

Oo  domnn  Giateberto,  nl  curo  vobis  mitterenms , 
veslra  saiisferimns  jussioni  :  quod  anlcm  larditis 
quam  jnssistis,  vcrnni  cs(  qno«l  non  esl  facmm  negli- 


Mtltitc  noslras  lillcras  Bonoiliclo  monaclio  dc 
S.  IVlro  supra  Divam  ,  qui  piopler  srliolas  moralur 
apml  Parisiuin,  ct  convcrsalur  in  inonastet  in  S.  Ma- 
glorii.  Mando  cnim  illi  cl  consitlo  ul  aii  monaslciium 
sttiim  reJeat,  a  quocontia  voluiilalom  ***  abbalis 
sui  abett.  Promisil  eiiim  idem  abbas  rjns  mibi,  se 
illi  iniscricoriliani  ot  mansiielodinem  pro  »;v  noslro 
ainorc,  si  rcdicril,  cxliibiluriim.  Oood  si  f:tcere  vn- 
lucrit,  omnino  illum,  sieut  monaclium  «lc  r.osiro  nio- 
iiasterio  cbaritativa  soilicitudiiie  licnigne  juvale  ; 
qualenus  aut  cquo  usquc  ad  rmsirnm  mnnaslerium, 
.'iii  navi  usqne  Frsisnosam  vcnire  possil.  Quod  dom- 
nus  Rodulfus  mandavit  vobb  de  equo  suo,  et  de  mo- 
nno.Uo  S.  Gcrmani  facile  :  scd  lioc  a  nie  mandaluin 


gealia;  scil  ol>  molta,  qnae  nunc  cnarrare  longnm  6  esse  dicere  nolitc,  sed  a  doinno  Rodulfo.  Valcie,  et 


osl,  iir.pcdimeula.  Sc<!  scilote  quia  si  qnis  fcccril  tit 
ipso  in  Anglorum  lerra  romaitont,  nimis  gravc  et 
majus,  quam  breviier  dici  possil,  datnnnm  in  pra> 
scnli  et  in  futuro,  iiitctitis  cl  eVerius  Ecclesix  no- 
sine,  ct  irislitiam  f:icicl.  0',a!)roPlCr  prccamur  ct 
obsecramus,  qiiantum,  salva  jufttilia ,  el  vcslrac  san- 
ctituiis  reverentia  ,  noliis  licet,  por  piciaiein  ct  |>er 
«:liari(atcni  qtiam  cr«n  nos  vcsiram  scmpcr  babcre 
palernilalem  cogitovimus,  ut  si  ah^que  Dci  volun- 
lalis  obviaiionc  fieri  pnsae  videritit,  polius  fralribus 
et  amicis  dcsiilerantibus  ad  ccrtani  suam  salulcni  et 
aliorum  iitililalcm  pcr  veslrom  inslanliam  rcddatur, 
quam  quibuslibct  alionis  .id  pcricuiiim  sui  damni  o| 
illorum  ulilitalem  dubiam  iogeralnr.  Brcviter,  quod 
muUiiui  volumus  c(  expcdirc  cr«:dimus,obsccramus; 
quia  sapienli.e  vcslrx  pauca  vcrba  suflircre  nnn 
ignoramus.  Quod  si  «livinaiu  dispositioncm  nosdu: 
lk  rcsisterc  pclilioni  vcslra  coguovcril  prudcniia  , 
ul  aliler  fiori  neeessc  J**  sil  :  quod  niibi  si  pncsena 
«sscin  vcslra  prudcntia  dc  reipsa  ronrodore  aul  fa- 
cere  ronsulorct  **\  veslr.-u  commillo  potettati. 
EPISTOLA  XIV  ■*«. 
ai>  iioMAcnos  aaccssiMS. 

I  I  mnnncliut  ,  qvi  invito  niiale  Varisiis  proplcr 
•iwiia  iu  mnnnsle.rio  S.  Moglorii  morabaiur,  ad 
\'<nm  vionatlcium  redeol. 

EratCT  AliSELMja   abba«,    Bccci  fratribns    Bereen- 


sciloie  quin,  miscrantc  Dco ,  de  .Tgriludine  quam 
nuper  babui,  bene  convalesco,  et  boc  amico  noslro 
domno  Ursioni  '•»  notum  facite.  Epistolas  uotlras, 
quas  domnus  Maurilius  nobis  mitlcre  dcbuil ,  adbuc 
exspcctamus.  Iicrum  valelc. 

EPISTOLA  XV  ""•. 

AD   FILCONEM. 

Kxoral  ul  uuiiut  agatur  cunt  apotlatu  monaeko,  pce- 
nitenie. 

Bomiuo  et  Patri  rcvercmlo  abbali  Fclcoxj  fratcr 
Amiums,  oralionum  el  scrvilii  llilclilalcm. 

Filius  vcster.  qui  a  palcrnilalc  veslra  inordinaie 
abierat,  poenilcns  ad  omncm  salisfaciionem,  sccuu* 
iliim  veslrum  judicium  paralus,  laimililer  rediil.  Qui 
non  tam  poslulat  ut  illi  pacuain  quain  meruit  rcinil- 
(alis,  quum  ui  vcl  uliimum  illum  inlra  gregem,  quem 
sua  culpa  dimiscrat,  vcsira  miserirordia  constitualis. 
Precor  igilur  ego  saiietilaleiii  vcstram,  u(  non  (am 
considcret  disuiclio  veslra  qiio«l  ille  focit  **'  pec- 
cando,  quam  pensct  pielas  vcslra  quod  facil  bumili- 
ler  po3iiilcndo.  Trccor  eliam  alqtic  eliam  fralrcs  '** 
ac  dominos  noslros,  alios  filios  veslros,  ul  pau-rni- 
(alis  vosirx  iniscricordiain  pro  eo  cxorantes  gaudiuin 
5-c  monslreiil  '**  balicrc  quia  fraler  corum  morluut 
ftteiat,  el  rctixil ,  perieral ,  el  inrenlut  etl  [Luc.  xv, 
ii).  Qua  vero  mensura  erga  eumdein  frairem  judi- 
citnn,  sive  miserirordiam  vetlram  osteudere  di-lioa- 
VARIiB  LECTIONfiS. 
"*  t.nltala  rum  codnn  m*.  ',0  Eieret  neresse  nu.  fieri  ncccss»:  '•'  (umsiilcrel  mt.  coitsulriel 
"♦  Collata  cum  cndcm  m$.  m  T.xlra  voliinialciii  iim.  rontra  voliuiialcin  '•»  Misericordiam  pro  tut.  miscii- 
rordiain  ct  m:insn',t  <lincm  pro  m  liisioni  »>i*.  Doiiino  1'isioni  *"'  t.ollata  cum  eodtm  mt.  ***  Vcstrn 
qno.l  facil  tte.  ms.  v  --.i  quod  illo  f;»nt  jicrrando,  <|iiain  petnet  picias  v.-Mra  'pitxd  facil  »••  Eiiam  aiquc 
eliam  Iralci  SM.  o,(i:  m    n.ilus     m  S.-    inonsdclis   ms.  se   inoiislieiil 

JOANNIS  PICABDI  NOT/E. 
(9n  Beccrnsilius  apnd  Conflurnhim    I.v  linjiis  vo    0  oiunia  ad  ill.iin  porliiKiilia  Bcrccnsi  monaslerio,  sub 


ceb**Ji  amphibologia,  fateor,  influxerai   m   amnMni 

•II nr,  nl  .irlolrnror  osso  illiitl  oppidum  Gcrmaoiz 
l.isilnn.iii.c  ilicliiiu  ('.onlliic:il.'in  (ul  GrCgOT,  furo- 
iicns.  Iiti  VIII,  II '^ior.  Kranr.  caji.  Ij  rcpctaM  vcr- 
loim )  q  ioii  illii-  Moaella  laminia  non  iacclcbris, 
Rbeuusque  confliiaul.  Nec  bnic  uaeai  conjectationi 
<;uid  objectari  poaael  videbam,  ni^i  qnod  ao  teaof- 

fendi  in  parvo  15 u~   Chrooic    o>s   scilicet  anoo 

.ui<>  <i.'  BeHonKMU  aaajef  IsartM,  tt 
Adelbaida  uxor  ejna,  volentesB.  rlouoriiuedeCflai- 

riri     i!<   !<'riint  o;>n<,  ci 


libera  polcstaic  et  oidina(ioii<:  abbadim  pra:fa(i  ca*- 
tiolni.  Ilnic  donatiooi  rovcrendus  epistopus  Pari- 
sicnsis  Golfridus  <l<>  panrcia  ei  bencficio  (ul  Kempor 
moaeal  bonos  l»om:  actil  favore)  cuin  canonicis  rc- 
rlcsi.c  Sancue  Mariaj  Pansicnsis  ronscnsil.  >  El 
p.itilo  posl.  i  Anuo  1081  fiiiul.il.i  esl  «lomus  de  iUm- 
llncnlio  sub  douiiiiio  ablulum  Pecci,  anno  MHT> 
iriiisl.nio  monacliorum  BeCti  apnd  Oiiifliicnliiiin 
commoianliiim  |  v<:teii  ccclesia  (qu.T  Capclla  dici- 
lur)  ad  novam  eiclesiam  ctmi  <oiporo  sincix  llono- 
lii.t.  »  Conflucnliuni    igiiur  «lc  qu»  nunc  scnuo 
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lil,  fticill  h(  liplilin   c.l        Wn   ii.     i.t.rn    tt  judnium    \  <l<    nn\  .  I  ilr  muhIiI.iiN  mri»,  qin.rii.n 


cimtubo  tibi ,   lioiniiie  •••  (/'nW.   c  ,    I),   \ «-  *- 1 1  »■    pn- 

mmli  m,  n  vc.u.r  proiMtiiia    i.iiiiinn  ui  '.ii|..  i 

ciallol  iiiisiiu  oiili  i  judiciiim  '•'. 

347  BPI8T0U  III  ••• 

Ai)  i.isirumn  m. 

Crul u/n( n r  «J  nlbnlhv    \\ titinonnttfiiciitit     leijimen 

MIMM|N9< 

Siiotlilectisfcimo ,  olnii  divina  ilik|>osili"iirfllnt,  nunc 
Doi  gr;ilia  co.vbbaii  (W)  Gm  MHI  fralcr  Ansh  mu», 
in  liu>  vua  «liu  MMta  vivoio  cuin  pruspmiiila,  in 
fiiiur.i  fclicilcr  ciun  xlcrtiitale. 

Klsi  t:inlc,  proplcr  acgriluriincm  iinperiieiill  ui  dilc- 
clo  riibctori  mcopro  novn  kibi  riivinilns  riu.i  Rralii 
6»  nlio  :  non  tnmen  lcpirir,  quaiiliiiii  ari  volimtaiis  hc 


,i .  .  .»  ...  i  .  iiniur  il<  lni  i     h.    %.,..        ii  M  .,..  • 
ilniii  •    i.  i  iiin    i  I  .ili. .Miin  i  iiram  [iroinoi m,  ijuod 

■  llllll       I    .  I  Kl        I  ■  I    \ Ilnlllll.llll.  ■!,.      |,     II  llill»,  jllMll»  1 

»    |,   rliri.ilnr;   M    miI.ii    rcro    liriu  iuhiiii    .    i, 
ci. m  lamn  pondcrr  gravaniur,    m-    iiijuMitia   noMrj 
•*•  iicinlli)    |»ci  juiln  iii  :iu(-,    iiur     I  Hi  ,n|,,  ,,  ilnr    mr 
lius  ol  ilc  tu.i  satn  ui.ilr  iii     n.Mplo   oflicio  »p<:i 

iliini,  t  intu  Mgli  cst  .  i  Kcurim  il<-  iii.i  coneoia 
gralia  gaiiricndum    Oinuipnlrus  flnn,  <|m   i.    i  ,  t>, 

ilfiu  alu.ruin  ronMiiuii,  ip.<   i,     mm  gia, iju 

vol  cl  cn»lo<linl.  ul  |»ro  iu:i  »l  il.m  nni  jnvnii  »    i  in 
n.iin  iiln  l»<  iihikImk  iii  riinl  u.ii. 

Kiisroi.\  \sn  ••«. 

M<    IIM.U.M  H 


ncNolcnliain  pcrtincl,  dic.o  :  C.loria  in  nltittimit  Deo,  B  Mulnudot  ette  titulot  duoritm  opuxuloinm,  M)M*M 


ei  in  lerra  gauriiiim  liominibut  *"  bc.ict  voluntaii$ 
(l.uc.  ii,  14),  qui  jiiilicium  suuin  ric  te  iiianifost.i- 
vit.  ipiori  liaclcnus  .ipu.l  m*  occiiltum,  liccl  semper 
rie  tc,  pro  huuian.i  .Tsliinationc,  bon»  crodcreiniis, 
BCrvavit.  In  M  namqiie  vil.c  prnpnsilo,  in  quo  te 
cusloriicnrio  scmpor  ejtis  gralin  sapiciuia  ••*  crudi- 
vit,  cl  in  sanclilatc  nuirivit,  palrcin  cl  rioctorcni 
pnsloremqiie  aniinartini  lc  coiisliluit.  Mttllo  cnim 
mclius  rie  le  speranilmn  esl  cl  ric  similibus  luis,  qtio- 
iiim  vila  cst  in  sancla  convorsalionc  nutril.i  ;  (|iiam 


iinitm  Monoloijion,  nlterum  1'rotloi/iun  rult  intcnbi. 

Doinnio  cl  Palri  voneraluli  arclncpivcopo  Lupriu- 
ncnsi  llnr.oNi  Iratrr  Anselhus,  in  pfSMMi  MM 
sanele  vivrre,  in  fuluro  licalc. 

Pourius  vcslra:  auclorilalis  farit  iw  il.iro  ponilus 
meis  nugis.  ("11111  cnim  celsiluilo  VMlM  lanii  prnrial 
opiiscula  noslr.i,  ul  ca  pclerc  cl  MgWC  ilirn»  lur . 
nonuiliil  mihi,  ipiori  lanlo  viro  placcal,  e-sc  viilclur. 
Quapropler  nullateuus  apml  vcstrain  prudcutiaiii  mo 
ririciiriuin  cvislimo,   si   qualilcr  aplius   lilulari   de- 


YAHLE  LECTIONES. 

•'*  Canlabo  Domiuo  mt.  canlabo  tibi,  Domine  "■  Misericorriia  judicio  m*.  nnsci  icor.lia  jtidiiiuni  *•*  Col- 
lata  cnm  eodem  mi.  3,J  Gatiriitiin  cl  pax  lioininibus  m$.  ntldhim  bominibus  1,v  Gralia  cl  sapicnlia  nn. 
graiia  s.ipienlia     **'  Injuslitia  noslra  mt.  nc  injustilia  noslra     3"  Colluln  tm  eotiem  mt. 

J0A.NN1S  PICAUDI  NOT/E. 

csl  ComnpoHs,  a  Lulclia  Parisiorum  riisuinsscv  mil-  C  peporil  Gislcilcm,  (rie  quo  iiupra?scn(iaium)   ct   no- 


liluis  ari  occiricnlcm  ubi  Isara  cl  Scquana  confluunl; 
inlrie  cjus  notncii  Conflant,  forsan  reclius  Confluent. 
Ilabcs  cjiisricm  appcllationis  vicum  niillc  passibus  a 
Luiciia  contra  oiientcm,  sic  ntincupalum  ob  Malro- 
nam  cl  Scqtianam  juxta  ronfluciiies. 

[11)  Gitleberio.  Sic  Gemmcticciisis,  el  Cbronic. 
Hcccense  ms.  Tritbemius,  ct  Trillicmitun  sccutiis 
Sixlus  Senens.  Gislebertits  legunt;  at  in  bis  solius 
vocalis  E.  melalbcsinadverlis.  Gislcbcrto  aulcm  fuil 
aguoincn  Crispini,  cl  bujus  quiricm  causam  in  Cbro- 
nic.  liccccns.  Iianc  uacius  sum,  bis  cnarraiam  ver- 
bis  :  <  Anlcquain  Norlbmanni  riuce  Wilbelmo  An- 
gliain  riebellarenl,  fuit  in  Neustria  (qtiae  nunc  Norlb- 
iiiannia  vocatur)  vir  cgregius,  nomiiie  Gislcbertus, 
gcncre  et  nobililalc  prrclarus,  qui  ab  iiabiiudine 
capillorum,  primus  Crispini  noiniuc  riicitur  insigni- 
tus.  Nam  in  sua  primaeva  xlatc  babcbat  capilloscri- 
spos  el  rigirios-,  atquc  siirsum  ercclos,  cl,  ul  ita  rii- 


niine  el  agnomiiie  rcfcrcnlcm  avum.  •  Palcr  (iml 
bclimis  liiinc  in  tcucra  *lale  (iiiquil  Cbronic.  M»  c- 
ccns.)  Deo  niilrienriiiiii  sub  disciplina  regulari  nb- 
tulit  Rccccnsibus  Palribiis  ,  el  mulla  ile  rcbiiH 
suis  lemporalis  vilx  subsidia  cum  pucro  iniui- 
slravit.  (juoriim  informaliis  dodriua  el  sanci.r 
conversaiionis  exemplis,  sic  cuin  riivino  prufecit 
auxilio  in  divinis  et  philosophicis  in.slitulis,  ul  on» 
ncs  arlcs  (quas  libcralcs  vocaul)  ari  cnguem  ari- 
riisccrei,  cl  carum  rivulos  pluribus  ipse  pncfccius  io 
rcligioue  propinaret;  cujus  tanla  fuil  in  acliva  et 
spcculaliva  peifectio  ut  cuin  Deus  Lanfrancum 
Canliiariensi  Ecclesi.Ts  in  summo  ponlificalu  pra?fi- 
cerel,  euiu  Lanfranctis  ari  regiinen  Westmona&lerii 
Dco  vocanle  providcret ,  lanlaipie.  MDftilalil  gratia 
(ul  creriimtis)  Dco  el  bominibtis  placuil  ut  lnnnili- 
lalcm  pruM?unclis  sui  lemporis  pr.clalis  el  spccialius 
pra>lcnricrct,  cl  sublimius  pr:criic3iet.  Hic  32  annis 


cam,  rebursos,  ad  moritim  ramorum  pini,  qui  scin-  n  jocn   magis  profuit  quam  prxfuit,  el  in  sencciutc 


pcr  lcndunl  sursuin,  qunre  cognominalus  cst 
Crispintts,  quasi  crispus  pinus.  Quam  capillortim 
rcbursionem  virietnus  nrihuc  in  iis  qui  rie  ipsius 
Cislcberli  gcnere  riescendunl.  Unde  et  ipsi  codcm 
cognomine  a  cxteris  Norlhinannoruni  flliis  riirimun- 
lit  r.  i 

liic  ergo  Gislebcrlus  cognomine  Crispini  nntaius 
ev  uvore  sua  Gemoret  tres  (ilios  stiscepil,  Gislcber- 
luin  Crispimun  rie  Tegnlariis,  quod  castri  Guilhclmo 
Nolho  ducc  Norlbinaiiiiorum  fuil  in  Kbroicensilractii 
coiiditiim,  vulgnque  riicltun  Tillieret  (vel  Tullicres); 
Hoborium,  qui  ob  virtulem  militarcm,  bonoremque 
sibi  ab  imperatore  delatum.  tanriem  vencuoab  in- 
viriis  Grxcis  propinalo  interiil ;  et  Guilbelinum  no- 
slri  Gislebcrli  palrem,  qui,  ut  ad  epistol.  40  supra 
moiiuimus ,   uxoreiu    dtivit,  noniine  Kvam,   qux 


boua  plcutis  riieriiin  cl  sanclilale,  palribus  suis  ap- 
posittis  biijus  vii;c  lerminuin  clausil.  »  Sic  ric  Gi- 
slcberto  lilio  monacbo  et  abhale  Wesiinonasiericnsi 
Chronicou  Beccense ;  qtiem  locum  hic  csse  apposi- 
tissimum  viriebil  qui  non  tanlum  epistolx  argumci» 
lum.scd  ct  Anselmi  verba  legeril.  Defuncii  vero 
Gislcberti  annum  1117  numcrat  in  Cbronico  Flo- 
rcniiiis  Wigorniensis ,  cujus  compuiatio  collala 
cmn  ntunero  annorum  quibus  prxfuit  Gisicbcrius 
rcddit  insimul  annum  sux  elcdionis,  scilicci  1084  : 
Kjus  riociriuam  sxcularem  el  riiviiiam  [omit.  laudat] 
utraque  enim  escclluisse  ricdil  memorix  Guilclmns 
libro  vu  llisior.  riticum  Norlhmannoriim  cap.  2i,  o. 
Ilerluini  Bc^ccnsis  inslituloris  Yiia  lib.  i  ,  ms.  Cliro- 
nico  Bccceusi,  cujus  ileium  lii  meuiio  in  Viia  Lan- 
franci   ibideni   ms.,  ct  apud  Gemmctkciis.  supr.i, 
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bcant  cadcm  opuscula,  considero.  Prccor  igitur  al  A  libus  quiescere  non  possit;    ct  beaediclns  Dcus  iu 


bj  libellos,  quos  snnctitati  vcstrx  MT  jussus  misi, 
rceoperare  potcritis ,  ifiud  quod  in  ipsis  titulis  po- 
silnm  081,  scilieel  de  rationc  fidei ,  vclut  supcr- 
abuodans  recidentea ;  illum  cpiem  monoloquium 
notninavi,  monologion  vocctis:  ct  altcrum  non  allo- 
qtiitim ,  ied  prosloijion  titnlelis  :  ol  secundum  lilu- 


donis  suis,  qui  ulinam  sic  abstultsset  a  te  odium 
animx  lux,  quomodo  dedil  mihi  imoreni  salulis 
tux.  Suslinc  mc,  dulcis  amicc,  et  lolcra  dilcciorem 
tuum  ,  si  imporlunus  tibi  *'•  videor,  et  diirius  quam 
fdil  lccum  loquor.  Anior  enim  inioue  (ux  cngit 
animam  meam,  ncc  patitnr  eam  pali  ul  lu   oderii 


loiiini  cOfTecliooeoi ,   finem  prxfuliunculx  minoris      enm,  cujus  aniorem  scmper  habet  secum.  Sus(  ipe 


libelli,  qux  de  eisdem  litulis  loquilur,  emendetis. 
Cur  auiem  banc  mutationem  fieri  rogitcm,  expo- 
nere,  si  lanlum  fiat,  necadeo  est  nocessarium,  nec 
bac  opislolari  brevilale,  quam  proposui,  congruum. 
Quod  si  secundinn  oostram  petiliooem  feccritis,  boc 
vestrae  pateroitati  volo  .-etribuere  :  ut  si  Deus  oiibi 


ergo,  rbarissime,  cum  aniore,  quod  oro  tit  Dcus  libi 
del,  dicta  amatoris  lui.  Tu  es,  dilcctissime,  lu  es 
quoJ  dicit  amor  cum  dolore,  ct  dolor  cum  amorc, 
qui,  quod  Deusanferal  a  le,  odi.ili  dileclam  auimx 
mcx  animam  tuam;  quoniam  qui  diligil  iniquilalrm, 
odil  animam  suum  (/'»«/.  x,  6).  Iniquilas  ccrte  ct 


ea  uihb  desidero  dederil  scribere,  aspcclui  veslro      iiiiquilales  sunl,quo  tanlo   affectu   prosperas,  mi 
nolimca,  ut  pttlo  non  minus  prioribus   placilifra,  »  (lilcclc.lniquilas  el  iniquitates  sunt,  qiio  lclrahil  im- 


subtrahere.  Fidefitatem  vestram,  quam  scmcl  eordi 
OMO  commendavi,  prolcgcntc  Deo,  servat  el  serva- 
bii ;  nec  dissimililer  de  gralia  veslrae  sancliiatis 
speral  ct  sperabil. 

l.PISTOLA  WIIL 

\D    MONACHOS  UECCENSES. 

De  prospcru  sua  in  Angliam  nuvigaltoue. 

Cbafissiroii  et  desideratiisiniis  dominis  suis,  sei- 
vis  Dei  Decci  commanentibus ,  servu^  eorum  frater 
Ahsslhcs,  de  virlule  in  virlutem  proficere,  ut  Deum 
deoroui  in  Sion  mereantur  conspicere. 

Mox  ut  de  mari  exivi  in  Anglicam  lerram  dic  Do- 
miuica  me  liae  Quadragesiinx,  bora  teriia,  dictavi  bas 
lillcr.is  ul    veslram  dilcclioiiem   dc    nostri  ilineiis 


pctus  lorrentis  muodanae  ruinx,  mi  dcsidcrate.ini- 
quilasetiim  est  crnenta  bcllorumconfusio.  Iniquitas 
eslmundanx  vanilatis  ambilio.  Iniquitas  cst  insr.lja- 
bilis  *••  falsorum  bonornm  ct  fakarum  divitiarum 
avidilas.  Adhaec,  hcu  mc!  video  illum,  quem  tanlum 
diligendo  relinere  desidero,  trabi  ab  boste  caliido 
decipicnle  cor  ojus.  Amice  hominttm  el  liberalor 
Dcus,  ne  perlrahal  scrvum  limm  inimicus.  Dicis 
miln,  fraler  desidcrate  :  Non  istr,  diligo,  sed  in  eis 
involuliirn  fratrcm  mcum;  ct  idcirco  festino  in  eis 
convolvi  cumeo,  tit  a  Ijuvem  el  cusln.liam  cum.  V;v, 
xrumnosus  dolordc  xrumnoso  errore  filiorum  Adxl 
Quare,  o  bomo,  non  poiius  dicis  :  Non  isla  diligo, 
sed  Cbrislum  Dcum  mcum ;  ct  idcirco  ista  fugicng 


prosperitata  Ixtificarem.  Dci  enim  gratia  f.iventc  ve-  fcstino  ad  eum,  ut  adjuvcr  ei  cuslodiar  ab  co.  An 

slris  oralionibus,  omnia  prosperc  cl  bonorificc  ultra  tu  ,  audilo  fr;igorc    rucntis  muudi   supcr  frairem 

spem  meain  mibi  el  lis  qui  mecumsunt  in  lerraclin  tnum  ,  conlemncns    vocanlem  348  Chrislum  ••* 

mari,  poslquam  a  vobis  discessi,  cveucrunl.  Precor  currii  sub  ipsam  ruinam,   ut  bomunculus  honmn- 

iuqne  ul  sicul  fetislis  hactcnus,  ila  el  deinccpspere-  culutn,  vermiculus    vcrmiculutn  sub   lam  eonfiso 

grinalionemi  oslramorando  adjnvelis:  scdmultoma-  pouderc  el  ponderosa  confusioae  adjuvet  et  cu-.lo- 

gisprecoroirediium  nostium  bene  \ivendolxli(icelis.  Jial.  Respoode,  frater,  qnis  sdjnvabit  ***  el  cusio- 


I  PISTOLA  XIX  m 

,\D    t.tlLLtLMLH. 

Sacuti  mttili  nuadet  darenonun  mililia:  Lhiisti. 
Suo  in  Deo  deeiderato,  dilecto  et  utinam  deside* 


dicl  lc  illum  adjuvauten  cl  custodicnlem?  Dcus, 
qiicm  minus  Itudei  sequi  quam  ipsum  ir.itrc;!i  iuum 
*•*.  Christnm  vocantem  le  contemnii  sequi  in  pace, 
ct  in  paliia,  ei  inlcr  propinquos  et  amiccs,  ut  hxres 


rarilidilcctririGiiiuEi.MOfraicrAM-i.LJNisdictusablus      quidem  Dei ,  cobxrcs   aulrm  rjus  (Rom.    vm,    17) 

i,  pericubMamet  atrnmuosam  cootemnere  vani-     possidcas  regnum  ccelornm;  ct  pcr  tot  ct  tantas 
latem,  ei  lecaram  stnue  beatam  qnxrcre  verilalem.      itinervm  diflBcUes  asperitales,  pcr  marinm  lurbioes 

Tanla,  mi  dilcr te  alque  desiderale,  dleclione  lui  p  et  procellosa^  tempc 'Malcs,  in   beUicOMm  confusio- 

,  ini  meaot  omoipOteni  Domioai  sua  gralia,  non       nem  curris  ad  fraticai  tunm,  ul  vidoas  cum,  ul  mul- 

nicis  mctilis,  nccupMil     ■!  inler  (iesidciium  salu-       tum  dicam,    lciiculcm   regnnm   Gr;ec.oritm   .   cl  tu 

ii^  lu.r  ci  limorem  prriculi    lui  MgMlnll   dinmis       pulas  *••  qnia   Dcus  pins  adjuvel  ct  cnslodiai  illum 

m  noclmrnii  solliciludioibni enm  prn  le  slhnnlnn-     ptr  te,  ennm  sine  le;  aut  leinenm  pmpier  illnm, 

I  UW.L  LKCTIONKS. 

»»'  Sanctitai     •  itraejiMMi  »u*.  lanctiuti  veelra  iuuoi    '"  (.'oll«in  r«m  oodommt.     '*•  Importunius 

til)i  »1«..  imp  irinniis  libi    •**  Confoiio.  loiqoitn»  eit  iniatiobilii  »«*.  coofuiio.  loiquitai  eei  monaanni  va- 

I ,  jiiiiiino    liiupni  in  est  iniatiabilii    •*'  Vocsnte  Chriilo  nu.  vocaniem  Cliriituin     *••  Quia  adjuvabii 

qnia  aiijuv.iiiii     *•*  Cuitodicniem Deas.. frntrem  luam     m$.  cuttodieateo)? Dens,..  rreirem  tuuni? 

•'•  i     m  ,iiiij3  m».  ci  iii  i»u ; 

JOANNIS  PU;\IU)I  NOT/K. 

pr.i •;•            ttotnil.  •        '  inlicn  eanlicorum ,  ojnni  iniu  ,  lilu  t.  Disputalio  com  qaodam  Judaro ,  ei  ad- 

.ipn.i  Eberbneeosei  cxsin  m    ei  sdditiunculn  in  rerini  Judcoi  emiua,  cujus  lolui  memluit  Trilbe- 

Tritiiem.  in   lisiam  ;  im  lih.  i  .  Dc  cuu  dia«  rutui,  ijuamqiic  terval  ms.  nosiii-  Dibliotbeeni. 

,  D    ii    na,  i  i ;  i  ntorem  sJa'<-n- 
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Iriiim  cl    ll.niin  ilolcndu  n  «  I    MfOOduin    ilr    1711111"  piXMliir      Dooontl*  dirlgBl    i  i>r  linnil  MMMMM 

Ii  ii.iinii  liiiiiiiiiiiin     \il  r;i  ,|ii.i"   vini>,r   ilrlii  iiin'  "",  luniji.  m      MMM     Dl      ll     fa  I  >l 

l.no  ad   i|isiiin    ilcfciiiini    mrrcinlo    uto    affictu    •"  MCUndoiB  I                                 im    Aim*n. 

iion  iiiniiil    »lr'(>(  Iiiiii,  el    atl    Doum  miiKiiiam    il,'li  lll^lOl.N    XX'" 

,  n.iU-iii  rl    Miuiii    jtmlium  |ii  iiiiiilt.  nlciii   iiou    :iu- 

llcill      IIIOIICCIC      lilCCHllo      ilclc,  llllll       l..ill,|illl     llrll 

Vf    v  <•>/.  rralda    ftrirnm    tiniinui  irn-in        ui    tbi   :•  b 

c,,o  m   ilciici.ml.rl    im.riil    pi.ilice  ,,c  .1.1.,, .i„l.  4mM    rifMNM    rflfll      B*Jj     tfkm              tytllo 

Cie.lc,    rOfOi    ioiimIio   llci ,    cl    i  oiiiniill,-  tc    lolum  ttbbattt  iUiUM  iuuiiihnn. 

;ui\ilio   Dtl  i  Bt    noii  ICOliM   dofcClOM    in    MTv.lio  Donnnn  ct  1'alri  rev.rrndo  abbeU  HmBJCO  fi.ii.r 

l>ct.    J.icla,   amalo  rl  dosidcralc,  ct  dulcis  MIJM,  AbMUMM,  hnjus  vii.c   diulonuiu    prosoi  rit.iinn,  (I 

Jnchi  cihjilaluiu  luum  in  Doiuiuo,  cl  ccrlus  MM\  ■M«  fulurx  a-lcmam  fi-lit  il.itrm. 

iniilcni,'  SpirilU  sanclo,  quia  i/>i<-  i,-  cnuliiel  (1'tal.  I)      Lalor  prxscnlitim  rcliilil  milii    vrsiram    MMlBM 

I.IV,  IS)a  Nc  dilli  tj»  lanlum  boiium  luum,  rl  roiii|>lr  esse  MOCUUIOM  <le  ilonino  1  olccr.ildo  »M  lilio  kiio, 

M  lc  dosideiiun»    meum  :  ul    lialn-.nn  le.  ineumlo  no-.ir.iiu  fac<-rc    volimlalriii.    Cut   nnniio,   OjOOOjMM 

posl  Clirisluui  ,   sociiim  tncum  ;   el  roncmiir  simtil,  \\or  lincras  Kl*  vesiias,  ncc  sigillum  vrMniui  o  rtnm 

qualOHns  lu  mc  luuiii,  ct  ego  lc  possim   vidcrc  *•',  liltcrannii    lcsliinoniuni    vidco,    non   omnino    sui.i 

in  li.cie  lit.iti-  Cliiisti,  ipso  danlr,  coiiborlcni  mrnm.  crodulus  :  nce.  euin  reininiscor  quia   amicu*  Bi 

Nc  ptiilcal  tc  rtimpcrc  vincula  proposila:  vanit.ilis;  irr.s  pancs  pclcnlc,  clsi    OM  snrjrai.  co  quud  IM(W 

quia  mm  dedeeus,  sed  honor  cst  liansire  in  lihcrla-  tii,  propter  importunilalcm  lamen  sur^it,  rt  d  >t  illi 

lem  vcrilalis.   Pudcal   tc    Dcum   miniis   llicsaiir.>rio  quolquol  hnbel  necetturiot  (l.uc.  \\,  K)  *'*,  uon  Rinn 

Ilelvaeensi    dlligerc,    qui    tux   aul   minoris   ataiis  pcniius  incrcdulus.Si  cnini  >>oinnoleiili  amici  pigrili.a 

adolcscons  *•'  delioatus  ct  polcliei  rinius,  valde  divcs  vineilur,  mediff  noclis  IOMMOO,  importunit.ile  *'• ; 

ei    uobilissiiuus  ,   cl.  immodcralus   amalor  sxculi;  qiianlo  magis  tol  amicorum  imporlunitag  impeirabil 

olim  cum  simiiiler,  ul  modo  sum,  in  Auglia  cssein,  a  vcMra  cliaritale.    Si  crgo  Dcus  posiiil  in  cordr. 

ncscio  ijtta  eatisa  veniens  Beccum,  slatim  reccssurus  vestro,  tit  praifatum  filium  vcsirum,  Keclesi  c  Mfilrai 

stiliila  samii  Spirilus  gralia  muialus,  |e  monaelmm  sub  abbattim  ejus  icgiminc  pcniius  conccd.ilis,  OM 
ibi  pcrmansiiium,  lonsura  slaiiin  cl  liabitu  noslro  C  euimpcto*1*,  necexpcdilul  rcditurus  vcniat,  propii  r 

sunipto,  spopondil,  se  nunc  Ixiiorcm  quam  imqiiam  iongx  vi*  pcriculosam  difliculialcm  :   precor- pcr 

in  \ila  sua  fuisscl  affinnans.  Ne  erubcscas  profiteri  camdem  importuiiilatcm,  qiialcnus  cpislola  vcstro 

lc  paupercni  Cbrisli,  quia  luiim  erit  regmim  ccclo-  sigiilo  signata  indubitaliilcm  inilii  veslram  oslcinlat 

ruin.  Ne  linieas  facrre  tc  militem  tanti  rcgis  ,  quia  volunlatem.  Poslquam  vcro  certi  crimus,    noslra» 

rcx  cr.t  ipse  in  onmi  periculo  *'•  lccum.    Ne  tardcs  solliciludinis  eril  qnaliicr  illum  babeanms. 

amplius  in  liac  viia  meliorem,   quam  constiluisli,  EPISTOLA  X\l  *". 

\iam  incipcic  ;  ne  forle  in  alia  vila  morcris  coronam  F0LCF.n\i  dlii 

Leatam  pcreipero.  Monco,  consulo,  prccor,  obsccro,  Quod  g{  ^  erpedu  ,,.,„•„.  {;ecnm  ul  ,.//(V//   .  „,,. 

prxcipio  ut  dilcclissimo,  01  dimillas   illani  Hieru-  debenl   tutcipi  tine  liltciis  ttbbutis  sui  siijitlo  li- 

6alcin,  qux  nunc  non  est  visio  pacis,  sed  li  ibulalio  -  gnaiis. 

nis,  llicsauros  Conslantinopolilanos  et  Babylonios  Sno  cbarissimc  io  Chrislo   u8   fr.ilii,   m  cainc 

cruentalis  mauibus  diripiendos  :  et  incipc  viam  ad  consangninco  Foli.uralho  fiaicr  Ansklmus  salulein. 

coeicstcm  lliei  usalem,  qutv  cst  visio  pacis,  ubi  inve-  Si  domnus  abbas   Henrieus    le   nostr.-e    Ect  icsi.e 

nics  thesauros,  nonnisi  istos  coniemneniibus  susci-  pcrpetim  concedcre   paralus  esl ,  aliter  cniin   non 

piendos.  Invitus  finio  longam   epislolam,  quia  ex  consulo  te  vcnire,  quia  non  cxpedil;  nec  faeile  est 

abundantia  cor.lis  imillum  libi  ioqui  cupil  os  meum.  moiiaebum  ire  el  redire  lan.  longo  itinere  :  debuisli 

Omuipolcns  Deus,  qui  de  illo  qucm  supradixi,  quani  instare  ul  boc  milii  suis  litteris  ci  si^illo  intimarel, 

simili  sed   impari  desidcrio,  iiuia  minori  spo  quani  sicul  mandavi,  ne  pauperem  hominom  fruslra  coge- 

te  desidcrabamgaudorc,  faoit  plusquam  spcrabat  cor  rcs  lanlo  ilinere  laborare.  Non  enim  decel  nt  pvo 

VARI/E  lectiones. 

*M  Soipsum  :  imo  mintis  Iioc  facerel.  Irascilur  enim  si  vnlt  »i*.  scipsnm.  Immo  multo  minus  hoc  facor<(  : 
irascilur  enim  si  videt  ***  Qnx  deiieiunt  mt.  qu;e  semper  defieiuul  W7  Tolo  efleclu  »u.  loto  affeclu  *•• 
Posscm  videre  nu.  possim  vidcre  *•'  Minoris  adolescens  tns.  minoris  aelalis  adolescens  W4  lu  pcriculo 
na«.  in  omni  periculo  *u  Coltata  cum  eodem  vit.  *'*  Domino  Folceraldo  MS.  Doiuno  Euleeraldo  |M  Ciini 
nec  lilieras  mt.  quoniam  nec  lilteras  ***  Quotqnot  neccssarios  wj*.  quolquot  habct  ncecssarios  *"  Noclis 
imporliiiiiialeiu  nts.  noclis  lcmporc  importmiiiaic  m  Pelo  difficultatem  ms.  pelo,  nec  expediiM  roditu; us 
veniat  propler  longae  vix  pericuiosam  diflicidlalcm  *'7  Coltata  am  eodcm  n:s.  *'"  Suo  iu  Chiisto  ms.  juo 
cbarissiino  iti  Ciirislo 
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Mlt  vcrbo  lalis    hointincili  laniam  rcm   incipiam.  A  El  sic  singuli  crunt  perfecli  regos,  quia  quod  sin- 


Moooo  igilur  quaicnus  aul  tilteras  ciim  sigillo  ilomni 
prxfali  abbaiis,  sicul  dixi,  millas;  ant  omnino  quod 
fieri  millatenus  polest,  dimillas ;   ct  dispositionem 
vitx  lux  lolam  divinx  misericordix  commilias. 
EPISTOI.A  XXU  *'*. 

Af)  HUGONF.M. 

Suggerit  ei  monila  quibua  erudial  twcularcs  qui  ipsum 
adeunt. 

Domino  ct  amico  cbarissimo  Hcco.m  incluso  fra- 
ter  Axselmcs  diclus  abbas  Bccci,  a  inalis  cxclodi, 
in  bouis  includi. 

Duo  viri  laici  n«i|>er  ad  me  venerunl  diccutes  se 
a  vestra  dilectione  missos,  quatcnus  ex  nostra  es- 
aclionc  aliquid  assumercnl.unde  scai  palrix  coeiesiis 


guli  volcnt,  hoc  cril;  el  omncs  simul  cum  Deo  unus 
rcx,  et  qu.isi  unu.s  homo,  quia  omnes  unura  volent, 
ct  quod  volcnt  eril.  Ilanc  merccm  clamat  Deus  de 
cuelo  sc  habere  venalem.  Si  quis  quxrit,  quo  pre- 
lio  ?  rcspoudctur  illi  :  Non  indigct  icrrcno  pretio, 
qui  vult  dare  regnuin  in  co-lo ;  nec  aliquis  |>olesi 
Deo  dare  quod  non  habeal,  cujus  est  lotuui  quid- 
quid  csl.  Ncc  tamcn  dat  Dcus  tanlam  rem  sine  omni 
prclio,  quia  non  dat  illam  non  amanti.  Nemo  enim 
iiii  quod  cbarum  habet  illi  cui  charum  noo  est. 
Quoniam  crgo  Deus  lua  re  non  eget,  nec  dare  de- 
bet  lantam  rcm  contcmnciui  amare  illam;  non  qux- 
rit  nisi  amorem,  sinc  quo  non  dare  dcbel.  Da  ergo 
amorem,  et  accipe  regnum  ;  ama,  et  babe.  Dcnique 


349  amorem  accenderent  ***•.  Per  quos  cliam,  ul  ■  quoniam  regnare  in  ccclo  m  non  est  aliud  quam 


refercbanl,  poslulastis  ut  aiiquid  a  me  breviier 
scripium  acciperelis,  undc  sxctilarium  menlcs  ho- 
luiiium  vos  aileunliuin  ad  hujus  svculi  conlemplinn 
« l  aeierni  rcgni  desiderium  incilaretis.  Quod  vos 
lanlo  mclius  per  vos  efficcre  poleslis,  quanto  liberius 
bauriiis  viix  dulccdinem  coslcstis.  Nam  quod  ego 
quasi  a  longc  intueor,  vos  gustu  senlitis  ;  ct  quod 
ego  menlc  jejuna  ore  rumino,  vos  cordis  affeclu 
glutitis  :  quod  eniin  ego  de  sanclx  vilx  reclitudiue 
utcunque  inleliigo,  vos  opcribus  traclatis;  cl  qnod 
ego  ulcunque  loqui  possum,  vos  facieudo  gustatis. 
Quamo  ergo  salur  suavius  quam  jcjuiius  eruclat; 
tanlo  dulcius  veslra  commonilio  quod  pcrsuadcre 
nitilur,  inculcal.  Scd  quoniam  veslrx  .iliquid  negarc 
nequeo  volunlali,  quamvis  boc  quod  a  mc  pctiiis, 
iu  i.uiitidinc  sacrx  Scriplurx  niuito  meliiis  inve- 
ni.Uis  :  tamen  dicam  aliquid  sccundum  petilionem 
vestram,  ne  me  vclnt  cjus  contemptorcin  arguatis. 
Sic  ilaquc  aliqtiem  illic  lantnm,  ct  qui  aliiora  ca- 
pero  non  possit,  ad  bealiludinis  xicrnx  dcsidcrium 
.-xislimo  pnsse  inviiari  Frater  cbarissimc,  regniim 
caelorum  clamat  Deus  se  babcre  vcnale.  Quod  qui- 
dem  regnum  coelorum  lalc  csl,  ul  ejus  bcatitudinein 
et  gloriam  ncc  oculns  bominis  morialis  possit  vi- 
«lcre,  ncc  auris  audirc,  nec  cor  cogiiare  (/  Cor. 
ii,  9)  :  ut  lamcn  aliquo  modo  illud  possis  cogiiare. 
Quisquis  ibi  rcgna  meruerit,  quidqnid  ipse  volet, 
lioc  erit  in  coclo  cl  in  lerra ;  quidquid  vero  00*04, 


sic  conglulinari  cum  Dco,  el  cum  omnibus  sanelis 
an^elis  el  bomiuibus  pcr  dileclionem  in  unam  vo- 
lonlalem ,  ut  omnes  utanlur  simul  una  polest.ite. 
Ama  Dcmn  plusquam  lcipsum,  el  jam  incipis  lenere 
quod  sibi  perfecle  vis  habcre.  Concorda  cinu  Deo 
cl  cum  hominibus  *"",  si  tanliim  a  Deo  ipsi  non 
discordenl ;  el  jain  incipis  cum  Dco  et  cum  omui- 
bus  sanclis  regnarc.  Nam  sccundum  quod  tu  con- 
eordubis  modo  cum  Deo  el  ctim  homiuibus,  in  illo— 
ruro  volunialc  concordabil  Deus  luus  ct  omne» 
sancli  (eciun  in  (ua  voluntate.  Si  ergo  vis  esse  rex 
in  ccelo,  ama  Deum  ct  boniines  sicut  debcs ;  et 
mercberis  esse  quod  optas.  Hunc  vero  amorem  "• 
non  poteris  habere  pcrfcctum,  nisi  evacuaveris  **• 
cor  lutim  ab  omni  alio  amorc.  Quippe  sic  csl  de 
corde  hominis  el  dc  hoc  amore.  quomodo  dc  vasc 
et  olco.  Nam  sicut  vas  quaiilo  magis  aquam  aul 
alium  similem  liquorcm,  tanio  minus  capil  olcum. 
Ita  cor,  inqoantum  occupalur  |ND  amore,  in  tan- 
luii.1  cxdudit  islum.  Est  et  aliud,  qni.i  sicul  feior 
est  coulrarius  odori,  et  lcncbrx  Itici;  sie  omuis 
alius  amor,  huic  amori.  Sirut  igilnr  conlraria  imii- 
quam  simul  integrc  couvcniuni;  sic  ncc  istc  amor 
cum  ullo  alio  amoro  in  mio  corde.  llinc  esl  quod 
qui  cor  suum  iinplenl  dilertione  Dri  c(  OTOlitoi, 
nibil  aliud  volunt  nisi  quod  vult  Dctis,  aul  qiiod 
vull  alins  bomo,  lanlum  si  non  sil  conlra  Dcum 
**'.  Ilinc  esl  quoil  instant  oralionibu»,  cl  roelcslibns 


im>ii  eril  •■'  in  ccelo  nec  in  lerra.   Tanla  cnim   crit  f)  CoUoqolb,  ct  cogitalionibus ;  quia   dnlcc  csl  illum 


d.ler.lio  iuirr  Dcuin  et  eos  qui  ibi  ciiinl,  cl  inlcr 
eipso  invicem,  til  omnes  se  invicem  diliganl,  sicut 
scipsos;  sed  onincs  plus  amenl  Dcnm  quam  scipsos. 
Bl  proplcr  boc  nullus  ibi  folot,  oiti  quod  Deus  ,  Ct 
qiiod  nnus  volet,  boc  volcnl  omncs  j  et  qnod  niius 
wl  oior.cs,  boc  ipsuin  volcl  Dcns.  Qu.iproplcr  quid- 
■  liiid  tuiiisquisquc  volet,  boc  cril  cl  dc  scfpsn  el  <lc 


dciidnrtfTI  DOOOI  cl  loqui  el  atulire  el  cogilarc  dc 
illo  quem  mulliim  amanl  '•".  llinc  esl  quod  gaudcnl 
riim  gitudcnttbut.  flenl  rum  flentibut  (liom.  III,  13), 
iniscrentiir  miseris,  donanl  iiidi^eulibns,  quia  alios 
honiincs  lanqiiam  scipsos  amanl.  Ilinc  est  qiioJ 
roulrmiiunl  divitijg,  poleslales,  voluplalcs,  cl  ho- 
norari  aui  louoori  Qui  enim  OOM  anial,  sx|ve  facil 
aliqniil  conlrj  Deum  ci  conlra  •*•  proximum.  Sic 


oiiuiibiis  aiiis,  ct  de  toui  crejiura,  cl  de  ipso  Doo. 

v.viii.i;  LBCTIOMBS. 

"•  Collata  eum  eodcm  ms.  el  F.dit.  et  Col.  i%'i7>.  •••  Palris  rrrlcsiis..  accedmcnl  MS.  et  Fdit.  pn- 
Iru-  MTOOOliOi  OTjOJ  nilcrini  l"  iNolct,  noo  cnl  OM.  volel,  nou  cril  m  Quoniaiu  iu  codo  nis.  et  t.dit. 
qtiooiam  rOgOOJi  in  cn-lo  •"  (.oni  DoO  H  bomnnbiis  nu.  cum  Dco  <t  CVM  bominibiis  *,v  lluno 
iWIOfOOI  OI«.OfffXdil.  Iiiiiic  lOMrOOI  m  BvoctMria  OM.  cva.navcris  *"  Circa  Deum  ms.ethdit. 
rootri  Dojra  m  Tum  amanl  OM.  rl  tdit.  inullum  amanl  m  Cnca  DetMI  d  circa  »u.  et  t'J.  «oiilra  Dcuiu 
ci  conira 


H77. 
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eniin  II  kit  ilnokui  prXCCplll    iiim.-iu  1V1  fHHdti  Ct  A  Mill»,    Jiabolica    prrillliont    drrrplut    •■ . 


/Mii;i/l,/ii      |  I/11///1       \MI,     4(1)     |»!ii     11/.  1     vull     h.ilicl,- 

Illnin  imui i*iii  poi iii  it,  ijuo  11  guum  caDloruin  •  inl 

tur,  ainrl  (iiiileiiipliiiii,  p  lliptl  l.ili  IIU,  llbOfOfla,  siih 

•lllHIIUMII.     M(  tlt     S.IIH  ll     VII  I     l.li  llllll        Sic     «-11 1 III     /111 

*"  M  huimliiii,  tXlltabltUT  {luc.  Iflll,  II).  Iltmilrr 
foMl  h.rc,  ilunsMnn'  *",  mrut  poslnl.i-.lis,  dlll  J 
vJ  111  huruiii  rvpoiiiionr  prinlt  mm  VOttM  nnillo 
plura  profrrre  polrnl  qu.uii  iliii.  Si  lamrii  ilr 
|ileiiilnilino  (tralitiidinis  .ricin.r  alninid  |  m<-  laliu» 
«htluiii  MOOtltM  Vtttff  ItfMO  vnliirnl,  in  fli.c  N 
btlll  mci,    i|iii  /'roj/nj/imn  npprllalur.   uln   tlr    pl(  un 

gtwKo  irarinvi,  ropertrt  boc  potorlu  V1I0M ,  el 

orale  pro  nir. 

KMSTOI.A   XXIII  *". 

Al>    TKTKUM. 

Quotl  clericut  prtutqttnnt  tlubililalem  libere  promi$e- 
ril,  non  polett  invitut  ab  nblmtc  deltitcrt.  Qtiodqtte 
111  eo  MMMIftrM  RMMrt  ttrbet  tn  quo  prtut  pcli- 
lioncm  el  votum  mmtiuiu  \ecil. 

Domno  el  1'alri   ibbttl  revorondn  Petro  frater 

Ansm  mos   ilirlus  ibbtl  Boecl .   pcr  prxscnlis  viix 

sanclilalem  idlpltcl   fiilura*  fcliciialom. 

Frttroni  uic  Ttttrti  Mtctitttii,  ilcul  mtndtttiii 

cl  fralernilateni  haix  ine  vcllc  scrvare  sicnl  po- 
srilis,  conlileor.  <>uoil  quia  (lotiiino  Ursioai  clcrico 
mt  qui  Spud  vos  ptnilionciii  el  voliim  monachi  fccii, 
<i  iiiinc  aptid  nos  RlttjQt,  vultis  apparcre ;  niliil  uli- 
quo  vohis  niinus  de  illo  faciemus,  <|uain  a  vcstra 
cliarilate  nobis  lieri  poslularcmus.   Scilolc  namqtic 


-.   .1  .I11  11  qina  i|ii.hi:m«  «hmiii   l>m    ni>  mlj.  1 
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*"  rl  iinlnt  ri  lolni  purilri     11     Hidam  ttie  rogiiu- 

•  ItU,  ijn  iproptcr  .1  i'  . .  ad 

i.is  rodueorOi  mittiM  pro ct    tt,       rolaerif,   lihc- 

I.1111    h  1I1.  I   ji.itr  .l.ilnn     1    in.ln  .   n  1  ,  .li  ii.Ii  ,     ,t       .1    11. 

noliiriil,  noii  a  vrtir.i   ditcrcilone   caluiuniam  pali 
tleltol  itohiMiiin  r.  ni.uirmJi ;  1...      o  nohii  ulia  ttcbtt 
essc  Mili'iil.1*  illtiin  ciprliVnili     II  1 
crga  vo«i  fralii  iioaUi  lu  uli,  qill  ,,  niltiMt , 

m  qnoJ  a  voln-*  niiln  ordlmll  li>  ri  pt  u  1.  m,  * 
fi.ili  -rii.laii  Ih.i,  ium  MJMM  Atl  r.  Iuiiiin  iin  v- 
vtram,  quain  dicilis,  raliuncm  e*tciit>almiii<  i" 
B  ciposiiinitis  ;  Md  '|iiniii.iiii  intcr  nos  et  vo<  |i*s  hxc 
agitur,  CemiliHm  vohis  tlin  11011  aiiJcinns.  1J110 
taincn  nos  iil.iiniir  iu  n*  limili  consilio  "' ,  ih. 
ikmi  proliihrinnr.  Noslrtiin  ui>'|ut*  MMfM  c*l  con- 
ftilium  ut  iuilluui  antc  illam  sui  dcJitionem,  qtiain 
pcr  cucullx-  spoiHauraui  acccpiioucm  facil;  si  aJ 
aiiinl  mon.islcritun  ire  voluerit,  invitum  Irnr.ainus 
novitium  :  scd  inqtUttM  pMMMMt,  iilum  al>  <>!- 
m  nics,  nostriim  siinul  iili  eontHiam,  si  poscit  u>, 
impcndimus  cl  auxilium.  (JnoJ  liHbftm  dMOMM 
voltiuiatcm  monachus  csse  nolocril,  a  volucujusso 
debilorcm  MCll  non  absolvimus,  m-J  nullain  1 ! lt  miii 
pci  uos  itifcrciites,  iilum  Dci  exaclioui,  cui  se  Jcbi- 
lurcm  fccit,  Jimitlimus.  Si  aulcin  pncJirluK  clcricus 
iiobiscu.n  maiiscrit,   et  rcs  cjus,   quas  pnus  MMl 


quoniam  apud  nos  piiusquam  apud  vos  pciilioiicm      scipsum  nobis  dedil  quam  apud  vos  pclilioiiem  ct 


cl  voluni  monaclii  fccii.  Si  ergo  per  hoc  vos  puta- 
lis  jnsic  illum  posse  revocare,  quibtis  poslerius  hanc 
pctiliouein  ct  lioc  votuir.,  iinporlmiitaic  precantiiim 
victus  fecit ;  niulto  jtistitts  possunuts  nos  illum  KU 
rrtiuere,  quibus  boc  prius  de  iongc  'u  veniens  spon- 
lanea  voiuntale ,  non  ulla  vcslra  persuasionc  co- 
arius,  fecil  i'le  :  quo  mullo  magis  est  debitor  servarc 
Terittttm  in  prima  et  libcra  promissione  quain  in 
cjiisJcm  priiiu'.  promissionis  violationc.  N.1111  si 
pracfalae  pelitionis  cl  voti  tcstc6  Imbelis  cl  cjusJem 
confcssioncm  ;  nos  plus  ***  liabcmus,  quia  voiunla- 
lcm  ipsitis  leucimis  cum  tcstibus  ct  coulesoionc,  et 
priores  suscepiiuus  ejus  promissionem.  Dcniipie 
vestram  non  lalel  prudenliam  quia  quanlo  lempore  r^  mente  vcllemus;  scd  utique  dignas  secundum  ma- 


voluin  nionat  lii   faccret,  rctinerc  voluerilis,  nullaui 
a  nobismet  calumniam  sustiucbilis.  Valcle. 

EPISTOLA  XXIV. 

AO   IOAM. 

llli  magnat  gratiat  agit  dc  beneficiit  in  te  ac  reli- 
tjtioi  sui  gralta  collalis. 

Domin.T  suoe  clilcctissinix,  generis  cl  moruin  110- 
bilnaic  clarissimae  comilissa:  \uT.  fralcr  AnsBUMI 
servus  scrvorum  Dei  Bccci  commaneiiliiuii,  cuiu 
cisdem  dominis  suis,  in  Qagranli  dcsideiio  Dci  us- 
qne  in  fmcin  manere,  de  dcsiderato  couspectu  Dci 
sine  fine  gatiderc. 

Gratias  agcre   reverendoe  vestne  celsittidini  loia 


novilius  in  incolumitalc  sui  sponle  pelens  mona- 
cliic.nu  couversiouein,  iu  monaslcrio  conversalur 
fltiie  professionem,  secundum  rcgulam  nostram 
diflerlur  propter  slabilitatis  probalionem.  Nec  intc- 
rim  eum  ullus  cogere  ***  potest  ad  remancndum, 
scd  libera  ci  conccdilur  potestas  ad  discedendum. 
Non  dico  qtiod  non  pecccl  *",  si  acceplam  bonam 


giuludineni  benevolenliaj  el  beneficioruin,  qu;c  110- 
bis  ct  muliis  pro  nobis  impeaditii,  non  vaiemus. 
Ulum  igilur  proptcr  quem  nobis,  cl  quibuscunquc 
poteslis,  tanla  bona  facilis,  oramus  ul  ipsc  vohis 
sccundum  multiludincm  divitiarum  suaruiu  rctri- 
buat,sicttt  oplamus.  Ev  abundantia  tamcncliariialis 
boriamur  ut  bcnefaciendo  non  deficiatis,  quatcnus 
temporo  suo  indeficienler  metatis.  Domnus  Ricardus 


311) 


Col- 


voluntatem  deseral;  et  quod  s.cpius  ore  bene  pro- 

VARIifi  LECTIONES. 
*M  Sic  qui  Ml.  et  Edit ,  sic  cnim  qui  Wl>  IlaiC  charissimi ,  ms.  el  Ed.  Ikbc,  charissinie 
lata  eum  eodem  ms.  *'»  Quia  clerico  ms.  quia  Doinino  Ursionc  clerico  *5S  Non  illum  ms.  nos  illum  u*  Kt 
longe  ms.  Je  iongc  **•  Confessionem  non  plus  ms.  confessionein  :  nos  plus  iSS  Nullus  cogtin:  «15.  ullus 
cogere  *"  Non  placct  ms.  non  peccet  m  Arguantur  mt.  argnatur  *s*  Quoniam  rationciu  »«.  quam  i  a- 
lionem  **°  Hc  licri,  consilio  ms.  re  siniili  consilio  *•'  Simul  ai  poscii  ms.  simul  illi  consilium  si 
poscil 
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hlor  hnjus  cjiistolae  proimsil  nobis  sc  aJ  nos,  si  A  Ptsseni ,  mi  tharissime,  tonimoncrc  ililiTliw 
Ocus  illi  concesscrit,  reJilunnn  el  noliiscum  dein-  tuam  cx  inutiis  sacr.e  Scripiura?  iliclif,  ul  munJuin 
cejis  permaiisiuum.  Prccamiir  igUur  rcverenliam  et  conrupisceniiam  cjus  conlemneres;  si  ca  qua: 
veslram  ul  illum,  sccnnJum  quoJ  veslra  scil  pru-      tibi  dictunis  csseni  ipse    uescires.  Mcincnio,  cha- 


ilcnlia,  corifoitelis;  cl  in  oirniibus  in  quibus  vcsiro 
opus  habebil  auxilio,  proptcr  Dci  el  nostrum  amo- 
reni  aJjuvelis.  Domintun  nnslrum  comilem  virum 
vcstrnm,  ct  Blios  vcslros,  vos  iptt  cx  nostra  parte, 
quia  liJcliorem  iniiiliiim  Jc  nobis  aj  illos  non  lia- 
l.einus,  sicut  pro  veslris  fidclibtis  salulate. 

EPISTOLA  XXV  **•. 

AD   GIJILLF.IKLM. 

'  I  ti  dilijat  Ansclmum,  veniat  lieccum ,  et  txculum 
fugiat. 

Suo  dilcclo,   suo  Jilecloii,  suo  Jesidcralo  Gcil- 


rissime,  quia  per  vanitalein  tiansiuius  aJ  vcriin- 
lcm.  Noli  amarc  vanilatein,  si  vis  oblincic  verila- 
lcin.  Scilo  quia  in  Anglieam  lerram  aule  inediam 
Lanc  QuaJragcsiinain  proliciseor,  circa  Penleco- 
sten,  Deo  annucnte,  monaslerium  noslrum  revcr- 
siirus.  Si  lamen  Dcus  inspirarei  tibi  quod  desidcro 
et  quoj  tibi  cxpoJirei,  scis  quia  semper  nocuit  dif- 
ferre  ***  paratit,  nec  Jeesseni  qui  te  cum  gauJio 
suscipercnt,  sicut  imccpenirt  olim,  me  absente, 
simililer  domnum  Rodulfuui  filium  Lauscelini. 
Oinnipolens  Douiinus  pr;evcniat  onines  volunlales 


lllmo  u'  fraler  AMKLVOS  Jiclus  abbas  Becci,  iion  B  et  acliones  luas  suo  consilio,   et  subscqualur  suo 


ililigerc  niunlutn,  nec  ej  quju  in  munJo  sunl,  sed 
■  D.:o  amari  el  Dcum  ainare. 

Quod  prius  dicam  in  cpislola  mca  dilcclo  dile- 
ciori  mco,  nisi  qnod  maxinie  poslulat  dc  dileclione 
iuea.  Anima  namque  dileela  animyc  meae  mitlendo 
litteras  dileclionc  flagranies,  el  dileclioncni  fra- 
granles,  peiit  a  me  signa  dilectinnis,  liltcras  con- 
6ohlionis.  Quid  aulcm  dulcius,  quid  jucundius,  quae 
major  consolalio  diicclioni,  quam  dilcclio?  Quid 
igitur  scribam  quoJ  magis  consoletur  le  dilectorem 
ineum  ***,  quam  quia  sic  tc  diligit  anima  mea;  ui 
nisi  ic  lcneat,  non  consoletur  Je  le  cor  rneum,  nec 
Raticlur  desiderium  mcum.  Cum  cnim  tanta  dile- 
otionc,  lanta  postulalionc  rogas  utle  Jiligam;  uti- 


auxilio,  amice  mi  dulcissiiuc  cordi  mco. 
351  EPISTOLA  XXVI  **«. 

AD   MONAf.HOS   BECCENSES. 

Eot  ftortatnr  ul  abtente  caznobiarcha   vivant   inleger- 
rime  :  el  eit  suaj  in  Anylia  inora:  causas   reddit. 

Dominis  et  fralribus  cliarissimis,  servis  Dci  Becci 
eoinmancnlibus,  fralcr  ANSLi.nusservus  eorum,  scm- 
per  aJ  mcliora  cuin  lniniililalc  proficcrc,  et  nunquam 
dcficcrc- 

Bcne  fecislis,  quia  de  rcbus  domui  HiigGiiis  defun- 
cli.el  de  his  quxerga  vos  sunl,  milii  mandaslis;  et 
quia  gratia  **'  Dci  vos  ct  vcslra  prolegi  inlimaslis, 
me  semper  hoc  dcsidcranlem  *'•  valde  Letilicaslis. 
Quoniam  aulcm  vos  scio  non  dissimililcr  dcsidcrarc 


que  facis  ul  te  non  solum  volitnlalc  diligam,  sed  et  **"  nosse  qua:  circa  me  sunt,  scitotc  quouiani  cx  quo  a 

neccssilate  dcsidcrem  :   cl   cerle    niliil    consolatur  vobis,  vcsiris  nic  prosequenlibus  orationibus,  cgrcs- 

dcsideranicin,  nisi  quoJ  salial  de>iderium,  et  nihii  sus  sum,  omnia  mihi  prospcre  pcr  Dei  misericordiam 

magis  torquct  qitam  dilalio.  Oplal  dilcclio  tua  con-  evcncrunt  (/  Esdr.  vm,  23),  el  his  qui  mccum  stinl. 

solari  epislola  dilcclionis  meaj;  dcsideral  dilectio  Dbicunquc  vel  c.undo,  vcl  nioranJo  sum;   non  alilcr 

inca  dcleclari  praesentia  dilci  lionis  Umb.    Si  crgo  qiiam  in  nnslra  ic  propria,  Dco  donante,  sum.  Quo- 

iion  vis  lorqucrc  auimain  ineasn,  satia  ***  quod  tnm  niam  vcro  rex  charlam  nostmn  Je  rcbus   quas  ha- 


sluJiosc,  tam  vehementcr  accenJisli,  dcsidcrium 
inr.tim.  QiiomoJo  cnim  inilii  dicis  quia  ine  diligis; 
et  ut  te  diligam,  anima  Jilccla  inea,  sinis  torquere 
prxcordia  mea  ?  Dcniqne  si  cadnn  fcrvent  Jilc- 
ctionc  imima  ttin,  qna  et  mca  ,  nccessc  cst  ut  co- 


bctnus  in  Anglia,  nonuisi  pracsentibus  daloribus,  qui 
non  Giunes  in  curia  Paschali  adfucrunl,  voluilconftr- 
marc  :  jussil  mc  luque  Penlccoslcm  aJ  ctiriam 
suam,  ubi  omncssimul  jamconvencrunt,  exspcclarc: 
qi.a  eoiifirmalionc  pcracla,  Dco  veslris  favcnlc  prc- 


dcm  ucsiJcrio  liqucfiat  anima  lua  quo  el  mea.  Scd  cibus,  aJ  Jcsidcraiites  et  desidcralos  uicos  dcsidcio 
quomoJo  vcl  possibilc  csl  ul  tu  velis  me  diligere  renicarc  Notum  csl,  dilecli  inci  *•',  dulccdiui  vc- 
tc,  cl  tu  noii  similitcr  diligas  mc  ?  Ne  crgo  sis  cru-  n  slrxqnia  religio  vcslra  mnnda  el   immaculata  apud 

Dcum  <?'  1'atrem  ett  (Jac.  i,  27)  dcsidcrium    nicum, 


dclis  in  animam  luam  ct  nicam,  vcni  el  consolarc 
tiiam  el  meam.  Scd  cum  cxieris  de  civitalc  tua, 
cslo  Lotb:  nc  rcspitias  ***  rctro  (6'tn.  xix,  14). 
Oculos  liabc  antc,  ul  discns  viam  ad  vcniendnin, 
nc  liabcas  cos  rclrn,  ul  oblivisraris  viam  aJ  rc- 
Jcundum;  quatcnus  cuin  Apostolo  obltvitcarit  ea 
fftir  retro  tunt,  cl  cxtcml.is  lc  ad  M  qua~  anle  sunl 
{1'lttltp.  iii,  13).  Apcrlc  Jico,  sic  vcni,  ul  siniul 
Lonvcrsemur,   si   vis  ul   iuviccm   nos   consoleinur. 


el  bona  vita  vcslra  csl  in  hoc  sa:cuIogaudium  meiiin. 
Si  quid  crgo  Je  vcs'ra  cliarilatc  pro  hac  volunt.iic 
nierui,  ut  laccain,  bcnc  vivcnJi,  primum,  quod  m.i- 
jus  csl,  prccor,  ol»>ccro  ul  bcnc  vivcndo  hc.lificclis 
abscnlcs  ct  pncscnlcs  cor  mciim,  ct  de  bono  vcslro 
impleatiN  desiJciitiin  cl  gaudium  nicuin.  El  pax  Dei, 
qucv  ezsuperat  omneni  tetmtm,  ctttlodial  corda  vcttra 
el  intelligenliat  vtttrat  (1'hiltpp.  iv,   7)    :    ul  magis 


VARI^  LECTIONES. 

kv'  Collata  rum  eoilrm  Mf.  4k'  Cnillclmo  Mf.  Cnillc.nro  uv  DiFcclinnem  mcim  mt.  dilcctorem  ineum 
•vl  Salis  ntt.  sali.»  **'  Noa  rcspicia,  mj.  nc  rcspicias  '"'  Novil  ilillcnc  Mf .  nociiil  JilTcrre  **•  Collalaeum 
rodemmt.     '"  El  gcafja  mt.  el  qui.i  grjtia     •••  Dcsidcrautc  fJU   JcsiJeraniein     *•' Dilctli  nici  mt.  Jilccli 

imlii 
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ac  migll  (i|iuiil  gralll  Dri  Ottil)  tolli,  (||  tJffa  MTMfl  ,\  DO  iruin,  •  t  iloinnuiu  Oilnnrm  aiiiiquum  imii  ui 
umtutrm  tpjrilnfl  i»  i  m,  ni,<  ,<•,  Ii  [Kpktt  iv,S)  Dma-      mvuui  comoiitinnriii  noktrum,  «-i  i  "ij  «i, 
nuiii  RugOnen   dl   GorotOO  (2H)  *-*   diici  iissimum       <!'• i.i"»  rl  in.il  i  L\  iin, 

VAiii/i;  LMCTIOIII 
u*  Dr  GtiMfo  '»«.  m  Gornooo 

JOANMS  PKAtDi  MHl 

(48)   Domiitum  Hua.mrm  tVCtflMMi  lUtl    OIMn-       II  •  biM  ln  "P°.  »>i<  «,«••*  defuncM  rsl  :• !  •  a  DontMffl  i\i. 
di liuMjue.  ConMM ,  lic  ulenim  epiiMla  7llb.  n.il      Kalmtl     Fehruaf  .   m  Mpulia,  ui  iilmi  pn  .m..iin 


ipod  Gemin.  lib.  vni,  eip.  s  Hiiior.  durum  Noitii 
iiKinnnriim,  ci  in  dlplonite  llorlulnl  lofiiur  iii  bine 
oonlontlim.  •  Bldim  monitterio  dodii  Hogo  G#i 
n.ii  i  nsis  decimim  iic  iribui  mintionlbui  quii  lu 
Anglla  btbobtl.  >  liorumqiio    in     ilin  poilodu  . 
«  Eidou  nion.isiri  io  dodii  ilugn  <i<-  Goriuco  diml 
dtam  iQolMn  villa,  qua  voeuiur  Roteii  Glrardl, 
nnod  poini  ooncettll  eior  ejoi, el  IHus.  »  Te-ies , 
Aiifriilus  montcbui ,  Rodulfui  Qllui  Tortldi ,  ttoge 
rius  Goobelln,  «'t  ilil  plures.  Goroacun  vero  do 
i|uo  id  prmoni  etl  oppiuum  Nortbmtnnbtoi  Relio- 
vteii  InlUnnn,  ipecltntquo ex  oecidente  Beilova- 
«*ii  iii ;  quoi!  idvertere  noo  oiiotun  duxi,  quoolim  etl 
ojutdem  noninli  etitellun  qntrto  i  Lutetia  japide  . 
ad  pmterflui 
Parlhenonii. 


B 


lap 
ad  pniterfluenten  Mitrontn,  n  eontpectu  Cileniia 


("■lU}  Charlsthnai  domiuas,  et  matrcs  nostras  domi- 
tnim  BMM,  Cl  donlMM  llasilium.  Nnn  :ilis  rt  lll  :nu- 

li.is  h:is  raauonai  Anaelmua  appeilat  :uiraqne  eienim 
tntterno  fuii  in  Beeeontet  tntmo.  Porro  Eva  ,  na- 
liotll  Prtnct,  illtistris  genr.ro  ,  nupsil  \iro  qnoqoe 
iilusii  issimo  \\  iilclnio  ,  cofnoniM  Criipino,  NMSlii 
Toparcha,  el  Nortbnanuici  Vuleasiiui  vicccomiU 
eonili.  <  Kva  inten,  inquit  Cbronicon  Becceino 
nis.,  sc  coujugis  ipnns  noribui  enpii  Ecclesitm 
Boccensen  pra  omnibua  tutre,  tbbtton  et  mona- 
chos  quasi  cx  sc  gcnitos  loiis  viiceribus  tnplecli, 
magna  dcvoiionc  veuerari,  vcstcs  ci  qneeunqne  in 
ornanentii  pretiosa  babebat,  in  ustis  ecclesue  ct 
fralrum  cxpcndit,  ipsamquo  Domini  nialrcm,  et  cjus  C  sel,  ail  :  Quid  est,  doinina?  Quomodo  te  babtft?   it.. 


i!.c>  bni    i  •  •  'i .  •  ,n    •(""  'Iiii  mi|"  rviiil    "  n    1 1  -t 
ci  ji  |unil    iilei  i'-  i  ii  iIhis  i     | 

ilrslilin     l'o  I   iiioiliin    i-intii    Viri    sui    Will.lnn   <   r| 

■pinl   omiii  <  onii.i.  1 1 1 ■  <•    i  >•    II.  iii«  ■■■  iue 

naqoe  ."i  Onen  vlui   in    i>  ti   lerviiin  | .  i  i  "  i  ivii 
II  ri  antr  nlurei  .iini"     icrum  velamcn  aerepcr" 

Iii  iiinto  \\  iiiiinio  lloibomageiiai.  Ciimuuc  n*  dl 
i  :  i      .  •  n-i,  el  Ipai  quotidie  td  i  <  1 1  iia  u  poi 
peret,  die  foaUvltalii  s.  VincMtii,  maiM  i  iu 

pccleaiira  ducj,  il>i«i< ■•*  a   toio  e*wvenlo   \<  itaia, 
ttqMlnuMlt,  inM    iMra  CrueHixl,   cciera  <i 
morientibui  Christitnii  ionni   esbiberi,  persoluia 
sunt  ci.  ConoM  CMventni  recederei,  cl  vaia  nunu 
ilgmvll  i  os  dicem  .  Dm  vm  commendn,   llii.  l>i 
ligebateniiu  Itn  lonere  om,  i|n:isi  omne*  pcocrisset. 

lli-in  dOUUn  rcilucta,  diitn  :nl  fo'  nin  siiliicl,  ilivil  : 

Videtnr  mibi  quod  ogo  ct  ignii  bM  inmM  in 
cccietit.  Bic  diem,  ct  leqiienteni  noctcm  trau«ig  t. 
(aiin  j.iiii  ad  exitom  propinqnaret,  tderanl  frairet, 
ut  pstlnii  ci   oriUonibus  <i  mbvMireni,  quando 

ojiiis  cs->ct.  InMr  quos  luil  qnidtM,  noiiniic  llu  oi 
lns,  lilms  Ltncolim,  qni  ean  rogavit,  m,  si  posaibilc 
esset,  posi  mortcm  illi  tpparent  diceret  quid  inve 
nistcl.  At  iila  spopomlii,  si  Deni  ronceiierei  sibi; 
sici|tio  ilcfuncia  csi  tcrtia  Dominiea  \  Kal.  Februi  r. 
ct  liiimo  iradila  cl  ippotiM  id  popiilmn  siiuin.  I  : 
paucia  intorpotitid  nebna  poatqniM  defbncta  esi  ap- 
parnii  noniebo  domiMti,  qni  mm  rogaveral  u| 
silii  quud  iiiYcnissct    rciiuuliaict.   Quam  cuiil  vblil- 


Hccccnsem  Kcclcsiam  loto  curdc  dilexiL  DcfuuclO 
viro  ejus  Willclmo,  lotam  sc  ad  Dci  scrviliuin  con- 
vcrtit,  vivens  in  sancla  viiiuilale,  jcjuniis  cl  oratio- 
nibus  inicnta  ,  quanium  texM  veJ  aelis  paUebatur, 
carnein  el  saginam  usque  ad  fincm  vita;  non  gu- 
slar.s,  clccmosynas  multas  indigenlibus  faciens. 
Post  aliquot  annos  a  Willelnio  Rotiionagonsi  ar- 
cbieptbCOpo  velala,  in  lubjecUoM  Beccensis  cacnobii 
pcnuansil  usquc  ad  inortem;  el  (icfuncta  sepulta 
csl  jttMa  virum  suum.  •  Hucusquc  dc  Kva  in  nar- 
ratione  de  cjus  viro  Willelmo,  qui  sub  exlremai 
vit:o  dies  monaebalen  induit  cucullam  Becci ,  et 
inorluusibidcinsepulluratn  oblinuit  juxla  elauslrun, 
ubi  ccclesia  xdilicanda  crat.  Posi  unam  paginan 
Chrouicon  subdii  narraUouem  dc  eadem  Eva,  Ba- 
silia,  ct  Aufrula,  ejusden  nepte,  quam  Itic  ittexan, 
ut  pareat  iieruin  undc  Ausclmus  duas  priores  tp- 
pcllcl  malrcs;  sic  ergo  ait  Chronicon  :  i  Tcmporo 
saucti  Ansclnii  abbatis  Becci,  tres  matronx  nobiles 
se  dederunt  iu  subjecUonem  cjusdem  iod,  liasiiia 
sciliccl  uxor  liugonis  de  Gornaco,  el  AtifiYida  ncplis 
ipsius  Basilix,  el  Kva  uxor  Willelini  Crispini.  Qu:e 
tres  cuni  siinul  Bccei  viverent,  quasi  condixerunl 
sibi,  ut  de  boc  mundo  una  posl  aliam  iransvehere- 
lur,  cl  trcs  domiuicas  etegeruni ,  in  quibus  vitara 
fiuircnl.  Kl  prima  Aulfrida  HasiliaB  neplis,  qtta>  anus 
cral  aciate ,  virgo  autem  corpore,  ul  dicebatur,  el 
Dco  sacrala.  Quaj  cum  proximain  mortis  exspecta- 
ri-tboram,  dixit  prioribus  Baldrico  el  Uogerio,  ct 
aliis  qui  ad  cxilum  illius  convciicianl  :  Quando  ocu- 
los  claudo  ,  videtur  mihi  domus  isla  plena  albis  el 
nigris  pcrsonis.  Respundcitint :  Doniina,  cum  albatis 
pergeris  ad  Duiuiniim;  nec  mullo  post  expiravil 
profunda  nocte,  Dominiea  iv  Nou.  Januar.  Qua 
sepulta,  ccepit  inflrnari  Basilia  domina  cjus;  qoae 
ciim  per  aliquol  dies  gravi  corporis  iucotnmoditate 
nob^iuiciur ,  vclala  cst  a  Wilk-Imo  Kotbonagcusi 


Epondit  sc  MxiginM  annos  posnilcnii^e  acccputse. 
Ad  hoc  con  ille  obstupuissci,  ct  quassiviteiuian,  ct 
ail :  Quia  parvufi  canet  el  tlia  hujusmodi  vaua  ama- 
vi,  et  ulira  moiium  in  his  dclcttaia  sum,  idM  i:un 
longam  pocuilciiliatn  tCOOpi.  Ita  li.c  tres  douuu  e  tri- 
bus  Duininieis  a  s.T.culo  inigraveranl,  cl  tnia  qoidcoi 
prima  partc  noctis,  ut  diximus,  defecit;  aiia  inedia 
noctc,  dum  canMrentur  natutinas;  Mrtia  umuc, 
dutu  canlatclur  prina,  uliimum  spiriium  exhaia- 
vii.  >  Hucusque  Cbron.  BeccMse.  CaMeruna  qnaw 
Wiilelmus  Crispinus,  ejusqnc  uxor  Eva  htcrint  in 
Beccenses  benclici,  basc  diplomatis  Herluiuiaai  cian* 
snla  ptopalam  dieit  :  <  PnrJaM  comnuio  dedernnt 
per  consensum  conitii  Nortbnaonbn  Willelnms 
Crispinos  et  uxor  ejus  (ilium  inonacbandum ;  ct  cum 
co  benclicium  quod  Oshcrnus  lilius  Yalionis  lencbal 
de  douio  eortim,  ecclesiaui,  quai  sila  csl  in  bnrgo, 
qui  vocaltir  nianzeium  cum  omnihus  pcrlitu  nlilnis 
tj  ad  eam.  »  Testes  Arnulfus  prcshyler,  et  Hadulfns 
Daslin.  Kl  rursus  haud  prornl  a  lide  diplontatis  : 
t  Eidem  monaslcrio  dedii  Wuillelmus  Crispiuus  dc- 
ciniani  moiendini,  cl  tolius  domimi  sui  quod  hahc- 
bat  in  llaisnilfulbert.  >  Testes  Paganus  de  Horiiaaia, 
Gilleberlus  Dtstin.  Terlioque  <  Prajdiclu  tnonaslc- 
rio  dedil  WillelmusCrispinusad  luininaiu  aUaril  in 
burgo  Pacei  xx  soiidos  de  Tclonco,  el  in  buigo 
Kslrcpignci  de  Teloneo  xx  solidos  in  eauuicm  rean, 
et  iredccimam  Mtius  annooas  quam  h.ibet  iu  eadcm 
villa,  ct  uiiuin  hospiMut.  Dcdil  quoquc  quatuor  li- 
bras  denariorum  prxtef  supradicios  xx  soiidos  dalos 
ad  iumiuaria  in  prasdieta  villa  Pacci,  et  tolam  par- 
lein  qoatn  leoebat  in  mulendiuis  cjusilcin  viHas, 
boc  esl,  sexlam  partem  inolendiuuruin,  et  mcdiela- 
tem  lotius  silvx  perUneutis  a<l  se  iu  eadem  villa 
Dedit  eliam  de  Telonio  burgi  Linaroll  m-  solidos 
praeter  snpradicM  dona.  Dedil  de  Tehuveo  Hlanzei 
xl  solidoi.  DcJit  quoquc  mcdiclatcui  clausi   qttod 
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nam  Basiliam  c\  nostra  parlc,  quanlo  diileius  potc-  A  tum.gaiidiiim  porfudil  cor  meuin,   quantum  dilalaia 


slis,  salulalc;  et  cos,  sicul  voscl  illosdccd,  el  no- 
Btrani  scitis  voliintalcm  ,  servicmlo  et  bonorando 
conforiaie.  Si  pltisquaui  diii  moram  feeero,  lolc- 
rale;  qtiia  spero  iu  Dco,  non  crit  sine  aliqua  ulili- 
tate. 

EPISTOI.A  XXVII. 
ad  kobfrtum. 

I  qui,  relicto  monasierio  sno,  absque  eauso  et  ipso  ab- 
tente  discesserat  ,  eo  revertatur. 

Domino  el  fratri  dulcissimo  Roberto  Anselmus 
-aluicm  ct  vitam  eonsequi  sempitcriiam. 

Dictum  cst  milii  quia  poslquam  tvi  in  Angliam, 
uoluistis  in  monasterio  vcslro  convcrsari.  Qnod  si 
f.ictmn  csl  hono  animo  et  propler  rationabilem  can- 


est  spcs  mea  dc  vobis,  quanttnii  prius  nrduns,  vchc- 
mcnliiis  cxarsil  dcsidcrium  mcum  dc  vobis.  Concti- 
pisriim  jam  ,  dileclissimi  ir.ei  ,  coucupiscuiit  oculi 
inri  vuliiis  vcstros,  cxienduiil  se  bracbia  mea  inani- 
plcxtis  veslros.  Anlicl.it  ad  oseula  vcstra  os  mcum, 
dcsidcrat  couvcrsalioncm  vestram  quidquid  restat 
dc  vita  mca,  ut  in  plcno  gaudio  futurae  vilx  Tobis- 
cuin  gaudeal  anima  mea.  Hoc  optanl,  boc  orant  de 
vobis  ardcnlia  |>ro  vobis  intiina  mea,  charissimi  , 
boc  jam  fiiientias  spcrant,  et  ad  hoc  ardentiua  an- 
bclant,  quia  vos  in  Norlbmanniam  adduxil  voluntas 
Allissimi.  Spcroenim  orando,  et  oro  sperando  in  co 
qui  sua  gralia  tantum  fecit,  quia  sccunduin  votum 
meum  perficicl  quod  incacpil.  Sed   quoniam    doncc 


s.iin,  ulcunque  potcst  tolerari ;  si  vero  aliquo  ran-  15  rideam  quod  oplo,  slimulal  me  dcsideritim    mcum. 


corc  facium  csl,  sciloie  me  mulliim  mirari.  Nam 
ctiamsi  babelis  aliquam  causam,  qua?  vobis  rccta 
vidciur,  ut  a  monasterio  vcsiro  vos  alienaretis;  vel 
propicr  amorem  nosirum  dccciet  vos  exspcctarc  , 
donec  milii  rem  ipsam,  qu.-c  vos  otTenderct,  intima- 
relis;  et  dciinlc  noslro  consilio  cor  vcstruin,  sicut 
servum  Dci  deceret,  pacarctis.  Precor  igilur  ut  si 
ine  el  consiliuni  meuni  diligitU,  sicul  cgo  vos  scm- 
per  dilexi  ct  diligu,  ad  inoiiaslcrinm  vcslriiin  venia- 
lis,  el  ibi  cum  aliis  pacifica  ct  bcnigna  couvoisaiionc 
Deo  serviaiis,  Si  auleni  milii  acquicscere  noltieritis 
scitote  qnia  aiiimx  veslne  Don  ctpcdil,  cl  me  con- 
liisUitis.  Quod  si  voliis  gravc  csl  placita  lencre  quae 
vobis   coitinicndavi,  magis   volo    til   illa    dimiltalis 


inlerim  ex  cordis  abundantia  loquitur  os  (Malth.  xn, 
34)  meum.  Cuslate,  amanlissimi ,  quam  tuavit  est 
Dominut  (Psal.  xxxm,  •);  quod  ncqitaqtiam  scirc 
potcstis  qiiamliii  dulcis  cst  vobis  mundtis.  Scilis,  di- 
leclissimi  mci,  quia  MmfM  transibil  et  coiieupitcen- 
tia  cjus  (I  Joan.  II,  17);  Deus  aitlem  permancbit 
(Vsal.  Cl,  13),  elomnis  gloria  m  cjus.  Qui  ergo  dili- 
gil  mundtiiii ,  scctalur  vanilalem,  ct  cor.sequclur 
miscram  iudigeiitiam;  qui  aulcm,  coiilemplo  mundo, 
eligit  Dcitm,  sequitur  veriiatem  ct  iuveniet  beaiani 
sufllcienliam.  Scd  quid  cunclor  %H  apcrte  dicere 
dcsiderium  cordis  tnci  ?  Dicam  cgo  :  Pcrsuadcat  H* 
Deus.  Dcsideraii  mci,  nihil  tam  bcnc  poiesiis ,  qtiam 
roonasties  vitae  propositum  arripere;  iiusqnam  me- 


.jiiain  qiiod  animam  aul  famaiu  vcslram  Ltdal  facia-  C  lius  ,I0C  potestis,  quam  cum  illo  qui  vobis    in    lioc 


lis.  Non  dico  modo  vcrba  iuconvciiicnlia,  quae  dc 
vobispioliac  occasionc  dicunliir  iu  Anglia.  Yaleal 
mibi  dulcia  charit as  vestra ;  cl  nc  faciat  quod  me 
contt  islcl,  quia  jucunda  csl  milii  bcnignitas    vcslra. 

EPISTOLA  XXVIII  iH. 

aIi  iiatmonfm  i;t  RAVXALDUM  MONaCIIOS. 
iJl  Becci  CHCttUam  indnant,  qui  e  longinquo   illuc   ve- 
nerant  Anselmi   convisendi   crtjo,    eos   vehemcnter 
Itorlatur. 

Suis  (lilcclissimis  et  drsidcralissimis  cotisangui- 
neis  Haymom  el  Raynaluo  fraler  Anselmis  servus 
scrvorum  Dei  Becci  commancnliiim,  tola  virlutc  va- 
nil.ilcm  coitletiutcie,  cl  loto  affeclu  ad  vcrilatcm 
<  iiniciiilcrc. 

Cuni   aiidivi,    aniimc    dilefiittimae   aniina)   incx,  D  ad  boc  vcnislis,  vos  ipsi  jiidicate  qui  cl   qttalcs  di- 

qudl  sicut  ie  diligit,  cl  de  quibus  quod  de  sc,  dcsi-      ccndi  cstis.  Sed  absii!  cliarissimi;  scdavcrlal  Dcus, 

dcral  aiiima  inea ;  cttiti   audivi    vos  dc    lani    iongc      dileclissinii,  nc  tam  insanabililer  aiiimam   vos   dili- 

quncsivissc  facicm  me.iin,   exprimcre   BCqoeu  quan-      gentem  %"  el  crga  vos  innoccnleiu  lxdalis;  ne  (am 

VARLB  LF.CTIONES. 
%H  Collcta  eum   eode.m   ms.     %,v   Tinnsibit,  et  nninis  gloria  ms.  transibil  .el  concupisrcnlia  cjus :  Deus 
■alCM  priinnneliil  ct  omnis  glorii»       kt*  Qnid  cunclel  tns.  quid  ciinclor      %H  Dicam  cgo  persuadcat  m». 
diraiii  ego  ;  pertMadeet     ^**  AccedMule  ■uecendeado  hu.  arcedcndo  succcndistis,  succcudcndo     %M  Vos 
diligeutcm  ms.   aniinam  vos  diligoutoui 

JO\NNIS  PICARDl  NOT.E. 
mr  nianrarl  ad  pratfOS  ■bsotule,  ct    rcliquam       apcrlc    palaniquc  dicunt    inscquentia    Iitc  verba  : 


dcsideral  ct  potcst,  Dco  dante,  scrvire  ct  consulere. 
Uliquc  non  fallo,  qttia  amicus  sum;  ccrte  nec  fallor, 
quia  cxpcrlus  sum.  Simus  crgo  monaclii  simul,  ser- 
viamus  Dco  simul,  ul  de  inviccin  nunc  cl  in  fuluro 
gaudeamiissimul  una  caro,  uncssanguis,  una  anima, 
untis  spirilus  simus.  Dcuiqtie  acccssislis,  acccdeiulo 
succcndislis,  succcndcndo  %(T  conflaslis,  conflando 
consolidastis  animam  mcam  cum  animaluts  veslris. 
Scindi  potest,  secctni  jam  non  potcsl.  Trabcre  il- 
lam  ad  MCuluiU  vobisctim  352  ho"  potcslis.  Aul 
ergo  cmn  illa  mancbiiis,  aul  illam  tcindclis.  Scd  si 
illi  cnlrrrclis,  nou  solum  consanguinci,  sed  c(  con- 
■piriluales  cstis.  Si  vcro  illam  scindilis,  non  con- 
sangiiinci,  sed  vcre  sanguinci  ct  carnalcs   cstis.    Si 


oarieui  Baediani  posi  iuoriom  Evst  usorltMM,  ipsa 
VoleufOOt  cnnsonlicnie.  i 
Cssteran  Nonhuwnnoruni  comiiem  supra  momo- 

r.ilnnt  ;« I  u > 1 1  imirs  quain  NN  illiclmiim  rognomine 
S|iuriiKii.  N.ini  iii  diplomste  Hcriuini  imm  sonoi  sir 
vocjilur,  cl  «|tiod  illo    iMN  sil  qul  Anglos  UOViccrit, 


i  llanc  donalioucm  confirinavit  Willclinus  rex  Auglo- 
iuni,  ciim  cssel  comcs  Nnrllimaniioritm.i  Ki  quiitcm 
quanipltircs  illic  rcccusenliir  viii  uobilrs,  al  comilis 
nudo  cttiitrnli  nomiiii',  unicus  Norlbmanuorum  dux 
■ppcllatUf  cotncs  Norllimannorum. 
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iHlolirobilllir  ipem do foblo  boooa  Boniundeili  0  \  betmai  rlt^wli 

■  i  >ii  ii  m  qnl .  fnn  iii»,  i 

I  I      'V      ,.   ■    i    .11. 1     llllllnll     ,    |0rl   .1" 

iiiini.  Si  .ii.  i .,  M. >ii    oll  moii  i    %  iluiri 

VCIIIIMll  ,   M  Hlln    i    ,1.    .-.r.l  ,| ,  i.ii    _      ,|i|,    jIi,,,,      U| 

l|MI    sollllll     llt-,1,,1    lnll.llll.il        .IIIIM,       .111     |l||       (|l||         

r«- ii •  l >. ■  i  .- 1 h.iii  s.,,1,1,   Miniii  rolasl  i.>|nil  • 

S.  ,l  f,,r  .ii.in  iIh.i  ih  |his  i|in  i  cl    iti    onlinu 

clioiinii   osl  |m  ii(  iiIiiiii.   O   liomo  ijin  h  ••    ■'■>     i    Ij 
nou  roiisi.lii.il  i|in.l  ilu  n'  ()  i.,i,.  .i,  ,1,    iiiinu'    ,. 
Iiiii    i.ilion  il.ilr  coiisiliiini,  oi  ,|ini  ul,i  | .,.-    ,--i     p,  ,, 

Cutum,  iln  eliga»  nunere  ulu  ih.-ijiis  isi  |*ticuluiq  : 
DeniqUC  ll  illc  ipu  loiuili  heiiin  nilitur  jmare  *cr- 
\.il  |iiii|iosiiiiin  HiqM  iii  lineni,  (.  rl.i  rsl  s.ilus.  Si 
m-io  illflqnl  miiiiiliiin  \nll  ain.irc,  DOB  dOMril    suuni 


ipiomo  lo  inicr  pr.ci  nr.lu  mr.»    Icimi    DniOI     IUOUI    ' 

UiioiimhIo  liborai  loiui  Braioporo    ilmul     iffcciui 

ircns!  OiioiiioiIo  qiHBrll   H    miI.is    01  pi  nucrc  ,  I 

imll.i  vcili.<  siidi.-iititl  *  QuMtl  miIi    Sip n  , 

lcinpil-,  I  1   I  ll  lll.l  IIOII  (  .1)1111111  '    1>I.     Ill,     o  liolic     J,-    ,,, 

i  or,libii«i  eornni,  snic  i|Uo    nullj    m>\    rOMl    BOribOI 
eoriini ,  ilir  illin  ul  icliiMpi.ini  oiiiiiij,    ||     icqoOtttOf 

ir.  1'iomiiic  IHii  qoio,  com  wnorii  jmii..u.  .  lode* 

liitnt  leciint  |t  jikIh  jliunl  lr<  iiiii     Nflfl    MqMrflf  .1  mc, 
cpiihns  inc  ianlo  cjrnm  cl   spiriios    ifloflttl  Juniilll; 

icd    aggrrga  co*    iIIih    OjOlbOO    UM    M-rviciililnis   

■civiic  jiisbisti.  Doiuinc,    lu    lOllll   01    intciius;    cl 
Ijcrym.c  tpiac,  inc  lioc  scnlicnic,  Dmuil,  tcstcs    suni 

citciius,  iii  mocom  »|imii  opto   fcccrint  quomodo 


gjiidcns  critcor  incuin  :  si  olibi  bOO  fcccrint,  quaiii  ■>  p.oposilnin  :uilc  liticin ,    aul    tmlla,    aul  diibia,    :mi 

iiniior  eil  salus.  El  OOTH  BOUl  probat   qnia   niillal»:- 

boo,  10I  porum  oUquod  bonum  diligii,  qui  illml  ob| 

OOffUoi  Bl  moliOI  rognnscit,  nmi  ch-gii.  Sc<l  tliciinl 
inulti  :  Gravius  irascilur  Deoi  BOCCOIlli  inou?cho 
quani  llii,  quia  tlc  propooilO  llUorl  cadil.  II...  vc- 
rum  Cll|  qoondiu  csi  in  pcccaio.  Sedcerlcbenigniuj 

ct  f.miili.  i  iiis  Boocipil  Dmi  monoobom  poenilooiom, 

si  .1  I  siiiim  nrOUOlilum  rediil,  t|uam  noo  niouachum 
qui  :nl  iilcnt  projiosiluiii  imn  vcnil.  Plus  namque 
placct  Deo  cliam  posl  gravc  pcccatum,  cujus  propo- 
situm  cst  cl  anlc  BOfll,  ipto  majni  habcre  non  po- 
lcsl,  quain  illc  qul  ncc  aule  ncc  posl  similc  pccca- 
lum,  vull  proponerc,  qtio  inclius  11011  polcsl.  Si  crgo 
el  innocen.ibus  cl  poenitenlibus  mclius  csl  Ml  vii.mt 
monecbicem  venire,  ct  redire,  qumn  ibiiilcre  :  qnid 
inoraris?  Si  prius  dc  iiac  vila  lottoril ,  (Janmuni  eol 
irrerupcr.ibile.  Multa,  cbarissimfl,  dc  monachicx 
vii.c  iliitndiue  ci  cerUiudine  ,  de  quieie  el  jucundi- 
tale  diccrc  possem,  si  cpistola  modum  nou  excede- 
rcl :  fcslinacrgo  ad  tanluin  boiuiin,  qtiia  nullo  bono 
cflicacius  vcnics  ad  suinniiiiii  bontun.  Plurcs  vidi  boc 
proinilicntes  ct  diffcrentcs,  quos  iia  tnors  iulit  ut 
ncc  boc  pcrficcrenl  quo  seimpediebant,  ncc  hnc  in- 
ciperenl  us  quod  promiitebant.  Quod  fllde  liflBOO 
de  ic;  scd  avertal  Peus  a  te,  cbarissituc.  Vale,  el 
noli  tardarc. 

EPISTOLA   XXX  m«. 


incliua  lllis  scio,  quid  lalibus  ospoiiiat,  qoolilOff  (i- 
iiiul.t  (t  siispcnsa  crit  uicns  uica?  Si  sxculuni  tcnuc- 
rinl,  OJOOJB)  dolens  01  Iristis  eril  aninia  mca.  Nimis 
loquor,  sed  iinmciiso  ainorc  cogor.  Amati  ct  dcsidc- 
i.tti,  vjlctc  cl  nianetc  Maoete,  impiatn,  cl  pcrma- 
11040.  Quod  iitinain  prius  audiani  iuarptiim  qiiam 
vcniain,  el  cum  venero,  iiivcniatn  ! 
EPISTOLA  XXIX  **• 

AD    111  MWi.MI. 

l)t  qunttlocius   tiiunditm  retinquat. 

Domino,  fratri  amico  lliMiico  frater  Ansei.mi.s, 
nbbas  u*  Dccci,  boiuc  VolunUtUl  pciTcclioncm  Ul  el 
effeclnni. 

Dcucdicltis  hctis  in  donis  suis,  ct  ianclus  in  omtti- 
bus  operibus  suis  (Psal.  cxt.iv,  17),  qui  veslra  dile- 
clioni  lantiim  dc  noslro  desiderio,  proptcr  quod  ivi- 
siis,  eonco&sU kti  efficere  :  quem  oramui  ut  qimd 
i'eesl  adbuc  de  voto  noslro  et  dc  vcslra  nieiccdc, 
dignclur  perficerc.  Deq.ua  %u  rc  consiliuin  nostrutn 
pcr  fialies  noslros  matido.  Dc  gralia  cl  dilccliotic 
«lucis,  dc  qua  inilii  scripsistis,  iniillum  g.iudco;  ct 
pro  ca  Dco  el  illi  et  vobis  gralias  ago.  Qtiod  cliam 
ilii  pcr  litlcras  facerc  cogilo ,  cuin  nuiiiii  veslri,  sicut 
audivi  conslilutum  esse,  ad  illum  redibunt.  Et  quo- 
niain  ncscio  si  lioc  necesse  eril  fieri  an(cquam  rc- 
dcani ;  ciuu  primum  poterilis,  mandatc  tnilii  prano- 
mcn  ejtis,  el  nomiua  k6k  uxoris  cl  filiorum  cjus  : 
solum  cnim  nomen  ejus  tcnco,  quia  Yiialis  vocatur. 
Scd  quoniam  duicis  mibi  vestra  dilcciio  sic  me  sibi 
sua  probitaie  conglutitiavil,  ul  idcm  dc  vobis,  quod 
ile  me ,  des.deret  cor  meuin ,  unde  jam  spem  ma- 
gnam  c.\  vestris  scrmonibus  conccpi ,  non  polest 
mcns  tnca  quicsccre,  donec  ipstim  mcum  dcsiderium 
uc  vobis  saiietur.  Quamvis  igilur  nulius  scrmo  mibi 
sufiicial,  doii2c  Dcus  quod  oplo  pcrficial ,  pauca 
laincn,  quia  non  ncscicnti  loquor,  pro  boc  ipso  aini- 
ca   lau.iliaiiiaic  commcmoio.  Pensa   igitur,   duicis 

VAULE  LECTIONES. 

"»  Collata  cum  eodcm  ms.  el  cum  Edit.  Gotk.  ci  Cot.  1575  *60  Ansolmus  dielus  Alibas  Edit.  An- 
selmtis  Abbas  *"  Volunlalis  profcclionc.n  ms.  ei  Edit.  volunlalis  perfceiioncin  *61  Qnod  romcsit 
iiij.  et  lulii.  quod  ivisiis  concessi(  '-'-'  Et  quu  ms.  ct  £dii.  de  qua  *64  Et  nominis  ms.  et  Kdk.  el  uotuina 
***  Ncc  Imc  muporciit  ms.  nc  boc  inciperenl  *'■  Coltaia  cum  coticm  tv.s.  *:*  Gualchclmo  ms.  reciiu: 
Wakbclino 


XD   WILCBCLVIL'11. 

D  Quoti  monacltum  ad  lcmpus  d.ilum    non  possil   rcti^ 

nere  invito  abbale  qui  ew.  repeiil.  Et  intcrccdil  pro 

Gisleberto. 

Domno  et  Palri  rcverenilo  episcopo  WintoniflMsi 
Walcueluo  *67  fr.tlci  Anselmus,  oratiouum  et  scr- 
vilii  fidelilatem. 

Secundum  quod  veslram  scivi  voluniateni,  1  >cu- 
ttis  sum  cuin  domao  abbatc  de  monle  Sancue  T.i- 
nilalis.  Concessiouem  a  douiuo   abbate  Itainero  aa- 


III 
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I  iSi 


Uvessore  suorobis  facl.v.n  csse  dc  domno  Stcphano  A  selmo  vcncrabili  abbali  Bcccensi,  salulcm  el  aposlo- 
moiostcrii  sui  monacho  pcnitus  ncgni.   Il.uic  autein      licam  bcnedictiouem. 


MfiUonein  mibi  sic  f.c  pnt;ii %"  assorcrc,  quia  dicil 
ae  reslrii  precUwa  ctundcm  fraticm  co  lenure  co»- 

CeftMOte,  ul  qimxlociinque  al>  ipso,  Ml  posl  ipsmii 
I  priore  sui  inoiiaslcrii  revocaielur,  absquc  escttsa* 
linnc  rc.lirci;  veatraiuque  rererentiain  ennidem  min 
inviinni  ansrenisiie.  Pcrsuasi  tamen  quantum  aotui, 
iil  nilnl  ronira  volnniatcm  \e  tiaui  accclcr.irci.  Quid 
landem  jam  relii,  vobiaaaljam  sc.ipsit,  aui  siri- 
pinrusest,  omni  *••  interim  dedilalione  rodiins  fra- 
tris  oflensione  remota.  Interoa,  si  qtiid  plns  potero, 
necundnm  quod  scio  vos  inde  relw,  nptid  iilum  efli- 
eere  tentabo.  Domuns  Rohertus  Irater,  etsnli  vcsiia 
sanetitate  coaservos  nontcr,  nnem  et  diicctorcm  ve- 


Quoaiam  frucluum  luorum  bonus  odor  ad  uos 
usqiic  rcdoluil,  clc.  Vide  in  Crcgorio  VII,  Patrolo- 
gta-  iom.  CXLVIIl. 

EPISTOLA  XXXII  "•. 

D R B  \  n I   II    & B   k RSBL n 0 H. 

l'i  fphcnpo  rerum  ecftfmnstienrwn  imptritfori  ndtii. 

Ul  non  diflernl  teilein  npotlolicam  rinitnre.  el  nd 
eum  mittere  qiur  llvbertuz  subdiaconut  cjus  lcqulus 
coll  qerul  e.r  centu  B.  Petri. 

UBBABDS  ppisropus,  scrvus  scrvorum  Dei.  Ant.i  mo 
ver.eidiili  ci  dilei  lissinio  ahbali,  saitilcm  cl  aposlo- 
licam  benedictionem. 

Religionis  ac  scienlix  lux  prxiogativam  scientcs. 


strnm  vo>o  dicere,  nuia  scio,  sed  non  audeo;  quia  B  clc-  Exs,al  "i1™  m  Urbano  II,  Patrofogiie  tom.  CU. 


rorsilan  r.o-i  omnis  qui  aodit,  credii  :  ncscio  quid 

supra  n. e  eouidens  per  me  nimh  instat,    qnalenns 

apnd  uie  pietatem  vestram  pro  fralre  mco    Gisle- 

lortn  intereedam.  Sed  valde  grave  mibi  sempcrcsi 

aliejnid  a  quoquara  peicrc  comra  ejos   voluni.iiem, 

maxime  ab  illocujus  niinqiiam  volo  offcnderc   be:ii- 

fnitalem.  Uaque  angnatias  mibi  suut   uudiquc.  Si 

eaim  precibus  piclatis  non  moveor,  nimis  crodurus; 

si  autem  aliqnid  precibns  ab  invito  cxiorqueo,  ctiam 

quod  sponte  tribiiendum  sit,  limco  videri  353  'm_ 

pnrlunus.  Quouiara  igiiur  ncc  lacere  audco,  nec  ro- 

gare,  spllem  ad  dttrendnm  lieratservo  vestro  brni- 

enam  vestram  prndenliam  hnmiliter  inlerrogare : 

Labia  enim  tacerdotis  cntiodiuni  tcicnliam,    el  leqem      iribulalione,  qux  noslra  ct  omnium  vcre  fldeiimn 

requirunt  ex  ore  eju$,quia  augelu$  Domini  cxercituum  L  osti  non  rri.3:,n,us  orarc  Deuin  assiduc,  «1  n.iliget 

cu  [Matth.  ii,  7).    Roceii  erjro  a  vcslra  sapienlia 


EPISTOLA    XXXIII    *«-«*. 

ANSELMI    AD    URBANIJM. 

Exponit  duram  quam  Betvacenti*  epi$copu$  et  a  ctc- 
ricit  et  a  Inicis  pntitur  pertcculiunem.  Kt  posinlnt 
$edi$  aporolutr  priiilegium  pro  suo  monusterio  eou- 
ira  cpiscopalem  dominationcm. 

Dominn  revcrendo,  Ecclcsix  caiholicx  suiumo 
pomiliei,  Lna.wo,  frater  Ansh.his,  servus  scrvorum 
Dei  Decci  commanenlium.  cum  debila  subjcelionc 
ftdele  serviiium. 

Cratias  orc  ct  corde  celsiludini  veslrx,  quanlas 
poss.nn,  ago;  quia  parvitalein  nieani  diguala  csl  suse 
beuignilalis  cpislola  honotare,  el  aposlolica  bcnc- 
diclione  Ixliflcare.  Pro  veslra  cl  Romanx  Ecclesiac 


cupio,  si  apud  Deum  patcr  non  portat  iaiqnilateni 
filn,  ncclilius  iniqnitatem  patris,  utrum  apud  jiro- 
pinqunn  frater  porlet  iuiquilalcm  fratris.  Videu.us 
cnim  hoc  ficri  i.on  soluni  apud  muliof  exlrnneos  , 
sed  et  apud  Bnasdam  propiuquos,  quorum  auctoiitas 
facile  rcprebeo.lenda  uon  csl.  Dcniquc  q.ion.odo  vc- 
rum  esl  quia  ncut  anima  palri$,  ita  el  anima  filii, 
Dei  ctt  (EiecM.  xviu,  4) ;  ila  verisuniic  vidctur  quia 
siaut  caro  fralris,  ita  ct  caro  fr..ln>  consanguinei 
esl;  el  si  cujuslibet  culpa  in  propinquum  transil , 
piopinquior  csl  filius  patri  quam  fralcr  fralri.  Si 
ergo  vcilrx  piclati  solubilis  videlur  bxc  quxslio  , 
prafataai  Gislcbertum,  q.ua  propc  esl,  doceal  suam 
solunoiiem,  et  6uper  ipsum  crit  dubilanli  n.ibi  sus- 
Ccptam  mandarc  rcsponsionein   Valcle. 

EPisroi.A  XXXI. 

catx.oRii  i'*r,t  ad  ajunjuana. 

Ejut  precibiu  $e  el  Ecclctiam  commendat,et  ci  prascipit 
ut  juttiliam  (iicint  cuulam  convcto  tuo. 

Gnscoaius  cpiscopus,  s»rvus  servoruin  Dei ,  Am- 


vobis  354  a  dicbut  malit,  douec  [odiatur  peccatori 
fi-tea  (Ptal.  ICIII,  13).  El  cerli  sninus,  eliammim 
nobis  "■  moram  videalur  farcrc;  quouiam  non  re- 
linquet  virgnm  peccalorum  tuper  tortem  jntiomm 
(Ptal.  cxxiv,  5);  qtiia  ha-reditatem  tuam  non  dere- 
linquel  (Ptnl.  xcxui,  14)  :  et  poricc  inferni  non  prtc- 
vnicbvnt  advertus  eam  (Uatth.  xvi,  18).  De  dilectis- 
siiun  nosirn  episcopo  Delvaccnsi,  quem  ea  diligenlia 
qna  scivi  el  potui,  cxquisitn  ejus  introiln,  ut  onus 
episenpale  susciperel  coegi ;  sic  miillimmlc  coaci.is 
regis  Francorum  el  clcri  Delvacensis,  ct  nmllorum 
atiorum  rcligiosa  (inquantum  tognoscerc  poleram) 
inslaniia,  ci.u.  assensu  Ren.cnsis  arcbi«'piscopi,  nullo 
D  resistenle,  ul  nisi  boc  fuccrein,  Dcuin  tinu  rem  oQVn- 
derc.  Novil  sanclitas  vesira  qua  volunlate  posl  sus- 
erplum  episrop.ilnm  oliin  cam  peliit  ,  quid  feeit, 
qiton.odo  red.il.  Cur  aulem  niinc  qnoquc  vcstra-  so 
BlWJCHlall  repr.isentct,  plenins  per  cjus  voccm  quam 
per  lilteras  noslras  innotcsccl.  Scio  namque  quo- 
uiam  ipsc  mcndacium,  ct  maxiinc  in  l.ac  N  eoram 
vobis  cxsccratur,  el  uperal  ob  purilalem  couscicntix 
qnia  vciit.i»  in  bac  causa  sibi  non  advcrsatur.  Ve- 


VARI/E  EECTIONEB. 


m9k  piil.iim*.  se  putat  **•  Tandein  scril^re  vclil  vobis.  attt  jam  scripsit,  aul  scripturus  nmni  ms. 
Inndom  jam  vrlii.  vobii  aut  jam  scrip^ii,  aul  6cripluius  csi  omni  *'*  Cotlala  cum  eodcm  m$.  V7l-i,4Co'- 
lalu  curu  tudew  mt.     '  '  Klun.num  nobis  mt.  ciiamsi  uob.s 


jlftt  IIH.  ii.  IPI    i    KMH  tiM 

riim  rtl  Ipliiil  Wiii   i"  rlm  Ul  •   nr-i  \<  -  i  • .»  c»  n!<n    \  .i.".<.in!  i  i.<>,.,  .1  •  .  .;.:  1  »r  mcr  par> .  t  ■  1  •  burna 


li..   noslio    COIIliliO    iiiiliL'i'|iil,    •:■••-    ju.iiii»    prrcilmt 

.1,1.1.  Iiabulilii  Balum  Igluir  boc  ■» lotimo,  <i 1 

'.i    1  I  \.  sii.ini  j  iin  \i  ini  (ftlcilll  .    l  •  ii  \.'iiliirii:n  Ml) 

notitlam  pcmllum,  neicio;  icllicei  quli  •"  dom  ml 

111111.1111   IfJoifl    I  pl  ropm   ;  ••'  tH  utTi«'ti«-«i    |iiiinir  ]>>•> 
pltf   jiutninm    (Mniili.    v,    10),    <|ii  cn    pcr    |uHrOflll 

veilra  icrviM  ultHur  obedimiiam.  Nam,  liiiiaum 

rjlll  inliiiiii  CflllOlllcl   Cl   |>r«*sl«\  l<  n  <  j  i .  .  p \n  up  1 1 n - . 

imucliiimli  isceplit,  i'i  quidam  lalcl  <'\.  nJoM  unl .  M 
t'\ti  in<i>> ,  quotx  iini|iit*  poiaunl   cl  quiboscunqui 

moilis  \.il<  nl,    .!•  i'i'ii<liiiil,  ul   ROfl    siiliim  i|i>iiiii,   snl 
t*t     illos    iiiiinoilci.ilc     «Ictcslciilur ,    c(    ilclcsl.ilnlcs 
inonUi  aro  coiicntiir,  <]in  ci  lliquod  lOfaltiUM  impM 
«linil  :  iit  cuin  *'T  I*ro|ilicl;i    i|»se  dlcON  pOMll  :  Tola 


|X  I    pl  i  l.ltlllll •i|.UIII    lt<  l\  J<  •  I     .10  n  i 

lns  lliilii  p<  r  llluui    (  l   <;iio\.|  nii  i        ii    ,  iliffu      i 

.    l  i      H   h  ii ,      I     i  ,  iii iii    iui.  ,    i  .iiiiii    tnOIU' 

.1,1  miiii    o.  .     i    I.  ,•    iill  i    BOliqilil    ' 

ItOlll    |    .1   ..  I     i.l'.      ,ill     |.l  IV  il 

n  irli  leiapoi  Ibu  i  n  n  iU- 

\i  ,,iiis   1 1  k.iiiini   l  i  1 1  .1  iliqa  iu  t.iiu  t  . 

ii ,  proul  \i nli  i  «rl  fuiTit  nligla  ••  d 

lioiii,  M   f.iudoal  liouorjii  tl  i  ondi  ni  iii  ,  i 

..ii  i  incni.i  oliiiiiiliiiuis.    v.l  (Juin.r  \oliini  ill  el  «,.  - 

ftlrs  |>icluti  co.iiiiniiiiiiiis     Non  ii      nii  «*MO 

|iuio  \isti.c  i  \i  ciiciiti.i-  quli  plorei  ipiieopl  imm 
UttlOM  gaodcnt  iiioiusi.  r,j  palerui  pieUle  nuli 
ct  epilropili  nir.t   cruditc,    (|ii:»tn   M  tu    qutd  iii 


die  verba  MM  e.rsccinlxinlur,  advcrmm  MJ  oiunc\  co-  |j  iloiuin  itiouc  cl  propria  volunlalr  flr.i\.irc    QttOd  i  i 


ijitnlioms  eorum  iii  nutlitm  tuhnbiiiibunt  d  abtcon- 
licut ;  i;ivi  calcancum  m.um  obscrvabiint  (/'*<//.  i_v,  0). 

('..inoiiici  quidem  el  pretbyleri  hoc  1 1 1 •  Ibciunt,  quii 

cos   i  pravig loiisucludiniluis,  ct  in:i\iiiic  ;i  iiiiilicruin 

reproba  convorsationt  vull  prohibere*  tl  lilioo  o*> 

runi,  sivc  (|ii:»s  silii  sccundiim  placilUIU  liaMvdcs  cli- 
guni,  a  pr.vliciularuni  bsrcditaria  lUCoeMlone,  slqut 
a  sacrtiruui  oriliiuiin  promoliono  COnaUir  arcere. 
Laicl  vero  idcirco,  qula  inMiionibui  reram  Eceles!  tt 
Inordinale  faclli  non  vult  lavcre.  Quapropier  ul 
ciim  veslris  liticris  vclicnicntcr  rolior.iluni  rcuiiila- 
lis,  valde  necesMrinm  exiatimo,  ct  ui  dominum 
lupples  scrvus  nostulrt.  Sicque  illnm  nucloriiM  ve- 
btra  Reraensi  arcliiepiscopo,  ci  aliis  vicinis  epiteo- 


iiicii  sul»  palerni    Mnrtitate    revereodi   arcbi<pi- 
si  <>|>i  BMlriGuillelml  W)  Bdrliidik  dorki  moiH  nnn 

tiincnnis.  Scr\i  vcsiti.  COMCfTi   M  domiitl    uo-i    Ir.i- 
tns  nostr.K  COIigreglliotlil,  qui  |>ro  \sir.i  pal 
tate  (jiiotiilic  mecura  uon  CMianl  orare,  <i.  uirmnt 

M  nici  iiin  orjt  oni  cl  bcnciliciioiii  vetlrS  loiniiicn- 
(lar,-  *'». 

EPISTOLA  \X\iV  *:. 

AU    IT.IIAMIM. 

7'mk.'/  nc  tfheoptU  lnm  riravibnx  irinninis   obiunHti, 
tunufue  optiii  «*,  iseopittu  nbs 

Sno  reverendo  demino  Cbrisliauoraui  unin 

noutilit i  Ii-.bano  irater  Aiw uios,  quo.l  niua. 
Dc  BelMcenai  cpiscopo,  qttotl  lealio  breviter,  i  <l 


pis,  cl  clero  riviliusqiic  llclvaci.  cl  cjus  !eni  episco-  C  magno  allcclu  dico,  ct  ul  notuni  lil  vcsir:v  pietali 


patus  nobililms  commendans  contra  malevola  ma- 
ehinamenta  nuiniai,  ui  in  oxseouiione  n^tndaloruM 
vestrorum  non  tam  «^os  idvenartM  quam  adjotorca 

invciii.it.  1'r.vsiuno  aliipiam  ^iali.im  dc  veslra  lar- 
gi|a:o  piclalis  Lcilcsie  Bccccusi  posiuiarc;  sctl  luvc 
pr-esumptio  non  lauium  tle  n»ca  aacendii  lemeriiaie, 
quanlum  tle  vestra  reveronda  mihi  «t  cbarissiua 


deaidero.  Nilul  proQeil  iu  episcopaln,  scl  el  ipsc  a 
mi  euslodia  impe  lilur,  nec  rcbus  Ecciesiae  prodest, 
ncc  iu  fulnro  cgn,  aul  aliquis  eoruin  quj  roin  nov  - 
runi ,  ci  Mcundum  Dcum  eam  consi'cr.;ie  volunt, 
aiiquid  melius  seil  detcrius  esspeclamus  N"n  quia 
in  cjus  iunocMili  vila  aliqua  eolpa  malx  voluntal  s 
sit;  sed  qnia  non  csl  lalis  qui  lanlum  onus  po^-it 


\ARIif:  LECTIONES. 
M6  Nescio  sciticci  :  quia  ms.  nescio ;  Scilicet,  quia    *Ti  Ut  cum  ».s-  ei  runi    %T*  Comnicndari  ms.  eom- 
mendare    4,f  Collata  cum  eodem  m$. 

JOANNIS  PICARDI  NOTiE. 

(29*)  \ic!iic}<iscopi  nostii  WUHetmi.  Stilicct  Ro-      Iradam   inler  uxores  Fitlronis  non  reperio  in  Tn 
ibomagensis,  ndquem  cstepist.  b8.  1.  m,  cujusque      ciatu  comitum   Andegavensium  (iiicm  scrvat  scri- 
uon  semd  Cbronic.  Recc.  m.    meminit.   Succcssit  D  ptmn  Bibliotbeca  Victoriana.  His  vero  connaliiis  inale 
autem  Joanni  teste  Wiitei.  Gcmmet.  ld».  \m,  cap.      et  perperam  a  Willclmo  conjunctis,   Urbanus   |.,.» 


5.  Ilistor.  duc.  Nonliman.  (ad  qucni  legi  nounulla 
Lanfranci  epistola)  vita  functo  anno  1079.  «  ls,  ut 
alibi  monuimus,  fuit  ncpos  Ratbbodi,  ccu,  ut  le- 
mmi  Vicioiiame  Sagiens.  episcopor.  Tabul*,  ms. 
Ratbliandi  episcopi  nepos,  ct  monacbus  S.  Stcpli  >ni 
Gadoniensis,  landemque  abbas  post  Lanfraucuin- 
llli  aulcm  nuuciipalo  Rolbomagctisi  archiepiscopo 
CadmiiensM  sorrogarnnt  Gillebertum  Constanti- 
nicusciii  >  ut  notavil  Guillelmus  Genmciiccnsis  lib. 
vn.  Ilistor.  Docum  Norlhuiaunoruin,  cap.  2U,  anno 
1081,  liabuit  synodum  ap.nl  Lissebmiam  multis  as- 
lanlibus  cpiscopis,  cl  Wiilelino  Nollio  Anglortim 
rcge,  icste  Matthaeo  Paris  in  llisioria  majore;  solus 
ille  arebiepiseopos,  quasinihilifaceret  ubique  tonan- 
tia  ponliliciorum  anatbeuialum  fulmiua,  incestas 
ctlicit  nuptias  Philippo  Francorum  regi,  ei  Berlrada: 
Fulcouis  Rechioi  Anglorom  comitis  tixori,  scut  nni- 
versi  Francorum  annales  rccitant  llanc  lamen  Rcr- 


tanti»  Domini  furore  in  eum  cst  acceosus  ut  niul 
amiis  iiilerdicluna   vix  Aiisetmus  klioquin   Urli 
;uiiitissiniiis,  potueril  tcconciliare ;  qu.»d  notal  \\  I- 
lelinus  M  limi-sliciicnsis  lih.  v  L>o  g«%lil  regum  \ 
gloruin.  Imo  non  rcconc  liavit.  Nam  Pascluui  C|»i 
moI.  140,   lil».  iii  epist  larum   noslri  Anselini  sub 
fiuein,  ail :  <    Rothomagensis  episcopi  causaiu    cl 
iiilcrdicliini  justitia  dictante  prolatum  1033  i 'e  il  era- 
tioni  commissimus.  Quo  i  ouim  i»  hiiseris,  indulg«eo,i 
cic.  Poiro  hunc  e»se  clecii  vVilldnii  annum  supe 
rius  rcceusilum,  clAntomi  Democbaris,  ut  nostr.c 
tabukems.  Rolltomagensinm  srchiepiso  >porum  cou- 
lirmaiit,  cxsl.U  ad  cunulcin    ^O    Ivoois   <  '..irnoiensis 
epistol.t.  Obiil  aono  !  110,  successore  Gaufrido  Ccno- 
manensi  decauo,  ex  earumdem  labularum  nokitiooe, 
et  Guilltdmi  Gemmetkeusis,  cap.  H,  'ib.  S  sw^ 
llsloriai. 
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susinicre,  tauiani  maliliam  irrucntoni,  lanias  insi-  A  trem  et  Spirilum  sanclum  cum  Filio  cssc   incarna- 


«lias  circumslanlcs  caverc.  Undc  valdc  limco  nc 
abundanliori  irislilia  absorlicalnr,  in  qua  cum  uimio 
dolorc  cor  ojus  versalur,  el  in  qua  nulio  alio  vinculo 
qnam  sol;i  vcslra  jnssionc  ligatur.  Qnaproplcr  cgo 
el  alii  sccundum  IK-uui  amici  cjus  cordc  cnm  ip»o 
prosternimur  ad  vcsligia  vcslrx  miscricordia\  ut  ci 
viscera  sua  apcriat,  cl  tle  taitlo  malo  ct  periculo,  in 
qutbus  sinc  iililitale  cssc  se  senlit,  clementcr  eri- 
pial.  Ne  proliiueal  agmim  mitcm  de  medio  circum- 
vciiicniiiim  ct  irruonlitim  luporum  el  lconum  fu- 
gore;  uec  piicrum  innocculem  ile  Clialdxorum  for- 
naccexire.  Quod  quaiilor  niex  parvilali  fieri  posse 
congrucilius  videalur,  pcr  cumdcm  ipsnm  exccllen- 
lia  veslra  potcrit  audire,  si  digualur.  Eocnim  modo, 


tum  ;  idco  lamliu  moratus  sum  rcsponderc,  quia  vo- 
lcltam  plenius  dc  liac  rc  loqui.  Sed  quia,  muliis  mc 
occiipalionibus  irnpedicnlibus,  poslquam  cpislolam 
veslram  sus-ccpi  *",  non  milii  licuit ,  inlcrim  inde 
breviler  respondeo;  in  futuro  vero,  si  Dcus  daro 
opportunitatem  dignabitur,  voluulalcm  babco  copio- 
sius  indelractare.  Quod  ergo  dicil  tres  pcrsonas  ircs 
res  ,  aut  vull  intclligi  secundum  tres  rclationcs,  id 
csl  secundum  quod  Deus  dicitur  Pater,  et  Filius,  cl  a 
Palrc  et  a  Filio  V8*  proccdcns  Spirilus;  ?ul  seeun- 
dum  id  quod  l"  Dcus  dicitur.  Scd  si  ipsas  trcs  rela- 
tioncs  dicil  trcs  rcs  esse.  supcrflue  lioc  dicit.  Nullus 
cnim  negal  lioc  modo  Ircs  personas  essc  tres  rcs. 
Sic  tamen,  ut  diligcnler  iniclligalur,  quomodo  ipsx 


nisi  aliter  prodcntix  vcstrx  videbilur,  neqnaquarii  ^  rclationes  dicanlur  res,  ct  cujusmodi  res;etsiali- 


gloriabitur  se  malitia  pcr  f;ilsiialc-m  prxvaliiisse;  scd 
innocentia  gralHlabilur  pcr  lilierlatem  menlis  eva- 
sissc.  Mirari  potest  forsilan  vestra  f.ipienlia  cnr 
Sic  ***  miliimet  contrarius  viieal  existere,  ut  qucm 
episcopnm  fieii  cocgi,  episeopaluni  vclim  dcsererc. 
Scd  falcor  illi,  cui  oonscientiam  mcam  cclare  non 
debco,  quia  mala  qux  palilur,  prius  scnsi  et  prxdisi, 
cum  ad  cpiscopatum  pctcreliir;  sed  illi  in  mc  scn- 
lcnliam  mcam  obriiorunt,  qui  illtim  pelcndo  cum 
magna  iuiporlnnitate  concordiler  in  me  iiTuerunl. 
Timcbam  cnim  in  corde  meo  asscrerc  Deum  magis 
csse  iu  mco  solo  scnsu  et  voluiilato,  quam  in  mullo- 
rum.se  simpliciicr  cuin  propior  Dcum  pcterc  cla- 
manlium,  unanimitalc.  Ingercbal  se  cliam.boc  mcnli 
meae,  quia  sxpe  Dsus  magis  opcralur  per  vilam 
illiltoralornm  qtixrentium  qnx  Dci  sunl,  quam  per 
aMuliam  litlcral.,rum  qtixrcnlium  qux  sna  sunt  *•*. 
Eccc  in  conspcclu  vcsiro  cst,  cnr  eum  cpiscopum 
fieri  conccssi,  el  cur  nunc  mularc  desidcrem  quod 
coactus  conccssi  :  et  judicio  vcstro  sul  jacel,  si  pu- 
iiicndum,  aut  corrigcnduni ,  aut  Siiscipiendtim  sit 
quotl  facio  ct  quod  feci.  Patcrnam  vcslram  sanclila- 
lom  oinnipolcns  Dcus  diu  nobis  in  inlcgra  prospcri- 
lalc  consorvel,  Amen.  Soli  veslro  conspco.ini  banc 
« pislolam  nolaiii  essc,  si  vobis  placel,  quidquid  dc 
ilb  vobis  vidcalur,  desidero  et  fiagilo. 
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*!'  J0ANNEW. 

(30),  Dc  fn'ta  et  imma  nttertionc  cujutdam  qui  Irct 
pertonat  m  Ueo  dicebut  etu  tret  rct. 

Domiuo,  ct  fratri  dilccto  Joanjci,  fralcr  A.nsel- 
uds  semper  ad  meliora  proficerc. 

Ad  lilloras,  quas  milii  diloclio  veslra  misil,  de  illo 
qui  di "il  in  Dco  tres  personas  cssc  trcs  rcs;  aui  Pa- 


quid  faciunt  exdem  rclationes  circa  subslantiam, 
quemadmoduui  multa  accidenlia,  an  non.  Quamvis 
vidcatur  non  inlclligcrc  boc  modo  tres  res,  quas  di- 
cit  :  ex  eo  quia  subjungil  tritim  pcrsonarum  unaiu 
esse  volunlatem,  aut  potesiaiein.  Nam  tres  ipsx  per- 
sonx  non  babent  volunlalem,  aul  potcslalem  scctiii- 
dumrcblioncs,  sed  secumltim  boc  quod  unaquxqtic 
persona  Deus  est  **•.  Qnod  si  diril  irespersonas  esse 
Ires  res,  sccundum  quod  tinaquxque  persona  est 
Deus;  aul  tres  dcos  vull  copslilucre;  aul  non  intclli- 
gil  quod  dicil.  Ad  osicndcndum  quid  scnliam  dc  son- 
lenlia  pra?fata,  isla  intcrim  dileclioni  veslrxsiifllcianL 
Quod  autcm  pclilis  mecum  conservari,  aulcquam 
Romam  proficiscamini,  scilole  qiiia  quanlum  ad  di- 
leclioncm  bonesiatis  vestrxpertiiiei,  libontervcllcin. 
Scd  inqnanlum  inlolligo,  cl  vobis  parum  esscl  ulile 
proptcr  mulias  occupationcs  meas,  ct  impcdimcn- 
lum  esset  vobis.  Omnino  namqnc  pcrscnsi  quia, 
nisi  ctim  episcopo  manserilisusqne  dum  profioisca- 
mini,  aul  nibil  aul  parum  vos  ipscjuvabil  ad  hor. 
quod  facere  dcbetis;  nec  ego  aliquid,  quod  valeat  ad 
iler  agcndum,  vobis  facere  possiim. 

EPISTOLA  XXXVI. 

AD  O.ISl.KBEFtTUM. 

Lnudni  ri:<v  nb  nbbaie  institHliv  rationem.  Fralrem, 
quem  in  clauslrum  rcduxerat,  ei  dimittil. 

Amico,  fratri,  domino,  Palri,  dilcclo  dilcclori  re- 
verendo  abbali  Cisi.eberto  fralcr  Anselmus,  perse- 
r>  vcrantem  inlonga  vila  cum  prospcrilatc  saiiclilalcin, 
et  iiidoficienlem  in  xtcrnilalc  fclicilatem. 

Si  voliui  scribcrc  mulux  nostra:  dilcclionis  afio- 
cliim,  limeo  nc  aul  videar  ab  ignoranlibus  verita- 
lcm  excedoro,  aut  nrcosse  sit  aliquid  verilali  sublra- 
bore.  Qui  aflcclus  qiiaiiius  el  quam  vcrus  sil,  cum 
mtiltum  cognoscerem,  quamlo  v^e  oculo  adoculum, 


VARI^:  LECTIONES. 
'••  Cum  sic  nu.  cur  sic     *•'  Par  viiam  qua  rcnlium  qux  Dei  sunl,  quam  pcr  asluliam  quxrenlium  qux 


>ua  siinl  M.   por  viiain   illiloraloruiu  qii.orenliiim   t|ti;r  Doi  suni,  i|u.mi   per  aslutiam  lilleratorum  qux- 
renliuM  qur  tua  sunt       m  Collala  cum  codcm  mt.       **'  Epislolam  suscopi  m$.  fpi^lolam  vesiram  susoopi 


Sl 

roiuMiiii  ijiij-  mjh  lum  isonain  cum  coaem  mt.       —  r,pisioi;)io  gnscepi  mi.  fpi»iolam  vesiram  susoopi 

*"*  Ki  lilio  imi.  ol  |  Ulio    *"  Sccuntlum  id  quod  mi.  scoundum  quod    *M  Pcrsona  Dcus  mt.  persoua  Dctts  cst 


JOANMS  PICARDI  NOTiC. 


CiO)  V.  Episl.  41  etSl  iufra. 
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h>.  tflU  .ul  <>st  nltini,    IMOMM    ul  .iiupli  \iiiii  <»sli  III  ifc      *t  lOI    \  s- i  i  m  »  .1..  l.n  .tl.l.  ■     IU  Iiiijii     ■  ,i  r  pruftpc- 


n-i  ;  nuiic  mtillo  megli  exporlor,  cuin  .iitr-.sc  illiim 

irrucupri.iliililri ,  111  qiu»  i.iui.i  jii.im.l .  i ..  n-  .1.  Ii  1 1  i- 
liar,  iiilucor.  Sirul  cnnii  IDOOdoOI  iicm  h  <|iiul  il 
iniiincnli,  ul  qni  ilcliciis  iffloll,  IgOOfal  ipml  sit  I  M" 
rienli ;  lU  qni  annco  frtnliir.  iiiin  Mttlil  llOtOOretM 
.inim.v  uarrnlis.  QmmIIM  crgt»  ncc  oc  ilii  snfllc.rn- 
lcr MJtOM  qniil  OOblt  invucm  sii,  nrc  ignoraiiti  lt>- 
qiM>r  :  lut  inlciiin  omissi»,  nni  vol»i««'iim  "i  aliquaiuNi 
nns  inviccm  vidciitcs  oculo  id  oeiilnin,  n»<-ulo  j.i 
t.si  til.ini,  anipletii  id  amplrium  iinn  olililum  anvn- 
■  oiii  ici olutnus.  IW  liu  aulem  qu.r  ilr  »iLt  m.r  ron- 
vcrMlitNiecliarila»  v«ulra  nnlii  dignaia  Ml  cvponrro, 
gralin*  agn  IV>t>  quia  niliil  il>i  videte  posniiin.  quod 
nou  til  luuJ.ilitlc.  I>c  fralrc  illn,  qnon    in  <  l.tu*iriim 


I  H.id  iii    i  I   fiillli.r  fclil  il  'I'  iii 

llisj ilrni  m    u.    |<  (<  n    iii  t     i).-    rr,     iin.lr    prr 

IIIiiiim    '  unui   \  illl  liiniin    n.i   ilii  |  iiur 

<•  .11    il'.  r       M'1'.'ill  r\rui|ilj  ■  I    .11.  I  .1  ll..|.    .   |ii.,; 
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IptMi  t<  siis  csi,  uii|K'  iuiit.',  \n  iiuiii  ini mIui 

ver.telem  sini|iiiiii.  r  eiponere.  rtulliui  Coiaolki 
IfOOret  |>i iuli  nti  i  i|um  llt  ul  illc  i|ui  l.tiiiuiii  niiua  fa- 
rcrt  volen»  pnililbctur,  .1  |Misi<a  ^mM  -.•  fjtrr.' 
iiuii  OOtOlOM  <|iio<Hi.  iu  \uliiii  ,  ni.n  csl  l.iii.!:intlus 
noii  fc.  isv  Ixuiuin  ijuuil  |u  ojioNiitr.il .  Ila  illc  i|u. 
|>r.iviim  MMOgOfe  dieOOOXM  MO  pirinillilur  rl 
pOOlM  l.rulur  w.  non  rssn  OMCOpiOMMloi  mit  tr.i- 
tjiliiui,  nc.|ii  Kjintvi    )ti.li.  iiiilut    rs'    rriiiirn    cgis»o 


FMMllolM.  qnoil  vnllis  iloii,T.  vul.is  aul    nobi»  alitcr  ,l  «l"0'1  voluci.il     N.tm  ctsi   iiu.iiiIiii  <n   iIi.jui.  10  < n- 

iiiiiiis  voluiitilc.  si  iii  nulh  \jlam  Irrmiual,  de  c.ri- 
minc  jtiilicaiultis  «it ,  magna  lamcn  dislaniia  csl  in- 
lcr  illuiii,  i|ucm  iia  Mporoi  jiulicis  OOqM  iu  ropro- 
bam  a<  lioncin  <lc  cnl,  cl  il!um,  qncm  |TOtU  a  pi  < 
cipilio  scrvans  oportl  in  bOMffl  VnlnOIOtOm  rcsnluil. 
Muiltim  igilur  tsl  crimiti.Hiil.it  ille  OjOi  pariter  ■  1 1 •  s. 
crimcn  OMItor  impiogero,  quoreoi  pfOTM  \iiluiila- 
U:s  divina  sapicnlia  tam  ilivcrsc  voiuit  dispunrr.'. 
Ille  namqiit;  noiuine  facinoiis  nolaiiilus  csl,  <pii  ;nil 
in  aclum  lal.ilur,  aul  in  maliliosa  ioleullOM  dcsc- 
riliir ,  non  IBe,  qui  ncc  in  opns  ni.ilili.c  pr.xi  ipitalur, 
et  a  pervcrsa  inloiilione  cmiiur.  Hic  ciiun  iu  hoc 
scrvalus  csl,  nndc  gatidcniio  gralias  poMil  agerc; 
ille  in  Itoc  deoertM  esl,  uiule  dolcndo  vcuiam  nc- 
C  ccsse  sit  petere.  De  lioc  ceriiim  est  uuia  pro  linjus- 
motli  gamlio  prOMOlom  accipicl ;  illi  miillum  ett,  ol 
pro  dolore  pccoati  poenam  cffugiet.  Plura  vellcm 
scnibcre,  sed  quia,  sicut  tlixi,  inilii  non  licel,  ista 
vel  ad  lcstinionium  eorom  k*\  qux  prcctliclus  filius 
vcstcr  de  nostra  viva  roce  vobis  rcferet,  licct  inler- 
cisa,  sine  reprebeosione  Buseipile.  Vatcte. 

EPISTOLA  XXXIX"'. 


videatur,  concedo  :  sc<l  occulta  rjus  vcsira  discu- 
Iiciis  priulciitia,  prout  judicavcrit,  illi  consulat.  De 
dauino  vi-siio,  quod  mandaslis,  miror  ct  contlolco. 
Quod  dignatur  vcslra  cliaritas  rxcnsarc  sc.  tpiia 
nou  potCKl  motlo  facerc  quod  vellct  :  gralias  :igo 
vcslrx  dih'ii.uimii  cl  bonae  voluntati.  Uc  dOMOO Loo» 
fraui-o  uiliil  mclius  scivi,  aul  polui,  quam  qtiotl  in 
Auglia  fcci  et  disl.  Yalelc. 

EPISTOLA  XXXVII  vtT. 

AD  IDAU. 

Quod  debel  niii   nd   profeeium,   qui  cupit   defedum 

tilare. 

Ki'vtrci»(l:c  et  cliarissimx  dominx  sux  comilissre 
lo.c  fraier  Anselmus,  |ht  bona  temporalia  ad  xtcrna 
perlingere. 

Sicul  vcrus  aiuor,  qucm  secundum  Dcuin  erga  rc- 
vcrenliam  veslram  babeo,  a  sua  intcgritale  non  po- 
tcsi  dcticere  :  ita  nunquam  debet  a  salubri  eilior- 
tatione  deiiccrc.  Quamvis  igitur  semper  spercm  pru- 
dcnliam  veslram  undiquc  sibi  prospicerc,  nc  c:<Ui- 
dus  lioslis  aliqua  fraudc  violare  valeat  bon.-r.  viUc 
proposittnn;  ncquaquam  Uimen,  si  vel  tanlum  sng- 
gero  ul  mst jiitius  facialis  quod  bcne  facilis,  judi- 
caudum  esl  essc  supciiluuiu.  Nullus  cnim  gaudium 
bona>  viue  qucm  jam  cousccndit,  cusiodire  suflieit, 
qui  scm|>er  ad  altiorem  prolicere  non  appelit.  Sem- 
per  igilur  ueccsse  csl  ut  nilalitr  ad  proleclum,  qui 
sempcr  vull  viiarc  defectutn.  Sic  ilaque  sc  reveron- 
tia  rcslra,  imo  Dcus  cor  cl  os  et  acl.is  veslros  scin- 


I'  LAMilERTLM. 

Ilunc  nobileni  oirom  ad  vilam  monauicam  l.orlalur. 
Dileclo  ct  desidtiralo  in  Chrislo  Laudi  hto  fr.ter 
Anselmus  abbas  Beccensis,  tolo  corde  K2culi  hujus 
vanitaictn  contcmncrc,  et  ad  atcn.am  veritatem 
contendere. 


per  et  ubique  custodiat,  ul  vita  vestra  nonquooi,  et  D     Tanta  mibi  cbarissimus  fraler  et  filius  mcus  dom- 

"1T"."  !"_?!agnam:  VCl  flT?"  C",|!an,.!*,_dedd.al'      nus  Rodu,fus  »Wvacensis,  oli.n  socios  tuus,  nunc  ve- 

rus  amicus  et  dcsideralor  imis,  retulii  tie  nobilitate 


Dc  mouasierio  vcstro,  quod  a  me  pctebatis,  regi  An 
gloruin  retuli;  6cd  ccrtc  uon   laudavit  ut  facereta. 
Argcntumdomni  Ricartli  per  prxseiitiuiu^latorem 
roitlc  mibis.  Valele. 

EPISTOLA  XXXVIII  4*\ 

AD  R0RER1UM. 

Peccare  $(aluens,  el  divinilut  impeditus,  ti  postea 
Itrtetur  se  non  peccasse,  reus  non  cst  ac  si  crimen 
ipsum  comisissei  a  Iko  descrtus. 


ct  de  morum  *9'  tuorum,  qti;c  gcneris  nohililaleni 
evornal,  honcslatc,  ut  non  parvo  alTectu  cogalur  cor 
metim  te  ilesiderando  diligerc,  ct  tliligentlo  tlcsidc- 
rarc.  Quapropler  quoniam  auimam  tuam  anima  mca 
nec  minus  vult,  ncc  pbis  potcst  tliligcrc  qtiam  seip- 
sam  :  non  aliud  potest  desidcrore  dc  illa  quam  dc 
seipsa.  Hoc  i^itur  est  de  tc  deoidorwm  meum    ut 


Domuoet  Patri,  abbati  reverendo  Hoberto,  pa-      munditm  relinquent'oCbrisium  scquari>,  etpertem- 

\\W\JE  LECTIONES. 

*,T  Collala  cum  eodem  ms.  4M  lu  magnain  vcl  parvani  culp.un  ms.  in  magna  vci  parva  culpa  *••  Por 
pT.Tseiiiein  m*.  pcr  praesenlitim  *"  Collaia  cum  codem  ms.  W1  Teslimonia  eorum  ms.  teslimoiiium  eorntn 
*••  Collata  citm  codem  m$.    *ja  Et  mornm  ws.  cl  dc  moruiu 
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poralem  hiimiiilatcm  et  paupenaicm,  cxaliatinncm  *  cujusccrtoct  xiernocommododubia.vilia  ei  trans- 
cKlivitias  xlcrnas  conscqtiaris.  Non  le  dctineal,  mi  itoria  tna  prxpon.s  «■■  commoda?  Aul  qua  ratione 
dilcctr,  noc  morelur  uUa  occasio  carnalis;  quia  nli-  potcs  ab  eo  cxigere,  ul  ipse  xlcrna  bona  animx  sux 
quc  non  csl  consilium,  non  cxpedil  bouum  xlcrnum  poslponal  temporalihus  bonis  corporis  lui ;  si  tu  bo- 
pcr.lere,  aut  minuere,  aul  vel  dilTerre  pro  tcmporali.  na  corpnris  tui  prxponis  bonis  animx  illiust  Vido 
Quod  si  suporna  gralia  tibi,  quod  ulinam  videant  ergo.charissima  domina,  vidc,  forliset  prudtns  niu- 
oculi  mci,   inspirarc  dignabilur  secundum  deside-      hcr,  vide  si  boc  facis,  quam  non    benc  regas  amo- 


rium  mcum.ci  ad  hoc  cligcrc  dignahcrlisconsorlium 
ct  consilium  mcnm,  jam  dilalala  in  amplcxus  luos 
obviani  cantal  til.i  anima  mca  :  Paratum  cormeum, 
dHecte  mi,  paratum  cor  tneum  (Ptal.  lvi,  8).  Vale, 
duleissime,  vaic  :  et  qu.im  dubia  et  brcvis  sit  vila 
hominis,  ct  quam  inlinita  sunlqux  seqiuinlur  boua 
vcl  mala,  incessanlcr  mcmorarc. 

EPISTOLA  XL  i(». 

AD  KRUENGARIUU. 

Ipsa,  conscnlienle  riio,  voveral  conlinenliam  ;  sed 
cum  rir  monacltus  vetlel  ficri,  ipsa  non  vult  :  undc 
eam  prrcatur  Anselmus  nl  annual. 

Domimo  in  DeoililecUe  Erjiencard*;  fraler  Axsr.i,- 
■us  abbas  Bccci,  saluicm  et  iidcles  orationes  **•. 

Quamvis  vos  non  eognoscain  visu,  lanien  quia 
ejus  ordinis  sum  qui  omnibus  bomioibns  dcbet  hc- 
ne  vcltc  ctsalubriter  consulere,  nulli  mirum  videri 
debet  si  vcstram  rcvcrcntiam,  sccundmn  quod  au- 
dio  expedire,commoneo.  Autlivi,  charissimadomioa, 
qualiier  sit  inler  virum  veslrum  et  vos,  quoniam 
nobililas  vestra  non  hoc  palilur  occullari,  scJ  longe 
btcqoe  facil publicari.  In  qua  rcprimum  gratiasago 


Ii 


rcm  tuum,  quam  non  rccle  diligas  diligcntcm  lc  vi- 
rum  tuum.  Quid  si  illnm  cogis  ut  desiderat  consi- 
lium  amni.e  sux  pro  volunlalc  lua;  et  lunc  mortc 
lua  vel  illius  occurrentc;  aul  alio  casu,  sicut  solei, 
irruenie,  illcnonprosillibi.ettu  noceas  illi;  iiiiquc  si 
DOcesanimasillius.nocesaniDXlose.Oquantomelios, 
rcvcrenda  domina,  qiianlo  laudabilius  oslcndilis  vos 
uiligerc  virum  veslrum,si  non  solumpcrniitlilis.sod 
eliam  consuliiiscl  jnvalis.ut  qiiodincccpil, Dcoinspi- 
ranie,  lioc  conetur  penfieerc,  ipSO  adjuvanle  :  si  ho- 
num  illius  amando,  vcslrum  facilis;  si  ccrlissime 
credius;  quia  quanlo  fortios  propter  amorem  Dci  ri 
proxirai,  liumanum  auxiiium  dimittitis,  ttnlo  fanti- 
liarius  elsccuiius  vos  divin.x  protcciioni  commiiti- 
tis.  Conlidat  ergo  in  Deo  prudens  veslra  foriiimlo, 
et  fortis  prudcntia  :  el  sicut,  si  n.oriuus  csset  vir 
ille,  absenliam  ejus  sulfeiTelis  nolendo,  sine  ullo 
cjus  et  vcsiro  proficuo;  ita  dum  vnit,  sponlc  illam 
toleralc  pro  magno  cjus  cl  veslro  prxmio.  Concc- 
dile  ut  lihere  faciat  quod  dcsidcrat,  qualcnus  357 
cum  illo  parlicipelis  mcrccdcm.  Sicniin  Deus  curani 
gcrit  de  viduis  qux  non  propter  illum  sunt  vidux  : 
multo  cbarius  illam  lovebil  quam  pro  suo  amorc  vi- 


I);  o,  a  (iiio  cs!  omne  bonum,  qui  eidcm  viro  vcstro  C  ,  ,  .,  „     ,„„•,,„  n„,    •  _.„,:„-,;.  /„..„,i  r„,t; 
1  '  *  dcltit  sponte  viduam.  QuoJ  si  coniigcnt  (quod  lersi- 

dnlit  lanta  consianlia  lemporalem  gloriam  contem-  ...  _,  ,  ,  „.    ...     kj____     _j:,„ 

tar.  non  cnl)  ut  lcrrenum  perdaiis  houorcm,   nolile 


leuiporaleni  glo 
nere,  et  vobis  coneessil  iot  tribulaliones  pro  lucnda 
caslitate  tam  virilitcr  su&erra  :  ita  lamcn  ut  iilc  i.t 
ipso  mun  li  vonlemptu  nou  plus  diligalscipsum  quam 
vos,  ncc  vobis  aliquid  in  hoc  mundo  si».  clarius  illo. 
Certe  ainbo  in  boc  Doo  et  bonis  nominibusamabiles, 
ainlto  osiis  laudabiles,  ulique  in  lanta  ci  lam  vcra 
muiii.i  fcstra  dilectione  non  Jain  corpora  vcstra  di- 
ligorc  credendi  estis  qnam  animas.  Corpora  namquc 
rextra  milla  cuia,  nullo  mutuo  amorc  poleslis  a 
mortt:  lemporali  eripere ;  auimabus  vero  vesiris,  si 
ip-)iiin  vesinin;  aniorem  regera  niis,  vilam  xlcr- 
nara  poieaiis  acquirere.  QniJ  argo  esl,  femina  re- 
verenda,  fcmina  probata  caslilatis,  qnni  est  qnod 


dolcre,  quia  iu  coclo  rccipiotis  melioroni.  El  ccrle 
quod  a  mclioribus  cl  sapieiilionbns  mnllum  coiiiom- 
ni'ur,  non  csl  inullum  dolendum,  si  pcrdilur.  Plus 
aiiquid  vcllcm  consulcre,  scd  no.i  amloo;  orarc  la- 
mcn  non  timco.  Omnipolcns  et  misericors  Dcus  iia 
dct  libi  muudi  conlomplum,  sicut  dedit  viro  luo ;  ut 
in  crolesii  regno  par  sis  viro  luo  soror  et  Domina  in 
Deo  ditecta. 

EPISTOLI  XLI  *"'• 

w>    FALCOIOML 

Dc  Rotctlino,  qui  Ltnifiuncum  el  Anwlinnm  srnim 
scnine  iitiir.it  in  Dco  esse  tres  rcs,  ct  verc  diri 
OOUi  Ircs  itcos- 


ir>  rogii  impcdire  vinim  lunra,  ne  pcrfceie  qiMrral  **     Dominoel  amieo  cbarissimo,  reverando  episcopo 

saluiem  animas  sux,  qnam non  minusdeligia  qtfam  Belvaccnsi  Fni.com  fraier  A.nsf.lmijs  dictus  abbas 

luamf  Nuli.iieiius  enim  vel  cogilandura  cst  ut  Imc  Bcoci,  salutem. 

ii  propior  vilem   earnis  deiectaUonera,  quam  Audio  (quod  lamen  abtqne  dubietaie  rredpre  non 

taniiini,  posiqmni  ipse  a  le  disocssil,  oonlempsisli  :  possiim)  quia  Rosoclinus  olcrious  dirii   in   Doo  Ircf 

Dt  ne  virum  alicrom  soKiperes,   cum  buac  babere  personasesM  tres  rea  ab  invicem  scparatas,  sicut 

non  possca,  tnultas  paiaa   lis  iribubitiones,  inultss  nml  trei  angoli,  lla  lamcn  nt  una  sit  volunlas  el 


<-i  is  persuasMNMt.  Q.md  si   detiaea  animam 

••j.is  a  salnii^  si.r  proleclu,  proptcr  glori.im  cl  oom- 

moda  lemporalia  qux  .m.as,  ct  qua  tc  por  illnm  >-pe- 

t  r^luierc  ;  quoiliodo  ililigr,  niiimap    illam, 

wui.k  LECTWNl  s. 

»••  CoiU* a  rin,i  cxlrm  m.     m  Ei  fidelcm  or.»'.ioncm  m%.  cl  fidclcs  orationcs     m  PropOnil  tns.  pr.oponis 
''    |  olluiit  ct:m   todem   n  s. 


poteslai  :  aut  Pairem  el  Spirilnni  sanelum  cs>-e  in- 
carnatum,  el  trcs  doos  vere  posse  dicl  si  usus  ad- 
mincrol.  In    qna   st -nlenlia  assciit  \onoral.ili.s   me- 

morise  archiepiscopum  Lanrraneura  fuissc,  et  mo 


ii'j:, 


i  iii  ii.  i.iisr   JU.I1 


BjfMO.  (»n.i|.i(.|»li  i  .li.  liiin  t-t  rniiMliimii  .li  i  \<  m  i  >     \ >'  ti.  -|..r i       lOfninii  nu 

1)111(31)  llillll'llM    II.  Iiii  |.r.,i|ii.ll.llli.ilil...,.lM1:riiilim. 

g  m  proilmo  Quonlara  orfjopolo  Rorawnllara 
raelram  ii.i  pi  ctentora  futoi  "•' .  ^»'11»  iil  liwim li  iM 
.jii.ii  pro  nnj  rrapondew  debctt,  li  ratio  eicgcrii 
hruhicpitcopum  quidem  Lanfrancum  riuojm,  mul 
tii  ralbjioalaei  s.ti»i«  niii"i.  vlrlt  noia(Si),  qoia iU'  • " 
nunqnara  aliqultl  ule  toimii,  :d>  lioc « ■  mtiiit*  sain 
c\.  ii  ii .  i  ibaonUa  <  i  bmm  i  ojui  oaanom  4o  <•<>  norara 
ifouaatloncm  reeuial.  De  mo  aulem  bene  rarem 
oinnoi  homlnea  habera  wlo  lentenUim.  bic  lonm 
l3  qua  eonltiemui  In  Bymbolo,  eam  dklmoi  i  Cwato 
in  Ptum  PffrrM  tmulpoltult*,  rrteJvrtm  ccrli  ct 
.-,  n,r.  El  iCrtdoiu  uuum  Dtum  Pairtm  amnipottnttnt 

foOffram    ca-lt   el  f.u,r.  El  •  QoitUllfUI    IU/I  MftM 


iii  lOtlu    Miitii  .     itliliciili  i    I.  g  niiur  ,   ii  . 

II, III    I   lll     ll|HIS    lll    I.7  lllllll     '  '"        Vll 

1 1 1  llll  \  \l  II  «n 

VI.    It.lMMIII, 

Oiniii  ronfra  \o'iini,ii,  111  tonuUnmqmt  »i<   r>  rttti 
aiiuii,  111  aunmi  1  aaa/ufii  •  "n< 

,/„.  nen  mfraMiii  m*  obtditiuinm  <>,  »  »1/  «f 

»/u<i  tiriniiii tndnt. 

I  1  iiei  \n-  1 1  mi  •-.  quann . .  indignui,  1 11 

monaatoril    Boo  frairl  LtsreA*<  >,  monaebo 

» ji.s.i,  111  rii  ni.ini,  .1,1  iin.iic  .1  malooi  i" «•■>  btamm 

Kgo  fralOf  Aiim  liinis  111  IMiiii  1I1I1  <:lt>i  lutt»,  fidc 

iis  eunallUriui  tnna,   divimi    .  ■>•■  «i  iua 

rb> liono abbai  im^,  tii.i  ,  rratci  Lmfi  mce,  In  no 
mino  Dominl  noalrl  leau  CbrUti  uioimo,  eowaubj  <t 


CMff ,  Mfl  oniiiia  Opni  ttk  ut  tcncai  nithvlitnm /i.lim  ,  R  |,r.Tcipio  ul     plu>i|ii:im    btf  aul    Uf    MtfMU   ffrlc 


ci  c.i  qim  itqnonlur.  Hxc  Irit  Chrietiana  eon- 
U  sMonis  v»*  prineipia,  c\ux  liic  prapoaul  ■  '.  ile  in- 
qtiain,  Imc  et  cordc  crodo  etoro  conflteor  ui  cciius 
srtn  t|iua  quicnnque  liorum  aliqoid  nogaro  voluorit, 
ct  nominatim  quieunqm  bluphemiam,  quam  lupra 
posui  iii>'  lutllaie  ;t  Roacolino  dici,  pro  reritate  i-.se- 
raerit,  livebowo,  liw  angelua,  anatbema  ost ;  el 
onnflrmanm  dieam,  ojmBdiu  in  hm  pcraiiterit  per 
linania,  analhema  oit.  Oranino  enim  Christianui  non 
rs/:  Quod  si  baplliatui  cl  inler  CI11  islianos  cst  nu- 
iriiiis,  nulto  raodo  audieudm  cst;  ntc  ulla  ratio  aot 
sni  crroris  csi  ab  illo  cxigcnda,  aut  nOStno  verit;ttis 
illi  cst  exhibenda;  si  mov,  ut  ejus  porfidia  absquc 
dubieute  umotuerit,  aut  inathematixet  wnenom 


;•  is  banc    Odcleni  cpiitolam  inenni,  ei  Inler  toi 

liuiiii    assislens    ei>r;iiii    diltriCU    jmlii  ■' ,    m    CUJUI 

compectu  temper  cs,  pcrtracuo  rarba  et  coniili  m 

RiCUm.  0UO«I  si  aliquo  niodo  f.iclutn  furui  ul  iUun 
illaui,  tc    11011  lialicnio.    ant    legON    UOl   OlC.  Ii'glt, 

fiiljiironnm  per  omnipotonum  Deum  nl  n<»'t  mbti  1 
It.ii  animai  tuoc  aaiubre  comilinm;  aod  baaM  pi  1 

niissam  mcam  jussioncm    libi,  aut  aodicnli  aul  le 
genti  aperiai.ct  ipsam  epiatobm  UUm  libi  lcgcuJam 

nliibcal  :  quod  si  faccrc  nolucrii,  pcccaliini  (iiinn 
ali  illo  rcquirat  Dcus,  ila  ut  nulb  sit  eicmafio  m  tlic 
rcvclalionis  jusli  jtidicii  Dci.  Anic|tiam  doiium 
nbbalix  ••■  accipercs,  diccbam  libi  ol  al.U  sccrcio 
ei  pubUoe,  cordc  et  ore,  ine  nollc  ut  nocipercs;  non 


quod  profercndo  cvomuit,  aut  amthemaliicloi  ab  C  jipproborc,  non  consulerc  nuuquam  |mc  esaepra 

omnibu.s  Calholicis,  uisi  rcsipuei  itylnsipicniissimum 

cnim  et  infniniiui.i  B0°  est,  propier  unumqucmque 

non  InUlligentem  quod  supra  firmam  petram  soli- 

dissime  fundatum  csl,  in  nutanliuni  quesiionum  8M 

revocare  dubieiateni«/rri(los  enim  nostra  eontra  im- 

pios  valiono  defcniWida  cst;  non  eonlra  cos  qui  sc 

Cliristiani  notmnis  bonoie  gaudcrc  falenlur.  Ab  bis 

cniin  jusle  exigcndum  csl  ul  caulionom  in  baplismatc 

faclam  inconcusse  Uneanl;  iliis  voro  rationabiliier 

osleudendum  est  quam  irrationabiliicr  nos  coniem- 

nanl^/flani    Cbristianus    pcr  fidcm   dcbet  ad   in- 

tellectum  proficcre,  uon  per  intcllccluin  ad  lidem 

accedcrc ;  aut  si  intclligcrc  non  valcl,  a  fide  rccc- 

deic.  Sed  cum  ad  intcllcctum  valet  perlingcrc,  dc- 


repturiim  :  et  si  sme  jussionc  moa  nccipOKl,  imn- 
quam  tc  bencdiclioucm  abbalis  ab  nUo  opiscopo 
mco  asscusu  esse  acceplurum.  El  lamcn  nosc.io  ajm 
supcriio  judicio  cchibalur  mibi  qtiid  sensurus  cram, 
outii  idcm  donum  accipcrcs.  Scd  postquam  facluni 
cst  subilo  se  ingessit  cordi  mco  grave  pondus  rci, 
cl  apcruil  se  lerribile  judicium  Dci  :  Audivi  el  con- 
tuibatut  ctl  venler  mcut,  contideravi  el  expuii 
(Habac.  III,  16).  Conlritum  ett  cor  meum  in  metlio 
mtt,  conlremterunt  omnia  ossa  inea  (Jer.  vxm,  9). 
Scnsi  rem  delestabilcm  e6se  coram  Dco,  cl  coram 
omnibus  illuminatis  ab  eo.  Unde  quod  tristis  dko, 
tu  primuin.  et  per.le  lolus  roster  ordo,  et  maximc 
dolens  el  ruboscens   ego  f'ater  luiis,  et  maier  lua 


lcctalur;  cum  vcro  nequit,  quod  capere  non  potesi,  ■*  Ecclcsia  nostra,     facti    sumus     opprattmn 

vonoralur.  Has  aulcm  noslras  lilleras  ad  pracdiclum      nesfril,    subsannatio  et  irrisio  his  qui   in  eircuitn 

concilium  a  vcslra  saucliiatc  porlari;  aut  si  forle      nostro  sunt  (Psal.  lxxvih,  4)  :  el  omnibus  audienli 

11011  iveritis,  per  aliquem  dc  vcslris  iiUerarum  •••      bus  factus  est  exemplum  dcdccorandi  et  dcsiiuOndi 

VARIiE  LECTIONES. 

*••  Cbristiana?  religionis  ms.  Cbrislianac  confessionis  ***  rroposui  nu.  pnrposui  18°  liifn.ilnm  nu. 
infiiiiiiium  6°l  Fnndatum  est,  qua;stionum  ms.  fundatum  esl,  in  uuUntiom  quxstionum  M*  Litloraruiu 
mt.  lilleratum  **3  Sin  atitem  non  crit  opus  ut  leganttir  ms.  sin  atilein;  non  erilopus  ut  ostcudantur 
*ov  Collata  cum  eodem  ms.    »*5  Donum  Abbatis  »15.  donum  Abbaii:e 

JOAiNNIS  PICARDI  NOT.«. 

(31)  Concilium  a  venerabili.  Iliijus  concilii  rursiis      bulis  Rheniensis  arcbiepisoopor.  apud  Democbar.  Ct 


mcminit  Anselmus  cap.  1,  lib.  De  incarnalione  Vcr- 
bi.  Arcbiepiscopi  cliam,  ad  qucm  exslnt  13  Ivonis 
Carnotensis  epistola,  ubi  (sicul  in  pr.xfalion.  libr. 
Anscliii.  De  iucarnalione  Verbi)  vocaiur  Rainaldus, 
sed  purius  Rai.noldum  diseris;  sic  enim  legi  in  Ta- 

Patpol.  CLVIII. 


in  privilegio,  quod  ipse  annn  sui  pontiflcalns  teriio, 
coninlii  Thcodorico  secundo  ulibali  Sancii  Huberli 
Ardfiincnsis. 

(32)  .l»(-.'ii»j/)i5fo/)ii»j  quidcm  LanfrancHtn  vila  tjnx 
muHis  retigiosis  notat  etc.  Nescio  qna  fnmle  bic  ue- 

3S 
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8.  ANSELM  CANTUAR.  AIUTIIEP.  OPP.  PAIiS  III.  -  EPISTOL-L. 


Il''l 


Ecclcal.ini  DcJ.fiijus  rci  (e  fecisli  princi|Minn  ctpriu-  A  abhatlam  pcr  rcctiltidincii),    qui  non  inirat  ncr  re- 


cipem  noslrls  Irniporibus  in  hac  palria.  Susiinc  mo 
sic  graviter  loqueulem,  flli,  quia  non  tne  iinpellit 
furor  ex  o»lio,  sed  cogit  me  Jolor  e»  amore.  Desi- 
dcrat  enim  Irialil  fntcr  subvenire  pereunti  fratri 
siio ;  leslinat  tromcns  pastor  ernerc  ile  faucibus 
tronis  oveni  tremciiili  domlni  wi.  Proseqiiilur  do- 
lens  pater  ul  rcvoccl  in  infernuni  propcranteni  do- 
lcndiim  (ilium  suum.  Hedi  crgo,  rcili  ad  cor  ;  tuiiin 
••'  disculc  faclum,  cl  eoncuio  incntem  itiam;  re- 
probasti  consiliuni  xti  rnum,  el  icnuisli  cousilium 
reprobuin.  Nam  Dominus  rtprobal  358  (ontilia 
principum,  connHiuinaitteinDomini  mancl  in  (cltrnunt 
(Ptal.  xxxn,  10).  Non  cniin  (c  fecit  MT  ahbatcm 
Clirislus  verilas    •'•,    scd  tua  cupidilas,  ct    eoriim 


gularciii  clcctinncin  cl  pcr  obedicniiain.  Non  le 
excnses.  Diees  inilu  :  Non  iulravi  per  obeditnlinm, 
quia  non  prohibuiui.  Sufitcit  .nl  removciidam  rccli- 
ludinem,  quia  non  per  obcdieiiiiaiu  inlroisli.  Verun 
cst  <|tiia  non  dixi,  prohibco,  uu(  prxcipio  ne  facias. 
Vi.ltb.nn  ciiim  intelligenti  suAlccre  quia  incessanler 
dicebaiu  :  Noii  vull,  non  approbM  cor  nicniii,  nou 
cousulit,  non  prxcipil,  noc  prxeipiel  os  nieum.  Si 
acccpcis  sine  mea  jussione  abbaliam,  iitiiiquain 
babcbis  ab  arcliicpiscopo  bcncdiclioncin.  Non  eniui 
dcbci  monaclms  cxspcctarc  oi  is  impcritim,  si  novil 
voluiitaleiu  abbalissui,  ant  coDsilium.  Si  ergo  non 
instrasli  pcr  oslium,  gravc  milii  esl  dicere ;  sed.  tu 
considcra  ct  inteHige,  qtiem    te  nominel  vurilas,  aj 


qui   non  pcrcipiunt  qux  Dci  sunt    lcmcriias.  Mc-  B  q«i«l  te  vcoisse  lestclnr. 

menlo  quia  qut  non  mirul  ptr  otiium  in  ovitt  ovium  , 
ttd  aueudn  utiunde,  illt  fur  ttt  et  lairo  :  (ur  non  if- 
nii  niii  mi  fuielui ,  el  muclel,  el  perdal  (Joan.  x,  1): 
flli  mi,  nou  imrasti  pcr  ostiuin,  qui.i  uon  inslrasti 
pcr  Clnisiuin. "  Non  intrasli  pcr  Christiim,  quia 
non  pcr  verilalcni.  Non  per  veritaicm  ,  quia  nou 
pcr    recliludincin.   Noii  euiiu   iulral  nioiiaclius  in 


EPISTOLA  XLIII  •". 

AD  WASDREGISILIUM. 

Afflictos  in  tribulalicne  consolalur.  F.l  nnod  nusquatn 
contenserii  ul  Lanfrunc.ts  eorunt  abbat  fieru. 

Domnis  elfralribtis  cbarissimis.dnmno  Gualtkko, 

priori  monastcrii  S.  Wamlrcgisilii  (35)  et  aliis  mo- 

uacliis  cjusdcin  inouasterii,  qui  cum  co  siint,  fraler 


•*•  Cottala  cun  eodem  ms. 


VARLE  LECTIONES. 
***  Ad  cor;    luum  mt.   ad  cor  luum  MT  Tc  lacil  mt.  te  fccil    •w  Christus  vcrltaiis  i«j.  Cbrislus  Verilas 

JOANNIS  PlCARDl  NOT.E. 

hominem  similcm  nobis  hominem ,  in  prxdicla  sen- 
lenlia  niinime  relulissel.  >  Lanfrancus  autem,  cuiu 
dical  bis  in  locis  Chrislum  in  eadem  persona  liomi- 
neni  verum  Deumquc  veruni  ♦  i  qnoqtic  soli  Iribuat 


Imlo  (Roscclinam)  dico  ausus  sit  Lanfrancum,  virum 
alioquin  iiilcgerriinum,  ne  leviuscule  quideni  su- 
spei  lum  ha-reseos,  iino  hxreseon  llostein  infcstissi- 
mum,  lam  gravis  insimulare  crroris.  Vcrum,  eci|uitl 
nna  audcal  in  viros  sanclissiinos,  si  cum  ipso  Dco 
gigantiini  more  bellare  non  dttbiicl?  Licet  autcm  II- 


htimanx  nalurx  assumplioncm,  mainleste  protiletur 
soium  Chrislam  fuisse  iiicartiatuin ;  sed  ct  cuin  di- 


da  «t  auclorilas  Aiisclmi  salis  apud  omncs  Calbo-  C  cat  in  eadnn  persona  vcrum  luisse  Deum ,   ac  se 

cundum  diviniUleiu  fuisse  per  omuia  xquutem  I'a- 
(ri  et  Spiritui  sanelo  ,  non  obscure  docet  miuime 
tlici  poist:  tres  deos.  Elenim  cu»  nunieri  ad  signi- 
iicamlam  rcrum  multiplicilalciii  fnerint  iuslitnti,  nbi 
quidjam  unicum  repereris,  oliosa  prorsus  cril  miil- 
tiplicatio.  At  Christus  a  Lanfranco  secundniii  .livi- 
nilalcm  per  omnia  x-qualis  Palri  el  Spirilui  sancio, 
lioc  esl,  prorsus  itlem  credilur,  el  csl  juxla  symbo- 
lum  Albauasii  :  Qualis  ?aler  lalis  Filius,  lalis  Spni- 
lus  sancius.  Natumm  igiiur  numero  eaimleni,  Rn- 
scclinus  impiis  ac  iniqnis  dislinxit  calculis.  EMie- 
mum  quo<|He  cllaluin  I>anfranci,  diccniis,  sic  Dni- 
gcuilum  Palris  in  uiumlum  vcnisse,  ul  lainen  a 
palerno  sinu  nunquam  discesserlt,  plane  dcmotislral 
nrseptraiain  inseparabilcmque divinarum  iialuraruiii 
coniicxioncm.  Quod  cnim  ab  ubo  nmiqiiaiu  separa- 
iur,  quis  inlirmaiis  dieal  separaium?  tlinam  supe- 
riormii   nostroruin  tliligcntia  consuluisscl   cjiisdc 


iicos  pttrgeiit  fuagislrum  de  objcclo  crimitic,  gratior 
lamen  potenliorque  fuent  purgalis  ex  ejusdem 
\erbis  Lanfranci  clicila,  qu.tiu  prxslabimtis,  prius 
posit.t  ltoscclini  conclusionc,  quam  sic  Anselmus 
referl.  «  Roscelinus  clcricus  dicil  in  Deo  trcs  per- 
sonas  essf  trcs  rcs  ab  inviccm  separalas,  sicul  sunt 
trcsangeli,  ita  tameo  ut  uua  sil  voluntas  et  pole- 
sias,  aul  Patrem  ct  Spintum  sanclum  esM  incar- 
naium,  ct  trcs  dcos  vcre  dici  posse.  si  itsus  admillc- 
rcl,  >  Lanfcanci  vcrbishlscead  Raiualdum  Pictavicn- 
scmscribentispotcritimpiaRoscelinieuncluiuodejici. 
«  Domiuus  JesusClirislus  iu  eadein  per&oiia  vcrusbo- 
nio,  ct  vcrus  Deus,  6ecundum  bumaiiitalein  quidcm 
esurivil,  silivit,  cxlerasque  bumanx  nalura' inlirmi- 
tates  ■ssiinifiifto  bomineni  prx-ler  pcfcatum  assum- 
psit ;  secundum  divmitaiem  vero,  qua  Palri  el  Spi- 
titui  siiato  per  omnia  aqualis  cst,  niliii  tioruui 
suslinuil.  >  El  post  paura  :  •  Ihiigcnilus  Patris  ila 
in  mtimlum  vcnit  ut  tameii  a  palrrno  sinu  nunqnam  p  Lanfranci  commeiilariis,  in  cpist.  D.  Pauli  rccensi 


cu» 


discedcrcl.  >  Et  polt  pam  a  :  «  lluc  iocutinnis  inodo 
Mipc.n.j-.  dictum  est,  quia  houiiui  asstimplo  a  Filio 
Dei  niiis  ct  Milmr.i  iiii|H'lum  pjssioms  afferreul.  > 
lcrlioquc  :  «  Alioqui ,  si  prxfatus  doclor  (D.  Hila- 
rium  nelaviCMefli  intclli.nit  qucinque  purgat  a 
Caiainsimi  il.reng.irium  sacranienuiriuin  congcsto 
in  euindem  Hdanuui)  conlia  oniinuni  sanctorura 
ralriim  rt>  fniilioncm  ,  carnciii  inscnsilnlcm  el  dolori» 
eipcriem  intclli-i  voluisscl,  asMimptum  a  FiUo  Dci 

(53)  Sanrti  IV  andrcaititi.  Id  c«r.nohii  sic  ab  ••jus 
rnnditorr.  eliamiium  dicilur,  \nlgn  S.  Wandrilc.  de- 
ii-m  tirciier  a  Rotboaiafu  niiiflbos.  Alhs  dicitur 
\  iuiiariella  iii  ViLi  S  Ainlirni,  \t\  Foulouilla  apud 
Cemiael.  hb.  vji   durum  Morlbman.  cap.   iO,  i<J.jue 


tis  a  Peiro  ChriNiijvilljin  llecccnsi  mnnacho,  iu  iu- 
dkulo  Hililioiln  .  .!•  Deceemia,  anuo  1483  ut  lcgi  m 
Uibliolh.  Recc.  Hmc  cnim  mtilto  plura  prompsisse- 
inus  lestiiiionia  ,  quibus  Rosccliuuui  jiue  poslulare- 
mus  Mellionaius. 

i  Ab  Imc  criminc  satis  excusant,  el  absentia,  et 
mors  cjus.  >  Non  quxlibet  mors  cveufiJl ,  scd  ea 
polishimuui,  quam  nullu.>  pnelerit  bxiescos  sinister 
rumor,  ui  de  Lanfranco  pauio  anle  Ausclmus  lesli- 

flcatus 

ob  fontem  jtnla  scalurienicm.  Eversum  illuil  a 
Norlhmaiinis  excilavit  Hicardus  II  dux  Nortlinian. 
Gemmel.  snp.  cap.  *ti.  Exslrucliim  est  id  comobii 
ab  ipsoiucl  Waudrcgisilo,  dccitno  a  RoMiomage 
lapidc. 
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Anhm.mik,    posl  MMOlttOIII    lllbuljllonc,   lcniporj      \  jrrtum  liabet  (Jat .  i.l)  Tl  allln  '  Oporltt  not  per  mul 


icin  »'1  Mtrnain  coniolailonem 

Donnusv  Noitlun.iniuis  pcinl  i  RMtl  vi  sti  i  p.irlr, 
til  dllflClioni  vrslri  alirpi.nn  iuIki.iii  COAMU 
lioncoi,  rl  noalriiui  ostcmlcrcin  ilr  I  .nilriinii  vuluu 
t.ilein  De  coimolalionr  qiiulcin  ItOC  inilu  si  i  i|»cic  pro 
i. -111(101  is  l>rcvict.itc  siillii  it.  i|iioil  S.  Si  nplui.i  <li<  il  : 
Vmnt  naudium  r.riiltmalt,  (rutrri  mei.  <  iim  in  t.utm- 
lionet  p«ri«i  JMin/iTHii  :  NiiMfl  1«»»''  probutio  fidti 
vettiti  pttttenttum  optratur,  pnlieniin  nuiem  opus  ptr- 

VAIllyt:  LKCTIONKS. 

"*  Miilliludincm  gr.-iiii  int.  siniililmliucm  |fTMl 

JOANMSPICAHDINOT^: 


liu  irit'ulniioit£t  inlroirtinngnuiH  DtllAel.  itv,  II  i 
I  i  tideh*  l>euit  i/ui  nnn  i>atietur  tot  t.ntan  mprm 
ijiuim  \enr  ;>.w.Hi#,  ttd  futttl  tltom  rum  lemiat  ons 
(ui.  •cnlitiit,  ut  SUStim ■!•■  i  MtWffi  '  Cot  I,  1'/  '  iim 
>  cv  trilioljlionc  lot  noliis  Ixin  i  v.  r  <  i  r  pro- 
iiiillaniur  ,  ucc   frauni,    mc    •'••    p rrarr,   u.       >  I*..,  » 

propotilO  ullo  I lo    ililnin     |i  r  •■>    lillj    inbulatiunr 

dcliciiiiit     m«I    laoi.i    inagu    in  piof*>»iiu   lion.r  ro- 


liinlili»  ircundum  Miiiililudincin    grjui  •'•  tinapia 


OMIM  csl.  Moraaulem  cjus  inciilil  In  niinuui  Cliri- 
Sli  it'Sn  «iii  nonlilicituii  umlcvli^CBiiiiino  Williliclmi 
rOfNOMMMtO  Ivuli,  Anglorum  POgN  lciUiini,  icslibua 
ll.niico  llunglidoii.  Iin.  n  Mallli.cn  WeitOl OfflMti  io 
Klor.,  HUtOT.  Hogerio  lloiied.  in  Aunal.  el  archie- 
piscop.  Cantu.uiens.  Tllibtll  ms.  in  noslra  llil.lio- 
llioca,  his  vciliis  :  f  Anno  lcriio   Cuilliclmi    Hufl, 

rcgis  Anglorum,  LaofrtncM  Cantuirieiiili  motropo- 

lis  aicliicpiscopus  dtTunclus,  in  basilit  I  Sanct:o  Tri- 
niialis  (qnam  ipse  niirilico  opero  constiuxeral)  anle 
Lrmilivuin  lepnitM  csl.  Sedit  annis  novcm.ct  vaca- 
vil  tedes  Blltttl  quiuquc.  Ccinitia  sacerdoluin,  cl  flos 
inonaciioiutn  Lanfraucus  Laiiliiariorum  arcliicpi- 
sco|ius  v  Kalcnd.  Junii  obiil  in  Anglia.  >  Dc  islo 
vcncrabili  Palre  inulta  loi|iitiutur  (qu;e  liltcris  dedit 
CilbertusCrispinus  ilcrluiui  Lanfrancitjue  conlciu- 
porauciis,  ci  HeicensN  Monichtis)  <  iu  Ceslis  sanclas 
mOMoria  Hcrlulni  abh.iiis,  ac  Auselni  ejns  succes- 
soris.  cl  in  Cosiis  Noitinaiinoruni.  »  Sic  labulae  ins. 
tlc  Lanfrancn. 

Porro  scriptores  nec  convcniunl  tlc  mcnsc  ohiliis, 
iicc  dc  die.  Nam  ttoger.  Iloucd.  priori  partO  Anna- 
liinii  Klorcnl.  ,  >Vigornicnsis  iu  Chronic.  iiuuie- 
raut  ix  Kalcud.  Jiin.,  Matlh.  Wcslinonasl.  II  Kalcml. 
April.,  Mauh.  1'arkcrus  in  anli(|iiis  Kcclos.  Hrilan.  iv 
Jun.,  PotrM Equilio.  iib.  vi,  Catalog.  cap.  47  v  Nou. 
Jiil.,  Baleui  CCUt.  15  Scripl.  Briian.  v  Kalond.  Jul., 
Tabui:c  Cauiuar.  ct  Chron.  Bccc.  nis.  v  Kalcml.  Ju- 
nias.  Si  lorsan  t|uis  ue  causilicciiir  scrupulosiorem 
aul  inorosiorem  epheincrcsiin ,  novit  sibi  niavime 
prospcclum  suisque  scrupulis  (si  urgcrclur  aliquol) 
occurrisse  ine.  l:\  his  ciuin,  quam|uani  dissenlancii 
ephcnieridibus  magis  coiisenlancnin  potcst  colligcro 
sujipuiationcin,  scilicct  nicuseiu  Junium  Laufranci 
dcfuncli  testcin.  Ncc  miuorem  anui  Uiscrepaniiam 
liabeni  auclorcs,  e\  quibus  supcriorcs  vcrius  scu- 
t.unt  et  sciibuut,  horumque  seutcniia;  suflragalur 
;empus  unciionis,  scilicet  annus  1070,  qucui  lant. 
Willehnus  Malmcsberiensis  lib.  i  De  gcsi.  pout. 
Angl.,  Roger.  lloncd.  in  cuntdeui,  Mait.  Paris  iu 
Hi-t.  n.ajore.  ct  narratio  elect.  unctique  Lanfranci 
descripta  in  limine  suarum  epistolarum.  Caieri ,  <|ui 
ejus  moriem  referunt,  ad  annuin  1090  ut  \\  ij;or 


D 


delitiotos  olco,  Pt  pontiflriis  i.lninnlns  cvt  iiisipfrn- 
bus.  Si  quis  crgo  amium  1070  mi  p.nic  iii.jiiri  u. 
ccptiim  (uipote  pcrilui  iun.  ad  Scptcmbrem  quo  fnil 
consccratus  I.:iiifr:iiii  us)  ilicalcoui  oluisv  aouo  108!), 
alias  1090;  Neubrigensi»  lib.  i  Hcrum  Angliiaruoi. 
cap.  2,  opinatur  i.aiifraucnni  uliiiv.i-  ilicm  anno  1087. 
Contra  auctor  Mcmoi  talis  lliblonaiuui,  vir  alioqui 
dili^entissiiniis,  aiiuo  1  Ut)G. 

Sed  cum  priora,  qua:  iu  connrxo  siiiit,  ncccssaria 
8int,  flont  ctiam,  qiiT  consrqiiiinlur,  OOCOilorio. 
Volatcrrano  parccro,  fcret  rt:ligio  :  Aitcnioi,  lM.ni 
('oinmenl.  lil.  de  Gallia  Nartoneusi,  ■ub  ftncui, 
Laufrancuin  llonorio  tcrlio  p^pa  cgisse  ludfatWfH 
Mriim.  1'oslca  lamen,  lib.  xxn  untat  llouorio  lerlm 
succcssisse  lunoccnliuin  lerlium,  id  c»t  anno  lilO 
Sed  el  inflcias  ibil  Ausclni.  nosiiuni  MMliviaM  Lan- 
francuin;  illum  latnrn  claiuiitc  aiiuo  1058  observal 
lib.  xi:i  corumdem  Couimenl. 

Nunc  hislorica  disscnsioue  dijudicata,  proscqu  »- 
inur  qux  reslanl  in  Tahulis  Cauliiaribiisibus  iu.tata 
de  LanlV  inci  ohilu.  c  Mulla,  inquiunt,  MpOf  illuui 
Cantuarii  inetro  ,  scu  prosa  prompseniiil;  mulla 
quoque  Bccccnses ,  qtios  ipsc  dococral ,  ofiiqoo 
sophisla;  de  charismatibus  ilii  divinitus  datis,  eJi- 
dcrunt.  i 

Archiepisc,opus,  elc.  Vide  supra,  col.  1049. 

c  Beccensis  autem  Ansclmus  supradictam  com- 

rialrioue  sui  incmoriani  heroico  carmiue  volcuni.i 
acrymabililer  indidit.  »  llucusque  Victoriauus  co- 
des,  el  Becc.  ms.  Quibus,  si  pltira  quis  desidcnt, 
adeai  Malmesberieiiscm,  Gcmmeticcnsem.  Hogerum 
Ilonedeiium,  Matlhxum  Paris,  Thouiam  WaUinglia- 
niiiii  in  hippodigmale  Ncuslrix  ad  aunuiii  1071. 
Klorcnlcm  Wigoruienscin  in  Chron.  Vincenliuiii 
Bclvacenscm  Speculi  Ilisior.  lib.  xxv,  cap.  ">o,  57, 
el  io. 

His  colleclaneis  ftinerariis  adjunxi  novissimum 
i'lud  quod,  etsi  Lanfracco  supersliti  eoatiaoril ,  la- 
nicti  quia  sic  fuit  lcclum  ulsola  mois  cjus  dclexerit, 
idcirco  hic  tanliim  reieximus;  Becccuse  vcro  Chro- 
uicum  ms.  suppcditavil  in  Ii.ro  vcrbo  : 

c  Beverendissimo  Palii  Wu.iillmo  ,  ct  cunctx 
congregalioni  Sauctac  Marijc  Bcccensis,  frater  Wil- 


nicnsis  el  Gcnrgius  Lilius  in  Cbronic.  Anglorum  D  iiti.nus  abhas  Cormclicnsis  vestra-  pielaiis  alumntis. 


rogum  recensent  ejus  ordinationem  anno  1071  sicut 
•  t  Cauiuaricnscs  Tahtuaj,  Lilioque  in  lioc  conseit- 
tancx  quod  dicaut  archicpiscopaium  vacasse  anuis 
quiuque.  Tviitlem  iu  hoc  otunes  couveniunt,  ncuipo 
Laulrancuin  scdissc  aunis  uudevigiuti,  licet,  ut  pra> 
nionui,  fu  multo  vcrior  senlentia  Maluiesberieniis, 
qui  flacccscentc  Lanfianco  florcscebai.  Naui  el  iJcui 
gulienuta»  K.  clcsias  Cantiiaricnsis  lempus,  ct  000- 
sjiiunis  serval,  annos  plus  qiuluor  connuiiieran», 
reltquit  anuum  mortui  Lanfrauci  et  Ansclmi  in  ejus 
lorum  subdili  incboatum  aiiquot  mensibus,  sumit 
pro  cxcessil  ilio  sigmiicato  triuus  cjusdeni  verbis 
quatuor.  ct.i  vere  qins  hunt  anituiu  possit  uutncrarc, 
quia  Anscimus,  clecttis  Martio  nieiisc  anni  1095 
>u9ccpii  icgimcn  pridie  Nun.  Dccciiii:.,  cum  sai.ro 


i  Kcm,  domini  cl  fralrcs  charissiuii,DuI!i  (u;  rior) 
inortalitun,  nisi  soli  mihi  cognilam,  rcfeio  vobis  dc 
venerabili  Palrc  Hciluino,  atquc  cjus  priore  Lan- 
franco,  quam  i[iso  Lanfrauciis  proprio  ore  sin-ula- 
ritcr  uiihi  reiulit,  el  ut  nemiui  dicerem,  quoad  ipsc 
vivcret,  penilus  inlerdixit.  Cujus  inteidiclum  bac.e- 
uus  ciislodieus,  nuuc  landciH  securusentiutio,  cum 
jam  menulla  cobibct  inlerdiclio.  llujus  auteui  entin- 
tbtionis  ipsaia  veritatem,  Deum  vidcliccl,  invoco 
tcsleiu  quem  scio  mciidaciloquorum  omuium  esse 
perdiloreiu  :  dicil  euini  Psalmus  :  Perdes  ontnes,  qui 
loquuntur  mendaoium  (Psal.  v  ,7).  Ilic  igilur  L.ui- 
fraiicus  lempcrc  prxdicaudi  Hmiuini  Palns,  convcr- 
sionis  gralia  Beccum  huuiillimc  Mtecepit,  susceplum 
blicuuiasiuic  usque  ad  liucuj  litx  gratia  diviua   se 
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fervcre.  (Mmilt.  xiu,  !>l),quanlomagis  tribulalioncm  A  Rcccrnscs  visurum,  muliumquc  extcrrilaus  bis  Msa 

cst  luiigciv  scrvuin  vcsliiun.   Scd  cnm  vidcrel  me 


advcrsilale  altcriim.r  •**,  Confidite  crgo  qtiia  , 
annuenle  Oeo,  posl  liilmlalioncm  l.ciiii.i  cnnsequc- 
iur.  Si  quis  autem  ex  vobtt  in  liac  tribulationc  dc- 
fcccril,  db  iic  :  Dc  nabis  cxiit,  ted  non  erat  ex  nobis 
{!  Joan.  ii,  1!));  qui.i  non  oral  nobisciim  radicnlu? 
I>c  volunlalc.  nutem  noslra  boc  mcns  noslra  dicit 
ci  liugua  quia  t>i  olim  voluisscm  ■'»  cl  prxfepisscm 
ul  Lanlranctis  eaecl  Alibas  vester,  quod  ccrlc  non 
feci  :  lam  eriidolcin  sc  supcr  vos  ostendii,  ut  jain 
nec  vcllc  posnciu.  Valetc. 

EPISTOLA  XLIV  »*». 

*r>  gisi  luriuuu. 

Qitnd   iptr  malestissima   f,bre  correptut    fueril  dum 
C.adnmo  llcccnm  redirel  :  qtia'  lamen  diffugit,  enm 


intcnlissimc  nicililaiiloin  m  ut  ad  vos  cl  quosciinquc 
posscm,  miilcrcm  pro  auxilio  cl  sticcursu  orationum, 
cxlcrrila  fugil  cxtcrritum.  Scd  illud  lanlilliim  quod 
liabcbam  saporis,  edcntli  el  dormicndi,  el  viriiim 
rorporis,  avida  uoceudi  aceelerando  rapuil  el  seciim 
lulil.  Tanla  igitur  ejus  Ii.tc  maucipia,  faslilium  sci- 
licelel  insomnium,  cl  liorum  sociam  imbccillilatciit, 
qnx  i  jus  scinpcr  scqui  solenl  tcrra  vealigia.  a  mo 
nomlumcxpcllcrcpossum.  Il.vc  idcirco  inando  veMrai 
chariiaii  qui.i  slalum  mcx  parvilatis  semper  xnbia 
notiim  essc  volo,  el  vos  idipsum"1  vcllc  non  ignoro. 
Scitote  quia  doncc  vos  vidcam,  scmper  me  delito- 
rem  ad  vos    vcniendi  cngnosco.   Juvale   crgo    me 


de  petendo  nb  eit  orattonum  succurtu  medaurclur.  B  vcslris   oralionibus,    tit    sccundum  votum    mcum 

Oomuo  et  Pairi  abbali  rcverendo  Gislederto, 
ejusquc  sauctiiaii  commissis  domnis  ct  fratribus  in 
Cadomcnsi  cecnohjo  tominancntihtis,  fralcr  Ansel- 
mus,  quod  servus  fidelis  el  frater. 

Postqtiam  a  vcsira  dcsidcraia  ptescntia  nnpcr  vi , 
qiiaui  scilis,  ahslraclus  reccssi  :  Reccum  anlc  festi- 
viiatem  S.  ncnodicii  ob  nmlia  impedimenla  vidcrc 
iioii  potui.  Inlra  quod  spalium  cum  mnltis  curis  et 
doloribus  corporeis  alTccius  csscm  in  Francia  insu- 
pcr  febris  subito  irruil  in  mc,  ferociler  comminans 
ine  non  aniplius  vos.    aliosipic    dominos    nostros 

VARLE  LECTIONES. 

111  Tribulationtim  allerimns  mt.  iribulationnm  adversitatc  alterimtir    "*  Vcnissem  mt.  volnissem    txtCol- 
lala  cum  eodem  mt.    »v-  Mcdianlc  ms.  meditautcm    "*  El  ad  ipsum    ms.  ct   vos  id  ipsum      •*•  Collui 
cun*  eodem  mt. 

JOANNIS  PICARDI  NOT.E. 

protcgcnie  icrvavii.  Eral  ttiiic  Bcccus  xdificiis  par-  C  candida  appamit  ftlitis  Dablrici  <lc  Auvcrvilln,  ncpos 
vus  ,  panper  fortttna ,  panpcrior   rcli?i<>nls  norma.       cjusdcm  ahbatis.  Citjus  aspccltt  in   iiullo   lurbalos. 


possim  solvcre  dcbiimn   meum.   Valete    nunc    et 
scmpcr. 

EPISTOLA  XLV  ■»•. 

AD    IIKMtll  1  M. 

Exorat  pro  monacho  rcfuga,  cui  ett  in  rotis  redire  nd 
ovile,  et  necuntam  muluam  solrere. 

Domnis  ct  amicis,  ct  rralribus  cbai  issimis,  dnmuo 
priori  Iknnico,  et  aliis  in  Cantuaricnsi  coenobin, 
Cbristi  Ecclesix  scrvis  Dci  commanenlibiis,  frater 
Ansklmus,  in  sanctx  viuc  proposito  scmper  ad  mc- 
liora  proficcre,  ct  nunquam  dcfieere. 


Paler  quidem  prxfatns  Dci  amorc  pollebat,  scd  fra 
irum  uliliiim  coiisolalione,  earebal.  Vcrum  ,  secun- 
ibnii  quod  scriplum  esl  :  Facta  cogitatum  tuum  [in 
Pomino,  ti  ipte  enutrict  te[Ptal.  liv,  23),  cuin  assi- 
duis  Dci  clemcnliam  ipge  cxseerarcl  prccibus,  qua- 
icnus  sihi  lalcm  virtitn  dirigerel,  cujus  aolitio  fovc- 
rclur,  consilio  animareltir,  adjtilorio  susteniarelur, 
Lanfrancum  lilicralium  arlium  crudilionc  peritum, 
morum  nrohilalc  conspiruum,  ralionc  divina  snf- 
fiiltum,  discrclionis  virlute  suhnixtim  ci  dircxil.  qui 
sibi  ad  omnia  ulilis,  i  I  eunela,  <|u.e  pic  volebat, 
arcommndiistuit.  Natn  ipsiiishonitalcalqucinduslria, 
docliina  alque  eflieaeia  islud  cocnobium,  tilcunelis 
noiiiiii  csl,  superna  picias  sacrx  religionis  ordinc 
informavil,  multis  limiorihtis,  terris  cl  prxdiis  am- 
pliavit,  pluribus  el  ain  pcrsonis  nobilibus  almte  bo- 
ncslis,  ad  laudcm  ct  gloriam  nominis  sui  suhliiimil. 
Sed  ad  rei  relalionem,  rujus  oceasionc  isla  pr.rlilia- 
vi,  periiugam.  Cerneas  LanfrancM  fratnim  ineriiam 
moruin  pi  nililcin,  onlini-.  liatisgressionem,  conji- 
i  i<  ns  eliam  •Hquoaaibi  invidcre,  qui  sibi  metuebanl 
eum  pioliciemlum  fore,  i^uoralial  qnid  tgeret,  qito 
scconferrel,  tjdelul  iiiui  <  onversaliouis  inlmncsl.e, 

inbiabal  •rdcnter  ad  mlitari  c  dulcedinem  viix.  Si- 
inulal.i  Igilur  inliriiiii.il'  ,  I  nlrraiimjin  linrtulaiiuui 
rogaMl,  ii t  ei  qnotidk  .ilfiTn  i  ailiresipiorunKl.unear- 
iiimriiin  r|aoa cibi aaaerebai  alforre  aobjtionbi  reme- 
ilnmi  II"  aulemfaciebalfttl  corpwMtaaa  :is->uefaecr<'t 

l.tli  eilulii»,  ijii  isi  ilisponebal  fiterC  m  iremo.  Cum 
ergo  j;\m  <  <>i  jms  r  t  animum  ni  .i|f  ir.n  et  ad  fu^am  no- 
iniini  elapsionit f  domitto  llerfuino  abbati  nibil  <lc 
bae  re  suspicanii,  dna  in  lecto  qoicaeeret,  egr<-j,'i,p 
inj'j!i.  Hugo  puer,  qui  ■uperrinM  obicrat,  iu  vcstc 


amabililcr  sic  cutn  abbas  alfalur  :  (Jniii  esl  lib' 
qiiomo<1o  tc  habes?  El  ptier  alacriler  :  Egn,  Pater. 
bcnc  liaheo,  quia  fjcr  Dei  misericordiam  et  per  tuani 
inlcreessinncm ,  libcralus  sum  .\\>  omni  tormcnlo. 
scd  Dcus  misil  mc  ad  le,  ut  dieam  libl,  quta  si  lilu 
uon  prospcseris.  magislrum  Laolraneum  non  bahe- 
bis.  Abbas  admiraius  :  Qitntnoilo,  impiit,  lili?  Puer 
a<l  n.er  :  (juia  viiam  sulitariam  desiderat,  et  de 
monastcrio  cgtcdi  deliberal.  Nam  morcc  fratrum  ei 
vita  uoii  sibi  iilacent  ;  Vide  ergo  quid  facias,  quia 
libi  non  cxpcuil.  Ilis  diciis  puer  disparuit.  Abbas  al- 
toniltis  in  iis  qux  audierat,  reliquum  noclis  vigiliin 
cl  oralionibtis  insomne  pcregil.  Summo  autcm  manc 
mox  ii t  ora  loqucndi  se  dcdil,  Eanlianeuni  ascivil, 
seeum  singulariter  scdcre  fee.it.  Cor  abbalis  inlimo 
dolorc  cruciabalur,  vox  intra  fauees  prcmitur,  la- 
etyuix  uberrimc  erumpenles  dolnrem  eordi»  ape- 
riunl.  Lanlraneus  Ii.tc  videns,  in  terrain  proster- 
nens  se,  cur  ahbas  sic  ploral  aperiri  sibi  suppbciter 
D  preealur.  Tandem  abhas  in  itxc  verha  prcrtipit  : 
II.  H  iuihi,  Ctti  lale  d.mmiim  minalur  Detis!  Va*  mibi? 
qtii  meum  eonsiimm  perdidi,  mctim  aiixilium  amisi. 
nrallotiea  per  magnM  gMailM  D<um  rogavi,  iiIm t- 
rimis  laerymis  dixiux  Mipplieavi  iniseruordia'  ttt 
talem  pi.rsl.url  milii  virum,  rujus  cousilio  ei  auxi- 
ho  lorum  istuiu  enienilarcm,  el  Ojtfl  essenl  Deo  pla- 
rita  moo.K  horiim  u.ilms  mslauiarcm.  El  quamlo, 
fraler  Lanframe,  httC  le  Detts  adduvti,  pieees  mex 
bumilitalis  cxaudilas  eredidi.  Ego  in  te  ontis  ineum 
Iransferre  cogilaham.  Ego  le  tolius  onetis  mci  sar- 
ciuam  supportaturiim  sperabam.  Nune  aulem  (nc- 
scio  qua  dc  causa)  hine  disccderc  iuc  derelielo  sa- 
t.igis,  cl  ad  dcscrta  pcrgcrc  eupis.  Lanli anuis  itilcl- 
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Mnyaoi  cbnrluimui  fralor  noelor,  qul  iJauitruin  A  vei n  In  circuliu  pt;ll    aervivi  ul  fi    i 


liinCim  <  tinM-r  :iliuni  .  ii-iii.r   mi.i  JUVOIlili  h  vil.ili'  cl 

.iin-n.i  ilccopiui  Iraiiilo  iitMMiiii,  ulpnin  Olino  I 
ninlrii  noilno,  «1'"'  ln  peredleo  dooopla  porodbl 
imooniiaio  carult,  luporno  proti  gontc  reapccle ,  nco 
dhtiipavil  lubiiniiilain  auan  euni  norctrlcibui,  noo 
ittedla  coiclui  pavltporcoi  eilfonooo,  nc<  doaldo* 
ravil  loturorl  illiquili  '"  <iu:is  porcl  nandacoM  : 
•iii  iiiiiiiium  oibouala  nonlii  loiioloto,  f|O0M  ito 
npirllnall  nenaa  vceiraoooopeMi  id  nootnnn  ommo- 
aterium,  quoil  id  noiiini  porton  pooi  nullna  mooj- 
itaninarii  dlicoroni  tondcn  ipplicult.Qul,<)Manvli 
ob  rantao  sni  conocionlian  loveritotoai  jawliiioo  sibi 
tiinoal  Aposioio dlccnle  \  iVomo  uooooai  eorneMiaooi 
arffo  imbuii  (/'.'///ii'*.  v,  -2;))  :  ioomo  Inlro  grogon(  in 


liiiluiiiin ,  1 1  <>  mi'  inii  i     i-  vetlra    <     i 

Irrlio.  Si  i|iu,"i     •  <••    Irmn    •    i  in  qoriu  lUejOOMtO 

iponto  poccovi,  |iiiiiin.  lo  iii<»  pco  prndirta  <  ui;< • 

pcllCM  mr.iui    («n  iili.il ,  <  i  << .  iii.  niii  .i  <  ilm   proln 
1«  ii.   Pofl   li  im<-   vcro   rulpam  pcllcni   m<  nn    fralri 
Mo).i  siuilio.i  .snnc  rommcndo,  bicul     uam  diligil , 

:ni  cualodiondura .  vobl >  mioMi  ooo  odoi '"  j<i  i  >< 

Ct-ntliiin    N.iiii  si  i  jn<t  <  ul|.a  prllii  inrn   Ints.i  nnl  , 
\ins  eionoio  fnriii ,  ib  IHo  eaigam ,  »i  quii  autnn  ei 
poporcoril t  •  1 1 i  grolMi o§oao«  i>o  BomoJo  raro  <j"s 

m  ilolr  <|ni.i  nli.ini  pollOM  000  hahro,  qiioninni  vilus 
rjii«  s.ilus  nira ;  aninia  cjus,  aiiiuia  mea  esl     (Juo- 
iii.uu  auli-iu  OOid  dc  argi-uto  poslulal,  <  sl  ld  I  ><  <  n 
(liini  fj<  ili' ,    000  Oril|   ut  pulo,  :i|iuil  uii»ori(Or,liJiii 


qilO  l.it  Uliis  rl  iiiitiiliisesloinniinoilo  ICCOlligi  cupil.  Q  m  slinni  od   iinprlrnndniu   diflirilc.    D-    liU  Oiuoiliill 

Kl  quoniaiii  non  sctli;ntiin  \oi  .wi  liliuni,  aul  fralri-m       anlrquaiu  iucipi.il   rcdirr,    \olonlali:tu    vrslrani  |n  r 


jniu  jutlicil,  snltrin  lieii  sc  sicul  unuiii  de  mrrrrnu- 
rlii  359  veatrls  lanlun  inlcr  vos  cssc  mcrcatur, 
dealdoroi :  nnubi  qnoojoo  suo ,  qucni  ipsc  .ui  cou- 
ICOOUM  OA  obooquiun  oni  diteeli  allraxit,  lanto  magis 
qtiam  carni  su.e  limrl ,  quanto  si  illc  aliqtia  vimlicta 
punialur  juslo  jiidicio,    il>  aniina    sua   cxigcndum 

vidct.  Dc  peeunia  eiiani  albsnaoubpacto  rcdditionu 

arnpia,  quam  incautc  pcr  alirnani  fallaciam  cxpcn- 
ilil,  ila  sollicitus  esl  ul  nisi  pcr  largilalis  vcslrac 
auxilium,  ct  pct'  licontiani  ut  uiulccunquc  potrril 
sc  adjuvari  poslulct,  ab  co  dcbilo  conligeril  cuin 
cvoiicrari,  nunquam  spcrct  cor  suum  ex  liac  vcrc- 
ciimlin  posse  consolari.  Scd  quoniam  ad  tot  ct  lan- 


lillcins  \i  stms  dcsidcr iinus  aiulin-.  Non  quia  ip*« 
rccusrl,  si  juhrlis,  rtiain  ad  turmcnta  proprr.irc ; 
sed  quoniam  ciiui  bona  bpc,  l.ilm  ad  eos  quo«  deoi- 
ikral,  oplal  rrinraie.  Valclc. 

EPISTOU  xlvi  ••». 
ad  oommtoom» 

/.'xmui  vro  eodem  icfmja. 

Domtno  cl  Palri,  amico  vcrissimo ,  rcvcrctnlo 
epioeopo  Goniwlfo,  fralcr  Amouooo,  in  huju-.  oitao 
pcrscvcrare  sanctitatc,  iu  fulurx  pcrmancro  folici- 
lalc  •••. 

Si  veslra)  bcnevolcnliae  cl  vcstrorum  bciielicioruiii 
rclribulioncm  in  graliarum  aclionc  cssc  scircmus. 


ms  ns  prcccs  suas  consitleral  nec  posse  ncc  debcrc  C  uiiquc  mullas  pellcs  oviuin  gratiaruui   actionibus 


siiflicere,  ine  scrviun  vestrum  ,  quoniani  ncc  fidclio- 
rcm  vobis ,  ncc  qucm  magis  confidal  a  vobis  aliquid 
posse  impcirarc  ad  prassens  babcl,  pro  sc  rogat  in- 
tcrccderc.  Vcrum  cum  nulia  major  sit  iulcrccssio, 
quam  pellis  pro  pcllc ,  aniimc  pro  anima  posilio, 
diccnic  Domino  :  Majorem  dileciionem  ncmo  liabei, 
quam  ut  OMtMOM  youat  quis  pro  amkis  suis  (Joan . 
xv,  13).  Doiiuiiitu  Moyscn  a  plauta  pedis  usque  ad 


implcrcmus.  Sed  quoniam  non  in  voce  irrcvocalnli, 
nec  in  scriptura  pulribili,  scd  in  xlernx  pienitudino 
folicilatis  mcrcedem  .vestrain  novimus  consistcre  : 
ideoquc  superscdcmus  pcr  singula  vcslra  bcnclicia 
gratias  rcinittore.  Mutiiain  vcro  vcstram  dilcclio- 
licm,  sicut  in  vobis  mancrc  iuimulabilcm  non  igno- 
ramus;  ila  in  nobis  cain  scrvare  inviolabilcm  cura- 
mus.  Dc  fratrc  Moysc  Cauluariciisi  juvenc,  qui  nuuc 


VARLE  LECTIONES. 

8,T  Saluraris  siliquii  ms.  saturari  siliquis      "8  A  dco  ms.  adcc      MB  Colluta  cum  codcm  ms.      *'■"  Maucic 
fadicilalc  M«.  pcrmancrc  ia-licilale 

JOANNIS  1»1CA  ItDI  NOT.fl. 
ligcns  voluntalem   sitani    delcciara,  cl   proposiluin  D  francus  ncc  volciispropalare,  ncc  omiiiun  occnllare, 


cordis  sui ,  <|iiod  occnltum  puiabal,  cvidrnicr  pro- 
palalnn  ,  abluuis  pcdibus  illico  advolvilur,  clquali- 
t<-r  sibi  innotuissrnl  lalia  liimiililcr  sciscitalur.  Timc 
ci  abbas  blnuda  vore  visionem  apcruit ,  el  quid  si!>i 
divinilus  pcr  piierum  rcvrlntum  sit  sicut  supra  rc- 
icxiiimus,  cxplical.  Laiifraiicus  obstHpcfaclus ,  et 
Dci  gratiam  in  abbalc  vchcmcntcr  admiralus,  liuiui- 
qtie  proslralus,  pcr  confrssioiieni  Dairi  prolinus 
(|uidquid  in  voiunlate  habucrat,  cordc  com|)iinclus 
r\|iosuil,  pcenilcnliaquc  accrpla  el  absolulioiic  im- 
peirnta,  spopoudil  se  iitin<|iiam  ab  ipso  discessiiiuiu, 
rjiisquc  praeceptis  pnr  omnia  oblompcraliirum.  Abbas 
ingcnlcs  omuipotcnii  Doogratias  rcfercns,  qnani  ci- 
titis  poluil,  LanlVancum  priorem  ronsiittiii,  ct  quitl- 
(juid  ditioni  monaslcrii  subjacebal  inius  cl  exlcrius, 
i|»sius  curae  couuuisil.  0(|°s  ila  iinaniincs  csse  tri- 
boit  divina  proleclio,  ul  milla  inler  cos  utiquam 
fucril  oi  Ij  disscii-iioiiis  occasio.  Ilaiic  visioncm  Lan- 


indicavil  illam  citidam  monacbo  noiniuc  Ctiilliclmo, 
qticni  a  puero  nutiieral  et  dorucral ,  plurimiiniquc 
amabat ,  prx'cipicns  ne  alicui  diccnt ,  qiiautliu  iu 
COrpure  vivcrel.  Cjuod  il'e  sct  vavil  tis<|tic  ad  ullimani 
seiict  lulcin.  Dosl  nioiicin  \i  ro  LanCiauci,  cum  jani 
milla  prohibilioiie  iirgerelur.  sn  ipsil  rem  sicut  an- 
(licrat,etalibali»cnionachisbecci,proul  supra  diges- 
biiuus,dixil.  »  llucitsqiic  Cuilliclini  epislola,  < hjiis 
sinnmarium  biogniphus  Dcccensis  in  ejusik-m  Lan- 
fianci  Vilam  couttikrat,  cx  qua  iiuicum  illud  nlqce 
siiprcinum  rcferam,  ncmpc  ,  quod  cum  Cantuaiicn- 
sis  basilica  ab  ipso  Lanfraneo  primum  inclioata, 
landemque  ad  umbilictim  jicrducta  a  Guilhtln;o 
Gurbolieusi  tcrlio  jiost  ipsum  archiepiscopo  foivl 
sacranda,  pro  more  universi  inhumaloruni  cim-rcs 
elaii  fuere,  tninqtic  monachus  aliquis  prrccidit  c.t- 
suLc  Lanfranci  pariiculam  ,  <|iix  cunctos  oMarieiiUEi 
liagianlissinio  aflbvil  odoie. 
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esl  in  monnslrrio  noslroel  vtill  in  Angliam  ad  siium  A  pervcrsilalis  ImpBHM  cirra  ilhim  rcpcllat,  quain  ul 


inonasieritim  redirc,  vcsiram  prccamur  saiiclitatcm 
nl  et  vos  ci  veniam  dclicli  sui  propter  nostrum  amo- 
rcni,  sicul  de  vobis  confidimus,  tribtinlis  :  «  i  ul  a 
tlomno  Hcnrico  priore,  el  a  lola  congrcgalione  bo- 
nfgM  suscipialur,  eflicialis.  Epislolam  "' ,  quam  de 
hac  re  pracdielo  priori  ct  congregalioni  misimus, 
plaeeat  vestnc  sanclitali  lcgcrc;  cl  secundum  quod 
t*i  illa  posiulamus,  antcquam  a  nobls  F.  Moyscs  pro- 
ticiscalur,  communem  volunlalcm  vestrae  benignila- 
tis  pcr  litteras  vestro  sigillo  signatas  mereamur  acci- 
pere.  Valetc. 

EPISTOLA  XLVH  ■". 

AD    CISI.IBF.HTLM. 


alicna  non  laudabilis  periinacia  laudahilom  intcnlio- 
ncm  benevolenlix  vcstrrc  reficctat.  Valcal  sempcr 
dtilcis  nuhi  vcstra  dileciio. 

EPI5T0LA  XLVHI  •••. 

AD   CUALTEIIUM. 

Laicum  recenter  conversum  in  tpiritu   lenitalis  itt- 
struendum  esse. 

Domnoet  frairi  dtilcissimo  Gualtero,  fratcr  Am- 
seluus  abbas  Rocci,  salutcm. 

Domnus  Roberitis  de  Driodua  gralias  magnas  agit 
vobis  pro  bcnignilalc  qtiam  illi,  supra  quam  *'• 
6pcrare  unqtiam  potuit,  cxhibclis  ct  cum  gratiarum 
aclioue  tcstis  vobis  cst  quia  et  ab  ipso  et  al>  aliis 


De  (ebrequacorruptusfuitctdcuua  suprainepUt.il,      Pr0Plcr  eum  nu,,la  molesla  passi  estis.  ITndc  ego 

tsrikil  »'    cllin      «illlftro    ffrili-ic    1AA        ot     /illnl    npililfnm      ns»ltsfciiA 


scribil. 

Domino  servns,  amico  amicus,  dilecto  dilcctus, 
domno  abb.ai  Gislebebto,  fratcr  Anselmus,  sempi- 
tcrnum  gaudere. 

Si  sane,  si  bcnc,  6l  prospere  cuncla  sunt  erga 
domnum  abbatem  Gislebcrluni  dilcctum  dilcctorcm 
mcum ,  vere  inde  gaudet  cor  meum ,  qtiia  certe  sic 
esl  desiderium  mcum.  Si  dilcctiouem  et  bcnefi- 
cia,  quae  nobis  ct  nostris  rebus  impcndilis,  alienus 
alicnis  impcndcret,  utiquc  ou  gratiarum  magnam 
nctioncm  in  scriptis  et  voce  cxliibercmus  nc  defice 


cutn  amorc  gravias  ago,  et  cum  gratiarum  actiono 
laudo,  ct  laudando  precor  discretionem  vestram ,  ut 
memor  quia  calamus  qtiassatus  non  est  conteren- 
dus  (Mattn.  xu,  20;  Isai.  xlii,  3),  300  et  quia 
sani  non  eqcni  medico,  sed  qui  mate  hr.bcnt  {Luc,  v, 
31),  in  hoc  quod  incoepil  pcrscvcret.  Spcrandum 
enim  cst  quoniam  qui  pe.r  veslram  tolcrantiam  jam 
aliquatenus,  miscricordia  Dei  efilciente,  profecit :  si 
in  eo  quod  incocpislis,  pcrsevcraverilis;  pcr  eamdeni 
Dci  misericordiam  ad  majora  proficict.  Nam  hoc 
ipstim  magnum  signum  csl  profectus  ejus,  quia  illi 


ret.  Scd  quoniam  boc  ille  facit,   de  quo  nunquam      Ppr  1"e,n  sc  profecisse  cognoscit,  multum  comiien- 

possumtis   desporarc,    sufiiccrc  credimus  majorcs      dari  per  me  amicum  vestnim  desiderat;  non  ul  vl- 

gralias  cum  semper  prompta  voluntale,  praesortim      liis  suis  conscntialis,  scd  ut  infirmitali  ejus,  ut  ab 

cnin  boc  ipsum  non  ignorctis,  indesinentcr  in  cordis      i,lis  Pa»,atim  sicut  aegcr  levelur,  condesccndalis. 

arca  scnare.  Scio  quia  ve6tra  dilcctio  quomodo  sc  ^  Kondum  cnlm  audei  promittere  se  mores  suos,  iu 

linboat  sialus  noster,  desidcrat  cognoscrre  :  qtii ,      quibus  alitcr  quam  Cipedial  nulrilus  est,  in  proximo 

Dro  protegente,  secundum  modum  nostrum,  el  se- 

cumliim  lemporis  liujus  varictalem  iu  cunciis  bcne 

cssel  el  prosperc,  nisi   quia  cnm  nuper  in  Francia 

csscm  aliis  m  quibtisdam  aflVclnm  laboribus  lcvis 

qiixdam  fcbris  subilo  irrucns  plus  inc  lcrruil  quara 

l.csil.  Sed  cum  vidcrel  mcnlem  mcam  intcntissimc 

convcrsam  ulad  amicos  nostrospro  auxilio  mitlcrem 

oralionum,   cxtcrriLi  bis  laclum   fngit  cxlcrrilum. 

1'ndc  aliquandiu  posl  passus  sum,  cum  cdcndi  fasli- 

dio,  dormicndi  difficnllalcm.ct  mcmbroriiminajorcm 

fmbcoiliilalcm.  Dominos  ct  fralres  nostros  dilcclis- 

6imos  filios  vestros  qtianta  possum  devolione  saluto; 

«!c  qnoriini  erga  mc  dulr.i  dilcclionc  rc  mibi  cognita,  j. 


qufiiics  recogiio,  essiillo.  Dc  Ilicardo  scrvici.to  \t 
Mro,  qui  vos  in  Angliam  sccundum  jussioncm  vostram 
s'(iiius  esl,  vellem  veslram,  si  vobis  non  displice- 
rtt,  I)' 'nignilaicm  rogaro,  quoniam  qurm  Dcus  suo 
jmlicio  ab  impaoio  criminc  exctisavil,  si  ipsc  ab  iu- 
<  •  |i  o  fidcli  scrvitio  non  dcficil  jam  niliil  est  quod 
Iwnan  vrstro  vnliinlali  quam  dc  co  inoepisiis,  dchcat 
obviare.  Justus  cnim  cst,  cl  plus  der.cl  honcslalis 
vestrx.  aucloriUitcm,  ut  veilra  ronslanlia  cujuslibcl 


penilus  deserttiruin ;  scd  cum  voluntatc  ct  dcsidciio 
promiltil  quolies  cecidcrit,  sc  Dco  adjuvanlc,  pcr 
veslrum  auxilium  cl  consilium .  cl  per  veslras  ora- 
lioncs  surrccturum  •",  cl  quandoque  in  honis  mori- 
hus  conslatitcr  suturum.  Sajtilaledomiiiosct  fratrcs 
nostros  vcslrac  congrcgalionis  monacbos  cx  nostra 
partc  :  quos  rogo,  ul  fidclis  ct  amicus,  quatcnus 
solliciti  6int  servarc  unitatcm  spiritus  in  rincul*  pacis 
(Kphcs.  iv,  3),  ii  tcmplum  votunl  cssc  Spirilus  sancti 
(/  Cor.  vi,  19),  qui  sictit  scindi  non  polest,  ita  iu 
discordia  habilarc  non  potcst.  Valcle. 
EPISTOLA  XLIX  ■". 

AD   GIIVARDUM. 

Vl  Itcccensis  qnidnm  monachus  nb  eeelesia  S.  VI- 
man  regimiue  cxcutctur,  nc  lupi  agnum  devorent  et 
leones  ovcm. 

Domino  cl  Pairi  rcvcrendo  Morinorum  cpiscopo 
GiuAitno,  fralcr  Ansei.mi'8  diclus  abbas  Bccci ,  quud 
smiis. 

Mnlla  proplcr  ncccssitalcm  rci  dicere  cxpcdirct : 
ai  proptcr  mulla  mihi  non  liccl.  Itrcvi  igiiur  allo- 
«I ii io  cl  magno  aflcclu  vtslram  dcprccor  palcrnam 


VARLE  LECTIONES. 

1,1    Biclpiatvr.   rfTiriaiis     rpisiolam  nn    siiscipialur,    rfiirialis-    Epislolam        "'  Cotlnta    cum    eodem 
m$.     "»    lnip. mlitis,  niiqiir  mt.    iinpcinli   i-,  alicnus   alitnis  iinpcndcrcl,   uiiqiie     "k  Franria,    iiliis  m*. 


I  r.i  ,  iii  ;  a||i|      •••  t]allnla  rum  cn-lcni  ms. 

rreclumm     "'  Collata  c um  codem  ms. 


"•  Supra  qna  mi.  suprn  quam     "'  IVcsurrcclurum  mi. 


ItOB  KJI   ii,  Mi   ii  n.  •  ..,., 

|.li  l.iliMII  ,   llt    |l   VO,   fji  i  illl  ,    Pt   dnnntlO    iHXiil  II-        \    i  ||  .  ..;•■■«.%  ■  .    |  .1.  ln  iii/.  I  rr(|f  rl   rgo  iJ0|Ul 


iiirnsi  Bmlif  pllCopO  01  VMlfl    «l    OMlfl  DtrtO    |    | 

Kii.uli  niii,  quod  id  |>r utlfni ia-  vc-iri-  porliitci  <li 
iIoik  M) ,  quitcniii  in<  iYtlOf  MOtor  rflolioi  immi  i 

iimi  vcvctiu,  ncc  ;itl  rcclcsinn  S     Vubiuii,  B>Ju|  n< 
OtttOOO,  i  iimcuiruli  OOntUlQ    ''l   *»i  <Iiii.»Ihhm*    |>i  iv.- 
Inr     liiijnissiliile     cniin    011    0OM  IMplittl    in  .  j.lc  n 
«-<-<  lcsi.i  <i|i  niulli,  <pi.tr  luugltni  eM  ii.irr.iK',    m  \<  icc 

tonitttoro;  mm  kI  iUcjuim '"  uiilitittM  rcl  omi  "i- 

miu  l.ilmrc  proliccrc  Qu.iprnplcr  ilcrum  ilrromquc 
precor  ii«  l.iiilmii  ktn  inriljii»  vcnlrj-  OOOMfMI  al- 
fcmlalifl,  ii l  aiiiiiuiii  pr.mnn  llMOlblHlOf  f CltfO  n- 
gnre  Iriikirj  frann  ilis.  Nnlilc,  OMOCfO,  IMplill 
agmim  fiigictilcin  |d  bq>o«  rediirerc  ;  OOtitC  otira- 
Ititos  lcoinnn  domando»  cominillerc.  uolilc  iminrni- 
lciil  ci  fOdoOMOlOM  iu  fbfMCOM  Cliabl.roruin  ad  ij 
niilliii»  Uim  rlTccliiin  impcllerc.  iVrimtliie  ul  aliiisin 
lOCO  cjii*  COOOUtOOtOf,  cujtis  MOM  paralior  mi  in- 
lcriora  cl  rvtcnora  lu-ll.i  circa  pravos  morcs  (ole- 
rtro  :  ct  <jni  tOOtCl,  quod  ipse  scsc.  non  possc  proba- 
vii,  si  oiio  inodo,  Doo  luiiUante,  possit  oiililof  colia- 
bil  uiubtis  coneonhrc.  Quod  si  veslra  sentenli.i  ali- 
qnid  iniiiiiilaliililcr  lCMOfil,  quorf  non  optamus, 
prins  in  pr.cdicla  ccilesia  DtCOM  ct  lionaiii  voluni.i  - 
icni  MJificaro,  ei  sic  pacaitiiu  ct  bencTolun  indo- 
iiiiiid  pacis  intcr  Iicncvolos  rcvocarc.  Valcle. 

EPISTOLA  L  K 

»d  joammkm  f.t  nosoxr.ii. 

De  qttaternior:it>us  tuit  at>  <o  deperdiiii  dolenlem  ctim 
cvniolulut .  Lt  fi  tt  muiicant  wiiturum  \toUicclur. 


Ii    rrgo  fulnu*  trslrum  n<   dob-al ;    ii<  ul   tuli.% 

II    II     ini  'ili.,    i..    I  iin ,,,  ri  I,  1)4     I 

I    rililiim  flUJ  I lislii  nin»,  qno.l  ln  lnln 

iiinpn-.li  .   Bolutaie  levrrinduin  <-i  <lilr< iniiniiini 
noMo  ilouiiiiiiii  ibbatOM  RodoKuM,  rt  dileetoo  (•■> 
lirt  MOlfM  siln  <    'ii  .i     "s    Miiim  iin,  <|u  i iii  |  .  iiii, 
I  CtUOMOnii    pfiOfO,    <  ni  COM  pftfttilfMM  ,    r    m 
inus,  <  l  c.nin,  ijii.iin  ClliU»  "'  polcritnu»,  tobii   uiil 
lemiu. 

1.1'ISTOLA  II'" 

ah  lAtMOCMI   r.r  »iios  Miisu 

0f  Jiul iirnmir  iui  Mirfl  m  Anf  i.t     l>*  wa  ml   S      Ni 
i    im  OfOfiOMT,  ei  de  tuu  ei>tnv'a  MMffl    MMl 

lllllltH. 

Dciidcraii»   ilcftidcraloriliiu    suis,     donmn   primi 
lUinnno  cl  alti-.,  i|iii  ciim  ro  tunl,  frairibtit  frju 
Anm.i.mi  >,  MM  Hloruin  :  scinpcr  bcnc  cv«c  mlus  <  t 
cilra. 

Nomlnm  vobi»  possum  aliquid  inandarc  M  MoTi« 
tale  nostri  ilincris  in  Angliam,  miantum  poflMM  ■  I 
uoslram  Ecclcsiam.  Diflefl  cnnn  adbuc  ret  fMMOV* 
dcre  MOIra  pciitioni;  ipiannis  ipM  el  alii  pnm 
Angliac  inilii  uiinis  ullra  MOOJMIIM  mcani,  MMfl  ■ 
cl  honorcii)  c\liibo.ini.  Dc  imoiumitalc  m< :»  l.itor 
prxsenliutii  monaclius  doiuini  abbalis  Gislcbcrli, 
melius  <piam  cpislola  noslra  <!oi  crc  Vnf  polrril , 
queii)  volo  ut  valdc  bcnignc  cicipialis  '".  RodflOOl 
nostrum  anlc  Qii.nlragesiiiiam  noi)  sp"ro  fulunnn. 
UlodolO  mibi  liltcris  de  bis  qu.c  circa  vo:  snnt,  ea 


Amicisamicus.dilcclisdilccuis,  doinno  Joaxm  ct- C  **  W'rC  my  ,k,lwrc  scilis-  Mi,lil,:  »»bi  oranonem 


doiniio  Uosoni  fraier  AmmjH»,  liujus  vike  ct  fulurx 
iiiviolabilcm  Ifetiliim. 

Quamvis  dclectabiles  et  dulces  «inl  sapicnlia  ct 
dilcclio,  tamen  iu  liujus  vitx  lubiicogCKCranl  ilolo- 
fOM  cl  amaritiidiiicm  ali<pjundo  ;  iju  c  <juanlo  vcrio- 
rcs  el  majores  sunt,  tanlo  lioc  faciunl  rarius  ct  Unlo 
Hravius.  ltarins  ciiiin  sapienliorcs  failuiilur;  ied 
<  iim  lioc  coutiiigit.  magis  Ixdunlur.  El  qui  verius 
diliguul ,  rarius  quos  diligunl,  oiTcndoiil.  Verum 
quando  lioc  accidit,  gravius  sc  ainiguiil.  Quaprop(er 
ciiiii  tos  modicuin  quid  incauic  fecisse  (si  taniuii 
incauluin  judicandum  esl,  quod  dcMI  quatcrnioni- 
bus  uostris  tecis(is)  vos  tam  gravitcr  fcrrc  manda- 
stis;  uliquenou  boc  ev.  consuctudinc,  ucc  ci  negli- 
gcuiia  descendisse,  scd  ex  ea  ncccssitaie ,  quia  non  ^  ncdiciionem,  qux  vestrx  debctur  cicctioui.  Sclego, 


ad  S.  Nicolaum  quain  fcci,  c(  cpi»tolam  MMM  contra 
dic(a  Koscclini  facere  imboavi  :  el  si  quas  i\v  aliis 
nostris  l"  cpistolis  361  blbM  doinnus  ManrilJus  , 
quas  iion  misil.  Saiutate  malrcs  nostras,  dominain 
Evam  cl  dominani  Basiliam.  Valete. 

KPISTOLA  Lll5»*. 

AD  En.lLLFlM. 

Pro[enionem  a  monncho  faclam  ei  icnuilam,  non  es&t 
ilerutn  tib  eo  exiaendam,  cum  ubbai  bouduilur. 

Doniino  et  amico,  abbati  m  Er.mh.fo,  fratcr  A.n- 
si  i  iiis,  salulcin  prxscutis  \it.v  ei  fnlurx. 

Domnus  Nicolaus  fralcr  vesler  dixit  mibi  ci  vc- 
sira  parle ,  ut  vobis  consilium  nostrum  mand.iicm 
de  eo;  quia  cpiscopus  Bajoecnsis  invitat  vos  ad  bc- 


cst  boiiio  qui  non  pcccei,  monstrastis.  Undc  vos  pro- 
batis  pro  ccrto  in  cautcla  prudentiores,  ct  in  dile- 
ctionefervcniiorcs.OuodquaiKo  verius  intueor,  (anto 
rectius  Ixsioncm  cordis  vestri  cor  ineuin  laedere  de- 
bcre  confileor.  Cum  crgo  riiibi  vulnus  cordi  vcslro 
infixuin  ob  ditectionein  inci,  qucm  tiniuislis  vos  ol- 
fcndisse,  scripsistit» ;  non  dissimilc  vulnuscordi  mco 


quulquid  inde  sentio,  jam  rcslrce  di\i  prxsens  diio- 
Clioni.  Sciinus  enim  quia  senqvcr  prolileri  ore  ct 
opcrc  cxbibcre  debenms  majoribus  nostris  rc.mla- 
rOM  obedicntiam.  Quam  icripto  repotOiO,  qoaadiu 
eam  non  liMCgiiao  CMMOCCiMMr,  »upei-fiuum  certB 
esl;  ad  quod  8M  si  quis  nos  viilt  rogere,  cmn  ad  ab- 
baii.e  prailaiionem  promovemur,  sinu  oUa  raiimtc 
fieri  videlur.  Cum  enim  professi  siiintis  convcrsio- 


infijiistis.  Quaoluot  ciiiin  vos  doiore  sludio  mci  amo 

VARI^:  LECTIONES. 
"•  Aui  aliquam  ms.  atit  a<l  aliquam    *"  Collatn  cum  eodem  m$.    83«  Qnid  do  ihs.  qiuxl  dc    "'-*  Qwan- 
locius    «u.   quani   rilius      •"   Collata    cum   eodem   ms.      m   Excijiialis  vts.  suscipialis     6o*  Aliis  vestiis 
nis.  aiiit»  nosliis      *3'  Collala  cum  duobm  mss.    Victortnis    ,3T  Doniino  c(  Palri  abbati  inss-  DoMlUO  oi 
amico  Abbali      s"  Esl,    quod    m$s.  esl,  ad  quod 


iy.i 
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neiu  inortim  noslronim,  nc  obcdicnliam  scctinduro  \      Dc  acgriludine  palcrnx  vcsJra  sanclilalis  gravi- 


rcgulam  S.  Bcnedicti ,  uliquc  M*  promisimus  obc- 
dienliam,  non  solum  abliatibus,  ncc  solum  quaiidiu 
esscmus  sul)  abbale,  scd  omnibiis  majoribits  nostris, 
ct  quandiu  vivcremus.  Eadcm  cnim  Regula  docet  ut 
monacbus  omni  obedientia  se  subdal  majori ,  cl  ut, 
adexemplum  Domini ,  obedicnliam  scrvemus  utque 
ad  mortem  (Vhilipp.  u,8).  Qui  ergo  monacbicam 
scmel  scripsit  el  legit  professioncm ,  si  nunquam 
eam  abncgavit,  frustra  aliquis  ab  eo  aliam  exigil. 
Valc. 

EPISTOLA  LIII. 

*e  HNFRAXCfM  ET  OMNES  DECfltMSES  MO.NA.CUOS. 

Lanfranco  morbo  laboranli  condolel. 
Doinino  et  P?.tri   reveretxlo  arcbicpiscopo  Lan- 
fhanco  fratcr  Anseluus,  ei  lola  Bccccnsis  ccenobii 


ter  dolcntes,  pro  salulc  vcslra  Dcuin  orare  nou  tcs- 
samus  :  quoniam  xgriiudincm  vestram  tribulalio- 
ncm  noslram,  et  salulem  veslram  incoltiiniialcui 
nostram  essc  putamus;  nec  solum  nobis,  scd  el  ma- 
tri  Ecclesiae,  quanlum  nomen  vcslrum  exlcndj  po- 
t«st,  vilara  vestram  nccessariam  csse  inlclliginius. 
Jussio  veslra  de  coridudu  Longobardorum  amodo, 
Dco  annuente  ,  servabiiur.  Donmum  .Balduinum , 
qucm  iiiAngliam  mittimnspronccessitaiibus  nostris, 
quas  ipse  vobis  narrare  polcrit.  sccundum  quod  eas 
coguoscetis  el  paternx  bemgnitati  placebit,  ut  adju- 
veiis,  sicut  mos  vestcr  est,  stipplicamus.  Omnipo- 
lcns  Dcus  diu  nobis  el  Ecclesix  sux  vitam  ve&tMtn 
in  salulc  el  prosperilale,  eliam  in  grata  sibi  sar.cli- 
talc  consei  vet.  Amcn. 


congrcgalio,  quod  sui. 

VARL*  LECTIONES. 

"'  Confessionem  morum  nostrarum,  utique  m$$.  conversionem  morum  nostrorum  , atl  obedienliam  M- 
rnudum  rcgulam  S.  Bcnedicti,  uiique. 
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Cap.  IV.  —  OulaLe  dirinilus  visiooes,  cotislllum   circa 

re^tmeu   puerorum,  amor   vitce  con.munis  el  discrelio. 

66 
Cap.  V.  —  Abbatis  electi  benignitas  erga  hospites  et 

di)n,eMi(03.  Iter  in  Angliam.  Colloquiuin  cum  B.  Laufraoco 

de  oolta  S.  Elphegi.  70 

Cap.  VI.  —  Monitorum   suavilas  et  eflicacia  miracula. 

76 
Lbcr  secchdcs.  —  Cetta  in  arcliiepitcopaluCantuarknsi. 

79 
Cap-  I.  —  Archiepiscopalus  assumptus.  Quies  mooasuca 

dilata.  Alirpia  cum  rt>ge  dissensio.  79 

dr.  II.  —  V-iriarnm  viriuluni  cjerritalio.  &7 

l  >r.  III.  —  /V.^re  landem    impelraia  ab  iralo  rege  ad- 

euodi  lt<  mam  farduatp,  valedicn  sui».  90 

>  M  .  I\ .  -     Discessusiu  Gallum  iode  Romam  el  in  Sam- 

inuni.  93 

i  ,p.  \ ■'.  _.  Runrsio  in  Campainam    ReJitus  in  Galllam. 

inirncula.  101 

(.«»•.  VI.  —  Mort  Willielmi  rpgn  et  nova  runnurrr.vsore 

llennro  difficulus  l  l>  inveslUuras.  Romaua  legalio.  Rediiu» 

iri'f  r.lir.itis.  107 

dr    vil.       Hrronnluiiicurnrpge.Redilusin  Angliam. 

HortiM,  obiLM,  mirarnla.  112 

Sui  pleme.ituni  ad  Ladmeri  libros  Dc  Vila  S.  Ansctmi. 

118 
Miramla  S    AnsPlmi  119 

Saiirli  Aiuelmi  Vii»  lir^vior.  123 

V  ii-r  S.  AfjtCtaal  Synopsis  chronologica.  1*1 

i  i  iii  laii'lpm  S.  AusHmi.  133 

I..    •      >ii  iu  ubitum  eju*J' (ii  137 


Sancli  Ansclmi  epitapdium  triplex. 


111 


OPERUM    PARS  PRIMA.  —  DOGMATICA. 

DK  DIVLNIIATIS  ESSENTIA  MONULOGIUM.        141 

1'rapfalio.  111 

Cap  I.  —  (juod  sit  quiddam  oplimum  cl  maiimnm  et 
sumiiiuiu  oiii'iiuu!  i|n:«-  siiut.  144 

C*p.  II.  —  Ceeademrf.  116 

Cap.  IH._Quod  iil"n"  "dam  oatur?  per  qusm  e&tquid- 
quid  est,et  puv  perAe  es,,  et  esi  summum  omniuui  quaa 
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Cap.  VII.  —  Quoiuodoalia  omoia  sinl  per  iliam  et  ex 
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pulalur  essc  in  seusu,  sit  in  opinione.  475 

Cap.  VII.  —  De  veritate  cssetilite  rerum.  475 

Cap.  VIII.  —  De  Jiversis  intcllcctibus  dcbcrc  cl  non 

dcbcre,f)osse  elnon  potse.  475 

Cap.  IX.  —  Quodoiiiuis  actio  signilicel  aut  vcrum  aut 

f.ilsuin.  477 

Cap.  X.  —  I)e  snmma  veriute.  478 

C.ai'.  XI.  —  De  veritatis  difliuilione.  479 

Cap.  XII.  —  De  jusliiiaB  diftiuiiione.  4N0 

Cap.  Xllf. — Quod  uua  sit  vcnlasiu  omuibus  vcrls.  484 
I.IBLIt  DE  VULLKTATE.  487 

DIAI.OfJLS  DK  LIBEUO  AI.MTIUO.  489 

Cap.  I.  — Quod  poicsus  peccandi  perlineal  ad  iiberta- 

tem  arbilrii.  4*9 

Cap.  II.  - -Quod  tamen   angelus  el  liomo  peccavi  truot 

pcr  batic  polesUUro,  clper  liberam  arbitnnni  :  clquam- 

ris  puuenul  servire  peccalo,  non  lauieu  cis  poluit  domi- 

uarl  \<<  ccalum.  491 

Cap.III.  —  Quod  postouam  se  fecernnt  sorvos  peccatl, 

lilierum  habueruut  Bftmrima  :  el  quid  sii  liberum  arbi- 

iriiiui.  49J 

Cap.  IV.  -  -QooaJtodo  polestatem  babeant  scrvandi  re- 

ctilndincin  nosn  non  bsbeaL  4'.l5 

Cap.  V.  -  Quo-lnulla  tcniaiiocogat  invilum  pcccare.  4'J6 
Cap  VI    —  Qiiomo«lo  iit  noslra    volunias  potens  conira 

leouttooes,  licrt  vioVatur  imnoiens.  498 

(  ap.  VII.  —  Quomodo  roluolas  forlior  tit  quaui  tenta- 

tio  .  sttM  ruiu  ab  illa  vincjtur.  4:i;) 

•  ir.  VIIL— Qood  iitc  Pc.us  polest  aufcrro  votanlSlis 

rertitu.liiipui  901 

IX  —  Qurxl  nihii  sit  liberins  rec.u  voluntato.  KOI 

(  ir.  X.         QuomixJo    petCSOS  sil   s>  rvus  ppccau  ;    ct 

OOOd  (iujiis  uiiraculuin  til,  ■  um  Deus  reddlt  rcctitudincni 

II  :  i  'i.  .ji^m  coso  mortao  rtddll  rltsm         SM 

■  kv   XI.  —  Quott  isU    scrvilos  uon  aufnal  lilicrUicni 

arbnni.  'Ml 

XII.  —  (Air,  r;im   hoino  non   habct  reclitudiueiii, 

magis  ijicitur  hlicr  ;  Ojuls,  cnm  osbel,  nf.n  pMtSt  ei  au- 
hrn  ..ii.ii...  .  nni  c.iiii  lialn'.  «p.rvus;  qui»,  cum  iiuoIij- 
Ltl|  n-.o  |h.(.  st  pcr  s»>  caiu  rcci'|crirc.  Nu3 

iii  ~  ill  —  Qu«mI  putrotas sorvsadl  rectitaitlnom  ro- 
laoun"  prnpter  ipsim  irclitudiucm,  sit  pcrlccu  liifHuilio 
IlLic  Ij.i»  «ibi  ri  .  '*.' i 


i  ip.  XIV.  --  DisiMO  ijuwlem  lilifrutis.  rnii 

DI?  rONCUUDlA  ris.l-.St  II.MI/E  i.l  PB/EDtSTL 
KATIOMS.  M>7 

Qv.rsrio  I. —  De  foncordiu  prauichtiic  Dcitwn  U- 
bero  arhnriiK  i>tl7 

(  ap.  I.  —  Non  rppti£ii:.l  pci  prffsr.irnlia  liberlsli  att  i- 
irii ;  quis  Deus pi.iscit  psse  libere  luturuui,  quod  sliundo 
dou  esl  ex  neccssitalc  futuriiin.  5?7 

Cap.  II.  —  Oaoraudo  necesse  sit  rem  cssn  Mtnrom 
qiiDiido  DeaS  pr.cscii  e.im  cs-c  futuinm;  cl  Uuien  vuliin- 
l^tem  libr-rsss  maaero  :  ct  dc.  dupliH  neccssilsle.      509 

Cap.  III.  —  Quod  libere  lutura  Bon  sim  necessaria  n.- 
eeosiUio  prccedeole,  sed  seqiieote.  511 

(ap.  IV.  —  Si  praescicoiia  Dei  npcessiutem  inoeril  re- 
bus  qoas  prxscit ;  ipsi  nilul  lacit  ei  lihei  latc,  sed  o.m.ia 
e»  iieccssilaie.  512 

Cap.  V.  — Quod  multa  in  Scripluris  dicuntur  necessana 
el  iiiunutabilia,  pei  coniparationcni  ad  a  lcrnilateui ;  qu.i» 
iu  tempore  sunl  llliera.  ct  proocM  baw  cs>.e.  51.1 

Cap.  VI.  —  Pe  liberute  ad  ca  <\\is>  sunt  salutis.  Mic 
qu.rriiiir  ubi,  el  qu3B  sunt.  filS 

Cap  VII.  —  Au  Pei  praescirntia  sil  a  rebus  :  et  an  res 
sinl  ab  ejus  BCiculia.  I  t  quomodo  niila  sint  a  Deo.        517 

Qim.&tio  II.  —  De  concordiupTiCdeMiiuuionis  cumlibera 
arbiirio.  51 U 

Cap.  I.  —  Hatio  dubitandi  circa  libcrtatis  el  pradesti- 
uationis  eoncordiam.  519 

<  ap.  II.  —  Pr.vdeslinaUo  uou  solum  bouorum  cst,  so.i 
ct  maloinm  pot.-si  ilici.  529 

Cap.  lll.  —  Praedcslinatio  r.um  libertate  conciliatur  ea- 
dem  modo(|uo  prsescientia.    *  520 

Qu.kstio  III.  —  De  coucordia  grati<v  cl  liueri  arbilrii. 

Cap.  I.  —  Proponilur  dillicultas  ex  Scripluns  circa  gra- 
li.i  et  iibcrlalis  concordiam.  521 

Cap.  II. —  De  libcrlate  arbitrii  sine  qna  salulem  ncmo 
merelur;  et  dc  gralia  siue  qua  nullus  salvatiir  boiuo.  5^2 

Cap  III.  —  Bectiludo,  qua  aalul<  in  conscquitnur,  iion- 
nisi  pcr  gratiam  obtinetur.  5t3 

Cap.  IV.  —  Eadcm  reclitudo  ticnuisi  pcr  gratiam  con- 
scrvatur.  524 

1'ap.  V.  —  Elucidaotur  Scriplutx,  quv  soli  graliaj  ct 
qnv  soli  libertati  salutem  tribueic  vidcntur.  525 

Cap.  VI.  —  Quomodo  non  sit  supcrvacancum  boBMues 
ad  fidem,  et  ad  ea  qu.c  cxi^it,  invitare.  526 

Csp.Vll. —  Quod  justcartuanlurqui  miilati  rrluclautur; 
quainvissequi  iiiviutiiuiein  neuueaat  sbaaua gratia.    SS9 

C*p.  VIII-  — Qnod  omuis  rul|a  et  culpabilis  iiiipt>ter»'.i:i 
in  renatis  per  hapiisiniun  deleanlur.  M0 

Cap.  IX.  —  Cur  peccaio  deleto,  elactHS  cjtis  romaneat : 
et  cur  baplizali,  alque  Dasrtjres,  uon  statim  iucorruptihi- 
lcsliant.  57.1 

Cap.  jj. — Quodsi  qui  nitcntes  non  proUciunl  atil  dcli- 
cii.nt.  hocnouex  bupossibiliUte  liat.  b.W 

Cap.  XI.  —  Quo  scusu  in  nomiaejosto  vcl  injusto  sit  vo- 
liiiiusrccleviveu.il.  5"i* 

Cap.  XII.  —  Quod  cx  volaaUte  rectilodiatt  aut  com- 
nioili  procedal  oumo  mct  ituiu  bonunis,  stve  ad  salulem, 
sive  ad  dsnloaiiooem.  {»37 

(  ai-  XIII.  —  Ludc  OSt  lam  vitiosa  el  la:n  proua  ad  ma- 
lomvolunias.  b38 

<ap    XIV.  —  Borapilnlalio,  cl  conclusio  operis         540 

UB  A/.VMOKl  riHMLNTATO.  5il 

fAp  |.  _  Salva  sacr.iinculi  veiitate,  azymum  aul  fcr- 
mc.iilatiiin  panoni  assutni.  541 

(  ap.  II.  —  Apltus  iu  a/jmocouflci  sacrameulum,  quain 
in  rermeouto.  ••'- 

Cap.  III.  —  Latinos  in  azjmo  conlicicnles  uon  jtulai- 
sare.  °*5 

Cap.  IV.  —  Hetorquetur  in  Grapcos  arpumcnUlio,  qua 
probint  Lstiaos  m  :.z>ino  'onllcicnHs  ju.l.iizare.  54t 

CA,.,  v.  —  Lo<.i  Bcrtptora)  aaibus  Cncd  eoMts  Lstl« 
nns  in  eoatrorenia  d«  rermeouto  ibuteiianlor,  coograe 
cxposiu,  ac  1"  tracUtui  illml  «  Litlera  ocridii.  •  515 

C.ap.  VI .  —  Quomodo  prophela  jubcalsacnBcari  de  le^- 
mrnut')  Iaii.Iciii.  B" 

(  ap.  VII.  —  Connnbia  l.atinorum  de  cidem  cognalioufl 
in   rerlis  cradibus  dissitis,  mala  B  GnrclS  reprubala.  548 

DK  8ACHAMENTOBUM  DIVKRSITATK.  5*7 

Wsteraaol  iMstUa  qaa  bcaio  An.seiino  acribendi  irgu> 
liicnliun  prtBbaii.  •'•*' 

Cap.  I.  —  Qucrclx  Waleranni  «lc  Unia  diversiutc  m 
sacrauieiiiorui»  eeiobrBUMio.  ■*» 

(  ai.  II.  —  Cur  aliqui  lurmenUtum  Bdbibcant  inmjsle- 
r.ls.  M 

Cap.  III.  —  Cnr  iinicnm  ct  non  nuilliplcx  crucis  siguuin 
sui  ir  psaam  ci  c  ibeem  lormatar  •>  piet  Isque.  519 

I  ap  IV.  -  Cur  caln  »eJo  scu  palla  opertalur  a  pnnci- 
pio.  W0 
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|.lvi(H.l)S  1)1.  CIUMMAlllO 

(  *r   I.  —  An  grammaliriis  mi  «ubslanlia,  an  qualila»  ! 
jir.i|Hiiini,iiir  mioiirs  iu  iilrjm<|tif    parlriu.  Ml 

(  ir.  II    —  |(:itiiint'i  prOfMMlM  rodargVOOtM.  8fl 

1  *r.    III.  —  K.ilioues  propoailx   cuntr»  re<l»rgti<(iii  tn 
flrmanlur.  r.i  i  • 

('*!•.  IV   —  Vitlum  sjllogismoruin  caj>.  1  propoMioniui 

883 

T.*p.  V.  —  Qnitl  M  pr.Ttliclii  sjllogismls  elTlci  legilhiie 
fjlr.it.  in  corum  000  docrlur.  5ii4 

('.*■■.  VI.  —  AUoruni  sophisma  disrulilur  cx  diolls.  Nil 

C»r.  VII.  —  Iterum  disculilur  [>nus  argnmenluni  cap.  t 


pro|.osiiiini. 

C*r  VW.  —  Kiamen  argumenll  pap  5  proposih. 

C.*r.  IX.  —  Au  sit  alltpjis  grainin.itiius  non  litrui). 

C*r.  V.  —  Grainnialicu*  an  sil  prnn»,  an  secuuda 
sUntta. 

C.*r   XI.  —  ll.iniinom  non  esie  prammatlcum. 

(  ir   XII.  —  llomo  ei  graminaiicus,  quam  varie 
rent  sn:i  tigoittcaio. 

C*r.  XIII.  —  De  formali  ai^mQcalionc  vocis  fNMMMf- 
<f«l  571 

C*r.  XIV.  —  firammatlcum  essc  signifkativutngramma- 
lice,  sive  siginlicjrc  scionliam  grammaticam.  57i 

Caf.  XV.  —  Eieinplo  albi  docirina  prnposila  explicaiur. 

f  »p.  XVI  —  Quoraodo  gr.imm  mcns  sit  qualila*.       574 

Cap.  XVII..—  De  Arisloulis  scusu  in  iraciaiu  De  cate- 
goriis.  575 

C*r.  XVIlf.  —  Ouod  dialectici  appcllent  voces  nomino 
rcrum  ipiarum  sutil  signilicativje.  576 

Cap.  XIX.  —  Utruni  grauttnsiicos.  cum  desigiiet  liaben- 
tem  qualiiatea.,  spectel  ad  categoriaiii,  bsbere.  577 

Cap.  XV.  —  Quomodo  ex  sigmliralis  rOOb  albut  non  cx- 
aiir<;at  unmn.  579 

C*r.  XXI.  —  Quod  albus  non  significot  alifpiid  hsbcns 
albedinem;  sod  duotaxat  signiliccl  babensa.liK-d.nem.  f>8U 

I.IBER  DE  VOLINTATE  DEI.  5SI 

C*p.  I.  —  VolumasDei  qme  dicalur. 

C»i>.  II .  —  Voluiitas  Dei  niultipliciter  dicilur. 

Cap.  III.  —  Qu  irum  lam  ambigui(:itiini  elucidalio. 

C*r.  IV.  —  Abse  dubit.miones  tolluntur. 

C*e.  V.  —  De  dlvina  voluntaie.  cfticienle,  approbame, 
concedenle,  permluenie.  58i 

OIERUM  PARS    SECUNDA.  —    ASCETICA  ET 
PARyENETICA. 


HOMILI*  ET  EXHORTATIONES.  5R5 

Homilia  priiua.  lo  illud  Kcclesiistict :  «  In  omnibus  re- 
quirm  qy  tsni,  et  in  hsreditate  ejus  morabor;  lunc  pr«- 
repil,  et  dixit  inihi  Creator  omnium,  et  qui  creavit  me  re- 
quievil  in  labernaculo  mro.  s  585 

Homiliall. —  Inevaiigelunn  secundum  Malthsum.«Vi- 
dens  turbas  Jesus  ascendit  io  ninntem.  Et  cum  sedisset, 
docebat  discipulos  suos  dicen,  :  Beati  pauperes.*  clc.  ti9o 

Homilia  III.  —  ln  evangeliam  secundum  Mallliariim. 
«  Jussit  Jesus  discipulns  suos  asccndere  iu  naviculam.  c; 
praecedere  ciim  traus  fretum,  »  elc.  597 

Homilia  IV.  —  In  evan<;elium  secundum  MatOhTum  : 
•  Pasi  dies  sex,  assumpsit  Jesus  Pelrum,  et  Jacobum  et 
Joaunem  frttrem  ejus  :  et  duxil  illos  in  moutcm  excelsora 
seorsnm;  et  transliguraius  est  ante  eos.  »   Ktc.       COI 

Homilia  V.  —  ln  Evaugeliuro  secundnm  Malilia?um  : 
«  Onit  DominnsJesusiliscipulissuis  psraltolam  hanc :  As- 
■intilaiuni  esl  regntun  co-lorum  liomin  regi,  qui  voluit  ra- 
tionciu  pouere  cum  serris  suls.  El  cum  cocpissel  rationera 
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apud  illum  i|iiasi  dlaaipMMl  bona  Ipsius  Kl  vccaMl  iluin. 

I I  ait  illi.  |  Kt  rfli.iua.  683 
llomili»  \l||.  — lurtangelium  >eciindiimLuc <rr.    «I»utn 

Iret  Jesns  in  Jortnulrm,  lr«o»ibal  per  Md»MI  iMMri  rn 
et  Galilxani.  »  Kl  reliqua. 

Homilia    XIV.  —  In   evangelmm   aerui.dum   Joanncm  : 

aBm  quidam  rcgulus  cujos  UUus  lulirmalatur  l.aph.ir- 

naiim.  »  elc.  «i4 

Homllia   XV.    —  ln  evangelium    socumlum  Joannum  . 

«  Eijto  s.im  paslor  bonus.  Bmiui  pastor  animam  sium  («'nii 

pro  ovibus  biiis.   Mercenanus  aute m,  cl  qu.  nou  est  pMlM, 

cujus  uon  sunt  oves   propria,  vtdet  lu|niiii    venii  tilern,  .  l 

dimiliit  oves,  et  fugil ;  et   lupus  rapii,  et  dtspc-yit   o»i-s. 

Merccnarius  autem  fti^it,  quia   men-enar.u*   esi,  el  BM 

pertinel  ad  euin  de  ovibus.  »  Et  rchqua.  870 

llomilia  XVI.  —  In  illud  :  «  Decebal  enim  cuin  propier 

qoem  omnia  et  per  qtieni  omtii»,  »  ulc.  fi73 

SERMO  1)1. 1'ASSIONE  DOMINI.  07"» 

EXIIOHTATIO    AD  CONIEMPIUM  TEMTORALIl  M 

ET  DEsiDLRIUM  i+TEHNOKlJM.  b77 

ADMONTTIO  MOIUENTI.  6k.*S 

CAHMEN  DE  CONTEMPTi;  MLNDI.  087 
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Kritv.  XI. III.   -    A.l  HerlnKiuni.  I..  „  l..ifu,.«    ,|    M..,r<. 
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lum  drgrnlrs,    tdborialur  ui  inrliora  >>>  ui|H-r    prudriSMt. 

IIII 

Krnr.  XI. IV.  —  Ad  Hrrnotlum    —    Areiruuu  wtrtx- 

s«m  iIoIoiIIkis  m!  p»tteii*i»iii  ei.iin.  1||5 

Erisr.  XLV.  —    Ad  l.imlirrluiii  el  F<MMW   lluru.  —    Pt«i 

lclliargici  K.oiidi  somno  cort  IplMMT.  1 1  If 

Lr.ir.  XI. V |    — Ail  Kol,  er»|.luin.    —  Se  miro   e|«i    1 1- 

s«rndi  ictieri  daakrtfio,  nod   detuicri  ei  eu  t)ut>l  lu  Yt*m- 

clt  iinliies  ller  liberom  ttulll  lari-r.-nl  1 1  lil 

LrnT.  XI. VII. —  Ail  1'etruin.     -  I)e  liouiktls  gr»(ul«li»r 

ttiidua,  et  id  [mrinntu  mijid  Itortatur.  IM7 

Kimst.  XLVIII.  —  Ad  Laofrincutii.  — Ei|>ostulat  A*  ho- 

noritlca  cornpellillone.  tl!<s 

Erisr.  XLIX.  —  Ad  Henricum.  —  Gralias  ar/  t  pioiuro, 

lu  quo  lameu  (lus  laulitur    Jjnli»  auiiuus  MMMMMMM» 

Et  veiiuni  pelil  pro  Osberno.  1 1 1  j 

EiiiT. L.  —  Ad  Goodulfum.  —  Kauiiliari.*  e*t  ephi,<l». 

1I.J 

Epist.  Ll.  —  Atl  Maurillum.  —  De  accopiis  Mjuritn  lu- 

ris  el  pruxtmo  illtus  in  Noril.iiianaiaui    ie..lilu.  l'os.  u  ut 

Seiuiit     defi'r.il  i|'liornit).,s  ritrn  kI„-.ms.  llij 

Kiist.  Lll.  —  Ad  Kulcncin.  —  (Jl  oldataui  digoiuicui 

qiiain  sine  Inobedieotia  uon  poicst  rtctsjre.  r,    l 

Epist.  Llll.—  Ad  Gualterutn    —  Ut  pr,pter  ctl.nii- 

ulain  iion  ablictat  treitbeOMMW  curam  liil 

Ehst   l.lv.  —  AJ  Hen  irum.  —  Ul    malevoioruiu   itnj- 

diain  el  calumuias  paiiemer  susliu«'ai.  1 1  tt 

Khst.  LV.  —  Ad  Mauruiuui.  —  Gralulaiu/  <juo>J  audtat 

Arnokfum  (iramiitaiicuin.  iut 

Ehst.  LYl.  —  Ad  Ouillelmum.  •-   De  Cfwutte  oxrom- 

municaioqui  sacns  se  iMtakcebM.  De  |>resbyieiis  iucou- 

tinenlibus,  et  de  lapsls  saerot  ordines  babentibus.     1 1  zj 

Ehst.  LVll.  —  Ad  Laufraocuui.  —  De  I  anlraocouepoie 

bona   rescrlbit,  ucc  nou  do   Usberuo.  Ll  liiuut  B.  Pauli 

Hnistolas.  \\f^ 

Keii.T.  LVIII.  —  Ad  HeurtcuDB.  —  Ei  coaimeadal  Osl>«r- 

num.  ||3jj 

Eimst.  LIX.  —  A 1  GonJulfum.  I)«  rauiieribi>s  ab  irv»o 

inibSis  gralias  agil  suo  el  Hugouis  abjue  B^lia:  oooiiue. 

1131 

Ensr.  LX.  —  Ad  Minritium.   —  Eiiyit  ab  ee  epistolj»; 

et  eum  coiiaudJl  quod    ab    wun-«ius    ubique    auialur. 

__.         _  1151 

Kpist.  LXI.  —  Durandi  ad  Anselmum.  —  I.aus  me  lua- 

tlonutj  A.iselnii,  aquo  exi-it  B.  Tjuli  epistolas.        1  31 

Epist.  LXH.  —  Ad  Duraudum.  —  HespouJin  ^raee- 

denli.  ||W 

Epist.  LXIH.  —  Ad  Laufraocum.  —  Ul  eaaminel  ed,- 

tuin  a  se  Monologiutn.  j  154 

Epwt.  LXIV.  —  Ad  Henricuin.  —  Obedieulttm  et  pa- 

lienliiiu  ousulii.  \  1^-5 

Epist.  LXV.  —  Ad    Mauriliiim.  —  De  Maurilii  ex  An- 

gliareversioneBeccum.eldeMouulivii  cirrecltone.  1136 

Ehst.  LXVL—  Ad  Latifrancum.  —  GuidonisBeCcensis 

neoplivlt  reditum  iu  Noribnianniam  con,upiscit         1137 

EpiSt.  I.XVII.  —  Ad  Bogerium. —  Kraeslola.ur  veulu- 

rum  Rogerium.  1 13^ 

Epist.  LXVIII.  —  Ad  Lanfratictim.  —  De   nonnuliis  « 

Laufrtnco  animadversis  iu  Aoseluii  opuscuio :  que  ipse 

«ai.cli  Augitsiitii  »aueloiiltle  propuguai.  1I5M 

Epist.  LXIX.  —  Ad  Goudulium.  —  De  poiuincio  b<iBore 

gruiiilaiur.  U5y 

Epist.  LXX. — AdMauriiium.  —  Commouet  ot  absen- 

Uain  sui  pati^nier  toleret,  quandiu  Deus  de  illia  sic  dispo- 

weril         iv  1140 

LeisT.  LXXL  —  Ad  Paulum.  —  Lxtatur  de  o;us  prorc- 

cliofie  adabbaiinn  B.  Aibaui  et  qualitef  iu  ea  se  gerere 

debeat,  praiscribit.  \  u  1 

Ehst.  LXXJI.  —  Ad  Humfridum.  — Oratut  ejus  in4iiu- 

tiooi  vacet  nui  suas  ad  euni  epistolas  deferl.  1 1  tt 

Ensr.  LXXIll.  —  Ad  Idau».  —  Coiumeudal  eam  «  clu- 
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'itii»  |d  Rercenses  ot  rranslibc-l.  11  13 

Emr  I.XXIY  —  A  !  :'...>  isldum.  —  Dc  nnn  evolgatHln 
|>  .ssim  Mouologio  1 1 !  i 

Ipist  I.XXY.  —  Atl  Gilberluin.  -Sp  amici  ibseniiam 
a-gerrtine  lerri1.  1 1 14 

Kti-t.  \.\  \\  I.  —  Ad  Gualteruni  —  GraUM  refert  ,  el 
dn  iiroj«o> .i  c  iiuaeslionissolniinnc  se  ovrusnl.  lliX 

rrisT  LXXVIL —  Ad  Adalam — L't  q>s»  milid  rete« 
raoo  miliii.i'  raeilioaem  impeirat  n  liho  suo.  1 1 16 

/  n.tR  shum.l'.  cpistol.is  coniinens  quns  scripsit  Ansel- 
tMU,  tuat  uL>('at  hecccnvs  aftrel .  1 U7 

1  i  ist  I.  —  AJ  l.anfranrum  —  De  ejus  in  Reccenses 
••leeim .svua  prjius  agit ;  ct  Bcccensis  Cuenobii  jienuriam 
«\  >.  nl.  1li7 

Rrurr.  II.  —  .VI  Lanfranrnm.  —  Refcnmiur  gratia?  ol» 
liberaliUMea,  ctspenaiim  pro  nuro  quod  ad  conliciendiim 
uilicetii  miserat.  ItiO 

Knsr.  III.  — Ad  Gondnlliim.  —  IHi  qnanlumvis  epi- 
scopo  familiarcm  amiriliam  proleslator;  et  Becccnsis  mo- 
uarhas  quod  iti  Augliam  miliit,  ei  corampnd.it.  1  lf»0 

Ktisr.  IV.  —  Ad  Baldcinum.  — CoPimendalissimos  Bcc- 
censes  nionachos  iii  Angliam  aavigantea  rjus  curoe  ac  re- 
^miiiii  cuminillil.  1151 

Errsi  V.— Ad  Ilenricum.  --  Ipsi  cosdem  B-cccnses 
COMiinrudat.  .    1151 

Kiist  VI.  —  Anselmi  et  Bicardi  »d  Ricardiim  et  Ro- 
l.ai.lun.  —  De  lieueficiis  grjiias  agit  ,  ct  Beccenses 
n  i  w  pjus  msiaulia  in  Angliam  miilit  ijus  providentia: 
liimilUt.  ' '   - 

Kpist.  VII.  —  Ad  Bieardnm  et  monachos  Beccenses.  — 
>  l  Becrcnsps  in  Angliam  delati  rclijriasc  vivsnt,  etHenri- 
tus  eaiuerariM  nl:  rbrielatc  proltihralur.  1155 

KfisT.  VIII.  —  Ad  Mauritiiim.  —  Dc  mor.acho  diulius 
mijr.iiiLc  in  curia.  El  de  ma!o  ;  an  aliquid  sii.  1 1 ..  > 

F.p:sr.  IX.  —  Ad  monacltos  Becccnses.  —  De  prospero 
koiia  Anyliam  adveulu  ;  quem  et  dominx  F\ai  vult  nnu- 
liari.  1IU8 

Kpist.  X.—  Ad  Rodulfum.  — -  Lavlatur  dc  RoJulfo  ad 
religHMam  viiam  couverso.  lltiH 

Kpist.  XI.  —  Ad  Hugouem.  —  De  cjuibusdam  Anselini 
opusciilis  ali  arcliicpiscopo  reqoisUH.  Klquod  uoinen  ab- 
batis  m  titnii»  opcrum  suorum  praeGxerit  ut  aequivocalio- 
iicm  exeltttleret.  1 159 

Kpist.  XII  —  Ad  Hclinandnm.  —  Horlatur  ut  perseve- 
ict  cldiaboll  variis  tenutiotitbus  quas  descnbit,  constan- 
ler  rasusial.  1160 

Ehist.  XIII.  —  A<J  Lanfrancum.  —  Ad  eum  mittit  Gis'c- 
licriom,  qnem  ul  hrevi  remiuat  precalur.  1163 

Keisi.  XIV.  —  Ad  monachos  Beecenscs.  —  lit  nipna- 
ruin.qnJ  invito  abbate  Parisiis  |iroptcrsliidia  in  monasterio 
S.  Magloru  inorabalur,  ad  suum  monasierium  redeal.  1 103 

Kiist.  XV.  —  Ad  Fuhoiicm.  —  Exoral  ul  milius  agatur 
eum  apostala  monarho  pamilente.  1 16» 

Kwst.  XVI.  —  Ad  Gisleb-rtum.  —  f.ratulatur  ad  ahha- 
tiae  Westmonisteriensts  re>/iiiitii  assninpo.  116% 

Rmst.  XVII.  —  Ad  Hogo&em.  —  Miuandos  esse  Utuloa 
Ouorum  ofusculorum,  quoruin  unuui  Mouologium.  aie- 
rmn  BrOsloKton  vull  wocribl.  1166 

Fiist.  X\  III.  —  Ad  monacbM  Beccenses.  —  De  pro- 
■pera  sua  in  Anyliam  n;i\i^ati'ttie.  1 1  r>7 

ll.isT.  MX.  —  Ad  Guillelmum.  —  Saeculi  milili  loadet 
Amp  iioiiieu  miltln:  f.linsti.  1167 

I>>vt  XX.  --  Atl  H  oricum.  D<!  FolceralJo  Beccum 
iransmiUPii  lo  :  ul  ibi  sub  Anspimi  rt  gimine  degai,  p>M  it 
ri>isiolam  Sigillo  .ibbalis  mu.nlam.  1170 

Iri^T.  XXI.  —  AiJ  FolrcnFlum.  —  Q\w\  ri  i:on  expe* 
<lit  (reoire  lleccum  ul  redesl  nec  deheal  suscipi  sine  lil- 
lcris  abhalis  sui  ligillo  Ki^nalis.  1170 

BntT.  XIII.—  Ad  Jlugoncm.  —  Surrgcrit  el  moniia 
quibOM  erudUt  srrul  irps  qui  Ipsum  adeuiil.  1 1I I 

i.  r  XXIII.  —  Ad  Petrum.  -  Qui.d  clericus  prms- 
quam  sl  ibiliUlem  bbere  promiserii,  nnn  polesl  mvitiis 
M>  »l>Paip  dplintri.  Onodqiic  m  N  inniastprio  nianere 
■  I   bei  inijtni  |>rius  pclinoripni  >:t  vi.Uini  ti.i.n.icbi  fecit.  1173 

I  iisr  XXIV.  —  Ad  Itbm  —  llli  tMgBM  rzrali.is  »gil 
de  benpilriis  iu  ie  ac  reiiuooSMl  pr.ui  eollMll  Ifll 

I  n  t  X\V  —  Ad  litiilb-liiium  -  ll  «i  dibgat  Anscl- 
iiiin.i,  \rniai  B"Ccum,  pt  syruluin   MgtM  11*5 

Kpist.  XXVI.  —  Ad  monarlms  Beci  entee.  —  Losho  ii 
tur  iit  rtwoote  cotnobiarchi   rivial  iBtegtrrlBe  :  et  eji 

su  <  in  A'i,  Im  moi  i  ra  i.i-  r.  d  lii.  I»7d 

r    \X\II.  -  Ad  K.brrium.  —  Ll  qui  re':r.lo   nio- 


nai»terio  suo  abstpie  causa  et  ipso  abscnte  disccsscrai.  cn 
revcrlaliir.  1 179 

FnsT  XXVIII.  —  Ad  Havmoncm  et  Raynat.lnm  mmia- 
clirw.  —  Ul  Bccci  riiciillain  Indllaut,  qin  e  louginttuo 
ilinc  reneranl  Auselmi  cou\isendi  ergo,  eos  vebeneuler 

ll.TI.llll.  tH9 

Itist.  XXIX.  —  Ad  Hcnricum.  —  Lt  qumuocius  iniin- 
rlum  relint]iiai.  |  |s t 

Emct.  XXX.  —  Ad  Walclielmum. — Quod  moaatuuin 
ad  lemjins  datum  non  possil  retinere  invito  abliale  qui 
c^um  rppelil.  Ki  intcrcedit  pro  Gislnherto.  1182 

Fpist.  XXXI.  —  Grcgorii  paps  ad  Ansplmum.  —  i.ju» 
precihus  se  et  ecclesiam  coinmendat,  el  ei  prscipi>  ut 
justitiam  faciat  cuidam  cnnvprsosuo.  1  lK3 

Kpist.  XXXII.  —  Urhaui  II  ad  Ansplmum.  —  Ll  cpi- 
sropo  rerum  ccclesiastiearum  imperiliori  adsil.  Ul  non 
diflerat  scdem  apostolicam  visilarp,  ef  ad  cammitlpre 
qoa  llubcrlus  subdiaconus  ejus  legatus  Cjllegerat  ei 
censu  B.  Petri.  1|.si 

Erttr.  XXXIII.  —  Anselmi  ad  Urhannm.  —  Expoml 
diir;>m  quam  Belvacensis  episcopus  el  a  clericis  el  a  laicis 
paiitur  perseculionetn.  El  postulat  sedis  aposiolira»  pri\i- 
legiiim  pro  siiomonaslerio  conlra  episcopalem  dominatio- 
neiii.  Iisi 

Envr.  XXXIV.  —  Ad  Urlwnum.  — Timet  ne  epiKOpas 
l.ini  graribOS  aerumuis  obiuatur;  cumque  Ojt..t  cpiscopatu 
absoiri.  1I8G 

Lpist.  XXXV.  —  Ad  Jnannem.  —  De  falsa  rl  impia  M- 
scrtiune  cujusdam  <\u\  tres  personas  iu  Deo  dicebal  esso 
tres  res.  1187 

Lrivr.  XXWI.  —  Ad  Gislebcrtuni. —  Landat  Tii<c  ah 
abbaie  insiitut.-e  ratiouem.  I  ratreui  quem  iu  clau>irum 
rcdtixcral  ei  dimitlit.  1 1KS 

Epist.  XXXVII.  —  Ad  Idam.  —  Quod  debct  uiii  ad 
pri.f.ciu.n  ipn  cupit  drfcrlum  \iiare.  H8S 

Kpist.  XXXVIII.  —  Ad  Bobcrtmn.  —  Peccare  staluens 
et  diviniius  impeditus,  si  postea  l.i  icinr  se  nt>n  peecassV, 
rcus  nou  esl  ac  si  ciimcn  ipsum  commisishCl  a  Deo  dc- 
seri.ns.  118!) 

KnsT.  XXXIX.  —  Ad  Lambertnrn.  —  Ilunc  uohil-tu 
virum  ad  vitam  moDasticam  horlatur.  1190 

Kpist.  XL.  — Ad  Ertiieng.inhini. —  ipsa,  eonsenlienie. 
viro,  voveral  f'ntinciili.inj  :  sed  cum  vir  monarhus  vellcl 
fieri,  IpM  non  vull  :  uude  eam  prccalur  Austrlmus  ul  au- 
nuat.  MOl 

Kpist.  XLI.  —  Ad  Fuleoncm.  —  De  Rosrelino.  qui 
l.aitlrancum  et  Anselmum  sccum  seutire  dicebat  iu  Dco 
cssp  ircs  res.  et  verc  dici  poeM  tres  dcos.  1103 

Episi.  Xl.ll.  —  Atl  Lanfranewn.  —  (Jurxl  contra  volun- 
t.ilem  consihumqne  sni  pra?latiin  ahbatem  assumi  COMiil 
lire  nus  |tiam  dehucril   :   cumque    nou     intravenl     i.<t 
bbcdipnliain  nulialcnus sit  «b  ipso  hpnedicpudus.       ii.it 

Epist.  XLII1.  —  Ad  Wandregistlium.  —  Alllich.s  io  in- 
bulaiione  cousolalur.  El  quod  nusipjam  consensent  ut 
l.anlianciis  eorum  ahbas  Berel.  1106 

Fnsr.  Xl.tV.  —  AiJ  (iislrbprlum.  —    Quod   ij>se  mole- 
siisMtna  febre  eorreplus  lucnt,  ilum  C.adomo  Beecum    re- 
dirct  :  qna-  lain-n  diOuglt,  cum  de  prtendo  al>  eis  or»U'> 
DUmaoccorsU  rnediiaretur.  ll!>0 

Emst,  XI. \  —  Ad  HenrlcvB. —  Exor.n  pro  mnoaeim 
rofugj,  cui  est  in  votis  redire  ad  ovilr,  el  prcuuiaiu  wu- 
tu.iui  solvere.  ifoo 

I  pist.  XLVI. — Ad  Gondu!l..m.  —  Kxoral  pro  cod.  m 
rclupa.  lidi 

KnsT.  XlVII.  —  Ad  Gislfhertum.  —  De  fp.bre  qna  ror- 
repius  luti  »-i  dequa  sopra  tn  ppisi.  u  srriblL  i~2i»". 

ViriST.  XI. VIII.  —  Atl  (iiiahrriiin.  I.aicum  reccutfr 
eoiiversiim  inspiriiu  leniialis  iii«lruptnlimi  MM.         '   "> 

KrisT  XI. IX.  —  Ad  Girardum.  —  Ul  bOCMMla  qaklam 
nttina.hus  at>  ecclesi  i  s  Ulrnari  re^imiue  eiruscmr,  ii<- 
lupi  ;tgnum  devnrent  ci  lennes  oteni.  <lui 

KrisT  L.  —  Ad  Jnamiein  81  Bosnnem.  —  De  qoSlcrnio- 
mhus  suis  »b  eo  depctdtiis  (Itileiiiem  eum  sonotatnr  It 
ci  sc  musuam  mtoaorom  pniineiur.  < n\"> 

Kpist.  Ll.  —  A<l  Baltlriciim  et  »hos  mnnachos  -  l)f» 
diuiuroiorc  sul  mora  in  Anglia.  Dc  sua  ad  8.  Nicl  iim 
or  .iionc,  cl  dc  »u»  eplstola  conlra  Rovclinuin  |j(i6 

Kpist.  Lll  -  Ad  Kriulfuin  —  Profpssionem  a  ni"ii:i- 
rlin  (jci»m  pl  Mrvotam,  in>n  MM  iterutn  ab  eo  eslgen- 
tlam,  cum  ■bbMbenS  lirilur.  \H)i\ 

i  r.  III I.  — -  Ad  Lanfrancura  rtomnrs  B.cn  nfs  u>n- 
na>  bos.  --  l.anfianco  n.orbo  laburanli  cuUiJolel.  12t)7 
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